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AVANT-PROPOS 


Lorsque  la  mort  est  venue  frapper  cotre  vénéré  père,  il  laisflaït  acberé, 
et  tout  prêt  à  être  publié,  ua  ouvrage  qu'il  considérait  conune  le  complé- 
ment de  son  Dictionnaire  universel  d'hittoire  et  de  géographie  Noos  avona 
cm  devoir  à  la  mémoire  de  notre  père  de  réaliser  sa  pensée,  en  faisant 
imprimer  le  manuscrit  qu'il  nous  léguait,  et  nous  offrons  au  public  le 
«ieraier  fruit  de  ses  labeurs. 

Nous  nous  plaisons,  en  cette  circonstance,  à  remercier  pour  leur 
concours  IMM.  Deajardins,  Caillet  et  Gamier,  comme  notre  père  eût  étâ 
heureux  de  le  &ire  lui-même. 

Ph.  bouillet. 


PRÉFACE  DES  ÉDITEUBS 


U  succès  du  Dietionnaire  vnfverul  tTkistoin  et  dé  géographie,  publia  par  H.  Booillet,  l'avait 
lepuis  plnsieun  années  décidé  à  lui  donner  une  suite  indispensable  dans  un  Alla»  qui  fAt 

ammele  complément  de  cette  Encyclopédie  des  sciences  historiques.  11  avait  donc,  à  cet  effet, 
r^uni  en  un  livre  de  même  format  et  de  môme  importance  :  1*  des  Tabla  chronologiqua,  prf- 
KDtant  tous  les  faits  de  l'histoire  universelle  dans  leur  ordre  et  leur  enchaînement  naturels  ; 
^des  TableainD  génialo'jiqves  de  toutes  les  grandes  familles  qui  ont  marqué  dans  les  fastes  de 
'humanité,  avec  des  planches  accompagnées  d'un  texte  explicatif,  et  donnant  les  éléments  de 
'irt  héraldique,  les  ordres  de  chevalerie  et  les  pavillons  des  différentes  nations  du  globe  ; 
>  enfin  un  ÂtUu,  composé  de  eartts  géographiquet  tant  anciennes  que  modemts  tt  de  géographie 
miemporaine,  avec  Explication  de  ces  cartes,  Atlas  pouvant  suppléer  tous  les  ouvrages  de  ce 
RQre,   que  leur  format  incommode  et  leur  prix  souvent  élevé  rendent  peu  abordables 

Ce  livre  est  celui  que  nous  publions  aujourd'hui.  M.  Bouillet  n'avjût  rien  négligé  pour  qu'il 
H  tout  à  fait  digne  de  son  nom  et  à  la  hauteur  de  la  science.  U  j  avait  mis  toutes  tes  res- 
'^nrces  de  la  rare  faculté  de  travail  dont  iî  était  doué  et  du  vaste  savoir  qu'il  avait  acqub  par 
k«  vie  entièrement  consacrée  à  l'étude.  Il  avait  puisé  aux  meilleures  sources,  et  mis  à  proQt 
K  travaux  les  plus  récents. 

Pour  la  Chronologie,  il  ne  s'en  Était  pas  tenu  h  l'Art  de  vérifieT  les  dates,  il  avait  consulté 
^imable  ouvrage  de  M.  Félix  Robiou  :  Histoire  ancienne  des  peuples  de  tOrient  mise  nu  nioeau 
À  plus  récentes  découvertes  {186S),  ouvrage  qui  offre  un  résumé  des  principnux  résultats 
^Dos  dans  ces  questions  difficiles  par  la  critique  des  Champollion,  des  do  Rougé,  des  de 


Saulcy,  des  Mariette,  des  Layard,  des  Rawlînson,  dea  Oppert,  des  Brugsch;  —  les  Fasii  helte 
nid  et  les  Fasti  Ro/nani  de  Clinton  ;  —  ta  Chronologie  univerieUt  de  M.  Ch.  Dreyss. 

Pour  la  Généalogie  ot  l'Art-  héraldique,  ses  sources  avaient  été,  d'une  part  le  Didionuaire 
de  la  Bible  de  dom  Calmet,  les  Dictionnaires  mythologiques  de  Jacobi  et  de  Val.  Parisot,  les 
Genealogischê  Tabtllen  de  Voigtel,  etc.  (partie  ancienne)  ;  l'-^rt  de  vérifier  les  dates,  l'Histoire 
généalogique  de  France  du  P.  Anselme,  VHistoire  des  pairs  de  France  de  Courcelles,  les  Tables 
généalogiqua  deKoch,  de  Kopf,  de  OErtel,  les  Tableaux  généalogiques  d^ souverains  de  France 
de  M.  Garnier  (partie  moderne);  —  d'autre  part  la  Méthode  de  Mason  du  P.  Ménétrier,  le 
Théâtre  rfftonneurde  Fuyyn^VArpKrial  universel  àe  Segouin  et  celui  de  d'Escha vannes,  le  Bla 
son  des  armoiries  de  de  Bara,  le  Catalogue  des  connétables  do  Le  Féron,  le  Manuel  de  blason  de 
Pautet,  les  Eléments  de  paléographie  de  N.  de  Wailly,  les  Ordres  de  chevalerie  de  Wahlen,  le 
Dictionnaire  héraldique  de  Grandmaison,  les  Galeries  de  Versailles  de  Gavard,  le  Dictionnaire 
des  ordres  de  chevaMe  de  Gourdon  de  Genouillac  et  celui  de  Maigne,  l'Album  des  pavillons  de 
Legras,  etc.,  etc. 

Enfin  il  avait  consulté  pour  la  Géographie  ancienne,  Strabon,  PtolÉmée,  Pline  et  les  Geo- 
^raphi  minores  (Ed.  MûUer);  —  Heeren,  SaJomon  Munt,  Robinson  ;  —  les  Lettres  de  Champol- 
lion,  les  travaux  de  Mariette,  de  de  Rougé,  de  Lepsius,  de  Birch,  de  Wilkinson,  et  de  Brugsch 
sur  rivgypte  ;  —  les  monuments  de  Khorsabad,  de  Babylone  et  de  Persépolis  interprétés  par 
Rawlinson,  Layard,  Oppert;  —  les  poètes  et  les  historiens  grecs;  les  travaui  sur  la  Grèce 
ancienne  de  Grote  et  Thirwall  ;  les  mémoires  de  l'École  française  d' Athènes;  —  les  explo- 
rations de  Leake,  de  Curtius,  de  Conze;  —  les  poètes  et  les  historiens  latins;  les  travaux 
modernes  de  Cluvier,  de  d'Aaville,  de  Borghesi,  de  Mommsen ,  d'Orelli,  de  Léon  Renier, 
d'Henzen,  de  Vivien  de  Saint-Martin,  de  Maury,  de  Reinaud  ;  la  collection  dea  mémoires  de 
l'Académie  des  sciences  de  Berlin,  de  l'Institut  archéologique  de  Rome  et  de  l'Académie 
des  inscriptions  et  belles- lettres  ;  —  les  travaux  de  la  commis.~>ion  de  la  carte  des  Gaules,  les 
mémoires  des  sociétés  savantes  de  France  ;  —  enSn  le  recueil  des  itinéraires  anciens,  la 
Kotitia  dignitatum,  et  tous  les  monuments  qui  ont  rapport  k  la  géographie  ancienne  ; 

Pour  le  moyen  Age  et  les  temps  modernes,  les  auteurs  originaux  comme  Grégoire  de  Tours, 
Frèdégaire,  les  bistorieDS  des  Croisades,  Aboulfeda;  les  ouvrages  récents  de  Guisot,  de  Gibbon, 
de  Thiers,  d'Augustin  et  d'Amédée  Thierry,  de  Michelet,  de  Sismondi  et  de  Henri  Martin; 
enfin,  les  Tableaux  géographiques  et  les  Précis  historiques  de  Kruse,  de  Poirson,  de  Desmi- 
chels,  de  Dufau,  de  Chevallier,  de  Périgot,  etc.  ; 

Pour  la  Géographie  contemporaine,  les  ouvrages  de  Karl  Ritter,  de  Malte-Brun,  de  Balbi, 
de  Lavallée  ;  les  collections  de  Bulletins  des  différentes  sociétés  géographiques  de  Paris,  de 
Londres,  de  Berlin  et  de  Saint-Pétersbourg;  le  Journal  de  Pétermann;  les  Annuaires  des 
différents  États  de  l'Europe  ;  les  Récits  des  voyages  de  Clapperton,  de  Bartb,  de  Livingstone, 
de  John  Franklin,  de  Burton,  de  Speke  et  Grant,  deCuill.  Lejean;  enfin,  les  travaux  sur  les 
expéditions  maritimes,  les  publications  récentes  sur  l'économie  politique,  le  commerce  et  ta 
navigation;  les  documents  officiels  des  différents  ministères. 

Il  avait  constamment  suivi,  tant  pour  la  partie  ancienne  que  pour  la  partie  moderne,  les 
grandes  collections  cartographiques,  et  plus  particulièrement  les  atlas  de  Kiepert,  de  Stieter, 
de  Spniner  et  Menke,  de  Brué,  de  Lapie,  de  Dufour,  d'Andri  veau -Goujon,  de  Gantier,  de 
Babicet,  etc. 

Pour  mener  h  bonne  fin  une  entreprise  aussi  complexe,  M.  Bouillet  s'était  adjoint  comme 
collaborateurs  trois  hommes  spéciaux  :  pour  la  géographie,  M.  Ernest  Desjardins,  maître  de 
conférences  à  l'École  normale,  jeune  professeur  qui  s'est  déjà  fait  un  nom  dans  la  science  ; 
pour  ta  chronologie,  M.  Cailtet,  docteur  es  lettres,  lauréat  de  l'Académie  française  ;  pour  la 
généalogie  et  l'art  héraldique,  M.  Garnier,  employé  depuis  longues  années  aux  Archives 
de  l'Empire. 

Telle  M.  Bouillet  a  laissé  son  œuvre,  telle  nous  la  livrons  au  public,  !k  l'exception  de 
quelques  faits  nouveaux  qui  ont  dû  être  ajoutés  :  ce  sont  les  faits  qui  se  sont  produits  depuis 
qu'il  a  cessé  de  tenir  la  plume.  Grâce  à  ces  quelques  additions,  toutes  les  parties  de  l'ouvrage 
sont  il  jour  jusqu'à  la  fin  du  mois  d'août  1865. 

L.  HACHETTE  et  C". 
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CHRONOLOGIE 


A  COLLA BOBATIOH   DB  M.  CAULET) 


NOTIONS   PRÉLIMINAIRES 


La  Chronologie  (du  grec  zpivo;,  temps,  et  lovo;, 
lï^eoun)  esl  la  science  des  lëmps  :  elle  a  pour  objet 
ie  diîtiibuer  les  éiénemeaU  dans  le  temps  selon 
Icar  ordie  de  succesaiori  ou  de  simultanéité  el  par 
là  de  nLarqoer  leur  époque. 

Pour  inanjucr  l'éjioque  d'un  événement,  on  le 
isppcrte  i  QD  événemeul  fixe  et  déterminé,  qui  9ert 
de  point  de  départ  dans  les  supputations  el  que  l'on 
!.  Cet  évétiemenl  peut  Être,  soit  un  grand 


cioEde.  une  incadatioa,  une  éclipse, 
Kent  humaio,  comme  la  créaliond'une  grande  insli- 
lutioa.  la  fondation  d'une  lïlle,  !a  naissance  ou  la 
mort  d'an  personnage  important. 

Hais  \V  ne  suEât  pas  d'indiquer  l'année  dans  la- 
quelle un  événement  est  surhÉ  :  il  faut  le  plus  sou- 
len;  en  préciser  la  date,  donner  le  mois,  le  jour  où 
>i  s'est  accompli.  Ce  nouveau  travail  exige  que  l'on 
OTonaLsse  Udivisionetladistributiooderannéaadop- 
lée  par  chaque  nation,  c'est-i-dire  son  Calendrier. 

Enfin,  comme  les  Ères  e(  les  Calendriers  varient 


.   le  connaître  le  rapport  de 
entre  elles,  de  ces  calendiiers  entre  eui. 

Saus  Boaa  eObrcerons,  dans  ce  qui  va  suivre,'  de 
'd'itfure  à  cesdifférenta  besoins  en  taisant  connatire 
les  oriDcipales  ères  historiques,  les  principaux 
lenrfrierï.et  lesmoyens  ^'--  ''  ' ^-- 


:n  établir  ta  concordance. 


PRINCIPALES  ÈRES. 

Od  peut  distinguer  quatre  euièces  d'ères  selon  le 
l'Oint  de  départ  qui  aura  été  adopté  :  1°  Ères  mon- 
<taii%tt,  c.-à-d.  celles  qui  partent  de  l'origine  du 
mtnideoa  de  la  Créaiion  ;  2'  Èret  comprise!  entre 
la  création  rf  ta  naittatKc  de  J.-C.  ;  3"  Ère  chré^ 
tieimt  !  V  Èret  poilériturei  à  l'ère  chTélienne. 

Z.   ira  moadaÎDes. 


du  monde  plus  de  deui  cents  calculs  diCTércnls, 
dont  le  plus  court  ne  compte  que  3483  ans  de- 
puis la  création  jusqu'à  l'ère  vulgaire,  et  le  plus 
long  6984;  ajoutez  que  nombre  d'autres  ont  été 
proposés  après  lui.  1*3  plu-s  connus  de  ces  calculs 
sont  :  celui  d'Ussérius  qui  place  la  création  en  l'an 
4004  av.  J.-C,  celui  qui  a  été  suiil  dans  l'/lrl  de 
vérifier  les  dates  av.  J.-C.  et  qui  place  cet  événe- 
ment en  l'an  49â3 ,  el  celui  de  l'Anglais  Clinton  qui 
a  adopté  l'année  4138.  Aucun,  bien  entendu,  ne  re- 

eose  sur  des  bases  solides.  En  effet,  la  seule  source 
ïslorique  que  l'on  puisse  consulter  pour  établir 
ta  chronologie  de  ces  temps  reculés  est  la  Genèse. 
Or  nous  en  avons  trois  textes  :  l'hébreu,  le  sama- 
ritain et  la  version  grecque  des  Septante,  qui 
ne  sont  nullement  d'accord  sur  la  durée  de  la 
vie  des  patriarches,  seule  base  des  calculs,  et 
de  plus  les  différents  manuscrits  du  même  texia 
ne  fournissent  point  les  mêmes  données.  Il  en 
résulte  que  la  date  que  l'on  peut  assigner  k  la 
création  du  monde  ne  saurait  être  que  très- 
hypothétique. 

'comme  dans  quelques  ouvrages  historique 

posés  depuis  Ussérius,  les  ">'"-'■"■ -"i"  o-m 

qués  tanidt  par  les  années 

les  années  av.  J.-O..  nous 

le  système  d'dsséciu 

clance  de  res  deuï 

Ihode  de  réduction  ■ 


Dndaini 


tanlAt  par 
nous  donnerons  ici,  d'après 
le  moyen  d'établir  la  concor- 

applicablo  i  toutes  les  autres 


1°  Déduire  let  armées  av.  J.-C,  en  amtées  du 
monde.  On  ajoute  I  k  4U04,  ce  qui  fait  4005,  et  de 
cette  somme  on  retranche  l'an  donné  av.  J.-C; 
le  reste  égale  l'an  du  monde  correspondant.  £iera- 
ple  :  an  1755  av.  J.-C  =  4004  H- 1  ou  4005— 170.1 
=  1250  du  monde, 

1°  Réduire  Us  années  du  monde  en  ann^ei  ait. 

J.-C.  De  mSme  que  dans  l'opération  précédente, 

ajoute   1  à  4004,  d'où  résulte  400S,  et  de  celte 

orne  on  Ste   l'an  donné  du   monde  ;    la  reste 

l'an   de  J.-C   demandé.   Exemple   :   an   IT55 

du  monde  =  4004  +  1  ou  4005  —  ITJS  =  3150 


.  J.-C 


Cao»^lc 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PBÉUMINAIRES. 


■îiM  entre  la  criatioD 


bcationsiJesjeui  olympiques,  jeui  institués  en  l'hon- 
neur de  Jupiler.  Ces  jeuï,  (font  le  premier  élablia- 
lement  est  a.Ilribué  à  Hercule,  avaient  t:lé  rétablis 
en  884  av.  J--C.  par  Iphilus,  roi  li'Elide  ;  mais  c« 
n'est  qu'à  partir  de  l'sn  776  av.  J.-C.  qu'ils  furent 

réBu 

base  d'une  chi 

Ce  fut  cette  anoée  que  l'on  inscrivit  pour  la 
première  foi&lenonidu  vainqueur  sur  les  registres 
publics  :  ce  vainqueur  se  nommait  Corcebus.  Les 
jeui  olympiques  se  célébraient  entre  la  nouvelle 
et  la  pleine  lune  qui  suivait  immédiatement  le 
solstice  d'été.  C'est  du  moins  ce  oui  eut  lieu  depuis 
l'époque  oil  fut  trouvé  le  cycle  de  Méton,  Aujara- 
.  vant,  la  premier  mois  de  1  annce  olympique  com- 
mençait tantat  à  la  pleine  lune  qui  suivait  im- 
médiatement le  solstice  d'été,  tanlAt  à  celle  qui 
précédait  ce  même  solstice,  par  la  raison  que  l'année 
grecque  avait  quelquefois  zik  et  plus  ordinairement 
354  jours,  suivant  riue  l'année  était  ou  non  inter- 
calaire. (Voy.  ci-aprés  les  détails  pur  le  calendrier 


1  applique  les  calculs  astronomiques 
née  776,  on  trouve  que  cette  année  a  dû  commen- 
cer le  18  juillet  de  l'année  juiienne.  C'est  sur  cette 
base  qu'est  dressée  la  table  des  années  olympiques 

3ae  l'on  trouve  dons  l'^rl  de  vcTifier  te*  daiei  av. 
.-C.,  table  que  nous  repro<luisons  ci-aprèa. 

On  comprend,  du  reste,  que  ces  calculs  sont  fort 
hypothétiques  :  en  effet,  le  cycle  des  olympiades  a 
4û  »ibir  l'iniluence  de  toutes  les  perturbations 
qu'a  éprouvées  l'année  grecque  elle-même,  et  la  lon- 
gueur de  l'année  olympique  a  dlî  varier  avec  l'in- 
fa^uction  successive  des  différents  cycles,  tels  que 
l'oolâélérîilej  l'ennéadécaétéride,  etc. 

On  croit  que  l'Iiistorien   Timée,  qui 
Egypte  sous  les  Ptolémées,  est  le  prem 

conçu  l'idée  de  rapporter  les  événements .  . 

piades.  Après  lui,  Polybe,  Diodore,  etc.,  en  ont  fait 
usage.  On  s'est  servi  des  olympiades  jusqu'à  la  fin 
du  règne  de  Théodose  le  Grand.  La  dernière  est  la 
3d4',  dont  la  4<  année  correspond  à  l'an  400  ap.  J.-C. 
On  les  avait  remplacées  par  ['Indiction  (voy.  notre 
biel.  uniu.  d'histoire  et  de  géographie). 

Quoique  nous  donnions  ci-api^s  une  table  de  con- 
cordance des  années  olvmpiques  avec  les  années 
av.  J.-C-,  nous  allons  faire  connaître  la  méthode  de 
réduction  des  olympiades  i  l'ère  chrétienne  et  réci- 
proquement. 

1°  Réduction  lies  Olympiades  en  années  av.  J.-O. 
On  diminue  d'une  unité  la  quantité  des  olympiades 
donnée;  le  reste  est  multiplié  pr  4;  au  produit  on 
ajoute  les  années  de  l'olympiade  donnée,  moins 
une;  celte  somme  est  déduite  de  776;  le  r«3te  égale 
l'année  av.  J.-C.  Exemple  :  Olympiade  LXXll, 
3  =  776-0!  — 1)X4-|- (3-1)^490  av.  J.-C. 

3°  Séduction  des  olympiades  en  années  ap.  J.-C. 
On  diminue  d'une  unité  la  quantité  d'olympiades 
donnée:  le  resie  est  multiplié  par  4:  au  produit  on 
ajoute  l'année  courante  de  l'olympiade  ;da  la  gomme 
on  soustriùt  776  :  le  reste  doone  l'année  ap.  J.-C. 
Eiemple  :  olympiade  CCUX,  4=(269— l)x4-|- 
4— 17S=!60  ap.  J.-C. 

3*  Réduction  en  olympiades  d'années  av.  J.-C. 
L'année  doimée,  diminuée  d'une  unité,  est  goub- 
traJte  de  776;  le  reste  est  divisé  par  4;  le  quotient 
donne  les  olympiades  écoulées,  et  le  reste,  *'''  " 

en  a,  l'amie  courair—  ■"-  "  '-'-  — 

Exemple  ' 

aT.J.-C.490=-^^-'^-'P'-~-^'=n  +3=  ol.  LXSIT,  3. 


Wdueiion  en  otympiades  d'années  ap.  J.-C 
<c  donnée  ap.  J.-C.  est  ajoutée  à  tlâ;  la  somme 
est  divisée  par  4;  le  quotient  égale  les  olympiades 
écoulées,  et  le  reste,  s'il  y  en  a,  augmenté  d'un, 
donne  l'année  courante  de  l'olympiade  colorante. 
Exemple  : 
ap.  J.-C.  î60=*J'JlJÎ^=:258-h3  =  ol.  CCLIX,  4. 

Ère  de  la  fondation  de  Rome.  Lesauleurs  anciens 
sont  loin  de  s'aocorder  sur  la  date  de  la  fondation 
de  Rome.  Tacite  semble  la  fiier  S  une  éjioque  qui 
répond  i  l'an  7G2  av.  J.-C.J  Varron  la  rapporte  à 
l'an  753  ou  754;  Calon  à  l'an  752,  ainsi  que  Denys 
d'Haï icarnasse,  Polybe  à  750,  FabiusPictor  ù  747,  etc. 
Tile-Live  suit  presque  toujours  l'époque  de  Catoa, 
quoiqu'il  adopte  quelquefois  celle  de  Fabius  Pictor. 
Cicéron  suit  celle  do  Varron,  qui  est  presque  tou- 
ura  admise  par  Pline. 

Nous  avons  dit  que  Varron  rapportait  la  fondation 
de  Rome  â  l'an  7&3  ou  754.  Voici  la  raison  de  cette 
légère  différence.  D'un  côté,  une  année  olympique 
correspond  à  deux  années  juliennes;  de  l'autre, 
"  "st  convenu  que  Rome  fut  fondée  le  îl  avril,  jour 

la  fête  des  Palilies.  Or,  Varron  dit  lui-mSme  que 
.  ^1  1  de  Rome  correspond  4  la  3'  année  de  la  U' 
olympiade;  il  est  donc  évident  que,  suivant  la  préci- 
-■ —  -;hronologique ,  la  fondation  de  Rome  appartient 
il  derniers  mois  de  l'année  olympique  en  ques- 
,  ou  à  l'an  753  av.  J.-C.  Cependant,  comme  la 
.1*  aimée  de  la  6*  olympiade  a  commencé  en  754, 
quelques  chronologistes  ont  cru  pouvoir  rapporter  à 
cette  année  la  fondation  de  Rome ,  en  ayant  en  vue 
moins  l'instant  précis  oii  cet  événement  s'est  accom- 
pli que  le  jour  initial  de  l'année  olympique.  Quoi 
qu'il  en  soit,  la  plupart  des  chronotoglstes  modernrs 
ont  adopté  la  date  donnée  par  Varron,  mais  en  la 
fixant  à  l'année  753.  Elle  a  été  suivie  par  Y  Art  de. 
téri^er  les  dates  av.  J.-C,  et  c'est  celle  que  nous 
avons  adoptée  pour  la  table  de  concordance  des  an- 
nées de  Rome  avec  les  années  av.  J.-C, 

Réduction  des  années  de  Rome  en  années  ataitt 
ou  après  J.-C.  Si  l'an  de  Borne  est  plus  grand  que 
7S3,  on  en  déduit  753;  le  reste  donnel'année  opréï 
j.-C.  S'il  est  plus  petit,  on  le  diminue  d'abord  d  une 
unité,  et  l'on  déduit  ce  reste  de  763;  le  reste  don- 
nera l'année  ai'anl  J.-C.  Exemple  : 

An  de  Rome  839=  839  —753  =  86 ap.  J.-C. 

An  de  Borne  716  =7J3  — (716— I)  =  S8  av.  J.-C. 

Réduction  des  atinées  avant  ou  après  J.-C.  en 
années  de  Rome.  Si  l'année  donnée  est  avant  J.-C, 

1  la  déduira  de  154;  le  reste  donnera  l'an  de 

ime  ;  si  Vannée  donnée  est  ap.  J.-C.,  on  y  ajou- 
ra 753.  Exemple  ; 

An  avant  J.-C.  49  =  7S4  — 49  =705  de  Borne. 

An  après  J.-C.  86=S6-i-  753=839. 


de   l'olympiade 


IXI.    Are  BhrMieme. 

Pendant  plus  de  cinq  siècles,  les  Chrétiens  n'eu- 
rent point  d'ère  particulière.  L'ère  chrétienne  fut 
proposée  pour  lapremitre  fois  en  53!,  par  un  moine 
de  l'élise  romaine,  né  en  Scythie  et  nommé,  à 
cause  de  sa  très-petite  taille,  Denys  le  Petit.  Denvs 
supposa  que  Jésus-Christ  était  venu  au  monde  le 
!5  décembre  de  l'année  de  Rome  753.  L'année  sui- 
vante, l'année  754  de  Rome,  devint  ainsi  la  pre- 
mière de  l'ère  dite,  de  son  nom,  Dionysienne.  Selon 
la  chronologie  vulgaire,  cette  année  coïncide  avec 
l'an  l"  de  la  I95'  olympiade,  qui  serait  l'an  4005 
du  monde  suivant  Ussérius,  ou  4964  suivant  firt 
de  vérifitr  Us  dates  avant  J.-C.  Son  commence- 
ment était  postérieur  de  7  joun  à  la  vraie  date  W 


IT.  ira  poïtérteure*  k  Vètt  ohrétieiuie. 

Ère  de  l'Hégire,  atte  ère ,  suivie  par  tous  les 
peuples  musiiknans,  fut  établie  pour  conserver  le 


CONCORBANCB  DES  ANKéBS  OLYMPIQUES,  DE  ROME  ET  DE  JÉSUS-CHRIST. 


.  _  ir  da  l'époqœ  où  Uabomet,  Torcé  de  quitter 

il  Mecqae,  se  réfogi»  à  Titreb,qui  prit  de  là  le 

<te  UédlneUkl-N&bi    la  ville  du  Proptiète  (Médi 
]t  root  hégire   signine  luite.  Elle  part  du  Tecdredl 
[6  juillet  de  l'an  623  de  notre  ère;  mais  il  faut 
marquer  que  ce  vendredi  commençait,  pour  les^ 
iies,   la  veille  au  soir,  c.-ft-d.  vers  6  heures  après 
midi  du  jeudi  15..  C^omme  le  calcul  Irts-comphquè 
ou  lert  }k  établir  la  correspondance  entre  une  date 
«  l'hégire   et  une  date  de  noire  calendrier,  iiidi- 
naut  jour  et  mois,  noua  eDlraiueTaiC  dans  trop  de 
J£tatû,  nous  donaerous  aeulemeDi  ici  la  méinode 
i  saine  pour  obtenir  la  correscondance  des  millé- 
âmes  des  deux  caleodriera.  Eue  peut  se  tormulei 


toutes,  est  auasi  celte  qui  a  duré  le  moins  longteiDiu. 
Etablie  en  fi'rance  par  un  décret  de  la  Conveotion 
du  6  octobre  1793,  elle  s'ouvre  rétroactivement  au 
22  sept,   171)3.  Comme  précède  m  meol,   les  années 

î  devaient  être  de  306  jours;  celles  qui 

366  étaient  dites  textilei  (et  dod  plus  bic 
textiUt).  On  varia  seulement  sur  le  mode  d'interca- 
lation.  On  régla  que  l'an  3  serait  seitile,  que  chaque 
4'  année  Ip  serait  i  partir  de  celle  époque  jusqu'i  ce 
itit  atteint  l'an  15,  après  lequel  on  attendrait 
pour  ajouter  un  366'  jour;  que  l'on  [erait  de 
jjsqu'aui  années  43  et  53  de  l'ère;  gu'eo- 
in  emploierait  un  cycle  de  33  ans,  durant 
on  inlerealerait  chaque  Quatrième  année  un 
6*  jour  dit  épagomène  (o'esl-4-dire  intercalé),  mais 
de  façon  qu'après  la  7*  ioterculaiion  on  atten- 
'    '■  '    '"  pour  faire  la  8*.  Des  décrets  parti- 


r  l'année  musulmane  1266,  en  prenant 
la»  0,97  àe  ce  chilTre,  on  a  1228,03,  nombre  qui, 
lagmeDtéde  631,54^1849,56;  puis  on  retranche 
la  décimales  0.56,  et  on  trouve  que  l'année  de 
HkCgire  136«  a  commencé  vers  la  fin  de  1849, 

Nous  doDDOiJs  ci-après  une  table  de  concordance 
des  annéa  de  l'bégire  avec  les  onuées  ap.  J.-C. 

trt  ripMlilieaine.   Cette  ère,  la  plus  récente  de 


-3  de  1793  et  1794  abolirent  ce  mode  d'in . 
on,   et   ordonnèrent  que  le  premier  jour   de 
—  't  toujours  celui  de  l'équinoia  automnal, 

le   déterit         '  '    '  ' 

calculs  aatronomiqup 

ne  dura  que  13  années  et  lOÔ  jou 

consulte  du  22  fructidoranlS,  le  Sénat  c(.  _ _. 

bolil  cette  institution,  et  le  lOnivdse  an  Ufut  im- 
médiatement suivi  du  1"  janvier  1806. 


n  sénatus- 


CONCORDANCE 

DES    ANNEES   OLTHPIODES    ET    DES    ANNEES    DE    KOHB 
AVEC  I^S  ANNEES  AV4NT  ET  APRÈS  JÉBUS-CHaiST. 

..  11  et 


.,.a  que  l'aa né»  olympique 

correspond  à  deni  années  iulieni 
Est  le  21  avril  romain,  c,-à-d.  dan: 


le  printemps  de  l'an  1^3  av.  l'ère  tulgaii 
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ANNÉES 
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AnxiES 
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13 
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XXV 

74 

608 

XUII 
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536 
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75 
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147 
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76 
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^KKÈ^ 

ANirÂEE 

ANMÉBS 
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4M 

LKXXII      1 

302 

380 

C    1 

374 

308 

cxvm   1 

446 

4âl 

303 

379 

375 

307 

447 

4^ 

304 

378 

376 

306 

448 

419 

305 

3Ï7 

377 

305 

449 

448 

LSXXIIl     1 

306 

376 

Cl    1 

318 

304 

CXIX    1 

450 

*»1 

307 

375 

379 

303 

451 

4H 

308 

374 

380 

303 

452 

AU 

309 

373 

381 

301 

453 

444 

UCXXIV    1 

■  310 

372 

cil     1 

383 

300 

CXX    1 

454 

443 

311 

371 

383 

299 

455 

i*2 

3IÎ 

370 

3S4 

398 

456 

441 

313 

369 

385 

297 

457 

440 

LXXXV     1 

314 

368 

cm  1 

296 

cxxr  1 

458 

439 

315 

367 

387 

295 

459 

438 

316 

366 

294 

460 

437 

3U 

365 

389 

393 

461 

436 

LÏXXVI     1 

318 

364 

CIV    1 

390 

293 

CXXEI    1 

462 

435 

319 

363 

391 

291 

463 

4M 

320 

362 

290 

464 

433 

331 

3CI 

389 

465 

431 

LXX'XVII    1 

323 

360 

CV    l 

394 

388 

CXXllI    1 

466 

«/ 

333 

359 

395 

287 

467 

'    430 

334 

358 

396 

286 

468 

439 

335 

357 

397 

469 

4X8 

LXXXVIII     1 

336 

3S6 

CVI    1 

284 

CXXIV    1 

470 

427 

337 

355 

399 

383 

471 

436 

338 

354 

400 

283 

472 

43Ô 

339 

353 

401 

281 

473 

4Ï4 

LXXXIX     1 

330 

352 

CVII     I 

402 

280 

CXXV    1 

474 

423 

331 

351 

403 

379 

475 

422 

332 

350 

404 

378 

476 

*21 

333 

349 

405 

377 

477 

420 

XC    1 

334 

348 

CVIII    1 

406 

276 

CXXVI     1 

478 

él9 

335 

347 

407 

375 

479 

4IS 

336 

346 

408 

274 

480 

417 

337 

345 

409 

273 

481 

416 

XCI    1 

338 

344 

ax  1 

410 

272 

CXXVll    I 

483 

41S 

339 

343 

411 

271 

483 

414 

340 

34Ï 

412 

270 

484 

413 

341 

341 

413 

269 

485 

412 

xai  1 

3« 

340 

CK    1 

414 

268 

r.KxviiJ    1 

486 

411 

343 

339 

415 

267 

487 

410 

344 

338 

416 

266 

488 

409 

345 

337 

417 

265 

4S9 

408 

XClll    1 

346 

336 

CXI    1 

418 

264 

GXXIX     i 

490 

407 

347 

333 

419 

263 

406 

34g 

334 

430 

262 

492 

4(» 

349 

333 

421 

361 

493 

404 

xav  1 

3&0 

333 

CXII    I 

422 

260 

CXXX     1 

494 

403 

331 

423 

359 

495 

402 

353 

330 

424 

358 

496 

401 

353 

339 

425 

357 

497 

400 

ICV     ! 

354 

328 

CSIII    1 

436 

356 

CXXXI    1 

498 

399 

355 

327 

427 

355 

*98 

36G 

3!6 

438 

354 

500 

39T 

357 

335 

429 

253 

501 
603 

»6 

XCVl     1 

358 

334 

CXIV    I 

430 

252 

CXXXIl    1 

39& 

359 

323 

431 

351 

503 

S94 

360 

332 

433 

3S0 

3 

504 

"• 

361 

321 

4 

433 

249 

4 

505 

CHRONOLOGIS.  —  HOTianS  ntËLIUINAIRES. 


«miEES 

xfiatts 

Avntts 

AnnÉBE 

*Hliau 

AKNËES 

ANBÉSE 

ANHÉBS 

ANNEBS 

*v.  j.-c 

OLTHPIOOM. 

DEROBE. 

AV.,.^. 

OtTKPlQDES. 

DE  ROUE. 

.v.,.^. 

OLVy  PIQUES. 

I.E«C«. 

348 

cxxxin 

606 

176 

eu 

678 

m 

CLXIX    1 

650 

147 

M7 

175 

579 

103 

661 

546 

508- 

174 

680 

102 

fi52 

346 

609 

173 

681 

101 

653 

344 

cxxirr 

510 

172 

GUI 

681 

100 

CLIX     1 

654 

343 

611 

171 

583 

99 

655   ■ 

341 

512 

170 

684 

98 

666 

241 

613 

169 

686 

97 

657 

240 

dxxv 

514 

168 

CUII 

686 

96 

CLXXI    1 

658 

339 

61&   . 

167 

68T 

95 

659 

238 

516 

166 

94 

660 

237 

617 

166 

589 

93 

661 

236 

CXIÏVI 

518 

164 

CUV 

590 

93 

CLXXIl    1 

662 

33â 

519 

163 

591 

91 

534 

510 

162 

592 

90 

664 

Î33 

621 

161 

593 

89 

4 

665 

23Ï 

cxxxvu 

533 

160 

CLV 

594 

88 

CLXxm    1 

666 

531 

523 

169 

696 

87 

2 

667 

330 

534 

158 

596 

86 

668 

259 

526 

167 

597 

85 

669 

3î8 

cxxxvra 

626 

156 

CLVI 

698 

84' 

CLXXIV  1 

670 

52T 

517 

155 

599 

83 

671 

226 

528 

164 

600 

83 

672 

32â 

529 

153 

601 

81 

673 

224 

cxixBt: 

530 

153 

CLVII 

602 

80 

CLXXVl 

674 

2Ï3 

531 

161 

603. 

79 

675 

312 

632 

150 

604 

78 

676 

221 

633 

149 

605 

77 

677 

220 

CXL 

534 

148 

CLVIII 

606 

76 

CLXXVT  I 

678 

219 

535 

147 

607 

75 

679 

218 

536 

146 

608 

74 

680 

217 

537 

145 

609 

73 

681 

216 

cxu 

538 

144 

eux 

610 

72 

CLXXvn  1 

682 

21a 

639 

143 

611 

71 

683 

214 

540 

142 

612 

70 

684 

513 

641 

141 

613 

69 

685 

212 

CXUI 

543 

140 

CLX 

614 

68 

cLXXvni  1 

685 

311 

643 

189 

615 

67 

687 

210 

544 

138 

616 

66 

688 

309 

645 

137 

617 

65 

689 

308 

CXUII 

546 

136 

CLXl 

618 

64 

CLXXIX  I 

690 

20Ï 

547 

135 

619 

63 

691 

206 

548 

134 

620 

62 

692 

305 

549 

133 

621 

61 

693 

204 

CXLIV 

550 

132 

CLXII 

622 

60 

CLXXX  1 

694 

203 

651 

131 

633 

69 

695 

202 

•552 

130 

654 

68 

69B 

201 

563 

129 

625 

57 

4 

697 

300 

OXLV 

554 

138 

CIJUII 

626 

66 

CLXXXI  l 

698 

199 

655 

127 

627 

66 

699 

198 

556 

126 

628 

54 

700 

197 

557 

125 

629 

63 

701 

196 

CÏLVl 

558 

34 

CLXIV 

630 

62 

CLxxxn  I 

702 

1S5 

559 

13 

631 

51 

703 

194 

560 

23 

632 

50 

704 

193 

561 

121 

633 

49 

705 

193 

GILVIl 

562 

120 

CLXV 

634 

48 

CLXXXIII  1 

706 

191 

563 

119 

635 

47 

707 

190 

564 

lis 

636 

46 

708 

1B9 

565 

117 

637 

45 

709 

IBS 

.CILVIU 

5<16 

116 

CLXVI 

638 

44 

CLXXXIV  1 

710 

18T 

667 

116 

639 

43 

711 

186 

568 

114 

640 

42 

712 

1S5 

669 

113 

641 

41 

713 

184 

CXLIX 

570 

112 

cLxvri 

642 

40 

CLXXXV  I 

714 

183 

5-1 

m 

643 

39 

715 

1H2 

575 

110 

644 

38 

716 

IBl 

573 

109 

645 

37 

717 

180 

CL 

674 

lOH 

CLXTIll 

646 

36 

CLXXXVI  1 

118 

119 

575 

107 

641 

35 

719 

178 

676 

106 

648 

34 

720 

m 

577 

106 

649 

33 

*, 

121 

CONCORDANCE  DES  ANNÉBB  OLYMPIQUES,  DE  ROME  ET  DE  JÉSUS-CHBIST,     7 


IMItES 

ANHÉES 

XNNËES 

AHflÉES 

ANNÉES 

AHNÉE3 

ANNEES 

ANBEES 

«.J.^ 

ÛLIMPIODES. 

DE  Boue. 

.P.,.-C 

oLTMPioiiEa. 

DE  BDHS. 

AP.;.-c 

OLYHnaUEB. 

DEROBE. 

»î 

CULXXVll    1 

722 

37 

CCiV 

790 

109 

CCXXll     1 

862 

31 

7!3 

38 

791 

110 

8G3 

30 

12:, 

39 

792 

864 

39 

7ïi 

40 

793 

11! 

865 

Î8 

CLXXXVIII    1 

7ÏC 

41 

ccv 

794 

113 

CCXXIII     1 

SGG 

n 

JÏ7 

42 

796 

114 

867 

36 

J!8 

43 

796 

115 

868 

Ï5 

7Ï9 

44 

797 

116 

869 

34 

CLXXXIX    1 

730 

45 

CCVI 

798 

117 

CCXXIV     1 

870 

)3 

731 

46 

799 

118 

871 

22 

732 

47 

800 

119 

872 

ai 

733 

48 

801 

130 

873 

20 

CXC     1 

734 

49 

CCVIE 

802 

121 

CCXXV    1 

874 

19 

735 

M 

803 

13î 

876 

i« 

730 

51 

804 

133 

876 

17 

737 

52 

805 

124 

877 

16 

cxcr  1 

738 

63 

CCVIII 

806 

25 

ccxx  VI     1 

B7S 

15 

739 

54 

•   SOT 

26 

879 

14 

740 

55 

808 

27 

880 

13 

741 

56 

809 

28 

881 

il 

CXCII    I 

742 

67 

CCIX 

SIC 

129 

CCXXVU     1 

882 

n 

743 

58 

811 

130 

883 

JO 

744 

59 

812 

131 

884 

9 

745 

60 

SI3 

13! 

885 

a 

7 

dClIl     1 

74G 
747 

61 

•    G! 

ccx 

814 
815 

133 

134 

CCXXVIII      1 

886 

6 

748 

63 

816 

135 

888 

b 

749 

64 

81T 

136 

889 

i 

CXCIV    1 

7&0 

65 

CCXJ 

818 

137 

CCXXIX     1 

890 

3 

751 

GG 

819 

138 

891 

î 

752 

67 

820 

139 

892 

1 

753 

6S 

821 

140 

893 

CCXll 

823 

141 

CCXXX    1 

«94 

70 

833 

143 

895 

tf.j.-c. 

71 

824 

143 

896 

72 

825 

144 

897 

C3CV    1 

754 

73 

CCXIII 

826 

146 

cc;xxi    1 

898 

3 

755 

74 

827 

146 

899 

3 

756 

75 

828 

147 

900 

4 

7F,7 

76 

829 

146 

901 

S 

CXCVI     1 

75» 

ocxiv 

830 

149 

CCXXXIl    1 

902 

e 

759 

78 

831 

150 

903 

1 

760 

79 

83Ï 

151 

9114 

8 

761 

80 

833 

15! 

905 

9 

accvii  ] 

762 

81 

ccxv 

834 

153 

CCXXXIll     1 

906 

10 

763 

82 

635 

154 

907 

11 

764 

83 

836 

165 

908 

J2 

765 

84 

837 

156 

909 

13 

CXCVIII    1 

766 

as 

CCXVl 

638 

157 

CCXXXIV     1 

910 

14 

767 

86 

839 

158 

911 

ta 

768 

87 

840 

159 

913 

16 

769 

88 

841 

160 

913 

17 

CXCIX    1 

770 

89 

CGÏVII 

842 

161 

CCXXXV     1 

914 

IS 

771 

90 

843 

162 

915 

19 

77! 

91 

844 

163 

916 

20 

773 

92 

B45 

164 

917 

21 

ce    I 

7  74 

CCXVIIl 

846 

165 

cqxxxvi    1 

918 

M 

775 

94 

847 

166 

919 

33 

776 

95 

848 

167 

920 

S4 

777 

849 

168 

931 

25 

CCI    1 

778 

97 

GCXIX 

850 

CCXXXVII     I 

922 

26 

779 

98 

851 

170 

923 

57 

7H0 

99 

853 

171 

924 

28 

781 

100 

853 

172 

9!5 

29 

cai  1 

782 

101 

ccxx 

173 

ccxxxviir   1 

926 

30 

78:i 

102 

855 

174 

9!7 

31 

784 

103 

856 

175 

9!B 

32 

-Ri 

104 

857 

176 

929 

33 

CCllI    1 

786 

105 

CCXXl 

856 

177 

CCXXXIX     1 

930 

34 

787 

106 

859 

,178 

931 

3& 

788 

IfJT 

860 

179 

93! 

36 

789 

108 

861 

180 

933 

CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÉUMINAIBES. 


AHK^ES 

„.... 

A«N«S 

tNHËBS 

ANNËKB 

itNNBBS 

ANNEES 

ANNÉKS 

AtJNËES 

AF.  ;.-c. 

OLTMPIODES. 

DEB0«1. 

AP.,.-C. 

OLTKPIQUES. 

DEBO«=. 

"■'■■=■ 

OLYMPIOOES. 

DERIIMF. 

ISl 

CCXL     1 

934 

253 

CCLVIII      I 

1006 

315 

CCLXXVI  1 

1078 

18! 

i)3ri 

354 

1007 

326 

1079 

183 

D3ti 

2.Î5 

1008 

327 

lORO 

184 

937 

356 

1009 

328 

1081 

18S 

CCXU    1 

9Ï8 

2à7 

CCLTX    1 

1010 

329 

CCLXXVIl  I 

10S2 

ISS 

939 

258 

1011 

330 

1083 

ISl 

940 

259 

1013 

331 

1084 

188 

941 

260 

1013 

332 

1085 

189 

ccxLir   1 

942 

261 

CCLX     1 

1014 

333 

C^L.\XV11I  1 

1086 

190 

943 

262 

1015 

334 

1087 

191 

944 

363 

1016 

33i 

1088 

192 

■    945 

264 

1017 

336 

1089 

193 

CCXLIII     1 

946 

S6S 

CCLXI    1 

t018 

337 

CCLXXIX  1 

1030 

194 

947 

266 

1019 

338 

1091 

196 

948 

267 

1030 

339 

109! 

196 

949 

268 

1031 

340 

1093 

19Î 

CCXLIV     I 

9â0 

269 

CCLXIl    1 

lOÎ! 

341 

CCLXXX  l 

1094 

198 

951 

270 

1023 

342 

1095 

199 

952 

!7I 

1034 

34Ï 

109(i 

200 

9i3 

272 

1025 

344 

1097 

301 

CCXLV    1 

954 

373 

CCLXIII    1 

1036 

34i 

CCLXXXI  1 

109K 

ïOî 

955 

274 

1027 

lf)99 

Î03 

956 

275 

1038 

347 

1100 

Ï04 

967 

276 

1039 

348 

1101 

105 

CCXLVI    1 

958 

277 

CCLXIV    1 

ia30 

349 

CCLXXXII  1 

llOî 

506 

959 

278 

1091 

350 

1103 

207 

960 

219 

1033 

3Sl 

1104 

208 

961 

280 

1033 

3=2 

1105 

!09 

CCXLVIi     1 

962 

281 

CCLXV     1 

1034 

J=,3 

ccLxxxm  1 

1106 

310 

963 

282 

1107 

211 

964 

383 

1108 

212 

965 

284 

03 

1109 

213 

CCXLVIII     1 

966 

2SS 

CCLXVI     1 

03 

CIAXXIV  1 

1110 

214 

967. 

386 

1111 

215 
216 

968 
9fi9 

287 
188 

UIÎ 

1113 

217 

CCXUX    1 

970 

289 

CCLIVII     J 

LXXXV  1 

1114 

218 

971 

290 

319 

972 

291 

63 

1116 

230 

973 

292 

1117 

221 

CCL    1 

974 

293 

CCLXVIII     1 

65 

LXXXVI 1 

1118 

2îî 

975 

294 

04 

1119 

233 

976 

295 

UîO 

224 

977 

296 

llll 

225 

CCLI     1 

978 

297 

CCLXIX    1 

CLXXXVII  1 

1121 

226 

979 

1123 

321 

980 

399 

1124 

Ï3S 

981 

300 

1125 

229 

CCLU     1 

982 

301 

CCLXI    1 

XXXVIII  1 

1126 

230 

983 

302 

1127 

231 

984 

303 

1128 

23Î 

985 

304 

1129 

233 

ccLiir   1 

986 

305 

CCLXXl    1 

XXXIX  1 

1130 

234 

987 

306 

1131 

235 

988 

307 

1132 

336 

989 

308 

1133 

337 

CCUV    1 

990 

309 

CCLXXII    1 

CCXC  1 

1134 

338 

99] 

3  0 

G3 

1135 

239 

99! 

3  1 

1*4 

1136 

240 

993 

06 

1137 

241 

CCLV    1 

994 

3  3 

CCLXXIU     1 

CCXCl  1 

1138 

243 

995 

314 

06 

1139 

243 

996 

315 

68 

1140 

244 

997 

316 

88 

1141 

345 

CCLVI     1 

098 

317 

CCLXXIV    1 

CXCU  1 

1142 

346 

999 

aj.8 

1143 

247 

1000 

319 

1144 

248 

1001 

3Î0 

1145 

249 

CCLVII     1 

1002 

32  i 

CCLXXV    l 

CXCIll  1 

1146 

250 

1003 

32-J 

1141 

251 

1004 

323 

1148 

353 

1005 

321 

4 

1149 

CO-NCORDANCE  DES  ANNÉES  OLYMPIQUES,  DE  ROME  ET  DE  JÉSUS^ÎIIRIST.     9 


uniÊES 

UtNteS 

ANNÉES 

ANNEES 

ANNEES 

ANNÉE* 

ANNÉES 

AN..ÊES 

ANNEES 

.r...^:. 

OLTMIIODES. 

«EBOME. 

*P.  l.-C. 

OLT  H  PIQUES. 

DEBOKB. 

AP.  J.-C, 

OLYUmUES. 

DE  HOKB. 

397 

ccxav   ] 

11^ 

4!4 

1177 

451 

1204 

398 

î 

1151 

435 

1178 

452 

1205 

399 

3 

1102 

426 

1179 

453 

1206 

400' 

4 

1153 

4Î7 

1180 

454 

1207 

*01 

H.S4 

458 

UHl 

455 

120B 

4(» 

1155 

429 

118Î 

456 

1209 

t03 

1156 

430 

1183 

457 

1210 

4M 

mi 

431 

1184 

458 

1211 

V& 

1I5S 

4ÎÏ 

1185 

459 

ma 

406 

1159 

433 

1186 

460 

1213 

Wl 

1160 

434 

1187 

461 

lî  4 

408 

1161 

435 

1188 

462 

1Î5 

409 

1  65 

436 

1189 

463 

lî  6 

410 

1  63 

437 

1190 

464 

12  7 

411 

1  M 

438 

1191 

465 

1218 

411 

1  65 

439 

1192 

466 

1219 

413 

1166 

440 

1193 

467 

1220 

4U 

1167 

441 

1194 

468 

1221 

41.1 

1I6H 

442 

1195 

469 

1322 

416 

1163 

443 

1196 

470 

1Î33 

411 

ino 

444 

1197 

471 

1324 

418 

mi 

445 

1198 

47! 

1315 

419 

inî 

446 

1199 

473 

1336 

4M 

1173 

447 

l!flO 

474 

H27 

411 

1174 

448 

1201 

475 

1238 

4K 

mô 

449 

1202 

476 

13J9' 

4M 

me 

"450 

1303 

1. 1  reicmpl*  des  Bénédictins,  dans  leur  A  ri  de  riri^r  les  dain  ap,  J.-  C.,  nous  : 
■p.  l.-C  U  concordance  des  annëei  oljmplqacs  avM  les  innéo  d«  Tira  chrélienne.  Ce 
(djiDpiala  ceBsèrent  d'élra  «mplaTéei  dans  les  actes  publlo  ta  !«•  et  demiira  annie 
leCmidOH  ans  ap.  J.-&).(VDtT  pour  plus  d«  détaWtVArt  derérijtir  Um  daluaf.J.-C,  i 

3.  Ktnu  trrélons  la  concordance  des  années  après  J.-C.  avec  ]«■  années  de  Rome  k  l'an 
■iOdaicTe,  roi  de>  Bàrules,  qui  mit  Bn  A  l'empire  d'Occident. 


■  arrêté  i  t^  i 


CONCORDANCE 

DBS   ANNEES  DE   L'ÈBB   CaBÉnEHNE   ET   DES   ANNÉES   DE   L'QËGIBE. 


IK.liES 

AMHÉES 

ANKÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNÉES 

» 

S  L'aéciBE. 

.E..-C. 

DE  L'afiGlRE. 

..'«É^JEE. 

622 

1. 

16  Juillet 

641 

SI. 

10  Décembre 

661 

41. 

7  Mai 

633 

2. 

5  Juillet 

642 

22. 

30  Novembre 

662 

42. 

2(î  Avril 

624 

3. 

24  Juin 

643 

2:i. 

19  Novembre 

663 

43. 

15  Avril 

625 

4. 

13  Juin 

644 

24. 

7  Novembre 

664 

44. 

636 

5. 

!  Juin 

645 

25. 

28  Octobre 

665 

45. 

34  Mars 

£17 

6. 

33  Mai 

046 

36. 

17  Octobre 

666 

46. 

13  Mars 

628 

T. 

11  mi 

647 

27. 

7  Octobre 

667 

47. 

3  Mars 

629 

8. 

I  Mai 

648 

38. 

35  Septembre 

668 

48. 

20  Février 

630 

9. 

20  Avril 

649 

39. 

14  Septembre 

49. 

9  Février 

631 

10. 

9  Avril 

650 

30. 

4  Septembre 

6Î0 

50. 

29  Janvier 

632 

11. 

29  Mars 

651 

31. 

34  Août 

671 

51. 

13  Janvier 

633 

lî. 

18  Uan 

652 

33. 

12  Août 

672 

52. 

8  Janvier 

634 

13. 

7  Mars 

653 

33. 

î  Août 

53. 

27  Décembre 

635 

14. 

25  Février 

654 

34. 

33  Juillet 

673 

64. 

636 

15. 

14  FéïTîer 

653 

35. 

11  Juillet 

674 

55. 

6  Di^cembrc 

637 

16. 

2  Février 

656 

36. 

30  Juin 

675 

56. 

25  Kovenihre 

638 

17. 

23  Janvier 

657 

37. 

19  Juin 

676 

57. 

14  Novembre 

639 

18- 

12  Janvier 

658 

38. 

9  Juin 

677 

58. 

3  Novembre 

MO 

19. 

3  Janvier 

es9 

39. 

39  Hat 

678 

59. 

23  Octobre 

30. 

21  Dtcembre 

66U 

40. 

17  Mai 

679 

60. 

13  Octobre 

CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


AlTOBiS 

AMneEs 

AMNEES 

ANNfiBB 

ANNÉES 

AKNiEB 

'""■^■ 

E  L'uEOIBE. 

SE   L'tlÉODIE- 

mi.<. 

E  L'KâCiltE. 

MO 

61. 

1  Oc  labre 

750 

133. 

9  Août 

820 

205. 

n  Juin 

681 

62. 

20  Septembre 

751 

i:i4- 

30  Juillet 

821 

306. 

6  Juin 

682 

63. 

10  Seplembre 

753 

135. 

18  Juillet 

822 

307. 

27  Mai 

64. 

SO  Août 

753 

136. 

7  Juillet 

833 

208. 

16  Mal 

684 

65. 

18  koùt 

754 

137. 

27  Juin 

824 

309. 

4  Mai 

685 

G6. 

8  Août 

755 

138. 

16  Juin 

835 

210. 

24  Avril 

686 

67. 

28  Juillet 

756 

139. 

5  Juin 

836 

211. 

13  Avril 

681 

18  Juiltet 

-57 

140. 

35  Mai 

827 

212- 

2  Avril 

688 

69.' 

6  Juillet 

758 

141. 

14  Haï 

638 

213. 

32  Mars 

689 

-0. 

35  Juin 

759 

142- 

4  Mai 

829 

214. 

11  Mars 

690 

71- 

15  Juin 

760 

143. 

22  Avril 

830 

215. 

28  Février 

691 

72. 

4  Juin 

761 

144. 

11  Avril 

831 

216. 

18  Février 

692 

73. 

23  Mai 

762 

145. 

1  Avril 

832 

S17- 

7  Février 

«93 

74. 

13  Mai 

763 

146. 

21  Mars 

833 

218. 

27  Janvier 

694 

7S. 

2  Mai 

764 

147. 

10  Mars 

E34 

319. 

16  Janvier 

695 

■6. 

21  Avril 

765 

148. 

27  Février 

835 

3!0. 

5  Janvier 

6% 

77. 

10  Avril 

766 

149. 

16  Février 

221. 

26  Déi^mbre 

697 

78. 

30  Mars 

767 

150. 

6  Février 

836 

332- 

14  Décembre 

69S 

79. 

20  Mam 

768 

151. 

26  Janvier 

837 

323. 

3  Décembre 

699 

80. 

g  Mars 

769 

1.52. 

14  Janvier 

838 

224. 

23  Novembre 

7oe 

81, 

28  Ktvrier 

770 

153. 

4  Janvier 

839 

2ib. 

12  Novembre 

ÎOl 

82. 

15  Février 

154. 

24  Décembre 

840 

326 

31  Octobre 

102 

83. 

4  Février 

171 

155. 

13  Décambre 

841 

227. 

21  Octobre 

703 

84. 

24  Janvier 

772 

156. 

2  Décembre 

842 

228. 

10  Octobre 

104 

85. 

14  Jaavier 

773 

157. 

21  KovecDbre 

843 

229- 

;iO  Septembre 

705 

86. 

2  Janvier 

774 

158. 

11  Novembre 

844 

230- 

18  Seplembre 

87. 

2"i  Dt-cembre 

775 

159. 

31  Octobre 

845 

231. 

7  Septembre 

706 

88. 

12  Décembre 

776 

160. 

19  Oclobre 

846 

232. 

58  Août 

70T 

89. 

1  Décembre 

777 

161. 

9  Octobre 

847 

233, 

17  Août 

70S 

90. 

20  Novembre 

778 

162. 

38  Septembre 

848 

234. 

5  Août 

709 

91. 

9  Novembre 

779 

163. 

17  Septembre 

849 

335. 

26  Juillet 

710 

92. 

29  Octobre 

7S0 

164. 

6  Septembre 

850 

236. 

15  Juillet 

711 

93. 

19  Oclobre 

781 

165. 

26  Août 

851 

237. 

5  Juillet. 

71Î 

94. 

7  Octobre 

782 

166. 

15  Août 

862 

238. 

23  Juin 

713 

95. 

783 

167. 

6  Août. 

853 

239. 

10  Juin 

714 

96. 

16  Septembre 

784 

168. 

24  Juillet 

854 

240- 

2  Juin 

715 

97. 

5  Seplembre 

785 

169. 

14  JuiUel 

855 

341- 

32  Mai 

716 

98. 

25  Août 

786 

170- 

3  Juillet 

856 

242, 

10  Mai 

717 

99. 

14  Août 

787 

171- 

22  Juin 

857 

343. 

30  Avril 

718 

100. 

3  Aodt 

788 

172. 

11  Juin 

858 

244. 

19  Avril 

719 

101. 

34  Juillet 

789 

173. 

31  Mai 

859 

345. 

8  Avril 

7ïO 

102. 

12  JuiUel 

790 

174. 

30  Mai 

860 

346. 

28  Mars 

731 

103. 

1  Juillet 

791 

175. 

10  Mai 

861 

247. 

17  Mars 

7Î2 

104. 

21  Juin 

792 

176. 

28  Avril 

863 

248. 

7  Mars 

723 

105. 

10  JuiD 

793 

177. 

18  Avril   . 

863 

249. 

24  Février 

724 

106. 

29  Mal 

794 

178. 

864 

250. 

13  Février 

725 

107. 

19  Mai 

795 

179. 

ÎT  Mars 

865 

251- 

2  Février 

726 

108. 

8  Mai 

796 

180. 

16  Mats 

8ii6 

25Î. 

22  Janvier 

727 

109. 

28  Avril 

797 

181. 

5  Mir.-" 

867 

353. 

11  Janvier 

725, 
729 

110. 
111. 

16  Avril 
5  Avril 

798 
799 

182, 
183. 

22  Février 
12  Février 

868 

354. 
256. 

1  Janvier 
20  Décembre 

730 

11!. 

26  Mars 

800 

184. 

1  Février 

869 

2.S6. 

9  Décembre 

731 

113. 

15  Mare 

801 

185. 

20  Janvier 

870 

S57. 

29  Novembre 

732 

114. 

3  Mars 

802 

1R6. 

10  Janvier 

871 

358. 

18  Novembre 

733 

115. 

21  février 

187. 

30  Décembre 

872 

359- 

-  Novembre 

734 

116. 

10  Fémer 

<03 

188. 

20  Décembre 

873 

260. 

27  Octobre 

735 

m. 

31  Janvier 

8U4 

189. 

8  Décembre 

874 

261. 

16  Oclobre 
6  Octobre 

736 

118- 

30  Janvier 

m> 

190. 

875 

262, 

8  Janvier 

806 

191- 

17  Novembre 

876 

363. 

24  Seplembre 

737 

120. 

29  Décembre 

807 

192. 

6  Novembre 

877 

264. 

13  Septembre 

738 

121. 

18  Décembre 

808 

193. 

25  Octobre 

878 

265. 

3  Septembre, 

739 

122. 

7  Décembre 

809 

194. 

15  Octobre 

879 

366. 

740 

123. 

26  Novembre 

810 

195. 

4  Oclobre 

8S0 

267. 

12  Août 
1  Août 
21  Juillet 
11  Juillet 
29  Juin 

741 

124. 

15  Novembre 

811 

196. 

23  Septembre 

B8I 

268. 

742 

125. 

4  Noeembre 

812 

197. 

12  Septembre 

882 

743 

126. 

25  Oclobre 

813 

I  Septembre 

883 

!70. 

744 

127. 

13  Octobra 

814 

199. 

22  Août 

884 

271. 

745 

128. 

3  Octobre 

815 

200. 

11  Août 

885 

372. 

18  Juin 

746 

129. 

22  Septembre 

81« 

ÏOl- 

30  Juillel 

886 

273. 

8  Juin 
28  Mai 

16  Mai 

747 
748 

iso- 
lai. 

Il  Septembre 
31  Août 

817 
818 

202. 
203. 

20  Juillet 
9  juillet 

887 
888 

274. 
275. 

74S 

132. 

20  Août 

819 

204. 

28  Juin 

889 

="■ 

'.^c 

; 


CONCORDANCE  DES  ANNÉES  DE  L'ÈRE  CHRÉTIENNE  ET  DE  L'HÉGIRE.       I 


Goo»îlc 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIOMS  PRÉUMINAIRES, 


*SNÉES 

ANNÉES 

i,miEi 

ANNÉES 

ANNÉES 

ANNEES   ■ 

..,.k:. 

m  l'hégibe. 

DB  J.-C. 

" 

E  L'HfiOiBE. 

DE    ). -C. 

L'iliOlBE. 

1099 

493. 

17  Novembre 

1169 

565. 

25  Septembre 

1239 

637. 

3  Août 

1100 

494. 

6  Novembre 

ino 

566. 

14  Septembre 

1340 

638. 

23  Juillet 

1101 

495. 

36  Oclûbre 

1171 

567. 

4  Septembre 

1341 

639. 

12  Juillel 

1102 

496. 

15  Oclobre 

1172 

568. 

23  Août 

1242 

640. 

1  Juillet 

1103 

497. 

5  Ociobre 

1173 

569. 

1!  Août 

1343 

641. 

21  Juin 

1104 

498. 

23  Septembre 

1174 

570. 

2  Août 

1244 

641. 

9  Juin 

nos 

499. 

13  Sepiembm 

1175 

671. 

2!  Juillet 

1245 

643. 

29  Mai 

1106 

500. 

2  Septembre 

1176 

573. 

10  Juillet 

1346 

644. 

19  Mai 

1107 

501. 

3!  Août 

1177 

5T3. 

30  Juin 

1247 

645. 

8  Mai 

1108 

502. 

Il  Août 

1178 

574. 

19  Juin 

1248 

646. 

26  Avril 

non 

503. 

31  Juillet 

1179 

575. 

8  Juin 

I34fl 

647. 

16  Avril 

1110 

504. 

20  Juillet 

H80 

576, 

28  Mai 

1250 

648. 

5  Avril 

MU 

505. 

10  Juillet 

IIBI 

577. 

17  Mai 

1351 

649. 

36  Mars 

ma 

506. 

28  Juin 

1182 

678, 

7  Mai 

1253 

650. 

14  -Mars 

1113 

507. 

IS  Juin 

1183 

679. 

36  Avril 

1353 

651. 

3  Mars 

1114 

508. 

7  Juin 

1184 

580. 

14  Avril 

12.^ 

65Î. 

21  Février 

niâ 

509. 

27  Mai 

1185 

581. 

4  Avril 

1255 

653. 

10  Février 

1116 

510. 

16  Mai 

1186 

582. 

24  Mars 

1266 

654. 

30  Janvier 

1117 

511. 

5  Mai 

1187 

583. 

13  Mars 

1257 

655. 

18  Janvier 

512. 

24  Avril 

1188 

584. 

2  Mars 

656. 

8  Janvier 

1119 

513. 

14  Avril 

585. 

19  Février 

1258 

657. 

IIM 

514. 

3  Avril 

1190 

586, 

8  Février 

1259 

658. 

18  Décembre 

1131 

515. 

ïî  Mars 

1191 

587. 

29  Janvier 

1260 

6.S9. 

6  Décembre 

llîï 

516. 

lî  Mars 

1192 

588. 

l8  Janvier 

1261 

660. 

1113 

517. 

1  Mara 

1193 

689. 

7  Janvier 

1262 

661. 

15  Novembre 

1124 

518. 

19  Féitier 

590. 

27  Décembre 

1263 

662. 

4  Novembre 

1125 

519. 

7  Février 

1194 

591. 

16  Décembre 

1264 

663. 

34  Oclobre 

1126 

5!0. 

27  Janvier 

1195 

59Î. 

6  Décembre 

1365 

664. 

13  Octobre 

1127 

5!1. 

17  Janvier 

1196 

593. 

34  Novembre 

1266 

665. 

2  Oclobre 

1128 

522. 

6  Janvier 

1197 

594. 

13  Novembre 

666. 

33  Septembre 

523. 

1198 

595. 

3  Novembre 

1368 

667. 

1129 

524. 

15  Décembre 

1199 

596. 

23  Oclobre 

1269 

668. 

31  Août 

1130 

535. 

4  Décembre 

r.^00 

597. 

12  Octobre 

1270 

669. 

20  Août 

1131 

536. 

Î3  Novembre 

1301 

598. 

1  Oclobre 

1371 

670. 

9  Août 

1131 

537. 

I!  Novembre 

1502 

599. 

1272 

671. 

29  Juillet 

1133 

528. 

1  Novembre 

1203 

600. 

10  Septembre 

1273 

,6?a. 

18  Juillet 

1134 

639. 

ïï  Octobre 

n04 

601. 

29  Août 

1274 

673. 

T  Juillel 

1135 

530. 

H  Oclobre 

1205 

602. 

18  Août 

1275 

674. 

27  Juin 

1136 

531. 

29  Septembre 

1206 

603. 

8  Août 

1376 

15  Juin 

1137 

533. 

120T 

604. 

28  Juillet 

1277 

676. 

4  Juin 

1138 

533. 

8  Septembre 

1208 

605. 

16  Juillai 

1178 

677. 

25  Mai 

1139 

534. 

28  Août 

1Ï09 

606. 

6  Juillet 

1279 

678. 

14  Mai- 

1140 

535. 

17  Août 

1210 

607. 

25  Juin 

1280 

679. 

3  Mai 

1141 

536. 

6  Aoilt 

1211 

608. 

15  Juiik 

I2S1 

680. 

22  Avril 

114! 

537. 

27  Juillet 

12IÎ 

609. 

3  Juin 

1283 

681. 

11  Avril 

1143 

538. 

16  Juillet 

1313 

610. 

23  Mai 

1283 

682, 

1  Avril 

1144 

539. 

4  juillet 

1214 

611. 

13  Mai 

1284 

683. 

10  Mars 

1145 

540. 

Î4  Juin 

1215 

612. 

2  Mai 

1285 

684. 

9  Mars 

1146 

541. 

13  Juin 

1316 

613, 

ÎO  Avril 

1286 

685. 

27  Février 

1U7 

542. 

2  Juin 

1317 

614. 

10  Avril 

1287 

686. 

16  Février 

I14S 

543. 

sa  Mai 

1218 

615. 

30  Mars 

1288 

687. 

6  Février 

1149 

.544. 

11  Mai 

1219 

616. 

19  Mars 

1289 

688. 

15  Janvier 

1150 

545. 

30  Avril 

1230 

617. 

8  Mars. 

1290 

689. 

14  Janvier 

1151 

546. 

20  A^tlI 

1221 

618. 

35  Février 

1391 

690. 

4  Janvier 

U52 

647. 

lïîa 

619. 

15  Février 

691. 

24  Décembre 

1153 

548. 

29  Mars 

1223 

620. 

4  Février 

1292 

693. 

13  Décembre 

1154 

549. 

IS  Mars 

1234 

621. 

24  Janvier 

1193 

693. 

2  Décembre 

1155 

550. 

7  Mars 

1225 

622. 

13  Janvier 

1294 

694. 

23  Novembre 

1156 

551. 

25  Février 

1226 

623. 

a  Janvier 

1295 

695. 

10  Novembre 

1157 

553. 

13  Février 

624. 

22  Décembre 

1296 

696. 

30  Octobre 

1158 

553. 

2  Février 

1227 

625. 

12  Décembre 

1397 

697. 

19  Octobre 

1159 

554. 

23  Janvier 

1228 

626. 

30  Novembre 

1298 

698. 

9  Octobre 

1160 

555. 

12  Janvier 

1329 

627. 

20  Novembre 

1299 

699. 

18  Septembre 

556. 

31  Décembre 

1230 

628. 

9  Novembre 

1300 

700. 

■G  Septembre 

1161 

657. 

21  Décembre 

1231 

629. 

29  Octobre 

1301 

701. 

6  Septembre 

116Î 

558. 

10  Décembre 

1233 

630. 

18  Octobre 

1302 

702. 

36  Août 

1163 

669. 

30  Novembre 

1233 

6Î1. 

7  Octobre 

1303 

703. 

15  Août 

1164 

560. 

1334 

632. 

26  Septembre 

1304 

704. 

4  Août 

1165 

661. 

1335 

633. 

16  Septembre 

1305 

705. 

24  Juillet 

1166 

563. 

28  Octobre 

1236 

634. 

4  Septembre 

1306 

706. 

13  Juillet 

1167 

563. 

17  Oclobre 

1237 

635. 

S4  Août 

1307 

707. 

3  Juillet 

lies 

564. 

6  Oclobre 

1238 

636. 

14  Août 

1308 

708. 

21  Juin  ,1  , 

E  OÏÏS  ANnÉES  DE  L'ÈRE  CHRÉTIENNE  ET  DE  L'HÉGIRE. 


tmiis 

„.« 

ARNËES 

«»É^ 

.NNÉ.S 

ANNÉES 

DE     J--C 

M  L-HÉCIM. 

QG     J.-C. 

M  L'atoiM. 

" 

E  L'aeeiRE. 

1309 

709. 

II  Juin 

1379 

781. 

19  Avril 

1449 

853. 

24  Février' 

1310 

7ia 

31  Uai 

i;<so 

783. 

7  Avril 

1450 

854, 

14  Février 

1311 

711. 

ÎOMai 

381 

38  Mars 

H.M 

855. 

3  Février 

1312 

7J2. 

9  Haï 

383 

184! 

17  Mars 

I4.i3 

856. 

33  Janvier 

1313 

713. 

38  Avril 

383 

185. 

6  Mars 

I4.-(3 

857. 

13  Janvier 

13U 

714. 

17  Avril 

384 

786- 

24  Février 

1454 

858. 

1  Janrier 

I3I5 

715. 

7  Avril 

1385 

787. 

11  Février 

859- 

33  Décembi 

1316 

716. 

26  Mars 

1386 

188. 

!  Février 

1455 

860. 

11  Décemhf 

1317 

717. 

16  Mars 

1387 

189. 

12  Janvier 

1456 

861. 

39  Noverobi 

1318 

118. 

5  Mars 

■  3«, 

790. 

11  Janvier 

1451 

862. 

19  Novemtn 

131 9 

119. 

22  Février 

191. 

31  Décembre 

1458 

863. 

8  Noïcmbr 

mo 

7Î0. 

12  Février 

1389 

193. 

30  Décembre 

14.i9 

864. 

28  Octobre 

1321 

121. 

31  Janvier 

1390 

9  Décembre 

1460 

865- 

17  Oclobro 

1322 

7îî 

20  Janvier 

1391 

794! 

39  Novembre 

1461 

866. 

6  Octobre 

1323 

723, 

10  Janvier 

1392 

785. 

1462 

867. 

26  Sepiembi 

7Î4. 

30  Dé<:embre 

1393 

796. 

6  Novembre 

1463 

868. 

15  Si'ptembi 

1314 

7Î5. 

18  Dticembre 

1394 

797. 

37  Octobre 

1464 

869. 

3  Scpicmbi 

1325 

726. 

8  Décembre 

1395 

798. 

16  Octobre 

1465 

870. 

34  Août 

I3M 

7Î7. 

27  Novembre 

1396 

799. 

6  Octobre 

1166 

871. 

13  Aodt 

1331 

728. 

17  Novembre 

1397 

800. 

34  .Septembre 

1467 

872. 

3  Août 

1328 

72». 

5  Novembre 

1398 

ROI. 

13  Septembre 

1468 

873. 

32  Juillel 

1329 

730. 

23  Octobre 

1399 

802. 

3  Septembre 

1469 

814. 

11  Juillet 

1330 

731. 

15  Octobre 

1400 

803. 

33  Août 

1470 

875. 

30  Juin 

1331 

ÎJÏ. 

4  Octobre 

1401 

804. 

Il  Août 

1471 

876. 

30  Juin 

333 

133. 

22  Septembre 

1402 

805. 

1  AoOl 

1472 

817. 

8  Juin 

333 

734. 

12  Septembre 

1403 

806. 

31  Juillet 

1473 

818. 

39  Mai 

3U 

735. 

1  Septembre 

1404 

801. 

10  Juillet 

1474 

879. 

18  Mai 

135 

736. 

ai  Août 

1405 

808. 

29  Juin 

1415 

880. 

7  Mai 

33e 

737. 

10  Août 

1406 

809. 

18  Juin 

1416 

HSI. 

36  Avril 

337 

738. 

30  Juillet 

1407 

810. 

8  Juin 

1477 

883. 

15  Avril 

338 

739. 

30  Juillet 

1408 

811. 

21  Mai 

1418 

883. 

4  Avril 

339 

740. 

9  Juillet 

1409 

812. 

16  Mai 

1479 

884. 

35  Mars 

340 

141. 

57  Juin 

1410 

813. 

6  Miii 

I4R0 

885. 

13  Mars 

341 

142. 

17  Juin 

J411 

814. 

35  Avril 

1481 

886. 

3  Mar» 

1342 

T.3. 

6  Juin 

1413 

815. 

13  Avril 

1483 

887. 

20  Février 

1343 

744. 

36  Mai 

1413 

816. 

3  Avril 

34H3 

888. 

9  Février 

1344 

J45. 

15  Mal 

1414 

817. 

23  Miirs 

1484 

30  Janvier 

1345 

7*6. 

4  Mai 

1415 

818. 

13  Mars 

1485 

890! 

18  Janvier 

13W 

747. 

34  Avril 

1416 

819. 

1  Mars 

1486 

891. 

7  Janvier 

1347 

748. 

13  ÂTril 

1417' 

8^0. 

18  février 

893. 

38  Décembr 

1348 

749. 

1  Avril 

1418 

821. 

8  Février 

1481 

893. 

17  Décembre 

349 

750. 

22  Mira 

1419 

812. 

1488 

894. 

5  Décembr 

133Q 

751. 

11  Mars 

14Î0 

833. 

17  Janvier 

1489 

895. 

35  Nuvembr 

351 

732. 

28  Février 

1421 

814. 

6  Janvier 

1490 

896. 

14  Noiembr 

1362 

753. 

18  Février 

835. 

26  Décembre 

1491 

897. 

4-Novembr 

1363 

7S4. 

6  Février 

1433 

836. 

15  Décembre 

1493 

898. 

33  Octobre 

13&4 

7âi. 

39  Janvier 

1433 

827. 

S  Décembre 

1493 

899. 

13  Octobre 

1365 

7i6. 

16  Janvier 

1424 

838. 

33  Novembre 

1494 

900. 

2  Octobre 

13b6 

757. 

5  Janvier 

1435 

839. 

13  Novembie 

1495 

901. 

31  Spplemb 

758. 

36  Décembre 

1426 

830. 

3  Novembre 

1496 

901. 

9  Sepiemb 

ia&7 

159. 

14  Décembre 

I4ÎT 

831. 

32  Octobre 

1497 

903. 

30  Ao^Ût 

1368 

160. 

3  Décembre 

1438 

832. 

11  Octobre 

149S 

904. 

19  Août 

339 

lei. 

23  Novembre 

1429 

333. 

30  Septembre 

1499 

905. 

8  Août 

360 

7M. 

11  Novembre 

1430 

834. 

19  Septembre 

1500 

906. 

38  Juillet 

361 

763. 

31  Octobre 

1431 

835. 

1501 

907. 

n  Juillet 

3«2 

764. 

31  Octobre 

1432 

836. 

38  Août 

1502 

908. 

7  Juillet 

363 

765. 

lO  Octobre 

1433 

837. 

18  Août 

U03 

909. 

26  Juin 

364 

766. 

28  Septembre 

1434 

838. 

7  Août 

1504 

910. 

14  Juin 

1365 

767. 

18  Septembre 

1435 

839. 

37  Juillet 

1505 

911. 

4  Juin 

368 

768. 

7  Septembre 

1436 

840. 

16  Juillet 

1506 

912. 

24  Mai 

1387 

769. 

S8  AODI 

1437 

841. 

■   5  Juillet 

1507 

913. 

13  Mai 

1368 

770. 

16  Août 

1438 

842. 

34  Juin 

1508 

914. 

3  Mai 

369 

771. 

6  Aodt 

1439 

843. 

14  Juin 

1509 

915. 

11  Avril 

77!. 

26  Juillet 

1440 

844. 

3  Juin 

1510 

916. 

10  Avril 

173. 

15  Juillet 

1441 

845. 

33  Mai 

1511 

917. 

31  Mars 

774. 

3  Juillet 

1443 

846. 

13  Mai 

1513 

918. 

19  Mars 

lis 

775. 

33  Juin 

1443 

847. 

1  Mai 

1513 

919 

9  Mars 

1374 

776. 

13  Juin 

1444 

848. 

30  Avril 

1514 

930. 

26  Fé.rier 

in» 

177. 

a  Juin 

1445 

849. 

9  Avril 

9îl. 

15  Février 

UW 

778. 

31  Mai 

1446 

850. 

39  Mars 

1516 

932. 

5  Féwiei 

13T7 

779. 

10  Mai 

1447 

851. 

19  Mars 

1517 

9Î3. 

34  Janvier 

»W 

780. 

ÎO  Avril 

1448 

653. 

7  Mars 

1518 

924. 

13  Janvier 

CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PHÉUMINAIRES. 


ANNEES 

AN H ans 

ANNEES 

xmisa 

ANNÉES 

AîiaEES 

«W.-C. 

DE  L'HÈGIHB. 

DE    J. -C. 

l'héoiib. 

DE  L'HÉOIBE. 

uig 

9Î5. 

3  Janvier 

1588 

997. 

30  Novembre 

1658 

1060.    39  Septembre 

926. 

23  Décembre 

1589 

998. 

10  Novembre 

1659 

1070.    18  Septembre 

1520 

927. 

12  Décembre 

1590 

999. 

30  Octobre 

16C0 

1071,      6  Septembre 

lb21 

928. 

1  Décpmbie 

1591 

1000. 

19  Oclobre 

1661 

1072.    27  Aoflt 

1522 

929. 

20  Novembre 

1592 

1001. 

8  Oclobre 

1653 

1073.    16  Août 

1523 

930. 

1593 

1002. 

27  Septembre 

1663 

1074.      5  Août 

1524 

931. 

29  Oclobre 

1594 

1003. 

16  Septembre 

1664 

1075.    25  Juillet 

1525  ■ 

93Î. 

18  Octobre 

1595 

1004. 

6  Ëeptembie 

1665 

1076.     14  Juillet 

15!6 

933. 

8  Oclotire 

1596 

1005. 

25  Août 

1666 

1077.      4  Juillet 

1527 

934. 

27  Septembre 

159T 

1006. 

14  Août 

1667 

1078.    33  Juin 

152S 

935. 

15  Septembre 

1598 

1007. 

4  Août 

1668 

1079.     Il  Juin 

1529 

936. 

5  Septembre 

1599 

1008. 

34  Juillet 

1669 

tOitO.      1  Juin 

1S30 

937. 

25  AoQt 

1600 

1009. 

13  Juillet 

1670 

1081,    31  Mai 

1531 

938, 

15  Août 

1601 

1010. 

2  Juillet 

1671 

108; ,     10  Mai 

I53Î 

939. 

3  Août 

1602 

1011. 

21  Juin 

1672 

1083.     29  Avril 

1533 

940. 

23  Juillet 

1603 

lOlî. 

11  Juin 

1673 

1084-     18  Avril 

1534 

941. 

13  Juillet 

1604 

1013. 

30  Mai 

1674 

1085.      7  Avril 

1535 

942. 

3  Juillet 

16U5 

1014. 

19  Mai 

1675 

1086.     28  Mars 

1536 

943. 

20  Juin 

1606 

1015. 

1  Mai 

1676 

1087.     16  Mars 

1537 

944. 

10  Juin 

1607 

1016. 

28  Avril 

1677 

1088.     6  Mars 

1538 

945. 

30  Mai 

1608 

1017. 

n  Avril 

1678 

1089.    33  Février 

1539 

946. 

19  Mai 

I6U9 

1018. 

6  Avril 

1679 

1090,     13  Février 

IS40 

947. 

8  Mai 

1610 

1019. 

26  Mars 

1680 

1091.      2  Février 

1541 

948. 

27  Avril 

1611 

1020. 

16  Mars 

1681 

1092,    21  Janvier 

1542 

949. 

17  Avril 

1612 

102a. 

4  Mars 

1682 

1093,     10  Janvier 

1543 

950. 

6  Avril 

1613 

lOÎÎ. 

21  Février 

1094,     31  Décembre 

1544 

951, 

35  Mars 

1614 

1023. 

11  Février 

1683 

1095.    20  Décembre 

I54Ô 

95Î. 

15  Mira 

1615 

1014. 

31  Janvier 

1684 

1096-      8  Liécembre 

1546 

963. 

4  Mars 

1616 

1025. 

21  Janvier 

1685 

1097.    28  Novembre 

I54T 

954. 

21  Février 

1617 

1026. 

1686 

1098.      17  Novembra 

154S 

955. 

11  Février 

1027. 

39  Décembre 

1687 

1549 

956. 

30  Janvier 

1618 

1018. 

19  Décembre 

1688 

1100,    26  Octobre 

15S0 

957. 

Ï0..:.svier 

1619 

1029. 

8  Décembre 

1089 

1101.     15  Oclobre 

1551 

958. 

1620 

1030. 

1690 

1102.      6  Oclobre 

959. 

59            ti>ie 

1G2I 

1031. 

16  Novembre 

1691 

1103.    !4  Septembre 

155Ï 

960. 

18  ,       ™ljre 

1622 

1033. 

1692 

1104.    12  Septembre 

1553 

961. 

7  Décembre 

1623 

1033. 

35  Oclobre 

1693 

1554 

962. 

26  Novembre 

1621 

1034. 

14  Octobre 

1694 

1106.     32  Août 

t555 

963. 

16  Novembre 

1625 

1035. 

3  Octobre 

1695 

1107,     12  Août 

1558 

964. 

1626 

1036. 

22  Septembre 

1696 

liOB.    31  Juillet 

I55T 

965. 

24  Octobre 

1627 

1037. 

12  Septembre 

1691 

1109.    30  Juillet 

1558 

966- 

14  Octobre 

16Î8 

1038. 

31  Août 

169» 

1110-     10  Juillet 

1559 

967. 

3  Oclobre 

1629 

1039. 

21  Août 

1699 

1111.    39  Juin 

1560 

96B. 

1630 

1040- 

10  Août 

1700 

1113.     18  Jum 

1561 

969. 

U  Septembre 

1631 

1041. 

30  Juillet 

1701 

1113.      8  Juin 

1562 

970. 

31  Août 

1632 

1042. 

19  Juillet 

17ÛÎ 

1114.    28  Mai 

1563 

971. 

31  Aoflt 

1633 

1043. 

8  Juillet 

1703 

1115,     17  M,ii 

1564 

972. 

9  Août 

1634 

1044. 

27  Juin 

1704 

11 16-      6  Mai 

1565 

973. 

29  Juillet 

1635 

1045. 

17  Juin 

1705 

1117.    35  Avril 

1566 

974. 

19  Juillet 

1636 

1046. 

5  Juin 

1706 

1118.     15  Avril 

1567 

975. 

8  JuUIel 

1637 

1047. 

26  Mai 

1707 

1119.      4  Avril 

568 

976. 

26  Jum 

1638 

1048. 

15  Mai 

1708 

1120.    23  Mars 

569 

977. 

16  Juin 

1639 

1049. 

4  Mai 

1709 

1121.     13  Mars 

570 

978. 

5  Juin 

1640 

1050. 

33  Avril 

1710 

1122.      2  Mars, 

571 

979. 

26  Mai 

1641 

1051. 

12  AiTil 

1711 

1123,     19  Février 

1572 

980. 

14  Mai 

1642 

105S. 

1  Avril 

1713 

1124.      9  Février 

1573 

981. 

3  Mai 

1643 

t053. 

M  Mars 

1713 

1135.    28  Janvier 

1574 

98Ï. 

23  Avril 

1644 

1054. 

10  Mars 

1714 

1136.     17  Janvier 

1575 

983. 

12  Avril 

1645 

1055. 

27  Février 

1715 

1127,      7  Janvier 

1576 

984. 

31  Mars, 

1646 

1056. 

17  Féviior 

1128.    27  Décembre 

1577 

985. 

21  Mars 

1647 

1057. 

S  Février 

1716 

1129.     16  Décembre 

1578 

986. 

10  Mars 

1648 

1068. 

27  lamvier 

1717 

1579 

987. 

28  Février 

1649 

1059. 

15  Janvier 

1718 

1580 

9B8. 

17  Février 

1650 

1060. 

4  Janvier 

1719 

1132.     14  Novembra 

1581 

5  Février 

1061. 

35  Décembre 

1730 

1133.      ï  Novembre 

1582 

'  m. 

ÎS  Janvier 

1651 

1062, 

14  Décembre 

1721 

1134.    32  Octobre 

1583 

m. 

55  Janvier 

1652 

1063. 

3  Décembre 

1732 

1135,     12  Oclobre 

1584 

992. 

14  Janvier 

1653 

1064. 

32  Novembro 

1733 

1136.      1  Octobre 

1585 

993. 

3  Janvier 

1654 

1065. 

11  NovembM 

1734 

1137.    ÎOSeplenJire 

994. 

1655 

1066. 

31  Octobre 

17Î5 

lS8â 

995. 

16:6 

1067. 

30  Oclobr« 

1     1726 

1139.    39  Août 

1587 

996. 

I  Décembre 

1657 

1068. 

9  Octobr* 

1  "" 

1140.     19  Août 

■MIDANCE  DES  ANNÉES  DE  L'ÈRE  CHRÉTIENNE  ET  DE  L'HÉGIRE.       .1 


" 

Ksntifa 

*N«£Ks 

ANNÉES 

ASMÉES 

ANNEES 

.. 

LBÉomE. 

DE  L'hÉOIBI. 

DE    J.  -  C. 

UE   L'HÉGIHB. 

ir» 

11*1. 

7  Aoûl 

1786 

lîOl.    34  Octobre 

1845 

1361.     10  Janvier 

17» 

1142. 

37  Juillet 

1737 

13UÎ.    13  Octobre 

1262.    30  DL'cembre 

1730 

11)3. 

17  Juillet 

1788 

1203.      2  Octobre. 

1846 

1363      20  Décen.liJ'o 

I73I 

1U4. 

6  Juillet 

1789 

1304.    21  septembre 

1847 

1264.      9  Décembre 

1732 

1145. 

54  Juin 

1790 

1305.     10  Septembre 

1848 

1733 

11 46. 

14  JuiD 

1791 

1206.    31  Août 

1849 

1266.     17  Novembre 

ITU 

1147. 

3  Juin 

1792 

1207.    19  Août 

1859 

1367.      6  Noïcmiau 

U3i 

lue. 

S4  Htû 

1793 

1208.      9  Août 

1851 

1368.    37  Ocltibro 

1736 

1149. 

13  Mai 

1794 

1309.    29  Juillet 

1852 

1369.     15  Octobre 

1737 

n&o. 

1  Mai 

1795 

1!10.     18  Juillet 

1853 

1270.      4  Octobre 

173S 

1151. 

21   ATTil 

1796 

1311.      7  Juillet 

1854 

1371.    34  Seplembio 

1739 

1152. 

10  Avril 

1797 

1211.    38  Juin 

1855 

1273.     13  Seplembre 

ITU 

1153. 

29  Mais 

1798 

1213.     15  Juin 

1856 

1373.      1  Septembre 

mi 

1154. 

19  Mars 

1799 

1214.      5  Juin 

1857 

1374.    32  Août 

17W 

1155. 

S  Uaïa. 

1800 

1315,    25  Mai 

1858 

1275.    11  Août 

ITU 

I15«. 

25  Férrier 

1^01 

1216.     14  Mai 

1859 

1376.    31  Juillet 

nu 

1I5Î. 

13  Février 

1803 

1317.      4  Mai 

1860 

1277.    30  Juillet 

I74S 

1158. 

3  Février 

1803 

1318.    33  Avril 

1861 

1378.      9  Juillet 

ITW 

1159. 

2»  Janvier 

1804 

1319.     13  Avril 

1863 

1379,    39  Juin 

17*7 

1160. 

13  Janvier 

1805 

Iï30.      1  Avril 

1863 

1280.     18  Juin 

1748 

U6l. 

a  Janvier 

1806 

1231.    31  Mars 

1864 

1281.      6  Juin 

1I6Î. 

23  Décembre 

1807 

1232.    11  Mars 

1865 

1383.    27  Mai 

17*9 

1163. 

11  Décembre 

1SD8 

1333.    38  Février 

1866 

1283.    10  Mai 

UâO 

1164. 

809 

1224.    16  Février 

1867 

1384.      5  Mai 

1T51 

1165. 

!0  Novembre 

810 

1335.      6  Février 

1285.    24  Avril 

nai 

1166. 

8  Kovembre 

811 

1226.    26  J..nïief 

138S.     13  Avril 

nb3 

1167. 

29  Octobre 

813 

1ÎÎ7.    16  Janvier 

1810 

1287.      3  Avril 

iib* 

lies. 

17  Octobre 

1813 

1338.      4  Janvier 

1871 

1288.    33  Mars 

I75â 

1169. 

7  Oelobre 

1339.    34  Décembre 

1872 

1289.     Il  Mars 

I7S6 

1170. 

36  Septembre 

1814 

1330.     14  Décembre 

1873 

1290.      1  Mars 

1757 

II71. 

1815 

133L      3  Décembre 

1874 

1291.     18  Février 

1758 

1173. 

1816 

1231.    31  Novembre 

1875 

1392.      7  Février 

1759 

1173- 

25  Aoùl 

1817 

1Î33.     11  Novembre 

1816 

1293.    28  Janvier 

1760 

1174. 

13  Août 

1818 

1334.    31  Octobre 

1877 

tï94.    16  Janvier 

1761 

I17i. 

2  Aodl 

1819 

1235.    20  Octobre 

1874.  ': 

-,J95.     6  Janvier 
.'396.     26  Décembre 

1761 

1176. 

23  Juillet 

1820 

1236.      9  Oolobre 

1763 

1177. 

12  Juillet 

1831 

1879  « 

■■«97.     15  Décembre 

1764 

1178. 

]  Juillet 

1822 

1338.    18  Sepiembre 

1880 

398.      4  Décembre 

1765 

1179. 

30  Juia 

1823 

1239.      7  Septembre 

1881 

399.    23  Novembre 

1766 

■  180. 

9  Juin 

1824 

1340.    26  Août 

1882 

300.    12  Novembri' 

1161 

1181. 

30  Mai 

1835 

1241.     16  Aoill 

1883 

301.      3  Novembre 

1168 

118Î. 

18  Mai 

1836 

1243.      5  AoiU 

1884 

1302.    21  Octobre 

1769 

1183. 

7  Mai 

I8ÏT 

1343.    25  Juillet 

1885 

1303.    10  OcWbre 

1770 

1184. 

37  Avril 

1244.     14  Juillet 

1886 

ml 

1186. 

16  AviU 

18Î9 

1345.      3  Juillet 

1887 

1305.     19Seplembr( 

1772 

1186. 

4  Avril 

1830 

1246.    12  Juin 

1888 

1306-      7  Septembri 

1773 

U87. 

25  Mars 

(831 

1347.    13  Juin 

1889 

1307.    38  .^oûl 

177% 

11B8. 

14  Mara 

1832 

1248.    31  Mai 

18U0 

I3l]8.    17  Août 

177& 

1189 

4  Mars 

1833 

1249.    31  Mai 

1891 

1309.      7  Août 

1776 

1190 

31  Février 

1S34 

1350.    10  Mai 

1893 

1310.    36  Juillet 

1777 

1191. 

9  Février 

1835 

1251.    39  Avril 

1893 

1311.     15  Juillet 

1178 

1191 

30  Janvier 

1836 

1352.     18  Avril 

1894 

1Ï13.      5  Juillet 

1779 

1193 

19  Janvier 

1837 

1353.      7  Avril 

1895 

1313.    34  Juin 

1780 

1194. 

8  Janvier 

1838 

1154.    !7  Mars 

1896 

1314.     12  Juin 

1195 

8  Décembre 

1839 

1355.     17  Mars 

1897 

1315.      2  Juin 

1781 

1196 

n  Décembre 

1840 

1356.      5  Mars 

1898 

1316.    22  Mai 

1781 

1197 

7  Décembre 

1841 

1257.    23  Février 

1899 

1317.    13  Mai 

1783 

1198 

36  Novembre 

1843 

1358.    12  Février 

1900 

1316.      1  Uai 

nu* 

U99. 

14  Novembre 

1843 

1359-      1  Février 

I7K 

lîOO 

4  Novembre 

1844 

1260.    32  Janvier 

Oatre  l'emploi  des  olympiades,  on  avait  souvent 
recours,  pour  déligner  l'année,  dans  les  divers  Stats 
de  la  Grèce,  au  Dom  da  premier  magistrat.  C'est 
araù  qu'à  AthËoes,  on  donoait  k  l'année  la  nom  de 
rarebonte  en  eieroice ,  qui  prenait  de  là  le  nom 
d'Ànlionie  Éponym«  (vof.  l'art,  akchohtb  dans 


notre  Dictionnaire  univertel  d'hùtolre  et  de  gi 
graphie). 

Lydiil,  dans  l'édition  des  Xarbm  da  Paras 
Prideaui,  Corsini,  dans  ses  Faili  Attici,  Boeck 
dans  Bon  Corptu  intcripiiimum  grxearum,  < 
donna  des  listes  des  archontes  d'AlbËnes.  Le  < 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÊLIMfflAIRES. 


VUt  anglais  Clinton ,  dont  nom  avons  su 
chronologie  dans  nos  tables,  a  soumis  à  uae 
sion  sèTâre,  daod  ses  Fatti  BelUniei,  U»  U 


1 1  ct«s  énidits  que  noi 
'    adoplâ  son  travail  ci 


TABLE  DES  ARCHONTES  D'ATHÈNES 

It'APRËS  LES  FASTI  HELLRNICI  DE  CLINT0I4. 


ANS 

ARCHONTES. 

ANS 

ARCHONTES. 

ANS 

ARCHONTra. 

DES 

AV. 

DES 

7v: 

deT^ 

AV. 

OLIKP. 

J.-C. 

ÛIÏIIP. 

I.-C. 

OLÏ«P. 

J.-C. 

Archontaptrpé- 

lUftl. 

;:.    î 

559 
5S6 

Eulhydemua. 

...un.   1 

448 
447 

Philiseul. 
Timarchide». 

,TUI,          1 

548 

Erilciides. 

446 

Callimachus. 

104b 

Médon,  l-arch. 

537 
533 

Alcxjs  prior. 
Thiîriclès. 

LIUIÏ        Î 

445 
444 

Ljsimacliides. 
Praïiièles. 

Phorbas. 
Mêgaclès. 
DiogDèlsl 
Phéréclèa. 

LUT.           1 

524 
512 

508 

MiilUde. 
Isagoras. 

443 
4W 
441 

Diphilus! 
■nmoclès. 

504 

Acestorides. 

440 

Hyrichides. 

îii        1 

500 
496 

Mïrus. 

Kipparchug. 

Philippas. 

439 
438 

Théodorus. 

The»piée.' 
Agameslor 
Eschyle. 

495 

437 

Ruthvmtnes. 

;::: 

494 
493 

Pythocritus. 
Ttiiîmistocle, 

L«IVI.     1 

436 
435 

Ljsimachus. 
Anliloctiides. 

'Ai 

492 

DiogncluB. 

4a4 

Charès. 

491 

Hybrilides. 

433 

Apseudïs, 

490 

432 

Pjthodorus. 

489 

ArUUde  I. 

431 

Ëuttivdemus. 

Archontes  déeen- 

"»'■•■     1 

488 

ADChisJs. 

430 

ApoUbJorus. 
EpameiDon. 
Diotimus. 

486 

428 

ÏJI.             i 

753 

^imldis. 

485 

PhiiooVatM.' 

427 

Euclidc». 

II.              3 

743 

484 

Leostratus. 

426 

Euihydemus. 

Il[.             1 

735 

aidicus. 

483 

Nicodemui. 

425 

Stralocics. 

lïll.           1 

721 
71Î 

Hippomiois. 
Laocrates. 

482 
481 

L«XII.      1 

4î4 
423 

Isarchus. 
Ameiuias. 

Thémistocl'e. 

TIX.               3 

702 

Apsaoder. 

480 

Caillas. 

412 

Alcieus. 

lin.        1 

6M 

Eryiiaa. 

479 

Xanthippus. 
TimostWnes. 

4Ï1 

478 

4.'0 

S- 

ÀrtMiita  an- 

477 

419 

nutU. 

476 

Pbaedon. 

41S 

ADlinhon. 

Buphemus. 

475 

Dromoclides, 

417 

683 

Créon. 

474 

ICI.             1 

416 

681 

Lviias. 
liosiratus. 

473 

Menon. 

415 

Cbabrias. 

671 

JUVll.      I 

472 

Charês. 

414 

Piaander. 

669 

Pisistratu;. 

471 

Praiiergus. 

413 

aeocritus. 

668 

Autoslhfnes. 

470 

DémolioD. 

412 

Callias. 

664 

MillLide  1. 

469 

Théagéuides. 

4ii 

llieopompus. 

g^g 

Milliarle  II. 

.ixvin.   1 

468 

41(» 

644 

Dropidei  1. 

467 

Ly  ai  stratus. 

41)9 

Dioclts. 

639 

Dama^as  I. 

466 

Ljsaiiias. 

laii.       1 

408 

Euclémon. 

636 

BpiEDelus. 

46i 

LysLtheus. 

407 

.Uitigi'nes. 

624 

464 

Archidémides- 

406 

Caillas. 

eu 

463 

Tlepolemus. 

405 

Aletias. 

60S 

Arisloclès. 

46! 

COQOO. 

404 

604 

Crilias  I, 

461 

Eïippus. 

403 

Euclides. 

600 

Méiraclèi. 

460 

Phrasiclides. 

402 

UJcon.                 1 

hTo 

459 

Pliiloclis. 

401 

694 

Solon. 

458 

Bion. 

400 

Lacliis. 

593 

Dropides  II. 

457 

Mnésiihides. 

399 

Arialocrates. 

59! 

Eucraies. 

456 

Callias- 

398 

Ilhyclès. 

591 

Simonide. 

455 

397 

Suniades. 

II.VIU.        1 

588 

Phaenippus  1. 

454 

396 

Phormlon. 

5S6 

Damas^  II. 

453 

Lvsi  craies. 

395 

577 

Archestralides. 

452 

cWrephanes. 

3t<4 

Eubulides. 

510 

451 

Autidolus, 

393 

566 

HIppocJides.' 

3 

450 

Euthydemus. 

39! 

Philoclès.             ' 

LV.'            1 

560 

Comias. 

4 

449 

Pedieus. 

391 

Nicotélea. 

TABLB  DES  ARCHONTES  D'ATHÈNES. 


ANS 

ARCHONTES. 

ANS 

ARCHONTES. 

ANS 

ARCHONTES. 

DE» 

AT, 

dm'~T~ 

Aï. 

'"ÙÊs" — 

AV 

OLI1II-. 

J.-C. 

OLT>CP. 

I.-C. 

OIYHP. 

;.-c'. 

icïii,      3 

sso 

Demoslralu*. 

:ïi.        ! 

3.S6 

:iv        1 

330 

Ne^chmiiï. 

389 

Pïrrlîioo. 

rheodolus. 

354 

Uiolimus. 

319 

Apollodnrus. 

3NS 

353 

Eudemus. 

318 

387 

cvu.       1 

35Î 

Arislodemus. 

317 

Démogtnès. 

3R6 

MyEitichidas. 

351 

Thei^lus. 

;ïti.        I 

316 

Démoclides. 

385 

35Û 

Apollodorus. 

315 

Prasiliulus. 

3X4 

Diotréphès. 

3W 

Callimaclius. 

314 

Nicodcnis. 

Phanosiralus, 

348 

Theopliiliis. 

313 

Theophraslu». 

3 

38; 

Evander. 

347 

Thi-m.slocie, 

313 

Polémon. 

381 

Demophiluï. 

346 

Archlis. 

311 

Simonide. 

3tn 

IJJ^éas. 

345 

Eubulus. 

310 

HidromneaioD. 

379 

:ii.         1 

344 

LïCiscus. 

309 

Di^métrius. 

37S 

MausiDicus. 

343 

Pïlhodûlus. 

308 

Charlnus 

377 

Caillas. 

343 

SosigJnes. 

307 

376 

341 

306 

Coraehus. 

37-î 

340 

Theophratluï. 

305 

Euiénippuï. 
Phéréctes. 

ai4 

Socratiiles. 

339 

LTsimacLides. 

304 

373 

Asleius. 

33K 

Clisrondas. 

303 

LfostrMu». 

373 

AlcîMhËnes. 

337 

Phrjnichus. 

303 

mcoclÈs. 

371 

PhrasiclidPs. 

:».        1 

336 

301 

370 

pyscinrtus. 

3:i5 

Evœnelus. 

300 

369 

Lysislralus. 

314 

Cléskles. 

!99 

Euclémon. 

368 

333 

^lcoc^ales. 

398 

Mnésidémus. 

367 

Polyzelus. 

33i 

Nicélés. 

397 

Andphales. 

366 

Cepbisodorus. 

331 

Af^siophanes, 

■196 

Niciis. 

3«6 

:hion. 

3 

33'l 

Arislbphnn. 

295 

Nieostraluî. 

OT.              1 

m 

3!9 

CophJsophon. 

391 

363 

m 

Chariclides, 
HoloD. 

cxni.       1 

338 
337 

Eulhjerîms. 
HégémoQ. 

;xill.      î 

293 
39i 

piiilippus. 

~.y.          "] 

361 
360 

Nicopheraus. 
Callimèdes. 

326 
325 

Chn-mÈs. 
An  ides. 

-IXÏ          1 

Î8Ô 

Gorgias. 

-:59 

Eiicharislus. 

334 

Hégè^iias. 

279 

Anaxicralej. 

3&K 

.123 

Cephisoiiorus. 
Philoclôs. 

!78 

DémoclËs. 

3:i7 

Attalhotles, 

33Ï 

371 

Pïlharalus. 

'■"■         ' 

356 

Elpine». 

■i 

321 

Archiiçua. 

cxm.      1 

!64 

Diopieius. 

Koai  arrélone  Ici  celle  liais  par  U  raison  qu'Albènci  ayani  i\é  le  pins  )0uY«nl  dominée  depuis  celle  énana» 

par  les  rois  de  Wacêioine,  la  dlgnilé  d-Archonle  pordil  son  importance. 

Fa«te>  coanilairei. 

1  Bdiuc,  on  désignait  le  plus  souvcnl  l'anniïe  par 
le  nom  des  consuls  en  exercice.  Ssi  anciens  avaient 
iitsai  plusieurs  \Hles  i|ul  ranienaient  la  série  des 
consuls,  année  par  année.  On  connaît  ces  listes 
fjvslenom  àe  Fastes  eommlairts.  Quelques-unes  de 
ces  lislessonl  parvenues  jusiju'JL  nous  plus  ou  moins 
(omplétes  :  la  principale  a  éld  relrouvÉe  dans  des 
fouiflFs  faites  à  Rome  en  I5i7  :  elle  étiil  Rravée  sur 
iei  tabl^  de  marbre  et  oiïrail,  avec  des  lacunes,  la 
tcrie  des  consuls  jusqu'à  l'an  de  Rame  765. 

Plud'urs  Érudiu  modernes,  entre  autres  Pîghius, 
<rul  essayé,  en  s'aidant  de  ces  listes  et  des  histo- 
riens, d'claMir  la  suiie  des  consuls  depuis  la  (onda- 
tiiin  de  Rome  jus'^u'à  r.ibohtîon  du  consulai  en  .541 
ap.  J,-C.  ;  mais  leurs  Iruvaui  laissaient  encore  beau- 
coup à  désirer,  lorsque  le  savant  Dorghesi  entreprit 
lie  les  rectiner  et  de  les  compléter,  soit  en  rvcou- 
lut  aux  écrivains  originaui,  soit  à  l'aide  de  la 
icienc«  des  ioscripiîons,  qui  a  Tait  tant  de  progrès 
de  DOS  jours  :  c'est  surtout  pour  les  temps  de  l'Em- 
"' ■ nt  à  partir  des  Anloni—  - -  — 


^niuissance,  grflce  1  d'obligeantes 


M.  Horatius  l'ulvillus,  td. 

L.  Tati]uinius  Colla  tin  us. 

P.  Valerius  Poplîcola,  sabslilui. 
508  P.  Valerius  Poplicola  (3°  fois) . 

T.  Lticrettus  Tricipitinus. 
£07  P.  Valerius  Poplicola  {3'  fois). 

H.  Horatius  Pulvillus  {î'  fois}. 
506  Spurius  Lartius  Fluvus. 

Titus  Herminius  Aquilinua. 

503  M.  Valerius. 

P.  Poslhumius  Tuberlua. 

504  P.  Valerius  Poplicola  (4'  fois). 

T.  Lucrelius  Tricipitinus  (2-  fois). 
503  P.  Posthumius  Tubertus  (3*  fois). 

Agrippa  Hanenius  Lanatus. 
503  Opiter  Vic^ioius  Tricostus. 

Sp.  Cassius  ViBcellinus, 
501  T.  Postumus  Cominius 

T.  Lajlius  Fia  vus. 
500  Serv.  Sulpicius  Camerinus. 

Uauius  Tullius  Longus 


,glc 


CHROMOLOCIB.  —  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


P.  Tetaritis  Geminus 

T.  ;ïEbuiiu 

!  Elva. 

T.  Larlius 

Plavus  (a- fois). 

Q.  Cloiliu 

SicuUis. 

A.  Semprc 

Miius  Atralinus. 

M.  Miiiuti 

us  Augurinus. 

A.  Posthu 

nias  Albus  ttegillensis. 

T.  Virgini 

s  Tricoïtus  Dtlimonlanns, 

Ap.  Claud 

us  Sabinus  Hegillensis. 

P.  Semli 

a  Pri-mua. 

A,  Vipgiiii 

11»  Tricoilus  Olimonlanua 

T.  Veturiu 

s  Geminus  Cicurinus. 

Sp.  Cussius  Vi-icelliima  (î*  fois). 

T.  Po«uni 

as  Cominius  Auruncus  (!' 

T-  Gegsni 

is  M  ace  Pin  m. 

P.  Mhiud 

9  Aogurinus, 

H.  Minuc 

usAaguriDusfîTois), 

A.  Sempni 

nius  Alralinua  (3*  fois). 

0-  Suliiieius  Caraerinus  Comutu». 

Sp.  Larliu 

Flavus  (2-  fois). 

C.  Juliu-i 

ullia. 

P.  Pinarius  Efurus  Hamercinni. 
B  Sp.  NauIiusRulilus. 

sêxtua  Furii»  HcduUious  Pu»us. 
7  C.  Aquiiiu4  Tuscua. 

T.  Siciniua  Sabiuus. 
6  Sp.  Caasiua  Viseeltinua  (3*  fois]. 

Procuiui  Vireinius  Tticoatus  Butilus, 
6  0-  Fabijs  Vibulanua. 

SsTv.  Cornélius  Maluglnensîs. 

4  L.  jftmilius  Mamurcinus. 
Ckso  Kabius  Vibulanus. 

3  M.  Faljius  Vibulanus. 

L.  Valerius  Poplicola  Potitus, 
î  C.  Juliua  lulus  (î-  fois). 

0.  Paliius  Vibulanus  (3'  tois). 
1  Cœso  Fabius  Vibulanus  [2*  roia). 

Sp.  Pufiua  Uedullinua  Fusus. 
0  cil.  Manliua  Vulso  Cincinnatua. 

M.  Faliiua  Vibulanus  (!•  foia). 
9  Cvm  Fabius  vibulanus  (3'  to:s). 

T.  Virginius  Tricostus  Rutilus, 

5  L.  ^miltus  Mamerdnua  [V  fais). 

C.  ServiliusStruotuaAhala.  à  qui  Tut  auL- 
ïlitué  Opiter  Virginius  Tricostus  E«qui- 

'i  C  Horalius  Pulvlllus. 

T.  Menenius  Lanatus. 
G  A.  VicginiusTHoosIug  Ratitua. 

Sp.  Servilius  Struclus. 
h  P.  Valeriua  Poplicola, 

C.  Nautius  Rutilus. 

4  L,  Futiua  Medullinua  Fusus. 
A.  Manlius  Vulso, 

3  L.  jlSaiiliua  Uamaroinus  (3' fois). 


VOpÎ! 


is  JDliu<:  lulus 


s  Rafua  Haraerajous. 

P.  Furiu),  Hedulljnus  Fusus. 
I  Ap.  Cl>u<lius  Sabinus  Regillensis. 

T.  Duincliua  Canitolinus  Barbatus. 
0  L.  Valeiius  Poplicola  KoliUis  (î*  fois). 

Tib,  lEmilius  Mamercinus. 
<J  A.  Virginius  Tricostus  Coslimontanus. 

T.  Numicïua  Prisaas, 
8  T.  OuiROtius  Capiiolinus  Barï)alHs(!-  fois). 

0.  Servilius  Priscus  SIfUCtua, 
7  Tib.  iCmilius  Matneroinu»  (!*  (ois). 

Q.  Fabius  Vibulanus. 
H  Sp.  Poslbumius  Al  bus  ncgiUensia. 

0.  Servilius  Priseus  Strudus  (l^foii], 
<â  0.  Fabius  Vibiilanus  (3*  fois). 

T.  Quinclius  Capiiolinus  Barbatus  (3*fois), 
:'t  A.  Poslbumius  Albus  Hegillensia. 

Sp.  Furius  MedulKnus  Fusas. 
i3  P.  Servilius  Priscus. 

L.  ^butius  EIts. 


3  L,  Lucretius  1'ricipilious. 

T.  Veturius  Oeminus  Cicurinus. 
il  P.Votumnius  Aminlinus  Callus. 
Serv.  Sulpicius  Camerinus  Comulus. 

0  P.  Valarius  Poplicola  (2'  fois). 

L.  Oiiïoctius  Cincinnatus^  sui'ilitHé. 

C.  Clauiiius  Sabinus  Begitlensis. 
iQ  0-  Fabius  Vibulanus  (3'  fois). 

L.  Cornélius  Maluginensis. 
,S  C.  Naulius  Rutilus  (V  foia), 

L.  Hinucius  Augurinus. 
,7  C.  Horalius  Pulvrllus  (3' foi»}. 

Q.  Minutius  Augurinus. 
€  M.  Valerius  Maxumus  Lsctiicinus. 

Sp.  Virginius  Tricosius  OT'Iitnontanus. 
i5  T.  Booiilius  Rocus  Vaticaous. 

C,  Veturius  r.ieurinus. 
,i  Sp.  Tarpeius  Monlanus  Capltolinua. 

A.  Alerniua  Fonlinalis. 
i3  Seilus  Quiniilius  Varus. 

Sp.FuriuEHeriuUinuiFusua(ï'foia),niE>/l. 

P.  Curialius  Tergeminus, 
■S  P.  Sealius  Capiiolinus. 

T.  Menenius  Lanalus, 
,]  Ap.  Claudius  Crassiuus. 

T,  Genuciua  Augurinus, 

(Pendant  !  am,  les  D^cttnHri  liiircnf  (a 
place  des  consuls.) 
!)  L,  Valerius  Poplicola  Potilus. 

M.  Horalius  Barbatus. 
8  Lartius  Herminius  Aquilinvs. 

T.  Virginius  Tricostus  Cœlimontanus. 
T  M.  Gcganius  Hacerinus. 

C.  Julius  Iulua. 

6  T.  Quinclius  Capiiolinus  Barbulus  (4*  f.). 
Agrippa  Furius  Hcilullmus  Fusus. 

b  M.  Genuci us  Augurinus. 
C.  Curlius  Philo. 

4  A.SempronîusAtratinns.  \  trib.  militaires, 
L.  Atiltus  Longus.  !  av.  ta  puissance 
T.  CIcelius  Siculus.  >  consulairo. 
L.  Papirius  Hugillanus.  | 
L,  SemproniusAtralinua.  ) 

3  M.  Geganius  Maccrinus  (3"  fois). 
T.  Ouinctius  Barbatus  Capiiolinus'  (5*  f.). 

3  M.  Fabius  Vibulanus. 

Poslbumius  .ebuiius  Etva  Corn i cens is. 

1  C.  Furius  Pacilus  Fusus. 
Munius  Papirius  Crassus. 

0  l'roculus  Geganius  Maccrimi^. 
T.  Menenius  Lanatus  (i'  fuisl. 

g  T.Oiiincliua  Barbatus  Capiiolinus  [S*  f.). 
Agrippa  Menenius  Lanalus. 

8  M.  £milius  Mamercinus  i 
L.  Ouinclius  Cincinnatus.  j 
L.  iuliu»  lulus,  ,'    

7  M.  Geganius  Macennus  (3'' fois). 
L.  Sergius  Firienas 

6  M.  Comeliu.s  Maluginonsis. 

L.  Papiriua  Crassus. 
h  c.  Julius  lulus  (2- fois). 

L,  Virginius  Tricostus. 

4  H.  Manlius  Vulso  Capiiolinus.  \ 
Ser.  Cornélius  Cjjssus. 
0.  Sulpicius  Camerinus.  J 

i3  H.  Fabius  Vibulanus,  t 

H.  Fostius  Flaccinalor.  i 

L.  Sargius  Fiilenas. 
.3  L,  Pinarins  Rufus  Mamercinus.         1 

L.  Furius  Medullinus. 

Sp.  Poslbumius  Albua  Regillensls.  / 

1  T.  Ouinclius  Psnnus  Cincinnatus. 
C.  Julius  Mento, 

0  Papirius  Ciassus. 

L.  Julius  lulus. 
«  !..  Sergius  FidanM|(i*(aW- 


I  consuls. 


t,Oi 


ftgic 


FABTBS  CONSITLAIHES. 


Hoslus  Lucrelius  TricifitùMU. 
438  T.  Quinctius  Penmis  Cincùuutui  (3*  fois). 

A.  Cornélius  Cossus. 
437  C.SemliusStruclusAiillB. 

L.  Papicius  HugiUwas  {!■  feis). 
436  T.OuiDcliuiPenBusCïnoiiiBttiu. 

C  rurius  l'aeiliHs. 

U.  Poslhumius  Allna  BseiUen»s. 

A.  Cornélius  Cossu). 
425  A.  S^mprooins  AUttiuu, 

L.  Furiut  HeduUiBUS  (l'foi^. 

L.OuïBCIius  CinciBBilni.  (S*  ibis). 

L.  iLontius  BaHMus. 
424  Ap.  Claudius  Crassus  lUeillaiisiS' 

Sp.  KuniusRulilus. 

L.  Sergius  Fitteoû  (S*  tni). 

Sertas  Juliu»  lulns. 
413  C.  SemprODiuB  AtntiBUt. 

0.  FaUiis  YibuiuiBE. 

431  T.  OuinctiusCa;iJLDlmus  Barbstus. 

Numerius  Fabius  Vibulgnas. 
430  T.QuiactiusPenniisCinciimatus(3'r.}. 

U.  Manlius  Vubo  Capiioiinus, 

L.  Purius  Uedu]lLnu.s  (3*  fois). 

A.  Semproniua  Atialicus(î"  fois;. 
419  AgTh>pa  Neneiùus  Lanalus. 

Sp,  NMtius  HutilUB. 

r.  LHorelius  Tricipitinus. 

C  Serviliui  Strudits  Aiilla. 
.    4M  U.  l'ipirius  Mugilkanss. 

L.  Sei^i  Fld«Dai  (3'  fois). 

C.Servilius  Slruccw  AiiUa  (l'foi^}.    i 
417  P.  LocTSlius  Trictpitinus  (î*fois). 

C  S«rvilius  Sinietua  Aiilla  rsToi^;. 

Agrippa  Merenius  Lsiwtus  (î'fbis). 

Sp.  Veturius  CrasM»  Cicurimis. 
(    416  A.  Semproniua  AIratinus  (3*  roisl. 

H.  Papirius  Mugtilanus  (3- fois).' 

6p.  Nautius  Ruiilus  (3' fuis). 

O.Fabius  Vihoiïnos. 
9    4I&  r.  Ccnneliui  CosiDs. 

T.  Ouinctius  OncJnnatus. 

C.VatariDS  Pottius  Volusu;. 

Mumaiius  Fabitis  Vibolanus. 
g    414  0.  Fabius  VitMlums  {3' fois). 

Cn.  Gornelios  Cossua, 

P.  PoaUiumius  Albus  negtllensis. 

L.  Valerius  Potitus.  j 

1    413  A.  Comelim  Co«sus. 

1.  Forius  IfedullinHs. 
1    412  Q.  Fabius  Ambmlus. 

C.  Forius  Pacilkis. 

3  411  H.  Papir1usUi«illunis. 

C.  Nautius  Rut I lus. 

4  41D  H.  .iGmïlius  MimerciDus. 

C  Valerius  f'olliu'Voliiius. 

5  409  ùi-  CoraeliDs  Corsas. 

L.  Furins  Uetlollious  {3'  Toïs) . 
e    408  C.  Juliu.1  iulus. 

P.  Cameltus  Cossus.  * 

C.  Serrillu»  Slrucns  Ahala. 
T    4CT  C.  Valerius  Politus  Voluaus  [S-  toi»). 

C.  Servilius  Strueltn  Ahala  (3*  fois). 

NumeriD)  Fabius  Vibolanus  (3*  fois). f 

L.  Furius  Medutlinus. 
«    406  P.  Cornélius  Ruillus  Towns. 

L.  Valerius  Poiiius  (î°  fois). 

Cu.  Cornélius  Co«sus, 

Numerius  Fabius  Anibustus. 
i9    405  C  lulius  lulus  (3*  Toi'). 

HantHS  .fimillus  Ha  merci  dus. 

T.  Oui  Ddiui  Capitol  In  us  Barbatus. 

L.  Fdrins  Kedtillinusfï*  fois). 


Ï.OuiDCtKis  <âDcinnilus  (ffois).       \ 

A.  MaDiiu!!  VuIho  Capltolinus. 
350    404  P.  Cornélius  HaluRioensi*. 

5p.  Nautius  Hutilu)  (3*  Fois'. 

CJi.  Cornélius  C034US  (2*  fois). 

C.  Valerius  Potilus  Volusus  (3*  fois). 

Ckeo  Fabius  AmlMiatus 

Hanius  Sei^ius  Kidena*. 
403  ManiusiCniilius  Hamerclnu9(3'riii'^;. 

H.  Furius  Fusus. 

Ap.  Clauiiius  Crassinus. 

t.  Julius  luJus. 

H.  Ouinctilius  Vans. 

L.  Vti«rius  Potitut  (S*  roi<\ 
403  C.  Servilius  Ahala  13'  roiii. 

0-  Sulpicius  Camerinus  Comutus. 

Q.  Servilius  Priscus  Fiilenas. 

A.  Manlius  Vulsn  i  apitohnus  (T  fni.^). 

L.  Virginius  TricûstusCcpliiuonlanus. 

Manius  Sergius  Fiilenas  (T  fois). 
3fi3    401   L.  Valerius  l'oliius  (4-  foiaj. 

L.  Julius  lulus. 

M.  Furius  Camillus. 

manius  jEcnilius  Mamercinu:  ly  fais). 

Cn.  Cornélius  Cossus  (3"  fiisl, 

Cieso  Fabius  Atnbustus  (3'  fuis]. 
400  P.  Llcinius  Calvus. 

I'.  ««liut  Canlolmus. 

P.  Hanlius  Vulso. 

Sp.  Furius  Medullinus. 

L.  Tilinius. 

L.  Publilius  Philo  Volseua. 
3Ô5    399  C.  Duillius. 

L.  Atilius  Priscus. 

Cn.  Genucius  Augurinus. 

H.  PoDiponius. 
Volcro  l'ublilius  Philo. 

M.  Veturius  Crassus  Clcurinus. 
3JC    398  L.  Valerius  Potitui  .h'  fuis). 

L.  Furius  «edullinus  (3-  fois). 

M.  Valerius  Haximus. 

M.  Furius  Oamillus  (î*  fois). 

0.  Ser>-ilius  Priscus  yiiletias  (1-  fois). 
0-  î'ulp.  Camerinus  Coniulus  (2*  fois). 

3ô7    397  !..  Julius  lulus  (3*  (bis). 

L.  Furius  Medullinus  (4*  fols). 

L.  Sergius  Kidenis. 

A.  Posthumius  Albinns  ReglUenais. 

A.  Hanlius  Vulso  Capltolinus  (3*  fois). 

P.  Cornélius  Maluginensis. 
35R    396  P.  Licinius  Calvus  (2'  fnis). 

X,  Atilius  Prisr?us  12' fois). 

P.  Msllus  Capitolinus  {!•  fois). 

!..  Titiniuï  (!•  fois). 

Q.  Manlius  Vulso  Capitolinus. 

Cn.  G«nociu3  Augunous  (3*  fois). 

359  395  P.  Cornélius  Cossus. 

P.  Cornélius  Scipio, 

M.  Valerius  Maximus  (3>fois). 

Cseso  Fabius  Ambustus  (3'  fois). 

1.  Furius  HeHullinus  '5'  fois). 

0-  Servilius  Priscus  Fidenas  (S'foii). 

360  394  -M.  Furius  Camillus  (3'  fois). 

L.  Furius  Medullinus  (6'  foi«}. 

C.  ^milius  Hamercinus. 

Sp,  Fosthutnius  Albiuus  Regillensis. 

P.  Cornélius. 

L.  Valerius  Poplicola  Potitus.  I 

361  393  L.  Lucretius  fUvus. 

Serv.  Sulpicius  Camerinus. 
363    392  L.  Valerius  Popticila  l'olitus  (2-  fois). 

H.  Hanlius  C;ijiitolinus. 
3Ë3    391  L.  Lucretius  Klavus.  I 

■    Serv.  Sulpicius  Camerinus.    I     tribut 

L.  .itmilius  Mamercinus.       | 

L.  Furius  HeilulliDus  (7*  t.).  ! 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÉLIMINAIRE?. 


Agrippa  F  u  ri  us  Merfullinus  Fusus. 

C.  ^milius  Mamprcinus  (ï*  fois). 
,    390  0.  Fabius  Ambustus 

Ckso  Fabius  Ambu9tU9  (4*  fois), 

M.  Fabius  Ambustus  (j*  fois). 

Q.  Sulpicius  Ijangus. 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas  (4' fois). 

Serv.  Cornélius  Maluginensis. 
3B9  L  ValeriusPoplJcolaPolitus  (2'foi5). 

C.  Virgilius  TriMslus. 

P.  Cornélius. 

A.  Uaulius  Capilolinus. 

L.  iCmilius  MamerciDUs  {V  t'ois]. 

L.  Poslbumius  Albinus  Regillensis. 
3B8  T.  Quincttus  CincinDatus. 

0.  Serviiius  Priscus  Fidenas  (5*  fois). 

L.  Julius  lulus. 

L.  Aquilius  Corvus. 

L.  Lucretius  Flavus  (!•  fois). 

Serv.  Sulpicius  Hufus. 
38T  L.  rapirius  Cursor. 

C.  Serçius  Fi.leiias. 

L,  .^milms  Hamercious  (3*  foi^^). 

L.  Menenius  Lan  ai  us. 

L.  Valerius  Poplicola  Potilus  (3' fois). 

C.  Cornélius. 
3S6  U.  Furius  Camillus  (4'  fois). 

0.  Senilius  Priscus  Fiilenas  (6*  fois). 

L.  Ouinclius  Cincinnatus  Capilolinus. 

L.  Horatius  Pulvillus. 

P.  Valerius  Poplicola  Potitus. 

Serv.  Coraelius  Haluginensis 
3Bâ  A.  Hanlius  Capilolinus  (2-  fois). 

P.  Cornélius  (S*  fois). 

T.  Quinctius  Capilolinus. 

L.  QuiDClius  Cincinnatus  Capilolinus 
(ï*  fois). 

L.  Papirius  Cursor  (l'fotsi. 

C.  Sergius  Fidenis  (î*  fois). 
384  Serv.  Cornélius  Maluginensis  (%'  fois. 

P.  Valerius  Poplicola  Poliius  (a*  fois). 

H.  Furius  Camillus  \b'  fois). 

Serv.  Sulpicius  Rutus  i3-  fois). 

C.  Papirius  Crassus. 

T.  Ouinctius  Cincinnatus  Capilolinus 
«•fois). 
383  L.  Valerius  Poplicola  Potilus  (4'  fois). 

A.  Hanlius  Capilolinus  (3'  (ois). 

Serv.  Sulpicius  Hufus  (3*  fois). 

L.  LucrPiius  Plavui  (3'  fois). 

L.  ^milius  Uamercinus  (4*  fois). 

M.  Trebonius. 
382  Sp.  Papirius  Crassus. 

L.  Papirius  Crassus. 

Serv.  Corne  iu$  Maiuginensis  (3*  fois). 

Q.  Servilius  Priscus  Fidenas. 

C.  Sulpicius  Camerinus. 

L.  jCmilius  Hamercinus  (h'  fois). 
381  M  Furius  Camillus  (6'  fois). 

A.  Poslbumius  Albinus  Regillensis. 

L.  Posihumius  Albinus  Regillensis. 

L.  Furius  Medullinus. 

L.  Lucreiius  Ktavus  (4*  fois). 

M.  fabius  Ambuilus. 
,    3S0  L,  Valerius  Poplicola  Potitus  (S'  fois). 

P.  ValiTiuj Potitus  Poplicola  13"  fois). 

L.  Menenius  Lanalus  (2'  fois). 

C.  Sergius  Fidenas  (3*  fois). 

Sp.  P^irius  Cursor. 

Serv.  Cornélius  Haluginentis  (4*  toi*). 

C.  Terenlius. 

L  .£milius  Uamercinus  {6'  fois). 
.    3:9  P.  Mnnlius  i.apiiol:nus. 

C,  Hanlius  Capilolinus. 

L.  Julius  lulus  {S' fois). 

C  Seilllius. 


H.  Albinius. 

C.  Erenucius. 

P.  Trebonius. 
8  Sp.  Furius  Hedullin 

Q  Servilius Priscus  Fidenas  (1*  fois].l 

L.  Menenius  Lanatus  (3'  lois). 

P.  Cloîlius  SiculuK. 

M.  Horaiius  Puh'iiluB. 

L.  (ieganius  Hacerinus. 
7  L.  .£milius  Hamercinus  (7'  fois). 

Serv.  Sulpicius  PrjBlesialus. 

P.  Valerius  Poplicola  Pulitus  (4'  fois).  ' 

L.  Ouinclius Oncinnaïus (3' fois). 

C.  Veiurius  Crassus  Cicurinus.  f 

C.  Ouinctius  CinciDDatus. 
6  L.  Menenius  Lanatus  (4'  fois). 

L.  Papirius  Crassus  {î*  fois). 

Ser.  Cornélius  Ualuginensia  {h*  fois). 

Ser,  Sulpicius  Prceteitalus  (2' fois). 


381  373 

382  372 


b  Celle  année  fui  lant 
4  Papirius.  I 


lagittratt. 


3SS  366 

3S9  365 

390  364 

391  363 

392  362 

393  361 
391  360 
39Ô  359 
39(>  3â8 

397  307 

398  3&6 

399  3» 


Sacraviensis.       1   ""'•'""»  ''''  peuple, 
Cffiliomonlanus.  1 

KSu..!  "*"»•«"  p""pi« 

Ctfle  a'iniefut  tans  consuls. 

L.  Furius  Hedulliuus  (2*  fois).  1 

P.  Valerius  Poplicola  Potilus  (5*  fois).  \ 
A.  Manlius  Capilolinus  (4*  fois).  \ 

Serv,  Sulpicius  Pr^et^itatus  (3*  fois). 
C.  Valerius  Politus  Poplicola. 
Serv.  Cornélius  UaluRincosis  (6' 
0.  Servilius  Priscus  Futenas  (3'  fols).  J 
U.  Compllus  Haluginensis.  1 

C.  Veiurius  Crassus  Cieurinus(2"fois}.l 
0-  Ouinclius. Cincinnatus. 
A.  Cornélius  Cossus, 
H.  Fabius  Ambustus  [V  fois^ 
T.  Ouinctius  iJncinnaïus  Capitolinus.  } 
Sp.Sei'viliusStruclus.  [ 

Serv.  Cornélius  Maluginensis  (7"  fois).  I 
L.  Papirius  Cra^us,  I 

Serv.  Sulpicius  Prale»lalus  (4"  fois).  I 
L,  Veiurius  Crassus  Cicurinus. 
A.  Cornélius  Cossus  (2' fuis). 
L,  Veiurius  Crassus  Cicurinus  (î'fois) . 
M.  Cornélius  Maluginensis  (î-  fois). 
P.  Valerius  PaplicolaPotitus(G'  fois),  j 
M.  Gejcanius  Hacerinus. 
P,  Hanlius  Capitolinus  (2'  fois). 
L.  jEmilius  Mamercinus, 
L,  Sexlius  Seiiinus  Lateranus. 
L.  Genutius  Av^tinensis. 
Servilius  A  liai  a. 
C.  Sulpicius  l'elicus. 
C.  Licinius  CahusSiolon. 
L.  .^milius  Hamercinus  [1*  fois). 
Cn.  Genucius  Avenljn<?nsis. 
0.  Servilius  Abala  (2*  fois). 
L.«eiiulius  Avenlinensis  (2* fois). 
C.  Licinius  Calvus  Stolon  (%'  fois). 
C.  Sulpicius  Peticus  (i*  fois). 
U.  Fabius  Ambuslus. 
C.  Peiilius  Libo  Visolus. 
M,  Popilius  Lanas, 
Cd.  Hanlius  Capitol  in  i 
Fabius  Ambustus. 


Plaui 


i  Proculus. 


C.  U.ircius  Rulilus. 

Cn.  Hanlius  Capilolinus. 

U.  Fabius  Ambustus  (2' fois], 

Popilius  Uenas  (î"  fois). 

C.  Sulpicius  Peticus  (3*  foi^^i  |  q 


FASTES  CONSULAIRES. 


U.  Valenus  Popiicola. 
i  U.  Fabius  Ambustus  (3*  fois). 
"".  Ouinctiua  Capilolini 


3  P.  Vslerius  Popiicola  Potitus. 

C  Hanius  Huulus  (2*  fois). 
1  C.  Sulpicius  Pelicus  (&•  fois), 

T.  OuiDctiui  Pennus  Capitolinus  (2*  Tois), 

0  M.  Popilius Lasnaî  (3"  fois). 
L-  Cornélius  Scipio. 

[I  L.  Furiuï  Camillua. 
Ap.  Claudius  Ciassui. 

5  M.  Popilius  Uenas  (V  fois). 
M.  VaJenus  Conua. 

7  C.  Plautias  Venno. 
T.  Manlius  imp^riosus  Torguatu». 

6  M.  Valerius  Corvus  (3'  fois). 
C.  Pelilius  Libo  Vfsoius, 

5  M.  Kabius  Borso. 

Serv.  Sulpiciu3  Cameriaus. 
i  C.  Marcius  BuUlus  [3*  fois). 

T.  Ma  lius  lmperio3U3  Tarquatus  {V 
3  M.  Valerius  Conus  (3"  fois). 

A.  Cornélius  Cossus  Arvlna. 
!  C.  Uarcius  Rutiiua  (4'  fols). 

0-  Sprvilius  Ahaia  (3"  foia), 

1  C.  Plautius  VenD0(!"tois). 
L.  X.mû\us  Hamercinus. 

0  T.  Manlius  Imperiosus  Torcjualus  {3' 

P.  Dccius  Mus. 
9  Tib.  .£[iiiliu3  Uamercinus. 

Q.  Pubtilius  Philo. 
S  L.  Furius  Camillus. 

C.  M»  ni  us  Nepos. 

7  C.  Sulpiciu!  Longu5. 


Cœso  buiJius. 
S  a.  Valerius  Corvus  (1*  fois). 

H.  Atilius  Regulus. 
i  T.  Veturius  Calvinus. 

Sp.  Postbumïus  Albinua. 
I  (CttU  année  il  n'y  eut  j>at  de  contult). 
î  A.  Comflius  Cossus  Arvina  [2*  fois). 

Cd.  Domiiius  Calïinui. 
1  U.  riaudius  Harcdlua. 

C.  Valerius  Poli  lus  Ftaccus. 
0  L.  Papiriuï  Crasaus  U'  fois). 


Cn.  i'Iautlus  Decianus. 

8  C.  Plaulius  Decianus  (2*  fois), 
P.  Cornélius  Scapula. 

7  L.  Cornélius  Lenlulus. 

0.  Pubtilius  Philo  (V  fois). 
6  C.  Pctilius  Libo  Visolus  (2*  foi:^). 

L.  Papirius  Mugillanus. 
5  L.  Furius  Camillus  (2'  fois]. 

D.  J  uni  us  Brulus  Sc£Dva. 

4  (Poj  de  conmlt). 

3  C.  Sulpicius  Longus  (2' fois). 

I  0.  Fabius  Haiimus  Rullianus. 

L.  Fulviua  Curvus. 
t  T.  Veiuriua  Calvinus  (2*  fois). 

Sp.  Posthudiius  Albinus  (1*  fois). 

0  L  Papirius  Cursor  (2*  fois). 
Q.  Pubijlius  Philo  (3- fois). 

9  L.  Papirius  Cursor  {3*  fois). 
Q.  Aulius  Ccrreianus  (2*  fois). 

5  L.  PlauUos  Vftaio. 

H.  Foitius  FlaCcinator. 

1  Q.  jGmilius  BarbuU. 

C  JunïnsBulHilcus  Brulus, 
S  Sp.  Nautius  Butilus. 


452    301  M.  Livi 


M.  Popilius  LzDas. 

5  L.  Pspirius  Cursor  (4*  fois], 
0.  PuUilius  Pbilo  (4'  fois'. 

4  M.  PKiilius  Libo. 
C.  Sulpicius  UmgiiB  (3' fois). 

3  L.  Papjrius  Cursor  (5*  fois). 

C.  JuDius  Bubulcus  Brutus(2'  fois). 

2  M.  Valerius  Mai  i  mus. 
"P.  Decius  Mus. 

1  C.  Junius  Bubulcus  Brulus  (3' /ois). 

Q.  ^milius  Barbula  (2*  fois). 
0  Q   ^■abius  Matimus  Hulliaous  (;•  fois). 

C.  Marcius  Butilus. 
9  (Cetteannée  il  n'y  eut  pas  de  consuls). 
8  P.  Decius  Mus  (2-  fois). 

0.  Fabius  MaiiiQUs  Rullianus  (ô*  foi"). 
7  Âpp.  rlaudius  Cscus. 

L.  Volumnius  Harama  Violens, 

6  0.  Marcius  Tremulus. 
P.  Cornélius  Arvina. 

i  L.  Posthumius  Megellus, 
Tib.  Minulius  Augurinus. 
H.  Fulvius  Curvus  Pfetious  [(u(ttilii^]. 

4  P.  Sempronius  Sophus, 
P.  Sulpicius  Saveirioi 

3  Ser.  Cornélius  Lentutus. 
Ls  Aven  tin  ensis. 


M.  £miliU3  Paulus. 

1  {Fai  de  eonsuli,  mail  deux  diclatevri). 
0  0.  Apuleius  Pansa. 

Valerius  Corvus  (5'  fois). 
9  M.  Fulvius  Psttnus. 

M.  Manlius  Torcjualus. 

H.  Valerius  Conus  (G*  fois],  lubttituè. 
8  L.  Cornélius  Scipio 

Cd.  Fulvius  Centumalus. 
T  Q.  Fabius  Maximus  Rullianus  (4*  fois). 

P.  Decius  Mus  (3*  fois). 
6  Ap.  Claudius  C«cus  (2'  foisl. 

L.  Volumnius  Flamma  Violens  (1*  fois). 
&  Q.  Fabius  Maiimus  Rullianus  {b'  fois). 

P.  Decius  Mus  (4"  fois). 
<4  L.  Postnumius  Megellus  (2*  fois). 

M,  Atilius  Regulus. 

3  L.  Papirius  Cursor. 
Sp.  Carvilius  Matimus. 

2  0.  Kabius  Maiimus  Gurges. 
D.  Junius  BruUls  Scsva. 

■1  L.  Posthumius  Megellus  (3-  fois). 
C.  Junius  Brulus  Bubulcus. 

0  P.  Cornélius  BuGnus. 
M.  Curius  Denlatus. 

:9  M.  Valerius  Maiimus Cor^inus. 

Q.  Cîcdicius  Nociua. 
18  Q.  Uarcius  Tremulus  (•!•  fois). 

P.  Cornélius  Arvina  (2"  fois). 

1  H.  Claudius  Marcellus. 
C.  Nauiius  Rutilus. 

6  M.  Valerius  Maiimus  Potilui. 

C.  *liU3  Pstus. 
b  C.  Claudius  Canina, 

M.  .Smilius  LppiJus, 

4  C,  Servilius  Tucca. 
L.  CœdIiusMeteUus, 

13  P.  Cornélius  Dalalieila  Uaiimus, 
Cn.  Domitjus  Calvinus. 

2  C.  Fabricius  Luscinus. 
0   £miliu3  l'apus. 

Il  L.  ^milius  Barbula. 

Q.  Marcius  Pbilippus. 
0  P.  Valerius  Lxvinus. 

Tib.  Coruncaniua  Nepos. 
g  P.  Sulpicius  Saverrio. 

T.  Decius  Mus. 
8  C.  Fabricius  Luscinus  (2*  fois). 
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Q.  £miUu5  Papus<3>roi3). 
«T    m  P.  Cornélius  Hufinus  (2- fois). 

C.  Junliu  Bruius  Bubulcns  [2*  fois). 
4T8    176  0-  Fabius  HaiiraïuGtireM  (i' fois). 

C.  Cenuciui  CIcpsina. 

479  1T5  H.  Curiu-*  Deotaïui  (2*  foi:*) . 

L.  Complius  LenndieCiudiiiu^ 

480  274  H.  rurius  Drntaïui  (3*  fois). 

Scrv,  Cornélius  Hfi^nda. 

481  37S  C  Fab:iis  Dors»  Licinm. 

C.  ClauJius  Caninn  (!•  foi^. 
4SI    371  L-  Ptpirius  Cursor  (!•  Tola). 

Sp.  Carvilius  Maximua  (V  fois) 
,483    311  C.  Ouinctiu)  Claudi». 

L.  Gcnuciufl  ('Iqisïna. 
4!4    370  C.  G«aiKiu$  Clf^ns  (1*  foii). 

Cn.  Corne  lias  Blasie. 
485    369  0.  Ogutnius  Gklltis. 

C.  Fabius  Piccor. 
48a    36B  P.  Sompronius  Sophus. 

Ap.  Cl«udiui  Cranus. 
4ST    16T  U.  Atilius  Rpgdlus, 

L.  Juliu!  Liba. 

488  766  H.  FabiiisPictor.  v 

Dec.  Juniui  Pera. 

489  laS  Q.  Fabius  Haiiiniu  Gurges  (S'fuis). 

L.  Mamlliu»  Vilulns. 

490  364  Ap.  Claudius  Caudex. 

U.  Fulvius  Flacr^ni. 

491  3SS  M.  Valerios  Maiimin  U««aU. 

M.  Olucilius  Crassus. 
493    !S3  L.  Posthumius  »eg*llui. 
Q.  Mamilius  Vilulua. 

493  261  L.  Valpriu»  Flaccus. 

T.  OMcilius  Cranus. 

494  Î60  Cn.  Cornelias  Scipio  Aïina, 

C.  Du  i  lin. 

495  359  L.  Corivlius  Scipio. 

C.  Aquilius  Florus. 

496  358  A.  Atilius  Calation*. 

G.  Sulpicim  PMerooluî. 

497  m  0   Atilius  Régula*. 

Cn,  Ciirnelius  BIa»o. 

498  25S  L.  MKBliui  Vnlio  longuf . 

0.  Cœiliciui. 

H.  Atilius  ReRulus,  tvbttilné  (I*  fois). 

499  255  Serir.  Fulvius  Pœtiims  KoLilior. 

U.  .£cailluii  Paulin. 

500  254  Ou.  Cornélius  Scipio  Aiiju  (2*  fois}. 

A.  Aiili8sCalatiuus{I*  foi^. 

501  353  Cn.  Servilius  Qrpio. 

C.  Scmpranius  Blœsta. 
Kl    1h2  C.  Aurelius  Colla. 


351 


504 

350 

605 

349 

uw 

348 

507 

!4T 

508 

246 

809 

345 

510 

344 

Bit 

143 

511 

343 

613 

341 

,.  Cacilius  MPtpilo»  (l'Ibis). 

L  Furius  Pacillus. 

1.  Atilius  ReguhlB  (î-fois). 

..  Hanlius  Vulso  LOQgu*  (!■  foi^). 

'.  Claudius  PuJcber. 

..  Junius  Pullu*. 

I.  Aurelius  Cotut  (3*  feii). 

'.  S^rvilius  Geminus  <!■  Ibis). 

,.  C3eciliusHeUllus(3-[(^). 

[.  Fabius  BbIm. 

f.  Otacilius  Crassas  (Ii-foU). 

1.  Fabius  Licinus. 

I.  Fabius  Buteo  (2*  foit). 

:.  Atilius  Bulbus. 

t.  Hanlius  Torqnatas  Atticus. 

;.  Sempronius  Blnsus  (!•  Cuis) 

;   Fundaniu*  Kuadului. 

;.  Su  Ip  ici  us  Gaihis. 

'.  Lutatius  Catttius. 

l.  Poslliunins  Albinos. 

i.  Maolius  Torqualus  Atticus  (2*  fois). 

).  LutatiiM  Cercoi 


0  c.  Claudiu*  Cenilw. 

H.  Sempronius  TuditastUi 
9  C  MamiliusTurrinos. 
Q.  Val«rius  FaitOL 

5  Tlb.  Sempronius  ^accliiu. 
P.  Valerius  Falio. 

7  L.  Coro'lhn  LeiauUis  Cattdinus. 
Q.  Fulvius  Flaccus. 

6  P.  Comrlius  LeMulus  Caudiuu*. 
C.  Lieinïu^  Varua. 

,'>  I.  Manlius  Tori^ualus. 
C.  Atilius  BuUflta  {V  fois). 

4  L.  Po^thuntius  Albinos. 
Sp.  Carvilius  H&ûintu. 

3  0.  Fabius  >  aximus  Vwnieosui 
M.  Pomnonius  Maiho. 

1  H.  jBmilius  Loptdiis. 
H.  Publicius  Mallealtts. 

1  M.  Pomponius  Uatho  (!*fois) 
G.  PapiriusMaao. 

0  M.  jfiiniliu]  Sarbuia. 
H.  Junius  l'era. 

9  L.  Posthumius  Albinus  (1*  fois). 
Cn.  Fulvius  renlumalas. 

8  Sp.  Carvilius  Haxiious  (1*  fois). 

Q.  Fabius  Maximui  VemiMsiU  {!■  fois) 

7  P.  Valerius  Flacons. 
H.  Alilius  Bagiilus. 

6  U.  Valerius  Messab. 
L.  Apusiius  Fullo. 

5  L,  ;£milius  l'apus. 
C.  Atilius  Hegulus. 

4  Q.  Fulvius  Flaccus  (!■  fois). 
T.  Haolius  Tor  lualus  (2*  fois) 

3  C.  Flaœinius  Nepos. 
P.  Furius  Philus. 

2  Cn.  Corna. ius  Scipio  Calvui. 
U.  Claudius  Marceltus. 

1  P.  Cornélius  Scipio  Aùoa. 
H.  Mionehis  RuJus. 

0  L.  Veiurius  Philo. 
C.  Lutatius  GatuluE. 

H.  jËmiliui  Lepidus  (3'  fois),  «É  H.  Vale- 
rius Lxvinus,  lutMl'Iu^t. 

9  H.  Livius  Salinalcr. 
L.  £miUus  l'aulus. 

a  P.  Cornélius  Scipio. 
T.  Sempronius  longus. 

7  Cn.  SeiM'ilius  Geminus. 

C.  Flaminius  Nepos  (2*  fois). 

U.  Atiliiu  Hegulus  (3'  fois),  lublUtut 

6  C.  Tereotius  Varran. 

L.  .^milius  Paulus  (!■  fois). 

5  L.  Posthumius  AUùnus. 

M.  Oauiliui  Harcallus  (2'  fms),  tt^itittU. 
Q.  Fabiu9  llaùmua  Vermcosus  (3'  Fois), 

luiaUltii. 
Tib.  Sempronius  Gracchus. 

4  Ô-  Fabius  Maiiraua  Vermcosus  (Vfoii). 
M.  riaudius  hiansllus  (3°  foU). 

3  Q.  Fabius  Haximus. 

Tib.  Sempronius  Graoclius  (2'  fois). 

1  Q.  Fulvius  Flancus  |3'  fois). 
Ap.  <llauiliu3  Pulcbcr. 

I  P.  Sulpicius  Galba  Majimua. 

Cn.  Fulvius  Cenlumalus. 
0  U.  Valerius  Lievinus  [3*  fols). 

M.  Claudius  Marcellus  (4'  fois). 
9  0.  ïWiius  Hatimus  VerrucwiB  (6*  tbil), 

Q.  Fulvius  l-'Jaccus  (4'  fois). 

5  M.  (:Ib.iii1(iis  Marcellus  (5°  fois). 
T.  Cuinclius  l'jispiDus. 

T  C.  Claudius  Nero. 
H,  Livius  Salinalor. 

6  Q.  Csoiliiis  MMeUui. 
L.  Veiurius  Phito.   . 
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I    303  P-  Cornélius  Seipion  l'Africain. 

P.  Lieinius  Crassus  Dhrea. 
'    304  M.  Cornélius  CetbeRUS. 

P.  Sempronius  TudiUnus. 
503  Cn.  Servilius  Cjepio. 

C.  Setïilius  Geminus. 
Mî  Tib.  ClaudiusKero. 

H.  Servilius  Pulei  Gemiaus. 
101  Cd.  Cornélius  Leolulua. 

P.  iïlius  Paetus. 
300  P.  S  ul  pi  ci  us  Galba  Haaimug  (3*  Fois}. 

C.  Aurelius  Colta. 
199  L.  Corneliiu  Lentulus. 

P.  Villius'lappulus. 
198  T.  Ouinctius  Flaroininii». 
Seit.  vElius  Pœlus  Catus. 
197  C.  ("oniBlius  fefhegus, 

0-  MiDucius  Rurus. 
196  L.  Fiirius  Purpureo. 

M.  Claudiiu  Harcellus. 
195  M.  Porcius  Cato. 

L.  Valeriua  Placcua. 
194  P-  Cornélius  Seipion  l'Africain  (2*  fois). 

Tib.  Sempronius  Longtis. 
I^  L.  Cornélius  Menila. 

0.  Minucius  Tlicrmos. 
191  L.  OiiinctlusHamlulnuï. 
Cn.  Domitius  AtIenoba^lJu^i. 
1     191   H.  Aciliua  Glalirio. 

P.  Coruolïus  Scipio  Nasica. 
1    190  L.  Cornélius  Seipion  l'Asialiyue. 

C-  Uelius  Nepos. 
b    189  Cn.  Manlius  Vulso. 

M.  Fulviuï  Nobilior. 

i     188  C.  Livius  Salinalor. 

H.  Valerlus  Uessala. 

[     187   M.  «milius  Lepidus. 

C.  Flaminiua  >epos. 

I    136  Sp.  Posthumius  Albinos. 

Q.  Marelus  Philippus. 
a     185  App.  ClauHios  Polctler. 

M.  Sempronius  Tudilanus. 

0  ÏS\  P.  Claudius  l'ulcher. 

L.  Porcius  Lie  in  us. 

1  183  0.  Fabiuï  Latieo. 

H.  Clauiiius  Marcellus. 
I     183  L.  £inilius  Paulua. 

Cn.  BfEbius  Tampl:ilU£. 

3  181  P.  Comelios  Cetbegus. 

U.  BseblusTamphiTos. 

4  ISO  A.  Posttiumjus  Albinus. 

C.  Caipornius  Pîso. 
0.  FuWius  PlaMui,  tubitiUié. 
3     110  L.  Manlius  Acidinus  Pulviuus.      . 
0.  Fui ïi us  Flaccu». 

6  1T8  H.  Juniiis  Brulus. 

A.  Hanlius  Vulso. 

7  m  c.  Claodius  Pulcber. 

Tib.  Sempronius  Gniccluis. 
'8     176  Cn.  Cornélius  Scipio  Hispalus. 

C.  Valerius  Uevinus,  lubititai. 

Q.  Petillus  .Spurious. 
9     1T5  P.  HuciosScsvola. 


16fi  L.  .«milius  Paulua  {■!'  fois) 
C.  Lieinius  Cressus. 

167  Q.  -Elius  l'aMus. 
H.  iunlus  Pennui. 

166  C.  Sulpicius  Gallus. 

a.  Claudius  Marcellus. 
165  T.  Hanlius  Torquatus.  • 

Cn.  Octaïlus  Nepus. 
KA  A.  Hanlius  ToKioatus. 

0-  Casilus  Longinus. 
163  Tib.  Sempronius  GraccUus  (î*  toisi. 

Uanius  JuvenMus  Thalna. 
16Ï  P.  Cornélius  Scipio  Nasici. 

C.  Harcius  Figulus. 

P.  Cornélius  Lentulus,  s«hililué. 

Cn.  Uamitius  Abenobacbus,  jd. 
161  M.  Valerius  Hess^. 

C.  F^nius  Strabo. 
160  L.Anicius  Gallus, 

M,  Cornélius  Cethegus. 

155  Cn.  Cornélius  Dolalella. 
H.  Fulvius  Nobilior. 

168  U.  £mi1ius  Lepldiis 

C.  Popilius  Lsenas  [!'  foi*). 
1£>7  Sait.  Julius  Cxsal. 
L.  Aurclius  Oresles. 

156  L.  Cornélius  Lentulus  Lupus. 
C.  Harcius  Figulus  (3*  fois). 

155  P.  Cornélius  Scipio  Nasica  (2'  fois) 

H.  Claudius  Uarcellus  (2"  fois). 
154  U.  Opimius  Nepos. 

L.  Posthumius  Albinus. 

Hanius  Acilius  Glabiio,  tubiiiltié. 
153  Q.  Fulvius  Nobilior. 

T.  Addius  Luscus. 
151  U.  Claudius  Marcellus  (3*  tois). 

I_  Valerlus  Flaccu». 
151  L.  LtcinlusLucullus. 

A.  Posibumius  Albinuf. 
150  T.  Ouinclius  Flaminlnui. 

H.  Acilius  Italbus. 
149  L.  Harcius  Censorinu*. 

Hanius  Uanilius  Kepos. 

146  Sp.  l'oslbumius  Albinus  Magous. 
L.  Calpurnius  Piso  Caesonius. 

147  P.  Corn.  Scipio  Africanus  iËmilianus, 

C.  Livius  Mamlliaous  Drusus. 
146  Cn.  Cornélius  Lsnlulus. 

L.  Uumoiius. 
145  0.  Fabius  Uaiitnus  jSmiUaDUt. 

L.  Hostilius  Uancinus. 
144  Serv.  Sulpicius  Galba. 

L.  Aurelius  Colta. 
143  Ap.  Claudius  Pulcber. 

Q.  CJecilius  Uetollus  Hacedonicuï. 
143  C.  Cscilius  Uelellus  Calvus. 

Q.  Fabius  HaiJuus  bervilianui. 
141  Cn.  Serviiius  Capio. 

0.  Pompeius  Rufus. 
140  C.  Lxtius  Sapiens. 

P.  Servit  lus  CedIo. 
139  Cd.  Calpurnius  Piio. 

U.  l'opilius  Lxnas. 

135  P.  Cora.  Scipio  Nasica  Sarapio. 

D.  J  un  lus  Bru  tus  Callaicus. 
137  H.  lEmillus  Lepidus  Porcina. 

C.  Hosiilius  Hanciaus. 

136  P.  Furiu)  Pbilus. 
S«x.  Atillus  Serranm. 

135  Serr.  Fulvius  Flaccus. 

0.  Calpurnius  Piso. 
134  P.Corn.ScipioACricamuJSkniUuius  (1'  I-) 

C  Fulvius  FUixus. 
133  P.  MuciusSuevola. 

L.  Calpuroiiu  Piao  Frugi, 
13!  P.  Popiliui  Ltenas.        — 
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P.  Rupilius. 
I    131  P.  Licmius  Crassus  Mucianus, 

L.  Valprius  Flaeca». 
I    130  C.  Claudius  Pulcher. 

H.  PprpenEia. 
I    129  C.  SemproDius  Tudilanus. 

■  M.  Aquilius  Nepos. 
I     12S  Cn.  Octaviu9  Nopog. 

T.  Anriius  Rufus  Luscus. 
■    lîT  L.  Cassius  Longinus. 

L.  Coniftius  Cinna. 
I    116  H.  jEmilius  Lepidus. 

L.  Aurelïus  Orestes. 
I    1!5  M.  PUutiusHipaxus. 

U.  KiUvius  Flàccus. 
I    1!t  C  CasslU9  Longinus. 

C.  Stitius  Cïlvinug. 

113  0-  C«clliu3  Ueiellua  Balearicu^. 
T.  Qulnclius  Flamininus. 

112  Co.  Domitiug  Alienobarbus. 
C.  Fannïus  Sttabo. 

1!I  L.  Opimius  Nepos. 

0-  Fsbiu9  Uaiimus  Alloliroglcus. 
IW  ''.  Manilius  Nepos. 

e.  Papirius  Carbo. 
119  L.  Qecilius  Urtellus  Calvus 

L.  Aurflius  Cotta. 
US  M.  Porciua  Calo. 

0.  Marc  lus  Rpi. 
117  L.  Cffic>liU9  Uctcllus. 

0,  Hucius  Scsvola. 
1 16  C.  Liciniua  G^la. 

Q.  Fabius  Uaijmus  Ubumus. 
lis  H.  ^roilius  Scaurus. 

H.  Cscllius  M^tfllus. 

114  H.  Acilius  Balbus. 
C.  PorciusCato, 

113  (!■  CxcilLU9  U>!tel1u3  Caprarius. 
Cd.  Papirius  Carbo. 

112  M.  Livius  Dnisus. 

L.  CalpurDJus  Piso  Cx3QniDu>i. 
111  P- CÔm.  Scipio  ^asica. 

L.  Calpumius  Piso  Bestia. 
110  M.  UinuciusRufus. 

Sp.  Posthumius  Albinus. 
109  0.  Cvcilius  HetelluG  Numidicu;. 

H.  Junius  Silanus. 
108  Serv.  Sulpicius  Galba. 

Q.  HoneDsiua  Nepos. 

H.  Aurelius  Scaimis,  lubilt'lu^. 
tOT  L.  Caïsius  Looginus. 

C.  Uarius. 
106  C.  AtiliiuSerraaus. 

Q.  Servilius  Ciepio. 
105  P.  Ruliiius  RufUs. 

Cn.  Hallius  Uaxiœiu. 
104  C.  Uariua  (3*  fois). 

C.  Flavius  Pimbria. 
103  C.  Harlus  (3*  fois). 

L.  Aurelius  OrPsKs.     ' 
lOÏ  C.  «arius  {4'  fois). 

0.  Luutijs  Catulus. 
101  C.  Uarius  (à*  fois). 

Han.  Aquilius  Nepos. 
100  C.  Harius  (G*  fols). 

L.  Valerius  Flaccul. 
99  M.  Aninniui  Nepos. 

A.  Posthumius  Albinus. 
98  Q.  Cscilius  Meiellus  Nepos. 

lullius  Uidius  Nepos. 
97  Cn.  Comelius  Leotulus. 

P.  Lie  in  lus  Crassus. 
96  Cn.  Uomitius  Abenobarbu^. 

C.  Cassius  Longînus. 
95  P-  Liciuias  Crusus. 

Q.  Uucius  ScKVola. 


14  Q.  Cœlius  Caldus. 

L.  DomiUus  Abpnobarbus. 

13  C.  Valprius  Flaccus. 

M.  Herennius. 
'!  C.  Claudius  Pulcher. 

M.  Perpenna. 
Il  L.  Harcius  Pbilippui. 

10  L.'julimC»sar. 

P.  Hutilius  Lupus. 
:9  Cd.  Ponpeius  Stralo. 

L.  Perdus  Cato. 
18  L.  Cornélius  Sylla. 

0-  Pompeius  BufUs. 
17  Cn.  Octavius. 

L.  Cornélius  Cinna. 

L.  Cornélius  Harula,  subMtué. 
16  L.  Cornélius  Cinna  (2*  fois). 

C.  Marius(î*  fois). 

L.  Valpriua  Flac!:ua,  itibttùué. 
lô  L.  Conidius  Cinna  (3*  lois). 

Co.  Papirius  Carbo. 
4  Cn.  Papirius  Carbo  W  fois). 

L.  Cornélius  Cinna  {4*  fois), 

3  L.  Cornélius  SL-înion  l'Asiatique. 
C.  Norbaous  Bulbus, 

2  C.  Uarius. 

I  ;n.  Papirius  Carbo  (3*  fois). 

1  M.  Tullius  Decula. 

Cn.  Cornélius  Uolabella. 

0  L.  Cornélius  S f lia  (3'  fois). 
0-  Cœcitius  Meiellus  Pius. 

9  P.  Senllius  Valia  Isauricus. 

Ap.  Oaudius  Pulcher. 
8  Uàn.  .Cmilius  Lepidus. 

0.  Lulatius  Catulus. 

7  D.  Junius  Bnitus. 

M.  ^milius  Livlanus. 

C.  Se  ri  boni  us  Curio. 

6  L.  Oclavius. 

G.  Aurelius  Colla. 

4  L.  Licinius  Lucullus. 
M.  Aurelius  ColU. 

3  M.  Terfnlius  Varro  Lucullus. 
C.  Cassius  Varus. 

2  L.  Gellius  Poplicola. 

Cn.  ComeiiusLentulus  Clodiami^, 

1  Cn.  Aufidius  Orestes. 

P.  Corn.  Lcniulus  Sura. 

0  M.  Licinius  Crassus. 
Cn.  PompeiusMagnus. 

90.  Korl«nsius. 
Q.  Cscilius  Uetellus  Creticus. 

8  L.  Cœcilius  Heiellus. 
Q.  Harcius  Rei. 

7  C.  Calpumius  Piso. 
Han.  Acilius  Glabrio. 

G  Uan.  Xmilius  Lepiclu». 

L.  Volcaiius  Tullus. 
i  P.  Cornélius  Sylla. 

P  Autronius  Pietus. 

4  L.  Julius  Cssar. 

L,  Harcias  Figulus. 

3  H.  ïullius  Cicero. 
C.  Antonlus. 

2  U.  Junius  Si lanus. 
L.  Licinius  Hureua. 

1  H.  Puppius  Piso  Prugi. 
H.  Valerius  Hessala  Niger. 


695  59  C,  Jultus  CKsar. 

H.  Calpur 

696  h%  h.  Calpun 

A.  Gabinii 


is  Hetellua  Celer. 
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FASTES  CONSULAIRES. 


ST  P.  CoriMlius  LeotiklusSpîDtber. 

Q.  Ocilius  Melellus  Nepos. 
SG  Cn.  Cornelliu  Leotulus  Uarcelliniu. 

L.  Hsrciua  Philippus. 
55  Ca.  Pompeius  Magnus  {2'  fois). 

M-  Ueiniua  Crassua  (2'  fois), 
54  L.  Domilius  Ahenobàrbm. 

Ap.  Oa.udius  Pulcber. 
&3  Cn.  Domitius  (laWinus. 

M.  Valerius  llessala. 
S2  Cn.  Pomppiua  Magnus  [3*  fois],  d'abord 


SI   Sers.  Sulpicius  Huriis. 

M.  Claudius  llarcellii9. 
50  L.  iCmilius  Paulus. 

C  Claudtus  Marcellub 
49  C.  Claudius  Harcellus. 

£..  Cornélius  Lenluius  Crus. 
48  a  Juliua  CSS31  {V  fols). 

P.  Servilius  Vatia  Isauricus. 
47  O-  FuRus  Caleaus. 

p.  VatiDius. 
4£  C.  Julius  Ciesar  (3'  Tois). 

H.  £milius  Lepidus. 
45  C.  Julius  Cxuar  {V  fois),  «eut  eontulpen- 

Q.  FaLius  Uaiimus. 
C-  Treboniua. 

C.  Caninius  Bebilus,  tubstilué. 
44  C.  Julius  Cïsar  (5' fois). 
M.  ADlonius. 

P.  Cornélius  Dolal>clli,  tubtlitvi. 
43  C.  Vibius  Pansa. 

C  Julius  Cxsar  Octavien,  tubttitui. 
C.  Carinas,  id. 
A.  Hirtius. 
0.  Pzdius,  subtiiîué, 
P.  Ventidius,  id. 
U  L.  Hunatius  Plannus.     . 

H.  jCniilius  Lepidus  13*  fois). 
41  L.  AnIUDius. 

P.  Serrilius  Valia  Isauricus. 
40  Co.  Domitius  Calvinus  (3'  fois). 
C  Asinius  Pollîd. 
L,  Cornélius  Balbus,  lubilitui. 
P.  Canidîus  Crasius,  id. 
39  L.  Haraius  Censorinus. 
C  CalvïsiusSabinus. 
;      38  Appius  Claudius  Pulcber. 

C  Norbanus  Flaccus. 
r      31  M.  Vlpanius  Agrippa. 
L.  Cauiniat  Gallus. 
T.  Statilius  Taurus,  lubstitut. 
t     36  L.  Gellius  Poplicola. 
H.  Cocceius  Plerva. 
L.  AuironiusPœlus,  lubilitaé. 
H.  Nonius  Gallus,  td. 
i     35  L.  CoroiScius. 

Seïtus  Pompeius. 
}      34  L.  Scribonius  Libo. 


L.  Sempronius  Atfatinus,  tubilitué. 

Au  I"  juillel,  Paulus  ^milius  Lepidua. 

C  Hemmius. 

Au  1"  novembre,  M.  Herennius. 
33  C.  Julius  Qeur  Octavieu  iV  fois). 

P.  Autronius  Pielus,  iubitilui. 

L.  Vocati  s  Tu]lu3. 

Au  I"  mat,  L.  Flayics  fimbria. 
Id.  C.  Fouteius  Capiio, 

Au  1"  juilltt,  Han.  Acilim  Aviola. 

Au  1"  leplembre,  L.  Vinucius. 

Au  1"  octobre,  Q.  laronius. 
33  Cn.  Domitius  Ahen^barbus. 

C.  Sosiut. 


Au  1"  juiWet,  *L.  Cornélius. 

Au  I"  twv.,  M.  Valerius  Hessala  Potitus. 
31  C  Julius  CiBsar  Oclavien  (3"  fois). 
U.  Valerius  Messala  Corvinus. 

Au  I"  octobre,  Cn.  Pompeius. 

30  C.  Julius  Cxsar  Octavien  (4*  fois]. 

M.  Licinius  Crassus. - 

Aux  cal.  de  juillel,  C.  Anristiu»  Vêtus. 

Aux  ides  de  sq>lembre,  M.  Tullius  Clcero. 

Aux  cat.denovembre,L.Sxn\uiBi\t>Dm, 
Î9  C  Julius  Carsar  Oclavien  (&•  fois). 

Sexi.  Apuleius. 
!B  C.  Julius  Cœaac  Oclavien  (6*  fois). 

U.  Vipsanius  Agrippa  (3'  fois]. 
17  C.  Julius  Caesar  Octavien  Aui^ste  (7<  fois). 

M.  Vipsanius  Agrippa  (!■  foi»]. 
26  C.  Cfesar  Octavien  Augusie  (8*  fois). 

T.  Slatiiius  Taurus  (1' fois). 
15  C.  Casar  Oclavien  Auguste  (9"  fois) 

M.  Junius  Sllanus. 
Î4  C   Cisar  Oclavien  Auguste  (lO*  fois). 

C.  Norbanus  Flaccus  ('i'  fois). 
33  C,  Ciesar  Oclavien  Auguste  (11*  fais) 

LuciusSesIius,  luhiUlué. 

A.  Terentius  Varro  Itfurena. 

Cn.  Calpurniu^  Piso,  lu'jslitué. 
22  H.  Claudius  Marcellus  ^seminus. 

II  C.  ^milius  Lepidus. 
M.  LoUius. 


19  C.  SemiusSatuminus. 

0   Lucretius  Vespillo. 

Aux  cal.  de  juillet,  U.  Vinucius. 
18  P.  Cornélius  Lentulus  Marcellinus. 

Cn.  Cornélius  Lenlulus  Augur. 
17  C  Fumius. 

C.  Junius  Silauus. 
16  L.  Domitius  Ahenobarbus. 

P.  Cornélius  Scipio. 

L.  l'arius  Itufus,  subilitué. 
15  M.  LiviusDrusus  Libo. 

L.  Cal  pu  rn  lus  Piso. 
14  M.  Licinius  i.rassus. 

CD   Cornélius  Lenlulus. 
13  Tib.  Claudius  Nero. 

p.  Quinttlius  Varus. 
lï  P.  Sulpicius  Ouirinus. 

H.  Valerius  Mess^ila  Barbatus  ^milianus. 

C.  Valgius  Rufus.  tubsiiiui. 

C.  Caniuius  Rebiks,  id. 
U  0.  .Elius  Tul«ro. 

g.  Fabius  Haximus. 
10  Julius  Antonius. 

0  Fabius  Uaiim us. 
9  Nero  Claudius  Urusus. 

'I'.  Ouinctius  Cri.spinus. 

5  C.  Marcius  Censorinus. 
C.  Asïnius  Gallus, 

î  Tib.  Claudius  Nero  (2'  fois), 
Cn.  Calpumius  Piso. 

6  D.  I.telius  Balbus. 
Cn.  Anlistîus  Velus. 

5  C.  Ccsar  Octavien  Auguste  (12*  fois). 

L.  Cornélius  Sy  II  a. 
4  C.  Caivisius  Sabinus. 

L.  Passienus  Rufus. 
3  L.  Cornélius  Lenlulus, 

M.  Valerius  Messala  Corvinus. 
2  C.  C^snr  oclavien  Augusle(13*[oi>). 

M.  plauiius  Silvanus. 

L.  Caninius  Gallus,  substitué. 
I  Cn.  Cornélius  Lenlulus  Cossus. 

L.  Calpumius  Piso  Augur. 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PBBUMINAIBES. 


L;  ^niilius  Pauios. 
î  P.  VinicJui. 
P.  Airpnus  Vanii. 

3  L.  filins  Luni*. 

H.  .'■erviijus  Noainnis. 

4  ^eI.  M\iui  Catus. 

C.  Seniius  Salurnlmis. 

5  L.  Vulprius  MesssU  Voliisua. 
Cn.  torn.  Cinna  Magnus. 

6  H.  ^miliiu  Lepidus. 
L.  Arruntiu). 

7  A.  Liclnius  N'erva  SilaniB. 

0.  (  teciliu»  Mpiellus  Crciiei»  Silanus. 

8  H.  Furius Camillus, 
Seit.  Nonius  Oui  Mil  tan  us. 
L  AprODiul,  mbslUui. 

A.  Viblui  Habitus,  id. 

9  Q.  Sulpicius  CameriQUB. 
C.  l'oppaus  SalriDiis.   ■ 

M.  Piipiits  Mutilus .  substitué. 
Q.  l'oppKus  Secundus,  id. 

10  P.  Cornélius  Dolabella. 
C.  J  11  11  lus  Silanus. 

Serv.  Corn.  Lpnlulos  Baluginensis,  subst 

11  M.  .^Cmilius  Lepidus. 
T.  Slalilius  Taumi. 

L.  i:a$;ius  Longinus,  subililué. 
Il  T.  Cermanlcu-'  Cssac. 
C   Fonieioi  Capito. 
C.  Visellius  Varro,  nbitilu/. 

13  C.  Siliua  Nepos. 

L.  Munatius  pûncua, 

14  Se\,  Pumiieiua. 
Sci.  ApuTeius. 

15  Brusu^i  CteMr. 

C.  Norbanus  Flaccus. 
IG  T.  StalUius  Siienua  Taunis. 
L.  Scribonius  Llbo. 
C.  PomponiusCrteciuus,  subitilut. 

17  C   Cxlius  Hurus. 

L.  Pomponius  Placcus. 

18  Tiberius  Claud.  NeroAuRuslus  (3'  ton). 
Germanicus  Caesor  (5"  foii) . 

L.  Setus  Tubero,  mbtlitui. 

19  M,  Junïus  Silanus. 
L.  Norbanus  BaJbus. 

30  U.  Valerius  Hessala. 

M.  AureliusCotU. 
11  TJIierius  Au^stus  [4°  foisj. 

Dnisus  Cssar  (3'  fuis]. 
2Î  C.  Sulpiciua  Galba. 

Q.  Haierîus  Agrippa. 

Ù.  Cocceius  Nerva,  subitUvé. 

C.  Vibius  Rulinus,    id. 
33  C.  Asinius  PolJio. 

L.  Aniistius  Vêtus. 
14  Serv.  Cornélius  Celhegus. 

L.  Viselliiis  Varro. 
lô  M.  Asinius  Agrippa. 

('.a.  Cornélius  Lbniiilus  Cossuj. 

16  C.  Calvisius  Sai)inu.<i. 

Cd.  Cornélius.  Lenlulns  Cossus  Getulicus 
Î7  M.     •      •      ~ 


.  Caipur 


[i  Piso. 


IS  App.  Jimius  Silanu». 

P.  Silius  Nerra 
19  L.  Hubellius  Geminui. 

Fulius  Gemious. 

Aulus  PlautluB,  fululilu^. 

L.  Nonius  Asprenas,  id. 

30  L.  Cassius  Loaginiu. 
H.  Vin  ici  us. 

C.  Casaius  LODf^nus,  tubiHtué. 
h.  Mnvius  Surdinus,  id. 

31  Tiberint  Augustus  (&*  fois). 


L.  Mliaa  Sajinus. 

Faust.  Corn.  Sylla,  tubuihi/. 

Seitus  'Hdius  (Jatu)imu,  id. 

L.  Fulcinius  Tiro,  id. 

P.  Hemmius  Hctnilui,  iâ. 

7  Cn.  Domrlius  Ahenobarbu». 
11.  Furius  Camillus  Scri 
A.  Vitelliiis,  substiMé. 

S  Servius  Sulpicius  Galba. 
L.  Corn.  Syila  Felii. 
L.  SalTJus  Otho,  mbtiiiné. 

4  Paulus  Pabiui  i'ersicu». 
L.  Vlteltius. 

5  C.  Ccstius  Gallus. 

H.  Servilius  Nonianus. 

6  Sei.  Papinius  Allpnius. 
0.  Plautius  Plautianuii. 

^  Cn.  Acerronius  l'rocuhit. 

Caiuï  Petronius  Ponlius  Nigriuu». 
C.  C»»r  Caligula,  subtlilûé. 
Tiber.  Oaudius,  id. 

8  M.  Aquilius  Julianus. 
P.  Nonius  Asprenas. 

9  Caius  Cssar  Caligula  Augustuï  (î*  fois). 
L.  AproDius  Cxsiajius, 

H.  Sanquinius.  mbtiilui. 
CD.  Uomitius  Corbiilo,  id. 
Cn.  Domiiius  Ater,  id. 

0  Caius  Cxsar Caligula  Augustus  (3* f.],teui. 
M.  Cocceius  Nerva,  substilvi. 

.1  Caius  Augu.stus  {4'   Ibis), 
Cn.  S?ntius  Salurninus. 
Q.  Pompanius  Sccundus.  subslilué. 

1  Tib.  Claudius  Auguïtus  (î*  fois) 
C  Ceeeina  LarKUS. 

3  Tib.  Claudius  Augusius  (3*  fois). 

L.  Vilellius  (2*  fois). 
.4  C.  Passienus  Crispus. 

T.  Statiliug  Taurus. 
;  M.  Vinlicius  (î'fois). 

T.  StatitiusTauius. 

6  M.  Valerius  Asialicua. 
M.  Junius  Silanus. 

P.  Suillius  Rubis,  lubttilué. 
P:  Ostorius  Scapula,  id. 

7  Tib.  Claudius  Augustus  [4*  fois). 
L,  Vitelliu*  (3'  fois). 

S  A.  Vilellius. 

Q.  Vipsanius  Publicola. 

L.  Vilflltius,  subiiilué. 
,9  A.  Pompeius  Longinus  Gallu*. 

Q.  Veranius  Lœtus. 

L.  Uammius  Pollio,  subttitué. 

Q.  Allius  Maiimu!>,  td. 

10  C.  Anlistius  Vêtus. 
H.  Suillius  Rufua. 

.[  Tit.  Oaudius  Augusius  (6*  fou). 

Serv.  Cornélius  OifiUis. 

Tilus  Flavius  Vespaiianus,  id. 
i2  P.  Corn,  SiUa  Faustus. 

L.  Salvius  bibo  Tilianus. 
i3  Decimus  Juoius  Silanus. 

P.  H«terius  Antoninus. 
i4  H.  A^nius  Marcpllus. 

Maniui  Acilius  AvioU. 
>&  Claudius  M «ro  Augusius. 

L.  AniiMius  Vptus. 
i6  Q.  Voluslus  Salumiotis. 

P.  Cornélius  Scipio. 
17  Cl.  Nero  Augustus  (F  foia). 

t.  Calpurnius  Piso. 
>S  N?ro  Auguimi  (3*  foit). 

Valerius  UKsala. 
>9  C.  VipsBuiu*  Publicola  ApioaiankU. 

C.  Fonlelus  Capito. 
»  Nero  Augusius  (4'  fol»}: 
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Cn.  Cornélius  LeoUiliu. 

L.  Caeseimius  Pxtaa. 

P.  Petroniiu  TurpUianos. 

P.  Marlus. 

L.  ASnlus  GdtiB. 

C.  Uemmiiu  RepUus. 

L.  Verglnius  RaSos. 

C.  LecanÏLU  Buam. 

M.  Licinius  Cnaaai. 

A.  licinnii  Nwra  Siliantts. 

M.  Juliiu  V«MiauaAttisiif. 

AiiiciusCen'a]i!i,.Mi*(ltlW. 

C.  LuccJus  Tele^ttus. 

C.  Suet»aiBi  PautiiMe. 

....  FV)DteLits  CaptM. 

C.  Juliu»  Rutus. 

C.  S  il  lus  ll^icus. 

U.  Galerius  Tractialiu. 

Serv.  SulpJCHu  Galtib  ÀBKustus  (3*  Tois), 

T.  VÎDius  Rufimu. 

H.  Sdvhus  Ottto  Augiulus.     \ 

L.  Salv.  Olho  Titiauiu.  \ 

L,  Verginios  Rufiu  (3*  tois).  1 

Pompe  iU3  Vopiscus.  J 

Titus  Airiui  Antoaimu,  f 

P.  Mariiu  Celsiu.  ViuMilttA. 

C.  Fabius  Valeo».  [ 

Aulus  Oecica  Alieuus.  '\ 

Roscius  Regulu^.  1 

Co.  Cncilitn  Simplei.  ] 

C.  QuinctiUE  AUiciu,  / 

Titus  FI.  VeipaïuawM  AuguAuï  [f  fois]. 

Titus  Caesar. 

C  liciuius  HuliiDui.     ^ 

1.  Annius  fiassus.'         Ituittituil. 

C  Ctecina  Ptetu*.         ) 

Flav.  YesfiaaaBUS  Augmltis  (3*  fois). 

IL  Cocceiui  Nervo. 

Flav.  DomilijUMi  Cauur,  tabitUué. 

Cn.  Psdiua  Cutua,  l'it 

Vespasiaous  Ai^uatu*  (t*  r«is). 

Titua  Caeïsr  (2*  fois). 

Domitiïiiua  Cvaar  (2'  roi»). 

L.  Vskrius.  UessaluiuA. 

Vespasîuius  Augusius  (Ei*  raie). 

Tiliu  C«sar  (3*  fois). 

DoDiilianusCsiai  (3'r<Hs),  tubtUtué. 

VeapasNtnuB  Auffuatua  (G*  [ois), 

Titus  Cœs3r(4*roist. 

Duuitùnus  CasMr  {4*  tois),  tubtUM. 

Vespaaianiis  Auguatuï  (7"  fois). 

Titus  Caisar  (i*  fojs). 

Vespasianua  AugUBliiï(e*foi3). 

Tiius  ùesar  (6*  fois}. 

Domitiaous  Cxaar  [à'  !(ài),,  mictitué . 

Cn.  Jul.  Agrioola,  i J. 

L.  Ceionius  Cocamudus  Vwus. 

Dec  1  m  us  Novius  Ptjecub. 

Vecptsiaous  Augiutut  {9*  fois). 

Titua  CiBBar  (V  fuis). 

DomiQauus  Cassar  (6*  fois),  tnbiUlu^. 

Titus  AugusLus  (8*  foi»).  ' 

DomitianusCauar  (7*  fais). 

L.  FIftvius  Silva  Nouius  Bagsui. 

_..  Aaiuius  Pollio  Verrucosui. 

Domitianus  Augusius  (S*  fois). 

T.  Flavius  Sabious. 

Domitianus  Augustus  (9*  tma), 

0.  PeiUiua  Rufua. 

Domitianus  Augustus  (10*  Tai^. 

C.  Op)>ius  S&bmus. 

Domitianus  Augustui  (11' E^). 

T.  Aurelius  FuItui. 

Domitianus  AuHUsIua  (13*  foia). 

Seiriiu  Corn.  DelaboUâ  Petroaianus. 

Dmniliamii  AuguiIuaflS*  loit). 


L.  Hinucius  Rul'us. 
9  T.  Aureliua  Fulnis. 
....  Alratinus. 

Il  M.  Ulpius  Trajanus. 

H.  Acilius  Ulabrio. 
lî  Domitianus  Augustus  (16*  fois). 

Q.  Volusius  Satuminus. 
i3  Cn.  Pompeiuti  Collège 

Cornélius  Priscus. 
i4  L.  Nonius  Torquatus  Asprenas. 

T.  Seit,  Magius  Liiteranus. 

6  Domitianus  Augusius  (IT*  fois). 
T.  Flavius  Clemeoi. 

'6  C.  Aniisiius  Velus. 

T.  Manlius  Valeus. 
J  H.  Cocceius  Nem  Aufustus  (3*  fais). 

!..  Verginius  Bufu»  (3"  foia). 

C.  Cornélius  Taciius,  ïutub'lu^ 
i8  Nena  Augustus  [4'  fois), 

U.  Utpius  'Irajauus  Csaar  (2*  fois). 
19  0.  Sosius  Senecio. 

A.  Cornélius  Palma. 
Q  H.  Uliûua  Irajauu  Augustus  (3*  Tois). 

H.  5ei.  Julius  Froulinus. 
Il  Tnianus  Augusius  (4°  fois). 

Q.  Af ticulzius  PietiB. 
fl  t.  Julius  Ursos  SerTiauuj. 

L.  Liciuius  Sura. 
i3  L.  Lioivjus  Sura  (2*  fois). 

L.  Neratius  UaiccUus. 
i4  Nerva  Trfytnus  {y  fois). 

M.  liberius  Haiinuts  (2*  fois). 
15  Tib.  Julius  Candi  dus. 

A.  Julius  Quadralus. 
i6  L.  Caionius  Commodus  Verus. 

....  Tuccius  Ccrcalts. 

7  L,  Licinius  Sura  (3*  Tois). 
Q.  Sosius SenFcio  {f  fois). 

IS  Jtoç.  Annïus  Trcbonius  Gallui. 

Ht  Alilius  Ueldlus  Bradua. 
a  A.  Cornélius  Palma  (2*  fois). 

Daebius  TuUus. 

P.  lElius  Uadrianus,  lubitjlu^. 

0  Servius  Salvidienus  Orfitus. 
H.  Peducœus  Priscinus. 

1  C.  Caipurniui  Piso. 
U.  Vellius  Bolaotia. 

2  Trajauus  Augustus  (Cfois). 
T.  Seitius  At'ricanus. 

3  L.  Publilius  CeNus. 
C.  Clodiua  Cris  pi  nus. 

4  Q.  Nonniiis  Hasio. 

P.  Hanitlus  Vopiscus. 

5  L.  Vijisanius  Messala. 
H.  Vergilianus  Pa»lo. 

S  L.  .£lius  Lamit. 

....  Vatus. 

..  Niger. 


p!'^iui 
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Hsdrlamis  AUgUïtu*  (!■  fois). 
Cn.  Pedauius  Fuscus  Solinator. 
Hadrianus  Augustus  (3*  fois). 
....  Rusiicus. 
L,  Caiilius  Sevenis. 
T.  Aurelnis  Fulvuj. 
U.  Annius  VonB. 

lius  Acilius  Aviola. 
Corellius  Pansa. 
0.  Arrius  Pastinus. 
L.  Venuieius  Api-oitiïnuj, 
Uanitis  Acilius  Glabrio. 


Goo»^lc 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÉUJdlNAIRES. 


C.  Bellilius  Torquatus. 
1!5  Vatetiui  Asiatlcus. 

L.  Epidin!!  Titius  Aquilinus. 
136  U.  Anniw  Vems  (3*  lois). 

Eggiiu  Ambibulus. 
117  T.  Atilius  Titianus. 

U.  Squilla  Gallic^nus. 
138  L.  Nonius  Tarquaius  Aspronas. 

L.  Annius  Libo. 

129  P.  luveatiua  Calsu9. 
L.  Neraiius  Marcllus. 

130  0.  Fabius  Calulmus. 
H.  Flavius  Aper, 

131  Serius  Oclavius  Lsnas  Poulianus. 

133  C.  Serius  Augurinus. 
C.  TreWus  Sergianus. 

133  H.  Ant.  Hihpnis. 
Mummlus  Sisenna. 

134  L.  Jul.  Senianiu. 
T.  Vibiua  VaniB. 

135  Pontianus. 
Atilianua. 


590  137  L.  ^ius  Cxsar. 

D.  Ciecilius  Balbintu  Vibullius  Pius. 

591  138  ....  Camerinus. 

Ceosorius  NIgor. 
89Î    139  AntoQinus  fms  Augustus  (2'  fois). 

C.  Brulliua  Prxsens. 
863    UO  Anlonius  Pius  Augustus  (3*  fois). 

M.  lElius  Aureliuï  VeruS  Cœsar. 

894  141  M.  Peducxus  Sylloga  Priscinus. 

'I'.  Hsnius  Sewrus. 

895  143  C.  Ciupius  Ruiînus. 

L.  Stauus  ijuadralus. 

896  143  C.  Bellitius  Torqualus. 

Tib.  Claudius  Atttcus  Herodes. 

897  144  P.  LoUianusAïiius. 

C.  Claudius  Uaximus. 

8S8    14&  AnUnmus  Pius  Auguslus  [4'  fois). 

U.  £lius  Aui«lius  Verua  Cœsar  J3*  Cois). 
699     146  Scit.  ErucJus  Clarus. 

Cq.  Cliudius  Sevenis. 

900  147  L.  VaJeriua  liTgus. 

H.  ValerJus  Mossalinua. 

901  148  C.  Ballilius  Torquatus  (2-  fois). 

D.  Salvius  Julinnus. 

902  149  Serv.  Corn.  Scipio  Orfîlug. 

Q.  Nonius  Priâcus. 

903  150  H.  Squilla  Gallicanus. 

Sei,  CariDÏDius  Velus. 

904  ISl  Sexl.  Quiutilius  Coudianus. 

Seit.  Ouiotilius  Maximus. 
90&    1S2  M.  Acilius  Glalrio 

M.  Valcrius  Homullus. 

906  153  C.  Bruttius  Prxsens, 

A.  JUDIUS  RufÎDUS, 

907  154  A.  ^ius  Aurelius  Commodus. 

Titus  Seilius  LateraDUS. 

908  155  C.  Julius  Spïenis, 

H.  Juniu3  Hiiflnus  Sabiniauus. 

909  156  M.  CeioniusSilianus. 

C.  Serins  Augurinus. 

910  157  M.  Ceionius  Ovica  Barbarus. 

H.  Regulus. 

911  151)  Sex.  Sulpicius  Tertullus. 

Q.  Tineius  Clpmens  Sacerdos. 

913  159  Plaulius  OuiDtJlius. 

Statius  Priscus. 
013    160  Appius  Annius  Alilius  Bradua. 
T.  Clodius  Vibius  Varus, 

914  161  U.  JEXiMi  Aurvlius  Venis  Osar  [3*  fois). 

L.  £lius  Aurelius  Commodtu  (2'  fois). 

915  161  0.  Juniui  Rusiicus. 


....  Aquilinus. 
916     163  Junius  Pasior. 

H.  fondus  LaetJanus. 
9IT    164  M.  Pompeius  Macrinus. 

Pub,  Juventiuï  Celsus. 

918  165  L.  Amus  Pudeus. 

a.  Gavius  Orfilus. 

919  166  0.  .Servilius  Pudens. 

L.  Fusidius  Pollio. 

920  167  L.  Auielius  V«ru3  Auguslus  (3*  fois). 

H.  Ummidius  Quadratus. 

921  16S  L.  Apronianus. 

L.  Sergius  Paulus. 
9Î2    169  0-  Sosius  Priscus  Spnecio. 

P.  C«lius  Apollinaris. 
923    170  M.  Conflius  Cethcgus. 

C.  Erucius  Clarus. 
914    171  T.  Slalilius  Sevcrus. 

L.  Aufldius  Herennianus. 

925  173  -■.-  QuînliliusMaximus. 

Ser.  Caipurnius  Scipio  Orfilus. 

926  173  Cq.  Claudius  Saverus. 

Tib.  aandius  Pompcinnus. 

927  174  ....  Gallus. 

....  Flaccus  Cornelianus. 

918  175  Caipurnius  Piso. 

P.  Salvius  Julianus. 

919  176  T.  Vitrasius  Pollio. 

H.  Flavius  Apfi^, 

930  177  L.  Aurelius  Commodus  Auguslus 

Plaulius  Ouiniillus. 

931  178  Com.  Scipio  Orfilus. 

Julianus  Rufus. 
"32    179  M.  AurPlius  Commodus  AugiisLus  (ïTois). 
Publius  Marcius  Vrrus. 

933  180  C.  Brultius  Pras^ns. 

Sej.  Quinlilius  Condianus. 

934  181  U.  Aurelius  Commodus  Auguslus  (3*foïs]  ■ 

L.  Anlislius  Burrhu». 
035    182  Petronius  Mamertinus. 
0-  Tineius  Ruius, 

936  183  M.AureliusCominodus  .\ugustus(4'fois). 

C.  Aulidius  Viclorinus. 

937  184  L.  Cossonius  Eggius  Mamllus. 

Cq.  Papirius  .liliiuius. 

938  18)  M.  Com.  Nigrinus  CuriaLiua  Maternus. 

M.  AUiliusBrailua. 

939  186  Commodus  Auguslus  (5"  fois). 

M,  Acilius  Glabrio. 
9iO    187  !..  Bruilius  Quinctius  Crjspinus. 

L.  Hoscius  .£lianus. 
941     18S  ....  Seius  Puacinnus. 

U.  Servilius  Siianus, 
Î42    189  ....  Uuillius  Silanus. 

0.  Servilius  Silanus. 

943  190  M.  Aur.  Commodus  Auguslus  {6*  fois). 

M.  Petronius  Spptimianus. 

944  191  ....  Pedo  Apronianus. 

H.  Valerius  Bradua  Hauricus. 

945  192  M.  Aur.  Commodus  Augustus  (7*  fois). 

P.  Helvm>  pPrtiQai. 

946  193  0.  Sosius  Falco 

C.  Julius  &ticius  Garus. 

947  194  L.  SpptimiusSeverusAugU9lus(2*fois). 

Decimusaodius  Sepiitalus  Albinus  Cxsar. 

948  195  Scapula  TenuUus. 

Tineius  Clemens. 

949  196  C.  DomiUusDexter. 

L.  Valerius  Hessala  Thrasia  Priscui. 

950  197  Lateranus. 

L.  CuspFus  Ru6qu3. 

951  198  Salurninus, 

L.  Aurelius  GaUus. 

952  199  P.  Cornélius  Anulinus 

H.  Aulidius  FroDto. 

953  200  Tib.  Claudius  Sevenis. 


^glc 


FASTES  CONSULAIRES. 


C-  Anfidiiu  Vtclonnus, 
9M     101   L.  AnDius  PobiaDiu. 

H.  NoDÎiu  Arriiu  Huciamu. 
M&     102  L.  Seplimius  Sevenu  Augustus  (3*  fois). 

H.  AurellusAnfOQinusCarïcallaAugusRis. 
%S    203  C.  FuItius  Plautiuiiu. 

P.  Septimius  tieia. 
MT     3M  J-  Fabius  Seplimiiu  Cilo. 

M.  FUvius  Libo. 
%8    305  H.  Aurelius  Anloniiius  CaiaoJb  Augus- 
tUÏ  (î*  fois). 

p.  Septimius  Gela  Cssar. 
»9    206  «-  Nummiuî  Primuî  Senecio  Albinu). 

L   Pulvius  Rusticuâ  jGmJliuius. 
ffO    207  H.  Arrius  Aper. 

L.  Uarius  Idatimus. 
Kl     208  M.  Aurel  us  Aoioninus  Caracalli  Augas- 
tus  (3-  roi*). 

L.  Septimius  Geta  Qesar  (2'  fois). 
961    209  Ti.  Claudius  Pompeianus. 

X3    310  Hanius  Acilius  Fauslinus. 

A.  Triarius  RuIîdus. 
SU    211  0-  Eediui  Bufus  Lollianiu  Genlianui. 

Pompon  i  us  Bassus. 

965  212  C.  Julius  Aîper. 

C.  Calerius  Aspef. 

966  213  ADlonÎDUs  Caracalla  Augiutus  (4*  fois). 

D.  Caelius  Balbinus. 

967  214  Silius  Uessala. 

Sabious. 

Wa    21S  ....  Hœcius  Laetui. 

....  Sulla  Cercalis. 
ses     316  Catius  Sabinus. 

Cornélius  Anullinus, 
9^0    217  C.  Brutiius  Prasens. 

T.  Uessius  Eilricalus. 
971     218  H.  Opellius  Severus  Macriuus  Augustus, 

Oclitinlus  Advectus. 
971    219  U.  Aurpl.  Anton.  Ëliigabalus  Auguslus. 

0.  Tiaeius  Sacerdos. 
973    320  H.  Aurel.  Anton.  KlagabaJus  Auguslus. 

Eutychiamis  Comazo. 
«♦    251  C  Gratua  Sabinianus. 

U.  Fabius  Seleucus. 

975  322  H.  Aurel.  Anton.  Elagabalus  Auguslus. 

M   Aurel.  Severus  Aleiander  Cssar. 

976  213  L.  Hariu!«  Ua\imus. 

L.  RoKius  ^li&DUS. 

977  22*  C.  Juliaaus. 

Claudius  Crispinus. 

978  523  Ti.  Haniiius  Fuscus. 

Ser.  Calpumius  Domitius  Deiter. 

979  716  Aleiander  Augustus  [1*  fols). 

L.  AuBdius  Marcellua. 
9B0     117  il.  NummJus  Albinus. 

H.  Laelius  Maiimus. 
9S1     31B  Uodestus. 

9S3    119  Aleiander  Augustus  (3*  fois). 
Dïo  Cassius. 

H.  Act.  Gordianus,  lùMilué. 
983     130  L.  Virius  Agricoh. 

Se».  Catius  a^nienti 
964    131  Qaud.  Pompeiauus. 

386    13!  ....  Lupus. 

L.  Valorlus  Poplicola  Balbinus  HaiÎD 
986    131  Uaiimus. 

Pale  m  us. 
981    134  U.  Clodius  Pupîenus  Uaiimusll. 

Agricola  Urbanus. 
9t8    335  Cq.  Oaudiut  Severus. 

L.  Ouioctianus. 
'  989    136  C  Jullus  Uaiiminus  Augustus. 

M.  Pupîenus  Africanus. 


;«.' 

î!!c.' 

990 

137 

991 

13S 

991 

139 

993 

540 

994 

241 

995 

245 

996 

143 

99Î 

144 

998 

245 

999 

lis 

1000 

547 

1001 

148 

1002 

149 

1003 

SÔO 

1004 

îâl 

1005 

252 

1006 

153 

1007 

154 

1008 

155 

1009 

256 

1010 

25T 

1011 

558 

1012 

259 

1013 

560 

1014 

161 

1015 

115 

lOIG 

163 

ion 

264 

1018 

265 

1019 

366 

1050 

26Î 

1011 

268 

lOï! 

169 

1023 

no 

1024 

271 

lOÎ-S 

272 

....  Perpehjus. 

P.  Pomponiu*  Cornelianus. 

C.  BPIitius  Pius  Uaiimilïanus. 

Procuius  Puniianus 

niaud.  Juliaous,  lubstilué. 

Celsus  ;Glianu4,  id. 

U.  Ant.  Gordianus  Augustus. 

H.  Ac  lius  Aviola. 

Vettius  Sabinus. 

Venustiis.    ■ 

M.  Ant.  Gordianus  Augustus  (1*  fois). 

Pompeianus. 

C.  Veltius  Aufidius  Alticus. 

C.  Asinius  PrœteilatBs. 

C  Cervonius  Papus. 

L.  Armenius  Peregrinus. 

L.  Fulvius  Mmi  ianus. 

H.  Juliui  Pllilippus  Augustus. 

C.  Fabius  Tiiiaou^. 

....  Praesens. 

?luD)miu^  AJbinus. 

M.  Julius  Philppus  Auj^ustus  (2'  fois). 

M.  Julius  Philippus  Ciesar. 

U.   Julius  Pbilippus   (Senior)  Augustus 

(3'  fois), 
U.  Jullus   Pbilippus  (Junior)    Auguslus 

[2*  fois). 
L.  Furïus  iGmilianus. 
L.  Naevius  Aquliinus. 
C.  Mesiiuf  Ouinciius  Trajanus  Deciiu 

Auguslus. 
....  Vicius  Gralus. 
C.  M.  g.  T.  Dedus  Augustus. 
0.  Uecius  (Herennius)  Etruseus  Cassar. 
C.  Treboniaims  Galius  Auguslus. 
C,  Villi  -  '■-•-' ■    - 


C.  Vlbius  Volusianu 
L.  Valerius  Buibiniii 
P.  Ucinius  Valerian 
P.  Licinius  Caili^uu 
P.  Licinius  Valerian 
P.  Licinius  Galliem 
....  Uaiiu 


Maiïmus. 

18  Augustus  (l'fois). 

i  AugusLua. 

is  Augustus  (3' fois). 

i  Augustus  (ï'  fois). 


.  .    Glalir  0. 

P.  Licinius  Valerianus  Augustus  (4*  f.}. 

P.  Licinius  Gallienus  Augustus  (3*  fois). 

Hcmmius  Tuscus. 

Bassus. 

L  jEiDilianus. 

T.  Flavius  Bassus. 

P.  Cornélius  Secularis. 

J  uni  us  Donatus 

P.  Licin.  Gallienus  Augustus  (4*  fois). 

L.  Petronius  Taurus  Volusianus. 

P.  Licin.  Gallicnus  Augustus  (5*  fois). 

....  Faustinus. 

Nummius  Aibinus  (1*  fois). 

Maiimus  Deiter. 

P.  Lie.  Oallienus  Auguslus  (6*  fui»). 

Satumitius. 

P.  Licinius  Valerianus. 

....  Luclilus. 

Gallienus  Augustus  (?■  fois). 

Sabinillus. 

Pâte  rn  us. 

Paternus  (2*  fois). 

M.  Auretius  Claudius  Augustus. 

Paternus. 

Flavius  Anliocliianua. 

Furius  OrHtus. 

L.  Domitius  AurelJanus  Augostu*. 

Bassus  (2'  fois]. 


Goo»^lc 


CHRONOLOGIE, NOTIOHS  PHfiLlM  IN  AIRES. 


Veldumniuius. 
I0Î6    Î73  M.  Claudius  Ticrtus, 

purius  Plserdus. 
1017    ÎT4  L.  Domiiius  Aurelianos  Auguîlus  (î*  t.)- 

C.  Julius  Cipilolrtius. 
inSB    VJb  i~  Doinilius  AoralUnuE  Auguslus  (3*  f-}' 

Ha.rce1llnus. 
1019    376  M.  Claudius  Tïcitns  Augustus  (!■  loi$). 

Fulvliu  £mi]i;inus. 

1030  !7T  M.  Aurellus  Probus  Augastni. 

....  PauHnus. 

1031  ÎT8  M-  Aurelius  Probus  Anguïtus  (!■  fois). 

103Ï    S79  M.  Aureitus  Probus  Augnstus  (3*  fois). 

Konius  Mareellinns  (3*  fois). 
1033    ISO  MessaU. 

lOU    !81  H.  Aurelius  Probns  Angnstus  (4'  fois). 

C.  iunius  Tilyninus. 
103â    ÏSa  M.  Aurelius  Pnjbus  Auguslus  (&•  fois). 

Pamponius  ViCLorinus. 
103G    1S3  H.  Aurelius  Caras  AuRustns. 

U.  Aurelius  Carinus  C^sar. 

C.  Anreliui  Valerius  Dloclelianus,  tubtt. 

1037  Î84  M-  Aurelius  Carinus  Auguatus  (ï*  fois), 

U.  Aurelius  NumerianusAugustus. 

1038  MS  M.  Aurelius  Carinus  Aog.  (3" lois). 

AristobulUK. 

C.  A.  V.  Dioteiianiu  Aug.  {2' fois),  m 
Orient. 
'1039   '3SU  H.  JUDJusMaxlmus. 
Vetlius  Aquiiinus. 

1040  3S7  C.  Aurelius  Valerios  Dioclelianus  Au- 

gustus  {3*  fois). 
M,  Aur.  Valer   Maiimianos. 
tÛU    Ï88  M.  A.  V.HaTlmianusAugustus  (ÎToi)]. 
Pomponius  Januarius 

1041  1S9  M.  Haerius  Bassus. 

L.  Ri^uius  Ouintianas. 
1043    190  Dioclelianus  Augustus  (4*  fois). 

Maiimianus  Herculins Auguslus  (3"  fois). 
1014    391  C.  Junius  Tiberianui  (!•  fois). 

Cassius  Dio. 

1046  191  ....  Aeranlus  Annibalianus. 

M.  Aurelianus  Astlepiodotu». 
t04G    Ï93  DiocIclianDS  Augustus  {h'  tors). 

MaitmianusHprculius  Auguslus  (i'fois). 

1047  194  FI.  Valerius  Consianiius  Chlorus  Ca^sir. 

C.  Gaierius  Valerius  Haiimianus  Ctesar. 

1048  19â  Nummius  Tu>cua. 

Annius  Anullinus. 

1049  Î9C  Dioclelianus  AuguBtus(6"  fois). 

Flavius  Valer  Coustantius  Cssar  (!•  f.l. 

1050  S97  HaximianusHercuIlus  Augu5tus(A*roit). 

Gaierius  Maiioiianus  Cxsar  ('2'  fois). 

1051  S9S  Anicius  Faustus. 

Virius  Gallus. 
1051    299  PJoclelianus  Augustus  (7*  tels). 

Maiimianus  Hercnlius  Auguslus  (6*  fois). 

1053  SOO  CoDslaniius  Csesar  (:iTois]. 

C.  Gaierius  hlaiimianus  Ciesar  (3<  fois). 

1054  301  Posthumius  Titianus. 

Popilius  ^epotiallUS. 

1055  30!  Constanlius  Cwsar  (4'  fol*>. 

C.  Gaierius  Maximiarus  Casser  {4'  fois). 

1056  303  DiuciPlianus  AuRustus  (8'  fols). 

Maiimianus  Hercuiius  Auguslus  (î*  f.). 

1057  304  UiocletianuS  Auguslus  t?"  fois). 

Haiimianus  Heii:ulius  Augustus  (8*  f.). 

1058  305  Constanlius  Cîpsar  (.^•  fois). 

Gaierius  Maiiuiiaous  Ceeskt  (5'  fins). 

1059  306  Constanlius  Augustus  (i  "  " 


308  M.  A.  V.  HaTimjums  (HertOlius)  Augus- 

tus jlO'fois). 
C.  Gaierius  Marinriairws  AllguMus  (7"  f.) 

309  Haventius  Augnstus. 

M.  Valerias  Romuhis  C«sar. 

P.  V.  Ucinianss  Lioinius,  m  Oriml. 

310  Maicnlius  Au^çhsius. 

311  Gai.  Val.  HailmiSHUS  Ad- 1        hort 

gustus  (B'foi!),  [         de 

Ma^iminos  Augustus.         )      Rmne. 
C.  Ceionius  Ruiinus  Tohi- 


PuT,l.    Valer.     Licinianus   "*  "^"°""- 

Licinias  Augustus  (î*f.) .  ) 
Maienlius  Auguslus  à  homr. 

313  riav.     Valei.     Conslantluas     Auguslus 

(3*  fois). 
Publ.  Val.  Ucinianus  Licinius  Auguslus 
(3-  foii). 

314  C.  Ceionius  RuSbus  Volusiiuas  (1*  fois) . 


10G9    316  Sabin 


Sep  lit 


5  Flav.     Valer.     Conslantinus     Auguslus 
iV  fois). 
Pub.  Valer.  Liciaiamis  Licinius  Augus- 
tus (4*  r.sE). 


8  Licinius  Augustus  {5'  fois). 
Flav.  Julios  Crispus  GEesar. 

9  Conslanlinus  Augustus  (.i' fois). 
Valerius    Liciuiinus    Licinius    (Junior) 

0  Conslantinns  Auguslus  (6"  foisV 

FI.  Claudius  Constanrtnus  (Janior)  CiEsar. 

1  Crispus  Cssar  (î*  fois). 

Fi.  Claudius Consian lions  Cxsar  (l'fois). 
î  Pelronius  Probianus. 
Anicius  Julïanus. 

3  Acilius  Soienis. 
Vetlius  Ruiïnus. 

4  Flav.  Julius  Ciispns  Cassar  (3*  fois) . 
Flavius   ClauiHus    CoDstanlinus     Cseaar 

(3*  fois). 

5  Baulinus. 
P.  Julianus. 

6  Conslaniious  Augustus  (1*  fols). 
FI.  Jul.  Conslanlius  Cnsar. 

7  FI.  Cffsariui  Constanlinus. 
Maxiinus. 

8  P.  Januarius  Primas.  i 


1083  330  Ullicanus. 

1084  331  Anniu'j  Bassus. 

Ablavius. 

1085  331  Pacatianus. 

Hilarianus. 

1086  333  FI.  Julius  Delmatius. 

Zona,  hïlus. 

1087  334  Proculus  Oplatus. 

Anicius  Paulinius  Jonior. 

1088  335  Julius  Constanlius. 

Ceionius  Ru 6 us  Albinus. 

1089  336  Flavius  Popilius  Nepotionus. 

Facundus. 

1090  337  Felicianus. 

Tib.  Fabius  ■fitiamis. 
(091     338  Uraus,  en  Oteidml. 

PolemiuSj-wi  Orimt.     -..^  1, 


i-AStBB  C0N8DLA1RES. 


1091    339  FI.  Juliui  ConstMlius  Aug.  fl*  fois). 

Flavius  Jyl.  CeinMn»  Att^tMos. 
1093    340  Ac^mliMs,  en  Orient. 

L.  Areadiiu!  Valenw  Proeulu»,  «n  Occi- 


1094  341 
I09â  342 
ia9«  343 

109T  344 

1095  345 

1099  34G 

1100  347 
MOI  348 
lira  349 
;i03  350 
1104  251 
nos  35Î 


Harcellinu!,  m  Orimt. 
PelrcMinis  Fn^ûuus,  m  Oicident. 

CoDstantius  Augustus  (3*  loi»). 

Constana  Augustus  (i*  firia). 

H.   Meminius   H«tius   rurius   Baburius 

CaiciliaDus  Placïilus,  fn  Oeciàent. 
RoiBulus,  tn  Orimi. 

Salliulius. 

AîiianTius,  en  Oriaa.    . 

Albinu 


R  Ortie 


AugnslOB  (4*  fois) 
CoDswna  Aupistus  (3'  toi*) 
Ruilaus,  01  Occidtnt. 
Eosebius,  m  OritM. 
n,  Philippus,  «n  Orimt. 
n.  Salia,  fn  Oeci*tM. 
Ulpiui  LiHH*iu-i. 
Catulliaus  Pbilomatfw. 

Ti'igrinianus. 

.  C<mstanliu9Auçuslus(6*foi').  1 
Flav.  Conslaj)UusGnliasC«-}MOri( 


Paulus.       1  *"  Occidmt. 
1106    353  Constantiu»  Augasta^  (6'  toi»). 

C'^DslantiU!  Callus  Ca>a>r  ]3*  toit). 
IIOI     354  Constantius  Auffustua  (î*  foii). 

Consiantius  Callus  Ccsar  (3<  fois). 
IIM    355  Flav.  Arbiiio. 

Q.  Flav.  Meliut  Egnatius  I^lIianuB. 
1103    3ô6  Constantius  Auguslus(«Tois). 

Flav.  Claiid.  Juli»nus  Cœsw. 
;ilO    35T  ConsUnlius  Augustus  (9*  foM}. 

Julianus  Ciestr  (!■  fois;. 
1111     358  NeratiusCCTealls. 

Datianus. 

1115  359  Flavius  Eusebiua. 

Flav.  Hvpaiiua. 

1113  3fi0  Comtaniius  Augastvt  (10*  (ois). 

Julianus  Cssar  (3°  Tois). 

1114  361  Flav.  Taums,  m  Oeeidtnt. 

Fiat.  Flotentius,  en  Onnif. 
tl15    362  CI.  Mamertinus. 
FI.  Kevitla. 

1116  363  Julianus  Augustus  (4- fois), 

S(%u[.rlu3  Sallusliua. 
Iin    364  JoTianus  Auçu^ius. 

Flav.  Vtrroniiuius  Netnlissimus. 
MIS    365  Flav.  Vnlcnliniamis  Auguilus. 

Flav.  Valons  Auguatus. 

1119  366  FI.  Gratianus  MotiilissimBs. 

Dagalalphus. 

1120  367  Lupiciiius,  en  OrieM. 

F!.  Valent  Jovînus,  m  Oeeiéent 

1121  3SB  Valenlinianus  Augustus  (1'  fois], 

Valen»  Aupntus  (ï*  fois). 

1122  369  Valealîniatms  riotiilisaimtu. 

Seil.  Aurelius  Victor. 

1123  370  Valeotinianus  Auguitus  0*  fols). 

Valeas  AuguMas  (3°  fuil). 

1124  ail  Flav.  Gralianus  Augnswis  (î' fois). 

Scxlus  Aniciui  Peironraa  Prabn. 

1115  372  Domitius  Modeslus.  (  ^  n-u^, 

FI.  AriDthem.  1  *"  ""*"'■ 

1136    373  ValeDliDiaims  Augustui  (4' Ibis). 

Vateas  Augwtus  (4*  fois). 
II2I    374  GralianM  AugiKlus  («'  foi»}. 


jEquiliua  Valem,  en  Omni. 
1128    316  (PoMie  it  cfMwit) .-  Ceiu  mnie  «M  dM- 
gnfe  par  la  formale  :  Après  le  consulat 
de  Gralianus  et  (l'£qiuliut. 
Il!9    376  ValensAugus.msis'fois). 

Valenttniamis  Junior  Au^ii^Us. 

1130  377  Gratitntis  Augustus  (4*  fois). 

f  lavius  Merabawlas. 

1131  37S  VtdBns  AugastuE  (6*  fois),  m  Orient. 

ValenliDianus  Junior  Augustus  {'i'  fois), 
en  Oca'denl. 

1132  379  Decimus  Uaicnus  Ausonias. 

0-  Oodius  UermogenianuEi  OlrUrivs. 

1 133  380  Flav.  Gi:atianu<  Augustus  (&''  ivh)  en  Oe- 

FlaviusTheodosinsAugustui,  en  Orient. 

1134  381  Eaceriasj  en  Orient. 

Flavius  Svagnus,  en  Occident. 

1135  382  Cl.  Anlonins. 

Afrauiui  Sj'agrius. 
1136*  383  FI.  Uerobaudes  [3'  fois),  enOeeidtnt. 

Flavius  Saluminua.  fn  Orient. 
1137    384  Cle*rchUB,  en  Orient. 

Flav.  Hjciiomerps,  en  Occident. 
113S    Zm  Flav.  ArcadiuB  Augustus.  en  Oritnl. 

Buito.  en  Occident. 

1139  386  Flav.  Honorius  Nobilissimus. 

Evodïus,  en  Orient, 

1140  387  Valen tloiauus  Augustus  (3*  fois). 

lulropius,  en  Orient. 

1141  388  Ttieodosi us  Augustus  (2*  fois). 

Cjnegius.  en  Orient. 
114I>  3S9  FI.  TimasJus. 


Neolerius,  en  Orient. 
1144    391  Taiianus,  en  One n(. 

Q.  Aurel,  Syramaelius,  m  Occident. 

1 146  39Ï  FI.  Arcadius  Auguntus  IV  lois). 

RuSnus,  en  Orient. 
114G    393  Tltnodosius  Augustus  (3'  fois). 
Abundanilus,  en  Ortmt. 

1147  394  Arcadius  AllRustus  H'  fois). 

Monorius  Augustus  (2*  fois). 

1148  395  Anicius  Hennoienianus  Ulybrius. 

Aniciu»  Probinuv 

1149  396  Arcadius  Au gusluB  (4'  foit). 

Honorius  Auguaius  (3* fois). 

1160  397  Fi.  CœsariHs.mOripnf. 

Noniu»  Atticus,  en  Occident. 

1161  398  Houorius  Augustus  (4'  fais). 

FI.  EutTChianus.tn  On>n(. 

1152  399  Ft.  Malllus  Tboodnrus,  tn  Ouident. 

Butropius,  enO'ient. 

1 153  400  Ft.  SUlicho,  en  OmMent. 

Aurelïanus,  en  Orient. 

1154  401  Vincentius  Cœlius,  «n  Oceidenl. 

Fravitus,  en  Orient. 

1155  402  Arc»(lius  Augustus  [.S-  fois). 

H'inorius  Augutlu?  (h'  fuis). 

1156  403  Theodosius  Junior  Augustus, 

FI.  Rumoridus,  en  Ocddenl. 

1157  404  Honorius  Augustus  (6°  fois). 

AristEeuetus,  en  Orient. 

1158  405  FI.  Stilicho  {2-fois). 

Anthemius,  <n  Orient. 

1159  406  Arcadius  Augustus  (6*  fois). 

Anicius  ProliU'i,  en  Occident. 

1160  407  Hooorlus  Augustus  (7'foil). 

Tlipodostus  Junior  Augustus  (2'  fois). 

1161  408  Aniwua  Bassos,  en  Ort>n(, 

FI.  Philippus,  en  Occident. 

1 162  409  Honorius  Augustus  (8-  fois). 

Tteodosius Junior  Augusti"  '""  '-'-' 

1163  410  H.  Varanes,  en  Orienf. 


3lc 


CHRONOLOGIE.  —  KOTIONS  PRÉUMINAIRES. 


1166 

411 
413 

1166 

413 

1167 

414 

1168 

415 

\m 

416 

ino 

417 

ini 

418 

1173 

419 

1173 

420 

1174 

431 

1IT5 

422 

1176 

423 

1177 

414 

1178 

425 

1179 

426 

1180 

427 

1181 

4Î8 

11B3 

429 

11S3 

430 

1184 

431 

1185 

43! 

11S6 

433 

1187 

434 

1188 

435 

1189 

436 

1190 

437 

1191 

438 

1IB2 

439 

1193 

440 

1194 
1195 

441 

.442 

1196 

443 

U97 

444 

119S 

445 

1199 

446 

1200 

447 

IIOI 

4'.  8 

lïOS 

449 

Theodosius  Augu^u 
Lucius,  en  Orient. 
Neraclianus,  «n  Occiient. 
FI.  CoDstantius,  en  Occident. 
FI.  CoDsUris,  en  Orient. 
Honarïua  Auguslua  [10*  fois). 
TheodoaiUï  Auguslus  16"  fois). 
Tli«oiii>siusAugustii9  (7*  fois). 
Jutiius  Qitartus  Palladius,  en  Oriinl. 
Honorius  Augii'^tua  (11*  fois). 
FI.  ConslantJus  (2'  fois). 
HODOrius  Auguslus.(l2*  fois). 
Theodcaius  AuiiUitus  (8*  fois). 
Monaxiua,  enùrient. 
Pllntha,  en  Occident. 
Theodosius  Augustus  (9"  [ois). 
FI.  Constanliua  (3'  fois). 
Euslatbius,  en  Orient. 
Agricola,  en  Occident. 
Honorius  Auguslus  (13*  fols). 
Ttieoaosius  Augustus  (10*  fois). 
Ascli^piodotus,  en  Oricnl. 
FI.  Avitus  Maritiianus,  en  Occident. 
FI.  CastiQus,  en  Occident. 
Victor,  en  Orient. 
Tlieodasius  Augusiuï  (11*  fois). 
ValentiDianus  Ciesar. 
Theoilosius  Augustus  [lî-  fois). 
ValeutiDJauus  Augustus  (2*  fois}. 

iSiiu..  I  •"  ""■•»'■ 

Flavius  Félix,  en  Occident. 
Tauras,  en  Orient. 

5SS  )'«<"'<"'■ 

Theodosius  Auguslus  (13*  fois). 

Valentinianu?  Augustus  (3*  fois). 

Bas^us,  en  Occident. 

Flavius  Antiochus.  en  OHrnF, 

Flavius  Attius,  ru  Occident. 

Valerius,  en  Orient. 

Theoilosius  Augustus  (14*  fois). 

Petronius  Maiimus. 

Areobindus,  en  Occident. 

Aspar.  en  On  «ni. 

Theodos lus  Augustus  (15*  fois). 

Valentiolauus  Augustus  (4*  fois). 

FlaviusAnlIiËinius  Itidorus. 

Flavius  Senalor. 

APtius  [2'  fois),  en  Orient. 

Sigisvuldus,  en  Orient, 

'Ibeodos^us  Augustus  (16*  fois). 

An,  Acil.  ûlabrio  Fau-lu^.cn  Occident. 

Tlieodoslus  Augustus  (n*  foU). 

Feslus^  en  Occident. 

Valent! ni auus  Augusikis  (5*  fois). 

Anatolius. 

Cynis,  teul,  en  Orient. 

Eudoiius.    I  ,„  n.-,-.^! 

Dioscorus.  \'«Onent. 

Petronius  Maiimus  {î*fois).  I ._   „  ,.j 

Paterius.  f""  ««'d- 

Tlieodosius  Auguslus  (18*  fois). 

Albin  us,  «n  Occident. 

Valentinianus  Auguslus  (6*  fois). 

....  Komus. 

Fl.Aetius(3*  fois). 

0.  Aurelius  Symmaclius. 

?,aïriu.;"  »«■■*'»'• 

Ruâus  Przteilatus  Polthumianus. 
FI.  A«turlu«. 


n  Orienl. 


t  en  Occident. 


FI,  Protogenes. 

1203  450  ValeutiniauusAugustus  [7*  fois). 

Gennadjus  Avienus,  en  Orient. 

1204  451  FI.  Harciatius  Augustus, 

Kl.  Adelphius,  en  Oceidenl. 
lîOâ    452  Sporachius. 

Kl.  Herculanus, en  Occidenl. 

1206  453  ViocoQidlus. 

F.  Opilio,cn  Occident. 

1207  454  Studius,  m  Orirnl. 

Artius. 

1208  455  Valeniinianus  Augustus  (S*  fois}. 

Anthemius.' 

"»•  '^'is:?».)  ■»''"■'"'■ 

Eparctius  Avîtus  Augustus,  tn  Occident. 

1210  457  FI.  Conslantinus,  en  Occident. 

Rufus,  en  Orient, 

1211  458  FI.  Uo  Thrai  Auguslus. 

Fi.  Jul.  Val.  Hajorianus  Augustus. 

1212  459  FÎ.  Ricimer,  en  Occident. 

FI.  Patricius. 

1213  460  Magnus,  en  Occident, 

Apollonius. 

1214  461  Severinus. 

Dagalalphus. 

1215  462  Léo  Augustus  [;2*  fois),  en  Onenf. 

Libius  Severus  Auguslus,  tn  Occt'd«nt. 

1216  463  Fi.  Cœcina  Basllius,  en  Occident. 

Vivianus. 

1217  464  Rustictus, 

Fi.  AnyciusOlybrius. 

1218  465  H,  Basiliscus.  if„  Orient. 

Herminericus.  I 

1219  466  Léo  AugUbtua  (3*  fois). 

Tatianus,  en  Orient. 
1250    467  Pusaus. 

Johannes, 
1121     468  Anthemius  Auguslus  (2'  fois),  leuf. 
12*12    469  Mareianus. 

Z^no  Itauricus. 
1123    470  Jordanes,  en  Orient. 

Severus,  en  Occident. 
1ÎÏ4    471  Léo  Auguslus  (4'  fois). 

Aconius  Proliianus, 

1225  472  Kestus,  en  Occident. 

Mareianus,  en  Onent. 

1226  473  Léo  Auguslus  (5'  fois),  ïbmJ. 
122T     4)4  LeoJunior  Auguslus,  sruL 

1228  475  Zeno  Isauricus  Auguslus  (2* fois),  seul. 

1229  476  Basiliscus  (2=  fois).  1  ^^  orient. 

1230  477  l"annéeaprïsleu>nsulatdeBasilbcus  II 

et  d'Amiiiius. 

1231  418  Hillus,  leu(. 

IÎ32  479  Zeiio  Augustus  (3*  fois),  trut. 

1233  480  Uasilius  Junior,  teut,  en  Occident. 

1234  481  Placidus,  leut. 

1235  482  ïrocondus. 

1236  483  A.  Faustua,  acuî. 

1237  484  Theodoricus. 

1238  485  0.  Aui'el.  Ucmmius  Syoïmacbus  Junior, 

$eui,  en  Occident. 

1239  486  C,  Decius,  en  Occident 

Longinus. 

1240  487  Boetius,  teul,  en  Occident. 

1241  488  Claudius  Uycamius.  , 

R.  Siïidius.  1 

1242  489  Pelrouius  Probinus.  i,„  n,„j„, 

Eusebius.  [cnOcodent. 

1243  490  FI.  Faustua  Junior,  en  Occident. 

LongiDua(ï°  fois). 

1244  491  FI,  OlybriusJuuiur,  teul,  en  Occident. 

1245  492  Imp.  Aoastsïius  Augustus. 


■n  Occident. 


FASTES  C0NS0LA.IRE3. 


Rnlbs. 
iI46    493  Easebiua  n*  fa[9),  en  Octident. 

Paustos  ^bîaui,  m  OrienL 
I14T     494  Torcius  Rufiiu  AproDJuiiu  Asteriiu,  i 
Occident. 

FI.  Pnesidins,  «n  Ofitttt. 
1H8    495  n.  VUtor. 


IM9    U6  P&uliu,  nut,  *n  Oritnt. 

1150    497  Anastuios  Auguslus  (!'  fols),  nuf. 

mi    498  Jotuimp»  Scïtba,  en  Orient. 

FI.  Paulinus,  «n  OceiderO, 
1U3    499  Johumes  Gibbug. 

Ascleplo, 

""  ™SgÏÏ:l"  »"■"•' 

1154    501  Ruf.  tiag.  Faustus  Avienai,  «n  OceidtnI. 

Pompeiua,  m  Orient. 
IttS    50Î  FI.  Xiienus  Junior,  en  Oeeidmt. 

IK6    503  Daiicrates,  m  Orient. 

VoIusiiDus,  en  Ôcndenl. 
IKT    604  FL  Cethegu»,  teu{,  «n  Orianl. 
lUB    Wà  Sabinimus,  en  Omni. 

FI.  Tbeodorus,  «n  Occident. 
IKB    S06  n.  Areobindua.  en  Oritttt. 

FL  Ennodiua  Ueuala,  en  Occident. 

1160  501  Aiustasius  Augustua  (3*  rois). 

VeDantius,  en  Occident. 

1161  508  Basilius  VeDantius  Junior. 

1162  &D9  Importunusj  seul. 

1363    510  Huilius  Aaicius  Severintu  fioetius. 

EutbarJcus. 
1164    SU  S«cim(li&nu3,  en  Ori«ni. 

FI.  Felii,  en  Oeeidenl. 
lie    513  Paillas. 

Uuschiuius,  «n  Orient. 
11S6    513  Probus. 

PI.  Clemeotinns,  en  Orient. 
116T     514  FI.  Hagnus  Aurelius  Casaiodorus  Sena- 

1368    615  ADtbèmius,  en  Orient. 

PI.  îlorentius,  en  Occident. 
1169     516  FI.  Pf^trus,  leul,  en  Occident. 
U^O     51T  Anastasius  Augnstus  [4'  fois). 

FI.  Agapïlus, 
llTl     518  PI.  Hagnus,  leui,  en  On'enl. 
im    519  Jostinits  Augustus. 

Eulbaricus. 
IITÎ     5Ï0  Vitalianus,  en  Orient. 

Rusticius. 
1274    SU  Juslinianiu. 

Vilerius,  en  Occident. 
13T&    513  Symmacbus. 

Boetius,  en  Occident. 
1X76    513  FI.  Anicius  Haiimus,  muI. 
1377     614  Jnstinus  Augustus  (2'  Tols), 


Probus  Junior,  en  Occident. 
R19    616  FL  Oljbrius,  teut. 
1380    537  FL  Tettius  Agorios  Basilius  UaTOrtius, 

teni. 
t3SI    53S  JnstiDisnus  Anguitus  (2*  foi»),  muI. 
lits    510  FL  Deci  us  Junior,  sevf. 
tus    530  FI.  Lampadius. 

in4    531  (Potnl  'de  conjuJi). 

1305    U3  (Idem). 

13M    533  Instintàntis  Augustoi  (3*  foi*),  nul. 

11S7    534  Jnstinianus  Augustus  (4*  fois). 

FL  Tteod.  Paulinus  Junior,  en  Occt- 
denl. 

n  Orient, 


1190  5ST  (Point  de  contule}. 
1391    53S  FI.  Joannes,  tettl. 

1191  B3e  FI.  AppioQ,  leuJ. 


PRINCIPAUX   CALiaroRIERS. 

On  appelle  Calendrier  un  eatalogus  ou  tableau 
Écrit  de  tous  les  jours  de  l'anDée,  rangés  par  mois, 
avec  la  division  des  mois  en  jours  ;  on  y  joint  la 
plus  souvent  certaines  Indications  astronomiques, 
telles  quB  les  heures  du  lever  et  du  coucher  du 
soleil,  rentrée  de  cet  astre  dans  cbaque  signe  du 
zodia([ue,  le  commencement  des  saisons,  les  phases 
de  ta. lune,  ainsi  que  les  époques  âiées  pour  les 
actes  religieui  ou  civils.  Ce  nom  vient  du  mol 
cajendoe  qui  servait,  chez  les  Romains,  i  désigner 
la  premier  jour  de  chaque  mois.  On  croit  que 
calendae  est  dérivé  du  vieui  verb«  latin  ealo  (j'ap- 
pelle, j'annonce) ,  et  que  cette  dénomination  elle- 
mSme  vient  de  ce  que  les  pontifes  romains  chargés 
de  régler  le  calendrier  avaient  l'habllude  d'appeler  Ifl 
peuple  dans  le  forum  à  cha<nie  nouvelle  luae,  et  de 
lui  indiquer  quelle  devait  être  la  durée  de  cl  aque 

Le  calendrier  a  varié  chez  les  différents  peuples 
selon  les  diverses  formes  données  à  l'année.  On  dis- 
tingue d'après  cela  trois  sortes  de  calenririers ,  les 
uns  solairet,  les  autres  lunt-rolairei,  d'autres  eniln 
lunairee. 

1*  Calendrieri  tolairei.  On  désigne  ainsi  ceux 
qui  sont  établis  d'après  la  durée  du  cours  du  soleil 
et  qui,  au  moyen  de  l'intercalation  d'un  jour  tous 
les  4  ans,  ramènent  constamment  dans  la  même 
saison  et  à  la  même  époque  le  commencement  de 
l'année,  de  façon  k  avoir  pour  année  moyenne  uns 
durée  de  365  jours  1/4,  c.-i-d.  une  durée  presque 
égale  à  la  durée  de  l'année  solaire.  Tel  est  le  calen~ 
drier  en  usage  parmi  nous  et  chez  tous  les  peuples 
chrétiens.  Il  n'est  autre  que  le  calendrier  Inlroduil 
chez  les  Romains  par  J.  César,  et  recllflé  par  la 
pape  Grégoire  Xill  en  \hfS,  Il  s'est  conservé  sous  sa 
forme  primitive  chez  les  Russes,  les  Grecs  moderne* 
et  les  chrétiens  orientaux,  qui  n'ont  pas  encora 
adopté  la  réforme  grégorienne. 

2"  Calendriert  luni-totairei.  Dans  ces  calendriers, 
les  mois,  réglés  sur  le  cours  de  la  lune,  commen- 
cent et  nnissent  avec  une  lunaison,  mais  pour  igue 
le  renouvellement  de  cbaque  année  puisse  avoir  lieu 
dans  la  même  saison,  il  faut,  k  certains  Intervalles, 
ajouter  nn  13*  mois,  de  sorte  qu'après  un  certain 
nombre  d'années,  dont  la  réunion  forme  ce  que  l'on 
appelle  un  cycle ,  l'époque  ioliiale  de  l'année  se 
retrouve  dans  les  mêmes  circonstances  astrono- 
miques. Dans  ces  calendriers,  comme  dans  les  pré- 
cédents, on  a,  pour  année  moyenne,  365  jours  1/4. 
Ils  sont  lunairei  dans  leurs  détails  et  tolafres  dans 
leur  ensemble.  Tels  étaient  les  calendriers  en  usage 
cbez  tes  Grecs  et  le  calendrier  macédonien;  tel  l^t 
te  calendrier  romain  depuis  Numa  jusqu'i  Jules 
César;  tels  sont  encore  ceux  qu'emploient  les  indi- 
gènes de  l'Indoustan,  les  Chinois,  les  Japonais  et 
les  Mongols.  A  la  même  classe  appartiennent  le  ca- 
lendrier des  Juifs  et  celui  dont  se  sert  l'église  pour 
déterminer  les  époques  de  ses  féles, 

3'  Calendriere  lunaires.  Dans  la  formation  de  ce 
calendrier,  on  n'a  égard  qu'au  cours  de  la  lune. 
Seulement  on  donne  aux  mois  des  durées  plus  ou 
moins  longues,  de  façon  que  leur  commencement 

Cuisse  toujours  répondre  à  peu  près  i  une  nouvelle 
me  naturelle  ;  en  sorte  qu'en  réunissant  un  certain 
nombre  d'années  réglées  par  des  calcnd  riers  de  cette 
espèce,  on  doit  tpujours  obtenir  unaannée  moyenne 
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^TniTlroii  354  jours,  8  heures.  Ces  aontes,  du  reste, 
■OUI  dea  années  vaçves,  en  ce  seas  qu'elles  parcou- 
rent suecesaivement  toutes  les  saisoos.  Le  CEilen- 
drier  uaJte,  suivi  pu  tous  les  peuplt 


Ivi  pu  tous  1 
le  regle  de  ci 


Parmi  ies  calendriers  aneiena,  ceux  qui  présen- 
tent le  plus  d'ialértt  «u  point  de  vue  de  l'hialoire, 
les  seuls  sur  lesquels  bous  possédions  des  renselsne- 
ments  suNsanta,  sont  le  coiendrier  juif,  le  cofen- 
drt«r  athinùn  et  le  tolandrùr  romain. 


CALENDHira  JUIF. 

I^u  nnéi  en  astronomie,  les  anciens  Jnlls  divi- 
HienC  très-iïT^lièrement  leur  année.  Uème  après 
HotM,  on  ne  commençait  l'anoée  qu'au  printemps, 
1  la  nouvelle  lune  la  plus  voisine  de  l'ouverture  de 
a«tte  saison.  Lors  de  la  captivité  de  Babylooe  les 
Jni&  reçurent  des  ChaldÉeus  quelques  notions  d'as- 


tronomie. Ils  leur  empruntèrent  les  mois  et  les  pé-' 
riodes  d'intercalalion.  A  partir  d'E^ras  et  lurloHt 
des  HaeliaMes,  le  calendrier  juif  prit  la  régularité 

qu'il  a  conser'-   ■" — ■-    '  -  ' —   '*   ' 

G  heures  du  si 

l'année  élail  li ,    . 

celle  du  soleil  qu'en  inlercalant  sept  moii  dans  u 
période  de  19  ans.  c.-à-d.  en  donnant  un  13*  niais 
i  T  années  aur  19.  Ce  13"  mois,  appelé  Véadar  ou 
Adar,  avait  29  jours,  et  était  ajouté  aux  années  3' 
6*,  8',  n\  U*,  IT,  et  19*  de  la  période. 

Les  Juifs  distinguaient  doux  espèces  d'aunâes, 
l'ann^  loinleou  sacrit,  qui  commençait  au  prin- 
temps par  lemoisNîsan,  et  Vaanét  citxlt.nai  con- 
roençait  à  l'automne  par  le  mois  Tliisri;  chacune 
avait  son  calendrier;  la  seule  dilTérence  qu'il  j  e&l 
entre  les  deux  calendriers  était  que  le  premier  ae- 
mestre  de  l'un  élail  le  dernier  Je  l'autre,  et  réci- 

Sroquemcnt.  Cest  ce  que  nous  avons  indiqué  ci- 
essous  en  mettant  devant  les  noms  des  mois  du 
numéros  qui  indiquent  l'ordre  qu'ils  occupent  daas 
cbaque  année. 


HMMtMSmU. 

iimit  Guaac. 

de 

1    ThiKi. 

1    Nisan. 

30 

He>rs  et  avril. 

3    lar. 

19 

3    lUslaii. 

3    Sihan. 

30 

Mai  et  juin.' 

\    Tébeth. 

4    Thamus. 

39 

Juin  et  juillet. 

b    Sdiébalb. 

&    Ab. 

30 

JuiUet  et  août. 

6    Adu. 

C    Elid. 

39 

T    Nisu. 

1     TllisTi. 

30 

Septembre  et  octobre. 

8    lar. 

B    Ma^ihenan. 

39 

Octobre  et  novembre.- 

»    Siban. 

9    Xaeleu. 

30 

ISovembre  et  décembre. 

10    Tkunut. 

10    Tébetb. 

39 

H    Ab. 

11     Schébatk. 

30 

Janvier  et  février. 

la    Blnk. 

H    Adar. 

30 

Février  et  mars. 

13    V^Adar  ou  Aéar  II. 

39 

Mars. 

Le  calendrier  juif  rentemuit  certains 
avaient  dot  destinations  particuiiâre.1  : 
du  Sabbat,   ou  samedi,  férié 


X;,. 


la  Pâque,  que  les  Juib  célébraient 

de  leur  passage  de  la  mar  Rouge,  et  ea 

reconnaissance  de  ce  que  l'aose  entarminaleur  avait 
épargné  leurs  premiers-nés  ducaiit  leur  séjour  ea 
Egj'pte  i  c'est  le  soir  du  14*  jour  de  NÏaan  que  celle 
tête  commençait  ;  c'est  alors  qu'on  imtnolail  et  qu'on 
mangeait  l'agneau  :  elle  durait  3  jours;  3"  la  Penle- 
eôte,  ou  jour  des  prémices,  instiluéa  en  mémoire  de 
U  loi  donnée  sur  le  mont  Sioali  elle  se  célébrait 
60  jours  après  Pîques  et  durai  1 2  jours  ;  4"  la  fêle  de 
VEt^iation  ou  du  Pardon,  célébrée  le  10  Tbijri  ;  1« 
bouc  émissaire  Azasel  était  cbai^  des  c^^  du 
peuple:  6°  La  Punjîtod'on  du  Temple,  instiloée 
pu  Judas  Hachabée,  fStée  le  îâ  Xaaieu;  aile  durait 
Bjours;  S' la  fête  appelée  Furï»,  célébrée  Les  14  et 
sauvé  le 

,    îThiai 

le  nwvelle  inniie. 
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aiei.lai  Athéniens,  l'aima  étsitdivlsée  en  donze 
mois  lunaires.  Le  premier  jour  du  mois  était  pour 
en  celui  oà  k  nouvelle  lune  se  montrait  le  -  '- 

CUT  la  première  fois;  pu  conséouent  la  pk.— 
le  manjuait  le  mibeu  du  mois.  Mais  comme  te 


lis  lunaire  ae  compose  de  19  jours  et  13  heures, 

i  peu  près,  on  Tut  obligé  de  laire  las  mois  tao- 

tât  de  39  jours  et  tanlét  de  30.  Cette  mé;bode  i» 

impensatîon  est  attribuée  k  Solon.  Les  mois  de 

I  jours  furent  appelés  mois  pleim   [sliipût},  U 

lui  de  39  mois  caiti  (kgTXdiJ.  Cependant  les  U 

_ai9  lunaires  ainsi   disposés  ne  forment  pas  une 

période  de  temps  égala  b  l'année  solaire-  Les  Albé- 

s  eurent  alors  recours  à  différentes  combinai* 

pour  Hiire  concorder,  dans  leurs  masures  tem- 

ires,   les  mouvemeota  du  soleil  et  ceux  da  U 

,   combinaisons  qui  varii^rent   nccessaitenuitt 

leurs  connaissances  astronomiques.  De  lï  les 

.-s  cycles  connus  sous  les  noms  de  DiiUrii* 

(cjcie  de  deux  années],  Triétéride  (3  années),  Ti- 
Iraétéride  (4  années),  Oelailéride  (8  années}  •( 
EvsidaMtailéTiàt  (19  années).  Notu  ns  nom  oceu<- 
--rrons  ici  qije  des  deux  derniers  cycles,  qui  sont 
s  plua  céLèluas. 

Voctaitiridf  on  CTOle  diS  S  ans  (iiui^  huit-,  tu^, 
année)  est  due  à  Callistrale,  de  Téoédos,  qui  viwit 
vers  la  fin  du  vi*  aiècle  av  J.-C.  L'aanée  lunaire, 
composée  de  3&4  jours,  étaiten  arrière  eanUtdaU, 
tantôt  de  13  jours  aur  l'année  aclaire,  i{ui  en  avait 
ordinairement  36&  et  qui  en  comptait  366  dans  las 
années  bissextiles.  Mau  comme  au  bout  de  S  aoa  I* 
différence  «st  de  90  ioun,  il  suffisait,  pour  rétablir 
la  balance,  d'ialercaler,  dans  cet  espace  de  S  ans, 
3  mois,  chacun  de  30  jours.  C'est  ce  que  l'on  fit  en 
intercalant  un  13*  moii  dutt  la  3',  daoa  la  &*et  dAU 
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la  8*  année;  de  lorte  que  1>  dlKrance  se  tmxmtt 
d»  3  joun  en  moins  an  bout  de  U  3*,  de  4  jours  en 
phu  an  bont  de  la  b',  et  nulle  au  bout  de  la  g*.  En 
elét  8  années  solaires  ûmt  TOVt  jours,  et  g  aonéos 
Imairas  3833  joun,  ffui,  n^menUe»  ue  90  jours, 
c.r4-d.  de  trois  inoM  iatercalairea,  donnent  juste  le 
mAine  nombre  ou  !93!.  Cependant  ce  cycle  n'était 
pas  d'une  justesse  rigoureuse.  En  efTct,  l'année  lu- 
oûre,  que  l'on  évalue  appraiimativement  k  3bi 
jsnn,  est  rëelletnent  de  3&4  jours,  8  heures,4S  mi- 
mles,  30  secondes,  ce  qui,  au  bout  de  8  ans,  donne 
pite  do  2933  jouis  et  demi,  »i  lieu  do  2922.  Tour 
m  pas  négliger  ee  jour  tt  dmi,  on  convint  de 
bâie  alternativeoient  las  octaâtértdes  de  2922  et 
ma  jours  en  inteicalant  dans  la  seconde  3Jourï 
d*  plus  que  dans  la  première. 

L'octoéiéiidi  rut  la&gtempa  en  asage  dans  la 
Grèce  à  cause  de  la  [uiltte  avec  laqnflle  elle  se 
pliait  au  calcul  et  de  son  rapport  à  Volymiiiade , 
f^ode  de  4  uis,  dont  elle  est  le  double.  Aus^ii 
MDtiDKi-t-on  &  s'en  servir,  œSme  &prËs  l'invention 
de  VttmiadécaitiTiit  et  de  U  période  de  ie  ans, 
fni  furent  presque  totalement  i^servées  auuobser- 
ntiona  astroDomiquies,  ainsi  que  le  peuseat  plu- 
neors  «avants. 

Vaméadéeaétéride  ou  cjde  de  19  ans  (Enia  xaî 
Uaa)  Mt  due  l  l'astronome  athénien  Hâlon.  Celui-ci 
prit  po«r  base  de  sa  réforme  une  observation  du  sol- 
Otce  drétâ,  qu'il  4»  an  37  juin  do  l'année  julienne 
ÛQ  av.  J.'C.  La  nouvelle  lane  qui  suivit  ce  solstice 
aarqu»  le  commencement  de  la  période  do  Uéton. 
ta  ce  temps-là,  la  léritable  nouvelle  lune  arriva, 
pour  te  méridien  d'AIbines,  le  )5  juillet,  T  h.  15  m. 
après  Biidi.  Les  jours  des  Grecs  commençaient  le 
«air.  II  en  résulte  donc  que  Bous  devons  regarder 
fi  16  juillet  433  av.  J.'C  coame  le  premier  jour  du 
acie  ée  Héton.  Cette  périodeconlenait  6940  jouis, 
itpartB  entre  23S  mois,  dont  T  intercalaires.  Ce 
nombre  de  mnis  fut  divisé  ea  115  pleins  ou  de  30 
Mars,  et  UO  caves  ou  29  jours  seulement.  Le  noio- 
ve  des  mois  pleins  l'emportant  de  beaucoup  sur 
snz  qù  étaioQt  caves,  on  ne  pouvait  les  faire  al- 
tamer  comme  dans  Voctaélériae;  pour  les  placer 
eoevenablement  las  uns  par  rapport  aui  autres,  on 
m  rcTîut  à  un  ancien  usage.  On  supposa  (pie  tous 
les  mois  étaient  de  30  jours;  oo  eut  donc  TOâOjours, 
oombre  qui  eicéde  de  L 10  celui  des  jours  réellement 
Bompris  oans  la  période  de  tfélon,  c  esl-à-dire  6940. 
IjoâûiM  il  fallait  avoir  une  Quantité  égale  de  mois 


caves,  on  divisa  6940  par  116;   le  quotient  Ail  63 

jours,  sur  lesquels  on  décida  d'en  retrancher  un, 
qui  fut  le  63'  ;  ce  jour  fut  appelé  l(aipfsi|io(,  c.-i-d. 
retranchable.  Pour  le  trouver,  on  partit  du  conunen- 
oement  de  la  période,  et  tous  les  mois  dans  lesquels 
on  comptait  successivement  63,  lejour  était  retran- 
ché, et  le  mois  devenait  cave.  Par  cet  arrangeioenl, 
S  années  ordinaires  eurent  354 jours,  et  les4  antres 
35B.  Une  année  intercalaire  eut  383  jours;  cinq  en 
eurent  chacune  3S4,  et  une  autre  en  eut  3Sâ.  Les 
années  de  cette  période  de  19  ans,  qui  furent  inter- 
calaires, ou  qui  eurent  un  13*  mois,  étaient  lei  3*, 
h%  8;  11*,  13*.  16*  et  19'. 

Ouoi'^ue  la  période  de  Héton  filt  bien  plus  eiacte 
que  toutes  celles  qui  l'avaient  précédée,  elle  n'était 

SIS  encore  parfaite.  Une  légère  erreur  commise 
ans  l'évaluation  de  la  véritable  duréa  des  lunai- 
sons lît  qu'au  bout  de  76  ans  ou  se  trouva  en  avance 
d'un  jour.  Pour  réparer  cette  erreur,  Callipe  de  Cj- 
zique,  astronome  ct'l^bre,  qui  vivait  sous  le  règne 
d'Alexandre,  établit  une  période  de  76  ans  compo- 
sée ds  4  cjcies  de  Héton,  auxquels  il  ne  chaagea 
rien,  si  ce  n'est  qu'il  retrancha  un  jour  au  denier 

L'u^a^  du  cycle  de  Uéton  s'eet  introduit  parmi 

les  Chrétiens  et  s'est  perpétué  jusqu'à  nos  jotira  : 

c'est  la  période  connue  sous  le  nom  oe  Hombre  d'or 

qui  fait  jartie  dti  Comput  ecclésiastirjue.  Cette  dé- 

— oinalion  de  Jïomtrt  d'er  vient,  soit  de  ce  que 

Atbésiens  firent  gmver  le  calcul  de  Hèloa  en 

lettres  d'er  sur  les  muia  du  temple  do  Uinerve,  soit 

ce  qu'on  était  dans  l'usage  autrefois  de  manquer 

lettres  d'or  dans  les  mlendriers  perpétuels  le 

chiffre  désignant  le  rang  d'une  année  dans  le  oycla 

lunaire  de  !9  ans. 

Ces  changements  de  cycle,  l'incertitude  où  notit 
ommes  au  sujet  de  leur  emploi  dans  la  vie  civile, 
abseace  de  renseignements  précis  sur  l'ordre  des 
□ois,  font  Qu'il  est  absolument  impossible  d'établir 
ine  concordance  absolue  entre  le  calendrier  athé- 
lien  et  le  nOtre.  La  différence,  soit  en  avance,  soU 
n  retard,  peut  quelquefois  être  tke  prés  de  30  i«urs. 
lais  comme  les  travaux  des  réformateurs  du  caleo- 
lirier  grec  ont  toujours  eu  pour  but  de  concilier 
autant  que  possible  la  division  par  moiit  lunaires 
avec  la  marche  des  saisons,  c'est  toujours  en  der- 
nier résultat  à  la  divlwon  par  saisons  que  nous  de- 
vons en  revenir,  i-uasi  la  meillsute  concordano* 
approiimative  estrolle  encore  la  suivante  : 


■oûd^ti 

rHécatombéo» 

Mrtsd-iwiomM.. 

[uémactérion 
t  Posidéoa 

1  Posidéoa  II 

■ois  d'hiver 

Mois  de  printemps 

f  Gamélion 
iDthestérion 

i  HunychloQ 
1  ThargéHon 
(  Sciropharion 

jours)   répondant  i  peu  près  à  juillet. 


(39  ]■ 
(30  jours) 
(29  jours) 
(30  jours 
(29  jours) 
(30  jours) 
(30  jours} 
(29  jours) 
(30  jours) 
(29  jours) 
(30  jours) 
(39  jours) 


septembre, 
octobre, 
novembre, 
décembre. 

i  décembre 
janvier. 


Qwque  ■(da  ammeiigail  en  était  censé  commen- 
«ravw  la  la»:  tfast  penrqBoi  le  premier  jour 
dl^peUIt  vtafaiém,W3VWÊ  bue,  et  te  dernier  jour 
fctativfa,  TMiBB  MBOwratle,  «.-i-d.  jo^r  intermé- 
4iaii«  ntre  tw  d«iii  lunes. 

On  divisait  lai  jonn  dn  mois  eij  trois  séries,  dont 
■Rumine  portait  la  nom  de  décade  (diiainc)  ;  la  pre- 
wiin  M  KOBBit  la  décade  du  tnei'i  commençant 
fczaplm^  tm,  m  lenant  d«5oul  (par  opposition  à 

■!*■■■  (),  kuipj :   ta  seconde,  la  décade  du 

MImi  AiMOff  (jiMoûvTBdi  "^  ^  décade  ajouUt  à 


finùiant,  dicimaitl  (çGîvovto(),  l'm  allant 
(imôvTo^,  eaiont  (ii«uD|iiïou),  ou  enfin  ajoatie  d 
(IitC).  venant  aprisltit^A),  la  vingtaine  («Ixiîa). — 
La  demièn  décade  pouvait  se  compter  de  deui 
manières,  comme  on  le  voit  dans  le  tableau  sui- 
vant, soit  en  disant  simplement  :  le  1",  le  2*  jour 
de  la  troisième  décade;  soit  en  comptant  à  recu- 
lons ;  le  10*  avant  le  dernier,  le  9"  avant  le  der- 
nier, etc.  ,  1. 1 
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â'Slïïl, 


II 
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■SmA  Bj  ep  sns 
'igpxjj  ,uif  no 
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CALENDRIER  ROUAIN. 

OrMe,  Pluiarque,  Solin,  Censorin  et  Htcrobe 
notu  ipprennent  que  daiu  l'origine,  et  du  temps 
de  Homuliu,  l'aïuiée  romaine  se  composait  de  10 
mois  seulement,  et  que  Uars  y  tenait  le  premier 
rang.  La  jiiité  de  cette  indication  estcoufirmie  par 
les  Doma  que  portent  encore  les  moia  dont  nous 
nous  servoni.  Il  est  clair,  en  eflet,  que  septembre, 
octobre,  novembre  et  dfcembre,  dont  les  appella- 
tiona  dérivent  des  noms  de  nombre  levtem  (sept), 
oeto  (baii),  novem  (neuf),  dteem  (ilii),  doivent 
avoir  occupé  les  7',  B',  9*  et  10*  rangs  dans  un  ca- 
.  lendrier  oïl  Mars  occupait  Je  premier.  Il  ne  s'ensuit 

E  qu'il  faille  ajouter  foi  à  Salin  ,  Censorin  et 
;robe,  quand  ils  nous  disent  que  celle  année 
était  de  304  jours.  Plutarque  nous  semble  avoir  Élé 
mieux  informé,  qumd  il  nous  apprend  que  l'année 
de  Romulus,  bien  que  composée  de  10  mois,  con- 
tenait cependant  360  jours,  partagés  entre  des  inoîa 
d^égale  longueur. 

Une  année  aussi  irrégullère  et  aussi  mal  consti- 
tuée devait  être  d'un  usage  fort  incommode.  Aussi 
Ntuna  entreprît-il  de  réformer  le  calendrier  romain. 
Ilpritpourmodèlerannés  dont  se servaienl  la  plupart 
àês  peuples  de  la  Grèce,  mais  comme  le  nombre 
pair  de  jours  qui  composait  cette  année  lui  parsis- 
aait  funeste,  il  j  ajouta  tiD  jour  de  plus,  et  la  fit  de 
3E&  joun.  II  porta  de  suite  le  nombre  des  mois  de 
10  k  11  en  j  ajoutant  les  mois  de  janvier  et  de  fé- 
TTier,  placés,  run  au  commencement,  l'autre  i.  la 
Sd  de  l'année.  Ces  11  mois  étaient  ;  janvier, 
29-ïours;  mars,  31;  avrU.  Ï9;  mai,  31;  juin,  Ï9; 
qnintilis,  31;  sexlilis,  29;  septembre,  19;  oclo- 
fire,  31;  novembre,  29;  décembre  et  février,  18. 
Le  dernier  de  ces  mois  avait  seul  un  nombre  de 
jours  pair  :  Bosti  itsit-il  regardé  comme  très-mal- 
henratu. 

Cette  snnée,  qui  avait  quelque  conrarroité  avec 
les  révolutions  de  la  lune,  ne  pouvait  suivre  le 
coors  du  soleil  et  l'ordre  des  saisons.  Pour  obvier  à 
cet  ineonvénient,  Numa  Sia  par  chaque  intervalle 
de  4  ans  une  inlercalation  de  22  jours  la  deuxième 
année,  et  une  autre  de  13  jours  la  quatrième  an- 
née. Ce  petit  mois  placé  non  pas  à  la  fin  de  l'an- 
née urè*  février,  mais  dans  l'intérieur  de  ce  mois, 
outre  le  13  et  le  24,  était  appelé  Mercedoniiu.  11  en 
Téioltait  une  série  de  14R5  jours  pour  ces  quatre 
années,  et  cependant  quatre  années  de  36b  jours  1/4 
De  «intienneot  que  1461  Jf"    "   "       "   " 


nient  on 

clawéM  par  périodes  de  24  années,   subdivisées 
Spetitei  périodes  de  8  années;  les  deux  premières 
réçées  comme  nous  venons  de  le  dire,  tandis  que 
U3*,anlieu  de  contenir  4  mois  intercalaires,  nen 


it  que  3,  chacun  de  22  jours, 
et  non  90  comme  dans  les  autres  périodes;  par  ce 
moyen,  on  regagnait  24  jours,  ce  qui  ramenait  le 
calendrier  II  son  pointde  départ. 

Telle  lut  la  fbrme  de  l'année  romaina  sous  les 
derniers  rois  et  sous  la  république  jusqu'à  Jules 
César.  Elle  n'éprouva  d'autre  changement  que  le 
déplacement  du  mois  de  février,  qui  passa  de  la  fin 
de  l'année  au  2*  rang,  ce  qui  eut  lisu  sous  les  dé- 
cemvin.  Quant  à  rintercalation,ellei)onIiDuad'Btn 
^acée  dan*  le  mois  de  février. 

Si  les  précautions  dont  nous  venons  de  parler 
avaient  été  régulièrement  observée»,  l'innée  civile 
cbez  le*  Romains  edl  conconlé  assez  bien  avec 
l^née  solaire.  Hais  les  pontifes,  qui  étaient  cbar- 
géi  de  la  rédaction  du  calendrier  pour  chaque  an- 
née, l'en  affranchirent  fréquemment,  suivant  qu'ils 
voulaient  plaire  ou  nuire  aux  gouverneur»,  aux 
magistrau  dont  lis  pouvaient  i  volonté  prolonger  ou 
diininner  la  puissance.  It  en  résulta  que  le  désonlre 


le  plus  complet  finit  par  régner  dans  le  calendrier 

romain;  une  écliioe,  dont  U  date  rotnaine  nous  a 
élé  conservée  par  Tite-LIve,  nous  moalre  qu'en  l'an 
de  Rome  b6b.  189  ans  avant  J.-C.,  le  1"  janvier 
correspondait  au  29  août  julien. 

Tel  était  l'éiat  des  choses  lorsque  Jules  César  en- 
treprit la  réforme  du  calendrier  romain.  Il  fut 
secondé  dans  cetic  opération  par  un  astronome  d'A- 
lexandrie nommé  Sosigènes,  qu'il  avait  connu  Ion 
lie  l'expédition  qu'il  avait  iaite  en  Égjple,  quand 
it  y  poursuivit  Pompée.  Le  calendrier  romain  de- 
vint solaire  de  luni-solaire  qu'il  était  auparavant.  La 
durée  de  l'année  solaire  ayantélé  estimée  par  Sosi- 

?caei  de  36.^  jours  et  six  heures,  il  fut  décidé  que 
année  ordinaire  serait  de  365  jours,  au  lieu  de  35S 
qu'elle  avait  eus  jusqu'alors,  et  que  l'on  réserve- 
""'"'""""- heures  de  surplus  pour    "  '       ' 


e  qu'oi 


dansl 


:.c;, 


lequel  on  plaçait  toutes  les  intercalation 


entre  le 
îsd^ 


Le  34  février  se  nomm&iUe  tix  d«s  caiendet 
de  tnart  (le  sexliie  des  calendes)  ;  on  se  contenta 
lie  doubler  ce  jour,  cequi  le  lit  nommer  bisstxHlii. 

Comme  l'année  ainsi  réglée  avait  dix  jours  de 
plus  que  celle  de  l'ancien  calendrier  romain,  on 
partagea  ces  10  jours  entra  loos  les  mois  qui  jus- 
qu'alors n'avaient  eu  que  29  jours,  tels  que  janvier, 
avril,  juin,  sextilis,  septembre,  novembre  et  dé- 
cembre. Les  autres  conservèrent  leur  longueur.  César 
voulut  aussique l'année  commençll  8  ioursaprèslo 
solstice  d'hiver,  c.-à-d.  au  1"  janvier.  Pour  amener 
ce  résultat,  il  fut  obligé  de  faire  une  intercalatlon 
eiiraordinaiie  de  2  mois,  l'un  de  34,  l'auire  de 
33  jours,  indépendamment  de  l'inlercalation  ordi- 
naire, qui  était  de  23  jours  ;  les  deux  nouveaux  mois 
furent  placés  entre  novembre  et  décembre.  L'année 
dans  laquelle  s'opéra  celte  importante  réforme  fut 
nommée,  pour  celte  raison,  1  année  de  (oii/iuian  . ■ 
elle  contint  en  elTet  44&jou[s,depuiBle  13  octobre  de 
l'an  4T  avant  noire  ire  en  temps  julien,  qui  corres- 
pondait alors  au  1*'  janvier  romain,  jusqu'au 
!•'  janvier  julien  de  l'an  45. 

Pour  conserver  le  souvenir  de  ce  grand  change- 
ment, Marc  Antoine,  alors  consul,  rendit  un  édit 
qui  changeait  lenom  de  (fuinlilU  en  celui  de  Jiitius 
(juillet),  nom  de  César.  Environ  30  ans  après,  Au- 
guste imposa  aussi  son  nom  au  mois  Sextilis  (Au- 
gustus,  août). 

Après  la  mort  de  César,  la  forme  qu'il  avait  don- 
née Il  l'année  lut  mal  comprise  par  ceux  qui  étaient 
chargés  de  ta  direction  du  calendrier.  Au  lieu  d'in- 
tercaler dans  la  é>*  année  seulement,  comme  il  était 
prescrit,  ils  intercalèrent  dans  la  4',  de  sorte  que 
dans  les  37  premières  années  qui  s'écoulèrent  de- 

Euis  la  réformation,  il  y  eut  11  intercalations  au 
eu  de  9,  et  qu'ainsi  l'année  de  Rome  recula  de 
3  jours  sur  l'année  julienne.  Pour  réparer  cette 
erreur,  Auguste  ordonna  qu'on  omettrait  les  3  pre- 
mières intercalations  i  faire  dans  les  années  sui- 


de notre  ère,  au  point  fixé  par  César. 

Le  calendrier  romain,  tel  qu'il  avait  été  consti- 
tué par  Jules  César,  tut  refu  dans  tout  l'empire 
romain;  il  fut  adopté  par  les  Chréiiens,  qui  y  ad- 
joignirent seulement  le  cvcle  luni-solaire  de  Méton, 
ou  Nombre  d'or,  pour  la  aétermînatlon  de  la  fête  de 
Piques,  qui,  comme  l'on  sait,  est  en  rapport  avec 
le  cours  de  la  lune.  A  cela  près,  le  calenaner  julien 
resta  le  même  jusqu'en  1SS2. 

Nous  donnons   ici  deux  calendriers  romains.  Le 

S  ramier,  tiré  de  l'ouvrage  de  H.  Cb.  Oexobrv, 
ome  au  tticU  d'ÀuguiU,  renferme  moins  de  dé- 
tails que  le  suivant  sur  les  télés  religieuses  des 
Romains,  mais  présente  un  caractère  plua  authen- 
tique. Voici   ce  que  dit  U.  Dezobry  au  sujet  des 
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muMnni  doDt  il  &  KUt  umge.  ■  Ce  eslandrter  en 
copié  d'uB  msrbre  tofiqtra  tra)iT<é  i.  Rome  vers  la 
1d  dii  xn"  si^l«,  et  conDU  sdui  le  aou  de  ralcnda- 
rimn  Maffmaritm,  Il  est  compléU  pour  lei  nombn» 
ordinaui  de  chaque  fVactian  demoig,  sveBati  fhig- 
msnt  d'un  antre  calendrier  witlque  appelé  ïiiien- 
darium  Prxnestimim.  (Ki  les  trouve  Pan  et  l'autre 
duis  QmlBi,  p.  133  et  sqq,  dans  lo  Tf^eniuru*  de 
GrKTlus,  1.  Vlll,  el  dans  Orelli,  fhnrtcE.  lot.. 
t.  11,  p.  381  el  sqq.  On  s'accorde  généralement  à 
iHoDnalire  le  prEinter,  qui  est  presqae  complet, 
oomme'^ianl  du  siËcle  d'Augasle.  Le  maitn  ori- 
gnal ne  fournissant  aucune  indicalion  pour  le  i  no- 
Tembre,  les  1,  3,  4  et  6  décembre,  j'ai  comblé 
cette  lacune  par  un  empmol  (bit  à  un  autre  monu- 
ment antique,  connu  sous  le  nom  de  Kaleniîarium 
Anit'Mmum.  J'ai  également  emprunté  k  un  autre 
calendrier  appel*  Huttiqar,  la  longueur  des  jours  et 
des  nuits  de  chaque  mois,  qui  03t  ^  utile  pour 
connaître  l'étendoe  des  12  heures  du  jour  qui  par- 
tageaient InTariablement  chaque  journée  romaine, 
du  lever  au  coucher  du  soleil.  »  Le  deuiîfme  Calen- 
drier, composé  d'après  les  travaui  de  divers  sarants, 
est  emprunté  au  Dxcliormairepour  l'mlHligence  des 
outruri  clasriquet  grvet  et  latitu  de  Sabbathier, 
nui  lui  a  donné  le  nom  de  Caltndritr  de  Julêi 
Cisor. 

Dans  le  premier  calendrier,  la  !'•  colonne  con- 
tient les  lettres  que  les  nomalns  appelaient  i^ndi- 
nalet;  la  !■  U  division  du  mois  en  Calendes,  Kones 
et  Ides;  la  3*  les  indications  relatives  aux  jours 
fastes,  néfastes,  comitiaui,  etc.,  lesquels  sont  mar- 
qués par  les  lettres  initiales  F,  tJ,  C,  ainsi  que  celles 
concernant  tes  principales  fCtes  et  quelques  événe- 
ments politiques;  la  4*  renrerme  a  traduction  en 
français  de  toutes  les  expressions  contenues  dans  les 
précédentes, 

l'  Lettres  «undmalei.  Chaque  année  arail  sa 
lettre  nttniimale,  destinée  i  indiquer  les  jours  de 
marché,  qu'on  appelait  nundinx,  et  qui  revenaient 
tons  les  oeuf  jours.  On  employait  dans  les  calen- 
driers, pour  marquer  les  joars  [le  marché,  8  lettres 
{A,  B,  C,  D,  E,  P.  G,  H],  de  manière  que,  dès  que 
les  buit  étaient  payées,  la  première  en  revenant 
iodiquaïl  le  jour-du  marché.  Chaque  année  cette 
lettre  changeait,  quoiqu'il  puisse  sembler  an  pre- 
mier abord  qu'il  n'y  ailpas  lieu  à  cllangement; 
mais  comme  l'année  ne  unissait  pas  juste  avec  la 
8*  lettre  H  (dans  le  calendrier  ci-joint,  par  exem- 
ple, elle  Qait  i  VE),  il  fallait  compter  de  nouveau 
les  premières  lettres  du  calendrier  suivant  pour 
compléter  les  huit  jours  d'int^nlla.  Pu  anmiiLa, 


U  lettre  nundlnale  de  l'année  qui  ouvre  notre  ca- 
lendrier étant  A,  cette  mSme  mnAe  Suissant  à  E, 
c.-à-d;  à  la  &■  lettre,  la  neuvaine  ne  sera  complète 
qu'au  D  de  l'année  iuiTADte;  le  D  sera,  donc  la 
lettre  nundlnale. 

V  Jbun  faita,  néfatM,  «c.  Ouaad  la  lettre  N 
K  rencontre  dans  la  seconde  colonne,  elle  signifie 
nrfaitat  diei  (jour  oéTaste),  e.-i-d,  pendant  lequel 
on  ne  peut  rendre  la  justice.  La  lettre  F  vent  dire 
^ui  ffBale),  jour  où  l'on  pem  la  rendre,  F  P  tfai- 
tni  frimvm  ou  prima  jmrit  diei)  signlûent  qu'on 
peut  rt:ndre  la  justice  dans  la  première  partie  du 
jour;  et  N  P  {ni-fattut  prima  parte  diti)  slgniflent 
le  contraire.  E^  ou  END  (endotercisai  ou  tnlefCTiu», 
entrecoupé)  indiquent  qu'on  peut  plaider  à  certaines 
heures,  et  qu'on  ne  le  peut  pas  à  d'autres.  C  [comi- 
tialit)  désigne  le  jour  où  se  lietinent  les  comices. 
Q.  Rei  C.  F.  (miando  Rirx  comitiavil,  fat)  slgnlHent 
que  :  quand  le  roi  [des  sacrifices)  a  paru  aux  co- 
mices, c'est nnjotirfaste. Enfin,  0.  ST.Def.  (qaando 
rtereui  de/^dir)  indiquent  rue  l'on  peut  plaider 
aussitôt  que  les  ordures  ont  été  transportées  hors  du 
temple  de  Vesta.  11  s'agit  ici  des  cendres  du  (eu 
qui  était  entretenu  dans  ce  temple. 

3*  Catenda,  Sonci,  Ides.  Les  calendes  étalent 
le  premier  jour  du  mois;  les  nones  étaient  le  1  . 
dans  les  mots  de  mars,  mai.  juillet  et  octobre,  et 
le  S  dans  tous  les  autres  mois;  les  ides,  qui  sont 
toujours  de  S  jours,  tombaient  au  16  des  mêmes 
mots  de  mars,  mai,  juillet  el  ociobre,  et  au  13  peut 
tous  les  autres  mois.  Aprns  le  jour  des  calendes,  les 
jours  suivants  se  comptent  en  ordre  inverse  jusqu'à 
celui  des  nones,  eu  ordre  inverse  jusou'à  celui  de» 
ides,  et  en  ordre  inverse  encore  ju'^quaui  calendes 
du  mois  suivant.  Par  exemple.  Janvier  :  le  1"  jour, 
caUtuUs;hi%  3,  4,  i  sont  te  4,  le  3  avant  Ut  no- 
nei,  la  veille,  le/ovr  du  nones;  du  S  au  13  incluai- 
i-cment,  le  g,  le  7,  le  6,  le  5,  le  4,  le  3  avant  let  l'ifu, 
laveiile,  lejour  des  idcr;  du  14  au  31,  te  lS,le  18, 
leiT,  etc.,  ocanl  les  calendes,  maeetltedesci^endet 
dt  fivrier.  Il  en  est  de  même  pour  Inua  les  autres 
mois  sauf  l'irrégularité  des  nones  et  dea  idea,  el  le 
nombre  des  jours  du  mois  qui  change  le  nombre 

Î)e  l'on  obtient  quand  on  compte  par  les  calendes, 
faut  savoir  aussi  que  le  jour  même  des  calendes, 
des  nones  et  des  ides,  est  une  unité  de  ces  mêmes 
nombres  :  ainsi,  après  le  13  février,  il  n'y  a  que  15 
jours  pour  arriver  au  18;  le  14  février  s'appelait 
cependant  le  XVI  des  calendes  de  mars,  parce  qus 
le  jour  même  des  calendes,  ou  le  I"  mars,  est  le 
16*.  Le  tableau  soivant  résume  teuias  ou  Indica- 


NOMS 
DE*   MOIS. 

iTAIT  LB 

TOlUÀliNT 

LsumsMAiiT 

ilUT   LE 

LH  UU 
TOMBàUnT 

LB   LEMSEUAIN 

ÈZAIX  u 

Janvier 

Février 

Mars 

Avril 

n  des  Houes. 

<nudosld«. 

(Il  en  «tait 
RinEi 

ta 
ts 

16 
13 
1S 
18 

16 
13 
13 

15 
13 
13 

xsK  ihu  ctfeiiée»da  moto  Mitant. 
m          —           — 

ITO              -                 — 

ivm        —           - 
inn          —             — 

mn         -            — 
xtlH           —               — 

Juillet 

Septembre.... 

Octobre 

Novembre. . . . 
Décembre.... 
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A  Junon.  A  la  Monnaie.  A  Tempesta.  A  P». 

baria.  Lever  de  l'Aigle. 
A  Mars.  A  la  déesseCaroa.  Lever  des  Brades. 
A  Bellone. 

A  Hercule  au  Cirque, 
A  la  Foi.  A  Jupiter  Sponsor,  ou   au  dieu 

Fidius,  Saint,  Semtpater. 
AVesta. 
Les  jours  Piscatorîens  au  champ  de  BJars. 

Lever  de  l'Arcture. 
A  l'entendement  au  Capllole. 
Les^Vestaiienoes.  Aulel^  de  Jupiter  Pister. 

Les                                    srtiine  forte.  Lever 

A  lâConcorfeTXIamèrBMatuU. 
A  Jupiter  Invictus.  Le  petit  Quinquatrus. 
Commencemenl  de  U  chaleur. 

Transport  du  temple  de  Vesla.  Lever  dea 

Hjades. 
Lever  d'Orion. 
Lever  du  Dauphin  entier. 

A  Minerve  au  mont  Aventin.  Le  Soleil  au 

signe  da  l'Écrevisse. 
A  Summanus,  Lever  du  Serpentaire. 

A  la  Fortune  forte.  Solstice  d'Eté. 

Lever  de  la  ceinture  d'Orion. 
A  Jupiter  Stator  et  au  Urs. 

A  Quirinus  au  mool  Quirinal. 

A  Hercule  et  aux  Muses.  Les  Poplifuges. 

if 
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Kalmdit  Jun. 

IV        Nonas. 
m       Nonas. 
Pridi«  Nonas. 
iïonis  Jun. 

VIII  Idos. 

vn      Idus. 

YI          Idus. 

v          Idus. 

nr       Idus. 

m        Idus. 
PridiB  Idus. 

fdifciu  Jun. 
XVUI   Kal.  Jul. 
XVll    Kal.  Jul. 

XVI      Kal.  Jul. 
XV       Kal.  Jul. 
XIV      Kal.  Jul. 
xm       Kal.  Jul. 

XTI       Kal.  Jul. 
XI         Kal-  Jid. 
X          Xal.  Jul. 

IX  Kal.  Jiil. 
vm      K»l.  Jul. 
vn        Kal.  Jul. 
VI        Kal,  Ju  . 
y          Kal.  Ju  . 
IV         Kal.  Ju  . 
m        Kal.  Ju  . 
Pridie  Kal.  Jul. 

■«o«ra«aot 

-     T.„<,^     «s-     .a     2     =2    22:£     £^S2     gsïSSSSSSSSS 

ilp 

h' 

■"S'^r 

m    ^«ua    mb    oa    -<    mo    atau.    -sti-i»    ooi.!b.oa-«!«ouQBa 

t! 

i  i 

s 

A  la  bonne  déesse.  Aui  Lares  Prestiles.  Jeux 

floraux  pendant  trots  jours. 
Les  Compitales. 
Lever  du  Cenuure  et  des  H^radei. 

Lever  de  U  Lyre. 
Coucher  du  milieu  du  Scorpion. 
Lever  au  matin  des  Virgilies. 
Lever  de  la  Chevrette. 
Les   LémUriennes   de   nuit   pendant   troi; 
jouis.  Les  Luminaires. 

A  Mars  le  vengeur  au  Cirque. 

Les  Lémuriennes.  Lever  des  Pléiades.  Com- 
mencement de  l'été. 

A  Mercure.  Lever  du  Taureau. 

A  Jupiter.  Fête  des  Marchands.  Naissancede 
Mercure.  Levar  de  U  Lyre. 

Le  SoUil  dans  les  Gémeaux. 

A  Yé-Jupiter.  Lever  du  Chien. 

Les  Fériés  de  Vukain.  LesTubilustras. 

A  la  Fortune.  Lever  de  l'Aigle. 

Le  second  Régifuge.  Coucher  de  l'Arcture. 

Lever  des  Hjades. 
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CHRONOLOGIE. 


-  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


Le  cïlandrier  de  Jutes  César  s  servi  de  bue  à 
celui  de  tous  les  peuples  cbrétiens  jusqu'i  l'époque 
où  la  pape  Grégoire  XllI  accomplit  la  r^rorme  du 
calendrier,  dite  Riformi  grégontnne.  Dan»  le  calen- 
drier Julien  on  avait  attribué  à  l'anoée  solaire  uue 
durée  de  365  jours  el  un  quart;  on  la  supposait  donc 
trop  lODCue  de  II',  12"  environ.  11  en  résultait  que 
l'inlercalation  d'un  jour  bisseilile  tous  les  auaire 
ans  Était  trop  forte  ae  près  de  trois  quarts  d'heure 
dans  celte  durée  de  quatre  aJis;  ce  qui  produi 


QJOU 


a  lis  ai 


n  168!, 


l'éimiiioie  du  printemps  arriva  le  11 
lard  de  10  jours.  Pour  rétablir  l'harmonie  entre 
l'annéc!  civile  et  le  cours  du  soleil,  le  pape  Gré- 
goire XIll  prescrivit  de  rejeter  10  jours  ae  l'année 
lâSl,  qui  ne  Tut  plus  que  de  'iiA  jours.  Ces  jours 
supprimés  furent  ceux  qui  étaient  compris  antre  le 
h  el  la  14  octobre,  en  sorte  qu'après  le  4  octobre  on 
compta  immédiatement  le  \b.  £t  pour  «mpècber 
que^  par  la  suite  des  siècles,  les  H'  13"  qui  étalant 
toujours  de  trop  dans  l'année  julienne,  et  dont  cette 
année  anticipait  sur  l'année  tropique,  ne  formassent 
de  nouveau  des  jours  entiers,  il  fut  établi  que  irois 
années  séculaires,  qui  d'après  le  calendrier  julien 
devaient  être  bisseitiles,  seraient  communes,  et 
que  dans  ta  quatrième  année  séculaire  seulement 
on  intercalerait  un  jour.  Ainsi  les  années  1700  et 
ISOQ  n'ont  été  nue  de  3ti5  jours,  il  en  sera  de  mèm 
en  1300;  mais  Tannée  SOOO  sera  bisseitile,  comm 
elte  doit  l'Etre  d'après  le  calendrier  julien. 

Tous  les  peuples  de  l'Europe  n'adoptèrent  pas  e 
mime  temps  le  nouveau  calendrier.    Les  peupU 

Sroteslants  résisiJrent  fort  lûngiemps;  enfin  ils  ce 
érent  en  1700.  Les  Anglais  conservèrent  l'ancie 
calendrier  Jusqu'en  1T&2.  De  là  l'emploi  des  deux 
styles  cbez  les  bislociens.  On  écrivait  las  deux  dates 
comme  une  fraction-  le  numéraleur  indiquait  ~ 
cien  style  el  le  dénominateur  le  nouveau. 
'  août  voulait  diie  le  14  août,  v 


exemple 


14 


slïle,  correspondant  au  34  du  n 


30  août. 


le  30  août,  vieux  stjle,  ou  le  3  septembre  du  nou- 
veau. Les  Russes  suivent  encore  le  calendrier  ju 
il  en  résulte  qu'ils  se  mettent  de  plus  ei 
arrière  d'un  jour  sur  le  calendrier  grégo- 
mpter  '-  >■■ '--  -'- 


pli 

Uïrss  supprimées  dans  le  nouveau  style. 
IBSl  rétrogradation  fondamentale  de  10  joui 
1600,  la  bisseitile  subsista  dans  les  deux  styles; 
en  1700 et  1800,  la  bisseitile  fut  supprimée  dans  le 
calendrier  grégorien  et  conservée  par  les  Busses; 
ceut-ci  sont  donc  aujourd'hui  en  arrière  de  13  jours 
nu  le  style  julien,  et  il  en  est  de  même  des  Grecs. 

Au  moyen  Age ,  on  n'eut  que  des  calendriers  géné- 
raux ou  pérp^tucli,  pouvant  servir,  certaines  données 
étant  cooDues,  pour  toutes  les  années.  Ces  calen- 
driers se  composaient  de  4  colonnes  renfermant  :  la 
I",  la  série  dès  jours  du  mois  désignés  par  les  nom 
bres  1,3,  3,  etc.;  la  3',*  la  série  des  lettres  domini- 
cales, commençant  par  A  pour  le  I*'  janvier;  la  3' 
la  mita  des  nombres  d'or;  la  4'  les  fêtes  fiies  di 
l'Ëglise.  Avec  un  calendrier  ainsi  disposé,  il  suffi' 
■ait  de  connaître  la  leltre  dominicale  et  le  nombre 
d'or  d'une  année  pour  construire  le  calendrier  _1 
et  religieui  de  cette  année.  Le  premier  almanach 
vulgaire  est  celui  de  l'amice  bissextile  1636,  composé 
par  Uathicu  Laeosberg,  ï  Liège.  On  n'a  conservé 
presque  aucun  renseignement  sur  la  vie  de  ce  per- 
•oonage.  On  croit  qu'il  était  cbanoi ne  à  Liège,  mais 
un  nom  manque  dans  la  liste  des  chanoines  de  cette 
ville  depuis  1600,  Cependant  lesalmanachs  de  ce 
genre  no  devinrent  communs  qu'au  IS*  siècle.  Dans 
le)  dernières  annéesde  ce  siècle  parut  l'annuaire  du 
bitreaudeitonpiludcf, qui, depuis  IT9B,  fert  dérègle 


à  loua  nos  calendriers.  Gel  Annuaire  est  extrait  de  la 
ConaaUtatKê  dtt  trmpt ,  recueil  publié  pour  la  pre- 
mière fois  en  1B79,  par  l'Académie  des  sciences. 

Dn  calendrier  ordinaire  ou  annuel  renferme  :  1°  le 
quantième,  ou  l'ordre  des  jours  pour  chaque  mois, 
commençant  par  lemolsdejsnvier;  3"les  noms  des 
joues  de  la  semaine;  3*  les  saints  et  fêtes  pour  cba- 
j-    -,joiirj;  4°  les  diverses  indications  relatives 
igmenlation  ou  ï  ta  diminution  de^  jours 
dans  cbaque  mois  cl  aux  phases  de  ta  [une,  soit  au 
comput  ecclésiastique.  On  entend  par  cette  dernière 
expression  l'ensemble  des  calculs  qui  ont  pour  but  de 
régler  les  époques  des  fêtes  mobiles.  Le  comput  ec- 
clésiastique a  pour  bases  :  le  ,\omfcre  d'or,  l'Épaett, 
le  CgeU  lolaire,  VIndiciion  et  la  Lettre  dominici^e. 
Nombre   d'Or.  On  désigne  ainsi  le   nombre   qui 
rt  i,  indiquer  le  rang  qu'occupe  une  année  donnée 
ins  le  cycle  lunaire  de   19  années,   inventé    par 
.  istronome  athénien  Méton  et  qui  a  été  adopté  par 
l'Ëglise  pour  la  Tiiation  de  la  fête  de  Piques.  Ce 
k— .  ,.i ,. .__  j,__    _.. jjgjgj 

eMé- 

firenl  graver  le  calcul  en  lettres  d'or  sur  les 
lu  temple  de  Minerve,  soit  parce  que  ce  nom- 
bre était  indiqué  en  lettres  d'or  dans  les  anciens 
calendriers  juliens.   Pour  trouver   le  nombre   d'ot 


J.  C  était  la  seconde  d'un  cycle  lunaire. 

Épacte[dii  grec inaxToîi  aiouié,  cotnplémenlaiie). 
On  appelle  ainsi  le  nombre  de  jours  dont  la  nouvelle 
luneprécède  le  commencement  de  l'année.  Ce  nom- 
bre donne  l'dje  de  la  iuneau  1"  janvier  de  chaque 
année  solaire.  Ainsi  quand  on  dit  que  l'épacte  do 
l'année  1866  est  14,  cela  veut  dire  que  ta  lune  avait 
14  jours,  quand  celle  année  a  commencé. 

Cycle  tolaire.  Le  cycle  solaire  est  une  période  d« 
38  ans;  c'est  te  produit  de  7  par  4,  des  jours  de  la 
semaine  par  la  retour  des  bissextes.  Cette  période 
ramène  les  mêmes  quantièmes  du  mois  aux  mêmes 
jours  de  la  semaine.  Pour  calculer  cette  période, 
que  l'on  suppose  commencer  à  l'an  9  av.  J.-C.,  on 
ajoute  9  au  millésime  de  l'année  en  question,  on 
divise  le  tout  par  38,  et  le  reste  est  le  nombre  indi' 
quant  le  rang  de  celte  année  dans  le  cycle  solaire 
courant;  le  quotient  marque  le  nombre  de  cycles 
solaires  écoulés  jusim'au  moment  actu«1. 

Lettres  dominicalei .  Les  lettres  dominicales,  que 
tes  premiers  chrétiens  avaient  mises  à  la  place  des 
lettres  iftindinales  des  Romains,  sont  les  premières 
lettres  de  l'alphabet,  au  nombre  de  sept,  parce  qu'il 
y  a  sept  jours  dans  la  semaine.  Elles  sont  disposées 
par  ordre  régulier  vis-à-vis  des  quantièmes  de  cliaque 
mois  dans  le  calendrinr  perpétuel,  depuis  le  I"  jan- 
■■■'-  jusqu'au  31  décembre.  Llles  manjuent  succès- 
"  '  is  dimanches  ,  la  letlra  A  vis-à-vis  du 
la  lettre  Q  vis-à-vis  du  3,  la  lettre  C  vi 


is  du  3 


ii  de  s< 


quand  la  leltre  dominicale  est  A,  alors  le  1"  janvier 
est  un  dimanche;  quand  elle  est  E,  c'est  le  b  jan- 
vier qui  est  un  dimanche.  Dans  les  années  bissex- 
tiles, il  ï  a  deiu  lettres  dominicales,  dont  l'une  sert 
depuis  le  1"  janvier  jusqu'au  I"  mars,  et  l'autre  de- 

Suis  cette  époque  jusqu'à  la  fin  de  l'année.  La  lettre 
ominicale  change  chaque  année  en  suivant  un  ordre 
rétrograde,  c.'à-d.  que  SI  G,  par  exemple,  est  la  leltre 
dominicale  d'une  année,  F  sera  celle  de  la  suivante. 
A  chaque  cycle  de  38  ans  ou  cycle  solaire ,  les  lettres 
dominicales  se  représentent  dans  le  même  ordre.  Il 
sufiisait  donc,  du  moins  dans  le  calendrier  iutiep, 
de  connaître  la  lettre  dominicale  d'une  année  pour 
trouver  facilement  celle  d'une  année  quekonque, 
et  par  conséquent  pour  fiier  toutes  les  t^tes  de  TaD- 
née.  Depuis  l'an  1  de  notre  ère  jusqu'en  i&83,  cba- 
que 10'  année  du  cycle  de  38  ans  a  pour  lettre 
dominicale  B,  mait  de  lbS3  1 1699,  elle  devient  K; 


caij':ndriebs  modernes. 


de  1700  i  i;99,  F;  de  1800  à  1899,  a;  de  1900  à 
1099  A,  ei  ainii  de  suite. 

Ihdictûm  romaine.  L'indicdon  ronuina  est  ud« 
période  de  IS  au  qui  n'est  employée  que  dans  les 
Ktes  de  U  cour  de  Rome'.  Le  commeDcement  de 
ce  c*cle  data  de  troU  années  avant  l'ère  chrétienne. 
Aîiui  en  ajoutant  3  i  l'année  chercbée  et  divisant 
par  IS,  le  teste  donnera  l'iodiciion. 

Féut  rclisiîiun.  On  distingue  des  ffites  /Ix»  et 
dei  Htes  wtobiki.  Les  fêles  lies  sont  : 

L»  CircOTicmon 1"  janvier. 

L'gmphame  ou  les  Sot'i G  janvier. 

U  pitrifieation  ou  la  CAotufcteur. .      î  février. 

L'.iiinonciation 2S  mara. 

U  Saint  Jean  iTéU 54  juin. 

La  S«im-Pitrre  et  Saint-Paid 29  juin. 

L'Aaomptùm 15  août. 

La  HativiU S  septembre. 

Id  Totuidinl l^novemlre. 

La  ConcepHo» 8  décembre. 

Soil IS  décembre. 

Les  letes  mobiles  sont  celles  qui  sont  rapportées  i 
la  fSIe  de  Piques,  la  plus  importante  des  Kles  mo- 
bites.  Ces  fêtes  sont  :  Pdquti,  qui  se  célèbre  le  di- 
mancbe  après  ta  pleine  lune  qui  suit  l'énulnoie  du 
printemps  (Il  mars]>;  la  Septaagisime,  la  Stiagé- 
timu,  la  Quimiuasiiime  ou  Dimanche  gras  [qui 
tombent  les  S*,  S*  et  7*  dimanches  avant  Pâques); 
\a  Quadrtuéhme ,  Reminitcere,  Oculi,  Lrelan,\a, 
FainoH  (fea  1",  !*,  3*,  4"  et  &•  dimanches  de  Ca- 
itane);  te*  Bammiwet  la  Quatànodo  (les  dimanches 
imniMiatement  av.  et  ap.  PJlques)  ;  \'Atun»ion  et 
la  PenteciU  (les  40*  et  SO*  jour  ap.  Piques)  ;  la  IW- 

mU  et  U  Féte-DitH  (dimanche  et  jeudi  suivants); 

UvMt  (les  quatre  semaines  avant  NoélJ. 


Personne  n'ignore  que  le  tiombre  des  saints  est 
beaucoup  plus  considérable  que  celui  qu'offreot  nos 
calendriera  usuels.  Or>  comme  l'on  ne  peut  donner 
au  bapttme  que  des  noms  qui  ont  été  portés  par  des 
Mïnts  ou  saintes,  nous  avons  pense  qu'il  semil  utile 
de  présenter  ici  la  nomenclature  eiacte  et  complète 
dasncHns  des  s^nts  et  saintes  honorais  dans  l'Eglise. 
Noua  avons  eu  recours, pour  cela,  i  l'eicellenl  Ira- 
vail  de  H.  Bélëie  ayant  pour  titre  :  Dictionnaire 
de*  nom  dt  bapUme,  in-S,  librairie  Hache i te.  A 
tous  les  noms  que  renferme  le  rituel,  M.  Bélbze  a 
ajouté  ceux  qui  lui  ont  été  Tournis  par  le  Maityro- 
loge  lomaio  et  par  quelques  autres  livres  dont  IT 
glise  teconnalt  l'autorité.  Dana  cette  liste,  on  n 
marquera  que  plusieurs  saints  Sont  bonoréa  pli 
d'une  fois  dans  l'année,  comme  saint  Thomas  a'I 
quin,  le  7  mars  et  le  IS  juillet.  D'autres  noms  : 
trouvetil  répétés  dans  le  calendrier,  parce  qu'ils  oi 
Été  portés  par  dilTi'rents  saints  du  même  nca 
comme  celui  de  Jules,  qu'on  verra  au  !2  avril,  s 
27  mal  etau  1"  juillet.  Enfin,  il  y  a  des  noms  spi 
cialement  attribués  aux  femmes,  tels  i^ue  Adrienn 
Henriette,  Gabrielle,  Joséphine,  etc.,  et  qui,  sai 
représenter  de  véritables  saintes ,  j^euvenl  éti 
dMinés  an  baptâme.  parce  qu'ils  dérivent  ou  pli 
tdt  qu'ils  sont  formés  d'un  nom  de  saint.  Dans  i 
cas,  le  jour  de  la  fête  est  le  jour  même  où  le  saii 
•st  honoré.  On  trouvera  ces  noms  i  eOté  des  noms 
de  saints  qui  y  correspondent. 


L'oRlooDinee  |ur  laquelle  le*  empereurs  ran 
I*  CoDilantiu  1  Diocfitien  prescnvaent  toui 
(te  l'impAl  Toncior  s'appelait 
it  «ouverains  de  Cousu ntlnople 


net  rwBOBter,  ur  ui 

Ustiiidalndietioni 

1.  Ver-  ptu  loiD  11 


"S.  Almaque; 

9.  3.  Adrien; 

S.  Aspaîs; 

S.  Brivaud; 

3.  Caslule; 
S.  Concorde: 

S.  Êpiotète; 

S.  Honoirel 

Ste    Eupbrosyna   d'Ê- 

S.  Honoré,  martyr; 

S.  Odilon; 

S.  Jucond; 

S.  Julien  l'Hospitalier; 

StaMarcienne; 

3,  Paracode; 

SteHarcioniUe; 

S.  Stable. 

S.  Haurooce; 

2.  S.  Adelart; 

Ste  PascasB  ou  Pasca- 

S.  BasUe  le  Grand; 

S.  Domne; 

S.  Herre  de   Sébaxle; 

S.  Uacaire  le  Jeune; 

S.  Varang. 

10.  S.  Agaihon; 

S.  Silain. 

3.  SteBertbiUe; 

S.  Gonialés,  moine; 

S.  Bllmond; 

S.  Guillaume,  évéque; 

s!  Ffwent; 

Guillelmjne  ; 

3.  Nicanor; 

SteGeneviéve; 

S.  Vaury. 

S.  Gorde; 

Il,  SleHonorate  ou  Ho- 

S. Salvator; 

norée; 

S.  Statulieo; 

S.  Tbéagène; 

Honense: 

S.  ïmas. 

l:|!i&, 

S.  SalvaouSalvien; 

SleBenolW; 

S.  Tason; 

S.  Caius; 

S.  Tbéodose; 

S.  datée; 

3.  Thérévin; 

SteDafrose; 

S.  Géminé; 

de    Cora. 

S.  GrégoiredeLangMs; 

1!.  S.    Arcade,  martyr; 

Ste  Jeanne; 

S.  Benoît  Biscop; 

S.  Oringue; 

SteCésariaouCésarine; 

S.  Priscillien; 

S.  Satyre,  martyr; 

S.  Rigobert; 

SteTatienna; 

S.  Svnèse; 

S.  Tigrius. 

S.  Tbéûdole; 

13.  SteGIapbyre; 

S.  Théopotope; 

S.  Gomez; 

S.  Tile. 

S.  Hermile; 

5.  S.  Daniel,  martyr; 

Sle  Néomaie; 

Sto  Emilienne  ; 

S.  SIf  s  tonique; 

Bieoheureui   Gerlacb; 

S.  SiméonSlylite; 

S.  Vivent; 

SleSvndéiique; 

3te  Yvette. 

SteTalide; 

14,  S.  Dace; 

S.  Télesphore. 

S.  Engelmar; 

6.  S.  André  Corsini; 

S.  Euchaire; 

Steltasiiisse; 

S.  Euphrase; 
,    S.  FéfiideNole; 

S.  Erminold; 

S.  Curval; 

S.  Firmin,  de  Mende; 

S.  Hilaire  de  Poitiers; 

Hihéra; 

Hilairie; 

SteLiciSrs; 

EteNoyale. 

SteUacre; 

15.  S^  Bon, évflquè; 

S.  Uilaine; 

S.  Ëphise; 

SlePaustine; 

7.  S.  Aldéric; 

S.  Isidored  Alexandrie; 

S.  Cedde; 

S.  Macaire  l'ancien; 

S.  Maur   abbé; 

S.  Théau:' 

SteViewje. 
8.  S.  ApoUioaire; 

S.  piSl,  ermite; 

SleSecondine; 

SteTai^ice. 

16-  S.  Accurse; 

SteGodulie  ou  Ste  Su- 

S.  Bérard; 

dule; 

3.  Fursy; 

S.  Hellade,  martyr; 

S.  Henri,  ermite; 

S.  Lucien,  éréque; 

5,  Honorai; 

S.  Mail  mien; 

S.  Messien; 

SteLivrade; 

S.  Patient; 

S.  Marcel,  paps; 

S.  Séverin; 

S.  Mélan; 

S.  Yulsin. 

S.  Roianâijl^. 

CHRONOLOGIt  —  SOTIONS  PRÉUMraAIRES. 


BJenbeoreuM  Slépha- 

Î4.  S.  Arièmei 

SleOtttin; 

nie;  , 

S.  Babyla*; 
-  S.'Macédoiiei 

S.  Aïarie; 

S.  Riau. 

BleBell^ 

13.  Su    CotbenK     ds 

17.  S.  AniolMi 

S.  TimoUiA«,«v«qne; 

6.  BlaiH; 

Ricci; 

le^j..  . 

S.  Urbain i 

6.  Céierin; 

S.  Donnii; 

SleXÈM; 

Céleri»; 

6.  Dodtbée; 

SteLéonieouLèoDÎllei 

S.  Zame. 

S.  EvaneT 

SleErmenitda: 

S.   UÈluJppc; 

36.  S.  AgiUe; 

S.  Madelin  ; 

6.  Fuictan; 

s.  MénEUiippt; 

S.  Amarin; 

S.  LaurenliB; 

SteFusque; 

S.  Hoaée-, 

S.  ADaniu; 

SleOliva; 

S.  Gilbart,  éraque; 

S.  Ncnniei 

S.  DaioariD; 

S.  Bamesi; 

SieGilberle: 

S.  nigomé; 

S.  JuvenliBi 

S1B-Wérébui«e. 

8.  Gimier; 

L&r' 

S.  Lubaisi 

4.  S.  Avenliû; 

S.  iMa  m  Uâai 

SteMédule; 

S.  Eulvche; 

SteLueile; 

18.  S.  Ammone; 

S.  Prix  on  PiiHt; 

S.  Cemble; 

S.  PoiyeuclB. 

S.  DeicokooOidi 

S.  Roiiues. 

S,  Gilbert,  confewenr; 

14.  S.. Baasni, martyr; 

S.  Floride: 
S.  UcUlA; 

36.  S.  Aubrv; 

S.  Isidore,  soliuire; 

S.  ÉlBucade; 

SleNotburge; 

S.  Lifat; 

S.  ÉphÈlw; 

Sle  Faute; 

S.  PMlorome; 

S.  Paulien; 

SlePrUce  ou  Pnsqoe: 

S.  Polycanw. 
!1.  SleAngùfe  Herici; 

S.  Rembori. 

S.  Valentin. 

S.  VÉnérMd; 

5.  Sle  Adélaïde; 

IG.  S.  Dabert; 

S.  Volusien. 

S.  Avit,  iMHvr; 

SleApathe; 

S.  Fausiin; 

19.  S.  Audifai: 

S.  Jpan  Chrysostome  ; 

S.  Alboin  ; 

S  te  Géorgie; 

S.  Joseph,  diacre; 

8.  fia^ien. 

S.  Julien,  é>êqiie; 

S.  Canut: 

S.  Mary  ou  May; 

S.  AlviQ. 

Bienbeurem  Jourdain  ; 

SteGPtmahie; 

S.  Noef; 

6.  S.Amand; 

S.  Jotire  ou  S.  JOTÎIsi 

S.  CermaniToe; 

S.  Tbierri,  értqne. 

S.  ABthûlem; 

S.  Ouinide; 

S.  Latuin  ou  Uln  ; 

28.  S.  CalliniquB; 

S.  Barsanuphe; 
SieDorolhÉéj 

6.  Sifroy  ou  Sigefqdai 

S.  Lomer; 

S.  Cyrille  d'AleuBidrie; 

S.  Zoco. 

Ste  Marie  de  Bithimiei 

S.  Guérini 

10.  S.  Damai: 

S.  Marius: 

S.  Hermio«j 

S.  Jean  de  Riamar; 

SleKéïûwite; 

g.  Elle, 

StePifii 

S.  Vasi  ou  Vaâït; 

S.  Honeet; 

S.  Pontieoj 

S.  Leuce: 

S.  Voel. 

S.  Itale; 

S.  BemideB«wa; 

S.  Louenu  ; 

7.  e.  Adau-îue; 

Ste  Julienne; 

S.  Sulpice; 

BienheureoM  «argue- 

P.  AuRUte; 

S.  Uacrobe; 

S.  Vollam  on  Vublaii. 

rrte  ds  Hongrie  ; 

SieLioiibMe; 

S.  Onésime; 

ÎO.  S.  Euihyme,  abbé; 

S.  Paulin; 

S.  Samuel: 

S.  Fabien,  pape; 

S.  Rufin,  martyr; 

S.  HoDiuald; 

S.  Tâtrade; 

S.  Hardoum; 

■    S.  Tlivne, 

S.  Tresin; 

S.  Tygiide. 

S.  Néophyte; 

39.  S.  Agulii; 

S.  ZéF«r. 

n.  8-  Aoience; 

S.  Séhaslien. 

S.  Aquilin; 

8.  St£  ElUèdei 

S.  Flaiîbn; 

31.  SteAgnte; 

S.  Amolpbe; 

S.  Etienne  de  Grand- 

S.  Euloge; 

S.  Franco»  do  SalM  ; 

SteMarianîiB; 

S.  Fnictueoi; 

S.  Gildas; 

S.'caudin; 

S.  NÉomïde; 

S.  Pan*. 

SteSavîne; 

S.  JeandeUatha; 

S.  Polj-cbrome; 
S.  Silvm  d'Auehy; 

21.  S.  Anamne; 

S.  Sul|)ice.^rtre. 
30.  Sle  Âldegoofc; 

6.  Juvcncc,  éveque: 

SleMa^neiiteileCDr- 

S.  Ki>:el; 

S.  Solou.    ■ 

tone; 

S.  Aleaumci 

S.  Paul,  év6que; 

18.  S.  Angilberl; 

S.  Ou; 

S.  AnnanlBlret 

SteOuinte. 

Sic  Anémie; 

S.  Victor; 

SteBalhiUe; 

a.  S.  AnsliPrt; 

S.  Classique; 

S.  Vincnt,  lawtyrj 

S.  Gédouin; 

SleApoIline; 

S.  Claude,  martyr; 

Vincenle. 

Sle  Hj'ac  i  nie  UariKOtti , 

S.  Maron; 

S.  l'aréyorius; 

Ï3.  S.  Agathange; 

Sle  Martin»; 

B.  McâphoTe,  mariyi; 

S.  Hutuïe; 

SleAquiU; 

SteSerène. 

S.  Pl.ilagre; 

3.  SJméon,  Évtque. 

6.  Baraard; 

31.  S.  Bobin; 

6.  Renaud; 

19.  S.  Barbai; 

S.  ÇlÉQ>«nt,éï6qu«; 

S.  Gaud; 

S.  ThéoDitai. 

S.  Conrad, solitaire; 

S.  Géminien;' 

S.  Gabin; 

EDKÎrenca; 

Bienhpureu»     Loviaa 

S.  Guillaume  de  Uale- 

S.  Habidas. 

SteGrtgorie; 

d'Albertone  ; 

SteSc\iolBitiquej 

S.  ildefonse; 

SleMarceUe; 

S.  EieuibËre,  évique: 

S.  ]eao  l'Aumftmer; 

S.  Uélran; 

S.  Signe»  i 

S.  Eucber,  év&qiu; 

S.  Martyr; 

S.  Pierre  Ndaïque; 

GteSolËre. 

Bienheuraui  Jeu  de 

S.  Triphaiw; 

11.  S.  Adolphe; 

Parme; 

S.  RayflMod. 

SteUIpho. 

S.  Ampèla; 

S.  Odéric; 

S.  Ardaing; 

S.  Filée; 

S.  Calocer; 

S.  Sadotb; 

V«TI 

rler. 

S.  I>aiir; 

S.  TyrannU. 

S.  Lacare  de  Hilan; 

21.  S.  German; 

1"  SlB  Brig[dfl  ott   Bri- 

SleVenBMiM m  Véri- 

S.  Luciua; 

S.  Gondebert; 

gitte; 

dienne; 

S.  Saturnin; 

Bieobeureui  Pépin; 

S,  Eubert; 

S.  vindémiaL 

6.  Séverin,  abbé; 

S.  Randaut; 

S.  Ignae»; 

3.  S.  Adalband; 

.  S.  Simplidei; 

6.  Sévèrien; 

S.  Lienne; 

S.  Apronien; 

StaThéodora; 

S.  SpiVica; 
S.  VÈrule; 

S.  Micel: 

S.  Comeilta,c«itnikin; 

Slerictoire. 

S.  Sévère; 

S.  flou; 

13.  S.  AmmoiM; 

SleVitaline. 

S.  Sour; 

Stelsabella, 

S.  Benoît  d'Aniane: 

îï.  S.  Abile; 

S.  Tujan; 

S.  Lolbaire; 

SteEulilie; 

S.  fiataâaoolc 

S.  Vendimien; 

SteSicaire. 

S.  Uélèce; 

CATALOGUE  DES  SAINTS. 


BienbenragM  rninna 
Marie  Btmomii 

13.  S.  Baiàii 
S.  CelsiD;      ■ 
S.  Héraud; 

SUHilburn: 
S.  HilOD-, 
MeDheureui  Flwn  Da- 


S.  Seniea; 

I.  V*ierin.  . 

U.  S.  ÉlUbertoaBtbel- 
bert: 

S.  Haibits,  tfiOi; 

S.  PrttexUt; 

BiEnheurem      Bobert 
d'ArbrisMl. 
35.  Ste  Allradt; 

SteGiuburge  -, 

S.  Juste,  luaitTr  ; 


l'SteAmoDiiu; 

S.  Aubin  oaAlDin; 

SieCliarin; 

3.  D«vidi 

SleEiHkuie  ; 

S.  Léon,  érfique; 

S.  Sevart; 

S.  SuilMrt. 
1.  S.  Absaloa; 

S.  Cëadde; 

S.  Uiciu*.  Avêqne^ 
SteSecoDiuUe  1 
SteSeoesdole; 
S-  Simptioe; 

S.  Troade. 
3.  Ste  Anbibld*; 
S.  BasUisque; 
SIeCaiDille; 
S.  CbélidoilM; 
S.  Clfoniiiue  ou  aëo- 


S.  Gerviu; 
S.  CuicDoUi 
S.  Kadir; 
S.  HéUton, 
S.  OradoQ; 
S.  Titien. 

4.  S.  Adrien: 

8.  Agalbodon; 
3.  Arcoda,  évtqut  ; 
S.  Baiin; 

S.  Casimir; 

S.  Luctus    ou    Uia 

S.  TÏÉoiiiiue. 

5.  S.  Adrien; 

Adrieonc  ; 

S.  STOsin; 

S.  EubuU; 

S.  îénerin; 

S.  Roger,  Mtigfviu. 

6.  S.  Cbrodagan^ 
Ste  Colette  1 

S.  Fndolini 
BimbeumtM  Mlkt 

religieu»*; 
S.  OUgttur; 


S.  SÉrapioo; 
S.  Taralse; 

S.  Victono. 

36.  S.  Aleiandrt-, 
S.  CoQon; 

S.  Fauslinien; 
S.  Nenor,  évtqw; 
S.  Porphyre; 
S.  Victor. 

37.  S.  AiitigoMT, 
S.  Bésas; 

S.  Cbronlon; 
S.  Claudieoj 
S.  Galmiffr; 
S.  Julien  ; 
S.  Uaodre; 
S.  Hontan. 

38.  Sie  AveliM; 
Ste  Honorine; 
S.  Nym^M; 
S.  ProlÈrs; 

S.  Romain,  riibé- 


g.  Gaudiou;   . 

S.  Hermoa; 

Ste  Perpétua  ; 

S.  HévDcat: 

S.  Satur; 

S.  Thomai  d'AfluiD. 

8.  S.  Adrien; 
Sle  Déato; 
Ste  Hérénia; 

S.  Jean  de  DÎm; 
S.  Philémon; 
S.  Ponce; 
S.  ThéopkyUcte. 

9.  Ste  Al  vers; 
S.  Candide  1 

Ste  Calberine  de  Btrio- 

S.  Cyrille,  apfitra  des 

Ste  Françoise; 

S.  Grégoire  de  Piysse; 

S.  Pacien. 

10.  S,  Anect; 
,  S.  Attate,  abbi; 

S.  Blanchud; 

S.  Crescent,   martyr; 

Ste  Drsciole  ; 

S.  Dootrovéa; 

S.  Uacaira,  er^ua; 

5,  Ymelin. 

11.  S.  Bénfdet; 

S.  Constance  on  Coni- 

S.  CoDnantiB,  confes- 

S.  Eulûge; 

S.  Eu  thym*,  Mque; 
S.  Sophrona; 
Sopbronia; 
S.  Vindicien; 
5.  Zosime,  rautfr. 

12.  Ste  Fine; 

S.  Grégoire  la  Grand, 

pape-, 
S.  Tangui  oa  Tanne- 


S.  Maiimilien; 

Haxtmillenne  ; 
Sle  Kymiihodûfe; 
Ste  Patricie; 
S.  Piens; 
S.  Ramire; 
S.  Roderie   ou  Rod 

gue; 
S.  Solnmon; 
S.  ViKile. 

14.  E,  Kuperge; 
S.  Lubin; 

fi.  Hammère; 
Sle  Malhiblc. 

15.  Ste  Léucrioe; 
S.  Liidinl  ; 
Sle  Uïtrone; 
S.  Héni^e; 
S.  Nicantire; 
S.  Nicciiiiore: 
S.  Spi-cieu«; 
S.  Tranquille; 

S.  Zacliarie,  pape. 

16.  S,  Abraham; 

S.  Cresceniien; 
S.  Ciriague; 
S.  Eribert; 
S.  Fabien,  diacrf  : 
S.  Haribert; 
S,  Ht^rihert; 


S.  Jnli 
Sto  Julienne; 
S.  Larpe; 
Ste  Hcaimie. 
n.  S.  Uauilal; 
SlB  Gertruilo  ; 


Ste  Vicence. 
18.  B.  Aleïandn 


S.  Cyrille,  de  léruaa- 
S,  Edriiiard,  martvr. 


S.  Landoalil; 

Ste  Quiirtilla; 

Sle  Ouintille: 

Vénérable  Sybille. 
ÎO,  S.  Cuthhert; 

S.  Joachim; 

Ste  Théodode  ; 

S,  Vultran. 
31.  S.  Benoll; 

S.  Bérille  ; 

S.  Justinien; 
S.  Monas; 


hîXii; 


33.  S.  Aphrc 
S.  Basile  d'Aneyre; 
8.  Bienvenu; 


Sle  Lée  M  Léa-, 
S.  Oclavieo; 

Oclavienoe; 
S.  Paul,  évêque. 

33.  S.  Poental; 
S.  Turibe; 

S.  Victorien; 
Ste  VLciorictme. 

34.  S.  ArtémoD  ; 

S.  Guillaume,  msityr. 

S.  Irfnée,de6innium; 

S.  Latin; 

S.  Pauilde; 

S.  Polyclolj 

S.  Romule; 

S.  Timola»; 

S.  Tiunitbéc,  marlrr. 

35.  S.  Adelmar  ou  Âdé- 

S.  Avei; 

S.  Cammin; 

S.  Dizier; 

Ste  Dule; 

S.    Erbland   ou  Her- 

S.  Huraliert; 
Ste  Théole. 

36.  S.  Ammone; 

S.  Emmanuel: 
S.  Irénce,  inartyr- 
S.  Luiluer; 
S.  Sicaire. 

37.  S-  jEin,  d-ÉRïple; 
S.  Lazare,  marlyr; 
Sle  Lydie; 

S.  Macédon; 

Sle  llatuline; 

S.  NarzHe; 

Bienbeurcui  Pérégriu; 

S,  Philète; 

S.  Ruport; 

S.  Zanilas. 

38.  S.  Alexandre: 
Sic  Dalio  ; 

B.  Gontran  ; 
S.  Malcb; 
S,  Prisriua. 

39.  S.  Arobimime; 
S.  Armofra^o; 
S.  Barachise; 

S.  Bcrtbold; 
S.  Eustase; 
Euslasie  ; 
S.  Gondole; 
S.  JonM; 

S.  Linguin; 
S.  Ludolphe. 
SO.BienheureuiAmédée; 
S.  Domnin,  marlyr; 
S.  Eubule; 
S.  Jean  Climaipie; 
S.  Rieute  ou  Bégulus; 
S.  Second,  marlyr. 


Sto  Balbine  ; 
S.  BoTuamin; 
Sle  Cornélie; 
Bienheureux  NicoUa  de 
Flue. 


l».  8.  Gilbert,  d'Ëeoue  ;  1     Ste  Sotbéa  ; 
S.  Hugues,  év&que;  S.  Théaide; 

S.  llBcaire,coDreHSur;  I     S.  Venance. 
S.  Procape,  abbé  ;        \i.  S.  AmpbiâB; 
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Sle  riobarde; 

S.  François  de  Paule; 

S.  SabasIeGoth; 

S.  Ursmar; 

S.  Anaclet; 

Sle  Vissa  i 

3.  Vincent,  coitTesseur. 

S.  Basiléo; 

SlQ  Hu3e; 

3.  Zenon. 

21.  S.  Anaslaee; 

S.  Clarence; 

S.  Nixier; 

13.  S.  Agathodorej 

S.  Anselme; 

S.  aaude,  martyr: 

S.  Satule; 

Ste  AgaLhonique; 

3,  Acalor; 

S.  Oet  ou  Anaclet: 
Ste  Espérance  ou  Eiu- 

S.  Soler; 

S,  Caradeu; 

S.  Pusice. 

Sta  ThuiM. 

s:  Herménigilde; 

pérance; 

3.  Ste  Agape; 

Ste  Ide; 

3.  ApeUe; 
S.  BSs; 

S.  Guillaume,  confes- 

Ste  Chionfe; 

S.  Mars; 

S.  Papyle. 

S.  Epipode; 

S.  Luci'de; 

S.  EïagTB! 

14.  S.  Auloina,  martyr; 

3.  FroiT 

S.  Marcelin,  pape; 

S.  Herman; 

S.  Bénéiet; 

S.  Hélimïne; 

S.  Pascase; 

Herminco, 

S.  Bernard ,   abbé   de 

S,  Joseph   martyr; 

3,  Prudence  ou  Pru- 

S. Nicétaa,  abbé; 

Tiron: 

S.  Léon,  cvêquei 

dent; 

S.  PulchroDB; 

S.  Carpe; 

S.  Léonide; 

S.  Riquier; 

S.  Richard; 

S.  Eustache; 

S.  Luc,  diacre; 
S.  MillSs; 

S.  Syrice. 

Richarde; 

Ste  Liduine; 

2t.  S.  Anastase; 

3.  Ulpien. 

Bienheureuse  Margue- 

S. Anthime; 

4.  S.  Alman; 

rite,  religieuse; 

S.  Néanjue; 

S.  Libéral; 

S.  Ambroise; 

S.  Bion; 

Ste  Opportune  ; 

3.  Terlulllen; 

S.  Benoît,  moine; 

Sle  Thnmaide; 

S.  Parmène; 

S.  Zilo. 

S.  Isidore  deSéville; 

S.  Tiburce; 

S.  Pipoy; 

38.  3.  Didyme; 

S.  Théodule; 

S.  Valorien. 

Ste  S^orine; 

S.  Louthietn; 

S.  Zoaime. 

16   Ste Basi lice, martyre; 

S.  Sosthtne; 

S.  Ménandre; 

S.  Munde; 

S.  Théodore  le  Sicéote. 

S.  Pollion; 

rina  Thomas; 

S.  Ortaire  ; 

Ï3.  S.  Achille; 

Sle  Valérie: 

Sle  Irine-, 

S.  Paiera  ou  Padem; 

S.  Adalbcrt; 

S.  Viial,  martyr. 

S.  Pinna; 

S.  Pierre  Gonzalès  ou 

S.  Fortunat; 

IS.  3.  Anié; 

S.  Vincent  Ferrier. 

S.  Telme; 

S.  George; 

Ste  Antouie; 

6.  S.  œeslin; 

S.  Ituin. 

3.  Hugues,  abbé; 
8.  Libère,  évêque; 

Cilesle    ou    Céles- 

16.  S-  Apodime; 

S.  Uarole;' 

tinoi 

S.  Crémence; 

Ste  Pusiune; 

S.  Libre; 

S.  DioRène; 

Sle  EuKratie; 

S.  ïvore. 

S.Pierre,  religieux; 

S.  Guillaume,  abbé; 

S.  Fructueux; 

24.  S.  Ariate; 

S.  Robert,  abbé; 
S.  Secondini 

S.  MénaU|ue; 

S,  Joachi m,  religieux; 

Ste  Beuve; 

S.  Pérégrin; 

S.  Lambert,  évêque  de 

S.  Eftberl; 

Sta  Tertulle; 

S.  PlatoQide; 

Lyon; 

S.  Fidtle; 

S.  TroBÈs; 
S.  Tychique. 

S.  Prudeoce  ou   Pru- 

3. Loubers  ou  Luper- 

S.  Mellit! 

dent; 

que; 

S,  Néon; 

30,  S.  Aioulre; 
S.  Archambaud; 

S.  Siite; 

3.  Maxime; 

Ste  Théodestt. 

S.  Vinebaud. 

S,  Paterne  ou  Pair; 

Î5.  S.  Anien; 

S.  Eutrope,  martyr; 

7.  S.  AlheH; 
S.  Aphraate; 

S.  Primitif; 

S   Floribert; 

3.  LupinV 

S.  OuintiUen; 

Sle  Franque  ; 

SleUalhiide; 

S.  Calliope; 

Ôuintilienne; 

S.  Marc.évangéliste; 

SteMaxenca; 

S.  Cyriaque,  martyr; 

S.  Successe; 

S.Pbébade; 

S.  Maxime; 

S.  Hégésippe; 

S.  Vaise. 

S.  Tves, 

S.  Mercurial; 

Ste  Tarbufe. 

11.  S.  Anicel,  pape: 

16.  S.  Alpinien; 

S.  Uicomer. 

S.  Etienne,  abbé; 

Albertine; 

Ste  Isidore; 

3.  Amance; 

Ste  Néophyte; 

M. 

>l. 

Ste  Concasse; 

S.  Paniagathe; 

S.  Denis.deCorinlhe; 

S.  Rodolphe; 

1".  3.  Ache; 

S.  Germain,  martyr. 

S.  Edèse; 

S.  Siméon,  martyr. 

S.  Acheul; 

S.  Second,  évêque; 

S.  Gautier; 

18.  Ste  Anlhe; 

S.  Amateur; 

S.  Urbain,  évêque; 

SteMacarie; 

S-  Apullone; 

S.  Andéol; 

S.  Valbeclj 

S.  Perpetou  Perpétue; 
S.  Rédempt. 
a.  Ste  Casilde; 

Ste  Aya; 

S.  Arige; 

SteVivrède; 

S.  Corèbe; 

S.  Asaph; 

Ste  Zoé. 

Blenbeureuse  Uarie  de 

Ste  Berlhe  ; 

3.  S.  Alexandre; 

S.  Gaucher; 

l'Incarnation  ; 

S.  Blandin  ; 

Ste  Anionine; 

S.  Hugues,  de  Rouen; 

S.  Parfait. 

S.  Brieuc; 

S.  Evence; 

Ste  Uarie  d'Egypte; 

19.  S.  Arislonique; 

Ste  Florine; 

S.  Floïié; 

S.  Procorej 

S.  Elphége; 

S.  Jacques  le  mineur; 

S.  Gène  ; 

S.  Tudy. 

S.  Hermog^ne; 

Jérémie,  prophile; 

S.  Juiénal; 

10.  S.  BaJène; 

3.  Léon  IX,  pape; 

.S.  Marcou; 

S.  Rhodopien  ; 

S.  Céeiliea; 

S.  Mamertin; 

S.  Orens; 

Ste  Viole. 

S.  Dreux  ou  Druon; 

3.  Orouce; 

Ste  Panacée  ; 

4.  Ste  AnIoDie; 

Éïéchial; 

■  S.  Socrato; 

S.  Philippe,  apitre; 

S.  Briand; 

S.  Gaien; 

S.  Cyriaque,  évêque; 
S.  Florian; 

S.  Hacaire,  évSque; 

S.  Vincent,  martyr. 
30.  S.  Acyndlne; 

S.  Quiriace; 

Bienheureuse    Me- 

S.  Sigismond; 

S.  Uallulfe: 

cbtllde. 

S.  Aslier; 

Sigismonde; 

Ste  Monique; 

11.  S.  Anlipe; 

SieCather.  deSienne; 

Ste  Taurelte; 

S.  Sylvain; 

S.  Constantin,  éveque; 

3.  Théodard  ou   Tho- 

Svlvanié; 

S.  Domnion; 

Sle  Hildegonde; 

dart; 

S.  VénÈre. 

S.  Jacques   d'Esclavo- 

S.  Thion. 

5.  S.  Ange; 

S.  Léon,  pape. 

1.  S.  Alhana»; 

Ste  Crescen tienne  ; 

13.  Vénérable  Hélie; 

S.  Marcelin,  évêque; 

Ste  Avoye; 

S.  Géronco  : 

S.  Jule.,  p.pe; 

S.  Tbéolime; 

Ste  Plaminie; 

3.  Hilaire  d'Arles; 
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S.  JoTÎnlen; 
S.  Pie,  pape; 
S.  S&rdon; 
5te  TeutËre  ; 
S.  Tandrée. 
G.  Ste  Aufidie  ; 
S-  Évorfe  ; 
Evodie; 
S.  Fu]geDce; 
Ste  (WiTîiie; 
S.  Girom; 

S.  Jean  Porte  Latine; 
S.  Jeu  Damucine; 
SteJudilb; 
S.  Po»s)d: 
S.  Protogéne; 
Biesbeureiue      Pru- 

S.  TiitM; 
S.  Vénuale; 
Sie  Viclorieime. 

I.  Ste  Aricie  ; 
Ste  Domitîlle; 

Ste  Euphrosyne,  nar- 

iTre; 
S.  Hâve; 
Vénéralile  Ciselle; 
S.  LéihardouLéoUnl; 
Ste  Uatbie  ; 
S.  Même; 
S.  Senerv  ; 
S.  Stanislas. 
a.  Ste  Acaihe  ; 
Ste  Agla^  : 
S.  DésM; 

Désirée; 
S.  Gibrien  ; 
S.  Hellade,  évâque; 
S.  MétTOD  ; 
S.  Pierre    de    Taren- 

S.  Tertîae. 

9.  S.  B£at: 
S.  Bié: 
S.   Grégoire   de    Na- 

S.  Hermas; 
Ste  LumiDeoM. 

10.  Ste  Blande; 
S.  Calfpode; 
S.  Catalde; 
S.  Spimaque; 
S.  Gordien; 
S.  Hondr}; 
S.  Palmace) 
S.  PhiUdelphe; 
Ste  Solange. 

II,  8.  Dioscorida; 
S.  Fabinii 
S.  Guilier; 
S.  Gengoul; 
S.  niumioat; 
S.  Hdeulou  Hi;bu1; 
5.  Hamerl; 
S.  Mavile; 
S.  UQce- 

11.  S.  Achille; 
S.  Dominiquei 
S.  Sj^pfaane; 
Sta  FUvie  Donltille  ; 
3.  Gennain; 


Ste  Gemme  ; 
Ste  Glycère; 

S.  Je&n  le  Sileneiaire; 
S.  Linguin  ; 
S.  PieiTB  Regalati  ; 
S.  Servi  il. 
U.  S.  Boniface,  martyr; 
Ste  Couronne  ; 
S.  Evroul; 
Ste  Hénédine; 
Ste  Justioe; 
S.  PacSme; 
S.  Pascal; 

S.  Pompone; 

3.  Pons. 
lË.  S.  André; 

S.  Aololten; 

S.  Casiy  ou  Cassius; 

Ste  Deoyse; 

S.  Isidore,  laboureur: 

S.  Jean  Népomucfene  ; 

S.  Viclorin. 
16.  S.  Abdas; 

S.  Ad&m; 

Ste  Eupure; 

Ste  Pale; 

S.  Gennier; 

S.  Honoré,  éiEque. 


3.  P 


«RuûsKèae; 
wlUetrad*. 


S.  Néaâe; 

S.  Paul,  martyr; 

S.  Péréarin  on  Pel- 
^grin,  évfiqus  ; 

S.  Benobert; 

S.  Roae; 

8.  Ubald. 
17.  S.  Adrien; 

S.  Aquilin,  martyr; 

S.  Brunon,  évBque; 

S.  Ëpaphrodile; 

S.  Montain; 

S.  Pamphalon; 

S.  Pascal  Bayion; 

S.  Ponidius; 

Ste  Reslitute; 

S.  Sulcan  : 

Ste  Théodote. 
IB.  Ste  Aleiandrée; 

Ste  Uaude  ou  Claudia; 

S.  Dioscore; 

S.  Eric; 

Ste  EuphiBsIe; 

Ste  Luceace  ; 

S.  Potamon; 

Ste  Thécuse. 
19.  Ste  Cyriaque; 

S.  Dunstan  ; 

S.  Dynamo  ; 

S.  Adulphe; 

Ste  Hucallienne  ; 

S.  Parthène: 

Sta  Parthénie; 

S.  Pbilothfere; 

Ste  Potentianne; 

S.  Pudent; 

Ste  Pudentienne; 

S.  Trypbon; 

8.  Tves; 
Tvoune. 
M.  S.  Aquilu; 

8.  Baudilte^ 

3.  Bemardu  ; 

8.  Ontrille  : 

Sta  Plautille; 

Ste  Protalse. 
il.  3.  Antiochui; 

S.  Filii  de  Caalilice; 


S.  Hospice; 

S.  Nicostrate; 

Sle  Ibergue. 
M.  S.  Aigulfa; 

S.  Beuvon; 

3.  Caste; 

S.  Emile; 

S.  Foulques; 

Ste  Humilité  ; 

S.  Joathas; 

SCe  Julie  ; 

SteOuittreouOul  téria  : 

Bienheureuse  Rite. 
33.  S.  Didier  ou  Dizîar; 
évfique; 

S.  Guibert; 

S.  Siacre. 
M.  S.  AfrB; 

S,  DioclËs; 

S.  Donatien; 

S.  Guillaume  Firraat; 

S.  Jean  de  Prado; 

Sle  Lauriennej 

S.  RogalieD  ; 

S.  Vincent  de  Lérins; 

S.  Zoel. 
15.  S.  Adelmoj 

S.  Gennade; 

S.  Girei 

S.  Injuneui; 

S.  LeoQ,  confesseur; 

S.  Liev; 

SteMadeleinedaPazzi; 

S.  Mosse; 

Ste  Quirille; 

S.  Sens; 

S.  Urbain,  pape; 

8.  Valention; 

S,  Zénohe. 
26.  S.  Augustin  de  Can- 
torbéry; 

S.  Bérenger. 


S.  Brix; 

S.  Eleuthère,  pape; 

S.  Gan; 

Ste  Hindioe; 

S.  Philippe  Néri; 

S.  Zacharie. 


1".  S.  Conrad  de  Colo- 


61 

37.  S.  Alype; 

S.  Eutrope,  évAque; 

S.  Svangèle; 

S.  Hildavert; 

S.  Jean,  pape; 

S.    Jules,    soldat    et 

S.  Olivier; 
Sle  Retiitue; 
S.  Thérapon. 

38.  S.  Chéron; 

S.  Germain  de  Paris: 
S.  Guillaume  ou  Guii- 

hem  d'Aquitaine; 
Ste  Helcomde; 

S.  Higomer; 
Ste  Ubaldesque; 
S.  Zétule. 
29.  S,  Bcde; 
Sle  Cléouide  ; 
S.  Cymodocé; 
Sle  Géraldine; 
S.  Maiimln,  évfique; 
Ste  Ponce: 
S.  Restitut; 
S.  $emproniusi 
Senpranie  ; 
Ste  Si  si  ne; 
Ste  Théodosie; 
S.  Viatre. 


S.  Feidinanâ; 
Sle  Mauguille  : 
S.  Urhice. 
31.  Bienheureux  Benoît; 
S.  Cance; 

S.  Gant  et  S.  Canlien; 
Ste  Cantianille; 
S.  Gulon; 
S.  Heimias; 
Ste  Modette; 
Ste  Pétronille  ou  Pef 


S.  Gratinien; 

S.  Jouin; 

S.  Justin; 

S.  Juveaca ; 

3.  UJon; 

S.  Pamphile; 

S.  Paul; 

Bienheureux  Pierre 

de  Pise; 
S.  Probasj 
S.  Procula; 
S.  Renan  ; 
S.  Révérien; 
S.  Siméon,  reclus; 
S.  Tbespèce; 
S.  Wistan. 
1.  S.  Alcibiade: 
S.  Attale,  martyr; 
Ste  Bibliade; 
Ste  Blandine  ; 
S.  Elme; 
S.  Etpide; 
Sta  Xmilie,  martyre; 


Ste  Grate; 

S.  Guil; 

S.  Hatur; 

S.  Pierre,  exorciste; 

Sle  Potamie  ; 

S.  Pothin; 

S.  Sadoc ; 

S.  Sancle; 

S.  Vettiui. 

3.  Saint  Cécilius; 
Ste  Qotilde; 

Ste  Hildeburge; 

S.  Lipbard; 

S.  Lucilien; 

S.  Uarcelin,  martyr; 

S.  Uorand; 

S.  Ste  Olive; 

S.  Pecgentin. 

4.  S.  Arèce; 

S.  Mennoque; 
S.  Optât,  évique  ; 
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S.  OoiiiD; 

S.  Rutile; 

SCe  Saturnine. 
5.  S.  Â.iutraberti 

S,  BonifacB ,  archstê- 
<me  et  martyr; 

S.  Dorolhée: 

S.  Florence; 

S.  Hildebraïul  ; 

SIe  Harcs  ou  Marcie; 

S.  Sancha.. 
e.  3.  Amance: 

S.  Clauile,  evéque  ; 

S,  Êustor^c; 

S.  Girard; 

S.  Goar; 

S.  Norbert; 

S  te  Pauline; 

S.  Ptiilippe,  diacre. 
7.  S.  Havpnce; 

S.  Jdrémie,  martyr; 

S.  Lycarion; 

S.  Meriadec; 

Stt  Oui  ne; 

S.  Paul  lia  Thessakmi- 

S.  Procoiie,  martyr; 
S.  Valabon^e; 
3.  Vulflii. 
S.  S.  Calliope; 


S.  Gildanl  ; 

S.  Guillaume  d'Iork; 

S.  Horacle; 

S.  Maximin; 

S.  Hédafd; 

S.  Sallu9ta  ou  Sallus- 

Ste  SvT*; 

S.  S.  Colomb^ 

S.  Félicien; 

9.  liboire; 

Ste  Pélagie  ; 

S.  Prima; 

S.  Vincent,  diacre. 
10.  S.  Amance; 

S.  Apollo; 

S.  Arèse: 

S.  «réai; 

S.  Crispule; 

S.  Ëiremoniil; 

S.  Gétule; 

S.  Landri; 

Ste    Marguetil*     d'E- 


S.  Barnabe; 

Ste  Rosseliaa. 
n.  S.  AmpbioD', 

S.  Argeni»; 

S.  Charitaine; 

S.  EskiU- 

S.  Jean  de  SiJw^a; 

S.  Libérieo.;. 

S.  Nazaiie; 

S.  Olympe; 

S.  Onuphra. 
13.  S.  Agrica; 

S.  AnloineMPadone; 


U.  S.  Anastase; 
S.Basile  1«  Grand; 
Ste  Digne; 
S.  Elisée; 

s!  Mélrophane; 
S.  Ouintfen; 
S.  Rufln; 
S.  Torqual; 
S.  Valtre. 
IS.  S,  Abraham; 
SIe  Bi^uilda; 
S.   Bemanl    da   Hen- 

th.  n: 
Ste  Crescence  ; 

S.  Lan'lelin; 

Ste  Léoniils; 

Ste  Libye; 

S.  Mudesle. 
IB.  S,  Aurclien; 

S.  Bertrand, 

S.  Cyr  ou  Cyrique; 

S.  Farficau; 

9.  Feigcon; 

S.  FeiriJol: 

S.  François  Régii; 

Ste  Juli(l«; 

Ste  Leutgardo  on  Lut- 
garde  ; 

S.  Similien. 
17.  S.  Agrippin; 

S.  A  vil,  abbé; 

S.  Hypace; 

S.  Isaure; 

S.  Jérûmie,  mutyr; 
S.  Haouel; 
Ste  Musqué; 
S.  P^régrin; 
S.  Prior; 


S.  Vorle; 

18.  S.  Amand; 

Amanila  ; 
Ste  Andrésie; 
S,  Bessarion; 
S.  CaloRer; 
Ste  Elisabeth,  abb esse  ; 
S.  Léonce,  martyr; 
S.  Uatc,  martyr; 
S.  Marcelliet); 
SIe  .Marine; 
Sle  Parise; 
Ste  Owinne; 
Ste  Spécieuse. 

19.  Ste  Aline; 

S.  Boniface,  Lpâtr»  de 

la  Russie; 
S,  Culnukce; 
S.  Dié  ou  Céodal; 
S.  Gervais^ 
Gervaise  ; 
Sle  ^  Julienne  Falco- 

Bienheureute  Midi^e; 
S.  Protais, 

20.  Sle  Bénigne  -y 
Ste  Edhutge; 

Sle  Plorenca   «w  Plch- 

S.  Gobbâini 
Ste  Héliade;,     . 
S.  Novat; 
3.  Kilviie,  ft^t. 


21.  Sle  DémilTie; 

5.  Leufroi; 

8.  Louis  (le  Oofingne  ; 

S.  Méen. 
32.  9.  AaroD; 

S.  Acace; 

».  Alban; 

Ste  Avrince; 

Ste  Conîorce; 

5.  Uénédème; 

S.  Paulin  de  ?ial«. 
93.  Sto  AgrippJDs; 

S.  AriatoclÈs; 

Sle  Elheidrède  Ou  Au< 

S.  Guillauma; 
S.  Jacob; 
S.  Zénas. 

24.  S.  Agoacd  ; 

S.  Jean-Bapiista  ; 
Sta  Lucée; 
S.  CÙ^Dcet 
Ste  Péchiona; 
S.  Pharnaee; 
S.  Rombaud  ; 
S.  Théodulphe; 
Ste  T3oie. 

25,  S.  Adelberl  ou  Alde- 
berti 

S.  Agliberl; 
S.  Antide; 
Ste  Euross; 
Ste  Pébronie; 
S.  Gallican; 
S.  Loyer; 
5.  Haiime; 
S-  MoDolascba; 
S.  Onnoulé: 
S.  Prosper  d'Aquitaine; 
S.  ToDnoleia  ; 
S.  YlUier. 
2S.  S.  AiléodM; 
S.  Adjuon; 


1"  S.  Calaie; 
S,  Conrad,  de  Trïvea; 

3.  Domîlien,  aM>â; 
S.  Gai,  évbqfle; 
S.  lii\e$,  martyr, 
S.  Léonor; 

Léonore ; 
S.  Lupien; 


S.  Thibaut  ou  Thi^ud; 
S.  Thierri,  abbé. 

2.  S.  Eulycbien^ 
S.  UartiiiiQo; 
Ste  Materne; 
Ste  Honégonds; 
S.  Olhon; 

'S.  ProcesiO; 
S.  Rosal. 

3.  S.  Anatole; 
S.  Berlran^ 
S.  Hucien; 
Ste  Musttolev 
S.  Phoias; 

Ste  Serein»  ou  Sèiéne. 

4.  S.  AggSe; 
Ste  Berih»; 

S.   Flaviea,.-    fAnOo- 


S.  Aothelme; 

S.  Babolein; 

S.  Jean,  martyr; 

S.  Lambert,  èvSgue  île 

S.  Haiicnceau  Maiicnt; 

S.  Pelage; 

Ste  Pei^vérande; 

Vénérable  Raingaivte; 

S.  Sup<;ry; 

S.  Vambert; 

S.  Vigile. 

27.  Sle  Adèle; 
S.  Adelin; 

S.  Crescent,  évêqu»; 
S.  Femand; 
Fernande; 
Ste  Goiideine; 
S.  Ladislas; 
Ste  Porno. 

28.  S.  Argymir; 
S.  Basilide; 
S.  Bénigne; 
S.  Gourdin: 
S.  H^ron; 

S.  Irénée; 
S,  Léon  II,  pape; 
S.  PLularque  : 
Ste  Poiamienne; 
Ste  Théodéchilde. 
19.  Bienheureuse  Alisou 
Alicp; 
S.  Anaslase; 

S.   Paul,    'apJtre   des 

Gentils; 
S.  Pierre,  fiioea   des 

S.  âyr. 
30  Ste  AdËle; 
Ste  Algive; 
S.  Martial,  évSrjue 


S.  Namphanion; 
S.  Odon,  évêque; 
Osée,  propbâû; 
Ste  Sébastie; 
S.  Ulric; 
Ulriquo. 
5.  Sto  CypriUe; 
S.  Marin,  martyr; 
S.  Naiil; 
S.  Numérien; 
Ste  Pbilom^ne; 
S.  Narre   de    uuem- 

S.  Tripbme; 
Ste  ZoÉ- 
S.  S.  Dion; 
Sle  Domiair|ue; 
Ste  Goiicleine; 

S.  Pallade; 
Ste  Seiburge , 
S.  TrananiUin; 
S.  Zel. 
7.  S.  AllvTe; 
S.  AngelauDia; 
Ste  Aubierge; 
3.  Benoît,  pape^ 
S.  Eudes; 
S.  FËlix,  évéïltta; 
S.  GuilIebulC; 
S.  Héuqiis,  fflarqr; 
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16.  S.  Étem; 

*  Sle  Nioet»; 

S.  Pantaléon. 

de  Brindesi 

a.  Eustalhe: 

Sle  RoOMil*-, 

Î8.  S.  Celse; 

S.  Odon,  *v6qua; 
S.  Pantène; 

S.  Fulrad; 

S.  Ursicin. 

S.  Géran; 

S.  HelTWt; 
S.  MoQdcdr: 

25.  S.  Chtiïlophei 

S.  Innocent; 

S.  Pompéa; 

S.  Cucufat; 

S,  Nazaire; 

S.  Sever. 

S.  Philaslr»; 

S.  Eva'lj  oo&TDu; 

S.  SanisoD. 

B.  S.  Auspiee; 

S.  Valeniin; 

SteGlossine; 

29.  S.  Audal; 

S.  Chithn; 

».  ritalien. 

S.  JacquMie  MBjear, 
S.  Paul,  martyr; 

Ste  Bftatrii; 

S.  Colman; 

IT.  S.  AcvUini 

Ste  Fiore  ; 

Sle  aiubatS,  de  Por- 

S. Aleiis: 

Ste  SiRouletoe; 

S.  GÉaevé; 

tugal; 
S  te  Eremb«r(e: 

S.  Athénogine; 

Sle  Tliée; 

S.  Guillaume,  de  Saint- 

S.  CïlhLnr 
Sle  Bonite; 

Ste  Valenilne. 

Brie  uc; 

S.  GrimiBul; 

36.  Ste  Anne; 

Sle  Horabergr; 

S.  Kilian; 

S.  En no Je; 

Sle  ChiJHtisnnt; 

S.  Lazare; 

S.  Nom. 

Sic  G^nérouM; 

S.  Érasle; 

S.  Loup,  lia  Trojps; 

Ste  PalltiaM; 

S.  Léon  IT,  pape; 

S.  Germain,  il'Aoïerre 

Sta  Luciia; 

Sle  Priscille; 

S.  Létince; 

(le  31    juillet,    fui- 

Ste  Marthe; 

Sta  Somnine. 

Sle  Marceline; 

vant  drautreijj 

S.  Nicéaa; 

S.  Nirzale; 

S.J«e; 

S.  OUve; 

S.  Cyrille,  de  COrcyre; 

Ste  Seconde; 

S.  Olympe; 

S.  ProBper,  évèmie: 

S.  tehrem; 
Ste  norieime; 

S.  Spéral; 

Ste  S^raphine; 

S.  Ststlen; 

S.  TeroS; 

S.  Suillat. 

Bienliearaase  Téroni- 

S.  Th^odoae,!*,; 

S.  Valen». 

30.  S.  Abdoo; 

qoe. 

S.  Théozone; 

27.  S.  Aurèle,  manyr; 

Sie  Jusle; 

Ift.  Sa  Ainenerge; 

Ste  Vostine; 

S.  Hermippe; 

Ëte  Maxime  ; 

Ste  Félicité; 

Sie  Véinre. 

S.  Hermoerale  ; 

18.  9.  Ammll; 

a.  Hermolu; 

sie  Seplim'ia. 
31.  S.  Firra»^,  évéTne; 

S.  JanTJer,  martyr; 

S.  Frédéric; 

Sle  Juconde; 

S.  Paquier, 

PnSdiriqwe; 

Sta  Ulieuse; 

s.  Ignace  ds  Loyola  ; 

Sta  RuITto; 

Ste  Seconife; 

S.  Materne; 

Sie  Matlialiej 

S.  Jean  Colombin; 

S.  Onrs; 

S.  PanlalémD; 

Ste  JulitU. 

S.  Tripode; 

S.  Roguil; 

SteTiâqne. 

n.  s.  AionàB; 

S.  Thoraaa  d'Aquin; 

MiOt. 

3.  Pie,  pape; 

9.  SavCa    ou    Sevtn, 

S.  lîlpiie. 
19.  S.  ArstTM; 

1".  9.  B«K,  ptAtM; 

6.  s.  Agapilt 
S.  F61icis9ime; 

copresseor; 

S.  Épaphrae; 

Sle  Cliatitaj 

S.  Ethawoti; 

&  Sidoine; 

S.  pJmstin; 

S.  Jusl; 

S.  Silas. 

Ste  Macrioe; 

Sle  Foi; 

S.  Magne; 

11.  S.  Félix,  martyr, 

S.  Relice  ; 

S.  Frîard; 

S.  Pasteur; 

3.  Gnalbert; 

SleSIâphanide; 

&  Quart; 

S.  Hidulpha; 

S.  Symmaiiuei 

S.  Nectaire; 

5.  Sille; 

S.  Longtn; 

S.  Vincent  de  Paul. 

3.  Rofinion; 

s.  Slnpin. 

S.  Benou; 

M.  S.  AnaégiM; 

S.  Spin; 

7.  S.  Albert: 

S.  Nabor; 

S,  Aurrle,  évémie; 

S.  vTre.' 

S.  Carpopbora; 

S.  PatenriM; 

S.  Calimer; 

3.  Dooat,    évSque    et 

S.  P^ulfn: 

S.  Cybar; 
Ste  Donaiitle; 

2.  Sle  Alfrèda; 

martyr; 

S.  Alphonse; 

S.  Gaélan; 

13.  S.  EagiDB,  de   Car- 

Ste  HargueriW,   au- 

Alpiionsina; 

S.  Lîcinio; 

IhagE; 

tyre; 

S.  Boaire; 

S.  Vicirice. 

BieabeurenT    Jaeqnea 

SteMrère; 

S.  Élieww,  pan- 

i.  Ste  Agape  ; 

de  VoragiM; 

9.  Vîlmer. 

3.  StsCyra; 

S.  Cjriaque,  diacre; 
S.  Hormôdat; 

Ste  Nacre: 
SU  MMrOii 

21.  S.  Areobasw; 
S.  Clauâe,  martyr; 

S.  Éon; 

Sle  Maran»; 

S.  Justin,  maitir; 
S.  Homlie; 

S.  Huritte; 

S.  Félicien; 

S.  Vhal«. 

Sta  Myrope; 
S.  Rost«iag; 

Péliciamifl; 
Ste  Julie; 

4.  S.  Açabe-, 

S.  Myron. 
9.  S.  Emié; 

Sta  Sara,  os  Swah; 

Sle  Hoèie  : 
StePRuède; 

9.  Donii^mi 

S.  Firme,  martyr; 

S.  THphyla; 
S.  Turiif. 

S.  Ëlouaa; 

Bieniieuraiu  Jean  de 

S.  Semé;    " 

S.  Eupiitraw; 

Salerne: 

14.  S.  BoDSTenCarB; 

S.  Victor, 

EuphTSMa, 

S.  Numidiqti*; 

8.  CamilTe; 

32.  S.  Ëlian; 

S.  Macorat; 

S.  RoBwin,  martyr; 

S.  Ubert; 

S.  Erembsn; 

Sle  Segtetta; 

S.  ïecondiea; 

Ste'ï^ill^; 

Ste  LéviiuM  ; 

8.  TertuUieB. 

S.  Vérien. 

Ste  Harte-UUelefae: 

S.  S.  Abeh 

te.  Ste  ABathonique; 

Sta  ToiMJiia. 

S.  Menelé; 

S.  Cantidittii 

15.  S.  AbnAma; 

S.  Platon  : 

S.  Ca»i«n; 

Ste  Astérie  ; 

SteBnuM; 

S.  VandriH». 

S.  Cafidn: 

23.  S.  ApoltiiKÉfe; 
Ste  HéroDdis»^ 

S.  Pribn; 

S.  Btaan; 

Sleettoolâ; 

S.  Lendoadi  (W  Lud- 

S.  Laurent,  ^cre  et 

5.  Haul; 

S.  Jucondior 

martyr;     ■ 

S.  Hejan,  îv  BlMbe; 

Ste  Primica; 

S.  Hemmte  o»  Hnge; 

S.  Hélrodore; 

S.  Rasyphe; 

S.  !4arci3M; 

Ste  PhUonù-na. 

3.J^iH; 

S.  Raveom; 

Ste  Noniw; 

H.  SU  Aguilbwrte; 

s!p^^; 

Ste  BédemptB. 

14.  Sle  OrriKiM; 

S.  Pïris; 
S.  Sobel; 

S.  Cbromace 
3.  Séiy; 

aavmmmi 

S.  François  SltakK 
Ste  GerËogv; 

S.  Vtsmmai 

S.  Liéhaut; 

ataZiwkw. 

S.  Yon. 

S.  RusUcto;     1 
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Sle  Suuaa«; 

S.  Théogooe. 

S.  Taurin; 

21.  S.  Agatboniqno; 

S.  Tiburee. 

S.  Aldobraud; 

lî.  5.  AnJMt: 

Ste  Anlhuse; 

l".  S.  Adjuteur; 

S.  Corbinien; 

SW  Claire; 

S.  Ëpict^le; 

S.  Ai^on; 

S.  Eusèbe; 

Ste  EuDomie: 

S.  I^bricien; 

S.  Auguste; 

S.  Néoi^re: 

S.  Ëuplius; 

5»Félicisaime; 

Pahrice; 

S.  Bavca»; 

S.  Neatabe; 

S.  Nestor,  martyr; 

S.  Cracilien; 

S.  Symphorien. 
33.  Sle  AUigien; 

S.  Gédéon; 

Sle  Pélagie,  pénitente; 

S.  Urgion; 

8.  Gilles; 

S.Victor 

Ste  Niage; 

S.  Astir^f 

S.  Haymon; 

9.  S.  Artémidore; 

S.  Forçai  «. 

Ste  DoQuine; 

S.  Josuéi 

S.  Gorgonj 

13.  Ste  Concorde; 

S.  Eléa^ar; 

S.  Uu; 

S.  Omer; 

S.  Hippolïie,   éveque; 

Ste  FruoluBUBe; 

S.  Nivard; 

Sle  Osmanne; 

S.  Junien;            ' 

S.  Sidoine; 

S.  Pkisiï] 

S.  Ulface. 

S.  Blaiime; 

SidoDie; 

S.  Térentien; 

10.  S.  Liuée; 

Ste  Rodesande; 

S.  Tbomai; 

S.  Victeur. 

Ste  Ménodore; 

S.  Simplicien. 

SteThéoniUe; 

a.  SteCalliste; 

S.  Nèméiien; 

U.  Ste  Athanaiie; 

S.  Timolhée,  martyr; 

S.  Elpide; 

5.  Etienne    de    Hon- 

S, Oger; 

S.  Euïébe,     praire    et 

S.  Zachée. 

Ste  Pulchérie. 

nwrlyr; 

U.    Ste-Aurée; 

grie; 

ILS.  Bodon; 

S.  Barthélemi; 

S.  Juste,  êïêque; 

S.  DiomMe; 

ta.  s.   Achard    ou    Ai- 

S.  Laïare: 

S.  Ëmilien,  évéque; 

Chard; 

S.  Entyctie; 

S.  Uénalippe; 

S.  Germain,  martyr; 

S.  ALpe; 
S.  Ariouin; 

S.  Ouen; 

S.  Panlagape. 

S.  Hyacinlhe,  martyr; 

S.  Sandraz. 

3.  Ste  Dorothée; 

S.  Paphnuce; 

Sle  Marie,    b  saints 

1&.  S.  Genès  ou  Génies, 

S.  Grégoire  le  Grand, 

S.  Proie; 

Viergo; 

ou  Genis: 

pape; 

Sle  Spérande; 

S.  NanoléoD; 
S.  Kabierj 

Ste  Hun«gonde; 

S.^5insuï; 

3.  Louis,  roi; 

Ste  OlKlure; 

SteVincienne; 

S.  Tbarsice. 

Louisii 

Ste  Phèbe; 

Sle  Zénaïde. 

)6.  S.  Arège; 

S.  Rome; 

S.  Remacle; 

11.  Ste  Bone  on  Bonne; 

S.  Arsace; 

S.  ïriez. 

Ste  Sérapie; 

Ste  Eanswide; 

S.  Cirf; 

».  S.  AbondeouATood: 

SteVérêne. 

S.  Guy  ou  Guidon; 
3.  Hiéronide: 

S.  £leuibére,  évique; 

S.  GeUU; 

4.  S.  Ammien; 

S.  Ennel; 

S.  IféBée,  martïr; 

SteAussillei 

S.  Juvence,  évBque; 

S.    Hyacinthe,      rali- 

S.  Siroine  : 

Ste  Candide; 

S.  Raphaël; 

s.ïa. 

Sta  Ténesline: 

S.  Gerberi; 

S.  Révèrent; 

S.  Zéphirin; 
Zéphyrine. 

Ste  RermioDe; 

S.  TaUen. 

s.  Roch. 

Stelde; 

13.  S.  Aimé; 

17.  S.  Bonibce,  martyr; 

17-  S.   Césaire,   d'Arles: 

S.  Marin,  ennile; 

S.  AmatouAmé; 

S.  Ebbon; 

Moïse; 

S.  Lidoire; 

S.  Libérât; 

S.  EugSae.  pape; 

Sie  Rosalie; 

S.  HauriUe. 

S.  Mamœès; 

StoEuihalie;'^'^ 

Ste  Rose  i 

14.  Sle      Catherine     de 

S.  Septime. 

S.  Joseph  Calasanz; 

S.  Thaluei; 

Gènes; 

18.  Ste  Claire  de  Honte- 

Ste  Mannée; 

S.  Zarbel. 

S.  Corneille,  pape; 

blco; 

S.  Narne; 

S.  S.  Ansery: 

S.    Crescent,     enbnl 

S.  Crispe; 

S.  Syagre. 

S.  ApoUin  : 

martyr; 

Ste  Hélène; 

Î8.  S.  Aleu; 

S.  Aùsiricllnien; 

S.  Cypnen,  évêque; 

S.  Unre; 

S.  Augustin; 

S.  Bertin; 

Ste  Domniale; 

Laure.nom  de  lemme; 
S.  Polyène. 

Augustine; 
S.  Julien,  martyr; 

S.  Donat,  martyr; 

S.  Esparge; 

S.  Laurent  Jusiinien; 

s:  l/a'teme; 

19.  S.  André; 

S.  Stactée; 

S.  Loup; 

S.  Donat,  prtlre; 
S.  Louis,  évêque; 

S.  Vivien.' 

Sle  Preuve; 

S.  OdiUrd; 

29.  S.  Adolphe; 

S.  Ribert; 

SleRosule. 

S.  Harcien; 

S.  Albéric; 

S.  Urbain; 

la.  S.  Abondance; 

S,  Rufin; 
S.  Sibalii; 

S.  Herrï  ou  Hidnio; 

S.  Viclorin. 
6.  8.  Chagnosidt 

ste  Entropie; 
S.  Bvre  ou  Aper; 

S,  Stratège. 

Ste  Sabine; 

SttSve; 

S.  Jean  le  Nain; 

M.  S.  Avili 

Ste  Vérone, 

S.Létus; 

S.  Lubin; 

S.  Bernard: 
fi.  Léovigilde; 

30.  S.  Adaucte; 

S.  Onésiphore; 

S.  Nicétaa; 

S.  AgUe; 

S.  Pétrone;    ■ 

S.  Nicomède; 

S.  Mesme; 

Ste  Amlele; 

S.  Saflier. 

s.  Valérien. 

S.  Hem  non; 

Ste  Ammia; 

7.  S.  Alpin; 

16.  S.  Abonda. 

S.  Philibert; 

S.  Fanlin; 

5.  Aunobert; 

SleDulcissime; 

Pbiliberta; 

■S.  Fiacre; 

S.  Auial; 

Sle  Ëdilhe  ; 

Ste  Pboline; 

Ste  Gaudence; 

6.  Qoud; 

Ste  Eugénie,  tbbeue  ; 

Samuel,  prophète; 

SleRégiole; 

S.  Euverte; 

S.  Valentinitn: 

SteHose; 

S.  Fascile; 

Sta  Innocence; 

S.  VérâdËme. 

Sle  SigiUinde. 

Sle  Julie  ( 

Sie  Ludmille; 

:i.  Ste  Adelind*; 

31.  S.  Arislide; 

SteHauberte; 

Ste  Hélitine  ; 

S.  Camerin; 

Sle  Isabelle; 

S.  Hémier; 

SleSébastienne; 

Sta  Kuprépie: 

S.  Ityère; 

S.  Pipe; 

S.  Vital,  abbé. 

Sle  Jeanne  de  Chanlal; 

8.  NmnaC 

Sle  Reine. 

"iS-J&X"- 

S.  Luiore; 

S,  Oplat; 

8.  S.  Adrien; 

S.  NilalU  04  Malal; 

S.  Paulin; 

Adrienne; 

Ste  Colombe; 

S.  Privai; 

l:!r.ï.: 

S.  Ammon; 

S.  Ferréol; 

S.  Qutdrati 

Ste  Belline; 

S.  Flaceau; 
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SU  Uildcgirde) 
S.  Lunberti 
Stc  Pisle- 

S.  SUvr  ' 


SUne. 

i.  Suratae; 
S.  Joseph  Copartinoi 
S.  Méthode; 
S.  Sinieri 
SU  Sophie; 
S«  SIéphioie  : 
S.  Tbomai  de    Ville- 


Ste  Erume; 
&  Biuucbei 
S.  fitta»; 
S.  Jinvier,  ëvfque; 
Sle  Lucie  d'Ecoue; 
S(e  FyiiDpOM; 
S.  Seine; 
S.SernU: 


n.  S.  Agapet; 

5.  Bernard,   abbé    de 
C3ûrraai; 

Sic  Candide,  marlyre; 

S.  Captais; 

S.  Eiutachs; 

SteFauste; 

BwaliMireui  François 
i'  "---■- 
11.1 


dePtnada. 


S.IMor; 
Slelphi8<ime; 
Bwiheureui     Jean 

PiiDdolha; 
S.  Le  DU  Laiu; 
S.  Matthieu,   évangé- 

ïMe; 
SteSuaanDS. 
11- Ste  Aimée; 
SIeBiûlle: 
SteEmérile; 
S.  Erumerazi  ; 
S.  noient,  prêtre  ; 

Seltâde; 

^Liadnis; 

Sis  Matin; 

S.  Maïuics; 

S-  Sainlin; 
S(s  SaJaberge. 
a.  BieabeureuE«     Hé- 
line  Duglioli; 
S.  Lin,  pape; 
S.  Parsnl; 
Sle  Polyiène; 
SM  Tliècle,   matlyre; 
Sle  XaDtippe. 
U.  Sle  Ame  o" 
£•  Aodocikfi; 


Hi  AmËei 


S.  Libère,  pape; 
S.  Rastique, 
S.  Souleine. 
36.  S.  Agamond; 
S.  Aunaira, 
5.  Bardomien; 
S.  Cmilny; 
S.  Pirmin,  évéque; 
S.  Hermenfroy; 
Sis  Livète; 
S.  Ostend; 
S.  Pacifliiue; 
S.  Principe; 


Ste  JusIÎDâ,   marlyie; 

S.  M  le  Jeune; 

S.  Théotiste. 
21.  S.  Adolphe: 

S.  Came  ou  Cosmt 

S.  Damien; 

Ste  Delphine  ; 

S.  EUéar; 

SID  ^icham; 

S.  Euùrèpe; 

S.  ndenc«; 

Sle  Gaienne; 

Sle  Hellnide  ; 

Bienheureuse    Jeanne 
d'Azai 

Sle  Néomise] 

S.  Thf renée. 
Î8.  S.  Alphe; 

5.  CaUistrate; 

S.  Céran; 

S.  Eonemond; 

Sle  Eu^tochie  ou  Etis- 

S.  Eiupères 

S.  Fausle,  évoque; 

S.  Héliodore; 

Ste  Liobe  ou  LîËha  ; 

S.  SalomonouSalone; 

S.  Vencoslas. 
Î9.  S.  Fraleme; 

S.  Grimoald; 

Ste  Gudélie; 

3.  Michel; 

3.  Plautei 

S18  Théodoiei 

S.  UraioD. 
30.  S.  Grégoire,    apôtre 
de  r  Arménie: 

S.  Honoré   de  Canlor- 
bérji 

S.  Jérome; 

S.  Lucaio; 

S.  Lumier: 

S.  Ours,  Midat  et  mar- 


1".  S.   BavoD,    confes-  : 

Sta  UoDtaiae: 

G.  Mal;  ; 

S.  Qui; 

S.  Rémi,  évoqua; 

S.Vérintmfl; 

LVolgif. 


4.  Ste  Aure  ; 

Sle  Callislbèae  ; 
S.  Pran;ois  d'Asaise; 
S.  Hiérolbée; 
S.  Uaufroi; 
S.  Uauve; 
S.  Pélrone; 
Sle  Prosdoce; 
S.  Ouiniin. 
i,  S.  Arélas; 
Ste  Chariune; 
S,  Diïilien; 
S.  Firmat,  martyr; 
.S.  Firmin.  diacre: 
Ste    Havie    ou    PU- 

S.  GaUa;' 
Sle  Hamelthe; 
S.  Placide; 
Ste  Romaine  ; 
S.  Thraaéas  ; 
Sle  Tullia. 

6.  S.  Adatbëron; 
S.  Bruno: 

Ste  Foi  ou  Fid^  ; 
S.  Uaieoa; 
S.  Pardou; 
S.  Sagar. 

7.  S.  Apuléei 
S.  Bacquc: 
S.  Héltun; 
Ste  Justine  ; 

S.  Marc,  pape; 

Sle  Osithée; 

S.  Out; 

S.  PaUade  ou  Palais: 

S.  Rigaul; 

S.  Sei^. 

5.  S.  Amour; 
S.  Baudry; 
Ste  BeuDUe; 
Ste  Brigitte; 
S.  Démélre: 
S.  Grat; 

Ste  Laurence; 
Sle  Pélagie  ; 
Ste  PoUène: 
Ste  Porcatra; 
Sle  Refroie; 
Ste  Thaï»; 
Ste  TriduaiDe; 
S.  Tved; 
S.  Zénoo. 
0.  S.  Androoic: 
S.  Amalt; 
S.  Denys,  éïéque; 
S.  Ëleuthére,  martyr; 
S.  Gontbier; 
S.  Guislïin; 
Sle  Publie  ; 
S.  Rustique; 
S.  Saviens 
S.  Thirroy. 

10.  S.  Acepsimasi 
S.  Audry; 

S.  Ccrbouêi; 

Sle  Ëlampie    ou    Eu- 

lampiet 
S.    François  de    Bor- 

gia: 
S.  Géréon; 
S.  Nonce; 
Ste  Tanche; 
Ste  Telehide  ; 
S.  Virgile. 

11.  S.  Andrnoio; 
S.  AnsiUon; 
S.Ciriii; 


S.  Pjnilien,coDfasaeur; 
S.  Gommer; 
S.  Kenny; 
Ste  Pience  ; 
Ste  Pladdie 

S.  Ouirin'; 

S.  Taraque; 

S.  Venant. 
13.  S.  Mste; 

Ste  Herlinde  ; 

Bionheurcui    Jacques 
d'Ulm; 

Sle  Lihiére  -, 

S.  Oreaia; 

S.  Pion; 

S.  Priscien; 

S.  Séraphin; 

S.  WilTrid. 
13.  S.Edouardleconres- 

Ste  Biûpérie; 

S.  Fausle,  martyr; 

S.  Géraud; 
S.  Hugolin; 
S.  Janvier,  martyr  i 
S.  Martial,  martyr; 
S.  Rémo  1 
S.  Théophile. 
[i.  S.  Angadrème; 
S.  Burcbard; 
S.  Calliate,  papei 
Ste  Cbélidoine  ; 
S.    Domini'jue,     soil 

S.  Firm'in,  d'Uiés; 
Sle  Fortunée  ; 
S.  fficaise. 
Ib.  Ste  Aur^le; 
S.  Bninon,  martyr; 
S.  Cannât  ; 
S.  Lucien,    pré  ire    et 

martyr; 
S.  Roger  ou  Rudiger, 

Sle  Thèclè,  abbesse; 

Sta  Thérèse. 
16.  Ste  Ambrou; 

S.  Ansut  i 

S.  Bercaire; 

S.  Bertrand; 

S.  Ëliphe; 

S.  Gai,  abbé; 

S.  Galdry: 

S.  LuJIe; 

S.  Hommelio  ;     - 

S.  Prei  î 

8.  Viau. 
n.  S.  André  de  Crète; 

S.  Artémis: 

-'Sle  Austrade  ; 

S.  Florentin; 

Sle   Hedwige 
voye; 

SieSoline; 

S.  Trocse. 

18.  S.  Asclépiade; 
S.  Athénodore; 

S.  Luc,  évangélisle; 
S.  Hauront. 

19.  S.  Aquilin,  évéquet 
S.  Lévange  : 

S.  Pierro  d  Alcantara; 
S.  Potentien; 
S.  Vare. 
20-  3.  Caprai^; 
SteCléo|>Bl.e; 
S.  Georges,  di 


Ha< 


ai.B; 


nnnoNOLOOiB. 


■  NOnONS  fHÉLIMlNAIRES. 


i.  SiDdulpbe  0 


Sen- 

.  Sts  Céline  ou  Cilinic; 
S.  Dase; 
S.  Hilarion  : 
Ste  Ursul''-, 
S,  Vandolin. 

22.  S.  Aberce; 
Sie  Alodic: 
S.  Berthior; 
Ste  Cordule  i 
8.  Louvent ; 
S.  Helloa; 

S.  Horan; 

S.  Népoticu; 

S.  Buaul; 

Ste  Salom£: 

S.  UlLert; 

S.  Valier; 

S.  Vère; 

S.   VénScond   ou  Ver- 

23.  I^Albin; 
S.  Aymon^ 

S.  Bcnott,  confesMur; 

S.  aéophBj; 

S.  Domiéo; 

S.  Gralien; 

S.  Ignace,  de  ConsUm- 

S.  Jean  de  Canistran; 
S.  Uigle, 

S»  Ode; 

S.  Romain,  évâque; 

S.  Surin; 

S.  Théc-loral. 
n.  S,  Féliji,i!v(>que; 

S.  Magloire  \ 

S.  Papyrej 

S.  Procle; 

S.  Senoch. 
ib.  s.  Booiface,  p&pa; 

S.  Crépin; 

S.  Crépinien; 

Ste  Darjo; 

3.  Epftia; 


]•'.  S.  Aiuiremoiaei 
S.  Bénigne,  spÂtra  de 
la  Bourgognsj 

SteCvrène  ou  Crrénie; 
S.  GfU,  évfique; 
5.'Gonulè9    ou  Gon- 

zalve,  évique; 
3.  Lotin  i 
S.  Ludre; 
S.  Mathurin; 

HattiuriDej 
S.  Bombe  ; 
S.  Théopi»tB: 
s.  Vigor. 
I.  S,  Césaire   de  Terra- 

S.  Elpi'déphore; 

S.  £udoie; 

S.  Hermès  ; 

S.  Harcien,     uiacho- 

rite; 

Ste  Hajie,  martyre  ; 

8.  StTzace; 

S.  ToMe. 

3.  S.  Baumet; 

S.  Galatiôn  i 
i.  HermeDgaud  ; 


S.  Front; 

S.  Gaudence  i 

S.  Georges,  prfilre; 

S.  H ildc marque; 

S.  Martyre; 

S.  Théodose,    niai'iyi' 

S.  Touchard. 
16.  S.  Bemouard; 

S.  Evariste; 

S  le  Flore; 

S.  Marcieu, martyr, 

S.  Rustique. 
27.  S.  Aloiri 

Vénérable  Armand  j 

Ste  Capitoline; 

Ste  Christèlaj 

S.  Elesbaan; 

S.  Fi-umence; 

S.  Hiliei. 
29.  Ste  Cyrille  ; 

S.  Faronj 

S.  Ferruce; 

S.  Jude; 

S.  Remi,  de  Lyon 

S.  Salra  ou  Sauve 

S.  Sauve  ou  Sauge 

S.  Simon; 
Simonne. 
29.  S.  Chorf; 

Ste  Ermplinde; 

Ste  Euséliie] 

Sia  Irène  I 

S.    Maiimilien      âvé 


S.  Narcisse,  évÈquo  ; 
S.  Néol. 
30-  S.  Egelmont; 
S.  Lucaio; 


S.  Lupergu 
S.  Harcd, 


S.  Tliéonesie; 
Ste  Zénobia. 
1.  3.  Pi^mËoe; 
S.  Oucnlin  ; 
S.  Volfang. 


S.  Basique,  omfeiEeur; 
S.  Hubert; 
HubertBi 
S.  Uarcel,  évéquc  ; 
Ste  Oldredo  ; 
S.  Papoul; 
S.  Pavin  ; 

Ste  Sylvie  ou  Silvic; 
Ste  Wénéfride: 
Ste  Yde. 

4.  S.  Agricole; 

S.  diarlos  Borromco; 

Cbarlotta  ; 
S.  Clair,  martyr; 
S.  Ëmeric  ou  Emery  ; 
S.  Joannice; 
Ste  Modeste; 
S.  Patrobas) 
S.  Preuil: 
S.  Vital. 

5.  Ste     Bertbille,     ab- 

S.  Goussaut; 
Ste  Nalatine; 

S.  Pbilothcét 
S.  Zacharie. 

6.  S.  Atlique; 


S.  Léonard  i 
S.  Sévère,  martyr; 
S.  Vinnoi. 
'.  S.  Acbille; 

S.  Amaodia; 
S.  Amarante  ; 
S.  Aucte  ; 
Sle  Casine; 
S.  Engelbert; 
S.  Emesl; 


S.  Florent,  évèque; 
S.  Herculan; 

Ste  ThessalonlM; 
S.  WiUibrod. 
g.  Ste  Caslorie; 
S.  Clair,  prètt*; 
S.  Dieudonnt,  Mpe  ; 
S.  Godelroi; 
Ste  Râlante; 
S.  Trénuoré: 
S.  WîUahad. 

9.  S.  Arpin; 
Ste  Euitolie; 
S.  BayEQojid,  de  Tou- 

5.  Rcnoo; 

Ste  Sopatré  ; 

S.  Ttieodore,  martyr. 

10.  S.  Abrosime-, 
S.  Agnan; 
S.  André  Avellin; 
Ste  Florence,  martyre  ; 
S.  Léon,  pape; 
S.  Modeate  ; 
S.  Moniteur; 
Sle  Nymphe  ; 
S.  Respice; 
S.  Sina  ; 
S.  Space; 

S.  TiljÈre  ouTibéry; 
S.  TriphoQ, 

11.  S.  Martin  de  Tours; 
Ste  Mennet 
S.  Théodore  Studite  : 
S.  Véran. 

12.  S.  Chriitin; 
S.  Cuniberl  ; 
S.  Didace; 

S.  Josaphat: 

S.  Liène; 

S.  Liévin  ouLivin; 

S.  Martin,  pape  ; 

S.  Milhan; 

S.  NU; 

S,  Pascale,  martyr; 

S.  Prinoipiu  ; 

S.  Publius; 

S.  René; 

S.  Ruf  ouRui; 
S.  Soacre ; 
S.  Vrain; 
S,  ïmer. 

13.  S.  Brice; 
S.  Dalmas; 
Ste  Ennatbe  ; 
Sta  Fercinle; 
S.  Fleurj; 
S.  Genduir  ; 


S.  Zébinas. 
14.  s.  Albéric: 

S.  Antégn; 

Sle  Balsaml-i  ; 
S.  Clémentiii; 

Clémenlit  f  . 
S.  Laurent,  i  'ûque; 

Vénéran  l<  . 
.  Abibe; 
5.  Carné; 
S.  Eugène,  é>  «que   •:i 

martyr  ; 
Ste  Gertrude; 

S.  Léopoid; 

Lëopoldine; 
S.  Uaclou  ouMalo; 


15. 


Ste  Maielende; 

S.  Herre; 
S.  Mitre; 
S.  Probe: 
S.  StanisluKotika, 


S.  Si       .      , 

Ste  Séronne  ; 

Ste  Valérienne; 

S.  Varlque. 
16.  Ste  Agnès  ; 

S.  Aimer; 

S.  Augustien; 

S.  Edme; 
Edmée; 

S.  Ëmilion; 

S.  Euclier,  confesseut  ; 

S.  Gobrien; 

S.  Léonce,  évéque; 

Sle  Otbllde; 

Sle  Théotisle  ; 

S.  Zophore. 
n.  S.  Acisde; 

S.  Agnan  ou  AJgnan; 

S.  Alpliée* 

S.  Den  ys  d^Aleiandrie  ; 

S.  Grégoire  de  ISAocé 

S.  Grégaire  de  Tours; 
S.  tiuguea  de  Liitcoln; 

S.  Namase: 
Ste  P&tralie. 

18.  S.  Aide  ou  Aude; 
S.  Barulas; 

Sle  Hilde; 
S.  Mandé; 
S.  Odon,  ftbbé; 
S.  OriclH; 
S.  Rephaire. 

19.  S.  Abdias; 
S,  Aias; 

S.  Barlaam; 

S.  Buzeu; 

Sle  SUsabetb; 

Ste  Ermembarge; 

S.  Jacques,  solilairo  ; 

S.  Patrocle; 

S,  Tiiéodemir. 
30.  S.  Bénigne,  évOqtio; 

S.  Beruier; 

S.  Edmond; 

S.  Fclii  de  Valois; 

Ste  Halquei 

Sle  Marne  ; 

Ste  Messencej 

S.  Octave; 
Octavie  ; 

S.  Ouaiiui; 

S.  Soluleur; 

Ste  Tendide. 
21.  S.  Agapei 

S.  Coiomban; 
S.  Estêve; 
S.  Gélase,  pape; 
S.  HoiuiilUt 
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S.  Namptwaoi 

S.     Pierre    d'Alaian- 

S.  Sosilhte; 

CléomËna,  Eunkien, 

S.  Zéphyre. 

drie; 

Ste  ValÈre. 

Eupor,  Évaraste^  Ge- 

13. Sie  Appi^i 

8.  Stylien» 

Ste  Vicierine. 

11.  S.  Baraabaï  ou  Bar- 

lait,  Saiurnin.T'héa- 

Ste  Cécile  ; 

aabii 

duleet  Zolime,  vul- 

Ste «aftme; 

ST.  S.  Acairei 

S.  Conteat; 

gairement    désigné! 

S.  Ptûl^moiii 

3.  JaCi|uC3  l'iDturtis; 

S.  Damase  ; 

nui  le  nom  dei  dil 

S.  Pngmaee. 

S.  DaeielStylilei 

24.  SleAdalialndei 

rite  de  Savoir  i 

S.  Puscien; 

S.  Oémeot,  p.p9; 

S.  Uaiime  ou  Uavme, 

S.  Gentien; 

3.  Delphin; 

Clâmeucai 

ahM[ 

S.  Thrason; 

Delphine, 

S.  CanslaaUeni 

Sts  Ode; 

S.  Victorio. 

Stetlrminaoulrmiiu; 

S.  Cobert  : 

S.SulTroyi 

8.  Grégoire,  prêtre  et 

S.  Ligalra; 

S.  Virgile. 

martyr: 

Ste  Lacrècei 

18.  S.  Basile,  martyr! 

S.  Corentin; 

Bienheureui    Nicolas 

Sle  lUchildei 

S.  fitiennele  Jeune; 

S.  Êpimaque; 

Factor; 

S.TrollouTrûDdi 

S.  Hésique,  évtqaet 

Ste  Tharsille; 

S.  VéracîOD. 

S.  Hortulm; 

Ste  Uercurie; 

S.Tbémisla; 

».  S.  ChmogoM; 

S.  Ifénarquei 

S.  Valéry. 

S.  Thargile; 

SMFinmDe; 

S.  Jacques  de  la  Uar- 

13.  3.  Ariston; 

Ste  ThrasiUe. 

Ste  F\ote,  inaTt:fr«; 

ehei 

S.  Aubert  ; 

35.  StaAliasuuia: 

S.  Jean  de  l«  Croin 

S.  Mansuetj 

S.  Jo3se; 

Ste  Eugénie,  martyre; 

S.  Uann,  solitaire; 

Sle  Luce  ou  Lucie; 

S.  Flamidien; 

S.  Portien; 

S.  Papinienj 

Ste  Odile  ; 

Sie  Métesse  {la  même 

S.  P<mïç«ini 

Ste  Quiète  i 

S.  OrestC9  ; 

«.nSitis-""* 

S.  Séïsnn,  aolitaire. 

B.  Sospice. 

Ste  Othilie. 

IS.  Sie  Catherine; 

îg.  S.  Brandaoi 

14.  Ste  Aduettei 

s.  Donya.  papp; 

S.  Brfalandi 

Ste  Illuminée; 

S.  Agoel; 

S,  Etienne,   diacra   et 

SIB  Jaoondei 

B.  Radbod    ou    Rat- 

S.  Dnue; 

martyr; 

S.  Mercutet 

bodi 

Ste  Eutropie  ; 

S.  Zoslme,  p^i«. 

S.  Rtole. 

S.  Saturnin,  éï6qu». 

S.  FiQgar: 

27.  S.  Alain; 

îî.  Sle  Atondancei 

30.  S.  Abrabam; 

B.  NioiisBi 

S-Amataori 

S.  André  i 

Ste  Piale; 

S.  Jeao  l'Évangéliste; 

S.  André; 

AndrÉe; 

B.  Spiridion. 

S.  Micérate; 

S.  Balei 

15.  S.  Célieu; 

S.  Théodore,    contes- 

S.  BeliDi 

S.  DomaolBi 

S.  rj(Drad,  évÈquc; 

S.  Narsèsi 

B.EusSIWnéveque; 

S.  Thé'ophana  ou  Ti- 

S.  Didiet 

S.  Sapofi 

S.  UesmiiL. 

phalnS; 

SteXafToencBi 

S.  Trojani 

16.  Sie  Adélaïde; 

S.  Zoîle. 

S.Pbiléa3| 

S.  Tugal. 

S.  Adon  ; 

28.  S.  Antoine,  de  U- 

Ste  Albinc  ; 

ricee; 

S.  Sverardi 

S.  Cade; 

nécM 

Mbr«. 

S.  Irénion; 

S.  Caton  ; 

Ste  Julie; 

3.  Coavoyonj 

I-.  s.  Ananiui 

Sle  Elisabeth  la  Bonne  i 

S,  Naval. 

S.  Domicei 

S.  AnuD  1 

S.  Nicel; 

n.  S.  ClémentioQî 

Ste  Demne; 

S.  Sabas,  abbé. 

S.  Héraclide; 

S.  Bulyche; 
S.  Indêss 

slOoi;        ' 

6.  SteAseÛe; 

Ste  Olympe; 

S.  Hildebert; 

SteDativai 

fi.  Slurui^, 

S.  Théophile. 

Nibnm.  propbèie; 

Ste  Léonce i 

Ste  Vivine; 

20.  S.  Crescent,  évéque; 

Ste  Noûète; 

Léontioe; 

Vénérable  ïolandc. 

Sle  Êléonore; 
S.  ilarcel,  abW; 

S.  PhOaritat 

S.  MajoriOi 

18.  S,  Flaive; 

S,  Vanon; 

S.  Nicolas: 

S.  Catien  ; 

S.  Primien  ; 

a-Tsary. 

Nicole  i 

S.  PompiD. 

S.  Thomas  de  Canter- 

S.  SleAiirtliH,marlyrei 

S.  Tierce; 

19.  3.  DariaouDarien; 

béry; 

SUBibiane; 

S.  Zélolèa. 

S.  Némisiw    ou   Nc- 

S.  Tr^phime; 

S.  Chromaca,  âviquoi 

7.  S.  Agathoni 

S.  Ursin. 

S.  Bippolyto,   marlyr; 
Sle  Maiiaimei 

5.  Ambroise; 
SteFare; 

S.  Ribieri 
S.  Sindimoi 

30.  Ste  Anysia  ; 

S.  PofDSt 

S.  NOTne. 

S,  Gerbaud; 

S.  Timoléon. 

s,  Rogar  ; 

3.  S.  Ambiguë  i 

3.  Pnradodme  i 

S.  Pielémiîe. 

S.  SabiDouSavin; 

SUAiale; 

S.  Sapidique. 

S.  Savinien; 

S.  Birio; 

8.  S.  Hildemani 

21.  S.  Thémislocle; 

S.  François  Xaïier; 
SiBHilairieoaHiUrie; 

Ste  Raveneuse  ; 

S.  Thomas,  apOlre. 

Valfré; 
S.  Vénustier. 

S.  Bomaric. 

S.  Juon  ; 

».  S.  Anpiensnd  ; 

line; 

ai.  S.  BarhalieD; 

StoUagaa; 

S.  Cyprien,  abbé; 
SteGorgODie; 

S.  Capiton  i 

Sle  Colombe  ( 

S.ltirodâ>. 

BieabeureuiChnsUen; 

S.  Froberl; 

4.  SU  Barbet 

Sle  Léocadie: 

S.  Ischyrio»  ; 

Sle  UÉlanie; 

S.  Christiea  ou  Chris- 

S. NétÈre; 

Bienheureux  larafil; 

8.  Mlnervin  ; 

tian  ou  CbrttieDi 

Bleaheureui    Pierre 

S.  Zenon. 

Sle  nominande; 

3.  Clément  d'AJeiau- 

Fourier; 

23.  S.  Dagoberl; 

S.  Ptnien; 

'      driei 

S.  Publicien; 

S.  Barman; 

Ste  Rustique; 

S.  Ciran; 

S.  PierraGhrysologua; 

S.  Subrant 

S.  Serride  ou  Sarvele; 

Sle  Wulphide, 

Ste  Victoire; 

S.Saite; 

S.  Répaiat. 

10.  S.  Abonde  ! 

S.  Tves,  éveque; 

S.  Sylvestre  du  Sllves- 

h.  S.  Bassus,  évêque: 

S.  Helchiade  ou  Hil- 

S.  Zéti<piB. 

tre; 

SteCri«)inèi 

tiadet 

Les  saints  BasiUde, 

S.  Z«i^. 

S.Ddm«ce; 

S.  SandMi; 

CHRONOLOGIE. 
CALENDRIER  R£E>UBUCAIN. 


-  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


La  Convention  □atianals,  nyant  conçu  l'idée  d'im- 
poser à  la  France  une  ire  nouvellfl,  décréta,  le  5  oc- 
tobre 1793.  que  le  21  septembre  1 T91,  jour  ae  la  pro- 
clamation de  la  République  française,  serait  le  point 
de  départ  de  cette  ère.  Far  ao  autre  dccrel,  en  date 
du  34  noTOmbre  de  la  mime  annéG,  chacnie  année 
du  nouveau  calendrier  devaitcomoieDceri  minuit, 
avec  le  jour  où  tomberait  l'équinoie  ïiai  d'automne, 
au  méridien  de  Paris. 

Les  3  mois  d'automne  furentappelés  Vendémiaire. 
Brumain  et  frimoirc;  ceui  tf&iTer,  Wicfiïe,  Plu- 


tiÔK  el  VenlÛse  i  ceui  du  printemiis,  Germinal, 
Flort'ol  et  Prairial;  ceui  d'été,  Matidor,  Thermi- 
dor et  FmctidBT.  Chaque  mois  avait  30  jours.  Les 
douze  mois  étaient  .tuivis  da  5  jours  complémen- 
taires dans  les  années  communes  et  de  e  dans  les 
années  seililes.  Ces  jours  complémentaires,  qui 
tombaieiil  entre  le  IT  ou  1S,  el  le  n,  23  ou  24  sep- 
tembre de  l'année  srégortenne,  étaient  des  fËtes 
publiques  qu'on  appelait  Saxs-culolidei. 

Le  mois  était  divisé  en  trois  décades  :  cbaijue 
jour  de  la  décade  avait  un  nom  particulier  iprtmidt, 
duodt.  trt'di,  quarJidi,  ^umiidi,  texlidi,  tpptidx, 
oclidi,  nonidi,  décadi.  Les  noms  des  saints  étaient 


CALENDRIER 


AUTOMNE. 

FRIMAIRE. 

NIVOSE. 

HIVER. 

PLUVIOSE. 

VEHDBUIAIRE. 

BRUUAIKE. 

VENTOSE, 

H"  mois.) 

(1*  mois.) 

(3'  mo^s.) 

(4-  mois.) 

(5*  mois.) 

(6*  mois.) 

f  dAcadb  : 

l"  DfiCAnK  : 

1"  Dte^DB  : 

I"  DÉCADE  : 

1-   DÉCADE  : 

1"  DÉCADI  • 

P    I  HaiiiD. 

P    1  Pomme. 

P    1  Raiponce. 

P    1  Tourbe. 

P    1  Lauréole. 

p    1  Tussilage 

D    2  Safran. 

D    2  Céleri. 

D    2  Turneps. 

D    1  Houille. 

D    2  Mousse. 

D    2  Comouillf. 

T    3  Chilaigne. 

r    3  Poire. 

T    3  Chicorée. 

r    3  Bituma. 

T    3  Fragon. 

T    3  Viollier. 

Q    4  Colcbique. 

Q    4  Betlerave. 

Q    4  NÈfle. 

5    4  Soufre. 

Q    4  Perce-neige. 

0    4  Troène. 

0    h  Cheval. 

0    5  Oie. 

Q    5  Cochon. 

0    5  Chien. 

Q    5  Taureau. 

0    b  Boue. 

S    6  Balsamine. 

S     6  Héliotrope. 

S     6  Uacbe. 

S     6  Lave. 

3    6  Laurier-lhym 

S     6  Asarel. 

S     T  Carotte. 

3    7  Figue. 

S     7  Choufleur. 

i    7  Terrevégéiale 

S     7  Amadouïier. 

S     7  Alalerne. 

0    8  Amaianthe. 

0    8  Scorsonère. 

0    8  Miel. 

0    8  Fumier. 

0    B  Méïéréon. 

0    8  Violette. 

N    9  PaïuU. 

N    9  Alisier, 

N    9  Genièvre. 

N    9  Salpêtre. 
D  10  Fl/au. 

N    9  Peuplier. 

N    9  Marceau. 

D  10  Cuve. 

D  10  Charrue. 

D  10  Pioche. 

D  10  Coijnier. 

D  10  Biche. 

r  EiciDB  : 

2"   DÉCADE   : 

2*  DÉCADE    : 

1*   DÉCADE   : 

2'  DÉCIDE  : 

!•  DÉCADE  , 

P  11  Pora.deterre, 

P  11  Salsifis. 

P  11  Cire. 

P  11  Granit. 

P  11  Ellébore. 

P  11  Narcisse. 

D  12  Immortelle. 

D  12  Mlcre. 

D  lî  Raifort. 

D  11  Argile. 
r  13  Ardoise. 

D  12  Brocoli. 

D  12  Orme.      , 

T  13  Potiron. 

T  13  Topinambour. 

T  13  Cèdre. 

T  13  liurier. 

T  lî  Fumeter  • 

Q  14  Réséda. 

g  14  Endive. 

0  14  Sapin. 

8  14  Gris. 

Q  14  Avelinier. 

Q  14  VéUnt. 

Q  15  Aru:. 

Q  15  Dindon, 

Q  15  Clievreiiit. 

0  15  Lapin. 

Q  15  Poche. 

0  15  Chèiirt. 

S  16  Belle  de  nuit. 

S  IG  Chervî. 

S  16  Ajonc. 

^  16  Silei. 

S  16  Buis. 

S  16  Épinards 

S  11  Citrouille. 

S  n  Cresson. 

S   17  Cyprès. 
0  18  Lierre. 

i  17  Marne. 

S  17  Llclien. 

3  n  DoroDic. 

0  18  Sarrasin. 

0  18  Dentelaire. 

0  18  Pierre  à  cbaui 

0  18  If. 

0  18  Mouron. 

N  19  l'ourncsol. 

N  19  Grenade, 

iN  19  Sabine. 

N  19  Uirbre. 

N  19  Pulmonaire. 

\  .19  Cerfeuil- 

D  M  ertKoir. 

D  30  aerte. 

D  30  Boyau. 

0  20  ran. 

D  20  Serpette. 

D  10  Cordeau 

3-  DteiDB  : 

3*  DÉCADE  : 

3'  DÉCADE  : 

3*  DÉCADE    : 

3*    DÉCADE    : 

3*  décad:; 

P  21  Chanvre. 

p  21  Bacchante. 

p  11  Ërahte-sucrc. 

P  SI  Pierre  àplàlre 

P  31  Th!a.spi. 

P  21  Mandraf  ■ 

D  II  Pècho. 

D  31  Aierole. 

D  22  Bruyère. 

D  11  Sel. 

D  11  Thimelé.. 

1>  22  Peisd. 
T  Î3  Coohlear, 
0  24  Piqurrei. 

T  23  Navel. 

T  23  Garance. 

T  13  Roseau. 

r  13  Fer 

T. 23  Chiendent. 

0  14  Amarjllij. 

Q  24  Orange. 

Q  24  Oseille. 

8  24  Cuivre. 

Q  14-Trainasse. 

0  25  Bœuf. 

Q  15  Fai.an. 

Q  15  Grillon. 

Q  25  Chal- 

0  15  Liétre. 

0  Î5  Thon. 
3  !6  Pisseal.i 
S  27  Sylvie.. 
0  28  Capilb'f 
N  29  Frine, . 
D  30  Planlou. 

S  !i)  Pistache. 

S  26  Piçnou. 
S  27  Liège. 

i  26  Elaiu. 

S  26  Guède. 

S  27  Piment. 

S  17  Hàcjone. 

;  21  plomb. 

S  27  Noisolier. 

0  18  Tomate. 

0  18  Coing. 

0  28  Truire. 

Q  28  Zinc. 

0  18  Ciclamen. 

N  19  Orge. 

N  19  Cormier. 

N  39  Olive. 

<  39  Mercure. 

N  29  ChélidoiDo. 

D  30  Tonneau. 

D  30  Bouleau. 

D  30  PelU. 

Q  30  Cnbfe. 

D  30  ï-fttfnfau. 

.^- 

CALENDRIER  RËPUBUCAIN. 


rampUcé*  par  ceui  de  Truib,  d«  racine»,  d'ioslru 
menu,  etc.  Chaaue  décadi  était  une  ff  le  oa^onale  ; 
le  6'  jDor  complémentaire  intercalé  toDS  les  quatre 
ans  éUit  nommé  jour  de  la  RépuLlique  :  le  cycle 
de  4  ans  {tarait  former  une  Franciadg.  Haia  ce 
cycle  n'était  pas  bien  déterminé  d'annce.  Comme 
l*iiitercalation,  en  effpt^  ne  se  faisait  pas  à  des  an- 
Dée«  déterminées,  mais  (Qu'elle  dépendait  du  coure 
vrai  et  inégal  du  soleil,  puisque,  selon  que  minuit  de 
rtquinoie  tombait  entre  le  il  et  le  ii.  ou  entre  le 
M  et  le  Î3,  ou  entre  )e  23  et  le  î4  septembre,  l'an- 
née commençait  le  3!,  le  23  ou  le  U  septembre,  ce 
cycle  n'était  pas  toujours  de  4  années. 


Le  calendrier  républicBin  s  été  offlcieDeDient  en 
usage  pendant  13  ans  environ;  mais  dppuia  long- 
temps déjà  il  était  tomhé  en  désuétude,  lorstju'it 
fut  aboli  par  un  décret  en  date  du  12  Tnictidor 
an  SlII.  Le  même  décret  rétablit  le  calendrier  gré- 
gorien à  partir  du  l-'ian».  1806  (11  nivBse  an  XIV), 

Nous  donnons  ci-après  un  Catmdrifr  T/publicatn 
et  une  table  de  concordance  des  calendriers  grégo- 
rien et  républicain. 

Dans  le  calendritf  républicain,  les  lettres  P,  D, 
T,  etc.,  placées  en  face  des  nombres  ordinaui, 
1,2,  3,  etc.,  qui  indiauent  la  suite  des  jours  du 
moi»,  sont  pour  Primiai,  Duoài,  Tridi,  etc. 


RÉPUBLICAIN. 


PRINTEMPS. 

ÉTÉ. 

GERIONAL. 

FLORSAL. 

PRAIRIAL. 

MESSIDOR. 

THERMIDOR. 

FRUCTIDOR. 

(7-  mois.) 

(8-  mois.) 

(9*  mois.) 

(10-  mois.) 

[U-  mois.) 

(12-  mois.) 

l-ntcuiB  : 

1"   DÉCADB  : 

1"  DteADK  : 

1"  DicàDt  : 

1"  DÉCADB  : 

1"  DÉCAOB  : 

^    I  PriLDOTère. 

P    1  Rose. 

P    1  Luzerae. 

P    I  Seigle. 
D   I  Avoine. 

P    I  Ëpeaulre. 
D    3  Bouill.  blanc 

p    1  Prune. 

a    ï  Platane. 

D    t  Chêne. 

D    î  Hémérocale. 

D    2  Millet. 

T    3  Fougère. 

T    S  Trèfle. 

r    3  Oignon. 

T    3  Melon. 

T    3  Lycoperde. 

Q    4  Aubépine 

0    4  Angélique. 
0    &  Canard. 

0    4  Véronique. 

Q    4  Ivraie. 

Q    4  Escourgeon. 

Q    5  Roiitgnol. 
S    6  Aocolie. 

0    5  Mulet. 

Q    5  Bdlier. 

0    5  Saumon. 

6  Blette. 

S     6  Mélisse. 

S    6  Romarin. 

S    6  Prtle. 

S    6  Tubéreu^. 

7  Boulean. 

S    7  Muguet. 

S     7  Concombre. 

S    7  Armoise. 

S     7  Sucrion. 

1    8  JonquiUe. 
1    g  Aulne. 

0    8  Champignon. 

N    9  Hjaciniîe. 

0    8  Martagon, 
N    9  Serpolel. 

a    8  Échalottea. 
N    9  Absinibc. 

0    8  Carthame. 
N    9  Mures. 

5  !teC. 

D  10  ÉcMlt. 

a  10  CoBTotr. 

D  10  Bateau. 

D  10  Faux. 

D  10  Fautilk. 

D  10  ^TTOïoir. 

r  DÉCIDR  : 

3"  nâCADB  : 

2-  nÉCADE  : 

2*  DËC*DB   : 

V  nÉCADB  ; 

!•  DiCADE    : 

P  U  Rhubarbe. 

P  11  Fraise. 

P  11  Coriandre. 

P  11  Panis. 

P  n  Pastèque. 

D  It  Cbanoe. 

D  12  Sainfoin. 

D  It  Bétoine. 

D  11  Artichaut. 

D  Jî  ^aticor. 

D  11  Fenouil. 

T  13  Morille. 

T  13  Bâton  d'or. 

T  13  Pois. 

r  13  Gironée. 

T  13  Abricot. 

T  13  Épinevinetip. 

D  14  Hêtre. 

Q  14  Acacia. 

Q  14  Lavande. 

0  14  Basilic. 

0  14  Noix. 

0  15  AbeilU. 

0  15  Prr  d  »oi>. 

Q  15  Caille. 

Q  15  Chamoit. 

0  15  BrebU. 

Q  15  Tmiie. 

S  16  Laitue. 

S  16  Consoude. 

S   16  Œillet. 

S  16  Tabac. 

S   16  Guimauve. 

S  16  Citron. 

B  11  Mélèze. 

S   17  Pimprenelle. 

S   U  Sureau, 

3   17  Groseille. 

S   17  Lin. 

S  17  Cardiére. 

D  18  Ciguë. 

0  18  Corbeille  d-or 

0  18  Pavot. 

D  18  Gesse. 

0  IS  Amande. 

0  18  Nerprun. 

I  19  Radis. 

n  19  Arroche. 

N  19  Tilleul. 

N  19  Cerise. 

N  19  GenUane. 

N  19  Tagette. 

»  M  Euche. 

D  20  Sarcloir. 

D  M  Fourche. 

D  ÎO  f  (Wî. 

D  :o  Éclute. 

D  20  Hotte. 

y  nacADB  : 

3*  DBCJlIiB  : 

3*  Dici.i>B  : 

3*  DttCADE    : 

3*  DtcMtt  : 

3*  DÉCADB  : 

>  11  HêinitT. 

P  21  Statice. 

P  21  Barbeau. 

P  21  Menthe. 

P  11  Cariine. 

P  îl  Églantier. 

-   )  M  Bomaine. 

D  12  Frilillaire. 

D  12  Camomille. 

0  îî  Cumin. 

D  22  Câprier. 

D  SI  Noisette. 

T  la  Bourrache. 

T  13  Chèvrefeuille 

r  23  Haricot. 

T  13  Leniille. 

T  23  Houblon. 

0  «  Boquetle. 

Q  14  Valériane. 

Q  14  Caillelail, 

0  14  Oroanète. 

0  14  Aunée. 

0  34  Sorgho. 

î  ÏS  Fi«<m. 

0  25  CoTw. 

0  15  Tantht. 

Q  15  Pintade. 

Q  IS  toutrf. 

Q  as  ÉcrevUte. 

)  »  Anémone. 

S  16  Fusain. 

S  26  Jasmin. 

S  16  Sauge. 

S  26  Myrte. 
S  37  Colia. 

S   26  Bigarade. 

n  Lilai. 

3  27  Ciratte. 

S  n  Verveine. 

S  27  Ail. 

S  Î7  Verge  d'or. 

118  Pensée. 

0  28  Bugloae. 

0  28  Thjm. 

0  28  Vesce. 

0  28  Lupin. 

0  IS  Mais. 

1 19  KjTtil. 

N  ig  SéneTé. 

N  29  Pivoine. 

N  29  Dlé. 

N  39  Marron. 

k 

)  30  Grtffoir. 

D  30  BmdtUr. 

D  30  Chorioi. 

D  30  CItaUmii. 

D  30  IfotiJin. 

D  30  Panier. 
Fait  tanuMotidn 
P  I  De  la  Vertu. 
D  2  Du  Génie. 
T  3  Du  Travail. 
0  4  De  l'Opinion. 
Q  5  DesRibomp». 

CHRONOLOOIB.  —  NOTIONS  PRËLIHINAmBS.- 

TABLE  DE  CONCORDANCE  DES  CALENDRIERS 


ANl 
I7M-n93. 


AN  n 
1793-1794. 


AN  III 
1794-1795. 


AN  IV 

n9&-n96. 


AN  V 
1796-1797. 


14  23  sppl. 
7  ocl. 


5  !ï  sept. 

6  oci: 


.  21  déc  id. 

4  j'bqt.  1793 

Ojanv,  id. 

3  rérr.  id. 

.  19  fivr.  id. 

5  mais  id. 

31  mm  Id. 

4  «TTii  Id. 
.  20  atril  id. 


10  jaUT. 
4  féïT. 


ÎO  janv. 
3  févr. 


2Î  déc. 
'5    5  janv.   ] 

31  janv. 
4Kn'. 

20  féïf. 


21  déc 
6    4  janv. 


3  Kïr. 
19  févr. 


.  19  juin  id. 

.  3  juillet  id. 

.  19  juillet  id. 

.  2  août  id. 

.  18  août  id. 

.    1  sept,  id. 


19  juin  i- 

3  JuUlet  i< 

19  juillet  i< 

3  aodt  il 

18  août  il 


19  juin  i 

3  juillet  I 

19  juillet  I 

2  août  i 

IS  août  i 


19  juin  i 

3  juillet  i 

19  juiliel  i 

2  août  I 

18  août  i 

I  sept,  i 


10  mai 


19  juillet  i 

3  soûl  i 

18  août  i 

1  sept,  i 


Il  d£e.  id. 

4  janv.  1798 

:0  janv.  id. 

3  tévr.  Id. 


21  man  id. 

4  avril  Id. 

20  avril  Id. 

4  mai 

20  mal 

3  juin  id. 

19  juin 

3  juillet  Id. 

19  juillet  Id. 

2  août  id. 

18  août  id. 

1  sept.  id. 


b'  jour  complémentaire , . 


CONGORDANCB  DES  CALENDBIER3  OHÉGORIEN  ET  RÉPUBLICAIN. 

GRÉGORIEN   ET  RÉPUBLICAIN. 


&NTn 

Anmi 

AN  tX 

AN  X 

AN  XI 

ANiri 

AKXIII 

AN  MV 

1798-1799. 

1199-1800. 

1800-1801. 

1801-1 80î. 

1802-1803. 

1803-1804. 

1804-1805. 

1805. 

1 

sasopuim 

13  sept.  1800 

13  sept  1801 

23  sept.  1801 

14  sept.  1803 

33  sept.  1804 

13  sept  180 

j  6oct     U. 

7  oct.    id. 

1  OÉL     id. 

locu     id. 

1  oct.    td. 

8  oct.    id. 

7  oct.     Id. 

7  oot.    id. 

1 

iMoct.    M. 

îSoct    id. 

iSocL    id. 

23  oct.    id. 

13  oct.    id. 

14  oct     id. 

13  oct     id. 

23  oct.     id. 

1  S  noT.    (d. 

6noT.    id. 

6  no»,    id. 

e  noT.    id. 

6  nov.    Id. 

7  nov.    id. 

Onov.    Id. 

6  nov.    id. 

Il  DOT.    id. 

«nov.  id. 

33  aOT.    id. 

12  noT.   Id. 

33  nov.    id. 

23  nov.   Id. 

11  nov.   id. 

12  nov.    id. 

Sdéc.     id. 

6déc.    id. 

6  déc.    id. 

6  déc.    id. 

Bdéo.    id. 

1  dâc.    id. 

6  die.    fd. 

6  déc.    id. 

niée.  id. 

îîdéc.    id. 

3!  déc.    id. 

21  déc.    id. 

M  déc.    Id. 

13  déc.    id. 

31  déc.    id. 

22  d&:.    id. 

h  iiDT.  1199 

5  janv.  IBOO 

6ianv.l801 

S  ianv.jlSOl 

&  janv.  1803 

6  Janv.  1S04 

6  janv.  1606 

30  jm.  Id. 

îl  JM».  id. 

11  Janr.  id. 

21  janï.-  td. 

31  janr.  Id. 

M  janv,  U. 

31  janv.  id. 

3I6n.  id. 

4févr.   Id. 

4févr.   id. 

4féyr.  td. 

4  («TT.    id. 

6  févr.  id. 

4Bvr.   id. 

igièfT.  id. 

»«W.   Id. 

20Bir.  id. 

10  fSvr.  id. 

MfeïT.    id. 

21  févr.  id. 

SOKvr.   id. 

s  non  1(L 

6iiunid. 

6  oun  Id. 

6  mars  id. 

enuraid. 

Gmars  id. 

6  mars  id. 

11  mm  id. 

33nâM  id. 

11  nun  Id. 

11  mura  id. 

32  mars  id. 

22mar»  id. 

13  mars  id. 

*«tHI  id. 

6  >vtU  td. 

5  avril   id. 

S  avril  td. 

6  avril   id. 

5  avril  id. 

i  avril  id. 

niiril  fd. 

21  atrll  id. 

11  sVril  id. 

11  avril   M. 

31  avril  id. 

21  avril  td. 

31  avril  id. 

♦  nul    id. 

6md    id. 

Smal    id. 

5  mai     id. 

6  mal    Id. 

g  mai    id. 

6  mai    id. 

lOmai    id. 

31  m^    >d. 

11  mal    Id. 

11  mai   id. 

21  mai    id. 

11  mai    id. 

31  mai    Id. 

Sjoii    fd. 

4  juin    id. 

4  juin    id. 

4  juin   id. 

4jain    id. 

4  juin    Id. 

4  juin    id. 

ISjniB    Id. 

10  juin    id. 

lOjoia    id. 

10  juin     id. 

«juin    Id. 

20  juin    id. 

10  juin    id. 

Sjuil.    id. 

4iua    id. 

4juU.    id. 

4juil.    id. 

4jull.    id. 

4inil.    id. 

4iuit.    id. 

W]oil.    id. 

MJuil.    Id. 

30)Uil.    Id. 

lOjuil.    id. 

aOjml.    id. 

20juil.    id. 

lOjuil.    id. 

ImU  id. 

3  &otU   id. 

3  août   id. 

3  août   id. 

3  août  id. 

3  août   id. 

3  août  id. 

w*nt  id. 

19  août  id. 

19  août    id. 

IS  août  id. 

ISaoAt   id. 

19  août    id. 

19  août  id. 

l«apl.  id. 

1  sept  id. 

3  upt.  Id. 

3  sept  id. 

2  aept.   id. 

1  sept   id. 

1  sept  id. 

i 

ÎI«pt  ffl. 

M  «ept.  id. 

llKpt.  id. 

«sept.  id. 

13  sept  id. 

22  sept.  id. 

«sept  id. 

CHHOKOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


CALENDRIER  HUSULUAN. 

Le  calendrier  masalmaii  est  réglé  sur  \es. 
vcments  de  la  lune,  et  n'a  aucun  égard  aux  sa 
L'annpe  est  divisée  en  I!  mois,  dont  cliacun 
moncei  la  nouvelle  lune;  ainsi,  ces  moisson! 
posés  de  30  et  de  39  jours  altematicemei 
comm  la  lunaison  a  un  peu  plus  de  29  jo 
demi,  on  évite  les  anticipations  de  Tannée  li 
en  ajoutant  parfois  un  jour  au 
en  a  alors  30,  au  tieu  de  29.  A 
■nusulmane  a  354,  et  parfois  3S&  jours,  et  le  lour 
qui  la  commence  parcourt  l'année  solaire,  en  rétro- 
gradant de  10  i  11  jours  selon  qu'elle  est  ou  n'est 
Cas  intercalaire,  et  de  13  jours  dans  nos  années 
isseitiles.  Ces  années  de  355  joura  sent  appelées 
KéMcei  :  elles  sont  dans  une  période  de  30  ans,  les 
!■,  5*,  ^•,  10*.  13";  16*,  18*,  21*,  5V,  !G',  Ï9'. 
Il  jours  sont  ainsi  intercalés  dans  ce  cycle,  et  les 
30  ans  comprennent  10631  jours.  Comme  la  lunai- 
son rie  29  j.  5305886,  répétée  12  fois,  donne 354  j,, 
a  670  629  pour  l'année  lunaire,  en  multipliant  par 
30,  on  trouve  pour  le  cycle  trentenaire  10631  j., 
01 1  886  :  l'erreur  n'est  donc,  en  30  ans,  que  de 
17' 7",  et  il  faut  2524  années  musulmanes  pour  trou- 
ver un  jour  entier  d'erreur. 

Mous  ferons  observer  que  tous  ces  calculs  ne 
«rat  guère  connus  que  des  savants  ou  des  faiseurs 
d'almanachs;  on   ne   s'y  conforme  jamais  dans  la 

fralique.  On  se  i^le,  pour  commencer  l'année,  sur 
observation  directe  de  la  lune,  et  le  I"  jour  du 
mois  est  celui  où,  pour  la  première  fois,  on  a  vu 
U  croissant  lunaire.  11  résulte  de  cet  usage  de 
grandes  variations  dans  la  longueur  respective  des 
mois, et  mâme  dea  erreurs  sur  la  véritable  époque 
de  leur  commencement,  puisque  la  justesse  des 
observations  est  subordonnée  £  la  disposition  des 
localités  ou  k  des  circonstances  accidenletles,  un 
nuage  ou  une  éminence  pouvant  empécber  d'aper- 
cevoir l'astre  et  relarder  ainsi  d'un  jour  le  com- 
mencement  du  mois.  Il  en  résulte  aussi  que  le  cal- 
cul diffère  souvent  d'une  ville  à  l'autre  d'un  jour 
on  deux,  et  mSme  quelquefois  de  trois.  Taules  les 
fois  donc  que  dans  l'énoncé  d'une  date  arabe,  on 
n'indique  t»s  le  jour  de  ta  semaine,  il  est  impos- 
lible  d'en  donner  avec  certitude  l'énoncé  corres- 
pondant dans  lo  calendrier  julien  ou  le  calendrier 
grégorien,  les  tables  dressées  pour  cet  objet  étant 
toutes  construites  d'après  les  combinaisons  des  as- 
tronomes, qui  ne  peuvent  jamais^donner  que  des 
approximations. 

Voici  les  noms  des  mois  arabes  et  ceux  dos  jours 
de  la  semaine  :' 


aOjours. 

î.  Ssafar 29 

3.  Raby-el-aouel 30 

4.  Raby-el-thany Î9  ' 

5.  Djemasi-el-aouel 30 

6.  Enemasi-el-thany 29 

7.  Redjeb 30 

8.  Chaban 29 

9   Ramadan 30 

10.  Chaoual 29 

1 1 .  Zoulkadeh 30 

12.  ZDulhedgbé 29  ou  30 

Dimancbe..... Toum-el^ahad. 

Lundi Toum-el-tbany. 

Mardi Youm-el-thaleth. 

Hercredi Toum-el-arbaa. 

Jeudi loum-el-khamis. 

Vendredi ïoum-eUjouma. 

Samedi Toum-el-sebt. 

Ceit  la  vendredi  qui  Ml  le  jour  Uni,  wmma 


ehex  nous  le  dimancbe,  et  chez  les  Juifs  le  samedi 
ou  Sabbat.  C'est  le  lundi  qu'on  célèbre  leamariagei. 
Djns  le  mois  Ramadan,  il  n'est  permis  de  man- 
ger que  la  nuit  :  le  pHi'l  Bet'ram,  célébré  les  1,  I 
et  3  Chaoual,  est  une  tjite  qui  met  fin  au  jeûne. 
Le  10  Zoulhàlgué  est  le  ffrand  Beiram,  ou  fête  des 
sacriflces  et  des  victimes;  c'est  la  pSgue  mahonf- 


CALEKDRItR  PERPÉTUEL. 

Les  tableaai  qut  suivent  renfermant  tous  les  élé- 
ments  nécessaires  peur  construire  immédiatement 
et  sons  le  secours  de  la  plume  le  calendrier  d'une 
année  donnée,  soit  avant,  soit  après  la  réforma 
grégorienne,  ce  qui  est  d'une  grande  utilité  poui 
arriver  i  déterminer  ou  &  vérifier  certaines  indica- 
tions chronologiques  fournies  dune  manière  obscure 
ou  incomplète  par  les  chartes  ou  les  historiens.  On 
lit,  par  exemple,  dans  un  ouvrage  hi.^lori que  assez 
estimé  qu'Agnes   Sorel   est    morte   le  jeudi  9  fé- 

par  notre  calendrier  Julien  perpétuel  que  février 
commençait  celte  année  par  un  samedi  et  que,  par 
Iquenl,  le  9  était  un  dimancbe. 


CALENDRIER  JUUEN  PERPÉTUEL. 

Le  calendrier  julien,  comme  l'on  sait,  est  celui 
|ui  fnt  en  usage  chez  tous  les  peuples  chrétiens, 
lepnis  Jules  César  justju'ï  la  réforme  grégorienne 
le  1682.  Notre  calendrier  perpétuel  se  compose  de 
:  t^les.  La  l"  comprend  les  12  mois  avec  la  série 
les  365  jours  de  l'année,  plus  la  suite  des  7  letliei 
dominicales,  en  commentant  par  A.  On  a  réuni  en- 
semble les  mois  commençant  par  le  même  jour,  en 
supposant  que  le  I"  janvier  soit  un  dimanche. 
La  2*  indique  la  jour  initial  et  la  lettre  dominicale 
de  chacune  des  28  années  de  chaque  cycle  solaire, 
rangées  dans  leur  ordre  naturel.  La  3*  renferme  là 
série  des  premières  années  de  chaque  cycle  solaire, 
— '  mt  pour  lettre  dominicale  GF  et  pour  1"  jan- 
Lundi.  Voici  maintenant  comment  on  doit 
grouper  tous  ces  éléments  pour  arriver  t  construire 
le  calendrier  d'une  année  donnée  avant  1582.  Par  la 
table  m,  on  connaît  le  rang  qu'occupe  l'année  pro- 
posée dans  le  cycle  solaire.  Par  la  table  If,  on  con- 
naît immédiatement  la  lettre  dominicale  de  cette 
année  ;  enfin  par  la  table  I ,  une  fois  la  lettre  domi- 
nicale obtenue,  on  a  soua  les  yeui  le  calendrier 
ut  entier  de  cette  année. 

ExempU  I.  Soit  à  trouver  le  Jour  Initial  de  l'an- 
née 1453.  La  taille  111  montre  que  14&3  tombe  entre 
1448  et  1476.  On  retranche  144g  de  1453,  >1  restes. 
Dans  le  cycle,  te  rang  de  1448  est  1,  donc  le  rang 
de  1453  sera  1  -j-  5  ou  6.  La  table  II  indique  ^ue 
la  6*  année  d'un  cycle  solaire  a  pour  lettre  domini- 
cale G.  La  table  I  indique  qu'à  la  lettre  G  le  l"ian- 
vier  correspond  A  un  Lundi. 

Exempte  //.  On  veut  déterminer  ï  quel  jour  de 
la  semaine  répond  le  19  février  lâlî  [Prisa  de 
Brescia  par  Gaston  de  Foii).  La  table  lif  montre 
que  1512  tombe  entre  1504  et  1532.  On  retranche 
1504  de  1512,  il  reste  g.  L'année  1504  est  la  l'*d'un 
cycle,  donc  l'année  1511  a  pour  rang  8 -f  1  ou  9. 
La  table  II  indique  que  la  neuvième  année  d'un 
cycle  solaire  a  pour  lettre  dominicale  DC.  Dans  une 
année  bissextile,  on  emploie  la  1"  lettre  pour  jan- 
février.  La  table  1  indique  qu'à  la  It' 


minicale  D  le  19  février  corres_poDd  à  un  jeudi. 

Si  l'on  voulait  savoir  i  quel  jour  répondle  1 1  av; 
de  la  mËme  année  (bataille  de  Ravenne),  i 


qu't  chercher  dans  la  table  î,  k  la  3*  lettre  do- 

icole  C,  et  l'on  verrait  que  la  11  avril  répondait 

cette  année  à  un  dinumcho. 


CALENDRIER  JUUEN  PERPËTUEI.. 


II 

— 

§ 

3 

ssss 

sssssss 

«SS33SSS; 

^22S?:ÏÏS 

-lllic^^- 

2=;223:22 

"-""«"-"=" 

1       -f-"-f.n» 

-" 

i 

1 

83 

1 

S5SSSSSS 

ÏÏSSSS 

ïï^sssss; 

ssassss 

-'-"srs 

1 

L 

iiïiW  ° 

b 

llipil 

ililî 

- 

fié.       . 

iïillîl 

iililiï 

p 

illllll   ° 

lîÉi! 

^ 

" 

lUÉ    " 

îllîiîï 

Illllll 

Llilil 

r 

llllïîl 

h4A 

Illllll 

s  é 

"sss 

s 

ss 

ssssssss 

S=22S«S 

*2=222:2 

- 

i  i 

ssasssa 

sssssss 

£ï===ga' 

«Sg^iSSS 

«gio-«t32: 

=:ïïî3i;22= 

"""■*""=- 

■*'"==  —  ='£ 

_ 

-«« 

SS9 


CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRÉLIMINAIRES. 


CALENDRIER  GRÉGORIEN  PERPÉTUEL. 


CALENDRIER  GRÉGORIEN 


: 

1600,     ÎOOO,     2400,     Î800,     etc. 

1700,    1100,     3500,    1900,    otc. 
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FÊTE  DE  PAOTJES. 

La  Pique 
liennrs,  ei  c'est  d'elle  gue  dépt 
«uires  met  mobilti,  ainsi  appelées,  parce  qu'elles 
3t  de  jour  eue  dans  Vannée.  Les  coaditioi»^ 
de  Piques,  d'aprts  le  concile  de  Nicée, 
«ont  :  1"  de  la  célébrer  le  14*  jour  de  la  lim9  pas- 
cale, pott,  non  per;  2*  que  ce  U*  jour  vienne  le 
jour  in6me  ou  aprÈs  le  jour  de  l'équlnoxo  filé  pour 
toujours  au  21  mars  ;  y  que  ce  soit  un  jour  de  di- 
maDchn. 

La  P:\que  des  Chrétiens  doit  Stre  im  dimanche, 
parce  que  Jésus-Christ  rnssusciu  en  ce  jour,  le 
lendemain  du  sabbat,  et  le  premier  de  la  semaine, 
qui  est  aussi  le  jour  où  oommença  la  création  du 
EDOnde,  La  Pâque  doit  être  célébrée  le  plus  tGt  qu'il 
se  peut,  après  le  14  de  la  lune  de  mars,  c.-fc-d. 
après  la  pleine  lune  la  plus  proche  de  l'é^i 


donna  aui  Juifs  de  célébrer  U  Pi.. .  ,   ... 

par  la  mer  Bouge  le  premier  mois,   et  le  soir 
14*  jour.  Or,  l'aunée  des  Juif»  était  lunaire  tmbo- 
lûmique  ou  irUercalaire,  et  tellement  réglée  ^'on 
oait  la  premier  moia  celui  dont  le  14"  j— 


•'éloigner  de  cette  r^le,  décida  dans  le  concile  de 
Nicée,  en  315,  que  la  Pique  serait  célébrée,  non  le 
14*  jour  Ou  celui  de  la  pleine  lune,  mais  le  di- 
manche d'aprÔE,  si  ce  14*  jour  arrive  le  31  mars  ou 
«pria  te  31  )  en  sorte  que,  tout  en  restant  âdéUa  à 


la  tradition,  les  chrétiens  ne  peuvent  pas  se  ren- 
contrer avec  les  Juifs  pour  le  jour  de  la  célébration 
de  la  Pégue.  Remarquons  aussi  que,  d'après  la  ré- 
forme grégorienne,  une  pleine  lune  qui  tomberait 
entre  un  samedi  et  un  dimanche  et  mSme  après 
minuit  serait  attribuée  au  Aamedij  si  cette  pleine 
lune  était  la  première  aprts  l'éqoinoie,  la  Paque  se 
ferait  le  ilimanche. 
Nous  devons  dire  que  ces  prescriptions  di 


,ple,  n'entretenaient  encore  au 
7*'BlécIe  que  peu  de  relations  avec  la  Cour  de  Rome 
et  avaient  leur  discipline  particulière.  Elles  célé- 
braient la  Pique  le  14*  jour  de  ta  lune  de  mars, 
quand  même  ce  jour  n'était  pas  un  dimanche,  de 
sorte  qu'elles  pouvaient  se  rencontrer  avec  lesJuifs. 
On  désignait  sous  le  nom  de  quarUtd^eimanc  ocui 

Îui  se  conformaient  à  cet  usage.  Vers  l'an  602,  les 
véques  des  onvironsdu  monaitâre  de  Luxeuil,  que 
venait  de  fonder  l'Irlandais  I^lomban,  assemblés 
en  concile ,  voulurent  forcer  ce  dernier  à  célébrer  la 
PSque  le  dimanche  après  le  14  de  la  lune  de  mars, 
au  lieu  qu'il  la  célébrait  le  14  même,  suivant  la 
coutume  de  son  pays.  Il  leur  adressa  plusieurs  let- 
tres, et,  inéconteot  da  leur  réponse,  il  en  appela  au 
pape.  On  ignora  ce  que  Rame  décida;  mais  jusque 
la  fin  de  sa  vie,  Colomban  resta  fidtle  k  l'usage  de 
célébrer  la  Pique  le  14  de  la  lune. 

En  1T74,  le  ministre  du  roi  de  Prusse  demanda 
aussi  k  la  diète  de  Ratisboone  que  les  protestants 
célébrassent  leur  pSque  le  môme  jour  que  les  catho- 
liques romains,  ï  cause  de»  trouoles  qui  seraient 
sun'eniis,  si  cette  fête  s'était  rencontrée  avec  le 
jour  des  azymes  des  Juib.  La  diËta,fMppée  de  cette 
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te  JooT  iadiqvJ  ma  \i.  in6me  ligne  dus  la  oolonoo  1  tuf  1,  car  l'on  peut  en  élendre  indéfinîmenl  timgo 
da  mois  de  Janiierest  Je  jour  initia]  de  cett«UiD«e,  Idan*  la  guite  des  aiidea,  en  joutant  une  fois,  deuT 
•OU  vendredi  { f<^h  etc.,  UW  act  à  cbacune  das  années  séculuras 

Ce  Cdendiier  grégorien  est  réellement  perpf- 12600,3900,3000  et  810O. 


I    PERPÉTUEL. 


s 

g 

s 

B 
L 

J 

S 
I 

w 

J 

D 

Y 
H 
L 

t 
% 

M- 

J 
V 
D 
L 
M 
V 
S 
D 
M* 
L 

■J 

V 

S 
D 

L 
M- 

J 
V 
L 
M 
M* 
S 
J 
M 
D 

0 

L 
M 
H 
V 
S 
0 
M* 
J 
V 
L 
S 
J 

u 

H' 
J 
V 
S 
L 
H 
H' 
S 
D 
L 
J 
H 
D 
V 

V 
B 
D 

L 

M- 

J 

V 
L 
H 
H' 

S 
J 
U 
D 

1800,     lîOO,     5600,     3000,    eto. 

1900,    1300,    aTOO,    SlOO,    etc. 

II 
11.11 

n 

•8 
H.I» 

» 

H 
M 

41     11 te 

M       » 
.       H 

r 

m 

' 

M 

M 

M 
M 

» 

B» 

II 

00  M 

ni 

M 

H 

It 

ii.r 

tg 

n 

t* 

i« 

et 

H 

M 

S» 

l 

H 

n 

M 

» 

SI 

cenaidération, décida  ^'à  l'avenir  le  jourdePS<iue9 
lerait  filé  d'après  le  calendrier  grégorien. 

Tous  ceia  qui  se  aont  occupés  des  anciennes 
chartes  savent  que  la  fête  de  Pâques  était  la  seule 
chose  assez  bien  fixée  au  moyen  âge.  Ausii,  à  partir 
de  CoDslantin,  la  détenninaiion  de  cette  fête  est- 
elle  le  point  le  plus  Important  de  la  chronologie  de 
toutes  les  nations  chrétiennes. 

D'après  ce  que  nous  arons  dit  précédemment  des 
prescriptions  du  concile  de  Nicée,  il  est  facile  de 
comprendre  que  les  limites  pascales  sont  le  Ï2  mars 
et  le  V>  avril,  parce  que  si  le  14*  jour  de  la  lune 
tomhe  le  71  mars,  jour  mSrae  do  l'équinoxe,  et  que 
ce  jour  BOÏt  un  samedi,  Piques  sera  le  lendemain 
ditnanche  ïî  mars;  ce  qui  est  arriTé  en  1598,  lefl3, 
II6I,  ISIS,  et  aura  lieu  en  S38â,  etc.  Si,  au  con- 
traire, le  14'  jour  de  la  lune  ne  tombe  que  le 
30  mars,  ta  Teille  de  l'éqilinoie,  cette  lune  ne  peut 
servir  à  (roufer  le  jour  de  Pâques,  puisqu'elle  est 
pleine  avant  réquinoie.  Il  faut  aiors  au  10  mars  ajou- 
'  1er  la  lune  d'avril  qui  est  de  !9  jours,  et  on  arrive 
ko  18  avril  ;  mais  si  le  18  avril  est  un  dimanche. 
Piques  sera  le  dimanche  suivant,  par  conséquent  le 
teavril;  ce  qui  a  eu  lieu  en  1546,  1666*1  1134,  et 
M  qui  arrirera  encore  en  1886,  1943,  2038,  3190. 


Il  ^ut  donc,  pour  trouver  te  jour  de  Pïques,  dé- 
quel  quantième  du  mois  de  mars  ou 
ira  le  dimanche  qui  suit  la  pleine  lune  pas- 
lel4' jourde  lalune.  Or,  pour  cela,  il  faut 
e  le  1"  jour  de  janvier,  parce  que  tous  les 


cale. 


jours  des  autres  œois  de  l'année  dépendt...  .  __ 
1"  jour  de  Tan;  il  faut  ensuite  connaître  l'épacie 
ou  l'âge  de  la  lune  en  ce  1"  janvier  de  l'année  de- 
mandée. Hais  ces  recherches  exigent  des  calculs 
assez  compliqués;  aussi  aFons-nous  pensé  qu'il 
serait  agréable  à  nos  lecteurs  de  trouver  ici  une 
table  (p.  76)  qui  leur  permettra  de  déterminer  avec 
la  plus  grande  facilité  la  place  qu'a  occupée  ou  que 
doit  occuper  la  Pâque  dans  une  snnje  quelconque 
de  l'ère  chrétienne. 

Pour  trouver  la  fête  de  Pâques  pour  une  année 
quelconque  do  l'Ère  chrétienne  au  moyen  de  cette 
table,  il  suTTit  de  connaître  ré|iactc  et  In  lettre  do- 
minlcRle  de  l'année  donnée.  Prenons  pour  eiemple 
l'année  1684. 

I*  Épacle.  Oncoonaltrépacted'unc  année,  quand 
on  en  connaît  le  nombre  d'or.  Il  sufTit  pour  cela 
de  consulter  le  tableau  suivant  présentant  la  cor- 
respondance entre  l«s  nombres  d^or  et  les  épactes, 
où  0  équivaut  i  l'épacte  30. 


CoTretpondonce  det  nimbru  d'or  et  de»  épaetet. 
Nombres  d'or  i    I  II   m  IV  V   VI  VU    VIII   IX  X  XI  XII  XIII  XIV  iV  XVI  XVII  XVUI  XIX 
Epactaa:  0  11    31    3    U  3è     6       IT     28    9    30      1       13     33      4      15      36        7        18 


CHRONOLOGIE.  —  H0T10N3  PRÉLIMINAIBE3. 


Depuis  le  commenMment  da  l'ire  vulgaire  jusqu'au  concile  de  Nleée  Ct!S]  :  Nombre  d'or  1  =  Epicte  7 
Depuis  le  concile  de  McËe  jusqu'au  rifonnation  gr%)rienDe,  enl&Sl....  l'd.  =  Epacte   S 

Depuis  158Î  jusqu'en  UOO td.  =Epacte    1 

Depuis  ITOO  luaqu'en  1900 l'd.  =  Epacle    0 

Depuis  1900  jusqu'en  !S0O id.  =  Epacte  29 

Depuis  3200  jusqu'en  3300 id.  ^=  Ëpacte  3B 


Nous  avons  indiqué  pliu  haut  le  calcul  eraplojé 
pour  trouver  le  nombre  d'or;  mais  comme  il  peut 
arriver  que,  malgré  la  smpUcité  de  ce  calcul, 
on  commette  une  erreur,  nous  tvoaa  juaé  utile 
de  donner  ci-après  (p.  77)  une  table  des  Nombrti 
d'or  pour  toutes  les  années  de  l'ère  vulgaire  jus- 
qu'en 5699. 

Soit  t  trouver  Vêpacte de  l'année  I6S4.  Jetrouve 
par  la  table  des  Nombres  d'or  que  l'année  1684  a 
pour  nombre  d'or  13,  qui  d'après  la  table  do  cor- 
respondance des  nombres  d'or  et  des  épactesapour 
épacte  11.  Â  ce  nombre  n  j'ajoute  l'épacte  du  siâ- 
cle  I,  d'après  la  table  de  l'cquation  des  épactes,  et 
j'obliens  13  pour  l'épacte  vraie  de  l'année  16B4. 

2*  Lettrt  dominicaie.   Nous  donnons  ci-apr^s 


{p.  TS)  la  table  des  lettres  dominicales  depuis  1600 
jusqu'en  5699.  L'année  1684  étant  bisseitile,  la 
tabla  des  lettres  dominicales  donne  deui  lettres  : 
BA.  On  prendra  la  seconde  qui  sert  i  partir  du 
mois  de  mars. 

Haintenanl  que  nous  connaissons  l'épacte  et  la 
lettre  dominicafe  de  l'année  16S4,  il  n';  a  plus  qu'à 
cbercher  dans  la  Tïble  ci-dessous  le  quantième  cor- 
respondant à  la  fois  t  l'épacte  13  et  k  la  lettre  do- 
minicale A,  et  l'on  trouve  qu'en  1&R4  la  fèie  de 
Pâques  a  eu  lieu  le  3  avril. 

Quant  aux  années  antérieures  &  1600,  on  se  ser- 
vira, pour  trouver  la  lettre  dominicale  d'une  année 
quelconque,  des  tableaux  11  et  III  du  Calendrier  ju- 
lien perpétuel. 


Tafclc  donoMM*  1»  nt«  de  PAqaes  paar  wtu 
de  l'ère  chrèilenBC. 
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CHRONOLOGIE.  —  NOTIONS  PRfiUMINAlRES. 


T*Ue  d«B  l*tlr«B  domlalsale»  depala  1800  Jas^n'A  C899, 


Pour  se  servir  de  cette  Table,  on  chercha  la  par- 
tie s&ukirB  de  l'année  proposée,  et  on  descend 
ensuiie  dans  La  colonne  des  lettres  dominicales  qui 
lui  corresponrt,  jusqu'l  ce  qu'on  soit  vis-i-ïia  de 
la  partie  eicédante  des  arinfes,  La  lettre  ainsi 
trouvée  est  la  lettre  dominicaJa  demandÈe.  Par 
«lemple,  pour  IS&i,  on  cherche  1600  dans  les  an- 


nées séculaires ,  et  on  desceod  ensuite  vertical»- 
ment  dans  la  colonne  des  lettres  sjtuâei  au-dessous 
de  ISOO  jusqu'h  CB,  en  face  de  64,  pris  dans  les 
anni^cs  de  ch&que  siècle.  Nous  trouvons  ici  deux 
lettres  parce  que  lSâ4  est  bissexlilei  hi  prcmii:re 
sert  pour  Janvier  et  Février,  la  secoode  pour  le 
reste  de  l'année. 


ANNÉES  SËCULAH 

ES  OU  LES  DERKIËRES  DES  SIËCLtS. 
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TABLES    CHRONOLOGIQUES 


TEMPS   ANCIENS 


DE  LA  CRÉATION  OU  MONDE  A  L'tRE  DES  OLYMPIADES. 


5538-778*    AVAHT    JÉSUS-CHRIST. 


f a^rta  l'Art . 

J(96.  Déluge  uniTorsel. 

3îJft-îl22.  Disperaion  des  hommes.  —  Poodation 
dcspicmiers  empires:  Hénès eu  Kgnite,  Ncmrod 
m  BibTlonle,  Assur  en  katytie.  —  Les  Chamitei 
(■  Cotctutes  [deaModacU  ds  Chus,  fll9  de  Chsm, 
<t  ttbe  de  Meiralm,  que  l'on  croit  Ctre  le  mfme 
goe  Xénès)  (nnissent  £tre  parvenus  les  premien 
i  one  certaine  civilisation .  —  Hemphis ,  Bshvlone, 
llintTe  leur  dnrent  leur  premier  éclat.  —  ta  c*- 
nctère  grandiose  des  constructioos  qni  furent  aJori 
âterées  lUT  les  bords  du  Nil,  de  l'Euphrate  et  du 
Une,  le  déreloppement  scientifique  de  l'Egypte 

_.  i_   ■_  «w-iji .  l'ouyrage  de  ces  peuplei, 

il  doit  les  plus  nnciecnB» 
lent  k  l'astronomie,  aui 
OBihématiques/eui  mesures  et  k  l'industrie,  — 
Invention  des  écritares  hiéroglyphique  et  cunéi- 

ROS.  I"  dynastie  chinoise ,  ceUe  dse  Hla. 

1112.  Naissance  d'Abraham. 

a)47.  Vocation  d'Abraham,  qui,  sur  l'ordre  de  Dieu, 
part  d'Dr  en  CUialdée  ayec  Tharà,  son  père,  Sara, 
M  femme,  et  Lot,  fila  de  son  trère  HaraD,  Ira- 
TeiEB  la  Mésopotamie  et  va  s'4Iabtir  dans  la  tcrrt 
de  Cbanaan.  C'est  k  cette  époque  que  l'on  s'ai:- 


e  la  Cbaldie 


corde  à  rapporter  l'apparition  des  Sémites  el  des 
Ariens  ou  Arya»  dans  l'histoire.  Les  Sémites  occu- 

rent  alors  les  vallées  du  "ngre  et  de  l'Euphrate. 
partir  de  ce  moment  leur  importance  croit 
chaque  Jour,  el  paHoot  ils  se  mSlent  aui  popula- 
tions chamitjcpies,  avec  iesquolles  ils  se  fondent, 
ou  qu'ils  assujettissent.  Quant  aui  Ariens  ou  Arja», 
on  désigne  sdus  mi  nom  un  grand  peuple ,  souche 
commune  des  nations  indo-européennes,  Perses, 
Grecs,  Romains.  Celles,  Germains  et  Slaves,  et 
qui    rassemblé  primitivement  dans  \et  paye  »f- 

tûét  plus  lard  Bactriaue,  Sogdiane  et  Arie,  pai- 
.it  une  langue  dont  les  deui  prinoipaui  rameauï 
sont  le  santcrit  et  le  %md.  Dès  l'époque  qui  nous 
occupe,  c'est-à-dire  vers  le  temps  de  layocaura 
d'Abraham,  les  Ariens  paraissent  avoir  été  divisés 
depuis  longtemps.  Une  fraction  s'était  répandue 
sufleplateaude  l'Iran  (Médo-Pcrseï)  :  L' Ecriture 
parle  d'un  chef  iranien.  Oiodorlahomor,  roi  des 
Elamitas,  qui  entre  en  lutta  avec  Abrabam;  une 
autretraction  était  descendue  dans  l'Inde,  où  elle 
constitua  les  castes  des  Brahmanet  ou  prêtre»,  des 
Xattryas  ou  guerriers,  et  des  Tatq/at  ou  lahou- 
reurs  el  marchands;  une  4*castB,celleJosfudr(U, 
renfermait  les  vaincu»,  les  étrangers,  et  était 
tenue  par  les  trois  autres  en  grand  mépris.  Les 
autres  populations  ariennes  partjssenl  s'être  avan- 
cées lentement  de  VS.  à  l'O.,  du  pied  de  l'Hindou- 
Kho  vers  l'Europe,  on  elles  pénëtrfcrenl  successi- 
vcmiiot.  On  peut  placer,  en  effet,  du  h*  au  ïvn* 
eiècle  avant  J.-C.  l'entrée  en  Europe  dos  Ibtres, 
des  Celles  ou  Gaâis,  des  Pélasges  el  des  Hellèuea, 
qui  anéantirent  ou  refoulÈrenl  devant  eui  des 
popuiationa  pea  nombreuses,  lesquelles  paraissent 
se  rattacher  i  ia  grande  fàmilie  dite  scytlio-tou- 
rauienno  (Basques,  Etrusques  (1),  Finnois,  etc.). 
ÏOn-1314.  Suivant  M.  Opperl,  il  fcudrait  rapporter 
i.  celte  époque  le  commencement  d'un  premier  em- 
pire asavrien  fondé  sur  les  bords  du  Tigre  par  des 
Sémites,  el  qui  aurait  duré  juvju'en  1314.  Upo- 
pulation  de  VAssyrio  parait  avoir  été  alors  très- 
mélangée  :  on  y  peut  distinguer,  outre  1  élément 
sémitique,  un  èlônent  scytho-touranien,  un  Élé- 
ment chamitique,  et  enfin  un  élément  iranien  (les 
Chaldéens),  Les  Sémites  semblent  être  parvenus  à 
fonnor  un  empire  assez  considérable  pour  inspirer 
j.=  ™,.inin.^ii  Hur-Bn»  fit  ensuite  auï  roia  egyp- 

iir  tes  moDumenis 
Liw  >uu.  1=  UU-.  d'Empire  des  Ro- 
mites  furent  quelque  temps  rempla- 
à  Uiibjlone,  par  des  conquérante 


tiensi  cet  empira  est  désigné  si 


CHUOKOLOGIE.  —  TABLES. 


■rabea,  nuis  ceux-ci  Qe  dëCruisirent  pas  eotici'e- 
ment  [a.  dominatioQ  des  RotetiOQU  dans  la  Mé 
polamie,   car  plus  Urd  Seti  1"  cl  Ramsrs  11 
rCQcoDlrent  encore  près  de  l'Eupbralc,  biea  que 
déji  moins  puissants. 

1831.  Joseph  étaJ)lil  Jacob  dans  la  terre  de  Gessen 
(Wse  Kéypte),  où  les  Hébreux  restèrent  300  aas. 
A  celte  Époque,  l'Egypte  élail  occupée  en  partie 
(basse  et  mojcoQc  Egypte)  par  des  eai'ahîsseiin 
atabea  cfinnus  sous  le  nom  d T/yc-idi,  c'esl-ànlire 
rois  poilmri,  et  qui  avaient  pour  capitale  l'sa- 
cienno  Tanis  ou  Avaria.  11  serait  difficile  de  dire 
ti  ce  fut  un  roi  égyptien  ou  un  hyk-sÔs  dont  Jo- 
«epb  fut  le  minlsiro '. 

1783.  3*  dynastie  chinoise,  celle  des  Cbang. 

ITCO.  Amosis,[DtidateurdcIal8*dyiiastie,eipulse  _ 
Byc-sfis.  Lee  premiers  successeurs  de  ce  prince, 
Aménopbia,  Tboutmosis  I",  la  Régente  Hatasou 
et  Tboulmasis  II  continuent  sa  politique  belli- 
queuse, tantât  en  Ethiopie,  tantôt  en  Mésopota- 
mie,  tantôt  en  Arabie  ou  en  Syrie. 

1600.  Rïgne  de  Thautmosis  111,  dont  les  exploits 
nous  sont  connus  par  le  mur  numérique  de  Kar- 
nak,  ainsi  nammé  i  cause  de  la  quantité  d'indi- 
cations numériques  qu'il  renferme  sur  les  prison- 
niers faits  ou  le  butin  enlevé.  Ce  prince  parla  ses 
armes  on  Syrie,  en  Babylonîe.  en  Assyrie,  où 
régnaient  les  rois  iémites-chal(Uttu ,  dont  nous 
avons  parlé  plus  haut.  L'Elhiople,  peut-être  mémo 
le  paya  oÈgre  lui  payaient  tnbut.  L'Egypte  alors 

stèle  de  conquêtes  de  Tboutmosis  III  en  Cbypre, 
en  Crite,  peut-être  même  en  Grèce. 

I600T  Le  Phénicien  Inacbus  rÈgae,  dil-on,  sur  les 
Pélasges  dans  le  Péloponnèse.  Son  flls  Pboronée 
passe  pour  le  premier  fondateur  d'Argos. 

l&SO-l&OO.  Damiers  rois  de  la  18*  dynastie,  parmi 
lesquels  Amâuophis  111,  qui  fonde  le  temple  de 
Luqsor.  C'est  en  son  bonoeut  que  turent  élevées 
les  statues  connues  sous  le  nom  de  statues  de 
Uemnon.  C'est  peut-être  au  temps  de  son  flls  Uo- 
Tus  qu'eut  lieu  la  sortie  d'Egypte  des  Hébreux, 
sous  la  conduite  de  Hoise. 

1&33.  Les  Hébreux  au  mont  Sinai. 

t.  Dans  rimpDUibUilé  oà  «n  «t  anenrc  la  scianM 
d'assigner  une  dïte  prÂci»  aui  faits  d«  l'bliloita  d'S' 
fjpta  JDsqu'l  la  lt>  dyaustlc,  nous  avou  rassemblé  daos 
tetts  note  qDEliJDiia  indications  reUtiTai  aux  innateB  ds 
cette  contrée  jusqu'à  l'epoqoe  de  l'inviaion  des  f  ulnirt. 
Meus  trouvont  dsbord,  dans  la  4*  dynaïUe  (Hemphite), 
troll  princes,  Koufou  (Chéopi),  Usniijra  (HycùlinUB)  et 
Scbafri  (Cliiplirem),  gn'Hinxlole  pla^ul  à  tort  apni  Sé- 
•oatris  1d  Grand,  et  qui  uni  lu  coaatnicleari  des  jtrarulo 
pyramJdH,  appelées  aujourd'hui  pyramides  de  Ohtieh, 
près  de  Hempbia.  Sans  li  f  dynailla  figure  le  rot  Ra-Metl 
papl,  dont  le  noni  est  inscrit,  et  dut  la  biule  Egypte, 
■ur  lu  rocbersde  U  vallée  deKouëlr.  et  dans  la  moyenne 
tnpte,  sui  grottee  de  Schardne,  et  due  la  pnsqu^le  de 
Stna.  Depuis  la  S*  jusqu'à  U  II*  dynastie  (•'•dynastie 
Thébaine),  une  tràa^raaita  olucurlté  eaieloppe  rbietoire 
dïgrptE,  mail  cette  périadï  n'eut  pas  une  longue  durée. 
La  13*  dynailie,  qui  eUit  Issue  de  Ttisbes  comme  la  pri- 
eédeoleel  eomnie  la  ta»,  et  qui  dura  plnudedeui  tiicLes, 
(ul  une  époque  trèi-brillaale.  Sêsourtasen  I",  l'auteur  du 
«élèbre  obéliique  dHêliopoIis,  et  le  premier  fondateur  da 
umpie  da  Karaak  à  Thèbes,  appartient  à  cette  dynaitie. 
Malt  les  deux  T^nesles  plus  importants  farsot  c«ui  de 
aétourtascD  lU  et  d'Aménemhi  Itl,  fondateur  du  célèbre 
labyrinthe.  Après  la  II*  dynastie  commence  nue  époque 
'ongna  etobseure  que  l'on  s  quelquefois  nommée  le  ma  jeu 

»rt  igypiitn,  et  dont  le  bit  danuntnt  est  liniaiion  des 
f/c-iii  ou  rot)  pultur:  Cette  tniSMon  parait  avoir  eu 
lieu  à  la  fin  de  la  I3*  dynastie.  La  période  compriie  entre 
lioiaslon  de*  Paiteart  et  leur  aipultion  est  occupée  par 
ta  I4*dynaalia  (Xolte),  les  ||>  et  1I<  (Thébainesi  et  la 
11*  (Pbarsoaa  Thébalns  et  rois  Pasteurs).  M.  Harietle  a 
ntroavé  1  Un,  l'aiMilean*  Taols  ca  Avaria,  les  spblna 
da  roii  ^)parlenaot  à  cette  période,  et  qui,  par  eonsé- 
qneiit,  pureQt  étracoalemponiiu  da  1  anivée  de*  Hébreux 
M  Egypte. 


AT.j.^:. 

Iâ31-I493.  Séjour  des  Hébreux  dans  le  désert. 

I&OO.  Commencement  de  la  19*  dynastie,  la  plus 
célèbre  de  toutes  celles  qui  ont  régné  en  Eg^te. 
Elle  a  pour  fondateur  Ramsès  I,  qui,  après  un 
règne  da  4  ou  5  années,  eut  pour  successeur 
5éli  1  ou  Sélbos  le  Grand.  Ce  dernier  fit  coostruire 
deux  magnifiques  temples,  l'un  k  Thibes,  celui  de 
Gouraah,  l'autre  à  Abydos,  ainsi  que  la.  bmeuse 
salle  hypoityle,  ou  salle  des  colonnes,  dans  le  pa- 
lais de  Karjiali  i  Thèbes.  Le  règne  de  Séti,  qui 
dura  plus  d'un  deml-siècIe,  tut  rempli  par  d« 
grandes  expéditions  en  Nubie,  en  Arabie,  ea 
Syrie,  en  Mésopotamie,  en  Annénie.  H.  Bnigsch 
regarde  ce  prince  comme  le  premier  auteur  du 
fameux  canal  du  Nil  à  la  mer  Rouge. 


des  Ioniens,  desÊoliens,  desDoriensetdesÂcbeens. 

1434-1193.  Les  servitudes  et  les  juges  chez  les  Hé- 
breux depuis  riûvasion  de  Cbusau  jusqu'à  celle 
des  Ammonites  (Othonlel,  Aod,  Baiac,  appelé  par 
la  prophétessc  Dèbora,  Gédéon).  Voir,  pour  cha- 
cim  de  ces  noms,  notre  Dictionnaire  vniverttl 
d'hiiloirett  de  géographie. 

UaO'iaso.  Règne  de  Ramsès  II  ou  Ramsès  le  Grand 
ou  Ramsès-Uetamoim,  le  S^Mlrif  des  Grecs,  Bla 
do  Séthos  le  Grand.  Un  récit  gravé  à  Ihaamboul, 
en  Nubie,  et  dans  le  palais  qu'on  a  nommé  la 
Ilameu«iim&Tbl^bea,  nous taitconnaltrele début 
d'une  grande  expédition  entreprise  par  Ramsès, 
U&*a(méedeson  règne,  contre  plusieurs  peuples 
de  l'Asie  occidentale  qui  s'étaient  ligués  contre 
l'Egypte,  BOUS  la  conduite  des  Shélas  de  Syrie 
(probablement  les  Kbettim  de  la  Bible).  Ce  récit 
estcomplétéparun  poème  composédeuxaosaprbs 


texte,  brisé  en  quelques  endroits,  a  été  retrouvé 
à  Tbebos  et  traduit  par  M.  Brugsch.  Les  monu- 
ments n'ont  pas  encore  confirme  les  récits  d'Hé- 
rodote, et  encore  moins  ceux  de  Diodore  sur  les 
grandes  expéditions  de  ce  prince;  ce  qui  est  plus 
certain,  c'est  l'extension  de  sa  puissance  dans  la 
Nubie.  M.  Lepîîus  a  reconnu  i  Wkal  un  temple 
d'Ammon,  construit  sous  Ramsès  le  Grand.  le  seul 
des  Pharaons  qui  ait  porté  jusque  là  son  influence. 
1384.  Erechthée  règle  en  Attique,  aprts  un  inler- 
valle  de  tempsdifêcile  à  préciser  depuis  Cécnps, 
qui  aurait,  suivant  latradition,importédanscett« 
contrée  la  civilisation  égyptienne. 
1380-1300.  Fin  de  la  19*  dynastie  en  Egypte. 
Uaienpblah  ou  Meri-en-Pbtah  (chéri  de  Phtah) , 
appelé  communément  Menephla,  fils  et  succes- 
seur de  Ramsès  le  (jrand.  Quelques  savants,  parmi 
lesquels  U.  de  Rougé,  placent  sous  le  r^ie  de 
Menepbta  la  sortie  d'Egypte  des  Hébreux  avec 
Uuise.  Du  reste,  l'histoire  de  l'Egypte  jusqu'i  là 
fin  de  cette  dynastie  est  fort  obscure. 
1300-1250.  20-ilynastie.  Ramsès  111.  Ce  p[iQce,qui  Ht 
grand  nombre  d'expéditions  contre  les  peuptu 
sins,  encouragea  aussi  beaucoup  les  arts.  L  édi- 
ido  Uédinet-Aboit,  œuvre  des  Thoutmosis.  tut 
:ru  et  Orné  par  lui.  La  date  précise  de  ce  règne 
'-  •■"  —'■  —■'  directement  fournie  par  im  mo- 
slronomiaue  signalé  par  une  in- 

,. prend  la  discordance  qui  existait 

alors  entre  l'année  égyptienne  et  l'année  vraie,  M 
l'on  a  pu  conclure  rigoureusement  que  Ramsès  lU 
régnait  dans  les  !■**  années  du  xni*  siècle. 
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._    .._»UeJtideUe  deThèbe».  —  Vet» 

Il  marne  époque,  DuiaOs  toDdt  ou  agrandit 

130O.  C'ed  yen  cette  époque  que  commeDce  l'em- 

EusTiien  propremeat  dit,  qui  s'étendait  fc  la 
nir  Ninive  et  Babylone,  et  qui  dura  jusqu'au 
r  litele  aT.  l.-C.  Les  témoignages  d'Hérodote  et 
àa  Cbaldéen  B^rose  sont  d'accord  sur  ce  poinl^ 
et  «it  ité  contirmés  par  les  monumenU,  qui 
M  Cont  aucune  mentiou  des  exploits  ^gân- 
teiques  de  Niuus  et  de  Sémiramis,  si  complai- 
Mmmenl  ncomés  par  Diodore  d'après  Ct^sias. 
C»  rtciti  d'ailleurs  ne  pourraient  se  concilier  avec 
ce  que  nous  savoos  aujourd'hui  des  eipéditions 
dirigées  parles  rois  d'Egypte  du  cAié  de  l'Ëuphrate. 
U  en  est  de  même  de  celte  prétendue  succes- 
ùoa  de  rois  fainéants  avec  lesquels  les  Grecs 
rtai[dissa.ieDt  riotervalle  imaginaire  de  près  de 
1000  ans,  qu'ils  supposaient  exister  entre  Sémi- 
runis  et  Sardanapale. 

Il  est  prohabSe  que  l'empire  assyrien  dut  son 
orisiaa  i.  l'afTaiblissemeDt  des  Hotennou,  souveui 
en  lutte  «TBc  les  rois  d'Kgypte.  Il  est  il  croire 
■Ame  que  depuis  loDgtemps  déji,  sinon  toujours, 
da  moins  i  certaines  époques,  Niuive  avait  joui 
d^me  eiLstence  indépendante.  Nous  voyons,  en 
dbA,  dans  lea  inscriptions  égyptiennes,  que 
Tbootmosis  III  (vers  IBOO)  reçoit  les  tributs  du 
m  des  Rolennou  et  du  rai  d'Assur.  c'est-à-dire 
de  Nïnive.  Quoi  qu'il  en  eoit,  le  fondateur  du 
Bcorel  empire  assyrien  fut  un  prince  nommé  sur 
ksmraiumenuNinippallouliin.  Mous  Dépossédons 
ptaque  aucun  renseignement  sur  ce  prince  et  ses 

M.  Oppërt  rapporte  t  l'an  1320  l'existence  d'un 
TrgfalpIiahiHar  dont  il  est  question  dans  une 
longue  inscription  qui  énimière  lea  guerres  et  les 
ccnquétei  de  ce  prince.  Une  autre  inscripUon,  du 
tnnps  de  Sennacnérib.  nous  apprend  que,  dans  la 
T  moitié  du  m*  siècle,  un  rai  de  Dabylone  en- 
leva des  idoles  t  Téglatptiatasar  II ,  roi  d'Assjrie, 
a  qni  atteste  que  Babylooe  forma  plusieurs  fois 
«D  Bat  séparé. 

I300-IOOO.  Fin  de  la  ÏO*  dynastie  en  Egypte.  - 
irdvnaslie.  — Sous  les  princes  de  la  ÎO*  dynastie, 
qui  régnent  après  RamsislUot  qui  portent  tous  le 
ncm  patronymique  de  Ramsès,  l'BgypIe  conserve 
B  prospérité  au  dedans  et  sa  puissance  au  dehors. 
Saos  RamsèsIV,  les  Assyriens  payai  eut  encoie  tribut 
ainai  que  les  Aamou,  peuple  asiatique,  que  l'oi 
croit  de  race  mongole.  Hais  avec  cette  dynasiii 
d^u^saent  les  traces  de  la  domination  des  roii 
d'^ypte  en  Asie,  ce  qui  coïncide  avec  le  dévclmi' 
MineDt  que  prit  A  cette  époque  la  puissance  ai 
nuive.  La  21'  dynastie,  originaire  de  'Tanis,  ren- 
ferme un  prince  qui  donna  sa  fille  en  manage  i 
Salomon. 

nu.  Pélops,  fils  de  Tantale,  passe  de  la  Pbi 
dans  U  Theasalie,  d'où,  emmenant  avec  lui 
^ch^'f"'  Phthiotes,  il  se  rend  dans  le  pays  appelé 
plos  tard  de  son  nrau  Péloponnèse. 

ino.  Priso  de  Troie,  suivant  Larcfaer,  d'après  Hé- 
rodote (voir  1184). 

UEl.  Naissance  d'Hercule  i  Thèbes. 

11U.  Expédition  des  Argonautes,  dirigée  par  jason, 
chef  des  Hinyens  d'Iolcos;  le  poêle  Orpnâe,  Her- 
cule et  peut-^tre  ThésAe  y  prennent  part. 

IIIV  Les  swt  chefs   devant  Thèbes.    Œdipe,  le 
neartrier  de  son  pire  Laïus,  l'époui  de  sa  mère 
Jocaste,  après  s'Stre  crevé  les  yeux,  a  abdiqué  le 
titre  de  roi  de  Thèbes.  —  Lutte  ^tricide  de 
Bis  £t6ode  et  Folyniee. 

lltO.  Hort.  d'Hercule  au  montŒta,  A  rentrée  de  la 
Dorida.  —  Lm  Béraclldes  ou  descendants  d'Her- 
cdIb  tau  ctiuiés  du  Péloponnèse  par  Eurysihée, 
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Mre  du  héros.  Ils  se  retirent  dans  l'Attique,  où  ils 
sont  accueillis  par  Thésée. 

I30S.  Prise  de  Troie,  parles  Grecs,  suivant  les  mar- 
bres de  ParosfV.  1184). 

1108.  Horl  d'Euryslbée.  tué  pat  Hjllus,  fils  d'Hec^ 
cule.  —  Le  flls  de  Pélops.  Alrée,  succède  i  Eu- 
rysihée dans  Mycènes  et  dans  Tirjnlhe. 

1304.  Hyllus,  flls  d'Hercule,  retourne  dans  le 
Péloponnèse  sur  la  foi  d'un  oracle.  Il  est  tué  dans 
un  combat  singulier  par  Echémus,  roidesTégéales. 
—  Les  Hèraclides  jurent  de  ne  pas  entrer  avant  un 
siècle  dans  le  Péloponnèse  et  se  retirent  chez  les 
Dorions. 

1101.  AgamemnoD,  flls  d'Atrée,  lui  succède  à  Hy- 
cènes;  son  frère  Hénélas  épouse  Hélène,  fille  de 
Tyndarej  i  la  mort  de  Castor  et  de  Poilui,  qui 
arriva  bientôt  après,  il  hérite  du  royaume  de 
Sparte. 

i93.  Commencement  de  la  guerre  de  Troie,  en> 
treprise  en  commun  par  les  Grecs  au  n«n  de 
Hénélas,  l'époux  d'Hélène,  qui  a  élé  ravie  car 
Péris,  fils  de  Priam,  roi  de  Troie;  elle  a  pour  cnef 
Agamemnon. 

1193-1095.  Derniers  juge*  (Jephté,  Samson,  Réli, 
Samuel). 

184.  Prise  de  Troie.  —  Malheurs  des  héros  grec) 
retournant  dans  leurpatrie. 

11T6.  Bgisthe  et  Clytcmnestre  sonttuéi  par  Or«s(e, 
qui  ressaisit  le  trone  de  son  père  et  règne  i  Hy> 

1114.  Les  Thessaliens  ayant  envahi  l'Hémonie,  qu'ils 
appellent  Thessalie,  les  Thébains  ou  Cadméens 
rentrent  de  l'Hémonie  en  Béotie,  d'od  ils  avaient 
élé  chassés  quelque  temps  auparavant  par  l^s  Pe- 
lasses et  les  Thrsces.  —  Emigration  d«s  Ëoliens 
de  la  Grèce  centrale  en  Asie  Mineure,  sous  la  con* 
duite  do  Penihilusj  flls  de  l'alride  Oreste.  Ils  y 
fondent  11  villes  reunies  en  une  sorte  d'amphic- 
tyonie,  qui  avait  pour  centre  un  lemple  dédié  à 
Apollon  Gnnien,  près  du  mont  Cane;  ces  1!  villes 
étaient  ;  tîyme,  tarisse,  ^éon-Tichos,  Temnos, 
Cilla,  Notium,  ifigirousa,  Pitane,  iSgées,  Myrine, 
Grynia,  Smyme  (cette  dernière  fut  prise  pat  les 
Ioniens  en  (jgg). 

un.  3'  dynastie  chinoise,  celle  des  Tcbéou.  Wou- 
vang  en  est  le  fondateur,  11  substitue  l'ancienne 
forme  de  gouvernement  au  système  féodal. 

1104.  Retour  des  Hèraclides  et  élablissement  des 
Doriens  dans  le  Péloponnèse,  —  La  race  conque- 
ranie  occupe  surtout  la  Laconie,  sous  les  deux  fils 
d'Aristodémus ,  Proclès  et  Eurysthèoes,  qui  com- 
mencent à  Sparte  les  deux  dynasties  des  Proclidcs 
et  ie»  Eurysihénides  ;  l'Argolide  sous  Téménus, 
la  Hessénie  sous  Cresphonies,  —  L'Ëliile  reste  en 
partie  aux  Eloltens,  qui  onl  accompagné  les  Do- 
riens. —  Les  Achéens,  conduits  par  Tisamène,  fils 
d'Oreste,  passent  de  la  Laconie  dans  l'ËgiEOée, 
dont  ils  expulsent  les  Ioniens,  qui  se  retirent  dans 
l'Attique,  où  ils  sont  rejoints  par  les  Éoliena  de  la 
Messénie.  —  L'Égialée  prend  la  nom  d'Achale.  — 
Bouleversement  opéré  dans  l'état  social  de  la 
Grèce.  —  L'influence  hellénique  remplace  défini- 
tivement l'Influence  pélasgique.  —  Nom  d'Hellade 
donné  A  la  Grèce.  —  Religion  nationale  substituée 
aux  cultes  locaux.  —  Etabli nsemenl  de  l'esclavage 
de  la  glèbe  dans  les  pays  ou  s'établissent  lesTbeaaa- 
ÛeDs,  les  Eoliens  ^Arué  et  les  Doriens;  de  l'es- 
clavage politique  dans  les  contrées  où  dominent  les 
anciens  Hellènes.  —  Une  sorte  de  moyen  âge  de 
4  siècles  commence  pour  la  Grèce  eur^enne,  où 
la  civilisat'on  ne  se  conserve  que  dans  t'Altique 
et  dans  quelques  villes  situées  sur  le  littoral  du 

SIfe  de  Corinthe  ou  de  l'Argolide,  c'est-à-d  re 
DS  les  contrées  où  dominent  les  anciens  Hel- 
lènes, et  qui  sont  en  communication  avec  A;tn 
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Mineure,  où  l'esprit  grée  doit  briller  bienUt  du 
plus  vif  éclat. 
109S.  Les  RébreOi  forcent  Samuel  à  leur  donner  un 
roi  qui  juge  et  qui  commanilo  comme  chez  les  au- 
— ;  ildcBigna  3aiU,  de  la  tribu  de  Ban- 


1015.  AlÊUs  Tonde  à  Corinlhe  ane  dfnMtJa  de  rois 
Hûiacildes. 

1071.  Samuel  cUoisil  David,  de  la  tribu  da  Juda, 
Igé  de  ia  ans,  pour  succéder  à  ^aill,  qui  s'est 
attiré  k  colore  de  Dieu  an  Apa^mai  Agaft  roi 
des  Amalécites. 

1056.  Uort  àe  Saûl  dans  un  combat  contre  les  PTii- 
lifltiiu,  aur  le  mont  Gelboe,  Jaiia  la  triltu  d'Issa' 
ebac.  Son  fils  UlKiseth  dispute  ta  royauiâ  à  MTid. 

1M9.  Mon  d'Wioscth.  — David  est  reconnu  seul  roi 
d'Israël;  i!  j'rendra.  la  forteresse  de  9ian,  et  trans- 
portera l'aicbe  sainieà  Jérusalem. 

1045.  Les  Doriens,  conduits  par  AlélU,  roi  de  Co- 
rintliBj  et  Aliliémfnts,  fila  do  Cisus.  roi  d'Argos, 
envahissent  MÉKare  et  s'avmcenl  jusque  dans 
l'Aitique.  —  Dévouement  de  Codrus,  dernier  roi 
d'Alhi-nes.  —  r*s  lioriens  sont  contraints  de  so 
retirer.  —  Élablissemeiit  des  archontes  perpëlueis; 
Médon,  fils  aine  de  Codius,  premier  archonte. 

1044.  fimigralion  des  Ioniens  réfiifpés  en  Altique, 
sur  la  cOie  occidentale  rie  l'Asie  Mineure-,  ns  sont 
conduits  par  mi  fils  de  Codnis,  Mêlée,  s'élnblis^ent 
diUEt  le  pays  situé  au  sud  de  celui  qu'ocenpaient 
les  Eûliens'cl  y  tomient  une  confédération  de  l! 
cii^  :  SaniDs  et  Cliios  dans  les  ties  de  ce  nom, 
Hilet,  Myonte,  Pripne,  EphÈse,  Colophon,  Léb^os, 
Téos,  KrytbL'ées,  Ctaaomène  et  Phocéa.  Plusieurs 
années  aprïs,  des  Doriens  d'Argon,  iVKpidsure, 
le  TKiènc  ei  beaucoup  •"■---■—   ■•-'  ■ j 


.4  bÀ\ui 


Tilles,  sous  la  conduite  des  descendants  de  Té- 
ménus  et  des  anciens  rois  du  pays,  quittent  le 
Péloponnèse  et  vont  s'établir,  les  uns  dans  l'ilc 
de  Crète,  les  autres  dans  la  Carie,  où  ils  Tondent 
Halicarnasse  et  Myndus,  d'autres  enfin  dans  l'ilc 
de  Rhodes  et  civile  de  Cas,  près  do  laquelle  ils  Ton- 
dent Cnide,  sur  le  conlineal.  Les  villes  occupiVs 
ou  fondées  psr  les  Uoricns  Tonnaient  une  espî'Ce 
de  confédération  connue  sous  le  nom  d'Heiapok 
Dorienne,  et  dont  les  membres  se  réunissaient 
dans  un  temple  consacra  à  Apollon,  sur  le  pro- 
montoire Triopium,  voisin  do  lile  do  Cos.  Au 
temps  d'Hérodote,  les  villes  Doriennes  étaient  ré- 
duites à  5,  par  suite  de  l'exclusion  de  la  ligue  qui 
avait  été  prononcée  contre  Hidicamasse.  La  ligue 
portait  conséquemmenl  i  celle  époque  le  nom  de 
Penl^ole.  Ces  5  villes  étaient  :  Lindua,  Jalissus, 
Camirus,  Cos  elCnide. 

1016.  Uort  de  David.  —  Avènement  de  Salomon,  fils 
de  David,  et  de  la  femme  d'Urie,  BethsaJiée. 

1013.  3alomon  jette  les  fondements  du  temple  de 
Jérusalem,  auquel  il  Tait  travailler  pendast  T  ans. 

1008.  Dédicace  dulemple  par  Salomon.  —  Ses  re- 
lations avec  Hiram,  nls  et  successeur  d'Abibal, 
premier  roi  de  Tjr. 

1000-750.  3Î*,  23"  et  Î4'  dynasties  en  Egypte, 
chef  de  la  32'  dynastie  est  Stheschonk  ou  î     .  _ , 

Si  suulient  Jéroboam  contre  Roboam,  ainsi  que 
tteste  un  bas-relieTdé  Kamat. 

9T6.  Scbisiae  des  dix  tribus  sous  Roboam^.  Sis  de 
Salomon  :  deux  royaumes,  Juda  et  Israël.  La  race 
de  David  ne  conserve  que  les  tribus  de  Benjamin 

et  de  Juda..  Le  iDjaume  d'L— " 

Jéroboam. 

9ag.  Abiam,  roi  de  Juda. 

9S6.  Asa,  roi  de  Juda. 

355.  Nadab,  roi  d'ismël. 

9&3.  Baua.  roi  d'Jsrail. 


9M.  Hésiode,  né  i.  Ascra,  en  Boélie,  fiorisssjt  sui- 
vant les  marbras  de  Parut. 

931.  Ela,  roi  d'Israël. 

930.  Enlsraâl,  fin  de  la  race  ds  Jâroboam.  Z:iiiin 
règne  7  jours.  --  Avènement  du  général  Amri,  le 
fondateur  de  Samatie,  capitale  d'israSi ,  rivale  po- 
litique et  religieuse  de  JâLusalem. 

919.  Mort  d'Amri.  L'impie  Achfflb,  Mn  fiis,  lui  siic- 
cïde,  H  épousp  .lézabel,  Bile  du  roi  de  Sidon.  — 
Le  prophète  Élie. 

915.  Josaphat,  roi  de  Juda. 

908.  HomÈre  llorissaii,  suivant  les  marlires  de  Para-^. 

B96.  Kn  Israël,  Ochosias  succède  à  scn  père  A',  iiab. 

695.  Son  fVére  Joram  lui  succède. 

891.  Mort  de  Josaphat,  roi  deJuda.  — Avènement  de 
son  fils  Joram,  qui  avait  épousé  la  srpiir  du  roi 
d'israai,  1  impie  Athaiie.  —  le  prophète  Elisée. 

884.  Mort  de  Joram,  roi  de  Jnda,  —  Ochosias,  son 


fils,  I 


equm 


En  Grèce,  les  jemt  olympiques  dont  l'in^tiiu- 
tion,  en  l'honneur  de  Jupiter,  était  atiribiu-  n 
Hercule,  à  Pi^us,  ou  à  Pélops,  sont  i-enoui'fid's 
dans  l'Éliitc.à  Olympie,  par  Iphilus  d'Ëléc,  Uéos- 
thêne  de  Pise  M  Lycurgue  dfe  Lacédémone. 
;B3.  En  Israël,  le  général  Jéhu,  désigné  par  le  pro- 
phète Elisée,  renversa  et  tue  Joiam.  —  Jl'nt  de 
ïéiabei  et  do  70  princes  de  Samarie.  —  Otliusias, 
de  juda,  a  reçu  u[ie  blessure  moriclle,  en  coinliiit- 
tant  pour  son  oncle  Joram,  Allialic,  sa  mèrp, 
lui  succédai  elle  fait  périr  les  princes  de  la  race 
royal- 


877.  Mort   d'Allialie,   re 

d'Ochoïias,  est  Tait  rc  _ 

çrand  prêtre  Joiada. 
866.  Législation  de  Lycurgua  à  Lacédémone, 
860.  Dîdon,  sœur  de  PygmtUîon,  roi  de  Tyr,  fonde 

ou  agrandit  CarUiage. 
855,  Joachaï,  roi  d'Israël. 
839.  En  IsraBl,  avénemont  de  Joas,  petii-fils  de  Jéhu. 

—  Dernières  prophéties  d'Elisée, 
837.  Am.isia?,  roi  de  Juda. 
823.  Jéroboam  II,  roi  dlsraSl. 
K08.  Fn  Juda,  avènement  d'Osias  ;  3^  ans  de  règne. 

—  En  IsraËl,  3  prophètes,  Jonaf,  u»'e  et  Amos, 
sous  Jécoboùa  11,  3°  descendant  do  Jéhu, 

7S8,  Chuif  du  1"  empfn  «syi-wn.  —  Nous  avons 
dit  plus  haut  que  nous  ne  possédions  'lue  très-peu 
de  renseignemen's  sur  les  commencements  de  cet 
em])ire.  Nous  sommes  plus  heureiu  i  partir  de  la 
fin  du  xif  siècle.  A  cette  époque,  un  ctmin  Beii- 
lara»,  intendant  des  janhns  rojauï.  Tonde  une 
nouveUe  dynastie,  sans  doute  à  la  suite  d'une  ré- 
volution de  palais.  Le  nom  de  Bélitaras,  qualili<.' 
d'origine  de  la  royauté,  a  été  lu  dans  une  in- 
sci'iptioo  d'un  de  ses  descendants.  Parmi  ses  siic- 
ce.-seurs,  on  remarque  son  Ois  Salmanasar  1",  fon- 
dateur, rnivant  M.  i>ppert,  du  palnis  ti.  0.  de 
Nimroud,  le  plus  uicien  édifice  ninivite  dont  oii 
^  ait  ratrouvé  les  ruines;  Sardanapide  III,  le  Grand, 
^  ^  dont  l'histoire  est  racontée  sur  une  stèla  du  Uuséc 
britannique  et  dans  de  nombreuses  inscriptions 
restéesenAssyrie;  Salmanasar  HT,  son  fils,  dont  les 
annales  ont  été  troùréeî  à  Nimroud,  sur  un  obé- 
lisque de  bisiJte  noir,  aajouiil'hiji  a  Loorfrei.  On 
■•  que  les  pays  où  il  a  porté  st- •'—■■'■ '"•'  " 


, !B  lui  d«s  rapports 

d'amitié,  peut^re  aussi  de  sabontinatioiv.  L'in- 
icription  parie  ausai  du  roi  dis  .Syrie,  Hauèl  et  de 
tributs  (ou  présents)  envoyés  pae  l'Egypte.  Le 
Detil-Gks  de  Salmanasar  111,  Bélocbas  IV,  se  vanw 
Sans  une  inscription  d'ftvoir  régné  •>  de  la  graodc 
nier  du  soleil  levant  jtisqa'à  k.  gmode  mer  du  so- 


TEMPS  ANCIENS. 


Ifiil  canehant ,  >  e'etMniire  du  KoUa  Penique  ou 
de  la  mer  CaspieDoe  à  la  loer  Hedïcerranée.  Vers 
sio,  SaHiouramit  au  Sémiramis,  la  veuve  de  ce 
deinier  prince,  qu'Hérodote  place  un  siècle  el 
demi  aTUit  Nllocris,  Épouse  de  NolMpolassiir, 
régn«  seule  pend^at  17  ans,  et  accomplit  sans 
doa(«  nue  partie  des  travaux  el  des  exploits  attrl- 
tn^lU  femme  du  célèbre  Minus.  On  trouve  en- 
mi»  im  SardsB^iale  V.quî  paraît  âtre  le  mâme 


que  le  prince  que  renversèrent  Arbaeèt,  gouver- 
neur de  Hédie  et  le  Chaldieii  Béiésls,  gnuvemeur 
de  Babjlone.  Avec  lui  floil  le  l^empire  assyrien. 
TS8-769.  Le  Cbaldéen  Phul,  surnommé  Halazar,  ou 
le  terrible  (le  Béléeis  des  Grecs),  qui  mil  fin  avfc 
ArbacÈa  au  1"  ampice  asayrien,  réunit  d'abonî 
sous  sa  domination  Babylooe  et  Ninive.  —  Eip£- 
dilion  en  Israël  au  temps  ds  HauAhem,  3*  suc- 
cesseur de  Ji'roboam  II. 


DEPUIS    LES    OLYMPIADES    JUSQU'A    LA    MORT    DE    THÉODOSE 

776  ATANT  JÉSUS-CHRIST.  —  395  APRÈS  JÉSUS-CHRIST. 


TXa*  tUal*  avant  Jinu-Olirirt. 


TiG.  Olympiade  de  GDrEbus,  première  où  le  atm  dt 
niaqaeur  Tut  iiucril  dans  les  regiitres  publics 
riwMiwiMWTHmi  de  l'Ère  des  Olympiades. 

ni-TW.  Zacbarte,  fils  de  Jéroboam  il,  dernier  ro: 
de  û  dniastie  de  J^bu ,  en  Israël.  11  est  aasasaint 
par  SebiUDj  qui  est  lui-mCme,  un  mois  aprÈs, 
m^i  et  tue  p.ir  Manabem. 

770.  Mioahem,  roi  d'Israël. 

Llasar,  qui  ren 

cipëdiiion  contre  Manaheni,  roi  ritsr.ièl. 

169-TtT.  Bélcsis-Phul  conliniiB  de  rëguer  i  Babylone 

aprè*  que  Téglatpbalasar  eut  readu  à  Niiùve  son 

isdépendance. 
7SL  Raftlissement  des  Ephores  &  Sparte,  sous  le 

roi  Théopompe,  petit-flls  de  Cbarilaiis,  le  neveu 

de  Lycurgue.         * 
T59.  Pbaoéla  snccède  eu  laraSI  h  Hanahem. 
757-  Pbacée  succède  en  Israël  à  Pbacéia. 
T&6.  Ed  Juda,  mort  du  saint  roi  Osias  et  avènement 

de  Joathan.  —  Apparilïoo  d'un  noureau  propbète, 

Isaie,  fils  d'Ami) tz,  de  la  nice  royale. 
Fondation  de  Trapézus,  colonie  de  Sinope,  fondée 

par  des  Hllésiens  et  la  plus  puissante  des  colonies 

grecques  du  PoDl-Euxio. 

1"  fondation  de  CjiiquB  par  des  Uilésiena. 
ISS.  Fondation  de  Rome  parRomulus,  qui  tue  son 

Irère  Hémus. 
753.  Charops,  Bis  d'Eschyle,  l"  archonte  décennal 

1  Athènes. 
7W.  Développement  de  la  puissance  maritime  des 

Klteisns,  gai   londeot,   vers  cette  époqi 


rives  du  Pont- 


m  dïtbicw 


wns,  oui 
grand  Domtre  de  coioniL 
Bviin  elda  la  Propostide. 
J50-6TO.  Les  rois  ilhiopiens  en  Egypte.  Bans  la  se- 
>  moitié  do  viii-  siècle,  Sabaton  (Schabaka) , 
ie,  envahit  l'Kgjple  et,  s'il  faut  en 
ooire  BBnEthon,  fit  brûler  Vit  le  roi  Boccboris. 
Ce  même  ïiabakon,  le  Sua  de  l'Ecritarc,  Tut  ap- 
pdé  par  Osée,  roi  d'Israèl,  contre  les  Assyriens. 
US'ni  ée  cette  dyn.istle,  Tharalta,  qui  marcha 
MiriK  SMMehérib,'  lorsque  ce  prince  envabit  le 
njHHM  A)  Juda.  passe  pour  avoir  accompli  de 
ptmêm  «olujaÉtE»  en  Libye.  Les  rois  éthiopiens 
■Muut  te  96*  dynastie. 

'  vnebt  des  Sabines.  Les  peuples  labins  se 
a  i  la  gnerre  contre  Roœulus. 


748.  Bfl|îsis-Phul,  roi  de  Babylone, 
seur  Nabonassar,  dont  la  date  est 
k  laqui^ite  il  a  donné  son  nom  et  par  la 
'    Babylone  que  nous  a  conservée" 


747.  Premier  triomphe  de  Romulus  sur  les  Céninions 
et  les  Anlemnates,  —  1™  dépouilles  opimes  d'A- 
eroD,  roi  des  CéniDiene,  lue  par  Romulus.  —  Dé- 
faite des  CruMuminiens.  LesTiUesde  O'nine,  d'An- 
temne  et  da  Oustomirie  sont  léduites  ï  l'état  de 
colonies  romaines. 

Prépondérance  exercée  dans  le  >otd  du  Pélopon- 
nèse par  le  tyran  d'Argos,  Phidon,  lOdescendant 
de  l'néraclide  Téménus.  Il  fait  célébrer  dans  Elis 
la  8*  fête  olympique.  —  Epidaure  et  l'île  d'Egioe 
lui  obéissaient. 

74â.  Abolition  de  la  royaiitA  t  Corinrhe,  sprïa  la 
mort  de  Télesaus,  lO"  successeur  d'Alétaa.  Bépa- 
blique  oligarchique.  Le  pouvoir  appartient  k 
3U0  citoyens,  lous  Héradides, les  Baecliiades,  qui 
ne  doivent  s'allier  qu'entre  eui.  Un  prytane  an- 
nuel est  le  chef  de  l'Etat. 

Guerre  des  Babins.  sous  la  conduite  de  T.  Ta- 
tîus,  roi  de  Cures,  contre  les  Romains, 

744.  l^ité  de  paix  par  l'enlremise  des  Sabines 
mariées  6  Kome,  qui  réconcilient  les  dem  armées 
prêtes  à  combattre.  Les  deux  peuples  se  réunis- 
sent et  partagent  la  royauté  entre  Romulus  et 
l^lius;  Rome  garde  son  nom,  mais  les  htliilanti 
prennent  le  nom  de  Quirites,  du  nom  de  Curii 
ou  Curps,  capitale  des  Sabin?.  —  Taliui  et  Ho- 
mnlus  défont  les  Camériens  et  réduisent  leur  ville 

743.  I"  guerre  de  Messésie;  elle  dure  30  an.s. 

T41.  Le  pellt-fils  d'Osias,  Acbaz,  roi  de  Juda,  at- 
taqué par  Pbacée,  rai  d'Israël  et  par  le  roi  de 
Syrie,  llazin,  invoque  l'appui  du  roi  d'Assyrie, 
Téglatphaiasar;  qui  renverse  le  royaume  de  Syrie 
el  réduit  en  servitude  tme  partie  des  Israélites; 
mais  il  ravage  aussi  les  terras  de  Juda. 

139.  Mort  de  Talius. 

738.  Prise  de  Fidênes  par  Homulus,  qui  j  envoie 
une  ccdooie  romaine.  —  V  défùle  des  Caiaévims. 

737.  Victoire  de  Bofoujus  sur  les  Véteos. 

136-711.  Callinus  d'Ephêse  flenril;  on  le  regarde 
commerinventeurderancienete^ut,  oudu poème 
pour  lequel  on  se  servait  du  mitre  élégiaque. 


CHRONOLOGIE.  —  TABLES 


*T,j.m 


736.  Nouvdie  victoire  d«  Bomulus  sur  les  Téïens, 
T3Ii.  Fandation  de  Nuos,  en  Sicile,  par  des  Chalci- 

diens  de  l'Eubée,  conduits  pu  l'AinéuieuTbéodès. 
Chersichnlps  ds  Corinibe,  issu  des  Héraclides, 

s'établit  dans  111e  de  Corcyre, 
734.  FoadaliQD   de  Sjraciue   par  Archiu  de  Co- 

T30.  Avènement  d'Osée,  roid'lsrail;  ildoil  Iclidoe 

Foad»tIon  de  Troiilus  et  de  Tbapsus,  en  Si- 
cile, par  des  Doripns  de  Hégare, 

Fondation  de  Lcontium  et  de  Calone  par  les 
Chalcidiens  de  Naios. 

Continuition  de  la  1"  guerre  de  Hessénie.  Ba- 
taille du  mont  Ithome;  combat  singulier  des  ctiis 
EupliaSs  et  Tbéopompe. 
lis.  Le  Corinlliien  PhilolalU,  de  la  maison  des 
Dacchiades,  se  relire  che:  les  Tbébains,  auiquels 
il  donne  des  lois. 

Fondation  de  Uégare-Hjbla  entre  LÉontium  et 
Syracuse,  par  les  Doriens  de  Tbapsus. 
757-716.  Salmanasar  IV,  appelé  aussi- Sargon,  le 
fondateur  du  fameui  palais  de  Kborsabad,  décou- 
vert en  1841  par  U,  Botta,  consul  de  Praoce  ï 
Mossoul,  et  dotit  tes  débris  furetit  la  premibre 
découverte  importante  faite  par  l'archéologie  sur 
le  sol  assjr"^"'  C'est  au  moyen  des  nombreuses 
iQscripIions  trouvées  dans  ce  palais  que  l'on  a 
reconstruil  le  r^goe  de  ce  prince,  l'un  des  mieui 
coQDus  de  toute  l'bistoire  d'Assyrie,  —  Prise  de 
Samarie  et  deslructioti  du  royaume  d'IsraSl  sous 
Osée,  qui  est  emmené  en  captivité  avec  la  plus 

nde  partie  de  ses  sujets  daos  les  pays  que 
on  venait  de  conquérir  sur  les  Mâles.  — 
Sargoti  bai  i  Rapbîa  Sabakon.  lui  impose  un  tri- 
but et  occupe  Azoth  et  Jaroneh.  —  SiSge  et  prise 
de  Tyr.  —  Soumissioa  de  l'Ile  de  Cbjpre.  —  Le 
début  de  la  grande  inscriplioD  des  taureaui  à  tfite 
humaine,  aujourd'hui  à  Paris,  atteste  les  efforts 
de  Sargon  oaur  recouvrer  les  conquêtes  des  an- 
ciens rois  d  Assyrie. 

Tïfi.  Avènement  d'E7.échias,  en  Juda. 
Fondation  de  Rbégium  par- des  Hesséniens  Do- 
riens et  des  Enbêens. 

711.  Prise  de  Samarie,  par  Salmanasar  (Sargool, 
roi  d'Assyrie,  après  3  ans  de  siège,  et  fin  au 
royaume  d'Israël  sous  le  roi  Osée. 

711-709.  Bègoede  Herodacb-Bal-Adau, appeléaussi 
Hardokempad,  &  Babylooe. 

Fondation  de  Sybaris   par  des  Achéens  de  la 
Laconie. 


716-680.  SennacbÈrib,  roi  d'Assyrie, 
Salmanasar  IV  ou  Sargon.  —  Invasion  en  Juda, 
sous  Ezechias,  qui  se  soumet  au  tribut.  Ce  prince 
fit  aussi  des  eipéditions  contre  les  Susiens,  les 
Chaldéena,  les  nomades  de  la  Hésopoiamie,  les 
montagnards  de  la  Médie,  tes  Sidoniens;  puis, 
Ezéchias  ayant  fait  alliance  avec  le  roi  de  Baby- 
lone,  Herodach  Bal-Adan.  et  le  roi  d'Egypte, 
TlkaraLa,SennaclléribeavailitdenouveauIaJudée, 
mais  éprouva  alot^  un  grand  désastre.  Les  inscrip- 
tions nous  le  montrent  ensuite  chassant  Herodacb 
de  la  Cbaldée,  et  faisant  venir  des  marins  de  la 
Pbénicie  pour  équiper  une  flotte  sur  le  golfe  Per- 
lique  et  poursuivre  les  Cbaldéeoi  émigrés, 
fondation  de  Mytes,  en  Sicile. 

Tlfi.  Fondation  d'Abvdos  par  des  Hilésiens. 

Meurtre  de  Canoaule  par  Gygts,  oui  fonde  en 
Lydie  la  dynastie  des  Hermnadés.  Il  rËgiie  jus- 
qu'en G''6.  Sous  lui  commence  entre  le  royaume 
de  Lydie  et  iea  colonies  grecques  do  l'Asie  Mi- 
neure une  tulle  qui  doit  se  prolongir  sous  ses 


Av.  J.-C. 

TI4.  Avènement  du  Sabin  Numa  Pompilius,  roi  pa' 

ciâque  et  religieux. 
710.  Fondation  de  Crotone  par  des  Achéens  de  la 

70B.  Fondation  de  Tarante  par  les  Parihénimt  de 
Sparte. 
Fondation  de  Paros. 

Fondation   de  Thasos,  colonie  de   Paros.    Au 
nombre  des  colons  se  trouvait  le  poète  Arclii- 

700.   Déjocès  met  fln  à  l'anarcbie  qui  régnait  en 
Hèdie,  donne  de  sages  lois  à  ses  sujets  et  fonde 
Ecbatane. 

Vers  la  fln  de  ce  siËcle,  l'état  social  de  la  Grâce 
euroi)éenne  commence  à  prendre  quelque  Riilt. 
"       "  "*"  "        des  Héractides,  il  n'y  avait  pas 
■  ------    '-  ~}uvememeiit  dans 

i  grandi  (IIpÀltai, 
TÉporrcc,  ipisiii),  le  peuple  ou  ta  masse  des 
guenicrs  et  les  rois  se  disputaient  le  pouvoir  ou 
opprimaient  les  populations  vaincues.  Mais  les 
grands  et  le  peu[âe  finirent  par  se  réunir  contre 
les  rois,  et  i  la  fin  du  8-  si4cle  U  royauté  était 
abolie  ou  limitée  par  des  lois  (Sparte)  dans  pres- 
que tous  les  Éiau  de  la  Grèce.  Elle  ne  se  soutint 


riorité  sur  le  peuple,  vont  dominer  dûns  tou 
Etats,  et  commencer  en  Grèce  ce  que  quelques 
auteurs  ont  appelé  le  règM  de  ta  Chnalerie. 

VU*  sltele  avant  iTéfiu-Obriit. 


69T.  Mort  d'Ezécbias.  Avènement  de  son  fils  Ma- 
nassès  au  trSne  de  Juda.  Il  détruit  dans  son 
royaume  le  culte  du  vrai  Dieu,  et  tait  mettre  à 
mort  le  prophète  Isale. 

691.  Le  Grec  Glaucus,  de  Chio,  trouve  le  premier  le 
moyen  de  souder  le  fer. 

690.  Fondation  de  Gela,  en  Sicile,  par  des  RhodieDs 
et  des  Cretois. 

6BS.  Smyrne,  p 
dans  la  ligue 
Uyuote. 

685.  Deuxième  guerre  de  Hessénie. 

683.  Crèon,  1"  archonte  annuel  i  Athènes. 

682.  Bataille  de  Dérac  entre  les  Hesséuiens  et  les 
Spartiates.  Aristomène,  chef  des  Messéniens,  pé- 
nètre dans  Sparte. 

680.  Le  poète  athénien  Tyrtèe  ranime  le  courage 
des  Spartiates  défaits  dans  3  batailles.— Les  Mes- 
séniens, trabis  une  première  fois  par  Aristocrate, 
roi  des  Arcadiens,  sont  vaincus  é  la  bataille  des 
Tranchées  et  se  retirent  suc  le  mont  Ira, 

Institution  des  courees  de  chars  é  quatre  coe- 
vaui  dans  les  jeux  olympiques. 

880-647.  Assar-Haddon,  flls  de  Sennachérib,  déjà 
établi  par  son  pure  vice-roi  de  Bsbyloue,  est  re- 
connu roi  é  Ninive.  Ce  prince  colonisa  complète- 
ment l'ancien  territoire  d'Israël  et  emmena  cap- 
tif le  coi  de  Juda,  Manassè»,  successeur  d'Eiè- 
chias.  11  fil  aussi  de*  eipeditions  en  Phénicie  et 
en  Egypte.  Nous  ne  savons  presque  rien  de  son 


TEMPS  ANCIENS. 


II.  i.-c 
ib,  T*glalpl»Ij  ^ 

p«r  riusurreclion  de  Sao«-du-KbiQ  &  Babvlone.— 
SudAoqnle  Tl,  frire  de  Téglalphalaiar,l>ttil  an 
palus  magnifique  et  remporta  des  Ticloires  sur 
M  Sosiena.  mais  ne  put  rameoet  «oiu  sa  domi- 
natîoii  BahyloDG. 

tTfi-63T.  Aidjs,  fils  et  successeur  ds  Gj'gfei,  rigoe 
en  Lydie.  Sous  son  règne,  les  Cimménens,  fuyant 
derant  les  Scythes  nomades,  se  jelleat  sur  1  Asie 
Mineoie  et  s'emparent  de  Sardes. 

SIS.  Le  roi  de  Juda,  Manassès^  est  emmeué  captif  i 
Battyloas  par  le  roi  d'Assyrie  Assar-Haddon,  mais 
il  est  rendu  à  la  liberté  un  an  après. 
1*  fondation  de  Cyzique  par  des  Uégariens. 

Sis.  Fondation  de  Cbalcédoine  par  les  11  égariens. 

S;3.  A  l'extrÉinité  S.  de  l'Italie,  Locres  est  fondée 
par  des  Locrîeas  de  U  Grèce  centrale. 

m.  Alcmao,  originaire  de  Sardes  en  Lydie,  com- 
pose à  Sparte  des  poésies  lyriques  dans  le  dialecte 

"'     ""  roi  de  1 


l'Egypte,  qui  est  partagie,  snirant 
11  pnocipautés  alÙèes,  mais  iodépen 
que  Pnmmjticbus  de  Sais  les  riun 


WL  Lea  Uiaséniens,  assiégés  dans  Ira  depuis  11  ans, 
sDBt  forcés  de  se  rendre.  Trahis  uae  seconde  fols 
par  le  roi  d'Arcadie,  Arislocrale,  ils  échouent  dans 
Is  prmet  de  surprendre  et  de  détruire  Sparte.  — 
Le*  Messéniens  des  villes  maritimes  se  réfugient 
Ht  Elîde,  se  joignent  à  ceui  qu'Arislomène  a 
CMidaits  en  Arcadie  et  vont  s'établir  en  Sicile,  où 
Us  s'emparent  de  Zancle,  qu'ils  nomment  Hes- 
WK,  tandis  que  les  Messéniens,  restés  en  Grèce, 
ntt  réduits  à  la  condition  des  ilotes. 

UoIitioQ  de  la  royauté  en  Arcadie  après  le  sup- 
plice du  traître  Aristocrate. 

617-  Guerre  des  Romains  et  des  Albains.  Combat 
des  Horaces  et  des  Curiaces.  Soumission  d'Albe. 

6SS.  Les  poSles  Arcbiloifue,  de  Paros,  et  Simonide, 
d'Amotgos,  se  serrent  du  vers   iambique   pour 


Goerre    contre   les   Fidénates    et    les  Vélens. 
Tnhism  de  Suflétius,  cbef  des  Albaïns.  Son  sup- 
plice. Destruction  d'Albe. 
CH.  Fondation  d'Acre  et  d'Enna  par  les  Syracusains. 
Lutte  maritime  entre  Corintlie  et  Corcyrc,  sa 

6G1.  Fondation  de  Sélymbrie  par  les  Hégariens. 
6C0.  Zaleucos  et  Charondos  donnent  des  lois,  le 
premier  aui  Locriens  d'Italie,  le  second  aui  Ca- 

ttl.  Fondation  de  Byzance  par  des  Uégariens. 

GK-e34.  Phraorte,  fils  et  successeur  de  Déjocès, 
agrandit  l'empire  des  Hèd«s,  mais  est  vaincu  et 
tué  par  le  roi  d'Assyrie,  Assourdanil. 

Si.  Olbia,  Niconium,  Tyras,  colonies  de  Uilel  sur 
l«*  côtes  septentrionales  du  Pont-Buiin. 

Cjpsélus  renverse  i  Corinthe  le  gouvernement 
de*  prytanes,  détruit  l'oligarchie  des  Bacchiades 
et  y  substitue  son  autontè.  Démarate,  l'un  des 
Bacchiades,  va  s'établir  en  Etrurie. 

tsa.  Goerrs  de  TuUus  Hostilius  contre  les  Sabins. 
Elle  dure  2  ans. 

£60-  Arec  l'aide  de  Grecs  Ioniens  et  de  Cariens. 
pMminéticus  dépouille  du  pouvoir  lea  autres 
loii  les  c<dlègues  et  commence  la  16*  dynastie, 
gid  durent  jus<iu'en  5G9.  Il  permet  aui  Grecs  de 
fonner  un  èlabUssement  ii  Feluse  et  ouvre  ainsi 
rggj^te  BU  commerce  grec.  Le  mSme  prince  fait 
!—*— —  J"»  l4  langue  greci|ue  de  trés-jï 


r.J.-C 

prites  hérédi1aire«  pour  conserver  entre  les  deux 

Eles  des  rapports  permanents.  —  C'est  à  cette 
ue  que  l'on  rapporte  l'introduction  dans  le* 
I  grecs  du  papyrus  égyptien,  ce  qui  favorisa 
la  composition  des  écrits  en  prose. 

Guerre  de  Tullus  Hostilius  contre  les  peuples  la- 
tins qui  dépendaient  d'Albe. 
648.  Fondation  d'iiimère,  en  Sicile,  par  les  habi- 
tants de  Zancle. 
647.  Assourdanil  (appelé  aussi  CliinaJadan  et  Nabu- 
chodoQOsor),  dernier  roi  de  Ninive,  s'empjre  de 
Babylooe.   Ce   prince,  après  avoir  triomphé  do 
Phraorte,  roi  de  Hédie  (G34],  entreprit  de  sou- 
mettre les  contrées  du  Taurus  à  l'Égyple,  mais  il 
échoua  devant  Béthulie  par  le  courage  de  Judith. 
645.  Casmène  fondée  en  Sicile  par  les  SyracusLiins. 
644.  Trêve  de  Tullus  avec  les  Latins.  —  2'  guerre 
contre  les  Sahins. 
\2.  Amon,  flls  de  Haitassis,  lui  succède  au  iiDne 

640.  Joslas,  flU  d'Amon,  lui  succède  sous  la  tutelle 
de  sa  mère  Idida.  —  Le  prophète  Jérémie, 

Naissance  de  Thaïes,  originaire  de  Phénicie, 
suivant  Hérodote. 

Uort  de  Tullus  Hostilius.  Ancus  HartJus,  4'  roi 
de  Borne,  lui  succède.  11  avait  été  choisi  parmi 
les  Sabins. 

Battus,  de  Lacédémone,  s'établit  avec  des  Thé- 
réens  dans  l'Iie  de  Platée,  sur  lea  cAtes  de  la  Cjrê- 
nalque. 
IR.  Guerre  d'Ancus  Uarlius  contre  les  Latins.  Elle 

63T.  Les  Tbéréens  se   transportent  avec   Battus  1 
ris  en  Libye  et  y  demeurent  6  ans. 

634-594.  Cyaiare,  fils  et  successeur  de  Phraorte, 
célèbre  par  l'invasion  des  Scythes  qui  restèrent, 
dit-on,  2S  ans  en  Hédie  par  la  prise  de  Minive, 
à  la'iuelle  il  prit  part  ^)res  avoir  fait  massacrer  les 
Scytiies.elenfiD  par  une  bataille  contre  lesLvtlirns, 
devenue  fameuse  à  cause  de  l'éclipsc  de  soleil  qui 
sépara  les  combattants  et  les  décida  à  faire  la  pati. 

633.  Fondation  parles  Milésiensdo  ïomes,  etd'lster 
i  l'embouchure  du  fleuve  de  même  nom. 

631.  Battus  quitte  Azirisetva  fonder  C  y  ri  ne. 

630-&B6.  Himnerme  de  Colopbon,  poète  élégiaque 

6!9.  2*  fondation  de  Sinope  par  des  Uilésieos. 

'"    Fondation  de  Sélinonte  par  Hégare-Hybla. 
2*  colonie  de  Hégariens  i.  Byiance. 

627.  Fondation  de  Lipara,  dans  ta  petite  Ile  de  es 

Sn-elS.  Sadyatte  règne  en  Lydie. 
!7-60â.  Nabopolassar ,  gouverneur  de  Babylone, 
s'unit  avec  le  roi  des  Ùèdes,  Cyaiare,  dont  il  fait 
époiiser  là  fille  à  son  fils  Nabuchodonosor,  s'em- 
pare de  Mnive,  où  régnait  alors  Assourdanil,  te 
Chinakdan  des  Grpcs,  et  met  fin  au  3'  empire  as- 
syrien '.  —  Babylone  devient  alors  la  capitale,  du 


Sf/f^tm,  «t  11  M  forme  ai 


le  caste  d  inter- 


2b.  Fondation  d'Ëpidamne  ou  Dyrrachium  par  les 
Corcyréens. 

A  Corinthe,  Cypsélus  a  pour  successeur,  dans 
la  tyrannie,  son  fils  Périandre,  l'un  des  7  sages 
de  la  Grèce  et  le  protecteur  d'Arioo  de  Uétbymne, 
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CHRONOLOGIE.  —  TABLES. 


_i  Me  du  (yiaD  d'Ëpidune,  Prodès,  ,_.  ._. 
mime  AaKeeudie  4u  tyran  d'Arcadie,  Arialocrete. 
Il  pieadra  E^idaura. 

Lois  sutguimUres  de  Onuon,  destlniM  à  réta- 
blir ta  pui  daju  Atlitiwa  que  déchiraient  les  fac- 

610-  Théag^nm,  defenu  chef  de  la  (aetion  popu' 
liaire,  usiupe  la  lyranoie  i  lUgare,  apiËi  avoir 
délmit  l'otigaichie. 

en.  Néchao  lucoïde  i  Psammélicui.  Il  «i^  en 
Egvpu  une  grande  puiMance  maritioM  fait  tm- 
Taillerau  canal  decemmuaicalion  entre  le  Nil  et  la 
mer  Rouge,  et  charge  des  navigateur  phéniciens 
cl'eiécuter  le  périple  de  l'ATriqHe. 
Guerre  d'Ancus  Hartius  centra  Im  Teinta.  Elle 

ei6.  Guerre  d'Aueut  Martius  contre  les  Sabins. 
Gl.ï-âSa.  Eq  Lydie,  règne  d'Aljatte,  qui   chaaaera 
lea  CimmérioDs  de  l'Aaio  Mineure, 


613-  Commencement  de  la  goerre  de  Tarquin  contre 
les  Ut  Ins. 

611.  Tentative  inTmetueuie  de  C^loB  à  AUiÈnu  pour 
rétablir  la  rovauté.  Uasiacre  de  ses  paitiiaos  au 
pied  de  l'autel  des  Eumémdes. 

611-69!-  Sapho  de  Lesbos,  femme  poête- 

609.  Josias,  rai  de  Juda,  est  déiait  à  HaKeddo  far 
Néchao,  roi  d'Eçypte,  qui  enlre  dans  l'Assyrie, 
s'empare  de  Carchetois  et  d'autres  places  apparte- 
nant à  Nabopolasiar-  —  Avènoment  de  Joachas, 
fila  de  Josias.  — Prise  de  Jérusalem  par  Néchao, 
qui  emmène  en  captivité  Joachaa  et  lui  doBoc 
pouraucceesaur  «on  Irére  Êliaeim  ou  Joachita. 

608.  Naissance  de  Pjthagore,  de  Samos,  qui  vécut 

Les  Lécntitia  soat  le  pramier  peuple  grec  de  Si- 
cile oui  obéisieàun  tyran,  Paséiiue. 
Stésicliore  d'Uim^re,  en  SÎoile,  poSte  lyrique. 
606.  Nabuchodoaosor  II,  associé  par  son  ptre  au 


phèle  Jérémje. 

Guerre  entre  les  Mitylénieiis  de  Lesbos  et  Athènes 
au  sujet  de  plusieurs  places  de  la  1'roide  et  du 
promontoire  de  Sigée.  —  Lâcbelé  du  poète  Icsbien 
Alcée  dans  la  bataille.  Combat  singulier  dePittacus 
contre  le  général  d'Athènes  Ptiiynon;  médiation 
de  Périandre,  tyran  de  Corintbe. 

6(W.  1"  guerre  sacrée  décidée  par  le  conseil  am- 
phictyotiiquG  contre  les  Cirrheens  de  la  Phocide, 
qui  ont  labouré  les  champs  consacrés  i  Apollon. 
Elle  durera  10  ans.  Solon  y  prend  part- 

601.  Révolte  de  Joachim  contre  NabucbodontMOT  11. 
Prédictions  de  Jéromie. 

Psamméticus  (le  Psammis  d'Hérodote),  fila  de 
Néchao,  lui  succidc  en  Egypte. 

e  époque,  on  commence,  aux  frais  de 


Bataille  de  Sagra:  défait»  des  Croloiii*tei  pat 


W  ntela  «TMrt  Jéiiu-CluJrt. 

PrJpDDdaraiiM  iti  ParM*  iliiiii  la  baut«  ^ù.  —  Fin  da  la 
uptlrlli  d«  fiabylons.  —  sôudence  de>  ealaaiaa  ^rso- 
quo  da  l'AsIt  Mineure.  —  Poiss.incc  dea  Ljdisni.  — 
nansIsBance  de  la  civilisation  dîna  la  Grèce  européenne. 
—  LcB  Tvrannies  remplacent  lea  OUgambiea  dana  prea- 
'"  I  Soriasanl  4ia  drioniae  gMe- 
ilie.  —  A  Borne,  abalïticu  de 
République. 


l'Asie,  le  temple  d'Epbése,  consacré  à  Dtai 
..ncBcé  d'aboM  par  iWhitecte  grec  Ci 
m,  il  ne  sera  achevé  que  330  ans  après. 


Commencé  d'abood 


]•' établissement  dea  Pbooéens  i 

Fondation  de  Périntbe  lur  la  Propontide,  pro- 
bablement par  les  Samiens. 


u  royauté  ;  fandalion  de  1 

99.  1"  pierre  de  Tarquin  l'Ancien  coBtre  les 
biBS,  Llle  dure  3  ans. 
Fondati(Hi  de  Camarine  par  Isa  ByracuaBln 


phéte  Ëzécbiel 

fi97-  tiabuchodonosor  établit  roi  de  Jvdée  Uat^- 
nias,  oncle  paiemel  deJoaci^im,  el  change  le  nom 
de  ce  prince  eji  celui  de  Sédécias. 

Bataille  entre  Aly^tte ,  roi  de  Lydie,  et  Cytoare, 
toi  des  Ut'des.  Cftte  bataille  est  célèbre  pan 
l'écUpse  qui  sépam  lea  combattants  et  amena  la 
paii  entre  les  deux  pays.  Celte  édipae  avait  été 
prédite  par  Thalfs. 

Commencement  de  ta  gueire  det  Étrusques 
contra  Tarquin.  Elle  dure  9  ans. 

.S96.  Athi'nes  est  purifiée  par  Épîm^de  du  crime 
des  Alcntéoaidea.^ 

S9b.  Apriés .  roi  d'É^ypte.  11  (ait  la  guerre  aux  Ty- 
~'eas  elleurenlève  Sidon. 
Alcée  et  Ermna,  amie  de  Sapho,  neuritaent. 

694.  Arohontat  de  64^n;  il  donoe  dea  lois  i, 
Athènes. 

589.  A  Hitylbne,  dans  111e  de  Lesbos,  PilUcns  re- 
çoit le  gouvernement  pour  10  ans,  malgré  le 
puëte  Alcée. 

Invasion  de  la  baute  Italie  pai  les  Gaulois, 
sous  la  conduite  de  Bellùvèse. 

^B7.  Destruclioc  du  temple  de  Jérusalem  par  I4a- 
bucbodonosar  11.  Fin  du  royaume  de  Juda.  Le 
roi  Sédécias  est  emmené  en  captivité  à  Babylone 
avec  tout  le  peuple.  Derniers  chanta  de  Jéràmie. 
Deui  prophi'tea  ae  rendent  celùli>«t  duiuit  la 
captivité,  Ëzécbiel  et  Daniel. 

Commenccmeikt,  de  la  seconde  guerre  des  Sa- 
bins contre  Tarquin  ;  elle  dure  5  ans  et  se  ter- 
mine par  la  soumission  de  ce  peuple. 

SB6..  Institution  des  jeux  pythiques. 

58^.  Mort  de  Périandre,  tyran  de  Coriothe. 

S8!.  Fondation  d'Agrigentc  par  les  habilaula  de 
Gék. 

561 .  Fin  de  la  ptiissance  des  Cyp'^ides  ï  Corinthe, 
avec  PsamméliouB,  petil-Cls  de  Périandre.  Éta- 
bli ssemant  de  l'uligarcliie- 

580.  Pitlacue  abdique  la  tyrannie  k  Hi^lène. 

S79.  Fondation  de   Lipara  par   des  babitanta  de 

518.  Meurtre  de  Tarquin  l'Ancien  pjir  les  flls  d'An- 
cus  Martius.  —  Avènement  de  1  Etrusque  Servina 
TuQius,  6'  roi  de  Rome.  Cens  ou  dènomlH«nent 
de  la  cité,  Diviaion  du  peuple  en  6  classée,  et  ré- 
partition des  eiloyena  suivant  leur  fortune;  im- 
pflta  proportionnata  k  la  tortutte  et  à  l'aaarcice 
des  droits  politiques. 

571.  FaUee  écritaa  en  frac  par  Ssope,  esclave  orl- 

!;inaii«  de  Hèsymbrie,  en  Thiaee,  mais  qui  resta 
ongtemps  A  Samoa. 


TËUPS  AKGIEHS. 


&;l.  Commeacemeiit de  Is guerre  de  Serviu 
Les  CtnuqueE.  £Ue  dore  30  ans. 

&T0.  Snxarioii  de  Hégare,  auquel  on  '  ' 
les  prmniers  essais  de  ta  comâdte, 

SokiD  viaitant  l'Asie  Uiaeiireest  Mfu  eaLydit 
par  le  jeune  Cr^ua.  SoloQ  ira  ea  Egypte,  cl 
Cbj-prc,  etc. 

A  A^rigeule,  Pbaiaris  taerce  la.  tyrannie  pea- 
daal  16  ou  30  ans. 

Ka.  Révolte  des  Egyptiens  eoDtre  Apriès,  qui  avati 
il-!  défait  par  les  Oyrâtièens.  Fiu  do  la  se*  dy- 
naatie.  —  ArénemBot  d'Amaaia.  Ce  [wiiioe  tpousc 
mot  fille  de  Psamméticus  II,  attire  de  Péluso  1 
Memphis  la  colonie  grecque  établie  pat  Ptaoï- 
méticus  I,  et  forme  un  nouvel  établissement  i 
NaaeratJs.  Il  funda  aussi  ï  Sais  un  c^èbre  édi- 
fice consacré  à  la  divinM  Nuith. 

Ufi.  Les  Spartiates  triomphent  des  Arcadieoa  Tè- 
gétttee,  —  Institution  dès  grandes  Panathénée», 
fi  Atb&nes,  en  l'honneur  de  Minerie.  KUesseroiil 
célébrées  la  3*  année  de  chaque  olympiade. 

1&.  A  Atfa^ne£,  actions  de  Lycurgue,  de  Hégaclès, 
de  Pisiab^te. 


S63.  Fondalton  d'Aïuisus  par  les  Phocéens. 

S63.  Fondation  d'Héracl^  sur  le  Pont-Euiin. 

Kl.  Mort  de  Nabuchodonosor  II.  Son  fils  rvtlmû- 
ndach  rend  la  liberté  à  Jécbonias,  captif  de  oui  s 
3Î  anj.  Ca  priace  est  le  Biiilhasar  de  Daniel.  Il 
M  toé  Don  par  les  Pcnes,  mais  par  son  beau- 
ptoe,  gendre  de  Nabuchodonosor  et  Mi^e  de 
nannitce.  Mous  Toyons  dans  le  livre  de  Daniel 
qst  le  meurtrier  se  nommait  Darius,  mais  il 
portait  b  Babylone  le  nom  cbaldêen  do  Nérl- 
ghKor. 

SEÙ.  Rsislnle  s'empare  de  l'autârité  à  Athènes  en 
i'iff)uyajil  sur  la  multitude. 

iiS-  Astyage,  rdi  de  Uédie,   est  reuTersé  par  son 

Glit-l]l.>,  le  Perse  C^tus.  Les  Poraaa  substituent 
ir  pouvoir  à  celui  des  Mèdca. 
Mort  de  Suton  à  Athtnc^,  après  avoir  essayé 


536).  Les  Grecs  de  Téoa  e 
abandiiuner  leur  patrie  plut'Jl  que  de  subir  la  loi 
des  Persfs.  Les  Téîens  paasenL  eu  Thmce,  où  ils 
fondent  la  ville  d'ibilèies,  et  les  Pliocéons  dans 


nie  A. 


iljusii 


.i3n. 


Occupali 
de  CypsÉlus. 

Piïistrate  est  obaasi  d'Athènes  par  Lycurgue  et 
Mégaclf-s. 

458.  Avènement  de  Cfésus  au  Itftne  de  tydie.  Sous 
ce  prince  la  manaichie  lydieUDe  comprenait  tout 
le  pays  entre  l'HeUespout,  le  Pout-Euxin,  le 
Deuve  Halys  et  le  mont  Tauius,  à  l'exception  de 
la  Lycie. 

U6.  Pislstiale  est  rappelé  à  Athènes  par  Mégaclès, 
qui  l'oppow  à  Lycurgue. 

U5-S38.  Nabonid,  roi  de  Babylone. 

*6î.  PLjiïtrale  est  obassé  de  nouveau  d'AtbSnespar 
■égadîs,  dont  il  avait  épousé  et  outragé  la  âlle. 

M7.  Mort  verî  cette  époque  d'Anaiimandre  de 
Milet,  disciple  de  Thalts.  Il  a  construit  uno  sphère 
et  tracé  la  1'*  mappemonde  connue.  C'est  A 
inaximandra  ou  à  sod  diiciple  Anaiimènc  que 
l'on  rapporte  le  premier  empfoi  des  gnumoos  ou 
odrans  solaires,  empruntés  sans  doulo  aux  As- 

H6.  Fondation  de  Panticapée,  d'Odessus,  de  Théo- 
dosie  et  de  PbanagoréË  sur  la  cbte  méridionale 
du  Pont-Euitn  par  les  Uilésiens. 

M4.  Prise  de  Sardes  par  Cynis  après  une  victoire 
mnpodAe  sur  Crtsus  dans  une  vaste  plaine  dé- 
couverte an  confluent  do  l'Hyllus  et  de  l'Hermus, 
ea  HMtt  de  Svdes  '.  Fin  de  l'empire  lydien. 


Combat  de  300  gparliai  .      , 

Défaite  des  Ai'giens,  Cession  mw   lipartiate.s  de 
Thyrée  et  de  la  Cynurie,  que  li>s  deux  peuplessa 
disputaient  depuis  plusieurs  siècle;. 
Théognis  de  Mégara,  pointe  gnoinique. 

&43.  Dàvelopoement  de  la  puissance  de  Cartbage. 
Traité  conclu  avec  Cyr^ne,  par  le'|uct  elle  possède 
tout  le  territoire  compris  entre  les  Syrtes. 

541.  Les  Carthaginois  pinMrent  en  Sicile,  où  Ils 
font  des  cinquêlcs  importantes,  auiis  laeoiidaile 
de  MalÉe,  premier  sullete  connu. 

538.  Prise  de  Babylone  ]iar  Cyrus.  Fin  du  royaume 
babylonien.  —   Soumission  voluntaire  des  Phé- 

Ë3G,  tjiit  de  Cyrus  qui  termine  la  captivité  des  Juifs 
i.  Babylone  et  leur  permet  de  riftoiimpr  dansleur 
patrie,  U,360  Juifs  seulement  abandonnent  Ba- 
bylone et'roloument  à  Jérusalem,  sous  b  con- 
duite de  Jésu?,  fils  de  Jo^edec,  et  de  Zorobribel, 
fils  de  Sajathiel.  —  Apogée  de  la  puissuticc  de 
Cyrus.  Nouvelle  organisation  de  l'empire  qui  est 
divisé  ea  lîO  satrapies. 

Pisisintle  ressaisit  l'autorité  à  Ath^nes.  Ëtat 
florissant  de  cette  ville  sous  sa  domination. 

a3à.  Après  une  désastreuse  bataille  navale  livrée 
aui  Etrusques  et  aux  Carthaginois,  les  Phocéens 
se  retirent  les  uns  li  Itliégium,  les  autres  à  iUar- 
seille,  qu'ils  agrandissent. 

A  Athènes,  premières  tragédies  de  Tbespis. 

â3i.  Mort  de  Çervius  Tullius  assassiné  par  les  émis- 
saires de  l'Étrusque  Tarquin,  son  Rendre. 
Avénament  de  Tarquin  le  SU[>«rbc,  7*  roî  de 

Les  Juifs  jettent  les  fondements  du  temple  de 
Jérusalem,  dont  la  construciiun  e^t  suspendue 
][i  ans  par  les  intrigues  des  Samaritains. 


Pytbagore,  de  Samoa,  et  du  poète  Anacréon,  t 

030.  Halée  est  banni  de  Carlhage  pour  avoir  été 
défait  en  Sai-daigne,  mais  il  s'attache  l'année  et 
s'empare  de  Cartbage,  où  il  essaye  d'établir  Ja  ty- 
rannie; il  est  renversé  peu  de  temps  après. 

Mort  de  Cyrus  tué  dans  une  guerre  contre  les 
Massagèlcs  ou  les  Derhices,  Cambyse,  l'alné  de 
aes  deux  fik,  lui  succède.  i.e  second,  Tanaoxare 
ou  Smerdis,  obtient  en  partage  le  gouvernement 
de  l'Arménie,  de  laUédia  et  du  pays  des  Caduaiens. 

.ïîS,  Uort  de  Pisislrale.  Ses  fils  Hipparque  et  Kip- 

Eias  qui  lui  succklent  imitent  la  modération  de 
:ur   père,   embellisBent  Athi'ncs,  favorisent  les 
sciences  et  les  arts. 
526.  Mort  d'Amasis,  coi  d'Egypte.   Son  fils  Psam- 

ménit  lui  succède. 
515.  Conquête  de  l'Egypte  par  Cambysc,   roi  de 

Guerre  des  Lacédémoniens  et  de  Polyci'ate  de 

Les  portes  Anacréon  el  Simonide,  de  Céoa, 
viennent  fi  Athènes. 
52'i.  Mort  de  Polycrale  de  Samos,  mis  en  croix  par 
l'ordre  d'Orétis,  gouverneur  de  Sardes. 

Cambyse  échoue  dans  une  expédition  contre  les 
Ethiopiens.  Sea  cruautés  en  Egypte.  Il  ISit  mettre 
k  mort  son  frère  Smerdis.  Il  meurt  a  Aghaume, 
en  Byrie.  Les  Mages  s'emparent  du  pouvoir  et 
placent  l'un  d'eux  sur  le  tiûne,  le  faux  Smeidia. 
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&31.  Complot  de  sept  sei^eurs  perses  C'^Dlre  labc- 
tioD  m^e  des  liages.  Massacre  des  Mages  et  de 
Smerdis.  Une  téle  annuelle  fut  établie  pour  cé- 
lébrer ce  massacre,  et  on  l'ubservait  encore  au 
siÈcle  suivant,  Ëtefation  au  trûne  de  Dariuï  I", 
OU  d'Hystaspe  ;  nouvelle  dynastie.  Ce  prince  est 
peut-être  le  même  qui  est  désigné  dans  l'Écrilure 
■0119  le  nom  d'Assuérus,  —  iJempire  peise  est 
divisé  par  Darius  en  vingt  satrapies. 

SIO-  Les  Perses  dunnent  Samos  k  Svlosou,  ttére  de 
Polycrate. 

Uécatée  de  Mi  Ici,  le  plus  ancien  historien  grec. 
—  Pylhagore  de  Samos  s'êtal>lit  dans  la  grande 
Grtce. 

519.  Les  Pktéens  se  placent  eui-mSmes  sous  la 
protection  d'A.lhi'nes. 

51g.  Les  Juifs  encouragés  par  les  prophètes  Aggéc 
et  Zacharie  reprennent  la  construction  du  temple. 
Darius  cass^^  l'édit  du  mage  Smerdis,  qui  s'y  était 
o|)posè. 

SIS.  HiUiade,  fils  de  Cimon,  s'affermit  dans  la 
Chersonïse.     * 

514.  Hipparque  est  tué  par  Harmodius  et  Aristogt- 
ton,  pendant  la  rêic  des  grandes  Panathénées. 

Victoire  de  Cléomirne  roi  de  Sparte,  sur  les 
Argiena;  beUc  défense  d  Argoa  par  Télésilla. 

i\3.  Prise  de  Babylone  révoltée  par  Darius  I*', 
■pris  un  siège  de  18  mois.  Cet  événement  n'esi 
qu'un  épisode  des  nombreuses  réroltcsqui  éclatè- 
rent dans  l'empire  apris  la  chute  du  fauji  Smer- 
dis  et  qui  nous  ont  été  révélées  par  la  fameuse 
inscription  de  Bchisloun. 

SU.  Darius  charge  le  Grec  Scylai  de  parcourir  le 
bassin  de  l'Indus. 

511.  Phrynichus,  po«te  tr 
de  Tbespis,  inlroduîsil 
tragique  les  sujets  contemporains  et  les  per.si 
nages  de  femme.  11  fleurit  jusque  vers  l'an  4ici. 
On  cite  parmi  ses  tragédies  :  La  Prite  dt  Mîlel. 

EilO.  Hippias,  haï  des  Athéniens  t  cause  de  sa  ty- 
rannie, est  chassé  et  se  retire  k  ta  cour  du  roi  de 

Conjuration  de  Cylon  de  Crotone  contre  les  Py- 
thagoriciens. 
&09.  Destruction  de  Sybaria  par  les  Crotoniatct  que 
commandait  le  célèbre  athUte  Uilon. 

Rivalité  de  Clislhênc  et  d'Isagoras  à  Athînes. 
Clisthène  change  ta conslituliondecette ville, porte 
le  nombre  des  tribus  de  4  à  10,  celui  des  sénateurs 
de  WO  à  BOO,  et  donne  le  droit  de  cité  aun  habi- 
tants des  bouies  qu'il  met  dans  les  tribus.  — 
Établissement  de  l'osti^cisme. 

Siège  d'Ardée  par  Tarquiu  le  Superbe.  Attentat 
de  son  Sis  Sextus  sur  Lucrtce,  femme  de  Tarquîn 
Collalia.  Eipulsïan  de  Tanjuin  le  Superbe.  Aboli- 
tion du  gouvernement  monarchique  et  établisse- 
ment de  la  république.  Bnitus  et  Tarquin  Collalin 
sont  les  deui  premiers  consuls. 

Brulus  condamne  &  mort  ses  fils  convaincus 
d'avoir  conspiré  pour  ouvrir  les  portes  de  Rome 
à  Tariguin.  Abdication  du  consul  tarquin  Collatin 
devenu  odieux  au  peuple  par  son  nom  et  son  op- 
position au  supplice  de  ses  neveux,  complices  des 
fils  de  Brulus.  Il  esl  remplacé  par  Valérius  l'ubli- 
cola  qui  fait  passer  les  lois  suivantes  :  1'  la  can- 
didature au  consulat  est  rendue  libre;  2'  la  peine 
de  mort  est  portée  contre  celui  qui  aspirera  t  la 
tyrannie  ;  3°  la  faculté  de  l'appel  au  peuple  est 
accordée  i  tout  citoyen  contre  lequel  aura  été 
rendu  un  jugement  portant  la  peine  de  mort,  du 
foutt  DU  même  d'une  simple  amende. 

Guerre  des  Romains  contre  les  Vélens  et  les 
TarqujDtens  alliés  de  Tan{Uin.  Brutus  et  Aruns, 
fils  de  Tarquin,  succombent  dans  un  combat  sin- 
gulier. 


1"  traité  entre  les  Romains  cl  les  Carthagiaois. 
—  A  la  mÉme  époque,  ces  demiurs  s'emparent  do 
Panorme,  en  Sicile,  et  fondent  Lilybée. 

Ô08.  Isago ras,  soutenu  par  Clèom&ne.rolde  Spartp, 
eipulsf,  C!i^l1l^ne  d'Athènes,  mais  ayant  tente  de 
renverser  le  Sénat,  il  est  à  son  tour  eiputsè. 

Eupédition  de  Darius  contre  les  Scythes  au 
deh  du  Danube,  qu'il  pa<ise  près  de  l'embou- 
chure, mais  il  ne  peut  atteindre  ses  ennetnia  et 
repasse  le  Danube  sur  un  pont  dont  il  avait  coafîi^ 
la  garde  aux  Grecs  qui  l'avaient  construit. 

Seconde  g uci 
Les  Romams  r- 
lius  Codés. 

âOT.  Les  Athéniens  repoussent  les  efl'orls  des  Spar- 
tiaUs.des  Béotiens,  des  ChaJcidicns,des  Eginètcs, 
coalisés  contre  eui,  chassent  de  l'Aitiiiue  les  Spar- 
tiates et  leur  roi  Cléomène  qui  soutenaient  Isago- 
ras,  défont  les  Béotiens,  se  vengent  des  Chal- 
cidiens,  font  la  conquête  de  l'île  d'Eubée  et  y 
envoient  une  colonie  de  4000  hommes. 

Mucius  ScŒvola  essaye  d'assassiner  Porsenna, 
qui  traite  avec  les  Romains.  ArentureMe  Clélic. 

âOé.  Soumission  de  Périnthe,  d'une  partie  de  la 
Thrace  et  des  Péoniens  par  Hégabyse,  général  de 


contre  les  Eginctes.  (Construction  d'une  flotte 
avecle  produit  des  mines  du  Laurium,par1e  con- 
seil de  Tbêmisiocle. 

505-499.  3*  guerre  pour  rétablir  les  Tarquins,  elle 
eu  faite  contre  tes  Sabins. 

503.  Vers  cette  époque,  philosophes  célèbres  :  He- 
raclite d'Ëphèse,  de  i'ecole  d'Ionie,  Parménide 
d'Elée,  disciple  de  Xénophane  de  Cotophou  cl 
maître  d'Empédocle  et  de  Zenon  d'Élée. 

Ari5tagoras,avec  l'appui  du  satrape  Artapheme, 
lente  de  rétablir  dans  Naios  quelques  nobles 
chassés  par  le  parti  populaire.  Rivalité  d'Arista- 

foras  et  du  Perse  Mègaliate  qui  fait  échouer 
entreprise.  Arzslagoraa  redoutant  la  colère  de 
Darius  se  rend  indépendant  des  Perses  et  fait  ré- 
volter l'Ionie . 
601.  Aristagoras  sollicite  des  secours  de  Sparte  et 
d'Athènes;  repoussé  par  Cléomêne,  roi  de  Sparte, 
il  entraîne  dans  son  parti  les  Aihéniens  et  les 
Srétriens  qui  lui  fournissent  des  navires. 

Épicharme,  premier  poËle  comique  grec  en 
Sicile. 

Vers  celte  époaue,  la  révolution  démocratique 
qui  se  préparait  depuis  longtemps  en  Grèce  s'ac- 
complit enfin.  Dans  prcs  ^ue  toutes  tes  villes  de  la 
péninsule,  la  t;franme  fut  abolie  et  )g  gouverne- 
ment démocratique  s'établit,  surtout  dans  les  Etais 
arcadicns,  achéens,  ionienSj  arnéens,  c'est-à-dire 
dans  une  partie  du  Péloponnèse  et  de  la  Grèce  tx 


■ièiile  avant  Jénu-Olirirt. 

(siècle  db  pÉnicLËs.) 


té  de  Sparte  et 


-  Guen 


L  Rome,  lutte  des  patriciens  El 
dM  plébéiens.  —  Les  Déceravin. 

499.  Incendie  de  Sardes  par  les  Ioniens.  V  année 

de  la  guerre  d'Ionie. 
498.  Eschyle,  à  25  ans,  commence  i  ttin  repré- 

4'  guerre  en  faveur  de  Tarquin.  Les  Latins  soûl 
défaits  par  T.  LartJus,  1~  dictateur.  , 


TEMPS  ANCIBHS. 


U7-  L>  duput  dM  cités  grecque!  de  l'Asie  Mineure 
afasl  «lé  contraintes  de  se  soumettre  aux  Perses, 
ArisUgonis  l'enfùjt  eu  Thrace  où  il  péril  au  siège 
d'une  TÏllc  nommée  plus  taid  Ampbipolia. 

t96.  Histiée  de  tUlet,  qui  avait  pris  part  secrète- 
ment ï  la  révolte  d'Iooie,  tente  en  Taiu  de  prendre 
le  commandement  général  des  troupes  de  la  con- 
lêdératioui  les  HUèsieiu  ' "  ' 

Victoire  du  dictateur  ..   _ 

Bégille,  sur  les  latins  qui  font  la  pait. 
US.  5*  guen«  pour  rétablir  les  Tarquins.  Les 
Vidsqueâ.  Les  pl^béiecs,  accablés  de  dettes,  refu- 
sent de  s'enrûler,  mais  le  consul  Servilius  par- 
Tieut  \  les  enlraluer  et  bat  les  Votsiues.  Applus 
diudius,  coll^gue  de  Servilius,  empêche  l'eiecu' 
tioD  des  promesses  que  ce  dernier  avait  Ailes  au 

W.  La  trahison  des  Samiens  cause  la  défaite  de  la 
flotte  ionienne  par  celle  des  Perses,  près  de  I1!e 
de  Lida  Prise  de  Uilet,  dont  les  habitants  sont 
transportés  i  l'embouchure  du  Tigre.  —  Histiée 
dMait  par  le  Peise  Harpage  est  fait  prisonnier  et 

Victoires  des  Romains  sur  les  Sabins,  les  Rques 
et  les  Vobques,  sous  la  conduite  de  Hauius  Vale- 
rtiis,  dictateur.  —  Mort  de  Tarquin  le  Superbe 
fh*7  le  tyran  Aristodême,  à  Cumes. 
va.  les  plébéiens,  méconlenls  des  patriciens  qui 
iraient  encore  refusé  d'eiécuisr  les  promesses 
da  dernier  dictaleur,se  retirent  sur  le  mont  Sacré, 

MËnénius  Agrippa  réconcilie  le  peuple  et  le 
Sioat.  Création  du  tribunal,  charge  plébéienne, 
tlKtive,  annuelle.  Il  y  aura  deux,  puis  cinq,  puis 
dii  tribuns.  Veto  tribunltien, 

DéTaite  des  Volsques  par  le  consul  Postumius 
Couinius;  prise  de  Coriolesj  bravoure  du  jeune 
lardas  au  siège  de  cette  ville;  il  reçoit  le  sur- 
nom de  Coriolao. 
491.  Haidonitis,  gendre  de  Darius,  reçoit  le  com- 
mandeiDent  de  forces  considératiles  ae  terre  et  de 
mer,  dépose  dans  toute  l'ionie  les  tyrans  des  villes 
H  y  étaUit  la  démocratie,  soumet  les  Thasieos, 
pem  une  partie  de  sa  flotte  par  une  lempéte  pr^s 
du  mon!  AthoB,  puis  subjugue  une  partie  de  la 
MacédtHne,  mais  il  est  surpris  par  les  Bryges, 
tribu  de   Thraces,    et  perd  une  partie  de  son 

U1.  Darius  envoie  en  Gr^  des  hérauts  pour  de- 
mander la  s(|)imis3ion  de  toutes  les  villas.  Athènes 
et  Sputc  tes  mettent  &  mort. 

Guerre  d'Athines  el  d'Egine. 

Avènement  de  Gélon,  tyran  de  Gela. 

Exil  de  Coriolan,  devenu  odieux  au  peuple  pour 
s'être  opposé,  durant  une  Aminé,  i  '       ■- 

min  u Al  le  prix  du  blé. 


de  Marathon,  où,  sous  ta  conduite  de  Hiltiade, 

3 ai  avait  abandonné  la  Chersonèse  de  Tbrace 
epuis  3  ans,  les  Athéniens  et  les  Platéens,  __ 
ii(»nbre  de  11000,  mettent  en  fuite  plus  de 
100000  Perses. 

Uiltiade  échoue  devant  Paros  et  est  coi 
i  une  amende.  Crédit  de  Thémistocle. 
488.  Guerre  des  Romains  contre  les  Voisqut 
miodéi  par  Coriolan,  qui  assiège  Rome  et  ne  cède 

Îi'aui  prières  de  sa  mère  Vélurie  et  de  sa  femme 
olumnie. 

Théion,  tjran  d'Agrigente. 
487.  S*  gnerre  des  Romains  contre  les  VoUqi 

Guem  contre  les  Heniiques. 
4St.  RéKlte  de  l'Egypte  contre  les  Perses. 


La  première  loi  agraire  est  présentée  par  un 
patricien  consulaire,  Spurius  Cassius.  Elle  avait 
pour  objet  le  partage,  entre  les  pauvres,  des  terres 
jsonquïses,  et  appartenant  par  conséquent  à  l'Etal, 
mais  usurpées  parles  grandi.  Les  riches  font  pré- 
cipiter Spurius  Cassius  du  haut  de  la  roche  Tar- 
péienne.  —  Paix  conclue  par  les  Romains  avec  les 
Eques,  lesVoIsques  elles  Héroïques. 
kSh.  Gélon  se  rend  maître  de  Syracuse  et  cède  Géta 
'  son  frère  Hiéron. 
En  Perse,  Xenès  succède  i  son  père  Darius  1", 
484.  Soumission  de  l'Egypte  par  les  Perses. 

Thémistocle,  qui  avait  succédé  à  Mittiade  dans 
commandement  de  la  (lotte,  achève  la  st   -  '- 
on  des  Iles  delà  mer  Égéeel  défait  les  Ë 
.  les  Corcrréens. Commencement  di 
lariiime  (TAltièncs. 
L'Athénien   Aristide   le   Juste   ( 


éfait  lesEffinÈ 
Il  de  la  pulssai 


48Î-480.  Guerre  des  Romains  contre  les  Étrusques. 
Bataille  de  Veles. 

461.  Xerxés,  excité  par  Démarale,  roi  de  Sparte, 
chassé  de  sa  pairie,  par  les  Aleuades,  princes  de 
la  Thessalie,  par  les  Pisistratides,  parUaidoniui 
enfin,  se  dispose,  malgré  les  conseils  de  son  oncle 
Artaban ,  &  faire  uoe  invasion  en  Grèce. 

480.  Xenès  part  de  Sardes  et  se  dirige  vers  la  Grèce 
avec  une  armée  da  3000000  d'hommes  et  une 
(lolto  de  1207  galères.—  Passage  de  l'Hellespont. 
Sacrifices  sur  les  bords  du  Slrymon.  en  Thrace. 
Soumission  de  la  plupart  des  tnbus  ae  la  Thessa- 
lie. Les  peuples  de  la  Bèollc,  à  l'exception  des 
babitants  de  Thesples  et  de  Platée,  s'allient  avec 
les  Perdes.  Les  Corcyréens  et  les  Argiens,  les 
Cretois,  Gélon  de  Syracuse  et  les  Grecs  des  Iles 
de  la  mer  Egée  refusent  leurs  secours:  la  confé- 
dération des  Grecs  se  trouve  ainsi  réduite  aux 
Athéniens,  aux  Spartiates,  aux  Locriens,  aux  l'ho- 
cidiens,  aux  Thespiens,  aux  Plaléens,  aui  Corin- 
thiens, aux  vUles  de  'Tégée,  de  Hantlnée,  d'Or- 
chomène,  et  à  quelques  autres  £lats  moins 
considéranles.  —  Le  commandement  général  est 
déféré  aux  Lacédémoniens. 

Léonldas,  roi  de  Sparte,  avec  7000  hommes, 
arrête  plusieurs  jours,  au  déiilé  des  Thermopyles, 
l'armée  innombiiblc  de  Xerxès. —  La  flotte  per- 
sane est  repoussée  par  la  flotte  grecque,  près 
du  promontoire  d'Artémiaium.  —  Rava^  de 
Xeriès  dans  la  Béotie  et  dans  l'Attique,  dont  les 
habitants  se  léfugieul  à  Trézênc,  Sgine  et  Sala- 

BMailli  de  Saîamine.  La  (lotte  des  Grec«,  di- 
rigée par  Théoiistocle,  triomphe  de  la  Hotte  des 
Perses,  qu'elle  a  attirée  dans  le  délroit  formé 
par  l'Ile  de  Sakmine  et  l'Attique.  —  Xcnès 
prend  la  I\ntc,  laissant  Uardonius  en  Grèce,  avec 
300000  hommes. 

Les  Carthaginois,  alliés  de  Xerxè»,  attaquent  les 
Grecs  de  la  Sicile  et  de  l'Italie;  mais  Gélon.  tyran 
de  Syracuse,  s'allie  avec  Théron,  tyran  o'Agri- 
gente,  et  leur  fait  éprouver,  à  Himère,  tme  dé- 
faite sanglante,  le  même  jour  où  les  Grecs  Iriom- 
( baient  i  Salamine.  Dans  le  traité  conclu  avec 
a  Carthaginois,  Gélon  leur  impose  pour  condi- 
tion de  De  plus  immoler  de  victimes  humaines. 
Vera  ce  temps  Horissait  i  Thèbes  le  grand 
poeie  lyrique  Pindare,  né  en  522. 
479.  Hardonius  est  vaincu  &  Platée,  en  Bèotie,  par 


les  Grecs,  que  commandait  le  roi  de  ^larle  Pau- 
sanias.  Daits  le  même  temps,  les  Pênes  sor>t 
vaincus  en  Asie  mime,  à  llycale,  sur  le  terri- 
toire ionien,  en  face  de  l'Ile  de  Samoa,  par  l'A- 
thénien Xanthippe,  père  de  Pèriclès,  et  par  le  rot 
de  Sparte,  Léolfiychidès.  —  Les  Athéniens,  malgré 
la  retraite  des  Sjiartlates  et  des  Ptlopoimésiens, 
s'emparent  de  Sestos  el  de  U  Chersonèse  de  Thi»w 
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et  Tendent  la  liberU  i  toutes  lei  oitét  zrecques 

de  l'Asie  Minture. 
Idort  vers  ce  temps,  eo  Cbine,  de  Conrucius, 

dont  les  JdcU-iûes  ooBslitueal  encore  les  croyMiçes 

religieuses  de  la  classe  àei  lettits. 
478,  Les  Athéniens,  par  les  comeilsde  Tliéraisloole, 

rtlôvenl  leurs  murs  et  forlifienl  le  porl  du  Pirée. 

—  Élalilissemenl  d'un  irésor  cûmuiun  de«  r^u- 

Miques  greoquas  aUiées  à  Délos. 
417.  Les  Alhtniïns  et  ks  Sparliales  s'emparent 


Salamioe.  Les  alliés,  malitrè  les  rèclaniatiom  dt 
Sparte,  cunsentent,  pour  U  première  fois,  A  re- 
connaître les  Alliénicns  pour  chefs  de  la  coiité- 
dérBlion  gùnérale, 

Aristide  fait  rendre  un  décret  par  lequel  les 
Tonctinns  les  plus  életées,  même  celles  d'Ar- 
chnnle,  sont  accossiiilcs  aux  demibres  classes  du 

Lcd  30G  Faliiens,  surpris  par  les  Véiens  sur  les 
bords  du  nnive  Crémère,  périssent  tous,  dit-on, 
à  rcXCc:pLi<'n  d'un  srul. 
'jTG.  Pri!>a  d'£iun,en  Tlimoe,  près  de  l'embouoliure 
du  Strymon,  par  Cinion,  Gis  de  Iddtiade.  —  Sui- 
vant l'oi-drc  de  ta  Pvlliie,  les  restes  du  roi  Thésée 
sont  rapportés  de  l'Ile  de  Scyros  à  Athées. 

Les  tribuns  '   '  '    ■■-'-■ 


_t  le  C'jnsul   Uénénius  àv 

I   les   Pu.biens,    Il  se   laisse 

mourir  (fe  faim.  C'est  peut-éire  i   cette  époque 

qu'U  faut  rapporter  le  droit  que  s'arrogèrent  les 

tribuns  de  convoquer  le  peuple. 

Éruption  de  l'Elnti,  piouiière   dool  rbialairc 

W4.  Trêve  de  40  ans,  conclue  par  les  Bomtîns 

avec  las  Étnis'iucs  de  Véies. 
Hiéron  de  Syracuse  défend  la  ville  de  Cumes 

contre  les  Ëlrus  luas,  qui  sont  vaincue  dons  une 

bataille,  cbanUe  par  Piodore. 
MS.  Le  tribun  Génucius,  qui  avait  a«eiisé  davant  te 

neupte  les  consuls  Furius  et  Uanlius  au  sujet  de 

la  lui  agraire,  est  assassiné  par  les  gi«Bds. 
415,  Mort  de  Tliêron,  tyraa  d'Agrigeole.   Son  6l3 

Tlirasydéus  n'exerce  pas  un  an  le  pouvoir,  et  les 

AirriKèntins  rétablissent  le  gouvernement  cépu- 

bliaun. 
Lschyle,  poète  athénien,  donne  sa.  tragédie  des 

Tribunat  de  Publilius  Voléro,  qui  demande  que 
les  tribuns  soient  élus  dansdes  comices  par  tribus. 
Lp  ^nal  repousse  cette  demande. 
471.  Kii!  ()c  Tbémlstode,  qui  se  relire  A  Argos. 
Vok'ro  est  réélu,  ecson  collègue  Lfetorius  ajoute 
A  la  proposition  de  l'année  préscd^nlc  que  les 
édiles  plébéiens  seront  nommés  aussi  -  -  ■ 
tribus,  qui  pourront  désormais  connaître 
faires  générales  de  l'Éiat,  c'est-à-dire  f.  ..   _.. 

Clébiscites.  —  Consulat  d'Appius  Ctaudius.  — 
utte  sur  k  place  publique  entre  Lsetorius  et 
Appius.  —  Le  peuple  s'empare  du  Capitole  et  force 
le  Siiial  k  accepter  Li  demande  dos  tribuns.  — 
Loi  loilia  qui  défend  d'interrompre  un  tribun. 

Bncciiylide  d'Iulis,  lima  l'Ile  de  Cêos,  neveu 
de  Simoride,  poète  lyrique  (lorissait. 

470.  Dans  une  guerre  contre  les  Volsques,  le»  sol- 
dats se  lais.'wnl  vaincre  en  haine  d'AppIus  Clau- 
dius,  mais  le  consul  Q.  Capîlolinus  triomphe  des 
Equea  et  rentre  i  Rome  avec  le  surnom  ac  Père 
dit  sntdati. —  Appius  (^udius  est  accusé  devant 
le  peuple  par  les  tribuns;  il  se  laisse 
Ion  lai  rement. 

4fl9.  Périclès  commence  i  prendre  part  aux  aflUres 
publiqucf 


1™  vietoire  tngiqiu  du  poite  «tliinMii  Bo- 

U8.  Bataille  gagnée  pu'  Oiûnotius  Capitolinus  sur 
'    les  Volsques;  il  s'empare  d'Anlium,  qui  donne 

MX  Romains  un«  nuriBe  marohaode. 
4G7.  Mort  d'Hiéfon,  tyran  de  Syracuse.  Son  frère 
Tlirasybule  lui  siiucude.  Au  bout  d'un  an,  il  est 
renversé,  &yraeuse  se  gouvarnerii  pendant  60  ans 
en  république. 

Pausauias,  qui  entret^isJt  de»  relations  avec 
les  Perses,  communique  ses  projets  ÂTbéoiiatocle, 
mais  sa  tikliison  enl  déouu verte  ei  il  est  condamné 
à  mort.  —  '1  liémislocle,  accusé  d'avoir  pris  pari 
k  la  conspiration  de  Pausauias,  quitte  Argos  et  se 
relire  d'u>urd  à  Contre,  puis  ohez  Aduiète,  roi 
des  Hulosses.  Il  passera  en  Perse  où  il  mourra. 

466.  Lee  villes  de  Carystos  et  de  Naios,  membres 
de  la  confédération  maritime,  qui  se  sont  refusées 
à  remplir  les  oUigalions  impc^es  à  tous  les  al- 
liés, sont  attaquées,  prises  et  rcduiles  à  la  con- 
dition des  villas  sujettes  des  Atliéoiens. 

Double  victoire  remportée  par  Cimou  sut  les 
Perses,  en  un  seul  jour,  l'une  sur  mer,  l'autre 
sur  les  bords  de  l'Eurymédon. 
\6i.  Hévolte  de  Thasoa  coaiie  Atliènes. 

Colonie  de  10  0!0  Athéniens,  fondée  prts  do 
l'embouohure  du  Strymon,  A  Ampbipoljs;  elle 
est  dispersée  parks  Tnrioea. 

Xsriès  est  assassiné  par  Artaban.  — ArUxeriès 
IjDngue-Main,  3"  fils  de  Xerxès,  arrive  au  trûua 
de  Perse.  11  reçoit  i  sa  cour  Tbémistocle. 
464.  Tremblement  de  terre  à  Sparte.  —  Révolte  des 
ilotes  et  des  Hessiinieus. 

Les  Volsques  Eoélrans,  unis  auK  £quet,  con- 
tinuent la  guerre.  —  Le  consul  Furius  assiégé 
dans  son  camp.  -^  Le  Sénat  investit  alors,  pour 
lapretniève  Fois,  l'autre  consul  l<i>Btliuniua  d'une 
puissanoe  dictatoriale  par  la  furiuulo  ;  u  Coveat 
consul,  ne  quid  dfllrrmmli  reifOiMca  eapùu.  ■ 
463.  Soumission  de  Tliisas  par  les  Atliinions.  — 
Les  alliés,  tatiguée  de  la  guerre,  refusent  d'y 
prendre  pari  plus  longtemps,  Ciiiiun  leur  laisse 
leun  matelots  et  leurs  suldÂls,  loais  prend  leurs 

Glëres,  augmente  leur  contribution  en  argent  et 
I  rend  ainsi  Iribulaices  d'alliés  qu'ds  ettiient. 

conduit  aui  Lncédé- 
lï-ci  retusnnt.  —  in- 
!  ï'ériclès.  Vers  telle  époqup, 
un  décret,  proposé  par  un  ami  de  Périclès. 
Ëphialte,  avait  diminué  la  pui)«aiioe  et  rautorilo 
de  l'aréopage.  —  Le  trésor  des  «lliés  est  trans- 
porté de  Belos  à  Athènes  et  sort  aux  embellisse- 
ments de   cotte  ville. 

PropositioD  du  tribun  l'cronldius  Ar»,  qui 
demande  que  10  liommes  soient  nommés  puur 
rédiger  et  publier  un  code  de  lois. 

Confédération  desvitles  Acbéemies  de  lagraoïld 
Grèce,  sous  la  présidence  de  Cnjloiie. 
460-  Inarus,  roi  de  Libye,  «e  met  à   la  tête  des 
figrotiens,  révolléB  contre  les  Perses. 

le  eabin  Herdonius  s'empare  du  Capitole,  qu'il 
jMid  bienlûl  après.  —  Q.  Caeson,  61s  de  Cincin- 
natus  et  chef  de  l'opposition  patricienne,  ticcusâ 
d'avoir  pris  part  t  l'entreprise  d'Hatdonius,  est 
forcé  de  s'exiler  en  Ëtrurie. 
458.  Cincinnatus,  4*  dictateur,  vainqueur  des  Êque». 
La  V  année  de  son  règne,  le  roi  de  Perse,  At- 
taieriès  Longue-Main  permet  A  Ksdras,  descen- 
dant d'Aaron,  d'emmaDer  en  Judée  tous  ceux  de 
saoaiionqui  étaient  resléséloignésdelaurpatrie. 

467,  Guerre  cuire  Athènes  et  Corinihc.  — Expédition 
des  LacédémoniPns  en  Doride,  pour  établir  leur 
inlluenac  dans  la  Gritoe  centrale.  A  leur  retour, 
ils  sont  irrfilé-r  par  les  Alhénien*,  qui  avaient  oc- 
cupé les  déniés  de  l'Isthme.  —  Bataille  de  Tanattra 


461.  Exil  de  Cimon,  qui  a 
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A».  I.-C 

«nba  iM  AAtDKiis  d'aa  aAté,  «t  le»  TUbatiu  et 

les  SpartiatM  dt  l'auM.  —  L«a  Spartiates,  vain- 
quBtin,  reutraniduuiePâopoDiKse, 

456.  Bapp«l  de  CimoB,  sur  1&  propearticit  4e  Péri- 
elès.  —  Victoire  dee  Albénieru  sur  lee  BéolieDS. 
prie  d'Œno^pl^te.,  Us  réduiseat,  bous  leuF  puis- 
wsce,  li.  BeoUe  st  la  f^ocide.  et  détruisent  les 
mon  de  Tsnagra  et  oeui  des  villes  de  la  Locride. 
—  Lee  Ëginètes  «e  loametleiit  aux  Albiniem. 

4S5.  Inarua  est  mis  en  croii,  —  Fin  de  la  guerre 
d'EgTple.  — Un  ehefaattaoal,  Amyrtéiu,  continue 
de  se  maitttenir  contre  les  Perses  du»  la  région 
des  marais. 

Fin  de  la  3*  guerre  de  Messénio.  —  les  Athé- 
niens re^'ueillent  les  ilotes  et  les  Uesséniens  Fugi- 
tib  et  les  étahlissent  à  Naupacte. 

ToJmide,  générai  athénien,  ravage  la  Laeonie, 
enlèTe  Chalcis  aai  Corinthien»  et  défait  les  8icyo- 
nicna,  mais  tes  Athéniens  échouent  dans  leur 
tentative  de  rétablir  sur  son  Irûne  Orene,  lUs 
d'Eciiécratide,  roi  theaaallen. 

M.  Lee  AtbénieiiB,  sous  la  coBdiûM  de  Périclès, 
font  use  expéftilloQ  contre  les  Sicyoniens  «I  ten- 
tent, mais  vaioement,  de  l'amparer  d'Œnea,  ritle 
d'Acamanie.  Périclii  promïoe  ensuite  aa  flotie 
NIC  toutes  lea  meit  voislnei,  pénètre  Jusqu'au 
rojauBia  de  Poat  et  affermit  la  domination  atbé- 
nienoe  dans  la  Chsrsonèee  de  Thrace. 

Le  tribun  Icilius  obtient  ^ue  las  terrée  du  do- 
maiue  public  sur  l'ATeotin  soient  distribuées  au 
Mople.  Il  fait  acoapter  cette  loi  par  les  tribus, 
luroe  le«  consuls  à  la  porter  au  Seoat  et  obtient 
même  de  l'y  défendre.  De  cette  innovation  sortit 
k  droit  pour  les  tribuDs  de  convoquer  le  Sénat  el 


prend  enfin  qu'il  faut  renoncer  à  une  opposition 
mutile  et  accepte  la  proposition  Tfrcnlilia.  Des 
commissaires  iront  recueillir  les.  meilleures  lois 
des  Grecs,  pour  [acïlUer  la  réforme  de  la  législa- 
ti4m  romaine. 

4è3.  I™  tragédie  du  poète  athénien  Euripide,  né 
en  480. 

Vers  cette  époqne  Horissait  le  poite  Cralinus 
d'Athènes,  qui  composa  21  comédies  et  remporta 
9pru. 

451.  LesSicules,  ctHDmandés  par  Deucé (tus,  tentent, 
f  n  vain,  à  U  faveur  des  troubles  de  Syracuse,  de 
relever  leur  domination  et  de  chasser  les  Grecs 
de  la  Sicile.  —  Puissance  de  Syracuse, 

450.  Paix  de  &  ans  conclue  entre  Iok  Athéniens  et 
les  Pélofunnésiens,  par  l'entremise  de  Cimon. 

Le  philosophe  Anaiagore  quitte  Athcoes,  oïl  il 
a  Técu  30  ans  et  où  il  a  eu  pour  disciples  Euri- 
pidi-,  Périclos  et  Archélaûs,  le  premier  philosophe 
■llif^len  qui  enseigna  à  Athènes  el  im  des  ma!- 
ires  de  Sociale.  —  Antlphoti,  orateur  athénien, 
maître  de  Thucydide,  florissait. 
A  fiome,  dit  magielrats,  tous  patriciens,  sont 


dresse  de  se 

449.  Victoires desAtbéniens.commandésparCimon, 
sur  les  Phéniciens  et  les  Cilinens,  &  Sâlamine  en 
Chypre,  et  l'armée  du  Perse  Uégabyze,  en  Cillcle. 
—  Mon  de  Cimon.  qui  amtt  «té  bleété  au  siège  de 
Balamine,  apiis  avoir  iaipcaé  i  la  Perse  le  U*ité 
qui  parle  ton  nom,  «t  par  lequel  toutes  les 
-III jj  l'Asie  Mcomtoient  leur  li- 


berté, et  défense  était  fait''  à  tout  navire  de  guerre 
perse  do  navisucr  depuis  le  Pont-Eusin  jus']u'aM 
cOtes  de  la  Pamphylie,  ni  aux  troupes  du  gnnd 
roi  d'approcher  do  ces  mers,  à  trois  jours  de 
marche. 

448.  Seconde  guerre  sacréf.  Lr>s  Athéniens  rétablis- 
sent dans  l'inlcndancp  du  temple  de  Delphes  les 
•Phociiliens  qui  en  avaient  été  dépouillés  par  les 
Lacédêmonicns. 

Les  déeemvirs  publient  dcui  nouvelles  tables 
remplies  de  lOis  iniques.  Ils  se  eonlinuem  eux- 
mêmes  dans  leur  dignité.  Les  Eques  el  les  ïtabins 
atiaquent  Rorue.  Les  soldats,  en  haine  des  dé- 
eemvirs, se  InJssi'nt  vaincre  à  dnsspin.  Lesdéeem- 
virs  lont  périr  Siccius  Dpmatus.  Applus  Claudius 
i  Rome  conçoit  une  passion  funesti^  pourla  jeune 
Virginie.  Virginius  enfonce  un  couteau  dans  le 
Bfin  de  M  fille  pour  la  soustraire  au  déshonneur. 
Soulèvement  du  peuple  à  ttoiuc,  sous  la  conduite 
d'Horatius  et  de  Valérius.  Viiginius  fait  révolter 
les  six  légions  dirigées  contre  les  Ëijues.  Le  Sénat 
envoie  des  députés  aupeuple.  Demandas  de  la  mul- 
titude.Lesdécemvi  rsabdiq  h  eut.  Horati  us  et  Valérius 
sont  nommés  consuls  et  font  rendre  les  lois  (jui 
suivent  ;  I*  Défense  de  jamais  créer  une  magis- 
trature sans  appel;  î'Ies  plébiscites  n'auront  plus 
besoin  que  de  la  sanction  des  curies  pour  devenir 
des  lois  générale.?;  3°  rinviolaliiliié  tribnnitienne 
est  garanlle  de  nouveau  ;  4"  les  sénatus-consilltcs 
remis  auï  édiles  plébéiens  seront  déposés  dans 
le  temple  de  Gérés.  Le  tribun  Duillus  fil  encore 
passer  celte  loi,  que  le  inagislrat  qui  négligerait 
de  tenir  les  comices  i  la  Su  de  l'unnée  pour  l'é- 
jection des  tribuns  du  peuple  serait  puni  des 
verges  et  de  la  hache.  Une  autre  lai,  provoquée 
par  le  tribun  Trébonius,  obligea  de  nommer  tou- 
jours dix  tribuns  et  défendit  la  cooptation. 

44T,  Les  Béotiens  s'affranchissent  de  la  domination 
des  Athéniens,  qui  sont  vaincus  i  Coronée. 

446.  L'Eubée  tente  de  secouer  le  joug  des  Athéniens 
Ligue  formée  contre  Athènes  par  \i-i  JlégiU'ipns, 
les  Corinthiens,  les  Sicyoniens,  les  Epidauriens 
el  les  Lacédémonlens.  Invasion  des  lacéilémo- 
niens  dans  l'Aliliiue.  Les  Athéniens,  conduits  par 
Périclès,  replacent  l'île  d'Kuhée  dan-^  leur  dépen- 
dance et  repoussent  les  Lacédémou^ciis.  TrSte  de 
30  ans  entre  Sparte  pt  Adiènes.. 

Défaite  des  Agrigentins  par  lés  Syracusains  qui 
dominent  en  Sicile. 

445  Pérlclfrs  commence  lavoir  seul  Isdirecliondes 
affaires  à  Alhènci.Eïil  de  Thucydide,  l'orateur. 

Loi  portée  par  C.  Canuléius,  tribun  du  peuple, 
pour  permettre  les  mariages  oiitr-;  les  familles 
plébéiennes  et  patriciennes. 

Les  Juifs,  guidés  par  leur  compal  ri  Ole  Néliémie, 
échanson  dAriaieriès  Longue-Main,  relèvent  le» 
murailles  el  les  portes  do  Jérusalem.  Le  dernier 
prophète  Malachie  meurl  au  milieu  du  5°  siècle. 

444.  Création  du  lilbunat  militaire,  qui  remplace  le 
consulat  Les  citoyens  des  deux  ordres  pourront 
indistinctement  briguer  la  nouvelle  charge. 

443.  Les  babitanls  de  Thuriuia  tonl  la  guerre  aux 
Tarentins.  Les 'Athéniens  enïoienl  une  colonie 
dans  cette  ville.  L'historien  lléruJole  et  l'oraieur 
Lysias  en  faisaient  partie. 

443.  Ëiablissement  de  la  cuisure  à  Rome. 

441 .  Euripide,  poate  athénien,  lemporlB  un  prli  de 
tragédie. 

440.  Insurrection  de  Samos  contre  Athènes.  Le  phi- 
losophe Mélissusdirigeln  défense  eonirelestroupe» 
athéniennes  CMnmandéeipar  Périd-seï  le  poSle 
Sophocle. 
Dèmocrite  d'Abdère,  philosophe,  florissait. 

437.  Colonie  de  l'Athénien  Agnon  à  Amphipolis. 
Cornélius  Cossus,   tribun  liigioiinairo,  tua  lo- 
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lumnius,  m  du  VèlcDS  et  remporte  fti 
condes  douilles  opim" 


retire  à  Samarie.  —  Temple  ileTâ  i.  Garizim,  rival 
de  oelui  de  Jérusideiii. 
UG.  Le  poSte  Cratlnus  remporte  i  Athènes  un  prii 
de  comédie.  —  État  norissaat  des  arle  et  des 
lettres  &  Athènes,  bdiu  l'influence  de  Périclès.  — 
Conslruction  du  Parihènon,  temple  en  l'honneur 
de  Hineiva.  sur  les  dessins  d'Iclinus  et  de  Cilli- 
eratès;  de  rOddon,  consacré  aui  concounde  cau- 
■ique  :  des  Prop;lées  de  la  citadelle  ou  de  l'Acro- 
cropofe,  ouTiaKe  debanoées,  commencé  par  l'ar- 
chiiecte  Hoésiclès,  du  temple  d'Ëlenais,  commencé 
par  Corifbus,  continué  par  Bétagénès.  — Trtsaui 
du  sculpteur  Phidias  ;  sa  slalue  colossale  de  Mi- 
nerve, dans  le  Parlhénon,  et  «on  Jupiter  k  Olym- 
pie,  enBUde.  — Lerrërede  Phidias,  Panénus,et 
Polïgnote  travaillent  i  orner  le  Pœcile.i  Athènes. 
—  On  doit  i  Polyelète  de  Sicyone.  conlempo- 
nin  et  rival  de  Phidias,  la  Junon  d'Argos  et  le 
Canon  (xsvùv) ,  statue  modèle  des  belles  formes 
humaines,  qui  est  sans  doute  le  mime  que  le  Do- 
ryphore ou  porte-lance. 
Commeqcement  de  la  guerre 


grecque. 

433.  Les  Athéniens  prennent  parti  pour  les  Corcy- 
réens  contre  les  Corinthiens. 

^32.  Attaques  dirigées  contra  Périclès  :  le  philosophe 
Awwaaore,  revenu  é  Athènes,  est  accusé  d'jm- 
piélé;  le  sculpteur  Phidias  et  la  courtisane  Aspa- 
sie,  tous  deux  en  rapport  avec  Périclès,  «ont 
traduits  en  jugement,  —  Réforme  astronomique 
de  l'Athénien  Méton,  auteur  du  cycle  de  isans, 
qui  avait  pour  objet  défaire  concorder  l'année  lu- 
naire avec  l'année  solaire. 

Les  Corinthiens  font  révolter  Polidée, colonie 
de  Corinthe,  mais  alliée  d'Athfenes.  — Une  assem- 
blée générale  des  Pëloponnésiens,  convoquée  à 
Sparte,  déclare  que  les  Athéniens ,  en  prêtant 
leur  appui  A  Corcyre,  ont  violé  lapait  de  30  ans. 

Ml.  Tentalive  manquèe  des  Thébains  sur  Platée. 
Commencement  de  la  guerre  du  Péloponnèse.  — 
Les  Lacédémonlôns  ont  pour  alliés  les  habitants 
d'Ambracie,  deLeucade,  d'Aniclorium;  les  lEto- 
liens,  les  Phocidiens,  les  Locriens;  les  Béotiens, 
eïceplé  ceuï  de  Platée,  les  Mégariens;  tous  les 
peuples  du  Péloponnèse,  excepté  les  Achetas  et 
les  Argiens.  —  Les  Athéniens  ont  dans  leur  parti 
quelques  princes  de  laThessalie,  lesAcarnaniens, 
les  habitants  de  Naupaclc  dans  la  Locride,  ceui 
de  Platée  dans  la  BéoUe ,  Corcjre,  Zacinlhc,  Cé- 
phalénic,  les  Cyclades,  excepté  Mélos  et  Théra, 
toutes  les  cités  de  l'Asie  el  de  l'HcUcspont,  toutes 
les  villes  de  la  Thrace,  eicepté  Polidee. 

I"  invasion  des  Péloponnésiens  dans  l'Altique 
sous  ta  conduite  du  roi  de  Lacédémone,  Arcbi- 
damus.  Ravages  des  Athéniens  sur  les  cèles  du 
Péloponnèse.  —  l'ériclés  prononce  l'éloge  fu- 
nèbre des  guerriers  morts  dans  celle  première 
année  de  la  guerre. 

A  Home,  les  fonctions  de  censeurs,  créées  d'a- 
bord pour  S  ans,  sont  réduites  i  18  mois,— 1"  loi 
sur  la  brigue,  l^s  tribuns  proscrivent  les.robes 
blanches,  qui  désignaient  de  loin ,  à  tous  les  yeui , 
le  candidat  patricien. 

430.  Seconde  invasion  de  l'Attique.  —  Prise  de 
Potidée  par  les  Athéniens.  —  Pesle  d'Athènes. 


Uéthymne,  abandonnent  le  parti  des  Athéniens, 
L'Athénien  Pachéi  assiège  Uitylène. 
417.  4*  invasion  de  l'Attique.  Prise  de  Mitylène. 
1000  Mityléniens  sont  mis  &  mort  sur  ia  proposi- 
tion de  Uéon,  les  murailles  de  la  ville  sont  ren- 
versées, les  vaîsseaui  saisis,  et  toute  l'Ile,  moins  le 
territoire  de  Méthymne,  fut  divisée  en  3000parts. 

—  Prise  et  deslruction  de  Pistée  par  les  Lacédé- 
moniens. Massacre  des  100  Plaléensetdes25  Athé- 
niens qui  y  étaient  restés. 

Guerre  des  Léonlîas  et  des  Syracusains.  Les  pre- 
miers députent  à  Athènes  le  célèbre  rhéleur  Gor- 
gias  de  Léontium.  Une  expédition  athénienne  de 
20  galères  est  dirigée  vers laSicile.— Aristophane 
donne  sa  première  comédie,  les  Babuloniem,  où 
il  attaquait  vivement  le  démagogue  Clèon. 
416.  PuriScation  de  l'ile  de  Délos  par  les  Athéniens. 
Institution  des  jeui  Détiens.  —  Brillante  campa- 
gne du  général  athénien,  Démosthène,  dans  l'A- 

4Î5.  5*  invasion  des  Péloponnésiens  dans  l'Attique 
sous  ta  cotiduite  d'Agis,  roi  de  Lacédémone.  Dé- 
mosthène,  général  athénien,  occupe  et  fortifie 
Pyloi,  ville  de  Messénie,  d'où  il  devait  inquiéter 
Sparte.  Les  Athéniens  sont  as»égés  dans  Pylos 
par  les  Lacédémoniens,  qui,  à  leur  tour,  vaincus 
dansuncombal  malgré  la  valeur  et  les  exploits  de 
Brssidas,  laissent  dans  Sphactérie,  petite  Ile  si- 
tuée devant  Pylos.  420  Spartiates,  dont  plusieurs 
appartiennent  aux  premières  familles  de  la  répu- 
blique. Cléon  porte  des  secours  à  Démosthme. 
Les  deux  généraux,  aidés  par  les  Messéniens  de  ' 
Naupacle,  contraignent  les420Spartiate9i  se  ren- 
dre «t  conduisent  dans  Pylos  les  Messéniens  réfu- 
giés à  Naupacle. 

Xenès  II  succède  à  Arlazenès  et  est  assassiné, 
deux  mois  après,  par  Sc^ienj  son  frère.  Sog- 
dien.  à  son  tour,  est  tué,  7  mois  après,  par  Da- 
rius Mothus,  autre  Sis  d'Artaienès  Longue-Hain, 
qui  régnera  20  ans. 
2*  éruption  ^u  mont  Etna,  en  Sicile. 

414.  Les  Athéniens,  commandés  par  Micias,  s'empa- 
rent de  l'Ile  de  Cythère.  Expédition  dirigée  ]iar 
les  Lacédémoniens  en  Thrace,  sous  la  cotiduite 
de  Brasidas,  dans  le  but  de  Iransporler  le  théâtre 
de  la  guerre  loin  du  Péloponnèse.  Brasidas  s'em- 
pare dAmphipolis.  Thucydide  rbisloiien,qui  n'a 
pu  sauver  cette  ville,  occupe  Eion.  Il  est  exilé,  et 
se  voue  dès  lors  à  écrite ihistoiredecetle guerre. 

—  Les  Athéniens  s'emparent  de  Misée,  port  de 
Hégare,  mais  échouent  dans  leur  tentative  d* 
s'assurer  la  Béotie.  Ils  sont  vaincus  à  Déhum. 
Socraie  sauve  dans  cette  bataille  le  jeune  Xéno~ 

Ehon,  son  élève,  comme  il  avait  déjà  sauvé  Atci- 
iade  à  Potidée, 

Aristophane  fait  représenter  sa  comédie  des 
Cfteralier*,  dirigée  contre  Cléon. 

En  Sicile,  le  Syracusain  Hermocratès,  pour  filer 

aux  Athéniens  un  prétexte  d'Intervenir  dans  les 

affaires  de  nie,  opère  une  pacification  génètale. 

423.  Influencecroissanted'Alcibiade,  filsdeClinias, 


tophane  fait  représeï 

dims  laquelle  il  alta  jue  Socrate  qu'il  confond  avec 

les  schistes. 

Trêve  d'une  année  entre  les  LacédcmonieDS  et 
les  Athéniens.  —  Les  Thébains  détruisent  les 
murs  de  Thespies. 

422.  Cléon,  envoyé  en  Thrace,  s'empare  de  Torone. 
—  BataiUe  livrée  près  d'Amphipolis,  ou  périssent 
□éon  et  Brasidas. 

421.  Athènes  et  Sparte  concluent,  sous  la  médiation 
de  Nicias  et  de  Plisloanax,  roi  de  Lacédécaone, 
une  trêve  de  50ans, convertie  peuaprèsenune  li- 
gue offensive  et  détensive  entre  le*  deui  répnbti- 
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qoes.  Las  AthtniaainMttûitmililwrté  l«s  priua- 
niende  SphacCérie.  Le»  LacédémoiûansanlonDeQt 
1  Cliaridas  de  icslituerAmpbtpolU  aux  Athéniens; 
mais  Clèuidas  conserve  cette  place,  sous  prétexte 
qa'îl  ne  pouvait  la.  rendra  malgré  lei  Chatcidiens, 

410.  Alcibiade,  Tonlanl  rompre  la  paix,  décide  les 
Arfieus  à  s'allier  avec  Attièues  Cûntre  lesLacédè- 
monieiis  ^ui  rafusaient  toujaurs  de  rendre  Amphi- 

Lt  cbvB^  de  questeun  du  UétoT,  niagiatrats 
qui  accompagnaient  les  consuls  i  Vanaée,  est 
rendua  aceessiUe  «ii  plébéiens. 

419.  Lea  Argietu,  poussés  par  Aleibiade,  attaquent 
^daore,  qui  est  secourue  par  les  Lacédémoniens. 
Les  Atbiniena  considÈient  cet  acte  des  Lacédé- 
moniens coDune  une  infraction  &  La  paix  de  Ni- 
cias. 
Aristophane  fait  représenter  la  com.  de  taPatz. 

418.  Victoire  remportée  par  les  Lacédémoniens,  à 
llantiné«,  sur  les  Argiena,  les  ALbéniens  et  leurs 
allite  du  Péloponnèse.  Paix  et  alliance  entre 
Sparte  el  Atgos,  où  tes  oligarques  obtiennent  la 
prépondérance. 

41G.  Lea  Athéniens  s'emparent  de  111e  de  Mélos,  an* 
denne  colonie  dorienne,  au  S.-O.  des  Cfclades. 
Tonte  la  population  mile  adulte  fut  massacrée. 
ûs  femmes  et  les  enfants  furent  vendus. 

41S.  Les  Atbéniens,  appelés  par  £geste  contre  Séll~ 
Donte  et  poussés  par  Alcihiada,    entreprennent 
l'cipéditionde  Sicile,  malgré  la  résistance  de  Ni- 
oas.  Aleibiade,  Nicias  et  Lamachus  partagent  le 
conmandementdeia flotte, qui  était  de  300voiles 
etqai  élaitchargéedeTOOOliommesd'élile.— Tous 
lesKercures  ou  Hennis  sont  reuversésà  Alhf-- 
eoDoe  seule  nuit  Aleibiade  estaccusédece  s: 
lége.  ~  Il  ne  peut  obtenir  d'être  jugé  avax 
déi«rt:  mais  il  est  btentdl  rappelé  pour  être 
en  jugement.  Il  cherche  alors  un  asile  auprès 
des  Spartiates.    L'orateur  Andocide  est   inculpé 
dins  la  mSme  affaire. 

4H.  Siège  de  Sfrscuse  par  les  généraux  Athéniens 
N'icias  etL&mïchus.  Arrivée  du  Spartiate  Gylippe 
ID  secours  des  Svracusains. 

Amf  rlée  de  Sais  expulse  de  l'Egypte  les  Perses 
et  devient  roi  de  tout  le  paya. 

413.  Par  les  conseils  d'Aldbisde,  les  Lacédémoniens 
IiAtUSent  Décétie,  qui  dominait  les  paasagesentre 
l'Altique  et  la  Béotie. 

Les  Athéniens  envoient  au  secours  da  Nidas  le 
gênéial  Démosibène  avec  une  nouvelle  flotte. 
Les  deux  généraux,  après  avoir  essuyé  une  dé- 
Eûte  pris  des  retiancliaments ,  prennent  la  réso- 
lution de  lever  le  siège  de  Syracuse,  mais  ils  sont 
poursuivis  par  l'ennemi,  atteints,  Démosthène, 
dan*  nn  démé,  Nicias  sur  les  bords  de  l'Asinarus, 
réduits  k  capituler  et  mis  A  mort 

En  Uacédoine,  tkgae  brillant  d'Archélaûs  I, 
deKcndant  de  l'antique  Caranus,  Heraclide  d'Ai^ 
gos  et  fondateur  de  la  dynastie  macédonienne.  Il 
organise  une  armée  régulière,  fortifie  des  villcSi 
ouvre  des  routes,  encourage  l'agriculture  et  lei 
arts.  On  voit  à  sa  cour  le  peintre  Zeuiis,  le  musi' 
cien  TimolJiée,  les  poStes  Agalhon  et  Euripide. 

411.  Lesbos,  Chio,  Erythrée,  Hilet,  Rhodes  aban- 
donnent le  parti  d'Athènes.  Les  Lacédémoniens 
par  l'intermédiaire  d'Alcibiade,  font  alliance  avei 

411.  A  Athènes,  triomphe  de  ta  faction  oligarchiqui 
qui  concentre  toute  l'autorité  entre  les  mains  di 
tOO  citoyens,  qui  exercent  dans  la  ville  un  odieux 
deqiotiuiie.  L'année  de  Samos  méconnaît  leur 
poortir,  nppdle  Aleibiade  et  le  nomme  son  gé- 
nénÂMme.  —  Révolte  de  Itle  d'Eubée.  Chute 
dMWO. 
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semblée  de  5000  citoyens,  Is  bannissement  d'Al- 
cibiade est  révoqué  et  l'armée  se  réconcilie  avec 
UvUle. 

410.  Victoire  d'Alcibiade,  pris  de  Cyzique,  sur  la 
chef  de  la  flotte  lacédémonienne,  Hindarue,  qui 
est  tué. 

Démêlés  de  Sélinonte  et  d'Ëgeste ,  en  Sicile. 
Les  Egéstains  emploient  l'assistance  des  Cartba* 
ginois  et  leur  donnent  entrée  dans  111e. 

un.  Aleibiade  s'empare  de  Cyuque  et  de  Périntha 
et  réduit  Sparte  i  implorer  la  paix  qu'Athènes 

Influence  d'Hermocrate  &  Syiacuse. 
Les  Carthaginois,  commandes  par  AnnibaJ.  pren- 
nent Himére  et  SéliDonte.  Le  successeur  d'Anni- 
bal,  llimilcoD,  s'emparera  d' A gri génie. 

409.  Akibiade  prend  Chalcédoine,  Silymbrie  et 
Byiance. 

40T.  Cyrus  le  Jeune  est  envoyé  par  son  pire  Darius  II 
Nothus  pour  prendre  le  commandement  des  con- 
trées maritimes  de  l'Asie  Mineure.  It  aide  les  Spar- 
tiates contre  les  Athéniens.  —  Retour  triomphal 
d'Alcibiade,  Il  célèbre  les  grands  mystères.  Sa 
disgrflce,  après  la  défaite  de  son  lieutenant  Antio- 
cbus  dans  le  voisinage  d'Ëpbèse;  son  exil  volon- 


406.  Les  10  ^néraui  athéniens,  qui  avaient  rem- 
placé Aleibiade.  remportent  une  victoire  navale 
pris  des  ties  Arginuses  sur  le  général  lacédémo- 
nien  Caillera tidus.  Les  Athénierjs  condamnent  à 
mort  leurs  généraux  victorieux  pour  n'avoir  pas 
recueilli  les  morts  et  sauvé  le*  équipages  des  ga- 
lères désemparées.  Socrata  seul  s'oppose  k  celle 
sentence.  Des  10  généraux,  s,  prèsenlsiAthines, 
sont  mis  à  mort 

Denys  l'Ancien,  avec  l'aide  de  l'histcrien  Pbi- 
lislus,  s'empare  de  la  tyrannie  i  Syracuse. 

Les  Romains  occupent  Aniur,  dans  le  pays  des 
Volsques.   Ils  envoient  une  garnison  dans  cette 

flace  importante,  qui  commandait  à  la  fois  le 
omptinum  et  le  passage  du  Latium,  en  Cam- 

405.  Victoire  remportée  i  ^gos-Potamos  par  le  La- 
cédémonien  Lysandra,  sur  la  flotte  athénienne, 
eonunandée  par  Conon. 

Mort  de  Darius  II  Nothus.  Avènement  d'Ar- 
taierxès  Hnémon,  frère  aîné  de  Cyrus,  qui  gou- 
vernait l'Asie  Mineure. 

Commencement  du  siège  de  Véies  par  les  Ro- 
mains. Etablissement  de  la  solde  militaire. 

404.  Prise  dAthènes  par  les  Lsicèdémoniens,  con- 
duits par  Lysandre.  Fin  de  la  guerre  du  Pélopon- 
nèse. —  Administration  des  TrenU,  imposée  l 
Athènes  par  les  ^nqueurs.  —  Ils  font  peser  pen- 
dant 8  mois  sur  cette  ville  une  affreuse  tyran- 
nie. Ils  mettent  &  mort  Théramène,  l'un  d'eux, 
et  font  assassiner  en  Phrygie  Aleibiade,  par  les 
sicaires  de  Pharoabaie.  Les  principaux  orateurs 
d'Athènes,  Lysias,  Andocide,  sont  exilés.  —  Thra- 
sjbule,  avec  quelques  Athéniens  Aigitifs, 
pare  de  Phylé  e'  "^ —  * 
de  Munychie,  o 
en  fuite. 

Fin  de  la  I"  guerre  de  Denys  l'Ancien  contre 
les  Caithaginols,  Traité  de  paix  par  lequel  Car- 
tbage  garde  Sélinonte,  Agrigenie  et  Himère.  Gela 
et  Caniarine  se  reconnaissent  ses  tributaires.  — 
Denys  est  reconnu  comme  tyran  de  Syracuse. 

403.  Thrasybule  renverse  les  Trente,  qui  sont  rem- 
placés par  les  Dix.  Ceux-ci  appellent  a  leur  secours 
Lysandre,  avec  une  année  de  mercenaires.  Le  roi 
Pausanias,  à  la  tSte  d'une  autre  armée,  vient  soti- 
Icnir  Thrasybule.  Les  Dis  sont  déposes,  1«  gou- 
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..^t  démocratique  rit&bli  M  Hia  «élébi 
auLQUiie  proclamée  par  Thrasytinle. 
iOI.  LtilrtiRÙiiicile  Snphocle:  OEdipe  à  Col«tK,  e\ 


e  à  la  31' 


e  de  SpïrlB.  Elle  chcrclie  i  fsire  pr^ 
valoit'Jaiis  k-s  dilK-reiues  lillesdu  laCi-èce  el  de 
l'Asie  Mineure  le  gouvti'nemcnt  arialocralique. 

EipÉdiUon  du  jeune  Cyi us  arec  dos  mercanalces 
grec»,  conlre  son  ftÎTa  Afla»eriès.  —  BalaMle  de 
Cunaia,  où  Cyrus  est  tué.  —  CBlèhro  retraite  des 
dix  mille  Grecs,  eouduiis  par  plusiaur»  dwls,  au 
nombre  desquels  fut  Xénophon. 
400T  Loi  Oviuia,  qui  permet  aux  ecnstne  d»  eboi- 
sirlesïéiiïleuradaDa  tous  les  ordrai. 

IV'  aiÈcle  aTant  lé*u»-CIiriat. 


399-  MéliUis,  niaurais  poGte  impiiiue,  accuse  So- 
ccalede  ne  pas  rccoiiiiaitrr  l's  divinités  nationales, 
11  introduire  de  nouvelles,  et  de  coiTompre  la 
ncsse.  Socrate  est  traduit  devant  le  tribunal  des 


donc  que  3  voix  pour  obtenir  l'égalité  des  __. 
ttagea  et  pour  être  absous.  L'influence  d'Anftus, 
Citoyen  puissant,  qui  s'est  réuni  à  Hélilus,  fait 
teompher  l'accusation,  etSocrate  est  condamné  à 
boire  la  ci(;uS.  —  Son  disciple  Platon  qnitle 
Athènes  pour  U  ans:  il  n'y  reviendra  quaprès 
avoir  viliti  l'ildie.  Cyr^ne  et  l'ËgypIs. 

Les  Grecs,  qui  avaient  combattu  mec  Cyras  le 
Jaune,  réduit!  à  6000,  arrivent  à  ParChépinn,  ville 
situte  sur  les  confins  de  la  Uyale  et  da  la  Lydie, 
el  oïl  finit  leur  retraite.—  Les  villes  gredH^oes 
d'Asie,  menacées  par  le  sati'ape  Tissapherne,  ap- 
pellent à  leur  secours  les  Spattiales,  qui  leur  en- 
voient Tbymhron  avec  60nU  hommea.  Tbymbron 
prend  3  la  solde  de  sa  patrie  les  restes  de«  H)000, 
s'empare  de  Pergame,  de  Myrine,  mais  échoue  au 
siège  de  Larisse  égyptieniM.  11  est  romphûè  par 
Dercyllidas. 
398.  Dercyllidas  coïKlut  une  Irftve  svec  le  satrape 
d'Éolie  Plianialiaze.  11  protège  lea  firecs  de  la 
Cherson^se  de  Tlii-aco  par  la  construction  de  mur 
railles  qui  s'vtendent  d'une  mer  à  l'autre. 

VniUoire  <Ui  Persfs,  de  Cléîias,  médecin  d'Ar- 
taxerxùs   Hnémon,  Grec  de  Cnida,  finit  à  l'ao- 


337.  Sercyllidaa  envahit  la  Carie,  U  rmcontre  dans 
les  [daine!)  du  Méandre  l'armée  de  Tissaptiema  el 
de  Pbarnabaze  et  conclut  uim  iréve  avec  eui. 

En  Sicile,  première  tentative  de  OeDjs  sur 
jfrande  (iréce. 

A  Jérusalem^  deui  ^^^re9,  Jonathan  et  Jéaos, 
disputent  la  charge  de  grand  prËtre.  Jomtlsn  ' 
reste  le  maître  par  le  meurtre  de  sou  frSre.  Le 
gouverneur  de  Syrie,  en  punition  de  ce  sacrilège, 
impose  il  Jonathan  et  aux  Juifs  un  tribut  aut|Hel 
ils  restent  condamnés  jiuqu'l  la  6n  du  règne 
d'Arlaxenès  Unémon. 

396.  Expédition  d'AgésiUs  en  Asie.  Ses  déniélés  ivec 
Lysandre,  qui  veut  seul  commander.  Dtagritce  de 
Lysandre.  Sa  conspiralion  pour  enlever  à  Aeésilas 
le  Irfina  de  Sparte^  elle  éctioua. 

En  Sicila,  seconde  gtiarre  de  Denys,  tyran  do 
Syracuse,  contra  les  Carthaginois. 


'.  J.-C. 

396.  Victoire  d'Agésilaa  snr  Tisssplieme,  dans  la 
riainade  Sardes.  Tissapherne  accusé  de  ftvorîseï 
les  Lacédémooiens,  est  mis  à  mort  et  remplacé 
parTithrausW. 

Evagoras  il,  roi  de  Salomina,  tenln  d'affran- 
chir l'Ile  de  Cypre  de  la  domination  dra  Perses. 
U  s'empare,  quelque  tAmps  après,  de  Tyr  et  de 
plusieurs  villas  de  la  Phénicio. 

Ligue  d'Argos,  de  Corinihe,  de  Tlil^bes  et 
d'Atliùnes  contre  Lacédémone,  i  l'insii^iion  du 
satrape  Tithrausle.  —  Lysaedre  est  vaiucu  et  tué, 
sous  les  murs  d'Haliartc,  avant  d'avoir  spéré  si 
jonclion  avec  le  roi  de  Sparte  Pausanias.  —  Ba- 
taille indécise  de  Némée,  Sparte  rappelle  Agésilas. 
Prise  de  Véies  par  Camille,  dictateur,  apica  un 
siège  de  10  ans. 

394.  Victoire  d'AgésJlas  à  Coronée.  —  Défaite  de 
Pisandre,  gui  commande  l.i  flotte  lacédémonienne, 
devant  Cnidé,  par  l'Athénien  Conon  et  le  satrape 
Pharnahaze. 


Denyq,  de  Syracuse,  attaque  lea  villes  grecques 
de  l'Italie. 
393.  Conon,  avec  l'argent   des  Perses,  relire  les 
murs  d'Atl^ne»  et  fortifie  le  Pirée. 

Aristoplinne  fait  représenter  la  com.  de  VAs- 
semblèe  dft  (fmmtt,  oh  les  femmes  athéniennes 
'  leui-s  nuu'is  de  mettre  un  lanne  à  la 


Prise  de  Paieries  par  Camille.  Las  Falisques  se 
soumettent  k  Home. 
393.  Conon,  depuis  qu'Athènes  a  recouvré  une 
partie  de  sa  puissance  maritime,  rfaviefit  suspect 
au  grand  roi  :  il  e^  cb.irgé  de  fers  par  le  satrapie 
Tiribaze,  et  meurt  p««  après  de  maladie  dans 
rtle  de  Cypre. 

Fin  de  ia  seconde  guerre  do  Denys  de  Synicusa 
contre  les  Caithagioois.  Denys  acquiert  Tauromé- 

390.  Aristophane  UXi  jouer  sa  dernière  comédie  ; 
PJtiiuï. 

30D0O  Gaulois  Sénons  entrent  en  Ëtnirle,  du 
cAté  de  Clusium,  et  battent  les  Htmiains  sur  les 
bords  de  l'Allia.  —  Prisa  de  Rome  par  les  Gau- 
lois. Résistance  des  Homains  dans  la  Capitole 
durant  T  mois.  Courage  de  Uatilius. 

389.  Heureuse  campagn*  d'Ipbicrate  sur  terre  et 
sur  mer  dans  l'Hellespont. 

Les  l3a«lo<s,  décimés  par  la  famine,  font  la 
paix  avec  les  Homains,  moyeanant  une  forte  ran- 
çon. —  (Emilie,  naguère  exilé  et  qui  s'éiait  re- 
tiré i  AFdée,  cbez  les  'Volsquei,  est  rippdé  et 
nommé  dictateur.  11  se  met  k  U  pounuite  des 
Gaulois.  —  Kesonstruetion  de  Rome.  Toua  les 
peuples  soumis  se  révoltent. 
Denys,  de  Syracuse,  rejoit  Ptatoo  i  la  cour. 

388.  ADbilcidii»  oonwoande  les  flottes  de  Sparte 
dans  ias  mars  de  l'Asie  Mineure.  —  L'Atbenien 
Cbaliria»  soutient  Kvageras,  n>1  de'  Salamine,  en 
Cypre,  «outra  les  Perses. 

387.  ArtalBRéï  If  dicte  anx  Grecs  le  traité  d'An- 
talcidas.  >  (^s  villes  grecques  d'Asie,  ainsi  que  les 
Iles  de  Clazomène  et  de  Crpre,  demeureront 
soumises  au  roi.  Les  autres  villes  grec  i  les  seront 
toutes  libres,  à  l'exception  des  iles  d'iinbros,  da 
Lemno9,de  Scyros,  qai  continueront  d'appartenir 
aux  Athéniens.  Le  roi  se  joindra  aux  penples  qui 
accenterunt  ces  conditions  pour  comltaUte  ceux 
refuseront.  " 


Denys  de  Syracuse  s'empare  de  RbégiiaB. 
.66.  Les  Spartiate*  toBtratowH  lea  1 
rendre  l'iDdépenÂutM  k  MM*. 


1EMPS  ANGIBffS. 


il  4'aaaeher  l'Egfpte  ta 
ni  Acoris. 

3»,  Les  spiniates  diEMmat  Im  haliitaiitede  Haii- 
t)>ée  dans  k  bonrgsdss. 

3H.  Nais^mci;  d'Arislote  &  Sktgire,  eMoBie  grecque 
dans  la  Ctnleidiqne. 

183.  Les  Spartiates  intervteOaent  à  Plifionte. 

Sanlius  Capllolious,  accusé  de  cbercitcr  à  ga- 
gner !e  peuple  jiour  s'éloTer  i  li  tyranoi-  —■ 
jugé  et  condamné  à  tDort. 

te  fieuv^  HaJycuB  est  flié  eomme  limlle  entre 
!«  possessions  de  Denja  de  SytacuWf  et  celles  dfi 
Cartïmiinois. 

flfc  Xaissanee  de  Dérao!!thÊiie. 

I  Guerre  entreprise  par  les  S[iar[îa(e3  conti'e 
OlynUte,  (|ui  domina  sur  les  villes  greciues  de  h 
CDalcidique  et  meaiice  la  Slacèdome.  Les-  S]ar- 
tiates  sont  appuyés  par  le  roi  de  Hacéduiac 
Arayatas  FI.  Ptiebidas,  qui  conduisait  des  troupes 
dcTaul  Olynlhe,  s'empare  par  surprise  do  la  C^d- 
mie  et  de  Th^bes. 

3M.  T^iitlfts,  frïrc  (M  roi  dv  SfarU  Agésitu,  «st 
vai  devant  0!7itthe, 

aso.  3*  campagne  des  Spartiates  contre  OlfQtTn 
mort  du  rot  Agfeipolh. 

Cvagoras,  dans  l'Ile  deCypre,  rteiste  à  tous  lui 
efforts  des  Perses, 

î:9.  Prise  d'Olynthi  , 
Uade.-^  De.?  eiilés  tbéliains, 
Péiupidas  et  Bellon,  realrent  secrètement  i,  Thè- 
tKS,  mettent  à  mort  les  giriocipaui  oligarques, 
appellent  le  peuple  à  la  liberté,  et  chassent  K's 
LKédemonicns  qui  occupaient  Ul  CadEuée,  La 
lotie  ccmmcnce  enlroTlii'bcs  et  Sparte. — Altionce 
des  Athéniens  et  des  Tbèbains. 
ï;&  Lu  Lacâlémonlens ,  commandes  par  Cléom- 
IcotB  et  Agftsitas,  ravagent  laBéotie. — Les  Athé- 
niens commencent  à  regretter  leur  alliance  avec 
Tbèkes,  mais  la  teatatJvs  de  l'barmoste  lacédé' 
monien  Spliodrias  contre  le  Pirée  les  engage  à 
la  renouveler.  lia  forraent  une  ligue  avec  plu- 
siaoïB  villes  maiitimeSiet  préparent  ainsi  le  r^ta- 
blis^meut  de  leur  empire.  Cbio,  Dyiance,  R!iu- 
des,  Uitylène,  l'Bubèe  eB»ent  dans  cette  ligue. 
Athènes  traite  <>es  alliés  avec  beaucuup  plus  de 
roéDBBement  et  renoKce  désormais  i  l'iisafe  liir- 
bu«  de  eoBflsi|uer  et  de  distribuer  ii  des  colons 
athéaletts  (xXiipnv^^  lo»  terres  ds  ceux  dont  eUe 
avait  i  se  plaindre. 

3>T.  Nouvelle  expéditioa  d'Agémla»  en  llàotie.  — 
Faemttina  à  Thèbes  du  bataidon  sacré. 

L'Athénien  Iphicratc  est  chargé  de  conduire 
ranoée  des  Herses  conti'e  l'Egypte. 

S7(,  a>>anbrote,  voulant  pénélrer  en  Béatie,  est 
arrf^t'^  au  passa^  du  Citltéron,  Les  Lacédémo- 
niflM  iiuipent  ucs  llntta  wDEiid érable,  et  iih- 
qtimt  te  Pirée;  iLi  sont  haltus  par  r,l)abrias  entre 
Naxos  et  Paras.  Phoclott  parut  dans  ce  sombat. 
Let  tribuns  G.  Llc^nius  Stolon  et  L.  Settius 
pfoposeol  3  lois-  :  1"  tm  des  deiu  coa.sul6  .sera 
toujours  plébùien;  2°  aucun  ciloven  ne  pourra 
poMMer  plu»  de  iiOO  jugera  du  domaine  public 
(iiaer  pubUcut).  ni  envoyer  dans  les  pâturages  de 
nEUI  plus  de  l(Kf  t^s  de  gros  bétail  et  plus  de 
500  de  pelîi.  L'eïcSdant  de  51)0  jugera  sera  dis- 
trilWé  am  citoyens  paumes.  Une  redevance  sera 
payée  pour  la 'jouissance  du  di^mainn  public  et 
QM  ■ÉMMgeS  :  S'  kii  sur  Ips  fencs-  :  les  iIfterSt» 
déduits  du  «apital  de  la  dP.tto,  3  rti- 
laiaséas  puttr  le  rembourseiorni  du 
sées  de  lutte  s'éeonteiK  svaac  que 
Ment  aoeeptées. 
poète  celoiitne  dails  1*  gcote  de  la 


kMMWBiett,  eaanaoM»  pu  TiautWs,  n 


le  balaillnn  saci'é  des  Thcbaios  décide  la  vi 
sur  Im  Spsrtiatps. 

374.  Les  Thébaius  suWugiient  (oute.t  les  villei  de  la 
Béotie,  détruisent  Plalec  elTtaespies,  etattaqueul 
la  PSocide.  —  Jason,  président  (Ti-rici  de  la  Thes- 
salie,  Toms  des  projeM  de  duminalion  sur  la 
Gri'ce.  —  Les  AtJiéniens,  jalouï  de  l'accroissc- 
meot  ds  la  puissance  thébaine,  Suât  la  paix  avec 
Laeédémons  et  unlonnent  à  Timulhéa  de  reve- 
nir. Ceiui-cl,  à  son  retuur.  s'arrêle  ilans  l'iie  da 
Zacyntbe,  qui  est  en  face  du  Péloponnèse,  pour  y 
établir  Les  bannis.  Cette  drcoQstancE  aiiiine  le 
renouvellement  de  la  guerre  cnlie  les  Atliéuicns 
el  les  Lacédémoniens. 

373.  Les  Athéniens,  commandés  par  Tphicrale, 
Callistrate  et  Çhabrias,  combattent  les  flottes  bcé- 
démoniennes  dans  les  parages  de  Corcyre.  —  Ti- 
molhée,  qui  avait  échoué  dajis  la  dernière  cam- 
pagne, est  traduit  en  jugement  par  Callistrate  et 
lpuicTat«. 

S'il.  One  assemblée  de  tous  les  psu{des  grecs  est 
convoquée  &  Sparte  pour  décider  de  la  paii.  Les 
Spartiate»  veulent  contiaindie  les  Ttiébains  à  re- 
noncer à  toute  suprématie  sur  les  villes  de  la 
Béotie;  les  Théboins  refusent  et  la  guerre  conti- 
nue. —  Victoire  de  Ptlopidas  el  d'Kpam inondas 
sur  le  roi  de  Sparte,  aC'cmbrotc,  à  Leucties,  en 
Béotie.  —  Les  Athéniens  proposent  nlurs  i  toutes 
les  villes  grecques  de  renouveler  la  psit,  dite 
d'An  talc  idas.  —  La  plus  grande  partie  du  Pélopon- 
nèse profite  de  l'abaissement  des  Lacéd  mouiens 
Soiïr  se  sousti'uire  i,  leur  doniinatlûii.  Les  Arca- 
iens  se  reunissent,  fondent  Uégalopolis  et  relè- 
vent Uantinée. 

370.  Révolution  à  Ttgéc;  les  partisans  de  l'aristo- 
cratie s'enfuient  t  SpartR  A<ri>sllas  essaye,  mais 
en  vain,  de  les  rélnblir.  —  Jason  de  Plière=,  qui 
avait  étendu  son  inRucnec  sur  une  partie  de  lu 
Macédoine,  de  l'Illyrie,  de  l'ipire,  et  qui  se  pré- 
parait à  intervenir  dans  les  affaires  de  la  Givce, 
périt  assassiné. 

3C<I.  Les  Ttiébains,  sous  la  conduite  d'Épaminundas 
et  à  la  têlc  des  Béotiens  des  L.icriens,  des  Phoci- 
diens,  des-  Eubéens  et  des  Acarnanienn,  font  une 
eipéditlon  contre  lo  Péloponnèse,  où  las  appeBent 
les  Arcadiens,  les  Argiens  et  les  Éléens.  Epanii- 
nond'as,  apr^s  avoir  ravagé  la  Lsconis  et  nienacé 
Sparte  que  sauve  Ag^silas,  rappelle  les  MC'isénieiis 
et  r^ndc  la  ville  de  JFossène  sur  le  mont  Ithome. 
Atbi;nes  envoie  du  secours  aui  L.-tcédén)oniens. 
—  Épaminondas  et  Pélopidas,  Iraduitit  en  juge- 
ment pour  avoir  conservé  le  comuandement  uu 
delfk  du  terme  flià,  sont  acquittés..  Aleiaiidre  de 
PÎiJires  s'empai*  de  la  Ivrannie.  ies  Aleuailes, 
chefs  d»  l'arictucraiie,  imploreiU  l'appui  du  roi  do 
Macédoino  Alexandre  II,  fils  Mné  et  successeur 
d'Amyatas  II. 

368.  Denys  de  Syraou.se  envoie  des  secours  auï  La- 
cédénwnicns.  —  5'  invasion  d'Epaminnndas  dans 
le  Péloponnèse.  —  Kjpédilinn  de  Pélopiiis  en 
Tiiessalio  conlrc  Aleiandre,  tyran  do  PIi'tcj,  c]ui 
le  retient  que|,(iile  terop.t  prisonnier,  Pélopid.is  est 
délivré  par  Épafflinondas  qui^  servant  comme 
simple  soldat  dans  l'armée  tliébamc,  est  choisi 
pour  lui  succéder.  —  Deslmotion  d'Orchomi^ne 
par  les  Thébains. 

Mort  de  Denys  do  Syraoose.  Son  fils,  Denys  le 
Jeune,  lui  succiide. 

367,  Les  LacédémoaieBa,  commandes  par  Archida- 
mui,  61»  d'Agésilas,  remportent  sur  les  AroaJicns 
è  Uidée.  uœ  victoire  qui  ne  leur  eoilte  pus  un 
seul  homme  (bataille  sans  larmes). —  Ambassade 
des  Srass  auprès  du  r»i  de  Pers».  Péltpidas  en  , 
obtient  de»  condition»  avutageuses   aux  Tlté- 
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i;  mai*  U  plupart  de*  ÉtaU  nfusent  d'y 


ions  II  proUctioD  de  l'AthinieD  Iphicrate,  et  peut- 
ttto  du  Thibain  Pélopidu,  qui  emmine  h  Thèbes 
le  plus  jeune,  Philippe.  Ce  demierdemeuren  trois 
tns  chez  lea  Grecs. 
En  Italie,  victoire  remporlie  sur  les  Gaulois 

C  Camille  qui  Tenait  d'opérer  d'importantes  ri- 
mes dans  rannure  romaine. 


et  les  centuries  nomment  consul  le  plébéien 
L.  Seitiua.  L's^semblée  curiate  refuse  l'impmum, 
mais  l'interrentioD  de  Camille  la  décide  i  L'accor- 
der, et  ce  grand  homme,  en  signe  de  la  récon- 
ciliation des  deui  onlres,  voue  un  temple  à  k 
Concorde.Aui  trois  jours  de  tête  des  grands  jeui 
célâbrés  pour  les  trois  anciennes  tribus,  il  en  fut 
ajouté  un  quatrième  pour  les  plébéiens. 
365.  La  guerre  écUte  entre  les  Éléens  et  les  Arca- 
diens;  ceui-ei  envahissent  l'Ëlide,  qu'ils  rava- 
gent en  entier,  hormis  la  capitale. 

A  Rome,  création  de  deux  nouvelles  charges 
curules  patriciennes,  qui  sont  comme  un  démem- 
brement du  consulat  :  1°  la  préture,  pour  l'admi- 
uislration  de  la  justice;  î'Védilité  cucule,  pour 
une  putie  de  la  police  urbaine^  qui  avait  été 
laissée  jusque-U  aux  édiles  plébéiens,  et  pour  la 
célébration  des  Ifites  qui  exigeaient  de  grandr' 

364.  Les  [«ccdéinoniens  prennent  le  parti  des 
Eléetis,  La  célébration  des  jeux  olympiques  est 
troublée  par  la  guerre.  Les  Arcadiens  défont  les 
Lacédémonïens  près  deCromnus. 

Une  éclipse  de  soleil  elTraye  les  soldats  de  Pé- 
lopidas  dans  un  combat  livré  près  de  Cynoscé- 

f haies  au  tyran  Alexandre  de.Phères.  Mort  de 
élopidas. 

363.  Philistns,  auteur  d'une  histoire  de  la  Sicile, 
termine  son  récit  i  la  cinquième  année  du  régne 
de  Qenys  le  Jeune. 

Disseusions  intérieures  en  Areadie.  Il  s'y  forme 
un  parti  nombreux,  é  la  tète  duquel  est  UÙtïnée, 
et  qui  veut  se  dètactier  de  Tbébes  pour  s'allier  à 
Lacédémone. 

361.  V  invasion  des  Thébahu  dans  le  Péloponnèse. 
Spamiaondas  se  rend  à  Téoée  pour  appuyer  le 
parti  thèbain;  le  parti  opposé,  soutenu  par  les  La- 
cédémonïens et  les  Athéniens,  cnncentre  ses 
forces  i  Mantinée.  Epaminondas  fait  une  incuT' 
si^  contre  Sparte.  Bataille  de  Mantinée.  Mort 
d'Epam inondas;  retraite  des  Thébains. 

361.  Los  Grecs,  désireux  de  finir  la  guerre,  uiu- 
cluent  entre  eux  une  paii  générale,  à  laquelle  les 
Lacédémoniens  refusent  seuls  d'accéder,  pour  ne 
pas  reconnaître  l'indépendance  de  la  Messénie.— 
Les  villes  maritimes  de  l'empire  des  Perses  for- 
ment contre  le  roi  Artaienés  un  soulèvement, 
auquel  prennent  part  les  Grecs  d'Asie.  —  Agési- 
las,  Age  de  plus  de  quatre-vingts  ans,  va  en 
Egypte  au  secours  de  Tacbos,  cbetdes  insurgés 
de  ce  pays,  et  ensuite  de  Mectaoébis.  11  meurt  i 
•on  retour  en  Grèce. 

Naissance  du  célèbre  sculpteur  Ptaiitèle.  —  Le 
pbilosophe  Platon  vient  pour  la  troisième  fois  en 
Sicile,  où  il  essaye  de  réconcilier  Denys  te  Jeune 
et  Dion,  philosophe,  dont  le  tyran  refusait  de 

suivre  les  avis.  Au  bout  d'un  an,  il  r( 

Grèce,  ayant  échoué  dans  m  tentative. 
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360.  La  paix  est  rompue  i  l'occasion  de  Uégalopo* 

lis  :  une  partie  des  habitants  veulent  abandonner 
cette  ville;  tes  Athéniens,  appelés  par  le  parti 
opposé,  tes  obligent  k  y  demeurer  réunis.  —  De- 
mies des  Athéniens  avec  Alexandre,  tyran  de 
Pbéres,  et  avec  les  Ûlynlhiens,  auxquels  Timo- 
tbée  essaye  en  vain  d'enlcyer  Amphifolis. 

Pamphyle  de  Macédoine,  peintre  estimé,  est  le 
maître  d'Àpeile,  né  dans  l'île  de  Cos. 
Exploit  de  Manlius  Torquatus  contre  lesGauIois. 

369-  Philippe  II,  Gis  d'Amyntas.  se  met  en  posses- 
siondu  trâne  de  Hacédoine,  U  défait  son  Cumpé- 
titeur  Argés  près  de  Uéthone,  rend  l'indépen- 
dance à  Ampbipolis,  qu'il  enlève  ainsi  à  l'influence 
athénienne,  conclut  la  paix  avec  Athènes,  attaque 
les  Péonians  et  repousse  les  Illyriens.  —  Le  Grec 
Théopompe  commence  son  bisloira  avec  la  règne 
de  Philippe. 

Mort  d  Alexandre  de  Phlies.  D'autres  tynns 
s'élèvent  en  Thessalie. 

3â8.  Philippe  s'empara  d'Amphipdts  et  de  Pydna. 

361.  Les  Athéniens  reprennent  la  Chersonèse  de 
Tbraoe  et  l'Ile  d'EuDée,  nuis  voient  se  révolter 
leurs  alliés  maritimes,  Chio,  Cos,  Rhodes,  By- 
zance  (guerre  sociale).  Les  Athéniens  envoient 
inutilement  contre  eux  Chabrias,  Cbarès,  Timo- 
tbée  et  Iphicrate. 

Les  Pbocidiens,acciisésd'avoir  cultivé  une  paT' 
tie  de  la  plaine  sacrée  de  Crissa,  sont  condamnés 
par  les  Ampliiclyons  à  une  amende,  au'ils  refu- 
sent de  payer.  Les  AmphlclyoDs  leur  déclareat  la 
Îuerre.  Le  chef  des  Phocidiens  est  Philomèle.  Le 
ècret  amphictyonique  condamnait  aussi  les  La- 
cédémoniens  pour  avoir  occupé  en  pleine  paix  la. 
citadelle  de  thèbes.  Les  Phocidiens  ont  contre 
eux  les  Béotiens,  les  Locriens,  les  Doriens  et  la 
plupart  des  Thessaliens.  Ils  sont  indirectement 
soutenus  par  les  Athéniens,  les  Lacédémonïens  et 
les  Acbéens. 

Philippe  de  Uacédoine  Uvre  Potidée  à  Olynthe   , 
pour  obtenir  son  alliance. 

Hort  du  philosophe  Démocnte  d'Abdère,  et  du 
médecm  Bippociate  de  Cos,  igii  tous  deux  de 
plus  de  cent  ans. 

Brillante  victoire  du  dictateur  Sulpicius  stlr  les 
Gantois,  dans  les  environs  de  Rome. 

Liciuius  Stolon  est  condamné  pour  avoir  violé 
lui-même  la  loi  agraire,  qui  intenlisait  do  possé- 
der plus  de  500  arpents  du  domaine  public. 

Dion  le  philosophe,  banni  par  Denys  le  Jeune, 
part  de  l'Ile  de  ZacynUie,  avec  une  Sotte  grecque, 
pour  aller  délivrer  la  Sicile  de  la  tyrannie  de 

366.  Naissance  d'Alexandre  le  Grand,  fils  de  Pbi- 


Denys  te  Jeune,  tyran  de  Syracuse,  attaqué  et 
chassé  par  Dion,  se  retire  en  Italie.  —  Mort  de 
Philistus,  L'historien  de  la  Sicile. 

366.  Fin  de  la  guerre  sociale.  Les  Athéniens  sont 
forcés  de  reconnaître  L'indépendance  des  alliés. 
Corcyre  se  sépare  aussi  de  Leur  alliance. 
G.  Harcius  ttutilus,  premier  dictateur  plébéien. 

364.  Charès  lait  traduire  en  jugement  les  généraoi 
Timothieet  Iphicrate,  comme  coupables  de  trahi- 
son. Timotbéê  est  condamné  i  une  amenda  de 
100  talents.  Il  quitte  Athènes. 

353.  îhilippe  de  Macédoine  entre  en  Thessalie,  où 
il  s'empare  de  Pagases,  qui  sert  de  port  à  la  ville 
de  Phires,  sur  le  golfe  Félasgique;  peu  après,  il 
dirige  une  attaque  contre  Métlione,  en  Piéria. 

Mort  de  Dion  i  Symcuse,  où  plusieurs  ambi- 
tieux se  disputent  le  pouvoir*. 

351,  Onomarque,  frère  de  Philomèle,  chef  des 
Phocidiens,  est  appelé  en  Thessalie  au  secoun  de 
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Ljeophran,  tyran  de  Phërea;  il  àiùH  dans  deux 
rescoatres  les  Tbessaliens  et  Philippe  leur  allié, 
mai9,daiis  une  troisième  bataille,  il  esIlui-mAme 
vaincu  et  tué.  Son  liiit  Phayllc  lui  succède.  Un 
poURUiTanli  Les  Pliocidiens,  Philippe  s'avauc:^ 
jusqu'aux  Thermopyles,  où  il  est  arrtie  par  l'Athé- 
Dien  Nausiclès.  —  l"  Philipçique  de  Demoslliène, 
IgédeSOans. 

3âl.  GoerredanslePèbpotmïse.Les  Lacédémoniens 
attaquent  Hégalopolis,  qui  est  secourue  par  les 
Thébatns. 

350-  Deux  tyran*  de  l'Eubéc,  Plutarque  d'ErétrJe  et 
CaOiaa  de  Ctialcis,  gagnés  par  Philippe,  feignent 
de  s'allier  avec  Athènes,  qui  leur  envoie  des 
troupes  cominandÉes  par  PhocioD,  mais  tous  les 
deu  se  conduisent  en  tnittres  et,  maigri  quelques 
saccî'S,  Phocion  a  de  la  peine  à  ramener  ses  sol- 
daU. 

349.  Guerre  d'Olynlhe.  Les  Athéniens  envoient  des 
secoun  &  celte  ville,  attaquée  par  le  roi  de  Ma- 

Eiploits  de  Talérius  Corvus  contre  les  Gauluis. 
348.  3*  Olyntbienne  de  Démosthèae-  Les  Athéniens 
décrètent   une   eipedition   nationale    en   [aveur 
d'Olyntbe. 
HV  Prise  d'Olynthe  par  Philippe. 

Mort  du  philosophe  Platon.  Speusippe  lui  suc- 
ecde  dans  là  direction  de  l'Académie. 
3*6.  Tin  de  la  guerre  sacrée,  les  Béotiens,  épuisés 
utdii  années  d'hostilités  conti Quelles,  invoquent 
le  secours  de  Philippe.  Celui-ci  eodort  les  Alhé- 
jùtss  par  un  simulacre  de  paii,  traverse  rapide- 
iWDi  la  Thessalle,  franchit  les  Thermopyles  et 
am«  en  Phocide  avec  des  forces  considérables. 
PbalécQs,  successeur  de  Pbaylle,  abandonne  le 
[afï.  Les  Phocidiens  se  soumettent  aui  cundi- 
tioos  que  Philippe  et  le  conseil  amphiciyonique 
kor  imposent.  Philippe  est  reçu  membre  du 
coBseil  amphictyoniijue,  où  il  possédera  les  deui 
\xii  des  Phocidiens,  etobticnt  l'iotendance  du 
temple  de  Delphes, 
Dcnjs  le  jeune  rentre  dan»  Syracuse. 
3ii.  Les  Romaiiis  s'emparent  de  Sera,  située  à  \'t 


3U.  1*  Pkilippiqvt  de  DémosthèuBj  qui  éveille  l'at. 
lenlion  des  AthénicDS  sur  les  intrigues  de  Fhi- 
liDM  dans  le  Péloponnèse.  Ce  prince  force  les  La- 
céilémaniens  à,  reconnaître  l'indépendance  de 
Hégalopolis,  de  Haiitinée  cl  de  Messene. 

Le  roi  de  Petsc  Ochus  réprime  la  révolta  de 
l'Egypte. 
M3.  Tinwléon,  envoyé  par  les  Corinthiens  au  se- 
coun  de  Syracuse,  se  rend  maître  de  celte  ville 
et  lait  partir  le  lyran  Denys  le  jeune  pour  Co- 
(intbe.  Timoléon  chassera  aussi  tous  les  autres 
tyrans  de  la  Sicile  et  repoussera  les  Carthaginois. 
Ht.  Philippe  étend  son  empire  du  côté  de  la  Tbrac«, 
malgré  mbilelé  de  l'Athéaieii  Diupithe. 

Kaissance  du  grand  poète  comi'|uc  Ménandre, 
fiUda  général  Diopilhc.—  Isocrale,  rhéteur  athé- 
nien, compose  à  l'âge  de  94  ans  son  discours  le 
P<utatiUndiqtie.  —  Aristote  devient  le  maître 
d'Akiandre. 

Le*  Samniles  attaquent  les  Sidlcins  et  les  Ca- 
pcnans.  Ces  demiera  font  donatioa  de  leur  ville 
et  de  leur  territoire  aui  Romaitis,  qui  prennent 
alon  parti  pour  les  Campaniens  contre  tes  Sam- 
nitei.  Victoire  du  consul  Valérius  Corvus,  prijs  du 
mont  Gaurus. 
341.  Progrés  de  Philicw  en  Thraee.  —  Discours  de 
Démo^èoe  sur  la  (Jhersonèse.  —  Les  Grecs  sol- 
licileot  l'appui  des  Perses.  —  Siège  de  Pénnthe 
pu  Philippe. 


RéTDltes  des  légionnaires  en  garnison  à  Capoue. 
Ils  arrachent  au  sénat  d'importantes  concessions. 
340.  Philippe  attaque  Byzance,  défendue  à  la  fois 
par  les  Perses  et  les  Grecs. 

Les  Latins  se  soulèvent.  Uaidius  sacrifie  son 
fils  à  hi  discipline  militaire;  Décius  se  dévoue. 
Les  Latins  sont  deux  fois  vaincus,  une  première 
fois  i.  Veséris,  une  seconde  entre  Smuessa  et  Mio- 
lumes.  Le  Latium  et  la  Campanie  se  soumetlent. 
2'  traité  entre  Rome  et  Carthage, 
J9.  Les  Athéniens  contraignent  Philippe  à  lever 
le  siège  de  Périntheet  de  Byzance,  Ce  prince  di- 
rige une  eipédilion  contre  les  Scy^es  du  Danube. 

Le  dictateur  plébéien  Publilius  Pbilo  fait  passer 
les  lois  suivantes  :  I*  les  plébiscites  seront  obli- 
galoirea  pour  les  deui  ordres  i  ï»  toute  loi  pré- 
sentée élacceptation  descomices  centuriales  sera 
à  l'avance  approuvée  par  les  curies  et  le  sénat; 
3°  on  choisira  toujours  l'un  des  censeurs  parmi  les 
plébéiens;  les  deux  consuls  pourront  être  de  cet 

338.  3*  guerre  sacrée  suscitée  par  les  intrigues 
d'Eschii>e  contre  les  Locriens  d'Amphissa,  aC' 
cusés  d'avoir  labouré  le  chatnp  cvrrbéea  con- 
sacré à  Apollon,  Philippe,  chargé  de  l'eïécutïon 
de  la  sentence,  s'empare  du  territoire  des  Lo- 
criens et  surprend  Elatée,  qui  lui  ouvre  rentrée 
de  la  Phocide  et  de  la  Béolie,  —  Les  eihorta- 
tioQs  de  Demostbène  uaisseniles  Athénieasetles 
Thébains  contre  l'ennemi  commun.  —  Victoire  de 
Philippe  à  Chéronée.  Anéantissement  de  l'indé- 
pendance de  la  Grèce.  —  Congrès  de  toute  la 
Grèce  à  Corinlhe,  où  Philippe  est  proclamé  géné- 
ralissime des  Grecs  contre  les  Perses, 

L'eunuque  Bagoas  fait  périr  le  roi  Ochus  et 
tous  ses  fils,  à  l'eiception  du  plus  jeune,  Arsès, 
qu'il  place  sur  le  Irûne. 

338-314.  Soumission  eoiicre  et  durable  des  nations 
des  deux  Latium  (I  Jtins  propres,  Volsques,  Au- 
scne^,  Auruiices,  CampanicnsJ.  Par  les  privilèges 
qu'elle  leur  conci'da  aussi  bien  que  par  les  pré- 
cautions qu'elle  prend  contre  eux.  Home  réduit 

lonté,  d'autres  iniérûts,  d'autre  fortune  que  les 
siens.  11  ne  reste  plus  dans  ces  deux  contrées  i 
soumettre  que  le  petit  canton  des  Ëques. 
337.  L'orateur  Lycurgue  fait  condamner  à  mort  le 

Séuéral  Lysiclcs,  un  de  ceux  qui  commandaient 
Chéronée,  et  fait  voter  des  statues  i  Eschyle, 
à  Sophocle  et  à  Euripide. 

Second  mariagede  Philippe  du  vivant  d'Olym- 
pias.  Préparatils  pour  la  guerre  contre  la  Perse. 

Uort  de  Timoléon,  le  libérateur  de  la  Sicile. 

Publilius  Philo,  premier  prcleur  plébéien. 
336.  Philippe  de  Macédoine  périt  victime  d'une 
-  vengeance  parti  cul  lire.  Son  flls  Alexandre  lui 
succède  à  l'âge  da  vingt  ans.  —  Agitation  géné- 
ralo  produite  eu  Gièce  par  la  mort  de  Philippe. 
Alexandre  déjoue  par  son  activité  les  projets  de 
défection.  Il  convoque  une  nouvelle  assemblée  des 
Grecs  é  Coriothe,  et  se  fait  conférer  le  titre  de 
généralissime  pour  la  guerre  contre  les  liarbares. 

Mort  d'Arsès  assassiné  par  Bagoas.  Avènement 
de  Darius  111  Codoman,  arrière- petit- dis  de  Da- 
rius U  Notbus. 
S3b.  Expédition  d'Alexandre  contre  tes  Thraces  et 
contre  les  lUyriens  révoltés.  Il  fait  rentrer  ces 
peuples  sous  sa  domination.  —  Soulèvement  des 
ThÉbains  sur  la  fausse  nouvelle  de  la  mort 
d'Altiandre.  —  En  peu  de  jours,  celui-ci  an'ive 
devant  'iliches,  qu'il  prend  et  détruit  do  [ond  en 
comble.  Il  n'épargne  que  la  cilodelli^,  les  temples 
et  la  maison  du  poète  Pindare.  AUiènes,  complice 
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SUT  HntwDMtwn  de  l'oratcntr  Diraada,  Atanndre 
M  contente  d«  l'eiil  de  Cbandème. 

334.  Arittote  viMt  comiBiBcer  à  MbiMs  l'en»»- 
gnameat  pbitasophiq*«  du  Ljcie. 

AlexuKbat'wBbari)ue  pour  l'Asie  an  commen- 
MDMtil  du  priitemps  et  travanel'HèUespontBTec 
un*  arm4e  d*  35  000  bonmes.  Il  avait  lalaié  à 
AntlpaWr  Je  gouTaraencot  de  la  MaeMoins. —  Ba- 
tailla du  Granique.  —  Soumisainn  de  la  fAiis 
grande  partie  d«  l'Aiie  Mineure.  Uilat  et  Halicar- 
ouie  Beat  yaiuanisiiL  défeoduM  pai  Uenuion  le 
Rhodieu,  seul  géuinl  iiablle.da  IJoriui. 

3Mi  HccQiMWt  entiepcsnd  decaMperiAlenndreses 
csiniiraiii«BAlCB>  aveo  la  Grioc.  11  s'empue  de 
Gbio  et  de  Leabua,  mais  sa  moit  dMne  les  Ma- 
cédaDieaa  d'un  adTaraairD  qui  aurait  pu  devccir 
rattmitabt*. Bn  mâtue temm,  leag^Dirau de  Da- 
rius eu^iagcDt  Agis,  roi  de  LaoMteinw,  i  Taire 
UB*  diversion  en  leur  fareur.  eu  attaquaM  les 
Hacédoniens  du  c&lb  de  11  Grèce. 

Alexandre  traverse  et  subjugue  la  Pisidie,  la 
Phr^gie  (nœud  gurdien)  et  la  Cilicie.  —  S«  ma- 
ladie à  Tane;  sa  conHaaee  dsju  soa  médecin 
Philippe.  —  Défaite  de  Darius  à  Js^ui. — Aleuodre 
poursuit  sou  plan  de  s'emparer  datcôtea  de  l'em- 
pire peree.  Commencement  du  aiégede  Tyr. 

331.  Aleiacdre   le    Holotse^    rot    d'Spire,    oncle 
d'AUnndre  le  Grand,  qm  était  venu  préler 
aroui  au  Grecs  de  Tanat»  contre  les  Lueu 
et  lea  Samnites,  oondutun  traité- d'ailtaoc» 
le»  Romains. 

Priw  de  Tyr  par  Alexandre  après  sept  moi 
siège:  da  (raza,  apeis  deui  mois.  Suivant  Fiavius 
Joseph,  Alexandre  serait  alli  i  Jérusalem. 

331 .  Fondation  d'Alexandrie,  au  N.  0.  des  boucbes 
du  Nil.  Aleiandre  visite  le  temple  de  Jupiler 
Ammon.  —  Il  revient  d'Egypte  par  la  Phéuicie, 

r4«  l'Euphrata  et  le  Tigre,  rencontre  Darius  dans 
plaine  de  Gaugajnèle,  à  600  stades  de  la  ville 
d'Arbèles,  eu  Assyrie,  et  remporte  sur  loi  une 
victoire  qui  lai  livre  les  trois  capit^es  de  l'em- 
pire, Babylone,  Suse  et  Persépolis. 
330-  Grande  lutte  politique  et  oratoire  entre  Démos- 
thène  et  Eschine,  au  sujet  de  ta  cauTonns  que 
Ctésiphon  avait  fait  décerner  à  Démosthène  en 
récompense  de  son  dévouement  àla.  patrie.  Eschine 
vaincu  se  retire  à  Rhodes.  —  Philèmon,  poète  de 
la  cnnédie  nouvelle,  llenril  à  Athènes. 

Les  Lactdémoniens  et  leurs  alliés  d'Achale, 
d'Elide  et  d'Arcadie,  prennent  les  armes  contre 
les  Uacédoaiens.  Anliiiaier  arrête  es  mouvement 
en  battant  Agis  près  de  Mfgalopolîs. 

Alexandre  poursuit  Darius  danssa  fuite jt travers 
la  Dédie,  le  pays  des  Parthes,  et  jusqu'aux  fron- 
tières de  l'Hyrcouie,  oiï  il  apprend  que  ce  prizice 
a.  été  assassiné  par  Dessus,  satrape  de  la  Baclriane.- 
—  Beasua,  qui  a  pris  la  titre  de  roi  de  Perae,  est 

Poursuivi  par  Alexandre  à  travers  l'Hyrcanie  et 
Arachoâie  jusqu'à  Baclres,  qu'il  quitte  pour  se 
sauver  en  Soguiana.  —  Alexandre,  dans  sa.  mar- 
che, fonde  plusieurs  villes  de  son  nom,  dont 
quelques-unes  ont  obtenu  depuis  une  grande 
importance.  — Uoit  de  PhilolâSi  asaatiiaal  de 
Patménion. 

319.  Alexandre  franciiit  l'Oius  et  entre  danala  Sog- 
dîane  en  poursuivant  Besaus,  gui  lui  est  livré  par 
le  satrape  Spitamène.  —  Prise  de  Haracanda, 
ville  royale  des  Sogdieni.  —  Fondation  d'une 
Alexandrie  sur  les  Ciurds  de  l'Iaiarte,  apite  une 
victoire  sur  les  Scythes. 

31S.  Révolte  de  la  Sogdtane  et  de  la  BaotriaDe,  à 
l'instigation  de  Spilamèae.  Alexandre  ne  se  rend 
maître  de  ces  provinces  qu'avec  beaucoup  de 
peine.  —  Il  épouse  Boxane,  GUe  du  Sogdieii 
Oxyarlïs.  —  Uourtro  de  Clitus. 


AV.J.-C. 

3J7.  Alexandre  veut  se  faire  adorer,  i  la  manière 

des  rois  de  Perae.  Hécontentemeat  des  lfa«ido- 
ntens.  Conspiration  et  supplice  d'HemotaÛa.  Le 
philosO[die  CallistliEce,  impliqué  dans  cette  coaa-  ' 
piration,  est  mis  à  mort  —•  Expéditions  dans  les 
régions  montagneuaes  à  l'O.  de  rtndna,  et  pas- 
sage de  ce  fleuve. 

première  ligue  des  Samnites,  Ttrentlna,  Lttoa- 
niens,  Vestins  contre  les  Romains.  —  Siège  de 
Palépolis,  en  Campanie,  par  PublUius  Pbilo,  qui 
s'en  empare  rann£e  suivante,  avec  le.  tilM.aou- 
veau  de  proconsul. 

32S.  Alexandre  arrive  à  l'Hydaspe  qu'il  franchil,  dé- 
fait le  roi  Pocus  et  pousse  jusqu'à  l'Hypbase,  où 
le  mécontentement  de  ses  soldats  le  coniraint  de 
s'arrêter.  —  Ayant  regagné  l'Hydaspe,  il  s'em- 
barque sur  ce  fleuve,  qu'il  descend  jusqu'à  sa 
jonction  avec  l'Acésines  et  avec  l'indus  ;  et,  après 
avoir  couru  les  plus  grands  dangers,  surtout 
chez  les  Oiydraques  et  les  MaUieos,  il  arrive  à 
Paltala,  près  de  1  endroit  où  l'indus  se  jette  dans 
l'Océan. 

Loi  Pcetelia,  qui  portait  défense  de  retenir  dans 
les  fers  d'autres  individus  que  ceux  qui  auraient 
mérité  d'être  punis  pour  un  crime;  les  condam- 
nés ne  pouvaient  Èlra  dttcnus  que  pour  le  temps 
de  la  peine  indiqué  par  la  loi.  Il  n'éuit  plus  per- 
mis aux  créanciers  que  de  saisir  les.  bieusi  on 
leur  enleva  tout  droit  sur  las  pencone*. 

316.  L'armée  reprend  la  rotite  de  terre  i  travers  ia 
Gedreaio  et  la  Carmania  jusqu'en  Perse,  tandis 
que  la  flotte,  conduite  par  I4éarque,  rocMinaltles 
c6les  de  l'Océan  depuis  l'embouchure  de  l'indus 
jus4^'att  golfe  Fersique. 
Victones  de  Papirius  Cursor  sur  lee  Sambites. 

3î4.  On  lit  aux  jeux  olympiques  un  décret 
d'Alexandre,  en  vertu  duquel  tous  les  exilés 
étaient  autorisés  à  rentrer  dans  leur  patrie. 

Alexandre  se  rend  à  Suse,  oii  il  est  rejoint  par 
Néarque  après  quatre  mois  de  navigation.  Il  tra- 
vaille dès  lorsà  consoliderson  empire  et  àétablïr 
une  fusion  entre  les  Perses  et  les  Uacédoniens. 
Mariages  de  10000  Macérloniens  ou  Grecs  avec 
des  femmes  indigènes.  Admission  de  30U00  épt~ 
gontt,  l'élite  de  la  jeunesse  asiatique^  dans  les 
rsigs  de  l'armét  grecque.  —  Uort  d'Bphestion. 

313.  Mort  du  philosophe  Diog&ne,  à  Corinibe.  — 
^ioure  vient  à  Athènes,  à  l'âge  de  dix-huit  ans. 
Alexandre  reçoit  à  Babylone  des  ambassades  de 
la  pli^iart  des  peuples  connus  et  fait  des  prépa- 
ratils  pour  de  nouvelles  cunquétes,  lorsqu'il  meurt 
à  l'Age  de  trente-deux  ans  et  dix  mois,  apr^  onre 
jours  de  maladie.  11  laisse  un  frère  imbécile,  Phi- 
lippe Airhidèe,  un  fils  posttiume,  Alexandre  Ai- 
gus, qui  soat  déclarés  rois  par  les  généraux. 
Meurtre  de  Méléagre.  Régence  de  Perdiccas. 
L'empire  d'.Ueiandrs   est  partagé  entre  Ireute- 

Suatre  généraux.  Selcucus  n'a  que  le  commaD- 
ement  de  la  cavalerie.  —  Révolte  des  colons 
grecs  dans  la  haute  Asie;  elle  est  comprimée  par 
Pithon,  gouverneur  de  Médie.  En  Grèce,  Anli- 
pater  est  vaincu  et  assiégé  dans  Lamis  par  Léos- 

311.  Résistanced'Ariarathe,  qui  refuse  d'abandonner 
sou  royaume  à  Eumène.  —  Cratère  sacourt  An- 
lipaler;  les  Grecs  sont  vaincus  à  Cranoa;Bn  de 
la  guerre  Lamiaque.  ~  Les  Athéniens  se  rendent 
à  discrétion.  Antipater  leur  donne  un  gouverne- 
ment aristocratique,  à  la  tête  duquel  il  met  Pbo- 
cion  et  réduit  le  nombre  des  citoyens  à  90Q0,  en 
transportant  dans  laThrace  tous  ceux,  au  nombre 
de  11000,  dont  la  fortune  est  inférieure  à 
1000  drachmes.  —  Mort  violente  de  l'orateur  Ht- 
péride,  qui  avait  prononcé  l'oraison  funèbre  de 
Léosthèneî.  —  Démosthène,  pour  ne  pas  tomber 
entre  les  mains  d'Antipater,  s'empoisaone.  —  Mort 
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311.  PnaiiM  oomMie  du  po«a 
Colin.  ' 

Hort  de  OaUre  et  da  Petdiceu,  le  premier.en 
Aiie  Hiiuure,  en  combattant  Eiimène,  dâroué  i  la 
faoîlle  d'Aleiu)dre,le  second,  es  Egypte,  où  il  est 
Mnaùni  per  mi  soldata,  au  momBnt  06  il  mu- 
ofaMt  oontre  Ptolâmé«. —  RéseQced'Antmelari— 
HMtrMa  jNitage  de  l'emiiire  d'Aleiandie  i  Triipa' 
ndîMs.  Sâencu  obtient  la  sonemeiitant  de  la 
Babjkmitt. 

Le*  Romains,  Gnreimis  aui  Fonrclie»-Caadines, 
pMUBt  sous  le  joug.  —  Perfide  conduite  du  Sé- 
ml  dans  cette  occasion.  11  lève  deux  nouveUea 
taoétt  qu'il  confie  à  Publilius  Pbtlo  cl  i  Papi- 
rioa  Cnraor.  Les  Romains,  Tainqueuis  dacs  le 
Suanium  et  près  de  Lucane,  font  passer  &  leur 
lonr  VMS  le  joug  lei  Soumîtes  et  leur  général 
Paoliaa  Btmmius. 

IKt  Soumifl^coi  da  la  PaJestine,  par  Plolémée, 
goaremeur  d'Egypte.  Il  établit  beaucoup  de  Juib 
a  Cyrtee,  et  surtout  i  Alexandrie. 

318.  Mort  d'Antipater,  Igé  de  plus  de  qualie-tingts 
ans.  PolfspercQon  est  Dommô  régent,  et  Cassan- 
dre.  fils  d  Antipater,  chef  des  gardes.  Cassandre 
M  UDuiliB  avec  PolTaperehon  et  sa  retire  aupi^s 
d'iatigme.  —  Eumbte  s'échappe  de  Nora,  où  il 
était  auiégé  par  Antigone,  et  traite  arec  Po- 
tjfpercbon. —  Polysperehon  rend  aux  villes  grec- 
faôa  lasT  liberté  et  rétablit  i  Alhines  le  Bouver- 
MBcnt  dénociatique. —  *lnrandre,aon  fils,  entre 
hm  une  année  dans  l'Attique. 

3IT.  ntocioa  et  les  antres  chefs  du  parti  aristocn- 
lifH  M  réfutent  dans  le  camp  du  fils  de  Po- 
IfsperctioQ;  ils  sont  livrés  par  lui  aui  Athéniens 
qui  les  coodamneot  à  boire  la  ciguB.  —  Peu  de 
INDM  après,  AUitnes  tpmbe  au  pouvoir  de  Cas- 
■acM  qui  rètaÛit  dans  cette  ville  ta  gouverne- 
méat  aristocratique  et  en  donoe  la  directlwi  i 
Déolélinis  de  Pbalére. 

Otympiaa  bit  périr   Philippe   Anhidée  et  sa 
CemiM  Eurydice.  Alexandre  Ai£ua  est  prodamé 
seul  roi  de  Ifacédoine. 
Agatbocle,  Sis  d'ua  potier,  devient  tyrande  5y- 

316.  rnwnnilrn  assiège  Olympias,  mère  d'Alexandre, 
dus  Pydna.  —  Eumèna  est  livra  pM  sea  soldats 
i  AntinHie  qui  le  fait  périr. 

Dn  décret  du  peuple,  présenté  par  Sophocle, 
appuyé  par  Démgcharés,  neveu  de  UémosihÈne, 
IniDa  les  écoles  des  philosophes  :  Thèophraste,  le 
dief  do  Lycée,  Xénocrale,  le  chef  de  l'Académie, 
quittent  h.  ville.   Ce  décret  fut  abrogé  l'année 
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rederient  indépendante  sous 

^_ s  prukd  et  tue  Olympias.  11  relève  la 

tilla  de  Itiêbea. 

Prépondérance,  dans  la  haute  Asie,  d'Antigone, 
qni  M  débuiMM  de  Pithon,  gouverneur  de  Uédie, 
•t  aDoltade  U  Babjteiûe,  Seleucua,  qui  le  retire 
ai^rii  de  Ftoiémée. 
114.  Aaligona  didtr*  la  guerre  A  Catsaodre.  Po- 
IjqWKDOO  et  son  flb  Alexandre  font  alliance 
OM  lai  eoBin  Ptoléméa,  Séleucus,  Cassandre  ei 
LynatqM.  Les  deux  partis  proclament  la  liberté 
dM  vUes  giwques.—  Expédition  de  Cas 


■  l'attire  dans  sou  parti,  en  lui 
pnnetttntb  goaveniemeDl  de  cette  contrée. 
313.  laWis  ds  Gua.  Déméirius,  fils  d'Antigone,  y 
Mt  dUUI  pH  PloUiDée  et  Séleucus.  Olni-el  rnJe- 


Tient  maître  de  la  Babylonie,  et  reçoit  le  surnom 

de  Nicator.  —  Commencement  de  l'ère  des  Sélau- 
cidei.  —  Conquête  du  Penjàb  et  de  la  vallée  du 
Gange,  par  Chandragoupta,  qui  régnera,  après 
son  traité  avec  Séleucus,  sur  tout  le  bassin  de 
rindus  jusqu'aux  Paropamisadss. 

Appius  Clsudius,  qui  se  perpétue  pendant  cinq 
ans  dans  la  charge  de  censeur,  opère  une  réforma 
importante  dans  l'ÉCaL  11  répand  dans  toutes  les 
triÈus  las  «rorti  (prolétaires),  le»  Ubcrtini  (fils 
d'affranchis)  et  fait  entrer  des  fils  d'alTranchls 
dans  le  Sénat.  —  Le  mAme  Appius  a  construit 
dans  Rama  l'aqueduc  de  son  nom,  et  le  premier 
tcacé  une  voie  militaire  vus  la  Campenie,  U  voie 
Appienne. 
311.  Réconciliation  entre  les  généraux  d'Alexandre, 
à  l'exception  de  Séleucus  et  de  Polysnerchon.  — 
Cassandre  conserva  la  direction  des  affaires  de  la 
Macédoine:  Lysimaque  de  la  Thracs;  Ptoléméede 
l'Egypte^  Àntigone  de  l'Asie.  LaGrèceealdéclarée 
Ubre.  —  Castandre  fait  mourir  Alexandre  Aigus 

Lai  Toscans,  les  Eqnes,  les  Ombriens  et  diffé- 
rants peuples  du  Samnium  se  joignent  aux  Sam- 
nites  propres  pour  combattre  les  Romains.  — 
FUilua  Rullianus  remporte  d'importants  avantages 

f  abord  sur  les  Etnisques  seuls,  eusuite  sur  les 
trusques  et  les  Ombriens  et  traverse  U  forêt 
Cimimttma.  —  Combat  de  Pérouse. 
310.  Épicure,  Igé  de  trente-deux  ans,  expose  3c-n 
systme   philosophique  i  Uityline   et  à  Lamp- 

IbtaiUe  dlffmère:  Agalbocle  y  est  défait  par 
Hamilcar,  général  des  Carthaginois.  —  Siège  de 
Syracuse.  —  Expédition  d'Agathocle  en  Afrique. 
Polysperchon  fait  venir  da  Per(,-ame  Hercule, 
fils  naturel  d'Alexandre  et  de  Barsine;  et,  après 
l'avoir  proclamé  roi  de  Macédoine ,  il  marcbe 
contra  Cassandre. 
Papirius  Cursor  opposi  aux  Samnitas,  Fabius 

,  aux  Étrusques.  Papinus  vainqueur  pour  la  der- 
nière fois  à  Longula.  —  Fabius  fait  éprouver  aux 
Étrusques,  près  du  lac  Vadimon,une  d'^faitedont 
ils  ne  se  relèvent  jamais.  Une  troisième  ligue 
s'organise  alors  contre  Rame.  A  la  place  Jes  Tos- 
cans, qui  posent  momentanément  les  armes,  les 
Ombriens,  les  Salentns,  plusieurs  autres  peuples 
du  Sanmium  se  joignent  aux  Samniles  propres. 

309.  Polysperchon  et  Cassandre  s'entendent  pour 
faire  périr  Is  jeune  Hercule,  fils  naturel  d'A- 
leiandre,  déclaré  roi  par  Polysperchon. 

Défaite  d'HamQcar,  près  de  Syracuse.  11  est  fait 
prisonnier  et  mis  à  mort. 

SOS.  Victoire  d'Agathocle  sur  les  Cartbaginoji  en 
Afrique,  n  prend  le  litre  da  roi. 

30T.  Démétrius  Poliorcète,  fils  d'Antigone,  dispute 
i  Cassandre  la  duminatiou  de  la  Grice.  11  entre 
dans  Athènes,  où  il  renversa  te  gouvernement 
aristocratique,  établi  dix  ans  auparavant  pat  Cas- 


Victoire  navaledeDémétriua  Poliorcète  sur  Pto- 
lémée  devant  Cypre.  —  Antigone  prend  le  titre  de 
roi.  Lysimaque,  Séleucus,  Ptolémée  et  Cassandre 

Le  fils  d'un  affianchi,  Flavius,  sncieii  greffier 
du  censeur  Appius  Claudius,  publie  le  calendrier 
qui  renfermait  lesjonrs  et  les  heures  où  on  pouvait 
légalement  plaider,  et  les  formulesda  procêdurequi 
Jusqu'alors  n'étaient  connues  que  dea  patriciens. 
305.  Flavius  est  nommé  édile  cuiule  par  la  peuplo. 
Il  consacre  un  temple  ik  réconciliation  da  toutes 
les  classes  de  la  société  romaine. 
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304.  Siège  de  Rhodes  par  Démétrius  PolîorcÈte, 
qui  obiiGDt  le  surnom  de  PolioTcitt,  qui  assiège 
les  Tilles. 

Les  censeurs  Fabius  RuUianus.  pabicien,  et 
Bécius  Mus,  plébéien,  canceutrent  assis  les  quatre 
tribus  urbaiaei  les  ilTrancliis  et  les  prolétaires 
qu'Appius  avait,  ea  3IÎ,  répandus  même  dans  les 
Iributi  rurales,  où  leur  nombre  leur  aurait  assuré 
la  lupériorilé  sut  les  ticbes  plébéiens  et  patri- 

303.  Levée  du  siège  de  Rhodes.  Dém^Irius  donne 
aui  Rhodiens  les  machines  qu'il  avait  fait  con- 
struire coDlre  eut,  et  il  part  pour  la  Grèce  avec 
330  galères.  H  chasse  Cassandre  de  l'Altique,  et 
la  poursuit  jusqu'aux  Tbermopyles. 

30!.  11  entre  ensuite  dans  le  Péloponn^,  et  aprcs 
■'Stra  rendu  maître  de  Sicfone  et  de  Corinthe,  les 
seules  places  du  pays  qui  tinssent  encore  pour 
Cassaûdre,  il  c^lpbre  i  Argoa  ses  noces  avec  Dsi- 
datnie,  fille  d'Éacide,  puis  il  se  rend  i.  Athènes  et 
s'y  livre  aux  plus  iofàmes  débauches, 

A  Rome,  les  charges  du  sacerdoce  deviennent 
aecetsibles  aui  plébéiens.  Ces  derniers  auront 
quatre  places  de  pontifes,  cinq  d'augures.  Égalité 
eomplèle  des  deux  ordres. 

301.  Alliance  de  Cassaodre,  Lysimaque,  SéleuCus  et 
Ptolémée,  contre  Antigone  et  Démétrius.  Celui-ci 
va  rejoindre  son  père  en  Asie,  où  Lysimaque  était 
déjà  avec  une  nombreuse  arioée.  —  Bataille  d'Ipsus 
en  Phrygie,  gagnée  par  Séieucus  et  Lysimaque, 
sur  Anligone  et  son  (ils  Démétrius  Poliorcète.  Ao- 
liçoQe  y  est  tué  >  l'Sge  de  quatre-vinat-un  ans. 
Dcmétnus  se  sauva  avec  9000  hommes  à  Kphise, 
d'où  il  nasse  bîeniat  après  en  Grèce.  —  Partage 
déHnïtil  de  ^  monarchie  d'Alexandre  en  quatre 
royaumes  ;  Egypte,  Syrie,  Thrace  et  MacéiioLne. 
Lysimaque  ajouU  à  la  Thrace  l'Asie  antérieure 
jusqu'au  Tauros;  le  reste  demeura  i  Séieucus, 
qui  partage  avec  Ptolémée  la  domination  de  l'O- 
rient Seulement,  on  donna  la  CilicieàPlislarqne, 
Trcre  de  Cassanjre,  qui  domine  en  Europe.  La 
Judée  appartient  au  roi  d'Egypte, 

300.  Loi  Porcia,  proposés  par  le  tribun  P.  Porcins 
Lecca,  et  qui  défendaitdelier.de  battre  de  verget 
Et  de  mettre  k  mort  un  citoyen  romain. 

XIX-  ilicle  avaDt  Jiiiu-Olirùl. 


a'I-  -  Leslellra»  et  lurlt'ul  les  uiences  ïtu 
h  Psfgomo,  à^Aleiandrie,  i  Syncus*  (EucliiJi 


4»(bène 


de). 


3D0-18S.  Construction  du  fameui  colosse  de  Rhodes 

par  les  Rhodiens  Charîs  et  1  achès. 
!99.  Fondation  à  Athènes  de   i'école  du  Portique 

r'  Zenon,  de  Citium,  en  Cfpre,  et  peu  après  de 
seconde  Académie  par  Arcésijaos  de  Pitane. 
V  ligue  contre  Rome.  Les  Ktrusr)ues  Tout  al- 
liance avec  les  Samniles  et  les  Apuliens. 

Soslrale,  de  Cnide,  commence  le  phare  d'A- 
lexandrie. 
107.  Retour  de  Démétrius  eu  Grèce.  —  Uort  de 
Cassai.J-e,  i^:  ie  Idacédoine  ;  ses  Sis  sedisputent 


Romains  leur  opposent  trois  armées  réparti-. 
dans  le  Samnium,  rÉlnii'ie  et  l'Ombrie.  âlaille 
gagnée  pat  le  consul  Fabius  sur  les  Samniles. 
pris  de  Tirama.  Avantage  remporté  par  le  consul 


AV.  J.-C. 

Déclus  lur  les  Apuliens,  qui  voulaient  se  joindre 
aui  Samniles,  i  Malévent  (Bénévent).  —  Dévas- 
tation des  terres  du  Samnium  par  les  deui  consuls 
pendant  cinq  mois  consécutirs. 

!36.  Démétrius  de  Phaière  est  placé  i  la  léte  do 
l'Ecole  grecque  d'Aleiandrie. 

Athènes,  gouvernée  par  le  tyran  Lacharès,  est 
assiégée  par  Démétrius. 

Ida.  Démétrius  prend  Athènes,  puis  passe  dans  le 
Péloponnèse,  ou  il  menace  Sparte.  Sur  le  point  de 
prendre  cette  ville,  il  est  appelé  en  Macédoine 
par  Alexandre,  fils  de  Cassandr.e,  contre  son  frère 
Anlîpaier. —  Pyrrhus  II,  filsd'Eacide,  roi  d'Épire, 
qui  appuyait  aussi  Aleiandre,  rétablit  ce  prince 
sur  son  Mae  et  reçoitpouc  ce  sei^vicc  l'Ambracie, 
l'Acarnanie,  l'Amphilochie  et  la  ville  maritime  de 
Nj-mphée. 

DSQs  l'Ombrie,  Décius  et  Fabius  défont  les 
Samnites  et  les  Gaulois  près  de  Sentinum.  Décius 
se  dévoue. 

394.  Démétrius  arrive  en  Uaccdome.  Alexandre,  qui 
n'a  plus  besoin  de  son  aide,  lui  tend  des  embû- 
ches, mais  Démétrius  le  fait  assassiner  et  est  pro- 
clamé roi  de  Macédoine. 

Les  trois  Lucumoniesde  Vulsinies,de  Pèrouse  et 
d'AFrélium,  oblienne.nt  des  Romains  une  trêve  de 
40  ans.  Les  autres  Etrusques,  ainsi  que  les  Sam- 
nites, continuent  de  lutter  contre  Rome. 

~t93.  Bataille  d'Aquilonie  gagnée  par  le  fils  de  Papi- 
rius  Cursor  sur  les  Samnites,  oui  perdent  301)00 
hommes.  La  Ui/ian  de  lin  ou  légion  sacrée  des 
Samnites  est  exterminée. 

291,  Mort  du  grand  poêle  comique  Ménandre. 

!90.  Les  Étoliens,  aidés  de  Pyrrhus,  s'emparent  de 
Delphes  et  de  la  Pbocide.  Dèmélriui  fait  célébrer 
à  Atiiènes  les  jeux  pythiques. 

Le  Samniiim  et  le  pays  des  Sabine  sont  réduits 
par  Curius  Dentatus. 

!JI9,  Mort  du  tyran  de  Syracuse,  Agalbocle- 

!88.  Démétrius  so  dispose  à  reconquérir  l'Asie.  Pto- 
lémé^  Séieucus,  Lysimaque  et  Pyrrhus  se  liguent 
contre  lui, 

181.  Lysimaque  et  Pyrrhus  entrent  en  Macédoine. 
Démétrius.  trahi  par  ses  soldats  qui  passent  à 
Pyrrhus,  senfuit  et  va  rejoindre,  dans  le  Pélo- 
ponnèse, son  Gis  An^gone  Gonatas.  —  Lysimaque 
et  Pyrrlius  se  partagent  la  Macédoine. 

!S6.  Lysimaque  s'empare  de  toute  la  Macédoine, 
dont  il  se  fait  proclamer  roi.  —  Démétrius,  qui 
était  passé  en  Asie  pour  combattre  Séieucus,  est 
vaincu  et  pris  en  CilicJe.  Il  restera  captif  jusqu'à 
la  fin  de  sa  vie. 

Dissensions  dans  Rome  au  sujet  des  dettes.  Re- 
traite du  peuple  sur  le  Janicule.  Le  dictateur  plé- 
béien Hortensius  propose  les  lois  suivantes:  t'ce 
qui  sera  résolu  dans  rassemblée  du  peuple  liera 
tous  les  Romains;!*  le  Sénat,  avant  les  Comices^ 
donnera  son  approbation  préalable  A  tout  ce  qui 
pourrait  y  être  statué  par  le  peuple;  3*  la  liberté 
sera  rendue  à  tous  les  citoyen;  qui  avaient  été 
remis  à  leurs  créanciers}  4'  les  jours  de  marché 
seront  au  nombre  des  jours  Ihstes.  Les  Plébéiens 
rentrent  dans  la  ville.  Hort  d'Hortensius.  Ses  lois 
sont  soumises  aux  suffrages  par  Fabius  RuUianus. 

3BS-  Ptolémée  s'associe  son  deuxième  Hls,  Pto- 
lémée II  (Philadelphe)  ;  Tatné,  Ptolémée  Céraunus, 
te  retire  auprès  de  Lysimaque. 

3S3.  Mort  de  Ptolémée  Lagus,  surnommé  Soter; 
son  fils,  Ptolémée  Philadelphe,  gouverne  seul. 
C'est  &  ce  prince  qu'est  due  I  >  fondation  du  Musée  et 
de  la  Bibliothèque  d'Alexandrie.  11  bit  traduire  en 
grec  les  livres  saints  des  Hébreux  (Version  des 
Sepumtt). 

Phitétéie,  gouverneur  de  Pergame  p3ur  Lysi- 
maque, se  rend  indépendant. 


TEMPS  ANCIENS. 


Lca  StoDDïis.  d'abord  vtîii<]u«iirs  des  Romains 
saa»  las  murs  d'Airitium,  sont  Tainciu  pat  Dola- 
bclla,  et  assujettis  ainsi  que  les  Bolens. 

281.  sûeuciu  déclare  la  guerre  à  Ljsimaque. 

ai.  Lysimaqtje  est  vaincu  et  tué  k  Cyropoiii 


ssaa 


das  Gaulois  dans  la  Thracs. 
:S0-  Séleucusest  assassiné,  au  milieud'uQsacrlgce, 
pi  Ptolémée  Ctnunus,  quii  e  tait  pnicUmei  loi 
de  Mscédoioe. 

Formation  delà  ligue  Acbéenne. 

PjTrliDs,  appelé  par  les  habitants  de  Tarenle 
contre  les  Romains,  Tient  en  Italie.  11  remporte 
sur  Le  Consul  Valérius  Lxvinus  la  bataille  d'Héra- 
dée. 

Trois  armées  gauloises  se  dirigent  vers  la  Uacé- 
daine  et  la  Tbrace.  Ptolémée  Céraunus  périt  en 
combattant  ces  barbares.  ~~  Les  Macédoniens 
prennent  tour  i  tour  pour  rois  Méléagre,  frère  de 
Céraonus,  et  Antipater,  neveu  ile  Casaaiidre  ; 
eoGa,  âpres  une  anarchie  de  trois  mois,  un  noble 
DUcédonieD,  Sostbéna,  se  met  à  la  tSte  de  l'armée 
et  force  les  Gaulois  &  évacuer  la  Uacèdoine. 

Le  babylonien  Bârose,  prMre  de  Bélus,  compose 
une  histoire  de  la  Cbaldée,  dont  Joseph  nous  a 
conservé  quelques  fragmenta  dans  son  bistoire 

Pyrrhus  remporte  une  seconde  victoire  sur  les 
Romains,  k  Asculum. 
Désastre  éprouvé  par  1  es  Gaulois  prêt  de  Del- 

ITt.  Des  Gaulois,  établis  en  Thrace,  sont  appelés 
pu  NicomÈde  en  Asie  Uineure,  et  s'emparent 
de  la  Phr^ie,  qui  est  appelée  depuis  Galatii, 


.Galto-Grêco. 

Aiuigone  Goualas,  le  fils  de  Démétriùs  Poli 
'    ""   faire  reconnaître  par 
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les 

■I^hu»  passe  en  Sicile.  11  défiit  les  Carthagi- 
BOIS,  te  rend  maître  de  presque  toutes  les  telles  de 
111e,  et  proclame  son  Qls  Agâthocle,  roi  de  Sicile. 

m.  Pyrrhus  repasse  en  Italie,  où  il  est  complète- 
ment défait  par  CuriusDentatus,prèadeBéuéveut, 
appelée  autrefois  Malévent. 

173.  Ptolémée  Philadelphe  envoie  une  ambassade 
■n  peuple  romain  pour  le  féliciter  de  sa  victoire 

Pyrrbns  envahit  de  nouveau  la  Macédoine. 

171.  Pyrrhus  est  appelé  contre  les  Spartiates  par 

Oéonyme,  qui  voulait  dépouiller  du  trOne  son 

neven  Aréus.  —  Mort  de  Pyrrhus  dans  ime  lenla- 

tire  d'usurpation  sur  Argos. 

Lutte  soutenue  par  les  Romains  contre  les  Lu- 
caniens,  les  Samnites  et  les  Bmtliens.  —  Tarenle, 
quoique  appuyée  par  les  Carthaginois,  est  con- 
irainte  d'ouvrir  ses  portes  etd'abaltre  ses  murailles. 
Let  Romains  sont  maîtres  de  toute  la  Grande 
Grèce,  eicepté  Brundusium. 

Vers  celle  époque  fleurit  Thfocrite  de  Syracuse, 
(otte  bocolique. 
111.  Punition  de  la  garnison  de  Rhégium  et  des  es- 
clan*  de  Vulsinies. 
HO.  Hort  du  philosophe  Épicure,  dam  l'Attique,  i 
1-lge  de  72  ans. 

Déron  n  prend  le  litre  de  roi  de  Syracuse, 
joTû  convema  pendant  &i  ans. 
36B.  L'Egyitien  Hanéthon,  originaire  de  Sében- 
nrU,  garde  des  archives  sacrées  dans  le  temple 
Aéliopolis,  écrit  sous  Ptolémée  Philadelphe  une 
histoire  de  l'Egypte,  dont  les  bistoriens  Jasèphe, 
Guèbe  et  Georges  le  Syncelle  nous  ont  conservé 
qndquai  buments. 

AuBgww  Gonatai,  roi  de  Macédoine,  s'empare 
d'JUUoM  et  met  garnison  au  Uuste. 


méridionale. 

Antigone  [îonalas  soumet  H^re,  la  Pbocide 
et  la  Locride. 

266.  Aréus,  roi  de  Sparte,  est  défait  et  tué  par  les 
Macédoniens,  près  de  Corinlhe. 

365.  Acrotalus,  fils  et  successeur  d'Aréus,  éprouve 
le  même  sort,  dans  un  combat  livré  sous  les  murs 
de  Mégalopolis,  i  Arisiomède,  tyran  de  cette  ville. 

164.  Descombats  degladialeurs  sont  donnés  ÂRome, 
pour  la  première  fois,  sur  le  forum  Boarium,  par 
U.  et  D.  Brutus,  pour  honorer  les  mines  de  leur 
pire. 

Les  Mamertios,  menacés  par  Hiéron,  roi  de  Sy- 
racuse, livrent  Messine  aui  Romains,  qui  envoient 
pour  les  secourir  le  consul  Appius  Claudius.  — 
Commencement  de  la  première  guerre  punique. 
Appius  Claudius  est  vainqueur  d'Uiéron  et  des 
Cartnaginois,  avec  lesquels  ce  prince  avait  fait 
alliance. 

163,  Eumène  succède  sur  le  trAne  de  Pergame  i 
son  oncle  Philétère.  Rivalité  intellectuelle  d'Eu- 
mène  et  de  Ptolémée  Philadelphe.  Celui-ci  d^ 
fend  l'eiporlalion  du  papyrus,  un  Grec  apprend 
aux  Pergaméens  à  écrire  sur  des  peaui  préparées 
(parchemin). 
Hort  de  Zenon,  fondateur  de  la  secte  stol- 

Hiéron  II  fait  alliance  avec  las  Romains.  — 
Premier  cadran  solaire  apporté  de  Catone,  ville 
de  Sicile,  par  Valérius  Messala. 

163.  Prise  d'Agrigenle  par  les  Romains. 

161  Anliochus  Soter,  roi  de  Syrie,  périt  en  com- 
batlanl  les  Gaulois  de  l'Asie  Mineure.  Sun  fils 
Antlochus  Tbèos  lui  succède. 

360.  Dans  l'Inde,  règne  Acoka,  qui  se  convertit  au 
bouddhisme  et  favorise  les  progrès,  dans  son 
empire,  de  cette  religion,  fondée  par  le  bouddha 
Çakyamouni  au  x*  ou  au  vi*  siècle. 

Première  victoire  tiavale  des  Romains,  rem- 
portée sur  les  Cartha^nois,  près  de  Hyles,  par  le 
consul  Duilius,  qui  fait  usa^e  de  crampons  de 
ter,  appelés  corbeaux.  On  lui  élève  à  Rome  une 
colonne  rostrale.  —  Tib.  Conincanius,  le  premier 
grarnl  pontife  plébéien,  introduit  l'usage  de  ré- 
pondra publiquement  sur  les  questions  de  droit 

159.  Les  Romains  dirigent  une  attaque  contra  la 

Corse  et  la  Sardaigne, 
358.  Mort  d'Ecasistrate,  fameux  médecin  grec,  le 


i  celle  des  empiriques. 
356.  Le  poste  Calllmaque,  de  Cyrine,  lleuiil  à 
Alexandrie. 
Les  consuls  Manlius  et  Régulua  s'embarquent 
■l'Afrique  avec  330  galères  et  150000  hommes. 
Carthaginois  sont  vaincus  dans  une  grande 
bataille  navide,  en  vue  du  mont  Et^ome,  près  de 
ta  cOle  sud  de  la  Sicile.  Les  Romains  passent  en 
Afrique  et  prennent  Clypea. 
155.  UnmaBJstrat  unique,  nomméstratéga,  est  placé 
i  la  téle  de  la  ligue  achéenne. 

Vers  cette  époque,  finit  en  Chine  U  dynastie 
des  Tchéou.  EUe  est  remplacée  par  celle  des 
Thsin,  qui  donne  son  nom  au  pays  et  dont  le 
chef,  Chi-Hoang-Ti,  réunit  sous  spc  sce;lre  tout 
l'empire,  partagé  jusqu'alors  en  principautés,  et 
construit  U  célèbre  muraille  de  la  Chine. 

Le   SpartTate  Xanlbippe,  arrivé  par  hasard  à 
Carthage,  est  mis  à  la  têle  de  l'armée  carthagi- 
noise. Défaite  et  captivité  de  Réguius  en  Afrique. 
354.  Les  Romains  se  rendent  maîtres  de  Panorme. 
:S1.  Prise  de  Sicyone  par  Aratut  et  réunion  de  cette 
ville  i  la  ligue  achéenne,  i^, 
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aw.  Ton  Mile  époqw,  IomoMiod,  wu  Jtoen»  de 
l'empire  des  SfleuoUes,  des  roraumes  de  Biç- 
fruuiB  et  de  Parthle.  le  premier  ett  fondé  par  le 
Grec  Tbéodote,  gouTemeur  en  BacUwne  km»,  le 
roi  de  Syrie,  et  la  deuiième  pu  Aisoce,  d  origine 
acTthique-  ,,, . 

ÎM.  Disutre  du  MBsul  Clavdlua  Pulcber,  dèDut 

SUT  mer  par  las  Carthaginois,  pris  de  Drépane. 

Î41.  Hamilcar  Barca  «t  mis  à  la  ttte  des  troupes 

carthaginoises  en  Sicile,  n  s'établit  sur  le  mont 

trjx.i'oii,  pendant  6  année*,  il  tient  en  Acbecles 

Homains. 

Î46.  Mort  d'Antiochus  Théos,  roi  de  Sjne,  «aws- 

siné  par  sa  femme,  Liodice,  qu'il  arait  répudiée. 

Séleucus  II  Callinicua  lui  succède. 

346.  Aratus  est  nomma  ponr  la  première  fois  stra- 

tÉge  des  Aobéens. 
!43.  Aratus,  straUge  d«§  Achiena  pOOf  la  demieme 
fols,  déiiTie  Cortcthe  de  la  domination  macédo- 
nienne et  la  fait  entrer  dans  la  ligue  acbéenne. 
Agis  IV,  roi  de  LaiédémoBe,  médite  de  rétablir 
la  légidation  de  Lvcurgue. 

A  Home,  outre  le  prétaur  de  la  ville  (prattor 
«rboniu),  on  crée  un  seecnd  préteur  (pr«(or  pe- 
rtgrinm)  pour  déiader  des  affaires  judiciaires 
concernant  les  étrangera  et  les  procès  de  cet  der- 
niers avec  les  citoyens  romains. 
Î41.  Victoire  du  consul  Lulatius  Catulus,  pris  des 
Iles  Égalas,  sur  la  flotte  earthaginoise.  Les  Car- 
tiiaginois  demandent  et  obtiecneEt  la  paii  aui 
conSiUons  suivantes  :  aucun  des  deuï  peuples  ne 
pourra  donner  dea  ordres  à  l'autre,  ni  lever  dei 
troupes  dans  ses  États.  Les  Carthagmoia  céderont 
aui  Romains  la  partie  de  la  Sicila  qui  leur  ap- 
partient, et  les  Iles  entre  la  Sicile  et  l'Italie;  As 
rendront  les  prisonniers  sans  lanjon  et  payeront 
3  mille  talents  (18  milUons  de  notre  monnaie) 
dans  l'e^ace  de  10  ans.  Fin  de  la  l"  guerre  {" 

3tl-338.  L«)  Carthaginois  eherohent  A  s'iiMlemni 
des  perles  qu'ils  ont  faites  pendant  la  premièia 
guerre  punique  en  retrenehuit  une  partie  de  leur 

Elle  i  leurs  mercenaires,  qui  se  révoltent  el  sou 
rasent  une  lutte  de  trois  ans  et  demi,  dite 
Çverre  intxpiabU. 
341.  Invasion  des  Êtolions  dans  le  Péloponnèse. 
Aratus  marche  i  leur  rencontre  avec  l'armée  des 
Achéens  et  de  leurs  alliés;  puis,  reuonfantà  leur 

livrer  bataille,  il  les  laisse  pwser  e' ■-  "— 

alliés.  Parmi  ces  derniers,  était  Agi.  _     

corps  de  troupes  lacédèmoûiennes.  —  PenJanl 
l'absence  d'Agis  IV,  une  révolution  éclate  à  Sparte, 
Léonidis  II,  son  collègue,  qu'il  avait  fait  eiiler 
et  remplacer  par  Oéombrole,  gendre  de  Lèonîdas, 
est  rappelé  et  rétabli  sur  le  trflne;  lui-même,  peu 

famille.  En  lui  s'éteint  la  première  maison  des 
rois  de  Sparte  ou  des  Prociides. 

Atlale,  neveu  et  successeur  d'Eumine,  com- 
mence à  Pergame  un  règne  de  44  ans. 

A  Rome,  la  formation  de  deui  nouvelles  tribus 
porte  dèfiniiivement  leur  nombre  à  35  (31  de  la 
campagne  et  4  de  la  ville). 
Anstophann  '^'^  tiTnaïi^^ 
à  Alexandrie. 
Î40.  Livius  Andronicus  tait  représenter  des  pièces 
de  théâtre  à  Rome,  un  an  avant  la  naissance  du 
poËle  Eiiil'us, 
339.  Démétrius  11  sucwde  à  sw»  ptre,  Antigone  Go- 

nalas,  sur  le  trdne  de  Hacédoine. 
338.  Hamilcar  Barca  passe  en  Espagne,  avec  son 
Sis  Annibal,  l«é  de  9  ans. 

Les  Romains  commencent  contre  les  Boïens  et 
les  Ligures  de  la  Gaule  Cisalpine,  en  deçidu  PO, 
uns  lutte  longue  et  sanglante. 


CHROMOLOGIB.  —  TABLES. 

At.J.-C. 

MB.  Cléomène  III  socoide,  à  Sparte,  i  «m  pèr» 
Léonidas.  lia  épousé  la  veuve  d'Agii  IV  et  re- 
prendra les  projets  de  ce  prince. 

Soumission  de  la  Corse  et  de  U  Sardaigae  par 
deux  armées  consulaires. 

235.  Le  temple  de  Janus  est  fermé  pour  la  deuxième 
fois  [la  premiÈre  fois  aous  Nama), 

On.  fîfevius  compose  un  poëme  épique  sur  la 
]"  guerre  punique. 

13Î.  Le  tribun  C.  Flamintus  propose,  par  une  loi 
agraire,  l'établissement  de  colonies  dans  le  tem- 
toite  du  Picénum ,  qui  confine  au  pays  des  Gau- 
lois Sénons.  Le  séilat  s'y  oppose  et  les  disputes 
ee  rrilument  entre  les  deux  ordres.  En  vam  le 
père  de  Flamlnius  artache  son  fils  de  U.  tribune 
aux  harangues;  la  loi  passe  peu  après  et  les  co- 
lonies sont  établies.  Celte  circonstance  provoque 
les  Boïens  à  prendre  de  nouveau  les  armes. 

331.  Sp.  CarviUuH  donne  le  premier  l'exemple  d'un 
divorce  légal. 

Î39.  Progrès  de  la  ligue  acbéenne,  qui  embrasse 

Sresque  tous  les  peuples  de  la  Grince  centrale  et 
u  Péloponnèse.  Srarte,  la  Jlassénie,  l'Élide  et 
Suelques  portions  de  l'Arcadie  restent  seules  en 
ehors.  —  Antigone  Doson  succède  en  Macédoine 
l  Démétrius,  dont  le  fils  Philippe  était  tn^  jeune 
pour  régner.  ,   ,  _ 

En  Espagne,  à  la  mort  d'Asdrobal  Ban»,  son 
gendre,  Amilcar,  prend  le  commandement  des 
forces  carthaginoises. 
238.  TeuU,  reine  d'IUyrie,  fait  U  paix  avw!  les 
Romains.  Ceux-ci  occupent  une  partie  de  lUlvrie, 
el  donnent  le  gouvernement  du  reste  à  Démé- 
trius, de  Pbaros,  avec  la  tuteUe  du  jeuae  Pinéus, 
fils  de  Teula.  Des  députés  romains  sont  envoyés 
aux  Achéens  et  aux  Eloli eus,  pour  leur  faite  part 
des  résultats  de  celte  guerre.  Us  sont  admis  par 
les  Corinthiens  aux  jeux  isthmiques.  A  Athènes, 
on  les  initie  aux  mystères, 
an.  Lutta  malheureuse  soutenue  contre  aéomène, 
roi  de  Sparte,  par  Aratus,  qui  voulait  contraindre 
les  Ucédèmoniens,  les  Eléens  et  une  partie  des 
Arcadiena  à  entrer  dans  la  ligue  lohéenne.  _ 
'Traité  des  limites,  par  lequel  les  Carthaginois 
s'engagent  à  ne  pas  étendre  leurs  conquêtes  au 
delà  de  l'Èbre  et  à  respecter  tous  les  allies  des 
Romains.  —  Fondation  de  Carthagène  par  As- 
dnibil.  —  Création  de  deux  nouveaux  prélems 
pour  gouverner  ;  !■  la  Sicile,  première  province 
romaine;  V  la  Corse  et  la  Sardaigne. 
2!5,  aéomène,  vainqueur  des  Aoliéens  en  Arcadie. 
croit  pouvoir  exécuter  les  projet»  dAgis  IV.  Il 
laisse  son  armée  en  Arcadie,  court  k  Sparte  aree 
quelques  soldats  (étrangers,  tait  égorger  les  énbores, 
exile  80  des  principaux  citoyens,  el  rélaHil  les 
inslituliona  de  Lycurgue. 

Les  Boïens  et  les  Insubnens  s'aEient  ensetùbie 
contre  les  Romains  et  appellent  les  Gésaies,  Obu- 
lois  Transalpins,  à  leur  secours.  La  république 
met  sur  pied  près  de  800000  soldats.  Les  Gaulois, 
vainqueurs  pris  de  ausium,  dans  un  premier 
combat,  d'un  préleur  et  de  &0000  Romains,  sont 
exterminés,  près  de  Tékmone,   par  les  consuls 

Attilius  Régulus  et  .«milius  Papus, 

Q.  Faliius  Pictor.  le  plus  anoiai  histanen  ro- 
main, a  écrit  en  grec,  ■  j  o_  ■_ 
Mort  de  Séleuoun  II  Callioious  roi  do  Sjrie, 
avènement  de  Séleucus  111,  Céraunua. 
224.  aéomène  demande  à  'la  ligue  achfcnn*,  pour 
prix  de  bL  paix  et  de  son  accession  i  U  lig«.,  l« 
titre  de  généralissime.  Aratus  s'y  Oppose  et  bit 

E«ec  un  décret  par  lequel  lesAchéens  nommenl 
_    tigone,_roi  des  Mac^oniens,  gènér^i»ime  d" 


le  Byzance,  grammairien,  fleurit 
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.   e  l'isUnne  d«  Coriathe. 

SoMM  raaporté»  par  le  dodsuL  C.  FUminitu  lur 
iH  bHakritD»,  «u  N.  du  fà. 

—  -■  lènc,  niocui  Sellulc  ptr  AntlgMt,  se 
1  Sni>t«.  AntiRODS  antre  à  Sparte  en 
,  a,  aiwlit  totiuslss  rélonnes  opMes  par 
CUcmbiie,  nupend  U  royauié,  ctdoime  à  ta  Tille 
■1  goc*«bwar  béotien,  Dommé  Bnchiltua.  Rap- 
pelé en  llac&lo[ne  partme  invastoa  das  lllyrians, 
Il  ^due  la  P4k>p«aiièu,  aprts  avoir  kiué  dei 
prawo—  à  Orcbomtee  et  uns  l'Acioeorinthe. 

Utn  de  PloléMte  Sve^M.  ATeo  sou  (ili,  Pto- 
Umée  PkUopalor  ounawnce  la  décadeocs  de 
raaçiie  das  Lasldw,  —  Sratojlhène.  da  Cfrène, 
■Hffit  t  AlesuMrie.  11  ait  l'auteur  d'un  sfstème 
de  gécgnpkie,  basé  lur  les  DialltéDiiliqaes,  qui 
fit  aalarilé  dani  lei  écoles  durant  quatre  srècles. 
Sélaaons  Cènuias,  roi  de  Syrie,  qui  venait  de 
iiiliitiiiiiiii  une  gaeire  centre  lUtale,  rai  de 
Peiesiae,  périt  «SMMiné.  Son  irère.Antwciiiu  111, 
loi  taeeeae, 

It  consul  M.  GlaudiBs  HarMlhis  tue  Virido- 
wna,  «à  des  Gésales,  sous  lesinurs  de  Clatli- 
Âvn,  H  rampOTie  b  victoire  wir  ee  petifda,&uii- 
tiiiie  das  liwabmna.  11  offre  les  traisiemas  dè- 
pauiUes  opinas. 

m.  Conqoftte  de  l'Iriiie  par  las  Ranuiu. 

tu.  Ilart  d'iatiBone  Doscn,  roi  4e  HMidoine. 
AjréBammt  du  ienne  ntilime  ÏU,  mo  nevau, 
tgtdalâaïu. 
Jm  Btdiens  dédaieot  la  i!aerre  aui  Uessé- 
liaBs.  Ils  débarquent  en  AcbaJe,  tous  lee  ordres 
da  loofns  at  de  IXnimaque,  traverseal  le  filo- 
pniae,  pourse  reodre  dans  la  Uess^le,  qu'ils 
rafigRit  compiétenent,  et,  à  leur  retour,  défaot, 
près  de  Cqihves,  les  ActiéeQs,  comsiandés  par 
ABtn.  Sur  ['iDTilatJut  des  Acliéea;,  Pfailippe 
tÊiae  duks  le  PtioponnÏM,  convoque  à.  Corintne 
iNdépvtés  de  la  ligue,  et  ééà»iB  la.  guerre  aux 
Sudiens.  Coccmencecaent  de  la  gtierre  dite  des 
dfui  ligua,  qui  durera  3  ans. 

Coerre  entre  Byzance  et  Rhodes.  Pnisias,  roi 
de  Biibynte,  se  prononce  pour  la  seconde.  — 
Goarre  entre  Uithridau  IV,  rei  de  Pont,  et  la 
Tfll»de  Siaopa. 

SR.  Prise  de  Sagonte,  -vlHe  alliée  des  RomBfns,  par 
AmûlMl,  après  un  siège  de  8  mois.  Las  Ronuuns 
déclarent  la  giteire  aux  Carthaginois. 

Les  Romaiiis,  sur  un  vain  pr£teile,  JUaquant 
OituHnu,  de  Pbaros,  et  le  forcent  i  sortir  d'il- 
Ifne.  Us  imposent  un  tribut  à  la  partie  de  l'illy- 
ne  bissée  à  Pinéns. 

Hort  de  Oéomcne  à  Ateiandrie,  dans  une 
étsaote  qu'il  avait  provoquée  contre  son  hflte,  le 
ml  Ptoléiuée  Phibi^tor.  Fin  de  la  seconda  mai- 
son des  rois  de  Sparte  ou  des  Agides.  Les  Spar- 
tiates massactcnt  les  éptiores  nommés  sous  l'in- 
ânnue  d'Antigone  Dosod,  et  élisent  deax  rois  : 
Agésipolis,  petit-fils  de  Cléombrote,  et  Lycurgue. 
Ce  dentier  cbasse  deSpAle  sûu  jeune  collJ'gue, 
a*Be  lequel  finit  la  race  des  Héraclides,  Lycurgue 
se  déclare  pour  les  Eloliecs  contre  les  Acnéens  et 
PUlippeds  Macédoine. 

Arcuagatus,  le  premier  médecin  que  les  Ro- 
laatDt  aient  au,  arrive  du  Péloponnèse  à  Rome, 
où  il  Teooit  le  droit  de  cité  et  un  traitement  de 
h  r^nâique.  Il  est  expulsé  quelque  temps  après. 

318  Pbiliiniede Macédoine  prend  Thermus,  capitale 
dBl^aB,«tbiruine. 

Attale  1",  roi  de  'Pergame,  soumet  avec  l'aide. 
de»  Gaulois,  qu'il  a  fait  venir  de  la  Thrace,  les 
vOtea  de  Cyme,  Smyme,  T'hocéc,  Téos,Co1ophon, 


battre  Scipion  et  passe  les  Alpes,  P.  Corsélius 
Scipion  est  détail  «u  Téiin.par  Anaibal,  qulfran- 
ckit  le  Pu  et  bat  Tib.  SemproniusA  la  TréiMe.  Le 
nord  de  l'Italie  se  donne  A  Aanibal  ;  il  nwa«bla 
jusqu'à  90000  soldats. 
317  Défaite  d'Antiocbos  III  i  Raphia;  il  pard  la 
Palestine,  b  Pbénicie  et  b  CŒ]é9yrteifa'il.uait 
enlavtee  nagutres  aui  Ëgyptiens. 

Las  Stolîras  demandent  la  paiz;  elle  laur  est 
«tcordée,  A  condilton  que  diaque  peuple  gatdera 
les  conquêtes  qu'il  a  faites  iModantlagnirre.  Fin 
de  b  gusne  des  doux  ligues. 

lUmibal  p«3M  l'Apennin  et  entre  en  Etrarie.  11 
traverse  les  marais  de  Clusium.  Il  défait  Fbmi- 
nius,  yrfs  du  lac  Trasim*ne.  Le  prodictateur  Fa- 
bius Ilaitmos  pourvoit  à  la  défeniede  Rome;  sa 
politiuue  de  temporisation  lui  fait  donner  la  lur- 
aom  ie  Cunctator. 

La  religion  de  Bouddha  pénitre  en  CUna. 

Vers  cette  époque  écrit  L.  C.  Alimeotu*,  qtil  a 
raconté  aux  Romalos  l'époque  d'AnnIbal. 
316  Uort  d'Hiéron  II,  roi  de  Syracuse.  Hiérogyme, 
son  petit-Gls  et  son  sucoesseur,  se  déclare  pour 
les  Carthaginois. 

AntiocfausIIl  lutte  contre  le  rebelle  Acbéus.qul 
se  défendra  deux  ans  dans  la  viUe  de  Sardss. 

Annibal  triomphe  i  Canne»,  en  Apulie,  desRo- 
mains  commandés  par  le  consul  plébéien  Téren- 
tius  Vairon  et  Paul  Emile,  qui  se  fait  tuer.  — 
Annibal,  battu  une  1"  fuis  devant  Nde  par  Har- 
cellus,  passe  l'hiver  i  Capoue.  11  restera  encore 
lî  ans  en  Italie.  —  A  Rome,  on  nomme  nn  dic- 
tateur, Junïus  Péra.  Le  sénateur  Fabius  Pietor, 
historien  dont  nous  n'avons  plus  les  écrits,  est 
envoyé  i,  Delphes  afin  de  consulter  l'oratle  sur 
les  destins  de  Rome. 
21g  Victoire  du  roiPrusias  sur  les  GaUtes. 

Aimibal  conclut  un  traité  d'alliance  oETensive 
et  défensive  avec  Philippe  de  Macédoine,  qui  en- 
gage avec  lui  ses  alliés  les  Grecs.  —  Il  est  battu 
une  2'  Fois  devant  iNoLe  par  Uarcellus. 
2U  Antiochus  essaye,  mais  vainement,  deramraer 
sous  sa  domination  !a  Parthie  et  la  Bactriane. 

A  Syracuse,  Hiéronyme  est  assassiné.  Hippo- 
crate  et  Ëpicyde  se  mettant  à  la  tête  du  gouver- 
nemmt  de  Syracuse.  —  Rome  déclare  la  guerre 
à  Syracuse,  et  bleat&t  le  consul  U.  Uarcallus  en 
commence  le  siège,  qui  durera  2  ans. 

Annibal  est  repoussé  une  3'  fois  au  siège  de 
Kole.  Son  lieutenant  Hannon  est  dèttit  prés  de 
Bénèveot,  piir  Sempronius  Gracchus,  et  perd 
16O0O  hommes.  —  Loi  Oppia,  qui  défendait  aux 
femmes  de  parler  dans  leur  parure  plus  d'une 
demi-once  d'or,  de  se  vêtir  d'une  robe  de  dlITé- 
renies  couleurs,  de  faire  usage  de  voitures  à  Rome 
ou  dans  d'autres  villes,  et  a  un  miUe  de  là,  si  ce 
n'est  i.  l'occasion  d'un  sacrifice  public 
lis  Philippe  fiiil  emprisonner  Aralus.  -  Cédaataui 
instances  de  Démétrius  de  Pbaros,  qui  s'est  ré- 
fugié auprès  de  lui,  il  se  dispose  à  aller  attaquer 
les  Romains  en  Italie.  11  rassemble  l:!0  galères  i 
3  rangs  de  rames  et  dèbsrquf  sur  la  cÛLe  d'illy- 
tio.  11  s'empare  de  la  ville  d'Oricum  et  assiège 
ApoUunie.  Mais  vaincu  par  le  préteur  Valérius 
iœvinus,  près  de  l'embouchure  de  l'AoQs,  il  est 
contraint  de  brûler  sa  flotte  et  de  reg^ner  par 
terre  la  Macédoine. 

In  Chine,  l'empereur  Chi-Hoang-Ti  fait  brûler 
tous  les  Uïies  que  les  lettrés  ne  purent  cacher,  à 
reioepllon  de  ceux  qui  traitaient  de  médeaine  et 
d'agriculture. 
212  Les  deux  frères,  Publius  et.Comêlius  Scipion, 
qui  depuis  quatre  ans  luttaient  contre  les  Espagnols 
et  les  Carthagiioi^i  *oit  »>dciu  m  tub  près 
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d'&nlUrgU  pir  AMlrubal  Barca,  Hagon  et  Asdni- 

tMl  filscon. 
En  SicUe,  le  proconsul  Uarcellus  s'empare  de 

SyracUM,  défendue  par  U  géwe  d'Archimède  qui 

«st  tni  dans  le  sac  de  la  TiUe. 
111  Eipéditîand'ADtiachus  le  Grand  contre  les  Par- 

thM,  les  Bactriens  et  l'Inde,  Cette  guerre  duren 

jusqu'en  10&.  —  Lsbt  in  us  conclut  avec  les  Êloliens 

un  traité  d'alliance  ofTensive  et  défensive,  auquel 

aeeideDi  bientôt  Attale,  roi  de  Pergame,  les  Mes- 

séniens,  Pleurale,  roi  d'IUyrie,  et  enSo  Hachani- 

das,  tyran  de  Sparte. 
En  Italie,  les  proconsuls  Q.  Fulvius  Flaccus, 

Appius  Qaudiua  Pulcher  s'emparent  de  Capoue. 

Annîbal  se  retire  dans  le  firutium. 
Le  jeune  Cornélius  Scipion,  Ris  de  PuUius,  à 

Vtge  de  24  ans,  est  chargé  de  conduire  la  guerre 

d'Espagne. 
210  Le  jeune  Scipion  prend  CarthagJ'ne  en  un  jour. 

Il  respecte  l'épouse  d'AUucius  et  la  lui  Ihilrendre, 
109  Q.Tabiua  Haiimus  prend  Tarente. 
308  H.   Qaudius  HarceUus  est  tué,  Crispinua,  son 

collîRue,  est  blessé  i  mort  dans  une  embuscade 

que  leur  tend  Annibal  entre  VeDouse  et  Bautia. 
Les  Achèens  appellent  Philippe  de  Macédoine 

contre  Hachanidas  de  Sparte  et  les  Etoliens,  qui 

sonl  appuyés  par  Altale,  roi  de  Pergame,  et  par  la 

flotte  romaine  de  Sulpicius. 
loi  Annibal  rappelle  loules  les  troupes  qu'il  avait 

jusqu'alors  répandues  dans  l'Italie  pour  la  dispu- 


mande  ta  1",  et  Q.  Néron  la  !■.  — Asdru bal  perd 
un  temps  précieui  au  blccus  de  Plaisance.  Il  est 
bientôt  après  vaincu  et  tué  sur  les  bordsdu  Heure 
Uitaure,  en  Oml>rie,  par  les  deux  consuls  qui 
aTaient  réuni  leurs  armées. 

Anliochus  III  le  Grand  dépouille  de  la  Judée 
Ptolémée  Philopator. 

1*  bataille  de  Hantinée.  Uachanidas  y  est  battu 
et  tué  par  Philopœmen.  —  Nabis  s'empare,  à 
Sparte,  de  l'autorité  souveraine. 

Monduphilosophe  stoïcien  Chrysippe.deCilicie, 

3ui  avait  remplacé  Oéantlie,  disciple  dé  Zenon, 
ans  la  direction  de  l'école  du  Portique. 


lOS  Fin  délai"  guerre  de  Uacédoine.  Philippe  lait 
la  pus  avec  les  Romains. 

G.  Scipion  prépare  en  Sicile  son  expédition  con- 
tre l'Afrique canhagi DO ise.  Il  apour  préfet  de  la 
Hotte  son  ami  Lélius,  pour  quesleur  Calon.  Il 
prend  Locres  vaiDcmenl  défendue  par  Annibal. 

Loi  Cjncia.  qui  défendait  de  recevoir  de  l'ar- 
gent et  des  présents  pour  plaider  une  cause. 

304  Syphai,  roi  Numide,  qui  avait  épousé  la  fille 
d'Asdrubal  Gîscon,  Sophonisbe,  passede  nouveau 
aux  Carthaginois;  puis  dépouille  Massiuissa,  allié 
des  Romains. 

Scipii.?  narî  de  Sicile  avec  30000  légionnaire!, 
SOgaléres,  400  vaisseauide  charge.  Il  prend  terre 
en  Afrique  au  cap  le  Beau.  IL  assiège  Uliqua.  As- 
dnibat  Giacon  et  Syphai  s'avancrni  sous  les  murs 
de  cette  ville,  chacun  avec  une  armée. 

103  Scipion  brOle  les  deui  camps  d'Asdrubal  et  de 
Syphai,  qui  sont  unesecondc  roisraincus.  —  Sci- 
pion réduit  toutes  les  villes  de  la  domination  cat- 
tbaginoise,  et  ptend  Tunis.  —  Syphax  est  vaincu 
et  hil  prisonnier  par  Lélius  et  Uwsiuissa,  qui  le 
livrent  A  Scipion. 


AT.  ).-G. 

Philippe  envoie  à  Annibal  un  secoursde  4000  Ma- 
cédoniens, elen  même  temps  il  déclare  ta  guerre 
à  Attale  I*'  et  aux  Rhodiens  qui,  dans  la  dernière 
guerre,  ont  fourni  des  secours  aux  Romains.  Il 
attaque  sans  succès  Pergame,  mais  gagne  snile» 
Rhodiens  la  bataille  naviile  de  Ladé. 

Annibal  quitte  l'Italie,  16  ans  aprèsavoir  com- 
mencé la  guerre. 
20!  Ptolémée  V  l^piphane,  aidé  de  l'étolien  Scopos, 
reprend  la  Judée  aux  Syriens. 

£n  Grèce,  Nabis  essaye  en  vain  de  prendre  Mes- 
sène,  qui  est  sauvée  par  Philopœmen.  —  Phi- 
lippe est  battu  par  les  Rhodiens  et  par  Atlile  t", 
et  perd  une  grande  partie  de  sa  Ootte. 

Annibal,  débarque 'i  Leptis,  s'avance  jusqu'à 
Zama  et  demande  la  paix  i  Scipion,  qui  la  refuse. 
—  Bataille  de  Zama,  i  IlOkilaro.  de  Carthaçe. 

A  Borne,  Seit.  ^lius  Paetus  Catus  publie  les 
Jlfofu  ou  nouvelles  formulesde  droit:  droit .Clien. 

En  Cbine,  avènement  de  la  b'  dynastie,  celle 
des  Han,  qui  subsiste  jusqu'à  l'an  1:10  après  .'.-C. 
201  Scipion  impose  la  paix  aux  Carthaginois.  Ceux-ci 
ne  conserveront  rien  hors  de  l'Afrique,  livreront 
leurs  vaisseaux,  payeront  un  tribut,  rendront  la 
Numidie  a  Uassinissa  et  ne  pourront  plus  faire  la 
gueire  sans  le  consentement  des  Homaint. 

Uort  du  patte  Na^vius,  i  Utique*  il  avait  été 
exiléà  cause  des  traits  satiriques  qu'il  avait  lancés 
contre  les  grands  de  Rome,  surtout  les  Métellus. 
200  Philippe  de  Macédoine  attaque  Athènes  et  ra- 
vage l'Altique.  Sur  la  plainte  des  Athéniens,  les 
Romains  lui  déclarent  la  guerre,  dont  la  direction 
est  confiée  au  consul  P.  Sulpicius  Galba.  —  La 
Ootte  d'Attale  et  des  Rhodiens,  après  avoir  pour- 
suivi Philippe  Ji^squ'en Macédoine,  vient  mouiller 
à  Ëgine.  Attale  se  rend  à  Athènes,  oii  il  est  ac- 
cueilli comme  le  bienfaiteur  des  Grecs. 

Rome  commence  contre  les  Gaulois  Cisalpins, 
qui  avaient  profilé  de  l'invasion  d'Annibal  pour 
■  rendre  indépendants,  une  guerre  qui  durera 


40  ai 


n*  •ifaila  avaDt  Jénu-Ohriit. 


Chut*  de  Corinths.  —  nédaetlon  de  la  Orioe  en  province 
romaine.  —  Décadence  de*  gnnd»  monarcniei  il< 
l'Orient.  —  Bome  étend  ses  coDquéles  bon  de  lltalïa 
et  marche  k  la  cenquilc  du  monde,  —  Ruine  de  Cir- 

Bome.  Les  G r»oquei.  — Décadence  de  li  poéiie  gr*e<iue. 
£la(  floriuantdeiAtudef  grunrnaiisaleselsctïnliSques. 
Le  grammairien  Artatarque  al  l'aatronome  Blpparquo. — 
L'historien  pbiloaoplie  polybe.  —  A  ROffls,  Terence  luo- 
cède  1  planta  sur  la  >cèa«  comique. 

99  Les  P.toliens,  à  l'instigation  de  leur  stratège  Da- 


facidoli 


Romains  contre  Philippe 


Le  consul  Sulpicius  parcourt  les  provinces  illy- 
riennes  soumises  à  Philippe,  il  le  bat  sur  les 
bords  du  Lycus,  à  Alhacus,  à  Octolophe  et  s'a- 
vance jusqu'au  cœur  de  la  Uacédoine;  mais  le 
inaiique  de  iroupes  suffisantes  et  de  vivres  le  force 
de  s< 


198  Anliochus  III  le  Grand  fait  une  !•  fois  la  con- 
quAte  de  la  Syrie  et  de  la  Phénicie:  mais  il  traite 
bientôt  avec  les  tuteurs  du  jeune  Ptolémée  V  Ëpi- 
ptiane,  auquel  il  promet  sa  lille  CléopïtieaTecIes 
provinces  enlevées  pour  dot.  11  laisse  aux  Juifii, 
qui  l'ont  secondé  dans  cette  con>)Uéte,  leurs  loi*  et 
les  exempte  du  tribut  poui  3  ans, 

T.  Q.  Flamininus  aborde  en  Kpire,  attaquePhi- 
lippe,  qui  s'est  retranché  sur  les  bords  du  fleuve 
AoQs,  le  bat  en  plusieurs  rencontres,  le  citasse  de 
l'Epire,  pénètre  avec  lui  dans  la  Macédoine  et  va 
pnndre  ses  quartiers  d'biver  dans  la  Phoeide  et 
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dans  U  Locnd«.  —  Dam  t«  mime  temps,  la  Hotte 
coinlimifl  des  RomaiDs,  des  Rhodiccsetd'AlUle, 
conunaiidte  pu  L.  Quincllus,  s'empare  de  Cbal- 
cu  ttde  nie  d'Eubéci  puis  elle  mouille  au  port 
deCenchrée,où  sa  présence  décide  les  Achéensà 
bJre  «lliance  avec  les  Romains.  ^ 

197  AtUle,  rerenn  inalade  de  Thétes,  meurt  à  Ter- 
game.  Eumène  H,  l'aîné  de  ses  fils,  lui  (uccîde. 
Ce  prince  lenouTelle  l'alliance  de  Rome  et  obtient 
nia  d'Égine. 

SoiUèvemcnt  de  l'Espagne,  qui  avait  élê  réduite 
en  prorince  romaine  et  divisée  en  Espagne  cité- 
neure  et  ultérieure.  Commencement  U  unegueire 
qui  durera  70  ans. 

Les  deux  consuls  Cornélius  Ceth'gus  et  Hinu- 
cius  Rufus  sont  chargés  de  lutler  contre  les  Li- 
gures, les  Boiens  et  les  Insnbriens. 

Flamininus  Tait  alliance  avec  Nahis,  lyran  de 
Sparte,  a\ec  les  Béotiens,  et  livre  à  Philippe  une 
bataille  décisive  près  des  bauietirs  appelées  Cy- 


UOuldtU;  I 


3  dans  la  Grèce,  brtllc 
I  pas  tenir  armés  plus  i 
urne  otage  son  Sis  Démè- 

196-  T.  Ouinctius  Flamininus  proclame  aui  jeuï 
istluniquesU  liberté  des  Grecs.  Dc!<-Iars  on  œmpte 
dans  la  G rr ce  seiie  peuples  indtpendanlâ,  dont 
«inina'était  assez  fort  pour  résisteraui  Romaius. 

iBtiochus   III  le  Grand    tente    de   s'emparer 
dfSTiUes  et  des  provinces  situées  sur  les  eûtes 
dïl'Asie  Uineure,  et  pousse  jusqu'en  Thrace, 
djRnd  LvsimBcbie 
Innibàl  quitte  Carthage,  ofi   il  a   rétabli  ta 
'Nitet  la  prospérité,  et  se  retire  en  Syrie  auprès 
ï'ADtiocbus  qu'il  ciciie  contre  les  Romains. 
ISS.  FlamiulDus  convoque  i  Corinthe  les  députés 
de  la  Grèce,  et  fait  décréter  par  l'assemblée,  que 
la  guerre   sera  déclarée   i.  Tlsbis,  pour  le  con- 
traàdre  à  rendre  la  liberté  à  Argos,  dont  il  s'est 
flipué  pendant  la  guerre  de  Uacèdoiiie,  Le  ty- 
lu,  apro  une  vaine  résistance,  se  soumet  aux 
couditiQOS  qui  lui  sont  impostes. 

A  Home,  consulat  de  M.  Porcius  Caton  et  Va- 
lérius  Flaccus  :  émeute  de  femmes  pour  obtenir 
l'abrogation  de  la  loi  Oppia  contre  le  luxe. 

Campagne  de  Catou  dans  l'Espagne  citérieure. 
H  soumet  les  peuples  entre  les  Pyrenses  et  l'Ébre. 
—  CUnpagne  de  P.  Maulius  chez  les  Turdélaos 
qui  se  soumettent  (Espagne  ultérieure). 
IM.  A  la  mort  d'Eratosthène ,  U  bibliothèqi . 
d^Alexandrie  est  dirigée  parApmloniusdeRbodes, 
disci[de  du  po£tc  CaSimaque  et  auteur  du  pofime 
dM  Argonautes. 

Continuation  de  la  guerre  contre  les  Gaulois 
cisiipins.  Le  proconsul  Valérius  Flaccus  tue 
Insubres  et  aui  Boisas,  près  de  Milan,  10  000  h 
mes.  Les  Insubriens  se  soumettent. 

Flamininus  rassemble  A  Corinthe  les  députés  de 
la  Grèce;  il  les  exhorte  i  la  concorde,  et  npris 
avoir  retiré  les  gami.sons  romaines  de  l'Acmco- 
nnihe,  de  Chalcis,  d'Erétrie,  d'Orée  et  de  Déroè- 
triade,  il  s'embangue  pour  l'Italie  avec  son  armée. 
191.  Mariage  du  jeune  Ptolémée  E'piphane  et  de  la 
fille  d'Antiochus  le  Grand.  La  Coîlésyrie  et  la  Ju- 
dée sont  restituées  à  l'EEypte.  —  L'inscription  en 
trois  langues  (liicroglyphi(|ue,  égyptien  vulgaire 
et  grec)  qui  fut  trouvée  à  Rosette  en  1799  et  qui 
donna  à  Cbajnpoilion  U  c[e!  des  biéroglyptùs, 
est  rapportée  i  cette  anoée. 

Le*  Boîens  et  les  Liguriens  font  un  armement 
staènL  A  Borne  on  déclare  qu'il  y  a  tumulte.— 
Miwiiiisia  enlève   aui  Carthaginois  la    contrée 


193.  Guerre  entre  Nabi),  tynn  de  Sparte,  et  les 

Achéens,  conduits  pir  leur  stratège,  Philapmmert. 
Après  la  mort  de  Nabis,  tué  par  les  Etoliens,  La- 
cedemone,  par  les  conseils  de  Pbilopcemen,  entre 
dans  la  ligue  achéenne. 

Le  Sénat  envoie  une  ambas.sade  en  Grèce  pour 
sonder  les  dispositions  des  diflereots  peuples,  et 
ordunae  au  pr<.'teur  H.  Bxbius  de  passer  en  Epire 

LesKtoliens  îont  allianceavec  Antiochus  contre 
les  Romains,  Antiochus  arrive  k  Uémétriade,  dont 
venaient  de  s'emparer  les  Etoliens.  avec  10(100  fan- 
tassins, &00  cavaliers  el  G  éléphants.  Il  s'empare 
de  ChaJcis  et  de  l'Euhée,  soumet  presque  toute  la 
Thessalie,  puis,  forcé  par  les  Romains  de  se  re- 
tirer, U  va  passer  l'hiver  en  Eubée,  où  ii  célèbre 
son  mariage  avec  une  jeune  fille  de  Chalcis. 

Victoire  de  Tolide,  remportée  par  0-  Fulvius 
Nobilior  sur  les  Vectons,  les  Vacceens  et  les  Cel- 
tibériecs  confédérés  (Espagne  citérieure). 
191.  Phikpcemen  empêche  l'fiécution  du  projrt  du 
stratège  des  Achéens,  Uiophane,  qui,  conseillé 
par  flamininus,  voulait  livrer  Sparte  aui  Ro- 
mains.—  Les  Messéniens  et  les  Eléens  entrent 
dans  la  ligne  achéenne  qui  comprend  alors  tout 
le  Péloponnèse. 

Campagne  de  P.  Cornélius  Scipion  Nasica  contre 
les  Boiens  qui  se  soumettent. 

Antiocnus  se  retranche  avec  son  armée  aui 
Tbermopyles.  11  y  est  complètement  défait  par 
M.  Acilius  Glabrion,  sous  lequel  servait  comme 
tribun  légionnaire,  Porcius  Caton,  ancien  consul. 
La  (lotte  d'Antiochus  est  détruite  par  Eumcne  et 
C.  Livius  Salinator,  qui  commandait  la  flotte  ro- 
maine. Antiochus  se  retira  en  Asie  avec  le  peu  de 
forces  qui  lui  restait. 
190.  Philopcemen  s'oppose  à  ce  que  l'on  admette 
dans  Sparte  les  bannis  que  voulaient  y  fiiire  ren- 
trer Flamininus,  commissaire  romain,  et  le  con- 
sul Acilius  Glabriun. 

Le  consul  L. Cornélius  Scipion,  frire  de  l'Afri- 
caic,  oui  le  suit  comme  lieutenant,  conclut  une 
trêve  de  six  mois  avec  les  Etoliens.  et  passe  en 
Asie,  oii  il  remporte  sur  Antiochus  la  bataille  de 
Uagnésie,  qui  termine  la,  guerre  de  Syrie. 
189.  Pliilopœmen,  stratège  des  Achéens,  ^t  ren- 
trer lui-même  les  bannis  dans  Sparte. 

Le  consul  M.  Fulvius  Nobilior  achève  la  sou- 
mission des  Etoliens,  qui  obtiennent  la  paix  en 
s'obligeanl  i  payer  lOO  talents  et  k  n'avoir  d'au- 
tre; amis  ni  d  autres  ennemis  que  ceux  du  peuple 
romain.  —  Campagne  de  Cn.  Uaiilius  Vulso  contre 
les  Galates,  alliiS  d'Antiochus. 

A  celte  épque,  fleurit  le  poète  Ennius,  qui 
accompagnait  Fulvius  Nobilior  en  Etolie. 
188.  Les  Lacédt'moniens  renoncent  à  l'alliance  des 
Achéens,  et  envoient  prier  Fulvius  de  venir  dans 
le  péloponnf'se  recevoir  la  soumission  de  leur 
ville;  les  Achéens  leur  déclarent  la  guerre.  Ful- 
vius se  rend  alors  dans  le  Péloponnis;,  convoque 
une  assemblée  générale  i  Elis,  et  dtteinjine  les 
deux  partis  i  envoyeri  Home  des  ambassadeurs, 
parmi  lesquels  était  Lycorlas,  père-de  Pulybe.— 
Philopcemen  marche  contre  Lacédémone  et  se 
fait  bvrer  les  auteiu^  de  la  défection  c,ui  sont 
massacrés.  Ensuite,  les  Achéens,  réunis  A  Tégée, 
arrêtent  que  les  Lacedémoniens  détruiront  leurs 
muraiUesi  qu'ils  aboliront  les  lois  de  Lycurgue, 
rappelleront  tous  les  exilés,  et  banniront  tes 
esclaves  affranchis  par  les  tyrans  et  les  merce- 
naires étrangers  qui  ont  servi  dans  leurs  armées. 
Traité  de  paix  entre  Antiochus  et  les  Romains. 
Le  mi  de  Syrie  abandonne  tout  ce  qn'il  avait 
dans  l'Asie  Mineure  jusqu'au  mont  Taurus,  et 
s'engage  à  payer  15000  talents  aux  Romains  et 
477  i  Eumène.  Le  Sénat  donne  i  Eumèca  U 
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lljr*ia,  1m  dMt  nn7elM,  laitidic,  llonit,  «l 
LysinuMe  «q  Tbiue,  et  tux  Bbodistu  la  Cirje 
et  la  Lfde.  11  rend  «uni  la  liberté  i  jduaieurs 
villes  gTKques. 
18T.  Les  AchéeQS  envoient  au  Sénat  romaiit  nne 
MCoDde  députatiop, —  LTCOrtas  est  envoyé  auprès' 
du  Tol  d'Egj^M  pour  renouveler  l'alliance  qui 
eiisuit  riqmii  longleinps  entre  la  hmiUe  tle  ce 
prince  et  ik  ligue  achéeDue. 

Campagne  des  connrïs  U.  jfimillas  lépldus  et 
C.  Ftasiininiu  contre  les  Ligares.  Ces  denx  con- 
suls IracMil  les  voies  naminieime  et  Emillenne, 
3ui  vont,  la  pronière  de  Rc«ne  à  Ariminum,  la 
eniième  d'irtmlnum  à  Bologne. 
Scipion  l'Africatn  et  Sciplan  rAGiatlfiae,  atta- 
(]UjB  çer  les  tribuns  Pétilins  et  par  Calon,  sont 
contraints,  l'un  de  a'exiltr,  l'autre  i»  payer  une 
■■nende. 

Aniiuctiue  le  Grand  périt  assassiné  par  ses  su- 
JEls,  parce  qu'il  avait  pillé  le  temple  de  Bélua 
pour  payer  le  tribut  que  lai- avaient .  imposé  les 

186.  Va  sénatus-conauUe  tnterdit  &  Borne  et  dans 
toHie  l'Itaiie  la  céléhralion  des  bacchanales.  Pre- 
miers combats  d'athlètes  doanÉs  i.  Rome  par  Ful- 
vius,  le  vainqueur  des  EiolLens. 

185.  l'victoire  de  Tolède,  qui  coule  30000  bommes 
aiu  Celtibériens,  aux  Lusitanieas  et  au  Cnpé- 
tans  confédérés  {Espa^ma  cltérieuraj,  remp^née 
par  Calpurnius  el  Quintius, 

184.  Lutte  d'EumIne,  roi  de  Pergame,  et  de  Trii- 
sia^,  roi  de  Bittiynie.  Intervention  des  rtomaiiiï. 
Censure  de  porcius  Caton  el  de  son  ami,  le 
sévère  V  aie  ri  us  Flaccus. 
Mort  de  PUute. 

]S3.  Les  Messéniens,  à  riasligation  de  Dinocrate, 
se  séparent  de  la  ligue  acnéecne,  et  marchent 
contre  le  bourg  de  Corone.  rbilopœmen,  alors 
âgé  de  Eoiiante-dii  an^,  et  malade  de  la  fièvre, 
court  au-devant  des  Uesséniens,  mais  accablé  pir 
des  forces  supérieures,  il  est  fait  prisonnier  el 
conduit  k  Messie,  ou  il  est  entériné  dans  un 
Cîctiot  et  torcé  de  boire  la  cipuê.  I.ycortas  venge 
sur  les  Uesséniens  la  mort  de  Philopcemen  et  fait 
&ire  à  ce  grand  hoinme  de  mafrôiBques  funé- 

Pharnace,  roi  de  Pont,  «'empare  de  Sinope.  Les 
nbodiena  et  Bumène  adressent  leurs  plaintes  au 
Sénat. 

Mort  de  Scipion  l'Africain,  relire  à  Uteratun, 

en  Campanie. 

18Î.  Aonlbal  s'empoisonne   ciiei  Prusias,  roi  de 

Bitbynie,  qui  allait  le  livrera  l'envoyé  romain 

Flamininus. 

181.  Avènement,  en  Ëgyple,  de  Ptolémée  Philomé- 

Anbassides  envDVées  i  Borne  par  Eum^e, 
Ariaratbe,  roi  de  Cappadoce,  Pbaniace,  roi  de 
Pont,  les  bannis  de  Lacedémone,  les  Acbéens. 

Loi  Orebia,  rpii  limite  le  nombre  des  convives 
et  la  dépense  des  feslins. 
180.  Le  Sénat  (ait  transporter  dans  le  Somnium 
40  000  Ligures  avec  leurs  femmes  ei  leuraentaats, 
et  parlige  leur  territoire  entre  des  colons. 

t>oiunissian  par  Fulvius  Flaccus  de  la  Caipè- 
lanie  (Espagne  cttérieure). 
179.   Philippe   de    HaDcdoinc   meurt   de   douleur 
d'avoir  lait  périr  son   Sis   innoceul,  Otmétrkis, 


on  peut  arriver  aux  charges  publiques 
sept  ans  pour  la  queilure;  trente-sept  pour  l'édi- 
lite  cuntle;  quarante  pour  la  préture-,  quarante- 
trois  pour  le  consulat. 
Vers  ce  temps,  fleurit  le  poète  comique  Cvci- 
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Iiu9,  néenGaole'etieE  )es'Innibr«*,"iBi'drBaiilus, 
et  qui  &valt  été  esclave  comme  Plante, 

178.  Posthumius  tue  40000  hommes  aui'Luiit»- 
niens  et  aui  Vaccéens,  et  les  force  à  se  soumettre. 
Tib.  Semp.  Gracchus  enlève  trois  cents  villes  ou 

»■  bourgades  aux  Cellihériens,  après  les  avoir  vain- 
cus tires  deCarabiset  de  Compléga.Ii  somnet  les 
Celtibérieas,  et  conclut  avec  eur  im  traité  dont 
les  clauses  sont  également  précises  et  équitables. 
Ariarathe  V,  roi  de  Csppaduce,  livre  son  fils  en 
otage  aux  Romains  et  leur  fournit  de  l'argent 
dans  leur  guerre  contre  Persée;  ce  qui'tni  mé- 
rite le  titre  d'ami  et  d'allié  de  Kome, 

UT.  Les  Romains,  aprcs  une  campagne  de  deux 
années,  soumettent  définitivement  T'istrie,  dont 
ils  exterminent  ou  vendent  uns  grande  partie  des 
habitants. .—  Campagne  de  tlb.  Semp.  Gracchus 
contre  les  Sardes  révoltés. 

lIEi.  Campagne  des  BomaiD.s  contre  tes  Ligures, 
dont  une  partie  sont  désarmés. 

En  Syrie,  Séleucus  Pbilopatorest  assassiné  par 
son  ministre  Héliodore.  A  ce  moment,  son  fils 
Déméli'ius  était  parti  pour  l'Italie,  où  il  devait 
prendre  comme  otiige  là  place  du  frère  de  Séleu- 
cus, Ajiiiochus,  que  leur  père  y  avait  snvoyé  en 
ISG;  Antioclius,  qui  répugnait  alors  la  Sjrie,  est 
élevé  au  trOne  par  l'influence  du  roi  de  Pergame. 
11  a  reçu  le  surnom  d'Epiphane. 

174.  Hassinissa  enlève  à  Carlbace  fa  province  de 
Tysca   et   soixantenlii  villes.  Le  serrât  romain. 

Kur  empécber  les  Carthaginois  de  te  joindre  & 
rsée,  promet  de  leur  faire  juilica,  mais  donne 
au  Numide  le  temps  de  s'affermir  dans  «a  nou- 
velle cunquêle. 
173.  Antiocht*  Epipbane    renouvelle  .les  traités 

d'amitié  «.v««  les  Homains. 
172.  Eamtne,  roi  de  Pergame,  vient  à  Rome  se 

ÎiUiadFO  des  empiétements  de  Persée.  Persée  le 
ait  assassiaer  en  Grèce;  le  «^nai  déojaTe  la 
guerre  au  roi  de  tlacedome.  Lumène,  Ariarathe, 
Massinisaa  prentiant  parti  |xjur  le^  Humains  ;  Pru- 
sias, Antiochus  EpipMie,  Plolemce  Philométor 
restMt  netilres.  —  Per«cc  penl  cinq  mois  à  se 
jusIiHer  à  Route, et  à  d^nander  la  paix.  Pendant 
ce  temps,  les  commissures  romains  entraînent 
tous  les  Grecs  dans  leur  parti. 
171.  Attaque  dirinéç  contre  la  Cnlésyrie  égyptienne 
parAntiochus  L'pipbane. 
En  Judée,  tè(me  une  sanglante  anarchie,  de- 

Juis  l'époque  où  le  vénérable  Onina,  auparavant 
ÉpouiUé  d&ses  fonctions  de  griml-prétre  par  uD 
de  ses  frifKS,  Jasou,  qui  imr.jduisit  i.  Jérusalem 
les  jeux  de  la  Grice,  a  mccomb^  sous  les  CMips 
de  son  jeune  frère  Uéuélas. 

Persée  défait  dans  un  ccmbat  de  cavalerie,  non 
loin  du  Pénée,  le  consul  Ucinins  Crasius,  qui 
penl  21000  bonuues.  Il  demande  la  paix  qui  lui 

170.  Les  Epirolts  embrassent  le  parti  de  Pmnée. 
Campagne  heurauM  de  ce  prince  contre  le  consul 
A.  ÛeUJlLUE. 

16B.  Guerrç  de  Ptolémée  VI  Philométor,  avec  An- 
tiochus  Epiphane,  qui  s'empare  de  Hempbis  et 
du  jeune  roi,  Plclemée  Evergéle  II,  son  frère, 
gouv^ne  A  sa  i^ace.  Apris  la  retraite  d'Anlio- 
chus,  Ptolémée  Philométor  et  Ptolémée  Kver- 
ghe  li,  demandent  des  seaonrs  aux  Aohéens,  Us 
partisan*  des  Romains  font  repousser  cette  de- 
mande, et  décider  qu'on  enverra  seulement  des 
amlussadMirs  chargés  d'engager  les  roif  i  (aire 
la  paix.  —  Le  bruit  de  la  mort  d'Antiocbus 
s'étant  répandu  en  Judée  y  excite  une  grande 
joie;  ce  prince  s'avance  alors  en  furieux  sur  Je- 
rusaiem,  égorge  W)  000  Juifs,  en  réduit  un  pareU 
nombre  en  aïclavaBe,  profcme  le  »r~"' — '"  "' 
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cidw  du  Beignëvr. 

Penée  se  rend  mattn  de  la  plus  grande  partie 
de  niljrte.  H  oherche  à  attirer  dans  son  puti 
Gentioij  mi  d'une  partie  de  celte  conttée,  mais 
il  se  pdTe  de  cet  utile  allié  pir  soo  aïarice.  — 
Q.  Maieius  Philippns,  successeur  d'A.  HoatilinB, 
ajrlve  «n  newalle,  pnètre  en  Macédoine  par  le 
TBont  (Hympe  et  se  rend  tnsltre  des  déGIés  de 
Tempe  et  Mi  Tîlles  voisines. 

Caton  défend  ii  loi  Yoconla  t^l  Interdisait 
tle  nommer  me  femme  pour  héritiire  et  de  lui 
laisser  des  dom  plus  considérables  au'à  son 
bJriUer  ou  &  ses  héritiera.  —  Uort  du  poète 
Eddïbs- 


se  déclare  pour  Fenée,  mais  il  est  bii 
KiaoïiBter  par  le  préleur  Aoiclug.  qui  en  moins 
de  traite  jours  s  ccDfQre  de  toute  l'iOrrie.  —  Paul 
diile  arriTe  en  MacédoiDC  et  remporte  eut  Per- 
•ée  la  Tictoite  décisive  de  Fydoa.  Pereéa  s'âifuil 
pgnuue  Mol  &  PetU,  'puis  à  AmpÛpolis,  où  il 
s'csnbai^ue  pour  Samotlirace.  Il  y  est  suivi  pa.i 
la  flotte  romaine,  commandée  par  le  préteur  Cn. 
:.Octïvius,  auquel  il  se  renJ,  avec  l'ùilippa,  son 
Eis  aîné.  —  Anicius  se  rend  maître  des  princi- 
pales Tîlks  de  l'Bpire,  puis  divisa  l'Illyrie  en  trois 
districts,  à  chacun  desquels  il  donne  un  gouver- 
MBKBt  porbculier,  et  prockue  la  liberté  des 
nirrleas- 

Le  député  de  Borne,  P<^ilius  Lénas,  sJgniSe  i 
ÀoLodiua  Epipbaiie,  qui  marchait  sur  Alexandrie, 
l'ordre  de  re^wcter  l'allié  du  peuple  romain.  — 
Aatiochus  Epiphone  ae  venge  de  cet  afTront  en 
tadonoant  de  nouvelles  persécutions  contre  les 
Juils.  Il  probne  te  tem[do  de  Jérusalem  et  entre 

A  Borne,  le  censeur  Sempronius  Gracchus, 
rtvidt  dans  une  des  quatre  tribus  urbaines  qui 
se  votait  qu'aprËs  les  autres,  les  aO^anchis  ré- 
pwMhis  depuis  304  dans  les  k  tribus  de  la  ville. 
16T.  Prwias  11,  roide  Bitb)«ie,  M  son  flls  Nico- 
Btde,  vicnoeet  s'humilier  idans  le  Sénat.  - 
Sénat,  pour  punir  Ëomtne  d'élre  iatervenu  i 
BoRu  et  Persée,  tui  défend  ée  venir  à'Bome. 
Il  agit  de  même  à  l'égard  des  Rfaudiens,  qui 
«Taioit  aussi  offert  le«r  médialioo.  Il  leur  en- 
Uire  la  Ljcie,  la  Cai^e. Causas,  Stratosioée,  soU' 
Shve  ccmlre  eu  tous  leurs  voisins,  et  ne  les  ad- 
SKt  de  nonvaau  i  son  aliiaBca  que  quand  ils  sont 

CatOD,  envoyé  en  Afrique,  approuve  tacitement 
la  ceadinte  de  ilatsiitissa.  De  retour  à  Rome,  il 
demande  sans  cesse  au  Sénat  de  ruiner  Cartbage; 
«matts,  coabattu  par  Seipion  Hasiea,  l'emporle 
et  Rome  n'attead  ptusqu'unaowtasioD  d'atUuii"" 
son  anctenne  rirale. 

Paul  Smile  divise  la  Uacédoine  en  quatre 
districts  indépendants,  dent  les  habitaots  ne 
.  payeront  au  peuple  romain  que  la  moidé  du 
tribut  mi'eiigeaient  les  rois  ;  mais  auxquels 
il  est  défeDdu  de  eommuniquer  entre  eu-  ~' 
aiec  les  Etats  voisios.  il  erdanae  ensuite, 
peine  de  mort,  &  tous  ceuiqui  ont  rempli  quoique 
charge  ou  un;  mission,  sous  Persée,  de  quitter 
la  Sacédoine  et  da  sa  rendre  en  Italie.  Un  traître 
tendu  aui  Romains ,  Caillera t« s,  alors  stratège 
de  la  ligue  achéenne,  est  charge  d'eiêeuter  cet 
ordre  etl'accomplit  avec  une  eitréme  rigueur. — 
IM  prïncipaui  citoyens  de  L'Acbak,  au  nombre 
de  IHUS  de  mille,  accusés  d'avoir  été,  sait  ouver- 
tement, soit  de  cœur,  partisans  de  Persée,  re;oi- 
T«fit  Tordra  de  se  rendre  en  Italie  pour  y  être 
jvgéi.  Pumi  eux,  était  Polybe  Ris  de  Lycortas. 
qn  deviendra  l'ami  da  Seipion  l'Africain.  —-  Paul 
taOe  at  IBictil*  triompfaent,  le  premier,  de  Per- 
(ée,  ta  fBCDod  de  Oentius.  Ces  deui  princ«s  sont 
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envoyés  le  inmier  i.  AU»,  où  il  périt  mlitrahle- 
ment  et  le  second  à  Igurium. 
166.  En  Judée,  le  prêtre  Uathatias  prend  Us  ar- 
mes contre  Aotlochus  Epiphane.  Il  laisse  cinq 
flts  :  Jean,  Simon,  Judas  (Uachabée],  Eléazar, 
Jonatbas. 
A  Rome,  Térence  fait  représenter  l'indrimn;. 
Ifl5  Judas  Machabée  bat  iysias,  général  d'Antio- 
chus,  et  remet  les  Juifs  en  passession  de  la  ville 
et  du  temple  de  Jérusalem. 
A  Rome,  représentation  de  rif&jire  de  Térence. 
164  Eumfne,  roi   de  Pergame,  implore  l'appui  du 
sénat  romain  contre  Prusias  et  les  Galates.  Mort 
d'Antlochus  Ëpiphane,  roi  de  Syrie.  Il  laisse  pour 
héritier  un  enfant  de  9  ans,  Autiocbus  Ëupator. 
163.  Ariaralhe  V,  roi  de  Cappadoce,  renouvelle  l'al- 
liance avec  le  sénat. 

Tib.  Sempronius  Graccbus  et  M.  Juventius 
Thalna  soumettent  dèSnitIvement  les  Ligiires  et 
les  Corses.  —  Le  sénat,  pour  assurer  l'obéissance 
de  la  Cisalpine,  y  avait  établi  les  colonies  de 
Plaisance,  Crémone,  Bologne,  Parme,  Modtne. 
Lacques,  Aquilée.  Il  en  avait  aussi  enroyé,  dans 
le  mfime  but,  à  PoUentia,  Pisaurum,  Saiumie, 
Gravisca,  Pise,  dans  le  Picenum,  le  pays  des 
SéQQoais,  la  Ligurie,  l'Sti'Urie. 

Représentation,  k  Rome,  de  la  comédie  de  Té- 
rence, VHtauWnlitnorouménos. 
162.  Le  sénat  intervient  entre  Ptolémée  Philométor 
et  PloMmée  Evergèle  11  ou  Pliyscon,  et  les  décide 
i  un  partaoe;  le  plus  jeune,  l'hyscon,  régnera  à 
Cyfcne,  1  aine  occupera  l'Egj-ple.  Physcon  ajoute 
bientât  à  sa  part  l'uG  de  Cypre. 

Seipion  Nasica  introduit  à  Rome  l'usage  des 
depuydres  ou  horloges  d'eau. 

Uort  d'Antlochus  Eupator,  roi  de  Syrie.  Son 
jeune  Sis  est  mis  à  mort  [4ir  Démétnus  Soter, 
ûls  de  Séleucus  Philopator,  qui  s'enluit  de  Rome, 
où  il  était  comme  otage  depuis  13  ans. 
161.  Le  préteur  U.  Pomponiu 
latus- consulte,  eipulse  de  I 
lies  rhéleurs,  accusés  de  ci 
~  Nouvelle  loi  eomplualre,  loi  Fanma,  uuitre  le 
luie  de  la  lible. 
Térence  fait  représenter  l'funu^H»  et  le. Pfwr 

160.  Judas  Uaobabée  recherche  l'allianee  des  Ro- 
mains. 11  sucoocabe  peu  après  en  combattant  le 
général  syrien  Bsodùde.  Son  frète,  Jonatbas,  le 
remplacera  14  ans. 

Uott  de  Paul  Ëmlls.  —  Téreace  .  donne  sa  co- 
médie des  Aéeljihei. 

169.  Mort  d'L'uméne  II.  Son'fr«re,  Attale  II,  lui 
BUcoède  au  tnkie  de  Pergsme. 

Ihl.  Le  sénat  fait  rendre  son  trAne  à  Ariaiathe,  roi 
de  Capfodoce^  dépouillé  par  une  faction  qui  s'ap- 
puyait sur  Demétrius,  roi  de  Syrie. 

156.  Arislarque,  le  célèbre  grammairien,  est  chargé 
de  l'éducation  des  fils  de  Ptolémée  Philométor. 
Guerre  entre  Prusias,  roi  de  Dithynie,  et  At- 
tale Il  Philadelphe.  Le  premier  est  soutenu  par 
Kithridate  V,  roi  de  Pont,  et  le  deuiième  par 
tes  Romains. 

165.  Les  Athéniens  envoient  à  Rome  comme  am- 
bassadeurs, au  sujet  d'un  difTérend  avec  les 
Sicyoniens,  trois  pliilosophes  :  Carnéade,  de  l'Aca- 
démie, Diogènc,  le  stoïcien,  CrilolaQs,  le  péri- 
paléticicn.  Ils  initientlajeunesse  romaine  aui  dis- 
putes philosophiques  de  la  Grèce. 

154.  Soumission  des  Dilmates  par  les  Romains.  — 
Première  intervention  des  Romains  dans  la  Gaule 
Transalpine,  i  titre  d'alliés  de  Marseilie,  qu'ils 
protègent  contre  les  Oiybiens  e,  les  Décéaus.  — 
A  Rome,  fleurit  le  poète  tragique  Pacuyius,  i 
Brindes.  Il  él-' ...i'™:... 


it  neveu  d'Enuius. 
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I&3.  Les  préteur»  lynmDiwat  ]et  Espagnols  de  la 
CitJrleitfâ,  ainsi  que  les  Kf^pagnola  de  rUlUrieure. 
Lts  CeltibéTiens  bs  souliveal. 

ISÎ.  les  Romains  reconnaissent  pour  roi  de  Syrie 
l'usurpateur  Alexandre  Bala,  qui  se  donne  pour 

fils  d'Antiochus  Êpipbane.  Ce  prince  s'appui 

les  Juifs. 

n   ans,' - 

Emilien,  fils  de  Paul  Emile  et  ami  de  Polybe,  la 
permisaion  de  retourner  dans  leur  patrie. 

Lutte  pénible  soutenue  par  les  Romains  conlrt 
les  Esnagnols  soulevés.  La  jeunesse  romaine  re- 
fuse de  s'enrfller  pour  l'Espagne;  le  jeune  Sci- 
pion  donne  alors  l'eiemple  d'aller  servir  dans  a 
pays,  en  s'ofFrant  à  pu-tJr  comme  lieutenant  de: 
consuls. 
150.  Les  Cartbaginois,  las  de  ^e  laisser  dépouillei 
par  Uassinissa,  commencent  la  guerre  qui  leur 
est  défendue  par  les  traités  conclus  "" 

Ptolétnèe  Philomèlor  prononce  et 
et  les  Samaritains,  qui  préiendaient  que  leur 
temple  de  Gsriiim,  consacré  à  Jupiter  Hospita- 
lier, devait  l'emporter  sur  celui  de  Jérusalem.  Il 
donne  raison  aux  Juifs. 

Mort  du  Srleucide  Démétrius  Soter  dans  une 
révolte  de  ses  soldats  mercem  ' 
sent  pour  roi  Alexandre  Bala. 

En  Espagne,  le  préteur  Serv.  Galba  lait  ma 
crer  30000  lusitaniens,  auiquels  il  a  accordé 
piii  perfide. 
140.  Attale  appuie  l'usurpation  du  fils  de  Prusias, 
Nicomtde,  qui  arrive  au  trâne  de  Bilbyr' 
un  meurtre. 

Mort  de   Caloa.   11  avait   composé,   ou...    

Irailé  sur  l'agriculture,  une  histoire  de  Rome 
divisée  en  7  livres  et  qui  contenait  de  précieux 
renseignements  sur  les  origines  des  villes  de 
l'Italie.  —  Le  tribun  Halpumms  Pison  FYugi  fait 
établir,  pour  le  jugement  des  crimes  de  concus- 
sion, portas  jusqiralors  devant  l'assemblée  du 
peuple,  un  tribunal  permanent  (quxilio  per- 
pctua). 

Commencement  de  la  3'  guerre  punique.  Le 
sénat  romain  déclare  la  guerre  aux  Carthaginois, 
comme  infracteurs  des  traités,  et  envoie  contre 
eui  les  deui  consuls  H.  Censorinus  et  H.  Han- 
lius.  Aidés  par  une  indigne  ruse  et  pur  leurs  par- 
tisans i  Carthage,  le*  consuls  se  font  livrer  toutes 
les  armes  du  peuple  carthaginois,  et  déclarent 
ensuite  qu'ils  veulent  détruire  Carlhage.  Les  Car- 
thaginois, poussés  par  le  désespoir,  organisent 
alors  la  défense  avec  une  incroyable  énergie. 
L'armée  romaine  court  trois  fois  le  danger  d'être 
eiterminée  et  n'est  sauvée  que  par  les  talents  de 
Scipion  Emilien,  alors  tribun  des  soldats.  —  Uarl 
de  Massinissa,  Sgé  de  plus  de  90  ans.  Sou  fils, 
Micipsa,  lui  succède. 

Un  aventurier,  nommé  Andriscus,  se  fait  pas- 
ser pour  un  fils  naturel  de  Persfe,  et  est  pro- 
clamé roi  de  Macédoine  sous  le  nom  de  Philippe  VI. 
Il  bat  le  préteur  P.  Juvenlius. 
148.  En  Macédoific,  Andriscus  est  battu  et  lait  pri- 
sonnier par  le  préleur  0-  Ciecilius  Mélellus,  qui 
prend  le  nom  de  Macédonique. 

Le  consul  Calpurnius  Pison  continue  sans  suc- 
cès le  siège  de  Carthage. 
147.  Scipion  Emilien  est  élevé 
peuple  avant  l'âge,  et  chargé 
que.  Il  poursuit  avec  vigueu 
siège.  Bientôt  il  ne  reste  plt 
que  la  citadelle  et  le  port. 
146.  Alexandre  Bala,  usurpleur  du  trdne  de  Syrie, 
et  Ptolémée  Pbilométor,  qui  soutient  le  prince 
légitime,  Démétrius  11,  Hls  de  Démétrius  Soter, 
périssent  en  combattant.  —  Lutte  de  e  années 


u  consulat  par  te 
e  la  guerre  d'Afri- 
les  cpérations  du 
aui  Cartbaginois 
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soutenue  par  Démétrius  II  Micator  con^  les  par- 
tisans de  la  maison  Bala  et  l'ambitieux  Diodote 
Trvphon,  Syrien  d'Apamée.  —  Plolémée  Physcon 
force  la  veuve  de  son  frtre,  (Uéopâtre,  qui  était 
aussi  sa  sœur,  i  l'épouser;  il  égorge  le  fils  de 
Philométor  et  se  rend  odieux  par  la  licence  qu'il 
permet  à  ses  soldats  mercenaires. 

Scipion  Emilien  s'empare  du  port  de  Carthage; 
et,  aprf-s  une  foule  de  combats  particuliers,  s'a- 
vance jusqu'au  pied  de  la  citadelle.  &000fl  Car- 
thaginois, réduits  aux  demifres  eitrémités,  capi- 
tulent. Asdruhal  se  livre  lui-même  aux  Romains. 
Sa  femme  s'enferme  avec  les  déserteurs  romains 
dans  le  temple  d'Esculape  et  se  jette  avec  ses 
eiffants  dans  un  bûcher.  Destruction  de  Carthage. 
Scipion  prend  le  surnom  de  second  Africain. 
Formation  d'une  nouvelle  province  d'Afrique. 

Les  querelles  peipétuelles  des  Achéens  et  des 
I.acédémoniens  amènent  une  nouvelle  interven- 
tion romaine,  le  sénat  déclare  la  guerre  aui 
Achéens  et  envoie  contre  eux  le  consul  Mummius. 
Uételius  le  Macédonique,  espérant  terminer  la 
guerre  avant  l'anivée  du  consul,  descend  de  la 
Macédoine  dans  la  I3rêce  centrale.  —  Le  stratège 
Critolaûs  est  vaincu  par  Uétellus,  près  de  Scar- 

Chce,  en  Locride,  et  disparaît  dans  l'action.  Diceus 
li  succède,  rassemble  14  500  soldats  et  reçoit  de 
Uétellus  des  propositions  qu'il  repousse.  Il  est 
vaincu  par  Mummius,  successeur  de  Mélellus, 
près  de  Leucopéira,  a  l'isthme  de  Corinthe,  et 
court  i  Uégalopolis  se  donner  la  mort.  Prise  et 
destruction  de  torintbe  par  Hummius.  lÂ  Grèce 
est  réduite  en  province  sous  le  nom  d'Acbale. 

145.  Le  consul  Q.  Fabius  Maiimus  Emilianus,  frère 
de  Scipion  Emilien,  remporte  une  victoire  sur  le 
Lusitanien  Viriathe,  qui,  depuis  4  années,  tenait 
en  échec  les  armées  romaines. 

144-  Diodote  Tryphon,  qui  prétendait  au  trûne  de 
Syrie,  fait  périr  arec  ses  enfants  le  cher  des  Juifs, 
Jonalhas,  dont  il  s'est  empiré  par  trahison.—  Le 
dernier  des  fils  de  Matbatias,  SiCQon,  est  nommé 
souverain  pontife  et  général  par  les  Juifs.  11 
expulse  de  la  citadelle  de  Jérusalem  les  SjTiens. 
Les  Juifs,  en  reconnaissance  de  ce  bienfait,  ren- 
dront héréditaire  dans  sa  familie  la  double  auto- 


_   de  majesté;  î'  de  brigue;  3'  do  pé- 

culat,  crimes  sur  lesquels  prononçait  seule  ftupa- 
ravant  i'assemhlée  du  peu|le. 

Campagne  du  consul  Appius  Claudius  Pulcher 
contre  les  Salasses,  peuplade  des  Alpes  occiden- 
tales. 

Ptolémée  Phjscon  s'humilie  devant  une  am- 
bassade romaine  conduite  par  le  second  Africain, 
qu'accompagnait  le  philosophe  stoïcien  l'anétius. 
Un  nouveau  Pseudo-Philippe  est  battu  en  Ua- 
cédoine  par  les  Romains.  La  Macédoine  est  ré- 
duite en  province  romaine. 

14!.  Campagne  du  consul  Q.  Ciecilius  Métellus 
contre  les  Celtibères,  et  du  consul  Fabius  Haii- 
mus  Servi lianus  contre  le  Lusitanien  Viriathe. 

141.  Viriathe  enferme  le  proconsul  Fabius  ServI- 
lianus  dans  un  déblé  et  conclut  la  paix  à  condi- 
tion de  conserver  ses  conquêtes.  —  Le  consul 
0.  Pompéius  Rufus  est  forcé  de  laver,  après 
d'énormes  pertes,  le  siège  de  Numance.  Il 
conclut  avec  les  Numantins  un  traité  par  lequel 
il  leur  laisse  toutes  leurs  forces,  à  condition 
qu'ils  lui  feront  d'apparentes  soiuniasions.  A 
Rome,'  il  nie  ce  traité. 

140.  Q.  Servilius  CKpion  succède  à  son  frère,  Fa- 
bius Servilianus,  en  Lusitanie.  Désespérant  ds 
vaincre  Viriathe,  il  le  (kit  assassiner  dics  u 
tente  par  quelques-uns  de  ses  officicrj. 


TEMPS  ANCIENS. 


139-  Loi  Gabinia,  qui  établit  l'usage  du  scrutin 
secret  pour  l'élection  de«  magistrats.  —  Le  poSte 
tngiqoe  jLUÎus,  tgé  de  30  ans,  st  Pacuvius,  âgé 
de  SO  ans,  Tont  reprèsenler  chacun,  cette  année, 
■me  tragédie  sor  la^^ne  romaine. 

Cajnpagne  milheureuse  de  H.  Popilius  contre 
\e3  Namautins. 

138.  Le  ni  de  S;rie,  Démétrins  II  Nicator,  est  lait 
prisonnier  par  les  Partbes,  qui  le  sarde ronl  10  an- 
nées.  Son  frère,  Antiocbus  Sidétés,  goarerne  le 


A  Pergune,  mort  d'AUale  II.  Avènement  d'At- 
taie  III. 

Les  anciens  soldats  de  Viriathe  se  soumettent 
s  11  dominatioD  romaine  et  MlisuDl  Valeuce. 
137.  Loi  Cattia,  qui  établit  le  scnitia  secret  pour 
kj  jngemeats  publics  pronancés,  soit  par  des 
juges  particuliers,  soit  pat  le  peuple  eu  corps, 
contre  les  grands  «gui  seraient  accusés  d'alleotat 
eofen  la  république,  de  brigue,  de  concussion 
oj  de  péculat. 

Hoslilius  Haneinos  est  enfermé  avec  son  armée 
dans  nn  déBlé,  où  UXIO  Numanlins  reçoivent  sa 
soumission.  Par  l'entremise  de  TibériusGracchus, 
il  s'engage,  au  nom  du  peupla  romain ,  à  ne 
^la  attaquer  Numance,  et  abandonne  son  camp 
an  vainqueur. 
136.  D.  Junius  Brutus  fait  la  conquête  du  pays  des 
CaBéciens  et  s'avance  jusqu'à  l'Océan.  —  £mt- 
Uus,  successeur  de  UaDcinus,  pe.d  6000  hommes 
an  siège  de  Pallantia.  Le  sénat  livie  Uancinus 
ita  Kumantins  qui  le  refusent. 
IK-  Sous  l'empereur  Hiao-Wou-Ti  commence  une 
gaene  entre  les  Chinais  et  les  Hioung-nou,  peu- 
ple twtare.  l  es  Hioting-nou,  repoussés  veis  l'oc- 
cident, rejetteront  les  Yu£-li  ou  Scythes  sur  les 
Partbes  et  lea  Baciriens. 

Kn  Jud«e,  Simon  périt  pat  trahison.  II  est 
égorgé  arec  deux  de  ses  Gis  par  soa  geadre,  le 
gaareroeiir  de  Jéricho.  Jean  Myrcan  succtdi;  au 
pouToir  de  son  pt-ie.  Nouvelle  lutte  avec  le  roi  de 
Sjrie,  Antlochus  Sidétte. 
13t.  Les  esclaves  de  la  Sicile  se  soulèvent  contre 
leurs  maîtres  romains,  sous  la  conduite  du  Sy- 
rien Eunus.  Ils  s'emparent  d'Eoua,  d'Agrigenle, 
de  Tauraménium,  de  Kessiue. 

Scipion  Smilien,  le  second  Africain,  est  envoyé 
contre  Numance.  Sous  ses  ordres  combattent  Ju- 
gttitba,  neveu  du  roi  de  Numidie,  Micipsa;  Ua- 
rïus,  Igé  de  33  ans,  et  le  poBte  Lncilius,  cheva- 
lier, Igé  de  16  ans. 
133.  En  Sicile,  PT'^  ^^  Ifessine  sur  les  esclaves 
par  le  consul  Pison. 
Attale  m,  roi  de  Pergame,  ligue  ses  biens  au 


Prise  de  Numance  par  Scipion  Ëmilien,  après 
on  siège  de  15  mois. 

Tribunat  de  Tibérius  Gracchos.  Il  propose  un 
nometle  loi  agraire  pir  laquelle  il  laisse  au 
citovens  riches,  dii^tenleurs  du  domiîne  publii 
jusqu'à  750  arpents  de  larre,  et  leur  accorde  un 
indemnité,  payée  par  le  trésor  public,  pour  k_ 
domaines  qu'ils  abandonneront.  —  Les  riches 
pigoent  te  tribuii  Octavius,  qui  oppose  son  veto 
aux  p'oposilions  de  Tibérius;  celui-ci  fait  desti- 
tuer son  collègue  par  le  peuple,  et  brise  ain-si 
lai-méme  riovielabililé  tribunitieune.  La  toL 
agraire  est  votée.  Les  riches  n'en  continuent  pas 
moins  leur  opposition,  et  lorsque  Tibérius  de- 
mande le  tribunat  pour  l'année  suivante,  il  -■"'- 
combe  le  jour  des  comices  tribunitiens  dans 
•tdilian  dirigée  par  P.  Com.  Scipion  Nasici. 


daves  en  Sicile. 


de  Perg!ime,  reclame  le  royaume  que  les  Romains 
s'attribuaient  en  vertu  du  testament  d'Altale  III. 
130-  Le  consul  P.  Licinius  Cra<isus,  premier  grand 
pontife  qui  ait  été  commander  une  armée  hors 
derililie,  est  envoyé  contre  Arislonic,  qui  le 
défait  et  le  tue  i  Leucx. 

En  Judée,  JeanHïrcan  s'empare  de  Sichem  sur 
les  Samiritains  et  uétruit  le  fameux  temple  de 

En  Égyple,  Ptolémce  Physcon,  devenu  odieui 
par  ses  crimes  et  s:i  tyrannie,  est  chassé  pir  le 
peuple  d'Aleiaadne. 
!Î9.  Mort  d'Ariarathe  V,  roi  de  Cappadoce.  Son  fils 
Ariarathe  VI  lui  succède. 

Lutte  des  Parthes  contre  les  Scythes  ou  Ïué-Ti. 

AristoDic  est  vaincu  parle  consulaire  Perpenna, 

SUi  le  fait  prisonnier  Jaas  la  ville  de  Stratonice. 
anïus  Ai|uilius  achève,  par  d'odieui  moyens,  la 
conquête  du  royaume  de  Pergame,  qui  est  réduit 
en  province  (province  d'Asie).  —  Les  Romains 
donnent  la  Phrygle  à  Hithridate  V,  roi  de  Pont, 
et  la  Lycaonle  avec  la  Cillcie  au  roi  de  Cappadoce 

Aoliochus  Sidélps  se  donne  la  mort  au  moment 
de  tomber  entre  les  mains  des  Parthes.  Son  frère 
Déméiriua  II  Mcator,  rendu  à  la  liberté,  reprend 
le  gouvernement. 

Lutte  soutenue  pir  le  consul  Sampronius  Tudi- 
tanus  contre  les  Japodes. 

Gai  us  Gracchus,  Carbon  et  Fulvius,  nommés 
triumvirs  pour  l'eiécution  de  la  loi  agraire,  com- 
mencent leurs  opérations.  Ils  distribuent  une 
fraction  des  terres  publiques  i  une  partie  du 
peuple.  L^  Sénat  profile  des  violences  et  des  in- 
justices dont  ils  se  rendent  coupibles,  ou  dont  on 
les  accuse, pour  suspendre  leurs  pouvoirset  l'exé- 
cution de  la  loi  agraire.  Le  deuxième  Africain 
qui  a  appuyé  celte  mesure  est  IrouvË  mort  dans 
son  lit. 
156,  Destruction  du  royaume  de  Baotiiane  par  les 
Yufl-Ti  ou  Scythes.  Ce  sont  les  Indo-Scylhes  des 
écrivains  grecs  et  romains. 

Caïus,  frtre  de  Tibérius  Gracchus,  est  envoyé 
Sardaigne  comme  questeur  du  cunsut  L.  Au- 


réliu: 


les 


125.  Victoire  du  consul  M.  Fulvius  Flaccus 
Ligures  Transalpins,  qui  inquiétaient  Uarseille. 

lÎD.  Le  roi  de  Syrie  Démétrius  Nicalor  est  tué  par 
sa  femme  Cltouâtre,  jalouse  de  Rodogune,  au'il 
avait  épousée  cnei  les  Parthes. Cette  même  Clèo- 
pàtre  avalteu  de  Démétrius  deui  enfants,  Séleucus 
et  Anliochus  Grypus.  tlle  fait  périr  le  premier, 
mais  elle  est  furcée,  peu  de  temps  après,  de 
prendre  le  poison  qu'elle  a  préparé  pour  donner 

123.  Campagne  du  consul  Q.  Cœciliuii  Mélellu; 
contre  les  Baléares. 

Premier  tribunal  de  Caïus  Gracchus.  Il  fait 
pwser  diierscs  lois,  nul  ont  pour  objet  de  venger 
son  frère,  de  flatter  le  peuple  et  de  miner  l'au- 
torité du  Sénat.l"  Il  défend  de  poursuivre  à  i  a- 
venir  criminelle  ment  un  citoyen  sans  uq  ordre 
précis  du  peurle,  et  îins  un  jugement  capital 
rendu  préalablement;  il  ordonne  de  poursuivre 
tout  magistrat  coup^ible  d'avoir  banni  un  citoyen 
sans  observer  les  formalités  ordinaires  de  la  jus- 
tice. Il  ordonne  enfin  de  n'élever  â  aucune  nou- 
velle charge  un  magistrat  déposé  par  le  peuple. 
2"  Il  confirme  la  loi  agraire  et  assigne  annueUe- 
ment  des  terres  au>  citoyens  les  plus  piuvres.  Il 
ordonne  de  leur  vendre  tous  les  mois,  au-dessous 
du  prli  d'achat,  une  quantité  déleriDuiee  de 
■  grains.  Il  alTe^K  Ù  leurs  bes-iins  la  succession 
d'AUale.  Il  établit  diverses  colonies  à  leur  profit. 


HO 


CHRONOLOGIE.  —  TABLES. 


*<.J.-c 
11  ordonna  da  d«  pu  lu  aniAlAT  vraat  du-Mpt 
su  et  de  leur  fournir  des  habillemenU  sans  di- 
mioutloD  de  solde. 

m.  Fondation  d'Ail  (Içtut  Stgtix)  duis  U  Ganle 
Tranulpiae  par  la  proconsul  C.  Seitîvu  Calvious, 
T&inipieur  des  Salyens  et  des  Allobroges. 

DemiÈme  tribuoat  da  Calus  Gracchus.  Il  trans- 
rtre  l'eiercice  de  la  justice  des  sénateurs  aux 
cbevaliers,  et  feit  du  .corps  des  chevaliers  un 
Iroisièrae  ordre  dans  l'Eut.  Il  eolêve  lu  Sénat  et 
s  partie  de  leur  influence  dans 
:cQti!ries,  en  décidant  que  tes 

js  tireraient  désormais  au  sort  et  qu'elles 

voleraient  i  ctiamia  assemblée,  selon  le  rang  que 
leur  assignerait  le  hasard.  Il  accorde  enfin  aux 
Latins  et  à  lous  les  alliés  de  Hlalle,  le  droit  de 
tité  et  le  même  droit  de  suffrage  qu'aui  citoyens 
romains.  LâSénatoppose  à  Caius  un  autre  tribun 
U.  Drusus,  qui  propose  des  lois  encore  plus  dé- 
raocMtiquas.  Caius  se  laissa  euToyer  par  le  Séuat 
en  Arrique,  pour  la  roudation  d'une  colonie  à 
Cartbage.  Ses  ennemis  pioflteol  da  soa  absence 
pour  ruiner  sa  popularité. 

111.  Caîus  Graccbus  échoua  daos  U  poursuite  d'un 
troisième  tribunat.  Le  consul  Opimius,  son  en- 
nemi mortel,  abtose  plusieurs  da  ses  lois.  Calus 
entreprend  alors  de  défendre,  par  la  force 
armes,' et   occupe  arec  !>es  partisans   le  n 
Av^ntin.  CaTus  et  Fulvius  se  donnent  la  m 
3000  da  leurs  partisans  sont  massacrés.  Toutes 
les  lois  de  Caius  Craccttus  seconl  succassiTement 
alMlies  ou  modifiées.         , 

120.  AvénementdeUitbridaleVlEDpator.sunioinmé 

le  Grand,  dans  le  royaume  de  Pont, 
lis.  Uartus,  ai  i  Arpiaum,  parvient  au  tribunat. 
lis.  Hort  de  Hlcipsa.  Il  arait  associa,  daas  le 

partage  de  son  royaume,  à  ses  fils,  Adlierhal  et 

Hiempsal,    son    neveu    Jugurtha.    Celui-ci    tue 

Hiempsal  et  dépouille  Adberbal,   qui   implore 

l'aimai  du  Sénat. 
Fondation  de  Narbonna  (Marbo-Uarcius)  par  le 

conail  Q.  Uercins  Rei. 
UT.  Le  Sénat  envoie  uns  aiabeasade  en  nimidie 

pour  rétablir  Adherbai. 
114.  Campajroe  malheureuse  du  consul  C.  Porcins 

Caton  contre  les  Seordisques,  en  Thrace. 
113.  Les  Cimbres  et  les  Teutons,  venus  des  bords 

de  la  Baltique,  anéantissent  l'armée  du  conaul 

Papirius  Carbon,  prés  de  Norcia. 

112.  Jugurtha  assiège  dans  Cirtba,  malgré  la  dé- 
Tense  du  Sinal.  Adberbal,  qu'il  assassine  après 
aroir  pris  la  ville. 

111.  Le  Sénat  envoie  contre  Jugurtba  Caipumius 
Beslia  et  Scaurus.  Bestia  lui  vend  la  paii. 

Après  une  lutte  de  trois  années,  Antiocllus 
Grypus  est  contraint  de  partager  te  trûne  de  S)Tie 
avec  son  frère  utérin,  fils  d"Anliochus  Sidétès, 
Antiochus  le  Cyzicénieû.  Ils  régneront  ensemble 

110.  Uemmiui  cite  Jugurtha  à  Kome.  Bœbius,  autre 
tribun,  acheté  par  Jugurtha,  lui  ordonne  de 
garderie  silence.  Jugurtha  fait  assassiner  Ma«siva. 
te  dernier  des  héritiers  légitimes  du  trflne  qu'il 

tuisse  craindre.  U  sort  de  Rome.  On  envoie  contre 
li  le  consul  P.  Albinus  qui  ne  fait  rien  et  est 
remplacé  par  son  frère,  le  prâleur  Aldus. 
109.  Jean  Hyrean  détruit  Samarie.  Commencement 
de  la  rivalité  des  Pharisiens  et  des  Saddacéens. 
Secte  des  Esiéniens. 

Les  Cimbrea  défont  en  Gaule  la  coiuul  Silanus. 
—  Continuation  de  k  lutte  des  Romains  contre 
les  Sconliaques. 

Le  préteur  Aului  est  contnint  par  Jugurtha  de 
passer  sous  le  jou«  et  de  se  retirer  avec  sou  armée 
wu  u  proTinca  roDuini  d'Afrique.  11  est  rem- 


placé ^  le  consul  Q.  Cgecilius  UéleUus,  qui  bat 
Jugurtha  dans  plusieurs  rencontres. 
10T>  Enjudée,  Aristobule, fils  et  successeur  deJeaii 
Hyrean,  prend  le  titre  de  roi. 

Ea  Gaula,  la  consul  L.  Cassius  Lonainus  est 
battu  par  les  Gaulois  Tigurins  da  l'Helvelie. 

Hanus,  lieutenant  de  .Uétellus,  obtient  le  consu- 
lat et  la  conduite  de  la  guerre  contra  Jugurtha.  U 
a  comme  questeur  le  jeune  noble,  Cornélius  Sylla. 
106.  Le  consul  Q.  Servillus  Cxpion,  appuvé  par  le 
grand  orateur  L.  Crassus,  fait  partager  les  fonc- 
tions judiciaires  entre  l'ordre  équestre  et  l'ordre 
sénatorial.  Six  ans  après,  le  tribun  Servi  ii  us  Glaucia 
fera  attribuer  de  nouveau  las  jugements  aui  seuls 
cbavaiiers, 

Naissance  de  Cicéron,  à  Arpinum,  et  de  Pompée. 

Bocchus,  roi  de  Uaurttaoie,  beau.père  de  Ju- 

Îurtha,  livre  ce  dernier  à  Sylla.  Fin  de  la  guerre 
a  Numidie.  Marins  joint  une  partie  de  la  Numidie 
à  la  province  reuMine  d'Afrique,  en  accorde  une 
antre  partie  à  Boochus,  et  partage  le  reste  entre 
Mandrestal  et  Uyempsal,  desceoiiants  illégitimes 
de  Maasinissa. 

IOâ-104.  Servillus  Copion  et  Hallius  éprouvent  à 
Orange,  en  combattant  les  Cimbres,  une  défaite  où 
Rome  pierd  60000  soldats.  Marius,  élevé  successi- 
vement à  un  î*  et  à  un  3*  consiUal,  est  chargé  de 
commander  en  Gaule.  Il  exerce  ses  soldats  dans  la 
Narbonnaise. 

103.  Uort  dn  poëte  satirique  Luciliuq  i  Naples. 
Loi  Domitia,  qiti  soumet  à  l'élection  par  le 
peupla  \m  faneiions  religieuses  données  jusque-li 
par  cooptation. 

103.  3*  guerre  des  esclaves  en  Sicile.  Ils  ont  pour 
cliefs  Salvtus  et  Athénion  le  Cilicien. 

Marins,  consul  pour  la  quatrième  fois,  dêttiit  d'a- 
bord les  Ambrons,  ensuite  les  Teutons,  prèsd'Aii. 
Cesdeui  nations  sont  eilerminées  sur  le  champ  de 
bataille.  Hartus  est  salué  consul  pour  la  &■  fois. 

101.  Catulus  laisse  passer  les  Alpes  aui  Cimbres, 
est  cbassé  par  eui  des  bords  de  l'Adige,  et  se 
retrancha  sur  ceui  du  PO.  Marius,  rappelé  de  U 
Narbonnaise  à  Home,  est  déclaré  généralissime, 
et  va  rejoindre  Catulus.  Batailla  da  Verceil  livrée 
ani  Cimbres  :  ils  sont  vaincus  par  Uarius,  Catulus 
et  Sylla.  Leur  nation  périt  dans  ce  combat. 

100.  Continuation  da  ta  guerre  des  esclaves  en  Si- 
cila.  —  Harius  obtient  un  6*  consulat  par  l'argent 
et  par  les  intrigues  de  L.  Apuléius  Saluminus. 
Celui-ci,  aidé  des  soldats  de  Marius,  fait  assassiner 
Aldus  Nonnius,  un  des  tribuns  désignés  pour 
l'année  suivante  et  se  fait  élire  à  sa  place  dans 
une  assemblée  tumultueuse.  —  Le  tribun  Satur- 
ninus  agite  Borne  par  u  ...... 

agraire.   Opposition  de  l  . ^^_^ 

qui  se  relire  i  Rbodea.  Eicès  de  Satuminus. 
Ûarius  est  forcé  de  l'abandonner.  SaluminuA  as- 
siégé dans  le  Capilole  avec  ses  partisans,  se  rend 
et  est  massacré  avec  eui  par  le  peuple,  en  mdme 
temps  qu'im  autre  démagogue,  le  préteur  Glaucia. 

l**  ùiri*  avmnt  J^Hu-Obrù». 

Ruina,  daveniiB  U  nultreasa  dn  monde,  est  déchirée  pu- 
is guerre  clvila.  —  Bivalitâ  de  Msrlu*  et  ds  Sylla.— 
Onerres  coalre  Mithridite,  rai  de  Pool.  —  Coi^uration 
da  Catilini.  — Rivalité  de  César  etds  Pompée.  —  Qtcla- 


'  Ëtat  dorissanl  des  letlrci  lilioes  durant 
L  Itome,  l'claquBucg  atteiot  é  son  apogée 

avtc  CIcéron,  l'hiitoln  aTeo  Ttta  Llv«,  la  poéiia  avec 

Virgil*  (titeia  d'AueusIe), 

99.  Le  proconsul  H.  Aquilius  met  un  terme  i  la 
guaire  dae  esclaves  en  Sicile.  —  Uétellus  est  iw- 
pelé  d'aiil.  Uuiua  qniiu  Eoma  al  sa  latûa  en  Aaïa. 


AT.  J,  C. 

98-  Le  e&thc*  orateur  Antclns  bit  acquitter  par 
MB  dlsqu^a  If:  Aqoilîss,  aeenaâ  d Voir  piSu  la 
Sicile  apcia  la  soumisntffi  des  MclttTes  rërdi  ' 


re  MntK  les  CeltUtérieiu  rtrolléi 
vi  paeifiet  sa  prorinee; 
9T._Uasteslus«0DnlH  difead  dftninoter  des  vie- 
il détroit  la  rilla  de 

9B,  Ptoléméft  Apion,  roi  de  la  Crrén^gua,  ayant 
légué  ses  Btau  an  penjAe  romain,  celm-ci  impose 
ay  Ofrtnéens  on  léger  tribut  et  lotir  accome  ia 

95-  Loi  Licinia-Hucia,  ayant  pour  objet  d'arrêter  les 
lit  de  citoyen  romain. 
r,  (ils  d'Antioehus  Gmjos,  et 
Atttnwbos  X  Ensèba,  fils  d'Antioehus  IX,  le  Cy- 
zioénteii,  se  disputent  la  Syrie.  Depuis  coinoinecl 
l'histoire  des  SéleucidesnoRVeplus qu'un  enctial- 
OHiMttdeguerresdviles  et  de  (^uereDea  de  famille 
sans  ancan  imését  pour  l'bistoiie.  Les  momaies 
d'AatiDctnis  IX  som  les  dwnières  qui  pintent  les 
années  de  l'ire  des  Sèleueides. 
SB.  Ln  Cappadociens,  prirés  des  {1011116»  râlons 
d»'U  raee  royale,  détruits  par  MittmdaU,  ('adres- 
sent ponr  aTmr  un  roi  au  Sioat  remain,  qui  leur 
doBiM  Anobamne. 
91.  Let  censeun  U,  Donttlitf  Abénobarbus  et  Lu- 
tijm  Lieiiiias  Gnssus  loot  femM  les  éoaleS'dea 
rsëtenis  latins. 

Ijm  Pubiicains,  pour  se-  venger  do  vertaoui 
P.  RntEitts,  lieutenant  du  proconaut  Uncias,  qui 
s'était  opposé  à  leurs  eiaations  en  Asie,  ie  font 
aMuserde  concussion  devant  les  tribunaui  corn- 
nésdectieTalierSjlsurspartisnu.  R  util  lus  refuse 
l^*;^  des  orateurs  L.  Crmsus  et  Mare  Antoine, 
et  condamné,  il  se  retire  en  Asie,'  oti  il  s^anne 
à  ta  philosopèio. 

Sylla,  après  sa  prédire,  eftt  chargé  de  rétablir 
snr  le  tr6nedeCafpadoceAriobaiiane,qui  venait 
d'être  renTersé  par  le  roi  d'Arm^ie,  Tigrane, 
allia  du  roi  de  Pont.  U  reçoit  li  uas  ambassade 
du  roi  des  Parlhes  Aisace. 
9).  TiïbunatdeU.  UviusDrosusqw proposa  d'éta- 
Uîr  des  colonies  sur  difTareoti  points  de  l'Italie, 
de  distribuer  du  blé  à  bas  prix  aui  citoyens  pau- 
vres, d'accoMer  le  droit  de  cité  aux  peufdes  de 
litalie,  enfin  d'adjoindre  aui  sénateurs,  ijui  élaieut 
i  peine  300,  un  nombre  égal  de  chevaliers,  el  de 
choisir  désormais  les  Juges  dans  l'assemblée  ainsi 
campasée.  Vive  irritation  des  esprits  dans  Rome. 
Ia  ville  se  partage  en  deui:  campa;  lesalUéa  d'un 
cAlé,  les  cneraliers  de  l'autre.  Ceux-ci  avaient 
1  des   consuls,  Marcius  Philippus, 


(on  dermer  discours.  —  Les  chevaliers  font  assa;- 
Ûner  Drusus,  et  imposent  au  Sénat  un  dicret  qui 
aanulait  ses  lois  comme  contraires  aux  prescrip- 
tions de  îa  bi  Cxcilia-Didia,  qui  statuai!  que  les 
lois  seraient  promulguées  3  nundines  à  l'avance 
et  qu'on  SB  réunirait  pas  dana  la  même  loi  plu- 
^Neurs  objets  distincts.  —  Loi  Varia,  proposée  par 
'U  tribun  Varius,  gui  ordonne  des  rectiercnes 
contre  tous  ceux  qui  avaient  favorisé  les  alliés  et 
centre  tout  italien  qui  s'immiscfcait  dans  les  af- 
bires  de  Borne. 
90.  Le  refus  du  droit  dacitidëoidelestUiés  italiens 
à  prendre  les  armes  contre  Rome.  Les  Harses  se 
IMttaat  à  la  tête  du  mouvement,  dont  le  chef  fut 
lanr  ooin^triote,  Pompédius  Silo.  Huit  peuples, 
ks  PiceoUns,  lei  Veatins,  les  Maises,  les  Marru- 
cÔM,  le*  Pélignlens,  lei  Sanmitag,  les  Lucaniens 
•I  w  Apulien*  se  donnent  des  otages  et  coucer- 
tMit  on  scmlbvemsn;  général.  Us.  premHnt  pour 


de  la  guerre  sociale.  —  Dèsastroel  mort  du  consul 
Ruttlius,  qui  périt  avec  8000  hommes,  sur  le  Liris. 
Marins,  qui  recueille  une  partie  de  l'armée  vaincue, 
n'ose  et  ne  veut  teator  rien  de  sérieux  contre 
POmpWius  Silo.  Le  Sénat  profite  de  quelques 
anecés  remportés  par  L.Julius  César  pour  diviser 
ses  ennemis  en  accordant  le  droit  do  cité  d'une 
manière  complète  aux  Latins  et  aux  alliés  |les 
Ombriens  et  lea  Etrusques)  r^tés  fidèles. 

Milhrïdaia  désouille  Nicombda  m,  roi  de  Bi' 
thynie,  qui  implore  l'appui  des  Romains,  tandis 
que  Tinàne  d'Aim^La  chassait  AriebariAnB  da  la 
Cappadoca-LeSéBat  dierèta  que  Us  deux  rois  se 
ront  rétablis. 
89-  Les  deuï-  consuls,  L.  Psreius  Osioo  et  C:  Pom- 
péius  Strabo,  sont  envoyés  contre  les  Italiens.  Le 
premier  est  tué  chei  les  Marses.  —  Sylla  remporte 
la  brillante  victoire  de  Noie,  en  Campanie,  et  s'em- 
pare de  Bovianum,  dans  Is  Samnitnn,  siège  des 
aannblées  géoéralea  des  alliés  ;  cet  aucei*  lui  va> 
laot  le  Bomom  d'hsurnix  (Félix). 
8S<  Mort  de  Pompédius  silo,  dans  une  i«ncontre 
avec  le  préteur  Métellus.  Fin  da  la  gtterre  sociale. 
La  lot  Plautia-Papiria,  proposée  par  les  tribuns 
M.  Plautius  Siivaaus  et  C.  Papirius  Carbo,  accorde 
le  droit  de  cité  à  tous  les  habitaEHs  des  villes 
fédérées  qui,  dans  l'espace  de  GO  jouis,  viendraient 
à  Rome  donner  leurs  noms  au  préteur.  Les  nou- 
veaux citoyens  volèrent  i  Rome  dans  des  tribus 
séparées,  après  les  autres.  En  mime  temps,  le 
consulCo.  Pompéius  Strabo  fit  rendre  la  loi  Pom- 
peia,  par  laquelle  les  villes  de  talïaule  Cispadane, 
restées  fidèles  i  la  cause  de  Homa  pondant  la 
guerre  sociale,  obtinrent  le  droit  de  cité;  celles  de 
la  Gaule  Transpadane  eurent  le  droit  du  Latium, 
jur  Latii;  c'G$(4-tlire  que  les  villes  de  la  Gaule 
Cispadane  devinrent  des  jnvnieipei,  et  celles  de  la 
Oaule  Transpadane  des  eolonies  latines.  Sylla  ob- 
tient, arec  le  consulat,  la  commandement  de  la 
guerre  contre  Hithridaie.  Marins  lui  ravit  ce  com- 
mandement par  les  sat^itea  du  tribun  Sulpi  ci  us, 
qui  les  appelait  son  anti-^énat  et  par  la  dissémi. 
nation  dans  les  3b  tribus  anciennes  des  Italiens 
qui  venaient  d'obtenir  le  droit  de  cité.  —  De  son 
camp  de  Noie,  Sylla  marcbe  sur  Rome  et  s'en 
ranpare. 

Jaarius  et  Sulpicius  sont  déclarés  ennemis  de 
l'Etat.  Sulpicius  est  tué  et  sa  tête  attachée  aux 
losttes-FuiledeMariu.'^,  d'abord  sur  les  câtesd'ltalio 
L  Mintumes,  ensuite  sur  celles  d'Afrique  i  Cit^ 
thage.  —  Sylta  casse  tout  ce  qu'avait  lait  Sulpi- 
cius, rend  au  Stnat  la  proposition  des  lois  et  ré- 
tablit le  vote  par  centuries;  puis,  pour  se  concilier 
le  peuple,  il  iavorisa  l'élection  de  Cornélius  Cinna, 
partisan  de  lUarius,  comme  consul.  Celui-ci  a  pour 
ooUègue  Calus  Octavius,  dévoué  à  l'aristocratie. 

Uiltaridale  envahit  denonveau  la  Bithynie  et  la 
Cappadoce.ll  bot  Aquilius,  commissaire  du  Sénat 
en  Asie  et  s'avance  jusque  dans  la  Pbrygie,  la 
Carie,  la  Lydie,  qui  dépendaient  des  provinces 
romaines.  U  ordonne  aux  villes  grecques  d'Asie  de 
massacrer  tous  les  citoyens  romains  :  80  000  sont 
égorgés, 
87.  Sylla  débarque  en  Grèce  avec  cinq  légions,  bat 
ArcnélaUs,  général  de  Mithiidale,  et  met  le  siège 
devant  Athènes,  tandis  qu'il  envoie  son  qiusteuc 
LWiulluB  réunir  une  (lotte  siu  les  cAUs  de  l'Egypte 
et  de  la  Phénicia,  pour  préparer  le  passage  en  Asie. 

A  Rome,  Cinna  renouvelle  la  lui  de  Sulpicius 
ccDcemant  les  alliés,  mais  Octavius  surprend  les 
Italiens  acoourua  à  Rome  et  en  tua  10000-  — 
Cinna,  chassé  de  Rome,  se  retire  chez  les  alliés 
el  rappelle  Marius.  —  Cinna,  Marina,  Sertorius  et 
Carbon  livrent  1  OcUvius,  Hétellus  Pius  et  Poncée 
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le  pèie  une  grande  batailla  aous  les  mun  de  Rome, 
qui  se  rend  aui  démocnUs.  —  PioscriptioDs  oi^ 
donnies  par  Mariua.  Parmi  les  Tictimes  soDt  les 
orateurs  Hare  Antoine  et  Crassus. 

Phiion,  cbef  de  l'acadimie,  quitte  Athïnes  el 
vient  s'établir  i  Rome.  Il  fut  un  des  maîtres  de 
Cicïron  avec  le  Hbodiea  Uolon,  tameui  rhéteur. 

—  Plolius  Geilus  enseigne  le  premier  &  Rome  la 
rhilorique  latine. 

8G.  Septième  conmlat  de  Haiius,  aui  meurt  dix-sept 
jours  après  de  ses  eicès  de  t&Ue.  D  avait  pour 
collègue  Cinna.  Valérius  Flaccus,  qui  succède  i 
Marias  dans  le  consulat,  se  fait  anvo];er  contre 
Mitliridate  :  il  est  tué  par  un  de  ses  officiers,  "  - 
bria,  qui  s  empare  du  commandement.  Cinna 
serve  le  consulat  les  deui  années  suivantes. 

Sylla  prend  Athtnes  apr^s  un  siège  de  dix  :  . 
et  1  inonde  de  sang.  —  Défaites  d'AccbékOs,  en 
fiéotie,  i  Chéronée  el  à  Orchomine. 
m.  Euccci  de  Fimbria,  en  Asie,  sur  Hithridale, 
K4'  Cinna,  consul  pour  la  quatrième  fois,  est  mas- 
sacre par  les  soldats,  laissant  i  la  tâte  du  parti 
marianiste  Carbon,  Norbanus  et  Marins  le  jeune. 
Carbon  reste  seul  consul.  Sylla  conclut  avec  Mi- 
thritlale  la  paii  de  Bajdanum,  en  Troade,  par 
laqudle  Hitbriilate  renonce  à  l'Asie  Mineure. livre 
8Q  ïiisseaui,  licencie  ses  marias  et  paye  3  OÛO  U- 
lenls.  Les  Romains  imposent  à  la  province  d'Asie 
un  tribut  de  10000  Uleiils.  —  Sylla^  à  son  retour, 
enlevé  d'Athènes  la  bibliotbèque  d'ApeUicon  de 
Téos,  qui  renfermait  plusieurs  ouvrages  d'Aristote 
et  de  f  béopbiBste,  encore  inconnus,  et  les  envoie 

83'  La  Syrie,  épuisée  par  les  guerres  civiles,  se  donne 
au  roi  d'Arménie  Tigrane,  sous  leijuel  elle  com- 
mence à  goûter  un  peu  de  repos. 

Sylla,  auquel  s'étaient  joints  Héliellus  Plus, 
Crassus  le  Riche,  Pompée  le  61s,  alors  âgé  de 
33  ans,  Cétbégus,  Verres  et  d'autios  consulaires, 
défait  en  personne,  àCanusiumen  Apulie,  le  consul 
Nurbanusj  Pompée  triomphe  de  Carbon,  qui  ce- 
pendant rentre  dans  Rome,  ou  il  prend  possession 
du  consulat  avec  le  Sis  de  Marius.  —  Le  maria- 
niste Sertorius  passe  en  Espagne. 

81-  Débite  du  jeune  Horius  &  Sacriport,  dans  le 
Latium.  —  Les  ï>amniles  marchent  sur  Rome, 
sous  la  conduite  de  Pontius  Télésinus. —  Bataille 
sanglante  de  ta  Porte-Colline,  gagnée  par  Sylla. 

—  Le  jeune  Marius  se  tue  dans  Prénesle,  et  Carbon 
est  mis  à  mort  par  Pompée.  —  Proscriptions  de 
Sylla,  c{ui  durent  plusieurs  mais  et  coûtent  la  vie 
à  33  consuls,  7  préteurs,  60  édiles,  200  sénateurs 
et  l&O  000  citoyens.  —  SyUa  se  tait  élire  diewieur 
pirpétutl,  ets'elTorcederélablirl'ancienne  cousti- 
lution  par  une  s^rie  de  loi't  CoTiUUtmnet,  qui 
rendent  les  jugements  au  Sénat,  restreignent  le 

fouvuirdestribuus,enlèventla  cité  aui  Italiens,  etc. 
1  distribue  les  terres  de  ses  ennemis  à  120  000  lé- 
gionoaires,  fonde  la  ville  de  Florence  en  Élrurie. 

81.  Le  rhéteur  latin  Olocilius  Plotus,  maître  de 
Pompée,  est  Is  premier  ûlsd'alTrancbi  qui  ait  écrit 
une  Uisloire  du  droit. 

80-  Les  Romains  s'emparent  de  Hitylrne,  la  seule 
ville  d'Asie  qui  fût  restée  en  hostilité  avec  eux 
aprèf  la  paii  avec  Mithridate.  César  fit  ses  pre- 
mières annes  au  siège  de  cette  ville.  —  Cicéron, 
âgé  de  17  ans,  plaide  pour  Sei.  Boscius  contre 
Chrysogonus,  affranchi  de  Sylla.  1!  part  ensuite 
pour  Athènes,  où  il  restera,  trois  années. 

79-  Sylla  abdique  la  dictature.  —  Cicéron  jouit  à 
Athènes  du  commerce  d'Antiochus,  philosophe  de 
l'ancienne  académie  et  de  Zenon  l'épicurien. 

78.  Mort  de  Sylla.  —  Tentative  du  consul  Ëmilius 
Lépidus  pour  relever  le  parti  populaire.  Lulatius 
Catulus,  SUD  collègue,  arme  par  le  Sémit  d'un 
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pouvoir  discrétionnaire,  le  défait,  avec  .'aide  de 
Pompée,  au  pont  Uilvius,  près  de  Rome,  et  à 
Cosa,  en  Étrurie,  et  le  chasse  de  l'Italie.  —  Le 
Sénat  envoie  contre  Sertorius,  en  Espagne,  le  fils 
de  Hétellkis  le  Nutnidique.  —  Cicéron  parcourt 
toute  la  province  d'Asie;  il  se  lie,  i  Rbodes,  avec 
ApcJlonius  Uolon,  rhéteur  célèbre,  et  Posidonius, 
Syrien  d'Apamée,  disciple  du  stoïcien  Paoétius. 
77.  Cicéron  quitta  l'Asie  et  revient  i  Rome. 

Le  proconsul  P.  Servilius  est  envoyé  contre  les 
pirates.  Il  les  combat  durant  trois  années  sur  les 
côies  de  Cilicie  el  de  Pamphylie  et  Ai 


lagnes  dé  l'Isaurie;  ït  obtient  le  si 


76.  Pompée,  simple  chevalier,  bien  qu'il  n'ait  en- 
core eiercé  aucune  magistrature  élective,  obtient 
des  pouvoirs  consulaires  et  est  adjoint  i  .Uétellus 
pour  combattre  Sertorius,  auquel  Perpenna  a 
amené  les  débris  de  l'armée  de  Lépidus. 

65.  Questure   de  Cicéron   en  Cicile.  —  Le  consul 


été  dépouillés  par  Sylla,  te  droit  de  tiaranguer  te 
peuple  et  d'aspirer  aux  charges. 

Antiochus  1  Asiatique,  petit-fils  du  roi  Séleucide 
Antiochus  le  Cyzicénien,  vient  réclamer  i  Rome 
la  Syrie  que  gouverne  Tigrane,  roi  d'Arménie. 

74.  Nicomède,  roi  de  Bithynie,  lègue  ses  États  au 
peuple  romain.  Mithridate  alors  rompt  la  paii  et 
envahit  la  Bithynie  el  l'Asie  romaine.  —  On  en- 
voie contre  lui  tes  deux  consuls  L.  Licinius  Lu- 
cullus  et  M.  J^urélius  Cotla.  —  Mithridate  bal 
Cotla,  près  de  Chalcédoine,  mais  est  enveloppé 
par  LucuUus,  à  Cyzique,  sur  la  Propontide. 

73.  Troisième  guene  des  esclaves.  Le  Thrace  Spar- 
Ucus  s'établit  sur  le  mont  Vésuve  avec  78  de 
ses  compagnons.  Tous  les  esclaves  de  la  Campanie 
vieiment  se  joindre  i  lui.  Durant  deux  onn^,  il 
tient  en  échec  les  généraux  romains. 

7!.  Les  Chinois  détruisent  l'empire  formé  au  N.  E. 
de  la  Sogdiane  par  les  Hiouag-Nou. 

Fn  Espagne,  Perpenna  fait  assassiner  dans  un 
repas  Sertorius,  mais  il  est  vaincu  et  pris  par 
Pompée,  qui  le  fait  mettre  i.  mort. 

LucuUus,  qui  a  mis  le  siège  pendant  l'hiver  de- 
vant Amisus,  défait  i.  Cabira,  sur  le  bout  Halys, 
Mithridate,  qui  se  retire  en  Arménie. 

71 .  Le  préteur  Uarcus  Crassus  le  Riche  défait  et  tue 
Sparlacus  sur  les  boids  du  Silarus  en  Lucanie. 
40000  esclaves  restent  sur  la  place;  âOOO  fuyards 
se  rallienti  Pompée,  qui  revenait  d'Espagne,  les 
taille  en  pièces  el  se  proclame  le  sauveur  de  la 
république.  On  lui  décemealorsle  nom  de  Crond. 
Prise  d' Amisus  par  LucuUus. 

70.  Mort  d'Alexandi-a,  veuve  d'Alexandre  Jannée, 
qui  a  gouverné  pendant  neuf  ans  la  Judée,  au 
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_  des  Romains. 
Le  tribunal  recouvre  son  antique  inlluence  sous 
le  consulat  de  M.  Crassus  et  Pompée.  —  l'rocès 
de  Verres,  qui  a  eiercê  trois  ans  la  pcéture  en 
.  Sicile.  Cicéron  et  Hortensius.  —  Le  préleur.L.  Au- 
■  rélius  Colta,  oncle  de  César,  propose  ime  loi  qui 
enlève  aux  sénateurs  l'exercice  exclusif  des  fonc- 
tions judiciaires,  au  partage  desquelles  sont  admis 
les  chevaliers  et  les  tribuns  du  trésor. 
69.  LucuUus  marche  contre  Tigrane,  roi  d'Arménie. 
Il  franchit  l'Euphrale,  bat  Tigrane  sous  les  murs 
de  'i'igranocerle  et  s'empare  iie  cette  place,  —  Le 
dernier  Séleucide,  Antiochus  XIII  l'Asiatique,  pro- 
file de  la  débile  de  Tigrane  pour  rentreren  Syrie. 
—  Campagne  du  consul  tj.  Cœciliua  Métellus 
contre  les  pirates  dans  la  mer  de  Crète. 
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GS.  Prise  de  Nisib«  pu  Lucullus. 

H.  Le  peuple  charse  Pompée,  p&r  U  loi  Gahinia, 
de  pjugér  U  Uidilermnée  des  pirates  qui  oiiTa' 
muent  l'Italie.  Pampée  tenntne  cetia  guerre  en 
3  mois  et  réduit  tu  Cilicie  eo  proviiice  romaine. 
^  Questure  de  César  en  Espagne. 

RiTolte  des  soliUts  de  Luculliu,  <)iii  est  con- 
traint d'éTacuer  l'AnDénie.  Uu  plébiscite,  provo- 
qué par  les  partisans  île  Tompée,  donne  le  consul 
AcUins  Glabrion  pour  successeur  &  Lucullns.  Hi- 
tfaridate  reprend  la  Cappadoce. 

66.  Pompie  obtient  le  commandement  de  la  guerre 
contre  Mïttuidate  par  la  loi  Manilia,  qui  liit  sou- 
lenne  parle  préteur  Clcéron.  —  Mithrî<kte, vaincu 
prts  des  sources  de  l'Euphrate,  se  réTugie  daos 
le  Bosphore  cimmérien,  où  rtgne  son  fils  Pliar- 

qni  lui  laisse  son  royaume  moyennant  le  paye- 
ment de  6000  talenu. 
Conquête  de  la  Crite  par  Hétellus. 
fi.  Premier  complot  de  Catilina,  dans  lequel  en- 
trent   les   jeunes  Cn.    Pisoo,   Crassus  et    Jules 
Cénr.  n  Échoi«  par  la  faute  de  Crassus.  —  César 
se  rend  populaire  en  relevant  les  trophées  de 
Ibrhu  auZ'portes  du  Capitole. 
M.  Ccércai,  candidat  au  consulat,  l'emporte  sur 
SX  compétiteurs,  au  nombre  desouels  était  Cati- 
Gsa.  n  a  ^r  colligue  Anton! us,  tis  de  l'orateur 
Katc  Antoine. 

Pompée  réduit  en  pioyiace  romaine  U  Syrie  et 
b  PtiAnicis. 
a.  ikiîobarzane  cMs  U  trOne  de  Cappadoce  à  son 
tb  Ariobarzaue  II.  —  Pompée  înlervienl,  en  Ju- 
dée, pour  le  roi  Hyrcan  contre  son  frtre  Aristo- 
buk;  il  prend  Jérusalem  apr^s  uu  siéga  de 
3  mois.  —  Uitbrldate,  trahi  par  ion  âls  Phar- 
D>ee,  sa  donne  la  mort.  Réduction  du  royaume 
de  Pont  en  provloca  romaine.  Ehamace  conserva 
le  Bosphore,  Le  roi  Oalate  Déjotarua  obtint  quel- 
que accroissement  de  territoire.  Un  certain  Altile 
et  Pylxménès  reçurent  une  partie  de  la  Paphta- 
pnie.  Ariut>arzane  joignit  à  la  Cappadoce  la  So- 
pbène  et  la  Gordyine. 

A  Rome,  César  ob^eot  i  l'élection  la  cbarge  de 
~3Dd  pontife.  —  Cicéron  combat  >a  loi  agraire 
1  tribun  Hullus,  qui  voulait  que  des  commis- 
wires,  investis  pour  6  ans  d'un  pouvoir  absolu, 
rendissent  toutes  les  terres  du  domaine  public, 
et  qu'avec  L'argent  provenant  de  cette  vente  on 
acbêtit  eu  Italie  des  cbamps  labourables  pour 
dittribuer  aux  pauvres.  11  St  aussi  rejeter  la  pro- 
poeitlou  d'un  autre  tribun  qui  demandfùt  la  res- 
titution des  biens  aui  Sis  des  proscrits. 

Cuijuration  de  Calilioa.  L'éloquence  et  l'acti- 
vité de  Cicéron  la  font  écbouer.  Nabsaiicfl  d'Au- 
guste. 
£1.  CatilJiu  est  nincu  et  tué  par  le  proconsul  An- 
lonios  i  Pisloia,  en  Etrurie.  Lutte  entre  Cé.'iar, 
préteur,  et  Caton,  tribun  du  peuple,  au  sujet  des 
pn^sittona  tribunitiennes  de  Uétellus  tiepos, 
enDemt  de  Clcèron  et  créature  da  Pompée.  — 
Tentative  de  sacrilège  et  d'adultère  du  jeune  pa- 
tricien Clodius,  dans  la  maison  de  César,  qui 
répudie  sa  femme. 
61.  Entrée  triomphale  de  Pompée  iRome.  Discours 

de  Cicéron  pour  le  poSte  ArcDias. 
CO.  Campagne  de  César,  propréteur,  contre  tes  Lu- 
EÎtanJens  révoltés.  H  revient  i  Rome  et  sollicite 
le  couulat.  —  Premier  triumvirat  entre  César, 
Pompée  et  Crassus.  César  obtient  le  consulat  pour 

59.  César  consul,  malgré  l'opposition  de  son  coilè- 
gue  Bibulus  et  d'une  partie  de  l'aristocratie, 
gagne  te  peuple  par  une  loi  agraire  et  les  cheva- 
liers CD  réduisant  les  fermages  de  l'Asie.  Par  la 
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AT.  i.-c. 
loi  Fiitintd,  due  au  tribun  Vattnius,  il  se  lit  ad- 
juge, pour  &  ans,  le  gouvernement  des  deux 
Gauiei  (cisalpine  el  transalpine)  et  de  l'illyrie; 
il  St  donner  Â  Pompée  celui  d'Espagne,  et  à 
Crassus  celui  de  Syrie.  César  épouse  Calpumie, 
flUe  de  PisoQ,  et  donne  sa  fille  Julie  en  mariage 
à  Pompée.  —  Naissance  de  l'historien  Tile-Live, 
à  Padoue,  dans  la  Gaule  transpadane. 

âS.  Le  tribun  Clodius,  instrument  des  triumvirs, 
sous  le  consulat  de  Pison  et  de  Gabinius,  l'un 
beau-père  et  l'autre  ami  de  César,  feJt  eiiler  Ci- 
céron. —  Calon  est  envoyé  dans  l'Ile  de  Cypre 
pour  en  prendre  possession. 

Campagne  de  César  contre  les  Helvètes,  et 
contre  les  Suèves  que  commande  Ariovisla. 

5T.  Pompée  et  le  tribun  Hilrai  fbnt  rappeler  Cieéron 
de  l'eiil. 
Campagne  de  César  contre  les  Belges. 

SE.  Les  Scythes,  qui  avaient  soumis  l'Inde  après  la 
Baciriane,  en  sont  expulsés  par  Vicramaditya, 
roi  des  rives  da  l'indus.  Peu  après,  ils  se  sou- 
mettront aux  Chinois. 
Calcn  revient  de  l'Ile  de  Cypre. 
Campagne  de  César  contre  les  peaples  mari- 
times de  VAimorique;  soumission  des  Vénèles. 

55.  Les  triumvirs  recouvellenl  leur  alliance  dans 
une  conférence  i  Lucques,  en  Etruiie.  Crassus  et 
Pompée  obtiennent  le  consulat.  —  La  loi  du  tri- 
bun Trèbonius  leur  donne  pour  5  ans,  i  Pompée, 
la  province  d'Espagne,  qu  il  fera  administrer  par  . 
tes  lieutenants,  k  Crassus,  la  Syrie  avec  la  guerre 
contre  les  Parthes;  César  est  prorogé  pour  b  ans 
dans  le  gouvernement  des  Gaules.  —  Pompée  fait 
décider  que  les  juges  seront  toujours  pris  dans  las 
trois  classes  du  sénat,  de  l'ordre  équestre,  des 
tribuns  du  trésor,  mais  que  l'oa  choisira  les  plus 

Cicéron  compose  son  De  Oralore,  en  3  livres 
—  Virgile,  né  a  Uantoue,  dans  la  Gaule  transpa- 
dane, prend  la  robe  virile. 

Campagne  de  César,  au  delà  du  Rhin,  contre 
les  Germains  Usipètes  et  Tencbthères.  1"  expé- 
dition en  Bretagne. 

En  Orient,  Gabinius  rétablit  sur  le  trfine 
d'Egypte  Ptolémée   XI   Aulètes,   chassé  l'année 

Erécedente  par  las  Alexandrins.  Ce  prince  était  le 
Is  naturel   de   Ptolémée   Lathyre.   Home   avait 
rehisé  Longtemps  de  le  reconnattre,  en  verlu  d'un 
testament  ré^  ou   supposé  de   Ptolémée  X,  qui 
faisait  les  Romains  b&iliers  de  ses  Etats. 
54.  Préture  de  Catoo.  —  Cicéron  compose  son  ou- 
vrage De  Republiea. 
3*  expédition  de  César  en  Bretagne. 
Crassus  commence  la  guerre  contre  les  Parthqs. 
B3.  Lieue  formée  par  les  Camutes,  les  Ëburons,  les- 
Nerviens  et  les  Trévires,  sous  la  conduite  d'Am- 
biorii  et  dlndutiomar.  Les  Gaulois  sont  vaincus 
par  César. 

Crassus  péril  à  Carrhes.  Les  Parthes  envahis- 
sent les  provinces  de  Syrie  et  de  Cilicie. 

Uort  de  Julie,  femme  de   Pompée,  fille  de 
César, 
52.  Soulèvement  général  des  populations  gauloises 
du  midi  et  du  centre,  provoqué  par  l'arreme  Ter- 

51.  Mort  de  Ptolémée  Aulètes,  laissant  deux  fils, 
Ptolémée  XII  et  Ptolémée  XIII,  et  une  fille,  la 
fameuse  Cléopâtre,  qui  épouse  Ptolémée  Xlt. 

Cicéron,  proconsul  en  Cilicie,  remporte  quel- 
ques succès  sur  les  Parihes. 

César  s'empare  d'Alesia,  ville  du  pays  des  Han- 
dubiens.  près  des  Édues  (CÛt«-dOr),  où  s'était 
enfermé  Vercingéterix. 

50.  César  achève  la  conquête  de  la  Gaule  transal- 
pine. 11  organise  une  légion  composée  de  Gau- 
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loii,  k  Uçim  d*  riltMtW,  qui  poiUit  rar  le 
OMqaa,  n  lies  4e  lUgl*  romtine,  l'alouetta,  «m- 
Mtme  natioBal. 

lUsiBuniRMica  «Btra  C«sar  et  Pompée.  César 
ngM  le  tdDoii  Carton,  Dteret  du  sAnat  qei  or- 
aofllM  i  Osu  et  ï  Pompée  d'Bnroyer  chacun  une 
légion  poar  fcire  le  guerre  aui  Parthes.  César  en 
aoroie  deux  qtwleeeneuIClaadiueHaiceUusliTre 

I  Pampèe. 

Kpçias  Ctandiui  Pidober  et  L.  Ct^rsius  Piso 
CmonioM,  deraien  cernseors  nommée  par  le 
peuble.— lIscbaeseBt  du  sénat  l'bisCorieii  SeUiule. 

lloit  du  célèbre  otaleur  Hortensiiu. 
49.  Le  eéaat  anigna  im  jear  i  CésaT  pour  Uceocier 
ses  troupes.  Antoine  et  Cassius,  triliuns  do  peu- 
ple, sa  dédaient  pour  César,  et  Tiennent  Le  trou- 
Ter  avec  Curioa.  —  César  franchil  la  Rubicon  et 
s'empare  de  Home,  que  quitte  Pompée  qui   se 
reUre  on  ^ire  avec  une  partie  du  sénat   et  le 
consulaire  Cicéroa.  —  César  passe  en  Espagne, 
OÙ   il  combat  l'année  poaipeienne  commandée 
par  Afranius,  Pétréius  at  Téreoliu»  Vairon,  sat 
grammairien  et  agronome.  Prisa  da  Harseille. 
De  retour  à  Rome,  César  eierca  onze  jours  la 
dictature.  Désigné  pour  le  consulat  de  l'année 
suivante,  avec  Serrilius  Isaiincus,  il  se  rend  i 
Brindes,  d'où  il  passe  en  Épire. 

Le  droit  de  cité  est  acconlé  aux  Transpadana. 

éS.  Pompée   ne   sait  pas   mettre  i  profit  les  lea- 

leun  et  la*  ùuites  de  César  devant  Dyrrachium, 

et  passe  en  Ttiassalie ,  où  il  est  vaincu  a  Pharsale. 

II  se  réfugie  en  Egypte,  où  il  est  mis  i  mort  par 
l'ordre  des  ministres  du  jeune  Ptolémée  XII.  — 
César  arrive  en  Egypte.  Guerre  d'Aleiandrie;  Pto- 
lémée périt  noyé  daus  le  Nil.  Cléopétre  est  placée 
nu  le  IrSna,  avec  ion  jeune  frire,  PtoLémée  XIH, 
pour  mari. 

4T.  Llduméea  Antipaler,  ministre  4»  ro!  Hyrcan  II, 
qui  avait  aidé  César  dans  la  euerrs  d'AleiaBdrie, 
reçoit  !e  titra  de  procurateur  de  la  Judée.  —  César 

Stls  l'Egypte  et  marche  contre  PliarBace.  roi 
Bosphore  Cimmérieu;  il  le  défait  k  Zë».  et 
annonce  au  sénat  sa  victoire  per  Iroia  mot»  cé- 
lèbres :  Feni,  tndi,  viei.  —  De  retour  i  Home,  il 
«lerce  one  denxième  fois  la  dictature.  Cicéron  se 
rapproctie  de  César. 

46.  Expédition  de  César  en  Aftiqve.  où  il  a  i  oom- 
baltro  MéteUns  Scipion,  beïu-ph«  de  Pompée, 
Caton,  Afranius,  Pétréius  et  le  roi  de  Mauritanie, 
Juto.  —  Victoire  de  César  à  Thapsus.  —  Caton 
se  doBoe  la  mort  dans  Ulique.  —  César  établit 
Sallusle,  l'historien,  gouvemenr  de  la  province 
d'Afrique,  et  organise  1»  Numidie  an  province 
TomaiDe. 

César,  de  retour  i  Rome,  célèbre  quat»  triom- 
phes. s«r  les  6aulois,  sur  l'Sgyple,  sur  le  Pont, 
sur  I  Afrique.  Il  est  nommé,  par  le  sénat,  dicta- 
teur  pour  10  ans.  11  a  en  même  temps  le  titre  de 
consul.  Il  eJ^rge  l'astronome  alexandrin,  Sosi- 
^□e,  de  rétormer  le  calendrier  romain,  qui  dis 
lors  s'appela  calendritr  Juiim.  —  Cicéron,  qui 
venait  de  prononcer  ses  fameux  discours  pour 
Marteltut  et  pour  Ugariut,  compose  sea  BruttM, 
e*l  de  clan'i  oratoribiu. 

45.  Antipater  fait  IravaiUer  au  rétablissement  des 
mors  de  Jérusalem.  La  gouvernement  de  celle  ville 
est  eonflé  i  Phasaél,  son  SU  aîné,  et  celui  de  la 
Galilée  à  Hérode,  son  second  fils. 

Expédition  de  César,  eu  Espagne,  contre  les  flls 
de  Pompée,  qu'il  défait  à  Munda,  Lnéus  Pompée, 
râlné,  est  tué  dans  celte  bataille.  Finde  la  guerre 
civile.  Deuxième  triomphe  de  César.  Dans  las  fêtes 
données  à  Rome,  le  poète  mimique  Labérius,  che- 
valier romain,  est  contraint  de  jouer  lui-même 
sur  la  scène  la  mima  qu'il  a  composé.  —  Cicéron 
écrit  son  Orator,  et  plusieurs  autres  ouvrages 
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De  finibut    l 
quxtUanei. 

Loi  Jutia,  qui  régularise  ta  situation  politique 
des  villes  de  1 1talie,  t.lle  se  bouve  citée  oans  une 
inscrlpLiûn  de  Padona  {Oretll,  n.  3676)  sous  le 
titra  de  Ux  Julia  munieipatit,  et  dans  le  Digerte 
sous  le  titre  de  Lrz  fTiunicipafii.  Une  table  de 
bronze  contenant  celte  loi  fut  découverte  en  1732, 
et  se  trouva  mainLenant  à  Napies,  dans  la  musée 
Bourlxm.  Elle  est  connue  sous  le  nom  de  TdbU 
d-UéracUe. 
44.  Clét^Mitre,  qui  a  Dût  périr  Ma  frire,  le  dernier 
Ptolémée,  pour  régner  seule,  vient  &  RoMe.  — 
Uort  d'Anti[nter,  père  d'Hérode,  empoiseont  par 
MaliclMn,  ministre  d'Hyrcan  et  son  rival. 

César  est  créé  dictateur  pour  la  vie,  eoKsol  pour 
dix  ans;  il  reçoit  le  titre  héréditaire  d'/mperoJor. 
Anlolnedonne  au  h'  mois,  Qulntilis.  ouest  né  César, 
le  nom  de  Julius  (juillet).  César  i»ojelle  de  r^ver  ' 
Corintbe  et  Carlhage;  il  se  di^sait  à  marcher 
contre  les  Parlhes,  lorsqu'il  périt  dans  le  sénat, 
i  ih  ans,  frappé  de  vingt  et  un  coups  da  poignani 
rides  de  mars,  ou  là  mars),  au  p^ea  de  la  statue 
ûe  Pompée.  Parmi  les  assassins  étaient  Marcus 
Junius  Brutus,  Hls  adoplif  de  César,  Cassius, 
beau-rrère  de  Brutus,  Trebonlus,  TuHIus  Cimber, 
Casca,  Décimus  Brulus,  Mélellus.  —  Lépide,  maî- 
tre de  la  cavalerie,  el  Antoine,  consul^  empetdieDt 
l'abrogation  des  actes  de  César;  ctiebcatiOD  pu- 
blique de  sas  funérailles.  Les  conjurés  sont  forcés 
de  quitter  Rome,  où  domine  Antoine.  —  Octave, 
égâ  de  18  ans,  vient  é  Rome  pour  recueillir  la 
saccession  de  César,  son  oncle.  Antoine  le  traite 
avec  mépris.  Octave  flatte  Cicéron  et  se  concilie 
les  vétérans  de  César.  Antoine  veut  dépouiller 
deux  des  meurlriera  de  César  des  crcvinoes  que  le 
dictateur  lui-même  leur  avait  données,  Junitis 
Brutns,  de  la  Macédoine,  Décimas  Bnilus,  de  la 
Gaule  cisalpine.  —  1"  Philippique  rie  Cicéron 
contre  Antoine,  Il  compose  les  Tusctitantt,  le  Dt 
Satwa  deorum,  le  De  Smettule,  le  De  OffieUt. 
43.  Colonie  romaine  établie  i  Lagdunum,  au  con- 
fluenl  de  la  Saine  et  du  Rhéoe,  par  Hunatius 
Plancus,  orateur,  disciple  de  Cicéron. 

Antoine  assiège  Dècimus  Brutns  dans  Modine  j 
le  sénat,  entraîné  par  Cicéron,  le  déclare  ennemi 

Kblic  et  envoie  contre  lui  les  deux  consuls  C.  Vi- 
is  Pansa  et  A.  Hirtius,  avec  le  jeune  Octave, 
comme  proprélenr.  Antoine  est  débit  k  la  bataille 
de  Hodène.  et  la  mort  des  deux  ooasi^s  Kvre  à 
Octave  les  légions  avec  le  titre  d'/mpenttor.  Octave 
rentre  dans  Home  et  se  fait  donner  la  «nsalat, 
malgré  le  sénat  i;ui  commenfait  &  le  redouter.  — 
Il  sa  rapproche  alors  d'Antoine  et  de  Lépide  et 
forma  avec  eux  le  %•  triumvirat. 

Proscriptions.  Mort  de  Cicéron,  sacriM  Uobe- 
ment  par  Octave  à  la  haine  d'Antoine  et  deFulvie. 

Après  la  mort  de  D.  Brutns,  qui  fut  le  dernier 
oouvemeur  de  la  Gaule  clopine,  fut  readue  la 
loi  Bubria,  qui  régularisait  la  situatioa  politique 
des  mnnicipés  de  cette  province.  Tandis  que  les 
municipes  de  l'Italie  possédaient  dans  tonte  son 
étendue  la  juridiction  criminelle  et  la  jwMiction 
civile,  les  magistrats  des  municipes  de  la  Gaule 
cisalpine  n'eurent  >iue  la  juridiction  ordinaire, 
et  encore  cette  juridiction  ne  s'exerçait  que  dans 
les  cas  où  il  ne  s'agissait  pas  de  plus  de 
15000  sesterces;  dans  les  grands  procès,  et  dans 
les  alTaires  extraoïdinairas,  c'était  au  préteur  ro- 
main &  connaître,  en  vertu  de  son  tmpenum.  Le 
teite  de  cette  loi  fut  découvert,  en  lT60,daas  les 
ruines  da  Véleia,  et  se  trouve  actuellement  dans 
le  musée  de  F^rme.  Elle  est  importante  en  ce  que 
la  cendition  qu'elle  Gt  aux  muntcipei  de  la 
Gaule  cisalpine  fut  à  peu  prés  celle  dei  aunici- 
pef  du  reste  de  l'empire. 
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Bi  Judte,  Htrods  ntogo  la  mort  d«  son  ptn, 
Antipiter,  en  tustut  HMMiner  HallebDS. 

U.  Octave  et  Antoine  marchent  en  Orient  contre  les 
metutrien  de  César,  Brulus  et  Cassius,  ijui  à  la 
nouTclle  du  départ  d'Octare  et  d'Antoina  s'avan- 
cent jusqu'à  Fhilippes  ea  MacMoïne.  En   deux 

-  )oai3,  U  s'y  donne  deux  batailles.  Le  premier 
jour,  Brutns  ntnquit  OctaTc,  mais  Cassius  fut 
dé&it  par  Antoine,  et  se  donna  la  mort.  Le  se- 
cqod  jour,  Brutus  hit  mis  en  déroute  et  se  tua 
•'   ■     -     .Vertu,  -      '        ■  ■■    - 


PoBBiéa,  qui  dUniuent  dans  la  MMilenanéa. 

Hoode,  an  Judée,  sa  récoDcJUe  avec  Hjrcan, 
qui  kii  promet  sa  fille  Maiiamne,  et  débit  Anti- 
gcne.  Sis  d'Alexaixlre,  >oa  rival. 
41.  AaôolBa  puM  eo  Orient,  Octave  en  Italie,  où  U 
dirtiilM«  aia  vétérans  les  terres  qui  leur  avaient 
'  m;  les  biens  du  père  de  Virgile  sont 
- 1_  Antonius.  eonsuL  frère  du  trium- 

._, jguùm  de  ^vie,  sa  bdle-Bteur,  orsod 

U  défense  des  Italiens  contra  Octave.  Celui-ci 
l'a&me  dani  Péwuie,  an  Étruiie,  et  l'oWgera  i 

Antoine  dis  1  son  tribunal,  an  Cilicie,  la  raine 
d'Énpte,  Qéopatre,  accusée  de  bvonser  le  parti 
léf^Eaicaûi  vaincu  à  PtiiUppes,  et  sa  prend  de 
PMsiQii  pour  aUe. —  Héroda  se  concilia  la  bveur 
d'Antoine  qui  la  nomme  tétrarqua  avec  son  frËre 
Phasaél,  mais  11  est  forcé  par  Pacorus,  roi  des 
Pmtiu,  de  quitter  Jérusalem. 
W.  lort  d«  Fnlvie.  Octave  essaie  de  gagner  Seitus 
Fmpée  en  épousant  Scribonla,  sœnr  da  Scribo- 
DiK  Libo,  bâau-père  de  Seilus.  —  Alllanca  de 
Sataa  avec  Antoine.  CelQi.ci  vient  a.<>3iéger  Brin, 
dei,  pendant  que  Seitus  faisait  une  descente 
CD  Italie.  Paix  de  Brindas  entre  Octave  et 
inloine  conclua  par  la  mëdiatioo  de  L.  Coc- 
cciiB  Nerva,  d'Asiniua  FoUion  et  de  Mécène.  Par- 
tage dn  monde  romain.  Antoine  a  l'Orient,  Odave 
l'Occident;  lllalie  reste  indivise;  l'Afrique  est 
donnée  à  Lépide.  Enfla  Antoine  épouse  Octavia, 
KEor  d'Octave. 

Les  Partîtes,  guidés  mr  Labiénus,  ancien  lieu- 
tenant de  Céûr,  envahisseat  la  Syrie.  Ils  fout 
priaonnier  Hyrcan  et  mettent  a  sa  place  Antl- 
zose.  Héroda  vieat  i  Rome  implorer  le  aecours 
d'Octave  et  d'Antoine,  et  obiiant  par  uo  décret 
dn  «inat  le  royanme  de  Judée. 
39.  t>alx  de  Hiséne,  conclue  antre  les  triumvirs  et 
Sotoa  Pompée. 

Succès  de  P.  Ventidiua,  IJautenaot  d'Antoine, 
snr  te*  Parllias,  qu'il  chassa  de  la  Syria. 
38-  Satiaa,  lieutenant  d'Antoine,  détruit  an  Judée 
le  parti  d'Anligone,  qui  est  vaincu,  assiégé  dans 
itmsalem  et  mis  â  taon,  Hérode,  devenu  roi  de 
Aidée,  épsHsa  Uariamne,  mie  d'S/rcan,  et  com- 
■anee  dd  ^gm  da  40  ana,  souillé  par  des 

Onav* répudie  Scribonia^qui  tuiadonnéJulie, 
d  enlève  i  Tibérins  Claudius  Néron,  Livie,m6re 
da  Tlbire  depuis  4  ans,  et  enceinte  de  Dru- 
sw.  —  RiipUire  entre  Octave  et  Sextns  Pompée; 
fOKEe  de  Sicile.  —  Hécine  recommande  Horace 
lOttese. 

a  de  Veotidiua  sur  les  Parthes. 


lesâetmaini 


36.  Goorre  entra  Octave  et  Seitus  Pompée.  Lipide 


■'empare  d'âne  grande  partie  de  la  Sieik.  Vic- 
toires d'Agrippa  nir  Senn*  Pompte  i  Ujtes  et  t 
Nauloque.  —  Démêlés  d'Octave  et  de  Lépide  au 
sujet  de  la  Sicile,  que  celui-ci  prétendait  garder. 
Octave  gagne  les  troupes  du  triumvir,  qui  est  dé- 
pouillé de  sa  dignité  et  réduit  à  la  charge  da  aou- 
veraïn  pontife. 

Antoine  lait  périr  le  roi  de  Cappadoce,  Aria- 
lathe  VII,  et  le  remplace  par  AtchèlalU,  petil-flls 
du  général  Archelaiis  que  Hithridata  avait  envoji 
en  Grèce  contre  3ylla. —  Son  eipéditioD  malbeu- 
rewe  contre  les  I^rtlies.  Il  revient  passer  l'hiver 
auprès  de  aéopStre,  avec  laquelle  il  commence  en 
E^tela  nie  iniwutable. 

3S.  Campagne  d'Octava  contre  les  Japodes,  les  Dal- 
mates  et  las  Paaaoniens,  pendant  qua  ses  lieute- 
nants luttent  contre  las  Salasses  aans  las  Alpes 
occidantaLes. 

34.  Mort  de  l'historien  Salluste. 

Antoine  s'empare  par  trahison  d'ArtavBsde,  roi 
d'Arménie,  le  fait  charger  de  chaînes  et  l'envoie 
\  Alexandrie.  11  donne  ses  Élats  aux  enîuts  de 
aéopltia. 

33.  Édilité  d'Agrippa,  marquée  par  da  grands  tra- 
vaux 1  restauration  des  aqueducs  et  de  la  Qoaca 
maiima;  construction  de  trois  portiques  et  de  la 
bibliothèque  d'Oclavie, 

Nouvelle  eipédilion  d'Antoine  contre  les  Par- 
thes; il  ne  dépasse  pas  la  Hédie. 

33.  AQtoioe  envoie  en  ÉKTpte  la  bihliotbèqua  de 
Pergame qui  renrermailWOOOO volumes.  Il  rompt 
avec  Le  gouvernement  de  Home  et  avec  Octave  en 
célébrant  à  Alexandrie  ses  triomphes  pour  sas 
prétendues  victoires  sur  les  Parthes,  en  parla:- 
geant  aux  eofanls  de  (lécpllre  les  provinces  ro- 
maines de  l'Orient,  enfln  en  répudiant  publique- 
ment Octavie. 

Octave  litdanele  sénat  le  testament  d'Antoine, 
qui  est  déclaré  ennemi  public. 

31.  Batailla  d'Actium  :  délïiie  d'Antoine,  trahi  par 
Cléopûra.—  Mécène  gouverne  Rome  en  Tabsence 
d'Octave.  —  Octave  repare  lai  maux  causés  en 
Grèce  par  ta  présence  des  armées  d'Antoine  et 
établit  des  colonies  militaires  en  Macédoine.  D« 
retour  en  Italie,  il  apaise  une  révolte  des  vété- 
rans, puis  retourne  en  Orient  et  apparaît  à  Sa- 
mos  30  jours  après  son  déparL  Dans  cette  lie 
et  i  Rhodes,  il  règle  te  sort  des  monarques  de 
l'Asie.  Il  confirme  à  Hérode  le  titra  de  roi  de 
Judée. 

30.  Octave  passe  en  É^ta.  Antoine,  trompé  par 
déopltie,  se  tue  à  53  ans.  Cléopâtre,  désespé- 
rant de  séduire  Octave,  se  donpe  la  mort,  i 
Vige  de  39  ans.  Réduction  de  l'Egypte  en  pro- 
vioce  romaine.  Octave  comme  pour  la  gouverner 
le  poéto  Gallus,  simiile  chevalier  romain,  avec 
le  titre  de  préfet  et  des  attributions  purement 
militaires.  La  juridiction  civile  appartenait  A 
d'autres  magistrats.  Un  décret  inlernit  &  tout  sé- 
nateur romain  l'entrée  de  cette  province,  sans  la 
permission  expresse  du  sénat. 

Avant  de  quitter  l'Egypte,  Octava  fonde  Nicopo- 
lis  à  l'endroit  où  il  a  vaincu  Antoine,  et  établit 
les  jeux  Aclia'iues.  Il  passe  ensuite  en  Asie.oii  il 
bit  cesser  les  exactions  dont  eLe  est  victime.  — 
CoQJuration  du  01a  de  Lépide.  —  Honneurs  ren- 
dus par  le  sénat  à  Octave.  On  établit  des  jeux 
quinquennaux  en  son  bonneur.  L'anniversaire  de 
sa  ikaissance  sera  consacré  par  des  prières  pu- 
Uiques,  et  la  tribu,  dans  laquelle  il  votait,  Tut 
appdée  ^tt'a.  Le  jour  de  la  naiseance  d'Antoine 
fut  déclaré  néfaste  et  ses  statues  turent  rever- 
sées. La  puissance  tribuniiienne  est  donnée  a 
Octave  avec  le  droit  de  protéger  tous  les  citoyens 
qui  l'imploraient,  et  de  voler  en  faveur  de  l'ac- 
cusé dans  les  cauws  criminelles.  Octave,  qui  était 
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^D  Asie,  refusa  probaUement  U  puisuiiM 

tiibuni tisane  et  défendit   qu'on   lui   âevSl  des 
temples  à.  Rome  et  en  Italie,  nuis  it  autorisa  l'apo- 
thiose  de  }.  César. 
39.  Retour  d'Octave  en  Italie.  Son  tripla  triomptie  : 
pour  la  .guerre  contre  les  Dalmates,  pour  Actium. 
pour  l'Egypte.  Le  temple  de   Janua  est  fermé. 
Octave  sa  continue  9  ans  de  suite  dans  le  con- 
sulat (de  l'année  31  à  l'année  23).  —  ïl  est  décoré 
du  titre  d'Imperator.  Ce  tilre  placé,  non  con 
autrerois  après,  mais  avant  le   nom  propre, 
de  lui   un  EupEnEDR  et  de  la  république 

Denjs  d'H.iIi carcasse,  auteur  des  Antiquités 
Tomaiaet,  prépare  les  élémeots  de  son  ouvrage 
qu'il  écrira  en  grec. 
3B.  Hérode  fait  périr  sa  femme  Hariamne,  sa  belle- 
mire  et  les  deui  TiU  qu'il  a  eus  de  Mariamna. 

César  Octave,  consul  avec  Agrippa,  tiit  faire  le 
dénombremeol  de  tous  les  citoyens  de  Rome  et 
de  tous  les  sujets.de  l'emnire.  —  Remplissant  les 
fonctions  de  censeurs,  ils  réforment  le  sénat, 
l'ordre  éijueslre,  les  lois  et  les  mœurs.  Agrippa 
fait  inscrtie,  comme  censeur,  Octave  à  la  télé  de 
la  nouvelle  liste  des  sénateurs  et  le  fait  proclamer 
prinM  du  sénat,  ce  qui  lui  conférait  le  droit 
d'opiner  le  premier,  c'esl-à-dire  d'entraîner  à  son 
avis l'a-ssemblée.— Octave  règle  que  deui  anciens 
préteurs  seront  chargés,  chaque  année,  de  la  sur- 
veillance du  trésor  public.  Distinction  d^  lors 
établie  entre  le  fisc  et  l'ferariuffl. 
JT-  Octave  feini  d'abdiauer.  11  accepte  l'autorité 
pour  10  ans.  Partage  des  provinces  entre  l'empe- 
reur et  le  sénat.  Octave  se  réserve  celles  où  resi- 
deal  les  légions.  Création  de  la  garde  prétorienne. 
Pkncus  fait  donner  t  Octave  le  surnom  d'Au- 
guste Sa  maison,  située  sur  le  mont  Palatin,  est 
omëe  de  lauriers  et  d'une  couronoede  tiiine  pour 
rappeler  qu'il  était  le  perpétuel  vainqueur  des  en- 
nemisde  Rome  et  le  sauveur  de  tous  les  citoyens. 
Seitus  Pacuvius,  tribun,  fera  décréter  que  le  moi; 
deS»(ilù  sera  désormais  nommé  Augutiui  (août). 
II  visite  la  Gaule,  oii  quelijue^  mouvements  des 
Aquitains  avaient  été  comprimés  par  Valérius 
Hessala  Corvinus,  protecteur  du  poète  élégiaque 
Tibulle.  —  Auguste  conserve  la  division  de  la 
Gaule  en  quatre  parties,  la  Narbonnaise,  l'Aqui- 
laine,  la  Celtique  et  la  Belgique,  mais  il  recule 
les  limites  de  l'Aquitaine,  de  la  Garonne  t  la 
Loire,  et  donne  à  la  Celtique  le  nom  de  Lugdu- 

ÏB.  Cornélius   Gallus,  qui   s'est    rendu   coupable 


sénat,  condamné, 

donne  la  morl.  —  A  celte  époque  fl.  Properce 

et  Tibulle. 

35.  Tandis  que  ses  lieutenants  luttent  contre  les 
Salasses  dans  les  Alpes,  Auguste  dirige  une  expé- 
dition contre  les  Astures  et  les  Canlabrei.  —  La 
temple  de  Janus  est  fermé  pour  la  deuiiême  fois 
depuis  la  bataille  d'Acliutn.--  Mesaaia  Corvinus, 
premier  préfet  de  la  ville  (Prxfeetus  urbi). 

a.  Campagne  du  cbevalier  ^ius  Gallus,  couver- 
neur  dËg^pte,  contre  les  peuples  de  l'Arabie  Sa- 
béenne,  dite  Heureuse.  —  A  cette  époque,  le  géo- 
graphe Strabon  visitait  l'Egypte.  Virgile,  déjà 
connu  par  se^  Égiogues  et  ses  Giorgiquet,  com- 
mence VÉ'niide. 

33.  Aprïs  une  grave  maladie  dont  il  fut  atteint  en 
Espagne,  Auguste  se  démet  du  consulat  en  faveur 
de  h.  Seitius,  partisan  de  Bnitus.  Le  sénat  ac- 
corde k  Auguste  la  puissance  tribunitienne  et  le 
pouvoir  proconsulaire  pour  toute  sa  vie,  la  préé- 
minence sur  tous  les  gouverneurs  de  provinces,  et 
le  privilège  de  pcoposer  une  affaire  dans  chaque 
assemblée  du  sénat,  Ion  méma  qu'il  ne  serait  | 


pas  décoré  de  la  pourpre  consulaire.  Il  n 


!1.  CoDspii^tions  de  Fannius  Cépion  et  de  Muréna 
contre  la  vie  d'Auguste.  ■ —  Plancus  et  Pautus 
Lcpiitus,  deux  anciens  proscrits,  sont  les  derniers 
censeurs. 

Victoire  de  CaTus  Pélronius,  préfet  d'Égyple, 
sur  Candace,  reine  d'Ethiopie. 

31.  Auguste  visite  la  Grtce;  il  passe  l'hiver  &  Sa- 
mos  pour  régler  les  affaires  de  l'Asie. 

!iO.  Naissance  de  Calus,  fils  d' Agrippa,  et  de  Iulie, 
fille  d'Auguste  et  veuve  de  Uarcellus.  Auguste 
reste  en  Asie  et  passe  encore  l'hiver  A  Samos.  Il 
charge  le  EU  de  sa  femme  Livie,  Tibère,  Sgé  de 
11  ans,  d'établir  en  Arménie  un  roi  dévoue  aux 
Romains,  Tigfane,  frère  et  ennemi  d'Artabaze.  H 
accroît  le  territoire  du  roi  de  Cappadoce,  Arché- 
laûa,  qui  rî-gne  encore  37  ans.  —  Les  Parthes  ren- 
dent k  Auguste  les  aigles  et  les  étendaids  pris  sur 
Crjssus, 

19.  Mort  de  Virgile  à  Brindes.  11  sera  enseveli  près 
de  ?laplcs.  —  Troubles  i  Home  pour  l'élection 
d'un  !•  consul.  Auguste  prive  le  peuple  de  nom- 
mer le  2'  consul  al  revêt  de  la  pourpre  Q.  Lucré- 
tius  Vespillo.  ancien  proscrit.  Auguste  prend  le 
litre  de  Préfet  des  mœurs  et  de  consul  a  vie. 
Agrippa  achève  la  soumission  des  Cantabres. 

IS.  Auguste  se  fait  renouveler  l'exercice  du  pouvoir 
pour  5  ans,  après  lesauels  il  le  prendra  encore 
pour  cinq,  puis  pour  dix  encore,  de  façon  i  con- 
server constamment  le  pouvoir,  sans  choquer  ou- 
vertement las  opinions  républicaines  des  Romains. 
II  associe  Agrippa  à  la  dignité  tribunitienne.  — 
Loi  Julia  contre  le  célibat.  —  Mort  du  poète  Ti- 
bulle. 

n.  Auguste  et  Agrippa  font  célébrer  avec  beaucoup 
de  magnificence  les  jeux  séculaires  pour  lesquels 
Horace  a  composé  son  Carmen  srecaiare.  —  Au- 
guste adopte  tes  deux  fils  d'Agrlppa  et  de  Julie, 
Lucius  et  Caius. 

Auguste  visite  la  Gaule.  Fondation  d'Augusto- 
dunum.  —  Agrippa  est  reçu  par  le  roi  de  Judée 
Hérode,  qui  a  pour  principal  conseiller  Nicolas  de 
Damas,  écrivain  polvgrapne. 

15.  Campagne  des  fils  de  Livie,  Tibère  et  Drusui, 
contre  les  peuples  de  la  Rhétie,    au  nord  des 

13.  1"  cionsulat  de  Tibère.  —  Lutte  de  Drusus 
contre  les  Germains  sur  le  Rhin. 

11.  Mort  d'Agrippa,  à  l'Age  de  51  ans,  laissant  deux 
fils,  Calus  et  Lucius  César. —  Après  la  morl  de 
Lépide,  l'ancien  triumvir,  Auguste  prend  le  titre 
de  grand  pontife. 

Les  Gaulois  élèvent  près  de  Lyon  un  autel  i 
Auguste  comme  à  un  dieu.  —  Expédition  de 
Drusus  contre  les  Germains.  Il  s'avance  jusque 
dans  hle  des  Baiaves  et  ravage  le  territoire  des 
Sicambres. 

11.  A  Rome,  dédicace  du  temple  de  Marcelin!.  —  i 
Mort  d'Oclavie,  sœur  d'Auguste.  —  Drusus  s'a- 
vance jusrju'an  Weser,  en  Germanie.  —  Son  frère 
Tibère,  qui  vient  d'épouser  la  veuve  de  Mareellus 
et  d'Agrippa,  Julie,  fille  d'Auguste,  lutte  contre 
tes  Dalmatea  et  les  Pannoniens. 

10.  Auguste  confie  au  savant  grammairien  Hygin 
la  direction  de  la  bibliothèque  Palatine.—  Expé- 
dition de  Tibère  contre  les  Dalmates.  —  Victoire 
de  Drusus  sur  les  Cattes.  —  Naissance  de  CUude, 
fils  de  Drusus,  le  jour  où  fut  faite  la  dédicace  de 
l'autel  élevé  i  Lyon  en  l'honneur  d'Auguste  par 
les  Gaulois. 


TEMPS  ANCIENS. 


s.  Auguste  feint  une  demitme  fois  d'iMiquer.  Le 
pouvoir  lui  est  remis  pour  10  ans.  —  Uort  de 
Mécène.  —  Mort  d'Horace. 

Tibère  remplace  son  frtre  Drusus  s«t  le  Rhi 
—  Réduction  de  la  Panûonie. 

1-  Triomphe  de  Tibère  pouf  ses  victoires  sur  1 


j.  iuguste  donne  la  toge  virile  i  l'alné  de  ses  pe- 
tiLvfils,  Qlus  César.  —  1!'  consulat  d'Auguste, 
après  DD  interralle  de  17  ans 

J.  Loi  Furia-Caninia,  qui  réglait  les  iffranchisse- 
menta  valides  sur  le  oombce  d'esclares;  en  tout 
cas,  les  affranchissements  ne  pouvaient  excéder  le 
nombre  100. 

i.  13*  consulat  d'Auguste;  son  pelit-E]s  Lucius  Cé- 
sar prend  la  rolie  Tirile.  —  Le  sénat  el  le  peuple 
romain  déceroent  ï  Auguste  le  titre  de  Père  de 
Pitrie.  —  Aaguste  bannit  sa  fille  Julie,  à  cause 
ie  ses  débauches,  —  Vers  celle  époque,  division 
entte  deux  citoyens  obscurs  du  commandement 
des  gardes  prétoriennes  qu'Auguste  avait  jusqu'a- 
lon  ewrcé  lui-même. 

1.  .\uguEie  envoie  en  Orient  son  petit-fils,  Calus 
résar,  pour  comprimer  les  factions  de  l'Arménie. 
Piii  universelle.  I"  dénombrement  fait  en  Ju- 
dée par  Varus,  gouverneur  de  cette  province,  dé- 
DOmbremeDl  qui,  ordonné  trois  ans  auparavant, 
D'asail  pu  s'eiéculer  dans  la  Judée  avant  qu'elle 
til  prêté  &  Auguste  serment  de  fidélité,  serment 
qullerode  fit  prêter  cette  année  à  ses  sujets.  — 
Blarie  et  Joseph  se  rendent  à  Bethléem   pour 


Z*  liiol*  «pria  Jénu-ObHit. 

Fia  do  Tt^e  d'Aagesle.  —  Lei  il  Céurs.  —  Nsissuica 
el  prcgres  du  Chriallaolsme. 

Ip.J.-C 

1.  Circoncision  du  fils  de  Marie,  qui  reçoit  le  nom 
de  Jésus  (sauveur).  —  Adoration  des  Mages.  — 
Présentation  au  temple.  —  Massacre  des  inno- 
cents; —  Joseph  emmène  Jésus  et  sti  m^re  en 
ÉgjTte. 

Mort  du  roi  Hérode.  Ses  fils,  Arcbélaùs  Hé- 
rode  Antïpas  et  Philippe,  se  partagent  ses  Etats. 
Anhélaùs  se  rend  à  Home  pour  laiTC.  confirmer 
ce  partage  par  Auguste.  —  Joseph  ramène  Jéii us 
el  Marie  en  Judée,  el  va  s'établir  k  Nazareth. 

1.  Mort   inopinée   de    Lucius   César,    second    fils 
d'Agrippa  et  de  Julio.  —  Tibère  obtient  di 
trer  à  Rome, 
grlce. 

3.  Auguste  se  lait  renouveler  ses  pouvoiis  pour 
diiuu. 

4.  Mort  de  Caluf.  César,  fils  aîné  d'Agrippa  et  de 
Julie,  daitsuiio  viilede  Lvcle,  i  son  retour  d'Ar- 
ménie. Auguste  adopte  Tibtre  et  Agrippa  Poslliu- 
mus;  3*  fils  d'Agrippa,  à  la  condition  que  Tibère 
sdinitera    Germamcus,  flb  de   U.    Cl.    Drusus 

Conspiration  de  Cinna.  —  Les  Germains  me- 
ucent  la  frontière  romaine.  Tibère  est  envoyé 
contre  eui.  Sous  ses  ordres  était  l'historien  Vel- 
liius  Paierculus,  qui  [erade  suite  huit  campagnes 
en  Gennanie. 


I  il  continue  d'y  v 


Loi  £lia  Stntia  défendant  d'accorder  le  droit 
de  elle  h.  tout  esclave  ayant  subi  des  peines  infa- 
mantes, mjme  après  qu'il  aurait  été  affranchi  par 

5-  Insurrection  contre  Rome  des  Dalmates  et  des 
Pannoniens,  —  A  Rome,  tremblement  de  terre, 
inondation  du  Tibre,  éclipse  de  soleil,  famine. 

6.  Création  de  l'impOt  du  vingtième  sur  les  héri- 
tages {iexviceriin,r  hfrtdiiatum  tl  legalorvm}.Le 

Sroduil  de  cet  impâi  était  consacré  à  l'entretien 
es  troupes.  —  Tibère,  qui  se  disposait  à  marcher 
contre  les  Marcomana,  tourne  ses  forces  contre 
les  Pannoniens  et  les  Dalmates  révoltés.  Cette 
guerre,  qui  dura  3  ans,  occupa  15  légions  ro- 
maines. Germanie  us  César  s'y  distingue. 

Auguste,  sous  le  preieite  de  mettre  un  terme 
BU  despotisme  d'Archélaûs  en  Judée,  le  dépouille 
de  SCS  États,  la  Samarie,  la  Judée  et  l'Iaumée, 
qu'il  réunit  à  la  Syrie  romaine. 

7.  Disgrâce  et  eiil  d'Agrippa  Posthumus  dans  111e 
de  Planasie. 

8.  Soumission  de  la  Pannonie.  La  guerre  continue 
en  Dalmatie.  ,/^ 

9.  Auguste  exile  sa  pelite-tille'/ulic  dans  l'ile  de 
Tremiti,  dans  l'Adriatique,  el  le  poète  Ovide  à 
Tomes,  dans  la  petite  Scytliie,  sur  le  littoral  du 
Pont-Euïin.  —  Mort  de  Drusus,  frère  de  Tibère. 

Loi  Puppia-Poppjra,' rendue  d'après  le  désir 
d'Auguste,  pour  donner'  plus  de  force  et  d'eiten- 
sion  à  la  loi  Jutia  contre  les  célibataires. 

Soumission  de  la  Dalmatie.  —  Désastre  de 
Ouintilius  Varus,  qui  périt  avec  3  légions,  3  corps 


la  flUe. 

10.  Tibère  est  envoyé  eu  Germanie,  où  GcrmanicuS- 
vient  le  joindre.  Aucune  bataille  n'est  livrée;  on 
parcourt  seulement  les  pays  voisins  du  Kbin.  — 
Auguste  associe  Tibère  à  toutes  les  prérogatives 
impériales. 

1 1 .  Mort  de  Messala  Corvinus,  orateur,  personnage 
consulaire,  à  l'âge  de  7Î  ans,  l'un  des  derniers 
représentants  du  parti  républicain. 

li.  Jésus  dispute  avec  les  docteurs  dans  le  temple 
à  Jérusalem. 

Lci  contre  les  libelles.  Leurs  auteurs  sont  dé- 
clarés coupables  du  crime  de  lèse-majesté.  Germa- 
nicus  contient  les  Germain.i.  —  Naissance  de 
Caïus   Caliguta,  fils  de  Cermanicus  et  d'Agrip- 

13.  Auguste,  pour  la  5*  fois,  ae  fait  renouveler  ses 
pouvoirs  pour  10  ans:  il  associe  de  nouveau  Ti- 
bère à  la  puissance  tribunilienne .  et  autorise  son 
fils  Drusus  à  être  désigné  pour  le  consulat  de  la 
troisième  amite  à  venir,  bien  qu'il  n'ait  pas  en- 
core rempli  la  charge  de  préteur. 

H.  Auguste  s'associe  Tibère  en  qualité  do  censeur 
et  fait  faire  pour  la  3*  fois  le  dénombrement  de 
l'empire.  C'est  dans  les  dernières  arioées.du.règne 
d'Auguste  que  le  conseil  du  prince  (consistorium 
principû)  prend  une  plus  grande  importance,  au 
point  qu'il  cflace  presi|Ue  le  sénat.  ■  . 

Mort  d'Auguste  à  Noie,  en  Campanîo,  i  l'ége  de 
76  ans.  Tibère,  qui  se  rendait  à  1  armée  d'illyrie. 
est  averti  par  .Livici  sa  mère.'  Le  peuple  apprend 
en  même  temps  ta'morl  d'Auguste  èll  avènement 
de  Tibère.  ' 

"  3  corps  d'Auguste  rapporté  à  Rome  fiit  Mise- 
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Ap.  i.-c. 
ApotbéoH  d'Auguste.  —  Sui^imaion  difinilîTe 
det  comices  papulaim.  Désonnflli  les  ténatui- 
Minsultes  remplacent  les  plébiscites. 

HéTolte  des  légion!  de  Pannonie.  Tib&reenToie 
«on  fils  Drusus  pour  l'apaiser,  —  Révolte  dee  lé- 
gions de  Germanie.  Elles  oPTrenC  l'empire  &  Gsr- 
nianicus.  Générosité  de  ce  prince^  qui  refuse  au 
péri]  de  ses  jours.  Il  parvient  k  retaUir  l'ardre  et 
profite  dei  bonnes  disposition!  det  troupes  pour 
aller  attaquer  les  Gerua.iQs. 

15.  Germanicus  poursuit  la  guerre;  Jea  derniers  de- 
Toirs  sont  rendus  à  Varus  et  à  ses  léaions  sur  le 
champ  de  bataille  de  Teutbcrg.  —  Défaite  d'Ar- 
miaiut;  Ea  femme  est  prise;  Inguiomer,  onde 
d'Arminiu!  et  allié  des  Komains,  se  déclare  contre 
eui.  —  Succès  de  Céctua,  lieutenant  de  Germa- 


Tibère,  jaloux  de  la  gloire  ..  . 
cUerche  b  se  concilier  l'anection  populaire, 
le,  Gennanicus  pénètre  juaqu'aui  rives  du  Weser; 
il  défait  dans  la  grande  bataille  d'Idistavisug,  Ar- 
minius  et  Inguiomer.  ' —  Nouvelle  défaite  d'Ar- 
minius.  —  L'armée  romaine  revient  par  mer, 
horrible  lempéte,  perte  d'une  partie  des  troupes. 

—  Tibère  rappelle  Germanicus  et  laisse  la  Uer- 
manie  en  proie  k  la  rivalité  de  Maroboduus  et 

n.  Triomphe  de  Germanicus  à  Rome.  Tibère  l'en- 
voie en  Orient. 

Archélaijs,  roi  de  Cappadoce  depuis  cinquante 
ans,  est  attiré  à  Rome,  puis  clt^  comme  crimi- 
nel ;  il  meurt  de  douleur  et  ses  États  sont  ré<luits 
en  province  romaine.  —  La  ComaKène  est  gou- 
vernée par  un  préleur.  —  Douze  villes  d'Asie  sont 
renversées  par  un  grand  tremblement  de  terre, 

—  Soulèvement  de  TaoTarinas  en  Numidie.—  Mort 
d'Ovide  à  Tomes.  —  Mort  de  Tile  Live  à.  Padcue. 

IS.  Gennanicus  r&gle  les  affaires  d'Arménie  et  do 
Cappadoce.  —  Eesdcmêlésavec  Pison,  gouverneur 
de  Syrie,  —  Il  renouvelle  l'alliance  avec  les 
Paclhes.  — Séjan,  préfet  des  cohortes  prétoriennes, 
les  rassemble  toutes  dans  un  camp  prJs  de  Rome. 

19.  Germanicus  visite  l'Egypte.  —  Driisus  E^me  la 
discorde  en  Germanie;  Uaroboduus,  clussé  par 
les  Suèves,  vient  vivre  i  Havcnne.  —  Catualda, 
roi  (les  Goths  riverains  de  la  Viatule,  implore 
Drusus,  qui  l'envoie  i  Fréjus. 
Arminlus  est  assassiné  par  ses  propres  parents. 

—  Germanicus  meurt  k  Antiochc,  empoisonné, 
suivant  le  bruil  public,  par  Pison  et  Plancine.  — 
Consternation  qui  se  répand  à  Rome.  —  Décret 
du  sénat,  pour  abolir  les  cérémonies  des  Juifs  et 
des  Égyptiens.  —  Loi  Julia  Norbana,  par  laTuelle 
les  esclaves  affranchis  fwreptttolam  interamicoi, 
ou  par  d'autres  formas  encore  moins  aoleonelic», 
ne  furent  plus  admis  aui  droits  des  citoyens  ro- 
mains, mais  seulement  k  ceux  des  Latins  envoyés 
dans  les  colonies;  d'où  vient  la  dénomiualion  de 
Latini  juniani  ou  simplement  Lalini. 

10.  Agrippine  rapporte  d'Orient  les  cend[«s  deGer- 
manicus  et  demande  vengeance  b  Tibère.  —  Edit 
de  l'empereur  pour  comprimer ladouleur  publique, 
Pison  est  accusé,  il  meurt  pendant  le  pnx^ès. 

31.  Ncnvelle  révolte  da  Tacfarinas.  —  Révolte  des 
Gaulois  BOtu  1.  Flonis  de  Trêves  et  J.  Saciovir 
d'AulUD, 

21.  Tacfarinas  déclare  A  Tibère  une  guerre  éter- 
nelle. Il  est  défait  par  Blœsus,  dernier  particuliei 
salué  Imperator.  —  Mort  de  Junie,  nièce  de  Ga- 
lon, soeur'Ue  Brutus  et  veuve  de  Cassius. 

23-  Faveur  de  Séjan.  Il  fait  empoisonner  Drusus, 
fils  de  Tibire,  qui  ne  le  loupfoiiDe  pas  et  laisse 
c«tl«  mort  sans  vengeance. 

3k.  Tactariiias  est  délait  et  tué  par  P.  Dolabella, 
qui  termina  ainsi  la  locgue  guerre  d'Afrique, 


ap.  ).-c. 

tb.  Séjan  demande  en  mariage  Livie,  veuve  àe  Dni- 
sus  el  a<Eur  de  Germanicus;  Tibère  retuse  A  ion 
favori.  —  Condamnation  à  mort  d'Aulus  Cremu-     , 
tius  Cordus,   accusé  d'avoir  loué  Brutus  et  Cas- 
sius  dans  une  histoire  qu'il  avait  composée. 

!G.  DIscordft  ouverte  dans  la  famille  impériale.  — 

—  Agrippine,  veuve  de  Gennanicus,  demande  un 
mari  pour  protéger  ses  enfants.  —  Séjan  l'anime 
contre  Tibère. 

Ponce  Pilale  est  nommé    gouverneur  de  la 
Juilée. 
Soulèvement  de  la  Thrace. 

21.  Séjan,  pour,  augmenter  son  crédit,  détermine 
Tihère  à  se  décharger  sur  lui  des  soins  de  l'empire 
et  à  seretireriCapiée.  — Tibère  se  plonge  dans  ta 
débauche.  —  UnamphilhéAtres'écrouleAFidènes 
pendant  une  représentation.  50000  personnes  sont 
écrasées  ou  mutilées. 

26.  Révolte  des  Frisons.  —  Agrippine,  fille  de  Get~ 
manicus,  depuis  mère  de  Néron,  épouse  Cn.  Do- 

Ûort  de  Julie,  petile-fiHe  d'Auguste. 
39.  ISoTt  de  Livie  ou  Julia  Augusta,  mère  de  Ti- 
bère. 

30.  Jean,  retiré  dans  le  désert,  commence  à  bapliseï 
et  &  prêcher. 

Jésus  est  baptisé  par  Jean. 

Agrippine,  veuve  de  Germanicus,  est  reléguée 
dans  l'Ile  Pandalaria,  el  Néron,  son  nls  aîné,  dan^ 
l'tic  Pontia.  —  Ce  prince  meurt  cette  aimée. 

31 .  Jean  est  mis  en  prison  par  Hérode-Antipas. 
Tibère,  instruild'une conspiration tormeecontre 

lui  par  Séjan,  le  dénonce  au  sénat,  qui  le  con- 
damne à  mort.  —  Uacron  lui  succède, 

Livie  ou  Livilli,  veuve  de  Drusus,  meurt  de 
faim  par  ordre  de  Tibère. 

31.  Décollation  de  Jean -Baptiste, 

33-  Drusus,  flis  de  Germanicus,  el  Agrippine  sa 
mère,  na  pouvant  supporter  les  mauvais  traite- 
ments de  Tibère,  se  laissent  mourir  de  faim. 

Tibère  marie  Drusille  et  Julie,  filles  de  Germa- 
nicus, la  première  à  L.  Caasius  Longinus,  et 
l'autre  à  M,  Vinicius. 

Jésus-Christ  est  mis  en  croii  pour  le  salut  du 
genre  humain.  Sa  résurrection. 

Les  apOtres  reçoîs-ent  le  Saint-Esprit  le  jour  de 
la  Peniecflie, — lis  commencent  à  prêcher  l'Évan- 
gile (EvaiyO.^o-',  bonne  nouvelle]. 
Etienne,  premier  martyr. 

34.  Le  3'  fils  d'Hérode  Philippe,  qui  administrait 
le  N.  0.  de  la  Judée,  meurt  sans  enfants; 
Tibère  réunit  ses  Etals  à  ta  Syrie.  Un  seul  des 
héritiers  d'Hérode,  Antipas,  conserve  la  Galilée 
cl  la  Pérée,  au  delà  du  Jourdain.  11  fonde  ea 
l'honneur  de  Tibère  la  ville  de  Tibériade. 

Sa.  Tibère  donne  un  roi  aui  Parlbes,  mécontents 
d'Artaban.  —  Ce  roi  meurt  en  route.  —  Tiridate 
est  noouDé  à  sa  place.  —  Conversion  de  saint 
Paul. 

36.  Arlatan  chasse  Tiridate  et  remonte  stu'  le  trône. 
L'apôtre  Pierre  fonde  l'église  d'Antioche. 

31.  Héii)de-Agrippa ,  petil-fils  d'iférode  le  Grand 
par  Aristohule,  et  qui  vivait  à  Rome,  avec  Béré- 

il  en  revient  peu  de  temps  après  et  est  mis  en 
prison  par  Tibère. 

Hort  de  Tibère.  —  Avènement  de  Caius  Cali- 
gula,  dernier  fils  de  Germanicus  et  d'AgrippIne. 

—  Il  met  en  liberté  Hérode-Agrippa,  fils  d'Aristo- 
bule,  et  lui  donne  la  Galilée,  avec  le  titre  de  roi. 

La  Comagène  est  rendue  à  Autiochus,  avec  une 
partie  de  la  Cilicie. 

Caligula  tonde  une  Académie  (athénée)  A  Lyon 
et  y  inslibie  des  prix  d'éloquence  grecque  et  la- 
tine e(  de  poésie;  les  vaincus  devront  eBacer  aTOC 


TEMPS  ANCaEITS. 
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iMirhugue  leur  (nn«,  uaon  ils  Mmotictts  dans 
le  RbAna. 

Tnité  de  pftii  conclu  avec  ArtalwD,  loi  des 
Partfaas. 

Caljgnla  donne  à  Tiliàre,  fils  de  Druetu,  l'ordre 

Mort  d'AntoDia,  filk  de  Marc  Anloiiu,  UUe- 
MBMT  de  Tib^  et  mère  de  Gannanieiu  et  de 
Claude-  —  Nai^ïnce  de  Néroa. 
3t-  Tyranoit  et  folie  de  CaliguU.  —  11  bit  mourir 
Kaerofi  et  dissipe  les  3700  miUîoas  de  «esWro» 
(959419750  tnutcs)  aiouaés  par  TLl>iN. 
.  U  se  ftit  «dorer,  on  lui  &bia  ûm  Mtali  d»BS 
l'ampire.  —  fioirible    persécution   des   Juiâ   à 


U  imasine  de  faire  une  ezpédiUoc  en  Gaule; 
il  poase  le  Rhin  et  annonce  i  Rom»  à/a  succis 

imaginaire 

HÎiKide-Antipas  va  i  H<me;  il  est  eai\à  à  Lyon 
et  sa  tétiarchie  est  donnée  à  Bérôde-Agrippa. 
W.  Caligula  simule  deux  eipédiiioiu,  l'une  eoGer- 
«lue,  l'autre  en  Bretagne.  Il  lait  ramasser  des 
coquillages  &  ses  soldats  et  reViem  triomplier  à 
Rome. 

Dtsordres  en  Jodée  et  i  Alexandrie.  —  Ambas- 
sades d'Apion  et  de  Pbilon  i  Rome. 
U.  Caligtila  est  lue  par  Chér^. 

Arénemeot  de  T,  Claude,  EU  de  Dnuus  et  frère 
de  GennaQictu. 

Origine  du  Donativum  ou  droit  d'avéneraent. 

Qaude  uoBUue  Hérode-A grippa  roi  de  Judée, 
et  ionne  la  Cbalcide  à  son  uere  Hérode,  Époux 
ds  Bèrinioe,  fiUe  d'Hérode-A grippa. 

le  Bosphore  Cimmérien  est  donué  à  ua  âee- 
ceadant  oe  Uithridale. 

KatHftuce  de  Tiiusg  fils  de  Yespasieu.  -^  Claude 
nppeQe  se»  deux  nièces,  Agcippine  et  Julie,  de 
rite  Ponlia,  où  Calus  les  avait  reléguées,  et  leur 
rmd  leurs  biens.  —  Jalousie  de  Hessaline  contre 
Julie,  qui  est  reaToyée  eu  exil.  —  Sénique  est 
eawloppé  dans  sa  disgrâce  et  rrjégué  en  Corse. 
U-  Grande  bmino  à  Home,  —  Camillus  Scribo- 
Dianos  lente  mais  inutilement  de  soulever  la  pro- 
nnce  de  Datmatie.  —  Cruautés  de  Uessaline.  — 
Connniction  du  port  d'Oslie.  —  Tentative  de  des- 
sèchement du  lac  Fucin. 

Snccès  de  Suétonius  Faulinus  et  de  H.  Géta  en 
Afrique.  La  Mauritanie,  désormais  soumise,  est 
dîTisée  en  deux  provinces,  la  Césaiieime  et  la 
nngitane,  que  gouverneront  deux  chevaliers  re- 

^jppa  s'eOorce  de  gagner  l'aneeliiin  des  Juifs. 
—  n  ait  décapiter  Vapàtra  Jacques,  (rtre  de 
JOM  l'éraugéUste,  et  fait  mettre  en  prison  Tierre, 
qiu  est  délivra  miraculeusement, 

DinieEsioa  des  apôtres  dans  les  diffËrentes  par- 
ties de  l'univers. 

Saint  Pierre  va  en  Italie,  et.  suivant  une  trtuli- 
tion  recueillie  par  Eusèbe  et  saint  JéiÛme,  éta- 
Uit  à  nome  le  siège  de  VÉgHtecaiholigue  ou  uni- 
Tcnetle. 
U.  La  Lycie  est  ajoutée  à  la  province  de  Pamphy- 
lie.  —  Claude  proscrit,  en  Gaule,  le  culte  des 
druides,  ai  bit  commencer  par  Aulus  Plaulius  k 
c«nqu£te  de  la  Grande-Bretagne,  [oyer  du  drui- 
dism*. 

Pomponius  Héla  compose,  à  cette  époque,  son 
oavnge  de  géographie  intitulé  :  Dt  silu  oroii. 
44.  Mort  d'Agrippa,  roi  de  Judée. 

Suce*»  de  Plautius  en  Bretagne;  les  pays  que 
baigne  b  Tanise  sont  déclarés  province  lomaioe. 
Vi^iMieo  dMait  tes  Bretons  et  prend  111e  de 


Ap.  J.-c. 

45.  Lois  de  Qaaie  an  biveur  des  eselaMs;  il  abolit 
le  droit  de  vie  et  de  mort  des  maltns. 

46.  Conquête  à»  U  Uédie  Atropatine  pat  let  Par- 
thes.  —  La  Tbrace  est  réduite  en  provtnoe  to- 

47-  Titus  délivre  son  père.  Vespaeien,  enreioppé  par 
les  Bretons.  —  Les  Chèrusques  demandent  un  roi 
à  Claude,  qui  leur  envoie  uq  neveu  d'Arminius. 
Révolte  des  Gwmaius  ;  D.  Corbulon  les  soumet.— 
Aul.  Plautius  est  remplace,  en  Bretagne,  par 
P.  Ostorius  Scapsla.  —  Sixième  célWralioa  des 
jeux  séculaires. 

48.  Claude,  ou  plulût  Narcisse,  fait  mourir  Hessa- 
line  et  Silius  qu'elle  avait  épousé.  —  Uessaline 
laissait  à  Claude  Britannicus  et  Octavie. 
Mort  d'Hérode,  roi  de  Chalcide. 


Rome.  Suètoue  (Pif.  Claud,  cap.  îb)  les  confond 
avec  les  chrétiens.  —  Octavie,  fille  de  Claude,  est 
fiancée  à  Néron. 

Les  Partbes  demandent  i  Claude  un  roi  du  lasg 

de  Ftraate.  -  Qaude  donne  la  Chalcide  à  He- 

Tode,  fils  d'Agrippa, 

&0.  Le  premier   concile  est  tenu  i.  Jérusalem,  par 

Paul,  BamaW,  Jean,  Jacques,  et  Pierre  qui  pré- 

L'alTrancbiPallas  détermine  Claude  i  adopter 
Néron,  au  détriment  de  Brilannicui,  son  propre 
fils.  —  Sénèque,  rappelé  do  Corse  l'année  précé- 
dente, est  cbargè  de  l'éilucatiou  de  Néron. 

Agrippine  envoie  une  colonie  de  vétérens  dans 


tdiavuivus,  chef  breton,  forme  une  ligue  for- 
midable. —  Saint  Paul  à  AlhèDes. 
.  Ostorius  Scapula  défait  les  Briganles,  attaque 
les  Silures,  bat  complètement  Caraciacus,  quon 
lui  livre  et  qu'il  envoie  ï  Home. 

Les  Parthes  envahissent  l'AinéDie,  alors  en 
guerre  contre  Hhadamisie,  fils  du  rai  d  Ibétie. 

Burrhus  est  mis  à  la  tSte  des  prétoriens  parles 

soins  d'Agrippine.  —  Oaude  persécute  avec  vii>' 

lence  les  druides. 

52.  On  décerne  à  l'indipie  Psllas  les  ornements  de 

la  préture.  —  Révolte  des  Juifs.  —  Quadiatos  la 

Paul  prêche  te  chris^auisme  dans  l'aréopage,  i 
Athènes.  —  CUaude  augmente  les  filats  d'Hérode 
le  Jeune. 


fois,  le  Donativum  fait  im  empe 

Crédit  d'Agrippine,  mère  de  Néron;  elle  fait 
mourir  Junius  Silanus,  proconsul  d'Asie,  et  l'af- 
franchi Narcisse,  —  Aristobule,  fils  dHérode, 
reçoit  la  Petite-Arménie. 

Corljulon  chasse  les  Parthes  de  l'Arménie. 

55.  Yologèse.  roi  des  Parthes,  traite  avec  Corbulon.  ' 

—  Néron  fait  empoisonner  Britannicus,  fils  do 

Claude.  —  Agrippine  est  réduite  à  une  condition 

5S.  Néron  commence  sa  vie  de  débauches, 
51.  Loi   par  laquelle   non-seulement  les   esoUTes, 
mais  encore  les  affranchis  d'un  maître  assawini 
sont  mis  &  mort. 

I.  Guerre  entre  les  Romains  et  les  Parthes,  au  su- 
jet de  l'Arménie.  —  Corbulon  brûle  la  ville  d'Ar- 
laiata.  —  Néron  enlève  Poppée  i  Otbon,  qu'il 
envoie  gouverner  la  Lusitanie.  —  Incursions  des 
FrisoDs.  —  Ligue  des  Ansibaneus;  eUe  «st  dé- 
truite. 
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CHRONOLOGIE. 


Ap.  I.-C. 

59.  Ntron  bit  poignarder  si  mire  Agrippine  pu 
ADîcéms,  et,  dès  lors,  m  Une  sains  contrainte  i 
toutes  ses  passions.  —  Les  Juifs  font  jeter  saint 
Paul  en  pnson. 

60-  CorbuloD  prend  Tigranocerte  et  soumet  i  Rome 
lôute  l'Arménie,  dont  le, gouvernement  est  donné 
à  Tigrane,  pelit-fils  d'Archelaùs,  dernier  roi  de 
CappadDce.  — Saint  Paul  est  conduit  &  Rome. 

Cl-  Revers  des  Romains  en  Bretagne:  formidable 
insurrection  «citée  par  la  reine  Boadicèe.  Suéto- 
nius  PauEinus  répare  tout  par  une  grande  victoire 
sur  80  000  Bretons.  —  Loi  Petronia  sur  les  es- 
saim Jacques  le  Mineur,  premier  éTEque  de 
Jérusalem,  est  lapidé.  —  AtrlTËa  de  saint  Paul  i 

ei.  Burrbus  meurt  empoisonné.  —  Séatque  quitte 

liL  cour.  —  La  vertueuse  Oclavie  est  répudiée.  — 

Le  boulTon  Tigellinus  est  prétet  du  prétoire.  — 

Hort  du  poète  satirique  Perse. 

Vologt'se,  roi  des  Parthes,  bit 

est  vaincu  par  Voi'ogèse. 

£3.  Tiridate  est  vaincu  par  Corbulon  et  conduit 
dons  le  camp  des  Romains,  où  il  met  sa  couronne 
aux  pieds  de  ta  statue  de  Néron.  —  Saint  Paul 
est  mis  en  liberté  et  continue  ses  prédications. 

bi.  Deui  incendies  détruisent  dix  quartiers  de  Rome. 
—  Néron  accuse  les  chrétiens.  —  Première  persé- 
cution. 

66.  Conspiration  de  Pison.  Elle  est  découverte.  — 
Mort  de  Pison,  du  pofte  Lucain  et  de  Sénèque.— 
Néron  tue  d'un, coup  de  pied  Poppée,  qui  était 
enceinte.  —  Révolte  des  Juifs,  provoqute  par  la. 
^rannie  de  Gessius  Florus,  gnuvemeur  de  la  Ju- 
dée. —  Saint  Paul  revient  à  Rome. 

66.  Tiridate  vient  i  Rame  recevoir  le  diadème  de 
Néron.  —  L'Arménie  est  regardée  dus  lors  comme 
uDB  province  romaine.  —  Le  temple  de  Janus  est 

Saint  Paul  est  décapité  et  saint  Pierre  mis  en 
croix    la  .tête  en  bas,  suivant  son  désir. 

Réduction  du  Pont  Polïmoniaque  et  des  Alpes 
Cottiennes  en  province  romaine. 

Les  Juifs  révoltés  cboisissent  pour  cbef  Joséphe 
l'bistorienl  —  Néron  envoie  contie  eux  Vesposien, 
qui  se  bit  accompagner  de  son  fils  Titus.  — 
Voyage  de  Néron  en  Grèce. 

Les  sénateurs  Pcelus  Ttirasèas  et  Baréa  Soranua, 
censeurs  du  gouvernement  et  des  crimes  de  Néron, 
sont  condamnés  ï  mort  par  le  sénat. 

67.  Vespasien  défait  les  Juifs  en  Galilée;.  Josèphe, 
caplir,  prédit  i  Vespasien  aa  future  grandeur.  — 
Titus  soumet  la  Galilée.  —  Simon  le  Uagicien 
rend  Rome  témoin  de  ses  impostures. 

L'ordre  de  mourir  est  envoyé  par  Néron  à  l'il- 
lustra Corbulon ,  qui  revenait  de  vaincre  tes 
Panhes.  —  Néron  revient  à  Rome. 

68.  Révolte  de  Vindei  en  Gaule  et  de  Galba  en  Es- 
pagne. Vindex,  vaincu  par  Virginius  Hufus,  est 
réduit  à  se  tuer.  Néron,  aJDandonné  par  le  prtfel 
du  prétoire  Njmpbidius,  et  condamné  par  le  sé- 
nat, se  bit  tuer  en  disant  :  nQuel  grand  artrsle  le 
monde  va  perdre  I  >  It  est  le  dernier  des  empereurs 
appartenant  par  adoption  à  la  famille  de  César. 

Avènement  de  Galba.   C'est  le  premier  prince 
-'■  élu  par  les  légions  hors  de  l'Italie.  Il  a  Tl  ans. 
60-  Galba  défait  les  légions  de  Germanie.  —  Otlion, 
'  Vilellius  et  Vespasien  sont  successivement  pro- 
clamés par  les   légions.  —  Oltiou   s'empare  de 
.  l'empire  et  fait  mourir  Galba  et  Pison.  que  Galba 
venait  d'adopter.  —  11  est  vaincu  à  Bédriao  par 
Valens  et  Cécina,  lieutenants  de  Vitellius,  et  se 
*    donne  la  mort  —  Valens  et  Cécina  sont  vaincus. 


Ap.  )..C, 

à  Crémone,  par  Anlonius  Primus,  qui  arrive  sous 
les  m|us  de  Home.  —  Bataille  sanglante.  —  Dé- 
faite des  prétoriens.  —  Mort  de  Vilellius.  —  Ves- 
pasien est  proclamé  Auguste  et  son  jeune  Ets  Do- 
mltien.  César. 

Révolte  de  Civitis,  descendant  des  anciens  roii 
balaves,  et  du  Lingùn  Sabious.  —  La  prophétesse 
Vellèda.  —  Empira  gaulois.  —  Invasion  des  Daces; 
ils  sont  défaits-  —  Incendie  du  Capitale. 

73.  Arrivée  de  Vespasien  k  Rome.  Il  réprime  la  ré- 
volte de  Sabinus.  —  bévoueraent  dÉponine.  — 
Pelilius  Céréalis  oblige  Civilis  à  traiter,  mais  les 
Bataves  ne  sont  plus  sujets,  mais  seulement  alliés 
de  Rome.  —  Destruction  de  Jérusalem  par  Titus, 
après  un  siège  de  7  mois  qui  coûta  la  vie  i 
600000  Juifs. 

71.  Triomphe  de  Titus  et  de  Vespasien.  —  le  tem- 
ple de  Janus  est  fermé,  le  temple  de  la  Paii  com- 
mencé et  le  Capitole  rebâti. 

13.  Le  peuple  asiatique  des  Alains  se  jette  sur  l'em- 
pire des  Parthes  et  dévaste  la  Uédie  et  l'Arménie. 
Le  roi  Tologèse  implore  l'appui  des  Romain», 

73.  Rhodes,  Samos  et  les  autres  Iles  voisines  sont 
unies  en  une  même  province,  appelée  la  province 
des  Iles  ou  des  Cyclades ,  dont  la  ville  de  Rbodes 
fut  la  métropole. 

T5.  Helvidlus  Priscus,  sénateur  et  philosophe  stoï- 
cien, est  banni,  puis  condamné  à  mort.  Les  phi- 
losophes sont  chassés  de  Rome. 

76.  Naissance  d'Hadrien. 

77.  Pline  l'ancien  adresse  à  Titus  son  Hisloire  de 

78.  Cn.  Jul,  Agricola  gouverne  la  Bretagne. 

79.  Julius  Sabinus,  de  Langres,  caché  depuis  9  ans, 
est  découvert  et  condamné  à  mort;  sa  femme 
Ëponine  veut  partager  son  sort. 

Mort  de  Vespasien.  —  Avènement  de  Titus.  — 
Première  éruption  connue  du  Vésuve,  qui  englou- 
tit Herculaoum  et  Pompôi;  le  naturaliste  Pline 
l'ancien  périt  dans  cette  catastrophe.  —  Seconde 
campagne  d'AgrIcola  en  Bretagne. 

80.  Agricola  soumet  les  Bretons  et  joint  les  em- 
bouchures de  la  Clyde  et  du  Forth  par  une  ligne 
de  forteresses. 

Titus  achève  le  Collsée;  les  Romains  l'appellent 
fci  Délica  du  genre  humain. 
Incendie  du  Capitole  et  d'une  partie  de  Rome. 

81 .  Mort  de  Titus.  —  Avènement  de  son  frère  Do- 
mitien.  —  Quatrième  campagne  d'Agricola  en 
Bretagne. 

82.  Domitien  fait  quelques  ravages  sur  les  terres 
des  Cattes  (Hesse). 

S3.  Conquêtes  d'Agricola  en  Bretagne. 

84-  Agricola  défait  les  Calédoniens  commandés  par 

Galgacus  et  fait  le  tour  de  la  Bretagne  avec  sa 

flotte. 
8â   Domitien  rappelle  Agricola.  Les  Sarmates  et  les 

Suèdes  se  jettent  sur  la  l'annonie  et  défont  les 

86.  liiïtilution  des  jeui  Capitolins.  Les  Daces  quit- 
tent leur  paj-s  au  nord  du  bas  Danube,  pour  se 
jeter  sur  la  province  romaine  de  Mésie.  DomitieD 
commence  contre  eux  une  guerre  qui  durera 
4  ans  et  finira  par  une  pan  honteuse  pour  les 
Romains. 

92.  Les  Hiong-Nou  ou  Huns  se  divisent  en  deux 
branches  :  une  partie  reste,  au  N.  E.  de  la  Sog- 
diane,  tributaire  de  la  Chine;  les  autres  marchent 
vers  l'Occident. 

93.  Mort  d'AgrIcoU. 

3k.  Domitien  fait  périr  Sénécion,  Helvidius  et  Rus- 
ticus,  chasse  de  Home  et  de  l'it-ilie  tous  tes  phi- 
losophes et'  relègue  Nen'a  i  Tarenie.  —  Uion 


TEMPS  ANCIENS. 


Chrjsostqtoe  se  reti^  chei;  les  barbares,  et  le 
stolden  Épiclèto  en  Epire. —  QointUien  compose 
vers  ce   temps  ses  11  livres   sur  h.  Rhétorique. 

95.  V  persécution  contre  les  chrétiens  à  l'ciccasion 
de  la  capiution  établie  pour  la  reconstruction  du 
temple   de  Juptier  Çapitolin  qu'ils  refusaient  de 

Ejei.  Saint  Jean  l'ËTangèliste  est  plongé  i  Rome 
us  l'huile  bnuiUante,  et  ensuite  relégué  dans 
nie  de  Patbmos,  au  S.  0.  de  Samos,  où  il  com- 
pose soa  Apocalypit. 

96.  Domitien,  le  dernier  des  dovu  Cétari,  péril  as- 
nssinë  par  sa  femme  Domitia  Longina,  fille  de 
CoriniloD,  et  ses  priocipaui  officiers,  au  moment 
où  il  se  disposait  à  les  immoler.  Avènement  de 
Nerva.  D  rappelle  Us  bannis,  supprime  les  accu- 
sations de  lèse-majesté  et  défend  d'accuser  les 
chrétiens. —  Uort  du  célèbre  thaumaturge  Apol- 
lonius de  Tyane. 

sn.  Nerra  adopte  Tiajan,  gouremeur  de  la  liasse 
Germanie.  —  Consulat  de  l'historien  Tacite.  — 
SodèTemeot  des  Prétoriens ,  qui  contcsigneat 
Neira  ft  leur  abandonner  les  meurtriers  de  Qami- 
tien,  qu'ils  massacrent. 

M.  "Mort  deNerra  (jaiiYier).Tfajan  prend  l'empire  à. 
Cologne  et  demeure  sur  tes  bords  du  Rhin  et  du 
Danube.  —  Tacite,  écrit  son  livre  sur  les  mturs 
dfi  Gertnaini,  et  peut-être  aussi  la  Vit  d'Agri- 

K.  Tràjan  vient  k  Rome.  )1  y  entre  t  pied.  Il  ac- 
cepte les  litres  de  l'bre  de  la  Patrie,  de  grand 
natttle  et  d'Oplimus.  Il  donne  k  Plotine,  sa 
tuDine,  et  à  Harcienne,  sa  sœur,  le  titre  d  Au- 
)niste.  — '  Punition  dfs  délateurs,  —  Origine  des 
lutitud'ont  atimenlaira  en  faveur  des  enfants 
Taa^TeSjde  naissance  libre,  qui  étaient  entretenus 
aoi  fi3is  de  l'État  pour  sercir  un  jour  soit  dans 
les  aimées,  soit  dans  d'autres  emplois. 

lOO.  Les  Lombards  quittent  les  bords  de  l'Elbe  et  se 
dirigent  vers  le  midi  dq  la  Cermanie.  —  Mouve- 
ments des  Vaodales,  des  Saxons,  des  Thuringiens 
el  des  Sutves.  —  l'iine  le  Jeune  inaugure  son 
consulat  par  !e  célèbre  panégyrique  de  Trajan. 

Hort  de  l'apôtre  saint  Jean  à  Ephcse,  où  il  est 
revenu  après  la  mort  de  DomilieD.  Cesl  là  qu'il  a 
composé  son  ErangiU. 


ZI'  (iick  apris 

Régne  des  Anlonlos.  —  Age  d'or  da  l'empire. 

101.  DécébaJe,  roi  des  Daces,  qui  avait  assujetti  les 
Romains  à  un  tribut,  est  vaincu  par  Trajan  et 
réduit  i  demander  la  paix. 

Vers  celte  époque,  le  général  Pan-Tchao,  qui  a 
■oomis  toutes  les  provinces  à  i'occident  de  la 
Chine  se  dispose  à  attaquer  l'empire  romain;  les 
Parthes  l'en  âétoument. 

103-  Fondation  du  port  de  Centumcells:  [Civita- 
Vecchia) .  —  Pline  le  Jeune  est  nommé  gouver- 
neur du  Pont  et  de  la  Bilbynie. 

lu.  Alliance  de  Décéhale  avec  les  Parthfes.  —  Il 
Hulète  les  peu|les  voisins  de  la  Dacie  contre  les 
Romains.  —  Lettre  de  Pline  à  Traian  au  sujet  des 
ctmlieus.  Trajan  lui  répond  qu'il  ne  faut  point 
lectercher  les  chrétiens,  mais  que  s'ils  sont  accu- 
lés ea  justice,  il  but  les  punir. 

105.  Seconde  eipédition  de  Trajan  contre  Décébale. 
—  11  jette  un  pont  sur  le  Danube  et  pénètre  en 
Dacie.  Décéhale.  vaincu  vers  la  fin  de  l'année,  se 
donne  la  mort;  son  pays  est  réduit  en  province 
iDaaine.  —  Soumission  de  l'Arabie  Pétrée,  par 
Cornélius  Palma. 

.     OriBine  de  la  secte  religieuse  des  Gnostiques. 

106.  Troïsiïme  persécution. 

loi;  Trajan,  parti  d'Italie  au  mois  d'oclobre  de  l'an- . 


née  précédente,  fait  son  entrée  i  Antioche  au 
ccmmeocement  de  cette  année. Saintignace. troi- 
sième évÉque  d'Antioche,  est  livré  aui  bêles  à 
Rome.  Réduction  de  l'Arménie  en  province  ro- 
maine. —  Trajan  donne  un  roi  à  l'Albanie,  et 
commence  la  guerre  contre  les  Parthes. 

108.  Trajan  achève  U  conquête  de  l'Arabie  Pétrée, 
commencée  par  Cornél.  Palma  3  ans  auparavant. 
—  n  s'em|iare  de  Nisibe  et  d'autres  places  de  la 
Uéso|iotamie,  ce  qui  lui  fait  donner  le  nom  de 
Parthique,  et  conclut  un  traité  avec  Chosroès,  roi 
il£S  Parthes. 

111.  Les  Suèves  et  plusieurs  aulres  peuplades  du 
midi  do  la  Germanie  forment  la  confédération 
des  Allemans   entre   le  Rhin,  le  Mein  et  le  Da- 

114.  Erection  de  la  colonne  Trajane,  sur  l'emplace- 
ment d'une  montagne  de  144  pieds,  qui  est  apla- 
nie au  niveau  du  sol.  Le  fut  de  la  colonne  porte 
un  ba»-relief,  continué  en  spirale,  qui  représente 
tous  les  faits  de  la  guerre  contre  les  Daces,  avec 
3500  figures  hautes  chacune  de  deuT  pieds. 
116.  Trajan,  irrité  contre  les  Parthes  qui  ontdisposé 
sans  son  consentement  du  royaume  d'Arménie, 
entreprend  contre  eux  une  deuxième  expédition. 
Il  prend  Ctésipbon,  Séteucie,  Suze,  et  réduit  en 
provinces  romaines  l'Assyrie  et  la  Mésopotamie. 
116-  Trajan  s'embarque  sur  le  Tigre  et  visite  le 
goKe  PerslqUc.  Il  soumet  quelques  villes  de  l'Ata- 
uie.  —  Révolte  des  Juifs  dans  Iciulcs  les  pro- 
vinces de  l'empire,  surtout  en  Egypte,  à  Cyrène 
et  en  Chypre.  Ils  massacrent  ÎOODOO  hommes 
en  Egypie  et  550  000  en  Chypre.—  Barbaries 
inouïes. 

Kn  Mésopotamie,  Lusius  Quictus  défait  les  laits 
en  bataille  ran^e,  apaise  la  révolte  des  pays  ré- 
cemment conquis  el  saccage  Edesse. 

Marciui  Turbodéfait  les  Juifsde  Cyrène,  qui  ne 
furent  pas  complètement  réprimés. —  Trajan  donne 
un  roi  aui  Parthes,  il  choisit  Parlbamaspate. 

Fondation  du  port  d'AncSne. 

Les  Scythes  ou  ¥ue-Ti.  établis  au  nord  de 
rOxus,  s'aHranchissent  de  la  domination  des  Chi- 
nois. Bientdt  ils  s'étendront  jusqu'à  l'Olus. 
111.  Trajan  fait  une  expédition  en  Arabie.  —  11  as- 
siège Atra  sans  succès.  —  11  tombe  malade,  et, 
laisjiant  l'armée  à  Adrien,  il  se  mcl  en  route  pour 
l'Italie.  —  A  celte  nouvelle,  tous  les  peuples  nou- 
vetlemenl  soumis  se  révoltent.  —  Les  Parthes 
chassent  Parthamaspalc  et  rappellent  leur  ancien 
roi  Cbosroës. 

Trwan  meurt  à  Sélinonle  (Trajanopoiis). 

Avènement  d'Adrien,  cousin  et  pupille  de  Tra- 
jan. —  It  conclut  la  paii  avec  les  Parlhes,et  leur 
restitue  la  Uésupolamie  et  l'Assyrie;  il  permet 
aux  Arméniens  de  se  choisir  un  roi. —  L'Eu- 
pbrale  redevient  ta  limite  de  l'empire.  —  U  lait 
couper  le  pout  jeté  sur  le  Danube  par  Trajan. 

118.  Adrien  arrive  d'Orient  i  Rome  par  l'IUyrie. 

119.  Les  Sarmates  et  les  Roiolans  font  une  incur- 
sion en  Illyrie.  —  Adrien  les  repousse.  —  U  lait 
périr  quatre  consulaires  accusés  d'avoir  conspiré 
contre  lui,  —  Il  commence  à  parcourir  les  pro- 
vinces pour  réformer  les  abus. 

120.  Adrien  visite  les  Gaules,  il  passe  en  Ger- 


121.  Adrit 
de  30  lii 

des  Calij 
Nîmes  i 


a  en  Bretagne  ;  it  fait  construire  un  mur 
ues  de  long,  de  la  baie  de  Solway  i  l'em- 
•.  de  la  Tyne,  pour  arrêter  les  incursions 
iuniens:  revient  en  Gaule,  et  fait  bàt_ir  k 
]  magnifique  palais  en  l'honneur  di 


le  Traian 


-Uvi 


eVEi 


Naissance  de  Uarc  Aurèle. 
133.  Adrien  va  en  Orient;  il  a  une  conféremie  âtee 
le  roi  des  PariJu^. 


,glc 


123  CHRON<XAGIE. 

AP  J.-C. 

125.  Adrien  passe  l'hivar  à  Athènes  el  se  fait  initier 

aui  mystères  d'Eleusis. 
136.  Adrien  revient  à  Rome  par  k  Sicile.  —  Qua- 

dralus  et  Aristide  funt  une  apologie  des  ctué- 

113.  Tremblement  de  lenequî  eo^DUlil  Nieofflédie, 
Césaréa  et  Nicée. 
Adriea  se  rend  en  Afrique. 

130.  Adrien  Tistle  de  nouveau  l'Orient.  —  Il  reçoit 
magnifiguement  les  ambassadeurs  dW  grand 
nombre  de  rois  étrangers.  —  Il  va  en  Egypte. 

131.  Publication  de  l'edit  perpétuel,  rédigé  par  le 
jurisconsulte  Salviu?  lulianu^ ,  pour  servir  de 
chg\t  aui  préleurs,  dont  les  édits  avaient  jusqu'a- 
lors varie  cbaque  année.  Quelques  sivants  pensent 
que  les  dispûsjlions  contenues  dans  l'édit  de  SaJ- 
vius  Julianus  furent  étendues  sui  provinces. 
L'édit  peijjétuel  peut  donc  flre  regardé  comme  la 
tentative  la  plus  importante  avant  Justinien  pour 
introduire  de  l'unité  et  de  la  Ciité  dam  la  legis- 

131.  Adrien  en  Egypte;  il  y  perd  le  eiltim  Anti- 
nous; il  le  déifie. 

Adrien  fait  relever  les  murs  de  Jérusalem,  y  met 

une  colonie  romaine   et   la  ville   pr«nd  le 

d'£)ia  Capitolina. 

133.  Révolte  des  Juifs,  sous  la  conduite  de  Barco- 
cbebas  (le  Fils  de  l'Etûile), 

Tinnius  RuFus  combat  les  Juifs. .—  Il  en 
sacre  tin  nombre  prodigieux, 

134.  Juliu';  Sérénis  est  rappelé  de  Bretagne  pour 
combattre  les  Juifs.  —  Les  Juifs  prennent  jElia 
Capitnlina  (Jérusalem).  —  Sévérus  reprend  .^tia, 
qu'il  réduit  en  cendres.  —  Les  Alains'ou  Massa- 
gèles  te  jettent  sur  la  Médie,  l'Arménie  el  la  Cap- 
padoce.  Ils  sont  repoussés  par  l'historien  llavius 
Arrianus,  gouverneur  de  la  Cappadoce.  —  Com- 
mencentent  de  l'hérésie  de  Marcion. 

13Ô.  Prise  de  Bétheren,  place  forte  près  de  Jérusa- 
iem.après  un  long  siège.— Victoire  des  Romains; 
Barcochébas  est  pris.  —  Des  Jui&  sont  transplan- 
tés en  Espagne. 

Adrien,  qui  résidait  depuis  plusieurs  années  i 
Athènes,  acnéve  le  temple  de  Jupiter  Oljmpien, 
commencé,  selon  Philostrale,  560  ans  auparavant. 

Adrien  rentre  i  Rome;  il  v  lefoil  une  ambas- 
sade de  Vologèse,  roi  d'Arménie,  qui  se  phignait 
de  Pharasinane,  roi  d'Jbérie. 

Adrien  adopte  Conmiodus  Yérus,  qui  prend  le 

nom  d'iElius  Vérus  César.  —  Travauï  — " ' 

ques  et  géographiques  de  Ptolémée. 
136.  Adrien  fait  construire  sa  magnifique  villa  de 
Tibur  (Tivoli).  —  Un  de  la  guerre  des  Juifs,  du- 
rant laquelle  bsa  OOO  furent  massacrés.  Ceux  qui 


de  Tér^inthe,  les  autres  k  Gaïa. 
13*.  Adrien  défend  aui  Juib  sous  peine  de  mort 
d'entrer  A  Jérusalem'.  Dispersion  totale  des  Juita. 
La  colonie  romaine  d'^lia  Capitolina  est  ré- 
tablie, ' 

138.  Vériu  César  meurt  au   commei 
l'année.  -~  Adrien  adopte  T.  Antonin,  auquel  il 
fait  adopter  U.  Aurehus  Yérus  el  L,  Vérus,  fils  de 
Verus  César. 

Adrien  meurt  à  Baies.—  Ses  cendres  sont  pla- 
cées dans  un  vaste  mausolée  de  marbre  de  Paros, 
qu  il  avait  fait  construire  de  son  vivant  ;  il  fut 
appelé  alors  le  mSled'Adrien  ;  c'est  aujourd'hui  le 
cnàteau  Saint-Ange,  situé  à  l'est  de  Bome. 

139.  Antonin  donne  des  rois  aui  Lues,  aui  Armé- 
niens et  aux  Quades. 

Marc  Anrèle  épouse  Faustina,  fille  d'Antonio. 
141.  Le  célèbre  astronome  Ptolémée  fait,  le  ï  fé- 
Tfier,  sa  dernière  observation  astronomique. 
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U3.  Consulat  de  T.  Claud.  Atticus  Hérodes,  élo- 
quent orateur,  précepteur  de  U.  Aurèle  et  de  L. 
Vérus. 

Ikk.  Révolte  des  Brigantes  en  Bretagne.—  Elle  est 
apaisée  par  Loi.  Urbicus,  qui  lait  élever  le  mur 
Antonin  de  la  baie  deForth  à  la  baie  de  la  Dyde, 
en  reparant  celui  d'Agricola. 

146.  lucitrsions  des  Alains;  ils  sont  repoussés. 

141.  Yen  celte  époque  norissait  l'historien  Appien. 

162.  Saint  Justin  publie  sa  première  apologie  et  la 
prt'seote  i  l'empereur  Antonin  qui  écrit  en  Asio 

EUT  défendre  de  persécuter  les  chrétiens.  —  H 
rit  également  en  Grèce. 

161.  Mort  d'Antonin  le  Pieux.  —  ATéuement  de 
Uarc  Aurèle  Agé  de  quarante  ans  ;  Luoius  Vérus 
est  son  collègue. 

16î.  Vologèse,  roi  des  Parthes,  déclare  la  guerre 
Bui  Romains.  —  11  ravage  la  Syrie  et  k  Cappa- 
doce. —  Vérus  est  envoyé  pour  le  combattre; 
Priscus,  Avidius  Cassius,  Fronton,  Tatien,  com- 
mandent les  troupes.  —  lis  remportent  jdusieurs 
victoires  en  Arménie,  en  Syrie,  en  Médie.  —  In- 
vasion des  Catles  en  Germanie  et  des  Chauques 

,  en  Belgique.  —  Révoltes  en  Bretagne. 

163.  L'Arménie  est  subjuguée,  et  Soh^me,  chassé 
par  Vologèse,  est  replacé  sur  le  trûoe.  Vers  ce 
temps,   commence  la  4*  persécution  contre  les 

165.  Aviditis   CaisiuB  fait  essuyer  à  Vologèse  une 

Srandedéfaite;  il  s'empare  de  Ctésiphon,  d'Ëdesse, 
s  Babylone.  —  La  ville  de  Séleucie  ouvre  ses 
portes;  Cassiu»  la  détruit.  —  Vologèse  demande 
la  paii  et  cède  aui  Romains  la  Mésopotamie  et 
l'Aaiabène.  Les  Marconuns  attaquent  les  ^tutiéies 
de  l'empire,  après  s'élie  alliés  avec  les  Quades, 
les  Suèves,  les  Sarmates,  les  Roiolans,  les  Alains 
et  les  Vandales. 

166.  Tel 
elle  ei 

Commencement  de  la  guerre  des  Harcomans.  — 
Les  deux  empereurs  se  rendent  A  Aquilée. 

Harc  Aurèle  établit  des  relations  directes  avec 
les  Chinois  pour  le  commerce  de  la  sole,  que 
Rome  ne  receva.it  aupii3.vant  que  par  l'inleimé- 
diaire  des  Perses. 

Martyre  de  saint  Policarpe  à  Smyme. 

167.  La  plupart  des  peuples  de  la  confédération 
formée  par  les  Marcomms  repassent  le  Danube 
et  envoient  des  députés  à  Marc  AurMe. 

Martyre  à  Rome  de  saint  Justin,  auteur  de 
deux  Apologies  en  faveur  des  chrétiens,  dont  l'uae 
est  présentée  à  Marc-Aurèle. 

16S.  Victoire  des  Romains  sur  les  Uaroontans,  les 
Suèves,  les  Quailes  et  les  Sarmates. 

169.  HorI  de  Lucius  Venu. 

ITO.  Les  Marcomans  batteot  les  Romains  dans  deux 
rencontres;  ils  assiègent  Aquilée.  —  Consterna- 
tion i  Rome.  —  On  enrfile  des  esclaves  et  des 
gladiateurs.  —  On  vend  pendant  deux  mois  les  ob- 
jets de  luxe  du  palais  impérial.  —  Les  Marcomans 
s'emparent  de  laPannonie  et  ravagent  la  Grèce. — 
Ils  sont  forcés  d'abandonner  la  Pannonie  et  de 
repasser  le  DaJqube. 

Troublas  en  Egypte  ;  Avidius  Cassius  las  apaiae. 
—  Les  Maures  enràhiasent  l'ï^spagne;  ils  sont  re- 
poussés. 

171.  Victoires  de  Marc  Aurèle  sur  les  Marcomans. 

1T4.  Marc  Aurèle  porte  la  guerre  au  delidu  Danube; 
il  se  laisse  envelopper  par  les  Harcomans  et  les 
Quades;  pluie  miraculeuse  due  aux  prières  de  la 
légion  Mélitine  ou  Fulminante. 

175.  Les  Marcomans  sont  contraints  de  demander  la 
paix,  ainsi  que  les  Quadei.  —  Ils  la  violent  peu 
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■près,  mais  HarcAurile  las  défiiit  coiuplâlenKDt. 

—  Les  Narcoimuis  te  somnetteot, ainsi  que  leurs 
alliés,  sauf  le^  Ouades  qui  restenl  en  aimea. 

Béwlle  d'Avidiua  Cissius,  gouvemeurdeSyii., 
i\  se  tait  proclamer  empereur,  sut  le  Caui  îiruitde 
]■  mort  OB  MarcAurèle. —  H  périt  trois  mois  après 
de  U  main  d'uo  de  ses  soldats,  pendant  que  Uarc 
Aorële  mareb^t  contre  lui. 

A  cetie  époaue  écrivait  Pausaniat,  auteur  i 
Towtge  en  Grèce,  qui  renferme  une  foule  de 
taâls   précieux  pour  la   géogiapbie  et   l'iûstaire 
aitûtiqiie  de  la  Grèce. 
176-  Marc  AnrÈle  se  rend  en  Orient  avec  Faustine  et 
SOI)  ds  Commode.  —  Mort  de  Faustine.  —  Harc 
Aorèle  bit  Commode  Lmperatoret  triomphe  aveclui. 
17t.  Les  AUrcomaas  et  les  peuples   de   Germanie 
leors  alliés  reprennent  les  armes.  —  Violence  de 
la  qtutrit-me  persécution.  Harivre  de  saint  Photin, 
(rônier  évûque  de  lyon,  et  âe  sainte  Biacdine. 

Destiuclion  de  Smyrae  par  un  tremblement  de 
terre.  Le  célè)>re  sophiste  Aristide,  qui  STaït  ou- 
Ttrt  à  Smrnie  une  école  de  rhétortqne,  écrit  à 
Marc-Aurèle,  qui  rétablit  cette  ville. 
179.  Victoires  de  Marc  Aurèle  sur  les  Uarcomans.— 

Hérésie  des  Monlanistes. 
IN.  Uarc  Aurèle  meurt  au  milieu  de  la  guerre  oaà 
Eiimîum  sur  la  Save,  ou  à  Viodobona  sur  le  Da- 
nube. —  Son  Gis  Commode  lui  succède,  —  Il  vend 
U  paii  aux  Harcomins;  il  revient  k  Home,  où  il 
l'abandonne  à  tous  les  eicès. —  Les  Goths  desbords 
de  U  Baltique  sont  établis  sur  la  mer  Noire  et  au 
Krtd  du  Danube  (Capitol.  Vil.  Max.  1  et  4). 
m.  Les  mystères  d'Isis  s'introduisent  à  Home.  ~- 
Commode  s'y  lait  initier. 

iDcendie  du  temple  de  Sérapis  à  Alexandrie. 

Saint  Pantène  porte  le  cbristianisme  aux  Indes. 
183.  Les  Caiédoniens  franchissent  le  mut  d'Adrien 
et  lavaf^ut  la  Bretagne.  Ulp.  Uarcellus  les  Te- 
pnuM.  —  Conspiration  contre  Coounode;  aile  est 
découTcrte.  —  Exil  et  mort  de  Lucille,  sœur  de 
Commode.  —  Haine  de  ce  prince  contre  le  sénat. 

—  n  exile, puis  fait  assassiner  Crisp^sa  femme. 
m.  DtCiiledei  Calédoniens. 

ISG.  Pérennis,  ministre  de  l'empereur,  est  accusé  de 
cannuraLon.  -~  11  est  mis  à  mort  par  les  soldais. 

—  Cléandre  lui  succède. 

Les  légions  de  Bretagne  se  révoltent;  elles  of- 
frent l'empire  àPertinai,  quiretUse.  —  O.Albinus 
bat  les  Frisons. 

Commode  combat  dans  le  cirque  avec  les  gla- 
diateurs. —  Révolte  de  Matemus  en  Gaulé  et  en 
bpagDe.  —  Pescennius  Niger  et  Sévère  le  com- 
batlenl. 

m.  Katemufl  a  la  bardiesse  de  se  rendre  seul  à 
Rome  pour  tuer  Commode. —  Il  est  découvert  et 
loé.  —  Incendie  du  Capilole. 

119.  Le  peuple  de  Rome  se  soulève  contre  Cléandre, 

—  Commode  apaise  le  tumulte  en  taisant  mettre 

191-  Incendie  du  temple  de  la  Paix,  du  temple  de 
Vesta  et  d'une  portion  de  Rome. 

191.  Échec  essuyé  par  les  Romains  de  la  part  des 
Sarrasins,  dont  l'histoire  parle  pour  la  première 
fgis  <Si.  Spart.,  Yit. Petc. Niger,  cap.  va). 

Folies  de  Commode.  —  Jeux  nùgniSques  à 
Rome.  —  LEtus,  Électus  et  Marcia  conspirent 
contre  Commode,  qui  est  empoisonné,  puis 
étrangla  par  un  atblèle  nommé  Narcisse. 

Fin  du  principal  et  des  Antonins.  —  Le  despo- 
tisme mililaite  commence. 

m.  Pertinai  est  proclamé  empereur  par  les  préto- 
riens. —  11  meurt  assassiné,  après  un  règne  de 
trois  mois.  —  1m  prétoriens  mettent  l'empire  & 
l'nciB.  —  Sn^icianus,  beau-p're  de  Pertinai, 
etDidio*  Julîanus,  jurisconsulte  distingué,  le  pré- 
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sentent.  ~  Il  est  adjugé  an  second,  au  prix  de 
62&0  drachmes  pour  chaque  soldat  —  Uéconteo 
tement  du  peuple  et  des  provinces.  —  Les  légions 
d'Orient  proclânant  Pescennius  Niger,  celles  dll- 
lyrie  Seplime  Sévère,  celles  de  Bretagne  Clodius 
Albinus,  —  Septime  Sévère  se  dirige  sur  Rome. 

—  U  sénat  fail  décapiter  Ilidius  lulianus. 
Sévère  (ail  tuer  les  meurtriers  de  Pertinai  et 

casse  les  prétoriens.  —  Réorganisation  des  cohortes 

prétoriennes,  d'— ^ —  -- 

Sévère  tiil  di 
contre  Niger. 

Vers  celte  époqae,Alhéné« compose  un  ouviage 
rempli  de  renseignements  curieux,  intitulé  Dti' 
pnotopkiils  ou  les  sophistes  à  table. 

194.  Sévère  chaîne  un  lieutenant  de  faire  le  siège  de 
Byzance  et  passe  en  Asie.—  Niger  est  vaincu  dans 
trois  batailles,  à  Cyiique,  i  Nicèo,  à  Issus;  at- 
teint par  les  cavaliers  de  Sévère,  il  est  tué  près  de 
l'Eupbrate.  Ses  partisans  sont  proscrits  et  An- 
tioche  dépouillée  de  ses  privilèges. 

195-  Sévère  passe  l'Eupbrate,  soumet  l'Adiabine  el 
rosrboëne  qui  avaient  secoué  le  joug;  il  fait  une 
expédition  en  Arabie. 

I9G.  Prise  de  Byzance,  apris  ur  siège  de  trois  ans. 

—  Sa  destruction  complète.  —  Les  lieufeoanla  de 
Sévère,  Lietus  et  Frobus,  font  des  conquêtes  en 
Mésopotamie. 

Ambassade  envoyée  par  Séière  i  C.  Albinus  er 


Sévère  revient  d'Orient  en  Italie.  —  Albinus 
passe  en  Gaule. 

Bassien  Caracalla,  fils  de  Sévère,  est  nommé 
César. 

197.  Sévère  pa-^se  les  Alpes.  —  Bataille  de  Lyon.  — 
Défaile  et  mort  d' Albinus.  —  Cruautés  de  Sévère 
contre  les  partisans  dAlbinus.  —  Ouvrante  et  une 
familles  sénatoriales  sont  proscrites,  et  le^  hon- 
neurs divins  sont  décernés  à  Commode.  —  Sévère 
part  avec  ses  deux  lils  Caracalla  et  Géta.  —  Les 
Parthes,  qui  avaient  envahi  la  Uésopotamie,  se' 

Vers  ce  temps  commence  à  Rome  la  à'  persécu- 
tion contre  les  chrétiens. 

198.  Sévère  s'empare  de  Séleucie,  de  Balylone  et  de 
Ctésiphon.  —  il  abandonne  ses  conquêtes  et  re- 
vient en  Syrie.  —  Abaiare,  roi  de  l'Osrohéne,  se 
soumet.  —  Caracalla  est  associé  à  l'empin- 

199.  Sévère  fait  tuer  Lastus  auquel  il  devait  la  plu- 
art  de  ses  victoires.  —  Il  assiège  en  vain  la  Tille 
'Atra,  qui  avait  favorisé  Niger. 

ZH'  iitole  apri*  Jénu-Oliriit. 


riens.  —  Flndi 
d.  la  d, 
peçquei 


CPapin 


liilise  latine.  —  Commencement  dû  néo-plalO' 
-État  floriuanl  de  U  juriqirudencg  romaine 
n,  Ulpleo.GiiiDsJ. 


20t.  Sévère  parcourt  la  Palestine  et  l'Egypte. 

Vers  ce  temps,  TerUillien  écritjon  ipotojfliqtie. 
Le  médecin  Gallien. 

102.  Faveur  de  Plautien.  —  Uartyie  de  saint  Irénée, 
second  évêque  de  Lyon. 

I3.  Cararalla  épouse  Fulvia  Plautille,  fille  de  Plau- 
tien. —  Retour  de  Sévère  à  Rome. 

204.  Conspiration  de  Plautien;  il  est  massacré.  — 
Plautilla  est  exilée. 

ûppien  écrit  vers  ce  temps  son  poëme  sur  ta 
pécbe. 

207.  Ravages  des  Calédoniens  en  Sretagoe- 
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208.  Si?ère  passe  en  Bretagne  avec  ses  fils;  sou- 
mission de  plusieurs  tribus. 

ÎOD.  Séïère  pénètre  jusqu'au  nord  de  i'Ile,  mais  il 
perd  da.ns  <:ette  expédition  KO  000  hoioiaes. 

310.  Construction  da  mur  de  Septime  Sévf^re  entre 
le  Forth  el  la  Clyde. 

Sévère  tombe  malade  à  Eboracum  (ïork).  — 
Caracalla  attente  à.  la  vie  de  son  pure. 

îl].  Conspiration  de  Caracalla,  —  Mort  de  Séï&re. 

Avènement  de  Caracalla  et  de  Cpta.  —Caracalla 

traite  avec  les  Calédoniens,  et  fait  tuer  Plautilla 

SI  Femme,  —  Haine  mutuelle  des  deux  empereurs. 

—  Prenutre  propositiun  de  partager  l'empire.  — 
Caracalla  tente  de  tuer  Géta. 

212.  Caracalla  lait  roassacrec  Géd  dans  les  bras  de 
sa  mère.  —  Ses  largesses  eitravag.mtes  pour  ga- 
gner les  prétoriens.  —  11  Tait  massacrer  priis  de 
ïOnoo  partisans  de  Géta  et  le  eèlùbre  jurisconsulte 
Tapinien,  qui  refusait  de  composer  une  apo- 
logie du  meurtre  de  Géta.  ~  Profusions  inouïes. 

—  Monnaie  de  cuivre  et  de  plomb  couverte  d'une 
feuille  d'argent  pour  les  dépenses  de  l'empire.  — 
L'or  el  l'argent  sonl  dopnés  aux  Barbares  pour  les 
contenir.  —  Faveur  d'Epagatlie. 

Le  droit  de  cité  romaine  est  accordé  à  tous  les 
habitants  de  l'empire  nés  libres.  Cette  concession 
avait  un  but  moins  politique  que  fiscal.  Elle 
avait  pour  objet  de  faire  payer  par  les  provinciaux 
certains  impâis  que  les  citojens  romains  avaient 
seuls  payés  jusqu'alors. 

313.  Caracalla  abhorré  à  Rome  passe  en  Gaule.  — 
,  Massacres.  , 

314.  Caracalla  revient  i  Rome.  —  La  courédération 
des  Allemans  (Usipiens,  Bucinobantes ,  Tench. 
tères,  Cattes  et  débris  des  Suèvesl,  dont  l'histoire 
parle  pour  la  première  fois,  fait  des  incursions  sur 
les  frontières,  —  Caracalla  marche  contre  les  Al- 
lemans  et  achète  leur  prétendue  soumission. 

115.  Ctracalla  remporte  quelques  succès  sur  les 
Daces  et  les  Gottls;  il  passe  en  Asie.  C'est  la  pre- 
rnitre  fois  que  l'histoii«  fait  mention  des  Gotbs  et 
les  identifle  avec  les  Gèles  (Spart.,  VilCaracaU., 
cap.  1). 

316.  Caracalla  allaaue  les  Parthes  sans  succès.  — 
Ses  troupes  sont  défaites  en  Arménie. 

n  se  rend  i  Alexandrie  et  ordonne  un  massacre 
général  des  habitants. 

Eipédition  contre  Artaban,  roi  des  Parllies.  — 
Ravage  de  la  Uédie. 

317.  Caracalla  meurt  assassiné  sur  la  route  d'Ëdesse 
â  Carrhes,  par  ordre  du  préfet  du  prétoire  Hacrin, 
qui  est  proclamé  empereur. — JuliaDomma,  mère 
de  Caracalla,  se  donne  la  mort,  , 

Diadumène.  fils  de  Idacrin,  reçoit  le  titre  de 
César.  — ,Julia  Hœsa,  soeur  de  Julia  DoQUna,  est 
exilée  à  Emèse, 

318.  Artiban  défait  Uacrin  près  de  Nisihe  et  lui 
vend  la  paix. 

Micrin  reconnaît  Tiridate  roi  d'Arménie. 

Julia  Uœs)  présente  aux  légions  de  Syrie  Avi- 
tus  Bassien,  praire  du  dieu  Hèliogabale,  et  son 
petit-fils  par  sa  fille  Socemias,  et  le  fait  proclamer 
empereur  sous  le  nom  d'Antonin. 

Les  prétoriens  engagent  pour  Macrin  le  combat 
d'immao;  la  victoire  est  longtemps  indécise. 
■■■■•-'"  -".e  Macrin.  —  Intrépidité  de  Soceraias 


Hacrin 


n  fils  SI 


Bassien    Hâiogabaîe. 


319.  Débauches  monstrueuses  d'Héliogabale,  Il  fait 

de  femmes,  qui  doit  délibérer  sur  les  modes  el 
sur  les  questions  d'étiquette.  -~  Prolanalioa  de 
tous  les  temples,  —  Célébration  du  mariage  du 
dieu  Ëlagabal  avec  la  déesse  Aslarté. 


Ap,  I.-C. 

220,  Le  35"  roi  de  la  famille  Han,  Hien-Ti,  est  ren- 
versé et  remplacé  par  Thao-lie-Wang.  qui  fonde 
la  sixième  dynastie.  Celle  dynastie,  Tcnéru-Han, 
ne  donne   que  deux  empereurs.  Démembrement    . 
de  la  Chine  en  Iroia  royaumes. 

331.  Héliogabale  adopte  Alexien,  son  cousin,  qui 
prend  le  nom  d'Alexandre  Sévère,  et  le  nomme 
César;  mais  bienldt  il  essaye  de  l'empoisonner. — 
Révolte  des  prétoriens.  —  Héliogabale  consen-e 
la  vie  à  force  de  largesses. 

22Î.  Héliogabale  essaye  de  tuer  Alexandre  Sévère. — 
Nouvelle  révolte  des  prétoriens.  —  Héliogabale  et 
sa  mère  sont  massacrés.  —  Alexandre  Sévère  pro- 
clamé emj.ereur.  Il  favorise  les  chrétiens  par 
l'influence  de  ai  mère,  Hamea,  sœur  de  Soœ- 

333.  Lois  et  réformes  d'Alexandre  Sévère, 
336.  Arlaban,  dernier  roi  des  Partbes  ou  dernier 
des  Arsacides,  est  vaincu  dans  trois  batailles  et 
tué  pat  Artaieriès,  fils  de  Sasaan,  nui  fonde  la 
seconde  monarchie  persane  et  la  dynastie  des 
Sas^anides,  et  rétablit  exclusivement  la  religion 
de  Zoroastre  ou  des  Hagcs.  —  Arlaierxès  ravage 
la  Mésopotamie;  il  est  arrêté  devant  la  ville  d'Atra. 
328.. Les  prétoriens  se  soulèvent  peur  un  molit 
léger  et  massacrent  leur  préfet,  le  célèbre  juris- 
consulte D.  Ulpien,  aux  pieds  même  de  l'empe- 

RévoUe  des  légions  de  Uésopntamie  et  de  Syrie. 

—  Expédition  d'Alexandre  Sévère  contre  les  Cer-^ 
mains.  —  Expéditions  de  F.  Celsus  en  Mauritanie 
et  de  i.  Patmatus  en  Arménie. 

Origène  est  fait  prêtre  à  Césarée,  en  Palestine, 
319.  L'historien  Dion  Cassius,  gouverneur  de  Pan— 
nonie,  y  rétablit  la  discipline  mililaii-e.   A  son 
retour,  les  piéloriens  demandent  sa  tête  à  l'cm^ 
pereur,  qui  le  nomme  consul. 
3.11.  Arlaxerxès,  roi  des  Perses,  s'avance  jusqu'aux 
frontières  de  la  Syrie  et  déclare  la  guerre  aux 
Romains.  —  Fondation  de  l'école  de  Béryte  pour 
l'étude  du  droit  romain. 
333.  ArtaxerxÉs  met  le  siège  devant  Nisibe  et  ravage 
la  Cappadoce...,  .  .        . -■» 

Aleïauilre  Sévère  reçoit  à  Antioche  une  am- 
bassade hautaine  d'Artaierxès  ;  il  garde  les  am- 
bassadeurs el  les  envoie  en  Phrygie, 

Une  légicn  se  mutine;  intrépidité  d'Alexandre 
Sévère;  la  légion  est  licenciée. 

333.  Alexandre  Sévère  remporte  une  grande  violoire 
sur  les  Perses  et  met  les  frontières  de  la  Uéso- 
polamie  en  sQrelé.  —  On  apprend  que  les  Aile- 
mans  sont  enirés.sur  les  terres  de  l'empire. 

334.  Relour  d'Alexandre  à  Rome,  —  Son  triomphe. 

—  Il  se  rend  en  Gaule  pour  arrêter  les  incursions 
des  Allemans, 

335.  Alexandre  s'avance  jusqu'aux  bords  du  Rhin, 

—  Le  Colb  Maximin  excite  les  légions  mécon- 
tenles  d'une  sévère  discipline  et  massacre  Alexan- 
dre Sévère,  près  de  Majence.  —  Avènement  de 
Maximin. 

Sixième  persécution. 

Prétendue  conspiration  du  sénateur  Uagnus;  il 
est  mis  à  mort  avec  40l«  complices.  —  Maximin 
remporte  quelques  succès  sur  les  Allemans. 

336.  Maximin  fait  une  expédition  contre  les  Dac«s 
et  les  Sarmates. 

337.  L'Afri'iue  se  révolte.  —  Le  proconsul  Gordien 
est  proclamé  empereur,  quoique  âgé  de  80  ans; 
il  associe  à  l'empire  son  fils  Vitalien,  —  Le  séuat 
reconnaît  les  deux  Gardiens  et  met  l'Italie  en  état 

■  Les  deux  Gordiens  sonl  vaincus  près  de  Carthaçe 
et  mis  4  mort  par  Cajieliianus,  gouverneur  de  11 
Uautitanie.  —  Uaximin  part  de  Sirmium. 
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ip.  J^. 

Le  sénat  proclame  deux  autres  empere 
Vax.  Pupien  et  D.  Ccel.  BiJliiD ,  et  est  Forcé  |ur 
le  peuple  de  leur  associer  comme  C^sar  le  petit- 
Ëls  du  vieux  Gordien,  enrant  de  13  aas. 

t3>.  Maiimin  franchit  les  Alpes  Julienne».  —  Ri- 
sUtaoce  d'Aquilée.  ~-  Sédition  de  l'armée,  décoU' 
ngée  parla  disette;  Haiimin  et  son  fils  sont  mas- 

Les  Carpl  ravagent  la  Hésie;  les  Gotbs  et  les 
Pêne»  menateut  les  frontières,. 

Les  prétorieos,  mécontents  d'avoir  des  etope- 
reors  élus  par  Je  sénat,  égorgent  Maxime  et  Bal- 
bin  et  proclament  le  jeune  Gordien  III. 

Sapor  I"  succède  à  Artaierxvs. 
tW.  Révolte  de  Saltinien  en  Afrique;  elle  est  ré^ 

î*|.  Gocdien  JII  épouse  F.  Sabîna  TranquiUina,  fUle 
de  Hisitliée,  son  précepteur,  qu'il  nomme  préfet 
du  prétoire.  —  Administration  ferme  de  Misitbée, 

Llijstoire  fait  pour  la  première  fois  (Vopiscus, 
Tit.AuTeliani,  cap.  vu)  menlioades  Francs;  con- 
fêdftation  de  peuples  entre  l'Yssei,  l'Escaut,  le 
Bbin  et  le  Uein  (Usipiens,  Tenchtëres,  Sicambres, 
Bruclères,  Ansibires,  Harses,  Tubantes.Cbamîivesj 
Angrïvarîens,  Caltes  et  deux  autres  tribus  qui 
avaient  passé  le  Rhin,  dès  l'an  20O,  celle  des  Sa- 
liens,  entre  l'Escaut  et  la  Meuse,  celle  des  Ri- 
poaires,  près  de  Cologne]. 

Aurélien.  alors  tribun  de  la  6'  légion  gauloise, 
bat  les  Francs  près  de  Mayence. 
î\î.  Sapor  I",  roi  des  Perses,  s'empare  de  la  Méso- 
potamie et  ravagé  la  Syrie. 

Gordien  Tait  ouvrir  le  temple  de  lanus  (c'est 
pntoblement  la  dernière  fois  qu'on  a  suivi  cet 
uuque  usage)  et  pari  pour  l'Orient. 

En  travenant  la  Hésie  il  défait  les  Goths  et 
les  Sarmates;  en  Thrace,  les  Alains  le  mettent  en 

Les  Perses  sont  battus  et  Sapor  abandonne  An- 
lioche.  Nisibe,  Garrhes,  dont  il  s'était  emparé. — 
Gmlien  pénètre  jusqu'à  Ctèsipbon. 
m-  Mort  subite  de  Misitbée.  L'Arabe  Philippe  lui 
succède  dans  ses  fonclions  de  préfet  du  prétoire. 
IM.  Gordien  remporte  une  nouvelle  victoire  sur 
Sapor.  —  Philippe  eicile  le  méconientement  de 
l'armée  et  fait  luer  Gordien  III  an  delà  de  l'Eu- 
phrate.  Philippe  est  proclamé  empereur;  il  déclare 
son  fils  César.  —  Philippe  était,  dit-on,  chrétien. 
11  conclut  la  paix  avec  les  Perses  et  leur  cède  la 
Mésopotamie. 

Philippe  arrive  à  Home.  —  Plotin,  philosophe 
néoplatonicien,'  né  en  !05  à  Nicopolia  (haute 
Egypte),  disciple  d'Ammonius  Saccas,  se  file  à 
Rome  et  y  ouvre  une  école  de  philosophie,  où 
afihia  bientôt  on  immense  concours. 
lis.  Philippe  repousse  les  Caipi  de  la  Uésie  et  les 

oblige  k  repasser  le  Danube. 
M9i  Soulèvement  des  provinces  d'Orient.  —  Jota- 
pien  est  proclamé  empereur;  il  est  tué  et  sa  mort 
met  Sn  aux  troubles. 

Révolte  des  Unions  de  Uésie  et  de  Pannonie. 

'     I*  sénateur  Décius,  envoyé   pour   réprimer  la 

sédition,  est  proclamé  empereur  par  les  troupes. 

Pbitippe  marcbe  contre  Décius;  Q  est  vaincu  et 

tué  pre*  de  Vérone. 

Sous  Philippe,  la  religion  chrétienne  avait  fait 
de  grands  progrès. 

Avènement  de  Décius;  i!  déclare  son  fils  César. 

ÎSO.  Septième  persécution,  une  des  plus  violentes; 

le  pape. Fabien  Tut  la  première  victime,  —Puis 

Bmtas,  évéque  d'Anhoche,  et  Alexandre,  évêque' 

de  Jênualeni. 

Cniva,  roi  des  Golhs,  passe  le  Danube,  ravage 
ia  Wtie.  —  Gallni  le  repousse. 

tai  Knih.  •«UiHiift  Nicopolis.— Décius  envoie 


Ap.  l.<. 

son  fils  en  Hésie.  Les  Goths  sont  rejeiés  au  delï 
de  l'Hémus;  ils  fondent  de  nouveau  sur  la 
Thrace,  défont  complètement  les  Romains  et  ra- 
vagent tout  te  pays. 
251.  Décius  défait  les  Goths  en  Pannooie  et  sn  Di- 
cie.  —Les barbares, réduitsaux  extrémités,  offrent 
de  se  retirer  aux  conditions  les  plus  onéreuses. — 
Décius  refuse  tout  accommodement.  —  Les  Goths, 
poussés  au  désespoir,  livrent  un  combat  terrible. 
—  Décius  et  son  lils  sont  défaits  et  tués  avec  un 
grand  nombre  de  Romains.  Gailus,  proclamé 
empereur  par  tes  débris  des  légions,  déclare  son 
fils  Volusien  César  et  adopte  Hoslilien,  second  fils 
j.  ^j......       , .  .i-_.  .__  =  ___  -élection.  — Gal- 


de  Décius.  —  Le  s^aat  confi] 

lus  fait  une  paix  honteuse  ave 

met  de  leur  payer  un  tribut  a 

Novatien,  anilpape.  —  Origl 
Novatiens  ou  Félicieas. 

Paul,  ieune  Egyptien,  se  ret 
et  y  fonde  la  vie  monastique  < 
Ihi.  Gailus  renouvelle  les  édi 
chrétiens.  —  Martj 


les  Golhs  e 


!  du  schisme  des 


lartyre  dt 
d'Ëlhiopii 


ï  dans  les  déserts 
des  anachorètes, 
de  Décius  contre  les 
Corneille. 
Peste  venue  d'Ethiopie  qui  se  répand  dans  tout 
'empire.  —  Famine  et  sécheresse.  Toutes  les 
frontières  sont  menacées.  Les  Golhs,  les  Carpi, 
les  Burçundes  se  jettent  sur  la  Mésie  et  sur  la 
Pannonie;  les  Scythes  ravagent  l'Asie;  les  Perses 
entrent  en  Syrie  et  s'emparent  d'Anlioche. 
253.  Emilieu  défait  les  barbares  en  Hésie  et  se  fait 
proclamer  empereur.  —  GaÛus  et  Volusien  aax- 
chent  contre  Emilien;  leurs  troupes  tes  massa- 
'  à  Irente-deui  milles  de  Rome  et  re 


Les  légions  do  Gaule,  que  Yalérien  amenait  au 
secours  de  Gailus,  proclament  leur  géniral  em- 
pereur, —  Êmilien  est  massacré  à  Spoléte  par  ses 
soldats. 

Valérien  est  reconnu  empereur;  il  s'associe  son 
Gis  Gallien. 
2â4.  Gallien  remporte  une  victoire  sur  les  Aile- 
mans.  —  Les  Goths  envahissent  la  Thrace  et  la 
Macédoine,  assiègent  Thessalonique.  —  Epouvante 
des  Grecs.  —  Les  murs  d'Athènes,  en  ruines  de- 
puis Sjlia,  sont  relevés,  —  L'isthme  de  Corinthe 

356.  Les  Allemans  et  les  Hernies  entrent  en  Italie, 
puis  tes  Francs;  Gallien  les  repousse, 

Poslhumus    bat  les   Francs  qui  dévastent  la 
O'dUle. 
2âT.  Huitième  persécution. —  Martyre  de  saint  Cy- 
prien,  évftque  de  Carlhage, 

Aurélien,  à  la  tête  des  légions  d'lllj;rie  et  de 
Thrace,  chasse  les  Goths,  les  poursuit  au  deli  du 
Danube  et  ravage  leur  paya. 
Probus  bat  les  Quades  et  les  Sannales. 
2ùS,  Les  Goths,  repoussés  de  Thrace,  s'emparent  du 
royaume  du  Bosphore,  pillent  las  côies  du  Pont- 
Euiin,  saccagent  Trébizonde,  Chalcédoine,  Micée 

Valérien  va  en  Orient  pour  arrêter  les  progrès 
des  Perses  qui  s'étaient  emparés  de  l'Arménie  et 
d'une  portion  de  la  Syrie.  —  Cyriades  est  pro- 
clamé empereur  i.  Antioche  par  Odenat. 

259.  Valérien  commence  une  campagne  brillante  et 
recouvre  Antioche. 

260,  Valérien,  atlirê  dans  ime  position  difficile  par 
La  trahison  de  Marcien,  est  fait  prisonnier  par 
Sapor,  qui  ravage  avec  cruauté  la  Syrie,  la  Cilicia 
et  la  Cappadoce, 

Les  Sarmates  envahissent  l'Illyrie,  les  Goths  la 
Panoonie;  les  Allemans  et  les  Francs,  poussés 
par  les  Vandales,  les  Alains  et  les  Bourguignons, 
se  jettent  sur  la  Gaute  et  l'Italie. 

Gallien,  qui  était  e. 
et  chasse  les  Francs. 


1  Gaule,  accourt  en  Italie 


CHRONOLOGIE.  —  TABLES. 


fooque  d«s  tranU  Tjaaa.  On  peat  ngixA^T 
Cyrfailèt  eommâ  le  pmnier. 

Hartns  àt  niDt  Denys  «t  de  s»  compagnons 
eu  Gaule. 

lÙgillÎMi,  gouverneur  de  Hésie.chasM  les  Goth* 
et  les  Sarmates  de  la  Pannonie.  —  Ingenuas  se 
Tait  proclamer  empereur  eo  Illfrie.  —  Gallien  le 
déflit  i  Mtusa  et  puait  cruellement  ses  ^partisans. 

La  Hésie  proo)a.me  empereur  Régillieo,  Dace 
de  aaissance  et  descendant  du  célèbre  Dteébale, 

Labténue  Poïtbumus,  gouverneur  des  Gaules, 
est  reconna  empereur  par  la  G«ule,  l'Efpftgne  et 
la  Bretagne. 

Balisia,  ajant  réuni  les  débris  de  l'armée  de 
Valérien,  marche  contre  )es  Persee,  les  bat  en 
Cilicie  et  en  Lycaonie.  —  BeJiela  araii  Éti  secondé 
par  Odenat  de  Paimyre,  d'abord  allié  de  Sapor, 
mais  irrité  depuis  de  san  mépris. 

Odmat  et  &lista  contraignent  Sapor  à  passer 
l'Euflirate. 

Odenat  prend  le  titre  de  roi  de  Palmjrre. 

Le  christianisme  commence  i  Stre  prficU  aui 
Gotbs.  —  Gallien  arrête  la  S*  persécution. 
161.  Odenat  entre  en  Mésopotamie,  bat  Sapor  près 
de  Ctésipbon  et  assiège  celte  Tille. 

RégilUea  est  tué  par  ses  soklsts,  —  Hacrien 
prend  la  pourpre  en  Egypte  et  Valeos  en  Achaïe. 

—  Hacrien  enrôle  Pison  contre  Valens. 

Pison  se  tait  lui-même  prcdamar  empeieur  ao 
Thessalie. 

Les  légions  de  Rbétîe  proclament  Auréolus. 

Valens  et  Pieon  sont  massacrée  pei  les  soldats. 

Atitéolus  passe  en  Italie  et  se  rend  maître  de 
Hilan.  —  Gallien  propose  i  Auréolus  le  partage 
de  la  puissance  impériale. 

Les  Gotbs  rangoit  la  BithyDie  et  pillent  Nico- 
le!. Le*  Gotbi  envahissent  la  Hacédolne,  assiègent 
Thesaalonique.  —  Effroi  des  Grecs.  —  Macrien 
arrive  en  Grèce  ;  il  bet  les  barbares  et  marche  sur 
l'Italie;  il  est  débit  et  tué  en  niyrie  par  Aoréolus. 

Une  autre  bande  de  Gotbs  avait  passé  l'Helles- 
pont  et  ravageait  l'Asie  Mineure.  —  Pillage 
d'fipbèu  et  de  Cbalcédoine. 

Balista  se  fait  proclamer  empereur  à  Smîw. 

Ëmilien  prend  la  pourpre  en  Egypte. 

Gallien  antre  en  Gaule  avec  Auréolus  et  Claude, 
depuis  empereur;  Posihumus  défait  Gallien,  puis 
est  défait  lui-même.  —  Auréolus  n'achève  pas  sa 
victoire. 
263.  Gallien  passe  en  Orient  et  massacre  les  babi- 
tanta  de  Bjiance. 

Sempromus  Satuminus  prend  le  litre  d'empe- 
reur, peut-être  dans  le  PontT 

Ëmùien  est  défait  et  tué,  en  Egypte,  par  Théo- 
dote.  lieutenant  de  Gallien. 

Siège  du  Bmchinm  [quartier  d'AIeiandrie  ren- 
fermant le  musée  et  la  bibliothèque,  réduite  à 
400000  Tolnmee  depuis  l'incendie  du  temps  de 
J.  César);  il  est  réduit  par  la  famine. 
164-  Gallien  associe  Odenat  1  l'empire;  le  titre 
d'Auguste  est  donné  i  Zénobie,  sa  femmr 
L'usurpateur  Balista  est  tné. 

Gallien  marche  contre  Postbumus,  mais  n'ob- 
tient pas  de  succès. 
Î64.  Posthumus  associe  i  l'empire  Victorfmts. 

Les  Francs  passent  en  Espagne  par  mer,  pillent 
un  grand  nombre  de  villes,  sacca^nt  Tsrragone 
et  ravagent  l'Espagne  pendant  ooaie  ans.  — 
Quelques  Francs  passent  même  en  Afrique. 

Dynastie  chinoise  des  Tsin.— Elle  dure  160  ans. 

—  C'est  la  T. 

365.  Soulèvement  des  Isauriens  en  Asie  Mineure; 
leur  chef  Trébellianus  prend  le  titre  d'empereur. 

—  n  est  défait  et  tué.  —  Les  Isavieni  restent 
indépendante. 


Ap.  J.-C. 

ComCUus  Celsas  pHnd  la  peoq^rv  «n  Afrique. 

■~-  n  est  blentdt  massacré. 

Postbamus  rnette  les  Francs  au  deti  du  Rhin, 
délivre  JB  Gaule  des  bartares  et  j  ramène  la  paix. 

266.  Odenat  défait  Sapor,  aasiége  et  proid  Cté- 
siphon. 

Les  Goths  entrent  en  Asie  par  1«  INnt-Euxin, 
ravagent  la  Lydie,  la  Bltbynie,  la  Phrygie,  la 
Cappadote  et  la  Galahe. 

267.  Odenat  vole  au  secours  de  l'Asie  Mineure.  — 
Les  Goths  chargés  de  butin  se  rembarquent  i  Hé- 
raclée.  —  Odenat  meurt  à  Émtse. 

Zénobie,  reine  de  l'Orient  et  impératrice.  — 
Elle  défait  Héiaclien,  envové  en  Orient  par  Gal- 
lien, jaloui  des  succès  d'Odeuat. 

£lianus  prend  le  titre  d'Empereur  ï  Uayence.-^ 
Posthumus  la  bat  et  prend  Hayence;  mais  ay&nt 
reflué  i  ses  soldats  le  pillage  de  cette  ville,  il  est 
massacré  avec  son  âU,  après  avoir  régné  sept  ans 

Lollien  dispute  l'empire  i  Viclorinus,  associé  de 
Posthumus.  —  Il  est  tué  par  ses  soldats,  et  Victo- 
rinus  reste  seul  maître  de  la  Gaule. 

Viclorinus  est  assassine;  son  fils  lui  wcotde; 
mais  les  Gaulois  donnent  le  titre  d'Empereur  à 
Harius,  simple  armurier,  gui  est  tué  trois  jours 

.  Le  sénateur  Télricus  est  proclamé  em_peranr.  — 
Puissance  de  Victoria,  ia  min  dei  Vgiom,  mère 
de  Victorinus  '  elle  a>  ait  disposé  de  l%mplrs  de- 
puis la  moitde  Posthumus. 

Les  Goths  et  les  Hernies  fottt  une  troisième  ex- 
pédilion  maritime,  ravagent  la  Bitbynie,  le  Pont, 
assiègent  fiyiance,  traiersent  le  Bosphore,  pillent 
Cyzique,  les  lies  de  la  mer  Egée,  descendent  dans 
l'Altique,  pillent  Athènes,  Corinthe,  Sparte,  Ar- 

Îas,  mais  ils  sont  déf.iits  par  l'orateur  Deiippe  ; 
évastatian  générale  de  la  Grèce  jusqu'i  l'Epire 
pendant  près  de  deui  ans. 
Gallien  accourt  en  Illyrie,  taille  les  barbares  en 

Jièces;  le  chef  di?s  Hérules  se  rend;  il  est  revêtu 
e  la  djsnité  consulaire,  et  son  armée  se  met  au 
service  de  l'empire. 
26S.  Auréolus  aspire  seulàl'empire.  — Gallien  passe 
en  Italie,  le  défait  et  l'enferme  dans  Hilan.  — 
Gallien  est  tué  dans  une  fausse  alarme. 

Claude  est  proclamé  empereur  par  les  meur- 
triers de  Gallien;  Auréolus  ejl  défait,  pris  et  tué. 
Les  Allemans  et  les  Snèves  envahissent  lltalie  ; 
Claude  les  bat  près  du  lac  de  Gaida. 
Mort  de  Victoria. 

369.  Claude  II  défait  300  000  Gotbs  près  de  IWesus; 
il  poursuit  les  débris  de  leur  armée  jusque  dans 
les  montagnes  de  l'Hémus  et  submerge  3000  de 

ZéDobie  fait  la  conquête  de  l'Egypte  etdétruit 
le  Bnichium. 

370.  Claude  II  meurt  de  la  peste  à  Sirmium;  oo  lui 
rend  desbonneurs  extraora inaires.  C'est  le  dernier 
empereur  qui  ait  pris  sur  les  médailles  le  liliv  de 
souverain  pontite  et  de  tribun  du  peuple. 

Avènement  d'Aurélicn,  élu  par  les  légions  du 
Danube. 

Ouinlilien,  frère  de  Claude,  prend  la  pourpre 
i  Aquilée  ;  il  se  tua  dix-sept  Jours  uirès. 

Aurélien  termine  la  guene  atec  les  Gotbs  par 
une  grande  victoire  et  un  traité.  Les  Allemans 
défaits  en  Vindélicie  veulent  traiter  avec  Auré- 
lien, qui  leur  coupait  la  retraite.  —  L'empereur 
refuse  tout  accommadement;  les  Allemans  ré- 
duits au  désespoir  franchisseot  les  Alpes  et  se 
jettent  sur  ritaTie. 
171.  Aurélien  atteint  les  Allemans  !i  Raisance,  Il 
est  mis  en  fuite;  les  barbares  marchent  suc 
Rome,  Aurélien  les  attaque  et  les  défait  A  Fano, 
puis  plis  de  Plaistnce,  et  tes  extermine  k  Pavie. 


TEMPS  AKOBira. 
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AaiWtn  npousn  la  Tndalss  tu  dril  dn  Da- 
aaba  et  en  iotwpare  3M0  dms  wn  tnaée. 

infiriM  M  mm  dans  ha  diuK)  de  la  Thé- 
tild«  «t  devient  Is  patrivcha  àm  CénobOtt. 

Aiirm«ii  fait  torbStr  Rom«. 
171.  Aorèlien  muvbe  amtn  Zénobie,  qu'il  dMUt  à 

ADtiMbe  et  1  Emise.  ESége  ds  Palin^. 
173.  Prise  de  Palmjrs.  Captivité  de  Zènobis.  Mort 
an  milieu  dei  supplices  da  son  ministre  Longin, 
qse  l'on  croit  être  l'auteur  du  traité  du  Sublime. 

IMrolte  de  Paimpv.  —  Elle  est  détruite.  Ses 
rniDGs  maffniflttues. 

Rtvolte  de  Firmuï  en  Egypte  ;  il  prend  !e  titre 
d^mpernir.  Aurtlien  le  défait  et  le  tue. 

Aiôélien  nnrinit  en  Europe,  passe  en  Gaule, 
iSTtU  McrètemeQt  pu  Télncus,  qui  ne  pouvait 
njnorter  I«  inmltes  de  ses  troupes.  —  Bataille 
de  CfailoDS-nir-Hanie,  défection  de  Tétricus,  dé- 
bite dM  Gaalois.  —  Sucrts  sur  tes  Francs. 

Thomphe  d'Aui^tiën  i  Rome.  —  Adminislra- 
tion  d*AiiHI<sn,  ses  réformes. 


ru.  Il  cU»  la  Dacle  trqaite  ani  Gotha  et  fbrme  la 
Daele  rarélienne,  dont  la  capitale  fut  Sardica. 

Naissance  de  Coastamin  i  Nalssuj.  Son  père 
ConstanM  défait  les  Allemans  i  'Windiscb.  — 
Pn^us  repousse  les  Francs;  les  pnsoanieTS  ob- 

m.  Orifrin»  à»  Ittérésie  du  Hanicbêens. 

Aur^en  eutrepread  une  expédition  contre  les 
Pnim.  h  BMurt  assassiné  pris  de  Byiance  par 
ÏWrtbée,  aoa  secrétaire,  accusé  de  concussion* 
liwthta  est  massacré  par  les  soldats.  Peodani 
Ni  suis,  l'électioii  d'un  emptreur  est  renvoyée, 
ici  légions  au  séaat  et  du  sénat  aux  légions. 
Gnad  calme  dans  tout  l'empire.  Enfin  le  sénat 
fwdaiiM  Tacite,  âgé  de  75  ans. 

Les  Francs,  les  Bourguignons,  les  Vandales 
onabissent  la  Gaule,  et  les  Gotbs  l'Italie.  Les 
ilain»,  qu'Aurélien  aveit  engagés  i  le  secon- 
dée contre  les  Pênes,  eatrant  ea  Asie  par  la 
folchidB. 

ÏI6.  X^édîtîonda  Tacite  contre  leatiains.  Il  meurt 
assaMiné.  Son  frère  Florieo  prend  la  pourpre. 
A  la  noovdle  de  la  proclamation  de  Pcobus  il  se 
donne  la  mort. 

117.  Prtini  punit  les  meurtriers  d'Aurélien:  il  dé- 
Une  U  GÙle  des  Bourguignons,  des  Vanoales  et 
deeFTancs;  il  parae  le  Rhin,  poursuit  les  bac- 
baree  inqu'A  t  Elbe  et  impose  aux  Francs  un 
kibatae  16000 hommes,  <iui  serviront  dans  les 
MgieBi.  Une  grande  parUe  des  prisonniers  est 
rstégoée  inr  les  cdles  du  Pont-Buiin.  Des  Van- 
dales «t  des  Burgundes  sont  transportés  eu  Brc- 


179.  n  passe  en  tllyrie,  soumet  les  Gotbs,  donne 
des  tems  aui  Dastames.  Çais  il  dompte  les  Blem- 
mjn  qui  infestaient  l'Egypte;  les  prisonniers 
CMMDt  à  Rome  une  étrange  surprise  par  leur 


l'Afriqua,  saccagent  Sy- 
m,  franchissent  lo  détroit  de  Gibraltar,  rava- 
:  M  oMsi  d'Espagne  et  de  Gaule  et  débaninent 


dmnt  probns. 

JnBii  Satiminu»  est  proclamé  empereur  à 
■' "».  —  n  est  vainea  et  tué  au  riége  d'A- 


Ap.  i.-c 

LesGépideset  tes  Vandales  refoHeatdes  terres 
en  Tbrace. 
MO-  Réroltes  de  Proeins  en  Gaule  et  de  Bobosus  bu 
Proclus  est  proclamé  emnerew  A  Co- 
et  livré  par  les 
nrs   batailles  à 
Probus;  il  est  défait  et  tué. 
381.  Rét^lissement   de   la  tranquillité  dans   tout 
l'empire;  Probus  emploie  ses  troupes  A  planter 
des  \igties  en  Gaule,  en  E^iagoe,  «o  Panaouie  et 
en  Mésie,  et  permet  aux  Bretons  (Anglelerre)  de 
cultiver  leurs  vignes,  ce  qui  leur  avait  élédéfendu 
par  Domitien. 
!82.  Les  soldat)  employés  A  des  travaui  publics  se 
rêvoltout  et  maasicrent  Probns  A  Sirmium. 

Carus,  préfet  du  prétoire,  est  proclamé  parles 
légions.  —  Il  donna  la  titre  de  Ctsar  A  ses  fils 
Carin  et  Numérien.  -~  L»s  Sarmales  menaoent 
rillyrie.  Carus  tes  meten  déroole.  —  Son  expédi- 
tion eu  Orient,  Numérien  l'accompagne  et  Carin 
est  envoyé  en  Gaula. 

i3.  Débite  de  Varanes  n,  roi  des  Perses;  Carus 
sonmet  la  Hésopotamie,  s'empare  da  Sélencie  et 
de  Ctésiphon;  il  allait  poui'suivre  ses  conquêtes 
lorsqu'il  périlau  milieu  d'un  orage,  près  du  Ti^re, 
Numénen  est  salué  empereur.  —  Carin  était 
déjà  associé  i  l'empire, 

M  Le  préfet  du  prétoire  Aper  assassine  Nnmé' 
rien  pendant  son  retour  en  Europe.  Dioclélien, 
comte  ou  commandant  des  domesliines  ou  gardes 
du  palais  (fonun  domatieonim.  —  Charge  dont 
l'histoire  fait  mention  pour  la  première  foison  3&3I, 
est  proclamé  par  tes  légions  A  Cbalcédoine.  —  Il 
tue  lui-mémo  Aper. 
Les  Perees  reprennent  la  Mésopotamie. 
Ere  de  Dioclétien  ou  des  Martyrs;  «tit  eom' 
mence  le  29  août  Ï84  de  l'Jro  vulgaire  ou  l" 
thoth  des  Égvptiens.  — Les  chrétiens  d'Abyssiaîe 
comptent  de  cette  ère  leurs  anniei  de  griei. 
285.  Dioclétien  passa  an  Illyrie;  il  est  battu  par 
Caiin  Â  Margus,  sur  le  Daoube,  dans  la  haute 
Uésie.  —  l^arin  meurt  assassiné,  t-  Dioclétien 
reste  seul  maître  de  l'empire;  il  repoussa  les  Alle- 
mans de  la  Gaule;  ses  lieutenants  battent  les  Bre- 
tons. —  l,es  Perses  menacent  les  fronlières. 
386.  Dioclétien  retourne  en  Orient;  il  associe  A 
l'empire  Haiimien  Hercule,  en  i^prenaot  la  sou- 
lèvemeot  des  Bagavda  en  Gaule,  sous  P.  Élisn  et 
S.  Amandus,  qui  se  font  proclamer  empereurs. 

Haximieu  défait  les  Bagandes,  prËs  de  Paris,  i 
Salat-Maur.  —  II  fait  ma.s3acrer  la  légion  Thé- 
béenae,  qui  était  chrétienne. 

Vamnea  II  rend  ses  coaiiuêlcs  à  Dioclétien,  qui 
va  combattre  les  Sarrasioa. 

187.  Dioclétien  revient  en  panoonia. 

Les  Allemans,  les  Burgundes  et  les  Hérules 
passent  le  Rhin  ;  Maiimien  les  met  en  déroute. 

Carausius,  A  la  tête  d'une  flotte,  bat  près  de 
Boulogne  les  Francs  et  les  Saions,  qui  commen- 
cent A  infester  les  mers,  puis  défait  sur  terre  plu- 
sieurs tribus  des  Francs. 

Carausius  n'ayant  pas  voulu  partager  te  butin, 
Haiimien  marcne  contre  lui.  C^rausins  passe  en 
Bretagne  et  prend  le  titra  d'Empereur.  —  Les 
Francs  te  reconnaissent,  s'emparent  de  l'Ile  des 
Bataves  et  pénètrent  eu  Belgique. 

188.  Les  Allemans  et  les  Bui^undes  font  une  irrup- 
tion en  Gaule.  —  Maiimien  les  repousse,  passe  le 
Rhin  et  ravage  la  Germanie.  -~  Les  rois  ou  cbelï 
Piwcs,  AteeetGenobald,  tes premiarsiiue  nomme 
l'histoire,  demandent  la  p^ii.  Dioclétien  péuitre 
en  Germanie  par  la  Rhétie. 

189-  Cl.  HamertinprononceiTAvei  le  panégyrique 

de  Meiimien  Hercule.  , 

Carausius  disperse  la  flotte  de  Bleiimien,  qui 
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eUe  l'Angletei-re  à  l'nsunKileur  et  lui  Uitse  U 
litre  d'Empereur. 

Dioclétieo  remporle  une  grande  victoire  sur  les 
S&rmates  el  lesQuadcs,  el  passe  en  Orient  pout 
combattre  les  Perse». 

290.  Dioctétien  remporte  quelques  aTanlagessurles 
Sarrasins,  regagne  l'IUyrie,  puis  rilalie.  —  Les 
deux  empereurs  passent  ensemble  plusieurs  Jours 
k  Milan. 

191.  Maiimien  donne  à  des  trihus  des  Francs  des 
terres  incultes  dans  la  Gaule,  entre  la  Somme, 
l'Aisne,  la  Meuse,  la  Sambre  et  l'Escaut,  à  charge 
de  service  militajre.  Ces  torrea  furent  appelées 
Léliixues,  et  ceui  qui  les  cultivaient  Lètes  {t(ti), 


ilsj. 


is  barbares; les  Golhs 


e  du  béaélice  di 
La  guerre  s'allume  et 


Eq  Afrique,  les  Blemm)'< 
glante  avec  les  Éthiapiens. 

La  guerre  civile  divise  les  Maures.  —  Hormisdas 
se  révolte  en  Perse  contra  son  frire  Varanea  II. 
ÎM.  Les  Perses  entrent  en  Mésopotamie  et  mena- 
cent la  Sjrie. 

L'empire  court  les  plus  grands  dangers  sur 
toutes  ses  frontières. 

Cinq  nations  tbrment  une  ligue  eu  Afrique  et 
ravagent  les  rrontières. 

Aurélius  Julianus  est  proclamé  empereur  en 
Italie,  et  AchiUée  à  Aleiandrie.  en  Egypte. 

Les  deux  empereui-s  Dioclélien  et  Haiimien 
nomment  chacun  un  César  pour  leur  alltger  le 
Ëirdeau  de  l'empire.— Dioctétien  choisi!  Maxim  in 
Galériua,  et  Maiimien  Constance  Chlore. 

L'empire  est  divisé  en  quatre  parties  :  Dioclé- 
lien  gouverne  l'Orient,  MaximienVltalïe  et  l'A  Tri- 

2ue,  Galère  la  GrÈce,  la  Thrace  et  l'Illvrie, 
onslance  Chlore  la  Gaule,  la  Bretagne,  l'Es- 
pagne. 

Etablissement  de  la  Tétrarchie.  —  Entière  dé- 
férence est  due  il  DioclétieQ. 

L'usurpateur  Julianus  était  passé  en  Afrique  ; 
il  est  soutenu  par  les  Cinq  Nations,  mais  Maxi- 
mien  le  défait  et  le  force  k  so  tuer. 

Constance  s'empare  de  Boulogne,  et  Carausius 
De  peut  plus  recevoir  de  secours  de  la  part  des 
Francs.  —  Galérius  fait  défricher  le  pays  situé 
entre  le  Danube  et  la  Drare. 

293.  Carausius  est  assassiné  par  AUecius,  sou  mi- 
nistre, qui  lui  succède. 

Constance  attaque  les  Francs,  les  chasse  de  la 
Balavie  et  en  transporte  un  très-grand  nombre 
dans  i'inlécieur  de  la  Gaule,  les  obligeant  à  cuUi- 

CoDStance  ravage  la  Germanie  et  hitit  des 
torts  sur  les  frontières, — 11  rétablit  Autua  ealière- 
ment  ruiné  en  269  par  Tétricus  et  par  les  Ba- 

294.  Des  forteresses  sont  construites  sur  les  bords 
du  Banube,  dans  le  pays  des  Sarmates,  et  entre 
la  Brave  et  la  Save. 

2%.  Galérius  réduit  complètement  les  Carpi.  —  Ils 
sont  transplantés  en  Pannonie. 

19S.  Constance,  après  3  ans  de  préparatifs,  descend 
en  Bretagne.  —  AUecius  est  défait  et  lue.  —  La 
Bretagne  est  reconquise. 

Dioclétien  recouvre  l'Egypte  sur  Achilléc  qui 
est  vaincu  sans  peine;  il  exerce  sa  cruauté  sur 
les  partisans  d'Achillée,  détruit  les  villes  de  Cop- 
tes et  de  Busiris,  cède  aux  Nobates  (Nubiens)  les 
pays  au  delà  de  la  cataracte  du  Nil,  à  condition 
de  défendre  l'Egypte  contre  los  Blemmyes. 

Narsès,  roi  des  Perses,  envahit  l'Arménif  et  la 
Mésopotamie.  —  DiocUlien  se  retire  en  Egypte 
et  appelle  Galérius  en  Syrie. 


Ap.  J.-C. 

29T  Galérius  est  défait  par  les  Perses  entre  Callini- 
que  et  Carrhes.  —  It  se  rend  auprès  de  DiocUlien 
qui  le  reçoit  avec  mépris.  11  se  met  à  la  téta  d'une 
nouvelle  armée,  entre  en  Arménie,  s'avance  jus- 
qu'il Nialbe  et  gagne  une  grande  victoire  sur 
Narsès.  —  Traité  de  paix;  les  Perses  ccdent.  outre 
la  Mésopotamie,  5  provinces,  rintérène,  la  So- 
phèna,  rArTacèue,  la  Cardiiène  et  la  Zabdicène. 
Tiridate  est  replacé  sur  le  trSne  d'Arménie.  — 
Le  Tigre  devient  limite  de  l'empire. 

Î98.  Les  quatre  empercun  fortifient  les  frontières 
de  l'empire  en  élevant  une  ligne  de  chlteaui 
forts  el  de  camps  retranchés. 

299.  Les  Harcomana  et  les  Bastames  sont  défaits, 
on  en  transporte  daos  diverses  provinces. 

ZT*  (iiole  aprèi  n»u-OiiTÛt. 


OreanlaalIoD   monarchique 


dernière   pcnéc  Dijon   gêné  ri  I 


religion  dominanla  dan» 
■laotlnDple.  —  L'invuïot 
pirlags   difinitir  de   l'e    . 
nombreaeea  hàrciies  divisent  lechrisliii 


gllse  grecque  et  di 


Déudeoce  de  la  pUÎoaophie  palanae. 

301.  Constance  défait  les  AU-'mans  à  Langres,  cl 
en  tue  60000. 

302.  Qberlé  excessive  des  vivres  dans  l'empire.  — 
Edit  de  Dioclétien  k  ce  sujet. 

303.  Edit  de  Nicom6die.  Dixième  persécution. —  In- 
cendie du  palais  impérial  de  Nicomédie  attribua 
aux  chrétiens.  Cette  persécution,  la  plus  san- 
glanle  de  taules,  dura  de  303  11  313.  —  Quelques 
soldais  de  Scleucie  proclament  empereur  leur 
chef  Eugène;  ils  sont  défaits.  —  Dioclétien  el 
UaximicQ  avec  les  deux  Césars  Constance  et  Gali- 
rius  viennent  triompher  i  Rome.  —  Dioctétien 
tombe  malade  à  Ravenne. 

304.  Dioclélien  se  fait  conduire  k  Mcomédle.  — 
Galérius  vient  le  forcer  à  abdiquer. 

305.  Dioclétien  abdique  à  Nicomédie  et  Maximien 
i  Milan.  —  Constance  et  Galère  sont  proclamés 
Augustes.  —  Sévère  el  Maiimin  Dala  sont  dé- 
clarés Césars.  —  Maiimien  se  relire  en  Lucanie. 
el  Dioclétien  prés  de  Salone.  —  Ccnstaoce  rem- 
porte de  nouveaux  succès  sur  tes  Francs. 

306.  Constantin  s'échappe  de  Micomédie,  oïl  le 
retenait  l'ombrageux  Galère.  —  Il  va  rejoindre 
son  père  en  Gaule.  —  Expédition  de  Constance 
an  Bretagne.  —  Les  Pietés  sont  baltus;  c'est 
pour  la  première  fois  que  l'histoire  parle   de   » 


Gaisuf,  qu  il  garde  pourSlre  hvrésaui  bétea  dans 
le  cirque  de  Trêves.  —  Passage  du  BhlD,  ravage 
du  pays  des  Bruclères.  —  Instilulioo  des  ludt 
ffancieiea  mémoire  do  ces  succès. — Galère  n'ac- 
corde à  Constantin  que  le  titre  de  César  et  fait 
Stocûmer  Sévère  Auguste.—  Révolte  de  Maxcnce, 
Is  de  Haxiuien,  &  Rome.  —  H  prend  le  titre 
d'Auguste.  —  Maiimien  reprend  la  pourpre. 
3DT.  Sévère  quîtlc  Milan  et  marche  sur  Rome;  une 
grande  partie  de  ses  troupes  l'abandonne,  il  se 
retire  dans  Ravenne.  —  Sévère  est  délait  et  pris 
par  Haximlen,  qui  le  fait  mettre  i  mort  près 
de  Rome,  —  Haiimian  passe  en  Gaule  at  fait 
épouser  sa  fille  FaustaA  Constantin  qu'il  déclare 
Auguste,  Galère  passe  en  Italie,  —  Haxence  le 
repousse,  —  Maximien  cherche  i  renverser  s 


TEMPS  ANCIENS. 


129 


ip.j.-a 

30S-  En  Orient,  Haiimiu  se  fait  proclamer  Auguste; 
Gtière  le  reconcalt.  —  Six  Augustes  :  ConalBnlin, 
ICaitDce,  Uaxîmîca  en  Occident;  Galère,  Lictnius 
tt  Uuimin  Dïïa  en  Orient;  Haitmien  reutume 
en  Gtule  auprès  de  CoDStantiD.  —  11  iJé[>ose  la 

Siirpre  pour  la  seconde  fois,  —  Constantin  bat 
Francs  sur  les  bords  du  Rbîa.  —  Uaiitoien 
se  Tiit  proclamer  à  Arles.  —  Constantin  le  felt 
prisonnier  et  le  traite  avec  humanité.  Les  lé~ 
gioas  d'AArique  proclament  empereur  leur  chef 


310.  MaiimiencoDspire  contre  son  gendre  Constantin. 

—  n  est  réduit  A  s'étrangler.  —  Horrible  maladie 
de  Galère.  —  Toute  la  Confédération  des  Fraocg 
catreprend  d'envahir  la  Gaule  sur  diters  pointa  i 
la  fois.  —  Coiistanlin  les  met  en  déroule. 

311.  Galère  arrête  la  persécution.  — 11  meurt  en  Da- 
cie.  — Uaiimieu  accourt  de  l 'Orient  pour  passer 
en  Europe;  Licinius  marche  contre  lui.  —  Accom- 
modement :  Galère  garde  l'Orient  et  laisse  l'Eu- 
rope à  Ucioius.  —  Les  Ueutenauts  de  Maieace 
tnomphent  en  Afriquede  l'usurpateur  Aleiandre. 

—  CÛthag«,  alors  très- florissante,  est  réduilo 
en  cendres  et  la  province  isragée.  —  Cruautés  de 
■aience  à  Rome.  —  Lutte  sanelante  eotre  les 
soldats  etle  peuple.  —  Maieuce  déclare  la  guerre 
1  Constantin. 

312.  Constantin  passe  le»  Alpes  &  la  tête  de 
UOOO  hommes  et  se  déclare  publiquement  chré- 
lia,  aprèA  avoir  aperçu  dans  le  ciel,  suivant 
CaSEbe,  une  croii  lumitkeuse  avec  celte  inscrip- 
ttoB-.  MIC  tigno  vinca.  —  Défaite  de;  troupes 
oe  Jbience  A  Turin  et  à  Vérone.  —  Cooslactiii 
marche  sur  Rome,  Uaience  est  défait  prÈs  du 
pont  Hilyiua.  —  Il  se  noie  dans  le  Tibre.  — 
Abolition  do  la  garde  prétorienne.  —  A  son 
liiompbe,  Constantin  refuse  de  monter  au  Capitole 
et  sutetilue  le  labarum  à  l'ancien  élendanl  de 
l'empire.  —  Donat,  évêque  des  Cases-Noires,  en 
Numidie,  attaque  l'élection  épiscopale  de  Ceci- 
lien  à  Cartnage,  comme  ayant  été  faite  par  des 
(rodtfnn';  Il  entraîne  10  évËques,  et  tait  pro- 
céder à  une  nouvelle  élection  :  c'est  de  là  que 
Tient  le  schisme  des  donaliilti.  —  Origine  du 
cycle  de  l'iodiclion,  ou  période  de  15  ans. 

313.  ËditdeHIIan  en  faveur  des  chrétiens.— Maii- 
min,  qui  avait  renouvelé  la  persécution  en  Orient, 
donne  un  rescrit  de  tolérance,  à  la  demande  de 
Cousiaiitin.  --  Licinius  épouse  à  Milan  Conslantia, 
sœur  do  Constantin.  —  Mort  de  Dioclélien.  — 
Nouvelle  ioiasion  des  Francs;  Constantin  les 
repousse  et  ravage  le  pays  au  delà  du  Kliin  ; 
Uhis  les  prisonniers  sont  livrés'  aux  bStes  dans 
l'amphithéâtre  de  Trêves.  —  Licinius  est  alla.jué 
en  Illyrie  par  Haiimin.  —  Haiimin  rassemble  ses 
forces*  en  Orient  et  repasse  en  Europe;  it  est 
vaincu  près  d'Andrinople  pir  Licinius.  —  Lici- 
nius fait  publier,  à  Nicomedic,  l'édlt  de  Milan, 
et  poursuit  Maiimin  qui  s'empoisonne  à  Tarse  et 
meurt  peu  après  d'une  horrible  maladie.  —  Lici- 
a>u<  [ait  mettre  à  mort  tous  les  parents  cl  tous 
les  partisans  de  Maiimin. 

3U.  Constantin  convoqueà  Ades  un  concile  général 
des  évéques  d'Occident  pour  apaiser  les  troubles 
des  Donatisles  et  reconnaître  la  validité  du  bap- 
tême donné  hors  do  l'Église  catholique.  Le  dpjit 
d'inlertention  du  saint-siége  est  proclamé  dans 
ce  concile.  —  Licinius  favorise  la  conspiration  de 
Baa^en  contre  Constantin.  —  Vaincu  à  Cibalis 
en  Panoonie   et   è.   Hardie   en  Tbrace,   Licinius 


*p.  J.-C. 

eïde  A  Constantin  sept  pronnces.  La  pait  dura 

huit  ans  entre  les  deux  empereurs. 

316.  Constantin  abolit  le  supplice  de  la  croii.  —11 
visite  ri  11  y  rie,  la  Grfeco  et  ta  Dacie. 

3IS-  Constantin  parcourt  la  Gaule.  —  Loi  qui  permet 
à.  tout  \€  morille  d'affranchir  ses  esclaves  dans 
l'église,  en  présence  du  peuple  chrétien  et  des 
évlques  ou  des  prêtres,  ce  qui  n'avait  pu  avoir 
lieu  que  devant  les  préteurs, 

317.  Constantin  et  Licinius  créent  trois  û'îirs  : 
Crispus,  Constantin,  (ils  du  premier,  et  Licinius, 
Bis  du  second. 

3IS.  Loi  par  laquelle  Constantin  établit  la  juridic- 
tion épiscopale  pour  les  affaires  civiles. 

319.  Loi  contre  les  aruspices.  —  Arius.  prêtre  d'A- 
leiandrie,  commence  à  troubler  l'Eglise  par  ses 
doctrines  hérétiques;  il  nie  l'unité  de  substance 
divine  entre  les  trois  personnes  de  la  Trinité,  et 
soutient  que  la  nature  du  Christ  est,  non  de  la 
même  suoatanca  que  Dieu,  mais  d'une  sub- 
stance analogue.  —  Naissance  de  saint  Martin 
de  Tours. 

3!0.  Abolition  de  la  loi  Papia-Poppx a  et  de  toutes 
les  autres  lois  contre  le  célibat.  -~  Crispus,  fils 
de  Constantin,  bat  les  Francs. 

3î1.  Loi  qui  prescrit  le  repos  du  dimanche.— Autre 
loi  qui  permet  à  chacun  de  laisser  à  l'Eglise  ce 
qu'il  vaudra  de  son  bien. 

332.  Constantin  remporte  trois  Ticioires  sur  les  Sar- 
males,  les  Goths  et  les  Carpes,  passe  le  Da- 
nube, et  lue  Bausimond,  roi  des  Sarmalcs.  — 
Célébration  des  Jeu»  sarmates.  —  ^ouvelle  in- 
vasion de;  Goths  :  Constantin  les  poursuit  jusque 
dans  les  Etais  de  Licinius,  qui  s'en  offense  comme 
d'ime  violation  des  liaités. 

3Î3.  Seconde  guerre  civile  entre  Licinius  et  Con- 
slanlin.  Licinius,  vaincu  à  Andrinople  par  Con- 
stantin, traile  après  la  défaite  de  sa  ilolle  par 
Crispus.  Licinius  rompt  aussitftt  le  traité;  il  est 
complètement  battu  i  Chalcédoioe.  Martinien, 
qu'il  avait  créé  César,  est  massacré  par  les  vain- 
Constantin  relègue  Licinius  i  Thessalonique,  et 
bienlAt  après  le  mit  étrangler. 

Constantin  reste  seul  maître  de  l'empire.  —  11 
Tait  fermer  la  plupart  des  temples  païens. 

354.  Changements  introduits  par  Constantin  dans 
la  Constitution  de  l'empire;  séparation  des  pou- 
voirs civil  et  militairp  ;  nouveau  système  finan- 
cier; nouvelle  organisation  de  l'armée. 

325.  2' concile  œcuménique  de  Nicée;  Constantin  y 
assiste.  Ce  concile  présidé,  au  nom  tin  pape  Sil- 
vestre,  parTévêque  de  Cordoue,  Dsius,  assisté  de 
deui  prêtres,  condamne  l'hérésie  d'Arius,  flia  le 
dogme  calûolique  par  la  Symbole  dit  de  Hicée, 
ainsi  que  la  discipline  ecclésiastique  dans  vinpt 
canons,  enfin  décide  que  la  Pftque  sera  célébrée 
tou'ours  le  dimanche  qui  suit  immédiatement  le 
U'jourdela  lune  après  l'équinoie  du  printemps. 

Constantin  défend  par  un  édil  les  combats  de 
gladiateurs. 

326.  Mort  tragique  de  Crispus  et  de  Pausla,  femme 
de  Constantin. 

328.  Guerre  contre  les  Goths.  —  Construction  d'un 
pont  sur  le  Danube. 

329.  Constantin  agrandit  Bviance.  —  11  paaso  pres- 
que toute  l'année  sur  les  bords  du  Danube. 

330.  Inauguration  de  la  ville  de  Constantinople  le 

il  mai.  Elle  est  déclarée  capitale  de  l'Orient.  — 
tablissement  de  l'impflt  nommé  Chrysarayrt. 
Alamortde  saint  Aleiandre,  évéque  d  Alexan- 
drie, saint  Athaaase,  un  des  plus  influents  doc- 
teurs du  concile  de  Nicée  lui  succède. 

331.  Naissance  de   saint  Jérûme.  —  Dopais  |^1, 
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5'Antioche  set»  oooupé  par  des  anens. 
3311.    CoDStaatin  BOuUent  la»  Samatw  conUe  l«ï 
Gollis.  Son  fils.  CoMtonlia,  on  fwt  r^nr  P]'^  de 
100000.-Le   fils  du  roi  des  Gotha,  Aciinû,  est 
envoyé  à  Rome  comma  oiago. 

333.  La  peste  et  la  femine  dépeivplfliit  la  Thrace,  la 
Cilicie  et  la  bytie. 

Conslantin  reçoit  des  amLasMdeurs  blammyes, 
indiens,  éthiopiens  et  perses. 

334.  Les  Galhs  ravaganl  les  paya  de»  SaniBla».  •- 
Les  Sarmatfls  réduits  aui  dernières  eilrémiti», 
arment  leurs  esclaves  et  balteirt  les  Gotlis.  —  Les 
06cl:iïC3  se  révoltant  et  chassent  les  Samaies  qui 
reçoivent  de  Constantin  des  terres  en  Thrace,  en 
Macédoine  et  même  en  Italie.  —  Las  esclaves  ré- 
voltés prennent  le  nom  de  Limigantes. 

Dans  le  concile  de  Cèsaree  en  PalesUne,  les 
ariens  atlaiiuent  avec  aciiamamanl  saint  Alha- 
naso,  éïèqufl  d'Aleiandrie. 
3Î5.  Constantin  fa-rotise  les  ariens  et  eiile  dans 
les  Gaules  le  célèbre  Athanase,  évêque  dAlaïaii- 
drie  —Partage  du  gouvernement  de  1  empire 
entre  le  fils  et  les  neveui  de  Conslanlm, 

336.  Mort  de  l'hérésiarque  Arius. 

337.  Hostilités  des  Perses;  iU  Irailent  à  l'approche 
de  Conslanlin.  .,    v  _.« 

fonstantin  tombe  malade;  il  reçoit  le  baptême 
des  mains  d'Eusèbe,  évèque  de  Nicomédie.  Mort 
de  CoQsUnlîn;  il  est  enterré  a  Çor^lantinople. 
Partage  de  l'empire  entre  les  fils  de  Constantin  ; 
Conslantin  U  obUenl  la  préfacture  des  (Jiulcs; 
Constint,  l'Italie,  l'IUyrie  oocidenlale  etlAmquei 
ConsUince,  la  Thrace  et  TOrient.  —  Massacre  des 
frères  et  des  neveux  de  Conslanlin,  i  1  eicepUoQ 
de  Julien  et  Gallus. 

Jules  1",  pape,  célèbre  par  sa  magniHtir"  '•- 
"'■■- — icile  de  ~ 


tense  d' Athanase 
33B.  SapoT  II, 


s  Itome,t 


H.  aapur  u,  lui  de  Perse,  protéçe  en  Arménie  la 
^lion  idolâtre  qui  chasse  rhanUer  de  Tindatc. 
Constance  oLIiga  Sapor  à  abandonner  le  siège  de 
Nisibe.  Saint  Athanase  eat  rappelé  àAlesandrie. 

340.  Constanlin  H,  mécontent  de  son  partage  re- 
clame a  son  frùro  Goaslaat  uno  partie  da  1  Italie, 
— 11  est  vaincu  et  lue  près  d'Aquiléc.  —  Constant 
reste  seul  maître  da  roccident.  —  Persécution 
suscitée  an  Perse  par  les  Mage»  contre  les  chré- 
tiens; elle  dure  40  ans. 

341.  Les  Francs  ravagent  U  Gaule  ;  Conslant  rem- 
porte une  victoire  douteuse. 

34Î.  Soumission  des  Francs  ;  ils  reçoivent  des  cJiefs 
du  choiï  de  Constant. 

Loi   séTÈre  contw  Imite  aorte  d  idolâtrie. 
Constance  fortifta  Amida  sur  la  Tigra. 

343.  Constance  passe  an  Bretagne  pour  anéter  les 
incursions  des  Piol»!  et  des  Calédoniens. 

344.  Constance  remporte  quelques  succès  sur  les 

345.  Tremblement  de  terre  qui  renverse  douze  villes 
de  Campanie.  —  Les  Perses  s'emparent  de  1  Adia- 

346.  Constance  fait  creuser  un  port  à  l'emboucliure 
de  l'Oronto  et  rebâtit  Séleucie.  Second  stége  de 
Nisibe  pat  Sapor,  il  est  repoussé. 

341.  Concile  de  Sardique,  enDardanie,  au  N.  delà 
Macédoina,  composé  presque  en  nombre  é^ 
d'éïèques  d'Occident  et  d'évêquaid'Orienl;  sair' 
Athanase  y  est  détendu  contre  les  ariens. 

348.  CoDslaot  et  Constance  rappellent  les  évéqui 
eiilés  sous  Conslantin  par  llnfluance  des  arien 
—  Bataine  sanglante  de  Siogarè  entre  les  Romains 
et  les  Perses;  les  premiers  restent  mallree  •"" 
champ  da  batailla. 


349.  Le  sopUiala  Lihaniue  fait  à  Nicomèdia  le  pané- 
gyrique de  Constance  et  de.  Cooslant, 

350,  Troisième  siège  de  Nisibe,  —  Perlas  énormes 
des  Perses.  —  La  famine  et  la  pesle  ravagent  leur 
camp.  —  Ils  lèvent  \e  siège  de  la  vjle. 

Aucûmmencemeutdelannee,  Magnenca  s'était 
fait  prociamer  empereur  i  Auton  et  avait  en- 
voyé GaisoQ  assassiner  Conelant  au  pied  uns 
Pyrénées. 

Magnencs  fait  déclarer  Césars  ses  deux  Ireres 
Désiderius  et  Décentius. 

A  la  nouvelle  de  U  mort  de  Constant,  Vétran- 
nion  prend  la  pourpre  nn  Pannonie,  et  Popilius 
Népotien  k  Borne  qu'il  remplit  de  carnage.  — 
Népotien  est  défait  et  tué  par  les  troupe»  de 
Magnence- 
Constance  part  d'Antioche  A  la  lète  d  une  puis- 
sante armée,  —  Cependant  arrivé  à  Sardique.  il 
teint  de  reconnaître  Vétrannion,  qui  vient  joindre 
son  armée  à  celle  dp  Conslanee.  —  Vétrannion 
est  déposé  par  les  soldats  et  relégué  en  Bithyaie. 
351.  Les  Perses  font  quelques  incursions,  —Con- 
stance crée  César  son  cousin  Gailns  et  l'envoin 
en  Orient  repousser  le,?  Perses, 

Constance  ejtdle  les  Francs  et  les  Saions  a  en- 
vahir la  Gaule.  —  Magnence  envoie  son  frère  Dé- 
centius sur  les  bords  du  Rhin.  —  Déoeotius  esl 
défeil  par  les  barbare-i, 

Magnence ,  à  la  IMe  d'unp  année  composée  sur- 
tout de  barbares,  entre  en  Pannonie.  Prise  et 
destraction  de  Soisoi.i  sur  les  bords  da  la  Save.  — 
Siège  de  Murai  sur  la  Drave.  Bataille  de  Mursa; 
défaite  de  Magnence  ;  Constance  acheta  chàre- 
ment  la  victoire. 
SS!.  ConslanCB  entre  en  Italie,  prend  Aquiiéa,  mais 
est  ballu  prèe  de  Pavie  par  Magnence,  qui  ne  put 
profiler  de  cet  avantage,  ses  troupes  l'ayant  aban- 
donné. , , ,  „ 

Constance  est  maîlro  de  1  Italie.  —  LAMfue, 
la  Sicile,  l'Espagne  le  reconnaissant  empereur; 
une  partie  des  Gaules  se  déclare  en  sa  faveur. 

Magnence  envoie  un  assassin  pour  tuer  Gallus 
en  Orient  et  soulève  les  JuifS. 

Gallus  ravage  la  Palestine  et  détruit  plosiwira 

viUes.  —  Désordres  des  Juifs  en  Gaule. 

3j3.  Les  lioutenaols  de  Constance  défont  Magnence 

dans  le  Dauphiné   et  le   réduisent   à  se  tuer  à 

Lyon.  —  Constance  passe  en  Gaule  et  tait  mettre 


lE  repousse  les  Isau- 


»  u,u.,  ,.u  grand  nombre  de  partisans  de  Ma- 
gnence. —  U  persécute  les  chrétiens  oribodmtes 
et  assemble  un  concile  arien  i  Arles  qui  con- 
damne Athanase. 

Ravages  des  barbares  en   Gaule  et  des   Isau- 
riens  en  Pampliylie.  — 
riens.  —  Ses  cruautés  ei 

354,  Constance  marche  contre  les  AUemans.  —  Il 
conclut  un  traité  avec  eux, 

Gallus  eicile,  par  ses  cruautés,  une  révolte  à 
Antioclie.  —  Constance  le  rappelle  en  Italie.  —  Il 
le  fait  arrêter  à  Petavium  (Nori']iic)  et  mettre  à 
mort  près  de  poia,  en  Istrie.  Constance  reste  ainsi 
seul  maître  de  tout  l'empire  romain, 

355.  Constance  convoque  un  concile  à  Milan  et  re- 
lègue le  pape  Libère  en  Tbrace  parce  qu  il  retuse 
de  condamner  Athanase. 

Constance  envoie  ses  lieutenants  contre  les  AI- 
lamansqui  sont  défaits. 

Intriguas  du  consul  Arbélmn  pour  perdre  Syl- 
vain, chef  dos  Francs  alliés  de  l'empire.  Sylvain 
est  obligé  de  se  faire  proclamer  empereur.  — 
Constance  reconnaît  son  innocence  trop  tard.  — 
Sylvain  eat  assassiné  à  Cologne  par  des  soldats 
saimés  par  Conslance.  —  tes  Francs,  les  Suçons 
et  les  Allemans  se  jettent  sur  la  Gaule.  —  Pillage 
de  Cologne.  —  Les  Quades  et  les  Sarmaies  rava- 
gent la  Pannonie. 
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3iS.  lesï'eneseimliiswiit  laMéwpoUmieet  t'Ar- 

Constance  crée  Ctsar  son  coiuia  Julien,  triro 
de  Gallua,  et  le  namme  gouverneur  des  Gaules.— 
Julien  épouse  Htlfeoe,  raiar  de  CoiuUtiee,  quitte 
MiHn  et  va  passer  rtUTCr  à  Vienne,  e>  Gaule. 
3M.  Les  Frauca  assiègent  Aulun.  —  Julien  les  atta- 
que, les  lat  près  ct'Aoïerre  et  près  de  Tioyes,  — 
toâUemAus  sont  défait»  près  de  SLraaboucg,  et 
Julien  réprend  Colt^e,  dont  il  rdive  les  mu- 
lailksi  —  il  pesse  ensuite  ea  Hhétie  pour  soute- 
nir Conataoce,  qui  taisait  la  guerre  auiAllemans. 

Aflianase,  d'Alexandrie,  et  Hilaire,  évéque  de 

3SI.  Julien  est  assiégé  par  ies  Francs  et  les  Alle- 
ss  quartiers  d'hiver  do  Sens . 


de  ■agnence.  —  It  admire  pour  la  premi 
rancienne  capitale  de  l'empire.  —  Lois  rigoureuses 
coulre  lee  magiciens  et  les  devins.  —  Combats  de 
gUliateurs  défendus. 

Les  Sucves  enyalUssenl  la  Rhilio,  les  Quades  et 
les  Sarmaiea  la  UAsie,  et  les  Perses  la  Hési^ta- 

Les  Allemans  pénètrent  jusqu'à  Lyon,  Julien 
:n  taille  en  pièces  et  relève  les  murs  de  Saverne. 
Cbnodoitiar  et  sis  autres  cheSt  allemans  se  liguent 
i  t  pMsMil  le  Rtùn-  —  Julien  remporte  sur  eux 
iine  grande  victoire  près  d'Argentoratum  (Stras- 
l«jurg),  —  Chnodomar  est  pris  et  envoie  à  Con- 
Eimce.  —  Julien  ravage  le  pays  !c  long  du  Mein, 
[ppasse  ]c  Rhin,  bit  quelques  Francs  qui  rava- 
geiinit  le  pays  de  Reims  et  Tient  prendre  ses 
quartiers  d'iiiver  à  Lulèce,  désigné  pour  la  pre- 
mint  fois  comme  cbâteau  forlitië  des  Parisii,  déjà 
par  J.  César. 
Ijî.  Constance  reçoit  à  Sirmium  une  ambassade  de 
Saper  II,  qui  réclame  avec  menace  l'Arménie  et 
ta  Mésopotamie. 

n  rétablit  en  corps  de  nation  les  Sarmates, 
«basses  24  ans  auparavant  par  les  Lîmlgaotes.  — 
Les  Limlgantes  sont  taillés  en  pièces  ou  noyés 
dans  la  Tbeiss. 
Libère  est  pape  de  nouveau. 
Un  tremblement  de  terre  renverse  Nicmnédie 
et  un  grand  nombre  de  villes  dans  le  Pont  et  dans 
la  Macédoine. 

Les  Francs  Saliens,  établis  aul  boucbes  de 
ITscaot,  et  les  Cbamaves,  aui  boucbes  du  Rhin, 
sont  un  obstacle  iii\  approvisionnements  de  blé 

Julien  marche  contre 
ils  s'engagent  à  défendre  les  frontières  et  à  fo 
nir  un  corps  de  troupes.  —  Réduction  des  Cba- 
maves.  —  La  navigation  du  Rhin  est  libre.  —  Les 
Allemans  des  bords  du  Neoker  sont  soumis. 
JiS.  Les  Limigantes  reprennent  les  armes;  on 

Les   Isaares  recommencent  leurs  courses. 
Saporll  passe  le  Tigre,  les  Romains  s'enferment 
daûis  Amide.  —  Sortie  héroïque  des  Gaulois.  — 
Prise  d'Amide   par  Sapor,  après  avoir   perdir 
3OO0C  bommes. 

CoDciles  de  Riroini  et  de  Séleucie. —  L'empe- 
reur Constance  envoie  i  Bimini  une  formule 
aiieiDM,  que  le  pape  et  quelqnes  évSqi 
seat  d'accepter.  A  Séleucie,  le  débat  s'engage 
entre  les  ariens  purs  et  les  semi-^rians.  Saint 
Uilaire,  èvéque  de  Poitiers,  alors  exilé  en  Orient, 
défeod  à  Séleucie  le  dogme  cathoUque. 

4*  c&mpagne  de  Julien  contre  le*  . 
a«  delà  du  Rhin.  —  Soumission  dsi 
—  Création  de  la  cbarge  de  préfet  de  Conatanti- 

^W>.  Saporll  rentre  en  Mésopotamie,  prend  9tn- 
gara  et  Beubde  soi  le  Hgre. 
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Constance  cherche  à  enrdler  des  barbares,  part 
pour  la  Syrie,  apprend  k  Césarée.  en  Cappadoce, 
que  Julien  a  été  proclamé  empert^ur,  et  parcourt 
la  Uésopotamie  s»ns  rien  faire  d'important.  — 
Dédicace  de  l'égtise  Sainte-Sophie,  à  CoDSIanli- 
nople. 

Julien  envoie  Lupicin  contre  les  Pietés  et  les 
Calédoniens,  distingués  pour  la  première  fols 
par  le  nom  de  Scots.  —  Julien  reçoit  de  Constance 
l'ordre  d'envoyer  en  Orient  une  partie  de  ses 
iroupes.  — 11  s'y  soumet,  mais  les  légions  le  pro- 
clament empereur. 

361-  Julien  se  dirige  sur  lltalie;  il  bat  les  Alle- 
mans dans  la  Rhétic,  divise  son  armée  en  plu- 
sieurs corps,  traverse  rapidement  la  Germanie, 
entre  en  triompha  à  Sirmium,  s'eiBparc  des  dé- 
filés de  Succi,  entre  rniyrie  et  la  Thrace,  et  reçoit 
à  Natssus  la  nouvelle  de  la  mort  do  Conslancc. 

Saporll  tente  jle  repasser  le  Tigre.  —  Con- 
stance se  rend  H  Edesse;  ses  lieutenants  repous- 
sent les  Perses.  —  Con!itance  prend  le  chemin  de 
l'Occident;  il  meurt  i  Mopsucr^ne,  en  Tillcie. 

Julien,  maître  de  l'empire,  donne, S  Sallustios 
la  charge  de  préfet  du  prétoire.  —  Kdit  de  tolé- 
rance universelle.  Tous  les  Évêqoes  bannii  pour 
l'orthodoxie  sont  rappelés.  Julien  interdit  les  écoles 
profanes  aui  chrétiens,  s'entoure  de  philosophes 
et  rouvre  les  temples  des  faux  dieux.  Dans  ses 
ouvrages,  il  potirsuit  de  ses  sarcasmes  le  chris- 
tianisme. 

361.  Julien  part  de  Constant! nople  pour  se  rendre 
àAnUoche.  —  E>r^Mratik  delà  guerre  contre  les 
Peraas. —  Tremblement  de  terre.—  Famine  et 

363.  Vains  efforts  de  Julien  pour  relever  le  temple 
de  Jérusalem.  Prodiges. 

Julien  écrit  son  Misopùgim  contre  leshabilanls 
d'Antioehe,  —  Il  part  d'Antioche,  traverse  la  Mé- 
sopotamie à  la  tète  de  63D00  hommes,  ravage 
l'Assyrie,  attend  en  vain  des  secours  ilu  roi  chré- 
tien d'Arménie,  remonte  la  Tigre,  bat  les  Perses 
pris  de  Ctésipton,  passe  le  Tigre,  traverse  des 
contrfes  ravagées  par  l'ordre  de  Sapor.  —  Mur- 
mures de  l'armée  égarée  parles  guides;  Julien 
est  forcé  à  la  retraite;  harcelé  par  Sapor,  il  bal 
les  Perses  i  Maronga  et  tombe  mortellement 
blessé  dans  une  seconde  victoire  ■  il  n'avait  alors 
que  3Î  ans.  —  Sallustius  refuse  I  empire. 

Joïieo,  chirétieû  et  chef  des  protecteurs,  est 
proclamé  empereur.  —  11  conclut  la  paii  avec 
Sapor,  cède  Nisibe,  les  cino  provinces  transtigri- 
tanes  et  la  suprématie  sor  l'Arménie  et  l'Ibérie. 

—  Le  christianisme  redevient  la  religion  domi- 
nante. —  Jovien  se  prononce  contre  les  ariens  et 
rappelle  Athanase.  —  Lucillien,  beau-pi-re  do  Jo- 
vien, est  massacré,  à  Reims,  par  le  corps  des  Ba- 
taves  earâlés  dans  l'armée. 

36i.  Jovien  meurt  en  Bithynio  après  un  règne  de 
8  mois.  —  Sallustius  refuse  de  nouveau  l'empire. 

—  VrienUnien  I"  est  proclamé  à  Nicée;  il  s'asso- 
oie  son  frtre  Valens  et  lui  donne  la  préfecture 
d'Orient,  se  réservant  les  autres.  -  Valens  éta- 
blit sa  résidence  à  Constantinople  et  Valentinien 
à  Milan.  —  Les  barbares  menacent  les  frontières, 
les  Allemaos  la  Gaule  et  la  Rhétie.  les  Quades  la 
Panoonie,  les  Pietés  et  les  Scots  la  Bretagne,  et 
les  Maures  l'Afrique.  —  Iniquités  et  cruautis  de 
Romanus,  gouverneur  d'Afrique. 

36l>.  Le  sophiste  Thémistius  fait  à  Constantinople  le 
panégyrique  de  Valens. 

Révolte  de  Procope,  parent  de  Juli^;  il  es' 
proclamé  empereur  i  Constantinople;  il  s  empare 
de  Cyzique  etdeNlcée. 

Les  deux  empereurs  établissent  les  fonctions  de 
drfenioT  dans  les  municipes.  Le  mMistra  t,  investi 
de  ce  titre,  avait  pour  mission  de  défendre  le 
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fiirjple  el  surtout  les  pauvres, 
lions  des  oriiciers  impériaui. 


l  tué.  - 


Valenlinien  I"  passe  l'hiver  à  Paris,  pour  . 
1er  [le  plus  prts  les  tronlitres  de  la  Guule  et  de  ta 
Bfctugnc.  —  Ses  troupes  sont  mises,  en  déroule 
par  les  AHcmans.  —  Jovin  réparc  cette  défaite 
par  une  grande  victoire  près  de  Ueti. 
SRT.  Valeotiaien  tombe  malade  à  Reims,  rélabli,  î\ 
s'associe  son  flls  Graiieu. 

Mayence  est  sifcapée  par  Us  Allomans.  —  Les 
Pietés  et  les  Scots  pillent  la  Bretagne.  —  Le  cflmlc 
Tbcodose  TCi{i])lace  Joviu  à  la  tête  des  troupes  et 
repousse  les  barbares  en  Bretagne.  —  Valentinien 
passe  l'hiver  i  Trêves.  —  Théoilose  accourt  de 
Bretagne  rejeter  audclàduRhin,  les  Francs  et  les 
Saxons.  —  Vae  5*  province  romune  est  créée  en 
Bretagne,  la  Valontia. 

Les  Golbs,  que  Procope  avait  appelés  pour  le 
soutenir,  sont  taillés  en  pièces  j  leur  roi,  Athanaric, 
envoie  des  députés  à  Valeos.  —  Soulèveiaent  des 
Isaurtcus. 

L'évêque  arien  de  Constant) nople  baptise  l'em- 
pereur Valens,  qui  s'engage  à  maintenir  l'aria- 

368.  Micée  et  plusieurs  villes  de  rflcllesponl  sont 
renversées  par  un  tremblement  déterre. 

Valentinicn  remporte  une  grande  victoire  sur 
les  AUemans,  versées  sources  du  Neckcr,  et  dis- 
sipe quelques  Francs  aui  environs  de  Cologne. 

369.  Valentinien  couvre  de  forteresses  les  bonis  du 
Rhin  jusqu'à  sonembouchure;  les  Allenian  s  s'op- 
posent à  ces  trarauf.  —  Valentinien  les  contient 
en  reslanl  à  Manheira. 

Valens  franchit  le  Danube,  et  défait  complète- 
ment Athanaric,  roi  tlei  Golhs  Ttiervioges.  — 
Athanaric  deman<le  la  paix,  el,  pour  la  première 


3T0.  Valens  favorise  Icsariens  et  tait  m 
80  prêtres  orthodoxes.  —  Les  Saions 
d'borribles  ravages  en  Gaule;  Sévérus  les' taille 
en  pièces  près  de  Cologne.—  80000  Bourguignons 
paraissent  sur  les  bords  du  Rhin. —  Le  comtf 
Tbéodosefait  une  expédition  contre  les  Alleœans; 
les  prisonniers  sont  envoyés  sur  les  rives  du  pr 

371.  Campagne  de  Théodose  contre  les  Uaures. 

373.  Valens  se  rend  à  Antioche  pour  veiller  ai 
mouvements  des  Perses.  —  Sapor  s'empare  dur. 
d'Arménie  par  trahisoi)  et  le  fait  tuer,  puis  chas^ 
le  roi  d'Ibérie  de  ses  Etats.  —  Valens  envoie  ui 
armée  contre  Sapor,  el  s'avance  lui-mjme  jusqu'à 
Tigra.  -~  Révolte  de  Firmus  en  Afrique. 

3?3.  Les  Perses  sont  dé&its.  —  Firmus  ravage  la 
province  d'Afrique  etia  Mauritanie,  semparedr 
Césarée  (Alger)  el  de  Itucata.  —  Le  comte  Théo- 
dose,  alors  a  la  lêle  des  Légions  de  I^cnonie,  esl 
envoyé  en  Afrique.  —  Défjite  des  alliés  de  Fir- 
mus. —  Pillage  de  Césarée.  —  Firmus  feint  de  se 
soumettre. —  Tbéodose  taille  les  Hauresea  pièces. 
—  Firmus  se  réfugie  dans  les  montagnes.  —  Vic- 
toire do  Théoitose,  —  Firmus  s'étrangle.  —  Sou- 
mission des  Uaures. 

374.  Valens  persécute  les  philosophes,  les  magicien; 
et  les  astrologues;  les  ouvrages  nui  traitaient  de 
magie  et  leurs  possesseurs  sont  brûlés.  —  Saint 
Chrysostomc.alôrsenlant,  courut  des  dangers  pour 
sa  vie  pendant  cette  cruelle  persécution.  —  On 
fait  mourir  tous  ceutdont  les  noms  commençaient 
par  Théo.1. 

Valens  attire  le  toi  d'Arménie  à  Tarse  el  le  fait 
ijchemenl  assassiner.  —  Kéclamations  de  Sapor; 
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Valens  entre  en  accommodement  à  la  nouvelle 
des  invasions  des  Golhs. 

Les  Quades  et  lesSarmates  envahissent  l 'llly ri u. 
—  Le  roi  des  Quades  demande  à  traiter;  les  Ho- 
mains  le  massacrent.  —  Les  Quades  défont  deui 
légions  romaines.  —  Théodose,  dans  la  suite  6m- 
pcreur,  bat  les  Sarmates  en  Hésie. 
37&.  Valentinien  se  renden  lllvrie,  passele  Danube, 
ravage  le  pays  des  Quades  et  se  dispose  i  marcher 
contre  les  Sarmates,  lorsqu'cn  recevanlune  dépu- 
talion  il  meurt  d'apopleiîe;  ses  deux  Als,  Gratien 
etValeniinienll,  luisuccè<lent.  —  Gratien  prend 
les  Gaules,  l'Espagne  et  la  Bretagne;  Valentinien  11 
l'Italie,  rillyrie  et  l'Afrique. 

Les  Uuns,  jusqu'alors  inconnus  en  Europe,  sub- 
juguent les  Alains,  qui  habitent  les  bords  du 
Tanais,  et  envahissent  les  terres  des  Ostrogoths, 
qui  se  retirent  dans  le  pays  entre  le  Borysthène 
et  le  Danube. 
376.  Le  comte  Théodose  est  misi  mort  parle  dé- 
fiant Valens,  ou,  selun  d'autres,  par  Gratien.  — 
Son  fils  se  retire  en  Espagne, 

Valons  accorde  aux  Vtsigoths  dei  terres  en 
Thracc,  à  la  condition  de  servir  dans  les  armées 


L'évSque  goth  Ulphilas,  qui  avait  été  le  chef 
de  l'ambissado  envovée  par  les  Visigotbs  à  Va-. 
lens,  embrassaaiors  i'arianisme  et  répandit  celte 
doctrine  chez  ses  compatriotes. 

377.  L'avarice  cruelle  du  comte  Lupicin  pousse  lo» 
Visigohtsàla  révolte.  — Leurs  juges  Friiigern  cl 
Ablavivus  appellent  à  leur  secours  les  Osirogolha 
et  les  Alains.  —  Les  généraux  romains,  Lupicm 
et  Ttajan,  sont  défaits  dans  deux  batiilles.  —  Les 
Goths  sont  battus  dans  une  troisième  rencontre. 

T38-  Les  Golhs  ra\'agent  la  Thrace  el  la  Thessalic, 
bloquent  Constant  inople  quelques  jours.  —  Valons 
marche  contre  eux  et  appelle  à  son  secours  Gra- 
tien, qui  fut  relardé  par  une  attaque  des  Alli'iii:ills 
3 u'if  battit  près  d'Argentaria  (Colmar).  — Balailli: 
'Andrinople.  —  Uifalte  complète  des  Romains  ; 
Valens  est  brOlc  dans  une  chaumière. 

Gratien  dirige  ses  forces  sur  l'illyrie;  40  000  r.pr- 
mains  pasaontic  Rhin  et  ravagent  la  Gaule  ;  Gr.i- 
lien  rappelle  ses  troupes  qui,  ayant  à  leur  t<>lG 
Karmien  et  Mellebaude,  roi  des  Francs,  rem- 
portent unc^rande  vicloireàArgentaria.  — Ilac~ 
court  au  secours  de  Valens,  qui  livre  la  bataille 
d'Andrinoplc  avant  son  arrivée. 

Gratien  rappelle  le  Jeune  Théodose,  qui  bal  les 
Sarmalcs.  —  La  persécution  des  ariens  contre  le.-t 
orthodoxes  est  arrêtée  ;  les  évéques  bannis  sont 
rappelés  ;  les  donalistes  condamnés. 

i-aint  Grégoire,  de  Xaïiance,  qui  avait  étudié 
dans  les  écoles  d'Alexandrie,  de  Césarée  et  d'A- 
thènes, est  élu  éïéque  de  Conslantinoplo. 

379.  Gratien  s'associe  Théodose,  avec  le  titre  d'Au- 
guste, et  lui  donne  l'empire  d'Orient.  —  EUIït 
contre  les  hérétiques.  — Gratien  repasse  en  Gaule. 
—  Théodose  chasse  les  Goths,  les  Alains  et  les 
Huns,  qui,  depuis  une  année,  étaient  répandus 
dans  la  Dacie,  l'Iltyrie  et  ta  Thrace,  puis  vient 
prendre  ses  quartiers  d'hiver  à  Thessaloniquo.  — 
Ariaiercès  succède  à  Sapor  II. 

380.  MaUdie  de  Théodose  ;  il  se  fait  baptiser.  — 
Célèbre  édit  de  Thessalonique,  par  lequel  tous  Ica 
su  ets  de  l'empire  doivent  adhérer  a  ta  foi  de 
l'Eglise  de  Rome.  — Nombreuses  réformes. 

Fritigern  fait  une  irruption  en  Pannonio,  i  la 
tête  des  Visigotbs.  —  Théodosele  melen  déroute. 

Le  pape  saint  Damase  institue  le  premier  des 
vicaires  du  saint-siégc  dans  les  provinces  cloi- 
gnéesde  Rome  ;  le  vicaire  était  comme  le  chef  de 

381.  Les  églises  des  ariens  sont  fei|0)ées  et  oa  les 
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dusse  de  Consl&ntiDoplG.  —  Athansric,  cbassé 
pit  one  action  des  GotEis,  se  réfugie  à  Constao- 
[inople;  il  j  meurt  peu  après.  Théodoi^  lui  ùil 
faite  de  maguiliques  obsèques  et  s'attache  ainsi 
les  print^ipaui  chefs  des  Gotbs.  —  Le  3'  concile 
{ecuméoique,  assemblé  à  Coaslanlinopie  et  prc- 
Mi  par  saint  Grégoire,  coudamoe  tous  les  liere- 
liques-  Peu  après,saiDt  Grégoire,  déchu  du  tràne 
de  Constuitinople^  M  relire  à  Naziance.  Ce  con- 


Les  Scïri  et  les  Hunj  raTagenl  la  Macéiloine; 
ils  sont  défaits  par  I  héodose.  —  Séjour  de  saint 
J^rAme  à  Home. 
]n.  Les  baiiareafont  uneimiptioDcn  Italie;  Gra- 
tiea  les  repousse.  —  Tli^odose  donne  aux  Gorhs 
des  terres  en  Hésie  et  en  Thrace.  —  Gratien  fait 
ilallre  définitivement  l'aule]  de  la  Victoire,  qui 
louchait  à  la  salle  du  sénat,  à  Rome.  En  même 
temps,  il  supprime  tous  lej  privilèges  et  tous  les 
revenus  attachés  aux  temples  païens,  elles  ailri- 
liae  au  trésor  public.  Le  sénat  lui  fait  présenter, 
à  ce  siyet,  une  requête  par  l'orateur  sjmmaque. 
3S3.  Révolte  de  Maiime  en  Bretagne;  il  est  pro- 
cUmé  empereur,  passe  en  Gaule  et  défait  l'armée 
de  Gratien  qui  se  sauve  à  Lyon,  oii  il  meurt  assas- 
siné. —  Maxime  donne  le  titre  d'Auguste  à  sdq 
jeune  fils  Victor  et  fait  luer  Uellobaude,  ancien 
cbef  franc,  qui  commandait  les  troupes  de  Gia- 
tîpn.  —  la  Bretagne  est  livrée  aux  incursions  des 
Pietés  etdes  Scots.  —  Théodose  reconnaît  l'usur 
tateur  Ualime,  à  condition  de  ne  pas  inquiéter 
Valentioien  II)  il  venait  de  déclarer  son  fils  Arca- 
to  Auguste. 
m.  Tbéodosc  fait  de  nouvelles  lois  pour  abolir  dé- 
finitivement le  paganisme,  et  fait  [Ermcr  tous  les 
temples  de  l'Orient  et  de  l'Egypte.  —  Libanius 
CcmposealoTS  sa  célèbre  barangue  en  favcurdes 
tenplas  raîens.  —  Loi  qui  permet  à  louslesetaré- 
liens  d'affranchir  leurs  esclaves. 

Sapor  m,  roi  de  Perse  depuis  un  an,  envoie 
une  ambassade  solennelle  à  Théodose.  —  >iais- 
mice  d'flonorius.  — Symmaque  est  nommé  préfet 
de  Borne.  —  Saint  Augustin  professe  à  Milan. 

L'empereur  Maxime  condamn-"  à  mort  Priscil- 
lien,  avec  quelques-uns  de  ses  sectateurs.  C'est  la 
première  [ois  aue  l'aulorité  impériale  sévit  au 
nom  de  l'ortUodoiie. 
386.  Théodose  remporte  une  victoire  sur  les  Oslro- 
golhs.  —  Il  épouse  Galla,  sceurdeValentinien  IL 
3>I.  Révolte  d'Antioche;  les  statues  de  l'empereur 
sont  brisées.  —  Irritation  de  Théodose,  qui  sévit 
d'abord  avee  cruauté,  puis  accorde  un  pardon 
^néral,  grice  à  l'inlervenlionde  Flavien,  évéque 
fAnijoche,  des  ermites  do  Syrie  et  de  saint  Jean 
Cbrrsustome  qui  a\ait  prononcé  au  milieu  de  la 
constemalion  des  habitants  de  cette  ville  quel- 
ques-unes de  ses  admirables  homélies. 

Maxime  pisse  les  Alpes  et  marche  contre  Valen- 
linien  11  qui  se  réfugie  d'abord  àAquilée,  puis  à 
Thtasalonique,  implorant  le  secours  de  Théodose. 
—  Maxime  tait  laconquéte  d'une  grande  partie  de 
nulie. 
3M.  Maxime  est  reconnu  empereur  à  Rome,  — 
Théodose  marche  contre  lui  à  la  lËte  d'une  armée 
composée  lurtoutde  Golhs.  de  Huns  et  d'Alains  ; 
il  travene  la  Pannonie,  défait  un  lieutenant  de 


Ap.].H:. 
l'usnrpateur  en  passant  la  Save,  remporte  une  se- 
conde victoire  sur  Marcetlin,  frère  de  Maxime; 
celui-ci  s'enferme  dans  Aquilée.  —  Aquilée  est 
prise  el  Maxime  décapité. 

Valenliuienll  obtient  de  Théodose  tout  l'empire 
d'Occident. 

Désordres  causés  à  Coi^slanlinople  par  les 
ariens;  i'éi'èque  de  celle  ville  périt  dans  les  flam- 
mes ;  'l'héodosf  leur  pardonne  à  la  demande  d'Ar- 
cadius. 
3B9.  Théodose  va  i.  (tome  avec  Valentioien  II  et 
Honorius.-  L.  PacalusDrépanusprononceàeelte 
occasion  le  panégyrique  de  Théodose.  —  Théodose 
fait  tous  ses  efforts  pour  abolir  le  paganisme  à 
Rome.  —  Après  une  expédition  as^ez  heureuse 
contre  les  Francs,  Valeutinicn  II  traile  avec  leurs 
chefs  Marcaii)ir  el  Suénon. 

Troubles  à  Alexandrie  entre  les  païens  el  les 
chréliens.  — "Théodose  fait  détruire  complètement 
le  temple  .de  Sécipis  el  un  grand  nombre  detem- 
plcsdo  l'Egypte eld'aulresprovincesdc  l'empire. 
330.  Emeute  populaire  ï  Thcssalontque  ;  Théodose 
envoie  des  IroujKs  qui  surprennent  les  habitants 
assemblés  aux  jem  du  cirque  et  en  massacrent 
près  de  1000  en  3  heures. 

Saint  AmbroiseeicommunicThéodose  qui  expie 

391.  Loi  contre  les  apostats.  —  Théodose  revient  à 
Ccnsianiinople. 

392.  Symmaque,  àlatétc  d'unedépulaliondesprin- 
ipales  lamilles  de  Home,  demande  à  Vulentmien 
""' '-  -   "temples  ot  à  la  religion  païenne 

;  de  Valen- 

la  Gaule  et  régne  sous  le  nom  dû  rhéteur  Eugène 
"■  fait  proclamer  empereur;   l'Occident  le  re- 
•■    ■  ceplé  la  provmce  d'Afri  |ue. 


connaît,  e 


393,  Honorius,  second  filsde  Théodose,  est  déclaré 
Auguste.  —  Préparatifs  de  Théodose  pour  faire  la 
gueri'e  à  Eugène.  —  Arbogast  passe  le  Rhin  prf's 
de  Cologne,  ravage  le  pays  des  Bruclères,  des 
Chamives,  des  Aniivariens  et  des  Calles.  —  Ku- 
gène  autorise  te  paganisme  à  Rome.  —  Les  an- 
ciens sacrifices  sont  renouvejés. 

394.  Tbéoilose  quitte  sa  capiLilc,  force  les  passages 
des  Alpes  et  rencontre  l'armée  d'Eugène  au  nord 
d'Aquilce.  —  Les  troupes  de  Théodose,  composées 
surtout  de  Goths,  d'Arméniens,  d'ibériens  et  de 
Sarrasins,  comowndées  par  Sii!ic"n,  Gainas  et 
Alaric,  si  célèbre  plus  tard,  taillent  en  piècesl'ar- 
méc  d'Eugène  el  d'ArbogasI.  —  Celui-ci  se  donne 
la  mort  el  Eugène  est  massacré  par  ses  propres 
soldais,  aux  pieds  de  Théodose, 

Théodose  déclare  Honorius  empereur  d'Occi- 
dent et  lui  donne  Stilicon  pour  ministre. 

l.cs  jeux  olympiques  cessent  d'être  célébrés.  Il 
est  probable  quon  cessa  alors  de  compter  par 
olympiades.  Dans  l'Eglise  on  ne  se  sert  que  d« 
l'ère  de  l'indtclion. 
3%.  Mort  de  Théodose  le  Grand  i  Milan.  —  Saint 
Ambroise  prononce  son  oraison  funèbre. 

C'est  avec  celle  année  que  l'on  s'accorde  k  ter- 
miner l'histoice  des  temps  anciens.  Nous  joindrons 
donc  les  b  dernières  aimées  de  ce  siècle  au  siècle 
suivant  aveclequel  commence  le  moyen  Cg*. 
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DE  LA  MORT  DE  THÉODOSE  A  LA  PRISE  DE  COKSTAMTIIIOPLE. 
395-1453    APRÈS    jiSUS-caHIBT. 


Ap, 


à,aj.  Partage  définitif  de  l'empire. —  Arcadius,  (ils 
alnè  de  Théodose,  obtiant  l'uncnl  et  ri-goe  ù  C.  P.  ; 
Honorius  oblient  l'Occident  et  réside  à  Milan.  — 
Rivalité  do  leut^  nainialres  Rutta  et  Stilicon.  — 
Slilioon  fait  assassiner  Rufin  par  lo  Goth  Gainas. 
—  Eutrope  lui  succède. 

Les  dcui  consuls  de  cette  année  furent  deux 
frères,  Aûicius  Olybrius  et  Aniciua  Probiaus  et 
c'est  pour  célélver  leur  consulat  que  Claudien 
composa  son  premier  poëmo  latin. 

396-  Alaric,  roi  des  V'isigoths,  envahit  la  Grèce  et 
ravage  la  Macédoine  et  laThessalie.  — Destruc- 
liondu  temple  d'Kleusis  et  fin  des  mystères. 
Saint  Augustin,  évèque  d'Hippone. 

397.  Alaric,  alUguè  par  Stilicon,  »e  réfugie  avec 
son  armée  en  Epire. 

Gildon,  gouveraenr  d'Afriqne,  est  condamné 
par  le  sénat  de  Rome  poor  ses  eiactions. 
Morlde  saint  Ambroise,  archevêque  de  Milan. 

398.  Alaric  est  déclara,  par  la  cour  d'Orient,  maître 
général  de  l'illyrie  orientale  et  toi  des  Visigoths. 

Guerre  d'Afrique.  —  Défaite  et  mort  do  Gildon. 
Anastase,  pape. 

Saint  Jean  Cbrjsostome,  archevêque  de  Con- 
Etantmople. 

399.  Chute  d'Eutrope.  —Le  Goth  Gainas  lui 
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un  simple  soldat,  est  reconnu  empereur  en  Brcla  - 
gne  et  en  Gaule, 
Les  Bourguignons  s'établissent  dans  la  1"  Ger— 

38.  Avènement  de  Théodosell,  fils  d'Areadius;  il 
n'était  Sgé  que  de  7  ans  et  4  mois;  jusqu'en  414 le 
gouïerDement  de  l'empire  tut  remis  aui  niaiiis 
d'Anthémius,  préfet  d'Orient. 

Constantin  fait  César  son  Ëls  Constant  qui  étai  t 
moine  et  l'envoie  an  Espagne. 

Stilicon,  accusé  de  trahison,  est  mis  \  mort  à 
Havenne,  avec  Eucher,  son  fils;  Olympus  lui  sue- 
Les  mercenaires  de  Stilicon  pour  venger  leur 
maître  appellent  en  Italie  Alaric.  —  1"  siège  ilc 
Bome  parles  Visigoths. 

IW.  Conslantin  est  recoonu  par  Honorjus  qui  im- 
plore son  appui  «intre  Alaric  — 1°  siège  de  Ronio 
par  les  Visigoths.  —  Attale ,  proclamé  empereur 
par  Alaric,  est  bientôt  dépouillé  par  ce  chef. 

Gérontius,  lieutenant  de  Constantin,  luienlèvo 
l'Espagne.  —  C^onslanlin  se  venge  en  poussant 
surl'Espagne  les  Vandales,  les  Suèves,  les  Alains, 
qui  pa.'ïsenl  les  Pyrénées  et  commettent  les  jdus 
horrâ>le»  ravages  dans  celte  contrée.  Les  Van- 
dales se  filent  dans  la  Bétique  qui  reçoit  le  nom 
■      "-■ " -.e;  les  Suôves 


400.  Gainas,  é 


a  odieut  au  peuple  de  C.  P 
!es  soldats,  s'enfuit  chu  U 
chef  des  Huns,  qui  le  fait  décapiter. 
Mort  de  saint  Martin,  évèque  de  Tours. 
1"  invasion  d' Alaric  en  Italie.  11  était  accompa- 
gné de  Radagaise,  chef  hun. 
i03-  Avènement  du  pape  Innocent  1' 

d'Alaric  en  Italie. 
403.  Alaric  est  vaincu  k  Pollentia  par  Slilicon.  11 

L'impératrice  Eudoxie  persécute  saint  Jean 
Chrysostomc,  qui  s'est  élevé  dans  ses  prédications 
contre  le  Imo  el  les  vices  de  la  ce  " 
40i.  Martyre  de  3aiDtTélémaque,lapidédaDS  l'arène 
où  il  s'était  précipité  pour  séparer  les  combat- 
tants. Honorius  abolit  les  combats  de  gladiateurs 
— 11  fiie  le  lieu  de  sa  résidence  i  itavenne. 

SûatJeon  Chrjpsostome  élève  encore  an  chain 
la  Toii  contre  Eunoiie. 

Il  est  eiilé  dans  la  petite  Arménie.  Le  pape 
Innocent  I"  prend  en  vain  «a  défense.  —  Mort 
d'Êudoiie. 

MI6-  Radagaisepénêtreenll&lieilateie de  100000 
barbares  appailenant  ï  une  multitude  de  peuples 
dilIcrenU-  Il  est  vamcu  par  Stilicon  i  Florence. 
Destruction  de  son  armée. 

Les  Vandales,  les  Suève»,  lesAlainset  les  Bour- 
guignons passent  le  Rhin,  malgré  les  Francs 
Ripuaircs,  et  ravagent  la  Gaule  pendant  3 
401  Saint  Jean  Clirysoslome  est  transféré  de  la 
petite  Arménie  vers  le  Pom-Euiin.  U  me 
route  à  Comana,  en  Cappdoce,  par  suite  de 
'a  traitcmenis  des  soldats  qui  le  condui 


d'Andalousie;  les  Alains  en  Lusilanie  ;  1 
en  Gulici 


fs  Romains  e 


cette  année  Honorius  écrit  aui 

Bretons  pour  leur  mander  "  d'avoir  à  se  cjrder 
eux-mêmes.  »  ta  Bretagne  se  rend  alors  indépen- 
dante, ainsi  que  l'Armoriquc.  Le  siège  de  l'aclmi- 
nislralion  de  la  préfecture  des  Gaules  tut  alor^ 
transféré  de  Trêves  à  Arles. 

410.  Alaric  pour  h  3*  fois  assiège  Rome,  laprci-d 
par  la  trahison  des  esclaves,  la  pille,  mais  épai^iic 
tes  habitants.  —  11  se  disuo-ic  i  passer  eu  Sicile  cr 
de  là  en  Afrique,  mais  il  meurt  à  Cosenia  et  est 
enterré  dans  le  lit  du  Busenlin.  —Son  boau-trî-ro 
Aiaulphe  lui  succède. 

llcunclnlla  paix  avec 
k  passer  en  Gaule. 
-    Fondation   du   célèbre  monastère  de   l'Ile    d.- 
Lérins  par  saint  Honorai. 

411,  Gérontius  as-iiége  Constantin  dans  Arles,  ^)ai^< 
ï  l'arrivée  de  Constance,  général  d'Honorius,  il  est 
abandonné  de  ses  soldats  et  forcé  de  s'enfuir  en 
Espagne  oii  il  se  donne  la  mort.  —  Constairtin 
pris  dans  Arles  par  (Constance  est  décapité  en 
Italie. 


4JÎ.  Ataulphe  qnilte  l'Italie  avec  les  Visigcrtlis 

entre  en  Gaule  où  il  occupe  la  1"  Narbonnntse, 
413.  Les  Bourguignons,  s'étant  alliés  ï  Jovin, 

nent  sous  la  conduite  de  Gondicai 

les  bords  du  Rhône. 
Ataulphe,  il  l'instigation   de   Plaeidie 

d'Honorius,   se  rapproche  de  plus  en  plu 


s'établir 


Bt  déclare  la  guerre  à  lov 


trîr 


Révolte  de  l'armée  de  Bretagne,  —  Constantinj  |     Sébastien,  Il  surprend  ce  dernier  dans  Narbonue 


e  brouille  de 

rius.  il  assiège  Marseille  et  est  repouatA  p«r  le 
comte  BoDiTace,  mais  il  s'en^wre  de  Narbonne  et 
de  Tonloiue. 

Rivolte  et  débite  d'Héraclïen,  gouTsmeur 
d'Afrique. 

414.  Ataulphe  serjcoQcilie  do  nouveau  avecHono- 
riw  el  cpoiue  PLicïde,  sœur  d'Honorïus. 

Amlbémius  remet  le  gouremement  de  l'empire 
ifOrient  à  la  sœur  i!c  Thëodase  II,  Fulchérie, 
igie  de  16  ans.  Elle  est  nommée  Auguals. 

Coostance,  général  d 'Ho no rius,  contraint  Ataul- 
phe  à  quitter  Narboaue  et  à  se  retirer  sn  Espa- 
gne. —  Ataulphe  avant  d'abandooner  la  Gaule, 
pdlo  Bordeaux. 

m.  Ataulphe  est  assassiné  &  Barcelone  avec  bps 
enlants.  Sigéric  lui  suocAde.  Il  est  massacre,  aprts 
7  jonrs  de  renie,  et  remplacé  par  Wallia,  beau- 
IiFre  d'AIauIpbe.  —  L'hérésiarque  bretoa  Pelage 
cU  cité  au  coDoile  de  Diospolii,  en  Judée,  pour 
A  doctrine  sur  la  grlce  et  la  prédestinalion. 
L'évfcjue  de  Jérusalem,  qui  n'oie  le  condamiker, 
est  sévèrement  blâmé  par  wiul  Augustin  et  par 
le  pape  Innocent. 

tlS.  Wallia  Tait  la  paix  avec  Honorius  et  rend  Placi- 
die,  qui  épouse  Tannée  suivante  Constance,  gt'né- 
nl  d'Honorius.  —  Condamnation  de  Pébtge  par  le 
ancile  de  Carlbage. 

411.  Wallia  dé&it  les  Vuidales  3ilinges  et  bat  les 

Ivénemeiit  du  pape  Zozime  qui  chaïae  les  pé- 


e  loumetteiit  volontaîce- 


is  de  Roi 

Ut.  Les  Alaios  aff'aibli! 

■ent  aui  Vandales. 

Bonorius  cède  i  Wallia  toute  l'Aquitaine,  de- 
puis Toulouse  jusqu'à  l'océan  Atlantique.  La  ville 
4e  Toulouse  devient  alors  la  capitale  de  l'empire 
delTisigotb*. 
liéDementdu  pape  Boniface  I". 
U9.  Ifeirt  de  Wallia.  Tbéodoric  1"  lui  suooMe. 

410.  Honorios  s'associe  Constance,  son  beau-frére. 

—  Hort  d'ïesdegerd,  roi  des  Pênes.  Son  succes- 
seur Vaianès  V  déclare  la  guerre  l  TbéodosB  11. 

—  Horl  de  saint  Jérôme. 

Ceat  en  celte  année  que  l'on  fait  commencer 
d'ordinaire  le  règne  cle  Pharamood,  premier  roi 
des  FisDoe  en  Gaule. 

411.  Tbéodose  U  épouse  Eudoiie,  fille  du  philo- 
sophe Léonce. 

431.  Conclu!iion  de  k  pair  entre  les  Perses  et  les 

Romains.  Casilnus,  gani^rai  d'Hosorius,  est  vaincu 

par  les  Vandales  et  s'enfuit  à  Taragone. 

Avéoement  àa  pape  Célesiin  1", 

U3.  Uort  d'Honorius.  Son  secréuire  Jean  se  hit 

proclamer  empereur.  —  Tlu'odose  II  refuse  de  le 

nconnaltre. 

IS.  Chute  de  Jean.  Valentinien  m^  Bis 

eidie,  empereur  d'Ocoidant, 

Placidie. 

AétiiiB  Imm  Tbéodoric,  roi  des  Visigoths,  i 
leiei  le  siège  d'Arles. 
Ul.  Le  rival  d'Aétius,  Boniface,  gourenieur  d'A- 
frique, est  proclamé  ennemi  public  par  Placidie. 
TbéodMe  n  accueille  uoe  oirlie  des  Ostrogothi 
qui  passent  do  Pannonie  en  Thrace. 
US.  Censéric,  roi  des  Vandales,  défait  les  Suives 
dm  loi  plaines  de  Hérida. 

Aétius  défend  te  noid  de  la  Gaule  contre  Clo- 
dion,  cbeF  des  Francs  5alieDs,  qui  réside  à  Dïs- 
pacgum. 

Le  c4ŒileBoniIaae  livre  l'Afrique  aux  Vandales, 
qui  s'j  étaldissent  sotis  la  conduite  de  Genséiie. 


11,   ui»  fjv  riB- 
I  la   tutelle  di 
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Nestoriua,  prtlre  de  l'égbse  d'Antioehe,  apr^i 
avoir  été  moine,  etl  nomme,  par  Théodose  II, 
évéque  de  Conslantinople.  Peu  après,  il  prêche 
une  nouvelle  hérésie;  <  Ce  n'est  pas  le  Verbe, 
mais  le  Christ  ailoplé  par  le  Verbe,  qui  est -né  de 

10.  Boniboe,  réconcilié  avec  Pli 

les  Vand^ee  qui  mettent  le  siège  devant  Hippone. 
—  Mort  de  saint  Augustin. 
431.  Prise  et  destruction  dllippano  par  les   Vao- 

Concile  d'Éph^sOj  4"  concile  œcuménique.  On  y 
condamne  surWut  1  hérésie  de  Nestorius. 
433.  Haoidie  nonnne  Boniface  mMPre  de  la  miliee, 
à  la  place  d'Aétiuî,  et  lui  donne  le  titre  de  Fa- 
trieê.  —  Lutte  de  Boniface  et  d'Ai/lius.  Le  1"  pé- 
rit dans  un  cumbal.  —  Aétius  «e  relire  quelque 
temps  ohez  les  Huns,  pnis  se  réconcilie  avec  \t- 
leotmien  III. 

Avènement  du  pape  Sixte  III. 

433.  Attila  succède  à  son  onole  Bugilas  avec  son 
fr^re  Bléda.  Aélius  lui  abandonne  la  Pannonie 
par  un  traité  formel.  —  A  la  tète  des  Huns  réu- 
nis aui  Alaina,  aux  Oslrogolbs  et  aux  Gépides, 
Attila  ravage  la  Thrace  el  la  .Macédoine  ,  et  force 
Théodose  II  k  lui  payer  nu  tribut  annuel  de 
700  livres  d'or. 

434.  Honoria,  s<Bur  de  Valeatiuioii  III,  chassée  de 
la  cour  à  cause  de  sa  oonduitc  déréglée,  se  retire 
chez  Attila,  roi  des  Huns,  lui  offre  sa  main  et 
l'excite  à  attaquer  l'empire  d'Occidenl. 

435.  Valeniinien  111  bit  la  pûi  avec  Genséric.  U 
lui  câde   la  Bysarà&e  et  une  partie  de  la  Nu- 
Victoire  d'Aétius  sur  les  Bourguignons  dont  le 

roi,  Gondicaire,  périt  peu  aprùs  sous  les  coups 
des  Hons  d'Aétius,  el  a  pour  suocesseur  son  fils 
Gondioc. 

436.  Nestorius,  patriarche  de  Constant inuple,  est 
relégué  dans  la  Tbébaide. 

437.  Valentinien  III  épouse  Eudoxie,  Olle  de  Tbéu- 
dose  II.  Il  oède  4  ee  prince  l'Illrrie  occidentale, 
qui  comprenait  les  deux  Pannunies,  la  Dalmatie 
et  les  deux  Notiques. 

Tbéodoric.  roi  des  Visigoths,  assiège  inutile- 
ment la  ville  de  Marboime.  H  est  repoussé  par 
Litorius,  lieutenant  d'Aétius,  qui  c&mmandait  un 
corps  de  Uuns. 

438.  Publication  du  Code  rh^odoiteii,  le  premier 
corps  de  lois  qu'ait  eu  l'empire  romain,  avec  la 
coii&rmation  de  l'autorité  souveraine. 

439.  Geoséric  s'empare  de  Cartbage  en  pleine  paix, 
la  livre  au  pillage  et  y  tixe  sa  réaidenoe. 

Thèodoric  repousse  de  devant  Toulouse  Lilorius, 
ohel  des  Huns  quAetius  avait  retenus  au  scriicc 
de  l'empire;  Litorius,  fait  prisonnier,  est  mis  à 
mort.  —  Thèodoric  fait  la  paix  avec  les  Romains, 
qui  laissent  aux  Visigoths  la  N<rïerapopulaoie  ou 
3*  Aquitaine. 

440.  Las  Vandales,  débarqués  en  Sicile,  assiègent 
Palerme.  Les  empereurs  d'Orient  et  d'Occident  se 
réunissent  contre  eux.  ~-  Théodose  II  envoie  une 
flotte  de  lion  vaisseaux.  Genséric  la  retient  par 
des  négociations  habiles  dans  les  parages  de  ta 
Sicile,  jusqu'à  ce  que  les  Perses  envahissent 
l'empire  d'Orient.  —  Il  conclut  une  paix  avan- 
tagcuse  avec  Théodose  que  menaçait  Attila. 

Avènement  du  pape  saint  Léon  le  Grand. 

441.  Attila  impose  à  Tbéodose  une  paix  honteuse. 
44î.  Atlila  el  Bléda  ravagent  la  Thrace  et  l'IUyrie. 
444.  Attila  tue  son  frère  Bléda. 

Mort  de  saint  CyriUe,  évèque  d'Alwandric,  ce- 
lèbre  par  sa  longue  rivalité  avec  Jean,  patriareha 


d'Antioehe.  On  lui  reproche  a 


i  d'avoir  labMi 
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massacrer,  en  4Û,  par  le  peuple  d'Alexandrie,  la 
belle  et  tige  Hypatia,  qui  enseignait  publique- 
ment la  philusopnie. 
44S.  Clodion  s'empare  de  Tournai, de  Cambrai,  et 
l'arance  jusqu'^  la  Somme- 
Décret  de  VatentÎDicn  111  où  la  primauté  de 
l'Église  de  Rome  est  reconnue  dans  le  sens  le 

S  lus  étendu.  Déjà  les  canons  3,  4  et  g  du  concile 
e  Sirdique  avaieul  ordonné  que  dans  loules  les 
causes  qui  concernaient  des  évéques  il  y  aurait 
appel  de  la  sentence  synodale  ï  ta  dccisiim  de 
l'evéque  de  Rome. 

L'empereur  des  Song  fait  corriger  le  calendrier 
chinois. 
ï46.  Les  Bretons,  attaqués  par  lesPietesellesScols, 
implorent  inutilement  le  secours  d'Aétius.  Ils 
choisissent  pour  roi  Vortigem,  qui  appelle  les 
Angles  et  les  Saions. 
447-  Attila  recommence  la  guerre  contre  l'empe- 
reur d'Orient  et  s'avance  jusqu'aui  Thermo- 
pyies. 

448.  Théodose  II  demande  la  paix  i  Attila,  qui  lui 
impose  un  tribut  de  2100  livres  d'or. 

Mort  de  Clodion.  —  Uérovée  lui  succède. 

449.  Les  Angles  et  les  Saions  abordent  en  Bretagne 
sous  lacouduile  d'Hengist  et  d'Horsa.  —  Us  bat- 
tent les  Pietés  et  les  Scols  près  de  Slamfott,  et 
reçoivent  pour  récompense  l'Ile  de  Tbanet. 

Théodose  II  forme  le  projet  de  faire  assassiner 
Attila.  —Ambassade  envoyée  à  Atlili,  dont  fai- 
sait partie  le  Grec  Priscus,  dont  le  récit  est  un  des 
plus  précieux  monuments  de  l'état  de  l'empire  et 
des  barbares  au  milieu  du  v  siècle.  —  Aliila  dé- 
couvre le  complot,  mais  n'en  tire  pas  vengeance. 
—  Concile  connu  sous  le  nom  de  brigandage 
d'Sphése.  Il  apprcuTe  l'hérésiarque  Eotychèsc.  qui 
prétendait  qu^il  n'y  avait  qu'une  nature  en  Jésus- 
Chrisl,  la  nature  divine,  par  laquelle  avait  été  ab- 
sorbée la  nature  humaine. 
^-■lO.  Hengisl  et  Horaa  reçoivent  de»  renforts.  -.-  Ils 
font  la  paix  avec  les  Calédoniens  el  se  tournent 
contre  les  Breton». 

Mort  de  Théodose  H.  —  Sa  sœur  Pulobérie 
épouse  Harcien  et  le  lait  reconnaître  empereur 
d'Orient. 

Attila,  détoornédeC.  P.  parla  fermeté  de  Har- 
cien,  tourne  ses  armes  contre  l'empire  d'Occi- 

461.  Attilapassc  le  Rhin,  ravage  la  Gaule  et  s'avance 
jusqu'à  Orléans,  qui  est  délivré  par  Aétius.  Il  est 
vaincu  dans  sa  retraite,  aux  Champs  catalauni- 
queSj  près  de  Mèry-sur-Scine ,  par  les  armées 
réunies  d'Aétius,  de  Théodoric  1",  roi  des  Visi- 

Soths  et  de  Uérovée,  roi  des  Francs  Saliens.  — 
orl  de  Théodoric  I".  Son  Bis  Thorismond  lui 
succède.  —  Les  Gis  de  Théodoric  avaient  eu  pour 
maître  de  grammaire  et  d'éloquence  le  rheieur 
gaulois  Avilus. 

6*  concile  général  de  Chalcédoine,  où  confor- 
mémentà  la  lettre  du  pape  Léon  le  Grand,  l'héré- 
sie d'Eutyçhès  est  condamnée.  Le  &■  canon  de  ce 
concile  Offre  la  premitro  trace  d'une  loi  positive, 
statuant  qu'un  prêtre  ne  pouvait,  sans  camn 
un  sacrilège,  sortir  du  clergé  jprès  s'être 
par  l'ordination  au  service  de  l'Eglise. 

-  Fermeté  du 
pape  saint  Léon.  —  Attila  se  retire. 
4i>3-  Mort  d'Attila-  EUac,  l'aîné  de  ses  Els,  lui  suc- 
cède- —  Ardaric,  roi  des  Gépides,  se  soulève.  Une 
Îrande  bataille  est  livrée  en  Pannonie.  —  Uort 
Ellac-  —  Destruction  de  l'empire  des  Huns. 
Tborismond,  roi  des  Visigolhs,  est 
par  son  père,  qui  lui  succède  sous  1( 
Théodoric  11- 


ip.J.-C- 

454.  Aétius  est  tué  par  Valentinien  III.  —  Son  suc- 
cesseur Egidius  exerce  dansla  Gaule  une  autorité 
indépendante. 

Les  Gê]Hdes  et  les  Ostrogoths  forment  des  Étal» 
indépendants. 

4K.  Valentinien  III  est  tué  par  le  sénateur  Maxime 
qu'il  avait  outragé.  —  Uaiime  s'empare  de  la 
pourpre  el  force  Eudoiie,  veuve  de  Valentinien  III, 
a  l'énouser.  —  Eudoiie  appelle  Gensèric  pour  ven- 
ger la  mort  de  Valentinien  lIl.  —  Prise  et  pillage 
de  Rome  par  les  Vandales.  —  Mort  de  Maiiroe. — 
'  ■  '  Visigoths,  Théodoric  II,  fait  empereur 
...;..„     —   — 1 —  préeopleur,  que 


le  rhéleur  Avilus,  s 


Maxin 


ïoyé  pour  implorer  son  se- 


de  ri^spagne,  d 

mourir  Ricliiaire,  roi  desSuèvcs. 

Avitus  nomme  général  de  ses  armées  Rieimer, 
issu  de  la  famille  royale  des  Suéves.  —  Rieimer. 
bal  la  flotte  de  Gensèric.  — Il  fait  déposer  Avilus 
et  lui  donne  pour  successeur  Uajorien.  Avitus  a 
eu  pour  gendre  et  pour  panégyriste  le  poète  gau- 
lois Sidoine  Apollinaire. 
457.  Mort  de  Marcien,  empereur  d'Ort  en  t.  Léon  I", 
Thrace  de  naissance,  lui  succède. 

Mort  d'Avitus  à  Brioude. 

Théodoric  II,   roi  des  Visigolhs,  s'empare  de 
Mérida,  en  Espagne. 
4&S-  Mort  de  Uérovée,  roi  des  Francs  Saliens.  — 
Avènement  de  son  fils  Childéric. 

Majorien  défait  la  Hotte  des  Vandales  sur  les 
eûtes  da  la  Campante. 
459.  Défaite  de  Théodoric  II,  devant  Arles,  par  le 
comte  jEgidius.  Le  roi  des  Visigolhs  renouvelle 
alors  le  traité  de  paix  avec  Uajorien. 
4G0.  Childéric  est  exilé  par  les  Francs,  i  cause  de 
ses  débauches.  Il  se  retire  en  Thuringe.  jEgidius 
gouverne  les  Francs  Saliens  pendant  son  eiil. 

Majorien  se  prépare  à  attaquer  les  Vandales  ea 
Afrique.  Sa  flotte  est  brâlée  dans  le  port  <Je  Car- 
tbagene.  —  Gensèric  demande  la  paix. 

461.  Uajorien  est  déposé  et  mis  i  mort  par  ordre  de 
Rieimer,  qui  élève  à  sa  place  Sévère. 

Avènement  du  pape  Hiiaire  1". 

Théodoric,  fils  de  Théodemir,  l'un  des  3  chefs 
des  OsU'ogoths  établis  en  Pannnnie,  est  envoyé  à 
CoDsUnlinople,. comme  otage,  à  l'ige  de  8  ans. 

462.  Genséricdévasiedenouveaulescûlesdelltalie. 
la  ville  de  Narbcnne  est  livrée  à  Théodoric  II 

par  le  comte  Agrippinus. 

463.  Le  comte  .figidius,  maître  de  la  milice  ro- 
ine  dans  les  Gaules,  remporte  une  grande  vtc- 
re  sur  Théodoric  11,  près  d'Orléans. 

464-  Les  Vandales  sont  chassés  de  la  Sicile  par  le 
comte  Marcel  lus. 

Grande  victoire  des  Goths  sur  les  Allemans  ou 
SuÈves  du  haut  Danube. 

Le  comte  £gidius  périt  empoisonné. 

Son  fils  Syagrius  lui  succède.  —  Il  eIe^.^c  dans 
la  Gaule  romaine,  une  autorité  indépendante.  — 
Rappel  do  Childéric,  roi  des  Francs  Saliens- 

465.  Mort  de  l'empereur  Scvéro.  L'Occidenl  reste 
ns  sans  emjiereur- 

466.  Naissance  de  Clovis  fils  de  Childéric  et  de 
Basine,  flUedu  roi  de  Thuringe. 

Euric  s'empare  de  Pampelune. 
Théodoric  11  meurt  assassiné  par  son  frire  Euric, 
qui  lui  succède. 

467.  Anthémtus  est  proclaméempereur par  Rieimer. 
468-  Basiliscua,  beau-frère  de  Léon  I",  se  laisse 

batlre  par  Gensèric.  —  11  est  appelé  à  Coustaoti- 
nople  et  exilé. 
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AïéoGment  du  pape  Simplice  1". 
Mort  du  coi  des  Bcarguignans,  Gondioc.  Se* 
4  Gis  Gondebsud,  Godreisèle,  CbiJpérieet  Cod- 
ÀrmiT  M  partageai  fes  Etats. 
i7].  1"  révolte  de  Ricimer contre  Anthémius. 
iti.  I*  révolte  de  Rieïmer.  Il  s'empare  de  Rome, 
dépose  Anthémitu,  qu'il  fait  bientJJt  mouriretlui 
donne  pour  successeur  le  séualeur  Olybrius,  qui 
meurt  après  un  r^gne  de  7  mois. 
Mort  de  Ricimer. 
Sidoine  Apollinaire  est  nommé  évf^jue  de  Cler- 

Euric,  mi  des  Visigoths,  soumet  les  peuples  île 
Ul"  Aquitaine  et  plusieurs  antres  provinces  envi - 


413.  Glycérius  se  dît  proclamer  empereur  à  Ba- 

Ëuric  pousse  ses  conquêtes  jusqu'au  Rhïne  et 
jusqu'à  ta  Loire. 
474-  Glycérius  eil  vaincu  par  Julius  Népos,  qui  lui 
succède. 

Mort  de  Léon  I'*,  empereur  d'Orient.  Son  pelit- 
Eb,  Léon  II,  lui  succède,  sous  la  tutelle  ilc  son 
père  Zenon.  —  Léon  II  meurt  après  un  règne  de 
10  mois.  Zenon,  son  père,  lui  succède. 

Euric   attaque    l'Auvergne.   Belle   défense  de 
ClennoDtpar  Ecdicius,  (ils  de  l'empereur  Avitus, 
que  soutenaient  les  Bourguignons. 
tTi.  Basiliscus  dispute  l'empire  d'Orient  à  Zenon, 

Jiûius  Népos,  par  l'entremise  de  S.  Ëpiphane 
de  Pavie,  fait  la  [«ii  avec  Euric,  auquel  il  aban- 
iaone  l'Auvergne. 

lolius  Népos  esl  cbassé  de  Havenne  par  Oresie, 
successeur  de  Ricimer,  qui  proclame  son  fils  Ho- 
isolus  Auçustulus. 

Tbéodoric  succèdo  à  son  père  Théodemir  dans 
le  gouvernement  du  peuple  des  Golhs.  —  Un  in- 
cendie détruit,  àConslanlinopIc,  lejupiter  Olym- 
pieu  de  Phidias  et  une  célèbre  Vénusdu statuaire 
Praiilèle. 
116.  ZéDon  retoume  i  Constantinopteet  fait  mourir 
Basil  iscus. 

Les  mercenaires  horbares  au  service  de  l'em- 
pire d'OccideuI,  se  révoltent,  sur  le  refus  du  pa- 
trie* Oresie  de  leur  livrer  le  tiers  des  terres  rip 
lltalie.  Odoacre,  pmt-élrc  de  la  nation  des  Hé- 
rules,  se  met  à  leur  tête,  renverse  Oreste,  qui  esl 
mis  i  mon,  dépose  Augusiule,  prend  le  tilre  de 
roi  d'Italie  et  hic  sa  résidence  à  Ravenne.  —  Pin 
de  l'empire  romain  d'Occident.  —  Odoacre  cède  la 
Sicile  aux  Vandales,  renvoie  les  ornements  impé' 
Tiaux  à  l'empereur  Zenon  et  demande  le  tilre  de 
palrice. 
417-  Mort  de  Gcnséric.  —  Son  fils  Hunéric  lui  suc- 
cède. —  Il  persécute  les  catboliques. 

Euric,  roi  des  Visigolhs,    s'empare   de   toute 
rEjpagne.àl'eiceptionde  la  Galice,  où  lesSucves 
se  maintiennent  encore  pendant  uu  siècle. 
4'S.  Les  Ostrogoths,    opposfs   i  Zfnon,    poussent 

leurs  ravages  jusqu'à  Tucssaloniquc. 
tJ9-  Kao-Ti  ou  Siao-Tao-ClliQR,  qui  a  assassiné  les 
deux  derniers  princes  de  la  dynastie  Song.  fonde 
en  Chine  la  9"  dynastie,  celle  do  Tsi,  qui  dure 
peu  do  temps. 
UO.  Euhc  s'empare  d'Arles,  de  Karseille  et  de  toute 
la  Provence,  qui  lui  est  cédée  par  Odoacre. 

Naissance  de  saint  Benoit,  à  Nursia,  dans  la 
Sabine,  près  de  Spolète, 

Le  nom  de  Scots  ou  Ecossais  l'emporte  généra- 
lement vers  le  temps  du  roi  Kennel  11. 
Ul.  Hort  de  diildéric  i  Tournai.  —  Avènement  de 
CkiTi». 

Théodoric  réunit  sous  sa  domination  toutes  les 
trilMu  âta  Ostrogoths. 


Ap.  J.-c 

4B3.  Félii  II,  pape. 

L'empereur  Zenon  fait  venir  Théodonc  iC.  P., 
le  nomme  capitaine  de  ses  gardes  et  le  di^aigne 
consul  pour  lannée  suivante,  en  reconnaissance 
de  l'avoir  délivri'  de  l'usurpateur  Basiliscus. 

4S4.  Alaric  II  succèilc  à  Euric  roi  des  Visigolhs. 

486.  Victoire  de  Boissons  remportée  par  Ciovis  sur 
Syagrius.  —  Soumissirn  do  toutes  les  provinces 
occupées  par  les  Romains  en  Gaule. 

487.  Théodoric  conclut  avec  Zenon  un  traité  am- 
bigu et  se  pn'pare  à  conquérir  l'Italie  sur  Odoacre. 

488.  Théodoric  accueille  les  Rugiens  cliassés  par 
Odoacre,  enlève  en  passant  Sirmium  aui  Gé- 
pides  et. entre  en  Italie. 

ïlorl  de  Sidoine  Apollinaire. 

489.  Odoacre  est  vaincu  aux  batailles  de  Vérone  et 
d'Aquilée. 

490.  Odoacre  reprend  l'avantage.  —  Théodoric  se 
retire^  Pavie.  Alaric  II,  roi  des  Visigoths,  envoie 
des  secours  à  ce  prince.  —  Odoacre,  vaincu  dans 
un  3'  combat,  se  retire  à  Ravenne,  oii  il  est  as- 
siégé. 

^91.  Victoire  de  Clotîs  sur  les  Tongres,  auxquels  il 
ioipose  un  tribut. 

Gonilebaut,  devenu  roi  Je  presque  tous  les  p^jrs 
occupés  par  le^  Ooui^uignons,  après  avoir  fait 
périr  ses  deux  frères,  Cbilpéric  et  Gondemar,  em- 
brasse l'arianisme.  Son  peuple  suit  son  exemple. 

Mort  de  Zenon,  empereur  il'Orienl.  —  Anaatase 

Fondation  du  royaume  de  SuSsex  par  Ula. 

491.  Gélase  I",  pape. 

493.  Clovis  épouse  Clotilde,  nièce  de  Gondebaud, 
roi  des  Bourguignons. 

Capitulation  de  Ravenne,  après  un  siège  de 
3  ans.  —  Odoacre  est  assassiné  dans  un  festin.  — 
Ses  iroupes  sont  massacrées  dans  loule  l'Italie. 
Formation  du  rovaume  des  Osirogollis,  qui  com- 
prendra l'Italie,  la  Sicile,  la  Dalmatie,  le  Nori- 
que,  la  Pannonie  et  les  deux  Rbclies. 

496.  Clovis  bal  les  Allemands  i  Tolbiac  et  se  fait 
chrétien.  —  Il  reçoit,  le  jour  de  NoSI,  le  baptême 
des  mains  de  saint  Rémi,  éréque  de  Reims  ; 
30UÛ  de  ses  compagnons  se  font  catholiques 
avec  lui. 

497.  Conséquences  de  la  conversion  de  Clovis.  — 
Soumission  volontaire  de  la  confédération  des  Ar- 
moriques.  —  Lcshabilanls  de  l'est  et  du  midi  de 
la  Gaule,  opprimés  par  les  Bourguignons  et  les 
Visigolbs  ariens,  attendent  leur  délivrance  des 
Francs  catholiques.  —  Let'tre  du  pape  Anastase  à 
Clovis.  -~  Une  sceur  de  Clovis,  Audetl^de,  épouse 
Tbéodcric,  roi  des  Ostrogoths.  —  Rédaction  ou 
révision  de  la  loi  saliquc,  firésenlée  àTassemblée 
générale  des  Francs. 

Thrasimond,  roi  de*  Vandales,  suspend  la  per- 
sécution contre  les  calholiques. 

498.  Symmaque  pape.  —  L'empereur  Anastase  con- 
firme S  Théodoric  le  litre  de  roi  d'Italie,  ladignilé 
de  patrice  et  lui  restitue  les  couronnes  et  les  ob- 
jets précieux  ayant  appartenu  aux  empereurs 
d'Occident  et  qu'Odoacre  avait  renvoyés  à  Con- 
staniinople. 

499.  Les  Bulgares  ravagent  la  Thrace.  —  Anasla-sc 
les  éloigne  par  des  présents.  —  Cassiodore,  agi; 
d'environ  30  ans,  est  créé  préfet  du  Prétoii-c 
d'Italie. 

500.  Théodoric  vient  i  Rome  pour  la  première  fois. 
11  y  fait  son  entrée  avec  une  pompe  presque  égile 
i  celle  ilcB  anciens  triomphes.  Il  rend  ensuite  un 
éiit  composé  de  I!i4  articles,  pour  servir  aux  ju 
gemenls  des  affaire.1  communes  aux  Romains  et 
aux  Gothi.  C'est  le  premier  exemple  d'une  wllec- 
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'e  à  la.  dailructioD  de  l'en 


Clovia,  à  rinsUgalion  do  aotilde,  demi  le  roi 
des  Bourguignons  anil  tué  le  pi^re,  Chilpéric, 
décl»M  la  guerre  à  Gondebaud,  —  Aprèi  cette 
iruerre,  lermiaée  la  mfme  aonée  par  le  IraiLc 
d'Avignon,  Gondebaud  fait  périr  son  3'  frtre,  Go- 
dégisele,  qui  avait  pris  parti  pour  Clovis. 

Accroiswment  du  royiuine  des  Pttna.  —  Cbole  de  la 
monarchie  àa  OetroEollii  d'Italie.  —  mvtaion  dea 
Lombards.  —  Etat  Barlanat  da  l'eoipira  d'OrIrat  aous 
Jualinian. 

60Î.  Cabadcs,  roi  des  Perses,  dédart;  la  guerre  à 
Anasiase  et  s'empare  d'Amida  en  Mésopotamie. 

La  loi  des  Bourguignons,  appelée  auîsi  loi  Gom- 
bftle,  du  Dom  de  Gondebaud,  son  auteur,  est  pu- 
bliée i  t'asseniblée  d'Ambérieui.  Sigismoud,  fils 
de  Gondebaud,  en  publia  une  édilion  plus  com- 
plète en  fin.  De  tous  les  codes  barbares,  c'est 
celui  qui  contient  le  plus  de  lois  romaines. 
G03.  Cabadrs  ravage  la  Mésopotamie  jusqu'aui  con- 
fins de  ta  Syrie. 
SM<  Théodonc,  désireux  d'empêcher  la  guerre  entre 
Alaric  U  et  Clovis.  ménage  am  deux  rois  une 
entrevue  prts  d'Aniboise  dans  une  île  de  la  Loire. 
—  Saint  Césaire.  èvéquc  d'Arles,  est  eiilé  h  Bor- 
deanx  par  Alane. 
505.  Fin  de  la  guerre  des  Perws.  —  Loi  d'Anastase 
d'après  laquelle  il  était  défendu  <■  de  recevoir  per- 
sonne à  aucune  charge  ou  office,  à  moins  qu'il 
n'ait  juré  sur  les  saints  Evangiles  qu'il  est  dire- 
lien  et  orlhodoic.  » 
UK.  Alaric  II  fait  publier  dans  ses  Étals  la  loi  des 
Vitigotlu,  rédigée  par  deux  jurisconsultes,  l'un 
Goth,  l'autre  Romain,  chargés  de  fondre  ensemble 
les  usages  nationaux  et  le  code  Ihéodosien.  On  ap- 
poIlccelnvailleflreiiaireour^bn^i'd'A  " 
parce  qu'il  est  signé  par  le  chancelier  du 
portait  ce  nom. 
50T.  Clovis  triomphe  des  Visigoths  h  Vou«lé,Prè5de 
Poitiers,  lue  le  roi  Alaric  II,  et  s'empare  de  tout 
le  pays  compris  entre  U  Loire  et  les  Pj-rénées,  ù 
l'eiccption  de  la  Sr|)limante  (Languedoc)  et  de 
la  Provence.  .—  Gésalic,  fils  naturel  d'Alaric  11, 
cstéluroidesVisigottis.maisaàcombatlreThéodo- 
rie,  roi  des  Oslrogothn,  qui  veut  faire  reconnaître 
son  petit-fils  Amalaric.  —  Ana-ilase  fait  faire  la 
longue  muraille  qui  porte  son  nom  pour  dËfendre 

les  environs  de  Constantinople  contre'"' 

sions  des  barbares. 
508.  Clovis  s'empare  de  Toulouse  et  pille  les  trésors 
a'AlaricIi,  —  Théodoric,  roi  des  Oslrogoths,  apri 
«voir  essayé  de  faire  attaquer  les  Francs  par  h 
Hérules  et  les  Thuringiens,  envoie  son  général 
Ibbaa  contre  Clovis,  dont  le  fils  Tbierrj  est  forcé 
de  lever  le  siège  d'Arles  après  avoir  perdi 
30  000  soldats. 

Anasiasc  fait  ravager  les  cii«s  de  l'Italie  et  en 
voie  les  ornements  impériiui  à  Clovis,  qui  fiie  u 
résidence  à  Paris. 
510.  Clovis  étend  encore  ses  possessions  en  faisant 
assassiner  les  autres  rois  francs.  —  11  force  à  le 
recottualtrc  pour  roi  les  Bretons  qui,  t  partir  de 
cette  époque,  n'eurent  plus  que  des  comtes  r- 

Théodoric  règne  sur  l'Ilalie,  la  Provence, 
languedoc  et  l'Kspagne  jusqu'à  la  majorité  d'. 
malaric,  son  petit-flla.  — Consulat  de  Boèce. 
611.  Concile  d'Orléans  convoqué  par  Clovis.  — 
droit  d'asile  y  est  assuré  aux  églises.  —  Mort 
œ  prince.  —  La  monarcbie  des  {<^sncs  est  pari 
gte  entre  se*  quatre  Bli  :  Gbildebeit,  Clodom 


à  Metz. 

Gésalic  est  défait  et  tué  par  les  Ostrc^ths.  — 

Théodoric  rétablit  à  Arles  le  siège  de  la  puéfecture 

des  Gaules. 

àlî.  Anastase  èli^ve  au  siège  patriarcal  d'Antloclie 

le  plus  ardent  ennemi  delà  foi  catholique.  Sévère, 

3U1  pendant  sii.ans  seca  la  terreur  de  l'Église 
'Orient. 
SIA.  AnasiHse  prolégc  les  partisans  d'Eatrohès.  — 
Sédition  à  CooslantiDopIc  dans  laquelle  périssent 
lOOCO  hommes.  —  Rivalité  de  Viulien  et  d'Anas- 
tase.  qui  se  réconcilie  bientdl  avec  lui 
Uormisdas  I",  pape. 

15.  Tbierrj  envoie  son  fils  Théodebert  contre  Ips 
Danois  qui  èlaieni  venus  par  la  Meuse  fondre  sur 
les  Gaules.  —  Théoilcbcrt  défait  ces  barbares  et 
lue  leur  roi  Clochila'ic. 

16.  Fonoaliondu  royaume  deWesseï  par  Cetdic. 
517.  Mort  de  Gondebauil,  roi  des  Bourguignons.  — 

Son  fils  Sigismond  lui  succède. 

Les  Cèles  ravagent  l'Illyrie,  la  Macédoine,  la. 
Thessalie  et  l'Epire. 

&I8.  Mort  de  l'emperenr  d'Orient  Anaslase,  —  Jus- 
tin I",  de  Tliraoe,  lui  succède.  Il  était  zélé  ca- 
tholique. 

520.  Célèbre  victoire  de  Dadon-Hîll  remportée  par 
Arthur,  prince  de  Caerléon,  sur  les  Saions. 

Les  Lombards  expulsent  les  Hérules  du  Rugi- 
land,  où  les  avait  établis  Odoacre. 

g!l.  Les  peuples  de  la  Colchide  adoptent  le  chris- 

i3î.  Fondation  pieuse  de  la  reine  Ctolililc  i  Paris, 
en  faveur  de  Saint-Germain-l'Auienois. 

r.î3.  Mort  de  Thrasamond,  roi  des  Vandales.  —  Hil- 
iléric,  sou  neveu,  lui  succède.  Il  se  montre  favo- 
rable aui  catholiques.  —  Les  trois  Sis  de  Clotilde, 
Childeberl,  Clodomir  et  Clotaire,  attaquent  Sigis- 
moud, roi  des  Bourguignons,  qui  est  vaincu  et 
livré  i  aodomiri  celui-ci  le  fait  jeter  dans  un 
puits  avec  sa  femme  et  ses  enfants. 

L'empereur  Justin  exile  les  manicliéens. 
Û14.  Clodomir,  uni  à  Thierry,  poursuit  la  guerre  ei\ 
Bourgogne  contre  Gondemar, fr^re  de  Sigismond. 
Il  est  tué  k  Véscronce.  —  Clolildc  se  charge  de 

I  éducation  du  ses  trois  (Ils. 

Hermanfricd  règne  sur  toute  la  Ttiuringe  après 
la  mort  de  ses  deux  frères  Bertaire  et  Baderic.  — 

II  refuse  de  livrer  à  Ihicrr?  le  territoire  qu'il  lui 
avait  promis  pour-prix  de  son  secours. 

L'empereur  Justin  persécute  les  ariens. 

Théiwloric  mécontent  a^vit  coutrc  les  catholi- 
ques d'Italie.  Peu  après,  il  fait  mourir  Boèce  et 
Symmaque  snr  des  accusations  fausses  d'intelti- 
gencc  avec  l'empereur  Justin.  On  leur  prStait 
aussi  le  dessein  de  rétablir  la  république. 
515.  Justin,  empereur  d'Orient,  s'associe  son  neveu 

JusliDlen. 
5!C.  Cabadès,  roi  des  Perses,  recommeucela  gucrro 
en  Orient.  —  Justin  envoie  contre  lui  son  général 
Bélisaire,  qui  pénètre  jusqu'au  cœur  de  la  ferse. 

Fondation  du  royaume  d'Esseï  par  ErkiirwEn. 

Uort  de  Théodoric  le  Grand,  roi  des  Ostrogotbs. 
Amalaric,  son  petit-fils,  néd'AlaricIJ,  est  reconnu 
pour  roi  par  les  Visigotbs.  —  Un  antre  pelit-flls, 
Attialaric,  âgé  de  1 1  ans,  règne  eu  Italie  sous  la 
tutelle  de  sa  mère  Amalasouthc  et  de  Caasiodar«. 

Félix  m,  pape. 

TremUsment  de  terre  à  Antioche  (mai)  ;  1m  se- 
cousses >e  renouvellent  un  an  entier. 
53T.  Mort  de  Justin  I".  —  Son  neveu  Justinien  lui 
succède.  —  Les  Lombards  passent  le  Danube  et 

s'établissent  en  Pamionie,  du  ooni — ' *  -"- 

Justinien,  qui  les  soutient  contre  le 
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ÙL  Un  noovBsu  IremUemenl  de  terre  qui  dure  une 
Iwuie  achÈye  de  détruire  intioche  (7oy.  S26). 
Victoire  de  Bélisaire  sur  be  Perses. 

Skint  Benoît  de  Nursia,  le  restaurateur  de  la  vie 
Dtonastiqae  eo  Occident,  fonde  le  célèbre  moau- 
tùe  du  mani  Cassrn. 

Thieny,  de  concert  avec  Clolaire,  son  frère,  en- 
ntul  le  royaume  de  Tlluringej  mois  craignant 
ensuite  que  Uoiaire  ne  veuille  partager  la  con- 
quête de  la  Tburinge  arec  lui,  il  tente  mulilament 
de  le  faire  assassiner. 

Cbildebert  et  Clolaire  jftorf^cnt  les  Bis  de  Ga- 
damir,  Théodoaldc  et  GoDltiaire,  et  se  partaiitent 
win  ro>'<iume,  dont  ne  reçoit  rlea  Tbierry,  leur 
frcreaiui^.uuin'esl  msaé,  cijimiie  eui,de  Clotilde. 
—  Uodoalde,  3*  fils  de  Clodomir,  échappé  i  ce 
ma'i'acn'.  est  bonoré  par  l'Eglise  eous  te  nom  de 
Mini  Cloud. 
3I9.  Hublication  Un  code  de  Joslinien,  r£digé  par 
10  k-gisles  sous  ia  direction  de  Trïbonien. 

L'école  néo-platonicienne  d'Atbènea  est  fermée. 
j30.  Ueuimoioea  apportent  des  IndcaoudelaChiae 
des  oeufs  de  vers  à  soie  qu'ils  font  éclore  en  Eu- 
lope. 

Bildéric,  roi  des  Vamlales.  est  renversé  du  trAne 
par  Grlinicr,  qui  persécute  les  catholiaues. 

Childeberl  tente  île  s'emparer  de  l'Auvergne 
peitdant  que  Tbierry  e$t  occupé  en  Thuringe. 
âli.  Tbierry  ayant  achevé  de  subjuguer  le  royaume 
de  TburiDAe  [ail  précipltfr  Kormaurried  du  tiaut 
des  murailles  de  Tolbiac. 

Childeberl  envahit  ia  Sepiimanie  et  passe  les 
Pyrtnées  pour  souslraïre  sa  sœur,  Clolilde,  aux 
Buvais  traitements  de  son  époux  hérétique, 
Amalaric.  —  Les  Golhs  tnassacrent  leur  roi  &  Bai- 
alone,  et  rendent  la  Htlc  de  Clovis. 

Theudis,  que  Théodoric  avait  fait  gnuvemeur 
d'Espagne  el  tuteur  d'Amalttric,  est  reconnu  roi 
des  Visigaths. 

Hort  du  roi  de  Perse  Cabadis,  qui  a  pour  sac- 
cesKur  Cbofiroès. 
âSÎ.  Conjuratioii  de  la  famille  d' 
rfHypalius,  son  neveu,  contre 

lûvalilé  des  factions  des  Verts  et  des  Bleus  à 
Constantinople.  —  Sédition  Nïka,  qui  coûte  la  vie 
iSOOOO  perKinnes.  —  Tbéodora  et  Bélisaire  sau- 
vent Jusiinien  par  leur  courage. 

Tbierrv  reprend  Oermont  que  Cbildebert  lui 

avait  enlevé  en  Auvergne. 

533.  Thierry  fait  alliance  avec  Cbildebert  pour  se  pré- 

mnnir  contre  le  ressentiment  de  Clotaire  qu'il 

avait  voulu  assassiner,  mais  se  brouille   bientôt 


a  faveur 


jriie  Tbieny,  entre- 
prend une  ei^*^'^'""  contre  les  Visigoibs  et  re- 
couvresur  eui  le  Bonergue,  le  Gévaudan,  le  Vêlai 
et  l'Albi^ois,  qu'ils  avaient  envahis. 

Justinien  fait  sommer  Uélimer  de  remettre  en 
liberté  Hildéric.  Sur  son  refus,  il  lui  déclare  la 
eaerre  après  avoir  conclu  la  poil  avec  les  Perses, 
■u.ToeU  il  consent  à  payer  un  tribut. 

Publicaiion  des  Ptmàâoa  <>aJ>tge$K  et  des  Jh- 
tUlmta  de  Juslinisn. 

Jean  II,  pape. 
i34.  Atttalaric,  roi  dea  Ottrogoths.  meurt  épuisé 
par  la  débauche.  —  Sa  mère  Amalasonthe  ^use 
Mn  cotuin  Tbéodat,  qu'elle  méprise,  mais  qu'elle 
Mpère  dominer. 

ConquMe  déGuitive  de  la  Boorgogoe  par  Cbil- 
debert et  dotairc  bht  Condemar. 

Bélisaire  dAsrque  en  A&iqne,  remporte  nue 
visMire  nir  Ammatas,  frère  de  Gélimer  à  Trica- 
mfcHHi,  s'empare  de  Carthage,  et'défait,  daDs  une 
I*  bataille,  Zano,  qui  avait  amené  à  Gélimer  des 
iMfui  de  Sardaigne. 

>■  idîiMM  du  Code  de  Justinien,  auquel  sont 


ajoutées  les  Lus  postérieures  au  1*>.  C'est  cette  ré- 
vision qui  a  seule  subsisté,  et  que  ama  avon» 
aujourd'hui  entre  les  maiu. 

Fl.Théod.  PauliuuB  Junior,  dernier  consul  d'Oc- 
cident. 


-  ...     — _  Afrique. 

Cette  province  est  réunie  à  l'empire  d'Orienl. 

Tbémlat  tait  mourir  Amalasuntlie  et  fournil 
ainsi  un  prétexte  1  Justmien  pour  lui  déclarer  la 
guerre.  Les  rois  francs  s'unissent  k  Jusiinien 
contre  les  Ostrogotbs. 

Agapit,  pape. 

536.  Bélisaire  passe  d'Afrique  en  Sicile  et  s'empare 
de  Palerme.  —  Il  débarque  en  Italie  et  prend 
Naples  et  Rhégium.  —  Les  Ostrogolli s  déposent 
Theodal  et  éli-venl  Vitigts  sur  le  pavois.  — Vi- 
tigès  délacbe  les  Francs  de  l'alltaoce  de  Justinien 
en  leur  cédant  la  Proveuce,  mais  Bélisaire  s'em- 
pare de  Rome  et  de  presque  toute  l'Ilalie. 

SylvÈre  1",  pape. 

537.  Viti^s  assiège  Rome,  défendue  par  Bélisaire. 

—  Dédicace  solennelle  de  la  nouvelle  église  de 
Sainte -Sophie,  à  Constant  inoplc.  C'est  le  chef- 
d'œuvre  de  l'art  byiantin. 

Vigile  I",  pape. 

538.  Vitigès  est  forcé  de  lever  le  siège  de  Rome. 

—  Il  se  retire  i  Bavenne  et  engage  Chosroès, 
roi  de  Perse,  &  recoumiencer  la   guerre  contre 

Les  monophysites,  qui  ne  reconnaissent  en  Je- 
sus-Christ  qu'une  seule  nature,  commencent  i  être 
appelés  en  Egypte  Jacobitcs,  du  nom  de  Jacques 
Zanzale,  dit  Baradée,  qui  se  qualifiait  parmi  eux 
d'évèque  univerîel. 

539.  Theodebert,  flls  de  Thierry,  roi  d'Austrasie, 
s'avance  rapidement,  en  Italie,  jusqu'à  Gènes.  Il 
bat  successivement  les  Grecs  etlesGotbs,  malgré 
l'alliance  qu'il  avait  faite  avec  ces  deux  peuples, 
mais  est  forcé  par  la  famine  et  la   pesie  à  se 

Jusiinien  confirme  l'abandon  de  la  Provence, 
fait  aux  Francs  par  Vitigês.  —  Siège  ilo  Raveani' 
par  Bélisaire. 

Cassiodore ,  auquel  Vitigi-s  avait  conservé  li' 
titre  de  secrétaire,  se  relire  dans  son  ch.lleau  di' 
Vivier,  jirès  de  Squillacl,  capitale  de  l'Abruzic  ei 
sa  patrie.  11  le  convertit  en  un  monastère,  auquel 
il  assura  tous  ses  biens,  et  s'y  fit  moine.  Tl  y  avait 
rassemblé  une  ricbs  bibliothèque,  des  maîtres  ha- 
biles dans  les  difTèrenles  scieni;cs,  et  ou  sait  qu'une 
des  principales  occupatiodt  des  moines  fut  de 
faire  des  copies  des  ouvrages  des  anciens. 

540.  Capitulation  de  Ravenne.  —  Viti{i:ês  se  rend 
prisonnier  et  est  envoyé  i  Ckinslantinople,  où  il 
devient  patrice  et  consul. 

Justinien ,  jalotii  de  Bélisaire,  le  rappelle  et 
l'envoie  défendre  les  froniières  de  l'Orient  contre 
les  Perses. 

mibald  est  élu  roi  par  les  Gotbs,  du  Pâ. 

541.  IMihald  est  tué  dans  tin  btlio.—  Section  cl 
mortd'Éraric,  —  Totila  lui  succède;  il  profite  de 
l'absence  de  Bélisaire  pottr  rétablir  les  aflaires 
des  Coths  en  Italie. 

Succès  de  Cbosrois  en  Orient,  11  prend  el  dé- 
truit Autioche.  —  Justinien  deuandt*  La  paix  et 
paye  un  nouveau  tribuL 

Fl.  Basilitis  Junior,  consul  en  Orient.   C'est  le 
dernier  particulier  qui  ait  élu  consul. 
M3.  BélisaireobligeChosroès  àr(q>asserrEupbrate. 

Les  Bavarois  passent  sous  la  dommation  des 
Francs.  —  Childeberl  et  Clotaire  se  réonisaeut 
pour  attaquer  les  Visigoths  d'Esfagite.  Après 
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avoir  pris  Pampeliuie,'Cal&horra  «(quelques  au- 
tres villes,  ils  assiègent  Saragosso,  puis  se  re- 
tirent, après  avoir  perdu  une  partie  de  leurarmée. 
emportant  avec  eu)  les  reliques  de  saint  Vincent, 
en  l'honneur  duquel  ils  font  construire,  l'année 

suivante,  i  Paris,  l'Eglise  de  saint  Vi ' 

Toiila  bat  une  armée  vom:  ' 
I*<1  et  s'empare  de  Florence. 

âl3.  Tolita  s'empare  de  laCampanieetdelaPoQille. 
—  Ilassiége  et  prend  Kaples. 
Mort  de  saint  Benoît  de  Nuraia. 

fAk-  Totila  se  dispose  à  mettre  le  siêçe  devant 
Rome.  —  Justinien  envoie  contrelui  Bélisaire. 
Chosro^s  est  forcé  de  lever  le  siège  d'Edesse. 

a^g.  Totila  s'empare  de  Tibur  et  massacre  les  lia- 
bilants. 

.^46.  ]l  prend  Rome  sous  tes  yeux  de  Bélisaire, 
renverse  le  tiers  de  ses  murs  et  brûle  la  Capi- 
tole. 

Bucelio,  général  de  Ttiéodeben,  pénètre  en 
Italie. 

!)47.  Les  Grecs  battent  les  Coths  en  Lucanie.  — 
Bélisaire  se  rend  maître  de  Tarente,  de  Spolète 
et  reprend  Rome,  dont  il  reltve  les  murailles.  — 
Toula  vient  l'y  assiéger.  11  est  forcé  à  la  retraite 
par  Bélisaire. 

Bucelin  passe  en  Sicile,  où  il  Uit  de  grands 
progrès.  —  Totila  demande  la  paii  à  Théodebert, 
Les  Angle»,  eonduits  par  Idda  et  ses  douie  fils, 
débarquent  a  Plamborougb.  et,  malgré  h  glo- 
rieuse  résisance  du  Breton  IJrien,  a'emparent  de 
tout  le  pays  situé  entre  l'Humber  et  le  Forlh. 

b48.  Mort  de  Théodebert,  roi  d'Austrasie,  qui  se 
disposait  à  aller  assiéger  Constant inople,  pour  se 
venger  de  Juslinien,  qui  avait  pris  le  litre  do 
Francisque.  —  Son  fils  Théodebilde  lui  succède. 
Totila  reprend  l'avantage  sur  les  Grecs,  qu'il 
défait  dans  plusieurs  combats.  Bélisaire  est  rap- 
pelé k  CoDStintinople. 

548.  Totila  se  rend  matlre  deRomepourladeujiëme 

■riiéodêjisil,  roi  des  Visigottis,  est  assasiim' 
dans  un  festin,  un  an  après  avoir  succédé  à 
Theudismont,  assassiné  dans  son  palais  de  Bar- 
celone. 

Agila,  qui    lui  succède,  persécute   les   calho- 

.SSn.  Le  Slave  Leck  s'établit  entre  l'Oder  et  la  Vis- 
lule,  et  fonde  les  villes  de  Gneine  et  de  Poinan 
(Posen).  Sfs  descendants  gouverneront  le  pays 
durant  300  ans,  avec  le  titre  de  ducs. 

Les  Tchèques  chassent  les  Marcomans  du  pays 
des  anciens  Boïcns,  et  prennent  te  nom  de  Bohé- 
miens. —  Fondation  de  Prague, 
.■iâl.  Totila  équipe  une  flatte  deSOO  navire.s,  ravage 
Corcyrc,  et  fait  la  coni|uete  de  la  Sicile,  de  la 
Corse  et  de  la  Sardaigne.  Toute  l'Italie  se  sou- 
met aui  Goths  après  la  défaite  des  Grecs,  com- 
mandés par  Germanus. 

Justinien  propose  inutilement  àThéodcbalde, 
roi  d'Ansirasie,  de  s'allier  avec  lui  contre  Totila. 

Expédition  des  comtes  Bucelin  et  Lheutaris  en 
Italie.  Elle  est  sans  résultat. 

Le  roi  des   Suèves,  Cariaric,  renonce  à  l'arii- 
nisme  etse  fait  caOïoIique. 
bh2.  Narsts  csl  envoyé  par  Juslinien  contre  To- 
tila. ~  Il   bat  les  Goths  sur  mer,  leur  enlève  la 
Sicile  eP  débartjue  en  Italie.  —  Défaite  et  mort 


&63.  Teias  est  vaincu  et  tué  par  Narsès,  dans  une 

Srande  bauille  livrée  au  pied  du  Vésuve.  —  Fin 
e  la  domination  des  Ostrogoths  en  Italie.  —  Cette 
contrée  est  gouvernée  par  des  exarques  (jui  ré- 
tident  i  Ravecuie.   —  Aligern,  frère   de  Teias, 
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continue  i  se  défendre  pendant  une  année  dans 
la  ville  de  Cumes,  et  ne  cède  qu'après  avoir  vu 
la  moitié  des  renl|>arts  toml>er  dans  un  gouffre. 

6'  concile  œcuménique,  tenu  à  Consiantinople. 
554-  Narsès  s'empare  de  Vérone  et  de  Brescia.ott  les 
Goths  s'étaient  maintenus.  —  Les  débris  de  cette 
nation  quittent  l'Italie,  où  se  joignent  à  Buce- 
lin et  à  Lrieutaris,  lés  lieutenants  de  Théodebalde, 
roi  d'Austrasie,  qui  s'avancent  jusqu'à  Otraute. 
Bucelin  est  vaincu  par  rdarsës,  près  de  Capoue. 
Leutharis  meurt  de  la  pc..iie. 

Athanagild,  roi  des  Visigoths,  établit  sa  rési- 
dence à  Tolède,  sur  le  'I  âge ,  qui  devient  la  capi- 
tale du  royaume. 

La  i^lcbido  dont  une  partie  de  la  population 
est  chrétienne,  est  pendant  8  ans  le  tbé&tre  de 
la  guerre  entre  les  Perses  el  les  Grecs. 
bhb.  Avènement  du  pape  Pelage  1". 

Mort  de  Théodcbalile.  Ses  Elats  passent  &  son 
grandHincle,  Clotaire  l". 

Défaite  de  Clotaire  I",  psr  les  Salons. 
556.  Traité  entre  les  Grecs  et  les  Perses,  au  sujet 
de  la  Lazyque. 

Chramme,  fils  naturel  de  Clolaire,  révolté 
contre  son  pète,  csl  soutenu  par  Cbildebert,  qui 
lui  fournit  des  secours. 

Vers  ce  temps,  Childebert  el  Clotaire  publient 
une  rédaction  de  la  loi  salique. 
558.  Childebert  meurt  sans  laisser  d'héritiers.  — 
Clotaire  1"  réunit  toute  la  monarchie  des  Francs 
Cl  établit  sa  résidence  à  Paris. 

Juslinien  engage  les  Avares  k  s'établir  dans  la 
Dacie,  pour  les  opposer  aux  Gépides  el  aui  Lom- 

&S9.  Des  Bulgares  el  des  Slaves  entrent  en  Tbraee. 
sont -vaincus  par  Bélisaire,  et  reçoivent  une 
somme  pour  s'éloigner. 

Mort  d'idda.  Division  de  son  royaume  en  deux 
parties  :  royaume   de  Bemicie    et  royaume   de 

560.  Chramme  se  relire  auprès  de  Conobre,  comte 
de  Bretagne.  Il  est  vaincu  par  Clotaire  et  bnllê 
avec  sa  femme  et  ses  enfants. 

Jean  III,  pape. 

561.  Mort  de  Clotaire.  La  monarchie  des  Francs  asl 
partagée  entre  ses  Bis  :  Caribcrt  obtient  le 
royaume  d'Aquitaine  et  règne  à  Paris  ;  Contran, 
le  royaume  de  Bourgogne,  capitale  Ctiâloos-sur- 
Saéne  ;  Cbilpéric,  la  ^eustrie,  capitale  Soissons  ;  - 
Sigebert,  l'Austrasie,  capitale  Metz. 

562.  Uort  de  Cassiodore. 

Victoire  de  Sigebert  sur  les  Avares.  Cbilpéric 
envahit  ses  Etals  et  prend  Reims. 

564.  Sigebert  bat  Chilpéric  et  reprend  les  places 
que  ce  prince  lui  avait  enlevées. 

56i.  Mort  de  Bélisaire,  en  disgrâce  depuis  5  ans. 
—  Mort  de  Justinien,  sins  enfants.  Son  neveu, 
Justin  II  lui  succ>de.  L'historien  du  règne  de 
Justinien  est  Procope,  secrétaire  de  Bélisaire. 

Les  Suèves,  gouvernés  par  Tbéodemir,  em- 
brassent la  religion  catholique. 

566.  Sigebert  épouse  Brunehaul,  fille  d'AthanagiliI, 
roi  des  Visigollis.    , 

Justin  le  Jeune  Iransporle  aux  empereurs  lo 
nom  et  la  dignité  de  consul. 

Le  rovaume  des  Gépides  est  détruit  par  les 
Lombards  et  les  Avares  réunis.  —  Les  Avares 
s'établissent  en  Pannonie. — AIt>oin.  chef  des 
Lombards,  alors  veuf  de  Clolhswinde,  fille  de 
Clotaire  I",  épouse  Rosamonde,  fille  de  CudI- 
mond,  roi  des  Gépides,  tué  dans  le  combat. 

56T.  Mort  de  Caribcrt,  roi  d'Aquitaine.  Ses  trois 
frères  se  partagent  son   royaume.  Ce   partaço. 


graphiques,  fut  la  cause  principale  de  la  guerre 


Ul 


Ki  éclata  blonlût  apr&s  eatra  les  trois  rois.  — 
lis  fut  laissé  indivis  entre  le)  trois  frères,  qui 
s'icurdirent,  par  un  serment  prêté  sur  les  reli- 
ques, la  droit  d'y  pénétrer  seuls. 

Chilpéric  épousa  Galsuiuthe,  sœur  de  Brune- 
baut 

Disgrâce  et  mort  de  Narsès.  gouverneur  de 
nialie  Krecque  depuis  14  aai.  Il  meurt,  à  nome , 
mal  d'avoir  pu  s'embarquer  pour  Conslanli- 

ili-  Sigebert  est  battu  cl  tait  prisonnier  par  les 
Irares,  dont  le  chef  lui  rend  bientôt  apr^s  la 
liberté. 

Hort  de  Galsuinthe.  Chilpéric  épouse  Frédé- 
fonde. 


i  d'Austnue.  —  Gogon,    I"  maire  du 
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h^6.  Brunehaut,  orisonnière  ï  Rouen,  épouse  Ué- 
roïée,  fils  de  Clillpéric.  —  Ce  prince  fait  lonsurer 


de  Nar 


l'i-Ublit  à  Ba- 


ies Ugatt,  qui,  sous  ces  dilTécents  noms,  gouver- 
uienl  les  provinces  el  les  grandes  villes,  établit 
en  leur  place  des  ducs,  pour  le  commandement 
des  irounes  et  l'adminisi  ration  des  finances,  et 
somme  d'autres  ntagisLrUs  pour  rendra  sous  eux 
la  justice. 

Les  Lombards,  sous  la  conduite  d'Alboin,  pé- 
nètrent en  Italie.  Ils  occupent  presque  toute  la 

Mort  d'Athanagilde ,  roi  des  Visigoths.  Les  VI- 
ùgolbs  de  la  Gaule  et  ceui  dT.spagne  se  divisent 
wi  l'élpclion  de  son  successeur.  Ce  gouverneur 
île  Septimanie,  élu  par  les  premiers,  fiie  sn  rési- 
deoM  à  Narbonne;  il  s'associe  son  frère,  Léovi- 
g^,  qui  gouvernera  l'Espagne. 
MS.  Pipse  de  Milan  par  Alboin.  Siège  de  Pavie. 
VÉgypIe  se  partage  en  dcui  cimps  religieui, 
)a  catboliqucs  el  les  jacobites,  ayant  chacun  leur 
patiiarcbe.   Ce  schisme  durera  plusieurs  siècles. 
STO.  les  Perses  s'empirent  de  Dara  et  ravagent 
toute  U  S;rie. 
XaisMDce  de  Mahomet. 

Guerre  entre  Contran   et  Sigebert,    au   sujet 
d'Arles, 
jlî.  lûTi^on  des  Lombards  en  Provence,  lis  sont 
repoussés  par  Mummolus,  général  de  Gonlran. 

Prise  de  Pavie  par  les  Lombards.  Alboin  y  éta- 
Mil  sa  résidence.  Ses  princîpaui  compagnons 
refirent  chacun  une  porlion  de  la  terre  ~~ 
^ise,  prennent  le  tllro  de  ducs  el  forment 

Fondation  du  royaume  d'Est- Aoglie  par 

liovigilde,  par  la  mort  de  son  frère,  devient 
seul  rai  des  Vislgoihs  de  Gaule  el  d'Espagne. 
ST3.  Alboin  est  assassiné  i  l'instigalion  de  __ 
femme  Hosamande,  fille  du  roi  des  Gépidcs.  Les 
ducs  lombards  et  les  autres  chefs  de  la  nation 
l'assemblent  à  Pavie  et  déclarent  roi  l'un  d'eux, 
manuaé  Cleph,  en  lui  présentant  une  pique. 

Sigebert  arme  contre  Chilpéric,  â  la  sollioila- 
tioii  de  Brunehaut,  sa  femme .  pour  venger  la 
mOTt  de  Galsuinthe,  s(eur  de  cette  princesse. 

Tbëodebert,  1*  nls  de  Chilpéric,  s'empare 
[^nsieurs  villes  de  l.i  Neustrie,  met  k  coDtril 
tioo  ta  Touraine,  le  Poitou,  le  Limousin, 
Querci,  ravage  i  Aquitaine,  et  pille  les  mon 
t^res  de  ces  contrées. 

Les  Avares  pénètrent  en  Germanie  et  dévastent 
la  Tliuringe. 

Saint  Grégoire  est   nommé  évfique  de  Tours 

c'est  le  premier  chroniqueur  des  Francs  chrëiiens 

^^i.  Cbîlpéric   et  Sigebert,  sous  la  médiation  di 

Ci«uran,  se  réconcilient. 
575.    2"   guerre    entre   Chilpéric   et   Sigehcrl,   Ce 
dfmier  s'empare  de  presque  tout  le  royaume  '' 
■oo  frère,  qu'il  assiège  dans  Tournai.  —  .Sigeb 
ctt   assassiné  par  ordre  de  FréUégoode.  —  S 
Gl»,  Obldebert  II,  alors  Agé  de  à  ans,  est  pi 


Le  patrice  Mummolus  défait  complètement  les 
Lombards,  qui  faisaient  de  fréquentes  invasians 
dans  le  royaume  de  Bourg^iunc. 

Apris  Cleph,  roi  des  Loratards,  mort  assassiné, 
les  Lombards  sont  gouvernés,  pendant  10  ans,  par 
36  ducs. 

Justinien,  général  de  Justin  II.  détait  Chosroès 
et  poursuit  ce  prince  jusque  dans  ses  Eiati. 
517.  Chilpéric,  à  l'in^lig.aiion  de  Frédégonde,  fait 
déposer,  dans  un  concile  à  Paris,  l'ar clievéque  de 
Rouen  Prcleïlat,  qui  avait  béni  le  mariage  de 
Mérovée  avec  Brunehaut.  Grégoire,  évâque  da 
Tour»,  essaye  en  viLin  de  s'opposer  aux  desseins 
de  Chilpéric.  —  Contran,  qui  n'a  pas  de  (ils, 
adopte  par  la  lance  son  neveu  Childebert,  qui 
cepoii^iaot  s'uuira  i>  Chilpéric  pour  dépouiller 
Contran. 
i78.  Mort  de  Justin  II.  —  Son  gendre,  Tibéro  II, 
est  déclaré  empereur. 

Pelage  II ,  pape. 
)"9.  ChOiirocs,  roi  des  Perses,  meurt  après  un  rhgne 
de  47  ans.  —  Son  fils,  Hormisdas  III,  lui  suc- 
cède. —  Il  continue,  sans  succès,  la  guerre  contre 
l'empereur  d'Orient. 
580.  Léovigilde,  roi  des  Visigoth',  apaise  une  ré- 
volte des  Cantabres,  défait  les  Vascons  et  bâtit 
Vitloria  pour  les   tenir  en   respect.  —   Il  fait 
épouser  i  son  fils  Hermenegiblc  Ingonde,  fille 
de  Sigebert  d'Auslrasie,  qui  convertit  son  mari 
au  catholicisme,  —  Persécution  dirigée  par  Léo- 
vigilde, arleo,  contre  les  catholiques. 
âSI.  Le  générai  Maurice,  vainqueur  des  Perses,  est 
proclamé  César. 

Chilpéric  s'^ilUe,  contre  Gonimn.  avec  Childe- 
bert, dont  le  lieutenant  s'empare  de  Maiseille. 
583.  Uorl  de  Tibère  II.  Maurice  lui  succède. 

Contran  Boson,  en  Austrasie,  le  ptrice  Mum- 
molus, en  Bourgogne,  et  le  duc  Didier,  en  Neus- 
trie, conspirent  pour  procîamer  roi  Gondovald, 
fils  naturel  de  Clolaîre,  qui  était  alors  jt  Constan- 
tinople.  Gonlran  Boson  va  le  chercher  et  l'amène 
à  Marseille.  Ce  prince  reste  dans  une  Ite  adja- 
cente à  la  Provence  jusqu'à  la  mort  de  Chilpéric. 

Une  g —'  ^- "  — 

Léovigili  , 

neçilde.   qui.  pour  écbappei 


fait  c 


563.  Chilpéric,  battu  à  Uelun  par  Gonlran,  fait  la 

paix  avec  ce  prince. 
584.  Chilpéric  II  est  assassiné  à  Chelles.  —  Clo- 
laire  II,  son  (ils.  ïgé  de  4  mois,  lui  succiilesous 
la  tutelle  de  Frédégonde,  qui  fait  alliance  avec 
Gonlran,  roi  de  Bourgogne,  contre  Brunehaut  et 
Childebert  II,  roi  d'Ausirasio. 

Aulharis,  fils  de  Cleph,  est  élu  roi  des  Lom- 
bards. —  Fin  du  gouvernement  des  36  ducs. 

Foud.  du  roj.  de  Mercie  par  Crida.  —  Herme- 
nexMc.  Ois  de  Léovigilde,  roi  des  Visigoihs,  est 
trahi  et  prisj  il  subit  le  martyre  i  Tarragone; 
sa  femme  a  le  mémo  sort. 
5&.Î.  Léovigilde  fait  U  conquête  du  royaume  des 
Suèves,  alors  gouvernés  par  Andica.  Tous  les  peu- 
ples germains  établis  en  Espagne  sont  soumis  au 
même  prince. 
Concile  de  Mâcon  qui  enjoint,  sous  peine  d'ei- 
I,  de  payer  la  dîme  eccTésiastique. 
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S86-  Mort  de  létm^H,  n\  àm  Titîgotbi.  —  Son 
fils  Rérarède  lui  succède.  *■ 

Gondonkld,  lîU  natuiel  d«  CloUiro  I",  lente  d« 
renverser  Clouire  II;iiu.i3  Goalrao  et  Cbildebert 
ayant  réuni  leurs  forces,  le  dûTont  el  le  mettent 

FrÀlëgonde  fait  assassiner  Prsteitet,  ëv<qiie 
'le  Bouea,  aui  pieila  des  autels, 
187.  Victoire  siçnai^e  d'Autharis  sur  les  Grecs, 

Bécarède  adopte  ouiertement  la  religion  catho- 
liqxia.  Son  exemple  est  suivi  par  la  natioQ  des 
Visigoths. 

(iontran,  Childeberl  et  Brunehaul  concluent, 
de  concert  avec  les  seigneurs,  à  Aiidelot,  le  cé- 
lèbre liaité  qui,  après  avoir  assuré  au  roi  d'Au- 
strasie  la  succession  du  roi  de  Bourgogne,  lais- 
sait aux  Leudes  la  possession  des  bénelicss  qu'ils 
avaient  reçus  de  la  libéralilÉ  de»  rois  précédents 
jusqu'à  la  mort  du  roi  Clotaire  I",  et  y  rétablis- 
sait ceuï  qui  en  avaient  été  privés,  sauf  intrac- 
lion  aui  condititins  établies. 
biR.  Le  patriarche  de  Constantinople,  Jean  le  Jell- 
neur,  prend  le  titre  de  pilriarche  œcuménique, 
maigre  las  plaintes  du  papa. 
bS!).  Autharis  bat  l'armée  de  Cbildebert  II  qui 
3'L'iait  joint  aux  Grecs  pour  l'attaquer. 

Les  VisiRollis  s'emparent  de  Carcassonne  cl 
restent  maîtres  de  tonte  la  Septimauie  (Langue- 
doc) jusqu'il  l'invasion  des  Sarrasins. 

Hévolte  de  Babram  contre  Harmisdas  III. 
&90.  Mort  d'Autharis  à  Pavic. 

Hormisdas  III  est  emprisonné  par  Babram.  Son 
fllsChosroès  11  s'enfuit  auprès  de  l'empereur  Uau 

fjrégoire  le  Grand,  pape. 

Etheltrid  réunit  les  pays  de  Bernicle  et  d< 
Deire  et  Tonde  le  royaume  (le  Naitbumbrie,  c^i 
laie,  York. 
!i9l .  Tbéodelinde,  fille  d'un  roi  de  Bavière  et  veu<r 
d'Aulbaris,  épouse  Agilulf,  duo  de  Turin,  qui  ea 
proclama  roi  des  Lombards. 

L'empereur  Maurice  rétablit  ChosToès  II  sur  1' 
trône  de  Perse.  —  Mort  de  Babram, 
!>92.  Expédition  de  Gontran  contre  Waroc,  duc  de 
Bretagne. 

Saint  Colomban,  moine  irlandais,  fonde  li 
monastère  de  Luieuil. 
fi93.  Uort  de  Gontran,  roi  de  Bourgogne.  — Chil 
debert  11,  roi  d'AusIrasIe,  li.érite  de  son  royaume 
Il  tente  de  s'emparer  des  États  de  Clotaire,  maii 
ses  troupes  sont  battues  à  Droissy,dans  le  Sois- 
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Influence  croissante  de  Bninehaut. —  Elle  règne 
sous  le  nom  de  ses  1  petits-flls. 
598.  Les  grands  d'Austrasie,  jalom  dn   crédit  lio 

Brunebaut,  engagent  Théodebert  II  i  l'exiler. 
599-.Brunehaut  se  retire  à  la  cour  de  Thierry  II, 
roi  do  Boui^ugne. 

Saint  Grégoire  le  Grand  réforme  l'office  de 
l'Eglise  romaine. 

L'école  lie  chant,  dit  flr^gorien,  fondée  par  lui, 
a  subsisté  pendant  des  siècles. 
M.  Clotaire  H,  roi  de  Neostrie,  est  vaincu  près  de 
Dormeoil  par  les  troupesréuniesdeThéodebert  II 
et  de  Thierry  II. 

Le  khan  des  Avares  fait  égorger  12  000  prison- 
niers grecs  que  l'empereur  Maurice  refusait  de 
racheter. 


«  pénètrent  jusque  ai 


s  par  Priscns, 


toulés  au  delà  du  Danube. 

Agiluir,  roi  des  Lombards,  vient  assiéger  Ri 
mais  se  retire  bientôt  après,  soit  qu'il  y  ai 
forc^  par  la  résistance  des  Romains,  soit  qu'il 
ail  cédé  aux  prières  de  Grégoire  le  Grand. 

im.  Victoire  de  Chilttebert  II  sur  les  VameS; 
peuple  de  la  Germanie. 

.'>9e.  Mort  de  Cbildebert  II.  Ses  Étals  sont  partagés 
entre  ses  1  Ois  :  Thierry  II  rË^no  sui  la  Bourgo- 
gne, Théodebert  II  sur  rAusliasie. 

Victoire  de   Clotaire   II   à   Leucobo    sur   les 
Austrasiens,  dirigés  par  Brunehaut. 

.S91.  Saint  Augustin ,  envoyé  par  le  pape  saint  Gré- 
goire le  Grand ,  prêche  ta  foi  dons  le  pays  de 
Kent,  alors  gouverné  par  saint  Ethelbnt.  Ce 
prince,  qui  avait  épouse  une  femme  chrétienne, 
Herthe,  Aile  de  a-iriborl,  roi  des  Francs,  ss  con- 
verlit. 
Hort  de  Prédégondc. 


Décadenoa  de  l'emi 


l'empire  d'Orient  t  partir  d'Béricliat.  — 
enl  de  !i  puitunu  des  miir»  du  Pdtds  m 

et  dans  la  Gtr- 

601.  Le  khan  des  Avares  ravage  la  Dalmatie. 

Mort  de  Récariide,  roi  ilos  Visigoths.  11  avait 
rendu  héréditaire,  mais  en  les  renfermant  dans 
des  limites  précises,  les  pouvoirs  de  ducs,  de 
comtes,  de  gouverneurs  de  places  fortes.  Il  a 
pour  successeur  son  ills  Liuva  II. 

603.  Maurice  s'étant  obstiné  à  vouloir  que  l'armce 
séjournùt  au  delà  du  Danube,  pour  la  faire  vivre 
aux  dépens  de  l'ennemi,  elle  se  révolte  et  pi-o- 
clame  le  centurion  Pbocas  qui  marche  sur  C.  P., 
s'en  empare  et  fait  massacrer  Maurice  avec  touU 

Agilulf,  roi  des  Lombards,  cédant  aux  conseils 
de  sa  femme  catholique  Théodelindc,  et  du  pape 
Grégoire  lo  Grand,  renonce  à  l'arianisme, 

603-  Liuva  II,  roi  des  Visigoths  est  détrûné  par 
Viteric  qui  essaye  de  rétablir  larianisme, 

Chosroès  11  déclare  la  guerre  à  Phocaa  sous 
prétexte  de  venger  la  mort  de  Maurice,  son  bien- 
tuteur.  Cette  guerre  durera  18  ans  at  sera  heu- 
reuse pour  les  Perses. 

604-  Chosroès  II  défait  l'armée  de  Phoca»  et  ra- 
vage les  provinces  d'Orient. 

Sabinien,  pape. 
60i.  Narsès,  général  de  Phocas,  accusé  d'intelli- 
gences avec   Chosroès  11,  est  attiré  â   C  P,   et 
brûlé  vif. 

Brunehaut  excita  en  vain  à  la  guerre  les  leudcs 
de  Bourgogne  coalrc  l'Austiasie.  Son  favori,  le 
maire  du  palais  de  Bourgogne,  Protadius,  est 
égorgé  dans  la  tente  mSme  do  Thierry. 
606-  Conspiralion  contre  Phocas.  —  Elle  est  dé- 
noncée par  Anastaae. 

fioniCico  III,  pape. 

607.  Phooas  donne  sa  Alie  à  Priscus  et  loi  confie 
le  commandement  de  l'armée.  —  Nouvelles  vic- 
toires de  Chosroès, 

608.  Priscus  engage  Héraclius,  fils  du  gouveni^ur 
d'Afrique,  i  se  révolter  contre  Phoos.  —  Clios- 
roès  ravage  la  Mésopotamie  et  la  Syrie. 

Lea  Visigoths,  les  Lombards,  les  Neustcieûs, 
auxquels  se  joint  le  roi  d'Austrasie,  Tbéodabart, 
se  liguent  contre  Thierry,  roi  de  Boorgogae, 
auprès  duquel  s'est  retirée  Brunebaut,  qui  gou- 
verne en  son  nom.  —  Hiierry  et  Brunebaut  foot 
lapider  saint  Didier,  évéque  da  Vienne,  qui  leur 
reproche  leurs  crimes. 

609.  Démêlés  de  saint  Colomban  avec  TbiORV  II  et 
Brunehaut.  Il  est  chassé  de  son  monostèra  de 
Luxeuil. 

610-  Les  Perses  dévastent  la  CappadoM,  l'Arménie, 


jMqu'i 


UGalUie,  l 

OakMoiiu. 
Phocas  est  r^nrid  pu  BétkcLius,  qui  le  (aJt 

mourir  dans  les  supplices.—  Avénamant  de  la 
djnastie  Héraclieiue. 

Saint  Colomban  se  retire  cbez  Oateire,  puis 
chez  Tbéodebwt  n,  roi  d'jUistnsie.  D  pcdcbe  le 
diistiariisine  aux  paupUdes  qui  habitaient  autour 
du  lâu:  de  Geoève  et  comi^eneâ  ainsi  la  tâche  de 
CDiirer3io&  aue  deraieut  umtinuer  les  moines  ir- 
tutdaus  et  plus  Oià  In  motni»  aoglo-saxoDS  en 

Maliomet,  igé  de  W  ans,  se  dëclaie  prophète 
et  cornmfoce  S  prêcher  à  la  Uecque. 

611.  Guem  ant»  Thierryll,  roi  de  Botirgt^nej  et 
Tliéodebert  II,  roi  d'Auslrasie. 

Cit.  Théodebert  II  est  raineu  aui  batailles  de  Toul 
et  da  ToMac,  hit  prisonnier  et  mis  à  mort  par 
oHn  Se  Briinehaut.  Thierrj  II  réunit  les  royau- 
mea  ds  Boui^ogne  et  d'Australie. 

Saint  ColnmW,  craignant  la  Tengeanos  de 
Thierry  vaincfueur,  passe  en  Italie  où  il  eel  ac- 
eseilli  parAgilulf,roideaI.oraJ>anls,qui  l'emploie 
à  conrertir  les  arieos  et  où  il  fonde  le  mona- 
stère de  Bobbio. 
Siaobut,  roi  de*  yisigoths. 

613,  Ttierry  n  meurt  au  milieu  des  préparatifs 
d'une  guerre  contre  Cloiaire  11. 

Bronehaut  cherche  à  conserver  la  Bourgogne 
El  l'Austrasie  à  ses  arritre-petits-fils,  mais  Clô- 
ture gagne  les  grands  d'Austrasie,  et  bientôt  la 
aihisoQ  de  Wamachaire  et  la  défection  des 
BoGTguignoas  livrent  cette  reine  au  fils  de  Pré- 
Mgonde.  —  Elle  est  torturée  pendant  3  jours  et 
tifte  dans  les  plus  affreux  supplices.  —  Clo- 
Bire  II  réunit  toute  la  monarchia  des  Francs.— 
Ia  charge  de  maire  du  palais  est  déclarée  ina- 

n4.  Béiadios  demande  la  paii  à  Chosroès  et  ne 
peat  l'obtenir.  —  Les  Perses  s'emparent  de  Césa- 
rée  et  de  Damas. 

Deosdedit,  pape. 
SIS.  Los  Perses  s'emparent  de  Jérusalem  et  empor- 
tent le  bois  de  la  vraie  croix.  Ils  péDétrent  en 
Egypte,  preiment  Alexandrie  et  menacent  Car- 
flage. 

AdalMld,  £ls  d'AgiluIph  et  de  Théodeliode, 
toccëde  à  son  père,  sous  ta  tutelle  de  sa  mère. 

Concile  de  Paris.  I.es  évéques,  au  nombre  da 
79,  proclament  solennellement  la  liberté  des 
âeciions  ecclésiaslicjues,  et  décrètent  qu'à  la 
mort  d'un  cvèoue,  celui  qui  devait  être  ordannc 
â  sa  place  parle  métropolitain  et  les  comprovin- 
«i3iu  serait  élu  irralaùement  par  le  clergé  et  pr 
le  peuplf.  Uanâ  la  même  assemblée,  on  décida 
rabolilion  générale  des  impAts  directs  inventés 
pai  Brunehaut  et  que  les  juges  ou  comtes  se- 
raient toujours  pris  cûlre  les  propriétaires  du 
pays  même  où  s'exerçait  la  juridiction.  Celte  der- 
nière mesure  fit  faire  un  pas  immense  i  l'aristo- 
cnlie. 
H'i.  Héracliiis demande  de  nouveau  la  paiiàChos- 
n6s  sans  recevoir  de  réponse  làForable. 

fionilkce  T,  pape. 

Clotaire  ciempte  les  Lombards  du  tribut  de 
11000  sols  qu'ils  payaient  chaque  année  au  fisc 
(k  Bourgogne,  et  conclut  une  alliance  avec  eu. 

618.  Les  Avarea.  aUi^  des  Pùxsaa,  pillent  les  envi- 
rons de  C.  P. 

619.  Les  Perses  s'avancent  de  nouveau  jtisqu'à 
Oi^Adoine.  Révolte  de  l'exarque  de  Havenne, 
Se^hin,  contre  Méraclius. 

no.  Hérachus   achète   la   paix  des  Avares  et  le; 

pmid  i  sa  solde. 
611.  AvfnementdeSuintila  au  trdne  desTisîgotbs. 


6Î2.  Clotaire  II  donne  l'Austrasie  à  son  fils  Dago- 
bertqui  s'y  rend  avec  Pépin  dit  le  Vieux  ou  de 
Landen  et  saint  Amoul,  évêque  de  Mclî,  dont  les 
familles,  unies  par  des  mariages,  foi'meront  la 
maison  d'Hérislal. 

Après  la  mort  de  son  oncle  Aliou-Taleh,  chef 
poliiique  et  religieux  de  la  Mecque.  Mahomet, 
condamna  à  mort  par  le  nouveau  chrrif  Abou- 
Sophian,  se  relire  à  Yalreb,  ville  rivale  de  la 
Mecque,  au  f  .E.,  nui  prendra  le  nom  de  Médine 

SIédinath-al-.\abi,  la  ville  du  Prophèie);    cette 
ile  ou  Hégire  devient  l'ère  des  mahomél<iTi3. 
Héraolius  débarque  une  armée  sur  les  côte*  da 
la  Cilicie  et  défait  les  Perses  à  Issus.  Il  se  rend 
de  C.  P.  à  Trébiïonde,  pénètre  jusqu'au  cœur 
do  la  Perse,  et  venge  la  profanation  du  saint  sé- 
pulcre par  la  ruine  d'Urmia,  patrie  dç  Zoroastre. 
6!3.  HéracUus  s'avance  en  Médie  et  pé  ne  Ire  jusqu'à 
Ispahan.  —  Prise  de  Salban.  (Sarvah) . 
Suinlila  expulse  les  Grecs  de  l'Espagne. 
624.  L'armée  grecque  franchit  les  montagnes  des 
Cordes,  passe  le  Tigre  et  s'avance  jusque  sous 


les  n 


\t  les  Koreischites  la  vi 
u  i  la  journée  d'Ohud. 


Uahomet  remporte  si 
luire  de  Beder. 
6!5.  Mahomet  est  y, 

Honorius  I",  dl^.. 

Ariwald ,  gendre  d'AgiluIph,  s'empare  du  trône 
des  LombunIs  sur  Adaloald. 
626.  Constant inople  attaquée  de  nouveau   par  les 
Perses  et  les  Avares  réunis  est  défendue  par  le 
patrice  Bonosus.  Victoire  d'Héraclius. 

Les  Antes  ou  Slaves  de  la  mer  Noire  so  révol- 
tent contre  les  Avares  et  s'établissent,  avec  la 
permission  d'Héradiwi,  dans  l'illyrie. 

Développement  do  l'hérésie  des  monothélites 
qui  ne  veulent  reconnaître  qu'une  seule  volonté 
dans  le  fils  de  Dieu  fait  homme;  elle  est  fôvoriséc 
par  le  patriarche  de  Conslantinople  Sergius.par 
Cyrus,  évdque  de  Fhasis  eu  Colchide,  et  par 
l'empereur. 
611.  Hécaclius  dé&it  Cbosroto  sur  les  minea  de 
Ninive,  pille  les  villes  de  l'Aasyrie  et  s'amptie 
des  trésors  du  roi  de  Perse. 

Edwin,  le  roi  da  Nortbumberland,  CMtsaillé  par 

sa  fsnune,  fiUe  du  roi  chrétien  de  Kent,  se  tait 

baptiser  par  le  missiomkaire  Paulin,  qui  devient 

évèqne  dTork. 

628-  Révolte  de  Sirots  contre  Chosroès  son  père. 

Mort  de  Chosrots. 

Siroès  conclut  la  paix  avec  Héracliua.  Hetour 
triomphal  de  ce  prince.  11  rapporte  à  Jérusalem 
le  bois  de  la  vraie  croix- 
Mort  rie  Clotaire  II,  roi  des  Francs.  —  Partage 
de  ses  Étals  entre  ses  1  fils.  Dagobert  rigne  sur 
l'Austrasie,  la  Neustrie  et  la  Bourgogne.  Paint 
Amoul  et  Pépin  de  Landen  sont  chargés  de  la 
direction  des  affaires. 
619.  Mahomet  fait  la  guerre  aux  Juife  de  Khalbar. 

630.  Dagobert  cède  à  son  frère,  Caribert,  le  Tou- 
lousain, le  Querci,  l'Angoumois,  le  Porigord. — 
11  fait  reviser  les  lois  des  Francs  Salfens,  des 
Francs  Ripuaires,  des  Alamans  et  des  Bavarois. 
1"  rédaction  do  ca^iitulaires. 

Mahomet  s'empare  <1g  la  Uecque, 

L'empareui:  Héraclius  donne  le  siège  palriar- 
cai  d'Alexandrie  à  l'évéque  de  Phasis,  Cyrus,  que 
le  patriarche  de  Conslantinople  Sergiua,  avait 
rallié  au  monothélisme.  Lç  patriarche  des  jaco- 
biles  ou  moDophysites  d'Eej-pte  quitte  Alexan- 
drie et  se  retire  dans  la  Thébaide. 

631.  Héraclius  reçoit  i  Edem  les  ambassadeurs  de 
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Ati.  J.-c. 
Dagobert  et  dra  souieraîns  de  l'Inde.  H  ne  s'oc- 
cupe plus  que  de  controverses  relitjieus#9. 

Suintila,  rai  des  Visigolhs,  esl  dèpo^Ë  par  Si- 
scnand  qui  lui  succède,  avec  le  concours  de  Da- 
golwrl. 

Mon  de  Cacibert.  Dagobert  réunit  ses  Etals 

Ciietro  de  D^gûbL'it  I"  contre  Samoa,  roi  des 
Veaï:des  ou  Esc  lavons. 

Mahomet  se  prépare  k  faire  la  guerre  aui 
Grecs. 
63!.  Hort  de  Maliomet  à  Uédine.  Sa  veuve  Ayesha 
bit  preclamer  calife  son  propre  pi^re,  Aboubckr, 
à  l'eidusion  d'Ali,  gendre  de  Mahomet.  Cenimen- 
ccment  de  la  guerre  sainte.  —  Anirou  est  euvoyè 
ea  Egypte,  Obèiiiali  et  Caled  en  Syrie,  une 
3*  armée  est  destiuée  h  agir  conlro  lus  l'erses. 
Prise  de  13uslra  par  Cnled. 

Dagobeft  élablit  son  lîls  Sigcbert  roi  d'Aus- 
Irasic,  et  confie  le  gouvernement  du  royaume  à 
t'év£i|uc  Cunibert  et  au  duc  Adatgise. 

633.  Siéf^ede  Damas  pir  Caled  et  Oiièidah.  —  Belle 
défense  de  Tbomas ,  gendre  d'Héraclius.  —  Vic- 
toire des  Arabes  à  Aiiinadin. 

Le  S*  concile  de  Tolède  appuie  l'usurpation  du 
roi  Sisenaod,  et  transporte  de  la  Dation  aux  é\i- 
ques  et  aui  grands  t'élcclion  des  rois.'  U  ordunne 
aussi  que  toutes  les  églises  catlioliques  des  Visi- 
goths  se  serviront  de  la  mémo  liturgie.  Le  fur- 

d'/n'donVn,  parce  qu'on  le  regardait  comme  l'ou- 
vrage d'Isidore  de  Séïille,  appelé  ensuite  Office 
rnigUE  ou  Hozarabique,  mot  corrompu  de  celui 
Uiiiarabcs,  nom  donné  depuis  le  viii*  siècle 
aui  chrétiens  vivant  au  milieu  des  Arabes. 

634.  Reprise  du  siège  de  Damns.  —  Prise  de  cette 
ville.  —  Soumission  d'Emise  ■  et  d'Hêliopulis 
(Baalbcck).  —  Omar  est  proclamé  calife  h.  Damas, 
après  la  mort  d'Abaubekr. 

636.  Guerre  de  Dagobert  contre  les  Gascons,  aui 
sont  vaincus.  —  Le  Breton  Judicaël  vient  lui 
rendre  hommage. 

Défaite  des  Grecs  à  la  bataille  d'Yermouk  (Hié- 
romai),  prÈs  dii  lac  de  Tibariade.  —  Siège  et 
prise  de  Jérusalem.  —  Conquéle  d'Alcp,  d'An- 
lioche,  de  Césarée.  —  Soumission  deflniiive  de  la 
Syrie.  —  Victoire  de  Cadesie,  remportée  sur  les 
Perses.  —  Soumission  de  i' Assyrie.  —  Fondation 
de  Bassora,  au-dessous  du  conJluenl  du  l'Igre  et 
de  l'Ëuphrale,  A  14  kilomètres  du  golfe  l'ei'sique. 
Cette  ville  deviendra  le  centre  du  commerce  de 
l'Orient. 

Rotharis,  duc  de  Brescia,  est  proclamé  roi  des 
Lombards,  apr^ s  avoir  épousé  la  veuve  d'Art  wald. 

Suintila,  nts  et  successeur  de  Sisenand,  rùgne 
sur  les  Visigoths. 

637.  Prise  de  Ctésiphon.  —  Les  trésors  du  roi  de 
Perse  sont  pillés  par  les  Ariibes.  —  Fondation  de 
Koufah,  sur  la  rive  occidentale  de  l'Euphrate. 

63S-  Mort  de  Dagobert  1".  —  Son  fils  Cloiis  II, 
sous  la  tutelle  d'Ega  et  de  sa  mtre  Nantliiidc,  lui 
succède  dans  les  royaumes  de  Bourgogne  cl  de 
Neusiric.  Sigeberl  II,  sous  la  tutelle  de  Pi^pln  le 
Vicui,  ^^glle  sur  l'Auslrasio.  ~-  Commencement 
des  rois  fainéants. 

Amrou  pénétre  en  Egypte,  !1  est  soutenu  par 
les  Cophles  ou  Jacobiles. 

Un  concile  de  Conslantinople  confirme  VEclhist 
de  l'empereur  Héraclius,  rédigée  par  le  patriarche 
Scrgius:  elle  admet  dcui  natures  en  Jésus-Christ, 
mais  défend  de  dire  qu'il  y  ait  aussi  dcui  volontés 
ou  deui  opéniIJons. 
G39.  Amrou  s'empare  de  Mempbis  et  assiège  Alcian- 

d'Austraaie. 


Ap.  J.-C. 

640.  Continuation  du  siège  d'Aleiandrie.  Prisa  de 
cette  ville.  Incendie  des  débris  de  la  bililiolhcque. 

—  Héraclius  publie  l'ectbtse  pour  faire  triompher 
le  monotbélisme. 

Séverin.pape.  11  meurt  la  même  année.  Jean  IV 

Hort  d'Ega,  maire  de  la  Neusirie  et  de  la  Bour- 
gogne. —  Erchinoald  lui  succède, 

641.  Tentative  inutile  des  Grecs  pour  reprendre 
Aleiandrie.  Toute  l'Egypte  se  soumet  aui  Arabes. 

—  Rétablissement  du  célèbre  canal  de  Kolzoum 
(Clyma).  —  Amrou  pénètre  en  Afrii]ue  jusqu'au 

Says  de  Barca  et  s  empare  de  Tripoli.  —  Mort 
'UéracUus.  Constantin  111,  son  Sis,  lui  succède. 
Il  meurt  la  mCme  année  et  est  remplacé  par  son 
fils  Héracléonas, 

Rotharis,  roi  des  Lombards,  fait  la  conquête 
de  toutes  les  places  qui  l'Cslaient  aui  Grecs  de- 
puis les  Alpes  colticnncsjusiju'à  Lune  en  Toscane. 
Chindaswintbe  est  élu  roi   des   Visigolhs.   U 
s'associera  son  fils  Réceswinth,  en  649. 
6W.  Chindaswinthc,  roi  des  Visigolhs. 

EÎéposiiiou  d 'Héracléonas.  Constant  II  lui  suc- 
cède. 

Les  Arabes  remportent  sur  les  Perses  la  victoire 
de  Néhavend  (victoire  des  victoires).  La  Susiane. 
-  la  Hédle,  le  Khorassn,  la  Mésopotamie,  l'Armè- 

Théodure,  pape.  Jl  est  le  premier  pape  qui  ail 
été  qualifié  de  simterain  poiitifi: 

Flaocliat  est  élu  maire  de  lioiirgognc.  Morl  de 
la  reine  Nanthilde,  mère  de  Clo\is  H. 

643.  Diète  de  Pavie,  où  Rolhart s  publie  le  code 
Lombard. 

644.  Omar  péril  assassiné,  dans  la  mosquée  df 
Médine,  par  un  esclave  perse.   Olhman  lui  suc- 

645.  Reprise  dAlcïandrie  par  Manuel,  général  dn 
CkinslanI  11.  Il  est  chassé  par  Amrou  qui  fait  de 
nouvelles  conquêtes  en  Afrique. 

647.  Abdallah  et  Saïd  achèvent  la  soumission  du 
Khorasan. 

648.  Moavlah ,  gouverneur  de  Syrie,  tait  la  conquête 
de  la  moitié  de  l'ile  de  Chypre. 

Le  patriarche  de  Coiistantinople  obtient  de 
l'empereur  Constant  II,  le  Type  qui  devait  mettre 
un  terme  aux  luttes  religieuses,  mais  qui  ne  fuf 

3u'un  préteïte  de  jierseoution  contre  les  ortho- 
oies qui  combattaient  Tliétésie. 

649.  Martin  I*',  pape.  Dans  le  concile  de  Lalran.  il 
condamne  toutes  les  hérésies,  surtout  celle  des 
monolhélites  avec  VEcihèst  d'Héraclius  cl  le  IVpe 
de  Constant  II. 

650.  Moit  de  Sigcbert  II,  roi  d'Auslrasie.  Gnmoairt, 
maire  du   palais,   relègue  dans   un    monastère    . 
d'outre-mer   l'héritier  légitime   el  proclame  roi    I 
son  propre  fils,  mais  il  est  bienlOt  renversé   et 
Clovis  il  réunit  les  3  royaume»,  dont  Erchinoald 
administre  tes  3  mairies. 

651.  Prise  de  Rhodes  par  Moamb,  qui  fjit  briser 
le  fameux  colosse  de  bronze.  —  1"  descente  des 
Sarrasins  en  Sicile. 

6âî.  Par  la  morl  dTesdegerd  III,  relire  i  la  fron- 
tière de  la  Chine,  les  Arabes  deviennent  maîtres  ' 
de  tout  l'empire  des  Sassanides, 

Mort  de  iioilisris,  roi  des  Lombanis.  Son  Sis 
Bodoald,  qui  lui  succède,  est  assassiné  la  même 
année.  Il  aura  pour  successeur  Aribert,  Sis  de 
Gondoald ,  lequel  était  frère  de  Théodelinde.  Ari- 
bert élail  catholique. 

653.  Les  Jacobiles  ou  Monophysilcs,  protégé»  nar  , 
les  Arabes,  deviennent  maîtres  de  toutes  les 
églises  de  l'Egypte. 

L'empereur  Constant  II,  pour  se  venger  du 
pape  Sjartin  1",  qui  a  condamné  sa)  erreurs,  le 
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bjl  coDilaîre  à  Constantinople,  où  il  ffloum 
iuiie  des  maurais  traitements  qu'il  aura,  à  3. 

Mort  de  Chindi^winlhe,  qui  a  réformé  le  code 
Tifjgotbique ,  auquel  sotit  soumis  indistincle- 
mcDt  les  sujets  germains  et  rgmains,  Soti  fils 
HiiceswiDthe ,  asawié  à  la  royauté  depuis  649, 
ï'engsge  pour  lui  et  pour  ses  successeurs  I.  no 
lerer  (Tinifiûlsque  du  consentement  de  la  nation; 
le  rai  ne  possède  plus  que  le  pouvoir  eiécutif, 
9003  le  coutrOLe  des  conciles  nalionaui,  tenus  à 
Tolède. 

SA.  Eag*ne  1",  pape. 

â6.  Le  caUre  Otbmaa  péril  assassiné  dans  une 
tidition  à  Hédiae.  Ali.  cousin  et  gendre  du  pro- 
pbète, lui  succède. maleré l'opposition d'Ayescha, 
fille  d'Aboubekr.  Aycscba  arme  contre  Ali  Zobéir 
et  Telha,  qui  sont  défaits  et  tués,  pi*s  de  Bas- 
Kfa ,  à.  la  journée  du  Chameau.  Moaviali  et 
Ajnroa  se  rangent  aussi  parmi  les  ennemis  d'Ali. 
Kort  de  Cloiis  II.  Ercninoald  laisse  la  royauté 
indivise  entre  les  3  fils  de  ce  prince,  Clotairelll, 
Ctûkléric  II  et  Thierry  III,  et  gouverne  l'État  de 
cuncert  avec  la  reine-m^re  Batnïlde. 

Ë7.  Vitalien,  pape. 

Kt.  1"  siège  de  C.  P,  par  les  Arabes. 

^9.  L'Austraâe  se  sépare  de  la  Neustrie.  —  Chil- 
déiic   il,    sous  la  tutelle  de  WuUoald,  la  gou- 

StniïD  succède  à  Ercbinoald  en  Neustrie. 
/  Le  roi  de  Mercie,  marié  à  une  fille  du  roi  de 

.'         Kent,  se  lait  chrétien. 

Uù.  Omtiniuilion   de   la    guerre   civile    cAez   les 

Uahea.  —  Ali  périt  assassiné.  —  Son  fils  Hassan 

cfi  proclamé  caliFe  à  KouCab.  Il  marche  contre 

■oaiïab-    Hais,   abandonné  par  ses   troupes,   il 

abLqne  ot  se  retire  i  Médine.  —  HoaTiab  reste 

mqI  calife.   Il  Tonde  la  dynastie  des  Ommiades 

qo!  réside  i  Damas. 

I        eel.   Penharit  etGodçbert,tûuïdeui  (llsd"Aribert, 

i  se    partAgent  les   Etats   de  leur   père,  mais   se 

t  farooilleat  bienuM  après.  —  Godebert  appelle  Gri- 

iDoaJd,  duc  de  Bénêvent,  qui  l'assassine  et  Torce 

Pertbarit  à   se  réfugier  chez  les  Avares. 

Le  roi  de  Susseï,  vaincu  par  le  roi  de  Mercie, 
est  obligé  de  se  faÏTe  baptiser. 
K3.  Grimoald  est  proclamé  roi  des  Lombards. 

Mort  d'Amrou,  gouverneur  deTEgypte. 
(S3.  pertharil  t'icnl  se  mettre  entre  les  mains  de 
Grimoald, <)ui  le  traite  avec  magnificence;  mais, 
l'année  suiranle,  devenu  suspect,  il  se  retire  en 
France. 

Victoire  de  Grimoald  sur  les  troupes  de  l'em- 
ptrear  Constantin  II,  à  Formies. 
CM    La    reine    Batbilde    se   retire  à  l'abbaye  de 

ChcHe». 
6S3.   Pertbaril   revient   en   Italie,   i   la   télé   des 
troupes  de  Clolalre  III,  mais  est  complètement 
déOit  à  -Asti, 
CM-   Constant,  empereur  d'Orient,  est  assassiné  en 
Sicile,    après  avoir  pillé  Rome,  la  Sicile,  etc. 
Coitftaatin  IV  lui  succède. 
se9-   Les  Sarrasins  s'emparent  de  la  Corse  el  de  la 

Saidiigne,  et  pillent  Syracuse. 
(,70-  Mort  de  Qotaire  111,  roi  de  Bourgogne  el  de 
rteustrie.  —  Ébroln  bit  proclamer  son  3*  frère 
Thierry  111,  bu  préjudice  de  Childéric  H,  oi  tra- 
vaille à  abattre  1  aristocratie  en  Neustrie.  11 
nomme ,  pour  gouverner  les  provinces ,  des 
bommes  qui  n'y  avaient  aucune  possession,  con- 
iraircmoit  à  l'article  du  concile  de  Paris  (614), 
q[ui  étaJt  si  &.Tarable  au  développement  de  l'aris- 
toeratie,  —  Révolte  des  grands.  —  Ebroln  et 
Thierry  III  saat  enfermés  dans  un  couvent,  le 
l—  àLiaeuil,  le  2-  à  Saint-Denis.  —Childéric  11 
pf«id  pour  miniilre  saint  Léger,  év£que  d'Autun. 
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Le  musulman  Oucba  ou  Akbù  ranile.â  quelque 

distance  de  Carlhage,  la  ville  de  Kaïroan,  i^"i% 

une  position  très-avantaf^use  pour  le  commerce. 
611.  ïésid,  fils  de  Hoaiiab,  re$oit  l'ordre  d'assiéger 

C.  P.  Il  passe  l'hiver  avec  sa  fiolle  i  Smyme  et 

i  Cyiique. 
Perlliartt,  après  la  mort  de  Grimoald,  recouvre 

le  liAne  de  Lombardie. 
671.  Les  Arabes  font  ta  conquête  de  la  Cilicie  et  de 

la  Lycie.  —  2'  siège  de  C.  P.  Le  feu  gi^gcois, 

récemment  invente  par  un  Syrien,  détruit  un 

grand  nombre  de  vaisseaux  arabes. 
Wamba  succède  à  Bpceswinlbe,  roi  dos  Visi- 

Îûths.  C'est  le  premier  roi  sacré  par  l'archevêque 
eTolàde.  i~  H 

Adéodat,  pape. 
613-  Les  Arabes  sont  forcés  oe  lever  le  siège  de 
C.  P.  —  Leur  flotte  est  brûlée  dans  le  port  do 
Cyzique  par  le  feu  grégeois. 

Cbiklérii:  III  traite  avec  hauteur  les  grands  de 
UMeustrieet  fait  enfermer  saint  Léger  à  Luieuil, 
mais  périt  assassiné.  —  Ebroïn  sort  de  son  cou- 
vent et  se  réconcilie  avec  saint  Léger,  dont  le 
parti  replace  sur  le  trOne  Thierrv  III.  —  En  Aus- 
trasie,  les  hommes  libres  rappellent  de  l'Irlande 
Dagobcrt  II,  fils  de  Sigebert  II. 

Guerre  de  Wamba,  roi  des  Visigoibs, contre  le 
duc  Paul,  qui  s'était  foît  élire  roi  à  >'arboQDc. 
Le  duc  Paul  est  forcé  de  se  soumettre. 
S14.  Ébroln  se  brouille  de  nouveau  avec  saint  Léger 
et  se  retire  en  Auslrasie,oùilforme,  avec  l'appui 
de  Dagobert  II,  une  armée  populaire.  —  Il  triomphe 
des  grands  et  se  rend  maître  de  Thierry  III,  qu'il 
reconnaît. 
GIS.  Les  Arabes  tentent  un  débar.(Uement  en  Es- 
pagne. Leur  Qotle  est  vaincue  et  détruite  par 
Wamba. 
GTS.  Les  généraux  de  l'empereur  Consianiin  IV  el 
les  Uaroniies  ou  ManJaites  obtiennent  des  succès 
sur  les  Arabes. 
Donus,  pape. 

677.  Mort  d'Ayescha,  veuve  do  Mahomet. 

678.  Ébroln  persécute  le  parti  des  grands  en  Neus- 
trie et  en  Bourgogne.  Il  fait  périr  saint  Léger, 
comme  coupable  de  régicide  envers  Childéric  II. 
—  Dagobert  II  est  vaincu  et  massacré  par  les 
grands  d'Austrasie.  qui  reconnaissent  pour  chefs 
Martin,  fils  de  saint  Chlodulfe,  et  Pépin  d'Hc- 
ristal,  fils  d'Attségise  el  de  la  fille  de  Pépin  i'an- 

isiégé  C.  P.,  pendant 
ilife  Hoaviah  conclu' 
l'empereur  d'Orient  ei 


Après  î 

T  années 
une  frive 


<  30  a 


_iReàlui  payer 
A gai bon,  pape, 

S79.  Constantin  Pogonat  abandonne  les  3  Mésies 
aux  Bulgares,  qui  donnent  leur  nom  au  pays  et 
seront,  pendant  plusieurs  siècles,  la  terreur  de 
Constant  inople. 

680.  Mort  de  Moaviah.  La  dignité  de  calife,  élective 
jusqu'alors,  devient  iiéréditaire  dans  la  famille 
des  Ommiades.  —  Avènement  d'Yésid,  fils  de 
Moaviab.  —  Soulèvement  d'Hossein ,  fils  d'Ali. 
Il  est  vaincu  et  tué  près  de  KouMi.  —  Révolte  des 
viliessaintes,  Médine  etlaHecaue:  la  Mecque  sera 
possédée  pendant  1.3  ans  par  Abdallah,  fils  de  Zo- 
téir  :  révolte  de  l'ÊRyptc  el  de  la  Perse. 

Wamba,rai  des  Vislgotiis,  est  forcé,  par  la  per- 
fidie d'Erïige  et  de  l'archevêque  de  Tolble,  de  se 
retirer  dans  un  monastère.  —  Ervigc  lui  succède. 
7*  concile  œcuménique  ou  3"  de  C.  P.  Ce  con- 
cile, tenu  de  novembre  fiSO  1  septembre  SU, 
condamne  les  dogmes  des  Monothélites  auxquels 
renoncent  alors  une  partie  des  Grecs  de  l'Égypie, 
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qui  n'a  plus  qu'une  secle  d'bfrétiques,  celle  (Ira 
Jacohile!- 

L'Eglise  romaine  esl  affranchis  pur  l'emnereur 
du  tribut  qu'elle  devait  i  l'ordination  lie  disque 
pape,  mais  l'empereur  m  réserve  le  droit  de 
conBrmer.lcs  papes  Élus, 

Akbé  Tait  adopter  le  înahtHnttIsme  aui  Maures 
d'Afrique. 

Bataille  de  Loinl,  où  les  grand?,  secourus  par 
les  Auslrasiens,  sont  diffails  par  Ebroîn. 

681-  Mort  d'ËbroTn,  assassiné  par  un  ennemi.  — 
Wacato  lui  succède. 

GSl-  L^OD  II,  pape. 

683.  Abdallah,  tlls  de  Zoh^ir.est  proclamé  calife  rn 
Arabie.  —  Prise  et  pillage  de  MMine  par  les 
troupes  d'ïésid.  —  Siège  do  la  Mecque.  —  Mort 
d'Iésid.  —  Son  fils  Moaviah  11  esl  proclamé  calife 
&  Damas.  11  abdique  par  scrupule  reltgieui. 

884.  AbiLiUali,  reconnu  calife  en  Arabie,  en  Êgyple 
et  en  Perse,  donne  l'ordre  d'citerminer  tous  les 
Ommiades.  —  Les  Ommiade?!  s'enfuient  à  Dnm.is 
et  proclament  Mervan,  le  plus  distingué  de  la 
Emilie. 
Benoit  II,  pape. 

686.  Uerwan  s'empare  de  l'Épvple  sur  Abdéramo, 
lieutenant  d'Abilallah.  —  SoiilËvement  des  habi- 
unb  de  Koubh  en  lïrcur  de  la  famille  d'Ali.  — 
Leur  chef,  Soliman ,  est  vaincu  par  Hcrwan.  — 
Horl  du  Ciillfe  Iferwan.  —  Son  Hls  Abda1-Hélik 
lui  sncctdc.  —  Mort  de  Coosiantia  IV.  —  Son  fils 
tusiinienll  lui  succède. 

Jean  IV,  pape. 
6SS.  Conon,  pape. 

Berthaire,  successcurde  Warato,  ruine  le  parti 
populaire  qu'il  dirige. 

CUDibert,  fils  de  Pertharit,  roi  des  Lombards, 
lui  succède. 

687.  Défaite  du  parti  populaire  i  Tesiry,  par 
Pépin,  les  Auslra-iiens  et  les  grands.  PépinrÈgne 
sur  les  3  royaumes  de  Ncustrio,  d'Austrasie  et  de 
Bourgogne  sous  lo  nom  de  Thierry  111. 

L'irlaudais  S,  Kilian  baptise  le  duc  auslrasien 
GezbcrI.  11  périt  assassiné  bientôt  après. 
Scrg-iu»  I",  pape. 
68S.  Zobéir  jiassc  en  Afrique  par  ordre  du  calife 
Abdal-MÉIik.  Il  reprend  aui   Grecs  la   ville  do 
Kairoan  et  menace  Carlliage.   Mais  il  est  blenlât 
vaincu  et  tué  jiar  les  troupes  de  Juslinien  11. 
Abdal-Mélik  invile  à  une  conférence  Amrou  qui 
aspire  au  califat,  et  le  tue  de  sa  main. 
6B9.  Les  Grecs  rtivahisscnt  la  Syrie.  Ab<lal-McUk, 
obligé  de  partager  ses  forces  pour  agir  conlrc 
Abdallah  en  Arable,  et  contrit  Hosali,  fils  d'Adal- 
lah  dans  l'Irak,  eil  rè<luil  à  payer  tribut  k  las- 
tinien  II,  qui  do  son  eûté  s'engageàréprimerles 
incursions  des  Maronites  sur  les  terres  du  calife. 
Pépin  d'HérisfaI  bat  Ratbod,  chef  des  Frisons, 
et  le  rend  tribiilaire. 

Un  roi  de  Wcseï  va  recevoir  à  Rome  le  bap- 
tême des  mains  du  pape  Sergius. 

690.  Willibnjd  eut  envoyé  par  Pépin  en  Frise  pour 
y  prêcher  l'Evangile.  Ordonné  depuis  évêque 
par  le  pape  Sersius,  il  établit  son  siège  A.  Utrecht. 

Justmien  II  rompt  la  paix  avec  les  Sarrasins. 
H  est  vaincu  par  Abdal-Mélik  et  forcé  de  lui  céilrr 
l'Arménie.  Défaite  de  Mosab.  Sa  télé  esl  portée  à 
Abdal-Mél  ikquis'emparedeKouraholdetoutl'Irak. 

Cuniberl,  roi  des  Lombairls,  dépouillé  par  Ala- 
chis,  duo  de  Trente  et  de  Brcscia,  le  bat  sur  les 
bonis  de  l'Adda  et  recouvre  son  royaume. 

691.  Abdal-Mélik  vainquenr  en  Orient,  envoie  son 
général  Hégiash  contre  Abdallah.  Le  calife  est 
assiégé  dans  la  Mecque. 

Mort  de  Thierry  111.  Pépin  d'Héristal  continue 
de  regoeTsouslcuomdeGovLSlII,  Qlsde  Thierry. 


a  Mectiup,   Mort  d'AWallah.   Toute 

umet  à  Abdal-Mélik. 

si  nommé  gouverneur  Je  l'Irak  et 
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692.  Prise  do  ! 

G93.  Hégiash  e 
du  KhorassBi 

696.  Abdal-HélilC  fait  frapper  la  1"  monnaie  ara- 
bique avec  cette  légende  :  Pieu  («  le  Srigneur. 
Les  Arabes  avaient  employé  jusqu'alors  la  mon- 
naie des  Grecs  et  celle  aes  Perses. 

Mort  de  Clovis  III.  Pépin  d'Héristal  continue 
de  régner  sous  le  nom  de  Childebert  III,  fr'Te  du 
Clovis,  auquel  il  donne  pour  maire  du  Palais,  en. 
Kcustrie,  Crimoald,  son  (ils. 

Justinien  II  eicite  par  sa  cruauté  la  haine  gé- 
nérale. Il  est  détrdné  par  le  patrice  Léonce  qui  lui 


3  (lotte  arabe . 


(juéle  de  presque  ti 


l'Atriqua.  Les 

!  qu'Hippone,  quand  le 

patrice  Jean,  envoyé  de  Conslantinople,  reprend 

Cartilage. 

Paul-Luc-Anafoslo,  premier  doge  de  Venise. 

608.  Prise  cl  destruction  de  Carthage  par  les  Arn  - 

hcs.  L'armée  grecque,  craignant  la  sèvérllé  (k- 

l'empereur  Léonce,  proclame  Ahsimarc,  général 

de  la  cavalerie,  qui  se  rend  à  C.  P.  et  relègii»; 

Léonce  dans  un  couvent.  Il  rtgne  sons  le  nom 

de  Tibïre  III. 

TOO.  Mort  de  Cunibert,  roi  des  Lombanis.  Son  fils, 

Luitberl,  lui  succède  sous  la  tutelle  d'Ansprand. 

Tm*  (ièola  aprd  Jtoi  i  Ohrlrt. 

La  dyniilie  deiAbbusidss  remplace  celle  des  Ommiades. 

Baschid.  —  Commencement   dn    calirat    de  Cordoae. 
—  Chute  des  Mérovingiens,  —  Pépin  le  BrefetCharle- 


TOl.Egiia,  roi  des  VisiRoths,  meurt  après  un  règne 

de  13  ans.  Son  fils  Wiliza  lui  succède. 

Jean  VI,  pape. 
103.  Justinien  II,  menacé  de  la  mort,  s'enfuit  cher. 

Terbilis,  Khan  des   Bulgares,  qui  lui  donne  des 

troupes. 
704.  Moil  d'Hégiash,  gouverneur  de  l'Irak. 
lOh.  Justinien   II   sunircnd    Constant  Inopte   avec 

l'aide  des  Bulgares.  Il  fait  exécuter  Tibère  et  ses 

princlpaui  partisans. 
Le  calife   Abilal-Hélik   meurt  i   Damas.   Son 

fils  Walid  lui  succède. 
Jean  VII,  pape. 
T06.  Hassan,  gouverneur  d'Egypte  et  d'Afrique,  est 

vaincu  par  Cahina,  reine  des  Maures. 

707.  Catibah,  gouverneur  du  Khorasan,  passa  le 
(leuve  Gihon  et  s'empare  du  Kharisac  et  d«  la 
Transoxiane. 

Prise  de  Samarcande.  D'au  ires  armées  arabes 
pénétrent  <lans  le  bassin  de  l'Indus,  et,  sur  les 
aflluents  de  l'E.,  dans  le  MouUan  et  le  Lahore. 

Musa-ben-Nosséir  soumet  le  N.  de  l'Afrique 
ot  s'emiarc  de  Tanger  sur  les  Visigoths.  Les  Mau- 
res embrassent  l'islamisme, 

708.  Justinien  II  fait  la  guerre  aux  Bulgares,  il  est 
vaincu  par  Terbilis, 

Constant!  u,  pape. 

109.  Justinien  II  (ait  massacrer  les  habiUnIs  de  la 
Chersonèae  Taurique  qui  avalent  vonlula  liwer 
à  Tibère  au  temps  de  son  exil. 

110.  Un  parti  puissant  expulse  Wiliïa,  roi  des  Vi- 
sigoths, et  place  sur  le trfine  Rodrigue,  filsdu duc 
Théodefred,  à  nui  Wiiiza  avait  feit  crever  la» 
yeux,  LesfilsdeWitiza.BbaetStMbfltileur  oncle 
Oppas,  archevêque  de  Tolède  el  le  comto  Julien 
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gouTerneur  de  CeuU,  sur  la.  c4to  d'Afriqus,eoo- 
spircnt  contre  le  nouveau  roi  et  ippelleot  Hum 
émir  d'Afrique. 
711.  Tarik,  lieutenaiit  de  Muu,  débarque  en  E^s- 
—  —  -    -  a'empare  ds  Calpé  qui  reçoit  le  nom  da 


Gibrall 
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Bataille  de  Xérès.  Défaite  et  mort  de  Rodri- 
gue, damier  roi  des  Visigbllii.  Tarilt  et  HuEa 
Encourent  toute  l'Eipagne.  Fin  de  la  monarchie 
s  Visigottu.  Les  monlagoei  des  Aaturies  ser- 
vent de  refuge  i  tooa  ceul  qui  ue  Teulenl  pas 
»ee«pter  iadomination  musulmane. 

JiutiDÎen  II  est  décapité  par  ordre  de  son  gé- 
oérttl  fiardanM  qui  lui  succède.  Fiuda  U  dynas- 
tie de*  Héraclides. 

Hort  de  Childebert  m.  Son  fila,  Dagobert  III, 
lui  auccAde. 
Tll.  lûutprtDd,  flis  d'Ansprand,  roi  des  Lombanls. 


Prise  de  TolUe  par  les  Arabes  après  un  long 
siège. 
714.  Mort  de  Pépin  il'Héristal,  duc  et  prince  des 
Francs.  Sa  veuve,  Plectrudc,  essaye  de  gouverner 
comme  tutrice  do  son  pcLit-filsTnoodoald,  lilsde 
Grimoald,  assassiné  quelque  temps  auparavant, 
et  bit  enfermer  i  Culusoe  Charles  Martel,  Sis  de 
Pépin  d'Héristal  et  d'AIpaide. 

rrUe  d'Aotiochc  de  Pisidie  par  lea  Sarrasins. 
71^-  Slusa  passe  les  Pyrénées  et  s'avance  jusqu'à 
Careassonne.  Rappelé  par  le  calife  Walin,  il  laisse 
le  gouvememeut  de  l'Espagne  k  sou  fils  Abdéla- 
ais.  Les  chrétiens  acceptent  la  domination  mu- 
gulmane,  conservant,  moyennant  un  tribut,  leurs 
biens  et  le  libre  exercice  do  leur  culte.  Sages 
r6glMnents  publiés  par  Abdélasie.  IforC  du  calife 
Walid.  Son  frtre  Soliman  lui  succède.  Disgrâce 
de  Musa. 

Grégoire  H,  pape.  —  Un  traité  du  premier 
doge  de  Venise  avec  le  roi  des  LombanU,  Liut- 
prand,  âxe  les  limites  dasdeuz Etats. 

Les  Francs,  las  du  gourememant  de  Plectrude, 
se  s«ul«veDt  en  rieustcie,  cboisi&sent  Ragenfro; 
pour  maire  du  palais,  s'allient  avec  Batbuil,  duc 
des  Frisons,  et  délivrent  Cliarles  Martel.  Mort  de 
Dagobert  111.  Chilpéric  II  lui  succède,  petidant 
quo  Cbarles  Martel  se  faisait  proclamer  duc  d'Au- 

716.  Vue  révolte  de  la  Oolte  force  Anaatas»  II  à 
•'enfuir  chez  tes  Bulgares. 

Victoire  de  Charles  yarlel  à  Amblef  sur  Cbil- 
pAric  II  et  Ragenfroy. 
117.  Lenouvel  empereur  Théodose  abdique.  Léonin 
l'iNurieH,  proclamé  empereur  par  les  soldats 
et  couronné  i  C.  P^  lui  succède.  Commence- 
ment de  la  dynastie  Isaurianne.  Soliman,  géné- 
ral du  caille  Soliman,  assiège  C.  P.  par  terre  et 
pv  mer  pandant  13  mois. 

Victoire  deVincy  remportée  par  Charles  Martel 
toi  Chi^éric  II  et  Ragenboy.  Il  proclame  mi  un 
certain  Clutaire,  iaiu,  àce  qu'on  croit,  de  la  race 


718.  Le  feu  grégeois  détruit  la  (lotte  dea  Arabes. 
Les  Grecs,  soutenus  par  les  Bulgares,  las  forcent 
i  lever  le  siège  de  C.  P. 

Abiiiaau  épouse  Egilone,  veuve  da  roi  Ro- 
drigue. Ses  soldats  le  massacrent  et  envoient  sa 
tMe  à  Damas.  Son  père.  Musa,  en  meurt  de 
dMilcor.  Àlabor  lui  auccMe.  Il  établit  sa  rési- 
<Umee  1  Cwdoue. 

Pelage  est  élu  roi  des  Aaturies  pur  les  chrétiens 
céfogite  dans  lia  nuMUa^tnes. 

Hoct  da  caliia  SoUman.  Son  oeusiu  Omv  11 


Charles  Martel  mvagelaSaie,  p^ilnjtiaqu'au 
Weser  et  subjugue  tout  le  pays. 
719.  Alahor   s'empare   do    ^'arbonne.  Vaincu  par 
Pelage,  il  est  rappelé. 

Victoire  de  Cbarles  Martel  remportéeà  Soissons 
sut  Chilpéric  II,  HagenCroy  et  Eudes,  duc  d'Aqui- 
taine. Mort  de  Clo taire. 

Saint  Boniface,  moine  auglo-saion,  l'apètrede 
l'Allemagne,  commence  en  Thuringe  la  grande 
œuvre  de  conversion  des  peuplades  idolâtres  de 
la  Germanie. 
730.  Le  calife  Omar  II  est  empoisonne  par  les 
Ommiades  pour  avoir  voulu  réconcilier  les  par- 
tisans d'Omar  et  d'Ali. 

Avènement  du  calife  Vésid  II. 

Les  Sarrasins  assiègent  Toulouse. 

Saint  Boniface  passe  de  la  Thuringe  dans  la 
Frisa  où  il  s'associe  saint  Willibrod,  1"  évêque 
d'Utredit. 

Cbarles  Martel  fait  la  paix  avec  Eudes,  qui  lui 
remet  le  roi  Chilpéric  qui  meurt  peu  ae  temps 
après,  Thierry  IV  le  remplace  dans  las  3  royau- 

711.  Eudes,  duc  d'Aquitaine,  défend  Toulouse  con- 
tre les  Arabes  commaodéa  par  Zama,  successeur 
d'Alahor;  Zama  est  tué  et  remplacé  phr  Ambiz^i. 

721.  Pélag»  s'empare  de   GijuD,  d'Astorga   et  de 

Saint  BonibcB  va  prêcher  la  foi  dans  la  Hessc. 
734.  Hort  du  calife  ïésid  IL  Son  frère,  Hascbam, 

lui  succède. 
725.  Ambiza  serend  maître  de  tout  le  pays,  depuis 
Carcassonne  jusqu'à    Nîmes,    Il    est    oaitu  |iar 
Eudes    el    meurt   celle    mÊme   année. 

Fin  du  royaume,  de  Susseï  qu'Ina,  rui  do  Wca- 
"""   réunit  à  s("  "■-■-   " " 


fait 


a  États.  Co  même  prince  r- 
pape  Grégoire  II  et  funde 
jiléga  des  Anglais.  Peu  après,  il  si 


726.  L'empereur  Léon  III  défend  le  culte  des  ima- 

rdans  tout  l'empire.  Résistance  du  palriarohi: 
Ci^nslantinople,  Germain,  qui  après  4  ans  di; 
lutte  renonce  i  son  siège. 

Protestation  du  pape  Grégoire  II.  L'empereui 
essaye  de  faire  assassiner  le  pape,  mais  le  peuple 
de  Rome  se  soulève,  tue  les  assassins  ot  rurce  à 
se  retirer  l'eiorque  de  Ravennc  qui  s'avançait 
sur  Rome. 

727.  Charles  Martel  attaque  les  Saxons. 

7Î8.  Venise,  les  villes  de  la  Penlapole,  Ilavenne, 
se  déclarant  pour  le  pape.  Pierre,  duc  de  Rome, 
est  chassé;  le  papa  commence  i  exercer  dans  le 
duché  une  autorité  temporelle.  Liutprand,  roi 
des  Lombards,  met  iproru  ces  troubles  [>our  con- 
quérir la  plus  grande  partie  de  l'exarchat,  et 
cède  quelques  villes  à  Grégoire  II.  Celui-ci,  bien 
qu'ayant  ailli  être  victime  d'une  nouvelle  ton 
tative  d'assassinat,  emploie  toute  son  autorité  à 
apaiser  les-  troublas  et  i  maintenir  las  peuples 
dans  la  fidélité  qu'ils  doivent  à  l'empereur  du 
CoDSlantiuople. 

729.  Abdèrame  est  nommé  gouverneur  d'Espagne. 

Les  Grecs  recouvrent  la  plupart  des  places  que 

Liu^trand  leur  avait  enlevées,  puis  font  alliance 

avec  lui  contre  le  pape  qui  détourne  ce  danger 

par  ses  prières. 

731-  Eudes,  duc  d'Aquitaine,  qui  avait  rompu  avec 
Charles, est  battu  parce  prince. 

Abdèrame  prend  les  armes  contre  Munuza,  gou- 
verneur de  Celtibèrie,  qui,  allié  à  Eudes  d  Aqui- 
taine, voulait  se  rendre  indépendant,  et  te  force 
i  se  donner  la  mort. 

Grégoire  111,  pape.  Il  défendra  avec  le  même 
ouirage  que  toa  prédécesseur  les  droits  de 
l'Église  contre  la  cour  de  fonstanlinople.  Il  est 
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le  ilcrQier  pipe  dont  l'élection  ait  été  conflnsje  | 
par  J'exanjue,  au  nom  de  l'empereur  de  Cons- 
tânliDople. 

*:lî.  Les  Arabes  d'Espagne,  commandifs  par  Abdé- 
rame,  penèlrenl  en  France,  prennent  Bordeaux, 
Saintes,  Poitiers,  et  s'avancent  jusqu'à  Sens.  Ils 
sont  vaincus  par  les  troupes  reunies  de  Charles 
Martel  et  d'Eudes,  duc  d'Aquitaine,  près  de  Poi- 
tiers. Abdérame  périt  dans  cette  bilaille. 

Saint  Boniface  reçoit  du  pape  Grégoire  III  le 
pallium  avec  la  dignité  de  métropolitain,  l'au- 
torité de  légat  du  saint-siége  et  la  permission 
d'ériger  des  év^chés. 

733.  Abdal-Mélik,  successeur  d' Abdérame ,  essaye 
de  pénÉtrer  en  France.  Il  est  repoussé. 

Charles  Marlel  lue  Poppon,  auc  des  Frisons. 
Léon  risaurien,  pour  se  Tengcr  de  la  résistance 
du  pape,  s'empare deslerras que l'Églisede Rome 
possédait  depuis  longtemps  dansia  Sicile  eldans 
la  Calabre,  et  qui  furent  désonnais  perdues  pour 
elle. 

735.  Mort  d'Eudes,  duc  d'Aquitaine.  Il  laisse  le 
comté  de  Poitiers  à  Hatton,  et  la  1"  et  la  l'Aqui- 
taine à  Hunald.  Ce  dernier  fut  forcé  de  renilre 
liommage  à  Charles  Martel. 

137-  Mort  de  Thierry  IV.  Charles  Martel  laisse  le 
trAne  vacant  pendant  Sannées.Il  essaye  décom- 
primer l'esprit  d'jndépendance  des  leudes  et  des 
i-vâques  de  la  Bourgogne  méridionale  et  de  la 
Provence  qui  se  montraient  favorables  aux  Sar- 
rasinsj  il  saccage  Avignon  et  incendie  les  arènes 
de  Nîmes. 

Mort  de  Pelage,  1"  roi  des  Asturies.  Son  fils 
Faïila  lui  succède. 

738.  Charles  Martel  dompte  les  Saions,  situés  au- 
dessous  du  confluent  de  la  Lippe  et  du  Rhin,  et 
les  force  i  payer  tribut  ainsi  que  les  Frisons. 

Fondation  des  3  nouveaux  évéchés  de  Saltï- 
bourg,  Frisingue  et  Ratisbonne  en  Bavière  par 
saint  Boniface. 

739.  Charles  Martel  achève  la  réduction  de  la  Pro- 
vence par  la  prise  de  Marseille. 

Mort  de  Favila,  2*  roi  des  Asturies.  Son  gen- 
dre, Alphonse  I",  lui  succède. 
140.  Liulprand,  roi  des  Lombards, envahit  leduché 
de  Rome  pour  se  venger  du  pape  qui  avait  ap 
puyé  la  révolte  du  duc  de  Spoléte. 
741.  Grégoire  111,  pressé  par  les  Lombards  et  n'ai 
tendant  aucun  secours  de  Constantïnople,  cnvoii 
à  Charles  Martel  des  députés  chargés  de  lui  pré- 
senter un  décret  par  lequel  le  Sénat  el  le  peupli 
de  Home  déclaraient  qu'ils  cessaient  d'obéir  ; 
l'empereur  pour  se  mettre  sous  la  protection  de 
Charles  et  qu'ils  lui  déféraient  '-  -"-■'  ^- 
Palrice  des  ilomain»,  c'est-à-dire 
de  Home. 

Mort  de  Charles  Martel,  de  Grégoire  III  et  de 
Léon  risaurien.  Carlomao  cl  Pépin,  fils  de  Charles 
Martel,  se  partagent  ses  États,  Pépio  règni 
la  Neu strie,  la  Bourgogne  et  la  Provence  ;  Carlo- 
man  sur  l'Austrasic,  tAiémanie  et  la  Thuringe. 
Leur  frère,  Grippon,  n'obtint  que  quelques  peli"  ' 
provinces. 

Saint  Boniface  fonde  l'évècbé  de  Burabourg 

Sour  la  Hesse,  de  Wurzbourg  pour  la  Franconie, 
e  EichsiadtdanslePalatinat  de  Bavière. 
Constantin  V,  dit  Copronyme,  succède  à  Léon 
risaurien. 

La  pape  Zacharie,  successeur  de  Grégoire  1 
bit  la  paii  avec  Liutprand,  qui  lui  fait  donali 
de  plusieurs  tarriloires  importants. 
741-  Grippon  excita  les  grands  i  le  soulever  con.. . 
les  deiu  frères,  ceqai  porte  ces  derniers  1  placer 
SUT  le  trAne  Childénc  lll.  Ils  battent  HuDald,  duc 
d'Aquitune. 


,  .    ;éTolte  contre  Mcscbam.  Il  est  VL 

tué  près  de  Koufab.  —  Mort  du  calife  Hescham.- 
—  Son  neveu  Walid  II  lui  succède.  —  Il  se  fait 
détester  à  cause  de  ses  débauches. 

Ariabasdo,beau-rr«rede Constantin  V,  favorise 
à  C.  P.  le  culte  des  images.  Il  se  fait  proclamer 
pendant  l'absence  de  l'empereur .  qui  combat  les 
Arabes,  mais  il  est  bientôt  vaincu. 

Concile  de  Leptiûcs,  <lans  le  Hainaut,  convoqué 
par  Carioman  et  présidé  par  saint  Boniface.  Ce 
concile  réforme  la  di.scipNne  ecclésiastique,  re- 
connaît la  règle  de  saint  Benoît  pour  les  moines, 
et  permet  aux  princes  de  disposer,  i  titre  da 
bénéfices  précaires,  d'une  partie  des  biens  de 
l'Eglise,  pour  récompenser  les  soldats  qui  com- 
battent les  Sarrasins,  les  Saions  el  les  Bretons; 
cependant  l'Eglise  conserve  sur  ces  terres  le  droit 
de  propriété. 

Le  pape  Zacharie  intervient  entre  Liutprand  et 
l'exarque  Eutychius,  et  préserve  Bavenne  et  la 
Pentapole  de  la  domination  lombarde. 
'44.  Le  calife  Walid  II  périt  as-sassiné,  Tésid  III  et 
Ibrahim  se  succèdent  rapidement  sur  le  lr6ne  des 
califes.  —  Avènement  de  Merwan. —  Lcsdcscen- 
danls  d'Ali  reparaissent  dans  le  Khorasan  et  re- 
fusent de  reconnaître  Merwan.  Ils  sont  soutenus 
par  les  habitants  de  l'Irak. 

Fondation  du  célèbre  monastère  de  Fulde  par 
Sturme,  disciple  de  saint  Boniface. 

Concile  de  Soissons.  assemblé  par  Pépin  cl  pré- 
sidé par  saint  Boniface,  qui  continue  l'œuvre  de 
celui  de  Leptines. 

Mort  de  tiutprand,  roi  des  Lombards.  Son  ne- 
veu Hilprant  lui  succède,  mais,  au  bout  de 
I  mois,  les  grands  le  déposent  et  proclament  roi 
Ralchis,  duc  de  Frioul. 
74&.  Pépin  et  Carioman  forcent  les  Alémans,  les 
Bavarois  et  une  partie  des  Saions  i  se  soumettre. 

Saint  Boniface  est  fait  archevêque  de  Hayence. 
—  Hunald  se  retire  dans  un  couvent  el  laisse  son 
duché  k  Guaifer,  son  dis. 
746-  Ibrahim,  chef  des  Alides.  est  fait  prisonnier 

r'  les  partisans  de  Merwan  dans  un  pèlerinage  à 
Mecque.  Il  meurt  empoisonné  après  avoir  dé- 
signé pour  son  successeur  son  frère  Aboul-Abbas  ; 
Abdallah,  leur  oncle,  se  met  à  la  tête  des  parti- 
sans de  sa  famille,  et  force  Merwan  de  s'enfuir 
en  Egypte. 

Constantin  V  profite  de  la  désunion  des  Arab«E 
pour  envahir  la  Syrie. 

Les  Slaves  voisins  du  Danube  envahissent  la 
Macédoine  et  le  Péloponnèse,  où  leur  race  se  con- 
serve durant  plusieurs  siècles. 
74T.  Carioman  se  retire  dans  le  couvent  du  mont 
Cassin-  —  Pépin,  son  frère,  hérite  de  ses  posses- 

Alphonse,  roi  des  Astnrie»,  chasse  lasArabesdes 
provinces  de  Galice,  de  Léon  et  de  Castille. 

Grippon  soulève  les  Saxons  et  les  Alémans 
contre  Pépin.  Il  se  rend  maître  de  la  Bavière. 

749.  Pépin  défait  Grippon  el  reste  seul  mattre  de 
toute  la  monarchie  des  Francs. 

Le  calife  Merwan  est  vaincu  par  Aboul-Abbas  à 
Hossoul. 

Batchis,  roi  des  Lombards,  assiège  Pérouse, 
Tille  du  dncbé  de  Rome.  Le  p^e  le  décide  i  abdi- 
quer, el  ce  prince  se  retire  au  monl  Cassin.  — 
Son  frère  Astolphe  lui  succède. 

750.  Le  calife  Merwan  est  mis  à  mort  dans  une  mos- 
quée en  Egypte.  —  Fin  de  la  dynastie  des  Om- 
miades.  Aboul-Abbas  est  reconnu  calife  et  devirat 
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Préntislas  oblient  chez  les  Slsvss  l'aulorilé  sou- 

Les  Bretons  <le  Contaua.ille!  dcTieniient  tribu- 
taires du  Wessei. 
iSl.  Astolphe,  roi  des  Lombards,  fait  la  coDquSIedt 

risirie  et  meDace  Rome. 
753,  Du  consentement  des  ieudes  el  des  évftjues,  et 
iTBc  l'&sseQtiment  du  pape  Zacbarie,  Pépia  le 
Bref  fait  déposer  ChJldéric  111,  qui  iai>urldans  un 
monaslËre  en  7ââ.  11  est  proclamé  roi  dans  une 
assemlil^e  tenue  à  Soissons,  el  sacré  par  saint  Bo- 
nUace,  archevêque  de  Uayence.  Commencement 
de  la  dynastie  carlovingiennc, 
Etienne  II,  pape. 

Astolphe  s'empare  de  la  Pentapole  et  met  fiii  i 
l'exarcbat  de  Raienne.  Le  dernier  exarque  Euly- 
chiu3  s'enfuit  à  Naples. 
753.  Grippon  s'enfuit  chez  les  Lombards.  11  est  at- 
teint et  tué  clans  la  vallée  de  Hauriermc. 

Le  pape  Etienne  II  implore  le  secours  de  Pépin 
COaUG  Astolphe,  qui  venait  de  sommer  Ips  Ko- 
imiiDS  de  se  soumettre.' 

Pépin  rat  sacré  pour  la  !"  fois  dans  l'église  de 
Sûiil-Denis  par  le  pape  Klieane  II,  qu'il  promet 
de  soutenir  contre  les  Lombards. 
1M-  Vort  du  calife  Aboul-ibbas.  —  Son  frère 
Abou-Gîatar,  surnommé  Almaosor  ou  le  Victo- 
rîetu,  lui  succède.  Abdallah,  son  oncle,  lui  dis- 
pute le  califat. 

Un  concile  tenu  à  Constantinople  proscrit  te 

culte  des  images,   que   Constantin    Copronyr"  ~ 

poursuit  avec  autant  d'acharnement  que  son  pè: . . 

Uoit  de  saint  Boniface,  l'apStre  de  l'Allemagne, 

oui  soutire  le  martyre  à  Dorkum  enFriseavr"  '" 

1"  oipédilion  de  Pépin  en  Italie.  —  Sié| 
Favie.  —  Astolpbe  s'engage  par  sermentàn 
BAvenne  et  toutes  les  places  dont  il  s'est 

Abdérame,  dernier  rejeton  de  la  familie  des 
Ommiades,  est  appelé  en  Espagne  par  les  i 


ISe.  3*  expédition  de  Pépin  on  Italie.  Astolpbe,  as- 
siégé de  nouveau  dans  Pavie,  demande  la  paix. 
Pépin  donne  au  saint-siégel'eiarchaldeHavenne 
avec  la  Pentapole.  Commencement  de  la 
sance  temporelle  des  papes. 

Mort  d'AstoIphe.  —  Le  duc  d'Istric,  Didier,  lui 
succède.  11  est  appuyé  par  Etienne  II. 

Abdérame  est  proclamé  roi  dans  la  ville  d'Ar- 
chidona,  puis  à  Séville.  —  11  bat  Yousouf,  iieu- 
teikaDi  (l'Alraanzor,  et  est  bientôt  reconnu  dans 
presque  toute  l'Andalousie . 
1S7.  L'empereur  d'Orient,  Constantin  Copronyï 
envoie  à  Pépin  les  premières  orgues  qui  aient 
paru  en  France. 

Tassillon,  duc  de  Bavière,  se  reeoimait  vassal 
de  Pépin. 

Elpedition  de  Pépin  contre  les  Saions. 

Mort  d'Alphonse  l",  roi  desAsturies.  Ftoîla  lui 
succède.  —  Les  Gascons  do  l'Alava  et  de  la  Ka- 
varre  se  dérobent  à  sa  domination  et  se  mettent 
sous  la  protection  des  Arabes. 

Paul  1",  pape. 

758.  ConslanliD  Copronyme  «ubjugue  les  Slaves 
établisdansle  Péloponnèse.  Il  en  expulse  plus  de 
200000. 

759.  Les  Goths  renfermés  dans  Naibonne,  sous  la 
dépeadanco  des  Sarrasins,  livrent  cette  ville  aux 
Francs,  qui  la  tenaient  assiégée  depuis  sept  ans- 
Toute  la  Septimanie  (Languedoc)  se  soumet  Â 
Pépin  le  Brel.Les  Sarrasins  sont  refoulés  au  delà 
des  Pyrénées. 


Ap.J'-C- 

Tolède,  la  dernière  ville  qui  tenait  pour  You- 
souf, fait  sa  soumission.  Abdérame  établit  sa  n'- 
sidence  à  Ordoue  et  preod  le  simple  litred'émir. 
Il  accorde  une  trêve  de  M)  ans  aux  chrétiens  du 
Nord,  moyennant  un  tribut  d'or,  [l'arçeol,  de 
chevaux,  de  mulets,  de  cuirasses,  d'épées  et  di: 

760.  Commencement  de  la  guerre  entre  Pépin  et 
Guaifer,  duc  d'Aquitaine.  —  Elle  dure  8  ans. 

Le  roi  chrétien  Frolla  bâtit  Oviédoen  souvenir 
d'une  victoire  remportée  l'année  précédente  sur 
les  Musulmans.  Cette  ville  sera  bientôt  une  ville 
épiscopale  et  la  résidence  du  roi. 

T6I.  L'émir  Abdérame  tait  commencer  les  magni-    ' 
fiques  jardins  de  Séville. 

7G2.  Almansor,  après  avoir  détruit  les  villes  de  Sé- 
leucie  el  de  Ctésiphon.  fait  construire  endefâdu 
Tigre  celle  de  Bagdad,  qui  devient  la  résidence 
des  califes  abbasaides. 

Pépin  passe  la  Loire  à  la  tête  d'une  armée 
nciQibrcuse,  défait  Guaifer  et  le  force  i  lui  don- 
ner des  otages. 

763.   Frolla  délait  Abdérame  en  Galice. 

704.  Almansor  échoue  dans  une  entreprise  tentée 
pour  rétablir  sa  domination  en  Espagne.  Il  re- 
prend la  Mésopotamie  et  l'Arménie  révoltées. 

765.  Guaifer  pénètre  en  Bourgogne.  Siège  et  prise 
de  Bourges  par  Pépin. 

76G.  Constantin  Copronyme,  battu  par  les  Bulgares, 
implore  le  secours  de  Pépin  qu'il  cherche  à  en- 
gager dans  la  querelle  dos  Iconoclastes. 

767.  Nouvelle  défaite  de  Guaifer. 

76B.  Guaifer  périt  assassiné. 

Tassillon,  duc  de  Bavière,  épouse  la  fille  de  Di- 
dier, roi  des  Lombards. 

Mort  de  Pépin  le  Bref.  Ses  fils  Charles,  ap- 
pelé depuis  Ctiarlemagne ,  et  Carlotnan  lui 
succèdent.  Le  1"'  oblient  la  Keustrie,  U  Bour- 
gogne et  l'Aquitaine;  le  3'  l'Austrasie  avec  la 
France  germanique.  Les  deux  frères  s'unissent 
contre  HunaW,  père  de  Guaifer,  qui  sort  du  cou- 
vent de  l'Ile  de  Bhé  après  24  ans  de  retraite. 

769.  Charlemagte  défait  Hunald  et  le  fait  prison- 
nier. L'Aquitaine  est  réunie  à  la  Neuslrie. 

770.  Charlemagne  épouse  Désirée,  fiUe  de  DiditT, 
roi  des  Lombards. 

771.  Charlemagne  répudie  Désirée;  il  épouse  Hildc- 

Sarde.  —  Didier  jure  de  venger  cet  outrage.  — 
ioit  de  Carloman.  —  Charlemagne  s'empare  de 
ses  Etats.  —  La  veuve  de  Carloman  se  rctireavec 
ses  fils  auprès  du  roi  des  Lomlmrds.  —  Hunald, 
échappé  de  sa  prison,  l'y  suit  avec  plusieurs  grands 


773.  Destruction  de  l'égiise  do  Dovenler  par  les 
Saxons.  —  Assemblée  de  Worms,  oii  fut  résolue 
contre  les  Saïons  une  guerre  qui  devait  durer 
33  ans. —  Charlemagne  remporte  sur  les  Saxons, 
commandés  par  Witikind,  la  victoire  du  lorr^iif, 
livre  aux  nammes  la  bourgade  d'Ehresbourg  et 
renverse  l'Icmcnsiûl.  Les  Salons  demandent  la 
paix  et  donnent  des  otages. 

Adrien  I",  pape. 
T73.  Didier  assiège  Rume  et  veut  contraindre  In 
pape  Adrien  1"  a  rcconnaitro  les  nis  de  Carloman 
comme  rois  d'Austrasic.  Charlemagne  passe  les 
Alpes  et  assiège  Didier  dans  Pavie.  Prise  de  Vé- 
rone. Les  61s  de  Carloman,  faits  prisonniers,  sont 
enfermés  dans  un  couvent. 

774.  Cbarlemagne  laisse  son  oncle  Bernard  de- 
vant Pavlo.  —  11  e^il  reçu  en   triomphe  â  Rome 

Sar  le  pape  Adrien  l",  auquel  il  confirme  la 
onalioo  de  Pépin.  —  Prise  de  Pavie.  —  Didier 
est  enfermé  dans  un  couvent.  —  Fin  de  la  mo- 
narchie des  Lombards.  —  Charlemagne  est  pro- 
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Ap.  ;.-c. 

Construclion  de  IVglise   de  Sïîiil- Jacques  de 
Composlelle. 
8D9.  Murt  du  eaUre  Haroun-il-Raschid.  —  Amio, 
SOD  fils  atné,  lui  succtdc. 

Le  2'  concile  d'Ali-la-ChajK'I]»  adopte  1c  sen- 
timent de  l'Église  d'Esnagnc,  riiii  Taisait  procéder 
le  Saint-Esprit  à  la  fois  a\i  Pfre  el  du  Fils,  et 
qui  joutait  le  mot  filioqut  au  sjiubole di?  Nicce. 
Cette  addition,  toujours  comluitCue  par  les  Grecs, 
ne  fut  acceptée  ta  Italie  qu'en  1055,  au  concile 
de  Florence. 

Guerre  de  Nic^phorc  contre  les  Bulgares. 
810.  Godefried.  roi  de  Danemark,  rcnionte  la  Mo- 
selle avec  ÏOO  navires.  Il  est  repoussé  çac  Char- 
lemafrne.  Son  neveu,  Fleming,  lui  succède. 

AMétame,  fils  d'Al-Haitem,  roi  de  Cordoue, 
soumet  Huesca  et  Saragnsse.  Traité  de  paix 
conclu  entre  Charlemagne  et  Al-Hakem. 

Le  roi  d'Italie,  Pépin,  s'empare,  sur  les  Véni- 
tiens, de  Brendolo,  de  Cbiozza,  de  PellestrJne  et 
de  Malamocco,  mais  ne  peut  prendre  l'tlc  de 
Uialto.  Il  meurt  peu  aprcs,  à  l'Age  de  34  ans. 
Comme  il  ne  laissait  point  d'enlànts  légitimes, 
Charlenutgne  reste  seul  roi  d'Italie. 
RU.  Fleming,  roi  de  Danemark,  conclut  la  paii 
avec  Ctiarlemagne.  L'Eyder  devient  la  limite  des 
deux  États.  Les  Frisons,  qui  s'étiiîcnt  unis  aux 
Danois,  sont  privés  par  Cliarlcmagne  du  droll  de 


Charlemagne  conclut  la  paii  avec  le  calife  de 
Cordoue,  L'£bre  est  tixé  comme  limite  des  deux 
États. 

Les  Bulgares,  après  une  horrible  dévastation 
de  leur  pavs,  Implorent  inutilement  ta  paii:; 
mais  bientflt  après  ils  cilenninenl  l'empereur 
Nicéphore,  avec  son  armée.  Slaurace,  son  fils, 
essaye  de  lui  succéder,  mais  est  renversé  par  son 
beau-frère,  Michel  Curopalale. 

Mort  de  Charles,  Gis  atné  et  bérilier  présomp- 
tif de  Charlemagne. 

Le  doge  de  Venise,  Angelo  Particiaco,  traosfèro 
son  siège  de  l'Ile  de  Malamocco,  presque  entière- 
ment ruinée  dans  la  dernière  guerre  contre  Pé- 
pin, Ji  Rialto,  et  y  Tait  bllir  un  palais  qui  sub- 
sista durant  plusieurs  siècles. 
813.  Michel  I"  fait  la  paix  avec  les  Bulgares  el 
envoie  une  ambassade  à  Charlemagne.  Celui-ci 
ratifie  le  traité  fait  avec  Nicéphore  et  ratiSé  par 
Michel.  Par  ce  traité,  Charlemagne  rend  les  lies 
vénitiennes  à  l'empereur  grec,  qui  est  toujours 
le  souverain  nominal  de  Venise,  et  qui  même 
confère  le  titre  de  consuls  au»  doges. 

Bernard,  fils  naturel  de  Pépin,  est  déclaré  roi 
d'Italie. 
813.  Charlemagne  fait  couronner  son  (ils  Louis  et 
se  l'associe  itens  l'assemblée  d'Aii-la-Chapelle. 


n  langue  romine  vulgi 
Michel  I"  recommence  la  guerre  avec  les  Bul- 
gares. 11  est  vaincu  et  abdique.   Un  de  ses  offi- 
ciers, Léon  V  l'Arménien,  lui  succède. 

Amin,  calife  de  Bagdad,  est  vaincu  et  mis  à 
mort  par  son  frère,  Almamon,  qui  lui  succède. 
814.  Charlemagne  meurt  à  Aii-la-ChapoUe.  Il  a  eu 
pour  historien  Ëginhard,  qui  fut  peut-être  son 
gendre.  —  Louis  le  Pieiiï  (le  Défonnaire),  son 
nis,  lui  succède.  11  s'attache  les  Saxons  et  les 
Frisons  en  leur  rendant  le  droit  de  succession, 

Îue  Charlemagne  leur  avait  Aie.  —  Il  se  plaint 
e  ce  que  le  pape  Léon  III  ait  puni  les  auteurs 
d'une  conspiration  sans  en  référer  k  l'empereur, 
patrice  de  Rome. 

Taher  est  chargé  par  le  calife  Almamon 
d'apaiser  les  révoltes  qui  s'étaienl  élevées  en 
Orient. 


815.  Les  Vénitiens  enlèvent  d'Alexandrie  et  trans- 
portent dans  leur  ville  les  reliques  de  saint  Marc, 
que  la  république  adopte  pour  jvatron. 

816.  Louis  le  Pieux  ^st  couronné  empereur,  à 
Reims,  par  le  pape  Etienne  IV. 

Un  concile,  tenu  à  Home,  reconnaît  que  le  papo, 
élu  par  les  évéqucs  el  le  clergé,  doit  être  consa- 
cré devant  les  députés  do  l'empereur. 

Léon  V,  empereur  d'Orient,  repousse  les  Bul- 
gares. 
SIT.  Louis  le  Pieui  associe  son   fils   LoUiairc   à 
l'empire.  11  donne  à  Pépin  l'Aquitaine,  à  Louis 
le  Germanique  la  Bavière. 

Mécontentement  et  révolte  de  Bernard,  fils  de 
Pépin,  roi  d'Italie.  Il  est  fait  prisonnier  el  con- 
damné à  perdre  les  yeux. 

Concile  d'Aix-la-dhapelle,  où  Louis  le  Pieux 
travaille,  avec  le  concours  de  Benoît  d'Aniane,  à 
établir  l'uniformilé  dans  les  monastères  des  Ëlats 
francs,  qu'on  soumet  univcnellcment  à  la  règle 
de  saint  Benoît. 

Pascal  1",  pape,  qui  se  fait  ordonner  sans  at- 
tendre le  consentement  de  l'empereur.  Coiui-oi 
lui  laisse  néanmoins  le  gouvernement  de  la  villo 
el  du  duché  de  Rome,  en  gardant  la  souverai- 
neté. 

818.  Mort  d'Irmcngarde,   1"   femme  de  I^uis   le 

Révolte  de  Cordoue,  comprimée  par  Al-Hakem. 

819.  Louis  le  Pieux  épouse  Judith,  fille  de  Welf, 
comte  de  Bavière. 

Fin  des  royaumes  d'Essex  et  de  Kent,  qu'Hé- 
bert, roi  de  Wessel,  réunit  à  ses  Élats. 

820.  Les  Normands  ravagent  les  eûtes  de  Fimnce. 
entre  les  embouchures  de  la  Seine  el  de  la  Ga- 

Hichel  le  Bègue,  officier  de  Léon  V,  conspire 
contre  la  vie  de  ce  prince,  qui  le  condamne  à 
filre  brûlé  vif.  Ses  complices  poignardent  Léon  V. 
Avènement  de  Michel  fe  Bègue. 

Taher,  ayant  obtenu  du  calife  .\lmamon  le 
gouvernement  du  Khorasan,  le  converlit  en  une 
souyerainelé  dont  il  transmet  la  possession  à  ses 
descendants.  Il  commence  ta  dynastie  des  Tahé- 


821.  Michel  le  Bègue  s'associe  son  fils  Théophile. 
821.  Louis  le  Pieui  se  soumet  ï  une  pénitence  pu- 
blique i,  Altigny,  pour  expier  la  mort  de  Bernard, 

Mort  d'Al-Hakem,  calife  de  Coidoue.  Son   fils 
Abdérame  II  lui  succède. 

Louis  le  Pieux  envoie  son   tils  Lothalra  com- 
mander en  Italie. 
813.  Lothaire  est  couronné  empereur  i  Rome  par  le 

Eape  Pascal.  ~  Naissance  de  Charles  te  Chauve, 
1s  de  Louis  le  Débonnaire  et  de  Judith. 
Thomas,   esclave  fugitif,   se  fait  passer  pour 
Consianlin  V,  fils  d'Irène.  Souienu  par  les  Arabes, 
il  assiège  Constanlinople.  Il  est  \aincu,  puis  livré 
par  les  babitatiis  d'AndriuopIe,  oA  iJ  se  défendit 
pendant  5  mois,  à  Michel  fe  Bègue  qui  le   fait 
mutiler. 
824.   Michel  le   Bègue   envoie   une   ambassade   i 
Louis  le  Pieux  au  sujet  des  Iconoclastes. 
Eugène  11,  pape. 

Vers    celte   époque,   des  Sarrasins  d'Espagne 
forcés  da  quitter  Cordoue  à  la  suite  d'une  sédilion 
et  qui  s'étalent  retirés  à  Alexandrie  s'emparent 
de  l'Ile  de  Crête  sur  les  Grecs  et  y  fondeni  Can-   . 
die,  qui  donnera  son  nom  ï  toute  Ule. 
lairede  U. 
Do  min  ici. 

816.  Hérioll,  roi  d'une  partie  du  Julland,  vient 
rà  Maj-encï  le  baptême  avec  sa  famillo  et 
lignons  d'armes.  Se*  sujets  mécontents 


,  ..  .lest  obligé  de  se 

is  dans  le  comté  de  Bhiuî- 
(RustrîDgCQ) ,   canton  de    l'Ost-Friae ,    que 

uis  le  Pieui  lui  donna  pour  asile. 

Saint  Anschaire  et  saint  Autbert, 


Il  Hériol 


devaient  pr^her  le  christ ianisme  auï  Normands. 
Ml.  EKbcrt  le  GraïKl,  roi  des  4  roïaumei  saions. 
élend  sa  suprimatie  sur  les  3  royaumes  des  An- 
gles :  ils  payent  tribut,  nais  conservent  desroii 
particuliers. 

L'alibè  Anségise  compose  le  premier  recuei 
des  CapilulairesdeCharlemagoe,  y  compris  cem 
de  Louis  le  Débonnaire. 

Avènement  dn  pape  Valenlin,  «de  son  succès- 


*p.  J.-C. 

SûUB  le  règne  de  son  frè 
sem  les  Turcs  commencèrent  i.  entrer  au  servi 
des  califes. 
834.  louis  et  P^pinj  irrités  de  la  hauteur  de  L 
thaire,  se  linuerit  contre  lui.  —  Louis  le  Piei 
est  rétabli  dans  une  assemblée  d'éïèques  len 
à  Saint-Denis.  Il  pardonne  à  Lotliairc  qui  r 


elV. 


835.  Mort  d 

Diète  de  Thionville.  Tout  ce  nui 
crété  contre  Louis  le  Pieux  est  uéclaré  nul. 

Le    colile   Moiassem    fonde    sur   le   Tigre,  i 
EO  Ulomctres  de  Bagdad,  la  ville  de  Samarah  ou 
Sermcnrai,  dont  il  fera  sa  capitale.  - 
Palerme   par  les   Sarrasins   après    u 


a  Phûl 


n  Italie. 

d'Alphon 


!  le  Chaste. 


-  Raraire  I"  lui 
étédé- 


SM.  Euphémius,  général  du  pali  . 

Tcmeur  de  Sicile,  que  celui-ci  avait  chargé  de 
diriger  une  attaque  contre  les  Aglabiles  d  Afri- 
que, se  révolte,  se  fait  proclamer  empereur,  puis, 
menacé  par  un  rival,  appelle  les  Aglabites  d  Afri- 
que   qui    s'empareront   peu  i  peu  de   toute  la 

Béwltede  Mérida  comprimée  par  Abdérame  11. 

8».  Mort  de  Michel  le  Bègue.  Son  fils  Théophile 

lui  succtdc  sous  la  régence  do  sa  mère  Théodore. 

Saint   Auschaire  prêche  le    christianisme   en 

Louis  le  Pieuï  assemlte  une  diète  k  Worms 
et  donne  i  son  4*  fils  Charles  le  Chauve  l'Alé- 
manie  et  la  nhétic  avec  une  partie  de  la  Bour- 
gogne. Mécontentement  do  ses  autres  fils. 

830.  Saint  Anschaire  est  nommé  archevêque 
H«iiibourg  et  légal  du  fape  pour  tout  le  N. 
l'Europe. 

Les  fils  de  Louis  le  Pieux,  Lothaire,  Louis  et 
Pépin,  se  révoltent,  s'avancent  jusqu'à  Verberie 
foat  enfermer  leur  père  k  Soissons,  et  Judith 
leur  belle-mère  à  Poitiers.  L'emiereur,  soutenu 
par  le  clergé,  est  rétabli  au  mois  d'octobre  de  la 
otâme  année,  dans  une  a.ssemblée  tenue  il  Nimè- 

Le  calife  Almamon  déclare  la  guerre  4  l'empe- 
reur Théophile,  qui  avait  refusé  de  laisser  parlii 
pour  Bagdad  le  savant  archevêque  de  Thessalo- 
nique  mandé  parle  calife.  _ 

831.  Les  Gascons  de  la  Navarre  secouent  le  joug 
des  Francs  sous  le  comte  Aznar.  Ils  s'allient 
lantat  avec  le  roi  des  Asturies,  tantût  avec  les 
Arabes.  Le  gouverneur  de  la  CatalogTie  se  rend 
îDdépendant  de  Louis  le  Pieux. 

Louis  le  Pieui  retire  Judith  de  son  couvent.  Il 
renvoie  ses  fils  dans  leurs  provinces.  Les  chefs 
de  la  dernière  révolte  sont  condamnés  i  mcit. 
Louis  se  contente  de  les  exiler. 
832-  Pépin,  de  retour  en  Aquitaine,  prépare  une 
nouvelle  révolte  contre  son  père  qui  le  fait  arrê- 
ter, il  est  délivré  par  ses  partisans. 

Les  Arabes  s'emparent  ilo  toute  la  Cihcie. 
833.  Louis  !e  Pieux  donne  l'Aquitaine  à  son  ( 
Charles.  —  Nouvelle  révolte  de  Lothaire,  de  Louis 
et  de  Pépin.  —  Ils  réunissent  leurs  troupes  dans 
la  haute  Alsace.  Avec  le  secours  du  pape  Gré- 
goire IV,  ils  s'emparent  de  la  personne  do  leui 
père  qui  est  abandonné  par  ses  troupes  au  champ 
du  Mensonge.  Conduit  k  S<iissons,  il  est  soumis 
i  une  pénitence  publique,  dégradé,  déposé, 
comme  coupable  des  calamités  publiques. 
Lothaire  reprend  le  titre  d'empereur  que  lui 
donnait  l'acte  de  partage  de  l'empire  de  817- 

U  calife  Almamon  meurt  k  Tarse,  en  Cilicie 

Cette  même  année,  il  avait  faiteiécuterlamesun 

de  deux  degrés  du  méridien  au  désert  de  Sand- 

.....  .. ..  ...1 . — if  I,  ]a  (If, 


36.  Baldimer,  roi  des  Bulgares,  renvoie  sans  ran- 
çon les  prisonniers  grecs. 

Abdérame  il  s'empare  après  un .  siège  de 
3  ans  de  Tolède  révoltée. 

37,  Assemblée  d'Aix-la-Chapelle  où  l'empereur 
donne  à  Charles  la  meilleure  partie  de  la  France, 
â  riostigalion  de  JudiUi. 

L'empereur  Théophile  marche  en  personne 
contre  les  Arabes.  11  s'avance  jusquà  SoMpelra 
et  Mélitèno,  dévastant  tout  sur  son  passage. 

Les  pirales  normands  s'établissent  dans  111c  de 
■ft'alchercn,  d'où  ils  remontent  l'Escaut,  la  Meuse 
et  le  Wahal. 
138.  Descente  des  Normands  en  France,  p»"".!* 
Loire,  sous  la  condui;c  ilHaslings,  qui  pillo 
Tours - 

Mort  d'Egbert  le  Grand,  rui  d'Angleterre, 
Elhelwult  lui  succède.  Les  Normands  commen- 
cent à  Caire  des  descentes  en  Angleterre. 

Les  Sarrasins  surprennent  et  pillent  Marseille. 

L'empereur  Théophile  est  forcé  i  la  retraite 
par  les  troupes  de  Motassem  qui  brillent  Amo- 
rlum  et  Ancyre. 
J39.  3°  partage  de  l'empire  des  Francs  entre  Lo- 
thaire et  Charles.  Louis  n'oblienl  que  la  Ba- 
vière. Révolte  des  flls  de  Pépin  en  Aquitaine. 
Elle  est  réprimée.  Révolte  dû  Louis  le  Germi- 

840.  Louis  le  Picui  marche  conlie  Louis  le  Ger- 
manique, le  bat  et  meurt  bientôt  après  de  dou- 
leur, dans  une  Ile  du  Bhin  près  de  Mayence. 
Charles  lo  Chauve,  fila  de  Judith,  est  reconnu 
roi  de  France.  Il  fait  alliance  avec  Louis  le  Ger- 
manique contre  Lothaire  qui  réclame  tout  l'hé- 
ritage de  Charlemagne  et  contre  les  fils  de  Pépin- 

Les  Normands  profilent  de  ces  dissensions.  Ils 
remontent  la  Seine  jusqu'à  Rouen,  sous  la  coii- 
duite  d'Oger  le  Danois. 

841.  Charles  le  Chauve  et  Ixiuis  le  Germanique 
gagnent  sur  Lothaire  et  Pépin,  leur  neveu,  la 
mémorable  victoire  do  Fonlanet  (aujourdhui 
Fontaines,  petit  bourg  de  l'Auierrois,  a  28  tilo- 
mètres  8.  0.  d'Auierre). 

845  Charles  et  Louis  renouvellent  solennellement 
leur  alliance  à  Strasbourg.  Les  serments  qu  lU 
prononcent  en  présence  de  leurs  troupes  sont  les 
plus  anciens  monuments  de  la  langue  française 
et  de  la  langue  allemande. 

Avènement  de  la  dynastie  de  Piastau  trfine  de 
Pologne - 

Mort  de  l'empereur  d'Orient  Théophile,  Son 
flls  Michel  III,  rivrogne,  lui  succède  à  l'âge  do 
6  ans  sous  la  tutelle  de  sa  mère  Théodora.  — 
Rétablissement  du  culte  des  images.  Extinctioi 
de  l'hérésie  des  iconoclastes   qui  a-™''   '-"""n 
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S43.  PenécutiODt  dirigeai  par  l'impintriee  Tliéo- 
dora  contre  les  HanicbéeDï. 

Traitd  de  Verdun.  Partage  définitif  d«  Twapire 
de  Cbarl^agne.  Lntliaire  (Client  avec  le  titre 
d'emperaur   niaiie,   toutes  les  protinces   oom- 

frises  eolre  le  Rhône,  la  Safine,  la  Meiue  et 
Escaut  à  l'O.,  le  Rhin  et  les  Alpes  ï  l'E,  Cbar- 
les  le  Chauve  obtient  la  Frajice  limitée  par  le 
RhAoe,  la  SaAne,  la  Meuse  et  l'Eseaut;  Louis, 
l'Allemagne,  limitée  l  l'E.  psr  le  Kbin  et  les. 
Aipes.  L  Aquitaine  est  toujours  à  Pépin  II. 

Les  Piorioands  remontent  la  Loiro  ot  pillent 
Nantes. 

Réunion  des  S  principautés  de  Galles  par  Roderic 
le  Grand. 
N44.  Cbarles  le  Chauve  fait  périr  Bernard,  que  l'on 
croyait  son  pfre,  pendant  le  sii'ge  de  Toulouse. 
Ses  troupes  sont  vaincues  près  d'Angoulème  par 
Pépinll.  Vaincs  sommations  adressées  par  Charles, 
Lolbaire  et  Louis  le  Germanique  à  PcpiD  11  et  à 
Komenbc,  roi  dos  Bretons. 

Les  Normands  s'avancent  jusqu'aux  portes  de 
Paris.  Cliarles  achète  leur  retraite. 

Ramirc,fllsd'Alphoiise  le  chaste,  roi  des  Astu- 
ries,  refuse  de  payer  aui  Sarrasins  le  tribut  de 
300  jeunes  filles.  L'empereur  de  C.  P.  Michel 

'~~seà  Abdéramell,  cahfe  ommiade  d'Espagne, 
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.  re  alliance  avec  lui  contre  le  calife  amssidt 
d'Orient. 

Les  NormanHs  font  une  dencenle  en  Calice, 
saccagent  LisiKinneet  défont  les  Maures  dans  trois 
batailles. 
»iib.  Nouveaux  ravages  des  Normands.  Ils  pillent 
Paris  que  tous  ses  habiltnts  abandonnent.  Ex- 
trême misËre  des  paysans  asservis  et  désarmes. 

Oiarlcs  le  Chauve  détache  le  Poitou,  laSain- 
tonge  et  l'Angoumois  du  royaume  de  Pépin  11  et 
les  donne  à  Raynuif,  qui  devient  le  premier 
duc  d'Aquitaine. 

Les  Maures  prennent,  pillent  «ît  brfllent  1»  ville 
de  Léon.  —  Sevilte  est  pillée  par  les  Normands. 

L'impératrice  Tbéodora  fait  manacrer  100000 
Manichéens  d'Arménie. 
846.  Les  Sarrasins  s'avancent  jusqu'aux  portes  de 
Rome,  pillent  les  basiliques  de  Saint-Pierre  et  de 
Saint-Paul  et  mettent  en  fuite  une  armée  envoyt'e 
contre  eux  par  Louis,  bis  aîné  de  Lotbaire  et 
roi  d'Italie. 

Ramire  délait  l'armée  d'ALdéntme  II,  et  occupe 
Calahorra  sur  l'Ëbre. 

Les  Normands  oceupent  l'Ile  de  Noirmoutiers, 
en  face  de  la  cûle  de  Vendée. 

Ordonnance  rendue  par  Cbarles  le  Chauve  qui 
commet  chaque  évéque  pour  faire  la  fonction 
d'envoi/^  r<^<U  dans  son  diocèse.  Les  comtes 
s'opposent  à  ce  règlement,  et  dés  lors  chaque 
seigneur  commença  i  rendre  sa  justice  souve- 
rame,  et  à  ne  permettre  pas  même  que  set  juge- 
mente  fussent  portés  par  appel  à  u  justice  du 

H47.  Traite  d'alliance  conclu  à  Hereen  entre  les  Ris 
de  Louis  le  Pieux.  Dans  la  mSme  assemblée  fuj«nt 
rendues  3  ordonnances,  dont  l'une  permettait  au 
vassal  de  choisir  tel  seigneur  qu'il  voudrait, 
l'autre  le  dispensait  de  fournir  des  secours  au 
roi,  excepté  en  cas  de  guerre  génétale. 

848.  Le  pape  Léon  IV  fait  réparer  les  basiliquesde 
Saint-Pierre  et  de  Saint-Paul  dévastées  par  les 
ArabeSj  et  pour  préserver  la  Tille  d'unenouvelle  at- 
taque il  fait  entourer  de  murailles  le  bourg  de 
Saint-Pierre,  Ce  quartier  a  éti'appeléde  B<m  nom, 
cité  Léonine.  Ce  travail  durera  4  années. 

Un  concile  tenu  à  Mayence  et  présidé  par 
Raban  Blaur.évéquect  lavant  docteur,  condamne 
h  doctrine  de  Gothescalc  sur  la  double  prédesti- 
nation des  élus  et  des  réprouvés. 


*p.  J.-C. 

ft49.  Pépin  II,  qui  se  maintient  toujours  en  Aqui- 
taine, contre  Charles  le  Chauve,  fait  alliuiee  avec 
les  Normands  et  les  Sarrasins, 

Hart  de  Nomenoé,  roi  des  BrotlM».  Son  lils 
Héri^>oé  lui  succède  malgré  l'opposition  de 
Charles  le  Cllauve. 

SM).  Charles  le  Chauve  et  Lotbaire  accordent  à 
Godefried,  (ils  d'Hériolt,  u9  établissement  dans 
le  pays  dont  il  avait  fait  la  conqujte,  dans  le  N. 
de  la  Gaule. 

6bl.  Investiture  de  la  Bretagne  accordée  à  Rérispoé, 
fils  et  successeur  de  Nomenoé. 

Abdérame  II  gagne  une  bataille  sanglante  sur 
Ordogno,  roi  des  Asturies,  qui  fortifie  alors  Léon 

BJ!.  Pépin  II  est  dépouillé  pour  la  T  fois  de 
l'Aquitaine  par  Charles  le  Chauve  qui  le  lait  en- 
fermer dans  l'abbaye  de  Soissons,  te  droit  d'bé- 
réditéestaccordt'par  leroiaucomtede  Toulouse, 
Raymond. 

Trahison  de  Sancbe  de  Gascogne. 

Lotbaire  assucic  son  flls  Uiuis  II  i  l'empire. 

Prise  de  Barcelone  par  Abdcul-Kerim,  général 
d'Abdéranic  II,  (jui  meurt  coite  année.  Moham- 
med 1"  lui  succède. 
Si>3.  Les  Normands  conduits  par  1c  célèbre  Hastings 
rat'agcnt  les  bords  de  la  Loire.  Prise  et  pilla^'^ 
de  Tours. 

Uousa,  Goth  de  naissance,  chrétien  renégat  et 
gouverneur  de  Saragosse,  se  déclare  souverain  de 
Cellibérie . 
854.  Les  Normands  saccagent  Angers. 

La  couronne  d'Aquitaine  est  offerte  au  3*  fils 
de  Louis  le  Germanique. 

Pépin  11  s'échappe  de  son  couvent  et  Ttolre  en 
Aquitaine. 

L'empereur  d'Orient  Michel  gouverne  seul, 
aprt's  lalKlicatiun  de  l'héoduia,  sa  mire.  Il  est 
dirigé  par  Bardas,  frêrcde  Tliéndorael  compagnon 
de  ses  débauches. 
S55.  Mort  de  l'empereur  Lotbaire.  Partage  de  sa 
succession  entre  ses  trois  Uls.  Louis  II  olitient 
l'Italie  avec  le  titre  d'empereur;  Charles,  la 
Provenoeella  Bourgogne  ;Loihaire,  les  provinces 
désignées  depuis  sous  le   nom  de  Lorraine. 

Charles  le  Cliauvc  donne  son  second  fils  Cluirlcs 
pour  roi  aux  Aquitains. 

Ethelïfulf,  aprirs  de  brillantes  victoires  sur 
[es  Danois,  entreprend  de  visiter  la  ville  de  Rome. 
Accompagné  d'une  suite  LrilLante  et  da  son  fils 
Alfied,  il  visite  les  églises  des  Gaules  les  plus 
renommées,  at  reçu  somptueusement  par  Charles 
le  Chauve  et  fuit  a  Rome  un  séjour  d'un  an. 

Mort  du  pape  Ûon  IV.  Il  a  pour  successeur 
BenoU  111  qui  est  le  1*'  pape  qui  ail  pris  le  litre 
de  citoire  de  «oinl  Pierre,  titre  remplacé  au  an* 
siècle  par  celui  de  ticaire  de  Jétui-Chrisl. 
8âf>.  Conférences  d'Orbê  entre  Louis  11,  ompereur 
d'Ilalie, Lotbaire,  roi  de  Lorraine,  et  Cbarles,  roi 
de  Provence. 

Entrée  des  Normands  i  Paris,  pillage  de  cette 
lille.  Étendue  des  ravages  des  Normands  jusqu'à 
Orléans,  Bourges  et  Clermont,  Les  Francs  de 
Neustrie  et  d'Aquitaine  recourent  à  Louis  le  Ger- 
manique. 

Anéantissement  presque  complet  de  la  classe 
libre,  misère  des  villes,  esclavage  des  campagnes. 
La  féodalité  prend  cliaquejour  de  nouveaux  déve- 
loppomcnls  au  milieu  des  calamités. 

Mariage  de  Judith,  fille  de  Charles  le  GhaHve, 
avec  Ethelwulf,  roi  d'Angleterre. 
8â7.  Le  césar  Bardas,  oncle  de  Hicbel  111,  dit 
l'Ivrogne,  fait  enfermer  dans  un  monaa tire  l'im- 
pératrice Thécdora,  mère  de  l'empereur,  chasse 
de  Conslantinople  le  patriarche  saint  Ignace  qui  lui 
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a  renué,  pour  cauw  d'iDeesIe,  la  eommoDioD, 
Ivi  dottoe  poQT  MicoenMir  1«  oélèbK  Pbotiu. 

Guvje  Ximénez  suecMe  è  son  père  Gaicie 
dans  la  NmTre,  dont  il  «tl  1«  ]"  roi. 

De    nombreux    cbltMoi  forts    s'élèrent    ._ 
Fnnco,  malgré  la  défense  de  Charles  le  Cbanrs 
qui   est  oblige  de  raire  des   conoenioDS  à  ses 
grands  feudataiies. 
es.  Les  seigneunadresscDl  une  nouvelle  inritation 
1   Louis  le   Germanique.  Chartes  te  Chauve 
peut   défendra    Paris  contre  les  Monnaotb. 
r*chfcte  l'abbé  de  niot-Denis  et  marche  i  la.  r 
«wtre  de  Loais,  puis  il  s'ecruit  de  son  armfe 
et  abandonne  le  royaoïne  &  son  compétiteur, 
Nicolas  I",  pape. 

Soumission  de  Tolède  révoltée  contre  Hobam- 
med  I". 
K9.  Loais  le  Genaani<tue,  menacé  à  VE.  par  les 
Slaves^  renonce  au  trAne  de  France,  et  se  récon- 
cilie bieQlfilaprèsaTecCbarleBleCbauveiCoblentz. 
860.  Nicolas  ï"  désavoue  l'élection  do  Photius 
comme  Patriarche  de  C.  P. 

L«s  Scandinaves  reconnaissent  la  EOrme  Insu- 
laire de  l'Islande  (terre  de  glace);  elle  n'est  colo- 
nisée qu'en  874  par  le  Norvégien  Ingolf. 
Kl.  Création  du  duché  de  Franco  en  faveur  àc 
Robert  le  Fort,  bisaïeul  do  Hugues  Capet,  qu: 
avait  déjà  reçu  en  S50  la  marche  Angevine, 

Navigation  des  Scandinaves  vers  l'archipel  des 

îles  F^roé,  au  N.  0.  des  Shetiand  et  des  Orcadcs, 

863.  Baudouin  Bras  de  Fer  épouse  Judith,  fille  de 

Charles  le  C3iauve,   veuve  du   roi   d'Angleterre 

Stbelvnlf-  n  est  créé  comte  de  Flandre. 

Lotliaire,  roi  de  Lonaine,  Irèic  de  l'empereur 
Louis  II,  répudie  sa  femme  légitime  ThieUterct, 
et  épouse  publiquement  sa  concubine  Waldrade. 
\icolas  I"  prend  parti  pour  Thiclberge,  que 
lolhaire  sera  forcé  de  rappeler  en  Hfiri. 

Ordogno  I"  s'empu'c  de  Salamanque,  située 
au  S.  du  Douro. 

Les  Slaves  de  Novogorod,  mcnacps  par  leurs 
voisins  de  même  race  qu'eux,  appellent  à  leur 
secours  les  Ya^ègue»ou^ormands  qui  occupaient 
la  câte  de  l'tngrie  sur  la  Baltique,  où  ils  eier- 
çaient  la  piraterie.  Trois  frères,  llurit,  Sincous 
et  Trouver,  conduisent  l'expédition  des  varàgues 
et  s'établissent  atii  environs  du  lac  Ilmen,  où  ils 
fondent  chacun  une  ville. 

A  Bagdad,  les  esclaves  turcs  qui  forment  la  garde 

des  califes,  disposent  du  trtoie  pour  la  première 

fuis  en  faveur  d'un  petit-fils  de  Hotasscm,  qu'ils 

renversent  bientôt  après. 

863.  Mort  de  Charles,  roi  de  Provence  ;  ses  frÈres 

Louis  n  et  Lotbaire  partagent  son  royaume. 
864-   Ëditde  Pistes  par  lequel  Charles  le  Chauve 
ordonne  la  démolition  des  châteaux  forts.  Cet 
édit  n'ost  pas  exécuté. 

Les  chrétiens  d'Espagne  persécutés  sont  aban- 
donnés de  Charles  le  Chauve  qui  traite  avec 
■obammed  !•■  et  lui  oide  Barcelone,  Girone  et 
Uigel. 
865.  Pépin  11,  roi  d'Aonitaine,  est  livrée  Charles  le 
Chauve,  dont  le  flls  Charles  le  remplace  dans 
cette  province. 

Rorik  s>mpsre  de  Norogorod  et  y  établft  sa 
résidence.  Ses  sujets  perdent  le  nom  de  Slaves  et 
it  plus  connus  que  sous  celui  de  Russes  — 
' —  '"'-u-ij  -j  0jj  forment  un  établis- 
Is  menacent  Constanlinoplc, 
Bogorts,  cher  des  Bulgares,  demande  au  pape 
Nicolas  I"  desévêques  et  des  prêtres.  Le  patriar- 
che de  Coastantinople  envoie  aussi  des  clercs  qui 
feront  chasser  les  prStres  romains,  en  sorte  que 
les  églises  bulgares  relèveront  de  Constantinople, 
Hort  de  saint  Anschaire.  apAtre  du  Danemark 
et  de  la  Suède. 


Ses  frjres   Oskhold  e 


Ap.  I.-C. 

866.  Honteux  traité  conclo  par  Charles  avec  les 
Normands.  Imposition  sur  tout  le  rovaume  pour 
payer  un  tribut  à  ces  barbares.  —  Robert  te  Fort 
péril  en  les  combattant  à  Brissarthe,  prèsdu  Mans. 
Son  fils  Eudes  lui  tuccério  dans  le  duché  de  Franco 
et  dans  fa  marche  d'Anjou. 

Ethclred  l",  roi  d'Angleterre.  Ravages  exercés 
par  les  Danois  sous  son  règne. 

L'empereur  dOrient  Michel  III,  l'Ivrogne,  fait 
assassiner  son  oncle,  le  césar  Bardas,  jwr  Basile  le 
Macédonien,  d'origine  arménienne,  qu'il  associe  à 
l'empire. 

Mort  d'Oidogno,  roi  des  Astnries,  Alphonse  111, 
dit  le  Graitd,  lui  succède. 

86T,  Hort  du  pape  Nicolas  r-.  Adrien  II  lui  succède. 
Lambert,  duo  de  Spolète,  sous  prétexte  (pje  le 
successeur  de  Nicolas  I"  avait  été  urdunné  sans  le 
consentement  de  l'empereur,  occupe  Rome  et  la 
traite  comme  une  place  emportée  d'assaut. 

L'empereur  Louis  11  est  Oaitu  devant  Bari  par 
les  Sarrasins. 

Basile  le  Haoédooien  fait  assassioer  Michel  III, 
l'Ivrogne,  et  s'empare  du  trtne.  Il  appuie  d'abord 
Ignace  contre  Pttotius. 

8G8.  Les  Normands  en  îYance,  et  les  Sarrasins  en 
Italie  continuent  leurs  ravages.  —  L'empereur 
Louis  11  commence  le  siège  de  la  ville  de  Bari, 
occupée  par  les  Sarrasins.  Ce  siège  duieiaS  ans. 

S69.  Mort  de  Lothaire,  roi  de  Lorraine.  —  Charles 
le  Chauve  se  faiicouronnerroide  Lorraine  à  Metz, 
par  l'archevêque  de  Reims,  Hincmar,  malgré  les 
réclamations  de  l'empereur  Louis  H,  alors  occupé 


siège  d 


Bari. 


L'empereur  d'Orient  Basile  le  Macédonien  en- 
voie des  seconrs  à  Louis  11  contre  les  Sarrasins. 
Pendant  que  Louis  11  presse  le  siège  de  Bari  par 
terre,  une  flotte  grecque  de  2O0  voiles  vient  as- 
siéger cette  ville  par  mer. 

^  concile  général,  tenu  à  C,  P  sous  Adrien  It 
et  l'empereur  Basile.  Photius  y  fut  déposé  et 
anathématisé  et  saint  Ignace  rétabli.  Les  légats, 
après  le  cencile,  tinrent  avec  les  tirées  une  con- 
férence, pour  savoir  à  quelle  juridiction,  celle  de 
l'Église  romaine  ou  celle  de  l'Eglise  de  C.  P,  de- 
vait ressortir  la  nouvelle  Eglise  de  Bulgarie.  Les 
CiccE  décidèrent  en  leur  propre  faveur  et  l'em- 
portèi«Bt,  milgré  la  réclamation  des  légats.  La 
hauteur  avec  laquelle  ces  derniers  soutinrent  Ut 
prééminence  du  siège  de  Borne,  comme  ils 
—  ---•  déjà  fait  dans  le  concile,  ne  fit  qu'ac 
l'éloigi    -      -   '      -   "-■■---   " 


croître   l'éloignement  des  2  Egltst 


870.  Louis  le  Germaniqne  dispute  la  Lorraine  à 
CLarles  le  Qiauvc,  qui  la  partage  avec  lui,  par 
le  traité  de  Mcrsen,  qui  donne  à  la  France  la 
Meuse  pour  limite.  La  Lonaine,  dès  ce  moment, 
devint  une  source  de  guerres  perpétuelles  entre 
les  (^llo-Francs  et  les  Allemands  d'oulre-Bhin. 
—  Les  troupes  de  Charles  le  Chauve  occupent  la 
ProveDce.donl  Lothaire  avait  obtenu  une  portion 
en  863.  Résistance  de  Gérard  de  Roussillon, 
comte  de  Provence,  qui  défendait  ces  pays  au 
nom  de  l'empereur  Louis  II. 

Oltfried,  moine  et  instituteur  au  couvent  de 
Weissembourg,  en  Alsace,  est  la  premier  peflle 
ou  vereificateur  connu  des  Allemands.  Son  Har- 
monie àtt  S.  ErangHet  est  écrite  en  strophes  do 

871.  L'empereur  Louis  II  est  fait  prisonnier  dans 
son  palais  par  le  duc  de  Bénévent,  qu'il  avait  se- 
couru contre  les  Sarrasins,  mais  que  commcn- 
jaient  à  effrayer  les  progrès  des  Francs.  Il  est 
ensuite  ren<lu  à  la  libarlé. 

Alfred  le  Grand  succède  à  Ethelred.  roi  d  An- 
gleterre. II  défend  ce  royaume  contre  les  Danois, 
qui  occupent  tout  le  pays  des  Angles.       , 
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871.  Louis   le  Germanique    rend   à  Louis   U  une 
partie  de  la  Lorraiae. 
Jeao  VIII,  pape. 

873.  Charies  le  Chauve  achète  la  retraile  des  Nor- 
mands. La  France  est  un  peu  moius  tounneatëe 
par  ces  barbares. 

Cbaries  le  Chauve  fait  emprisonner  son  fils 
Carloman,  révolté  contre  lui.  Malgré  les  prières 
d'Hincmar,  archevSque  ds  Reims,  el  les  lellres 
hautaines  du  pape  Adrien  II,  il  lui  Tail  arracher 

Yakoud,  Qls  de  SofTar,  londe  dans  le  Khorasan 
lit  dynastie  des  SoITarides,  qui  remplace  celle  des 
Tahlriens.  Elle  régna  iiO  ans  sur  le  Ségcslan,  le 
Tabristan  et  le  Khorasan. 
87Ï.  Les  Sorabes  sont  repoussés  par  Louis  le  Ger- 
manique. 

Alpnonse  le  Grand  &il   éprouvei 
■■"---   -  1  Tolédains,  près  da  la 


;  grande 


S75.  HoTt  I 
Téclame 


empereur  Louis  II,  Charles  le  Chauïe 
héritage.  11  envahit  l'Italie,  lorce  i 
la  retraite  les  fils  de  Louis  le  Germanique  et  se 
fait  couronner  empereur  à*  Rome  par  le  pape 
Jean  VIII.  —  Louis  le  Germanique  reprend  alors 
sa  pari  de  la  Lotharingie,  et  la  veuve  de  Louisll, 
Angilberge,  aidera  son  gendre  Bosoa  à  se  faire 
roi  de  Provence. 

876.  1'  couronnement  de  Charles  le  Chauve  à  Pon- 
tjon.  L'IUlie  est  de  nouveau  dévastée  par  les 
Sarrasins,  et  la  France  par  les  Normands. 

Uortde  Lo((isle  Gertnanique.  Charles  le  Chauve 
réclame  ses  Etals.  Il  est  vaincu  près  d'Anderoach 
par  Louis  de  Saxe,  fils  do  Louis  le  Germanique. 
La  Germanie  reste  indépendante  et  forme  3 
royaumes  partagés  entre  les  fils  de  Louis  : 
1°  royaume  de  Bavière  à  Carloman  l'ainé; 
%'  royaume  de  Saxe  â  Louis;  3°  royaume  de  Souabe 
i  Ctlarles  le  Gros. 

Prise  do  Rouen  par  les  Normands. 

Prise  de  Cuimbre  par  Alphonse  111. 

877.  La  faiblesse  de  Charles  le  Chauve  augmente 
avec  t'eilension  de  sa  domination.  1!  est  appelé 
par  le  pape  en  Italie  pour  a'opposeraui  Sarrasins. 
Avant  d  entreprendre  celte  expédilion,  ,il  tieol  à 
Quierci-sur-Oise  une  grande  assemblée,  où  il  pu- 
blie ce  laneux  capitulaire,  d'où  l'on  peut  dater 
la  révolution  féodafo  :  >  1°  Si  quelqu'un  de  nos 

fidèles,  saisi  d'amour  pour  Dieu,  veut  reno 

siècle,  et  s'il  a  un  fils  ou  tel  autre  parent 
de  servir  la  chose  publique,  qu'il  soit  libr 
iratiâmetlre  ses  bénéfices  et  honneurs  co 
lui  plaira;  2"  si  un  comte  de  co  royaume  vient  à 
nounr,faus  voulons  que  les  plus  proches  parents 
du  défunt,  les  autres  officiers  du  comté  el  les 
êvâques  du  diocèse  pourvoient  à  son  administra- 
tion, jusqu'à  ce  que  nous  ayons  pu  confier  à  son 
fils  les  honneurs  dont  il  était  rcvSlu.  ■ 

Charles  le  Chauve  pas 
Pavie  le  pape,  et  confère 
l'arrivée  de  Carloman,  i 
armée  considérable,  poi 

l'Italie,  il  reprend  la  rou.. ,  ..  _ 

Brios,  village  silué  en  deçà  du  montCenis. 

Louis  le  Bègue,  fils  de  Charles  le  Chauve  lui 
succède.  L'autorité  de  ce  prince  ne  s'étend  ni  sur 
l'Italie  ai  sur  k  Lorraine.  —  Alain  le  Grand  la 
sçeoue  en  Bretagne,  el  Sancho  Mitana  en  Gas- 
cogne. ~  Son  cousin  Carloman,  filsatné  de  Louis  le 
Germanioue,  lui  dispute  l'ilalie. 

Alfred  le  Grajid,  après  avoir  livré  jusqu'à  7  ba- 
tailles aux  Danois,  est  forcé  de  prendre  la  Âiile, 
et  de  se  tenir  caché  dans  la  cabane  d'un  berger 
pendant  toute  une  année. 

878.  Alfred,  roi  d'Angleterre,  ayant  appris  la  défaite 
des  Danois  à  Kinwith,  sort  de  sa  retraite,  va  re- 


rbli 
lui 


avec  lui;  mais  appronanl 
'oi  de  Bavière,  avec  une 
ir  réclamer  ses  droits  sur 

;o  de  France,  et  meurt  à 


connaître  lui-même  le  camp  ennemi,  où  il  eatio 
déguisé  en  ménestrel,  lève  une  armée,  et  par  una 
seule  bataille  recouvre  son  royaume;  p'iis,  après 
avoir  conclu  avec  Gurthorm,cnefdanois,  un  traité 
qui  établit  ce  dernier  roi  d'Eslanglie,  comme 
vassal,  il  [ait  creuser,  pour  prévenir  de  nouvelles 
irruplions  des  Danois,  un  large  fossé,  qui  s'étend 
depuis  les  marais  situés  au  N.  jusqu'à  la  rivière 
d'Ouse. 

Les  Sarrasins  contraignent  te  [âpe  Jean  Vlll  ï 
leur  payer  tribut.  —  Violences  dans  Rome  d'Adal- 
bert,  duc  de  Toscane,  el  de  Lambert,  duc  de  Spo- 
lèle,  partisans  de  Carloman  de  Bavière.  Jean  \1II 
s'enfuit  en  France,  où  il  couronne  le  roi  Louis  le 
Bègue,  qui  l'avait  été  l'année  prteédente  par 
Hincmar,  de  Reims;  ce  prince  se  réconcilie  avec 
son  cousin,  Louis  de  Saxe. 

Les  Sarrasinsaclièventia  conquête  de  laSicilepa.r 
la  prise  el  la  destruction  de  Syracuse.  Ils  renver- 
sent les  fortifications  de  toutes  les  villes,  excepté 
lie  Palerme,  dont  ils  font  leur  place  d'armes. 
879.  Louis  le  Bègue  se  mel  en  marche  pour  aller 
châtier  ta  révofie  de  Bemanl,  marquis  de  Scpli- 
manie.  11  esl  arrêté  par  la  mort  i  Compiègne. — 
Avènement  de  ses  2  fils  Louis  III  et  Carloman 
—  Ambition  de  Boson,  beau-frère  de  Charles  lo 
Chauve,  qui  se  fait  élire  roi  d'Arles  ou  de  Pro- 
vence dans  une  assemblée  d'évêques  tenue  à 
Hanlaille. 

Le  pape  Jean  VlUdemanrte  et  oblientdessecoura 
de  l'empereur  Basile  le  macédonien  contre  les  __ 
Sarrasins,  qui  ravagent  l'Italie. 

Sur  la  demande  de  l'empereur  Basile,  Jean  VIII 
reconnaît  Pholius  comme  patriarche  da  Constau- 
tinople.  —  Jean  Vllf  autorise  saint  Uéthodius, 
apdtre  des  Horaves  et  des  Slaves,  à  employer  la 
langue  esclavone  pour  la  céiébralion  de  1  oISce 

Fondation  en  Égyple  de  la  dynaslie  des  Toulo- 
nides  par  Ahmed,  fils  de  Toulon,  gouverneur  de 
celle  contrée. 

rloman  cÈd< 

lique. 

Lorraine  qu'ils  tenaient  de  Charles  le  Cliauve  et 
de  Louis  le  Bègue. 

Assemblée  de  Gondreville,  où  Carloman,  LeuislII 
et  Charles  le  Gros,  roi  de  Souabe,  s'allient  centre 
les  Normands  et  Boson,  roi  de  Provence,  qui  est 
vaincu,  mais  non  soumis. 

Mort  de  Carloman,  roi  de  Bavière.  La  Bavière 
esl  réunie  à  la  Saie.  Un  fils  bàtanl  de  Carloman, 
Arnoul,  a  la  Carinthie,  —  Charles  le  Gros  est 
couronné  roi  d'Italie. 
181.  Charles  te  Gros  vieni  prendre  i  Rome  U  cou- 
ronne impériale. 

Louis  IILgagne  sur  les  Normands  une  grande 
bataille  à  iaucourt  en  Vimeu,  dans  le  ba^in  de 
la  Somme.  Cette  victoire  a  été  célébrée  par  un 
chant  national. 
iS2.  Louis  111  meurt  à  Saint-Denis,  sans  laisser 
d'enbnts;  Carloman  règne  seul  sur  toute  la 
France.  —  Charle»  le  Gros  succède  à  son  frère 
Louis  dans  le  royaume  de  Saxe. 

Les  Normands  s'emparent  de  Trêves  qu'ils  ré- 
duisent en  cendre.  Ils  saccagent  Liège,  Cologne 
et  plusieurs  autres  villes.  Charles  le  Gros  achète 
leur  retraite  par  un  tribut  honteux  et  par  la  ces- 
'"-L  de  la  Frise  occidentale, à  Godefroy,  oui  om- 


Hort  d'Hincmar,  arclievèque  de  Reims. 

Les  princes  varcgues  de  Kiev,  Dir  et  Osktaold, 
qui  s'étaient  fait  baptiser,  sont  assassinés  par 
Ôleg,  tuteur  du  fils  do  Rurik.  Igor.  OIeg  occupe 
Kiev,  qui  devient  le  siège  de  iadc— '—'■-* 
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884.  Cari(»naii,  roi  de  France,  meurt  i.  U  ctusse, 
biesté  par  nn  sanglier.  Charles  le  Gros  lui  suc- 
cède,   au    préjudice  de  Charles   le  Simple, 
poathume  de  Louis  ]eBÈ|;ue,etréiuiil  ainsi  i 
ses  mains  tout  l'empire  de  Chirlemagne. 

Adrien  III,  pape. 

885.  diarlç^  le  Groa  fait  difficulté  de  

le  pape  Etienne  V,  successeur  d'Adrien  III,  parce 
qu  on  n'a  pas  allendu  son  consentement  pour  la 
consécration  de  l'élu. 

886-  Les  fjormands,  conduits  par  Godefrq;  et  Sige- 
froj,  assiègent  Paris  peodanl  une  année.  Ni  l'em- 
pereur ni  les  nobles  ne  songent  i  secourir  cetl« 
viU«.  Elle  est  défendue  courageusement  pai 
&ides,  comte  de  Paris,  et  l'évèque  Gozlin. 
Cbarles  le  Gros  s'approche  enlîn  de  Paris,  mais 
sans  oser  combattre.  Honteux  traite  par  lequel  il 
écarte  les  Normands.  Ces  barbares  font  traîner 
leurs  barques  par  terra,  au-dessus  de  la  ville, 
remettent  â  l'eau,  et,  continuant  k  remonter  la 
Seine,  ils  entrent  dans  l'ÏODne  et  vont  dévaster 
la  Bourgogne. 

Mort  ifi  Basile  le  Macédonien.  Son  Hls  Léon  VI 
lui  saccSie.  H  chasse  Photius  du  siège  patriarcal 
de  Constanlinople.  11  a  composé  un  traité  de  lac- 

887.  Mort  du  roi  Boson.  Honte  de  Charles  le  Gros. 
A  la  diète  de  Kirckheim,  il  accuse  son  chnnce- 
lier  et  sa  femme.  Les  Krands  indignés  le  dépo- 
sent solennellement  à  Ta  diète  de  Tribur  et  lui 
sabslituent  Amoul,  son  neveu,  dans  le  rojaume 
de  Germanie.  Eudes,  comte  de  Paris,  fils  de 
Hubert  le  Port  (t.  8GG),  est  élu  rai  de  France. 
888.  Otaries  le  Gros  meurt  sans  enfants  dans  une 
Ile  du  Bhin.  Parlago  dérmitif  de  son  empire; 
tnarcbie.  Amoul  règne  sur  la  Germanie  et  la 
Bavière  ;  Eudes  sur  la  France  occidentale  et  l'A- 
quitsine.  Louis,  fils  de  Boson,  règne  eut  le 
royaume  d'Arles  ou  deProTence.  Rodolphe,  fils 
de  Conrad,  fonde  le  royaume  de  la  Bourgogne 
transjurane.  Guy,  duc  de  Spolète,  et  Bérenger, 
duc  de  Frioul,  tous  deux  issus  du  sang  de  CBar- 
lemagne  par  les  femmes,  se  disputent  l'Italie. 
Raynuir,  comte  de  Poilier^,  et  un  grand  nombre 
d'autres  seigneurs  se  rendent  iadèpendaats.  Or- 
ganisation de  la  société  féodale.  Résistance 
qu'elle  oppose  au  Normands;  la  population 
commeDcels'accroUre.  Les  Normands  sontdeut 
fois  repoussés  de  Paris. 
889.  Vers  cette  époque,  30  pirates  Sarrasins  partis 


et  du  nord  de  l'Itali 

B^nger  rend  hommage  à  Amoul  pour  l'iulie, 

où   il  re^it  le  premier  la  couronne  de  fer  de 

Lombardle. 

SSO.   SiméoQ,  roi  des  Bulgares,  commence  contre 

l'empire  grec  une  guerroqui  durera  trais  années. 

Guy,  vainqueur  de  Bérenger  à  la  bataille  de  la 
Trèbie,  se  (ait  couronner  roi  d'Italie. 

Vers  celte  époque,  les  Hongrois  ou  Hadgyars, 
comme  ils  s'appelaient  du  nom  d'une  de  leurs 
tribus,  passent  des  régions  du  Volga  dans  celles 
de  la  't^eiss  etdu  Danube,  aous  la  conduited'Ar- 
pad,  fils  d'Almus.  A  peine  sont-ils  établis  dans 
ces  contrées  qu'Amoul,  roi  de  Germanie,  s'en 
sert  pour  ébranler  l'empire  des  Moraves  fondé 
par  Swiatopolk. 

Eades  n'ose  pascEutsser  les  Normands  des  bords 
de  l'Oise  qu'ils  ravagent. 

Pin  du  roraume  d'btanglie,  qu'Edouard  le 
Vieux  réunit  à  ses  Etats. 


891,  Vicloire  des  Normands  surles  troupes  de  Lor- 
raine, présHaesIricht. 

Arnoul,  roi  de  Germanie,  remporte  sur  eux 
une  grande  vicloire  à  Louvain  sur  la  Dyle. 

Guy  détrOne  Bérenger.  Il  esç  couronné  roi 
d'Italie  et  empereur  par  le  pape  Etienne  V,  avec 
son  fils  Lambert  qu'il  s'associe. 

891.  Eudes,  roi  de  France,  bat  les  Normands  cl  est 
cependant  forcé  de  leur  accorder  des  conditions 
avantageuses  pour  les  engager  à  la  relraite.  Le 
comte  Waltgaire  se  (évolle  coniro  lui. 

893.  DécUndu  pouvoir  d'Eudes.  Les  mécontents  lui 
opposent  Charles  le  Simple.  L'incapacité  de  ce 
prince  le  fait  bientét  abandonner  de  ses  parti 

894.  Eudes  marche  contre  Charles  le  Simple,  qui 
s'enfuit  à  Worms  et  implore  le  accours  d'Amou' 
qui  lui  envoie  quelques  troupes. 

Mort  de  Guy,  roi  d'IUlie.  Son  fils  Lambert  lui 

Borziwoi,  duc  de  BohSme,  reçoit  le  christia- 
ié   par  lévéïiue  di 

9h.  Arnoul  somme  Charles  et  Eudes  de  compa- 
raître devant  lui  à  la  dièle  rie  Worms.  Il  donne 
I  de  Lorraine  i  son  fils  naturel  Zwen. 


Formose  conlre  le  jeune  LambeVi,  flls  do  Gtiyilf 
Spolète.  11  passe  les  fètos  de  Noël  à  Lucques,  où 
Bérenger  vient  le  trouver.  Amoul  retient  Béren- 

5er  prisonnier  et  le  dépouille  de  ses  Etals.  Le 
uché  de  Friou)  est  donné  au  comte  Waltfred  et 
celui  de  Milan  ou  de  Lombardie  au  comte  de 
Maginfred. 
96,  Arnoul  s'empare  de  Rome  et  se  fait  couronner 
empereur  par  le  pape  Formose.  mais  son  échec 
devant  Spolète  et  la  maladie  le  décident  à  quitter 
rilalie.  —  Bérenger  recouvre  ses  Etals  el  fait  ta 
pai»  avec  l'empereur  Lambert,  —  Le  pape 
Etienne  VI  fait  le  procès  à  la  mémoire  de  For- 
mose ;  il  l'eihume,  revêt  le  cadavre  d'habits  laïcs 
et  lui  fait  couper  la  télé  et  les  trois  doigt?  de  la 
main  avec  lesquels  il  a  béni  le  peuple.  Mais  il 
est  bienlftl  lui-même  renveraè  et  péril  dans  un 
cachot.  A  partir  de  cette  époque  et  pendant  plus 
d'un  siècle  l'élection  des  papes,  livrée  aui  capri- 
ces de  la  populace  et  aux  violences  de  l'aristo- 
cratie romaine,  se  décida  parfois  les  armes  i  la 
main,  et  les  candidats  durent  la  tiare,  moins  à 
leurs  vertus  qu'à  leur  force  et  à  leur  audace. 

Le  roi  Eudes  laisse  à  son  rival,  Charles  le  Sim- 
ple, les  pays  qui  sont  i  l'E.  de  la  Seine  et  de  la 


S9S.  Mort  d'Eudes  qui  laisse  la  couronne  de  France 
à  Charles  le  Simple,  Les  grands  se  fortifient  de 
plus  en  plus  dans  leurs  châteaux  pour  résister 
aux  Normands,  aux  Hongrois  et  aux  Sarrasins. 
Ces  3  peuples  barbares  se  rencontrent  dans  la 
Bourgogne  transjurane.  Ravages  des  Sarrasins 
en  Provence. 

Mort  de  Lambert,  roi  titulaire  d'Italie.  En  l'ab- 
sence d'Amoul,  Bérenger  se  forlifle  dans  l'Italie 
du  N.  et  aspire  i  l'empire. 
899.  Mort  d'Amoul.  Son  fils  Louis  IV,  dit  l'Enfant, 
lui  succède. 

Bertiie,  nUe  de  Lothaire,  roi  de  Lorraine,  et  de 
Waldrade,  conçoit  le  dessein  d'élever  à  l'empire 
Adilbert  11,  duc  et  marquis  de  Toscane,  son 
mari,  mais  celui-ci  est  battu  et  fait  prisonnier 
par  Lambert,  qui  meurt  peu  après  d'une  chute 
de  cheval,  sans  laisser  d'héritier. 

Bérenger  est  seul  roi  en  Italie;  il  rend  la 
liberté  au  marquis  de  Toscane. 

Les  généraux  du  calife  abbasside  essayent  en 
vain  d'arriter  les  progrès  des  Karmates,  secte  do 
fanatiques  qui  ravagent  l'Arabie  et  l'Inik-Arabi. 
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900.  Louis,  tUs  de  Bosoa, 
disputer  la  couronne  «l'ItalieàBëi-cnger.  Celui-ci, 
tecoodé  pai  Adalbcrt,  duc  de  Toscojic,  s'avance  à 
la  reocoaU'e  do  Louis,  qui,  désespérant  du  suc- 
cès de  30Q  entreprise,  traite-  secrirlement  avec 
celui  qu'il  venait  déti-àner  et  s'engage,  par  un 
serment  solennel  à  ne  plus  revenir  en  llalïe.  — 
Les  Hongrois  font  épruuver  à  Béronger  une 
grande  défuile  sur  les  borda  da  la  Brenla,  et  ra- 
rageut  luulc  la  Lombardie.  — Louis  de  Provence 
met  à  profit  la  situation  de  Bérenger  pour  violer 
son  serment  cl  revcDir  en  Italie,  où,  après  quel- 
ques succès,  il  se  rend  maître  de  toute  la  Lom- 
bardia  et  se  fait  élire    roi. 

Zwentibulil,  fils  naturel  d'Arnoul,  roi  de  Lor- 
raine,  pcrit  dans  un  combat  sur  les  bords  de 
Il  Hoose,  contre  ses  sujets  rcvoltéa,  et  son 
royaume  est  réuni  à  celui  de  Germanie. 

Charles  )e  Simple  est  reconnu  dans  l'AquilaÎDC 
et  dans  la  Seplimanie. 

X*  (iàek  «pfèa  Jénu-Ohriit. 

Décadence  du  califat  de  Bagdad  quiinbitde  noimiDi  el 
ImpoitintsdiiDcmbreDienla.  -  L«>F>timilMcnEgj'pM. 
—  Fin  de  l»  dïOMtie  carloïinglBBne.  — ATansmeni  des 
Capétiena.  —  Henouvelleraeat  it  l'empire  d'Or 

Sr  Olhon  le  Grand. —  Décader—  -■■-  — '■'—  -■ 
ua  après  la  mort  d'Alœanioi 
arrive  i  son  aiic^ée 
à  la  faveur  de  ligna 


a  califat  de  Cor. 


B  générale  qol  eniahlt  alors 


tona  lei  aiprit*. 

901.  Mort  du  roi  saxon  Alfred.  Sa  race  conserve  le 
trûue  au  sud  ;  les  Danois  gardent  au  nord  le  paj> 
des  Angles. 

Louis  de  l'rovcncc  reçoit  à  Rome  la  couroniK 
impériale  des  mains  de  Benoît  IV.  Bérenger  si 
réfugie  en  Bavière  auprès  du  jeune  roi  Louis, 
6l3  a'Amoul. 

902.  Eu  Orient,  le  patriarche  de  Constantinople, 
Nicolas,  engage  avec  l'empereur  Léon  VI  le  l'hi- 
lotophe,  au  sujet  du  quatrième  mariage  de  ce 
prince  qu'il  ne  veut  pas  reconnaitro  pour  légi- 
time, une  lutte  courageuse  qui  durera  3  années. 

L'empereur  Louis  repa.-îse  en  Provence  au  cona- 
mencement  de  cette  aooée.  Bérenger  rentra  alors 
en  Italie  et  recouvre  toute  la  Lombardie. 

La  djTiastie  des  Samanides  remplace  dans  le 
Ktiorasan  et  en  Per^  celle  des  Sotmrides. 

904.  La  comtesse  Théodora  Glicérium,  mère  do  la 
célèbre  Marouie,  décide  l'éleclion  de  Sergius  111 
en  mettant  des  gens  armés  suf  tous  les  noinls 
do  la  villa  propres  à  l'attaque  ou  à  la  défense. 
Elle  domine  le  .sainl-siége  pendant  sa  vie, 

80000  Ruises,  portés  sur  2000  barques,  for- 
cent le  port  de  Cuoslanlinople  et  ravagent  les 
environs  de  la  ville.  Léon  VI  la  Philusopbe 
ftchète  leur  retraite. 

I^  ville  de  Tbessalonique  est  prise  et  saccagée 
par  des  pirates  sarrasins,  que  commandait  un 
renégat  grec  de  Tripoli. 

905.  Divers  princes  et  surtout  Adalbert,  due  de 
Toscane,  enrayés  de  l'accroiesemeut  que  prenait 
la  puissance  de  Bérenger,  rappellent  en  Italie 
Louis  de  Provence,  qui  s'empare  d'aiiord  de  Iwule 
la  Lombardie ,  mais  ensuite  est  surpris  dans 
Vérone   par    Béreuger,  qui    lui  fait   crew  les 

906.  Invasion  des  Hongrois  en  Italie  ;  ils  soumet- 
leat  Bérenger  à  un  tribut.  Ils  aUamwnt  les  tles 
fénitienncs  de  Halamocco  et  de  ftialto,  mais 
sont  battus  par  le  doge  Pietoo  Tribune. 

Les  Normands  prennent  Rouen,  occopent  tout 
le  Cotentin  et  ravagent  le  Maine,]»  Picardie  et  la 
Champagne. 

907.  La  dynaitie  des  Tang,  qui  a  geoTOné  la 
Chine  pendant  près  de  3  siides,   at  remplacée 
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par  la  14>  dynastie  Héou-li-«ng.  De  907  à  960, 
se  succédant  rapidement  i  dynasties. 

Extension  toujoui-s  croissante  de  la  secie  des 
Karmates  en  Orient. 

Uort  d'Arpad,  chef  des  Hongrois.  Son  tiU  Sol- 
tan  pénètre  en  Bavière  et  remporte  la  violoiro 
d'Augsbourg,  qui  coûte  la  vie  au  duc  Lèopold. 

909.  Bouchard,  landgrave  de  Thuringe,  périt  en 
combattant  les  Honj^rois.  L'empereur  Louis  IV 
donne  la  Thuringe  à  Othon,  duc  de  Saie. 

En  Italie,  par  la  permission  de  Bérenger,  les 
évBques,  les  abbés,  les  comtes,  enfin  tous  les  pos- 
sesseurs de  fle^  fortifient  leurs  villes  et  leurs 
châteaui  pour  se  mollte  à  l'abri  des  incursions 
des  barimres. 

En  Afrique,  le  sectaire  Obaldoltah,  qui  préten- 
dait descendre  d'Ali  et  de  Patime  et  qui  se  fait 
passer  pour  le  mahadi  ou  directeur  des  fldèles, 
([ui,  selon  le  Coran,  devait  Stre  le  13*  et  dernier 
iman,  dont  la  venue  ne  précédera  que  de  tien 
peu  la  fin  du  monde,  renverse  les  Aglabites  et 
les  Edrisaites  el  fonde  la  dynastie  des  Ismaéliens 
ou  Fatimites. 

910.  Alphonse  111,  le  Grand,  roi  d'Oviédo,  renonc 
au  tronc,  et  partage  son  royaume  entre  ses  deux 
fils  ;  le  second  eut  la  Galice  avec  ta  portion  de  la 
Lusitanie  enlevée  auK  Maures. 

Fondation  par  Guillaume  d'Aquitaine  de  la  cé- 
lèbre abbaye  de  Ouny  en  Bourgogne;  la  rôgle 
monastique  de  saint  Benoit  téformre  y  est  établie. 

911.  Léon  VI,  dit  le  Philosophe,  sur  te  point  de 
mourir,  rappelle  le  patriarche  de  ConstantinopU', 

Uort  de  Louis  IV  l'Entant,  fils  d'Arnoul,  der- 
nier rejeton  carlovingien  en  Geimanis. 

Traité  de  Saint-dair-sur-Epte  par  lequel  dutr- 
len  le  Simple  cède  à  Rûllon,  cher  des  Normands, 
U  partie  de  la  Neustrîe  qu'il  occupa,  entre  la 
Bresie  à  TE,  et  la  Couesnon  à  l'O.  Il  lui  donne 
de  plus  sa  fUle  Gisèle  en  mariage,  à  condition 
qu'a  embrassera  le  ciiristianlsme. 
911..Rollon  reçoit  le  baptême.  Ses  donations  aui 
égUses.  11  divise  toute  la  Normandie  en  âefs  et  y 
établit  une  police  régulière. 

Conrad  I",  comte  do  Kranconie,  petil-fila  par 
sa  mère  du  roi  Amoul,  est  élu  roi  de  Germanie. 

—  la  Lorraine  se  sépare  de  la  Germanie  et   ii: 


I  la  ligne  du  Douro.  Le  père  des 
deni  rots  d'Oviédo,  Alphonse  III  le  Grand,  malgré 
son  abdication,  commtn de  avec  succès  le*  armée» 
contre  les  Maures.  —  ÀTénemeot  d'Abdérame  111 
au  califot  de  Cordoue. 

Constantin  Porpbyrogénéte,  Agé  de  7  ans,  suc- 
cède à  son  pèra  Léon  le  PbiloMphe,  sous  la 
tutelle  de  sa  mère. 
913.  Le  fUimite  d'Afrique,  Abou-Obéidollab,  prend 
Barca  dans  la  Cvénaïque  et  pénètre  en  Egypte 
où  il  occupe  quelque  temps  Aleiandrio. 

Mort  du  yarègue  01^  qui  a,  pour  successeur 
Igor,  fils  de  Runk, 

Les  Bohémiens  et  les  Hongrois  envahisianL  la 
Bavière,  mais  sont  repousses. 
914-  Jean  X,  archevêque  de  Ravenne,  est  élu  pape 
par  le  crédit  de  Théodon,  mère  de  la  célèbre  lia- 
roizie,qui  épousa  Al bèrii^  duc  de  Spolète  et  mar- 
quis de  Camerino. 

Hort  de  Garcia  I",  roi  des  Asturies.  Son  frèr» 
Ordogoo  II  tiansporie  le  siège  du  gouvemement  à. 
Léon,  et  prend  le  titre  de  roi  de  Léon,  qu'il  tians- 


Le  roi  bulgare  Siméon  s' 
915-  Les  Hongrois 


1  d'Andrinople. 
it  pillent  Bam- 


916.   Le  pape  Jean  X  sacre  Bérenger  empereur, 
coDdïlioD  (lu'il  conduira  son  année  contre  les 
Sarrasins;  il  se  met  lui-même  k  la  tête  de  celte 
eipéditioii,  qui  détruisit  le  repaire  du  Garigli 

Conrad,  roi  de  Gerznanie,  aasiêge  et  prewl  ta 
nlle  de  Ratisbonne  qu'il  donne  à  sou  frère  Eber- 
bardt,  avec  le  duché  de  Bavière. 

Ordogno  II,  roi  de  LéoD,  remporte  une  grande 
Tictoire  sur  les  Maures. 
9IT-   Mort  do  Rollon,  1"  duc  ds  N'orînandie.  Guil- 
laome  I",  ion  fils,  lui  succède. 

Les  Hongrois  dérastent  la  Franconie,  la  Thu- 
ringa,  la  Saxe,  et  péaètront  jusqu'en  Lorraine. 

Loa  Bulgares,  sous  la  conduite  de  leur  roi  SI 
méon,  assiègent  C.  P.  Les  habitants,  dirigés  par 
Léon  Phccas,  les  forcent  i  la  retraite. 

918.  Conrad,  roi  de  Germanie,  est  blessé  mortelle- 
ment en  combatlaat  les  Hongrois.  11  avait  désigné, 
en  mourant,  oonone  le  plus  capable  de  lui  suc- 
céder, son  ancien  ennemi,  Henri,  duc  de  3aic. 
Celui-ci  fut  élu  et  reçut  les  insjgnesde  la  royauté 
au  milieu  d'une  partie  de  chasse,  d'oO  '  '  ' 
•amom d'Oiseleur.  Henri  1" lOJseleur 
la  iBBimin  royale  de  Saxe. 

919.  Constantin  VII  donne  le  titre  d'empereur  i  Bo- 

lorité,  pendant  que  son  gendre  se  livre  tout  en- 
tier i  son  goât  pour  les  lettres  et  l'hlstolro. 

Igor,  chef  des  Russes  établis  k  Novogorod  et  è 
liev,  ne  peut  arrêter  l'invasion  des  Petehéniguea 
et  traite  avec  cui. 
910.  Giselbert,  duc  de  Lorraine,  mécontent  de  ce 
que.  contre  ses  droïls,  Charles  le  Simple  avait  mis 
un  eTCque  à  Tongres,  s'unît  à  Henri  l'Oiseleur, 
qui  déclare  la  guerre  à  Chartes  le  Simple.  Celte 
~i  terminée  par  le  traité  da  Bonn,  qui 


b^la 


e  laLorraii 

B!.  Charles  le  Simple  est  abandonn*  de  tous  ses 
nssaui  sous  firéleite  des  vexations  de  son  fïvori 
Baganon.  Bérivée,  archsTeque  de  Reims,  lui  rtctc 
•eu)  Bdtle. 

Garcie  de  Navarre  et  te  roi  de  Léon,  Ordogno  II, 
•ont  complètement  battus  à  Val-de-Junquera  par 
le  calife  Abdérame  111,  qui  franchit  les  PjTénécs 
et  s'avance  jusqu'à  Toulouse.  Au  retour,  son  ar- 
mée cliargée  de  butin  est  taillée  en  pièces  par  le 
père  de  (àrcic,  Sanche.  sorti  de  son  monastère. 

Adalbert,  marquis  d'ivrée  el  gendre  do  Bércn- 
ger,  el  Lambert,  archevêque  de  Hilan,  appellent  en 
Italie,  contre  Bérenger,  Rodolphe,  roi  do  la  Bour- 
gogne Iransjurane,  qui  se  &il  couronner  roi  d'Italie 
par  Lambert. 

9ÎÎ.  Robert,  frère  d'Eudes  et  son  hériflor  dans  le 
comié  de  Paris  et  dans  le  duché  de  France,  est 
élu  roi  par  les  nobles  contre  Charles  le  Simple, 
qui  perd  la  ville  de  Laon,  dernière  place  curlo- 
vingienno. 

933-  Ravages  eiereésdansla  Uac^ineetlaThraco 
par  le  Bulgare  Slméon,  qui  cède  cependant  aux 
prière*  du  patriarche  et  de  l'empereur. 

Robert  de  France  est  proclamé  roi  de  France, 
11  est  surpris  et  tué  près  de  Solssons  par  lits  gens 
de  Charles  le  Simple.  —  Raoul  de  Bourgogne , 
g«ndTe  de  Robert,  esl  proclamé  roi.  —  Charles, 
tisbi  dans  une  entrevue,  lomlw  dans  les  mains 
d'Héribert,  comte  de  Vemaandois,  qui  l'enfcnno 
1  PArMM.  — -  Les  Lorratos  se  donnent  à  Henri 
niiwleur  et  se  séparent  définitivement  de   la 

Le  roi  dltalie  Béreneer  est  vaincu  k  Fiorenzula 
fû  nodolpbe,roi  de  la  Bourgogne  (ransjurane, 
^i  repasse  pr«sque  aussitôt  après  les  Alpes. 

)k»t  du  eéibbre  médecin  musulman  Razi,  au- 
teurde  plusieurs  ouvnges  qui  ont  servi  longtemps 
ée  base  à  l'easeignwnsnl,  même  en  Europe. 
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924.  Bérenger,  rai  d'Ilalie,  appelle  i  son  secours 
les  Hongrois  contre  Roilolphe  II,  roi  de  la  Bour- 
gogne Iransjurine.  Ils  saccagent  Parte,  Cré- 
mone,  etc.,  et  passent  de  là  en  France  où  Ils 
sont  battus  par  Raoul  de  Bourgogne,  roi  ilc 
tVance.  —  Bérenger  est  assas-=inp  à  Vérone.  — 
Le  pape  Jean  X  se  défait  d'AlliérIc,  duc  cl  mar- 
quis de  Spol^le,  et  premier  mari  de  ta  célèbre 
Maroïïie,  mais  celle-ci  s'empare  du  chflleau 
Saint-Ange  et  domine  dans  Rome. 

Avènement  d'Athelstan,  qui  prendra  le  premier 
le  litre  de  roi  d'Angleterre. 

Les  Pelcbenègues  sont  vaincus  par  les  Russes, 
qui  les  empêchent  de  franchir  la  limite  de  leur 
empire. 

925.  Henri  l'Oiseleur  fonde  les  margraviats  do 
firandeboui^,  do  Hisnie  et  de  Lusace.  Il  fait  en- 
tourer de  murailles  la  plupart  des  villes  de  ses 
Etats. 

Héribert  de  Vermandois  feit  élire  archevêque 
de  Reims  son  fils  Hugues,  k  peine  ftgé  dedans, 
pour  Jouir  des  domaines  de  ce  grand  siège. 

916.  Hugues,  marquis  de  Provence,  que  Berthe, 
duchesse  do  Toscane,  avait  eu  de  Thibaut,  comte 
d'Arles,  son  premier  mari,  est  appelé  en  llalic 
contre  Rdolpliede  Bourgognepar  le  pape  Jean  X, 
opprimé  dans  Rome  par  Maroz/ie  et  Gui,  duc  de 
Toscane,  son  second  mari.  Hugues  est  couroimé 
k  Milan.  Rodolphe  se  retire  sans  combattre, 

9!7.  Héribert,  comle  de  Vermandois,  veut  aider 
Charles  le  Simple  k  recouvrer  son  royaume.  Le 
roi  Raoul  lui  donne  le  comté  de  Laon.  Charles  le 
Simple  est  enfermé  de  nouveau  dans  te  chlleau 
de  Péronnc. 

Le  Bulgare  Slméon  meurt  de  chagrin  d'avoir 
été  vaincu  par  les  Croates.  Son  successeur  Pierre 
fait  la  paix  avec  l'empire  grec. 

938-  Léon  VI  succède  au  pape  Jean  X,  que  Gui  et 
Maroiïie,  sa  femme,  font  jeter  en  prison  et 
étrangler. 

939.  Mort  de  Charles  le  Simple  dans  le  chAteau  de 
Péronne.  Lc^  grands  se  soumollcnl  k  Raoul,  qui 
reprend  à  Héribert,  comte  do  Vermandois,  tout 
ce  qu'il  lui  avait  cédé. 

Après  la  mort  do  Léon  VI,  Etienne  VII,  homme 

obscur,  protégé  par  Maroï?,le,  esl  pr.c lamé  pape. 

Le  générai  des  Karmales,   Abou-Taher,   entre 

dans  la  Mecque,  pille  le  temple  do  la  Caai»  et 

égorge  les  pèlerins. 

930.  LecalifeMuktader,  qui  a  élé  déjà  deux  foisdé- 
posé  et  deux  fois  rétabli,  ne  peut  emp^her  les 
Karmates  de  lavager  le  territoire  de  Bagdad. 

Raoul  de  Bourgogne  est  reconnu  pour  roi  de 
Franco  par  les  Aquitains,  qu'il  délivra  des  ravages 
dos  Noi'mands, 

Henri  l'Oiseleur  force  le  Bohémien  WenoesUs 
k  se  reconnaître  son  vassal.  —  II'  marie  .wn  Hls 
Olhon,  Agé  de  18  ans,  à  la  fllle  du  roi  d'Angle- 
terre AUiolslan,  petit-fils  d'Alfreil  le  Grand. 

931 .  Raoul  assiège  dans  la  ville  de  Reims  Héribert 
de  Vermandois,  qui  se  soumet.  —  Raoul  fait 
élire  archevêque  do  Heims,  .à  la  place  du  fils 
d'Héribert,  Artaud,  moine  de  Saint-Reml.  la 
perte  du  siège  de  llcims,  à  cause  des  vastes  do- 
maines et  des  nombreuses  places  fortes  qui  dépen- 
daient de  révêché,  porta  un  grand  coup  au  comte 
de  Vermandois,  qui  ne  se  soutintqua  par  l'appui 
des  Allemands  contre  Raoul  et  Hugues  le  GAnd, 
comle  de  Paris,  fils  de  Robert  et  neveu  du  roi 
Eudes. 

Hugues,  roi  d'Ilallp.  s'associe  son  lîls  Lolhairc 
et  se   rend  à  Rome  dans  le  dessein  de  se  faire 

932.  Ilamire  11,  rui  de  Léon,  enlève  Madrid  aui 
Musulmans. 

Hugues  épouse  la  célèbre  Maroxïie,  vwiro  do 
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Gui,  duc  de  Toscane,  alors  loule-puissante  aaos 
Borne.  —  Albéric,  fils  de  Maroziie,  maltraité  par 
HagueSj  soulêïe  contre  lui  kiute  la  ville ,  le  force 
i  retourner  en  Lombardie,  et  jette  en  prison  sa 
mère  et  son  frère  le  pipe  Jean  XI. 

Commencements  de  la  dynastie  des  Bouides, 
qui  enlèïe  le  Fars  et  l'Jrak-Adjemi  aux  Sanoa- 
uides.  —  Le  iulife  Uoktader  est  renferst  par  le 

■  général  qui  a  sauïé  l"Egypt«  de  la  domination 
des  Fatimites.  Celui-ci  sera  peu  après  assassiné 
par  le  successeur  de  Moklader,  le  calife  Kader. 

933.  Les  Italiens,  méconlenls  de  Hugues,  rappellent 
Rodolphe,  roi  de  la  Bourgogne  tran^ursne,  mais 
Hugues  les  prévient  en  faisant  un  accommode- 
ment avec  ce  prince  auquel  il  cède  la  Bour 
cisjurane,  en  échange  de  quoi  Rodolphe  lui 
porte  tous  ses  droits  sur  l'ilalie.  Fondaliou  uu 
royaume  d'Arles,  formé  de  la  réunion  des  deux 
BourgogDcs  transjurane  et  cisjurane. 

Granité  victoire  d'Henri  l'Oiseleur  sur  les  Hon- 
grois, i  Merscbourg,  en  Saie.  Henri  fit  peindre, 
proîiablement  par  des  Byzantins,  la  balâillc  sur 
' -*-  -n  appar- ■   ■■—  '-  -'•' '- 


le  ment. 

935.  Hort  du  premier  fatimite  d'Afrique,  Abou- 
Obéfdollali.  i  Mabadja,  ville  qu'il  avait  fondée 
pri'sde  Kalroan,  au  sud  de  l'ancienne  Carlhage. 

Le  calife  R3di  Billah,  pressé  de  tous  cfités  par 
les  usurpateurs  qui  avaient  démembré  l'empire 
musjlman,  crée  Abubecre  Mohammed,  fils  de 
Rayek,  rmi'r  al  Omra  ou  Emir  des  Emirs,  oo 
qui  signifie  commandant  des  commondanls.  Ce 

Eremier  ministre  eut  l'administration  de  lentes 
«affaires  militaires  et  le  maniement  des  Rnances, 
d'une  manière  plus  absolue  qu'aucun  visir.  11  of- 
ficiait même  pour  le  calife  dans  la  grande  mos- 
quée de  Bagdad,  et  son  nom  était  cité  dans  le 
«ervice  divin  par  tout  l'empire.  A  cette  époque, 
le  califat  était  à  peu  prÈs  réduit  à  ta  ville  de 
Bagdad  et  à  ses  dépendances.  Il  est  vra'  '" 
dans  l'origine  les  chefs  des  diverses  parti 
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Grande  victoire  d'Athelstan,  roi  d'Angleterre, 
aur  les  Danois  et  leurs  alliés  à  Brunanburgh. 

Ramire  II,  roi  de  I.éon,  aidé  des  Navarrais, 
remporte  sur  Abdérame  III,  à  Simancas,  une 
éclatantevictoire  qui  coûte,  dit-on,  80000  hommes 


es.  Mais  leur  vénération  diminua  peu 

i  peu,  et  bientôt  ils  ne  regardèrent  plus  le  calife 

3ue  comme  le  grand  Iman,  ou  souverain  pontife 
e  la  religion  musulmane,  qui    n'avait  d' 

fonction  que  de  faire  la  prière  publique  et  _. 
discours  au  peuple  dans  la  grande  masquée  de 
Bagdad. 

936.  Mort  d'Henri  I"  l'Oiseleur,  au  moment  où  il 
allait  passer  en  Italie.  Les  seigneurs  allemands 
nomment  pour  son  successeur  son  second  fils 
Otbon.agéde  Ï4  ans.L'alnè  Tanoraar  se  révolte. 

L'idolltrie  est  rétablie  en  Bohème  par  le  duc 
Boleslas,  peurtrier  de  son  frère. 

Hugues  d'Arles,  malgré  le  mariage  d'une  de  ses 
filles  avec  Albéric,  fils  de  Harozzie,  ne  peut  en- 
trer dans  Rome. 

Mort  du  roi  de  France,  Raoul  de  Bourgogne. 
Hugues  le  Grand,  duc  de  ï'rance,  jaloux  dlléri- 
hert,  comte  de  Vermandois.  qui  s'appuyait  sur  les 
Allemands,  rappelle  d'Angleterre  touis  d'Outre- 
mer, fils  de  Charles  le  Simple,  et  le  fait  nommer 
roi.  Louis  cède  à  Hugues  le  duché  de  Bourgogne, 
l£s;é  vacant  par  la  mort  du  roi  Raoul. 

937.  Les  Hongrois  poussent  leursincursionsjusque 
dans  le  Berry. 

Abdérame  III  achevé  la  construction  d'un  ma- 
gnifiaue  palais  dans  la  ville  nouvelle  de  Zahra,  à 
b  milles  au  sud  de  Cordoue. 

938.  Othon  I"',  roi  de  Germanie,  déclare  ta  guerre 
au  duc  de  Bohême  Boleslas,  qui  persécute  les 
chrétiens. 


19.  Henri  le  Querelleur,  frère  putué  d'Othon  I" 
soulève  la  Saxe  et  prend  le  titre  de  roi.  Il  est  se- 
condé par  le  duc  de  lorraine,  Giselbert,  l'arche- 
vêque de  Mayence,  et  El>erhard,ducde  Franconie. 
Les  insurgés  reçoivent  l'appui  de  Louis  d'Outre- 
mer, qui  passe  la  Meuse  et  s'avance  jusiuen 
Ahace.  Othon  fut  délivré  île  tous  ses  ennemis  par 
la  victoire  d'Andernac.  Eberhard  y  perdit  h  vie, 
Giselbert  se  nova  dans  le  Rbin  en  fuyant,  et 
Henri  le  Querelleur  s'humilia  aux  pieds  de  son 
père  avec  ses  principaux  partisans,  parmi  lesquels 
était  Goniran,  le  riche  comte  d'Alsace,  tige  des 
illustres  maisons  de  Habsbourg  et  de  Lorrdirte. 
Henri  le  Querelleur  fut  fait  peu  après  duc  de  Lor- 

940.  Les  Sarrasins  établis  à  Fraiinet  occupent  le 
bourg  de  Saint-Maurice,  en  Valais.  Il»  comman- 
dent de  là  tes  passages  des  Alpes,  et  dépouillent 
tous  ceux  qui  osent  les  franchir. 

La  dignité  d'Ëmir-al-Omra  à  Bagdad  est  remplie 
par  le  Turc  ïaUcam.  Depuis  cette  époque,  les  Turcs 
no  permettront  pas  que  cette  dignité  soit  accordée  à 
une  personne  qui  ne  soit  pas  de  leur  race. 

941.  Les  Sarrasinsde  Sicile  s'emparent d'Agri génie 
et  transporlent  beaucoup  de  Siciliens  en  Afrique. 

Louis  d'Outremer,  vaincu  par  Hugues  le  Grand 
et  par  le  comte  de  Vermandois,  perd  la  ville  de 
Laon  et  se  réfugie  en  Aquitaine. 
94S.  Le  roi  d'Italie,  Hugues  d'Arles,  secondé  par 
une  fiotte  grecque  que  lui  avait  envoyée  l'empe- 
reur de  Cens  tant  inople,  son  beau-frtre,  attaque 
vigoureusement  les  Sarrasins  de  Fraxinet;  mais 
ayant  appris  que  Bérenger,  marquis  d'Ivrèe,  pe- 
tit-Ëls  par  sa  mère  de  1  empereur  Bérenger,  son 
rival  à  la  couronne  d'Italie,  qui  s'était  enfui  en 
Allemagne,  se  disposait  &  venir  lui  disputer  le 
trône,  il  renvoie  la  flotte  grecque  et  rend  aux  in- 
fidèles La  position  qu'ils  occupaient,  k  condition 
que  s'établissint  au  point  le  plus  élevé  du  pas- 
sage du  grand  Saint-Bernard  et  dans  les  princi- 
faux  cols  des  Alpes,  ils  fermeraient  le  passage  de 
llalie  à  Bérenger. 

944.  Les  Hongrois  ravagent  la  Lombirdie  et  se 
font  payer  un  tribut  par  le  roi  Hugues. 

Igor,  chef  des  Russes,  fait  alliance  avec  les 
Petchénègues  et  impose  un  tribut  à  Constantin 
Porphyrogéntte. 

945.  Bérenger,  marquis  d'Iïrée,  appuyé  par  les  Al 
lemands,  enlève  la  couronne  d  Italie  à  Hugues 
d'Arles,  Le  fils  d'Hugues,  Lothaire,  conserve  le  li- 
tre de  roi  sans  aucun  pouvoir. 

Mon  du  Rusîe  Igor.  Son  flls,  Swialoslaw,  lui 
succède  sous  la  tutelle  de  sa  mère  Olga. 

Olbon  I",  roi  de  Germanie,  donne  le  duché 
de  Bavière  à  san  frère  Henri  le  QuereQeur,  qui 
est  remplacé  dans  le  duché  de  Lorraine  par  Con- 
rad le  Sage,  auquel  deux  ans  aprèa  Othon  donne 
Si  fille  Liulgarde  en  mariage. 

Malcolm  I"',  roi  d'Ecosse,  soutient  Edmond  I", 
frère  et  successeur  d'Athelstan,  contre  ses  sujet* 
rebelles,  et  obtient  en  retour  le  pays  de  CumSer- 
land,  comme  Sef  de  l'Angleterre.  C'est  la  pre- 
mière trace  des  rapports  féodaux  qui  ontsubsisté 
entre  les  deux  pays. 

946.  Othon  I",  roi  de  Germanie,  force  Hugues  le 
Grand  k  rendre  la  liberté  à  Louis  d'Outremer, 
dont  il  s'était  emparé  dans  une  expédition  faite 
en  commun  entre  eux  contre  la  Normandie. 
Hugues  le  Grand  n'avait  cédé  aux  injonctions 
du  roi  de  Germanie  que  quand  le  roi  de  Franca 


lui 


t  livré  U  Tille  de  Laon,  ta   seule  phc< 


on.  Oihon  I",  roi  de  Germanie,  Tait  désiçnfir  pai 
les  princes  pour  lui  succéder  son  fils  aîoé,  Lu- 
ilol[>h,  igé  de  Irei/e  ans,  gui,  l'année  suivante, 
est  élu  duc  de  Souabe.  à  li  mori  d'Heroianu 
dont  il  avait  épousé  la  fille—  Il  oblige  HuRuei  le 
Grand,  dans  une  entrevue  sur  le  Cbier,  de  Ciire 
une  tr*vc  avec  Louis  d'Outremer. 

Lothaire,  roi  titulaire  d'itilie,  (ils  d'Hugues, 
époufw  Adélaïde,  fille  de  Rodolphe  II,  roi  dea 
deux  Bourgognes. 

La  reine  Ulga  fonde  en  Russie  la  ville  de 
Pslcof,  au  sud  (Tu  lac  du  mSme  nom. 

Assan-Ben-.^li  reçoit  d'Almanzor,  calife  d'Afri. 
qui?,  la.  Sicile  en  fief  souverain. 
•-■ÏS.  Louis  IV  d'Oulretaer  vient  se  nliimlre  au  con- 
jile  d'Jngelheim  des  allentilide  Hugues  le  Grand 
ci'Dtre  sê«  droits  et  de  rusuqKition  de  ses  do- 
maines. Il  olfre  de  se  défendre  des  inculpations 
d'incapacité  portées  contre  lui,  soit  par  le  juge- 
ment du  roi  Ottion,  soit  par  un  combil -singu- 
lier. Hugues  fut  eicomraunié,  mais  n'en  con- 
tinua pa3  moins  tt  (pierre. 
%9.  NouTelIeeicommunicalionUnciecontreHugiie! 
par  un  synode  assemblé  à  Tirves.  Hugues  n'y 
donne  aucune  attention.  Déclin  ilu  pouvoir  de 
de  l'Eglise  au  i'  siècle. 
HO.  La  paix  est  rétablieentreLouiset Huguespar 
Venlremise  de  Conrad,  duc  de  Lorraine.  —  Louis,  qui 
«recouvre  ia  vilie  île  Laon,  s'associe  sjn  fils  aine 
Uilhaire. 

Olbon    le   Grand,    roi   de   Germanie,    soumet 
Ba'e.4:is,  duc  de  Boli&me,  le  rend  tributaire  ei  le 


1  lltal^. 

î  aQs,  le  duché  tie  :souaj>e. 
Lothaire,   flls  d'Hugues,  roi  d'Italie,  meurt,  à 
que  l'on  croit,  empoisonné  parBérenger,  mar- 


r^rte 


iS  d'Ivrée,  qui  s'empare  de  û 

951.  AdéMde,  veuve  de  Lollialre,  implore  l'appui 
d'Olhon  le  Grand  contre  Dérenger  qui  veut  li 
contraindreàépouser  son  fils  Adalbeit.  —  Olhon 
pisse  en  Italie,  est  proclamé  roi  dans  Pavic  et 
t[K>use  Adélaïde. 

Expédition  de  Louis  en  Auverpne  pour  réduire 
les  seigneurs  révoltés  contre  Guillaume  Téle-d'E- 
Uiupe.s.  qu'il  leur  avait  donné  pour  comte.  —  Sa 
lahte  Oilgivn  s'échappe  de  Laon  pour  se  remarier 
au  comte  de  Vermandois. 

953.  Othon  rend  se.t  États  à  Bérenger,  1  cnndition 
de  les  tenir  en  flef  de  la  couronne  de  Germanie. 

9h3.  Ludolph  ,  fils  d'Ottion  I",  duc  lie  Sou.ibe, 
avec  l'aide  de  Conrad  duc  de  Franconie  et  de 
Lorrjine,  sjn  bEau-frère,  attaque  son  oncle, 
Henri  le  Querelleur,  duc  de  Bavière.  Olhon  I" 
appuie  ce  dernier. 

9.')i.  Mort  de  Louis  IVd'Outreme  S  Q  fi!  Lo  ha  re 
est  couronné,  avec  l'appui  de  Hufc  le  G  nd, 
i  i'ige  de    là  ans.  —  liai  es  es  pa    lef 

Hongrois  dans  h  Lorraine    1    Champagne  e    le 
duché  de  Bourgogne. 

055.  Lothaire  donne  les  duch  de  B  u  gogne  et 
d'Aquitaine  à  Hugues  le  Grand  auqu  1  1  d  le 
trône.  Hugues  ne  peut  nu  a  semp  e  de 
l'Aquitaine. 

Grande  victoire  remportée  par  Othon  le  firand 
sur  les  Hongrois  près  d'Augsbourg,  en  Bavière. 
Ces  barbares  ne  referont  plus  d'invasion.  —  Fin 
de  11  guerre  civile  en  Allemagne.  Othon  ôte  la 
Soual*  à  son  fils  et  I.^  restitue  à  Burchard  111, 
de  l'ancienne  maison  ducale.  Il  enlève  aus.si  la 
Lorraine  à  Conrad,  et  la  donneàson  frère  Bruno, 
;;'chcïôque  de  Cologne. 
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956.  Othon  envoie  en  Italie  son  fils  Ludolph  ré- 
conoiliÉ  avec  lui  au  secours  d'Albert  Azzon,  mar- 
quis d'Est,  attaqué  par  Bércngerquiesl  dépouillé 

Mort  de  Hugues  le  Grand.  Hugues  Capct,  son 
flls  atné,  lui  succède  dans  la  plus  grande  partie 
de  ses  Etats  (duché  de  Krjncc,  conilé  ilc  l'aris, 
abbayes  de  Saint-Germain  des  l'rrs,  de  Saint- 
Denis,  do  Saint-Martin  de  Tours). 

Octavien,   fils  du  patiico  Alhéri;,  pplit-filsde 

M-iroizie,  qui  avait  succédé  depuis  d<\\x  ans  à  li. 

dignité  et  à  l'autorité  de  son  père,  ^empire  du 

siint-siége  sous  le  nom  de  Jean  Xll, 

Kl.  Mort  de  Ludolph.  Dérenger  recouvre  ses  États. 

Lothaire,  roi  de  France,  r-ijiiit  presque  à  la 
ville  de  Laon,  ne  prend  aucune  part  aux  guerres 
des  grands  vassaux  entre  eux.  Gouvernement  ilo 
Gerberge  et  d'Hedwige,  sœurs  d'Othon  le  Grand, 
veuves  do  Lothaire  et  do  Hugues  le  Grand. 
059.  Protection  accordée  par  saint  Bruno,  arche- 
vCquo  de  Cologne,  et  Otlion  le  Grand  aux  ré- 
gentes de  France. 
359.  L'empereur  d'Orient,  Constantin  Porphyrngi- 
nèle,  est  empoisonné  par  son  fils  Rouianus,  dit  le 
jeune,  qui  lui  succède. 

L'archevêque  do  Cologne,  Bruno,  duc  de  Lor- 
raine, divise  cette  province  en  deux  parties,  en 
haute  et  bisse  Lorraine,  se  réscne  la  dernière 
et  donne  le  gouvernement  de  h  promière,  dite 
aussi  Mosellane,  k  Frédéric  cozule  de  Bar,  qui 
fut  le  premier  duo  de  li  haute  LuiTiine. 
9G0.  Don  Sanche  I"  ,  dit  te  Gros,  est  rétabli 
par  Abdérame  H  sur  le  trône  île  Léon,  dont  il 
avait  été  renversé  par  Ordogno  !o  Mauvais,  fils 
d'Alphonse  IV. 

En  Allemagne,  découverte  des  mines  d'argent 
de  Hirli,  les  plus  riches  de  rEuro]ie. 

Commencement  en  Cuinc  de  la  19°  dynastie 
des  SoDg,  qui  durera  3U0  ans. 
961.  Lothaire  essaye  vainement  di-  s'emparer  de  la 
Normandie  sur  Richard  sans  l'cur. 

Othon  le  Grand,  appelé  par  le  iiapo  Jean  Xtl 
contre  Itércnger,  passe  en  Halle,  dùposc  Uérengei- 
et  est  couronne  roi  d'Italie,  k  Milan. 

Alp.  Tekin,  né  à  Caziii  c(  sorti  de  la  nation 
des  Turcs  HoSikes,  sîcoug  le  joug  des  Samanides 
et  fonde  l'cni^irc  des  Gaznévidcs,.quî  devait  s'é- 
tendre depuis  la  mer  Caspienne  jusqu'au  Gange 
aupéricur. 

Nici'phore  Phocas,  gi-néral  de  Tomperour  Ro- 
miin  11,  enlève  aux  Sari'asins  l'île  de  Candie. 

Mort  du  calife  de  Cor.loue  Abilérame  111,  apri'.s 
on  règne  de  SO  ans.  Son  flls  aîné  Al-Hakkem  11 
lui  succi'dc. 

H.  Othon  I"  et  Adchiîde  reçoivent  la  couronne 
impi'Tialo,  ù.  Rome,  de<  mains  du  pape  Jean  Xll. 
Di's  lors  le  diadème  de  (:liarlem::gne  devient  in- 
séparable de  la  royauté  germanique. 

Intrigues  de  Thibiiil  Ip  Tricheur,  comte  de 
CliarLros  et  de  Bloïs.  11  ri'us-it  à  brouiller  Lo- 
thaire  avec   Richard   sans  Peur,  duc   de   Nor- 

%3.  Richard  sans  Peur  remonte  la  Seiae  avec  une 
armi'e  de  Danois  et  impose  la  paii  à  Lolbaire. 

Othon  le  Grand  fait  déposer  Jean  Xll  qui  tra- 
vaillait à  faire  revenir  Béren^r,  et  fait  élire  à 
sa  place  Léon  YIII.  Les  Romains  lui  prêtent  un 
nouveau  serment  de  fidélité,  par  lequel  ils  s'en- 
gagent en  même  temps  ù  ne  plus  élire  do  pape 
e[  a  ne  plus  en  permettre  la  c---'— ■' 


.  femme  Théo))hano,  qui  épouse 
^hoca-1  et  le  fait  monter  sur  le  Irflne 
dice  de    ses  propres  enfin 


kHi)glc 
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I  et  fait  ilépc 
quek|ue  temps  apris.  —  Election  de  Benoit  V 
par  les  Kom.iins.  11  est  bit  prisuniiier  par  Otiion 
quir<?t:il.Ut  lA'onVUl. 

Uinoritô  iIps  princes aqaîtaios,  Guillaume  Pier- 
b-Urds,  liU  <le  Giiillaume  1'£le-il'Klnupes,  comU' 
(le  l'uitiers  et  iluc  d'Aquilai»;  île  liuilbuDie 
Tuillu>rcrlil,  cumle  de  Toulouse,  de  Kaymuiirl III, 
comte  de  ttoucrj^ue.  —  Pouvoir  naissant  dos 
comtes  et  vici>iiiles'  de  Narbonne,  de  lli'/irrs. 
de  (iircassoime,  de  la  Harche,dB  Pêrigonl,  d'Au- 

Tontalive    malheureuse  de  Nicfphore   Pilotas 
pour  enlever  k  Sii:ile  aux  musulmans. 
965,  UiUiaire,  mi  de  France,  attaque  Arnoul,  comte 
de  Flaiidre. 

Grande  vicloïre  remportée  sur  les  Sarrasins  en 
Cilicie,  jur  Ji'jn  Zimiscès,  Kt-aêral  de  Niu-pUore 
Pliocas,  dans  le  liuu  appclû  depuis  la  Colline  de 
sang. 

Us  Kli'./nivs,  niallrcâ  de  toute  la  côte  N.  E. 
du  Poiit-Euxiii .  et  qui  avaient  /lendu  leur  do- 
minalion  sur  les  ï^lavesdes  borrlsdu  Volpa  cl  de 
Vok!>.  sriiil  Vaincus  el  dispersé»  par  le  Russe 
Swiatiislaw. 
OGG.  Hort  •\-!  Floiloard,  chanoine  de  l'éMise  de 
iteims,  auleur  d'une  Histoire  de  réglise  ae  Rrimi 
H  d'une  clir<>ni'{uc  de  Frditce  de  !)[9  à  ?66,  ou- 
vrages rero]>lis  de  documents  précieux  pour  cette 
époque. 

Lotlisirc  (pouse  Emma  fille  de  Lothaire,  roi 
d'Italie,  el  de  la  reine  Adélaïde. 

^ic<-pllo^e  Ph'icas  expulse  les  ï^rrasins  de  la 
Cilicie  el  leur  reprend  file  de  Gliyprc,  niais  il 
...  ___-..  .. .  '— -jolie, dont  le  palrice Bur^fs 


par  Otiion  le  Grauu,  cmbras.se  le  christianisme 
ainsi  que  la  plus  grande  partie  de  ses  sujets. 

Uicislas  I*",  duc  de  I>ulogne,  se  lait  chrêlie: 
à  la  sollicilallon  de  sou  éitouse,  fille  de  Bole- 
las  I",  duc  île  Uoliémc.  k  la  même  l'poiiiie,  la 
Silésie  a  jniur  apûtre  un  prêtre  romain,  appcli' 
Geofroy,  qui  tul  le  premier  évoque  de  t>iui>);i'a 
éïcclié  triUBjiorlé  ensuite  à  Brc»l:tu. 
967.  Hort  de  Sanche  I",  roi  de  Li''on.  Son  Qls  Ra- 
mire  III  lui  succède  sous  la  tutelle  <le  si  mtre 

Avènement  de   Botoslas   II,    en   Bohême.  Le 


9Gtt.  Ambasside  de  Liutprand  à  G.  P.  tt  est  clinqîé 
de  dem.indcr  pour  le  Tils  d'OIhun  I''  li  main  i' 
Tliêu])iianie.  lillc  de  Romain  II.  —  Relus  de  Ni 

Fondation  de  l'archevêché  de  Magilebcurg  par 


969.  Conquête  do  l'Egypte  par  te  mahadi  fatimitc 
d'Alrique.  qui  prend  alors  le  titre  de  calile.  Le 
wm  de  Mocz  est  substitué  à  celui  du  calife  do 
Bagdad  dans  les  prières  publiques,  et  on  y  ajoute 
celui  d'Ali,  l'époui  de  Falimc.  —  Fondation  d 
Caire. 

L'impt'ralrice  l'héopliano  soupçonne  Mcépboi 
Pliocas  de  vouloir  faire  mutiler  les  deux  jejn< 
princes  Basile  et  Constantin  qu'elle  avait  eus  à 
Itomain  II.  Elle  le  fait  mourir  et  place  sur  I 
trAnc  Jean  Zimiscès  qui  la  relègue  en  Arincnio  i 
s'associe  Basile  et  Conslaniin. 

971.  Les  Russes,  les  Bulgares  el  les  Turcs  menace; 
C.  P.  Ils  sont  vaincus  par  Ujrdas.  général  de  Jean 
Zimiscès,  et  forocs  de  demander  la  paix. 


vence,  surnommé  lePérede  la  l'airir.  Parmi 
chefs  qui  aïaienl_  seconde  Guillaume  dans  c 

ihli  et  BoDtr.ice  dé  Casiellane. 
973.  Mort  d'OlhoD  le  Grand.,Son  lils  Oth<<n  II  lui 
succi'de.  Cresccntius,  llls  de  la   fameuse  Théo- 
dora,  prend  le  titre  de  consul  el  soulève  les  Ro- 
ni'iiiis  contre  les  Allemands. 

Le  Russe  Swialoslaw  est  vaincu  et  tué  par  h's 
Petehénègues.  Ses  Etals  sont  jiarlagéa  enlie  se-i 


c,év.'- 


que  d'Aupsboiirg,  esl  reconnu  .Mint.  C'est  le  pre- 
mier cxcm]ilc  d'uno  canonisation  solennelle. 

974.  Le  pape  Benoit  VI,créalure  de  l'cmpei-eur,  tsi 
étranglé  dans  le  chiteau  Saint-Ange. —  Boni- 
face  VII  s'empare  du  sajnt.«jpge,  mais  est  expulsf- 
un  mois  apiis  par  les  Romains.  11  est  reroplaii- 
par  Donus  IL 

Succès  des  musulmans  d'Espagne  en  Afrique; 
le  dernier  prince  de  la  dynastie  des  Ediissitcs 
est  conduit  prisonnier  4  Cordouo. 

97o.  Benoit  Vil,  pape. 

976-  Mort  de  l'empereur  d'Orient  Jean  Zimiscès. — 
Basile  et  ConslanliD,  fils  cle  Uomain  11,  rî-gneut 
seuls  el  consorvonl  le  pouvoir  peiulant  60  ans. 

Banlas  Sclerus,  après  une  vaine  tentative 
pour  renverser  Basile  et  Conslantin,  s'enfuit  eu 

977.  Othon  IT  bat  le  duc  de  Bohême,  BoWas  11, 
qui  avait  ombr.isaé  le  parti  do  Heuri,  duc  du  Ba- 
vifre,  qui  aspirait  à  l'empire. 

iilhon  II  cr/'c  duc  de  liasse  IjDrrainc,  Charles, 
frère  île  Loihaire,  roï  <le  France,  k  condition 
qu'il  lui  prêlcia  loi  et  hrimma^e. 

978.  Loihaire,  nn'content  de  ce  que  le  roi  de  Ger- 
manie considérait  la  Lorraine  comme  un  fief  de 
l'empire,  fait  une  expédition  dans  ce  pays,  se  fait 
prêter  serment  par  les  gr.inds  réunis  à  Uetz,sur~ 
]irrnd  Othun  II  à  Aix-la-Chapelle  el  fait  tourner 
du  côte  de  la  France  les  aigles  placées  sur  le 
haut  du  lalais  de  eetlc  ville.  Les  Allemands  le 
foi'L'ent  bientôt  à  la  retraite  et  viennent  chanter 
l'AlIrbiia  sous  les  murs  de  Paris.  Les  Français 
pro|Ki^nl  uli  duel  entre  les  3  rois;  les  AllemauiU 
s'y  refusent. 

Mahomet  Almanïor,  régent  du  califat  de  Cor- 
doue,  obtient  des  avantages  signales  sur  les 
chrétiens. 

Mort  d'Edouard  II,  dit  le  Martyr,  roi  d'Angli^- 
lerre.  —  Ktlielred  11,  son  frère,  lui  succède. 
Sous  son  règne,  les  Danois  commencent  à  faire 
des  invasions  fréquentes  en  Angleterre. 

979.  l'elogrin,  évêquo  de  Passau,  rend  compte  dans 
une  lettre  au  pape  Benoit  VU  des  succès  des 
missionnaires  qu'iî avait  envoyés  en  Hongrie. 

980.  Paix  entre  Loihaire  cl  Othon  II.  Le  premier 
renonce  volsntairement,  en  laveur  de  son  frère 
Charles,  L  tout  droit  sur  le  duché  do  Lorraine, 
et  consent  à  ce  que  ce  prince  prêle  foi  el  hom- 
mage au  roi  de  Germanie,  comme   possesseur 


n  fier  n 


Il  de  1. 


Le  Russe  Wladimir,  3-  fils  de  Swiatoilaw,  réunit 
entre  ses  mains  toulcs  les  possessions  russes. 
S81.  Othon  11   fait  massacrer  au  Vatican  les  chefs 
de  la  noblesse  et  de  la  bourgeoisie  d'Italie,  qu'il 


3Si-  Les  Slaves  et  les  Bohèpes,  en  l'ibstnce 
ilûlhoa  11,  ravagent  le  Itrandrbourg,  la  ï^axe  et 
U  Uisnie. 

L'arma  d'Otbon  II  est  taillée  ea  piâces  à 
Basantello,  dans  l'Italie  mériilionale,  par  les 
Grecs  et  les  Sarrasins  réunis. 

Mort  de  Ramire  111,  i-oi  de  Lion.  Son  oocle, 
Bermuile  11,  lui  succède. 

Saint  Bemanl  de  Menlbon,  archidiacre  d'Aostc, 
fonde  l'hospice  du  itibul  Saiat-Bcmard. 

L'Islandais  Eric  Rauda  ou  le  Rouge,  est  1c 
premier  qui  se  soit  iJtaliU  daos  le  QroËuland 
(Terre- Verte). 
983.  OltaoD  II  meurt  â  Borne.  Sou  (ils,  Othou  III, 
lui  succède  à  rage  de  3  ans.  —  Lolhaire,  roi  do 
France,  preste  de  la  minorité  de  ce  prince  pour 
s'eniftarer  de  Verdun. 
9g4.  L'antipape  BonîTace  VII  fait  mourir  le  pape 
Jean  XIV. 

Monde  la  célèbre  religieuse  Hroswitha,  abbcssc 
de  Gaudeiflietin,  qui  composa  en  latin  plusieurs 
rtcits  rKûarquables ,  en  vers  et  on  prose,  et  des 
Cûmédies  reliaieuses. 
98S.  Voyage  de  Lothaire  en  Aquitaine.  —  Hallage 
de  son  dis  Louis  avec  Blancne,  RUe  d'un  comte 
du  Midi. 

l.e  Scandinave  Diarke  M erjullson  découvre  pour 

la  première  tois  la  câte  d'un  nouveau  continent, 

au  N.  O.  do  l'Europe, 

98C.  Mort  du  roi  Lotbaire.  Avt^ocnient  de  son  fils 

Louis  V,  dit  le  Fainéant.  Celui-ci  se  brouille  avec 


SKI.  Uiarles,  duc  de  basse  Lorraine,  fait  prison- 
mers  la  reine  Emma  et  son  auuuit.  —  Sort  de 
touis  V  qu'on  dit  empoisonné  par  sa  femme 
Blancbe.  Fin  de  la  dynastie  carlovingienne  en 
France.  Hugues  Capet,  lils  do  Hugues  le  Granil, 
r;;!  élu  roi  par  ses  vassaux  dans  l'assemblée  de 
Kojon.  Il  établit  sa  résidence  à  Paris  et  cède  la 
Bourgogne  i  son  fivrc  Henri.  —  Protestation 
impuissante  de  Cbarles  de  Lorraine. 

Le  patrice  Crcscentius  s'empare  pour  quelque 
temps  de  l'autorité  souveraine  à  Borne  en  chas- 
sant le  pape  Jeau  XV.  ' 
<>S8.  Cbarles  s'empare  de  Laon  etde  Reims,  &  l'aide 
■le  rarcbevëc{uc  .\mold,  son  neveu.  Inaction  de 
Hugues  Capet. 

I?empercur  de  Constant inople,  Basile,  prend 
Pérévaslaw,  capilale  des  Bulgares. 

Mort  de  saint  Dunstan,  arcbevéoue  de  Cantor- 
béry,  restaurateur  des  lettres  et  de  la  vie  mo- 
oaslique  en  Angleterre. 

Tbcophanic  nitre  d'Otbon  III,  se  rend  en  Ita- 
lie où  elle  fait  dos  actes  d'autorité  souveraine. 

'Wladimir  I",  grand-duc  de  Russie,  se  fait 
cbrélien  et  épouse  Anne,  sœur  des  empereurs 
grecs,  Basile  et  Constantin.  —  Il  s'empare  de 
presque  toute  la  Chcnonèsc  Tauriquo. 

990.  Hugues  Capet  fait  la  guerre  à  Guillaume 
Bras-de-Fer,  comte  de  Poitiers.  11  assiège  inuti- 
lement la  ville  de  Laon. 

Soulèvement  du  peuple  de  Hilaa  contre  son 
évéque.  L'année  suivante  un  soulèvement  pareil 
eut  lieu  à  Crémone,  aussi  contre  l'évêque.  Ces 
daui  faits  sont  le  prélude  des  efforts  pat  lesquels 
les  villes  d'Italie  arriveront  plus  lard  a  la  liberté. 

991.  Cbarles,  surpris  en  trahison  par  l'évâque  de 
lar»,  eet  livré  il  Hugues  Capet.  Sa  captivité  à 
Orléans,  avec  sa  femme,  ses  enfants  et  son  ~' 
veu.  —  La  race  carlovingienne  s'éteint. 

Avènement  de   SuénoD,  fils  d'Harold,  n, 
Danemark . 
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Lorraine,  assemble  dans  le  monasti:re  de  Saiui- 
Baie^  à  quelques  lieues  de  Reims,  un  concile, 
présidé  par  Séguin^  archevêque  M  Sens,  qui 
prononce  la  déposition  d'Arnold  et  nomme  ^  su 
place  le  célèbre  Geriwrl,  ué  à  Auriltac.  en  Au- 
vergne, qui  avait  eu  pour  disciples  Otbon  II  cl 
Robert,  fils  de  Hugues  Capet.  Il  avait  étudié  les 
sciences  cliez  les  Arabes  de  Cordoue  ',  on  lui  at- 
tribue l'invention  d'une  horloge  à  balancier  et 
l'introduction  en  Europe  des  chiffres  arabes. 

994.  Ifort  de  Conrad  le  Pacifique,  roi  d'Aries  et  de 
Bourgogne  transiurane,  après  un  rt'gne  de  hl  ans, 
—  Avénemeot  de  son  lils  aine,  Rodolphe  III, 
surnommé  1o  lâche  ou  le  faincaut. 

994.  Les  Danois  et  U'S  Norvégiens,  conduits  par 
leurs  rois  Siiénon  et  Olaiis,  débarquent  en  An- 
gleterre.  où  ils  font  un  butin  considérable. 

99Û.  Mahomet  Alraanior,  régenl  du  ealifiit  de  Cor- 
doue, envahit  ie  royaume  do  Léon. 

Olails  I",  roi  de  Norvège,  entreprend  oc  con- 

996.  Mort  de  Hugues  Capet.  Avènement  de  son  fils 
Robert. 

Othon  m  est  couronné  empereur,  û  Rome,  par 
le  pape  Grégoire  V,  son  parent.  Il  bannit  ilo  la 
ville  l'agitateur  Crescentius,  11  reçoit  ensuite  à 
Mihin  la  couronne  de  fer. 

Almanior  emporte  d'assaut  la  ville  de  Léon, 
qu'il  détruit  de  tond  en  comble. 

Geisa,  duc  des  Hongiiiis,  est  baptisé  le  Jour  de 
la  fêle  de  saint  Éliemie,  avec  son  lîls  'Waic,  qui 
garda  le  nom  de  ce  saint,  par  saint  Adoliiert, 
évêque  do  Prague. 

997.  Soulèvement  des  paysans  de  Normandie  contre 
leurs  seigneurs. 

Martyre  de  saint  Adalbert,  évSijue  de  Prague, 
apôtre  de  la  Prusse. 

Etienne  I"  succède,  en  Hongrie,  à  Geisa  I", 
son  père.  11  travaille  il  répandre  le  christianisme 
parmi  ses  sujets. 

Le  doge  fterre  Orséolo,  apr^s  une  eipédition 
heureuse  sur  le  littoral  dalniate,  prend  le  litre 
de  duc  de  Uahnatia. 

998.  Le  roi  de  Navarre,  Gareio  H,  dit  la  Trembleur, 
le  roi  de  Léon,  Dermude  H,  cl  le  comte  de  Ct*- 
lille  remportent  une  éclatante  victoire  sur  Alman- 
zor,  à  Calalagnosor,  au  S.  O.  de  Soria,  vers  les 
sources  du  Douro.  Vaincu  pour  la  première  fois, 
anri'S  plus  de  cinquante  batailles  livrées  aux 
cnréiiens,  Almanzor  se  laisse  mourir  ds  &ini. 
Après  lui,  commence  la  décadence  du  califat  de 
Cordoue. 

Olhon  111  rétablit  dans  Rome  lepapeCrégoireV, 
chassé  par  Crescentius.  Celui-ci  est  assiégé  dans 
le  chàteiu  Saint-Ange,  fait  prisounier  et  mis  à 

Arnold  est  rétabli  sur  le  siège  de  Reims,  qu'oc- 


Aruuiu  L-ai  jci^uLi  sur  lu  airi^u  uc  nuiui»,  «lu  o".- 
cupiit  alors  Gerbert,  qui  resoit  d'Otbon  111  l'ar- 
chevêché de  Ravenne, 

Robert  le  PieuK,  roi  de  France,  est  exrommunié 
par  le  pape  Grégoire  V  pour  avoir  épousé  Berlhe, 
sa  cousine,  veuve  d'Eudes  I",  comte  de  Blois. 
Robert  répudie  Berthe  et  épouse  Constance,  fille 
du  comte  de  Toulouse,  Guillaume  Taillefer  111. 
999.  Les  Bohémiens  adoptent  les  lellrea  latines  el 
la  liturgie  latine. 

Othon  HT,  qui  le  premier  Bt  reconnaître  la  suzi'- 
raineté  de  l'empire  aui  Polonais,  érige  en  mé- 
troptde  l'église  de  Gnesne,  au  N.  0.  de  la  Grande- 
Pologne.  —  Il  fait  élever  au  pontiBcat  rorciievéque 
de  Ravenne,  Gerbert,  qui  prend  le  nom  de  Syl- 
vestre IL  C'est  le  prenier  Pranfais  qui  ait  occupé 
la  chaire  de  saint  Pierre. 

La  puissance  des  Gaznévides  atteint  son  apogée 
.    .  ..  ,. ',  qui  établir*  ta  résidence  àBalkh 


CHRONOLOGIE. 


d'émir  par  celui  île  sultan, 
1000.  Soleonité  de  l'an  1000-  Croyance  à  la  fin  du 
monde. 

Pi'lerinaBe  d'Olhon  III  au  tombeau  de   sainl 
Adalberl,  éVèque  de  Prague. 

Avènement  de  Sancho  III  le  Grand,  roi  de  Xa- 


dc  la  Hongrie,  avoc  le  droit  de  régler  les  a 
ecclésiastiques  du  royaume. 

Le  roi  des  Danois,  Suénon,  et  Eric,  roi  d< 
5ui?de,  s'unissent  contre  Olaf,  roi  de  Norvège,  !i 
forcent  à  se  donner  la  mort  et  partagent  le  pay 
conquis  entre  trois  comtes,  qui  le  conseri'cn 
16  ans. 


XP  titole  aprài  JéMii-OhrSrt. 

Décadence  croissanla  du  califat  de  Bagdad.  — I 
dynatUe  da  Ommiidci  de  Cordoue — Luttes  si 
lÂrlGi  émin  traheiqui  ont  dénembré  l< 
les  princes  chrétiens  et  IcsALoioravides.- 
l'cmpirc  dei  ïieldjaucidci.  —  Refarina  de  l'Eglise  «iln 
priss  par  Grcgciie  VII.  —  Querelle  des  iniestituns.  - 


Occupai!  01 


e  l 'Angle  l( 


1001.  L'Islandais  Biom^  cherchaol  son  père 
Groenland,  est  poussu  par  une  tempête  vers 
R.  O.,  et  aperçoit  une  terre  plalo,  couverte 
buis.  Dans  un  dcuiit'me  voyage,  il  découvre  u 


sauvages  ,.. ..  _   _. 

Olaf  111,  roi  de  Suî-dc,  embrasse  le  christia- 
nisme et  prend  le  titre  do  roi  de  SuMe,  à  la  place 
de  celui  de  roi  d'Upsal  qu'avaicQl  porté  ses  pré- 

KluMisscmcnt  de  rimp6l  du  Daaegeld  (impAI 
des  Danois),  en  Anglclerre,  par  Etheired  II. 
ITOÎ.  Mort  d'Othon  III  à  Vérone.  Avènement  du 
duc  de  Bavii're,  Henri  II,  surnommé  le  Sainl.  — 
l.cs  Il-iUens  donnent  leur  couronne  à  Ardouin 
maffjuis  d'ivrée. 

Klljclred  II  fait  misvicrer  tous  les  Danois  di- 
ses États.  —  Suénon,  roi  de  Danemarfi ,  s'ec 
venge  en  ravageant  1  Angleterre  jusqu'en  lOOô. 

Les, païens  de  la  Transylvanie  reconnaissent  Is 
loi  d'Etienne  et  lui  payent  tribut. 

1003.  Mort  du  pape  Sylvestre  11. 

1004.  L'empereur  Henri  II  défait,  en  Ititie ,  les  par- 
tisans d'Ardouin.  —  It  donne  le  duché  de  Basse- 
Lorraine  à  Godefroi  I",  Gis  de  Codefrui; 
d'Ardenne. 

Bolcslas,  duc  de  Pologne,  s'empare  île  la  Bo- 
bème,  dont  il  est  bïenlAl  dépouillé  par  l'empereur 
Henri  II. 

Hugues  de  Beauvais,   favori  de   Robcfl, 
massacré,  aui  pieds  de  ce  prince,  par  des  che- 
valiers de  sa  femme  Constance. 
1006-  Fondoilion    de    l'éviché    de    Bamberg    par 
Henri  li. 

Le  roi  Robert  soutient  son  vassal,  le  comte 

Flandre,  contre  Henri  II  d'Allemagne,  qui  vi( 

dra  lui-même  k  Paris  pour  traiter  de  la  paii. 

1009.  Destruction   de   l'église   du   Saint-Sépuli 

par  le  calife  Hakkem.  —  Les  juifs,  accusés 


l'avoir  cousclllé,,sont  persécutés  dans  toute  la 

Les  habitants  de  ia  Pouilte  commencent  à  se 
révolter  contre  les  Grecs,  et  C^vti  Sati,  général 
des  Sarrasins,  ayant  rompu  l'utliacicc  avec  l'em- 
pire grec,  s'empare  de  Cuscnza,  nlilropolc  de  la 
Calabre, 
1010.  tes  Maures  de  Conloue  remportent  une  granili' 
victoire  sur  les  chréliensd'Espapio.  — Alphonse  V, 
roi  de  Léon,  donne  sa  so'ur  en  mariage  à  Ab- 
dallah, roi  do  Toti'dc,  pour  s'en  faire  un  allié 
cnntro  le  comte  de  Castillc.  —  iCohair  se  rend 
indépendant  du  calife  de  Girdoue,  dans  les  Iles 
Baléares.  —  Abdallah  se  rend  indépcodant  à  Ba- 

Mélo,  citoyen  de  Bari,  cinsw  Ivs  Grecs  de  cctlr' 
ville.  H  sera  forcé,  l'année  suivante,  par  le  cn- 
tapan  Basile,  de  se  retirer  à  Bênêvciit. 
1013.  Le  calife  d'Égyplc  pille  Jérusalem  et  ciiassr 
les  prêtres  chrétiens  de  toute  la  Palestine. 

Pillage  de  Cordouc  par  les  BerM'res. 

1013.  Boleslas,  duc  de  Polopne,  envahit  la  Saxe  et 
la  Prjméranie.  —  Henri  II  crnrlul  avec  lui  une 
trêve,  retourna  en  Italie  et  défait  Ardouin. 

Le  Berbère  Habouz  se  proclame  indépendant  à 
Grenade. 

Suénon,  roi  de  Danemark,  s'cmpai'e  de  Lon- 
dres. Étbelred  11  se  retire  en  Normandie. 

1014.  Henri  II  est  couronné  empereur,  à  Rome, 
par  io  pape  Benoît  VIII,  qu'il  rétablit  sur  son 
siège,  dont  une  faction  1  avait  dépouillé. 

En  cette  année,  on  commence  à  voir  dans  les 
chartes  un  comte  Bérold,  ou  Berthold,  de  qui 
l'on  fait  tlCScendce  la  maison  de  Saraie. 

L'empereur  d'Orient  Basile  fait  crever  les  yeux 


fait   proclame  I 
roi  d'Angleterre. 
Almondhar  se  rend  indépendant  à  Saragossi-. 

1015.  Henri  II,  de  retour  en  Pologne,  force  Boles- 
las à  se  reconnaîlre  son  vassal. 

Canut  le  Grand  succède  à  son  père  Suénou, 
roi  de  Danemark  et  d'A,nglcterre. 

Mort  de  sainl  Wladimir,  grand-dnc  de  Russie, 
dont  le  gouvernement  fut  marqué  par  la  fonda^ 
tion  de  villes,  d'églises,  d'édiÀces  publics,  avec 
l'aide  d'artistes  grecs;  le  défrichement  de  terres 
désertes,  l'établissement  de  colonies. 

1016.  Les  Sarrasins  de  Sicile  assiègent,  par  tcn-c 
et  par  mer,  Saleme,  mais  ne  peuvent  s'en  em- 
parer. —  Les  Sarrasins  de  Samaigne  font  unp 
invasion  en  Toscane.  Le  pape  Benoit  Vlll  ras- 
semble toutei  les  forces  dont  il  peut  disposer 
et  anime  contre  les  Sarrasins  les  Pisans  ci 
les  Génois.  L^  Sarrasins  sont  complètement 
défaits. 

Vers  celte  époque,  une  troupe  de  Normand» 
vient  en  pèlerinage  i  Saint-Michel  du  mont 
Gargano.  Mélo,  qui  n'avait  pas  renoncé  au  des- 
sein d'arrraochir  sc^  compatriotes  de  la  domina^ 
lîoD  des  Grecs,  leur  vante  les  richesses  du  pays 
et  les  engage  à  former  des  établissements  dans 
la  Pouiile. 

Après  une  guerre  de  14  années,  soutenue  con- 
tre Olhe-Guillaume,  fils  de  la  femme  du  dernier 
duc  de  Bourgogne,  Henri,  oncle  de  Robert  lo 
Pieui,  et  de  son  premier  mari,  Adalbert,  roi 
d'Italie,  Robert  le  Pieux  roste  vainqueur.  Il  fut 
alors  convenu  que  la  suzeraineté  de  la  Bourgogne 
passerait  au  1*  fils  de  Robert,  Henri,  et  que 
Ûthe-Guillaumo  aurait  le  titre  da  comte,  avec  la 
possession  des  comtés  de  Dijon,  de  Hâcon  et  de 
Besançon. 

Alphonse  V  tait  rebâtir  la  ville  de  LéoD,  dé* 
Imite  par  les  Uanres. 


MOYEN  AGE. 


Olaf  II,  le  Saint;  continue  de  répandre  le  chr 
tiauis^De  en  Norvège. 

5-  Etienne,  roi  de  Hongrie,  donne  à  se  n 
tion  un    code   civil,  divisé  en  55  cbapitres 
coosa  sous  le  nom  de  Decrtlum  S.  Siephani. 
WI7.  Hérésie    des     Manichéens,    découverte 
France  et  étouffée  pur  le  roi  Robert. 

La  mortd'EctmondWtedeFer,  filsd'ÉlhelredlI, 
et  je  mariage  de  Canut  le  Grand  .avec  la  veuve 
d'EtheIred,  Emma,  usurent  aux  Danois  la.  pos- 
session de  l'ADglelerre, 

Le  prince  de  Kovogorod,  flls  de  Wladimir, 
laroslaw,  contraint  son  oncle,  l'ambilieux  Swia- 
topolk,  à  M  retirer  eu  Pologne. 

Des  Normands,  sous  preteite  de  pèlerinage, 
arrivent  en  Italie  en  plus  grand  nombre  que 
ranoée  précnlenle,  et  se  mettent  au  service  <' 
Mélo,  contre  les  Grecs,  qu'ils  battent  dans  pli 


1ÛI8.  Le  traii 
d'AUemagni 
réoilat  enve 


de  Boleslas-Cbrobri  avec  Hcr 
ilTrancliit  la  Pologue  de  l'hamniagc 

l'empire.  —  Le  même  Bolcsias  ré- 
lajiiit  en  Mus.iic  son  gcnin,  Swialijpolk,  et  ob- 
tient en  retour  la  Russie  Honge. 
1019.  Les  Normands,  alliés  de  Mélo,  aprïs  cinq 
atlaires  o'a  ils  avaient  été  vainqueurs,  sont  enlîn 
détails  par  les  Grecs,  cl  Mélo  s'enfuit  en  Alle- 
magne, oii  il  meurt  l'année  suivante.  Les  Nor- 
mands passent  alors  au  service  do  Panduif  11, 
prince  de  Capoue,  et  de  Waimaire  III,  prince  de 

Budeï  11  n'unit  la  Champagne  aux  cnmlés  de 
Blois  et  de  Chartres.  Commencement  de  la  gran- 
deitr  de  la  maison  de  Champagne. 

Pèlerinage  da  roi  Robert  le  Pioui  à  Home. 

Soumission  définitive  des  Bulgares  par  l'cmpe- 
reuT  Basile  li,  qui  forme  de  leur  pays  une  pro- 
vince nouvelle.  Les  Bulgares,  tran-sportés  au  delà 
da  Danube,  sont  remplacés  par  des  Turcs  Palzi- 
itaces  ou  Petchénègues. 

En  Russie,  larosiaw  triomphe  enfin  de  son 
oncle  Swiatopolk,  mais  continue  i  lutter  contre 
ses  neveux  et  ses  frères. 
fOIO.  Cinq  fièrcs  normands,  Godefroi  Drengol, 
Ascliltin,  Rainulf,  Osmond  et  Rodolphe,  condui- 
sent en  Italie  un  certain  nombre  de  leurs  com- 
patriotes, et  vendent  leurs  services  tour  à  tour 
aux  Grecs ,  aux  Lombards  et  aux  républiques 
maritimes  mdépendanles. 
1021.  L'empereur  Henri  II  arrête  leîi  envahisse- 
ments des  Grecs  dans  l'Italie  méridionale. 

Mort  du  1*  calife  fatimito  Hakkem,  célî'bre  par 
ses  folies  et  ses  cruautés;  il  s'était  fait  passer 
pour  Dieu. 

Abdélasis  se  rend  indépendant  à  Valence. 
1013.  En  présence  du  roi  Robert  et  de  la  reine 
Constance,  le  concile  d'Orléans  condamne  au 
supplice  du  feu  treize  manichéens. 
1033,  Conférence  entre  Henri  11 ,  empereur  d'Alle- 
magne et  Robert,  roi  de  France,  a  Ivoy,  sur  le 
Cbier,  aux  frontières  de  la  Champagne  et  du 
Luxembourg. 

Le  pape  Benoit  Vllt  fait  venir  à  Rome  le  cé- 
lèbre musicien  Gui,  moine  d'Arezzo,  qui  a  in- 
venté les  lignes  de  la  gamme  et  les  six  notes  : 
■  ut,  ré,  mi,  ù,  sol,  la,  ■  destinées  à  tenir  lieu 
des  points  et  des  lettres  dont  on  faisait  usage  en 
musique.  La  noie  si  a  été  ajoutée  à  l'oclave  par 
un  savant  du  xvi*  siècle. 

Aboulcasim  se  rend  indépendant  à  Séville. 
lOU.  HorI  de  l'empereur  Henri  11.  Fin  de  la  dy- 
nastie des  empereurs  saxons.  —  Avènement  de 
Conrad  et  de  la  dynastie  franconienne. 

Les  seigneurs  italiens  orTrenl  leur  couronne 
au  roi  do  France  Robert  et  à  Guillaume  IV, 
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duc  d'Aquitaine  et  comte  de  Poitiers,  qui  la  re- 

10Î5.  Mort  de  Basile  II,  empereur  d'Orient,  après 
50  ans  de  règne.  Son  frère  Constantin  VllI  règne 

'Allemagne,  Conrad  II,  mot  le  duc  de 


1036.  Ismaél  se  rend  indépendant  à  Tolède 
Conrad  II,  après  avoir  fait  rcconi 
roi  d'Allemagne,  son  fils  Sgé  de  0 
Italie,  où  il  re;oit,   à  Alonza,  la 
Lombardic. 


piw 


de 


10Î7.  Conrad  II  est  couronné  empereur  S  Rome 
par  le  pape  Jean  XIX,  en  présence  de  Canut,  ri  i 
d'Anglcteric   et  de  Rodolphe  111,  roi  d  Arles 

Alphonse  V,roi  de  Léon,  porte  la  guerre  cou  1  ru 
les  Uaurcs,  au  S.  O.  du  l)ouro,  Jusqu'à  Viseu; 
il  est  tué  au  siège  de  cette  place. 

Mort  du  fils  aîné  du  roi  Rolicrt.  Imbécillité  de 
son  ï*  fils.  11  Ikil  couronner  le  3«,  Henri,  malgré 
les  intrigues  île  sa  femme  Constance  en  bveurdo 
son  ■!•  fils  Robert. 

Panduir  IV,  prince  de  Capoue,  aidé  des  Nor- 
mands, se  rend  maître  de  Naples,  dont  le  duc 
Sergius  III  est  obligé  de  prendre  la  fuite. 
102S.  Sanche  III  dit  le  Grand,  roi  de  Navarre,  de- 
puis l'an  1000,  unit  la  Casiille  à  la  Navarre. 

Constantin  VIII,  empereur  da  C,  P.,  meurt  en 
désignant  pour  son  successeur  Romain  Argyrc, 
dont  la  femme  Zoé,  fille  de  Constantin,  occupera 
le  monde  de  ses  adultères  elde  ses  crimes  ju-uiu'i'i 
72  ans. 

Le  roi  Cauul  le  Grand  comprime  une  révoIlL^ 
dos  Danois  et  enlève  la  Korvégo  au  roi  Olaf,  qui 
se  réfugie  en  Russie. 
1029.  Sergius  III,  duc  de  Naples,  recouvre  ses  États, 
avec  l'aide  de  ces  mêmes  Kormands  qui  avaient 
aidé  Panduif  â  l'en  chasser.  11  crée  comte  tem*  chef 
Rainulf,  lui  fcit  épouser  une  de  ses  parentes  et  lui 
donne  un  grand  et  fertile  territoire  entre  Naples  et 
Capouc,où  les  Normands  fondenlla  villed'Aversa, 

)30.  Mort  de  Mahmoud,  le  premier  gaznévidc  du 
Khorasan;  son  fils  Masoud  lui  succ<'-de. 
1031-  Mort  du  roi  Robert.  Henri  1"  lui  succùle, 
malgré  l'opposition  de  la  reine  Constance,  —  Le 
duc  des  Normands,  Robert  le  Magnifique,  l'alTcrmil 
sur  le  trAne. 

L'empereur  de  C,  F.Romain  chasse  les  Sarrasins 
de  la  Syrie. 

Kalem,  calife  de  Bagdad,  protège  les  savants, 
entre  autres  le  célèbre  Avicenne,  qui  s'appliqua 
d'abord  à  ta  dialectique  ei  puisa  dans  Aristuie  la 
théorie  du  syllogisme,  La  physiijue  du  phitosopho 
grec  lui  donna  le  godt  de  la  médecine,  à  laquelle 
il  consacra  plusieurs  écrits,  qui,  pendant  tout  le 
mojen  ige,  tirent  loi  dans  les  écoles  d'Italie  cl  de 
France. 

Démembrement  général  du  califat.  Cbaque 
grande  cité  a  son  souverain  pariiculier,  qui  exerce 
un  pouvoir  héréditaire.  Tolède,  Séville,  Gre- 
nade, Murcie,  Saragosse,  Blc,  forment  autant  de 
royaumes. 
I03Î,  Henri  I"  cède  le  duché  da  Bourgogne  à  son 
frère  Robert,  chef  des  ducs  de  Bourgogne  de  la 
1"  race,  et  récompense  son  allié,  le  duc  de  Nor- 
mandie, en  lui  donnant  le  Vexin  français. 

Le  pouvoir  monarchique  des  doges  est  restreint 
à  l'élection  de  Dominique  Flabenigo. 
1033-  HortdeRodolphellI,roi  des  deux Bou^ognes, 
qui  formaient  le  royaume  d'Arles. 

L'empereur  Conrad  prend  possession  des  deux 
Bourgognes,  t  litre  de  donataire  du  dernier  roi, 
malgré  l'opposition  d'Eudes  II,  comte  da  Cham- 
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paSTte,    fil*   de   B«rUi«,  ucxiDde  Bceur  de  Ro- 
doliilie  III. 

L'empereur  d'Orient  Romain  Ar^rjro  osl  mis 
ji  mort  par  ordre  de  sa  femme  Zoc,  qui  èimuse 
fl«l6ïe  sur  le  Irône  Michel  IV,  dit  le  Paphla- 


gCHiie 


ïdie,  àîa  1 


mandie,  ila  icrre  sainle, 

Sanclie  III  de  ^'ava^^e,  dil  le  Grand,  un  an 
avant  de  mourir,  partage  ses  Etats  enlrr  ses  quatre 
flis  :  1°  Garcie  sera  roi  de  la  NaTarro  et  oe  la 
vieille  Castille  jusqu'à  BurgM  ;  !"  Ferdinsnd , 
roi  de  Castille;  3°  Gonzalez,  comte  de  Sohrarvc 
et  rie  Hiliagorco ,  pays  coinpris  entre  la  Cinca 
PI  la  Si''gre,  aflluents  ds  l'Ebre;  4°  Bamire,  roi 
d'Aragon. 
103Ô.  Mort  de  Robert  le  Diable,  duc  de  Normandie. 
Guillaume  le  bllard  lut  succède.  —  Henri  I", 
roi  de  France,  le  aoutienl  eontre  «es  barons  r^- 
volli'S  et  l'aille  k  gagDct  la  bataille  du  Va]  des 

Prèilicalion  de  la  paix  dt  Dieu,  pour  réprimer 
les  désordres  des  guerres  privées. 

Togrul-Bog  et  Daoud,  peliK-flls  du  Turc  Seld- 
giouL,  commencent  k  s'établir  Uans  le  Khorasan 
maigri  le  gazn^vïde  Hasoud. 
103e.  Mort  de  Canut  le  Grand.  Son  fils  Canut  III  lui 
succède  en  Danemark  ;  son  2*  fils  Harabt  en 
Anglclcrro;  un  3'  oblieDl  k  Uonfee,  mais  en 
sera  bientôt  dépouillé  par  Magnus,  fils  d'Olaf. 

L'empereur  Conrad  obtienlpour  sou  fils  lamain 
d'une  lille  de  Canul  le  Cranil,  11  cMc  aux  Danois 
le  margraviat  allemand  de  Slesiig,  et  replace 
aÎDsi  les  fmnLitres  de  l'empire ■ 


L 


Roggio,  de  Mantoue,  de  Ferrare,  de  Crémone 
terres  altodialea  qu'il  tient  de  son  p*re,  duc  e 
marquis  de  Toscane  par  le  cboii  de  l'empereur 
Conrad,  célèbre  pendant  3  mois  avec  une  grande 
magnlncence  sa  nouvelle  épouse,  Béalrïi,  tille  du 
duc  de  haute  Lorraine.  —  Godefroj  !",  comte 
d'Anlenne,  marquis  d'Anvers,  duc  de  Basse- 
Lorraine,  est  investi  par  l'empereur  Conrad,  du 
duché  de  Mosellane  ou  haute  Lorraine.  Cas  deux 
duchés  turent  séparés  de  nouveau  après  sa  mort. 
1031.  Eudes,  comte  de  Champagne,  ayant  été  tu* 
ilans  une  bataille,  Conrad  II  reste  paisible  pos- 
sesseur du  royaume  d'Arles.  Mais  il  n'y  "  -  - 
qu'une  faible  puissiince. 

Bermude  III,  dernier  roi  de  Léon,  e^t  tué  dans 
une  bataille  contre  les  rois  de  Castille  et  de  Na- 
varre. Afeit  lui  s'éteint  la  dynastie  des  Goths 
Ferdinand  I",  roi  de  Caslitlc,  qui  avait  épousé 
la  sœur  de  Bermude  111,  devient  roi  des  Aslories 
el  de  Léon. 

Héribert,  archevêque  de  Uilan,  soulève 
ville  contre  l'empereur  Conrad.  It  est  l'in 
du  fameui  Caroccio.  Celait  un  char  qui^ 
par  des  bœufs,  portait  un  mil  droit  terminé  par 
une  pomme  dorée,  qui  supportait  deui  étendards 
blancs,  avec  une  croix  entre  deux.  Les  plus 
braves  de  l'armée  étaient  chargés  de  défendre  " 
char,  placé  au  milieu  des  combattants. 

L'empereur  Conrad  rc"'  '  " 

déclare  héréditaires  de 
binéflces  et  fieb. 

Togrul-Beg,  tlUde  Seldgiouk,  appelé  au  secours 
du  calife  de  Bi^dad,  s'empare  de  l'Irak,  de  la 
Hésopolamie  et  de  la  Perse,  et  (onde  la  première 
dynastie  seldjoucide. 

Le  célèbre  médecin  et  philosophe  Avicenne,  né 

dans  la  Perso  à  Chirai,  élève  des  écoles  de  Bouk- 

.kara,  meurt  4  Hanudan,  dans  l'Irak-Persique  II 

Mt  à  la  fois  l'Hlppocrate  et  l'Arislote  des  Arabes. 

1038'  La  trahison  du  comte  Codwis,  comte  de 
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Wes»ex,  (lit  échouer  la  tentative  d'Kmma  ijui 
essaye  de  rétablir  la  dynastie  anglo-saionne,  en 
présentant  au  peuple  les  enfants  qu'elle  avait  eiK 
d'F.thelred  II. 

L'empereur  Conrad  prend  parti  pour  les  moines 
<lu  mont  Cassin  contre  Hanilulf  de  ?iu|ites.  11  dé- 
pouille ce  dernier  de  sa  principautû  et  la  donne  à 
'ft'aimaire  IV  de  Saleme. 

En  Espagne,  la  mort  violente  de  Coniali's, 
comte  de  Subrarve  et  de  Rihngorce,  (bit  tomt>ci* 
ses  Elats  entre  les  mains  de  son  frire  Bamire  l", 
roi  d'Aragon. 

Mort  de  saint  Klienne,  roi  de  Hongrie.  V.iy 
prince,  à.la  fois  l'apfitre  et  le  législateur  de  son 
peuple,  acheva  la  conversion  de  ses  sujets  et  ,i<ta 
les  bases  de  presque  toutes  les  institutions  politi- 
ques, Judiciaires  et  militaires,  qui  assurèrent  l'a- 
venir  des  Madgyars  en  Europe,  f 
Transylvanie  se  reci 

d'arracfier  la  Sicile  anx  Sarrasins.  Il  sirs  si.utrnii 
pendant  quelque  temps  dans  cette  entreprise  par 
les  Normands. 
1039.  Mort  dcrempereurConrad.  Son  fils,  Henri  III 

ilan,  Héribert.  vient  faim 
111,  a  Ingi'lhïim,  près  lie 
Mayenw. 

Les  Norm,inds  d'Ilalie,  snus  la  conduite  <h: 
Guillaume  Drogon  et  d'L'mfroy,  fils  de  TancrMe, 
seigneur  de  Hautovillc ,  près  de  Coutancw,  se 
mellenlau  service  du  calii])an  grec  Maniaeîs,  con- 
tre les  Sarrasins  do  Sicile. 
041.  On  ^ent  en  France  un  concile  pour  étalilir  la 
TTiee  de  Dit»,  qui  intenlisiit  toute  violence,  du 
mercredi  soir  au  lundi  m^tlin,  eontre   qui  que  ce 

Les  Grecs  reftiaent  au%  Normands  leur  part  du 
butin,  et  font  lallre  de  verges  le  Milanais  Har- 
douin,qui  s'était  faitrinterprëledoleursplainlea. 
Les  Normands  passent  alors  de  Sicile  en  Italie,  et 
forment  le  projet  de  conquérir  pour  eui-mémes 
les  nossessïirns  grecques  de  la  Pouille  et  de  la 
Calabrc.  Ils  s'emparent  d'abord  de  Mclfi. 

Henri  III  soutient  les  [>olonais  contre  les  Bohé- 
Casimir  I",   contraint  de  fuir,   quelqi 


r 'avant,  avec  sami'i'e.  etqui  s'était 
s  l'aLliaye  de  Cluny,  est  rappelé  par 
les  Polonais.  Il  fut  relevé  par  le  papedc  ses  vœui 
monastiques,  moyennant  un  tribut  appelé  le  de- 
nier de  saint  Pierre. 
104Î.  L'empereur  de  Constanllnonlo,  Uiebel  V,  est 
chassé  par  les  intrigues  de  Zoé,  qui,  malgré  ses 

Constantin  Monomaque,  qui  est  fait  empereur. 

Mort  de  Hardi  Canut,  dernier  roi  danois  d'An- 
gleterre. Rétablissement  de  la  branche  des  roi» 
saxons.  Edouanl  II,  fils  d'Ethelinl  II  et  d'Emma, 
est  rappelé  do  Normandie  et  replacé  sur  le  trône 
de  ses  pères. 

Le  Danemark  accepte  pour  roi  un  étranger,  le 
Non'égien  Magnus.  fils  a'Olaf,  qui  déjà  avait  re- 
pris la  Nor\'égo  sur  un  fila  de  (iinut. 

Le  roi  d'Aragon  essaye  en  vain  de  dépouiller 
son  frère  le  i«i   de   Navarre,  avec  l'appui   des 

t rinces  musulmans  de  Saragus^e,  d'Huesca  et  île 
udela. 
1043.  En  France,  le  mn\  da  ardents ,  fléau  épidé- 
mique,  commence  à  sévir  pour  douï siècles;  hô- 
pitaux fondés  pour  les  pauv-— 

Guerre  mantime  C"'*"  '' 
de  CoDstanlinople,  o 
l'avantage. 

Les  cbefs  Dormanils  réuni.'  .î  Me'fi  font  le  par- 
tage féodal  des  terres  conqui^^es  sur  les  irrecs;  ils 
créent  comte  de  Fouille  Guilliiume  Bras-de-Fcr, 
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qui  reçoit  la  seigneurie  d'Ascoli,  mais  ils  ne  lui 
reconnaîsKiit  aucun  droit  de  siizerainetiS  :  chacun 
fut  souverain  dans  la  terra  qu'il  reçut. 

L'empereur  Henri  111  OBièïfl  lui;  Hongrois  le 
pays  situé  entre  ies  rivitres  d'Ens  et  de  Leith, 
appelé  depuis  la  basse  Autriche. 
1044-  Henri   III   publie  db  eages  règlemflits  pour 
maintenir  la  pan  en  Allemagne. 

En  AiiRleterre,  Edouard  le  Confesseur  donne  à 
ses  peuples  les  loii  commwiet.  Il  épouse  Edilhe, 
.     fille  du  comte  Godwin. 

Ferdinand  I"  roi  de  téon  et  de  Caslille,  em- 
porte d'assaut  Visau  et  enlève  aux  Maures  La- 
mpgo,  sur  le  bas  Douro,  qu'on  regardait  comme 
imprenable. 
HWii.  Coimbre,  au  8.  0.  de  Viseu,  sur  le  has  Mon- 
d^go,  ouvre  ses  portes  à  Ferdinand  1",  roi  de 
\Mia  et  de  Castilfe. 

Godschalk,  arrière-petit- fils  de  Mif  cislas,  prince 
(les  Obotriles,  fonde  le  royaume  des  Vcnèdesetrle 
Slavonie,  et  répand  le  christianisme  dans  ces 
contrées. 
1046.  Henri  III  le  ;4air  passe  en  Ilalia.  Il  réunit 
dans  la  plaira  de  Roncaglia,  près  de  Plaisance, 
tous  les  feudataires  de  la  couronne  avec  leure  ar- 
rière-vassaui.  Il  lient  ensuite  i  Sutri  un  concile 
oii  Grégoire  VI  renonce  de  lui-mime  au  ponti- 
ficat. 11  esl  conduit  en  Allemagne,  ad  il  est  ac- 
compagné par  le  célrbre  moine  HJlilebrand. 
Henri  II!  se  rend  à  Rome,  où  Swidger,  évèque  de 
Bamberg,  élu  pape  sous  le  nom  de  Clément  II, 


En  Espagne,  Kenlinand  I"  s'efTorce,  en  pc 
M9  armes  vers  le  centre  et  vers  l'est  de  IXspagne 
musulmane,  de  dégager  entièrement  la  vieille 
Caslille. 
1047.  Concile  de  Latran,  où  sont  rendus  les  décrets 
les  plus  cigoureui  contre  la  simonie,  et  où  il  e»i 
onlonné  •  qu'à  l'avenir  ce  ne  «era  qu'au  gté  d( 
l'empereur  que  l'Eglise  de  Home  sera  pourvue 
d-évl,|ue.  " 

Henri  111  restitue  la  principauté  de  Capoue  à 
Pandulfe,  qui  neuf  ans  auparavant  en  avait  t'ié 
dépouille  par  Conrad  II;  Waimaire  IV  demeure 
pnnco  de  Salemeet  d'AmalQ.  Il  conflrmeàDro- 
gon,  seigneur  normand,  comte  de  Venouse,  Irère 
cl  successeur  de  Guillaume,  le  tilrc  de  comte  de 
Fouille,  eti  Bainulfe,  le  litre  de  comte  d'A versa. 
Suénon  111,  fils  d'Eslhrith,  sœur  de  Canut  le 
Giand,  fonde  dans  le  Danemark  ta  dynastie  des 
Esthritbides,   qui    durera   jusqu'au    milieu   du 


liècle. 


3  la  haute  Lor- 


!,  fait  la  guerre  à 
:t  de  Caslille,  rend 


104S.  Henri  III  donne  le  duché 
raine  à  Gérard  d'Alsace,  lige  de  la  maison  «< 
lorraine,  qui  monta  sur  le  Irflne  impérial  cr 
nia.  —  Godefroi  le  Barbu,  duc  de  la  basse  Lor- 
raine, fils  de  Godefroi  1",  à  qui  Conrad  avaii 
permis  àe  réunir  les  deux  Lorraines,  protcslo 
contre  celle  décision  de  Henri  111  et  esl  appuyé 
par  Baudouin,  comte  de  Flandre. 

Guillaume,  duc  de  Nonmndi 
GeofTifli-Marlcl,  comte  d'Anjou. 
Ferdinand  1",  roi  do  Léon  c 
tributaire  le  roi  musulman  de 
1M9.  Le  pape  Léon  IX,  conseillé  par  le  moine  Hil- 
debrand,  commence  la  rétonne  du  clergé.  11  pré- 
aide tour  à  tour  des  conciles  à  Rome  (avril),  b 
Reims  (octobre),  à  Mayence  (novembre) ,  pour  ré- 
primer la  simonie  et  le  mariage  des  prêtres. 

Fenlinand  I",  roi  de  Caslille  el  do  lion,  rend 
tributaire  le  roi  musulman  de  Saragosse. 
lOM.  Naissance  d'Henri,  fils  de  Henri  III,  pli 
empereur  sous  le  nom  de  Henri  IV. 

Abdallah-ben-Yaiimielto  danslc  N.  de  l'Afrique 
les  fondements  de  l'empîTC  des  Almoravides. 
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■151.  Le  roi  d«  France  Henri  I"  épouse  Anne,  fille 
d'iaroalaw,  prince  de  Russie. 

Les  Grecs  font  assassiner  le  chef  des  Normands 
Drogoa,  cjiii  est  remplacé  nar  son  frère  Unifroy 
dans  la  prmcipaalé  de  Fouille  et  dans  le  comnian- 


r  Henri   III,  allie  dos  Polounis, 
rtc  Bohême  Brzétislasil'hommagc 
tribut. 

1053.  Les  Normands  baltent  l'armée  clupapol.con  IX 
el  !e  font  prisonnier  à  Civilclta. 

1053.  Le  fils  aine  du  comte  Godwin,  Harold,  hérite 
de  sa  puissance,  el  sait  se  concilier  la  faveur  du 
roi  Edouard  et  du  peuple  anglo-savuii. 

Le  pane  Léon  IX  réunit  contre  les  Normands  do 
ta  Fouille  les  Grecs  el  Im  Allemands,  mais  il  esl 
vaincu  cl  fait  prisonnier  à  Civilella,  au  nord  de 
Lucérie,  parles  Normands  que  commanilenl  Um- 
froy  cl  son  frire  consanguin  Robert  Guiscard. 

Le  patriarche  do  Conslanlino|)le,,Micliel,ditCé- 
nilaire,  se  déclare  contre  l'Eglise  romaine  el  re- 
tuicdesc  conrormor  à  certains  usages  du  rit  latin. 

1054.  Constantin  Monomaque  eft  renversé  par  la 
sffiue  de  Zoé,  Théodora,  qui  goiiveme  sagement 
l'empire  pendant  près  do  deux  années.  Avec  elle 
devait  s'cleindre  définitivement  la  maison  macé- 
donienne yui  avait  commencé  en  8GT  avec  Basile. 

Le  palriarcho  Michel  persiste  dans  son  oppo- 
sition. Il  esl  excommunia  par  Léon  IX;  il  en- 
traine dans  son  parti  le  peuple  et  le  cierge.  C'est 
l'origine  du  schiamequi  depuis  a  séparé  les  Grecs 
de  l'Eglise  latine. 

Henri  I".  roi  de  France,  esl  battu  par  Guil- 
laume le  Bâtard  i.  la  rude  affaire  <le  Mortemer. 
Un  traité  signé  à  Rouen  terminera  cette  guerre. 

Edouard  III  te  Confesseur  soutient  Malcolm, 
fils  de  DuDcan,  roi  d'Ecosse,  contre  l'usurpateur 
Macljcth,  qui  fut  vaincu  à  la  balailîe  do  Lan- 

Le  pape  Léon  IX,  prisonnier  des  Normande, 
leur  accorde,  comme  (lef  relevant  du  sainl-siége, 
tous  les  pays  qu'ils  pourront  coniiuérir  en  Ca- 
labre  et  en  aicile.  Il  meurt  peu  après  i.  Rome. 
1055.  Henri  I",  roi  de  France,  réunit  au  domaine 
royal  le  comté  do  Sens  après  la  mort  du  comte 
Renaud  II. 

Après  ta  mort  de  Léon  IX,  tes  Romains  de- 
mandent un  pape  &  l'empereur.  L'influence  du 
moine  Hlldebrand,  alors  sous-diacre,  faitdésigner 
un  évâque  de  Bavière,  Victor  H. 

Mort  du  grand-duc  do  Russie  laroslaw,  qui  a 
publié  de  sages  toissous  lenomde  Ttritéipasts, 
établi  des  écoles  gratuites  et  travaillé  à  répandre 
parmi  ses  si^jets  les  meilleurs   ou^-rages  de   la 

On'ciledeTours.oii  il  esl  détendu  à  Ferdinand, 
roi  de  Caslille,  qui  avait  pris  le  tilre  d'empereur, 
sous  peine  d'excommunication,  de  s'arroger  le 
tilre  impérial  et  de  rien  ftîre  qui  pût  porter  al- 
teinle  aux  droits  et  prérogatives  d'un  empereur 
""™'"-  n  fils 


1066-  Mort  de  l'empereur  Henri  111  le  Noir,  rt 
Henri  IV,  igé  de  6  ans,  lui  succède  «ous  la  tu- 
telle de  sa  m*re,  Agnès  d'Aïuilaîno. 

1057.  Isaac  Comnène,  d'une  ancienne  femitle  origi- 
naire de  Borne,  est  proclamé  empereur  par  son 
année,  en  Asie.  . 

A  la  mortd'Umfroy, Robert Guiscaid, son  frère, 
nrenil  possession  du  comté  normand  de  Fouille. 

U  iortd'un  neveu  laisse  sans  h.'.ilief  Edouard 
te  Confesseur  qui  est  sans  enfant.  Harold,  flia  de 
Godwin,  aspire  alors  au  trûne. 

■  l(M.  En  Suède,  Stenkill,  porté   au^  trflne  [«r  ^le» 

'     Goth*,  commence  la  dyna-''~  ■'■ 

I     rcra  jusqu'en  1139. 


ie  des  Stcntill  qui  du- 
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Itobcrt  Gu[sc3[d,  qui,  avec  l'uiile  de 
BoRpr,  it  comiuia  toute  la  Cahilire. 


1  frèic 


, seigneurs  notnioiicia  liuc  île  Pouille 

et  (le  Calibre. 

HiMcbrariil,  aruhiiliaere,  fait  élirp  ppe  l'cvi'iiue 
(le  l'iiii-oncc  suus  ]f  nom  ilc  Mcolas  II. 

Le  Tucc  .<eli]jûuci.le  Togriil-Beg,  ijui  a  renverar 
la  (Ijniulie  des  Dnuiilcg,  furcc  le  c^lire  de  Bagilail 
Kaîi  m,  a  le  rcvi'lir  de  la  di(,'nilB  d'Emir-Al-um- 
hlIi.  h  )ireniti'a  au^i  le  lilra  de  sultan. 
ia'i<).  Mcolas  11  renil  un  diciet  (|ui  onlonne  qu'à 
l'avenir  et  aussi  loTiKlcm|is  qu'où  trouvera  puni 
If  clergil  de  Rome  ilcs  sujets  dignes  d'vtre  clevi'» 
.lu  saini-si^ge,  on  Ips  pn-fvrera  au  clergé  des  au- 
—  '-"— -   LVIcclion  des  papes  sera  Tailo  par 


Rolier'l  tjuisKini  va  ti'ijuvcr  a  Florence  le  pipe 
Nicr<t'is  II,  rjui  lui  cunlii'tiie  le  tllro  de  duc  île 
Pouille  et  de  Cnlniirr-,  i[uc  lui  nruienl  donné  I'êiu- 
uéo  pii'c''dpnte  \fi  seifincurs  normands,  et  y 
ujcutê  la  Sicile,  qui  éliil  à  conriiii'rir. 

Isaac  (iomuine  alHliiiuc  en  Tivcur  de  ConsLiii- 
tîn  X,  Uucns,  cl  se  rflirc  ilans  un  monast'Te. 
1060.  Mort  de  Henri   l".  Son  lils  Philippe  I- lui 
succède  «nus  la  tulcllcdc  la  reine,  ^amiTC,  Anne, 
Bile  d'Iaro-i^LW, 

Consianiiu  de  CarltiiFEC  ou  t'Arncain,  api-Ës 
avcHr  étiultr'  39  ans  1  Diif,-<lad  les  sciences  gram- 
maticales, naturelles  et  eiactes  des  Araliés,  cl 
principalement  les  mathématiques  et  laméilecme, 
vient,  vers  cette  époi|ue,  se  fixer  au  mont  Cassin, 
où  il  s'occupa  à  taire  conoaitre  aux  Occidentaux 
la  médecine  d'Hinpociate  aussi  bien  que  celle 
des  Arabes.  Cest  de  celle  épii.jMc  que  date  la  ci-- 
lébrité  de  l'école  de  médecine  établie  dans  la  ville 
(le  Sale  rue. 
lOei.  Ilogi-r,  frÎTO  de  Itobert,  forme,  de  concert 
avec  lut.ie  dessein  de  subjuguer  la  Sicile,  pénètre 
dans  celle  ïie  cl  s'empare  de  Messine  avec  150  ca- 

LVvéque  de  Lucqucs,  qu'Hililebrand,  devenu 
cardin^d,  a  Tait  élire  pipe  sous  le  nom  d'Alexan- 
dre 11,  a  pour  compétiteur  l'il'véque  de  Panne, 
qui  est  someuu  par  les  AUcmauils. 

Apparition  des  Polovlsi,  d'origine  tartare,  qui 
remplacent  les  Petchéni^guos  dont  l'histoiro  ne 
bit  plus  mention. 

1062.  Uariiige  d'Anne  de  Russie  avec  Raoul,  comte 
de  Crespy  cl  de  Valoio.  —  Bauilouin  V,  comte  de 
Flandre,  la  remplace  dans  l'administration  du 

ïleari  IV  est  enlevé  à  sa  mère  Agnès  par  Han- 
non,  archevêque  de  Cologne,  et  Adalbeit,  arche- 
vêque de  Brème,  c]ui  s'emparent  de  la  n'gcnce  et 
'  se  rendent  odieux  par  leur  despotisme  et  par 
leurs  actes  de  simonie. 

1063.  Mort  de  Togrul-Beg,  chef  des  Turcs  Seldjou- 
cides  de  Perse  et  de  Syrie.  —  Son  neveu  Alp- 
Arslan  lui  succède.  Le  calife  lui  donne  l'investi- 
ture de  touleslescharges  et  dignités  dont  son  pré- 
décesseur avait  été  revêtu,  et  l'honore  de  plus  du 
titre  d'Adhad-dedin  ou  dEzxeddm,  qui  sigoilic 
le  protecleur  df  la  religion  moiutmane. 

10G4.  Pèlerinage  de  7(X)0  chevaliers  armés  en  Pa- 
lestine. 

Les  deux  frî^res  Kobort  Guîscard  et  Roger  atta- 
quent pour  la  pi'eniière  fois  la  ville  de  Païenne, 
qui  résistera  S  ans. 

1065.  Uort  de  Ferdinand  I",  1*'  roi  de  CastiUe  et  de 
Léon.  Ses  Etats  sont  partagés  entre  ses  3  Ils. 
Sancbe,  l'aloé,  obtient  la  Caslille^  Alphonse  VI  le 
royaume  de  Léon  et  d'Oviédo.  et  Garcie  la  Galice 
elles  récentes  coiiquC-les  on  Portugal. 


Grande  ei)>i'dilion  coulte  les  mu.'-ulmans  cnlii'* 

frise  par  Sanche-Bamirei,  roi  d'Ariigon,  av.'^ 
aide  du  duc  il'AquiUine,  du  duc  île  Baurgogiii', 
du  comte  d'L'rgel;  il  enlève  aui  JnHd^les  la  place 
de  Balhastro  dont  11  fait  une  ville  épiiopale. 

Guillaume,  duc  de  Normandie,  projette  la  con- 
quête de  l'Angleterre.  —  MarohI,  fils  de  Godiviu, 
esl  poussé  par  une  tempfile  sur  les  terres  de  Guy, 
comte  de  Ponthicu,  qui  te  livre  il  Guillaume.  Ce- 
lui-ci se  bit  accompagner  par  HaiDld  dans  une 
eX|>éditiO}i  contre  Coimhi,  duc  de  Itrelaf.'ne.  Au  rC'. 
tour,  Harold  prèle  sur  des  reliques,  à  son  insu,  le 
serment  d'aider  Guillaume  i  obtenir  le  royaume 
d'AnglcIenv  après  la  mort  d'Eïlouanl. 

lOUG.  Mort  d'Eiloiianl  le  Confesseur.  Karold,  recom- 
mandé par  Eilouird  mourant  au  choîi:  des  sei- 
Îneurs  saxons,  esl  proclanié  roi  d'Angleterie. 
lexandre  II,  suus  l'insplitilion  du  cardinal  Hilde- 
biand,  excommunie  ILii-ohl  cl  envoie  à  Guillaume 
un  étendard  K-nil.  ILii-oUI  défait  et  tue  pi>'s 
d'York  son  fri're  Tostig  et  lo  roi  de  Norve^r. 
3  Jours  .ipirs,  débarquement  de  Guillaume  sur  l.'s 
«îles  d'Angleterre.  Vicloiro  d'Haslings  (14  octo- 
bre). Mort  d'Harold.  Guilliiiime  esl  couronné  rot  ii 
Lonilres.  Introduction  de  la  langue  fitinçai»  et  du 
systî'me  féodal  en  Angleterre.  —  Déposses'icii 
méthodique  îles  Anglais.  Partage  des  dépouilles 
entre  les  Normands. 

10)17.  Retour  de  Guillaume  en  Normandie.  Bér()llo 
des  Ani^is.  Guillapme  revient  en  Angiclerrc. 
Siège  et  prise  d'Excler.  Fuite  des  chefs  aiigl.ils 
vers  le  nonl. 

1068.  Eudoxie,  veuve  de  Constantin  Ducas,  donne 
sa  main  el  le  trdne  à  Romain  Uîogénc,  qui  com- 
bat les  Turcs  Scliljoucidos, 

Foulques  le  Réchin,  comte  d'Anjou,  cide  à  Phi- 
lippe 1"  le  Gàtlnais. 

Le  roi  d'Ecosse  Malcolm  soutient  sans  succès  le^ 
princes  Morkar  et  Edwln,  chefs  des  Anglo-Sax'iii';, 
contre  Guillaume  le  Conriuérnnt. 

10G9.  Saint  Pierre  Damien  est  envoyé  en  France  et 
en  Allemagne,  pour  défendre  ta  simonie  et  ri'foi- 
mer  le  clergé.  11  empêche  l'empereur  Henri  IV  do 
répudier  Berthe,  sa  femme. 

Suénon,  roi  de  Danemark,  envoie  une  eipéili~ 
lion  sur  les  cdtes  de  l'Anglelerre.  Tous  les  ennc- 
rnis  de  Guillaume  se  joignent  aux  Danois  et  les 
aident  à  s'emparer  d'Vork,  que  reprennent  pou 
après  les  N'orraiinds. 

1070.  Guelfe  ou  Welf,  de  la  maison  d'Esté,  reçoit 
de  l'empereur  Henn  IV  le  duché  de  BaviÈre. 

fanche  II,  roi  de  Cnslllle,  dépouille  son  trèro 
Alphonse  du  royaume  de  Léon,  et  le  contraint  de 
se  faire  moine.  Celui-ci  se  relire  auiirès  du  roi  de 
Tolède. 

lOTI.  Richilde,  veuve  de  Baudouin VI  comte  <lo 
Flandre,  est  dépouillée  par  Hoberl  le  Frison.  Elle 
implore  lo  secours  de  Philippe  I"  qui  esl  vaincu 
par  Bobnrl  à  la  bataille  de  Cassel.  Pacification  île 
ta  Flandre.  Mariage  de  Philippe  l*''avce  Deribe  do 
HoUandc. 

Uiages  de  flnrceiofif  donnés  à  la  Catalosne  par 
Raymond  lJérenger,comlodeProïenceet  de  Bar- 
celone. 

Sanche  II  de  Castille  dépouille  du  ropume  do 
Galice  son  autre  frère,  qui  trouve  un  refuge  au- 
près du  roi  musulman  de  sévdle. 

Romain  Diogène  est  fait  prisonnier  par  Alp- 
Arslan,  successeur  do  Togrid-Beg,  M  esl  ensuite 
rendu  à  la  liberté,  mais  d  ne  retourne  au  milieu 
de  SCS  sujets  que  pour  périr  dans  les  supplices. 

Roger  el  Robert  Guiscaid  s'empareni  de  Bari 
sur  les  Grecs,  cl  de  Calano  sur  les  Sarrasins,  et 
assiègent  Palerme  par  terre  cl  par  mer. 

I0"2.  Après  la  prise  de  Palcime,  Roger  1"  prend  lo 
litre  de  comte  de  .'^icde. 
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En  Espagne,  Sancbe  11  de  Castilk,  ^ui  a  ai- 

Eaidilé  ses  frères  des  royaumes  <le  Léon  el  i>e 
alice,  veut  traiter  de  ineiDe  ses  sceucs,  mais  il 
est  tué  en  trahison  au  sirge  de  Zanora.  Ses 
deui  frérea  recouTreot  alors  leurs  Etats.  Al- 
phonse VI,  roi  de  Léon,  est  reconnu  en  Castiile. 

En  Auglolcrrc,  ie  dentier  cbampion  de  l'indi-- 
pendance  anglaise,  Héréward,  le  Wrosdu  Camp 
(1«  refugr,  dans  les  marais  do  l'Ile  d'Ely,  Tailla  paii 
avec  Guillaume  qui  lui  restitue  son  palfîmojue. 

Uort  du  Scldjoucide  Alp-Arslan.  Il  a  pour  suc- 
cesseur son  Bit  Malek-Sliah ,  auquel  le  calife 
Kayem  accorde  la  qualtlé  d'Emir-al-Mouuénin, 
c'est-à-dire  de  commandant  des  Fidi'los,  réserïi'o 
jusqu'alors  aux  seuls  califes. 
1073.  Slort  du  ppe  Alexandre  II.  Election  de  Gré- 
goire vil  (avril),  qui  dittËre  son  ordination  jusqu'à 
la  coDiinnation  île  Kcnrl  IV  QuinJ.Gn'ïgoire  VU 
est  le  dernier  pape  dont  le  décret  d'élection  ait  ilù 
soumis  à  la  s:inclion  impériale. 

insurrection  lies  Saions  et  des  Thuringiens  con- 
tre Tenipereur  Henri  IV. 

La  ville  du  Mans  s'érige  en  commune. 

Roliert,  Gis  aîné  de  buitlaume  lo  Conrfuérant, 
réclame,  les  annes  à  la  main,  la  Normandie  que 
son  père  lui  avait  promise. 
1074-  Le  sultan  Malek-Shah,  successeur  d'Alp- 
Arslan,  cide  l'Analolie  à  Solimun,  arriére-petit- 
fils  de  SeUljouk,  qui  conuncnco  la  dynastie  des 
Seldioucldes  de  Roum  ou  d'Iconium.  Soliman 
établit  sa  rOsiilence  i  Nicéo. 

Grégoire  Vil,  qui  songeait  alors  à  la  réunion 
de  l'Eglise  Krcci|ue  et  de  TEglise  romaine,  exhorte 
tous  t^  fidïles  à  défendre  l'empire  d'Orient  contre 
In  Turcs.  Concile  tenu  à  I!  m  ù  G  'g  '  e  e- 
nouteUe  les  décrets  de  ses  p  éd  e  eurs  ou  re 
la  simonie  et  le  mariage  de  p  é  re  Déf  nse  st 
faite  aux  pri'lats  de  rcccvo  1  esUIu  e  de  la 
main  des  laïques. 

A  rocca,^ion  d'un  tumulte  qu      ul  1   u      tte 
année  à  Cologne,  600  des  plu         h  s  aCgoc  anCa 
quittèrent  celle  ville. 
I07à.  Henri  IV  remporte  une  grand        1    rc   u   les 
Saxons,  près  de  I  Unstrutt. 

Le  prince  de  Kiev  et  de  Novogorod,  dépouillé 

rses  frères,  met  sa  couronne  sous  la  protection 
sainl-siége.  Grégoire  Vil  reconnaît  le  droit 
héréditaire  et  transmissible  du  prince  de  Kiev  à 
la  souveraineté  do  la  Russie,  à  la  condition  du 
Miment  de  fidélité  envers  lo  chef  de  l'Egliae  ro- 

1078.  Assemblée  ecclésiastique  à  'Worms  dans  la- 
quelle Henri  IV  fait  déposer  Grégoire  VU,  qui  le 
pressait  de  faire  eiéculer  les  décrets  des  conciles. 
—  Grégoire  VII  répond  à  celte  mesure  en  excom- 
muniant Henri  IV  et  en  déliant  ses  sujets  du 
serment  de  Odélité. 

lacomtesseMatliilde,  après  la  m< 
Béatrii,   entre  en  possession  des  i 
mainea  de  son  père,  Booiface  le  Pi.  _.. 
Beggio,  Mantoue,  Ferrare,  Crémone  et  Cai 
terres  allodialcs;  marquisat  et  duché  de  Toscane, 
fief  d'empire. 

Un  Ueulenant  du  Turc  Seldjoucide  Malek-Shah 
enleva  au  falimite  d'Egypte  Damas,  et  pille  - 
son  retour  Jérusalem. 

107".  L'empereur  Henri  IV  s'humilie  à   Caoos 


.._fes°d™ 

:  Mode  ne. 


li  accorde  u 


d'Allemagne  réunis   A   Forcheim  en   Francoiilc 

élisent  à  la  place  de  Henri  IV  le  duc  de  Souali 

Rololphe  (mars).  Grégoire  VU,  d'abord  contrai 

\   Rodolphe,  approuve  ensuite   son  élection. 

0  Malhilde  fait  au  saint-siège 


à  Rodolphe, 
Ut  grande  coi 
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une  doualion  de  tous  ses  biens  sans  distinction 
des  alleux  et  des  fiefs  relevant  de  l'empire. 

Robert  Gutscard  enlève  Salcmc  à  son  beau-frère, 
le  prince  lombard  Gisulfe.  —  Mort  de  Pandulfe  VI, 
dernier  prince  de  Bénévent.  Robeit  Guiscard 
partage  la  principauté  avec  le  pape  ;  le  1"  eut  la 
ville  et  le  a*  le  territoire. 

Alphonse  VI,  roi  de  Castiile  et  de  Léon,  consent 
à  payer  au  sainl-siége  un  tribut  annuel,  dont 
SCS  successeurs  s'aFfi^nchirunt. 

Le  duc  de  Pologne  Boleslas  11  le  Hardi  s'affran- 
chit de  la  domination  de  l'empereur  d'AUcmagnr 
irend  le  titre  de  roi. 

eslor,  moine  de  Kiev,  compose  sa  Chronique,  li- 
plus  ancien  monument  de  l'histoire  russe.  — 
C'est  aussi  à  celte  année  que  se  termine  l'ouvrayi' 
de  tambert  d'Aschafl'en bourg,  moine  de  Hirsdi- 
feld,  qui  a  raconté  les  événements  compris  outre 
les  années  1039  et  1077. 

1078.  Guerre  en  Allemagne  entre  Henri  IV  et 
Rodolphe  de  Souabe. 

Guillaume  le  Conquérant  fait  construire  la  tour 
de  Londres,  pour  contenir  les  Anglo-Saxons,  I! 
envoie  contre  Malcolm,  roi  d'Ecosse,  qui  refusait 
l'hommage,  soi)  fils  aSnè  Robert,  qui,  pour  tenir 
en  respect  les  Écossais,  fonde  sur  la  3'yDe  la  ville 
de  >"cwcasllo. 

1079.  Grandes  observations  astronomiques  ordon- 
nées par  Malek-Schah-DgéUleddin,  réformation 
du  calendrier  persan  et  établissement  d'une  nou- 
velle ère  datant  du  U  mars  10T9  et  dite  ère 
Dgélatiennt. 

Dans  un  concile  tenu  i  Rome,  Grégoire  Vil 
introduit  un  nouveau  serment  que  les  évéïrues 
devaient  lui  prêter  et  dont  le  principal  objet 
était  non  pas  seulement  l'obéissance  canonique, 
mahla  foi  et  l'hommage  que  le  pape  s'appropriait 

Combat  singulier  de  Robert  de  Normandie 
contre  Guillaume,  son  père,  devant  le  château 
de  Gcrberoy,  dans  le  Beauvoisis  sur  les  conRns 
de  la  Normandie.  Réconciliation  momentanée  du 
pèi'e  et  du  fils. 

S.  Ladislas,  roi  de  Hongrie,  fait  la  conquête  de 
l'Esclavonic,  située  entre  la  Saje  et  la  Drave. 
lOSO.  Élection  de  l'auti-pape  Guibcrt.  —  Rodolphe 
de  Souabo  périt  i  la  t)ataille  de  Wolsksheim  en 
Thuringc  de  la  main  de  Gcdcfroy  de  Bouillon, 
qiii  portait  la  bannière  impériale-  —  Rappro- 
c^iemcnt  entre  Robert  Guiseard  cl  Grégoire  V!^ 
qui  veut  l'opposer  i  Henri  IV, 

En  Angleterre,  Guillaume  fait  commencer  le 
relevé  des  terres,  des  forêts,  on  un  mot  de  toutes 
les  richesses  agricoles  de  l'Angleterre  dans  le 
grand  terrier  ilu  royaume  (Dooms  day  Book, 
Iirre  duj'ugeairni),  destiné  il  repartir  méthodique- 
ment les  taies  rigoureuses  {[ui  pesaient  suc  les 
Anglais, 

Mariage  de  la  fille  de  Robert  I".  duc  de  Bour- 
gade, avec  le  roi  de  Léon  et  de  Castiile. 

Canut  IV  le  saint,  roi  de  Danemark,  fait  la 
conquête  de  la  Livouie,  où  il  répand  la  foi. 

Boleslas  le  Hardi,  roi  de  Pologne,  ayant  taé 
Stanislas,  évêgue  de  Cracovie,  qui  l'avait  excom- 
munié, Grégoire  VII  dépose  ce  prince,  délie  ses 
sujets  du  serment  do  fidélité  et  défend  aux 
éïèqucs  do  Pologne  de  couronner  désormais  un 
roi  sans  le  consentement  exprès  du  pape. 
1081-  Henri  IV  passe  en  Italie,  où  il  assiège  Rome. 
—  Grégoire  renouvelle  contre  ce  prince  la  sen- 
tence d'excommunication.  —  Les  rebelles  alle- 
mands proclament  roi  Uermann  de  Luxembourg. 
Grégoire  VII  exige  de  ce  prince  un  serment 
formel  d'hommage  et  de  vasselage. 

Alexis  1"  Comnène,  neveu  d'Isaac  qui  a  régné 
en  1057,  devient  empereur  de  Constantinoplo. 
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11  a   i  combatlro   conirc  Robert  GiLiscani,  qui 
s'empare  de  CorCou,  de  Butrinto.  fli'  Valons  dan» 
riUyi'ic.  Il  détend  en  personne  ptrtiilant  plusieurs 
mois  la  ville  de  Durazzo. 

lORJ.  fiotiémond,  Gis  de  Bobert  Gniscanl.  bal  deux 
Tiiis  les  troupes  d'Alexis  Comnëne.  il  échouo 
devant  Lacisse. 


(jri'goirc  VII,  assic'gi^  dans  le  clliteau  ?aînt- 
AiiRC,  est  secouru  par  Robert  Gui^ii^inl. 
Fondation  de    I ordre    des     Chartreux,    par 

lOfiS.  Prise  de  Toièdc  par  Alphonse  Vf.  Les  princr'i 
musulmans  d'EMpaRue,  eniaïiÂs  des  pn.Kr^s  des 
cliri^tiens,  appellent  à  leur  secours  ïuusouf,  sou- 
verain des  Almoravitles  <i' Afrique. 

(ir^K"'"!  VII  mcuri  à  Salcrne.  11  c«l  le  premier 
t|ui  ait  prescrit  ane  le  nom  de  pnpe  ne  serait 
puric  que  par  lévéquc  do  Rome.  —  Mort  <te 
Kolwrl  Guiscard  dans  l'tlo  de  Ct'phal^nic,  dan^t 
la  guerre  contre  l'empire  grec.  Parkigc  de  ses 
Kbts  entre  ses  SU  Bohémond  et  Roger  Bursa  et 
son  frïrc  Roger  de  Sicile.  Le  t"  a  la  principauiÉ 
de  Tarente,  ulranle  et  Gallipoli  ;  le  2"  est  duc 
de  Oalabrt  et  de  Fouille  ;  le  3'  cooscivc  la  moitié 
de  la  Calabre. 

Mort  de  Soliman,  sultan  d'Iconium.  Son  erapire 
est  partagé  entre  les  gouverneurs  do  provinces  ; 
sept  ans  d'anarchie. 
I08C.  Grande    ' 


mporlfo   k   Zallaka    suc 

^  ^r  luuïvuf  avec  une  armée  com- 

pOBi'tj  de  BcrliJTes,  de  Nègres  et  de  toutes  les 
tribus  qui  errent  dans  les  vallées  do  l'Atlas. 

Canut  IV,  roi  de  Danemarti,  périt  assassiné 
pour  avoir  voulu  l'tablir  la  dtmc  ecclcsiaslii[ue. 
Sa  veuve,  flUe  de  Robert  le  Frison,  comte  de 
Flandre,  retourne  en  Flandre  avec  son  dis. 

Guillaume  le  Conquérant  opi'rc  un  changement 
essentiel  dans  le  système  feulai  introduit  sur  le 
continent.  11  se  lit  priter  l'hommage  lige  non- 
seulement  par  les  vassaux  de  la  couronne,  mais 
aussi  par  ies  arrière- vassaux,  qui  devinrent  ainsi 
immédiatement  dépendants  du  roi,  tandis  que 
partout  ailleurs  ils  étaient  sous  les  ordresdo  leurs 
seigneurs. 
"7.   Gi 

Conaui  ,  .     .      . 

Guilbumo  à  Rouen  apri's  l'incendie'dc  Nantes.  Il 
laisse  laMormandieàsonlilsaîni',  Robert,  et  l'An- 
gleleire  i.  Guillaume  le  Roux,  son  second  fils. 
Celui-ci  aura  pour  conseiller  son  ancien  précep- 
teur, l'Italien  Lanfranc,  devenu  primat  et  arche- 
vêque de  Cantorbéry.  Peu  de  temps  avant  sa 
mort,  Guillaume  le  Conquérant  avait  Tait  une  loi 
(lui  accrut  d'une  manière  exorbitante  l'autorité 
des  évêques  d'Angleterre.  Il  défendit  d'appeler 
des  affaires  ecclésiastiques  aux  tribunaui  civils, 
et  ordonna  l'établissement  par  les  évéques  de  tri- 
bunaux ecclésiastiques. 

Ladistas  1",  roi  de  Hongrie,  réunit  à  ses  Etals 
la  Croatie,  comme  héritier  de  sa  sœur,  veuve  du 
dernier  roi. 

1088.  L'Almoravido  ïousoiif,  qui  était  retourné  en 
Afrique,  est  rappelé  contre  Alplionse  VI,  taai^i 
ne  fait  rien  d'important. 

Uort  de  l'anti-césar  Hermaon  de  Lunembourg. 

1089.  Beauvais,  ville  épiscopale,  s'érige  en  corn- 

11190.  3*  expédition  en  Espagne  de  l'almoraiidc 
Yousouf  qui  ravage  le  territoire  de  TolMe  et 
détrAne  le  coi  musulman  de  Grenade. 

AlphonsoVI,  roi  de  Léon  et  de  Caatille,  sub- 


-  TABLES. 
A  p.  J.-C. 

de  l'Eglise  romaine  au  rit  tolétain  ou  mozata- 
*  bique.  —  Mariage  d'Urraque,  fille  d'Alphonse  Vi 
et  de  Constance,  née  dans  la  Bourgogne  ducale, 
et  de  Raymond,  de  la  maison  coatale  de  Bour- 
gogne. 

Pliilippe  I",  roi  de  France,  prend  le  parti  rln 
Robert Courte-Heuse  contre  son  frère,  Guillaume  I  i 
le  Roux. 

Henri  IV  ravage  >s  terres  de  la  comtesse  Ma- 
thiUle,  alliée  de  l'Église,  qui  vient  de  so  remarier 
avec  Welf,  la  (ils  du  duc  de  Bavicro,  petit-fils 
du  marquis  d'Esté. 
1001.  L'Almoiavidc  Yousouf  prend  Séville  et  pour- 
suit U  conquête  de  l'Espagne  musulmane. 

Par  décision  du  concdo  de  Léon,  Alphonse  VI 
fait  renoncer  ses  sujets  à  l'usage  des  c^racl^^es 
gothiques  pour  les  caractères  latins.  Les  Moza- 
rabes gardent  l'écriture  et  la  langue  gothiques. 

Lailislas,  roi  de  Hongrie,  dont  la  sœur  avait 
épousé Uimitry  SuiDimir,rundesdemiers  rois  de 
la  Croatie  et  Ualmatie,  s'empare  de  la  meilleuro 
partie  de  la  Croatie  ii  la  sollicitation  des  grands 

Naissance  dans  les  montagnesde  l'Irak-Persioue 

de  la  célèbre  secte  des  Aitiuiiiu,  dont  le  chef 

sera  appelé  le  Vieux  de  la  montagne. 

1092.  Résistance  du  royaumede  Valence  à  l'in 

"'-" — "'idc,  avec  l'aide  des  chrétiens  ('"  *■ 

le  liiaz  de  Bivar,  dit  le  Cid,  i 

d'Alphonse,  (lélend  Valence  q 

coiulie  que  par  la  trahison. 

Phdippe  l",  roi  de  France,  enl?-ve  et  épouse 
Bertrade,  femme  de  Foulques  le  Récbin,  comte 
d'Anjou,  après   avoir  répudié   Bertbe   de  Hol- 

Concile  de  Soissons,  où  est  condamnée  l'hér^sic 
de  Roscelin  qui  soutenait  que  tes  universaui  ou 
idées  générales  n'étaient  que  des  noms,  fi  appli- 
quait celle  doctrine  au  mystère  de  la  trînite. 

Kiiidge-Arslan,  lils  atné  du  sultan  Soliman, 
réunit  entre  ses  mains  l'Etat  seldjoucided'Iconium. 
093.  Conquête  par  les  Almoravides  du  ro^ume 
musulman  de  Bailajoz. 

Conrad,  fils  d'Henri  IV,  se  révidle  contre  s<in 
père  et  se  fait  couronner  roi  dltilie  à  Milan.  11 
e>l  appuyé  par  la  comtesse  Mathilde,  sa  tante, 
cl  pailc"pape,  auquel  il  promet  de  renoncer  am 


fit  élovi!  à  l'archevèctic  de  Cantorbéry. 

Mon  du  Turc  Seldjoiicide  Malck-Schah.  Apr^s 
lui,  l'empire  des  Seldjoucides  sera  divisé  en 
quatre  dynasties.  La  branche  atnée  restera  ma1~ 
tresse  de  la  Perse;  celle  de  Kcrman  régnera  aux 
bords  de  l'océan  Indien,  celle  des  Alabcuks  domi- 
nera en  Syrie,  et  les  sultans  do  Roum  resteront 
mat  Ires  de  l'Asie  Mineure. 

1094.  Le  Cid  établit  sa  résidence  i  Valence  dont  il 
s'est  emparé  avec  l'aide  de  toute  la  noblesse 
chrétienne.  Un  évêché  y  est  établi. 

Pierre  l'Ermite,  natif  d'Amiens,  bit  un  pèletî- 
oage  en  Palestine,  où  il  est  vivement  ému  i  la 
vue  des  souffrances  qu'endurent  les  ctirétieiia. 

1095.  Welf,  fils  du  duc  de  Bavière,  divorce  d'avec 
la  comtesse  Mathilde  et  abandonne  le  parti  pon- 
tifical. 

Alphonse  VI,  roi  de  Castille,  donne  la  main 
de  sa  fille  naturelle  Thérèse,  avec  la  possession 
des  pays  entre  le  bas  Uinho  et  le  bas  Douro,  et 
de  tout  ce  qu'il  pourrait  conquérir  sur  les  Maures 
au  S.  0.,  a  Henri,  de  la  maison  ducale  de  Bour- 

Mort  du  roi  de  Hongrie  Ladislas  I"  le  Saint, 
au  moment  où  il  se  disposait  à  aller  comlattrc 
les  inHilèles  en  Asie. 

Concile  de  Plaisance,  où  le  pape  Urbain  II  ré- 


HOYEN  AGE. 


171 


Ap.J.-c. 
DourtUe  le*  déereb  contre  la  simonie  et  le  ma- 
riage des  prUres  et  reçoit  IM  smlMusadeiirs  rtccs 
qui  viennent  implorer  îes  peuples  le  d'Occident 
contre  les  infidèles  (mars].  —  Concile  de  Cler- 
mont,  présidé  par  Urbain  II;  Philippe  1"  y  est 
de  QOuTeau  eicommunié  ponr  son  mariage  adul- 
tère, et  la  ["croisadeyesl  ptSchée  parljrbainll 
et  Pierre  l'Ënnite. 

1096.  Les  premières  bandes  de  croisés,  conduites 
séparément  pat  Gauthier  Sana-Avoir,  genlil- 
bomme  traocais,  par  Pierre  l'EIrmite,  et  par  Go- 
descalc,  prStre  du  Palalinal,  sont  eiterminées  en 
Hooçrae  ou  dans  l'Asie  Mineure,—  Dans  le  mois 
d'aodl,  départ  de  Godefroy  de  Bouillon,  duc  do 
la  basse  Lorraine,  et  de  Baudouin  du  Bourg,  son 
parent,  avec  les  Frisons  et  les  Lorrains.        "" 


Praoce  sous  la  conduite  do  Hugues  le  Cranil 
comte  de  Vermandois,  Wre  de  Philippe  I", 
d'Etienne,  comte  de  Blois  et  de  Chartres,  de 
Robert  Courte-Hense,  duc  de  Normandie,  d'Eu- 
ïtache,  comte  de  Bouliwna.  père  de  Godetroy  de 
Bouillon.  Les  Normands  de  la  Fouille  sous  la 
conduite  de  Bohémond,  prince  de  Tarcnte,  et  de 
Tancrède,  son  parent,  se  joignent  à  celle  armcc 
dorant  Amaifl.  Enliii  vers  la  hn  de  novembre,  les 
croisés  des  pays  situés  entre  l'crabouchure  de  la 
Garonne  et  ceilB  du  Var  partent  3ous  la  conduite 
de  Baymond,  duc  de  Narbnnne,  et  comte  de  PrO- 
TBnce,  de  Toulouse  et  de  Rouergue.  Cette  anote 
traversa  la  Lombardie  pour  se  rendre  en  Dalmatie. 
te  render-vDUS  Ri^nèral  élait  à  Constanlinoplo. 

Le  viiir  du  calife  d'Rgypte  enlève  aux  Turcs 
Ortokides  la  ville  de  Ji^nisalera,  qu'ils  avaient 
replacée  sous  la  suzeraineté  nominale  dos  califes 
de  Badgad. 
ï09T.  Aleiis  Coram'ene  obtient  dea  principaux  chefs 
des  croisés  l'hommage  féodal  de  leurs  conquêtes 
futures;  et,  apr^s  avoir  reçu  leur  serment,  il 
s'emfiresse  de  les  transporter  sur  ta  c^te  d'Asie. 
—  Prise  de  NIcée,  où  le  sultan  seldjoucide  d'ico- 
aiiun,  Kilidge-Arslan,  avait  enfermé  sa  Camille 
et  scj  trésors.  Les  Grecs  sont  remis  en  possession 
d«  cette  ville.  —  Débite  des  musulmans  i  Do- 
rylêe,  en  Phrygie.  —  Baudouin,  frère  de  Gode- 
froy  de  Bouillon,  appelé  par  les  habitants  d'Kdessc, 
---  ■ '  '-  ■'■■-  ^e  80  cavaliers,  une  vaste 


1098-  Prise  d'Antioche  par  les  croisés,  après  sept 
mois  de  siège.  Celte  ville  reste  en  toute  propriété 
au  Normand  Bohémond,  dont  les  desceodanls  y 
régnent  iu3f|U'eQ  1268.  —  Les  troupes  envoyées 
de  Bagdad  sous  Eerbogath,  général  du  Turc  Bar~ 
biarolc,  arrivent  trop  tard;  unies  à  celles  de  Da- 
mas et  d'Alep,  elles  sont  taillées  en  pièces,  près 
d'Antioche. 

L'empereur  Henri  IV  lait  mettre  au  ban  de 
l'Empire  son  Gla  rebelle  Coniad,  et  désigner  pour 
successeur  son  second  fils,  Henri,  igé  de  11  ans. 

Saint  Robert  de  Champagne,  fondateur  de 
l'abbaye  de  Hoieme,  élablit  le  couvent  bénédictin 
de  Clleaui,  en  Bourgogne. 

L'empereur  Henri  IV  investit  Humbcrt  11,  sei- 
Riieur  de  la  Tarentaise^  des  marches  de  Suze  et 
de  Tarin.  Cest  là  l'origine  de  la  principauté  de 
Savoie-I^émonL 

Kiwer  I",  comte  de  Sicile,  passe  avec  le  ppc 
Urbain  II  un  concordat,  par  lequel  il  obtient 
pour  lui  et  tous  ses  successeurs  la  qualité  et  les 

STérogativBs  de  f^nf-n^  du  lainl-iiige,  ce  qui 
onna  lieu  depuis  i  l'élabliMement  du  bmeux 
tribunal  de  la  monarchie  de  Sicile. 


Ap.  t.-C. 

1099.  Mort  du  CidàValence,  qui  esl  défendue  con- 
Im  les  Almoravides  par  ta  veuve  du  Cid  et  Henri 
de  Bourgogne. 

Les  croisés  arrivent  le  T  juin  devant  Jérusalem, 
qu'ils  assiègent  pendant  39  jours.  Prise  de  Jéru- 
salem (15  juillet).  La  soumission  de  la  Palestine 
esl  assurée  par  la  victoire  de  Godefroy  de  Bouil- 
lon, à  Ascalon,  sur  deux  cent  mille  musulmans 
envoyés  trop  tard  par  le  calife  ftlimile  d'Égypie 
au  secours  de  Jérusalem.  Godeh-oi  esl  élu  roi  de 
Jérusalem.  Il  organisa  la  société  féodale  de  l'O- 
rient, dont  les  Assitet,  rédigées  en  français,  se- 
ront le  code.  L'eiécution  W.  lois  fut  remise  à 
trois  juridictions  :  la  cour  du  itii,  celle  du  vi- 
comte de  Jérusalem,  et  le  tribunal  syrien  pour 
juger  les  indignes.  Les  grands  vassaux  sont  ; 
le  prince  d'Anlîoche,  le  comte  de  Tripoli  en  Phé- 
nicic  (11091,  le  comte  d'Ed^se,  où  est  drjà 
établi  Baudouin,  frtro  de  Godefroy.  Le  roi  ne 
relève  que  du  pape,  dont  le  légat  Itaymberl,  ar- 
chevêque de  Pise,  reçoit  le  siège  patriarcal  de 

Philippe  I"  associe  son  Gis  Louis  à  ta  royaulé. 

1100.  Mort  de  Guillaume  H  le  Roui.  Son  frire, 
Henri  I"  Beau-Clcro  ou  le  Savant,  lui  succède. 
Ce  prince  s'allache  à  se  concilier  la  population 
anglo-saxonne. 

Mort  de  Godefroy  de  Bouillon,  roi  de  Jérusa- 
lem. On  choisit  pour  lui  succéder  son  fri'rc  Bau- 
douin 1",  {[Ui  renonce  au  comté  d'Édesse,  —  Ce 
comté  passe  à  son  cousin  Baudouin  du  Bourp, 
qui  le  laisse  à  son  tour  à  Josselin  de  Courtenny, 
—  Création  de  l'ordre  rcligieui  des  Hospitaliers 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem  par  Gérard  d'Avesno:!, 
originaire  du  HainauC. 

Publication  par  l'Ecole  de  Saleme  d'un  célèbre 
ouvrage  de  médecine,  recueil  d'aphorismes  en 
vers  latins,  dédié  à  Robert,  iils  de  Guillaume  le 
Conquérant,  qui,  au  relour  de  la  croisade,  avait 
été  soigné  par  le  médecin  de  liCcole  d'une  bles- 
sure empoisonnée. 

Kudes-Harpin,  vicomte  de  Bourges,  se  dispo- 
sant à  partir  pour  la  terre  sainte  avec  le  duc 
d'Aquitaine,    vend   à    Philippe   I"   sa   vicomte 


Xn*  ùtels  apiéa  JéMU-Obri>t> 

In  de  !a  querelle  d«s  lnveitll«rei.  —  DdveloppeniSDt  de 
la  refoLuliûTi  communale  en  Franc».  ~  Avonepienl  de 
\i  maison  des  planUgenels  en  Angleterre.  —  Laite  de 
Henri  11  PlontagEnel  et  de  Thomas  Brcket.  —  Con- 
mencement  de  U  querelle  des  Ooelhaet  des  Olhdins. 
-~  HAle  national  de  ii  ptpaaté  qui  défend  l'Indépen- 
j j.  .....  ;,  (contre  les  empereurs  d'Allemagne. 


Conti 


s  chrélle 


e  cordoue ,  qui  éladie 


1101.  Mort  de  Conrad,  iils  rebelle  d'Henri  IV. 

Louis,  fils  de  Philippe  1",  protège  les  églises 
contre  les  seigneurs  de  Montmorency  et  d'autres 
barons. 

Guerre  entre  Henri  l"',  roi  d'Angleterre  et  son 
frère  Robert  duc  de  Normandie,  ausujetdulrCInc 
d'Angleterre,  qui  venait  d'élre  enlevé  à  Robert, 
pour  la  deuxième  fois.  Saint  Anselme,  archevê- 
que de  Cantorbèry,  ménagea  entre  eui  une  ré- 
conciliation. Rotiert  renonça  à  sos  prelenlions 
sur  l'Angleterre,  et  Henri  lui  abandonna  les  chl- 
teaui  qu'il  possédait  en  tiormandic,  se  réservant 
seulement  celui  de  Domfront. 

Le  sultan  seldjoucide  d'Iconium,  Kilidge  Ars- 
lan  arrête  à  l'cnlréede l'Asie  Mineure  trois_arméc3 
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de  croist's  français,  qui  venaient  prêter  Icurappui 
au  royaume  de  Jérusalem. 
1103.  Louis  prend  le  gouvernement  iJu  royaume, 
du  vivant  de  son  ni  re  PliilipiiC  I". 
Saint-Quentin  devient  une  ville  de 


^'Tf' 


.0  de  Verman- 
le  ilonatioa  formelle 


lii'Ke. 


Les  Almoraïiilcî  reprennent  Valence  après  la 
mort  du  Cid. 

Di'tul  entre  le  roi  d'Angleterre  et  Anselme,  ar- 
chevÊi]uedeCanlorbéry,  au  sujet  des  investitures. 

M(,rl  du  duo  de  Pologne.  Wladislaa  I".  La  Po- 
logne est  partagée  en  gouvpmenienlSj  ec  <|ui  de- 
vient pour  elle  une  cause  d'anarrliie  [L-o<lale. 

Le  pape  Pascal  II  eicommunie  l'empereur 
Henri  IV  pour  avoir  coofcré  l'investiture  &  des 

Coioman,  roi  de  Hongrie,  achHe  la  contiuiHe 
lie  la  Croatie  et  se  bit  couronner  à  BelBiade  sur 
mer.  Il  T<-so1ut  alors  d'enlever  aux  Vénitien*  cette 
jKirliedelaDalDiaiie,  qui  availi-té  dans  ladqwn- 
ilaneo  des  anciens  rois  de  Croatie.  DJ'S  l'année 
suiiante  il  reçoit  la  soumission  de  Snalatro,  qui 
entraîne  celte  des  villes  de  Trau  et  de  Zaïa. 

1103.  Kric  III,  roi  de  Danernavli,  meurt  dans  l'île 
de  diypre,  en  se  reniant  i  Jérusalem.  Mous  son 
règne,  avec  l'assentiment  de  Pascal  II,  Luodcn, 
en  Scanie,  devient  la  méltorole  des  Églises  des 
trois  royaumes  du  Nord,  à  la  place  de  Brème, 

IIM.  L'ne  assemblée  ecclésiastique,  composée  des 
provinces  de  Tours,  de  Sens  et  île  Reims,  avec  le 
' it  du  pape,  donne  l'absolution  a"  ""' 


Philippe  I*>  et  à  Berirade,  â  condition  qu'ils 

Baudouin  \",  roi  de  Jérusalem,  s'empare 
Ptolémais  ou  Saint  Jean  d'Acre,  avec  l'aide  d'i 
flotte  génoise. 


horribles,  il  lui  arrache  i 

lui  reprochait  et  son  abdication. 

La  guerre  recommence  entre  Robert  de  Nor- 
mandie et  son  (rère  Henri  I",  qui  s'empare  de 
Caen  et  de  Bayeui. 

Les  Génois  obtiennent  le  tiers  de  quelques-unes 
des  villes  qu'ils  avaient  aidi  les  princes  de  Jéru- 
salem et  d  Anlioche  à  conquérir. 
1106.  Guerre  civile  entre  Henri  IV  et  son  dis. 
Henri  IV  est  appuya  par  Otbert,  évâque  de  Liège, 
et  par  Henri, duc  de  la  basse  Lorraine,  successeur 
de  Goderroy  de  Bouillon.  Il  meurtà  Liège,  apits 
un«  maladie  de  peu  de  jours.  Son  corps  resta 
5  ans  dans  un  lieu  non  consacré,  jusqu'à  ce  que 
Henri  V,  ayant  obtenu  l'absolution  de  son  père, 
le  fil  etisevelir  avec  pompe.  —  Henri  V,  pour  pu- 
nir le  duc  de  la  basse  Lorraine  d'avoir  pris  parti 
pour  Henri  IV,  le  douille  de  son  duché  qu'il 
donne  à  Godefroy  de  Louvain.  dont  l'arrière-pe- 
lit-fils,  Henri  I",  changera  le  titre  de  duc  de 
basse  Lorraine  en  celui  de  duc  de  Brabanl. 

Extinction  des  ducs  de  Saie  de  la  maison  de 
Billung.  Ce  duché  sera  donné  par  Henri  V  à  Lo- 
thaire,  comte  de  Supplinbourg,  qui  épousa  Ri- 
chenza^  fille  de  Henri,  comte  de  Nordlieïm,  et  de 
l'héritière  de  l'ancienne  maison  de  Brunswick. 
Les  biens  de  ces  trois  maisons  seront  donc  réunis 
suc  la  télé  de  Loiliaire,  dont  la  BUe  les  transpor- 
tera dans  celle  des  Guelfes. 

Robert,  duc  de  Normandie,  est  vaincu  et  fait 

Îirisonnier  ik  la  bat.'àllc  de  Tinchebrai,  par  son 
rère  Henri  I".  La  Normandie  est  réunieala  cou- 
ronne d'Angleterre. 


Ap.  J.-C. 

Robert  d'Afbrisselles  obtient  la  confirmation 
pontificale  pour  l'ordre  bénédictin  de  Fontevrault , 
qu'il  a  fondé  dans  l'At^ou,  en  1093,  pour  des  re- 
ligieux et  pour  des  religieuses. 
1101.  Le  pape  Pascal  II  se  rend  en  France.  Il  tient 
àTroyes  un  concile,  où  il  renouvelle  ta  défenso 
des  investitures  laïques. 

Le  jeune  Sigiird,  roi  do  Norvège,  &e  met  à  la 
tète  de  10000  aventuriers  Scandinaves,  pour  faire 
une  croisade  en  terre  sainte. 
1108-  Mort  de  Philippe  1",  roi  de  France.  Son  fils 
Louis  VI,  dit  le  Gros,  lui  suceJ-de.  11  est  sacré  à 
Orléans,  par  l'archevêque  de  Sens. 

Victoire  d'L'cils  reinportée  par  les  Almoravides 
sur  les  chréiions-  L'infant,  nis  d'Alphonse  VI, 
et  son  gendre,  le  mari  d'Urraque,  périssent  dans 
le  comliat. 

Sigurd ,  roi  de  Norvège,  avec  se»  croisé.*,  cnlîve 
aux  Arabes  Cintra,  Lislxinne  et  Alcacer. 

1109.  Le  chUteau  de  Gisors,  sur  la  limite  du  Vexin 
normand  et  du  Vexin  français,  est  l'occasion  de 
la  guerre  entra  Henri  I",  roi  d'Angleterre,  el 
Louis  le  Gtos,  qui  prend  parti  pour  Guillauinr 
Cliton,  fils  de  Robert  Courle-Hcuse.  Louis  VI  a 
aussi  à  lutter  contre  son  père,  Philippe  de  Mantes, 
contre  Bouchard,  seigneur  de  Montmorency,  et 
contre  le  seigneur  du  Puiset,  au  sud  de  Paris'. 

Réconciliation  de  l'Empire  avec  le  duc  de  Po- 
logne, Bolcslas  111,  qui  épouse  une  fille  de 
.Henri  IV. 

Alphonse  I"  le  Batailleur,  roi  de  Navarre  et  d'A- 
ragon, lente  en  vain  de  réunir  k  ses  Etats  b  Cas- 
tille,  i  la  mort  d'Alphonse  VI  de  Castille,  dont  il 
avait  épousé  la  fille  tlrraquc. 

Tripoli,  prise  par  les  croisés,  forme  une  princi- 
pauté pour  le  fils  de  Raymond,  comte  de  Saint- 
Gilles  et  de  Toulouse.  Le  roi  Baudouin  I"  réunit 
au  rojaume  de  Jérusalem  Bérjle  et  peu  après 

1110.  Henri  V  descend  en  Italie  avec  uns  armée  de 
30000  hommes. 

Sigunl,  roi  de  Norvège,  aide  le  roi  Baudouin 
dans  la  prise  de  SIdon. 

Rédaction  en  latiu  du  roman  de  Charlemagne 
attribué  i.  Turpin,  archevêque  de  Reims,  mort 
en  800. 

1111.  Établissement  des  communes  de  Laon  et  d'A- 
miens; l'évéque  de  Lion  sera  assassiné,  l'année 
suitanie,  dans  une  émeute- 
Convention  de  Sulri  entrele  pape  et  l'empereur 

(11  février),  par  laquelle  celui-cireprend  lesdroiLs 
régaliens,  cest-Â-dire  réunit  au  domaine  de  la 
couronne  les  villes .  les  duchés,  les  marquisaU,  les 
avoueries,  forteresses  et  fermes,  qui  jadis  avaient 
appartenu  aux  empereurs  et  avaient  été  par  eux 
conférés  aui  églises ,  avec  leurs  apprtenances , 
leurs  vassaux  et  châteaux.  Les  églises  se  conteQ- 
teraient  des  dîmes  et  offrandes  e:  des  terres  qu'elles 
avaient  acquises   ou  refucs  de  particuliers.    En 


pape  refuse  à  Henri  V  la  couronne  impériale, 
tant  qu'il  n'aura  pas  signé  sa  renonciation  i  l'in- 
vestiture. Troubles  san^nts  dans  Rome.  Henri  V 
fait  prisonnier  Pascal  II,  qui  est  forcé  de  lui  ac- 
corder le   droit  d'investiture    (avril).    Quelque 


de  Savoie,  la  dignité  de  comte  de  i'empire. 

Alphonse  le  Batailleur,  roi  d'Aragon  et  de  Na- 
varre, répudie  Urraque,  sans  vouloir  remmcet 
aux  Etats  de  Léon,  de  Castille  et  de  Galice. 

Le  Normand  Tancrède,  tuteur  de  son  neveu, 
le  jeune  Bohémond  II,  prince  d'Antioche,  dé- 
tend cette  ville  contre  unearméede  100 000 Turcs, 
avec  l'aide  de  Baudouin  1",  roi  de  Jérusalem , 
et  du  comte  de  Tripoli. 


MOYEN  AGE. 


ApL  J.-C. 

1113.  Le  concile  de  Latnn  déclara  la  Dullilë  du 
[iriTii^ge  arraché  par  la  force  au  souverain  pon- 
tife, et  Gui,  archevêque  de  Viemie  el  légat  du 
saiol-siége,  fait  eicommunier  son  seigneur  su- 
zeraiD  par  un  synode  tenu  dans  as  viUe  métro- 
politaine. 

Guerre  entre  les  cpoui  diïorcés,  la  reine  de 
CasliUe  et  le  roi  d'Aragon.  Le  comte  de  Portuçal 
périt  en  marchant  au  secours  d'Urraque,  sa  belle- 

1113.  Pascal  II  confirme  les  statuts  de  l'ordre  reli- 
gieui  el  militaire,  fondé  par  Gérard,  l'an  1100, 
sous  le  nom  d'Hdpita]  de  Saint-Jean  de  Jérusa- 
lem. Les  ma]lc«s  de  l'ordre  seront  élus   p^r  les 

Mort  de  Swialopolkll,  à  Kiev.  Sous  son  règne, 
le  commerce  de  la  Russie  est  passé  entre  les 
mains  des  Juifs.  L  a  pour  succc.iacor  la  fils  de 
Wséwtrfod  I",  Wladimu',  de  la  branche  ducale 
établie  i  Pérélaslaw  depuis  1066.  Ce  prince  ne 
sauve  de  la  mort  les  juifs,  devenus  ddleui  au 
peuple,  qu'en  les  bannissant  à  perpétuité. 
1114-  La  déteclioo  du  comte  d'Anjou,  qu'Henri  1" 
se  condlia^  en  lui  demandant  h  jnain  de  sa  fiUe 
pour  le  pnnce  héréditaire  de  l'Angleterre,  et  celle 
il  Thibaut,  comte  de  Meau^i  el  de  Chartres,  ef- 
frayent Louis  le  Gros  et  l'amÈnent  à  conclure  la 
paix  de  Gisora. 

Mariage  de  Henri  V  avec  Maibilde,  fille  do 
Henri  l*-,  Igée  de  10  ans. 

Un  concUe  casse  le  mariage  d'Urraque  et 
-    pbonse.   Urraque  administre  la  Caslille  au 
de  son  fil3  mineur. 

Fondation  de  l'abbaye  de  Clairvaui  par  saint 
Benard,  dans  la  vallée  d'Absinthe,  en  Cham- 
pagne. 
JUS.  Uort  de  la  comtesse  Uathildc.  Henri  V  ré- 
clame toute  la  succession,  soit  comme  seigncui 
direct,  soit  comme  héritier  allodial,  et  en  prend 


Henri  V  rétablit  le  duché  de  Franconie  en  fa- 
veur de  son  neveu  Conrad  de  Hohensllufen,  frire 
du  duc  de  Souabe. 
IJI6-  La  lulte  recommence  entre  Henri  V  el  Pas- 
cal 11,  qm,  dans  un  concile  tenu  au  L^lran,  con- 
damne le  privilège  qu'il  a  accordé  en  llll. 
Établissement  de  &  commune  do  Soissons. 
La  captivité  de  Guillaume  II,  comte  de  Nevers 
et  d'Auierre,  arbitrairement  détenu  par  un  vassal 
j^  I» — !  j_..i._.  11 :—  j'..-5  nouvelle  rup- 


1117.  Pascal  11  s'enfuit  de  Rome  à  l'approobe 
d'Henri  V,  qui  se  fait  couronner  pour  la  seconde 
fois  par  Maurice  Bourdin,  archevêque  de  Braga. 

Louis  !e  Gros  abat  la  citadelle  et  met  Qn  à  la 
tyrannie  des  sires  d'Engucrcand  de  Coucy. 

1118.  Louis  VI  s'assure  l'alliance  de  Foulques  d'An- 
jou, en  lui  rendant  la  charge  de  grand  sénéchal. 
—  Soulèvement  des  seigneurs  normands  en  fa- 
veur de  Guillaume  Qlton. 

Mort  de  Baudou&i  t",  roi  de  Jérusilcm.  Bau- 
ilouin  du  Bourg,  comte  d'Édesse,  lui  succède. 

Neuf  chevalier!,  que  le  hasard  avait  réunis  eu 
Palestine,  fondent  une  confrérie  qui  devint  Vori- 
^ine  de  1  ordre  des  Templiers.  On  seigneur  de  la 
maison  des  comtes  de  Ghampigne,  Hugues  de 
Payens,  ainsi  nommé  d'une  terre  située  dans  les 
environs  de  Troyes  .  en  fut  le  premier  grand 
Htattre,  Baudouin  II  leur  accorda  une  aile  de' son 
palais,  que  l'on  disait  avoir  fait  partie  do  l'ancien 
temple  de  Salomon,  De  là  ils  furent  appelés 
frétât  dt  la  milice  du  Templt,  Templier».  Le 
concile  de  Troïea,tenu  en  1128,  approuva  l'insti- 
tut, lui  donna  une  règle  rédigée  par  saint  Ber- 
iKirt,  et  ordonna  que  les  Templiers  porteraient 


Ap  J..C. 
l'habit  blanc,  sur  lequel  Eugène  IV  leur  pcimil 
en  1146,  d'attacher  une  croix  rouge. 
Alphonse  le  Bnlailieur  assiège  et  prend  S.ir.i- 


Mon  de  Pascal  II.  Son  s  ,  .  .  .  .  _., 

continue  la  lulle  avec  Henri  V  qui,  conseillé  par 
le  célèbre  jurisconsulte  Imerius,  fait  élire  pipe 
el  confirmer  par  le  peuple  Maurice  Bourdin,  qui 
prit  le  nom  de  Grégoire  Vlll. 
1119.  Henri  I*'  se  réconcilie  avec  Foulques  d'An- 
jou, el  défait  Louis  VI  à  Brenneville.  Trois  com- 
baltanls  seulement  furenl  lui-s  dans  celle  jour- 
née, qui  fut  plutôt  un  tournois  qu'une  haliille. 

Gélase  H  meurt  en  France,  à  Cluny.  Les  car- 
dmiui  qui  l'avaient  accompagné  nomment  a  sa 
place  Guy  archevêque  de  Vienne,  qui  prit  le 
nom  de  Calute  II.  —  Concile  de  Reims,  où  Ca- 
liite  H  excommunie  l'empereur  Henri  V  cl  fait 
des  canons  contre  la  simonie  el  le  mariage  des 
préjres,  et  pour  la  trévo  de  Dieu.  —  A  Oisors. 
Caliile  II  reconcilia  Henri  I"  et  Louis  la  Gros, 
mais  il  no  peut  fjire  accepter  à  Henri  les  décrets 
contre  les  invesli turcs. 
1 130.  Le  pape  Caliite  II  renirc  en  triomphe  S  Home, 
après  avoir  fait  déposer  l'anii]ijpc  Bourdin. 

Guillaume,  seul  fils  légilime  de  Henri  I",  roi 
d'Angleterre,  péril  dans  un  naufrage. 

Pi«mitres  lellres  royales  de  commiKt'mni 
{12  avril)  ;  par  ces  lettres,  le  roi  permet  à  l'abbé 
de  Tiron  de  se  soustraire  à  ses  juges  ordinaires 
el  de  faire  évoquer  sa  cause  pic-devanl  le  tribu- 
nal royal. 

Jean  Comnènc,  fils'  et  successeur  d'AIeiis  I", 
aura  à  luller  contre  les  Turcs  Sekyoucides,  les 
Turcs  Patiinices  ou  Pelchéntgues,  et  contre  les 


contraindra  deui  fois  le  premier  à  faire  sa  s 

Sédition  à  Cordoue,  à  cause  des  eicès  des 
troupes  almoravîdcs.  —  En  Afrique,  dans  la  pro- 
vince de  Soils,  première  révolte  d'AI-Mahdv,  ouï 
doit  fonder,  sur  la  ruine  des  Almoravides,  la  dy- 
nastie des  Almohades. 

Un  évêque,  Éric,  passe  du  Groenland  dans  le 
Vinland,  pour  prêcher  la  foi  à   ses  compatriotes, 

112.  Concordat  de  Worms,  entre  le  pape  Callite  11 
et  l'empereur  Henri  V.  Celui-ci  renonce  à  l'in- 
yeslilure  pir  li  crasse  el  l'anneau,  accorde  aux 
Églises  le  droit  d'élire  librement  et  de  consacrer 
leui?  prélats,  et  promet  de  rendre  et  faire  rendre 
à  l'Eglise  clo  Rome  les  possessions  et  les  droits 
régaliens  qui  lui  avaient  été  enlevés  depuis  l'ori- 
gine de  la  conteslalion.  Le  pape  consent  que  ia 
evéqucs  et  les  abbés  d'Allemagne  soient  élus  en 
présence  de  l'empereur. 

Concile  de  Soissons,  oii  le  Traité  «ir  ta  Tri- 
niléj  d'Abailird,  est  condamné  comme  hérétique. 
Abiiiard  est  obligé  de  le  btfller  de  sa  main. 

Élection  de  l'abbé  Suger  à  Saint-Denis. 
1113.  Concile  général,  >Ie  premier  tenu  en  Occi- 
dent, à  Lalran,  prés  de  Rome;   il  eonfirmo  les 
principales  décisions  des  autres  conciles  géné- 

Assemblce  des  barons  normands  à  la  croix  do 
saint  Leufrm,  en  faveur  de  Guilliiime  Oiion. 

A  la  demande  de  Baudouin  II,  roi  de  Jérusa- 
lem, le  doge  Dominique  Micholi  conduit  une  flolle 
considérable  en  Palestine:  première  victoire  près 
de  Jaffa. —  Baudouin  II  tombe  dans  une  em- 
buscade que  lui  avait  dressée  l'ortokide  Balak, 
sultan  d'Atep.  Eustache  Grenier,  selgiwur  de  Ce- 
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sai'i'c  et  de  Sidon,  el  connjtalilo  du  rnyaumc,  fs( 
uoiumâ  icgciil.  Il  mcurl  peu  upr^s  et  est  rpm- 

B1^ii:é  dans  les  deiu  charges  p.ir  Guillaume  de 
uvis,  seignvur  de  1'ibériailc. 
11Î4.  Le  roi  ilAnglelcrre  appelle  en  France  son 
gendre,  l'emjiereur  Henri  V.  Louis  le  Gros  op- 
pose à  l'invasion  germanique  le  plus  formidable 
ai'oiciupul  qui  eût  étù  encore  commandé  par  un 

E'ince  de  la  3*  race.  11  cunvixiuo  ses  vassaux  et 
s  milieei  eommuHtiles,  appelées  pour  la  pre- 
mière fois  sous  \'ori(!animf ,  banoièie  nationale, 
au  cri  de  Mont-Joie  Sainl-Denii,  et  force  l'em- 
pereur à  repasser  le  Rhin. 

Avccras.sislancedo  Dominico  Michacli,  doge  de 
Venise,  lus  clirtticns  cntrepreoiient  le  sii'(ie  do 
Tyr.  —  Avant  do  commpnccr  le  sii'-ge,  les  chré- 
tiens avaient  conclu  avec  la  république  de  Venisn 
le  traité  de  Sainl-Jean-d'Acre,  qui  met  entre  les 
mains  des  Vi'nilicns  le  commerce  du  Levant.  — 
Baudouin  II  recouvre  ta  lilierlé. 

Conversion  d'uir  clict  slave  de  la  Poméranïc. 
Il  fundc  un  évéché  à  Julia  ou  Wallin,  qui  devint 
une  des  principales  villes  de  commerce  du  Noid. 
ll!â.  Mortd'HcnriViempereurd'Alleinagae.Ettinc- 
tiiin  ds  la  maison  de  Franconie.  Election  de  Lo- 
thaire,  duc  de  Saie,  qui  avait  pour  concurrents, 
Conrad,  duc  de  Franconie,  et  Frédéric,  duc  de 
Souahe.  nevoui  d'Henri  V,  par  sa  sosur  Agnis; 
Léopold,  margrave  d'Autriche,  qui  avait  épousé 
la  sœur  de  Henri  V,  et  Charles  le  Bon,  comte  de 
Flandre. 

Le  comte  de  Blois,  qui  possédait  déjà  le  comté 
de  Chartres  et  de  Brie,  devient  comte  de  Cham- 
pacne. 

Fin  de  la  contestation  entre  le  comte  de  Bar- 
celone et  celui  de  Toulouse,  au  sujet  de  la  suc- 
cession des  comtes  ou  marquis  de  f>rovence,  dont 
la  famille  s'était  éteinte  vers  1108.  Le  comte  de 
Barcelone  eut  la  Provence  méridionale,  le  comte 
de  Toulouie  l'occidentale.  La  Durance  taisait  la 
limite.  Avignon  et  les  autres  endroits  situés  sur 
les  deui  bonis  de  cette  rivirre  turent  partagés 
entre  les  doux  comtes.  Depuis  cette  énoiiue,  on 
donna  plus  particulièrement  la  qualité  de  mar- 
quisat a  la  partie  qu'obtint  le  comte  ilc  Toulouse, 
et  celto  do  comté  à  la  partie  qui  échut  i  celui 
de  Barcelone. 
11!G.  Alphonse,  roi  d'AraRon,  entreprend  contre  les 
Almoravides  une  cxpédiLioii  qui  lui  vaut  lo  sur- 
nom de  batailleur:  —  Alphonse  Raymond  VII, 
îini-  de  20  ans  commence  i  régner  en  CastiUe, 
apii>s  la  mort  de  sa  mtrc  Urraquc. 

Lutte  entre  le  prince  des  Vandales  et  son  on- 
cle, le  r(n  de  Uanemark,  qui  est  appuyé  par  le 
duc  de  Slesvig,  roi  des  Olwtriles.  —  Destruction 
de  Lut>eck  par  lo  prince  slave  de  Kugen,  qui 
fonde  une  ville  de  son  nom,  Ratzebourg. 

Sobieslas.  6*  fils  de  Wralislas,  met  fln  à  la 
guerre  civilequi  durait  en  BobëmedepuisSGans, 
et  reçoit  l'investiture  de  ce  pays  du  roi  do  Ger- 
manie, Lothaire  11.  Lotbaire  II  donne  ion  duché 
de  Saxe  à  Henri  le  Superlœ,  iils  de  Henri  le  Koir 
et  duc  de  Bavière.  L'année  suivante,  il  lui  fera 
épouser  sa  fille  Gerlrudc, 
IlîT.  Henri  !•',  roi  d'Angleterre,  fait  reconnaître 
pour  son  hcritiùro  sa  fitle  Mathilde,  veuve 
d'Henri  V,  empereur  d'Allemagne. 

L'empereur  Lolhaire  cùnti'ie  le  vicariat  ou  le 
gouvernement  du  royaume  de  Bourgogne  à  Con- 
rad, duc  de  ZariDgue,  qui  prit  le  titre  de  régent 
de  Bourgogne. 

Louis  le  Gros  accorde  à  Guillaume  Cl i Ion,  qu'il 
H'a  pu  taire  rentrer  dans  son  héritage  de  Nor- 
mandie, la  main  de  sa  belle-sŒur,  et  l'ii  donne 
pur  apaiUM  Chaumont,  Ponloise  et  le  Vexin,  et 
bienlAt  après  le  comté  de  Flandre,  dont  le  comte 
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Charles  le  Bon,  venait  d'être  assassiné,  mais  ce 
comt4  fut  contesté  par  Thierry  d  Alsace  à  Gud- 
laume  qui  périt  l'année  suivante 

Prise  de  Come  par  les  Milanais  après  unc 
guerre  do  10  ans. 

Mort  de  Guillaume,  duc  de  Pouille  cl  de  Ca- 
labre.  pclit-flls  de  Boliort  Guiscard  Ho)«r  II, 
graad  comte  de  Calabre  cl  de  Stule,  el  le  pajie 
Honorius  II  se  disimtent  son  hc.ritJ)te 

Les  lieutenants  des  sultans  turcs,  appelas  Ata- 
iM'tts  ou  pères  du  peuple,  forment  des  cKna-liei 
indépendantes  dans  i'fruk-Arabi,dans  I  Ader  tiaid 
lan  en  Médie,  dans  le  Farsislan  en  Perse,  ot  dans 
iB  fjrislsn  sur  les  eûtes  du  golfe  Persique.  Zen- 
ghi  devient  Atabek  de  Mossoul;  il  dépendra  du 
Turc  Scidjoucidc,  qui  domine  dans  l'Iran. 
1I2N.  ROfier  II  contrulut  Honorius  H  à  lui  il>>nnei- 
l'InveHtiture  des  duchés  de  PouiUe  et  de  Gablirt', 
et  mSme  de  celuidcNaples,quiapparlienl  encore 

Conj-ail  de  Hohenstaufen.  revenu  de  la  Pales- 
tine, se  fait  couronner  roi  des  Rwnains  à  Monia, 
s  i  Milan.    11  est  excommunié  [nir  le  jiripc 

do 


s  11. 


Mari:tB0  d'Alphon^io  VIII,  rm  de  CH^tiUo 
dona  Bércugère,  fille  de  Kaj-mond  IV,  comte  Ji' 
Barcelone. 
Zcnghi,  atabek  de  Mossnul,  s'empare  il'Alep. 

.139.  Uariage  de  Matliilde,  litle  du  roid'AiigletenT. 
Henri  l"',aveeGBoirroyPlanh)fencl,cumted'Anji  Mi. 

.130.  Mort  d'Honorius  II  (février).  Le  leudcmiin, 
avant  qu'on  sdt  qu'Honoriiis  n'euïltit  plus, 
16  cardinaux  nomment  Innocent  II.  Les  autres 
cardinaux,  qui  faisaient  la  majoiilé,  choisissent 
Anacli^t  II.  Le  premier,  qui  est  forcé  de  quitter 
Rome  et  de  se  retirer  en  France,  est  reconnu 
par  Louis  le  Gros,  Lothaire  11  d'Allemagne  et 
Henri  I•'^  roi  d'Angleterre.  —  Anaclet  II,  pour  se 


icilc,  de  la  Fouille,  de  l:i 


__   -         -,    --    ■egnait 

encore  Richard  H,  et  du  duché  de  -N^plcs,  qui 
avait  ses  ducs  particuliers  sous  la  souveraineté 
des  empereurs  grecs. 

Le  concile  d'Ëtampcs,  entraîné  par  l'autorîti^ 
de  Suger  et  l'éloquence  do  saint  Bemanl,  abbé 
de  Clairvaux,  reconnaît  lonocont  II  pour  légitime 

Grégoire  de  Bechada.  chevalier  tourangeau, 
chante,  en  rimes  françaises,  les  exploits  des  pri:~ 
miers  croisés. 

Le  pape  Calixte  II  approuve  la  r^gle  donnée 
par  Raymond  du  Pu)',  genlilhonameduDaupbiué 


Philinpe,  fils  aîné  de  Louis  le  Gros,  meurt 
d'une  chute  de  cheval.  Louis  fait  couronner  son 
second  Hls,  Louis  VII,  par  Innocent  11 ,  pendant 
le  concile  de  Reims, 

Mort  de  Baudouin  II,  roi  de  Jérusalem.  Foulquei 
d'Anjou,  sougendre,  lui  succède. 

Le  comte  de  Portugal,  Alphonse,  est  reconnu 
indépendant  de  la  courorme  de  CastiUe.  Le  légat 
du  pape  obtient  du  comte  un  tribut  pour  le  saint- 
wége, 

La  duc  grec  de  Naple»  se  recowiatt  vassal  de 
Roger  de  Sicile. 

Meurtre  du  due  de  Slwrig,  r(H  des  Obotriles,  par 
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le  ni  danois  ^icohs.  —  Guerre   sanglante  dans 
laqueUe  iatcrvienl  le  roi  de  Germanie. 

L'alabek  de  Uoswul  el  d'Alep,  Zenghi,  vainqueur 
de  Bohémond  II. prince  d'Antiochc,  est  baiiu  par 
le  calife  de  Bagdad,  sur  les  bonis  du  Tigre. 

1132.  Lothaire  II  passe  en  limite  et  met  en  fuite 
Conrad  de  Franconic,  son  rival. 

Le  caUte  de  Ba^ad  échoue  devant  Mossoul 
pi  ice  forte  do  Zenghi. 

1133.  Lothaire  IlcoDiluit  Innocent  II  à  Rome,  miis 
sani  pouvoir  en  chasser  son  rival  Aniclel.  Comme 
cf-lui-ci  occupait  la  basilique  de  Saint-Pierre  el 
le  château  Saint-Ange,  Innocent  II  couronne 
Lothaire  dans  l'église  de  Latran.  Lothaire  jure  de 
défendre  l'Eglise  et  do  conserver  les  Liens  du 
saint-siége.  Il  donne  au  duc  de  BaviiTC,  do  la 
maison  J'Esle,  Henri  le  Superbe,  sou  gendre,  le 
comte  de  Spûlète  et  le  duché  de  Toscuio,  mais 
s'engage  à  payer  au  ppe  un  tribut, 

1134.  Alphonse  I".  roi  de  Navarre  et  d'Aragon,  est 
vaincu  pat  les  Almoravidea  à  Fraga  ;  il  en  raeurl 
de  chagrin,  L'AragoD  et  la  Navarre,  réunis  depuis 
1076,  se  séparent:  un  frère  d'Alphonse,  aban- 
donne le  cloître,  pour  régner  es  Aragon;  lu 
Navarre  choisit  un  roi  dans  la  dynastie  nationale 
d'Aznar.  Les  deux  princes  trouvent  un  appui  ce 
tre  les  Aimoravides  dans  le  roi  de  Caslillo  qui, 
retour,  exige  d'eui  l'bammage. 

L'empereur  Lothaire  confère  le  margraviat  de 
la  Saxe  septentrionale,  devenu  vacant  par  la  mor' 
de  CoDisd  de  Plôtzke,  en  llalie,  à  Albert  de  Bal- 
lensladi,  surnommé  l'Ours,  qui  était  déjà  mar- 
grave de  Sollwedel,ou  k  Vieille-Maiche.et  comK 
d'Aicanie,  Ce  fut  cet  Albert  qui  posa  les  fonde- 
ments de  l'électorat  de  Branrieliourg,  car  il  fit  des 
conquêtes  sur  les  WéoMes  fixés  à  l'E.  de  l'Elbe, 
et  tes  réunit  à  la  Marche  saxonne;  dès  1144,  il 
était  appelé  margrave  de  Brandebourg. 

Leroj  de  Uaacmarli, Nicolas,  est  massacré  parles 
habiUntsduSIesvLg,  où  il  était  venu  chercher  asile. 

1135.  En  Allemagne,  Frédéric  et  Conrad  de  Souabo 
SB  réconcilient  avec  Lothaire  II.  —  LeducdePo- 
logne  Ciit  hommage  à  Lothaire  IL  à  Uersebourg, 
pour  la   Poméranie   orientale  et  lui  paye  tribut. 

Mort  du  roi  d'Angleterre  Henri  !•'.  Etienne, 
comte  de  Blois  et  de  Boulogne,  petit-fils  de  Guil- 
laume le  Conquérant  par  sa  mère,  s'empare  de  .sa 
succession  au  délrimcnt  de  Malhilde,  fille  de 
Henn  1",  qui  est  soutenue  par  son  oncle  David, 
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Un  frÈre  du  duc  de  Slesvig,  Eric,  s'empare  du 
Danemark  ;  il  défait  les  Vandales  et  les  contraint 
d'embrasser  le  cb'ïsUûnisme. 

Alphonse-Raymond  VII,  roi  de  Léon  et  do  Cas- 
tQle,  suzerain  'de  la  Navarre  et  de  l'Aragon,  se 
fait  couronner  empereur  d'Espagne,  par  Tarche- 
vèque  de  ToMe, 
1136.  Lothaire,  après  avoir  tenu  à  Wûrizbourg  une 
dièie,  se  met  en  marclit,^  la  prièn'  d'Innocent  II, 
pour  abattre  complètement  le  parti  d'AnacIct  qui 
commençait  à  se  relever,  et  réduire  les  villes 
rebelles  à  l'empire.  Il  traverse  en  conquérant  toute 
la  Lombardie,  la  Romane,  la  Marche  d'Ancône 
et  le  duché  de  Spoléte. 

Sigurd,  qui  se  donnait  pour  fils  du  roi  Ha- 
gnus  III,  constate  sa  naissance  par  l'épreuve  du 
tcu,  suivant  un  u^eadmis  dans  ces  contrées,  et 
muni  de  l'atteslalion  de  5  évSques  du  Danemirk, 
il  passe  en  Norvège,  où  ilassassineleioiHarald  V, 
sOD  prétendu  père,  et  envahit  le  Irflne.  Un  usage 
constant  soumit  depuis  i.  cette  ^eufwles  préten- 
dants i  la  couroime. 

Geoffroy  Plantogenet,  coi 
et  de  Touraine,  aliène  par 
mandie  qu'il  revendiquait 


:ed'Anj( 


)u,  de  Maine 
.it^  la  Nor- 
de  Malhilde, 


Guillaume  X,  duc  d'Aquitaine,  parlant  pour  le 
pèlermaçe  de  saint  Jacques  de  Composielle,  offre 
a  Louis  le  Gros  sa  fille  et  unique  liérili;-re ,  Eli'o- 
nore  de  Guyenne,  comme  épouse  de  Louis  Vil. 

Abailanl  commence  à  enseigner  sur  la  nioiiW- 
gnc  Sainte-Geneviève. 

1137.  Lothaire,  continuant  sa  marche  en   Italie. 

Kiso  dans  la  Pou i lie,  y  combat  le  roi  nofm:iiid 
ser,  ramôno  eniuiie  le  pape  dans  Rome  et  meiui 
au  village  do  Bielien,  pi-cs  do  Trente,  en  reUuu- 

Mariage  de  Loui*  le  Jeune,  âgé  de  n  ans,  avi-c 
Éli-'onore  d'Aqiiitiiiie.  —  Mort  de  Louis  le  Guis. 
Sou  fils  Louis  VII,  le  Jeune,  lui  succède. 

Abdication  de  Itauiice  II,  dit  le  Moine,  rrii 
d'Aragon.  11  laisse  une  fille  ftaée  de  de  î  .ins. 
sous  le  nom  de  laquelle  régueralc  comte  de  Bar- 
celone. 

Mort  du  duo  grec  de  Naples  ;  Roger  II  occupe 
sa  principaulé.  —  Prise  d'Araalli  par  les  Pisans, 
qui  combatiaienl  pour  Loiliaire  II.  On<lécouïrit 
alors  dans  AmalG  un  manuscrit  du  Digrile,  d<- 
Justinien,  dont  plusieurs  parties  élaieal  iléiâ 
conuncnlces  depuis  uuelques  aunéosà  récolode 
droit  de  Bologne  par  Imerius. 

L'empereur  grec,  Jean  Comnène,atlaquc  comme 
usurpateur  Raymond,  fils  du  comte  de  Poitiers, 
qui  avait  succédé  l'année  précédente  au  Normanil 
Bohémoûd  11  dans  la  principauté  latine  d'Anlio- 
che.  Il  s'empare  d'Antioohe,  mais  la  perd  bienloi 
après.—  L'ulnlwk  Zenghi  s'empara  des  l'orleresse* 
du  comte  de  Tripoli. 

Anarchie  de  se]it  années  dans  le  Danemark 
api'ès  l'assassinat  du  roi  Eric. 

1138.  Conrad,  fils  de  Frédéric  de  lIohcQstaufea  et 
d'Agnès,  fille  <le  l'empereur  Henri  IV,  duo  île 
Souabe,  seigneur  do  Wililingeu  (d'où  par  corrip- 
tion  Gibelin),  est  élu  empereur  dans  une  diole 
tenue  k  Cobleulz,  puis  couronné  à  Aii-û-Oia- 

E elle  par  théodoum,  légat  du  saiot-sié,(e,  — 
,enri  le  Superbe,  duc  do  Saxo  et  de  Bavière, 
neveu  de  Guelfe  II,  prolesle  contre  cette  élection, 
est  mis  au  ban  de  1  empire,  puis  dépouillé  de  ses 
Etats.  —  Conrad  dispose  du  duché  de  Saxe  en 
faveur  d'Albcrtl"  l'Ours,  margrave  de  Saxe  ou  de 
Brandelourg,  et  du  duché  de  Bavière  en  faveur 
"4ulriche,   son  frère 


is  Guelfes  el 


e  Léojjold  IV,   margrave 
utérin.  Origine  de  la  longue  lutte  di 
desGibelius. 

Lutte  sanglante  entre  le  duc  de  Pologne  Bolcs- 
Uls  ill  6t  le  grand-prince  do  Kiev.  —  Boleslas, 
vaincu  pour  la  première  fois  après  46  batailles, 
meurt  de  chagrm.  II  partage  ses  Elats  entre  quatre 

En  Angleterre,  une  guerrequi  durera  plusieurs 
années,  s'engage  entre  le  parti  d'Etienne  et  celui 
de  Matnilde.  David,  roi  d'Ecosse,  qui  soutient  celle 
dernière,  est  vaincu  à  la  mémorable  jowrnée  de 
l'Étendard,  mais  obtient  cependant  d  Etienne  le 
comté  de  Northumlierlazid  pour  son  fils  Henri. 

Mort  de  l'antipape  Anaclet. 

Vers  cotte  époque,  Geofl'roy  de  Moumouth,  béné- 
dictin gallois,  compose  son  Histoire  des  rois  de 
Bretagne  (Historia  regum  Urilannix),  d'après  un 
très-ancien  livre  écrit  dans  la  langue  de  l'Armo- 
rique  et  contenant  un  recueil  des  plus  vieilles  tra- 
ditions de  ce  pays, 
I J  3».  Malhilde  passe  en  Angleterre  où  son  frère  na- 
turel, le  comte  de  Glocester,  rallie  à  son  parti  la 
plus  grande  portion  de  la  noblesse. 

Mort  de  Henri  le  Superbe.  Sa  veuve  Gortrude, 
fille  de  l'empereur  Lothaire  II,  se  charge  de  la 
tutelle  de  son  fils,  Henri,  surnommé  le  Lion,  Les 
Elats  de  Saie  chassent  Albert  l'Ours  et  conservent 
ce  duché  au  jeune  Henri . 
Second  concile  de  Latran,  11*  concile  (Bcumé- 
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nique,  composi!  dcprèsdcJOGOpivlals.  Innocent  II 
vcxcommumeRogcrll,  roi  de  Sicile,  el  condamne 
rin'resie  d'Arnaud  de  Brescia,  qui  se  relire  à 
Zurich,  où  il  continue  ses  préJication^i. 

Lepapelnnocenlll,  Tait  prisonnier  ]iar  Roger  II, 
est  obligé  de  lui  continuer  le  lîlre  de  roi. 

Victoire  d'Ouriquo  remportée  par  Alphonse 
Henriquez,  comte  de  Portugal,  sur  cin<i  rois 
ziiaiires.  11  est  proclamé  roi  de  Portugal. 
1140.  Guelfe  111,  trérc  de  Henri  le  Superbe,  et  tu- 
teur de  Henri  le  Lion,  son  neveu,  s'efforce  de  re- 
conquérir ]iour  son  pupille  la.  BsTiâre  que  l'em- 
pereur Conrad  nvait  ilonnL'c  à  Li-opold  d'Aulriolie 
L\  dii'tc  Je  Worms  le  met  au  ban  de  l'empire.  Il 
livre  alors  il  l'empereur  la  baliillc  de  Weinslerg 


Gibelins,  cris  de  guerre  adoptés  par 

Abailanl,  coudamné  au  concile  de  Sens  par 
Mint  Bernard,  se  relire  dans  le  monastËre  de 
Chiny,  I!  meurt  deui  ans  après. 

Saccagée  ime  traisième  fois  par  le  prince  slave 
-de  RugcD,  Lubcclc  se  relève;  elle  fait  alors  partie 
de  la  Wagrie,  récemment  acquise  par  Adolphe  11, 

1141.  Guerre  do  Louis  VII  contre  le  comte  de  Tou- 
louse. Abandonné  par  ses  vassaux,  il  assiège  en 
.  vain  Toulouse  el  se  brouille  avec  Thibaut,  comte 
de  ChampaRne,  qui  avait  refusé  de  l'accompagner 
(n  Languedoc. 

Le  comte  de  Glocester  fdit  prisonnier  dans  une 
bataille  livrée  prts  de  Lincoln  Etienne  de  lil^iis, 
qui  est  enfenné  à  Bristol.  —  Concile  de  Winches- 
ter; déposition  d'Etienne  ;  Malhilile  est  proclamt-e 
reine.  Son  gouvernement  despotique  mécontente 
lanoblesse.—Victoirede  Guillaume  d'ïpres,l)3U.rd 
de  Flandre,  sur  Robert,  comte  de  Gloccsler,  qui 
.  est  fait  prisonnier,  puis  échangé  contre  Etienne 
de  Blois,  qui  recouvre  ainsi  sa  liberté. 

Concile  de  'Westminster,  où  l'évèque  de  Win- 
chester, légat  du  p^e,  excotmnunie  les  partisans 
de  Mathilde:  Etienne  se  remet  en  possession  de 
la  plus  graotle  partie  duroyaume. 
\W.  Louis  VII,  secondé  par  le  comte  de  Verman- 
duis,  auquel  il  a  fait  épouser  la  s«ur  d'Eléonore , 
envahit  les  terres  de  Thibautde  Champagne,  s'em- 
pare de  Vitry,  et  fait  périr  dans  les  flammes 
1300  personnes  qui  se  sont  réfugiées  dans  ime 
église. 

Le  jeune  Henri  le  Lion,  Igé  de  13  ans,  renonce 
à  la  Bavitre  qui  est  donnée  il  Henri  Jochsammer- 
gott,  Id'ie  utérin  de  l'empereur  Conrad,  et  frrre 
germain  de  Léopold  d'Autriche ,  moi-l  l'année 
précédente;  Conrad  fait  épouser  à  ce  prince  la 
veuve  de  Henri  le  Superbe.  Henri  le  Lion  consene 
le  duché  de  Saxe,  que  lui  rend  le  margrave  de 
Brandebourg,  Albert  I"  l'Ours,  qui  obtient  en 
retour  que  son  margraviat  soit  érigé  en  mou- 
vance directe  de  l'empire,  sans  aucune  dépen- 
dance du  duché  de  Saie.  Un  roi  converti  des 
Slaves  et  des  Vandales  idolâtres  lui  transmet  par 
testament  le  pays  entre  !e  bas  Elbe  et  le  bas  Oilcr. 
1143.  Mort  de  l'empereur  d'Orienl,  Jean  Comnône. 
Manuel  son  Hls,  lui  succède.  Manuel  épouse 
Berthe  de  Salrbach,  soeur  de  l'épouse  de  l'empe- 
reur Conrad,  el  fait  alliance  avec  ce  dernier 
contre  Roger  II,  roi  des  Deui-Siciles. 

Les  Romains  révoltés  contre  Innocent  II  pro- 
clament la  république  et  établissent  un  sénat  de 
56  membres,  préside  par  un  palrice;  Jordan,  ne- 
veu d'Anaclet  II,  fut  élevé  à  celle  dignité. 

Défaite  d'Etienne  de  Blois  i  Willon  pat  le 
comte  de  Glocester. 


En  Hongrie,  le  mi  Geisi  II  étiblit  à  l'E.  de 
ses  Ktais'des  colonies  de  Saions,  qui  défriclic- 
rent  le  sol  et  b.'Itirent  7  ou  8  villes,  entre  autres 
Hermanstadt,  ainsi  nommée  en  mémoire  d'un 
citoyen  de  Nuremberg  et  qui  devint  la  capitale 
du  pays. 
IU4-  Louis  VU,  poursuivi  par  le*  remonls,  depuis 
l'incendie  de  Vilry,  soUtcilo  Unilulgence  de  la 
cour  de  Rome,  et  demande,  par  la  médiation  de 
Célcslln  II,  sa  réconciliation  avec  Thibaut.  —  As- 
semblée de  Bourges,  où  il  fait  vœu  d'aller  en 
terre  sainte.  Son  ministre  Sufn^r  s'oppose  à  ce 
dessein.  Le  roi  consulte  saint  Bemanl.  Celui-ci 
ne  veut  pas  prononcer  sans  le  pipe.  Eugène  III 
approuve  la  résolution  de  Louis  VII  et  charge 
saint  Bernard  de  prêcher  la  croisade. 

Lettre  du  sénat  rom-iiu  à  l'empereur  Conrad  III. 
Lucius  II,  pape. 

Mort  de  Foulques,  roi  de  Jérusalem.  Son  fils, 
Baudouin  111,  lui  succède,  sous  la  lulelle  de  sa 
mère  Méliseudc.  —  L'atabek  Zengtii,  après  un 
siège  de  38  jours,  s'empare  de  la  ville  d'Edesse 
sur  Josceliu  de  Courteuay. 

Partage  de  la  monarchie  normande  entre 
Geoffroi  Plantagenet,  époui  da  Uathilde,  cl 
Etienne. 

Le  pape  Lucius  II  es.saye  de  renverser  le  sénat 
romain,  mais  il  périt  dans  une  sédition. 

Le  cardinal  Pierre-Bernard  de  Pise,  moine  de 
l'onlrc  de  Clteauï,  abbé  do  Saint-Anastase,  el  dis- 
ciple rie  saint  Bemird,  succède  à  Lucius  sous  le 
nom  d'Eugène  III.  Il  est  forcé  de  sortirde  Rome, 
où  rentre  Arnaud  de  Brescia,  qui  essaye  de  réta- 
blir à  Rome  la  liberté  et  le  gouvernement  répu- 
blicain.—  Réconciliation  d'Eugène  111  et  du  peu- 
ple romain.  Le  pape  laisse  subsister  le  sénat,  mais 
abolit  le  nouveau  Patriciat,  rétablit  la  préfecture 
de  Rome,  el  reçoit  du  peuple  romain  le  serment 
d'obéissance  et 'de  fidélité. 
IU6.  Assemblée  à  Vézclay  en  Bourgogne,  où  saint 
Bernard  prêche  la  croisade  qui  est  ailoplée  avec 
enthousiasme. —  Assemblée  de  Clermont,  où  on 
offre  le  commandement  de  l'armée  à  saint  Ber- 
nard qui  le  refuse.  Prédication  de  saint  Bernard, 
en  AUemagnCj  où  il  protège  les  juifs.  L'empereur 
t^nrad  prend  la  croix. 

Les  Almohades  occupent  Fez,  qui  leur  est  li-. 
vrée  par  trahison.  Leur  chef,  Abd-cl-Moumcn , 
envoie  en  Espagne  30000  bommcs,  dont  dii 
mille  cavaliers,  AÎgézi ras.  Tarifa  et  Xérès  font  leur 
soumission.  Maroc  reste  encore  aux  Almoravides. 

Grande  eipédition  de  R(«er  II  contre  l'empire 
grec.  Il  prend  Corfou  et  siccage  Céplialonie,  Co- 
rinlhe,  Thèbes,  Athènes,  Néarspont,  etc.  Immense 
butin.  Introduction  en  Sicile  de  la  culture  des 
cannes  à  sucre  et  de  l'art  de  faire  des  étofTes  de 

Le  pape  Eugène  III  est  forcé  de  quitter  Rome  et 
de  se  réfugier  en  France. 

L'alabek  Zengbi  est  assassiné  par  son  esclave. 
Ses  Etats  sont  partagés  entre  ses  deux  fils;  l'aîné 
eut  l'atflbekiat  do  Mossoul;  le  second,  Noureddin, 
eut  celui  d'Alep.  Josceliu  de  Courtenay  reprend 
Edesse,  mais  Noureddin  s'en  rend  maître  de  nou- 
veau au  bout  de  6  jours,  la  détruit  de  fond  en 
comble  et  réduit  en  esclavage  tous  les  habitants 
qui,  au  nombre  de  16000,  avaient  survécu  au 
carnage. 

Olljn,  éviîqiie  de  Freisiogen,  frire  utérin  Je 
l'empereur  Conrad,  finit  à  celte  aimée  l'histoire 
de  son  temps. 

Mort  du  comte  de  Glocester,  le  meilleur  défen- 
seur de  Mathilde,  q^ui  quitle  1  Angleterre  l'année 
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que  temps  après  ivec  sa  femme  Eléo^ 
■ninistration  du  royaume  s  été  laissée  à  l'abbé 
Suger.  Les  Français  traversent  l'Allemagne,  la 
.HoDgrio  et  Caustantiaople. 

En  Espagne,  tes  Almohades  s'emparenl  de  5é- 
TîUe-  —  Alphonse  Henriquez  occupe  Lisbonne, 
qai  deviendra  plus  tard  la  capitale  du  Portugal. 

Expédition  heureuse  de  Roger  II  contre  Tripoli, 

repaire  de  pirates  qui  inrestaient  la  Hédilerranée. 

IIM.  Le  pajje  lance  l'inlerdit  sut  l'Angleterre,  parce 

que  le  roi  Etienne  a  refusé  de  laisser  partir  pour 

le  concile  de  Reims  à  prélats  anglais  que  le  pape 

Prise  de  Conjoue  par  les  Almohades.  —  Prise 
d'Abneria,  sur  tes  Àlmobades,  par  les  princes 
chrétiens  aidés  des  Génois  et  dos  Fisans.  Au 
retour  de  cette  expédition,  la  llotte  génoise  aide 
le  comte  de  Barcelone  à  s'empai^r  de  Tortose, 
presqu'i  l'embouchure  de  l'Ehre. 

LonisVlJ  qui  vient  de  recueillir  Conrad  avec 
les  débris  de  son  armée,  et  qui,  comme  lui,  a 
éprouvé  la  perfidie  des  Grecs,  bat  les  Turcs  suc 
les  bords-du  Méandre,  mais  perd  une  partie  de  son 
armée  à  Laodicée.  Un  simple  chevalier  se  charge 
de  conduire  l'armée  Jusqu  à  Sattalic.  Les  gentils- 
hommes abandonnent  en  cet  endroit  les  roturiers 
lObarquent  pour  Antioche.  Deslruclii 
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larmée   à    Sallalie.  —  Brouillerie   de 

Raymond  d'Antioche  et  la  reine 

Les  croisés  entreprennent  le  siège  de 


Damas  et  y  écbouent.  —  Départ  de  Conrail  III. 
Louis  VU  ne  partit  que  l'année  suivante  après 
atoir  célifti  à  Jérusalem  la  fête  de  Pâques. 
1149.  Les  Almohades  s'emparent  d'Alger,  de  Tunis 
el  de  Mahadia. 

L'empereur  Manuel  Comnéne  repreiMl  Corfou 
sur  Roger  II  de  Sicile,  qui  incendie  les  faubourgs 
de  Constant  inople. 


Louis  VII  investit  du  duché  de  riormandi<_  ._ 
fils  de  Hathilde  el  de  Geoffroy  PlanUgenet,  Henri, 
âgé  de  16  ans. 
1150.  La  Suïde,  depuis  longtemps  divisée  < 
deui  peuples,  les  Suéars  ou  Suédois  proprement 
dïtt  et  tes  Goths,  se  cbwsit  un  roi  unique, 
Eric  IX,  l'élu  des  Suédois,  qui  aura  pour  succcs- 
seoi  son  compétiteur,  Charles,  l'élu  des  Gottis. 
Leurs  descendants  occuperont  le  trône  alternative- 
ment jusqu'en  1351. 
liai.  Raymond-Bérenger,  comte  de  Barcelone,  ré- 
gent d  Aragon,  célèbre  son  mariage  avec  la  reine 
Pctiauille,  âgée  de  16  ans,  qui  lui  est  fiancée  de- 
puis quatorze  ans.  Pétronille  était  fille  de  Ra- 
mire  II  et  d'Agnès,  SUe  de  Guillaume  II,  duc 
d'Aquitaine. 

Mort  de  Geoffroy  Plantagenet.  Son  Gis  I_ 

lui  succède  dans  le  comté  d'Anjou,  de  Maine  et 
de  Touraine.  Il  était  déjà  duc  de  Normandie 
cession  de  sa  mère,  et  il  devint  duc  de  Guyc 
et  de  Poitou  en  1 153  par  son  mariage  avec  Eléo- 
DOre  d'Aquitaine.  —  Mort  de  l'abbé  Sugec. 

Gralien  de  Chiusi,  bénédictin,  qui  peut  être  i 
gardé  comme  le  véritable  auteur  du  droit  can( 
compose  un  système  complet  de  cette  branche 
de  jurisprudence    qu'il    intitule  ;  Coiuordanee 
entre  la  eanont,  mais  qui  est  plus  connu  sous  le 
titre  de  :  Décrtt  de  Gralien.  C'est  une  compila- 
tion dei  textes  de  l'Ecriture  sainte,  des  canons 
des  apAtres,  des  décisions  des  conciles,  des  lettre! 
déctélales  des  papes,  des  extraits  des  Pères,  fa- 
vorables i  la  puissance  spirituelle  et  temporelle 
des  papes. 
IIB!.  Le  concile  de  Beaugency  prononce  le  divorci 
d'Eléonore   de   Guyenne   avec   Louis  VII.  Dcu: 
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mois  apris,  Eléonora  époose  Henri  plantagenet, 
et  lui  apporte  en  dot  l'Aquilaine,  le  Poitou,  la 
Saiotonge,  le  Limousin,  t'Angoumois,  le  Périgord, 
la  Marche,  la  Guyenne  et  la  Gascogne. 

Le  roi  do  Suède  Sverker,  dit  le  Vieux  à  la 
diète  de  Lindkoping,  fait  accorider  le  denier  de 
saint  Pierre  au  pape. 

Mort  de  l'empereur  Conrad  III.  Il  a  pour  suc- 
cesseur Frédéric  Barberousse,  fila  de  Frédéric  11 
de  Hohenstaufen,  dit  le  Louche,  duc  de  Souabe, 
et  de  Judith  de  Welf-Eate,  fille  de  Henri  le  ."4oir, 
duc  de  Saie  et  de  Bavière,  el  neveu  de  Con- 
rad m. 

Les  califes  de  Bagdad  profitent  de  l'affaiblisse- 
ment des  Seldjouc ides,  se  rende Ql  indépendants  el 
s'approprient  l'irak-Arabi. 
1 153.  Baudouin  IH  enlève  aux  Fatimites,  après  un 
siège  de  7  mois,  l'importante  forteresse  d'Ascalon, 
surnommée  par  les  orientaux  la  Fiancée  de  la 
Syrie. 

Mort  du  pape  Eugène  III.  Conrad,  Romain, 
évéque  de  Sabine,  lui  succède  sous  le  nom  d'A- 
nastasB  IV. 

Diète  de  Constance  tenue  par  Frédéric  Barbe- 
rousse. Plaintes  des  habitants  de  Lodi,  de  Pavio 
el  de  Crémone  contre  les  Milanais. 

Frédéric  l"  rétablit  son  cousin  germain,  Henri 
le  Lion, dans  les  duchés  de  Saxe  et  Bavière.  Il  donne 
à  son  onde,  Welt d'Esté,  frère  de  Henri  le  Superbe, 
en  dédommagement  de  la  Bavière,  l'investiture  de 
la  Marche  de  Toscane,  des  biens  allodiaui  de  la 
comtesse  Mathilde,et  du  duché  de  Spolè te.  Henri 
Jûchsammergott,  qui  venait  de  perdre  la  Bavière, 
qu'il  possédait  depuis  II43,  resta  possesseur,  en 
vertu  d'une  transaction  de  1 156,  du  duché  d'Au- 
triche, qui  précédemment  avait  fait  partie  de  la 
Bavière.  Henri  Jochsammergolt  établit  sa  rési- 
dence à  Vienne. 

Mort  de  saint  Bernard.  —  Progrès  de  H  secte 
des  Vaudoi'*,  dont  le  chef  Henri  est  un  disciple 
de  Pierre  de  Bruys,  brûlé  vif  en  1147  parles  ha- 
bitants de  Sainl-Gilies  (Gard). 

Henri  Plantagenet,  profitant  du  mécontente- 
ment général  qui  se  manifestait^  contre  le  roi 
Etienne,  passe  en  Angleterre,  où  Etienne  consent 
à  une  transaction  qui  fut  conclue  à  Winchester. 
Le  tréne  resta  i  Etienne;  mais  il  adopta  Henri, 
le  déclara  son  successeur,  et  lui  fit  prêter  scnneDt 
par  son  fils  Guillaume  et  tous  les  grands. 

Un  descendant  da  la  famille  des  Edrissites,  élève 
des  écoles  de  Cordoue,  né  à  Ceuta,  le  shérif 
Al-Eilrisi,  rédige.à  la  cour  du  roi  Roger  il  di 


Mort  de  Roger  II,  roi  de  Sicile.  Son  dis,  Guil- 
laume I",  lui  succède,  mais  n'est  pas  reconnu 
par  le  nouveau  papoAdiien  IV,  qui  excite  contre 
lui  Frédéric  Barberousse, 

Mort  d'Etienne,  roi  d'Angleterre.  Henri  II  Plan- 
tagenetlui  succède.' 

Jouri  ou  George,  fils  de  Wladimir  II,  prince  de 
Kiev,  fonde  sur  le  territoire  de  Suzdal  la  ville  da 
Wladimir;  il  commence  la  dynastie  des  grands 
princes  de  Wladimir.  Hoskou,  sut  la  Moskowa, 


L'alahek  d'Alep  el  de  Mossoul,  Nouroddin,  at- 
tribuant i  la  nt'gligence  ou  à  la  connivence  du 
prince  do  Damas  la  chute  d'Ascalon,  s'empare  de 
ses  Rtate, 
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DIT  le  pape  AdrieD  IV,  amoel  il  liTre  Anwud  de 
Br«tds^  que  le  niéfetde  la  Yille  bit  pendre  et 
briller;  ms  cendres  sent  jetées  idans  le  Tibre.  -^ 
Combal  sous  les  murs  de  Home,  où  te  dislingue 

Henri  le  Lion.  Frédéric  reiourne  en  ABetMgne. 
Uatlre  Wace,  clerc  de  Caen,  né  dus  l'Ile  de 
Jersey,  cotnposo  ano  langue  histoire,  en  vers  de 
huit  sTillbes,  où  il  raronie  les  hits  et  gestes  des 
Tols  de  la  Grande- BretasDe,  presqve  depuis  la 
raine  de  Troie,  jusqu'à  l'an  de  «sus-Oinsl  680, 
et  en  outre  une  seconds  histoire  eoTers,  oii  sont 
consignés  les  règnes  des  ducs  de  Normandie  jus- 

3u'à  la  16*  afisée  de  Henri  II.  La  première  de  ces 
eui  chroniquei  rimées  qui  a  pour  lllre  le  Brul, 
conticnl  l'histoire  d'Aiihur  de  BrelagBe  et  de  ses 
chevslierg  connus  sens  le  nom  •ieclm^trtëe 
la  TaMe  ronde. 

Les  sultans  GaïBérfdes  sontattscfués  par  AlaAd- 

dm-al-Housaain,  fils  (la  Houssain-al-Gauri,  qui  ren- 

TtrK  leur  Ëtat  et  fonde-la  dynastie  des  Gauridcs, 

qui  subsista  jusqu'en  1!08. 

n&e.  Waldemar  1",  Sis  posthume  de  saint  Kaaul, 

Îui  avait  hérité  de  son  père,  assassiné  en  1131,  le 
uché  de  Slesvîg  al  le  royaume  des  Ûboiriles, 
étant  attaqué  par  le  roi  de  Danemark,  pr^d  le 
titre  de  roi. 

Par  un  traité  passé  entre  l'empereur  Frédéric  1" 
et  BerthoW  IV ,  Sis  do  Conrad,  la  régence  ou  Ti- 
cariat  du  royaume  de  Bourgogne  en  restreinte  tt 
la  Suisse.  Frédéric  revendique  dans  les  autres 
provinces  les  droits  de  l'empire  que  ses  prédé- 
cesseurs avaient  négligés.  Il  se  fit  couronner  A 
Aries,  enine. 
ilj7.  Frédéric  BarberoBSse  passe  l'Oder  et  ravage 
lu  Grande-Ptdi^De.  —  I!  lient  i  BesanfOD  une 
diète  du  rojaume  de  Boursogne.  Il  y  reçoit  une 
letlre  oii  le  pape  Adrien  IV  lui  rappelle  qu'il  a 
re{u  l'empire  du  samt-siége  à  titre  de  bentficivm, 
expression  ambiguë,  qui  pouvait  s'enleodre  d'un 
bienlait  ou  d'une  oUigaiioa  Téodale. 

A  la  mort  du  roi  Suénon  III.  qne  ses  cruautés 
ont  rendu  odieut,  WaMeour  I",  loi  du  Slesvîg, 
envahit  tout  le  Danemark. 

André  1",  QU  de  Jouri,  prince  de  Suzdal, 
ayant  pris  le  litre  de  .grand  duc  el  Qié  sa  rési- 
dence h  V/ladimir  sur  la  rivière  de  Kliazma,  il 
en  résulte  une  espèce  de  schisme  poliliqua ,  dont 
les  suites  furent  lunesles  pour  la  Russie;  legrand 
duché  de  Kiovie,  avec  les  principautés  qui  en  re- 
levaient, se  déiacba  insensiblement  du  corps  de 
t^en^ilre,  et  finit  par  devenir  la  proie  des  Lithua- 
niens et  des  Polonais. 

Prise  d  Aime  ri  a  et  da  Grenade  par  les  Almolia- 
des  sur  les  Almoravides.  —  Mort  d'Alphonse- 
Raymend  Vil;  les  royaumes  de  Gastille  et  de 
Léon  sont  de  nouveau  partagés  entre  ses  deui  fils , 
Sanche  III  et  Ferdinand  II,  gui  ohiennent,  le 
premier,  la  Gastille,  et  te  deuiième,  le  royaume 
de  Léon, 
11SB.  Le  comte  de  Holsleln  cède  au  duc  de  Baie, 
son  suzerain,  la  ville  de  Lnbeek,  incendiée  de- 
puis deui  ans,  Henri  le  Lion,  qui  l'a  fait  rehâtir, 
y  appelle  des  peuples  du  nord  en  leur  promettant 
la  liberté  du  commerce. 

Deuïiémc  eipédition  de  Frédéric  Barberoesse 
en  Italie.  Il  rebttit  Lodi  et  assiège  Milan.  3'diète 
de  Roncaglia.  Frédéric  j  appelle  quatre  célèbres 
docteurs  en  droit,  disciples  d'imerius,  savoir  : 
Bulgarus  de  Bologne,  UartlBo  Goaia  de  Crémone, 
Hugues  et  Jacques,  tous  les  deux  samommés  di 
Porta  Havegnana,  Réunis  aui  juges  de  la  Lom- 
bardie,  ces  jurisconsultes  prononcèrent  que  tous 
les  droits  régaliens  apparienaient  k  l'empereur. 

Les  Templiers  ne  se  sentant  pas  assez  forts 
pour  défendre  contre  les  Maures  le  poste  de  Ca- 
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latTftVk,  sltBé'idnK  la  Siana  Hema,  l'oflMni  au 
rai  Sancfe  III  de  Gutille,  oui  instlMs  l'ordre  de 
Oalatrava.  le  plus  ancien  oe  l'Espagne,  et  qui  se 
dévoue  A  la  gûwre  contN  las  Maures. 

Quelques  marchands  deKwmen  allant  iWiiby, 
en  Golblaiid,  sent  jetés  par  la  tempête  aur  la  cfite 
où  tombe  b  Duiia,  se  mettent  en  relation  aveolès 
habitants  et  cberéhent  A  introduire  te  cArisiia- 

1159.  GwerrBBtttre  ie  roi  d'Angleterre  Henri  II  et 
Louia<Vll,4  oausede  la  suzeraiseté  mi  lecoaité 
de  Ttntlause,  réclamée  par  Heori  Ll. 

Frédéric  P'ccaitiaue  la  guerre  contre  tes-Mib- 
nais  et  entreprend  le  siège  de  Crème.  BeUo  résis- 
tance des  Crémasques, 

Mort  d'AdrrenlV.  Ce  pape  est  le  pramierqui 
ait  BIS  en  usage  les  mandats,  el  les  lettres  apo- 
,  ttoliquesparlesquelleslesouverain  pontife  enjoint 
i  celui  qui  ailes  béniSccsà  conférerde  donner  la 
préférence,  pour  la  première 
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disposé  les  ecclésiastiques  de  l'obligation  de 
«dence  dans  le  bénéfice  et  leur  a  permis  de  pos- 
séder planeurs  béftéfices  àla  fois.  Alexandre  111 
el  Victor  Hl  se  disputent  la  tiare,  Frédéric,  favo- 
rable à  Victor  111,  est  excommunié  par  Alexan- 
dre m  qui,  ne  pouvant;  se  maintenir  en  Italie, 
passeen  Fruce  au  commencement  de  1161. 

1160.  Conclusion  de  la  paix  entre  Lonls  VU  et 
Henri  II.  —  Louis  se  marie  pour  la  3'  fois  avec 
Alii,  fille  do  Thibaut  le  Grand,  s«ur  des  trois 
comtes  éfi  Btois,de  Champagne  et  de  Sancerre,  et 
nièce  d'Etienne,  dernier  roi  d'Angtetcrre, 

Ccmttnuation  de  la  guerre  en  liati?.  Combat  de 
Gassano,  hvarableaux  Milanais. 

Vers  cette  époque,  Écrivait  le  moiae  lléadoric, 
le  plus  ancien  annaliste  de  la  Norvège. 

1161.  Frédéric  Barberonsse  brdle  les  moissonsdes 
Jdilanais  et  entreprend  le  blocus  de  leur  ville. 

L'ançlo-saion  Thomas  Becket,  chancelier  ds 
Henri  11,  est  élevé  i  la  dignité  d'arehevéque  d« 
Cantorbéry. 

L'aimobade  Abd-el-Meumen  met  pour  la  pre- 
mière fois  le  pied  sur  la  terre  d'Bapagne,  qae  ses 
génoraui  ont  soumise.  —  Ferdinand  II,  roi  de 
Léon,  confirme  l'institution  récente  de  l'ordre  re- 
ligieux et  mililairede  Sainl-Jaoques.  établi  sous 
la  rèple  de  saint  Augustin,  et  qui  avait  pour  objet 
de  défendre  centre  les  attaques  des  Maures  les  pè— 
lerins  de  Saint-lacques  de  Compostelle. 
1161.  Prise  et  destruction  de  Milan  par  Frédéric 
Barberousse.  Terreur  de  tous  les  llakans.  —  Fré- 
déric, voulant  se  concilier  tes  Génois  dont  la  ma- 
rine lui  était  nécessaire  contre  les  Normands  de  Si- 
cile, leur  Tuaà,  par  un  dipitaoe  daté  de  Parie,  les 
régales  et  leus  les  droits,  dont  il  prétendait  dé- 
pouiller les  autres  villes  d'Italie. 

Puissance  du  ,roi  d'Angleterre,  Henri  II,  Ses 
démêlés  avec  l'Église.  Thomas  Becket,  devenu 
arehevèque  de  Cantorbéry,  romplavec  capiince 
dont  II  avait  été  Jusqu'alors  l'ami. 

Alpbonse  II,  fils  de  Raymond  Bérenger,  rtooit 
le  comté  de  Barcelona  au  royaume  d'Ai&gan.  — 
Le  toi  de  Portugal  réguUrise  rétablissement  d'un 
ordre  religieux  militaire,  fondé  pardesparUcu- 
liers.  II  tirera  son  nom  d  Avis,  devenu  eo  1 181  le 
siège  de  l'ordre. 

Le  roi  de  Suide,  Eric  IX  le  saint,  périt  assas- 
siné.La  Suède  lui  doil  la  révision  du  code  d't/p- 
land,  oolleetion  de  vieilles  lois  propres  1  ta  pro- 
vince dont  Upsal  était  la  oapitale. 
1163.  Frédéric  1"  fiiit  démolir  les  murailles  de  Tor- 
tono.  11  fait  avec  les  Pisans  un  traité,  par  lequel 
ils  s'obligent  i  armer  70  galères  contre  les  fjor- 
mands  de  Sicile. 

Concile  de  Tours,  présidé  par  AloSuidre  II,  où 
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aaistent  «toc  use  m^^^^'^  cordiaJiti,  Henri  11 
et  Louis  TU-  L'héréue  des  Albigeois  y  est  Mica- 
neUenunt  e«aduanée;  défense  y  éstHite  aui 
moines,  lous  la.meiisced'uiatbèini3,  de  te.lîrnr  i 
rétade  de4  scicDc»  prûtanes. 

Maorioede  Sultj,  érèque  dé  Paria,  pose  les  IdQ' 
datkins  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  en  pré- 
soice  du  pape  Alexandre  II. 

Xa  ville  dTuclis,  «be  TolideetCuentï,  estcé- 
àée  aux  cheTaliers  du  Temple. —  TousouT,  ucond 
fila  d'Abd-el'MooineQ,  est  proctamé  oaliTe,  auî- 
Tant  la  rohmté  de  Mm  {>ire. 
116i- ilon  du  pape  VicUr  IV.  LecsidûalGui  de 
Ctteie.lui  iHCMde,  sous  lajKmde  Pascal  UI — 

Virtmt.  ^ftoeace,  Padooe,  Ttirise  et  lesuitres 
(illei  de  Ja  flun^e  4e  Vérooe  Kicmeat  une  «OBTé- 
.  déialîon  ponriecouerle  jou^îBiPirial. —  Z'Ofé- 
ditioa<]a  Frédéric  I"«nlulie;  il  eatttUig&de  se 
r^cer  dennt  les  troupes  des  conHdéiés. 

Tlumu  Becket  ref  aae  de  «gaerles  arliclaa  de  da- 
readoa,  qui  délniisaienLks  privilèges  de  l'Église. 
H  est  awâieilli  ea  Frauoe  par  Louis  VU  et  par  le 
pape  Aieiudre  111,  qu'il  viLàâuu. 

Le  roi  Ma^usV,  lUl  Eclingwu,  voulant  se  c«n- 
cïlier  Ja  bnur.  des  éviqucs  et  écarter  iiea  préten- 
dants,  ilont  le  droit  pwrall  £tre  plAU  Coudé  que 
le  aiHi,  prend  lu  parti  d'iokoduiia  le  sacre  et  le 
rttnrtinnfmfnt  II  statue  aussi  que  kg  évéques.les 
aUws  el  les  grands  of&clers  de  la  couronae,  con- 
joinicBunLaTec  13  élus  de  chaque  diocèse,  cîtoi* 
Ncaient  le  roi  sous  la  direction  de  l'afcbefèquede 
DroDltieim, 
IU&.  FiMériC'l*'  IwDt  à  WKreboorgunediite.où 
TinRQt  des  ambassadeurs  d'Henri  11,  loi  d'Angle- 
Mm,  et  «A  Pascal  111  esl  ceconau  pour  pape  lé- 
gitime  Aleiaadie  llLroita'edvisRome. 

1666.  Kort  de  Guillaume  le  Uaavais,  roidesDeui- 
Sicilea.  Il  a  pour  successeur  Guillaume  II,  igé  de 
Ila&s,Ma3la.  tntdlede  sa  mère,  une  NaTanaise, 
qw  s'enteore  d'étiangeis,  principahmenl  de  Pran- 
çflis. 

4*  expédition  de  Frédéric  I"  en  Italie. 

Hean  II,  poi  d'AagleleTre,  fait  épouser  à  ion 
Qla  Geoffroy  l'héritiirà  de  BMIagne,  et  aLquiert 

Ottcn  de  naiiance  eoTre  à.  HontpeUter  la  pre- 
micre  école  de  «Iroit. 
1 161.  Frédéric  s'empare  cie  Rome  et  y  installe  Pas- 
cal I"i  1"'  '^  couroDDe  empereur.  —  Formation 
au  monastère  de  Puntido,  entre  Milan  elBeçgame, 
de  la  célèbre  Ligut  iombardt.  Les  Milanais  dis- 
peraés  et  les  rilles  de  Vérone,  Viceoce,  Tréviee, 
Padoue,  Crémone,  Bresda,  Bergame,  Mantoue, 
Fenare,  Bologne,  Modéne,  Roggio,  Parme  et 
Plaisance  jenirèrent.  Les  confédérés  s'engagèrent 
1  défendre  leur  liberté  contre  l'empereur  et  ses 
officiers,  sauf  la  fidélité  qu'ils  lui  devaient,  et  à 
ramener  les  Milanais  dans  leur  ville.  Peu  après, 
Milan  rut  reMtie  et  fortiliée.  La  ville  de  Lodi  fut 
forcée  d'accéder  à  la  ligue  lombarde. 

Le  roi  d'Aragon,  comte  de  Barcelone,  enlève  au 
comte  de  Toulouse  la  Provence,  sur  iaquPlIe  il 
possède  on  droit  de  Emilie.   Le  dlITérend  durera 

1 168-  Des  maladies  épidémigues  se  répandent  dans 
l'année  de  Frédéric  I",  qui  s'échappe  secrètemeot 
de  Iltalte  avec  une  trentaine  d'hommes.  —  Puis- 
sance de  la  ligue  lombarde.  —  Construction  d'une 
Tille  qui  est  appelée  Alexandrie,  en  l'honneur  du 
pape  Alexandre  111,  le  célèbre  propugnaleur  de  la 
lioené  iiatïmne,  —  Mort  de  Pascal  I[[.  Le  parti 
impérial  nomme  à  sa  place  Jeiin,  abbé  de  Stnime 
en  Hongrie,  qui  prenait  nom  deCalixtoIlL 

Waldemar  l",raide Danemark,  rendies princes 
de  Rugen  tributaires  el  foudstaircs  de  sa  cou- 
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ronne;  il  détruit  l'idole. des  Rugieos  .nommée 
Suanltteit. 

Expédition  du  roi  de  Jénisalem,  Amaury,  con- 
tre l'Egypte.  Sac  dfl  BelMis,  à  l'entrée  de  l'Egypte, 
par  les  EospiialieES. 
Ittt.  gaixie  JMilmiiail  «Ure  Heari  I!  d^Aagle- 
terre  et  Louis  VII.  Le  monarque  auglais  cède  1 
son  fils  aîné  Henri,  surnommé  Court-Mantel, 
l'Anjou  et  le  Haine:  à  RJchaidson  second fll9,  le 
ducné  d'Aquitaine  ;  le  .troisième,  GeolTroj-,  obtient 
la  Bretagne  en  arrière-Oef.  Ces  troi.''  prmce^  font 
hommage.au  roi  de  France,  —  Entrevue  de  Tho- 
mas Beckel  et  d^eori  II,  qui  refuse  de  lui  dnmer 
le  -baiser-  de  paix. 

En  Castille,  les  «enmnnes  c<9wnenoeat  i  être 
représentées  dans  rassemblée  natteoale  des  Gor- 


it  de  l'empereur 


1130. 


-grec. 


lllf).  Ooaférenwd'Awbeise-aù  alieu entre  Henri  II 

et  Thomas Becket une feint&réconciltatiou,  parla 

médiation  de  Loais  VII  et  d'Alexandre  111.  — 

Nouvelle   rupture;  Becket  est  assassiné  davant 

l'aulel  à  Canlorbéry. 

Prise  de  Gaza  par  Baladin. 

1 171.  Henri  II  commence  la  conqoSte  de  l'Irlande. 

Gaerre  entre  las  VéoitHos  etTenipire  grec.  •— 

—  Ebenne  III,  roi  de  Hengrie,  enlève  aui  V^i- 
tiens  Zara,  Trau  et  Spalatro. —  Le  doge  reconvre 
ces  deux  demîirss  -  places  et  va  combattre  les 
Grecs, .mats  ramèpe  sur  les  vaisseaux  la  pesie  î 
Venise.  —  Création  de  la  banque  de  Venise,  la 
plus  ancienne  de  l'Europe. 

Les  Danois.dttruisent  Juiia,  principal  porides 
Véuèdos  allunasds. 

Mort  du  damier  oalife  [atimite  Ahmed.  Sajadin 
ooQwienCB  la  maison  des  Ayoubi tas.  qui  ne  pren- 
dcont  q«e  le  lilreude  isulUAS  :  il  obéil  encore  de 
nom  à  N'ooreddin. 
1IT3.  Henrill  se léoantilie avec  l'Eglise. 

Le  roi  d'Angon  hérite  du  Rousaillon. 
1173.  Canonisation  de  Thomas  de  Cantorbéry  par  le 
pape  Alexandre  lU,  qui  attribue  eicluEivement  i 
la  cour  de  Home  le  droitde  canonisation. 

Les  trois  fils  de  Henri  11,  Henri,  Richard  et 
Geoffroy,  secrètement  excités  par  leur  mère  Eléo- 
nore,  se  révoUeot  contre  leur  père.  Eléonore  est 
arrêtée,  au  moment  où  elle  allait  serétuiri  eux, 
et  livrée  à  son  époux,  qui  la  condamne  à  uoe 
dure  captivité.  —  Louis  VII  accueille  les  fils 
de  Henri  11^  les  présente  aux  grands  de  son 
royaume,  et  jnredeles  défendra  contre  leurpère. 
Les  comtes  de  Flandre,  de  Boulogne  et  de  filois, 
et  le  roi  dlScosse  Se  jmgnent  à  Louis  VII. 

Mort  de  l'atabek  Noureddin.  L'ayoubile  Sahulin 
garde  l'Bgypto  aveo  le  titre  de  sultan.  Peu  après 
il  s'empare  de  Damas  sur  <iu  enfant  de  onze  ans, 
hls  de  fjoureddm. 
11T4.  B*  expédition  de  Frédéric  Barberousse  en 
Italie.  Il  entreprend  ie  siège  d'Alexandrie. 

Pénitence  publique  d'Henri  |[  au  tombeau  de 
TbomasBecket. — Défai  te&AlovickdeGuillaume, 
roi  d'Ecosse,  qui  tombe  au  pouvoir  des  Anglais. 

—  Henri  II  et  Lotlis  VU  font  la  paix  dans  une 
entrevue  qu'ils  ont  entre  Tours  et  Amboiso.  — 
Paix  entre  Henri  II  el  Guillaume  d'Ecosse,  Bignée 
à  Falaise.  Guillaume  ce  reconnaît  homme-ligedu 
toi  d'Angleterre  et  lui  oëde  les  chlleaux  do  Rox- 
burgh,  Berwick,  Jedburgh,  Edimburgh  et.Stir- 
ling.  —  Henri  11  abolit  le  droit  de  varech,  cou- 
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tume  barbare  qui  adjugeait  au  Gsc  les  biens  des 
nauTragés. 

Raymond,  comte  de  Provence,  en  accordant 
Génois  le  commerce  eiclusir  de  la  Provence,  leur 
cÈde  en  même  temps  Ilarseille,  Uonaco  et  lo  ~~ 
les  ports  situés  entre  le  chjlteau  de  Torbia 


:s  du  sud  et  du 

1116.  Une  nouvelle  armée  arrive  d'Allemai 
secours  de  Frédéric.  —  Défection  d'Henri! 
—  Victoire  décisive  des  Milanais  sur  Frédéric  à 
Legnano,  au  N.  0.  de  Milan. 

Frédéric  envoie  des  ambassadeurs  à  Aie  landre  III 
pour  traiter  de  la  paii. 

Vers  celte  époque,   création   en  Espagne 
l'ordre  religieux  militaire  d'Alcaatara. 

im.   Entrevue    de    Frédéric    1"  avec    le    p 
Aleiandre  III,  à  Venise.  Le  23  juillet,  il  tut  cor 
entre  l'empereur,  le  pape,  le  roi  de  Sicile  et 
villes  de  la  Lomliaidie  un  traité  portactqu'il  y^ 
railpaii  entre  l'empereur  et  le  pape,  une  tr^vede 
Ib  ans  entre  l'empereur  et  le  roi  de  Sicile,  et  d( 
6  ans  entre  l'empereur  et  les  villes  de  la  Lom. 
bardie.  Frédéric  reconnut  Alexandre  III  comme 


abandonnée  pour  15  ans  à  l'empereur. 
1178.  FrÉdério  I"  se  fait  couronner  roi  des  deux 
Bourgognes,  à  Arles  et  à  Vienne.  La  régence  de 
la  Suisse  resta  entre  les  mains  des  ducs  de  Za- 
ringue,  qui  bïtirent  les  villes  de  Fribourg  (1116) 
et  de  Berne  (1191).  A  l'eitincUon  des  ^annguc 
en  1218,  la  Suisse  devint  province  immédiate  ' 

Tl  T9.  P^lerinase  de  Louis  VII  au  tombeau  de  sa  . 
Thomas  Becket  de  Cantorbéry  pour  obtenir  la 
guérison  de  son  tils  Philippe. —  Deuimois  aprts, 
Louis  Vil  fait  sacrer  PhiUppe,  et  rend  un  éditqui 
assure  aux  arciievèques  de  Reims  le  privilège  de 
sacrer  les  rois  de  France. 

3"  concile  de  Lalran,  12"  concile  œcuméniqi 
aSa  de  prévenir  les  élections  sclliamatiqi  " 


des  cardinaui,  et  que  l'Eglise  de  Rome  n'ayant 
pas  de  supérieur,  il  n'existait  pas  de  juge  qui  pût 
prononcer  dans  une  élection  litigieuse.  11  est 
aussi  déclara  que  les  hérétiques  qui  avaient  fait 
des  progrès  dans  l'Albigeois  et  dans  le  territoire 
de  'Toulouse,  sous  les  déaominaUoDs  de  Catbares, 
Patarins,  etc.,  seraient  excommuniés  et  eiclus 
de  la  société  du  commerce  des  chrétiens. 
1180.  Mort  de  Louis  Vil.  Avènement  de  Philippe- 
Auguste  âgé  de  1&  ans.  Par  son  union  avec  Isa- 
belle de  Hainaut,  issue  du  Carlocingien  Charles  de 


s'unit  à  Phili. . 
Flandre,  regenl  de  France,  contr*  la  reine  sa 
mtre  et  ses  quatre  oncles,  les  comtes  de  Blois,  de 
Champagne,  de  Sancerre  et  l'archevêque  de 
Reims,  et  rejette  leur  tutelle.  —  Ordonnance  par 
laquelle  Philippe  affranchit  de  toute  servitude 
corporelle  les  habitants  d'Orléans  et  des  en- 
Henri  le  Lion,  à  la  défection  duquel  Frèdèricl"' 
attribuait  te  mauvais  succès  de  son  cipédition  en 
Italie,  est  mis  au  ban  de  l'empire,  et  dépouilla  de 
tous  ses  Etats.  Le  duché  de  Bavière,  moins  Raliï- 
bonne,  qui  fut  déclarée  ville  impériale,  la  Styrie, 
laCariolhie,  la  Carniole,  le  Tyrol  et  l'Istrie,  ainsi 
qu«  tous  les  évéchés  qui  devinrent  immédiats, 
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furent  donnés  ï  Olhan  de  Witteisbach.  Le  duché 
de  Saie,  qui  s'étendait  depuis  la  Poméranie  jns- 
qu'au  Rhin,  fut  également  démembré.  Une  grande 

rrtie  fut  donnée,  sous  le  nom  de  duché  de  Saie, 
Bernard,  fils  d'Albert  l'Ours,  premier  margrave 
de  Brandebourg  de  la  maison  Ascanienne.  Une 
partie  de  la  Westphalie  fut  érigde  en  duché  en 
laveur  de  l'erchevéque  de  Cologne,  qui  avait 
secondé  les  projets  de  l'empereur  contre  les 
Guelfes. 


orientale,  qui  ne  reconnaissent  plus  l'aulorilé  du 
duc  de  Saxe.  —  Presbislas  II,  prince  de  Mecklem- 
bourg,  maintient  aussi  son  immédialeté  sous  le 
titre  de  seigneur  de  Hecklembourg.  —  Le  Hols- 
tein,  qui  jusqu'alors  avait  relevé  du  duché  de 
Saie,  devient  fief  immédiat.  —  Le  roi  de  Dane- 
marck,  Waldemar  I",  se  joint  à  l'empereur  pour 
enlever  i  Henri  le  Lion  la  ville  de  Lubeck,  qui 
est  déclarée  ville  immédiate. 

Le  roi  de  Hongrie  Béla  établ^  vers  telle  époque, 
-i-dessous  du  comte  palatin,  officier  suprèmf     "" 


les  fonctions  embrassaient  les  affaires  civiles  et 
les  affaires  militaires,  des  chefs  particuliers  entre 
lesquels  ftii  partagée  l'administration  de  la  Hon- 
grie divisée  en  comtés.  —  La  ville  de  Zara  en 
Uatmatie  secoue  le  joug  de  Venise  et  se  donne  & 
la  Hongrie. 

1 1  ii.  Henri  le  Lion  fait  sa  soumission  à  Frédéric  1" 
a  la  diète  d'Erfurt.  Il  conserve  des  terres  qui  for- 
mèrent par  la  suite  Téleclorat  de  Hanovre  et  le 
duché  de  Brunswick,  et  il  est  la  souche  des  t«U 
d'Angleterre  d'aujourd'hui. 

Mort  de  Waldemar  1",  roi  de  Danemark,  sur- 
nommé le  Grand,  On  lui  attribue  la  fondation  de 
Dantzick  et  les  commencements  de  Copenhague. 
Avènement  de  son  fils  Canut  VI. 

En  Orient,  Saladin,  sullan  d'Egypte  et  de 
Damas,  s'empare  d'Edesse,  mais  ne  rcussit  point 
à  prendre  Alep  et  Mossoul ,  qui  restent  à  là  fa- 
mille de  Noureddin. 

1183.  Traité  de  Constance  entre  Frédéric  I",  le^pe 
et  les  villes  lombardes,  qui  assure  la  liberté  de 

Révolte  des  Sis  de  Henri  II,  surtout  de  l'aîné, 
Henri  Court-Uantel,  excité  par  Bertrand  de  Born, 
seigneur  de  Hautefort  dans  le  Limousin,  trou- 
badour célèbre. 

Commencement  de  la  guerre  entre  Pbi!ippe-Au- 

Éuste  et  Philippe,  comte  de  Flandre,  au  sujet  de 
1  possession  du  Vermandoiset  de  l'Amiénois,  que 
le  roi  de  France  réclamait  comme  étant  le  plus 

S  roche  héritier  d'Elisabelb  de  Vermandois,  femme 
u  comte  de  Flandre,  morte  sans  enfant.  —  A 
Paris,  première  construction  de  deux  corps  de 
halles  couvertes. 

Saladin  s'empare  d'Amida,  en  Mésopotamie,  et 
se  fait  céder  Alep. 

Canut  VI,  roi  de  Danemark,  met  dans  sa  dé- 
pendance les  princes  dé  Poméranie,  et  bienlOt 
après  ceux  de  Mecklembouig, 
1184-  Victoire  d'Alphonse  Henrîquez,  roi  do  Portu- 
gal, sur  Yousouf,  chef  des  Almohades,  &  Sasia- 
rem.  —  Yousouf,  blessé  mortellement,  a  peu  après 
pour  successeur  Yacouh. 

Le  pape  Lucius  III,  bien  qu'appuyé  par  Vrédé- 
ric  1",  est  forcé  de  sortir  de  Rome.  —  Concile  de 
Vérone,  oti  sont  excommuniés  les  Romains;  les 
Cathares,  les  Patarins  et  les  Vaudois  sont  me~ 
nacés  de  peines  spirituelles  et  de  peines  tempo- 
Phi  lippe-Auguste  défend  la  paix  puhlique  contre 
'  les  Braftançons  et  les  routiers,  avec  le  secours  des 
milices  communales  confédérées  (asxociatton  des 
Capuchons),  —  Pavage  de  la  ville  de  Paris;   un 
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ricbe  particulier,   Gérard  da  Poisay,   y  contribue 

rur  11000  marcs  d'argent.  Oa  commence  auss: 
intourer  de  murs  le  parc  de  Viacenncs,  forte- 
resse prêsde  la  rtisidence  royale.  —  Les  commune! 
d'Autun,  de  CliSlon  et  d^eauoe  en  Bourgogne, 
de  Crespy  en  Laonnais,  reçoiieut  du 
firmation  de  leurs  cliartes. 

Grande  eipédiiiondu  prince  de  WladimJr  contre 
les  Bulgares  du  Volga. 

1185.  Fin  de  la  guerre  entre  Philippe-Augusli 
comte  de  Flandre.  Celui-ci  livre  au  roi  la  ville 
d'Amiens  et  le  Vennandoia,  k  l'eiceptlon  de  Pé- 
ronne  et  de  Saint-Quentin,  et  se  reconnaît  ï  ge- 
noui  vassal  du  roi  de  France, 

Mort  d'AlphoDse  Henrlquez,  roi  de  Porlugal, 
Igé  de  plus  de  90  ans.  AvfDemeDt  de  sou  RU 

Mariage  du  roi  de  Hongrie  Bêla  III  avec  une 
soeur  de  Philippe- Auguste. 

1186.  Le  fils  de  l'empereur  d'Allemagne,  Henri. 
Ig£  de  11  ans,  épouse  Constance,  fille  du  roi' Ro- 
ger II,  qui  doit  succéder  à  son  neveu,  Guil- 
laume II,  qui  n'a  pas  d'enfonts. 

Geoffroy,  due  de  Bretagne,  fils  de  Henri  Ild' An- 
gleterre, est  lu£  à  Paris  dans  un  lournol.  —  Con- 
lestatiou  entre  les  rois  de  France  et  d'Angleterre 
ati  sujet  de  ta  garde  noble  de  sa  veuve,  qui  met 
au  monde,  au  commencement  de  lannée  sui- 
vante, un  fils  nommé  Arlhuc,  qui  Tut  duc  deBre- 
lanie. 

Révolte  des  Bulgares  contre  le»  Grecs.  Ils  ton- 
doit  un  royaume  qui  durera  jusqu'en  1396. 

Gui  de  Lusignan,  beau-frère  de  Baudouin  rv, 
devient  roi  de  Jérusalem. 
1181.  Philippe-Auguste  favorise  ta  formation  des 
communes  d'Arras,  de  Sainl-Omer,  d'Hesdin,  d( 
DoDlens  en  Artois,  de  Dijon  en  Bourgogne,  et  peu 
après  de  Montreuil  et  de  Ponloise. 

Canut  TI,  roi  de  Danemark,  contraint  les  ducs 
de  Poméranie  occidentale  et  les  deux  ducs  de 
Mecklembourg  à  se  reconnaître  ses  vassaux,  — 
Suend  Aageson,  le  plus  ancien  annaliste  du  Da- 
nemark, compose  un  abrégé  de  l'bistoire  de  cf 

Saladin  remporte  sur  Guy  de  Lusignao  la  vic- 
toire de  Tibériade,  Guy  de  Lusignan,  le  grand- 
maître  du  Temple,  Guillaume  ie  Vieui,  marguis 
de  MoDlferrat,  sont  faits  prisonniers;  Renaud  df 
ChSlilion  et  un  grand  nombre  de  chevaliers  de 
l'HApItal  et  du  Temple  sont  égorgi^s  ajirès  ta  ba- 
taille; la  sainte  croii  tombe  au  pouvoir  des  infl- 
-  Saladin  s'empare  de  PLolémals,  assiège 


dèles.  - 


Palestine,  ocuitra^v  u^j 
tulation  dans  Jérusalem. 

Le  pape  Urbain  (11  meurt  î  Fercare  le  Ifl  oc- 
tobre, en  se  rendant  il  Veuise  aBn  d'y  faire  équi- 
per une  flotte  pour  transporter  les  croisés.  Le  pape 
Grégoire  VIII,  son  successeur  se  rend  à  Piseaiin 
d'y  réconcilier  les  Pisans  et  le;  Génois,  dont  les 
marines  allaient  devenir  nécessaires  pour  la  croi- 
tade.  Il  meurt  le  27  novembre.  Clément  111  lui 
succède. 
1188.  Guillaume,  archevêque  de  Tyr,  fait  prendre 
la  croix  aui  rois  de  France,  d'Angleterre  et  d'Al- 
lema^e.  —  Dîme  saladine  en  France,  —  Révolte 
de  Richard  Cceur-de-Lion,  appuyée  par  Philippe- 
Augwte,  et  qui  empi:clio  le  roi  d'Angleterre  de 
partir  pour  la  croisade.  —  Raymond  III,  comte 
de  Tripjli,  n'ayant  pis  d'enfants,  laisse  son  comté 
aui  princes  dActioche  qui  le  conservèrent  jus- 
qu'en 1189, 

Fin  de  la  république  romaine  établie  4^  ans 
auparavant,  k  la  suite  d'une  transac  ' 
p*p«  Clément  III  et  le  sénat  romain. 


s  Deui-Siciles  par  m 
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1189.  Mort  de  Guillaume  II,  roi  des  Deux-^ilei. 

I«s  Siciliens  proclament  roi  Tancrède,  comte  de 
Lecce,  qu'on  fait  passer  pour  le  fils  naturel  de 
Roger,  frère  aîné  du  roi  défunt. 

Paii  de  laColnmbivre  entre  Phi  lippe- Auguste  et 
Henri   11,  qui   meurt  peu   après  de  chagrin  en 
filsj  Je.an  sans  Terre,  en 


tété  de  la  liste  des  vi     .  .  _  

Croisade  de  Frédéric  Barberousse, 

1190,  Frédéric  Barberousse  se  noie  dans  le  fleuve 
Sélef,  en  Cilicic  (juin) —  Avènement  de  «nu  fii= 
^né,  Henri  VI,déji  roi  "      " 
femme  Constance, 

TeilametU  de  Philippe-Auguste .  où  ce  prince 
règle  l'administration  judiciaire  et  financière  du 
royaume  avant  de  partir  pour  la  croisade.  On  y 
trouve  l'institution  des  baillis  royaux  comme  juges 
établis  au-dessus  des  prévAls.—  Construction  des 
murs  de  clflture  cl  des  |iortes  de  Paris.  Armoiries 
de  la  ville  de  Paris,  déterminées  par  le  roi  :  net 
d'argent,  fleur  de  lis  d'or.  —  Philippe-Auguste 
s'eniban)ue  ï  Gènes  et  Richard  à  Jilarseille,  Les 
deux  rois  se  brouillent  en  Sicile. 

Fondation  de  l'ordre  de  chevalerie  religien»  et 
militaire  connu  sous  ie  nom  d'Ordre  leuloniqve, 
nar  Frédéric  de  Souabe,  arrivé  en  Palestine  avec 
les  restes  de  l'armée  de  son  père,  Frédéric  Bar- 
berousse. Cet  ordre  eut  pour  premier  grand- 
maitre  Henri  Walpot  de  Bassenheim,  et  fut  con- 
firmé par  le  pape  Céteslin  111  l'année  suivante. 

Gènes,  gouvernée  jusqu'alors  par  des  consuls, 
se  donne  un  podestat  étranger  pour  réprimer  les 
factions   et  mettre    un    frein   à  l'ambition  des 

1191,  Henri  VI  d'Allemagne  est  couronné  empereur 
par  le  pape  Célestin  III.  Il  se  dirige  ensuite  vers 
l'Ilalie  méridionale  et  s'empire  de  presque  toutes 
les  villes,  excepté  Naples,  qu'il  assiège,  niai<  les 
maladies  qui  se  répandent  dans  son  armée  ie 
forcent  ite  retourner  en  Allemagne. 

Philippe-Auguste  acquiert  l'Artois  oqmme  dot 
de  sa  femme. 

Destruction  de  Tusculum  par  le?  Romains. 

Richard  Cœur-de-Iion  enlève  l'île  de  Chypre  à 
un  Comnène.  Prise  de  Sainl-Jean-d'Acre  par  les 
croisés.  Nouvelle  rupture  entre  Philippe  et  Ri- 
chard. Philippe  revient  en  Fiance.  Contestations 
entre  Conrad  de  Montfcrrat  et  Guy  de  Lusignan 
pour  le  litre  de  roi  de  Jérusalem, 

Philippe- Auguste,  à  son  retour  de  la  croisade, 
supprime  la  dignité  de  sénéchal  qui  était  vacante 
depuis  la  mort  de  Thibaut  de  Blois. 

La  charte  do  Magnus  V  de  Norwége  (v.  1164), 
BU  lieu  de  remédier  aux  troubles,  n'avait  fait 
que  les  augiticnter  par  la  nouvelle  influence 
qu'elle  donnait  au  clerçé.  Le  roi  Suerrer,  ayant 
voulu  réprimer  l'ambition  de  l'arehevéque  de 
DroDlheim,  fut  eicommunié  et  déposé  par  le  pape 
Célestin,  et  plus  tard  (1198)  par  te  pape  Inno- 
cent 111.  Il  se  maintint  cependant  sur  le  trfloe. 

1192,  Richard  Cœur-de-Lion  donne  le  royaume  do 
Chypre  à  Guv  de  Lusignan.  Conrad  de  Montferral 
conserve  seul  alors  le  titre  de  roi  do  Jérusalem.— 
Assassinat  de  Ûinrad  par  les  émissaires  du  Vieux 
de  la  Montagne.  Par  le  mariage  de  sa  veuve,  le 
titre  de  roi  de  Jérusalem  passe  dans  la  maison  de 
Champagne.  ~  Boniface,  frère  de  Conrad,  lui  suc- 
cède dans  le  marquisat  de  Hontrerrat,  —  Trêve 
conclue  par  Richard  avec  Saladin;  son  départ  de 
la  Palestine,  Les  chrétiens  conservent  Saint-Jean 
d'Acre,  Jaffa  et  Arsouf. 

le  de  Segebeig,  dans  le  Holslein,  nommé 


retour  de  la  croisade,  est  ti 
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da  due  d'Autriche,  qui  l'a  \ift6  à  l'empereur 
Henri  VI,  Philippe- Auguste  ae-fiil  un  instrumenr 
de  rambmon  d«  Jean  ssn»  Terre  qui  aspire  au 
trûne  d'AwIeterre.  Il  entahit  la  Nonnandie  mal- 
gré les  menaces  do  pape,  rasis  fehoue  devant 
goaen  —  Mariage  (aom)  et  liienlflt  après  divorce 
de   Philippe-Auguate  avec  lûgeborge  de  Dane- 


Pise 
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fédération  de  Luwraes,  Florence,  Pistoïa, 
demeure  fidèle  à  la  famille  d'Henri  VI.  Il  essaye, 
mais  en  vain,  de  faire  rentrer  sou»  s».  puU- 
BUKe  l'eiarefral  de  Bavenne,  et  rewmyre  quel- 
de  ia  succession  de  la  conitcss»  Ma- 
lilde.  Il  ..-.--   .- 


Partage  d 


s  EWls  entre  ses  3  HT»  :  J*  «dUnie 
„  „-„.„  „.ec  Jérosalero,  Baalbek  et  Bostia; 
S'  sultanie  d'EgypIe  ;  3*  sultanle  d'Alep. 
M94-  Mort  de  Tancrède,  que  la  mort  de  son  fils 
aîné  Rogeravailplongèdans  la  plu»  TTre  douleur. 
Guillaume  111,  son  second  fils,  est  aisément  dé- 
pouillé par  Henri,  qui  se  fait  cowwmnortl  Pa- 
fcrme,  mais  se  rend  odieur  aia  Siciliens  par  ses 
bartiaries.  _, ,   ,„   _,, 

Richard  Cœur-d*-LioB,qui  a  reconvié  la  liberté, 
trouvw  un  appui  contre  Philippe- AUgurt»  chez 
les  grand»  vassaui  de  Franee  (las  comtes  de 
Flandre,  de  Bonlogne,  de  Champagne),  alanncs 
deapïogrès  de  la  royautS.  —  Combal de  Préteval, 

Cde  Bloi»,  où  Philippe-Auguile  perd  avec  son 
<ge  les  titres  de  la  cooronne  qui  on  taisaient 
partie;  de  t&  création  du  d^l  om  aïOliiTea  i 
Péris  (Sjuillai). 

1195.  MortdeWelf  d'Esté;  le martiuisat  de  TÈscane 
et  le»  biens  de  la  comtesse  Uatbllde,  qu'il  a  pos- 
sédés 38  ans,  sont  donné»  par  l'emperenT  à  son 
trére  Philippe, 

Grande  diffaite  d'Alphonse  vm.  roi  deCastlUe, 
i  Alarcos ,  par  l'almonade  ïacouc. 

1196.  RéTolte  des  Sicilleni^  nhurelle»  croauié*  de 
Henri  VI. 

Uarlag 
dii  duc 

1197.  Henri  VI  donne  le  duché  de  Souabe  S' 
frtre  Philippe.  —  Il  meurt  à  Messine.  Frédéric, 
son  fl!sj  lui  succède,  à  l'âge  de  3  ans,  dans  ses 
domaines  hérédiuires.  Il  a  pour  tutrice  en  Sicile 
la  reine  Constance,  sa  mera.  Philippe  de  Souabe 
gouverne  l'Allemagne. 

Mariage  de  Bêrengère,  flUe  du  roi  de  Castltle, 
avec  le  roi  de  Léon.  Ce  mariage  en  désapprouve 
par  la  cour  de  Rome,  à  cauge  de  la  parenlé  des 

La  guerre  recommence  entre  Rlchanl  Cœar^- 
Lion  et  Philippe-AuguBie. 

Mort  du  roi  titulaire  de  Jénnalem,  Reort  d< 
Champagne.  Amaury  H  de  Lu»ignan,  roi  de 
ChjT>re,qui  a  épousé  la  veuve  de  Henri,  Iiabelle, 
prend  le  litre  de  roi  de  Jérusalem. 
11S8.  Le  duc  de  Bohême,  Prémi»las,  reçoit  k  la 
diète  de  Mayence,  de  Philippe  de  Souabe,  le 
litre  de  roi  qu'il  Iransmel  à  — ~..-..~ 

Philippe-Aogusle  permet  ___  ,_ 
en  France,  moyenninl  des  sommes  considérables 

Ïui  lui  étaient  nécessaire»  pour  la  guerre  contre 
Angleterre. 

Bbrl  du  pape  Célestin  Iir.  C'est  sous  son  règne 
que  prévalut  dans  les  Bglises  d'Occident  la  cou- 
tume de  donner  la  communion  am  laïques  sou! 
la  seule  espèce  du  pain,  ainsi  qne  cela  avatt  lieu 
dam  l'KglisB  de  Jérasalera.  —  Avènement  d'In- 
nocent lil,  de  la  famille  des  coml^  de  Segnia, 
âgé  de  37  an».   Il  profite  de  la  vacance  de  lem- 

fire  pour  donner  lui  seul  au  préfet  de  Home 
investiture  de  sa  charge.  Depuis  plus  d'un  siè- 
cle, ce  magistrat  dépendait  en  menre  temps  de 
l'empe/Mir  et  du  pape.  Il  recevait  l'inreeliture  du 
premier,  et  prSiait  serment  à  tow-  lee  deui.  Il 
dépouille  l'allemBud  ifarkwald,  prirnlpal  conseil- 
ler de  Henri  VI,  de  la  Marcha  d'Aneflne  et  du 
duebi  de  SpeUltk  U  lhvori«e  eD'ToscaH  la  oon- 


'.  Il  se  remet  en  possession  de  laptnsgrand 
^_...j  des  Elals  de  l'Égli**,  envahie  par  le  dec 
nier  empereur  et  par  quelques  nobles,  -•■!"'"■ 
duit  dans  l'administration  de»  finance* 
inconnu  jusqu'alors. 


_  'dâ^ Bruns wick,  llli  de  Henri  le  Litm, 
i*ëï  deeWdISi  soutenu  par  Innooent  III,  diapmta 
la  couronne  impériale  fi  Pbrïlippa  de  Souabe. 

Mon  de  la  reine  Constanoei  Palerme;  son  tes- 
tament donne  la  régeoc*  à  InnocMit  III,  qtii  dé- 
fend éaergiiflueineot  les  droit»  de  ira  pupUIe; 
il  oppose  à  l'allemanii  Markwald  un  ofaeralier 
français,  Gauthier  de  BrieWie. 
1199.  Mort  de  l'almohade  ïacouh.  !1  a  pour,  snecas- 
seur  Mobaowied-el-Naser.  —  Mort,  à  Maroc,  du. 
célèbre  Averro es,  natif  de  Oordoue,ijui  emtoasia, 
dans  se*  étudse,  la  médecine,  la- philoscwhio,  la 
science  du  droit  les  mathématique»,  la  poésie.  Le 
phis  important  de  sea  travaoi-  est  une  traduction 
des  œuvres  d'Anstota,  qui  commence  des  lors  a 
régner  dans  lesécolesde  l'Occident. 

Trêve  entre  Philippe- Auguste  et  Richard.  — 
Mort  de  Richard,  au,  siège  de  Chilus  dans  le  Li- 
mousin. Son  frère  Jean  sani Terre  lui  succéde,au 
détriment  du  fils  de  GeolTroï,  Arthur,  qui  est 
reconnu  dan»  la  Bretagne,  le.  Maine,  i'Anjoa-et  la 
Touratne. 
1500.  BB-Danemark,  lecom^BdeHol«lei^e»tCM■■ 
traint  de  céder  aux  Danois  le  Ditwaïae,  situé  a 
l'O.  du  Kolïlein,  et  la  place  importante  de  Rends- 
bouK,  sur  la  frontière  du  Slesïig. 

Le  légat  du  pape,  dan»  une  asaanblée  tOTue  a 
Vienne  en  Dauphinè,  met  le  royaume  de  Frmce 
en  inteidit.  Philippe  est  contraint  de  reprendre 
InKeburae.  —  Mariage  du  ftls  du  roi,  Louis,  agC 
de  moÎM  de  14  ans,  avec  Blanche  de  Castille.  — 
Ordonnance  royale  qui  constitue' rOniveisité  de 

Le  roi  de  Suède,  Sverker,  adïmcWl  le*  biens 
du  clergé  de  toute»  charges  et  imposition»,  et 
augmente  beaucoup  l'inlluence  des  evêqnes  en 
leur  accoidant  l'entrée  dan*  le  sénat. 


Fin  da»  crottadei.  —  PonUBoat  d'Innocent  111.  —  Foada- 
lion  de  l'emplM  français  à  Comlanllnople.  -  *cer^»- 
samenl  du  pSvoir  royal  »oin  saint  Umli.  -  Naiswnco 
du  goMTEmomeiit  repréBenlattf,  m  AnrtUrt'.  »"' 
Henrt-in.— EtaUiiMmenid.  U  maison  dADjoadMa 
le  njamit  à*  N"pl*».  —  Avenotnenldt  la  atMao  ae 
Habsbourg  à  l'empire  d'AllEnugn*.  —  L»  querelle  des 
Guelfes  et  des  G''"'!!'»"  ='""«' ^"""'^"g^^^i^ 
iT  pl'unaîl  S  matw  "«'parlicalieres  dan»  «tU  contrée 
(TOrrlmi,  clc.;— Poiisance  dis  mameluckB  d  EbtP»:- 
Dfaadetiu  dM  Turc»  seIdjoncWw.  -  l"-"^";^ 
MoBRol».  —  Commonccment  de  la-  puwMiua  dw  TWcs 
ollomanii.  —  P«pondera«ce  de»  pnnes»  chretwni  en 
Espwne  depni»  la  défaite  de»  Almohade»  à  Toloia.  — 
GrSa  développement  phllosophlqu»  et  Kl.rUlflqaa 
mec  Albert  le  Grand,  Mini  Honavsnlure,  saint  Thoma» 
d'Airal!!,  VlncCTil  d*  BmmtiI»,  robb»  Buob,  eW. — 
progrti  de  U  gio^fbi-^  (MOco  Pote).  -  f ""^l»»^ 
SHid*»  lettres  et  de»  «u  dan»  1»  plonarl  de»  PM» 

Koae  l'épopée  de»  Hibelungon.  I»  S»tirts-Chii[»IH,  de 
paria,  on  dei  cbïttd'«nire  de  l'art  ogival). 
151)1.  Le»  OTédica^oo»  de  Foulque»  de  NeuiUy  Ba- 
tralBBBt  le»  Françai»  i  U  4*  croisade.  Bûnifaoa, 
marquis  de  Montferrat,  et  le  comte  de  Flandre, 
Baudouin,  envaimt  à  Venise  pour  demandw  des 

Mwie  en  iOiaiaasii»  u»lé«»t^i{Bi 


4p.  J.-C. 

déclare  OtQon  IV  roi.UgiUmsaiNit  élu  et  excom- 
muoie  Philippe  de  SoiULbe  et  ses  adhérant*. 

Le  3*  évoque  de  Livome,  Albert,  fonde  la  ville 
de  Big»,  où  il  transfère  le  «lége  de  son  Éviché, 

£1  devint  diaa  la  auile  archer&^é  et  métropole 
toute  la  Prmse  et  ia  livonie,  11  créa  aussi 
l'ordre  des  cbevaliers  de  la.miiiw  du-  Chritt  ou 
pont-glaifit ,  et  lui  <:éda  le  tiers  des  cooquftles 
qu'il  veoaitde  faire- 
Canut  VI,  roi  de  Danemark,  se  raud  maître  de 
Himbourg  et  de  Lulieck,  et  sûumBt  tout  le 
Hfllatein  dont  il  chassa  les  comte».  —  Mort  d'Ab- 
salon,  archer&iue  de  Lundeii,  qui  a  eu  pour  se- 
crélaire  Saioo  le  grammairien,  auteur  d'une 
Biiloire  du  Danemark  en  latin,  composée  en 
grande  partie  d'après  les  tr«ditions  populaires, 
les  cbants  des  SciJdes,  les  saga»  islandaises. 
lîOÎ.  Lescroisés,  conduits  par  le  dooeDandolo,  as- 
siègent ZOra  pour  le  compte  des  Vénitiens,  et  s'en 
emparent  après  14  mois  de  siège.  Us  passent 
l'hiver  ea  Dalmuia.  ll6coiiteal«ment  et  menaces 
d'innoeest  Ur. 

H) ilippe- Auguste  prend  parti  pour  Aribur  de 

Bretagne,  qui  eat  fait  prisonnier  par  le  roi  Jean. 

Emeric,  roi  de  Honf^ie,  défait  Elienna,  prince 


de  Servie  ou  Rascie,  et  oblige  le  frère  et  le  ._. 
censeur  de  ce  prince  i,  sa  racofloaltre  vaswl  du 
royaume  de  Hongrie.  H  prit  dis  lors  le  Utra  iJe 
101  de  Servie. 
Hort  de  C^nut  VI  le  Pieux,  roi  de  Danemark, 

Îni  aiail  travaillé  à  civiliser  son  peuple.  Son 
■ère  Waldemar  II  est  couronné  à  Lunden.  Il  se 
bit  reconnaître  à  Lubeck,  roi  des  Vandales  ou 
Slaves ,  el  seigneur  de  Nordalbingie. 

Publication,  vers  c«tte  époque,  de  la  biUe  de 
Citjot  de  Provins,  où  l'on  trouve  une  description 
de  la  boussole,  désignée  soua  le  nom  de  aanèie 
(magnéae,  aimant). 

LÉoitard  de  Pise  empronie  aui  Arabes  et  répand 
le  premier  en  Occident  les  connaissances  algebri- 

1303.  Ueurtre. d'Arthur,  duc  de  Bretagne,  pn  Jean 
sant  Terre,  —  Ce  dernier,  vassal  de  Phili 
Auguste ,  esl  cité  devant  la  cour  des  pair  , 
refuse  de  comparaître  et  est  condamné  k  perdre 
tous  see  fleb  de  l'ouest  et  du  centre,  la  Norman- 
die,  l'Anjou,  le  Mains,  la  Touraine,  le  Poitou  et 
une  partie  de  l'Auve^ne,  qui  rentreront  dans  le 
domaine  royal, -sauf  la  Bretagne,  doauée  It  la 
sœur  d'Arthur,  épouse  de  Pierre  de  Dr«ui . 
arricre-peliv-flls  de  Louis  le  Gros. 

Waldemar II,  roi  de  Danemark,  rendUNorvége 
trtbulaire.  —  Le  duc  de  Kolslein,  prisooniw  dapais 
2  ans,  recouvre  la  liberté  en  renonçant  à  sor 
duché. 

Le  jeune  fils  de  l'empereur  Isaao  l'Ange,  dé- 
pouUlé  du  trOne  par  son  frère  Aieiis  Gomnene, 
vient  à  Zara  implorer  l'assistance  des  oroisÈs,  i}ui 
le  prennent  sous  leur  protection  et  ea  dln^t 
sur  Coustanlinople,  dont  ils  s'emparent  et  ou  ils 
rétablissent  Uaoc 

Grande  victoiredu  Mongol Théiaaudgiii  (Tobin- 
gis-Khan)  sur  Oung-Khan,  chef  de  la  honle  des 
EéraitRs,  qui  fait  sa  soumission.  Leur  réduelien 
ffiitralne  l'année  suivante  celle  deaJ4aIinut>  et  de 
plusieurs  autres  hordra 

1304.  Philippe- Auguste  fait  la  conmiète  d»la  Nor- 
mandie et  du  Poitou.  Inaction  noaleuM  du  roi 

Les  Grecs  déposant  Isaoc  l'Ange  et  proelamaal 
Aléas  Ducw,  sucnoranié  UurEuphla.  —  Prise  do 
Coiutanlinople  par  les  croisée,  Èleotionde  Bau- 
deuiD,  oomteda Flandre,  l^emperaur  latin.  Les 
Vénilieni  obtiennent  le  quart  de  l'en^iir»  et  le 
droit  d'élire  le  patriarche  latin  d»" — '— - — '- 
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héritière  de- Guillauna  VIII,  dernier  seigneur  de 
Montpellier.  CetutaiusiquelasEigneuriedeMont- 
pellicr  entra  dons  la  niaison  d'Aragon.  11  va,  se 
faire  couronner  Jt  Rome  par-Innocent  111,  auquel 
il  promet  pour  lui  et  pour  ses  successeurs  un  tri- 
but annuel.  Il  est  le  premier  roi  d'Aragon  q^i  ail 
été  couronné. 

Prémislas  de  Bohême  abondome  le  parti  Je 
Philippe  de  Souaba  pour  celui  d'Otbon  IV  de 
Brunawick.d'oùlui  est  venu  son  surnomd'OUocar. 
Innocutt  111  lui  confirme  le  litre  de  roi.  Pré- 
mislas se  réconeilieca  avec  Phdippe  de  Soualie 

IlOSi.  Philippe-Auguste eulève aux  Anglais  la  Tou- 
raine,  l'Anjou,  le  Uaine,  le  Poitou. 

Les  légats  du  Saint- .Siiige  Raoul  et  Pierre  de 
Casteli^u  contraignent,  par  leurs  menaces,  le 
comte  de  Toulouse,  Havmond  VI,  à  prendre  ren- 
gagement de  chasser  de  ses  Etats  les  hérétiques. 

Le  dogB  Henri  Dondolo  meurt  à  Conslanlioople, 
à  l'i^  de  90  ans.  Il  est  remplacé  dans  le  gouver^ 
nement  des  posseasioas  vénitiennes  en  Orient  par 
un  podestat  et  quatre  provéditaurs. 
12e*>.  Victoire  de  Philippa  de  9ouabe  sur  Olhon  de 
Bnmswiok,  qui  s'enfuit  en  Angleterre;  il  se  ré- 
concilie arec  le  pa^. 

L'en^iereur  ds  CoQStvilinDple,  Baudouin  !•',  est 
fait  prisonnier  par  Joannica,  roi  des  Bulgares,  qui 
cause  sa  nwrt.  Le  frère  de  Baudouin,  Henri  I",  a 
à  lutter  contre  les  Bolgares  et  le  grec  Théodore 
Loscaris,  qui  a. pris  le  titre  d'empereur  it   Nicée. 

Jean  sans  Terre  tenw  de  recouvrer  ses  proviucps 
d'outre-mer,  il  débarque  à  La  Hochelle;  sac  de  la 
ville  d'Augers.  Jeau  retombe  ensuitedaniisoQ irré- 
solution accoutumée  et  retourne  en  Angleterre.  — 
Démêlés  du  pape  Innocent  III  et  de  Jeun  sans 
Terre,  qui,  refuse  d'accepter,  pour  le  siège  de  Gan- 
torbéry,  Etienne  de  Langtoii,  ancien  chancelier 
de  l'Université  de  Paris,  désigné  par  Innocent  111. 

Saint  Dominique,  sous-^prïeurde  l'église  d'Osma, 
en  Espagne,  entreprend,  coDjointemenlavecDii'gi) 
d'Azebez,  évêque  de  cette  viOe,  U  mission  contre 
les  hérétiques  du  Languedoc. 

Le  Mongol  Théœoudgin,  en  préuenca  des  chefs 
de  cent  tribus  nomades  qu'il  a  vaincues,  prend,  à 
Cai*corum,  le  titre  de  tcbiDgis-kban  (chef  des 
chels]  et  commence  la  conquête  de  l'Asie. 
120T.  Innecent  Ul  reconnaît  Pbilippe  de  ^ouabe 
comme  empereur.  —  Allianced'OuiOB  de  Bruns- 
wick avec  Jean  sans  Terre. 

Les  Vénitiens,  prenne  possessioD  de  l'Ile  de 
Candie,  sur  laquelle  le  marquis  Boniface  de  Hont- 
ferrat  leur  avait  cédé  ses  droits. 

caaire  tournois  ou  combat  poétiqne,  soua  la 
pr^sideuce  de  Hermonn,  landgrave  de  Thuringe, 
et  de  son  épouse,  Sophie  de  Bavière,  au  chSieaii 
de  Wartbourg,  ^re  G  dee  ulus  illustres  obanteurs 
d'amour.  Wollram  d'Ëschilbach  mérita  la  palme. 
Un  de  ses  rivaux  était  Hoiri  d'Ofterding,  que  l'on 
regarde  comme  l'auleui-de  l'^iopée  des  HUx- 
lungen. 
1308^  Philippe  de  9ou^>e  est'ataaesiné  \  Bemberg 
par  Olhon  de  Witlelshacb.  —  Son  rival  Olhon  IV 
eel  univeisellemeot  reconnu  empereur, 

Raymond  VI,  comte  de  Toulouse,  fait,  dit-on, 
assassiner  le  légat  du  pape,  Pierre  de  Castelnau. 
Il  BsteioommuDié.  Une  croisade  esl  prêchëe  contre 
lui  parles  moines  de  Glteauï.  Croisade  des  Albi- 
geois. —  Itinocent  III  établit  dans  le  Languedoc 


nais!«Bc«  à  l'ordre  des  frère*  prichëuri,  qui  fut 
cosfirmé  en  lîl6  par  Honorius  III. 

Jean  sans  Terre  refusant  toujoursde  reconnaître 
Etienne  de  Langton  pour  archevêque  de  Cantor- 
béry,  IniuMartTUmetrAnglUeReeninlenlil. 
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Fondation  de  l'Université  de  Palencia,  au  S.  E. 
de  Léon.  Le  roi  y  attire  des  savants  d'Italie  et  de 

TchiDgis-Eban  soumet  les  Turcs  orienlaui. 
1309.  Othon  rv,  pours'asaureri'^pui d'Innocent IIl, 
signe  k  Spire  un  acte  portant  entre  autres  que  les 
appels  en  cour  de  Rome  auraient  lieu  librement, 
et  qu'il  abandonnerai!  au  pape  les  (erres  de  la  com- 
tesse Malbilde,  la  marche  d'Ancdne,  l'eiarchat  de 
Rarenne  et  la  Pentapole.  Au  mots  de  juin  de  ta 
même  année,  Oihon  IV  se  fiança  à  Wurzbourg 
avec  BJatrJi,  ii'  fille  de  Philippe  de  Soualie.  -r- 
CourLinnement  d'Othon  IV  à  Rome  par  Inno- 
ceni  III,  avec  lequel  il  se  brouille  auasilfit  apr^s. 

Fondation  de  Stralsund  par  Waldemar  II,  roi 
de  Danemarit. 

Les  Almohades  enlèvent  aui  Almoravides  les 
Baléares,  leur  dernière  possession. 

Raymond  de  Toulouse  se  soumet  aui  condilions 
que  lui  impose  le  concile  de  Saint-Gilles.  Après 
avoir  re9U  rabsolution  de  l'Eglise,  on  lui  accorda, 
comme  une  faveur,  de  prendreparl  à  la  croisade 
que  le  pape  avait  fait  prêcher  contre  ses  sujets 
hérétiques.  Plusieurs  seigneurs  du  nord,  le  duc 
de  Bouc^ogne,  le  comte  de  Nevers,  le  comte  de 
Saint-Pol.  le  comte  de  Honirorl,  Simon,  des  ëvè- 
ques  et  des  abbés  font  partie  de  l'armée,  dont  le 
commandement  sunrCme  fut  confié  à  Arnaud, 
abbé  de  Clteaui  et  légat  du  Saint-Siège.  —  Sac  de 
Béliers.  Prise  de  Carcaisonne. 
1110.  Innocent  III  excommunie  Ollion  IV,  qui  pré- 
tend à  la  couronne  des  Deui-Siciles,  et  qui  refuse 
de  rendre  au  saint-siège  les  (erres  allodiales  de  la 
comtesse  Haihilde.  —  Othon  IV  investit  de  la 
marche  d'Ancdne  le  marquis  Azion  VI  d'Esté. 

Bsjmond  vi  de  Toulouse,  fatigué  deseiigences 
de  Simon  de  Montfort  et  du  légat  du  pape,  qui 
poursuivaient  de  leur  Tanetisme  implacable  un 
grand  nombre  de  ses  sujets  réconciliés  avec 
l'Église,  se  rend  à  Rome  pour  plaider  leur  cause 
au  tribunal  d'Innocent  lit.  Il  est  Tavorablemenl 
accueilli  et  autorisé  à  prouverdevant  un  concile 
provincial  qu'il  était  innocent  des  crimes  qui  lui 
fiaient  imputés.  11  n'en  est  pas  moins  eieummu- 
nié  à  son  retour  par  le  légat  du  pape. 

Concile  de  Pans,  présidé  par  le  cardinal  Robert 
de  Courçon,  qui  condamne  au  feu  les  livrf"  ^" 
mélaphysîiiue  d'Anatole,  traduits  eu  latin, 
détense  de  les  transcrire  ou  de  les  lire,  sous  peine 


Waldemar  II,  roi  de  Danemark,  .__ _.._ 

partie  de  la  Prusse  ou.  la  petite  Poméranie  el  la 
Samlande. 

Jesn  de  BrieDue  épouse  Uarie,  Bile  de  Conrad 
de  Hontferrat  et  de  la  reine  Isabelle,  et  est  pro- 
clamé roi  de  Jérusalem. 
1311.  Innocent  llî  délie  les  sujetsde  Jean  sans  Terre 

du  serment  de  fidélité.  —  11  fait  élire  de  r 

roi  des  Romains  Frédéric  II,  Sgé  de  IT 

clergé  appuie  ce  dernier,  en  haine  d'Othon  IV, qui 

La  guerre  recommence  entre  Raymond  de  Tou- 
louse et  les  croisés,  —  Soumission  du  Quercy  par 
Simon  de  Hontforl.  Résistance  bérolquede  Lavaur 
Premier  siège  de  Toulouse. 

André,  roi  de  Hongrie,  profile  des  méconten- 
tements du  peuple  de  Hatjcz  contre  les  princes 
russes  ses  souverains,  pour  faire  valoir  les  droits 
que  son  père  Héla  III  lui  avait  transmis  sur  cette 
principauté.  Il  en  prend  possession  pour  Colomaa, 
son  fils  putné,  qu'il  fait  couronner  roi  de  Halicz 
ou  de  Galitie  par  l'arehevËque  de  Strtgonie.  Cest 
depuis  cette  époque  que  les  rois  de  Hongrie 
pnrent  les  litres  de  "-  -^     "'''     -■    '    •    • 


1113.  Retour  d'Othon  IV  ' 


s  de  Galitie  et  de  LÔdo- 
1  Allemagne,  où  il  fait 


célébrer  son  mariage  avec  Béatrti,  qui  meurt 
quatre  jours  après.  —  Innocent  III  oppose  à 
Othon  IV  Frédéric  II,  son  pupille.  Celui-ci  prend 
possession  de  son  palrimome  en  Allemagne,  re- 
nouvelle à  Vaucoulenrs  l'alliance  que  son  oncle 
Philippe  de  Souabe  avait  conclue  avec  le  roi  de 
France  contre  Jean  Sans  Terre  el  Otiion  IV,  el  se 
rend  à  Mayence,  où  la  plupart  des  princes  lui 
rendent  hommage  comme  i  leur  roi. 

Une  foule  d'enfants  se  croisent  en  France  et  en 
Allemagne  pour  aller  conquérir  Jérusalem.  Plu- 
sieurs bandes  de  ces  jeunes  fanatiques  passent  les 
Alpes  et  arrivent  en  Italie,  où  la  plupart  meurent 
de  faligueelde  misère;  près  de  SOiKXl  d'entre  eux 
prirent  la  route  de  Uarseille  et  devinrent  la  proie 
des  marchands  d'esclaves  qui,  après  leur  «voir 
promis  un  trajet  gratuit  en  Palestine,  les  vendi- 
rent aux  Arabes  d'Afrique. 

Innocent  III  déclare  Jean  sans  Terre  déchu  du 

Grande  défaite  des  Almohades  i  Las  Navas  de 
Tolosa  par  les  rois  d'Aragon,  de  Castille  et  de 
Navarre. 
1213.  Préparatifs  de  Philippe-Auguste  pour  envahir 
l'Angleterre.  Jean  sans  Terre  se  réconcilie  avec  le 
saint-siége. 'Il  se  rend  vassal  d'Innocent  111,  tint 
pour  le  royaume  d'Angleterre  que  pour  l'Irlande, 
et  s'engage  à  lui  payer  annuellement,  outre  le 
denier  de  Saint-Pierre,  un  tribut  annuel  de  mille 
marcs  d'argent.  Cet  usage  fut  aboli  sous  Edouard  111 
par  une  resolution  du  Parlement  prise  en  1366. — 
Philippe-Auguste  attaque  le  comte  de  Flandre, 
allie  de  Jean  sans  Terre.  Incendie  de  Dam  et  de 
Lille, 

Alii,  fille  de  Guy  de  Thouars  et  de  Constance, 
veuve  de  Geoffroi  Planlagenet,  éjwuse  Pierre  de 
Uauclerc,  comte  de  Dreui,  arrière- petit-fils  de 
Louis  VI  le  Gros.  Le  duché  de  Bretagne  devient 
ainsi  l'apanige  d'une  branche  de  la  maison  capé- 
tienne de  France. 

Défaite  de  Raymond  VI,  camt«  de  Toulouse,  el 
de  son  allié  Pierre  11,  roi  d'Aragon,  à  la  bataille 
de  Muret,  par  Simon'de  Montfort.  Hort  du  roi 
d'Aragon,  qui  laisse  pour  lui  succéder'  un  enfant 
de  5  ans,  Jayme  ou  Jacques  I". 

Par  une  bulle  d'Of  que  le  pape  Innocent  III  fait 
signeràFrédéricàFgra.ce  prince  remet  le  Saînt- 
Sicge  en  possession  des  biens  allodiaux  de  ta  com- 
tesse MatQilde,  et  rétablit  les  appels  en  csur  de 

1ÏI4.  Liguedu  roi  d'Angleterre,  de  l'empereurdéchu 
Olhon  IV  de  Bruns wick,  son  neveu,  des  comtes  de 
Flandre  el  de  Boulogne  contre  Philippe -Auguste. 
—  Grande  victoire  remportée  par  Philippe -Auguste 
sur  ses  ennemis  à  Bouvines,ontreLiileetTournai, 
où  les  milices  communales  combattent  à  côlé  des 
chevaliers.  —  Jean  sans  Terre,  pendant  celte  ba- 
lailie,  est  repoussé  du  Poitou  par  Louis,  fils  de 
Philippe. 

Frédéric  11  accorde  à  Waîdemar  11,  roi  de  Da- 
nemark, la  confirmation  de  toutes  les  conquêtes 
faites  parles  danoisdcpuisl'Elbe  jusqu'à  la  Duna. 
—Le  palatinat  du  Rhin  passe  ï  la  maison  de  '^'il- 
telsbach. 

Alphonse  IX,  roi  de  Castille,  institue  l'ordre 
militaire  d'Alcanlara,  en  mémoire  de  la  prise 
d'Alcantaia  par  les  Btaures, 
l!tS.  Frédéric  II  se  fait  couronner  iAix  la  Chapelle 
par  Sigetcoid'Eppenstein,archevËquedellayence. 
Innocent  III  confirme  cette  élection. 

Los  barons  el  les  évêques  contraignent  Jean 
sans  Terre  à  signer  la  granàf  charte  des  libertés 
(19  juin) .  Elle  est  déclarée  nulle  par  le  pape.  Les 
barons  anglais  offrent  la  couronne  i  Louis,  fils  de 
Philippe-Auguste. 

La  cardinal  Robert  de  Courçon,  oubliant  les  cr- 
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dras  formels  du  pape,  donne,  dans  .le  concile 
Uontpellier,  à  Simon  de  Moatrort  les  domaineadu 
comls  de  Toulouse  et  tout  le  pajs  enlevé  au~  ^' 
rétiques. 

L  UDivenili  de  Paris  refoit  ses  premiers  statuts 
du  roi  Pbtlippe-AuBusIe  et  d'Innocent  III  (août) 
Consjcntion   de   là   magoifique   cathédrale   d< 

Crialion  d'an  ordie  monastiqae  nouveau  p«r  le 

moine   italien  Français  d'Assise.  —  Eccetin,  s*' 
ffnear  de  fiomano,  de  Vicence  et  de  Trévise, 
retire  dans  un  monastère,  après  avoir  parlas^ . 
Kttits  entre  ses  fils  Eccelin  le  Féroce  et  Albéi 
([uj  ne  reçoit  que  Trëvise. 

Un  alibé  d'Olive,  nommé  Christian,  s'érige 
apdirc  des  Prussiens  et  est  nommé,  par  le  pape 
lunoccnt  111,  premier  évAque  de  Prusse.  On  lui 
attribue  ht   première   chronique  de  Prusse,  qui 
n'est  point  panenue  jusqu'à  nous. 

13'  concile  général,  4*  tenu  i  Lalran,  qi 
compose  de  plus  de  400  personnes,  tant  patriarches 
qu'archevêques  et  évêques,  et  de  plus  de  800  abbés 
*t  prieurs.  L'ouverture  a  lieu  le,  1 1  novcmhre.  Pour 
faite  disparaître  toute  obscurité  dans  l'inlerpréla- 
lion  du  sacrement  de  l'eucharistie  allérc  par  les 
Albigeois  et  les  Vaudoi3,leconcilejdoptelete[ 
de  fraturubsianlialion.  La  confession  sacram 
telle  est  rendue  obligatoire  au  moins  à  Piqi 
L'usage  du  mariage,  qui  s'élail  mainleuu  chez  les 
clercs  inférieurs,  est  réprimé.  Tout  seigneur  qui, 
averti  par  l'Église,  ne  purçe  pas  sa  terre  d'héréti- 
ques après  un  an, sera  déclare  déchu;  sesvassaui 
seront  déliés  du  serment  de  fidélité.  —  bimon  de 
Monlfort  est  reconnu  souverain  de  l'Albigeois, 
mais  le  iparquisatde  Provence  est  réservé  pour  le 
ei)  de  Raymond  VI. 

Prise  de  Pékin  par  Tchingis-Khan . 
t2)G.  Louis,  Gis  de  Phi  lippe -Auguste,  brave  l'ex- 
coKomuoicatiou  et  passe  en  Angleterre,  où  il  e^t 
proclamé  roi,  mais  la  mort  de  Jean  sans  Terre 
râconciiie  tes  Anglais  avec  la  famille  des  Planla- 
geoels.  Henri  III,  fils  de  Jean  sans  Terre,  lui 
suecÈde  i  r*ge  de  9  ans. 

Hort  du  pape  Innocent  111.  Honorius  III  lui 
succède.  11  approuve  l'élablissemem  de  l'ordre 
de  Sainl-Domi  nique. 

Mort  d'Henri  l",  empereur  de  Constant]  non  le. 
Son  beau-frère,  Pierre  de  ijjurtenai,  comte  ûAm- 
xerre,  est  élu  à  sa  place. 
1211.  Le  SU  de  Phi  lippe -Auguste,  vaincu  i  Lincoln, 
traita  avec  Henn  III  et  quitte  l'Angleterre.  — 
Courte  dite  des  Forets,  qui  avait  pour  objet  de 
prévenir  l'eileosion  illégilime  des  forêts  de  la 
ciuronae  d'Angleterre. 

Soulèvement  de  la  France  méridionale  en  fa- 
veur de  Raymond  VI  qui  rentre  dans  Toulouse, 
pxsse  au  fil  de  l'épée  la  garnison  qui  tient  pour 
Hontfort,  et  rétablit  son  autorité  dans  la  ville. 

Haquin  V.  roi  de  Norvège,  conclut  le  premier 
traité  d'aoïitié  et  de  commerce  avec  l'Angleterre. 

Mort  d'Henri  I",  roi  de  Castille.  11  a  pour  suc- 
cesseur son  neveu  Ferdinand  III,  fila  du  roi  de 
î.éon  Alphonse  IX  et  de  Bérengère  de  Cïistille. 

Croisade  entreprise  par  André,  roi  de  Hongrie, 
qui  est  contraint  par  Honorius  III  d'accomplir  un 
Toeu  de  sod  frère.  Les  ducs  de  Bavière  et  d'Au- 
triche, les  rois  de  Jérusalem  et  de  Chypre  feront 
partie  de  l'eipédition.  And:é  II  a  recours  aui 
Véoitienspour  obtenir  des  vaisseaux. 

Tchingis-Khan  pénètre  dans  l'ampire  musul- 
man du  Kharisme,  qui  embrassait  le  Turkestan, 
U  Traofoiians.  le  Kharisme,  1a  Perse  et  s'éten- 
dait jusqu'à  l'Ira^-Arabi  et  jusqu'aux  Indes.  De 
1117  i  1114,  des  ingénieurs  et  des  mécaniciens 
chinois  présidèrent  au  siège  des  grandes  villes  : 
OInr  sur  le  SihouD  ;  Boukhara ,  Samarcaade , 


Candahar. 

1!18.  Mort  d'Othon  IV,  au  chSteau  de  Hartibourg, 
après  avoir  reçu  sur  son  lit  de  mort  l'absolution 
par  l'évéque  de  Hildesheim.  Frédéric  II  est  uni- 
versellement reconnu  comme  empereur. 

Mort  de  Bertbold  IV,  dernier  duc  de  la  puis- 
sante maison  de  Zaringue  qui  possédait  la  plus 
Sande  partie  de  la  Suisse.  Celle  dernière  contrée 
vient  alors  province  immédiale  de  l'empire. 
Simon  de  Montfort  est  tué  au  siège  de  Toulouse 
(juin).   Son  Sis   Amaurj  succède  à  ses  prétec- 

Une  bulle  d'Honorius  III  interdit  l'enseigne- 
ment du  droit  civil  dans  rilniversilé  de  Paris. 
L'étude  du  droit  canonique  est  seule  permise. 

André  11,  roi  de  Hongrie,  étant  tombé  malade, 
renonce  i  la  croisade  et  quitte  la  Palestine,  mal- 
gré l'eicommuDication  dont  le  menace  le  palriar^ 
che  de  Jérusalem.  Guillaume,  comte  de  Hollande, 
amène  aui  croisés  un  renfort  composé  de  Prisons 
et  d'habitants  de  Cologne,  qui  venaient  d'aider 
Alphonse  II ,  roi  de  Portugal,  à  gagner  la  bataille 
d'Alcazar,  sur  les  Maures. 

1219.  Prise  de  Damiette  par  les  croisés.  Le  légat 
Pelage  el  les  Templiers  rejettent  les  conditions  de 
paii  avai.iBgeuses  qui  leur  sont  offenes. 

Waldemar  11,  roi  de  Danemark,  soumet  l'Estho- 
nie  et  l'tle  d'Œsel  ;  c'est  dans  cette  expédition  que 
parait  pour  la  première  fois  la  fameuse  bannière 
aeDantbrog.  Fondation  de  la  ville  de  Hevel.  'Wal- 
demar aval  téquljipé  pour  cette  eipédilion  une  (lotte 
de  14  voiles  qui  portait  plus  de  GOOOO  hommes, 

1130.  Frédéric  reçoit  à  Rome  d'Honorius  III  la 
couronne  impériale. 

Vers  cette  époque,  les  princes  russes  repren- 
nent sur  les  Hongrois  la  principauté  de  Halica. 

Il!l.  Reprise  de  Daroielte  par  le  sultati  d'Egypte. 
Les  croisés  évacuent  l'Egypte. 

112Î.  Mort  de  Raymond  VI.  Amaury  de  Montfort 
offre  de  céder  les  conquêtes  de  son  père  à  Phi- 
lippe-Auguste. 

Mort  de  Théodore  Lascaris,  empereur  grec  de 
Nicée;  son  gendre  et  successeur  Jean  Ducas 
Vatace  agrandit  sa  principauté  aux  dépens  des 
Latins  ainsi  que  des  princes  grecs  établis  à  Tré- 
bisonde. 

Les  nobles  et  le  clergé  obtiennent  d'André  II, 
roi  de  Hongrie,  la  bulle  d'or,  base  de  la  constitu- 
tion vicieuse  qui  depuis  a  régi  la  Hongrie,  Les 
biens  du  clergé  et  de  la  noblesse  y  furent  déclarés 
exempts  de  laies  et  de  logement  des  gens  de 
guerre;  les  nobles  obtinrent  l'hérédité  des  biens 
royaux  qu'ilsavaientreçuseo  récompense  de  leurs 
sertices]  ils  furent  déchargés  de  lobligation  de 
servir  hors  du  pays,  à  leurs  frais,  dans  les  expé- 
ditions militaires,  el  on  leur  accorda  même  le 
droit  de  réntiartce,  au  cas  que  le  roi  enfreignit 
un  article  de  ce  décret. 

1113.  Mort  de  Philippe-Auguste.  Avènement  de 
Louis  VIII. 

Création  de  la  célèbre  université  de  Salaman- 
gue  par  le  roi  de  Léon,  Alphonse  IX, 

En  Danemark,  Henri,  comte  de  Schwerin, 
voulant  se  venger  d'un  outrage  qu'il  prétendait 
en  avoir  reçu,  retient  prisonnier  pendant  3  ans 
'Waldemar  11,  au  château  de  Schwerin,  Tous  les 
ennemis  du  Danemark  prennent  les  armes  et  se 
rendent  indépendants. 

1114.  Louis  VUl  enlève  aux  Anglais  Niort,  Saint- 
Jean -d'Angely,  la  Rochelle,  te  Limousin  et  le  Pé- 
rigord,  mais  suspend  cett*  guerre  pour  recueillir 
l'héritage  d'Amaury  de  MontTort  qui  lui  cède  sei 
droits  sur  Toulouse. —  Arrêt  important  qui  iden- 
tifie la  cour  du  roiavec  lawiir  dupoir*.  Depuis  , 
cette  époque,  U  cour  du  roi,  qu'on  appela  bien- 
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tât   parlesnot,  jugea   wui'BruncmeDt   toti*  les 
procès  qui  s'Élevèrent  entre  les  grandi  vauftui. 

FrÉdiirIc  1[  bâtit  des  chtteaux  Torts  duu  le 
midi  lie  l'It&lie,  et  fools  l'imiveniU  de  Naples, 
OÙ  il  attire  de  tûua  lea  pays  des  savants  par  la 
promesse  d'émohiments  coosidérables.'  —  0  achève 
U  soumission  des  Aiabas  qui  s'élaient  maiotenu! 
dans  lea  montagnes  dii  centre  de  la  Sicile.  IL  en 
transporte  30  000  dans  les  plaines  de  la  Capita- 
nate  et  leur  abandonne  la  ville  de  Nocéra,  ville 
déserte  depuis  longtemps,  que  I'od  a  distinguée 
d^ujs  des  autres  du  mme  nom  par  le  sucnon: 
de  Pagani,  qu'elle  a  pris  de  seigneurs  ainsi  nom 
méa,  ISSU3  d'une  ancienne  famille,  de  bquetli 
élail  le  célèbre  comte  de  Pagan. 

tes  Mongols,  qui  ravagent  la  Russie  méridio- 
naie  pendant  3  ans,  sont  arrêtés  surtout  par  le 
prince  d'Halicii,  dans  le  liassin  du  Dn'éper. 
12».  Frédéric  célèbre  son  union  avecToUnde, 
&Qe  unique  de  Jeui  de  Brieune  at  de  Harte  de 
Moctrcrral,  héritière  da  royaume  d»  Jémidem 
des  droits  de  sa  mère.  Il  prend  auseitOt  la  titre 
d'un  royaume  qu'un  vceu  scdencel  rengageait  à 
conquérir,  mais  demande  au  pape  HoDoriui  111 
un  délai  jus*{u'ni  lliT. 

Heyinond  VII  de  Toulon*»  et  Amaurf  de  Umit- 
fort  exposent  leurs  prétentions  devant  le  concile 
de  Bourges.  Raimood  est  condamné.  Une  croi- 
sade sera  dirigée  contre  lui  par  le  roi  de  France. 
12Î6.  Le  concile  natioiul  de  Paris  excoraraunic 
Raymond  Vil  etconfitmeles  droits  ijue  Louis  VIII 
a-  acquis  d'Anftury  de  Montfort.  —  Eipèdition  de 
Louii  Tlll  dans  le  Languedoc.  11  s'empare  d'Avi- 
gnon, étâtilit  le«  sénMiaussdef  de  BesncalTe  et  de 
Carcassonne  et  meurt  de  maladie  en  Auvergne, 
à  Uontpensier.  Sa  venre,  Bboche  de  Gaatille, 
prend  la  régents  au  nom  de  son  fils  Louis  IX. 
âgé  de  11  ans. 

Les  villes  lombardes  mimtvtlleDt  lenr  ligue 
ooutre  Frédéric  II,  qui  s'en  vragg  en  supisimant 
l'école  de  Bologne  et  en  ordoimaiit  aux  écoliers 
d'aller  étudier  à  ceUe  de  Naples,  qu'il  anit  fondce 
deux  ans  aupsiravant. 

Conrad,  duc  de  Hasovi  , 
Fiasts,  cherche  k  s'assurer  contre  les  Pruaneus 
idollires  la  protection  des  cbevaljnv  de  l'ordi 
Teutonique,  auxquels  11  ctde  la  ville  de  Cukn  i 
tout  ce  qu'ils  pourmient  conquérir  soi  les  ir 
fidèles.  Cet  anangement  fut  confirmé  par  Pri 
déric  11.  Ces  religieux  prirent  possassioB  deleni 
DOUTBaui  domaines  en  1230  et  utgagènul  di 
lora  avec  les  Pruaùens  une  guence  qui  dura 
&3ant. 
lUT.  Ligne  dee  barons  cnntre  Btinriie  de-OaMlIle. 
Thibaut,  comte  de  Champagne,  lui  fait  hommage. 
-~ Traité  de  VendAme  entre  Blanche  de  Oasldle 
et  les  Brands  vassaax.  —  Mécontentemnit  de  Phi- 
lippe^urepel .  frère  de  Louis  VIII  qui  essaye 
d  enlever  le  roi  qui  se  rendait  d'Orléans  i  Pans. 
Blanche  et  son  ois  sont  sauvée  par  le  déiouentant 
des  Parisiens. 

Préidéric  II  se  prépare  àinrtirpoQria croisade. 
Il  est  arrêté  par  la   maladie.  —  Le   pape  Oré- 

û>  maison  de  Wlttelsbach  réunit  les  deux 
grands  âefs  du  Pilatinst  du  Rhin  et  de  laBa- 

Oidonnance  de  Jayme  I*'  d'Angon,  qui  défM- 
dait  à  tout  vaisseau  étranger  de  paendre  k  Bmm- 
lone  un  chargement  poiu'  le  LAvanl,  auiu  latt^ 
temps  qu'il  s'y  trouverait  un  vaisseau  naliMal 
sans  ohargemant.       . 

'Waldemai  11,  roi  de  Danennk,  ayant  reeoHTré 
la  iitwné,  fait  see  elRrrlfr  pour  reaonqnérir  ses 
Etais,  mus  11  est  dtlait  à  la.  fiMuboTCd,  i  qnel- 


k  de  Sefabirg:,  daaa  le  UoMein,  et 


perd. toutes  ses  conquêtes  sur  la  cdte  méridionale 
da  la  Brique. 

Prise  de  iNing-Hia,  capitale  du  royaume  de 
Tangout  par  Tchingis-Kbina.  Fin  de  la  dynastie 
dee  Hia,  qui  avait  duré  300  ans.  Tchingis-Khan 
se  disposait  k  attaquer  l'eiuptre  des  Mutcbés 
loraqu'll  mourut.  L'empire  Mongol  s'étendait  sur 
un  espace  immense  depuis  le  Dnieper  i  l'ouest 
jusqu'aui  régions  las  plus  orientales  de  la  Chine. 
Quatre  de  ses  fils  se  forment  dee  royaumes. 
Oktaï  prend  la  dignilé  de  grand  Ichan,  qui  donne 
la  snptématie  ;  ses  succeeseurs  réeideront  en 
Chine.  Lee  dMceadants  de  l'aîné  des  quatre  Sis, 
Touscbi,  gardent  la  Russie  méridionale  et  eu 
feiment  l'empire  du  Kapischak  (borde  d'or).  Un 
autre.  Zagatû.  eut  laTarlaiie,  la  Kalmoiikie,  le 
Thibet  et  l'Inde. 

1138.  Blanche  de  Castille  poursuit  la  conquête  de 
l'Albigeois,  malgré  les  intrigues  des  grands. 
Cruautés  de  Raymond  VII. 

Frédéric  II  eicommunié  part  pour  la  TOTie- 
SainlB  (août)  et  arrive  à  Saint-Jean  d'Acre  (sep- 
tembre), là  il  trouve  des  légats  ponlifioaui  gui 
défendent  aux  chrétiens  du  Levant  de  lui  obéir. 
Grégoire  IK  prêche  contre  lui  une  croisade  pour 
le  dépouiller  du  royaume  des  Deui-Siciles;  il  en 
confie  le  commandement  1  Jean  de  Bnenne, 
beau-pire  de  Frédéric  II. 

1229.  Traité  de  Paris  qui  met  Sn  â  la  guerre  dos 
Albigeois,  fait  triompher  le  catholicisme  sur  l'bè- 
T^ie  et  soumet  la  nationalité  provençale  à  la  na- 
tionalité française.  Par  oe  traité,  Raymond  VII, 
oomta  de  Toulouse,  cède  i  la  France  les  diocèses 
deCareesscome,  de  Narbanne,  deBézieia,  d'Agde, 
de  Maguelonne,  de  Mmes,  d'Uzès,  de  Viviers, 
le  Hazès,  le  Velay,  le  Gé^audan,  le  comté  de  Lo- 
dève,  l'Albigeois  situé  à  la  droite  du  Tarn,  et  ta 
terre  du  Maréchal,  située  dans  le  diocèse  de  Mire~ 
poix.  Il  ne  garde  que  le  comté  de  Toulouse,  !'Agé- 
uois,  le  Rouergue,  le  Ouerey,  iauf  Cahors,  et  la 

rrtie  de  l'Albigeois  ^tuée  à  la  gauche  dn  Tarn, 
condition  que  ces  provinces  formeraient  la  dot 
de  Jeanne^sa  fiUe,des(inéeii  Alphonse, quatrième 
fils  de  Louis  VIII.  Le  marquisat  de  ftwvence  ou 
comtal  Vonaissin  fut  cédé  au  pape,  qui  en<ionna 
la  garde  au  roi  de  France.  —  Goncilede Toulouse, 
qui  établit  l'inquisition  pour  ta  recherche  des  hé- 
rétiques; les  livres  de  l'Ancien  et  du  Noureau 
Testament  sont  interdits  aux  laïques. 

Prédério  II  condul  le  18  février  avec  le  sultan 
d'^I^te  une  trêve  de  10  ans,  en  vertu  de  laquelle 
Jérusalem,  Batfaléem,  KaxaiMh,  Rama  et  tout  le 

Îays  situé  entre  Stinl-Jesn  d'Acre,  Tyr,  Sidonat 
ârusalem  furent  abandonnés  aux  chrétiena. 
Ceux-ci  s'engagèrent  à  conserver  les  mosquées 
qn'ils  trouveraient,  et  à  laisser  venir  les  musul- 
mans aux  lieux  sainU  qu'ils  vénèrent  aussi  bien 
que  les  obrétiens.  Toutefois  lee  musulmam-de- 
nianl  y  paraître  sans  armes  et  ne  ponraieat 
demeurer  dans- Jérnsalem.  Le  17  mars,  Prédiric 
fait  son  entrée  dans  Jérusalem  et  se  couronna 
roi. — Dm*  le  même  temps,  le  titulaire,  Jean  de 
BriemM,  ses  beau-pire,  eM  déalgné  peur  gou- 
vaaerlempire  latin  de  Coostamincple,  au  nom 
de  BMdntin  U  de  CoiMeMi,  Sgé  de  13  ani.  — 
— ^,_._ , >  len  mai  poM  aile»  dé- 


LB'papBtGtégolr»  IX  risarve  lee  éle<it(OBeé]ris- 
copales  aux  saule-  ctaajMiiies  d'égliMs-  oatbédiales 
et  aa  enotnt'  fomialleiaant  le  clwsé  et  le  peuple. 

InstilQtion  à  Vanise  de  la  Owanatie  aiTile'<iui 
juge  en  matitre  civile  de  tous  lesauMla^  la  Qva- 
raoUe  criminelle  existait  déji.  —  Le  oonta-  de 
Prownee  enlève  Nies  aux  Gênai*.  — Mortd'Ac- 
ows«,  disciple  d'AntMi,  oMè 
l'école  de  Bolofne. 


A  p.  )-C.  . 

1330.  PHd^rie  11  eatatMOns  pu  eregoire  IX,  <iui 
fut  compKDdre  la  ligne  lombarde  dibi  la  pui  d« 
Sut  OeniBiio,  cootlue  «reo  ce  prince. 

ExpMhioD  dirigée  par  Bbnefae  de  CaitiUê  con- 
IK  Pierre  Uaiieleit,  duc  de  Bretagne,  qui  appéûi 
en  France  Henri  l!l,  roi  d'Angleterre. 

Progrès  des  princes  cbréliem  en  Espogoe.  Le 
roi  d'Arg«on  commence à'oceaper  les-Iles  Baléares. 
—  Le  roi  de  Castille,  Ferdteand  III,  qui  rMmil 
défiailiTSUKiiIle  roraiime  de  LéoB  à  celui  de  Cas- 
tlUe,  à  la  mort  de  soa  père  AlptioBs»  IX  de-LéMi, 
s'BTance  jusqu'à  Ja6n,  au  sud  du  Ttige. 

Les  Lithuanims  se  rendent  indépeDdanls  des 
Russes,30us  Hingold,  qui  prend  lepràoiier  le  litre 
de  grand-duc.  —  Tbute  la  Courtaude  re^il  le 
baptMie  et  se  rend  tribulaiie  de  l'oidrede  Livoaie. 

1331.  Une  Iréve  de  trois  ans  eâtconclne  à  Saint-Au- 
Un  du  Cormier  entre  Blaoctie  de  Castllle,  le  roi 
d'Angleterre  Henri  111  et  le  duc  de  Bretagne. 

Deuis  une  diëtelenua  à  UelQ,  Frédéric  11  puUie 
nn  nouveau  code  ou  recueil  île  constitutions,  ré- 
digé par  son  chancelier  Pierre  des  Vignes  et  des- 
tiné à  ses  possessiMis  héréditaires  en  Italie.  Par 
celle  Conslilulioû,  Frédéric  accorde  à  des  députés 
des  Tilles  le  droit  de  siéger  avec  le» pr^ats^  et  les 
banms  dans  le'partement,etétal>lit  des  loM.mwi- 

En  Angleterre,  le  Poitarin  Pierre  des  ROidies 
supplante  Hubert  du  Bourg,  auprès  d'Henri  111, 
Dm  élrangern  dirigent  tnmes  les  afTairesi 

Pandation  de  la  ville  de  Thom,  sur  la  Viïlote, 
(■r  les  diefiliers  Teutons. 
113!.  Oklsl,  grand  ktian  des  Mongnis,  s'alHo  arec 
les  empereurs  de  la  dynastie  des  Sang,  qui  ré- 
gnaient dans  la  partie  méridionale  de  la  Cttine, 
Cl  attaque  l'empire  des  Kiulchés. 
1333.  Création  de  l'ITuifersité  de  Timlouse. 

Le  rai  d'Anglet^TO  Henri  III  éloigne  d*  son 
conseil  les  étrangers,  sur  les  remontrances  d'Ed- 
mond, archevêque  de  Caalorbirf,qutélailappuy6 
par  toute  la  noblesse. 

Les  Vénitiens  enroienl  une  flotte  pour  défendre 
Coaslaniinople  contre  Jean  Vatace,  empereur  grec 
de  Nicée,  oui  est  battu  par  Jean  de  Bnenne. 

Le  roi  de  Castille  s'avance  jusqu'à  XérèS;  Le 
pape  fait  prêcher  une  croisÎBle  poîir  la' conquête 
de  Valence  sur  les  Maures. 

Grégoire  IX  organise  (brmellemeiif  le  tribwtal 
de  l'inquisition,  en  déchargeant  les  éi^nee  de 
l'obligalion  de  rechercher  et  de  punir  les  tiéroti- 
«nes,  qu'il  oontie,  le  11  avril,  aur  f[b«s  çrè- 
cbems.  En  conséquence,  (iaulier  de  Uamis,  évo- 
qua de  Tournay,  légti  du  |Kpe,  établit,  deux 
inqnïsiteuts  à  Toulotue,  et  msuite  dana>  toutes 
l«a  TÎUes,  ott  les  Jacobins-  ou  DominiuiDS  amient 

Hennanu  de   Saiza,   grsad  omttfe  da  l'ordre 

tBWaiDi|De,  donne  à  la  Prusse  sespremièieg  lois. 

Les  cfaevallers  coloniseQt  Cubn.et  ManennenlBr, 

.    awlaVisRiIa. 

Oktai  s'empue  de  Bù-fong-rou, 
renn  de  ILin  avaient  Iraniféré  leur 
puis  la  perle  de  ïen-king  (Pékù^ . 
1534.  Mariage  de  saint  Louis  aveo  Mèrguerite 
Provence.  —  Fait  définitive  avec  I»  dne  de  BW 
goe,  qui  lonnine  les  goerre»  féodale»  de 


9>BCMrei,  QharCiM  et  la  vicomté^  de  U 


tONitni 


,  Le  fii*'atnéd*FrédiiiiiII,H«an,M  révolla  en 
AUemagDi;  il  fait  allianoa  aroo  lea  villas  Lom- 
l>«dw<  Il  VlniBiilie  peu  apièa  dévasl  son  père, 
^  tatyi^eDiuits  arrAtaret  conduire  au  ohAteau 
r. PobIId,  oà-iL  raMirol  ea  1343. 


1S7 
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Oréeotre  IX  se  brouiUt  avee  les  Ronurios  qui 

lui  reutssicnt  le  droit  de  condamner  un  ûloyea  à 
l'eiil  et  eiigeaientque  le  pape  lear  pay*l  la  rélri- 
batiau  que  l'Église  devait  de  temps  inuoémorial 
à  la  viilei.  Il  est  obligé  da  sortir  de  Rome  et  se  re- 
bie  à  Pérouse.  Le  sécateur  Lucas  âavalli  conçoit 
l'idée  de  former  en  Tosoane  et  dans  la  moyenne 
Italie  une  confédération  qui  devait  mettrefin  à  la 
deraioatioa  du  pape  dans  cee  contrées.  Frédéric 
craignant  que  la  nouvelle  confédération  ne  devînt 
phi*  redeulabls  qu*  le-  pape  lui-même,  sa  rap- 
proebe  de  ce  dernier,  et  lui  fournit  les  meyeas 
de  rentrer  dans  Rome.  —  Le  pape,  fiur  la  de- 
mande de  l'empereur  et  celle  de  siidI  Louis, 
reodle  comtat.Venaùsiuaucoiate  Ravmend,  qui 
euireçul  cette  année  rieveeliture  de  VeoipeTaur. 
Le  pape  n'en  rentra  sa  possession  que  Ùir  lUie 
nouvelle  cession  que  lui  en  flt,  en  1374,  Philippe 
le  H&rdi,  héritier  des  droits  de  son  frère  Alpbcnue, 
comte  de  Toulouse, 

Une  tribu  des  anciens  Frisons,  qnï,  soBs  le  nom 
de  Sudingtr,  avaient  conservé  un  régime  eiHié- 
rement  démocratique,  refuse  de  payer  la  dtme  au 
Clergé.  Grégoire  IX  fait  prêcher  contre  eui  une 
croisse,  ils  sont  battus,  et  en  partie  eilenninés, 
&  la  journée  d'Altenesch. 

L'empereur  Cbeon-SB.  forcé  par  les  Mongols 
dans  la  ville  de  Juning-fou,  sa  dernière  retraite, 
se  donne  la  mort.  Avec  lui  finit  la  dynastie  des 
Kbi  ou  des  Niulchés. 
1134.  Otion  l'Enfant  reçoit  de  l'empereur  Frédéric  II 
l'inTestitUTO  de  toutes  les  terres  de  Brunsniclt  et 
de  Lunebourg,  érigées  en  duché  souslenoiade 
firunawick.  —  Paix  publique  de  Mayenoe. 
,  Prise  d'Ubeda,  au  N.  £.  de  Jaen,  par  Ferdi- 
nuid  m,  roi  de  Caslill»  et  de  Léon. 

Le  pape  Grégoire  IX  charge  son  chapon 
Baymoad  de  Pennafort  de  ra^^uhler  et  rédiger 
eo  ordre  de  matières  toutae  les  décisionS'de  ses 
prédécesseur,  ainsi  que  les  siennes,  au  étendant 
à  l'usage  commun  ce  qui  n'avait  été  établi  que 
pour  un  lieu  et  pour  des  cas  particuliers.  Il  pu- 
blie ce  recueil  sous  le  nom  de  Décrétalet,  avec 
ordre  de  s'en  secrir  dans  les  tribunaux,  ainii  que 
dans  les  écoles. 

Prédication  d'uoe  nouvelle  croisade.  Thibaut, 
roi  de  Navarre,  Pierre  Hauderc  de  Dreux, ducde 
Bretagne,  le  connétable  Amaury  de  Monlfort,  les 
cointes  de  Wevers  ef  de  Bar,  ete.,  preniœnt  la 

1136.  Guerre  antre  FrédênclletlesvillsiloiBbardas. 
Eooelin,  tyran  de  Padoue,  de  Vérone  et  de  Vi- 
oanea,  dief  du  parti  impérial,  se  rend,  célèbre 
par  ses  cruautés. 

A  vingt,  et  un  bas  acoompUs,  saint  iDui»  est 
déclaré  majeur  (35  avnl). 

Heikri  lu,  roi  d'Ai^eterre,  épouse  ElAonore, 
Qlle  de  Baymond-BéreDger  V^  comte  de  I^- 
venœ,  et  steur  da  la.  rwne  de  France. — Troubles 
occasionnés  par  les  comtes  de  Samie,  frères 
d'Ëléonore. 

Ferdinand   Ilf,   roi   de  Castille,   tiàhm   aui 
Arabes  la  ville  de  Coidoue. 
Ile  Moi:     ' 

nuou,   iiocu  u'Oïtaï,  KV 

leurs  dévastations)  lia  se  fixent  sur  le  Volga  ii 
ferieur. 
1337.  Viotoire  de  FrétUric  II  sur  les  HUanis  k 
Gorte  NuBva,.  Le  oaroeoio  tomba  au  poMVoir  du 
ninqueur,  qui  l'envoie  b  Roms,  où  il  fut  placé 
dans  le  Capitole. 

Uort  de  Jean  de  Brienoe.  Baudouin  II  da  Cimi- 
tenat  se  trouvait  aleia  sa.  Flandre,  soUiataat  des 
sacouis  contre  les  GiecSi 

Les  ohevalien  de  Livonie,  se  trouvant  tcop 
fiùMet-ponr  luttM  coMce  liebabimrt» ^HiffÊOiAp 
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ce  pays,  s'unissent  i  l'ordre  Teutonique,  gui 
blit  depuis  des  généraux  en  Lïvunic,  sous  le 
de  UeermeisitT. 
1Î38.  La  couronne  d'épines  de  J*sus-Cbri8t,  achetée 
des  Vénitiens  qui  l'avaient  enlevée  de  Gonstanli- 
nople,  est  reçue  aolcnnellement  par  saint  Luuis: 
elle  sera  déposée  dans  la  Sain  le- Chapelle,  l'un  de 
cbefa-d'osuïTC  de  l'art  gothique. 

Jayme  I",  roi  d'Aragon,  enlève  Valence  aui 
Maures. 

voie  Amédée  IV,  —  'il  échoue  dans 

En  Hollande,  fonnation  du  bassin  maritime  du 
Zuyderzée,  par  suite  de  l'union  des  eaui  de  la 
mer  avec  celles  du  lac  Flévo. 

1139.  Frédéric  II  est  excommunié  par  Grégoire  IX, 
mécontent  de  ce  que  l'Ile  de  Sardaigne,  sur  la- 

Ïuelle  Ig  saint  siège  élevait  des  prétentions,  avail 
té  donnée  par  l'empereurison  nls  naturel  Enzio. 

—  L'empereur  chasse  de  ses  Etats  des  Deur- 
Siciles  tous  les  Tr^res  prêcheurs  et  mineurs,  qui 
n'étalent  pas  nés  dans  le  pajs,  s'emparcdu  Uont- 
Cassit),  rappelle  de  Rome  tous  ses  sujets  et  met 
de  nouvelles  impositions  sur  les  ecclésiastiques. 

—  Saint  Louis  envoie  des  ambassadeurs  à  Rome, 
pour  adoucir  Grégoire  IX  en  faveur  de  Frédéric. 
Gr^oirelX  reste  inébranlable  et  Tait  prêcher  une 
croisade  contre  Frédéric. 

I.e  roi  de  Navarre  assemUe  à  l.von  les  croisés 
(ï.  1!35),  mats  ceuit-ci  reçoivent' une  bulle  du 
pape,  qui,  leur  annonçant  ses  nouvelles  dirHcul- 
tés  avec  Frédéric  II,  leur  urdonne  de  se  séparer. 
Quelques-uns  obéissent,  mais  d'autres,  parmi  les- 
qud»  le  roi  de  Navarre,  persistent  dans  leur 
projet.  —  Défaite  des  croisés  A  Gaza,  où  Amaury 
de  Sloatfort  est  tué  et  le  comte  de  Bar  fait  pri- 
sonnier. —  lérosalem,  qui,  depuis  II  ans,  avaii 
été  au  pouvoir  des  chrétiens,  passe  de  nouveau 
sous  la  domination  des  Turcs. 

Alii,  du  consentement  de  Jean  de  Dreux,  sor 
ipoun,  partant  pour  la  terre  sainte,  vend  le  comtt 
de  Uilcon  à  saint  Louis  pour  la  somme  de  lOOW 
livres  el  1 000  livres  de  pension  viagère. 

1140.  Réunion  au  domaine  royal  du  coml^  du 
Perche  àla  monde  Guillaume,  evflque de ChaioDs- 
sur-Marne,  dernier  héritier  mUe  des  anciens 
comtes  du  Perche. 

Richard,  comte  de  Cornouailles,  frtred'Henri  III 
d'Angleterre,  arrive  en  Palestine  et  conclut  avec 
le  sultan  de  Damas  un  arrangement  par  lequel 
les  villes  de  Jérusalem,  Ascalon  etTiberiade  sont 
rendues  aui  chrétiens. 

Frédéric  II  menace  le  pape  jusque  dans  Rome  ; 
Grégoire  II  engage  dans  une  croisade  contre 
"  mpereur   tous  les  partisans  de  la  liberté   en 


Italie. 


isiegc 


Facnza.  —  liregoire  de  Montelungo,  légat  du  pape 
en  Lombardie,  engage  les  Bolonais,  les  Véni- 
tiens el  le  marquis  d'Esté  à  réunir  leurs  efToHs 
contre  le  ïieui  gibelin  Torelli  Salinguerra,  qui 
est  fait  prisonnier  et  meurt  en  caplivitéàVenise. 

Les  Mongols  saccagent  Kiev  et  ravagent  la  To- 
logue. 
1341.  Succès  de  Frédéric  II  en  Italie.  Il  s'empare 
de  Faenza  et  de  Bénévent,  tandis  que  la  flotte  de 
Sicile  et  de  Pise,  ville  gibeline,  battait  à  la  hau- 
teur de  nie  de  Méloria,  près  de  Livoume,  des 
vaisseaux  génois  qui  portaient  un  grand  nombre 
de  cardinaux  el  d'évêijues  français,  convoqués  à 
Rome  pour  un  concile.  —  Mort  de  Grégoire  IX. 
Vacance  du  sainl-siége  pendant  deux  ans. 

Uort  de  Waldemar  H,  roi  de  Danemark,  sur- 
nommé le  Victorieux.  De  toutes  ses  conquêtes,  il 
ne  toi  restait  que  rtle  de  RugenelHevel  en  Esiho- 
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nie.  Éric  IV,  l'atné  de  ses4  fils,  lui  succède;  lei 
3  autres  obtiennent  chacun  un  apanage  sous  la 
suzeraineté  de  la  couronne  de  Danemark;  Abel, 
le  SIesvig;  Kanut,  la  Blékingie;  Christophe,  le 
Halland.  Une  guerre  de  8  années  va  s'engager 
entre  eux  et  leur  aîné. 
Invasion  des  Uongols  en  Hongrie,  sous  la  con- 
'  duile  de  Batou-Kban.  Bataille  de  Mudhi,  où  les 
Mongols  font  un  carnage  elTroyable  des  Hongrois. 
Le  roi  Bêla  III  se  relire  dans  les  Iles  de  la  Dal- 
matie.  —  Une  autre  armée  de  Tariares  pénètre 
jKir  l'Arménie  dans  la  suliante  des  Turcs  seldjou- 
cides  d'Iconium,  qui  sont  forcés  de  payer  tribut 
au  grand  khan. 

Association  de  Hambourg  et  de  Lubeck ,  Origine 
de  la  ligue  Hanséaliqiie.  Elle  s'accrut  successi- 
vement, au  point  que  le  nombre  des  villes  confé- 
dérées se  monta  à  80,  et  qu'elles  jouirent  pendant 
Suelque  temps  le  rOle  de  puissance  dominante 
ans  le  nord. 

Alexandre,  l^ls  du  grand-duc  de  Russie  Jaroslaw 
Wsewolodowilscb,  remporte,  près  de  la  Ncvra, 
sur  les  chevaliers  de  tivonic  une  grande  victoire 
qui  lui  vaut  le  surnom  de  tlnnski. 
1241.  L'ambitieuse  Isabelle,  femme  d'Hugues  de 
Lusignan,  comte  de  la  Marche,  forme  en  secret, 
contre  Louis  IX,  une  ligue  avec  le  roi  d'Angle- 
terre son  flls,  le  comte  de  Toulouse  et  les  rois 
'Aragon,  de  Castille  et  de  Navarre.  Hugues  de 


est  vaincu  par  saint  Louis  à  Taillebourg  eli  Saintes. 

Dévastations  commises  en  Syrie  par  tes  Kha- 

rismes  ou  Khorasuiens,  chasses  par  les  Mongols 

des  rives  de  la  mer  Caspienne, 

l!43.  £lection  de  Sînibaldo  Fïeschi.  qui  preiMl  le 


nom  d'Innocent  IV.  Il  é 


Parme,  ville  dévouée  i  l'empereur 

Les  Mongols  évacuent  la  Hongrie,  où  rentre 
Bêla  IV.  —  Guerre  des   Hongrois  contre  l'Au- 

Division  do  la  Prusse cn4diocèsescatholiques. 
Culm,  Poméranie,  Warmle,  Sambie. 

Réconciliation  de  siint  Louis  et  d'Henri  III 
d'Angleterre.  Le  premier  contraint  les  seigneurs 
qui  possédaient  en  même  temps  des  fiefs  de  \g. 
couronne  de  France  et  des  fiels  de  la  couronne 
d'Angleterre  d'opter  entre  les  deux  monarques. 

I!44.  Thaddée  de  Sessa  el  Pierre  des  Vignes  vont  à 
Rome  pour  traiter  de  la  paix  au  nom  de  Fré- 
déric 11.  Innocent  IV  feint  d'accepter  les  propo- 
sitions de  Frédéric  II,  puis  s'enfuit  de  Rome  et  se 
rend  Â  Lyon,  où  il  convoque  un  concile  pour 
l'année  suivante. 

Le  sultan  d'Egypte  engage  les  Rhorasmiens 
i  faire  la  guerre  au  sultan  de  Damas  et  aux  chré- 
tiens de  la  Palestine.  —  Prise  de  Jérusalem  par 
les  Khorasmiens.  Destruction  du  saint  Sépulcre. 
Les  chrétiens,  réunis  aux  sultans  de  Damas  el 
d'Ëmëse,  sont  complètement  battus  près  de  Gaza. 
—  Maladie  de  saint  Louis.  11  prend  la  croix. 

État  florissant  du  royaume  de  Grenade  sous  le 
gouvernement  de  Ben-al-Abmar. 

1340.  Saint  Louis  renouvelle  la  Ouaranlaine-le-Roi , 
d^nt  on  attribue  la  première  pensée  à  Philippe- 
Auguste.  —  Il  intervient  inuldemeat  entre  Fré- 
déric II  el  Innocent  IV.  —  Réuuioo  it  Lyon  du 
H*  concile  général.  Frédéric  II  est  excommunié 
et  déposé.  Baudouin  II  et  les  patriarches  lalinsda 
Conslanlinople  et  d'Anlioche  obtiennent  du  con- 
cile une  promesse  de  secours.  —  Transports  de 
colère  de  Frédéric  II  en  apprenant  la  décision  du 
concde.  Sa  lettre  à  tous  les  princes  chrétiens  pour 
se  justifier  des  accusations  dirigées  contR  lui.. 
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Fecdinand  BI  de  Cutille  contraint  le  roi  de 
Grenâdeà' lui  abandonner  Jaën  et  &^  retximiallre 

Iiunnection  en  Portugal,  motivée  par  la  con- 
duite scandaleuse  et  le  mauvais  gouvememeDt  de 
Sandie  II.  Innocent  IV  eicommunie  le  rot  et 
donne  la  téseoce  à  son  frère. 

Les  chevalien  teutons  tef  oivent  du  sainl-siége 
on  tien  de  la  Sémigalle  et  deux  tiers  de  la  Cour- 
lande;  le  reste  e9t  donné  aux  évÊques.  Frédéric  II 
attribue  aux  chevaliers,  comme  fiefs  de  l'empire, 
la  Livoaîe,  la  Courlande,  la  Samogitie,  sans  s'oc- 
cuper du  droit  de  suprématie  de  rarcoeréque  de 
Riga. 

Innocent  IV  envoie  chez  les  Uongols  des  mis- 
..  L'un  d'eux,  Jean  du  Plan  de  Carpin, 


e  détails  cu- 
Lasultanie  de  Damas  est  réunie  à  celle  d'Egypte. 
1346.  Henri  Raspon,  landgrave  de  Thuringe,  est  élu 
roi  des  BoniainsàWurzoourgpac  les  archevêques 
de  Mayeuce,  de  Cologne,  de  Trêves,  de  Strasbourg, 
de  Metz  et  de  Spire.  Le  pape  lui  fail  remettre 
sa  OOO  marcs  d'argent  pris  sur  les  fonds  que 
l'Angleterre  lui  avait  fournis. 

Charles,  frtre  de  râint  Louis,  épouse  Béatrii, 
qui  doit  hériter  de  la  Provence.  Il  reçoit  du  roi 
les  comtés  du  Maine  et  d'Anjou, 
1341.  Henrï  de  Thuriage,  battu  par  Conrad,  meurt 
de  chagrin.  Cet  Henri  était  issu  de  Charles  de 
Lorraine.  Aiec  lui  se  serait  éteinte  la  ligne  fran- 
çaise de  la  maison  Cariovingienne,  s'il  n'en  avait 
survécu  une  branche  collatérale  dans  la  maison 
des  comtes  de  Hohuslein,  qui  descendait  de  Bé- 
renger  de  SadgcrhauEien,  Sis  cadet  de  Louis  le 
Barbu,  premier  landgrave  deThuringe,  et  de  Cécile 
de  Sangerbausen,  comme  Henri  de  Thuringe  des- 
cendait de  Louis  le  Sauteur,  leur  fils  alaé.  —  Une 
longue  guerre  s'engage  alors  entre  les  margraves 
de  Hisûie  et  les  ducs  de  Brabaot,  quiparta  gèrent 
enfin  entre  eux  le  Landgraviat  de  Thuringe  en 
1164.  Un  cadet  de  Brabaot,  Henri,  surnommé 
l'En^t,  devient  le  fondateur  de  la  maison  de 
Hesse.  —  Le  pape  fait  élire  -roi  des  romaius  Guil- 
laume, comte  de  Hollande. 

Frédéric  II  met  le  siège  devant  Parme,  toute 
divouée  au  Pape. 

Crcationde  b  Confédération  Rhénane,  qui  avait 
pour  objet  de  mettre  un  terme  aux  vexations 
exercées  par  les  seigneurs  envers  les  négociants. 
Saint  Louis  tait  creuser  le  port  d'Aigu  es- Mortes 
sur  la  Méditerranée  et  accorde  d'importants  privi- 
lèges aux  habitants. 

Haquin  V,  roi  de  Norvège,  se  &ÏI  couronner  en 
grande  pompe,  par  un  déclinai  L^gal,  qu'Inno- 
cent IV  lui  députa.  Le  Légat,  en  abolissant 
l'iprewce  du,  feu,  afTermit  l'immunité  ecclésias- 
tique et  se   fit  payer   ^" """ 

genl. 

IS'iH.  Heureuse  attanue  des  Parmesans  qui  tuent 
i  Frédéric  II  prËs  oe  deux  mille  hommes,  parmi 
lesquels  Thaddêe  de  Sessa,  le  défenseur  de  Frédéric 
au  concile  de  Lyon.  Les  Parmesans  font  un  butin 
considérable.  Le  Carrocio  de  Crémone,  appelé 
Btttke,  est  pris  et  conduit  en  triomphe  a  Parme. 
Ferdinand  III  de  Castille,  avec  le  concours  du 
roi  maure  de  Grenade,  enlève'  Séville  i  un  prince 
almohade,  apr^s  un  siège  de  quinne  mois. 

WpartdesaiiitLouispourlacroisade.il  s'em- 
barque au  port  d'Algues-Mortes  et  passe  l'hiver 
dans  l'Ile  do  Chypre. 

Mort  de  Gaiouk,  Sis  et  successeur  d'Oktaf,  au 
momentoù  il  faisait  des  préparatifs  pour  une  nou- 
rclle  expédition  en  Europe.  Mangou,  fils  de  Toulî 
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et    petit-Qls  de    Tchingis-Khan  eat   élu   grand 
kbao  à  la  mort  de  Gaiouk. 

1249.  Vicloiro  de  Guillaume  de  Hollande  sur  Conrad, 
Bis  de  Frédéric  H. 

Condamnation  de  Pierre  des  Vignes,  secrétaire 
et  chancelier  de  Frédéric,  qui  l'accusait  d'avoir 
voulu  l'empoisonner.  —  Enzio,  fils  naturel  de 
Frédéric  11,  tombe  au  pouvoir  des  Bolonais, 
qui   le   gardent   captif  durant   23   ans,  jusqu'à 

HortdeRaymood  Vil,  comte  de  TouIoum;  son 
gendre  Alphonse,  comte  de  Poitiers,  lui  succide. 

Saint  Louis  abordeenEgvple.  près  de  Damielle, 
qui  n'est  pas  défendue  par  le  sulian  Nodgemeddin, 
qui  meurt  au  Caire.  Nodgemeddin  avait  élabli 
pour  sa  garde  la  milice  des  Mameluks,  escûves 
turcs,  originaires  de  la  Circassie. 
lïaO.Marchede  saint  Louis  versleCaire. Le  corn  ted' Ar- 
tois est  tué  au  combat  désastreux  de  la  Massoure, 
où  périt  aussi  Fakreddin,  lieutenant  du  sultan 
Almohadan.  Le  gros  de  l'armée,  surpris  par  l'inon- 
datioiï  du  Nil  et  moissonné  par  la  contagion,  est 
enveloppé  par  les  Musulmans.  Louis  est  fait  pri- 
sonnier. —  La  milice  des  Mameluks  se  révolte  et 
massacre  Almohadan,  dernier  sultan  de  la  race 
d'Ayoub.'Elle  se  donne  pour  chef  Ibegh,  qui  rend  la 
liberté  i  saint  Louis  moyennant  une  forte  ranijon 
el  recouvre  Damietle.  Louis  s'engage  à  ne  rien 
entreprendre  contre  Jérusatcm-  —  uamas  se  sé- 
pare de  l'Egypte  et  se  donne  au  sultan  d'Alep. 

Frédéric  11  meurt  iFioren^uola, dans  la  Fouille, 
sans  avoir  été  réconcilié  avec  l'Kglise.  —  En  Alle- 
magne, la  lutte  continue  entre  Conrail,  fils  de 
Frédéric  II,  et  Guillaume,  comte  de  Hollande-  — 
Innocent  IV  publie  une  nouvelle  croisade  contre 
le  (Ils  de  Frédéric  et  travaille  à  soulever  contre  lui 
la  Fouille  et  la  Sicile.  Mainfroy,pri]icodeTarente, 
fils  naturel  de  Frédéric  II,  qui,  en  vertu  du  testa- 
ment de  son  pore,  était  régent  du  royaume  de 
Sicile  durant  1  absence  du  roi  Conrad,  lait  rentrer 
dans  le  devoir  plusieurs  places  el  met  le  siëgu 
devant  Naples. 

Origincde  la  république  de  Florence.  Les  Flo- 
rentins se  choisissent  douze  magistrats  qu'ils  nom- 
ment anciens  et  les  tirent  des  dilTérenls  quartiers 
dans  lesquels  ils  avaient  partagé  la  ville,  i  juges 
furent  en  même  temps  élus,  pour  administrer  la 
justice,  l'un  appelé  Capitaine  du  pouple,  l'autre 
appelé  Fodeiuti.  Formation  d'une  milice  bour- 

Mort  du  roi  de  Suède  Eric  XI,  dit  fe  Bègue,  à 

3ui    on   attribue    la    fondation    de  l'université 
'Dpsal. 
1351.  Blanche  de  Castille  réprime  le  soulèvement 
des  Pastoureaux. 

Conrad,  fils  de  Frédéric  II,  se  rend  en  Italie. 
11  reste  trois  mois  dans  l'Italie  du  nord  sans  rien 
faire  d'important,  et  passa  dans  le  royaume  des 
Deni-Siciles  au  commencement  de  l'année  sui- 

En  Suède,  la  postérité  de  saint  Eric  s'élant 
éteinte,  Birger,  guerrier  renommé,  fit  élire  son 
fils  Waldemar,  encore  en  bas  Sge,  prit  la  tutelle 
de  l'état  el  commença  la  djnastie  des  Folkun- 
giens.  H  est  le  fondatenr  de  Stockholm. 
1251.  Saint  Louis  visite  et  fortifie  les  places  de  la 
Palestine;  il  tente  de  réconcilier  les  ordres  rivaux 
du  Temple  et  de  l'Hâpital.  La  nouvelle  de  la 
mort  de  sa  mécc,  Blajiche  do  Castille,  le  décide  à 
revenir  en  Europe.  —  Le  roi  chrétien  d'Arménie, 
Alton,  se  rend  auprès  du  grand  khan  des  Mongols 
Mangou,  qui  se  fait  baptiser  avec  les  principaux 
de  sa  nation  et  promet  de  le  secourir  contre  les 
musuhnans.  Mangou  envoie  son  frère  Houlagou 
contre  les  Bathéniens  ou  Assassins  de  Perse. 
UorI  de  Ferdinand  III  le  saint,  TOi  de  Castille  ; 


CHROHOUÏSIE.  - 


ip.  I -c. 
]1  a  MHUMOcé.a  T^Hnrui  nu  cei^jles  lois 
rayalM  de  Castille  «t.  a  fait'UKKnie  «n  Itngue 
"•ver  1m  luis mines  pariesUaiueià  Conloae. 
lia.  poursucoeBseurAÎpnonsoX  le «geet  1-utio- 
lofue. 

1153.  MùTiée  TbibMl,  comte  de  IDhuipigBectroi 
de  tttmm,  qui  h'mI  rendu  uiUbre  p«r  Kn 
uleU  Aonaoe  troafèce. 

Bobert  Siubon,  cauciUeT  ^  nint  Louis, 
fonde  la  Sorbonue  pour  servir  au  logeneatet  i 
i'mtuataMfi  4e  çwlipie»  nuttM»  et  de  fuèques 


éwrespuiv 
OnilfaiMn 


l'Asie.  Sa  reUlioa  qui  a 
pour  litre  :  Itintrarimn  frmrù  Wilteitni  de  Jtu- 
omck,  de  online  fratnon  mùtonun,  anno  12.^3^ 
ad  partei  orientaUi ,  a  liBUlcoup  c«DUibué  a 
recuSer  et  i  étendie  les  cciaiiaisguice&  géogra- 
phiques des  Eunqtéeiis  Eur  l'jUie. 

1!54  Btort  de  Concwl  IV,  tils  de  Frédéric  II.  Guil- 
laume de  HoUande,  icdI  enqMteur,  propose  à  la 
diète  de  Fianctort  de  «agas  riglemenls  sur  la 
pan  publique.  —  Mainfroï,  fils  oaturel  ,do 
mderic  11,  défend  les  ËtUs  norauiMis  d'Italie, 
héritage  du  fils  de  CtHind,  Goaradiu,  igé  do  deux 
ans,  contre  les  prëlenlions  ambitieuses  d'InDo- 
ceQt  IV,  qui  voulait  disposer  du  royaume  des 
Qflui-Siciles  oonune  duo  bien  du  saint-aiége. 
11  se  met  k  la  tète  des  Sarrasins  do  Nocer.!  avec 
lesquels  il  disperse  prè!<  de  Foggia  ud  corps 
de  troupes  papales.  Innocent  IV  en  meurt  ue 
chagrm. 

Aleiaodre  IV,  successeur  d'Ianacent  IV,  prêche 
uoe  croisade  contre  le  tyran  de  Padoue,  Eccelin 
de  Bomano. 

X.es  Castillans,  avec  l'appui  du  roi  de  GreDode, 
enlèvent  aux  Almobades  xéris,  Arcos  et  Sidonia. 
Ordonnance  de  s^iint  Louis  pour  la  léfuimatiou 
des  mxurs  et  de  la  justice. 

En  Angleterre,  Henri  HT  réunit  tm  parlement 
pour  obtenir  une  akle  extraordinaire  ;  il  y  appelle 
camme  rsprésentants  de  la  noblesse  inrérieurc, 
deut  cbenliers  élus  dans  chaque  comté. 

)!165.  Guillaunic  de  Hollande,  dans  une  assemblée 
tenue  k  Opuenheim,  confirme  nne  ligue  formée 
pour  leur  sûreté  entre  les  villes  des  environs  du 
Rhin   et  de   la   Westphalie  ainsi  que  quelques 

S  rinces  voisins^  ligue  devenue  célèbre  sous  le  nom 
e  Conftdéraiion  rhénane. 
Les  chevaliers  de  l'oidre  Teutosique  bmdent  la 


par  le  roi  de  Bohème  Ottokar  U  (Prémislas) , 
s'était  croisé  l'année  précédente,  et  parce  qu'elle 
fut  bâtie  BUT  une  colline,  celle  de  Twangste. 
1U6.  Aiion  d'Esté  s'unit  aux  Lombards  ctmtre 
Eccehn.  Les  confédérés  italiens  s'ompumit  de 
Padoue.  Eomble  vengeance  d'Eccelin  qui  fait 
égorger  doute  mille  Padouans  qui  serraient  ' 


bérer  avec  les  nobles  sur  les  impositions. 

Le  mongol   Houlagou,  frère  du  grand   Khan 
Mangou,  met  fin  à  la  domination  des  Àitattiiu  en 

11&7.  Double  élection  à  l'empire  do  Itichard  de 
Coroonailles  et  d'Alphonse  X  de  Castille.  La  1" 
menlioQ  du  nombre  septénaire  des  élsolenrs  se 
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.troHveil^iiBAleUee  Au  pi^  .Urbun.lV  écrite 
'«ette.«^éeaii  >u)«td&  celte  éIdcUod —  La  plu- 
part des  Tilles  de  la  Suir'-  ""  ~"" — *   '" 

-...  .._  n-..-,^^e 

a  âainl-Gerakâin^-Laf  e  me 
omoanaoce  qui.pmliibe  eatièc«mcDt  ks  .guerres 
privées,  qui  entialntientdeainMBdies  et  la  ptr- 
tmibaticn  du  labmrue. 

AMUn,  Uaiiin,  dbef  do  U &otii»)i dalla  Torre 
(de  la  liour),  arec  l'aide  du  peuple,  s'fsipare  du 
poav«ii;  jihalasemenl  de  la  funille  noble  dos  Vis- 
oooti, —  A  Gênes,  l'insurrection  iait  oapitaiDadu 
peK^e  QniUaunieBaccaeegrajisonpouvur durera 
10  ans;  le  podestat  lui  est  subordonné;  il  'est 
assisté  d'un  conseil  dàmocialique  de32manbres. 

Les   Arabes  emploient,  dit-on,   la   poudre  à 

canon  aUioi^e  da  Niebla ,  en  Espagne. 

1158.   Hain&o}'  se  fait  cooronner   roi  de  Sicile  à 

Palerme.  La  mire  et  l'oncle  du  jeune  Conradin, 

fils  de  Conrad  IV,  prolestent  contre  cette  uiar- 

Les   Vénitiens  et  les  fiénois  aa  dupulent  la 

possession  de  l'églisa  de  Saiat-Salss  dans  la  ville 
d'Acre  «n  Srrie.  Le  pape  Alexandre  IV  parvieal  A 
téooBciliBr  momentanimeat'les  deux  r^ublicptes. 

Traité  de  Covbeit  -oonciu  autre  saint  Louis  et  le 
roi  d'Aragon.  La  Oatilogne  et  le  Houssillon  de- 
meurent à  Javme  l"  en  Muta  sueeraioeté  ;  il  con- 
tinue A  tonir  la  suigueurie  de  Montpellier  en.  Sef 
de  la  couronne  de  Fnitce,  et  il  renoooe  A  tous  les 
autres  fiefa  qu'il  possâdait  ou  sur  lesquels  il  for- 
mail  des  prétentions  dans  l'Auvergne  et  le  Lan- 
guedoc. 

Henri  III,  roi  d'Angleterre,  délerminé  à  faire 
une  paix  solide  avec  saint  Louis,  qui  était  résolu 
i  restituer  les  provinces  acquises  sous  ses  prâdé- 
oeasenrs,  envoie  des  plénipotentiaires  avec  les- 
quels le  roi  de  France  arréla  les  articles  prélimi- 
naires qui  furent  approuvés  par  Henri  dans  un 
voyage  qu'il  fit  â  Paris  la  même  année . 

iimion  de  Monlfort,  comte  de  Leicester,  soup- 
çonné de  trahison  par  Henri  III,  se  rérolle  contre 
fui,  gagne  à  son  parti  les  baions  anglais,  force  le 
roi  k  convoquer  à  Oxford  une  assemblée  qui  est 
la  première  à  laquelle  ait  été  donné  ofSciellement 
le  nom  de  parlem^t,  et  lui  arrache  les  conces- 
sions connues  sous  le  nom  de  Statuts  ou  Provi- 
sions d'Oxfo;^,  qui  remetleut  on  vigueur  les 
liberlésde  l'Eglise  alla  grande  cbarle,  et  excluent 
des  emplois  les  étrangers. 

Prise  de  Bagdad  par  le  Mongol  Houlagou  sur 
Uoataaem,  dernier,  calife  Abbasside,  qui  est  mis  à 
mort.  Houlagou  s'avance  jusqu'en  Syrie  où  Damas 
est  prise,  et  jusqu'au  détroit  de  Coostantinople. 
]1b9.  Les  conventions  de  Paris  antre  Henri  III  et 
saint  UHÙs.BontialiGées  j>  AblMTille.où  les  deux 
foiss'étaimtrendus.Pir  ce  tnité  l'Anjou, la  Tou- 
raine,  la  Normandie  et  le  Poitou  rcslirent  à  la 
Fisnce,  et  les  antres  terras  enlevées  au  roi  Jean 
forent  cédées  à  l'Angleterre  pour  être  tenueasous 
la  suzeraineté  de  F^ce.  Henri  III,  étant  revenu 
i.  Paris,y  bit  hcuamagc-ligeet  serment  defidàlilé 

Eur  les  provinces  d'oulre-Loire  qu'on  lui  avait 
ssées. 

Mort  de  Tbécdare  Lascaris,  empereur  de  Nicée. 
Avènement  de  son  fils  Jean,  Agé  de  s  ans.  Uichel 
Paléologue  se  [ait  déclarer  régent. 

Uilan,  Fenare,  Hanloue,  Bologne,  CrémoDa 
réunissent  leurs  forces  sous  la  conduite  du  mar- 
quis Obert  Pallavicini  etdu  marquis  d'Esté  contre 
Eccelin  qui  est  battu  et  fait  prisonnier  au  pas- 
sage de  l'Adda  i  Soncino.  Eccelin  meurt  des  sui- 
tes de  ses  blessures.  —  A  Milan,  la  seigneurie  est 
donnée  pour  5  ans  à  Obert  Pallavicini,  sur  la  pro- 
position de  Martin  délia  Toire,  qui  espérait  go-j- 
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Hueves  nie  RbtéI,  PS*  «aeœMior  de  «Mnrd, 
fondateur  de  l^mlre  des  Hospitaliers  de  Sunt'lean 
de  Jérusalem,  obtient  le  premier  le  titrede  gratMl- 
nnltre,  qui  lui  est  conféré  par  InnoeeDI  )V. 

Mort  du  grand  khan  Hangou.  DAmaiilmBenl 
de  Kemptre  gengiikhauide :  bd  de  ns  frites, 
Koblal,  dési^  par  tes  prineipaui  de  la  mtion 
pour  lui  auccéder,  commence  la  dynasUe  impé- 
riale des  Ttrtucs  orientaux;  un  autre,  Honlagou, 
reçoit  les  rieions  occidentales,  et  deTient  la  tige 
de  la  dvnastie  persane  des  Hoogols  :  il  rignede- 
pnis  te  kbonisau.  au  snd-estde  la  raerCaipreODc, 
jusqu'au  pays  do  Roum,  en  Ane  mineure. 

Mort  de  Mathieu  Paris,  moine  bénédicciD  de 
Saint-Alban,  auteur  des  Chronita  majmvi  qui 
wnt  vne  des  sources  les  plus  con^iTaHes  de 
rikistinre  d'Angtetene  depuis  GuiUaaae  le  Coo- 

1260.  ï^dition  à  Paris  de  rhflpitîl  des  Qurnze- 
TÎDgts,  d'abord  pour  Irois  cents  genlHtbouimes  à 
ffui  les  Sarrasins  ayaient  crevé  les  yeui.  — 
Bstienae  Boileau,  prtvfit  de  Paris,  fait  rètbger  tes 
statuts  des   corporations    marchandes  de   cette 

.     _   .  .  .      .  Ls  leur  déclarent 

ta  guerre.  —  Les  Siennois  avec  l'appui  de  tlain- 
froy  triomphent  de  leurs  oinemis.  —  Des  députi^s 
de  Sienne,  d'Arez'o,  de  Pise  et  des  antres  prin- 
cipales Tilles  gibelines,  r^nis  au  cMteau  d  Em- 
poli,  proposent  de  détrafre  Florence.  Le  Florentin 
Pannata  de  Gli  Uberli,  podestat  de  Sienne,  les 
tait  renoncer  k  ce  projet. 

At[^onse  X  de  CastiJle  ordomo  d'écrire  en  lan- 
nevulgaÎK  tous  les  actes  publics.  La  rédaction 
d'mi  code  eifil  pour  la  monarchie  Castillane  est 
achevée.  Ce  travail  se  compose  d'une  coUeelion 
de  t(ns  et  de  coûtâmes .  ainsi  que  de  décrets  de 
umdles  qui  avaient  été  sucoessivemeut  promul- 
gués. Comme  la  collection  est  divisée  en  sept 
parties,  on  la  nomme  Lai  litle  Partidos. 

Les  Mongols  s'emparent  d'Alep  et  mettent  On  i. 
la  dernière  sultanie  ayoulàta  oe  Syrie.  Ils  sont 
combattus  par  fi ibars- Rondo cbar  tjixi  renverse 
son  nattie,  le  suHas  d'Sgypte,  el  a  a  lutter  à  la 
fois  contre  les  Mongols,  les  chrétiens  et  les  inirs 


Alexandre,  natif  de  Bernai,  compose  vers  cette 
époque  le  premier  poème  français  de  loi^e 
baleine,  la  Vie  d'Alexandre,  pleine  d'allusions  aiu 
événements  de  la  cour  de  l' ni  lippe-Auguste 

Mort  de  Guillaume  de  Lon-is,  qui  commença  le 
funeoi  poëmc  allégorique  connu  sous  le  nom  de 
Homaa  de  la. Bote. 
1361.  Heiiri  III  d'Angleterre,  délié  de  son  sèment 
par  le  pape,  n'observe  plus  les  slatnts  d'Oifoid. 

Ordonnance  de  saint  Louie  pour  interdira  dans 
ses  domaines  l'usage  du  duel  judi^aire. 

Hlcbel  Paléologue,  avec  l'aide  des  Génois,  s'em- 
pare de  Constant nop le.  Fin  de  l'empite  latin. 

Mort  du  pape  Aleiandre  IV.  Le  Français  Ur- 
bain IV  luifuccMe. 
1162.  Saint  Louis  admet,  comme  il  avait  déjà  fait 
eu  Ilâ6,  quelques  bourgeois  dans  le  conseil  tics 
barons.  —  Onfonnance  royale  en  vertu  de  laxpielle 
la  monnaie  de  la  couronne  sera  reçue  dans  tout 
le  royaume,  tandis  (jue  ceUe  des  quatre-vingts 
seigneurs  qui  jouissaient  alors  du  droit  de  frap- 


per  1 


Mariage  de  Don  Pcdre,  fils  aîné  du  roi  d'Ara- 
gon, avec  Constance,  fille  de  Uaintroy,  roi  des 
Deujt-Si cites.  —  Le  Irfcro  de  Pèdre,  Jayme,  est 
créé  roi  de  Majorque  avec  les  seigneuries  de  Bous- 
sillon  et  de  Uontpellier. 
'a  Gènes,  le  capitaine  du  peuple    Boccanegra 
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«t  rmrBMéet  le  podertat 'rétabli  dam 'son  an- 
ejeanewiterlté,  —  Los'OéaoiS'Se'fom  céder  par 
Michel  Paléologue  le  fïubou^  de  Péra  i  CMUlan- 

.Le  rsi  de  Bohême,  Prémistas-Otlocar  II,  quoi- 
(rattdivovoé,  obtient,  au  nom  de  sa  femme,  de 
l'empereur  Richard  de  Cornooaillci,  l'investiture 
de  TAntri^e  et  de  la  Styriej  il  y  joint,  par 
rachat,  la  Carinthie,  la  Gamioieet  Hstrie. 
1ÎG3.  Guerre  civile  en  Angleterre.  Le  ccmle  dé 
Lalcester,  chef  des  barons   révoltés,  occupe  Lon- 

Urbain  IV  lance  l'interdit  sur  la  villa  de  Milan, 
qui  rehise  de  reconnaitre  le  noble  Oiton  Visconli, 
nommé  par  le  pape  archevCque  de  cette  ville 
OMitre  le  gré  du  peuple.  —  Il  offre  la  couronne 
de  Naples  et  de  Sicile  à  Charles  d'Anjou ,  frère  ds 
saint  Louis,  il  eontritwe  à  le  taire  nommer  séna- 
teur de  Borne. 

Mort  du  graad-duc  de  Bussie  Aleiandre 
Newïti.  Il  est  honoré  en  Russie  comme  un  saint 
et,  à  ce  titre,  il  est  )e  patnind'un  ordre  institué 
en  1TI6  par  Catherine  I. 
I2G4.  Sentence  arbitrale  de  saint  Loulsdans  le  débat 
d'Henri  III  avec  les  seigneurs.  Elle  est  sans  ré- 
sultat el  la  guerre  continue,  Henri  III  en  battu 
etfait  prisonnier  i.  Lewes,  dans  le  comté  de  Sus- 
sei.  Gouvernement  despotique  de  Leicester,  qui 
établit  dans  tout  le  royanme,  sous  le  nom  de 
amserviUevTsdela  paix,  des  officiers  investis  du 
pouvoirle  plus  arbitraire.  Convocation  d'un  par- 
lemenl  où  sont  admis,  àcÂlé  des  barons,  deux 
chevaliers  par  comté  et  deui  bourgeois  des  prin- 
cipales villes  et  bourgs.  C'est  ici  la  première  appa- 
rition générale  des  députés  des  villes  et  bourgs 
dans  l'assemblée  de  la  nation. 

En  retour  des  subsides  fournis  pour  la  pierre 
contra  les  Maures,  la  noblesse  d'Aragon  obtient 
du  roi  l'eiemption  de  l'impflt  sur  le  bétail,  l'eiten' 
Bionde  l'autorité  du  grand  justicier,  et  la  posses- 
sion eiclusive  des  chai^  militaires. 

Mort  du  dominicain  Vincent  de  Beauvals;  au- 
tenr  du  Quadruple  miroiT,  espèce  d'encyclopédie 
où  sont  résamées  toutes  les  connaissances  de 
l'époque. 
IIGS.  Le  prince  Edouard,  fllsde  Henri  III,  se  met  à 
la  tête  des  barons  que  Leicester  s'était  aliénéspat 
son  despotisme  ;  Leicester  est  vaincu  et  tué  avec 
son  fils  aine  Henri  et  ses  principaux  partisans  à 
la  batailla  d'Evesham,  dans  le  comlé  de  Worces- 
ter.  Avec  lui  son  parti  succombe  complètement. 

aément  IV  succède  à  Urbain  IV,  11  presse  l'ar- 
rivée en  Italie  de  Charles  d'Anjou  qui  entre  en 
triomphe  k  Rome  le  14  de  mai.  Charles  est  dé- 
claré roi  des  DEnii-.Si elles  parle  pape,  auouel  il 
prtte  d'avance  le  serment  de  fidélité  et  dbom- 

Rn  de  la  gnerre  entre  le  margrave  de  Misnia 
el  Sqthie  de  Brabant  qui  lui  disputait  une  par- 
He  de  l'héritage  lie  Henri  Baspon,  landgrave  de 
Thnringe,  son  oncle.  Henri  l'Enfant,  fils  de  So- 
phie, obtient  toutes  les  possessions  des  land- 
graves de  Thnringe  en  Hesse  el  devient  la  tige  de 
la  maison  do  Hesse  qui  prit  rang  parmi  tes  prin- 
ces germiniquos«n  i!9î. 

.  I.e  sultan  d'Egypte  Bibars  échoue  devimtSaint- 
lean-d'Acre,  mais  détruit  Tyr  et  ravage  les  terres 
de  Tripoli, 
lise.  Mainfroy  est  vaincu  et  tué  près  de  Bénévenl 

Sar  Charles  d'Anjou,  Charles  entre  en   triomphe 
Naples  avec  la  reine  Béatrix,  mais  se  fiiit  bien- 
tôt détester  par  ses  eiactions. 

Bulle  de  Clément  IV,  qui  attribue  au  pape  le 
droit,  pour  tous  les  pays  cbré'ions,  non-seule- 
ment de  disposer  des  bénéfices  ecclésiastiques 
lorsqu'ils  sont  vacants,  mais  encore  de  les  aasn- 
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Alphonse  X,  roi  do  Castille,  rend  Iribulaire  et 
vassal  te  royaume  de  Uurcia,  qui  lui  esl  disputé 
par  le  roidAragOD  qui  possède  Valence  au  nord 
de  Murcie. 

Le  sultan  fiihars  enlève  aux  chréliens  de  Syrie 
Césarée,  Arsoufot  Saphad. 

Uagnus  VII,  roi  de  Norvège,  ctde  au  roi 
d'Ecosse  pour  un  cens  annuel  de  cent  marcs 
d'argent  1  lie  de  Han  et  toutes  les  Hébrides,  en  se 
réservant  les  lies  Orcadea  et  Schetland. 
1367-  Florence,  déchirée  par  les  rivalités  des  Guel- 
fes et  des  Gibelins,  se  donne  pour  lOansà  Charles 
d'Anjou,  que  le  pape  nomme  vicaire  en  Toscane. 
—  Les  Gibelins  ont  recours  i  Coni^din,  lils  du 
roi  Conrad,  qui  passe  en  Italie  avec  une  armée 
d'environ  10000  nommes. 

L'empereur  Uichcl  Paléologue,  pour  relever  les 
études  grecques,  fonde  deiii;  ùcoles  à  Conslanti- 
aaple,  l'une  pour  la  grammaire,  l'autre  pour  les 
hautes  sciences.  —  Baudouin  II  de  Courlenai 
abandonne  ses  droits  sur  l'empire  grec  &  Charles 
d'Anjou. 
1268.  Victoire  de  Charles  d'Anjou  sur  Conradin  i 
Tagliaco/io,  au  N.  O.  du  lac  Fucin.  —  Conndjn, 
igé  de  16  ans,  pùril  sur  l'écharaud  à  Naples  avec 
son  ami  le  jeune  Fréiléric  de  ilade,  qu'Oitocar  II 
de  Bohême  a  dèpouiUê  de  l'bêritat^e  d'Autriche. 
Avec  ConradÎQ  fiiiil  la  maison  de  Souabe. 

Les  comtes  de  Maurienne,  qui  possédaient  le 
Piémont  et  la  Savoie,  ptenneol  le  titte  de  comtes 
de  Savoie. 

Le  sultan  d'Egypte  enlève  aui  chrétiens  JalTï 
et  Antioche. 

La  guerre  maritime  recommence  entre  Venise 
et  Gènes.  Le  pape,  saint  Louis  et  Charles  d'Anjou 
essaient  en  viin  de  les  réconcilier. 
tl69.  Pragmatique  iomtion  de  saint  Louis  qui 
avait  pour  but  de  mettre  un  terme  jt  quelquer 
eiaclions  dont  prolîtait  la  cour  de  Rome  et  de  ré' 
tablir  l'ancienne  discipline  pour  la  nomination  dei 
èvèques  et  des  abbés;  les  chanoines  et,  les  moine! 
recouvraient  le  droit  d'élection,  dont  la  papauté 
avait  voulu  les  priver.  Les  patrons,  c'est-à-dire 
ceux  qui  avaient  fonde  ou  doté  les  êRlises  ( 
monastères,  nommaient,  suivant  leurs  anciens 
privilèges,  les  titulaires  des  bénéfices. 

Charles  d'Aniou  s'empare  de  Nocera  défendue 
longtemps  par  les  Sarrasins,  en  dt'truit  complé- 
lement  les  TortificatioDS  et  les  murailles  et  dis- 
perse les  Sarrasins  dans  diverses  provinces. 

Le  chef  mérinide  de  Fez  s'empare  de  Maroc  su 
le  dernier  roi  de  la  dynastie  des  Almohades. 

Hugues  III  le  grand,  roi  de  Chypre,  prend  le 
titre  de  roi  de  Jérusalem  et  se  fait  couronnera  Tyr 
1270.  Saint  Louis  publie  ses  Élablisieraenls,  sort 
de  code  divise  en  deux  parties  :  l'une  qui  dérit 
des  lois  romaines  et  ecclésiastiques;  l'autre  d 
droit  coutumier.  La  supériorité  du  roi,quinereféi 
que  de  Dieu,  y  est  proclamée,  mais  en  mém 
temps  les  droits  des  barons  sont  reconnus.  Si  le 
roi,  y  est-il  dit,  refuse  de  rendre  bonne  Justice  à 
ses  vassaux,  ceux-ci  pourront  poursuivre  leur 
droit  contre  lui  par  les  armes. 

Seconde  croisade  de  saint  Louis.  Les  sugi^s- 
tions  intéressées  du  roi  de  Sicile,  dont  les  sujets 
avaient   beaueoup   h  souffrir   des    attaques  des 

Îitates  africains,  et  l'espoir  de  convertir  le  roi 
s  Tunis,  ie  décident  à  faire  voile  pour  l'Afrique. 
L'armée  française  débarque  sur  les  ruines  de 
Carthage  et  met  le  siège  devant  Tunis.  Le  saint 
roi  est  emporté  par  la  peste,  Charles  d'Anj(  ~ 
conclut  avec  Mohammed  Hostaoser  un  trai 
utile  aux  marchands  de  la  Sicile,  —  Le  prince 
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Paix  entre  les  Génois  et  les  Vénitiens,  —  A 
Gènes,  rivalité  sanglante  entre  le  parti  gibelin 
des  Doria  et  des  Spïnola,  qui  se  font  proclamer 
capitaines  de  laliberté,  et  le  parti  des  Grimaldi  et 
des  Fieschi. 
1571.  Richard  de  Cornouailles,  roi  des  Romains, 
meurt  en  Angleterre.  Anarchie  en  Allemagne.  Le 

roi  do  Bohème,  Oltocar  11.  refuse  la  c 

que  lui  offrent  les  princes  allemands. 

Philippe  II,  dit  le  Hardi,  fils  et  su 
saint  Louis,  reunit  au  domaine  de  la 
comté  de  Toulouse,  vacant  par  la  mort  de  son 
oncle,  Alphonse  de  Poitiers.  Le  parlement  rejeta 
les  prétentions  de  Charles  d'Anjou  qui  demandait 
le  partage  du  domaine  d'Alphonse  de  Poitiers 
entre  ses  agnats,  et  consacra  pat  cette  décision 
le  principe  (lu  retour  des  apanages  1  la  couronne. 

Le  Vénitien  Marco  Polo  part  pour  le  pays  des 
Mongols  orientaux  avec  son  père  qui  avait  déji 
visité  le  grand  khan  Kublai.  Il  parcourt  l'Asie 
pefidanl  2G  ans.  Sa  relation,  écrite  originairement 
en  français  suivant  le  comte  Baldelli-Boni,  fit 
faire   de   grands    progrès   à   la  géugcaphie   de 
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A  Gènes,  les  Guelfes  exilés,  les  Fieschi 
Grimaldi,  implorent  l'appui  de  Charles  d'Atijou, 
1113.  Rodolphe,  comte  de  Halisbourg  et  landgrave  ' 
d'Alsace,  âgé  de  55  ans,  est  élu  empereur  d'Alle- 
magne. 

En  eiécution  du  traité. de  Paris  de  1ÏÎ9,  le 
oomtat  Venaissin  est  abandonné  au  pape  Gré- 
goire X. 

Ligue  du  marquis  de  Honferrat,  de  Pavie, 
d'Asti,  de  Gènes  contre  Charles  d'Anjou,  maigre 
ude  excommunication  lancée  par  le  pape  contre 
les  confédérés. 

Hagnus  VII,  fils  et  successeur  de  Raquin,  fait 
■m  accommodement  avec  le  clergé,  qui  reikonce 
au  droit  d'élection  qu'il  réclamait  en  vertu  de  la 
charte  du  roi  Hagnus  V,  aussi  longtemps  qu'il 
existerait  un  héritier  légitime. 
1374.  Edouard  1",  roi  d'Angleterre,  commence  la 
conquête  du  pays  de  Galles. 

Grégaire  X  reconnaît  l'empereur  Rodolphe,  qui 
confirme  au  saint-siége  la  possession  de  l'exar- 
chat de  Ravenne,  delà  marche  d'AncAne  et  du 
duché  de  Spolète. 

15*  concile  général  tenu  à  Lyon,  sous  la  pré- 
sidence de  Grégoire  X.  Albert  le  Grand  y  assiste. 
Saint  Thomas  d'Aquin  meurt  avant  d'y  arriver. 
Saint  fionaveiiturç  meurt  durant  le  concile. 
La  réunion  de  l'Eglise  grecque  et  de  l'Egli^ 
latine  s'y  fait  de  la  manière  la  plus  solennelle, 
par  l'influence  de  Michel  Paléologue.  qui  redou- 
tait la  nouvelle  croisade  que  ce  concile  devait  au- 
toriser, et  l'ambition  de  Charles  d'Anjou.  Cette 
réunion  ne  devait  durer  que  peu  de  temps.  Le 
concile  reçoit  aussi  des  ambassadeurs  du  khan 
des  Mongols  occidentaux,  Abaka,  fils  d'Houlagou, 
charges  de  faire  un  traite  avec  le  pape  et  avec  les 
princes  chréliens  contrelesultan  d'Egypte,  Bibars. 

Mort  du  fils  de  Baudouin  11.  empereur  latin 
déchu,  Philippe,  qui  a  conserve  le  titre  d'empe- 

Esreur  de  Conslantinople  :  le  titre  passe  au  roi 
harles  d'Anjou,  son  parent. 
Un  moine  de  S4inl-Denis  présente  à  Philippe 
le  Hardi  les  Grandet  chroniques  de  France  ou 
Chroniquet  dt  Sainl-Denit. 
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1Î75.  Crédit  de  Pierre  de  li  Brosse,  barbier  el 
aTori  de  Philippe  m-  mé contente menl  de  la 
uobletse. 

Le  roi  de  Gren»de  Hohammpd  II  livre  à  Yacoub 
roi  ménnide  de  Fez  et  de  Maroc,  les  parts  de 
Tan&  et  d  Algézms.  pour  obtenir  son  appui  con- 
tre les  chrétiens.  Après  la  mort  de  l'infant  de  Cm- 
tiUe,  Ferdinand  de  Lacerda,  fils  aîné  d'Alphonse  X 
Sanche,  frère  de  Ferdinand, âRi!  de  ISans,  arrêté 
l  invasion  des  MÉrinides.  —  En  NaTarre,  Henri  le 
Gros,  fils  de  Thibaut  11  (V)  n'ayant  laissé  qu'une 
fille  âgée  de  3  ans,  Philippe  le  Mardi  prend  celle 
princesse  soua  sa  protection  et  fait  occuper  le 
par  une  ariuëe  sous  le  commandement  '    " 
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Hodolphe  de  Habsbourg  somme  le  roi  de 
Bohême  Ottocar  If,  de  lui  rendre  hommage  el 
de  renoncer  à  l'hériiaca  d'Autriche,  Bel  if'empire 
dont  il  s'est  emparé;  Otlocar  11  refuse;  un 
arrêt  de  proscription  est  rendu  contre  lui  par  la 
diete  d'Augsbourg. 
1276.  Murt  de  Jayme  I",  roi  d'Aragon,  apris  avoir 
i^ne  63  ans.  Son  ais  aîné,  Pierre  111,  lui  suc- 
cède. ~  Philippe  le  Hardi  réclame  auprès  du  roi 
de  Castille  Alphonse  X,  en  fareur  des  infanU  de 
Lacerta,  que  les  cortéa  de  Ségovie  venaient 
QMWure  de  la  couronne.  La  guerre  éclate  entre 
l'oDda  maternel  de  ces  jeunes  princes  et  leur 
aïeul  patemd,  mais  elle  sera  sans  résultaL 
les  nobles  font  juger  et  condamner  à 
Pierre  de  la  Brosse,  chambellan  du  roi,  a 
chirurgien  de  saint  Louis.  11  était  accusé  d 
auribuéà  la  seconda  femme  du  roi,  Marie  de 
Brab&nt,  l'empoisonnement  du  prince  rojal,  né 
doD  premier  mariage. 

^  La  parti  des  Torriani  succombe  à  Milan  où  Othon 
""'t  reçu  comme  archevêque  et  co' 
-  Rodolphe  de  Habsbourg  donne 


TlKODti    ( 

seigneur.  -      ^ ^  ^ 

TesUlure  impériale  au  seigneur  de  ter 
quit  d'Esté. 


1171.  L'empereur  Michel  Paléoîogue,  pour  obtenir 
1  appui  des  OccidenUuj,  se  décide  après  de  lon- 
gues controverses  A  signer  l'acte  d'union  des 
deux  Eglises.  11  envoie  au  pape  une  profession  de 
toi  et  le  serment  d'obéissance.  Cette  conduite 
axcile  le  mécontentement  de  ses  sujets. 

Le  sultan  d'Egypte,  Bibars,  remporte  une 
Rr%aJe  Tictoire  sur  les  Mongols  en  Syrie  entre 
Emèse  et  Damas. 
1378.  Otlocar  II,  roi  da  Bohême,  est  vaincu  et  tué 
A  la  baUiile  de  «arkfeld,  près  de  Vienne,  par 
Rodolphe  de  Habsbourg.  Les  duchés  d'Autriche 
de  Slyrie,  de  Carinthie  et  de  Carniole,  enlevés 
au  royaume  de  Bohême,  furent  déclarés  vacants 
et  dévolus  à  l'empire.  Rodolphe  en  conféra  l'in- 
vestilure  k  ses  deuï  flis  Albert  et  Rodolphe  i 
Augsbourg^  en  1Î83.  Albert,  depuis  empereir, 
devint  la  lige  de  la  maison  Habsbourg- A uiriche. 
1Î79.  L'empire  des  Song,  qui  occupait  tout  le  midi 
de  la  Chine,  est  enlitremenl  détruit  par  Kublai- 
Khan,  qui  réunit  alors  toute  la  Chine  sous  sa 


domination. 

1280-  Le  comte  de  Savoie  établit  s 
Turin,  dans  le  Piémont,  sur  le  PS. 

Construction  de  la  forteresse  de  Marienbourg 
sur  laVistule  parles  chevaliers  teutons. 

Mort  du  pape  Nicolas  111,  de  la  famille  romaine 
des  nrsins.  11  avait  retiré  à  Charles  d'Anjou  la 
dignité  de  sénateur  de  Rome. 

1281-  Jean  de  Procida,  médecin 
eoDlre  Charles  d'Anjou  Pierrf 
gendi«  de  Uainfroy,  et  Michel  Pal'éologue,  empë- 
nur^le  ConiUntinople.  —  Le  Français  MarlinlV 
qu)  arrive  k  la  papauté  avec  l'appui  de  Charles 
d'Anjou,  rend  à  ce  prince  la  dignité  de  sénateur 


1   résidence  à 


ainfrov,  e 
mi  a'tra 


de  Borne,  et  eicommunie  l'empereur  Michel,  i 
1  instigation  de  Charles  d'Anjou  oui  rêvait  la  cii,- 
n"i^s  '^°*'*"'''"'P'«.  »*eo  l'aide  des  Vé- 
Le  grand  Ihan  Kuhlar  dirige  contre  le  Japon 
une  eipédilion,  qui  échoue  par  suite  d'une  tem- 
S- r;;Z.  '^TV^^  ?^''  'i"  """So''  des  contrées 
daCorte,  de  Tonquin,  de  Cochinchine,  de  Pégu 
et  de  Bengale.  '  " 

Iï8!-  &iulèïement  du  peuple  de  Palerme  contre 
Xi  ^""S»"-  Massacre  des  Vêpres  siciliennes 
(30  mars).  Pierre  III  d'Aragon  est  couronné  roi  à 
I^eme  et  occupe  Messine.  Il  est  excommunié 
par  Martin  IV,  qui  offre  la  couronne  d'Aragon  au 
\ms     ^^  Philippe  le   Hardi,   Charles  de 

EnCMiille,  guerre  entre  Alphonse  X  et  son 
second  51s  don  Sanche;  le  premier  fait  alliance 
avec  le  roi  de  Maroc,  le  second  avec  le  roi  de 
Grenade. 

Andronic  H,  qui  succède  à  son  père  Michel 
Paléoloçue  sur  le  trône  de  Constantinople,  fait 
cesser  1  union  religieuse  avec  les  Latins. 

Constitution  de  la  seigneurie  de  Florence-  les 
reprf  sentanla  desarls  ei  métiers  les  plus  influent.'!, 
appelés  majeurs,  nomment  des  prieurs. 
1283.  Défaite  et  mort  de  Léolyn,  chef  des  Gallois, 
par  Edouard  I",  roi  d'Angleterre. 

Philippe  de  Beaumanoir  rédige  las  Coututnet 
«  usaget  de  Beauvaûii. 

Les  nobles  arrachent  &  Pierre  d'Aragon  le 
grand  privilège  do  l!g3,  par  lequel  le  droit  des 
ctels  de  consentir  la  guerre  el  les  impositions  fut 
déboitivemenl  reconnu. 
1384.  Datid,  frère  du  Gallois  Léolyn  est  trahi  et 
11"*  à  ïaouard  I".  Soumission  du  pays  de  Galles. 
Edouard  I"  a  durant  cette  guerre  un  flIs,  nui 
reçoit  le  titre  de  prince  de  Galles,  titre  qu'a 
toujours  porté  depuis  l'hérilior  du  trône 

Mort  d'Alphonse  X,  roi  de  Caslille.  Son  fils, 
qui  s  Était  reconcilié  avec  lui,  Sanche  IV,  lui  suc- 
cède avec  1  assentiment  de  la  nation. 

Grande  victoire  navale  remportée  par  les 
Génois  sur  les  Pisans  dans  les  eaui  de  Méloria, 
près  de  Livourne. 

L'amiral  aragonais  Roger  de  Loria,  vainqueur 
dans  une  bataille  navale  devant  Naples,  fait  pn- 
sonnier  le  flls  de  Charles  d'Anjou.  —  Révolte 
des  Napolitains  cruellement  rëpi-imée  par  Charles 
d'Anjou. 
1585.  Mort  de  Philippe  le  Hardi  au  retour  d'une 
e>pÉdition  en  Aragon,  à  Perpignan,  dans  le  flous- 
sillon,  i.  rage  de  40  ans.  Avènement  de  Philippe 
le  Bel,  qui  a  épousé  la  reine  de  Navarre. 

Mort  du  roi  d'Aragon,  Pierre  111.  Son  fils  tdné 
lui  succède  en  Aragon  ;  le  second  en  Sicile. 

Mort  de  Charles  d'Anjou.  Son  fils,  bien  que  Icu- 
jours  au  pouvoir  des  Aragonais,  est  reconnu 
roi  par  les  Napolitains,  sous  le  nom  de  Charles  III. 
1286.  Honorius  IV  confirme  l'ordre  religieui  des 
Carmes,  originaire  du  mont  Carmel,  en  Syrie. 

On  trouve  dans  les  anciens  statuts  de  la  ville 
de  Ferrarc  da  celle  année  un  arlicle  qui  ordonne 
au  Podestat  de  tenir  la  main  à  la  conservation 
d'une  bible,  en  deux  volumes  in-folio,  qui  ap- 
partenait i  la  fabrique  de  l'êvéché. 

Mort  d'AbuIfarage,  auteur  d'une  chronique  uoi- 
verselle  en  syriaque,  traduite  par  lui-même  en 
latin. 
287.  Alphonse  III,  roi  d'Aragon,  signe  k  Saragossa 
deux  lois  qu'on  nomme  Privitégei  de  eUnion. 
Par  lun  de  ces  privilèges,  le  roi  s'engageait  à 
convoauer  les  cortés  A  Sarago^e  tous  les  ans. 

Un  lieutenant  du  sultan  d'Egypte  s'empare  de 
Laodicée,  qui  restait  seule  avec  iVipoli  au  dernier 


1» 


chron(h:^ie. 


«p.  J.-C. 

Jescendam  des  princes  normands  d'Aotioche , 
Bohémond  VU,  i{ui  meurt  peu  de  temps  apiî^s. 
ïiett.  Le  roJ  d'Aragon,  pour  empficlier  ftaudu  de 
Caslilte  d'unir  ses  foicei  k  cellei  de  la  France, 
rend  la  lilicrté  aux  deux  ïnbnls  de  Lacerda,  qui 
êtaJenl  ses  prisonniers,  et  proclajne  Vaine,  Al- 
plionse,  roi  de  CastiUe.  Edmond  1",  roi  d'ingle- 
ti'iTe,  TCconnalt  ce  prince,  qui  était  petJt-fils  àt 
saint  Louis,  tandis  que  Philippe  lï,  le  Bel,  s( 
disposait  â  le  comlialiri*. 

Le  roi  d'Aragon  obtient  du  roi  de  Ni^es 
Charles  II  le  Boiteux,  son  prisonnier,  U  renon- 
*  '■  "  '  '"   "" —   'e  Sicile  et  ltt.i  (end  la  li- 


Modi-ne  demande  i  être  gouvernée  par  le 
quis  d'Esle,  seigneur  de  Fcrcare. 

Le  coQUeL'guLin  de  la  Cheraidescs  est  enfermé 
dans  la  Tour  île  la  fatmparl'archeïtquedcPJ! 

l'rise  de  Tripoli  par  le  sultan  d'Egypte.  Les 
Latins  ne  conservent  en  Orient  que  Saint-Jean- 
d'Acre,  Tyr  et  Sidon. 
1289-  Charles  il,  roi  de  ^aple8,  est  couronné  i 
Bicti  par  le  pape  Mcoks  IV,  roi  de  Sicile,  d< 
Fouille  et  de  Jérusalem. 

"Weneeslas  IV,  roi  de  Bohême,  renonce  k  se> 

Prétentions  sur  l'Autriche  et  sur  la  Syrie,  e 
pousc  une  fille  de  l'empereur  RoJolphe  de  Hatis- 

MorI  du  doge  Jean  Dandolo.  Il  a  pour  succes- 
seur Pierre  Gradcnifïo.  Klahhssement  i  Venisi 
du  Irbunal  de  l'inquisition  par  une  bulle  ponti- 
ficale. 

1290.  Le  roi  de  Hongrie,  Ladislas,  périt  assassiné 
par  les  Cuœans.  11  a  pour  successeur  André  111 
dit  le  Vénitien,  né  d'Klienne,  Qli  aoelhume 
roi  André  U  et  d'une  Vénitienne,  Morosini. 

Reggio  se  donne  au  martiuis  d'Esté,  qui  était 
dèji  stigneur  de  Ferrare  el  de  Hodène. 

tiu^llaume  V  de  Mûotlrrrat,  aprùs  un  trgne  de 
36  ans,  est  fait  prisonnier  par  ses  sujets  levoltés 
d'Alexandrie,  qui  le  tiennent  enfermé  daiM 
cage  de  fer  pendant  6  moii  iusqu'i  sa  mort. 
fils,  Jean  1",  lui  succède,  à  l'ige  de  16  au». 

1291.  Mort  de  Uarguerite  d'Ecosse,   U  vierge  de 
Norvège. 

Edouard  I",  roi  d'Angleterre,  pris  pour  arbi 
entre  Jean  BaïUol  cl  Robert  Rmce,  tes  deux  |h-: 
cipaui  pritendants,  se  fait  d'abord 


du  r  „     ,  

gneni,  après  de  longues  conférenœB,  à  Tarascon. 
un  trajié  par  lequel  Alphonse  111  fut  réconcilié 
avi-e  l'Êghaa  et  reconnu  roi  d'Aragon;  le  roi  de 
Kaplos  céda  à  Cliarlcs  de  Valois,  |«ur  le  dédom- 
mager du  toynume  d'Aragon,  qui  lui  avait  élé 
donné  par  le  [lape,  les  provinces  d'Anjou  et  du 
Uaine.  Cliarles  de  Naples  obtint  de  Philippe  la 
scigijcurie  de  la  moitié  de  la  ville  d'Avignon,  quil 
devait  posséder  en  commun  avec  le  roi  de  France, 
—  Mort  du  roi  d  Aragon,  sans  enfania.  Le  roi  de 
Sicile,  son  frère,  Jayoïc  II  d'Aragon,  lui  succède, 
et  ne  cède  que  l'administration  de  la  Sicile  i  son 
frère  Frédéric. 

Le  sultan  d'Ëgfpte,  Kalll-Ascraf,  enlève  aux 
chrétiens,  après  un  siège  da  â  semaines,  U  ville 
de  Saiat-Jean-d'Acrc.  Fin  de  la  dominalion  des 
Latins  dans  la  Terre-Sainte.  Les  onires  de  l'Hâ- 
pital  et  du  Temple  prennent  pour  elicMieu  la 
ville  deLtmisso,  dans  l'Ile  de  Chypre. 
1292.  Mort  de  l'empereur  Rodolphe  de  Habsbourg. 
Après  un  interrègne  de  plusieurs  mois,  le  collège 
des  électeurs  prérere  au  âls  de  Rodolphe  la  comte 
de  Nassau,  (|UJ  n'avait  pour  lui  que  son  obscurité 
et  son  impuissance. 


Edouard  I"  désigne  pour  le  trftne  d'Écusse 
Jean  Baillol.  qui  lui  prêle  si'rmenlile  fidélité. 

Une  riie  de  deux  matelots an).'lais  et  nonnand, 
à  Bavonne,  provoque  U  guerre  entre  U  Franc 
et  lAnglelerre. 

Prise  de  'tarifa  Fur  le  roi  de  Maroc  Tuusouf,  par 
Sanche  IV,  roi  de  Castille. 


1294.  Sur  te  refus  d'Edouard  I"  de  comparaître  eu 
personne,  la  cour  des  Pairs  prononce  la  confisca- 
tion de  laGuienne,  el  le  connélaUede  Nesles  re- 
çoit l'ordre  de  se  saisir  des  places  fortes  de  oe 
duché.  Le  roi  d'Angleterre  sera  appuyé  par  l'em- 
pereur Adolphe  de  Nassau  et  |iar  le  comte  •!,■ 
Flandre,  Oui  de  Dampicrre.  d.;nt  Philippe  retenait 
la  fille  en  otage.  Le  roi  .de  France  fnu  alliance 
avec  Jean  Baillol,  roi  d'Ecosse, 

Le  pape  Célestin IV alidique  au  Ijout  de 5  mois; 
le  roi  de  Naples  fait  élire  BenutI  Ca'ietan,  Boni- 
face  VIII. 

Loi  somptuaire  de  Philippe  le  Bel,  fixant  la 
dépense  que  les  grands  pouvaient  (aire  pour  leur 
tawe  et  leur  ganle-robe,  et  léiat  que  chutun  de- 
vait tenir,  selon  son  rang. 

Chute  du  dernier  sultan  lure  .Seldjoueide  d'Ico- 
nium,  vaincu  par  un  émir  relielle. 

Les  Mongols  de  Perse  dominent  alors  à  Iconiuiii 
ou  Roum.  Les  émirs,  qui  relevaient  du  sultan, 
forment  11)  principautés  turques  indé{>eudantes. 
Le  plus  célèbre,  Othman,  a  donné  son  nom  aux 
Turcs  ottomans. 

Mort  du  grand  khan  Kuhlai,  L^s  cUeb  de  la 
djnailie  mongole  de  Chine  n'exerceront  plus 
qu'une  suprématie  nominale  sur  les  autre»  em- 
pires mongols  :  1°  du  Zagatai,  dans  la  hante 
Asie  c^ntnile  ;  '^  de  la  Perse,  qui  comprenait 
l'Asie  occidentale  ;  3"  du  iLaptsciiat  rutse. 

MoK du eordelier  anglais  Roger  BacoD,l!homnie 
le  plus  savant  de  son  siècle.  On  lui  attribue  Fia— 
veniion  de  la  poudre  1  canon,  cella  des  vetres 
groisissuils.  du  télescope,  etc.  Son  principal  ou- 
vrage est  VOpui  majus,  qu'il  adraata  au  pape 
aément  IV. 
Iî9â,  Edouard  1",  engagé  dans  sa  lutte  avec  la 
France,  convoque  à  Westminster  !e  parlement  le 
plus  complet  qu'ail  encore  vu  l'Aiigleierre.  On  y 
comptait  ,'i9  comtes  on  barons,  2  chevaliers  par 
comté  et  2  liourgeols  par  bourg.  120  villes  ou 
bourgs  furent  représentés.  A  ilaler  de  celle  époqtie, 
on  doit  considérer  le  parlement  comme  définitif 
vemenl  fondé.  U  fut  convoqué  m  moins  II  fois 
dans  les  12  dernières  années  du  règne  d'È- 
douard  1". 

Traité  d'Anagni  entre  Charles  11  de  Naples  et 
Jayme  II,  roi  d'Aragon,  Le  roi  d'Aragon  épouse 
une  ftlle  de  Charles  II  de  Naples  et  s'engage  à 
restituer  la  Sicile;  mais  son  frère  Frédéiic  refuse 
de  se  conformer  k  cettd  décision. 

Mort  d'Olhon  Visconli,  Agé  de  91  ans,  arche- 
vêque el  seigneur  de  Hilaii,  vicaire  général  en 
Lombardie,  Mattpo,  son  neveu,  aura  comme  lui  la 
dignité  de  seigneur. 

Mort  du  Florentin  Btunelto  I«Uni.  auteur  du 
Tritor,  manuel  général  d'études,  qu'il  écrivit  ou 
traduisit  en  français  ■  pour  deux  resons;  l'une 
que  nous  EommesenFrance;  l'autre,  parca  que  ia 
parlai^  est  plus  déliuble  et  plus  commune  i  tnu  tes 
gens.  » 

1296.  Bulle  f(m'ritIoi«i»,nubli4e  par  Bonifaod  VIII 
pour  prolégor  les  propriétés  du  clergé  contre  les 
exactions  de  Philippe  le  Bel.  Il  y  est  défendu  a.ux 
clercs  de  payer  aucun  subside  aux  prineet  bj\x]s 
l'aulonsalion  du  siint-siége.  —  Ordonnance  «j^ 
Philippe  contre  la  sortie  des  espèces.  —  Suilo 


ineffabilii,  qui  reproche  i  Philippe  le  Bel  1>  ruine 

Let  Siciliens  prodament  roi  Tin^t  don  Fré- 

I19T.  Ligue  de  ï  électeun  contre  Adoliihe  de  Niuau 
en  ùveur  d'Albert  d'Autriche. 

En  Ecosse,  Bailbl  eit  fùqcu  vu  Monard  I", 
qai  la  liil  eolenner  à  U  Tour  de  Londres,  emporte 
le  sceptre  et  la  couronne  d'Ecosse  et  hrflle  ièt  ar- 
chives nationales. 

Victoire  de  Robert,  comte  d'Art'JÎs,  sur  les  Fla- 
mands, près  de  Fumes.  Trâve  de  2  ans  entra  la 
France,  n  Flandre  et  l' Angleterre.— CanonisUion 
de  saint  Louis  par  Boniface  VIII. 

Lutte  entre  la  maison  paissante  des  Golonna  et 
BoDtface  VIII,  qui  fait  publier  contre  eui  une 
croisade. 

EtaWissemenl  du  Urre  d^OT  on  registre  de  la 

QoUqsse  vËnitienne,  sous  le  doge  P.  Gradenigo. 

1396.  Insurrection  générale  en  Ecosse,  où  Wallace 

estprodamé  régent.  —  Victoire  d'Edouard  I"  sur 

les  .Ecossais  à  Falkirlc. 

Élu  empereur,  Albert  d'Autriche  bat  et  tue  son 
riTal  i  Gœlheim,  près  de  Warms. 

Bonifaee  VIII  refuse  de  reconnaître  Albert  et 
s'arroge  le  titre  de  vicaire  général  de  l'empire. 

l«  roid' Aragon  re^ititue,  moy  eonant  l'hommage, 
le  royauDie  de  Majorque  à  âoa  grand-oncle  Jajme, 

Si  possède  aussi  Uonti>eUier  sous  ta  suzeraineté 
la  France.  —  Le  roi  d'Aragon  fait  aussi  alliance 
avec  son  beau-ptre  Charles  II  de  Naples  contre 
son  trère  Frédéric,  le  roi  de  Sicile. 

Grande  victoire  navale  des  (îénois  suc  les  Véni- 
tiens, dont  l'amiral  pst  tué. 

Hort  de  Jacques  de  Varagine,  dominicain,  ni 
à  Varaggio,  sur  la  cAte  de  c;énes,  qui  a  composé 
la  Légende  Aorie,  espî'ce  de  Vit  at$  totnU  — ' 
est  remplie  de  hbles  in  croyables. 
1299.  Albert  d'Autriche  et  Philippe  le  Bel  ont 
coidïieDce  à  Vaucouleurs,  prés  de  la  Ueusc,  pour 
ré^r  Ifli  limite*  des  deui  Etats. 

Traiti  de  Uontreuit ,  entre  Edoaaid  1"  el 
Philippe  le  Bel,  par  !a  médiation  de  Bonifaee  VIII. 
philqipe  conserve  ses  conquêtes  en  Aquitaine.  Sa 
sœur  Bai^erite  épouse  Edouard,  et  sa  fille  Isa- 
belle^ alors  ftgèe  de  7  ans,  fui  Qancée  au  fils  de 
ce  prince,  âgé  de  13  ans. 

Les  Pisaos  signent  un  traita  par  Lequel  ils  ci- 

denlanxiiénois  toutcequi  leur  reste  en  Sardaigoc 

et  ea  Corse. 

1300-  Établissement  par  Bonifaee  Vin  du  célÈbre 

JUKB.ÉC51ÏÏRSBL,  qui  attire  une  foule  immen—  ■"- 

D'après  les  conseils  de  Chartes  de  Valois,  qui  ve- 
nait a'obtenif  un  avantage  près  de  Courtray,  sur 
Robert  de  Béthune,  le  comte  de  Flandra  se  livre 
i  la  discrétion  de  Pbibppe  le  Bel ,  qui  le  jette 
dans  les  fers  et  réunit  son  comté  à  la  couronne. 

En  Hongrie,  un  parti  hostile  il  André  111  le  Vé- 
mlien,  qui  n'a  pas  d'enfants,  met  en  avant  le  fils 
de  l'ancien  prétendant  Charles  Uartel,  Charobert, 
ftgé  de  8  ans. 

Les  Polonais  renversent  leur  roi  Wladislas  IV 
Lokelek  et  donnent  la  couronne  au  roi  de  Bohême 
WADcedas  IV. 

DintaAlighieti,néâPloreDce,aidiève  le  poimt 
de  la  Ih'rine  comédie. 

Vers  celle  époque,  Roger  Hanesse,  de  Zmicb, 
'te  les  ctiûils  épats  des  HiuKsroget. 


3QT*  «Ude  apri*  Jénu-Ohriit> 


ElanAm  de'  ponn 
■ai.-Unlitéd 


Dénatns  de  Crecjr  «t  ds  Poitiers  réparéi 
—  Règnei  milbeurcai  de  Cbarlei  VI  « 
ttichard  tl  tn  Angleterre.  —  pràdicitlon 


ipl«».—HiT«lilé  de  Venise  etdeOéiie». 

—  Ind^pandazue  da  la  Sulit*.  — Bulle  d'or  d«  Tempe- 
ranr  Cbarles  IV.  —Progrès  de  la  pnltsaDce  oUonume, 
BD  Europe.  —  Bé^stapce  valeureoss  des  popnlatioDS 
nrbu.  —  Commmcemenl  des  conqniles  de  Tlmerl 


1301.  Bonibcevnicile  en  justice  Albert  d'Autriche, 
pour  le  meurtre  de  son  prédécesseur,  évoque  i 
lui  le  jugement  entre  les  prétendants  au  trfine 
de  Hongrie,  protège  les  infants  de  Lacerda  con- 
tn  le  Toi  de  Castille  et  soutient  les  Ecossais 
contre  le  roi  d'Angleterre. 

ta  mouvance  de  la  vicomte  de  Narbonne,  éga- 
lement réclamée  par  l'archevêque  de  celle  ville 
et  par  le  roi,  donne  occasion  au  renouvellement 
des  anciennes  querelles  entre  Bonifaee  Vlll  el 
Phibppe  le  Bel.  —  Bernard  de  Saisset,  que  Bo- 
nifaee VIII  avait  nommé  évfque  de  Pamiers 
contre  la  volonté  de  Philippe  le  Bel,  est  envoyé 
comme  légat  à  la  canr  de  France  puur  terminer 
ce  dilTÉrend  et  plusieurs  antres  qtit  s'<^taîent 
élevés  dans  le  même  temps.  —  L'évSque  de 
Pamiers  offense  Philippe  le  Bel  qui  le  bit  arrêter. 
—  Bulle  iunulta  filt,  d4  Bonifaee  Vlll,  tout  en 
rappelant  A  Philippe  le  Bel  stm  affection  pour  le 
ro^ume  de  France,  pour  lui-même  etfionr  sa 
famille,  l'avertit  du  danger  auquel  il  s'eiposerait 
en  persistant  à  lutter  contre  l'Église.  Par  une 
autre  bulle  datée  du  m6me  jour  (5  déc).  il  con- 
voque h  Rome  tous  les  arcbevémies,  évêques, 
députés  des  chapitres,  des  cathédrales,  et  docteurs 
du  royaume  de  France,  afin  de  délibérer  avec  eux 
sur  lès  mojens  dç  mettre  des  bornes  à  l'antoritù 
des  princes  sur  FÊglise  et  sur  les  peuples. 

Bonifaee  Vin  pousse  Charles  de  Valois  contre 
Frédéric  de  Sicile  el  lui  fait  espérer  l'empire 
grec,  aunamdesafemmeCatherinedeCourtenai, 
petite-fille  de  Baudouin,  empereur  titulaire  de 
ConsiantiDaple. 

Bivalilédes  Blaaoi  et  dei  Noirs,  ou  des  Gibelins 
et  des  Guelfei  à  florenoe.  Chartes  de  Valois  est 
envoyé  daas  «ne  ville  oomoe  médiateur  par 
Bonibce  VIII.  Chaile* donne  le  pouvoir  k  la  faction 
Noire  ou  (iuelfe. 

MoTl  d'André  111,  roi  de  Hongrie,  dernier  re- 
jeton mile  du  sangd'Arpad.  Les  nobles  magyars, 
pour  De  pas  recevoir  de  la  main  de  Bonifscr  Vill 
un  roi  angi-vin  Charles  Robert,  ou  Charobert, 
petil-fîls  de  Charles  If  dit  le  Boiteut,  rai  de 
Naplei,  et  de  Marie,  âlle  d'Etienne  V  roi  de 
Hongrie,  olTrent  la  cooronoe  au  roi  de  Bohême, 
Wenceslas  IV,  arri4re-wtjl.*l3  de  Bêla  IV ,  qui 
leur  envoie  son  fiU,  déjà  fiancé  A  £Usaheth,  aie 
d'André  UI. 
1301.  Philippe  le  Bel  fait  brûler  la  bulle  de  {mpe 
dans  le  parlement  et  convoque  pour  la  première 
foie  les  âtati  BéBéraui,où  siégmtdee doutés  des 
trois  ordres,  du  clergé,  de  la  noblesae  et  des  villes 
(10  avril).  —  Assemblée  eccléiiaatiqne  tenue  à 
Rmne  (10  octobn^ .  Bulle  unam  tanetam,  oi  il  c.it 
établi  que  la  pinisance  temporelle  est  nêceesai- 
iwneat  soumise  i  la  puiaeance  spirituelle. 

JacquM  de  ChAtillon^  que  PhNip^  le  Bel  avait 
tait  gouverneur  de  la  Flandie,  opprime  cette  pm- 
vinee.  SouUvement  da  l^ges.  Massacre  dfj 
Français.  —  Les  Fraofais,  eommandAs  par  Robert 
d'Artois,  périssent  par  leur  imprudence  dans  les 
marais  de  Courtrai.  —  Philippe  1«  Bel  s'avance 
ven  la  Flandre  avec  des  foraes  ««niidéràUes  ; 
mais   lea  deux  armées   reateat   < 
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Ap.  ).-c. 
Douai  et  lussent  puier  la  s 
battre. 


Montfemt.   Les   TorriaDi   _   ._   _... 

Charles  II  de  Naj^Ies  est  conlrainl,  malgré  l'aide  de 
Charles  de  Valois,  de  reconnaître  l'indépendance 
de  la  Sicile;  il  conserve  cependant  le  titre  de  roi 
de  Sicile  ;  Frédéric  piend  celui  de  roi  de 
.Trinacrie. 

Cette  année,  ou  en  13Î0,  Flavio  Gioia  d'Amallî 
InTenle  ou  perfectionne  la  boussole. 

1303.  Bonifaoe  Vill  se  récoucilie  avec  Albert  d'Au- 
Iricbe,  et  le  reconnaît  pour  roi  des  Romains,  Il 
s'atlacae  Cbarles  11  de  Naples,  ei  conlînue  lapaii 
de  Sicile. 

Philippe  le  Bel  fait  la  paii  avec  Edouard  l". 
Le  premier.abaodoQne  les  Ecossais,  le  second  les 
Flamands.  Edouard  recouvre  ses  posseswonsd'Aqui- 
taine.  —  Asaemblée  des  évéqucs  et  des  barona  au 
Louvre  en  présence  de  Philippe  le  Bel.  Le  légiste 
Guillaume  de  Nogaret  présente  une  requSte  contre 
BoDiface  VIII,  où  il  aemande  qu'un  concile  gé- 
néral soit  convoqué  pour  prononcer  sa  déposiiion 
(mars).  —  Nouvelle  requite  préseulée  par  le  lé- 
giste Guillaume  du  Plessis.  —  Boniface  VIII  lance 

6  bullescontre  Philippe  le  Bel.  Celui-ci  fait  partir 
secrèlemenl  pour  l'Italie  Guillaume  de  Hogarel, 
qui,. avec  Sciarra  Colonna,  oulraRe  le  pape  dans 
le  palais  de  sa  ville  natale.  Anagni.  BonifaceVill, 
délivré  parles  habitants,  retourne  i  Rome  (7  sept.), 
où  il  meurt  le  11  octobre.  Élection  de  Benoit  XI. 

Ordonnance  de  Philippe  la  Bel,  en  vertu  de 
laquelle  deux  fois  par  an,  pendant  deux  mois, 
le  Parlement  tiendra  session  de  Justice  à  Paris, 
U  cour  de  l'Échiquier  i  Rouen,  l'assemblée  des 
grands  jours  &  Troyea.  Influence  toujours  crois- 
sante des  légistes  dans  le  Parlement. 

Andronic  II,  empereur  de  Conslantînople , 
prend  à  son  service  un  corps  de  Catalans,  com- 
mandé par  le  célèbre  Roger  de  Flor. 

1304.  Benoît  XI  annulle  les  bi:l1es  d'eitcommunr- 
cation  lancées  contre  Pbilippe  le  Bel,  mais  refuse 
d'absoudre  Guillaume  de  Kosaret.  11  meurt  em- 
poï&onné.  Vacance  du  sainl-siége  pendant  1 1  mois. 

Bataille  acharnée  de  Uons  eo  Puelle;  défaite 
des  Flamands.  Philippe  traitera  l'année  suivante 
avec  les  Flamands,  et  reconnaîtra  leur  indépen- 

Pondaiion  S  Paris  du  collège  de  Navarre  et  de 
Champagne  par  la  reine  de  France  et  de  Navarre, 
Jeanne. 

Les  Polonais,  i  la  mort  de  Wenceslas  IV  de 
Bohême,  rappellent  leur  prince  national,  Wla- 
dislas  LoLelek,  duc  do  Cujavie. 

1305.  Bertrand  de  Goth,  archevêque  de  Bordeaux, 
Bsl  élu_  pape  sous  le  nom  de  Clément  V  et  cou- 
ronné à  Lyon.  Il  transportera  le  siége  apostolique 
à  i^vignon. 

Edouard  1" d'Angleterre  s'empare  par  trahison 
de  Wallace,  le  chef  des  révoltés  écossais  depuis 

7  ans,  et  le  fait  mettra  à  mort. 

Le  trailé  de  Campillo  met  fin  i  la  guerre  civile 
en  Caslille.  —  Le  roi  d'Aragon  obiient  la  limile 
de  la  Ségura  et  l'importante  ville  d'Alicante. 
Alphonse  de  Lacerda  reçoit  un  apanage  consi- 
dérable, et  son  frère  Ferdinand  la  rente  d'un  in- 
font de  Caslille.  —  Mort  de  ;eanno  de  Navarre  ; 
Louis  le  Hutiu  se  fait  couronner  roi  de  Navarre 
i  Pampeluna. 

Vers  cette  époque  Jean  de  Meung  achève  le 
poinie  allégorique  de  Guillaume  de  Lorris,  le 
Itonum  (te  la  Sote. 


Ap.  J.-C. 

306..  Robert  Bruce  échappé   de  Londres   soulevé 
l'Ecosse.  Edouard  I"  fait  périr   trois   fcires  de 

Dans  une  sédition,  provûquée  par  l'altération 
des  monnaies,  Philippe  le  Bel  trouve  un  asile  dans 

Uorl  de  Wenceslas  V,  roi  de  Bohême,  qui  De 
laisse  pas  d'héritier.  Ls  due  de  Carinthie  et 
Albert  d'Autriche  se  disputent  ce  pays. 

Prise  et  destruciion  de  l'isteie  par  les  Floren- 


Le  13  octobre,  le  grand  maître  des  Templiers, 
Jacques  Uolay,  et  tous  les  chevaliers  présents  i 
Pans  furent  arrêtés  dans  leur  palais  du  Temple. 
Le  même  jour,  les  même»  arrestations  eurent  lieu 
dans  toute  la  France.  Clément  V,  dans'une  en- 
trevue qu'il  eut  \  Poitiers  avec  Philippe  le  Bel, 
s'engagea  à  faire  approuver  cet  acte  par  le  concile 
général  qui  devait  bientôt  être  convoqué. 

Les  mesures  tyranniques  de  l'empereur  Allier! 
provoquent  l'insurreciion  helvéïique  dirigée  par 
les  chefs  des  trois  cantons  de  Scbwitz,  d'Un  et 
d'Unterwalden .  Werner  StaulTacher,  WaltetFurst 
et  Arnold  de  Melchtba1,qui  prêtent  serment  pour 
la  défense  de  la  liberté  dajis  la  plaùie  de  GrQlli, 
au  canton  de  SchwiU.  L'insurrection  éclata  I« 
l'-janvier  de  l'année  suivante.  Tous  les  avojets 
sont  chassés.  Le  tyran  Gcssier  est  tué.  Légende 
de  Guillaume  Tell. 
I30S.  Albert  I"  marche  contre  les  Suisses.  Il  est 
assassiné  sur  les  liords  de  la  Reuss  par  son  neveu 
Jean  le  Parricide. 

Prétentions  de  Charles  de  Valois  au  trftne  im- 
périal. Election  de  Henri  VII  de  ta  maison  de 
Luiembouif . 

Bulle  de  Boniface  VIII  contre  1^  Templiers  ; 
convocation  d'un  concile  à  Vienne.  Etatsde  Tour» 
qui  approuvent  la  condamnation  des  Templier*. 

Uort  d'Azzon  VIII,  marquis  d'Esle.  Guerre 
entre  son  âls  naturel  et  ses  frères.  Ceui-cl  sont 
souteii^s  par  le  pape  qui  eiige  la  reconnaissance 
du  droit  au  saint-siége  sur  Ferrare.  Les  Vénitiens 
appuient  le  bSlard  d'Azzon. 

Etal  florissant  du  Portugal  sous  le  roi  Denis. 
L'Université  de  Lisbonne  est  transférée  à  Coïmbre. 

1309.  Institution  ï  Paris  d'une  commission  spéciale 
pour  juger  les  Templiers. 

Siéte  de  Spire  où  l'on  distingue  claircmenl 
pour  la  première  fois  les  3  collèges  politiques 
1°  des  électeurs;  1*  des  princes;  3°  aes  villes. 

Mort  de  Charles  II,  roi  do  Maples.  Son  3<  fils 
Robert  lui  succide.  Il  reçoit  du  pape  le  vicariat 
de  Ferrare. 

Le   pape  Clément  V  Sie  sa  résidence  à  Avi- 

Le  roi  de  Caslille  Ferdinaijd  IV  s'empare  du 
Gibraltar. 

Le  grand  maître  de  l'ordre  Teutonique  s'êtal>lit 
à   Marienbourg,   qui  devient  la   capitale   de   la 

1310.  Conquête  de  l'Ile  de  Rhodes  par  les  Hospita- 
liers,  sous  la  conduite  de  leur  grand  maître  Foul- 
ques de  Villaret.  Ils  porteront  dès  lors  le  nom  de 
chevaliers  de  Rhodes. 

E«péditioii  de  Henri  VII  en  Italie.  H  est  reçu  i 
Uïlan,  oii  il  réconcilie  momentané raent  les  Vis- 
conli  et  les  la  Torre.— II  établit  roi,  enBohême, 
son  flis  Jean  de  Luxembourg,  qui  épouse  la  veuve 
de  Wenceslas  IV. 

Première  exécution  à  Paris  de  la  sentence  pro— 
noDcée  contre  bC  chevaliers  du  Temple,  qui  sont 
brûlés  comme  relaps. 

L'introduction  à  Venise  de  l'aristocratie  héré- 


diture  en  1397  aiail  eicili  le  mécoDUntement  de 
toos  ceui  dont  les  rAmiUes  se  irouvaieat  exclues 
du  gouTcruement  par  U  nouvelle  loi.  De  là  plu- 
sieurs séditions,  dont  la  plus  célèbre  fut  celle 
de  Tiépola,  qui  eut  lieu  cetle  année.  Les  deux 
partis  38  liTTBnt  balaille  dnn*  Venise.  Tièpolo 
a  le  dessous.  Oa  nomme  alors  une  commission 
de  10  membres,  pour  ioformer  contre  les  com- 
piieessecretsde  la  conjuration.  Celte  commission, 
qui  ne  devait  être  que  momentanée,  Tut  déclarée 
eDsnite  perp*luella  et  devint,  sous  le  nom  de 
Coiueii  des  dix,  le  plus  redoutable  appui  de  Taris- 

La  woivode  do  Transylvanie  restitue  à  Charles 
Boberi  les  ornementa  royaui ,  parmi  lesquels 
était  la  couronne  de  saint  Etienne.  Charles  Robert 
M  lait  alors  couronner  pour  la  4*  fois  à  Stulhweis- 
senbourg,  et  dès  lors  toute  la  nation 'hongroise 
reconnaît  ce  Jeune  prince  pour  son  roi. 
1311.  16*  concile  général  à  Vienne,  où  assistèrent 

Elus  de  300  évêoues  et  un  grand  nombre  de  pré- 
its  inférieurs,  d  slibés  et  de  prieurs.  Philippe  le 
Bel  abandonne  ses  poursuites  conti«  la  mémoire 
de  Boniface  VllI. 

Henri  Vil  reçoit  à  Uilan  la  couronne  do  fer. 
Il  pacifie  GJnes  et  confirme  le  litre  de  vicaire  im- 
périal en  Lombardie  à  Halteo  Visconti,  qui 
,.  leigneu-^-  -■-  ■•^■" 


Le  grand  m 


1311,  Couronnement  de  Henri  Vil  à  Rome.  Résts. 
lance  des  Ptoreutins  à  l'empereur. 

Les  nobles  d'Angleterre,  qui  ont  lait  trancher 
la  télé  au  favori  dËdouard  II,  Gaveston,  oblien- 
oent  amnistie. 

Au  mépris  de  !a  volonté  du  Oincile,  qui  avait 
déclaré  ne  pas  pouvoir  condamner  les  Templiers 


s  les  e 


sndre.  Clément  V  délibère  ei 


par  provision  et  non  par  sentence.  Philippe  le  Bel 
s'approprie  la  plus  grande  partie  des  biens  des 
Templiers,  le  reste  est  attribué  aux  chevaliers  de 
Rhodes.  —  Les  dilTérends  qui  s'étaient  élevés 
entre  l'archevêque  et  les  citoyens  de  la  ville  de 
IjOD  engagèrent  ces  derniers  à  se  mettre  sous  la 
protection  ue  Philippe  le  Bel,  qui  obligea  t'arche- 
rSqUG  Pierre  de  Savoie  à  lui  abandonner  la  sei- 
^eurie  de  la  ville  et  ses  dépendances  par  traité 
signé  à  Vienne.  Lyon  fit  dès  lors  partie  du  do- 
maine royal. 

Mort  de  Ferdinand  IV,  roi  de  Castille.  Son  fils 
Alphonse  XI  lui  succède  à  l'âge  de  !  ans. 

1313.  Florence,    menacée  par  Henri  VJI,   donne 
pour  b  ans  la  seigneurie  a  Robert,  roi  de  Kaplea. 

—  Henri  II  meurt  en  Toscane,  en  marchant 
contre  Robert.  Interrègne  impérial, 

1314.  Supplice  du  grand  maître  des  Templiers,  Jac- 
quet de  Uolay;   il  est  brûlé  à  Paris  [11  mars). 

—  Etats  généraui  tenus  à  Pari?,  qui  confirment 
rimpOt  de  la  gabelle,  créé  sous  Philippe  le  Bel, 

Uort  de  Clément  V  à  Hoquemaure  et  de  Phi- 
liMK  IV i.  Fontaine bleau. —  Avènement  de  Louis  X, 
dit  le  Butin.  Crédit  de  Charles  de  Valois. 

Guerre  entre  Robert  de  Maples  et  Frédéric  de 
Sicile. 

bouhte  élection  de  Louis  V  de  Bavière  et  de 
FMdéric  d'Autriche.  Une  lutte  de  S  annésa  s'en- 
ga«e  entre  eui.    . 
I  iTicloire    des   Ecossais  à  Bannock-Bum   sur 

Edouard  n,  roi  d'Angleterre.  Ils  recouvrent  leur 
indèpnulancfl. 

Don  Pedro  el  don  Juan,  son  oncle  et  son  grand- 
oncle,  sont  nommés  régents  en  Casiille  pour  Al- 
phonse XL 


Ap.  J.-C, 

1315.  L'aristocratie  féodale  poursuit  avec  fureur  les 
conaeilters  de  Philippe  le  Bel.  Pierre  de  Latilly, 
évéque  de  Chilons-sur-IIarDe,  perd  les  sceaux  qui 
sont  donnésà  Etienne  de  Haruges,  chambellan  de 
Chailei  de  Valois.  Raoul  de  Prêles  subit  la  torture 
et  ses  biens  sont  coTifisi;ué>i.  —  En^errand  de 
Uarigny,  l'un  des  plus  ardents  instigateurs  dij 
procès  mtenié  aux  Templiers  et  l'auteur  des  or- 
donnances fiscales  de  Philippe  le  Bel,  est  pendu 
aui  fourches  patibulaires  de  Montlaucon.  qu'il 
avait  lui-même  fait  élever.  Enfin,  Louis  fait 
étouffer  Marguerite  de  Bourgogne,  prisonnière  au 
château  Gaillard,  pour  pouvoir  coutraeler  un  nou- 
veau mariage  avec  Clémence  de  Hongrie. 

Louis  le  Hutin  offre  aui  serfs  du  domaitie  royal 
de  leur  vendre  la  liberté,  11  vend  aux  juifs,  bannis 
sous  Philippe  le  Bel,  le  droit  de  rentrer  en 
France.  Restrictions  apportées  au  droit  d'aubaine, 
en  vertu  duquel  l'Etat  héritait  de  .tous  les 
étrangers  qui  mouraient  en  France.  —  Édit  royal 
de  Vincennes,  qui  rend  aux  villes  et  aux  seigneurs 
la  plupart  des  privilèges  que  leur  avait  enlevés 
Philippe  le  Bel. 

Débiite  de  Léopold,  duc  d'Autriche,  3<  fils 
d'Albert,  près  de  Horgarten,  montagne  de  Schn'itz, 
par  les  nommes  d'Uri,  do  Schwiiz  et  d'L'nter- 
walden.  Les  trois  cantons  forment  entre  eux  une 
confédération  perpétuelle ,  sans  se  séparer  de 
l'empire. 

1316.  Mort  de  Louis  le  Hulin.  Jeanne,  sa  fitle,  con- 
serve'seulement  la  couronne  de  Navarre.  Nais- 
sance d'un  fils  posthume  de  Louis  X,  Jean,  qui 
ne  vit  que&iours.  1"  application  de  la  loi  salique. 
Philippe  le  Long,  S'  fils  de  Philippe  le  Bel,  arrive 

Élection  de  Jean  XXII ,'  qui  se  fait  couronner  à 
Lyon, 

Castruccio  Castracani,  noble  gibelin  de  Luc- 
ques,  est  nommé  seigneur  dans  sa  patrie  pour  un 
an;  il  se  pcrpi'tuera  dans  le  pouvoir. 

Révolte  de  Slialsund  contre  le  prince  slave  de 
l'Ile  de  Rugen.  Stralsund  est  soutenue  par  le  mar- 
grave de  Brandebourg  et  le  duc  slave  de  Pumé- 
ranie,  Wralislas;  le  prince  de  Eugen  a  pour  lui 
les  rois  de  Danemark,  de  Suède,  de  Pologne  et 
de  Hongrie,  le  grand  prince  de  Russie,  les  ducs 
de  MecElembaurit  et  de  Saxe-Lauenbourg,  enfin 
les  comtes  de  Holsteiu  et  de  Schvérin. 
1311.  Sacre  alcouronaementdePhilippeVleLoi^, 
à  Reims.  I%s  Etats  généraux  déclarent  que  les 
filles  sont  exclues  de  la  couronne  par  les  lois  et 
la  coutume  (2  février) .  Philippe  le  Long,  oubliant 
la  grande  querelle  de  son  pcre  contre  la  cour  de 
Rome,  s'abandonne  aux  conseilsdu  pape  Jean  XXll, 
qui  soumet  à  sa  censure  rUniversitÔ  do  Paris, 
érige  l'évéché  de  Toulouse  en  archevêché,  et  éta- 
blît de  nouveaux  sièges  dans  S  villes  de  la  France 
méridionale. 

Le  despotisme  de  Robert  de  Kaples  provoque 
une  révolte  à  Ferrire',  qui  reconnaît  les  princes 
légitimes  de  la  maison  d'£sle. 

1318.  Philippe  le  I/ing  acquiert  la  Navarre,  la  Ch 

Îagne  et  la  Brie,  moyennant  un''  ■—'—"' 
onnée  à  Jeanne,  fille  de  Louis  X,, 
condition  que  cette  princesse  rentrerait  en  pos- 
session de  ces  provinces,  s'il  n'avait  pas  d'héritier 
mile.  —  Plusieurs  ordonnances  régularisent  l'or- 
ganisation du  conseil  d'État  {conseil  étroit  ou 
grand  conseil).  L'époque  de  ses  réunions  est  fixée, 
ainsi  que  la  matière  an  ses  délibérations. 

Jean  XXII  excommunie  Hatteo  Visconti,  sei- 
gneur do  Hilau,  pour  son  attachement  à  ta  cause 
de  Louis  de  Bavière.  —  Guerre  entre  'ifisconti  et 
les  Génois,  qui  donnent  i  Robert  de  Naples,  la 
seigneurie  de  leur  ville  pour  10  ans. 

1319.  Edouard  II  continue   mollement  la  guerre 


indemnité 
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MiUM  Rcbnt  BrKaj  mrtfÉaMu.Crâdb  da  Hu- 
gues Spencsr. 

Dca  Peiho  M  don  JWoi,  lé^uHa  d»  CutSte-, 
pcriBMDt  IMB  d«iUi  la  tS  juin,  devant  Gmnada, 
dans  une  batailla  contre  las  Kiuraa  IjeuBatedes 
infaiiU).     " 

,    frëcBBarM(dGuid«iis»efrtr8J««nde° 

inquitiMurt  de  l'Urâta  da%t  l«  ~ 
France  par  l'auiarM  ofoiioliipu  _ 
TouLouaa  ce  qu'on  appelait  alors  ua  Mrmvn  p«t- 
btic  (auto-da-ft  en  Espagne),  et  dana  lequel  plu- 
sieurs personnes,  aecuséw  de  sorcellerie  ou  liTié- 
Tp^e,  3mt  condaDinceB,  soit  à  porter  la  croix, 
soit  à  8tre  emprisonné»»,  soit  à  fltra  bnllées 
vives.  —  Cruelles  persécutions  dirigées  contre  les 
sorciers,  les  lépraui,  les  béguins  ou  ftatricelles. 


Brescia,  pour  échapper  i.  la  damination  tyran- 
nique  de  Cane  délia  Scala,  sa  donne  à  Ibriieiit  de 

Kaples. 

Gédîmin,  gmnd-duo  de  Lîthamie,  coaunsnce 
contra  les-princes  rusaaa  une  Intle  qui  alraut^ratla 
destruction  du  grand-duché  de  Kiovie;  R  s'éta- 
blitï  \  Troki  et  fondera  Vilna,  qui  aara  le  siège 
des  grands-ducs. 
1310.  nouvelle  invasion  des  Pasloureaui  dans  1c 
Languedoc.  Leurs  cruautés  contre  les  juih.  Us 
sont  eiterminés  par  les  sénéchaux  de  Beaucaire 
et  de  Carcassonne. 

Une  ordoDnaoce  étend-  la  surveillance  ( 
Chambre  des  Comptes  1  tous  las  ofHciers  royaux 
qui,  i  un  titre  quelconque,  avaient  le  manie- 
ment des  deniers  publics.  Premiers  essais  d'orga- 
nisalion  financière. 

Le  margraviat  de  Brandebourg  devient  vacant 
par  la  mort  de  Henri  le  Jeune,  dernier  deacen- 
dant  direct  d'Albert  l'Ours. 

En  Toscane,  guerre  entre  les  Florentins  et  le 
seigneur  de  Luajuea  Castraccio  Castracani. 

Pendant  sa  lutte  contre  les  chevaliers  teuttms 
Wladislas  Lokelek  prend  le  tiire  de  roi  et  se  fei 
sacrer  à  Cracovie,  du  consentement  des  Etats  e 
avec  l'autorisation  de  Jean  XXIi,  A  partir  de  cÉtti 
époque,  les  souverains  de  la  Pologne  ont  loujoitrs 
eu  la  dignité  rojale. 
1321 .  Horribles  procédures  contre  les  .lépreux, 
cusâs  d'avoir  empoisonné  les  eaui  du  rojau 
—  Maladie  du  roi,  dans  la  t^mps  où  il  ordonne 
des  supplices.  —  Ordonnance  prescrivant  •  qu'il 
D'y  ait  dans  toute  ta  Fiance  qu'une  seuls  mesure 
pour  le  vin  et  le  blé,  ainsi  que  pour  toute     ' 
denrées  et  qu'une  seule  monnaie.  > 

Les  barons  anglais,  mécontents  db.  la  bveur 
dont  jouissait  Hugues  Spencer  auprès  d'Édouardll, 
se  revoilent;  le  Parlement,  assemblé  à  West- 
minster, rend  un  arrêt  contre  le  fàvon,  qui  est 

Excommunication  lancée  par  Jean  XXII  contre 
Halteo  Viacontï,  allié  de  l'empereur.  —  Ifort  du 
grand  poète,  le  Dante,  gibelin  de  Florence. 

Projet  de  croisade  du  vénitien  Martin  Sanudo 
pour  arracher  au  sultan  d'Egypte  le  commeme  de 
Indes.  Il  donne  en  mËme  temps  une  carte  di 
l'Asie  orienlaJa. 
1333.  Uort  de  Philippe  V.  Seconde  appllotilon  di 
la  loi  sali  que. 

Avènement  de  Charles  IV,  dit  le  Bel.  Persécu- 
tion dirigée  contra  les  financiers  lombards. 

Matleo  ViscoDti,  âgé  de  72  ans,  abdique  la  sei- 
gneurie de  Hilan  en  laveur  de  son  dis  aîné  Ga. 
léas,  et  meurt.  —  Galéas,  contraint  peu  après  de 
sortir  do  Milan,  y  rentre  avec  le  secours  des  Alle- 
mands et  s'y  maintient  malgré   l'oppositio 


légat  tht  pipe.  —  lAviHB  de  Ptasanoe,  par  Mite 
des  iatii^uei  de  JeanXXU,  se-douMpétLrlapE»- 

mlËrs  fots  au  sain^^iûgs. 

Eit  Acgleteice,  Edouard  II  triomphe  des  Iwnnw 
et  [ait  périr  lear  chef  la  comte  da  LancasM.  — 
Eïpéditiaa  (oallieureuse  contre  les  Écos.mis. 

Bataille  lie  Muhlitorf,  où  Frédéric  d'Autriche 
tst  vaincu  et  fait  nrisoncier  par  Louis  de  Bavière, 
son  comoétiteur  II  l'empire.  Le  roi  de  BohAme, 
Jean,  qui'  a  contribué  à  cette  victoire,  reçoit  en 
récompense  la  liaute  Lnsace. 
I3î3.  Jourdain  de  Lille,  neveu  de  Jean  X.XII,  sei- 
gneur de  Casaubun  en  Gascogne,  oui  s'était 
souillé  de  crimes  atroces,  est  condamné  par  le 
parlement  de  Paris  :  il  fut  traîné  à  la  queue  d'un 
cheviU  et  pendu.  —  Abolition  de  la  commune  de 

Inslituliun   des   jeux   fioraui    par    Qémenee 

Li)ui»V  do  Baviïre  confère  le  margraviat  de 
Brandeboai^.  fief  vacant  depuis  3  aimées,  à  son 
fila ^né  Louis,  encore  en&nL —  l™3entcDcade 
Jean  XXII  contre  Louis  de  Bavivre. 

1324,  Louis  V  de  Bavière  oppose  à  une  nouvelle 
aicommuntcation  de  Jean  XXIi  les  di^cisiona  de 
la  diète  germanique  de  Ratiâlxmne,  des  univer- 
sités de  Bolo^Q  et  de  Paris,  de^  plus  célébras 
jurisconsulte-^  et  enfin  des  fri'res  mineurs. 

Démêlés  entre  Châties  IV  dit  le  Bel  et  Ëdouaid  II 
au  sujet  de  la  Guienne,  de  l'Agénois  et  de  la 
Saintonge-. 

ïin  dea  démêlés  entre  les  Piaans  et  les  Ara- 
gonais  au  sujet  de  la  Sardaigns.  Lee  Pisans  c«a- 
seniant  i  tenir  l'Ile  comme  tin  fief  de  l'Aiagon. 
qui  parta^gais  le  droit  de  suseraiueté  avec  le  pape. 

1325.  Isabelle,  flile  itc  Pliilippe  le  Bel,  feouie 
d'Edouard  11  d' Angleterre,  vient  en  France  soas 
prftexte  de  négocier  la  piiix  entre  Ip?  deuï  rois. 
Elle  j  nintinue  ses  reliillons  adultères  avee  le 
Jeune  Mortimar,  comte  de  la  Marche.  Sifouard  Ht, 
céàuit  aui  suggestions  d'Isalielle,  investit  son 
fils  de  la  GuTcnne  et  du  Ponthieu. 

Louis  de  Bavière  rend  la  liberté  i  Frédéric 
d'Autriche,  et,  par  le  traité  de  Munich,  aanemt 
ai  partager  le  trône  avec  oe  prince. 

Les  anciens  princes  de  Hugen,  vaesaut  des 
Dois  de  Danemark,  écmt  venue  i  s'éteindre,  cette 
principauté  passa  aux  ducs  de  Poméranie,  qni 
cessèrent  d'en  rendre  hommage  aui  rois  de 
Danemark. 
I32G.  Isabelle  débarque  en  Angleterre  pour  com- 
battre son  époui  Edouard  II.  Le  vieui  Spencer, 
âgé  de  3S  ans,  et  son  fils  sont  pendus. 

Fondation  d'une  université  de  lois  i  Hontpel- 
lior,  déjà  célèbre  pas  scn  école  de  médecine. 

Les  Pisans  cèdent  LiSardaigne  au  roi  d'Aragon.  -• 

Les  Florentins,  menacés  par  Castriutoio  Cas- 
tracani,  seigneur  de  Lucques,  offt'aat  la  Mi- 
gncurie  au  lits  aJné  de  Robert.—  Parma  se  donne 
au.  pape.  -~  Robert  de  Maples  reçoit  de  Jean  XiXII 
leUti»  de  vicaire  du  l'cmpite  en  Italie. 
132T.  La  Pariement  prononce  la  dépoûdon 
d'Edouard  11,  qui.  subit,  par  l'ordre  de  sa  lèmme, 
un  affreux  supplice;  Isalwlla  fait  proclamer  sod 
jetiue  Hls  Edouard  111,  sous  le  nom  duquel  elle 
espère  gouverner  le  royaume  avec  Mortimer. 

Jean  de  Bohême  oblige  les  ducs  qui  se  psrti- 
geaient  laSilésie  ï  se  reconnaîtra  ses  vassaux. 

Orkban,  fils  et  soocesseur  d'Othman,  s'ampave 
deNicomédie  en  Bitbynio. 
1318.  Louis  de  Bavière  est  couronné  empeieuT  & 
Rome  par  deui  évéques  eicammtintés;  ii  déclare 
Jean  XXII  déchu  de  la  papauté.  — Pierre  de  Coi^ 
bière,  moine  ftmciscain,  est  nommé  pape. 
Louis  V  est  chassé  de  Rome  par  les  Guelfes. 

Mort  de  Cbarles  IV  le  Bel,  sans  héritier  mâle 
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fil  juvie^.  St  3*  feiaae,  JMuiia  ri'Svr«iu,  duit 
•BMinte.  Pbtlippt,  file  de  Charles  île  Valois, 
frèn  de  Philipm  lo  Bel,  Tut  reconRu  tégem  du 
royanme  jusquaui  eoucbe»  de  U  reine  et  pro~ 
clamË  ensuile  roi,  lorsqu'elle  eul  mis  au  monde 
une  fflle.  —  Philippe  VI  tède  k  PTiilippe  crÉvreui, 
aou  cousin,  le  rayaume  de  Navarre,  —  It  tnarcDe 
au  secours  da  comte  de  Flandre  menacé  par  ses 
sujets  révoltés  et  remporte  sur  les  Flamands  la 
victcnre  de  Casse!  fî3  aoùll.  —  Protestation  iTIsa- 
l)elip,  fille  de  Philippe  1?  Bel,  pour  conserver  les 
droits  de  son  fits  fidouant  Ut  au  trAtlede  France. 

Mort  de  Casiroccio  Casfracani ,  seigneur  de 
Lueqoes  et  cél^bm  condottieri,  i  l'9ge  de  4T  ans. 
Son  fils  atné  lui  succède.  —  Lonîs  de  Gonzaguc 
renverse  les  Bonarolsi,  qui  depuis  an  demi-siècle 
nercaient  i,  HantoUe  I  auCortU  de  podestat,  et 
re$oft  le  titre  de  capitaine. 

Andronic  III  est  proclamé  empereur  d^Oricnl. 
Il  enfrrme  son  grand-p*re,  le  vieul  Andronie, 
dans  un  monastère. 

Ivan  I"  réunit  les  principautés  de  Moscou,  de 
NoTogorod  et  da  Wladimir. 
t3'19.  Kdoi 

;.  il  lait  pendre  par  arrSt  du  Parisment 
lAïusui  de  sa  mJre,  Roger  Morlimer,  et  enferme 
Isabelle  dans  un  ciiiieaii,  oit  elle  restera  caplite 
jusqu'à  sa  mort  pendant  'iH  ans. 

Uort  d'Edouard,  cnmie  de  Savoie,  laissant  urte 
fille,  Jeanne,  mariée  au  duc  de  Bretagne,  qui 
réclame  sa  succession.  La  Savoie  préfère  se  don- 
ner à  Aymon,  frère  d'IMouard. 

Célèbre  plaidoyer  do  Pierre  de  Cugnièresqui, 
dans  une  asscml'lée  solennelle,  eit  présence  de 
Phili;pe  de  Valois,  attaque  la  juridiction  cccl^ias- 
fique  détendue  par  le  cardinal  Bertrand.  Ce  fut, 
dit-on,  à  la  suite  de  cette  discussion  que  fut 
ïDStilué  i'i^ypel  comme  d'abus,  qui  s'oppose  aux 
eoRiiétements  d  u  cle^é  surlapuissaneetemporelle. 

La  maison  de  wiltclshacti,  qui  occupait  le 
Palatinal  et  la  Bavière,  s'était  partagée  en  deux 
branches  principales  issues  de  deux  ^res,  Rodol- 
phe fui  la  tige  de  tous  les  électeurs  Palatin»,  et 
Lonii  l'empereur  tut  celle  des  diics  et  électeurs 
de  Ibïière.  Par  un  traité  signé  à  Pavle,  il  fut 
stipulé  tue  succes^OD  réciproque  entre  les  deux 
branches,  dans  le  cas  que  l'une  ou  l'aulra  lien- 
draità  manipier  d'héritiers  f^^odaui. 

Les  Mérinides  de  Fez  et  de  Maroc  enlèvent 
AJgéiicas  aux  Maures  de  Grenaile. 
1330.  Robert  d'Artois,  comte  de  Beaumont,  arrière- 
petil-flto  do  Robert  d'Artois,  frère  de  saint  Louis, 
récbme  le  comté  d'Artois  dont  les  arrêts  du  Par- 
lement, dirigé  pat  Philippe  le  Bel  et  Philippe  le 
Long,  t'avaient  dépouillé  pour  lefaire  passer  à  la 
ligne  féminine,  il  échoue  encore  dans  celte  tenta- 
tive, et  est  accusé  d'avoir  produit  de  faux  téntoins 
et  dés  pièces  lait^ses. 

Jean,  roi  de  Bohème,  de  la  maison  de  LuMm- 
boorD,  conçoit  le  projet  de  faire  la  conquête  de 
l'Italie.  Il  se  I^it  donner  par  l'empereur  le  litre 
de  vicaire  impérial.  Un  grand  nombre  de  ïille.i  se 
climnent  il  lui  pour  échapper  à  leurs  tyrans. 

Prise  de  Riga  par  les  chevaliers  de  l'ordre  Teu- 
toirtque. 
133t.  Jean  XXII  détache  le  roi  de  Bohème  du  parti 
de  Louis  V  BB  lui  pronaetlant  la  couronne  daLonv- 

Guerra  entre  les  Aragoiteis  et  les  Oénois  au 
«ijet  de  la  Conw.  —  Azion  Visconti,  fils  «  suc- 
e««nur  de  Geléas  à  Milan,  sa  concilie  par  sa  mo- 
déntion  un  grand  nombre  do  villes  qui  lui  défè- 
rent la  seigneurie,  _ain3i  que  plr- — ■ 


Mort  d'Oderic  Hatthtussi,  franciscain,  né  à 
Pordenona  en  Frioul  vers  l28Si  il  s'était  rendu 
à  Trébizonds  en  1311,  de  là  à  Tana  dans  l'Iode, 
où  il  arriva  en  |32I.  H  gagna  ensuite  la  Chine, 
d'où  il  effectua  son  retour  par  le  Thibet.  Revenu 
i  Padone,  au  mois  de  mai  1330,  il  dicta  sa  rela- 
tion à  frère  Guillaume  de  Sologna,  et  mourut  à 
Uditie  l'année  suivante.        « 

McrI  d'Alioul-Feda,  prince  musulman   de  Ha- 

mah,  en  Sjrie,  auteur  de  plusieurs  ouvrages  im< 

portanis  dTiiïloire  et  de  géographie. 

I3Î3.  Magnificence  de    Philippe  de  Valois,   Fêtes 

pour  le  mariage  et  la.  chevalerie  de  Jean,  fils  du 

Edouard  Baillol,  soutenu  par  Edouard  III,  bat 
David  Bruce  et  se  bit  couronner.  David  se  retire 

Luwrne  secoue  le  joug  de  l'Autriche  et  entre 
dans  ta  ligue  perpétuelle  des  3  cantons  suisses. 
La  ici  Mérinide  de  Maroc  occupe  Gibraltar. 

1333.  Des  cheraliers  français  vont  combattre  en 
Ecosse  contre  les  Antflaia,  mais  ne  peuvent  empê- 
cher la  déroute  des  Ecossais  à  Haliidon-Hille  et  U 
prise  de  Berwick. 

Robert  d'Artois,  furieux  d'avoir  été  dépouillé  de 
l'Artois  et  de  n'avoir  pu  assouvir  sa  vengeance 
contre  le  roi  de  France,  ni  à.  l'aide  de  sortilèges, 
ni  avec  le  bras  d'un  assassin ,  s'ecluil  en  Angle- 
Jean  XXn  publie  une  croisade  en  Caveurdu  roi 
chrétien  d'Arménie.  Les  rois  de  France,  de  Bo- 
hême, de  Navarre  et  d'Aragon  prennent  ta  croix. 
Les  Turcs,  conduits  par  Orknan,  enlèvent  aux 
Grecs  la  ville  de  Nicée. 

1334.  Bâtraelation  de  Jean  XXII,  accusa  d'bérèsie 
par  la  Sorbonno.  Sa  mort.  H  laisse  un  trésor  im- 
mense. Élection  de  Benoit  XII,  qui  administre 
l'Eglise  avec  sagesse  pendant  S  années. 

Mort  du  Florentin  Giotio,  peintre,  sculpteur  et 
architecte;  il  était  disciple  tie  Cimabue. 
133Fi.  Edouard  II!   attaque   de  nouveau  l'Éconai 
Idcbe  condescendance  de  son  protégé  Baillol. 

Benotl  XII  engage  Philippe  de  Valois  &  oITrir 
sa  médiation  aui  rois  d'Angleterre  et  d'Ecosse. 

Les  Scaligers  de  Vérone  cèdeU  Reggio  aux 
GonxaguB  de  Hanloue. 


compagnie  de  marchaiids  florentins,  qui  résida 
longtemps  en  cette  qualité  dans  les  comptoirs 
earopéens  d'Orient,  notamment  à  celui  de  Tana, 
vers  l'embouchure  du  Don,  où  i)  recueillit  les 
renseignements  les  plus  précis  sur  l'itinéraire  des 
oaravanea  qai  allaient  par  l'intérieur  de  l'Asie  jua- 
qu'en  Chine. 

Oidonaances  de  Magnus  Smœlt,  roi  de  Suèile, 
qui  abolisse Dt  définitivement  l'esclavage. 

Mort  d'Abott-Sald,  dernier  souverain  des  Mon- 
gols occidentaux  ae  Perse,  de  la  famille  de 
Tchingis-Khan.  Démembrement  de  son  empire. 
1336.  Philippe  de  Valois,  qui  s'était  opposé  l'année 
precéileiite  à  la  réconciliation  de  Louis  île  Bavière 
avec  l'Eglise,  se  rend  11  Avignon  pour  ratfermir 
le  pape  dans  ses  intérêts.  -^  Il  annonce  son 
irochain  départ  pour  la  croisade,  mais  empêche 

I  nouveau  la  pan  de  l'empire.  , 

[Nouvelles  causes  de  querelle  ent^e  Edouard  111 
et  Philippe  de  Valois  en  Ecosse  et  en  Aquitains. 
—  Le  comte  do  Flandre  fait  arrêter  tutis  les 
Anglais  qui  se  trouvent  dans  ses  Etats.  Mécon- 
tentement des  Flamands,  qui,  à  cause  du  com- 
merce des  laines,  tenaient  i  rester  en  bonnes 
relations  avec  l'Angleterre.  —  Philippe  de  Valms 
somme  Edouard  de  lui  livrer  Robert  d'Artois. 
Edouard  refuse. 

Les  marquis  d'EsIe,  vicaires  de  Ferrare  pour  le 
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Sape,  s'emparent  de  l'autorilé  i  Modène,  aui 
èpens  des  Fil.  —  Uistino  délia  Scala,  mallre 
de  Bcescia,  Vérone,  Bassano,  Vicence,  Padoue, 
Tréïise,  entre  en  lutte  avec  les  Vénitiens,  au 
sujet  de  salines  près  des  lagunes. 

Ligue  de  VeDise,  de  Conslantinople ,  de  Rome, 
de  la  France,  de  Naples,  de  Chypre  el  de  Rhodes 
contre  les   îurca^oiionians,  qui  menacent  la 

I33T.  Les  Anglais  prennent  el  ruinent  Cadsand 
qui  appartenait  au  comte  de  Flandre.  Commen- 
cenent  de  la  guerre  de  cent  àn».  —  Naissance 
du  célèbre  chroniqueur  Froissart  à  Valenciennes, 
dans  le  Hainaul. 

Le  frère  de  Uastino  délia  Scala,  Albert,  est  fait 
prisonnier  dans  Padoiie  par  le  Véronais  Pierre 
Bussi,  qui  l'envoie  à  Venise  ;  Marsile  Carrara  s'em- 
pare du  pouvoir  k  Padoue.  —  Les  Uilanais  en- 
If-vent  Brcscia  A  Maslino. 

Naissance  de  Tamerlan,  fils  d'un  émir  Mongol, 
issu  de  Tcbingis-Khan  par  les  femmes,  dans  le 
voisinage  de  Samarcande,  dam  la  Transoiiaoe. 

1338.  Edouard  HT  débarque  h  Anvers  dans  l'espoir 


de  Bavière  et  des  autres  vassaux  de  l'empereur. 

En  réponse  aux  attaques  de  Benoit  XII,  succes- 
seur de  Jean  XXII,  Louis  IV  réunit  i  CoUenlz 
une  diète  où  assistent  |  ^  OiXI  chevaliers  et  barons 
et  y  promulgue  un  décret  qui  déclare  la  dignité 
impériale  indépendante  de  la  papauté,  et  Tem- 
pereur  chef  du  monde  cbrélien.  Edouard  III,  qui 
parait  à  cette  assemblée,  reçoit  le  titre  de  vicaire 
de  l'Empire  dans  les  Pays-Bas. 
Etats  généraux  oii  Philippe  VI  de  Valois  sen- 

SBge  pour  lui  et  ses  successeurs  i,  no  pas  lever 
B  deniers  eilraordinaires,  sans  le  consentement 
des  trois  Etats. 

1339.  Louis  de  Bavière  se  dirige  vers  l'Italie.  Il  est 
arrêté  au  passage  des  Alpes. 

Fin  de  la  guerre  entre  Uastino  délia  Scala  et 
les  Véniliens  qui  acquièrent  toute  la  marche 
Trévisane.  —  Le  cruel  Luchino  Visconli,  oncle 
d'Aiion,  arrive  au  pouvoir  dans  Milan.  —  Le 
marquis  de  Montferrat,  Jean  II  Paléotogue,  qui 
se  met  à  la  tête  du  parti  gibelin,  enlève  Asti  à 
Robert,  roi  de  Naptes.  —  Le  peuple  de  Gènes 
défère  la  dignité  de  doge  i  Sjmon  Boccanegra. 

La  lloite  de  Philippe  VI  brûle  Southampion.  — 
Edouard  III  ravage  le  (^mbrésis.  —  Le  brasseur 
Arlevelt  traite  au  nom  des  cités  de  la  Flandre 
avec  Edouard  III  et  l'engage  i 
ries  de  la  France  afin  que  les 
combattre  aous  ses  bannières  sans  manquer  aut 
devoirs  du  lion  féodal. 

négociations  entre  l'empereur  de  Conslanii- 
Qople  Andronic  III  et  le  pape,  pour  la  réunion  des 
deux  Églises  par  l'entremise  duGrec  Barlaam.  Ces 
négociations  sont  sans  résultai. 

1340.  Traité  d'Edouard  lit  avec  les  Flamands  qui  li 
reconnaissent  pour  roi  de  France.  Édouanl  III 
adresse  un  manifeste  aux  barons  français.  Le 
comte  de  Hainaqt  répond  seul  à  cet  appel,  et 
Edouard  III  retourne  en  Angleterre  pour  préparer 
une  nouvelle  campagne.  —  Le  duc  Jean  deNor- 
mandie  lassemble  une  armée  pour  ravager  le 
Hainaut;  il  assiège  le  Quesnoy,  où  l'on  com- 
mence i  employer  les  canoru  el  bombarde*.  — 
Défaite  de  fa  (lolle  frantaise  i  l'Ecluse  par 
Edouard  III  qui  assiège  Tournay.  —  Armistice  di 
6  mois  signé  i  Espléchin. 

Siège  de  Tarifa  par  les  rois  de  Grenade  et  di 
Maroc.  Les  M  nu  res  font  usage  i  ce  siège  de  canon 
lan^nt  des  boulets  de  fer,  —  Alphonse  Xi,  ro 
de  Caslille,  secouru  par  le  roi  de  Portugal,  dèfai 
à  Salado  les  rois  de  Maroc  et  de  Grenade. 


Ap.  J.-C. 

Avènement  au  trQne  de  Danemark  de  V/at- 
demar  III,  qui  est  élu  par  les  élits;  il  épouse 
une  princesse  de  Slesvigïl  recouvre  une  partie 
des  domaines  de  la  couronne. 

1341.  Philippe  VIserapprocbedeLouisde  Bavière, 
qui  révoque  le  vicariat  de  l'Empire  donné  à 
Edouard,  mais  ne  peut  obtenir  labsolution  du 
pipe. 

Mort  de  Jean  111,  duc  de  Bretagne;  sa  succes- 
sion di.'ipuléc  entre  son  frère  et  sa  nièce.  Son 
frère  Jean,  comte  do  Moutfort,  s'empare  de  pres- 
que toute  la  Bretagne.  Le  mari  de  sa  nièce, 
Charles   de    Blois,    recourt   aux    tribunaux  de 


i  Ik  Mantfort  te  comté  de  Bicbmond.  Charles 
de  Blois  s'approche  de  Nantes.  Le  comte  de 
Uontforl,  arrêté  en  trahison,  est  enfermé  à  la 
tour  du  Louvre.  —  La  comtesse  Marguerite,  sa 
femme,  se  met  i  la  lètede  son  parti,  et  s'enferme 
à  Hcnnebon. 

Pétrarque  reçoit  au  Capitole  la  couronne 
poétique. 

Guerre  entre  les  Pisans  cl  les  Horentins  qui 
viennent  d'acquérir  Lucques.  Les  Florentins  sont 
défaits. 

Mon  d'Andronic  le  jeune.   Avènement  de  ses 

deux  Ris  Jean  et  Manuel.  Leur  tuteur  Jean  (^n- 

tacuzène  se  fait  proclamer  bicnlât  après  empereur 

à  Andrinople. 

1341.  Edouard  111  veut  envahir  l'Ecosse,  mais  il 

Mort  de  Benoit  XII,  Succession  de  Clément  VI, 
créature  de  la  France.  Clément  VI  excommunie 
les  Flamands, 

Prise  de  Rennes  par  Charles  de  Blois,  Il  est 
forcé  de  lever  le  siège  d'Hennebon  défendu  par  la 
comtesse  de  Montfort. 

Expiration  de  la  trêve  entre  la  France  el  l'An- 
gleterre. Robert  d'Artois  s'empare  de  Vannes  que 
reprend  peu  après  le  sire  de  Clisson.  —  Mort  de 
Robert  d  An  ois,  blessé  à  Vannes. 

On  établit  pour  la  I"  fois  des  gi-cuiers  à  sol 
dans  toutes  les  provinces  qui  dépendaient  du  do- 
maine de  la  couronne.  Philippe  de  Valois  en 
recul  le  nom  de  roi  salique. 

tes  Florentins,  qui  ontéchoué  devant  Lucques, 
donnentle  litre  de  capitaine  du  pcupleà  Gauthier 
de  Brienne,  duc  d'Atnèncs,  qui  exerce  le  pouvoir 
avec  la  plus  grande  cruauté. 

Jacques  II,  roi  de  Majorque,  se  brouille  ea 
même  temps  avec  les  rois  de  France  et  d'Aragon. 

Mort  de  Charles  Rolwrl,  roi  de  Hongrie;  il  a 
pour  successeur  son  lils,  Louis  1"',  surnommé  la 

1343.  TrSve  de   Halestroil   entre   Edouard   III   et 
Philippe  VI. 

Philippe,  roi  de  Navarre,  meurt  au  siège  d'Al- 
gésiras.  —  Le  roi  d'Aragon,  Pierre  IV,  débarque 
à  Majorque  et  en  chasse  Jacques  II;  il  commence 
sur  le  continent  ia  conquête  du  reste  des  do- 
maines de  ce  dernier,  le  Roussillon  et  la  Cer- 

Gauthier  de  Brienne  est  chassé  de  Florence.  Le 

Sarli  démocratique  s'empare  du  pouvoir  et  choisit 
son  grâ  le  gonfalonier.  —  Mort  de  Robert  le 


Il  ans,  et  l'époux  de  Jeanne,  son  petit-neveu , 
André  de  Hongrie,  lils  de  Charles  Robert. 

I^ii  de  Kalisch,  qui  met  Gn  à  la  guerre  entre 
la  Pologne  et  l'ordre  Teutonique  au  sujet  de  Id, 
Pomèrdnie. 
1344,  Algésiras  se  rend  au  roi  de  Castille  :  trêve  de 
10  ans  entre  les  chrétiens  el  lea  Uauret  de 
Grenade.  —  Pierre  IV  d'Aragon  conSsque  tous  les 


le  M^orque,  qui  m  relire  k  Monl 


Ap.  J.-C. 

EtaUduroi  à 

gu^gerpe.d.ntIatr«Te  et  ûit égorger  iW,' 
Louis  I"  de  Hongrie  soulient  son  ontle  Casimii 
do  Polo^a  comre  Je»n  de  Bohême  -IvioTo^ 
uJX  "  '^"""  '^  """'"«"^  '"  ^ 
1345.  Édouârd  IJI  déclare  k  tr^ve  rompue-  il  en 
îrîi™'^P^'  -J-«'»'«i*e  de  Detby  débarque 
en  Gtiçogne,  prend  Bergerac  et  s'arance  insm-i 

veuve  çoDlinue  la  guerre  en  Bretagne. 

BéTolie  de  Gand.  Philippe  Arlel^St  ,it  massaert 
par  !a  popuiace.  -  Edouard  III,  mii  était  entré 

f  ^n"'î^  ',"■  <^'Anglete[Te,  envoie  au  roi  d. 
CaslilJe  des  échantillons  de  la  plus  belle  race  de! 
moutons  anglais,  qui  ont  constitué  depuis  un» 
des  principales  sources  de  richesses  de  li  pénin- 
suie- Lea  lies  Canaries,  réeemmecldéoouvertes 
ae  l;acerda  sous  U  suzeraineté  du  sainl-siéite 
-Pierre,  ais  du  roi  de  Portugal,  Alphonse  iv' 
te?*..!!'!.^'^'  ''"»  maltresses,  laù  dï  Castro.  ^ 


MOYEN  AGE 


SOI 


iais.'cZ%n!et'^nrauxTn'l'Js  T"""  ""^ 
seol  a  se  faire  sujet  d'Edoua?d  pour  reX  dan, 
t':S^du7a:^™^'"™'"'^---P-SVd1^ 

ïrané  ,«r  1,  „„«],  j,  „„,  j,  p  gj"  »»•  "'- 

...  le.  ..gn..n  „  ii.,..  ,„  rip^Œi"; 
I  IWl  B.  -  Jeicne  de  Niple»,  po.r  m  ménaiir  iTn 

.pp.,  ...».  L..i.  d.%;4?.,  „°'s:£ 

I.  prmc.  mBonm  de  SIcil,  ,1  rera.n.t, 


Jmq   CanUcuiè 
ÛDnslanliD.p1e  et  s 


udun 


Soumission  de  ti  Croatie  par  Louis  le  Grand 
TOI  de  Hoogrie.  ' 

r^in^îTl-  ,  '^'^  "■'  Hongrie,  mari  de  Jeanne  !" 
reine  de  Naples.  On  en  accuse  sa  femme. 
"3*n.^l' t'  ^.'  '^  "^ûeue  d'Oïl  à  Paris;  de  la  laugue 
d  Oc  i  Toulouse.  Lcsdeuï  assembées  déclarent 
que  ia  gabelle  du  sel  el  l'impût  de  ql-alre  denier 
^^^!L*.'  "^".^  raouil  déplaisants  au  peuple.. 

Eipedilion  du  duc  de  Normuidie  dans  les  pro- 
Tiûcos  du  midi.  Prise  d'AngouJéme'  siéce  rPA. 
fuilloD  dans  l'Agénois,  petite  et  forte  pface  qui 
glais  pendant  quatre  mois  par  1500  \b- 

court   Edouardlll  débarque  en  Normantiie.  " 
et  pillage  de  Caen.  —  Edouard  passe  la  Sei 
PoiMï  el  veut  se  retirer  par  la  PÎcardie.  Il  , 
laSommeàBlanchetache,  poursuivi  par  phi' 
ïli'^^Ht,"'"*,*  supérieure;  il  s'élaÉÏÏt  à  Crecy 
en  Ponthieu  :  la  bataille  s'engage  entre  Parmée 
française  et  i'armée  anelaise.'?^aippe«i  com- 
plètement battu;  les  Anglais  font  usage   dit-on 
d«s  ;^lte     oumée     de    6    pièces  le'  ^^n! 
J«o  l'Aveugle    roi  de  Bohfme,  se  fail  tuera  la 
Mie  des  chevalier!  français.  Son  lits  Charles   élu 

Ulat  par-^Z'rl  Fu.'  '"'  ^"  ''""'^'-  ^'^««  "^ 

Itavid    Bruce   d'Ecosse   est    vaincu      nr*.  rf» 

Durtum,  à  Nevils-Cross,  par  Philippin'e  Se  Haf- 

d/iîtSI*''''  ""^  ^""'^.^^  Honerie  contre  Jeanne 
Il  a  unit  avec  Lou.s  V  de  Bavière;  Jeanne  épouse 
•on  pwenl  Louis  de  Tarenie.  '^ 

Vigçonti  occupe  Parme  et  Plaisince  qui  resle- 

»at  S7  ans  aui  seigneurs  de  Milan. 

'Tu^ïf.?.*  ^'°''''!^'"P'''  "  fa'l  prisonnier 

d.  w™rî^'^  ^^  ^'  "'  ^°elais  el  par  Jeanne 

ae  Mmitrort,  Sa  femme  continue  la  guerre.  i 


s'empare   par  surprise  de 
''J'rTi"'^*'"'  "'  f"*^!"  Jean  Paiéoiogue. 

Les  Vénitiens  obtiennent  que  leurs  vaisseau» 
IVDvnirfî'^i^'î  ="'?  francllisB  dans  les  ports  de 
des  corn  U,-^l      ^"^'  ""^"^  '^  ^'"""^  "^'ï  ^tï^lir 

Casimir  lil,  roi  de  Pologne,  publie  un  code  de 
»néi  /.-'IT  *■""'  '"^  ">'  «KbiSu  put! 
since  législative,  et  autorise  les  paysans  opprimé-i 
parles  nobles  à  quitter  leuraiefr^.  '^'^ 
Nai^tel'?P^.h^■"'i*',?£"'*'»''^''■  ^«°<1  Ravel, 
uTtéâi  w^  'i  1^  ^  '  "r"™  Teutonique,  par  lé 
î,™,  -1  ""'«"'«''"'B-  Avec  le  produit  àe  celle 
vente,   il  dégage  la  Fionia  el  les  places  de  See- 

BeSf™™   *■""'»""■''•"•"•■"■ 

Mort  de  Guillaume  d'Occam,  cordelier  analais 

qui  a  ranimé  la  quereUe  des  réalistes  et  des  no' 

1348.  Terrible  peste,  nommée  vtiit  de  Flortnee- 
ses  ravages  en  France.  ^ 

Le  roi  de  Hongrie  prend  possession  du  royaume 
ij  iS"-  ■'^?"  V/^'"^  ^^  P"^"o<:e.  Elle 
^  (Il  fi^""*"!"*"  "^Avignon  au  pape  pour 
80  000  florins,  et,  apprenant  la  retraite  Se  Louis 
rri./?" lli  ''"^  l"  Ç^*'a  ''^'*'  contraint  à  quitter 
I  Italie,  elle  rentre  dans  ses  Etals. 
Les  Vénitiens  font  alliance  avec  les  Goniague 

Vérone,  qui  sappuient  sur  le  seigneur  de  Milan 
el  I»  marquis  S'Este.  -  Bienzi,    le  tribun  de 
qu'il  avait  lassé 


lèbi 


— .,-..,  uiaic.  —  niunii,  le  irinun  de 
a,  Bsi  forcé  par  le  peuple,  qu'il  avait  lassé 
1  tyrannie,  de  se  retirer.  Il  s'enfuit  à  Prague 
îs  de  lemm-rpiir  rhario»  iv  u— .  j..^i 


r—  "7  ■j'""'"'=,  "csE  renrer.  ji  sen.„.^„  aa=-uD 

auprès  de  1  empereur  Charles  IV.  —  Mort  du  cé- 

s.».*!""^"  ■'**"  ^^.  yi'*"'-  donl  la  chronique 


n  langue 


■  .s.i.  -tau  ue  ï  lUfllII,  Qoni  la  t 

Italienne  a  été  continuée  par 
=.o>,^uc,eujusqu'en  136S. 

Pierre  IV  le  Cérémonieui,  roi  d'Aragon,  abroge 
e  privilège  d'union  qui,  depuis  60 ans,  aùtoriMit 
les  seigneurs  é  faire  appel  aui  armes  pour  sou- 
tenir leurs  droits.  Le  grand  Jusliza,  qui  étendait 
son  autonté  jusque  sur  le  roi  lui-même,  sera 
charpô  de  veitler  au  maintien  des  lois  nouvelles 
qui  doivent  garantir  les  droits  de  la  nation. 

1349.  Charles  IV  de  Bohème  esl  reconnu  nar  l'em- 
pire  entier.  *^ 

Création  de  l'ordre  de  chevalerie  de  la  Jarre- 
tière par  Edouard  III,  en  souvenir,  dit-on  de  son 
amour  pour  la  comtesse  de  Salisbury 

Philippe  Vf  acquiert  d'Humbert  la  Viennois  et 
le  Lauphiné,  a  condition  que  le  titre  de  dauphin 
sera  porté  par  celui  des  enfants  de  France  qui 

Mc^es  il,  roi  déchu  de  Majorque,  la  seigneurie 

Mort  de  Jeanne,  reine  de  Navarre;  son  81a 
Charles,  dit  le  Mauvais,  lui  succède.  i 

1 350.  ia  peste  éclate  en  Angleterre.  Proloogaiion  de 
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l»lr«T*< 


de  Pbilipp*  VI  n 


VLit  ÉdeinnI  UL— rm 


Jeun  II  dit  1«  Bon,  isn  flU,  loi  fOCCUâ.  11  hit 
mer,  9ur  un  Mup^on  et  sdm  jugtment,  lUoul, 
comte  d'Eu  et  de  Guines,  qui  avait  «4  invasU  par 
stin  pÈre  de  la  digniW  de  connétable.  Il  donnera 
cslte  charge  à  CtuB-loB  d'Anjou,  flIsd'Alphonse  de 
Lacard»,  et  le  conOé  d'Eu  a  Jean  d'Arlois,  fils  de 
ce  Boberl,  qui  avait  cwiElnit  Edeowd  iam  la 
Normandie,  et  qui,  i  la  journéa  <ta  Crtcy,  arait 
combattu  contre  w  patrie. 

L'acquisinoe  do  Bolosna  pu  It»  Viacoatt  met 
en  Uitle  tss  derniers  »«ee  le  satnt-fitge.  —  Guerre 
enb'a  les  Véniliens  et  laa  G^bcU,  qiit  Toulaient 
jntevtir«  L'accès  da  la  mar  Noire  à  leurs  rimai. 

3*  jubilé  cti^bcé  par  la  {«pe  Cléraent  VI,  crai, 
par  un  décret  de  1343,  avait  décidé  que  l'indni- 
Beau  de  Jubilé  éublie  par  BonifMce  VllI  aurait 
iicu  cbiqoe  ur  année  an  lieu  de  la  lUD*. 

AlpbODse  XI,  roi  dfl  Castille,  meurt  de  lapeste. 
SoD  Sis  Picrra  le  Cruel  Lui  succède. 

Louis  le  Grand,  roi  de  Bonifie,  bit  ira*  T  in- 
vasiOD  dans  le  royaume  de  .Naples, 
1351.  Convocation  des  États  de  Languedoc  à  Hont- 
peliier  et  des  Etals  gtnéraur  à  Parts.  —  Prise  de 
Saint-Jean  d'Anpélï  pat  les  rninçais,  —  Création 
de  Tordre  de  PEÎoile. 

Alphonse  XI,  mi  de  Cislille,  à  la  «tHicitatioii 
de  sa  mère,  l^it  mourir  Ei^onore  de  Gurman, 
maillasse  de  son  père,  et  mère  de  Henri  do  Trans- 
is reine  Jeanne  est  absoute  du  meurtre  de  son 
mari  par  le  pape  Clément  VI,  qui  reconnaît  Louis 
de  Tarente  pour  roi  de  N^les.  Louis  le  Grand  se 
soumet  i  cetto  décision  et  renance  à  la  conquête 
de  Naples, 

Contiauatioa  de  la  guerre  entre  Venise  et  Gènes. 
La   I"  a  pour  alliés  l'Aragon,  la  Navarre  et  la 

AceesMea-  de  Zurich  et  de  Glatis  i,  la  ligne  hel- 
vétique. 
1 353.  Mort  de  Qément  TI,  au  moment  où  il  allait 
Taire  périr  Rienzi,  que  f'empereiir  lui  avait  livré. 
—  Innocent  VI  lui  succède. 

Combat  des  trente  en  Bretagne.  Vicloire  st  dé- 
faite des  Français  daranl  Saint-Omer.  —  Las  Fran- 
çais échouent  au  siéga  de  Guines, 

Combat  du  Bosphore  livré  par  les  Vénitiens  et 
les  Catalans  aux  Génois  commandés  par  Nicolas 
Pisani  et  Paganino  Doria.  La  victoire  resta  aui 
liénois;  mais  elle  leur  eodU  cber,  et  la  comman- 
dement fut  ôié  i  Doria. 

Jean  CantacuzËne,  qui  avait  appujé  les  Véni- 
tiens pour  s'affranchir  de  la  domination  des  Gé- 
nois, est  contraint  d'interdire  les  ports  de  l'empire 
à  SOS  alliés. 

Destruction  du  cbAteau  de  Habsbourg  par  les 
Lucemojs.  —  Accession  de  Zug  à  la  li^ie  belvé- 

1353.  Cbarlesle  Usutms,  roi  de  Navarre,  épaosa  la 
fille  du  roi  Jean.  —  Pierre  le  Cruel,  roi  de  Cas- 
tille,  épouse  Blanche  de  Bourbon,  qu'il  commence 
il  maltraiter  trois  jours  après  son  mariage. 

Défaite  de  l'amiral  génois  à  la  hauteur  de  Ca- 
gliari,  en  Sardaigne,  par  les  Vénitiens  et  les  Ca- 
talans, —  Gènes  se  donne  à  Jean  Visoonti, seigneur 
deBilan.  — Innocent VT,  successeur  de  Clément  VI, 
investit  de  ses  pouvoirs  on  Italie  le  cardinal 
Alvarès  Albomoi,  archevêque  de  ToUde,  que 
Pierre  le  Cruel  avait  dépouillé.  Nicolas  Rienzi, 
réconcilié  avec  InnocentVT,  accompagne  Albomoi. 

Accession  de  Berne  à  la  ligue  helvétique. 

Jean  Paléologiie  a  recours  aui  Turcs  ottomans 
contre  Cantacuzène,  qui  envoie  des  députés  au 
pape  pour  obtenir  les  mcouts  des  Occideaiaui. 
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Ifort  du  Grec  PltMda,  qui  ■  rassemblé  les  labiés 
.    attribuées  à  Esope. 

I3M.  Assassinat  de  Charles  de  Lacerda,  eiuinétable 
de  Ttance,  par  ordre  de  Charles  le  Bauvaia.  — 
Traité'de  Hantes,  par  lequel  le  mi  pardonae  au 
roi  de  Navarre. 

Paganino  Doria  remporta,  dans  le  port  da  Sa- 
pienza,  pr^  de  Modon,  au  S.  0.  du  Félo^nèse, 
une  victoire  complète  sur  l'ami  rai  vénitien  Nicolas 
Pisani,  et  le  fait  prisonnier  avec  toute  sa  flotte.  — 
Mort  d'André  Dandolo,  auWur  de  la  première 
histoire  de  Venise.  Uaiino  Faliero  lui  succède  à 
Fitge  de  eo  ans. 

Rienzi  s'aliène  de  nouveau  les  esprits  à  Home 
par  son  despotisme,  et  périt  dans  une  sédition. 

Charles  Iv  reçoit  à  Uilan  la  couronne  de  Lom- 
bardie;  à  Rome,  celle  d'empereur.  Il  renonce  i 
toute  prétention  sur  l'Etatda  l'Eglise  et  le  royaume 
de  Naples. 
13.55.  Un  Génois  fait  triompher  à  Constanlinople  le 
parti  da  Jean  Paléologue.  —  Abdication  de  Canta- 
cuzéne,  qui  se  retire  dans  un  monastère,  oii  il 

Conjuration  de  UarJno  Faliero.  Elle  est  déjouée 
par'- '■'  '""^-   '■-'---  ■■■-■- 

conti  de  Hilan. 

Le  Dauphin  attaque  l'apanage  du  roi  de  Navarre 
en  Normandie.  —  Traité  de  Valogne,  qui  récon- 
cilie en  apparence  le  roi  de  Navarre  avec  le  roi  de 
France.  —  Campagne  d'Edouard  III  en  Artois,  et 
du  prince  de  Galles  en  Languedoc.  —  Convocsuon 
des  Etats  de  la  Langue  d'Oil;  ils  proDNttent 
30  000  hommes  d'armes  ou  150  000  combatiaBUtl 
b  millions  de  livres  parisi»  pour  ua  an,  qui  de- 
vaient être  fournis  par  une  gabelle  sur  le  sel  et 
par  une  aide  de  8  deniers  pour  livre  sur  toute 
chose  vendue.  Celte  douUe  imposition  devait  être 
supportée  par  les  trois  ordres.  Les  Etats  en  retour 
demandent  i  Être  assemblés  lou^i  les  ans;  des 
élus  des  Etals  devaient  veiller  à  l'emploi  at  i  la 
répartition  des  produits  de  l'aide. 

Alphonse  IV,  roi  de  Portugal,  fait  périr  lois  de 
Castro,  maltressa  de  son  fils. 
1356.  Jean  le  Bon  fait  arrêter  k  Rouen  Charlee  le 
Mauvais,  qui,  depuis  quelque  temps,  ne  cassait 
de  susciter  des  embarras  au  roi  et  avait  formé  des 
liaisons  coupables  avec  l'Angleterre;  il  fait  déca- 
piter le  comte  d'Harcourt  et  trois  autres  d«  ses 
complices  accusés  de  conspirer  avec  les  Anglais. 
—  L  Angleterre  prend  parti  pour  le  roi  de  Navarre . 


Jean,  quitte  alors  rapidement  la  Nor- 
mandie et  se  porta  sur  les  derrières  de  l'armée 
anglaise  afin  de  lui  couper  la  retraite.  —  Bataille 
de  Poitiers'  bravoure  du  roi  Jean  et  de  soU'  fils 
Philippe  i  victoire  des  Anglais  commandés  par  le 
prince  ds  Galles.  Captivité  da  Jean.  Le  daupàin 
Charles,  âgé  da  18  ans,  convoque  les  Etats  génâ- 
raui  à  Parii.  —  Les  Etats  accusent  les  ministres, 
demandent  la  liberté  du  roi  de  Navarre  et  un  con- 
seil permanaol.  Influence  de  Uarcet,  prévAt  des 
maicWids  de  Paria,  de  Robert  te  Cou,  évéqiie  de 
Laan,  el  bientôt  après  de  Charles  le  Haunis, 
quand  il  s«ra  rendu  i  la  liberté. 

Le  comte  de  Savoie  ac<{uiert  la  baronnie  de 
Vaud,  le  Bugey  et  le  Valromey;  il  conserra  Oax 
avec  l'assontiment  du  roi  de  Emnee,  seigneur  du 
Dauphiné.  —  Asti  et  Géaea  s'afTirmciiiasent  de  1& 
domination  des  Visconti.  Asti  [lasse  au<  marquis 
de  Uontferrat;  Gèaaa  se  donne  de  nouveau  uo 

Louis  je  Grand,  roi  da  Hongrie,  attaque  lesVé- 
nitiens  pour  reconquérir  la  Dalmalio.  ~.  Mort 
d'Etienne  DuKhan,  roi  de  Servie,  qui  avait  failli 
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ramener  rempire  grec  et  fûDdar  ua  BranctcDi- 
pire  d»a  sur  les  bords  du  Dacabe. 

L'emp«Teur  Chirles  IT  puMs  la  tuUt  tor  qui 
denent  la  loi  (ondaiDeiilâle  de  Tenipire  genoa- 
oique.  La  bulle  a  é\È  rédigé»  atlaiiasax  le  ifiili- 
consultc  italien  Barlbote. 
\3il.  las  ilata  l'aœmblaDt  d«  Msfm  à  Paris, 
OrdemiBiicv  da  tétons  da  3  mu*^  Kli^naa  Ihr- 
cel  Tait  forlilier  Paris.  —  lltonneSe  (soimeaboa  éet 
Étala  Rénérauï.  Le  lendemain  da  leur  ourarturef 
Jean  de  Pec^uïgay,  gouverneur  d'Artois,  met  en 
liberté  le  roi  de  Savarre;  discours  de  «e  prince 
ou;  Pari  siens,  au  Pré-aux-Qerca. 

Edouard  [Il  rend  la  liberW  à  David  Bnice.  L'tié- 
ritin'  désigné  du  prince  est  sen  oeveur  R«bcrl 
^Uiart,  né  de  ta  Aile  d«  Robert  Bnice  et  de 
^alter,  grand  sénécba!  ou  Stuart  d*É<ciaM.  — 
Edonard  Hl  supprime  le  tribal  et  le  domaine  d)^ 
rect  de  la  cour  de  Rome  sur  ce  royaume. 

CsAmïr  ni,  roi  de  Pologne,  qui  avait  pour  con- 
cubine une  juive  nommée  E-stlier.  accorde  un 
joifti  de  Folt^e  d'importants  privilèges. 

Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie,  enlËve  toute  la 
Dalmatie  aui  Vénitiens. 

■art  d'Alphonse  IV,  roi  de  Portugal.  Son  sucoae- 
seur,  don  Pedro,  venge  la  mort  d'Jaka  da  Castro. 
1358.  i^tienne  Hareel,  pc^dt  des  marcbands,  fait 
prendre  à  ses  partisans  le  cbaperoo  mi-parti 
range  et  bieu,  envahit  le  palais  du  Danpbin  el 
6il  massacrer  aux  pieiis  du  prince  les  marédiaui 
de  Normandie  et  de  Oiampagne.  —  EiaU  provin- 
ciaiji  de  Champagne,  qui  accusent  les  Parisiens, 
—  États  de  Compiégne,  convoqués  par  le  Dauphin, 
«L  opposition  avec  ceux  de  Pans.  —  Élienne  Mar- 
cel, menacé  par  le  Dauphin,  donne  le  commande- 
ment de  Paris  au  roi  da  Nitfarre.  — Horrible  dé~ 
tresu  des  paysans;  eiplosion  de  la  Jacquerie.  — 
Etienne  uârcel  périt  sous  les  coups  de  l'échevin 
Maillard  au  moment  où  il  vaut  s-'asaurer  d'une 
perle  da  Paris  pu  UqoeU»  il  doit  iUiaduin  le 
roi  de  Navarre. 

Veoiss  abandonne  A-Louis  te  Grand,,  roi  d*  Hbn- 
grie,  i'Iitrie  et  la  Dalmatie. 
I3.'>9.  Le  dauphin  rentre  dans  Paris  et  signe  à  Pon- 
'"■""    n  traité  qui  mrt  fin  à  la  guerre  cirile.  Les 
•-•'e  à  Paris  r^jallent 


e  Reims  à  Pana, 

Le  SU  du  sultan  Orkhau,  Soliman,  anlâre  aux 
Grecs  G»Uipoli.  et  bit  ime  invasion  «i  Thiaca. 

Occupation  oe  Pavia  par  tes  ViscwHt.. 
13M.  Trwté  «igïié  à  BiMgny,  près  de  Chsrtres,  par 
lequel  Edouard  m  renonça  à  ses  patentions  sur 
la  coaronoe  de  France,  mais  obtient  en  retour  que 
leduetid  de  Guyenne  Ugénois,  Oueniy,.Itouergue, 
Périgord,  Limousin)  lui  soit  abandonné  en  toute 
prepriélé,  ainsi  que  lei  oomtéB  de  Poiiien,  d'An- 
gouUme,  de  Pontfaieu,  at  le  territoire  de  Galais. 
Mc^/emital  trois  millions  d'ëcus  d'or,  Jean  le  Bon 
reaon*re  M  liberté  (octobre).  — Mariage  d'IsalIellE 
de  Pnnoe  arca  le  Dis  de  Méav  Visconti  ;  Jesn 
donne  eo  doC  i  Isabelle  I»  oomié  de  Vertus,  en 
CbaMpogn»;  GalAas,  en  retour,  l'aide  il  pa^er  sa 

Le  caidiiKl  A^moz  ooonpe  Bblogne  pour  le 


pm. 


d'AndJinoplej  en  Thrace. 

1361.   La  peits  désole  la  Franco  pendant  3  ans. 

Ravages  exercés  par  les  grandes  compagnies,  qui 

détruisent  à  Brignais,  près  de  Lyon,  une  armée 

royale  conduite  par  Jacques  de  Bourbon.  Elles 


villes  Hanséeiiqn 
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menacent,  dans  Avignon,  le  pape.ijni  bitpiitAw 
conlre  elles  une  croiiade. 

MTinp)ie  I"  de-  Rourrea,  duc  de  Bourgogne:, 
fils  de  Philippe,  comls  d'Artois,  et  de  Jeanne, 
comtesse  d'Auvergne  et  de  Boulogne,  qui  depuia 
époam,  le  nn  Jean,  meurt  sans  enfants,  et  en  lui 
■  éKint  la  première  maison  des  ducs  de  Bourgo- 
gne, issue  du  roi  Robert.  Le  roi  Jean  se  met  en 
possession  du  ducbé,  par  droit  de  proiimiti. 

En  Angleterre,  le  Parlement  interdit  l'usage  de 
la  langue  française  au  barreau  et  dans  les  actes 

■W^demarTir.rotde  Danemark,  saccage  Wisby, 
capitale  de  l'Ile  de  Golhland,  l'une  des  vdles  les 
■  ;lies  du  Nord;  pillage  de  l'île  d'Œsel.  Les 
'"""'"'—""   font  alliance  contre  lui  avec 
IB  comte  de  Holalein  et  le  duc  de  Uei:Iilembourg. 

1362.  Edouard  m  donne  à  son  fils,  le  prince  de 
Galles,  le  ducbé  d'Aquitaine. 

p£u  apr^s  la  mort  de  son  second  mari,  Louis 
de  Tareme,  Jeqnne  de  Naples,  figée  de  36  ans, 
épouse  le  fils  du  roi  de  Majorque,  ipii  a  été  dé- 
pouillé pat  la  roi  d'Aragon. 

Fondation  de  l'unirersité  de  Ciacovie  par  Casi- 
mir m,  roi  de  Pologne. 

1363.  Jean  le  Bon  donne  en  apanage  le  duché  de  - 
Itourgogne  k  son  4*  fils  'Philippe  le  Hardi,  tige 
de  la  2*  maison  des  ducs  de  Bourgogne.  —  Le 
duc  d'Anjou,  3*  fils  de  Jean,  s'échappe  de  Calais 
où  il  était  retenu  comme  otage. 

Les  villes  Ranséatîques emploient  le  canon  pour 
la  première  fois  dans  un  combat  naval  qu'elles 
livrent  aui  Danois. 

1364.  Le  roi  Jean  retourne  en  Angleterre  prendre  la 

Clace  de  son  Gis.  Il  y  projette  une  croisade  arec 
:  roi  de  Chypre.  D  meurt  à  Londres  (8  avril). 
Avènement  de  Charles  V  le  Sage.  —  Surprise 
de  Mantes  et  de  Meulansur  le  roi  de  Navarre.  — 
Victoire  de  Cocherel  remportée  par  Duguesctin 
sur  le  captai  de  Buch,  qui  est  fait  prisonnier.  — 
Sacre  du  roi  A  Keïms.  —  Renouvellement  de  la 
guerre  de  BrelfinuP.  Charles  de  Blois  est  défait  el 
tué  à  la  bataille  d'Auray,  où  Uuguesclin  est  fait 
prisonnier  par  Jean  l^handos. 

Les  Dieppois  commencent,  dit-on,  à  former 
des  établissements  k  la  Guinée  et  au  Sénégal. 


Jar  la  France,  au  détriment  de 
vre.  —  Traité  de  paix  arec 
Charles  de  Navarre,  oomte  d'Evrein.  Il  lanonce 
à  la  posseeuon  de  Manies  et  de  Neulan  dans  le 
Veiin,  et  reçoit  en  dédommagement  la  baronnie 
de  Uontpelliec. 

J36fi.  Rav^^  des  grandes  tlompaonies  dans  la 
Boulogne,  la  Lyonnais,  le  Daupïiiné;  le  pa^, 
menacé  par  elles,  leur  donne  300000  llarins; 
Charles  V  pensant  au'il  serait  plus  utile  d'employer 
à  l'eilérieur  ces  bandes  d'aventuriers,  que  de 
ebaniher  à  les  détruira  par  les  armes,  paye 
100000  francs  la  rangon  de  Duguesclin,  et  le  leur 
donne  pour  chef  dans  une  eipédilion  qu'il  diriga 
en  faveur  de  Henri  de  Transtamare  contre  son  frère 
Pierre  le  Cruel,  roi  de  Casiille,  qui  a  fait  périr 
Cléonore  de  Guzman,  mère  de  Henri  de  Transta- 
mare, et  Blanche,  belle-sœur  de  Charles  V,  el 
que  soutiennent  les  Maures.  —  Entrée  de  Du.- 
mieicliD  en  Casiille.  —  Couronnement  de  Henri 
de  Traosiamare  à  Burgos.  Fuite  de  Pierre  te 
Cruel,  qui  se  retire  à  Burdeaux.  Le  prince  da 
Galles  prend  parti  pour  le  roi  détrâné. 

I3ST-  Retour  du  pape  Urbain  V  à.  Borne,  où  il  l'es- 
tera  3  ans, 

Eipédilion  des  Anglais  en  Espagne- Balai  lie  de 
Najera  (T^avarelte)  ,  entre  Burgos  et  Logiono. 
Défaite  complfite  de  Henri  de  Transtamare.  Cap- 
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livilt  de  DkigueieliD.  Pierre  U  Cruel  remonte  sur 
le  tTSDedeCastLile. 
1368^  Voyage  île  Fempereur  Charlea  IV  bd  lUilia,  où 
U  trafique  dej  droits  de  l'Empire. 

Lionel  d'Angleterre,  V  fils  d'Edouard  III,  époiue 
la  fillB  de  Galèas  Visconli,  qui  lui  apporte  en  dot 
une  somiae  d'areanl  considérable  et  quelques 
places  dans  la  Piémont. 

Duguesclin,  rendu  à  la  liberté,  retourne  en  Cas- 
tille  pour  combattre  en  faveur  de  Henri  de  Trans- 
lamare;  bataille  de  Monliel.auS.  E.  ds  Caiatrava, 
aptes  laquelle  Henri  assassine  Pierre  le  Cruel. 

Grande  réTOlutionen  Chine.  Eïpulsion  des  Mon- 
gols, descendants  da  Tcbi agis- Khan,  Aïénement 
de  la  dynastie  des  Ming  (21*  dynastie). 

1369.  Eiactions  du  prince  de  Galles  en  Aquitaine. 
Plusieurs  seigneurs  se  placent  sous  la  protection 
du  roi  de  France,  el  dtnoncent  le  prince  Noir  à 
son  tribunal.  Le  prince  de  Galles,  cili  devant  U 
cour  des  pairs,  refuse  de  comparallre.  —  Re- 
nouïelleinent  de  la  guerre.  Les  Anglais  perdent 
le  Ponthieu.  Mort  de  Cliandos,  le  meilleur  capi- 

.   taine  de  l'armée  anglaise. 

Entrevue  de  l'empereur  Jean  Paléologue  avec 
le  pape  Urbain,  qui  le  reçoii  à  la  communion  de 
l'Eglise  romaine. 

Premières  conquêtes  ,de  l'émir  mongol  Timour 
ouTamerlan  dans  la  Tra'nsoiiane  et  dans  les  Etais 
des  Khans  de  Zagataî;  il  iiio  le  siège  da  sa  nou- 
velle domination  dans  la  ville  de  Samarcande. 

1370.  Prise  de  Limoges  par  le  prince  de  Galles. 
Massacre  des  habitants.  —  Ilobert  KnoUes  s'a- 
vance sans  combattre  jusqu'à  Paris.  Il  est  défait  à 
Pont-Vallain  par  Duguesclin,  qui  venait  de  rece- 
voir l'épée  de  connétable.  —  Duguesclin  rattache 

■  à  la  cause  française  son  compatriote  Olivier  Clis- 
son.  —  Le  prévût  de  Paris,  àubriot,  pose  la  pre- 
mière pierre  de   la  Bastille,  qui  est  achevée  en 
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Urbain  relc 
lui  succède. 

Elal  florissant  de  la  ligue  Hauséatique,  qui 
comprenait,  outre  64  villes  formanl  proprement  la 
ligue,  44  autres  villes  qui,  sans  jouir  des  mSmes 
prérogatives  que  les  aut 
étaient  envisagées  comme  alliées  de  ta  ligue. 

Le  grand  maître  de  l'ordre  Teulonique 
comme  le  chef  et  le  protecteur  de  !a  ligue,  et  trai- 
tait souvent  avec  les  puissances  étrangères  au 
nom  de  tous  les  confédérés.  Mort  de  Casimir  III, 
dit  le  Grand,  roi  et  législateur  de  la  Pologne. 
Avec  lui  finit  la  dynastie  des  Piast,  qui  avait 
subsisté  &!8  ans,  —  Son  neveu,  Louis,  roi  de 
Hongrie,  lui  succède. 
1311.  En  Ecosse,  la  couronne  passe  de  la  maison  de 
Bruce  dans  celle  des  Stuarts.  Robert  II,  Sis  de 
Gauthier  Stuart  et  de  Margerie  de  Bruce,  succède 
à  son  oncle  le  roi  David  II,  de  la  maison  de 
Bruce. 

Barnabo  Visconli  acquiert  d'un  Gonzague  la 

"     ■    -      ■  ■  -•  de 


1311.  Traité  d'alliance  entre  Edouard  III  et  le  duc 
de  Bretagne.  —  Défaite  d'une  flotte  anglaise  de- 
vant la  Rochelle  par  les  Castillans,  amis  de  la 
France.  Le  comte  de  Pembrolce,  amiral  des  An- 
glais, est  [ail  prisonnier.  —  Conquête  du  Poitou 
par  Dugur— ■■-     '-         -  ■    ■     - 

nier  à  Soi 

le  marquis  d'EsIe,  François'  Carrare,  les  Floren- 
tins, et  le  pape.  Les  Iroupesconfédéréessontcom- 
mandées  par  le  condottiere  anglais  Jean  Hawk- 

1373.  Dernière  défaite  des  Anglais  k  Chizey;  leur 
eipulsion  du  Poitou,  —  Duguesclin  entre  en  Bre- 
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tagne.l 

—  Eipédiiion  du  duc  d  , 

toute  la  France  sans  rencontrer  de  résistance,  et 

arrive  ï  Bordeaux. 

Le  tvran  de  Padoue,  en  guerre  avec  Venise,  est 
appuyé  par  Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie.  Traité 
de  Carrare  avec  Venise, 

Conquête  de  t1le  de  Chypre  par  les  Génois. 

Le  pape  ménage  une  réconciliation   entre  les 
cours  de  Naptes  et  de  Sicile. 
1374.  La  majorité  des  rois  en  France  est  filée  à 
"  ï  ans  accomplis  par  l'ordonnance  de  Vincennes. 

Mort  de  Pétrarque. 
1373,  Trêve  d'une  année  entre  les  deur  rois,  signée 
à  Bruges,  -  Eipédilion  des  aventuriers  en  Suisse, 
sous  la  conduite  du  sire  de  Couci, 

Bèïolte  universelle  dans  les  Elats  de  l'Eglise, 
causée  par  la  tyrannie  des  agents  pootificaun,  — 
Mort  de  Boccace.  —  L'atlas  Catalan,  l'un  des 
plus  anciens  allas  connus,  est  terminé  cette  an- 
née. U  se  compose  de  caries  hydro-gêographiques. 

4*  mariage  ue  Jeanne  de  Napies  avec  Olhon  de 
Brunswick. 

1376.  Grfgoire  XI,  d'aprî'S  les  conseils  de  sainte  Ca- 
therine de  Sienne,  songe  à  retourner  en  Ualiq, 

Prorogation  de  la  trêve  de  Bruges  entre  la 
France  el  l'Angleterre.  —  Charles  V,  qui  croyait  I 
l'aslrologie,  fonde  pour  le  savant  Gervais  Chrétien 
un  collège  d'astronomie  el  de  médecine  il  Paris, 
Le  père  de  Clirisline  de  Pisau,  femme  érudite  qui 
a  écrit  la  vie  de  Charles  V,  remplissaii  auprts  du 
roi  les  fonctions  d'astrologue  en  titre. 

Mort  du  prince  de  Galles,  à  Westminster. 

Wenceslas,  flls  de  Charles  IV,  est  élu  roi  des 
Romains. 

1377.  Mort  d'Edouard  111.  Avènement  de  son  petit- 
flls  Richard,  roi  mineur,  qui  esta  la  merci  de  ses 
trois  oncles,—  Doctrines  hérétiques  de  l'Anglais 
Wiclef ,  condamnées  par  Grégoire  XI. 

li  guerre  recommence  entre  la  France  el  1  An- 
gleterre. —  Dévastation  de  la  cflte  de  Susseï  et 
do  l'Ile  de  Wight  par  les  Français  unis  ant  Castil- 
lans. —  Défaite  dos  Anglais  près  de  la  Béole.  — 
prise  de  Bergerac  pat  les  Français. 

Grégoire  XI  rentre  à  Rome  (janvier}. 

1378.  Mort  de  Grégoire  XI.  Double  élection  d'Ur- 
bain VI  et  de  Clément  Vil,  qui  s'établira  en 
France.  Origine  du  grand  chisme  d'Occident. 

Révolution  i  Florence.  Un  cardeurde  laine,  Mi- 
chel Lando,  est  proelamé  gonfalonier  par  le 
peuple.  —  Mort  de  Galéas  Visconti  i  Milan.  Son 
Bis  Jean  Galéas  partage  la  seigneurie  avec  son 
fréra  Barnabe.  —  Ligue  formée  contre  Venise  par 
Gênes,  le  roi  de  Hongrie,  le  seigneur  de  Padoue, 
te  patriarehe  d'Aquilée.  Venise  a  pour  allié  le 
roi  de  Chypre  ;  commencement  de  la  guerre  dite 
de  Chiozza. 

Voyage  de  l'empereur  Charles  IV  en  France. 
11  donne  à  Charles  V,  son  neveu,  le  titre  de  vi- 
caire général  de  l'Empire  dans  le  royaume  d'Arles. 
A  son  retour,  il  partage  ses  Etats  entre  ses  en- 
fants: Wenceslas,  l'alné,  a  la  Bohême  iSigiamond, 
le  Brandebourg;  Jean,  la  basse  Lusace,  démem- 
brée du  royaume  de  Bohème,  avec  une  partie  do 
la  marche  de  Brandebourg.  — Mort  de  GharleslV, 
Son  &ls  aîné,  Wenceslas,  lui  succède. 

Nouveaui  démêlés  du  roi  de  Navarre  el  de 
Charles  V.  Montpellier  el  le  comté  d'Evreui  ap- 
partenant k  Chartes  le  Mauvais  sont  séquestrés.  — 
Prisa  d'Éireuï  par  les  Français.  Siège  de  Saint- 
Ualo  par  les  Anglais.  —  Le  duc  d'Anjon,  gouver- 
neur du  Languedoc,  opprime  celle  province  pour 
se  procurer  des  subsides  afin  d'effectuer  la  con- 
quête du  royaume  de  Majorque.  —  Soulèvement 
et  punition  de  Nimes.  —  Ravages  des  routiers  en 
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iuvergQe.  —  Le  duc  de  Brelagne,  accusé  da  ri- 
tellion,  frappé  pax  un  arrËt  de  la  cour  des  pain, 
itSead  ses  terres  eonlre  Duguesclia. 

Granda  vicloire  remportée  près  da  la  rivière 
Wollia  par  le  duc  da  Moscou   sur   les  Tatars, 
■Uiés  du  princa  de  Tver,  qui  prétendait  à  la  di- 
gnité graud-ducale. 

1319.  Clément  VU  a'étahlit  k  Avignon. 

Soulèvement  de  HonlpelJier  et  de  Clermont  d« 
Lcdève.  —  Soulèvement  des  Blancs  chaperons  à 
Gand.  —  ConTédératlon  des  nobles  bretons.  Leui 
duo  rentre  dans  ses  Ëtats. 

Défaite  de  l'amiral  vénitien  Victor  Pisaoi  pai 
Tiiniral  génois  LucienDoria,  devant  Pola.  —  Les 
GtnoJs  prennent  Chiozza.  —  ElTroi  des  Vénitiens. 
lU  demandent  la  paix  que  lesGénois  leur  refusent. 

—  Le  commandement  est  rendu  à  Pisaoi,  qui 
avait  été  jeté  en  prison. 

1380.  Leduc  d'Anjou  entre  dans  Montpellier, 
cruautés.  —  Charles  V  lui  ûte  le  gouvernement 
du  Languedoc.  —  Paix  conclue  entre  le  comte  de 
Flandre  et  ses  sujets.  ■—  Duguesclin  meurt  en 
Languedoc,  au  sie^  du  château  de  Randao.  — 
Eipcdition  de  Buckingam  pour  secourir  le  duc 
de  Brelasne.  Il  traversa  la.  France  sans  rencon- 
trer de  TÉsistanoe.  —  Mort  de  Charles  V  (16  sep- 
tembre). Avènement  de  Cbarlea  VI,  son  Hls  aîné, 
âgé  de  13  ans.  —  Pillage  du  trésor  royal  par  le 
duc  d'Anjou.  Charles  V  est  déclaré  majeur.  —  Sou- 
livement  des  Parisiens  qui  obtiennent  la  révoca- 
tion des  impûts.  —  CréalioD  d'un  conseil  de  ré- 
gence présidé  par  te  duc  d'Anjou  et  composé  des 
quatre  ducs  (Anjou,  Berri,  Bourgogne,  Bourbon) 
etde  1 2  conseillers  à  la  nomination  da  ces  ducs. 

—  Paiï  conclue  enireles  Flamandsel  leur  comte. 
Le  pape  Urbain  V,  qui,  pour  se  venger  de  ce 

qne  Jeanne  de  Naples  soutenait  Clément  VII, 
anit  appelé  au  trône  de  Naples  Chartes  de  Du- 
ras, prononce  une  sentence  de  déposition  contra 
cette  princesse,  qui  lègue  ses  ïials  à  Louis  I,  fils 
■*■   '— T  le  Bon  et  tige  de  la   seconde   maison 


a  par  les  Vénitiens. 


d'Anjou. 

Delalle  dea  Génois  à  C 
Epuisement  des  Génois. 

Deui  nohias  vénitiens,  les  frères  Zeno,  entrent 
au  service  d'un  prince  des  Iles  Féroè  et  visitent 
de  nouveau  les  contrées  découvertes  par  les  Scan- 
dinaves, ou  du  moins  en  recueillent  une  descrip- 
tion détaillée,  qui,  malgré  ses  obscurités,  con- 
firme sur  tous  les  points  essentiels  les  relations 
islandaises,  et  qui  a  peul-étre  été  connue  de  Co- 

Mort  d'Haquin  V,  roi  da  Norvège.  Marguerite 
de  Danemark,  sa  veuve,  administre  le  royaume 
au  nom  da  son  jaune  fils  Olaûs. 

Grande  victoire  remportée  sur  tes  Mongols  du 
Kaptchack,  unis  au  pnnce  de  Resan  et  au  grand- 
duc  Jagellon  de  Litnuanie,  parle  grand-duc  Di- 
mitri  ILI,  qui  lut  dés  lors  surnommé  Donskoy.  — 
Dimitri  III  Sie  sa  résidence  à  Moscou,  qui  sera 
bieatèt  la  capitale  de  la  Russie. 
Tamerkn  ravage  pendant  3  ans  le  Kborasan. 
I3SI.  Le  duc  de  Bretagne  conclut  la  paix  avec 
Charles  VI.  —  Renouvellement  de*  hostilités  entre 
les  Flamands  cl  leur  comte.  Défaite  des  Ganloisà 
Nivelle.  —  Philippe  Ariavelt  est  élu  capitaine  de 
Guid.  —  Alliance  des  communes  de  France  avec 
Brugeg,  et  da  Charles  VI  avec  la  Casiille.  — 
Guerre  entre  le  comte  de  Foii  et  le  duc  de  Berri, 
qne  le  Languedoc  refuse  de  reconnaître  pour 
gouverneur 

Révolte   de  Wal-Tyler,  le  forgeron   en  Angle- 
terre, 11  est  lue  sous  les  jeux  de  Bîcnard  II.  — 
Exil  du  duc  deLancastra,  supplices  et  massacres. 
Cbarles  de  Duras  s'empare  de  Naples  et  prend 
le  nom  de  Cbarles  III.  Captivité  de  Jeanne. 
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Venise  cède  la  marche  de  Trévise  au  duc  d'Au- 
triche pour  qu'elle  ne  tombe  pas  au  pouvoir  da» 
Carrare  de  Padoue.  Paii  de  Turin  entre  Gènes  et 
Venise.  La  Sénat,  pour  récompenser  le  dévoue- 
ment de  ses  défenseurs,  accorde  la  noblesse 
à  30  familles  plébéiennes. 

En  Liihuinie,  Jagelton  succède  &  son  père  le 
grand-duc  Olgerd. 

1382.  SaulÈvement  des  Mailhlint  à  Paris,  des  Tu- 
ekint  dans  la  Languedoc.  —  Départ  du  duc  d'An- 
jou pour  Naples.  Eipédilion  de  Cbarles  VI  contre 
les  Flamands.  Victoire  des  Français  à.  Roscbacque, 
au  N.  B.  d'Tpres.  Mort  de  Philippe  Arlevell.  Pil- 
lage et  massacre  de  Courlrai. 

La  révolte  des  garçons  drapiers  de  LouvaJn 
ayant  obligé  la  duc  de  Brabant  d'en  entreprendre 
le  siège,  la  prisa  da  cette  ville  porta  un  coup  aui 
manufactures  des  Pays-Bas.  Le  bannissement  dont 
il  punit  les  coupalites  les  forja  de  se  retirer  tes 
uns  en  Hollande,  les  autres  en  Angleterre. 

Guerre  entre  Louis  I"  d'Anjou  ei  Charles  III  de 
Duras  pour  ta  possession  du  royaume.  Cbarles  III 
nut  étrangler  la  reine  Jeanne.  ' 

Mort  de  Louis  le  Grand,  roi  de  Hongrie  et  de 
Pologne.  Sa  Slle,  Marie,  lui  succède  en  Hongrie. 
■   Interrègne  en  Pologne. 

Sac  de  Moscou  par  les  Mongols.  Dimitry  Dods- 
koy,  abandonné  des  princes  russes,  est  oljligé  de 
se  réfugier  k  Kosiroma  et  d'envoyer  son  Sis  au 
khan,  en  otage  de  sa  tldélité. 

1383.  Retour  de  Charles  VI  à  Paris.  Les  princes 
victorieux  sévissent  contre  cette  ville  :  ses  milices 
sont  désarmées,  les  bourgeois  mis  â  rançon,  le 
prévflt  etles  échevins  supprimés,  les  impôts  réta- 
blis et  augmentés.  Les  représailles  royales  sont 
étendues  a  toutes  les  villes  complices  de  Paris, 
Rouen,  Orléans,  BEims,  Troyes,  etc.  —  Le  Lan- 
guedoc est  paciflé  par  une  repression  sans  merci. 

Urbain  VI  publie  an  Angleterre  une  croisade 
contre  la  France  el  contre  les  partisans  de  son 
rival  Clément  VIL  II  y  obtient  un  décime  sur 
tous  les  bénéfices  de  l'Eglise.  —  La  guerre  re- 
commence alors  en  Flandre.  Prise  de  Bruges  par 
les  Français  qui  massacrent  tous  les  habitants. 

Hort  de  Ferdinand,  roi  de  Portugal,  ne  laissant 

Su'une  fille,  Béairii.  Jean,  surnommé  le  BAlard, 
Is  naturel  de  Pierre  te  Justicier  et  gmnd  maître 
de  l'ordre  d'Avis,  est  proclamé  régent.  Il  repousse 
une  invasion  des  Castillans. 
13S4.  Le  duc  de  Berri  fait  assassiner  le  comte  de 
Flandre.  —  Le  duc  de  Bourgogne,  Philippe  le 
Hardi,  du  chef  de  sa  femme,  Har^erile  de 
Flandre,  hérite  des  États  du  comte,  qui  possédait, 
outre  la  Flandre,  tes  comtés  de  Bourgade,  d'Ar- 
tois etde  Nevers.  —  Trêve  entre  la  Franceetl'An- 
gleterre. 

Louis  d'Anjou  meurt  près  de  Bari.  Son  armée 
est  détruite  par  la  disette  et  les  maladies.  —  Le 

Sqie  Urbain  VI  est  assiégé  par  Charles  de  Duras 
ans  te  chiteau  de  Nocera. 
1385.  Mariage  de  Charles  VI  avec  Isabeau  de  Ba- 
vière. Expéditions  du  duc  de  Bourbon  en  Sain- 
longe  et  de  Jean  de  Vienne  an  Ecosse. 

Dernière  aipédiiion  en  Flandre,  Pai.i  de  Tour- 
nai, ^ui  conserve  i  la  cité  da  Gand  toutes  ses 
libertés  et  place  la  Flandre  entière  sous  la  sou- 
veraineté d'un  prince  français, 

Jean  d'Avis  est  proclamé  roi  de  Portugal  à 
Coïmbre.  11  remporte  à  Aljubarolta  une  célèbre 
victoire  sur  Jean  I"'  de  Castille. 

Jean  Galéas  déjoue  tes  menées  de  Bamabo  Vis- 
conli,  son  oncle,  q^ui  voulait  le  renverser.  —  Fran- 
çois Carrare  appuie  le  patciarche  d'Aquilée  contre 

Tamorlan  dépouille  les  princes  de  l'Aderbald- 
jao,  au  S.  0.  de  la  mer  Caspienne. 
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i38C.  Lt  duc  do  L»uc3sUe  passe  ta  Ponngtl  pour 
tenter  U  conquCtc  de  la  Costille,  —  Faible  gou- 
leruemeuldc  Richard  11  eu  Angleterre.  IlseUissi 
dominer  par  suii  favori  Hubert  de  Vère.  —  Ex- 
pédition projetée  par  Cbailei  TI  contre  TAn^le- 
terre,  mais  gui  éclioue  par  les  retasds  du  duc  di 

Chârlea  III  de  Duras,  appelé  es  Hongrie,  lusse 
Je  gouventemcnl  de  Naples  à  sa  femme  Uargue- 
rlle.  n  est  assassiné  en  Hongrie  par  ordre  et  en 
présanee  d'Elisabeth,  mère  de  Marie  de  Hongrie. 
9a  mort  est  vengée  sur  les  deux  reines.  Rivattté 
de  Lotris  H  d'Anjou  et  de  Ladislas  de  Duras.  Anar- 
chie dans  les  royaumes  de  Naples  et  de  Hongrie. 
—  Marie,  reine  de  Hongrie ,  faite  prisonnière  par 
Jean  Horwath,  ban  de  Hongrie,  est  di-IiTrée  par 
3igiimond,  manfuis  de  Luxembourg,  qui  l'épouse. 

JagelloQ,  grand-duc  de  Lilhuanie,  qui  s'est  fait 
baptiser  sous  le  nom  de  Wladislas,  épouse  Ued- 
nige,  fine  de  Louis  le  Gis.nd,  et  est  sacré  roi  de 
Pologne  par  rarr.hcïècioe  de  Goesme.  Celte  im- 

K riante  union  assura  la  prépondéra uce  de  la  Po- 
jnedansle  Konl.  Elle  devint  funeste  à  la  puis- 
sance de  l'orijre  Teutoniiiue,  i[ui  suci:onibera  sous 
les  elTorts  réunis  des  l'ol<inaJs  et  d^a  Lithuaniens. 
OlaQs,  roi  de  Danemark  el  de  Norvège,  guidv 

gir  les  conseils  de  sa  mire,  doone  aux  comtes  iTo 
olstein  de  la  maison  de  Schaoenbourg,  feuda- 
teires  de  l'empire  d'AIlnnagne,  l'investi  titre  du 
duché  deSIcsvig,  qui  était  retourné  à  la  couroonp 
par  l'extinction  d'une  branclie  royale  de  Dane- 
mark, qui  la  rail  possédé  en  flef  depuis  lîô")  jus- 
qu'en 1374.  I-s  reine  Marguerite  de  Daneuiarl: 
refuse  néanmoins  de  lui  doimer  des  leitre.i  d'in- 
ftaiiation  (pii  l'eiempcent  de  toal  service  féodal. 
Tamerlan  s'eraiHire  de  Tillis  dans  la  Géorgie; 
il  contraint  le  roi  à  abjurer  le  christianisme. 
laST.  Mort  de  Cliiiiles  le  Mauvais,  roi  de  Kavaire, et 
de  Pierre  le  Céiémonieui,  roi  d'Aragon.  —  Paix 
entre  l'Aragon  et  la  Caslille.  L'infant  de  Caslille 
reçoit  le  litre  de  prince  des  "   " 


somptil . 

Noureatu  préparatifs  pour  une  descente  eu 
Angleterre,  a  linstigation  d'Olivier  de  Clisson. 
Le  duc  de  Bretai^ne,  ami  des  Anglais,  s'empare 
du  connétable  par  Iciihison,  et  ne  lui  rend  la  li- 
berté que  sur  bonne  rançon,  lorsque  l'eipédilion 
eut  échoué.  —  Le  parlement  d'Angleterre  attaque 
les  favoris  de  Ri<:liai'd  II,  —  Le  duc  de  Gueldre 
fait  hommage  au  roi  d'Angleterre. 

Jean  Galas  ViEicontï,  aidé  du  Ivran  de  Padoue, 
dépouille  Antoine  délia  Seuls,  seigneur  de  Vérone 
el  de  Vicencc. 

Tamer|a.o  est  vaincu  deui  fois  en  Syrie  par  le 


1388.  Eip^dillon  malheureuse  de  Charles  VI  contre 
le  duc  de  Gueldre.  Il  renvoie  ses  oncles .  reprend 
les  conseillers  de  son  père  et  réialdit  i  I^is  la 
chaive  de  privât  des  marchands  et  la  juridiction 
de  l'hûlel  de  ville. 

Guerre  enlre  les  tyrans  de  Milan  et  de  Padoue, 
qui  se  disputent  les  dépouilles  de  la  maison  deila 
Scala,  Venise.  Ferrare.  Mantoue  appuient  Fran- 
çois Carrare,  qui  perd  Padoue  et  est  prisdans  Tré- 
ïise.Jean  Galéas  consenera  Padoue,  et Veiiise  la 
Harche  Trévisane. 

Les  nobles  de  Suéde,  mécontents  de  leor  roi 
Albert,  offrent  la  couronne  à  Morguerile,  reine  de 
Danemark  et  de  ISonége. 

1389.  Trêve  enlre  la  France  el  l'AnçleterTe.  —  Ua- 

«DiBque  entrée  d'Iiabwu  de  Bavière  â  Paris.  — 
oyage  de  Charles  VI  dan*  le  Languedoc.  11  fait 
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droit  aux  plaintes  des  dtpuiés  des  villes,  et  Vivtn: 
i,  la  sévérité  de  la  justice  le  sire  de  Bôtiiac,  qui 
avait  élé  l'instrument  le  plus  actif  des  exactions 
arbitraires  du  duc  de  Berri.  —  Mariante  de  Louis, 
duc  d'Orléans,  &ère  <la  roi,  avec  Valcnliue  Vis- 
conL,  qui  hii  apporte  en  dut  leduché  d'Asli, dans 
le  Milanais, et  des  droits  éventuels  wrIelLIanais. 

En  Russie,  mort  de  Dimiiri  IH,  gui  a  fait  con- 
struire à  MoBOon  la  forteresse  du  Kreralin.  Son 
fils  Wasili  II  lui  succède. 

Victoire  de  Cwsovie  remportée  par  les  TWos  sur 
l«s  Serviens,  les  Bulgares  et  lee  Hongrois,  Amu- 
rat  I"  est  tué  dans  la  mMée.  Son  ttls  Bqaeet  lui 
suooède. 

Marguerite  de 'V^Memar  bat  Albert  de  Mecklem- 
bonrg,  roi  de  Sutde,  à  FSlkteping,  en  WeMra- 

rhie,  le  fot«e  k  abdtqner,  el  est  rEcannue  reine. 
Suéde, 

1390.  Jean  Galéas  Visconti  est  menacé  par  les  \'é- 
njtieiw,  qui  aupuient  le  jeune  François  Carrare, 
M  par  les  Florentins. 

Entrée  de  Louis  i!  d'Anjou,  i  Naplet:  son  rival 
I^islas  de  Duras  ne  conserve  que  quelques  châ- 

A  l'appel  des  Génois,  des  chevaliers  de  Fruice 
et  d'Angleterie,  sous  la  conduite  du  duc  de  Bour- 
bon, s'embarquent  sur  31»)  vaisseaui,  nettoient  la 
mer  Méditerranée  des  ]iiratai  qui  l'infestaient, 
mais  écbousat  devant  Carlbage;  ils  forcenl  ce- 
pendant Ipt  mtuulmana  i  leur  rendre  les  esclaves 
chrétiens  el  rerieanent  en  France,  diminués  de 
moiUé  par  les  naladies. 

Bajazet  enlève  ani  Grecs  Philadelphie,  leur 
dermére  posseasion  dans  l'Asie  Mineure,  et  force 
Jean  Palëologoe  i  démolir  les  fortificatioBS  qu'il 
afait  lail  élever  à  Constantinople. 

1391.  Mort  de  Gaston  Phœbus,  comte  de  Foit,  qui 
avait  promis  récemment  de  laisser  sa  succeésioii 
i  la  couronne,  moyennant  lOOOUO  fr.  el  la  jouis- 
sance du  comté  de  Bigirre,  mais  les  ducs  de  Berri 
et  de  Bourgogne  fonl  CBswr  cette  convention  et 
font  adjuger  le  comté  de  Foii  au  vicomte  de  Cas- 
telbon,  neveu  de  Gaston  l'hfebus. 

139!.  Charles  VI  se  rend  )  Tours  pour  terminer  les 
troubles  qui  s'étaient  élevés  en  Bretagne  et  qui 
avaient  pour  cause  l'inimitié  de  Jean  Je  Montforl 
et  du  connétable  Olivier  de  Oisson.  Un  traité  y 
est  conclu,  qui  impose  quelques  sacrifices  â  Mont- 
fort  et  replace  la  Bretagne  dans  la  position  qui 
lui  avait  été  assignée  par  le  traité  de  Guéranile. 
— i  mois  aprïs  cette  pacification,  Pierre  de  tïaon, 

3ui  attribuait  au  connétable  son  eiil  de  la  ci>ur 
e  France,  se  rend  secrètement  à  Paris  et  assaa- 
a,  qui  ne  meurt  cependant  pas  de  ses 
—  Eip&lition  de  Charles  Vl  contre 
Bretagne;  le  roi  tombe  en  démence 
dans  la  forêt  du  Mans.  —  Le  duc  de  Bour- 
gogne s'empare  du  gouvemement.  Benvoî  des 
JfarmouteM  ou  conseillers  du  roi.  —  Renonvelle- 
menl  des  trêves  avec  l'Angleterre. 

François  II  Qurare  achète  Padoue  de  Jean  Ga- 
léas. 

Par  ta  mort  de  la  reine  Harie ,  Sigismond  reste 
•eu)  maître  de  lacouronne  de  Hongrie;  il  repotnce 
les  attaques  du  nti  de  Pologne,  gendre  comme  lui 
de  Louis  I*  le  Grand, 

Le  roi  de  Pologne  Jagellom  cMe  la  Li^naaie  à 
son  cousin  Vitt^,  ioonditionqu'il  lui  femlttom- 
mage. 
1393.  Wencestas  est  enfermé  dans  une  prison  par 
les  seigneurs  de  Bohême,  auxquels  il  sest  rendu 
odieux  par  ses  cruautés  et  ses  débauches. 

Progris  da  Tamerlan,  qui  s'avance  jusque  l'Eu- 
phrate, 
13M.  Chaiies  TI  expulse  le*  juifs  de  Pcaoce.  ■—  Ef- 
fort* de  la  Sorbonne  pour  teraiiiwc  le  scbisne 


13%.  La  Bretagne,  qui  aiiraK  pu  devemr  vm  oc- 
casion de  guerre  enire  la  Ftadm  at  l' Angleterre. 
eM  cntJÈreaieiil  pacifiée  par  la  féo«acili>Lioa  de 
Jean  IV  et  rie  CliSion,  et  par  L«  projet  de  tuviage 
qui  [ut  arrtié  entre  te  fil*  du  duc  ot  Jeamwt  de 
Praoce,  fille  de  Charte*  VI. 

Concile  eational  à  Paris,  in  njetda  ichiane. 

WeDccslM  vend  à  son  beiu-fière,  J«aa  Caléas, 
le  lilre  de  duc  de  Milan,  moyenaaat  une  KHome 
de  100000  florini  dor. 

Jean  I",   roi  d'Aragoa,  mtturt  mbi   enftnts. 
Martin,  ton  frère,  hii  wiccide. 
1396.  Trêve  de  28  ans  avec  l'Angleterre.  —  Ma- 
riage de  Richard  II  avec  laabelie,  fille  de  Ctiartet  vi . 

SigisiaoDd,  mecacé  par  Bajaiet  1",  iuiploce 
l'appui  dea  Ôccidenlaoi,  —  Le  comte  de  Nevers 
(JeaD  sans  Peur)  conduit  l'élite  de  la  noblesse 
nanfaise  k  son  secoure,  —  Désastre  dea  cberaliers 
français  i  Nioopolis.  Captivité  du  eomte  de  Ke- 
Tere.  Conquête  de  la  Balgarie  par  les  Tnroa. 

Le  duc  de  Milan,  Jean  Caléai,  acliète  le  tilre 
de  vicaire  impérial  en  Lorabardie  avec  une  auto- 
rité soureraine.  —  Geoes,  dtebii^  par  les  Tac- 
titnis,  se  donne  à  la  France. 

Marmierite  de  Waldemar  TaH  donner  pflr  les 

états  du  rovaume  la  couroDoe  dg  Suède  t  son 

petit-neveu. 

I39T.  Ridiard  II  ^t  arrêter  et  metlrs  à  mort  sod 

onde  la  duc  de  Glocester,  chef  du  parti  anii- 

Marguerile  de  Waldemar,  ayant  convoqué  à 
Calmar  les  Elatsdes  trois  royaumes  de  Danemark, 
de  Suèdeet  de  Norvège,  Ic^engagc  à  reconnaître 

eur  unique  ajuverain  Eric,  son  petit-neveu,  et  le 
t  coitfonner  en  leur  présence,  mais  continue 
toiiiours  à  administrer  au  nom  do  ce  prince.  Le 
roi  sera  choisi  pour  les  trois  Etats  daus  la  maison 
régnante  tant  qu'elle  subaislera:  il  résidera  lour 
i  tour  dans  les  trois  royaumes;  cliacuQ  d'eux  con- 
servera son  sceau,  ses  lois,  ses  privilèges. 

Guerre  entra  le  duc  de  Milan  et  le  seigneur 
de  Mantoue.  qui  est  appuyé  par  la  ligue  de  Fer- 
rare,  de  Bologne  et  de  Florence. 

Bajazet  assiège  de  nouveau  Constanlixkoplo  et 
force  l'empereur  Manuel  i  lui  payer  Iriliut. 
CoDStantinople  aura  en  outre  une  mosquée  et  un 
cadt  ou  Juge  musulman. 

1398.  !*  concile   national  à   Paris. 
scbisnK  (de  mai  à  juillet).  La  colk    ._ 

néflces  est  retirée  à  Benoît  XIII.  Pendajit , 

la  France  ne  le  reconnatlra  plus  pour  pape. 

1399.  Henri,  duc  de  Lancasire,  s'empare  de  la  per- 
sonne de  Richard  11.  Ce  priucs  est  déposé  par  le 
Ptiriemeni,  qui  priiclame  Henri  IV  et  reconnaît  à 
sa  bmiUe  le  ilroit  de  sucpeuion  au  détriment  des 
daseesdanU  du  3'  fils  d'Edouard  III. 

ieu  Galéas  achète  Pise  el  est  proclamé  sei- 
gaenr  i  Sienne.  ~  Ladislai,  Bis  de  Charles  de 
Duras,  devient  nalire  de  tout  le  royaume  de 
Naples,  car  la  retraite  de  son  compétiteur 
Louis  II  a'ADJou,  trahi  par  le«  San-Sevenni. 

Mort  de  la  reine  Hedwige.  Jagellon  Wkdislas, 
loamarï,  conserve  te  trCue,  de  l'assentiment  des 
PolDna.is. 

lïmerlAQ  s'avance  dans  l'Indostan  jusqu'à 
Delhi. 

1400.  Uorl  violente  de  Richard  II,  roi  d'Angleterre, 
MI  obAteau  de  Poniefracl.  —  Mort  du  premier 
gnoA  poile  aa0ais,  (liauca  ' 


sujet  du 
a  des  bé- 
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PtoisMrt  utiM  ses  obrouiques  i.  cette  année. 
Monstrelet,  né  en  Flandre,  les  continufi  de  1400 
4I4S3. 

Dépesilion  de  rempereur  'Wenceslas.  Election 
de  Robert,  comle  palatin  du  Khin. 

Henri  UI  de  Ct^lille  envoie  une  flatte  occuper 
TélQuan,  sur  la  c/lté  d'Afrique,  au  sud  de  Ceuta. 

Guilkume  Benkelsioon,  natir  de  Biervllet  en 
Flandre,  invente  la  méthode  iTencaquer  les  lia- 
rengs  dont  on  se  sert  aujourd'hui.  Le  nouveau 
paasage  duTeiel,  quelamar  ouvrit  dans  le  même 
temps,  fut  pour  la  ville  d'Amsterdam  l'évfnemeni 
le  plus  fiTortible.  11  lui  fournit  le  moyen  de  s'em- 
parer peu  à  peu  de  la  plus  grande  partit  de  la 
peotie,  et  son  port  commença  dès  lors  à  être  fré- 

''  —I  les  bâtiments  hànséatiquel,  L'alwn- 

la  morue  et  des  harengs  salés  qu'ils  y 

.  leur  procurait  un  meilleur  chargement 

□u'i  Anvers,  ou  ils  ne  rencontraient  guère  que 
lie»  objets  de  luie, 

Tamerlan,  i  l'instigation  des  Grecs  et  Ses  émirs 
dépouillés  par  le  sultan,  dirige  ses  attaques  contre 
Les  Turcs  ottomans. 


ouenté  nar  li 
dance  de  la 


Jeanne  d'Arc.  —  Fin  ds  kl  gnerr*  de  cent  ant  entra  la 
FninCB  et  l'Angleterre.  —  Creaticm  de  la  lalUe  perpé- 
tuelle et  de  l'armée  permutenle  par  Cbarlel   VII.  — 

terre',  (uerra  d»  Deui-RMes.  —  L'empire  d'AlIt 
Mt  déinlIiveHienl  dévolD  à   la  Buiua  d'Autri 

gruad  scûame 


d'0«ident.  —  Rivaltiés 
nialie.  — LesMédicisî 
nuDS  an  Enr<>pe.  —  Prii 
ml  It.  —  luveatioB  de 


noplB  par  I 


1401.  En  Angleterre,  le  comte  da  la  Marche  Ed- 
mond Uorlimer,  issu  du  2'  llls  d'Edouard  111, 
Lionel  de  Clarenoe,  est  opposé  â  Henri  IV, 

Bivalité  du  duc  d'Orl^us  el  du  duc  de  Bour- 
gogne. Le  gouvernement  du  I.«ngueiIoc  est  rendu 
au  duc  de  Berri. 

Amédée  VU],  comte  de  Savoie,  acquiert  le 
Genevois.  Boucicaut,  maréchal  de  France,  envoyé 
à  Gènes  comme  gouverneur,  rétablit  la  paii  dans 
la  ville  par  sa  sévérité. 

Prise  et  deslruclion  de  Bagdad  par  Tamerlan. 

1402.  Martin  le  Jeune,  fils  du  roi  d'Aragon,  Uarlin 
l'Ancien,  qui  depuis  II  au  était  marié  à  la  reine 
de  Sicile,  rèane  seul  apr^  la  mort  de  sa  femme. 

Les  ducs  d'Orléans  et  de  Bourgogne,  réconci- 
liés par  le  duc  do  Berri,  congèlent  leurs  soldats. 
—  Lettres  patentes-du  roi,  accordées  à  la  confrérie 
de  la  passion  et  de  la  résurrection  de  Noire-Sei- 
gneur, qui  faisait  représenter  des  Mystéret. 

Jean  Galéas  Visconti  bat  len  troupes  de  i'empe- 
reut  Robert,  est  accepté  pour  seigneur  par  Pé- 
rouse,  el  défait,  avec  laide  de  Goiiiague  de 
Mantoue,  les  armées  confédérées  de  Florence  et 
de  Bologne.  Les  Bolonais  tuent  leur  seioneur  Jean 
Benllvoglio  et  se  donnent  à  Galéas.  A  la  mort  de 
Galéas,  son  fils  atné,  Igé  de  14  ans,  lui  succède 
à  Hilan;  le  second  a  Pavie,  Vorceilj  Aleiandrle, 
Torlona,  Vérone,  Vicence. 

Jean  do  BéiUencourt,  geulilliommo  normaiid, 
chambellan  de  Charles  VI,  entreprend  de  faire  là 
conquête  des  lies  Canaries.  N'étant  pas  suffisam- 
ment appuyé  par  la  France,  en  proie  à  la  guerre 
civile  et  à  la  guerre  étrangère,  il  en  fera  hom- 
mage i  Henri  111  de  Caslille.  Il  mourra  en  1425. 

Le  sultan  Bajaiet  est  vaincu  et  fait  prisonnier  i 
la  bataille  d'Ancvre  par  Tamerlan. 

L'ordre  Teutoniquc  achète  de  Sigismopd,  mar- 
grave de  Brandebourg,  la  portiwi  de  la  Marche 
située  au  delà  de  l'Oler  ou  Nouvelle-Marche,  qui 


CHRONOLOGIE.  —  TABLES. 


Ap.  l.c 

tut  revendue^  m  partie,  en  \ibi,  i  Frédéric  II, 
élecuur  de  Brandebourg. 

1403.  Le  duc  d'Orléans  fait  décider  que  Tobédience 
sera  rendue  k  Benoît  VlII.  —  Reaouvellement  de 
la  IrSïe  avec  l'Angletepre  à  LéliriKhen. 

Kouvemenla  sédilieui  dans  toutes  les  villes  de 
la  Lombardie.  —  Affaiblissement  des  Viscoati. 
Bologne  el  Pérouse  se  donnent  au  pape;  Sicoue 
redevient  libre. 

1404.  Mort  de  Philippe  leHardi,  duc  de  Bourgogne. 
Sou  fils,  Jean  sans  Peur,  lui  succède.  —  Le  duc 
d'Orléans  s'empare  i  main  armée  du  trésor.  — 
Alliance  de  la  France  avec  Owcn  Glendower, 
chef  des  Gallois.  —  Hostilités  avec  l'Angleterre. 
HoTt  de  Boni^ce  IX.  Succession  d'Innocent  V][  i 

Venise  achète  Vicence,  que  le  duc  de  Milan  ne 
pouvait  défendre  contre  François  Carrare  II. 
Celui-ci  se  fait  proclamer  seigneur  à  Vérone. 

Ligtao  formée  par  des  princes  d'Allemagne  avec 
les  rois  de  France  ei  de  Pologne  pour  le  rétablis- 
sement de  l'empereur  déchu  Wenceslas, 

L'ordre  Teuionique  se  ^11  céder  par  le  roi  de 
Pologne  la  Samogilie,  qui  établit  la  fibre  commu- 
nicalioD  de  la  Prusse  avec  la  Courlande  et  la  Ll- 

1405-  Le  duc  de  Bourgogne  et  le  duc  d'Orléans  se 

S  réparent  à  la  guerre  civile.  Ordonnance  de  pici- 
cation  de  Vinceanes. 

Alliance  de  Venise  et  de  Uilan  contre  les  Car- 
rare. Les  Vénitiens  s'emparent  de  Vérone  et  de 
Padoue.  Captivité  de  Carrare  i  Venise.  —  Fonda- 
tion de  l'Université  de  Turin  par  Amédèe  VIII  de 

Mort  de  Tamerlan  i  Olrar,  dans  le  Turkeslan. 
lors<|u'il  se  disposait  i  faire  la  conquête  de  li 
Chine.  —  Démembrement  de  son  empire. 

1406.  Mort  de  Henri  III,  roi  de  Caslille.  11  a  pour 
successeur  son  Sis,  igé  de  3  ans,  qui  rtgne  sous 
la  tutelle  de  son  frère  Ferdinand. 

Négociations  entre  Grégoire  XII,  établi  à  Rome, 
et  Benoît  Stll,  établi  à  Avignon,  pour  leur  abdica- 
tion mutuelle;  elles  sont  sans  résultat.  —  Le! 
Florentins  s'emparent  de  Pise,  dont  le  port  sera 
barré  par  des  chaînes.  —  Eiécution  à  Venise  de 
François  II  Carrare  et  de  ses  deui  Gis. 

1407.  Assassinai  du  duc  d'Orléans.  Le  duc  de  Bour- 
gogne  s'avoue  l'auteur  du  crime  et  quitte  Paris, 

Occupation  de  Sarzane  par  les  Génois.  —  Fon- 
dation de  la  banque  de  Saiot-George.  —  La  ville 
de  Lépante  se  donne  aux  Vénitiens. 

1405.  Retour  du  duc  de  Bourgogne  à  Paris.  Sermon 
du  docteur  Jean  Petit,  pour  justifier  l'assassinat 
du  duc  d'Orléans.  —  Viciaire  du  duc  de  Bour- 

rKns  sur  les  Liégeois  à  Hasbain.  —  Son  retour 
Paris,  où  il  se  conduit  en  maître.  —  Paix  de 
Chartres,  dite  paix  fourrée. 

Bennlt  XIII,  le  pape  d'Avignon,  jette  rinterdit 
sur  la  France,  mais  est  furcé  de  s'enfuir  en  Es- 
pagne, —  Plusieurs  cardinaux  abandonnent  les 
deui  papes  et  se  réunissent  à  Pise,  où  ils  con- 
voquent un  concile  œcuménique  pour  le  mois  de 
mars  de  l'année  suivante. 

Ladislas  ite  Duras,  par  la.  trahison  de  Paul  des 
Ursins,  s'empare  do  Borne,  mais  en  sort  bientût 
après.  —  Venise  acquiert  Patras  et  Zara. 
1409,  Concile  de  Pise^,  Déposition  de  Benoît  XIII  et 
de  Qrégoire  Xil.  Election  d'Alexandre  V.  Gré- 
goire SU  retiendra  pendant  &  ans  encore  le  titre 
de  pape;  Benoît  XIII  te  conservera  jusqu'à  sa 
mort,  —  Le  concile  reconnaît  le  titre  de  roi  de 
tapies  i  Louis  II  d'Anjou,  et  le  titre  d'empereur 
à  Wenceslas. 

Mort  du  roi  de  Sicile,  Martin  le  Jeune;  son 
père,  le  roi  d'Aragon,  Martin  i'Aniien,  est  reconnu 
roi  par  les  Siciliens. 
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Le  marquis  de  Ferrare  occupe  les  villes  de 
Parme  et  de  Reggio.  —  Tandis  qua  Boucicaut 
gouverne  Milan,  où  il  a  été  appelé  par  les  habi- 
tants, Gênes  secoue  la  domination  française  et  ae 
donne  au  marquis  de  Hontferrat. 

L'assemblée  ecclésiastique  d'Oiford  interdit  la, 
traduction  en  langue  vulgaire  d'uti  texte  de  l'É- 

Prédications  hérétiques  de  Jean  Huss,  en 
BohËuie.  Il  est  excommunié  et  l'inlerdît  est  lancé 
par  le  pape  contre  la  ville  de  Prague. 

Une  guerre,  qui  dura  de  longues  années,  s'en- 

Îage  entre  le  Ilolstein  et  le  Danemark,  au  sujet 
u  SIesvïg,  que  les  rois  de  Danemark  ne  peuveiit 
garder. 

Haine  duducdeBourgogne  pour  le  surintendant 
des  finances,  Jean  de  Mantagu,  qui  est  mis  i. 
mort.  —  Le  duc  de  Bourgogne  seul  maître  du 
royaume.  —  Les  fils  des  ducs  de  Bourbon  et  de 
Bar.  le  roi  de  Navarre,  Enguerrand  de  Coucy  el 
d'autres  seigneurs  embrassent  le  parti  du  duc  de 
Boui^ogne  et  s'engagent  i  le  soutenir  contre  les 
princes  d'Orléans. 
1410.  Louis  d'Anjou,  secondé  par  les  Florentins  et 
les  Siennais,  chasse  de  Rome  Ladislas  et  y  établit 
Alexandre  V  qui  meurt  peu  de  temps  après  et  a 
pour  successeur  Jean  XXlll. 

La  reine  Isabeau  prend  parti  pour  le  duc  de 
Bourgogne  ;  al  le  duc  d'Anjou  voulant  s'assurer 
l'alliance  de  Philippe  le  Hardi  demande  pour  ma 
Sis  aîné  la  main  de  la  jeune  Catherine  de  Bour- 
gogne. 

Le  duc  d'Orléans  épouse  la  fille  de  Bernard, 
comte  d'Armagnac.  —  Tnité  de  Gien  conclu 
par  le  duc  d'Orléans,  avec  les  ducs  de  Berri,  de 
Bourbon  et  de  Bretagne,  jaloux  de  la  puissance 
tvrannique  du  duc  de  Bourgt^e.  —  Préparatifs 
de  guerre  des  ducs  de  Bourgogne  et  d'Orléans. 
—  Cruauté  des  soldats  d'Armagnac,  qui  donnent 


dans  leurs  terres. 
Robert.  Double  élection 
Wenceslas,  el  de  Josse, 
marquis  de  Moravie.  3  papes  :  Jean  XXIII,  Be- 
noît XUl.  Grégoire  XII,  et  3  empereurs  :  Robert, 
Josse  et  Sigismond. 

Mort  de  Martin  l'Ancien,  roi  d'Aragon  et  de 
Sicile.  Il  est  le  deinler  roi  issu  des  anciens  comtes 
de  Barcelone,  dont  la  dynastie  avait  commencé 
en  1 137.  Anarchie  de  2  aimées.  5  prétendants  se 
disputent  la  couronne. 

Jagellou,  roi  de  Pologne,  remporte  sur  les 
chevaliers  de  l'ordre  Teuionique  la  grande  victoire 
de  Tanneberg  ;  cette  bataille  fut  suivie  de  la  paix  . 
de  Thom,  qui  enleva  à  l'ordre  Teuionique  la 
Samogiiie. 
.1411.  Guerre  civile  entre  les  Bourguignons  et  les 
Armagnacs.  —  Domination  dans  Paris  des  bou- 
chers ou  Cabochiens,  ainsi  nommés  de  leur  chef, 
l'écorcheur  Caboche.  Les  Armagnacs  sont  chassés 
du  nord  de  la  France. 

Mort  de  Josse  de  Moravie  ;  désistement  de 
Wenceslas.  Sigi^mond  est  reconnu  dans  tout  l'em- 
pire. Guerre  de  Higismood  contre  les  Vénitiens, 
auxquels  il  dispute  la  possession  de  Zara. 
1411.  Alliance  des  Armagnacs  avec  les  Anglais  pour 
démembrer  la  France.  —  Charles  VI,  qui  était  au 
pouvoir  du  duc  de  Bourgogne,  déclare  les  Ar- 
magnacs ennemis  de  l'Éiat,  et  marche  avec  le 
Dauphin  et  une  nombreust'  armée  contre  le  duc 
de  Berri  qu'il  assiège  dans^doiirges.  —  Paix  de 
Bourges. 

Neuf  juges,  chargés  do  décider  souverainement 
de  la  question  de  succession  aux  trAnes  d'Araeoa 
et  de  Sicile  qui  restent  unis,  font  roi  Ferdinand  le 


Juste,  né  du  Jeaji  1,  roi  de  Castille  a  d'uue  prji 
CMse  aragoiuiiiM.  Il  leuoDce  i  la  régence  i 
CutiUa. 

Victoire  dâ»  Turci  lur  l'emperaur  Sigumond  à 
Semeadria,  en  Senie,  sur  le  Uacube. 

Mort  de  H&^uerite,  surnommée  li  3émir 
du  Nord.  Eric  Xltl,  son  ni9,  eit  reconnu  ro 
trois  royaumes  du  Kord.  Il  commence  une  guerre 
ÏDagae  el  Moglvite  contre  les  comtes  de  Holslein 
pour  les  dépouiller  du  duché  de  Slesvig,  dont  ils 


RTaieDt  été  lui 


I  de  Danemark. 


Portugai»  surla  cttte  d'Afrique.  L'infant  don  Henri, 
V  flis  de  Jean  [,  équi^  &  ses  Trais  deux  vaisseaux 
qui  dépassent  de  60  lieues  le  cap  Nun. 

1413-  Hort d'Henri  IV,  nii  d'Angleterre.  RenouTel- 
lement  da  la  trére  avec  son  fila  Henri  V.  — 
Heneuvellement  des  troubles  et  triomphe  des 
CibuetiieDS  maraués  par  la  capitulatioa  de  la 
Bastille,  que  délendaieat  le*  troupes  royales, 
t'irraptioD  de  l'tiAtel  Saint-Paul,  la  supplice  de 
des  Essarta,  intendant  général  des  finances,  et  de 
plnileun  oFGciers  du  dauphin.  —  Les  Cabocbiena 
de  concert  avec  quelques  docteurs  de  l'Université 
rédigent  une  grandi  ordonn/ince  d<  réforme,  qui 
régutariiait  toutes  les  branches  de  l'administra- 
tion. —  ht*  eic«s  des  Cabochiena  lendenl  quel- 
ans  vigueur  il  la  bouigeoisie  qui  délivre  le 
oauphio  des  mains  des  Bourguignons  et  force  ces 
dernière  k  quitter  Paris.  —  Paii  de  Pontoise.  Les 
Armagnaca  mattrea  de  Paria. 
1414.  Expédition  de  Charles  VI  contre  les  Bour- 
guipoDS.  Prise  de  Compi^ne,  de  Noyon;  sac 
de  Soissona.  —  Soumission  du  comte  de  Nevers. 
—  Siège  d'Atlas,  où  l'on  fait  usage  pour  la  pre- 
mière [ois  des  ariiuebuses  qu'on  iippelait  canons 
i  main.  ~-  La  duc  de  Bourgogne  est  forcé  de 
signer  1  Arias  une  paix  par  laquelle  il  s'engage  à 
pennettre  l'entrée  de  toutes  ses  places  i  Charles  VI, 
a  romjire  toute  alliance  avec  1  Angleterre  c(  à  ne 
reveuif  i  Paris  qu'avec  l'autorisation  du  dauphin 
ou  celle  de  sou  père. 

Concile  de  Constance  ou  17'  concile  général. 
Arrestatioa  de  l'hârésiarqua  Jean  Uuss,  malgré 
un  sauf -conduit  de  l'empereur. 

Hort  de  Ladislas,  roi  de  Naples.  3a  sœur, 
Jeanne  II,  lui  succède. 

14I&.  Henri  V  d'Angleterre  débarque!  l'embouchure 
de  la  Seine  et  s'empare  d'Honfleur  après  un  siège 
d'un  mois  —  avec  une  armée  réduite  par  les  ma- 
ladies, Henri  V  bal  en  retraite  surCaiitis  k  travers 
rdie. 

Défaite  dea  Français,  qui  pcideot  envircn 
10000  hommes  {là  octobre).  —  Uorl  du  Dauphin, 
dnc  de  Guienne.  —  La  comte  d'Armagnac  arrive 
1  Paria  et  s'empare  du  gouvernement. 

Déposition  des  trois  papes  par  te  concile  de 
Constance,  qui  se  déclare  supérieur  au  pape, 
même  au  ca  qui  concerne  la  foi  (30  mars  et  h 
avril).  —  Condamnation  de  Jean  Huss.  —  Hétrac- 
talion  deJérAmade  Prague.  GersoD,  chancelier  de 
l'Eglise  et  de  l'Unirersité  de  Paria,  siégeait  au 
concile. 

L'empereur  Sigismond  vend  le  margraviat  de 
Brandebourgà  Fredéric,  burgrave de I><urembeig, 
tige  de  la  maison  de  Brandebourg. 

Les  Portugais  s'emparent  da  Ceuta,  asile  des 
corsaires  d'Afrique.  L  infant  don  Henri  s'établit 
dans  ies  Algarves,  au  cap  Saint- Vincent,  où,  dans 
la  baie  de  Sagres,  il  fit  construire  la  ville  de 
Terça-Mabal,  .  ,ipeléa. communément  plus  tard 
Villa  do  Infante.  Création  d'une  Académie  nau- 
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141  fi.  T}ianDic  du  comte  d'Armagnac  à  Pari^.  — 
L'empereur  Sigismond,  qui  vient  d'ètte  ifçu  ï 
Paris  avec  de  grands  honneurs,  se  rapproche  de 
l'Angleterre;  il  espérait  recouvrer  les  provinces 
du  royaume  d'Arles.  —  Uort  du  duc  de  Berri.  — 
Le  dauphin  Jean  bit  alliance  avec  le  duc  de  Bour- 
gogne. 

JOrdme  de  Prague,  disciple  de  Jean  Hum,  est 
brûlé  i  Constance  (30  mai.) 

Le  fils  de  FerdJoaiMl  le  Juste,  Alphonse,  lui 
succède  en  Aragon  et  en  Sicile. 
1411.  Hort  du  dauphin  Jean.  —  Le  dauphin  Charles 
eiile  à  Tours  Isabsau  da  Bavière,  qui  a'allie  k 
Jean  sans  Peur.  —  Conquêtes  du  duc  de  Bour- 
gogne en  Picardie  et  de  Henri  V  en  Normandie. 

L'empereur  Sigismond,  au  retour  de  Paris, 
érige  en  duché  le  comté  de  Savoie  et  Piémont 
(février),  —  A  Constance,  il  accorde  4  Frédéric 
de  Hohenzoltern  l'investiture  soleimelle  du  mar- 

Îraviat  électoral  de  Brandebourg.  —  Election 
'un  Romain  Olhon  Colonna,  sous  le  nom  de 
Martin  V. 
I4IS.  Les  Armagnacs  mettent  le  siège  devant 
Senlis.  —  Perrinet  Leclero  ouvre  les  portes  de 
Paris  aux  Bourguignons.  —  Massacre  aes  Arma- 
gnacs dans  lej  prisons  sous  la  direction  du  bour- 
reau Capelucbe.  —  Le  Dauphin  se  retire  à 
Bourges.  —  Rentrée  i  Paris  de  la  reine  et  du 
duc  de  Bourgogne.  —  Siège  de  Rouen  par  les 

Fin  du  concile  de  Constance,  après  la  45*  ses- 

Deui    Portugais,   Jean    Gonzalès    Zarco    et 

Tristan  Vas  Teieira,  en  tentant  de  doubler  te 
cap  Bojador,  sont  jetés  par  la  tempête  k  la  cèle 
de  Porto-Sauto,  une  des  lies  Hadèi«. 
1419.  Reddition  do  Rouen.  —  Trêves  entre  les 
Bourguignons,  les  Armagnacs  et  les  Anglais.  — 
Traité  de  Pouilly  entre  le  duc  et  le  dauphin 
Charles.  —  Les  Anglais  surprennent  Pontoise.  — 
Entrevue  du  ponl  da  Uontereau  entre  le  Dauphin 
et  le  duc  de  Bourgogne,  Jean  sans  Peur,  qui  y 
est  assassiné.  Philippe  le  Bon  succéda  &  Jean 
sans  Peur  et  s'allie  avec  les  Anglais.  —  Le  Daupb  in 
se  retire  dans  le  midi. 

Fran;ois  Bussoui,  dit  Carmagnole,  célèbre  chef 
de  condottieri,  s'empare  de  Bergame  pour  Phi- 
lippe-Marie Visconti,  duc  de  Mifin.  —  Traité  de 
paix  entre  Florence  et  le  duc  de  Milan. 

Mort  de  Weoceslas.  Son  frère  Sigismond  lui 
succède  dans  le  royaume  de  Bohême. 

Les  hussites,  sous  ta  conduite  de  Jean  Ziska, 
s'emparent  de  Prague,  où  ils  massacrent  les  sé- 

Jean-GonzalËs  Zarco  et  Tristan  Vas  Teieira  dé- 
couvrent Uadère.  Sur  l'emplacement  d'immenses 
forêts  incendiées,  l'inGuit  don  Henri  fit  planter 
des  cannes  &  sucre  Cù  Sicile  et  des  vignes  de 
Chypre. 
14î0.  Traité  de  Troyas  entre  Charles  VI  et  Henri  V, 
qui  assure  &  ce  dernier  le  gouvernement  de  la 
France  pendant  la  vie  de  Charles  Vlj  et  la  cou- 
ronne après  la  mort  de  ce  prince.  —  Henri  V 
épouse  Catherine,  fille  de  Charles  VI.  —  Les  Etats 
généraux  confirment  la  traité  de  Troyes.  —  Les 
Anglais  s'emparent  de  Hontereau  et  de  Uelun.— 
Entrée  d'Henri  V  ï  Paris. 

Sigismond,  avec  une  armie  de  croisés,  assiège 
vainement  Prague:  les  bussiles  lui  permettent 
néanmoins  d'entrer  dans  la  ville  pour  se  faire 


..  j  CastilleJean  II,  et  dedon  AlvarSs  de  Luna, 
favori  de  ce  dernier.  Les  iofanls  entrent  bientôt 
eux-mêmes  en  lutte,  et  la  guerre  civde  désole  la 
Castille  pendant  plusieurs  années. 
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CBRONOLOGIG.  ' 


Ap.  J.-C. 

François  Cmnignota  conquiert  pour  la  duc  da 
Milan,  O^iiiDiifl,  Parms  et  B-nicii. 

Jeanne  II,  reine  de  Napl^s,  adopte  Alphonse, 
ni  d'Arsgon,  qaî  lui  envoie  des  secoim  contre 
Louis  III  d'Anjou. —  Venise  enlève  le  Frioul  au 
palrlarobe  d'Aqoilée. 


Saugi,  eo  Anjou,  par  iâfaystte  et  Bucban.  — 
Défaite  des  Armagnacs  à  UoDS-en-Viaieu  par  les 
BourguisnoDS.—  Prise  de  Dreui,  de  Beaugency 
et  de  VllléneuTe~le-R(ii  pat  les  Anglais,  qui  aasié- 
genl  Heaui. 

Philippe 'Uarie  Visconti  envole  Garcnagnole 
contre  Gènes,  qni ,  pour  sntnenir  aux  dépNises 
publiques,  vend  le  port  toscan  de  Livoume  aui 
Florentins.  Gïnes  fait  sa  sotiiuîssion;  Gannagnole 
en  obtient  le  gouTemement. 

HortdnsuTian  Mahomet  I^aprhitne  expédi- 
tion contre  les  Valaqnes.  Amorat  IT,  son  6a,  lui 
succÈde, 
1411.  La  terre  électorale  de  Saie  entre  dans  U  mai- 
son de  Mlsnie. 

Mort  de  Henri  V  fSi  août)  el  de  Charte»  VI  fî2 
octobre).  Henn  VI,  figé  dé  10  niois,  né  de  la  fille 
de  Charles  VI  et  de  Henri  V,  est  prodataé  roi 
d'Angleterre  et  de   France,  Le  dauphin  Cliailas 

S  rend  la  couronne  il  Poitiers.  Deux  oncles  de 
enri  VI  gouvernent,  l'un,  le  duc  de  Glocester, 
l'Angleterre;  l'autre,  le  duc  de  BedTord,  la  France. 
433.  tes  Français  et  les  Écossais  sont  vaincus  i 
Crevant  sur-Yonne  par  SulTolk  et  Salisbury.  — 
Mésintelligence  entre  Philippe  le  Bon  et  les  An- 
glais. Jacqueline,  héritière  du  Hainaut,  ayant  di- 
vorcé avec  le  duc  de  Brabanl,  épouse  Glocester. 
Celui-ci  soutient  le  Hainaut  et  la  Hollande  contre 
le  duc  de  Boulogne.  Philippe  exigera  et  obtien- 
dra le  divorce  de  cette  princesse  dont  it  est  le  plus 
proche  héritier. 

Jeanne  tl,  reine  de  Naples,  révoque  l'adoption 
d'Alphonse,  roi  d'Aragon,et  lui  substitue  Louis  111, 
d'Anjou.. 

Ravages  eiercés  par  Atnurat  II  dans  la  Thrace, 

la  Thessalie  et  la  Macédoine.  Jl  assiège  Constan- 

tinople. 

UÏ4.  Défaite  de*  Français  et  des  Écossais  à  Ver- 

ueuil  au  Normandie.  Les  Aitglais  oociqieDt  le 

Apris  la  mort  de  Ziska,  les  deux  Prooope  diri- 
gent l'inninçclion  des  hussites. 


ayant  conservé  jusqu' 
avait  reçu  en  1394. 

1435.  Mort  de  Oiarles  III  le  NoUe,  n>j  de  Navarre. 
Les  Etats  de  Namte  partagent  la  royauté  entre 
SB  Glle  Blan^e  et  son  gendre  Jean  11,  frère  du 
roi  d'Aragnn. 

Richement,  frère  du  duc  de  Bretagne,  est 
nommé  connétable.  Il  fait  uue  tentative  sur  la 
Normandie  qui  échoue  par  te  mauvais  vouloir  du 
sire  de  Giac,  favori  de  Charles  Vil.  Richemont  le 
fera  jeter  bientôt  après  à  la  rivière. 

143G.  Jean  H,  roi  de  Castitle,  est  contraint  par  les 
nobles  d'eiiler  son  favori  Alvaiès  de  Luna. 

Ligue  de  presque  tous  les  petits  Etats  italiens  , 
contre  le  duc  de  Milan,  le*  troupîs  des  confédé-  : 
rés  sont  commandées  par  François  Carmagnole, 
maintenant  eu  service  des  Vénitirais.  Philtope- 
Marje  leur  ffpposa  Fmngois  Sfona,  flis  de  Sforza 
Attendolo. 

]417.  Frédéric,  élsctenr  de  Brandebourg,  vend  ses 

droits  de  burgraviat  k  la  Tille  de  Nuremberg;  il 

conserve  encote  des  domaines  conndéiables  en 

Franconie.  j 

Une    eipédition  dirigée   par  Bccbemont  dans 


-  TABLES. 

Ip.  J.-C. 
le  Haine  éeboue  par  les  OMnées  d'un  autre  favori 
deCharleS  Vil,  Le  Camus  de  Beaulieu.  Richemont 
l'attire  dans  un  pré  et  lui  fait  fendre  ta  télé  à 
coups  de  sabre,  mais  un  3*  Favori,  qu'il  avait 
donné  Ini-mfme  au  roi ,  le  sire  de  la  Trémouille, 
se  tourne  contre  lui  et  le  fait  exiler  par  Charles  VII. 
—  Défense  de  Monlargis  contre  les  Anglais  par 
Dunois,  bStaid  d'Ortéans,  et  La  Hire. 

CarDiagnole  enlèveauduc  de  Milan  pour  les  Vé- 
nitiens les  territoires  de  Bergame  et  de  Crémone. 
14?S.  Les  Angjais  meUenl  le  siège  devant  Orléans 
(oclobie). 

En  CilStille,  Alvarès  de  Luna  recouvre  son 
crédit  et  lutte  avec  avant^e  contre  les  infants 
d'Aragon. 

Par  la  médiation  du  pape,  le  duc  de  Milan  lait 
avec  Venise  el  Florence  ane  pati  qui  sera  de 
courte  durée.  —  A  Florence,  mort  rie  Jean  de  Mc- 
dicls,  surnommé  le  Père  da  pauvres. 
1439.  UisiioDde  Jeaine  d'Arc.  Elie  se  rend  auprès 
de  Chartes  VII  (février}.  Elle  force  les  Anglais  â 
lever  le  siège  d  Orléans  (mai)  et  fait  sacrer  Char- 
les Vil  ft  Reims  (juillei). —  Le  duc  de  Bourgogne 
institue  l'ordre  de  la  Toison  d'or,  è  Bruges. 

1430.  Jeanne  est  prise  au  siège  de  Gompiégne  par 
le  comte  de  Ligny-Luiembourg  qui  la  vend  aux 
Angtais  (mai). 

Nouvelle  guerre  où  le  doe  de  Milan  est  soutenu 
par  les  Siennois  contre  les  Vénitiens  et  les  Moren- 
tins  qui  ont  attaqué  Lucques.  Cette  guerre  sera 
malheureuse  pour  les  Vénitiens. 

1431.  A.Rome,  rivalité  sanglante  des  tTra^uet  des 
CÔionna.  —  Ouverture  du  concile  général  de  Bàle 
(14  décembre). 

Procès  et  condamnation  de  Jeanne  d'Arc,  qui 
est  brifllée  k  Rouen  (30  mai).  —  Sacre  du  jeune 
Henri  VI  ï  Notre-Dame  de  Paris.  —  Paveur  d'A- 
gi>*sSoreli  la  courde' Charles  VU. 

Pin  des  troubles  de  Castille.  —  Désastre  des 
Maures  ï  la  jonmèe  des  Figuiers,  pt*s  de  Gre- 
nade, sur  le  penchant  du  mont  Elvire.'Les  chré- 
tiens  ne  savent  pas  mettre   à  profit  leur  vic- 

1431.  Carmagnole,  accusé  de  trahison,  est  jeté  en 
prison  par  les  Vcniiiens,  torturé  et  décapité. 

Le  duc  de  Bourgogne  signe  une  Iréve  avec 
Charles  VII  et  feit  ouvrir  i  Auierre  des  confé- 
rences pour  la  paix  générale.  Elles  sont  sans  ré- 
sulût  par  suite  des  exigences  des  Anglais. 

GoiiKalve  Velbo-Cabral  aborde  aux  ties  Açores. 

1433.  Fin  de  la  guerre  entre  le  duc  de  Milan,  Venise 
et  ses  alliés.  —  Sigismond  est  couronné  empereur 
i  Rome  par  le  pape  Eugène  IV.  —  Les  Albiiii 
at  les  Strozzi  font  exiler  pour  i  ans  Came  l'An- 
cien, fils  de  Je&n  de  Uédicis. 

Le  concile  de  Bille  ayant  accordé  la  commu^ 
nion  sous  les  deux  espèces,  la  plus  grande  partie 
des  hussites,  les  Cailxlins,  se  réconcilient  avec 
Sigismond. 

Le  Portugais  Gilianei,  écuyor  de  l'infant  don 
Henri,  double  le  \"  le  cap  Bojador,  sous  le  règne 
d'Edouard  (Jean  I"  était  mort  le  14  août). 

1434.  Les  Thaboriles  et  les  Orphelins  sont  vaincus  & 
la  bataille  d'Herzib  où  succombent  les  deux  Pro- 
eope;  fin  de  la  guerre  des  hussites. 

Mort  de  Louis  III  d'Anjou.  ~  Rappel  de  Mme 
de  Hédicis  i  Florence,  où  il  domine  pendant  30 
ans,  aat  rien  clianger  ï  la  forme  du  gouveme- 

TréTe  de  1!  ans  entre  les  Polonais  el  l'ordre 
Teutoniqne,  —  Mort  de  Wladislas  Jagellou,  âgé 
de  80  ans.  Son  fils,  Wladislas  VI,  «gé  de  10  ans, 
ne  lui  succède  qu'après  de  longs  débats. 

1435.  Congrès  d'Arras.  Les  Anglais  refusent  d'ac- 
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qui  déssTOue  le  meurtre  de  Jean  suu  PMir,  eîdc 
ao  duc  4e  BoargogDt  Auiwie,  )li«oa,  P&ranite, 
le»  villes  de  la  Somme,  soiu  cenditicadenchai, 
et  l'iOniichit  de  riiM0iii»8«  (21  sept.).  —  Uort  de 
la  nine  iMbeui  de  Bkvifaie  (30  eept.J.  —  Uort  de 
Bedfind  k  SKnen  (U  dteembra). 

......  .....  ,^  coacile  de  Btle&liolit  les 

leoiilioo  doi  léfaU  di 

•Luii  uip  muLis  II,  reine  de  Naples.  R 
Jou,  rriie de  Louis lll.gu'elleeijastitué 
lier,  et  Alphonse  d'An^Mi  w  dùputent  u  socors- 
nen.  —  ïipéditiMi  i'kiabuaa»  eontre  GaËle 
dé&adu»  par  le  due  de  uiUa  et  les  Génoii.  — 
BtituUiBanle(tePoBnoàAl{ilioiueest  pria  avec 
le  [M  d«  NkTBTi»  et  l'inluil  don  Henri.  —  Le  duc 
de  Hitn,  redcutaut  rombition  TraucaiM,  remet 
Alphoma  en  liberté  et  conclut  avec  lui  ua  tnité 
d'âlliuiee.  —  les  Génois,  miicootents  de  cette  dé- 
eisioa  du  duc  de  Milan,  secouent  sa  domination 
et  rèttblisseul  le  dogat  national. 

Prise  de  Semendria,  capitale  de  la  Serrie,  par 
Aimtrat  II.  —  Les  Turcs  échouent  devant  Bel- 
grade, détendue  par  Jean  Huniade. 

Conflnnalion  ie  fusion  de  Calnur  par  la  diète 
de  StackholiB.  E^e  est  Cercé  de  renoncer  aui 
piéleiitioni  de  la  couronne  danoise  sur  le  SIesvig, 
penr  avoir  la  paix  avec  le  csmte  de  HoUlein. 
ItX.  Les  Anglais  perdent  Paris  qu'occupe  l'année 
de  Charle*  Vil  et  m  letinnt  à  Rouen.—  Tentative 
inutile  dn  daa  de  Boulogne  surOlaia.  —  Sédi- 
tion de  BragBi. — Gnene  entre  Florence  et  Hilan. 
—  ItençoisSrona  entre  au  service  des  Florentins. 

Le  concile  de  BUe,  dans  sa  23'  session,  abolit 
les  grSces  expectative),  les  mandats  et  les  réser- 
ves M  bénéfices  que  s'attribuaient  les  papes. 

Sigiimond,  après  une  lutte  de  16  ajis  contre 
les  biissites,  fait  ta  rentrée  solennelle  k  Prague. 

Le  Vénitien  Andréa  Bianco  dessine  sur  une 
carte  qui  est  conservée  dans  la  bibliothèque  de 
Saiitt-Haïc  une  terre  carrée  elluig:ue,  Ântillia, 
i  l'O.  dee  Uet  Canaries. 

Gatenberg  forme  une  association  avec  Jean 
Bile  pour  l'etplaitation  d'un  secret  dont  les  résul- 
taU,  destinés  i  la  grande  foire,  lors  du  pèleri- 
nage d'Aix-la-Chapelle^  en  1440,  devaient  6tre 
amniageui.  André  Dritzehen,  déjà  lié  d'intérfl 
avec  Gulenberg,  demande  b  faire  partie  de  l'asso- 
ciation, lui  et  son  frère  André  Heilman.  C^lte 
avoeialion,  sur  laquelle  jette  quelque  lumière  le 
procès  engagé  entre  Gulenbei^  et  André  Dritie- 
nea  en  1439,  avait  sans  doute  pour  objet  un  essai 
d'impression  avec  des  caractères  en  plomb  ou  en 
bois. 
1431.  Cbwle*  VII  tient  les  états  de  I^nguedoc  à 
Uostpellier.  IlpiMid  put  ausiëgsde  Uontereau, 
puis  fait  sa  pramiâre  entrée  à  Paris,  mais  n'y 
iMle  que  trbs-pea  de  temps. 

■on  de  l'empereur  Sigismond.  —  Les  pères 
àa  concile  et  les  légats  du  pape  ne  peuvent  s'en- 
tendre sur  l'endroit  où  devra  se  tenir  un  nouveau 
c«Dciie  pour  la  réunion  de  l'Ëglise  grecque  et  de 
PlgUse  latine.  Le  p^ie  prononce  la  dissolution 
àa  concile  de  BUa,  qui  continue  néanmoins  de 
■'«snmbler  al  déclare  le  pape  contumace. 
1438.  Engène  IV  convoque  un  autre  concile  il  Fer- 
rais qui  excommanie  les  pères  du  eoneile  de 
»Ue.  A  Ferrare  ïl  prélats  çrêcs  et  Jean  II  Paléo- 


logue  disci 
Pngnuii 


discQtent  ta  réunii 

Micae  sanction  de  Bourges,  qui  n 
lédslor-  ' ^-  "'■-    -"- 


•  décisions  du  concile  de  Bile,  abolit  is! 

droit*  Bmwui  de  la  cour  de  Home,  rétablit  le: 
élections  eanonioues  et  prohibe  les  représenta- 
tions AMtnUes,  les  mecaradea,  daasM  et  repa! 
dans  les  élises. 
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Albert  II  d'Auliictte  est  élu  empereur  k  Franc- 
fort. Il  réunit  les  cowanoai  de  Hongrie  et  de 

BobtnM.  Coauneneement  de  La  grandeur  de  la 
maison  d'AuliieJie.  —  Di^te  impériale  de  Nurem- 
berg j  règlements  de  paix  publique,  partage  de 
"AUemaguB  en  cerclas',  répression  des  tribunaux 


le  marquis  de  Ferrera  auquel  elle  cède  Rovigo, 
et  toute  la  Polésine  entre  le  bas  Adige  et  le 
bas  P6. 

Reuc  d'Anjou  entre  t  Naples  au  milieu  des 
acclamations  du  peuple. 

1439.  Etats  d'Orléans,  qui  pré[iarent  une  ordon- 
nance de  réfonne  pour  l'armée  et  les  Rnances. 
Les  seigneurs  furent  contraints  de  laisser  lever 
■ir  leurs  dcmaioes  la  taille  royale  qui  avait  été 
votée  par  las  Etats  pour  la  solde  i-égulirn;  des 
armées.  En  même  temps,  il  leur  fut  interdit  de 
percevoir  un  impdl   sans   autorisation  spéciale 

En  Castille,  le  roi  est  encore  une  fois  obligé 
d'exiler  son  favori  Alvarès  de  Luna. 

Eugène  IV  transrSre  le  concile  de  Ferrare  à 
Florence,  où  30  prélats  grecs  signent  le  décret 
d'imion  des  deux  églises.  —  Les  pères  du  con- 
cile de  Bile  déposent  Eugène  IV  et  font  pape 
Amédée  T11I,  due  de  Savoie,  sous  le  nom  de 
Félix  V.  —Assemblée  ecclésiastique  de  Mayence, 
qui  reçoit  les  décrets  du  concile  de  Bâle,  excepté 
ceux  <mi  étaient  dirigés  contre  le  paue. 

Les  Danois,  mécontents  du  roi  Eric,  qui  s'en- 
toure d'Allemands,  offrent  la  couronne  à  son 
neveu  Christophe  de  Bavière;  en  Suède,  Cbarles 
Canutson  ee  met  k  la  télé  de  la  nobleise.  La 
Norvège  seule  reste  Sdèle  à  Eric,  qui  se  retire 
dans  l'Ile  de  Gothland. 

1440.  Révi^te  ou  praguerie  des  nobles,  mécontents 
de  l'ordonnaoca  d'Orléans.  — Le  Daupbin  se  joint 
k  eut.  Charles  VU,  secondé  par  Richement, 
triomphe  de  la  rébelliwi. 

Prise  d'Harfleur  par  les  Anglais.  —  Asaemblée 
de  Bourges,  qui,  tout  en  respectant  les  princi- 
pales décisions  du  coucQe  aa  Bile,  reste  atta- 
chée à  Eugène  IV. 

Frédéric  III  de  Styrie,  parent  d'Albert  II,  est 
élu  empereur.  —  Les  Etats  de  SotiCme  recon- 
naissent pour  roi  le  SU  posthume  d'Albert  II.  Ils 
nomment  deux  kdministrateurs,  l'un  catholique, 
l'autrt  bussile.  ~  La  Hongrie  refuse  de  se  sou- 
mettre au  Gis  d'Albert  II  et  fait  appel  au  roi  de 
Pologne,  Wladislas,  Agé  de  16  ans. 

Le  clergé  de  Conslantinople  se  déclare  contre 
l'Union. 

1441.  Châtiment  du  bltard  do  Boui^md,  qui  es 
jeté  dans  l'Auhe  cousu  dans  un  sac.  —  rtise  de 
Pontoise  malgré  tes  sObrts  du  nouveau  régent  de 
France,  lo  duc  d'Vork,  pour  conserver  cette  posi- 
tion importante. 

Le  n>i  de  Castille,  Tait  prisonnier  par  les  nobles 
k  MédinaHlel-Canipo,  s'engage  k  tenir  son  favori 
Alvarès  de  Luna  éloigné  du  royaume  durant  6  ans. 
—  Mort  de  Blanche,  redne  de  Navarre.  Son  mari, 
Jean,  prince  d'Aragon,  aspire  à  être  roi  au  dé- 
triment de  leur  Qls,  seul  héritier  légitime,  don 
Carios,  prince  de  Viane. 

Les  Vénitiens  oooupent  Ravenne,  Le  duc  de 
Hilan  pour  rattacher  François  Sforxa  \  sa  cause 
lui  donne  en  mariage  sa  fille  naturelle  Blanche- 
Uarie.  Fia  de  la  guerre  entre  Uilan  et  Venise. 

En  Russie,  Wasili  III  reluse  de  reconnaître  le 
décret  d'union  des  deux  églises.  —  Incendie  de 
Uosoou  par  les  Tartares, 

Christophe  le  Bavarois,  élu  roi  en  Danemark, 
n'est  ootuonné  en  Suède  qu'){>rès  une  transac- 
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tion  avec  Cb»ries  CanuUon.  11  accords  au  comte 
de  BolitBin  l'investiture  du  Sleivig  i  perpétuité. 
144!.  Charles  VII  pacifie  le  Poitou.  1&  SalDtonge, 
le  Limousin.  Nouveau  complot  des  princes  avec 
le  duc  de  Bourgogne  et  le  duc  d'Orléans  qui  se 
sont  râcoDciliés.  Le  roi  liissout  celte  ligue. 

Fin  du  concile  ds  Ferrare,  après  la  b'  session. 

Surprise  de  Naples  par  Alpnoose  d'Aragon. 
René  d'Anjou,  quoique  investi  du  rojaume  de 
K^les  par  le  pape,  quitte  l'Italie. 
U43.  Le  dauphin  Louis  entre  dans  Dieppe.  — 
Charles  VII  crée  le  parlement  de  Toulouse  pour 
le  Languedoc  et  la  Guyenne  récemment  conquis 
sur  les  Ajiglais. 

Fin  du  concile  de  Bile.  Félii  V  est  toujours 
pape.  —  Réconciliation  du  pape  Eugine  et  d'Al- 
phonse V  le  Magoanime. 

Le  Portugais  Nuno  Trlstâo  double  le  cap  Blanc. 

Christophe  le  Bavarois,  roi  de  Danemark, 
transporte  la  résidence  rojile  de  Roskild  k 
Copenhague. 
1444.  Le  parti  de  la  paii ,  représenté  par  le  cardi- 
nal da  Winchester,  l'emporte  sur  Glûcesler,  tou- 
jours prononcé  pour  la  guerre.  Le  comle  de 
SuffolÉ  conclut  i  Tours  une  trêve  avec  ta  France 
et  négocie  le  mariage  de  Henri  VI  avec  Margue- 
rite oAdJou.  Il  fut  coQvenu  secrètement  que  les 
Anglais  évacueraient  les  places  qu'ils  tenaient 
encore  dans  le  Maine  et  l'Anjou. 

Pour  délivrer  les  campagnes  des  gens  de  guerre 
qui  les  pillaient,  le  Dauphin  conduit  une  armée 
au  secours  de  l'empereur  Frédéric  III  contre  les 
Suisses;  Charles  VII  en  conduit  uns  autre  au 
secours  du  roi  René  contre  les  villes  libres  de 
Lorraine.  —  Combat  sanglant  de  la  Birse  entre 
les  Français  et  les  Suisses.  —  Traité  d'Ensisheim 
entre  la  1  ranoe  et  les  ligues  suisses.  —  Fin  de  lu 
guerre  de  Lorraine.  —  Charles  VU  organise  la 
milice  fèadala  en  IB  compagnies  de  cent  lances, 
ou  gens  d'armes  i  cheval  ayant  chacun  3  archers, 
un  couliller  et  un  page. 

Le  Portugais  Denis  Femandez  passe  le  Sénégal 
el  découvre  te  cap  Vert. 

Défaite  et  mort  à  Varna  de  Ladislas,  roi  de 
Hongrie,  par  les  Turcs. 

Uort  du  grand  architecte    Florentin  Brunel- 


1445.  Uariage  de  Marguerite,  Aile  de  René  d'AnJ< 
avec  Henn  VI  d'Angleterre. 

Le  flts  posihume  d'Albert,  LadJslas,  est  l_ 
connu  KÎ  en  Hongrie  après  la  mort  de*WladistaB 
de  Pologne,  mais  l'empereur 
et  garde  même  la  couronne  i 
Béeence  de  Jean  Huniade, 

Casimir  IV,  frtre  de  Wladistas,  d^jà  duc   de 
Lithuanie, 


1446.  Progrès  de  l'agriculture  et  de  l'industrie 
France.   Part  active   de  Jacques   Cœur  A  cette 
régénération.  —  Ordonnance  qui  place  l'Univer- 
gité  sous  la  surveillance  du  Partement  et  sous  le 
coup  de  l'autorité  rojale. 

V  voyage  du  Vénitien  Cadamosto  avec  le 
Génois  Antonio  de  Nolle.  Ils  découvrent  quelque: 
Iles  du  cap  Vert. 

Eugène  IV  est  reconnu  cour  pape  légitime. 

Les  Hongrois,  dont  Frédéric  111  retient  le  roi 
el  la  couronne,  envahissent  l'Autriche. 


Ap.  J.-C. 
Amurat  11  échoue  pour  la  seconda  fois  devant  la 
ville  de  Croye  détendus  par  George  C^triot,  dit 
Scande rberg. 
1443.  Création  en  Franc*  de  l'infanterie  nationale 
des  Francs-Arcbers. 

Le  Dauphin,  devenu  suspect  i  son  père,  ae  re- 
tire en  Dauptuné,  —  Renouvellement  dea  bosli- 
îiiés  entre  la  France  et  l'Angleterre  (mars). 

Concordai  germanique  an* lé  entre  Frédéric  III 
el  le  pape  Nicolas  V,  par  l'entremise  d'-Eneis 
Sylvius. 

Mort  de  Christophe  le  Bavarois,  sans  héritier. 
Rupture  de  l'union  de  Calmar. 

En  Suède,  Charles  Canulson,  gmnd  maréchal, 
prend  la  couronne.  Les  Danois  offrent  le  irûne  à 
Adolphe,  duc  de  Slesvig-Holsteinj  issu  des  an- 
ciens rois  de  Danemark.  C«  pnnce  refuse  et 
fait  nommer  son  neveu,  Chriatlan  1"  d'Olden- 

1449,  Le  duc  de  SulTolk  est  traduit  devant  le  Par- 
lement comme  coupable  de  haute  irabisoD. 

Rouen  ouvre  ses  portes  à  Charles  Vil.  —  Ré- 
sistance de  Harflcur. 

Traité  de  p^i  entre  Venise  et  Milan.  Prantoia 
Storza  continue  en  son  nom  la  guerre  contre  les 
Milanais  qui  ne  veulent  pas  le  recevoir  pour  duc. 

Pacification  de  l'Eglise  préparée  par  les  rois  de 
France,  d'Angleterre  et  de  Naplcs.  —  Abdication 
de  Félii  V.  Les  pères  de  Bâle,  assemblés  à  Lau- 
sanne comme  en  concile  général,  reconnaissent 
Nicolas  V.  Fin  du  schisme  d'Occident. 

Grande  victoire  d'Amurat  II  sur  Jean  Huniade 
dans  les  plaines  de  Cassovle,  en  Servie. 

1450.  Défaite  des  Anglais  à  Formigny.  Prise  de 
Caen  el  de  Cherbourg.  Soumission  complète  de  la 
Normandie.  —  Mort  d'Agnès  Sorel.  —  Les  cour- 
tisans de  Charles  VU,  lalouK  de  ses  richesses, 
accusent  Jacques  Cœur  d'avoir  empoisonné  Agnès 
et  d'avoir  pris  part  à  la  rébellion  du  Daupnin, 
Condamné  à  une  amende  de  40U00<)  écus,  il  ne 

Sut  la  payer,  ses  biens  étant  confisqués  et  gravés 
e  300000  écus  de  dettes  pour  les  affaires  du  roi. 
Jeté  eu  prison,  il  sera  délivré  par  plusieurs  de  ses 
commis  el  ira  mourir  à  Chio  en  1456.—  Défense 
est  faite  aui  compagnies  normande  et  jwrisienne 
d'entraver,  par  leur  rivalité,  la  navigation  de  la 

Henri  VI  d'Angleterre    essaye   ^ 
'  istre  Suffolk,   ""   '" 


Mort  de  Fhllippo-Harie ,  dernier  des  Visconti, 

duc  de  Milan.  François  Sforza,  son  gendre,   le 

'  'e  Naples,  le  duc  de  Savoie  et  Charles  d'Or 


1  le  condamnant 


^ Sommerset  di 

le  favorl'de  la  reine.  —  Tandis  que  Richard,  duc 
d'ïort,  combat  contre  les  Irlandais,  un  de  ses 
soldats,  Jean  Cade,  irlandais,  soulève  le  comté  de 
Kent. 

Christian  I"  d'Oldenbourg,  déjà  roi  du  Dane- 
mark, est  reconnu  roi  en  Non'ége. 

Le  peuple  de  Milan  soulevé  ouvre  les  portes  a 
François  Sforia,  qui  est  solennellement  proalamd- 
duc.  —  A  Florence,  l'orféïre  Maso  Finiguorta, 
habile  graveur  de  nielles  sur  plaque  d'argent,  dé- 
couvre la  gravure  en  taille-douce. 

Association  de  Gutenberg  et  de  Faust  pour  l'ei- 
ploitalion  d'un  procédé  d'impression,  peut-être 
non  plus  comme  en  1436,  avec  des  caractères  en 
bols,  mais  en  fondant  des  lettres  au  moyen  de 
matrices,  soil  en  plomb^  soit  même  en  c ~ 


inventa  le  moule  mobile 
I4S1.  Prise  de  Bordeaux  et  de  Bayonne  par  D«- 
nois.  Toule  la  Guyenne  se  soumet  à  Charles  VII. 
—  Mariage  du  Dauphin  avec  Charlotle  de  Savoie, 
NicolasV,protecleur(les  lettres  et  des  arts,  fkit, 
réparer  les  murs,  les  portas  et  le*  tours  de  Rome, 
le  Capiiole  et  le  cbtteau  Saint-Ange. 


ip.  I.-C. 

Mort  d'Amunt  II.  Son  Bli,  Mtliotaet  U,  Igé  de 

20  aas,  lui  guccËde. 

Les  Tartaies,  qui  se  sont  avancés  jusqu'à 
koscou,  eu  soal  repousses  &  coups  de  canon. 
ItSl.  Talbot  débarque  &  Bordeaux  et  soul&ve  la 
Gavenne.  —  Guerre  entre  le  duc  de  Bourgogne 
rt  les  Gantois.  —  Réforme  de  l'Univeraité  accom- 
plie par  le  cardinal  d'Eslouteville  et  plusieurs 
commissaires  pris  dans  le  Parlement. 

Couionnement  de  Fiédéric  III  i  Rome.  Il  re- 
nonce aux  droits  impériaux  sur  cette  ville.  Mo' 
dène  el  Renio  soot  ériges  en  duchés  par  ce 
prince  en  nreuc  de  Borso  d'Esle,  marquis  de 

TÛctaard,  duc  d'Tort,  fait  enfermer  à  ]»  Tour 
Sammenet,  ministre  et  farori  de  Henri  VI, 

Gènes  envoie,  sur  sa  demande,  k  Constantin 
Paléologue,  contre  les  Turcs,  fi  gros  vaisseaux 
ctuirgés  d'armes  el  de  provisions. 

Don  Carlos  de  Viane,  poussé  à  bout  par  les  in- 
ioslices  de  son  père,  prend  les  armes,  mais  est 
raincu,  fait  prisonnier  et  jeté  dans  un  cachot. 

Ligue  formée  par  les  Vénitiens,  ie  roi  d'Aragon, 
le  marquis  de  MoQtferrat  et  le  duc  de  Savoie 
contre  François  Sforza,  d'jcde  Htlan,  que  soutien- 
nent Génee,  Florence  et  Hantoue. 

Conjuration  contre  Nicolas  V  d'Etienne  Porcaro, 
DoWe  romain  ;  ii  est  mis  l  mort. 
■US.  Fin  de  la  guerre  du  duc  de  Bourgogne  contre 

Im  G&QtOÎS. 
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Naissance  d'Edouard  de  Lancastra,  fib  de 
Henri  VI  et  de  Uarguerite  d'Anjou;  folie  de 
Henri  VI. 

Dé&ile  et  mort  de  Talbot  dewnt  Casttllon,  en 
Périgord.  Capitulation  de  Bordeaux.  Fin  de  la 
guerre  de  Cent  ans.  Les  Anglais  n'ont  plus  que 
Calais,  qu'ils  conserveront  105  ans. 

Ordonnance  de  Uoniils- lés-Tours,  pour  la  réfor- 
malion  de  la  justice.  L'arl.  Uh  prescrit  la  rédac- 
tion et  la  publication  des  coutumes.  —  Charies  VII 
confirme,  par  un  édii  du  4  août,  l'érection  du 
conseil  delphinal  à  Grenoble  en  Parlement,  par  le 
dauphin  Louis,  en  1451. 

Frédéric  111  érige  le  ducbé  d'Autriche  en  archi- 
duché.  —Il  permet  au  jeune  Ladisias  da  se  rendre 
en  Hongrie.  Ce  dernier,  après  avoir  visité  Bude, 
se  fait  couronner  en  Bohême,  où  il  laisse  la  di- 
gnité de  gouverneur  à  Georges  Podiebrad,  partisan 

Jean  JI  d'Aragon,  à  la  demande  du  roi  de  Cas- 
tille,  rend  la  liberté  à   son  fils  don  Carlos  de 

En  Caslille,  Jean  11,  cédant  aux  exigences  delà 

noblesse  el  de  la  reine,  abandonne  son  favori  AI- 
.  Tarés  de  Luna,  qui  est  exécuté. 

Frise  de  Constantinople  par  Hahomel  II.  Uort 
rinr[=.,=o   rf=   r^,.rf,„...i  XII  Dncosès.  Fin  de 
■    ■         n  Europe.  Un 
J  grec»  se  réfugient  en 


TEMPS   MODERNES 

DE  LA  PRISE  DE  CONSTANTINOPLE  JUSQU'A  NOS  JOURS. 


Beeonde  partie  da  XT*  (Uote  mprt*  Jèiac-Obriit. 


Prugri*  de  l'auloriti 
rinlilâ  unglinto  dt 
mml  dt  la  miifon  ij 

de  l'Amérique  par  le 
fiai  le  pDitDflaïi  Va 
qni  tradïport-  ' — 


11  dTork  < 


n.  —  Bipidllion  de  Char 
—uï, ' •'- 


d«  Lancutre, 
Ile  de  Orenade;  Ba  de 


«  Tm  en  Italie.  —  En  Angtelene, 


!  l'Aragon  par  le  mariage  de  Ferdinand 
des  Uaurea  en  Espagge.  ~  DécoaTerte 
I  Indes  pu-  le  cip  de  Bonne- Espérance 
re  Msrie,  fllie  de  Charleile  Téméraire, 
des  Pa;B-Bai.  —  Ivan  Itl  ilTriDcbit  la 
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lAU.  Le  duc  d'ïork  a'emparv,  en  Angleterre,  de  la 
direction  des  affaires  et  se  fait  donner,  par  le 
Parlement,  le  titre  de  «  protecteur.  ■ 

Procès  en  réhabilitation  de  la  mémoire  de 
Jeanne  d'Arc. 

Casimir  IV,  loi  de  Pologne,  soutient  les  Prus- 
liens  contre  les  chevaliers  Teutons.  Ceui-ci  pet- 
driml  û  Nouvelle- Marche,  au  delà  de  l'Oder,  qui 
M  place  sous  ta  protection  de  l'électeur  de  Bran- 
debourg. 

Le  pape  Nicolas  V,  qui  préparait  une  croisade 
contre  les  Turcs,  essaye  ^e  rétablir  la  paix  en 
Italie.  Il  engage  tous  les  États  k  envoyer  des  am- 
busadeurs  \  Rocae,  mais  les  négociations  traî- 
nant en  longueur,  les  Vénitiens  concluent  à  Lodi, 
avec  Sforea,  un  arrangement  particulier,  aoquel 
accèdent  successivement  les  autres  États  ita- 

1456.  Le  comte  d'Armagnac,  accusé  d'entretenir 
des  relation!  avec  tes  Anslais,  perd  son  comté  et 
«'enfuit  en  Aragon.  —  Démêlés  entre  Chartes  VU 
et  le  Dauphin, 

Bataille  de  Salnl-Alhans,  i  l'O.  de  Londres,  dans 
laquelle  Henri  VI,  roi  d'Angleterre,  est  fait  pri- 
■onnier  par  le  duc  d'ïork,  qui  recouvre  l'aulorilé 


ir  traité  d'alliar 
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qu'il  avait  un  moment  perdue  el  se  fait  déclarer 
de  nouveau  proUcleur  du  royaume. 
1456.  Belle  défense  de  Belgrade  par  Huniade  con- 
tre Idahomet  II  Cjuillet-aoïlt).  ~  Mort  de  Jean 
Huniade  (10  sept.). 
..  ._.._!.!_   ,...-. .:-g  auprès  du  duc  de 

nlre  le  Danemark  et 
la  France. 

La  guerre  recommence  entre  don  Carlos  et  son 
père  Jean  II,  en  fiavarre.  Don  Carios  est  battu  i 
Estella,  aiiS.-O.dePampelune,  el  forcé  de  se  re- 
tirer en  France. 

457.  Charles  VIII  Canulson  est  chassé  par  les  Sué- 
dois qui  reconnaissent  Christian  I,  roi  de  Dane- 
mark et  de  Norvège.  L'union  des  trois  royaumes 
est  ainsi  rétablie  pour  quelque  temps. 

Publication  du  fameux  psautier  de  Hayence  par 
Faust  et  Schœlfer,  C'est  le  premier  livre  qui  porte 
une  date  imprimée. 

Frà  Mauro,  religieux  de  l'ordre  des  Camaldules 
et  du  monastère  de  Saint-Michel  de  Murano  près 
de  Venise,  dresse  une  mappemonde,  oii  sont 
consignées  les  découvertes  de  Marco  PoloetceUei 
des  Portugais. 


CHaONCOXlCHE.  ■—  TABLES. 
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1468.  Le  ducd'AlençoDrCODVMiuniderelalJODsavec 
les  Anglais,  est  condunnéi  morl;  Charlea  VU 
commue  sa.  peine  en  uns  déteotioD  petpâtuelle 
dans  la  toar  de  Lnchsi. 

Lïdblu,  roi  de  Hongi-i»  et  da  Bobème,  tatniri 
k  l'âge  de  18  ans,  sajis  enbnl.  Htthias  Corrlii, 
3*  fils  de  Jean  Hunitde ,  est  proclama  roi  de  Hod- 

S'e.  Podiebmd,  régent  dapuis  \i39,  derienl  roi 
Bohïma. 

Mort  d'AlpboDMV  la  Hagnsnime,  roi  d'Aragon. 
Son  frère  Jean  II,  roi  ae  NaTarre,  lui  succède 
dans  lei  royaume*  d'AragOD,  de  Valence,  des  Iles 
Baléares  et  de  la  Sicile;  son  Bis  naturel,  Ferdi- 
nand, règne  i  Na[det. 

Conquêtes  de  Habontot  II  diDi  hi  Uorte;  il 
prend  Cortntlie  et  Athènes. 
1459.  ^Gneas  Sfliius  Piccolomfni,  mii  a  succédé  i 
CaliilB  n  sons  le  nom  do  Pie  II,  convoque  à 
tiantoue  tine  assemblée  pour  décider  une  croisade 
contre  les  Turcs.  —  Jean  de  Calabre,  fils  de  Bené 
d'Anjou,  et  gouverneur  de  G^nes  depuis  MSB, 
essave  d'enlever  le  royaume  de  Ni^es  ï  Ferdi- 
nanil  d'Aragon,  <jae  souiienl  le  pape. 

L'ordre  Teutomqtie  cède  l'Ifstnonie  aoz  cheva- 
valiers  de  Livonje  pour  prix  des  secoure  qu'il  en  a 
reçus  contre  les  Prussiens  et  les'Polonaïs. 

A  ta  mort  du  duc  Adolpbe ,  son  oncle  maternel 
et  dernier  mâle  des  comtes  de  Holslein  de  la 
maison  do  ScliSuen bourg ,  Christian  1  réunilau 
Danemark,  avec  lo  consentement  des  Etats  du 
pajis,  le  ducbé  de  Slc^vig  et  le  comté  de  Hols- 

t4G0,  Henri  VI  d'Anf;Telcrre  est  baUu  ï  Norlbamp- 
ton  par  le  duc  d'ïorfc,  cl  fait  prisonnier:  le  pa- 
iement décide  au  détriment  du  prince  de  Galles 
que  le  duc  d'Y^k  lui  succédera.  —  Victoire  de 
Hanuerile  d'Anjou,  femme  d'Henri  VI,  S.  Walie- 
field,  sur  le  duc  d'ïork  qui  péril  dans  le  combat. 
Mort  de  l'inCantdon  Henri,  qui  avait  imprimé 
.une  vigoureuse  ioiputsion aut  rojagesde  Jéooo- 
vertes  sur  la  cdie  d  Afrique, 

Lutte  des  Aneevins  et  des  Aragonais  dans  1p 
rojaumede  Napifls,  —  Victoir»  de  tean  d'Anjou, 
duc  de  Calabre  cl  de  Lorraine,  sut  Fetrlinandd'A- 
rafetin  à  Sarno. 

I4ei.  Charles  VU,  qui  croit  que  son  Qls  vaut  l'era- 
poisonner,  se  laisse  mourir  de  faim.  —  Louis  XI, 
accMnpagné  par  le  duc  de  Bourgogne,  est  sucré  a 
Reims.  Son  entrée  à  Paris.  11  change  toute  i'ad- 
miiiislralion;  il  pardonne  au  duc  d'Alençon  et  au 
comte  d' Armagnac.  —  tiombreui  soulèvements  û 
cause  des  impûu;  punition  de  la  ville  de  Reims. 
—  L'cvànue  d'Arras  sollicite  Louis  XI,  au  nom  do 
Pic  11,  d  abolir  la  pragmatique  sanction.  Louis  XI 
écrit  au  pape  une  Iclii'e,  dans  laquelle  il  s'engagf 
à  la  révoquer.  Remontrances  du  [tarlement,  qui 
est  autorisé  à  la  faire  eiéculer,  eicetté  cependant 
en  ce  qui  regardait  les  réserves  et  les  grîces  ei- 

Blarguerite  d'Anjou,  victorieuse  du  comte  de 
Warwick  i  Saint-Albans,  est  défaite  le  39  mars  à 
Towton  par  Edouard  IV,  fils  de  Ricliard,  duc 
d'Tork,  qui  déjiouille  du  trAne  Henri  VI  n  est 
reconnu  roi  d'Angleterre  par  le  parlement. 

Maliomet  II  déiruit  l'empire  grec  de Trébizonde, 
fondé  et  occupé  par  des  princes  de  la  Emilie  des 
Comn^nPs  depuis  1!04. 

Los  Navarrais,  les  Caiatans  H  les  Aragonais  se 
soulèvent  en  faveur  de  don  Carlos  contre  son  père 
Jean  II.  Mort  de  don  Carloe. 
146!.  Idatbiai,  roi  de  Hongrie,  fait  la  conquête  de 
presque  toute  l'Autriche  sur  Frédéric  111,  qui 
voulait  s'opposer  à  son  couronnement  comme  roi 
de  Hongrie  :  il  le  force  à  la  paii. 

Jean  H  roi  de  Navarre  et  d'Aragon,  lait  empri- 
sonner Blanche,  sceutet  héritière  de  don  Carlos, 
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et  conclut  avec  ion  gendre,  le  comte  de  Foii,  un 
accord  par  lequel  celui-ci  lui  laissait  la  Jouissance 
du  royaume  de  Navarre,  *  condition  qu'après  fia 
mort  d  passerait  i  la  maison  de  Foix.  —  LouisXl, 
moj'ennantta  cession  du  RoussiBon  et  de  la  Cei>, 
dagne,  aide  Jean  II  i  se  maintenir,  maigri  les  Na- 
varrais,  quesoutientle  roi  de  Castille. 
Le  navigateur  portugais  Pedro  de  Cintra,  a^( 

le  nom 
qu'au  ( 

Jean  d^Anjou  est  défait  i  Ttvia,  dans  la  Captta- 
nata,  par  Scanderber^,  qui  combatlail  pour  le  roi 
de  Naples,  Ferdinand, 

CharlM  VU  établit  un  parlement  rojal  à  Bor- 
deaui  pourlea  paysde  Guyenne  arrachés  nagu^s 
i  la  domination  anglaise. 

Mort  de  V^sili  III,  .Son  fils  Ivan  III  lui  mecéde 
au  trûne  de  Russie. 

Mahomet  II  s'empare  de  t'tle  de  Lesfaos  par 
trahison. 

L'imprimerie  sort  de  U.tvence  pour  se  répandre 
dans  tes  autres  contrées  de  rEur<^ .  lora  de  la 
prise  de  cette  ville  par  l'archevêque  Adolphe. 
1463.  Henri  VT,  roi  d'A  nglclerre,  est  bit  prisonnier 
pour  la  3*  fois  et  enfermé  pour  T  ans  à  k  Tour 
de  Londres.  —  Aventures  de  Marguerite  d'Aniou, 
errant  avec  le  prince  de  Galles.  Elle  passe  dans 
les  Pays-Bas,  puis  dans  le  Barrols,  chez  son  père. 

Entrevue  do  Louis  XI  et  du  roi  de  Castille, 
Henri  IV,  sur  la  Bidassoa,  Henri  renonceà  toutes 
ses  prétentions  sur  la  Navarre  el  la  Catalogne,  et 
obtient  la  ville  d'Esiella.  avec  son  territoire ,  que 
lui  cède  Jean  H,  —  Entrevue  de  Louis  XI  et  de 


Hathias  Corvin  reprend  sur  les  Tnrcs  une  partie 
de  la  Russie. 

1464.  Jean  de  Calabre  évacue  le  royaume  de  Naples. 
—  Géoes  se  Mumet  au  duc  de  Mdan,  François 
Sfoiia.  —  Mort  de  Came  de  Médicis,  à  l'fige'  de 
ih  an».  Son  fils  Pierre  hérite  de  son  influence  k 
Florence. 

La  noblesse  de  Castille  soutient  l'archevêque  de 
ToRile,  le  fûugueui  Carillod'Acunha,  et  son  ne- 
veu, le  marquis  de  Villena,  contre  Henri  IV,  qui 
est  coiUniot  de  reconnaître  son  frère  Alphonse 
pour  son  successeur  et  de  désavouée  sa  fille 

Charles  Canutson,  r.ippolé  par  les  paysans,  re- 
monte sur  le  ti'âne  d>.'  Suiile. 

En  France,  établissementdes  postes,  mais  seu- 
lement pour  le  service  du  roi,  sous  la  direction 
du  jrand  maltrtdei  cuirrrurs  de  Franre. 

1465,  Mécontenlement  pénéral  causé  en  France  par 
le  gouvernement  de  Louis  XI.  Révolte  organisée 
par  les  princes  dont  le  comte  de  Charoliis,  fils  du 
duc  de  Bourgogne,  se  déclare  le  cheL  Ligue  du 
Bien  public.  lialaiUe  indécise  de  Monllhéry 
(16  iuilli't},  Paris  reste  fidèle  â  Louis  XI.  —  Trai- 
tés de  (kinllans  avec  le  comte  de  Gharolais  el  de 
Saint-Maur  avec  les  autres  princes.  Par  te  pre- 
mier, Louis  Xt  abaudonna  1,  sauf  rachat,  les  vitlcs 
de  la  Somme,  et  sans  restriction  les  comtés  de 
Guines,  de  Boulogne,  de  Péronne  et  de  Hontdi- 
dier.  Par  le  second,  il  cédait  à  son  frère  la  ttor 
mandie  en  apanage. 

Ëdouaid  IV,  roi  d'Angleterre,  tpouse  Elisabfttti 
de  'W'oodwille,    veuve   d'un    partisan   des   Lan- 

ciiarlcs  tianulson  est  de   nonreau  détrdoé  en 
Suède, 
Déposition  d'Henri  IV,  roi  de  Castille,  dans  la 

t laine  d'Aïila,  par  les  gf»'"l*i   1"'  plwenl  sur 
I  trône  son  frire  Alphonse. 
I4GS.  Louis  XI  reprend  la  KormandieJ^  son  trëre. 


Prise  ei  ne  de  Dinuit,  sur  la  UaoN,  par  le 
comte  de  Charolais. 

Hort  de  Frantois  Slom;  m»  fils  Gdéas  eai 
Gouronaé  à  Uilan. 

Tiiité  de  Thom  entre  le  roi  de  Pologne  Casi- 
mir IV  et  l'ordre  Teulontquf!.  Cession  p&r  l'Ordre 
de  la  Pruîseoccideniale, obligation  de  ritommage 
pouc  la  putie  orientale  qui  lui  reste.  Le  grand- 
lôatire  tcaoslère  u  r&iidcoca  de  Uuienbourg  à 
Kcenigsberg.  ->  Admmion  daoa  les  diètes  polo- 
naises  des  nonces  terrestres  ou  députés  de  coaque 
palatiaat. 
iÛt.  Uort  de  Pbilippe  le  Bon ,  duc  de  Bourgogne  ; 
un  âis,  Chartes  le  Tètiiàraire,  lui  succède.  Sou- 
Uvement  de  Caud.  Victoire  du  due  de  Bourgogne 
sur  les  Liégeois,  à  Bruestein. 

Ordonnance  par  laquelle  Louis  Zt  déclara  les 
oFQces  ioamovibles  (21  octobre).  —  3*  ligue  for- 
mie  contre  Loui!  XI  par  le  duc  de  Bourgogne  et 
le  duc  de  Bretagne,  a  laquelle  accèdent  le  frère 
daL(>uisXI,leduc  d'Alea^o,  Pierre  de  Beaujeu, 
frère  du  duc  de  Bcurbon. 

Mort  de  Scauderberg  i  Lissa,  en  DalmUie,  à 
rige  de  T3  ans.  —  Hailiias  Corvin  eolève  aux 
Turcs  la.Uoldavie  et  la  Valachie. 

1468.  louis  XI  convoque  1  Tours  les  Étals  géné- 
raux, qui  déckreot  la  Normandie  inséparable  du 
domaine  de  la  couronne,  Bienl  l'apanage  de 
Charles  de  France  à  60000  livres  de  renies,  et  of- 
&eat  leur  aide  pour  réduire  le  duc  de  Bretagne. 

—  Louis  XI  contraint  le  duc  de  Bretagne  i  sisner 
le  traité  d'Ancenis,  par  lequel  il  renonce  à  l'al- 
liance  du  duc  de  Bourgogne.  ~  Entrevue  de 
Louis  Xi  avec  Charlas  le  Téméraire,  k  Péronne. 

—  Id  soulèvement  des  Liégeois  contremandé 
trop  tard,  livre  )e  loi  de  France  à  son  ennemi,  qui 
lui  impoM  un  traité  désastreui.  Louis  XI  est 
obligé  de  céder  à  son  frbre,  en  échange  de  la 
riormaodie,  la  Champagne  et  la  Brie.  —  Sac  de 
Liège,  auquel  Louis  XI  est  forcé  d'assister. 

ËiCaslille,  mort  d'Alphonse,  frËra  d'Henri  IV. 
Isabelle,   sceur  d'Alphonse,  refuse  la  couronne 

Îui  lui  est  oETei'te  par  les  rebelles,  mais  obtient 
'Henri  IV  la  reconnaissance  de  ses  droits  au 

ourles  Caoutsen  remonte  une  3*  Ibis  sur  le 
trône  de  Suède. 

Halbias  Corvin,  poussé  par  le  pape  et  l'em- 
pereur, attaque  Podjebrad  de  Bobeme,  qui  pro- 
tège les  hussilES. 

Ussum-Hassan,  vainqueur  des  Turcotnaos  du 
Uouion  noir,  fonde  dans  la  Perse  la  djoasiie  des 
Turcomans  du  Uouton  hlanc. 

1469.  Louis  XI  donne  à  son  frère,  Cbarles  de  France, 
ia  duché  de  Guyenne ,  en  échange  de  la  Champagne 
et  de  la  Brie.  —  Foadalion  de  l'ordre  de  chevalerie 
de  Saint'Uicbel,  dont  le  serment  engage  les  sei- 
gneurs envers  le  roi.  —  Le  cardinal  de  La  Salue, 
accusé  de  correspondre  avec  le  duc  de  Bourgogne, 
est  enfermé  dans  une  cage  de  fer. 

Le  comte  de  Warwick,  mécontent  de  ce  que 
Edouard  IV  avait  rompu  le  mariage  qu'il  négociait 
pour  ce  prince  avec  la  sœur  de  la  reine  de  France, 
uit  alliance  avec  le  duc  de  Clarence,  frère  du  tu). 

Uariage  de  Ferdiuaud  d'Aragon  avec  Isabelle 
de  Castiûe. 

Hathias  Corvin  entre  en  Moravie  et  se  fait  pro- 
clamer roi  de  Bohême.  Podiebrad  lui  oppose 
Wladislas,  Gis  de  Casùnir,  roi  de  Pologne,  qu'il 
désigne  pour  son  successeur, 
147a  Le  duc  de  Clarence  et  le  comte  de  Warwick, 
défaits  à  Slamford,  ctierchentun  refuge  en  France. 
Réconciliation  ménagée  entre  Marguerite  d'Anjou 
et  Warwick  par  Louis  XJ  qui.engage  ce  dernier  à 
repawer  es  Angleterre.  —  Edouard  IV  se  retire 
en  HolUade.  RelahliHeuent  de  Henri  YI. 
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Louii  XI  convomie  i.  Tours  une  assemblée  de 
notables  qui  le  dégage  du  traité  de  Péronne.  — 
Etablissement  aui  envicons  de  Tours  de  plan- 
tations de  mCtriers  et  de  Cabriijues  d'étoffes 
de  soie. 

Mort  de  Charles  Canutson,  roi  da  Suède.  Son 
neveu  Stenon-Sture  I,  ou  l'Ancien,  lui  succède 
avec  le  titre  d'administrateur. 

Insurrection  de  Noïogorod  réprimée  par 
Ivan  m. 

Conquête  de  Itle  de  Négrcpont  sur  les  Véni- 
tiens par  Mahomet  II. 
14T1 .  Guerre  entre  Louis  XI  et  le  duc  de  Bourgogne, 

Sie  susieod  bienldt  une  trdve  de  trois  mois  con- 

La  duc  de  BourgORue  fournit  en  secret  des  se- 
cours à  Edouard  IV  qui  passe  en  Angleterre. 
Edouard  IV  marche  sur  Londres.  Défaite  et  mort 
de  Warwick  à  la  bataille  do  Bamet.  —  Défaite 
de  Marguerite  d'Anjou  à  Tewkesbuiy  :  sa  capti- 
vité; meurtre  de  son  mari  et  de  son  nls;  le  parli 
de  la  Rose  blanche  succombo  en  Angleterre. 

3*  ligue  formée  contre  Louis  XI  par  le  duc 
de  Bourgogne,  le  duo  de_  Bretagne,  le  duc  de 
Guyenne,  le  duc  de  Lorr^ne,  le  comte  d' Arma- 
gnac, le  comte  de  Foii,  le  roi  d'Anglelene, 
Edouard  IV,  et  le  roi  d'Aragon,  Jean  II. 

Mort  de  Georges  Podiebrad,  roi  de  Bohême. 
Wadislas,  fils  de  Casimir  IV,  roi  de  Pologne,  est 
reconnu  dans  la  Bobéme  proprement  dite,  mais 
la  Moravie  et  la  SUésie   le   donnent  à   Hathias 

Diète  de  Ratisbonne  pour  pourvoir  i  la  défense 
de  la  chrétienté.  Indolence  de  l'empereur  Frédé- 
ric IlL 

Christian  I,  roi  de  Danemark,  débarque  eu 
suède,  mais  ayant  été  vaincu  à  la  balaille  da 
Brunkeberg,  longtempa  «élèbra  dans  les  chants 
populaires  des  jM^sans  suédois,  il  renonce  à 
toutes  ses  prétentions  sur  ce  royaume. 

Jacques  de  Lusignsn,  bâtard  de  Jean  III,  der- 
nier descendant  mftle  de  Gui  de  Uisignan  se 
ménane  l'appui  des  Vénitiens  contre  les  cnevaliars 
de  Sainl-Jean  de  Jérusalem  et  les  Génois  en  épou- 
sant Catherine  Comaro,  fille  d'un  patricien  de 
Venise. 

Alphonse  V,  roi  de  Portugal,  mérite  le  surnom 
d'Africain  eu  oonquénmt  sur  les  Maures  Arzile  et 

UT!.  Le  duc  de  Guyenne,  qui  sollicitait  la  main 
de  la  fille  du  duc  de  Bourgogne,  meurt  à  Bor- 
deaui,  peut-être  empoisonné.  Louis  XI  occupe  la 
Guyenne.  —  La  guerre  recommence  entre 
Louis  XI  et  le  duc  de  Bourgogne.  —  Belle  défense 
de  Beauvais  par  Jeamie  Hachella.  —  Trêve  signée 
par  Louis  XI  avec  le  duc  de  Bretagne,  et  quoique 
temps  après  à  Sentis  avec  le  duc  de  Bourgogne. 
Pillage  et  iacendie  de  Smjrne  par  les  Véni- 
tiens. —  Le  pacha  de  Bosnie  pénètre  jusqu'à 
3  milles  d'Udine  dans  le  Krioul. 

Les  Portugais  francbissenl  la  ligne  et  forment 
des  éublissements  dans  les  Ile»  du  Prince  de 
Saint-Thomaa  et  d'Annobon.  ~-  Prise  de  Barcelone 
et  réduction  de  la  Catalogne  par  Jean  II  d'Ara- 
gon, oui  reprend  alors  le  Roussillon  qu'il  avait 
engagé  ii  Louis  XI. 

1473.  Louis  XI  bit  jeter  en  prison  le  duc  d'Alen^n 
et  prend  possession  de  son  duché.  — 11  fait  assié- 
ger JeanV,  oomie  d'Armagnac,  dans  Lectoure 
et  le  fait  tuer  malgré  la  capitulaLion.  —  Soulève- 
ment du  Roussillon:  massacre  des  Français.  — 
Nouveau  traité  entre  Louis  XI  et  Jean  11,  qui  s'en- 
gage i  rendre  te  Roussillon  et  la  Cerdagne,  s'il  ne 
peut  dans  l'espace  d'un  an  rembourser  l'argeut 
qu'il  devait.  —  René  II  de  Lorraine  bit  alliance 
avec  Louis  XI.  —  Mariage  des  deux  fiUes  de 
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Loai*  XI  avec  Pierre  de  Beaujev  et  Lonii  d'Or- 
léans. 

Cfaerles  te  Téméraire  eehiie  U  Gueldre  et  le 
comU  de  Zutphen.  —  Son  entrevue  11  Trivei 
l'emperenc  Frtdiric  III,  qui  lui  reruse  le  litr 
roi  et  de  vicaire  de  l'Empire. 

Uort  de  Jacques  de  Lusignan.  —  Réduction  de 
l'Ile  de  Chypre  en  province  vénitienne. 
1414.  TïranniedeHageDbacb.souvenieur  de  Char- 
les le  Téméraire  dans  le  lendgraviat  d'Alsace.  — 
Il  est  pris,  jugé  et  décapité  dans  Biisach;  le  land- 
tiraviat  â' Alsace,  enlevé  à  la  Bourgogne,  retourne 
i  la  maison  d'Autriche. 

Alliance  perpétuelle,  ligue  ofTensive  et  défensive, 
conclue  par  Louis  XI  avec  les  S  cantons  suisses, 
qui  bientdt  après  déclarcdt  la  guerre  au  duc  de 
Bourgogne.  —  Guerre  entre  Charles  le  Téméraire 
et  l'empereur  Frédéric  III  qui  lui  a  refusé  le  litre 
de  roi.  —  Louis  XI  enlève  l'Anjou  au  vieui 
René.  ~  Charles  le  Téméraire  l'orme  con 
Louis  XI  une  4*  ligue,  dans  laquelle  entrent  le  __. 
d'Angleterre,  le  roi  d'Aragon ,  le  duo  de  Breiaene. 

Une  ordoanaDce,  en  date  du  S  septemore, 
déclare  que  les  arrêts  du  pnrlcment  de  Paris  se- 
ront exécutoires  dans  les  ressorts  des  parlement: 
de  Toulouse  et  de  Bordeaux.  —  Premii^re  expé- 
rience de  l'eitraclion  de  lapicrre  sur  un  condamné 
à  mort,  auquel  Louis  XI  accorde  sa  grâce  et  une 
récompensa. 

Uort  d'Henri  IV  roi  de  Caitille.  Avènement  de 
sa  soeur  Isabelle,  k  l'ige  de  13  ans. 

L'empereur  Frédéric  III  érige  le  Holstein  en 
ducbé  d'empire,  en  bveui  de  Christian  I*',  roi 
de  DaDemaik. 
J4T5.  Prisede Perpignan  par lestroubesdeLouis XI. 
—  Pendant  que  Charles  le  Téméraire  était -oc- 
cupé tu  ilége  de  la  petite  ville  de  Neuss,  près 
de  Cologne,  contra  les  troupes  de  Frédéric  III, 
Edouard  IV  débarque  à  ï:a!aLs  :  n'étant  pas  appu}^, 
comme  il  l'e^ralt,  par  les  Bourguignons,  ce 
prince  traite  i  Pecquigny  avec  Louis  XI  qui  s'en- 
gage à  pajer  à  Edouard  IV  75000  éous  pour  les 
hais  de  l'eipédition,  une  pension  annuelle  de 
pareille  somme,  et  rachète  Marguerite  d'Anjou 
pour  50000  écus.  ~  Traité  de  Soleure  entre 
Louis  XI  et  le  duc  de  Bourgogne  qui  abandonne 
au  roi  le  connétable  de  Saint-Pol  accusé  de  trahir 
égalementcesdeuiprinces.  — IiécutiondeSainl- 
Polj  en  place  de  grève  (décembre). 

Charles  le   Téméraire  [ait   la  c 


i  conquête  de  la 

demonl  k  prendre  -_ 

Soulèvement  des  nobles  de  Casiille,  sous  la  coti- 
duiie  de  l'arclievéïiue  de  Tolède  et  de  son  neveu, 
le  marquis  de  Vill^na,  en  faveur  de  Jeanne,  fille 
<le  Henri  IV.  Ils  s'appuient  sur  l'oncle  de  Jeanne, 
Alphonse  V,  roi  de  Portugal. 

2'  révolte  de  Novogorod  contre  Ivan  IV,  qui  lui 
enlève  ses  privilèges  républicains. 
1416.  Charles  le  Téméraire  envahit  la  Suisse.  11  est 
battu  i  Granson.  —  Louis  XI  profite  de  la  victoire 
des  Suisses  pour  contraindre  i  la  soumission  la 
maison  d'Aiyou  dont  tous  les  princes  lui  lont 
cession  de  leur»  droits.  —  Il  fait  arrêter  le 
duc  de  Nemours.  —  Nouvelle  défaite  de  Charles 
te  Téméraire  par  les  Suisses  i.  Moral.  —  Le  duc 
René  recouvre  la  Lorraine.  —  Charles  le  Témé- 
raire met  le  siège  devant  Nancy. 

Bataille  de  Tore  dans  laquelle  Ferdinand  le 
Catholique  dèt.iit  Alphonse,  roi  de  Portugal,  qui 
lui  dispulait  la  Castille  comme  fiancé  de  Jeanne, 
fille  de  Henri  IV. 

Galéas  Sforza,  duc  de  Hllan,  est  assassiné  Son 
fils  Jean  Galéas,  ïgé  de  8  ans,  reconnu  duc  de 
Uilan,  est  déleedu  contre  l'ambition  de  ses  frères 
par  1>  ministre  Simonetta.  I 


A  p.  l.'C. 

Habomel  II  enlève  Caffa  aui  Génois,  qui  per- 
dent ainsi  la  clef  du  commerce  de  la  mer  Hoire 
et  de  la  mer  d'Azof. 

La  grammaire  de  Laxcaris,  imprimée  cette  an- 
née i  Uilan,  est  le  premier  ouvrage  au  le  grec 
seit  régulièrement  imprimé,  mais  il  est  "encore 
défectueux. 
1477.  Chartesle  Téméraire  est  défait  et  tué  sous  lei 
mura  de  Nancf  par  (e  due  de  Lorraine,  René  de 
Vaudemont  (5  janvier).—  Louis  XI  occupe  k  du- 
ché de  Bourgogne  et  établit  un  parlement  k  Di- 
'  jon.  —  Mariage  de  Haiimilien  d'Auinche  avec 
Marie  de  Bourgogne.  —  Jacques  d'Armagnac,  duc 
de  Nemours  et  comte  de  la  Uarche,  coupable 
d'avoir  trempé  dans  les  complots  du  duc  de  Bour- 
gogne, du  duc  de  Bretagne  et  do  Saint-Po),  est 
dé^pitè  aui  halles. 

Stenon  Slure  fonde  l'université  d'Up^al. 

Le  nord  de  l'Italie  est  ravagé  jusqu'it  la  Piave 
par  les  1'urcs. 
U78.  Edouard  IV,  roi  d'Angleterre,  fait  condamner 
i,  mort  le  duc  de  Clarence  par  le  parlement,  et 
le  fait,  dit-on,  noyer  dans  une  lonue  de  mal- 
Conspiration  formée  i  Florene<!  par  les  Pazzi, 
l'archevêque  de  Pise  François  Salviaii,  le  oeveu 
du  pape  Jéramo  Riario,  seigneur  d'Imola  en  Ro- 
maine, contre  les  frères  Laurent  et  Julien  ào 
Hédicis.  Julien  périt  assassiné  dans  la  cathédrale, 
laissant  un  fils  qui  sera  pape  en  IBÏ3.  Supplice 
des  conjurés.  —  Le  pape  Sixte  IV  déclare  la  guerre 
aux  Florentins-  il  est  soutenu  par  Ferdinand,  roi 
de  Naples. 

Traité  d'Olmult  entre  Nattiits  Corvin,  roi  de 
Hongrie,  et  Ladrslas,  roi  de  Bohême.  Il  fut  con- 
venu que  chacun  des  concurrents  porterait  le 
titre  de  roi  de  Bohême,  que  le  roj'aume  appar- 
tiendrait à  Ladislas  avec  les  droita  d'électeur; 
que  Mathiaa  aurait  les  3  provinces  incorporées  a 
la  Bohème,  savoir:  U  Lusace,  k  Uoravie  et  la 
Silésie,  lesquelles  reviendraient  A  Ladislas  si  Ma- 
thiaa  moiu^it  le  premier  (en  effet,  Uathias  mou- 
rut sans  enfants  en  1490  et  Ladislas  reprit  les 
3  provinces), 

Christan  I" ,  roi  de  Danemark,  funde  l'univer- 
sité de  Copenhague. 

Réunion  de  la  Poméranie  en  un  seul  duchA 
sous  Bogislas  le  Grand. 

Uahomet  II  s'empare  de  Croie,  mais  échoue 
devant  Scutari. 
1479.  l.ouis  SI  occupe  la  Fi anche- Comté.  —  Ba- 
taille de  Guinegatte,  qui  demeure  indécise  entre 
l'armée  de  Haiimilien  d'Autriche  et  de  Louis  XI. 

Uort  de  Jean  II,  roi  de  Navarre  et  d'Aragon. 
Son  fils  Ferdinand,  l'époui  d'Isabelle,  lui  succède 
dans  les  Etats  d'Aragon,  des  îles  Baléares,  de 
Sardaigne  et  de  Sicile;  Léonore.  sa  fille,  mariée 
au  comte  de  Fuir,  règne  en  Navarre;  cette  prin- 


Finde  la  guerre  entre  la  Castille  et  le  Portu^; 
Alphonse  de  Portugal  renonce  au  titre  de  roi  de 
Castille,  et  dona  Jeanne,  abandonnée,  se  retire 
dans  un  couvent  de  Colmbre. 

Les  Florentins  sont  défaits  au  Poggio  Impé- 
riale par  le  fils  de  Ferdinand  do  Naples,  Al- 
phonse, duc  de  Calahre. 

Traité  de  paii  entre  Uahomet  II  et  les  Vénitien  s, 
qui  lui  abandonnent  Scutari. 
iW.  Le  tribunal  de  l'Inquisition  est  réguliéremenl 
organisé  à  Sèvllle.  11  r^oit  alors  le  nom  de  Saiul- 
Ofnce.  Le  premier  grand  inquisiteur  général 
sera  le  cardinal  Torquemada. 

Les  Turcs  occupent  Otrante.  Effroi  de  l'Europe. 
— -  Belle  défense  de  Rhodes  contre  les  Turts,  pïr 
le  maître  de  l'ordre,  Pierre  d'Aubusson. 
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A  Hilas,  Ludovic  le  itore  cbuse  le*  tnleun  du 
jeune  duc,  ■□□  neven,  fait  décapiter  le  mloislre 
Simonetu  et  éloigae  là  mire  du  due,  Bonne  de 

I481>  Hort  de  Cbiries  du  Haine,  neveu  et  sucees- 
■cnr  de  René  d'Anjou.  Il  laisse  par 
dfuit  Louis  XI  avut  ména^  de  longue 
diSKisilioDS,  10D(  ses  domaines  i  la  cour 
cbé  de  Bar,  le  Haine.  l'Anjou,  la  Provence  avec 
ses  pritenlions  aurajsumedeNaples). —  Louis XI 

5 rend  SOOO  Suisses  à  son  serrice  et  leur  accorde 
e  gMnds  privilèges. 

Accession  des  cinlons  de  Tribourg  et  de  So- 
leure  à  la  ligue  helvétique. 

Jacques  III,  roi  d'Ecosse,  poussé  par  Louis  XI, 
déclare  la  guerre  à  TAngteterre. 

Jean    II   succède   en  Danemark    i   son   frrTe 
Christian  I";  la  Non'éBe  le  reeonnallra  —  '"" 
mais  il  sera  farce  de  céder  à  Frédéric,  s 
le  Siesvig  et  le  Holslein  pour  apanage. 

Lea  Ottomans  sont  forcés  par  les  forces  réunies 
de  Sixte  IV  et  du  roi  de  Naples  d'abandonner 
Cirante.  —  Hort  de  Uahomet  11.  Rivalité  de  ses 
deux  sU/  Bajazet  et  Zizim.  Le  second  est  vaincu 
et  se  retire  en  Egypte. 
1461-  Traité  d'Arras  entre  Maiimilien  d'Autriche  cl 
LÔuia  XI.  L'Artois  et  la  Franche-Comté  sont  pro- 
mis pour  dot  de  Marguerite,  fllle  de  Harie,  si  elle 
épousa  le  Dauphin. 

Guerre  entre  Frédéric  III  et  Mathias  l^rvin. 
Charlotte,  GUe  unique  de  Jean  III  de  Lusignan, 
dépouillée  par  son  frère  naturel  du  trûne  de 
Chypre  depuis  1464]  cède  ses  droits  sur  Chypre, 
Jènisalem  et  l'Arménie  au  duc  de  Savoie,  son 
bau-frére,  pour  lui  et  ses  successeurs.  —  Ligue 
formée  par  le  duc  de  Ferrare,  Noptes,  Hilan, 
Mantoue,  Florence  et  les  Benlivoglio  de  Bologne 
contre  Venise  et  Jérûme  Riario,  seigneur  d'Imola 
et  de  Forli,  neveu  de  Siite  IV.  Riario  voulait 
s'agnndir  el  Venise  maintenir  ses  prétentions 
eiduslves  au  monopole  du  set  qui  provenait  des 
lagunes. 

Jean  II,  roi  de  Portugal,  fait  construire  une 
forteresse  et  une  église  auprii  du  port  de  Hina, 
sw  ia  cflte  de  Guinée.  Vers  la  raéme  époque, 
3  médecins  du  roi,  Rodrigue  et  Joseph,  assistés 
de  Hartin  Behaim  de  Nuremberg,  dressent  des 
l^lesde  la  déclinaison  du  soleil  el  trouvent  le 
moyen  d'appliquer  l'astrolabe  aux  ohservations 
nautiques. 

Le  grand  maître  Pierre  d'Aubosson  fait  passer 
en  France  le  prince  Zizim,  frire  et  rival  de  Ba- 
jaieiU. 
1U3.  Hort  d'Edouard  IV,  roi  d'Angletem.  L'alné  de 
ses  deui  Gis.  Edouard  V,  flgé  de  13  ans,  est  pro- 
clamé, mais  non  couronné  roi.  Ricbard,  duc  de 
Glocester,  frire  d'Edouard  IV,  se  fait  nommer 
protecteur  du  royaume;  peu  après,  il  se  fait  pro- 
clamer roi  SOU.S  le  nom  de  Kicoard  III,  et  f^it  pé- 
rir Edouard  V  et  son  frère. 

Hort  de  Louis  XI,  au  chileau  de  Plesss-les- 
Tours.  Son  lîls  Cbarles  VIII,  Igé  de  13  ans, 
lui  succède  sous  la  tutelle  de  sa  sceur  Anne, 
mariée  an  frère  du  duc  de  Bourbon,  le  sire  de 
Beanjen. 

Jean  II,  roi  de  Danemark  et  de  Norvège,  par- 
vient i  conclure  avec  les  Ëlats  de  Suéde  une  con- 
venlion  qui  rétablissait  l'ancienne  union,  mais  les 
efforts  et  la  puissance  de  Stenon-Sture  en  retar- 
dent l'effet  jusqu'en  1497. 

Sine  IV  excommunie  ies  Vénitiens  qui  ont  re- 
fusé sa  médiation  dans  l'aflaire  de  Ferrare. 
Naissance  de  Luther  i  Eislebeo,  en  Saie. 
Uik.  États  généraux  de  Tours  peur  constituer  la 
légence.  lU  obtiennent  la  diminution  de  la  taille 
qui  est  réduite  de  4  700  000  livres  &  1  :iOO  Oi)0  li- 
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vres,  avec  300000  livres  pour  droit  de  joyeux 
avènement.  Ces  Etats  développèrent  des  vues 
utiles  sur  la  rédaction  des  coutumes,  le  grand 
conseil,  l'inamovibilité  des  juges,  le  commerce,  etc. 
Hais  la  rivalité  des  ordres  pemiit  à  Anne  de  dis- 
soudre l'assemblée  et  de  constituer  un  conseil  de 
gouvernement  tout  entier  à  sa  discrétion. 

Le  Génois  Christophe  Colomb,  après  avoir  sou- 
mis inutilement  ses  projets  à  Gènes  et  au  Portu- 
gal, ^'adresse  A  Ferdinand  el  A  Isabelle. 

Cession  de  Céphalonte  au  sullan  par  les  Véni- 

Fin  de  la  guerre  entre  le  duc  de  Perrare  et  les 
Vénitiens,  qui  gardent  Rovigo  et  toute  la  Polé- 

Premier  voyage  du  Portugais  Diego  Cano  jus- 
qu'l  l'embouchure  du  Zaïre. 
14B6.  Hathias  Corvîn  s'empare  de  Vienne,  qu'il  con' 
serve  jusqu'à  sa  mort  en  1490. 

Le  Gallois  Henri  Tudor.  comte  de  RichemonI, 
arrière -petit -fils  par  sa  mère  de  Jean  de  Gaunt, 
duc  de  lAncastre,  défait  et  tue  i  Bosworth,  dans 
le  comté  de  Leicester,  Richard  III  (îï  août).  Fin 
de  la  dynastie  d'îorli.  Henri  Vil  Tudor  est  re- 
connu et  couronné  roi  (13  oct). 

Mariage  d'Ivan  ill  avec  Sophie  Palcoloçue.  Le 
prince  russe  espéruil  par  celle  union  s  assurer 
des  droits  sur  le  traîne  impérial  de  Conslantino. 
pie.  Il  prend  pour  armoiries  l'aigle  noir  à  deux 
tètes. 


,    ..  .  Elisabeth,    fllle 

j'Edouaro  IV.  —  Lambert  Simnel,  fils  d'un  bou- 
langer, se  fait  passer  pour  le  flis  du  duc  de  Cla- 
rence;  il  est  pris  et  enfermé  à  la  Tour. 

Le  duc  d'Orléans  organise  contre  la  régente  la 
guerre  folle.  Il  esl  appuyé  par  les  ducs  de  Bour- 
bon et  de  Bretagne,  ainsi  que  par  Henri  VII  et 
Maiimilien.  I!  échoue  el  esl  contraint  de  signer 
l'accommodement  (le  Beaueeiicy. 

Jean-Alphon.'vedAveiro  découvre  le  Bénin  et  en 
apporte  le  piment,  déjà  connu,  sous  le  nom  de 
graine  du  Paradis,  des  Italiens  qui  le  tiraient  du 
nord  de  l'Afrique  od  des  caravanes  l'apportaient 
de  Guinée.  —  Barthélémy  Diaz,  chevalier  de  In 
maison  de  Jean  II.  part  pour  explorer  la  cûte 
d'Afrique  au  S.  du  Congo  (fin  d'aodl).  Jelé  ï  l'£. 
par  une  tempête,  il  double  te  cap  des  Tempêtes 
sans  s'en  apercevoir,  le  reconnaît  a  son  retour,  en 
détermine  avec  soin  la  position  et  arrive  &  Us- 
bonne  en  décembre  1487.  Le  roi  Jean  II  change 
le  nom  de  cap  des  Tempêtes  en  celui  de  cap  de 


14gT.  Les  Florentins  reprennent  la  -ville  de  Sarzane 
sur  les  Génois,  qui  se  placent  de  nouveau  sous  1* 
domination  des  Sforza  de  Uilan. 

Gne  nouvelle  ligue  féodale  réunit  contre  Ann« 
de  Deanjeu  toute  la  haute  aristocratie,  qui  s'ap- 
puie encore  sur  Uaximilien, 

Alphonse  lie  Palva  el  Pierre  de  Covlllam  sont 
envoyés  par  Jean  II  i  Alexandrie  pour  recu^ir 
des  reuseignpmeola  sur  un  prétendu  prince  chré- 
tien, le  prêtre  Jean,  qui  restaii,dit-ûn,en  Afrique, 
et  aussi  sur  le  passage  aux  Indes^par  les  conti- 
nents de  l'Afrique  el  de  l'Asie.  Ils  parlent  de  Lis- 
bonne avec  une  carte  emprunt<^e  à  Calsadilla, 
évéque  de  Viseo,  sur  laquelle  l'Afrioue  était  bor- 
aée  au  sud  par  une  mer  navigable.  Ils  se  séparent 
au  port  arabe  d'Aden.  Palva  fut  assassiné  en 
Abyssinic.  Covillim  visita  Calicul,  Cananor,  Goa 
dans  l'Inde,  el  Sofala  en  Afrique,  où  U  recueillit 
les  premiers  renseignements  précis  sur  l'ile  de  la 
Lune  (Madagascar),  11  adressa  alorsàJean  II  de» 
renseignements  qui  le  déterminërenl  dis  1490  fc 
faire  les  préparatifs  d'une  expédition  pour  nasser 
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a  daublïnt  le  cap  de   Bounc-Espd- 


148R-  Jacques  III,  roi  d'EcoaM.est  défuil  à  Ban- 
nockbom  par  les  Dobtei  léTolIte  et  p4rilatsamiDé 
dans  la  déroule.  Aon  ftla  Jtcqoes  IV  lui  succcde 
à  l'Jlge  ds  15  uu. 

La  Trémouilla  bat  et  prend  Le  duc  d'Orléans  à 
Saint-Aubin-du-Cormier  en  Bretagne.  Le  due  ' 
Bretagne,  par  le  trailè  de  Sabla,  s'engage  à 
pajS  marier  sa  Qtle  Anae  sans  la  coasenl^nent  du 
roi.—  Mort  de  Krançois  Jl,  duc  de  Bralagoe.  — 
Soulèvements  de  Bruges  et  de  Gaiid  contre  llaxi- 
mjiien  d'Autriche. 
I4K9.  Catherine  Cornaro  fait  donation  aux  Vini- 
tiens  du  royaumo  de  Chypie. 

Henri  Vil,  roi  ri'AngleteiTe,  et  Ferdinand  le 
CatboHquB  envoient  dea  secours  i  AJinsde  Bre- 
tagne. 
HfXl.  A  Florence,  prédications  du  dominicain  J^- 
rame  Savooarole,  qui  appelle  Charles  VUI  de 
France  pour  punir  les  crimej  de  l'itslie. 

Ludovic  le  Aiore  demande  à  MniiCàneseomoiË 
un  fief  de  In  couronne  de  Franoo  et  en  est  i>- 
vesli  à  cette  cnndidon. 

Maiimiiien  d'Aulriche  épouse  Anna  de  Brela- 
Riie  par  procureur. 
U91.  Ferdinand  le  Catholique  et  Isabelle  mellcnl 
le  siige  dovant  Grenade,  que   ilâfend   BoaUlil, 
dernier  prince  de  la  dynastie  des  riasérides. 

Trois  arniÈes  françaises  occupent  la  Bretaane. 
La  duchotse,  assiégée  dans  Rennes,  est  obli^i^e 
d'épouser  Charles  VIII.  Le  contrat  rcsene  l'indé- 
pendance de  la  Bretagne  et  oblige  la  duchesse  1 
n'épouser  que  le  succeeseur  du  roi  ou  la  plu: 
proche  héritier  du  (râoe. 
149!-  Charles  VIII  achète  la  paix  d'Jlenri  Vlll  d'An- 
^eterre  en  seogagetut  k  lui  pai'er  T4û IX)0  écus 

En  Aj>Kleterte,  apparition  d'un  nouïcau  pré- 
tendant, l'crliinWarbei:k,  fils  d'un  juif  de  Tournai, 
qui  se  fait  passer  pour  le  second  fils  d'Edouard  IV, 

Prise  de  Grenade  par  Ferdinand  le  Catholique. 

„  .1.  1.  j  —  ■_..-._  ..._  ..,.._ Espaçiie.  ~ 


e  la  domination  des  Maures  _ 
E^ulsion  des  Juifs  de  l'Espagne, 
ans  de  sollicitatiûus,  Christophe  Colomb  signe  de- 
vant Grei^ade  avec  Ferdinand  et  IsaheUa  un  traité 
qui  le  créait  vioe-roi  de  toutes  les  terres  qu'il  dé- 
couvrirait. Il  part  de  Paloa,  le  3  août,  avec  3  pe- 
tits navires,  et  aborde  le  1!  octobre  ïGuanahani, 
une  des  Luoayas  ou  Babama,  qu'il  appelle  San 
SalTador.  Il  découvre  Cuba  et  Haïti,  qu'il  appelle 
Hispanibla. 

A  Florence.mort  de  Laurent  le  Uf^ifique,  sur- 
nomnié  iePf!rc  des  Muses.— Mort  d'Innocent  Vill. 
Avènement  d' Alexandre  VI,  Borgia, 
1493.  Mort  de  l'empereur  Frédéric  III.  AvÉnement 
de  Maiimiiien  d'Autriche. 

Retour  de  Christophe  Colomb,  qui  est  reçu  & 
Barcelone  par  Ferdinand  et  Isatelle  (15  avril). 
—  Une  bulle  du  pape  Alaiandre  VI  fait  donation 
à  Ferdinand  la  Catholique  de  tous  les  pays  décou- 
verts et  à  découTrir  vers  l'occident  et  le  midi,  en 
tirant  une  ligne  imaginaire  d'un  pûle  à  l'autre,  à 
une  distance  de  100  lieues  à  t'O.  des  Acores  et  du 
cap  Vert.—  %econd  toyage  de  Christophe  Calomb 
(37  sept.).  Découverte  de  plusieurs  lies  Antilles, 
Saint-Dominique,  Marie-Galante.  Sainte-Mari e-de- 
G  oadaloupe,  Mont-Sarral,  SainleMaria-la-Hotonde, 
Sain  te- Ma  rie -Antique,  Saint-Christophe,  Sainl- 
Jean-de-Porto-Rico  (du  3  au  !î  nov.). 

Charles  VUI,  qui  médite  La  conquête  du  ro- 

Sume  de  Fiaprea,  restitue  i  Ferdinand  le 
tboliqua  le  Rousaillon  et  la  Cerdagne  par  le 
traité  de  Baroelone,  et  i  Haïunilien  d'Autriohe 
l'Artois  et  la  Ftancbe-Goiutê  par  le   traité  de 


1494.  L'empereur  Uatituilien  épouse  la  Dii'ce  de 
Ludovic  le  Hore  •  il  l'investit  du  duché  de  Milan 
qui  appartient  au  jeune  iean  Gatéas. 

Traité  de  TordesiiUs  entre  te  roi  de  Portugal 
el  Ferdinand  le  Catbulique  par  lequel  la  ligne  de 
déimircalion  L  l'O.  du  cap  Vert  est  reculée  de 
Î70  lieues. 

'  Expédition  de  Charles  VIII  en  Italie.  —  Mort 
de  Jean  Gatéa.vHarie,  duc  de  Milan.  Ludoric  le 
More  lui  suocède.  —  Souléiement  des  Floreniins 
qui  chassent  Pierre  de  Médicis.  —  Entrée  solen- 
neUe  de  Chartes  VITI  à  Rome  (31  déc). 
l49o.  Dièle  de  Wonns  qui  établit  une  chambre 
impériale  chargé;  de  décider  dans  tous  les  débats 
civils  entre  tes  Étale  d'empire,  et  de  juger  les 
causes  criminelles  liées  au  maintien  de  la  paii. 

Traité  entre  Charles  VIII  et  Alexandre  VI,  qui 
lui  livre  empoisonné  le  frfrre  du  sultan  Bajazel, 
Zixim,  le  prétendant  à  l'empire  d'Orient.  — 
Charles  VUl  dissipe  k  San  Germano  les  troupes 
de  Ferdinand  11  et  entre  à  Naples  en  triompha- 
teur. —  Ligue  contra  Charles  VUI  conclue  â 
Venise  entre  les  Vénitiens,  le  pape,  l'empereur, 
Ferdinand  le  Catholique  et  Ludovic  le  More.  — 
Charles  VIII  quitte  Naples  et  bat  l'armée  de  la 
ligue  1  Fornoue,  près  de  Plaisance. 

A  Venise,  les  Aides  impriment  le  première  édi- 
tion grecque  des  œuvres  d'Arisble. 
1496.  Mariage  de  Philippe  le  Beau,  flls  de  Maii- 
miiien et  de  Marie  de  Bourgogne,  avec  Jeanne  la 
Folle,  hlle  de  Ferdinand  et  d  Isabelle. 

La  victoire  de  d'Aubigny  4  Séminara  sur  les 
Espagnols,  celle  de  Précy  i  Eboli  sur  les  Napo- 
litains sont  sans  rcsullat.  Uontpensier  capitule 
dans  Atella  et  d'Aubigny  évacue  le  royaume  de 
Naples. 

Henri  VII  envoie  les  Vénitiens  Jean  et  Sébas- 
tien Cabot  i,  la  recherche  d'un  passage  aui  Indes 
parle  M.  0. 

Barthélémy,  frère  de  Christophe  Co)omh.  jette 
dans  l'Ile  d'Haïti  les  fondements  de  ta  ville  de 
Saint'Domingue. 
I49T.  Jean  l",  roi  de  Danemark  et  de  Norvège, 
occupe  Stockholm  et  fait  reconnaître  jiour  son 
succes.seur  en  Su^de  son  fils  aîné,  Christian,  déjà 
accepté  dans  les  deui  autres  royaumes. 

Le  Florentin  Amerigo  Vespucci  avec  une  Hotte 
espagnole  cfltoie  le  nouveau  continent,  après 
avoir  visité  le  golfe  de  Paria  et  l'île  Sainte- 
Hai'guerile. 

Charles  VIII  donne  une  nouvelle  organisation 
au  grand  conseil,  qui  est  rendu  sédentaire  h  Pa- 
ris. Ce  tribunal,  composé  de  IT  membres  et  pré- 
sidé par  le  chancelier  en  l'absence  du  roi,  ne  s  oc- 
cupait dans  le  principe  que  des  prooès  évoquas 
par  ordonnance  royale  et  des  questions  de  règle- 
ment do  juges,  mais  peu  à  peu  ses  attributions 
s'étendirent  et  embra^rent  tous  les  procËs  en 
matières  bënéSciales.  —  Nouvelle  omonnancc 
pour  la  rédaction  des  coutumes. 
149S.  3'  voyage  de  Christophe  Colomb.  R  n 


cap  de  la  Vêla. 

Mort  de  Chartes  VIII.  Fin  de  la  branche  des 
Valois  directs.  Avènement  de  Louis  XII,  de 
la  brancha  des  Valois  Orléans.  Il  répudie  la  fille 
de  Louis  XI  pour  épouser  Anne  de  Bretagne. 

A  Florence ,  Savonarole  suhit  le  supplice  du  feu 
sur  la  place  publique. 

Le  Portugais  Vaxco  de  Gama  double  le  cap  de 
Bonne-Espérance,  visite  la c6le orientale  d'AIrique 
et  aborde  à  Calicul,  sur  la  cSte  indienne  de 
Malabar. 
1499.  Paii  de  Bile  qui  met  fin  à  une  gueiK  en- 
gagée entre  les  Suisses  et  l'empereur. 


TEMPS  M0DEBNE3. 


«p.  J.-C. 

L'échiouiv  de  Rouoi  ut  trwufoniif  en  parle- 
ncot  de  Nonuiidia. 

Louis  XII,  qui  soD^eut  fc  fiira  «aloir  sur  le 
HiUniiU  les  droiU  qu'il  tenait  de  «on  aïeule  Va- 
ipntieeViseemti.  se  eoncilia  lesVéoitians  en  leur 
prametttnt  Crémone  et  la  Ghiara  d'Adda.  — 
]~  conquSIe  du  Milanùs  par  lea  Français.  — 
Oéaes  se  place  soui  la  domination  de  Louis  XII. 

Guerre  auirs  les  Vénitiens  at  les  Turci  que 
LtidoTic  le  Uoie  arail  excitée  fc  ranger  le  Fiioul 


1  corps  chargé  de  miintenir  la  paij 


Fnnrois  de  Bovadllla, 


1  deui  frères  chargés 

Le  gouverne  menl  despoli  que  de  TrtTulce,  gou- 
verneur du  Utlansis,  provoque  un  soulireaieDt; 
relour  de  Ludovic  le  More.  —  Louis  XII  envoi» 
dans  le  Milanais  une  notabrease  armée  sous  !a 
conduite  de  la  Trémouille.  Les  Suisses  qui  ëlaienl 
au  !^or¥icB  de  Ludovic  refusent  de  ecmbattte  ceuï 
de  l'armée  fiao^ise.  Ludovic  est  fait  prisonnier; 
il  mourra  au  ch&teau  de  Loches  en  1510.  — 
Louis  XII  abandonne  Pise  aux  Florectios  ot 
rouraitdestroupeeaupapeetà  ton  Bis  César  Bor^ia 
pour  conquérir  la  Ronnaftne.  — Traité  de  Greoàdc 
entre  Louis  XII  el  Perdioand  le  Catholique  pour 
le  pgulage  du  royaume  de  Nanles. 

La  PortURiis  Alvarès  Cabrai  est  ponsaé  par  la 
tempête  sur  la  c6te  du  Brésil.  —  Le  Portugais 
Corte-Real  reconnaît  Terre-Neuve,  le  bassin  du 
fleuve  SAint-Laureot  et  la  terre  de  Labrador. 


XTX*  aiéele  apria  Yétiu-Chrial. 

Rivilità  da  Prancoii  I"  ei   de  Cliarlas-Quint.  — 
brilUnt  de  Solinum  IL  — La  Rafomie  (Luther,! 


Omma  de  rcligioa  en 

France 

-  Edil  de  Nanle»;  — 

P»i»  da  TsryiQ.  qui  m 

taniU 

.t  l'Esp^"-  -  Com 

de  la   dynulle  de> 

BenrboD>STEcHen>ilV 

eurdel'EtpUDeious 
is  do  FaniaS  Corlez 

CharlovatPliilippol 

-Eiploi 

de  l'ordre  des  jÉauiBs.  —  RèRne  d'Elisabeth  en  Angle- 
terre de  Marie  atmrt  en  Ecosae.  —  Etahliisemenl  dé- 
finilit  de  U  religion  analicue  —  Concile  général  de 
TrioU  —  Règne  de  OnsUve  Wu»  en  Siéde,  d'Ivan  IV 
eo  itoane.  —  Imomalioa  du  Paya-Bai  contre  Phi- 
lippe [I;  Guillaume  da  Naisau.—  Renaissance  dani  les 
diffémla  pajs  de  l'Earope  des  lettres,  des  iciences  et 

1501.  CoDiuéte  du  royaume  de  Naples  par  les 
Français  et  tes  Espagnols  réunis.  —  Le  roi 
frëdénc  so  rend  et  est  ecuduit  en  France.  — 
Partage  de  son  rajaume  entre  Ferdinand  et 
Lonis  XII.  —  Dispute  entre  le  duc  ds  Nemours  el 
Gonulve  de  Cordouo  sur  le  sens  du  traité  .de 
Grenade.  —  Le  pepe  Alexandre  VI  accorde  l'in- 
vasiiture  du  ducné  de  Romagne  à  son  fils  C^r 
Borgia. 

Louis  XII  établit  le  parlement  d'Ait  pmr  la 
Provence- 

L'empenar  Maxhuilten  crée  pour  ses  Etats  hé- 
rMilairesuacoDseil  permanent,  le  cooieilauliqBe, 
<iui  devait  plus  tard  être  investi  de  prérogatires 
îaDmenses,  el  d'une  juridiction  tantît  rivale, 
tanmi  même  eiclusîve  de  celle  de  la  Chambre 
tapénale. 

Création  k  Venise  du  tribunal  des  Iroii  inoai- 
sitetirs  d'Etal. 


RéuDîeo  d»  Bile  el  de  Setuffliouse  à  la  ligue 
helvétique. 

AméngoVaspaoeiitu  service  du  Portugal,  recon- 
naît les  Ulw  du  Brésil  jusqu'à  eelles  de  Patago- 
nie.  —  Déoourerte  de  l'Ile  da  Sainte-Hélène  par 
le*  Portugais. 

Fin  de  la  guerre  entre  lea  Turc»  elles  Vénitiens 
qui  obtiennent  d'avoir  un  consul  à  Constan- 
Imople. 

Restauration  de  la  secte  d'Ali  en  Perse  par 
Ismaél  Sophi,  ^ui  détniil  l'empira  des  Turcomans 
du  Houlon  Noir. 
l&O!.  Irritalion  cniisMDte  ealre  les  Français  el  les 


Nemours.  —  Entrevue  de  Céaer  Borgia  et  de 
LouisXIl  à  Uiian.  —  Négociai  ions  de  César  Borgia 
avec  Machiavel,  secrétaire  de  la  républiifue  de 
Florence.  Il  attire  ses  ennemis  à  oinigaglia  ei 
les  ta  il  massacrer. 

4"  voyage  de  Christophe  Colomb.  11  découvre 
nie  Uartinique. 

1503.  Uariage  de  Marguerite,  fille  de  Henri  VII, 
roi,   d'Angleterre,   avec  Jacques   IV   âluart,  roi 

Ferdinand  k 
dans  le  royaume  du  ?<iiples.  Dùratie  de  li'Aubigny 
à  Sémlnan,  du  duc  de  Nemours  ï  COrignoles,  du 
marquis  de  ManUiuc,  qui  avait  remplace  la 
Trémouillfl  tombé  malade  i  Parme,  pris  du  Garî- 

Siuia.  Lds  Français  perdent  tout  ce  qu'ds  possé- 
jenl  daos  le  royaume  de  Naplcs.  —  Morl  d'Ale- 
landre  VI.  Georges  d'Amboise,  minislre  de 
Louis  XII,  échoue  dans  ses  elToris  pour  lui  suc- 
céder. Elcclion  d'un  neveu  de  Six  le  IV,  Julien 
de  ta  llovère,  sous  le  nom  de  iulos  11.  —  Ruine 
de  César  Borgia. 

Christophe  Colomb  reconnait  le  contineot 
depuis  le  cap  Gracias- a- Dios  jusqu'au-havre  da 
Po  no -Belle. 

Mort  de  Stenon  Slure,  administrateur  de  la 
Suède.  Swante  Nilsoa  Sture  lui  succtde  avec  te 
même  titre. 

1504.  Trêve  de  3  ans  eotre  la  France  et  l'Espagne. 
Maladie  de  Louis  XII,  Funasie  traita  de  Blois.  par 
lequel  Louis  Xll  promettait  sa  fille  Claude  à 
Chai'les,  (ils  de  Philippe  le  Beau,  avec  la  Bretagne, 
la  Bourgogne  el  le  duché  de  Hilau  pour  dut. 
Maiimilien  prometlaïl  de  son  cAté  de  se  joindra 
à  Louis  Xll  pour  attaquer  les  Vénitiens  el  accor- 
dait k  ce  prince  t'investilurc  du  Uilanais. 

1505.  Louis  XII  cède  pour  dot  i  sa  nièce  Germaine 
de  Foii,  que  devait  épouser  Ferdinand  le  Calho- 
lique,  les  droits  que  le  liaitède  Grenade  lui  avait 
attrîlÀiés  sur  une  partie  du  royaume  de  Naples. 

Uort  d'Ivan  111  de  Russie.  Son  filsWasili  tv  lui 
succède. 

1506.  États  de  Tours,  qui  annulent  le  traité  de 
Blois  et  demuident  que  Claude  de  France  soit 
mariée  A  E'rantois  d'AngouIéme  alors  préaon^ttîr 
héritier  de  la  couronne. 

Jules  II  poae  la  première  pierre  de  l'église 
de -Saint-Pnne, gui  est  commencée  sur  les detitins 
du  Bramante.  —  Soulèvement  dgs  Génois,  qui 
chassent  les  Français, 

Mort  de  Philippe  le  Beau.  Sa  veuve  Jeanne  de- 
vient foUe.  —  Mort  de  Christophe  Colomb  à  Val- 
latlulid. 
IbOi.  ChAliment  des  Génoie  rérollés  par  Louis  Xll. 
Supplice  dihdoge. 

Lorenio  d'Almeida, -flls  du  vice-roi  des  Indes, 


a  d'AciiOba  visitent  l'Ile  de 
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liSOS.  Guerre  m&lheureuse  de  Huimilien  contre 
[es  VénilLeDs.qui,  l'année  précédeule,  lui  iTaiect 
rerugé  le  passage  sur  leur*  terres  pour  aller  se 
Taire  couronner  k  Rome.  —  Ligue  de  Cambrai 
contre  Venise  négociée  par  Harguerite,  flite  de 
Maiimilien,  gouvero^nle  des  Pays-Bas,  et  Georges 
d'Amboise.  Louis  XI],  Juîes  II,  Ferdinand  le 
Catholique  et  Haiimilien  entrent  dans  la  ligue. 

Le  Bramante  aUire  à  Borne  Haphaël,  son  neveu, 
et  le  tait  charger  par  le  pape  de  décorer  de 
peintures  à  fresque  tes  salles  du  Vatican. 
IMB.  Mort  de  Henri  VII,  roi  d'Angleterre.  Couron- 
nemenl  de  son  fils  Henri  Vlll,  tgè  de  II  ans,  et 
de  Caûierine  d'Aragon. 

Conquête  d'Orau  par  le  cardinal  Ximénès. 

Défaite  des  Vénitiens!!  Agnadel,  dans  la  Gliiara 
d'Adda,  par  Louis  XEI  en  personne.  —  Désastre 
de  Haiimilien  devant  Pïdoue  que  reprennent  les 
Vénili 


. .  jt  rendus  tributaires. 

Mort  de  Georges  d'Amboise,  ministre  de 
Louis  XII-  —  Concile  de  Tours  qui  autorise  le 
rai  i  faire  U  guerre  au  pape  et  lui  accorde 
300000  écus  à  prondre  sur  les  biens  ecclésias- 
tiqiies.  —  Rédaction  de  ta  couLume  de  Paris. 

Julea  n  se  réconcilie  avec  les  Vénitiens  et 
cherche  i  former  une  ligue  générale  contre 
Louis  XII.  —  Marc  Antoine  Haimondi  grave 
d'aprts  Haphail. 

Prise  de  Goa,  au  nord  de  la  efite  de  Halalur, 
par  Alphonse  d  Albuquerque. 
\&\l.  Campagne  de  Chau mont  contre  Jules  11  qui 
s'empare  de  la  Mirandole.  Horl  de  Chaumont  qui 
est  remplacé  par  Triïulce.  —  Victoire  de  la  Bis- 
tide  remporta  par  Bavard,  qui 


— Trivutoe  rétablit  les 
—  Louis  XII,  ayant 
concilier  avec  Jules  II, 
convoque  dans 
Jules  II  en  coa 
Latran  pour  l'a 


but   I 


voglïo  dans  Bologne. 

Il  le  faire  déposer  el 
I  concile  à  Piae.  — 
ulre  à  Saiul-Jean  de 
lie,  et  forme  aiec  le 
sénat  de  Venise,  Ferdinand  le  Catholique  et 
Henri  VIII,  roi  d'Angleterre,  une  confédération 
nommée  Sainte^Ligue. 

Conquête  de  Ualacca  par  Albuquerque.  — 
Occupation  des  Holuques  ou  Iles  aui  épiées. 
Ibi2.  Ga.^ton  de  l'oii,  duc  de  Nemours,  neveu  de 
Louis  Xll,  gouverneur  du  Milanais,  force  les 
Espagnols  et  les  Romains  à  lever  le  siëge  de  Bolo- 
gne, enlève  Brescia  aui  Vénitiens  et  par  l'atta- 
que de  Ravenne  force  l'armée  espagnole  et  papale 
k  en  venir  i  une  bataille  décisiTC  près  de  celte 
ville;  il  lui  tue  12000  hommes,  mais  il  succom]>!> 
au  milieu  do  sa  vicloirCj  i  l'âge  de  !3  an 
Haiimilien  accède  à  la  Sainte-Ligue  el  les  Suisses 
rétablissent  Maiimilien  Sforza  dans  le  Milanais. 
—  Les  Génois  secouent  la  doroinalïon  de  la 
France;  les  Florentins  sont  soumis  de  nouv 
à  la  famille  de  Uédicis;  la  maison  d'Albret 

S  unie  de  son  alliance  avec  Louis  XII  par  la  perte 
e  la  portion  espagnole  du  royanme  de  Nai 

qui  est  occupée  par  Ferdinand  le  Catholique 

Découverte  de  la  Floride  par  l'Espagnol  Juan 
Ponce  de  Léon,  ancien  compagnon  de  Christc^be 
Colomb. 
B^azet  II  est  renversé  par  son  fils  Sélim  I". 
I&t3.  Rapprochement  entre  Louis  Xil  el  lesVéni- 
tiens.  —  UorI  de  Jules  II.  Avènement  du  cardinal 
Jean  de  Uédicis,  Léon  X.  —  Ligue  de  Malines 
entre  Haiimilien,  Henri  V11I,  Ferdinand  le  Catho- 
lique et  Léon  X  contre  la  France.  —  Défaite  des 
Fransais  par  les  Suisses  i  Navarre  ;  ils  évacuent 
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de  nouveau  l'Italie.  —  Invasion  de  U  Picardie 
par  les  Anglais;  ils  défont  les  Français  prés  de 
Guinegate  a  la  journée  des  Eperons  et  prennent 
Thérouanne  et  foumay.  —  Les  Suisses  assiègent 
Dijon;  La  Trémouille  achète  leur  retraite  400000 
écus.  —Louis  XII  renonce  au  concile  de  Pise  et 
adhère  Jt  celui  que  Jules  II  avait  convoqué  à 

Mausolée  de  Jules  II  par  Michel-Ange. 

Le  pays  d'Appenxell  est  admis  dans  la  confédé- 
ration helvétique  comme  le  13*  canton. 

Jacques  IV,  roi  d  Ecosse,  allié  de  Louis  XII, 
est  vaincu  et  tué  par  les  Anglais  à  Flodden ,  dans 
le  Northumberland. 

L'Espagnol  Vasco  NunËa  de  Balhoa  traverse  le 
premier  1  isthme  de  Darien  (Panama)  et  ^lPrçoit 
le  grand  Océan. 

Alptionse  d'Albuquerque  chasse  les  Arabes 
d'Aden  et  ouvre  la  mer  Rouge  aui  Portugais.  — 
Les  Portugais  reconnaissent  les  lies  de  Bornéo  et 
de  Java. 
15U.  Maiimillen,  Ferdinand,  Henri  VIII,  si^enti 
Orléans  une  trêve  avec  la  France,  i  condition  que 
chacun  garderait  ce  qu'il  possédait  maintenant 
(marï).  —  Cette  trSve  est  bientôt  après  convertie 
en  paii  déflnitive  par  le  traité  de  Londres,  Après 
la  mort  d'Anne  de  Bretagne,  Louis  XII  épouse  la 
sœur  de  Henri  Vlll  et  s'pngage  à  payer  i  son 
nouveau  beau-frire  100  000  écus  par  année  pen- 
dant 10  ans  (septembre). 

Mort  du  Bramante.  Lesplans  qu'il  aviût  donnés 
pour  la  construction  de  l'église  de  Saint-Pierre 
seront  changés  par  Raphaël,  puis  par  Michel'ADge. 
.SIS,  Mort  de  Louis  XII  (1"  janvier).  Avènement 
de  François  I",  comte  d'Angouléme,  son  cousin  et 
soii  gendre,  qui  commence  la  branche  des  Valois- 
Angouléme.  —  Vic:oirc  de  François  l"  à  Mari- 
gnan  sur  les  Suiisi's,  nui  perdent  le  Milanais,  — 
Conférences  de  Vilerbe  et  de  Bologne  entre 
Léon  X  et  François  I",  où  sont  jetées  les  bases 
du  concordat  qui  devait  remplacer  la  pragmati- 
que. Le  pape  abandonne  au  roi  le  droit  dénom- 
mer aux  évêchés  et  aui  abbayes  du  royaume, 
mais  recouvre  les  annales  et  une  partie  des  ri- 
serves.  Le  concordai  ne  sera  publié  que  l'année 
suivante.  —  Traité  de  Genève  entre  François  I" 
et  8  cantons  suisses.  —  Gènes  est  ramenée  sous 
ta  domination  de  la  France. 

Mort  d'Alpbotise  d'Albuquerque  à  Goa,  dans  la 
disgrice  de  son  souverain. 

Gonialve  de  Cordoue,  disgracié,  meurt  à  Gre- 
nade, à  l'tge  de  71  ans. 

Mariage  de  Christian  It,  toi  de  Danemark,  avec 
Isabelle  d'Autriche,  steur  de  Charles-Quinl. 
Iâl6,  Mort  de  Ferdinand  le  Catholique  JÏ3 janvier]. 
Charles  1"  d'Autriche,  qu'il  avait  désigné  pour 
son  successeur,  reste  en  Flandre  :  il  est  reconnu 
par  les  Etats  ae  Castille;  résistance  des  Elatt 
d'Aragon.  —  Administration  énergique  deXimé- 
nËs  qui  oppose  les  milices  des  villes  a  la  noblesse 
révoltée  de  Casiille.  —  Commencement  de  la 
traite  des  nègres  pour  l'Amérique.  ~  Traité  de 
Noyon  entre  François  I"  el  Charles  d'Autriche 
(août).  François  I"  abandonne  k  l'Espagne  les 
dreila  de  la  France  sur  le  tréne  de  Naples,  mais 
obtient  en  retour  1'  que  Charles  restituerait  la 
Navarre  i  la  maison  d'Albret  dans  l'ea;  ace  de 
S  mois;  1°  qu'il  laisserait  sans  opposition  le  roi 
de  France  fournir  des  secours  aux  vénitiens  con- 
tre son  aïeul  Maximilien,  jusqu'i  ce  que  celui-ci 
leur  edt  rendu  le  Véronais,  A  la  fin  de  cette 
année  Maiimilien  accéda  au  traité  de  Mojon  et 
abandonna  Vérone, 

Paix  perpétuelle  conclue  par  FrançoisI"  avec  les 
cantons  suisses  {29  novembre).  —  François  I" 
attire  en  Fiance  Léonard  de  Vinci.  r 
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ComiaeDMCDent  des  prédioations  ile  Zwingle, 
le  réformateur  de  la  Suisse. 

Gnode  TicUiro  remp(v(^    près  d'Alep  pir 

SiJim  I"  mr  les  Haraeluks. 

IS11-  Ucm  X|  ijui  Toulïil  acheTer  U  basilique  de 

^int-Pisrre,  a  recours  l  la  vente  des  indulgencei 

pour  remplir  le  trésor  ponliflcal.  Martin  jJulhor, 

eofeMeur  de  tbéologie  i  l'université  de  Witlem- 
rg,  en  Saxe,  attaque  avec  violence  ce  trafic. 
ArrÎTie  de  Charlee   d'Autriche  en  Espagne.  U 
ntoM  de  voir  Ximinâi:  il  lui  écrit  une  lettre 
dâdaigueuM,  et  le  cardinal.  déjA  malade,  mourut 
la  joui  m  Jme  où  i!lare^nl(g  nov.). 

Le  Portugais  Ferdinand  Perez,  parti  de  Ha- 
laeca,  aborde  i  l'Ile  de  Tatnan,  à  3  milles  de 
ùuitoii.  Les  Portugais  seront  admis  i  Taire  le 

ConquSlede  laS^rie  et  de  l'Egypte  par  S^liml". 
Fin  de  la  domination  des  Uameluks. 
ISIS.  Cajetan,  légat  du  pape,  tente  vainement  d'ob- 
tenir de  Lutber  une  rétractation  à  la  diète  d'Augs- 
bourg.  Luther  est  condamné  par  le  pape  (9  déc.). 

Découverte  des  Iles  de  Lieou-Ktiienu  dans  !a 
mer  de  Corée  par  le  Portugais  Ferez.  Jean  de 
Silvejra  aborde  au  Bengale. 

Guerre  entre  l'administraieur  de  Suède  Slenon- 
Sture  II  et  Christian  II,  roi  de  Danemark,  qui 
soutient  l'arcbevéque  d'Upsal  Gustave  Troll, 
Vaincu  &  Brenkirka,  Cbristiaii  II  Ceint  de  négo- 
cier et  se  Tait  livrer  6  otages  parmi  lesquels  était 
Gustave  Wasa,  petit-neveu  du  roi  Canutsoa  ' 
Mosin-germiin  de  l'administrateur. 

ÛDUquéte  du  Diarbekir  sur  les  Perses  par 
Sélim  I".  —  Horouk  Barbarousse,  fils  d'un  potier 
'■'■  MitjlÈne,   devenu   pirate,    occupe   Alger   *' 


1£>19.  Horl  de  l'empereur  Maiimilreo.  Charles  d'Au- 
triche, petit-fils  de  Uaiimilien,  François  I"  et 
Hentî  Vlll  aspirent  1  la  couronne  impériale. 
AectioQ  de  Cbarles  V,  sur  le  refus  el  par  les  con- 
seils de  Frédéric  le  Sage,  élecleur  de  Saie. 

Feroand  Cortez  attaque  l'empire   du  Mexique 
avec  100  soldats. 

Kortdu  grand  peintre  del'école  florentine,  Léo- 
nard de  Vinci,  i  Amboise. 
ISIO.  Léon  X   Trappe  d'anathème   Lulher,  qui 
appelle  au  Tulur  concile  et  brûle  publiquement  la 
bulle  de  VAnleehritt  i.  Willemberg,  avec  le  code 
dn  droit  canonique. 

Entrevue  du  camp  duDran  d'or  enlre  François  l' 
el  Henri  VIII,  ou  le  pr>^mier  déploie  une  vain 
magoificeace  et  ne  cuncliil  rien  d^utile  à  ses  iati 
rets.  —  Couronnement  de  Charles  V  à  Aiï-la 
Chapelle.  —  Insurrection  des  villes  dans  les 
toyaumes  deCaslillaetde  Valence  contrsiacan 
nalAdriend'tltrecht,  ancien  précepleurdeCbarli 
Quint.  —  Uagellan,  Portugais,  mécontent  de  la 
cour  de  Lisbonne,  parti  de  Séville  avec  5  vais- 
seaux en  1519,  cAtoie  l'Amérique  luéridi ouate, 
remonte  la  vasle  embouchure  de  la  rivit:re  de  la 
Plata,  traverse  te  détroit  auquel  il  a  donné  son 
nom  et  entre  dans  le  grand  océan  Pacilîque.  Il 
périra  aux  Philippines  en  lli2i,  en  combattant  les 
naturels.  Son  équipage,  conduit  par  Jean-Sébastien 
del  Cano,  arrivera  i  Saint-Lucar  le  7  sept.  lFi21. 
Christian  II,  roi  de  Danemark,  appujé  par 
l'empire,  U  France  et  l'Ecosse,  renverse  Stenon 
Slure  n  et  sa  fait  couronner  roi  de  Suéde  par 
l'archevêque  d'Upaal,  Gustave  Troll.  Massacres  à 
Stockholm.  Gustave  Wasa,  un  des  otages  suédoi- 
enlerée  par  Christian  II,  s'échappe  et  est  a( 
cueilli  par  les  Datécarliens. 

Mort  de  HapbaËl  d'Urbin,  le  plus  grand  peintre 
des  temp*  modernes,  à  ragé  de  37  ans. 


Ap.  J.-C, 

Mort  de  Sélim  1".  Son  flls  Soliman  II  lui  suc- 

)21.  Diète  de  Worms.  Luther,  qui  s'y  est  rendu 
muni  d'un  sauf>conduit  de  l'empereur,  reTuse 
encore  de  se  rétracter  et  est  mis  au  ban  de  l'Em- 
pire; mais  Frédéric  le  Sase,  élecleur  de  Saie, 
lui  assure  une  retraite  au  cnâteaude  Wartbourg, 
situé  au  tond  des  montagnes  de  la  Saie,  où  il 
reste  caché  pendant  près  d'un  an. 

Commencement  de  la  guerre  entre  Français  I" 
et  Charles  Ou  in  t.  Invasion  de  la  Champagne  par 
les  impértaui.  Défense  de  Mézières  par  Bayard. 
François  I"  s'avance  en  personne  jusqu'au  delli 
de  rkscaut.  —  Campagne  malheureuse  de  Les- 
parre  dans  la  Navarre.  —  Ligue  de  Léon  X 
avec  Charles  V.  Échec  de  Lautrec  dans  le  Mi- 
lanais, qui  est  rendu  i  François  Marie,  frère 
lie  Maiimilien  Sforza.  Parme  et  Plaisance  sont 
restituées  au  saint-slége.  —  Alliance  de  Brugf>s 
enire  Henri  VIII  et  Charles  V  par  la  médiation  du 
rajdinal  Wolsey.  —  Mort  de  Léon  X  (1"  déc). 
Élection  d'Adrien  d'Ulrecht,  précepteur  de  Char- 
les V.  Mécontentement  de  Wolsey,  i  qui  Charles  V 
avait  promis  la  tiare.  —  Juan  de  Padilla,  chef  dos 
villes  révoltées  d'Espagne,  est  battu,  pris  et  déc:i- 
pilé  i  Villatar  près  de  Valladolid.  Maria  Pachécn, 
sa  femme,  se  défendra  encore  quelque  temps  dans 
Tolède. 

La  siBur  de  louis  il,  roi  de  Hongrie,  épouse 
Ferdinand,  frère  de  Charles  V;  Louis  II  épouse 
une  sœur  de  Ferdinand. 

Gustave  Wasa  réunit  dans  la  plaine  de  Mora 
200  mineurs  delà  Dalécarlieaveclesquels  il  donne 
le  signal  de  la  révolte  en  Suède  contre  Christian  II 
de  Danemark. 

Prise  de  Belgrade  par  Soliman. 
1523.  Lautrec  essaye  de  reprendre  le  Milanais,  mai?: 
il  est  battu  i  la  Bicoque,  prés  de  Milan.  Gènes 
enlre  dans  l'alliance  de  l'empereur. 

Création  des  premières  rentes  perpétuellei 
payées  à  l'hfltel  de  ville  pour  un  capital  ilo 
200000  fr,,  avec  intérêts  annuels  de  lt>666  Ir., 
c'est  à -dire  sur  le  pied  de  8  p,  100  par  an, 

Lulher  publie  sa  traduclioo  de  lu  Bible  en  lan- 
gue allemande. 

Gustave  Wasa  reçoit  le  titre  d'administrateur 
de  Suide.  Biontét  les  Danois  ne  conserveront  plus 
en  Suède  que  trois  villes,  Abo,  Calmar  et  Stoc- 

Belîe  défense  de  Hhodes  contre  Soliman  II 
par  Philippe  de  Villiers,  de  l'fsIe-Adam,  pendant 
S  mois;  ce  dernier  conclut  le  jour  de  Hoèl  une 
capitulation  honorable.  Les  chevaliers  obtinrent 
du  pape  la  ville  de  Viterbe,  où  ils  restèrent  jusqu'à 
ce  quen  1^30  Charies-QuinI  leur  céda  nie  de 
Halte. 
i;>}3.  Persécution  dirigée  par  Louise  de  Savoie 
contre  le  connétable  Charles  de  Bourbon-Mont- 
pensier  qui  passe  à  l'ennemi.  —  Campagne  mal 
conduite  de  Bonnivet  dans  la  Milanais.  —  Les 
Véniiiens  font  alliance  avec  Charles  V.  —  Belle 
campagne  de  La  Trémouille  en  Picardie  contre 
les  Anglais. 

Mort  d'Adrien  VI  d'UlrechU  Avènement  du  car- 
dinal Julien  de  Médicis,  soua  le  nom  de  Clé- 
mont  Vil. 

Christian  11.  détesté  des  nobles  danois,  dont  il  a 
violé  le»  privilèges,  est  déposé  par  les  Etats  du 
Jutiand  assemliles  i  Vibora.  11  a  pour  successeur 
en  Danemark  son  onciç,  Frédéric,  duc  de  Hols- 
tein.—  En  Suède,  les  Etats  donnent  la  couronne 
à  Gustave  Wasa  qui  se  rend  maître  de  Stockholm. 
1&24.  Revers  de  Bonnivet  en  Italie;  retralLe  dans 
leiquelle  meurt  Bayard,  au  passage  de  la  Scsia. 
Invasion  de  la  Provence  par  les  impériaux.  Fran- 
çois I"  passe  en  Italie  et  assiège  Pavie. 
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L«  îlomttiD  Verazzuii,  au  serrim  da  I»  France, 

reconnstt  la  câts  N.  E.  de  l'Amérique  septentrïo' 
Dsie,  el  lui  donna  le  nom  de  NouTBlle-Prancs. 

ii'rédériB,  roi  de  Danvmirk,  appuyi  par  )■  ma- 
rine d^  Labeck,  le  reaû  mutre  de  Copenhague, 
où  il  est  couronne  par  Guatate  Troll,  ucbevÀqua 
d'Upul. 
1&!5.  Franco»  I'',  ntincu  i  la  bataille  de  Pavie,  es! 
fait  prijonDJer  et  conduit  à  Madrid. 

Régence  de  sa  mËre,  Lmiiae  de  Sarroie;  elle  dé- 
tache Henri  VIII  du  parti  de  Charles  V. 

Luther  consomme  sa  rupture  avec  l'Eglise  ro- 
maine en  épousant  une  religieuse,  Cathenne  de 
Bohren.  —  Allwrt  de  Brandenourg,  grand  maître 
Je  rordre  teutonique,  s'élant  hit  lulhérrén,  sé- 
cularise la  Prusse  orleotale,  qu'il  convertit  en 
duché  héréditaire  sous  la  suEeraiueté  de  la  Polo- 
gne. —  Eitermination  des  ansbaplistes  k  Fr^n- 
kenhansen  par  la  noblesse  allemande.  —  Frédi';- 
ric  t",  roi  de  Danemark,  embrasse  le  lulhéranisme 
qni  se  répandra  faientfit  dans  SBS  Etats. 
Ifi^W.  Traité  de  Madrid  par  lequel  Franfois  I"  re- 
nonce à  toute  prétention  sur  l'Italie  et  cède  à 
Charlei  V  le  duché  de  Bourgogne;  il  recouvre  si 
liberté  (l"  mars).  —  François  1"  rigne  à  Cognac 
une  ligue  avec  le  duc  de  Ûilan,  les  Vénitiens,  le 
pape,  les  Suisses  et  le  roi  d'Angleterre,  pour 
chasser  les  Espagnols  de  Naplea,  maintenir  Siorza 
dans  le  Milanais  et  défendre  l'intégiitâ  da  li 
France.  —  Le  refus  de  livrer  ia  Bourgogne  rompt 
le  traité  de  Madrid. 

Franfois  I"  fait  commmcer  le  chitean  de 
Cbambord  par  le  Bolonais  le  Primatice. 

KariaçB  d'Henri  d'Albret,  roi  de  Navarre,  avec 
Marguerite,  sceur  de  Fnnfois  I". 

Louis  II,  roi  de  Hongrie  et  de  Bohème,  péril  en 
combattant  les  Turcs  î  Mabacz,  sur  le  Danube.  — 
Les  États  de  Hongrie  proclament  roi  Jean  Zapoly, 
walvode  de  Transylvanie]  cbui  de  Bohgme  re- 
connaissent Ferdinand  d'Aulriohe,  frère  de  Char- 
les V  et  beau-frère  de  Loais  II. 
I&27.  Henri  Vni  cmmnence  à  négocier  avec  la  cour 
de  Rome  afin  d'obtenir  l'aBlonsalion  de  répudier 
sa  femme,  Catherine  d'Aragon,  pour  épouser 
Anne  de  Bôlevn. 

Le  eonnélaUe  de  Bourbon  périt  au  siège  de 
Borne,  que  prennent  et  saccagent  ses  sddats.  — 
Le  surintendant  des  finances,  Semblancaj,  vic- 
time de  la  haine  do  Louise  de  Savoie,  est  pendu 
i  Montfaucon,  sur  la  fausse  accusation  de  pé- 
culat.  —  Le  ductié  de  Boutîioa  est  incorporé  dans 
le  domaine  roval. 

Ferdinand  d'Airtriche  est  conrotmé  roi  de  Bo- 
hime  à  Pragoe  (fév.),  et  de  Hongrie  à  Albe- 
Rojale. 

Les  Hédids  sont  chassés  de  Florence,  où  le 
gou^'ernement  démon«tique  M  létabli.  —  Le 
Génois  André  Doria  livre  sa  patrie  i  la  Fntaoe. 

Gustave  Wasa  fait  ouTertement  profeision  de 
luthéranisme. 
153B.  EipédHIon  de  Lantrec  en  Italie.  H  délivre 
Borne  et  assiège  Naples,  que  bloque  André  Doria 
avec  la  flotte  génoise.  —  La  peste,  qui  décima 
l'année  et  enlevé  Lautree,  la  défection  de  Doria, 
l'incapacité  du  marquis  de  Saluces,  amènent  la 
perte  des  conquêtes  françaises.  —  Gènes  cfaœse 
la  çamison  el  passe  i  Charles  V.  Nouvelle  oonsti- 
tntton  de  cette  république.  —  Une  nouvelle  ai^ 
mèe  française,  commandée  par  Saint  Pol,  esl 
battue  à  Landriauo  par  Antoine  de  Ley  va. 
U19.  Diète  de  Spire,   contre  les  décisions  de  la- 

Suelle  protestent  les  luthériens  (19  avril).  Le  nom 
epToUilanU  leur  est  resté. 
Clément  vn  évoque  à  Rome  l'alTaire  du  dlTorce 
de  Henri  VIII.  —  Disgrice  du  cardinal  Wirtsey, 
qui  mmrt  peu  après. 


Ap.  ).-C. 

Paii  des  Dames, négociée  par  MrgUBrite  d'Au- 
triche et  Louise  de  Savoie  (3  aoOt).  Frtnçois  i" 
conserve  la  Bourgogne,  renorca  à  toute  préten- 
tion sur  Milan,  Gènes,  Oslie,  L>]iiples'  paye  ï  mil- 
lions d'écuf  d'or  MUT  la  rançon  de  les  dis.  — 
Lei  Btals  ilalieiu  obtienneot  la  paiz-da  l'emptreur 
par  les  inûlés  de  Bologne,  mai*  casul^asant  l'in- 
fluence esp^nola. 

Fr.  Piurrs  entrepread  la  conqotla  du  Pârou. 

Fn  Suède,  l'aseeiuitée  d'Œrebro  accepte  la  con- 
fession des  luUiériens  d'Alicmagiie,  at  pranonce 
l'abolition  de  la  reUgion  catholique.  Les  biens  cc- 
clësi astiques  sont  réui^is  a.u  domaine  royal.       ' 

Soliman  asùége  Vienne  ;  il  est  repoussé.  A  son 
retour,  il  couiouds  à  Bud«  Jean  Kiipoly,  roi  de 
Hongrie. 
B30.  Diète. 

tent  A   Ch ___ ,._. 

Mélancbthon,  disciple  de  Lnifaer;  il  la  repousse. 
Les  princes  qni  t'avaient  adoptée  formeront,  ai 
commencement  de  l'année  snivanta,  la  ligne  di 


François  !•',  d'après  1«s  caaaeîls  de  OuiUaume 
Budé  et  malgré  l'oppoùtioD  de  la  Sorbonne.  fonde 
deux  chaires  pour  l 'enseigne menl  da  l'tiébreu 
et  dn  grec  :  c'est  lï  l'origine  du  collège  royal  de 

Fin  de  lacoastitution  répnblicaine  de  Florence 
Aleiandre  de  Médicis  obtient,  par  un  décret  im- 
périal, ifl  gouTememant  hèràailaire  de  celte  ciié. 
1531.  Henri  VIII,  ayant  été  cité  à  cnmpamttre  de- 
vant le  pape  au  sujet  du  divorce,  fait  déolarer  par 
le  parlranent  me  le  roi  est  le  protecteur  el  le 
chef  suprême  as  l'Eglise  et  du  clergé  d'Angle- 

Hort  de  Lonise  de  Savoie,  mère  de  François  I•^ 
—  Condamnation*  prononcées  contre  phieieurs 
^nlilshommes  aui   grands  jours   tenus  i  Poi- 

Uort  de  ZwingiB  1  la  bataille  de  CappeL 
153Î.  Le  chancelier  lliomas  More,  qui  d^pprouve 
le  divnve  du  roi ,  abandonne  lés  sceaux.  —  Un 
pré  tre  célébra  secrètement  le  mariag*  do  Henri  VIL 
avec  Anne  de  Boleyn.  — Henri  VIII,  eiaignanl 
que  Charles  V  ne  voulût  venger  sa  tante,  Cathe- 
rine d'Aragon,  se  rapproche  de  François  r', 

Dibte  de  Nuremlierg,  gui  accorde  aux  protes- 
tants le  libre  eiercioe  (ta  leur  culte  juaqu'au  pro- 
chain concile. 

Christiaoll,  qui  avait  tenté  de  ressaisir  laNor- 
vége,  tombe  par  une  perfidie  entre  Ie>  maiB*  de 
son  neveu,  le  roi  Frédéric,  qui  le  confine  dans 
111e  d'Alsen,où  le  château  de  Scoderbouig  fut  sa 
prison  pédant  17  ans. 

François  I"  abolit  les  stipulations  da  la  reine 
Anne  en  faveur  de  ses  uoUatéraut,  et  annale  dé- 
finitivement la  Bretagne  i  la  France. 

A  Florence,  Alexandre  de  Médicis  Client  le 
titre  ducal  et  le  pouveir  absolu. 
1&33.  aément  Vil  vient  à  UarseiUa  négocier  le 
mariage  de  sa  nièce  Catherine  de  Médicis,  avec  le 
S*  fils  de  François  I",  Henri  d'Orléans.  —  Rabe- 
lais publie  à  Lyon  Gargantua. 

Le  mariage  de  Henn  VUi  avec  Catherine  d'A- 
ngon  ast  déclaré  nul  par  Cranmer,  récemment 
élevé  au  siège  de  Cautorbéry.  Conmuument 
d'Anne  de  Bofeyn. 

Ccœquèta  du  Pérou  par  Piïajre  et  Almagro. 

Mort  de  Frédéric  I*',  roi  de  Daoennric.  Son  fils 
Cbristtan  HI  ne  parviendra  au  trâne  qu'après  un 
interrëgna  ssnglânt  de  3  ans. 

Mort  de  Wasili  IV  de  Russie,   Avénemenl  d'I- 
van IV,  Agé  de  4  an.',  sous  la  tutelle  de  sa  mtre 
Hélène,  nièce  de  Glinsii. 
15S4.  Le  landgrave  de  Hesse  rétablitdans  le  Wui^ 
temberg  le  duc  Uliic,  qui  avait  embrassé  la  ré- 
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faane  et  api  mH  M  elnwi  de  Mi  Rttts  par  la 
li^  de  SonalM  en  1&T9.  —  AeeoiomadetiieDt 
eoDchitCadm,  en  Bokêne,  entre  le*  oUioUques 
et  les  protetUnts. 

Le  parlement  inelais  conUroH  le  jam&eBt  de 
nK»M  Cnnmn'.aéimdt  VII  menBeHeori  Vlll 
d'eBoansnnicatioD,  ti,  dim  an  Mai  délermioé. 
Il  ne  Tient  i  réslptwwN.  HUiitioa  4e  Pr«n- 
;aii  I*.  Henri  Vlll  ajBBt  Bi#é  ft  «nvonr  une 
réponu  déflnitiTe,  le  pap«  luioe  la  balle  d'eicom- 
OHuiicalioa,  —  Henri  VDI,  dAaonnals  séparé  de 
l'Bgliie,  fait  conflnBer  par  le  pailemeM  la  eu- 
[ninatie  coBUaiaitique  qu'il  g  était  attribuée. 
Ttamus   Hors  et  FlAer,  tntqâe  de   Roefeesler, 


Nw  daa  eoltota  Dé«  ou  t  naMie  d'À&ne  di 

lefs,  aux  dApCD*  de  l'enlut  de  Catherine -d' Ara- 
gon, not  eoDdnJU  i  la  Tour. 

Ignaw  de  Limda,  étant  alors  b  Paria,  fonde 
iv«c  qndqaea  adapiN  (rangais  et  espagnols  ^'11 
s'Était  attacbés  un  nouvel  institut  dont  les  mem- 
bm  s'angigaaient  k  aller  prËctaer  l'Eïuigile  en 
lou  lieux,  &  instruite  la  jeanease  et  i  «e  mettre 
>a  Mrrioe  du  pu».  Le  nouvri  antre  sera  ap- 
moTi  pu  Paul  lu,  en  IMO,  «osa  le  nom  de 
Clem  de  i»  eompofaie  de  Jétiu,  avec  Ignace 
pi»r  général. 

iUianoe  d«  Fiansoi*  I"  aTee  Soliman  11.  — 
la  nafigatenr  Cartier,  de  Saint-Ualo,  Tiaile  les 
cAiesdu  Canada  et  remonte  k  QeSTe  SainM^u- 

Hon  da  Clément  TU.  Bkotioi  d'Alexandre 
FUnite  soos  le  ncau  de  Paul  UL  —  Mort  d'An- 

■etne  Allegri,  dit  le  Corrége,  de  Corregio 


Ctnilméte  de  Taurieet  de  Bagdad  eor  les  Perses 
par  Soliman.  -^  Barberouaie  ocenpe  pour  Soli- 
D>ao  le  rojaume  de  Tunis. 
l&K.  Siège  et  prise  de  Uunsier  par  l'éfSque  de 
Mie  Tille,  Français  de  Waldeck,  sur  les  ana- 
iMplistes  Mmmimdés  par  Jeati  Bocoid,  eorapa- 
pion  lailleor  de  Leyda. 

Peni«iition3  lanslantN  dirigées  par  Benri  Vin 
contre  tous  ceai.  luthériens  ou  catholiques,  qui 
lejettent  sa  suprémaiie  ou  Miment  son  ortao- 
TOiie.  —  Mort  riolenle  de  l'ancien  chancelier 
Thomas  More,  auteur  de  l'Utopie. 

LesrérorméE  français  «rfichent  dans  Paris,  et 
^^3  Btois,  à  la  porte  mSme  de  la  chambre  du 
roi.  des  placards  TiolPnts  contre  la  messe  et  i'eu- 
staristie.  François  I"  irrité  fait  saisir  presque 
tous  les  réTormés  qui  se  trouvaient  à  Paris,  et 
assiste  ta  supplice  de  xii  d'entre  eux. 

Francis  I"  occupe  une  pirtio  des  Etats  du  duc 
de  5(T0ie,  gui  avait  refusé  de  lui  livrer  passage 
pour  aller  dans  le  Milanais.  —  GenSve  s'énge  en 
république.  —  Mort  du  duc  de  Milan,  François 
Sfona.  Anloinc  de  Leyva  occupe  le  Milanais  au 
uns  de  Charles  V;  nouvelle  rupture  entre  Fran- 
Sois  I"  et  Charles  V, 

EipéditioQ  de  CharlesV  contre  Tunis,  que  dé- 
fend Barberousse.  Muley-Hassan,  renversé  par 
Bïrberousse,  est  ritiihli  dans  son  rojaume  de 
Toois,  mais  se  reconnaît  tributaire  de  Charles  V. 
Un  grand  nombre  de  chrétiens  captifs  sont  ren- 
dttsi  la  liberté. 

Calvin,  né  àNojon  en  Picardie,  publie,  i  l'Age 
de  26  ans,  son  livre  de  l'/nitiHXton  ehr<<(tenne, 
1  la  fois  en  latin  et  en  françats. 

Fondation  de  Bueoos-Ayres  par  les  Espagnols 
tUT  la  cfile  occideatale  de  l'embouchure  aie  la 
Plua,  —  Fonduion  de  Lima,  au  Pérou.  —  Dé- 
couverte du  Chili - 
1^.  Mort  de  Catherine  d'Aragon,  laissant  une 


4p.  J.-C. 
fille,  Harie  (f)  jsnv.).  —  Biéctnion  d'Anne  de  6o- 
leyn ,  mère  d'Elisalnth.  —  Hanage  d'Henri  Vin 
et  de  Jeanne  Seymoar  no  mai). 

y  ^erre  entre  PiBrçois  I-  et  Charles  V,  qui 
envahit  la  Provence,  mais  est  forcé  par  Montmo- 
rency k  se  retirer,  —  Édit  de  Crémleu,  qui  place 
les  juges  seigneuriaux  sons  la  surveillance  des 
juyes  royaui  [19  juin). 

Calvin  vient  pour  la  première  fois  â  Genève 
(cet.).  11  y  présentera,  en  ISÎT,  avec  Guillaume 
Farel.  une  confession  de  foi.  Tous  deux  seront 
bannis  l'année  suivante.— Mort  d'Érasme,  il  Btle. 
1S3T,  Mon  de  Jeanne  Seymour,  en  accouchant 
d'Edouard  VI. 

Les  partisans  de  la  liberté  font  assassiner 
Aleian<n«  de  Mcdicis  dans  une  orgie  ^anv,). 
CAme,  fils  de  Jeaa  de  Hédicis  llnviocible,  lui 
succide. 

Prise  de  Dlu  par  les  Portugais. 

Soliman,  allié  de  François  I",  envole  Bar- 
berousse ravager  les  cdtes  ue  l'Italie  méridionale, 
pendant  qu'une  armée  turque  battait  les  Alle- 
mands i  Essek,  sur  la  Drave. 
15J8.  Trêve  de  Nioe  entre  Cbarles-Quint  et  Fran- 
çois I".  Entrevue  des  deux  princes  à  AigueS' 
Slortee.  Crédit  de  Hontmorency. 

lacques  V,  roi  (fBcosse,  épouse  en  secondes 
noces  Harie  de  Lorraine,  fille  de  Claude,  duc 
de  Guise. 
1S39.  Henri  VIII  fait  passer  au  parlementle  fameux 
bill  des  lix  ariidei,  que  les  reliçionnaires  ont 
ai^lé  le  ilalul  de  lang.  Cette  lot  établissait  la 
presanca  réelle,  la  commuoion  sous  une  seule 
e^iËce,  l'obligation  de  garder  le  vœu  de  clias- 
leté,  la  célibat  ecclésiastique,  l'utilité  des  messes 
privées,  enfin  la  nécesùtede  la  confession  auri-- 

Insurrection  de  Gand.  Charles  obtientde  Fran- 
çois I"  lo  passage  à  travers  la  France  pour  aller 
châtier  les  Gantuisj  mais  en  retour  il  promet  de 
donner  l'inveslilure  du  UilanaUauduc  d'Orléans, 
second  fils  de  François  I". 

Fraajois  I"  établit  l'impCt  immoral  de  la  lo- 
terie. —  OrdouQ.ince  de  Villers-Colerêts ,  qui 
restreignit  la  juridiction  ecclésiastique  aux  af- 
faires spirituelles,  donna  plus  de  rapidité  à  l'ad- 
ministration de  la  justice  civile,  prescrivit  que 
les  procès  fussent  jogés  d'après  l'ordre  dinscrip- 
tioip;  l'accusé  dut  comparaître  en  personne  dans 
les  procès  criminels;  les  curés  furent  obligés  de 
tenir  registre  des  actes  de  naissance  et  de  décès 
et  de  déposer  ces  actei  de  l'état  civil  au  greffe  du 
bailliage  te  plus  voisin;  enSn  le  latin  barbare 
du  moyen  âge  Bt  place  au  français  dans  la  rédac- 
tion des  jugements  et  des  actes  notariés. 
IMO.  Uariaae  do  Henri  Vlll  avec  Anne  de  Clèves, 
qu'il  répudie  bientôt  après  pour  épouser  Cathe- 
rine Howard. 

Charles-Quint,  arrivé  en  Fhiudre,  refuse  de  te- 

■    la  promesse  qu'il  avait   faite  a  François  '" 

^ tfilar-'  "   -■'  —  "--   • 


relativement  ai 


-  Gand  e: 


L^spàgnol  Orellana  reconnaît  le  Haragnon  ou 
fleuve  des  Amatooes. 
1S41.  Conférences  inutilesde  Ratisbonne  pourame- 
ner  un  compromis  entre  les  protestants  et  les 
catholiques. 

Fran^iis  I'  conclut  la  première  oIUbdcb  poli- 
tique avec  le  Danemark.  —  Pierre  Lescot  donne 
les  dessins  pour  la  reconstruction  du  Louvre.  — 
Benvenuto  Cellini  vient  en  France. 

Retour  de  Calvin  à  Genève. 

Expédition  désastreuse  de  Charies  V  contre  les 
corsairBB  d'Alger,  —  Le  conquérant  du  Pérou. 
François  Pizarre,  périt  assassiné  par  les  partisans 
d'Almagro.  >-  ' 
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Union  d«  Bromsebro  entre  Christiao  III,  roi  de 
Dancmaxk,  el  Guatave  Wua.  roi  de  Suède. 

Charles  V  tait  assasuner,  d«DS  le  Milanais, 
Rinçon  et  Frégose,  agents  de  François  I". 

Eiêcution  de  Catherine  Hovara,  â'  Temme 
d'Henri  VIII. 

4*  guerre  entre  François  I"  el  Charles  V.  — 
Conqufite  momeotanée  du  Luiembourg  el  du 
RoussilloQ  parles  Français, 

Mort  de  Jacques  V,  roi  d'Ecosse,  qui  laiua  de 
Marie  de  Lorraine  une  filla  qui  vient  de  naître, 
Marie  Stuan. 

1"  alliance  de  la  France  avec  la  Suède. 

Ordonnaiices  de  Charles  V  ea  faveur  des  Indiens 
et  pour  régulariser  la  conatitution  politique  des 
culomesespa^oles dans lesdeui  Amériques.  Toute 

ii.j_:_!.. j^j  colonies  était  entre  les  mains 

n  de 


Cimieil  des  Indès,  qui  ne  dépendait  que  du 
.qui  lui  transféré  ï  Uadrid. 

Paul  tu  décide  ta  convucalion  d'uti  concile 
général  à  Trente  (mû).  Le  concile  ne  se  réunira 
que  dans  3  ans. 

La  Portugais  Anloine  de  Hola  est  jeté  par  la 
cèles  du  Japon,   où  le  jésuite 
prêchera  l'Évangile. 
1543-  Mariage  de  Henri  VllI  avec  Catherine, Parr. 

François  l"  empËche  Henri  VIII  d'unir  l'Ecosse 
ï  l'Angleterre  par  le  mariage  de  son  fils  Ëdouani 
avec  Marie  Stuari.  —  Henri  VllI,  mécontenl, 
conclutavec  Charles  une  alliance  pour  le  démem- 
brement de  la  France.  —  Conquêtes  des  Français 
dan»  le  Hainaut  et  le  Luiembourg.  —  Soliman 
envoie  dans  la  Méditerranée  Barberousse,  uni 
brille  Reggio ,  prend  Mce,  de  concert  avec  les 
Français,  et  ravage  les  cfites  de  la  Clatalogne  et 
du  royaume  de  ValeDce. 

Mort  du  célèbre  astronome  O  ppmic,  né  iThom, 
en  Prusse.  Craignant  les  contradictions,  il  ne  pu- 
blia qu'à  la  fin  de  sa  vie  son  système,  qui  fait 
tourner  toutes  les  planètes  autour  du  soleil ,  d't 
cident  en  orient,  et  qui  donne  à  la  lerre  deux 
mouvements,  l'un  de  rotation  sur  elle-même, 
l'autre  de  révolution  autour  du  soleil.  Il  ne  reçut 
le  livre  où  ses  idées  étaient  exposées  que  le  jour 
même  de  sa  mort. 
1544.  DiÈla  de  Spire,  qui  permet  aux  luthériens 
de  iiéger  dans  la  chambre  impériale. 

à  Ce  ri  soles,  dans  le  Piémont  (14  avril'.  —  Invasi 
delaChamoagne  par  CharlesiV,  qui  s'avance  jusqu'à 
Chiteau-Tnierry.  — Traité  deCrennyiCn  Laonnais, 
qui  termine  la  lutte  entre  thades  V  et  François  1". 

Le  roi  de  Danemark  Cbrislian  III,  qui,  ju.squ'à 
cette  époque,  avait  administré,  en  commun  avec 
ses  frères  nés  d'une  autre  mcre,  les  duchés  de 
Slesvig  et  de  HuUtein,  fait  avec  eux  le  partage 
de  ce  domaine,  Dialgré  l'opposition  des  Eiats  du 
Danemark.  Christian  prétendait  que  l'union  di 
Danemark  avec  lesducnés  devait  Sire  pemètuelle . 
et  que  le  Slesvig  devait  rester  en  fief  a  la  cou- 
ronne.—L'un  des  frères  du  roi,  Adolphe,  est  I; 
lige  de  la  branche  ducale  de  Holstein-Gotiorp 

En  Suède,  les  Etais  de  Wesieras  déclarent  1( 

Wasa.La  reltgioii  luthérienne  sera  la  seule  tolérée 
en  Suède. 

\W>-  Massacre  des  Vandois  établis  à  Mérindol  et  à 
Cabriêres,  dans  les  Alpes  de  Provence,  à  la  suit 
d'uD  arrêt  rendu  h  ans  auparavant  par  le  partt 
ment  d'Ail. 

Panne  et  Plaisance  sont  érigées  par  Paul  lil 
Famèse  en  un  duché  hérfdiiaire  pour  son  fils  na 
lurel,  Pierre-Louis  Farnése.  —  Ouverture  di 
concile  de  Trente,  qui  doit  formuler  d'une  [açon 
dâfiaitive  les  dogmes  cadioliques. 


Ap.  3.-C 

En  Russie ,  Ivaa  IV  est  couronDé  par  le  métro- 
polite et  prend  te  titre  de  czar. 

On  commence  à  exploiter  au  Pérou  les  mines 
d'argent  du  mont  Polosi. 
154e.  Monde  Luther. 

Traité  d'Ardres  entre  Henri  VIU  et  FrancoisI". 

Le  cardinal  Bealon,  premier  minisire  de  Marie 
de  Lorraine,  l^t  nipplicier  plusieurs  héré1ique!>. 
entre  autres  Georges  Wishart,  que  ses  coreli- 
gionnaires vengent  en  assassinant  le  cardinal. 

Mort  de  l'amiral  de  Soliman,  le  célèbre  Barbc- 
rousse,  chef  des  pirates  d'Afrique. 
1541.  Las  luthériens  ayant  récusé  le  concile  de 
Trente,  Charles  V  leur  déclare  la  guerre,  parvient 
A  détacher  de  leur  cause  Maurice  de  Saie,  chef 
de  la  branche  cadette  de  cetie  maison,  el  les  bat 
A  Mulhberg,  près  de  l'Elbe,  en  Saxe,  où  Frédéric 
le  Sage  est  fait  prisonnier.  —  Frédéric,  condamné 
i  mort,  cède  aux  prières  de  son  épouse,  Sibylle 
de  Clèvea.  el  signa,  pour  échapper  au  supplice, 
sa  déposition  et  la  translation  de  son  électorat  k 
Maurice. 

Mort  de  Henri  VIII.  Avènement  d'Edouard  VI, 
filsde Jeanne  Seymour,  Le  ducdeSommerset,  sou 
oncle  maternel,  se  fait  nommer  régent  ou  prutec- 
leur.  Il  introduira  en  Angleterre,  au  moyen  de 
Cranmer,  archevêque  de  Cantorbérr,  Is  ealvi 
nisme  i  la  place  de  >  religion  fondée  par 
Henri  VIU  ;  seulement  l'F.glisc  anglicane  conserva 
la  suprématie  du  roi,  la  biérarcbie  et  l'institulion 
divine  des  évéques. 

Mort  de  François  I".  Avénemeol  de  sou  fils 
Henri  II,  qui  a  pour  maîtresse  Diana  de  Poitiers. 

A  Cènes,  conspiration  des  trois  frères  Fiescbi, 
qui  échoue. 

Le  duc  de  Parme,  Pierre-Louis  Famèsa,  est 
assassine  à  l'instigation  de  Ferdinand  de  Gon- 
zague,  comte  de  GuasiAlla,  gouverneur  de  Milan 
pour  Chartes  V.  Les  impériaux  occupent  Plai- 

Entrée  triomphale  de  Juan  de  Castro  à  Goa. 

1548.  Diète  d'Augslaurg,  où  est  proposé  VInUnm, 
espèce  de  formulaire  ou  concordat,  ainsi  nommé 
parce  qu'il  n'était  établi  que  provisoirement,  en 
attendant  la  décision  dénnilive  du  concile  de 
Trente.  Cei  intérim  ne  contenta  ni  les  luthériens 
ni  les  catholiques.  . 

Henri  II  envoyé  en  Ei^osse  six  mille  hommes 
commandés  par  d'Essé,  qui  niinent  le  projet, 
formé  par  Sommerset,  d'unir  l'Ecosse  à  l'Angle- 
terre par  le  mariage  de  Marie  Stuart  avec 
Edouard  VI.  —  Marie  Stuart  est  envoyée  en 
France  et  fiancée  au  Dauphin,  qu'elle  épousa  dix 
ans  plus  lard.  —  Les  rigueurs  de  la  gabelle  exci- 
tent en  Guyenne  un  soulèvement,  qui  est  réprimé 
avec  cruauté  par  te  connétable  de  Monunurencv. 
—  Mariage  <le  Jeanne  d'Albret,  fille  du  roi  de 
basse  Navarre,  Henri,  et  d'Antoine  de  Bourbon, 
duc  de  Vendéme,  issu  de  Robert  de  Clermont, 
b'  fiU  de  saint  Louis. 

Étienae  de  la  Boélie,  âgé  de  18  ans,  ami  de 
Montaigne,  publie  sonDitcouri  de  la  tenUude 
voUsMairt,  ou  Contre  un. 

Des  marchands  portugais  apportent  de  la  Chine 
dans  leur  pays  une  espèce  d'orauger,  dont  ta 
culture  se  répandit  bieniût  en  Portugal  et  de  là 
en  Europe. 

1549.  Pragmatique  sanction  de  Charles  Quint  pour 
l'union  des  17  provinces  des  Pays-Bas. 

Joacbim  Dubellay  publie  sa  Défente  et  ïjltwfra- 
lion  àe  la  langue  française. 
Mort  du  pape  Pau!  III.  Election  de  Jules  III. 
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Ip.  J.-C 

La  Tille  da  Hagdsbourg  rejette  VInUrin.  Siège 
d«  celte  Tille  par  Maurice  de  Saie. 


Wïld(ocl.).  — Son  adrewe  pour  tromper  Charles  V, 
malade  i  inspruck. —  ReitoiiTellemeotde  la  guerre 
tntre  le  roi  de  France  el  Charles  y.  —  Uibllr 
campagoe  du  maréchal  de  Brissac  dans  le  Pié- 
mont. —  Octave  Famése,  menacé  dans  Parme 
par  In  Impériaiii,  se  place  soue  la  protection  de 
la  Fruoe.  —  Sdit  de  ChSieaubriand  contre  lee 
rilormig. 

I«i  musulmans,  repousses  de  Halte,  occupeot 
Tnpeli,  possession  de  l'ordre  sur  la  cAle  d'AFrique. 

rerdioaiid  d'Autriche,  redoutant  l'anibilioD  de 
l'areherique  Hartiruzzi^  k  qui  il  avait  conS 
loortfoemeot  de  la  Tranjjlranie,  te  Tait,  dit- 


Le  naturaliste  Conrad  Gesner  commence  à  Zu- 
ricb  la  publication  de  son  HisUnTe  iet  animaux. 
I5S1.  Le  prince  Maurice  de  Saxe  marche  contre 
Charles  Quint.  —  Fuite  des  pères  du  Concile  de 
Itente.  ~  Dangers  que  court  l'empereur.  —  Mé- 
diiUoD  de  Ferdinand  d'Autriche  à  Untz.  — 
Henri  n  s'empare  des  trois  évSchés  de  Helz, 
Toul  et  Verdun,  villes  d'empire  (mars).  11  éclioue 
ilerant  Strasbourg.  —  Trêve  de  2  ans  entre  le 

Îipe,  Henri  II  et  Octave  Farnese,  qui  garde  le 
uchéde  Parme.  —  En  Toscane,  Sienne  se  donne 
ï  la  france,  —  Charles  V  se  rapproche  des  lu- 
lUriens  par  la  transaction  de  PasMu  qui  abolit 
l'tiu^rt'm  et  accorde  la  liberté  de  conscience 
jusqu'à  la  prochaine  diète.  —  Il  met  le  siège  de- 
vant Meti  (31  oct.). 

Henri  II  institue  les  Prétidiaiis,  nouveaui 
juges  devant  lesquels  on  pouvait  appeler  des  sen- 
tences des  baillis.  -~  Arrfit  du  parlement  qui  df- 
lend  les  icoUt  buUtonnièret,  c.-à.-d.  les  écoles 

Se  tes  réfonnés  tenaient  dans  la  campagne.  — 
leUo  l^t  représenter  sa  Cliopàtre,  première 
tragédie  française,  imitée  des  anciens.  —  Am- 
iMelseParé  est  nommé  chirurgien  ordinaire  du  roi. 

En  Angleterre,  Warwick,  duc  de  Northum- 
t>erland .  fait  exécuter  son  rjval  Sommerset. 

Ivan  IV  rérorme  la  discipline  militaire  et  crée 
le  corps  peruianent  des  Strêlitz,  archers  qui  se- 
i^t  bientflt  armés  du  Tusil.  —  Destruction  de 
l'Etat  tartare  de  K^san. 

Victoire  du  conaire  Dragut  sur  André  Doria 
devant  Naples.  —  Progrès  de  Soliman  en  Hon- 
grie. 
Km.  Uort  d'Edouard  VI  à  l'âge  de  16  ans.  —  Le 
due  de  Nortbumberland  Tait  proclamer  la  femme 
de  l'un  de  ses  fils,  Jeanne  Grey,  arriére-pelite- 
fille  da  Henri  VII.  Marie  Tudor,  fille  de  Catherine 
d'Aragon,  est  reconnue  par  la  nation.  Moribum- 
berland  est  exécuté.  Captivité  de  Jeanne  Grey  et 


précédesseur  l'avait  été  pour  larilTorme, 
cenronner  par  Gardincr,  évèque  de  ^Vi^cbesler. 

—  Richard  Cbancellor,  cherchant  une  route  plus 
courte  aux  Indes,  par  le  N.  E.  de  l'Europe,  par- 
vient dans  la  mer  Blanche  à  Arkangel. 

Charles  V  est  contraint  pat  le  duc  de  Guise  de 
'evBr  le  siège  de  Metz  (j^nv.J.  —  Destruction  de 
Théroiunne  par  Charles  V.  —  Attaque  des  Fran- 
ges et  dee  Turcs  contre  la  (kirse.  Ile  génoise.  — 
naissance  de  Henri  IV  à  Pau. 

A  Gen^e,  Calvin  fait  brQIer  Michel  Serret,  jadis 
son  ami,  qui  ni^t  la  Trinité. 
ISM.  Harisge   de    Harie    Tudor   avec  le   Sis    de 
Charles  V,  Philippe,  —  Exécution  de  Jeanne  Grey. 

—  Régence  de  Harie  de  Lorraine,  en  Ecosse. 


Ap  J.-C. 

général  de  Ourles  V.  —  Défaite  de  Charles  V 
devant  Rentj,  à  rentrée  de  l'Artois,  par  Guise  et 
Tavannes. 
Ivan  IV  soumet  la  principauté  tartire  d'Aatra- 

15&S-  Capitulation  de  Sienne,  bérolouement  dé- 
fendue par  Montluc.  —  firissac  fait  d'importantes 
conquêtes  dans  le  Piémont.  —  Assemblée  de 
Bniteltes,  où  Charles  V  cède  k  son  fils  les  Pays- 
Bas.  Philippe  en  confie  le  gouvernement  au  duc 
de  Savoie,  Emmanuel  Philibert,  que  les  Français 
ont  chassé  de  ses  £tal3.  —  Uort  de  Jules  III. 
Election  de  Paul  IV  qui  forme  avec  la  France  une 
alliance  oflensive  et  défensive  contre  les  Espagnols 
pour  les  chasser  du  royaume  de  Naples. 

Sanglaniesperséeulionsdirigéespar  Marie  Tudor 
contre  les  réformés.  Cranmer  meurt  sur  le 
bûcher. 

Fondation  de  la  premïpre  église  réformée  de 
Paria.  —  Découverte  par  Bernard  de  Palissy  du 
secret  de  l'émail  dont  on  faisait  usage  alors  en 
Italie  pour  fabriquer  de  beaux  ouvrages  de 
faïence. 

Charles  V  est  forcé  d'adhérer  A  l'acte  de  paix 
perpétueiU  et  de  tolérance  rMproque,  rédigée 
par  ta  seconde  diète  d'AugsbouTg.  Clause  célèbre 
connue  sous  le  nom  de  risertât  ecdisiasiiqve , 
par  laquelle  tout  ecclésiastique,  en  se  faisant  pro- 
testant, devait  résigner  ses  bénéfices  pour  rece- 
voir un  successeur  catholique.  Cette  clause, 
contestée  depuis  par  les  protestants,  donna  lieu  ^ 
de  nouveaux  dilTéreods  et  par  suite  It  de  nouvelles 
guerres. 

1556.  Trêve  de  Vauoelles  entre  Charles  V  et  Henri  II. 

—  Abdication  de  Charles  V.  Son  Sis  Philippe  a 
ses  Etats  d'Italie  et  d'Espagne;  son  frère  Fer- 
dinand 1"'  ses  Etats  d'Allemagne  et  l'empire  ; 
Charles  V  se  retire  dans  le  couvent  de  Saint-Jusl. 

—  Efforis  du  pape  Paul  IV  pour  faire  rompre  la 

Commencement  i  Delhi  du  long  règne  de 
Mohammed  Akbar,  petit- fils  de  Babour,  qui  des- 
cendait du  Mongol  iWerlan. 

1557.  Rupture  de  la  trêve  de  Vaucelles.  —  Vaine 
tentative  du  duc  de  Guise  contre  le  royaume  de 
Naples,  défendu  par leducd'Albe.  —  Marie  Tudor 
dédire  la  guerre  i  Is  France.  —  Bataille  de 
Saint-Quentin  gagnée  sur  !e  connétable  de  Mont- 
morency, qui  est  fait  prisonnier  par  les  Espagnols 
et  les  Anglais  que  commandait  Emmanuel  Phi- 
libert de  Savoie.  —  Prise  de  Sâint-Quentin,  do 
Ham,  du  Catelel  par  les  Espagpols.  —  CAme  de 
Uèdicis  prend  possession  de  Sienne  el  l'annexe 
au  duché  de  Toscane. 

Assemblée  des  calvinistes  surprise  à  Paris  dans 
la  rue  Saint-Jacques. 

1558.  Prise  de  Calais  et  de  Thionville  par  le  duc  de 
Guise.  —  Défaite  du  maréchal  de  Termes  par  le 
comte  d'Egmoot  à  Gravelines. 

Mariage  du  dauphin  François  avec  Marie  StuarL 

—  Mort  de  Marie  Tudor,  reine  d'Angleterre.  Sa 
sceur  Eli^eth  lui  succède.  —  Mort  de  Charles- 
Quint. 

1&S9.  Le  parlement  décerne  à  Elisabeth  le  titre  de 
chef  suprême  de  l'Église  anglicane. 

Paix  de  Caleau-Cambrésis  entre  Henri  II  el 
Philippe  II.  Henri  II  conserve  les  Trois-Évêchés, 
avec  Calais,  el  recouvre  les  villes  perdues  depuis 
le  bataille  de  Saint-Quentin,  mais  il  est  obligé 
de  rendre  presque  toutes  ses  autres  conquêtes, 
tant  dans  les  Pavs-Bas  qu'en  Savoie  et  en  Piémont. 
Elisabeth,  sa  Que,  et  Marguerite,  sa  sœur,  épou- 
sent l'une  le  roi  d'Espagne,  l'autre  le  duc  de 
Savoie.  —  Edit  d'Ecouen,  qui  menace  de  mort 
les  prolestanls.  —  Mort  de  Henri  II,  d'une  bles- 
sure regue  au  front  en  rompant  une  lance  avec 


CHROKOLOGIE.  —  TASLES. 


AvénemsDt  <te  François  H,  Sgè  de  15  ans.  Crédit 
dM  GuiMi,  ODclea  de  sa  rcmme,  gai  ont  i  eoiD- 
baltre  Is  reine-mère,  Catherine  de  Mëdicis,  une 
partie  de  la  noblesse  diri^  par  Anne  de  HiuU- 
rooreDcy.  et  enfin  le  parti  ealvioiite  conduit  par 
AaloiuB  de  Bourbon,  roi  de  Na*aiTe,  le  piiuce 
deCond6,  son  frère,  etTaminl  dsColigny. 

Anne  Dobouig,  conaeilier  au  paitement,  «nSté 
peu  de  teaiM  avant  U  mort  de  Henri  II,  comme 
KUEtpect  d'hérésie,  est  pokdu  et  brûlé  eu  plaoedc 

Âmyot,  préeeptear  dee  entuti  de  ffencl  II, 
traduit  le*  Hommes  iUtMtrw  de  Plnltrqiw  et  tes 
Amoun  de  Daphaii  et  de  Chioé. 

Philippe  il  donne  ie  gourerownent  dai  Pays- 
Bas  à  sa  SŒur  naturelle,  Uarguerîte,  veove  du 
duc  de  Parme,  qui  aura  pour  conaeilier  le  cvdin^ 
Granr^Ie,  éftque  d'Arrai,  emisiiiL  zélé  de»  tiévé- 

llort  de  Paul  IV,  lous  qoi  hit  établie  ta  ooogré- 
gation  de  l'Iodez  pour  la  condamouioii  des 
ouvrage!  non  orthodaiei. 
)&G0.  Elisabeth  soulienl  avec  des  troupes  le»  prëdi- 
calioDS  de  Jean  Knox,  te  Calvin  de  l'Ecosse,  — 
Mort  de  Marie  de  Lorraine,  régente  d'Ecosse.  — 
Le  parlement  établit  la  religion  preabyiérienne. 
Il  est  désavoué  par  Marie  Stuarl. 

Philippe  II  iransfire  sa  cour  de  TdMb  à 
Madrid,  qui  devient  la  capitale  de  l'Espagne. 

Conjuration  d'Amboise ,  formée  par  les  calvi- 
nistes et  les  princes  du  sang  contre  les  Gnisea; 
iléfaite  et  supplice  des  principaux  conjur^j.  — 
l/H6pïtal  est  nommé  chancelier;  il  kit  rendre 
l'édit  de  Homorantin  qui  attribue  aux  évéquei  la 
. A.,  ^fime  d'jiérésio  et  sauve  ainsi  la 


Sénéraux,  à  Orléans;  arrestalicn  et  procès  du  roi 
Il  Navarre  et  du  prince  de  Coude.  —  Mort  de 
Fi-ançois  II.  Avènement  de  son  frère  Charles  IX, 
igé  de  dix  ans.  Régence  de  Cattierine  de  Médicis. 
Elle  éloigne  les  Guises  et  nwt  ea  liberté  les 
Bourtwiu. 

Mort  d'Aulrt  Doria,  i  GénM ,  à  l'â^c  de 
92  ans. 

Mort  de  Gustave  Tasa,  ici  de  Suide.  Son  fils 
atné  Eric  XIV  loi  succède. 
1661.  Retour  en  Ecosse  de  Marie  Stoart  qui  a  i 
lutter  contre  tes  prédications  révolutionnaires  des 
Calvinistiês,  surtout  de  Jean  Knoi. 

Le  duc  de  Guise,  le  connétable  de  Montmo- 
rency, lemaréclial  Saint-André  forment  un  n-iutn- 
Kdt  contre  la  politique  du  gouvernement.  — 
ildeJuiUetqui  prononce  une  amnistie  générale, 
naais  défend  les  prêches  et  les  levéps  d'homme:;. 
Les  protestants  y  répondent  par  le  premier  synode 
national  de  Sainte-Foi.  —  Colloque  de  Poissy,  où 
le  cardinal  de  Lorraine  etljiinez,discipled'lgnace 
de  Loyola,  discutent  avec  Théodore  de  Bî/e, 
disciple  de  Calvin.  —  Célèbre  ordonnance  d'Or- 
léans, rédigée  par  l'HOpilal,  en  grande  partie 
d'après  les  demandes  faites  par  lesÈlaisgénéraux 
convoqués  te  13  décembre  de  t'aimée  prteédenla. 
Cette  ordonnance,  composée  de  149  articles,  est 
un  des  principaia  raoraunenta  de  noire  ancienne 
l4gi«latioa. 

Gothaid  Ketder,  gniid  maître  de  l'ordre  de 
LlToni^  emfansse  la  religion  lolhérienite,  se 
marie  it  cède  la  livonie  i  SigMOKind  Angiute, 
roi  de  Pologne.  Il  s'attrib«e  des  domaines  de 
l'ordre,  la  Courlande  et  ta  Steigalle,  qu'il  bit 
MgK  en  duohé  hétéditaire  sont  la  moumnee  de 
la  Pologne. 


Ap.  ).-c. 
l'eieielce  de  leor  religion  bon  de  reominte  des 

villes.  —  TronUee  dans  les  provinces.  UaBacro 
de  Vaiq'.  Première  guwre  de  religion.  —  Cession 

dn  Havre  i  l'Angleterre  par  lee  HagDewts 

L'armée  des  triumvirs  revreod  Rouen,  où  meart 
Autoine  de  rjavane,  et  oat  lee  proteetauts  près 
de  Dreux. 

Pie  IV  oonfie  lu  savant  Vénitien  Paul  Hamue , 
âls  d'Aide,  la  dlnction  d'une  imprimerie  établie 
au  Capitole,  pour  retraduire  ' 
tanguee  de  I  Orient. 
1563.  Philippe  II  commence  k  Faire  c 
Célèbre  puait   de    l'SscDrial. 

Atsassinat  de  François  de  Guiee  par  un  gentil- 
homme huguenot,  Pnltrot  de  Héré,  devant  Or- 
léans. —  Paix  d'Amboise.  Pin  de  la  1"  guerre  de 


Jeanne  d'AIbrel,    reine  de 
Nav»rt«,  pour  ses  croyances  hérétiques. 
Findn  ccncils'de  Trente  (i  déoeiahre}, 
156V  Haiimiliensucoède  Asonpèrc,  Fecdinandl", 
st  se  fait  remarquer  par  sa  loléraiioB. 
Voyage  de  Cbarles  JX  avec  s»  it^  dans  les 

frovinoes.  —  Edit  de  Rousiillon  qui  réfome 
administration  de  la  justice  et  fixe  le  commen- 
ceroenl  de  l'année  au  I"  janvier  au  liea  de  la 
veille  de  Pâques.  —  Les  Jésuites  ^ienneot  à 
Paris  des  leilres  do  scolarité  et  ouvrent  un  collégo 
avec  cette  inscription  :  CoiUge  de  ta  lOtiUi  de 
Jém,  —  Calherine  de  Médicis  pose  la  première 
pierre  du  palais  des  Tuileries,  qui  fut  construit 
'  sur  les  plans  de  Philibert  de  Lorme  et  de  Jean 
Bullant. 

Les  Elai*  et  les  Kigneura  des  Pays-Bas  solli- 
citent et  obtiennent  de  Philippe  II  le  rappel  du 
cardindj  Granvetle. 

Mort  de  Calvin, 

Mort  de  Michel-Ange,  à  l'ige  de  M  ans. 
Viguole,  s«o  disciple,  le  rcmphtee  comme  archi- 
tecte de  geint-Pierre  de  Rome.  On  le  regarde 
eomnie  le  [owmier  qui  ait  tià  les  règles  de  l'ar- 
ctaitectore. 
]heb.  Mariage  de  Marie  Stuatt  avec  Henri  Damtey, 

Bdits  de  Philippe  II  contre  les  Hanresques.  — 
Occupation  desites  Manilles  qui  prennent  le  nom 
de  Philippines.  —  Entrevue  de  CaUHrine  de 
Médicis  avec  te  duc  d'Albe  A  Bayonne.  _ 


1566.  Henri  Dimley  ssiassine  sous  les  yeui  de  «a 

femme   le   musicien   PiémoMaU   Riizio,   1  qui 

Marie  Stuait  avait  accordé  sa  confiance.  Naissance 

de  Jacques  VI  d'FIcosse. 

Le  chancelier  l'Hfipital  met  la  déniera  mma  i 


et  de  la  police  générale  du  ro)ra.inne.  - 
jurisconsulte  Cb.  Dumoulin,  auteur  du  Commen- 
taire sur  la  cofttume  lie  ParU. 

400  gontiisnommes  des  Pays.Bassignentle  pacte 
ou  compromù  de  Bréda,  dans  le  BralMnt,  qu'ils 
adressent  àKarguerile  de  Parme  pour  rtclamep  le 
redressement  de  leurs  griefs.  La  cour  de  Philippe 
qualifie  les  pétitionnaires  de  Ciwuc,  mol  qui 
devint  un  nom  de  parti. 

Mort  de  Soliman  H  au  siège  de  Zigeth  en 
Hongrie. 
1M7.  Boihwell,  aprèe  avoirbit  périr  Damley,  cob- 
tnint  Marie  Stuart  ï  l'épouser.  — Abdicatioa  for- 
cée de  Marie  9tuart  ~  Régence  du  comte  de 
Murraj,  trtre  naturel  de  Harla. 

' ■'■'-  dee  Pays-Bas.  PhUippe  II  remplace 
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Kusoerite  de  Pâma  nu-  le  duc  iFAlbe,  qai  éi*lilU 
i  BnuellM  le  tribmal  appcM  etnuêH  àc  (ro«U«i 

KIm  Espagnols,  et   e«meil  de  long  par  les 
ban  cous, 

î<gnêfr»  de  (eligîM)  eo  Fnmce.  ConiU  el  Co- 
Ugayai—ymlde  Krendie  maître» deU  penoBnn 
Mrai.  Usaucpreniient  Oriéuw  et  fout  une  Waque 
HT  Paris.  —  Déf&ile  daa  huguenots  près  de 
Snnl-Deais;  le  olier  de  J'anoés  repaie,  le  conoé- 
abJe  do  HoDtmorencf,  est  titaté  mortel  lemrnt 
diince  comlsl.  —  Ileli«il«  dee  busuaiiDl»  daos 
le  Midi. 
V.\ii.  Marie  Stuait,  retemie  priioiuiilwe  au  chftlasu 
lie  Lochleven,  e'écb«{^,  rsstecnbla  une  armée 
<le  6000  hommes,  qui  ett  caUiM  i  Langside,  prè? 
de  &la«cow  par  le  régent,  el  pesse  en  Angleterre 
où  Elisabeth  la  retiendra  [U'isoaiiiâce. 

Philippe  II  fait  jeter  ea  prison  son  filsdonCarloa, 
qui  est  remis,  comme  prevenn  d'hérésie,  entre  les 
nains  de  rinquifition.  11  meurt  peu  après.  — 
CoDdamcalion  par  le  conseil  des  troubles  des 
mules  d'Egmont  et  de  Horn,  dans  les  Pays-Bas. 
Ils  SQQt  eiécutte.  —  Philippe  II  ordonne  iia\ 
ibimsqueg  de  renoncer  à  leur  idiome,  i  leurs 
noms,  k  leurs  TËtemonts,  à  leurs  usages,  en  un 
mot  atout  ce  qui  pouvait  les  distinguer  de  ses 
antres  sujets.  Ils  se  soulèvent  et  choisissent  pour 
roi  un  d'entre  eux,  Mabomel-Aben-Humeya, 

DécouTerte  par  l'espagnol  Hendana  de  Neyra, 
lians  l'océan  Pacifique,  d(  "--■-■--'  -  ■'  ------ 

île!  deSalomon,  Sl'E.  di 

Le  vico-roi  don  Louis 
Dannt  une  administration  vigoureuse  ae  4  an- 
oies,  il  replacera  l'Inde  sous  la  domination  por- 
tenise. 

Paît  de  Lonjmneau,  qui  met  fin  à  In  1*  gotrre 
<te  Kligkm.  Les  protestants  font  de  la  Rocbetlr 
leer  phice  d'armes. 

Ckthemie  de  M«dicis,  peossAe  par  Pi«  Y  et  Phi- 
lippe II.  renvoie  l'HApital,  et  tente  de  s'emparer 
de  Coudé  et  de  ôtligny  par  un  conp  de  main  ; 
■Blis  oein-ci  échappent  H  nmvoqoent  tous  leurs 
pntisans  à  la  Rochelle.  —  Édit  du  roi  qui  n'nu- 
liMise  qu'une  religion  dans  le  royaume,  et  eipulse 
KiM  les  orinistres  protmtants.  Commenoement  du 
1*  ^  gasrre  de  rel'gien, 
IM.  Canoplot  du  duc  de  Norftillî  pour  délivrer  Ma- 
rie Stuart. 

Victoire  de  Jamac,  pris  de  la  Charente,  rem- 
portée sur  les  protestants  jiarHeeri  d'Anjou,  frère 
eu  roi  ;  Condé  est  atsaniinÉ  apiis  la  bataille.  — 
Mhite  de  Celiniy  k  Honconloiir,  dans'  "  ' 
leu,  par  Henri  d'Anjou. 

Pie  V  confère  la  diODité  d«  grand-duc  i.  COmc 
lie  Hédicis. 

Cuooans  pnbUe  à  Lisbonne  le  peSoM  épique 
des  Lttiiadei. 

Réunion  définitive  du  grand-dudié  dâ  Ulhuanii 
ilaPoUene. 
lEiTQ.  AMaBsioat   dn  ragent  HaTa.y,  Trère  naturel 
W  ennemi  de  Marie  Sl«art.  —  Pie  "  


OiaDde  vjoloir*  nanfa  de  UfWMe  reoiparlée 
par  dtm  Juan  d'Antrialie  sur  les  OKomaae,  qui 
viesnent  de  rndaire  111a  de  Chypre. 

Lesdwb  proteatMU  vienneali  Paris;  wriage 
de  HNiri  de  B«am  et  de  Marguerite  de  Valtts; 
Coiigny  obtient  la  Taveur  de  Gbarlei  Ui;  il  est 
qoeilion  de  lui  confier  le  eommandeiReat  d'une 
eipédiiion  en  Flandre  contre  les  Es^gnob. 
1615.  î*  oompiot  du  duc  de  Norfolk  pour  déUvrer 
Uarie  Stuart;  il  est  ^écnté.  —  Etablissement  de 
la  taie  des  pauvre*. 

Mon  de  'Jean  Knot  ;  te  coHle  da  Morton.  de 
la  famille  des  Douglas,  est  nommé  régent  d'É- 

Mort  de  Jeanne  d'Albret,  Catherine,  itlousede 
l'inlIueDce  que  Colieny  exerce  sur  Cbailes  IX,  se 
rapproche  d'Henri  ne  Guiee,  et  arrache  à  son  fils 
l'ordre  de  la  Saàtt-Borlhiitmy  (14  aoUt).  — Mort 
de  Coligny  i.  Paris,  —  Abjuration  du  roi  de  Na- 
varw  et  du  prince  de  Condé.  —  Mort  du  philoso- 
phe Ramus.  —  BéTotte  des  protestants  a  San- 
cerre,  UiMitsuhan,  la  Rochelle;  h'  guerre  de  re- 
ligion. 

Traduction  des  OEurrct  moratet  de  Philarque, 

Mort  de  Siglsmond  H  Auguste,  roi  de  Pologne 
Avec  lui  finit  la  dynastie  des  Jagellons.  Le  tr&iie 
de  Pologne  est  rôidu  électif.  Origine  des  Pvia 


_._      .  ._.        ,  ilève  la  Zélande  el  la  Hol- 

lanoe.  —  Le  prince  d'Orange  est  proclamé,  dans 
les  états  de  Dordreoht,  stathouder  des  Provinces- 
Unies  de  Hollande,  Zélande,  Frise  et  Utrecbt. 
15T3.  Rappel  du  duc  d'Alhe.  Le  grand  oommandeur 
de  Castille,  don  Louis  de  Requesens,  le  remplace 


3*  éditdfi  pscifleation  k  Saint-Germain  en  La^ 
(ni  accorde  aux  protestant*  l'entrée  à  toutes  les 
cWges  et  cintre  place*  de  sdreté,  :  la  Reobelle 
■oD&iLan,  Cognac  et  la  Charité.' 

Atlaqtie  diri^  par  le«  Tvcs  contre  111e  de 
Chypie,  pDMeasioa  véoMienin. 
'5Ï1.  Jean-Sigismond ,  prince  de  Transylvanie 
étnt  mort  sans  enfants,  les  Étale  de  Trûisylv*' 
nie éliteol  Etienne  Bathori,  qui  rend  hoEUoage  j 
la  cour  da  Vienne,  el  paye  tntmt  aux  Turcs. 

Aprte  avoir  opposé  uoe  lonsue  résâtanoe  i  dOL 
Juan  d'Aubidte,  fils  naturel  de  Charte  V,  les 
Maures  d'JBspegne,  ini  ne  veulent  pas  se 
mettre,  passent  en  Afrique. 


sistance  de  la  Rochelle  et  de  Sancerre  a  _ 
mées  rojales.  4-  édil  de  pacification  (juiliel). 

Hoiri,  duc  d'Ai^ou,  frère  de  Charles  IX,  est  élu  . 
roi  de  Pologne. 
loTï.  Formation  du  parti  des  politiques,  composé 
des  CB^oliquas  modérés,  qui  s'allientaux  proles- 
tants, au  nom  de  la  liberté  de  conscionoe.  Com- 
plot formé  par  le  duc  d'Alecçon  ot  Henri  de  Na- 
varre; il  est  découvert  et  déconcerté;  supplice  de 
LakoieetCoonnas.  Commencement  dela^'guerre 
de  r^igion,  —  Mort  de  Charles  IX.  —  Henri  111 

3uitle  furtivement  la  Pologne,  —  Mort  du  cardinal 
e  Lorraine,  frËre  du  duc  Fras^ois  de  Guise. 
157&.  Sacre  d'Henri  lU.  Continuation  de  la  guerre 
civile.  —  Le  duc  a'Alençon,  s'étant  écli^pé  de 
la  cour,  est  joint  par  tonte  la  noblesse  protestante 
et  politique,  et  btentél  aprte  par  20IWO  reltret  et 
lansquraiets  que  Coudé  amenait  d'Allemagne. 
Henri  de  &«ise,  envoyé  contre  les  robelles,  les 
bat  àDormans(il  oct.î.  Ce  fui  dans  celte  ren- 
contre qa'il  refut  à  la  joue  gauche  un  coup  d'ar- 
qu^iuse,  dont  U,  cicalnee  le  fil  suraoïamer  le 
balafri. 

Ton]uato  Taaw  (le  Tasse) ,  de  Sorrmte  dan*  le 
royaume  de  Napleg,  acbL-i'c  à  31  ans,  durant  son 
séjour  à  Ferrare,  son  poËme  épique  :  ta  Jérutaleni 

Etienne  Bathori,  prince  de  Transylvanie,  est 
élu  roi  de  Pologne  à  La  place  d'Henn  de  Valois. 
1576.  Avènement  de  l'empereur  Rodolphe  11. 

Don  Juan  d'Autriche,  frère  naturel  de  Phi- 
lippe n,  «nccide  k  Requesens  dans  le  gouverne- 
ment des  Pays-Bas.  —  Sac  d'Anvers  par  les  Es- 
SagnoU,  dontlMecoN  rapproohentlescatbnlimies 
e.s  réformés.  Les  Etats  généraui  des  Pays-lias, 
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Ap.  ;-c. 

(^Âd,  pu  Uqusllé  tes  provinces  ilu  nord  et  du 
midi  se  promettent  secours  cootre  les  Espagnols. 
Henri  de  Navarre  s'ècbappe  et  abjure  la  reli- 
gion catholique.  —  5*  édil  de  picificalli  "  -"-  '  " 
cbes  ou  da  Deaulieu,  qui  doiin«  aui  pi 
apanagei,  aui  calvmisles  la  liberté  de  leur  culte 
par  tout  le  rujaume,  eiceplé  i.  Paria,   l'accès  à 
Uutes  les  charges,  des  cbambres  mi -parties  dans 
las  B  parlements,  6  places  de  sûrelé.  —  Forma. 
ticHi  de  la  laitut-ligtu ,  dont  le  premier  formu- 
laire eit  sinié  k  Péronne.  ~  1"*  Etats  génêraui 
de  Blois,  Dès  les  premières  séances,  les  députés 
du  parti  buguenot  quittent  l'assemblée.  Aprést' 
discussions  Iodrucs  £t  animées,  la  révocation 
l'édit  de  Bea^jlieu  est  prononcée,  et  Henri  III 
déclare  cbef  de  la  Ligue:  de  son  côté,  Henri 
Î4avarre  devient  le  cbeF  du  parti  calviniste,  et 
6'  guerre  de  religion  commence- 
Mort  du  Titien,  le  chef  de  l'école  véiiitienne,  i 
rige  de  99 
Etienne 
avec  les  Suédois  pour  reprendi 

16TT.  L'Anglais  Fr.  Drake  entreprend  le  tour  du 
monde,  qu'il  accomplira  en  lOâl  jours. 

6'  édit  de  pacification,  dit  de  Bergerac  ou  de 
Poitiers.  —  Publication  de  la  A^pubfi^ ue  de  Jean 
Bodin.  —  Création  d'un  bureau  des  finances  au- 
près de  chaque  recette  générale  pour  la  réparti- 
tion de  l'impAt  direct.  Division  de  la  France  par 
généralités. 

iilB.  Traité  d'Elisabeth  avec  les  confédérés  des 
Pays-Bas.  —  Favorisé  par  la  jalousie  îles  sei- 
gneurs brabançons  contre  Guillaume,aue  les  états 
avaient  nommé  ruwaard  (dictateur)  du  Brabant, 
don  Juan  d'Aulriche  gagne  sur  leur  armée  la 
bataille  de  Gembloui.  Il  meurt  ta  même  année- 
Alexandre  Fanièse,  prince  de  Parme,  lui  suc- 
cède. 

En  France,  création  de  l'ordre  des  chevaliers 
du  Saint-Esprit.  —  Henri  III  pose  la  première 
pierre  du  Pont-Neulà  Paris. 

Eipédilion  du  roi  de  Portugal,  Sébastien,  en 
Afrique:  il  péril  dans  la  grande  bataille  livrée  à 
Alca(ar-Qutvir,  au  sud  de  Tanger.  —  Avènement 
de  son  oncle,  le  cardinal  don  Henri,  igé  de 
67  ans. 

1ST3.  LesTprovinoesde  Hollande, Zélande, Ufrecbt, 
Gueliire  avec  Zulphen,  Oroniogue,  Frise  et  Over- 
ïssel  conlraclent  Vunion  d'Vlrethl,  par  laquelle 
ellfs  se  constituent  en  république  indépendante 
et  fédérative  sous  le  nom  de  Républiqur  dti  Pro- 
vineet-Vniet,  Guillaume  d'Orange  en  fut  nommé 
slathouder,  amiral  et  généralissime  de  toutes  les 
forces  de  mer  et  de  terre. 

Grande  ordonnance  de  Blois,  rendue  d'nprès  les 
cahiers  présentés  par  les   députés  des  États   ^- 


n  lâ76,  e 


lin: 


Alphonse  II,  duc  de  Ferrare,  Hodène  et  Reg- 
gio,  toit  enfermer  comme  fou,  dans  l'hApilal  de 
Saiûle-Anne  de  Ferrare,  le  poêle  Torquato  Tasso, 
qui  s'était  pris  d'amour  pour  sa  soeur  Ûonoie. 
1580.  Hori  du  roi  de  Portugal,  don  Henri  ;  te  fils 
naturel  d'un  de  ses  frères,  don  Antoine,  grand 

SrieurdeCrato,  se  fait  nommer  roi.  —  Conquêie 
u  Portugal  par  le  duc  d'Albe. 
Guerre  dite  des  amoureui  entre  les  catholiques 
et  les  protestants.  Siège  de  Nérac.  Traité  de 
Fleii,  —  Crédit  de  Joyeuse  et  d'Épemon.  — 
Montaigne  donne  les  dcui  premiers  livres   des 

Un  chef  de  Cosaques,  lermak,   cou 
conquête  de  la  Sibérie  pour  la  Rusrie. 


Ap.  I..C. 

lâSl.  Phib'ppe  II  est  reconnu  roi  de  Partu$;al  par 
les  Etats  généraux  de  Tonar.  —  Eipédition  du 
duc  d'Anjou  dans  les  Pays-Bas.  —  Déclaration 
d'indépendance  des  Provinces- Unies. 

1583.  Le  duo  d'Anjou  reçoit  le  litre  de  duc  de  Bra- 
bant  à  Anvers,  et  de  comte  de  Flandre  i  Bruges. 

Fondation  à  Florence  de  l'académie  de  la 
Grusca.  —  Réforme  du  calendrier  par  le  pape 
Grégoire  XIII.  Le  calendrier  grégorien  remplace 
le  ùilendrier  julien. 

Traité  de  Kiewerowa-Horca  entre  ta  Pologne 
et  la  Russie.  La  première  obtient  la  Livonic,  et 
les  villes  de  Derpt  et  de  Novogorod. 
1SH3.  Le  duc  d'Anjou  échoue  devant  Anvers.  Succès 
d'Aleiandre  FarnÈse,  prince  de  Parme. 

Grands  travaux  du  Vérooais  Joseph  Scallger  sur 
la  chronologie  ancieiue. 

1584.  Prise  d'ïpres  et  de  Bruges  par  Alexandre 
Famèse.  —  Le  prince  d'Orange  est  assassiné  à 
Delll  par  le  Franc-Comtois  Balthaiar  Gérard.  — 
Gand  se  rend  au  prince  de  Parme,  qui  s'empare 
en  outre  de  toute  la  Flandre,  excepté  Ostende 
et  l'Ecluse.  Commencement  du  siège  d'Anvers. 

Mort  du  duc  d'Anjou.  Le  calviniste  Henri  de 
Navarre  devient  alors  l'héritier  présomptif  du 
trdne.  Henri  de  Guise,  pour  l'en  écarter,  conclut 
avec  Philippe  II  la  convention  de  JoinviUe,  où  le 
roi  d'Espa^j'ne  s'i ntilulail prof edeur  du  TOfiaume, 
le  cardinal  de  Bourbon,  oncle  du  Béarnais,  pre- 
—'—  prince   du  lanj,  et  les  Guigos,  p^i  du 


I5S5.  Prise  d'Anvers  par  le  prince  de  Parme. — 
Uauiica  de  Nassau,  2'  fils  de  Guillaume,  est 
promu  à  la  triple  dignité  de  son  père,  sous  la 
protection  armée  de  Leicesler,  favori  d'Elisabeth, 
qui  prend  le  titre  et  le  rang  de  gotitemeur  gé- 

Calherins  de  Hédicis  prend  parti  pour  la  Ligue, 
et  force  Henri  de  signer  le  traité  de  Nemours, 
qui  proscrivait  toute  religion  autre  que  la  religion 
catholique. 

Sixte-Quint  excommunie  Henri  de  Navarre,  el 
le  dL-cl3reiQcapab1edesuo^derautr0ne  de  France. 
—  Formation  A  Paris  du  cortstH  dtt  Stiit,  ainsi 
nommés  de  ce  qu'ils  avaient  partagé  la  ville  en 
16  quartiers,  pour  mieux  diriger  la  résistance  ft 
l'hérésie. 

1586.  Conspiration  de  BabingtOD  contre  Elisabeth. 
Procès  et  condamnation  à  mort  de  Marie  Stuart, 
comme  ayant  alleulé  &  la  puissance  et  k  la  vie 
de  la  reine  d'Angleterre.  —  Jean  Davis  découvre 
le  détroit  qui  porte  son  non. 

Commencement  de  la  8'  guerre  de  religion, 
dite  des  Irot'i  UtnTi. 

1587.  Exécution  de  Marie  Stuart  (18  fêvrier].  — Es- 
sai da  colonisation  deWalter  Baleigh  dans  laVir- 
ginie;  il  est  sans  résultat.  —  Elisabeth  rappelle 
des  Pays-Bas  l'incapable  Leicesler. 

.Les  Espagnols  s  emparent  de  Deventer  et  da 
l'Ecluse.  —  Maurice  de  Nassau  dirige  la  guerre. 

Victoire  de  Henri  de  Navarre  en  Guyenne,  à 
Coulnis,  sur  l'armée  royale  commandée  par  le  iluc 
de  Joyeuse.  —  Victoire  de  Henri  de  Guise  ï  Vi- 
mori,  près  de  HonUrgïs,  sur  des  Suisses  et  des 
Allemands  qui  devaient  faite  leur  jonction  avec 
le  roi  de  Navarre. 

1588.  Eipédilion  de  Philippe  II  contre  Elisabeth. 
Viwnincîble  Armada  est  assaillie  par  deux  tem- 

Eïtes  el  la  destruction  en  est  achevée  par  Howard, 
rake,  Eflingham,  Hawkius  et  d'autres  habiles 
marins.  Sur  cette  flotte  se  trouvait  le  fameuf 
poêle  Lnpe  de  Véga,  qui  devait  chap(er  la  vie- 


TEMPS  MODERNES. 


l^J.■c. 

Batrie  du  duc  de  Guise  i  Pam,  malgré  Is  dé- 
fense du  roi.  Journée  des  Sëfricadea.  Fuite 
d'Henri  III,  qui  cède  i  toutes  les  demande!!  de  la 
Ligue  et  signe  i  Rouen  l'édit  d'Union,  par  lequel 
il  se  décLàrait  de  nouveau  cher  de  la  Li — 
nomniail  le  doc  de  Gnise  généralissimi 
royaume,  s'engageait  t  en  eiiirper  l'hérésie, 
reconnaissait  pour  son  saccesseur  ie  cardinal  de 
Bourbon  et  couToquail  les  ttconds  Etait  dt  Bloii. 
—  Henri  ni  fait  assassiner  le  duc  et  le  cardina' 
de  Guise.  —  Agitation  dans  tout  la  royaume.  Le^ 
ligueurs  acceptent  ouTartement  le  protectorat  de 


1S89.  Hortde  Catherine  de  Hédicis,ÏBl0L3.il'âi 
de  70  ans.  —  Hayeone  est  nooiimé  par  les  Sei 
lieutenant  général,  —  Henri  III  fait  alliance  aï  . 
Henri  de  Navarre.  Siège  de  Paris.  Assassinat 
d'Henri  III  à  Sainl-Cloud  par  le  moine  Jacques 
Clément.  —  Le  roi  de  Navarre  est  salué  sous  le 
nom  d'Henri  IV.  Les  ligueurs  proclament  le  car- 
dinal da  Bourbon  sous  le  nom  de  Charles  X.  — 
Débite  de  Mayenne  à  Arques,  près  de  Dieppe  par 
Henri  IV. 

Traité  de  pa.iT  entre  les  OUooians  et  le  schah  de 
î^rse,  Abhas,  qui  cide  auï  premiers  3  provinces, 
dont  l'une  éUJt  l'Arménie. 

iWO,  Victoire  de  Henri  iV  sur  Mayenne  à  Ivry.  — 
Uon  du  cardinal  de  Bourbon.  —  Siège  de  Paris 

Ïr  Henri  IV.  Le  prince  de  Parme  le  force  h  lever 
Mége. 

Mort  du  sculpteur  Germain  Pilon,  de  Jean 
Couàn,  de  Cujas,  d'Ambroise  Paré,  de  Bernard 
Msay, 

Le  ichab  Abbas  choisit  lapahan  pour  sa 
dence. 
IWl.  Henri  IV  s'empara  de  Chartres  et  as  ^ 
Rouen.—  Philippe  U  demande  le  Irflne  de  France 
pour  sa  BUe  rinfante  Isabelle-Claire-Eugénie, 
née  d'Elisabeth  de  France,  sa  3*  femme.  ~  Les 
Seize  terrorUenl  Paris.  Hayenne  rompt  avec  eux, 
et  casse  le  conseil  de  l'Union. 
I59î.  Henri  IV,  malgré  l'avantage  du  combat  d'Au- 
Diale,  est  contraint  par  Farnïse  de  lever  le  siège 
de  Rouen.  —  Mort  de  Parnèse  il  Arras, 

le  jésuite  Uariana  compose  en  latin  de  1593  à 
ià%,  son  histoire  d'Espagne,  qu'il  a  traduite  lui- 
toime  en  espagnol.'—  Clément  VII!  publie  la  pre 
miire  édition  authentique  et  officielle  de  la  rut' 
g<Ue,  ou  version  latine  de  la  Bitde. 
■&93.  Guerre  entre  l'Autriche  et  la  Turquie.  Les 
Ottomans  le  rendent  maîtres  de  Sissek,  boule- 
vard de  la  Croatie,  malgré  les  succès  de  Monté- 
coculli. 

Les  Etals  généraux,  assemblés  1  Paris,  com- 
battent les  prétentions  de  Philippe  II,  gui  veut 
imposer  à  la  France  sa  Glle  pour  reine,  en  lui 
donnlnt  pour  mari  un   archiduc.  Ils  déclarent 

S'ils  n'ont  pas  procuration  pour  changer  la  loi 
idamentale  du  royaume.  —  Arrêt  du  parlement 
pour  le  maintien  de  ta  loi  salique.  —  Abjuration 
solennelle  de  Henri  IV  k  Saint-Denis.  —  La  laliV» 


L'arcliiduc  Krnesl,  frère  de  l'empereur  Rodol- 

fhe.est  nommé  par  Philippe  II  gouverneur  des 
ay^Bas.  —  Maurice  de  Nassau  est  repoussé  de- 
vant Bois-le-Duc  et  Haestrichl,  mais  il  s'empare 
de  CronioRue. 

Henri  IV  se  tait  sacrer  i  Chartres.  Paris  lui  est 
vendu  par  le  gouverneur  Brissac  (!1  taua). 


tp.  J-c. 
Attentat  de  Jean  Chatel  centre  Henri  IV  [JT  déc.]. 

—  Les  jésuites  sont  bannis  du  royaume  par  arrSt 
du  parlement.  Pierre  Pithou  publie  les  Mbtrtét  de 
lEglùe  ealticatte. 
1595.  Henri  IV  déclare  la  guerre  à  Philippe  II.  Il 
bal  les  Espagnols  et  les  ligueurs  i  Fontaine-Fran- 
çaise. —  Atsolution  d'Henri  IV,  obtenue  de  Clé- 
ment VIII  par  d'Ossat  el  Duperron.  —  Sully  entre 
au  conseil  des  finances. 

Mort  du  Tasse  à  Rome,  où  l'avait  .ippelé  Clé- 
ment Ylll  pour  le  couronner  solennellement  au 
Capitole. 

Paii  de  NarvB,  qui  met  fin  k  la  guerre  entre  la 
Suède  et  la  Russie. 

Des  négociants  d'Amsterdam  forment  une  asso- 
ciation, sous  le  nom  de  Compagnie  det  Pays 
loinlaiiu,  et  Cornélius  Houtman  conduit  aux 
Indes  la  première  escadre  hollandaise. 
Iâ96.  Frise  et  pillage  de  Cadix  par  le  comte  d'Esseï, 
beau -fils  de  Leicesler.  —  Découverte  de  la 
Guyane  par  Walter-Raleigh.  —  Hamtet  de  Sha- 
kespeare. 

Déftjuverte  do  l'archipel  des  lies  Marquises  de 
Hendoza  par  l'Espagnol  Mendana. 

Soumission  du  duc  de  Mayenne,  gouverneur  de 
la  Bourgogne,  de  Joyeuse,  gouverneur  du  Lan- 
guedoc, du  duc  d'F.peroon,  gouverneur  de  la  Pro- 
vence. —  Assemblée  des  notables  à  Rouen. 
1597.  Henri  IV  reprend  Amiens  sur  les  Espagnols, 
qui  venaient  de  s'en  empirer. 

Les  Hollandais,  cherchant  par  te  nord-est  de 
l'Europe  le  passage  à  la  Chine,  atteignent  le 
Spiizberg. 

Réunion  du  duché  de  Ferrare  S  l'Etat  de 
l'Eglise,  ^rès  la  mort  d'Alphonse  II  d'Esté,  qui 
ne  laisse  pis  d'enfant. 
159g.  Mort  de  PhUippe  II  (13  sept.).  Son  fils  Phi- 
lippe m  lui  succède.  Crédit  du  ministre  Sando- 
val,  duc  de  Lermc. 

Henri  IV  reçoit  la  soumission  du  duc  de  Uer- 
cœur,  qui  occupait  la  Bretagne.—  Ediide  Nantes 
qui  assure  aux  protestants  la  liberté  de  conscience, 
1  exercice  de  leur  ctilte  dans  les  chSteaux  et  dans 
un  certain  nombre  de  villes,  l'admission  libre  à 
tous  les  emplois,  une  chambre  mi-partie  de  ca- 
tholiques et  de  protesluits  dans  chaque  parle- 
ment, le  droit  de  tenir  des  synodes ,  de  lever  dst 
tixes,  enfin  plusieurs  places  de  sdretè.  —  Paix  de 
Vervins  qui  termine  la  guerre  entre  la  France  et 
l'Espagne. 

Mort  du  czar  Fédor,  dernier  prince  de  la  mai- 
son de  Burik.  Boris  Godunow,  qui  atuèDimilri, 
frère  de  Fédor,  est  nommé  ciar. 

1599.  Le  comte  d'Esseï  est  chargé  par  Elisabeth  du 
gouvemementde  l'Irlande.  Il  est  r^pelé  la  même 

Mort  de  la  maîtresse  de  Henri  IV.Gabrielle 
d'Estrées,  qu'il  avait  bite  marquise  de  Monceaux 
et  duchesse  de  BeauforL  —  Le  divorce  de  Henri  IV 
avec  Marguerite  de  Valois  est  consacré  par  une 
sentence  pontificale. 

1600.  Maurice  de  Nassau  essaye  vainement  de  s'em- 

farer  de  la  ville  de  NieuporI,  que  vient  défendre 
archiduc  Albert. 

Le  duc  de  Savoie  ayant  refusé  de  restituer  &  la 
France  le  marquisat  de  Saluées,  Henri  IV  envahit 
ses  Etals.  —  Mariage  de  Henri  IV  avec  Marie  de 
Uédids.  —  TTi^rs  d'açrieuUuTe  «I  du  ménage 
4a  elwnpi,  d'Olivier  de  Serres. 

Le  phdosophe  italien  Jordano  Bruno,  qui  avait 
été  quelque  temps  dominicain,  est  brdlé  a  Rome, 
comme  hérétique  al  violateur  de  ses  vœux. 

La  reine  d'Angleterre,  Elisilicth.  accorde  i  une 
société  de  négociants  anglais  un  privilège  exclu- 
sif pour  le  commerce  de  l'Inde. 
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XTll*  Htcla  apit*  JiMu-Chriit. 


Bys  de  l'EarolM,  — MlmMère  i»  Calbn't;  mlntatènde 
uiois  — auïrn  dits  da  droit  it  iltratiition  icrminee 
par  U  paii  d'Ali-U-Cluipelle.  —  Guern  d«  Hollande; 
pitadenteiègue,— Apcçeede  lapnissmiM*! Louis  TIV. 
—  Chate  de  Jocqim  n.  — BéroluUon  dt  i«H. — *f*ne- 
■Kntde  SirillJiDDH  d'Orm^.  ■—  ijgae  d'Augsbaarg.  — 

Tuio».  —  £UhlisaeB«nt  du  pouvoir  oluotu  ■□  Suède  et 
en  Danemark.  — Guarre  d<  In  SDcCMaion  d'Eapagna.  — 
P.UI  d'Ulracbt.  —  Commcnctinenl  dn  ngae  de  Plecre 
le  Grand  et  dç  eelni  et  Cliarles  ïll. 


*p.J 


1601.  Conspira 
il  eat.ûccut 


1  du  comte  d'Ea««K,  i  Laoâtts; 


Commencement  ilu  siège d'Ostende,  par  Albert 
d'Aulriche;  il  durera  jAaa  de  3  aiiDJea. 

Traité  ds  Lyon  entre  Henri  IV  et  le  duc  de  Sa- 
voie ,  qui  c^de  k  la  Fnnce  la  Brasse,  le  Busey  el 
le  Val-Romoï,  mais  ganlB  le  ourquisat  ia  Sa- 

Hort  de  l'aslroDome  danois  Tjtbo-Brahi,  à 
*"  "         *■  pour  disciple    le  célèbre 


Kéi 


Entreprise  manqnée  du  dtic  de  Saroie  sot  la 
ville  de  Genève. 

CcéatioD,  en  Hollande,  de  la  Compagnie  itt 
Grandtt-làdes ,  mii  a  le,  mononile  du  commerce 
bdSaadafsau  delàdu  capHagâlau,  et  ledroit  de 
ftiirelapaiiou  la  guerre  avec  les  princes  d'Orient, 


1603.  Mort  d'Elisabetb,  reine  d'Aogletarre.  ATine- 
menl  de  Jacques  VI,  loi  d'Ecosse  et  de  la  dynas- 
tie des  Stuarts.  Il  prend  le  nom  ds  Jacques  i", 
roi  de  la  Grande-Bretagne. 

Henri  IV  rappelle  les  jésuites  ;  le  P.  Cotton  est 
confewenr  dn  roi.  —  Mert  ()e  ViMe,  qni  est  re- 
(Mrdé  eoeatÊK  le  créalwnrdo  l'algèbre' modon»,  — 
.  Henri  IV,  par  'e  ministère  d'Olivier  de  Serres, 
introduit  des  plantiiinm  de  raOriers  tt  reMve  les 
mannhictures  de  soie  qoe  Pranfois  I*  avait  éta- 
blies en  Languedoc,  en  Provmce  et  à  Tovrs. 

1604.  Conclusion  de  la  paix  ontte  TAugleinre  et 
l'Espagne.  —  Conférence  d'RamptiDCDnrt ,  où 
iKtjaet  ir  discute  tbéoUi^  svco  Mt  paritaiM. 

■lobel  de  CerviiitesStnïedmaOTmencB  l«.pu- 
blication  de  son  Don  QtAichotU  de  Li  ItaNdW.  — 
Prii»  d'Ostende  par  TBapagml  Spinoh. 

Hemistte  d'Enfisgues,  mpifiiiee  de  Vraoeuil, 
qui  avait  obtenu  du  roi  um  pninesee  de-mamge 
fli  avait  été  roseite  rtwadeii»*»,  le  conW  d^n- 
tragues,  son  pftre,  le  eente  d'Amyenae,  eon  Mre 
taUerart,  tes  duos  de  BomiUdd  m  d'Kpénran  for- 
ment DB  CMBpjot  contre  Hnri  IV  qui  bit  gitce 
aux  «oopaMes.  —  Insiitalion  de  k  Fmittiit,  ou 
droit  CMmcl,  qui  rend  les  ebuges  de  )aiti*ature 
héréditainsdaaslestimiUes,  mojnmnant  te  paye- 
ment annuel  dnaMlsuMUnedenierdc  la  SoMce 
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i  laquelle  lesdiles  citâmes  avaient  6té  Ëvaloéc*.  ■ 
Le  premier  If  rmier  da  ce  droit  annuel  fut  le  tiai- 
tant  Paulet.  —  Conclusion  par  Henri  lY  avec  le 
sultan  Acbm«t  d'un  trdild,  dont  l'article  i  porte 
•  quo  toutes  Ic^  nation»  de  l'Kurope,  y  compris 
tes  Anglais,  pourront  coomnercer  lilirement  dans 
le  Levant  sous  la  tiauniftre  et  pratcction  de  la 
France,  et  sous  l'obâisunce  des  consuls  fran- 
çais, u  —  On  coinaieDCB  les  travaux  du  canal  de 
Briare  pour  faire  commun iqMw,  «u  mojen  du 
Loing,  b  Seine  et  la  Loire. 

Les  Polonais  soutiennaiU  contre  Boris  Goduaow 
le  moine  Olrepief  Giegori  et  le  faui  Dimilri. 

Les  KUls  de  SuËde,  assemblés  à  Norkspina. 
ilépownt  Ëlgismcnd  III,  (ils  de  Jean  III,  et  lu 
remplacent  par  son  oncle,  Charles  de  Sudermanie. 
Si^çismond  ne  rËgne  plus  que  sar  la  Pologne, 
(iuerrc  entre  les  deux  pays. 

Les  Transylvains,   appuyés  piT  les  TfonRraLS, 
choisissent  puur  chef,  contre  rempereur  Rodoiptle, 
KLeune  Botskaï,  protoManl. 
160&.  ConspiialitHi  des  pou^tes  en  Aaglsterre. 

La  Porte  confirme  a  Etienne  Bolskaï  le  titre  de 
pri>ce  de  Tcanavlvanie  qu'il  tient  des  Euts,  et 
celui  de  prince  'de  Moldavie  el  de  Valactue  que 

Démêlé  entre  la  république  de  Venise  et  le  pape 
Paul  V,  au  sujet  :  1°  de  t'arrestation  de  deux  ec- 
clésiastiques emprirannés  pour  crimes  par  l'ordie 
du  conseil  des  dix;  2'  du  renouvellement  d'un 
ancien  décret   qni  mterdisaii  aux   membres   du 
clergé  la  faculté  d'acquérir  des  biens-fonds;  3'  de 
ta  défense  feite  par  le  Ssnai,  en  ia03,  de  bitir  do 
nouvelles  Églises  sans  sa  permission  eipresK. 
Le  fani  Dimitri  se  fait  courtmaer  à  Bosnou, 
Mort  de  l'empereur   mogol  de  l'Inde,  Ubar. 
après  an  règite  de  près  de  60  ans. 
1606.  Jacqties  1"  concMe  à  dewi  compagnies  ma- 
ritimes de  Londres  et  de  Plymouth  de   grands 


1625,  la  2*  en  1S3T,  nos  svolrtien  tut  d'impor- 
tant. 

Réconciliation  de  l'enpMaoT  RatMptw  avec 
ses  sujets  de  Hongrie  et  avec  Bltiemn  Inlifcai, 

K'nce  de  TcansylnoM.  —  Trive  ita  30  aas  avec 
Titres. 

Le  pMe  Ptuil  V  faliee  l'interdit  anr  la  répu- 
blique de  Vesiee.  Le  firisat  ooltmte  i  («UB  les 
prêtres  et  mornes  d«  seatinatr  1  cUélnvr  les 
ofticcs  divini,  La  désobèiisance  des  jésuites,  des 
UiAalins  el  des  capucins  les  fait  bannir  des  terres 
de  la  république,  et  las  premiers  n'y  rentreront 
qu'en  16J7. 

Le  faux  Dimitri  est  renversé  en  Russie  pat  le 
bojard  Cbouiski,  qui  est  recanna  ciar. 
IMVl.  l'Anglais  Davis  dieouvre  le  détroit  qui  porto 
eon  nsm  et  une  partie  du  Groenland. 

Mort  d'Etienne  Boului.  L«a  Transylvains,  mal- 
gré la  danse  de  cévertionàla  maison d'Aulri elle, 
MOtenae  dane  le  traité  coadu  l'innée  piécédanic 
par  Rodolptie  S4ec  Betskû,  ciuiisis3tnl.peur  prince 
Sigismood  Bagolski,  ({wi  était  protégé  par  les 

Henri  IV  réunit  le  Béam  à  la  cotuonne  de 
ïrance.  —  II  réconcilie  Venise  avec  le  sainl-aWg», 

Les  Hollandais  occupent  Amlraine  et  TMm'. 
IMg.  L'uBien  des  princes  pri^wtants  conclue  k 
HeiUwonn  en  lâ94,  umflrméo  à  'Hcidelberg  en 
1S03,  fut  rNionvelèe  à  AscUtatuen  sous  le  nom 
d' Union  iwaneéU^ttt.  Les  sonfédétés  reconnaiswnt 
pour  chef  l'électeur  palatin. 

RoMpbelI  re«oaaait  son  frire  Uafhias  cornue 
mi  de  Hongria.  —  Abdication  de  Siglsmond  Ra- 
'-',  prince  d4  Ttanajlmnie.  Sabcid  .Bathort 


gqtski,  pTino 
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rtteMiatiOD  d'un  tiaitt  dt  paii  par  AmbroiM 
^tinoi*  pour  TEtpagae.  «t  par  le  présidmil  Joan- 
DiD,  ministre  de  Henri  IV,  poor  In  Ptortnew- 

Oppositioii  entre  Maurice  de  Niaasu,  partisan 
de  u  guerre,  et  le  grand  penstamiure  Bamereitj 
partina  de  ik  p&ii. 

TondatioD  par  Samnel  âe  Champlain  de  la  TiUe 
de  Québec,  sui  lis  bords  dn  fleuve  Saint'LftareiiL 

SaJDt  François  de  Salea  demie  son  imrvdwlton 
d  la  vie  dicoU. 
ItOB.  L'Ao^aîB  George  Soraere  bit  oauftige 
Bennodaa  et  t'y  établit.  —  Budaan  oommeuce 
duts  l'Amérique  leptenlrioitale  «es  voyages,  qui 
Nirant  pour  nsultat  ladAcouTerte  du  fleuve  et  de 
1*  bttie  qui  portent  sod  nom. 

L'empereur  Rodolplie  signe  les  hmenses  leRru 
i*  majetti,  grande  cbarte  des  Bobémiens. 

TMre  de   12  ans  entre  tes  ProTineee-UDiee  et 
rSiDume.  —  Les  Motlaadsis  soat  reçu  au  Jspen. 
__lt  ds  Pbilippe  rll  eipolse  d'E^mgne  les 

de  l'iiidastrÎB 

Oorertore  de  la  succession  àe  Clives  et  de  Ju- 
liers  par   la    mort   de  Jean 

Cftres,  de  Juliers  ft  de  Berg, 

de  BaTensberg,  et  seigneur  de  Harensteio,  gui  ne 
Itine  pas  d'enfant.  Les  difficultés  aanlevAes  par 
celte  succession  seront  ime  des  nanses  de  la  guerre 
de  Trente  ans. 

GaHlAe  décoime  le  télescope. 
IGIO.  Les  princes  protestants  renouTeHeot  i  Hall, 
CD  SoHbe  ri/ni»»  AMngi^iùrin. -~  Les  trois  élee- 
tenn  eccjMiastiijues,  un  Rand  iMmbred'évéqiies, 
et  Ve  du»  HamailiMi  die  Bafière  se  ligaât  à 
Wartibotctg  paur  la  défense  de  leur  cammuiie 
religiDii.  E«  duc  de  Bsrttre  ett  rwonau  chef  de 
la  conlédâ ration. 

AuaMlaal  de  Heaci  IT  par  Ptan^oie  lUmiUac, 
me  de  la  Ferreimerie,  an  laoïaaflt  oâ  ce  prince 
ae  préparait  à  attaquer  U  maison  d'AaliMe.  — 
Avènement  de  Louis  XIII,  9gé  de  9  ans.  Régence 
de  Mule  de  Hédieis,  qui  se  laisn  girarcnier  par 
fKalie)]  Concini  et  sa  femme  Léenore  OaÛgai. 

Galilée   dérouvre  i  Padoue  les  4  swelbtes  di 
'■pitar  et  les  tachée  de  h  Iine.  Pubhoatlu  dF 
•m  Bidereitt  Ifmtiwt. 
161t.  Itotliita,  Mre  de  Bodolpbe,  est  éta  roi  it 
nbéme. 

Le  cartSnal  Pierre  de  Béndle  fonde  ta  congre- 
gatioQ  de  POraioire  de  F'rance,  qni  doit  B'oeeiipcr 
luRoal  de  renseignement.  —  EtaUissemeDt  à 
htrn  (le  l'oidre  des  Ursolines  pour  l'édacation  des 
jasnes  Slles. 

Le  jésoite  BAlamin 
tUé  ■.  Z>e  ta  •pninante 
Umponltei. 

Ifort  de  Charles  IX,  rci  de  Suide.  Avêeement 
de  son  ais  Guitave-AdoMte,  Igé  de  15  ans. 

Traité  de  paix  entre  la  Perse  et  U  Tiir<iule.  Le 
Ktab  Abh»  conserve  Taoris. 

Le  P.  Scheiner  découvre  les  ttcbes  du  s^il. 

utlllée  lui  ihspate  rhomicur  de  cette  découverte. 

Ull  Itorl  de  Rodolphe  11.  Malhias,  d^jà  roi  de 

Bohime  et  de  Hongrie,  est  élu  empereur. 
UU.  Uaskme  de  la  aile  de  Jacques  !•'    roi  d'An- 
fteiWM,  avec  l'ékcteurptiaiin  Frédéric  V,  prince 
calviniste. 

BetUem  Gabor,  wpuyé  par  la  Porte,  se  bit 
Wnuner  prince  de  Transrlvanle. 

Coocinl  en  créé  roarécûal  d'Anere.  —  Hort  de 
nésolar,  pofiie  satirique. 

rail  de  Knannl,  qui  met  fin  i  la  guene  entre 
a  Sotde  et  te  Danemark. 

KuRuiste,  l*BSRmMée  nationale  prodsmeenr 
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Ulctaet,  igé  de  15  ans.  H*  d'un  noUe,  Fedor 
Rrananow,  issu  de  Rttrii  par  sa  mère. 

1614.  Ttwté  de  SaiMe-Menetumld  entre  Harie  ds 
Uédicis  et  fe  prince  ds  Condé,  cbef  des  nobles 
révoltés.  —  Majorité  de  Lonis  XIII.  —  Ouverture 
des  Etats  génàauï  de  Paris,  tes  demiprs  avant 
ceuide  1789.  — Louis  XIll  poscla  première  pierre 
dupiédestal  qui  deinit supporter  ta  statue  équestre 
de  Henri  IV,  envoyée  par  le  graad-^uo  de  Toscane 
(2  août;. 

IGI5.  Manifeste  du  prince  de  Condé  contre  le  ma- 
réchal d'Ancre.  —  Agitation  des  pmleMants.  — 
Ulrlagede  Louis  XllI  avec  Anne  d  Autriche,  fille 
dePhnif^eni. —  Uariede  Hédids ^t commencer 
le  palais  du  Liaembourg  à  Pans,  sur  les  dessins 
de  Jacques  de  Brossa.  —  Création  du  trésor  des 
chartes.  GodefToy  et  Dupuy  en  sont  les  premiers 
gardiens.  —  Saloiaon  de  câus  songe  à  utiliser  la 


de  fat  Tarre-de-Fsu. 
leiG.  Hort  de  Shakespeare.  —  L'Anglais  BaSn  vi- 
site la  baie  qui  porte  son  nom. 

Paix  de  Loadun  entre  la  cour  et  le  prince  de 
Condé,  qui  est  arrêté  peu  après  et  enlSrmé  i  la 
Bastille. 
ItlT-  Jacques  1",  roi  d'Angletetre,  eiaaye  vaine- 
ment d'étaUir  en  Eeeaae  la  teligion  anglicane.— 
Lntle  du  rai  avec  son  parleneiâ,  qui  eat  dissous. 
—  La  etiarge  de  garde,  des  sceaux  «a(  donnée  à 
FrsnçoJB  BaeoB. 

Louis  XUi;  bit  tuer  le  maréchal  d'Ancre.  —  Elé- 
vation d'Albert  de  Luynee.  Disgrâce  de  Haiie  de 
Uédicis,  qni  est  reléguée  au  cbïleau  de  Blois. 
Armand  Dvpleaeisde  Riebelieu,  éréque  de  Lu^^, 
la  mit  dans  son  eiit.  —  Procss  de  la  Temme  de 
Cattcini,  Léeaore  Qaligaî,  qui  est  brûlée  comme 
sanciâre,  par  aridt  du  parlemont.  —  La  France 
réMiilit  la  paix  entre  l/arcbiduc  d'Autriche  et  Ve- 
nise, en  guerre  depwa  un  an,  parce  que  le  pre- 
mier Bouleiuut  les  Usoeques,  gui  eierfaicnt  la 
pinterie  sur  U  eCte  vénitienne  de  Dalmaiie. 

Tmité  de  Stolbom,  par  lequel  ie  cur  cède  à 
Gustave  Adolphe  l'ii^rie  et  la  Carélie. 

Uortdu  maUiématician  écossais  Mapier,  inven- 
teur des  logarithmes. 
1618.  GcBmeneeiaent  des  troublas  de  BoUme  cau- 
sés par  la  desiructioa  dae  templesdas  protestants 
isr  les  terres  eeolésiastiqueB  de  Prague  et  de 
Brwinau.  —  DélénsMration  de  Pr^iK.  Coounen- 
cetnenl  de  la,  guerre  de  Trente  ans. 

En  Ani^eterre,  crédit  de  Seorges  Villiers,  mar- 
quis de  BuckiDgha.m,  aupi^s  de  Awques  I".  Il 
resaçlace  le  fnori  écossais  Robert  CÛr,  duc  de 
Soinmersel. 

Le  dae  de  Latae,   favori  du   r«i  d'Esi 
Philippe  III,  ■  "■      ' 

d'Oieaa,  qui  prena  sa  puce. 

Conpiration  des  Bep^uolB  «ntte  Veniae;  aile 


lu  r«i  d'Espagne 
r  son  «s,  le  du< 


m  ara  —payiriiri  cdiuvb  wujbh,  viiq 
■>.:  it  l'ambaaaadeur  iSEaf*ff»i,  Bedmar, 
é  de  U  ville, 
lort  d'Albert-Fcédéric,  «en  gendre,  l'élec- 


1619.  Uorl  de  l'empereur  Uathias,  Verdinand  II  est 
éM  et  cooreuié  empereur. — Les  EtabdaBohAme 
proetamenl  toi  l'étectew  palatin,  Frédéric  V,  cal- 
viniste. —  Invasion  de  la  Hongrie  par  Bethleui 
Stbor  «lliédes  rebelles deBoltérae. 

fiicnelieu,  seciétemeot  d'inMlligeBee  avec  Luy- 
nes,  ménage  une  réeOBeHiotiaa  entre  Louis  XlII 
et  Marie  de  Ifédids,  qu  s'était  échaffée  ^^is 
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-   Traité 
rendu  i 

la  liberté.  —  Lucilio  Vanini,  philosophe  néo-pla- 
toDicien,  est  brdii  à  Toulouse  comme  athée. 

Uaurice  de  Naasiu  Tait  mellre  ii  mort  le  gnmd 
pension  Daire  Daroevelt. 

Fondation  de  Batavia,  dam  111e  délava. 
1610.  Victoire  des  Impériaux,  commandés  par  Idaij- 
m  ilien  ,duc  de  Baviè  re,surl'annéedupriDce  palatin, 
Frédéric  Vgàlamontagne  Blanche,  pris  de  Prague. 

Réunion  de  la  TJavarre  Lia  couronne.  Création 
d'un  parlement  à  Pau.  La  tangue  basque,  qui  était 
encore  parlée  eiclusi  vement  dans  la  basse  Navarre, 
Cul  eiclue  de  la  procédure,  ~  La  guerre  recom- 
mence entre  Uarie  de  Uédicis  et  Louis  XIII. 
Traité  d'Aogers  par  la  médiation  de  Richelieu, 
i  i^ui  le  chapeau  de  caMina]  est  promis  pir  un 

IG3I-  Prise  de  Prcsbourg  but  Belblcm  Gahor  par  le 
comte  de  Buquoi ,  général  de  l'empereur.  — 
ErécutioQ  en  Bohême  de  Ï3  chefs  de  l'insurrec- 
tion. —  Traité  de  Uayence  pir  lequel  l'uniMi  pro- 
testante, qui  a  déjà  abandoimé  l'électeur  Palatin, 
s'engage  i  licencier  son  année.— Frédéric  est  mis 
au  tttD  de  l'empire.  11  n'a  plus  pour  lui  que  quel- 
ques cbeh  d'aventuriers  :  Smeal.  comte  de  Hans- 
leld ,  Jean-George  de  Brandebourg ,  duc  de 
Jagerndorff,  George -Frédéric,  margrave  de  Bade- 
Dourlach,  et  Christian  de  Brunswick. 

■fort  de  Philipps  III.  Avènement  de  son  flls, 
Philippe  IV.  Crédit  du  comte  d'Olivare*.  —  Fin 
de  la  trêve  de  lï  ans  entre  l'Espagne  et  les  Pro- 
vinces-Unies. —  Hort  de  l'archiduc  Albert,  gou- 
verneur des  ^Ts-Bas  espagnols  depuis  là  ans. 
Le  général  Ambroise  Spinola  seconde  sa  veuve, 
l'in liante  Claire-Eugénie. 

De  Luvnes,  qui  vietii  d'Stre  nommé  connétable, 
conduit  le  roi  contre  les  protestants  révoltés.  — 
Déclaration  de  la  Rochelle  •  loy  fondamentale  de 
la  république  des  églises  réformées  de  France  et 
de  Bearn.  >  Roban  et  Soubise  dirigetil  l'inaur- 
reclion.  —  L'armée  royale  échoue  devant  Hootau- 
ban.  Hottdu  connétable  de  Luynes. 

Hort  de  Paul  V.  Ëlection  de  Grégoire  XV.    Sur 

la  demande  de  Louis  XJIl,  il  érige  la  congréga. 

tion  bénédictine  de  Sainl-Maur  qui  s'est  immor. 

talisée  perses  travaui  historiques. 

161!.  Premier  numéro  du  premier  journal  rëguliei 

Îu)  ait  paru  en  Angleterre  :  houttlUt  at  U 
emaiiu,  d'abord  tiamiites  du  hollandais,  rédi- 
'  !5  par  Nathaniel  Butter. 


berg  par  les  impériaux  commande  par  Tilly.  La 
bibliothèque  de  cette  ville  ser»   traospon& 
grande  partie  &  Rome. 

En  France,  lîn  de  la  guerre  contre  les  protes- 
tante. Lesdigliières  abjure  et  est  créé  connétable. 
Edit  de  Monlpeliier.  Les  protestants  ne  pourront 
tenir  d'assemnlées  que  pour  puret  affairei  eecU' 
liattiqua,  mais  gardent  la  Itoctielle  et  Hontau- 
ban  à  litre  de  places  de  sûreté,  —  Richelieu 
l'inQuenae  de  Marie  de  Médicis,  rentre  au  tuu- 
seil  et  est  nommé  cardinal.  —  L'evfiché  de  Paris 
est  ^igé  en  arehevAché. 

Grégoire  XV  fonde  le  collège  de  la  propagande. 

Le  sultan  Otbman  II  est  renversé  par  les  ianis- 
saires,  qui  le  font  étrangler  au  cb&teau  des  Sept- 
Tours. 


son  vainaueur,  chef  de  la  Ligue  catholi 

Ligue  de  la  France  avec  Venise  et  le  duc  de 
Savoie,  pour  empêcher  les  Espagnols  d'occuper  la 
Vallaline,  qui  sépare  le  Milanais  espagnol  du  Tyrol 
autrichien 
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1624,  Bethlem  Gabor  renonce  au  titre  de  roi  dn 
Hongrie,  mais  re{oit  de  l'empereur  Ferdinandlll, 
outre  la  principauté  dd  Transylvanie,  les  deuj 
duchés  de  Silésie  Oppelen  et  Ratibor, 

Le  général  espagnol  Spinola  assiège  Bréda,  — 
"---■--  de  Nassau  essaye  en  vain  de  surprendre 


>  de  Lima,  et  s'emiKtrenl  de  San-Salvador  dans 
le  Brésil, 

Entrée  de  Richelieu  au  conseil,  Disgrfice  de  ■- 
Vieuïiile.  — La  France  rrplace  la  Vallelin'  ..a 
la  souveraineté  des  ligue?  Orises,  —  Balï..^  com-r 
menée  i  publier  ses  Ultra,  qui  ont  contribué  i  )*, 
formation  de  la  prose  française. 

Guerre  entre  les  Turcs  et  les  Perses.  Les  pre- 
miers   assiègent     vainement    Bagdad     pendant 


lE3â.  Christian  IV,  roi  de  Danemarl,  prend  parti 
pour  les  protestants  contre  Ferdinùtd  II.  Com- 
mencement de  la  période  danoise  de  la  guerre  de 
Trente  ans. 

Mort  de  Jacqups  I",  roi  d'Angleterre.  Son  fils, 
Charles  I",  épouse  Henriette  de  Frajice,  et,  par  le 
conseil  de  Buckingbam,    déclare    la   guerre   ï 


la  ^erre  contre  les  protestants  i 


Phjli_ 

" a,  la  çuerre  contre  les  protesiauts  n 

.,__ Soubise  tient  la  mer,   tandis  que  st.. 

frire,  Rohan,  fait  soulever  le  lAnguedoc. 

Mort  de  Maurice  de  Nassau,  i  la  Haye.  —  Fré- 
déric-Henri, son  frère,  continue  la  lutte  avec  les 
Espagnols.  —  Prise  de  Bréda  par  Spinola  après  un 
siège  de  10  mois. 
1626.  Victoire  remportée  sur  l'Elbe,  près  de  Dessau, 
nir  Wallenslein,  général  de  Ferdinand  II,  sur 
Emesl  de  Hansfeld,  qui  combat  pour  le  roi  de 
Danemark.  —  Victoire  de  Tillv,  général  bava- 
rois, à  Lutter,  dans  le  duché  de  Bcunswick,  sur 
Christian  IV,  roi  de  Danemark. 

Charles  I"  dissout  son  parlement  qui  lui  refuse 
des  subsides  pour  la  guerre  contre  l'Espagne.  11  a 
recours  à  des  empnujts  forcés.  ~  Nort  du  philo- 
sophe Bacon. 

Richelieu  renouvelle  le  traité  conclu  i  Hont 

Sellier  avec  les  Huguenots  et  met  iln  i  la  guerre 
e  la  Valteline  par  le  traité  de  Monçon  avec  l'Es- 
pagne. —  Le  maréchal  d'Ornano  qui  conspire  avec 
Gaston  d'Orléans  contre  Richelieu  est  arrêta  et 
enfermé  k  Vincenoes  où  il  meurt  peu  après.  — 
Conspiration  du  comte  de  Chalais  qui  est  déca- 
pité A  Nantes.  —  Mariage  de  Gaston  d'Orléans 
avec  Mlle  de  Hontpensier.  —  Assemblée  des  nota- 
bles, tenue  du  2  déc.  de  cette  année  au  Ï4  février 
ISIT.  —  Déclaration  de  Nantes  qui  ordonne  le 
rasement  des  villes,  chflteaui  et  forteresses  non 
situés  sur  les  frontières.  —  Premier  édit  concer- 
nant l'établissement  du  jardin  des  Plantes,  rendu 
sur  les  instances  de.J.  Hérouard,  médecin  de 
Louis  XIII;  celui-ci,  nommé  surintendant  du  jar- 
din, choisit  pour  inlsndant  Guy  de  la  Brosse, 
oui  avait  conçu  le  premier  la  pensée  de  fonder  un 
établissement  de  ce  genre.  — Commencement  des 
travaux  de  reconstruction  de  la  Sorbonne  dont 
Richelieu  était  proviseur  depuis  16ÎÎ.  —Premier 
établissement  formé  par  quelques  marchanda  de 
Rouen  à  la  Guyane,  sur  les  bonis  du  Sinnamari. 
—  Formation  d'une  compa^ie  qui  jette  les  fon- 
dements du  premier  étâblissemoit  français  au 
Sénégal,  k  4  lieues  dans  le  fleuve  du  memeoom, 
sur  une  tle  qui  fut  appelée  Saint-Louis. 
1617,  Des  presbytériens  anglais,  fuyant  le  despo- 
tisme de  l'épiscopat,  fondent  Boston  dans  la  pro- 
vince de  Hassachusset. 

Ëditqui  supprime  les  ofScesde  connétableet ami- 
ral de  France,  La  premier  fut  remboursé  à  Lesdi- 
guières,  le  second   l  M.   de  Hont^prency.  Ce* 
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officss  eouHKÎeDt  i  eeui  qui  eo  éuiant  reveuu 
un  pouvoir  exorbitant  qu  annulait  l'action  db 
l'autorité  centrale.  Quelque  tampa  aprèi,  le  jar- 
lement  eiii«gistia  un  aatie  édit  qui  conKraita'i 
cirdinal  de  Riclielieu  la  charge  de  grand  maliie 
et  suriulendant  de  la  marine  et  de  la  navigation. 

—  BauteviUe-Uontmorency  et  le  comte  de  Cha' 
pelles  sont  eiéculés  ea  place  de  Grève  comme 
duellistes.  —  Suppression  des  Ëlats  provinciaux 
du  Dtuphiné.  —  Nouielle  guerre  contre  les  Hu- 
guenots. CommeDComent  du  siège  de  ia  Rochelle. 

—  Formation  d'une  compagnie  dite  de  la  Nou- 
TeUe.Prauce,  dont  le  cardinal  de  Richelieu  et  le 
marquis  d'Efliat  sont  déclarés  chefs. 

Le  P.  Petau  pubUe  son  grand  ouvrage  De  doc- 
Irtna  lemporuni. 

Le  EoUandais  Pierre  Nuyts  découvre  la  cAte 
S.  0.  de  la  NoaTelt»Hollande.  —  Les  Hollandais 
Conduit  en  Guyane  Essequebo. 

Mort  du  duc  de  Uautoue.  11  a  désigné  pour  son 
successeur  son  cousin,  Cbarlea  de  Gonzague, 
l'tpoui  de  sa  niice  Marie,  qui  possède  en  France, 
le  comté  de  Réthel  et  de  Nevera.  Ce  prince  sera 
scntenn  par  la  France  contre  César  de  Goozague, 
fils  du  duc  de  Guasialla,  protégé  de  l'empereur. 

Trente  mille  familles  s'eiitenl  de  Boâéme  à  la 
tuited'un  édit  de  Ferdinand  n  déclarant  que  les  ca- 
tholiques jouiront  seuls  dfl  l'eiercice  de  leur  culte. 
IG18.  Buckingbam  périt  assassiné  au  moment  où 
i  allait  conduire  une  eipédition  au  secours  de  la 
nDctielle.  —  L'Angtais  Guillaume  Harvey  démon- 
tre la  circulation  du  sang. 

Prise  de  la  forte  place  de  Bois-le-Duc  par  Henri 
de  Nassau.  i 

li  Rochelle,  que  Richelieu  a  enveloppée  d'une 
cireonTallaliDD  ce  3  lieues  et  qu'il  a  séparée  de  la 
mer  par  uue  digue  de  7CIÛ  toises,  est  obligée  de 
capituler.  —  Acnèvemenl  de  l'hôtel  de  Tille  de 
Paris  commencé  en  15!B. 

Siège  de  Stralsund  par  Wallensteio.  Cette  place 
soutenue  par  les  villes  baosèatiques  et  par  les 
flattes  du  Danemark  et  de  la  Suïde  repoussent  toue 
tel  assauts  de  l'ennemi. 
I6M.  Christian  IV,  menacé  dans  ses  États  par  Wal- 
lenstein,  aigne  la  paii  de  Lubeclt  avec  Ferdi- 
nand II.  —  Ëdit  impérial  pour  la  restitution  de 
tous  les  biens  sécularisés  par  les  protestants  de- 
pois  1555  malgré  le  réservât  ecclésiastique. — 
indignation  générale  causée  en  Allemagne  par  les 
exactions  de  Walienstein,  chargé  d'eiéculer  l'édit. 
Le  Parlement  anglais  présente  à  Charles  1"'  la 
ptiitibn  dci  droitr.  requête  contre  les  prêts  forcés 
an  roi  ou  feienteiUancM,  les  arresialions  et  les 
détentions  illégales,  le  logement  des  gens  de 
gaerre  et  les  jugements  par  cour  martiale.  "— 
anc  la  France. 

Expédition  de  Louis  XIII  en  Italie  pour  soutenir 
le  parti  français  de  Uantoue.  Il  force  le  pas  de 
Snâe.  —  FUI  d'Alais  avec  le  duc  de  Rohan,  chef 
des  calvinistes.  L'édit  de  pacification  de  I41mes 
Utse   aux  protestants   la  liberté  du  culte  et  les 
tolère  comme  secte  dissidente^  mais  leur  enltve 
leurs   places  de  sâreté,    abolit  leurs  privllé, 
lenrs  assemblées,  leur  organisation  par  église 
les  détruit  comme  parti  politique.  —  Richetie 
fcil  donner  le  titre  de  premier  min'f  Ire  (Uni 
Il  M  rend  en  Italie. 

Grande   ordonnance   de  1639,  répondant 
principales  demandes  des  Etats  généraux  de  1614 
et  des  assemblées  des  notables  réunies  à  Rouen. 
eu  ISIT,  et  à  Paris,  en  16Ï6.  Cette  ordonnance 

rest  un  véritable  code,  ne  compte  pas  moin: 
461  articles  et  embrasse  toutes  les  parties  delà 
législation.  Elle  est  connue  sous  le  nom  de  Code 
KicfMud.du  prénom  (le  son  rédacteur,  Mlctiel  de 
Karillac.  —  Traités  de  commerce  conclus  par  la 
France  avec  le  Danemark,  la  Suède  et  la  Russie. 
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3lon  du  poêle  Ualherbe.  —  Milite,  première 
comédie  de  P.  Corneille,  igé  de  16  ans. 

1630.  Fin  de  la  querelle  entre  la  maison  de  Rran- 
debourg  el  la  maison  do  Neubourg  au  sujet  de  la 
Buccession  de  Clèves  et  de  Juliors.  L'électeur 
Georges-Guillaume  obtient  le  ductié  de  Cléves  et 
le  comté  de  la  Mark.  —  Dernière  assemblée  géné- 
rale des  représentants  de  la  ligue   banséatique  à 

lAdiéledeRatisboDne,agissant  sous  l'influence 
des  agents  de  Richelieu,  Bruslart  de  Léon  et  Le- 
clerc  de  la  Tremblay,  connu  sous  le  nom  de  père 
Jnieph,  capucin,  obtient  de  Ferdinand  lllerenvoi 
'    "■     ■  ,  devenu  odieux  à  l'Allemagne  par 


■e  Wallen 


protestants  d'Allemagne  i  . 
déclare  la  guerre  à  Ferdinand  II.  Con 
de  la  période  suédoise  de  la  guerre  de  Trente  ans. 
Fondation  des  colonies  de  New-Hampshire  et 
du  Maine  par  la  compagnie  de  Plymouth,  dans  la 
Nouvel!  e-Angleterre . 

Prise  et  pillage  de  Mantoue  par  les  Impériaux. 
—  Ferdinand  11  finit  vit  reoonnaitre  le  duc  de 
Nevers,  Ciiarles  de  Goniague,  comme  duc  de 
Hantoue  et  de  Hontferral. 

Maladie  de  Louis  XIII  à  Lyon,  l  son  retour 
de  la  campagne  d'Italie,  —  Intrigues  de  Marie  de 
Hédicis  pour  renverser  Richelieu.  Journée  des 
dupes,  Richelieu  fait  commencer  le  procès  du 
maréchal  de  MariUac,  Impliqué  dans  le  cotnpbt 
de  la  reine  mère.  —  Les  Éials  provinciaux  de  Bre- 
tagne ne  seront  plus  réuuis  que  tous  les  deux  ani 
i  partir  de  cette  innée.  —  Règlement  rédigé  par 
le  garde  des  sceaux.  Michel  de  Karillac,  qui 
consiitue  le  conseil  d'État  k  peu  près  tel  qu'il 
resta  ju<qu'en  1789.  —  ÉuWissement  du  Bureau 
d'adrettes  et  des  ContuUationt  charilabUt,  par 
Théophrasto  Renaudot. 

Etablissements  formés  par  les  Hollandais  dans 
la  Guinée  et  le  Coogo.  Ils  font  la  conquête  d'une 
partie  du  Brésil  sur  les  Espaguots. 
1631.  Traité  d'alliance  de  la  France  avec  Gustave- 
Adolphe.  —  Prise  et  sac  de  Magdebourg  par  Tilly. 
—  Victoire  remportée  à  Lelpslok  par  Gustave- 
Adolphe  sur  Tilly.  —  Campagne  brillante  de  Gus- 
tave qui  parcourt,  en  conquérant,  l'Alsace  et  la 
Souabe,  e(  menace  l'Autriche  du  cÛté  de  la  Ba- 
vière. 

Kepler  meurt  dans  la  pauvreté  à  Ralisbonne.  Il 
eut  la  gloire  de  découvrir  les  lois  sur  lesquelles 
repose  fastrODOmie  moderne,  lois  qui  portent  son 


s,  bannie  de  la  cour,  se  retire 
Gaston,  chassé  d'Orléans,  de 
bieotût  la  re- 


Harie  de  UédI 
i  Bruxelles,  oi 
Bourgogne,  puis  de  Lorraine, 

Théopbraste  Reoiiurlot  publie,  le  30  mai 
premier  numéro  de  la  ilaiette,  qui  paraissait' 
les  jours  en  une  demi-feuille  petit  in-4- de  (^u 
pages    s 

Fe'^^ell. 

Le  traité  de  Chérasco,  conclu  sous  la  médiation 
de  Jules  Maiarin,  minisire  du  pape,  affermit  dans 
la  possession  de  Mantoue  et  de  Montferral  le  duc 
Charles  de  Gonzague  de  Nevers,  qui  reçoit  lin- 
veslilure  impériale.  Le  duc  de  Savoie,  Amédéo  I", 
recouvre  tous  ses  Btats ,  moins  Pignerol  et  loi 
chiteaux  de  Salnte-Brigilta  et  de  la  Pérouie,  et 
obtient  quelques  villes  du  Montferrat. 

Traité  do  commerce  entrela  France  et  le  Maroc, 
conlirméen  1635. 
163Î.  Gustave- Adolphe  force  le  passage  du  Uch: 
Tilly  est  mortellement  blessé;  Gustave ^entre  i 
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stût  en  Saie  «t  lui  livra,  anc  Oatue  Piccofa»DiDi, 
la  célëlre  baiiiUa  de  Latieo,  oâ  pMt  GÛara- 
AUolphe. 

FormaiioD,  dîna  l'Amârique du  Nord,  da  l»  eo- 
lome  de  Marylaad.  A  celle  èpoirua,  tas  Angûls 
occu^ient,  dlni  les  PaLites-Autillu,  U  Barbade, 
Saint- Cbriili^tie,  Uont-£errat,  AuUgos. 

Prise  de  Uaeslrichc  pir  les  HaUaixUis. 

Galilée  donne  ses  Quatre  dialogua  lur  Ui  a/i- 
lèam  *H  monde  dt  PtoUmit  M  de  Coptmie.  Ce 
fut  cet  ourtage  ipii  bit  le  prjuxie  <le  3*  condun- 

lùiémition  du  marâalul  ite  HarilUc,  coadanuiè 
par  una  commission.  —  Priw  d'armw  de  Gaston 
d'Urléuu,  du  du  de  Lûcniae  et  du  marâolialde 
Uonlmorency,  gouverueui  du  Languedoc.  —  Dé- 
faite du  MontmorencyiCa'  ■  '  --.--- 
IXTg;  û  est  condamné  i. 
de  Tuulouit  et  exécuii. 
1633.  Henouvellemoit  de  l'allitnce  entre  la  Kr«Bce 
et  la  Suùile  à  Heilbronii.  —  Cciatinn  du  portement 
de  Metz  (janvier).  —  Saint  Vinoent  de  Paul 
constitue  en  comaimauté  les  «Bon  de  la  charité, 
qu'il  avait  d^Ji  créées  en  1617.  an  Tond  de  la 
Bresse,  dans  la  paraisse  de  CUtillon-tes-Dombes, 
•DUS  le  nom  d'àtmciaHan  t*  la  Ouriti  itt  ter- 


G«li1ée  est  Toité  d'abjum,  devant  les  loquni- 
teon  de  Route,  li  docBine  esavasmique  de  Co- 

1634.  Wallenstein  est  a«sas;iDéàEgta,eit  BotaSme, 
par  l'ordre  de  Ferdinand  H.  —  Défeila  des  Sué- 
dois i  Nordliogen  pai  le  fils  de  Ferdinand  n. 

Charles  I",  loi  ffAngleteire,  cjni  depuis  1029 
n'aTail  plus  cooroqué  le  parlement,  établit  pour 
l'entietipn  de  la  marine  la  taie  des  Tiisseaux 

Ship-money),  de  ÎO  shillings,  ijui  sera  la  cause 
i  l'emprisunnemenl  d'Hampdeo,  cousin  d'Olivier 
Cromwell.  —  Mort  à  Londres  du  Hollandais 
Drebbel,  inventeur  du  thermomètre  à  gai. 

Louis  XIII  conflMiue  une  partie  des  domaines 
du  duc  de  Lorisine.  —  Le  parlement  de  Paris  et 
te  cle^é  de  France  déclarent  nul  le  msria^  de 
la  sœur  du  duc  avec  Gaiton  d'Orléans.  —  Gaston 
d'Orléans  bit  sa  soumission.  —  Giande  jours, 
tnos  à  Poitiers,  ipii  condamnent  un  graml  nombre 
de  nobles.  —  Supplice  d'Urbain  Onndier,citréde 
LouduQ,  accusé  de  surcellerie. 

Les  HoUuidais  eolèvent  l'Ile  de  Cuiaçao  aui 
Bspa^olt. 

1635.  Les  Espagnols  ajanl  pris  Trêves  et  enlevé 
rarchevËiiue ,  qui  s'était  placé  sous  la  protection 
de  la  France,  Ricbelieu  déclare  la  gnerre  h  l'Es- 
ï,  alliés  de  l'Autriche.  Commencement  '    ' 


le  partage  des  Pays-Bas  espagnols.  —  Chl 
et  Brézé,  vainqueurs  ii  Avein,  joignent  le  p 


Lettres  patentes  pour  rétâbHsnment  de  l'Aca- 
démie rranjaise  donné»  en  janvier  de  cette  an- 
née,mais  enregistrées  au  parlement  seulement  le 
10  juillet  1637,  après  lettres  de  jnsion  et  deui 
lettres  de  cachet.  —  Bichelipu  pose  [a  piwniJre 
pierre  de  l'église  de  la  Sorimnne.  —  Edlt  qui  or- 
«nise  d'une  tajon  défliiirive  le  jardin  roy»\  des 
rtanta,  sons  la  direction  de  Guy  de  la  Brosse. — 
lion  du  graveur  Callot  i,  Nancy. 

Création  d'aiie  nouvdle  compafmie  ftsuçaiee 
qui  prend  le  titre  de  Comfogmrdtt  tle»  de  l'imt!- 
riqm.  Cmt  k  cMIe  époque  qu'il  tkul  rapporter 
Pofigtiie  de  soi  établistement»  d«us  le*  tlee  de 


168*.  Prije  de  Cerbte  par  le»  Espagrwfs.  Terreur  & 
Paris,  enei^e  déployéspar  le  CBiHaarde  Riche- 
lieu. Reprisfl  de  Corbie  sur  les  Espagnob,  qui 
évaettentlaPicardie.— Orande  viclein  retaportëe 
à  Wilstoeh  Hir  les  années  taxotme  et  impériale 
rvanie)  par  le  général  snéiMIs  Baoner. 

Corneille  donne  le  Cid.  —  Commeneemant  de 
la  rtunion  des  SsfUairw  de  l^rt-Itojal-des- 
Cbsinps,  —  Coastnirtion  da  Palan-drdlsaL 

Amaiat  lY  essaye  en  rain  de  reprendre  Êrivmn 
sur  les  Perses. 

1637.  Uort  de  l'empereur  Ferdinand  II.  Avinement 
de  Peniinand  111. 

La  tentative  faite  par  Ciiatles  I*'  pour  imposer 
la  liturgie  anglicane  à  Ytcpsan  provoqua  dans  ce 
pays  une  redoutable  insurreclion.  Les  rebelles  sf 
réunissent  en  covenani  ou  alliance  arooée.  —  Des 
Anglais,  persécutés  par  les  puritains  intolérants 
du  Uassâchussets ,  fondent  dans  ta  Nouvelle- 
Angleierce  les  colonies  de  CunnactLcui,  da  Rbode- 
Island  et  de  la  Providence. 

On  peut  rapporter  &  cette  année  l'établissement 
à  poste  fiie  dans  toutes  la*  provinces  de  France, 
des  latendanu  de  jiulict,  police  et  fimauet.  C'est 
là  un  des  actes  les  plus  considérables  de  l'admi- 
nistration de  Richelieu.  Ces  fonctionnaires,  nommés 
par  le  roi,  révacahles  par  lui,  sortis  des  rangs  de 
la  bourgecisie,  entiéremeat  dévoués  au  pouvoir 
central,  contribuèrent  puissamment  à  fonder  la 
centralisation  monarchique.  —  Descartes  ptiblie 
son  Diieourt  de  la  mtihode. 

Uort  du  duc  de  Hanloue,  allié  de  la  France.  Il 
a  pour  succeneur  son  petit-fils,  Charles  II,  Agé 
de  8  ans.  La  râMnte,  la  duche.ise  Harie,  aban- 
donne la  cause  deia France  poarcelle  de  l'Espagne. 

—  Mort  du  duc  de  Savoie  Victor  Amédée.  La  ré- 
gente, sœur  de  Louis  XIH,  a  à  luOer  contre  les 
frères  de  Victor,  le  cardinal  Maurice  et  le  prince 
Thomas,  dévoués  à  l'Espagne. 

Commencement  d'une  longue  et  funiaie  guerre 
entre  la  Pologne  et  les  cosaques  de  l'Ukraine,  qui 
donnaient  astle  aia  paysans  polonais,  que  l'exeés 
des  impâts  et  des  corvées  obligeaità  diwrter  leur 

L'entrée  du  lapon  est  interdite  atn  I^nlogus, 
i  la  suite  de  troubles  attribués  k  la  ptéMnce  des 
Jésuites. 

1638.  Naissance  du  dauphin.  —  Mort  du  P.  Joaeph, 
conseiller  intime  de  Richelieu.  —  Pierre  Dupuy, 
de  concert  avec  son  frère  Jacques,  publie,  sans 
nom  d'auteur,  son  grand  ouvrage  des  L3)erUi  de 
VÉglite  goUicant.  —  L'abbé  de  Saint-Cyran,  jan- 
séniste, est  arrêté  et  mis  au  donjon  de  Vincen- 
cannes,  où  il  reitcra  jusqu'à  la  mort  de  Richelieu. 

—  Vincent  de  Paul«onanunce  l'auvre  deiedtauts 

Brillante  campagne  de  Bernard,  duc  de  Saie- 
Weimar  dons  l'&lsace.  Battu  par  les  lmpéria.ui 
devant  Hhiofeld,  il  les  débit  complètement  trois 
jouis  ^rès,  et  s'empare  de  Rhiofeld,  Friboorg 
et  Briiach. 
IfiBS.  Le  GBidinal  de  la  Valette,  contraint  la  ré- 
gente de  Savoie ,  cpii  vouiart  FwUr  neutre 
entra  l'Espagne  et  la  France,  i  signer  avec  la 
Frasée  un  traité  d'alliance  oSeiuive  et  délen- 
sivs.  —  Uort  du  dac  de  Sue-Weiaiai,  au  bo- 
rasat  où  il  «ongaait  à  se  créer  une  Brinci- 
pauté  indépendante  «n  Alsace]  il  était  Agé  de 
36  ans.  aon  armée,  ackalAepor  U  Fnnce.  passa 
sBus  le  comnumdMueBt  du  comte  de  Guébnant, 

rla  conduisit  en  Allemagne.  —  Sonl&vaiaent 
l^t^-fi«i$  de  Nonnaadie,  réprimé  cruelleBieni 
par  le  colonel  Gasston.  —  Les  assemblées  desjro- 


ngneel 

de  Bran 


Dmi  -ricKrirw  nta)«  de  Uaaiinl  boUiiidais 
Itmpïar  1m  BÊpagaata  «nn  Nitupartotten- 

Gdiléatra«*«(M  lotMw oadltatiiMa  du  pendule. 
KO.  Le  parlement  de  Rouan  est  mtenHl  ponr  a'a- 
mt  pas  montra  assez  de  sévérité  contre  l«9  T4u- 
ptii.  —  Corneille  doiKioPflij(«iirtf. —  N,  ^jouin 
Ml  fait  premier  peJcrtre  ontinatre  du  rai.  — 
Itaii  Xni,  ïginant  sous  l'irrspfratiaii  de  Aiche- 
E«i,  fonde  au  Lonïre  ITniprtmeri'e  rogale.  — 
Succès  de  Baouer  sor  les  Tmpéiiaui  en  Himie  et 
ai  Losace.  —  Les  Français  prennent  Arras . 
OMlRré  les  eflorls  multipliés  du  cBiâinal  inftuit,  de 
Beck  et  de  lAmboi,  pour  soiner  tetta  ^ee  tm- 
Miîaiitt.  —  Le  comte  d^areoirrt  bat  tterani  Casai 
fe  marquis  de  Leganez  et  reprerilTurio. 

Chartes  I"  ecfflvoque  pour  la  V  toti  le  parie- 
iwnl,  »pr*9  on  imenalie  dB  10  ans,  poro«n  ob- 
Mr  des  subsides  alin  de  fain  la  goerre  un 
BTOMais  révoltés.  LeparlemtBt.  bu  lieude  voter 
In  sobsRies,  eensBre  m  eieès  aa  ta  pi^rogalWe 
rofUe  ot  est  dMstxu.  —  9uae4»<le9  Sodmui,  qui 
tarteot  eamite  awc  Chartes  1".  —  QhoowUod 
ài  S*  partemant  (la  long-nrleme>t). 
bmnreetîon  de  la  Caiato^ue,  ds  RwiHUan  et 

*  ia  Oentaffne ,  qui  se  plaeant  sons  kl  pnneaion 
'*- Louis  XllI.  —  Le  Porttigal  witétBdBdel'Es- 

fae  et  se  donne  pour  roi  JMU  IV,de  lamaâoQ 

Bragauce. 

te  BolbiQdat*  enl^entuu  Parragsislaiaimp- 
Mrs  de  Halacca,  très-impoitaoB  pour  le  »am- 
■nte  des  épices  et  des  drogueries.  — Retabnndt 

*  Uple  flenrit.  —  Mort  de  RtdMns  û  Abtbts. 
IKI.  Hort  du  général  suédois  BanneràRalberstxdl. 

des  wiles  d'uS  poison  lent  qu'on  lui  avait  donné 
a  Hildesheim.  Il  aura  pour  suecesseorToistenson. 

I^  Oiimbre  des  communes  d'Angielerre  met 
ra  accusation  le  comte  de  SlmlTord,  ministre  de 
Charles  I".  Il  est  condamné  à  mort  par  la  eour 
«s  Pairs  et  eiécuté  (13  mal).  —  L'archevêque  de 
Ùntorbéry,  Laud,  est  arrêté.  —  Paix  avec  les 
«oïsaU.  —  Massacre  des  Anglais  *t»Nia  en  Ir- 
«wle.  —  Mort  de  Van  Dyek  à  Loodrci. 

Traité  du  comte  de  Smssons  avec  VEssagea.  11 
en  tué  à  la  bataille  de  la  Harfée,  pr«s  ôe  Sedan. 
—  Alliance  du  Portugal  aTflc  la  Frasce.— Géttiire 
déclantion  par  laqiwlle  Rictielieu  iateidlt  au  «ar- 
lement,  d'une  manière  sdennslie  n.iUaBitive, 
*nne  iaterrention  dans  les  atUres  d'ÉUt  «l  d'ad- 
ministration. —  Premiers  louia  d'or,  dont  les 
coin»  lurent  gnrvés  par  Nicolas  Briot  et  Varia. 
IHl.  Pcadaat  que  te  comte  de  Guébriant  mérite 
•*  dignité  de  maréchal  de  France  par  la  dèRtite  de 
Umboi  à  Kempen,  le  «énéral  suédois Torstenson 
reoMorte  lur  les  Impériaui  la  brillante  victoire 
de  Breintenfeld,  et  prend  Leipsick. 

Louis  XIU  prend  possession  du  Kousailton  eipa- 
Rnol.  —  Complot  de  Gaston  d'Orléans,  du  duc  de 
Boaillon  at  ;de  Cinq-Mars  avec  l'Espagne;  il  est 
découvert.  Le  duc  de  Bouillon  est  dépouillé  de 
Sedan;  exécution  de  Cinq-Mars  et  de  son  ami  de 
TboQ.  —  Retoar  triomphal  de  Rtctralleir  momlt. 
~~l(ort  de  Htrie  de  Médicis  dans  la  misère,  i 
Cotagne,  —  Mort  de  Bichellenâ  Paris,  au  PKtais- 
AnSnal  (Palais-Rojal)  (4  déc.) .  ~  Il  a  pour  suc- 
«near  Hlalien  Mazarin,  eardincl.  —  EtaUtue- 
nwnt  français  i  Madagascar. 

ObtIu  !•'  quitte  Ltmdres.  CommenenMut  de 
'■  gttsrra  drile.  Le  prince  palatin  Robert,  mveu 
^  Charles  t»,  bat  le  comte  d^ewi  i  Edgebili: 
W*Warcester. 

Découverte  de  Ttle  deVan-Diemen  par  tefloUan. 
UsAMTHBan. 
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U43.  UartdeLûuùXUL  AvéDBmuUdeLouUXIV, 
&gâ  de  moins  de  à  ana.  Le  parltment  cana  le 
Intunant  du  roi ,  qui  instituait  un  oonsail  de  ré- 
ganee,  et  nacame  régeaie  Anne  d'AuUiclia.  Ha- 

VietoiredeRocroy,remportée  par leQlsdu prince 
de  Coudé,  le  duc  d'Engbien,  Agé  de  21  ans,  sur 
Isa  Espagnols  commandée  par  don  Franciico  de 
Msllo  (19  mai).  —  Cemmencement  des  négocia- 
tions, en  Westpbalie,  pour  la  paii  (10  juillet). 
Las  plénipotentiaires  de  l'Empire,  de  la  France, 
de  l'Bspagne  et  des  princes  cauioliqites  se  réunis- 
Mnt&.Munster,30uslamédiatioiidupape.  D'autres 
plénipotentiaires  da  l'Empire,  avec  ceui  de  la 
Suède  et  des  princes  protestants,  doivent  traiter  à 
à  Osnabnick,  sous  la  médiation  du  roi  de  Dane- 


Découvette  du  baromStra  par  Torricelli. 
I6M.  Victoiie  du  due  d'Engbiau  et  de  TureiiAe  1 
rribaarg,  dans  le  Briegau,  utr  ias  Impériaux 
enmMaiiités  par  Ueroj.  Priée  da  Philipsboure  et 
de  Mamace.  —  Bmbarraa  ânanalars  de  Mazarin. 
Édlt  du  Toisé.  Résieiaace  du  parleiaaat,  qui 
n'enreoistre  les  oeuvatu  in^ts  ^'avac  boau- 
e«tp  de  difAcullé. 

Béiktte  du  prince  palatin  Robert,  i  Hanton- 
Moor,  par  l'armée  du  parlement,  ciue  camman- 
dalsnt  fa  ttomte  da  Hanch^Mr,  Fairlai  et  Crom- 
well,  qtii  s'anfaKDt  d'ïnrk. 

"~  CbiBa.  la  dyaastie  Miog,  qui  dorait  depuis 
-  -■*-'-  —  "uïersce  par  la  race  des  Tar- 
..,  ,  [oi^  la  dynastie  maulctioue 
..  lay-Ttiog.  k  SI*  dynastie  dej^is 
las  ilia,  encoie  aujourd'iuii  régnante. 
]64â.  Après  avoir  imposé  bu  Daneniark  la  piti  de 
BrofflE-ebro ,  qui  donne  amr  Suédois  plmieui»  pro- 
vinces, Le  général  suédois  Torstçnson  se  disposait 
à  attaquer  l'Autriche  dans  ses  Etats  héi^iiâlpes, 
t^rviit'il  Alt  fnn-é  nar  bt  ont 


le  irr*  stèda,  est 


lorsqo  il  est  forcé  par  la  ^ootla  de  céder  le  ci 
mandement  à  Hermann  Wrangel,  —  Leduc  d'En- 
ghien,  après  avoir  secoaru  Turenna,  surpris  par 
Uercy,  bat  avec  lui  les  Impériaux  à  MoKHingeii, 
en  Bavière,  oïl  Mercv  est  laé. 

En  Angleterre,  exécution  de  l'arehovS^ua Laud. 
—  Influence  de  Cromwell,  chef  de  la  secte  des 
Indépendants,  —  Défaite  de  Clisrles  fi  NasM)y, 
dans  le  comté  de  Nortbampton. 

Le  peintre  Uurillo  se  aie  à  Séville. 

Attaque  dirigée  par  les  Tutos  contre  l'Ue  da 

IM6-  CharlasI"  se  livr«  aux  Ecossais,  qui  né- 
gocient avec  les  Anglais  pour  le  leur  vendre. 

Prise  de  Coumat  et  de  Uardick  par  le  duc  d'Or- 
léans, de  Dunkarque  par  le  duc  d'Epgtûen.  — 
Le  diic  d'fingbian,  Loms,  succède  au  litre  de  son 
père  Henri  II,  prince  de  Condà, 
IMT.  Les  Éeossais  livrent  Charles  I"  aux  commis- 
saires du  parletaent,  pour  la  BOmae  da  400080  li- 
vres sterling. 

le  prince  de  Condé  éektme  4avm  Lirida,  en 
Catalogne. 

Des  nnptts  nesnih  pmvnquiHt  à  Naplea  un 
MttHvoiaent  contre leduc  d'Artca,  viae-tei,  lous 
la  conduite  d'an  jeoae  péchew  «f  Aonlfl,  Boianié 
"-         Tommaso-fUieilo,  q«i  périt  qnetqwa  jaurs 


isnti  leur  aide  Henri  daLoraùu,  dusde  GHise, 
qoi  te  tiMuwit  à  Rome.  Le  duc  de  Gtûse  sa 
tuô^lU  arac  l'bowaa  la  plua  iaSiMnt  du  parti 
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popuiaire,  Gennwo  Annèse,  qui  ouvre  les  portes 
de  11  Tille  aui  EspïgnoU. 

Publication   d'ÀHamine  ou  le  grand   Cyrus, 
romin  héroîous  de  Mlle  de  Scud.'ry.   —  ilonor- 

Îuet  lur  la  tangue  française ,  par  Vaugelas.  — 
réalion  des  académies  royales  de  peinture  el 
«culpture.  —  Pascal  publie  ses  t'xpénfncet  lou- 
ehatUlt  rnde,  et  fait  eiéculer  peu  après  sa  célèbre 
eipérience  du  Puy-de-Dftme ,  qui  met  bora  d( 
dcule  U  pesaDteur  de  l'air. 
lus.  Victoire  de  Turenne  et  de  Wrangel,  i  Soiq- 
mersbausen,  en  Bavière, qui  oblige  l'ElecIeur  i  si 
séparer  de  1  Autriche.  —  victoire  de  Condé,  prÈ! 
dû  Lens,  en  Artois,  sur  l'archiduc  Léopold,  — 
Traité  de  Weaiphaiie,  signé  à  Osnabruck  et  i 
UuDSler,  qui  met  En  i  la  guerre  de  Trente  ans. 
L'Espagne  continue  la  guerre  avec  la  "France  el 
le  Portugal.  —  Par  la  paix  de  WestDtialie,  la 
France  obtient  l'Alsace,  moins  Strasbourg;  la 
Suède,  tine  partie  de  la  Poinéraoie,  Br£me, 
Werden,  etc.,  et  3  loii  ani  diètes  de  J'Empire; 
l'Electeur  de  Brandebourg,  fondateur  de  la  Prusse, 
Magdebourg,  Halberatadl,  etc.  I^  fils  de  Frëdé- 
rie  V  recouvre  le  bas  Palatiual  ei  une  8*  dignité 
électorale  fut  créée  en  sa  faveur.  Les  Provinces- 
Unies  furent  reconnues  indénendantes  de  l'Es- 
pagne, et  les  cantons  suisses  le  furent  de  l'Em- 
pire germaniaue.  Avec  cette  paix  finissent  les 
■*-  -eligion  el  commence    ■   -  -  " 


tombe  entre  les  mains  de  Cronjwell,  qui   le  fait 
coDduire  i  Windsor. 

Fin  de  l'insurrection  de  Naples.  Leduc  de  Guise 
tiil  prisonnier  restera  4  ans  en  Espagne. 

UaiariD  exige  de  toutes  les  cours  sou'.... 
le  parlement  excepté,  quatre   années  de   

Sages  en  forme  de  prit.  —  Le  parlement  refuse 
e  profiter  d'une  grice  gui  le  rendrait  odieux  aux 
antres  compagnies,  et  il  donne  son  célèbre  arrjt 
d'union  avec  le  grand  conseil,  la  cour  des  aides 
et  la  chambre  des  comptes.  —  Un  comité ,  formé 
de  députés  des  quatre  cours  souveraines,  se  réu- 
Dil  dans  la  chambre  Saint-Louis  et  délit^re  sur 
tous  tes  objets  relatifs  au  gouieraament.  —  Le 
jour  du  Te  Deum  pour  la  victoire  de  Leos,  la 
cour  fait  enlever  le  conseiller  Broussel.  —  Soulè- 
vement dans  Paris,  Journée  det  BarT<cadti.Cota- 
mencement  de  la  guerre  de  la  fronde. 

£.  Lesueur  achève  pour  le  couvent  des  Char- 
treux ta  série  de  tableaux  représentant  la  vie  de 
saiotBruDo.  —  Mort  de  Voiture. 
1649.  Procès  et  condamnation  de  Charles  I"  par 
une  commission  de  133  membres,  parmi  lesquels 
étaieut  Crnmwell  et  Irelon,  son  gendre  II  a  la  tète 
tranchée  devant  le  palaisdeWhilehatl.  La  Chambre 
des  communes  abolit  la  royauté  el  supprime  la 
Chambre  des  piirs.  La  république  est  proclamée 
elCromwelleatcommé  généralissime. —  Le  comle 
de  Montrose  proclame  en  Ecosse  Charles  II. 

Anne  d'Autriche  se  retire  à  Saint-Germain  avec 
ses  deux  fils,  Uazarin ,  le  duc  d'Orléans  et  Condé. 
—  Alliance  du  parlement  avec  les  princes.  — 
Condé  assiège  Paris.  —  Paix  de  Ruel  qui  termine 
la  premièrt  Fronde. 

Christine  de  Suède,  fille  unique  de  Gustave 
Adolphe,  surnommée  la  Minerve  du  Mord,  s'ef- 
force d'inspirer  le  goût  des  arts  et  de  la  paix  k  ses 
ïujela,  et  s  entoure  do  savanU  étrangers,  tels  que 
Sescartes ,  Grotius,  Freinshemias,  ^umaise 
Huet,  Vossiui,  Heiusius,  etc. 
16&0.  Le  comte  de  Montrose  est,  par  sentence  du 
pariement  d'Edimbourg,  pendu  et  écartelé.  — 
Massacres  épouvantables  ordonnés  on  Irlande  par 
Cromwell,  ~  Victoire  de  Cromïell  i  Dumbar,  à 
l'E.  d'Edimbourg,  sur  les  Ecossais  roystistei.  — 


«p.  J.-C. 
Ussérius,  uvaot  prélat  anglican,  né  à  DuUin, 
donne  ses  Annolci  veterii  et  noci  Tettamenti. 

Exigences  du  prince  de  Condé.  Refusé  par  Ha- 
tarin,  il  se  rallie,  avec  le  parti  des  petUt-maUrtt, 
aux  FniDdeurs,  mais  il  est  arrêté  par  surprise 
avec  Conti  et  Longueville  et  conduit  au  Havre.  — 
Prise  d'armes  des  seigneurs  dans  la  Normandie, 
dans  la  Bourgogne  el  dans  la  Guyenne.  —  Le  vi- 
comte de  Turenne,  qui  a  pris  parti  pour  la  Fronde 
Bt  qui  a  envahi  la  France  avec  les  Espagnols,  est 
ballu  près  de  Rethel  par  le  maréchal  do  Plessis- 
Praslin.  —  Mort  de  Descartes  en  Suède,  à  l'ige 
de  54  ans,  —  Mort  de  Vaugelas. 

Mort  du  slatbouder  Guillaume  II,  flia  de  Frédé- 
ric-Henri. Les  Etat»  généraux,  parles  conseils 
de  Cromwell,  laissent  vacantes  les  charges  de  ca- 
pitaine, d'amiral  généra!  et  de  slalhouder.  Les 
Hollandais  occupent  le  cap  de  Bonne-Espérance. 
1651,  Charles  II,  couronné  roi  d'Bcosse  à  Scooe, 
est  battu  par  Cromwell  prés  de  Worcesler,  II  se 
retire  en  France. 

Acte  de  nangation,  dirigé  contre  les  Hollan- 
dais. En  vertu  de  cet  acte,  aucune  marchandise 
étrangère  ne  pouvait  être  introduite  dans  les  ports 
d'Angleterre,  i,  moins  que  le  vaisseau  qui  la  por- 
tait n'edt  été  construit  dans  un  port  anglais, 
n'appartint  à  dea  sujets  anglais  et  ne  fût  monté 
par  des  Anglais,  au  moins  pour  les  troliquarts  de 

—  '"uipage.  Cet  acte  élait  un  c ' 

llandais,qui  étaient  alors  le 
ritimea  de  l'Europe. 

Paul  de  Gondi,  ooadjuieur  de  l'archevêque  de 
Paris,  si  connu  sous  le  nom  de  cardinal  de  Rett, 
mécontent  de  ce  que  Hazarin  tardait  à  lui  donner 
le  chapeau  de  canllnal,  forme,  avec  le  secours  de 
la  princesse  palatine,  Anne  de  Gonzague,  une 
coalition  entre  les  frondeurs  et  les  p^irtisans  des 
princes  détenus,  pour  obtenir  leur  délivrance.  Le 
duc  d'Orléans  s  y  joint,  Hazarin  quille  Paris  et  se 
retire  il  Cologne,  après  avoir  rendu  la  liberté  i 
Condé,  Conti  et  Longueville  qui  viennent  i  Paris, 
où  ils  dominent  le  parlement.  —  Turenne  se  ré- 
concilie avec  la  cour.  —  Majorité  de  Louis  XIV. 
6.Î1.  Lutte  sur  mer  entre  les  Hollandais  comman- 
dés pac  Tromp  et  Ruyler  et  les  Anglais  comnMn- 
dés  par  Blake. 

Prise  de  Barcelone  par  don  Juan  d'Autriche; 
les  Catalans  font  leur  soumission.  —  I/'S  Espa- 
gnols reprennent  Gravelines  et  Dunkerque. 

Mazarin  rentre  en  France.  —  Condé,  vainqueur 
du  maréchal  d'Rocqu incourt  à  fileneau,  lepoussé 
à  Gien  par  Turenne,  arrive  sous  les  murs  de  Pa- 
ris, Sanglant  et  inutile  combat  du  faubourg  Saint- 
Antoine  entre  Condé  et  Turenne.  Le  roi  transfère 
à  Pontoise  le  parlement  et  renvoie  Maiarin.  — 
Condé  sort  de  Paris  (18  oct,] .  Louis  XIV  y  rentre 
le  21  ;  3  joura  après,  défense  au  pariempnt  de 
s'occuper  des  affaires  générales  de  l'Etat.  — 
Condé  passe  i  l'Espagne, 

On  fait  usage  pour  la  première  fois  dans  la 
diète  de  Pologne  du  libenim  teto,  par  leauet  un 
seul  nonce  pouvait  arrêter  toutes  les  délibéia- 


ses  officiers  lui  défère  ù  dictature,! 

deProIecleur,—  EUmenli  de  philotophiede  Hob- 
hes,  où  il  est  établi  qu'il  n'y  a  d'autre  droit  qae 

Rentrée  de  Maiarin  i  Paris.—  Innocent  X  con- 
damne les  6  praposilions  de  Jansénius,  évSque 


d'Yi 


Yptes,  sur  la  grtce  el  le  libre  arbitre- 

En  Hollande,  Jean  de  Witt  est  nommé  grand 
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M  fu  Coudé,  TîsOQOit  MNtger  Ariu.  Turaone 
rofte  tes  Ugaet  de*  usié^unU  «l  1m  oUige  i  b 
rtlnila.  —  Louia  ZIV  lait  n  première  campa- 
m  en  Lorraioe  et  piend  Steoay .  ~  La  colonie 
knçûae  de  HadagMCu  eit  traïuportéd  ft  llle 
Ekniitiaii. 

Les  PoriDgais  du  Brésil,  sous  la  conduite  d'__ 
ntfociuil,  Joan  Ferûitdei  de  Vier«,  chtaseiit  les 
Bcdludais. 

Abdication  de  ChriBline  de  Suède,  en  faveur  de 

rm  «nisiii  Charlea  X  Gustave,  gendre  du  due  de 

HoUtein-Gottorp.  A  Inspnick,  elle  abjure  le  lu- 

Ibéruûsme;  elle  se  retirera  i  Rome.  —  Retraite 

et  mort  du  cttanoelier  Oienatieni. 

Ollo  de   Guéricke,    bourgmestre   de    Magcle- 

;     °*<iiSi  présente  la  première  machine  pneuma- 

I    tque  à  ['emperetir  d'AUemagne  i  la  diète  de 

I     utisbanne. 

1  I63S.  Let  Anglais  «nlèvent  la  Jamaïque  aui  Espa- 

I     gciols.  ~~  Traité  d'alliance  de  Cromwell  avec  Ha- 

Ewin  contre  l'Espagne,  i  la  condition  que  les  lils 

Ile  Charles  I"  sortiront  de  France.  Ils  se  retirent 

iBruielles. 

Hort  du  philosophe  Gas^ndi,  adversaire  de 
«*artes;  de  Lesueur,  de  Baliac, 

Le  Toscan  Chigi  est  élu  pape  sous  le  Dom 
leiacdre  VII. 

Charles  X  Gustave,  roi  de  Suède,  profite  de 
linarchie  qui  désolait  la  Polagne  pour  attaquer 
Jern-Casimir,  qui  voulait,  en  qualité  de  Vasa, 
lui  disputer  le  trône  suédois. 
1S56.  L'amiral  anglais  Blalte  enlève,  pris  de  Ca- 
(hi,  une  tloite  espaguole  qui  revenait  de  l'Amé- 
riqi». 

Pohlicalloa  des  Lellre*'provincialei  de  Pascal, 
*  l'occasion  de  la  condamnation  en  Sorbonoe  du 
lecteur  Antoïcie  Amauld,  jaiiseDiste,de  la  Société 
de  Port-Roval.  —  La  Fuctlle  de  Chapelain.  —  '  - 
Gollia  chruttoTid  des  Frères  Sainle-Uartbe. 

I*s  Hollandais  occupent  l'Ile  de  Ceylan.  — 
HellaadaJs  Hujrghens  découvre  avec  le  seei 


...  -e  Saturne. 

Traité  de  l'électeur  de  Brandebourg,  Frédéric- 
Ouillaume,  avec  Charles-Gustave  de  SuéOe,  conirc 
^niir,  roi  de  Pologne,  qui  est  vaincu  devant 
Varsovie.  —  Traité  de  Vilna,  par  lequel  la  ciar 
••couvre  Smolensk  et  les  autres  villes  conquises 
^  Rustie  par  les  Polonais  sous  Wladlslas  VU  et 
dont  le  traité  de  Wïasma  leur  avait  confirmé  la 
Pûssesiion  en  1634.  Le  czar  passe  alors  du  câté 
de  Casimir,  mais  se  rapproche  bienUlt  après  du 
roi  de  Suède. 
Ifi7.  Le  Danemark  déclare  la  guerre  i  la  Suède. 

Christine  de  Su^de  lait  assassiner,  k  Fontaine- 
bleau, Uonaldeechi,  son  grand  écuyer  et  son 
amant. 

Fondation  i  flotence  de  l'académie  M  Cimailo 

Gw  la  pbvsique  eipérimentale,  par  le  cardinal 
opoldde^éâicis. 

Traité  deWehlau  par  lequel  Frédéric-Guillaume, 
électeur  de  Brandebourg,  lait  reconnaître  par  le 
roi  de  Pologne  l'indépendance  de  la  Prusse  du- 
cale, qui  était  depuis  I52â  un  Qef  de  la  Pologne. 
Le  Hollandais  Huighens  applique  le  premier 
le  mouvement  du  pendule  aui  horloges. 
1^8.  Mort  do  l'empereur  Ferdinand  IIL  Son  flis 
Léopold  lui  succiède. 
Bataille  des  Dunes,  où  Turenne  défait  les  Espa- 


gols  commandés  par  don  Juan  d'Autriche  et  par 
odé;  elle  amène  la  prise  de  Dunkerque  que  les 
Anglais  bloquaient  par  mer  et  qui  leur  (ut 


B  Bergues,  de  Fumes,  de  Diimude,  d'Oudc- 
narde,  de  Menin,  d'ïpres;  la  Ferlé  prend  Grave- 
tiBes.  —  Mazarïn  conclut  la  ligue  du  Rhin  avec 
lei  pnissaoees  riveraines,  pour  empêcher  l'empc- 
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reur  Léopold  de  porter  secours  aiu  Espagnols  des 
Pays-Bas.  —  Rn  IUlie,  le  duc  de  Maoloue  quitte 
le  parti  de  la  France,  mais  il  est  attaqué  par  la 
duc  de  Hodine  rîsle  fidèle.  —  Publication  des 
Gttta  FraneoTum  d'Adrien  de  Valais,  en  3  vol. 
in-fol. 

Mort  de Cromvell  à  Wbitchall.i  l'ïgede 55 aiis. 
Richard,  son  fils,  lui  succËde  comme  protecteur. 

Charles  X  Gustave,  roi  de  Suède,  impose  à  Fré 
déric  111  le  traité  de  Roskild.  Le  roî  de  Danemark 
cède  au  duc  de  Hotstein-Gottorp ,  beau  père  de 
Charles-Gustave,  ses  droits  de  suzeraineté  sur  le 
duché  de  Slesvi g,  renonce  à  Droniheim  en  Nor- 
vège el  i  l'Ile  de  Bombolm.  — Rupture  du  traité; 
siège  de  Copenhague  par  les  Suédois. 

Dans  l'Inde,  Auceng-Zeyb,  descendant  de  l'em- 

r:reur  mogol  Akbar,  se  mit  coutotner  empereur 
Delhi. 
I6S9.  Richard  Cromwell  dissout  le  parlement  qui  l'a 
nommé  protecteur  {21  avril),  —  Les  officiers  do 
l'armée  rappellent  le  Rump  parlement  (parle- 
ment croupion),  qui  entre  aussitôt  en  lutte  avec 
l'autorité  militaire. 

Les  Suédois,  forcés  de  lever  le  siège  de  Co- 
peithague,  conservent  Helsingborg,  sur  la  cAte 
de  Scajiie,  et  Kronenbourg  sur  lacSie  de  Seeland, 
les  clefs  du  Sund. 

A  la  suite  de  conférences  tennes  dans  l'Ile  des 
Faisans,  sur  laBidassoa,  petite  rivière  qui  sépare 
la  France  do  l'Espagne,  Uazarin  et  Louis  de 
Haro,  au  nom  de  la  France  et  de  l'Espagne,  si- 

rent  la  paii  des  Pyrénées,  qui  donne  à  la  France 
Roussi  lion,  la  Cerdagne,  l'Artois,  moins  Aire 
et  Saiut-Oraer,  etc.;  à  Louis  XIV,  la  main  de 
Uarie-Tbérèse,  fille  de  Philippe  IV,  et  des  droits 
éventuels  i  la  couronne  d'E^iagne,  malgré  la  re- 
nonciation formelie  de  la  princesse.  Condé  rentre 
en  grice^  Cbarles-Emmanuel  de  SavoiP  recouvre 
ses  domaines  ;  le  nouveau  duc  de  Uodéoe  WH  la 
paix  avec  l'Espagne. 

Molière  lait  représenter  i  Paris  les  Précitatei 
ridiculet. 

Invention  du  micromètre  par  Huyghens,  qui 
découvre  aussi  la  même  année  l'anneau  de  Sa- 

1E60.  Georges  Houk,  gouverneur  de  l'Ecosse,  entre 
en  Angleterre  avec  son  armée  et  convoque  un 
nouveau  parlement  qui  rappelle  Charles  11. 

Boileau,  âgé  de  24  ans,  commence  à  écrire  des 
Satires.  —  Moit  de  saint  Vincent  de  Paul. 

Mort  de  Charles  X Gustave. Son  fils, Charles  XI, 
lui  succède,  à  l'Sge  de  à  ans,  sous  la  régence  de 
sa  mère  Hedvige-FIéonore  de  Holsteiu-Gottorp  et 
des  cioq  grands  officiers  de  la  couronne.  —  Les 
régents  s'empressent  de  négocier  pour  termine! 
la  guerre  générale  du  Nord.  Ils  concluent  la  paii 
d'Oliva,  près  de  Danltick,  avec  la  Pologne,  l'Em- 
pire et  l'électeur  de  Brandebourg  :  la  Pologne 
cède  &  la  Suède  la  Livonie  et  l'Esthonie;  celle 
de  Copeobague  avec  le  Danemark  qui  recouvre 
Dronlbeim,  Bornbolm,  mais  cl^de  la  Scanie,  le 
Hallan^  la  Bleckingie,  l'tle  de  Rugen. 

Les  Etats  assemblés  k  Copenhague  défèrent  à 
Frédéric  lll  l'aulorilé  absolue,  et  déclarent  le 
trdne  héréditaire  dans  sa  famille. 

En  Espagne,  mort  du  peintre  Velasquez. 

Invention  par  les  acaifémiciens  de  Florence  du 
thermomètre  à  alcool. 
1661.  Mort  de  Uazarin  (9  mars).  Louis  XIV  prend 
en  main  la  direction  des  affaires.  —  Haria^e  de 
Monsieur,  frère  du  roi,  avec  Henriette  d'Angle- 
terre, sœur  de  Charles  II  (I- avril).  —  Diserlce 
du  surintendant  des  finances,  Fouquet.  Câbert 
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CHBOMOCOOIE.  —  TABLES. 


Ap.  I.*c 

Louvre.— Le  niMieienLuHi.—Bardcaiit-MiiWMrt, 
et  le  NMre  tnmilem  k  rembdlisaeowDt  ds 
VertaiiiBB. 

Traité  de  paii  entre  la  Holluide  «t  la  PortURsl. 
Ce  traité  assure  la  propriM  ihi  BtrvU  entisr  au 
Portugal,  qui  s'engagea  de  soncûléi  payer aui 
Provinces-Unlei  huit  milliOB»  en  orgeat  o>  en 
marcbandiKS. 

Trailé  d«  Kardls  entre  U  SuMe  et  la  Runie, 
qui  rend  toutes  kes  places  qu'elle  possMait  encore 
en  Liionie. 
ieG2.  Cbarle»  II  bit  accepter  par  le  parlement  le 
bill  d'uDiTormilf,  qui  -eiigeait  de  tout  miniilre 
l'ordinalionépisûopile.  Sami-Barihétemy  dtt  pret- 
bytérittu.  —  HariBge  da  Cbarles  n  avec  la  lOiur 
du  roi  de  PoMugal,  qui  lui  apporte  en  dot  Tanger 
et  Bombay.  —  Etablisse  m  PnL^  formés  par  de; 
Anglais  sur  la  ctle  àe  Coromandel,  k  Masullpatam 
el  à  Madras. 

Démêlés  de  la  France  avec  Rome  au  sujet  d'une 
insulta  laite  à  rambuasdeur  le  duc  de  Crfqiii.  — 
A  l'occasion  d'une  querelle  entre  le  baron  de 
Vatterille,  ambassadeur  d'Espagne  i  Londres,  et 
te  comte  d'Estrades,  ambassadeur  d«  France, 
Louis  XIV  forée  Philippe  IV  h.  reoonnaltre  la  pré- 
séance de  la  France.  —  Achat  de  Dunkerque  et 
de  Msrdik,  — Mort  de  Pascal,  à  Tige  de  39  ans.  — 
Éeolt  da  ftmmti  de  HoliAre.  —  Uaaufkctura  des 
(iobrlins. 
IEG3.  La  diËte  de  Ratisbonne  est  rendue  perpétuelle 
el  limite  la  puissance  de  l'empereur. 

Forniation  de  la  colonie  de  la  Caroline,  m  sud 
de  ta  Virginie. 

Expédition  du  doc  de  Beanfort  contre  les  pi- 
ntes d'Alger,  —  Louvois,  flis  de  Michel  Lsteltier, 
créé  secrétaire  d'État  de  la  guerre,  accomplit 
d'importantes  rérormes  dans  l'organîHttion  de 
l'acmée.  —  Cr^tion  de  rAcadémie  des  inscrip- 
tions et  belles-lettres.  —  Établissement  des  mis. 
sioBS  étrangères. 

Les  Hoflandaii  enlèvent  les  comptoirs  de 
Cananore  et  de  Cocbin  sur  la  cfile  de  Halabar 
aui  Portugais,  qui  conserrent  encore  Goa  et 
Diu, 

L'Ecossais  Grégory  a  ta  première  id^e  du 
télesoope  i  réfloiion,  qui  fot  perfBOtio&Dé  par 
Newton. 
1664.  Les  An^ais  cbaiient  les  Hollandes  des  non- 
vcaui  Pays-Bas,  qui  deviennent  les  ooloaies  de 
New-ïork  el  de  New-Jersey. 

Six  mille  volontaires  Trancais,  envoyés  au 
secoure  de  l'empereur  Léopola  centre  les  Turcs, 
secoufrentde  gloire  i  la  bataillede  Saint-Gotbard, 
KBgoés  par  Montécuculli.  TréiedeTe«ieevarentre 
la  Porte  et  i' Autriche,  Les  Tores  owiserrent  plu- 
sienra places  et  maintiennent  Abeffl,  leurprotégé, 
dans  la  possession  de  ta  Transylvanie. 

Le  pape  acrorde  satisfaction  à  Louis  KIV.  — 
NouTeau  tarif  de  douanes. —Colbert  fait  ra^Mer 
par  le  ^nvememant  et  concéder  i  tine  compa- 
gnie privilégiée  les  établissements  fondés  par  des 
fiarticuliers  dans  les  Antilles.  ~  Établissements 
ormes  i  Cajenne,  au  Canada  et  dans  la  Guinée. 

—  La  France  prend  sous  sa  protection  les  beu- 
taniers  établis  dans  ia  portion  occidentale  d'Haïti 
el  leur  envoie  un  gouverneur.  —  Charles  le  Brun 
est  nommé  premier  peintre  du  roi.  —  L'ingénieur 
Riquet  commence  le  canal  de  Languedoc. 

1666.  Victoire  navale  remportée  par  le  doc  d'Tork 
sur  tes  Hollandais,  en  vue  des  cAtaa  de  SoBblk. 

—  Peete  de  Londres  (mai-déc.). 

Hort  de  Philippe  IV,  roi  d'Espatfne.  Avènement 
de  Charles  H,  igé  de  4  ans,  GiMJt  da  jésuite, 
le  p.  Nithard,  coofesseor  de  la  reine  mère.  — 
Grande  victoire  remportée  par  lee  Portugais  sur 
les  Espagnols  à  Villa-Vieion.  m  N.  E.  d'Evora.   i 
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Ap.t..C. 

SBOcès  dn  dus  d*  BeMafart  -sur  lee  Al^iens 

Srëi  de  Ttinii  ii  pfén  d'AIfiar.  —  Crtelion  du 
»Nrnnl  des  aoroMt.  ~  CamoMUcamoBl  de  la 
mumfactura  de  glaces  de  Saint-Golnin,  — 
Cl.  Pernult  commence  la  eolmmade  du  UMVn. 
—  Maximea  du  duc  de  la  Rocheroucauié.  — 
Mort  du  PouMin.  —  Mort  de  Femat,  ooaieiller 
au  pariemeni  de  TouIoom.  H  partage  avec 
Descartes  ia  gloire  d'avoir  appliqué  l'sicitare  i 
la  géométrie. 
IGES.  La  France  M  joint  i  la  HoHaode  ooiHn  PAn- 

Îileterre.  --  Bataille  navale,  qnl  dnre  4  jown, 
ivrée  par  Rufter  et  Tromp  a  la  Hotte  anglwse. 

Incendie  qui  détruit  une  grande  partie  de 
Londres 

Ëtabliïsement  «  Pnnae  de  l'Acaéémie  des 
sciences.  —  Huyghem,  savant  bollandaii,  est 
appelé  à  Paris,  —le  Mitantkropi  do  Molière. 

Mort  du  scJub  de  Perse  Abbas,  qui  uiait  t«qu 
i  sa  cour  le  voyageur  francs  Taveraier, 

Traité  de  Clèvea  qui  rr'gle  d'une  façon  définitive 
le  différend  entre  les  maisons  de  Bra^tdabourg  et 
de  Neulourg  au  sujet  de  la  succcîision  de  Juiiers. 
L'électour,  duc  de  Prusse,  garde  le  duckÉ  de 
CItves,  le  comté  de  la  Harck  et  le  comté  de 
Raven^ierg  cotre  Uinden  et  Hunster;  le  duc  de 
Neubourg  a  le  duché  de  Julicrs  et  le  ducbé  de 
Berg. 
1667,  Ruytn-,  avec  la  flotte  hollandaise,  pénètre 
dans  la  tamise,  s'avance  jusqu'i  Chattm  et  jette 
l'épouvante  dans  Londres,  Paii  de  Breda.  Les 
Anglais  conservent  en  Améiique  New-York  et 
c^cnt  i  la  France  l'Aoadie.  Surinam  reste  aux 
Hollandsig. 

OIsgrtcede  Clareadon,  ministre  de  Chattes  II, 

&.'""' '"■" 

perdu-  de  Hilton. 

''"- fre  entre  ia  Ftaa»  et  l'E^MgBe,  au  aujet 
ivft^Bas  espagnol*,  queLounUYiéclaniail, 

:Iusion  de  Cbarlea  H .  ea  vertu  du  droâ  de 

déwlAition  suivi  en  Brahanl.  droit  par  lequel 
l'héritage  était  di'vulu  aui  Sllas  du  I"  lit  de 
préfénoce  aux  Sis  du  second.  Uane-Tliéféee  était 
dans  ce  c*s  b  l'égud  de  Charles  H.  —  Conquête 
de  la  Flandre  en  deux  mois  par  Louis  XIV, 
teoondé  par  'Hir^ona.  —  Commencement  de  la 
CMiitrW'tiDD  de  l'Observatoire  d«  Paris.  —  Ctéa- 
tion  d'tin lieutenant 9éoér«ldepolic«:Iepranu«r, 
de  la  Reynie ,  fit  bènicaup  pour  ta  sécurité  et 
l'asiaiiBMemem  de  Paris.  ~  Rédaclion  de  l'or- 
deananee  civile  par  Pussort,  oncle  de  ColbMi, 
Lamoigtion,  Talon,  Bignon.  —  Le  Tartvfe  de 
UollËre.  —  Jiulronuiguï  de  Eacine.  —  Mort  du 
géogr^he  Fj.  Sauson. 

Luttes  des  Polonais  contre  les  Tarlares  et  les 
Cosaques.  Eiploits  du  grand  maréchal  liobieski, 
Qls  d^uQ  Casl«ilui  de  Craeovie. 


Français  et  les  Toscans. 

1G68,  Triple  alliance  de  l'Angleterra,  da  la  H<41«Bde 
et  de  la  Suède,  pour  obliger  la  Prann  à  faiM  la 
mil  avec  rEspogae.  -~  Conquête  de  la  Franebe- 
Comté  par  Louis  XIV  et  le  prince  da  Coadé  en 
n  jours.  —  Trailé  da  Ltahonne  qui  met  fin  à  la 
guerre  entra  le  Portugal  et  l'Espagne;  celle-ci 
reconnali  la  maison  de  Bragance.  — Traité  d'Aii- 
la^Cbapelle,  qui  LuMc  la  Flandre  à  Louis  ZIV-  — 
CoDversioa  de  Turenne  par  Bossuet,  qui  compose 
alors  son  Etptuiiùn  de  la  Fot.  —  La  Fontaine 
donne  6  livres  de  Fablei.  —  L'Amphitryon  de 
Molière.  Ui  Plaideur!  de  Hanine.  ~  Acia  ioêu- 
tormmord.1.  Beaedicli.  par  MabillDQ:166B-IT03. 

1669.  Don  Juan  d'Antrieba  oblige  la  tmDc  n>ère  i 
éloigner  le  P.  rfltbaid. 
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OrfowM*  de  <UkHt  «or  IM  euu  et  lorMi. 

—  L^ulHMXMM  CMnni  m  attiré  de  Baleine  B*r 
CoUntL  —  Mort  d'H«Biietta  At  Fraaoa,  une 
d'AfigtoWn»;  fioMut.  ArAqu  da  CaBdau,  pco- 
BODce  aoo  iwMu  funitne.  —  Le  jtauiU  Bour- 
d«lMM  oooiBHMW  i  préchar  ï  Piii».  —  Epilre 
cta  Bailetn  au  roi  Mir  la*  A»aÊta§et  dé  I»  oêùc. 
Ds  un  à  1674,  U  donne  VArt  paéWfw  en 
4  chinti.  —  Brilmtnieiu  de  Racine  —  Eioud  ei 
AiuuHit  «ppliqnent  la  lottetln  aui  tstlnniNBU 
qai  MTfeat  i.  iseMirar  1m  inglM.  ea  oui  &  con- 
tribua i  augnBntv  teuwoqp  r«uolilule  des 
obsemUons. 

Rrise  da  Candie  pu  les  Tiuca  sur  les  Vioi- 

iÇia.  DuwreetioQ  de  U  Bonerie  mu*  la  condute 
de  Pnacoû  HMOUtj. 

Mort  de  la  dut^uase  A'Otiéuat,  an  retour  d'un 
troTsge  aoprèi  de  «on  pire,  Cbarle*  II,  t(u'e'>e 
arait  décidis  à  UQ  traité  aeerel  omtra  la  Holknde. 

—  Le  maréchaJ  de  Crétpii  occupe  les  Stali  de 
Ch>xtee  IV,  duc  de  I<omune,  oui  Tenait  de  nâgo- 
cier  une  ligue  oITensive  et  aéfensive  avec  les 
Btats  géoëraux  contre  la  Franoa.  —  Publication 
de  l'ordonuMMU  crinUtwile.  —  Créalion  de  l'Aca- 
démie d'arafai lecture.  —  Gommenceinant  de  la 
caostmction  de  TbAlel  des  Invalides.  —  Omiion 
[unUire  da  la  duchesie  d'Oilâans  par  Boaauet  qui 
est  nomma  préceplaur  du  Dauphin.  —  Copi- 
ItUaria  Jl,  froneomn»  pax  Baluze,  —  BMniea  de 
Racine.  —  Le  Bourgeoit  gmtilhommt  de  Holière. 

—  Le  pliysicien  Mariotle  trouTe  la  lot  physique 
qui  porte  son  nom. 

Le*  Elala  de  HoUaode  donnent  la  charge  de 
ca^taine  générai  au  prince  d'Orange,  Guillaume, 
Joe  de  30  ans.  —  La  Hollandais  HufghMU  ap- 
pUque  le  premier  le  T«gsort  ^)iral  aux  montons. 
I$7].  Fin  de  l'insuTTection  hon^ise.  L'empereur 
Ldopold  rampliice  la  charge  de  palatin  de  Hongrie 
par  oellede  lice-roi. 

Fortifications  construile*  par  l'ingénieur  Tan  ban 
dam  la*  Pan-Bas  français. —  Mort  de  de  Lionne. 
secrétaire  a'Étal  des  affaires  étrangères;  il  est 
TCmplaeépar  Pompraine . — L'Aoadémiedes  sciences 
daPuiseavole  iCajennel'aatronomeRictier  pour 
(Asemr  la  réfraction  astronomique,  la  longueur 
dn  Pendule,  la  |>uiiliaxe  de  la  Lune,  de  Mars  et 
du  Soleil,  la  position  des  constellations  australes, 
les  marées  et  les  variattons  du  baromitra. 

Lutte  de  Jean  Sobieski  contre  le*  Cosaques, 
auxquels  il  enlève  le  paya  entre-  le  fkig  et  le 
Dnieper. 
167!-  Louis  XTV,  irrité  contre  les  Rollandais,  qui, 
pendant  la  campagne  de  Flandre,  n'avaient  épar- 
gné contra  lui  ni  le*  négociations  hnîtiles,  nt  les 
raillertee  injurieuses,  leur  déclare  la  guerre  avec 
l'Angleterre.  Il  passe  le  Rhin,  prf'S  de  Toihup, 
dana  la  province  de  Gueldre^  arec  cent  mille 
hommes,  ooffimandésparCoQdfiTurenne,  Crégui, 
LB«enibourB,VaubBn .  et  s'avance  jusqu'à  Muyden, 
i  4  tieues  d  Amsterdam.  —  Louvois  Tait  rejeter  les 
prnKMitions  de  paii  du  grand  pensionnaire  Jean 
de  wilt,  qui  est  peu  de  temrni  après  massacré 
avec  ion  iKce  (krâeilie  par  la  populace  de  la 
HaTe.  —  Gu  illaume  d'Orange,  proclamé  stattiouder, 
organise  la  défense  du  pay».  Les  Hollandais  arrê- 
tent la*  progrès  de*  Français  en  ouvrant  leurs 
éelwes.  —  Huytar  livre  un  sanglant  combat  aui 
Hoites  française  et  anglaise  rénniee,  près  de 
Solbay.  —  Ligue  formée  contre  Louis  IIV,  par 
l'empereur,  le  duode  Glérea,  Télaoteur  de  Brande- 
baug,  l'Espagne. 

BptUadaBoileanaaroi  aurlePono;*  duBkin. 
Da  ISI2àl<74iidonMle  LMrin.  —  Ut Ftmma 
tatwwlw  da  lloliice.  —  Fondation  de  l'Académi 
R^ala  da  mnaîque  pat  LuUi. 


Ap,  i.-c 

Laa  GOMquBi,  aouknui  par  la»  Turc*,  imfxnant 
1  Mtdtel  lioritiath,  BoeeasiaDr  de  leaa-Caaimir, 
la  boatauaa  paix  de  Baczuen  Gallicia,  qui  aède 
am  OMOBians  Kaminiak,  ville  forte  de  Podolie, 
sur  le  Dnietiar ,  mai*  que  la  diète  refuseta  de  la- 
liRpr  sur  la  proposition  de  Soli>a*kï. 
IS73.  Le  narlemenl  impeae  i  ChaHee  II  le  bill  du 
leit  an  a'épreuve,  par  lequel  tout  officier  puUic 
devait,  outre  las  serments  d'oÛt^aitw  et  de  m- 
prématit,  jurer  qu'il  ne  croyait  pas  à  la  trans- 
*ub5lan  liât  ion.  Le  duc  d'York,  frère  du  roi,  qui 

Srofeasait  ouvertement  la  foi  catholique,  eal  obligé 
t  sa  dém'ettiedea  fonction*  de  grand  amiral. 
liMiia  XIY  rappelle  ses  troupet  de  Hollande, 
apréa  la  oaoquêta  de  ttaeatricat.  —  L'électeur 
da  Brandebourg,  méeontent  de  sas  alliés,  conclut 
mo  Louis  SIV,  k  Vosaam,  en  Brahant.  un  traité 

Clequd  il  promit  de  ne  plus  aasisler  les  Hol- 
lais,  se   réservant  de  défendre  l'Empire  s'il 


était  attaqné.  —  Ttailé   signé  à  la  Haye  c 

'-  " te  l'Autriohe,  rEsnagne,  la  Hoil 

Lorraine,  3  batailles  navales  indé- 


la  France  entie  l'Autriche,  T'Espagne, 
et  le  duc  de  Lorraine.  3  balï-""-  ■" 
dsea  livréaa  &  Ruyter  par  les 


1  Hollande 


Ordonnance  sur  la  législation  commerciale.— 
JftUtrtdote  da  Ranma.  —  Constructitm  de  la  porte 
SainVDenis,  à  Paris,  par  BlondeL  —  DidioMtoire 
hittofiqut  de  lloréri. 

Victoire  de  Sobieski  sur  les  Turcs  devant 
Cbociim,  en  Podolie.  —  Hott  de  Michel  Koributh, 
mi  de  Pologns. 
16T4-  Paii  de  Westminster  entre  l' Angleterre  et  la 
Hollande.  —  Conquête  de  û  Franche-Comté  par 
Louii  ZiV.  —  Sanglante  bataille  de  Senef  entre 
Coudé  et  Guillaume  d'Orange.  —  Invasion  et 
ravage  du  Palalinat  fM  Turenne.  Inmion  de 
l'Alsace  par  les  Impériaux,  qui  sont  battu*  par 
Turenne  i.  Embeim,  prés  de  Slracbourf,  et  k 
Mulhaïuen  dans  le  Suûdgaw.  —  Uort  de  Obapc- 
lain.  —  De'Ia  rtchtnhe  de  la  vérité  par  Uale- 
branche.  — Iphigéaie  de  Baoine.  —  Porte  Saint- 
Martin  par  Bullet. 

Mort  de  Clarendon  ;  mort  de  Milton. 

Les  Espagnols  sont  chassés  de  Hessiite,  qui  se 
donne  à  la  Prsaiie. 

Jaan  Sobieski  est  élu  roi  de  Pologne  a|irè<  un 
intarrègne  de  plusieurs  naois. 
1615.  Tomme,  vainqosar  k  Toi^im,  bree  Us 
Impériaux  a  repasser  le  Bhin.  —  L'empereur 
opposa  Moniécnculli  i.  Tnrenna,  qui  est  tué  d'un 
coup  de  eaiitm  en  allant  faire  nue  reconnaiinance 
prâs  du  village  de  Salubach.  Betrxile  de  l'armée 
aCRH  de  Lorge».  —  Défaila  du  maréchal  de  Crégui 
i  GonMrbruck.  —  Gondé  força  Montécanilli  & 
levée  le  siège  d'Hagoonau  et  de  Saveme  et  le 
contraint  k  repasser  le  Rhin.  Ce  fut  li  le  dernier 
exploit  de  ce  prince  qui  se  retire  à  Chantilly.  — 
Le  P.  François  da  la  Chaise  devient  le  confes- 
asDT  de  Louis  XIV.  —  Retraite  de  la  ducbesae  de 
la  Valliire  anr  Carmélites  da  Chaillot.  —  Oraison 
fiuUn«  de  Toranne  par  Hascaron. 

Lutta  de  ChaHa*  XI,  rei  de  9dMb,  allié  de  la 
Fcanea  contre  las  Hollandaii,  les  Danoé*  et  l'élec- 
teur de  Brandebourg.  Vaincu  par  ce  dernier  k 
Fahrbellin,  Charles  XJ  bat  les  Danois  à  Ltmdan  en 


IG16.  Ladettefraaçaise,  commmiMe  par  Duquasne, 
reaooatre  la  Ootle  bollandaise,  commandée  par 
Ruyter,  entra  la*  (les  da  Stromboli  et  da  Salmi. 
Après  un  long  combat,  où  la  victoire  reste  indé- 
cise, DtiqDBsna  jette  dn  secourt  dans  Heanne,  — 
Deuiièma  bataiUa  entre  Duqnameet  Ruyter  de- 
vant la  mont  Etna  (B  avril).  KuTt«r  V  «i  ''■«"« 
morlellemeot.    Il   expire    pan    de  juurs    apr.* 
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comcat  çièi  de  Paleroae  1m  nottes 
espagnole  ei  hoUandaisa.  —  CrtelioD  du  parle- 
nt&tde  BeMOçoD.  —  Eiéculion  de  la  Bnnvilliere, 
célèbr*  empoisonneuse.  —  Oraison  TunÈbre  de 
TuiBDae  par  Fléchier. 

Sobieski  imposeauT  Turcs  le  traité  de  Ziirawnow, 
qui  alTrascbit  la  Pologne  du  tribut  promis  par 
Michel  Koribulb,  et  lui  rend  une  partie  de 
l'Ukraine  en  laiiaant  touterois  aui  Turca  KamiDJelc 
et  des  dislticts  coDsidârables  de  l'Ukraine  el  de 
la  Fodolie 
1G71.  Louis  XIV  reprend  en  peraoune  la  guerre  de 
Flandre  (10  ter.)  —  CongaËta  de  Valenciennes  et 
de  Cambrai  sur  l'Escaut.  —  Victoire  du  duc  d'Or- 
léans sur  le  prince  d'Orange  au  toont  Cassel  (Il 
aTril) ,  reddition  de  SaintOraer  (ÎO  aïril).  —  Prise 
de  Fribourg,  k  l'E.  de  firisacb,  par  le  marécbal  de 
Créqui.  —  Phèdre  da  Racine. 

^cwtoa  découvre  le  calcul  xnfiniUiimal,  qu'il 
appelle  calcul  det  /luxioni,  en  mSme  temps  que 
léibnilE  trouvait  le  calcul  oiflërentiel. 

Charles  [1,  roi  d'Espagne,  éloigne  sa  mire  et 
prend  pour  ininistre  son  oncle  don  Juan  d'Au- 

1678.  Prise  de  Gand  par  LouiïXlV.  Paii  de  Nimègue 
entre  la  France  et  la  Hollande  (10  aoili).  U  Hol- 
lande conserve  tout  son  (erritoire  et  même  Maes- 
triclit  sur  la  Meuse.  Paii  entre  la  France  el  l'Es- 
pagne (9  sept.).  —Louis  XIV  obtient  la  Franche- 
Etomlé,  Valenciennes,  Cambrai,  Ypres.Sainl-Omer. 

En  Angleterre,  agitation  causée  par  la  prétendue 
contpiration  papûte  déTodée  ou  inventée  par 
Titus  Oates,  auccessirement anabaptiste, anglican, 
catboliqus  el  tour  k  tour  apostat  de  toutes  ces 
religions, 

GloMan'um  mtdm  H  in^mx  lalinilalù  de  du 
Cange.  —  La  Fontaine  donne,  en  167B  et  1679, 
b  nouveaux  livres  de  fables.  —  Conférence  de  Bos- 
suel  avec  le  ministre  protestant  Claude. 

1679.  L'empereur  et  les  autres  princes  de  l'Alle- 
magne accèdent  àiapaixdeNImègue:  Louis  XIV 
conserve  Fribourg.  —  Traili  de  Saint- Germain 
en  Laye,  par  la  médiation  de  la  France,  entre  ta 
Suède,  le  Danemark,  le  Holslein-Gotlorp  et  le 
Brandebourg.  L'électeur  rend  aui  Suédois  tout  i-  - 
au'il  leur  avait  enlevé  dans  la  Poméranie.  Le  r 
de  Danemark  leur  restitue  Wismar,  111e  de  R 
gen,  etc. 

Cbarles  11  dissout  le  parlement,  avec  lequel  il 
avait  gouverné  depuis  1661.  La  nouvelle  as 
blée,  plus  opposée  encore  aux  vues  du  roi, 
traint  le  duc  d'Xork,  attacbé  au  calliolicismc,  a 
sortir  du  royaume,  et  Tait  accepter  le  célébra  bill 
à'Habtat  corjnu,  devenu  depuis,  en  Angleterre, 
la  sauvegarde  de  la  liberté  individuelle.  —  Les 
partis  commencent  à  se  désigner  par  les  noms  da 
Whigs  et  de  Torys,  les  premiers  attachés  aux 
idées  constitutionnelle!:,  les  seconds  à  la  royauté. 

£n  France,  le  ministre  de  Pomponne  est  dis- 
gracié comme  janséniste;  il  a  pour  successeur  de 
Croissy,  frère  de  Colbert.  —  Instiluiion  de  la  con- 
grégation des  fr&res  des  écoles  chrétiennes  par  de 
la  ^le,  chanoine  de  Reims. 

1680.  Mariage  du  dauphin  avec  la  fille  de  l'électeur 
de  Bavière.  —  Le  titre  de  Grand  est  décerné  à 
Louis  XIV.  —  EiaLlissement  à  Bnsach  et  à  Metz 
des  chambres  dites  de  réunion,  pour  déterminer 
les  anciennes  dépendances  des  Trois-Evéchés  et  de 
l'Alsace,  qui  devaienietre  réunies  à  la  France.— 
Des  colons  du  Canada  s'établissent  dans  la  Loui- 

Halley  propose  d«  Bubstiluer  U  mercure  à  l'ai- 
cool  dans  la  construction  du  thermomètre. 

1681.  Bombardement  d'Alger  par  Duquesae.  — 
Louis  XIV,  en  vertu  des  décisions  des  chambres 
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de  réunion,  s'empare  d«f  duebés  de  VsIdentz  el 
de  Deui-Ponts,  des  principautés  de  3aarbruck,de 
Saarwerden  et  de  Montbelliard,  etc.,  de  la  ville 
de  Strasbourg ,  et  bientôt  après  de  celles  de  Cour- 
trai,  de  Diimude  et  de  Luxembourg.  —  Le  due 
de  Hanloue,  Charles  IV,  est  obligé  de  vendre  à 
Louis  XIV  la  [orte  ville  de  Casai,  capitale  du 
Montlernl.  —  Ordonnance  sur  la  manne  el  le 
commerce  maritime.  —  Le  canal  du  Languedoc 
est  ouvert  k  la  navigation  (19  mai).  —  Le  savant 
Ma btllon,  bénédictin  de  la  congrégation  de  Saint' 
Maur,  publie  son  grand  ouvrage  De  Rediplomitiica. 
16X2.  La  secte  des  quakers,  qui  a  pour  chef  Guil- 
laume Penn ,  s'établit  au  nora  de  la  Virginie  el  du 
Maryland,  entre  te  fleuve  de  la  Delaware  à  !'E.,  i^t 
le  lac  Erié  à  l'O.  Les  colons  jouissent  d'une  liberto 
entière  de  conscience  et  de  religion. 

Malgré  te  rétablissamenl  de  ta  dignité  palatine 
et  de  toutes  les  institutions  nationales  par  l'em- 
pereur, l'insurrection  hongroise  persiste;  elle  est 
dirigée  par  le  comte  Emeric  Tekeli,  qui  a  épouse 
la  veuve  de  François  Bagotïky,  et  appuyée  par 
les  Turcs. 

En  1673,  Louis  XIV  avait  étendu  la  régale  i 
tous  les  diocèses  du  royaume  :  deux  prélats,  les 
évèques  d'Alel  el  de  Pamierx,  refusèrent  de  se 
conformer  à  cet  édil.  Le  pape  Innocent  XI  ayant 
approuvé  leur  conduite,  le  rai  lui  opposa  en  1683 
la  décision  de  l'assemblée  du  clergé,  qui  adliéra 
unanimement  à  l'extension  de  la  régale.  Celle  ss- 
semblée  est  également  célèbre  par  la  Détlaration 
du  clergé  de  France  formulée  par  Bossuet  en 
quatre  articles,  i.  savoir  :  I*  le  pape  n'a  aucune 
autorité  sur  le  temporel  des  rois  ;  V  le  concile 
général  est  au-dessus  du  pape:  3"  l'usage  de  l'au- 
torité pontificale  doit  être  réglé  par  les  canons  ; 
V  le  jugement  du  pape  n'e^it  infuillible  qu'après  le 
consentement  de  l'Eglise.  Cette  déclaration  fui  en- 
regiiitcée  au  parlement  le  23  mars.—  La  nuacbine 
de  Harly  est  terminée.  Louis  XIV  s'établit  tout  A 
fait  i  Versailles,  —  Les  Français  occupent  l'île  do 
Tabago. — Compagnie  de  cadets  pour  la  nubleise. 
—  Ecoles  d'artillerie. 

Mort  du  czar  Fédor  II ,  sans  postérité.  Ivan  V  et 
Pierre  I",  le  premier  faible  d'esprit  et  presque 
aveugle,  le  second  4  peine  âgé  de  10  ans,  suc- 
cèdent à  leur  frère  sous  la  tutelle  de  Sophie,  leur 
sœur,  qui  s'appuie  sur  la  milice  des  strèlilz. 
Crédit  du  ministre  Galitzin. 

Diète  de  Stockholm ,  ou  les  trois  ordres  accor- 
dent l'autorité  absolue  à  Charles  XI. 
1683.  Charles  II  punit  rigoureusement,  avec  l'aide 
do  Georges  JerTrys,  lord-chef  de  justice,  tes  au- 
teurs d'un  complot  tramé  contre  le  duc  d'ïork. 
Exécution  do  Russell  et  de  Sidney.  Le  duc  de 
Hontnouth  et  lord  Sbaflesbury  échappent  aux 
poursuites. 

Le  roi  de  Pologne,  Sobieski,  sauve  la  ville  de 
Vieune  menacée  par  les  Turcs.  In^tîtude  da 
l'empereur  Léopold  envers  les  Polonais,  qui  n'ob- 
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bombarde  deux  fois  Alger  et  délivre 
les  chrétiens  français.  —  Mort  de  la  reine  Marie- 
Thérèse.  Bossuet  prononce  son  oraison  funèbre. 
—  Mort  da  Colbert.  Son  fils  Seignelay  est  secré- 
taire d'Etat  de  la  marine.  —  Les  Français  acquiè- 
rent Pondichéry. 
1684.  L'empereur,  le  ciar,  le  roi  de  Pologne  el  Ve- 
nise se  liguent  contre  les  Turcs. 

Une  escadre,  conduite  par  Seignelay,  ministre  de 
lamaiine,  el  par  Duquesne,  bombarde  et  brûle  en 
grande  partie  la  ville  de  Cènes,  qui  avait  vendu 
des  munilions  aux  Algériens.  —  Trêve  de  vingt 
ans  signéeà  Ratisbonna  entre  la  France,  l'Bspagna 
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et  l'Empin.  —  Ambanadeun  ila  roi  da  Siun  à 
TenuUei.  —  Mort  d«  P.  Cotneille  (17  Hv). 
ICftS.  Mort  de  Ourles  U.  Son  Mrs  JtnquBj  II  lui 
■uecidfl  i  rtm  de  b1  ma.  —  Le  dae  de  Noninouth, 
fila  tuQuel  de  ChirUi  U,  lidé  du  duc  d'Argjle, 
di^ute  11.  couronne  i  Jac<î<iBs  n.  loaa  deui  sont 

8 ris  et  exécuta.  —  Le  lord-chef  de  justice,  Jet- 
ya,  o>u?re  l'ÀDgletem  d'échaT&udJ  et  devient 
dULncelier. 

Le  doge  de  Ginei  fait  réparalion  k  Louis  XIV  à 
Versailles,  —  D'Estrtes  bombarde  Tripoli  et  me- 
naça Tunis.  —  Bévoeation  de  l'édil  de  Nantes 
(22  ocL),  — Code  noir,  qui  règle  la  condition  des 
esclaves  aui  colonies. 

Succès  des  Impériaux  contre  les  rebelles  hon- 
grois et  les  Turcs.  La  forteresse  de  Neuhausel  est 
reprise  à  la  suite  de  la  bataille  de  SlrigoDie,  ga- 
gnée par  le  duc  de  Lorraine. 

En  Russie,  révolte  de  la  milice  des  strélitz, 
dont  Sopbiea  ikit  tuer  le  cheCsans  procès.  —  Les 
bolaidset  [es  gentilshommes  protègent  les  princes 
Ivan  et  Pierre. 
IS86.  CuilUume  de  Nassau,  prince  d'Orange,  orga- 
nise contre  Louis  XIV  la  ligue  d^Atigibourg,  qui 
comprenait  IXmpire,  l'Espagne,  la  Su6de,la  Hol- 
lande, la  Bavière  et  Quelques  autres  Etats. 

Amiiassade  solennelle  stivoyée  par  Jacques  11  i 
Innocent  XI. 

Edii  qui  érige  en  parlement  le  conseil  souve- 
rain institué  par  Louis  XIV  i  Tournai  en  1668. 
C«  parlement  sera  transféré  i  Douai  en  1713,  — 
Institut  des  dames  de  Saint'Louis  i  Saint-Cyr, 
pour  les  filles  de  noblesse  pauvre,  sous  la  direc- 
tion de  Mme  da  Uaiuteuon.  —  Sort  du  prince 
ds  Condé. 

Le  duc  de  Lorraine  emporte  d'assaut  la  vlUe  de 
Bade,  ancienne  capitale  de  la  Hongrie,  et,  depuis 
]e  temps  de  Zapoli,  te  siège  de  la  puissance  otto- 
mane dans  ce  pays.  —  Succès  des  Vénitiens  en 
Morée. 

Victor-iioédée  II,  duc  de  Savoie,  ponsié  pa 
Louis  XIV.  persécute  les  Vaudois. 

La  roi  de  Pologne,  Jean  Sobieski,  acbËle  l'al- 
liance du  czar  contre  les  Turcs,  en  lui  cédant,  par 
le  traité  de  Moscou,  Smotensk,  Uetaia,  Doro- 
gobuschj  Tschemigow,  Stanxiub,  Mowgorod- 
Seversko],  tout  le  pays  appelé  la  petite  Russie, 
et  même  U  ville  de  Kiovie  en  de^  du  Borys- 
Ihine. 
1681.  Réception  faite  par  Jacques  II  au  nonce  du 
pape.  Abolition  du  Itit.  Les  èvéques  récalcitrants 
•ont  emprisonnés.  —  Guillaume  de  Nassau  se  pré- 
pare à  délr6ner  son  beau-nrre.  —  asservissement 
des  colonies  anglaises  de  1  Amérique  du  Nord  &la 
métropole.  Le  roi  se  réserve  la  nomination  aui 
principales  charges  et  réglemente  souverainement 
le  commerce  et  la  navigaiioQ.  —  Newton  publie 
en  latin  ses  Principet  mathémaliquei  de  la  pkilo- 
*ophù  nalurelie.  C'est  dans  cal  ouvrage  que  se 
trouve  eiposé  le  svalème  du  monde. 

Bépression  cruelle  de  l'iasurrecliou  bongrol~e, 
—  Grande  victoire  remportée  k  Mohacz,  sur  les 
Turcs,  par  le  duc  de  Lorraine.  —  Les  Etats  de 
Freshourg  déclarent  la  couronne  de  Hongrie  hé- 
réditaire dans  la  maison  d'Autriche.  l<éopoid  cède 
:>n   Bis  aîné  Joseph,   ftgé  de 


de  Versailles  eal  achevé.  —  Les  Carae^ii  de  la 
Bruyère.  —  Bossuet  prononce  l'oraison  funèbre 
da  grand  Condé.  —  Uort  de  Lulli. 
1688.  Loais  XIV  l^ii  occuper  le  PaUlinat. 

Guillaume  d'Orange  tlébarquelTorbay,  dans  la 


filles  trahi  par  son  ptetnier  miniitra  Sunderland 
-"--ebill,  duc  de  Harlboraugh,  delà'"'  — 

.  s'enfuit  secrètement  de  son  p 
France.  Bévolulion  de  16SB. 

Conlinualiou  de  la  ^rre  entre  les  Turcs  et  les 
Impériaux  en  Hongrie;  ces  deruiors  prennent 
Albe-Boyale  et  Belgrade. 

Fondation  da  Chandsimagor.  —  Bisloira  des  va- 
riations des  Eglises  protestantes  par  Bossuet.  — 
Mort  de  Duquesne;  de  Quinaull. 
1GS9.  LouTois  fait  Incendier  le  Palatioal. 

Jacques  II,  ramené  en  Irlande  par  une  (lotte 
française,  échoue  devant  Londonderrv.  —  Con- 
quête de  l'Acadis  par  les  A nglo- Américains  de 
Mas^chuasets,  Connecticut  et  New-îork. 

Le  Parlement  d'Angleterre  dtclare  le  trâne  va- 
cant, y  appelle  Guil^ume  III  d'Orange  at  sa 
femme,  Marie,  et  leur  fait  signer  l'acte  célèbre  de 
la  déciaralion  dti  druilt,  qui  détermine  avec 
précision  les  droits  de  la  nation  et  cem  du  trAne. 

Fénelon  est  chargé  de  l'éducation  du  duc  de 
Bourgogne.  —  Etlhtr  do  Racine. 

A  la  suite  d'un  complottramé  par  Sopbie  con- 
tre se»  jours,  Pierre  !•'  ta  reltgue  dans  un  cou- 
vent, punit  du  dernier  supplica  les  principaux 
chefs  des  séditieux  stréliti  et  reste,  il  n  ans,  seul 
maître  da  l'empire.  Crédit  du  Genevois  Leiort. 
1690.  Le  duc  de  Savoie  s'allie  arec  l'EspeKDe  et 
l'empereur  contre  la  France.  —  Victoire  du  ma- 
rital de  Luxembourg  dans  les  Pays-Bas,  ï  Fleu- 
rus.  —  Jacques  II  est  battu  Â  Dregbeda,  sur  la 
Boyno,  au  nurd  de  Dublin,  par  Guillaume  III.  — 
Victoire  de   Câlinât  k   Staaarda  sur  le  duc  de 


,._  .  Eiiai  fur  i'mttndrment  tatmam,  fX 

son  TraiU  mr  le  gawienemtnt  ctn'l,  où  il  com- 
bat les  partisans  du  droit  divin. 

Négociations  de  Bossuet  avec  Leibniti  pour  la 
réunion  des  Eglises.  —  Uignard  remplace  Lebrun 
comme  premier  peintre  du  roi.  -~  Denis  Papin, 
da  Blois,  donne  dans  les  Actet  de  Leiptig,  eu 
latin,  un  mémoire  ayant  pour  titre  :  <  Nouvelle 
manière  de  produire  é  peu  de  frais  des  forces 
mouvantes  extrêmement  grandes.  ■  Papin  a  ima- 
giné la  première  machina  à  vapeur  et  k  cylindre. 
U  a  vu  le  premier  que  l'action  de  la  force  élasti- 
que delà  vapeur  pouvait  être  combinée,  dans 
une  même  machine  k  feu,  avec  la  propriété  dont 
cette  vapeur  jouit,  et  qu'il  a  signalée.  ■  dese 
recondenser  si  bien  par  le  froid  qu'il  ne  lui  reste 
plus  aucune  apparence  de  force  de  ressort.  >  Enfin 
il  a  compris  toute  ta  portée  du  moteur  universel 
qu'il  avait  imagina  et  a  eiplicitemeni  indiqué  la 
navigation  k  vapeur. 
1691.  Catinat.entéve  au  duc  de  Savoie  Villefrancbe, 
Nice,  Honimélian.— PiisedeMoDs  par  Louis  XIV. 
—  Victoire  de  Luiembourg  k  Leuze,  au  nord  de 
Condé,  sur  le  prince  de  Waldeck. 

Uort  de  Louvois  (16  juillet).  —  Athalù  de 
Racine. 

Bataille  indécise  de  Salenkamen,  au  N.  0.  de 
Belgrade,  entre  las  Impériaux  et  les  Turcs. 
1693.  Défaite  glorieuse  de  Tourrille  à  la  Kogue, 

Erèa  de  Cherhoura,  —  Prise  de  Namur  par 
ouïs  XIV.  —  Victoire  de  Luiemboui^  i  Stein- 
kerque,  au  N.  de  Kons,  sur  Guillaume  d'Oiange. 
Création,  en  Allemagne,  d'un  neuvième  élec- 
torat  en  faveur  d'Ëmest- Auguste,  duc  da  Ha- 

Pierre  le  Grand  hit  construire  par  on  Hollan- 
dais, au  port  d'Arkbangel,  un  vaisseau  da  grande 
dimension,  ave«  lequiil  11  na*igu*  sur  la  mer 
Blancbe.  ' 
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1693.  Vleloira  dt  Luiflmbeurg  k  Nenrinde,  à  l'Mt 
de  Louwin,  lur  le  prince  d'Orange.  —Victoire 
de  la  Uaruille,  pris  de  Pignerol,  remporta  par 
Cfttieat.  —  Ifachme  iDternale  dirigée  pu  Iw  An- 
gUis  conire  Sainl-Halo. 

Mort  de  PelIisKn;  de  la  grande  ntMleniolielle 
de  Honipeniier;  de  Biuiy-Rabutin;  de  Une  de 
Lalayette. 

1694-  L«  Barbaresques  d'Alger  fmpoMnt  un  tribut 

Brillante  campagne  du  maréchal  da  MMiilles  en 
Catalogne.  —  Les  Anglais  Achonent  contre  Brett. 
—  Jean  BaTt  arrache  aui  Hoilandaii,  k  U  tuiuteur 
du  Teiel,  un  convoi  de  blé  français  qu'ils  avaient 
capturé.  —  Les  Anglais  bamlurdent  Dieppe,  le 
Barre,  Uunkerque. 

L'Académie  française  termine  son  Dietiitimaire, 
commencé  en  1635.  —  Toumefort  publie  ses  Été- 
mmit  à»  bolaniqut.  —  Débat  entre  Bossuet  et 
PénetoD  au  sujet  des  doctrines  quiMiitss  de 
Mme  GuyoD. 

Fondation  de  la  hanque  de  Londrai. 
1699.  Mort  du  maréchal  de  Luxembourg.  PtIm  de 
Diimude  par  le»  Français;  de  Namur  par  Guil- 
laume d'Orange.  —  Bombardement  ae  Saint- 
Halo,  de  Dunkerque,  de  Calais,  par  1m  Anglais; 
de  Bruiellee,  par  VHIeroi. 

Etablissement,  en  France,  de  l'impOlde  la  ca- 
pitation,  qui  pue  sur  toutes  les  claîses.  —  Bos- 
suet publie  ia  Di[ente  de  la  dMeration  de 
ftslite  dt  FV^ne*.— Uort  de  la  Fontaine,  du  pein- 
tre Uignard,  du  moraliste  Nicole. 

Pierre  le  Grand  ne  peut  s'emparer  d'Azot;  il 
lépodie  Eudoiie  Lapoukin ,  mère  du  prince 
Aleiis. 
1496.  Le  duc  de  Savoie  se  rapproche  de  la  France; 
sa  Bile  aînée,  Agée  de  11  ans,  est  Aincée  au  duc 
de  Bourgogne^ âgé  da  14  ans;  il  recouvre  toutes 
les  [riaces  qui  lui  avaient  été  enlevées,  même 
Pignerol  que  la  France  possédait  depuis  1630.  — 
Exploits  cle  Jean  B^rt  contre  les  Hollandais.  — 
Hort  de  Mme  de  Sévi^é.  —  Le  Jouvur,  comédie 
de  Regnard. 

Hort  de  Jean  Sobîerti,  roi  de  Pologne.  Ëlec- 
tion  de  Frédéric-Auguste,  électeur  de  Saie,  qui 
aJyure  le  luthéranisme. 

Prise  d'Azof  par  Pierre  le  Grand, 
1697.  Un  congrès  pour  la  pali  s'ouvre  au  chïteau 
de  Ryswick,  en  Hollande,  sous  la  médiation  de  la 
Suéde-  Engonces  des  confédérés.  Prise  de  Baree- 
tone  par  le  duc  de  Vendéme,  La  paii  est  signée 
entre  l'Angleterre,  IT^spagne,  les  Ëlais  généraui 
et  la  France,  le  ÎÔ  septembre.  Louis  XIV  recon- 
naît Guillaume  Ulpour  roi  légitime  d'Angleterre. 
Le  traité  entre  l'empereur,  l'Empire  et  la  France 
est  signé  le  30  octobre.  Louis  XIV  garde  Stras- 
bourg ,  mais  reslKue  à  l'Empire  Kehl,  Pbillppa- 
bovrg  et  Brisach.  Léopold-Josêph,  fils  du  duc  de 
Lorraine  Charles  V,  est  réintégré  dons  son  duché. 
A  Rotterdam,  première  édition  du  Dielxonnaire 
hiitorique  et  critique  de  Bayle.  —  Mort  de  San- 
leuil,  connu  pour  ses  poésies  latines. 

Grande  victoire  remportée  i.  ZenUi,  au  nord  de 
Pétenvaradein ,  par  te  prince  Eugène  sur  les  Turcs, 
qui  peident  leur  grand  viiir,  dix-sept  pachas, 
trente  mille  hommes  et  trois  mille  prisonniers. 

Premier  voyage  en  Europe  de  Pierre  le  Grand; 
il  se  rend  en  Hollande,  bà  il  liavaille  i  S^l^nl'"^ 
comme  ouvrier  charpentier. 

Uort  de  t^harlea  XI,  roi  de  Sui.'de.  Son  Sis, 
Cbarles  XII,  Igé  de  Ib  ans,  lui  succède. 
169S.  Guillaume  III,  qui  craignait  également  de 
voir  la  luccession  espagnole  échoir  à  la  maison 
da  Bourbon  el  i  celle  d'Autriche,  propose  secrète- 
ment à  Louis  XIV  un  Intit^  dt  partage  éventuel 
de  la  monarchie  espagnole.  11  est  signé  i  la  Uaye, 


le  1 1  octobre,  entre  Louis  XIV  el  tes  deux  puia- 
sances  maritimes.  Le  dauphin  obtenait  le  royaume 
des  Deux-Siciles,  quelques  ports  en  Toscane  et  la 
province  de  Cuipuscoa;  l'arcbiduc  CbaHes,  le  Ui- 
koais;  le  prince  de  Bavière,  le  reste  de  la  mo- 
narchie espagnole  en  Europe  et  en  Amérique.  — 
Teelament  da  Charles  II  en  faveur  du  prince  de 
Bavière,  qu'il  déclare  son  héritier. 
Slalistique  de  la  France  dressée  par  tes  inten- 


le  Grand  visite  Londres;  il  enrfile  beau- 
coup d'Anglais  pour  Arkbangel  et  Moscou.  11  re- 
vient par  Vienne,  où  il  apprend  la  révolte  des 
strélitz,  &  l'instigation  de  la  princesse  Sophie; 
cruelle  répression  de  celte  révolte  :  2000  slréliti 
sont  pendus:  âODO  ont  la  télé  tranchée;  U  milice 
entière  est  al«lie,  —  On  commence  un  canal  qui 
doit  taire  communiquer  le  Don  avec  le  Volga. 

1699.  Traité  de  Carlonitx  entre  la  Porte,  l'Autriche, 
la  Pologne,  la  Russie  el  Venise.  Les  Turcs 
gardent  Temesvar  et  le  pays  hongrois  au  deli  do 
la  Save,  mais  reconnaissent  i  l'Autriche  toute  la 
Hongrie  en  deçà  da  la  Save,  U  Transylvanie  et 
l'Esclavonie;  à  la  Pologne  Xaminieck  et  la  Po- 
dolie,  mais  conservent  la  Moldavie  ;  aux  Vénitiens 
la  Uorée,  les  Iles  d'Egine  et  de  Sainle-Uaure  et 
des  places  eu  Dalmstie;  aux  Russes  Azof. 

Chjunillart  devient  contrôleur  général  des 
dnances.  —  Mort  de  Racine  è  Paris  (Î2  avril). — 
En  Hollander première puLlicationdu  Tilémaqve. 
—  Massillon,  oralorien,  préclie  à  Versailles  de- 
vant Louis  XIV,  —  L'Académie  des  sciences  de 
Paris  accorde  le  titra  de  correspondant  i  Papin, 
de  Blois,  pour  ses  travaux  sur  la  vapeur  appliquée 
aux  mac  h  mes. 

Frédéric  V,  roi  de  Danemark,  se  ligue  avec  le 
roi  de  Pologne  et  le  czar  contra  le  roi  de  Suède, 
Charles  XII,  qui  appuie  te  duc  de  Bolstein,  son 
beau-frère,  contre  les  Danois. 

noo.  Nouveau  traité  de  partage  de  la  monarchie 
espagnole,  signé  k  Londres  par  la  France  el  1',*  ~ 


„jiqiie  Philippe  d'Anjou,  Agé  de  U  ans,  second 
flls  du  dauphin,  né  d'une  princesse  de  Bavière 
(2  ocl,).—  Mort  de  Charles  II  (1"  nov.)  Louis  XIV 
accepte  le  lesiamenl  de  Charles  II ,  sur  les  avis  du 
marquis  de  Torcy,  et  envoie  son  petit-fils  an 
Espagne. 

Charles  XII,  roi  de  Suède,Tainqueur  des  Saxons 
du  roi  Auguste,  prés  de  Higa,  envahit  le  Dane- 
mark et  force  Frédéric  IV,  par  le  traité  de  Tra- 
venthal,  à  l'O.  de  Lubect,  ae  rendre  au  duo  de 
Holsteiû  toutes  les  places  qu'il  lui  a  enlevées.  — 
Victoire  de  Charles  XII  à  Naria, dans  l'Ingrie,  sur 
les  troupes  de  Pierre  le  Grand. 

3CnXZ*  sièele  eprii  J^n»^in«t. 

fuerre  de  la  succauîon  d'Espagne. —  Fandatiopduroi'aurae 
—  piii  d'Ulrechl.  —  Mor 


lu  triche.  —  Trai 


■  d'Ali- II- Clupelte.  —  Exploits  da 
angleurra  ;  de  Cholsmil  su  France. 


HinIstèradcPitten 

—  Paix  de  Parts.  — ...  _  . 

rie  11.  —  Suprémsllfl  mAriiimB  de  l'Angloterre.  ^  Pacta 
il8  Iknilla  solra  le*  princis  de  la  milKiii  de  Boorbon  — 
Suppreaaien  daa  lésuilss.  —  Esprit  de  léforme  popu- 
lariié  par  les  pbilowpfaci  (iToltalre.  Monteiqulsu,  Roua 
laui,  condillio),  par  les  leaaoflBblaa  (Oatàan,  Adun 
aaitli,  TeraoQ,  applliaê  par  les  mis  «t  iMUi  Bdnistres  : 
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Pontii]  al  lùiefb  t"  sn  Portugal  ;  Pcrdioand  VI,  Cïar- 
trâ  m  «1  Annda  en  Eipagnt  ;  Tanncef  et  Cbarln  VU  1 
gâlriWi  Léopold  an  '^'w^^a  ;  loaepb  II  CD^AUlncha.  ■- 


il*Amériqa«.  —  Tniilà  da 

l'oupln  aagUla  dam  l'Ii 

ttaUgJDtnui  en  France.  —  Aassirblia  ConitlIDantt. — 
AnâmbUt  UgMillTc.  —  lournla  du  lo  aoil 
ventian  ciatlDnale.  —  Prooëa  et  mort  da  Lani 
I^  Terraar.  —  Jaoméa  du  »  Ihennidor.  —  Ji 
tS  TaodàiDlalra.  —  Pin  da  U  Caorantion.  —  I 
—  coup  d'filal  du  ig  [ructldor. 


Sipâdllion 
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en  ;  de  BDOiparta  k  Harengo.  —  Imporunlea 
dua  loa  acleoMa  et  daaa  11  géognpbla. 
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ITOI.  Nouvelle  ootlition  contre  Louis  XIV  entre 
l'empereur,  la  Grande-Bretune, la  HaUaodeet  le 
Prusse.  Cconiaea cément  de  lu  guerre  dite  de  Li 
•aoceasion  d'Espagne.  —  En  llalia,  CatiuBt,  ai- 
Sût  à  Carpi  par  le  prince  Eugène,  est  remplacé 
pv  VilleroL  qui  se  fait  battre  à  Chiari.  —  Uorlde 
Jacque*  Il  à  Sainl-Germain.  Louis  XIV  reconnaît 
pour  roi  d'Angleterre  Jacques,  prince  de  Galles, 
qu'on  nommait  le  chevalier  de  Saint-Georgt. 

OiulM  XII,  roi  de  Sutda,  bat  les  Saioni  de 
PrMérîe-Augusia  en  Gourmande,  s'empare  de 
Hittau,  pânètre en Lilhuanieeta'avance  jusqu'aux 
frontières  de  i*  Pologne.  —  Sept  mille  Suédoi! 
■Wl  btUns  par  le  ciar,  eu  Livonie,  près  de 
Derpt. 

FrédÉric  [Il  de  Brandebourg  prend  solennelle- 
neot  la  couronne  da  Pruise  à  Kœnigsbei^,  avec 
le  titre  da  Frtdéric  1"  (18  janv.).  —  Leibnili, 
diijà  célèbre  comme  matlièmaticien,  tbéologien  cl 
piîbUciste,  est  à  la  Ute  de  l'Acadénii*  des  scienoes 
M  Beriin,  fondée  récemment. 
ITOI.  Laadll!Hnat*Mnlesde  l'emptrad'Altemagi 
M  jaigtMDt  à  )■  eoalitlon  contre  Louis  ZIV.  —  Le 
prince  Eugène  surprend  Villeroi  dans  Crémone. 
—  Yandflme,  qui  rampUoe  Villeroi,  bat  Visconti 
i  San'a-Vittoria  et  Bugcne  i  Luiiara.  —  Victoire 
rgmportéa  k  Friedlingsn,  i  l'entrés  de  la  Torét 
Nain,  sur  le  prince  da  Bada  par  la  marquis  de 
TilUrj,  qui  est  fait  maréchal.  Prise  de  Trêves  par 
TaUaid.  —  L'électeur  de  Bavière,  qui  s'était  dé- 
dale pouila  France , surprend Ulm; mais  ie  prince 
de  Bade,  malgré  sa  deraite,  ayant  empêché  U 
jonction  de  VJlIars  et  de  l'électeur,  celui-ci  en- 
Unie  dea  négociations  avec  la  cour  de  Vianna  ; 
les  dures  conditions  que  ceUe-ci  veut  lui  imposer 
rattachent  plus  éiroilement  i  Louis  XIV.  —  Le 
duc  d'Ormond  et  l'anilnil  Rook  détruisenl  dans  le 
port  de  Vigo  la  (lolta  du  comte  de  Cbataau- Re- 
naud, qui  venait  d'escorter  et  d'amener  les  ga- 
li(Mu  du  Mexique.  —  Uorl  de  Jean  Bart  —  Per- 
sécution contre  les  protealanls,  qui  se  soulèvent 
dans  le  Languedoc.  —  Réunion  k  la  couronna  da 
la  principauté  d'Onmga,  i  k  mort  de  CuiU 
lauma  ni. 

■ort  da  Guillaume  III.  Avéoament  d'Anne 
Stnart,  flUa  proiesiaute  de  Jacouea  li.  —  Aboli- 
tion du  elathoudérat  en  Uoilande. 

Charles  Xn,malgrélescanseil3de  son  mlniitre 
Bmolt  Oienslieni,  continue  la  guerre  coolre  Fré- 
dérie-AiVUsts,  qui  e<t  battu  i  dissen,  pr's  de 
CncDTie.  —  Shérémètoff  général  da  Pierre  le 
foand,  bat  deui  loii  en  Ingrie  les  troupes  de 
ChuiesXII. 

Pi«te  la  Grand  fonde  à  Moscou  des  écoles  de 
nalUmaiiquet  et  d'attiDuumia  et  un  vaste  bd- 
pitaL 
ITOa.  Pri*e  de  lebl  par  Villan:  da  Brisach  mt  le 
da*  àa  BonigQgiia.  Vletoira  de  Villaxa  et  du  duc 
da  B»vUn  sur  las  Impériaux  i  Hosbuaedl,  prlis 
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de  Donavert,  en  Bavière.  —  Taltard,  vainqueur 
i  Spire,  s'empare  de  Landau.  —  Le  roi  de  Par- 
tuga!  et  la  duc  de  Savoie  entrent  dans  la  coali- 
tion contre  la  France.—  Soulèvement  des  Cami- 
tards  dans  les  Cèvennes. 

Traité  de  Méthuen  entre  le  Portugal  et  l'Angle- 
terre. Le  Portuga.1  s'angage  k  recevoir  les  pro- 
duits manulMiturés  des  Anglais  en  écbsnge  de  tas 

Charles  Xll  convoque  une  diète  à  Varsovie  pour 

Taire  déposer  Frédéric- Auguste.  Il  dérailles  SaiODS 
à  Pultusk,  sur  la  Marev,  et  s'empare  da  Thoro. 

Pierre  le  Qrand  jette  les  fondements  de  Saint- 
Pétersbourg  sur  la  Neva  (16  meij. 
1704.  L'archiduc  Chartes,  k  qui  son  pire,  l'empe- 
reur LéoDold,  avait  donné  le  titre  de  roi  d'Es- 
pagne, !  année  précédente,  se  rend  A  Li^onne 
sur  une  flotte  anglaise.  —  Les  Anglais  occupent 
Gibraltar.  —  Eugéna  et  Marlborough  battent  près 
d'fiochslaertt  l'électenr  de  Bavière,  Tallard  et 
Marsin,  qui  perdent  quarante  mille  hommes  tués 

rt  de  Bossust  (13  avril) .  — .  Uort  du  P.  Bour- 


.  place  le  pabUn  da  Posnanie^  Sta- 
nislas Leckzinski,  qui  est  appuyé  parCbarlesXII. 
—   Prise  de  Derpt   et  de   Narva  par  Pierre   1« 


prince  Eugène  à  Casuno.  —  Prisa  de  Barcelone 
par  l'arctiiduc. 

Ragotiky,  soutenu  par  la  ftance,  se  lait  pro- 
clamer prince  de  TiansjWanie  et  duc  de  Uod- 
grie. 

Couronnement  de  Stanislas  ï  Varsovie.  —  Prise 
de  Mittau  par  Pierre  la  Grand. 
1T06.  Les  électeurs  de  Cologne  et  de  Bavière,  al- 
liés de  la  France,  sont  dépouillés  de  leurs  Etats. 
Villeroi  perd  la  tiuiesta  bataille  deRamillias,  au 
nord  de  Namur,  qui  livre  k  Marlborcugli  le  Bra- 
bant  et  les  Pays-^s  jusqu'é  Lilla.  —  La  dur  de 
Savoie  et  le  prince  Eugène  battent  \  Turin  te  duc 
d'Orléaot  etle  marécbal  de  llarain. 

Réimion  en  une  seule  monarchie  de  l'Ëcosae  et 
de   l'Angleterre,  qui   n'auront  plus,   i  partir  de 


noni:er,  par  le  traité  d'Altranstadt,  ila,  couronne 
de  Pologne  et  à  l'alliance  du  ciar. 

1 707.  Victoire  de  Berwick  i  Alman»,  au  S.  E.  de  la 
Nouvelle-Castilla.  — Villarslorca  les  lignes  de  SiuN 
hoffen,  au  N.  E.  de  Strasbourg,  —  L'emper.  ur 
occupe  les  Etats  du  duc  de  Nantoue,  allie  de  la 
France.  —  Le  duo  de  Savoie  recouvre  ses  Etais. 
—  Capitulation  de  Milan  par  laquelle  les  Krançais 
évacuent  toute  la  Lombardie,  —  Las  Impériaui 
occupenlla  royaume  de  Naples.  —  Mort  de  Vau- 
ban  (30  mars). 

Ragotzky  menace  Vienne.  11  est  reconnu  comme 
prince  de  Transylvanie  par  Louis  XIV  et  lait  dé- 
clarer vacant  le  trSne  de  Hongrie, 

Mort  de  l'empereur  mogol  Auieng-Zeyb,  après 
un  règne  de  47  ans. 

La  roi  de  Prusse  oLtIenI  la  principauté  de  Neul- 
chStel. 

1708.  L'armée  françaiH,  oomnandéa  par  le  jeune 
duc  de  Boulogne,  et  sous  lui  par  le  duc  de  Ven- 
dôme, est  mise  en  déroute  vers  Oudenarde,  sur 
l'Escaut,  par  Eugène  et  Marlborough.  —  Le  prince 
Eugène  preod  Lille  hérolquemeut  délendue  par  le 
marécUal  de  floufllers.  —  Begnard  donne  la  U- 
gaiairetiniKeTnl :  Lasage,  Ttercaret. 

Cbarlas  XU  cbasae  les  troupes  du  cur  de  la  Po- 
logaa  et  piotiie  en  Russie  par  l'Okiaine.  Il  est 
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Erivé  de  cas  reoforls 
i  déTaite  de  9oa  eénâral  Levcohaupt,  battu  par 
le  ozar  prËs  de  U  Soja,  aflluent  orienlftl  du 
Dnieper. 
1709.  Hiver  meurtrier,  lurlcut  en  France.  —  Mort 
du  P.  Lacbatse,  conresseur  du  roi.  Il  est  rem- 
plaça par  le  P.  Letellier.  ~  Le  cardinal  de 
Noailles,  archevêque  de  Paris,  ordonoela  destruC' 
lion  de  Port-Boyal  des  Champs.  —  Éitctre  de 
^     Crébilloa. 

Le  marécbal  de  Villars  ne  peut  sauver  Touroal 
ni  Mons,  et  livre  à  Eugène  el  tiariborough  la 
sinslante  bataille  de  Halplaquel.  dansleHainaut, 
où  les  allias  reslËrsut  maures  du  terrain,  toais 
•ïee  une  perte  iriple  de  U  nAlre. 

En  Anglelene,  publicalion  da  premier  journal 
quotidien,  Daily  courant. 

Charles  XII,  enlmlnê  car  l'betman  Hszeppa, 
gui  tui  promet  de  bire  insurger  les  Cosaques 
«n  sa  mveur.  s'enfonce  imprudemment  dans 
l'Ukraine.  Sangliole  bataiUe  de  Pultava  entre 
Pierre  le  Grandet  Charles  XII,  qui  se  retire  chez 
las  Turcs,  t  Bender,  en  Bessarabie.  —  Frédéric- 
AuBuste  rentre  en  Pologne  ;  prise  d'Helsingborg 
parle  roide  Danemark',  le  roi  de  Prusse  se  dispose 
a  attaquer  la  Poméranie  suédoise. 


hollandais.  I.e  maréchal  d'Uielles  et  l'abbé  de 
Polignac  y  repriseoteot  la  France.  Le»  négocia- 
tiona  échouent  par  suite  des  eijgences  des  alliés, 
qui  voulaient  que  Louis  XIV  s'eugageftt  seul  i 
chasser  d'bispagne  son  pelil-Bls,  dans  trois  mois, 
par  la  voie  des  armes.  —  Phibppe  V,  vaincu  à 
Xlmenara  par  lord  Slanhope  et  i  Saragi 
Staremberg,  estrorcé  de  quitter  Madrid, 
chiduc  fait  son  entrée  le  28  septembre,  m 
bieutdt  après,  Thilippe  V,  secondé  par  VendOi 
prend  ïilanhope  dans  Srihue^-a,  el  dérail  i. 
rembers  à  la  mémorable  bataiUe  de  Villa-Viciosa 
(10  décO,  après  laquelle  Philippe  V  dormit  sur  un 
lit  de  drap^ui.  —  Dans  l'Amérique  du  Nord,  les 
colons  anglais  enlËvent  au  Français  Patt-Royal, 
capitale  de  l'Acadie. 

En  Angleterre,  les  torjs,  partisans  de  la  paii, 
remplacent  les  wiiigs  au  pouvoir,  Disgrftce  de  la 
duchesse  de  Harlborough.  Le  vicomte  de  Boling- 
brote  est  mis  ï  la  téle  du  ministère. 

Fin  de  la  guerre  entre  l'Autriche  et  Bagotzky, 
qui  quitte  la  Hongrie. 

Charles  XII,  [«tiré  i  Bender,  décide  la  Porte  à 
faire  la  guerre  au  ciar,  qui  vient  d'achever  la  con- 
quête de  la  Carélie,  de  la  Livonie  et  de  l'Esthonie. 
nil.  Mort  de   Joseph  1"   (17   avrilj.    L'archiduc 
Charles,  son  frire,  est  élu  empereur. 

Le  duc  d'Ormond  remplace  Marlborough  dans 
le  commandement  génËraJ  des  farces  de  la  Grande- 
Bretagne.  —  Au  Brésil,  prise  de  Bio-Janeiro  par 
Duguay-Trouin,  —  Commencement  des  négocia- 
tions avec  l'Angleterre.  —  Mort  du  dauphin. 

En  Angleterre,  publication  du  ^fwciateur  d'Ad- 

Piem  le  Grand  marche  contre  les  Turca,  mais 
■e  laisse  cerner  sur  les  bords  du  Pruth,  el  n'é- 
cbappe  que  grlee  k  sa  femme  Catherine,  qui, 

par  d'habiles  négociations  et  de  riches  présents, 
obtient  du  grand  vizir  Baltagi-Mehemel  le  traité 
du  Prulh,  moyennant  l'abandon  d'Axof  et  la  des- 
truction de  quelques  autres  fom. 
1113.  Ouverture  de  conférences  pour  la  paii  géné- 
Kle  k  Ulrecbt  (la  janvier).  —  Après  la  retraite  de 
l'armée  anglaise,  le  prince  Eugène  investit  Lan- 
drecy,  et  relie  Harchiennes  k  Denain  par  une 
hgne  formidable  de  retranchements.  Yiller*  at- 
taiquo  rennemi,  le  défait  k  l'immortelle  batailla 
de  Denain  [14  juillet),  prend  Denain,  Harohien- 
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nés,  Douav,  Bouchain,  le  Quesnoy,  el  forcî  la 
prince  Eugène  k  la  retraite.  —  Mort  de  la  nou- 
velle daiiphine  (12  févr,).  —  Mort  du  dauphin, 
le  duc  de  Bourgogne,  le  18.  —  Mort  de  leur  Bis 
aîné ,  le  duc  de  Bretagne,  kgé  de  i  ans  (B  mars). 
—  Le  duc  du  Maine  et  le  comte  de  Toulouse,  fils 
de  Mme  de  Montespan,  princes  légitimés,  sont 
déclarés  princes  du  sang. 
1713.  En  Angleterre,  tragédie  d'Addison,  CnlOK. 
Traités  d'Utrecnt,  qui  mettent  fin  k  la  guerre 
de  succession,  excepté  avec  l'empereur  et  quelques 
princes  de  l'empire,  qui  continuent  la  guerre.  La 
France  reconnaît  solennellement  l'ordre  '-  — 


ede  Hanovre.  Elle  restitue  k  l'Angleterre 
la  baie  et  le  détroit  d'Hudson,  et  lui  cède  rAcadia 
et  l'Ile  de  Terre-Neuve.  —  Le  port  de  Dunkenjnc 
sera  comblé  et  ses  fortiHcations  rasées.  L'électeur 
de  Brandebourg  est  reconnu  en  qualité  de  roi 
de  Prusse.  Louis  XIV  lui  cùde,  au  nom  du  roi 
d'Espagne,  la  Hauic-Gueldre  et  le  pa^s  de  Kessel. 
—  Le  duc  de  Savoie  obtient  la  restitution  de  , 
la  Savoie  et  de  Nice,  el  la  cesiîoD  de  plusieurs 
territoires;  Louis  XIV  lui  garantit  }a  possrs.'^iiin 
delà  Sicile  avec  le  titre  de  roi,  et  lui  assure,  pour 
lui  et  ses  descendants  mSles,  la  succession  au 
irdne  d'Espagne,  au  début  de  la  postérité  do 
Philippe  V.  —  L'Espagne  abandonne  aui  Anglais 
Gibraltar  et  Minorque;  ils  pourront,  tous  les  ans, 
envoyer  dans  les  possessions  espagnoles  d'Amé- 
rique un  vaisseau  chargé  de  marchandises  et  y 
Taire  le  commerce  des  nègres  d'aprcs  le  trtiill 
d'Asienlo(!9mars),qui  leur  accorde  un  privilège 
de  30  ans. 

Prise  de  Landau  et  de  Fribourg  par  Villars  sur 
les  Impériaui. 

Bulle  Vnigenilut,  qui  condamne  les  Biflexiont 
morales  lur  le  Nouveau  Teslament  du  P.  Oueaa«(, 
janséniste.  —  Tratl^  de  l'exietenee  it  Ditu  de  Pè- 

Découverte  de  l'emplacement  d'Herculanum, 
une  des  villes  ensevelies  par  l'éruption  du  Vé- 
suve, en  79.  On  commence  les  fouilles. 
1714.  Villars  et  le  prince  Eugène  signent  la  paix  à 
Rastadl,  dans  le  pays  de  Bade,  au  nom  de 
Louis  XIV  et  de  l'Empereur.  Les  Etats  de  l'empire 
y  accèdent  dans  un  congrès  tenu  k  Bade  en  Ar; 
govie.  Fin  de  la  guerre  de  la  succession  d'Es- 
pagne. L'Empereur  conserve  les  Pays-Bas  espa- 
gnols, le  Milanais,  les  cèles  de  Toscane,  la 
Sardaigne  el  le  royaume  de  Naples.  —  Mort  du 
duc  de  Berry,  second  fils  du  duc  de  Bourgogne. 
Mort  de  la  reine  Anne,  Avénr>mentau  trflned'An- 
glelerre  de  George-Louis,  électeur  de  Hanovre, 
arrière-petit-Qls  de  Jacques  1"  par  sa  mère,  la 
princesse  Sophie,  duchesse  douairière  de  Ha- 
novre, fille  de  l'électeur  palatin  Frédéric  V,  et 
épouse  d'Kmest- Auguste,  électeur  de  Hanovre. 
Hentrée  des  whigs  au  pouvoir.  —  Usnifestc  du 
chevalier  de  Saint-George,  lils  de  Jacques  II,  pour 
tnaintenir  les  droits  des  Stuarls.  —  L'astronoxc 
anglais  Hallcy  eiécute  le  télescope  imaginé  pur 
Newton  en  1666.  ' 

Mort  de  Gabrielle-I.ouise  de  Savoie,  épouse  de 
Pbilippe  V,  k  l'Age  de  36  ins.  Mme  des  Ursini. 
d'accord  avec  l'abW  Albéroni,  décide  Philippe  V 
k  épouser  Isabelle  de  l'arme.  Agée  de  %%  ans,  qui 
ia  foii  expulser  du  royaume  avant  d'arriver  à 
Madrid.  Albéroni  se.-a  créé  premier  ministre. 

Conquête  da  la  Finlande  par  lei  Russej  sur  lr« 
Suédois,  —  Charles  Xil  quitte  la  Turquie  avec 
trois  compagnons  seulement  et  arrive  en  31  jour^. 
k  Slralsund,  en  Poiuéranie. 

Guerre  entrelesVénitiens  elles  Turcs, qui  «'em- 
parent de  Corinthe  el  d*  Napleade  Romanie. 


TEMPS  MODERNES. 
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ITI&.  Traité  dea  Barriins,  conclu  à  ADTenavacla 
atdittioD  da  rAngleterre.  Il  esi  déddi  qus  la 
défense  dt«  vUtai  de  Mamur  et  de  Tournay,  de 
VeDiu,  Fumei,  Tprei,  Waroeloa  at  du  [art  de 
Kaock  sera  uniquaiueiit  confiée  aui  troupes  de  la 
lipablique. 

Mort  de  Louis  XIV  k  Versailln.  AT^nemenl  de 
KHI  aniËre-petil-flU,  Louii  XV,  figé  de  b  ans,  fils 
du  duc  de  BourgoRiie.  Le  parlemenl  ca^se  son 
Uslainent,  oui  étaslissail  un  conseil  de  régence, 
et  nomme  rég?nt  sqd  neveu,  Philippe  d'Ortéaos; 
te  droit  de  ccmoctrances  lui  est  rendu.  —  Mort 
4«  Kalebrancbe.  —  Mort  de  Fénelon.  —  Le  Sage 
donne  la  première  partie  de  Cil  Bla*. 

Chartes  XII  ne  peut  sauver  Straisund,  menacé 
1  la  fois  par  les  lioupes  du  Danemark ,  de  la 
PnUH  et  ds  la  Saxe.  Il  se  retire  en  Suède. 
1116.  le  Prétendant  apparaît  en  Ecosse,  mais  n'ob- 
tient aucun  luccèa. 

CiéaUan  d'une  chambre  de  Justice  pour  la 
recherche  des  malversations  dea  Soanclers  aous 
le  rigne  prËcédent  —  L'Ecossais  Law  est  au- 
loTisé  à  ouvrir  une  banque  avec  un  ronds  de 
1100  sciions  de  aOOO  livres  chacune. 

BcQe  dércase  de  CorFou  contre  les  Turcs  par  le 
comte  soioa  da  Schullenbourg. —  Le  prince  Eu- 

R'ae  défait  les  Turcs  k  Carlowltz  et  emporte 
uiesvar,  1>  dernière  place  qui  leur  restait  en 
Hongrie, 

Swond  voyage  ds  Pierre  le  Grand  en  Europe. 
Catherine  l'accompagne  dans  le  nord  de  rAlle- 
■oagne,  le  DsJiemark  et  la  Hollande, 
lin.  Philippe  V,  conseillé  par  son  minisire  Albé- 
luoi,  sonne  à  reconquérir  les  paysdémombn'sdo 
U  monarcbie  espagnole,  à  dépouiller  le  duc  d'Or- 
léans de  la  régence,  et  à  rctabllr  le  prétendant 
Charles- Edouard.  —  Albéroni  négocie  avec 
Oiaries  XII,  Pierre  le  Grand  et  Achmet  Il[.  — 
Philippe  d'Orléans  abandonne  alors  la  polilique 
4b  Louis  XIV  et  Uisse  conclure  par  Dubois  la 
triple  alliance  avec  l'Angleterre  et  la  Hollande 
contre  l'Espagne.  —  Les  Espagnols  enlèvent  la 
Siidaigne  i  l'Autriche. 

La  banque  de  Lan  est  érigée  eu  banque  çéné- 
tile  (10  avril).  —  Création  de  la  compagnie  de 
commerce  dite  Compagnit  d'Occident,  par  ac- 
tions de  liOO  livres;  Law  en  esl  le  directeur.  — 
D'Aguesscau  est  Tait  chancelier.  —  Sermons  du 
ftm  Cariitu.  prêches  par  Uossillon  devant 
Louis  XV.  —  Le  botaniste  Touinerort  public  son 
Touage  au  Lcionl. 

SéRiite  des  Turcs  devant  Belgrade,  qui  tombe 
au  pouvoir  des  Impériaux. 

l'ierre  le  Grand  à  Paris. 
Ins.  Fin  de  la  guerre  entre  l'Autriche  et  U  Porte 
par  le  traité  de  PassarowiLï  àl'E.  de  Semendria, 

!ui   donne  à  l'Autriche  le  txinnal  de  Temesvar, 
elgride  et  la  Servie;  à  la  Porte  U  Morée;  les 
Vénitiens  ne  conservent  que  l'Ile  de  Cérigo  (Cy- 
tbéie),  et  quelques  places  maritimes  du  continent. 
Mire  Corfou  et  Saiu te- Maure. 
_  Traita  da  la  quadruple  alliance  entre  la  France, 
l'Angteierre,  l'Empereur  et  la  Hollaniie.  —  Con- 
Quéle  de  la  Sicile  par  l'Fspagne.  —  Destruction 
de  ta  [lotie  espagnole  près  de  Svracuse  en  pleine 
paii  par  les  Anglais.  —  Elsl)li3sê ment  d'une  cor 
Pagnie  de  commerce  k  Oslende  pour  le  commeri 
desileui  Inder.  —  Mécontentement  des  Hollaniiai.. 
Kd  France,  refonte  générale  et  augmentation 
«m^dËrable  du  Uux  des  monnaies,  malgré  " 
position  du  parlement,  de  lachambredeicoc...... 

■t  de  la  cour  des  aides,  —  La  banque  générale  de 
iMr  ut  érigée  en  banque  royale.  Les  billets  de  la 
«nque  auront  cours  forcé;  défense  de  faire  des 

r>yemeuts  en  argent  au-dessus  do  600  livres.  — 
«ndation  de  la  Nouveile-OrléaDS,  capitale  de  la 
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Louisiane.  —  Le  prince  de  Gellamare,  ambassa- 
deur d'Espanie,  conspire  contre  le  régent  de 
Frsnce  avec  la  duchesse  du  Haine  et  les  princes 
légitimés,  qu'un  édil  récent  avait  réduits  au  sîm- 
■  -    ■     ■  ■  ■      ■  ■    ,[on  est  dé- 

:  de  Voltaire. 
SLs  Alexis,  né 
d'Eudoxie,  sa  première  femme,  qui  s'était  pro- 
noncé trop  hautement  contre  ses  réformes. 

Cbarles  XII  entreprend  de  soumettre  la  Nor- 
vége.  Négociations  de  son  minisire  Goeriz  avec 
différentes  cours  de  l'Europe.  Uort  de  Charles  XII 
au  siège  de  Frédêricshall. 


Secours  inutiles  fournis  par  Albéroni  au  Pritcn- 

dant,  qui  se  retire  en  Italie.  —  Disgilce  d'AIhé- 
roni  (5  déc.). 

Mort  de  Mme  de  Uainlenon,  à  Sûnt-Cjr.  —  La 
banque  da  Law  avait  émis  au  l"  décembre  de 
cette  année  pour  sii  cent  quarante  millions  de 
billets.  —  La  compagnie  des  Indes  orientales  est 
réunie  t  la  compagnie  d'Occidenl,  qui  prend  la 
nom  do  Compagnie  des  Indes. 

En  Angleterre,  publication  de  flobiiMon  Cratai 
de  Daniel  de  Foé. 

EnSuède,lilrique-Eiéonore,sceurdeCharlesSll, 
mariée  au  prince  de  Kesse-Cassel,  ed  proclamée 
reine  par  les  Etats;  elle  renonce  au  pouvoir  ab- 
solu que  possédaient  les  rois  depuis  1682.  — 
Exécution  du  baron  de  Goerti,  ministre  de 
Charles  XU. 
1120.  Philippe  V,  roi  d'Espagne,  accède  à  la  qua- 
druple alliance.  Le  duc  de  Savoie  reçoit  le  titre 
de  roi  de  Sardaigne  en  échange  de  la  Sicile  que 
garde  l'Empereur;   la   reine   d'Espagne   obtient 

Jour  l'alué  de  ses  enfants  l'expecialive  du  duché 
t  Parme  el  Plaisance,  et  du  duché  de  Toscane. 
L'empereur  Charles  VI,  qui  n'avait  que  des  Slles 
et  qui  voulait  toutefois  régler  la  succession  de  la 
^'Autriche  dans  sa  famille,  prend  la 


garantie  de  toutes  les  puissances  e      , 

En  Angleterre,  banque  du  chevalier  Blunt, 
dans  le  genre  de  celle  de  Law  en  France.  Le  roi 
George,  de  concert  avec  le  parlement,  prend  des 
mesures  rigoureuses  pour  relever  le  crédit  puMic. 
Lavr  est  nommé  contrôleur  général  des  finances 
(6  janv.),  La  banque  royale  esl  réunie  k  la  com- 
pagnie des  Indes  (34  lévrier).  —  Peste  i  Uar- 
seille  (juin)  ;  lèle  de  l'évêque  Beliunce.  —  Le 
parlement,  qui  s'est  opposé  i  plusieurs  mesures 
du  régent  au  sujet  du  système,  est  exilé  à  Pon- 
toise  (31  juillet).  —  Ediis  financiers  dont  le  ré- 
sultat est  la  chute  et  le  renvoi  de  Law  (déc.).  — 
Déclaration  ordonnant  l'obsoivation  de  la  consti- 
tution Cni'jiniilui  dans  tout  le  royaume.  —  Le 
pariemoDl  psI  rappelé  à  Paris  (16dêc.).  —  Les 
Français,  déjà  maUres  da  l'Ile  Bourbon,  s'éta- 
blissent dans  l'Ile  Maurice,  qui  reçoit  le  nom 
dlle  de  Ii'rsnce.  —  Premier  pied  de  café  porté  k 
la  Martinique. 

La  Suéde  traite  I*  avec  la  Pologne  :  Frédéric- 
Auguste  esl  reconnu  roi;  3°  avec  la  Prusse,  qui 
obtient  Sletlin  el  la  portion  de  la  Poméranie 
comprise  entre  ri3dcr  el  la  Penne,  ainsi  que  les 
llesaeWollinet  d'Usedom;  3*  avec  le  Danemark. 
Celui-ci  cide  tnut  ce  qu'il  a  pris  sur  la  Suède  : 
celle-ci  renonce  à  l'eiemption  des  droits  de  péage 
dans  le  Suud,  et  paye  su  cent  mille  écut  :  la 
France  et  l'Aiiglelerre  garantissent  au  Danemark 
la  possession  uauquilla  du  duché  de  Sleivlg. 
1721.  L'abbé  Dubois  est  fait  archevêque  de  Cambrai 
et  ctidinal.  —  Publication  anonyme  des  Ltttïii 
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riant*  da  UoaUtquiMi,  pitiideut  au  pulement 
DordeiDi. 
Piern  le  Grand  abolit  la  dignité  de  patriarehe 
et  se  f&it  Itu-mime  cbef  suprême  de  Is  religion. 

—  Il  impose  &  la  SuËde  la  piii  de  Nyaladt,  ]»r 
laquée  il  obtient  U  LivoDle,  l'ËstboDie,  l'Ingrie, 
une  partie  do  la  Garélie,  du  pavs  de  Vibarg  et  de 
la  Finlande  et  plusieuia  lies:  la  Suède  conserrc 
le  duché  de  FinLaQde.  —  F^tes  à  Saint-Péters- 
bourg;  lesénat  elle  clcrgidicernenti  Pierre  1" 
les  tibe*  (ta  Grand,  d'Empereur,  de  Pire  de  la 
patrie. 

Le  cber  des  Afghans,  Habmoud,  vaiiviueur  du 
tchab  Hussein,  prend  le  titre  de  aultan  de  Perse. 

1732.  L'tD&nte,  Igée  de  quatre  ans,  qui  devait 
épouser  Louis  XV,  est  amenée  ea  France.  —  Du- 
bois est  fût  premier  ministre.  —  Sacre  de 
Louis  XV. 

Pierre  le  Grand  conduit  en  personne,  et  accom- 
pagné de  1'  I  m  pératrlce,  unesrméede  50000  hommet 
jusqu'au  de1&  de  la  mer  Caspienne,  dont  il  s'as- 
sure la  domination  par  U  conquête  de  Dsrbent 
dans  le  Daghestan. 

1723.  Déclaration  de  la  majorité  de  I.ouia  XV 
in  févr.).  Uort  de  Dubois  {in  août).  Mort  du  duc 
d'Orléans  (ï  déc.).  —  Sur  l'indication  de  Fleury. 
son  précepteur,  ËvSque  de  Fréjus,  Louis  XV  prend 
pour  premier  minisire  le  duc  de  Bourbon,  ar- 
rière-petit-fils  du  grand  Coudé.  — Publication  de 
la  Benriade  de  Voltaire,  aous  le  titre  de  Polme 
dt  la  LisMe.  —  1"  volume  de  la  collection  dea 
Ordonnanc»  dtt  roi*  de  France. 

1714.  Abdication  de  Philippe  V,  roi  d'Espagne.  Son 
fils  atné,  Louis,  ïgé  de  17  ans,  lui  succède.  U 
meurt  peu  aprts  et  Philippe  V  remonte  sur  le 

En  France,  déotaratlon  de  mort  civile  contre 
les  protestants  (U  mai}.  —  Ouverture  du  congrès 
de  Cambrai. 
mS.  Le  duc  de  Bourboo  renvoie  la  jeune  intente 
d'Espagne  que  l'on  élevait  k  Paiia,  etfait  épouser 
i  Louis  XV  Uarie,  Slle  de  Stanislas  Leczinski.— 
Rupture  entre  ia  France  et  l'Espagne  ijui,  par 
l'intermédiaire  du  baron  hidlanda^s  de  Ripperda, 
conclut  un  traité  de  paii  et  d'alliance  avec  l'Au- 
triche, ~-  Le  congrès  de  Cambrai  eut  dissous.  — 
Une  conlr».^iance  est  conclue  à  Herrenbausen 
entre  la  France,  l'Angleterre  et  la  Prusse;  bientût 
après  le  Danemark  et  la  Suède  y  acccdèteni,  ~ 
uiSme  temps  que  la  Euasie  se  joignait  i  1'. 

Uort  de  Pierre  le  Grand  à  Sïlnl-Pétersbourg 
(janv.).—  Avènement  de  Catherine  t'',qui  a  pour 
ministre  le  prince  HeniIkofT.  Elle  marie  sa  fille 
atnée  avec  le  duc  de  Holslein-Gottorp,  Charles- 
Fi-édéric. 

T16.  En  Anglelerre,  publication  du  poSme  des 
Saiiont  de  Thomsan. 

Le  monopole  du  commerce  colonial  de  l'Espagnt 
est  transféré  de  Hâvilte  \  Cadix,  et  demeure  tou- 
jours entre  les  mains  du  gouvernement. 

Le  duc  de  Bourbon  est  disgracié  et  relégué  i 
Chantilly.  Suppression  du  titre  de  premier  mi' 
nistre.  Les  pouvoirs  nouveaux  de  principal  mi- 
nistre d'Etat  siiDt  donnés  i  Fleury,  qui  esl  fait 
cardinal.  —  Bollin  donne  «on  Traiii  des  iiudet. 

—  Eiil  de  Voltau^,  qui  se  retire  en  Angleterre. 
1737.  Hostilités  entre  l'Espagne  et  l'Angleterre 
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Hortd'liaac  Newton,  i  l'&ge  de  g&  ans  (30 
—  Mort  du  roi  d'Angleterre  George  1",  à  Osna- 
bruck,  près  du  Hanovre.  Son  (ils  George  II  lui 
■iiecbde.  Hinittin  de  Hobert  Walpole,  partisan  de 

Ouverture  d'un  concile  national  1  Embrun,  lo^ 
■a  présidence  de  l'archevêque  de  Tencia.  L'évéqi 


bat  la  bulle  Vnigtnitut,  y  e*t  oondamné.  —  Pré- 
lendua  miracles  surlatombe  dn  diacre  jaméotiU 
Pjris;  les  convulsionna  ires, 

Uort  de  Catherine  I"  (mai).  —  Pierre  II,  fils 
d'Aleiis,  igé  de  12  ans,  lui  succède.  DiagiioB  de 
Uenzikof,  qui  est  remplacé  par  le  jeune  Oolgo- 

Traité  de  paix  entre  la  Perse  et  la  Turquie.  L«a 
Turcs  conEierveut  tout  le  pajs  depuis  Envan  en 
Géorgie  jusqu'à  Tauris  et  HamailaQ.  —  Le  prince 
Tbamas,  fils  du  schah  flusEsiu,  qui  .i  été  renversé 
en  1721  par  le  cbel  des  Afghans.  Mahmoud,  pread 
à  son  service  Kouli-Khau,  né  dans  le  Khorafan. 

1728.  En  Angleterre,  Gullwer  de  Swift. 

Les  préliminaires  de  la  paix  ayant  été  arrâtès 
&  Pans  entre  l'Autriche  et  les  alliés  de  Her- 
renbausen, l'année  précédente,  et  le  plus  grand 
obstacle  ayant  été  écarté  par  la  suf^osion  du 
privilège  de  la  compagnie  des  Indes  pour  un 
terme  de  7  ans,  l'Espagne,  qui  avait  approuvé 
ces  conventions,  conclut  un  traité  de  paix  avec 
l'Angleterre,  à  Pardo^  les  autres  points  en  litige 
furent  remis  à  la  décision  d'un  congrès  convoqué 
i  Soiswus  pour  le  mois  de  juin  de  cette  année. 

—  Bombardement  de  TripoU.—  Continuation  des 
querelles  relatives  i  la  bulle  Vnigmifai. 

Le  navigateur  danois  Behring,  au  service  de  la 
Russie,  découvre  le  détroit  qui  porte  son  nom.  — 
Traité  de  la  Russie  avec  la  Chine. 

1729.  L'Espagne  ouvre  de  nouvelles  négociatioas  et 
amène  1  Angleterre  et  la  France  i  consentir  au 
traité  de  Sèville,  suivant  lequel  l'Espagne  fut  au- 
torisée i.  faire  occuper  par  ses  troupes  les  duchés 
de  Parme  et  de  Plaisance,  pour  garantir  à  llufant 
don  Carlos  la  cession  qui  lui  en  avait  été  faite.  Le 
congrès  de  Seissons  est  alors  rompu,  et  l'Autriche 
se  prépare  à  la  guerre. 

Naissance  du  dauphin.  —  Fleurj  ordonne  i  tous 
tes  docteurs  de  signer  la  constitution  Unigcniha. 

1730.  La  constitution  Vnigeniiut  esl  déclarée  loi  de 
l'Eglise  et  de  l'Etat.  Lit  de  Justice.  —  Réaumur, 
physicien  et  naturaliste  de  la  Rochelle,  fait  con- 
naître )e  thermomètre  qui  porte  son  nom. 

Insurrection  de  la  Corse  contre  les  Génois.  — 

—  Abdication  de  Victor-Amédée  II,  roi  de  Sar- 
daigne,  après  un  règne  de  bà  ans.  Avènement  de 
son  fils  Charles-Emmanuel  111. 

Uort  du  oiu  Pierre  11,  i  Ib  ans.  Les  Dolgoroukî 
font  appeler  au  trdne  Anne,  ta  seconde  Bile  du 
prince  Ivan,  frère  de  Pierre  le  Grand,  et  veuve  du 
duc  de  Courlande.  La  czorine,  conseillée  par  le 
chancelier  Ostcrman  les  envoie  en  Sibérie.  Crédit 
de  Biien,  fils  d'un  paysan  courlandais. 

Thamasest  reconnu  souverain  de  toute  la  Perse, 
Kouli-Khan  gouverne  en  son  nom. 

1731.  Eu  Angleterre,  Pope  donne  son  Eitai  twr 
l'homme,  poème  philosophique. 

Trdité  de  Vienne  par  lequel  l'Angleterre  et  la  Hol- 
lande donnent  à  l'empereur  Charles  VI  leur  ga- 
rantie pour  ta  pragmatique,  et  obtiennent  en 
échange  son  consentement  &  l'occupatiou  des 
duchés  de  Parme  et  de  Plaisance  par  l'Espagne 
et  l'abolition  de  la  compagnie  U'Ostende.  L'Espagne 
et  l'empire  souscrivent  à  cette  convention. 

En  Suède,  fondation  d'une  compagnie  des  Indes 
orientales  à  Gothembourg. 

1732.  Christian YIj  roidaDanemarkifaitcommencer 
le  superbe  palau  de  Copenhague.  —  Il  établit  une 
compagnie  des  Indes,  avec  privilège  excluail  de 
faire  le  négoce  depuis  le  cap  de  Boniie.£epinuce 
jusiju'i  la  Chine. 

Conquête  d'Oran  sur  les  Uaurei  par  lea  £spa- 

Lit'de  Justice  tenu  à  VersaiUei  (3  sept.).  Lutte 
du  roi  avec  le  parlement,  dont  pluaieuis  membres 


TEMPS  MOIffilUISa. 
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—  Zditt,  de  Vol- 

Tniti  d*  çaii  entre  les  Peraaiw  et  les  Turcs, 
CMtdltàCubui  :  les  Persans  oonser?eDt  Tanris;  la 
Géorgie  du  Caacase  est  céd^e  aui  Turcs.  Kouii- 
Khan  déuvoae  ce  traite.  Tait  cJénoser  TbauMS  et  lo 
t«niplaceiMrui]enraDt,AbbaslI[,&9id'uDan,sous 
le  nom  duquel  il  règne  et  recommence  la  gnerre, 
1133.  Mort  de  FTédètic-Aaguste  II,  roi  de  Poloone 
(1-  (in.). 

Detu  prétmdaiit»  i  la  couronne  :  Auguste  III, 
électeur  de  Saie,  fils  du  feu  roi,  soutenu  par  la 
(tunle  et  rAutricha;  StonUtas  LeciintU,  Wu- 

Èe  de  Louis  XV,  «outenu  par  ta  France,  alliée  à 
ipegne  et  i  la  SanUigne. 
Guerre  de  la  succession  de  Pidogne.  Prise  de 
Sehl  pu  Berwick,  de  Paria  et  de  HUsd  par  Vil- 
lars.  OocnpatioD  de  Nancj.  —  EtabUMemeol  du 
dixième.  —  Dom  Rivet,  bénédictin,  commence 
l'Hùtoire  lilléraire  dt  la  Fratict,  dont  il  a  exécuté 
seal  les  oeal  premiers  valûmes. 
IIM.  Stanislas,  assiégé  dans  DanUick  par  les  Rosses 
s^  dttetid  héroïquement  sii  mois,  mais  est  obligé 
de  ^enfuir  déguisé  en  mîitelot.  —  Prise  de  Novare, 
de  Tortone.  —  Prise  des  lignes  d'EUinsen.  Siège 
M  prise  de  Philipsbourg,  oit  est  tué  Borwick 
(lî  juin).  —  Victoire  de  Coigny  et  de  Broglie  dé- 
mit Parme.  —  Echec  de  firoglic  sur  la.  Seccbia. 
—  Délaite  des  Impèriaui  k  Guastalls.  —  Victoire 
du  comte  de  Monlemar  sur  les  Impériaux  i  Si- 
tOBto.  Do»  Carlos,  duc  de  Panne  et  de  Plaisance, 
est  reconnu  dans  le  royaume  des  Deui-Siciles. 

nabi  de  Labourdonnais  est  lail  gouierueur  gé- 
néiai  des  Iles  de  France  et  de  Bourbon,  qui  arn- 
veioDt  k  une  grande  prospérité  sous  son  adminis- 
tration. —  GranikUT  et  Décadence  de»  Romains, 
de  llonteequieu.  —  Ilittoire  criliqut  de  l'itablù- 
tmau  <U  ht  mmurcfaie  francaUe  doiu  tu  Gaidts, 
par  l'aU>é  Doboa. 
1^35.  Prilintnaiies  de  paji  signë«  à  Vienne  par 
FADtcicbe,  la  Fonce  et  ses  alliés  (3  oct.].  SU- 
nid&i  renaoee  au  trOne  de  Pologne,  mais  garde 
le  titre  de  roi;  les  duchés  de  Bar  et  de  Lor> 
raine  lai  seront  cédés  avec  droit  de  réversion  i  la 
couronne  de  France;  la  maison  de  Ijirraine  ob- 
tiendra  en  échange  le  grand-duché  de  Toscane; 
don  Carlos  reçoit  les  royaumes  de  Naples  et  de 
Sicile;  le  roi  de  Sardaignele  fiovarais,  le  Torlonais 
et  les  Langhes;  Parme  et  Plaisance  reviennent  à 
l'Empereur. 

Le  nariement  fait  biAler  par  1«  main  du  bour- 
reau les  UttTtM  phiiotophi^ei  de  Voltaire. 

Le  Suédois  Linné  donne  son  Sytiema  naturie, 
uft  il  pose  les  bases  d'une  distribution  méthodique 
des  trcàs  règocs  de  la  nature. 
1136,  Marie-Thérèse,  aile  de  l'empereur  Cbaries  VI, 
épouse  le  due  de  L^iraine  François  I".  —  Mort  du 
prince  Eugène  de  Sfivoie,  à  Vienne. 

Bouguer,  Gudin,  la  Condamine  sont  envoyés  au 
Pérou  en  173i;  de  CUiraut,  Camus,  Lemonnier  et 
Maupartùs  en  Laponie  en  1730  pour  déterminer 
la  figure  de  la  terre. 

Lts  Corses  proclament  roi  sous  te  nom  de  Théo- 
dore I"  un  aventurier,  le  ttaion  de  NeubotT. 

Prise  d'Aiof  par  les  Russes  sur  les  Turcs. 
Traité  de  piii  entre  les  Turcs  et  les  Persan»,  qui 
recourrent  Tauiis,  Ërivaii,  la  Géorgie  et  l'Arménie 

ATénemcst  de  Koali-Xtuin  au  trl^  de  Perse 

^ris  l4  tmut  du  S!»  de  Tbamas  ;  il  prend  le  litre 

de  sliBb«*dtr. 

nST.  L'Autriche  appuie  la  Runie  contre  les  Turcs. 

Prise  d'Oczakow,  entre  Odessa  et  Khersou,  sur  ta 

r  Noire,  par  les  Russes  que  comuiande  l'Alle- 


Ap.  J.-C 

En  Fiance,  sunaesnoo  de  l'impAt  du  diiitme. 
Etablissement  de  ta  Loltrie  royale. 
Mort  de  Jean-Gaston  de  Médicis ,  dentier  giuud- 

duc  de  Toecjuie  de  la  maison  de  Uédicls.  Le  due 
François,  gendre  de  Charles  VI,  est  mis  en  pos- 
»essioQ  de  la  Toscane,  conformémeiit  aux  cooveu 
lions  signées  à  Vienne  en  1735. 

Biren,  favori  d'Anne  Ivanovna,  est  élu  duc  de 
Courtaude  par  t'influence  de  la  czarine. 
1138.  Signature  définitive  du  traité  de  Vienne  (18 
novemore}.  Fin  de  la  guerre  de  la  soccesàou  de 
Pologne.  —  Secours  donnés  par  la  Srsnce  aux 
Génois  contre  les  Corses  réTollés.  —  Publication 


des  Gaules, 
dom  Bouquet. 
Mort  du  célèbre  médecin 


r  te  bénédictin 


hollandais  Boerliaave. 
1139.  Guerre  entre  l'Angleterre  et  l'Espagne,  qui 
voulait  réprimer  la  contrebande  faite  par  les  An- 

5 lais  avec  les  colonies.  —  Prise  de  Porto  Bello,  sur 
L  edte  de  l'istluae  de  Panama,  par  l'amiral  anglais 
Vemon  sur  les  Espagnols. 

En  Fiance,  querelles  au  sujet  de  la  bulle  Vni- 
gentltu. 

Les  Autrichiens  sont  battus  par  te*  Turc*  & 
Krolzka,  entre  Belgrade  et  Semendria;  tes  Turcs 
assiésent  Belgrade.  —  Les  Busses,  commandés 
par  Te  comte  de  Munich,  occupent  Choczîm  et 
Jassy.  —  Tmjté  de  Belgrade  :  les  impériaux  cèdent 
aux  Turcs  Belgrade ,  Orson.,  la  Servie  et  la  Vala- 
chie  ;  les  Russes  rendent  Azof  et  Oczakow. 

Conquête  de  l'empire  Hogol  par  Kouli-KJian. 
Epouvantables  massacres  i.  Delhy  ;  butin  évalué  A 

S  lus  de  deux  milliards.  KouU-Khan  laissa  te  titre 
'emoereur  à  Mohamed,  mais  lui  impose  un  tri- 
but de  tO  millions  et  se  fait  livrer  toutes  les  pro- 
vinces situées  sur  la  live  droite  de  t'iodus.  —  La 
plupart  des  soubal>s  ou  vice-rois  et  des  nabat»  ou 
uouvemeurs  de  provinces  se  rendent  indépen- 
dants, ainsi  que  plusieurs  peuples  indiens,  comme 
tes  Uabiatles  et  les  Seiks. 

r  Charles  VJ."  Sa  fllle'a: 
Marie-Thérèse,  ïgé«  de  23  ans,  se  voit  disputer 
son  héritage  par  les  deui  gendres  de  l'empereur 
Joseph  I",  l'électeur  de  Bariêre  et  l'éleetetir  de 
Saie,  le  roi  de  Prusse  qui  convoite  la  SiMate,  et 
le  roi  de  Serdaigne  qui  convoite  te  Milanais. 

Voltaire  publie  son  St$a\  sur  la  nueuA  *(  f'«- 
pri't  d<f  aotioiw. 

PacIGcation  de  la  Corse  par  le  marquis  de 
MaiUeboLs, 

Uort  du  roi  de  Prusse  Frédéric-Guillaume. 
Avènement  de  Frédéric  II. 

Mortde  la  czanne  Anne  Ivanovna.Biren  est  nommé 
légent  d'Ivan  VI,  Agé  de  deux  mois,  mais,  après 
32  jours  d'eiercice,  Biren.  supplanté  par  Oster- 
man  et  de  Munich,  fut  exilé  en  Sibérie.  Anne  de 
Brunswick,  mère  d'ivan  VI,  est  régente. 
IT4t.  Commencement  de  la  guerre  de  la  inceession 
d'Autriche. —  FrédérLcllenvabitlaSilésie(4avril)i 
il  est  vainqueur  à  Moiwitz.  Il  est  arnuyé  parla 
France  et  les  électeurs  de  Ssie  et  deï — "— 
Marie-Thérèse,  reconnue  en  Autriche,  'i 
i  Presbourg  la  couronne  de  Hongrie  (35  jum],  — 
L'électeur  de  Bavière,  Charles- Albert,  dont  la 
France  appuie  les  prétentions  i  l'empire,  se  fait 
couronner  rci  de  Bc^êms  à  Prague.  —  Conven- 
tion du  roi  de  Sardaigne  avec  Matie-Thérèee  pour 
dé  rendre  le  Milanais  contre  tes  attaque*  de*  Espa- 
gnols. 

'Woronioll  et  te  Françaii  Leetocq,  amants  d'Eli- 
sabeth, deuxième  Elle  de-Pierre  le  Grand,  la  lont 
proclamer  czarine  i  la  place  d'Ivan  VI,  qui  est  en- 
[uruié  dans  la  forteresse  de  Sdiluseelbourg,  sur 


Savière.  - 


su 
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U  Neva.  Les  ministres  Hunnith,  Ostermto  et 
Golowkin  soQl  envoyés  en  SibftiG. 

L*  SuMe,  poussée  par  la  France,  déclare  la 
guene  i  la  Russie  (août).  —  Mort  d'Ulrique- 
ËléonoM,  sans  entant  :  son  mari,  le  prince  de 
Hesse-Cassel,FrédéncI",re3lcroideSu&ie(<léo-). 
1T42.  L'ilectsur  de  Bavière  fc  UH  couronner  empe- 
reur, k  Francfort,  soua  le  nom  de  Charles  VU, 
tandis  que  les  Aulricbiens  entraient  à  Linbe,  à 
Passan,  à  Uunich.  — ,  Friîdéric  II,  Tainqiieur  à 
Czasiau,  au  S.  E.  de  Prague,  traite  avec  Marie- 
Tliêrtse,  qui  lui  abandonne  la,  Siléste  et  le  comté 
de  Glati.  —  Revers,  en  Allemagne,  des  Français, 
abandonnas  par  les  rois  de  Fni^e  et  de  Pologne. 
Ils  sont  assiégés  dans  Pm^ue.  Retraite  de  Prague 
commandite  pir  le  maréchal  de  Delle-Islo  (déc). 

En  Angleterre,  Roherl  Walpole  quitte  le  minis- 
tère. Parmi  ses  adversaires,  s'était  distingué  le 
célèbre  orateur  William  Piit,  igÉ  de  34  ans. 

Frédéric  1"  de  Suiile  n'ayant  pas  d'enfant,  le 

Ï'  une  duc  de  Holstein-Goltorp ,  Cbarles- Pierre 
Iric,  âgé  de  14  ans,  est  désigné  pour  son  suces- 
seur.  La  clarine  Élisabctb  désigne  pour  le  trfinede 
Kussie  le  tnéme  prince,  né  de  sa  sœur  aînée.  Il 
embrasse  la  religion  grecque  et  reçoit  le  titre  de 
grand-duc  de  Russie, 

nu.  Capitulation  de  Prague  (3  janvier).  —  Mort  du 
cardinal  de  Fleury,  à  89  ans  (29  janvier),  —  Les 
Françaissontrepoussésende^duRbin  par  l'armée 
proomaiiijue  de  Geoi^e  II,  roi  d'Anglelerre,  qui 
bat  le  maréchal  de  Noailles  i  Dettmgen  (27  juin). 
—  Capitulation  d'Egra  après  3  mois  de  blocus 
[T  sept.).  Traité  signé  à  Worms  par  Marie-Tbé. 
rèse.  George  11.  le  roi  de  Sardaigne  et  l'électeur 
de  Saie  contre  la  France  (13  sept.).  Uirope  de 
TolUire. 

\ji  duc  de  Holstein-Goltorp  ayant  accepté  la  suc- 
cession d'Elisalictb ,  la  diète  suédoise  déclare 
prince  héréditaire  le  chef  de  la  maison  de  Hols- 
tein-Eutin,  l'évéque  de  Lubeck,  Adolphe -Frédé- 
ric, âgé  de  33  ans  (7  juin) ,  —  Paix  d'Abo,  par  la 
médiation  de  l'Angleterre,  entre  la  Suïde  et  la 
Russie,  qui  obtient  en  Finlande  plu  sieurs  districts. 

1144,  Invasion  du  Piémont  par  le  prince  de  Contî  et 

Kr  le  second  Sis  d'Iaal^lle  de  Parme,  l'mfant 
n  Philippe,  —  Invasion  des  Pays-Bas  autri- 
chiens par  Louis  XV.  —  Frédéric  11  se  déclare  de 
■  nouveau  contre  Marie-Tbérèse  et  s'empare  dePra- 
gue.—  Charles  Vl[  rentre  à  Munich.  — Louis  XV, 
pendant  une  maladie  qui  le  retient  A  Metz  un  mois 
et  demi,  reçoit  le  surnom  de  Bien-Aimé.  Renvoi 
de  sa  bvorite  Urne  de  Chateauroui. 
1745-  l'raité  de  Varsovie  contre  la  France  et  la 
Prusse  entre  l'Angleterre,  Marie-ThérÈse,  le  roi 
de  Pologne  et  la  Hollande  [g  janvier).  —  Mort  de 
Charles  VII  (10  iauv.).  -  Son  als,  Haiimilîen-Io- 
seph,  lui  succède  dans  son  électoral  de  Bavière  et 
renonce,  par  le  traité  de  Fuessen,à  toute  préten- 
tion sur  la  succession  d'Autriche  (18  avril).  - 
Victoire  de  Fontenoy,  au  S.  0.  do  Tournai,  rem- 
portée par  le  Harécbal  de  Saxe  et  Louis  XV  sur  le 
aecond  Bis  de  George  II,  roi  d'Angleterre,  le  duc 
de  Cumberland.  —  Succès  en  Italie  du  maréchal 
de  Haillebois  et  de  l'inlant  don  PhiHppe ,  secondés 
parles  Génois;  ils  occupent  Milan  [lE  déc). — 
Victoire  de  Frédéric  llàFriedLerg,  entre  LieKnili 
•t  Scfaweidnitz  (4  ;uin);  il  envahit  la  Saxe.  — 
Marie-Thérèse  fait  élire  empereur  nm  mari  t 
«ois  I"  (13  juin),  li  est  couronné  à  Francfort,  le 
4  octobre.  —  Victoire  de  Frédéric  prés  de  Drt 
il  s'empare  de  Letpsick,  de  Dresde,  oii  il  sifçne  là 
paii  ai-ec  Frédéric  Auguste  II  et  Marie-Thérèse, 
P6  déc).  —  Prise  de  LouislMurg  (cap  Breton)  par 
les  Anglais. 

Descente  eu  Hcçssedu  flls  du  chevalier  de  Saint- 
George,  Charles- Edouard,  U  VU  proclamé  régent 


rr  son  père  Jacques  III  i  EAmbourg  (19  sept.), 
ta  t^te  d'une  armée  de  montagnards  écossais , 
dont  il  avait  adopté  le  costume,  il  bat  tes  Anglais 
à  Preston,  dans  te  comté  de  Lancastre,et  s'avance 
jusqu'à  Derby,  à  30  lieues  de  Londres. 

Uariage  de  l'héritier  de  la  couronne  de  Russie, 
le  grand-duc  Pierre  avec  Catherine,  princesse 
d'Anhalt-Zerbst. 
1746,  Victoire  décisive  du  duc  de  CumberlandàCul- 
loden,  i  l'E.  du  comté  d'invemess,  sur  le  Pré- 
tendant qui  est  forcé  de  s'enfuir  en  France.  — 
Occupation  de  Madras,  colonie  anglaise,  par  le 
gouverneur  de  Hle  Bourbon,  la  Bourdonnais 
(sept.).  —  Lutte  malheureuse  entre  la  Bourdon- 


.'Victoirc  du  maréchal  de  Saxe  à  Raucoui,  î 
N-  de  Uége  (Il  ocl.).  —  Les  Aulrichieos,  vain- 
queurs des  Français  i  Plaisance,  occupent  Gènes. 
—  Invasion de  la'Provence  parles  Piémonlais, qui 
sont  arrêtés  par  le  maréchal  de  BcUe-Isle  (déc). 
Soulèvement  de  Gênes  contre  les  Autrichiens-  — 
La  nouvelle  favorite  de  Louis  XV  sera  créée  mar- 
quise de  Pompadour.  —  Condillac,  disciple  de 
Locke,    donne  son  Suai  nir  l'origxnt  dtt  eon- 


:t.). 


a  premier 

c  Louise-Marie  de  Savoie.  —  Tiem- 
terre  à  Lima,  capitale  du   Pérou 

Les  Autrichiens  lèvent  le  siège  de  Gênes,  dé- 
fendu par  Boufflers,  —  Conquête  de  la  Flandre 
hollandaise,  —  Défaite  d'une  escadre  française 
par  les  Anglais,  près  du  cap  FinialÈre  (14  Juin).  — 
Victoire  des  Français  &  Lawfeld  sur  le  duc  de 
Cumberland  (1  juillet).  Combat  d'Eiilies,  i.  la  des- 
cente du  mont  Genèvre  (ll>  juillet).  Prise  d'assaut 
de  Be^-op-Zoom  (16  sept.)  Seconde  défaite  na- 
vale des  Français,  près  du  cap  Finistère  (2âoct.). 
—  Invasion  de  la  Provence.  —  Alliance  défensive 
conclue  par  la  Russie  avec  l'Autriche  et  avec  l'An- 
gleterre. Les  Russes  paraissent  sur  te  Rhin. 

Rétablissement  du  stalhoudérat  en  faveur  du 
prince  d'Orange,  Guillaume  IV,  qui  est  créé 
slathmideT  général  ri  héréditaire.  —  Les  Hollan- 
dais s'établissent  à  Bornéo. 

Margraff,  chimiste  de  Berlin,  découvre  le  sucre 
de  betterave. 

Kouli-Khan.  forcé  d'abandonner   Ispaban,  est 
assassiné  par  les  chefs  de  l'armée- 
1148.  Richardson  publie,  en  Angleterre,  son  roman 
de  Clariiie  Hartoiee. 

Préliminaires  de  paii  à  Aix-la-Chapelle  entra 
la  France,  l'Angleterre  et  la  Hollande  (30  av-'" 


Frise  d 


lai).  Cessation  des  hosli- 


!  Haesiricht  (10  m 
litésen  Europe  (Il  mai),- 
les  Anglais  assiègent  Pondicbéry;  belle  défense 
de  bupleii  Cli  aoai-11  octobre).  Le  traité  d'Aii- 
la-Chapellc  met  lin  à  la  guerre,  dite  de  la  suc- 
cession d'Autriche.  La  Prusse  conserve  la  Siléaie. 
Les  duchés  de  Parme,  Plaisance  et  Guastalla  sont 
donnés  à  l'infant  don  Philippe,  second  fils  d'Isa- 
belle de  Panne;  l'aîné,  don  Carlos,  est  roi  des 
Duux-Sicilea.  Le  roi  de  Sardaigne  obtient  le  terri- 
toire de  Vigevano  et  une  partie  du  Pavesan.  Le 
duc  de  Modene,  allié  de  la  France,  recouvre  ses 
Etats,  La  république  de  Gfines  est  déclarée  in- 
dépendante.—  Fondationd'unemanufacture  royale 
de  porcelaine  dans  U  chUteau  de  Vincermes.  — 
PuUication  de  i'eipril  du  loit  de  Montesquieu. 
—    Fr-   Cassini  publie  en   '    ""   '"    "--■   ''" 

1749.  Dupleix  se  fait  céder  u: 
sidéraLle  par  le  prince  indigène  d'Arcaie,au 


uiUes  U  Carte  dt 
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de  lUdns.  —  Créttion  de  la  caisse  d'unorliss»- 
neol  pu  11.  da  Hachault,  contrAleur  gioérâl  des 
finances,  pourdiminuecladettepubUiiae.— BufTon 
commence  la  publication  de  sod  HùtoirenatureUe. 

—  J.  I.  Rousseau  donne  ion  premier  ouvrage  : 
Discmin  contre  fa»  iciencrt  et  tet  arli,  couronné 
par  l'Académie  de  Djjon.—  Caiilina.de  Crébillou. 

—  Rome  tavvée  de  Vollaire, 

I7&0.  Épidémie  dite  ta  Suette  dans  te  Beauvoisis 
(juin).  —  Démêlés  et  hostiliti's  avec  l'Angleterre 
■n  sujet  de  la  dclimitatloa  des  colonies  des  deui 
mlions  dans  l'Amérique  septentrionale.  —  La 
collection  des  tableaux  du  roi  est  ouverte  au  pu- 
blic dans  lu  palais  du  Luiemlraurg  (octobre].  — 
Création  d'une  noblesse  militaire  (1"  nov.).  — 
Kort  du  maréchal  de  Saxe  au  ch&leaudeChambord 
(30  noT.)  —  Continuation  des  querelles  du  jan- 
sénisme. —  Ëtablissemeot  du  Parc-aui-Cerls. 

Hort  de  lean  V,  roi  de  Portugal.  Avènement 
de  son  fils  aîné  Joseph,  ïgé  de36  ans.  Coœmen- 
cemeot  du  ministère  rérormateur,  maïs  violent, 
du  célËbre  marquis  de  Pombal. 

IT3I.  Etablissement  d'une  école  militaire  pour  les 
nobles  sans  rotiune;  créalioo  du  corps  des  ingé- 
nieurs des  ponts  et  chaussi-es.  —  1"  vulume  de 
l'Enevclopcdie,  dirigée  par  Diderot  et  d'Alemberl, 

Îil  rédige  la  préface.  —  SiêcU  dt  LouU  Xlf  de 
altaire. 

Traité  de  limites  pour  leurs  possessions  dans 
l'Amérique  du  Sud  entre  l'Espagne  et  le  Portugal. 
Les  Indiens  du  Paraguay,  du  Parana  et  de  l'U- 
laguay,  gouvernés  par  les  jésuites,  refuseot  de 
M  laisser  enclaver. 

Mort  du  roi  de  Suède  Frédéric  I",  Avènement 
d'Adolphe-Frédéric  de  Holstein-Eulin.  —  PhflMO- 
phia  botanica  de  Lintic. 
lim.  Abolition  des  droits  d'aubaine  en  SuËde  et  en 
Fiance  pour  les  sujets  da  ces  deux  pays.  —  Un 
arrtt  du  parlement  défend  de  refuser  les  sacre- 
ments L  ceux  qui  ne  présentaient  pas  des  billets 
de  confession,  Bt  na  déclaraient  pas  accepter  la 
bulle  IMigtnxtut.  —  l»  divin  du  vittage  de  '   ' 


En  Amérique,  dans  la  Pensjlvanie,  eipéiie 
mémoraUe  de  Benjamin  Franklin,  qui,  par 
temps  d'orage,  lance  en  l'air  un  cerC-volant  ai 
d'une  pointe  et  dont  1^  corde  sa  trouvaitinfér 
rement  terminée  par  un  cordon  de  soie  isolant.  Il 
acquiert  la  preuve  de  l'identité  des  décharges 
éiKtriques  et  des  coups  de  foudre, 
im.  Lessing,  né  eu  Lusace,  publie  à  Berlin  ses 

Démêlés  de  la  cour  avec  le  parlement  au  sujet 
dea  refus  de  sacrements.  Exil  de  la  grand'  cham- 
bre d'abord  à  Pontoise  [il  mai),  puis  ài  Soisaonn 
{8  novembre).  —  1.  J.  Rousseau  Qonne  son  Dit- 
cours   MJir    l'origine   de   linigaiiti  fami  Ui 

11U.  Continuation  des  bostilités  avec  l'Angleterre 
en  Amérique.  —  Assassinat  par  les  Anglais  de 
l'Acadie  de  U.  de  Jumouville,  que  le  commandant 
français  du   Canada  avait  député  pris  d'eux. 
Prise  du  tort  anglais  la  Mécessilé. 

Haiisance  du  3'  fils  du  dauphin,  te  duc  de 
Berri,  depuis  Louis  XVI  (33  août).  —  Déclaration 
da  roi  qui  intenl:t  toute  dispute  religieuse.  Rap- 
pel du  parlement,  qui  enregisre  la  déclaration 
(sept.).  —  Ordonnance  pour  la  liberté  du  < 
merce  des  grains.  —  Bappol  de  Dupleix,  goi 
Bear  des  établissements  rrançals  dans  l'Inde. 

Les  Génois,  de  nouveau  révoltés  contre  llénes, 
prennent  pour  chef  Pascal  Paoli,  Agé  de  IB  ai 
ITIiS.  Les  Anglais,  sans  déclaration  de  guerre, 
liTantdeus  navires  frauçais  sur  le  banc  de  Ti 
Nente,  et  capturent  30U  navires  murcfaaods.  — 


Ap.  J.-C. 
Leurs  défaites  pris  du  fort  Duquesne,  sur  les  bordi 
de  l'Ohio  et  près  du  lac  Saint-George. 

Mort  de  Montesquieu,  i  66  ans  (10  févr.}.  — 
L'ami  dtË  homme*  du  marquis  de  Mirabeau.  — 
Exécution  i  Valence  du  célèbre  chef  de  brigands, 
Mandrin. 
Commencement  des  fouilles  i  Pompéi. 
Tremblement  de  terre  î  Lisbonne,  qui  détruit 
la  plus  grande  partie  de  la  ville,  et  coflte  la  vie  à 
ISOOO  personnes  (1"  nov.). 
Tremb1emeutdeterreauPérou,i0uito(38avriI). 
17:6.  Commencement  de  la  guerre  de  T  ans.  — 
Alliance  de  l'Angleterre  avec  la  Prusse  (16janr.): 
de  la  France  avec  l'Autriche,  par  l'iulluence  de 
M.  de  Kauniti,  qui  dirigera  ta  politique  eité- 
tieurede  l'Autriche  jusqu'à  la  Révolution  française. 
—  Expédition  française  dirigée  contre  Minorque, 
possession  anglaise,  sous  la  conduite  du  maréchal 
de  Richelieu.  Prise  de  Port-Mahon  par  les  Fran- 
çais (21  avril).  Les  Anglais  se  retirent  dans  le  fort 
Saint- Philippe,  regardé  jusqu'alors  comme  impre- 
nable. Victoire  du  manmis  de  la  Galissonnlére  sur 
l'amiral  Bing.  Priserlufort5aint-Philippe(lgjuin). 
Au  Canada,  belle  campagne  du  marquis  de  Mont- 
calm,  qui  enlève  aux  Anglais  le  fort  Ontario.  — 
Dans  t'indostan,  les  Anglais  sont  chassés  de  Cal- 
cutta et  de  leurs  établissement»  du  Bengale,  — 
Frédéric  11,  sans  déclaration  de  guerre,  envahit  la 
Saxe,  entre  à  Dresde  et  bloque  l'armée  saxonne 
au  camp  retranché  de  pima;  elle  est  obligée  de 
capituler,  après  ta  défaite  des  Autrichiens  à 
Lowosili.  —  Continuation  des  querelles  relatives 
i  la  bulle  Vnigenitus.  Lit  de  justice.  Démission  de 
ISO  membres  du  parlement. 
Idj/Uei  de  Salomon  Gessner,  de  Zurich. 
n'iT.  Exécution  de  l'amiral  Bing,  battu  devant  Port- 
Wahon,  —  William  Pill  devient  le  chef  du  minis- 
tère de  coalition  dans  lequel  entre  Henri  Fox 
(lord  Holland),  le  père  du  célèbre  Fox. 

Dans  t'indostan,  le  colonel  anglais  Clive  enlève 
à  la  compagnie  irançaise  Chandemagor,  sur  le 
Gange  ([Qars|.  —  Victoire  du  maréchal  d'Estrées 
sur  le  duc  de  Cumberlaûd  à  Hasleiubeck.au  S.  0. 
de  Hanovre  (36  juillet).  Il  est  disgracié  avant  que 
ta  nouvelle  de  sa  victoire  ne  soit  arrivée,  et  te  ma- 
réchal de  Itichelieu  le  remplace.  Celui-ci  pouvait 
achever  les  débris  du  duc  de  Cumberland,  il  tour 
laisse  une  libre  retraite  par  la  capitulation  dé 
Closterseven  (10  sept).  — Les  Prussiens  envahis- 
sent la  Bohème.  Bataille  de  Prague,  où  te  prince 
Charles  de  Lorraine  est  battu  (6  mail .  —  Bataille 
de  Kollin;  Frédéric,  tialtu  par  le  général  autrichien 
Daun,  évacue  la  Bohême  (juillet).  —  La  Suède 
déclare  la  gucrreà  la  Prusse  (mars).  —  Alliance 
de  la  Russie  et  de  l'Autriche  (lï  juin).  Victoire 
des  Busses  à  Gross-JopgarndorlT,  au  S.  E.  de  Kœ- 
nigsberg  (30  aoili).  —  Situation  périlleuse  deFré- 
déric  11  entouré  d'ennemis.  Il  rencontre  l'armée 
des  Cercles  unie  aux  FrFincais  comtnandés  par 
le  prince  de  Soubise.  Bataille  de  Rosbacb,  où 
50  000  Français  et  Allemands  sont  mi*  en  pleine 
déroule  par  îî  000  Prussiens  (nov.).  —  En  Silèsie, 
le  diic  de  Bevcm,  lieutenant  de  Frédéric,  est 
battu  devant  Brestaw,  et  son  armée  se  disperse. 
Le  roi  accourt  et  sauve  la  Silésie  par  la  victoire 
mémorable  de  Lissa  (â  déc). 

Attentat  de  Daoïiens  contre  Louis  XV  (J  jan- 
vier). Il  est  exécuté  (28  mars).  —  Rappel  du  par- 
lement (I"  septembre). 

La  résistance  des  Indiens  du  Parsgiu;  i.  l'exé- 
cution du  traité  des  limites  de  ITàO  est  Imputée 
aux  jésuites  par  le  gouvernement  portugais;  ils 
sont  dépouillés  de  toute  administratiaa  temporells 
sur  les  Indiens  et  chassés  du  palais  du  roi,  où  ils 
sont  remplacés  comme  confesseura  par  des  fran- 
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1T68.  L'Angtoterre,  l  Ytoaùf 
viole  la  eupituladim  de 


1  de  Frédéric  U, 


^édfrio  un  lobûde  de  4  millions  d'écm  et 
tient  d'un  corps  anglus  l'année  banoTrienne, 
eoiDiiundée  par  le  duc  Ferdioacd  de  Brnnsnick. 
—  L'incapable  eomte  de  Clennont-Condé,  qui  a 
remplacé  le  mirècha!  de  Riclielleu,  est  battu  par 
le  duc  Ferdinand  i  Crevell,  au  N.  0,  de  Dussel- 
àort  (33  juin).  —  Contadea  est  vainqueur  à  Son- 
dershauscD,  mais  ne  profite  pas  de  ses  avantages  ; 
et  BiDglie  i  Lutternberg,  autre  combat  sans  ré- 
sultat. —  Descente  des  Anglais  eur  les  c6tes  de  U 
Normandie  et  de  la  Bretagne.  —  Le  général  russe 
Fermer  s'empare  de  Kœnigsbers  (12  jajivier)j  et 
gagne  la  bataille  de  Cusirio  surl'Oder  (aortt).  — 
Frediric  envahit  la  Moravie  et  assiège  Olmutz. 
Dann  le  force  i  se  retirer  (juin).  —  Bataille  san- 
glante de  ZomdorlT,  gagnée  sur  les  Russes  par 
Frédéric  II,  qui  revient  en  Silésie,  oîi  il  rencontre 
Baun.  —  Surprise  des  Prussiens  a  Uocblûrchen  ; 
il*  perdent  cent  pièces  de  canon.  Brillante  retraite 
du  loi,  qui  sauve  Dresde  et  Leipsick  menacés 
(oct.-novX  —  Au  Canada,  malgrâ  une  victoire  du 
nurquû  ce  Uonlcalm,  les  Anglais  s'emparent  de 
111e  Royale  ou  cap  Bretoo,  avec  le  tort  Louisbourg 
(juillet).  —  Ils  enlevant  à  la  France  te  Sénégal  et 
nie  de  Corée.  — Dan*  l'Indottan,  le  gouverneur 
français,  Lally-Tollendal,  assiège  la  ville  '  " 
' —    -  Le  duc  de  Choiseul  quille  "'    ' 


Queanaj  donne  sou  Tabkau  itoitomique  et  ses 
JloarâMi  giitérob*  i\t  oowotTMmmt  icoaimiiiae. 
Le  uvant  botaniate  Bernard  de  Jusaieu,  chargé 
r  LodU  XV  de  diriger  la  plantation  d'un  jardin 
iianlque  à  Trianon,  substitue  au  système  de 


n 


aétbode  natureUe  basée 
des  rapports.  —  Helvétïua  donne  son  ouvrage 

PMme  de  la  mort  d'Abel,  par  Genner. 
1159.  Prisa  de  U  Guadeloupe  par  le*  Anglais. 
Au  Canada,  bataille  de  Québec;  mort  de  Wolf  et 


_a  passant  le  détroit  de  Gibraltar.  Sept 
M  réuniitaot  etiont  attaqués  par  u 
anglali  à  la  bauteur  de  Lagos;  3  furent  pris, 
1  braié;  tes  autres  s'écb^pèrent  (17  août).  — 
fuite  honteuse  de  U.  de  Cûitlans  i.  la  hauteur  de 
Belle-Ile  ^  novembre).  —Vioioice  du  doc  de 
SrpgUe  à  Bergen,  qui  ouvre  la  Hesse  aux  Fran- 
çais, d'où  ils  sont  chassés  par  la  défaite  de  Con- 
Udes  &  tlinden  (juiliet-aoûtl.  —Victoire  des  Rus- 
ses à  Zullichau  sur  Wedel,  lieutenant  de  Frédéric 
jjtiillet).  —  Bataille  de  Sunnersdorf,  oii  le  roi  de 
Prusse  se  défend  avec  moins  de  &0(M0  hommes 
contre  100000  Austro-Russes  (Il  août). 
Pnusieu*  perdent  Dresde  (&sept.). 


-J.  J. 


N(nai»U»-MéloiH  dans  *on  ermitage  de  Uontmo- 
reocy.— Slom  diiwwr^elMtds&iiMpar  Tbomas. 
Mort  de  Ferdinand  VJ,  roi  d'Espagne,  aans  pos- 
térité. Son  frère  Don  (^ks,  qui  depuis  U  ans 
nveme  les  Daux-Siciles,  lui  succéda  II  désigne 
Kond  ds  ses  fUs  pour  l'héritage  présomplll  de 
la  couronne  d'Eroagne,  et  donne  au  troisième, 
Ferdinand  I",  Igé  de  8  ans,  le  IrAne  des  Deui- 
Sieilas  sous  la  tutelle  du  mloistre  TanuccL 

Un  édit  ro]^  chasse  da  Portugal  les  jésnites 
accusés  d'avoir  trempé  dans  une  tentative  d'as- 
-"'-  kt  dont  la  roi  avait  failli  4tre  nctima  l'année 


1760.  Dans  l'Indostan,   succès  remportés  par  les 


Ap.  I.-C 

Anglais  sur  L^j.  —  Au  Canada,  le  Uenlsnant 
général  marquis  de  Vaudreuii,  dernier  gouver- 
neur de  la  Nouvelle-France,  est  contraint  designer, 
dans  Montréal,  la  capitulalion  qui  livrait  cette 
colonie  aux  Anglais  [g  sept.).  —  Succis  des  Fran- 
çais à  Corbach  et  à  Clostercamp  ;  ce  dernier  com- 
bat est  célèbre  par  le  dévouement  du  cberaliar 
d'Assas.  —  Les  Autrichiens  s'emparent  du  comté 
de  GlalK  sons  les  ordres  de  Laudôn  i  celui-ci  est 
battu  et  repoussé  i  LiegnitE.  —  Occupation  mo- 
mentanée de  Berlin  par  les  Austro-Russes.  Ba- 
taille sanglante  de  Torgau  (1  nov.). 
116!.  Capitulation  de  Pondichéry,  après  9  k 


n  adversaire  redoutable.  —  H.  de  Choiseul  réu- 
nit par  le  Paclt  de  famills  les  quatre  souverains 
de  la  maison  de  Bourbon  :  France,  BIspagne, 
Naples  et  Sicile,  Parme  et  Plaisance  ;  ils  se  garan- 
tissent mutuellement  la  succession  légitime  de 
leurs  fitats,  et  la  sécurité  de  leurs  possessions  ma- 
ritimes et  continentales  (15  soûl).  —  Dons  patrio- 


tiques offerts  par  les  Etats  de  Languedoc,  dont 

Il 1.  ._.  _.._i  —  1.  "Y^aca  entière, 

'itt  quitte  le  \ 
oUègues  de  déclarer  la  guerre 


En  Anglelerre,  William  Pitt  miitte  le  ministère 


aux  signatures  du  pacte  de  famille   (octobre) .  Le 
comte  de  Bute,  secrétaire  d'Etat  de  l'intérieur,  le 

1762.  DéclaraBons  de  guerre  échangées  entre  l'An- 
gleterre el  l'Espagne  (7  janvier).  —  La  Portugal, 
obligé  de  se  déclarer,  prend  parti  pour  l'Angle- 
terre contre  la  France  et  l'F^pagne.  —  Dans  les 
Antilles,  les  Anglais  enlèvent  auï  Français  la 
Martinique,  la  Grenade,  Saint- Vincent,  Sainte- 
Lucie,  Tabago;  aui  Espagnols,  Cuba:  dans  les 
Indes,  les  âpagools  perdent  les  Philippines.  — 
Le  nouveau  ciar  Pierrre  III,  admirateur  passionné 
de  Frédéric,  fait  suspendre  les  hostilités  contre  la 
Prusse.  La  défection  de  la  Russie  entraine  celle 
de  !a  Suède.  —  Victoire  des  maréchaux  d'Brtrées 
et  de  Soubise  à  Jobannisberg,  é  l'ouest  ae 
Mayenee,  sur  le  prince  héréditaire  de  Bruoswicl 
(30  août).  Ilsperdwit  Cassai  (I"  novembre). — 
Frédéric  II  reprwid  Schweidniti,  en  Silésie,  — . 
I^Ilmlaaires  de  paix  signés  à  FontaineMeau 
(3  novembre)  :  l'An^eterre  conservera  l'Acadie, 
le  Canada,  le  cap  Bretwi,  la  Grenade  et  les  Gre- 
nadines, Saint-Vincent,  Saint-Dominique  et  Ta- 
bago,  et  le  Sénégal.  La  France  conserve  1»  droil 
de  pèche  sur  les  eûtes  de  Terre-Neuve  ^  dans  le 
golfe  Saint-Laurent,  avec  les  iles  de  Salnt-Pisrre 
et  de  Hiquelon  -,  elle  recouvre  la  Guaddeepei 
Marie-Salante,  la  Désirade,  la  Martioûine  et 
obtient  Sainte-Lucie  ;  l'iie  de  Corée  lui  reste  au 
Sénégal.  Aux  Indes  onentalea,  la  France  garde 
Pondicbérï,  Mahé  et  trois  petits  comptoirs  au 
Bengale.  —  L'Espagne  recouvre  Cuba  el  MaoïHf  i 
mais  elle  cède  à  l'Angleterre  la  Floride  et  la  bais 
de  Pensacola,  au  sud  de  la  Caroline  anglsiaei  '* 
France  lui  cédera  la  Louiiiane,&  l'est  du  Mexique. 

Le  Parlement  de  Toulouse  condamne  an  sup- 
plice de  la  roua  Calas,  accusé  sans  prauves  de  la 
mort  da  son  flls.  —  Le  parlement  de  ParU  rend 
us  arrêt  déSnilif  contre  les  jésmies  (6  août).  — 
}.  J.  Rousseau  donne  son  £mil«.  , 

Mort  da  la  Clarine  Elisabeli  0"'»'«'!-  *',£ 
ment  de  Pierre  UI,  son  neveu,  né  d'une  filla  aînée 
de  Pierre  le  Grand  et  du  duc  de  Kolstein-Gottoa|. 
U  sa  disposait  à  répudier  Catherine,  lorsque  "tw 
princesse  le  forra  d'abdiquer.  Elle  sefil  P"*'*'^ 
impératrice  sous  le  nom  de  Catherine  II,  et  sept 
jours  après  fit  étrangler  soo  mari  dans  sa  pnwn- 

1763.  Traités  de  Paris  entre  la  France,  rEsp»eo«> 


TEUPS  HODERNBS. 
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rincMam  «t  le  Fntugal  (10  février).  —  Initia 
é'Hnbertibourg.  w  Sue,  prcs  de  Cveeda,  entre 
Mvi^-Ttlirta^  le  rot  de  Ptusk  et  rélecteur  da 
Sue,  roi  de  [yilogne:  1»  Sue  reste  H'éleeteor; 
Frédéric  ae  feit  ecmflnper  de  nouTeeu  par  Harie- 
TMrtee  la  poueedon  de  la  Silésle. 

Al  ÂBgletene,  le  comte  de  Bute,  chef  du  eabi- 
M,  eUe  le  ^âce  l  George  Grenrllle.  Grende 
«gltiSoii  en  Angleterre  eu  nriet  de  l'urertatlon 
&  I.  Wlkes,  membre  de  U  Chambre  des  coid- 
mmee  et  roadateDr  da  jmrmat  dit  If n-iA-Prifon, 
oft  il  caunnlt  bardlmeot  les  actea  do  poineir. 
WUkee  mis  en  liberté  passe  en  France.  —  Aux 
Indee  orientales,  la  compaenie  anglaise  s'empare 
de  Patna,  sqt  la  Gange,  râldence  du  soubab  du 
Bengale,  mais  a  i  lutter  contre  le  souverain  de 
Hysore,  Haîder-Ali.  —  R^id.  célèbre  philosophe 
Ecossais,  donne  ses  Stchèrcnti  ntr  l'entendement 

nu.  En  AllHSigne,  Winekelmatui   publie  ton 
giud  ODTrage  intitulé  i  Biiloir*  de  fart  chtc  tdT 

Le  commodcre  lean  Byron  entreprend  on 
rojtga  autour  du  monde  [juin).  —  Aux  Indes,  le 
■oubab  du  Boigale  bit  alliance  arec  )e  nabab 
d'Aoude  et  le  grand  mogol  contre  les  Anglais  i 
<SD»d  sont  vainqueurs. 

Hort  de  Udm  de  Pompadonr  l  Versailles,  i 
U  ans  {t&  «TTil).  —  Créabon  d'une  école  vétéri- 
nhe  &  AKort,  près  de  Cbarenton.  —  Louis  SV 
pose  la  première  pierre  de  l'église  de  Salste^ene- 


Ap.  j-c, 

Hort  du  duc  de  Lorraine,  Stanislas  Leckainaki, 
à  89  ans.  La  Lorraine  est  réunie  l  la  couronne.— 

Condamnation  par  le  parlement  (G  mai)  et  sup- 
plice jg  mai)  de  Lally-ToUendal,  après  dix-huit 
mois  de  détention,  et  apris  la  Tiolaiion  de  toutes 
les  règles  de  la  procédure.  —  Supplice  du  clieva- 
lier  de  la  Barre,  pour  sacriléee,àrjlge  de  ISans. 
—  Vowe  autour  du  monde  de  Bougainville. 

AU-Bey,  né  en  1728,  cbei  les  AL^zes,  peuplée 
du  Caucase,  Tendu  au  Caire  comme  esclave  k ligo 
de  n  on  14  ans,  spris  s'Stre  élevé  de  grade  en 
grade  par  son  courage,  parvient  à  s'emparer  du 
rang  suprême,  se  read  indépendant  de  la  Forte 
et  conçoit  les  plus  vastes  desseins  pour  l'agran- 
dissement de  l'Egypte. 


le  tbé  Importés  d'Angleterre  dans  lee  cidonies 
(juin).— A  Boston  éc^Oent  les  premiers  troubles 
oui  amuitnnt  l'indépendance  des  Etats-Unis.  — 


lége  de  Prance,  publie  son  Traité  d'oitronomi*. 

Bi  ItaUe,  le  HUaoais  Beccaria  donne  le  TraiU 
àf  lUtiiM  M  dti  peinte,  qui  a  changé  la  foce  du 
droit  criminel  en  Europe. 

Aprïe  un  Interrègne  de  onze  mois,  Stanislas- 
Auguste,  comte  de  Ponialowikj,  est  élu  roi  de 
Pologne  par  llnQuence  de  ta  Russie  et  de  la 

116&.  Lessing  pnbUa  1  Berlin  :  Ldoeoon  ou  IVailé 
Jm  tim$tt  du  la  petntwre  «t  d«  la  pe^rt*. 

Hort  de  l'empweur  Fïai>(ois  I*'  {août).  Marie- 
Tbérèae  continue  de  gouverner.  blMi  que 
Jeeqib  U,  roi  des  Romaini,  rei^lfe  le  tllre  d'em- 
pereur. Le  IrËre  de  Joseob.Pîerre-Liopold,  gou- 
vernera le  nand'ducbé  ue  toscane. 

lunea  Walt,  babils  mécanicien,  né  à  Greenock, 
en  Bcoesa,  apporte  d'importants  perfectlonue- 
iBents  i  la  macoine  A  v^eur  de  Newcommen  et 
da  Briabton.  —  ReAu  des  colonies  anglatsee  de 
l'Amérique  de  se  soumettre  à  l^poi,  parce 
qu'elles  n'ont  pas  de  représentante  dans  le  parle- 
loent  :'  le  bit!  du  timbre,  voté  dans  les  deux  cham- 
bres, n'en  reçoit  vas  moins  la  sanction  rojalt 


exécuté  A  Toulouse  en  1761-  —  Dissenalona  entre 
le  duc  d'AlRulllon  ei  le  Mrlement  de  Bretagne. 
ArresUtlaoaëJIM.  de  la  Cbalotaia,  accusés  d'être 
les  initlipteun  de  l'opposmon  laite  par  ce  der- 
nier. —  Nwt  du  Dauphin.  —  Ohttn>aUont  mr 
l'MifDtre  deFnina  de  Uably.  —  De  ITfiâà  1767, 
cAèhi«i«alon(  de  Diderot,  où  U  jtwealt  les  ou- 
vrages de  peînlure  exposés.  —  lu  Svùotu, 
potaM  de  Sum-LandMTt. 
17S6.  In  AnglaterTe,  révocation  de  l'acte  du  timbre 
bnan).  —  Uoistire  de  'William  Piit,  créé  comte 
oëchatam.  —  Les  navigateurs  Wallis  et  Carteret 
partent  pour  laire  un  vojsge  d'exploration  dans 
rocéanle. 


les  deux  Indes. 
est  inOigé  aux 


Victoire  des  troupes  de  la  compagi^  dea  Iodes 
sur  l'allié  du  souverain  de  Ujsore,  le  niiam  du 
Dekkan.  —  Retraite  da  William  Pitt.  Cabinet  re- 
constitué Boos  le  duc  de  Grafton,  aveo  lord  Mortb, 
ebanceller  de  l'éebiguier. 

Convention  au  sujet  du  Holsteln  entre  le  Dane- 
mark et  la  Russie  (avril).— Paul,  fils  de  Pierre  ILI 
et  de  Catherine  11,  échange  la  portion  du  duché 
de  Slesïig-Holsteln  qui  appartenait  &  sa  branche 
avant  le  traité  de  ino  et  sa  part  du  duché  de 
Holsteln  contre  le  comté  d'Oldenbourg.  Catherine 
s'engage  à  taire  renoncer  les  autres  princes  de 
la  maison  de  Kolslein-Gottorp. 

Le  comte  d'Aranda,  premier  ministre  de  Qiar- 
les  III,  roi  d'Espagne,  expulse,  avec  tme  injuste 
violence,  les  jésuites  d^Espagneel  '  '  '  ' 
—  A  Naples,  le  m^me  traïiemenl  . 
Jésuites,  a  l'insligalion  de  l'Espagne. 
1768.  En  Angleterre,  dissolution  du  parlement.  Nou- 
veaux troubles  il  Londree  au  sujet  de  Wilkes,  qui 
est  élu  dépuléj  il  se  constitue  prisonnier,  ât'CSt 
condamné  par  la  cour  du  banc  du  roi  il  Tanende 
et  i  rempnsonitemeal  pour  ses  libelles. — Grande 
agitation  dans  l'Amérique  du  nord  à  cause  des 
impdts.  —  Aux  Indes,  prise  de  Hangalore  sur 
Halder-All.  —  Dépari  du  capitaine  Cook  pour  snn 
premier  vojage  autour  du  monde,  entrepris  par 
ordre  du  gouvarnemenl  (août).  —  L'iugénieuf 
Williams  Heyncdd  emploie  des  rails  de  foQle  au, 
lieu  de  rails  de  bois  dans  l'exploitation  des  mines 
du  comté  d'Torkj  origine  des  chemins  de  fer. 

(Wlonde  taCorseÂtaFranceparGenes(mal); 
elle  est  réunie  i.  la  France  le  1&  août.  —  Hort 
de  la  reine  Harle  Leciinska  i  Versailles.  —  Uau- 
peou  est  fait  chancelier.  —  Troubles  causés  par 
la  cherté  des  grain».  —  Arrêt  du  parlement  de 
Provence,  qui  réunit  A  la  France  Avignon  et  le 
comtat  VeaaJssin  (9  juin). 

■   Parmej  les  Jésuites  sont  expulsés  dans  une 


it  (T-8  K 


ler). 


Protection  accordée  par  la  Btisde  aux  duti- 
(tentr  de  Pologne,  c'est-à-dire  aux  Grecs  non-unis, 
snx  arieos,  aux  protestants  luthériens  et  calvi- 
nistes, en  un  mot  i  loua  ceux  qui  ne  prolassaieot 
pas  Is  religion  catholique.  —  Les  partisans  de 
rindépendancB  nilioDsle,  pour  s'opposer  à  celle 
iniervenlion  de  l'étranger,  fonnenl  en  Podolie, 
lu  sud-est  de  la  Pologne,  la  conféderallon  do  Bar 
(l-mars),  que  soutient  Cholseul.  —  Des  confé- 
dérés de  Bar,  poursuivis  par  les  Eusses,  cherchent 
un  asile  sur  le  territoire  ottoman,  dans  la  petite 
ville  de  Balta.  Ils  v  sont  poursuivis  par  les  Russe» 
oui  donnent  l'assaut  i  la  ville.  —  ÛéclaraUon  do 
guerre  de  la  Porte  à  la  Russie,  à  llostigation  da 
M.  de  Vergennea,  ambassadeur  de  France  L  Con- 
Etaniiuoplo  (30  oct.J. 
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1769.  Uopstock  tchirs  eon  célèbre  poime  épique  : 
la  Miinade. 

En  Angleterre,  Wilkes,  eipulsj  de  la  chambre 
des  communes,  est  trois  foli  réélu  pu-  le  comté 
de  Hiddleseï  et  expulsé  de  nouveau.  —  Dtbut 

fariemenlaire  de  Cb.  Foi  i.  19  ans  (avril).  —  Pu- 
licalloQ  des  lettres  politiques  de  Juniui.  —  Bre- 
Tet  accordé  i.  Jbjtibs  Watt  pour  la  construction 
des  macbines  à  vapeur;  à  Arkwrighl  pour  [es 
métiers  à  filature  continue,—  HUloire  de  CJiarJei- 
Quint  de  Robertscn.  —  Commeocemeot  du  Hot^ 
nfng  Chrouicle.  —  Naissance  de  Walier  Scott  et 
de  Wellington. 

En  France  l'abbé  Terray  devient  contrûleur  des 
finances.  —  Soumission  de  la  Corse  par  le  mar- 
quis de  Cbauvelin,  le  comte  de  Httrbceuf  et  le 
comte  de  Vitui.  — Occupation  des  Iles  Seycliclles, 
au  N.  £.  de  Madagascar.  —  Bamiet  de  Ducis,  — 
Naissance  de  Napoléon,  de  Georges  Cuvier,  de 
Chateaubriand  et  de  Soult. 

Ganganelli,  de  l'ordre  de  Saint-François,  est 
élu  pape  sous  le  nom  de  Clément  SIV. 

Prise  d'Aiof  et  de  Cboczim  par  les  Busses,  qui 
pénètrent  en  Uoldavie  et  en  Valachie.  —  Le  ma- 
réchal de  Bomuiiof  aaiiége  Bendër.  —  Envoi 
d'une  escadre  russe  dani  la  Méditerranée  contre 
les  cfit«9  de  la  Grèce. 
ITTO.  Lord  Nortb  devient  le  chef  du  cabinet.  —  Les 
impSt3  mis  sur  les  colonies  d'Amérique  sont  abo- 
lis: on  conserve  celui  sur  le  thé. 

Mariage  du  dauphin  avec  Harie- Antoinette, 
Slle  de  Uarie-Thirèse  d'Autriche  (16  mai).  — 
Procès  du  duo  d'Aiguillon.  Lit  de  justice  i  Ver- 
Milies,  où  le  roi  annule  1&  procédure  Taile  contre 
lui  (1"  juillet).  Nouveau  ht  de  justice  (3  ocl.). 
Le  partemeut  suspend  [a  justice.  —  Disgrice  et 
aiil  de  Choiseul  par  l'induence  de  la  nouvelle  fa- 
vorite, du  Barrv. 

Syttèmi  d»  la  nature  du  baron  d'Holbacb.  — 
HùtûiTt  phitoiophique  dei  élablUtemtrM  et  du 
commerce  d#i  EuTcpéetu  daiu  les  Deux-laàa,  de 
Ravnal. 

uicendie  d'une  Hotte  turque  dans  ta  baje  de 
Tchesmé,  en  Anatolie,  au  sud-ouest  de  Smjrne, 
par  Alexis  Ortof  et  un  amiral  anglais. 

Voyage  en  France  du  prince  royal  de  Suide, 
Gustave,  l>gé  de  34  ans. 

En  Danemark,  le  minisire  BemstorlT  est  ren- 
versé par  Struensée,  médecin  du  roi  Christian  VII, 
qui  avait  acquis  un  pouvoir  sens  bônies  sur  la 
jeune  reine  Caroline-Mathilde. 


Terray,  da  Maupeou.  —  Maupeon  remplace  le 
patlcmenl  de  Paris  par  une  nouvelle  compagnie 
(parlement  Haupeou),  qui  rendra  la  justice  gra- 
tuitement; des  conseils  supérieurs  siégeront  à 
Arras,  i  Blois  A  Châloas-sur-Mame,  i  Lyon,  à 
Poitiers.  —  Aholilion  de  la  cour  des  aides.  ~ 
Procès  de  Beaumarchais  —  Etat  désastreux  des 
finances.  Banqueroute  partielle.  Agiotage  sur  le 
commerce  des  grains.  —  Traité  de»  aroitt  du 
citoyen,  de  labbé  Mably,  où  le  parlement  est  in- 
vité k  refuser  l'enreBislremeut  des  édits  bursaul 
et  à  réclamer  la  convocation  des  états  généraui 
i  qui  seuls  appartient  le  droit  da  créer  des  im- 
péu. 

En  Danemark,  Struensée  devient  premier  mi- 
nistre: il  accomplit  des  réronnas  utiles,  mais  avec 
uop  de  précipita  lion,  ce  qui  lui  suscite  de  nom- 
breux ennemis. 


A  p.  3.-C. 

I  in.  Deuxième  voyage  de  Coolt.  —  Début  du  Mor- 
ning  Pott. 

Convention  secrète  entre  la  Russie  et  la  Prusse 
pour  le  partage  de  la  Pologne  (17  fév.).  L'Autri- 
che y  accède  (avril).  —  Les  trois  ooura  font  no- 
tifier par  leurs  ambassadeurs  au  roi  et  i  la  répu- 
blique de  Pologne  que  ■  voulant  arrêter  l'eflusion 
du  sang  en  Pologne  et  y  rétablir  la  tranquîiUlf . 
elles  avaient  résolu  de  faire  valoir  leurs  droits  sur 
plusieurs  provincespoionaises^qu'enconséquence, 
elles  demandaient  la  convocation  de  la  diète,  afin 
de  régler  avec  elle  les  nouvelles  limites  de  la  ré- 
publique* (sept.).  Vaine  proleslaliou  du  sénat  et 
du  roi  (ocl.). 

En  Danemark,  la  reine  douairière  Julie  et  le 
comte  de  RantiBu-Aschberg  se  mettent  à  la  lète 
des  ennemis  de  Struensée,  i  accusent  de  conspir«r 
et  oblienncnl  du  roi  son  arrestation  ainsi  que  celle 
de  la  reine  Caroline.  Struensée  est  mis  en  juge- 
ment et  est  exécuté. 

Gustave  III,  roi  de  Suède,  conseillé  par  le  mi- 
nistre de  France,  M.  de  Vergennes,  fait  accepter 
par  les  Etats,  sans  employer  la  violence,  une  con- 
stitution nouvelle  quk  rendait  &  la  couronne  son 
ancienne  autorité,  dont  ta  noblesse  et  le  sénat 
l'avaient  dépouillée  depuis  Cbarles  XII. 
1713.  La  cbambre  des  communes  examine  les  actes 
de  malversation  et  d'iniquité  de  lord  Clive,  gou- 
verneur du  Bengale,  qui  se  donnera  la  mon  Tan- 
née suivante.  —  Les  colonies  américaines  refusent 
de  payer  l'impfit  du  thé.  Insurrection  de  Boston, 
qui  commence  les  hoslililés. 

Le  pape  Clément  XIV,  sollidté  principalement 
par  les  cours  de  France,  d'Espagne  et  des  Denz- 
Siciles,  supprime  pour  toute  la  chrétienté  la  com- 
pagnie de  Jésus  (31  juin). 

Le  mari^uLS  de  Cnmaldi,  qui  depuis  10  ans  di- 
rige la  politique  eitérieurede  l'Espagne,  remplace 
à  Ta  tète  du  cabinet  le  comte  d'Aranda,  qui  pen- 
dant sept  années  avait  accompli  un  grand  nombre 
d'utiles  réformes. 

Premier  pariage  de  la  Pologne,  qui  est  laliCé 
par  la  diite  de  Varsovie  (aoÛt-sepiembre). 

Renouvellement  de  la  guerre  entre  la  Russie  et 
la  Porte.  —  La  France  pousse  Gustave  III,  l 

Suède,  contre  les  Russes.  —  Terrible  ir  

du  cosaque  fougatchef  qui  se  faisait  passer  pour 
Pierre  lli. 

En  Egypte,  Ali-Bey  périt  par  la  perfidie  de 
Uobammed'Bey,  son  fils  adoptif. 
1174.  Gosthe  donne  son  roman  de  Werther. 

Le  gouvernement  anglais  tait  fermer  le  port  de 
Boston  et  abolit  les  franchises  de  l'Etat  de  Ha^sa- 
chussels.  — Congrès  de  Philadelphie  où  les  échan- 
ges commerci&iiv  avec  l'Angleterre  sont  déclarés 
suspendus.  —  Warren  HasUngs,  gouverneur  du 
Bengale  depuis  deux  ans,  est  nommé  gouverneur 
général  de  toute  l'Iode  anglaise.  —  Lutte  de  la 
compagnie  contre  les  Mahraltes. 

Mort  de  Louis  XV  (20  mai).  Avènement  de 
Louis  XVI,  son  pelit-flls,  jgé  de  10  ans.  —  Dis- 
giice  des  ministres  du  feu  roi  qui  sont  remplacés 


Lit  de  justice,  oû  les  anciens  parlements  s(  . .  .  _ 
constitués  (12  nov.).  —  Lavoisicr,  jeune  fermier 
g<''ncral,  exécute  l'expérience  capitale  de  la  dé- 
composition et  de  la  recomposition  de  l'air.  — 
Nouvelle  claisidcaiion  naturelle  des  plantes  par 
L.  de  Jussieu. 

Victoire  du  Rénéral  russe  Romanzov  sur  Isa 
Turcs  i  Kainard^,  en  Bulgarie  (10  juin).  —  La 

r'i  de  Kainardgi  donne  aux  Russes  le  pays  entre 
Bog  et  le  bas  Dnieper,  et  la  libre  navigation 
sur  la  mer  Noire. 
111&.  Guerre  d'indépendance  d'Amérique.  —  D^ 


TEMPS  MODERNES. 


253 


glais  Ga^  par  les  Américains  (19  avril).  —Les 
coloQS  insur^  défèrent  le  cominuidemeDt  à 
George  Washington,  planteur  de  la  Vicginie;  iU 
dirigent  une  attaque  contre  le  Canada. — Dans 
l'Iode,  le  nal»b  d'Aoude  cMe  la  ville  de  Bénarès 
am  Anglais,  doot  il  devient  le  vassal. 

Emeute  A  Pariai  au  sujet  du  commerce  des  grains 
(l^mai).  Troubles  dits  puerre  de  te  farine.  Sacre 
daroi  (Hjuia). —  MalesËerbes  remplace  le  duc  de 
laVrillière  comme  minisire  de  la  maison  du  roi. 
—  Créalion  du  parlement  ds  Maocy.  —  Commen- 
eemeot  du  canal  de  Boulogne,  qui  doit  joindre 
la  Saâne  à  U  Loire.  —  i>  Barbitr  de  Sérille  de 
Beaumarchais. 

Lavaier,  de  Zurich,  coramenoe  la  publicatioD 
allemaade  de  aes  Euait  phynojTnomontqtwi. 
1716.  En  Angleterre,  le  médecin  Edward  Jenner  dé- 
couvre la  vaccine.  —  Premier  volume  de  VHUtoiYt 
it  la  décadence  Hit  la  chut<  de  l'empire  romain 
par  le  protestant  Gibbon. 

l£s  Américains,  battus  devant  Québec  par  le 
général  Carleton,  aont  chassps  du  Canada  par  le 
général  Bu rgoyne.  —  Prise  de  Boston  par  Wasiting< 
ton,  —  Déclaration  de  l'indépendance  des  treiie 
Etats  unis  dans  le  congi^s  de  Philadelphie  [4  juil- 
let). —  Franklin  est  envojâ  eu  France  comme 
iniba.«sadeur. 

Ordonnance  de  Turgot  qui  abolit  la  corw'e;  le 

rlement  refuse  de  l'enregistrer.  L'édit  passe  en 
de  justice.  La  corvée  sera  remplacée  par  un 
impûl  mis  sur  tous  les  ordres  (12  mars).  —  Bé- 
«mation  de  cet  édit  (11  août).  —  Départ  de  la 
l'ayette  et  de  plusieurs  nobles  pour  l'Amérique.  — 
Abolition,  puis  rétablisse meni  des  tnattrises  et  des 
jurandes.  —  Heiraite  de  Malesberbes,  mînislrede 
«maison  du  roi,  ami  de  Turgot;  renvoi  de  Turgot. 
Necker,  banquier  genevois  et  protestant,  estnommé 
directeur  général  des  finances.  11  essave  de  rélalilir 
!«■  finances  de  l'Etat  sans  augmenter  les  impdts  et 
•ans  diminuer  les  dépenses  de  la  cour,  en  avant 
Rcours  A  des  emprunts  et  en  réduisant  les  irais 
d»  perception. 

l^ession  de  la  Bukonine  â  l'Autriche  par  la  Porte. 

En  Allemagne,  fondation  de  la  secte  des  illu- 
minés par  Weisbaupt,  professeur  de  droit  cano- 
nique à  In^lstadt. 

En  Bussie,  crédit  de  PolemkiD,  favori  de  la  cza- 
nne  Catherine  II. 
niï.  Mort  de  l'électeur  de  BaviÈre,  Maxim ili en- Jo- 
s^h,  sans  postérité  masculine.  Tout  l'héritage  de 
1  électeur  de  Bavière,  excepté  les  terres  allodiiles, 
revenait  il  l'électeur  palatin,  Charles-Théodore,  en 
'trlu  d'un  pacte  de  lamille  conclu  en  1771.  Pré- 
sentions de  l'empereur  sur  près  de  la  moitié  de  la 
^uçcessioQ  vacante;  il  fera  occuper  la  Bavière  par 
TO»  troupes;  l'électeur  palatin  aéra  souteuu  par 
Frédéric  11. 

Vojage  de  Joseph  II  en  France.  ~  Benouvelle' 
ment  de  l'alliance  avec  les  cantons  suisses,  —  Eta- 
blissement du  monl-de-piélé,  prêtant  sur  gages 
iBoWier»  (9  sept,).  —  Premier  numéro  du /oumo/ 
de  Porit,  journal  quotidien.  —  Mort  de  Bernard 


*Dlre  l'I'spagne  et  la  Portugal,  terminée  par  les 
traités  de  Saint-Ildefonse  et  du  Pardû  ;  le  Portugal 
renoDce  A  ta  colonie  du  Saint-Sacrement,  sur  le 
golfe  de  Rio  de  la  Plata,  et  cède  à  l'Espagne  les 
'les  d'Annobon  et  de  Fernando  Po,  sur  la  cOle 
«■^cidentale  de  l'Afrique. 

Invasion  de  la  Crimée  par  Catherme  11. 
.  L'Américain  Gates  force  Burgovoe  à  capituler 
»  Saiftiogi.  —  Prise  de  New-ïork  et  de  Hhoda- 
Uland  par  le  général  anglais  Howe. 


Ap.  J..C. 

1T7S.  Succès  de  la  mission  de  Franklin  en  France. 

—  Traités  d'amitié  et  de  commerce  avec  les  Etats- 
Unis  (6  février).  Déclaration  de  guerre  à  l'Angle- 
terre (14  mai).  —  Le  général  anglais  Clinton 
abandonne  Philadelphie,  —  Perte  de  Pondichér; 
par  la  France.  —  Combat  naval  indécis  d'Ouea- 
sant,  sur  la  cOle  de  Bretagne,  entre  l'Anglais  Kep- 
pel  et  le  Français  d'Orvilliers,  —  Lord  Chatam 
paraît  pour  la  dernière  foîsau  parlement.  Il  meurt 
quelques  jours  après,  à  l'âge  de  10  ans  (11  mai). 

—  AboUtion  de  la  main-morte  en  France.  —  Eta- 
blissement des  assemblées  provinciales.  —  L'abbé 
de  l'Epée  fonde  l'instilulion  des  sourds  et  muets. 

—  Dernier  voyage  de  Voltaire  à  Paris  i  84  sus  ; 
représentation  A'irine.  Sa  mort  (30  mai).—  Uort 
de  J,  },  Rousseau,  à  Ermenonville  (3  juillet).  — 
Epoquti  de  la  nature,  de  Bufibn. 

Hort  du  grand  naturaliste  suédois  Linné,  à 
10  ans. 
l7T9.Flnde  [«guerre  de  lasuccession  de  Bavière  par 
la  médiation  de  la  France  etde  la  Russie  (13  mai] . 
Traité  de  Teschen  ;  l'Autriche  garde  seulement 
quelques  districts  de  la  Bavière;  le  resle  de  l'élec- 
lorat  passe  à  la  maison  de  Deux-Ponts. 

L'Espagne  se  déclare  pour  les  Etala-Unis  (16 
juin).  —  Les  Hollandais  envoient  des  muDitions 
de  guerre  aux  Américains,  —  L'amiral  franfais 
d'Estaing  échoue  à  l'a-ssaui  de  Sainte-Lucie,  mais 


espagnole  dans  la  Hanche.  —  Gibraltar, 
attaqué  par  les  Espagnols,  est  ravitaillé  par  l'ami- 
ral Rodney.  —  Sirge  de  Savannab  par  d'Estaing 
(3  sept  ),  Retour  en  France  de  ce  dernier.  Mission  . 
armée  de  Bochambeau  en  Amérique. 

Le  célèbre  navigateur  Cook.  qui  accomplissait 
son  3'  vojage,  est  assassiné  dans  une  des  Sand- 
wich. 

En  France,  Parmentier,  agronome,  donne  sou 
Examen  «rittçue  de  ta  pomme  de  terre.  —  Mes- 
mer, médecin  allemand,  publie  A  Paris  son  Mé- 
moire tur  la  découverte  du  magnélitme  animal. 

1780.  Mort  de  Marie-Tbérise.  —  Son  fils  Joseph  II 
lui  succède. 

Emeutes  contre  les  catholiques  dans  différenlet 
villes  d'Angleterre.  —  Début  du  Soming-Heralii. 

Combat  naval,  près  de  la  Dominique,  entre  le 
comte  de  Gulchen et  l'amiral  Rodnej (17  avril).— 
Nouveaux  combau  entre  les  flottes  anglaise  et 
frani^aisc  i  la  hauteur  de  la  Martinique  (mai).  — 
i^therine  II,  conseillée  par  son  premier  ministre 
Paniu,  proclame  la  liberté  du  commerce  neuLre 
et  la  franchise  des  pavillons.  La  Suéde,  le  Dane- 
mark, la  Prusse,  l'Autriche,  le  Portugal,  les  Deui- 
Siciles  et  la  Hollande  accèdent  à  la  neutralité 
armée.  —  Déclaration  de  guerre  de  l'Angleterre  à 
la  Hollande.  —  L'Indien  Haîder-AIi  est  soutenu 
par  la  France  contre  les  Anglais. 

Abolition  de  la  qaeition  préparatoire  dans  tous 
les  tribunaux  de  France  (îi  aoûl).  —  Mort  de  Gil- 
bert, à  l'hOpital, 

Le  Napolitain  Filangieri  donne  son  çrand  ou- 
vrage de  la  Science  de  la  UpiiUUion,  ou  il  traite 
des  règles  générales  de  la  législation  et  des  moyens 
d'apprécier  ou  de  perfectionner  les  lois  existantes, 

1781,  Herschell,«3lronomené  â  Hanovre,  découvre 
la  planète  Uranui  (13  mars).  ■~-  Mort  de  Lessing. 

—  Critique  de  la  ration  pure,  par  le  philosophe 
Kant,  de  Krenigsberg, 

Réformes  de  Joseph  11  en  Autriche;  il  défend 
aux  religieux  de  ses  Etals  d'obéir  àdes  supérieurs 
ecclésiastiques  étrangers  ;  il  accorde,  par  son  cé- 
lèbre édit  de  tolérance  do  ]î  octobre,  le  libre 
eiercicepour  tout  culte  chrélien.-égJlité  des  droits 
civils,  quelle  que  soit  la  différence  des  religions. 

—  Nouveau  voyage  de  Joseph  11  à  Paris. 


CHROMOLOOIB. 


Succbs  des  Am^ricùiu  et  de  laurs  alllAs.  En 
Virginie,  Washington  et  le  général  français  Ho- 
cbambeau,  aidés  par  lea  aucc^  sur  mer  du  comte 
de  tirasse,  obligent  le  géoéral  anglais  Comirallis 
à  capituler  avec  huit  mille  hommes  dans  York- 
lovrn  119  octobre). 

Publication  dupreiniercoinpl«r(7Kfti  des  ânanc«9 
parNecker(ianï.}.  — Retraite  de  Nflcker (21  mai); 
il  est  remplacé  par  M.  Joly  de  Fleury. 
17S2.  Chate  dii  minist^  de  lord  North  (20  mars) 
Ilinistère  du  marquis  de  Rookingam,  dans  lequel 
entrent  Fox  et  Burlte;  mort  de  Rockingam 
(l'  juillet).  Shslburne  et  Fox  restent  chefs  du 
gouvememmt. 

Prise ds l'Ile HinorquApar  lea  Espagnols—  Aux 
Antilies,  défaite  du  comte  de  Crasse  pris  des 
Saintes  par  Roclnev.  —  L'Anglais  Elliot  défend 
courageusement  Gitmitsr,  «siégé  par  IDOOO  Fran- 
çais et  Espagnols.  —  Victoires  du  bailli  de  SuiTren 
dana  11  mer  des  Indes.  —  Uart  d'Haïder-Ali 
(9  d£o.).  Il  a  pour  successeur  le  fameux  Tip- 
poo-Saib,  —  Les  négociations  pour  la  pali  d'Amé- 
nipie  l'ouvrent  à  Veraaillas,  et  les  préliminaires 
en  sont  signé*  pour  l'Amérique  la  30  novembre. 

Pie  VI,  qui  s  est  rendu  i  Vienne,  ne  peut  obte- 
nir de  Joseph  U  le  retrait  de  pluucors  édits  de 
1781  sur  les  matières  religieuses. 

Guyton  de  Morvaau,  avocat  général  à  Lyon, 
conçoit  le  premier  l'idée  d'une  nouvelle  n«iieucla- 
ture  chimique. 
1TS3.  Fox  se  retire  du  ministère  Sbelbune,  qui 
dure  jusqu'au  14  mars;  la  paix  ayant  été  conclue, 
Shelbume  se  vit  forcé  aussi  de  se  retirer  :  la  coa- 
lition de  lord  North,  de  Fox  et  de  Burkene  subsiste 
que  jusqu'au  18  déc,  de  cette  année,  et  te  33  dé- 
cembre  William  Pitt,  âgé  de  32  ans,  parvient^  la 
tète  du  nouveau  minislere,  qu'il  dirigea  avec  "tant 
d'éclat  jusqu'au  9  lévrier  1801. 

Prétiminalres  de  psii  entre  la  France  et  fEs- 

Bgne  (30  janvier).  —  Préliminaires  de  paix  entre 
.ngleterre  et  la  Hollande,  sous  la  médiation  de 
la  France  (ï  sepL).  —  Traités  de  paix  définitifs 
entre  l'An^eterre,  l'Amérique,  la  France  et  l'Es- 

rne  (3  sept.];ti:aité  de  paix  entre  l'Angleterre  et 
UoUande  (10  mai  1784).  Les  principaux  négo- 
ciateurs turent  les  lords  Osivald  et  Fitz-Herbert, 
Franklin,  le  comte  de  Vergennes  et  le  comte 
d'Arauda.  L'indépendance  des  treize  Etats  unis  est 
reconnue,  le  Hississipi  forme  leur  frontière  occi- 
dentale. La  France  garde  Ib  Sénégal,  Tabago  et 
Sainte-Lucie  aux  Antilies,  Saii.i-Pieire  et  Hiquelon, 
dansle  golfe  Saint-Laurent,  avec  la  liberté  de  pâche 
à  Terre-Neuve  ;  l'Eipagne  conserve  Minorque  et 
recouvre  les  Florides  ;  la  Hollande  cède  à  l'Angle- 
terre Négapatnam  et  lui  assure  la  libre  navigation 
dans  les  mers  des  Indes.  —  Washington  dépose  ses 
pouvoirs  de  généralissime  et  rentre  diiu  la  vie 
privée. 

En  France,  d'Ormesaon  remplace  Jol;  de  Fleury 
pendant  g  mois,  comme  contrôleur  des  finances. 
—  M.  de  Calonne  devient  ministre  des  finances 
(nov.j.  —  Le  bénédictin  Fr.  Oément  commence 
la  puDli  cation  de  l'Art  dtvfrifitr  lit  datti  avril 
Jitut-Chriit.  qui  ser»  terminé  en  17ST.  —  Pre- 
mière expérience  faite  par  les  bires  Honteolfier 
aux  Etats  du  Vivai^is  pour  enlever  un  ballon  au 
moyeu  de  l'air  raréfié  par  la  chaleur  (&  juin).  — 
L'expérience  est  renouvelée  devant  le  roi  et  toute 
la  cour  àVersailles  (19  sept.).  —  Ascension,  à  la 
lluette,  au  moven  d'une  Montgolfière,  des  physi- 
ciens Pilitre  ae  Roiler  et  du  marquis  d'Arlande 
(21  Dov.).  —  Première  ascension,  a  Paris,  par  le 
physicien  Charles,  au  meyen  d'un  ballon  gonllé 
-avec  de  l'hydrogène  (I"  dec). 

bitrevne  de  Joieph  II,  i  Rome,  avec  Pie  VL 
Catherine  II  occupe  U  Crimée  que  lui  a  ^iénée 


te  Khtn  larltre,  ainsi  que  le  pays  du  Koubon,  le 
long  de  U  céte  orientale  de  la  mer  Noire. 
\tf.K.  iraité   entre  l'Angleterre  et  Tippoo-Saëb  à. 
Ûangïlore,  au  M,  de  la  cdte  de  Ualabar  (mars).  Il 


prend  te  titre  de  sultan  ei 

Rupture  au  sujet  de  la  navigation  de  l'Escaut 
entre  l'Autriche  et  la  Hollande. 

En  France,  établissement  d'une  nouvelle  com- 
pagnie des  Indes  [14  avril).  —  Kude  biver  de 
1783,  —  U.  de  CaJonne  emprunte  12&  millions.  — 
£lud«c  de  lanatwe  de  Bernardin  de  Saini-Piene. 

—  Uariagt  da  Figaro  de  Beaumarchais  {il  avril) . 

—  De  1784  à  1787,  le  peintre  David  donne  les 
Horacei,  la  Jforlde  SocroiB.Pdrij  «1  Hélène,  et  le 
Bruou. 

Gustave  III ,  roi  de  Suède,  vient  1  Paris  sous  le 
nom  de  comte  de  Haga  (juin).  —  La  France  lui 
cède  SaîDt-Barthélemy  dans  les  petites  Antilles  et 
obtient  en  retour  d'importants  privilèges  pour  le 
commerce  français  dans  le  port  de  Gstheborg,  & 
l'entrée  du  Caltégat. 
ITSS'  U.  de  Calonne  &it  un  nouvel  emprunt  de 
èo  millioits.  —  Affaire  du  collier  de  la  reine.  Ar- 
restation du  cardinal  de  Roban  [IS  août).  — > 
jUconsion  beureuse  de  Nicolas  Blanchard  de  Dou- 
vres à  Calais  |T  janvier}.— L'aéronaute  Pilitre  de 
RozjBT  s'élève  de  Boulogne,  mais  le  feu  prend  ata 
ballon  et  il  périt  (15  juin).  —  Œuvres  complètes 
de  Vollaire,  édition  de  Kebl,  préparée  par  Beau- 
marchais. —  Discours  lur  tunivtrtaiité  de  la 
langue  franiaite,  de  Rivarol.  —  Voyage  de 
le  Pérouse. 

Fox,  Sheridan,  Burke  s'éltvent  dans  le  paiie- 
ment  contre  les  exactions  et  les  cruautés  de  War- 
ren  Uastings,  gouverneur  général  de  la  compa- 
gnie des  Indes.  —  Uachioe  A  vqnur  4  double 
effet,  perlectionaée  par  WaiL 

La  médiation  de  le  France  termine  les  diffé- 
rends entre  Joseph  II  et  les  Provinces-Haies. 
Traité  d'alliance  de  la  France  avec  la  Hollande 
signé  à  Fontainebleau  (10  nov.).  Triomphe  du 
parti  patriote. 

1786.  Accroissement  des  forces  maritimes  de  la 
France;  organisation  du  service  de  mer^  règle- 
ment d'avancement  des  officiers  de  vaisseaux. 
Louis  XVI  visite  Cherbourg  {21  juin).— Nouvel  em- 
prunt de  M.  de  Calonne.  —  Traité  de  commerce 
avec  la  Hollande  (16  septembre),  avec  l'Angle- 
terre (décembre). 

Mort  de  Frédéric  II,  dit  le  Grand,  i  PotsAam 
(17  août].  Avènement  de  son  neveu  Frédéric- 
Guillaume  II,  &gé  de  42  ans. 

1787.  Wilberforce  demande  au  parlement  d'Angle- 
terre l'sixilition  de  la  traite.  —  Déportation  de» 
criminels  dans  la  partie  orientale  de  la  Nouvelle- 
Hollande,  appelée  Nouvelle-Galles;  origine  de  U 
colonie  de  Sidoey  et  de  Boleny-Baj.  —  Voyage 
de  l'agronome  Arinur  Toung  en  France. 

Joseph  II  visite  Catherine  II  en  Crimée.  —  In- 
surrection daos  les  Pays-Bai,  causée  par  lei 
atteintes  portées,  dans  l'édit  de  la  joyeuse  entrée, 
aux  privilèges  des  états,  par  la  création  d'un  nou- 
veau conseil  militûre,  ecclésiastique  et  universi- 
taire. —  Joseph  II  révoque  les  ncuTeUes  ordon- 
nances; fin  des  troubles. 

Voyage  triomphal  de  Catherine  II  avec  Potem- 
kin  dans  la  l'auride.  —  La  Porte  déclare  la  guerre 
à  la  Russie  (34  août). 

Traité  de  navigation  et  de  commeriie  avec  le 
Russie  par  la  France,  ngné  pour  13  ans  à  Saint- 
Pétersbourg  (I I  janv.l .  —  Mort  du  comte  de  Ver- 
gennes- nomination  de  Ilonlmorin  au  ministère 
des  affaires  étrangères.  —  Ouvattur»  de  l'assem- 
blée de*  notables  k  Varaalllei  (12  février].— 
Renvoi  du  contrAleur  général  Calènne.   Loménie 
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(bel  dD  coDBeil  des ,_ 

rmemblée  des  notables  lli  mal).  —  Crëiii 
i'UBUabiéaa  proTindalea  [l!  juin).  —  Le  pirle- 
■mt  demutde  l».  coaTOcUioa  des  étais  çnériui 
(t  juillel) .  —  Le  cudinil  Loméoie  do  Bnenne  ett 
ntâuné  principal  ministre.  —  Lit  de  j'usUce  i 
YenuUes.  où  le  roi  fait  anregislar  deui  édits 
komuz  (6  «tout].  —  Le  parlement,  assemblé  à 
Piri»,  déclare  nul  cet  enregistrement  (7  aoQt).  — 
Edl  du  parlement  à  Troyes  [la  aoilt).  —  Les 
Mres  da  roi,  k  la  tète  de  troupes,  Yoat  Taire  en- 
nfrislrer  les  édita  1  U  cour  des  aides  et  à  celle 
des  comptes  tl><aoÛtj.—  Rappel  du  pariemeoi 
no  sept-] .  —  Séance  rojale  au  parlement  poui 
Itoregistrement  d'un  édit  portaol  création  d'un 
emprunt  jusqu'à  la  concurrence  de  440  millions. 
Eiil  du  duc  d'Orléans  (19-20  noï.). 

NouTeUe  nameoclature  chimique  par  Lavoisier 
et  Cufton  de  Uorveau,  avec  la  coDCOurs  de  Ber- 
IhoUetet  de  Fourcro]'.  —  Le  chimiste  Achard,  né 
i  Berlin,  eiploilB  le  premier  en  grand  l'industrie 
du  aucre  de  betterave. 

Lutte  en  Hollande  entre  le  parti  d'Oraoge  et  le 
parti  patriote.  Le  premier  est  soutenu   par  les 

ITBi.  Kn  Angleteire,  début  du  Timt*. 

Guerre  soutenue  par  la  Porte  coDlre  l'Autiicbe 
et  la  Russie.  DéEkita  des  Russes  sur  mer  par  les 
^aia,  devant  Sébastopol.  —  Les  Autrichiens 
«ttooent  deTanl  Belgrade,  et  sont  battus  i  Te- 
oenar  par  les  Turcs.  —  Prise  d'Ocïaknw  pir 
Potemkin.  —  La  Suède  et,  le  Danemark  prennent 

rrtà  la.  guerre  ;  la  première  attaqua  la  Russie, 
Moond  est  allié  de  Catherine  II. 
Hort  de  C3iarles  III,  roi  d'Espagne.  La  Sn  de 
«cm  rfcgne  «,  été  marquée  par  I'uUIb  minislire  de 
GampMDanfea.  Avènement  de  son  fils  Charles  IV. 
Loménie  de  Brienne  et  Lamoignon,  garde  des 
■ceaui,  veulent  réduire  les  parleQieals  au  Juge- 
laentdes  aââires  privées,  et  établir  descoursplé- 
■libres  roTmésa  de  l'élite  des  privilégiés.  —  Op' 

Kiliou  du  parlement.  Arrestation  du  conseiller 
val  d'Eprémesnil.  —  On  renonce  à  l'élablisse- 
nunt  de  ta  coar  plÉniice.  —  Édit  du  8  aodt  pour 
'ODvertare  des  étals  généraux  au  I"  mai  nR9. 
*- Necker  remplace  Loménie  de  Briennaii4août]. 
Troubles  à  Pans.  —  Retraite  de  lamoignon.  — 
L'édit  de  convocation  clés  étits  généraux  est 
*nregl3trë  au  parlement  (37  sept.),  —  V  assem- 
blée de»  ootiblea  à  Versailles  (6  nov.).  Necker  ob- 
tient qu'il  y  aura  mille  députés  et  que  le  tiers 
état  aura  un  nombre  de  represeatante  égal!  celui 
<>es  deui  ordres  réunis;  1  Vuembléc  se  réunirai 
Versailles  (27  nov  ). 

MortdeBulIon  (16  ivriH.  —  Voyage  du  jeune 
Anathariit  en  Grèce,  do  l'abbé  Barthélémy.  — 
eaitl  tt   Virginit,  de  Bernardin  de  Saint-Pierrc. 

Tiaiii  d'alliance  de  la  Hollande  avec  l'Angle- 
terre, moyennant  le  maintien  du  Statboudérat 
(là  avril).  —  Triple  alliance  de  la  Hollande,  de 
l'Angleterre  et  de  la  Prusaa  (août: septembre). 

RÉVOLUTION    FRANÇAISE. 

HM.  Nouveaux  troubles  dans  les  Pays-Bas.  Les  re- 

ballea,  vainqueurs  des  Aulrli^bieDs,  sont  maîtres 
de  Bruielles  et  convoquent  pour  l'année  suivante 
■ni  congrès  national. 

Gustave  111,  roi  d<3  Suéde,  se  fait  donner  un 
pouvoir  illimité  par  les  trois  ordres  du  clergé, 
dat  bourgeois  et  des  paysans.  11  casse  le  sénat. 

VicUiire  de  Souvarov  sut  le*  Turcs  à  Folischanv, 
Ou  H.  E.  de  la  Valachje.  —  Prisa  de  Belgrade 
pu  l'Autricliten  Laudon;  de  Bender  par  Po- 
tenkin. 


4P.).-C. 

George  Washington  est  élu  président  des  Btab- 

Unis. 

Ouverture  des  étals  généraux  i  Versailles  par 
le  roi  (h  mai).  —  La  noblesse  et  le  clergé  ayant 
refusé  do  se  joindre  au  tiers  état  pour  voter  en 
commun  et  par  téta,  le  tiers  état,  sur  la  motion 
de  Sieyès,  se  déclare  lui-même  Asiemhïie  natio- 
nale (IT  juin).  —  Serment  du  Jcm  àa  paume 
{M  juin).  —  Louis  XVI,  dans  une  tianct  royaU, 
ordonne  aui  députés  de  se  séparer  :  le  de^é  et 
la  noblesse  obéissent,  mais  le  tiers  état  entraîné 
par  Mirabeau,  résiste  à  l'injonclion.  La  personne 
des  députés  est  dédarée  inviolable  (13  juin).  — 
Louis  SVI  invile  les  deux  ordres  à  se  joindre  au 
tieii  eut  (27  Juin).  —  Disgrâce  de  Necker  (H  juil- 
let).—Agitation  dans  Paria.  —  Prise  de  la  Bastille 
pat  le  peuple  parisien  (14  juillet).  —  Commence- 
ment de  rémjgration  :  fuite  du  pooite  d'Artois, 
du  prince  de  Condé  et  de  sa  famille  (IS  juillet], 
et  bientôt  de  beaucoup  de  gens  de  la  conr.'  — 
Bailly  est  nommé  maire  de  Paris,  la  Fayette 
commaïkdant  de  la  milice  parisienne.  Adoption 
de  la  cocarde  tricolore.  —  Rappel  de  Necker 
(18  iuillet).  —  Nuit  du  4  aoOl,  dans  laquelle  l'As- 
semblée abolit  les  droits  féodaux  et  tous  les  pri- 
vilèges. —  La  liberté  des  opinions  religieuses  et 
de  la  presse  est  décrétée  (2J,  24  juillet).  —  Trou- 
bles t  Paris  causés  par  la  ch^rtâ  du  pain;  ta  po- 
pulace se  transporte  i  Versailles,  où  sont  massa- 
crés tes  gardes  du  corps  dans  le  palais  même 
(â  octobre). —  Le  roi  est  forcé  de  revenir  &  Paris 
avec  sa  famille  (6  oct,}.  —L'Assemblée  nationale 
vient  siéger  à  Paris  (13  oct.];  elle  s'installera 
dans  le  manège,  prËs  des  TiUleries,  du  cûté  de 
la  rue  Saint-Honoré.  —  Décrets  de  l'Assemblée  : 
les  biens  du  clergé  sont  déclarés  biens  nationaux 
(2  nov.)  '  création  des  assignats  [  1 1  déc.)  ;  confis- 
cation (les  biens  des  émigrés  [32  déc.).  —  Le 
premier  numéro  du  Kaniteur  ofSciel  paraît  le 
5  mai.  —  Mort  de  Joseph  Vemet,  pavsagiste  de 
marine.  —  ChcalrsII,  tragédie  de  J.'cbenier. 
1790.  L'Anglais  Burke  attaque  avec  riolenoe  la  ré' 
voiutlou  dans  ses  Jl^/Ieiioiu  »ur  larivolMionfran- 

Toutes  les  provinces  belges,  &  l'eiceplion  du 
Luxembourg,  proclamenlleur  indépendance  (4jan- 
vier).  —  Congrus  national  à  Bruielles.  —  L'em- 
pereur, craignant  uoe  insurrection  en  Hongrie, 
rétablit  la  constitution  hongroise  (janv.).  —  Mort 
de  Joseph  II.  ï  49  ans  (!0  Tévr).  Son  frère  Léo- 
pold  II  lui  succède  d'abord  comme  roi  de  Bohême 
et  de  Hongrie  et  ;,'iivcrain  des  Pays-Bas, 

Frédéric-Guilldume,  toi  de  Prusse,  fait  alliance 
avec  la  Porta  contre  l'Autriche  et  la  Russie.  — 
Succès  des  Autrichiens  contre  les  Turcs,  sur  le 
Danube,  sous  la  conduHa  du  p:ince  de  l^bourg. 

—  Vicioire  navale  des  Russes  sur  les  Suédois  i 
Swenska-Sund,  —  (>>ogrès  de  Rcichenbach,  en 
Silésie,  où  la  Prusse  se  rapproche  de  l'Autriche 
(27iuin-27  juillet).  —  Paix  de  la  .Su&da  avec  la 
Russie,  à  Werela  (14  aoùt>.  —  Trêve  de  9  mois 
entre  l'Autriche  ella  Porte  (19sepl.).  — Léopold, 
qui  a  renoncé  au  grand-ducbé  de  Toscane,  en  fa- 
veur de  son  second  fils,  l'archiduc  Fanlinand.est 
élu  empereur  d'Allemagne  (30  sept).  —  Répres- 
sion de  l'insurrection  belge,  (invention  de  la 
Haye  entre  l'Angleterre,  la  Prusseet  la  Hollande, 
qui  garantit  les  Pays-Bas  à  l'empereur  (Il   déc). 

—  Prise  d'ismafil  sur  les  Turcs  par  Souffarow 
(22  déc). 

En  France,  nouveaux  décrets  de  l'Assemblée 
nationale  :  elle  proclame  l'égalité  de  tous  devant 
la  loi  (11  janv.);  divise  la  France  en  83  départe- 
ments (15  janv,);  suppression  des  vceux  monas- 
tiques (13  tètrier)  ;  égalité  des  partages  dans  les 
succession*,  suppression  des  sunslitutions  et  des 
diolU  des  aines,  aboliiion  des  droits  seigoeurianx 


as6 
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(54  Uvi.).  —  Création  de  U  municipalité  de  Pa- 
ris, divi»ée  en  4B  sections  jSmai).  —  Suppresaion 
de  tous  iea  titres  de  noblesse,  des  cidres  miii' 
taires,  deslivnles,  des  armoiries,  de  toute  espèce 
de  distinction  entre  les  Français  (19  juin).  — 
L'assemblée  fîie  le  nombre  des  métropoies  eccli- 
aiasliques  et  des  évechès  (T  juin] ,  et  décrite  la 
eonstiiuton  civile  du  clergé  (lî  juillet).—  Ffitc 
nationale  de  la  Fédération  au  cbamp  de  Uars 
(U  juillet).  —  Démission  de  Neckec  (jsept.)  ;  ii 
quitte  la  France.  —  Suppression  des  parlemeots 
et  des  cours  de  justice,  qui  sont  remplacés  par 
des  triliunaux  sedeutaires  de  deux  juridictions, 
les  tribunaui  de  première  instance,  et  les  cours 
royales,  dontune  cour  de  cassation  pouvait  casser 
les  anèts  (août  et  septembre). 

Aux  Etats-Unis,  mort  de  Franklin  ;n  avril). 
1191.  UorI  de   Uozart,  compositeur   Bllemand,    à 
36  ans. 

Traité  de  paix  signé  i  Siistowa,  entre  l'Autn- 
ehe  et  la  Turquie  (4  août).  L'Autriche  ce  garde 
que  le  territoire  de  l'Unna  et  Vieui-Orsovs, 

Hémoire  du  BoIoDais  Galvani  sur  Iti  propriitéi 
électrxqMt  <iui  conitiruenl  le  galvani'tme. 

Constitution  nouvelle  en  Pologne  |3  mai).  Dis- 
positions principales  :  1*  conversion  du  royaume 
électif  en  royaume  hércditaire  :  2*  pouvoir  exécu- 
tif attribué  au  roi  avec  le  concours  du  sénat; 
3'  conservation  de  la  diète  divisée  en  deux  cham- 
bres, el  suppression  du  liberjim  t:clo.  Cette  con- 
stitulioD   est  re{ue  par  la  Dation  avec  enthou- 

Preliminaires  de  paix  signés  à  Galatz,  sur  le 
basQaiiube,eDtrelaHusiieetlaTurquie(lUoflt). 

—  Mort  de  Potemkin. 

En  France,  sacre  des  premiers  éviques  consti- 
lutionnels  à  Paris,  par  les  mains  de  M.  de  Talley- 
rand  (IS  févr.)  —  Mort  de  Mirabeau  (2  avril).  — 
Concea«0D3  des  droiis  civils  aux  mulïtres  des 
colonies  (15  mai]  qui  sera  une  cause  de  luttes 
sanglantes  entra  les  mulâtres  et  les  blancs  à 
Saint-Domingue.  —  U.  Guillotin,  docteur  en  mt- 
decine.  Tait  adopter  la  machine  inventée  par  lui 
pour  leiècution  des  sentences  capitales  (31  mai). 

—  Un  décret  de  l'Assembliie  flte  au  roi  !e  droit  de 
faire  grïce.  —  Louis  IVl  essaye  de  fuir  de  la 
France,  mais  il  est  arrêté  à  Vareiines  (3 1  juin)  et 
ramené  i  Pans  (16  juin).  —  Ordre  aux  émigrés 
de  rentrer  en  France  sous  3  mois  (9  juillet).  — 
L'Assemblés  suspend  l'exercice  dup  luvuir  exécutif 
entre  les  mains  de  Louis  XVI  Jusqu'à  ce  qu'il  ait 

.  accepté  la  Coruftluiion  (I5juiltelj.  —  Première 
insurrectiondes  nègres  iSaint-Domingue  (21août). 

—  Congrès  de  Pilnilz,enSaie,au  S.  E.  deDresde, 
oâ  l'pmpereur  et  le  roi  de  Prusse  conviennent  de 
réintégrer  Louis  X.VI  dans  la  plénitude  de  son 
pouvoir  (57  aoûtj.  —  La  Constitution  est  terminée 
(13  sept.);  le  roi  vient  à  l'assemblée,  il  signe  la 
Constitution  et  jure  de  la  maintenir  (H  sept.)  — 
Avif[non  et  le  Comtat-Veaaissiasont  déclarés  par- 
lie  Intégrante  de  la  France.  —  Dernière  séance 
de  l'Assemblée  constituante  (30  sept.) 

Ouverture  de  l'Assemblée  législative  ({■'oct.]. — 
Agitation  en  Vendée  et  en  Bretagne;  aes  troupes 
sont  dirigées  contre  les  Chouans.  —  CanTention 
entre  la  Suède  et  la  Russie.  —  Projets  de  Gus- 
tave m  pour  arrêter  la  révolution  Française.  — 
Louis  XVI  refuse  de  sanctionner  les  décrets  de  l'as- 
semblée qui  menacent  de  mort  les  émigrés  s'ils 
ne  rentrent  pas  en  France  au  I"  janvier,  et  enlfc- 
Tent  leur  traitement  aux  prêtres  qui  ne  prêtent 
paa  le  serment  civique.  —  Rochambeau  et  Luc- 
kner  sont  mis  à  la  tête  des  armées  du  nord  et  du 
Rhin. 


de  14  ai    , 

En  Pologne,  des  seigneurs,  qui  sont  opposés  i  la 
nouvelle  constitution,  se  confedèrent  i  Targovitz, 
au  S.  E.  de  la  province  de  Kiev  (14  mal),  et  s'ap- 
puient sur  la  Russie,  Le  roi  Poniatowski  se  joint 
à  eux.  Ualgré  l'héroïsme  de  Kosciusko,  qui  lutte 
avec  SOOO  hommes  contre  30000  Russes  i  Du- 
bîenka,  près  de  Lublin  (  17  juillet),  la  nouvelle 
constitutton  est  reorersée  et  tous  les  décrets  de  la 
diète  de  Varsovie  de  mai  1791  sont  abolis. 

Assassinat  de  Gustave  III,  roi  de  Suède,  dans 
un  bal  masqué,  par  un  noble,  Anckarstroëm.  qui 
subira  le  supplice  des  parricides  (16  mars).  I) 
a  pour  successeur  son  flis,  Gustave  IV,  Sgè  de 
14  ans,  sous  la  tutelle  de  son  oncle  le  duc  de  Su- 
dermanie. 

Traité  diassy  entre  la  Porte  et  la  Russie.  La 
Russie  conserve  Ociakow,  avec  le  pays  entre  le 
Dnieper  el  le  Dniester,  ce  dernier  fleuve  devenant 
la  frontière.  La  cession  de  la  Crimée  et  du  Koubui 
lui  est  confirmée;  bientAt  s'y  élèveront  les  villes 
de  Kherson  et  d'Odessa. 

En  Espagne,  disgrâce  du  premier  ministre,  le 
comte  Florida  Blanca,  qui  est  remplacé  par  le 
comte  d'Aranda  (gjanv.). 

Victoires  des  Anglais  aux  Indes  sur  Tippoo- 
SaSIi,  qui  est  contralot  de  leur  abandonner  la  moi* 
tié  de  ses  Etats  et  de  leur  payer  une  forte  con- 
tribution de  guerre.  —  Le  philosophe  écossais 
Dugald-Stewart,  élève  de  Reid.  donne  le  premier 
volume  de  la  Pftiioiophie  de  ieipril  humain.  — 
Mort  du  peintre  Reynolds. 

Décret  d'accusation  contre  Monsieur,  te  comte 
d'Artois,  le  prince  de  Condé  el  plusieurs  autres  émi- 
grés (1"  janv.).  —  Monsieur  est  déclaré  déchu  de 
son  droit  éventuel  lia  régence  (16  janv.). — Décret 
praitonçanl  le  séquestre  des  biens  des  émigrés 
(9  fev.).  —  Décret  admettant  les  hommes  de  cou- 
leur et  les  nègres  libres  des  colonies  &  jouir  ïm- 
médiatemeol  des  droits  politiques  (mars).  —  Dé- 
cret qui  prohibe  tout  costume  ecclésiastique  et 
religieux  [lô  avril) .  —  Commencement  des  nosli- 
lités  près  de  Lille.  Les  Français  sont  repousses  i, 
Toumay,  Leur  général,  Dillon,  est  massacré  par 
ses  soldats.  Le  lendemain,  le  général  Biron  est 
battu  et  est  forcé  de  rentrer  en  désordre  à  Valen- 
ciennes.  —  Les  ecclésiastiques  non  assermentés 
seront  déportés  (26  mai).  —  L'Assemblée  se  con- 
stitue en  séance  permanente  (29  mai).  —  Renvoi 
des  trois  ministres  girondins,  Servan,  Roland  et 
Clavières.  Ils  sont  remplacés  par  Uourgues,  Du- 
mouriez  et  Beaulieu  (12-13  imn).  —  Prise  de  Me- 
nin  par  Luckner  (17  juin).  —  Insurrection  des 
faubourgs  Sainl-Antoine  et  Saint-Marceau,  qui 
envahissent  les  Tuileries.  Prise  d'Ypres  et  de 
Courtrai  par  Luckuer  (20  juin).  —  Première  coa- 
lition continentale  contra  la  France.  Uanifesle  du 
roi  de  Prusse  (26  juin).  —  Les  sections  de  Paris 
se  déclarent  en  permanence.  Manifesta  du  duc  de 
Bninswick  (2.j  juillet).  —  Pétion  demande  i  l'As- 
semblée, au  nom  de  la  commune,  la  déchéance 
du  roi.  —  Bombardement  de  Thionville  par  las 
Prussiens  (â  août),  —  Victoire  de  Luckner  sur  les 
Autrichiens  k  Cassel  [J  août).  —  Les  Marseillais, 
arrivés  récemment  à  Paris,  el  les  fauboui^  s'em- 
parent des  Tuileries;  massacre  des  Suisses.  —  Le 
roi  se  rend  à  l'Assemblée.  Décret  qui  le  suspend 
de  ses  fonctions  el  qui  convoque  une  assemblée 
nationale  (10  août),  ~  Le  roi  et  sa  famille  sont 
conduits  dans  la  tour  du  Temple  (lî  août).  — 
Création  du  tribunal  du  10  août  In  août).  — Eta- 
blissement d'un  tribunal  criminel  extraordinaire 
(18  août).  —  La  Fayette  quitte  son  armée  ot  est 
arrêté  aux  avant-postes  autrichiens.  11  est  rem- 
placé par  Dumouriei  (20  août).  —  Première  in- 
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a  sept.). 


tOTTeetioa  dai  Tendéeiu  (1!  août).  —  Priie  de 
Ltmgwf  pu  1«  Pnissieiu.  Sellennutn  remplaça 
'— '■— r  (33  toûl).  —  Heddition  de  Verdun,  dont 
-'-idant,  Beanrea«ire.  le  tue  da  désespiiir 
—  Uusterai  MBS  les  prisoiu  de  Paris 
...  -  S  sepi.l.  —  ClAUire  de  l'AnembUfl  lé- 
HâlaliTe  (11  sept.). 

Premièra  aiasce  de  la  ConTentïoQ,  qui  décrite 
que  la  rorauti  est  abolie  el  proclams  la  république 
a3  sept^.  —  Décret  proclamant  la  république 
française  une  et  indivisiole  (35  sept.).— Bombarde- 
ment de  Ulle  parles  A  utricbiens  (29  sept.).— Prise 
deWormsparCusline(4oct). — Reprife  de  Verdun 
(13  oct.).  —  Prise  de  Uayence  {ar  Custine,  de 
tongw)-  par  Rellermann  (îl  ocL).  —  Évacuation 
du  territoire  français  parles  Prussiens  (î  oct.).— 
Prise  de  Francforl-sur-Mcia  par  Cualine.—  Vic- 
toire de  Dumourie^  à  Jemmapeg  sur  le  prince  de 
Cobourg  (6  nav.) .  —  Occupation  de  Bruxelles  par 
I>umouriez  (13  no7.)-  —  La  Savoie  est  réunie  a  la 
France  et  [orme  le  département  du  Uont-Blanc. 
—  Décret  qui  porte  que  Louis  XVI  sera  jugé  par 
la  Convention  (3  déc).  —  Louis  XVIcempajaità 
la  barre  de  la  Convention;  il  nomme  pour  ses 
défenseurs  Tronchet  et  Taiget  ;  ce  dernier  refuse 
M  est  remplacé  par  U.  de  Ualesherbes. 
1793.  BasseviilB,  ambassjiijeur  de  France  &  Rome, 
est  massacré  dans  cette  ville  par  le  peuple,  —  La 
peine  de  mort  est  prononcée  contre  Louif  KVI 
■près  l'atldition  des  défenseurs  interjetant  R;pel 
»u  peuple,  par  387  votants  sur  721  (17  janv.).  — 
Vive  discussion  sur  la  question  de  savoir  s'il  y 
nia  un  sursis  à  l'eiécuuoa  de  Louis  (Igjanv.) 
-~  L'acLe  de  Louis  XVI,  portant  appel  au  peuple, 
«si  déclaré  nui  par  la  Convention  {19  janv.). — 
Exécution  de  Louis  XVI.  Assassinat  du  conven- 
tionnel Le  Pelletier  de  Saint-Fargeau  par  Paris, 
ancieo  garde  du  corps  (21  ianv.).  —  Déclaration 
des  princes  français,  datée  ne  Ham  (Westpbalie), 


royaume  et  le  comte  d'Artois  pour  lieutenant- 
général  (ÎSjanv.). 

Réunion  à  la  France  du  comté  de  Nice,  qui 
forme  le  di'parlementdesAlpes-Uaritimes  (31  jan- 
vier).— DiL'claration  de  guerre  à  l'Angleterre  et  au 
ililhouderdeHollande(l"ré7.).  — Guerre  civile  en 
Vendée.— invasion  delaHollande(17[év.),— Décla- 
ration de  guerre  à  l'Espagne  [7  mars).  — Premiire 
coalition  contre  la  France,  formée  par  l'Autriche, 
U  Prusse,  l'Empire,  l'Angleterre,  la  Hollande, 
'"Espagne,  le  Portugal,  le  pape  el  le  roi  de  Sar- 
uigne  (S  mars).  — Ëlablissement  du  tribunal  ré- 
volutionnaire à  Paris  (10  mars).  —  Prise  de  Cbol- 
m  (Vendée)  par  Calbelineau  el  StoHIel  [15  mars). 

—  uéfaita  de  Dumouriez  il.  Nerwinde  (8  mars). — 
Réunion  à  la  France  de  l'évéché  de  ««lo  n„i 
mnae  le  département  du  Mont-Terrible 

—  Dumouriez,  qui  s'est  prononcé  ou 
contre  la  Convention,  passe  à  l'ennemi  (I"  avril) 

—  Décret  établissant  un  comité  de  salut  public 
composé  de  neuf  membres  (6  avril).  —  PrLse  de 
Tabago  par  les  Anglais  (Ib  avril).  —  Massacre  des 
blancs  èi  Saint-Domingue  (21  mai).  —  Insurrection 
M  Lyon  contre  la  Convention  (29  mai) .  — /ourn^e 
?ite  du  31  mai.  Insurrection  i  Paris.  —  Nouvelle 
tnsurrection.  Arrestation  de  21  députés  girondins 
~  Défaite  des  républicains  i  Saumur  par  les  Ven- 
oéens,  qui  a'emparenl  de  la  ville  (lOjuia).  — La 
waBliiu(ioDditede93,  oudel'an  l",est  présentée 
i  l'acceptation  du  peuple (14 juin).  —  Attaqie  de 
"Mtes  par  les  Vendéens  (Î7-29  Juin).  —  Reprise 
de  Saumur  par  les  républicains  (30  juin).  -  Dé- 
UHe  de»  Vendiens  Lescure  el  La  Rochejaqueiein 


par  Westermann  (3  juillet).  —  Assassinai  de  Ma- 

rat  par  Cbarlotle  Cordaj  (13  juillet).  —  Capitu- 
lation de  Uayence,  assiégé  depuis  4  mots  par  les 
Prussiens  (13 juillet).— Loi décrélaniraneslation 
des  suspects  (12  août).  —  Décret  ordonnant  la 
levée  en  masse  du  peuple  français.  Prise  de  Pon- 
dlchérj  par  les  Anglais  (23  aoûl),—  Toulon  livré 
aux  Anglais  (27  aoai).  —  Débite  des  Anglais  el 
des  Autrichiens  i  Rondschoote  par  Houchatd 
(6,  7,  B,  9  sept.).  —  Procès  de  Marie-Antoi nette. 
Arrestation  do  53  députés  girondins  (3  cet.).  — 
Le  S  oct-,  décret  qui  abolit  l'ère  chrétienne  et  or- 
doQnequel'ère  des  Françai  sdateradela  fondation  de 
la  République  (22  sept.  1792).  — Prisede  Lyon, qui 
s'était  insurgée  contre  la  Convenlioa  (9  oct.).  — 
Victoire  de  Jourdan  i  Watlignies  sur  les  Autri- 
chiens (16-16oclobre).— Condamnation  et eiécu- 
tionde  Marie- Antoinette (16  oct.).  —  Hiécutionde 
21   députés  girondins  (31  ocl.).  —  Eiécution  du 


parle  culte  de  la  Raison  (10 no'v.).  —  rnaugura- 
lion  du  calendrier  républicain  (24  nov,).  —  prise 
du  Mans  par  La  Rochejaqueiein  (10  déc.}.  Reprise 
de  Toulon  par  Dugommier,  sous  lequel  comman- 
dait Napoléon  Bonaparte  [19  déc).  —  Défaite  des 
royalistes  ï  Savenay  (Loire- Inférieure).  —  Expé- 
riences du  télégrapne  aérien  de  l'abbé  Chappe 
(12  juillet). 

Second  démembrement  de  la  Pologne  par  la 
Prusse  el  la  Russie. 

Découverte  de  la  lithographie  i  HuDicb,  par 
Senefelder. 

Voyage  de  l'Anglais  Vancouver,  i  la  recher- 
che d'une  communication  entre  1  Atlantique  et 
le  Pacifique  en  passant  au  nord  de  l'Amérique 
septentrionale. 

Aux  Etats-Unis,  Washington  est  réélu  président 
pour  quatre  ans. 
1194.  En  Angleterre,  acquittement  de  Warren  Ha^ 
tings. 

En  Espagne,  crédit  de  don  Manuel  Godoy,  fa- 
vori de  la  reine;  il  obtient  les  pouvoirs  de  pre- 
mier ministre  (9  avril). 

En  Pologne,  Kosciusko,  créé  dictateur,  bat  les 
"sa  Raslavlca  (4  avril).  —  Massacre  d'u: 


partie  de  la.  gamison  russe  t  Varsovie  (avril).  — 
La  Prusse  et  l'Autriche  appuient  la  Russie.  —  Le 
de  Prusse  ^'empare  de  Cracovie  par  trahison. 


—  Débite  de  Kosciuska  i  Hacejovice,  sur  te  San 
(10  oct.).  —  Massacres  horribles  commis  i  Prafp 
par  l'ordie  de  Souvarov.  Reddition  de  Varsovie 
Catherine  11  force  Stanislas  Poniatonski  d'abdi- 

Le  pliilosophe  allemand  Fichte  donne  :  Idét  de 
la  doctrine  at  ta  icitnce. 

Continuation  de  la  guerre  de  la  première  coali- 
tion contre  la  France.  —  Dons  les  Antilles,  les 
Anglais  nous  enlèvent  la  Martinique,  la  Guade- 
loupe, Sainte-Lucie,  la  Dominique.  —  La  Corse 
esl  occupée  par  les  Anglais  (18  juin).  —  Hoche, 
commandant  de  l'armée  de  Moselle  et  Rhin, 
et  Pich^gru  sauvent  Landau.  —  Pichegru,  ila 
tète  del'armée  du  nord,  envahit  la  Belgique  au- 
trichienne (26  avril) .  —  Combat  naval  dans  l'O- 
céan entre  les  Anglais  el  les  Fronçais  ;  ceux-ci  y 
perdent  8  b&timents,  entreauiTBsfs  Vengeur.  — 
Victoire  de  iourdon  i  Fleums,  au  nord  de  Char- 
leroi  (26  juin).  Mosséna,  quiavailtenlé  d'envahir 
le  Piémont,  est  forcé  de  reculer  jusqu'aux  cites 
de  Géoes.  —  Tandis  que  Picbegru  achève  la  con- 
quête de  la  Belgique,  Daendets  fiancliit  sur  la 
glace  le  Wabal,  bras  du  Rbîn  inférieur,  et  entre 
eu  Hollande  (2b  déc.).  —  La  Prusse  et  l'Empire 
entament  des  négociations  avec  la  France. 

Loi  portant  abolition  immédiate  de  l'esclavage 
dans  les  calollies(4févr.).—  HorreUTsdelagaeiro 
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de  Vendie.  Tttu  lei  habitants  du  Mfi  sont  _  . 
pu  la  Caaventioii  hon  ta  loi.  Défensa  de  taire 
aucun  prixiBBier  (27  mai).  —  EpouTaal^lea 
massacrw  aocomidis  dans  Ice  proTinc«3  par  les 
oommissairasde  là  CoriTention  :  Carrier  i  Nantes, 
Lebon  à  Arras,  Catlot  d'Kerbois  à  Lyon,  aie.  — 
Elécution  d'Hi^bert,  dit  le  père  DueUnt,  de  Roa- 
tia.  d'Anacharsis  Cloalz,  etc.  (34  mars);  de 
Daoton,  de  Lacroix,  de  cfiabot,  de  Camille  De«- 
moulins,  de  Héruilt  de  SécbeUes  (S  avril)  ;  de 
Cbaumette,  ancien  procureur  de  la  Commi 
qui  a  imaginé  les  ffitesds  la  Raison  (13  avril} 
Exècntinn  du  célèbre  chimiste  Lavoisier  avec  les 
autres  fermiers  généraux  (g  mai).  — Candamn^ilion 
à  mort  de  Madàfoe  £li>abelti,  sosur  de  Louis  XVI 
(10  mat).  —  La  Couvanlion,  sur  la  proposition  de 
Robespierre,  déclare  que  le  peuple  traaçais  re- 
conuail  l'exialence  d'un  Sire  suprême  et  l'im- 
mortalité de  l'éme  (T  mai).  -~  ?éte  de  l'Être  su- 
prême. —  EiécutioD  du  poste  André  Cbénier 
(3&  juillet).  — Journée  du  91h«rt»idor  (ïT  juillet). 
DÛaila  du  parti  jacobin  i  la  Convention.  Ar- 
restation des  deux  ilobeapierre,  de  Couthon,  de 
Saint-Jusl  et  de  Leltas,  qui  le  tue.  —  Exécution 
des  deux  Robespierre,  de  CouCbon  el  de  Saint' 
Just  (10  tbecmidor,  !8  juillet).  —  Fin  de  la  Ter- 
rcKf,  qui  durait  depuis  l'exécutioD  de  Louis  XVI. 
—  Le  club  des  Jacobins  est  fermé  (Il  noT.).  — 
El'cuOoE  de  Carrier  (15  déc.). 

Créationde  l'Ecole  i^entnle  des  travaux  publics  ou 
Êcola  polytechniiiue  (11  mars),  — Geoffroy-Sainl- 
Hilaira  ouvre  le  premier  cours  de  xoologie  qui 
ait  été  bit  en  France  [6  mai).  —  Fondation  d'un 
mosée  des  monuments  français ,  par  Albert  Le- 
noir.—  Le  téléKrapbe  aérien  de  l'abbé  Cli^pe, 
qui  fonctionne  de  Paris  à  Lille,  est  inauguré  par 

'  la  nouvelle  de  la  prise  de  Condé  aur  les  Autri- 
chiens (30  DOV.). 

1190.  La  Gourluide  sa  soumet  volontairement  i  la 
Russie  (IS  mars).  — Troisibne  el  damier  partage 
de  ta  Pologne  (24  ocL). 

Pichegru  achève  la  conquEie  de  la  Hollande. 
Occupation  d'Amsterdam  (19  janv,).— Prise  de  la 
flotte  bollandaise  au  milieu  des  glaoe*  du  Texel 
par  des  hussards  frani^s  (20  janv.).  —  Les  Fran- 
çais s'emparent  do  Roses,  place  forte, au  S.  E.des 
Pyrénées  orientales  (3  févr.).  —  Paii  sicnée  à 
Paris  entre  la  république  et  le  grand-duc  de  Tos- 
oan<:  (9  févr.).  —  PsJx  de  Bile  entre  la  Prosse  et 
la  France  (5  avril).  —  Traité  de  paix  entre  la 
France  et  ta  Hollande  (16  mai]  :  abolition  du 
stalho'odérat;  la  France  conserrc  la  Flandre  hol- 
landaise.— Traité  de  paix  à  BSle  entre  la  France 
el  l'Espagne,  qui  abandonne  sa  pari  de  la  colonie 
de  Saint-Domingue.—  Lei  An^aii  enièveat  k  la 
Hollande,  devenue  noire  alliée,  Ceyian,  Balaoca, 
les  toiU  du  Malabar  (août] ,  le  cap  de  Boone-Es- 


SèranoB   (16  sept.).  —  Dé&jte   de   iourdan  à 
ochst,   a   l'O.   de  rranefort,   par 

Clairfait  (11  oct.).  —  Trahison  de  F 


traite  avec  le  pHnoe  de  Condé;  il  eat  destitué. 
—  Détfute  d«t  Autrichiens  en  Italie,  i  Loano, 
entre  Albinga  et  Finale,  par  Sohérer  (28  nov.). 
Première  paciBcalion  dé  la  Vendée ,  ooaduc 
à  la  Jauiaiye  (IS  fèvr.).  —  Décret  ^  divise 
la  commune  de  Paria  en  doue  arroadi**e««nls 
(!1  lÉvr.).  —  lOButreetiMi  de*  laaboui^  de 
Paris  coatn  la  CoovmtiBn  (l~  avril,  lî  germi- 
nal) .  —  I>éciw  élaUissiuit  l'imifonnité  des  poids, 
meeures  et  monnaies  suivast  le  système  décimal 
(1  avril).  .^Exécution  de  l'acooiaieur public  du 
tribunal  révolutioBoaire,  Koaquier-Tinville  (6  mai) . 
— JoùrDéaditedBl"prairtal;nouvBlle  insurrection 
des  fambouns  contre  la  Conventeon  ;  mort  du  dé- 
put j  Ferraud  ;  fermeté  du  préaideat  Boitsy^l'Aii- 

Î;las.  —  Abolition  du   tribunal   révolutionnaire 
31  mal).  —  Mort  de  Louis  XVII ,  Igi  da  10  ans, 


Ap.  J  -c. 
dnu  la  priMm  du  Temple  [8  juin) .  —  âokangc 
de  1b  fiUê  de  Louis  ZVI  contre  ita  rEprésenlants 
du  peuple  qua  Dumoariei  avait  livrés  aux  Aulri- 
cbiens  en  avril  179S  (30  juin).  —  Les  Anglais  dé- 
barquent et  abandonnent,  sur  la  câto  de  Ouibe- 
—     —  Bretagne,  un   corps  d'émigrés,  qui 


août).  Le  Corps  législatif  sera  divisé  en  deux 
Conseila,  où  entreront  les  deux  tiers  do  ses  mem- 
bres; celui  des  Cinq-Cenla,  qui  proposera  les  lois, 
et  celui  des  Anciens ,  q\u  les  adoptera  ou  les  re- 
jettera ;  le  pouvoir  exécutif  sera  remis  é  un  Di- 
rectoire de  cinq  membres  nommés  par  les  Con- 
seils. —Décret  qui  dissout  ies  clubs  et  les  sociétés 
popalairea  (23  aolit).  —  Accepiaiion  par  le  peuple 
de  la  Constitution  de  Tan  m  (23  sept.).  — Réumon 
i  la  France  des  pays  conquis  en  de;fi  du  Rhin, 
de  la  Belgique,  du  pays  de  Linge  et  du  Luxem- 
bourg (1"  oct.). —  Troubles  il  Paris.  La  Conven- 
tion se  déclare  en  permanence  (3  oct.)  .—Journée 
dite  du  13  veiul^tatra  (g  oct.) .  insurrection  des 
lectioas  royalistes,  qui  échoue  devant  les  liabilcs 
mesuresde  défense  prises  par  Napoléon  Bonaparte, 
lieutenant  de  Barras.  —  Organisation  de  1  Insti- 
tut, des  écoles  primaires  et  des  écoles  centrales 
(î&oct.).  —  Donière  séance  de  la  Convention,  qui 
a,  pendant saseasion,  rendu  S370 décrets  (26  oct.). 

matCTomB. 


est  ainsi  composé  :  LaRévcillére-Lépeaux,  Lctour- 
nour  dit  de  la  Hanche,  Rewbell,  Barras  et  Camot 
[1"  nov.).  —  Le  ministère  est  diïis-  en  six  dé- 
partements: relations  extérieures,  justice,  guerre, 

tloo  de  l'Ile  Dieu  par  le  comte  d'Arlois  el  les  An- 
glais(l7nov.). 
1796.  Première  campagne  de  Bonaparte  en  ttalie. 
Première  victoire  à  Monlenotte  sur  les  Autrichiens, 
qui  sent  coupés  des  Piémonlais  (Il  avril]. —  Com- 
bats de  Hillesimo  et  de  Dego  (14-lâ  avril).  — Dé- 
faite des  Piémontais  k  Mcndovi  (22  avril).  —  Ar- 
mistice de  Cberasco  accordé  au  roi  de  Sardaigoe 
[23  avril).  —  OéCaite  du  générât  autrichien  Beau- 
lieu  au  pont  de  Lodi  sur  l'Adda  (Il  mai),  Bona- 
parte ett  maître  du  Uiianïis.  —  Paix  de  Parts 
entre  laSaidaigne  et  la  Prance.La  première  cède 
ia  Savoie  et  les  comtés  de  Nice  et  da  Tende  dans 
les  Alpes  maritimes  (15  mai).  —  Kasséna  occupe 
Vérone  (3 juin).  — Occupation  de  Bologne,  de  Fer- 
rare  (19  juin) ,  et  bientôt  après  d'Ancine.  — Com- 
mencement du  siège  de  Hautuue  (18  juillet).  — 
Campagne  sur  le  Rhin  de  l'armée  française  divisfe 
en  deux  corps  sous  Uoreau  et  jounlan.  Victoire 
sur  les  Autrichiens  i  Allenkirclien  remporlie  par 
Kléber  et  Lefebvre,  oui  commandeat  sous  Jourdan 
(4  juin).  —Prise  du  fort  6e  Kehl  par  Moioau 
(1"  juillet).  —  L'archiduc  Cha! le»,  vaincu  par 
Uoreau  ANecesheim  (10  août),  défait  Bernadette, 
lieutenant  de  Jourdan,  h  Neumark  (23  août),  el 
contraint  Jourdan,  après  la  bataille  de  Wurtdioarg 
(3  sept.) ,  Â  le  repUer  derrière  la  Lalu.  —  Belle 
retraita  de  HoreM,  qui  npiua»  le  Rltin  &  Hunia- 
gue  (26  qct.) .— Campa^ie  de  Bonaparte  contre  le 
générai  autrichien  Wurmser.  Défaites  des  Autri' 
chiens  k  Lonato  [3  aoAÛ  et  àCastlglione  (â  ooat); 
ils  sont  bloqués  daaa  Hanloue.  —  Bonapaite  re- 
monte la  vallée  de  l'Adige  :  victoire  de  Roverado 
(3-4  KfL)  ;  victoire  de  Baisano,  près  de  ta  Bnata 
(8  aapt^ .  Wumwer  art  oUigé  de  sa  renfermer  dans 
Hantoue.  —  Traita  de  paix  signé  à  Paris  avw  la 
roi  de  N^lea  (10  oOÙ.  —  Formation  de  ta  r4pu- . 
Uique  dspadane  par  la  réiuiioa  de  Uodine,  Bii^- 
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gio,  Bologne  et  Ferrare  (16  oct.)- —  Nouvelle 
ttmmgne  de  Bonaparte  cooire  les  Autrichiens 
i»a<tuits  pïr  Alvinu.  Brillante  victoire  (io  Botia- 
pute  k  Aicnlc  (|:i-n  nov,).  CanférGiicea  de  lord 
Malmesbur;  à  Paris  depuis  le  73  oct.—  Expëditio 
malheureuse  dirigée  par  le  gênërst  Hoche  el  l'a 
miial  TrDguGt  sur  l'Irlande,  qui  cherchait  à  3 
détacher  de  l'Anglelerre.—BupluredesconKreDoea 
(19  déc.)-— Alliance  deTippo-Saeb  avec  la  France 
contre  l'Au  aie  terre. 

Mariaga  de  Bonaparte  avec  Joséphioe  Tascher 
de  la  Pagerie,  veuve  du  vicomte  Aleiandre  de 
Beauhamais,  mère  de  deiu  enfanta,  Eugène  el 
Honense  (8  mars).  — Pin  de  la  guerre  de  Vendée. 
Slotnel  est  fusillé  (25  fÉvr.):  Charrette  a  le  même 
»n  ( j9  mars) .  Hodènition  du  générai  Hoche,  qui 
wérile  le  litre  do  pacificateur  de  la  Vendée.  — 
Suppression  des  assignats,  qui  sont  remplacés  par 
les  mandais  terri toriauï  (18  mars).—  Traite!  avec 
le  due  de  Wurtemberg,  qui  dûnne  à  la  France 
Huntbéliaitl,  dans  la  Franche-Comté  (7  août).  — 
Knotiiton  du  système  du  monde,  de  Laplace. 

En  Hollande,  une  Convention  nationale  abolit 
les  Ëials  généraux  (I"  mars).  Proclamation  de  la 
république  liaiavc.  —  La  flotte  des  Hollandais  est 
battue  et  prise  par  les  Anglais  devant  le  cap  de 
DODtiC'F.$pérance  (1&  août). 

Traité  d"alliance  offensive  el  défensive  de  l'Ea- 
pagno  avec  la  France  (19  août)  ;  déclaration  de 
guerre  de  l'Angleterre  (T  ool.j. 

Occupation  par  lea  Russes  de  la  ville  de  Der~ 
beni,  sur  la  mer  Caspienne.  —  Mort  de  Catherine  1! 
[6  noT.) .  Avènement  de  son  fils,  Paul  1'' à  42  ans. 
1Ï9I.  Victoire  navale  des  Anglais  surira  Espagnola, 
au  cap  Saint-Vincent  ;  ceui-cï  perdent  dans  les 
Antilles  l'tle  de  la  Trinité  (févr.) .  —  Prise  du  fort 
de  Kelil  par  l'archiduc  Charles  [9  janv.]  .—Victoire 
lie  Bonaparte  à  Rivoli  [14  janv.).  —  Wurmser, 
■nlerané  dana  Uanloue,  est  forcé  de  capituler 
(î  févr.).  L'Italie  est  pemue  pour  les  Autrichipns. 

—  Occupation  d'une  parlje  des  Ëlata  de  l'Ëglise 
(du  1"  BU  n  févr,),  'ftaité  dapaii  signé  àTolen- 
tino  avec  le  pape,  qui  cËde  à  la  France  Avignon, 
le  comtat  Venaissm,  les  trois  légations  de  Ferrare, 
Bologne  et  Ravenne  [19  févr.) .  —  Quatrième  cam- 
pagne de  Bonaparte  contre  les  Autrichiens,  con- 
iluits  par  l'archiduc  Charles.— Victoire  des  Fran- 
taisprts  du  TagHaœealo  (16  mars).  Soulèvement, 
dit  Piqvti  véronaimi,  des  provinces  vénitiennes 
contre  les  Français.  — Prélimiciaifesdo  paii  avec 
l'Autriche  sign^  i.  Léoben  (18  avril).  —  Hoche, 
commandant  l'armée  de  Sambre~et-Ueuse^  passe 
le  BbîQ  A  Neuwied  et  défait  les  Autncnieiis 
(18  avril).  —  Passage  du  Rhin  à  Swasbourg  par 
l'armée  de  Rhiitet-Moselle,  sous  les  ordres  de  Vo- 
reau  (20-ïl  avril).  —  AnnisUco  sur  le  Rhin  jS3 
avril). —  Nouvelle  occupation  de  Vérone  (24  avnll. 

—  Occupation  de  Venise  (13  mail.—  Une  muni- 
cipalité démocratique  remplace  lancien  gouver- 
Demeat  de  Venise  [IS  mai).  Révolution  t  Gènes 
pi  mai).  —  Création  de  la  république  ligurienne 
a  Cènes  (14  juin).  — Inutiles  conférences  de  Lille 
autre  la  France  et  l'Angleterre  |6  Juillet-i7  sept.). 

—  Proclamation  de  la  rapublique  cisalpine  (9  juil- 
let).—  Bonaparte  impose  à  l'Autriche  le  traiié  de 
Campo-Pormio ,  qui  confirme  A  la  France  la  Bel- 
Si>iue,  lui  donne  la  Lombardie,  les  11^  Ioniennes 
et  les  eûtes  d'Albanie ,  et  cède  A  l'Autriche,  qui 
recoimalt  ia  république  cisalpine,  Venise  avec 
l'iEUie  et  la  Dalmatie.—  Formation  d'uua  amie 
(fitiflctnri  BOUS  les  ordres  de  Bonaparte  (26  oct.). 

—  Ouverture  du  congrès  de  Rastadt  (9  dèc.).  — 
Présentation  solennelle  de  Bonaparte  an  Directoire 
(10déc].—Smeateï  Rome,  où  est  tué  le  général 
Duphot  (le  déc.i. 

Fraufoia  Bartiiélemy  est  nommé  directeur  à  la 
place  de  Leioumeur  (20  mai).  —  Jt/umie  dite 


Al  18  FnuiidùT  :  la  majoriié  du  Directoire, 
appuyée  par  lea  troupes  d'Aagerean,  orguise 
un  coup  d'Etal  contre  les  directeurs  Barthé- 
lémy et  Camot,  ainsi  que  contre  les  mem- 
bres des  deux  conseils  qu'on  accusait  de  pen- 
ser au  rétablissement  de  la  monarchie.  Au- 
gereau  s'empare  dea  deui  directeurs  suspects,  de 
Pichfgru,  de  Barbé-Uarbois  et  de  &3  députés 
soupçonnés  d'opinions  royalistes;  ils  sont  condam- 
nés à  la  déjiorlation  k  sept).  —  Merlin  de  Douai 
et  François  de  NeufcnAteau  sont  nommés  direc- 
teurs (lOsept.).- Disgrâce  de  Moreau  i  cause  de 
ses  révélationa  tardives  au  sujet  de  l'ichegru.  — 
Mort  de  Hoche  (18  sept.). 

Mort  de  Frédéric-Guillaume  II,  roi  de  Prusse,  A 
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Guillaume  III,  à  2T  a.-. 

EfforlsdusiiltanSélimlllpour  initier  ses  peuples 
i  la  civilisation  européenne.  —  Révolte  du  pacba 
do  Belgrade  Paswan-Ogiou. 
Aux  F.tais-Unis,  Washington  refuse  une  troi- 
candidalure  à  la  présidence.  Le  nouveau 
^nt  est  John  Adams,  né  dans  le  Hanacbu- 
selts,  célèbre  jurisconsulte, 
1798.  Révolution  en  Hollande,  provoquée  par  l'en- 
voyé franjais  Delacroix  (Î2  janv.).  Elabliaseinent 
d'une  constitution  directoriale  analogue  à  celle 
de  la  France.  —  Occupation  de  Rome  jiar  les  trou- 
pes françaises  (10  févr.). —  Formation  de  la  Répu- 
blique romaine  (15  février). —Mauvais  traitements 
enversroctogénairePieVI.stsonenlcvementavcc 
plusieurs  cardinaux  (20  février).  —  Révolution  en 
Suisse.  Le  pays  de  Vaud,  appuyé  nar  la  France, 
veut  se  soustraire  A  la  domination  du  canton  aris- 
tocratique de  Berne,  Abolition  de  l'ancienne  ligue 
suisse  (12  avril).  —  Proclamation  de  la  répu- 
blique helvétique.  —  Réunion  A  la  France  de 
Hulliausen,  ville  d'Alsace,  et  de  Genève  [févr.  et 
16  avril).  —  L'expédition  d'Egypte,  commandée 
par  Ronaparte,  part  de  Toulon  (19  mai].  —  Prise 
de  Malte  par  l'armée  d'Orient  (10-]3juin).  —  Dé- 
barquement de  l'année  d'Orient  i,  Aboukir 
[I"  juillet).  —  Prise  d'Alexandrie  par  Kléber 
(2  juillet).  —  Balaille  dea  Pyramides  gagnto  pti 
Bonaparte  (21  juillet).  —  Prise  du  Caire  (33  juil- 
let).—Destruction  de  la  flotte  française  1  Abotikir 
rir  Nelson  (l"août).  —  La  Porte  déclare  la  guerre 
la  Franco  (12  sept,  ).—  Victoire  de  Desaix  sur  Mou- 
rad-Bey  àSédyman(Toot,) .—  Insurrection  du  Caire 
(21  oct,).  —  Débarquement  du  général  français 
Humbert  on  Irlande  (52 août);  il  ealdéfaili  Dal- 
linamack  et  obligé  de  capituler  (8  sept.)-  —  Se- 
conde coalition  contre  la  France.  Alliance  de  l'Au- 
triche avec  Naples,  qui,  pou.ssée  par  l'Anglelprre, 
rompt  la  paix  (24  nov.).  —  Championnet  est  forcé 
d'évacuer  Rome  (26  nov.),  mais  Macdonald  bat  les 
HapnlitainsàCivila  Caslellana  [4  déc).  —  Le  Di- 
rectoire déclare  la  guerre  aux  rois  de  Naples  el  de 
SardaiBne  (6  déc).  Charlea-Emmanuel  est  con- 
traint de  renoQccr  i.  la  souveraineté  du  Piémont 
la  9.  Championnet  rentre  à  Rome  le  16.  —  Al- 
liance de  la  Ports  avec  la  Russie  le  33.  Le  czar 
envoie  une  armée  contre  les  Français  en  Italie. 
Protestations  des  plénipotentiaires  français  i  Ras- 
tadt, qui  menacent  de  la  goerpe  les  gouverne- 
ments allemaitds  slla  livrent  passage  aoi  troupes 

En  France,  établissement  d'une  conicriptioD 
militaire,  comprenant  tous  les  Français  en  état 
de  porter  les  armes,  de  20  à  26  ans  (21  août).  — 
Fondation,  i.  Paris,  du  Conservatoire  de»  arts  et 
métiers  (15  mai),—  Premitre  ei  position  des  pro- 
duits de  l'industrie  française  (îl  sept.), 

AHalti,  Toussaini-Louvertureohassele»  blancs 
de  la  colonie  française,  tandis  que  les  Anglais  oc- 
cupent la  partie  espagnole  de  l'Ils,  DéoUratioi) 
d'indépendance.  '  ' 


CHRONOLOGIE.  —  TABI,E3. 


1199-  OiampioQiiet occupe Napl«s  (23 janT.}.EUUis- 
lemi^Dt  de  la  république  |>Brthinopèea[ie.  —  Les 
Russes  et  les  Turcs  réunis  eslAveni  tvx  Français 
leurs  possessions  dans  la  mer  lonienae.  —  Décla- 
ration de  guerre  du  Rirectoire  à  l'Autricbe  (11 
mars).  SecoDdacoalitiûDrèuai&iaQlcoDlre  la  France 
l'Angleterre,  l'Aulriche,  une  partie  de  l'empire 
germanique,  Maples,    le   Portugal,  la  Russie,  la 

'  Turquie,  les  Etats  barbaresques.  —  Défaite  ''~ 
Jourdan  par  l'archiduc  Charles  i  Slockach, 
M.  O.  du  lac  de  CoDSlaoce  (1!  mars).  —  Défailes 
de  Scbèrer  par  l'Autridiien  Kray  sur  l'Adige 
(30  mars]  et  à  Magnaoo,  au  S.  E.  de  Vérone 
(5  avril).  Il  se  replie  jusque  sur  t'Adda.  —  Li; 
Russe  Sourarov  est  placé  Â  la  této  des  forces  rèu- 
niesdes  Russes  etdes  Autricbiens  eu  Italie.  Sché- 
rer  cède  le  commandement  en  cher  à  Uoreau 
(23  avril).  —  Défaite  de  Boreau  i  Cassano,  sur 
l'Adda  (38  arril).  ~  11  opbre  sa  jonction  près  de 
Cènes  avec  Uacdonald,  qui  venait  de  soutenir  trois 
combats  contre  Souvaruv  sur  la  Trébie  (17,  B, 
19  juin).  —  Rupture  du  congres  de  Bastadl 
(8  avril);  assassinat  des  plénipotecliaires  fran- 
çais (36  avril).  —  Victoire  de  ^uvarovàNovisur 
Horeau  et  Joubert,  qui  v  est  tué  (15  aoûl).  — 
Entrée  en  Suisse  du  cor|>s  d'aimie  de  Souvarov, 
qui  est  dispersé  par  Lecourbe  (Ï4.Î6  sept.).  — 
Victoire  éclatante  de  Masséna  à  Zurich  sur  le; 
Austro- Busses  (ï5  sept,  et  suiv.).  —  En  Hollande, 
débarquement  d'une  arcoée  anglo-russe  sur  la 
presqu^Ue  du  Uelder  {V  août).  —  La  Hotte  hol- 
landaise du  Teiel  se rendaux Anglais.  —  Vtcloires 
de  Brune  sur  les  Anglo-Busses  à  Bergen  (10  sept.); 
à  Casiricum  (6  ocl.).  —  Capitulation  de  l'armée 
anglo-russe  à  Alkmaer  (18  oct.). 

Kn  Orient,  eipéditioD  de  Bonaparte  en  Syrie 
(février).  Prise  d'El-Arisch,  de  Oaia,  de  JafTa. 
Siège  de  Siint-Jaan-d'Acre  ou  Ptolémals,  au  pied 
du  mont  Carmel.  Victoire  de  Bonaparte  au  mont 
Tliabor  (16  avril).  Levée  du  aiége  de  Saint-Jean- 
d'Acre  rlOmai).  Bonaparte  ramène  en  Ejcypte  soc 
armée  aéciioée  par  la  peste.  —  Destruction  d'une 
armée  turque  à  Abonlcîr  (24  juillet).  —  Bona- 
parte, à  ta  nouvelle  des  défaites  éprouvées  en 
Europe  pir  les  armées  du  Directoire,  se  délermine 
à  quitter  l'Egypte,  où  il  laisse  à  Ktéber  le  com- 
mandementde  l'armée  (22ao)lt]. 

Dans  rindoslan,  Tippo-Safib,  qui  n'a  pu  être 
soutenu  par  la  France.  suceomlM  dans  sa  lutte 
----'e  les  Anglais.  Apres  s'être  défendu  tin 
"    —-'■-'.a   Seringapatnam ,  il   meur 

I.  Les  Anglais  occupent  TLlal  de 


piiale  (juin-juillet).— Mort  de  Pie  VI  à  Valence, 
en  Dauphine  (29  août). 

Uariage  du  duc  d  Angouléme,  fils  aîné  de 
Châties  X,  à  Uitlau,  en  Courlaude,  avec  la  Slle 
de  Louis  XVI  (10  juin). 

En  France,  pacification  de  la  Vendée  par  Hé- 
douville  [20  janvier).  —  Sleyès  est  nommé  direc- 
teur en  remplacement  deRewbel  (16  mai).  —Le 
conseil  des  Anciens  sa  déclare  en  permanence 
(16  juin).— Journeodiledu  30  prairial  (18  juin). 
Les  directeurs  Treilhard,  La  Bëveillf're-Lepeauï 
et  Merlin  de  Douai  sont  remplacés  par  Collier, 
Roger-Ducos  et  le  général  Moulins.  —  Emprunt 
forcé  de  fM  millions  sur  les  riches  (28  juin).  — 
Loi  dite  des  otagei  contre  les  parenls  d'émigrés  et 
les  nobles  (11  juillet).  —  Arrivée  de  Biinaparle  à 
Paris  (IGocl.).— Féto  donnée  par  le  Corps  légi*. 
lalif  i  Bonaparte  et  à  Horeau  [6  nov.) .  —  Journée 
dite  du  13  bnijoaire  (S  nov).  —  Décret  du  Con- 
seil des  Anciens  qui  transfère  le  Corps  législatif 
i  Saint-Cloud;  l'eiécution  de  ce  décret  est  confiée 
au  général  Bonaparte.  —  La  force  armée  chasse  du 


p.  I.-C. 

lieu  de  leurs  sémites  les  membres  du  Conseil  des 
Cinq-(^Dls.— Aboliiion  du  Uirectoire.  Expulsion  de 
soiiante  membres  du  t^nseil  des  Cinq-Cents. 
Création  provisoire  d'une  eommûiion  constilairr 
exéeutivt  composée  deSieyËs,  Roger-Ducos  et  Bo- 
naparte. 

COKSULiT. 


gouvernement  est  r 
poléon  Bonaparte,  Cambacérès  et  Lebrun.  Créa- 
tion d'uQ  iTibunat,  d'un  corps  législatif,  d'un 
sénta  (13  déc.).  —  Mise  en  activité  de  la  consti- 
tution de  l'an  VIII  (14  déc).  —  Entrée  en  fonc- 
tions des  consuls  et  du  sénat  conservateur 
(25  déc.). 

Mécanique  céleste,  de  Laplace;  I>fon*d'a»a- 
tomie  comparée,  de  Ceorgcs  Cuvier.  —  Le  comte- 
Joseph  de  Uaistre  publie  à  Lâ.u3anne  ses  Coiwi- 
dA-olt'on*  «iir  la  France.  —  De  la  littérature, 
considérée  dam  ses  rapports  atre  les  institatians 
sociales,  par  Mme  de  Staël.  —  Début  du  Journal 
d*i    Débats.    —   Inscription   trilingue   de    Ro- 

1800.  Traité  d'El-Arisch  conclu  par  Kléher  avec  le 
grand  vizir  et  sir  Sidney  Smith,  pour  l'écacuattun 
de  l'Egypte.  Ce  traité  est  désavoué  par  le  gouver- 
nement de  Londres  (T  janvier).  —  Victoires  de 
Kléber  sur  les  Turcs  prés  d'El-Hanca  (10  mars), 
et  a  Héliopalis  (îO  mars).  —  Reprise  du  Cairo 
125  avril).  —  Assassinai  de  Kleber  au  Caire 
(14  juin).  —  Il  est  remplacé  dans  le  commande- 
ment par  le  général  Menou. 

Le  premier  consul  offre  inutilement  la  paix  à 
l'Angleterre.  Moreau  passe  le  Rhin  (mars);  il  dé- 
fait les  Autrichiens  à  Engen,à  Mœskircb,  liBibe- 
rach  (avril)  ;  les  Impériaux  se  retirent  sur  Ulm. 
—  Campagne  de  Bonaparte  contre  Hélas,  oui  ac 
disposait  i  pénétrer  en  Pruvencc.  Il  franchit  ïr. 
grand  Saint-Bernard  (13  mai),  descend  dans  la 
valléed'Aoste.  sur  tcsderriêresdeHèlas,etentr(;A 
Uilan  (1  juin)  ;  réorganisation  de  la  république 
cisalpine.  —  Hasséna  capitule  dans  Géncs.  aprî^s 
un  siège  de  52  jours  [5 juin).  —  Victoire  d'avanl- 
garde,  près  de  Honlcbelto,  au  M.  Ë.  d'Alexan- 
drie, sur  les  truopes  de  Hélas,  due  principale- 
ment augônéialLannes  (9 juin).  Victoire  di'cisive 
de  Bonaparte  surHi^lasàHarcngo;  mort  de  Dcsaii 
(14juin).  —  Convention  de  Mêlas  avec  Suchet 

Cour  remettre  toutes  les  places  du  Piémont,  de 
i  Lombardie,  des  Légations  (IGjuin).  —  Retour 
de  Bonaparte  à  Paris   [1  juillet). 

Traité  de  subsides  entre  t'Aulriclic  et  l'Angle- 
terre (20  juin).  —  Victoires  de  Moreau  snr 
les  Auiricbicn^  à  Ncdershcim,  Notijlingcn  et 
Obci-stiauscn  (28  juin  et  suiv.).  —  Armistice 
conclu  à  PansdorlT,  entre  les  armées  fi'ançiise  et 
autrichienne  (IS  juillet).  —  Préliminairosde  paix 
entre  l'Autriche  et  la  France  (28  juillet).  —Sou- 
lèvement des  Napolitains  et  de  la  Toscane.  Oc- 
cupation de  florciice  cl  des  principales  villes  du 
grand-duché  (15  ocl.).  —  Reprise  des  hostilités 
en  liâlie  et  en  Allemagne  (12-20  nov.).  —  Vic- 
toire de  Horeau  à  Huhenlinden  sur  rarcbiduc 
Jean  (3  déc).  —  Prise  de  Sal/.bouig  ctdes  lignes 
de  la  Salza  par  Decacn  et  Lecourbe  (15  déc.).  — 
Armistice  signé  à  Stcvcr  entre  Moreau  et  l'ar- 
cbiduc  Charles  (25  déc).  —  Victoire  de  Pox- 
zola  et  passage  du  Mincio  par  l'armée  d'Italie 
(2â-2Tdec). 

Prise  de  Ualie  par  les  Anglais,  après  !C  mois 
de  blocus  (25  sept,). 

Le  czar  Paul  1"  st  détache  de  la  coalition,  et 
renouvelle  contre  l'Angleterre  la  ligue  armée  des 


TEMPS  MODERNES. 


S61 


neutres  de  1180  »w  la  Suède,  te  Ouieintrk  et  la 
Prusse  (16  d£c.).  Il  eavoie  un  ambassadeur  à 
Paris.  —  Traili  d'alliaDce  el  de  commerce  signé 
i  Paria  ayec  les  États-Unis  (30  sept,). 

Convemion  sicnèeàHaairaucon  pour  la  pacifl- 
lion  de  l'ouest  de  la  Franco  (18  janvier).  —  Loi 
arrêtant  laliste  des  émigrés  au  2â  décembre  lï09 
(I  l  féTrier).  —  Division  Uu  territoire  de  la  répu- 
blique en  préfectucBS  et  sauï-prérecturcs  (17  fé- 
Trier). —  complot  d'Areni  et  de  Ceracchi  pour 
assassiner  Bonaparte  à  l'Opéra;  il  est  dêcou\crt 
(10  oct.J.  —  Eipiosion  de  la  macbine,  dite  infer- 
iiâl«,  dirieée  contre  le  premier  consul  (24  déc.). 

Recheréha  phyriologtqvei  sut  la  tiie  et  lamart, 
de  Bicbal. 

Incorporation  de  l'Irlande  à  l'Angleterre  et  à 
l'Ecosse  ;  un  seul  parlement  pour  les  trois 
royaumes  (2  juillet).  Les  catholiques  d'Irlande 
sont  privés  du  droit  d'élection  et  de  représenta- 
tioD.  —  George  III  renonce  au  titre  de  roi  de 
France,  porté  par  tous  les  princes  anglais  depuis 
Edouard  III.  —  Dèconposiliondel'eauau  moyen 
de  la,  pile,  par  Carlisle  et  Nicholson. 

Election  de  Pie  VII,  né  ea  Komagoe  (t4mai^]. 
—  Lettre  do  Voila  de  CÛme  à  air  Joscnh  Banks, 

E résident  de  la  Société  rcjyaie  do  Londres,  pour 
li  auDOQCer  sa  découverte  de  la  pile  (20  mars). 
Les  sept  Iles  Ioniennes,  enlevées  k  la  France 
en  1799,  sont  constituées  en  républinue  par  un 
traité  entre  la  Russie  et  la  Turquie  (31  mars)  ; 
elles  payent  tribut  à  la  Porte. 

A  Haïti,  Toussai nl-Louverlure  se  fait  donner, 
par  les  nègres,  lo  titre  de  président  à  vie. 

%tX'  aUgU  aptii  Jé«iu-Obrirt> 


Brte,  frèie  du  premier  consul,  ot  par 
ntzel,  au  nom  de  l'Empire  et  de  inuiiiuiiD 
(9  février)  :  l'Empire  reconnaît  les  républiques 
batare,  helvétique,  ligurienne,  cisalpine;  1  Au- 
Iricba  reconnaît  la  formaiion  d'un  royaume 
d'Ëtrurie  pour  la  branche  espagnole  de  Parme; 
acquieiscement  de  l'empereur  ei  de  l'Empir©  à  la 
cession  de  la  rive  gauche  du  Hhin,  le  Thalweg 
lonnanl  ta  séparation. 

Lllspagne,  forcée  par  la  France,  déclare  la 
guerre  au  Portugal,  allié  de  l'Angleterre  (février). 
—  Armistice  avec  .Naples,  signé  à  Foligno  (18  fé- 
vrier) et  conclusion  delà  pali  a  Florence  (2g  mars). 
Conditions  :  1*  eiclusioo  des  vaissoaui  anglais  et 
turcs  des  porls  des  Dcux-Siciles  ;  2"  ce!;,sion  des 

fropriétés  napollCaines  en  Toscane.  l'Ile  d'Kitie  et 
iorabino  (filats  des  Présides);  3*  Olrante  reste 
occupé  par  les  troupes  Iraoçaiscs.  —  Traité  de  la 
France  avec  l'Espagno  (21  mars),  Louis  I",  fils 
de  l'infant  don  Pcrdioand .  qui  règne  à  Parme,  a 
reçu  de  la  France  la  Toscane  avec  le  titre  de  roi 
d'Elrurie;  en  retour,  l'Espagne  reconnaît  qu'à  la 
mort  de  son  père,  don  Feidinand,  les  duchés  de 
Parme,  Plaisance  et  Guaalalla,  passeront  i  la 
France.  — Ifnvoid'unecscadre.'inglaisedansla  mer 
Baltique.  Attaijue  de  Copenhague  (î  avril)  ;  le  Da- 
nemark se  relire  du  trailé  delà  neutralité  armée, 
Ïû  est  aimuié  par  la  mort  de  l'empereur  de 
ussie,  Paul  I".  — Changement  de  système 

Alexandre  I",  Convention  avec  lAnglete 
conforme  su  vœu  de  cette  puissance  et  comi 
à  tous  les  alhés  (17  juin).  Restitution  des 

Iuétes  faites  sur  eux  en  Europe  et  aui  Indes  uu;i- 
cntales.  —  Envoi  d'une  armée  anglaise,  sous  les 
ordres  d'Abercrombie  (déo,).  Elle  débartjuo  à 
Aboukir  (g  mars|.  —  11  en  arrive  une  autre  des 
Indes  orientales  par  la  mer  Rouge,  sous  le  général 
Baird  (avril).  —  Débite  de  Uenou  à  Canope 
(Jlmars). -AbandonduCïiireet  d'Aleiandrie 
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Anslo-TUrcs  (2T  juinj.  —  L'Egjpt*  est  émcuie, 

après  3  ans  d'occupation  [2  sept.).  —  Le  Portugal 
signe  lo  traité  de  Badajoz,  dicté  par  la  France  et 
l'Espagne  (29  sept.).  —  Trailé  de  Saint- Ildofonse, 
parlequeU'Espagnecèdeàla  France  la  Louisiane. 
—  Préliminaires  de  paix  avec  la  Grande-Bre- 
tagne (1"  oct.).  —  Traité  de  piii  avec  la 
"   ■  '"  '"     ■".).  —  Préliminaires  de  pai*  entre  la 


inistère  (8  fév.f. 

En  France,  le  premier  consul  rétablit  la  religion 
catholique.  Qtncordat  entre  le  premier  consul  et 
lo  pape  Pie  VII,  signé,  au  nom  ue  ce  dernier,  par 
te  cardinal  Consalvi  (15  juillet),  —  Atata,  de  Clia- 
leaubriand,  publié  dans  le  Mercure  de  France.— 
Idéologie.  deDestuttdo  Tracy.  —  Traité  deminé- 
ralogie,  de  Haljy. —  Métier  inventé  par  Jacquarl, 
flisd'un  tisserand  lyonnais. 

En  Allemagne,  Hegel,  professeur  àléna,  donne: 
la  différence  de  Fiehtt  el  de  Sclieliing. 

Découverte  de  la  planète  Gérés,  par  Pinzii,  à 
Païenne. 

Assassinat  de  Paul  I",  empereur  de  Russie, 
devenu  odieux  à  la  noblesse  par  la  rigueur  de  ses 
réformes  militaires  (23-24  mars).  Avènement  de 
son  lits  aillé,  Alexandre  1".  —  Incorporation  de 
la  Géoi^ie  i  l'empire  125  sept.). 

Thomas  JelTerson,  né  en  Virginie,  estélu  prési- 
dent des  Etats-Unis, 
1802.  Paix  signée  à  Amiens  par  tord  Corawallis  et 


sur  la  France  et  sur  ses  alliés,  excepté  l'île  de  la 
Trinité,  cédée  par  l'Espagne,  el  Cèytan,  par  la 
république  batave;  2"  maintien  de  la  Porte  dans 
son  intégrité.  Elle  est  comprise  dans  le  traité  et 
doit  être  invitée  &  y  adiiérer;  3'  la  France  recon- 
naît la  république  des  sept  Iles.  Les  lies  de  Halte, 
de  Gozzo  et  de  Comino  doivent  être  rendues  à 
l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  dans  le  délai 
do  3  mois,  occupées  par  des  troupes  napo- 
litaines et  rester  indépendantes  sous  la  ga- 
rantie de  la  France,  de  l'Angleterre,  de  la 
Russie,  de  l'Autriche,  de  l'Espagne  et  de  la 
Prusse,  ~  Trailé  entre  la  France  et  la  Porte 
(25  juin).  —  Troubles  en  Suisse;  médiation  du 
premier  consul;  il  fait  entrer  une  armés  de 
30000  hommes  (21  oct,). 

Mariage  de  Louis  Bonaparte,  frère  du  premier 
consul,  avec  Hortense  de  Bcauha  mais. —Voyage  du 
premier  consul  à  Lyon,  où  une  diète  d'Italiens  le 
proclame  président  de  la  république  italienne 
(26  janv.).  —  Adoption  par  le  Corps  législatif  et 
le  Tribunat  du  concordat  el  de  la  loi  réglemen- 
taire des  cultes,  sous  le  nom  de  ioit  organigua 
(Savril).  — Le  dimanche  et  tesquatra  grandes  fêtes 
religieuses  sont  rétablis,  —  Sfnatus-consulte  qui 
accorile  amnistie  pleine  et  entière  à  tous  lesémi- 
grésquirentreronlavantle  I*' ceai.ai 


ide  la  Légion  d'h' nneur  (t9  mai). 
—  Senatus-consulte  conférant  à  Napoléon  Bona- 
parte le  titre  de  premier  consul  &  vie  (2  août) . — 
Le  Piémont  est  réuni  au  territoire  français 
(M  sept.),  ainsi  que  nie  d'Elbe  [26  août). — 
Occupation  du  duché  do  Parme  (9  oct.) .  —  Le 
Géttie  du  ehriilionùm* ,  de  Chateaubriand.  — 
Delphine,  de  Mme  de  Siaél.  —  Travaux  philoso- 
ptiiques  ae  Cabania,  de  Haine  de  Biran,  d«fl^ 
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lutd.  —  DécouTsrte  de  U  planÈte   Patlas,  par 
Olbera,  i  Brème. 

Nouvelle  organisation  admlnjstratÎTs  d«  la 
Russie,  Imporluncfl  commerciale  de  Taganrog,  au 
fond  de  la  mer  d'Azol. 

Le  géudral  français  Leclero  ast  envoyé  avec 
ÏOOOO  hommaa  &  Haïti,  où  il  bo  rend  maître,  par 
surprise, deToussaint-Lourerture,  qui  est  transféré 
en  Kranca.  L'armée  fnmçaise  est  décimée  par  la 
fifevre  jaune.  Hon  de  Leclerc  (S  nov.).  —  Insur- 
TectioD  des  noirs.  La  Uartinique  est  rendue  k  la 
France  (U  sept,). 
1803-  Remaniement  du  territoire  et  de  U  constitu- 


Les  Anglais  refaisant  d'évacuer  Halle  (1"  mars) 

—  Occupation  du  Hanovre  par  Mortier  (3  juin) 

—  Grands  préparatifs  Â  BouloRne  pour  une  des 
cente  en  Angleterre.  —  Traité  de  Paris,  pat  lequc 
la  Louisiane  est  vendue  aux  Ëtats-Unis  pou 
15  millions  de  dollars  (30  avril). 

£asai  du  bateau  k  vapeur  de  raméricalu  Fulton 
sur  la  Seine,  i  Paris  (3  août). 

Création  du  privilège  de  b  banque  de  France 
(14  avril). 

Ed  Russie.  Odessa  reçoit  pour  eouTemeur  un 
français  émigré,  le  duc  de  Kicherieu,  qui  fonde 
u  prospérité  commerciale.  —  Voyage  «Ji  tour  dr 
monde  de  Erusensl«m. 

Le  premier  consul  force  las  Suisses  à  recâvoi 
une  organisation  nouvelle,  fédérative,  sans  iné 
galités.  Le  nombre  des  cantons  est  porté  à  19. 

Les  Wahabiles,  sectaires  musulmans  qui  on 
pris  la  Uecque,  menacent  le  Caire;  ils  sont  re 
poussés  par  les  Uameluks,  maïs  prennent  HédinE 

Les  noirs  Jacques  Dessâlines  et  Cbrislopbe,  e 
le  mul&lre Pétion  repoussentlesFraasaisjusqu'ai 
Cap;  Rochambeau  est  obligé  de  se  rendre  au 
insurgés. 
1S04.  Nouveau  ministire  de  Pitt  (16  mai),  —L'AI 
lemand  Wînsor  prend  auprès  du  gouvernement 
anf^ais  un  brevet  pour  réclairage  au  gaz,  qui 
avait  été  découvert  quelques  années  auparavant 
par  l'iogéaieur  français  Lebon  (1798)  et  par  l'in 
génieur  anglais  Uurdoch  (179))). 

George  Cadoudal,  chef  de  chouans,  forme,  de 
concert  avec  Piche^çru,  une  conspiration  contre  If 
premier  consul,  Uoreau  s'associe  k  leur  projet. 
Leur  arrestation  (lâ  fév,),  —  Exécution  du  duc 
d'bnghien  dans  les  fossés  dit  cbâteau  de  Vi 
cannes  (2|  mars).  —  Le  général  Pichegru  i 
trouvé  étranglé  dans  sa  prison  (6  avril).  —  Le 
Code  àvil  est  sdoplé  par  le  Corps  législatif.  — 
Mtaque  infructueuse  des  Anglais  contre  U  tlot- 
tille  de  Boulogne  (13-14  avril).  — Motion  faite  au 
Tribunat  par  Curée  de  confier  legouvernementde 
la  république  à  un  empereur,  et  de  déclarer  l'em- 
^re  héréditaire  dans  la  famille  du  premier  consul 
KOavril),  —  Adoption  de  U  proposition  de  Curée, 
k  laquelle  Camol  seul  s'est  opposé  (3-4  mai).  — 
Sématus- consul  te  oi^anique,  conférantau  premier 
le  titre  d'empereur,  sous  le  nom  de  Mapo- 


EMPIBE  (1B04). 

Décret  imE^rialqui  nomme  maréchaux  de  l'em- 
pira  Alex.  Berthicr,  Murat,  Moncej,  Jourdan, 
Augeresu,  Beruadotte,  Soult,  Brune,  Lannes, 
Mortier,  Ney,  Divoust,  Bessières,  Kellermann, 
Lefebvre,  Pergnou  et  Serrurier  (19  mai). 

j..- j .i^jj  j  j^^^  ^  Cadouttal  et  de  19  de 
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ses  complices.  13  seulement  sont  exécutés  (10- 
23  juin).  —  Distribution  des  croix  d'honneur  au 
camp  de  Boulogne  (16  août].  —  Attaque  infruc- 
tueuse des  Anglais  contre  U  floltille  de  Boulogne. 
—  Publication  des  résultats  des  votes  du  peuple 
sur  la  question  de  l'hërédité  de  la  couronne  im- 
Ic  dans  la  famille  Bonaparte  :  3  572  339  c 


V.). 


Courcnnement  et  sacre  dans  l'Eglise  Notre- 
Dame  de  Paris,  par  le  pape  Pie  VII,  de  Napoléon 
et  de  sa  femme  Joséphine  Tascber  de  la  Pagerie 
(2  déc). 

Ascension  aérostatique  de  Biot  et  Gajr-Luaaac 
(24  août).  —  Gay-Lussac  s'élève  seul,  atteint  la 
hauteur  de  7016  métrés  et  tombe  près  de  Rouen 
(16  sept.) 

Découverte  de  la  planète  Junon  par  Harding  k 
LilienthaL 

L'empereur  Alexandredemandeque  la  France  re- 
tire ses  Iroupesdu  royaume  de  Napleset  de  l'Alle- 
magne septentrionale,  et  que  le  roi  de  Sardaigne 
soit  indemnisé  de  la  perte  d'une  partie  de  ses 
Etats  (21  iuil.).  — L'empereur  d'Allemagne  prend 
!e  titre  d  empereur  d'Autriche  avec  le  nom  de 
François  I"  [U  août).  —  L'empereur  Alexandre 
rompt  toute  relation  avec  Napoléon  [22  août).  — 
Neutralité  de  la  Prusse  (2ë  sept.}.  —  La  Suide 
s'allie  avec  l'Angleterre  [3  déc).  —  Déclaration 
de  guerre  de  l'Espagne  à  l'Angieterre  (13  déc.}. 

Fie  VII  rétablit  l'ordre  des  Jésuites  à  Naples  et 
en  Sicile  (3  juil.).  —  Napoléon  demande  le  renvoi 
du  ministre  de  Naplcs,  Actou. 

Les  populations  chrétiennes  de  Servie  opprimées 

Kr  le  pacha  de  Belgrade  Paswau-Oglou  et  parles 
ys  turcs  se  révoltent  ;  elles  prendront  pour  cbef 
Czemi-Georges,  Sis  d'un  pitre  de  Bosnie. 

Le  noir  Jacques  Dessalines  expulse  les  Anglais 
et  se  fait  nommer  roi  d'Haïti  sous  le  nom  de 
Jacques  1"  (Soct.]. 

805.  Napoléon  aocente  la  monarchie  hiréditaiie 
d'Italie  que  lui  offre  la  consulte  d'£tat  de  la 
république  cisalpine  (18  mars).  —  La  princesse 
filisa,  sœur  de  Napoléon,  mariée  au  sénateur  Bac- 
ciochi,  obtient  la  priocipautt,  de  Piombino  en 
Toscane. 
En  Hollande,  le  pouvoir  eiéeuUf  est  ratais 
pensionnaire  d'Ëtat,   Schimme^ienmnck 


(16  rc 


rs). 


L'Angleterre  organise  la  3'  coalition  contre  la 
France,  Traité  d'alliance aveclaBus«ie(ll  avril.). 

—  Napoléon  reçoit  &  Milan  la  couronne  d«  fer 
des  Lombards  (26  mai);  il  nomme  vice-roi  son 
fils  adoptif  Eugèno  de  Beauhamais,  — ■  Erection 
en  principauté  de  la  république  de  Lucques,  en 
faveur  du  prince  et  de  la  princesse  de  Piombino 
(23  juin) ,  —  Combat,  à  la  Tiauteur  du  cap  Pinis- 
lère  (Espagne) ,  entre  la  flotte  franco-espagnole  et 
la  tlotte  anglaise  (32  juillet).  —  L'Autriche  se 
joint  à  la  coalition  contre  la  France  (9  août).  — 
Levée  du  camp  de  Boulogne  (2^  août).  —  Inva- 
sion de  la  Bavière  par  les  troupes  autrichiennes 
(g  sept,),  —  Traité  de  neutralité  avec  le  roi  de 
Naplea,  Ferdinand  IV  (21  sept.).  —  Passage  du 
Rhin  par  l'armée  d'Allemagne  (2&  sept.).  -~  Com- 
mencement des  hostilités  (ï  ocl.),  —  DéCtila  des 
Autrichiens  &  Wertmgen,  Réunion  de  Gtaes  àla 
France  (8  oet,).—  Défaite  de  l'archiduc  Ferdinand 
à  Gunibourg,  par  le  maréchal  Ney.  Occupation 
d'Augsbourg  par  Soull  (12oct,),  —  Viclouo  de 
Ney  à  Eichingen  (14  oot.).  —  U  général  Mac* 
capitule  dans  Ulm,  avec  30000  hommes.  —  Vifr 
loire  des  Anglais  sur  la  fiotte  franco-espagnole  a 
la  hauteur  du  cap  Trafal^r.  Nelson  est  tué.  -- 
Passage  de  l'Inn  par  la  grandeannée  (18  ocl). 

—  Passage  de  l'Adige  par  l'armée  d'Italie  que  di- 
rige Masséna.  Combat  deCaldieropruVâtôue.— 
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ConTenlion  de  Postdun,  entre  U  Russie  ..  _ 
Pmaae  contre  Is  Praoce.—  Entrée  des  mnçaisi 
Vieau)e(l3  nov.).— tlapoléon  s'avance  conlrele» 
Aatrichleos  at  les  Russes,  ntssemblis  en  Uoravie. 
Victoire  éclatante  d'Auslerlitz  (3  déc),  umisijce 
iTec  les  Autrichiens  (6  die).  —  Traité  avec  la 
Prusse  (là  dic.J  :  leHanoTre  esttédé  à  1&  Prusse 
qui  aLaudonuéa  la  Fmuce  le  coaiqulsat  d'Ans- 
pacb,  la  principauté  de  Neufchttel,  et  le  ducbé 
de  ClèvËS.  —  Traité  de  Presbourg  avecTAutrioliB 
t26  déc.J.  Par  celle  paii  l'Autriche  reconnaît  Na- 
poléon comme  roi  d'Italie,  avec  l'Etat  de  Venise 
le  duc  de  BaviËie  devient  roi  de  Bavière  avci 
l'atljonction  du  Ty roi,  el  celui  de  Wurtemberg 
roi  de  Wurtemberg,  avec  l'adjonction  do  la 
SouAbe  autrichienne;  le  margrave  do  Bade  prend 
le  titre  de  giand-tluc.  —  Napoléon  déclare  qur 
FerdinftDd  IV,  roi  de  Naples,  a  ce&sé  de  régnei 
(27  déc).  Ce  prince,  aprèa  le  combat  de  TtuTal- 
tai.  avait  violé  le  traité  de  neutralité  en  re- 
t  d'une  eacadre  anglo-nisae  dii-huit  mille 


SéaalUB-conmlte  qui  supprime  le  calendrier 
républicain  et  rétablit  t'usa^  du  calendrier  gré- 

rien  i  partir  du  1"  janvier  180S.  —  Corinne, 
Urne  de  Staél. 

Mort  de  Schiller,  poila  dramatique  et  bislo- 
risa,  i  lige  de  46  ans. 

Bn  Angleterre,. commencesiBUde  la' réputati 
linénOre  de  Waiter  Scott. 

Béélecliou  de  Tliomas  JaSeison  k  la  présidence 
des  fitaU-Unis. 
1806.  Mort  ds  WUUam  PiU  m  iani-.).  -  Hinis- 
tare  de  GrenviLle  et  de  Foi,  disposé  &  la  paix.  Né- 
gociation» avec  la  France  (février).  —  Refus  de 
Kapoléon  de  traiter  conjointement  avec  l'Augle- 
tarre  et  avec  la  Ruiaie  [l-  avril),  et,  après  Vac- 
quiescemeot  à  des  négocialiuns  sépurées,  difli- 
cultés  avec  l'Angleterre  relatives  à  liUipoitideiis 
conune  principe  Lodamentai  de  la  paii.  Run- 
tnre  des  conférences  avec  la  Russie,  a  cause  du 
dé^^t  de  latiâcatiop  des  propositions  d'Oubril 
(30  juil.).  —  La  mort  de  Fuz  (JSsept.)  fût  éva- 
nouir toute  espérance  de  paii. 

Retour  de  Napoléun  à  Pai^s.  Accueil  triomphal. 
Cn  loi  décente  le  titre  de  Grand.  —  U.  Uollien 
est  ^t  ministre  des  finances.  —  Adoption  du 
Code  de  procédure  civile  (9mai).— Jacquart,  mé- 
canicien Ijronnaia,  invente  unmétier  plus  simple 
pour  le  tissage,  qui  donna  longtemps  uaegrandi.- 
aupériorité  i  l'industrie  lyonnaise.  —  Lu  peili- 
ftr/t  de  Ja/fa,  de  Gros. 

Ferdinand  IV  se  retire  en  Sicile  (15  janv.) 
Masséna  entre  i  Maplra  avec  Joseph  Bonaparlc, 
frère  aine  de  Napoléon  {Ib  fév.)- —  Josepb  Bon3- 

Eest  proclamé  roi  de  Naples  et  de  Sicile 
lara] .  —  Louis  Bonaparte  est  créé  roi  de 
nde  (ôjuin).~Le  grand-dudié  de  Bergetde 
Clèves  est  dooneà  Hurat,  époux  de  Caroline  Bona- 
parte (15  mars}.  —  LemaréclialBerlhier  obtient  la 
principauté  souveraine  de  Fieu!i:tiatel  (mars)  ; 
TaJleyrand,  celle  de  Bénévent,  Bemadotte,  beau- 
pire  de  Joseph,  celle  de  Ponte-Corro  (juin).  Créa- 
tion d'une  noblesse  nouvelle,  qui  ne  se  borne 
point  i  l'armée,  mais  qui  s'étend  aui  personoa- 
gee  Isa  plus  mariiusnls  de  l'administration,  de  la 
science,  de  la  ii-ttârature  et  manie  de  l'industrie. 
Une  cour  bridante  s'organise alorsautourdunou- 
val  empereur. 

Traité  d'alliance  perpétuelle  entre  la  Fïance  et 
la-  Confédiraiion  du  tùtin,  dont  Napoléon  est  dé- 
claré prolecteur.  Fin  de  l'empire  d'Allemagne. 
François  II  en  abdique  le  titre  (6  auût). 

Frédéric- Guillaume,  roi  de  Prusse,  demande 
que  les  troupes  françaises  repassent  le  Rhin 
(bdù^  et  bientât  aprËs,'à  l'instigation  de  la  reine 
LouiM-Amélie,  il  part  pour  l'armée  (21  Mpt<).  — 


Napoléon  quitte  Paris  la 3£  sut—  HaiiifMtedu 

5 rince  de  là  Paix,  ministre  de  Cbarlea  IV  roi 
'Espagne,  contre  Napoléon  (5  ont.).  —  Quatrième 
coalition  continentale  (6  oct.).  —  Hanifetle  de  la 
Prusse  contre  la  francs;  défaite  des  Prussiens  à 
3cUeitz  par  Bemadotle  (9  oct.).  —  Défaite  des 
Prussiens  à  Saalsfeid,  par  Suchet  (lOoct,).—  Vic- 
toire de  NapotSon  à  léna  et  de  Davoust  A  Auer- 
staedt  sur  les  Prussiens  (14  oct.).  —  Défaite  des 
Prussiens  à  Greussen,  par  Soult.  Capitulation  de 
14000  Prussiens  dans  Krfurth  (I6û0t.l.—  Défaite 
des  Pnissiena  â.  Halle  par  Beniadotle  (l7oci.).— 
Occupation  de  Brandebourgpar  Bemadoite.  Prise 
de  Spandau  et  de  Berlin  [2h  oct.) .  —  D^aite  des 
Prussiens  i  Pi«iutlaw,  par  Murât.  —  Combat  et 
prisa  d'Anklam,  par  Beokar  (1-  noT.).  —  Prise 
d'assaut  de  Lubeck,  par  là  général  Drouet 
[6  nov.).  —  Capitulation  de  16000  Prussiens  i 
Ralkau  (T  nov.).  Prise  de  Uagdebourg  (8  nov.). 
—  Occupation  du  Hanovre,  par  Mortier.  Ocoupa- 
tion  de  Posen  (lOnov.).  —  Occupation  de  HÙn- 
bourg  (19  nov.).  —  Napoléon,  par  undécretdalé 
de  Berlin,  déclara  les  llesBrilannlques  eoétatde 
blocus.  —  Occupation  des  duchés  de  Meokleai- 
bourg  et  de  Varsovie.  Déclaration  de  guerre  de  la 
Russie  A  la  France  (!fi  nov).  —  Traité  signé  à 
Posen.  avec  l'électeur  de  Saie,  qui  occide  à  la 
confédénlion  du  Rbîn,  et  prend  le  titre  de  roi 
(11  déc.).  —  Napoléon  à  Varsovie.  EnthousiaunB 
des  Polonais.  —  Napoléon  livre  aux  husses  les 
combats  de  Czamovo,  Pultusic,  Golymin,  Soldau 
(déc.),  mais  ne  peut  les  poursuivre  à  cause  du 
mauvais  état  des  routes.  Il  prend  ses  quartiers 
d'hiver  sur  la  Vistule,  entre  le  Bog,  la  Narew, 
rukni.  —  Traité  d'amitié,  de  navigation  et  de 
commerce  de  L'Angleterro  avec  les  Etats-Unis 
(31  d<o.). 

Dissentiment  entre  la  Russie  et  la  Turqu  e  au 
sujet  de  la  Valachie  tt  de  la  Moldavie,  dont  les  . 
bospodars .  CoBstandn  ïpsilanti  et  Idorousis,  atla- 
obés  i  L'Angleterre  et  b  la  Russie,  ont  été  dé- 
posés par  la  Porte.  Rétablissement  des  bospodars 
par  la  Porte;  occupation  de  Jassy  et  de  Bucha- 
rest  par  les  Russes. 

Prise  de  Belgrade ,  par  Ciernt-Goorgei,  chef 
des  Serviens.  —  Puissance  du  vice-roi  d'Sgyple, 
Uehemet-Ali. 

En  Amérique,  Pulton  navigue  en  bateau  k  va- 
peur sur  l'Hudson. 

L'empereur  d'Haïti  Jacques  l"  Dassalinea  est 
assassiné  par  le  ikoir  Henn  Cbristopbe  et  le  mu- 
Ulre  Péiion. 
I80I.  En  Angleterre,  chute  du  cabinet  GrenviUe, 
remplacé  par  le  ministère  Canning.  —  J.  Sinitli 
invente  la  machina  à  moissonner.  En  1833, 
J.  BcU  en  proposera  une  établie  sur  un  meilleur 
principe,  mais  ce.ne  sera  qu'en  1845  que  le  pro- 
olËme  sera  résolu  par  Mac-Cornick,  fermier  de 
Chicago. 

Sanglante  bataille  d'Eylau.  gagnée  par  Napo- 
léon sur  lei  Russes  (8  cévr.).  —  Capitulation  de 
Dontzick,  qui  a  résisté  au  maréchal  Lefebvre  du 
19  mars  au  Ï6  mai. 

Nouvelle  défaite  clesHussesiFriedIand(l4îuiD). 
-—  Soult  occupe  Kœcigsberg  (16  juin).  —  CélÈbre 
entrevue  de  Napoléon  el  d'Alexandre  1",  sur  uo 
radeau,  au  milieu  du  Niémen.  Traité  de  Tilsitt 
avec  laRussie  et  la  Prusse  (8  juill.).  Par  ce  traité, 
toutes  les  puissances  contracuoles  adhéraient  au 
hlocus  continental;  deux  nouveaui  royaumes 
étaient  créés  ;  le  royaume  de  Saxe,  avec  le  grand- 
duché  de  Varsovie  pour  l'électeur  de  Saxe,  et  le 
royaume  de  Wcslplialte  pour  lérOme,  ^ére  de 
Napoléon,  en  mCme  temps  que  Bernanoll-  ''"~ 
J <„i ..„  l'Edoereur    était  appeh 


tuêilement  au  trOoe  deSuiàe,  avec  le  titre  de 
prince  royal  et  sous  le  nom  de  Cbarlea-Iean  XIV. 


SM 
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OccnpatloD  des  boaches  du  Cattaro,  des  Iles 
loniiiiinei,  d«  Raguifl,  dont  preod  posHuion  le 
génénl  Hannont  (14  RoCIt).  —  Atroce  bombarde- 
ment d«Capeubague  par  1m  Anglais  (1,3, 4sept.]' 
—  Le  général  Junot  est  enïoy*  pour  prendre 
possession  du  PartuKal ,  allié  de  l'Angleterre 
JIT  oct)i  il  entre  i  Lisbonne  le  30.  Quelaues 
jours  auparafant  la  Tamille  de  Bragance  s'était 
embarquée  pour  le  Brésil. — L'Angleterre  déclare 
en  état  da  blocus  tous  les  parts  de  la  France  el  de 
ses  alliés  (1 1  noT.).  —  Décret  impérial  ordoDoanl 
ta  saisie  des  bàtimeuls  qui,  après  avoir  toucbé  en 
Ansleteire,  entreront  dans  les  ports  de  France 
(23  nov.). 

Suppression  du  Tribunal  (19  août).  —  Occupa- 


in  du  royaume  d'Étrurie  (lOdéc.).  —  Histoire 
t  répabliquri    '  ''  --     '-   ■ 

L'Académie  des 


bliquri  italienne),  par  d 


dsDavy  sur  remploi  du  courant  de  la  pila  pour 
la  décomposition  des  alcalis. 
Découverte  de  la  planète  Vesta  par  Olbers,  à 


russes  franchissent  le  Dniester,  l'amiral 
Ductwortb  force  les  Dardanelles  (19  févr,). — 
Les  Serviens  se  joignent  aui  Busses.  —  Dépo- 
sitioD  de  Sélim  III  (^B  mai).  Avènement  de  Mus- 
tapha, son  cousin.  —  Les  Anglais,  qui  se  sont 
emparés  d'Alexandrie  le  10  mars,  en  sont  chassés 
le  22  sept. 
Le  mulâtre  Pétion  se   bit,  i  Port-au-Prince, 

Président  de  la  république  des  mul&tres.   Henri 
hrislophe  continue  d'être  le  chef  des  nègres. 
FullOQ  construit  le  premier  bateau  k  vapeur  qui 
bit  un  service  régulier,  enlieNew-ïorkeiAlbany, 
sur  l'Hudson. 
IROB.  Organisation  de  la  nouvelle  noblesse  en  France 
par  décret  impérial  (mars),  ~  Fondation  de  l'Uni- 
versité impériale  (17  mars,  il  sept.).  M,  de  Fon- 
lanes  est  le  premier  grand  maître.  —  Premier 
ouvrage  du  réformateur  socialiste  CbarlesFourier, 
fils  d'un  marchand  de  draps  de  Besanson  :  Théorie 
du  quatre  moiivtmentt. 
Napoléon  songe  1  renverser  les  Bourbons  d'Es- 

Îiagne  et  i  s'emparer  des  Etats  romains,  dont  les 
égalions  avaient  déjà  été  réunies  au  royaume 
italien.  —  Entrée  de  Murât,  avec  une  armée,  en 
Espagne  (10  mars).  ~  In5urre':tion  i  Arai^uei. 
qui  amène  la  chute  du  prince  de  la  Paix,  Hanuet 
Godoy,  et  l'abdication  de  Charles  IV,  en  faveur  du 
prince  des  Asturies,  Ferdinand  VII  (17-19  mais). 
—  Entrée  des  Français  à  Madrid  (!3  mars).  — 
Napoléon  attire  Charles  IV  et  son  fils  i  Bayonne 
(avril).  —  Occupation  de  Borne  par  les  Français 
(2  avr.).  —  Réunion  à  l'Empire  des  duchés  de 
Parme  et  Plaisance  et  du  royaume  d'Elrurle 
(24 mai).  — Entrevue  de  Napoléon  avec  Charles  IV 
et  Ferdinand  VII  à  Bajonne  (avrill.  — Charles IV 
cède  à  Napoléon  l'Espagne  et  les  Indesmovennast 
une  riche  retraite  en  France  ;  Ferdinand  Vu  n'ab- 
dique que  quand  il  apprend  qu'une  insurrection 
du  peuple  de  Madrid  a  été  réprimée  par  les  Fran- 
çais (2  mai),  —  Commencement  de  i'iusurrectiun 
"l  Espagne.  Déclaration   de  guerre  à  la  Frau' 


e  Naples,  est  créé  n 


-  Joseph-N 


donne  i  Napoléon  son  grand-duché  de  Berg 
(juiUel).  —  Victoire  du  maréchal  Bessiferes  ft 
Hédina  del  Rio  Seco  (14  juiU.).  —  Combat  et 
capitulation  du  général  Dupont  à  Baylen  (19- 
33  juiU.].  —  Arrivée  en  Portugal  de.l40W)  An- 

Kiis  commandés  par  Wellesley  (31  juillet).  — 
taille   indécise   de    Vimeiro    (Portugal)   entre 
Junot  et  Welleslev  (21  août).  —  Convention  de 


la'  Prusse  (8  sept.).  —  Napoléon  i  Erfurth 
(27  sept.,  14  oct.).  Il  accorde  à  GoEthe  la  crois 
de  la  Légion  d'honneur.  Entrevue  avec  l'empereur 
de  Russie.  Napoléon  lui  abandonne  la  Suède,  pen- 
dant que  lui-même  marchera  en  Lspagne.  —  Vic- 
toires de  Soull  et  de  Bessiêres  àBurgos,  le  lu  ; 
de  Victor  à  Espinosa,  le  13;  de  Lannes  à  Tudela, 
le  23  ;  de  l'Empereur  à  Sommo-Sierra ,  le  30.  — 
Entrée  de  Napoléon  4  Madrid  (4  déc.}.  Abolition 
de  l'inquisition. 

Alexandre,  avec  l'assenliment  de  Napoléon,  en- 
live   la  Finlande  à   son  beau-frère   Gustave  IV 
.rs). 

de  Mahmoud  II.  Révo 
1809.  Victoire  de  Soult  sur  les  Anglais  près  de  U 
Corogne  [19  jauv.).— Entre  e  solennelle  de  Josepb 
Bonaparte  à  Madrid  (2Ï  janv.).  —  Prise  de  Sa- 
ragosse  par  Laimes  après  un  siège  de  huit  mois, 
rendu  célèbre  parl'hèroiquedélense  de  ses  habi- 
tante (21  févr.).  —  Victoiie  de  Gouvion-Saint-Cyr 
près  de  Tarragone  (25  )évr.);  de  Sebastlani  à  Ciu- 
dad-Réal  (27  mars]  ;  de  Victor  à  Medelin  sur  la 
roule  de  Badajoz  le  28.  —  Victoiie  et  prise  d'O- 
porto  riar  Soult  (29  mars),  — Conquête  de  Cayenne 
et  de  la  Guyane  française  par  les  Espagnols  et  les 
Poitugais  (12janv.). —  Prise  de  ia  Martinique  par 
les  Anglais  (Î4  févr.).  —  Wapolécn  forme  de  la 
Toscane  un  graod-duché  pour  sa  sœur  Étisa, 
princesse  de  Lucques  et  de  Piombino  (3  mars}, 
et  donne  le  grand-ducbé  de  Berg  au  Gis  mineur 
du  roi  de  Hollande,  Louis  Bonaparte. 

Cinquième  coalition  conlinentale.  Passage,  de 
rinn  pa^  les  Autrichiens  (9  avr.).  Défaite  des 
Autricniens  à  Abensberg  par  Napoléon  (20  avr.l. 

—  Combat  d'EckmOhl  livré  par  Davoust  (!a  avr.) 

—  Prise  de  Ratisbonne  (23  avr.).  Capitulation  de 
Vieooe  (13  mai).— Réunion  des  Etals  romains  L 
l'empire  (17  mai).  —  Passage  du  Danube.  San- 
glantes batailles  d'Aspern  et  d'Essling,  où  périt 
le  maréchal  Lannes  (31,  23  mai),  —  Occupation 
de  Varsovie  par  l'arcbiduc  Ferdinand (21  avr.).  — 
Les  troupes  d'Italie ,  commandées  par  le  prince 
Eugène,  battent  l'archiduc  Jean  à  Caldiero,  en 
avâ.nt  de  Vérone,  le  !9'avril,  et ,  après  une  série 
de  succès,  opèrent  leur  jonction  avec  la  grande 
armée  en  Styrie ,  près  du  Sommering,  sur  la 
Uuhr,  le  37  mai,  pendant  que  l'archiduc  Jean  se 
jetait  en  Hongrie.  —  Le  pape  lance  contre  Napo- 
léon l'eicommuni cation  (10  juin);  il  est  enlevé 
et  conduit  à  Savone  (6juill,).—  Victoire  d'Eu- 
gène à  Baab  sur  l'arcbiduc  Jean  (14  juin)  ;  prise 
de  Raab;  alége  de  Presbourg  par  Davoust,  le  27. 

—  l'assagedii  Danube  par  la  grandearmée(4juill.). 
Grande  bataille  de  Wagram  gagnée  par  Napoléon 
sur  le  prince  Charles  (6  juill,).  Armistice  de 
Znaïmen  Moravie  (Il  juill.).-  Prise  des  établis- 
sements français  au  Sénégal  par  les  Anglais 
(14  juin.),  qui  s'emparent  de  Flessingue,  le 
15  août.  —  Bataille  indécise  de  Talavera-Ia- 
Reyna,  sur  le  Tage,  entre  le  roi  Joseph  et  Welles- 
ley, qui  sera  nommé  vicomte  de  WeDingtoQ 
(38  juill.}.  —  Divisions  entie  les  chefs  qui  com- 
mandent notre  armée  en  Espagne.  —  Tentative 
d'assassinat  de  Staub  surNapléoo.âScbœnbruiui 
(13  oct.).  —  Le  traité  de  Vienne  est  signé  au 
nom  de  l'Autriche  par  le  prince  i!e  Lichtenslein 

il4  oct.).  Réunion  de  la  Dalmalie  et  des  pays  ce- 
ésà  laFrance.souiIadénomination  de  provinces 
Olyriennes,  L'Autriche  adhCre  au  système  conli- 
nenla!  contre  l'Angleterre,  —  Victoire  de  Mortier 
i  Ocana,  au  sud-est  d'Aranjuei  (19  nov.).—  Dé- 
faite des  Espagnols  k  AHia  de  Termes  par  Keller- 
mann  (28  nov,).  —  Séoatus-oonsulte  prononçant 
la  dissolution  du  mariage  de  Napoléon  avec  l'im- 
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piratrtM  Joséphine  (Ibdéc).  —Les  Anglais  éva- 
cuent Plesslngue  et  l'Ile  de  Wilcberea,  qui  est 
réunie  i  la  France  (34  déc). 

Le*  Martyri  de  Cnaleaubriandi  le  Papt,  de  lo- 
•eph  de  Haietre. 

L'empereur  A 
Porte.  Prise  de  ( 
bataille  indécise  de  Tartarira,  à  l'est  de  Silistrie. 
—  RËTolulion  en  SuMe  (13  mars).  Guataïe  IV, 
doDt  la  natîDD  désapprouve  la  politique  favorable 
à  l'Angleterre,  est  contraint  d'abdiquer  le  29.  Son 
oncle  est  reconnu  par  la  diite  sous  le  ne 
Charles  Î11I  {h  jufn) .  Traité  de  la  Suide  ai 
Russie  qui  obtient  la  Finlande  et  la  Ëothni 
qu'à  la  Toraéa  avec  les  lies  d'Aland  (17  *ef 

Le  congrès  des  Etats-Unis,  voulant  ob. 
une  alricte  neutralité  eutre  la  France  et  l'ADgle- 
ieiro,  eiclul  des  ports  des  Etats  les  viisseaui  des 
deux  nations  [t"  mais).  Election  de  Jatoes  Ua- 
dison ,  né  dans  la  Virginie,  à  la  présidence. 
ISIO.  La  Suède  accède  au  blocus  continenlal;  en 
retour.  Napoléon  lui  rend  la  Poméraiiie-  —  Prise 
de  la  Guadeloupe  par  les  Anglais  (STévr.).  —  Oc- 
cupation de  Séville  par  Soult  (1"  févr.)  La  junte 
sera  forcée  de  se  retirer  i  Cadii.  —  Second  ma- 
riage de  Napoléon  avec  l'arcbiducbesse  Uarie- 
LouJ5eASaml-Cloud{l<' avril).  -~  Réunion  à  l'em- 
pire bviçais  des  paye  situé*  sur  la  rive  gmicbe 
au  Rbia  juaqu'i  la  mer  [14  avril).  —  Frise  de 
l'Ile  fiouTDon  par  les  Anglais  (8  juillet).  —  Sur  li 


brûler  toutes  les  marcbanOises  anglaisea  dans  la 
France  el  dans  les  Euia  alliés.  OS  et  19  aoill). 
—  Nouvelle  eipédi lion  des  Français  eu  Portugal. 
Pri»e  de  Ciudad-Rodrigo  par  Ney  le  10  juillel, 
d'Alméida  par  Masséna  le  28  août:  bataille  indé- 
cise livrée  par  Hasséna  aui  Anglais  i  Busaco. 
Wellington  occupe  la  facto  position  de  Torres-Vc- 
draa  au  N.  E.  de  Lisbonne.  Retraite  forcée  des 
Français.  —  Prise  de  l'Ile  de  France  par  Ses  An- 
glais (3  déc).  —  Héuoioa  du  VaUis  i  l'empire 
(13  nov.)  ;  <les  villes  anséatiques,  du  Lauenbourg, 
etc.,  le  13  décembre.  L'Empire  fraoçais  comprend 
alors  130 départements,  et  une  populationdor  " 
rante-deui  millions  d'habitants. 

Eiposilion  brillante  au  Louvre  des  ouvrages  des 
artistes  vivants  parmi  lesquels  on  remarguaitDr 
lid,  Groi,  Guério,  Gérard^  Girodet.  Prurt  bon.  - 
L'Institut  décerne  tienle-cmqprii  décennaux  pour 
les  meilleure  ouvrages  de  lettres,  de  sciences  et 
il'iirl.  —  Travaux  scientifiques  de  Cuvier,  Al. 
BroDgniart.  Delambre,  Gay-Lussac,  Tbénard, 
■aJus  qui  découvre  la  polarisation  par  réfleiion. 

L'empereur  Aleiacidre  ouvre  ses  ports  aux 
maicbandises  anglaises  et  probihe  celles  de 
France  (31  déc.).  —  Continuation  de  la  guerre 
entre  la  Bu.ssie  et  la  Porte.  Les  Russes  s'emparent 
de  Silistrie  et  eoferment  le  grand  yizir  dans 
Schumia, 

Cbarles  XIII.  roi  de  Suède,  qui  n'a  pasd'enfants, 
adopte  pour  flis  le  naaréchal  français  Bernadoito, 
beau-trere  de  Joseph-Napoléon,  Bernadotle  accepte 
l'offi^  de  la  succession  au  trOne,  avec  l'assenti- 
ment de  Napoléon,  et  est  proclamé  prince  roval 
par  le*  Etats  généraui  d'Œrebro  (31  août).  Décla- 
ration de  guerrede  la  Suède  k  l'Angleterre  (  1 7  n 

Insurrection  des  colonies  espagnoles  de  l'A 

ISII.  Démence  de  Geôles  111,  roi  d'Angleterre.  Le 

Parlement   nomme   régent  le  prince   de  Galles 

(8  janvier).  —  Premier  bateau  a  vapeur  ang)°'* 

fur  la  Clyde,  d'âne  force  de  300  chevaux. 

Continuation  de  la  guerre  en  Espagne.  Suchel, 


Ap.  J.-C. 

après  avoir  pns  Tortose,  Tarragone,  Sagonte,  aua- 
que  Valence  (16  déc.).  —  Soult  occupe  Olivenia 
et  Badajoz.  Les  Anglais  rentrent  en  Portugal 
(n  juin). 

I.es  Anglais  enlèvent  Batavia  aui  Hollandais 
(î6aoûl). 

Naissance  du  roi  de  Rome  (30  mars].  —  Brei 
du  pape^  daté  de  Savone,  conflrmant  les  décrets 
du  concile  national  de  Paris  (30  Eept.).  —  Orga- 
nisation définitive  de  l'Université  impériale  (l& 
nov.).  —  Réunion  à  l'empire  du  duché  d'Olden- 
boui^  (ISTévrier).  —  Malus  découvre  la  polarisa- 
tion par  réfraction;  il  meurt  peu  de  mois  après. 
D.  Brewster  et  Biot  s'illustreront  dans  cette  nou- 
vellû  branche  de  la  Physique.  —  Arago  découvre 
la  polarisation  chromatique  el  la  polarisation  ro- 
tatoire.  Fresnel  donnera  bienlAt  la  Ibéorie  com- 
plète de  ces  phénomènes  dans  le  sysiSme  des 
ondulations. 

Prise  de  Belgrade  par  les  Russes  unis  a 
viens  (10  Tévr.).  —  Les  Turcs  reprennent 


iSer- 

éprennent  un  mo- 

_  _       le  grand  viiir  cerné  à  Slo- 

bovia  est  forcé  de  se  rendre  prisonnier  (U  oct.)  ; 
suspension  d'armes. 

Le  noir  Henri- Christophe  se  rend  maître  de  la 
plus  grande  partie  d'Haïti  et  prend  le  litre  de  roi 
\3  avril].  Le  Sud  reste  a  Péiion  avec  Port-au- 

Les  Espagnols  perdent  le  Paraguay,  qui  se  dé- 
clare indépendant  sous  le  docteur  ï^ancia,  avo- 
cat, mil  prend  le  titre  de  directeur. 

CélËbre  comète  de  IHU,  vue  en  sept,  et  oct. 
tt3.  Prise  de  Valence  par  le  maréchal  Suchet,  qui 
est  créé  duc  d'Alhufer»  (9  janvier).  —  Prise  de 
Ciudad-Bodrigo  (19  janv.]  et  de  Badajoz  [7  avril) 
par  Wellington.  —  Constitulion  de  1811  publiés 
par  lej  Cortès  à  Cadix.  —  Victoire  décisive  de 
Wellingtonsur  UarmonlilSaliimanque  (!3  juiU.]. 

—  Entrée  des  Anglais  h  Madrid  (Il  aoat).  — 
■Wellington,  arrêté  pendant  trente  jours  de- 
vant le  chftteau  de  Burgos,  rentre  en  Portugal; 
Joseph  retouvre  sa  capitale.  — ■  Au  Brésil,  les  Es- 

Pignols  perdent  Montevideo,  dont  s'emparent  lea 
ortugais. 

Les  Eiats-Unis  déclarent  la  guerre  à  l'Angle- 
terre (18  juin).  —  Kapoléon  se  prépare  à  salulte 
contre  la  Russie.  Traité  de  Paris  avec  la  Prusse 
(54  février).  Traité  d'alliance  avec  l'Autriche  si- 
gné i  Paris  (14  mars).  —  Traité  signé  à  Saint- 
Pétersbourf  entre  laRussieeila  Suéde;  la  Grande- 
Bretagne  y  accède  le  3  mai.— Napoléon  à  Dresde, 
où  il  tient  une  cour  de  rois.  —  Traité  de  Bucha- 
rest  qui  met  fin  à  la  guerre  entre  la  Russie  et  la 
Porte  (18  mai).  La  premièreoblienlla Bessarabie. 

—  DécWalion  de  guerre  de  la  France  k  la  Russie 
(21  juin).  —  Passage  du  Niémen  par  les  Français 
(î4-25juin)-.  Napoléon  occupe  Vilna  leîsjuin,  et  Vi- 
tepskle  18  juillet.  Victoire  et  prise  deSmolensk  (17 
aoûtl.EntréedesFrançaisàViasma, le  30.— Grande 
bataille  livrée  prés  de  la  Hoakowa,  A  30  lieues  de 
UoBcou,  qui  coûte  aux  Busses  &()000  hommes.  En- 
trée de  Murât  à  Moscou  la  14,  de  Napoléon  le  IL. 
Incendie  do  la  ville  par  le  gouverneur  Roslop- 
chin,  —  (Commencement  do  la  reiraile  de  l'ar- 
mée françai-e  (15  oct.).  Victoire  do  MuratàWen- 
kowo  le  18;  nouvelle  victpire  de  Gouiion-Sainv 
Cyr  à  Pololsfc  le  20-  —  Evacuation  de  Moscou. 
Conspiration  du  général  Malet  à  Paris  ('iS  oct.). 

—  Victoire  du  prince  Eugène  à  Malo-JarOiUweli 
sur  Kutusof  (39  oct.).  —  Défaite  des  Russes  & 
Viasma  (3  nov,};  i.  Krasnol  (IS-19  nov.];  écbec 
de*  Russes  &  Borisov  sur  ta  Bérésina  (28  nov.); 
combaU  el  passage  de  la  Bérésina  (16-38  nov.). 

—  Napoléon  part  incognito  pour  Pans  en  laissant 
le  commandement  à  Muratle  &  déc.,  et  rentre 
aux  Tuileries  la  nuit  du  laau  19. 

Suppression  des  corporations  religieuse*  et  des 
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ordres  noDistiques  dans  Ui  provinces  de  l'empire 
français  (8  janT.)  .—Le  pape  est  conduit  de  Parme 
\  Fonbinebieaa  {10  juin). 

Eu  Allemagne,  le  doclcur  Fréd.  Creuier  donne 
son  grand  omTage  :  la  SymboUque  et  la  Uytho- 
logie  dei  peupla  ane\ei\s ■  —  En  Angleterre,  Bobrrt 
Owen  puDlie  ses  Nouretlcs  vwa  (ur  ta  cocUié  ou 
Esiais  SUT  la  formaiion  du  caractère  Aunoin, 
ouvrage  social  Lsle. 
tB13.  Fin  de  la  campagne  de  Russie.  Le  prince  Eu- 
emplace  Murât  daO!   '"     "         ""  ' 


_  ...M  de  Louis  XVIIl,daléo  d'Harlwell  (ITévr.). 

—  Ouverture  de  la  session  du  Corps  législatif 
(Il  Kvr.]. —  Sixième  coalition  continenlala  contre 
la  France.  Traité  d'alliance  entre  la  Russie  et  la 
Prusse,  signe  k  Ealiscli  [l"  mars).  —  Svacualion 
de  HamLourg  (17  mars),— Déclaration  de  guerre 
à  la  Prusse  (1"  avril}.  — Combat  de  Weissenfels, 
oïl  est  tué  Bessières  (l"  mai).  —  Victoire  de  Na- 
polèoa  à  Lutzen  a  mai] .—  lîéfsite  des  Russes  et 
des  Piussians  réunis  k  Baulzen ,  Wurtcben  et 
HoclUliccheD  (19-21  mai).  —  Combat  de  Reichen- 
baoh,  où  Duroc  est  tué  [22  mai).  —  Reprise  de 
Hambourg  par  Davousl  et  Vaudinime  (30  mai). 

—  Occupation  de  Breslau  par  Lanrislon  (l"jtiin]. 

—  Renouvellement  d'alliance  de  Napoléon  avec  le 
Daoemarli  (29  mai).  —  Napoléon  accepte  la  mé- 
diation de  I  Autriche  ;  armistice  de  quaranla  jours 
(Jjuin). —  Congits  oaverl  à  Piaguo  (&  iuiilel).— 
En  Espagne,  Joiepb,  apri-s  avoir  quitté  Uadtid, 
est  battu  k  Viitoria,  au  nonj  de  l'tbre  (21. Juin). 

—  Les  Anglais  assiégint  Pampeluue  et  Saiut-t>é- 
bastien.  —  Dissolution  du  congrès  de  Prague. 
Déclaration  de  guerre  de  l'Aulnctie  à  la  France 
(1&  août}, — Seconde  campagne  contre  la  aiiième 
coalition,  qui  dispose  de  cinq  cent  mille  hommes 
en  trois  armées:  ]°de  BohËme,  sous  Scbwait- 
MubeM;  2-  de  Silésie,  sous  le  Prussien  Blocber; 
3*  du  Mord,  sous  Bemadotle.  Napoléon  oppose  aux 
alliés  trois  cent  mille  tiommes,  divises  en  onze 
corps.  —  Victoires  de  Beroadotte  sur  Oudinot  à 
Grosa-Beeren  elAhrensdorlî  (23  août).  —  Violoire 
do  Napoléon  b  Dresde,  oïl  Moreau  est  blessé  à 
mort.  Défaite  de  Uacdonald  par  Ultlcher  sur  la 
Katzbacb  (Silésie).  ~  Détïiite  de  Vandamme  à 
Kulm  [30aoùt).  — Combat  d'inin  (Espagne).  Bed- 
diiJon  de  Sainl-Sébaslien  (31  aoiit). —  Alliance  si- 
gnée à  Tcepliiz  entre  l'Autriche,  la  Husaie  et  la 
Prusse.  —  Vidoira  de  Suoliet  sur  les  Anglais  A 
Villafraoca-de-PanadÙa  (13  sept.).  —  Traité  préli- 
minaire d'alliance,  à  Tœplitz,  entre  l'Auiricne  et 
la  Granda-Breiagne  (3  ocl.j.  —  Passage  de  la  tii- 
dassoa  par  WellingloD  (T  ool.).  —  Victoire  de  Na- 
poléon sur  le  prince  deSchwarlïenberg  kWachau 
(16  oot.].  —  Bataille  de  Leipsick,  dite  biuaiUe  des 
iniptet  (lR-19  oct.).  —  victoire  de  Napoléon  sur 
les  Austro-Bavarois  à  Hanau  (30oct.).  — Echec  de 
9ault  à  Saint-Jaan-de-Luz  (10  nov.).  —  Victoire 
d'Kugène  sur  les  Autrichiens  à  Caidiero  (l&nov.). 

—  Prise  d'Amsterdam  par  Bulow  (24  noï.}.  — 
Béclaration  donnée  par  les  alliés  à  Francfort,  dans 
laquelle  ils  séparent  la  cause  de  Napoléon  de  celle 
de  la  nation  française  [1"  déc).  —  Combats  sur 
les  bords  de   la  Niie  entre  Soult  et  les  Anglo- 


lOfaume  (11  déc.).—  Convocation  du  Corps  légis- 
latif (1<)  déc,).  —  ViolslioQ  de  la  neutralité  de  la 
Suisse  (11  déc.)  :  SchwarCienijerg  entre  en  France 
W  le  pont  de  Bdle.— Evacuation  de  la  HoU&nde 
(24  déc,).  —  Evactiation  de  Genève  (30  déc.). 
Ajournement  dala  session  du  Corps  législatif. 

L'iUemagne,  ouvrage  de  Urne  de  Suel,  f 
blié  à  Londres.—  Hùtoire  des  litUrattirBi  du  nti 
à»  rsuFopr,  par  te  Uéoetois  Siimondi. 
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Ed  Servie ,  ouveriuie  du  Conseil  national ,  i 
Kragojévast  [janv,].  Reuouvellement  de  la  guerre 
avec  lea  Turcs  (juilleij.  La  chef  des  Serviens, 
Czeiui  Georges,  est  contraint  de  se  roiîrer  en 

1814.  Invasion  du   lerritoirs  français,  Passige   du 
Rhin  k  BUe  par  ScLwartzenbera .  qui  s'avance 

K  l'Alsace  et  la  Francbe-Comlé  (31  déc.  1813). 
s^e  du  Rhin  i  Uanheim  par  l'armée  prus- 
sienne sous  Blacher  [l"janv.);  elle  s'avance 
parla  Lorraine.  Bernadotte,  qui  commande  l'ar- 
mée du  Nord,  a  déjà  env&iu  la. Hollande  et  pé- 
nétre dans  la  Belgique.  Réunion  des  trois  souve- 
rains de  Russie,  Prusse,  Autriche,  à  Vesoul,  le  23  ; 
Scbiraitzenberg  el  BlQcber  se  rejoignent  i  Lan- 
gresle  ib.  —  Traité  d'alliance  de  Hurat  avec  l'Au- 
triche (1 1  janv.] .  —  Pie  VII  quitte  Fontainebleau 
pour  retourner  à  Rome  (33  janv.).  —  Combat  de 
Sainl-Diiier  contre  BlQcber.  le  27,  Victoire  de 
Brieone,  le  29,  Retraita  de  BlOcber.  —  Bataille 
sanglante  de  la  Rolhitre  (l"févr.).  Napoléon  se 
tepUe  jusqu'i  r<OBent-sur.Seine.  —  Ouverture  du 
congrès  de  ChMillon  entre  les  aBiés  et  la  France 
(5  févr.).— Marche  de  BlÛcher  sur  Paris.  Napoléon 
le  lat  successivement  à  Cbamp-Aubert  le  10,  & 
Hontmirail  le  M, à  Cbateau-Thierr;  le  13,  à  Vau- 
cbamp  le  U ,  et  le  contraint  à  se  retirer  sur  Cht- 
loQs.  —  Uarobe  de  Schwartzenberg  sur  Paris. 
Napoléon  lui  livre  les  conubals  de  Guignes ,  de 
tlormans,  de  Nangis,  de  Monlereau  et  de  Hérv- 
sur-Seine  (17-23  févr.),  et  rentre  dans  'nwyesle 
24.  —  Défaite  de  Seult  par  Wellingtcm  i  Orthex 
('.:7  févr.;.  —  Combats  de  Bar  et  ds  la  Fertéwir- 
Aube  [Ï7-Î8  févr,).  —  Traité  de  Cbaumonl  entra 
les  alliés  (I*' mars).  —  Victoire  de  Grenier  sur  les 
Autrichiens  el  les  Napolitains  k  Parma  [2  mars). 
■  —  Reprise  de  ïrojes  par  les  alliés.  Prise  de  Sois- 
sons  par  Bulow  (3-4  mars).  Vicioire  de  Napoléon 
sur  Biilcher  &  Craonne  (7  mare).  —  Défaite  des 
Anglais  à  Berg-op-Zoom  par  le  général  Bizanet. 
—  Bataille  de  Laon.—  Evacuation  de  Rome  et  des 
Etals  romains  (9-10  mars).— Entrdeduducd'Aa- 
gouléme  à  Bordeaux  (13-14  mar^).—  Rupture  du 
congres  de  Chftlillan  (19  mars}.  —  Défaite  d'Au- 
gereau  i  Limoneat,  près  de  Lyon  (30  mars).  — 
Combat  d' Arc is-sur- Aube.  Reprise  da  Reimi  par 
les  alliés  (.'0-vl  mars).  —  Occupation  de  Lyon  par 
les  Autrichiens  (21  mars).  —  Combat  de  F&e- 
Cliampeooîse  (35  mars).  —  Victoire  de  Napoléon 
sur  les  Busses  à  Sainl-Diiier  (26  mars),— Arrivée 
des  alliés  devant  Paris  (39  mars],  BataiUe  de  Pa- 
ris, le  30;  capitulation  de  Paris,  la  31.—  Etablis- 
sement d'iui  gooveraBment  provisoire  i  Paria,  cù 
l'abbé  de  Uonlssqmou  représente  le  parti  roya- 
liste (1** avril);  il  prononce  la  déchéance  de  Na- 
poléon et  l'aMlilion  du  droit  d'hérédité  dans  sa 
famille,  le  3,  —  Abdication  da  Napoléon  en  faveur 
de  sa  renuneet  de  son  Hls  à  Fontainebleau,  et, 
après  la  défection  de  Uarmont,  abdication  abso- 
lue 16  avril] .  —  Le  même  jour,  le  Sénat  déclare 
que  le  peuple  français  appelle  librement  au  tcfiuc 
Louis -Stanislas- Xavier  de  France,  frère  de 
Louis  XVI.  —  Balaille  da  Toulouse  ende  3oult  et 
■Wellington  (10  avril).  —  Traité  de  Paris  entra 
Ney,  Macdonald  et  Caulaincourt,  plénipoten- 
tiaires de  Napoléon,  et  les  ministres  d'Autriche, 
de  Rus*ie  et  de  Prusse.  Napoléon  ne  doit  gaider 
que  la  principauté  de  t'tte  d  Elbe  (1 1  anill ,  Marie- 
Louise  aura  les  duchés  de  Parme  el  de  Plai- 
sance. —  Arrivée  k  Paris  du  comte  d'ArttMS,  qui 
prend  le  titre  de  lieutenant  général  du  rovaume 
(12  avril).  —  Adieux  de  Napoléon  à  ses  soldats  à 
Foniaineblaau  (20  avril).  Le  même  jour,  entrée 
solennelle  de  Louis  XVIII  à  Londres  comme  roi 
de  France.  —  Monsieur  signe  à  Paris  avec  les 
alliés  une  convention,  par  laquelle  il  leur  livre 
plus  de  la  moitié  de  la  flotte  bançwsejCiaquanlo- 
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troia  forteresMs,  et  lidnit  la  France  à  ses  froQ- 
ijèr«s  de  nDÎ. 

Arrivée  de  Louis  ITlll  i  Calais  (2ï  aTrll).  — 
Déclaration  du  roi  donnée  à  Saint-Ouen,  qui  jette 
les  bases  du  gouremement  représenUtif  [2  nia.i). 
—  Entrée  de  Louis  XVIII  à  Paris,  le  3.—  l^mlpr 
miuistèrA  de  la  Kestaunlioa,  composa  de  M.  de 
Boreatin  aux  sceaux,  de  M.  de  Talleyrand  aux 
aRaires  étraogbres,  de  l'abbi  de  Honlcsquiou  à 
l'iiitÉrieur.du  comte  Dupant  àlaguarre,del'abl)é 
Louis  au2  fiiiaccea,  de  M.  Ualouel  îi  la  marine, 
de  M.  de  Bkcas  k  ta  maison  du  roi  (13  mai).  — 
Uortde  l'impératrice  Joséphine  [29  mai).  —  Traité 
lie  paix  définitif  signi  i  Paris  entre  la  France  el 
les  alliés.  —  Séance  royale  pour  une  assemblée 
oollDctivG  du  Corps  législatif  et  du  Sénat.  Octroi 
d'âne  otiarte  coustituiionneUe  (4  juin).  — 'traité 
de  Paria  avec  l'Espagne  (20  juiltGLj.  —RéCablisse- 
meol  de  l'ordre  des  Jésuites  par  Pie  Vil.  —  Loi 
relative  à  la  liberté  de  la  pressa  (11  ocl.].  —  Ou- 
verture du  congrès  de  Vienne,  sous  la  prtsiijence 
de  U.  de  Metlemlcti  [!*■  nov.].  —  Loi  relative  à 
la  liste  civile  et  i.  la  dotation  de  la  couronne, 
le  8;  loi  relative  à  l'obHrvation  des  dimanches  et 
tétas,  le  \È;  rétablissement  de  l'ardre  du  Uérite 
militaire,  le  28.  —  Evacuation  de  la  Martinique 
par  les  Anglais  (7  déc] .  —  Loi  relative  aux  biens 
non  vendus  des  émigrés.  —  Ajournemeiii  des 
Chambres  législatives  au  l"mai  181â.  — Travaux 
d'Abel  Rëmusal  sur  la  langue  et  les  ouvrages  de 


tégoante  d'Angleterre  (26  oct.l.  — Première  loco- 
motive à  vapeur  sur  Aea  rails  ae  1er  duei  George 
St^henson. 

Kétablissement  de  t'autorlté  aulrichienne  en 
Lombardie  (30  avril).  ~-  Bi^stauration  du  grand- 
ducb6  de  Toscane,  et  du  duché  de  Uodèiie.  — 
Rentrée  du  pape  à  Rome  (ï4  mai).  —  LaSavoie  et 
le  Piémont  ont  été  rendus  au  roi  de  Sardugne.qui 
bientôt  joindra  &  ses  Etats  la  ville  de  cénes 
(30  déc./. 

EnSuisse, changement  delà  constitution  fédérale. 
Trois  nouveaux  cantons  ajoutés  aux  dix~aeuf 
anciens,  CenËve,  le  Valais,  Neurchâtel  [14  sept.). 
£n  Espagne,  Ferdinand  VU  dissout  les  CortÈs 
et  rëtahlit l'inquisition  el  les  Jésuites.  —  Insur- 
rection au  Mcïique  dirigée  par  Morales;  elle  sera 
réprimée  par  te  général  espagnol  Uorillo.  —  Sou- 
mission du  Chili  par  le  général  Osorio.  —  Lutte 
soutenue  par  Morillo  contre  les  révoltés  de  Vene- 
zuela et  de  la  Nouvelle-Grenade. 

Réunion  de  la  Belgique  aux  Pays-Bas  hollan- 
dais par  la.  maison  d'Orange  (2!  juillell. 

Le  Danemark  est  forcé  de  céder  il,  la  Suéde 
la  Nonége  par  le  traité  de  KJel  ;  l'Angleterre 
conserve  l'Ile  d'Héligoland  au  nord  des  embou- 
chures de  l'Elbe  et  du  'Weser.  — Après  ime  courte 
résistance,  la  Norvège  accepte  la  domination 
suMoise,  mais  garde  sa  constitution  pariicu- 


minée  par  le  traité  de  Gand. 
1815.  Traité  secret  entre  l'Autriche,   la  France 
l'Angleterre  contre  la  Russie  ^3  janv.).  —  L'A 
triche  lait  conserver,  an  congres  de  Vienne,   1 
deuï  tiers  de  la  Saie  au  vieux  roi  Frédéric-Au- 
guste [28  janv.). — Cérémonie  expiatoire,  en  France, 
mur  Louis  XVI  et  Uarie-Antoinette  (31  janv,).  — 
Débarquement  de  Napoléon  au  golfe  Juan,  près  de 
Cannes  (l"mars).  Coavocatiot»  des .  Cbambres  lé- 
gislatives (6  mars).   Entrée  de  Napoléon  à  Gre- 
noble, la  7,  à  Lyon,  lelO  ; — Dfclaralion  des  puia- 
sanees  réunies  au  congrès  de  Vienne.  Défection  de 
Kay(13  mars)  .—Arrivée  de  Napoléon  à  ChUon  [14 
mers) .— Séance  TOyaladeaChuibres  (  1  e  mars) . 
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La  Chambre desdéputésdéclarenationalela guerre 
contre  Napoléon  (18  mars).  —  Louis  XVlll  s'an- 
luLt  de  Paris,  où  Napoléon  arrive  le  soir  (20  mars). 
Suppression  de  la  censure  el  de  la  direction  de 
la  libi-airie  el  de  l'imprimerie  (14  mars).  Murât, 
qui  s'était  d'abord  prononcé  contre  Napoléon,  l'as- 
sure ensuite  de  son  concours  el  appelle  toute  la 
péninsule  à  l'indépendance  |3I  mars).  —  Procla- 
mation de  Louis  îtvill  datée  de  Gand  (14  avril). 

—  Acte  additionne!  aux  constitutions  de  l'em- 
pire (Ï2  avril).  —  Revers  de  Murât  en  Italie. 
Ferdinand  IV,  appuyé  par  les  Autricbiens,  rentre  ."i 
Naples(3  juin).  —  Assemblée  du  champ  de  Mai 
(l"juin).  Ouverture  des  Chambres,  le  3. — Séance 
impériale  des  Chambres,  le  T. —  Signature,  au 
congrès  de  Vienne,  du  traité  déBnitif  nui  fixe 
retat  de  l'Europe.  —  Passage  de  la  Sambre  par 
rarmÉB  française  (15  juin).  —  Défaite  des  Prus- 
siens à  Ligny,  des  Anneaux  Quatre-Bras,  le  16; 
Bataille  de  Waterloe.le  18.~  Retour  de  Napoléon 
à  Paris  (îOjuin), — Abdication  de  Napoléon,  ieî3; 
les  Cbambres  nomment  une  commission  exécu- 
trice provisoire.  —  Retour  de  Louis  XVUI  en 
France  (!4  Juin).  —  Convention  de  Chullei  (Haine- 
et-Loire)nour la pacilicaliondela Vendée  (17 juin). 

—  Napoléon  quitte  Paris,  le  35.  —  Adresse  ae 
l'armée  aux  Chambres,  le  30.  —  Proclamation  de 
la  Chambre  des  représentants  au  peuple  français 
(1"  juillet).  Coup  de  msin  du  général  Excelmans 
sur  les  Prussiens  b  Versailles.  —  Convention  de 
Saint-Cloud,  le  3.  L'année  française  se  retirera 
derrière  la  Loire.  —  La  Chambre  des  représen- 
tants  vote  une  constitution,  le  b.  —  Entrée  des 
alliés  a  Paris,  le  6.  —  Ministère  dans  lequel 
entrent  Talleyrand  et  Poucbé.  —  Dissolution  de 
la  Chambre  des  députés  (13  juillet).  —  Atrivéede 
Napoléon  à  bord  du  vaisseau  anglais  le  BeUé~ 
ropAon  (15  juillet);  le  cabinet  de  Londres  choisira 
pour  sa  résidence  llle  de  Sainte-Héièoe. —  Ordon- 
nance excluant  de  la  Chambre  des  pairs  ceux  qui 
ont  siégé  durant  les  Ccntjours.  Ordonnance  tradui- 
sant devant  un  consolide  guerre  et  exilant  de  Paris 
las  offlciersct  les  fonctionna  ir;  s  civils  qui  ont  pris 
partauxévénementsdosCentjours.— Liœnoiement 
de  l'ancienne  année  (!•■  août).  —  Assassinat  de 
Brune  i.  Aviçnon(îsoùl).  —  Assassinaldu  général 
Ramel  àTomouse.  Nomination  de  93  pairs,  le  IT. 

—  Eiâcution  de  Lai>édoyère.  Ordonnance  royale 
instituant  l'hérédité  de  la  pairie  (19  août),  — 
Traité  de  la  Sainie-ÂllioTue  entre  les  einpereuTs 
de  Russie  et  d'Autriche  et  le  roi  de  Prusse  (!6 
sept.).—  Disgrâce  de  Fouché  [19  sept.),  de  Tallev- 
rand,  le  34.  Cabinet  sous  la  présidence  du  duc  de 
Richelieu.  —  Ouverture  des  Chambres,  le  7  oct.  — 
Débarquement  de  Murât  en  Calabre,  le  8  II  est 
fusillé  \e  13. —  Loi  parlant  suspension  de  la  liberté 
individuelle  (29  ocl,),  —  Assassinai  du  général 
Lagardaà  Nîmes  (12  nov.).  —Traité  de  Paris 
avec  l'Angleterre  et  l'Autriche  (20  nov.).—  Con- 
dunnalion&mortdeU-  deLavalstte,  qui  parvient 
à  s'évader  le  W  déc.  —  Procès  du  maréchal  Ney, 
le  4  ;  son  exécution  le  7.  Bélablissamcnt  des 
juridictions  prévôtales.  —  Première  édition  des 
chamont  de  Déranger.  —  Première  chaire  de 
sanscrit  créée  en  Europe  pour  M.  de  Chésy;  chaire 
de  chinois  pour  Abel  Rémusat  au  Collégede  France. 

Formation  de  la  confédération  germanique,  au 

Îrèa  de  Vienne  (8  jum). 
union  du  PoUugal,  du  Brésil  el  des  Alguves 
en   un  seul  rojamne,    proclamée  par   le  prince 
régent  Jean  VI,   fils   de  Uarie,  qui    réside  au 
Brésil  depuis  1807  (lâdéc). 

L'empereur  de  Russie  Alexandre  I"  prend  le 
titre  de  roi  de  Pologne  (30  avril).  —  Constitution 
donnée  à  ce  royaume  (27  nov.). 

Au  Mexique,  les  rebellas,  conduits  par  Mina, 
prennent-  Acapulco.  Uina,  fait  piitomuei  par  le 
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vice-ioi  Apodaca,  e»t  oiécuté  (11  die.).  —  Dans 
la  province  de  Venezuela,  appurîtjoD  de  Bolivar, 
natif  de  Caracas,  aui  se  met  i  la  Ule  des  in- 
surgés  contre  le  général  espagnol  Horillo. 

Aux  Eiat3-Uiii3.  viclDJre  brillarite  du  génâral 
Jackson  sur  ha  Anglais  à   la   Nouietle-Orléaus 

SB  janv.).  Sigoalure  définiliva  de  la  paii  entre  les 
eui  pays. 
ISIS.  Loi  dite  d'AmniatJe  (13  janv.). 

Orgaaiaaiion  de  l'Institut,  divisé  en  quatre 
académies  :  acadéuiB  française,  académie  des 
inscriptions  *!  lielles-le  tires,  académie  des  sciences, 
académie  des  beaui-arts  (H  mars). —  Loi  por- 
tant abolition  du  divorce  (8  mai). 

Célébration  à  Paris  du  mariage  du  duc  de  Berri, 
aecond  EIs  du  comte  d'Artois,  avec  Uarie-Caro- 
liae  peliie-fiUedu  roi  de  ^aple3  Ferdinand  IV  (n 
'   ').  —Dissolution  de  la  Chambre  dite   introu- 


_     r .   rlafoicatho- 

lîquË. —  Cbaleaobriand,  à  cause  de  son  écrit  :  la 
Monarchie  lelon  la  Charte,  est  dépouillé  de  son 
litre  de  ministre  d'Etat  |Ï0  sept).  -  Naufrage  de 
la  Méduse  {2-6  mûM). 

Uariage  de  Cbarlotte,  fille  du  prince  régent 
d'Angleterre,  avec  le  prince  LéojKild  de  Saie- 
Cobourg  (2  mai).  —  Eipéditioo  de  tord  Eimoutb 
contre  Te  dey  d'Alger ,  qui  rend  la  liberté  à  tous 
les  esclaves  chrétiens.  —  Premier  romaa  de 
Wolter  Scott  ;  Waverley. 

Première  séance  de  la  diète  germanique  à 
Francfort  (1"  octobre).  En  compensation  des  ter- 
ritoires Que  les  alliés  lui  ont  lait  céder  &  la 
Suède  et  a  la  i^sse  pour  le  punir  de  sa  Edélilé  à 
Napoléon,  ie  Danemark  ublient  le  ductié  de  Raie- 
Lauenbourg,  sur  l'Elbe  inférieur,  qui  fait  partie  de 
la  confédération  germanique- 
Ferdinand  IV,  roiileNapleset  de  Sicile,  se  fait 
appeler  Ferdinand  1"  roi  des  Deui-Siciles. 

UorI  de  la  reine  du  Portugal  Marie;  son  flls,  le 
prince  régent,  déjà  roi  du  Brésil,  prend  le  titre  de 
roi  de  Portugal  (20  mars],  mais  continue  de 
résider  i  Rio-Jansiro, 

Nouvelle  insurreclion  de  la  Servie  contre  la 
TUrauie,  sous  la  conduite  de  Uilosch  Obrénovitch, 
Gis  d'un  pitre. 

VaiQuueur  d'une  (lotte  espagnole,  près  l'Ile 
Margarita  (9  mai),  Bolivar  établit  i.  Barcelone,  i 
l'ouest  de  Cumana,  u»  gouvernement  provisoire. 

—  L'indépendance  de»  provinces  unies  de  la 
Ptata  est  proclamée  à  Tucuœan. 

Le  mulftre  Pétiun,  clief  de  la  paitie  sud-ouest 
d'Haitt,  se  fait  donner  la  présidence  &  vie.  11  ré- 
aide à  Port-au-Prince. 
16IT.  U,  Pasquier  est  nommé  garde  des  sceaux 
(19  jaoT.).  —  Loi  contre  la  til»crlé  individuelle 
(lï  îévr).  —  Loi  sur  les  journaux  et  écrits  pério- 
diques (2g  févr).  —  CIdture  de  la  session 
{26  mars).  —  Convention  avec  Pie  VII,  par  la- 
quelle est  rétabli  le  concor<!at  conclu  entre  Frsn- 
Kis  i"  et  Léon  X  (11  juin).  —  Trailé  signéà 
.ris  avec  le  Portugal,  qui  remet  à  la  France  la 
Guyane  française  (18  août).  —  Séance  royale 
pour  l'ouverture  des  Chambres.  Louis  XVIU  an- 
nonce au'il  n'v  aura  plus  de  cour»  prévétalcs 
£nov.j.  —  Voyage  d'eiploralion  scientifique 
ns  rhénùsphère  austral  par  H.  Louis  de  Frey- 
cinet.  —  1"  volume  de  l'Euoi  »ur  l'iiid'lféTeTict 
tn  matière  de  religion,  de  l'abbé  de  Lamennais. 

—  Examen  de»  doctrina  m^dicaûi,  de  Brous- 
sais.  —  Le  comte  de  Chabrol,  prélet  de  la  Seine, 
hit  éclairer  au  gaz  l'hôpital  Saint-Louis.  —  Win- 
■OT  construit  une  petite  usine  à  gaz  pour  l'éclai- 
rage du  passage  des  Panoramas  k  Paris. 

Troubles  et  conspirations  i  Londres.  Suspen- 
lion  de  IhabtM  coi^nu  (3  juin).  —  Uort  de  la 
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princesse    Charlotte,    fille    unique    du   tégent 
(6  nov.).  —  Les  Anglais  étendent  leur  domina- 
lion  dans  l'Inde  jusqu'à  l'tndus;  soumission  défi- 
nitive des  Mahratles. 

Gouvernement  rétrograde  de  Ferdinand  VII, 
roi  d'Kspagne,  malgré  les  conseils  des  puissances 
alliées.  Conspiration  des  généraux  Lascy  et  Por- 
lier  javril-juiUel). 

Uecon lentement  en  Allemagne  contre  les  gou- 
vernements qui  n'ont  pas  encore  donné  de  con- 
stitution à  leurs  peuples,  ainsi  qu'ils  s'y  élaient 
engagés  par  l'article  13  du  pacte  fédéral  arrête  au 
congrts  de  Vienne. 

Institution  d'un  sénat  en  Pologne  par  l'empe- 
reur do  Russie  (56  fevr.).  —  La  Qiète  do  Cour- 
lando  décrète  l'affranonissemenl  des  paysans 
(14avrilj.  Mariage  du  grand-duc  Nicolas  avec  une 
fille  du  roi  de  Prusse. 

Nouvelle  constitution  des  lies  Ioniennes,  qui 
Us  place  sous  le  protectorat  direct  de  l'Angle- 

Nouvelle  insurrection  du  Chili.  Triomphe  du 
parti  national.  Proclamation  de  la  république. 

Succès  da  Bolivar  dans  le  Venezuela.  Installa- 
tion du  gouvernement  de  Veneiuela  (10  nov.). 

J.  Monroe,  de  la  Virginie,  est  élu  présideul  des 
Etats-Unis.  —  Colonie  de  nègres  libres,  en  Afri- 
que (Libéria). 
1818.  Première  lui  sur  le  recrutement  présentée 
par  le  maréchal  Gouvion-Saint-Cyr  (10  mars).  — 
L'évacuation  du  territoire  français  est  ftlée  par 
le  congrès  d'Aii-Ia-Chapelle  au  30  novembre  d« 
cette  année.  —  Convention  relative  au  dernier 
Qt   de    l'iDdemnité   due   ^ar   la   France 

).  —  Ouverture  par  le  roi  de  la  session 

■gislative  de  1818-1819(10  déc).  —  Retraite  du 
ministère  Richelieu  (Î9  déc).  M.  de  Serres  est 
nommé  h  la  justice;  te  général  Dcssolcauxaflaires 
étrangères;  M.  Decaips  à  l'intérieur;  H.  Portai  à 
la  marine;  le  baron  Louis  aui  finances.  —  Fon- 
dation d'une  caisse  d'épargne  i.  Paris  (\h  nov.). 
—  Commencement  des  travaux  pour  la  nouvelle 
carte  de  France.  —  Introduction  dans  les  col- 
lèges royaux  de  l'enseignement  de  l'hisloire.  — 
p|ii(MophieonQ(omiquedeGeoffroï-Sainl-Hilaire. 


constitutions  de  leurs  princes. 

Traité  del'Angleterre  avec  les  Pays-Bas  (4  mai), 
avec  l'E'pagne  [23  sept.),  pour  l'abolition  ds  la 
liai  te  des  nègres. 

L'empereur  de  Russie  ouvre  la  diète  de  Pologne 
par  un  discours  en  français  (27  mars) .  La  session 
dure  I  mois.  —  Hiitgire  de  Ruitie,  par  Ka- 
ramsin. 

Mon  de  Charles  XIII,  loi  de  Suède  {b  févr.). 


de  l'Ile  d'Haiti.  Le  général  Bayer  lui  s 

Déclaration  de  l'indépendance  du  Chili  (l"jan- 
vier).  —  Bolivar  est  reconnu  par  l'Angleterre  et 
les  Étals-Unis. 
1819.  Agitation  en  Allemagne,  entretenue  par  les 
sociétés  secrètes  et  surtout  par  une  associatioa 
connue  sous  le  nom  de  Burgenschafft,  qui  s'était 
formée  dans  les  universités.  —  Assassinat  par 
un  étudiant  du  célèbre  Kalaebue,  regardé  comma 
ennemi  de  l'indépendance  allemande  (23  mars). 
—  Congrès  de  ministres  allemands,  ÈLt^rlsbad, 
en  Bohême,  pour  aviser  au>  moyens  de  réprimer 
tes  teiidancesdémocral)iiuesdesuniTei3iIés[aoilt). 
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—  Le  Wurtemberg  reçoit  de  son 
nouveUe  constitution  (19  sent,). 

En  Angleterre,  Ifs  chers  du  p&rti  nullcal  profi- 
tCDt  du  mécoutentemeat  du  peuple  causé  par  ta 
misère  générale,  conséquence  d'une  mauvaise 
législation  aurles  grains,  pour  l'eicïter  à  réclainer 
des  réTormes  de  toute  sorte.  De  Domlireuses  a-t- 
sembtces  sa  lieunent  dans  les  districts  manuruc- 
riers  d'Angleterre  et  d'Ecosse  pour  demander  le 
suffrage  universel.  Révolte  sanglante  à  Manches- 
ter (16  août).  —  Uortde  James  Watt  {15  août]. 
Voyages  d'ciploration  de  Parry,  Liddon,  Fran- 
klin dans  la  mer  pokire. 

Les  Chambres  françaises  votent  une  loi  accor- 
dant une  dotation  de' 500X0  livTes  de  rente  au 
duc  de  Richelieu,  à  titre  de  récompense  natio- 
nale. Il  en  consacre  le  produità  ta  tundationd'un 
liospicB  à  Bordeaux.  —  Loi  contre  la  presse  (17  et 
36  mai).  —  Loi  qui  aîsujcuii  les  iournaui  et  les 
écrits  périodiques  au.dépât  d'un  cautionnement 
(9  juin] .  Troubles  à  l'Ecole  de  droit.  —  Recompu- 
sitioD du  cabinet  30U9  la  présidence  de  M. Decazes, 
ministre  de  l'Inlêrieur  [ig  nov  ).  Itappol  de  ton.; 
les  exilés  politiques,  à  l'exception  des  convention- 
nels qui  ont  voté  la  mort  de  Louis  XVI  (l"déc.). 
—  La  Chamhre  den  députés  eiclul  de  son  sein 
l'abbé  Grégoire,  ancien  évêque  de  Bloii  et  régi- 
cide (ddéc).  —  Comnaencementdespuhlicaiions 
socialistes  de  Saint-Simon.  —  Eipo^tion  publique 
des  produits  do  l'industrie  française  au  Louvre 
(2â  août).  —  Le  radeau  de  la  iléduie,  de  Géri- 

A  Valence,  conspiration  du  colonel  Vidal,  ré- 
primée par  le  RènéraL  Elio  (2  janv). 

En  Hussie,  le  droit  d'établir  des  fabrique;  et 
des  manufactures  est  accordé  i  tous  les  pay^n^. 
La  noblesse  et  les  négociants  des  deux  premières 
classes  en  avaient  seuls  joui  jusqu'alors.  —  Réu- 


nion  des  écoles  de  Saint-Pélersbburg  e 
site.    Propagation  de  l'instruclion  dan 
russe.  —  immenses  travaux  de  fortiScaljon 
mencésàHebingfjrd  clà  Sweaborge 


l'armée 


Œrsted,  phjrsicien  à  Coperhague,  découvre  le 
fait  de  la  déviation  de  l'aiguille  aimantée  paj  l'in- 
fluence d'un  courant  de  la  pile. 

Les  Anglais  abandonnent  aux  Turcs  la  ville  de 
Parga,  qui  s'était  placée  sous  leur  protection.  Les 
habitants  préfèrent  atiandonncr  leur  ville,  après 
avoir  brillé  les  ossemenls  de  leurs  ancêtres. 

Le  roi  des  nègres,  Henri-Clirislophe,  essaye  en 
vain  de  renverser  le  président  Boyer. 

Victoire  remportée  par  Bolivar  à  Boyaca,  à 
30  lieues  au  N.  E.  de  Santa-Fé  de  Bogota  dans  la 
Nouvelle-Grenade  {7  aodt).  Entrée  triomphale  de 
Bolivar  à  Carthagcne.  Congrès  d'Angoslura,  qui 
décrète  la  loi  rundamenlale  de  l'union  des  pro- 
vinces de  Venezuela  et  de  la  Nouvelle-Grenaile 
sons  te  nom  de  république  de  Colomliie  (ndéc.) 
18!0.  Mort  de  Georges  III,  roi  d'Anglelfrre.  Avène- 
ment de  Georges  IV,  Procès  scandaleux  intenté 
parle  roi  conti'e  sa  femme, Caroline,  princesse  de 
Brunswick. 

Assassinat  du  duc  do  Borcî,  second  ûls  ilu 
comté  d'Artois,  par  Louvel  (13  fév.).  —  Change- 
ment de  ministère.  Leduc  de  Richelieu  est  placé 
à  la  lÈle  du  cabinet  (!0  févr.).—  Loi  relative  aux 
complots  contre  la  sûreté  de  VKlaJ,  et  les  pierabres 
de  la  famille  royale  (Zï  mars),  —  Loi  sur  le  réta- 
blissement de  la  censure  (30  mars].—  Troubles  à 
à  Paris  (î,  3,  5  el  6  juin).  —  Adoption  par  la 
Chambre  des  députés  d'une  loi  qui  augmente  le 
nombre  des  députés  et  accorde  un  double  vote 
aux  électeurs  les  plus  imposés  rie  chique  di'^par- 
lemeot  (S  juin).  —  Naissance  d'un  héritier  du 
ttftne,  fila  de  la  duchesse  de  Berri  (29  sept.)  ; 
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ter    sous    l'influence   a  un  courant  a 
fait  d'où  sortira  bieniât  la  télégraphie 

—  Premières  Méditations  de  iXinartine, 
En  Itspagne,  des  troupes  qui  devaient  être  em- 
barquées pour  aller  combattre  les  indépendants 
d'Améiiquese  révollenlli Cadix, souslaconduitede 
Ouiroga  el  de  Riego  (janv.).  Elles  réclament  la  con- 
stitution de  1812.  Le  roi  est  obligé  de  céder  etde 
convoquer  les  Certes  i  Madrid  (9  juillet) .  Le  gé- 
néra.! Ouiroga  est  vice-présidenl. 

En  Portugal,  troubles  analogues  à  ceux  de 
l'Espagne.  Proolamalion  de  la  monarchie  consti- 
tutionnelle. Abolition  de  la  régence  asservie  à 
rAnglelerre. 

Insurrection  dans  les  Deux-Siciles.  Le  général 
Pépé  demande  une  conîtilution  (6  juillet).  Leduc 
de  Calabre  pra::lame  la  constitution  que  vient  de 
se  donner  l'Espagne,  et  le  roi  prête  serment  de 
la  faire  observer  (13  juillel). 

Lutte  entre  l'empereur  de  Russie  el  la  diSle  de 
Pologne.  —  Kuruiation  de  confédérations  se- 
crèles  dans  ce  dernier  pava. 

Réunion  du  congrus  de  Troppau,  dans  la  Sîtésie 
autrichienne,  provoqué  par  le  prince  de  Metter- 
nich,  i|ui  veut  aviser  aux  moyens  de  comprimer 
l'agitation  révolutionnaire  qui  menace  de  se  ré- 
pandre dans  toute  l'Europe  (31  août).  Les  3  mo- 
narques de  Russie,  d'Autriche  et  de  Prusse  déci- 
dent qu'avant  de  rien  entreprendre  contre  la 
constitution  napolitaine,  ils  inviteront  te  roi  des 
Deui-Sicilss  k  se  rendre  à  Laybach,  siège  d'un 
nouveau  congrès  (l3oct.). 

En  Amériuue,  le  Uoiicainll.urbide  triomphe  du 

Le  Pérou  s'affranchit  de  la  domination  espa- 
giiule,  avec  le  concours  de  lord  Co::hranfl,  du 
général  de  Buenos- Ayi'es  Saint-Martin,  etde  Sucre, 
lieutenant  de  Bolivar. 

Le  roi  des  n'gres,  Henri -Christophe  I",  se 
donne  la  mort-  La  population  se  soumet  à  Boyer, 
le  président  de  Port-au-Prince.  —  Les  Espagnols 
conservent  la  partie  orientale  de  l'Ile. 
821.  Congru  de  Laybach,  oii  l'on  décide  que  l'on 
rétablira  par  ta  force  l'ancien  état  de  choses  dans 
les  Deui-Sicites.  —Entrée  de  l'armée  autrichienne 
à  Naples,  le  24,  après  la  défaite  du  général  Pépé. 

—  Révolution  du  Piémont,  dirigée  par  le  comte 
de  Sanla-Rosa.  Abdication  de  Victor- Km  manuel 
en  faveur  de  son  trère,  Charles-Félix  (13  mars). 
Celui-ci  déclare  qu'il  ne  changera  rien  à  l'an- 
cienne forme  de  gouvernement.  Entrée  des  Au- 
Irichiens  en  Piémont,  Kin  de  la  révolution  (avril). 

Mort  do  Napoléon,  à  Sai nie- Hélène ,  à  l'Age  oe 


s  (à 


al). 


Changement  de  ministère  ;  MM.  de  Villèle  aux 
finances,  avec  ta  présidence  du  cooseil  ;  de  Pey- 
ronnel  &  la  justice  ;  de  Montmorency  aux  affaires 
étrangiresi  de  Corbière  à  l'intérieur:  de  Bellune 
i  la  guerre;  de  Clermont-Tonnerre  à  la  marine; 
de  Lautiston  à  la  maison  du  roi  (14  déc).  — 
Conspiration  à  l'école  de  cavalerie  de  Saumur 
(dèc.J.  Procès  de  Béranger  pour  un  second  re- 
cueil de  chansons  (déc).  —  Simple  discourt  de 
P.  L.  Couiler  —  De  l'Eglise  gaUicane,  el  Soi- 
rées it  Saint-PéiirsbauTç,  ouvrage  posthume  de 
Joseph  de  Uaistre.  —  Htsioire  des  Français,  de 
Sismondi.de  1817  à  1843;  31  volumes.  —  Créa- 
tion de  l'Ecole  dos  Charles.  —  Fondai  on  de  la 
Suci^té  de  géographie,  par  Malte-Drun.  —  Fresnel 
invente  les  phares  dioptriques. 
Formation  d'une  armes  de  la  foi 
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commerce  arac  l'Angletem  qui  !'«  r«coimue  le 
Il  janvier.  —  Le  haut  Pérou  u  constitue  en  £ut 
«oiu  le  nom  deBolivieet  prend  Bol i\ar  pourpro- 
tectaur;  la  général  Sucra  reçoit  ie  titra  de  vice- 
président.  —  La  congrès  général  de  Bueaos-Ayres 
publie  une  première  loi  Tandamentale  et  établit 
UD  gouTomement  sous  de  Laa  Herras,  La  cham- 
bre des  représenlants  donoe  I  l'Ëtat  le  nom  de 
ProTinces-unlos  de  Biode  laPlala,  ou  république 
ar^cenliae  1)8  mars). —  Lutte  entre  Buenos-Aïiex 
et  la  ville  ae  Honterideo,  qui  est  appuyée  par  le 
Brésil.  — Au  Paraguay,  le  dictateur  Francia  abolit 
lesordreg  monastiques;  il  ae  prononce  pourl'Rspa- 
gne  contre  Bolivar. —  Prise  de  Saint  Jean  d'Ulloa, 
tort  qui  domine  la  Vera-Cruz,  dernier  point 
qu'aient  possédé  les  rois  d'Espagne  dans  la 
guerre  de  l'indépeiidance. 
1856.  Le  duc  de  WeUingtoo  est  euvoyéà  Saint-Péters- 
bourg avec  deux  missions,  l'une  apparente,  l'au- 
tre secrite,  la  première,  de  complimenter  le  nou- 
vel empereur  sur  son  avénrment  au  trAne,  la 
seconde,  de  conclure  avec  lui  un  arrangement 
relatif  i  la  Grèce.  —  Protocole  du  4  avril.  Ulti- 
matum remis  le  b  par  le  gouvernement  russe  i 
la  Porte  sur  la  question  des  principautés.  — 
Prise.de  Misaolonglii  par  Ibrahim  le  32;  cruautéi 
des  Egyptiens.  Dévastation  de  la  Horéepar  Ihra 
him.  —  L'Angleterre  oiTre  i  la  France  de  s'asso- 
cier au  projet  de  pacification  de  la*Grèce  :  H 
Caoning  vient' conférer  àPaiis  (IS  sept.)  —  Traité 
d'Ackerman  entre  la  Porte  et  lÀ  Russie,  qui  oti 
lient  la  libre  navigation  lur  la  mer  Noire;  un 
divan  ou  conseil  d'Etat  national  régira  les  prin- 
cipautés ottomanes  de  Mol  lavie  et  de  Valachie  ; 
évacuation  de  la  Servie  par  les  Turcs,  qui  auront 
garnison  seulement  dans  tes  forteresses  (S  uct.). 

En  Angleterre,  embarras  Ananciors.  Disette. 
Achat  de  blés  étrangers  par  Canning,  mal^é  l'op- 
position de  l'aristocratie,  —  Aux  Indes  orientales, 
traité  avanlageuï  avec  le  roi  d'Ava  (février). 

Une   Dotte  française  force  Tunis  et  Tripoli  i 
respecter  le  pavillon  du    pape   (février).  —  '~ 
comte   de  Manilnsier  attaque   vivement  les  , 
suites.  —  Troubles  à  Rouen,  à  Brest,  i  Lyon,  à 
l'occasion  des  prédications  des  missionnaire.' 
Re;et  du  projet  de  loi  sur  le  droit  d'aînesse  (i . 

—  Présentation,  i  la  Cbambi^e  des  dtputés,  de 
la  loi  relative  à  la  police  de  la  presse,  et  dite  lot 
df  juslice  «I  d'amour  (29  déc.).  —  Première  salle 
d*ii<ile  ouverte  il  Paris.  —  Etsai  lur  te  pâli  av 
langue  sacrée  des  bouddhistes  de  la  presqu'île  au 
dfîlj  du  Gange,  par  E.  Burnouf  et  Lassen.  —  Lt 
capitaine  Delvigne  propose  un  fusil  rayé  el  i 
balle  forcée. 

En  Espaj^e,  Ferdinand  VII  confie  l'ensei^e- 
ment  aui  jésuites.  —  Mort  de  Jean  VI,  roi  d( 
Portugal  (10  mars).  Don  Pedro,  son  fiiS,  l'empe- 
reur du  Brésil,  est  reconnu  roi  le  ÎS  II  renonce 
a  la  couronne  de  Portugal  en  faveur  de  sa  fille 
dona  Haiia  da  Gloria,  Sgee  de  moins  de  sept  s 
qui  doit  épouser  son  oncle  don  Higuel  (2  m 

—  Les  absolutistes  proclament  don  Higuel 
(î6nov.(. 

Révolta  à  Kiev,  punie  par  cinq  eiécutions 

Îitales  (janv,).  —  Couronnement  de  Nicolas  1"  à 
loscou  (3  aoao. 

Le  roi  de  J'iémont  confie  l'enseignement 
jésuites  et  aux  frères  de   la  doctrine  chrétienne. 

—  Les  Autricliiens  Se  retirent  de  la  Sicile  et  du 
royaume  de  Naples. 

A  ConstantiDuple,  révolte  et  destruction  du 
cor;»  des  janissaires. 

Révolution  dans  la  république  argentine 
chefs  de  l'année  ne  veulent  plus  du  gouvernement 
fédératif;  les  provinces  se  soutèvenl  contre  Bue- 
nos-Avres  et  expul^nt  les  partisans  du  système 
canUal.  Nouvelle  const  tution.  —  Les  Espagnols 
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perdent  Callao,  près  de  Lima  (là  juin). — Bolivtr 
est  nommé  président  à  vie  du  Pérou,  avec  U 
droit  de  désigner  son  successeur  (18  août.). — 
Congrèi  universel  de  Panama,  <|ui  arrête  un  traité 
■'.'allianceofToosiveetdéfonsiveentreleirépubli  mies 


Traité  de  commerce  cnnclu  i»r  le  Mexique  ai 
la  France,  la  Prusse,  le  Wurtemberg.  —  Une 
Hotte  espagnole  envoyée  contre  le  Heiique  est 
détruite  par  la  tempSta  (4  sept.). 
182T.  La  Grèce  choisit  pour  président  Jean  Capo 
d'Iitria.  —  Défiila  de  lord  Cochrane  el  de  Church 
devant  Atliènes  qui  est  forcée  de  capituler  (juin). 

—  Convention  de  Londres  par  laquelle  les  trois 
pandes  puissances  s'engagent  à  demander  à  la 
Porte  que  le;  Grecs  n'aient  plus  que  des  auto- 
rités choisies  par  eux  :  ils  payeront  au  sultan  un 
tribut  annuel,  les  Turcs  évacueront  la  Grèce,  mais 
recevront  une  indemnité  :  par  un  article  secret, 
elles  conviennent  de  prendre  les  a'mes  en  cas  de 
refus.  ~~  Les  trois  escadres  de  l'amiral  français 
de  Higny,  du  vice-amiral  anglais  Sir  Ed.  Codring- 
ton,  du  Kusse  Hyden.  gagnent  sur  !a  flotte 
égypto-turoue,  après  trois  heures  et  demie  de 
combat,  la  brillante  victoire  de  Navarin  (20  oct.). 

Mort  du  preinier  ministre  d'Angleterre,  George 
Canning  (8  aoùlj.  11  sera  remplacé  par  Welling- 
ton (22  déc). 

Adresse  de  l'Académie  française  au  roi  contre 
U^srojet  de  loi  sur  la  police  de  la  presse  (2Sjan- 
viér).  Ce  projet  est  voté  par  la  Chambre  dea  dé- 
putés (12  mars);  mais  le  ministère,  craignant  le 
refus  de  la  Chambre  des  pairs,  le  relire  [i7  avril). 

—  Cris  contre  les  ministres,  à  la  revue  de  la 
garde  nitionale  passée  par  te  roi  au  champ  de 
Mars  (29  avril);  licenciement  immédiat  de  la 
garde  nationale.  —  Rétalilissemenl  de  la  censure 
(24  juin).  —  Dissolution  de  la  Chambre  des  dépu- 
tés (nov.).  Troulilps  graves  à  Paris;  tentatives  de 
barricades  djns  les  quartiers  Saint-Uartio  et  Siinl- 
Denis,  les  19  et  30.  —  Rupture  avec  Alger,  pour 
l'offense  faite  au  consul  général  par  le  dey  Hus- 
sein-Pacha (avril).  Commencement  des  hostilités 
(4oet.).— Htttoii-edeio  Révolution  lïAngItIfrrt, 
par  H.  GuiïOt.  Croitiitffi,drvnede  Vicljr  Hugo. 

—  Construction  du  chemin  de  fer  de  Saint- 
Ëtientte. 

Révolte  des  absolutistes  en  Catalogne;  ils  pro- 
clament roi  te  frère  de  Ferdinand  Vil,  don  Carlos 
(18  août)  ;  ils  sont  battus. 

Don  Pedro,  espérantainsi  conserver  ta  couronne 
de  Portugal  à  sa  fille,  nomme  régent  son  frire, 
don  Miguel  (3  juillet). 

Guerre  antre  la  Russie  et  la  Porte.  Prise  d'Eii- 
van  par  les  Rusaas  (13  ocl.j. 

Continuation  de  la  guerre  entre  le  Brésil  et  laré- 
puldiL|ue  argentine  ;  elle  est  malheureuse  pour 
le  premier.  —  Jalousie  des  générauï  Saniander, 
Saola-Crur,  Paez  contre  Dolivari  ce  dernier  ab- 
dique, mais  le  congrès  de  ta  Colombie  lui  rend  le 
pouvoir;  Santa-Cruz  est  élu  président  du  Pérou. 
1828.  Construction  de  ta  forteresse  prussienne  d'Eh- 


Troubles  sanglants  en  Irlande:  discours  d'b'Con- 
nell. 

Chute  du  ministère  Villèle;  sont  nommés  : 
MM.  de  Hartignac,  à  l'intérieur  ;  Porlalis,  tlajus- 
tice;  de  la  Fcrronays,  au»  affaires  étrangères;  da 
Caux,  à  la  guerre;  Koy.aul  finances;  de  Fiayasi- 
□ous.  aux  anaires  ecdesi astiques  ;  de  Chabrol,  i  la 
marine.  —  Ouverture  des  Chambies  (b  février). — 
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yf  de  VttimesDll  est  nommé  ministre  da  l'iustruc- 

:'QpublLqu«(9f^.).— nelraitedeHH.deFrajs- 
MDDiu  et  de  Chabrol  (3  mars)  ;  M.  Hyde  de  Neu- 
i  Jle  est  nommé  ministre  de  la  marine,  U.  Peu- 
irier  aui  oïdtee.  —  Lois  libérales  sur  la  réTision 
uiQuelle  des  listes  du  jury  {1  juillet)  ;  eur  les 
journaui  et  écrit*  périodiques,  le  18  :  tout  Fran- 
çaism^eurjouissantdes  droits  civils  pourra,  sans 
autorisation  préalable,  puMierun  journal.  ~  Les 
cours  de  UH.  Guizot,  Cotisio,  VilleiDaiQ  sont 
rouverts  à  la  Sorbonno.  —  Les  OrieniaUt  de 
Victor  Hugo.  —  Séguin  aîné  imagine  la  chau- 
dière tubiusire,  quiscrriraà  résoudre  le  problème 
de  U  locomotive  i  course  étendue.  Il  prend  un 
brevet  le  30  déc. 

Le  gouvernemenl  provisoire  de  la  Grèce,  dit 
Panhellénion,  composé  de  Î7  membres,  a  pour 
chef  Jean  Capo  d'Istria  (34  janvier).  —  Subside 
oiensuel  accorda  aux  Grecs  par  la  Russie,  l'Angle- 


traiié  d'ÂcSerman  n'a  pas  ^té  ol 

—  Prise  de  Varna  par  les  Busses   (11 

Rèôstance  des  Turcs  dans  Scboumla. 

pagne  de  l^sliewitz  contre  la  (rontière  ottomane 

d'Asie  Mineure.  ~  Départ  de  l'eipéditioD  fran- 

Sise  en  Morée  (17  août.)  Les  Égyptiens  soni 
reés  d'évacuer  cette  province.  —  Occupation 
par  les  Francs  de  Navarin,  Hodon  et  Coron 
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Les  LiDupes  françaises  évacuent  définitivement 
l'Espagne.  Agitation  des  carlistes  qui  reprochent 
i  Ferdinand  YII  de  ne  pas  axsex  sévir  contre  les 
constitutionnels;  ils  refusent  de  le  reconnaître 
pour  roi. 

Don  Higuel  passe  de  Londres  I  Lisbonne  et 
;rti«  serment  dans  la  forme  constitutionnelle 
comme  régent  (sa  fév.).  —H  est  proclamé  roi  par 
les  Cottes  de  Lamégo  (29  juin).  Triomphe  des 
ateolutistes.  Doua  Maria  est  re^ue  a  Londres  comme 
reine  Ultime  (déc). 

Election  d'André  Jackson  comme  président  des 
Etats-Unis.  Continuation  de  la  rivalité  con 
ciale  entra  les  États-Unis  et  l'Angleterre. 

Attaque  dirigée  par  les  Péruviens  coni 
Bolivie  et  la  Colombie;  elle  est  repoussée. 
ISX9.  Le  traité  de  commerce  conclu  par  la  Prusse 
avec  la  Hesse-Darmstadl,  la  BavièTe,  le  Wurtem- 
berg est  le  point  de  dépari  du  Zollverein  ou  unioi 
douanière  [24  avril).  —  Nouveaux  règlements 
entre  la  Prusse  et  les  Pays-Bas  au  sujet  de  la 
navigation  du  Rhin. 

Ouverture  de  la  session  des  Chambres  françaises 
(17  janv.).  Alliance,  contre  le  ministère,  entre  le 
cdté  gauche,  le  centre  gauche  et  une  fraction  du 
cAté  droit.  Abslentlon  de  tout  le  côté  droit  dans 
le  vote  des  paiegiaphes  de  l'adresse,  rédigée 
réponse  au  discours  royal;  impuissance  du  mir 
tère  i  rapprooiier  les  partis;  cleiure  de  la  sessi 

SI  juillet).  —  Nouveau  ministère  avec  le  prii 
t  Poli^ac  comme  président  du  conseil.  Influée 
de  l'anslocratie  et  des  congrégatious  religieuses. 
—  Le  nouveau  monde  indtulrieJ  el  lociitaire  de 
Fourier.  —  L'orientaliste  E.  Bumouf  publiede  \ei9 
k  1843  le  Vendidad-Sadé ,  le  livre  titui^ique  le 

Su  ioléreuant  de  Zoroastre,  qui  ^t  partie  du 
nd-Avesta.  —  Fin  du  voyage  scientifique  en 
Océanie  du  capitaine  Dûment  d'Urville.  —  Les 
rues  de  ta  Paii  et  de  Castiglione  sont  éclairées 
au  gaz  (i"janv.). 

Politique  rétitignule  de  Wellington,  qui  veut 
empêcher  les  principes  libéraux  de  l'emporter  en 
Portagalet  en  France.  —Wellington  et  RolterIPeel 
IHwnient  an  Parlement  le  blU  pour  l'émancipa- 
tion des  catholiques,  qui  est  enfin  accepté.   — 
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M.  O'ConneU,  premiermembrecalholique  du  Par- 
lement, demande  le  rappel  de  l'Union  qui  attache 
l'Irlande  à  l'ADgleterre,  et  la  création  d'un  parle- 
ment Irlandais  distinct  (23  avril).  —  Le  capitaine 
Ross  entreprend  un  voyage  d'exploration  au  nord 
de  l'Amérique  septentrionale,  au  delà  du  détroit 
de  Lancastre.  —  Georges  el  Robert  Stephenson 
construisent  la  Futée,  première  locomotive  a  course 
étendue  et  rapide  (6oct.). 

Le  président  des  Grecs,  Capod'Islrla,lkit  occuper 
Prevesa,  qui  ferme  le  sud-ouest  du  golfe  d'Arta, 
et  le  passage  des  Thermopyles  ;  l'isthme  est  for- 
tifié Qanv.y.Le  commandement  des  troupes  régu- 
lièresest  doimé  au  Français  Fabvier.  —Convention 
de  Londres  entre  les  3  puissances,  qui  donne 
pour  limite  i.  la  Grèce  une  liane  tirée  du  golfe 
d'Arta  au  golfe  Volo  {11  mar^.  —  Continuation 
de  hi  tutle  entre  la  Porte  et  la  Russie.  Victoire 
de  Diebitch  sur  Reschid-Pacha,  près  de  Silistri 
(t  1  iuin)  ;  prise  de  Silistri,  le  30.  Passage  du  mont 
Baltan  par  Diebitch;  Q  arrive  jusqu'à  Andrinople 
(10  août].  —  Prlsed'Erzeroum(8  juil)et),par  P»»- 
kewitz  qui  menace  Trébizonde  ('M  août).  L'inter- 
vention des  grandes  puissances  arrête  la  marche 
des  Russes  sur  Conslantinople  par  le  traité  d'An- 
drinopte  (14  sept.).  Les  Russes  obtiennent  la 
libre  navigation  de  la  mer  Noire  dans  la  Méditer- 
ranée: la  Porte  perd  son  droit  de  possession  sur 
la  Moldavie  et  la  Valachie  qui  seront  gouvernées 
rar  des  bo^podars  à  vie,  sous  la  suzeraineté  de  la 
Turauie;  la  Servie  sera  indépendante  avec  un 
cher  héréditaire  qui  aura  le  titre  de  prince  ;  tous 
ces  pays  sont  places  sous  ta  protection  de  la  Russie; 
l'indépendance  politique  de  la  Grèce  est  reconnue 
par  la  Porte. 

Ferdinand  Vn,  &gé  de  45  ans,  perd  sa  troisième 
femme  (mai).  Quatrième  mariage  avec  une  fille 
du  roi  de  Naples,  Uarie-Cbristme.  —  Vaine  ten~ 
tative  contre  le  Ueiique.  —  En  Portugal,  don  Hi- 
guel est  reconnu  par  l'Angleterre  comme  roi  do 
fait.  Doua  Maria  se  retire  au  Brésil.  —  Atroce 
gouvernement  de  don  Higuel. 
830.  Ouverture  de  la  session  des  Chambres  fran- 
çaises, le  ï  mars.—  Vote  par  les  députés  de  l'a- 
dresse dite  des  321,  le  16.  —  Ordonnance  du  roi 
prorogeant  les  Chambres  au  mois  de  septembre 
(19  mars).  Dissolution  de  la  Chambre  desdéputés 
(16  mai).  —  Départ  de  la  flotte  de  Toulon  pour 
l'eipédition  d'Aloer,  sous  la  conduite  du  comte 
de  Botumont  et  du  vice-amiral  Duperré  (2S  mai) . 

—  Proclamation  du  roi  i  l'occasion  des  élections 
(ISjuin).- Débarquement  des  Franfais  en  Algé- 
rie, le  14.  —  Défaite  des  Anbes  i.  StaouBU,  le  19. 

—  Prise  du  fort  l'Empereur  (4  juillet).  —  Capi- 
tulation d'Alger,  le  S.  —  Expédition  contre  Blidah 
(13  juillet). 

Ordonnances  royales,  dites  ieiuilUt,  par  lesquel- 
les la  liberté  de  la  pressa  est  anéantie,  laCbamhre 
dissoute,  et  la  loi  électorale  modifiée.  —  Commen- 
cement de  l'insurrection  à  Paris  (Î6  juillet);  pro- 
testation des  journalistes  rédigée  dans  les  bureaux 
du  national.  Le  21,  arrêt  du  Tribunal  de  com- 
merce déolarant  que  les  ordonnances  da  2&  ne 


Ttmpt.  —  Le  maréchal  Marmonl  prend  le  m. 
mandement  de  la  division  de  Paris.  —  Réunion 
des  députés  i^z  Casimir  Perler.  Combats  aux 
environs  du  Palais-Roval.  —  Le  28,  combats  près 
del'bûtel  de  ville,  dans  les  rues  Saint-Denis  etStùnt- 
Martin,—  Le  29,  prise  de  la  poudrière  d'Essonne, 
du  Louvre,  des  'Tuileries,  de  la  caserne  Babylone. 
Retraite  des  troupes.  Un  gouvernement  provisoire 
s'établit  i.  l'htltel  de  ville.—  Legénénl  i.a Fayette 
prend  le  commandement  supérieur  de  la  garde 
nationale;  le  commandement  de  la  1"  division 
militaire  est  confié  au  général  Gérard.  —  Procla- 


m 
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■nation  du  fMnwnemeDt  prorlMire  dicluant  ^e 
Cbarles  X  ■  otmt  de  régner.  —  Le  duc  d'Orléans 
accepte  dei  dépulés  les  foooUocia  de  liealenarit 
général  do  royaume;  il  esl  reçu  à  l'bâlel  de  ville 
enlifi  UFayette  «lie  hmtquiec  LaSfine  (31  juillel). 
—  MécoBteotemenl  du  parti  répubiicaia.  —  Con- 
vocation des  Chambres  pour  le  3  août.  —  Acte 
d'abdicaiioQ  de  OiArlea  î  et  du  Dauphin  adressé 
par  em  au  duc  d'Orléans  (2  août).  —  Ouverture 
des  Chambres.  Charles  X  quitte  Rambouillet,  le 
3.  —  Proposition  faite  par  H.  Béiardi  la  Chambre 
des  députés  de  modiDer  la  Charte  et  d'appeler 
au  tiÂne  le  duc  d'Orléans,  le  G.  Cette  proposition 
sera  acceptée  par  les  deui  chambres  le  7,  et  le 
9,  séance  solennelle  des  deux  chambras  bu  palais 
Bourbou,  où  le  duc  d'Orléans  accepte  la  ccuronoe 
sous  te  nom  do  I/ujis-PhiUppe  I"  el  prête  le  ser- 
meat  de  fidélité  â  la  nouvelle  charte,  ~  A  la  lin 
d'oclotire,  toutes  les  puissances  de  l'Europe,  sauf 
le  duché  de  Hodlne,  auront  recoimu  le  nouveau 
gouvernement.  —  Embarquement  de  Charles  X 
et  de  sa  Umille  à  Cherbourg  (16  août).  —  U.  le 

CiUce  de  Talleriand  est  nommé  ambassadeur  à 
odres  {E>  sept.).  — La  ChaiBhredeB députés 


CharleiX  (31  sept.)  ;  les  sociétés  populaires  excitent 
le  peupla  a  demander  leur  conouonalion  k  mort. 

—  EmeulesdeslIetlSoct.  —  M.  Odilon  Bairot, 
préfet  delà  Sûne,  afin  de  calmer  ta  muititude, 
fait  une  proclamation  où  fl  qualifie  de  <•  dé- 
marche inopportune  »  l'adres&e  au  roi  votée  par 
la  Chambre  des  députés  pour  demander  Tabo- 
lition  de  ta  peine  de  mort.  —  Uinislire  Ladite 
(1  noT.}.  —  Uort  de  Benjamin  ConsUnt  (8  déc). 

—  Procès  des  ministres  de  Charles  X  devant  (a 
cour  des  pairs  (15  déc.).  Agitation  dans  Paris; 
inaction  et  faiblesse  de  II.  de  La  Fayette  et  de 
H.  Odilon  Barrot.  —  Démission  de  H.  de  La 
Fayette;  le  céuéral  Lobau  est  nommé  comman- 
dant des  gardes  nationales  de  la  Seine. 

Le  général  Qauiel,  commandant  en  chef  en 
Algérie,  dirige  une  eipédition  sur  Blidih  :  création 
du  corps  auiiliaiie  des  Zouaves.  —  Célèbre  débat 
toologique  entre  Cuvier  et  GeoR'ro y-Sain l-HilaJre. 

En  Angleterre,  propositionde  réforme  parlemen- 
taire pour  proportionner  la  représentation  i.  l'im- 
portance numérique  des  localités;  ^eest  appuyée 
par  l'économiste  Huskisson.  —  Uort  de  Georges  IV 
(26  juin).  Son  frère,  Guillaume  IV,  iui  snccôde. 
Chute  du  ministf^re  Wellington.  Cabinet  vhig  : 
lordGrey.lordBrougham.lordJohn  Russal  (3  no  v.  ) . 

—  Entre  Li  varpool  et  Uanchesler,  premier  chemin 
de  fer  pour  le  transport  des  voyageurs  (15  sept.)- 

Après  les  journées  de  juiUet  à  Paris,  révolution 
a  Bruxelles  (15  août)  ;  les  troupes  rorales  sont 
chassées.  —  Insurrection  de  toute  la  Belgique; 
délaite  des  troupes  hollandaises.  —  H.  llole,  mi- 
nistre des  alTaires  étrangères,  déclare  au  baron 
de  Wertber,  ministre  de  Prusse  k  Paris,  que 
si  l'armée  prussienne  entre  en  Hollande,  l'ar- 
mée française  occup«ra  la  Belgique.  —  Colère 
bientôt  apaisée  du  cabinet  de  Berlin.  —  Les 
puissances  qui  avaient  contribué  i  la  création  du 
Toyaume-uni,  Prusse,  Angleterre,  Autriche,  Hus- 
sie,  France,  portent  U  question  ttollando -belge 
devant  laconférencede  Londres.  Armistice  (4nov0' 
La  gouvernement  français  rassemble  50000  hom- 
mes à  la  frontière  belge,  pour  empêcher  une  in- 
tervention armée  des  puissances.—  Su^nsion 
d'armes  aiantageuse  pour  les  Belges;  ils  conser- 
vent leur  territoire  comme  eu  1814  (17  nov.), 
mais  le  Luxembourg  doit  rester  à  la  Hollande. 

Agitation  en  Allemagne.  Le  duc  de  Brunswick 
est  chassé  de  ses  Etats  et  remplacé  par  son  frère 
Guillaume  (sept).  —  Houvonents  à  Leipsick,  i 
Drrâde,  i  AJlenhou^,  i  léna,  à  'Weimar,  etc.  — 
Déciiion  de  k  ditle  de  Francfort  :  on  ea«  de 


troubles,  le*  Etats  s'eiif 
tueiement  et  i  réprim' 
Demande  de  réformes  c 
Siel  et  nensbourg;  co; 
(ûot.-noï.).  —  Agilatior 
Fribourg  (ooL-déc). 

En  Espagne,  décret  rc 
loi  saline  t  les  fiUes  sor 
céder  |3S  n^is).  Naisi: 
(Il  ocL).— Leroilarec 
Protestation  de  don  Cari 

Tronbles  en  Savoie ,  i 
le  roi.  —  Mort  du  roi 
{8  Dov.l.  Ferdinand  il 
ans  el  demi. — A  Rome,i 
vacance  du  saint.siége  ii 
de  soulèvement  pour  en. 

Ravages  exerces  en  Bi 
a  traversé  la  Perse,,  et  à 
trakban (juillet), ik  Saratt 
à  Moscou  (cet.).—  Suulè- 
moment  où  Nicola.'  I^se 
tre  la  France.  Bévolut 
Chlopicki  est  procluné  i 

Daas  les  provinces  de  .„,^  ,,^ 

la  lutte  entre  les  fédéralistes  et  les  unitaires.  Les 
ftdéralistes ,  ayant  pour  chef  Rosas ,  dominent  i 
Buenoa-Ayres.  —  Révision  de  la  constitution  de 
la  Colombie.  Bolivar  refuse  la  présidence{27  avril)- 


1831.  Tronbles  dans  le  Hanovre  :  le  duc  de  Cam- 
bridge ,  nommé  vice-roi  par  le  roi  d'Angleterre . 
donne  ime  constitution.  —  Le  oboléra-morbus 
éclate  à  Dantzlck  et  se  répand  dans  le  nord  de 
l'Allemagne. 

En  Angleterre,  troubles  dans  différentes  villes 
causés  par  les  demandes  de  réforme  parlemen- 
taire. Apparition  du  choléra  (oct.).  — Traité  entre 
l'An^terre  et  la  France  pour  la  répressioD  de  la 
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Dévastation  par  le  peuple  de  l'église  Saint-lîer- 
nuin  l'Auxerrois  et  de  l'arcbeTécbe  de  I^iis,  &  la 
■uite  d'une  manifestation  légitimiste  (14  févr,). — 
En  cette  triste  circonstance,  M.  Baude,  préfet  de 
police,  et  H.  Odilon  Barrot,  préfet  de  la  Seine,  ne 
montrent  que  de  la  faiblesse.  —  Retraite  de 
M.  LaBtte.  Nouveau  cabinet,  avec  Casimir  Pé- 
rier  comme  ministre  de  l'intérieur  el  président 
du  conseil  [13  mars].  —  Loi  sur  le  bannissement 
des  Bourbons  de  la  branobe  atnée  (24  mars).— Loi 
sur  les  att.'oupements  {5  avril).  —  Premier  p*ocès 
du  parti  républicain  devant  la  cour  d'assises  de 
Paris  (6  avril);  acouittement  par  le  jury  {16  avril). 
—  Emeute  républicaine  des  15  et  16  avril, — Dis- 
solution de  la  Chambre  des  députés  (31  mat).  — 
Troubles  h  Paris  à  la  nouvelle  de  La  prise  de  Var- 
sovie (16-19  sept.).  —  Abolition  de  l'hérédité  de 
la  pairie  (18  oct.).  —  Sanglante  insurrectwi  des 
ouvriers  de  Lyon  (21  nov.);  ieduc  d'Orléans  et  le 
maréchal  Soidt  entrent  dans  cette  ville  à  la  tête 
d'une  armée  de  20000  hommes.  —  En  Algérie, 
expédition  de  Uédéab  contre  les  Arabes  et  les  Ka- 
byles. — Xotre-Dame  de  '""^l  **•  Victor  Hugo. 

Le  congrès  de  Belgique  offre  la  couronne  au 
duc  de  Nemours,  second  Sis  du  roi  des  Français  ; 
Louis- Philippe  refusa  (17  févr.).—  LèopobI  de 
Saie-Cobourg ,  désigné  alors,  est  accepté  par  la 
conférence  de  Londres  14  juin).  Invasion  de  la 
Belgique  par  les  Hollanoais;  intervention  armée 
de  la  France;  retraite  des  Hollandais. 

Election  de  Grégoire  XVi  (2  févr.).  IninnectioD 
A  Hodène,  le  3;  fuite  du  duc  k  Mantoue.  Révo- 
lution k  Bcdogns,  dans  les  Btats  de  l'Eglise,  le  4. 
Insurrection  A  Perrare,  le  7.  L'archiduobeue  Ha- 
rie-Louii«  ait  chassée  de  Parme.  Pluiton  vIIIm 
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des  Sut*  pootiSetni.  OrUn,  Pes*ro,  Pinraw, 
Spolète,  Tmi,  Nami,  reconniissent  Ifl  gouwme- 
ment  des  profioces- unies  de  l'Italie,  gai  »  son 
siège  à  BwbfnB.—  Inlerventioi)  Mtaée  des  Autn- 
chiens.  qui  rétablisseat  les  somreTains  de  E'arme 
etde)(tiatoe,eteaLcentiFerrare,  à  Bologne  et  à 
AncdDe.  —  lA  MiBS  HoTteme  et  le  prince  Loiris- 
NspoléOD  BoDapuie  quittent  AncAne  et  Tiennent 
à  PsTis.  ~  Chailes-Alberl,  dft  la  brancbe  de  84- 
Toie^ri^an  monte  sdf  le   trAne  de   Piémont 


(H»' 


?•'• 


En  Espagne,  lentatrre  et  eiécmioa  de  Torrijos. 
—  En  Portugil,  don  Mi gud  Imite  en  ennemis  les 
AngUii  etlei  Français,  nu'il  accase  d'sppuyer  les 
partisans  de  dona.  Maria,  qui  occupent  Terceira, — 
L'amiral  français   Rûussm   prend  les  Taisseaux 

Krtugais  1,  l'emboucbnre  du  Tsge  (Il  juillet).— 
m  Pedro  (piilte  le  Brésil  pour  venir  défendre 
en  Bnrope  les  droits  de  sa  mie;  il  est  bien  ac- 
cueiiii  en  Angleterre  M  mi  France.  TiUaflor  oc- 
enpe  les  Iles  Acoree,  au  nom  de  don  Pedro. — 
TKables  an  Brésil,  où  règne  un  enbnt  de  cina 
tus,  Pedro  II,  fils  de  don  Pedro  qui  a  abdiqué 
«B  sa  tareur  la  couronne  impériale. 

Le  roi  de  Danemark  se  décide  à  accomplir  les 
promesses  &ites  en  1SI&.  Quatre  aasemblée^  pro- 
vinciales seront  établies  :  l'pour  les ties  danoises: 
V  leJntlaad;  3>  le  duché  de  Slesvig;  4*  le  duché 
de  Holsteia.  Elles  seront  formées  de  membres 
élus  directement  par  les  prdpriétaires.  La  noblesse 
et  les  prélat!  du  Holstein  et  du  Slesvig  réclament 
□ne  conetitution  et  une  diète  communes. 

En  Grèce,  division  enlre  Les  chefs.  Lirtle  de 
Capo  d'Istria  contre  la  Emilie  des  Havromicali , 
chefs  des  Halnotes,  c<Hitre  Miaulis,  Savrocordata, 
Conduriotis.  —  Capo  d'Istria  est  assassiné  dans 
une  é.g1is«  (9  oct.). 

En  Pologne, eommencementde  la  guerrecontre 
la  Russie.  La  tégenoe  nationale,  sons  la  prêsi 
dence  de  Ciartoryski ,  prononce  la  décbéaDce  d 
la  maison  de  Romauow.—  Les  Russes,  conduits 
par  Diebilch,  s'avancent  sur  Varsovie;  batailles 
nngtantea  de  Grochow  et  de  Praga  (fèvr.).  Moi 
de  Diebitch  à  Poltaak  (10  juin)  ;  du  grand-du 
Constantin  kHinsk,  le  11.— lafructneuxellbrtsdu 

KuvenieQient  français  pour  obtenir  le  concours  ' 
jiBleterre  en  faveur  des  Polonais. —  Paskew' 
prend  le  commandement  en  chef  des  forces  rv 
ses;  il  emporte  d'assaut  Varsovie  (S  sept.).  Il  ne 
reste  de  la  Pologne  que  l'Ëtat  libre  de  Cracovie. 
Uq  grand  nombre  île  Polimais  se  retirent  en  Alle- 
magne, surtout  en  Prusse. 

Troobieseï  ~ 
de  Halunoud. 

personnelle  contre  le  pacna  ae  aaim^ean-u  ae 
le  pacba  d'Sgypte  fait  attaquer  la  Sjrie  par 
lils  Ibrahim. 

Première  assemblée  législative  do  la  Bolivie 
1Ï4  juin),  la  répobliiiue  est  reconnue  par  la 
France.  Paii  avec  le  Péjou.  —  Dan»  la  Colombie, 
triomphe  du  fédéralisme.  Les  représentants  des 
provinces  oeniralas,  réunis  en  convention  4  Bo- 
gota, proclament  la  séparation  de  Venezuela  d'avec 
la  Kauvtlle^irenade. 
183Î.  Hesur 
que  pour 
tre  les  prétentions  des  démocrates. 

Retraite  du  ministère  whig (9  mai). Wellington 
ne  peut  réuisir  à  former  un  cabinet.  Retour  de 
lord  Grey  (18  mai).  John  Russe!  parvient  k  faire 
passer  le  biU  de  réforme  parlementaire  dans  les 
"    !»{4  juin).  — Fin  du  voyage  d'eiplo- 


du  Prince-Régent,  à  10.  de  la  terre  de  Ba^n. 
F&ràday  d^uvre  l'induction  magnéto-électrique. 
Le  roi  Louis-Philippe  s'établit  aux  Talleries.  — 


jet  de  loi  SOT  la  liste  civile.  —  Pamphlet  de 
de  Cormeoin,  prétendant  que  la  dotation  du 
devait  se  borner  t  l'octroi  d'un  palais  i  la 
_  ..  j: —  valais  i.  la  campagne,  que  les  autres 
..omsines  devaient  recevoir  une  des- 
tination productive,  ces  bâtiments  étant  contertis 
en  écoles,  en  bâpitaux^  en  casernes,  les  forêts 
vendues  pour  Stre  défrichées,  les  parcs  dépecés 
et  mis  en  culture,  etc,  —  Vote  de  la  loi  fliant  la 
liste  civile  i  11  millions ,  plus  1  million  pour  la 
maison  dn  prince  royal.  Comme  conséquence  du 

Îirincipe  de  la  souveraineté  nationale,  le  principe 
ëodal  de  la  dévolution  est  aboli.  L'art.  32  do  la 
loi  disait  :  n  Le  rai  conservera  la  propriété  des 
biens  qui  lui  app»rlena;ent  avant  son  avènement 
au  trine;  ces  biens  et  ceux  qu'il  acquerra  à  titre 
gratuit  ou  onéreux  pendant  son  règne  compose- 
ront son  domaine  privé.  »  —  Complot  légitimiste 
dit  de  lame  du  FrouvatTrt,  à  Paris  (2  fevr,).  — 
Apparition  du  choléra-morbns  à  Paris  (2Î  mar.-). 
U.  de  Hontalivet  est  nommé  k  l'intérieur  en  rcu- 
placeroent  de  Casimir  Périer,  qui  conserve  la 
présidence  du  conseil  (27  avril).  —  fléforme  du 
Code  pénal  ;  Introduction  des  circonstances  alli;- 
nnantes  (Î8  avril),  —  Troubles  il  Marseille.  Dé- 
barquement de  la  duchesse  de  fierri  (30  avril). 
—  Ravages  du  choléra,  de  mars  i  septembre.  It 
emporte  Casimir  Périer  (16  ma:)  et  18400  vic- 
times. Fable  des  empoisonnemeols;  horribles 
excitations  des  anarchistes;  assassinats  alio:ni- 
nables  commis  sur  les  individus  souptonnis 
d'être  des  empoisonneurs  par  une  populace  igno- 
rante et  égarée,  —  Insurrections  dans  lOuesl 
(mai).  La  duchesse  de  Berri  se  réfugie  à  Nan- 
tes. —  Hort  du  général  Lamarque;  les  partis 
anarchiques  se  pn  parent  à  faire  de  ses  funé- 
railles roccasion  d  un  mouvement  révolution- 
naire ;  imprudence  des  chefs  de  11  gaucho 
parlementaire,  qui  prélent  leur  concours  au 
parti  républicain;  M.  de  La  Fayette,  aprts 
avoir  tenu  les  coins  du  poêle  et  prononcé  un 
discours  sur  la  place  Mazas,  refuse  de  pren- 
dre la  direction  du  mouvemenu  —  Journées 
des  5  et  6  juin.  —  Paiis  est  mis  en  état  dp 
si^ge,  —  Mort  du  duc  de  Reichsiadt,  Gis  de 
Napoléon,  à  Schcenbrunn,  en  Autriche  (M  juji- 
letj.  —  Procès,  condamnation  et  dispersion 
des  saint-simoniens,  qui  avaient  pour  cbef 
U.  Enfantin  (aoùl).  —  Nouveau  ministère  1 
MH.  Soull,  président,  i  la  guerre;  de  Broglie, 
aux  affaires  élrangÔres;  Thiers.  à  l'intérieur; 
Guizot,  à  l'instruction  publique  {  Humanii,  aux 
finances;  Barthc,  à  la  justice  (Il  oct.).  —Arres- 
tation de  la  duchesse  de  Berri  à  Nantes  (T  om.). 
Elle  sera  retenue  prisonnière  au  château  de 
Blaye,  au  N.  de  Bordeaux.  —  En  Algérie,  prise 
de  Bone  (mars).  — Hort  de  CliampQlIion  (4mars); 
do  G.  Cuvier  (13  mai). 

Le  traité  de  Londres,  relatif  k  la  Belgique, 
est  ratiSé  sans  condition  par  la  France  et 
l'Angleterre  (31  janv.),  mais  la  Prusse,  l'Au- 
triche et  la  Russie  n'y  accéderont  que  sous  ré- 
serve. —  Occupation  d'AncOne  par  les  Français 
(22  février).  —  OLhon,  second  fils  du  roi  do 
Bavière,  est  désigné  par  les  trois  puissances 
protectrices  BU  choix  des  Grecs,  qui  l'aoceplent 
.r  ,         Mariage  du   roi^des  Belges 


inglo-rr__,  . 
.uuu,.,,  _jidls  qu  une  armée  française  .. 
rard  et  Haio  s'empare  de  la  citadelle  d'Anver; 
(23  déc). 

Ualadie  de  Ferdinand  VU 
le  pouvoir 
BermudÈs 


sept.)  ;  il  remet 
ne,  qui  gouverna  avec  Zea 
Dans  le  Portugal,  succ^s  de 
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don  Pedro.  Charte  constiiutionnellt  au  Dom  de 
doua  Maria.  lUvages  exercés  par  le  choléra. 

La  Pologne  est  réunia  à  l'empire  russe  (26  Kt.). 
Paskewilï  est  créé  prince  de  Varsovie. 

Succès  d'ibrabim,  fll»  du  vice-roi  d'Esté,  en 
Syrie  et  en  Asie  Mineure.  Prisa  de  Sainl-Jean- 
d  Acre  (21  mai),  de  Damas  (13  juin]  ;  victoire  i 
Hems  sur  Hussein-Pacha  ;  prisa  d'Anlaicieti 
(l'aDcienne  Anlioche)  [1"  août).  Victoire  de  Ko- 
nieh  sur  le  grand  viïir  Keschid-Pacha,  qui  est 
foit  prisonnier  (Il  die).  Ibrahim  s'avance  sur 
Constantinople. 

Le  parti  des  fédéralistes  l'emporte  dans  les  pro- 
vincsa  argentines  de  Cordava,  de  Gorrienles,  de 
Hendora,  de  Santiago  da  l'Estero.  —  Les  trois 
républi^esdistinclesde  la  Colombie  ont  chacune 
leur  président;  Venezuela,  le  général  Pae»;  la 
Nouvelle-Grenade,  le  général  Saniander  ;  l'Equa- 
teuTj  le  ffénéta)  Florès.  —  Au  Meiiqua,  insur- 
rection du  général  Santa. Anna,  à  la  Vera-Cruz 
Qanv.).  U  na  reAise  pas  cependant  de  recon- 
naître pDur  président  constitutionnel  le  général 
GomËs  Pedrâza,  qui  conservera  la  présidence 
jusqu'au  1"  avril  1833  (□OT.^lfC.). 
1Û3.  Une  association  générale  des  burchenschaff 
ou  sociétés  secrÈlas  est  découverte  à  Tubingue, 
dans  le  Wurtemberg  [22  juin).  La  diàte  établitun 
tribunal  central,  composé  par  rA\ilrichB,la  Prusse 
et  la  Bavière,  pour  surveiller  les  menées  des 
révoluUonnaires  (Saoflt).  Congrès  de  diplomates 
i  Tœplitz  ;  congrès  des  souverains  de  Prusse, 
d'Autriche  et  de  Russie  à  Hùnchengratz  ;  note 
adressée  k  la  France  et  belle  réponse  de  U.  de 
Broglie  (août-sept.).  —  L'union  commerciale  ou 
Kollversin,  commencée  en  IS19,  est  étendue  par 
de  nouveaui  traités  entre  la  Prusse,  la  Bavière, 
le  Wurtemberg,  le  royaume  et  les  duchés 
Sue  (:i-3n  mars] . 

Efforts  d'O'Cûunell  pour  obtenir  l'abolition 
l'acte  d'union  du  1"  janvier    1801  et  la  réuui 
d'un  parlement  irluidais  distinct  ijanv.).  —  Oci 
Dation  par  les  Anglais  des  ties  FaJIdand  ou  Ua- 
louines,  près  de  la  Terre  de  Feu  (juin). 

Une  lempflto  empêche  la  réussite  d'une  attaque 
combinée  des  flottes  de  France  et  d'Angleterre 
contre  les  Hollandais,  qui  entravent  la  libre  navi- 
gation de  l'PâCaut  (2Tmarsj.  La  Russie,  la  Prusse 
et  l'Autriche  proposent  leur  médiatmn.  Prélimi- 
naires de  paix  entre  la  Hollande  et  la  Belgique. 
Les  deux  pays  ne  peuvent  encore  s'entendre  au 
sujet  de  Ma£itricht   et  du  partage  du    Luxem- 

La  duchesse  de  Berri,  qui  a  déclaré  (21  févr.) 
être  mariée  secrètement  au  comte  Lucchesi-Palli, 
accoucbad'une  Slle  aucMtaau  deBlaye  [10  mai]. 
Le  gouvernement  lui  permet  de  se  retirer  en  Si- 
cile (juin).— Loi  sur  rinstruolion  primaire  pré- 
sentée le  3g  juin,  —  Coalitions  d  ouvriers  au 
sujet  des  questions  de  tarir  et  pour  ik  demande 
de  réformes  radicales,  fomentées  par  les  républi- 
cains (oct,-nov.].  Manifeste  delà  Société  det 
droit*  àt  Vhomme,  qui  se  place  sous  le  patronage 
da  Robespierre  ;  U.  de  La  Fayette  et  U.A.  Carrel 
Miment  cette  manifestation.  —  En  Algérie,  Abd- 
el-Xader,  émir  de  Mascara,  au  sud-est  d'Oran, 
commence  contre  les  Fraiiçais  une  lutta  qui 
durera  quinze  années.  —  Occupation  de  Hosta- 
gauem  (3  août]  ;  de  Bougie  (oct.),  par  les  Fran- 
çais. 

Uortde Ferdinand  VII,  roi  d'Espagne {29sept.). 
pToclamation  de  sa  allé  Isabelle  II,  soui  la  ré- 

Eenee  de  Marie-Christine,  Elle  est  reconnue  par 
[France  et  l'Angleterre.  Proclamation  de  CbarlesV 
dans  les  provinces  basques.  Commencement  de  la 
guerre  entre  les  ChniliJMw  et  les  Cariâtes.  —  En 
Portugal,  continuation  delà  lutte  entre  don  Pedro 
•t  don  Miguel.  Entrée  triomphale  de  Villaflor, 


Ap.  I.-C. 
duc  de  Tercein,    dans  Lisbonne  le  34  juillet; 
dona  Maria  et  la  charte  constitution  nelfe  sont 
proclamées.  —  Le   général  frangais   Bourmont, 

3 ni  combat  pour  don  Miguel,  ne  peut  s'emparer 
■Oporio.  —  Don  Pedro  a  Lisbonne  (28  juillet). 
Don  Miguel,  secondé  par  Bourmont,  échoue 
dans  une  tentative  contre  cette  ville. 

Mazzini  et  le  réfugié  polonais  Ramorîno  orn- 
nisent  la  conspiration  de  la  jeune  Italie.— En 
Suisse,  la  confédération  menace  de  se  dissoudre. 
Concordat  formé  à  Saroen,  ville  d'Untenvalden, 

Îir  les  cantons  aristocratiques  de  Schwitz, 
Qterwalden,  Neufchâtel,  Bile- Ville.  Guerre  fédé- 
rale :  les  confédérés  de  Samen  sont  battus,  disso- 
lution de  leur  ligue. 

La  Russie  prend  parti  pour  la  Porte  contre 
l'Egypte,  qui  est  forcée  de  rappeler  Ibrahim. 
Traiié  d'alliance  oflensive  et  défensive  pourbuitans 
entre  la  Russieet  la  Porte  sigiié  à  Unkiar-Slcelessi. 
Une  clause  secrète  de  ce  traité  fenne  le  détroit 
des  Dardonellrs  à  tout  bâtiment  de  guerre  étran- 
ger: elle  provoquera  une  protestation  de  la  France 
et  de  l'Angleterre,  quand  elles  en  auront  con- 
naissance (sept.),  —  Révoiie.de  Bosnie  et  d'Al- 
banie. —  Utiles  réformes  de  Uilosch  en  Servie. 

Arrivée  du  roi  Othon  en  Grèce,  où  il  est  reçu 
avec  enthousiasme  (6  février).  Les  troupes  fran- 
çaises quittent  la  Grèce  après  cinq  ans  d'occupa- 
tion (11  août]. 

Aux  Etats-Unis,  Jakcson  est  élu  pour  la  seconde 
fois  président.  —  Au  Mexique,  présidence  de 
Santa-Anna,  chef  des  démocrates.  Insurrections. 
Ravages  du  choléra. 
B34.  La  diète  de  Francfort,  conformément  aux 
décisions  prises  dans  un  congrès  des  ministr<!s 
des  principaux  souverains  de  l%llemagiic,  tenu  à 
Vienne  du  mois  de  janvier  au  mois  de  juin, 
décrète  l'établissement  d'un  tribunal  arbitral  pour 
décider  en  première  inslanca^  i '" ''  — 


E résident  du  Conseil.  Troubles  à  Manchester  et  à 
ondres.  Nouveau  cabinetsous  ladirectionde  sir 
Robert  Peel  (9  déc). 
En  France,  vifs  débats  i  la  Chambre  des  dé- 

Îutâs  au  sujet  de  la  loi  contre  les  asssociatlons  et 
'une  somme  de  vingt-cinq  millions  réclamée  i)ar 
les  Etals-Unis.  —  La  loi  contre  les  associations  est 
adoptée  le  36  mars,  mais  le  projet  de  crédit  est 
rejeté  parlesChombres.Démissiondu  ministre  des 
affaires  étrangères,  H.  de  Broglie,  — Insurrections 
républicaines  à  Paris,  à  Lyon,  à  Saint-Etienne, 
organisées  par  la  SocWi  det  droilt  de  l'honime 
(avril).  Ordonnance  royale  quidéfèreàla  Gourdes 
pairs  le  jugement  de  ces  trois  insurrections.  Dis- 
solution de  la  Chambre  des  députi^s.  Nouvelles 
élections  favorables  au  système  de  répression. 
Convocation  des  Chambres.  Le  maréchal  Gérard, 
qui  a  remplacé  Soult  dans  la  présidence  du  con~ 
seil  et  le  miaislËredo  laRuerre,  pose  la  question 
d'amnistie  qui  est  bientôt  abandonnée. — Retraite  de 
Gérard  (29 oct.].  Un  ministère  de  3  jours  (10,  11, 
12  nov.).  Rentrée  de  l'ancien  cabinet,  moins 
Gérard,  que  remplace  Mortier  au  ministère  de  ta 

Çuerre  :  MM.  de  Rigny  aux  sITaires  étrangères, 
hlers  i  l'intérieur,  Guizot  k  l'instruction  pu- 
blique, Humann  aux  finances,  Duchitelau  com- 
merce, Persilà  la  justice. —  Premières  opérations 
delà  cour  des  pairs  dans  le  procès  d'avril.  Atta- 
ques violentes  du  lialii/nal,  rédigé  par  Armand 
Cacrel—  Premier  gouverneur  généra! d'Algérie,  le 
comte  d'Erlon.  —  Mort  de  La  Fayette  [30  mai).  — 
Mort  de  lacquart. 


TEHP6  MODERNES. 


l'Anglaig  Nupier  (jaot.'aTTill.  —  En  ^une, 
chute  de  Zei  Bermndis.  Ca.biuel  Uartinex  de  la 
Hosa,  favorable  au  gouvernement  représentatif 
[16  janv.)'  — ^'■°'^^<^i'^Su'  dirige  arec  habileté 
en  Navarre  l'insurrection  carliste.  —  Ûpèralion 
combinée  d'une  armée  espagnole  et  des  forces 
de  don  Pedro  contre  don  Higuel  (là  avril). 
Traité  de  la  quadnipU  atiianee  entra  la  France, 
l'Ançleterre,  l'Espagne  et  le  l'ortugal,  pour  l'ei- 
pulsion  de  don  Carlos  et  de  don  Miguel  [23  avril.) 

—  Don  CarloB  est  forcé  de  quitter  le  Portugal 
et  s'embarque  pour  l'Angleterre  (finde  mai).  Don 
Higuel,  par  une  capitulation  signée  à  Evora,  doit 
ègâement  quitter  le  royaume.  ~  Mesures  libé- 
rales prises  en  Espagne  et  en  Portugal.  Les  am- 
bassadeurs des  gouvernements  absolus,  Prusse, 
Rome,  Autriche,  Russie,  quittent  l'Espagne  [mai- 
juin).  —  CoDtinualiou  de  l'insurrection  carliste 
en  Espagne.  Don  Carlos  quitte  Londres  et  arrive 
en  Navarre  [10  juîL).  —  Abolition  de  l'inquisi- 
tion, le  15.  —  Apparition  du  choléra  à  Madrid, 
le  16.  Massacre  des  moines  par  la  popukce  qui 
croit  les  fontaines  empoisonnées.  —  Ouverture 
desCortès  par  la  régente  (24  juillet).  — La  France 
s'engage  à  ne  pas  laisser  passer  de  secours  à 
don  Carlos  par  les  Pyrénées  [18  août).  —  LesCortcs 
déclarent  exclus  du  trCne  don  Carlos  et  ses  des- 
tendants. —  Dans  le  Portugal,  don  Pedro  abolit 
le  papier-monnaie,  organise  la  garde  nationale, 
ouvre  les  Certes,  La  reine  est  déclarée  majeure. 
Don  Pedro  renonce  à  la  régence;  sa  mort  (34  sept,]. 
Ministère  sous  la  présidence  du  duc  de  Palmella, 
le  24.  —  Bannissement  à  perpétuité  de  don  Mi- 
guel. —  Mariage,  far  procuration,  de  û  reine 
avec  le  duc  de  Leucblenberg,  flU  du  prince  Eu- 
gêne  de  Beaubomais  (t"  déc). 

Attaque  dirigée  contre  U  Savoie  par  l'année 
révolutionnaire  de  la  jeune  Italie,  composée  d'tm 
millier  de  Polonais,  Allemanda  et  Italiens,  sous 
le  commandement  de  Ramorino.  —  Comme  cetLe 
armée  avait  été  formée  en  Suisse,  l'Autricha,  la 
Prusse,  la  Russie,  etc.,  demandent  au  directeur 
fédéra]  la  dissolution  des  comités  révolutionnaire* 
oiganisés  par  les  réfugiés;  le  Directoire  y 

L'emMreur  de  Russie  défend  d'envoyer  les 
jeunes  Russes  à  l'étranger;  il  limite  le  droit  de 
Toya.ger  et  de  vivre  hors  de  l'empire  (avril),— 
Tous  les  Polonais  fugitifs  sont  déclarés  bannis  à 
perpétuité  (IG  oct.).  Insurrection  du  Caucase  di- 
rigée par  Shamyl. 

En  Danemark,  les  quatre  assemblées  d'États, 
instituées  en  1831,  se  réuniront  [mai)  et  potir- 
roDt  présenter  des  propositioni  et  examiner  celles 

La  Syrie,  cédée  par  la  Turquie  à  Mehemet-Ali, 
se  révolle  contre  lui,. 

Soulèvements  sur  dilférents  points  de  la  Grèce. 

Au  Mexique,  le  général  Santa-Anna,  président, 
triomphe  de  son  rival,  le  général  Bravo. 
1835.  Crise  ministérielle.  Reconstitution   de   l'an- 
cien  ministère   présidé  par  le.  duc  de  Broglie, 

—  Procis  des  insurgés  d'avril  183^  devant  la 
cour  des  pairs:  système  adopté  par  les  ac- 
cusés pour  rendre  le  procès  impossible;  scènes 
tumultueuses  dans  la  salle  d'auaience;  la  Cour 
ordonne  que  les  uccusés  qui  s'obstineraient  à 
truubler  lordre  comparaîtront  isolément  devant 
elle;  un  petit  nombre  des  accusés  se  décident  11 
accepter  les   débats.  —  Évasion  de  38  accusés. 

—  Le  journal  ta  Tribune,  rédigé  par  K.  Ar- 
mand Marrast,  cesse  de  paraître.  La  Chambre 
de«  députés  et  la  Chambre  des  pairs  recou' 
luissent  la  dette  de  25  millions  envers  les 
Etats-Unis,  à  la  condition  que  des  explica- 
tions satisfaisantes  seront  données  sur  le  mes- 
HCe  du  président  Jackson.  —  Ëpouvaiilabie  at- 


tentat du  38  juillet  :  une  machine  infenule  pré- 
parée par  Fieschi,  Morey  et  Pépin  éclate  sur 
le  -passage  du  roi,  aux  fSles  de  juillet;  nom- 
breuses victimes,  dont  le  maréchal  Mortier.  — 
Adoptiondes  ioii  de i«>tet»br«,quimodifiealla lé- 
gislation sur  la  presse,  lejuryetles  cours  d'assises. 
— Loi  relative  irétablissementd'imcheminde  fer 
de  Paris  Ji  Saint-Germain.  —  En  Algérie,  Abd-el- 
Kader,  défait  par  le  général  Trézel,  près  d'Oran 
(25  juin),^bat  àlaMacta,  le  26.  Le  maréchal 
Clauiel  est  nommé  gouverneur  général  [Sjuil.). 

" iJ:.,—     .:-■.-,.    -.      -i  .  j\n,]i=T,. 


n  dirigée  par  le  duc  d  Orléans 


Heuretise  eipéditi 
ontre  Uascara  (nov  .. 

Retraite  de  Robert  Pee!  (8  avril).  Rentrée  de 
lord  Melbourne,  avec  Juhn  Russell  et  Pahners- 
ton,  —  Ardentes  prédications  d'O'Gonnell  dans 
des  réunions  d'ouvriers  k  Manchester,  »  Newcistle 
i  Edimbourg,  k  Glasgow. 

Mort  de  l'empereur  d'Autriche  François  II 
(î  mars).  Son  fils  Ferdinand  1",  igé  de  42  ans, 
lui  succède.  Crédit  du  prince  de  Mettemich.  — 
Décret  de  la  diéie  contre  la  jeune  Allemagne,  ï 
cause  de  ses  doctiines  subversives.  —  Accession 
do  Bade,  de  Nassau  et  de  Krancfort  au  ZollvoteSn 
prussien.  —  En  Prusse,  éiablissement  d'un  tribu- 
nal unique  pour  les  crimes  de  haute  trahison, 
indépendamment  des  tribunaux  de  chaque  pro- 
"'  ''"  navigation 


Traité  dt   

entre  l'Autriche  cl  la  Grèce, 
liberté  réciproque.  Établi 
paquebots  et  d  un  sertici 


M 


sur  la  base  d'une 
icut  d'une  ligne  de 
poste  entre  Trieste 

LesChambresde  Belgique  votent  une  loisur  l'en- 
seignement qui  accorde  une  liberté  absolue  [sept,). 

En  Espagne,  divisions  dans  le  parti  constitu- 
tionnel. Retraite  de  Martinei  de  la  Rosa  (7  juin). 
Cabinet  Toreno.  Suppression  de  l'ordre  des  Jé- 
suites (4  juil.) .  Insurrections  à  Saragosse,  k  Bar- 
celone, &  Valence,  etc.,  pour  obtenir  la  constitu- 
tion de  1812etdes  chartes  provinciales.  Des  juntes 
s'organisent  dans  différentes  villes  et  s'arrogent 
tous  les  pouvoirs.—  (^inel  Mendiiabal  (14  sept.). 
Uise  en  état  de  siège  de  la  Catalogne,  où  domine 
le  parti  carliste  (29  nov.). 

Mort  du  mari  de  la  reine  de  Portugal,  deux 
moisaprès  son  arrivée  [28  mars).  Nouveau  ma- 
riage arrêté  avec  Ferdinand -Auguste  de  Saie-Co- 
bûurg-Gotba,  neveu  du  roi  des  Belges  [1  déc). 

En  Russie,  confiscation  et  mise  en  séquestre 
des  biens  des  réfugiés  polonais  (14  avril)  :  2340 
sont  dépouillés  au  profit  du  trésor  impérial  et 
des  fonctionnaires  russes  (juillet).  Entrevue  de 
Nicolas  I"  avec  le  roi  de  Prusse  à  Kalisch 
(12  sept.)  ;  ces  ceux  princes  se  rencontrent  avec 
l'empereur  d'Autriche  i  Tœplitz,  le  26. 

La  régence  de  Tripoli  est  replacée  sous  la  do- 
mination de,  la  Porte  [mai).  Efîoris  du  sultan  et 
du  pacha  d'Égypie  pour  initier  leurs  sujets  Ma 
civilisation  euro|>éenne. 

En  Grèce,  rivalités  des  partis;  progrès  du  bri- 

rdage;  impopuhrité  des  troupes  allemandes  et 
minisire  bavarois  Armansperg;   majorité  du 

Au  Chili,  épouvantable  tremblement  de  terra 
(20  fév.).  —  Le  Veneiuela,  l'Equateur  et  la  Nou- 
velle-Grenade sont  constamment  en  proie  i  la 
guerre  civile.  —  Dans  la  Plata,  les  ^déralisles 
donnent  pour  cinq  ans  le  pouvoir  de  gouverneur  et 
de  capitaine  général  à  Rosas.  —  Indignes  violen- 
ces exercées  aux  £tals-Unis  par  les  eschivagistes 
envers  les  abolilionistes  et  les  nègres. 

1836.  En  France,  dissolution  du  ministère. M.  Thiers 
se  sépare  de  MM.  de  Broglie  et  GuiïOt  (S  fév.).  — 
£iécutiondeFteschi,delloreyeldePéuin[19feT.). 
—Nouveau  ministère  ;  M.  Thiers,  président  du  con- 
seil,aux  affaires  étrangères;  M.  Sauzet,ilajustice; 

M.  de  Uontaiiïet,  irinlérieur;  M.  Fassy,aucom- 
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BMrc*  «t  uix  Mwa  publiât:  M.  PsM  ds  te  Lo- 
itTO,  l  l'jnïtniction  publique;  l«  martctul  Uai- 
«m,  à  U  guerre;  l'smiral  Dupetré,  t  1»  marine 
(21  ftr.}.  —  Lai  probibant  ]eg  loteries  (S  mus). 

—  Attentftt  d'AUtaud  contre  le  loi  (1&  juin);  il 
wt  aicaU  (II  juillet).  Mort  de  H.  iiaaad  Cur- 
nl,  tué  eu  duel  par  M.  Smile  de  Gir&rdin.  — 
U  SoeUU  dti  famiUti  niccMe  à  Ift  SoeUU  du 
Aroitt  ûê  Viiomme.  —  Aulofis«tlon  socoriée  par 

■  le»  Chambre»  à  l'induatrie  prirée  d'ouTrir  de» 
chemine  de  br  de  Hontpelliei  k  Cette,  de  Puiià 
V«rwillet  (inillet),  —  Dissentiment  entre  le  mi- 
nistère et  Te  roi  sur  la  question  d'Ewagne.  — 
CaUnet  Uolè  (6  sept.),  avec  MM.  Persil  k  la  jus- 
liée,  Gasparin  i  l'intâmur,  l'amiml  Hosemel ,  à 
Ift  marine,  Guizot  i  l'insiraclion  publique,  Du- 
ebttel  wjï  finance»,  Martin  [du  KorJ)  au  com- 
merce, Rote!! menaçantes  i  la  Suiese  au  snjetde» 
ritugiéa  (sept.-noT.).  —  Mort  de  Charles  X  à  Go- 
rilï  (6  nov.j.  —  Louis- Napoléon,  neveu  de  l'Em- 
pereur, fils  de  l'ancien  roi  de  Hollande,  eesaye 
de  tonlever  la.  garnison  de  Strasbourg  le  30 
oot.;  il  est  pris,  mis  en  liberté  sans  jugement, 
et  enroyé  aui  ÉUW-Unia  (13  nor.).  —  AltenUt 
de  Meunier  contre  le  roi,  le  jour  de  l'ouTerture 
dea  Chambres  (Î7  déc).  —  En  Algérie,  ïiotoirt 
du  eéuéral  Bugeaud  Eur  Abd-el'Kader  I  la  Sic- 
kick  (6juil.].  —  Tentative  malheureuse  du  gou- 
veraeor  général Clauzel contre Constantine  (nov.). 
Crife  monétaire  et  commereiale  en  Angleterre. 

—  Le»  lords  rejettent  les  lois  proposée»  dana  l'in- 
térêt de  l'Irlande.  —  Adoptionparlesdeui  obam- 
brei  d'un  bill  de  réfonne  scdéaiastique  pou: 
l' Angleterre. 

Ui  diïle  de  Hongrie  décide  que  se»  actes  sc- 
roDt  redises  en  langue  hongroise  (4  mar^.  Amé- 
liotuion  de  Ut  coDOition   des  paysans.  —  Réta- 

btlMement  des  jésuites  en  Autriclie  (3f ' 

Dansle  Wurtemberg    loi  adopté ' 

bres  pour  le  rachat  des  corvées, 
personnelles  et  des  prestations  e 

En  Espagne,  le  projet  de  loi  Rectorale,  te 
rachat  des  redevances  appartenant  aux  aneier 
nés  communautés  religieuse»,  la  suppression  dL_ 
couvents  amènent  la  retraite  de  Mendizabal 
(Umai).  —Révolution  militaire  ila  Granja,  oi: 
résidait  la  reine  régente  (12  aoflt);  insurrectior 
•k  Madrid.  La  régente  accepte  la  constitution  di 
1811,  le  lA;  le  général  Ooesada  est  missané  pai 
U  peuple  de  Madrid.  —  Ministère  Calntrava  :  me 
sures  libtniles;  apaisement  dci  esprits.  —  Des 
bandes  carlistes  parcourent  le  pays  de  Valence, 
['Aragon,  et  pénètrent  jusqu'en  Andalousie.  — 
Ouverture  des  Cortès  con.stitiranles  (S4  oct.).  Le 
général  Eipartero  délivre  Bilbao  assiégé  par  les 
carliste».  —  Le  gouvememwit  recODonil  l'indé- 
pendance du  Heiique. 

Révolution  à  Lisbonne  (9  sept.).  Ia  reine  es 
Forcée  d'accc^pier  la  constitution  de  1S!3,  analogui 
i  celle  de  l'E^ogne  de  1811. 

L'Autridic.  la  Prusse  et  la  Russie  font  oecupei 
le  territoire  lllire  de  Cracovie  pour  em  eipuber  le: 
réfugiés  polonais  [17  fév,). 

Au  Heiique,  l'Etat  du  Teni,  qui  eat  opposé 
aui  idées  unitaires,  rétiate  au  président  Senla- 
Anna,  qui  est  vaincu  et  fait  prisomier  (Ilainl), 
Il  est  nia  an  liberté  peu  de  temps  ^rès.  —  Fin  de 
la  guerre  civile  au  Pérou,  avec  le  concours  def 
umics  de  Santa-Cmi,  président  de  la  Bolivie 
S^antion  du  Périm  en  dvui  fitoU  indépendeats  ; 
Sud-Péruvien,  Moid-Péravien  (IT  mars,  G  aoAt). 
n»  sa  conlédenni  «>ec  la  Bolivie  (38  oct.).  — 
Guena  ontie  le  Pfava  «l  le  Chili.  —  Fin  de  la 
gHRe  civile  daei  l'BqtMtenT  (1 0  JBÎllet). 

Au  BUtMIois,  ccintmuation  de  U  lotM  entre 
les  esclavagistes  et  les  aluli tirai iiles.  —  Slec- 
tiens  priiideatieUt*  âtTccables  au  eaadidat  dé- 
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mocTïie  Martin  van  Burtn,  de  New-York,— Les 
États-Unis  appuient  le  Tnu  conin  le  gaurame- 
ment  dn  Mexique. 
1S3T.  PiTto^  dea  com[dioes  du  {irince  Louis  &  Stras- 
bourg; le  jury  les  acqmtle  (janv.).  —  Crise  mi- 
nistérielle. MH.  G^sparin,  Oaizol,  Duchâtel  sont 
remplacés  par  MM,  Monlalivet,  Saivandj,  Lacave- 
Laplagne  (15  avril) .  —  Les  deui  chambres  volent 
la  dotation  pour  la  fille  atnée  du  roi  et  le  prince 
royal,  mais  non  pour  le  second  fils  (M  avnl),  — 
Amnistie  politique  (8  mai).  —  Mariage  du  prince 
royal  avec  la  princesse  Hélène  de  UecklemEourg- 
Schwerin  (30  mal).  —  Inauguration  du  musée 
historique  de  Versailles  (Il  juin),  —  Question  des 
chemins  de  fer;  ajournement  des  grandes  lignes. 
—  En  Algérie,  entrevue  de  l'cmii  Abd-el-Kader 
et  du  général  Bugeaud.  Traité  de  la  Taftia  ;  l'émir 
reconnaît  lasouveraineléde  la  France,  mais  notre 
teiTJtoire  est  délimité  (30 mai).  Seconde  expédition 
de  Constantine.  Hort  du  général  Damrémont. 
Commandement  déféré  au  générai  Talée.  Pri^e 
de  C(»)stantlne  (13  oct.).  Le  duc  de  IScmours  a 
pris  jmrt  k  l'expédition.  —  Voyage  de  découvertes 
vers  les  terre»  australe»  du  capitaine  Dumont 
d'L'rville,  de  1837  A  1840. 

Mort  de  Guillaume  IV,  roi  d'Angleterre  (M  juin). 
Avènement  de  Victoria  !■•,  sa  nièce.  Continuation 
de  la  criw  commerei^  ;  Interruption  de»  travaux 
dans  les  villes  mannfaeturicres  de  Liverpool,  Bir- 
mingham, Manchester.  — F.  P.  Smith  (Anglais;) 
et).  Ériceson  (Saédois)  font,  chacun  de  leurcAiO, 
des  essais  satisTaisants  de  bateaux  à  vapeur  k  hé- 
lice sur  la  Tamise,  —  Wbeaistone,  k  Londree,  et 
Steinheril,  k  Munich,  oonHMiiseut  les  premiera  té- 
légraphes électriques  qui  aient  fonctionné  régu- 
lièrement sur  de  grandes  dislances.  —  Thoms- 
Spencer,  en  Angleterre,  et  Jacolii,  à  Dorpat,  >-i 
Russie,  inveutenl,  chacun  de  leur  côté,  la  gai'.  . 
noptastie. 

Tmlté  de  corameree  de  la  Hollande  ave 
Prusse  (3  iuinl  et  avec   l'Angleterre    (ÎT  if 

L'Autriche  résiste  aux  efforts  du  parti  liber.:'  .i 
Hongrie;  les  jésuites  t*tiennenl  l'instrucIlOF  i 
blique  en  Oallicie.  —  Service  de  tiatnu  k  vi  :■ 
par  la  compagnie  du  lioyd  aulrtcftirn,  fondée  ^j 
le  baron  de  Bruck,  entre  Trieste  et  l'Oriem,  par 
AncSne,  Corfoui,  Patïa»,  Candie  et  de  làiConstan- 
tinople  et  à  Alexandrie  (16  mai).  —  Dana  le  Ha- 
novre, avènement  da  diK  de  Cumberland,  5'  fils 
de  Georges  lll,  Emesl-Auguste  I"  (ÎO  juin}.  Abo- 
lition de  la  conslitution  de  1833  (5  juillet)  ;  protes- 
tation de  sept  professeurs  de  l'univereitÉ  de  Gœt- 
tingue  ;  ila  sont  destitués,  ^  Question  des  mariages 
milles  dan»  la  Prasse  rhénane;  ie  roi  de  Prusse 
fait  enlever  rarchevéciuo  do  Cologne  (JO  nov.). 
SoulJvMBenl  des  catholiques  à  Munster,  iCologne. 
Prolestalion  du  pape  (10  déc.). 

En  Espagine,  voie  des  Cortès  en  faveur  du  mi- 
nistère Caintrava,  Suppression  de  la  dîme  et  des 
élablissemputfi  monastiques.  Promulgation  solen- 
nelle de  la  nouvelle  constitution  [18  juin). — 
Don  Carlos  et  Cabrera  s'avancent  au  centre  do 
l'Espagne.  —  Chute  du  ministère,  i  la  suite  d'une 
émeute  militaire  organisée  par  Espartero,  qui  ce- 
pendant n'entre  pas  dans  le  nouveau  cabinet 
(n  août).  —  Marche  de  don  Carios  sur  Madrid. 
Il  est  repoBSsé  par  Egparlero  et  forcé  de  repMser 
l'Ëbre, — En  Portugal,  insurrection  des  miguélistes 
dans  les  Algarves  (fév.),  —  Prise  d'arme»  Je»  cbar- 
tisteedanslesprovincesdu  Nwd,  sous  le  maréchal 
Saldanha  (13  juillet)  ;  elle  est  sans  résultat. 

Ravages  du  choléra  en  Sicile;  révoltes  sur  plu- 
neurs  petnlscruellementréprànées  par  le  général 
del  Caretto;  la  Sicile  perd  ses  privilèges  politi- 

Le  cxar  chang*  les  divisioM  administra tivei  da 
la  Pelc^a(T  mars);  il  Gnoriae  ristredactiondan* 
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le  19  déa.  Ponoation  d'un  ministère  composé 
cluÂlremect  de  Grecs. 

Congrès  des  iléputËs  do  b  BoHrie,  du  haut 
Pérou  et  du  bas  Pérou;  constitution  as  la  aou- 
?elle  contÉdération  pécu-bolirienne  (l"mai).  Tous 
les  deux  ans  sera  réuni  un  congres  ^Éral,  et 
tous  les  dix  ans  on  nommeiB  un  eber  de  la  confé- 
déialioQ  entre  six  candidats  proposés  par  tes  trois 
répuLÛi^es.  Ce  pouvoir  décennal  est  donné  au 
g&iéral  Santa-Cruz.  —  La  dictateur  de  Buenos- 
Ajres,  Rosas,  déclare  la  guerre  k  la  conKdération, 
&  cause  de  l'interveation  de  Santa-Crui  dans  le 
PÉiou.  —  Guerre  civile  dans  lllnigua;  entre  le 

e résident    actuel    OrUw    et   l'ancien    président 
ibera. 

Le  congrus  des  Ëtats-Unis  reconnaît  l'indéi 
dauce  du  Teias  (février).  Au  congrès,  vifs  dé 
sur  la  question  de  l'esclavage  ;  crise  commercialB 
et  financière.  Les  banques  suspendent  tout  paye- 
ment en  espèces.  —  Au  Mexique ,  élection  du  gé- 
néral Bustamente  comme  président  (mars).  Insur- 
rections militaires  sur  plusieurs  points. 
1S38.  Lutte  soutenue  par  le  ministère  Uolé  contre 
û  coalitoQ  des  doctrinaires  et  du  centre  gaucbe. 
Uiis  sur  l'organisation  départementale,  l'état-maj  or 
de  l'armée,  les  justices  de  paix,  les  aÉénés. 

Hort  du  diplomate  Talleyiand  A  Paris  {mai). 
MaisKUice  du  comte  de  Paris,  fils  atné  du  duc 
d'Orléans  (UaoOt).  — Louis-Napoléon,  nationalisé 
dans  le  oantou  de  Thurgovie,  afin  d'éviter  des 
mnbairBB  A  la  Suisse,  passa  ï  Londres  (10  sept.). 
—  Expédition  dirigée  par  le  contre-amiral  Leblanc 
contre  RosBi,  qui,  en  haine  de  Santa-Cniz,  k 
président  de  la  Bolivie,  allié  de  la  France,  a 
exercé  des  persécutions  contre  les  résidents  fran- 
çais (39  mat).  —  Réclamations  du  gouvememeni 
iranfàia  au  sujet  du  préjudice  causé  k  dos  natio- 
naux au  Mexique  1  eues  ne  sont  pas  écoutées.  Le 
contre-amiral  Baudin  et  le  prince  de  Joinville, 
y  sis  du  roi,  bombardent  et  emportent  en  quatn 
heures  le  fort  de  Saint-Jean  d'Ulloa  ;  capitulatioi 
de  la  Ters-Crnz  [nov.J ,  Ourertv.re  de  la  session  di 
1S38-1S39  (Il  déc.).  —  M.  Dupin,  porté  par  le 
ministère,  est  élu  présidetit.  —  Discussion  de 
l'Adresse  a  la  Chambre  des  pairs.  —  Rédaction  du 
projet  d'Adresse  par  la  commission  de  la  Chambra 
des  députés;  conduite  ambiguë  de  U.  Dupin.  — 
J.  Pdonze  lit,  le  iaDCI.,à  l'Académie  des  scienci^s, 
tm  mémoire  sur  la  P^roi^line  et  annonce  qu'elle 
M  susceptible  d'application  dans  l'artillerie. 

Couronnement  de  la  reine  d'Angleterre  (ÎS  juin); 
brillant  accueil  tait  au  maréchal  Soult.  Soulève- 
ment  du  Canada;  sanglantes  exécutions,  —  En 
Asie,  une  diversion  maritime  des  Anglais  force  le 
schah  de  Perse,  Mohannned-Mirza,  à  lever  le  siège 
d'Bérat,  entrepris  sans  doute  &  l'instigation  de  la 
Russie.  —  Wheastone  invente  le  stéréoscope  i 
réfleiioa. 

L'Autrïche  ne  pent  réconcilier  le  roi  de  Prusse 
atoc  l'archevêque  de  Cologne;  démêlé  avec  l'ar- 
chevêque de  Posen  au  sujet  de  la  m&me  qnestion 
des  mariais  mixtes. 

fivaenation  d'AncCne  par  les  Français (15  oct.). 
Lm  Autrïcbicais  continuent  d'occupâla  citadetle 
dePerrare. 

Le  Biânénl  Espartero  est  nonuné  capitaine  gé- 
néral des  années  ds  ta  reine  d'Espagne  ;  u  continue 
la  guerra  contre  les  Carlistes.  —  Use  en  état  de 
siège  des  royaumes  d'Aragon,  de  Valence,  de 
Uurcie,  de  Saragosse.  Espartero  rej^it  le  com- 
mandement des  gardes  nationales.  —  Insurreclion 
armée  d'ouvrière  et  de  gardes  nationaux  k  Lis- 
ttotmej  elle  est  vaincue  par  ta  troupe  de  ligne 


tiques  depuis  sept.  18W.  —  Naissance  t..  ___ 
d'Oporto,  prince  royal. 

En  Russie,  canalisation  du  Tolga  et  du  Don. 
Cbemiu  de  fer  de  Saint-Pétersbourg  i  Moscou.  Le 
cïar  visite  les  cours  de  Stockholm,  Berlin,  Hu- 
nlch,  Dresde.  Weimar. 

Mehemct-Ali  demande  l'hérédité  pour  le  gouver- 
nement de  l'Egypte  et  celui  delà  Syrie;  résistance 
de  la  Porte;  préparatih  de  guerre.  Intervention 
de  la  France  et  de  l'Angleterre.  Idehemet-Ali  con- 
sent â  envoyer  le  tribut.  —  Reschîd-Pacha  va 
conclure  i  Londres  un  traité  de  cummerce. 

Rupture  de  la  confédération  péru-bolivienDe; 
le  Pérou  septentrional  se  sépare  lenremier.  — Les 
Chiliens  s'émirent  de  Lima  par  tramson  (il  aodt). 
—  Guerre  civile  dans  l'Uruguay.  Oribe  perd  la 

«résidence.  —  Sympathie  du  peuple  des  États- 
nis  en  bveur  des  insurgés  du  Canada.  —  L'amé- 
ricain Morse  va  fn  Angleterre  pour  montrer  un 
télégraphe  électrique  enregistreur. 
1839.  Aflreux  tremblement  de  terre  à  la  Majrtinlque 
(Il  janvier).  —  Discussion  de  rA:dre3se  i  la 
Chambre  des  députés;  défense  héroïque  de 
U.  ïlolé  contre  la  coalition;  il  n'obtient  dans  le 
vote  de  l'Adresse  qu'une  majorité  de  6  voix.  — 
Crise  ministérielle.  Dissolution  de  la  Cbambrc 
(1  fév.}.  ~  Retraite  du  cahinet  Mole  (g  mars).— 
Ministère  intérimaire  (31  mars).  — Ouverture  des 
Chambres  (4  avril).  —  U.  Passy,  élu  président  de 
la  Chambre  dea  députés,  tente  t  son  tour  de  former 
une  combinaison  mlmstérleile,  mais  M.  Dupin 
la  [ait  échouer,  par  son  obstination  sur  des 
points  de  peu  d  Importance,  an  sujet  desquels  il 
avait  été  cependant  d'accord  la  veille  avec  ses 
collègues.  —  Cabinet  Sonlt,  avec  MM.  Teste  à  la 
justice ,  Schneider  k  la  guerre ,  Duperré  k  la  ma- 
rine et  aux  colonies,  Duchatet  a  l'Intérieur, 
CuniE-Gridaine  au  commerce,  Duhure  aux  tra- 
vaux publics,  Villemaln  &  l'instruction  publique^ 
Hippolyte  Passy  aux  finances.  —  Menées  du  parti 
républicain 'la  iSociéti!  dtt  Saùont  remplace  la 
Soctélé  det  Familles;  publication  du  Montteur  ré- 
publicain et  de  l'Homme  Ixbrt;  une  prise  d'armes 
est  décidée  pour  le  12  mai  ;  l'insurrection  éclate, 
mais  est  promptement  réprimée;  le  roi  commue 
la  peine  des  chefs,  H  M.  Barbes  et  Blanqui,  con- 
damnés à  la  peioe  de  mort.  —  Le  patii  bonapar- 
tiste fonde  le  Journal  le  Cnpitcle.  —  Discussions 
des  Chambres  sur  les  tribunaux  de  commerce,  la 

Eropriété  littéraire ,  les  chemins  de  fer  de  Lille  à 
unkerque,  de  Paris  A  Orléans,  de  Paris  à 
Rouen,  etc.  —  Colonie  agricole,  pour  les  ieunes 
détenus,  k  Hettray,  près  de  Tours.  —  En  Algérie, 
passage  de»  Portes-de-Fer  par  les  ti^upes  frin- 
Salses  (28  oct.).  Peu  de  jours  après,  les  hostilités 
recommencent  avec  Abd-el-Kader,  qui  est  ballu 
sur  tes  bords  delà  ChifË.  (31  déc).  —  Le  Mexique 
consent  à  nous  payer  une  indemnité  de  guerre. — 
Hostilités  danslâmta  entre  la  France  et  Rosas.~- 
Le  peintre  L.  Mandé  Dagnerre,  perfectionnant  les 
essais  de  Jos.  Nicépbore  NUpce,  qui  remontent  ^ 
1813,  invante  le  premier  procédé  de  photMraphiu 
sut  plaque  de  métal,  A  la  même  époqae,lubol, 
en  Angleterre,  obtenait  des  images  sur  papier 
sensible. 

Débata  dn  parlement  anglais  sur  l'organisation 
du  Canada,  la  question  irlandaise,  la  proposition 
de  suspendre  la  constitution  de  la  Jamaïque,  qui 
s'est  révoltée.  Chute  du  ministère  (T  mai). 
Sir  Robert  Peel  ne  pent  former  un  cabinet.  Re- 
tour du  cabinet  Melbourne.  —  hisurreclions  char- 
tlslea  dans  les  villes  mamibcturiéres.  —  Traités 
de  commerce  et  de  navigation  avec  l'Autriche,  la 
Porte,  la  France.  —  Dans  Tlnds,  prise  de  Can- 
dahar,  de  Obizni ,  de  Cabeal.  —  Rupture  arts  la 
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CbJne,  pkTCfl  qoe  l'empereur  retuM  de  laisser  en- 
tier l'opium  dantseg  I^ts.  — Occupation d'Aden, 
k  l'entrée  de  Ib.  mer  Rouge. 

Conflit  CDtre  les  Etats  de  Hongrie  et  le  gou- 
vernement autrichien.  —  Condamnation  et  dé- 
chéance de  l'archevêque  de  Posen.  qui  a  refusé 
d'approuver  la  décision  du  roi  de  Prusse  louchant 
les  mariages  mixtes.  —  Fin  du  difT^rcnd  entre  la 
Hollande  ou  la  Belgiqun,  au  sujet  du  Luiembourg 
et  du  tinbourg,  qui  demeurent  pariagés;Ia Hol- 
lande seule  rai  reconnue  membre  de  la  conrédè- 
latioD  germanique. 

Don  CarloSj  conseillé  par  son  premier  ministre 
Teieiro,  destitue  «on  commandant  général,  Ma* 
roto,  qu'il  trouvait  trop  modéré;  celui-ci  Iraliil 
alors  don  Carlos,  entraîne  ses  troupes  et  signe  le 
traité  de  Bergara  avec  Esjurtero,  que  la  reine 
vient  de  taire  duc  de  la  Victoire  (31  août].  Don 
l^ailos  se  retire  en  France  (14  sept.). 

Réunion  à  l'Eglise  gréco-russe  des  grecs-latins 
des  provinces  occidentales.  Protestation  du  pape 
(12  DOï.),  —  Déclaration  de  guerre  au  Iihan  de 
Khiva-,  le  général  Pérosli  part  d'Orenbourg,  sur 
l'Oural,  pour  aller  le  comteittre  [I"  déc).  —  En 
Serrie ,  abdication  forcée  du  prince  Uilosch.  Avè- 
nement de  son  second  SU  Michel. 

Commencement  de  la  i;uerre  entre  le  sultan 
Mahmoud  et  le  pacba  d'ICgypte,  Uébémet-Ali 
l'armée  ottomane  franchit  l'Euphraie  et  entre  e: 
Syrie  (21  avril).  —  Défaite  complète  d'Hafiz-Pacha 
dans  la  plaine  de  I^êzib,  au  14.  E.  d'Atep,  par 
Ibrahim,  âts  de  Méhémet-Ali  (34  juin).  —  Mort 
de  Mahmoud  II  (1"  juillet]  ;  il  a  pour  successeur 
son  Ris  Abdul-Uedjid,  i  peine  âgé  de  16  ans.  - 
Lord  Palmerston  essaye  vainement  d'entratncr  la 
France  h  unir  ses  forces  i  celles  de  l'Angleterre 
pour  ruiner  le  pacha  d'Egypte,  sous  prélevle  de 
I  sauver  l'empire  ottoman.  —  Le  gouvernement 
Francis,  convaincu  qu'il  fallait  avant  tout  proté- 

Jer  Conslanlinople  contre  la  domination  russe, 
écidc  le  gouvernement  anglais  ï  se  joindre  ï  lui 
pour  demander  au  sultan  que  les  Dardanellr- 
soient  ouvertes  aux  escadres  alliées  dans  le  ci 
où  les  Russes  entreraient  dans  le  Bosphore.  —  l) 
envoyé  de  la  France  obtient  d'Ihrahim-Pacba  qu'il 
n'entre  l^s  dans  l'Asie  Mineure.  La  (lotte  otto- 
mane quitta  le  port  de  Constant! nople  et  va  se 
livrer  à  Mébémet-Ali  (14  juillet)  ;  immense  effet 

Croduit  par  celte  défection  ;  terreur  du  sultan.  •— 
e  cabinet  des  Tuileries  propose  aui  grandes 
puissances  de  couvrir  de  leur  garantie  collective 
l'inlégrilé  et  l'indépendance  de  l'empire  ottoman; 
cette  proposition,  mal  accueillie  à  Londres,  esi 
rejelée  par  la  Russie  (11  juillet).  —  La  Franct 
refuse  de  s'associer  aux  projets  ae  lord  Palmers- 
ton, qui,  dans  une  dépècne  en  date  du  I"'  août, 
firopose  renvoi  à  Alexandrie  d'une  Hotte  anglo- 
rançaise  chargée  d'exiger  la  restitution  immé- 
diate de  la  flotte  turque,  et  autorisée  às'emparer, 
en  cas  de  refus,  de  la  flotte  égyptienne  elle-même. 
—  Au  moment  où  le  sultan,  n'ayant  plus  ni  ar- 
mée ni  vaisseaux,  allait  accorder  à  Uéhémel-Ali 
le  gouvernement  héréditaire  de  ses  possessions 
actuelles,  l'amiral  Roussin  consent  à  signer 
une  note  par  laquelle  les  ambassadeurs  des  cinq 
grandes  puissances,  obéissant  aux  suggestions  de 
M.  de  Mettemich,  défendent  à  la  Porie  d'accéder 
aux  demandes  de  Méhémet-Ali  sans  leur  cons«~ 
temenL  —  Le  gouvernement  français,  qui  désir 
assurer  au  vice-roi,  mCme  malgré  la  Porte^  l'I 
rédllé  de  ses  Etats,  rappelle  l'amiral  Roussin. 
Lord  Palmerston,  désespérant  de  faire  entrer  la 
France  dans  ses  desseins  contre  l'Egypte,  songe 
alors  à  la  mettre  hors  du  concert  européen,  ■ 
négocie  en  conséquence  secrètement  avec 
Russie.  —  Hatti-shérif  lu  solennellement  dans 
plaine  de  Gulhané,  prïs  de  Conslantinople  [3  nov. 
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Fin  de  la  guerre  entre  le  C^illi  et  le  Pérou.  — 
Au  Mexique,  Santa-Anna  redevient  président, 
mais  II  est  bientût  renversé  et  remplacé  par 
Bustamente. 

840.  Fji  France,  manifestation  en  laveur  d'une  ré- 
forme qui  augmenterait  le  nombre  des  électeurs 
(la  ianv.).  Bejet  de  la  dotation  proposée  en  laveur 
du  duc  de  Nemours  (!0  févr.) .  —  Chute  du  minis- 
IÈr«Soult.  HimstïreThiersavecMM.deRémusat, 
Jaubert,  Pelet,  Cousin,  Vivien,  Cubi^res,  Gouin  et 
Boussïn  (l"mars}.  —  .Wariajie  duducde  Nemours 
atec  une  princesse  de  Saie  Coliourg-Gotha-Ciehari 
(SI  avril).  —  Loi  sur  la  Iranslalion  des  restes  de 
Napoléon  (1!  mai).  —  Pr..Fû>il'on  Rtmilly  sur 
les  députés  functionnaiies  (I.)juin).  —  Loi  sur 
les  sucres  (3  juillet).  —  'l'i-.iité  de  ta  quadruple 
alliance  pour  &  pacification  de  l'Orient,  conclu  à 
Londres  entre  1  Angleterre,  l'Autriche,  la  Prusse 
et  la  Russie  d'une  prl,  et  la  Turijuie  de  l'autre, 
à  l'exclusion  de  la  France  [15  juillet).  —  Seconde 
lentative  de  Louis-Napoléon;  il  vient  d'Angle- 
terre à  Boulonne  (G  août)  ;  il  est  pris,  traduit  de- 
vant la  cour  des  pairs  et  condamné  i,  l'emprison- 
nement perpétuel  (6  ocl.).  —  (^atition  d'ouvriers 
(I"  sept.).  —  Ordonnance  royale  relative  aux 
fortifications  de  Paris  (VJ  sept.).  —  Attentai  de 
Datmès  contre  Louis-Philippe  (15  oct.).  —  Chule 
du  ministère  Thiers  (19  oct.).  Kouveau  cabinet 
sous  la  présidence  de  Soult.ministrédelaguerre, 
avec  UH.  Guizot,  Du cli5 tel.  Teste,  Humann,  Du- 
perréetVillemaiD.  — Translation  des  restes  mortels 
de  Napoléon,  amenés  par  ie  prince  de  Joinville. 
Funéiailles  solennelles  aux  Invalides.  —  En  Al- 
gérie, belle  défense  de  Mazagran  par  le  capitaine 
Lelièvre  (3-fi  février] .  —  Occupation  de  Cherchell 
sur  la  cûte,  i  l'O.  d'Alger  (15  mars);  de  Médéah 
au  delà  du  col  de  Mouxala,  franchi  le  I!  mai 
après  un  comliat  meurtrier;  de  Miliana,  en 
avant  du  cours  du  Chéliff  (8  juin]  ;  ie  duc  d'i  t 
léans  et  le  duc  d'Aumale  ont  pris  part  à  l'eip 
tion.  Rappel  du  maréchal  Valée  et  nomina' 
du  général  Bugeaud  aui  fondions  de  gouv',- 
neur  général  (?9  déc).  —  Au  mois  de  décès.  '■ . 
MM.  de  Buolz  (Français)  et  Elkington  (An(  .) 
prennent,  chacun  de  leur  calé,  un  brevet  ■!  .i- 
vention  pour  la  découverte  d'un  procédé  c^■ 
dorure  galvanique  applicable  i,  tous  les  cas. 

Discussion  dans  le  parlement  anglais  sur  l'Ir- 
lande, les  chartistes  et  les  socialistes,  —  Mariage 
de  la  reine  Victoria  avec  le  prince  Albert  de  Saie- 
Colwurg-Gotba  [10  févr.).  Débat  ausujet  des  soufres 
de  la  Sicile,  dont  le  monopole  appartenait  i  une 
compagnie  française.  Résistance  du  roi  de  Na- 

Eles.  qui  se  prépare  à  la  guerre.  Intervention  de 
L  Fnnce;  abolition  du  monopole  avec  indemnité 
cour  la  compagnie.  —  Première  campagne  dans 
Cbine  :  le  ca|jitaàne  Elliot  occupe 


siège  (14  février).  —  Les  chefs  cailistes  Cabrera 
et  Balmaseda  sont  contraints  par  les  généraux 
Espartero  et  Concba  de  passer  en  France  (juin- 
jiullei].  —  Nouveaux  troubles  à  Madrid  pendant 
que  la  reine  régente  est  à  Barcelone  avec  ses 
enfants  [14  juillet),  et  bienlflt  jl,  Barcelone,  le  18. 

—  La  reine  régente  se  retire  à  Valence. —  Junte 
provisoire  du  gouvernement  à  Madrid  (I"  sept.). 

—  La  régente  remet  le  soin  àEsnartero  de  former 
à  son  gré  le  cabinet.  Elle  est  obligée  d'abdiquer 
la  régence  [12  oct.],  et  peu  après  se  retire  en 
France  le  19.  —  Lemmistère  formé  par  Espartero 
constitue  avec  lui  une  régence  provisoire.  La 
jeune  reine  est  ramenée  i  Madrid.  —  Emeute  & 
Lisbonne  (Jti  août).  Mesures  répressives. 

Abdication  de  Guillaume  I",  roi  de  Hollande 
(7  ocl.].  Avènement  de  Guillaume  II,  son  Bis. 

—  Responsabilité  ministérielle;  le  contre-seing 
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__   .  ._„  .s  des  Russes 

—  ConvenlicD  entre  le  e;ar  et  le  khan  de  Kbiva, 
qui  rend  la  liberté  aui  captifs  russes. 

En  Su^de,  triomiihe  des  idées  libérales  :  res- 
ponsabilité ministérielle:  la  composition  des  deux 
chambres  est  rendue  élective;  l'ordre  de  la  no- 
blesse perd  ses  droits  dliérédité. 

Question  d'Orient.  L'Angleterre  appuie  la  Porte 
contre  Mehemet-AIi,  donl  elle  redoute  l'a  m  bilioD. 
Les  quatre  puissances,  Angleterre,  Russie,  Au- 
triche, Prusse,  arrêtent  par  le  Iruild  de  Londres, 
sans  eonsuUer  la  France,  qu'on  oITrira  k  Mehe- 
mel-Ali  l'administratioa  héréditaire  de  l'Egypte 
avec  une  partie  de  la  Syrie,  de  la  mer  Reuge  au 
lac  de  Tibéciade,  et  Sainl-Jean-d'Aore,  mais  seu- 
lement comme  gouverneur  à  vie  (15  juillet).  — 
La  Fiance  se  prépare  a  la  guêtre  [29  juillet).  — 
Mehemel-Ali  refuse  d'accepter  les  condition»  des 
4  puissances;  lœmbardement  de  Beyroulh  par  le 
Commodore  anglais, slrCharles  Napier  (Il  sept.); 
inaction  de  la  France.  Note  de  H.  Thiera  du 
B  octobre;  bombardement  de  Sainl-Jeas  d'Acre 
(inoT.).  —  Retraite  d'Irahim  et  convention  pro- 
visoire deMebemet-Aiiavecle  commodore  Napier, 
le!T. 

L'Espagne  reconnaît  la  république  de  l'Eqi 
teur.  —  M^tt  du  dictateur  Francia  au  Paraguay 
(s?pt.).  —  Le  Teiaa,  qui  s'est  constitué  en  répu- 
blique indépendante ,  conclut  un  traité  de  limite! 
avec  les  Etats-Unis.  11  est  reconnu  parla  France. 

—  Élection  du  général  Harrison  comme  président 
aux  Ëtals-Unls.  ~  Traité  de  l'amiral  Hackau  avec 
Arana,  l'envoyé  de  Rosas  [ig  oct.) . 

1841.  Mécontentement  causé  en  France  par  la  «olu- 
tlon  donnée  i  la  question  de  la  Plata  et  à  la  ques- 
tion d'Orient.  —  Loi  sur  les  fortifications  de 
Paris  (avril).  — Loi  sur  le  travail  des  enfants  dans 
les  manufactures  (février-mars).  —  Troubles  occa- 
sionnés par  le  recensement  a  Toulouse,  k  hot- 
deaui,  i,  Clermont,  à  Lille.  —  Attentat  sur  la  per- 
sonne du  duc  d'Aumale  (!3  sept.).  —  Ouverture 
du  chemin  de  fer  de  Strasbourg  i,  Bïle. 

En  Angleterre,  nouveau  cabmet  tonné  par  le 
chef  des  tories,  sir  Robert  Peel  avec  lord  Lyn- 
dburst,  lord  Stanley,  sir  James  Graham.le  duc  de 
Buckingam,  lord  Wellington,  ministre  sans  por- 
tefeuille (3  sept.).  —  Naissance  du  prince  de 
Galles  (9noT.).  —  Rn  des  premières  hostilités 
entre  lAnglelerre  et  la  Chine,  Capitulation  de 
Canton  (mai).  Seconde  campagne  (août)  :  pri! 
d'Amoj[,  Chm-haE,  Ning-PÙ  défendue  par  ui 
forte  citadelle.  —  Désastres  de  l'armée  anglai; 
dans  l'Afghanistan. 

Accessions  au  ZoUverein  de  Brunswick,  Lippe- 
Delmold,  Hesse-Hombourg.  —  En  Belgique,  dé- 
couverte d'une  conspiration  orangiale.  —  La  jalou- 
sie del'Angletarreenipêctiederéussîrunprojetd'as- 
sociation  douanière  entre  la  Belgique  ella  France. 

—  Guillaume  II  de  Hollande  prépare  une  charte 
constitutionnelle  pour  le  grand-duché  de  Luiem- 
bourg.  —Traité  de  commerce  enlrela  Hollande  et 
]>  France  (30  juin).  —  Plusieurs  assemblées  pro- 
vinciale* en  Prusse  réclament  la  liberté  de  la  presse 
et  une  représentation  nationale.  Le  roi  fait  qud- 

JOBs  concessions.  Conclusion  du  différend  relatif 
I'aTcli«véaue  de  Colome.  —  Insurrection  caiho- 
Uque  dans  le  canton  d^rgovie.  Victoire  des  pro- 


testants. Suppression  de  tous  les  couvents  du 
a.  —  Révolution   démocratique  à  Genève   ,_ 
V.)-  Sections  générales  pour  laformationd'ui 
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Ukases  contre  le  culte  catholique  en  Pologne, 
Difficultés  de  la  Russie  avec  le  Saint-Siége. 

En  Espagne,  les  doux  chambres  donnent  la  ré- 
gence à  Espartero,  duc  de  la  Victoire  et  de  Uo- 
relli.  Protestation  de  la  reine  Marie-Christine  et 
du  général  Narvaez,  le  19.  —  Les  Cortès  arrêtent 
que  le  clergé  sera  doté  avec  les  revenus  des 
anciennes  propriétés  de  l'Eglise,  devenues  biens 
nationaux.  —  Insurrection  S'O'Doimell  i  Pampe- 
lune,  de  Diego  Léoti  et  de  Concha  à  Madrid,  yic- 
toites  d'Espartero.  —  DIfScultés  entre  l'Espagne 
et  le  Portugal  au  sujet  de  la  navigation  du  Douro 

Fin  de  la  question  d'Orient.  Mebemet-Ali  con- 
serva l'Egypte  à  titre  héréditaire;  gouvernement 
seulement  viager  des  dépendances  indirectes  de 
l'Egypte,  Nubie,  Darfour,  Kordofan,  Sennaar,  etc. 
La  France  rentre  dans  le  concert  européen  :  elle 
prend  part,  avec  1rs  quatre  grandes  puissances, 
au  traité  des  détroits  par  lequel  le  sultan  s'en- 
gage à  fermer  à  toutes  les  nations  indistincte- 
ment le  Bosphore  et  les  Dardanelles.  —  Retraite 
du  ministre  des  affaires  étrangères,  Beschld- 
Pacha  [15  mars). —  Soulèvement  des  populations 
chrétiennes  opprimées  en  Syrie,  en  Macédoine, 
en  Bulgarie,  en  Crète.  Lutte  entre  les  Druses  et 
les  Maronites.  —  Installation  d'un  évêque  pro- 
testant à  Jérusalem  sous  laprotectïon  de  l'Angle- 
terre et  de  la  Prusse.  —  En  Grèce,  ministère, 
Suis  retraite  de  Havrocordato.  Le  roi  continue 
s  s'entourer  de  Bavarois. 

La  confédération  des  Etals  de  l'Amérique  cen- 
trale est  dissoute  :  Guatemala,  Nicaragua,  Hon- 
duras sont  séparés.  Dictature  de  l'Indien  Carrera 
dans  le  Guatemala.  —  Gouvernement  tyran- 
nique  de  Rosas,  président  de  la  république  ar-  . 
gentine.  —  Le  général  Sa^ta-Cnl^  rentre  à 
Lima.  —  Au  Mexique,  Santa-Anna  redevient  pré- 
sident. —  L'Tucatan  se  constitue  en  république 
indépendante.  —  Mort  du  général  Harrison,  pré- 
sident des  Etats-Unis.  Le  vice-président  lyler 
lui  succède. 
1842.  Rejet  par  la  Chambre  des  députés  de  la  pro- 
position relative  à  l'extension  du  cercle  des  in- 
compatibilités, et  de  celle  relative  &  l'adjonction 
des  capacités  aux  listes  d'électoral  politique  (7  et 
14  févr.).  —  Mort  du  ministre  des  finances, 
M.  Humann  (!&  avril);  M.  Lacave-Laplagne  le 
remplace.  —  Affreux  accident  du  chemin  de  fer 
de  Versailles, rive  gauche,  qui  coûte lavie  i  près 
de âOpersennes, parmi  les()ueUes  le  contre-amiral 
Dûment  d'Ui-ville  (8  mai).  —  Vote  de  la  loi  des 
cbemins  de  fer;  système  de  neuf  grandes  lignes. 
—  Mort  du  duc  dOrléans  par  une  chute  de  voi- 
ture (13  juillet).  —  Convocation  extraordinaire 
des  Chajnbres,  le  !6.  Loi  organique  de  régence 
(30  août)  :  m^orilé  fixée  i  18  ans^  le  régent  sera 
l  héritier  le  plus  proche  dans  l'ordre  de  succes- 
sion au  trûne,  —  Prise  de  possession  des  lies 
Marquises  par  le  contre-amiral  Dupetit-Thouais 
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La  France  refuse  d'adhérer  à  un  traité  que 
l'Angleterre  a  fait  accepter  le  20  déc,  1841  à  la 
Russie,  à  l'Autriche  et  à  la  Prusse,  et  qui  est  ra- 
tiSé  i  Londres  le  W  février,  traité  qui  modifie  le 
droit  européen  au  sujet  de  la  répression  de  la 
traite  des  nègres,  et  étend  les  zones  maritimes  déjà 
soumises  au  droit  de  visite.  —  Les  Etats-Unis,  par 
leur  traité  particulier  avec  l'Angleterre,  se  réser- 
vent le  droit  de  faire  eui-mâmes  la  police  de  leurs 
vaisseaux  pour  ce  qui  regarde  la  traite,  et  n'ad- 
mettent pas  le  droit  de  visite  réciproque. 

Commencement  des  mesures  prises  par  Robert 
Peel  pour  modifier  les  lois  concernant  les  cé- 
réales. Etablissement  d'une  échelle  mobile  de 
droits,  de  façon  que  le  Mé  importé  ooûte  moins 
cher  au  peuple.  —  Vive  discussion  sur  lebillqui 
crée  ri:icome-iax,  ou  impAt  du  revenu.  —  Agit»- 
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tioD  d«i  ciaibilet.  Influance  d'O'CoiuMll  en  Ir- 
lande. —  3*  eipÉdition  dirigée  par  TAngleterre 
contre  la  Cliiue  sotu  l'amira]  Parker.  Trâilé  de 
Nauking,  ç[ui  ouTre  au  commerce  anglais  cinq 
porta;  ceuiOB  de  l'ile  de  Heog-Kong.  —  Les  An- 
glais évacuent  TAfabBcislan  après  avoir  dilniit 
Caboul  et  Diellalabah.  —  Etablissemenld'un  con- 
sul uigiais  a  Tabi'is  et  d'un  résident  commercial 
k  Tâhéran,  la  capitale  de  la  Perse. 

Coiupiration  en  Belgique.  —Loi  orgaoique  aur 
i'inttniction  publiigue;  libre  coocurreuce,  pas 
d'intervenlioD  de  l'EtaL 

Terrible  Incendie  à  Hambours  (5  mai).  —  Le 
roi  de  Prusse  crée  des  comités  ues  Etala  provin- 
ciaux (4  juin]  ;  la  dièta  de  chaque  province  ctioi- 
■ira  des  commissaires  qui  resteront  à  Berlin,  et 
que  le  roi  consultera  quand  il  le  jugera  néces- 
saire. —  Ordonnance  libérale  sur  l'enseignetzient 
dans  les  provinces  polonaises  ;  la  langue  polonaise 
sera  seule  employée  (1 1  juillet). 

Ràvolte  de  Barcelone  [13  novembre);  bombar- 
dement de  la  ville  par  Espartaro.—  ijisujrection 
chartiste  à  Lisboiuut  (2â]anv.).  Hétablisaemeat 
de  la  charte  de  doti  Pedro  ;  ministère  Costa  Ca- 
brai (10  février). 

Ukasas  du  ciar  pour  ta  dénationalisation  de  la 
Pologne.  Attaques  contre  la  religion  catholique. 
Translation  ds  l'académie  ecclésiastique  de  Vdna 
1  Saint-Pétersbourg.  Protestation  de  la  cour  de 
Rome.  Protestations  annuelles  de  la  France  et  de 
l'Angleterre.  —  Ukase  lelatiîî  l'émaDcipalion  da 
serfs,  qui  est  mal  accueiElpar  les  nobles,  proprié- 
taires loociers.  —  £chaci  des  Russes  en  Circâssie 
contre  SbainyL 

En  Servie,  dépasilion  du  prince  Hilosch  {14 

sept.).  —Election  d'Alexandre,  ptit-fila  de  Czer- 

ny  C^ges,  Sgéde  18  ans.  —  D^rasltion  du  wal- 

vode  Alexandre  Gbika  en  Valacbie  (26  oct.). 

1S43,  Ouverture  des  Cbambres  françaises  (9  janv.). 

—  Ditcusaion  de  l'adresse  i  la  Chambre  des  député? 
(!7  Janvier).  —  Tremblement  de  terre  à  la  Gua- 
deloupe (3  février).  —  Ouverture  dei  chemins  de 
Paris  à  Rouen  (2  mai),  et  à  Orléans,  le  3.  — 
Vote  de  la  loi  sur  les  sucres  indigènes  (17  mai). 

—  Mariage  de  la  princesse  Clémentiœ,  Glle  du 
roi,  avec  le  prince  Auguste  de  Saxe-Cobourg 
(10  avril)  ;  du  prime  de  JoinvUle  avec  une  sœur 
de  l'empereur  du  Brésil  (7  mai).  ~  Visite  de  la 
reine  Victoria  k  la  famille  covaleau  château  d'Eu 
(3  sept,].  —  Voilage  du  duc  de  Bordeaux  en  An- 
gleterre (Dor.)  ;  il  y  reçoit  la  visita  de  ù  députés. 

—  Voyage  du  du«  de  MontpensJer  dans  le  midi 
de  la  France  ;  du  duc  de  Nemours  dans  l'ouest. 

—  Vit  débat  entre  l'Eglise  et  l'Université  ;  décla- 
ration comme  d'abus  contre  l'évéque  de  CbUoDS 
(2  nov.).  —  La  PAoJanee,  revue  périodique  des 
fouriéristes,  est  remplacée  par  la  Dimoeratie  pa- 
cifique, journal  quotidien.  —  Prise  de  la  Smala 
d'Abd-el-Kader  par  le  duc  d'Aumale  [16  mail.  — 
Le  gouverneur  général  Bugeaud  est  fait  maréchal 
de  France.  —  Les  dQcteurs  d'Almeida  et  W.  Uont- 
gomery  appellent  l'attention  de  l'ioduatrie  sur  la 
guUa-percba. 

TcoubUs  en  Irlande.  Adressa  d'Û'Coondl  au 

Ktople  irlandais.    Ueetiogs    pour   le   rappel   de 
Union.  Uandat  d'artét  lancé  contre  O'Connell. 

—  Ligua  contre  les  lois  sur  les  céréales  formée 
par  M.  Cobden  pour  [air«  trion^ttter  le  principe 
on  libre-échange.  —  Nouvelle  expédition  des  An- 
glais dans  rAfghanislan.  Leurs  cruautés.  Procla- 
mation de  lord  EUenborousb.  Invasion  du  Sind. 
Troubles  dans  le  royaume  de  Lahore. 

Deqiotiime  militaire  d'^parlero.  DissoUitioii 
dei  Cortès  (3  janv.) .—.  Bombardement  de  Sévillp 
par  Eapartero  (21-28  juillet),  qui  quitte  bienlftl 
êfjAa  l'Espagne  sur  un  navire  anglais.  —  Le  gé- 
Béral  Marvau  est  fait  lieutenant  générai  des  ar- 


mées de  la  nation  (24  juUlet).  Uinisttre  U^ei. 
Les  Cortès  déclarent  majeui-e  par  anticipation  la 
jaune  reine  Isabelle  li,  qui  na  que  13  ans.  — 
Uinistère  Obzaga  qui  tombe  aprèa  le  re^s  de  la 
reine  de  signer  un  décret  de  dissolution  des 
Cortès.  Uinistère  Gouxaiès  Bravo. 

L'empereur  d'Autriche  ouvre  la  diète  de  Pres- 
boui^  par  im  discours  en  latin.  Première  exposi- 
tion de  l'industrie  nationaleé  Pesth  (20  sept.). 

Commencement  d'insurrection iBoUignejao Ut). 
Abus  de  l'administration  cléricale.  ilL^ùre  des  po- 
pulations. 

Election  de  U.  Bibesco  comme  hoipodar  de 
Valacbie  ganv.). 

Révolution  du  3  septembre,  en  Grèce,  dirigée 
surtout  pat  les  chefs  du  parti  russe,  MU.  Kalergi 
et  Metaïa. 

Coolltt  entra  l'Anglelerra  et  les  Etats-Unis  au 
su^et  du  territoire  ue  l'Orégon.  —  Guerre  de  Ro- 
aas  contre  le  président  de  l'Uraguajr,  Rlbeia,  de 
concert  avec  Oribe,  ancien  président.  La  France 
et  l'Angleterre  interviennent  icutilemenL  Blocus 
de  Montevideo  par  Oribe.  —  Bayer,  président  à 
BalLi  depuis  15  ans,  est  renversé. 

Dans  1  Oeéanie,  occupation  de  Tal  ti  par  le  contre- 
amiral  Dupelit-Tbouars,  malgré  la  résistance  de 


B  Pomaré,  dominée  pf 


de«  tles  Comores,  à  l'otiest  de  Madagascar. 
1B44.  Les  députés  légitimistes  qui  ont  rendu  visile 
l'année  précédante  au  duc  de  Bordeaux  en  Angle- 
terre sont  déclarée  Qétris  dans  l'adresse  en  ré- 
ponse au  discours  du  roi;  ils  donnent  teui  dé- 
mission et  se  font  réélire.  —  Prç^et  de  loi  sur 
rensei^mentsecondiùre;discusBianéla  Chambre 
des  pairs  ;  rapport  de  H.  Thiera  i  la  Chambre  des 
députés.  Loi  sur  les  patentes.  ~  Alfaire  Prilchard. 
^.  _:..: : ,.: ■^^  ^  ohaifié  de  Taîti 


mande  pour  lui  une  réparation  (31  juillet).  — 
Invasion  en  Algérie  de  l'empereur  du  Maroc  Uuiev- 
Abiler-Bbaman.  Bombardement  de  Tan^  par  le 
prince  de  Joinnlle  (août).  Brillante  victoire  du 
maréchal  Bugeaud  sprlesbordsdellsly  (l4aodt). 
Bombardement  de  Uogador  par  le  prince  de  Join- 
ville,  le  \i.  —  Impression  produite  en  Angleterre 
par  nos  victoires.  Imminence  d'une  rupluie;  elle 
est  conjurée  par  le  vote  de  l'indemnité  Pritchard. 

—  Convention  de  Tanger  (20  sept.).  Visite  so- 
lennelle de  Louis-Philippe  i  la  reine  Victoria 
(12  siyt.).  —  Lutte  de  lïgiise  et  de  l'Université. 
Mémoire  adressé  au  roi  par  les  évéques  de  la  pro- 
vince de  Paris,  Bllme  officiel  de  cette  démarche. 

—  Exposition  brillante  de  l'industrie  i.  Paris.  — 
Première  crècbeélaMieiChaillot  (nov.),  —  Traité 
de  oommerce  avec  la  Chine,  conclu  pair  l'ambas- 
sadeur de  Lagrené  (14  cet.).  —  Mort  de  GeoSJoy- 
Saint-Uilaiia.  —  Inveuit»  du  baromètre  anéroïde 

Traité  de  commerce  et  de  navigation  conclu 
avec  la.  Grande-Bretagne  par  Haaibourg,  Bcéme, 
Liûieck  et  la  Uanone,  qtu  restant  eneore  en  de^ 
Iwts  duZoUvMelB.  —  Traité  de  commerce  de  li 
Pnuae  STeela  Belgique  (J"£^)t.}. 

O'Coimall  est  condamné  par  le  jury  Je  Dublin 
(fév.).  MoUon  de  iotm  Ruasel,  ancien  ministre, 
poar  HM  «HuAia  sur  l'élit  de  ['Irlande. 

Relouide  ta  min  d'Isabelle  II  en  Espagne.  Ca- 
binet NamestS  mai).  Sanglaoles  exécutions  à 
l'occuion  de  la  révolte  du  génânl  Zurbano.  — 
En  Portagal,  pose  d'arraes  du  parti'  libéral  i 
Torres-Novas,  i  Almeida  (IS  avrU) .  Concoidat  avec 
le  Saint-Siéee. 

Mort  de  Beraadotle,  i«i  de  Suède  (37  janvier). 
Son  BU  Osoac  I"  lui  succéda. 

Manifeste  dM  T  cantons  calboUqnes  de  USuitM 


TEKPS  HOSORNSS. 


-pioroqn^  pai  l'aSiiTa  des  oonrmUd'Argom.  Ap- 
pel d«  jèsaites  par  Laceme.  Agitation  popalatre 
dans  las  cantons  radiesui. 

La  Romagne  récbuns  Tainamast  du  Saint-Siige 
des  codes,  use  admiaistratimi  plus  rigulièri.  — 
lAs  Etpiranai  dt  t'IuMe,  au  comte  Balbo.  —  Cod- 
venion  et  remtioursement  de  la  dette  pabli^ie  du 
roraume  dos  Dsui-SicUai.  RecomuuHUwa  d'I- 
s&bdle  II  d'Espagne,  —  Troubles  en  Galabro. 
Ihriage  du  duc  d'Anmate  avec  la  Ma  du  prince 
de  Salerne, 

PromulgatiDTi  de  la  cooititatian  de  la  Grèce 
La  toi  gretque  est  une  condition  de  l^érédité  d 
la  coaronne  ;  deui  cbambresjla  pairie  est  conférée 
par  le  toi  et  à  vie. 

Les  huit  gouvemenients  de  l'ancien  royaume 
Pologne  sont  réduits  i  cinq  (5  aTrilj.SappresBii 
de  ia  Société  de  tempérance. 

RévoHe  en  Albanie;  masiacre  des  dirétiMB. 

Les  valonlaires  français  de  Montevideo  refusent 
d'accepter  la  médiation  de  la  France  et  de  l'An- 
gieterre;  Oi-ibe   continue  d'aasiiger  Montevideo. 

—  Lopez,  docteur  en  droit,  est  nommé  président 
du  Paraguay.—  ChutedeSanta-AnnaanHeiique. 

—  ElecuoD  de  M.  Polk,  candidat  démoctâtiqùe, 
comme  président  aux  Ëiats-Unia. 

1B43.  Nouveau  tmité  de  la  France  avec  l'Anf^eiarte 
an  sajet  de  la  répression  de  la  traite,  sans  avoir  re- 
cours audroLt  de  visite  tSSmai}.— Le  principe  de 
l'émancipation  des  escla.ves  e»t  accoté  par.  les 
Oiambres  françaises.  —  Lot  sur  les  caissea  d'épar- 
gne. —  Lois  sur  les  cliemîns  de  fer  du  Nord,  de 
Paris  i  SlTB.<ibourg,  de  Paris  i  Ljon ,  de  Lyon  i 
Avignon,  de  Tours  â  Nantes,  —  En  Aloërie,  losur- 
reMion  des  Kabyles  provoquée  par  A£d-el-Sader; 
ils  sont  défaits  par  les  généraux  Lamoricière  et 
B.  Cavaignac.  —  Rupture  avec  le  Meiique,  pour 
nne  tnsuite  au  représentant  de  1»  France  [mai).— 
Brillant  combat  des  flottes  combinées  de  France 
et  d'Angleterre  contre  Boms  i  la  pointe  d'Obli- 
gado,  au  delà  de  Buenos-A  jres.  —  traité  de  com- 
merce avec  l'iman  de  Mascate,  qui  réside  A  Zan- 
zibar, dans  l'Ile  de  Zangnebar.  —  Expédition 
malbeureuse  entreprise  contre  les  indif^nes  de 
Madagascar  de  concert  avec  l'AnKleteire. 

Robert  Peel  fait  accepter  un  bill  pour  la  dotation 

du  séminaire  catboliqi 

Iriande  <3  avril),   -fl 

■ition  de  la  part  des  mi 

les  céréales  qu'il  veut  modifier;  démisaitn  dO' 

binet.  Lord  Jobn  Russel  essaya  en  vain  de  oous- 

titner  un  cabinet  whig;  Robert  Peel  rentre  au 

pouvoir.  —  Départ  du  navigateur  J.  Franklin  pour 

explorer  lei  mers  polaires  du  Mord. 

Agitation  religieuse  en  Allemagne,  Tendanto 
libérales  des  Étals  de  Silésie,  Posen,  Frasas  pro- 
prement dite.  Le  roi  rrfuse  d'accorder  la  liberté 
de  la  presse,  la  publicité  des  débats,  nncode  pénal 
ayant  pour  base  la  législation  frani;aisa.  —  Con- 
vention commercialedela  Belgique  avaclaFrauce 
(U  déc). 

En  Espagne,  admiDittratiun  vigourevMde  Har- 
viez;  il  fait  fiisiilerle  général  Zurbano. —  Don 
Carlos,  oui  réside  A  Bourges,  abdîqna  en  famai 
de  son  fils  a!né,  le  comte  de  Montemolia  (4jiiin}. 

—  Concordat  de  FB^gneaveele  Saint^iige. 
Insarraction  de  Riminï  dans  les  fiUMa  romains. 

—  Les  rmp»  francs,  orgaonéa  par  1«  paiti  démo- 
cratique pour  lutter  contre  le»  eaatons  cat>io- 
Itqnes,  partent  du  territoire  d'Aigpria  pour  se 
jeter  sur  cehiiileLuceme  (30  mara)  ;  ilswntbattus. 

—  Notes  des  puissances  étrangers*  oa  s^iat  des 
corps  francs.  —  hsmsstnat  de  M.  Lan  d'unsol, 
cheF  du  parti  cathoiiaue  i  Lucerne  (19  juillet). 

Sonlèvemeni  eu  Act^ïe,   Heasénie,  Acamanie, 
provinces  du  royaume  de  Grèce. 
ma  fAUMwie,  «a  Turqtiie.     '" 


Haynooth 
fl  vive  oppo- 


Ap.  J.C, 

tiens  maronites  par  les  Dnuea;  les  représentants 
des  Etats  ehréliens  réclament  le  désazmetoeiU;  des 

Va  décret  ouvre  l'eatrie  du  Paraguay  aux 
Européens.  —  Au  Mexique,  élection  du  générai 
Rerrera  à  la  présidence, —  Annexion  du  Texas  aux 
Etats-Unis.  —  Progrès  de  la  secte  socialiste  des 
Mormons,  diiciples  de  Josepit  Smith. 
1S&6.  En  France,  vive  opposition  à  la  Chambre  des 
députés  durant  la  session  du27  décembre  au  3  juil- 
leû  Discnssioos  sur  l'instmctioi 
le  trop  grand  nombre  de  foûclioi 
Chambre,  Deux  attentats  contre  ja  vis  ou  l'ut 
(le  avril,  19  juillet). —  Evasion  du  prince  Louis- 
Napoléon  détenu  au  fort  de  Ham  (2â  mai),  — 
Mariage  du  dac  de  Bordeaux  avec  la  sœur  aînée 
dit  duc  de  Hodèœ,  FianfoisV.  —  Les  élections 
générales  sont  favorables  au  parti  conservateur.  — 
toauganiiDn  descheminadeferdeTouis  (ÎSmars) 
et  du  Nord  (Ujuin).  —  Crise  des  finances  et  des 
sulMistauces.  Maladie  des  pommes  de  terre.  Inon- 
dation  de  la  vallée  de  la  Loire  (18  octobre). —  En 
Algérie,  Abd-el-Kader  fait  décapiter  trois  cents 
prisonniers  français  (mai).  Ordonnanae  royale 
ralativB  A  la  propriété  des  colons  (Il  juillet).  — 
Traité  de  commerce  et  de  oaTlgation  avec  le  Chili 
(là  sept.] ,  —  Découverte  par  u  calgul  de  la  pla- 
nète Tieptune  par  M.  Le  verrier, 

Bobert  Peel  propose  aux  Chambres  anglaises,  le 
32  janvier,  l'abolitiim  deslois  swlss  céréales  et  de 
toutes  les  probibitions  qui  entravaient  les  importa- 
tions étraoKèrea  poux  les  denrées  alimentaires  de 
Sramiére  nécessité  et  pour  les  matières  premières 
9  l'industrie.  Les  Chambres  ce  font  point  d'oppo- 
sition à  cette  loi,  mais  las  communes  ayant  rejeté 
nnbiUdacoercitioapourl'Irlaude,  le  ministère  se 
retire  (19  juin).  —  Le  cabinet  wbig,  constitué 
par  John  Rosed.  potn^oit  la  réforma  commerciale 
de  Robert  Peel.  —  Trembles  ea  Irlande;  division 
dans  le  parti  du  rappel;  parti  de  la  jaune  Irlande, 
soos  U.  Smitb  O'Brien.  —  fieuceuse  expédition 
dirigée  par  le  gouverneur  général  de  l'Inde, 
sir  Henn  Hardioge,  contre  le  royaume  de  Ltkore. 

Continuation  de  1  agitation  religieuse  et  poli  tiqua 
en  Allemagne.  —  Lii  roi  de  Danemark  cherche  à 
rattacher  flua  étroitement  i  son  royaume  les  du- 
chés en  partie  allemands  <tu  Holstein,  du  Slesvig 
et  de  liaembourg.  Protestation  des  Etats  du  Uol- 
ateiu  et  du  Slesvig,  qui  sont  dissous.  A  Francfort, 
protestation  en  faveur  de  U  nalionaliLé  allemande 
osa  dncbés.  —  Agitation  dans  les  provinces  po- 
lonaises KumisM  A  la  Prusse  et  A  l'Autriche  ;  un 
gouvenLHDfint  provisoire  est  organisé  à  Cracovle 
(33  février)  ;  il  est  renversé  par  les  Autiiclùeiis, 
aidés  de  la  Prusse  et  de  la  Rusûe  (3  mars).  — 
Affreux  massacre  des  nobles  polaïKis  JelaGallicie 
par  les  paysans,  à  l'instigation,  dilKin,  des  fonc- 
ticsnaires autrichiens.  Abolition  des  corvées  accor- 
dées aux  paysans  par  l'Autriche. — Incorporation  de 
kxépublic{veile  Cracovia  A  l'empire  d'An  triche  avec 
l'asseBlimoat  de  la  Prusse  et  de  la  Russie  (Il  nov) . 
Protestation  de  l'Angleterre  et  de  la  France. 

Eu  Belgiqoe  ,  le  parti  catholique  l'emporte  ; 
odiinet  bnnè  aai  M,  Tbeiuc;  triite  de  oommerce 
awe  la  Hollande  (2S  juillet) . 

Les  Conès  ^^roRvent  la  mariage  de  la  reine 
d'EBpBglU.aMe  l'inbnt  don  Franfois,  duc  de 
Cadix,  son  oouain,  et  celai  de  sa  sceur  aiec  le  duc 
de  Uontpensier,  â*  Qls  de  Lome-Pbilippe.  Mécon- 
HnlemoU  de  l'Angleterre.  —  En  Portugal,  chute 
^miaistèie  CabraL  Les  diartistes  fontnommer 
an  ministèM  Sdldanha  (e  oct).  Junte,  i  Coimbre 
qui  pronume  la  décbéinoe  de  la  ceine  :  mais 
Bonflm,  un  de  ses  cbeft,  asl  battu  et  lait  pri- 
soBuier  (33  déc). 

En  Russie,  introduction  d'un  nouveau  coda 
pénal;  11.  paine  du  knout  m  supprimés.     '  ^ 


CHRONOLOGIE.  —  TABLES. 


AiDDistie  politique   (16  juillet).  Tendancea  UiA 
raies  du  nouveau  ptpe. 

En  DaDcmark,  les  paysans  de  la  c 
■' 1  les  moyens  de  passer  d-  ' 


l'âtat  de  rer- 


Pripondérance  du  parti .. 

ZuricD  ;  formation  d'un  sonderbund,  ou  alliance 
séparée,  par  les  sept  cantons  calholiques,  Lu- 
cerne,  Urr,  Scliwitz,  Uûlerwalden,  Zug,  Kribourg, 
Valais,  —  Les  radicaux  l'emportent  i  Genève 
(6  ocl.). 

M.  ScbœnbeiD,  chimiste  de  Bâle,  a  l'idée  de 
Bubsiituer  à  la  poudre  k  canon  dans  les  armes 
à  feu  la  pyroxylioe,  qui  avait  été  l'objet  d'un  mé- 
moire de  U.  J.  Pelouze,  lu  i  l'Académie  des 
Kiences,  en  I83S. 

Partage  du  temtoire  de  l'Orégon  entre  l'Angle- 
terre et  le»  KUta-llDis.  —  U  pratique  de  l'élhé- 
risation  pour  faciliter  les  opérations  chirurgicales, 
découverte  par  Horace  Wels  el  Jackson,  exploitée 
avec  brevet  par  Horton,  coiomence  i,  se  répandre 
en  Europe. 

Guerre  entre  le  Ueiique  et  les  Ëlats-Unis.  après 
l'anneïion  définitive  du  Teias.  —  Triomphe  des 
fédéralistes  au  Mexique:  retour  de  Santa-Anua. 
1847.  En  France,  crise  des  subsistances.  Emeute 
dans  rindce,  i  Buzançaig  (13janv.J.  A cbals  con- 
sidérables de  blé  en  '  Russie.  —  Rejet  par  la 
Chambre,  avec  une  majorité  de  98  voit ,  du  projet 
de  réforma  électorale,  qui  demandait  l'abaissement 
du  cens,  l'élévation  du  nombre  minimum  des 
électeurs,  l'admission  des  capacités,  l'accroisse- 
ment du  nombre  des  députés.  —  Prop^igaode  ré- 
fonnisle  par  des  banquets,  à  Paris  au  Château- 
Rouge  (9  juillet);  à  Mâcon,  le  IH;  à  Lille,  le 
7  nov.  —  U .  Guizut  devient  président  du  cabinet, 
après  la  retraite  du  maréchal  Soult,  qui  reçoit  le 
titre  de  maréchal  général  (19  sept.).  —  Procès 
des  anciens  ministres  Teste  el  Cubières  devant  la 
cour  des  pairs  (17  juillet);  ils  sont  condamnés. — 
Uort  de  la  princesse  Adélaïde,  sœur  de  Louis- 
Phdippe  (déc.).  —  En  Algérie,  le  schérifBou-Uaia 
«erend  (12  avril).  — Eipéditiou  du  maréchal  gou- 
verneur Bugeaud  contre  la  grande  Kabylieie  mail. 

—  Le  duc  d'AumaJe  est  nommé  gouverneur  gé- 
néral (20  août).  —  Le  général  Lamoriciére  cerne 
Abd-el-Kader,qui  est  obligé  de  se  rendre  (23  nov.}. 

—  Ouverture  du  chemiude  Terd'AmiensiBoulo- 
gns,  de  Rouen  au  Havre,  du  chemin  de  fer  at- 
nosphériq^ue  de  Saint-Germain,  du  chemin  d'Ot- 
léans  à  Vierzon,  de  Grei)  à  Compiègne.  —  Les 
Girondint  de  U.  de  Lamartine. 

£n  Angleterre,  crise  commerciale  el  financière. 

—  Mort  d'O'Conneli  (16  mai).  —  Pour  contrain- 
dre l'empereur  de  Chine  i  tenir  ses  promesses, 
les  Anglais  menacent  Canton  U' avril), et  obtien- 
nent de  nouveaux  avantages  de  commerce. 

Le  rai  de  Prusse  conTo<)ue  une  diète  générale 
des  Etats  (3  février).  Les  princes,  comtes  el  sei- 
gneurs y  auront  80  voix,  l'ardre  équestre  231,  les 
villes  182,  les  communes  rurales  124.  En  dehors 
des  Etats  siégera  la  curie  des  seigneurs,  —  Le 
nouvel  électeur  de  Hesse-Cassel,  Frédéric-Guil- 
laume, régent  depuis  1831,  refuse  de  prêter  ser- 
ment à  la  constitution.  —  Kn  Belgique,  élections 
bvorablesaui  libéraux.  Nouveau  cabinet:  MM.  Ch. 
Bogier,  Frère-Orhan,  etc. 

En  Espagne,  nouveau  cabinet  du  général  Nar- 
vaei  (4  oct.).  —  Fji  Portugal,  le  gouvememeiit, 
secondé  par  l'Angleterre,  triomphe  des  septem- 
brisles,  ou  partisans  de  la  constitution  de  IS22, 
renouvelée  le  9  sept.  1836. 

Pie  IX  reçoit  le  premier  ambassadeur  adressé 
par  la  Porte  k  Home  {20  février).  Réformes  do 
toute  Mirlg  accomplies  par  le  gauvemement  pon- 
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ti&cal.  —  Ea  Toscane,  réTonnes  libérales  accMa- 

Slies  ou  préparées  par  Léopold  IL  —  Occupation 
■  Ferrare  par  les  Xutiicbiens  malgré  les  protes- 
tations du  Saint-Siège.  —  Manifestation  i  Turin 
contre  l'Autriche  et  contre  les  jésuites  (30  sept.). 

—  Agitation  dans  les  diverses  parties  de  l'empire 
aulficliien. 

La  diète  fédérale,  qui  siège  à  Berne,  canton 
radical,  vote  la  dissolution  du  sonderbund  et  l'ex- 
pulsion des  jésui  les  (20  juillet).  Le  général  Dutour 
est  chargé  d'exécuter  cet  arrêté  ;  les  sept  cantons 
catlioliques,  bien  qu'appuyés  secrî-iement  par 
l'Aulriche  et  par  la  France,  sont  obligés  de  céder. 

AHalli,  présidence  du  noir  Soulouquc(l"mara). 

—  Continuation-  de  la  lutte  entre  le  Meiique  et 
les  Etats-Unis.  Bataille  sanglante  de  Saltillo,  à  l'O. 
de  Momerey  (22  février).  —  Prise  de  la  Vera- 
Crui  par  le  généial  Scolt  (29  mais) .  —  Défaite  d« 
Santa-Anna  près  de  Jalapa  (ISavril).  —  Occupa- 
tion de  Puebla  par  les  Américains.  Prise  de 
Mexico  (\i  sept.).  Saula-Anna,  qui  a  transféré  le 
siège  du  gouvernement  à  Queretaro,  est  investi 
de  la  dictature. 

1848.  Ouverture  du  chemin  de  fer  de  Marseille  i 
Avignon  (jaov.).  —  Vif  déhat  à  la  Chambre  des 
députés  au  sujet  du  droit  de  réunion.  —  OrganI- 
sation  du  banquet  du  12'  arrondissement  par 
92  membres  de  l'opposition  pour  le  22  (18  fëvr.}. 
Les  députés  se  désistent  le  21.  Vote  d'accusation 
contre  le  ministère  présenté  par  l'opposilioo 
(mardi  22  février).  Cummencemeot  des  troubles. 
Chute  du  ministère  Gulzol,  remplacé  d'abord  par 
un  ministère  MoIé,  puis  par  un  ministère  OdiW 
Barrot  et  Tbiara  le  23;  abdication  de  Louis-Phi- 
lippe en  faveur  de'jon  petit-Rls,  envahissement 
des  Tuileries  et  de  la  Cnamlire  des  députés  par 
l'émeute,  départ  du  roi,  installation  d'un  gou- 
vernement provisoire,  le  24.  —  Proclamation  de  la 
République  par  le  gouvernement  provisoire, le  là. 

—  Insurrections  socialistes  à  Rouen,  le  27.  à  U- 
mogcs,  le  30.  — Ouverture  de  l'Assemblée  consti- 
tuante (4  mai).  — Création  d'une  commission  exe- 
cutive de  cinq  membres '.MM.  Ara  go, Gamier- Pages, 
Marie, Lamartine,  Ledru-RolLn(lOmai).— Alten- 
latdul5mai  contre  l'Assemblée,  dirigé  par  Barbés, 
Raspail,  Blanqui,  Huber.  Suppression  de  plusleura 
clubs.  Arrestation  de  Barbes,  le  lô,  de  Blanqui,  le 
26.  —  Le  général  Cavaignac  est  fait  ministre  de  la 
guerre  (IH  mai].  —  élection  de  Louis-Napoléon 
Bonaparte  dans  3  départements;  elle  est  validée 
par  [Assemblée  le  13.  —  Les  ateliers  nationaux 
sont  dissous  (23  juin).  Insurrection  de  juin,  qui 
se  prolonge  du  23  au  26  dans  les  rues  de  Paris. 
Démission  des  membres  de  la  commission  execu- 
tive le  24  ;  l'Assemblée,  présidée  par  Séiiard,  con- 
fère tous  les  pouvoirs  au  général  Cavaignac,  qui 
est  installé,  le  28,  comme  chef  du  pouvoir 
exécutif,  après  la  défaite  do  l'insurrection,  qui  a 
coûté  la  vie  à  l'archevêque  de  Paris,  H.  Aftre,  4 
plusieurs  généraux  et  à  deux  represe niants.  — 
Fin  du  vote  des  arlides  de  la  constitution,  le 
24  octobre.  FSte  pour  la  proclamation  de  la  con- 
stitution, le  12  novembre.  ~  Election  pour  la 
présidence  (lÔdéc.),  Le  général  Cavaignacdépoie 
ses  pouvoirs.  Louis-Napoléon  Bonaparte,  qui  a  U 
majorité  des  sulTiages  (cinq  millions  six  cent 
— '•' 7  sept  millions  de  votants) ,  est  proclamé 


Procession  révolutionnaire  des  chartisles  à 
Londres  (10  avril).  —TrouUes en  Irlande.  Arres- 
tation de  Smith  0'Brien(3  août).  — Organisation 
de  la  Cafrerie  anglaise  sur  le  modèle  de  l'Algérie 
française. 

Réunion  de  puUicistes  1  Hanbeim,  qui  com- 
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mence   la    rJfDlutlon    (idénls   eo    Allemagne 
(îl  févrierj.  —  BéTolulioa  i  Vienne,  chule  de 
H.  de  MeRemich  (13  mus).  —  Abdication  du  roi 

touis  de  Bavière  en  [aveur  de  son  Sis  aini  Haii- 
milien  II.  —  Réunion  d'une  assemblée  de  no- 
tables aUemands  sous  le  nom  de  Vor-parlament, 
i  ftancfort  (31  mars).  —  Ouverture  de  la  se- 
conde diète  de  Berlin  (î  avril).— EmeuteAVienne; 
leminislire  promet  de  convoquer  une  coDStituaate 
(15 mai).  Fuite  de  l'empereuri  Inspruck  {ITm.ii); 
ministère  provisoire.  —  Réunion  de  l'asaembkR 
constituante  germanique  à  Francfort,  dans  l'église 
Saint-Paul  (18  mai),  —  Réunion  de  l'assemblée 
constituante  à  Berlin  (22  mai)  ;  émeute  [14  juin). 
—  CongrÈs  slave  de  Prague,  auq^uel  ' — ■  '"' 


le  12;  soumission  le  18.  —  Eleclion  de  l'arcbiduc 
Jean  comme  vicaire  de  l'empire  germanique  par 
l'assemblée  de  Francfort  (ï9  juini.  —  Ouverture 
d'une  assemblée  nationale  de  Hongrie  ï  Peattl^ 
par  l'archiduc  Etienne,  qui  représente  le  roL 
a  juillet).  —  Abdication  orficielle  de  l'ancienno 
diète  germanique  entre  les  mains  de  l'arcbiduc 
Jean  (12  juillet).  ~  Emeute  &  Francfort,  orga- 
nisée par  le  parti  révolutionnaire,  qui  est  mécon- 
tent de  ce  que  le  parlement  a  autorisé  la  Prusse 
à  conclure,  au  nom  de  la  confédératiou,  un  ar- 
mistice avec  le  Danemark,  en  lutte  avec  les  du- 
chés de  Slesvig  et  de  Holstein;  elle  est  réprimée 
pu  des  troupes  autrichiennes  et  prussiennes 
venues  de  Hayence.  —  Ouverture  de  l'assemblée 
constituante  a  Vienne  (2!  juillet).  Troublas  à 
Vienne  (23  août,  12  sept.).  —  Manifeste  du  han 
de  Croatie,  JellachJch,  contre  le  gouvernement 
séparatiste  de  la  Hongrie  (6  aoûtf.  —  Nouvelle 
révolution  à  Vienne  au  sujet  des  affaires  de  Hon- 
grie, le  6  octobre.  Le  minisire  de  la  guerre, 
comte  de  Latour,  est  assassiné. —  L'empereur, 
relire  A  Olmutz,  investit  du  commiindement  su- 
prême le  prince  de  Windisgratz  {16  oct.).  —  Le 
ban  Jellachich  s'opposa  à  rentrée  des  Hongrois 
en  Autriche.  Vienne,  bombardée  depuis  te  28,  est 
prise  le  31.  —  Nouveau  cabinet  sous  la  prési- 
dence du  prince  Félin  deSchwartzenberg  (li  nov.) . 
—  Première  séance  de  la  dièle,  qui  avait  été 
transférée  de  Vienne  i  Sremsier,  en  Moravie 
(22  nov.).  Promesses  conslilulionnclles  du  cabi- 
net, le  ST.  —  Abdication  de  l'empereur  d'Autriche 
Ferdinand,  et  avènement  de  son  neveu  François- 
Joseph.  Agé  de  18  ans  [2déc.j.  —  Commence- 
ment de  la  guerre  contre  la  Hongrie,  ou  Kossulh 
a  constitué  un  ministère  la  24  nov.  Les  opéra- 
tions sont  dirigées  par  le  comte  Sohlik,  la  prince 
de  Windisgratz  et  le  ban  Jellachich. 

En  Prusse,  ouverture  d'un  congrès  démocra- 
tique à  Berlin  (26  oct.] .  —  L'assemblée  nationale 
est  transférée  de  Berlin  i  Brandebourg  le  8  no- 
vembre. —  Berlin  est  mise  en  état  de  siège.  Dis- 

d'une  nouvelle  constitution  par  le  roi  Frédéric- 
Guillaume.  —  Le  roi  de  Hollande  nomme  une 
commission  chargée  de  rédiger  une  nouvelle  loi 
fondamentale  (17  mars);  il  sanctionneianouvelle 
constituliun,  le  IS  octdjre, 

UorldeCbristianYlII,  roi  de  Danemark  (18  janv.). 
Avènement  de  son  fils  Frédéric  VIL  —  Rescril 
ro^al  pour  l'établissement  d'une  constitution  re- 
présentative, commune  au  royaume,  et  aux  du- 
ebës  de  Slesvig  et  de  Holstein.  —  Révolution  en 
laveur  de  l'unité  des  duchés-,  gouvernement  pro- 
visoire A  Rendsbourg,  le  24.  Une  diète  vote,  i 
7ï  voii  contre  2,  la  réunion  du  Slesvig  i  !a  con- 
fédération germanique  (3  avril).  Les  ducbes  sont 
appuyés  par  la  Prusse  au  nom  de  la  diète.  ~  Le 
Danemark  a  pour  aillé  le  roi  de  Sucd?.  —La  gé- 
néral  prussien  de   Wrangel  occupe  la  ville  de 
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Slesvig,  le  2.1:  prise  de  Flenabourg,  le  35.  Ar- 
mistice de  Malmoé,  pour  T  mois,  enlie  le  Dane- 
mark et  la  confédération  germanique  (26  août). 

—  Hort  du  chimiste  suédois  fierxélins  (7  août). 
Troubles  à  Madrid  (26  mars)  ;  la  ville  est  mise 

en  état  de  siège.  —  Rupture  avec  l'Angleterre 
(I2juiû). 

Des  troubles  ont  lieu  eu  Italie  dès  le  com- 
mencement de  l'année ,  à  Pavie,  A  Padoui; 
(8  février),  à  lieraame  le  15;  loi  martiale  pro- 
clamée à  Milan,  le  22.  —  Révolte  k  Messino 
(6  lanvier),  puis  i  Palerme.  Bombardement  de 
celte  dernière  ville.  Les  Siciliens  rejettent  les  pro. 
positions  du  roi,  réclament  un  pailement  natio- 
nal à  Païenne  et  con.ttituent  un  gouvernement 
provisoire.  —  Révolte  à  Naples,  le  27.  Le  roi  pro- 
met une  constitution  sur  fe  modèle  de  la  charte 
française,  le  29.  Elle  est  publiée  le  10  [fév.].  — 
En  Toscane,  émeute  à  Livoume,  le  6  janvier.  Le 
grand-duc  accorde  une  représentation  naticn;ile 
avec  deux  chambres  (Il  et  IS  fév,).  —  Octroi 
d'une  constitution  en  Piémont  parle  roi  Charles- 
Albert  (4  mars).  —  Constitution  parlementaire 
donnée  par  le  pape  A  Ronie  (i&  mars).  —  Insur- 
rection â  Milan,  le  18;  formation  d'un  gouverne- 
ment provisoire  A  Venise;  les  Autrichiens  se  re- 
tirent de  la  ville,  le  22.  —  Le  duc  de  Parme  et 
Plaisance  est  forcé  de  quitter  ses  Etats  (20  mars). 
Le  23,  appel  du  roi  de  Sardaigne  aui  Lombards 
et  aui  Vénitiens  pour  la  guerre  d'indépendance. 

—  Ouverture  du  parlement  insurrectionnel  de 
Païenne  (25  mars).  11  prononce  ia  déchéance  du 
roi  de  Naples  et  de  ladynastie  [13  avril),  —  Gou- 
vernement provisoire  A  Modène  et  a  Reggio 
(9  avril),  à  Parme,  le  11. 

Commencement  de  la  guerre  des  Sardes  et  des 
Lombards  contre  l'Autricne.  Victoire  de  Charles- 
Albert  A  Pastrengo,  près  de  l'Adige  (3  avril).  — 
Agitation  A  Rome  A  cause  du  refus  du  pape  de 
faire  cause  commune  avec  Charles- Albert  contre 
l'Autriche  (1"  mai).  Ouverture  du  parlement  des 
Etats  Sardes  A  Turin,  le  6.  —  Le  duché  de  PUi- 
sance  vote  son  incorporation  au  royaume  de  Sar- 
daigne, Le  10,  —  Insurrection  à  Naples;  victoire 
des  troupes  royales  appuyée  par  les  lazzaroDi 
(15  mai),  —  Marche  du  maréchal  Radetzky  de 
Vérone  à  Mantoue;  défaite  des  Napolitains  sur  le 
Cortatone  (29  mai);  capitulation  de  Peschiera, 
le  30.  —  Résistance  des  Piémontais  i  Gcito  sur 
le  MiDcio.  —  Ouverture  de  l'assemblée  consti- 
tuante à  Rome  (3  juin] .  —  Le  roi  Charles- Albert 
signe  l'acte  de  réunion  de  la  Lomhardie  A  la  Sar- 
daigne (10  juin).  —  Les  Autrichiens  occupent 
Tréïise,  Padoue,  Palma-Nova  (14,  25  juin).  — 
Ouverture  du  parlement  de  Naplïs  (l"  juillet), 

—  L'assemblée  de  Venise  vole  1  incorporation  de 
Venise  à  la  Sardaigne  (4  juillet) .  —  Le  gouverne- 
ment sicilien,  reconnu  par  ia  France  le  8  juillet, 
appelle,  le  II,  le  duc  de  Gènes,  tils  putné  du  roi 
Charles-Albert,  au  IrOne  constitutionnel  de  Sicile. 

—  Occupation  de  Ferrare  par  les  Autrichiens 
(14  juillet).  —  Les  Autrichiens,  vainqueurs  à 
Custozza  (26  juillet),  k  San-Donato  (4  août),  ren- 
trent le  &  à  Hdan;  le  duc  Prani^is  V  rentre  ii 
Hodène,  —  Armistice  entre  l'Autriche  et  la  Sar- 
daigne, —  Venise  se  proclama  en  république, 
lelOaoÛt;ManineslAiatéiedu  gouvernement  — 
Bombanlement  de  Messine  par  le  roi  de  Naples 
(2-7  sept.).  —  Soulèvement  à  Livoume  contre  le 

Srand-duc  (4  oct.)  ;  le  3  novembre  la  cbombre 
es  députés  de  Toscane  ett  dissoute.  —  A  Borne, 
assassinat  de  H.  de  Rossi,  ministre  du  pape 
(15  nov.);  le  pape  se  retire  dans  le  royaume  de 
Naples.  —  En  Sardaigne,  ministère  Gioberfi 
(I5déc.).  —  En  Suisse,  nouvelle  constitution  fé- 
dérale (12  sept.)  :  une  diète  composée  d'un  con- 
seil national  et  d'un  cooMil  d'Biat;  ua  conseil 
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tédâral  Ml  yonnàz  taioatit;  os  tcibuDal  Hdéml. 
OnvsrtaM  n  Baoeil  n^oul  i  Berne  (fi  dot.)', 
eette  Tille  len  la  tiég»  imlqne  de  1*  oonTédé- 

En  TurqaÎB,  dii^rtoe  de  l'habile  mlnittrc  Res- 
e*id-P»olia  (!T'  STril);  il  («devient  grand  TÎiir, 
le  11   aoûl.  —  HévoluIiOQà  Bucliaresl;  cbale  du 

S  rince  Bibesco  (33  juin).  —  Interrontion  de  la 
.uuie  et  de  la  Porte, 

HaUdie  de  HehemetrAli  ;  eon  HU  Jbnhim-Pa- 
cba  est  ioTeatl  de  la  vice-royauté  d'Ë^ypte,  et 
Dommé  Tiiir  (1» sept).  Mort  d^brahim  (]U  nor.] . 
Il  est  rempiaoé  par  son  neveu,  Abbas-Pachs, 
le  35. 

Fin  de  la  ^erre  entre  lea  Etats-Unis  et  le 
MeiiiTUB  (î  fil.] .  Le  Bio-Grande  del  Norte  servira 
da  limile  aux  deui  Etats,  depuis  son  emboucbure 
jusqu'i  la  rronllère  méiidtonaie  du  Nouïeau- 
Ueiigue  qui  est  céda  aux  Êtate-Unis,  ainsi  que  la 
la  Noav^-Caliromie.  —  Élection  du  général 
Tijlor  i  U  présidence  des  Ëtats-Unia.  —  UéEou- 
Tarte,  par  un  ingénieur  américain,  en  Califomie, 
de  minei  d'or,  ïe  long  des  fleuves,  surtout  du 
Sacramento  et  du  San-Joaquin. 
1849.  En  France,  réduction  de  l'impdl  du  sel 
(l^janv.).  —  Loi  électonde  qui  réglemente  le 
suflrage  universel  (I&  mars).  —  Condamnation 
per  la  haute  cour  de  Bourses  de  Barbes,  Blauqoi, 
Sûbrier,  Baspail,  impli]ué5  dans  l'attenwt  du 
15  mai  1848 contre  l'Assemblée  (3  avrU).  — Eoroi 
d'un  corps  d'armée  sons  le  général  Oudinot  contre 
la  république  romaioB  (lî  avril) .  —  Fin  de  l'As- 
semblée ooQsdtuiuite  (36  mai).  Installation  de 
l'AsHmblée  législative,  le  28;  H.  Dupin,  l'aîné, 
est  nommé  président,  le  1"  juin.  —  flavapts 
eiercâs  par  le  choléra:  mort  du  maréchal  Bu- 
seaud  (10  juin]  ■  —  Violents  débats  dans  l'Assem- 
blée au  B4)et  de  l'expédition  de  Rome;  tentative 
d'insurrection  du  1  3  juin  i  Paris,  vigoureusement 
réprimée  par  le  général  Changamier;  insurrec- 
tion sanglante  i  Lyon,  le  \i,.  —  l'rise  de  Rame 
par  les  géaéraui  Oudinot  et  Vaillant  (3  iuillet} . 
—  En  Algérie,  prlsedeZaatdia  (province  d'Oran), 
après  un  siège  de  61  jonn.  —  Le  capitaine  Hinié 
piDpoH  une  balle  oblongue  et  i  culot  pour  les 
carabines  rayées,  qui  donnade  la  préciaion  au  tir 
à  longue  portée. 

Guerre  sontanue  par  las  Anglais  contra  les  Af- 
fhans  et  contre  les  Indiens  de  Lahare  ou  Sikhs. 
Prise  de  Holtan,  à  l'E.  du  Sind,  sur  le  Tcbénab. 
Incorporation  du  Pendjab  à  l'empire  anglais 
(29  mars).  —  D.  Brewsler  d'Edimbourg  inveotr 
le  stéréoscope  à  réfraction  devenu  populaire  i  il 
le  fera  eiécutar  i  Pari*  en  ISâO.  —  Robert  Ste- 
pbenson  exécute  un  ebemin  de  fer  suspendu,  oui 
traversa  le  détroit  de  Menai  et  joint  111e  d'Angle- 
ley  Â  la  terre  terme  de  Carnavon  ;  le  pont-lunne! 
est  termina  la  30  juin. 

Le  parlement  da  PisocTort  confère  l'empire  au 
roi  de  Prusie  (28  mars)  ;  Frédéric-Guillaume  IV 
refuse  après  hésitation,  le  20  avril  '  la  séance  de 
la  chambre  de  BerUn,  où  le  président  du  co 
Ht  connaître  aiu  députés  la  résolution  du  ri 
Prusse,  fut  marquée  par  un  discours  de  11.  de  Bis- 
mail'^chiaDliauiett.  député  de  la  Harche  de  Bran- 


déplota  «  que  les  troupes  royales  prussiennes  fus- 
sent allées  combattre  dans  le  Slesvig  contre  le 
souverain  légitime  de  ce  pays,  le  toi  de  Dane- 
mark. ■  11  affirma  qu'on  faisait  ï  ce  roi  '  une  vé- 
ritable querelle  d'Allemand,  ■  et  n'hésita  pas  à 
dtalarer  que  la  guerre  proroquée  dans  les  duchés 
de  l'Elbe    était  >  uni  sNTnipaiSB  Ehihbmmiht 

MIOOI,     rBlVOLB,     DESASTREUSE    BT     RBVOLUTION- 

nuu....  ■  —  La  plupart  desgouierBcaeotaaUe- 


nand*  refunnt  de  reconoaUre  la  eoMtiiiitioii  et 
les  lois  fondamentales  faiUa  à  Francfort,  le  parti 
révolutionnaire  essaye  sur  plusieurs  pomta  d'or- 
gaoiier  des  insurrections.  Emeute  à  Dresde,  le 
3  mai.  Elle  est  comprimée  par  des  troupes  prus- 
siennes vannas  au  secours  du  roi  da  Saie.  —  tn- 
■urreelion  dans  le   grand-ductié    Je    Bade;    le 

Snd-dnc  ne  triomphe  que   par  rintarrentiou 
trOBpei  prussiennes  [t  1  mai) .  —  Traité  des  trois 
roisde  Pnisfe  deSaieetdeHanOTre(26mai)p«ui 
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28  man,  de  la  publil^ation  d'un  projet  de  coneti- 

tion  fédérale.  —  Convention  entre  la  Prusse  et 
Autriche  pour  l'institution  d'une  conimission 
isoire  centrale  à  Francfort  (30  sppt.).  — La 
ne  fait  Hier  au  31  janvier,  parle  conseil  dU- 
uiiuietration  fédérât  siégeant  à  Berlin,  les  élec- 
tions du  rorlement  allemand,  et  décide  qu'il  se 
réunira  à  Erfurt,  ville  prussienne  pT  cov.j.  Pro- 
testation du  Hanovre,  de  la  Saxe,  de  l'Aubiclie  et  ' 
de  la  Russie;  mais  37  gouvernements  allemands 
ont  adhéré  au  btité  du  26  mai. 

Réouverture  de  la  diète  autrichienne  transponée 
de  Vienne  i  Kremsier  (3  janvier).  —  Dissolution 
de  la  diète  de  Kremsier  et  octroi  d'une  constitu- 
tion en  Autriche,  qui  promet  le  respect  des  di- 
verses nationalités,  tout  en  Ips  réunis'wot  par  les 
liens  d'une  forla  centralisation  (4  mar*) .  —  Succès 
des  HongroiscommaïKiésparGoergey  aipar  Bem, 
réfugié  polonais.  La  diète  magyare  proclame  l'in- 
dépendance de  la  Hongrie  Pt  la  déchéance  de  la. 
maison  da  Hapsbourg  ;  Kos^uth  est  présidant  pro- 
visoire (14  avril).  —  U  Russie  mol  plus  de  cent 
mille  hommes  au  servicedc  l'Autriche  jiourla  ré- 
pression do  l'insurrection  hongroise  (mai).  —  Le 
gouvernement  ma^ar  est  transfert^  de  Pestb  A 
biegedin  (2  juillet).  — Rossiith  remet  les  pouvoirs, 
le  1 1  août,  4 Georgey,  qui.  3  jours  après,  capitale  • 
devant  lea  Russes,  prés  ri  Arad,  à  vAagos;  te  gé- 
néral Klapka,  commandant  de  Comorn ,  refuse 
de  l'imiter,  Bem,  Demhinski,  Preeiat,  Kossutb  se 
réfagient  snr  le  territoire  ottoman.  —  Baddftton 
de  Comorn  [3T  sept.)  ;  fin  de  la  guerre  de  Hon- 
grie. 

Contintiation  de  la  guerre  de  Danemark.  Vic- 
toire des  Danois  près  de  Fridericîa  sur  les  Pms- 
aiei»  (6  juillet).  —  Armistice  pour  6  mois  entre 
la  Prusse  al  le  Danemarit,  boub  la  médiation  de 
l'An^eterre  (10  juillet)  ;  protestation  des  Etats  du 
SIesvig,  le  19.  —  Adoption  de  la  constitution  da- 
noise, le  2it  mai  '  le  roi  la  sanctionne  le  S  juin. 

Ouverture  de  la  constituante  romaine  [5  fév.). 

—  Départ  de  Fbrence  du  grand-duc  Léopold  II 
(T  fév.)  ;  gouvernement  proviscire,  le  8.  —  Pro- 
clamation de  la  république  i  Home  par  rassem- 
blée constituante,  le  9,  —  Proclamation  de  la 
république  à  Florenco,  le  Ig.  —  Benouvellament 
des  hostilités  entre  l'Autriche  et  le  Piémont 
(12  nurs).  —  Victoire  de  BadeUki  sur  Chsrles- 
Albarl,  à  Novare  (33  mars).  —  Abdication  da 
Charies-Atbert  en  faveur  de  l'atné  de  ses  fils, 
Vlctor-Emmanoel,  qui  conclut  aussitAt  un  armis- 
tice. —  Insnrreolion  de  Gênes  (30  mars-4  avril). 

—  Rétablissement  du  gouvernement  de  Parme  au 
nom  du  duc  Charles  III  (6  avril),  de  celui  du 
grand-duc  à  Florence,  le  12.  —  Disjolution  et 
ajoumamenl  indéfini  de»  chambres  nipoliOiBes 
(12  mars).  —  Succès  des  Napolitains  en  Sicile 
(avril),  —  Débari[uement  à  Civila-Vecchia  du  gé- 
néral Oudinot  (ï5  avril).  Siège  et  prise  de  Rome 
par  les  Français  (3  juin-3  juillet),  —  Fin  du 
triumvirat  révolutionnaire  de  Hazzini,  da  Gari- 
baldi,    d'Aveziana;    dissolution   de   l'nssemblée 


B  (6  ïCÎL).  —  Soumission  de  ^ 
e  jl2  aotkt).  —  Pie  IX  promet. 


de  Venise  à  l'Au- 
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proprio,  uneoMeil  d'Etat  aï»c _ 

nM  repr^Mnbttkin  muDidpale,  d«s  réfbnnes  Ju- 
d^cUtni  et  admiontratiTeg  {U  tepumitm]. 

En  Sspafne,  lutta  de  Ctprenteactre  las  troupes 
Tojalas,  en  Catalogne  (7  Juit.I.  Il  est  urSté  i  la 
frontliré  de  ytasce  (13  aTril).  Apre»  une  crise 
ministérîeUa  de  3  jours,  le  caMoet  Narvaei  est 
rétabli  (11  octj. 

Mort  de  Guillaume,  roi  de  HoUande  (IT  mare); 
MO  fils  GaiHanine  III  lui  succide.  —  Ministère 
Ttaorbecke  (oct.) . 

Convention  de  Balta-Liman  entre  la  Turquie  et 
la  Rueiie  n  sujet  de»  prinoipentès  danubiennes 
(30  aTril).  —  La  Porte  nomme  hoepcylar  de  Vala- 
chie  Stirbef ,  et  hoipodar  de  Uoldavie  le  prince 
Gr.  Ghika.  —  L'Autricbe  et  U  Russie  demandent 
a  la  Porte  l'eitnulitiofl  à»  rèTogiés  honfrois  et 

FDlonais  (11  sept,).  Intenentiom  officieuse  de 
Angleterre  et  de  la  Pnmce.  La  Rusiese  borne  i 
demander  l'inlemement  (31  dèc.)- 

A  Buenos-AfTes,  Rosai,  aprti  une  léints  abdi- 
cation, se  hit  donner  par  les  représentants  du 
peuple  tout  le  pouvoir  eièoutif.  —  Traité  con- 
clu, le  34  nonmbre,  entre  l'Angleterre  et  la  ré- 
puhliifas  argentine, 
1860.  En  France,  adoption  de  la  loi  ornDÎqne  eur 
l'enseignement  (15  mais)  :  cbaqne  département 
a  une  académie;  part  faite  au  clergé  et  à  l'enMl- 

Piement  libre,  —  A  la  suite  d'élections  partielles 
Paris,  favoraMes  au  parti  socialiste,  la  majonté 
de  l'Assemblée  vote  une  loi  qui  restreint  la  sulh«ge 
universel  [3lmai1.— Loisnr  la  presse:  obligation 
dn  timbre  et  de  la  signature  des  arddes  politiques 
(16  juilletl.  —  Voyage  du  président  dans  les  dé- 
partements de  l'Est  et  de  la  Normandie.  —  Ques- 
tion de  la  révision  de  la  constitution.  —  Uort  du 
roi  Louis-Philippe,  i  TTans,  an  cbiteau  de  Clare- 
mont,  eo  Angleterre  (2g  août),  —  Uort  du  pby- 
sicien  Gaj-Lusaac  (9  mai)  ;  du  romancier  Balzac 
(aoât). 

Réclamations  exercées  par  le  ministre  dee  af- 
faires étrangères,  lord  Palmerston,  contre  le  gon- 
Tcmement  grec  pour  des  motifk  secondaires;  airi- 
fée  d'une  Flotta  anglaisa  au  Pirée,  le  15  janvier; 
la  Gri^  oéde  ï  l'uflimalumde  l'Angleterre  (l6  avr.  ) . 

—  Rappel  de  l'ambassadeur  français  de  Londres 
(U  mai).  —  Solution  du  diffèrtaad  entre  la  France 
et  l'Angleterre  au  sujet  de  la  Grèce  (ÎO  juin).  — 
Mort  de  sir  Robert  Peel  (!  juillet).  —  Un  édit  de 
Pie  tX  rétablit  la  biérarctaie  politique  en  Angle- 
terre :  un  métropolitain,  le  cardinal  de  West- 
minster, H,  Wisemsn,  et  ii  éviques;  agitation 
causée  en  Angleterre  par  cet  édit.  —  Etablisse- 
ment d'un  télégraphe  sous-marin,  essa;é  de  Calais 
i  Douvres  (79  août).  —  On  commence  i  cons- 
truire le  PalaU  de  Criital  destiné  à  l'eipoiilian 
universelle  de  l'industrie  qui  doit  avoir  lien  à 
Londres. 

Réformes  intMeures  es  Autriche.  Publication 
successive  des  constitutions  pio^elâles  décré- 
tées en  déc.  1849  (janv. -février).  —  Promulgation 
de  la  constitution  prussienne  (1"  février).  — 
Convocation  du  parlement  d'Brfort  au  nom  des 
Stats  allemands  qui  font  partie  de  l'Union  rtt- 
treinle  (13  février).  —  Traité  de  Ifunich  entre  la 
Bavière,  U  Saxe  et  le  Wurtemberg  pour  la  re- 
cooslitution  fédérale  de  I'AlIenia,gne  (il  février). 

—  Ouverture  du  parlement  d'Erfurt  (!0  mars]. 
Hésitation  du  roi  de  Prusse,  qai  n'ose  pas  se  dé- 
clarer ouvertement  contre  l'Autriche.  Adoption  de 
la  constitution  allemande  du  !B  mai  1849.  par  la 
chambre  du  peuple  à  Erfort  (ISavrit).  Clôture  de 
Is  session  le  29;  ie  collège  des  princes  de  cette 
diète  d'empire  se  réunira  i  Berlin  pour  représen- 
ter l'Union  Tutreinu.  —  Conduite  énergique  de 
TAutriche  qui  redoute  les  progrès  de  rioffuence 
prussienne  en  Allemagne.  Appel  adi«ssé  par  le 
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prince  d*  SobwBrtnnberg  à  tous  les  Stats  alle- 
mands pour  reconstituer  la  diète  de  1815  iFranc- 
(ort  (i6  avril).  —  Ouverture  fc  Berlin  du  congrès 
des  princes  alliés  de  la  Prusse,  reprâsentant 
vingt  Etats  secondaires  (10  mai).  Le  même  jour, 
ouverture  de  l'ancicrme  diète  germanique  de 
Francfort  par  le  plénipotentiaire  de  l'Autnche  le 
comte  de  Thun.  —  Conférences  de  Varsovie  sur 
les  affaires  d'Allemagne  entre  l'empereur  de  Rus- 
sie, le  ministre  Scbwartienberg  el  les  princes  de 
Prusse  (ÎT  mai).  — L'assemblée  de  Francfort  pro- 
clame le  retour  au  conseil  fédéral  restreint  des  IT, 
selon  le  mode  de  1815  (lf>  juillet);  ce  conseil  est 
convoqué  par  l'Autriche  \  Fnncfort  pour  le  réla- 
bUssemenlde  la  diète  fédérale  (10  juillet  et  14 
aoAt).  —  La  Prusse  refuse  d'envoyer  des  députés 
à  Francfort  (25  août).  -    ■---"-■-  ^ ■-■• 


T  sept.}  ;  il  est  appuyé  par  le  conseil  n 
Francfort;  protestation  de  la  Prusse  au  uuiu  uu 
congrès  des  princes  de  Berlin;  rupture  imminente 
entre  la  Prusse  et  l'Autriche.  U.  de  Radowiu 
entra  en  exercice  comme  ministre  des  affaires 
étrangères  enPrusse  (IT  sept.).  — Conférence  de 
Brégeni  entre  l'empereur  d'Autriche,  les  rois  de 
Bavière  et  de  Wurtemberg,  au  sujet  des  affaires 
de  Kesse  (11  oct.).  —  Nouvelles  eonlérenoes  â 
Varsovie;  visite  de  l'empereur  d'Autriche,  du 
prince  Chades  de  Prusse  et  du  comte  de  Bran- 
denbourg  i  l'empereur  de  Russie  [15  ocL).  — Re- 
traite de  M.  de  Radowilz;  changement  de  poUti- 
tiquedans  le  cabinet  pru<isien  ]3  novembre).  — 
Nouveau  changement  de  politique  an  Prusse  : 
mobilisation  rie  l'armée  et  de  la  landirdlr  (6  no- 
vembre). —  Conférences  de  H.  de  Uanleuffel, 
principal  ministre  de  Prusae,  etdeH.deSchnarl- 
zenberg  à  Olmuti  pour  la  pacification  de  l'Alle- 
magne ('J9  DOT.)  :  la  Prusse  et  la  diète  de  Fruic- 
fort  agiront  en  commun  dans  les  questions  de 
Hesse  et  de  Holslein;  des  conférences  libres  de 
plénipotentiaires  de  tous  les  Etats  allemands  s'ou- 
vriront à  Dresde  pour  délibérer  sur  la  question 
fédérale.  Ouverture  des  conférences  de  Dresde 
(23  déc.);ellesdurerontjusqu'auî3  février  1851, 

—  Dans  tons  les  Etals  allemands,  mesures  rigou- 
reuses ayant  pour  objet  la  restauration  de  l'auto- 
rité monarchique,  —  Congrès  univecsel  des  amis 
de  la  paii,  k  Francfort  sur  le  Hein  (11  août). 

Continuation  des  diFlicultés  entre  le  Danemark 
et  lesducbès.  Pénibles  négociations  A  Berlin  i.  ce 
sujet,  sous  la  médiation  ne  l'Angleterre.  —  Pro- 
tocole de  Londres  (4  juillet).  —  Bataille  d'Idstedt 
entre  les  Danois  et  les  insurgés  du  Holslein  ;  dé- 
faite des  insurgés  [15  juillet).  —  Le  protocols  de 
Londres  est  signé  par  la  France,  la  Hussie,  l'An- 
gleterre, la  Suède,  le  Danemark  (2  aolit)  ;  par 
rAutriche  le  23;  la  Prusse,  qui  est  toujours  favo- 
rable aux  insurgés,  s'abstient.  —  Les  insurgés 
des  duchés  recommencent  les  hoatililés;  succès 
des  Danois,  M.  de  Radowit/,  ministre  de  Prusse, 
invite  enfin  la  diète  de  Siel  à  faire  la  paix  avec 
le  roi  de  Danemark  [23  oct.). 

Lee  chambres  de  Turin  adoptent  le  traité  de 
Milan  conclu  avec  l'Autriche  le  6  aeât  1S49  (9-1 S 
janvier).  —Adoption  de  ta  loi  Sicoardi,  qui  abo- 
lit les  juridictions  ecclésiastiques  en  matière  ci- 
vile et  criminelle  (9  avril)  :  protestation  du  cardinal 
Antonelli,  secrétaire  d'Etat  du  Saint-Siége.  — 
Arrestation  de  l'archevêque  de  Turin,  Franzoni^ 

Îui  avait  défendu  au  clergé  d'obéir  à  cette  lot 
i  mai).  Entrée  au  ministère  du  comte  de  Ca- 
vour  (oct.).  —  En  Toscane,  le  grand-duc  suspend 
le  statut  constitutionnel,  dissout  l'assemblée  des 
députés  et  supprime  la  liberté  de  ta  presse  (21  sept) . 

—  Rentrée  du  pape  à  Rome  (12  avril).  Eiéontion 
d'unepartiadespromessesdumotupropto.  Utiles 
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mesures  Snanci^res  prises  pour  éteindre  la  pa- 
pier-monnaie, créé  par  la  gouvernomeol  réputli- 
cain.  —  La  Suisse,  où  vleoneit  se  réfugier  les 
démocrales  taicciu  en  Allemagne,  est  menacée 
d'une  occupatioQ  militaire  par  la  Prusse  et  l'Au- 
trJcbe,  Les  rérugiés  seront  internés. 

Arrangement  qui  consacre  l'indépendance  de 
l'Eglise  helléniquB  ïis-à-vis  du  patriarclie  de  C.  P. 

Réconciliation  de  l'Espagne  avec  l'Anglelerrï 
(30  mars,  !3  avril).  —  Tenialive,  sans  succi'S, 
d'aventuriers  américains,  partis  de  la  Nouvelle- 
Orléans  sons  la  conduite  au  général  Lopez,  con 
tre  l'Ile  de  Cuba   [|g  mai). 

Convention  entre  ' 
pour  la  construction 
de  Panama  (|9avrJI).  —  Uortdu  président  Tajlor 
(9juiUet);  le  vice-président,  Killmore,  luisuccéde. 
—  M.  Clay  demande  que  l'esclavage  ne  puisse 
s'établir  dan»  les  Etats  ou  il  n'oiisiait  pas 


développement  :  elle  devient  une  des  principal! 
industries  de  la  Virginie  et  des  deux  Carolines 
Dans  l'int^rjl  des  Etats  à  esclaves,  un  bill 
donne  l'eitradition  des  esclaves  ruf^tifs.  qui  se  re- 
tirent dans  les  Etals  sans  esclaves  [13  sept,). — Ag' 
tationdesabûlitionistcsdansleNorJ.— Au  |"jui 
1850,  population  :  Ti  !46301  &mcs,  6  millions  t 

Elus  qu'en  ISW;  accroissement  plue  rapide  dai 
«  Etats  libres  que  dans  les  Elats  à  rsclaves.  — 
Election  du  général  Arista  à  la  présidence  du 
Mexique. 
IfiSl.  ^  France,  conflit  entre  le  parti  conservateur 
et  la  présidence.  Uodiflcatlon  du  cabinet.  Le  — 
mandement  en  cbef  de  l'armée  de  Paris  est  i 
au  général  Cbangamier  (10  janvier).  —  Ministère 

Srovisoire,  —  L'Ae^semblée  refuse  de  voter  uncré- 
il  de  1  800  000  francs  comme  auppiément  au 
traitement  du  président  de  la  République  (10  fé- 
vrier]. —  Kapprocbement  entre  le  président  el 
.  l'Assemblée,  Formation  d'un  nouveau  ministvre: 
UU.  Barocbe,  Rouher,  Fould,  Uagne,  LéonFau- 
cber.  Buffet,  de  Chasseloup-Laubat,  de  Crou- 
seithes  et  le  général  Randon  (10  avril).  —  Péti- 
tions diverses  pour  la  révision  totale,  pour  la  ré- 
vision partielle,  et  la  prorogation  de  le  présidence. 
—  I.a  lutte  recommence  entre  les  deux  grands 
pouvoirs  dp  l'Etal.  —  Discours  du  président  de  la 
République  à  Dijon,  à  Poitiers  et  a  Beauvais.  ~ 
Débats  sur  la  révision.  Rejet.  Nomination  de  la 
commission  de  permanence.  L'Assemblée  se  pro- 
roge du  10  août  au  4  nov.  —  Pendant  les  va- 
cances de  l'Assemblée,  vœux  de  révision ,  émis  par 
SO  conseils  généraux.  —  Agitation  contre  la  loi 
du  31  mai,  —  Clime  du  ministère  (U  oct.).  Mi- 
nistère du  36  oct.  :  MM.  Casablanca,  Lacrosse, 
Fortoul,  Ch.  Giraud,  Tliorigny,  Daviel,  général 
Saint- Arnaud,  le  comte  ïurpol,  Lefehre-Duniflé ; 
11.  de  Maupas,  préfet  de  police.  —  Réouverture 
de  l'Asseniblée  [4  nov.).  Message  du  président.  Il 
propose  l'abrogation  ae  la  loi  du  31  mai.  Projet 
ministériel  deloi  électorale  surles  bases  de  l'abro 
galion., Il  est  rejeté  par  l'Assemblée.  —  Rejet  d'une 
proposition  des  questeurs  pour  déterminer  le  droit 
aa  réquisition  directe  de  troupes  que  k  constitu- 
tion donne  au  président  de  l'Assemblée  (17  nov.). 
Journée  du  2  décembre.  Dans  la  nuit  du  l"  au 
3,  arrestation  d'un  grand  nombre  de  représen- 
tants. Décret  porté  par  le  président  au  nom  du 
peuple  français,  qui  déclarait  l'Assemblée  natio- 
nale dissoute,  le  sulfrage  universel  rétabli  et  la  loi 
du  31  mai  atrogée.  Proclamations  du  président 
au  peupleet  i  l'armée.  Uinistère  :  MU.  de  Homy, 
généru  de  Saint-Arnaud,  Fould,  Rouher,  Hagne, 
Casabianca,  Fortoul,  Turgot,  Th.  Ducos.  —  Réu- 
niOE  de  Î20  reprèse niants  i  la  mairie  du  X'  ai- 
— ji .  —Décrets  de  celte  réunion, — Em- 


..  ^Jllet  le  généra!  Magnan;  arrêté  du  général 
Saint-Arnaud  portant  que  ■  tout  individu  pris 
construisant  ou  défendant  uike  barricade  ou  les 
armes  à  ta  main  serait  fusillé.  >  Troubles  graves 
dans  plusieurs  départements.  L'insurrection  est 
partout  vaincue.  —  Vote  sur  le  plébiscite  du 
î  déc,  (ÎO  et  21  déc.)  :  sept  millions  cinq  cent 
mille  suffrages  donnent  au  prince  Louis-Napoléon, 
élu  président  pour  10  ans,  tous  les  pouvoirs  pour 
faire  une  constitution.  —  Mort  des  maréchaux 
Dode  de  La  Bninerie,  Sébastian!  (20  juillet), 
Soult  (26  nov.).  Mort  de  la  duchesse  d'AngouIéme, 
à  Froshdorf,  à  13  ans  (19  oct,). 

Exposition  universeUe  de  l'industrie,  i  Londres, 
dans  le  Palais  de  Cristal,  élevé  à  Hyde-Park  (du 
1"  mai  au  11  oc(.).  —  Retraite  du  ministre  des 
affaires  ét^ang^res,  lord  Palmerston,  qui  parais- 
sait trop  favorable  aux  réfugiés  républicains 
(22  déc.).  —  Lutte  pénible  soutenue  par  le  gou- 
verneur sir  Harry  Smith  contre  les  Cafres.  —  Dé- 
couverte  de    gisements   d'or  en    Australie,    — 

Îleierre  et  la  Franco  par  te  télégraphe  électriiiue, 
ont  le  ni  est  tendu  de  Douvres  à  Calais  (ISsept.). 
Mort  de  t'hislorien  Lingard  (18  juillet). 

En  Allemagne,  question  fédérale.  Conférences 
ife  Dresde  (déc.  I85U  au  15  mai).  L'Autriche  in- 
sislanl  pour  l'incorporation  de  ses  provinces  non 
allemandes  dans  la  confédération,  la  Prusse  pré- 
fère le  rétablissement  pur  el  simple  de  la  diète 
de  Francfort.  ~  Décisions  de  la  diète  restaurée 
(23  août)  :  répression  de  la  liberté  de  la  presse 
recommandée  ï  tous  les  gouvernements  ;  abroga- 
tion des  droits  fondamentaux  proclamés  par  le 
parlement  de  Frdncfort,  La  Prusse  relire  de  la 
confédération  ses  provinces  de  Prusse  et  de  Poson, 
incorporées  en  1848,  —  Inauguration  k  Berlin  de 
la  statue  de  Frédéric  le  Grand  (31  mai).—  Traité 
de  la  Prusse,  au  nom  du  ZoUverein,  avec  le  Ha- 
novre, l'Oldenbourg  et  SrSme. 

En  Autriche,  abolition  de  la  constitution  du 
4  mars  1843-  —  Kossulb  s'embarque  pour  les 
Etats-Unis  (20  nov.).  —  Convocation  à  Vienne, 
pour  le  2  janvier  ISJ3,  d'une  conférence  doua- 
nière de  tous  les  gouvernements,  afin  de  délibérer 
sur  une  union  austro-allemande;  inquiétude  de 
la  Prusse  (déc.),—  Ea  Bavière,  égalité  civile  ac- 
cordée aux  juifs  par  une  loi  (29  juin].  —  Dans  la 
plupart  des  petits  Etais  allemands,  prédominance 
des  mesures  antilibérales. 

Fin  des  bostililés  entre  le  Danemark  el  les  du- 
chés. Plusieurs  crises  ministérielles  au  sqjet  des 
rapports  nouveaux  des  duchés  avec  la  monarcbie 
et  ae  la  question  de  succession  au  trflne. 

En  Espagne,  retraite  du  'cabinet  Marvaei 
(Il  janv.].  Uinistère  Bravo-Murillo.  Vote  du  rè- 
glement de  la  dette  étrangère  [juin-août).  Loi  du 
règlement  de  la  dette  publique  (i-  août) .  —  Nou- 
velle tentative  du  général  Lopez  contre  Cuba 
(aoill).  Il  est  pris  et  pendu  i  la  Havane  (l"sept.). 

En  Portug^,  insurrection  militaire  dirigée  par 
le  maréchal  Saldanba  avec  le  comte  des  Antas  et 
plusieurs  cbeb  seplembristes,  contre  le  ministre 
Cabrai,  comte  de  Thomar  (8  avril).  Saldanha  est 
fait  président  du  conseil  avec  les  portefeuilles  de 
la  guerre  et  de  l'intérieur,  et  le  commandement 
en  chef  de  l'armée.  Convocation  de  nouvelles 
corlès  à  l'elTet  de  modifier  la  constitution.  — 
Décret  électoral  très-démocratique  (20  juin).  Ou- 
verture des  Corlès  (IB  déc). 

Débatdiplomalique  entre  laTurquie  et  la  France, 
au  sujet  de  la  possession  des  lieux  saints,  que  les 
Grecs  réclament  pour  leur  culte  avec  la  protec- 
tion de  la  Russie.  —  Démfilé  avec  {'^gypte  i. 
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cause  du  (anzimat,  c.  i  d.  de  l'exercice  du  droit 
de  via  Bl  de  mort.  —  Tracé  défini livemenl  ar- 
rêté pour  le  chemin  de  fer  d'Alexandrie  au  Caire, 
que  cou strui root  des  Anglais. 

Daos  la  Plata,  révolte,  contre  le  président  Ro- 
sas.  du  général  Urquiza,  BouTcmeur  d'Entre-Hios. 
Aidé  de  quinze  mille  Brésiliens,  il  marche  coulre 
la  Banda  orientale  pour  renverser  Oribe,  qui  con- 
tinue (l'aaaiéger  Montevideo.  Capitulation  d'Oribe; 
UrquiiaiMonleTideo  (8oct.).  Il  passe  le  Parana 
pour  attaquer  Rosa»  (déc). 

Court  difTéiend  des  Etats-Unis  avec  l'Espagne  au 
sujet  de  l'attaque  dirigée  par  Lopez  contre  Cuba 
aoûl-sppl.).  —  Mort  du  célèbre  romancier  Feni- 
nioreCôoper.  —  Triste  situation  du  Mexique  sous 
]a  présidence  d'Arista.  Guerre  civile.  Pénurie  du 
trésor.  Le  président,  ne  pouvant  payer  la  dette 
anglaise,  propose  au  sénat  de  traiter  avec  l'An- 
gleterre de  la  concession  d'un  passage  par  l'islb me 
de  Tebuantcpec,  que  sollicitaient  dans  le  mAme 
temps  les  Etats-Unis. 
1852.  Te  Veum  à  l'occasion  du  vote  du  10  die. 
Rétablissement  de  l'aigle  de  Napoléon  ()•' janv.;. 

—  fiécrets  de  transportât  ion,  J'expulsion  déSni- 
tive,  ou  de  bannissement  temporaire  contre 
73  ex-représentants  (9janï.).—  Décrets  de  disso- 
lution et  de  réorganisation  de  toutes  les  gardes 
nationales,  te  11.  —  Constitution  du  14  janvier. 

—  Création  d'un  ministère  de  la  police  et  d'un 
mioislt're  d'Etat  (!1  janvier).  Même  jour ,  contls- 
catiou  des  biena  de  la  maison  d'Orléans.  —  Décret 
pour  l'élection  des  députés  au  Corps  législatif 
(!  février).  Les  collèges  sontconvoqués  pour  le  29. 
Les  candidats  du  gouvOTnemenl  sont  tous  nom- 
més, k  t'ciception  aeâ.  — Le  sénat  et  lesdépulés 
sont  convoijués,  le  6  mars,  pour  le  39.  —  Con- 
cession i  l'industrie  privée  des  chemins  de  fer  de 
Lyon  à  Avignon,  de  Paris  à  Lyon  (3  et  5  janvier) . 

—  Décret  relatif  k  l'organisation  du  Crédit  fon- 
cier, au  moyen  de  Hociètès  autorisées,  le  Î8.  — 
Conversion  de  la  renie  cinq  pour  cent  en  quatre 
et  demi  {i5  mars-S  avril).  —  Décret  pour  1  achè- 
vement du  Louvre  (18  mars).  —  Ouverture  de  la 
session  par  le  président,  auxTuileries  (19  mars). 

—  Travaux  du  Corps  législatif,  du  39  mars  au 
28  juin;  il  vote  82  projets  de  loi.  —  Réformes 
malheureuses  accomplies  dans  tes  éludes  par 
H.  Fortoul,  ministre  de  l'instruction  publique; 
abaissement  de  l'enseignement  de  l'histoire  et  de 
laphilosophic;cesréformesseroDtdétruitesparses 
successeurs  (avril -août) .  —  A  Paris,  au  champ  de 
Mars,  cérémonie  de  la  distribution  des  ^gles  i 
l'armée  (10  mai).  —  Pose  de  la  première  pierre 
pour  l'achèvement  du  Louvre  (25  juillet) .  —  Con- 


—  Ratification  d'une  coEvenl!...  _.  ... 
avec  la  Belgique,  qui  consacre  la  garanlie  réci- 
proque de  la  propriété  littéraire  (10  décembre). 

—  Voyage  du  président  dans  le  midi  par  Bourges, 
Lyon,  Bordeaux,  Tours,  du  M  sept,  au  16  oct. 
Passant  par  Amboise,  il  rend  la  lilœrté  à  Abd-el- 
Kader,  qui  devra  séjourner  à  Brousse ,  en  Asie.  — 
Rentrée  triomphale  à  Paris.  —  Projet  de  sêna- 
lus-consulte  relatif  à  l'empire  (4  nov.j.  Le  séna- 
tus-consulteestprésenlé  au  président  àSaint-Cloud 


;  63  609  bulletins  annulés:  1062  798  absten- 
tions. La  déclaration  du  Corps  lÉgisla.tif  est  poriée 
au  président  le  1"  déc.  Le  3,  Napoléon  111  est 
proclamé  empereur  par  la  grâce  de  Dieu  ella  vo- 
lonté nationale.  — Sociétéde  Crédit  mobilier,  auto- 
risée (nov.);  du  Crédit  foncier  (10  déc).  —  LaTue 
de  Rivoli  est  ouverte  jusqu'à  l'Hûtel  de  ville 
(14  déc.].  —Le  ehérifd'Ourgla  est  forcé  dans  La- 


lemportéed'assaut  {4déc.l.  — Mort  du  m. 
réchal  Marmont  i  Venise  (mars).  — Mort  des  ma- 
réchaux Gérard  [H  avril),  Eielmans  (juillet);  des 
savants  WalcLenalr  (27  avril)  et  E.  Bumout 
(28  mai);  du  sculpteur  Pradier  (5  juin).  — Fouilles 
heureuses  eitculées  au  pied  de  l'Acropole,  par 
H,  Beulé,  membre  de  l'école  française  d  Athènes. 
Projet  de  loi  du  ministre  John  Russel  pour  l'or- 

risation  d'un  corps  de  cent  vingt  mille  hommes 
milice  locale  (16  tév.).  Amendement  proposé 
par  lord  Palmerslon,  qui  avait  quitté  le  mlnîatèra 
le  34  déc.  1S51,  pour  rendre  le  service  de  la  mi- 
lice général,  c'est-à-dire  pour  que  les  miliciens 
puissent  être  employés  sur  tout  le  territoire  dit 
royaume-uni;cetamendemonlobtient  une  majorité 
de  onze  voix.  — Chutede  John  Russel.  Avènement 
des  tories  avec  le  comte  Derby,  M.  d'Israèli  et  le 
comte  de  Malmesbury.  —  Vole  du  bill  de  ta  mi- 
lice comme  l'avait  proposé  Palmeraton  (avril).  — 
Mort  de  Wellington  à  83  ans  (15  sept.)  —  Ouver- 
ture du  parlement  le  4  novembre.  Il  se  prononce 
contre  le  ministère  à  l'occasion  du  budget.  Nou- 
veau cabinet  où  entrent  Palmerslon,  lord  Gran- 
ville,  Tiladstone,  le  maquis  de  Lansdowne  (déc). 

—  Continuation  de  la  guerre  avec  les  Cafres  sons 
le  major  général  Caihoart  (mars).  —  Guerre  heu- 
reuse contre  les  Birmans  ;  conquête  de  Rangoun 
et  d'Artaban,  prise  de  Prome  (avril-oct.).  —  Pre- 
mier télégraphe  sous-marin  entre  Holj-Head, 
lie  voisine  o'Anglesey,  et  Kingstown,  prts  de 
Dublin  tjuin).  —  Télégraphe  électrique  de  Cal- 
cutta à  Kidgeri.  —  Mort  du  poète  Thomas  Moore 
(26  fév.)- 

La  diète  germanique  renonce  à  la  Hotte  fédé- 
rale, créée  en  IS48.  —  Ouverture,  le  &  janvier,  à 
Vienne,  d'un  congri^s,  aSn  de  préparer  les  bases 
d'un  traité  de  douanes  qui  sera  soumis  à  tous  les 
États  allemands;  il  est  clos  le  10  avril;  protocole 
final  le  22.  La  Prusse  n'y  a  pas  été  représentée. 

—  Ouverture  à  Berlin  du  congrès  du  Zollvorein, 
le  19  avril,  sans  plénipotentiaire  autrichien.  La 
Prusse  remse  le  7  juin  d'accéder  aux  propositions 
des  adhérents  de  l'Autriche,  qui  forment  la  coa- 
lition dite  de  Darmsiadt.  —Déclaration  des  Etais 
de  la  coalition,  le  10  juillet  ;  déclaration  prus- 
Biennele  30;  nouvelles  négocialions entre  les  coa- 
lisés et  la  Prusse.  Une  conférence  douanière  de 
la  coaiiliou  k  Munich  (H  sept.)  juge  les  propo- 
siiions  prussiennes  insuffisantes.  —  Rupture  des 
conférences  douanières  de  Berlin  (28  sept.).  Nou- 
velle conférerice  des  coalisés  à  Vienne  (30  ocl.). 

En  Autriche,  décrets  destinés  à  remplacer  dë- 

gnés  le  31  déc.  Igil,  publiés  le  1"  janvier. — 
Mort  du  prince  de  Scbvartzenberg.  à  53  ans 
(5  avril)  ;  plus  de  minisire -pré  si  dent'  l'empereur 
se  réserve  la  haute  direction  des  alTaires; 
a.  de  Buol-Schaueostein  alesalTairesélrangères 
En  Prusse,  débats  législatifs  s      '"     ■    -■  -   ■ 


__  ordres,  les  fl...  . 

fidéi-cocniuis  dont  le  rétablissement  est  demandé 
et  sur  la  composition  de  la  première  chambre, 

a  lie  le  roi  voudrait  transformer  en  pairie  hérédi- 
itaire.  —  Nouvelles  élections  parlementaires, 
Ouverture  des  chambres  (19  nov.l.  Projet  de  loi 
relatif  à  la  première  chambre  (7  déc.)  ;  proposition 
de  ne  convoquer  les  chambres  que  tous  les  six 
ans  et  pour  deux  ans,  d'abolir  l'ordonnance  com- 
munale, et  de  revenir  aux  vieilles  coutumes  com- 
munales des  provinces.  —  Dans  les  petits  Etats 
allemands,  on  s'attache  à  faire  disparaître  Us 
dernières  traces  des  mouvements  de  1848. 

Pénibles  négocialions  commerciales  delà  Belgi- 
que avec  la  France.  Démission  du  cabinet  (39sept.). 
~  Formation  d'un  cabinet  libéral  modéré ,  le  31  oe 
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tobre,  par  H.  Henri  de  Brouckcre.  —Viti  itiati 
t»  sujei  d'un  projet  de  loi  lur  la  presse,  pour 
réprimer  les  offensea  enyers  la  personne  ou  l'au- 
torilé  des  souverains  étnmgera,  réclamé  par  le 
gouvemement  français  (noT.-dec.i;  lo  projet  est 
adopté  dans  les  deux  chimbreaj  repriie  des  négo- 
ciatLons  commerciales  qui  deviennent  alors  plus 
belles  avec  laFraDce;le!)1  déc  eut  lieu  l'échange 
des  ratifiealions  deo  deux  conveations  commer- 
cUle  el  littéraire  du  !ï  août  185Î.  Elles  doivent 
6tre  suivies  d'un  traité  decommerudéfinitifealre 
1m  deni  paya. 

Ed  Danemark,  ordonnance  loyale  du  2B  janvier 
eonrurme  aui  vues  de  ta  Prusse  et  de  l'Autriche^ 
le  SlesTlgetle  HoUtein  reateronl  élringers  à  la 
coDslilutioa  parletaenlaiie  de  la  monarchie;  Ha 
n'auront  que  des  élatg  prOTinciaui  distincts  et 
des  ninietres  spéciaux,  responsables  seulement 
envers  le  roi;  suppression  de  la  ligne  douaiùère 
sur  l'Eider.  Vaine  proteslallon  dani  les  deuï 
chambres  du  Danemark  qui  voyaient  avec  douleur 
le  triomptie  du  germanisme.  —  Conrécence  de 
Londres  entre  rAngleierre.  la  France,  la  Russie, 
la  Prusse  et  l'Autriche,  pt^r  régler  la  succession 
au  tr  fine  (28  avril)  i  désignation  de  Christian 'le 
Sleavig-Holsleiu-Oluckslxjurget  des  héri  tiers  mâles 
légitimes  de  sa  femme  actuelle,  prioceuedéCas- 
eel,  petile-BIle  du  roi  Frédéric  VI  (8  mai);  le  prin- 
cipe d'intégrité  de  la  mosarcbie  est  reconnu 
comme  permanent.  Schange  des  catiiScations  le 
19  juin.  La  diète  gemianique  adhère  à  l'ordon- 
nance du  18 janvier  [39  juillet). 

Attentat  contre  la  reine  d'Espagne;  elle  est 
blessée  (î  fcv.);  eiêcmion  de  l'assassin  le  7.  — 
loi  très-sévère  but  la  presse  (5  avril).  —  Les 
étrangers  oe  pourront  proressM*  es  I^spagne  que 
la  religion  catholique  (35  nov.).  —  Ouvrature  des 
corlès  le  1"  di.-c.  ;  elles  sont  dissoutes  le  lende- 
main, à  caute  du  chaii  d'un  président  constitu- 
tionnel par  les  députés,   U.  Harlinei  de  la  Rosa. 

—  Puhlication  d'un  projet  de  constittilion,  qui 
ne  pourra  être  dis^té  par  la  presse  ;  du  budget 
pour  IBM;  rétablissement  des  majorais  pour  les 
grands  d'Espagne.  —  Eloignement  du  général 
Warvaeï,  qui  est  chargé  d'aller  i  Vienne  faire 
des  recherches  sur  l'état  militaire  de  l'Autriclie 
(Sdéc.).— Cliutedu  cabinet  Bravo->IuriIlo(14dic.). 
Nouveau  cabinet  soue  le  généial  Ronc^ili  comme 
président  du  conseil  '~t  ministre  des  affaires  étran- 
gères, et  M.  LIorente  à  l'intérieur;  il  promet  de 
soumettre  aux  Coitis  la  révision  de  la  couiitutioQ. 

En  Portugal,  les  cortës,  quelque  temps  sus- 
pendues, votent  enfin  l'acte  additionnel  de  la 
charte  eonstitultonnelle  ;  le  prince  royal  prêle  ser- 
ment à  la  constitution  (fljuillel).  Dissolution  du 
Parlement;  puldication  par  ordonnance  royale  du 
budget  des  tece  tes  et  des  dépenses  pour  1SÔ3-53. 

—  nouvelle  loi  électorale.  Les  ministériels  unis 
aux  septemhristes  l'emportent  dans  les  électicins 
(déc). 

Heureuse  administration  de  la  Sicile  sous  le 
général  Fil.ingieri  depuis  1849.  —  Troubles  en 
Sanlaigne,  àSassari;  État  de  siège    (féï.-mars). 

—  H,  Rdlazii,  c.iDd]dit  deslibér.Luiavancés,estèlu 

frésideot  de  la  chambre  des  députés  de  Turin 
lî  mai).  —  Vote  de  la  loi  relative  au  contrat  ci- 
vil de  mariage  par  la  chambra  dce  députas 
(5  juillet).  — Formation  d'un  cabinet  sous  la  prési- 
dence du  comte  Cavour.  —  Encyclique  de  prélats 
contre  la  loi  sur  le  mariage  civil.  Ce  projet,  mal 
accueilli  au  sénat,  est  retiré  le  II  déc.  ~  En 
To'Cine,  abolition  du  statut  fondamental  et  de  la 
garde  elvime  (6  mai).  —  A  Rome,  première  con- 
vocation de  la  consulte  d'Ëiat  (19  nov.}.  —  En 
Suisse,  diflicullés  avec  la  Prusse,  qui  rsvendi^ue 
tx  sou-.^Mlneté  du  canton  de  Keufchîlel. 
Obligation  impos.-e  par  le  ciai  ani  fila  de  pro- 


Ap.  )  -C. 

priétalrea  nobles,  dans  les  gouvernements  de  la  Li- 
thuaniejadis  polonaise,  de  prendre  du  service  dès 
l'Age  de  Ig  ans  (mai).  Entrevues  du  ciar  avec  l'em- 
pereur d'Autriche  à  Vienne;  avec  le  roi  de  Prusse, 
son  beau-fréro,  à  Polsdam  (mai).  Mort  du  prince 
de  Leuchtenlierg,  gendre  du  czar  (S  nov.). 

En  Turquie,  solution  de  la  question  des  Lieux 
saints  engagée  avec  la  France  Qanv.).  et  de  l'af- 
faire du  tanzimat  avec  le  vice-roi  d'Egypte  au 
sujet  de  l'eiâcution  des  sentences  capitales.  — 
Embarras  financiers  :  on  a  racours  pour  la  pre- 
mière fois  au  crédit  européen,  sous  le  nom  de  la 
banque  de  C.  P.,  pour  ootemi  50  millions  des 
places  de  France  et  d'Angleterre,  maisTopposilion 
duvieuK  partiturc  fait  annuler  lemari:hé(lâoct.). 

—  Soulèvement  des  Monténégrins;  refus  de  l'im- 
pût  en  Herzégovine;  Omer-Pacha  s'avance  avec 
2S000  hommes  vers  Albanie. 

Expédition  «ivoyée  par  les  fitats-Unis  contre 
leJapon  (SSiiov.).—  Publication  del'Oncte  Tom, 
roman  contre  l'esclavage,  par  Urne  Henriette 
Beecher  Slowe.  —  Victoire  décisive  d'Urquiza  sur 
Rosas,  qui  se  retire  en  Europe.  —  Conférencas  de 
San-Nicolas-de-los-Arrayos,  sur  la  f-oûtiire  du 
nord  de  Buenos-Ayres,  entre  les  gouverneurs  des 
13  provinces  de  la  république  argentine  (mai)  : 
Urquiza  est  nommé  gouverneur  provisoire  en  at- 
tendant la  réunion  en  août  d'un  coa^s  général 
qui  posera  tes  bases  d'une  constitution  fédérative. 

—  Oçposilio;i  k  Duenos-Ayree.  ~  Au  Brésil,  sup- 
pression complète  de  la  traite  des  noirs. 

lSb3.  Mariage  de  l'empereur  Napoléon  III  avec 
Mlle  Eugénie  Uontijo,  comtesse  de  Teba,  fille 
d'un  général  grand  d^Espa^e  (30  janvier).  — 
Session  du  14  février  au  38  mai.  —  Suppression 
du  ministère  spécial  de  la  police  (îi  juin).  — 
Ligne  de  fer  complète  entre  Paris  et  Bordeaux 
juillet).  ~  Actèvamenl des iiavaui de  la  digue 
de  Cherlwurg,  commencés  depuis  70  ans  (dé- 
cembre). —  Prise  de  possession  de  la  Nouvelle- 
Calédonie,  enOcéanie  (34  sept.).—  Mort  d'Adrien 
de  Jussieu  [29  juin),  de  Fr.  Arago  (î  oct.). 

Fin  delaguerrd  des  Anglais  contre  les  Cafres 
(février).  — Continuation  de  la  guerre  contre  les 
Birman),  qui  ne  veulent  pas  reconnaître  l'an- 
nexion de  la  province  de  Pegu  au  territoire  an- 
glais. —  Ouverture  i  Bombay  du  premier  che- 
min de  fer  de  l'Inde  (16  avril). 

Traité  de  commerce,  de  navigation,  des 
douanes,  des  monnaies  i>our  13  années  entre  la 
Prusse  et  l'AulricUe  (janvier-février);  adhésion 
d«  étals  du  ZoUverein.  —  Uise  en  vigueur  du 
traité  conclu  entre  l'assoclatioD  du  Steuenerein 
et  les  états  du  ZoUverein  {h  avril]  ;  sanction  lé- 

Îalative donnée,  en  Prusse,  à  cestr^ûtés  et  mo- 
fications  de  tarifs  [9  avril!.  —  Consentement 
des  cMmbces  prussiennes  à  la  nomination,  par 
le  roi,  des  membres  héréditaires  ou  A  vie  de  U 
première  chambre. 

Tentative  d'insurrection  à  Milan  (6  février). 
Hesurei  rigoureuses  prises  par  l'Autriche.  Le  sé- 
questre est  mis  sur  les  biens  de  tous  les  siueU 
lombard o-véni tiens  émigrés  depuis  1848  et  mime 
de^is  1830  (13  février).  —  Efforts  du  Piémont, 
qui  est  secondé  par  l'Angleteiro,  pour  empêcher 
1  eiécution  de  ce  décret.  —  Condamnations  et 
exécutions  militaires  en  Hongrie  et  en  Lom- 
bardie.  —  Vote  à  Turin,  sur  h  proposition  du 
roi,  d'un  prêt  à  faire  aux  émigrés  lombards  na- 
turalisés sardes,  dont  l'Aulriâie  a  séquestré  les 
biens  (1!  mai).  —  Rupture  des  relations  diplo- 
matiques de  l'Autriche  avec  la  Suisse  (31  mai).  — 

—  L'usigc  de  l'allemand  est  imposé  dam  les  col- 
lèges de  l'État,  en  Hongrie  (nov.î. 

Dans  lo  grand  duché  de  Hade,  lutte  du  gouver- 
Temement  contre  l'archevêque  catholique  de  Fri- 
bourg,  au  sujet  de  l'expulsion  des  jésuitea,  et 
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En  Danemark,  le  VolkstbingreieUelatranslalluu 
de  la  baiciire  des  douaaos  de  l'Eider  à  l'Elbe 
(13  j^mvier).  Di^soljtion  de  !a  chambra.  Les  col- 
lèges éleotoraui  soul  couvoqu^s  pour  le  26  février, 
etl'ojTcrture de  la  session  filée  au  T  mars.  —  La 
pr£aeDUtion  du  message  royal  relatif  à  la  suc- 
ceaiiou  aj  trtne,  telle  qu'elle  élait  établie  par  le 
tnilé  de  Londres,  occasionne  lie  longs  d^als  qui 
o'uoèneut  aucun  réaulLai.  —  Nouvelle  dissolu- 
tifiQ  des  chambres  le  20  avril.  —  Le  projet  de 
succession  au  trfioe  etl  voté  pnr  lea  dsui  cham- 
bres réuQiei  le  24  Juin.  PubhcaUon  de  cette  loi 
(31  juillet)  :  le  Mue  est  destiné  à  la  desceolacce 
masculine  du  coiuia  du  roi,  Christiande  Slesvig- 
HcMeis-Sonderbourg-Gl  u  cksbo  urg . 

En  Piémont,  vola  du  prêtilerainaé  pour  les  émi- 
grés lombards,  deienus  sujsis  sardes  [mai],  — 
En  ToacaiM,  plus  d'élection  pour  la  fonoalion  des 
représenlalions  muDioii>alei  {14  juillet).  —  A  Na- 
ples.  décret  royal  coulre  les  Llasphtmes  proférés 
par  le»  militaires  (mai). 

En  Espagne,  vifs  dèbat'^aui  Corlèssurles  cmi- 
ce^aions  de  chemins  de  Ter,  attribuées  à  dec  in- 
lluenc«s  eïtra-téeales  (7  avril).  CUCuie  des  CÔr- 
tès,  le  9,  sans  le  vote  du  budaet.  —  Nouveau 
cabinet  du  ]5  avril  au  19  septembre,  sous  lu  pré- 
sidence du  général  Lersundi  —  Ministère  du 
13  septembre,  sous  la  présidence  de  H.  Sarto- 
rius,  comte  do  San-Luis,  ministre  de  l'intérieur. 

—  Narraez  est  autorisé  &  rentrer  en  EspagOE: 
(34  sept.]'  —  Réunion  des  Cartes  (19  nov.).  Dis- 
cussion du  sénat  sur  les  chemins  de  Ter,  et  d.s- 
cours  du  comte  de  San-Luis.  —  Suspension  nou- 
velle des  chambres  (12  dec).  Destitution  da 
pluBiauis  sécateurs.  —  Uon  de  Docoso  Cortis, 
marquis  de  Valdegamas,  orateur  elpublicists,  alors 
«mbassadeui  à  Paris  (3  mai). 

En  Portugal,  le  duc  de  Saldanha  obtient  des 
paies  et  des  députés  un  bill  d'indemnité  pour  les 
"'""  ' —  dictature  après  l'hisurfection de  I&5I 
. ._j  ^  ^^ 

, ,  -. Il  A  igé  de 

■V  uu,  COI  ivi  wud  la  régence  de  son  [we  Fer- 
dinand. 

En  Belgique,  majorité  du  duc  de  Brabanl  dé- 
clacio  à  18  ans  (9  avril) .  11  épouse  l'archiduchesse 
Maria,  fille  du  palatin  de  II  jngrie,  Joseph,  qui  est 
mort  en  184J  (!î  août).  —  Di/acultés  entre  la 
Hollande  et  le  sain:-siêge  au  sujet  du  rétahlissc- 
meat  par  le  pap^  sans  avertissement  préaîabU  au 
gouverc^nent,  d'une  province  catbobque  dons  le 
consistoire  secret  du  4  mars  :  Utreeht  sera  mélro- 
pole,  avec  des  suffiaganta  à  Harli^m ,  Boi»-Ie-Duc, 
Breda,  Ruremonde.  —  Les  lies  Uoluijusa  sont 
ouvertes  par  une  loi  au  commerce  de  toutes  les 

En  Russie,  confiscation  des  biens  des  rétugiés 
polonais,  (|ui  n'ont  pas  mis  à  profit  l'ammstie 
accordée  par  le  czar  (avril).  —  Prise  de  Khiva 
(Il  dèc). 

La  Russie  soutient  en  Servie  contre  le  prince 
Alexandre  la  propagande  des  moioes  slaves  (jaov.). 
Abdmalion  du  prince  Chika,  bospodar  de  Mol- 
davie, i  cause  do  la  prcseuce  des  Russes  {1  noT.). 

Commence  ment  de  la  qucslioii  dOrieul.  L'Au- 
triche prend  parti  pour  les  Monténégrins  contre 
la  Porto.  Le  cooite  de  Leiningeu  porte  un  ultima- 
tum qui  est  accepte  par  k  Porte  [fin  de  fcvrier] . 

—  Intervention  de  la  Russ.e  en  faveur  des  chré- 
tiens grecs  dans  la  Tur|uie  d'Europe,  Misùon  du 
prince  MenlschiltofT  {i  mars),  la  Huisie  demande 
le  retrait  on  la  réducliondcs  concessions  accor- 
dées pour  les  Latits  daoa  les  Lieux  saints  en  18ë2 
au  marquis  de  Lavatetle  ;  un  firmaa  du  5  njai  les 
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renouvelle.  Premier  ultimatum  du  prince  Heni- 
schikoffi  il  est  rejeté  par  la  Porte  ainsi  qu'un  se- 
cond présenté  le  9  juin.  —  Les  flottes  d'Anglelerre 
et  de  Fiance  arrivent  i  Bésika,  i,  36  heures  de 
Constantinople.— Passage  du  Pmtb  par  le  général 
prince  Gorlachakoff  (3  juiUel).—  Conférence  de 
Vienne  eotre  les  représentants  de  la  Prusse,  de 
l'Autriche,  de  la  France  et  de  l'Angleterre;  ils 
rédigent  une  note  qui  est  acceptée  par  la  Bu.ssie 
(3  août),  mais  la  Porte  y  fait  quelques  change- 
ments dont  ne  veut  pis  le  ciar  (20  août)-  -^  Nou- 
velles négociations  sans  résultat.  Les  (loties  com- 
binées de  France  et  d'Angleterre  franchissent  les 
Dardanelles  jusqu'à  Constantinople  (22-28  oct.). 

—  L'armée  turque,  commandée  par  Omer-Paclia, 

SLsse  le  Danube  (28  oct.)  ;  échecs  des  Russes  à 
Iteuitza  et  à  Turlu'ial  (»  nov.).  —  Commence- 
méat  des  hostilités  en  Asie-Uineure.  —  Surprise 
et  dostruction  par  les  Russes  d'une  partie  de  ia 
flotte  turque  dÀns  la  rade  de  Sinope  (j(i  noT.). 
DemiËres  négociations. 

Une  escadre  d'Uvauiza,  qui  devait  Uiiquer  Bue- 
nos-Ayres,  passe  à  I  eonami  [28  juin)  ;  une  partie 
de  ses  troupes  se  livre  au  général  Florès.  Trou- 
bles i  Monlevideo  ;  Oribe  s'enfuit  (18  juilleL).  — 
Guerre  entre  ia  Bolivie  et  le  Pérou.  —  Dans  la 
Nouvelle-Grenade,  loi  pour  la  séparation  des  pou- 
voirs civil  et  religieux,  pour  Li  validité  des  ma- 
riages civils;  adoption  du  système  décimal  fran- 
çais (juin).  — Anarchie  au  Mexique;  retour  de 
Santa-Aona,  gui  se  fait  donner  la  dictature,  arec 
le  droit  de  designer  son  3ucc:esseur  (d.'cembre) . 

—  Aux  États-Unis,  présidence  du  général  Pie i-co, 
qui  est  favorable  aux  idées  do  conquéto  et  d'a- 
grandissement. 

En  Chine,  progrès  de  l'insurrection.  Les  re- 
belles, cotiduits  par  un  certain  Tien-Te,  qui  se 
dit  descendant  de  la  dynastie  des  Hing,àu9' gé- 
nération, occupent  Nankin  (20  mars).  Les  Euro- 
péens conierveni  la  neutralité. 
IBS't.  Création  de  la  caisse  de  service  de  la  boulan- 
gerie à  Paiis  (16  janv.).  Crise  floancicre.  —  Ou- 
verture de  la  session  (2  mars).  Emprunt  national 
de  2J0  millions  pour  la  guerre  d'Urient,  voté  par 
le  corps  législatif,  le  6,  et  par  le  sénat,  le  9.  — 
Nouvelle  loi  sut  l'iDstruction  publique,  votée  le 
37  mai,  qui  réduit  les  36  académies  à  16,  et 
donoe  aux  préfets  la  haute  direction  de  l'instruc- 
.: ■ Rélablissement  de  la  garie  ir 


3  (5  mai).  - 
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pour  le  Î6  déc.  Projet  de  loi  pour  un  emprunt 
national  de  SOO  millions,  volé  par  le.s  députés, 
le  2S,  par  le  sénat,  le  30;  un  décret  du  31  ou^tc 
la  souscription  puolique.  —  Nouveau  traité  de 
commerce  avec  la  Belgigue  [2T  févr.);  ratifica- 
tion des  conventions  littéraires  et  commerciales 
du  22Boat  1852  (avril).  —  Ravages  du  choléra  à 
Paris  et  dans  les  départements  du  centre,  de  l'est 
et  i  Marseille.  —  Mort  de  l'abbé  de  L^imentiais 
(21  févr.),  des  amiraux  Boossin  ei  Ch.  Baudin  ; 
de  Raoul-Rochette  (â  juillet);  de  fiaour-Loruiian 
(déc);  de  Léon  Faucher,  savant  économiste  et 
ancien  ministre  (15  déc).  ~  11.  Q.  DeviUe  per- 
fectionne le  procédé  de  Wôhler  pour  leiuraction 
de  l'aluminium  et  dote  l'industrie  d'un  nouveau 
métal  (U  août). 

En  Angleterre,  la  taxe  du  revenu  est  doublée 
pour  sii  mois  à  cause  de  la  guerre.  —  Retour  du 
capiiaine  Mac-Clura,  qui  a  découvert  le  passage 
du  N.  0.  de  l'Amérique. 

Mariage  de  l'empereur  d'Autricbe  avec  Qi>a- 
beih,  de  la  branche  ducale  de  Baviê»  [24  avtil). 
—  Neutralité  delà  Pruasedans  la  questiou  d'Orient. 
H.  de  Winck  demande  vainement  dans lachambrc 
que  le  giJUverncmeQt  se  raononce  entre  les  puis- 
sances occidentales  et  la  Russie  (là  déc.)  —  Mort 
du  philosophe  Schelling  (août).— Retour  du  céUbrs 
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voyageur  Butb,  que  l'on  &iait  cru  niort  pendant 
quelque  temps,  aprtî  un  Toyigc  d'eiploralion  de 
plus  ae  i  ans  dans  l'intérieur  de  l'Afrique  du  nord. 

Assassinat  du  duc  de  Parme  (n  mars)  ;  rfi- 
geact  de  sa  Teuve,  sœur  du  comte  de  Cbambord, 
au  nom  d'un  enfïnt  de  sii  ans,  Robed.  —  A 
Rome,  mort  du  sanuit  cardinal  Angelo  Mai 
(S  sept.)' — BuUepromulguée,  en  présence  de  ÏOO 
evêques,  pour  mctira  au  nombre  des  dogmes  la 
croyancei  l'Immaculée  Conception. 

Insurracli on  militaire  a  Saragosse  [50  février). 
Soulèvement  d'ouvriers  i,  Barcelone  [29  mars). 
—  Révolution  mililaire  (58  juin)  ;  deui  mille  cava- 
lier? de  la  garnison  de  Uadrid  vont  se  placer  sous 
tes  ordresdu général O'Doonell,  condamné i l'eiil ; 
il  devient  le  chef  de  l'armée  constitutionnelle.  Le 
brigadier  Eohague,  les  généraui  Dulca,  Rosde 
Olano,  Serrano  embrassent  la  méLOe  cause.  — 
Combat  indécis  de  Vicalvaro,  près  de  Madrid 
(30  juin),  —  Insurrection  à  Hadrid,  où  on  se  bat 
les  17,  18.  19  juillet.  —  Minislïre  Espartero; 
L.  O'Oonnell ,  à  la  guerre.  Les  CortËs  conslttuanles 
sont  convoquées  pour  le  S  novembre  :  il  n'yaura 
qu'une  chambre;  la  question  dynastique  ne  sera 
pas  discutée  (i  1  août).  —  Départ  de  la  reine  Ha- 
rie-Ctiristine  exilée  et  émeute  à  Madrid,  le  28.  — 
Ouverture  des  Cortés  constituantes  et  discours  de 
la  reine.  H.  Manuel  Sancbez  Silva,  député  de 
l'Andalousie,  propose  de  supprimer  la  taie  sur  1er 
objets  de  consommation,  ce  qui  enlevaitau  gou' 
vemement  un  revécu  annuel  de  lâO  millions  di 
réaui.  au  moment  où  ses  embarras  linancien 
étaient  énormes;  vive  opposition  du  ministre  des 
finances,  M.  Collado,  qui  donne  sa  démission  le 
!8  déc,  et  est  remplace  par  le  duc  de  Sevillano. 

En  Danemark,  le  ministère  Œrsted,  sous  la 
pression  de  la  Russie,  de  l'Autriche  et  de  la 
Prusse,  veut  octroyer  la  constitution  de  toutes  les 
parties   de   la  monarchie   sans   communication 

Îiréalable  à  la  diète;  opposition  des  chambres 
févr.).  —  Coup  d'ÉUt  (30  mai);  arresUtion  de 
plusieurs  rédacteurs  de  journaux.  Coup  d'Etat 
(Î9  juillet).  Promulgation  de  la  constitution  r  - 
jetée.  Hécon lentement  général.  Chute  du  cabi 
Œrsted  (3  déc).  Programme  plus  libéral  du  n_ . 
veau  ministère  Rang  <13  déc).  —  En  Sutde,  sept 
femmes,  qui  ont  embrassé  le  catholicisme,  sont 

Soursuivies  comme  dea  criminels  en  vertu 
)i  de  1686  (février). 
Continuation  de  la  Question  d'Orient.  Entrée 
des  flottes  française  et  anglaise  dans  la  mer 
Noire  (4  janvier).  —  Sommation  faite  par  l'An- 
gleterre et  ta  France  aui  Russes,  pour  qu'ils  éva- 
cuent les  Principautés  avant  le  3Û  avril  127  févr.). 
—  Convention  qui  liela  Turquie  envers  la  France 
et  l'Angleterre  avec  des  promesses  de  réforme 
en  faveur  de  tous  les  chrêlions  (12  marsj.  — 
Déclaration  de  puerro  des  trois  puissances  alliées 
à  la  Russie,  le  27.  Rupture  entre  la  Turquie' 
Grèce,  qui  appuie  les  insurgés  de  l'Epire  contre 
ta  Porte;  troupes  françaises  au  Pirée.  —  Echec 
des  Russes  devant  Siliatrie  [avril-juin).  — En  vi — 
d'une  convention  du  14  juin,  les  Autrichiens  .. 
cupent  la  Valachie  évacuée  par  les  Russes.  —  Les 
Anglais  bombardent  Romarsund,  puissante  forte 
rosse  russe,  située  dans  l'Ile  d'Aland,  dans  la  mei 
Baltique,  les  21,  26  et  27  juin  ;  l'armée  française, 
commandée  par  Baraguej'-d'HUliers,  contribue  i 
la  prise  de  cette  position  avec  le  concours  de! 
flotles  de  sir  Napier  et  de  Parseval-Deschênes 
[13,  l<i  août).  —  Dé  lai  tes  des  Turcs  en  Asie  à 
Bayaiid  (29  juilletl  et  ti  Kars  (7  août).  —  Les 
Fran;aiset  les  Anglais,  après  avoir  séjourné  quel- 
que temps  à  Varna,  débarquent  au  nombre  de 
&0000,  en  Crimée,  L  Eupaloria,  avec  un  corps 
turc  (14  sept).  —  Victoire  brillanle  remportée 
près  de  la  rivière  de  l'Aima  sur  âOODO  Russes 
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(20  sept  ).  —  Uort  du  maréchal  Leroy  de  Saint- 
Arnaud,  le  Î9;  Canrobert  le  remplace.  —  Com- 
mencement du  siège  de  Sébastopot  (9  octobre). 

—  Combat  de  Balaklava,  désastreux  pour  la  cava- 
Valérie  anglaise  (2â  oct.).  —  RataiUe  sanglante 
d'inkermann  (5  nov.). 

Guerre  entre  la  l'etse  et  le  sultan  de  Maseale, 
qui  perd  la  place  de  Bender-Ahassi.  —  Interven- 
tion militaire  de  la  Porte  dans  les  troubles  du  Ca- 
boul etduCandahar. 

Florès  est  élu  président  à  Montevideo.  —  Ur- 

Suizaestnommé  président  par  les  douze  provinces 
e  la  confédération  argentine.  TraitéaveçBuénos- 
Ayres  qui  reste  en  dehors  de  la  ccn  fédérât  ion. 

—  'Traité  des  Etats-Unis  avec  le  Japon,  qui  on- 
vriradeux  ports  au  commerce  américain,  HaKodade 
dans  l'Yéso,  Pimoda  dans  l'Iasu  (31  mars).  — 
Raousset-Boulbon  est  pris  et  fusillé  par  les  Uexi- 

1855. 


is  (12  août). 


En  France,  dans  la  session,  close  le  11  avril, 
loi  sur  la  création  d'une  dotation  de  l'armée,  snr 
le  rengagement,  le  remplacement  dont  se  charge 
l'Etat,  et  sur  les  pensions  militaires.  —  Voyage 
de  l'empereur  et  de  l'impératrice  à  Londres  (du 
16  au  22  avril).  —  Emprunt  de  750  millions  voté 
le  5  juillet.  —  Lu  reine  d'Angleterre  à  Paris  avec 
son  ministre CUrendon  (28-37  août),  — Eiposition 
universelle  de  l'industrie  et  des  heaui-ails  du 
15  nov.  —  MorI  de  Dupont  de  l'Eure, 
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Cbute  du  calûnet  Russelt,  contre  lequel  avaient 
été  dirigées  de  graves  accusations  au  sujet  de  la 
conduite  administrative  de  la  guerre  d'Orient 
(30janv.).  —  Nouveau  ministère  Palmerston.  — 
lYaité  de  l'Angleterre  avec  le  Japon,  qui  ouvrira 
&  ses  navires  Nangasaki  et  Hakodade,  du  14  oct. 
18M,  ratifié  leSoct,- 

£n  Autriche,  le  baron  de  Bruck  est  fait  minis- 
tre des  finances  (janvier).  —  Concordat  signé  par 
l'Autriche  avec  la  cour  de  Rome  le  18  août,  ra- 
tifié le  25  sept.,  communiqué  par  le  pape  en 
consistoire  secret  le  3  novemore;  il  est  trés-feïo- 
rable  au  pouvoir  spirituel  et  à  la  cour  de  Rome. 
—  En  Prusse,  l'enseignement  du  polonais  est  ré- 
tabli dans  les  collèges  de  la  province  de  Posen 
Juin).  —  En  Danemark,  le  projet  tendant  à  mo- 
ifier  la  loi  foodamentale  de  I B49  est  adapté  dans 
les  chambres.  Approbation  par  le  roi  du  projet  de 
constitution  génénle  de  la  moaarchie;  elle  est  pro- 
mulguée (29  juin)  dans  le  conseil  suprême  de  la 
monarchie  qui  l'adopte  le  23  juillet;  protestations 
des  représentants  des  duchés.  —  Session  eilraor- 
dinaire  des  deux  chambres  danoises  (11  août);  le 
ministère  les  menace  d'un  coup  d'Etal,  si  elles  ne 
votent  pas  la  mise  en  vigueur  simultanée  des  mo- 
difications k  faire  à  la  loi  fondamentale  danoise 
et  du  projet  de  constitution  générale  de  la  mo- 
narchie. Après  de  vifs  débats,  les  chambres  cè- 
dent enfin  (sept.).  Le  roi  sanctionne  la  grande 
charte  adoptée  par  les  chambres  et  la  loi  électo-  ' 
raie  (2  oct.).  — Disgrâce  du  prince  Ferdinand, 
oncle  du  roi  et  héritier  présomptif,  qui  blltme  cet 
acte  fondamental. 

En  Espagne,  session  des  Cortès  constituantes  du 
8  nov.  lB64au  17  juillet  IBW,  vives  discussions; 
révoltes  carlistes  ou  démocratiques  sur  plusieurs 

ces,  Madoz,  fait  approuver  le  projet  de  mise  en 
vente  des  biens,  redevances  et  droils  appartenant  ii 
l'Etat,  aux  communes  ou  au  clergé,  aux  établis- 
sements et  corporations  de  bienfaisance  et  d'ins- 
truction publique  (février).  —  Suppression  des 
-  -'  --'-■   "'vrier).  —  Emeute  à 

lemande  aux  Co^t^s 
I   constitutionnelles 
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fSO  mai);  il  se  sémre  de  plus  en  plus,  aînai 
.  qu'O'Donnel,  des  révolulioim&ires  de  l'assemblée. 

—  Les  Cortës  rejetlent  un  projet  d'emprunt  Toriié 
(4  juillet);  embarras  Gnanciersdu  gouTernemeal. 

—  Les  Cortèï  s'ajournent  su  l"oct.  A  leurretour, 
O'Donnel  a  à  subir  de  rlolentes  interpellationa  ;  U 
obliaot  □taninoIil9  un  vole  de  sonfiance  (3  déc.)  ; 
Ûa  des  débats  sur  la  coDstitution  (U  déc). 

A  Turin,  les  députés  votent  le  projet  de  sup- 
pression des  communautés  et  corporations  religieu- 
ses (2  mars] .  —  Au  Sénat,  la  discussion  est  sus- 
pendue par  suite  de  l'offre  que  font  les  éTèquea 
ae  subvenir  eui-mémes  à  une  partie  des  fr&is  du 
culte  (26  ayril).  —  Crise  ministérielle;  l'ancien 
cabinet  se  reconstitue  aiec  H.  Cavour.  Le  sénat 
vole  la  loi,  qui  a  été  amendée  de  manière  i  mi~ 
iiager  les  droits  acquis  (2!  mai]  ;  les  députés  la 
TOtent  ainsi  modifiée  le  !8.  —  Voyage  du  roi  de 
Sardaigne  à  Paris  et  i  Londres  (nov.-déc).  — 
Hacifeste  de  Uuzini  pour  pousser  le  peuple  à 
l'insurrectian,  publié  à  (jËnee  (30  juin).  —  Dans 
le  rovaume  de  Naples,  les  veiations  et  l'arbitraire 
remplacent  les  lois:  arrestations  nombreuses  et 
usage  de  la  bastonnade  (juin-juillet);  le  roi  pro- 
voque te  mécootenlement  de  l'Angleterre  et  ae  la 
France  par  plusieurs  mesures  pouvant  rendre  plus 
dirflcile  l'appravisionnemanl  des  armées  alliées. 

Continuation  du  siège  de  Sébaslopol,  admira- 
blement défendu  par  ruigéniour  ru'se  Tolleben. 

—  Tentative  d'Osten-Sacken  sur  Eugiatoria  occu- 
pée par  Omer-Pacha.  —  La  Sardaigne  envoie 
20000  hommes  en  Crimée  0anyier).  —  Hort  de 
l'empereur  Nicolas.  —  Pélissier  succÈde  à  Can- 
Tobert  qui  reste  i.  la  tète  d'une  division  jusqu'eo 
août  (16  mai).  —  Expédition  anglo-rrançaîse  dans 
U  mer  d'Azor,  le  34  mai;  on  coupe  la  route  de  la 
fltcbe  d'Arabat.  —  Prise  du  mamelon  vert  devant 
Sébaslopol  (T  juin);  le  18,  attaque  malheureuse 
des  Français  contre  la  tour  Ualakoff,  des  Anglais 
contre  le  grand  fiedan.  —  Uort  de  lord  Raglan 
(28  juin).  —  Victoire  de  la  Tcbernala  (16  aeût). 

—  nise  du  bastion  Ualakoff  par  lesdivisions  Bos- 
quet et  Mac-Mahon  (8  sept,).  —  Evacuation  de 
Sibastopol  par  le  prince  Gorlscbakoff  qui  coule 
bas  ses  vaisseaux  et  conserve  tout  la  nord  de  la 
baie  et  le  lort  du  nord.  —  Au  Kamtcbatka,  une 
flotte  allice  détruit  PétropaulowsM  (17  avril.]  — 
Dans  la  Baltique,  bombardement  de  Nystadt 
ea  Finlande  (3  juillet)  ;  des  magasins  extérieurs 
de  Sweaborg  (8-11  août).  —  Pnse  de  Kinburn, 
en  face  d'OtcbakoiT,  à  l'aide  de  batteries  II  ol- 
lantes.  —  En  Asie,  les  Russes  Forcent  Kars  â  ca- 
pituler (28  novembre).  —  Traité  delà  SuÈde  avec 
la  France  et  l'Angleterre  contre  la  Russie,  o^o- 
cié  par  Canrobeit  (31  novI,il  est  publié  lo  13  déc. 

Ouverture  du  obemin  de  ter  de  Chagres  à  Pa- 
nama |Ï8  janvier).  —  A  Montevideo,  chute  du 
président  Florès  ;  le  dtjcleur  Bustamente,  prési- 
dant  temporaire',  nouvelle  révolution  très-sanglante 
(24-37  nov.);  elle  est  dirigée  par  Munoi;  Oribe 
et  Florès  soutiennent  Bustamente.  —  Vifs  débats 
au  congres  des  Etals-Unis  au  sujet  du  Kansas, 
Convocation  des  habitants  de  ce  territoire  pour 
la  nomination  d'un  délégué  chargé  de  les  repré- 
senter au  congrès.  —  Les  planteurs  du  Missoiul, 
qui  voulaient  introduira  l'esclavage  dans  la  Con- 
stitution du  nouvel  Etat^  entourent  avec  des 
bandes  armées  les  bureaux  de  vote  et  ne  laissent 
arriver  jusqu'à  l'urne  élecUirale  que  les  partisans 
de  l'esdaïa^e  [mars]. 

Au  Heiique,  Santa-Anna  est  encore  obligé  de 
s'enfuir;  il  se  retire  i.  la  Havane;  président  et 
assemblées  provisoires. 

Guerre  soutenue  par  la  Perse  avec  le  khan  de 
Khiva,  qui  est  poignardé  p^  la  trahison  de  ses 
alliés,  les  Turcomaus.  —  Traité  de  commerce  de 
la  Perse  avec  la  France  (juillet], 


185G.  Naissance  d'un  prince  impérial  (16  mari).— 
L'empereur  reçoitla  visite  du  roi  de 'Wurtemberg, 
du  frère  de  l'empereur  d'Autriche,  du  prince  Os- 
car de  Suède  [mai).  —  Terribles  inondations  dans 
las  bassins  du  Rbflne  et  de  la  Loire:  l'empereur 
visite  les  départements  qui  ont  le  plus  souffert. 

—  Cérémonie  du  bapltoe  du  prince  impérial  à 
Paris;  un  cardinal  représente  le  pape,  qui- est 
parrain  (14  juin).  —  Le  roarécbal  Pélissier  est 
créé  duc  de  Ualakoff,  avec  dotation  de  cent 
mille  francs,  —  Uort  du  ministre  de  l'instruction 
publique  Fortoul,  le  7  juillet;  administration  ré- 
paratrice de  son  successeur,  H.  Rouland.  —  Traité 
avec  le  roi  de  Siam,  signé  à  Bangkok  (IS  août!. 

—  La  Conitmplaliont,  de  V.  Hugo.  —  Morl  au 
statuaire  Davia  d'Angers  (6  janv.)  ;  d'Augustin 
Thierry  (22  mai)  ;  du  peintre  Paul  Delaroche 
{4  ûov.)  ;  de  M.  de  Salrandy  {15  déc). 

Voyage  de  l'empereur  d'Autriche  avec  l'impéra- 
trice en  Italie  (17  nov.);  à  Trieste,  à  Venise.  — 
Décret  qui  lève  les  séquestres  mis  sur  les  biens 
des  émigréslombards,  amnisties  politiques  (idée.]. 
Mort  du  baron  de  Hajnmer,  historien  et  oxienta- 
lisle,  i  Vienne  (26  nov.). 

Les  chambres  de  Belgique  votent  les  modiSca- 
tioas  réclamées  par  la  France  &  la  loi  relative  à 
l'eitraditioc  politique,  mais  les  lois  constitution- 
nelles sont  aéclarées  suffisantes  pour  réglemen- 
ter et  contenir  la  presse.  —  Attaques  violentes 
dirigées  par  les  évèques  de  Gand  et  de  Bruges 
conLe  l'enseignement  libéral  des  universités  de 
Gand  et  de  Liège.  —  Congrès  économique  euro- 
péen, à  BruieUas  (oct.). 

En  Hollande,  établissement  d' 
le  lit  de  l'ancienne  mer  d'Harlem,  enl: 
desséchée  par  la  vapeur  [airil]. 

A  Turin,  les  chambres  approuvant  les  efforts 
de  U,  de  Cavour  dans  ie  congrès  de  Paris  pour 
améliorer  la  condition  politique  del'lUilie  (7  mail. 

—  AParme,rélabli)iseinent  de  la  censure  (Il  fév.), 
état  de  siège.  —  Insurrection  en  Sicile  provo- 
quée par  le  baron  Dentivcgna,  qui  est  fusillé  le 
30  déc.  —  La  France  et  l'Angleterre  demandent 
au  roi  de  Naples  de  mettre  un  terme  aux  vexa- 
tions de  toute  sorte  auxquelles  sont  exposés  sas 
sujets;  elles  menacent  d'envoyer  une  escadre 
(juin-sepl.). 

La  guerre  est  Imminente  entre  la  Prusse  et  la 
Suisse  au  sujet  du  canton  de  Neufcbâtel. 

En  Espagne.  O'Donnel  est  le  chef  du  parti  pro- 
gressiste modéré.  L'état  de  siège  est  levé  dans  les 
provinces  d'Aragon,  de  Burgos,  de  Navarre 
(7  févr).  —  AdjutÛcation,  aui  enchères  pu- 
bliques, du  chemin  de  fer  à.  construire  de  Madrid 
i  Sara^osse  [7  mars).  -~  Emeutes  démocratiques 
et  socialistes  de  Valence  (6  avril),  de  Valladolid 
(22  juin).  —  La  reine  tente  d'opérer  une  contre- 
révolution  avec  le  concours  d'O'Donnel.  Nouveau 
cabinet  couservaleur  sous  sa  présidence,  sans  Es- 
partero;  Rios  Rosas  est  ministre  de  l'intérieur 
(14  juillet)  ;  insurrection  A  Madrid,  qui  dura  deux 
jours  (14  et  15  juillet)  ;  lutte  sanglante  à  Barce- 
lone, ï  Saiagosse;  départ  de  Madrid  d'Ëspartero 
(4  août).  —  Décrets  pour  la  dissolution  et  là  réor- 
ganisation des  municipalités  et  députations  pro- 
Tinciales,  la  dissolution  de  la  milice  naUonale 
dans  tout  le  royaume,  la  suspension  indéSniedes 
élections  municipales,  la  dissolution  des  cortès 
constituantes  (26  juillet-!  septembre).  Rétablisse- 
ment de  la  constitution  de  1B4S  avec  un  acte  ad- 
ditionnel libéral  (16  sept.).  —  Nouveau  ministère 
sous  la  présidence  de  Narvaez,  qui  vient  d'arriver 
do  Paris  (oct.).  —  Suspension  de  la  vente  des 
biens  ecclésiastiques  et  des  biens  de  l'Etat  ;  ré- 
vocation de  l'acte  additionnel  du  16  sept.;  ré- 
tablissement du  concordat  de  1851. -~  Troubles  à 
Halaga  [il  nov.).  —  L'élection  générale  des  mu- 
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nicip»lit*s  est  H»*»  M  6  février  [3  dée.) ,  —  S*- 
tabliBsemenl  des  «mtribntioB»  intiirecte»,  «oppri- 
mées depuis  2  ma  (15  déc.).  — En  PortugaJ,  ch«te 
du  miniWreSaldanlialiuinl.  Troubles  àLisbonne 
sous  prétexte  deU  cbei-tË  du  pain  (8  et  10  aoflij, 
Plaintos  de  U  ditte  du  Hotatein  contre  le  mi- 
nîBtre  du  ducbé,  Scheele;  le  roi  refuse  la  de- 
mande de  misa  en  accusation  {16  féTrier).  Ac- 
Juitleraent  des  oùnistre^  du  oabinet  Œrsted 
evaut  la  haute  cour  iï4  février).  Ouverture  du 
conseil  du  royaume  par  la  roi  (1"  mars);  les 
onze  députés  du  Hd»tein  demandeut  que  les 
diètes  des  trois  duchés  soient  appelées  i  se 
prononcer  sur  la  constitution  générale  et  la  loi 
électorale  (aïril).  —  Nonreau  cabinet  pluslihéral 
(ocl.].  —  En  Suèds,  prt^et  de  loi  sur  U  liberté 
religieuse  (déc.)- 
En  Russie,  conceulon  inné  compagnie  étraii- 

f^ra  de  quatre  pandes  lignes  de  chemins  de  fer 
construira  en  10  ans  :  1°  de  Varsovie  à  Saint- 
Pétersbourg;  ï*  de  Kursk  à  Llbau;  3"  de  Moscou 
i  Nijni-Novgorod;  V  de  Uoscou  à  Théodosie. 
L  Autriche  détermine  la  Russie  à  accepter  des 

Jroposiliocs  qui  doivent  servir  de  préliniinaires 
E  paix  (16  janvier).  Congrès  à  Paris.  Le  jour  où 
il  s'ouvre,  eouchision  o^un  armistice  jusqu'au 
31  mars  {1b  février).  Signature  de  la  paix  le 
30  mata;  ratification  du  traité,  le  27  avril.  Fin  de 
la  guerre  d'Orient.  Principaux  articles  du  traité 
de  Paris  :  la  Turquie  esl  placée  sous  la  garantie 
générale  des  pmssanceseoropéennasjla  mer  Noire 
est  neutralisée,  interdite  aux  bilimecits  de  guerre 
de  toutes  ies  puissance»  et  ouverte  au  oommerce 
libre;  les  deux  puissances  riveraines  admettent 
des  consuls  dans  leurs  ports,  et  ne  conservent  sur 
le  littoral  aucun  arsenal  milit*ire  maritime;  le 
Danube  sera  accessible  i  toutes  les  marines,  la 
frontière  russe  do  Bessarabie  sera  rectifiée;  les 

Srincipantés  danubiennes,  Moldavie  et  Valachie, 
ont  la  France,  l'Angleterre  et  la  Russie  vou- 
draient la  réunion  en  un  seul  Ëtal,  restent  sous 
la  luzeraintté  de  la  Porte^  elles  garderont  leurs 
privilèges  sous  la  garantie  des  puissances  qui 

S  rendront  paît  à  leur  réforme  inti'rieiire.  une 
éclaralion  du  16  avrQ,  annexée  au  traité,  pose 
ces  principes  :  la  course  maritime  est  abolie;  i 
l'exception  de  la  cootrebancie  de  guerre,  le  pa- 
villon neutre  couvre  la  marchandise  ennemie,  la 
marchandise  neutre  n'est  pas  saisissable  sous  pa- 
villon ennemi;  les  blocus,  pour  être  obligatoires. 


force  sufflsante  pour  interdire  en  réalité  l'accès 
du  littoral  k  l'ennemi.  —Réclamations  du  comte 
(te  Cavour  au  sujet  des  réformes  politiques  à  ac- 
complir en  Italie. 

En  Turquie,  décret  ou  hatti-hnmayoun ,  renfer- 
manl  51  poin'.s  de  réforme,  surtout  en  faveur  des 
chrétiens  de  toute  secte  (!l  févrierjj  mécontente- 

r  les  Moldo-Valaques  d'êl 

r.Lal.  La  Poi-le  nomme  caîi ^ 

Muldavie,  The<l,  Balsch,  qui  appartient  i. 
parti  russe;  en  Valachie,  ï  la  place  du  prince 
Stirbey,  l'ex-prioce  Alex.  Ghika  (juillet),  —  En 
figi^pte,  la  commission  internationale,  formée  par 
l'initiative  de  M.  Ferd.  do  Lesseps,  aaoplenour  le 
percement  de  l'isthme  de  Suai  le  projet  d  nn  ca- 
nal, avec  tracé  direct  de  SuH  i  Péluse. 

Conflit  entre  le  ministre  anglais  li  Téhénn  et 
le  gouvernement  persan  ;  l'agent  anglais  quitte 
TéMnia.  —  Prise  d'Hératjtar  l'armée  persane 
(îS  oct.).  —  L'Araieterre  déclare  la  guerre  à  la 
Perse  l"  nov.);  elle  s'empare  du  fort  deBenrier- 
Bushire  (10  déc),  et  de  iHle  de  Karrak,  —  Aux 
Indes,  les  Anglaig  proclament  la  déchéance  du  roi 
d"Oudeet  occupent  ses  Etats  (février).  —  Bom- 
bardement des  forts  à  l'entrée  de  Canton  par  les 
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Anglais  et  Im  AmiiioHliiri  pmr  vsnger  un  onMge 

(ÎM8  0CI.). 

Un  aveaturier  tméricam,  W^kar,  m  rend 
malt»  du  Mcaragua  et  s'y  fait  nomOMr  -prési- 
dent. —  Dans  l'Uroguay,  Florès  tl  Oribe  font 
ninamer  cOBme  président  déflnilif  D.  Gabriel 
Pereira.  —  Aux  Etats-Unis,  les  partisans  de  l^es- 
clavage,  oui  sont  en  majorité  dans  le  Sénat,  idnt 
voter  l'admission  comme  Ëtat  du  Eairaas.  terri- 
toire à  eedaves. — Las  élections  présidentielles  sont 
encore  favorables  i  undéraocraie  partisMt  de  l'es- 
cb.vige,  U.  Buchanaa,  contre  M.  Fremont  (déc.). 
Le  ctioix  de  M.  Fremont  comme  candidat  du  Nord 
avait  provoqué  dan»  tout  le  Sud  la  plus  vive  Irri- 
tacioB.  Toute  la  presse  des  Etats  à  esclaves  avait 
déclaré  qpe  l'élcctioEi  de  U.  Fremont  tun^t  pour 
coDséquence  la  rupture  immédiate  de  l'Unimi.  Il 
était  bcile  de  pre^'uir  dés  lor»  que  les  Etats  du 
Sud,  qui  avaient  déjà  interdit  aux  uclave»  toute 
instruction,  même  religieuse,  n'héiiteraient  pas 
un  jour  à  rejeter  la  décision  du  suffrage  univer- 
sel et  à  former  une  oonrédénilion  sépara,  du 
moment  qu'iis  ne  pourraient  plus  faire  prévaloir 
leurs  volonté  dans  le  congrès  et  qu'ils  croiraient 
llnstilutlon  de  l'esclavage  menacée. 

Retour  A  nie  Maurice  du  D'  David  Livingstone, 
après  d'heureuses  explorations  dans  FAfrique 
centrale. 
lg&7.  Assassinat  de  l'arcbevéque  de  Paris,  Mgr  Si- 
bour,  par  un  prêtre  interdit  nommé  Vwger,  dans 
l'église  de  Saint-Etienne  du  Mont  (3  janvier).  — 
Session  du  16  février  au  IS  mai.  Imp*t  sur  les  va- 
leurs mobilij>res;  subvention  de  14  millitnts  pour 
trois  lignes  de  paquebot» tisns.itlantiques  ;  proro- 
gation du  privilège  de  la  Banque,  avec  dooble- 
meot  du  nombre  de  ses  actions'  le  budget  est 
porté  pour  les  dépenses  de  1858  a  1717  millions. 
—  Les  collèges  éiectoraui  sont  convoqués  pour  le 
31  juin,  sept  élections  d'opposition  radicale,  à 
Paris  Lille  et  Lyon.  —  Trois  Italiens,  Tibaldi, 
Bartoloni  et  Grilb,  envoyés  de  Londres  par  Haz- 
zint,  sont  arrêtés  pour  complot  contre  la  vie  ds 
l'empereur  et  jugés  par  la  cour  d'assises  de  la 
Seine,  Is  premier  est  condamné  à  la  peine  de  la 
déportation,  et  les  deux  autre;  à  15  ans  de  déten- 
tion [7  août).  —  Le  3  septembre,  Maïzini,  Ladru- 
RoUin,  Campaoolla  etMassaretiti.  impliqués  dans 


™T? 


diffé- 


tumace  à  la  déportation.  —  A  l'o 
rend  de  la  Prusse  avec  la  Suisse,  le  prince  Napo- 
léon va  à  Berlin  (S  mai).  —  Visite  en  France  du 
frère  du  czar,  Constantin,  et  du  roi  de  Bavière 
(mai).  —  Visite  de  l'empereur,  accompagné  de 
r impératrice,  à  la  reine  d'Angleterre  à  Osboi-Qe 
(5-11  août).  —  Entrevue  de  1  empereur  Napoléon 
et  de  l'ampereur  Alexandre  i  Stuttgard  [2b- 
28  septembre).  —  Crise  financière  très-grave.  La 
Banque  élève  le  taux  de  l'escompte  à  10  p,  100 
(nov.)  ;  baisse  énorme  sur  toutes  les  valeurs.  — 
Décret  impérial  qui  convoque  le  Corps  légialatif 
pour  le  28  novomhre  (10  nuv.).  —  Décret  qui  in- 
stitue une  médaille  commémora tive  des  grandes 
guerres  de  '1793  i  I8là,  dite  nUdaxlle  d« 
Saitite-Héline  (12  loûi).  —  inauguialion  des  con- 
structions qui  réunissent  le  Louvre  aux  1'utleries, 
après  cinq  ans  de  travail  [14  août,).  —  Ouverture 
de  l'asile  de  Yincennes  pour  l'ouvrier  convales- 
cent [31  août). 

En  Aloérie,  établissement  d'un  collège  arabe- 
francais  k  Alger  (14  mars).  —  Soumission  défini- 
tive de  la  Kabylie  à  la  wile  d'une  oavpagiie  di- 
rigée paries  génétaux  Renault.  ïusuf,  Hac-Kahon 
(24  mai-l5  juillet).  —  Au  Sénégal,  campa^roe  pé- 
nible haliilemBDt  conduite  par  le  gouverneur, 
M.  Fiidherbe,  contre  les  Mauresde  la  rive  gauche 
du  fleuve. 

Mort  du  poète  Alfred  de  Mu.'isel  (mai)  ;  de  Bé- 
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nnger  {IS  juillet);    d«  HieUénirta  BolMoude 
(MpUi  du  critique  GuabTe  Planche  (18  wpt}i 
do  général  Eugine  CaTuigiiac  (IT  oet.). 

BiAngleterre.  l«s  communes vottDtl'adnilssion 
<te  Juifs  au  parkm^it,  par  ta  suppression  de  cet- 
taJns  lemea  du  serment,  mais  les  tords  la  rej«t- 
test  encore  [20  juillet).  —  Crise  Anancitre.  La 
banque  de  Londres  iilve  le  taux  de  l'escompte  1 
9  p.  100  (â  nov.).  —  Suspension  de  l'acte  de 
tSU,  aSn  de  faciliter  i  la  Banque  l'émlsiLon  de 
s«s  billets.  —  neKociaiJoni  pour  la  paii  euCre  la 
Perse  et  l'Angleterre  à  Paris,  entre  lord  Cowtey 
et  Femik-Kban:  le  traité  signé  le  4  manest  ra- 
tiiiÉ  à  Téhinn  le  14  avril.  —  Tasle  soulèTonent 
dans  nnde  contre  les  Anglais  (nuii);  les  rebelles 
occupent  Deltii  et;  pruclàinentroile  Sis  du  grand 
mogol.  —  Hon-ibles  cruautés  dans  Ca-wnpore, 
surtout  par  Nanajee-Salb,  le  flls  adoptif  d'un 
peishwa  déchu.  Bataille  adiamée  des  iniai^és  de 
ÎSeemueh  contre  Ea  garDison  d'Agra.  —  Victoire 
du  général  Harelock  près  de  Bithoor  sur  un  corps 
de  Irais  à  quatre  mille  cipayes;  après  une  résis- 
tance opiniâtre  et  une  perte  de  îf>0  hommes, 
l'ennemi  est  clikssé  de  sa  poution  fortiflée 
il6  aodt).  —  Le  général  de  brigade  Nididson  at- 
taôue,  avec  3000  bommes,  un  corps  de  7fHK)  ré- 
voltés, pris  de  NujafTghur,  et  le  bal  api^s  lui 
aroir  enlevé  13  canons  m  août).  —  Prise  de 
Delhi  par  les  Anglais  après  avoir  perdu  61  ofS- 
ciersel  1178  soldats  (!0  sept-).  —  Délinance  de 
la  citadelle  de  Lucknow  par  le  général  Havelock 
(15  6^t.)  ;  il  y  est  i  son  tour  investi  par  les  in- 
turgis.  —  Le  nouveau  commandant  en  cbef  des 
troupes  anglaises,  le  général  siy  Colin  Campbell, 
délivre,  a[vïs  une  lutte  achainèe,  le  général  Ha- 
velock, mais  D'en  est  pas  moins  obligé  d'évacuer 
LnckBOVllisepl.}.  —  En  Cliine,  destruction  d'une 
flotte  de  Joatiues  dans  divers  combats  près  de 
Canton  (mai-juin).  —  Arrivée  du  plénipotentiaire 
lord  i.\gia  k  Hong-Kong  (3  juillet).  —  Le  c<>ntie- 
amiral  aimiais  sir  Michel  Sejmour  déclare  la  ri- 
Titre  et  le  port  de  Canton  en  él«t  de  blocus 
(S  août).  —  La  même  déclarstiou  est  Caile  par  le 
contre-aniral  français  Rigault  ^  Genouill]',  le 
10  déc.  — '  Occupation  de  l'île  d'Konan  par  les 
Anglais  et  les  Français  réunis.  —  Prise  de  Canion 
par  les  alliés,  le  }0  déc.  —  Occu^ion,  par  la 
cMnpagnie  des  Inde»,  de  l'ile  de  l'érim,  à  l'entrée 
de  la  mer  Rouge,  entre  Uoka  et  Aden. 

L'historien  Kacaulay,  créé  pair  au  mois  de 
septembre,  prête  serment  et  prend  "ioa  siège  à  la 
Clùmbre  des  lords.  C'est  le  premier  exemple 
d'un  écrivain  anglais  élevé  i,  la  pairie  i.  raison  de 
ses  mérites  littéraires, 

,  Convention  monétaire  entre  l'Autriche  et  les 
Ëlats  du  Zollverein  pour  les  monnaies  d'or  et 
d'argent. —  Le  vieux  maréchal  Hadelîty  est  rem- 
plaça comme  gouverneur  en  Italie  par  le  frère 
de  l'empereur,  Haiimilien.  Amnistie  générale 
décrétée  à  Hilan  (là  janvier);  même  amnistie 
pour  la  Hongrie  (mai).  —  Le  28  sept.,  l'empe- 
reur d'Autriche  quitte  Vienne  pour  se  rendre  i 
DreedcetàWeiniar,  où  il  se  rencontre  lel"oet. 
avec  l'empereur  de  Russie. — Signature  à  Vienne 
de  l'acte  réglant  la  libre  navigation  du  Danube 
par  les  ètata  riverains  [6  nov.).  —  Eu  Prusse, 
réclamations  des  dépuUe  au  sujet  de  plusieurs 
misurea  financières  et  politiques  prises  par  le 
gouvernement;  ils  votent  une  augmentation  de 
l'impAt  du  sd  que  rejette  la  Chambre  des  sci' 
gneurs  (Si  avril).  —  Un  ordre  royal  du  cabinet 
charge  pour  3  mois  le  prince  de  Prusse  de  rem- 
placer le  roi  dans  la  haute  direction  des  affaires 
de  l'EttKoct.). 

Vifs  débats  i  la  Chambre  des  représentants  de 
Belgique  sur  un  projet  de  loi  concoroant  l'admi- 
-  des  état  lisse  raents  et  des  fondations  de 
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bientùaance,  qui  aurait  pour  réauUai  de  Ëvorber 

l'eiploitation  exclusive  de  la  charité  par  le  clergé 


itles  c 


)  deit 


.  ._.  .  Le  pr(,jet,  soutenu  par  Kalou,  deTheux, 
est  combattu  par  Hogier,  Frère,  Verbaecen;  agi- 
tation dans  le  pays.  Le  rot  ajourna  les  (Cambres, 
Suis  déclare  la.  cession  close  et  ajourne  te  projet 
eloi  (13  juin).—  Mariage  de  la  Bile  du  roi^la 
Srincesse  Chariolte,  arec  Te  frire  de  l'empereur 
'Autricfae,  Ferdinand- Max  i  milieu  (2T  juillet}.  — 
Triootaha  des  libéraux  dans  les  élections  com- 
munales du  27  octobre.  —  Démission  du  mini- 
stère catholique  de  MM.  Dedecker  et  Vilain  XIV 
(31  oc!.).  —  Crise  ministérielle  et  avènement 
d'un  ministère  libéral  (9  nov.)  ;  sont  nommés  : 
Charles  Rogier,  à  l'intérieur  ;  baron  de  Vrière, 
aux  afbiTes  étrangires;  Frère-Orbe n,  aux  finances  | 
Tesch,  à  la  Justice,  etc.  —  Ordonnance  royale  qui 
dissout  la  Chambre  des  représentants  (Il  nov.); 
Elections  générales,  le  10  aécembie  ;  victoire  des 
libéiau. 

Difficullés  entre  la  Sardaigne  et  l'Autriche.  — 
Tentative  dlnsnrrection  iGénes  (9 juin).  —  inon- 
dations désastreuses  en  Piémont.  —  Dissolution 
de  la  Chambre  des  députés  {2b  oct.).  —  Élections 
générales  (15  et  18  novembre).  — Ouverture  des 
Chambres;  discours  du  trflae  (14  déc).  —  Cons- 

tirationmauiniecne  découverte  à  GéDes(!9  juin), 
isurrectioni  Livoume  (30  juin  et  1"  juillet.  — 
Vovage  du  pape  qui  visite  Pérouse,  Macerala, 
Bologne;  adresses  des  principales  villes  et  des 
corps  d'Etat  demandant  des  reformes  politiques) 
excursions  du  pape  à  Hodène  et  à  Florence;  son 
retour  à  Rome  (4  mai  -  S  sept.].  —  Complot  et 
adaire  du  Cagliari  (2â  juin);  Ch.  Pisacane,  duc 
de  San-Giovani,  officier  du  g^-' '■-    '- 


riger  sur  l'Ile  de  Potua,  oii  se  trouvaient  détenus 
un  gruid  nombre  de  prisonniers  d'Etat  qu'il  dé- 
livre (!T  iuln);  combats  de  Padula  et  de  Fama 
(1"  et  3  juillet];  débite,  captivité  et  mort  des 
insurgés;  rigueurs  du  gouvernement  napolitain, 
L'iutervration  de  la  France  empêche  la  guerre 
entt«  la  Suisse  et  la  Prusse  au  sujet  de  Neuf- 
chAtel;  traité  de  Paris  par  lequel  le  roi  de  Prusse 
renonce  à  ses  droits  de  souvenineté,  mais  garJe 
le  titre  deprince  de  ^'e«lfcbAlel  (Ï6  mai). 

Convocation  ries  Cortis  pour  le  l"mii(l6janv). 
Elections  peu  la\arables  auiprogiessistes.  Troubles 
à  Malaga-.  à  Séville;  état  de  s:ége;  rigueurs  mi- 
btaires;  retraite  du  ministère  Narvaei  (4  octobre). 
Ministîre  Armero  et  Mon  (!S  oct.).  —  Naissance 
du  prince  des  Asturies  (38  nov.l. 

Continuation  des  difBcullés  entre  les  duchés  et 
le  roi  de  Danemark.  Lx  diète  du  Slesvtg  réclame 
des  réformes  dans  le  senj  allemand,  et  l'égalité  de 
représentation  des  divers  peuples  de  la  monarchie 
au  parlement  général  ;  refus  de  l'imnflt.  Le  com- 
missaire royal  dissout  rassemblée;  l'impOt  sera 
Crçu  en  vertu  d'une  ordonnance  royale  (mars).— 
I^sse  et  l'Autriche  veulent  di'fi'rer  à  la  diète 
germanique  la  position  des  dnclits.  —  Les 
ministres  donnent  leur  démission  (avril),  puis 
rentrent,  excepté  M.  de  Scheel  (14  mai).  —  L'As- 
semblée extraordinaire  i!es  états  du  Uolslein  est 
ouverte  à  ItzehoË,  par  le  commissaire  royal  de 
Levetiau.  Le  gouvernement  présente  uq  projet 
de  constitution  modifiée  (15aoiltj.  — .  Le  projet 
n'est  pas  accueilli  par  l'assemblée  (9  sept.}. — 
Le  gouvernement  prussien  enjoint  !i  son  reoré- 
'  '"  " " nfèdéralion  geimanique  u'in- 
immédiat  de  la  diiteen  Faveur 
I  démarche  est  approuvée  par 
. — La  Russie  se  prononce  dans 
I"  déc,). —Convention  à  Co- 
ntes les  pui.'isances,  pour  It  ra- 


voquer  leconc  " 
des  duchés.  C 
l'Aulricre  (26' 
le  même  sent 
peuhague  ave< 
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Le  grand-duc  Conslanlln.  frère  du 
court  l'Europe  ;  Il  étudie  surtout  les  i 
et  les  traTaui  militaires  at  maritimes  de  UFrance 
i  Toulon,  Paris,  Cherbourg;  visite  k  la  reine 
d'Angleterre  (30  toai).  — Promulgatiocid'un  traité 
qui  ouvre  au  commerce  russe  trois  ports  du  Ja- 

EDn,  Simoda,  Hakodade,  Kangasati  (avril).— 
fforts  du  gouvernement  pour  améliorer  la  coQ' 
dilioD  des  paysan^.  — Prise  du  fort  Neu-Bartunai, 
un  des  points  les  plus  iioporlanis  occupés  par 
Schamyl  (17  oc(.]. 

Protocole  si^-né  à  Paris  pour  i'anneiion  i  la 
Moldavie  de  Belgrade  et  de  l'Ile  des  Serpents,  à 
la  Turquiedu  Delta  dtiDanube,  pour  l'évacuation, 
an  30  mars,  de  la  mer  Noire  par  les  Angiaia,  des 
princii>autés  par  les  Autrichiens  (6 janvier).— 
Les  troupes françsisea  quittent  le  Piree  (28  fév.}. 
—  TraLté  signé  i  Paris,  le  18  juin,  qui  consacre 
\ei  délimitations  des  f^o^ti^re^  turco-russes  en 
Bessarabie.  —  En  Moldavie,  le  nouveau  calmacan 
Vogorldés  s'oppose  par  tous  les  moyens  à  l'élection 
de  candidats  favorables  à  l'union  des  princtpautÉs  ; 
Protestations  de  la  France,  de  la  Russie,  de  la 
Sardaigne  et  de  la  Prusse  ;  Cbule  de  Reschid- 
Pacha  (31  juillet].  —  Rupture  des  relations  diplo- 
matiques entre  les  4  puissances  et  la  Porte  qui 
veut  nuinleDîr  les  élections  (6  août).  —  La  Porte 
cède  enfin  et  les  relations  diplomatiques  sont  ré- 
tablies (20  août).  —  Nouvellïs  élecliona  dans  la 
Moldavie  terminées  le  19  sept.  —  Le  même  jour 
les  élections  commeni;ent  dans  la  Valacliie.  Dans 
les  deui  principautés  les  élections  sont  favorables 
k  l'union. —  Dépêche  circulaire  du  gouvernement 
ottoman  à  ses  représentants  pris  tes  puissances 
signataires  du  traité  de  Paris,  où  il  s'oppose  for- 
mellement i  tout  projet  d'union  entre  les  princi- 
Eaulés.— Les  divans  de  Moldavie  etdeValacbie 
mettent  entre  autres  vœiu  celui  de  la  réunion 
des  deui  principautés  sous  un  prince  héréditaire 
étranger  [19-21  oct.) .  —  Nouvelle  protestation  de 
la  Porte  CiToct.). 

H.  James  Buâianan  prend  possession  de  la  pré- 
Mdence  des  Etats-Unis  le  4  mars.  —  Troubles  dans 

Îlnsîeurs  Etats  au  sujet  des  esclaves  fugitifs.  — 
e  gouverneur  du  lerriioire  d'Orah,  chez  les  Mor- 
mons, Brigtiam  ïoi:ng,  se  met  en  opposition  avec 
les  lois  fédérales.  Crise  comnaerciale.  Suspension 
des  banoues.  —  Emeutes  à  New-ïork. 

Dans  la  Nouvelle-Grenade,  avènement  au  pou- 
voir du  parti  conservateur  avecH.UarlanoOspina. 
Etablissement  du  régime  fédéral. 

Au  Pérou,  guerre  civile  entre  le  général  Vi- 
vanco  élaUi  à  Arequipa  et  le  générât  Hamon 
Castilla  établi  à  Lima.  —  En  Bolivie,  le  docteur 
José  Maria  Linarès  renverse  le  général  Cordova, 
gendre  et  successeur  du  général  Beizu,  et  s'em- 
pare du  pouvoir. 

Dans  la  république  dominicaine,  U.  Baez  est 
forcé  de  se   retirer  et  sera  remplacé  par   San- 

Le  flibustier  Walker,  vaincu  par  le  général 
Hora,  président  de  Costa-Rica,  se  retire  i  la  Noa- 
velle-Oriéana;  une  nouvelle  tentative  faite  en 
novembre  par  Walker  n'est  pas  plus  heureuse.— 
Au  Mexique,  troubles  cuntinuela  contre  le  prési- 
dent Comonfort.  Le  IT  décembre,  avec  l'aide  du 
général  Féliï  Zuloaga,  Comonfort  se  fait  déclarer 
président  avec  des  pouvoirs  ei trac rd inaires.  Le 

J résident  de  la  cour  suprême  de  cassation,  Benito 
narei,  et  le  président  du  congrès  Oliera  sont  ar- 
rêtés. La  dictature  de  Comonfort  n'est  acceptée 
aoe  par  quelques  provinces  et  une  partie  oe 
I  armée.  Evasion  de  Juarei,  qui  se  posera  comme 
le  chef  du  parti  dit  constitutionnel. 
A  Madagascar,  un  décret  de  la  reine  Ranavalo 
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expulse  les  Anglais  et  les  Français  du  territoire  et 
confisque  leurs  propriétés. 

A  la  demande  de  l'amiral  français  Tréhouarl, 
te  bey  de  Tunis  putdie  un  décret  élablis-unt  des 
réformes  administratives  et  religieuses  (9  sept.). 

Le  sultan  de  Wadal  [ait  décapiter  le  voyageur 
Vogel. 
1858.  Tentative  d'assassinat  sur  la  personne  de  l'em- 
pereur Napoléon.  Au  moment  ou  la  cour  se  ren 
dait  k  l'Opéra,  sous  le  péristyle  même  du  tliéitre, 
trois  bombes,  lancées  des  rangs  de  la  foule,  écla- 
tent sous  les  pas  des  chevaux  et  brisent  la  voiture 
impériale.  Les  conjurés,  Felii  Orsmi,  Charles  de 
Budio,  Juseph-André  Pierri  et  Antoine  Gomez,  sont 
arrêtés  à  Paris  ;  plus  lard,  Si  mon  Français  Ber- 
nard à  Londres.  Le  26  février,  les  trois  premiers 
sont  condamnés  i  la  peine  des  parricides  et  Go- 
mez aux  travaux  forcés  i  per]i°tuité.  Félii  Orsini 
et  Joseph-André  Pierri  sont  exécutés  le  1.1  mara. 
La  peine  de  Rudio  est  commuée  en  celle  des  tra- 
vaux forcés  &  perpétuité.  —  L'empereur  ouvre  la 
session  législative;  discours  du  triJne  (18  janv.). 
—  Un  décret  impérial  supprime  U  Revue  de  Pari* 
et  le*  Spectateur,  —  Répartition  en  cinq  grands 
commandements,  conSés  à  des  maréchaux,  de 
tontes  les  troupes  de  ligne  stationnées  dans  l'in- 
térieur de  l'empire  (Caris,  Nancy,  Lyon,  Toulouse 
et  Tours)  (21  janv.).  —  Message  de  l'empereur  au 
Sénat  et  au  Corps  législatif:  l'impératrice  est 
nommée  réitente  dans  le  cas  od  le  prince  impé- 
rial parviendrait  au  trSne  avant  sa  majorité.  Il  est 
institué  un  conseil  privé,  qui  se  rfunira  sous  la 
présidence  de  l'em|iereur.  Le  conseil  privé  de- 
viendra, avec  l'adjonction  des  deuï  princes  fran- 
çais les  plus  proches,  dans  l'ordre  d'hérédité, 
conseil  de  régence,  dans  le  cas  où  l'empereur  n'en 
aurait  pas  désigné  un  autre  par  acte  public  (1" 
févr.).  — Vote  par  les  députésif  un  projet  de  loi  re- 
latifàdesmeauresdesûreté publiques  (î  févr.J.— Le 

Îénéral  de  division  Espinasse  est  nommé  ministre 
e  l'intérieur  et  de  ta  tûreté  ginér'aXe  (7  févr.). — 
Note  du  cabinet  impérial  à  la  Confédération  hel- 
vétique, pour  insister  de  nouveau  sur  l'ëloigne- 
ment  des  réfugiés  italiens  des  cantons  frontières 
et  sur  leur  internement  en  des  lieux  éloignés 
(14  févr.).  —  Vote  par  les  députés  de  la  loi  rela- 
tive aux  titres  de  noblesse  (8  mai].— M.  Delangle 
remplace  le  général  Espinasse  au  ministère  de 
l'intérieur  (14  juin)  —  Création  d'un  ministère 
de  l'Algérie  et  des  colonies,  qui  est  confié  au 
prince  r4apoléon(l4  juin). — Inauguration  du nott- 
veau  bassm  de  l'arsenal  de  Cherbourg  par  Napo- 
léon m  (7  août).  —  Le  ramte  de  Mootalembsrt 
est  condamné,  pour  délit  de  presse,  à  six  mois  de 
prison  et  à  3(K)0fr.  d'amende  (34  nov.Ji  ilinierjeite 
appel  ;  l'amende  sera  maintenue,  mais  l'empereur 
remettra  au  comte  la  peine  à  laquelle  il  a  été 
condamné . 

Mort  de  Mlle  Rachel  à  Cannes  (4  janvier);  — 
Du  chanteur  Lablache,  i  Naples  (23  janvier).  — 
Mort  du  prédicateur  de  Bavignan,  de  la  compa- 
gnie de  Jésus  (25  février).  —  Mort  du  peintre 
Ary  Scbefler  [15  juin),  de  la  dutbesse  d'Orléans 
(Hélène),  à  Richmond   en  Angleterre  (18  mai]. 

Dépêche  du  comte  de  Watewski  au  comte  l'er- 
Bigny,  ambassadeur  k  Londres,  où  il  estditquele 

S ouvernement  français,  tout  en  respectant  le  droit 
'asile  pratiqué  par  l'Angleterre,  espère  que  le 
cabinet  de  Londres  prendra  des  mesures  contre 
les  assassins  (20  janvier].  —  Nouvelle  dépêche  du 
comte  Walewski  au  comte  Persigny,à  1  occasion 
des  représentations  faites  par  lord  Cowley,  am> 
bastadeur  de  U  Grande-Bretagne  \  Paris,  au 
sujet  des  adresses  de  l'année  imprimées  dans  le 
Jfontlevr.  L'empereur  regrette  que  [iarmi  ces 
adresses  on  en  ait  publié  oeuiou  Iroia  contenant 
des   expressions   violantes    (G    février).  —  Lord 
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Palmerston  présenle  à  ta  Chambre 
un  bîU  reUlir  à  la  répressiun  des  coaspinlions 
ayant  l'assassinat  pour  bol  (8  février).  ~~  Lord 
nilnterston  déclare  dans  la  Chambre  des  corn- 
munes,  que  le  droit  d'asile  ne  seia  blessé  en  rien 

rie  bill  contre  les  coDspi  rations.  Un  membre 
la  Chambre,  Gibsoc,  présente  alors  un  amen- 
dement, où  était  eiprimé  le  regiet  que  le  gou- 
Temement  n'ait  pas  répondu  k  ^  dépêche  du  Cii' 
binet  français  du  20.  et  n'ait  point  communiqué 


le  biJÏ  actuel  aux  délibérations  de  la  Chambre. 
L'amendement  ayant  été  adopté  par  234  voix  con- 
tre 315,  le  ministère  donne  sa  démission  le  len- 
demain et  lord  Derby  est  chargé  de  former  un 
nouTeau  cabinet  (20  février).  —  Cet  incident 
donne  lieu  enlie  les  deux  cours  à  des  pourpar- 
lers qui  se  terminent  le  11  mars  par  une  note  du 
comte  Walewski,  où  il  était  dit  que  l'empereur 
Napoléon  III  n'avait  pu  exiger  quelque  chose 
d'incompatible  avec  l'honneur  de  l'Angleterre,  et 
qu'il  se  retirait  du  débat  sans  faire  aucune  de- 
mande, ayant  une  entière  conflatiL^  dans  l'amitié 
de  l'Angleterre.  —  L'accusé  Bernard,  impliqué 
dans  l'altenlal  du  I)  Janvier  contre  l'empereur, 
est  acquitté  par  le  jury  de  Londres  du  crime  de 
félonie  le  17  avril,    -'-">•'  ■    ■■ 


1  de  complii 
sous  caution,  par  li  cou 
Adoption  du  nill  oui  n 
compagaie  des  Indes  et 
""' — J  gouvernement 


complot,  mis  en  liberté 

-  du  banc  de  la  reine,  — 
:l  fin  à  l'existence  de  la 
transporte  tous  ses  pou- 

-  juillet).  —  Le  bill  rela- 


tif aux  Israélites  est  adopté  à  la  3*  lecture    

Chambre  des  communes  (2\  juillet);  le  2e,  le  baron 
Lionel  de  Rothschild  est  admis  comme  membre 
du  parlement. 

La  diète  germanique  invite  le  roi  de  Dane- 
mark à  introduire  dans  les  duchés  de  Holslein  et 
de  Lauenbourg  un  régime  qui  assure  l'indépen- 
dance des  constitutions  particulières  ainsi  que 
l'égalilc  des  droits  des  duchés  (14  janvier).  —  Le 
gouvernement  danois  déclare  it  la  dièle  germa- 
nique qu'il  est  prêt  i  considérer  la  cansiituiion 
générale  du  1  octobre  18^5  comme  étant  hors  de 
vigueur  pour  les  duchés  de  Holst«in  et  de  Lauen- 
bourg (15  juillet).  —  Par  patentes  royales  la  con- 
stitution du  3  octobre  ISoS  pour  le  Holslein  el 
le  Lauenbourg  est  abolie  (6  novembre);  la  Cliam- 
bre  du  HoUtein  est  convoquée  pour  le  3  janvier 
IS59.  Le  S  novembre,  circulaire  du  cabinet  danois 
à  ses  agents  diplomatiques  pour  leur  exposer  que 
le  roi  a  satisfait  à  toutes  les  demandes  qui  peu- 
vent être  ^les  au  nom  du  droit  fédéral;  il  serait 
impossible  de  (aire  de  nouvelles  concessions.  Pro- 
testation de  la  diËle,  le  3. 

Le  prince  de  Prusse  se  charge  de  la  régence  à 
la  demande  du  roi  (9  octobrei;  il  prête  serment 
àlaconslitution,  le2ô. 

Présentation  aux  chambres  de  Belgique  d'us 
projet  de  loi  relatif  k  la  police  des  étrangers;  ce 
projet  est  adopté  par  les  chambres  à  une  grande 
majorité,  le  3  février.  —  Le  sénat  de  Bâgique 
adopta  par  30  voix  centre  4  le  projet  de  loi  rela- 
tif a  la  poursuite  des  offenses  commises  contre 
les  souverains  étrangers  (h  mars).  —  Après  avoir 
retiré  le  projet  de  loi  concernant  les  foiIiHcattoos 
d'Anvers,  que  la  Chambre  des  députés  avait  re- 
poussé par  â3  voix  contre  39,  le  gouvernement 
dût  la  sesaioD  législative  de  1857-1858  (5  aoûti. 
—  Achèvement  du  télégraphe  sous-marin  entre  le 
Hanovre  et  l'Angleterre. 

Lefeld  marécbalJoseph-Wenzel,  comte  Iladetzky 
de  RadeW,  né  le  S  novembre  1766,  à  Tcïebniti 
ea  Bohème,  meurt  à  Milan  (5  janvier). 

En  Italie,  le  ministre  de  la  justice  Deforesta 
pr^nte  à  la  Chambre  des  députés  de  Turin  un 
projet  de  loi  concernant  les  conjurations  ourdies 
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contre  la  vie  des  souverains  étrangers,  ainsi  que 
les  modiËcationsàapporter  àla  formation  du  jury 
(17  février).  —  Uazzini  et  Vautres  des  S3  accusés 
dans  le  procès  poursuivi  contre  les  auteurs  et 
les  complices  du  soulèvement  tenté  à  Gènes,  le 
29  juin  1857,  sont  condamnés  i  mort  par  contu- 
mace (20  mars).  —  Cession  par  le  gnuvernemonl 
sarde  à  une  compagnie  russe  d'une  partie  de  la 
baie  de  Villefranche  el  d'une  certaine  étendue  de 
terrain  pour  y  former  des  magasins,  des  chantiers 
de  construction  et  des  ateliers  (sept.).  —  Nota 
adressée  au  cabinet  autrichien  par  le  comte  de 
Cavuur  relativement  à  quelques  griefs  du  gouver- 
nement piémontais  contre  I  Autriche.  Le  ministre 
sarde  réclame,  conformémeul  à  l'art,  v  du  traité 
de  commerce  et  de  navigation,  conclu  en  1851 
entre  la  Sardaigne  et  l'Autriche,  les  avantages 
que  le  gouvernement  autrichien  a  acciuïlés  au 
commerce  de  Hodène  (îb  nov.). 

A  Naples,  amnistie  de  91  condamnés  politiques, 
entre  autres  Poerio  et  Setiembrini  ;  letir  peine  est 
commuée  en  bannissement  perpétuel.  —  Décret 
royal  relatif  aux  troubles  polili^tues.  Les  crimes 
contre  la  siireté  de  l'Etat  sont  justiciables  des 
tribunaux  militaires  (27  déc).  Fin  de  l'affaire  du 
Cagliari,  navire  à  vapeur  sarde  qui  avait  déposé 
une  bande  de  conspirateurs  sur  les  cfites  du 
royaume  de  Naples,  el  qui  avait  été  capturé  en- 
suite par  deux  bâtiments  de  guerre  napolitains; 
l'AogleieiTO  qui  se  trouvait  impliquée  dans  celte 
affaire  parce  que  les  deux  mécaniciens  du  Ca- 
gliari, Wath  et  Park,  étaient  Anglais,  obtient 
toutes  les  satisfactions  qu'elle  demandait. 


est  élu  président  du  congrès  par  126  v(  , 
nistère  donne  sa  démission.  Le  14,  formation  d'un 
nouveau  cabinet;  Xavier  d'isturilx  est  nommé 
président  du  conseil  el  ministre  des  affaires  étran- 
gères (10  janvier).  —  Le  gouvernement  présenta 
aux  Corti's.  un  projet  de  Toi,  d'apris  lequel  les 
biens  de  l'Église  non  encore  vendus  seront  rendus 
au  clergé  (26  avril}.  —  Un  décret  royal  ajourna 
les  séances  des  Certes  (5  mai);  elles  sont  dissoutes 
le  13.  —  Nouveau  ministère  :  le  maréchal  O'Don- 
nell  est  nommé  président  du  conseil  et  chargé  du 
purtefeuille  de  la  guerre  et  des  colonies  (I"  juilv 
let);  avec  lui  l'Union  libfrofe  arrive  au  pouvoir.- 

—  Dissolution  des  Cortès;  les  nouvelles  sont  con- 
voquées pour  le  l*'déc.  (Il  sept.).  —  Ouverture 
des  Certes;  discours  de  la  reine  (1"  déc).  -•  Bu 
Portugal,  ultimatum  de  la  France  au  sujet  du  na- 
vire le  Charks-Ceorgt ,  qui  est  reISché  par  le 
gouvernement  portugais  le  25  oct.  (13  oct.). 

En  Russie,  établissement  d'un  comité  spécial, 
sous  la  présldencede  l'empereur,  chargé  d'exami- 
ner les  dispositions  et  les  plans  reUiifs  au  servage 
(15  janv.).  —  Traité  entre  la  Russie  et  la  Chine 
concernant  les  frontières  des  deux  États.  Le  fleuve 
Amour  à  partir  du  point  où  la  bcliilka  se  réunit 
à  l'Argun,  jusqu'à  celui  où  l'Usuri  se  jette ,dans 
l'Amour,  forme  la  frontière  entre  les  deux  États. 
Les  deux  rives  de  l'Amour  au  bas  de  l'embouchure 
de  l'itsuri  sont  concédées  i  la  Russie  (38  mai). 

—  Le  13  juin,  un  traité  de  paix  et  d'amitié  est 
aussi  signé  entre  la  Russie  et  la  Chine  ;  les  chré- 
tiens ont  le  droit  d'exercer  librement  leur  culte; 

Ussement  de  consulats  en  Chine  et  envoi  d'a- 

s  diplomatiiues  à  Pékin.  ~  Continuation  delà 

'  s  les  Russes  et  Scbamyl.  Les  tribus  pla- 

!  le  Terek  supérieur  et  l'Argun  font  leur 

n  (16  juillet).  —  Grande  déifaita  de  Soha- 

nyl  (4  août)  ;  les  Russes  deviennent  maîtres  de 
tout  la  cours  de  l'Argun.  —  Campagne  meurtrière 
des  Russes  dans  le  Caucase  terminée  le  24  sept. 
Combat  très-vif  près  de  Grahowo  entre  les 
troupes  ottomanes  d'tme  part,  les  Uonténégriu 
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Ha  Haalinferins,  connandf-s  pu  Hjrko,  trin  ilu 
prince  Dmilo,  défont  wmpIMement  Im  Tares; 
le  14,  1b  snltaD,  cédant  uax  obscrvatlona  dei  gnn- 


bostmtjs.  —  Récl&Bi&tkms  des  Greu  àê  Ctndi  , 
«iroi  de  deux  eotnraiHaircs  turcs;  faiblesw  du 
gouTernwnmt  (16  Mii);  horribles  setnes  de  car- 
ntce;  la  Portt  fait  droit  aui  réclamations  des 
baoitants  (7  juin),  —  Affreaimissacres accomplis 
par  les  Turcs  à  DJeddah,  près  de  la  Mecque  ;  éner- 
giqoes  réclamations  de  la  France  et  de  l'Angleterre. 
—  Première  conférence  des  représentants  de  la 
France,  de  l'Autriclie,  de  la  Grande-BretagTie,  de 
la  Prosse,  de  lu  Russie  et  de  la  Turquie  sur  la 
déljmiutîon  du  Monténégro  (lioot);  ta  8  no- 
vembre, les  dislriels  en  litige  de  Grahowo  et  de 
Jupaau  norddiiTschernagora?onl  cédés  doftniti- 
vement  aui  Mont^égrins;  le  disirictde  Kutscbi 
CKolaschin),  siiué  au  sud-est,  rentre  sous  la.  do- 

En  Servie,  la  Stuptschina  nationale  veut  con- 
trainijre  lo  prince  Aîetandre  Kara  GeorÇéwitch 
à  abdiquer;  celoi-ci  se  rend  de  nuit  dans  la  Tone- 
resse  de  Belgrade  sous  la  protection  turqoe  \  l'ss- 
lemblêe  aationate  élère  alors  le  prioc«  Uiloscb 
Obreoowilcb  i  la  dignité  de  prince  héréditaire  de 
Servie  (52  déc.). 

Signatura  par  les  plénipotentiaires  des  grandes 
puissances  de  la  convention  relative  i  l'oi^ani- 
lalkm  des  principautés  danubiennes,  qui  sont 
constituées  sous  la  dénomination  de  FrituipauUi- 
Uniei  de  Moldaxie  et  de  Valachie  sous  la  luze- 
rainaté  du  Sultan  (19  août).  —  Cotiatlie  est  dé- 
truite par  un  tremblement  de  terre  (îl  février). 
■  Mort  de  Georeo  Condouriolia,  président  du 

1  hellÉnique  pendant  la  guerre  de 

;o  fîSmars).  —  Les  habitants deslles 
nifestent  le  désir  de  voir  le»  sept  Iles 
unies  à  la  Grèce;  legouTememeot  de  la  Grande- 
Bretagne  répond  qu'il  ne  renoncera  pas  au  pro- 
tectorat qn'il  exerce  suc  les  Iles  Ioniennes  en 
vertu  des  traités  (T-8  déc). 

Le  sellait  de  Perse  prescrit  une  nouvelle  or- 
ganisation de  l'administration  supérieure  du 
royaume,  laquelle  est  divisée  en  ministères  de 
l'intérieur,  des  finances,  de  la  guerre,  îles  affai- 
res étrangères,  de  [a  justice,  et  des  fondations 
pieuses  (9  sept,]. 

Continuation  de  la  guerre  des  Anglais  dans 
l'Inde.  Le  général  Franck  emporte  d'assaut  la 
forte  position  de  Baiischahgunge  4  deux  lieues  de 
.  Sultanpoor  etdéfendue  par  Nazim-Mendi  Dusscin 
i  la  léte  de  Î5  000  hommes  et  25  canons,  tue 
1800liommesels'emparedc!0canDns{21  févr.). — 
Sir  Colin  Campbell,  ayant  opéré  sa  jonction  avec 
les  généraui  Franck  el  Outram,  prend  position 
devant  Lutknow  à  la  léte  de  SOOOO  hommes  d'in- 
fanterie, 1000  chevaux  el  l!0  canons  (4  mars). 
Le  19,  prise  de  Lucknow  après  un  combat 
acharné.  —  Combat  de  Gwalior  (17  juin)  ;  le  19, 
après  un  combat  de  5  heures,  sir  Hugues  Rose 
s  empare  de  la  ville  et  du  palais  de  Qnalior.  — 
Le  commandait  cQ  chef  Lord  Clyde  (Sir  Colin 
Campbell)  marche  contre  la  forteresse  Amélhie, 
à  70  milles  sud-est  de  Lucknow,  qui  «l  livr*e  le 
lendemain  par  Loll-Hsdho-Singb.  Soumission  -*- 
ce  puissant  obet  des  rebelles  (9  nov). 

Entrée  des  troupes  francises  et  anglaises 
Canton  et  prise  mi  commcssaire  impérial  ïeh 
(&  janvier).  —  Les  troupes  an glo- françaises  '  — 
parent  des  forts  chinois  situés  au  "nord  l.  ._ 
sud  de  l'embouchure  du  Peïho  et  défendus  par 
138  cauoiM  (!€  mai)  ;  le  13,  les  escadres  alliées 
■  remontent  le  Deuva  dans  la  direction  de  Pékin. 
—  Trailé  entre  la  Chine  el  la  Grande- Brelan  ne, 
et  le  leoJemaiii  avec  la  France  :  le  christianisme 


librement  exercé  dans  tout  l'empire  ;  les 
Mires  seront  protégés  par  les  autorités 

s;  des  agents  diplomatiques  résideront  à 

Pékin;  les  étrangers  munis  d'un  passa-port  ds 
leur  gouvemeraent  pourront  voyager  dans  llnté- 
rieur  du  royaamo  (26-37  juin)  :  le  3  juillet,  le 
traité  franco-chinois  fut  raiiSé  par  l'empereur  de 
Oiine. 

Traités  de  commerce  conclus  par  le  Japon  avec 
les  Etats-Unis  f'^8  judiet),  avec  les  Pars-Bas 
(1 3  août)  :  avec  l'Angteierro  (76  aoflt) , 

Prise  du  fort  et  de  la  b.iie  de  Tourane  par  les 
troupes  h ispano- françaises,  sous  les  ordres  du 
vice-amiral  français  Rîgault  de  Genouillf;  îa 
b£le  et  le  fleuve  de  TiHirane  sont  mis  en  état  de 

Défaite  des  Uormons  par  les  troupes  de  l'Dnion 
[U  février.)  —  Prise  de  leur  capitale  Ulah 
(Î6  juin). 

Traité  de  paix  et  d'amilié  entre  la  CMne  el 
les  Etats-Unis  .(13  juin.).  —  Proclamation  du 
présitient  des  Etats-Unis  Buchanan  pour  avertir 
les  citoyens  de  l'Unton  de  ne  [as  prendre  part  fc 
une  troisième  expédition,  qm  se  prépare  contre 
Nicaragua  (3  nov.) .—  La  communication  lélégra- 
pbiqne  sous-marine  est  établie  entre  Valentia, 
à  louest  de  l'Irlande  efla  baie  de  la  Trinité 
(Terre-Neuve);  distance  :  I6.iO  milles  marins; 
longuear  du  cible  :  2011  milles  marins.  Cette 
maKnitique  entreprise  devait  malheu censément 
rester  sans  résultat. 

Soulèvement  &  Hexico,  comltat  dans  les  rues 
pendant  7  jours; fuite  de  Conionrort;  le  général 
Zuloaga  se  fait  proclamer  prèsi^lent,  tandis  que 
Jutlrei  convoque  le  congrès  à  Gusnaïuato 
(ll-ïl  janvier).  —  Un  décret  de  Zuloaga  remet 
les  corporations  religiensos  en  possession  de  leurs 
propriétés  déjà  vendues  (58  janvier).  —  Victoire 
du  général  vidaurri  sur  les  troupes  de  Zuloaga 
(k  mai].  ~  Occupaiion  de  San-Luis  par  les 
troupes  de  Zuloaga  commandées  par  le  général 
Uiramon  (12  sept.).  —  Combat  de  4  jours  entre 
les  généraux  Vidaurri  et  Miramon  dans  le  voisi- 
nage [le  San-Luis  {31  sept.).  —  Le  général  Echea- 
garay,  au  lieu  do  tourner  ses  efforts  contre  la 
Vera-Cruz,  qu'il  était  chargé  de  prendre,  se  met 
en  insurrection  contre  le  président  Zuloaga,  de 
qui  il  tenait  ses  pouvoirs,  et  s'unit  au  général 
HoblËs,  commandant  de  la  garnison  de  Mexico  : 
convocation  d'une  junte  qui  nommera  le  général 
Miramon  président  provîMire. 

Dans  le  Venezuela,  chuie  de  la  famille  des 
Honagas  qui  exerçait  le  ;>ouvDir  depuis  10  ans  au 
profit  (tu  parti  démocratique  (IS  mars).  —  Con- 
vention de  Valencia.  --  Le  général  Julian  Castro 
garde  provisoirement  la  direction  des  aflWres.  — 
ans  la  Nouvelle-Grenade,  consiitution  du  31  ro~' 

qoip     "  " 
— '    ■  mvisiooau       . 

leur, .  dictature  d'Lrbina  et  de  Holilbs;  ••>«•:> 
démStis  avpc  le  général  Castilla,  président  du 
Pérou.  —  Élection  du  général  Ramon  Castilla  ï 
la  présidence  du  Pérou  (août),  —  Soulèvement 
à  Haïti  contre  l'empereur  Soulouquoj  le  géné- 
ral Faire  Geffrard  proclame  la  république  a  Go- 
naîves;  le  général  Barthélémy  et  les  autorités 
civiles  et  militaires  se  pronoucent  pour  te  mou- 
vement {IJ  déc.)  ;  le  23,  Geffrard  est  proclamé 
président  de  la  république. 
IBS9.  Guerretf/lad'e.  Le  1"  janvier,  àlaréceptiondu 
coips  tliplomalique,  l'empereur  Napoléon  III,  s'a- 
dressant  1 M .  de  Huhner,  ambassadeur  d'Autnohe, 
le  prie  de  transmettre  à  Vienne  ses  regrets  rela- 
tivement au  peu  d'accord  qui,  sur  des  questions 
ifaportantes,  exisiait  entre  son  gouvemuneat  et 
celui  de  l'empereur  François  Jo.icph. 
Ouverture   des   chamtres   i   l'urin.   Dans   lo 


1«in>S  UODRHfES. 


*i»BB»i  du  Ma»,  la  m  âMvn  que  la  ittuMtaii 
n'wt'ptlnt  «flMte  4e  ^«Tils,  oar  tout  M  re^ptc- 
Unt  lei  traitée,  il  ne  peut  ntlei  iBsenubta  ui  cri 
de  doolWT  (fui,  ds  tant  d«  pointa  de  l'IUlie, 
■WirveTentHi  OGJaB^er).-— Uariag«ëunriace 
tiMpoUfra  et  de  la  pi4Hceue  Cleblde,  céleM  i 
ToriD  (SOiamler). 

Le  nÏDisIre  àea  finance»  prfMUte  k  TOiiù  un 
|ni)tt  de  loi  'aoMriaaat  ^e  i^TemeiseBl  k  een- 
trader imetapniirtdaGOinriincnM  {trévr.).-~-r>u- 
Uicationdela  brochure:  XopeMm  III H  Pkatie 

Sfénier).  —  L'aaqxnor  Napcd^o  UleDOunaiii 
MMicmWglilaiiverapMlle  qu1l  s'est  tronré  en 
dlaaîdence  avec  !e  eâblint  auiricbien  sar  les 
qmitioiM  prÏHClpalea,  entra  aulras  ma  ta  recoo- 
nialion de9  principautés  âanubleama  (TKvrier). 
—  Le  Cabinet  brlunnifua  donne  son  adhésion  à 
la  prapoHtion  Taile  par  la  Rnnte  kochant  la 
réunion  d'un  congrts  pour  r^ler  les  attires 
d'Jlalie,  congrès  âcmt  pourtant  était  eidu  le 
Piémont  en  sa  qualité  de  puiaunce  d'ordre  secon- 
daire (30man].  —  Protestation  de  U.  de  Gavmir 
ccaitrecaltaeiolurion. —  Entrevue  de  ee  ministre 
avec  N»polé<pnllI  (ÎS mare). —  L'Autriche  refuse 
de  prendre  part  au  congres,  s'il  n'est  jias  précédé 
d'un  désarmement  complet  [14  atril).  —  Le 
MonUmr  annonoe  que  l'Aetricbe  n'^ant  pas 
idbéré  i  la  proposition  de  désarmement  simulta- 
né faite  pari  Angleterre  et  acceptée  par  la  KrlDCG, 
la  Rtuaie  et  la  Prusse,  et  ayant  résolu  d'adresser 
une  communication  directe  au  cabtaet  de  Tarin 

C  obtenir  le  déurmement  de  la  Sardaigne, 
perenr  a  ordonné  la  concentration  de  phi - 
sieurs  difisions  ior  les  fronli&rs  du  Piémont 
(îî  arfil).  —  Remise  de  Wiliinatum  autridiien 
SD  comte  GaTour  par  le  baroa  de  Kellersberg.  Le 
(lonremenjent  Sarde  doit  répondre  dans  trois 
jonras'ilcon^enl,  ouiounon,  à  mettre  sans  délai 
son  armée  sur  le  pied  de  {ail  et  k  liceQcier  les 
wlontaires  italiens  (Î3  avril)  ;  réponse  négative 
du  comte  de  Cavour,  le  16.  —  Départ  du  grand- 
duc  de  Florence  ;  Victor-Emmanuel  est  proclamé 
dictateur  (27  avril).  —  L'armée  autncWenne, 
CUDmacdée  par  Gyidal ,  passe  le  Tessiu  et  s'avance 
for  Mortara,  Vigevano  et  NoTarro  (Î9  avril).  — 
La  duebesse  régéole  quitte  Parme  le  30  avril;  le 
1"  mai,  on  institue  une  ju nie  provisoire  qui  dé- 
cide l'anneiion  au  némont  et  gmrveme  au  nom 
du  roi  VicLor-Emmamiel,  —  Ropture  des  rela- 
tions di]itomatique3  entre  la  France  et  l'Anlriclie 
""  — "       " ir  Napoléon  ITI  annonce  dans 


de  la  duchesse  de  Parme  dans  ses  États  (4  mai) . 

Bataille  de  KonUbetlo:  les   Antrlckiens  sont 

feoonssés  par  la  division  Forey^aprts  nn  oomijat 

■enamé  de  h  heures  [30  mai).  —  Arrivée   du 

Srinee  Napoléon  i  Ltroeme  avec  le  5*  corps 
'armée  (ISmai). —  Prise de  Varïse  par Garibaldi 
(13  mai).  —  Il  entre  iCdme,  le  31.  —  Cirmlaire 
•dressée  par  le  prince  GortachakofTatu  légations 
de  Russie,  dscs  laquelle  il  dénie  i  la  Conîédéra- 
tion  gennaniquc,  qui  est  une  combinaison  purC' 
ment  dérenaire,  le  droit  d'intervenir  dans  la 
guerre  tu  aulet  d'une  possession  non  germanique 
ftnnai).— Affaire  de  Palestre  (80  mai),—  L'ac- 
mte  franco-earde  commence  à  traverser  le  Tes- 
Sln  prés  de  Tnrbiço;  l'armée  autrichienDe  se 
concentre  sur  la  nve  gauche  de  cette  rivière 
n  Juin).  •—  BaUiitti  de  Magenta  (4  juin).  — 
Evacuation  de  Hilan  parles  troupes autnctitennes 

S>  juin) ,  —  Entrée  de  l'emperenr  des  Français  et 
n  roi  de  Sardatgae  k  Hilan  (8  juin).  —  Les 
Français  occupent  Harlgotn  après  un  combat  de 
trois  lieures,  le  même  jour.  —  {.a  ducheSsa  de 
Parme  nullle  de  nouveau  ses  Etals  (9  juin)  : 
départ  du  duc  de  Modène,  !e  1!         ''' 


d«a  légathms  par  Ha  Antridriens  la  13,  des  val^ 
«etMi  de  guerre  français  ayant  paru  devant 
AncAne.  -^  Le  gouvernement  prussien,  Toidant 
pareraui  éventualités  de  la  goerre,  donne  l'ordre 
do  motritiser  6  corps  d'armée  (14  Jtitn).  —  Pro- 
daorattffli  de  l'empereur  d'Autriche  portant  qu'il 
se  met  à  la  tête  de  son  année  jiour  déibûdro 


qni,  la  veille,  aiait  rranchi  te  Hinrio  sur  quatre 
points,  rencontre  dans  sa  marche  l'armée  franco- 
sarde.  AprÈs  use  lutte  meurtrière  de  15  heures, 
engagée  surtout  pr^s  de  SolferinD,  San  Cissiano, 
Carrlaoa,  Goito  et  dirigée  par  les  deux  empereurs 
en  personne,  l'armée  autrichienne  est  forcée  d'a- 
bandonner ses  positions  et  de  se  rejeter  sur  la 


positions  et  de  se  rejeter 
;auche  du  Uincio  (34  juin).  —  Le  représeï 
'-  ' à  ladir    ■       -  - 


— iète  propose  la  c 

traliûQ  des  V  et  fi*  coi^is  de  l^arraée  fédérale  sur 
le  Hant-Rhin,  sotis  le  commandement  de  la 
Bavière.  Cette  proposition  est  acceptée  presque  i 
l'unanimité  dans  la  séancedu  2  juillet,—  L'année 
entière  des  alliés  passe  le  Mincio.  L'armée  sarde 
investit  Pesohiera  (l''  juillet.)  —  Le  3,  la  vice- 
amlral  Eomain-Besfossès  occupe  une  Ile  dans  le 
golfe  de  Quarnero,  partie  du  golfe  de  Venise.  Le 
4,  iS  vaisseaut  de  guerre,  français  et  sardes,  se 
réunissent  dans  ce  lieu.  Debarquament  de  10  000 
français.  —  L'Autriche  proposa  i  la  diète  de  mobi- 
liserle  continpenl  tout  entier  de  ta  Confédération, 
et  d'engager  le  prince-régent  à  prendre  le  com- 
mandement en  clief  (7  Juillet).  —  Signature  d'un 
armistice  entre  tes  armées  alliées  et  celles  de 
l'empereur  d'Autriche.  La  durée  en  est  fliée  jus- 
qu'au 15  août  (8 juillet),  tell,  entrevuede  l'em- 
£ereur  des  Français  el  de  l'empereur  d'Autriche 
VillaCranca;  on  y  »gne  les  préliminaires  de 
paii.  L'empereur  d  Autriche  cède  ses  droits  sur 
la  Lombardie  à  Veiception  des  fortereases  de 
laantoue  et  de  Peschiera,  i  l'empereur  des  Fran- 
çais, lequel  les  transmet  au  roi  de  Sardalgne. 
Proclamation  de  l'empereur  Napoléon  III  i  ses 
troupes  pour  leur  annoncer  que  le  principal  but 
de  la  guerre  est  atteint  et  qne  la  paix  a  été  con- 
clue, parce  que  la  guerra  menaçiiit  de  prendre 
une  extension  qui  aurait  pu  nuire  aui  intérêts  do 
ta  France,  iValeggio,  le  11  juillet.  —  Réunion  )i 


Ces  plénipotentiaires  sont,  po'.ir  la  France,  le 
baron  de  fiourqueney  et  le  mariuis  de  BanneviQe, 
pour  l'Autriche  !e  comte  de  Colteredo  et  le  baron 
de  Meysenbug,  pour  la  Sardaigne  le  chevalier 
des  Ambrois  et  le  chevaln-r  Jocleau  (8  août)  ;  la 
conférence  do  Zurich  termine  sa  mission  le 
10  novembre. 

Ouverture  de  la  session  législative  de  1859, 
le  T  février.  —  Le  projetde  loireËtif  à  un  emprunt 
de  roo  millions  de  francs  est  adoptéà  l'unanimité 
(30  avril).  —  Important  projet  de  loi  concernant 
les  chemins  de  fer.  Les  concessions  de  chaque 
compagnie  seront  divisées,  au  point  de  vue  de 
l'application  du  minimum  d'intérêt,  en  deui  sec- 
tions distinctes  et  comprenant,  l'une  l'ancien  ré- 
seau l'autre  le  nouveau.  Ce  dernier  jouira  seul, 
pendant  50  ans,  dune  garantie  d'intérêt  avec 
amortissement  calculé  au  taux  de  i  pour  100. 
De  plus,  toute  la  portion  du  revenu  Je  l'ancien 
réseau  qui  excédera  un  certain  chiffre  kilomé- 
trique, déterminé  pour  chaque  compagnie,  sera 
attribué  comme  supplément  de  recettes  au  noitveau 
réseau,  et  riendra  couvrir  jusqu'à  due  concur- 
rence l'Intérêt  garanti  par  l'État.  En  cotopensa- 
tiim  de  ces  avantages,  les  compagnies  devront 
partager  avec  l'ËUit  à  partir  de  IBTÎ  la  portion  do 
leur  revenu  qui  eicédera  un  chiffre  déterminé, 
et,  en  outre,  eltes  auront  à  rembourser,  avec  le» 


CHRONOLOGIE.  —  TABLES. 


à.f.1. 


ialËreti  i  4  pouc  100,  les  sommes  reçues  par  elles 
à  titre  de  garantie  d'iDiérSt,  dès  que  les  produits 
du  nouveau  réseau  auront  dépassé  4  pour  100, 
taux  de  cetle  garantie.  Les  séances  des  16,  17  el 
18  mai   sont  consacrées  à  la  discussion  de  ce 

Îrojet  qui  est  voté  â  une  forte  majorité.  —  Vote 
u  projet  de  loi  relatif  à  l'anneiion  des  binlioues 
k  la  ville  de  Paris  (26  mai).  —  Décret  qui  itistilue 
médaille   commémorative  de  la  campagne 


d'Italie  (I  t  août).  —  Eotrêe  triomphale  de  l'année 
e  à  Paris  ([4aoû«.        ~  ■'      ■       ■     ■ 


I.  —  Publication  de  deux 


d'Italii 

décrets  dont 

tiére  aux  exilés  ou  condamnés  politiques, 

annulait  les  avfrliaementt  donnés  i  la  pressa  eu 

vertu   du  décret  du   17  février  1852   (16  aoùll. 

Publication  de  la  brochure  :  le  Pape  et  le  Congris 

[fin  de  décembre}. 

En  Algérie,eipéditioadu général  Desvaui contre 
Si-Sadok,  qui  avait  tenté  de  prêcher  la  guerre 
sainte  dans  le  pays  moQlagneui  de  l'Auras,  au 
sud  lie  la  province  de  Coasiantine.  Si-Sadok,  sa 
famille  et  tous  les  fauteurs  de  troubles  sont  au 
pouvoir  des  Français  (50  janv.).  —  Victoire  rem- 
portée sur  les  tribus  Ûarocaines  des  frontières 
par  les  généraux  Desvaui 


(fiai 


'■h 


■X  Dervieu  à  Sidi-Zaer 


Mort  d'AJeiis  de  Tocqueville,  i  l'Sge  de  53  ans 
(16  avril).  —  Continuation  de  la  publication  de 
l'Hittoire  du  gouvemement  parlementaire,  com- 
mencée an  1857,  de  M.  Duvergier  de  Hauranne, 
—  la  légende  des  siècles,  da  Victor  Hugo.  — Con- 
tinuation de  la  publication  des  Mémoires  pour 
ï«mr  à  l'kittoire  de  mon  temps,  commencée  ~ 
185B,  par  M.  Guiiot. 

Ouverture  du  parlement  d'Angleterre.  Discours 
de  la  reine  (3  fév.). —  l»  cbambre  des  commîmes 
rejette  à  la  deuxième  lecture  le  bill  de  réforme  à 
une  majorité  da  39  voix  (31  mars).  —  A  la  suite 
de  cet  échec,  le  comte  Derby  el  Disraeli  annon- 
cent aux  chambres  la  dissolution  du  parlement, 
l'état  critique  des  affaires  extérieures  ne  permet- 
tant pas  de  changer  le  ministère  (4  avril).  —  Ou- 
verture du  parlement,  le  7  juin.  Dans  les  deux 
chambres,  vote  de  délîance  contre  le  ministère 
qui  donne  sa  dèmissionj  le  11.  Lord  Palmerston 
est  chargé  de  la  formation  d'un  nouveau  minis- 
tère, le  II  i  le  30,  il  annonce  à  la  cbambre  de; 
communes  la  formation  d'un  nouveau  cabinet, 
qui  observera  ime  stricte  neutralité.  —  L'Angle- 
terre renonce,  en  faveur  du  Honduras,  i  la  pos- 
session de  plusieurs  lies  situées  dans  la  baie  de 
Honduras,  ainsi  qu'au  protectorat  sur  Us  Id  ' 
Mosquitos  (J8nov.). 

Mort  de  l'historien  Hallam  (23  Janv.).  —  Mon 
de  l'historien  Uacaulay  (58  déc.). 

Eflbrts  de  l'Autriche  pour  entraîner  la  Prusse 
contre  la  France  et  l'Italie.  —  Effet  produit  en 
Allemagne  par  les  victoires  de  Uontebello  et  de 
Uagenia;  hésitations  de  !a  Prusse.  La  nouvelle  de 
la  paix  de  villafranca  met  un  terme  aux  prépa- 
ratifs guerriers  de  l'Allemagne.  —  Fondation 
à  Francfort  d'une  association,  dont  la  mission 
sera  de  travailler  à  la  réalisation  des  rues  du 
parti  national  :  développement  de  L'uniti  de  l'Al- 
lemagne, bégèmouiede  la  Prusse,  exclusion  de 
l'Autriche.  Le  siège  du  comité  est  d'abord  fixé  & 
Piancfort,  mais,  par  suite  du  refus  de  la  police,  il 
sera  transféré  à  Cobourg  (18  oct.).  —  Entrevue  de 
l'empereur  de  Russie  avec  le  pr.nce  régent  de 
Prusse  [2Î  oct.).  —  Conférences  des  ministres 
des  états  mo;ens  et  secondaires  de  l'Allemagne  k 
Wurtzbourg  (54  nav.).  —  Dans  la  Hesse  ^eeto- 
Ttie,  U  seconde  chambre,  sur  le  refus  du  prince 
d'accepter  l'adresse  qu'elle  lut  avait  présentée,  dé- 
dde  de  prier  l'assemblée  fédérale  d'amener  par 
des  moyens  pacifiques  la  solution  déSnilive  de 
la  constitution  du  duché  [54  nov.}.  —  Mort 
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lexandre  de  Humboldt,  né  i  Berlin  le  ii  wplein 
hre  1769(6  mail.  —  Hort  du  ban  de  Croatie  Jal 
lachicb  (50  mai). 

Ouverture  de  la  diète  du  duché  de  Holstein  pa 
le  commissaire  royal  ;  les  états  aurint  i  m  pro 
Doncer  sur  tm  projet  de  constitution  destiné  à 
remplacer  la  constiiutioucommuueduloct.  t85&, 
abrogée  le  6  nov.  1858  [3  janv.).  —  Opposition 
rétrograde  de  U  noblesse  et  du  dergi,  qui  com- 
battent à  outrance  les  projets  du  gouvernement 
danois  ayant  pour  objet  soit  la  liberté  de  con^ 
---'   —   répartition  plus  équitable  des 


Sincipal  de  c 
ens  de  Y&ghsi 
3  pour  100  ni  " 


impAis.  —  Projet  dui 
pour  toute  la  monarchie,  el  d'ime  constitution 
particulière  pour  le  Holstein  adopté  à  l'unaitl- 
mité  par  l'assemblée,  el  adressé  au  rot  le  11  mars. 
Les  principatu  points  de  ce  projet  étalent  les 
suivants  :  quatre  assemblées  législatives  (une 
pour  chaque  partie  de  la  monarchie)  mutuelle- 
menl  indépendantes  el  ayant  chacune  le  droit  de 
veto.  —  Formation  d'un  État  de  Slesvig-Holsteîn 
dans  l'État  danois  ;  point  de  représentation  com- 
mune; point  de  droit  d'amendeuieut  ni  d'initia- 
tive d'aucune  sorte  pour  aucune  des  assemblées; 
représentation  seulement  par  classes  et  préroga- 
tives; point  de  liberté  da  culte;  réduction  des 
dépenses  de  la  marine  militaire  presque  du 
double,  par  clause  expresse.  —  Protestation  du 
commissaire  royal  contre  celte  constitution  qui 
ne  pouvait  avoir  d'autre  résultat  que  la  dissolu- 
lion  de  la  monarchie. 

Convention  entre  l'Espagne  el  le  saint-siiga, 
relativement  aui  biensde  l'Eglise  (25  aoUt)  ;  l'oEjet 
lie  convention  est  d'échanger  tel 
1  contre  des  inscriptions  de  rente 
susceplihle»  d'être  transférées  et 
ue  représenter,  par  des  inscriptions  de  même  na- 
ture, le  reste  de  la  dotation  du  culte  et  du  clergé 
en  conservant  à  l'Église  le  droit  d'acquérir.  — 
Ultimatum  adressé  par  le  gouvernement  espagnol 
au  Maroc  (16  oct.).  11  n'est  point  accepté,  et  le 
consul  espagnol  quitte  Tanger,  le  19.  —Le  maré- 
chal O'Donnel  annonce  aux  certes  que  le  gou- 
vernement a  déclaré  la  guerre  au  Maroc  (52  oct.]  - 
—  La  commandement  en  chef  de  l'armée  d'eip6< 
dition  en  Afrique,  forte  de  50000  hommes,  est 
confié  au  maréchal  O'Donne)  (4  nov.}. 

L'assemblée  législative  des  sept  lies  déclare  que 
l'unique  et  tmanime  volonté  du  peuple  ionien  est 
l'annaiion  des  sept  lies  à  la  Grèce  (5T  janv.); 
adresse  à  la  reine  d'Angleterre  ;  refus  du  gouver- 
nement anglais  (30  janr.-5fév.).—  Projet  de  ré- 
forme soumis  au  Parlement  ionien  par  le  loid 
haut  commissaire  Gladstone  (5  fév.). 

Le  prince  Aleiandra  Couza  est  élu  bosjpodar  de 
Moldavie,  le  17  janvier,  et  hospodar  de  Valachie,  le 
h  février;  it  prend  le  gouvernement  dans  tes  deux 

Erincipautés  sous  le  nom  d'Alexandre  Jean  I". — 
onférence  de  Paris,  sur  la  demande  de  la  Porte, 
i  cause  de  la  double  élection  du  prince  Couia, 
entre  les  plénipotentiaires  d'Autriche,  de  France, 
de  la  Grande-Bretagne,  de  Prusse,  de  Russie,  da 
Sardaigne  el  de  Turquie  pour  l'organisation  des 
principautés  (7  avril). —  Le  6  septembre,  les  plé- 
nipotentiaires prennent  acte  de  la  déclaration  de 
la  Porte,  par  laquelle  celle-ci  conférait  la  double 
investiture  au  prince  Couza  exceptionnellement, 
pour  le  cas  actuel,  et  souscrivent  le  protocole 
final.  —  Proclamation  de  la  constitution  disculpa 
à  Fokschau  pour  la  Moldavie  et  U  Valacbie 
(9  nov,). 

Le  53  janvier,  le  général  Nlel  demande  solen- 
nellement la  main  de  la  jeune  princesse  Clotilde 
pour  le  prince  Napoléon;célébration  du  mariage 
le  30  janvier. —Vote  d'un  emnruntde 50 millions 
(9  fév.). 
Démission  du  comte  de  Cavour  et  de  tout  la 
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miniitïra  acceptée  par  le  roi,  qui  charge  H.  Ra- 
Uzil  de  la  lormalton  d'un  nouveau  cabinet 
(13juiil.).  —  Fonnation  du  noureau  minUtère, 
avec  le  ministia  de  la  guerre  de  la  Marmara  pour 
Drésidentet  H.  Batazzi  aui  âaances  (19  juill.).— 
le  cheralier  Fariui  est  proclami  diclaleur  &  Ho- 
dëne  par  les  municipes  (37  juill.)-  —  L'assemblée 
nationale  de  Toscane  vote,  i  l'unanimité,  la  dé- 
chéance de  la  dynastie  austro-lonalne  (16  août). 
—  Le  dictateur  Farini  dépose  ses  pouvoirs  entre 
les  mains  des  représentants  du  peuple  de  Uodène, 
le  16  août,  et  accepte  la  dictature  du  duché  de 
Parme  le  18.  —  Conclusion  d'un  traité  d'alliance 
défensive  entre  la  Toscane,  Parme,  ModËne  et  les 
légations  {30  août).  —  L'assemblée  nationale  de 
Modène  vote,  i  l'uQanimité,  la  proposition  d'an- 
neiion  au  Piémont,  le  30  août;  le  même  jour, 
même  vote  de  l'assemblée  nationale  de  Toscane.— 
Ouverture  de  l'assemblée  nationale  des  légations 
(1"  sept.).  —  Un  décret  du  dictateur  Farini  pro- 
clame l'annexion  de  Parme  et  de  Hedène  au  P" 
mo^it.  —  Victor-tjnmanuel  rejoit  la  députait 
toscane   chargée  de  demander   l'annexion  de  la 


réception  de  celle  des  légations.  —  Décret  rendu 
par  le  gouvernement  sarde,  qui  ordonne  la  sup- 

EiessiondeslignesdouaniÈres  entre  la  Lombardie, 
I  Piémont,  Modène,  Parme  et  la  Ro magne 
(10  oct.).  —  Lettre  de  l'empereur  Napoléun  au 
roi  Victor-Emmanuel  pour  lui  exposer  te  pro- 
gramme de  ta  régénération  del'ltalie  sur  les  bases 
du  traité  de  Zurich  (20  oct.].  —  Le  prince  de 
Savoie-Carignan  reliise  la  régence  qui  lui  a  été 
conférée  par  Les  assemblées deParme,  deHodéne, 
de  la  Romagne  et  de  la  Toscane,  et  désigne  le 
commandeur  Buoncompagni  pour  la  régence  de 
rilalie  centrale  (14  nov.).  —  Lettre  adressée  par 
le  pape  Pie  IK  i.  i'emjjereur  des  Pranjais,  dan; 
laquelle  il  déclare  qu'il  ne  prend  part  au  congrès 
qu  à  la  comiition  que  celui-ci  reconnaisse  l'inté- 
grité des  Etats  ponliScaui,  selon  les  traités  de 
1815  (a  déc.j.  —  L'empereur  Napoléon  adresse  au 
pape  une  lettre  en  réponse  à  celle  du  ^décembre, 
par  laquelle  il  insistesurlacession  de  la  Romagne 
pour  amener  la  solution  de  la  question  italienne 
(31  déc). 

Un  détachement  de  l'arméedu  Caucase,  sous  le 
commandement  du  général  de  Wrangel,  assiège 
la  dernière  position  de  Schamjl,  le  mont  Gounib. 
Sctiamyl  se  rend  à  discrétion  au  commandant  en 
chef  Baratinskv  et  est  envoyé,  avec  son  fils  aîné, 
à  Saint-Pélersbourg,  où  u  lait  son  entrée  le 
16  septembre.  Plus  lard,  on  lui  assigne  comme 
résidence  Kalouga,  et  le  6  septembre  (î6aoûtà 
Saint-Pétersbourg),  comme  tlant  le  jour  de  la 
soumission  du  Caucase  oriental  et  de  la  flu  de  la 
guerre  de  50  ans,  est  déclaré  un  jour  de  fêle  pour 
la  Caucasie,  par  un  ukase  impérial. 

Les  ambassadeurs  de  France  et  d'Angleterre, 
accompagnés  de  l'ambassade  des  Ëlals-Onis,  vou- 
lant remonter  le  Peibo  pour  se  rendre  i  Pékin, 
conformément  au  traité  de  Tien-Tain,  trouvent 
le  passage  barré  ;  les  escadres  essaient  de  Le  forcer, 
mais  en  vain;  les  Anglais  perdent  3  canonnières 
et  ont  464  hommes  tués  ou  nlessès,  et  lesFranjaia 
14  hommes  (ï5  juin). 

Le  vice-amiral  français  Rigault  de  Genouilly, 
avec  g  vaisseaux  de  guerre  et  I  aviso  à  vapeur 
espagnol,  s'empare  de  la  ville  et  de  la  citadellede 
Saigon,  en  Cochiocliine  (9  téy.).  —  Attaque  et 
prise  par  l'armée  franco-espagnole  des  ouvrages 
construits  sur  la  rivière  de  Tourane  par  les  Anna- 
mites. —  Après  avoir  vu  tous  les  forts  situés  sur 
le  neuve  de  Saleon  tomlnr  an  pouvoir  de  l'armée 
franco-espagnola,  et  «es  troupes  ayant  été  re- 
ponssées  jusqu'à  Hué,  l'empereur  d'Annam  de- 


mande à  hire  la  paix  (30  juill.)  ;  mais  les  Anna- 
mites avant  paru  vouloir  seulement  gagner  du 
temps,  le  vice-amiral  Rigault  de  Genouilly  re- 
commence la  lutte  le  15  septembre. 

Dépêche  du  général  lord  Clyde,  commandant  en 
chef  des  troupes  anglaises  dans  l'Oude,  à  lord 
Canning,  gouverneur  général  de  Calcutta,  sur  la 
Sn  de  la  campagne  de  l'Oude  et  le  rétablissement 
de  l'autorité  britannique  (7  jany.).  Continuation 
de  la  lutte  sur  d'autres  pomts. 

Au  Mexique,  la  junte  nomme  Uiramon  prési- 
dent de  la  République  (6  janv.j .  —  Le  26,  Zuloaga 
est  réintégré  dans  ses  fonctions  de  président  par 
Miramon,  qui  se  charge  provisoirement  de  la  pré- 
sidence. —  Abdication  du  général  Zuloaga  en  fa- 
veur de  Miramon,  déclaré  président  de  la  répu- 


par  Juarez,  et  le  parti  clérical  représenté  par  H. 
romon,  le  premier  ayant  son  siège  à  la  Vera-Cruz 
et  le  deuiieme  à  Mexico.  ~  Juarei,  reconnu  par 
les  Ëtats-Unis,  institue,  par  décret,  le  mariage 
civil  et  exproprie  le  clergé. —  Traitéde  commerce, 
de  navigation  et  d'amitié  entre  la  Grande-Bretagne 
et  le  gouvernement  de  Nicaragua'  ce  traité  recon- 
naît la  neutralité  de  l'isthme  [18  janv.).  —  La 
chambre  des  députés  de  Nicaragua  vote  une  loi, 
par  laquelle  la  republique  ouvre  au  commerce  la 
route  de  l'océan  Atlantique  à  l'océan  Pacifique, 
qui  passe  par  sua  territoire  (!6  fév.).  —  Pose  de 
la  première  pierre,  à  San-Carlos  (Nicaragua),  du 
canal  destiné  à  réunir  les  deux  océans,  par  le 
français  Bell;,  en  présence  des  présidents  Hartinei 
etMora  (29 avri I ).— Conclusion  d'un  traitéenlrele 
Guatemala  et  l'Angleterre,  qui  détermine  les  froa- 
ticres  entre  le  Guatemala  et  le  Honduras  britan- 
nique [30  avril). 

Traité  d'alliance  entre  le  Brésil,  la  Confédération 
Argentine  et  l'Uruguay,  par  lequel  le  Brésil  et  la 
Confédération  Argentine  reconnaissent  l'indépen- 
dance et  l'intégrité  de  l'Uruguay  [2  janv.).  — 
Lutte  entre  Buenos-Ayres  et  la  Conrédécation 
Argentine  ;  balaille  indécise  de  Opada  entre  tes 
armées  de  la  Confédération  Argentine,  sous  le 
commandement  d'Urquiza,  et  celles  de  la  républi- 
que de  Buiduos-Ayres,  commandées  par  Le  général 
Mitre  (î3  oct.).  —  Traité  de  paix  &  San-Josè  de 
Flores,  sous  la  médiation  du  Paraguay;  Buénos- 
Ayres  déclare  entrer  dans  la  Confédéralion  ;  elle 
ganle  sa  langue,  son  papier-monnaie,  sa  marine, 
et  envoie  des  députés  au  Congrès,  proportionnel- 
lement i  sa  population  (Il  nov.). 

A  Venezuela,  chute  du  général  Castra  et  triomphe 
des  Oligarques.  —  M.  Pedro  Gual  remplace  pro- 
visoirement le  général  Castro;  guerre  civile  dans 
les  provinces  (août-déc),  —  Guerre  civile,  anar- 
chie dans  la  Nouvelle-Grenade,  —  Dans  l'Equateur, 
au  mois  de  septembre,  le  général  Hoblès,  piési- 
dent,  est  renveràé  eE  des  gouvernements  provisoires 
sont  installés,  soit  i  Quito,  soit  à  (iuayaquil  ; 
guerre  avec  le  Pérou.  —  Au  Pérou,  présidence  du 
général  Ramon  Castllia.  —  Le  il  juillet,  Cas- 
tilla  dissout  le  Congrès  péruvien,  par  un  décret 
où  il  constatait  que  l'Assemblée,  convoquée  pour 
réformer  la  constitution, avait  consacré  i'Jâséancas 
b  ne  rien  faire.  —  Insurrection  au  Chili,  contre  le 

Ï résident,  M.  Monlt  (isiany.)  ;  elle  est  comprimée 
27  mai). 
L'empereur  Faustin  (Soulouque),  défait  par  les 
Républicains,  se  retire  k  Porl-au-Prlnce,  et  son 
armée  s'étant  réunie  à  celle  du  général  GelTrard, 
il  abdique  le  15  et  abandonne  Ltlc  le  19-  La  répu- 
blique est  reconnue  partout,  sans  opposition,  sous 
la  présidence  de  Geflrard  (10  janv.). 

Tentative  de  soulèvement  des  Abolitionistes  A 
Harpers  Ferry,  dans  l'État  de  Virginie,  sous  la 
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cundiUte  de  John  Brown.  La  plupart  de^  émeu- 
tiers  sont  condamnés  i  être  pendus  (17  oct.) . 

1860.  RemplacemeDt  par  M.  Thouveiiel  de  H.  Wi- 
lew:^i  au  miaisli're  des  ailiirej  étrangères; 
U.  Walenski  est  cioauné  membre  du  couseil 
privé  &cec  un  (riitemeiU  de  100  OÛO  [ruics 
Il  jiun.}'  —  Suppression  du  journal  t'I/nit-tn 
(19  juw.).  —Conclusion  entre  la  FruMel  l'An- 
gleierra  nu  cèltbre  trailé  de  commerce  qui  iniu- 
gurait  le  triomplxe  définitif  du  libre-échange.  La 
France  abandonne  les  prohibilions,  qui  sont  rem- 
placées par  des  droits  ne  pouvant  dépasser  30 
pour  100  de  la  râleur.  KCe  obtient  en  retour  la 
Iranehise  com]>!He  pour  la  pluparL  de  ses  produits 
i  Ilmjiortalion  en  Angleterre,  ai/Lu  que  la  réduc- 
tion des  droits  en  faveur  des  vins  et  des  spiri' 

Ouverture  du  sénat  et  de  l'assemblée  législative 
par  l>mpereirr  Napoléon  III.  Dons  le  discoun  du 
trûne,  l'empereur  dédire  ojverlemect  que,  dans 
le  cas  d'un  agrandissement  de  la  SanJaJgus  dans 
l'Italie  centrale,  il  est  de  son  devoir  de  revendiquer 
le  versant  français  des  Aljies  pour  la  sécurité  de 
la  France  (I"  mars).  —  Traité  du  34  nov.  qui 
consacre  l'entente  des  cal>inels  de  Paris  et  de  Tu- 
rin pour  la  réunion  à  la  France  de  la  Savoie  et  de 
l'arroodissemenl  de  Nice;  ce  traité  tut  raliUé  par 
le  vote  presquBunanimedes  populations  (25 avril). 

—  Entrevue  de  Bade,  où  l'empereur  Napoléon  [il 
se  rencontre  avecle  prince  réganl  dePruwe,  avec 
le  roi  de  Wurtemberg,  de  Bavière,  de  Saie,  de 
Hanovre,  avec  cing  ducs  et  grands-ducs.  Klle  était 
destinée  i  calmer  les  appréhensions  do  l'Allema- 
gne  an  sty'et  des  pensées  d'agrandissement  que 
Pon  prêtait  i  la  France  du  cSlé  duRliin  (ISjuin). 

—  L  empereur  et  l'impératrice  entreprennent  un 
voyage  dans  le  midi  de  la  France  et  dans  le»  pro- 
vinces nouvellement  annexées,  la  Corse  et  l'Algérie 
(îî  août-SÎ  sept).  —  Un  décret  impérial  aeconle 
aui  chambres  une  participation  plus  grande  ti 
phts  directe  à  la  politique  générale  du  gouverne- 


nea  un  bill  pour  l'amélioration  des      

présentation  populaire  en  Angleterre  et  le  pays  de 
Galles  (!  mars);  il  le  retire  (lîjoin).  — Le  caliinet 
anglais  reconnaît  Victor-Emmanuel  comme  roi 
d'Italie  (14  mars).  —  Discussions  dans  la  cham- 
bre des  communes  contre  la  politique  de  l'empe- 
reur Napoléon  III,  à  l'occasion  de  la  délibération 
sur  le  budget.  Le  miDislre  des  affaires  élran- 
gÈres,  lord  John  Bussell,  eipose  que  l'enteole 
cordiale  avec  la  France  eit  rompue,  et  —  "'~ 
gletcrreaura  Acherchersesamisaill 


ne.  et  one  1' 
1  il  leurs  (16  m: 


e  grande  majorité,  dans  la  tÂambre 
aiunes(2aaûlj. 

Entrevu* de  l'Empereur  d'AMrlebeet du  prince 
régent  de  Pnugeà  ïœ|iliti  (î5-ï7  juii).— Entre- 
vue de  l'empereur  de  Russie,  de  l'empereur  d'Au- 
triche et  du  prince  régent  de  Pruise  i  Varsovie 
(îî-î*  ocl.}.  L'enipértur  d'Autriche  essaye  en 
vain  d'entraîner  reiii]iereur  de  Ruuie  et  le  roi  de 
Prusse  i  l^puycr  dan4  ses  vues  hostllrs  au  Plé' 
monl.  —  Commencement  des  dissentiments  entre 
le  gouvernement  prussien  et  la  %•  chambre  au  sU' 

J'rlde  la  réorganisation  de  l'armée.  —  L'empereur 
l'Autriche  dèeri-te  ta  suppression  des  lois  qui  ex- 
cluaient les  Juifs  de  l'eiercicc  de  certaine*  indus- 
tries et  qui  leur  interdisaient  le  séjour  de  la 
plaine  dans  les  pavs  de  la  couronne,  Eaclavo- 
nieniet  Magyars  (lu  janv.).  — Unaulre  décret, 
du  18  février,  leur  permet  d'acqutrir  dea  pro- 
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cnuionnl,  pour  la  dncé'e  de  g  ani,  c 
i.  l'eipixatioa  de  ce  ternie. — Changements  in 
tants  opéré»  dana  U  ministire  :  U.  da  Schmerling 
est  nommé  ministre  d'Ëtal,  H.  de.  Vlener  minis- 
tre des  finances,  et  N.  de  Kectiberg  conserve  la 
trésideace  du  conseil,  avec  le  potleiauiUe  des  re- 
LlioaSMttérieuies (13 déc); l'AutticJii entre  fran- 
chemiot  dans  la  voie  du  gouvemernsnt  conatilu- 
tiomel  sous  l'impulsian  de  U.  de  Schmerling  ijui 
adrMisaui  autorités  civiles  placé««  sous  ses  or- 
drec  ime  circulaire  ou  il  exposait  ses  vues  sur 
toutes  les  questions  peiKLaotes  :  le  libre  exercice 
des  cultae  reconnu  ainsi  ijue  celui  de  la  presse; 
nécessité  de  séparer  la  justice  de  l'administration; 
droit  d'ioiUâlive  accordé  aui  représeoUUoBp  pro- 
vinciales, avec  la  publi.Jté  des  délibérations- les 
membres  du  conseil  de  l'empire  doivent  être  élus 
diredanwBt  par  les  diètes  provinciales. 

BauiiUe  de  Tétouan  gagnée  par  les  Espagnols 
■UT  lesHuocains  [4  févc.)  ;  le  7 ,  le  sénéral  en  chef 
O'Dounel,  à  la  suite  do  cette  victoire,  est  promu 
i  la  dignité  de  Giraod  d'Espagne  de  l"  classe.  — 
ArmisLcB  entre  le  Maroc  et  l'Espagne  (16  fév.)  ;  U 
est  rompu  le  33.  —  Le  25  mars,  prélimindres  de 
paix  sanctionnés  paria  reine  le  29;  le  Karocpave 
ime  indemnité  de  20  millions  de  piastres,  et  cède 
à  l'£^papM  tout  le  ternuire  compris  depuis  la 
mer,  en  suivant  les  hauteurs  de  .Sierra-Suiloaes, 
jusqu'à*  chamin  d'Acghara.  —  I*  capitaine-gé- 
néral des  lies  Baléares,  i.  Oitega  débarque  avec 
les  troupes  qui  sont  sous  son  commandement 
(3000 h),  non  loin  de  Tortoae,  et  proclame  le 
comte  de  Montemolin  comme  roi  soua  le  nom  de 
Charles  VI  d'Elspagne,  mais  il  est  forcé  de  fuir,  par 
ses  propres  troupes,  atec  le  comte  de  Uontemolin, 
Boa  frère  Ferdinand,  ci  les  géiiéraui  Elio  et  Ca- 
brera (3  avril);  Orlcga  est  fueillé  à  Torlose,  le  19. 

—  Le  coiBite  de  Uontemolin  et  son  frcre  Ferdi- 
nand sont  arrêtés  le  2],  dans  le  voisinage  de  Tor- 
tose;  le  !3,  le  comte  de  Montemolin renonce  i,  tes 
droits  comme  prétendantila  couronne  d'Espagne 
en  faveur  de  la  reine  Isabelle  et  da  ses  deacen- 
dants;  le  3S  juin,  le  comte  etsoa  frère  Ferdinand 
puldient  une  dcclaraliou  datée  de  Cologne  pu  la- 
quelle ils  annulent  cette  renonciation. 

Retraite  du  ministère  Rataizi  (20  janv.);  IL  de 
Cavour  rentre  aux  ajTairea.  Fonnatioo  d'un  nou- 
veau cabinet,  oà  M.  de  Cavour  prend  la  prési- 
dence et  les  affairée  étrangères.  —  Le  21  janvier, 
il  adresse  aux  agents  diplomaliques  du  rojaune 
tme  circulaire  où,  posanl  l'impossibilité  de  toute 
restauration  dans  l'Italie  centrale,  il  se  reconnais- 
sait tenu  de  satisfaire  aux  légitimas  exigences  des 
populations  au  sujet  de  l'anneiioa  de  cette  partie  de 
l'Italie.  —  Le  11  et  le  13  mars,  tous  les  citoyens  de 
la  Toscane  et  de  l'Emilie  Agés  de  21  ans,  et  jouis- 
sant de  l'exercice  de  leurs  droits  civils,  sont 
appelés  i  se  prononcer  pour  l'une  de  ces  2  pro- 
positions :  annetioD  j>  la  Sardaigne,  ou  organisa- 
tion du  pays  en  royaume  séparé;  les  habitants  de 
ces  provmces  se  prononcent  pour  l'anneiioB,  qui 
est  proclamée  oTâciellement  le  18  maxs  pour  1  E- 
mille,  et  le  32  pour  la  Toscane. 

Entrée  solennelle  du  prince  de  Carignan  k  Flo- 
rence, en  qualité  de  gouverneur  du  roi  de  Sar- 
daigne dans  la  Toscane,  qui  doit  consen'er  une 
organisation  autocwma  (;9  mars}.— Le  î  avril  ou- 
verture solennelle  à  Turin  du'pràmier  parlement 
italien.  —  Coaimencoment  de  la  révolution  en 
Sicile.  Soulèvements  à  Palerme,  Messine,  Caiane 
(4  avril). —  Dana  les  &ats-Romaies,  le  général 
Laraoriciàre  reçoit  le  commandement  en  chef  de 
l'armée  pontificale  (7  avril) .  —  Le  comte  Xavier 
Htrode  prend  le  portefeuille  du  mijùstère  de  la 
guerre  à  la  place  du  cardinal  Antooetli  (lOavrU). 

—  Garibaldi  sa  rend  dans  la  nuit  du  &  au  G  mai 
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ctfe,  apris  avoir  dorme  si  dâmissioa  de  député  e 
de  Bénir»)  dMH  l'annâe  piémcHituaâ  (â  maj] . 
il  dâtanjue  i  BUrsala  le  10;  la  li,  il  prend  la 
dictature  de  l'ile  ut  nom  de  YieCor'Emmanuel. 
— Prbe  de  Falerme  par  Garïbaldi  ;  bombarde- 
KHBt  àe  la  Tlile  et  de  la  CLiadelle  par  la  Hotte 
royale  (IT  mai) .  ~  Le  roi  à»  Sardaigne  signa 
le  traita  rekliF  à  la  cession  de  la  SaToie  el 
de  Nice  (I)  juiu)i  la  France  pcend  déâoitîve- 
mMt  pasNUion  de  cw  provioces  le  14.  —  A 
Naplw,  miaiRtêre  SpiDelli;  la  constitution  ds 
1848  est  remise  en  viguetu;  cunvocatlon  des 
chambres  poui  le  10  w^Uaibre;  la  dicection  d' 
ia  police  eat  cooSée  k  M.  Liborio  Boroauu,  anciei 
aroot looglenps  eiilé  eo  France.  —  Tenlaliv'. 
de  réaction  militaire  (la  juillet),  modificatloas 
dans  le  miniitère;  le  gècàral  Pianelli  prend  le 
pMteTeuille  de  la  guerre,  et  H.  Libocio  Homano 
cetoi  de  l'intÉriour.  —  Garibaldi  occupe  la  ville 
de  Messine,  moins  la  citadelle  (ISjuil.).  —  Il  dé- 
barque dans  le  royaume  de  Naplea,  à  iï  lieue»  de 
Rej^,  près  de  Ucliki;  occupaUon  de  Be^io 
(19  août].  —  Le  roi  Fraoçois  11  abandonoé  de  ses 
XDtàMns  qiùtte  Naples  pour  se  rendie  à  Gaëte, 
ou  refuse  de  le  suivre  ta  marine  napolitaine 
(6  septembre).  —  Comaencemeat  de  l'iosurrec- 
tiondans  les  llMcbesetl'Omlwieientrésde  Gari- 
baldi k  Nafdee,  saus  ses  troupes  (G-8  sapi.).  H.  U- 
borio  RomaDAcoiiurTeleminislËre  del'iiittdeur 
et  preod  la  présidence  du  Cooseil. 

Ultimatum  du  comte  de  Cavour  adrftui 
■aint-^ege;  il  eit^  que  celui -ci  coogédieleatr 
pas  «trangërea  qui  sent  k  sa  solde  11  B^>t.); 
poBse  négative  du  cardinal  Autoowi.  le  H. 
Invatiou  des  Ëtats  de  l'Ëgliae  par  les  troupes: 
pièmontaise*  (H  eapt).  —  Bataille  livrée  par  Is 

C'  'nlCiakimiprËsdeCastellidardo;le340001ta- 
de  l'armée  du  saint-si«go  ajant  refusé  de 
se  battre,  7000  Français,  Belges,  Allemaiuls  et 
Soissea  tiennent  tète  pendant  3  ou  3  heures  à  U 
ou  là  000  PiéœoQtaJs  ;  mort  béroique  du  général 
Piiôodtii  commandaiil  l'avant-garde  de  Parmée 
papale;  le  général  Lamoriei&re  se  retire  sur  A 
eflne.  —  Dissolulian  de  l'armée  papale  ;  le  vii 
aiBial  Peraano  anive  avec  la  (lotie  napolitai  . 
devant  AocAoe.  Ouverture  du,  bombûdement 
(18  sept).  —Dans  la  nuit  du  2J-2Î,  les  troupes 
royales  reprenoïntCujazïo.aiM-ès  avoir  lait  éprou- 
ver de  grandes  pertes  au»  garibaldiens.  —  Le  gé- 
nér«l  «rde  CiaJdini  pisse  S  Ascoli  la  frontière  ni- 
potitaine  et  occupe  iWamo  (33  sept  ).  —  Ancdne 
se  rend  aui  Piéoiontais.  Le  général  LamoriciÈre 
est  fait  prisonnier  de  guerre  avec  la  garnison 
(SOsept.).  —  l'risa  de  Capoue  par  les  troupes 
sardes  (2  nov,).  — l.cs  troupes  aipolilaines  sont 
attaquées  au  dflà  du  Garigliano  par  Uu  troupes 
sai'des  avec  l'aide  ùu  t'escadre  saido-napolitaiue  et 
Mises  en  déroute.  Une  partie  d'entre  elles  (là  à 
20  (lOO  b.)  se  retirent  sur  le  terrilw'e  romain,  où 
elles  sont  désarmfcs.  —  Investissement  ôs  Gaêle 
(3  nov.).  —  Entrée  .^  Kaples  de  Viclw-Ëmuanuel  ; 
Û  annonce  par  une  pruclamattOQ  qu'il  prend  pos- 
■•ssion  d3  ia  BOuver^celé  des  Deux- Sicile  s,  qui 
lui  a  été  conférée  pir  lo  suffrage  universel  (7nov.) 
—  M.  Faiini  est  nommé  lieutenant-général  à  Na- 
pl«i,  et  M.deMoatezemolo  en  Sicile.— Méconten- 
teiaent,  eïigenccs  et  rotroile  de  Gahtialdi  dans  l'ile 
deCaprera.—  La  réaction  contre  le  g^Hiverneioent 
sarde  pranddel'eïlenfliundaiis  iesprovioces  napo- 
litainea(l4nov.)i  lc27,rûtal  de  siège  est  pronoDcé 
contre  les  piovi^ces  soulevées  (Abruiiea  etc.). 

CoQtlDuatioD  du  démûlé  entre  le  Danemark  et 
l'Allemagne.  La  diète  de  Francfort  déclare  renon- 
cer au  projet  d'ei^L'cutiou  préparé  par  la  résolu- 
tion fédérate  du  mois  d'août  ISsS,  &  condition 
qu'en  attendant  l'établissement  d'une< 
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définitiTé,  1«*  projets  de  lois  présentés  au  riffroad 
le  seraient  également  am  états  du  Holsteia  et  du 
Laueubûurg.  ~  Prétentions  envatdsantes  dn  gou- 
vernement prussien  qui  afflche  ouvertement  ï'in- 
lendon  de  prendre  en  main  la.  défeose  de  la  popu- 
lation allemande  du  Slesvig  suivant  lui  opprimée. 

—  M.  Hall,  ministre  des  affaires  étrançÈres  du  roi 
de  Daaemaik,  établit  que  son  souverain  s'est  par- 
bitement  conformé  aux  intentions  royales  expri- 
mées dans  les  déjjacties  échangées  entre  le  Da- 
nemark, et  les  pmssances  allemandes  en  1^0  el 
18j!,  que  non-seulemeut  les  états  provinciaux 
avaient  été  rétablis  pour  le  Slesvig ,  mais  que 
ceux-ci  avaient  été  investis  d'un  vote  dclibératif 
pour  les  affaires  provinciales,  que  la  déceutralisa- 
tion  avait  été  poussée  à  ce  point  qu'on  avait  sé- 
paré les  revenus  propres  du  duché  des  revenus 
communs  de  la  monarchie.  —  Que  quaot  aux  dé- 

Sutés  holstelnoia,  ce  n'était  pas  le  eouvemement 
u  roi  qui  tes  avait  fait  sortir  du  ngsraad,  mais 
la  diÈte  de  Ftancforl  elle-même,  etc.  —  Interren- 
tioQ  de  lord  Russell  entre  le  Danemark  et  lespuis- 
sances  allemandes. 

Commencement  de  l'aBitation  en  Polopie;  le 
29  novembre,  on  célèbre  dans  l'église  des  Carmé- 
lites le  30'anairersaire  de  k  révolution  de  1830,  le 
gouveruement  veut  s'opposer  par  la  force  A  celte 
cérémonie;  nombreu^s  victimes.  ~  Toute  l'an- 
née 13£i)  est  consacrée  à  l'accomplissement  du 
grand  acte  de  l'abolition  du  servage  en  Russie. 
EnTurquie,les  Bulgare*  se  séparent  du  siège  de 
Conslantinople;  uu certain nombred'entreeux s'u- 
oissent  à  l'Eglise  romaineà  la  condition  de  conser- 
ver comme  les  Arméniens  et  les  Greos  d'Asie  les 
rites  et  usages  orientaux.  —  Immlgratioa  dans  la 
Turquie  des  Tartares  de  la  Crimée  et  du  Caucase. 

—  Massacre  des  chriStiens  dans  la  montagne  et  à 
Damas  par  les  Druses.  Belle  conduite  d  Abii-el- 
Kader.— Les  consulats  étrangers,  à  Vexi^eption  de 
ceux  de  l'Angleterre  et  de  la  Prusse,  sont  incen- 
diés; le  consul  des  Pays-Bas  est  tué,  le  consul 
américain  est  blessé  (9-16  juil.).  Initiative  de  la 
France  pour  une  intervention  européenne;  adhé- 
sions spontanées  des  grandes  puissances;  envoi 
dans  le  Libao  de  6000  hommes  sous  le  comman- 
dement du  général  de  divisloit  Beaufort  d'Haut- 
potd.  —  Conveotion  du  &   septembre   entre  tes 

eiissancea  au  sujet  de  l'inlerveutian  en  Syrie; 
uchir-Aluned  Pacha,  ex-gouverneur  de  Damas, 
ainsi  que  les  deux  officiers  commandant  à  Uas- 
beya  el  I)eir.e]-Kamar  pendant  le  soulèvement 
des  Druses,  Oaman  bey  et  Abdul-Selim  bey  sont 
condamnés  i  mort  el  Tusillés  (8  sept.).  —  Une 

mojens  de  réorganiser  la  Syrie  de  façon  à  pré- 
venir le  relour  de  pareils  massacres  et  d'estimer 
les  indemnités  à  accorder  aux  familles  des  victimes. 
Ultim^tuni  adressé  pat  l'Angleterre  et  la  France 
au  gouvernement  chinois  pour  lui  demander  sa- 
tisfaction à  cause  des  événements  du  Pelho 
(9  mars)  ;  il  est  renouvelé  le  2â  avril.  —  Débar- 
quement des  troupes  alliées  à  l'embouchure  du 
Peiho  et  commencement  des  hostilités  (l"  août). 

—  Attaque  et  prise  des  forts  du  Taku  par  les  al- 
liés (U  août).  —  Marche  des  alliés  sur  Pékin 
(8  sept.).  —  Victoiredes  alliés  sur  h  cavalerie 
lartare  à  Tchang-Kia  (ISsept.).  — 2- victoire  des 
alliés  à  Palikao  (21  sept.).  —  Prise  de  Pékin  (13 
oct.).  — PsiidePékin(2Soct.).— Le  2  novembre 
est  signé  entre  l'empereur  Alexandre  et  la  Chine 
un  traité  do  la  plus  haute  irnportance  qui  ouvrdt 
complètement  la  Chine  aui  Russes. 

En  &)chinchine,  Saigon  est  déclaré  possession 
française  (î  fév.).  —  Dans  les  Indes  britanniques, 
InrJ  Clyde,  dans  son  ordre  du  jour,  déclare  que 
l'expédition  contre  les  rebellesdu  ISipal  est  termi- 
née (IGjanv.}. 
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Vera-Cruz.  Bombardemeol  ds  1*  Vsra^niz  par 
Uiramoa  du  13  au  18  mars,  —  Défaite  de  Hira.- 
moTi  par  le  géciéral  Gooialés  Ortega,  à  Saint  Mi- 
guel CalouWpan  ;  entrée  de  l'armée  viclorieuie 
des  libéraux  i  Mexico  in-lb  déc.). 

Nominatjoa  i  la  présidence  dea  Etat-UDb  du 
candidat  du  parti  républicain ,  Abraham  LiO' 
coin,  n  eu  résulte  une  agitation  dans  les  Etats  du 
Sud  ik  esclaves),  ayant  pour  but  une  sépuiilion 
du  Sud  d'avec  le  Nord  {6  novembre).  —  Sépara- 
lion  de  la  Caroline  du  sud  (20  dèc.) 

Le  flibustier  Walcker  contraint  par  un  navire 
de  guerre  britannique  d'évacuer  Truiillo  te 
1"  septembre  est  Tait  prisonnier  peu  après  par  les 
troupes  honduraisea,  avec  le  concoure  de  l'équi- 
page britannique,  et  fusillé,  le  lï  septembre. 

Dans  le  Venezuela,  depuis  la  chute  des  Hona- 
gas,  la  guerre  civile  n'a  pas  cessé;  en  iSSS,  elle 
s'élail  compliquée  d'une  rupture  diplomatique 
avec  la  France;  en  1860,  elle  continue  en  s'aggra- 
vant  d'une  rupture  avec  l'Espagne;  Lutte  entre 
les  fédéralistes  et  les  oli^roues;  défaite  des  pre- 
miers, réunion  du  Congrès  a  Caracas  ;  élection  de 
M.  Tovarà  la  présidence  de  la  république  -  Mèmesi- 
tuaivon  dans  13  Nouvelle  Grenade,  oii  depuis  I8&9  la 
lutte  continuait  entre  les  radicaux  el  les  conserva- 
teurs; le  candidat  de  ces  derniers,  U.  Julio Arboleda, 
l'emporte  en  septembre,  mais  ne  peut  prendre 
possession  de  la  présidence  pour  cause  de  révolu- 
tion *  le  général  Hosquera,  coef  des  radicaux,  par- 
viendra iempècber  eo  1861  laréunion  du  congrès 
chargé  de  valider  l'élection  de  H.  Arboleda.  — 
Déplorable  anarchie  dans  VEqualeur,  où  il  eiis- 
lait  en  réalité  deux  gouvernements,  l'un  établi  i 
Quito,  avec  H.  Garcia  Horeno,  clief  principal  du 
parti  conservateur,  l'autre  à  Guayaqull,  avec  le 
général  Franco.  Guerre  civile.  —  Arrivée  du  gé- 
néral Florès,  il  triomphe  de  Franco  el  fait  son  en- 
trée à.  Guayaquil  ;  réunion  d'ime  convention  na- 
tionale. 
1861  Lettre  de  l'empereur  au  ministre  delà  marine, 
en  date  du  1"  juillet,  pour  interdire  sur  la  cAte 
d'Afrique  le  système  d'enj}ag«inent  desnoirs,  con- 
tre lequel  l'Angleterre  avait  élevé  des  réclamations; 
il  obtient  en  échange  l'autorisation  de  recruter 
des  bras  dans  l'Inde- An  glaise  pour  le  travail  des 
colonies.  —  Cession  à  la  France  par  le  prince  de 
Monaco  moyennant  4  millions  de  francs  des  com- 
munes de  Uentone  el  Roquehrune  (2  févr.)  — 
L'empereur  Napoléon  III  reçoit  la  visite  du  roi 
de  Suide  (6  aoAl),  du  roi  de  Prusse  [6-8 oct.], du 
i-oi  de  HolUnde  il2-19  oct.).  —  Mesures  prises 
contre  la  société  de  Saint-Vincent  de  Paul  (oct.). 
—  M.  Fould  remplace  M.  Forcade  de  la  Roquette 
au  ministère  des  Bnances.  Une  lettre  de  l'em- 
pereur au  ministre  d'Etat,  comte  de  Walewski, 
approuve  les  projets  de  Bnance  de  M.  Fould,  et 
exprime  la  résolution  de  renoncer  à  la  prérogative 
d'ouvrir  dans  l'intervalle  des  sessions  des  cham- 
bres des  crédits  supplémentaires  ou  extraordinaires 
(14  nov.).  —  Le  budget  pour  l'exercice  186Ï  fut 
fixé  ainsi  qu'il  suit  :  dépenseï,  1969769;  recettes, 
1 914  07(1. 

Hort  du  prince  Albert,  époui  de  la  reine  Victo- 
ria (14  déc). 

Eu  EtpagTie,  soulèvement  i  Loja  dans  la  pro- 
vince de  Murcie  (ïg  juin)  ;  il  est  réprimé  le  4jmllet 
par  les  troupes  du  gouvernement.  —  Traités  con- 
clus avec  le  Uaiec  pour  régler  le  paiement  des 
frais  de  La  guerre,  1  évacuation  de  Tétuan  et  les 
relations  commerciales  entre  les  deux    pays  (30 
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En  Autriche,  l'empereur  François-Joseph  publie 
les  statuts  de  la  nouvelle  constitution  de  l'empire 
(26  fév.);  les  diverses  provinces  recouvrent  leurs 
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coutumes  anciennes  et  l'usage  puUic  de  leurs  lan- 
gues; l'autonomie  des  peuples  est  respectée,  sans 
que  reosemble  de  la  moturchie  soil  détruit^  une 
représentation  générale  de  l'Aotriche,  où  sié^»- 
ront  des  délégués  de  cbai;ue  assemblée  provin- 
ciale, sera  réunie  &  Vienne  ;  les  Magyars  refusent 
de  se  rendre  au  conseil  de  l'Empire;  dissolution 
de  la  diète  de  Pesch  (!1  aodl).  --  Résistance  des 
populations  de  la  Transylvanie,  de  la  Croatie,  et 
de  la  DaJmatie  à  une  fusion  avec  les  Magyars. — 
Décret  accordant  aui  sujets  protestants  de  secte) 
reconnues  antérieurement  les  mêmes  droits  civils 
et  politiques  qu'aux  catholiques  (8  avril). 

AvénementdeGuillaume  l*'au  trflne  de  Pmiu 
[î  janvier).  —  Amnistie  générale  (12  janvier).  — 
Dissidence  de  la  chambre  des  seigneurs  et  de  la 
chambre  des  représentants.  —  Couronnement  so- 
lennel lie  Guillaume- 1*  à  Kœnigsberg  (18  oct.)  — 
Notes  identinues  adressées  à  Beriin  par  les  gou- 
vemementsd  Autriche,  de  Bavière,  de  Saxe-Royale, 
de  Hanovre,  de  Wurtemberg,  de  Nassau,  de 
Hesse-Darmslailt,  de  Saie-Meiniogen ,  des  deux 
Mecklembourg  contre  les  projets  d'Union  rtt- 
Irrinie  de  la  Prusse  (ï  février). 

Le  prince  Carignan  est  nommé  gouverneur  gé- 
néral de  Naplc9(:ijanv.)  ~~  Cessation  des  hostilités 
devant  Gaéie,  d'aprf^s  1  ordre  de  l'empereur  Napo- 
léon III.  Durée  de  l'armistice  du  9  au  19  janvier. 

—  Reddition de  Gaeie  au  générai  Cialdini  (13  févr.). 

—  Le  roi  el  la  reine  des  Deux-Siciles  se  reti- 
rent à  Rome,  où  ils  arrivent  le  15.  —  Ouverture 
du  premier  parlementa  Turin,  composé  des  k'iZ 
députés  de  toutes  les  provinces  annexées  jusque-lk 
(18  février).  —  Reddition  de  la  citadelle  de  Mes- 
sine (13  mars).  —  Victor-Emmanuel  prend  le 
titre  de  roi  d'Italie,  par  la  grice  de  Dieu  et  la  vo- 
lonté du  peuple,  après  un  vote  unanime  du  Par- 
lement de  Turin  (1 7  mars] .  —  M .  de  Cavour  dé- 
clare que  ntalie  ne  peut  se  constituer  sans  Rome 
pour  capitale  et  formule  pour  la  première  fois 
ridée  de  l'Éjiiie  libre  dan*  l'État  iibre  (séance  du 
25  mars.)  —  Mort  du  comte  de  Cavour,  président 
du  conseil  des  ministres,  ministre  des  affaires 
étrangères  et  de  la  marine  (6  juin)  .—  Formation 
du  ministère  Ricasoli  (12  juin).  L'empereur  Na- 
poléon 111  recoimalt  te  royaume  d'Italie  (25  juin)  ; 
les  relations  diplomatiques  entre  la  France  et  ie 
cabinet  de  Turin  sont  reprises.  Extension  des  sou- 
lèvements dans  l'ancien  royaume  de  Naples,  en 
&veur  de  François  II  (30  juin). 

Troubles  à  Varsovie  ;  adresse  au  czar  pour  le 
rétablissement  de  ta  nationalité  polonaise  (fé- 
vrier). —  Réponse  du  ciar  qui  promet  de»  réfor- 
mes {9  mars).  —  Publication  dun  manifeste  du 
czar  qui  décrète  l'émancipation  des  serfs  dans 
toute  la  Russie  (IT  mars).  —  Le  27,  publication 
d'un  décret  contenant  les  réformes  accordées  au 
royaume  de  Pologne.  —  Convocation  d'une  com- 
mission des  états  Finlandais  à  Helsingfors  pour 
le  30  janvier  1862;  chaque  ordre  y  enverra 
11  membres,  qui  exerceront  momentanément  les 
fonctions  de  la  diète  (10  avril).  —  Mise  en  vigueur 
de  la  loi  du  16  mai  1861  concernant  l'abolition 
de*  servitudes  des  paysans  polonais  (1"  ock). 
Troubles  à  Varsovie  k  1  occasion  de  l'annivers&ire 
de  la  mori  de  Kosciusko  (15  oct.). 

Malgré  la  décision  fédérale  du  S  uars  ISSO,  le 
calûnet  de  Copenhague  déclare  exécutoire  dans 
les  duchés  deHoisteinetdeLauenbourg  le  budget 
de  la  monarchiejiour  l'exercice  1860-1861;  protes- 
tation de  la  diète  de  Francfort  qui  accorde  un 
délai  de  6  semaines  au  Danemarck  ;  celui-ci  cède, 
mais  en  ayant  soin  de  déclarer  que  cette  conces- 
sion était  essentiellement  provisoire. 

Révolution  dans  l'Heriegovine  avec  l'appui  des 
Monténégrins  (28  janv.).  —  La  Porte  déclare 
qu'elle  estdispcèéeireconnaltreavecrassentimeDt 
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du  i  çraDdM  puissances  l'uuioD  des  Principautés 
diiiubieiines  lant  que  le  prioM  Coim  vivra 
fl"  mai).  —  Omer-pacha  se  rend  en  Bosnie  avec 
la  CDEniuission  intematioDale  pour  s'enquérir  de  la 
•iluaUoD  du  pays  et  pour  le  pacifier  (16  mai).  — 
Le  eoDgrie  international  pour  la  Syrie  cldt  ses 
séances.  La  Porte  nomme  un  gouverneur  ^néral 
ibi^lien  qui  résidera  à  Deir-el-Kamar  (9  Juin).  — 
Let  troupe  françaiieaivacnent  la  Syris  (&  juillet). 

Omer-pacba  commence  les  opèmtious  contre  les 
insurgée  de  l'Herzégovine,  commandes  par  Luca 
VnkaloTitch  (I"  sept.).  —  Proclamation  à  Jassy 
eti  Bukbarest  de  la  réunion  des  deux  Principautés 
danubiennes  an  un  État  sous  le  nom  de  Rouma- 
nie (23d6c.]. 

Laprorince  de  Delhi  et  tout  le  bassin  supérieur 
du  Gange  sont  an  proie  k  une  eSrovable  (^mine 

r  dépeuple  des  cantons  entiers;  l'administration 
Indes  est  forcée  pour  soulager  les  populations 
de  contracter  sur  la  place  de  LondKs  uD  emprunt 
de  7-S  millions  de  francs. 
Installation  des  ambassades  britannique  et  fran- 

Sise  1  Pékin  (26  mars).  —  Mort  de  l'empereur 
en-foung  à  iebol,  en  Hongolie;  avènement  de 
•on  fils  tini  sous  le  nom  de  Chi-Siang;  crédit  du 
prince  Kong,  qui  était  Tavorable  aux  Européens. 
—  Progrès  de  l'insurreclian  chinoise;  prise  de 
Ning-po  par  les  rebelles;  intervention  des  puis- 
sances européennes.  —  En  Cochinchine,  prise  du 
IotI  Mychc  par  les  Français  (12  avril).  —Prise  de 
la  forleressa  annamite  Bien-Hoa  par  les  Français 


et  les  Espagnols  (1&  déc). 

Le  président  Juarez,  représentant  du  parU  dit 
démocratique,  lait    son    entrée   solennelle   dans 


Hexico  et  commence  l'organisation  du  gouvei 
ment  (19  janv.).  —  H   est   éiu   par  le  congres 

S  résident  de  la  république,  el  revêtu,  en  vertu 
'une  loi  particulière,  de  la  dignité  de  dictateur 
absolu;  Indien  d'origûe,  H.  Juarez  témoigne 
une  hostililé  systématique  contre  les  Eluropéens; 
L'ambassBdaur  d'Espagne,  M,  Pacheco,  et  le  repré- 
sentant du  Saint-Siège,  Mgr  Clementi,  soDt  vio- 
lemment expulsés  comme  partisans  de  Hiramon. 

—  Le  parti  clérical,  sous  le  commandement  du 
général  Marquei,  devient  de  nouveau  puissant 
(30  juin).  —  Rupture  des  relations  diplnmaliques 
entre  le  gouvernement  monicain  et  les  euvo^és 
de  France  et  d'Angleterre  par  suite  d'une  déci- 
sion du  congrès  en  vertu  de  laquelle  les  iiayements 
à  effectuer  S  l'étranger  seraient  suspendus  pour 
deux  ans.  —  Convention  de  Londres  pour  une  in- 
tervention commune  au  Mexique  entre  l'Angle- 
terre, la  France  et  l'Espagne  (31  ocL].  Les  rèpré-sen- 
tants  de  la  France  etdel'Anglaterre  envoient  un  ul- 
timatum au  gouvernement  du  président  Juarez 
Wt  nov.).  —  1^ambassadeurfran^is  quitte Keiico 
(7  déc.};  les, arrivée  de  l'escadre  espagnole  de- 
vant la  Vera-Cmi.  —  Le  congrfs  s'ajourne  après 
avoir  donné  plein  pouvoir  au  président  (15  déc). 

—  L'ambassadeur  anglais  ifuilte  Mexico  le  IG.  — 
Le  IT  décembre,  débarquement  à  la  Vera-Cruz  des 
troupes  espagnoles,  qui  sont  bientitt  suivies  par  le 
corps  expéditionnaire  de  la  France  et  de  l'Angle- 
terre. 

Les  députés  des  G  Etats  séparatistes  (Caroline  dn 
Sud,  Géorgie,  Alabama,  Floride,  Uiasissipi,  Loui- 
^ane)  se  réumasen  ta  Montgomer;  pour  former  une 
confedéralion  (4  février)  ;  le  9,  l'assemblée  de  Monl- 
gomery  adopta  une  constitution  etinstitue  un  gou- 
vemfment  provisoire.  Jefferson  Davis  est  élu 
pré.sidcnl  pour  6  ans.  —  Commencement  des  hos 
tilitès  entre  les  États  du  Nord  el  ceux  du  Bud 
(fédéraux  et  confédérés).  Les  troupes  de  la  Caro- 
line, commandées  par  le  général  Beauregard, 
attaquent  le  fort  Sumler  (baie  de  Cliarleslon)  dé- 
fendu par  les  fédéraux.  Ces  derniers  se  rendent 
après  un  bombardement  de  40  heures  (13  avril). 
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quelle  il  appelle  15000  bommes  de  milice  so 
armes,  convoque  un  congrès  eitraord inaire,  ei 
donne  un  délai  de  30  jours  ^ux  Ëiatsdu  Sud,  dans 
l'intervalle  duquel  ils  devront  mettre  bas  les  armes 
(1&  avril).  —  Formadon  et  organisation  de  l'ar- 
mée du  Nord  sous  la  direction  du  général  Scott. 
Les  troupes  unionistes,  commandées  par  Mac- 
Clellan ,_  remportent  une  victoire  près  de  Rich- 
Hountain  (Virginie  occidentale)  (Il  juillet). — 
Bataille  de  Bull's  Runn,  pri^s  de  Manassas-Junclion  ; 
les  unionistM,  commandés  par  Hac-Dowell,  li- 
vrent bataille  aux  troupes  séparatistes  comman- 
dées par  le  général  Beaure^rd  et  sont  mis  en 
déroute  après  un  combat  de  neuf  beures  (21  juil- 
let). —  Proclamation  du  président  Lincoln,  dans 
laquelle  il  déclare  les  habitants  de  la  Géorgie,  de 
la  Caroline  du  Sud,  de  la  Vii^inie  (à  l'eiceplirai 
de  la  partie  située  à  l'O.  des  Allagnanys),  de  la 
Caroline  du  Noid,  du  Tennessee,  de  l'AlaDama, 
delà  Louisiane,  du  Texas,  de  l'Arkaasas,  du  His- 
sissipt  et  de  la  Floride ,  en  état  d'insurrection 
contre  les  Élals-Unis  ;  il  interdit  toute  relation 
de  commerce  avec  eux  et  ordonne  de  confisquer 
toutes  les  marchandises  et  effets  qui  passeront  de 
l'un  de  ces  Etats  dans  les  autres  parties  de  l'U- 
~""~  (I6aoill). —  Les  troupes  u"'~'"  -  '-- 


tembre  las  retranchements  de  cette  ville  contra  les 
troupes  séparatistes  commandées  par  le  général 
Prica  (20  sept.).  —  Le  l-^  novembre,  Uac-Clellan 
reçoit  le  commandement  en  chef  de  l'armée  du 
Polomac;  le  7,  prise  des  forts  de  Port-Royal  par 
les  fédéraux  (Caroline  du  Sud).  —  Le  capitaine 
Wilkes,  commandant  le  steamer  américain  San- 
Joctnlo,  arrête  en  pleine  mer  (canal  de  Babama) 
tes  commissaires  séparatistes  Ma.<on  el  Stidell, 
ainsi  que  leurs  secrétaires  qui  se  trouvaient  â 
bord  du  Trenl,  steamer  anglais  (8  nov.)  ;  récia- 
matioQs  du  gouvemoment  anglais  :  les  commis- 
saires séparatistes  sont  mis  en  liberté;  l'Angleterre 
se  déclarera  satisfaite  (déc.  1861-janv.  1862).  — 
Les  banques  de  toutes  les  places  de  commerce 
importantes  dans  le  Nord  suspendent  les  paye- 
ments en  numéraires. 
Ré  incorporation  de  la  république  D< 


l'Espagne  (19  mai).  Cet  acte  de  prise  de  posses- 
sion avait  été  préparé  par  un  mouvement  nlus  ou 
\  spontané  qui  s'était  produit  dans  t 


république,  mouvement  dont  le  gène  rai  San  tana 
avait  pris  l'initiative,  et  qui  s'était  manifesté  par  un 
vole  populaire  appuyé  de  quelques  forces  militaires 
envoyées  de  Cuira.  —  Dans  le  Venezuela,  lutte 
entre  les  oligarques  et  les  fédéraux;  anarchie; 
révolution  du  29  aoilt  h  Caracas  et  dictatuie  du 

SËnéral  i'aex;  continuation  de  la  guerre  civile. — 
ans  la  Nouvelle-Grenade  ,  le  général  Mosquera, 
ancien  président  conservateur,  se  met  i  la  tête 
d'une  insurrection  démocratique  contre  la  prési- 
dent, M.  Mario  Ospina,  qui  est  renversé;  abomi- 
nables assassinats  commis  par  la  parti  vainqueur 
sur  ses  adversaires;  lutte  entre  Mosquera  et  H.  Ju- 
lio Arboleda,  élu  président  et  représentait  dans  le 
sud  du  pouvoir  dit  légitime.—  Dans  l'Equateur, 
triompha  du  parti  conservateur  avec  M.  Garcia 
Uoreno.  —  Hostilités  avec  la  Nouvelle.tirenade; 
défaite  par  M.  Arboleda  de  H.  Garcia  Moreno,  qui 
est  fait  prisonnier,  puis  reISché. —  Au  Cliili,  un 
Français,  M.  de  Tonnens,  se  fait  proclamer  roi  de 

promettant  nui  Indiens  de  les  défendre  contre  les 
envahi ssempnts  du  gouvernement  cbiiieu;  il  sera 
victime  d'un  guelapens  au  commencement  de 
l'année  suiranto  et  jeté  en  prison.  —  La  lutte 
e  entre  Buenns-Ayres  et  ta  Confédéra- 
Argentine  p!i  août);  le  général  Urquiza, 
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commaiulïDt  ea  chef  des  troupes  irgeotines,  esl 
battu  sur  le  Pavon  (Etat  de  Sanla-Fé)  par  le  géné- 
ral Hitre.  gouverneur  de  Bueii09-Ayres,lel7sapt.; 
il  est  remplaça  par  le  général  Vivasoro  :  nouvelle 
ïicUiirs  des  troupes  de  Buenos-Ayres;  k  plupart 
des  âtals  H  déclarent  alors  pour  CPtt«  dernière 
ville  (11  nos.};  le  président  de  la  république  Ar- 
geDliaa,  Santiago  Derqui,  dépose  sa  charge,  et  le 
gouvemenienl  est  MnËé  provisoirement  au  génè- 
rsl  Hitre,  qui  est  chargé  de  convoquer  uiicoo^'~ 
uatiouftl,  pourle  !â  mai  1B63,  iBuenos-Ayrea, 
le  cArps  diplomatique,  qui  résidait  jusqu'alors  & 
Paraoa,  transfère  aussi  sa  résidence. 
1862.  H.  Fould  publie  un  programme  financier, dont 
les  trois  termes  étaient  ;  pa«  d'emprunt,  cr&ti 
ou  augmentation  d'impâls,  conversion  facullalive 
de  la  renta  4  1/1  p.  100,  au  moyen  d'une  com- 
Mnaison  qui   laisserait   aux  mains  du  trésor  te 

Croduit  de  la  soulla  formant  la  différence  de  va- 
lur  entre  le  capital  des  deux  fonds  (!1  janv.).— 
Ouverture  des  Cnamhres  parrBmpereur  (njanv.), 
—  Disouseian  au  Corps  législatif  de  la  loi  relative 
i  la  conversion  de  la  rente  4  1/3,  de  la 
4  p.  100  et  des  obligations  trenleùaires  (sëancas 
des  7  et  S  fé?r.)  ;  elle  est  votée  k  la  majorité  de 
116  contre  19,  et  promulguée  le  11  février.  Tout  te 
temps  que  dura  la  conversion,  les  cours  des  fonds 
putulcs  éprouvèrent  de  fortes  alternatives  de  hausse 
et  de  baissa.  En  février  1862,  le  cours  du  4  1/1 
a  dépassé  le  pair  et  atteint  101  Jr.,  pour  retomber 
ensuite  &  98.  Le  plus  liaut  cours  du  3  p.  100  a  été 
de  71  Ir.  90  g.  en  octobre  1861,  et  le  plus  bas  de 
67  fr.  85  c.  en  août  1862.  Le  gouyernament  obtint 
la  conversion  d'une  somme  de  134  914  4SI  fr.  de 
renles4l/Set  4  p.  lOOen  3  p.  100,  et  le  produit 
de  la  soulte  versée  par  les  rentiers  convertis  fut 
rie  167  631280  fr.,  déduction  faite  de  a  800  000  fr. 
environ  dépensés  pour  les  frais  de  l'opération. — 
La  crise  colonniëre  atteint  de  désastreuses  pro- 
portions  dam  le  département  de  la  Seine-Infé- 
'  rleure;uiie  souscription  publique  est  ouvertedana 
toute  la  France  au  profit  des  ouvriers  rouen- 
nais,  et  une  loi  votée  d'urgence  par  les  Chambres 
ouvre  au  gouvernement  un  crédit  de  2  millions 
pour  travaui  extraordinaires  à  entreprendre  dans 
'ta  régions  où  l'industrie  eotonnitre  était  le  -'  - 


^èrcs  (15  oct,).—  Le  gouvernement  français  invite 
inutilement  les  cabinets  de  Londres  et  de  Sa' 
Pélcrsbourg  k  intervenir  entre  les  Américain 
Nord  et  ceuiduSud  (30  oct,).  — Fondation  delà 
Sotiiti  du  Fritiet-lmpérial,  dite  aussi  Soeiité  det 
vréU  de  l'enfance  au  travail  (26  avril).  - 
budget  de  1863  est  de  I  S&l  689  000  fr.   pou 
recettes   et   de  1 842  6%  000  fr.   pour   les 


EÔMsitioQ  UDivenelle  de  186!  i  Londres.  —  Dé- 
vdoppamenl  de  l'institution  des  volontaires.  — 
Détresse  du  Umcashire  par  suite  de  la  crise  eo- 
tonnitre. 

Formation,  en  Hollande,  d'un  ministère  libéral, 
■ons  la  présidence  de  H.  Thorhecke  (^jani.). 

L'égalité  civile  des  dissidents  etdes  Israélites  est 
publiée  ioos  forme  de  loi  dans  te  'Wurtemberg 
(l"janv,).  — L'électeur  de  Hesse  dissout  pour  la 
troisième  fois  sa  Chambre,  oui  déclare  ne  pas 
vouloir  retirer  sa  TÙerte  en  faveur  (Se  la  consti- 
tution de  1831(8  janv,);  dans  l'assemblée  fédérale 
du  B  mars,  la  Prusse  et  l'Autriche  font  la  propo- 
sition de  sommer  le  gouvernement  besiois  de  re- 
mettre en  vigueur  la  conititution  du  Si  mars  1831, 
sjus  la  réserve  des  modiScalions  à  intrrdulie  par 


mai,  la  Prusse' déclara  soa  intention  d'intervenir 
dans  la  Hesse  électorale;  le  8,  le  (ft^iiéral  de 'WiUisan 
est  envoyé  ÏCasGeLOrdredemuliilleationdes  4'  et 
V  corps  d'armée;  le  50, rupture  des  relations  di- 
plomaliijues  entre  les  deui  £laii: ,  après  le  n  ' 

de  l'ultimatum  prussien  par  le  ii   ""  " 

•  I  déclara  i 


«électeur;  le 


34,  la  Heeee  électorale  déclara  sa  soumettre  à  la 
décision  fédérale  relative  «u  rétablissement  de  la 
constitution  hassoise. —  Conférence  des  représen- 
tants desËtats  allemands  &  Welmar.  — Fondation 
d'une  commission  permanente  d'une  dièta  des  dé- 
putés allemands  (fin  sept.l.  —  Assemblée  du  parti 
de  la  Grande-Allemagne  A  Francfort-suj-le-Mein. 

—  Fondation  d'une  «  société  de  réforme  >  par 
le  parti  de  la  Grande-Allemagne  (18;-2!)  oct.l. 

Le  coi  de  Prusse,  après  avoir  rejeté  la  démis- 
sion du  ministère,  décrète  la  dissolution  de  la 
chambre  des  députés  (11  mars).  —  Formation 
d'un  nouveau  ministère  par  décret  royal  (18  mars). 

—  La  Prusse  reconnaît  Victor-Emmanuel  comnu! 
roi  d'Ilalia  (21  juillet).  ~  i^lgnature  à  Berlin  du 
traité  de  commerce  et  de  navigation  avec  la 
France  (1  août);  plusieurs  Etals  allemands  refU' 
sent  d'accéder  à  ce  traité.  —  Dans  la  cbamlnv 
des  députés  de  Berlin,  le  projet  du  gouvernement 
concernant  le  budget  militaire  pour  1861  est  re- 
jeté par  308  voii  contre  11.  I:jitrée  de  11.  de  Bis- 
marck dans  le  ministère  il3  sept.);  il  est  nommé 

«résident  du  ministère  d'Etat  et  ministre  des  af- 
lires  étrangères,  le  9  oct.  —  Division  entre  la 
chambre  des  seigneurs  et  la  chambre  des  députés; 
clfilure  de  la  session  (13oct.).'-Fji  Autriche,  an 
décret  impérial  établit  la  séparation  des  aflaires 
de  la  marine  du  ministère  du  commerce,  et  la 
formation  d'un  ministère  de  la  marine  (20  aoât). 
Les  incendies  de  Saint-Pélersbourg  deviennent 
le  signal  d'une  politique  de  plus  en  tîus  réac- 
tionnaire. Publication  d'un  uaase  impérial  du  & 
juin  concernant  l'égalité  civile  des  isiaélites  en 
Pologne.  —  La  grand-duc  Constantin  est  nommé 
lieutenant  général  du  royaume  de  Pologne  (8 
juin). —  Tentative  d'assassinat  sur  le  général  Lu- 
ders  par  un  Polonais  (27  juin);  sur  le  grand-dnc 
Consûniin  le  3  juillet;  sur  le  marquis  Wietopol- 
ski,  cbef  de  l'administration  civile  du  royaume, 
les  T  août  et  Ig  août.  —  La  Russie  reconnaît  le 


et  le  Danemark.  —  Le  6  janvier,  le  comte  Russelï 
adresse  à  loid  Loftua,  ambassadeur  d'Ao^terre  i 
Berlin, une  dépêche  énergique, où  il  s'élevait  con- 
tre la  jiroposttion  d'attribuer  une  voix  égala  dans 
la  déciiino  des  affaires  communes  à  chacune  des 
4  assemblées  du  Danemark.— Dépêche  contradic- 
toire adressée  par  le  même  ministre  au  Danemark 
après  le  vojrage  de  la  reine  Victoria  en  Allemagne 
(14  sept.)  ;  il  s'y  montre  beaucoup  moins  fc.vora- 
ble  au  Danemark.—  Réplique  de  H,  le  comte  de 
Uanderslrom,  au  nom  du  gouvernement  suédo- 
norréfien  (IJ  oct.). 

La  France  et  la  Suisse  concluent  k  Berna  nu 
traité  pour  le  règlement  de  la  entière  de  la  val- 
lée des  Dappei  (Sdéc.)  — U.  deThouvenel  adraeie 
une  note  A  l'ambusadeur  fi^nfais  i  Bome^  dans 
laquelle  il  charge  celui-ci  de  sonder  les  dispoii- 


ire  ne  pouvoir  se  prtlsr  i  aucns  arrahMnMDt. 
Le  ministère  Ricasoli  donne  sa  démisiion  (l" 
mars);  formation  du  ministèM  Rataizl  (4  mars). 
—Fête  de  la  canonisation  des  marlyn  do  Japon, 
à  Borne  i  allocution  du  pape  k  rassemblée  des 
évèques;  ceux-ci  lui  présentent  une  adraaae,  dans 
laquelle  ils  se  déclarent  pour  l^iuissance  tempo- 
relle du  pape  (8-9  juin).— Le  iV  juin,  la  cardinal 
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d'uTSngeinent.—  Garibaldi  débvqi  .    .  

Mélilo,  sur  la  oAie  méridionale  de  la  Calabra 
(14  andt).  —  Hiie  en  élal  «Ib  ajéçe  de  Naples  et 
des  provinces  napolilaine»,  La  général  la  «ar- 
mora  est  nomme  commiSMiira  eitraordinain 
avec pouToira  illimitÉa  (26  août):  la  Î8,  le  colonel 
Pallavicini,  avec  1800  bersaglieri  attaque  1m 
troupea  de  Garibaldi  i  AMprontonte.  Ce  dernier  est 
USMéatUtit prisonnier.  ~H.  Rataizi  bitailresser 
vu  la  géoÉial  Burando,  ninislra  des  aflairea 
atnoKtraa,  uab  circulaire  i  tous  les  agenta  dipli 
matiques  de  lllalie.  dans  laquelle,  apr^s  avoir 
annoncé  la  dé^te  de  Garibaldi,  il  eipo^it  que 
la  situalioQ  de  l'Italie  n'était  plus  Isnable  ai  on 
continuaitde  mettre  obstacle  à  Bon  unité  (lOsept.). 
—  U.  Drouya  de  Lbuys,  réfiitaDt  dana  une  dé- 
pSobe  du  36  oct.  l'argumeniatlon  du  cabinet  de 
Turin,  décline  toiite  discuasion  sur  la  présence 
du  drapeau  Tranjais  &  Rome.  —  Le  ministère 
HataEïi  donne  sa  démission  (l"  dèc.);  le  T,  Tor- 
mstion  d'un  oauveau  ministère,  avec  U.  Farini 
BOUT  préaident.  —  Retour  de  Garibaldi  à  Caprera 
m  déo-). 

Traités  entre  la  France  et  l'Espagne  pour  le 
règlsQ^nt  déBDÎtirde  la  dette  de  1B33  (l&  fév.), 
et  pour  fixer  les  limites  des  daui  Etala  (U  avril). 

Ea  Gt^,  révolte  militaire  i.  Nauplie.  La  ville 
et  la  loiteressa  tombent  au  pouvoir  dea  insurgés 
(13  téT.);  lea  troupes  ronles  reprennent  Nauplie 
k  30  avril.  —  L'awemblée  législative  siégeant  à 
Coifbu  demande  l'union  des  sept  lies  aveo  la 
Oiice  (4  avril).  —  La  roi  Othon  et  son  épousa 
guitlent  Athtnes  pour  ^re  une  tournée  dana  la 
PéloponiièBe(l3oct.);  le  19,  une  révolution  ayant 
pour  but  le  renversameat  de  la  diDastie  régoanla 
éclate  dans  lea  provinces  occideotalea,  i  Misso- 
longhi,  sous  la  conduite  du  général  Grivas;  la 
même  chose  a  lien  i  Atbinea,  dans  la  nuit  du 
32  au  34  octobre;  le  33,  création  d'un  gouver- 
nemeat  provisoire,  qui  lance  uns  proclatnation 
annonçant  au  peuple  le  renversement  de  la  dy- 
oastie  actuelle  et  la  fonnation  d'un  nouveau 
Il  ;  le  34,  proclamation  du  roi  Othon, 


du  roi  et  de  la  reine  i  ^rd  d' 
guerre   britannique;   ils  arrivent  le  39   oct. 
Veni»  et  le  !*■  nov.  à  Munich.  —  Réunion  à 
Athioes   de    U   nouvelle    assemblée   nationale 

m  djc.;. 

Les  cbambres  de  Moldavie  et  de  Vals£bie  qui  ^_ 
réunissaient  séparément  jusqu'ici  sa  réunissent 
en  une  asaambtëe  UgùlalxM  commune;  forma- 
tion d'un  seul  ministère  pour  les  deux  Ëtaïa. 
Ouvarture  de  l'assemblée  legialatire  le  S  Tévrier; 
ie  prince  Couza  déclare  dans  son  discours  de  la 
couronne  que   la  Roumanie  Ibrraera  pour  tou- 

rrs  un  seul  Scat  —Graves  dissentiments  entre 
prince  et  lu  députés,  et  entre  les  diverses 
bactions  de  l'aeseiubiée;  U.  Caslardgi,  président 
du  conseil,  est  atteint  de  deux  bajlea  dans  la 
téta  et  tombe  roide  mort  i  la  porte  même  de 
l'asMinblée.  ~  Commencement  des  luttes  entre 
leeTureiat  les  Sertiea  à  Belgrade,  par  suite  de 
l'Msaatinat  d'un  jeune  garçon  serbe,  commis  par 
des  aoidats  turcs  (16  juin).  —  Le  11,  les  Turcs 
ceruti  dans  la  forteresse  comioencent  i.  bombar- 
derla  ville.  Un  armistice  est  conclu  le  18  au  soir. 
—  Sur  la  proposition  du  gouvernement  fran^is, 
une  conrérence  s'ouvre  a  Constantinople  pour 
aviser  aux  moyens  d'empËeber  le  retour  de  pa- 
itil*  événements.  —  Compromis  déânitif  au  sujet 
de  la  Servie  entre  la  Porte  et  les  représentants 
de*  pDiHUtces  qui  ont  signé  le  traité  de  Pa- 
ri» en  1866;  sur  <  forteresses  qu'ils  avaient  jus- 
qu'ici occupées,  lea  Turcs  eu  évacuent  3  et  con- 
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servent  le  droit  de  mettre  garnison  daiules  4  au- 
tres (B  sept.). 

Prise  de  Biaka  par  les  Turcs  sur  les  Monténé- 
grins (ÎD  aoai)  ;  le  Monténégro  accepte  les  con- 
ditions de  la  paix  posées  par  la  Turquie;  re- 
connaissance de  la  Buzerameté  de  la  Porte; 
construction  d'une  roula  militaire  à  travers  le 
pays,  érection  de  fortins  sur  toute  la  ligne  de 
cette  route  (9  sept.].  —  Fin  du  soulèvement  de 
l'Herzégovine  (33 sept.]. 

Le  général  Prlm ,  commandant  en  chef  du 
corps  eipéditionnaire  espagnol  au  Mexique,  ar- 
rive  avee  des  divisions  navales  d'Angletarrel  de 
France  et  d'Bspagoe  devant  la  Vera-Crui  (Tjauv.). 
Le  contingent  de  l'Espagne  était  de  GODO  nommes, 
celui  de  l'Angleterre  de  IDOO  et  celui  de  la  France 
de  3500.  —  Proclamation  des  alliés  au  peuple 
mexicain  signée  par  les  commandants  en  cbef  dea 
3  puissances  alliées,  le  généra]  Prim,  l'amiral  Ju- 

-i._    j.    >_    ^ :■_ l'.mlrol  Hnnlnn    110  ionu  ( 


ponse  i  leur  ultimatum 
et  décidant  de  marcher  sur  Ueiico  (38  jauT.].  — 
Le  Ib  février,  le  général  Prim  a  une  entrevue  à 
laSoledad  avec  le  ministre  des  aflaires  étranaïres 
U.  de  Juarez.  Conclusion  du  trajté  de  la  Soledad 
entre  les  


traité  de  la  SoWad  n'est  pas  accepté  par  l'empe* 
raur  Napoléon- III  (3  avril).  —  Les  troupes  an- 
glaises et  espagnoles  renoncent  alors  à  poursuivre 
FeipéditioQ,  que  continuent  seuls  les  Frangais 
souïL  la  conduite  du  général  de  Lorencei  (9  avril], 

—  Echec  des  Françaii  devant  Puebla  (5  mai).  — 
Ils  se  retirent  sur  Orizaba,  le  18.  —  Arrivée  1  la 
Vera-Cruz  du  général  Forey,  qui  prend  la  com- 
mandement en  chef  do  l'armée  expéditionnure, 
qui  (levait  être  portée  à  37  000  bommei  et  GOOO 
chevaux  (33  sept.). 

Succès  des  fédéraux  dans  le  Kentucky(18jaiiT.). 

—  Expédition  maritime  du  général  Bumsida  sur 
les  c6tes  de  la  Caroline  du  Nord;  il  s'empar*  de 
Itle  de  Roanoke  (9  février).  Nouveaux  succès  des 
fédéraux  dans  le  Kenlucky  {16  février).  —  Ils 
occupent  Nashville,  capitale  du  Tennessee,  le  30. 

—  Le  Commodore  Dupont  chasse  les  confédérés 
de  Brunswick  (Géorgie) ,  et  de  plusieurs  positions 
delà  Floride  (1-4  mars).  —  Bataille  de  trois  jour», 
où  les  confédérés  corn  mandés  parle  général  Price 
■ont  battus  (6-R  mars).  —  Combat  naval  dans  la 
rade  de  Hampton,  àrembouchuredu  James-Rlver. 
Victoire  remportée  parles  confédérés  avee  l'assis- 
tance de  leur  vapeur  cuirassé,  le  MerTimae;  pre- 
mier emploi  d'un  navire  cuirassé  (9  mars).  Le 
Jour  suivant  U  Jfsrrinuu  est  forcé  de  se  retirer 
par  te  Monitor,  vais.^eau  cuirassé  unioniste 
(10  mars),  —  Les  unionistes  occupent  Uanassas- 
Junction  (Virginie],  après  la  départ  des  confédérés 
qui  sa  retirant  derrière  le  Rappabannok  (10  mars). 

—  Le  17,  Hac^ellan  fait  embarquer  l'armée  du 
Potomac  pOMr  transporter  la  guerre  dans  la  pres- 
qu'île de  Yorktown.  —  Prisa  de  New-Bem,  dans 
la  Caroline  du  Nord,  par  le  général  unioniste 
Bumside(14niars).  —  Batûllededeuijoursprésda 
Corinthe,  gagnée  par  les  unionistes  (6-7  aviilj. 

—  Le  7,  l'Ile  du  Mississipi  n°  10  sa  rend  aux  fédé- 
raux commandés  par  le  général  Pope  et  le  com- 
niodoie  Foote,  après  33  jours  de  siège.  —  Attaqu. 
et  prise  de  la  Nouvelle-Oiiéans  par  Butter 
(1  e-37  avril),  — Prise  de  ÏOfcktûwn  par  Mac-Clellan 
(4  mai).  —  Victoire  des  unionistes  près  de 
WiUiamsbourg  et  prisa  de  cette  ville  (&-6  liai). — 
Prise  de  Nonïilk  (Virginie)  par  les  unionistes 
(10  mai).  —  Le  général  des  confédérés  Jackson 
force  la  général  Banks  k  repasser  le  Potomac 
(34  mai).  —  Les  unionistes  sont  repoussés  devant 
Charleslon  (14  juin).  —  Du  36  juin  au  1"  juillet. 
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iMniM  de  Hac-CleUao  vers  le  James-River; 
les  7  jouroées  de  Ricbmood.  —  B&taiUe  de  Mal- 
vem-HiU.  Les  unionistes  commaDdés  par  Mac- 
ClelUn  prenaeut  position  à  Harissoo's  I^nding' 
sur  le  Jamaj-River  [1"  juillet) .  —  Ils  êïaouenl  la 
pénmsuledeTorlftownetdébarquentàAquia-Creck 
(ISaoOl).  — Du  20  au  30  aofil,  combats  entre  le 
corps  d'année  fédéral  sous  la  conduite  du  général 
Pope,  commandant  les  troupes  dans  le  département 
du  Rappahaunock  et  du  Sbenandoah,  et  les  con- 
ftdérés  sous  les  ordres  des  généraui  Jackson  et 
Ue.  —  Le  général  Pope  évacue  Centreville. 
Toute  l'année  unioniste  est  en  retraite  sur 
Washinsion.  Uac-ClellaD  e£t  mis  à  la  tête  de 
toutes  les  tcoupes  unionistes  rassemblées  ï 
Wubingion.  —  Les  conrédérés  commandés  par 
les  géoéraux  Jackson  et  Lee  passent  le  Potomac 
«t  envahissent  le  Ifar^'land  j^-Ssept.}.  —  Du  14 
au  19,  combats  dans  le  HaryUnd,  à  Soutb-Houu- 
ttln,  i  AuiietuD.  Les  conréaérés  repassent  le  Po- 

Le  il  sept.,  If .  Lincoln,  en  sa  aualtté  de  président 
des  États-Unis  d'Amérique  et  ae  commandant  " 
chef  des  aimées  de  terre  et  de  mer.  annonce  a 
lebeUes  qu'au  premier  janvier  1S63  «  toutes  tes 
personnes  tenues  en  esclavage  dans  chacun  des 
Etats  insurgés  contre  l'Union  seront  libres  doré- 
navant et  à  toujours,  ■  — Le  général  Rosencrantz 
délàit  les  confédérés  soua  les  ordres  des  généraui 


LeHatchie  [3-5  oct.).  —Bataille 
de  Perrysville  (Kenlucky),  remportée  par  les  fé- 
déraux (S-9  ocl.).  —  Bataille  de  Uaysv.lle  (Ar- 
kansas).  remportée  par  les  fédéraui  fa  oct.).  — 
Le  général  Hac-Cleltan  est  remiilacé  par  fiurnside 
dans  le  commandement  en  chef  de  l'armée 
du  Pdtomae  (7  noT.)-  —  Bataille  de  Frédéricks- 
burg  9D  Virginie;  victoire  des  confédérés  com- 
maculés  par  te  général  Lee  (13  déc.).— Les  fédéraux 
commandéA  par  fiurnside  repassent  le  Bappahan- 
nock  le  16.  —  Les  fédéraux  commandés  par 
le  ffinéral  Sherman  commencent  le  siège  de 
VieEsburg  sur  le  Hississipi;  ils  sont  [«poussés 
■près  plusieurs  jours  de  combat  (!7  déc).  —Le 
30  décembre  et  les  jours  suivants,  combat  de 
llurfreestMrough  ;  les  fédcraui  sont  commandés 
par  Rosencrantz,  les  confédérés  par  Joboston'  ces 
derniers  évacuent  la  ville  qui  est  occupée  le 
4  janvier  par  les  fédéraux.  —  Le  31  décembre,  la 
partie  occidentale  de  la  Virginie  est  admise 
comme  Ëtatdans  l'Union,  sous  le  nom  de  Virginie 
occidentale.  —  M.  IJncoln,  dans  le  message  pré- 
sidentiel ilu  1"  décembre,  propose  le  1"  janvier 
1900  comjne  le  Jour  suprême  i,  partir  duquel 
aucun  Ëtat  i  esclaves  n'aurait  plus  le  privilège  de 
louvoir  rédamer  une  indemnitédu  gouvernement 
ndéial  pour  les  noirs  émancipés. 

Dans  le  Booducas,  le  président,  le  général 
Santos  Guardiola,  est  assassiné;  ilapoiu  succès- 
Mur  U.  Francisco  Hontes.—  Dans  les  États-Unis 
de  la  Colombie  (£tat  de  la  Mouvelle-tireuade],  le 
générât  UoiqueTaelH.  Julio  Atboleda se  dipulent 
le  pouvoir.  —  Au  Pérou,  le  général  Miguel  San- 
Romau  est  élu  président  avec  les  généraux  Juan- 
Antonio  Pezet  et  Pedro  Canseco  pour  les  deui 
vice-présidents. —  Dans  la  république  Argentine, 
triomphe  déËnttif  de  Buenos-Avres  sur  le  gouver- 
nement de  Parana;  réunion  à  Buenos-Ayres  d'un 
congrès  (général  ayant  pour  mission  de  pourvoir 
à  l'organisation  conslitulionnelle  de  la  république 
Argentine,  i  l'élection  d'un  nouveau  président 
nauooal,  au  choix  d'une  capitale  de  la  confédé- 
ration (!7  mai).  —Election  du  généralBartolome 
Mitre  d  aboni  comme  chef  provisoire  du  gouver- 
nement national  par  le  congrès,  puis  bientAlaprrà, 
en  vertu  du  suffrage  populaire  de  toutes  les  pro- 
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vinces,  comme  piésident  définitif  de  la  confédé- 
ration reconstituée,  —  Au  Paraguay,  mort  ^u 
§  résident,  le  docteur  Lopei ,  neveu  et  successeur 
u  célèbre  docteur  Frsncia,  qui  gouvemait  cette 
pTl3vince  depuis  plus  de  20  ans  (10  sept.);  il  a 

S  Dur  successeur  son  fils  le  générai  Lopez,  —  Fin 
u  démêlé  entre  l'Angleterre  et  le  Paraguay  au 
sujet  de  l'Anglais  Canstatt. 

Querelles  entre  le  Brésil  et  l'Angleterre  au  iujel 
du  navire  («  Prtnce  de  GaUa  et  des  officiers  de  ta 
frégate  la  Fortr.  —  Ultimatum  du  gouvernement 
anglais,  —  Embargo  sur  les  navires  brésiliens- 
Excitation  nationale  au  Brésil. 

En  Chine,  la  mort  du  commandant  de  l'escadre 
française,  le  contre-amiral  Protêt,  tué  le  17  tnai 
i  l'assaut  de  Nekiao,  décide  les  alliés  i  prendre 
parti  contre  iea  rebelles.  —  Satisfaction  accoidée 
au  ministre  de  France  en  faveur  des  missionnaires 
catholiques.—  Triomphe  de  la  politique  du  prince 
Kong,  du!  est  (rès-Iavorable  aux  Européens. 

Traite  du  B  juillet  entre  la  France  et  l'Espagne 
d'une  part  et  le  royaume  d'Auoam  d'autre  paiL 
Ce  traité  stipule  la  cession  entière  Â  la  France  de 
3  provinces  d^ns  la  basse  Cocbinchine,  de  l'tla 
de  Pouto-Condor,  et  le  payement  d'une  indemnité 
de  guerre  de  30  millions.  De  plus,  les  ségociant* 
fran(ais  obtiennent  la  [acuité  de  commercer  dans 
las  3  ports  de  Tourane,  de  Balat  et  de  Ouangan 
et  sur  tout  le  cours  du  fleuve  Cambodge,  enfin  la 
liberté  du  culte  chrétien  Cït  garantie  dans  tout 
l'empire;  l'empereur  d'Annam  refuse  de  ratifier 
ce  Irai  léj  les  Annamites  tentent  im  assaut  nocturtM 
contre  Saigon,  mais  ils  sont  repousses  par  les 
troupes  françaises  (17  décembre). 
1863.  En  France,  ouverture  de  la  session  législative 
de  ises  (Il  janvier).  —  Distribution  des  récom- 
penses accoTOécs  aux  fabricants  dont  les  produits 
avaient  figuré  avec  le  plus  d'éclat  à  i'eiposition 
universelle  de  Londres  en  1863.  Celle  cérémonie, 
qui  eut  lieu  dans  la  salle  des  Etats  au  Louvre, 
(ut  signalée  par  un  discours  remanjuable  où 
l'empereur  Napoléon  III,  aprËs  avoir  fï.it  ressortir 
les  avantages  que  la  civilisation,  Tindusirie,  le 
commerce  et  les  arts  retirent  des  exposition* 
UDiverselles.développa  son  programme  de  poli  tique 
intérieure  (Ï5  janvier).  —Vote  par  le  Coips  légi»- 
latif  d'un  crédit  de  h  millions  destiné  à  être  em- 


ment  sentir  (!6  janvier),  —  Vote  du  budget  de 
1864  ainsi  établi  :  1'  budget  ordinaire,  recet- 
tes 1780487986  fr,;  dépenses,  1775144000  fr.; 
2'  budget  extraordinaire,  recettes  et  dépenses, 
108015000  fr.  (28  avril).  —  Vole  pendant  lei 
6  dernières  séances  (19  avril-?  mai]  de  plu- 
sieurs projets  de  loi,  parmi  lesquels  il  but  si- 
enaler  celui  concernant  les  chemins  de  fer  et 
racbèvement  du  réseau  en  remaniant  les  clauses 
financières  des  contais  intervenus  en  18S9  entra 
les  compagnies  et  l'Etat. 

Sections  générales  pour  le  corps  légisbtif 
(31  mai-1"  juin};  candidature  de  H,  Tliiers; 
élection  A  Paris  des  9  candidats  de  l'opposition; 
démission  de  M.  de  Persignv  et  remaniement* 
ministériels;  M.  Duruy  rempuce  H.  Roulaad  au 
ministère  de  l'Instruction  publique.  —  Suppns- 
siun  des  ministres  sans  portefeuille  dmt  .le* 
attributions  sont  transférées  an  ministère  d'État 
qui  est  confie  i  H.  BiUaut  (décret  du  !3  juin},  — 
Mort  de  U.  Billaul  (13  oct,];  il  est  remplacé 
par  H.  Roubcr.  —  Ouverture  de  la  session 
législative,  le  g  novembre;  discours  de  l'Empereur 

3ui  proclame  •  que  les  traités  de  181S  ont  cesaé 
'exister  r.  et  qui  annonce  qu'il  a  proposé  aux 
souverains  de  l'Europe  la  réunion  d'un  congtis  & 

Paris  pour  examiner   et  résoudre   en  co 

toutes  les  questions  politiques  pendantes. 


TEMPS  MODERNES. 


ContîntiaiHiii  de  la  euerra  du  Heiique;  prise 
d«  Pnebla  par  le  gén^  Forey  après  un  siéM 
de  2moU  [ISnutS'IS  mai).  — Entrée  de  rarmëe 
ttnçaiM  à  Ueiico  (10  juin).  —  Le  présideni 
IvMiet  transporte  le  (iége  de  son  gouTememeiit 
i  Sao-Luie  de  Potoei.  —  Nommé  maréchal  de 
France  le  1  juillet,  le  général  Forejr  quitte  Hezico 
le  4  octobre,  laissant  au  général  Baiaine  te  eom- 
maiidement  du  corps  eipéditionnaire. 

Mort  d'Alfred  de  Vigny,  d'En gêoe  Debcroii; 
publication  de  la  Vie  de  Jinu  de  M.  Renan. 

En  Italie,  le  ministre  des  finances  Hingbelti 
émet,  par  l'entremise  de  la  maisnn  Hotiiscbild, 
un  emprunt  de  700  millions. 

Eu  Espagne,  cbule  du  cabinet  présidé  par  le 
général  ODonoell,  qui  eierçait  le  pouvoir  depuis 
h  ans;  ministère dumarquladeUiraflores  (3  mars 
ises-n  jaoT.  UM). 


d'importantes  réductions,  les  reçûtes  el'les  dé- 
penses étaient  fixées  ainsi  qu'il  suit  :  recettca, 
I  104  175  000  fr.;  dépenses,  1  691  635  000  Tr. 
(16  avril).  —  Abandon  du  protectorat  dei  Iles 
Ioniennes  parla  Grande-Bretagne.— Démêlés  avec 
le  Brésil  ;  rupture  des  relations  diplomatiques 
entre  les  deiii  pa;s.  —  Saisie  de  VAtexandra  et 
d'autres  nsTires  construits  pour  le  compte  des 
conrédérés. —  Négociations  sans  résultat  relatives 
à  la  Pologne.  —  Conduite  incertaine  et  contra- 
dictoire du  cabinet  anglais  dans  la  question  da- 

Hort  du  romancier  anglais  William  Thackeray. 
—  Mort  du  célèbre  myageur,  le  capitaine  Speke, 
tué  par  un  accident  de  cGasse  dansIeBeHuirons  de 
Bath  {\b  sept.)  -,  il  avait  accompli  à  la  fin  de 
mars  de  l'année  prêcédenie  son  dernier  voyage, 
an  lac  Nyanza,  ou  l'on  pense  que  le  Nil  prentTsa 

En  Danemark,  te  cabinet  de  Copenhague  per- 
siste dans  Fa  ligne  de  conduite  qui  consistait  k 
donner  au  Hotstein  toutes  les  libertés,  en  l'éloi- 
gnant le  plus  possible  de  la  monarchie,  et  à  res- 
serrer au  coûtntire  les  liens  que  les  engagements 
de  ISàl-.S!  laissaient  subsister  entre  le  Dane- 
mark propre  et  le  Slesvig.  —  Ordonnance  du  30 
mars,  concernant  le  Holstain  ;  vives  prolestations  de 
la  diète  de  Francfort.  — Hort  du  roi  Frédéric  VII 

Sl&nov.j;  avec  lui  s'éteint  la  lignée  masculine 
e  la  branche  aînée  (royale)  de  la  maison  de 
Uolstein.  Avènement  de  Christisn  IX,  duc  de 
Gltlcksbourg,  qui  monte  sur  le  tréne  en  venu  du 
protocole  de  Londres,  en  date  du  B  mai  1S51  et 
en  vertu  de  la  loi  de  succession  danoise  du  31 
juillet  I8U.  —  Protestation  du    prince  Frédéric 

d'Augusienbourg,    malgré   la   "*" —    ''" 

melle  de  son  pire,  faite  en  sor 
ses  enfants,  moyennant 


lS6'i,  traité  assurant  au  prince  régnant  toute  la 
monarcbie  danoise,  dont  on  avait  voulu  ainsi 
maintenir   l'intégrité,  n'était  pas   valable   pour 


:  la  signature  qu'ils 
avaient  donnée  alors,  ils  devaient  momentanément 
appuyer  le  prétendant.—  Christian  II  sanctionne, 
le  10  novembre,  une  loi  qui  avait  été  adoptée  te 
13  du  même  mois  par  le  rigsraad  danois  et  qui 
avait  pour  objet  de  rapprocher  le  Slesvig  du 
royaume.  —  Celle  mesure  augmente  l'irritation 
dM  provinces  allemandes  ;  la  diète  de  Francfort 
décrets  l'eiécution  fédérala  dans  le  Holftein 
(7  déc.).  —  Le  roi  de  Danemark,  cétUut  aux 
eihoitations  du  général  Fleury  (France),  dslord 


Wodehouse  [Anxieiene)  etœH.  Ewera(Rus 
retire  l'ordonnance  du  30  mars,  concernai 
Holslein  et  le  Lauenbourg,  n  . 
tardive  ne  peut  arrêter  l'eiécution  des  résolutions 
votées  par  la  diète  ;  le  11  décembre,  l'armée  com- 
binée  des  Saxons  et  des  Hanovrlena  occupe  tout 
le  territoire  du  Holstein  évacué  par  tes  Danois.  -' 
Le  ministère  Danois  présidé  pu  H.  Hall  et  qui 
représentait  le  parti  national  de  l'Byder  se  retire; 
a^nement  du  cabinet  Uonrud.  —  Tandis  que  le* 
Holsteinois,  favorisés  par  la  connivence  des  com- 
—  '--■--  "i  Saxe    et  de  Hanovre,   prodamaif- 


présentaient  à*i  ditte  do  Francfort,  le  IT  déc. 
une  motion  tendant  k  l'occupation  du  Slesvig,  A 
te  Danemark  ne  relirait  pas  la  constitution  di 
18  novembre,  ce  qui  outre-passaii  évidemment  les 
droits  de  la  diète,  qui  ne  pouvait  prétendre  à 
s'immiscer  dans  l'administration  d'un  pays  com- 
plètement étranger  i  la  confédération  germanique, 
sans  violer  les  principes  tes  plus  élémentaires  du 
droit  public. 

L'esclavage  est  aboli  aux  colonies  occidantalei 
des  Pays-Bas,  le  1"  juillet.  (L'émancipation  avait 
été  accomplie  auilndei  orientales  depuis  quelques 
années.) 


d'obtenir  U  garantie  par  l'Allemagne  de  toutes 
les  provinces  de  son  empire,  est  saiu  résultat.  — 
Efforts  de  la  Saxe  et  du  baron  de  Beust  pour 
former  une  troisième  Allemagne  en  dehors  de  la 
Prusse  et  de  l'Autrichr. 

En  Prusse,  continuation  de  la  lutte  entre  la 
3*  Chambre  et  le  ministère,  présidé  par  H.  de 
Bismark.  —  Ordonnance  du  l"  juin  restreignant 
les  libertés  de  ta  presse.  —  Surexcitation  de 
l'opinion.  —  Ordonnance  royale  du  i  septembre 

3U1  prononce  la  dissolniion  de  la  chambre  des 
éputés,  ouverture  de  la  session;  la  nouvelle 
Chambra  était  en  trés-gr^nde  majorité  composée 
d'éléments  hostiles  au  ministère. 

La  loi  du  recrutement  appliquée  à  Varsovie  avec 
une  rigueur  et  un  arbitraire  révoltants  provoque 
contre  la  Russie  une  insurrection  qui  s'étendra 
b i en tÂt i toutes  tes  province3polonaises('J3janv.). 
—  Convention  militaire  du  8  février  conclue  entre 
la  Prusse  et  là  Russie  contre  la  l'ologne.  —  Be- 

FrésentaiioDS  faites  par  la  France,  l'Angleterre  et 
Autriche  i  la  Russie,  dans  des  notes  distinctes, 
pour  l'engaeer  i,  replacer  la  Pologne  dans  le» 
eondûtoiu  d'une  pot*  durofcJe  (avril). —  Nou- 
velles notes  adressées  par  les  trois  puissances 
la  Russie,  noies  se  résumant  dans  un  programme 

complète  et  générale;  2'  reprtoentation  nationale 
avec  des  pouvoirs  semblables  à  ceux  qui  sont  dé- 
terminés par  la  constitution  des  M-il  novembre 
tBI5;3°  nomination  de  Polonais  aux  fonctions 
publiques,  de  manière  à  lormer  une  administra- 
tion distincte,  nationale  et  inspirant  de  la  con- 
fiance au  pays;  4"  liberté  de  conscience  pleine  et 
et  entière  ;  b'  usage  exclusif  de  la  lan^  po* 
lonaisecommelangue  officielle  del'BdministratioD, 
de  ta  justice  et  de  l'enseignement  ;  6*  établisse- 
ment d'un  système  de  recrutement  réguliai 


Gr  les  trois  puissances  i  la  Busûe  (avril);  refus 
ulain  de  la  Russie  d'accepter  I  intervention 
européenne  d-n*  l'affaire  de  Poloene  (16  août  et 
7  sept.}.  — Les  Polonais  succombent  aprts  une 
lutte  néioique  de  plusieurs  mois,  dans  laquelle 
se  distingue  surtout  Harian  LangieviCi,qoi,  pro- 
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clamé  diclaUur  le  12  mars,  devient  alors  l'objel 
piinclpal  des  attaquas  des  Russes,  et  est  bientôt 
obtisé  de  diasoudie  son  année  el  de  se  rérugier 
■ur  le  territoire  autrlctiien,  oil  il  fut  arrêta. — 
Gouvernement  languinairG  du  généial  HourarieT 
dans  les  pnivincet  lithuaniennos, 

Hort  deSaid-Pacha,  vice-roi  d'Ëgrpte  (ISjanr.); 
il  a  pour  successeur  Ismaït-Pac ha,  flla  d'Ibrabim- 
Pacla  et  petit-Ëla  de  Uehèmet-Ali.  —  Difficultés 
eDtre  le  nouveau  vice-roi  et  H.  de  Lesseps,  au 
Bujel  des  travaux  entrepris  pour  le  percement  de 
l'isthme  de  Suez;  on  a  recours  il'aTbitiâge  det'em- 
pereur  NapolÉon  III. 

Continuation  des  démêlés  entre  la  Turquie  et 
la  Servie  :  la  commission  mixte,  chargée  d'exé- 
suter  sur  les  lieux  les  décisions  de  la  cuorérence, 
M  réunit  à  Belgrade  (6  février).  —  La  France 
intervient,  mais  sans  résulat,  pour  mettre  im 
tanne  aux  hostilités  entre  le  Monténégro  et  la 
Turquie.  —  Le  princa  Couza  adresse  i  l'assemblée 
un  projet  de  lai  pour  la  sécularisai! on  da  tous  les 
biens  conventuels  de  la  Roumanie,  dédiés  ou  non 
dédiés;  il  est  adopté  par  97  voix  contres  (Sâdéc.). 

L'assemblée  nationale  conslitiionteàAliienes  vote 
L  l'unanimité  un  décret  prouoni^nt  la  déchéance 
du  roi  Olhon  et  de  sa  âynastie  (16  février),  — 
Ueorges,  7'  fiii  du  prince  Christian  de  Danemark, 
est  proclamé  roi  sous  le  nom  de  Georges  I",  roi 
des  Hellènes  (31  oct.).—  Annexion  au  royaume 
de  Grèce  des  ties  Ioniennes  (14  uov.) . 

Le  1"  janvier,  le  décret  d'émancipation,  promis 
cent  jours  auparavant  aux  nègres  asservis  des  Ëtats 
rebelles,  estprociaméàWaslunglon. — Le  congrès 
auturise  U.  Liocolnàrecruler les armtes fédérales 
par  un  système  de  conscription  applicable  k  tuus 
les  citoyens  de  l'Union  Agés  de  30  a  4&  ans  (fév.). 

—  la  guerre,  interrompue  par  tes  froids  da  l'biver 
et  les  longues  pluies  du  printemps,  recommence 
en  Virginie  sur  les  bords  du  Rappaliannock.  — 
Grande    bataille    de   Chancellorsville    entre     le 
général  Hooker  (I4ord)  et  le  général  Jackson  (Sud); 
mort  de  ce  dernier  morlallemenl  blessé  en  reve- 
nant du  combat  par  un  de  sea  propres  soldats  qui 
le  prenait  pour  un   ïankee  (3  mai) .  —  Les  con- 
fédérés victorieux  s'emparent  de  Winchester  et 
envahissent  de  nouveau  le  Maryland  et  la  Pensyl 
vanie  (juin).  —  Le  général  Hoolier  donne  sa  at 
mission  et  est  remplacé  par  le  général  Ueade.  - 
Bataille   de  Cettysburg  entre   le  général    Meado 
(Nord)   et  le  générât  Lee    (Sud]  ;  elle  ett  pardi 
par  les  confédérés    qui  sont  forcés  de  battre  i 
retraite  (3  juillet)  ;  prise  de  Vickeburg  par  le  g 
néral  Grant  (Nord)  (4  juiUet)  ;  prise  de  PortHu. 
son  par  le  général  Banks  (S  juillet];  la  prisa  i__ 
cesdeui  places  met  les  fédéraux  en  possession  da 
tout  le  Mississipi  depuis  sa  source  jusqu'&son delta. 

—  Horrible  émeute  à  New-ïork  provoquée  par  la 
mise  à  exécution  du  décret  relatif  à  la  conscrip- 
tion. —  Prisa  deChattanooga  par  le  généralRose- 
crans  (Nord);  cette  place  était  la  clef  de  toute  la 
vallée  centrale  de  Tennessee,  la  gardiennedes  prin- 
cipales voies  ferrées  du  Sud,  le  centre  stratégique 
d'un  territoire  très-considérable  (9  sept.).  —  Prise 
de  Xnoxville,  cbef-lieu  de  la  tiaute  vallée  du  Ten- 
nessee oriental,  et  du  col  de  Cumberiand  par  le 
général  Bumside  (Nord)  (sept.).  — Délaite  du  gé- 
nérai Rosecrans  (Naid)  par  les  généraux  Bragf 
et  lAOgsIreets  (Sud)  i.  Chikamauga,  i  30  kil.  ai 

'     it  de  duttanooga  (30  sept] .  —  Efforts  Im- 


aut  pour  résultat  d'aasurer 
session   incontestée  du  centre   géograph 
stratégique  des  Ëtuts  à  esclaves,  et  consofida  la 
conquête  longtemps  précaire  de  Kuoiville  et  du 
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Tennessee  oriental.  —  Echange  de  notes  diploma- 
tiques entre  le  cabinet  de  Washbglon  el  celui  da 
Saint-James  au  sujet  de  l'avènement  des  sor- 
aaires  confédérés  dans  les  ports  anglais. 

ka  Ueiique,  l'archiduc  Maximilien  est  proclamé 
empereur  (10  avril).  — Dans  l'Amériaue  oentiale, 
legénéml  Raphaël  Cairera,  présidentaspuisISaos 
de  la  républiquede  Guatemala,  déclare  la  guerre 
à  Barriue,  président  du  Salvador.  M.  Francisco 
Hontes,  président  du  Honduras,  prend  parti  pour 
Bairios,  at  M.  Jiménès,  président  de  Coela-Rica, 
pour  Carrera^  ainsi  que  le  général  Martinei,  pré- 
sident lie  Nicaragua,  —  Prise  de  San-Salvador, 
par  Carrera,  qui  obtient  la  prépondérance  dans 
rAmériiiue  centrale  en  plaçant  dans  le  5al*ador 
et  dans  le  Honduras  deux  présidents  de  son  choix  : 
H,  Francisco  Duenas  et  le  général  Kedina. 

Le  général  Uosquera,  preBiilent  des  Blata-Uais 
de  la  Colombie,  convoqua  i  Hii>.ISegro  une  as- 
semblée conilituanle  et  abdique  le  pouvoir  dicta- 
torial qu'il  exerçait  depuis  plus  d'un  an  et  drmi 
(9  février).  —  Vota  de  iaconslitution  nouvelle  qui 
consacre  Voraanisati on  fédérale  de  la  république 
de  la  Colombie,  connue  désonnaiï  sous  le  nom 
à' Étati-Unii  de  la  Colombts  qui  remplace  celui  de 
Siutelle-Grenade  (3.ï  avril);  la  même  assemblée 
investit  le  général  Mosquera  des  pouvoirs  préli- 
dentielspour  un  an.  — Hosquera  déclare  la  guerre 
&  H.  Garcia  Horeno,  préaidentde  l'Equateur.  Dé- 
laite  à  Cuaspud  de  l'armée  équatonenne  com- 
mandée par  le  vieux  général  Juan  José  Flores; 
traité  do  Pensaqui   cotre  las  deux  républi<iue8_ 

Dans  le  Venezuela,  continuation  de  lalutta  en' 
tre  le  dictateur  l'aoi  et  le  général  Falcon.  Con- 
vention du  22  mai  par  laquelle  les  deux  rivaux 
se  reconnaissent  réciproquement.  —  Réunion 
d'une  junte  à  la  Vicloria,  capitale  de  la  province 
de  l'ATsguB;  abdicalion  du  dictateur  Paei;  le  gé- 
néral Falcon  le  remplace  jusqu'à  la  convocation 
d'une asiembléo  constituante  (15  juin);  triomphe 
du  parti  fédéral,  —  Réunion  de  1  assemblée  coa- 
stitumile  à  Caracas  (14  déc.);  le  général  Falcon 
est  prorogé  comme  président. 

Au  Pérou,  le  général  Pezet  prend  possession  de 
la  présidence  (ao&t).  —  Au  Chili,  ajffreuse  cata- 
strophe arrivée  k  Santiago,  le  8  décambre ,  jour 
de  la  fête  de  l'immaculée  ConceptJon;  3O00  per- 
sonnes périssent  dans  l'incendie  d'une  église  ap- 
partenant à  la  compagnie  de  Jésus. 

Dons  la  Confédératiun  Argentine,  Buenos-Ayrei 
l'emporte  déânitivement  sur  le  gouvernement  de 
Parana;  le  général  Mitre  est  reconnu  président 
de  la  confédération,  —  La  guerre  civile  éclate  do 
nouveau  dans  l'Ëtat  oriental  (Montevideo),  où  le 
géuéial  Florès,  ancien  président  delarépunlique, 
considéré  comme  Is  chef  du  parti  Colorado  (parti 
dit  libéral},  appelle  le  pays  aux  armes  oonlre 
H.  Berro,  chef  du  parti  bianeo  (parti  dit  conser- 
vateur), —  Rupture  enti«rStat  oriental  et  le  gou- 
vernement de  Buenos-Aytos,  que  le  prflmiw  accu- 
sait de  soutenir  rinsurrecliou. 

Continuation  da  la  querelle  entre  l'Angleterre  et 
le  Brésil,  iotcrruption des  i-elations diplomatiques 
entre  les  deux  puissances. 

Appui  prêté  par  l'Angleterre  et  la  PranM  aux 
Chinois  dans  leurlutte  contre  les  rebelles;  progrès 
du  commerce  européen  dans  le  ïang-lse-Kiang. 
—  En  Cocblnchine,  révolte  contra  l'autorité  fran- 

aise;  elle  est  réprimée;  échange  desrallûcatious 
.  traité  du  4  juillet  IBC!.  —  Réception  A  la  cour 
de  Hué  du  contre-amiral  fionard,  qui  remet  ensuite 
le  gouvernement  de  la  colonie  au  contre-amifal 
de  la  Grendière. 

Au  JaiKui,  lutte  entre  le  Talkoun  ou  souvenUD 
temporel,  favorable  à  l'admission  des  étrangers, 
et  le  Mik.ulo  ou  souverain  spirituel.  —  Opération* 
de  IVstiailie  anglaise  coulre  Kagosima  et  de  l'e*- 
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est  décidé. 

1864.  Ccnd'nuaJiofl  de  la  guerre  entré  h  DaitaitaTk 
el  t'Àtiemagne ,  —  La  prapoailion  aitatra-prus- 
aicnce  demandant  l'occupation  du  Slesyig  par  les 
Iruupes  de   11  couFédératiou  gerraauique  est  re- 

J' liée  par  11  mil  conue  à.  Les  deui  puissances 
éclarenl  alors  qu'elles  mettront  seules  celle  pro- 
DOsilioQ  &  exécution  en  leur  qualité  de  grandes 
ces  (14  janvier).  —  L'Autriche  et  la  Prusse 
it  le  cabinet  danois  de  retirer  la  constilu- 
lios  du  IS  novembre  ISKi  dans  l'espace  de 
48  beures,  fauta  de  quoi  elles  occuperont  le 
Slestig  (16  Janvier).  —  Le  Danemark  demande 
un  délai  de  6  semaines,  par  cette  raison  que 
cette  constitution  ne  pouvait  être  léfralement  ré- 
formée que  par  la  représentation  du  pays,  le 
rigsToad,  que  le  rigsraad  ne  pouvait  être  rSuni 
qu'après  les  éleclioûs,  que  les  opérations  électo- 
rales eilgeaient  elles-mêmes  un  délai  d'un  mois; 
l'Autriche  et  la  Prusse,  rejettent  cette  demande, — 
Le  l"féïrier,lostroupesauslro-pruS3iennes, com- 
mandées par  le  feld-maréchal'gënèral  'Wrangel. 
franchissent  l'Eyder  et  Éteadent  leurs  lignes  de 
Kiel  i  Rendsbuurg.  —  Les  Danois,  se  voyant  déSni' 
tivement  abandonnés  par  les  puissances  signatai- 
res du  traita  de  Londres ,  se  décident  &  éva- 
cuer la  position  FortiSie  du  Danaewerke  et  se 
retirent  sur  Duppe!  (5  février).  —  Le  7  février, 
une  proclamation  du  maréchal  Wrangel  an- 
nonce aux  habitants  du  duobé  de  Slesvig  la  no- 
tiiiiiatioa  des  commissaires  civils  austro-prus- 
siens; toutes  manifestations  ayant  pour  objet  de 
préjudicler,  par  des  tilts  quelconques,  ï  la  déci- 
sion sur  la  question  de  succession  dans  les  du- 
chés, sont  complètement  interdites.  —  23  février. 
L'Ajigleterre  propose  au  cabinet  de  Berlin  et  de 
Vienne  de  régler  lo  conflit  dano-allemand  dans 
uue  conférence  &  laquelle  paiticipecaient  les 
puissances  signataires  au  traité  de  \Sb2,  sans  que 
tes  hostilités  soient  suspendues  et  sans  prendre 
de  bases  préalables  pour  les  délibérations;  les 
puissances  alliées  acceptent  cette  proposition  que 
refuse  le  Danemark. —  ITmars.  La  Danemark  ac- 
cepte lapropositiondeconTÉreiicB  faite  par  l'Angle- 
terre, mais  seulement  sur  la  base  des  conventions 
de  1851-1802.— 18  avril.  Les  Danois,  après  une  dé- 
fense héroïque  et  succombant  sous  le  nombre,  sont 
obligés  d'évacuer  la  position  deDuppel. —  Arrivée 
du  roi  de  Prusse  sur  le  théitrede  laguerre  (21  avril). 

—  Les  troupes  confédérées  envahissent  le  JuUand. 

—  25  avril.Ouverturedelaconrérence  de  Londres. 

—  29  avril.  Les  Danois  évacuent  ITédéricia,  qu'oc- 
cupent les  troupes  autrichiennes.  —  Commence- 
ment de  la  suspension  des  hostilités  résolue  dans  la 
conférence  (12 mai).— Dans  la  séancedulTmai, 
le  Danemark  rejette  la  proposition  des  alliés  teu' 
dant  à  ime  union  personnelle  des  duchés  avec  le 
Danemark;  las  représentants  de  l'Autriche,  de  la 
Prusseeldelaconlédérationgermaniqueproposent 
ensuite  de  faire  des  duchés  de  Slesvig  et  de  Holslein 
un  Etat  indépendant  sous  la  souveraineté  du  duo 
d'Augustenbourg;  le  Danemark  refuse.  Enfin  l'An- 
gleterre propose  le  partage  du  Slesvig  ea  adop- 
tant comme  ligne  de  séparation  les  forts  du  Dan- 
newerke  et  le  canal  de  IaScblei;la  France  adhère 
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la  Station  de  laligne  de  séparation;  la  conférence 
tient  le  35  juin  sa  dernière  séance,  qui  est  sans 
résultat.  —  Ed  présence  de  la  France,  de  l'Angle- 
terre, de  la  Russie,  de  la  Suède,  qui  se  pronon- 
ceoten  faveur  du  Danemark,  mais  qui  demeurent 
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InactivM,  les  puissances  altemandes  recommen- 
cent la  guerre  et  se  disposent  h  achever  leur  œuvre 
de  spoliation  (26  iuin).  — î9  juin.  Occupalion  de 
l'He  d'Alsen  par  les  Prussiens.  —  8  juillet.  Crise 
ministérielle  à  Copenhague;  le  ministère  Uonrad 
donne  sa  démission;  le  comte  Chsrles  de  Holtke 
est  cbargâ  de  former  un  nouveau  ministère.  — 
Il  juiUel.  Le  Danemark  demande  Aentrer Immé- 
diatement en  négociations  avec  les  cabinets  alliés 
pour  la  conclusion  delà  paii.  -~  20  juillet.  Com- 
mencement de  la  suspension  des  hostilités;  la  2G, 
des  cooférences  j>our  la  paii  s'ouvrent  à  Vienne. 
—  1"  août.  Armistice  de  3  mois  entre  la  Dane- 
mark et  les  puissances  allemandes.  Signature  des 
Sréliminaires  de  la  paix.  Le  Danemark  cède  les 
uchés  de  Holstein,  de  Slesvig  et  de  Lauenbourg 
i  l'Autriche  el  à  la  Prusse;  le  Jutland  reste  entra 
les  mains  des  alliés  jusqu'à  la  conclusion  de  la 
paii.  —  30  oct.  Signature  du  Irailé  de  paix  en- 
tre l'Autriche,  la  Prusse  et  le  Danemark.  —  Le  h 
décembre,  la  dlËle  germanique  vole  la  proposition 
austro-prussienne  relative  à  la  cessation  de  l'eié- 
cution  fédérale  dans  les  duchés;  les  troupes  de  la 
confédération  sont  remplacées  par  les  troupes 
austro-prussiennes. 
En  France,  ouverturedela souscription  à  l'em- 

Srunt  de  ïQO  millions,  au  taux  de  66,30  cen- 
mes  [18-26  janv.).— Discussion  du  budget:  les 
dépenses  générales  du  budget  ordinaire  de  l'eiei^ 
cico  1865  sont  fliées  à  :  1  197  265  190,  et  les 
recettes  à  :  I  199  801  062.  —  NouveUe  loi  sur  lait 
sucres;  réforme  de  la  loi  sur  les  coalitions  d'ou- 
vriers ;  le  rapporteur  était  M.  Smlle  Olivier,  qui 
appuie  ses  conclusions  par  undiscours  important, 
dans  lequel  il  se  sépare  ouvertement  de  ses  col- 
lègues de  l'opposition— Miss  ion  de  lord  Clarendon 
à  Parisi  elle  avait  pour  objet  de  rétablir  la  bonne 
entente  entra  la  France  at  l'Angleterre,  ttouUéë 
par  le  refus  de   l'Angleterre  de  prendre  part  a 


les  termes  du  traité  de  1858.  —  lB-23"  i 
Souscription  ouverte  pour  un  emprunt  n: 
au  capital  nominal  de  iOl  600  000  fr.,  an  taux 
de  63  fr.  par  chaque  6  fr.  do  rente,  au  capital  no- 
minal de  100  fr.  —  20  août  Grande  tête  à  Vai^ 
saiUes  en  l'honneur  du  roi  d'Espagne. — Le  g  avril 
avait  commencé  en  Algérie^  dans  la  provln,-« 
d'Oran,  une  Insurrection  qui  n'était  pas  encore 
complétementterminéeàlaïndel86ï;  au  début 
de  l'insurrection,  mort  héroïque  ducolonel  Beiui- 

Crétre  qui  sucoimbe  dans  un  engagement  avec 
13  insurgés;  le  21  mai,  l'importante  tribu  des 
Flittas  fait  sa  soumission. 

Hort  de  U.  J.  J.  Ampère,  i  Pau  (17  mars);  4 
Alger,  du  maréchal  Pélissler,  duc  de  Malakofl, 
gouverneur  général  de  l'Algérie,  qui  est  remplacé 
dans  cette  dernière  fonction  par  le  maréchal 
Uac-UahoD,  duc  de  Magenta. 

Toute  l'année  1864  avait  été  marquée  par  une 
crise  Snancière  très-intense  qui  atteint  son  apo- 
gée dans  ledornier  trimestre;  lescompte  est  porté 
par  la  Banque  de  France  à  S  0/0  et  le  3  OU 
Français  tombe  &  64  fr.  40  c.  Toutes  les  autres  va- 
leurs éprouvent  une   dépréciation  considérable. 

En  Belgique,  le  ministère  a;aat  pentu  la  ma- 
jorité dans  la  chambre  par  suite  Je  la  Victoire 
remportée  par  le  parti  clérical  aux  élections  da 
Bruges,  donne  sa  démission  114  Janvier),  irull 
retire  ensuite  sur  les  inslancesdu  roi  (20  mai).— 
Conllitentre  le  parti  libéral  et  le  parti  clérical  au 
sujet  de  la  majorité  dans  la  chambre  des  députés 
(juin).  —  Les  cléricaui,  effrayés  de  voir  s'ac- 
croître de  trois  voix  dans  la  chambre  le  parti 
libéral,  cessent  de  siéger  (juilloij.-Vfefoire  du 
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rdrti  libéral,  qui  gagoe  dana  lej  électioni 
majorité  de  douze    voix;    le  pouvoir  est    .... 
tirmâ  aux  mains  de  BU.  Rogier  et  Frère-Orban 
(août). 

Ec  Suisse,  dans  l'élection  d'un  mambra  du 
cooseil  d'£tat,  le  parti  inilëpeDdant  oppose  à 
U.  Fazy  H.  Cheûeviére.  Celui-ci  obtient  une  ma- 
jorité de  plus  de  trois  cents  voix.  Cepuidaut  la 
majorité  radicale  du  grand  bureau  chargée  de 
dépouiller  les  votes  annule  l'élection  sur  de 
futiles  prSteites.  Les  deux  partis  engagent  alors 
une  lutte  dans  laquelle  succombeot  plusieur~    * 

toyeiiB(août),  — Le  conseil  fédéral  de  Berne 

l'arrêt  aussi  illogique  qu'illégal  du  bureau  élec- 
toral de  Genève  et  valida  l'élection  de  U.  Ctiene- 
vière  [septembre]. 

En  Italie,  Garibaldi,  oui,  dans  une  premiii 
proclamation  en  date  du  IS  décemtrô  ISC 
adressée  au  peuple  italien,  avait  demandé  que  le 
roi  Victor-Emmanuel  fdt proclamé  dictateur,  afin 
de  conquérir  Venise  et  Rome,  annonce  dans 
une  deuxième  proclamation  l'établissement  d'un 
Comité  centrai  du  parti  de  l'action  (15  janvier). 

—  Troubles  parmi  les  étudiants  de  Turin  ;  l'Uni' 
versité  est  lenuée  pour  quelque  t«mpa  [17- 
18  avril).  —  Le  gouvernement  confisque  des 
dépota  d'année  à  Hllan  et  i  Brescia.  —  Con- 
tention du  15  itptemlre  entre  la  France  et  l'Italie 
pour  arriver  ila  solution  de laquesUon romane: 
la  capitale  de  l'Italie  sera  transférée  de  Turin  à 
Floreocei  la  France  s'engage  &  retirer  ses  troupes 
de  Rome  dans  l'espace  de  deux  années  à  r— ~ 
du  jour  de  la  translation  de  la  capitale;  l'Ital 
son  cOté  prend  l'engagement,  non-seulemenl  de 
ne  pas  inquiéter  te  Saint-Père,  nwtisde  s'opposer 
par  la  force  i  toute  attaque  dirigée  contre  lui. 

—  Troubles  graves  à  Tunn,  Us  sont  énergique- 
ment  réprimés;  cbute  du  miolstère  Uingbetti- 
il  est  remplacé  par  un  ministère  dont  le  général 
de  la  Uarmora  est  le  président  avec  le  portefeuille 
des  affaires  étrangères;  les  finances  sont  confiées 
à  M.  Sella  (30  sept.)-  —  Ouverture  du  parlement 
italien  (24  ocU).  ~H.  Sella  fait  connaître  i  la 
Chambre  la  mauvaise  situation  du  trésor  italien; 
il  propose  des  augmentatioiu  d'impdt,  la  vente 
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mière  d'avancer  l'impât  foncier  pour  le  compte 
des  citoyens,  son  exemple  est  bientAl  suivi  par 
un  grand  nombre  d'autres  villes.  —  39  novembre. 
Vole  par  la  chambre  de  Turin  de  la'  Iranslation  de 
la  capitale  i  Florence  à  la  majorité  de  317  voix 
contre  70. 

Publication  4  Home  de  la  célèbre  lettre  enej/eli- 
que  (gdéc);  le  gouvemement  franfais  interdit  la 
puUicatiOD  par  les  évéques  d'une  partie  de  cette 
lettre,  comme  renfermant  des  opinions  con- 
tnires  à  plusieurs  des  lois  remues  dans  l'empire. 

En  Espagne,  les  cortfes  votent  contre  le  projet 
de  réforme  constitutionnelle  présenté  par  le  mi- 
nislt^re.  La  reine  accepte  la  démiasioc  des  mi- 
nistres et  nomme  le  IT  janvier  un  nouveau  mi- 
nistère avec  M,  Arraiola  pourpréaident  du  conseil 
(lâ-17  janvier].  —  !9  février,  le  minislâre  Arra- 
zola  se  retire  et  est  remplacé  le  lendemain  par  le 
ministère  de  U.  Ûon.  —  Les  certes  votent  la 
rétablissement  en  son  entier  de  la  constitution 
de  IMb  (7  mars).—  Les  troupes  espagnoles  rem- 
portent quelques  succès  i.  Saint-Domingue,  mais 
ne  peuvent  parvenir  i  fcire  rentrer  dan*  l'ordre 
les  populations  insurgées  (17  mai). —  Inaugura- 
tion du  chemin  de  Ter  du  nord  de  l'Espagne,  qui 
met  en  communication  directe  Madrid  et  Paria 
(Ih  aoûi].  —Chute  du  minisl^^e  de  H.  Mon 
jJR  sept.)  ;  le  maréchal  O'Donnell  refuse  le 
I  cabinet 


refuse  le  pou- 
;  le  maréchal 


Visite  de  Garibaldi  en  Angleterre  ;  son  arrivé» 
k  Southampton  (3  avril]  ;  il  part  subitement  le 
]7  avril  sur  l'invitation  du  gouvemunent.  — Les 
Maoris  de  la  Nouvelle-Zélande,  depuis  long- 
temps en  lutte  avec  l'Angleterre,  font  leur  sou- 
mission (août). 

Entrevue  de  l'empereur  de  Russie,  de  l'em- 
pereur d'Autriche  et  d'autres  souverains  allemands 
à  Kisslngenlie-îl  juin).  —  Visite  de  l'empereur 
d'Autriche  au  roi  de  Prusse  à  Carlsbsd.  Entrevue 
des  ministres  de  Recbberg  et  de  Bismarck  (21- 
13  juin). 

Mise  en  Alat  de  siège  da  la  Galicie  par  le  gou- 
vernement autrichien  (19  février).  ~  Enurevue 
entre  les  plénipotentiaires  de  l'Autriche  et  de  ta 
Prusse  à  Prague,  dans  le  but  d'amener  un  accom- 
modemuit  relativement  à  la  position  future  de  l'U- 
nion douanière  vis4-viBda  l'Autriche  (18-10  mars). 

En  Prusse,  continuation  de  lalutleentrelegou* 
vememeut  et  la  Chambre  des  députés  qui  refuse 
loujoun  d'approuver  les  dépenses  pour  la  réorga- 
nisation del'armée  (280  voix  contre  35]  (13  janv.). 

En  Russie,  établissement  d'institutions  provin- 
ciales cle  gouvernements  et  de  districts  dans  tous 
les  gouvernements,  i  l'exception  rie  ceux  ds 
l'Ouest,  des  provinces  de  la  Baltique,  des  gou- 
vernements d^Arkhangel,  d'Astrakhan  et  de  Bes- 
sarabie qui  sont  régis  par  des  institutions  spé- 
ciales (la  ianvier).  —  Importantes  modifications 
apportées  dans  la  législation  criminelle  et  l'orga- 
nisation des  tribunaux  russes.  — Établissement  i 
Varsovie  d'un  comité  sous  la  présidence  de  H.  Hi- 
lutine  pour  travailler  à  la  pacificalion  de  la  Po- 
logne :  série  de  mesures  ayant  pour  objet  de 
soustraire  les  paysans  àrinlluenceduclergé  et  de 
la  noblesse;  fermeture  d'un  grand  nombre  de 
couvents;  ceux  qui  sont  conservés  se  soinnt  dé- 
pouillés de  l'administration  de  leurs  biens  qui 
ÎBsse  i  l'État.  Les  paysans  deviennent  possesseurs 
es  (erres  dont  ils  étaient  délenteurs,  ainsi  que 
des  bâtiments  et  bestiaux  ;  toutes  les  redevances, 
corvées,  prestations  sont  abolies,  ainsi  que  toutes 
tes  procédures  au  sujet  des  arrti<rés  desdites  rede- 
vances, ce  qui  équivaut  à  une  annulation  des 
dettes!  ces  avantages  sont  assurés  non  pa.'!  seu- 
fermiers  depuis   longtemps  en  jouls- 
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métayers,  jardiniers,  garpinsde  ferme,  si  récente 
que  soit  leur  position  [ukase  du  1  mars),  —  Nou- 
velles institutions  communales  connues  de  ma- 
nière i  n'admettre  que  les  paysans  dans  les 
conseils  communaux.  Les  juges  de  paix,  qui  sont 
des  propriétaires,   en  sont  exclus  en  mémetempa 

Îue  les  curés  de  paroisse,  les  instituteurs  et  tinUet 
«  perfonn«  <Blaciet  imu  la  survtitionct  dt  la 
jtottce  (ukase  du  !  mars).  —  Une  eompentation 
équivalente  à  la  perU  de  Imn  Urrti ,  fondée  tur 
un  tvttèmt  d'émiaion  de  lettrée  de  gage,  tera  ae- 
eonUe  aux  propriétairet  qui  te  feront  remiirquer 
par  Intr  bonne  conduite  (ukase  du  1  mars).  — 
Ukase  renfermant  les  conditions  auxquelles  doi- 
vent être  vendues  i  des  Russes  les  terres  con- 
fisquées dans  la  Lithuanie  sur  dea  Polonais  (mai). 

—  Mort  héroïque  des  5  membres  survivants  du 
gouvernement  national  polonais,  Bonwald  Tran- 

?utt,HaphaélKrajewski,  Joseph  Tocxyski,  Roman 
ulinski  et  Jean  Jezioranski   pendus  à  Varsovie. 

—  Ukase  du  11  septembre  ayant  pour  objet  da 
dépouiller  les  classes  écbiréee  et  le  clergé  de  tout 
droit  d'immixtion  dans  l'enseignement,  La  sur- 
veillance de  l'instruction  primaire  est  confiée  aux 
assemblées  communales. 

Fin  de  la  guerre  du  Cauctte  (1  '-;'"  ;    les 
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Tcherkcssea  ou  Cireassiens,  su  nembre  île  plusde 
!00  000,  préfèrent  quiller  leur  patrie  pluMt  que 
d'accepter  la  domination  ruaso.  Piivés  de  leur* 
annes,  dâpauillés  de  leun  biens,  lie  émigrent  en 
Turquie,  où  ils  arrivent  décimés  par  la  misère  el 
les  maladies.  L'Europe  assiste  impassible  à  cette 
expatriation  d'une  nation  enliËra. 

Les  dilTérends  qui  ont  duré  si  longtemps  entre 
la  Turquie  et  le  Monténégro  au  sujet  de  la  déli- 
mitatiacdes  deux  Etats  sontenlin  aplanies  par  la 
commission  mixte  qui  s'en  occupait  (août). 

Coup  d'Ëlat  du  prince  Coûta  dans  les  Princi- 
pautés danubiennes  (14  mai);  dissolution  de 
l'asiembléG  nationale  qui  aiait  refusé  d'adopter 
une  nouvelle  loi  électorale;  le  peuple  approuve 
par  un  vote  presque  unanime  les  mesures  prises 
par  le  prince  ;  création  d'un  conseil  d'Etat  ;  nou- 
velle loi  électorale;  loirurale  appelant  les  paysans 
i  la  propriété.  —  La  Porte  et  les  autres  puis- 
sances donnent  leur  approbation  à  tous  ces  chan- 
gements. —  La  question  de  la  sécularisation  des 
couveDis  est  réservée  i  tme  conférence  des  puis- 
lances  garantes. 

Souirvement  des  tribus  principales  de  la  ré- 
gence de  Tunis,  à  cause  d'uns  augmentation  dt 
.  1  impdt  de  la  capitation  et  de  l'établissement  de 
cours  de  justice  composées  de  juges  impopulaires, 
tandis  qu'auparavant  le  roi  seul  eier^ait  le  pou- 
voir judiciaire  (IB  avril).  —  1"  mai.  Les  insurgés 
au  nombre  de  20  000  hommes  environ  réclament 
te  renvoi  du  Kasnadar  (ministre)  Sidi-Muslapha  ; 
le  bey  refuse.  —  La  France,  l'Angleterre  et  l'Italie 
envoient  leur  escadre  à  Tunis.  —  Les  troubles, 
un  instant  suspendus  à  la  suîted'un  ai 
entre  le  gouvernement  et  les  insurgés 
'  d'une  réduction  d'impâts,  recommenc 
tinuent  jusqu'à  la  Un  de  cette  année. 

Le  sultan  du  Maroc,  Sidi-Mobammed,  accorde 
aux  Européens  la  liberté  du  commerce  d: 
son  empire. 

Continuation  des  difflcultés  entre  le     

d'Egypte  et  la  compagnie  établie  pour  le  perce- 
ment de  l'istbme  de  5uez-  l'empereur  Napoléon  III 
est  choisi  pour  arbitre;  il  prononce  le  6  juillet  ~ 
décision,  qui  est  communiquée  orRcleUemeot  a 
parties  intéressées. 

La  commission  hellénique  prend  possession  dès 
lies  Ioniennes  (2B  mai).  Un  table  sous-marin  est 
heureusement  posé  entre  Bassora  et  le  contint-' 
indien;  les  communications  électriques  sontaii 
déSnitivement  établies  entre  l'Inde  et  l'Europe. 
En  Chine,  revers  des  Taipings,  qui  -■ 


ir k  basE 


vent  plus  que  deux  places  importantes,  parmi 
lesquelles  Nankin,  qui  sera  pris  la  19  juillet. 
Le  29  aoOt,  les  forces  navales  combinées 


France^  deTAngieterre,  des  Pays-Bas  etdes  Étabv- 
Unis  dirigent  une  attaque  vigoureuse  contre  les 
forts  du  prince  Nagato,  dans  le  détroit  de  Simo- 
uoseki;.  ce  prince,  qui  prétendait  s'opposer  à  la 
libre  navigation  des  Européens  dans  ca  détroit, 
fait  sa  soumission. 

Au  Heiique,  progrés  destroupes  fran;aises, qui 
expulsent  de  presque  tous  les  points  les  forces  de 
Juarez  et  les  dispersent  —Le  10  avril,  l'arcbiiluc 
Haiimlllen  reçoit  la  dépuiatton  mexicaine  à  Mi- 
ramar,  et  déclare  qu'il  accepte  la  couronne  impé- 
riale <lu  Mexique,  sous  le  nom  de  Maximilien  I", 
empereur  ilu  Mexique;  le  général  Almonte  sera 
chargé  du  gouvemementdu  Mexique  jusau'i 


rivée  de  l'empereur.  —  L'empereur 
trice  du  Mexique  arrivent  dans  la  rade 
Cruit;  proclamation  de  l'empereur 
meiicain  (S8-39  avril).  —  U  lî  juin 
l'empereur  et  de  l'impératrice  A  Meiii 
de  ce  moment,  les  forces  françaises. 

de  Juarej;. 


tpécial  erlroordi'naire  espagnol,  cbarRé  d' 
au  gouvernement  péruvien  des  réclama 
sujet  de  l'alTaire  de  Talamtxi  [une  colonie  com- 
posée de  Basques  avait  été  attaquée,  un  colon 
avait  été  tué  et  plusieurs  blessés).  —  Sur  le  refus 
du  gouvernement  péruvien  de  traiter  avec  l'en- 

die  le  titre  ci-âessus,  le  conlre-amira.1  Pinion 
occupe  les  ties  Chincbas,  en  déclarant  qu'il 
y  lestera  jusqu'à  ce  que  satisfaction  ait  ét^ 
accordée  à  l'Espagne  (14  avril).  —  Vive  agita- 
tion à  Lima.  —  Ultimatum  posé  au  gouvernement 
péruvien  par  l'amiral  Pareja  (!G  déc]  ;  un  délai 
ae  B  jours  est  accordé  par  l'amiral  ;  malgré  l'op- 
position de  la  chambre,  le  gouvernement  cédera. 

Commencement  de  l'intervention  brésilienne 
entre  le  président  en  exercice  de  l'Uruguay  et 
l'ancien  président  Flores;  essais  inutiles  de  rap- 
prochement tentés  par  les  représentants  des  puis- 
sances européennes  (mars-juin).  —  La  Paraguay 
proteste  contre  toute  occupation  brésilienne  du 
territoire  de  l'Uruguay  (sept.). 

Promulgation  de  la  nouvelle  constitution  dei 
Etats-Unis  de  Veneîuela  (I"  mai). 

Continuation  de  la  guerre  aux  Etats-Unis 
(3"  année).  Les  revers  éprouvés  sur  presque  tous 
les  points,  au  début  de  cette  année,  par  les  troupes 
fédérales  décident  le  gouvernement  ne  Wa-shington 
à  concentrer  entre  les  mains  de  Grant  le  com- 
maDdemenlen  chef  de  toutes  les  forces  de  l'Union. 

—  Le  .^  mai.  pour  la  4*  fois,  l'armée  du  Potnmac 
franchit  le  Rapldan  et  envahit  la  Virginie,  pen- 
dant que  Sherman,  chargé  du  commandement  de 
l'armée  de  Géorgie,  attaquait  A  Cbatanooga  l'ar- 
mée séparatiste,  commandée  par  Johnslone.  — 
S-ll  mai.  Bataille  sanglante  de  Wildemess,  entre 
les  armées  de  Grant  (N.)  et  de  l.ee  (S.)  ;  elle  dure 
7  jours.  —  10-13  mai.  Deuilème  bataille,  non 
moins  sanglante,  livrée  i  Spoltsylvanla;  elle  dure 
4  jours.  —  Le  général  Grant  essaye  en  vain  de 
franchir  le  Chiclahominy;  il  est  repoussé  par  Lee 
(3  juin)  ;  il  ^it  alors  un  circuit,  jette  son  armée 
de  l'autre  cAté  de  la  rivière  James,  établit  son 
quartier  général  à  City-Point  et  se  propose  d'ar- 
river il  Rlctamond,  en  emportant  la  forteresse 
de  PelereburR;  repoussé  dans  deux  assauts  ter- 
ribles [juin],  Il  se  résigneà  Taira  un  siège  régulier. 

—  Brillante  campagne  de  Sherman,  en  Géorgie; 
il  bat  les  confédérés  A  U  bataille  de  Resaca  et 
les  force  d'abandonner  leurs  positions  retranchées 
de  Dalton,  de  Resaca  et  de  se  retirer  derrière 
l'Elowah  (U-lâ  mai);  après  plusieurs  combats  heu- 
reux, ils'empare  deHarletta,  de  Rome,  delaligne 
du  Chattabochee.  -  Vaine  démonstration  d'Ewell, 
lieutenant  de  Lee,    contre  Washington;    Grant 


alors  avec  un  sang-froid  imperturbable  à  l'ei 
du  grand  plan  stratégique,  qui  était  d'achever  l'in- 
vestissement de  la  capitale,  de  renfermer  dans  le 
camp  retranché  entre  Richmond  et  Petersburg 
les  forces  du  Sud,  de  falra  envahir  le  centre  et  les 
extrémités  de  la  confédération,  bloquer  les  places 
maritimes  du   littoral,   couper  entiu   I 

La  fin  de  ci 


smplissement  de  ce  plan,  qui  devait  aboutir 
i  la  prise  de  Richmond  et  i  l'anéantissement  des 
forces  du  Sud.  —  Brillante  campagne  du  général 
Thomas  (Nord)  contre  Hood  dans  le  Tennessee.  — 
Marche  irrésistible  de  Sherman,  qui,  après  s'fitre 
empré  d'Atlanta,  occupe  la  ville  importante  de 
Savann  ah,  qu'avait  évacuée  le  général  Hardee  (Sud) 
(ïl  déc,).— Combat  en  vue  du  port  de  Cherbourg 
entre  le  bâtiment  confédéré  PAlabania  et  ta  cor- 
vette fédérale  U  Keatttage.  L'Àlohoma  ^i  batiu 
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SJ9  juin).,—  8  nov.  M.  Lincoln  est  réélu  préai- 
ent  ilti  Élatî-llris  du  nord.—  Iji  cociTeiitraïnle 
Québec  itéciile  l'éULIisseineDl  d'une  conFédËratioD 
des  pruviDceit  brilanpi^ues  de  l'Amérique  du  Nord, 
comprenant  la  N.-Éoosse,  le  N.-Brungwick,  111b 
du  Prmce-Êdouard ,  Tene-Neuve,  les  deui  Cinadas. 
les  représentants  seruut  choisis  par  la  couraoue 
parmi  les  ïcemhies  actuels  des  cbambres  haulea 
et  la  couronne  remplira  les  places  deveuueg  va- 
cantes par  décès  ou  autn-ment  (sept.). 
1866.  En  France,  ouverture  de  la  session  li^gislatire 
(15  févr.).  —  Mort  de  M.  le  duc  de  Moruï,  prési- 
dent du  Corps  législatif  (10  mare).  —  Discu 

de  l'adresse  (2T  niars-15  am-il).—  Fin  de  la 
monétaire,  gui  avait  pesé  si  longtemps  su 
affaires;  l'escompte  est  abaissé  à  3  l/î;  la  rente 
se  rapproche  du  cours  de  68  fr.   (janv.-avrilj.  — 
Ouverture  de   la  «ouscriplion  i  l'empruot   du 
Mexique  :  il  sera  émis  &00000  obligations  de 
{>00  fr.  au  taux  de  340  fr.,  remboursables  deui 
fois  en&O  ans,  la  première  foisi  aoo  fr.,  la  se- 
conde  fois  i  340  ir.  H  y  aura  de  plus  3  mil- 
lions de  lots  par  aimée,  dont  un  de  500000  fr. 
(2!  avril).  —  Inauguration  du  chemin  de  fer  de 
Brest  (Î6  avril).  —  Voyage  de  l'empereur  Napo- 
léon III  en  l'Algérie  (39  avril-lDjuinl .  —  L'Union 
allemande  tout  entière  donne  aoBn  son  adhésion 
RU  traité  de  cotnmerce  signé  entre  la  Prusse  ( 
France  au  mois  d'août  1862  (9  mai)  ;  la  mise 
vigueur  du  traité  franco -prussien  est  Siée 
1"  juillet,  —  Le  budget  de  1866  est  évalué  à 
TÏron  1  milliard  84S  millians  pour  . 
et  1  milliard  84T  millions  pour  les. 

Publication  du  1"  volume  de  la  Fie  de  Citar, 
par  l'empereur  Napoléon  lit. 

A  Turin,  vote  par  lequel  ta  Cbambre  des  dépu- 
tés écarte  la  discussion  sur  les  événements  de 
septembre  1864,  et  décharge  le  mimslère  Uin- 
j[tictti  de  toute  responsabilité  légale  à  ce  sujet; 
a  la  suite  de  ce  vote,  nouveaux  troubles  i  Turin. 

—  M.  Sella,  minisire  des  finances,  annonce  dans 
son  exposé  financier  que  le  déficit  total  est  de 
634  millions;  il  espère  réduire  co  déficit  i  100  mil- 
lions par  la  vente  des  chemins  de  l'État,  par 
l'émission  d'un  emprunt  de  k2h  millions  et  par 
l'augmentation  ou  la  création  de  certains  impots. 
La  fin  do  la  session  sera  en  grande  partie  con- 
sacrée à  la  discussion  de  ces  projets  financiers, 
qui  seront  tous  votés  par  les  deux  chambres.  —  Le 
tdI  Victor-Emmanuel  établit  définitivement  fA  ré- 
sidence à  Florence  (38  avril). 

En  Espaiine ,  les  Certes  et  le  Sénat  approuvent 
l'abandon  de  Saint-Domingue  fait  par  le  gouver- 
nement.—  Embarras  du  Trésor  espagnol;  Ta  reine 
abandonne  au  Trésor  les  domaines  de  la  cou- 
ronne; le  ministre  des  finances,  U,  Barzanallana, 
propose  de  recourir  à  la  perception  de  l'impAt 
par  anticipation;  son  successeur,  M.  Castro,  — 
nonce  à  ce  moyen  et  propose  une  émission  _. 
300  millions  de  billets  bypolhécaires  garantis 
par  tes  traites  des  acheteurs  des  biens  naliouaui. 

—  Des  troubles  graïes  éclatent  i  Madrid,  &  la 
suite  de  la  destitution  du  recteur  de  l'Université 
de  cette  ville  (10  avril).  —  Vives  attaques  diri- 
gées contre  le  ministère  par  les  députés  du  parti 
progressiste,  entre  autres  par  le  général  Prim; 
elles  sont  victorieusement  réfutées  par  H.  Goo- 
xalès  Bravo,  ministre  ilc  l'intêrlour,  qui  reven- 
dique énorgiquemenl  pour  le  pouvoir  le  droit  de 
ae  défendre  par  la  force  contre  les  factieux.  — 
Adjudication  i  Madrid  d'un  emprunt  de  0)0  mil- 
lions de  réaui,  au  type  minimum  de  41, &0 
(3  juin).  —  Le  ministère  Narvaez  donne  sa  démis- 
sion) il  est  remplacé  par  le  ministère  O'Uonnell 
(31  min) .  —  Reconnaissance  du  royaume  d'Italie 
parrEepagne  (luiUet).  —  Échaoge  dts  ratifica- 
tions entre  l'Espagne  et  la  Franco  du  traité  rela- 
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tif  à  la  réduction  des  tarifs  douaniers  entre  les 
deux  pays  (33  juillet). 

Ouverture  du  Parlement  anglais  (T  février): 
H.  Gladstone  présents  A  la  Ciismbre  des  com- 
munes un  projet  do  budget  oflrant  un  eicédant 
de  recettes  de  plus  de  100  millions;  cet  excédant 
sera  employé  a  la  réduction  des  impôts  flur  le 
thé,  l'income-taie  et  les  assurances  contre  lin- 


repousse  le  biU  de  réforme  électorale  proposé 
par  M.  Baines,  par  186  voix  contre  314  (lecondê 
'     S  mal,  —  Mort  de  Rlctiard  Cobden 


(3  a 


if). 


En  Prusse,  la  Chambre  rejette  définitivement 
le  pruiet  de  liii  relatif  à  la  réorganisation  de  l'ar- 
mée (5  mai)  ;  tout  espoir  de  réconciliation  entre 
ta  Chambre  et  le  gouvernement  disparaît.  ~  Ls 
Diète  germanique  vote  sur  la  propiDsition  de  là 
Bavière,  de  la  iîaie  et  de  !a  Hesse-Darmstadt  une 
motion  ayant  puur  objet  de  taire  remettre  immé- 
diatement l'atfminlstration  du  Holstein  entre  les 
mains  du  ducd'Augusteotiaurg.  La  motion  est  ac- 
ceptée pare  voix  contre  6  (6  avril);  la  Prusse  dé- 
clare qu'elle  n'en  tiendra  aucun  compte.  —  DifD- 
cultés  entre  la  Prusse  et  l'Autriehe  au  sujet  de  l'oc- 
cupation de  Kiel ,  dont  la  première  vetlt  foire 
un  port  prussien  destiné  i.  remplacer  celui  de 
Dantzig.  —  Dans  un  mémorandum  sur  la  guerre 
danoise,  que  le  gouvernement  pt-ussten  a  com- 
muniqué Aux  chambres  pour  justifier  ses  de- 
mandes de  crédit  pour  la  marine,  H.  de  Bismark, 
qui  a  déclaré,  par  son  représentant  i  la  confé- 
rence de  Londres,  le  38  mai  1864,  que  le  duc 
d'Augustenbourg  «  peut  faire  valoir  aux  jeux  de 
l'Ailemagne  le  plus  de  droits  S  la  succession  dans 
les  duchés  >,  affirme  qu'il  a  acquis  la  conficbon 
de  la  nullité  des  droits  de  ce  prince  (mai).  — Dans 
le  cours  de  la  discussion,  H.  de  Bismark  déclarera 
aussi  que  le  joucerdin  ugitime  dei  ducM>  avant 
la  guerre  élaxt  le  roi  Chriiiian  IX,  mais  que 
depuù  la  ceision  faite  par  ce  prina,  le  due  de 
Sleivig-Holitein,  ctttle  roi  dePriuie,  conjoinU- 
tnent  avec  l'empereur  d'Autriche;  !a  Chambre 
repoussera  toutes  les  demandes  de  crédit  faites 

Car  le  gouvernement,  soit  pour  l'accroissement  de 
I  marine  prussienne,  soit  pour  les  dépenses  de 
ta  guerre  contre  le  Danemark.  —  En  Autriche, 


chute  du   ministère  Scbm< 


;  H.  le  comte 


Belcredi  est  nommé  ministre  d'Etat  (30  juillet), 
—  Efforts  de  l'Autriche  pour  arriver  à  un  rappro- 
chementavec  la  Hongrie.  — Graves  démêlés  entre 
la  Prusse  et  l'Autricne  au  sujet  de  l'occupation 
des  duchés;  ils  se  terminent  par  un  arrangement 
conclu  &  Gastein  entre  les  souverains  des  doux 
pays  (10  août)  ;  en  vertu  de  cet  arrangelneut  les 


-,.,. lent  été 

dévolus  par  le  traité  de  pail  du  30  octobre  )8B4  ; 
le  Holstein  sera  administré  par  l'Autriche,  et  le 
Slesvig  par  la  Prusse:  l'Autricbe  cède  ses  droits 
sur  le  Lauenbourg  à  la  Prusse,  qui  s'engage  i 
verser  au  gouverncnlent  impérial  autricmen  la 
somme  de  13  millions  500000  francs. 

En  Russie,  ukase  du  6  avril  ayant  pour  Objet 
la  réglementation  de  la  presse  dans  l'etapire; 
un  grand  nombre  de  publications  seront  emvn- 
chies  de  la  censure  préalable.  —  Progrès  de  la 
Russie  dans  l'Asie  centrale,  ayant  pour  résultat 
de  réunir  par  des  points  fortifiés  les  deui  lignes, 
l'une  partant  de  la  Chine,  jusqu'au  lac  Issyk- 
Kout;  l'autre  partant  de  la  mer  d'Aral,  de  ma- 
niÉro  4  ce  que  les  postes  russes  ne  laissent  point 
d'intervalles  par  on  puissent  s'effectuer  impulié- 
menl  les  invaaions  et  les  déprédations  des  tribus 
nomades.  —  Mort  du  gtaud-duc  béritler  de  Russie 
à  Nice  (34  avril). 

Conclusion  du  traité  de  paix  entre  le  Pérou  et 
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l'Etpagne  [11  janT,  );  &  la  suite  de  ce  uaité, 
troubles  graves  i  Lima  et  sur  plusieurs  autres 
points  i  arrestation  du  général  Castilla.  —  Le  con- 
grès des  républiques  du  Sud ,  convoqué  i  Licoa. 
sa  sépara,  le  7  mars,  aprts  avoir  signé  un  traité 
d'alliance  ofTeniJve  et  défensive  (Cbili,  Etats- 
Unis  de  Colombie,  Pérou,  Equateur,  San  Salva- 
dor, Venezuela,  Confédération  Argentine,  Bolivie). 

—  En  Bolivie,  le  général  Beizuse  fait  proclamer 
président  à  la  Pat  (7  avril);  U.  ICeltarego  marctie 
sur  cette  ville  et  s'en  empare  apria  une  lutte 
acbaniée,  dam  la^Ue  Beizu  est  tué. 

Les  forces  réunies  du  Brésil  et  du  général  Flo- 
rès emportent  la  ville  de  Pavsuidu,  après  cin- 
Îuante  heures  de  résistaoce  (1  ]aQV.);  Uontevi- 
eo  est  mis  eu  étal  de  blocus.  —  Le  sénateur 
Villalba,  installé  présidentàlaplacedeM.Acuirre, 
inaugura  son  adminisltatian  ea  signant  la  paix 
avec  le  Brésil  et  le  géuéral  Florès  [30  févr.),  - 
Florès  remplace  H.  Villalba,  qui  était  resté  six 
jours  en  pc«session  du  pouvoir  exécutif,  et  signe 
avec  le  Brésil  uu  arrangement  qui  met  fin  à 
toutes  iesditScullés  entre  cet  empire  et  l'Uruguay. 

—  Guerre  entre  le  Paraguay  d'un  cdlé,  le  Brésu, 
l'Uruguay  et  la  Confédération  Argentine  de  l'aulie. 

En  vertu  d'un  article  des  traités  prescrivant  la 
formation  d'interprètes  japonais  pour  la  langue 
franjaise,  un  collège  français  est  étalli  par  le 
gouvememeat  japonais  à  Yokohama. 

Rude  guerre  sotitenue  par  le.s  Angles  contre 
le  Bbootan.  —  Leur  lutte  avec  les  indigènes  de 
la  Nouvelle-Zélande  recommea'^e. 

En  Oiine,  le  prince  Kong,  qui  s'était  toujours 
montré  bvorablo  aux  étrangers,  est  daititué  de 
toutes  ses  fonctions  (3  avril);  il  sera  ré'abli  peu 
après  (13  avril). 

La  ligne  télègraptiique  avec  l'Inde,  pa-  Con- 
stantinople,  est  ouverte  d'une  façon  défiiitjve. 
Une  dépêche  datée  de  Eurrachee,  port  de  linde 
anglaise,  sur  la  mer  d'Oman,  en  date  du  iS  fé- 
vrier, &  n.  IS  min.  du  soir,  a  été  reçue  à  Lond-es, 
le  1"  mars,  àS  h.  I&  min. 

Au  Mexique,  prise  d'Oajaca,  par  le  maréchil 
Bazaine.  —  Publication  du  statut  o^anique  di 
l'empire  (10  avril);  la  forme  du  gouvernement 
est  celle  de  la  monarchie  héréditaire  - - 

S  rince  catholique.  Neuf  ministres  et  un  conseil 
'Ëlat  aident  le  souverain  dans  le  gouvernement 


._jt  ta  loi ,  la  sûreté  personnelle,  la  propriété, 
l'exercice  de  leurs  culte*  et  la  liberté  Je  publier 
leurs  opinions.  Ia  confiscation  des  biens  est  à 
jamais  abolie. 

Continuation  de  la  guerre  entre  les  États-Unis 
du  Nord  et  ceux  du  Sud.  Le  sort  des  armes  se 
prononce  déGnitivemenI  contra  ces  derniers.  — 


Ap.  jm:. 
Progrès   irrésistibles  de  Sherman,  qui   «nlre  à 
Columbia  le  17  février,  puis  bientôt  après  à  Cbar- 
Icston,  que  les  confédérés  avaient  évacué   dès 
le  U.  ~  te  général  Terry  emporte  d'assaut,  après 

Îlusieurs  jours  d'un  eflroyable  bombardemeot,  le 
)rt  Fisber,  la  clef  de  Wilmington  (  IS  janv.).  — 
Conférence,  pour  la  paix,  entre  tes  ci:immissaire3 
confédérés,  le  président  Lincoln  et  M.  Seward; 
elle  dure  quatre  heures,  et  n'amène  aucun  résul- 
tat [4  févr.).  —  Sberidan  reprend  l'offensive  dans 
la  vallée  de  Shenandoah,  où  il  bat  Early  et  Ewell, 
anéantit  les  forces  du  Sud  qui  protégeaient  la 
droite  de  Ricbmond,  et  opère  sa  jonction  avec 
Gcant ,  pendant  que  Sherman  poursuivait  sa 
marche  victorieuse  à  travers  les  deux  Carolines, 
dans  la  direction  de  Richmond.  —  La  Confédé- 
ration aux  abois  sonRe  à  armer  les  esclaves; 
Grant  prend  alors  l'offensive,  et  force  les  lignes 
de  son  adversaire  Lee  dans  les  trois  mémorables 
journées  du  19  du  30  et  du  31  mars.  —  Le 
1"  avril,  Lyncbburg  et  Ricbmond  sont  à  la  db- 
crétion  du  vainqueur.  —  Lee  cherche  1  re- 
joindre les  forces  de  Johnstone,  opposé  à  Sher- 


a  les  V. 


jsderc 


ir  lui  s> 


tfer- 


;^IL,    lo     l,    ica    piciuiurca    uuircr- 

ipitulation  bonorable  de  la  part  de 
Grai;!.  —  Il  l'accepte  le  9,  et  dépose  les  armes. 
—  Epouvantable  attentat  contre  U.  Lincoln  et 
H.  Seward.  secrétaire  d'Ëtat:  le  premier  est  tué 
d'un  coup  de  pistolet  dans  une  loge  d'un  Ihéitrc 
de  New-ïorK;   le   second,   malade   chez  lui, 


(14  . 


produite  par  b. 

3s  de  l'Europe  font 
de  Washingtotk  Vex- 
es ont  ressentie.  — 
pMsident,  remplace 
—  Le  général  Sher- 
-"  '■  général  John- 


parvenir  au  goi 

E'ession  de  l'horreur  i^u 
.  Andrew  Johnson,  vici 
H.  Lincoln  à  la  présidence 

man  conclut,  le  IP  avril,  ..  ._..„.._ _ 

Blone  un  arrangement  qui  est  désavoué  par  le 
président  Johnson  ;  cet  arrangement  sera  rem- 

Îlacé  bientdt  aprâs  par  une  capitulation  analogue 
celle  de  Lee  (23  avril);  les  autres  généraux 
confédérés  font  successivement  leur  soumission. 
—  La  tète  de  Jelfersan  Davis,  président  des  Etats 
confédérés,  est  mise  à  ^rix  pour  1 00 OQO dollars; 
la  mSme  mesure  est  prise  à  l'égard  de  plusieurs 
généraux  confédérés.  —  Commencement  du  pro- 
cès des  complices  de  Boolh,  assassin  de  Lincoln 
'9  mail.  Arrestation  de  Jefferson  Davis  avec  toute 
&  famille  (10  mai).  —  Puiilication  d'une  amnistie 

eir  les  Etats  du  Sud  qui  ont  pris  part  &  la  ré- 
llon,  amnistie  que  rendent  malheureusement  â 
p*'  près  illusoire  les  conditions  cl  les  exclusions 
qu'4le  renferme  (30  mai). 
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MYTHOLOGIE  INDOUE 


Mal^Ë  les  fables  qui  ont  altéré  la  pureté  de  leurs  erojaiices  primitives,  les  Indous  ont  con«erï4 
la  notion  d'un  Dieu  uuique,  invisible,  immense,  ajraut  existé  de  toute  éternité,  infiniment  bon,  infi- 
niment parfait;  ils  lui  donnent  les  noms  de  Bhaeh  et  de  Baoavan;  sa  puissance  se  manifesta  par  la 
création,  la  conservation  et  k  destruction  des  créatures;  source  divine,  c'est  de  lui  que  vient  l* 
monde,  c'est  en  lui  q^u'il  retournera.  Brabm  est  l'étemel,  l'être  par  e:icellence,  se  révélant  dans  la 
félicité  et  dans  la  joie  :  le  monde  est  son  image  ;  tous  les  phénomënes  de  la  nature  ont  leur  causa 
dans  Brabm;  pour  lui,  il  n'est  limité  ni  par  le  temps  ni  pari  espace'  il  est  impérissable;  il  estr&ms 
du  monde,  l'âme  de  chaque  être  en  particulier.  Mais,  au  milieu  de  ces  croyances  si  élevées  et  sf 
pures,  les  Indous  mêlent  les  erreurs  les  plus  grossières.  Voici  lours  fables  les  plus  répandues  et 
leurs  principales  divinités.  Brabm  ayant  créé  la  déesse  Bhavam,  celle-ci,  de  son  coté,  donna  lo  Jour 
à  trois  dieui  dont  la  naissance  est  ainsi  racontée.  Bhavani,  heureuse  de  se  sentir  exister,  se  livra 
devant  Brabm  aux  transports  de  la  joie  la  ^lus  immodérée.  Pendant  qu'elle  dansait,  elle  sentit 
s'échapper  de  son  sein  trois  œufs  :  du  premier  sortit  Brah ha,  créateur  du  ciel  et  de  la  terre;  du 
second,  ViCKNOU,  conservateur  do  la  création;  et  du  troisième,  GiVA,  destructeur  des  êtres  créés. 
C'est  là  oe  que  l'on  appelle  laTfiiMOUtiTTi  ou  Trinité  indoue. 

Brazma.  -  Après  avoir  contemplé .  pendant  des  myriades  d'années,  la  surface  des  ondes  couvertes 
de  ténèbres,  Brahmâ  fut  tiré  de  sa  léthargie  par  une  voix  mystérieuse,  implora  Brabm,  qui  lui 
apparut,  et  lui  fit  voir  tous  les  mondes  en  germe  dans  son  être.  Ayant  reçu  de  lui  !a  faculté  de  leS 
tirer  du  cbaos,  Brahmâ  commença  l'œuvre  de  la  création.  11  forma  d'abord  les  sept  sphères  étoilées, 
éclairées  par  les  génies  lumineux  ;  d'une  des  coquilles  de  l'œuf  d'or  d'oil  il  est  sorti,  il  forma  le  ciel, 
et  de  l'autre  la  terre  ;  puis  il  créa  le  soleil  et  la  lune,  et  enfin  les  enfers,  qU'écIairent  huit  escar- 
bouclea  posées  sur  la  tête  de  huit  serpents.  L'attention  de  Brahmft  se  porta  ensuite  sur  les  êtres  qui 
devaient  peupler  l'immensité  ;  il  créa,  dans  ce  but,  dix  esprits  célestes  qui  donnèrent  le  jour  aux 
Uanous,  aux  Vasous,  aux  Riabis,  aux  Qrandbarvas,  etc.;  il  s'unit  ensuite  à  sa  sœur  Saraswati,  qui  le 
rendit  père  des  Dévas,  génies  bienfaisants,  et  des  Daetyas,  génies  malfaisants;  puis  il  créa  les 
astres,  les  plantes,  les  animaux.  Cependant  la  terre  était  préparée  pour  recevoirle  genre  humain. 
Alors  Brahmâ  fit  sortir  de  sa  bouche  un  homme  qu'il  nomma  Brahman  et  lui  fit  don  des  quatre 
livres  sacrés  ou  Védas,  dépôt  de  la  vérité,  fondement  de  !a  religion  et  de  la  législation  indiennes. 
De  Brahman  naquirent  les  Bhahmes,  destinés  Jt  propager  sur  la  terre  la  religion  de  Brahmâ;  de  soQ 
bras  droit  le  créateur  fit  sortir  ensuite  Kchatriya,  qui  fut  la  tige  de  la  seconde  caste,  ou  caste  guer- 
rière, la  seule  qui  pât  régner  ou  rendre  la  justice;  elle  eut  pour  mission  de  défendre  lesBrahroes; 
de  sa  cuisse  droite  naquit  un  troisième  homme,  Wecya,  qui  fut  le  père  des  commerçants  et  des 
laboureurs,  dont  la  mission  est  de  nourrir  les  prêtres  et  les  guerriers  ;  de  son  pied  droit  il  fit  sortir 
un  quatrième  homme,  Soudra,  qui  dut  être  le  père  des  artisans  et  des  esclaves  destinés  i  travaQler 

ÏQur  les  trois  autres  castes.  Une  classe  distincte  de  ces  quatre  castes  est  celle  des  Parias,  composée 
u  rebut  de  la  société;  elle  est  universellement  méprisée  et  détestée;  sur  elle  se  sont  réunies  toutes 
les  misères  et  tous  les  opprobres  :  aussi  l'horreur  qu'elle  inspire  la  sépare-t-ello  i.  jamais  des  des- 
cendants de  Brahmâ,  Un  orpieil  immense  s'empara  de  ce  dieu  lorsqu'après  avoir  créé  le  monda,  Z 
l'eut  organisé  ;  il  se  livra  alors  ft  tant  de  violences,  â  tant  d'attentats,  qu'en  punition  de  ses  criiHBl, 
Brahm,  le  dieu  suprême,  contre  lequel  il  s'était  révolté,  le  fit  précipiter  du  haut  des  sphères  étoi- 
lées dans  l'abîme  sans  fond.  Avant  qu'il  lui  fût  promis  de  reprendre  sa  place  dans  le  séjour  des  dieux 
auprès  de  sesfrèresVicbnou  et  Clva,  Brahmâ  fut  obligé  de  passer  par  quatre  incarnations  terrestres 
ou  avatars,  pendant  quatre  &aes  dilTêreats.  Il  prit  d'abord  la  forme  du  corbeau-pOête.  sous  laquelle 
il  vécut  trois  âges  et  devint  le  plus  grand  des  prophètes;  se  montra  ensuite  sous  les  traits  d'un 
paria  du  nom  de  Valmiki,  d'abord  brigand  redoutable,  pub  pénitent  renommé,  il  commenta  les 
Védas  rédigés  par  lui  avant  sa  chute,  puis  il  composa  le  grand  poème  épioue  appelé  Ramâyana. 
A  une  antre  époque,  il  parait  sous  le  nom  de  Viaça,  poète  célèbre,  &  qui  l'on  doit  plusieurs  des 
grandes  épopées  de  l'Inde.  C'est  encore  Brahmâ  qui,  dans  le  siècle  de  for  ou  siècle  Doir,  et  sous  le 
nom  de  Ealidaça,  vient  doter  l'Inde  de  beaux  poèmes  dramatiques.  C'est  là  sa  quatrième  et  der- 
nière transformation.  On  représente  Brahmâ  avec  quatre  têtes  et  tenant  dans  ses  quatre  mains  la 
chaîne  qui  soutient  les  mondes,  les  Védas,  le  style  à  écrire  et  le  feu  des  sacrifices  ;  le  cygne-aigle 
Hamsa  le  porte  sur  son  dos.  Hamsa  sert  aussi  de  monture  à  Saraswati,  sœur  et  épouse  de  Brahmâ. 
On  représente  celle-ci  habillée  de  blanc,  assise  sur  une  feuille  de  lotus  et  jouant  du  luth  indien. 

VicHUOD.  —  Les  métamorphoses  de  Vichnou  sont  très-nombreuses;  mais  on  cite  principalement 
les  dix  suivantes.  La  mission  de  Vichnou,  divinité  douce  et  bienfaisante,  étant  de  protéger  lo 
monde,  on  le  voit,  dans  chacun  de  ses  avatars,  venir  au  secours  de  la  terre  menacée  de  auelqua 
péril  imminent  ou  de  quelque  catastrophe.  Un  géant  du  nom  Halagriva  s'était  emparé  des  védas  et 
les  avait  emportés.  La  terre,  privée  do  cette  source  de  lumière  et  de  vérité,  était  menacée  de 
tomber  dans  la  barbarie.  Vichnou  accourt,  se  met  à  la  poursuite  du  ravisseur;  longtemps  il  le 
cherche  sans  pouvoir  le  rencontrer;  enfin  il  le  découvre  au  fond  de  la  mer  oil  il  a  caché  son  trésor. 
Vichnou  prend  alors  la  forme  d'un  poisson,  pénètre  dans  la  retraite  du  géant,  le  tue,  et  rend  aux 
mortels  leurs  livres  sacrés.  Les  mauvais  génies,  toujours  en  lutte  contre  les  dieux,  voulurent  un 
jour  s'emparer  d'un  breuvage  que  ceux-ci  avaient  mventé  et  qui  donnait  l'immortalité  ;  ib  leur 
déclarèrent  la  guerre.  Les  combats  qui  se  livrèrent  à  cette  occasion  furent  terribles,  et  l'oa  vit 
tomber  dans  la  merle  mont  Mérou,  séjour  habituel  des  dieux.  A  la  suite  de  ces  luttes  gigantesques, 
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la  terre  allait  être  complètement  bouleversée,  lorsque  Vicbnou  parut  sous  la  forme  d'une  tortue 
KigBDtesque;  il  supporta  le  monde  sur  sa.  vaste  écaille  et  empêcha  la  catastrophe  qui  allait 
Panéan'ir.  Grflce  à  cet  appui,  elle  put  reprendre  sa  marche  accoutumée,  et  l'univers  rentrer  dans 
90D  ordre  étemel.  Vichnou  eut  encore  à  manifester  sa  puissance  contre  d'autres  géants.  L'un  d'eui, 
nommé  EIhouniaechi,  s'était  emparé  du  globe  terrestre  et  l'emportait  au  fond  de  l'afalme.  Vichnou, 

S  revenu  du  danger  que  courait  notre  planète,  se  métamorphose  en  sanglier,  se  met  à  la  poursuite 
u  géant,  l'atteint,  le  terrasse  et  reprend  la  terre.  Le  divin  sanglier  charge  alors  son  précieux 
fordeau  sur  ses  vastes  défenses  et  le  rapporte  en  vainqueur.  A  quelque  temps  de  là  Erounya,  autre 
séant  dont  l'impiété  semait  la  corruption  parmi  la  race  humaine  et  dont  l'orgueil  scandalisait  les 
oieui,  eut  à  ressentir  aussi  la  force  redoutable  de  Vichnou.  Erounia,  fort  d'un  oracle  de  Brahmi  qui 
lui  avait  promis  qu'il  ne  mourrait  ni  le  jour  ni  la  nuit,  ni  par  l'eau,  le  feu  ou  le  fer,  sous  les  coups 
d'aucun  être  humain,  insultait  souvent  les  aieux.  Vichnou,  dont  il  avait  méprisé  la  puissance,  pre- 
nant la  forme  d'un  être  moitié  homme,  moitié  lion,  s'élança  sur  le  géant  à  l'heure  du  crépuscule, 
alors  qu'il  n'est  ni  jour  ni  nuit.  Un  combat  terrible  s'engagea  entre  les  deux  adversaires  ;  Vichnou 
déchira  le  géant  de  ses  dents  redoutables  et  sortit  vainqueur  de  la  lutte  :  c'est  là  sa  quatrième 
incarnation.  La  cinquième  eut  lieu  dans  les  circonstances  suivantes  :  le  géant  Mababali  avait  usurpé 
la  souveraineté  des  trois  mondes,  la  terre,  le  ciel  et  les  enfers;  de  !à,  grande  colère  des  dieux. 
Ce  fut  Vichnou  qui  se  chargea  de  venger  cette  usurpation.  H  prit  la  figure  du  hrahme-nain  Vahana, 
et  se  présenta  devant  l'orgueilleux  géant;  il  le  pria  de  lui  donner  en  présent  autant  déterre  qu'il  en 
pourrait  mesurer  de  trois  de  ses  pas.  Mababali  se  rendit  h  un  désir  qui  lui  paraissait  sans  impor- 
tance; il  s'engagea  même,  sous  serment,  à  tenir  sa  promesse.  Alors  le  nain,  grandissant  tout  à 
coup,  devint  un  géant  d'une  taille  prodigieuse,  qui  d'un  pas  mesura  la  terre,  de  l'autre  le  ciel  ;  du 
troisième  il  allait  franchir  les  enfers,  lorsque  Mababali,  s'avouant  vaincu,  reconnut  Vichnou,  tomba 
à  ses  pieds  et  se  soumit  à  son  autorité.  Par  commisération,  le  dteu  laissa  au  géant  la  souveraineté 
des  enfers.  Vichnou  apparaît  ensuite  (6°  avatar),  sous  la  forme  terrible  de  Pahaçou-Rama  (ou  Rama 
à  la  hache  de  guerre),  dont  la  mission  fut  d'humilier  et  de  détruire  la  race  dégénérée  de  Kcha- 
trijas,  ou  guerriers.  Dans  ses  autres  transformations,  Tichnou  manifeste  sa  puissance  sous  une 
forme  beaucoup  plus  noble  ;  on  y  reconnaît  le  progrès  intellectuel  d'une  époque  plus  rapprochée  de 
nous  et  plus  civilisée.  Septième  avatar  ;  le  dieu,  sous  le  nom  de  Rama-Tcbandra,  descend  sur  la 
terre  pour  la  délivrer  des  mauvais  génies  qui  l'infestaient,  et  surtout  du  terrible  géant  Ravana, 
tyran  de  Lankil  (l'Ile  de  Ceylan).  Pendant  le  séjour  que  Vichnou  fit  alors  sur  la  tere,  il  épousa  une 
mortelle  d'une  beauté  merveilleuse,  nommée  SIta,  fille  de  Djanaka,  roi  de  Mithilâ.  Rama  vivait 
heureux  avec  son  épouse,  lorsqu'elle  lui  fut  enlevée  par  le  géant  R&vana.  Rama^  ne  voulant  pas 
laisser  le  ravisseur  pûsible  possesseur  de  son  précieux  larcin,  fit  alliance  avec  plusieurs  tribus  sau- 
vages, et,  les  menant  avec  lui,  se  mit  à  la  poursuite  de  Râvana,  lui  livra  une  bataille  sanglante  et  le 
tua.  La  belle  SItà  fut  le  prix  du  vainqueur.  Dans  son  huitième  avatir,  on  voit  Vichnou,  sous  le  nom 
de  CeiCHHA,  parcourant  l'Inde,  délivrant  les  peuples  de  leurs  tyrans  et  des  brigands  qui  désolaient 
les  dilTérenls  pajs  qu'il  traversait,  profitant  de  son  séjour  chex  un  peuple  pour  lui  donner  des  pré- 
ceptes de  sagesse  et  des  exemples  de  vertu.  Vichnou  continue  ce  nosle  rôle  dans  sa  dernière  appa- 
rition sur  la  terre.  C'est  lui  qui,  sous  le  nom  de  Bouddha,  est  le  saint  et  le  sage  par  excellence  ;  il 
âuitte  le  monde  pour  aller  méditer  au  désert,  entouré  seulement  de  cinq  disciples  favoris.  Un  jour 
abandonna  sa  solitude,  et  vint  à  Bénarès  prêcher  une  doctrine  nouvelle  à  laquelle  il  convertit  des 
Seuples  entiers^  jusquà  ce  qu'enfin,  son  temps  étant  accomph,  i!  s'éleva  dans  le  ciel.  Dans  sa 
ixième  et  dernière  transformation,  qui  aura  lieu  k  la  fin  des  temps,  Vichnou  apparaîtra  sous  la 
forme  d'un  cheval  de  feu  du  nom  de  Kalki  ;  il  frappera  la  terre  du  pied,  la  réduira  en  poussière,  et 
précipitera  les  méchants  dans  les  abimes  de  l'enfer;  mais  les  germes  des  êtres  seront  conservés 
pour  le  jour  où  renaîtra  le  monde.  Vichnou  est  représenté  couvert  d'un  riche  costume  ;  il  a  quatre 
mains  qui  portent  comme  attributs  une  massue,  un  disque,  une  conque  et  un  lotus;  quelquefois  on 
lui  donne  quatre  têtes;  il  a  pour  monture  GAJtoimA,  vautour  à  tête  humaine. 

CiVA.  —  Bien  que  frère  de  Vichnou,  Civa  en  est  le  plus  implacable  adversaire  ;  il  nous  est  déjà 
connu  par  les  exploits  de  son  frère,  car  c'est  contre  lui  que  lutte  Vichnou  dans  ses  combats  en 
faveur  de  la  terre  et  de  ses  habitants.  C'est  Civa  qui  prend  la  forme  de  ces  génies  malfaisants,  de 
cas  terribles  géants  qui  meuacent  de  détruire  Tceuvre  du  Créateur.  On  représente  Civa  avec  quatre 
mains  et  cinq  têtes,  Qont  la  principale  a  trois  yeux.  Le  taureau  Nandi  lui  sert  de  monture.  Lorsque 
Civa  est  figuré  menaçant  et  terrible,  il  montre  des  dents  aigués,  le  feu  jaillit  de  ses  lèvres  entrou- 
vertes, un  diadème  de  crines  humains  ceint  sa  chevelure  flamboyante  et  un  collier  pareil  entoure 
sa  poitrine;  autour  de  ses  bras  et  de  son  corps  s'enroulent  des  serpents  ;  il  tient  en  ses  mains  l'épée, 
la  lance  et  la  flamme  ;  tout  son  corps  est  d'un  blanc  cendreux,  image  formidable  de  l'incanàescenca 
et  de  la  destruction  qui  l'accompagnent;  à  ses  eûtes  est  placé  un  tigre.  Sa  femme  csIBiiavani,  tour 
à  tour  déesse  conservatrice  et  guerrière.  On  la  voit ,  comme  son  époux,  tuer  les  géants,  punir  les 
méchants,  envoyer  sur  la  terre  les  maux  et  les  maladies.  C'est  en  l'invoquant  que  les  Uiougs,  ou 
étrangleurs,  égorgent  leurs  victimes.  On  la  représente  avec  quatre  ou  huit  têtes,  huit  ou  se iw 
bras;  en  ses  mains  sont  la  roue  de  feu,  l'épée,  l'arc,  les  flèches,  le  formidable  lacet  et  le  vase  à 
recevoir  la  sang.  Comme  son  époux,  un  collier  de  crânes  humains  serpenta  sursonsein;  le  croissant 
de  la  lune  brilla  sur  sa  téta. 
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MYTHOLOGIE  SCANDINAVE 


Comme  les  mylhologies  de  l'Inde  et  de  la  Grèce,  elle  a  pour  base  la  personniâcation  des  effets  ou 
des  causes  de  la  nature  et  la  déification  des  héros  ;  elle  admet  la  coeiistence  des  deux  principes 
du  bien  et  du  mal  et  de  leur  lutte  éternelle.  Les  Ases  ou  Dieux  sont  les  auteurs  des  biens  moraux 
et  physiques,  les  Jotes  ou  Géants,  les  fauteurs  de  tous  les  maux.  Les  Ases  symbolisent  la  force  qui 
crée,  conserve,  embellit,  les  Jotes  celle  qui  dévaste  et  détiuit.  Partant  de  ce  principe  que  le  chaos 
&  précédé  la  création,  le  désordre  l'ordre,  les  ténèbres  la  liunière,  elle  regarde  les  géants  comme 
existant  avant  les  dieux.  Ce  chaos  s'appelait  OiKNunoAP  ;  au  nord  de  oette  masse  informe  on  voyait 
NiPF£LHeiu,  amas  de  glaces  éternelles  ;  vers  le  sud  s'étendait  Muspblueim,  vaste  espace  embrasé. 
Dupentre  du  Nifpblheim  jaillissait  la  source  Hvbrgelher,  dont  les  eaux  amoncelées  s'étant  gelées 
sous  l'action  du  froid,  formèrent  un  vaste  glacier.  Les  vapeurs  brûlantes  qui  s'exhalaient  de 
MusPELMEiM  s'étendirent  sur  cet  amas  de  glace,  le  mirent  en  fusion  et  l'on  en  vit  sortir,  d'abord 
Ymer,  l'ancêtre  de  tous  les  géants,  puis  la  vache  Audumbla,  qui  pour  se  nourrir  se  mit  à  lécher  les 
blocs  de  glaces  ;  elle  en  ât  sortir,  au  bout  de  trois  jours,  Buhe,  père  de  Bda.  fidit  épousa  la  géante 
llnsLA,  qui  te  rendit  père  d'Odin  (la  pensée],  di  Vil  (la  volonté)  et  de  Vé  (la  force),  c'est  la 
trinité  Scandinave.  Ces  trois  dieuï,  ou  ases  sont  les  ancêtres  dos  autres.  Cependant  l'univers 
gémissait  sous  le  poids  des  forfaits  du  géant  Yu£R  ;  Odin  et  ses  deux  frères  entreprirent  de  le 
débarrasser  de  ce  monstre  ;  ils  le  tuèrent.  Son  sang  se  répandit  en  si  grande  abondance  qu'il  pro- 
duisit un  véritable  déluge  qui  engloutit  les  géants  à  l'exception  de  Bëhoel.uer  et  de  sa  femme,  qui 
réfugiés  sur  un  sommet  élevé,  parvinrent  à  se  sauver  et  perpétuèrent  la  race  des  géants.  Des 
membres  d'YHER,  Odin  et  ses  deux  frères  formèrent  Midoakd,  ou  la  Terre,  de  son  crâne,  le  Ciel  et 
les  astres,  de  son  sang  ta  mer,  de  ses  os  les  montagnes.  Trouvant  leur  ouvrage  incomplet,  ils  se 
rendirent  sur  le  bord  de  la  mer,  dans  un  lieu  où  croissaient,  à  cdté  l'un  de  l'autre  un  frêne  et  uu 
rosier;  de  l'arbre  ils  firent  sortir  A^ur,  le  premier  homme,  de  l'arbuste,  Eb>ibla,  ta  première 
femme  ;  de  ces  deux  êtres  est  né  le  genre  humain. 

Les  géants  habitent  Utgard,  région  septentrionale  séparée  de  la  Terre  par  des  montagnes  de 
glace  ;  le  séjour  des  dieux  se  nomme  A^agard,  ou  le  Ciel  ;  leur  vie  s'y  écoule  au  sein  des  fêtes,  des 
tournois,  des  banquets,  réglant  les  destinées  des  humains  et  attendant  paisiblement  le  jour  de 
Raonarok,  ou  la  fin  du  monde.  Lorsque  ce  terrible  instant  sera  arrivé,  Odin  et  le  Soleil  seront 
dévorés  par  le  loup  Fenris,  symbole  du  feu  souterrain  ;  mais  bientôt  la  monde  sera  reconstruit  par 
le  sage  Vidar  ;  alors  cessera  la  longue  querelle  des  Dieux  et  des  Géants  et  une  paix  éternelle 
régnera  sur  te  monde. 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps  héroïques) 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps  héroïques) 

XIT*-y«  siècle  av.  J.  C. 


FAMILLE  DES  ÉACIDES  -  MYRMIDONS  DE  THESSALIE. 
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dl^.nopfc  lËglnaljugoii 
Ép'.'i"£^".«T  pda  Scjron.  roi  ds  Mijïr.  i 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps  historiques) 


VIII>-IV  Bièdo  av.  3.  C. 


HÉRACLIDES  —  ROIS  DE  MACÉDOINE 
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HISTOIRE  GRECQUE  (temps 


FAMILLE   DES    EACIDES 
ROIS  D'ÉPIRE 


ACH1LIJE  ép.  DiidamU. 

mi ,  rTHunns  [•'  ou  N««noi.È«B 
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.  1°  /^iHUia,  BJIc  d8  Cliïiidce  ; 
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ep.  CUopàtre,  ai  toeur. 


PTOLiuËE  bâtard  Cléopilrt 

roi  de   Chypre,  M;       £d.  Plolemea  II 


l!p.  I*  sileueua,  flti       '  it;  f  Jo. 

d'Anliochui  X,  roi        r.p.PPlaléméeXII.wnrrêrai 
de  Syrie;  ï-4«,PlDiémeeXIII,>onfrèrei 

s*  Archâlatl*.  S'CéMr; 


Tït" 


.Gooi^lc 


(TEMPS   HISTORïQUES)      m-i- .iècb  a 


FAMILLE  DES  SÉLEUCIDES  —  ROIS  DE  SYRIE 
1"  roi,  SËLEUCDS  I"  (Nicator) 

DD  an  ttaittai  d'Aluindra  i  roi  diSyiia,  SU;  f  3S0. 
9>  Slrotonin,  SUa  de  ssmolrloi  PoUorciM. 


-(Soter) 

Ep.  S<r(U(Krfr«,  M  belle-mèn. 


£p.  Anligong 

(Ooiutu), 

Tol  deUacàdoiDt. 


ï*  ANTtooHDi  H  frhéo»  1") 

Ép 
-  BéiMce 


4*  SÉLEUcca  II  (Calllnlqae) 
p.  Laoiic»,  fllls  d'Andromubiis. 


Ëp.  Arlaralhe  tV,  roi  de  C>ppidoc«. 


>•  Siuucui  Itl  (Cinune) 


Ëp.  UlthridaM  IV,  ^ 


S*  ANTiocHua  tll  (le  Orand) 

ni;  t  |6J. 
Ëp.  N..  lîll«  àt  MilUrldaU  IV, 


I*  SiUDCDS  17  (FhllopMoO 


ll'DiilfTMTisI"  Laodiei 

(Soin)  t  ■»>' 

1«S;  i  IM.  tp.  1°  Pem«,  rot  d* 

IBdscBdolDc; 
3*  Ariaratbe  Tl,  roi 
de  MppadocB. 


Cléiipain 
191,  Ploléoiës  V, 
roi  d'ÉgjpW, 


ID*  ANTTOCHUi  T  (Eopitor) 


Ijo  DJMtTKiDi  II  (Niutor  II) 

IM-IS8,  11»;    t  lU. 

r.p.  I*  CUopdiTt.  fllte  de  Ptalëmta  VI 

roi  d'Egïple  ; 
3-  AAodoffUM,  fille  de  Mltbridale  ï». 


(Crypni), 

m-,  t  »7. 

£p.  ■•  TryphMu,  Blla 

dePtoléméeVlI,  roi 

S-    aBn*',    «U«   du 


Bp.    CÛopdIrf ,    u   bèlle-Hiur. 

(»•  bii  ANTIOCHBB  H  <de  Criique), 
114;  +  B*. 

Ep.CUopdlre,  Dllede  Ptolémés  vil,  roi  d'Egypte. 


34*  SÉLEOCUI  (CtbiouKlcs; 
U  -,  t  Si. 
Ëp.  Bériaia  If,  lllle  dePtotémi 


t*  Alaiandral"  (Bail),  ii«H  (M. 

i*AMTiacHij«vt{Tiiéuii].flls  d'Alex.  B(U,iU-i4a. 
!•  n^phoD  (ou  Dlodotf),  lU-iSl. 
1*  AlêisDdre  (Zébiiu),  t'JS-ill. 
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HISTOIRE 


FAMILLE  BE  POMPÉE 
Q.  POMPÉE 

Cn.  Pomi-«8  SmaoH 
coniul,  »9;  -f  tt. 


d'emlliuiScurui 


vÉmitu,  t ._     

3'  Jfuciii; 

4*»,jKUt,ailfld«  Jules  CéurBld«Coniélle;t(l; 
(*  Comitit,  nils  da  Miullui  Sdpion  M  itnn  da  Cniaui  1*  )i 


St»D»  roMTiM  le  Janiitt  (ifwHuie)  ; 


FAMILLE  DE  CICÈRON 
TUIUUS  CaCÉRON  (d'Arpihiim) 

tp.  B4Mt. 


util,  tjiiagûre.tl; 
i.TtrtnUa; 


Q.  CiCtKORi*  I«<ine; 


Ëp.  1°  CBlpiirntua  ^Iw  FrugI  j  t  5S  ; 

1*  Fuiias  Cruilpte  : 

f.  CofD. DolBballi.  conaul,  44aTMlJ.  ( 

M  goDiarnsnr  da  S^rla  ;  t  tl. 


URTDLtH  DoUMui. 


;vGoo»^lc 


ROMAINE.    4- TABLEAU 


FAMILLE  jEMILIA  (BRANCHE  DES  scAnans; 


M.  JMHJDS   SOADRDS 


fooTerocur  d'Achalei 


PTJDM  4a  siatx,  lll;'cena,  »»; 
ÉD.  Cscilia  M4ttlta 


£i 


Sp.  i>Glibriaiii 
3*  Fompte  (!•  ûrudj. 


H,  £miud»  Sumi 


FAMILLE   LIGINIÀ   (BBANGKE  DES  CRASSnS) 

UCINIDS  CRASSDS  AGELASTDS 

Pnunt  Lianm  Ckamm 

(I*  InrtuoDiiilla) 

M  Tert  lU  tnai  I.  C.;  1  ». 


Bp.  CMcilia-MtUUa, 


...  (la  CrJUqna). 


PctLin  Licnnw  Cbi«m»  ta  Jauna 
fip.  ConWJu, 


Ep.  Comdtù. 
(taUtâllui& 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


FAMILLE    ANTONIA 


EHPEREUBS 


MAHC-ANTOINB    (rOnUeup) 


MiRC-ANtoniB  {te  CMllqa») 
Ép.  Julie,  uor  d«  L.  JuUu*  cUu. 

C.  Amaimi  Hikm 
MDMl,  «1. 

MABC- ANTOINE 
né,  M  aïïQt  J.  C;  coinnl  îïk  C««r,  t4  btIhI  J  -C.; 

trinmvtr,  «;    t  10. 
ep.  1*  Fiiil.0,  Slla  de  Fadtn»  Buobillo  [ 

!•  Fubii,  v«i]i«deClCK)ina«tdBCarlo;  tW; 
S*  41)  ».  i.  C,  Oclocfi,  KEnr  d'AugiuM;  ripod., 

4*  Cltopttlrt'nivit  i'Êgjpû.' 

L.    AHT0M1 

eauDl,  4 

"      ^™..£.*."iHi.,". 

consul,  ;«.                                   Ép.  t.  DomlUu 

IVnù. 
Ahtaobubiu. 

Ânlonla,  Uitnns; 

t  ï7d»I.C. 
Bp.  CliodB  Néran 

(Vcy.  UbL  XUl). 

Cheds  Domitcdi  ADEHOBAMUI  HiHON 

préMur;  conNl.  33  da  J.  C. 

Ëp.  11  ds  J.C,  jtgrippint,  BUsdsOtrmuiicui; 

i'  Ldcio»  Domitiu»  Claddidi 


NËROH 
né,  »T  »pri«  J.-C;  «aHraor,  14; 

Ëp.  t°>3,0eMrt<,mied^ludti«tdaH(miUMi 

^\\\^s.^ul%^S! 

dWhoaitaSi 
n(.  ptuls  fiUa  du 

**  (SBT..  Sulp.) 

ni.iwantj.-c.isnipMeur 

L.  VlTBlUO» 

S  [ois  conad. 
Bp.  SizllJKa. 

G'     VITBU.IUS  (AULUl) 

nâ,l»i.n,par«.r.M, 

Bp.  l-Wfronfo; 

(Voï-  Ui>.  XUI). 
'(Voy.  làW.  XUI). 
(Voy.  UbI.  XUI}. 

lï-       HERVA 

(M.  Coccidu*) 

PlSDM.GIiadoptir; 

%,'K'ÏÏ.«> 

....iSvc. 

Bp.  Jlbia  TmiKio. 

IIM  Alla. 
Ep.Valeriui 

7*         OTBON                TITIEN 

,  {M.  SilTlDl) 

jvGooi^lc 


ROMAINE      5"    TABLEAU 


ROUAINS 


FAMILLE    JULÏA 
G.  JHLIUS  CÉSAR 


I*  CorruiUt,  Glli  de  Cornéllm  (Uoni  ; 
I-  Pfmptia,  peUU-fllla  da  Q.  Fompalus 

aulat,  coDiDl  en  i4I  ; 
,  '  i'i,  Calpumîa,  flll«  d*  L.  Clip.  Pilon. 

J«Ii),'i  SI. 
?.p.  i»,  Pompis  (le  Orud). 


Jullt 
ep.  Uim  BalliDi. 

Ed.  C.  OeUrim,  charilter  ;  prétaor,  t 
goaTeraeur  de  JUcédoine- 


(.  CliDdiui  Mtrcelliu 


Marotla 
Sp-  !■  Apulalni 


Ëp.  1*  M.  ïlp«. 
ADloIna. 


Âfmliia 
Vahlia. 


Vttlérit  MmioUm 
■  ramma  da  Clauda  1". 


l'emparenr  romain,  C.  Octave, 

Ni,  ai  avant  J.C. 

adopti  par  Julca-C«ur; 

unpàralor,  eoniul  «t  Iriumïlr,  M; 

empennr,  3»:  tnadfoaUk, 


1. 1.  C. 


1 14  »P"»  '■■*- 

,   .*   .      &p.  t*  Clodia,  Ella  da  P.  Clodiua 


1'  M,  Litii  DnuilU,  tamnia 

da  Mb.  a.  Kiion;    . 

1 1»  da  I.  G. 

t 

Mil  (la  première); 

Ëp.  1*  U.  G,  Mareallut,  Bla 


.loripBin» 

damera) 

p.  Oarnianioua  ; 


M.  ËMIU-PlUt. 

Ep.  Dratilli, 

Aile  de  OaniunicuB. 


JiiJfi  (la  KGonde) 
f  M  de  J.  C. 
Ëp.  L.  Emile 


>.  Apploa  Juniu* 
ébvau, 


L.  1.  SiLAini* 


1.  juMJua  siLanua 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  ROMAINE.  6"  tableau 

I"  sièole  avant  J.-C.  " 


FAMILLES    DE    TIBÈRE 
TIBÈRE   CLAUDE  NMON 


UDpereir,  14 
MTMTtd* 

RE    (CL.  NfaoK) 

■S^U.                                                                                        tlIlDlIlB  Hfaos  QERMAHICUS 

ii4Ter>l«ay»n«J.-C.-,e™«il,  Hi»doplipïr 
_                                                                                                         Tibère;  1  10  d«  I.-C. 
C*M«                                                                                                Ép.  Agrimm  (ta  mini), 
1  r-O-i  +  M.                                                                                      ^pelile  illis  d'AugOBUi. 

fip.jà.,          Ép.£milto.       twJuit.              CALIGDLA 

fin.  d.  Dnûiu      I*f<ta.                           n*.  i*  d»  J-c; 

tffltlDBMtii.                           MU                                                                         V  LolUiPauÙnt:' 
twWtr-              *P'«^S^;i!*                                                         i-Jlitani.  CM»»*.; 
»•  RobalUni  BllfidiU.                                                                   *  *''l 

S>  Glands,  lOii 
onola. 

1"   FAMILLE   FLAVIENNB 

T.  PIAVIDS  PENTRO 

OBntniion  woi  Pompfe. 
T.  FUTinS  SABmUS 

T.  FU*1DI  & 

yuTwibi 

umrii                                                                 »•  VE3PASIKS  (T.  FLiTlUï) 

DOMITIEH 

niliuFtaviaBSib.), 

né,  SI  1  empereur,  ei  :  +tS. 

ép.  CiHnilîa  tonfrfna, 

Bila  ds  Dom.  CorMlon. 


;vGoo»^lc 


(SUITE    DES    EMPEREURS    ROMAINSj 
II*  si&cle  ftpràs  J.-C. 


ET    DE    CLAUDE 

questeur,  47  avant  J.-C. 
DrwOI*. 


Uvit  on  Livilla 

f.  I*  CCiuT,  fllBd'AgrJppï; 

V  Drutu»,  fil*  da  TOAn. 


DnaOU  £p.  l*  QuIdUIIiu 
tf.  !•  cauiiia  ;  Virus,  la  fila; 
9>BiDil«Paul,       a»  H.  Vlcisloi. 


TIB.  CLAnilE  l"  (HËBON  SBDBUa) 
li,  tOBTantJ.-Ciempereur.li  daJ.-C.; 

Ëp.  I*  ÉmilU  Lifida; 

a*  Plautia  L'igulimiOa: 
t'  Eiia  Pxlina  ; 


Antenia 

p.  1°  Pompdiu 

Mtgani: 


BBiTAHincua 


FAMILLE    DES    ANTONINS 


13*     TRAJAN 

(U.  Ulfdo*  CrlnlCna}, 

Dé,  11;  eoninl,  »l;  ampcnur,  Mi  1  HT. 

Ëp.  PlolintU  las. 

Il  adopta  ton  eonain  : 

14'      BAIIRIEH  (P.  SUUt) 
ai,lt;  emperear,  117;  t  Ut. 
ep.  tW,  JvtH  SabftK,  petit*  dUcs  d*  Tnjtn. 


«•Ui     VfiHUS 


Ëp.  Jn.  Cal.  Faïuiine  (Ta  mirai,  du*  d'Annli»  V^nia, 


■n*  da  Hin>-Àiirtle. 


1«>    MABC-AURÊLB 

(lePhUnaaphe), 

(ManaaAUoaAar.  VerÂnloD.) 

Dâ,  l'Jl  ;  adapté  par  Antanln; 

amparanr  aTao  Tanu,  l  a  l  ; 


VMa-ÀoTihj 


tf.'BraÙla  Crt^nt 


V  Cl.  Pompeiau'j». 


,Goo»^lc 


HISTOIRE  ROMAINE  t  tableah 

(Ilo-ir*  sièols 


•  emp«r«ur  PERTINAX 
(P.  UelTiiu), 
M,  lia  ;  empereDr.  l»J  ;  t  m- 
Ep.  Flavia  TUiana. 


tté,  lit  1  erapErenr,  m-,  i  19 
Ëp.  Maniia  ScantiOa. 

Didia  Clara 


Plntàtan  Gnbnli. 


"ÎT*. 


préln  da  Soleil  &  Emèi 
(PhénideV,  t  HT. 


ir  de  Julie  Dimnai  -MS 


Ép.  fJvSiPaula: 

fJaiieAqailaSiiiera! 
i'  Ànaia  FaMiliat. 


hàiiuik;  t  ise. 


ALBXANDRE-SSVËHE 


1<    GORDIEN  [»,  a'ADCisiO 

(Mire.  An  t.  A  fric], 

,  I S7  ;  proconsn]  ;  enperenr,  J: 

+  M7. 

Ep.  Fàbia  OmtOU. 

petile-aiécB  d'Antonln. 


<  liis      GORDIEN  U 
(le  Jeune), 
empereur,  MT;  f  Ml. 


U/lSlMi; 


3i<    CARACAU.A 


>,  J.  Ftâv.  Plautille. 


Ëp.  mi,  i  . 

aile  da  FI.  p...»...., 

EiTori  d«  SepUnw-Snèie  ; 

f  911. 


NeCÙ  FatuliiH 

Cp.  juniuB  fiitbns. 

3»<      GORDIEN  III  aelHeui) 
{M.  AD  t.  AfriD.), 
né,  m;  eéur,  IJI  ; 

Ëp. Ml.  FuHa  s'oÀtM  TVonfuiIIine, 
fllle  da  Miiithée. 
vrsf.  du  prétain. 


Ml  BALBIN 

■mperaur,  ajT  i  1 3U. 


C  (l'Arabe) 
(.M.  julius). 

né,  KM  j  préfet  du  prélulre,  3 
empersnr  ,  144  ;  t  IM. 
Ép.  J(orc«  (Wocilfc. 


ïa-     MACH1M<M.  Opil.) 
préfet dji  prélolrei  ampereur. 
ep.  Nonia  Celaa. 

DUDDUiMlEN 

MMoié  1  l'empire,  'J17  ' 
tiil. 


ivbù    HOSTILIEN 
(C.  V*l.  HM.  Qiilnlui}, 


:vGoo»^lc 


(SUITE    DES    EMPERh:URS    HOMAINS) 
de    J.  C.) 


If  GALLDS 

(C.  Vib.  Trébod.}, 
•inp«niir,  Hii  ;  t  ssJ. 

U-Wr    VOLUSIEN 
(C.  Vib.),    <!*"r,  sil; 
enipenur,  tI3  ;  tm- 


if       FLO^IEN 

(Mît.  Antonioj), 
frère  utérin  d»  Tac 
smptnar,  37ti  t  s 


I*  PROBUS 

(M.  Aur.  v«l.). 

Ép.  Procla. 
Plailcurs  enlUili. 


GALLIEN 

(P.  LLeinluiBgnaUut). 

né,3SJ;  ceur,  ÎS9; 

mpemir  atcc  un  pèn,  ^S]  : 

ep.JuI.'forB.SoloiiiHt 
^Chrytogima]. 


«•  CAHUa 

iCT«ral30;   pNrstdapréMrc; 


«•ii»    miMËniEN 
(M.  Aut.). 
césar,  311;  «mptrcur,  9 


psjun  d«  Simla 

tPïanoniej, 

I*         AURiiMEN 
,  (L.  Val,  Dom.), 


«ugnsM,  3tO;  régne  IT  jourr, 


Galéria-VaUrlt 
t.p.  Gilère-Muimln. 


if         GALeHE 
(C.  VaJ.  Maxim.), 
lilB  adapiif;  césar,  3«i;eni 
avec  Conslance-Chlora,  3 


C  UCINIUS 


Ltciniui  (le  jeune) 
1  SU.  ' 
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HISTOIRE  BYZANTINE.  3"  tableau 

DYNASTIE  ISAURIENNE.  LES  TROIS  MICHEL 
II. 

oordonnio'  à  Mleads  (lusile). 


!»•  COnSTitHTIII  IV  (Cor&onTiii) 

Né,1i>iiagniie,TM;  n]ip«rear,T4l;  fin. 

l'Ëp;  lia,  Irint,  lllle  d'un  khiD  dei  Suaru. 

V  Marin 


!•  LfiON  ITffUlM) 


»•  Ëp.  Irim 

imp«ntr>ce,  IK-wï  ; 

t  MI. 


«•consrAimKv 

,  T70ienip«rci>r,  TW; 

t7»T- 

1>  7n,  TMoJo'u. 

Biftirotsni 
31*  Ep.  MICHEL    II   (u  Hta 

paLricien;  anipaniir,  tM; 


Bnr,   Btl-lll; 

ttn  moins 
Dom  d'Aitaanue 


deHlchvin 
«  du  ThècU. 
,  premiire  temine, 


p.    KO,    TMadora, 
Née  TSn  St5; 
t  Tan  u;. 


TBloraiLACn  STtmtcE 


Ep.  Thfcpbob*, 


II»  I.EOH  V 
(l'AmUen), 
impereiir,  lis  ; 


;vGoo»^lc 


(SUITE  DES  EMPEREUBS  D'ORIENT).  rap-ïl'«« 
DWASTIE  MA.CÉDONIENKE 


« 

41'BASllEI- 

IIU<d9 

EnipeMiir,ïflT;f«M. 

vBadaxiê  Ingtpitu. 

l.WjCOKBTAHTmVI 

4fLB0Hn 

* 

JU£XàKDRZ 

Bmnin 

„,=^.„., 

né,  Ua;>i>giM<M.  BTO; 

ytnna; 
+  Blà. 

.rax,.. 

1°  £tHl<>i>«,- 
U<  CONSTAHTIH  VIII 

Ëp.  <•  su,  Birllu, 

mil  nunrell»  de  Hogôc! 
loItTIulUi; 

mis  d'un  cwircUer. 


if  BàSII.B  n 

(le  loiDe) 
EmpersDr,  MB; 


47'  COHSTANTIK  IX 
Empereur,  HR;  -]-  IPU. 


Cp.   Oibon  II, 


(«•3-I034,  micrhLiv 

{I.  «bl.XLlXJi 

Sl<  fril  !•  I  041,  CONSTANTIN  X  (HOHOHjIQIIE) 

eiiip«rear ,  tMl  ;  t  iOU. 


i(l*THEODOHA 

Vée,  gao; 

unie,  lOM-tOM; 
t  IMC. 

.-ec::vG00»^lc 


HISTOIRE  BYZANTINE,  v  tableXu 


4VM«  ROMAIN  I 

" 

Il 

Ép.  TMoàoTj,';   f  MI. 

-tu 

„^™j,.,.;        „,.™^.,..„.,              .--i--».. 

THtOPBTUCn                       WUm 

ni,  »ll;              Ép.  CoMlmUn  TH. 

Ml-»». 

» 

(■ 

patTicc;  ciur,  S«t. 

W  M(  HICËPHORE  II 

(Phocu), 
ni,  813;  gintnl;   emptrenr, 

Ép.  ftH,'7TufSpi>«K., 

d6  RomtJn  n. 

LiON 

UUrd-,"Xéral. 

T 

calitteûr  da  unret. 

SO-HlinELV 

(la  calf»t). 
tmpsnur,  I04I-IM3. 

93<  MICHEL  TI 

DiqitizeabyGoOglc 

(SUITE  DES  EMPEREURS  D'ORIENT). 


LES  COMNËNËS 
EUTROPE 

di  couUntiD  la  Onod. 


pnftt  d*  l"»)!*». 


■mpeniir,  IDK  ; 


I,  ion  ;  smparear, 


•  ANDROHIC  I«,   COUNËNE 


(IB  naui\ 

ni,  lllDi 

«nnr,  illl:  t  llli 

ep.  ivtl,  jltfnll 

d'Aluii  II' 


■àbutoentor.  Ep.  Mul>  U. 

(Tiga  dMamperaora  d«  Trâblionda , 


(le   Oruid}, 
toparqne 


elk    apporta 
Saloolqn*. 


e  Louis  le  Jeune, 


«Google 


HISTOIRE  BYZANTINE.  5-  tableau 


LES   DUCAS 

ANDRONIC 

I 


ti»  CONSTANTIN  XI 

M,  lOAT  ;  adopta  pu  lîuc  Comoti 
•mperaur,  iMt  ;  i  IMIT. 

!•  Cp.  KDDOSIE,  nile  A«  CodiUdUo  Di 
impènirice,    IHT; 
i  Bprèa  IBM. 


tV  UlCUBL  VU 

(PUIplQBCa}, 

•npenor 


M  tilt  moi  a«: 
ircfaiTftiiu*  d'Bpbto. 


1T>  BoiuiH  U 


LES  DEUX  NIGÉPHORE 


sf  mceraons  m 

(BotoniilB), 

ginénl;  empereur,  1071; 

wlUtinoln*: 

i  10*1,  matfaUérili. 


»«•  bit  KICKPHOKB  IV 

(Brramie), 
gëoéntl  ;  empsKur. 


NictrBOM 

(RnraiiDe), 

ep.^niu,ÉJlad-Alexl*l" 

Comnta*. 


;vGoo»^lc 


CSOITE  DES  EMPEREUBS  D'ORIENT)-  xl^-im-  •uob. 


LES  ANGES 
ALEXIS  I- 


6p. 

mtnfK.                          Ëp.   Za4  Dacai. 

'""J" 

H*  ISAAG  U                              «•  AL8US  111                              Tnn*  MUT 

É,.,.».i          "■sa."'"- 

î«ifar(ti«rtrt,ailed«BéU,                          j 

TModoro 

tu». 

,  l"  Inu  Comuène; 
»•  Thiodure 


(Ddcu,  HDRUplils), 


malLredaCorinui). 


Irèm 

Ëp.  i<>  Boger,  roi  da  Selle) 
3*  Philippe  deSonibe. 


•i>  «r  HICOUS  (Cuubé), 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  BYZANTINE.  6"  tableau. 


EMPEREURS  GRECS  ÉTABLIS  A  NICÉE 
LES  LASGARIS 

l"    THEODORE  LASCARIS  I" 
•mpcreDr,  I9M:   i  mi. 

Ep.  !•  Jnns  COmniDe,  fillB  d'Alaiii III,  l'Ange, 

emperenf  d'Orient; 

ï-  Philippin», 

Elle  deHDpin,  pnDced'Armtofaj 

1<>  laig,  Marii,  Bile  ds  Pierre  de  Courteuy  ; 


"]"■  ' 

_,,  fip.  ff.«M. 

raille  Biilgltie. 

*•  JEAM  IV    LASCARI3 

iTént 

Bi,m-t; 

...j:^^?:"^,J3'J^^,l.,., 

Ep.  Niowuerr, 
iéMBi'ftz  iildieï  Piléoioeue,  roi  '  dï^r*.. 


i-  MICHEL  PALËOLOOUE 


;vGoo»^lc 


(SUITE  DES  EMPEREURS  D'ORIENT),  xin^-iiv  siècle" 


EMPEREURS  LATINS 
LES  BAUDOUIN  ET  LES  COUBTENAT 


BAULOUIH  T 

comta  ds  Flandrs  et  ds  Haiiu 

Ëp.  Margvtrilt  tUuct. 


M*  BAUDOUIN  I" 

coiDts  d>  Hidnant 
«t 

empereur,   <10t-I10!; 

ep.   ivn,  Karii 
de  Chimpagna. 


'^^'  flUe""  '' 
da  TDarquie 

V  N.,       ' 
Bile  dg  Joanniee, 

de*  BQlgarai. 


ilene  da  Flandre 
«tda 
Baloant. 


V  Onr  de  Damplerre. 


Jeam  d'Avmnu 
Ëp.  Alix  de  Hollande. 


eointe  de  Halnuit; 


PmUFPE 

?!•  ROBERT 

Henri 

73*  BAUDOUIN  11 

ye(™d. 

Jfar» 

x- 

DMiqaia 

empereur,  m»; 

né.  ni7; 

deuiième 

;cs 

da     Namnr, 

empereur,  IM»; 

feuune 

retiise  l'empire 

Namnr 

-    +  '"i; 

d'André  il, 

Lascerial", 

de 

''■'V""- 

deHmigrie. 

d'Orient 

de 

de  Jean  de  Brienne. 

Ville- 
Bardouln, 

dûs.. 

empereur  titulaire,  ma; 

TS-  JEAN 
de  Brienne,  roi 

Ep.'iwal'ric» 

(111e  de  *ciïîie»  l-, 
rel  de  Heplee. 

de 
JimMlem; 
empereur 

H3i;ttM1. 

IJoe,Ch8rie.  de  v»loii 

Ëp.   al».   Marit. 

Ép 

û'Iiabilli 

de  Philippe  le  Bel. 

Montleml. 

CathtriBedtrahif. 

prince 

t  rera  (]t«. 
Ëp.  Philippe, 
de  Tarenle,  Ma  de  Charlu  II. 

'-"•i""- 

ROKRT  d  Tarenis 

pn  LIPPE  de  Tareate 

Mitraoerilt  de  Tarente. 

OBt.  ' 

MSL,., 

Ep 

Frai.t<de  de. 

Baux. 

«p.  J((^Ve  Bourbon, 

Ép. 

^        niie 

nile  de    Charles, 

prend 

■  titre  d-empen 

de  Looii  I*',  due  de  Bourbon. 

duc 

e,C4labre:  +  lî6g; 

1 13»)" 

^   ve 

ï-    1370, 

Ëliiabelfide  Uongrie, 

■ans  post. 

HISTOIRE  BYZANTINE 

7-  TABLEAU  (FIN  DES  EMPEREURS  D'ORIENT).    xin..xv.  siecie 


LES  PALÉOLOQUES 

ALEXIS-  PALÉOLOOUS 
Ip.  /«4lu,aiUd'AlBlllIlI,«mp*nt]rdX)lleDL 

Une  ails 
Ëp.  Andronlo-Piléologua,  gniid  domeiliqiia. 


!*•   MICHEL  VIII 

JUH 

CONITAMTIH 

(oa  Mlthel-Andrenlo  I"), 
né,   IS«;   empereur,  iW-,  +  iîia. 

Ep.  rWoA)«Ducuitlïll. 

,j.    ANDHOHICII                             ColSTASTl» 

AntrM 

Irtnt 

E«ioxit 

Ai>nt 

(le  Vleai).                                t  HM- 

fils. 

Ép.  Je.n 

Ép.  Jean  II 

Ep.  Uiobel 

nd,  ]I18;  empereur,  lîSÎ-iaa»;  t  IJ33. 

Aiin  III, 

Comnène, 

Crotplu, 

Ëp.  !•  A«ni ,  Olle  d'ElLenne  T, 

roi 

Blid*  Michel 

roi  de  Honarie; 

de  Bulgarie. 

>    . 

l'Ange, 

Tréblionde. 

empereur 

mariiuli  de  Uonllernit. 

(V-  Ub.  LII[.) 

Thenalonlima. 

li'bii  HICBEL  IZ                             CoNiTUiTrN 

TroteSle 

Une  Bile 

(du  Hicbel  Andronic  II), 

empereur  weo  Andronic  II,  tiSS  ; 

t.po. 

7«'  ANDRONIC  UI 

(le  Jeune), 

Dé,  I9fs;  empereur,  iSlB;  f  I34(. 
ap.I"jMnn.,fin«d«Benri, 

3>  Jnfia  de  Savoie. 

;7-      JEAN  V 

UGHU. 

ne,  13»; 

empereur,  titi-lltl. 

fip.  !•  HtlèM, 

mieda  JeinVI,   ConUcat  nei 

1 

AHPBONtClV 

TB'  MANUEL  II 

^     Wm 

Aotrea 

UMClé  i  rem)dn 

ni,  1 

Ép.,  Basile  I- 

•ahoU. 

""e»\uf' 

etnpereu 

comntne, 

Irènt,  ht 

s.                  . 

eropenur 

1                        Ëp 

e  Conïtantiu* 

de 

W  JEAN  Vil 

DrMOsèe, 

TribJionde, 

empereur,  lïM. 

rolenMwédoine. 

(V-tabl-LIlI) 

■  CONSTANTIN  XI 
(Dracoaèi), 

DdM.ÉTEUrs 
pnnce 

prince  dn  Pont 

«»,'.;*., 

dUPéloponbe; 

Denier  emp^reor 

d'Orient 

iTAcbalB.      Latare, 


^l!e" 


Serrie.       Hcnooiie. 


Tbiê   JEAN  VI  CONTACUZÈNE 


Bp.  Orcin, 


lit 


w   g 

B  ^ 


il  K 

bs    sa 


S   ^ 


iisl 


îï 


il"  =4* 


il"  :- 

I;  i 


ri 

i    3 


Es" 

II- 


HISTOIRE  DE  FRANCE,    r- tableau. 

(GËNËALOGIE   IHCERTAINE 


Otnénl  on  diu  d«>  Fnacl,  tWj  -)  tw. 


III*  m^ov£e 

(dllanultladgClodioa). 

«é  nrm  tll;  rei,  W»i   i  Ut. 

Donne  son  nom  1  u  nn. 

IT*  CHILDRHIC  I" 


roi  ds  CunbnJ. 


RAONlCAmE 

nol  d*CtmbrU; 

i  Sio. 


1.  km.  Banni,  fcnDs  da  Baiin,  roi 


BagfuiMUt 

roi  dsa  Wiitéoths. 

Une  Bllc. 


„, , a,  SI)  ;  t  Sî4. 

Ép.  Gondfau^  ;  mariia  en  teccoda  d( 
à  aoulre  1".  [V.  ci-contre.) 


1.  Ollrogollu;  t  ^>ria  Ut- 


CjlRIBIBT  I" 


jvGooi^lc 


—  LES  MEROVINGIENS    (rUCE) 

JUSQU'A  CLODION  ET  MÉROVÉE) 


fip.  I*  Ymbttaldt?  Bll*  de  Btûàat; 
!•  Argou?  BU*  da  rai  dw  Clmbrei 

II<  CLODION,  I 


Vil*  CLOTAIRK  !■'.  ut  VM» 

«é,  MTjroidaSolMon».  SU;  d'Orléan.,  SM;deBoor. 

B0«aa,sS4;d'Aiietraue,SSt;  roi  da  France,  6ie;t  iSI- 

*^'                              CV.  ci  contra); 

liage;  Tié<,><l>;imeiwe  an  France,  SU:  "  lait  rcU- 
i^em.  su';  t  SIT; 

ClotiUt 
Nie,  Ul;  f  S3I. 
Ep.  si«.ÂmaIiric, 

da*  Wieigotb* 

(Eyjg..); 

Thiebiii  I" 

Bttardi  né  tenus;  roid-Anitmle,  SU; 

fip.  !•  £ui(*™.  fille  dVliric,  rel  de»  WUI- 
3°  syt,  SiMigotlS^Ùiâ»  Sigtimond,  roi 

Roi  d'Aualratia,  s»;  Nia,  Mi;  t  iH. 

t  iM.  fip.    1*  EHUEdiatii 

.    Ëp.l'sU,  Witigar-  roi  des  Wamee: 

it,  Alla  -■ -- ' 


GDNDEBAUD  OD    OONDOVALD  rot  dos   Lombards; 

(Ballomer}.  répndlee, SJS;  tS4i. 

a  eonlre   Bfitird;  proclamé  roi  par  ses  parti-   v    SSS  ,   Dmliitrit; 


WaOOD,     3°  IUD10[B,  fllB  dsr- 

H9  ,    iimliitiie 
répndiée,   im. 


postérité. 

fip.  Te»  s»,  IPoUrodi, 
acenr  da  la  nina  Witi- 
gardt,   es    belle-mérs  ; 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  2-  tableau. 


Vn-  OLOTAIIŒ I- 

Ep.  S*  Inftiid»  \ 


Vin*  CAHIBEHT  I"  (on  CBÉnEBEBi) 

Ni,  Sïl;rDld«Parit.  S«l;tI«T.  Né,  tl>: 
t-B.  I*  avant  Ml,  Ingobtrgt,  née,  il9; 

t   5»B-,  (p-  I"  1 

3<  liant   IBS.    MérolUde,  aentntt  3°  «c 

S*  Tlieudegildc  i  f  après  ilO;  rain 

4°  Uarcovtfe,  mur  alnce  ds  Mérollcde;  l*   is 


roî  d'Orléana  Bt  d*  Boor- 
ri:afrui(a,    fille  da  Uigna- 


toi  d'Anatnsle,  Sti  :  f  tTS. 
p.  tM,  Brunthaul,  fills  d'Athuia- 
eflde.rol  deaWlsigotha  (Espagne); 


d'oiiéaui,  ttl; 
£p.   Failnilie;  t  IM. 


<p.   EID,  SI  Hermén<El1de,   fila  di 

Leuiigllde,  rai  dea  Wialgotba; 

t  S8J. 


Ep.  1*  AilicftiJa; -t  W»i  — 3*  «W,  i'AcudicAïUel 


âp.  Thaudon  IV,  ml  d*  BaTlèn  ;  t  «11- 


THtinnT  II,  LI  JIDKE 

Ké,  MT  j  roi  de  Bourgogni,  itt  ;  roi  d'Orléuit,  SM  ;  roi 

d'Au«traaie,«l3i  t  eti,  aana  posiérite  ikit. 

Ëp.SHiËrnwmAtrar,  fille  de  Vitterlo,  rai  daawiaigolht: 

reOTOf  ie  à  ion  pire^os. 


Sp.  SU  au,  tav  de  UodoiU ,  il.  de  Trirei  \ 


mouaitèr*       bas»    de    l 


s   dD  pa- 

Liutnafa;-, 


.1  Jeune  isalnl  Slgeber^ 
'Auilrule,  U«;  tels. 
oKhi  ti4  ;  t  «pni  6H. 


tp.  rars  tu,  Childéria  t[, 
roi  de  FruN  (t^  ci- 

contra). 


vGooi^lc 


—     LES  MÉROVINGIENS  (Smu) 


(V.  a!A.  LTV). 

—  4*  Ângondi. 


ir-  CBILPERie  I" 

Mé,S(II;roida3ols»ii>,S><;  ml  d«  P*rlS|  S<T  :  t  SU- 
£p.  I*  Audovirt,  rïpnd.,  SM\  i  ItOi 

V  0atuài»l4,  laaT  da  Braaehaal  ;  t  ssi  ; 

!•  WS,  Ftaigonde,  alla  de  baaie  naluanea,  ni«  n 


HÏROTte 

X>  CLOTAIRE  II ,  LE  Jeune  et  Le  Grand 

Bp.  1*  liiiU4tnid«; 
Ï«fffr(r^<fe,t0ll; 
>•  an,  SIcMIdt,  Bœur  di  Comalnid*,  féiniD«  d*  IMgobert  f. 

l 

XI'  DAOOBERT  1" 

«BïereOMirold'Anïtraile,  aw;  da  Minitrie, 

qultaiii.,e3tH6!l.                '         ' 
Ép.  i*  eu,  Gomalntât,  sceur  da  la  rsioa  Si- 
ChUda,  rwDDU  it  aoUira  U;  répud., 

„^.„£'-             «..«.i'S'Àj.'i,..,.», 

CDLbiMO 

Ni  nn  UT(  ni  d-AqoiUUu,  Ml  j 

Zll*  CLOVia  II,  U  PAlHilNT 

N&tSd;  roUeNnilrls  «Ida  Bourgogn*, «li  roi  da  FraDM,  Kf.ttit. 
tf.  H»,  SM  BathiUU,  d'arlgioa  lusau  g  iiiigltDM  i  CImUm,  >H  ;  t  *U. 


1*  clotaihe  III 


;   roi        ret    d'ADSIraale  , 


•71, 


671;  t  •' 
Ëp.    itn    MB.   B1IDII1IUII, 
alla  da  Sl|>b«r(  II ,  roi 
d'Aailrasta    (V-    ol-Oon- 
tre);tB7S. 


ta.'  CHILSËHIC  II 

(  noinm*  d'abord    Daniel  ) 
Ki  VU<  lit  ;  r«l  da  Franca,  TtS  ;  dépoté,  73 


uttrt^a,  «71  i  deFmica,  ni;  n»l. 
p  Doda;  i  aprttMl,  I 


ZVf  CLOVISIII 
LB  FlIN^NT 


CLOTAIRE  IV  T 


XXII*  CHILDËRIC  III 

L'IDIOT    OU     LK    PAl^âANT 

.  74J;  d*po»é,  TSï;  i    ' 


(SilDl>Tuii)Tllla  ,  dlNiu  d 


XXI'  THIERRY  IV,  DE  CHELLZI 

;  roi  da  Heuslrla,  lao  ;-  roi  ds  Franca, 
(Inlerr^ne  da  i  uu,  78I-7U.1 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE  FRANGE,  â-'  tableau. 


SAINT 

Ë<réqa«  d«  U«U,    tlt-ns;  nuira 


LÎndsn  la  Viaiu  ;  t  WS. 

'ainiSTAL,  LE  FOBISTTin  E' 

"nitnria),  67b;  duc  deF   . .    , _.. 

flUcd'Hagoberl;  repodlie  nn  «M-,  t  tpiit 


Hiira  du  Palais  (Anitnria),  67e  ;  duc  daFrani 
kvaal  70«,  PUcIrvdt,  ""  


DBOOON  ORIMOIIS 

Conta  da  Chunpagna,  Tara  iMi;  f  lit.  Maire  da  Failli  da  Neuitrie,  SSB  ;  dac  d'Amtrsde, 
Ep.  Jnilnid)  (Adcldmde),  Ma  d«  varalon,  maira  du  Palala  da  IM  i  f  714, 

nsuitria,  at  d'ADsIlcda,  al  Teava  da  BerUln,  nuire  du  Pilali.  Ëp.vets7IX,  TVmdtiindi.  Rlle  deIl>dbod,duc 

I  des  f  rlUDi. 

Abbé  d<  Jumiègaiet  da  Saint-VandrUle,  nt  ;  archaiiqDB  daHoaan,  Thëodoald 


CAULfljIAII  TXIIf  PEPIN  L 

tfà  TonTIS;  doc  et  priDca  da>  Pranoa,  Hi,  714;  malra  du  pali 

dua   d'Anatniie,    741-,    partaga    la  tl  da  Banrgogna.  7t 

pouiair  iTao  ion  Srin  Papin,  74?  ;  monarchia  cl  due  d'. 
sa  fait  molna  au  mont  Caiain,  747; 


Ëp.  BtTihe  OQ    Btftraie  (au  Grand  Taeiillon 

Pied),  lille  de   Cuibert,   comte  de       Duc   da  Bavière,    748;   dlpoié,  TU; 
Luin;t7<l-  cnfamié   t   l'abbava  ds  Jumièg**: 

I  t  eprèi  7)4. 

Ëp.  Liulbfrgt,  Otla  de  DidW,  roi  des 


XXIV*  CHAHLBHAONE  (CHiBLE»  I'^ 
M,  74i;  sicri  roi,  7s4;  roi  da  Neuitrie,de  Bourgogne  etdeProTence,  7SB;  râunil  toate  la  monarchie, 

771)  ToldaLombardiact  palricada  Rome,  174;  ampcranrd'Ocoident,  SoOi  i8l4. 
Ëp,  t*  T70,  Hfl-mengardi  (on  Ditidiralc),  fille  de  Didier,  roi  dei  LouibuiUi  répudiée,  771  :  t  buu  poil.; 


S"  771,  HHdtgarde,  6 

i'  7»,  Foèlraie,  Glla  deRodalphe.   c 

4'  LuUgarde,  Allemande;  t  loo,  un* 


FIN  (Cu-loman)  Berthi 

;  rai  d'Italie,  781;  NeeTer*7T«;  tllS. 

(Tim  deacomtCbde        Ëp.  vert  JtO,  laint  Angil- 
ndoia).  bart,  wcrélairs  de  Cbarlc- 

roagne;  abbé  da  Siint- 
Hiquier,  7n  ;  archl-chape - 
liinda  l'emHnar;  t  •(*. 


;vGoo»^lc 


LES    CARLOVINGIENS    (2"  MCE) 


Walecbisb 

ComU  d>  Vsrdnn. 
Ep.  Wiltntde? 


Su  NT  VlH  DRILLE 

Abbâ  de  FoDlenalla  (dlocteg  da  Ronin]  ; 


Ep.  Eodu,  ducd'Àqnitaina. 


Chah  Lia  Mahtbl 
a  Itt;  doc  d'ADilraala,  7IS;  main  dn  paUia  da  Kaaatrla  c 
d'Austraaie,  duo  da  Francs,  nt  ;  f  7tl. 


t>  ni,Sonte/iildc,  D 


SàUrd;  eomU  et  abbé  da  Salnl-Qnanlip. 


XXV'  LOUIS  L£  DtaciMNAinE 


Lot*  ma 
laau  de  Loal*  la  Déb 

ai,  T7l;  fiu. 


PEPIN  (1<  Boua) 

,  se  rsTDlta  canin  x 

>l;  enferniâ  i  l'abba^fa  de 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE  FRANGE.  4-  tableau 


XXV  LOUIS  I",  I.K  Débommaim,  3'  fila  de 

H«,  III  j  rai  d'AqalUIns,  TTt;  uioc.  i  l'emp.,  tl)-,  roi  ds  France  et 

£p.  1'  7*S,  Bermfngardt,  Alla  dlngvunne, 

l>  11*,  Judith  fllts  da  WalTa, 


LoTHiiRi  I"                           PÉPIN  I"  LoDia  u  OSHMIHIOUB                                 Jlpordf 

Emp.,MO;tlSI-         Rdd'AqulUine,  IHj  t  ■».  Ni,  lOs  ;  roi  de  B«Tltr«,B17;d«  0«rminl«,  Ëp.  BegEon,  comta  d 

{V-LomOns.)       gp     ,jj_    /njfittrg.,      fille    de  »33|  emp.  d-Àllemjigni^»4î;  t  «8.                             Pllii. 

Thfodebarl,  comw  de  Midrie  ;  Ép.  Emmt,  eipignoleT;  +  »îs. 


l'EFinlI                   B(r(*«  Ghabus                CiEiuHliM  Louia    II,    lb                XlOt*    CHiRLES 

Hd   d'Aqoi-              t  »7i.  Areheréqne  de      ^oide  Bailère,  OBaMANlûWl                      ix  Otio» 

Méiiirds4r         Roupillon   fdil  ^ '"■                       Wl»,      B77,  »7»;daBa-         d'IUlie,  17»;  «mper.  d'OC- 

18114    UQ>        d  AlMM),  oomW  t»»o.  ïiir»,  Sïo:        cident,  IH  :  roi  de  prince, 

poM,'                  deflerryeldAB-  ■  ^  H,_                       llii  dépoja,  Ml  ;  f  »8B. 

vergna,  t       ■  gp  i»  vara  l«ï,H...,flUe  dn 

S-  177,    nichardi;  i    tit. 


ixvni'  LOuia  m  xxix*  carlohan                                   O'"" 

Mê,  («0  !  Ml  de  France  eyes  Mo  frire  Roi  da  France  ïto  »oq  frire  Loole,  lî»;  roi  de  Sp.   Robert ,   comle   d* 

Carlo[i»n,l7ll(  roi  da  HaueWe  at  Bourgogne  et  d-4quit»ino, »M ;  roi  de  t«al«  U                   Troyei. 

d'Auitrule,  MDitua.  un*  poil.  monucbla,  Bllj  t  !">  auitpoit. 


t  Tara  M. 

tp.  «1 1 ,  RoUoD,  dno  da  Honnaodle  )  +  Tara  «11. 


ZXXVI*  LOTHAIHE 

Né,  »l;ueoo.  sa  trAna,9S9-,  roi  de  France,  »ii;i  tM. 

Ép.  MS,  £inmo,  flUe  da  Lûlhaire  II,  roi  d'Italie  ;  i  «près  »»7. 


XÏXVll*  LOUIS  V  AKIIOULD 

LE  Fainéant  Bit.;  irehovèq.  deRelmi,M!i 

HB  vers  »07  i  »»oc.  lu  trOne  et  coaron.,  »7l;  roi 

de  France,  iK;  tSGî,  laiu  poit.  (le  damier  dot 

CulOïJDglaDada  Fnoce). 
tp.  Yen  SK,  Blanchi,  Bile  d'un  Hignaar  d'Ao- 


DiqitizeabvG00»^lc 


—    LES  GARLOVINGIENS  (SuHe) 


Chsrleniagna  et  d'flildegarde.  (Voyez  tabl.  LVI.) 

empermir d'Ocddenl,  »l*;dBpo»*,BlîireC»bli,«j4it  «M. 
doc  da  Hubafs  (piji  ds  LMg«];  f  ait  ; 
comt«  ds  Baitère  ;  f  143. 


XXVI<  CHARLES  il,  u  CaiDTB  Oilib 

I3;_   roi    de  NanstriB,    BJT;    d'Aquitaine,        Bp- SaT,ET«r»rd,ducd«?riûiUj  + MT. 


Ol  d'AlIuitïillS,  ISiJ 


Ép.  f  84a,H«rrwn(nid.,lilledîadeB,coinl«  d'Ôr- 

1*  BtC,  AicAildi,  alla  de  Beniei,  comte  d'Ar- 
dtnaejt  après  87). 


KXVll*  LOUIS  ir,  UE  BÈODI 
Né,  »4S;roi  d'AC[nltiina,)OT;  roi 

de  France,  i)T;  t  Su. 
Ép.    I-   ««s,    Amgard»,  Alla  dn 

comte  Hardouin;  ripndiée; 
1°  idilalii,  patila  fille  du  comte 


ludilh  Rotk\ 

fip.  1*  ISS,  Etbelwoir,  roi       Abbena  de  c 

d'Angleterre:  t  8i7;  N.-D.deSoii 

Slalerre  ;  - 
1°  Bea,  BiDdoln  (sras-de- 
Far),  comla  daFluidre) 


J"W"W  XIMI-  CIUBLES  III,  1 

tf.  BAnlfe  II,  oomte  da       Ni  paathnme,  SI»;  roi  de  France  aTec  Endai    atu 
POlUeriitMî.  _  Bonnior,  ïîS;tS5Ï 


loi,  BBS;  roi  d«  LomlM,   tll;  pri- 


07,  Fridtnmt,  meut  da  fiemeB, 

era  BIT,  Oflie»,  flile  d'Mouard  1   , ^ 

k  Herbert  II,  de  Varmaiidoia, 


■ipiB  de  chliona-Bur-Mïraa  ;  t  »I7  ; 
"'  ""Aiiglatarra  ;  martria  au  aaeoudet  docm  (BSOi 
■■ ■-  de  Troje». 


ZXZV*  L0CI3  IV,  Q'OUTKEMIB 
il  da  Franas,  n»}  prisonnier,  Hi-pts;  f  »n. 
.j. —  j. c....  j„.  j, i  —  .,.._..  nr, anip.d'AUain»giw,ei 


RouaaH 

BK.;  éitaue  da  Lmu,  >i 

1  «7». 


Huguat  Cspet,  BtTjt  BD3. 
Ëp.  1*  Boimt,  fille  de  Godefray  le  Vieux,  coml 
f  Agnii  (t>  rirmondoif,  Bile  dUattùrt  II 
dois,  comte  de  Trojres;  t  >m. 


râd  leFicliïque, 
roi  da  la  sour- 
eogna   traniju- 


I  I 

Brmangardt  QtrbtrB$ 

de  Lorrains  de  Lorraine 

E.  ijbert  I".  conSte  Ep.  Lanibart  1",  comta  de  Mans  et 

>  Nunur.  (Tige  dea  de  LouvaiD;t  lois,  {TIkS  des 

;ointM  da  Kamur.)  coint«idaBr«but«tdsLaUil*r.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  5-  tableau. 


ROBERT  LE  FORT, 

CoiDta  da  Pirii,  Ml;  comM  d'Ai|j«. 


XXXI*  EUDES 
tioomlc  àt  Pirii;  rcl  dePranu,  UT)  t  U>- 
ip.  Vtéodralt. 


Roid'Ailultiine,  iwjtJBnnB. 


Mt.  d'Araonl,  ra) de Osnninie ; 


HDGDM    U    OIUND,   L'ABBf 

Comia  da  Pttrl»  «t  d'ûrtéaiu  ;  duo  d<  Nsnitrls ,  d«  Boorgogns,  d'Aqnitains 
«td« Francs;  t  Ht, 
a.  1°  RolhiUt,  Glts  dsCltuleBla  ChaoTa; 
3°  nn»3i,  Biltildt.Wt  d'ÉdoMrdI",roid'AngUterr«j 
}•  Tara  >3B,  Htdtcigt,   flll*   d'Henri  l'Oîialeuc,   roi  da  Oarmuiie. 


*  B7I,  ÀiUtalâi,  IttUtime;  GlieUnrt,  dus 

t  Tan  IM4.  V,    at  d'BernuDgadi 

Bourgogne. 


OTRON  Henri  li  Oaiim 

DDcdeBourgogne.esSi -{  HJ,  Duo  de  Bourgogne,  MS;  f  IHl,  M 
MD*  poiL  put.  léglt. 

LtuiigaTi4,  nileda  Ëp.  GtWMrgt,  Blla  da  BupOi 


Comt«  de  Bounogoa ,  âli  da  OeriMrgt 
ald'Aldebert;  i  1037. 


I.  1*  Hunier  iv,  comia  aeiiiiuuuî  t  luia-,  ne  vcn  vio;  usocie  ad  irone  ei couronna,  vm;  roi,  ns;  t  loai- 

1*  1031,llugua>  m,  comta  de  DashtMoiV.  £p.  ■■  sss,  Birf^,  Alla  de  Conrad,  roi  de  ti  Bourgogne  traJujurane,  i 


ZXIIX'  ROBERT  II,  LB  PIEUI 
»7o;  aaeoole  an  trine  etcouronné,  SU;  roi,  MB;  f  lUI. 


roi,  f«ij;  itiai. 


Ëp.  lesl,  jlnnida  Rueiie,  GlLe  d'iuolltw  I. 
gnnd^uo  da  Ruisie;  uuriee  en  lecondei 
pocea  (toci)  il  Raoul  II,  la  Oraud,  comla  de 
Crépy  al  de  Viloii  i   repod.?   luac. 


jvGooi^lc 


LES  CAPETIENS   (3-  MCE) 


d'origine   uxoDne. 

Btt  ;    dao  ds  Fnnce,  IM;    i  ttt. 
da  HngDM  l",  samta  ds  Sandgiw. 


XXXIU'  ROBERT  I" 


tp.BMrix,  fille  d'HiAert,  comtsd*' 


XXXIV  ep.  RAOUL  (oDRcNiotphs),  due  dsBotir|ognB;  fila  d«  Riohinl  la  Jaitkiw,  due  de 

BoDrgogiu;  roi  da  Franu,  fut!  ; 

Tègiw  tsnl  à  la  morl  da  ChtrUi  le  simple,  H(; 


tlmipoat, 
Ep.  MO,  Rtcbard  I",  doc 


GMU 

Dania  d'AbbeTlIla. 
T.BugD»!»,  cornu  da  Fanthlca. 


Jdili  Ion  Ails) 
Ép.  I>  int.  Richird  III, 

duc  de  K,— ——'•-- 


ROBERT  LE  VIEUX 

laBoai^iwnc.lOlï;  -f  lOTS. 


audDUln  V,  i 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE,  c'  tableau. 


XLI*    PHILIPPE   I",  fils  d'Henri  I"' 

^        Hé,  «133;  uei<  roi, 

Ep.  l>  loT!),  BtrlKt,  ails  ds  Flarenl  I», 

f  1091,  BTlTOit  it  MoiUforl,  Alla  da  Simon,  comU  d*  Uonltarl, 

I 

ConitoBW  XLII*  LOUIS  VI.  LS  Gbos  * 

ep.  I*  lOBSiflngnca  !•',  eomla  d<  Champagne;  M.  1D7S;  rotnli  d<  Veiln,  loti;  aiioclt  au 

i  nn  IIU;  IrSn*,  la»;rol.  Iti»;f  IIST. 

1*  1117,  Boémond  I»,  prlno*  d'InKochs  ;  f  lllt.  Ep.  I<>  IIM,  lucioini   d<  Rochtfort,  flile  da 

Gui  la  Rauge,  aire  da  Rucbaforl:  tépâdlàa, 
iiol; 
1°  IILi,  Alii  ds  Sovoft,  alla  d'Humberl  II, 

à  Mittbiei]  I",  seigneur  da  MonOooreMy, 


o^uJa" 


L'A^italoa, 

m',  fille  d« 


e.  01  la  de  Tbibaat 


Née,  1149;  t  aprte  illt.  Comleaw  de  Veiln ;  i  II*' 

r.p.  yen  IIU,  Thibaut  la  f.n.  f  neù,  Henri  la  Jeui 

Bon,  comte  da  Blole,  u-  fila  d'Henri  H,  roi  d'Ang 

néch«]daFniica;tll><.  lsrre;tllS],uiaep<»lériLi 


>s,  Guillaume  III,  e 


XLVI*  SAINT  LOUIS  i. 


CoiDla  d'Artois. 
(Tiga  dei  comtai  d'Artoia.) 


d'Anjou  alduHilDe; 


jvGooi^lc 


—  LES  CAPÉTIENS  (Sutu) 


et  d'Anne  de  Russie.  (V.  tabl.   LVIII.) 

l«S>;rol,  toto;  t  um. 

MOiUda  HSlUiide;  ripadUt,  lOM)  t  lOH; 

fmn*  df  FonlquH  la  Rtctain,  Wmta  d'itjiia;  rcpudisa, 


CéciU 
og.  Tiocrède,  prineadsTtbuie;  f  III 
lis,  Pan*  àe  Touloaia,  comCa  da 

Tripoiii  -t  un. 


Archidiacre  d'OrU&iu, 
1141  ;  <vèqa«  da  Btau- 
*>ii,llU;  archsviqD* 
dallaliiu,llsi;illls. 


Gomla  de  Dreu 
(Tiga  dei  comtes 


Ép.  I"- 


Boulogne,  fils    d'C- 


XLIV<  PHILIPPE  IT,  t 


IIBO,   riolclfe  d>  Hait 


1>  1193,  fnsctmrge  de  Dantmarck,ineie 
Vildenar  I",  roi  ds  DïneniBrck;  répu- 
diés. 1193;  -f  I33(.  uns  postérité; 

!•  lies,  ^on^t  de  Méranit,  ÛHb  de  Ber- 


Bée,  Ini  ;  +  «pris  Im4. 
iiis  II,  Comnène,  1«  Jeune,  emperrar  àt  Conslin- 
B3: 
onlD  !•',  Comniufl  etuperctir  ds  ConiUntinopla; 


Philippe  (Hnrepel) 
Né,  iVH);  comté  de  Boulogne;  t  la». 
Ëp.  1314,  Mahaud  de  Dammarlin,  fille  deBsnaud,caiDledéI>uninarUn;  marié* 
en  secondes  nDCé>(<t3t)ï  Alpbonu  dé  Portagil,  llti  d'Alphoneé  11,  roi  de  Por- 
tugal ;  répudiée,  ms  ;  i  iijo. 

AuBHT  Jeanne  tfe    Botttoffnë 

11,  Il8ï.  Comtesse  da  clermont  el  d'Aumale  ;  t  mi. 

tf.,  lïSS,  Oiactaer  da  ChllUlon,  baron  de  Donil  ; 


ilanetd'jlUTergné,        Hé«,  I 


Anjou  et  de  Prorenea. 
lea  comtes  d'Anjou, 


Ëp.  1337,  Jeanne  de  routouie,  tllla  dé 
Baynond  vil.  comla  de  Toulonea  ; 
nte,  liw;t  I3SI- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE 


XLVI'  LODIS  IX,  Saint  Louis,  fils  de  Louis  vni 


UVtl*  PBIUPPB  1II,K 


Ep.  l<>  lui,  ItaluUtSA- 
ro^ofl.  Alla  da  itc - 
qaaii  I",  roi  d'Anson- 

V  ml,  Marii  lit  Bra- 
bani  Iliade  Hanii  lil, 
ducdeBrabsnLïi'  isii. 


IMS:  t  I3T0,  una  soi- 
Urité. 
£p-  iMi,  Tolanit  d$ 
Bûurgtgiu,  lomUiM 
de  Heien,  111a  d'Eudra 
ds  Bouraogna;  mihcii 
en  «ecoDaeii  ii<icti  (•m 
iin\  à  naben  da  Be- 


XLVIIK  PBItJPn  IV,  u  Bn.^ 
Né,  I3«  ;  ni  de  Manrra,  iM4;  a«  FnncA,  im  ; 
Ëp.  iMt,  Jtamu  it  Navam,  lllle  dg  Hanri  1".  i 


la  SonrgogDa;  née,  ma;  répudiée,  lllt; 


\ 

jvGooi^lc 


7'  TABLEAU  —  LES  CAPETIENS   {Suite) 


et  de   Blanche   de   Gaetille.   (V-  tableau  LIX.) 


Ep.  llll,  Jtaifu  de 


cnie   de    Clgr- 
lont.  (Tige  do 


Slancht 

Nés,  ilM;  t  132». 

Ep.  1309,  FerdiDsnd  de  la  Cerda, 

inftnl   de    CuUUs,  nia    d'AI- 

1>bnnaa  X,  roi  de   Caaiille;   i 

12JJ. 


CoDrte  d'Sireui. 
(Tige de)  conilesdïirt 


ui  d'Àngielt 


Btancht 
t  IM«. 
.  nodolpbn,  due  (FAotrîche, 


].[•  PHILIPPE  V,  I 


i>  di  Bourgogat,  I 


Ll>  CRAni.ES  11 

Né,  1^3;  comle  do  la  Mai 
el  de  Ninarre,  liM;  f 


tf  l>  I30T,  Blanchi  da  Bourgagni,  Blls 
d'Ouon  IV,  comla  de  BourKoane:  repudite, 
133^  ;  se  jait  reliRieuae  ti  r>libi.]e  de  Kaa- 

hoiMoii,  tîae;  t  lîaa; 

a-  1331,  Karii  di  XtumAourg,  Site  de  l'eni- 
prrear  Henri  Vil:  nae,  iios;  +  l»a4i 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE   DE   FRANGE.   8' tableau 


BRANCHE 
CHARLES  DE  Valois,  fils  de  Philippe  le 

Ni,  1110;  i\a  ml  d'Ari(on,  19)4;  comte  d'11eD(i>iiM 
Bp.  !•  13M,  Karguiritt  d*  Sidlt,  Bile  de  Chirle»  H, 
V  tUI,  Calhtriiu  di  Courlmay,  Bile  de  PUllp(« 
f  lloB,  Mahaud  dt  CkdtittOB.  fille  de  Gui  111  de  .. 


rinbfUf 

/rann. 

MaraMeriU 

LUI-  PHILIPPE  VI, 

l 

MhlTilU 

M,  lîSJjeonjlede 

Comte  d'Alençon 

'iiS«S 

e|>.l3os,Gnillaun<e 

rite  lépllme. 

Ep.  !•  liil,  Jtatint 

daHobanll.ducde 

Boui^ogne;tiï4B; 

da  JVap'arra,  fille 
de  Philippe  m,  d'E- 
*reai,  roi  de  Ni- 
Tarrs.eldeleonne 
deFriiice;t  iMS. 

I 


Né,  nlDt  duc  de  Normandie  et  de  Guletins,  comte  d'ADJOBetdu  Hiine,  1II3:  roi,  USO;    priionDler  de! 

l3tiI-ia«a,ISMjt  OU- 
Ep.  1*  1191,  /lonna  dit  Lmimbourg,  lllle  de  Jean  de  LniemlwurK,  roi  de  Bohtnie:  t  iiWi 

!•  ISiO,  Starmt  tÀwmg'ié,  Hlla  de  Gull1<anio  III,  comte  d'Auvergne,  el  do  Hirgueilte  d'Erreui,  ■< 
Philippe  de  Bourgogne,  comte  d'Atud*;  t  llfo,  uni  pue  t. 


LV*  CBARLES 

ep^imijuinfitdaBoui 

duc  de  ttourbon -,  Dée 

V,  LB  Si» 

IISI  ;  liententDl  da 
iiit'tHA;  roi,  iiui 

ra«>,llle  de  Pierre  !•'. 

LOOII 

Due  d'Aniou. 

d'ADJOU,) 

JUH 

Né,  nw  1  comte  dî  Polli*r».  -ers  IÎ5B  ;  'i'""","': 
général  de  Guy.nneet  de  UnKuedoe.  I»«;  T 
de  Berri  ,lWn ;  duc  d'Auvergne,  I3«'»;"™^ï! 
Cujenne  ci  de  Languedoc,  tjïl  l  goo'erDCor  ■» 

Bp^'i-'isso'  'jtonnad'ir™iffi.M,  fllla  de  Ja"  1". 
comte  dArmienac ;  t  iJa7  ;             .  «  j, 
Boulogne,  fllla  de  Jean  II,  comte  d'Ju*»^' 
etdaXulognoi  mwiée'ed  -e"'!.<>?i^'SÎ 
(UH).  à  GeorgM,  leiiueur  de  le  Treux»""- 
t  un,  BiDs  potiérïié. 

LVI*  CBARLES  VI 
{V,  Ubl.  LXII.l 

Loojs 

Dec  d'Orléine. 
criée  de  la  branche 

Cathtrioi 

Hét.  Mil  ;  î 

Ep.  ISBS.Jeand 

n,  c.imle  de 

CBiKiBt  n  Bie>T 

no":                      Ep"  *aH",XàT,Su"C  t 

Sullït'  mariée  en  «econdet 
noceBfwit  UB1).  *  ""''"^ 
nL.medrrrS!!!^"erJriî^"- 

aire  d'AlbreL  connil»!»'»  »" 
Fiance;  tTOra  1411- 


Gooj^lc 


—  LES  CAPÉTIENS  (Smu) 


DES  VALOIS 

Hardi  et  d'Isabelle  d'Aragon.  (V.  t&bl.  LX. 

d«ViliHs,l3tS;  d'Anton,  I3M;  fiS». 
-raidaNipleaetdaSicileit  I1S>; 

-  daConrieiuT,  emp.  liial.  ds Conmniiiioplei  t  net; 

-  ChlUllon,  comte  deSt-Fol;  t  !>>■- 


Bp.    I3Ï4,    Cbirln 
âe  Sicile,  doc  de 

deSlelle;  t  tsw. 

Né,  1398;  duc  d'Orléaas  et  comie  de  Valoir,  lUt;  f 
p.  114S,  iUoncha  di  f  ranci,  ails  de  Chirles  le  Bel,  r 


PaiLirrB  u  Haidi 

Duc  de  Bourgogne 

(Tiga  de  la  S*  bnocbe 

&  Beurgt^oe.) 


Née, 154); t  I3J!. 

Ep.  1»  1347,    Heori  d( 

Bmbïnt,  dus  de  l.im 

bourg,m.deJsaDiri. 


puisdDcdeXilui:  t 


jiiH  I.E  Bmii 

Aont»  d«  Jltrrg 

Marii  <U  Btrry 

ep.  îî""»"  ISîhnini  (b  Frone»,  l!l« 

t'  I3n,  Fbiltpiw  il'Ariol*,  roirie 

de  Boorbun,  comie  de  U  H>r- 

puis     conoiiïble    de 
VranceitlilS- 

jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  9^  tablel^u 

BRANCHE  DES 


LVI*  CHARLES  VI,  le  Bieh-Aimé,  fiU  de 

Né,  IHS;  Vi, 
t.p,  lits,  Inbeattdt  Banièr*,  BUe dtUcnM II, 


Se»,  I9«|-, 

i  1411. 

ep,  ll*7,l«ulVt, 

da  Wanlfort, 
Ois 

Bntigng, 


nie,  llM;  relif;. 

1  Poiaiy,  lt«8; 
t  14». 


Ëp    ItOJ, 
Philip»  l«  Ro 


,  iJIW  ;  duc  de  Gdïbdoi  tl  dinplili, 

1401  ;  +  14(1,  wnipoal. 
I.  UI2,  «aroïKrtl*  rf«  flauro»oiM, 
nile  de  Jun  uns  Peur,  dacds  Bour- 

IVJlj'kArtburda  Brcugna,  cornU 
Is  Bichcnoal,  canpst.  de  FruM; 


LVIU*  LOUIS  XI 
DMiphininé,  liïl;  rd,  Utiii 
I    MargutTU»  iÉcC-i,   fille  ds 

tcat»;oé»,  (41S;  t  IM,  uiu] 
1,  cnarlollt  d«  SavDit,  UUe  da 
noie;  né>,tMs;t  UBl. 


Ep.  IMI,  , 

AlDsdMiX, 
duc  da  savoiai         I 


;vGoo»^lc 


—  LES  CAPÉTIENS  (sm) 

VALOIS    (Suite) 


Charles  V  et  de  Jeanne  de  Bourbon,  (V.  tabl.  LXI.) 

■  MO;  t  14». 

doc  de  BaTJira-lDgolitad  ;  né*,  l»ll;i  1U5. 


n<,IMi;diMdBToanlii», 
ItUi  dMphlD,  1419; 
dnc  d*  fitiTj,  conta  ds 

Ep.  I4M,  Jtfqutlint  dt 
Baettn,  fille  de  Guil- 
laume   IV.  comte    de 


coDde.  nccei  (lilT), 
Jean  de  Boargogna,  dac 

uimei(l4n),  Eumrroj 
d'Anglelem ,  duo  d« 
Oloceiur;  an  qualrifr 
me*,  Fnnfois  da  Bor- 
■elle,  contad'OMraTent; 
t.l43«,  un*  pose 


CatluTin* 
[ée,  t401if  liSB. 
lanrl  V,  roi  d'AngIe(am;ri- 
e  France,  l4ao;  f  1433; 
Owen  Tudor.  ohamlter,  d'une 
ne  limllle  dn  piji  da  Oillei. 


LTII<  CHARLES  VH,  ut  VICTORIEUX 
Hi,  (4D3  idiiodaTanralDe.l4l<;diaphln,  141 
rigent,  i41t  ;  dno  de  Barrr  al  camta    < 
Poalhf«D,l4l»i  roi,  l4U;-t'  ittl. 


Hindi  Vt 
d-*i.gl-«rra;< 
I.  roi  d«  Fni 


CODc.  A  Tere  l4St,  Agnèi  Sorti,  Alla  de  lem 
Soreu,  faarer,  lelgnenr  de  Coudun; 
née.  I4ID1  dune  de  Bainté,  Roqne- 
ceiiera  I  Ronergue).  luoudiui  at  Ver- 


Né,  14(d;dnc  de  Barrjr,  i 


ChàrloltnU  Valoiê  MargatriU  di  ¥aloii 

BAkide  d«  Fnmea  ;  oie,  1414  ;  (on  Karit) 

*  '*'*-  BUtrda  da  Fnnca  ;  n«e,  14] 
Ep.  lt«,  Jicinai  da  Bréié.  tiTuI  14T>. 

comt*  de  Uanlevrjer,  miré-  .      ,,,, 

:hal  et  grind  MDécb*!  da  oliriar  de« 

■teicbal 
da  Qnjrenne  ; 


eomta  da  TalUeboarg, 


1  Itto. 


;  Conditrlea  da  l'ordre 


ta.  t4t4,  Hem  II,  de  Bonrban,  lire  de  Baïujau 


;vGoo»^lc 
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HISTOIRE  DE  FRANGE.  12"  tableau. 


MAISON  DE 

LXVI'  HENRI  IV,  LE  Grand,  fils  d'Anloine  de  Bonrbon,  duc  da  Vendôme,  roi 

BÏxièine  fils  de  saint 

Ht,  iU5;  Tol  da  Kmire,  liiZi  roi 

Ep.  ■•  f  111,  MargutriU  ât  Valoi$.  Alla  de  Henri  11,  i 

f  IM«,  JTarif  i»  Midicit,  flile  da  Françoli  1 

Cunc.  «.  ISM,  GabritUt  tEilriti,  duchFuo  d<  Beuifort,  B11*  d'Antoiaa  d'Estr««a,  uutira  > 

B.  I5W,  Cathtrtnt  Htnntlt  dt  Baliac  iBrUraçtm,  flIle  de  FnDfoia  de  Btlnc,  Ki^na 


LXVIl-  LOBIS  Klir,  i.»  I«ni  ÈiUnbeth  Cftd.OW 

Dai.phin;nt,IWI;™doFr.nce,i6IO;f  I6U.  K*«.  IMI;         Kéa,   1M«; 

Ëp.  i»JiS,.(iineil'-<iilrich(,  Bile  de  Philippe  III,  roi  d'e»[>8gae;nÔB,iM(;  tl«t-  ■{  ISH.  Duo  d'Orléans. 


I-XÏIIT'  LOUIS  XIV,  1.1  Gkind  l^aiprE 

Daiiphin;ii6,IB!»;  roi  do  France,  iflU;  1  uis.  Duc  d'OrWam, 

p.  1-  IMD,  Marie-nirèti  d'iuinc)».  lilln  do  Phi-  {Tigedola 

1"  I68*0u  jûSS, /'rontoiMii'Juftiçnrf,  mie  de  Coït-  " 


j>,  iGSi,  f<m(««-(''nififoijï  de  la Baume-lt-Blane 
dt  ta  VailUre,  Ilk  do  Uiirent  do  l>  Baumc'le- 
nitiic,  seigneur  do  ta  Villltr?,  lieuienaiil  du 
pan  et  ctiUraD  d'Amboise;  ii^,  ^t^\■,  mio 
d'banDaurdeMi»a  la  dacheaKO  d'Orléani,  lasi- 
duclieace  da  la  Valli»re  et  de  Vaojour,  Ida;; 
cnircaux  Carméliieii  du  nubugrg  Sainl-iicquas, 
à  Paria.  1814;  ï  fait  prore-aion  anua  le  nom  de 
fume  Louise  delà  )ll>^icnrde,<STS:'t  iTia- 

I.  16<B,  FroHfoiit-Atliénan  it  Boehe^ùniarl, 
maruiiiM  de  Huntespan,  aile  de  Gabriel  de  Ro- 
chechonan,  duc  de  Horlemar;  née.istl;  dama 
du  pilija  de  la  reine,  ises:  aa  raUre  aui  Pillta 
do  Salnl-JoBOph,  à  Part»,  («a;  +  Itot. 


Ep.  tais,  rh^    Êp.lïJO,ïicior.  {v.ubl.LXVII.) 
Philippe  111,        duc    de  !U- 


MaritAnni  tt  Bonrbon 
(Kilo  de  B]oiO 

Dit.     de    FiBDce;    née, 

1656:  duchesse   de    la       ï  ~"_ ■    """        ■--■■'    r-— --  — ,    -.   b'— ■=■"■>'" 

VBlWre:  limi      lelT  ■        *"  France;  ne,        du  Lanpifdoc  ,  UBI  ;  général  dae  galÈrea, 


"  »"""«■        Dit.  de  Kran«;  né.  ICTo;  Ifgi.. 
Comia   de   Ver-      du  Haine,  ia?3-,  colonri  f,ia6r 


i68«;  grand-malire    de    l'artillerto ,   laMi 
lieulenani-génêral,  iToï;  -i  I7M. 
Ëp.  IBïI,  Àtmt-Lotiitt-Binidictt  dt  Bourbtm, 
Aile  de  Henri-Jules  de  Bourbon,  prince  de 
CundéiHée,lBJ6!  +  l!S!. 

I 


Prince  de  dainbca 
colonel -Bénf  rai 

mii  +  l7ÏS. 

EBOll 

Ungu 

Lonia-CHiRLia  ni  Boonon  Laoitt-Fraaçoiu  dt  Bour 

Comie  d'Eu;  n«,  ITDI;  grand-millre  (Hl le  du  Haine) 

"■- "'  Ï'IÏÏÎ  «é.,n.7i,m>. 


Louis  ■  ALUAUpai-JOSm-STAH  ISLAa 

Prini^  do  Lamballo;   né,   17U;  -t  1161. 

Ep.  HS7,*in>.TWr*«-/.ouù«(iaSiwoi(,*lledeLoiila  de  Savoie,  princo  deCartgHnj 

d£«,  i;U;  surlnteDdanle  de  la  maïun  de  la  reine,  I;i4)  t  ITll.  ' 


LES   CAPETIENS    (SuUc) 


BOURBON 

d«  NaTsire,  et  de  Jeanntt  d'Albret;  et  descendant  de  Robert,  comte  de  Glermonl, 
Louis.  (V.  NaTarre.) 

de  Fnnce,  llt»i  f  Itl*. 

de  Frwce;  D«e.  lUl;  rtpad.,  DM;  1 1(11,  nui  poM.; 

gnod-doo  dCTOKine;  Dé«,  lilO;  régenW,  iSIO-imp  ;  t  IB^S' 

l'mrt<ll«iie,eir«mnesé[Mr4adcNi«ilaid'*ni«ml,  utgDeDrito  LieDConrl;  néeicra  tsti;  f  li93; 

d'Eniraguw,  BMTenmt  d'Orléana;  nie,  tM»;  lurqDise  de  Vemeull,  ISM;  t  tel». 


H»orltU,-ll«ri. 

Calhtrtnt. 

CCStK 

u„:.„. 

™, 

de    ChBT.    dS    VïD- 

Dît.  do  Bourbon 

né«,  isn-,  légll.; 

diiu     àe    VHidAme 

di>  Meli,    IfllI- 

Ëp.   ISlt,   Bernard 

et  goiïtrneur  d« 

kxHir. 

PnncB  de  l'opdra 

gleleiTO,     IMS; 

"œr^"* 

"  "■""■""  Comle  de  Toulou-e,  tf«c  de  D»mville,  .le.;  Ut.  «  ""«rbon 

(Ulle  de  DanlCE)  de  France;  né,  1878  ;  KgiL,  i<gi  ;  amiriJ  de  (Mlle  de  Bl.ji» 

Prince,  ISaï!  gouverneur  de  GujeDne,  lAIB;  nu    a    „ 
Bourernrur  de  BreUKcie.  Isïl:  «rand-entur.  ,ij°     ,"""■  ' 


Sreugcie,  isïl;  gnnd->c 


Bile  d'Anne-] ulea 
'f«nce:  +  niO.  d  Aniii,,m.rqiiiedeGi 


LoujMeih-Haiiii 
Duc  dePoDIhl^Tre;  né,  ITtJj  grand  ani in I  ei  grand  >enenr  de  France j 

goaiBrnBurde  Breugne,  1731, 1 1TM.- 
Ep.  im,  Marii-Thérète-FélMU ,  fille  de  Franfois-llsrle ,  duc  de 


Goo»^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  i3' tableau. 


MAISON  DE 

LOUIS,  le  Grand  Dauphin,  fils  de  Louis  XIV 


Duo  de  BourEoitne;  at,  Un\  %éi 
eénénliieimB  dei  arméet  i 
Bp.   lUT,  Mari*-Àdilati»  it  SataU,  fllla  de  Tii^ioi-AmWa  U,  dnc  da  StToie; 


LUX<  LOUIS  XV,  M  Diin-AlM* 
Né,  itiOidindaBrelunietd'ABloNidtuphln,  irii;  roi,  ITISit  1T14. 

PIUc*.  nll.l  Jrarlt-^nnt-fieloin.lnhnts  d'Eupune,  B!ls  da  Philippa  V,  roi  d'B*p*gK. 
tf.  lla,MariêCharMtâ-S(>fhU-FilinU  tMiinika,ai,\K  i»  iMB\t\n,    coi  da  Mo(M; 

Dt*.  ITOlltlTSa. 
Cône.  A.  I74t,  J«nna-inJafn«(U  Poiu-on,  fanuoe  Lanormind  d'EUola  ;  pée.  IT31;  mtrqiuH 

de  Pomptdaur,  |145;  ducheise,  ITSl;d>me  du  p*l*lB  <la  U  reine,  t7Mi  t  >1M; 
Cône.  B.  l1W,kaTitJmmn  ûoniarl  (li  du  Birnh  néa,  I7tti  ip.  (17gs)  le  coaM  Guil- 

laumadu  Bun  :  M  retira  à  l'abbita  du  Pont-aui-DiiiiBa ,  pria  Keaui,  117(1 

i  iT»i. 

loulM'élfuMh  Ànni-Hmrittte  Lqcis 

nie,  1)14;  t  mt-  Nia,    173k;  t    17».  Duphlm  né,  liMj  +  ITSS. 

Ëp.  11SS,  Philippe,  doc  dePanna  el  Ep.   i>  ilti,  ITarie'rAA'iH-inloiiiiUi,  ii 


1710) -IIT 


ippe,  doc  dePanna  el  Ep.  i>  ilti.  MarfThiriié-AnttnniUt,  inruita  au- 
Infiot  d'Eapegoe,  Hli  pMIDe,  Bile  de  Pliilippe  V,  roi  d'Eiptgntl  i" 
"    — '  ■'■Bipâgnai  Dé,  ^.-i.. 


LXX<  LOUiS  XVI  (iDcroTB)  LXXIV  LOUIS  XVlll  (STANsLAi-XiTiia) 

Duc  d«  Berry;  né,  I754i  dauphin,  ilii:  toi,  17lti  pritoonlar  au  Conita  de  Proiance;  né,  1»S;  Konsieur,  1T74;  ^l^î 

Templf,  ITHIj  t  SI  Itnilet  ITM.  el  prend  la  num  de  coniie  de  Lille,  I7SI;  P""f„,~ 

Ep.  nra.  MaTU-ÀntointUt-Jotifht-Jiannt  il  U/rraint,  arcbi-  liimde  régenl,  1791;  de  roi,  t7»;  roi,  1»|4;  t  "'*■< 

ductaaiae  d'Aniriclie,  lUa  de  hrançoia  !••,  empereur  d'Aile-  laiia  pogi.                                                                ,     ^ 

liiagai:iIiée,li>l;pr)winDi»re  wT('iiip1e,17nif  n».  Ëp-  1711,    Jfori«-JoiHp/iin»-touii»  da  Soeoto.  O"»  ^ 


oi  de  Sardalgne 


Marit'  Tbériu-  Char  loua 

(lUduiie  Boiale)  DncdaHoriaandio;  n 

Vie,  mi:  prliDODiéra  ta  Temple,  17»î-iiBB;  +  llil.  Teiople,  'iMiP^' 

ïp.  t;M,Loiï-*B»lna,  du  d'ABg^Hléna.  (V.  d-^uu.-!  P"  lAagleMrreei 


Ltmitt-KarU-niriu  SArloU 
■ideiD^HlIa;  née,  iiif;  eomiem  de  Boanj,  il»;  régente  de  Fannr,  UH;  t  IBM. 
Ep.  lut,  Ferdinand  Chibus  III,  deBourlmn,  diicde  Parme,  fila  da  Chuiai  U,  due  de  Parn 


BOBUT  I"  {Cli«rlaï-Loui..Marie)  m  Bodwo» 
Hé,  tUlilnlUt  d'Eapagna i  duo  d*  Farmai  "^ 


:,Goo»^lc 


LES  CAPÉTIENS   (Siritt) 


BOURBON  iSuiu) 

et  de  Marie-Thérèse  d'Autriche.  (V.  tabl.  LXV.) 

KM,   in«;  en  Flandre,  1(«4,  ITN;  i  ITII. 
alla  de  Ftrdinud-IUrie,  dne  d«  Bavière;  1  ISW. 


tu,  Marit-Loulu-aabritîU  dt  SaeoU,  Ulle  ds  Vlclor-luif 
.__.■_   _,_    .   .-jj| 

tt,  J111«  d'Odoard  II  ttiniu,  priui: 


KéB,nUi  t  ITH. 


MoBiianr,  ITeSi  IleuUnantgénéral  du  njau 

roi,l«MidMrtn4,»7-îo]uil  —--■-' -■ 

prend  le  nom  de  comte  do  ] 

t|>.  ITTI,  Marii-Thiriti  dt  i 

ita  111,  toi  de  SïTdnigne;  i: 


ÈlItabilh-mHppiiiê- 
MaTit-mrèu 

(Hidime  ÈlUabtlh) 
ri^Jo  8>r-       H*e,n«»iprtionnlïreBi 


ellVinâ,  lTSI;t  Itl». 


llTSt. 


Loi]|»4knloin«  d'AKTOis 
Dnc  d'Angonlâoie;  né,  tlTS;  émiEre,  n«0;  cuLonel-g 
de*  cmruiien  et  dei  driHcnB,  «rand  mniral  de  F 
IgltiCODimBDdaiiieuïlierde  l'eip.dktua  <)'EspS{;iie 
dkupKin,  IBU:  renonce  k  itt  dro^U  ft  lu  rouranne 
prendlenoDidacumiedelluiie,  lianit  lUï, bui> poBu 
ftp.   IIM,  ifarii-ni^rlH-CharJolM  di  franet,  lUdinie 
no;ale,  Dlle  de  Louti  KVI.  (V.  ci-conirs  ) 


CBAUU-FEUIIUHD  B'ARTOIt 

Doc  de  Bcttt;  né,  I17t;  colon e[-génén1  dea  rJwiseun  ei 

clicvau-l^gers-ltaders;  émigré,  ms;  f  IBÏO- 
Ep,    ISia.  ifortfrCoroiiBe-ffrdiBondfrtouùi  dt  Boufton- 

Si'cili,  alla  daFrtntaiil',  roi  du  Deui-Sici]e>;  nea.iIM; 

mariée  ta  aeoosdes  noce»  (1831)  au  cumin  Lu<:cbe«i-Falli, 


al-Cbarles-Feidlnand-Marie-DIW 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE  FRANGE,  u-  tableau. 


MAISON  DE  BOURBON, 

HENRI  IV,  roi  de  France,  et 


ai  it  Fnnce,  M  Jnn* 


Aulrlclu 


LODIII  XIV 

roi  de  France. 
(V.  UbI.  LXT.) 


Peilippi  l"  (Huniicur) 
K  d'Anjou;  ni.  (âto:  diicd'Urlcini,  lew;  de  Viloii  cl  de  Chirms,  IMI; 

de MpmciiirE,  isi3;âe  llonipFn:<ier,  ttac:  f  lia<. 
».  [•  leei,  Henrirlli-Ann4  d'AngUltm  {Aiàmie),  RWeie  Char)»  I",  roi 
d'AngIflïrpe;  née,  H44;  t  H70; 
v>  KTt,  Êtitobtih-Cliarhiu  di  Bmiiri,  llllede  Chirlfft-Loui*,  éleeuur 
d«  Bïvi^ra,  cooiu  palatin  du  Rhin  ;  nde,  Ittl;  1 1733. 


-(Hlle  d'Orléani) 


ÀniM-llarit 

(Hlle  de   Vilcrti) 

Née,  ISM;  i  lin. 

OT-Amédée  II,  duc  de  Saioi 

Piéiilonl.(V.  SïTOl*.) 


louin-Élùabelk 

(HademoiwJle) 
Née,  l«M;  dudiasao 

de  Berrj  j-t-  m». 
Ep.  Iltg,  Charln  de 
France,  duc  de  Bcr- 
rji  Hle  de  Louis,  le 
grand   dauphin:    t 


Louùt-AiUIald> 
{Mlle  dfl  Ctaanna) 
Née,  ItH;  reliiieufie       Née,  lioo: 

à  Cbellei,  Buaa  la    Ëp.    IIH), 


D.  da  Mont-Éarniel  -. 

lonel-général  de  l'iofanterit 
do  Daupbiné,  ITIf  ;  dnc  d'C 
"■  '    »,  deMontpeoiie     "'■ 


noin»  régulière  de  SU-GeDeriéYerlIllI  tl'il- , 

£p.   tns.  Aaguêle-Manaijtanne  it  Boit.  tVa  « 

Loaït-Gulllaiiaie ,  njargraiede  Baden-Baden;  bm, 


ira  (ËCAUTj) 

•,  de  Nemoara.  de  Honlpenaler,  ITtS; 

UHiia-JeaD-Harie,  '      '  "     "  ■ 


ilpenaler,  IT»;  f  17». 

de  Penihiéire;  née,  i1ii\  diWW- 


c   de  Cliartreni  né,    ITTS;  duc    d'Orléane,   i;>3;  lieulenani  génénl  du  ronume,  31  juillet  l»0;  roi  dea  FrU(Oit 

e  aott  i«30;  abdique  et  prend  lenomde  comledeNcalliT.  iS4B;  f  iSio.  „ 

.  ia09,  Matit-Àmtiit  dt  Bovrban-Napla,  Bile  de  Ferdinand  1",  rt>l  des  Deui-Slciles;  née,  nM;  eonleue  deneaillT,  iM- 


Dnc  de  Chartres:  ne,  lato;  duc  d'OrliJenB  el  Ckarlollt-hobtll 

pnncern'al,  1130;  f  l«i3.  (Hadenwifelle] 

Eji.  I83T,  Htlhit-Loviie-Éiiéabelh  de  Mtck-  Mt,  iBia;  t  tt: 

ienbourgScItii'trm,    Hlle    de    FrédJi'  -       ■--     " 


Jtfan  «-Cftnj  (fne-CoroIiti 
Adilatd&. 
Françoiit-  Léopoldim 
(Mile  de  Valois) 
Mêe,  lllî;  t  ma. 
.éupBld    Ëp.    1817,  Frédéric-Gui 
>-',Tui  ui'B^lge*;       laame  Alexandre ,    di 
(V.  Belgique.)  de  Wurtemberg;    m 


Louis  -PBiLirPi' Alhe  rt 
Comiedeririiiini.  mi; 


d'Espagne,  Allé  du  duc 


n  OBtBT-rhi1ippe-L0DiB-E<  g^ne- 


iilippe-Mar 

ilnd-GnaTO 

ComU   d'Eu:^  né.     1 

]        terrica  d'Bapagne. 
Ëp,  IM4, /.o6fII«  de 


Lonis^tharles-Philippe- 

RaphaCI 

Doc  da  Keoiour*!  ne,  H'fi 

élu   roi  des  Bel|n».  K^'' 

^norBiDéro|f5nl,mi      .^ 


FaaBiMnihPhiliPP;;"^. 

Duo  d'Alencon:  né  I»».  "^ 

leniûlanfégimenl-pW^ 


—  LES  CAPÉTIENS  (S«ii.) 


BEANCHE  D'ORLEANS 
lf;lfl/S  M  MÉDICIS.  (V.  tabl.  LXV.) 


G  >  BTOM  -  Jeiin-B*[4iiile 

Né,  iMt;  duc  d*àPlou,  «14;  d'Orléans,  dscharires  ei  comie  de  Bloie,  le»;  doc  da  Valois,  ItK;  lieulenint-gésérBl 

dn  royaume,  IMS;  t  IDSO. 

:p.  !•  isae.  Jfarii  dt  Bourbon,  ducbeau  de  Uonlpensicr,  dftapbine  d'Auvergne,  Boutenliie  de  Dombes,  1111e  de  Henri,  dm 

S*  1S13,  Ùargaeriuù  Xûrraini,  Iliade  Frepfali  de  Lornime,  comte  da  Vsudcoionl ;  née,  HIS;  f  1672. 


DnthosïB    de    — — , , .... 

peDFier,  princesse       £p.  <MI,  CAnia  llt,da       Bp.    IMI,  Louia-Jo-       £p.  tM3,ChBrlH-Hni-  né,    iti»;  gé 

deDombei  et  de  la  Xéd^cfs,  (innit-dDC  Kpli  da  lArraioe,  manuel  il,  duc  da  an  Krrlcede 

ftocb»«ur'YoD,  do-  doToaeaneiilTïî.  dot   de    Guise;    t  Saroie;  tKTS.  pagne  el    gui 

Bée,  IMTj  +  IWî,  +1SM. 

Mha  alliance. 

Philippe  II  (lï  H(oïst)  ,  ÉtUabelk-Cliarlolti 

DuedaClianrvB:  né.  <«T4  :duc  d'urléans.  de  Vahiia.  de  Nemours  el  de  Honl-  (Nllede  CbiTInnil 

Née,    187(1; 


d'Ilalie,    17WI;   regeui  de   France,  H15;  Née,    187(1;  t  1744. 

Ep.  isw,  Léopuld-Joaeph-Charlet, 
•n(MlledeBloî>],  lé^Uniéede  Fnnee,  Hlle  ducdaUirraiue;  1I7M.  (V.Lor' 


Louùt-Élùabêlli          Philippe-Êlùabilh            Louiu-Diant  Chiilu  de  ST>Atil!1  JeAu-Pbilippb 

(Ulle do Kunipenikr}  (Hlle  de  Beauiolala]       (MlledeChancea)  Blurd  d'Orléana  (le  CheTiller  d'Orléaoi) 

Née.  I7I1BI  t  IT41.  Eiée,    1714;    t  1734.       Née,  I7i«i't  I7M-  Né,    ISSI;    légiumé,  Bïurd  d'Orléans;   né,   1701; 

Ep.l7M,l.oui>. prince       lani  allitiice.  Ep.  1731,  Louis-Fran-  1793;     érbiuii    de  léitiilmé,  I7IM;  géséral  de* 


Ep.  l731,Louis-Fran-        1793;     ir^ui    de,     léitiilmé,  I7IM;  géi 

çoii    d«    Bourbun,        lAun,  1713;  arche-       Felérea,  lïlSi  gm 

princede  Gooii;  né,       «éque  de  Cambrai,        da  France   de    l'oium    ue 

17l7;t<''fl-  lnî;iiKi.  Malle,  nia; abbé d'HaunlI- 

liert    (diocèse    de   Keims). 

1 71 1 ;  grand  d'Etpague, <  73 J ; 


la  Jfonluiofi.  Tenve 


Il  géoénl,   ITU;  i  III 


£p.  1770,  Jeau-Bcnri'Jaaepb,  dac  de  BonriieD'Grâdé;  Ûa  de  Loùia-Joaapb  de  Bourboli,  prince  de  Coudé;  né,  iTld;  I  ISlo. 

AsrroLiB-pHiLlpn  Louitt-Marii-JdélalitEiiginh  ALFaoNiE-LtoDicia 

Duc   de  Honlpenaier;  (Hlle  d'Orléiue);  née,  1777;  tlB47.  CoDile     de    Beaujolais; 

né,  I7IS;-HW7.  né,  I77«i  i  IMt. 

Matii-CUmenlint-      FniHçoit- Ferdinand-           H  cm  m -En  gin  e-Pbi  lippe-Louis                Anoi^H-Maiie-Fbilippe-Lauis 
"— ■--  ...M---  r....  .. „.  .,    ..„„. ..,......-    ,>...j.„ :...._.  -m-ligf 

■J  dé  bri- 


Saie 

bari 

Col^ajg-Co. 

Ep.  I8«' 
Coro;« 

/:zz^. 

^"'•iSlL!"*~' 

dini-Somaim,clc„ 
Bile  de  dom  Pedro 
l",  «oipereur    do 
Bréill;né.,U«. 

camp,  iBti;  Jieulenanlgénéral,  IBU;        d'eacadron,  iBt4j  général  d 

gnuverneiir  d'Algérie  iet7.  gadc,  1848. 

Ép.  la*»,  lliTii-CanUnt-AtittuU  de  Ëp.    i»ts.  Mon»-toiii)»-F»rditiotni» 

AmirAon,  BlUde  i.topuld,  piiuce  de  ib  Aourton.nile  deFerdinand  V'1> 

baltirne;iiic,  IB33.  roi  d'Espagne;  née,  IIS2. 


FnMfoùe-iraria-  Pierre- Phiuppe-  Lodii- Paiurpt-  FaaHco»  -  Leuia- 

Aiitili4  lean-Harie  Marie-Léopuld  Hane-Pbilippe 

Née,  IH4.  Duc  de  Penttalètre ;  Pnncede  Coudé;  Dacde  GdiM;;né, 

ep.    im,    Bobcn  né,  tllS;  lieuM-  né,  i Sis.  l»i. 

d'Orléaca,  duc  de  nant  dans  la  mi- 

Ch»nTe«.(ï.  ci-  rineda  PurUigal, 


FnDiNiHih-    Un  ai 
Cbarlea        troll 
d*ûpaxnei 


Google 


HISTOIRE   DE   FRANCE. 


FRANÇOIS  BONAPARTE,  de  la  branche  de  Smtuua  (andeime  famill«  iiobl«  d'Italie, 


Mé,  lliascooselllcrdu 
Ep,  tKi,  Marii  Lvlili 


i-Hiuc-Bonuini,  B 


de  Joseph  Bonaparte,  nemiima  deieendiiit 
Ib  Franeola  BoDaparW; 
roi,  iTiIiiiigeuMMeur  k  Attcdo,  \m»;  député  de  U  DOblewc  con 

■—  ' "  -les  noble» (le nie,  ilïljt  ITBS. 

patricien  ntmolino,  d  Ajaccio,  de  U  famille  d( 
i;  MBdunemere,  iioi;  f  lelt. 

I      


toire  du  di^pirtement  de 
la  Corae.  nn;  ju^au  tri- 
bunal d'Alacciu,  lin;  adju- 
daDt-général,  chef  de  bauil- 


lat,  iwe;  Bénsteu 
coloDPl.  uni;  prin 
faia,  nm;  gnad  i 


do  NapIcB,  igoti;  aMiuug. 
18118;  roi  d'Eapa^iiB.  leos; 

ïillieni.'igii  1  +  1814. 
Ep.  nti.Karii-JulU  CJory, 
mis  de  H.CIiri,  négociante 


Laurent  Bu- 
Ble  du  prtn- 
(V.t.  LKIXO 


CharhlU- 

NapoUont. 
Née,  liiin; 
f  la». 


LXXII'  HAPOLGOH  1»,  Li  G 
tii,  1 119  :  élïiB  t  l'école  de  Brienne, 
milruira  de  Paris,  |7B«;  lieulenan 
(ecund,17«Si  en  premier,  I1»l  jchcfdebaUi 
17«1;  Kénéral  de  brigade, 


,  l7Mi  ifénéral  e 


l&l'EcDle 

im;généraldediYi- 
chtCifa  l'armée  d'IU- 

D.^a- 


Lnciln  ÉUta 

(V.  tib.  LXIX.)       (V.  Ubl.  LXIX.) 


.inSiBiCàie 


rtgade , 


Ép. 


nommé  prince  aouTcrain  de  Mlud'Ellie,  ti  »r11 

pour  la  aeconde  fola,  33  juin  liu;  priaonnier  k 
Snnte-Hélf^ie,  itis;  t  I  mai  1931. 

<>  17H.  Marh-JOMéphirH-ltau  TatBhtr  ié  t» 
>'ruH-ie,aileduu>mieJDieph-Ga8psr(lTaaetagT 
de  la  Pagerie,  capitaine  de  port,  et  Tenve  du 
général  Ticomte  Aleundre  de  Beauhamal*: 
n«e,  iTtS^dKOr.,  iSOO:  +  IBit! 
•  IBIO,  JfariJ-£<iui(>-L«apofd>nr-Fran;ofit~ 
TîiifrijfrjoiéjiAî-Iuci»,  archiduchease  d'An- 

Adam'Albert  de  Neippéru,  reld-marëclial-lieu- 
lenant  aatrictalen  ;  1 1(47. 


Beichsiadt,  itlli  t  il». 


EucÈKE-Ro»!  (enaulle  HipoUom),  de  Beanharuais 

(Le  priDce  EuctNE) 

plia  de  Joséphine  et  do  général  ticotnle    Alexandra  i 

Bésuharnais;  né,  i7BDi  auua-llealenanl,  liM;  lieaii 


;  colonel,  laflî;  géniSral  de  brigade, 
I  chasicurs,  grand  olUciCP  de  l'Empire 
.la,  ll«4;  arcbichanceliar  d'£tal, 
IDS:  Bdopid  par  Napoléon  I*',  t  lot  ; 
lia  de  Venise,  iim;  grand-dac  bér4- 

;'  due  de  Leucblenberg  et  priuu  i» 


Joiéph  Int-Mai  im  IHi 
NapoUom 


ftp.  tiV,  jBi^i-FaiNcoig. 
Oiua,  prince  rojal  do 
Saede,  roi  de  Suède  s^us 

Bernadolle;    ai,'  ItBI  ; 


Euginie-llorltnie- 
\att  de  Leu£hlenberg 
Née,  nos  1  i  IB4T. 


lërn-SécI 


r.i  (Ut-Auguiti  -Evgiait- 


^apoléoG 

WclpoMorw 

é,  laio;  ducdelfuchicn- 

Née,  laiîiducliCMO 

ilid,  1(14:  duc  de  Santa- 

£p,  laii,  don  Pedro 

t>oni>galin^l7Mi 

Cooi; 


gic 


15'  TABLEAU  —  LES  NAPOLEONS  (-!•  RACE) 


d.i«eiita  i„  coml»  de  Pwoi«),  «Vahlil  ,n  CorBe,  1490.  (Tig.  de  I.lr.«he  d'Ai,edo.) 


prino 


Nii(»ii,  1804; 


ISloj 


iran'i'i>auIiiM 
■;  duchesho  de  Guulalli, 


:  mbifique  et 
iiitDl-Uu,  laiO;  t  lB4e. 
Sp.  taai,  eor(»fm-£iii(i^ni(,Blle 
d«  Joiéphine,  et  du  général 
iicjnna  Aleianilre  de  fleau- 
hirnaia:  née,  i7el'   Hrinnini 


ghàse.  pr„i 
ne.  i!7i;  i 


B«a  ;  t  laiS. 
.nuel  Le  Clen-, 
Pontolae,  n«. 
n»i-,    «cuirai 


CBiKLu  HiPoUoN*  Louis 
N<,  ISM;  prince  rojal  de  Hflllande,  grand-duc  de  BerE  ■ 
t  I»3I.  " 

.  isil,  CAariol/j-A'BpoWon»,  Bile  <le  Joaepli  Bonapane-  ii< 


B^FA^fTS  ADOPTIFS  DE  NAPOLÉON  I" 


Ép  ita,  Euginlt-Marit  da  (hutnan  d«  Monilio, 
comiesae  de  Tnel>a.  acconde  Aile  du  comte  de  Mnn- 
11)0,  grand  d'Espagne,  et  de  Harie-Hinuela  Kirk 
Patrick  de  auuburn  :  née,  lait. 


SUphanU-louiH-A  dritnni-fiapoUont 
Filla  du  Ticomie  de  Beauliarnai»  ;  néf.  l;es  ; 
adopiiio  par   Nauileun   |".  igaBj    gruoda 


Louiii-Àméli>Slipltanle 


Jotiphiiu-FriiUTiinu-loaiu 


lï' «1^".%"'?/''*^!'       ^P-  -""■  CDJLBtK-*Âîiolne-goacliiiD. 
i¥.  roi  deSuideiD*,  prince  de    Bolieoulleni-SlRiiiario- 

"t*-  i!eu;Dé,ii»ii. 


Ép. 


Caralint-FriiéTiqtif-Fraitçoiêt,  el 


c-  Thiodiliru-Eagénit'  Àagutti- 
A'opoWOÎM 


J(ar<<- Jm  Ai>-£Ii  (atei/i-  Caroli  ik. 

un- AÏeta  ndre-AxTOint- 
uglei,  duc  Hunlitan; 
Ir  d'ADgIeler»,  IBtl; 


Wiu.iAii-ALExtiniBi  LoviB-SrirHui 
Mirquia  de  Douglaa  ;  né,  Igti. 


^■^-V■coiar^ù>na,  flUe  de 


lesae  Impériale. 
Ep.    iseï,     Gaillu 


Coo<^lc 


HISTOIRE   DE   FRANGE.  i6- tableau. 


CHARLES   BONAPARTE  ET  MARIE- 


(V.  UblMU 
LXVUJ.) 


dear  «n    E»p*- 

Ek  du  Tribunst, 
IWI;   sénaleur, 


Élita-MarU'Jmu 

■  Kée,  ITRT;  princciaa 
1  rraiitaiM.lw^;prin- 
,      ceESEdiC  l.ucque»  et 

,  grande  docheua  de 
Toacue,  1  te»;  coni' 
'  taue  dis  Coiiipi(;ali- 
'  iio,liH;  finit. 
>  Ëp  lIVT.Piicil-F^LiT, 
;  cumleBiciDcchi,a'A~ 
!  |accio;iir,ti«ï;cher 
da  biuiUon.  t7^e  ^ 


Loms-nirOLCiiN  - ACH  illi    Iclilto  -Marit-  lotéfhmi 


U/m'^ 


ChUilin. 


Boytr,  gnnddiic  de  Tos- 
i1tt,àe  cane,  imb;  duc  de 
iiiuiin;      Haasii-  Camre,  1  Mt; 


IilapoU(m4-ÈlUa 


ip.  1>3S,  Carolim  Dud 
neahmclau. 


Cflroiina- 
Giochina. 

Pbnli. 

ifarliiUt- 
JfKri» 

£p.  IBU. 

8?Si 

"^T 

Ep-'lBSI.' 

Suier  Joubenoo        ^" 
e   Vemberlle  j 
nte,lill;fuss. 


uxr 


Vtihtimint,      nusiioli;  Jnn 


sigmwinBtii; 


Chriit  inf-iitmndriiia- 

Kée,  JIWl  +  lMT. 

Ep.  I*  ISIt,  le  coDiie  Ariid 

dePotiie,  Suédolii  dirurcf, 

V  ini,  lenl  îtud[e][  Stutrl: 
né,  IM3;tUU. 


Laiflia  JciMU 

Née,  IgOI.  Née,  IM 

Ëp.  laît.Thoma»  ' 

Wî«e.  miniitro  Ëp,  1»ai,le 

d'knglelem:  en  qa>t  Onor 

Gr^;  divorce,  Hononi 


harlolU-Zitiaïdt- 


lOSSM-LDGteD- 

Cbulei  '  NapoléuD 
Prince  de  HDiigoeno 


ordm,  leil;  aecréuirc 
camérier  du  pepe.  pro- 
wn  Diaire  ipiMiDlique . 


Juiit-  Charlolle-Paulini 


Ëp.  MT,  Ateiandre  dd 
Celle ,  niarquie  de  lluc- 
ceijiDTiiie. 


Chritliiu 

Vie,  llll. 

£p.  iska,  le  merqui*  Slëphenanl. 


Latinxt 

Née,  im. 

Ë|i,  un,  le  comte  AtenU. 


;vGoo»^lc 


FAMILLE    BONAPARTE   (s„te) 


L^TITIA   RAMOLINO  (Voir  Tuil.  LXVIH  ) 


.  -.  -;  chef  de  brigûile,  1701;  géni 
^eniTat  de  diiiiioD,  17»;  gouTernaur  <ta  Parti  «i  marenhar,  1 
et  griDd-inilral,  iu&;    grand-duc  de  Clèiea  elde  B«rg,  tlM 


feHapl«,i"sM!       ^^ 


né,ltas;princi 
de  Mplea,  IK 
Ponle-Cuno , 


ce  rraiic*i>,  11  SI. 
lina-Giorgina  f  r»- 


CoutM-  Carotliu-Jalii 
Née,  tlti;  princeaieroTiledeNiples,  ISOI. 
tp.  lias,  l«  comu  lulei  Ratuoni  (de  Rarean*};  ai,  l 

iciACUiH-Louis  riERtE       iKti  lia' PeTp4lua     t 

Né,  in«.  Hé,IUI.            Née,  le».            ^ 

ISSa.laprinwsKa  Ép.  Itia,  la  ciimta 

laiance  (ibiba  ide  céwr  Raspunl  (de 


rai  de  Weitphi 


m;  gïi.ér.l 
md-érccwiir; 


^5^ 


maréchal  da  France,  IIJD;  pré- 
sidem  du  Sénai,  lail  ;  f  iMe. 
£p.  I-  1103,  Élùabilh  PaltriOH, 
lllle  da  Guillaume  Paterson,  né- 
gocianlda  BaUlmore;  née.  Ilss; 
mariaee  annulé  par  décrela  da 

I*  ISO),  Frtdiriqut-Catiurini- 
Sophit-Boralliii ,  Ilta  de  Fré- 
déric 1".  roi  de  Wurtembehi; 
née,n»;l  lia*. 


né. iioi. 


nce  de  Moairon. 

•"■'on.      Ki.  ,.«.„,i 


N  X  raLfON-Joasph-Cliirlei-PBnt 
lé,  Itii)  prince  da  Honirurti  député  i  l'Aia 
blêe  cnnetl tuante,  Iii4l;  k  l'Auemblée  lég' 
tive.  lu»;  minlitre  plénlpaieniiaire  k  Hbi: 

lut; 'général  de  division, 'igsl;  miniairt 
l'Algérie  et  de»  Colonies,  lasti-  1 W* 
:p.  IB&S.  Cl'itilde-llarii-nértii-Louui  ât 


..fflder'a'ii      id'-B.  ' '^■'gî  t  I 

Ep.  IBSt,  Vilcv  ilrr-  JëiAme-HapolKh) 

Ihitr,  princesse  de  " 
Wagram  ;         née , 


bemldolt     de 
San  -  Donalo  ; 


■    Kapaléon-i.aoïs  Joaapb- 


lODIe-LUCIEK 


Pit>KE-Nap  'léi  D 
Aé.   lais;    chef 

Colombie,  Igji; 
cbeT  de  balai  lion 
k  la  légion  éiran- 
géra  an  Fraijc«, 
me;  représen- 
Uni  du  peuple, 
1141  el  lg4S. 


AitXanirint-MaTi$ 


Ep,  itii.Can, 
Cardinali. 


religieuae 

Sacré  -  Cœur, 

•IBM.' 


Marit-Déiirit- 

Euginii,  etc. 
N4e,  ISIS. 


placide  Gabriel  li. 


NÀroLËOM-Cbarlee-Créguire,  eM. 

Né,  II». 

Ep.  I SiB, la  princesse  jran'M^hrii- 

«ne  Ittupoir,  Mile  du  prince  Né- 

pomucèDeKuspolii  née,  1141. 


Mniii  da  Cambacérte. 


FnmtoiM 

Née,  lS!l;tlB60. 

Ëp.  IBU,  la  comte  Parisani. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  ET  DUCS   D'ALENÇON 
I"  comte.  CHARLES  I",  de  Valois,  fils  do  Philippe  le 


PttlurrE  VI.  DE  Valofb 
Roi  d*  FrviM.  CV.  tibl.  LXI.) 


III*  CHARLB3  m  Philippe 

eiignaur  d*  Donfrant  ;  «iirl«  d'Alen;on  «I    du  Cardinal  d'Alen;on;  iriqae  de  BeanTals,  lasT;  «rcbtTiqDe 

•rohsTéqi»  d«  L^ron,  llGS;  t  tSTS. 


V  comle  el  I"  duo.  JEAN  I",  la  Baob 

\^,  IW;  CDmiB  du  t>enb«,  Ten  ists;  comUd'Alen^DnelTtcomla  daBeiumont,  tto4|dna  d'AI«nsDD,  t4is;  t  lus. 

Ep.  I3sa,  i/onr  dt  Bnlaont,  dama  d«  UOucrcbo; 

nia,  ISaij    filla  ia   Jean   la  Vi'llant,  duc  da   BreUenai  t   )44«. 


Il*  duc.  JEAN  n. 

Né,  ll«S;duad'Alanean,  Eanla  da  Percha  et  Tkomtsda  neaumanl,  I4ls;11eut,  général  dnirmâes  dunri, 
^^■Kp.  1°  Itïl,  Jiamie  d'Vrlrant.  fille  da  ChHrles,  dno 
.^1^^  a<>  Hil,  ilarie  d'Armagnac,  Dlle  da 


Cnihiriiie 
tf.  I4tl ,  7nui;oii  (depuis  Gui  XV},  comte  da  Laval,  sira  de  Oaura;  grand  mallreda  France  ï  t  I^W,  sans  postériU. 


duodaBMT^.ISLT;  Bouiernaur  de  Chïm pagne  et  de  Normandie;  +  )53S,  Bans  poslerite. 

Çp.  ISog,  JTargun-ifcda  ^aloti,  fllle  de  Chtriea  d'Orléans,  cuinta  d'Angoulèma;  née,  Ml  ;  mariée  an 

>e<iondeanocti(IK7)  *  Henri  II,  roi  de  Navarre  (ï.  Navarre);   t  lila. 

Nota.  A  la  mort  de  Marguerite,  le  ducbé  d'Alentoii  fut  réuni  1  la  couronne.  (Lettres  da  [Sio.) 


IJiqineOwGoOl^lc 


FRANGE,  n-  tableau 


DE  LA   MAISON   D^   VALOIS 

H&rdi,  roi  de  France,  et  d'Isabelle  d'Aragon.  (V.  tabl.  LX.) 


II*  CUARLES   11,   DB  VALOM,  LB  MIOMANIME 

Comlfl  d'itlsntan  Bt  du  Perche,    (3Uj  -f-    lUI. 
t,  Marlt  âi  la  'cirda,  Stle  d«  Ferdinand  II,  Higasar  ds  Lan,  et  vsDva  da  Ctarleid'Einiui,  comte  d'ËUmpcS  ;  f  IITg 


IV*   PIEBHE,   LE     NODLft  HOBEtlT 

Comte  d'Akncon  et  du  Perche,  fsai  :  Ticomfe  ie  Domfront,  IJot;  Comte  do  MKh«,  ISal  ;  +  DU. 

lieuleitanlpourle  roi  en  Normandie,  <310;  t  l4Di.  Ep.  1374.Jeauni  de  Jlohan.miede  lean  1", 

Ép.   I3TI,  Jfari»   Chamaillird.  EIIh  de  Guilliunie,  lelgneqr  d'Anlonalie,  ticomlede  Hohïn;  *p.  en  «econdesnoceî 


-tun. 

Rp.  t-  lUI,  Piem  de  HaTura,  comte  de  Morbin  ;  f  1113; 

3°  1411,  Louis  le  Barbu,  duc  de  BaTiirA-IngoIsudl;  né,  itM;  j- Ittl. 


144»;  irrélâ  et  détenu  poar  cauie  de  trahiioii,  I4SS-I4<I,  l4It-I4T(i  coBdamnf  i  mort,  t4SB  et  tkn  ;  t  tili, 
Jean  IV,  èoD--  ■■■■— ''  ■'" 


mm.  Née,  ltet;Tinil*iie«n,  IISI. 

Bp.  isos,  Fran;ala  II,  d'Orléani,  due  del.ongnerllle,  grand  Ëp.  ISM,  Guillaume  VII,  marquis  de  Hontarrat, 
ebunbellan  de  France;  f  Isli  :  filida  Bonibce  IV, 

3*  lsl3,Cliarlesde  Bourbon, due  de  Vendimeit  )!37.  nuqul)  de  Monlferral)  t  lîK- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


COMTES   ET 
I"  Comte.  INGÉLGER,  fils  de  Tertulle, 

Comu  d'ADjon. 

Ëp.  g»,  AdUe,  BILe  de 

II»    FOULQUES  1", 

comie  d'Anjou, 

Ëp.  Boicillt,  fills  deOirnier,  le^cur  ds 


berl  de  Vemandoii,  eomla  de  Troyei, 


V  FOULQUES  tu ,  Nehra,  lK  . 
Ëp.  I*  Aitlt  dt  Ymâàmt,  fitle  ds  Baucbard  le  Vieux, 
a-  IliltU'tjaTdt  ou  Htrmcngarie:  +  tHU. 


VI'   nEOFFROI    II,  Martbl 

Né,  tnof:  corn'*  d'Anjou,  ii-40;-t'  iMo,  Hni  piwtériU. 

Rp.  M  lOiï.  Jo'iii  dr  £iiurso^n<,  fille  d'Otle-Gullltuni<,  comle  de  Sour- 


ie de  fieiiil  ■•',  aeigneur 


vu*  OEOTTHOI  III,   LE  BABBO  VIII*    FOULQUES   IV,   LB  RECH1K  OU  LK  QUKRELLEDn 

Comte   de  GftllDBlSi   eomM  d'Anjou,  Ni.  Ii>31{  comte  d'Anjou  avec  son  frère.  iDei);i«tiL.  *era  loM;  t  Ht 

IMVjî  rera  INO,  uni  pMtêrite.  Ëp    i*  1/ildrgafiJi  il<  Âiaugniqf,  fille  de  Lsncelia  II,  •eigoenr  de  B 


»,  Hirmtngardi  de  Bourbon,  Bile  i 


9°  totl,  Arenijardi.  Elle  dlumberl,  telgneor  de  Chitel-AIllon;  répudiée; 
■eriit  religieuse  A  Bsaumont-téi-Tours;  t  uns  potterité; 

4°  logl,  Btrlrade  di  Jfotil/'orl,  fille  de  Simon  l",  seigneur  de  HontforU 
l'Amaurl;  dliorcée,  l<iM:mirl«e  «n  secondes  aocei  (lC83)i  Philippe  I", 
roi  de  Fnnca  ;  se  bit  raigieuM  t  Fonterrtuli  (diocèse  de  Poilien), 


Htrmtnoardt 
tlli». 
1*  Ouilliome  IX,  duc  d'Aquitaine;  f  1(17; 

ODS,  Alain  Fergent,  duc  de  Bretagne,  flis  d'Hun  V,  dac  de  Bretagne; 
m»  (v.Brelagne.) 


N«,l  IIS:  comle  d'Anjou  ai  du  Haine,  ItW;  duc  de  Normandie,  IIU; -MIS 
£p.  11'^.  iralhiUsd^Jflaldam,  aile  d'Henri  W,  ml  d'Anglelerre,  etTeui 
d'Henri  V,  empereur  d'itleroagne  ;  f  lisi. 


Né,  IIJl;  doc  de  Normandie,  IIW;c 

+  t ISS. 
Ep.  lisi,  EKonon  di  Guyannc,  femme  répudiée  de  Logis  VII,  rclde  PraoM.  (V.  tableau  LI]C.}  (lige  des  rt 


Goo»^lc 


FRANCE.    18'  TABLEAU. 


DUCS   D'ANJOU 

goavemaurdu  pays  de  Rannee, 

Tsra  t7«;  f  m. 

âaollM  I*,  eomlt  d*  Oitlinii. 

■M;  -i  tit. 
octaEi,  de  Vllluidry  et  de  1>  Haye;  tIviII,  •; 


III>  FOULQUES  II,  LE  Bon 
ep.  Qtrbtrgt,  fllleT  da  UupiM  le  Onnd,  d 


Ëp.  AltlD  n,  Bkrbetarte,  eomle  de  Nintes;  t  ni. 


BoDCHiBD  la  Vleni 

Comte  de  Ptri*.  da  Meign  elda  Vend6ma;  ejoéohtl  de  France)  i  lOf  1. 

Ep.  Élitabtlh,  tsutb  d'Aymon,  comte  da  Corbeil. 


j  00  Blantlu 

ra,        Ép.ier«B;s, 
GulUeDme  IK, 
TÙUcfar, 


BOUCHARD  Dl  VEIfl^UB 


Ip.  Foalqiiee  Nem. 
comle  d'Anjoa.  <Y.  ci-tonlra.) 


Htrmtngardt 

Sa.  (Te,  cn«an  I"  la  Tort,  conta  de  Ratmee  al  da 

Breteene  i  t  tti. 


Ëp.  GeolTrol,  comte  de  GIUdjIb,  file  da  Oeoffrol  Ferréol,  comte  deOUinâi*;  xlnit,  lO 


Ëp.  lOW.OaolTral  II,  i 


X*  FOULQUES  V,  L 

>,  Ëremliurat,  comleua  du  Mini,  fille  d'tlia,  comte  du 
I,  Mitiutndi,  fltia  da  Baodoulii  II,  roi  de  Jérusaltm  ;  1 1 


(IJI;  aénécbel de Fnnee ;  f  114 


Née,  IIOT-,  M  fait  raligienH  à  Fonle- 
Traolt  (diocètode  Pottlen),  li:»; 
V  âbbùee  de  ce  œonailâra,  IIM; 


Nonnandie,-  fili    d'Henri 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES 


1"  Comte.  BEfiNARD  I",  de  Fezbnsac,  le  Louche,  fils  de 

L 


T 


Comte 

lU-  BERNARD  II,  TiWA-PiLcn 

d'Armogntc  .ère  lOM:  duc  d«  GaKogoe,  lll)Bi 

t«rtIMl. 

Gmdm  d'AnueUM,  t«r«  iHl  i 

tïmiMi.- 

IV  GERAUD  11 
.Ep.|.W.-pa,(,, 

1 

ÇumuiTAnugiiuin 

T«ii,  taH>li|ii, 

-V5!&'S'''i 

Camu  d'ÂrmiflDU,  T«n  11 10 1  de  PBHDtu,  ren 

vi.  GkiuUD  m 

nu*  GBiiAun  IV,  TutiCALloN. 

IX*  IRHADD-BEItNAHD 
CmM  d'AnslgnM  M  d»  Founuo,  lll«;f  Yeri  liu, 

l|>.r  rA-Milgut,  Bile  da  cÛmB^f^"'  de  U  B«rtb,  comle  dci 
ûuiire-VblléM. 

X[<  BERNARD  V 

ComUMe  d'AmigDu  si  ds  raicoiM,  t«n  imt 

«tmM'M  d'Amtgnio  «  de  ftirottc,  I3t5;  t  *eni  n«. 
Ëp.  Arnmd-Olhop  11,  iicomiede  Lumi^jnc;  f  IK». 

Xlll*  JfiucnroJ»  // 
TieomWMdeLomBgne,  liSHif  HS«,unipo6iérilé.-Ep...«i,i 

XIV  GËRAUD  V                                                                         AMAKIID 

VicoDiiedBF«enM«uei;«>mi»d'ArciiBgn«o«dc  Feioniao.  lîsi  ;  +  itn  uas.        Arcbe.iqua  d'Auch,  laei. 
Êp.  IIU,  Ifoift»  ib  Warn,  Bile  ds  G»f  ion  Vil,  ïicom»  de  Mb™;  t  ïer«  llie.                            +  1111. 

x¥>  BtRKAtlD  VI  CiBTOM 

CdidU  d'Armignu;  el  d>  FeieDUC,  lêri  IISS  :  4  lliv.  Stigueurde  FeienuKiJet  ;  t  IJ30. 

£t>.  l*;>iiJitU<ifilbrtl,  Bile  de  BïrDBrd-ei;l«  tire  d'AlCrcl;  Ëp.  i' Bàrgulsc,  Bile  d'ElieTBleirand,  comle  de  Pérlcord 
t  un*  poiu  3°  1381,  H'aJpwgi.  Blla  deHniiri  II,  comleda  Rbodei; 

!■  IIM,  Cicilt  dt  IthêdM,  Bile  de  Henri  II,  cDmle  de  1°  ISIS,  ladii  dt  CaumonI,  HIIs  de  Gulllanoie  U,  ail* 

Kkodei;  1 1)11'  de  caumoDL 

XVI»  iBAN  1" 

Comle  d'Armignu  eldePeten»c,  I3i>;  comle  de  Rhodet.  de  Cariai,  elc.,lienieutaidB  rot  ci  Ungmdob  lllt-lIlTi 

' ^l^  général  en  Houerguej  IMBi  t  IÎ71. 

iTÏ'llM.'"" 


Bonm  il  Strry 

Si,  Bernard  VII,  comle  d'Armagnac 
{V.labI,  LXXIIIO 


FRANCE,  19*  TABLEAU 


D'ARMAGNAC 

Qmllaume  Garcie,  comte  de  Fezensac;  comte  d'Armagnac,  '■ 


AMIaUt 

TiTaiL,  latt. 
Ëp.  IUaU>iil[l,TicumMi 


M  de  PntDM*. 


JWnm,  flUa  d*  Bdhd,  yIgouU  d«  TimnM,  finit,  llt«. 


S|i.  1* Soi!*;  i uni  pMKriidi  —  l' ÂniofUt,  BU«  d'Odon,  TliuaiM d*  Louïgaa. 


t  **fi  iiH- —  tf.  ÉtUmtUi  it  l» Barlh. 


tAlbn), 

Hlle 
f'ADUnlFnH', 

d'Albict. 


1148,  Eikiïâ  d*  ChibiOBii,  dppiiiB  TiconHa  da  Bigorrf;  in»rfé  en  secondél  inice«(HHI)  k  Agtih  it  Fùia;  f  118*.  | 

AunlDD-DEiintiiD 
Seigneur  d'Auro  M  dB  Mip)Oïc;  +  iMÏ.  ..    „ 

Ep.  IMS,  Véroniqut  d»  la  BorJft,  HlLi)  d'Arnaud-^ u il liem  de  Jb  Bariho,  seigneur  i  Aure  «  de  Mi({iioac. 

Ép.  Bernutd  VII,  çoiuw"ue"c?nimiuBe»  ;  f  bue  poBl.  fcèque  de  Lu.Mir,  ISIÏ  i  gouveneur  du  comlé  d'Armiena»!, 


2  JsitH  (le  Guerre) 

ll^,Q£  Bàlaidd'AnDagnecjpuriBrcbed'Alexaiidrieiadnjliiiilnwur 

Cp.  iïll,  tenui-tzj  II,  -ire  d'Albrel,  Bll  d'Amanieu  TU,  ■*"  *-"-••*  •"-  "'■"*-  '""- 


do  WVkhÉ  di  Ithoiw,  m«- 


:,Goo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  D'ARMAGNAC  (Suite)  ET  DUCS  DE 
XVII*  JEAN  II,  LE  Bosstr,  fils  de  Jean  I",  comte  d'Armagnac, 


XVIII'  JRAM  m 


>.  I-  iST«,  Gulon  de  FdIi, 
BIb  du  comte  de  Fois  , 

1*  |3S1,  Cbarlw  TiwaDU, 


brei,  lire  de  rsiptrs  {en  Ué- 


Ep.  1°  1111,  GailliDme  III.  Ticon 

deNarboQne;  t  HU; 

3*  Galllanme  da  Tigmèree,  b 


XX'  JEAN  ly 
Comie  d'ATDupitc,  Utl;  comte  de  Bigorre,  Wi:  comte  de  Conmingei,  IW;  t  vert  14 
Cp.  !•  lUT,  BtaHcht  dt  Brtiagnt,  flll«  de  Jein  V,  duc  da  Rreluna; 

V  Ven  itlO,  liabtUt,  lofuta  da  HtT.n-e.  fllle  de  Charles  III,  roi  dcHMirra. 


XII'  JEAN  T  XXn*  CBARLBS  I- 

iM  d'Armignu.  ten  Comte  d'Armagnac,  14?S;  land  le 

IJO;   banni,  IMOj  t  comté  d'Armagnac  nu  aire  d'AI- 

ÏT>,Hnapo>l.l4tt.  bret,UBl;iili9T,  san*potLl«g1L 

IWB,  JxHint  daFitix,  Ep.  ItS»,  Calhrrint  d»  Faix,  fllle 

IledaGwionlV.comla  de  Jean  de  Foii,  comie  de  Can- 

a  Fi>ii  ;  t  Itlï.  dale,  Ltpul  de  Budi. 


ÉUlMÛT* 


a  II,  dnc  d'Alen» 
UbI.  LXX.) 
_J 


ep. 


comte  de  llale  t 

•ade;^!!!». 
),  Yolandi  de  La  Aoyt,  Bile  de  Louia  de  Le  Hi 
^.  ., ..  — ,j  jj  jj^  d'Amugnae, 


IIM,  Yol 
lenr  da  I>usa< 


baroD  de  Cioa- 


ittiit 

Comte  d'Aleofon. 

Ep.  14»,  Margutrili  dg  Itrratru. 


I*   Calllard, 

>  14M,  Lonla  de 
ChlIOD  -  Ariii , 

ge;tl4fl). 


XXlll'  CHAIILESII  (IV  coDune  oomle  d'Alengon). 
Comte  d'Armignac,  I49T;  f  isu,  nui  put. 

ir  de  Francoii  l*^ 


Ep.  IMM,  Marguiri 


aecoadee  noces  (lill)  t  Henri  11  d'Albrat, 


CiOReu 

B*,iS«i;«ïîq 

d'AiIgnon  1 
d'Ailenon,  t 

edeltodei 
sonuniar  d 
m;  +  lïK 

lu 

Eut, 

-" 

"" 

"^""* 

de  Toulome, 

Venise,  lltl  ■ 

knome 

en  û 

cardinal 
goedoc; 

S.»; 

Jicguss 

R*.i43T;  duc  de  Nemours 
liai;  comte  de  Ca.lrea 

IW2 
Bou 

pat 

de 

ïïrd 

comte  doPardiao  e 
fnnce,  itGi  ;  ealer 

de  la  Marche 
cas  ï  U  Baatill 

Ticomle 
,  Uts  ;  c 

deCa 

et  et  de  Murât,  nr> 
èkmort  eleiécolé. 

Ép. 

4.Ï, 

Loviit  d 

JfU™ 

Bile  d 

e  CharlH  d'An 

1 

ou,  comte  du 

Mdne; 

1H7 

JltN 

Hé>e 

n,\ 

H;  du 

de  Nemoun,  1491  ;  i 

»em»«,Mn 

poat. 

Coo<çlc 


FRANGE.  20"  TABLEAU. 


NEMOURS  DE  LA  MAISON  D'ARMAGNAC 

et  de  Béatrix  de  Clermont.  (V-  tabl.  LXXII.) 


XIX*  behnaud  vu 


Ëf'  ■>!'*>  Bonni  dtBnr^,  fliledelfwn  da  Fnnov,  doc  da  Ban7' et  tcots 
d'Amédia  VII,  comlc  de  Sï'uie  ;  1 14».  (V,  SâToie.} 


Bïl.  d'ArmiKiiic  ;  érSqne  de 


Jitfu  (da  Tennsï) 
£p.  IH1,  CbvlM  It,  lire  d'i 


lun  (de  Lttcaa) 


JiMoe.    Il , 

d«   BoorhOD, 


ËvSque  de  Culrea,  I 


BiU  d'Arnugiiac  ;  i 


Maratitrilt 

Dnchetsa  da  Hemoun. 

Ep.  ISOS,  Pierre  da  Rohan ,  letenaur  de  Glé. 

DiirMtiBl  daFriDCe,  flii  de  Loult  da  Robin, 

Hlgneur  de  Gii«iii«né;  i  ItlS,  (Tigu  dan  ui- 

gneun  de  Gké,  Mlgoeun  da  Rohin.) 


Calhfrnu 

t  un. 
IIS  Jam  II,  iat  dt 


Jl^- 


HISTOIRE   DE 


COMTES   D'ARTOIS  ET  COMTES 
I"  Comte.  ROBERT  I"  tE  France,  le  Bon  et  le  Vaillant,  fila  de  Louis  VIII, 

Ëp.  11J1,  Uahaud  di  Brabaat,  lllle  dg  Renri  II,  duo  do  Bralxnt  ; 

ll>  HOBEaT  II,  Ll  NOILI 
Né  paeihume,  llSOi  camlGd'Arioii,  lïiCi  >e  croise,  1S10;  régent  de  KHplïs.  UK;  ]^  ia«9. 

Ep.  1*  IIA1.  Amicitdi  CoarlenaV,  nilede  Pierre  de  CoOrlEhaf,  Bireds  Cuncbee;  i 

9>  I37T.  Àgntt  rfg  Uourbon.  nlle  d'itrchambaud  IX,  Ib  Jeune,  sire  i»  Bourlwii,  < 

f  l'Ut,  Marguiriti  de  lit 


Philip  n 
Seigneur  de  Coscfaet  i  1 1391. 
Ep.  Eau,  UiaïKlu  oa  finfagn^,  fi\ledejranll,d 


III'  HiHAUl) 

ComleEM  d'Artola,  uni;  f  fiw. 
III*  bli,  &p.  iitj,  OTTOM  V,  CDmie  da  Ihmisogtic; 


CtioiM  de  BOLrgogiiB,  iHMi 
titi). 

VtHANtlB  II 

Comt8*ii«d'Anol*«ld«Bonrtocne,lllt|  tilti. 

Ip,  iill,  IndH  IV,  duo  da  BonriogDt,  Bl*  4t 

Hobert  II,  duo  da  Bonrgogni  \  t  (lia. 

FutLipre  DE  BotKGOcn 

Comie  de  Bouiof^e;  i  llt«, 

Ep.  1311.  Jtamu  dAurergnt,  Bllede  GullUuiDBllI, 

çon.ie  d  Auvergne;  marieïen  secondei  noce»  (IJM), 

ï  Jeaa  II,  roi  de  [  rance  ;  f  iigo. 

Vf  PUILIPFE  Ht  ROCTU 

l'sse;    héritier  présoiiipiif  'du  comlé  de  Flandre! 
1JS1  ;  courte  d'Auvergne,  IIW;  t  lîll- 
£p.  1157,  Hargueriit  dt  Flandri,  HlLe  de  Louis  de 


KOBEIVT  111 
W,  us;;  s-re  de  Conchee;  pr6lendant«n  comlé  d'trloie,  lîoi;  déposaMcpnringemenldM  pEiro  de  France,  noOei 

nimicde  Itcannionl-le-llogcr,  113»;  henni  du  rojaume  pour  crime  de  laiii,  1333;  &e  réfugie  en  Augleujrre,  1314;  coi 

liiclitiiii'iid.  en  Anglelerre,  vers  inst;  t  t34J. 
£p.  i3iB.Jf'Ji"ici'(  roloitiliiledcUiarlods  France,  comte  de  Valais;  enfermée  au  cli&tcau  Gaillard,  isii;}  i36S. 


iRin-SAiiS-Tiniti 
Hé,  l»l;  comled'Eu,  1353;  t  I3B7. 

ep.  i3ii,  ItabeOa  de  Melun,  Aile  deleanl".  vicumledeHeluu    "'" 

et  TeuTe  de  Pierre  de  Honlpenslcr, 


de  Tancariille,  grand  clianibellan  de  Frai 


m,  lt»l ; comw d'Eu,  ll«l;]ieulenantEén^ril  rn  GUTennee 

>.  !•  ms,  leantudii  SatiMti,  Bile  da  Pbilippe.  seigneur  de  Sni 

A  la  morldeCbarlea  d'Artois,  le  comté  d'Eu  passa  dans  la  m 


prisonnier  eu  Anglelorie,  ikd-ltM) 
- 1-  itjl,  miine  di  Uelun,  lllle  de  Jean 
;nc,  puiadans  celle  de  Cliiea  en  Itïi. 


LXXIV 


FRANCE.    21"  TABLEAU 


D"EU  DE  LA.  MAISON  D'ARTOIS 

roi    de   France;   né,   IS16;  comte  d'Artois,   1I3T;  se  croise,  1248;  f  1250 


«■  (luoi)  à  Gai  III,  oonuile  5t-?iu1  ;  t  mi. 


V  mt,  Edmond  d'ADgldlerre,  comte  de  Lunilre. 


iV*    lUnHB  l»  Blanekt  il  Btturgtig'M 

ComUiMd«Boirgogne,llItid'ATUrii,l»t;  ttut.  ^  tUU. 

tf.  IMT,  Ptallipp«-1«-Long,  ni  da  trmt».  [V.  UU.  UL) 

VII>  IURODIBITB  V 

-Nëa,  m»  t  cMBiMii  d'inoii,  lut  1 1  ma. 

Ap.  l»0,I.DDlat''<l*Cr«n,  MMWde'rUndreit  11**- 

VIII*  L0D1S  M  Mali 

Né,USs;canitad«F1>iidr«*ld«Ba«^i>|n«ieomlad'Artoli,  i]|3;|ll|], 
Cp.  i)t1,iraT7iitr(lid>ilfaMnl,Bllfld«  JCBD  tl,  ducdsBrabint;  t  iiii. 

IX*  HARGtIERtTE  11 

Hfe,l»SieonleiMdeFluidre,deBoiirgoeii>etd'Anil<«,  t>SI,'f  tï«5> 

Ëp.  IJIT,  Philippe  de  Rouvre,  comle  d'AnoU  et  da  Bourgogn*  (V,  Gi-coiilra)|  —  l*  llei,  Pfailippïle  Hardi,  duc  da  Bourgogne. 

Conquis  pir  Louis  Xi  iprèa  la  monda  Cbsrlet  la  Téméraire,  le  comii  d'Artois  Tut  teaia  à  la  maison  d'An  tricha, 

par  Charles  VIII,  en  IWl;  il  (ut  délpiUieoieol  réuDi  à  Is  France  par  les  traités  desTyriDêes  (laïs), 


>tde^i^l»eue(le;«J. 


t  Bprta  1141. 
Gp.  13(11,  GsiitoDl",  comté  de  Foli;  Ëp.  i9ee,  J 


Col  Win* 

led'Aumala)  f  il4l. 


Nës'int  tai3i  comte  d'Eu,  UtT{  connétable  da  France.  0«1i -1- tl«1. 
Ëp.  I391,lfafis  dtfirn-y,  dachcsse  d'Auicrgne,  Bile  do  Jean  de  France, 


Ëp.  tlSit&laioti  de  Tbouars,  comte  de  Dreux; 


CatAtriiii 

1    SSDS  pOSl. 

n,  comle  do  la  Harche  ;  f  IWt. . 


>glc 


HISTOIRE    DE 


COMTES 

Comla d'Auicrgne,  TMi  t  7(iS- 


'•  ICTÉBIOS,  flU  d'HlltOD  et  peUl-fll»  d'Eude»,  due  d'Aqultelne  ;  Tiïalt,  7(0;  comto  d'AuKi^a,  T«, 
N. 

I 

Saur  ou 

d'Auvergne.  (V.  cj-conlre.) 


RAIHCLTE  I"  VI'  GERARD 

Ddo  d'AqaiUlne;  Comte  d'AoTcrgne.  S39  -.-t  141. 

f  MT.  tf.  I*  H.;  a*  JfnlAiIda,  BUb  ds  l^pin  1",  roi  d'AquiUliu.  ^..=.» 

I  Camt«d'Au>«rgii«,a 


X*  ETIENNE,  fila  de  Hugues. 
Comte    d'AuTergae,    BSl!    {18!- 
Bao,  N.,  Bile  de  Baymond  I".  comte  de  TouLouae. 


HOBERT  III 

Tlcoiuti  d'AD'crgnei  A^eointe  d'AuTcrgoe;  comte  d'AuTergne,  psr  le  ceBiion  que  lui  fit  0 

t  après  (71,   tant  pokU  VI»  ;  t  vera  M»,  uuï  post.  —  Ep.  Autitidt. 


XXI*  ROBERT  I",  oomted'Auvergne,  Tenlolflit  loaa. 
Ëp.  Bn-tnm^rdc,  fiJIe  de  ODilUame-T^llefer,  comte  de  Toulai 


XXIIl*  ROBRHT  11,  comte  d'Auvergne,  1D«0;  f  len  lOfg. 
Ëp.  1°  lOM,  Birlht,  fille  de  HuEDesI",  oointe  deRoue^ae  etds  r>évsudin:  t  IftSS,  laiii  poil.; 
1*  Vert  loi»,  JudM/i  <t»  Jfc^uti'J,  fille  de  Ouillaume,  comte  de  Melgueil  ;  vinit  encore,  IlOR. 


XXIV  GUILLAUME  VI. 


T.  comte  de  Clermant:  comte  d'Auvergne,  len  loM;  se  croise,  IlOIi  t  lers  llJi 
Ëp.  1017,  Emvudi  Sicilr,  Que  de  Roger,  comte  de  Sicile. 


SXIX*  QUILLAUUE  IX,  i 
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FRANCE.    '22-  TABLEAU 


D'AUVERGNE 


VllI*  BERNARD  !• 

t4<  ;  iMw-cheialIer  li 
Ep.  Uttlgardt. 


XI*  BERNARD  It,  PLA^TIiVELUE 

nvergne.Ten  es»;  nurqnla de Seplimanle  ;  rég«ntde  Fmdcs, ïls;  i 
Ep.  Hermengatâ;  fille  ou  raur  du  comU  Warin  ;  vivait,  8e4. 


mt«  dB  Veleyi  d«  Bourges,  t< 

aucuA4Ui;dMia,  oui  :  t  SI  A,  uni  pOBt. 
Kp.  IngillTMiU.  Hlle  de  Bcson,  roi  de  Provence  ;  1 1\9. 


XVII'  GUILLAUME,  TSTE-otrOUPÏ 

Comte  de  Pollien;  d'Auvergne  et  d'Aquitaine,  »n  ;  abdique  et  le  retira  dam  un 

'""■•'îïïïa--»^ 

Comte  de  PolUeii.  (V.  Mltlen.) 
XVI'  RAÏMOND-P0N3  III 

Comte  de  TooIooMi  dne  d'Aquitaine  et  comte  d'AnverHno,  93ï;  t  Ten 

m*.tf.aariindi. 

Comte  d'Albigi 
le  d'Auvergne;  vivait,  Wl. 


! 

eu, 

d'Auvergne,  ven  «ss;  t  ven  loii 

LAUMB  IV 

i.  —tf.  Humbergi 

,"vivail  encore. 

iow. 

ÉTIENNB 

Eveque  de  ClenDont,  vers  la  IX;  lÏTolt  encore,  1017. 

V. 

Icomte  d'Aurei^M. 

pp, 

.  lOUi,  Eudes  II, 

',  comte  de  Blms.  (V.  Cbampagne.} 

Philiwi"' 

Bourbon;  f  i«l. 

Ep. 

Jud.l'i.aefait  1 
10T8,  Simon,  001 

-elÎKieuse  k  La  Vau-Dicn  (diocêai 
mte  de  Valo;»,  6i%  de  Raoul  le  Gri 

>deSalnt.FIODr)aui 
ind  comte  de  Valoii 
eanapoM. 

BdtAt  après  son 
;  w  fait  moine  1 

mariage.  107«. 
Isainl-Ctaude,  I07S; 

Ëp.  Àmu)  diNiar;  £îe  de  Guillaume  II,  conile 

1 

deNever».' 

>ll»; 

*"■"■ 

CUFLLADHE 

de 
régliae  de  Cl 


Evique  deClermonI,  liîS;  arcbev^nedeL]rou,  1337;  t  l»a. 

Goo»^lc 


HISTOIRE   DE 

COMTES    D'ADVERGNE   (aiUe),    COMTES  DE 

XXX'  fiUI  n,  su  de  Robert  IV,  comtt 

Comta  d'AnnrgiB,  iltl; 

Bp.  IKo,  PtrrmtlU  it  Chambon, 


fp,  131  ■ 

,  Adélaïde  dl  Br'tbnnt,  Hlle  de  llel 
œarlce  tn  tralelèmcs  i 

IXX["   GUILLAUME  X 
Dinte  d'Aavergna,  liai  ;  f  IsiT. 
nri  I",  duc  da  Lalhier  et  it  Bnbuil,  «t 
loces  (yen  lîSI)  i.  Arnoul.  «Igneur  dp  1 

vennde  Loaii,  oomte  de  Loi  ; 

T.p.  tlfim-t 

»mt«  d'Aiiïtrune.  «n  lï47  ;  coml 
ired.  flaflit,f.liodeCiiillamDela 

e  de  Boulogne,  lasiitiajT. 

Oui 

préTSI  de  une,  1310  ;  >bbè   da 

Baint-Gennain-Cembron;  arcbe- 

vcque  de  Vienne,  l!68it  IHB. 

Comte  d'ADTergn 
Ep.  A-.,  mie  d 

XXXIII*  GUILLAUME  XI 
le  et  de  Qouloene.  1317  ;  t  «ers  ISTH,  uni  poit. 

t.f  1*  im,  au 

v™i,  1301  i  ooiDlB  d'AUï.rïr6  .1  d>  Boulogne.  IIU  f  ; 
inchF  de  Clirmonl.  (Ille  de  Robert  de  France,  comte  de  clermont  ;  f  1304  ;  — 

XXXVI*  GUILLAUME  XII 
Baron  dl  HonlEiiconi  eomla  d'Auvergne  et  do  Doulogue 
fip.  I3as,  Mart/uerilt  d'È^rxii,  Hlle  da  toui»  da  France,  co 


Boulogr.a,  laci;  ml- 
niatred'EUli-tUes. 
Ép.   Jfann-  di  Cllr- 


comte  de  Ci 


XXXVII*  JEAN: 

Hée,  lîîï;  comlesM  d'Auvergne  et  de  Boulogne, _     ,  .  -- 

Ëp.  1°  usa,  Philippe  da  Uourgogns,  comte  de  Boulogne,  flis  d'Eudes  IV,  dna  el  comte  de 

3°  13SU,  Ji:jn,  duc  de  nomiandie,  depuis  roi  de  France  aona  le  nom  de  lean  II  (V.  t.  LXI). 

XXXVIII-    PHILIPPE     DB     HOUÏBB 

Né,  ISIS;  comte  d'Anierpie  elde  Boulogne,  issoi  duo  et  comla  de  Bonrgegne  ;'t  IMl,  tuiipoit. 
Ep,  àlargvrrili,  lille  de  Louig  de  Maie,  comte  da  Flandre. 

XL-  JEAN  II                                                            Jeim„t  ïftmë 

Comte  d'AoTergne  el  de  Bouto^e,  1196  ;  t  13M.  f  ()7t,  itnspoil,  f,p.   iSIli,  najrmond  -  LonIs , 

.-,    ^,. j.  ., — mtnsM,  fille  de  Piene-Raïmond  II,  Ép.  i3;i,BèraQd  II,  comledeBaaurortetd'Alaia. 

'A   veuve  de  Bertrand  11,  comte  de  eom te  de  Clermont,  vicomte  de  Turenne,  Hli  de 

W.  daupb.  d'Auvergne.  Guillaume-Roger  [II,  comte 

I  jV.  tabl.  LXKVIl).  de  Beaulart. 


tp.  i'  I3B9,  Jein,  dnc  de  Berry.  ûli  da  Jean,  rcl  de  France;  ne  comla  de  Boulogne,    UT7  ;   i    I4M. 

1340;  t  i4ts  iV.  lab.  LXI).  Ep.  1 44S, loiiùt  da  la  rrrmoifJe. Bile 

9*  me,  Georges  de  la  Trëmoille,  grand  chambellan  de  France;  de  Georges  de  la  Trémoille  .   grand  chambellan 

fils  de  Gui  V,  sire  de  lalrémoille:  prétendant  aux  comléid'Au-  de  France-,  t  1477, 

vergneet  de  Boulogne,  U3ï;  mané  en  aecond»  noces  (I42S)  1 

Calherine,  dame  de  l'île  Bouchard;  tl'ua,  aan»  pont. j 

Françoite  de  La  Tovr 
ur  de  La  Tour,  IU4  ;  l!p-  14a».  Gilbert  deCUabannei,  seigneur  de 

Curton,  grand -sénéchal  de  Gu;enne,  dla 
m  II  da  Bourbon,  comte  de  de  iacquei  de  Chabannes ,  grand  -  maître 


ComteMe  d'Auvergne  et  dame  de  LaTonr,  isol  ;  ligue  par  testament  la  comté  d'Auvergne  i  ai  nlica  Citbeiina 

doMédicit,  n-Jii;  t  iKi,  sans  poet. 

ëp.  IMS,  Jean  aiDirl,  doc  d'Albania(ÉcoBSe),  gouverneur  de  Bourbonnais,  d'Anvergne,  ele.it  ISSU. 

ED  !!<>,  Catherine  de  Hédicis  donna  le  comté  d'Auvergne  i.  Charlea  de  Valois,  bât.  da  Charlaa  IX  ;  en  lEot,  Mirgoer 

de  Valolt  revendiqua  ce  comté  devant  le  Parlement  de  Pirls,  le  le  fit  adjuger,  et  le  céda  au  dauphin. 

depuis  Louis  XIII,  qui  le  réunit  à  la  couronne  en  itij. 


Gooi^lc 


FRANCE.  ?3"  TABLEAU. 

BOULOGNE,    SEIGNEURS    DE    LA    TOUR 

û'AiiTei^o,  (Voy.   tahl.   LX^tV). 

de  Bodn,  tm;  i  ivn.. 

fille   d'Amlel,  seignear  de  Chambon. 


t.p.  !•  lliH,  Qnlgnea  ÎV,  «unie  de  Porei  ; 
1°  Raymond  IV,  licemle  d«  Turenne. 

ËvAque-ilu  dé  Liège, 
tSBï. 

Èla'ie-S„!,hit                                                               llalhilit 
ep.  Wsmier-BenlioJd  V,               Rp.  Robert  III,  comte  de  Clermont,  dinpbln  d'Anvtrgne, 
■ire  de  Miline».                   fil»  de  Boben  II,  comM  de  Clennonl,  dauphin  d'Auvergne. 
(Vojr.  l»bl.  LXXVII.) 

X\MV'   BOBKRT  VI 

Coml»  d'iuïMgna  cl  de  Bouloune.  vers  laiB;  f  1114?. 

Ap   taj»,  Iliatrix  il  i(oiHt;nicon,  fille  lie  FaLcon,  seigneur  de  Monlgs»con. 


>  1311,  Marié  de  Flandri,  fille  de  Gaillanme  de  Flandre,  seigneur  de  tien  remonte.  1130-36. 

GUI  GodefbOI  de  Bouloone  MalMItte 

(Le  cardinal  Baron  de  Uonlgascon  etautrei  lieui.  de  Boulouita 

de  Boulogne)         ep.  l"  1164,   Wargurrile,    daupbine    d'Auvergne,   fille  de  Jesn-Daupblnet,  Ep.  IJSi.Amedée  ni, 

irchevéque  de  dauphin  d'Aiireigne.  comte  de  Ckrmont;  1 13'4,  sans  posl.:  comte  deGenèie. 

Lyon,  1141);  V  1371,  Jianat  dt  l'enfodoiir,  1111b  de  Bernard,  comte  de  VenUdour;  I 

■rdinal,  iliJ-,  1>  Bl'jai'Ite  Le  Bi-uleiller  de  SmlU,  lllle  £<•  Gui  Le  Boulelller   de  Sentis,  Lepape  CLÉUEKT  Vn 

t  1371.  Ill<  du  nom,  K^gnnird'ErmenonvilIo;  f  sans  poil. 

XLIl'    MABIE    DE    BOCLOONE 

Comtesse  d'Auvergne  el  de  Boulogne;  1 4SI;  i  I4ï7. 
Ep,  lias,  Bertrand  IV,  ecigneur  de  La  Tour,  Bis  du  Gui,  seigneur  de  L»  Toor;  1  1431. 


Seigneur  de*Ln  Tour  et  de  Boulogne;  con 

Ep.  I41A,  /acfurtif  de  Peirtiln,  lllle  de  Lou 

seigneur  de  Peschin  : 

t  1471. 

1 

JewM  de  La  Toa< 

Ile                                  t  avant    1411. 

ep.  1409,  Béraud  III,  diupbin  d 

de  Beraud  il,  comle  de  demi 

lis,           secondes  noces  à  Marguerite  d 

{V.  tabl.  LXXVII), 

l 'Auvergne,  Bis 
eCh'auvigui. 

louwe  *  La  Tovr 

Ep.  I43V  Claude  de 
Monta«u,  eelgneur 
de  Couches. 

Gahikllt  d'  La  T'.ar 
Kp   1441,  Louis  de  Bourbon,  comte 
de  Monlpensler.    dauphin  d'Au- 
vergne, fils  de  Jean  [■'.  duc  de 

Ep. 

habelle  de  £.<  T^ur 

'  iî'de"périg"*d  *^^^'àe''uin, 
:•  115*,  Amaud-Anianteud'Albret,»ire. 
de  CharieSII,  rfre  d'Albrel  et  comted 
T  1411. 

de  Pentbiivre 
d'Orvd,  nie 

Louiée  de  La  Toar 

îrîiJ'S-''S 

de  Créqoi. 

Tjiisatit 
Bât.  de  LB  Tour;  évèq 
:,  Gis  de  Jacques  II,  roi  d'Ecorse-,  Ststeron.  Uti  ; 


d'Amédo  La  Cbtmbre,  vicomte  do  Maurtenne;  tisi'' 


vGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  DE  CLERMONT, 

1-  Danphin.  GUILLAUME  VII,  le  Jeune,  fila  de 

Comte  d'Auvargoe  et  de  Clermonl,  ven  ilts;  wcroiH,  11W| 

Ep.  Jnmni  di  Calabrc  ; 


11'  IIOBEHT^ DAUPHIN  og  BODBUT  1" 

Ké  vers  1I4JI  CDflileds  Cleroiunt  el  doophlD  d'Auvergne 

+  I2«, 
>.  G.  it  Uoafftrrant ,  fltle  d'Arr^ambend,  GOmle  de  ( 


Comw  de  Clermoat,  daupb 
Ep.  1*  MM,  Hugutlli  illCkamalièr 

t*  PAflippint;  manie  eu  secoodei  uori 


Ép.  I-  HT»,  Jlii  dî  Mercaur,  Bile  de  Brraud,  «igneur  de  llePC«ur,  t\  ymib  de  Pon»  de  Moatlaiir  et  d'ATmir  It 

rie  PuliierH.coiniH  de  valpiiiiaoïii;  i  I38S: 

f  titi,  ItabtlU  di  ChdliUon  tnDaioii,  duma  de  Islign;,  veuve  da  Gui  de  Cl^Ateauvllltin,  uLgnenrde  Lmjr;  -f-  ,297. 


Contle  de  clernionl,  duip) 
Ep.  IJit,  Jnnt  di  Ptliùn.  flile  d'Aymu  11  de  Poitiei 


JBan- 
Contle  de  Clerm 


Vltl>  BEIIALD  1" 

Sire  de  Kercnar,  111»;  coidw  de  Cknponi,  d>a|riiln  d'Auvertme,  ll$l;1'  tiit. 

Kp.  UIS,  JfoTK  dt  ViUtmur,  fille  d»  Pierre  de  I ^  Vie.  seigneur  de  Vlllemui',  et  veuve  de  Gillei  AjCf  lin, 

aeiHneur  de  Honlaifu  ;  f  istl. 


XI*  BEKAUD  11 
comte  de  Clennnnt,  dtnpbin  d'An 
.  !•  I3M,  Jniniu  dt  FoTti,  ïlla 
fAucirgni,  ttlle  da  lewi  I».  o>mlB 
*  1IJ4,  MargutTil*  d»  Sanam, 


le  Bertrand  [V,  seigaeiit  de  û  Tour;  teienl  lUS; 

're  et  viuuniie  de  Limoges. 


Née,  ltll;dnuphiued'AHienne, 

I*  Rp.  I4!l,  LOUIS  J",  DE  BoniBa^,  Li  KoH,  cumie  de  Hontpeiwier, 

l'ur  l'e  nurigge,  le  diupbine  d'Auiergne  fut,t 


FMNGE.    24'  TABLEAU 


DAUPHINS  D'AUVERGNE 

Robert  III,  comte  d'Auvsrgne.  (Voj.  ubl.  LXXV.J 
diDphio  d'Anvaifiui,  nn  IIU;  eomia du Fdj,  nn  liiiit  ils*- 


AmaUt,  041  WJimndt 


mie  àe  GuIllBume.  (cigiMnrda  Chinwlière; 

■Sïitnsur  de  Hoatlusan  ; 

(l'iii)  à  Ridwn,  KiJtneur  da  CooTcelles. 


commandeur  de  l'ordre  en  Aquitaine; 


Seignenr  d«noch«rori;  t  I»l.  Seigneur  de  Rocberorlif  llti,  buu  pmlërllé. 

Ep.  Itabeaa  cU  La  Tbur,  fille  de  Berlnnd   III,  Epouse  13T3, 

Kigneorde  La  Tour.  Agaii  dt  BdUfayt, 


vergoe,  lire  de  Herosur,  lus  ;  1 14M. 
de  GolgiM*  Vil ,  comls  de  Fum  ;  t  tUl; 
d'Aoïergiie  eide  boulouna;  -t-  19T3,  une  poMérlti^; 
flila  de  Jean  III,  conlede  Sunccrre. 


-  .-, •  Bourbon,  lie  d 

duc  de  Bourbijn. 


,     ,„.,,.„_..„.»,.. ^  ,  ^  „   _.,....,...  ,,.„, Google 

I         due  la  iniiKia 


it  poalértlé. 
.  eomU)  de  Kooipenrier;  diupbln  d'Aurergne,  Un  ;  f  IMS. 
iiiton  due  comie>  de  liuDlpeniier. 


HISTOIRE    DE 


I"  Duc.  LOUIS  I",  LE  Hoiteux,  fils  de  Bobert  de  France,  comte  d 


lACQUK»  Jiannt                 Uargutrilt 

et  de  U       Comle    de  l,>    Kat-  t.p.liti,C.a\-                HUI. 

rneurdo           rlie,  connéishle  do  E"«    VH,  -      (Jm  iMn  II 

"  <l".Mrol«i   et  IMO. 


III'  I.OUJS  [|,  LE  DOK 


[es,  IlSl;  reine  de  Pnnce; 
t  19TB. 
a  diDphin  CliirlM 


Né.  IStI;  camle  dedertnonl,  lim;  capldlnc  R'n^mlen  l.angi]ed«:  etGujenne,  1te4; 

due  de  Bourhun  ei  d'Auverfiiie,  comie  de  Moiilpentier,  leigneur  de  BiiaDjolais  de 

Dombes,  etc..  itlO;  grand -enamliriar  de  France,  I4t4{  général  de  l'année  de 

ftiyenne,  Itlt:  comie  de  Forci ,  1416;  t  l\3S. 
Ep.  1400,  Jfari<defi>rf!/,>ll>ade  Jeinde  Frence.diiedeBarrr,  et  TeDTedeLosIiIll.da 

CbtiiiJlon,coniledeOunoia,etde  Philippcd'Artulii.CDiniedilu  ;t '434. 

V*  CHARLES  I". 

Né,  1401;  camle  de  Clemiont;1)eiilenantdg  roi  «i  iniernBln,  Bourbon  nain,  Ljonnaii,  etc.,  i434;dijcdeBoi]rboD«lil'AuTergDe, 
comte  de  Furet,  seifnear  do  Betajotait,  et  grand-ttaenibrier  de  France,  1114;  goaiemeur  du  Lauguedoc,  de  l'Ile-de- 
France,  de  Chimpagna  el  de  Brie;  1 145S. 

Ëp.  tUS,Agnh  it  Bvttrgagnt,  flilade  Jean  aanc  Fenr,  dncde  noDreO|{ne;  f  I4T«. 


Vl>  JEAN  11,  LE  D0:< 

CH1BLS9 

1.0 

BIS 

VU'  PIERRE  II 

Né  \\w,  duc  de  Bourbon  el  d'Au- 
vergne, comie  de  CUrmonl  el  Fo- 
ret, grand -chambriep  de  France, 
I4ifi-,  lieulenai^l-iiénéral  dana  lea 

gouverneur  de  Cujennè  el  de 

^é,ceTSI4}4;archeT.deL1on. 
t44a;léBiiid'»Tii;noD,I»»5; 
cardinal,  lus;  éviqne  de 
Clormonl.   (417;  prend  re 
lilre  de  due  da  Donrbon , 
I4»B;+14»S, 

N6  i4J 

ÎÎ.V 

t  I4(ï. 

N*,  1419; aire  de  Beoojcnjpnu- 
>erneur  de  Unguedoc,   chef 
duronaelldoror,  l4T4;cooile 
del.a  Marche,  1417;  révenirta 
France,  1411  ;  duc  de  Bourbon 
et  d'AuTergiie,  comte  de  Cler. 
mont.de  Furei,  aie.  .rhamhrier 

tp  (•I44),j(ann«d(  frnnr»,  m.o 
de  Charles  VII,  roi.  de  France; 

V  1414,  Catherint  SÀrmasnac , 
Il  lie  de  Jacquea  d'Armagnac,  duc 
Ile  Nemours; +  14*7; 

]•  1481,  Jeanne  dé  Bmrto».  Aile 
de  Jean  II,  comie  de  VendAnie; 

A  lean  1 II ,  de  La  Tour,  comie  d'A  n^ 


Ht.  do  Liège;  né  lera  1 46il  ; 
lîp.  Utt.MargvtriltiTAIfgTt, 
on^el,ditd■*1^g^f, 


Claude  de  Le 

gn  eu  r  d'Haro! 

{Tj^^^dekmai. 


grand  prieur 
de  Franre, 
da  l'ordre  de 
tlalle;+lsîT. 


général  du  rojaume,  14» 

lié!. 

Ep.  14H.  Anm  dt  Franc; 
de  l.ouirxl.  roi  de  France;  I 
egenta  du  ro^faui 


Seigneur  de  GOlheon  en 


Hathiso  (le  grand  bilard  de  Doerbon) 
iron  de  l.a  Roche  en  Renier,  I4M;  conseiller  et  chambellan  du  m;  amiral  el 
!i  dePicsrdIeimaréchalatsénéclialdeBoHrbonnain,  liM;  t  iMi- 
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BOURBON 

Clermont,  sire  de  Bourbon  et  de  Béatrix  de  Bourgogne  (V.  tabl.  LX); 

te  de  L>  Hirdia,  l33T;t  1341. 


Stainx  ifarit 

t  liM.  +  «m. 

En     I"   I3î4.  Jean  de  I-niembourg,   roi  de  Bohême;  Ep.  I"  l3M,nol,prinfedeGïUtiJe,ll!«dcIInpiCTlV,riiiitpt1iypr»; 

■^                                    t  l»Bi  »•  ia»1,  ntihlfrl  de  Sicile,  prince  d'Ach.ieel  de  Tutnw.eni- 

a*  Eudei,  lelgnear  de  r.nneel.  an  Bonrgoene.  ptrcur  limleire  de  Cnnalanlinoplo. 


I 


Ep.  1"    1J1J,    Bodefroi   de 
Bntnni,  Hli  ds  Ina  lil, 

duc  de  Rrebani:  i  Ulfl; 
V  IJSS,  An,«li>e  VI.  inmle 


onnéwlile  do  Fran(*i  +  H 


Ep,  1400,  Ifaricib  Sully, TeuTedeOniV, 


Louis  I",1o  non 


les  le  Témc        phetfEgmonl, 
tH". 


(Voy.    Bour- 
gogne.) 


Ep.  Elliabtth  da  Bnaitcirk,  Il  Ile 

do  HeHri,  duc  deBronsticIt-Liine- 

boorg)  f  iS7ï. 


1460;  mmio 

do    HODBKil- 

l™,enDH.i. 

CniRLEl 

Biu  de  Boor 

bon;  né. 
"4«0;6.fqn. 

moHltSe; 

de  Frtnce, 

Ep.  I50S.  CnikRI.IS 

FiBDce.llladeGi1t 

né, 1490;  duc  de  B"urbDi 


vu[<  suunnB 

Lïl;  ducheue  de  Bonrbon,  lïOS;  t  ISIi. 

dnc  die  Bourbon,  comte  de  «.''n'PeS"'"':,'^°?,î?)™i,'î.* 

Ism;  pâMBmwrilcede  l'empereur,  iKÎ;t  I5îl. 
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HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  BOURGOGNE  TRANSJURANE.  —  ROIS 

GUELFE  I",  duc  en  Bavière, 

t.f,   lliigeiiaigi  de  Saie,  soeur  d'Egbert,  doc  de 


JuiUk 

f  811. 
I,  Louii  le  DéïanDidrF, 
'mpereuri  i  tw. 


Ethicom 

CamM  d'Alulart  en  Soiube. 

<Ti|te  de  U  mtlioa  des  Guelfes.) 


CONRAD  II,  LEjcuHi 

Cumie  de  Hris  al  d'Aïusrre,  due  de  Bourgugue  iriDijurane, 

£p.  Ermtnlrudi.. 


BQDOLPHE  I" 
W  fiDHmi  rui  de  II  Boorgogne  iruisjur 
Ëp.  Wltla  ;  -t  sprès  B3t. 


KOMLFHB  tl 
rtDDli  isi  1  Beari 

t  »)T. 
Bp.  I*  tu,  EmiM  ;  V  Birthi,  fllle  do  Boun»  'd,  di 


tt  pmd  l«  tltr«  de  »l  d'AriM,  m  I 


RODOLPHE  m 
;»    deux    Doui^iuneK   t. 


!<6,  »7a  ;  duc  do  Betifti!.  s 


'.iiiiile  de  Chain|H4inc 


jvGooi^lc 
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DES  DEOX  BOURGOGNES,  OU  ROIS  D'ARLES 
et  comte  d'Altdorf;  t  6S0. 

Sua,  d(Ti«Dl  kbb«M«  de  ClnUc*,  t». 


COHIt&D  l-,  u  VitUI 

Comu  d'IUMTe,  du  d*  kougogoe  ;  f  ISS. 

£p.  ÀMlaiM,  aJl«  de  UuguM,  comLe  ea  Alsu 


Cp.iktod(l>  Juiiciar),  duc  de  Bourgogne - 


irchrrtque  de  Ltod, 


Ep.  !■  BU,  Loifaalre,  roi  d'iulic; 


t"  BruDon,ducdeBninii«i.'lL; 
V  Erncal,aucdaS<iaiibe*lil'Al- 


pliDianmnliine;-!'  i«3t. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


ANCIENS  DUCS 
THÉOBOWC, 


Roi  ds  Ptotïhc*;  -f  li 


Roi  da  Promet, 
£p.  £^11!,  Slled'Edai»! 


InçtUriidt  CD  AtKgtlb»rg4 

tue. 

bp.  Gaillnim  la  Pisui,  conU 

d'Annrgii»',-t'Vtt. 


CBÀlLEM^imiltTU 


DUCS  DE  BOURGOGNE 

V*  HUGUES 

ComW  de  Pirit  et  duc  d«  France,  BU  de  Robert  l'irol 

Bp.  t*  Ter*  tu,  Hadmf,  flile  d^eor 


Ro*IKT  U  Piiox 

Hai  d«  Fnmcc 

Êf.  V  tn,  Contkma  dt  Tixilo%—. 


Vm<  HGKRI  f 
Bec  d«  BoirtogM,  l«i  S  ;  roi  de  Fnnce,  l«j|  ;  cM«  le  dncU  d*  BoaTtoBu  t  ira  triN  Kobwt,  10». 

6p.  SifryJi.,  UÎe  de  Reîieîidl",  conM  de  Bourgogne. 

Dnod. 

Ep.>T 

1"                                                                                    XfEUDBSI" 

<DekCtany,lïTl)t  loR].                Doc  do  Bourgogne,  itTI;  se  croise.  1081;  1 1103. 

ls,Mn.p.eu                 •                                   coJte'de  Bourgogne. 

Xll«  HUGUES  II 

ep.jriilA{M),Ule'd^>on,  Tlc^mtedeTgMnne. 

Cp. 

Slll*  BUDES  II 
de  Poiiieri),  120T  ;  t  yen  IMIS. 

Doo  de  Bonrgogne,  l..,.  , .. ,  ,  ..... 

tp.  1*  ten  I  it).  Alix  de  Lbttbhu,  Bile  de  Hithieu  l",  dnc  de  Lorrûne;  rëpnd.,  1 1 . .  , 
S>  lui,  Biatrix  t'Albun.  Bile  de  Guigna  V,  diopbln  de  Viennoie,  et  tcotb  de  Guillenne-taillerGr,  comte  de  TodIodm; 


XV  BUDES  III 


Coo»^lc 


FtlANGE.    29'  TABLEAU 


DE  BOURGOGNE 

comte  d'Antun. 


Ep.  ut,  Adilaiit  dt  Bawgagn;  flde  de  Conrad  II,  c 
(fAoMerr*?  «t  imat  de  Rodulphel",  roi  de  11  Buure 
ti  Mtiurane  ;  tiiùI  eacore,  m. 


Il*  KkWl,  IV<  BUGUES  Li  Mou  DoBOn  Uermrngariti 

.B ™.  -.1        ,- j.    . -„...j.„ "-    CISEI.EEUT,  comie  d'Au 

«devergï.levleux.coni  .     , 

urKogae,  911;  comifldeBourgoffne,  S» 


Itnc  de  Bourgoeae.Ml;  roi        Comia     da    Bonreu-        CamUdeBoar-        Ili'Ëp.  GISEI.BBKT,  comie  d'Autan,  Bla  de  Mb- 
de  FriDca,  m;  in»,  i.  gne,  Tera  Dit;  due  g^nei  nmiièideVergï,  If  "' j--m  — .  ....- 


ni  de  France  itejS.  comla  dt  La 

«(l;t»ï,a 


DE  LA  PREMIÈRE  RACE 

de  France  ;  doc  de  Nenetrle  ;  dnc  de  Bourgogne,  H 
l'Oiielear,  roi  de  Cermnlei  t  Ml. 


Imdcjfardt  iâilaide, 

Ep.  OlU)D,dDcde  ComteiK  de  Cbllon  elda 
Bourgogne.  (V.  Besone. 

cl-conlre.)  Ep.  Robert  de  Varmindoie, 

Bouifogne,  »e;i  ass. 


Duo  deBouigogne,  Mî:  t  loej,8«oi  po*t.  légil- 
Gp.  KitOirbirgt  d<Bourjfogn>,Bllede  Hugua>,coniiedeBourgogae,«tTeuied'Aldeben,dno  de loinbirdic,TlTiil  encore, si 


!>,  Héliedt  Snniir,  Bile  de  BiIdibcc  l",  leigneur  de  Semuren  Anioia. 


HiUhgardt 
Ep.  Cnj-Ceedroj,  dmc  d'AquiUdne.        ^ 

Conilance 

!■  Bugues  11,  comte  de  Cb&lon-,  t  étant  lOjSi  ï-  lOM,  Alphonse  VI,  roi  de  Uoo  et 

deCaeuNe;tllW- 

EtCqaedeUngr..,lo)5;tMI0. 

(Tige  des  roia  de  Portugal;. 

Abbé  de  Seinl-Pierre  de  Fla-igny,  vers 
iBSiifveraleM. 

£p.  1°  legs.  Bertrand,  co 
V  Guilleume  Tiloe, 

mte  de  TouIddio  ei  de  Tripoli  ;  (Tige  des 
comie  d'AlençoD  etduPerchtU  tnl. 

comtea  de  Tripoli.) 

ROKKT                          ^                KOTAI 

ETeqtted'Aiitun,iHO;       ÉtÉque  d'Anton , 

(lAOTBiK                            Si6ïll«                              MathUde 
tlM;      ÉTêqoe  de  Luigree,            t  «ri  IISO.             Ep.     liîT .     Çuil - 
tlM-lli».                 Ep.    vera    11 50,  Ko-           Uume  VII,  eeig' de 

Mahavd 
+  -ver»  IMt. 
Ëp.  Robert  IV,  comte  d'Aurergne  ;  f 

reralltl.                                Ep.  Arobeml 

laud  VMl'  eirede  EouibOD  1 1  ll8». 

AndhC 

Comte  de  Vienne  et  d'Albon- 
(Tige  dee  deuphina  de  VIennoli.) 

Mahaud 

+  irant  ISW. 

Ep.mi.Je«ndeCMlon,  Bli 

d'Etienne  II,  comte  d'Auxonne;  f  ilâT. 

MarautriU 
Ep.  Ame  VI,  comte  de  Satoie. 

CooqIc 

.,..1.  6 


HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  BOURGOGNE  DE 
XVI'  Duc.   HUGUES  IV,  fils  d'End»  m. 


EUDE»                                                                      Jï»M 

Sire  de  Bourbon,  comls     seigneur  de  Charolai»  el  de  Bourbon  ; 

de  Nevcr>,  d'Auiem,                             t  uvmt  lït.S. 

eldeT0Bnerrai  +  til6».     Ep.  iî47,  Jgni.  di  B™rtion,  filte    d'Ar- 
Éu.    tUT,  «■houd  de      cli«nluuiilX,.lredenourbon.m»ilc*en 

JPowùon,  comleiM  de      «econdes  noces  («77),  à  Robert  U,  coinle 

Kevers,    d'Auierre    et      d'Artois;  t  lasS. 

de  Tonnerre,  fille  dAI^                                       | 

XVll-  ROBERT  11 
Né  vers  nua;  duc  de  Rour- 

gogne,  mi;  comU  d'An- 

lonae  et  de  CliJJan  ;  cham- 

brierde  Franc.,  vers  tï.o; 

roi  titulaire  de  Tbesulo- 

niquei  t  130S. 
Ep.  11T(,  Agnèt  dt  Froncr, 

fille  de  saint  Louis,  roi  de 

FraDce;t  I3i;. 

Ep.  Henri  lll,l'e  DébûB- 
naJre,  ducdaBrabanl; 

ÏMu'rbo''n-'t"rî"i° 
1 

"°                                 Bialrix 
"'■    DïmedeBonrbanetdeCberoiiii;  t  tîlO. 
Ep.  i»«,  Robert  de  France,  comte  de 
Clcrmont.  <l1ee  des  ducs  de  Bourbon.) 

1 

Duc  de  Boureogne,    Duc  de  Bourgogne,  1315;  comle 
roi     titulaire     de      lins,    prince   d'AeheIt    et   de 

IJOS;tii«iillîljT,      lois,  1330;  1  ISSO, 
lanasil.                  Ép.  IllI,  Jianru   dt  Frwic*, 
roi  de  France  1 

Ép.  l«lMS,jean.l9 
France  (Tristan), 
comte  de  VbIoI), 
filideulDlUuii, 
Ml  de  Pranoe;    t 
1310; 

»*iaTa,RûLerlIIl, 
delMthuae.caisU 
tUriiDdrtitis»- 

Comteisede  Ton-        Comtesse  do  Tonnerre, 
nerte;  t  i3Da.      Ep.  (î73,  Jean  de  Chilon, 

Ëp.  iin,  Charlei      cheviiier,  seigneur  de  Ro- 
I",  de  France,     cheforl. 
roi  de  Bielle  et                           | 

+  '"*■                 Comte  d'Anierrt.  (Tige  de. 
comle*  d'ADiem    «t  de 

Vi,   11»;    umte   de  Boulogne,   lire  de 
Ep.  IllI,  ;<af>n<  ^^    oomtesu  d'Anvergna   et  da 
ikuma  xtl,  comte  d'AiiTargiia;  muUe  en  «Mondaa 

t  iwo' 

XX<  PHIU?PI 

Ni,  1341;  osmte  à*  Boorgone  al  d'Artali,  iiti,-  duo  de  BaarfOfne,  IIM;  comte  d'Anteriae, 
Sp.  ISSMraruutrita,  MDiteaBadaFltiidn,  nileda  Loula  d*  Mil*,  «MBUd*  FlwdK;  B4a,ltUt  mtrtM 

HQTA,  A  la  mort  de  Pbliippe  da  Rauv(«,  le  duchi  de  Bourgofna  fui  réuni  à  la  Fcuea  (iWI)  al 


DUCS  DE  BOURGOGNE  DE  LA  SECONDE  RACE  ET 
XXI'  PHILIPPE  n,  LE  Hardi, 


XX11'  JKAN  «Ans  Pitin  M*natiEiiiTB  Cathuiiki 

d.  1371;  comUde  NeverB;  duo  Hée,  1314.  Née,  lîT»;  t  f4«,  »»n«  post. 

it  comte  de  Bourgogne,  eomle  Ëp.  13», Oulttaume  IV  de  Bavière, comte  da  Ëp.  1S«3,  Léopold  IV,  due  d'Autricbe  ; 
lu  Flandre,  d'Artois,etc.,l4oi;                      Hainaul  et  de  Hollande.  t  1410. 

;oiiïcmeur  du  rojaume,  1419  ;  | 


Ëp.  1'  140â.  Jean  do  France,  dauphin  de  Viennois,  Gis  de  Charles  VI,  roi  de  France , 
t  1417;  —  1°  I41S,  Jean  de  BDurgo^Tie,  ddo  da  Brabant  (voir  ci.contre);  —  }•  ttal, 
Humfroy  d'Angleterre,  duo  de  Glocêsler-,  —  4°  1431,  François  de  Dorselle.  comte 


largucrite  de  Ba- 
i'Alberl,  comte  da 
JcZéiande;f  I4M. 


!,  1396;  duc  et  comte  de  Bourgogne,  comle  de  Flandre,  d'Artois,  de  Charoiais,  et*.,  I41Ï;  dnc  de  Bnbant,  141S; 
'-  ' '■onrg,  ItSI;  +  l4flT. 


.  !•  I4DÏ.  MichtlUde  France,  fliie  da  Charles  VI,  roi  de  France:  née,  un: 
Arloii,  Gtle  de  Philippe  d'Artois,  comte  d'Eu,  et  venve  de  Philippe  de  B 
isl.  -  3'  1130,  Uabiltt  de  Portugal,  fille  da  Jean  1",  roi  de  Portugal  ;  i  117! 


XXIV*  CHARLE!(  »  TtMÊeailie 
Hé,  1431;  comte  de  CharotBiadu  vivant  de  son  père;  dne  et  comte  de  Bourgofnic.  ci 
de  Hollande,  etc.,  I4ai  ;  due  de  Gueidrc  et  comle  de  Zulpben 
Ëp.  (•  14)0,  CaMen'ne  de  Fronn ,  fille  de  Charles  VII,  roi  de  France;  née.  14 
llourbon,  lllio  de  Charles  1",  duc  da  Dourbon;  t  I46i  ;  —  3°  I46S,  Harga 
dïoi-ck,  et  soeur  d'Edouard  IV,  roi  d'AnBieterro  ;  t  IS03. 

itarit.  nie  14(7;  dnehesie  de  Brabanl,  comtesse  de  Flandre,  de  itourgogne,  d 'AH 
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LA  PREMIÈRE   RACE  (suiu) 

duc  de  Bourgogne,   et  d'Alix   de  Vergy. 


Margutrilt                                      HuoUEl                       Bèalrii  EUiahelh  Uargup 

Tairait  encore  ia7S.                    Vitointa  d'A?a]on,  etc.      i  IIM,  uns  î  1J«.  DamadeVl 

p.  1°  Oaïlliuniï  deMont-Saint-jeui;    Ep.    Iïs4,  Margutriii            paii.  Év.  1°  I1S4,  l'empi-  vivait,  Il 

a*  Gui  VI,  le  Preux,  Ticomle  de      da  Chdloa,    dame  de       Ëp,     me,  reur   ttodclphe  1";  ta.  Jeao  di 

Umoges-,  t  13».                              Moatréi],  fille  de  Jean      Hugnei  XIII,  -t  lisl;  — 3°I>Lerred«  lonI",iin 

I                                     de  Chtion,   le   Sage,      le  Brun,  sei-  Chambl},   1b  Jeune,  Ui,  tils  de 

rire  de  S^ini.                   gneur  do  Lu-  seigneur  de  NeaufTe,  comla  de 

■Igoaii)  1 1310.  Bis    do    Plorca    de  gagne. 

Cbunblf, 


Ep.  137!,  ATtbtir  II,  doc  de  Bntigne. 


IV                                                       Louis  nuBERT              Blanchi       Margutrili        Jtannt  ifan 

de  CtiAlon,  sire  de  sa-  Boi  lîtukire  do  Tbaiulo-  Comte    de    Ton-       t  134s.            t  ISIS.           t  1141.  Néô,  m 

Moréo,  roi  tllalsire  de  nlquo  el  prince  d'Achale  oerre;    t   1)34,  Su.    1101,  tip.       Il*i  ,  Ap.    IJO ,  Ep.      i 

j.  »_.> — .  ..  j-.^  ».   j.    u„.j.,    i   ,,„-  iinepoiC.  Edouard,      LouiïleHu-  Philippe  1310 


Boargogne  et  d'Ar-     et  de  Morte; 


ÉP.   laia,    ,  „,.. 

hainout, fille  de  Florent      de  Guillaume  de 
de   Hainaut,  conntttbl*      CtaUon,    cooiie 


Ballni;  t  tu». 

Boulogne,  fllli  d»  OuU-     [,-,j,  („—  iiiTiiïâ 

LTJl,'o»'àî/ïï?it!      d.  Blei).,  do.  d.'D«a.. 


dt  Boulon»  M  dt  euion,  lira  di  Ballni,  i»et  t  ll«l,  niii  poil, 
en  UMDON  nooo  (IllBj  i  PUlljppt  la  Htrdl.  dna  é»  BourusDa)  t  il 
dODM  daox  10*  «prfi  (litt)  à  Pblllppâ,  qattclinu  flU  du  ranaio. 


DUCS  DE  BRADANT  DE  LA  MAISON  DE  BOURGOGNE 
quatrième  fils  du  roi  Jean: 


Duc  de  Br^baot  et  de  Limbo 

Uittmlxr^Tg,  _ 

ouiui-raui  i  T  iivi  •  —  i"  1409,  Elaabelli  de  lu 
mar^aia  de  Brandetuurg  et  rie  Moravie,  mari 
Bavière,  dit  Sans  piUé,  ancien  évëque  de  Liège  ;  ■ 

ï 

Né,t4o3;  duc  de  BrabanI,  1415  ;t  141?,  «ans  p09l 
Ëp.  I41B,  Jaquflme  de  limièTe.  (V.  ci-c«nLrt.) 


Marguerite  Marit  Catheritu 
mliea»  de  finjenne  ;  f  1441 ,  t  14«I,  M"'  de  GuJï 
esns  poel.  t.p.  t4iM,  t  eaua  poM. 
I,  1°  1412,  Louis,  daDpliin  du  Atlolpbe  IV,  Ep.  1410,  . 
ranoe,  Tila  de  Charles  VI,  roi  due  ds  Clû-  eomtedeOui! 
e  Fraac«it  I4I>1  vas;  t  t44S.  Uls  de  Loui: 
-"--T    de    Bretagne.  d'Anjou. 


vler  de  f  1431,  s.  posl.       fî|i. 

iia,o"  Kn.  1433,  Jean,    Cbarl 

!  Pen-  duc   de  Bed-          c 

vasi  t  t44S.       Uls  de  Louis      thii  .... 

!"    t42j,    Armur    ae    "-' j. .-•-.- 

comte  do  Hicbemont,  i: 


1  Benres,    gou-      deTèroirane,  1491 
-     Luiembourg:      " '"" 


Bourgogne  ;    év^ua 
— ruireclil, 


HISTOIRE    DE 


COMTES    DE 
RICHARD,  LE  JusnaER,  duc  de  Boui^ogne, 


IUOUL                                                                              l<''C<mTI.  HUGUES,  LR  aam 
)un    de    Bourgogne.       Comte  de  Bourgogne,  len  >ls  :  duc  de  BaiirRogoe  en  par^e,  len  (U  :  4  BS3i-un>  ail. 
(V.lïbl.LXlSli).  __^ 

III*  UTALDE  1" 

lis  d'Albéric  de  Harbonne;  comte   de  Hicon  ;  ■■■ocié  ï  ton  père,  ter*  sis  ;  cornu  de  Bourgogne  eu  partie,  y»n  nt  ; 

M  d(j  Bourgogne; 


IV>  ALBBRIC  1" 

iéàsjn  pïrepourlecuiDtédellàcoa,»sa;coiDM  de  Ucon  M  de  Bourgogne,  Tert  S7I;  j-STï. 
Ep.  N(rni(ngariJ>dinauci,  niledeBenaiid,  coiuUde  Bouci. 

V*  LETALDE  11  GuiiutaE  db  MXcon  édélaldi  d>  Mictyn 

k  son  père,  ail;  comls  de  Bourgogne  oi  comte  de  Hiconnais  en  pir-  £u.   Gui    de    Dourgiune 

riBUfu<ni:  (m.imo  li.  ....  «Di  j[,    d'Olle-GnilSnine 


GUIlUtHE  1 

PB    MXcON 

Eu. 

»ei 

rs    S7( 

,    Birllif, 

X'  RENAUD  II  firilNEii  le  Uakoi  RatmoiD 

Comte  de  HïcDn,iosS;coniie  de  Bourgogne,  lOBï;       Coraifl  de  Taraïqne;  cumie       Comte  d'Anineetde  Galiceitllel. 


naudlUeemlJ'.l^îî       Ep-IOM.t/r™^  Bile  tfAlphon. 
fp.B^frfx,  fille  de  Génri 


XI'GUILLAUHB  II,  l'Allihand                           d'Alucr.duc  del.arraine.        ITige  de  ladentiime  ne 
I de  Casiilie). 


ZHl*  BEHAUD  III 

Comte  de  HÏMu,  Itn;  de  Bourgogne,  It 
Ëp,  Agallu  da  Lorraiot,  Bile  de  Simon  1",  di 


XIV*  BËATRIX  l- 


,.   ^  _      Née»er4llîsicomtee»e  de  Bourgogne,  lt«  ;  t  I1B5. 

r*  Mr  Ép.  lias,  h-REneRIC  6ARBER0USSE,  empereur  d'Allemagne;  comte  dv  Boarg.igi 


d'Oiaii  mariée  en  Iroiaièmes 


XVI- BËATRIX  11,  DI    SOU:kDE 

nrgogne,  lîo!; 1 


Poi-on  DB  HtRARU  BéalTix  <h  Miranii  XVIlf  ALIX  de  MtBAMtt 


l33«;tiUS. 
»  XVIif  (M-  »•  iî«T,  PHILIFfE, 


Conileaie  de  Bourgogne  f  ui- 
lll'ftùEp,  i*iliSfl,ir 


«urgoguc,  i«j;-{iass. 


FRANCE,  sr  tableau 


BOURGOGNE 

et  Adélside  de   Boiu^ogne.  (V.   Tahl.  LXXXIII.) 


Filid'Aldebcrl,c< 


[|>  Ep.  GISELDEUT,  AIb  de  XanMi 


B  de  Dijon;  duc  di 
ibL.  LXXXif.) 


de  Lombard!  c: 
Ëp.  Hemifnin 


(iLll" 

lé  1  ion  pCra  pour  le  coitiLJ    < 


Vll[-  BENAUD  !• 


l«  de  BaorKOgiie,  l«]i  i 

l>.  Adilatdt  it  MacoB,  Nlle  £p.  >«»il  IMS,  Judith  dt 
d'Albéric  l-r,  CMnie  de  Htcnn  JVtmnaniljt,  Bile  de  Iti- 
ei     ie    Bourgogne.     (V.  ci-        chard  l[,  duc  de    Nur- 


CMui.BledeBosDn,    a^Geoiïra*  11,  Harlcl. 
seigneur   de  HoD'       oumie  if Aojou. 
cesui;fi»3a.  (ï.  ii.bl.LXXl). 


IX'  GUILLAUME  I",  LE  CKino 

CuniW  de  Bourgogne,  IDST;  de  Hicon,  toit;  i  tm. 

Ep.  Eliinnttli  da  Barcilonni,  fille  de  Rilniond  II, 


Arnheytqti 
■DU  ;     p>p 


Hathililt  Gitèlt  Hirmetilr 

Ép.  Eudee  1",  Ep.  l»  Humbert  M,  *  'P"**    ' 

diio  de  Bour-  comia  de  Sïioie  ;  Ep.  Thien 

g<igne;illoi.  S*  Rtinler,  marquis  conlede 


Cumteda  Vienne  cl  de  Mican,  ll«3;  aecrolte, 
Ep.  Àdélaiit  dt  Troatty  Bile  de  Tbilmvl  de  Trm' 


axKibelh  JUarguinta 

Ep.  HUEuee  I"  *  ""■ 

comie  du  Ep.  Guiguet  IV,  dauphin  de  viennois,  comie 

Trojea.    (V.  d'Alhon  ei  de  Grenoble,  fila  de  Guiguan  III, 

Champagne.)  cumle  d'Albuo;  f  Iii2. 


EiiEnsa  II 
Vketnia  d'Auioune  ;  ae  eroiae,  Itli  ;  t  (197. 
£p.  Judilh  it  Lorraiiu,  fille  de  Kalbieu  l»,  duc  de  L 

Etiexue  m  Aftiia 

Comle  d'Auieone  n  de  Cbâlun.       Ëp.  Rirbard  de  Hooi 
(V.  ubl.LXXXVJ.  eoniiedeyonibil 


Agnif  lié  Méraait 
t,  Frédéric  II.  duc  d'Autriche ,flle  de  Léopold,  le 


EUtabtlh  t»  Mirauie 
tiïTI. 
jrleuipdiic       Ep.  tiW,  Frédéric  lll.bnrgriTeda  Hurembarg; 

(Tige  de  la  nideOD   rojale  de  Bimndbonrg.) 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  32'  tableau. 


fiTIENNE  m ,  comte  d'Anionna  et  de  Châlon,  (lis  d'Etienne  II, 


>  me,  Biairix  d»  ChAIon.  fille  de  Gulllamne  II, 


If  tu,  le  ^age 

I  llM;  prpndleliirpdecnmlo  de  ItoiirBOgne  Tcra  HM;    comie  de  ChSInn,  iMi;  f 
'  itM.  Hahaud  dr  DnurgognF,  fllledo  Huriics  III.  dacda  naiirgi<i;nc; 


snil*  Wj  HICUES  DE   CHirON        Jmi  DB  Cn,lLO^  PiEiiBE  rr,  CnitOï  Planilu  de  Chilon 

Ne,  lïJo;  oomUidoIkHirengnfl,         Sire  do  Boclicforl;  '  "      "' 

lîiSltlMfl-  1  IM«'  Seignciir  de  Chàlplhdin; 

~  ■!>  comlei  f  sanipesUnlé.  ut:  ucaujvii; 

îerM.)  tf.mi.BiatTitiiSarr.ir,    V  IW».  Uérani),  sipe  de  Merpœur, 


ÏIX'  OriOS  V,  Ottesw 

Comte  do  CtiïlDn;  conte  de  BDnrgoene,  i3Tfl;Tend  lecomti  de  Dourcngnewi  mi  de  France,  lits;  comie 

d'Anolg,l>0li+13«l. 

'.  I*  11»,  PhJli'pp'fW  ât  Bar,  Bile  do  TbIbiud  II,  comie  Je  Bar;  —  i-  liBI  T  tSahaMi  d^Artait,  me  de  Robert  II, 


XX'fftOBRHT  D'ARTOIS,  l'Enfant  XXI*  JEANNE  I" 

.  1300;  reconnn  comlo  de  Bourgogne  par  e»  Comleue  de  Bour^gnp,  l1ls;eonilet>e  d'Arlola,  liit;  t  tSJO. 

parlisans,  noJ  ;  t  I9IS.  ^^1,  ^^^  gp_  |^,^  PHILIPPE  de  France,  comie  de  Pot  liera,  depnin  m 


xmi*  lEAtlMi  11 
ComieMedeBourBogneeld'Arlois,  lllo;  f 
X\I[<  bit  Bp.  ma,  EUDES  IV,  duc  do  Boorgogne 
Bourgogne. laiB; f  1310. 


le  Jean  11.  (V.  UbI.  LXI.) 


SXIII*  PHILIPPE  DE  ROUVItB 


Ép.  mi,  MargatTilt  ât  Flandn,  Bile  de  Louis  de  «al*,  Oomle  de  Flandre.  (r.ci-conlTe.) 

Goo»^lc 


—  COMTES  DE  BOURGOGNE  (s»i 


viooiDte  d'Aunomie,  et  de  Jnrliih  do  Lorraine;  t  I4S1. 

cnmle  de  ChMoD  ;  connusse  de  Chllnn.  ivn  ;  f  im; 
Robert  II,  eomw  de  Dreni  ;  +  ISSÎ,"  sans  pogi. 

Béalrix 

Dame  de  Harnsl  ;  f  (iGp. 

Ep.  nsnt  nu,  Simon,  slrc  de  Juiniillr,  sfnïr-hal  de  Chnirpapie;  ;  tts  H3fl. 

Clcmeni-t 

Ép.  BenhoMV, 

rlucdezeringlien; 

f  ISI». 

KIre  de  Inlnillle,   aén^hal  de  Champagne; 
hialerien  de  saint  Louis  ;  t  'en  laisT 
Ëp.  iai,Adélardedt  arandjtri, 
"Blled'HenrlV,        ' 

SlNOD  DI  iOlnVlLLE 

Sîlpienr  de  Hamai. 

tp.  Liwih  di  Oit,  fn\«  d'Am«, 

seiRneurder*!. 

JcAi  BK  Cniui»  I"                    nmvT.*  Di  CbIi 
t"-^;-')                            r...-p,edel,1*g.. 
Sire    d'Arlal.                  arahe<«quede  Bei>n{. 
ITije  des  slra  d'Arlai.                               t'"*' 
|,rin™.  d-Orange.) 

Jn                  Margiarili  6i  ChAlon 

tMt;             6p.  »»4,  nognenln,.!- 

nn.iMli           comle  d'Aialon  ,    HU 

de  Hagaet  [V,  duo  de 

Agnh   dl    ChMnn 

Tirait,  nin, 

Ëp.  AmiHre  IT, 

t  IM8. 

Comle  de  MonllK^liard, 

CuiVff 
lîp.UIl,Tboini»<t9S»TOta, 
de  Haurienne. 

«..» 

XXIV  MARCUBniTB  1" 

haMU 

Cnmt^sBodeBnnfsngneeld'ArtniB,  iSfli;  1 13W. 

tmi. 

Ép.  ISî».  Lniiis  1"  de  ^eïeM,  conilede  Flendre; 

Ep.!' 

a»  «ïo 

::u>giies  V[il,  daupilin  de  Vienn..i>;  f 
nims,  Jean,  hiron  de  Tamegney 
(Kranche-ComléJ. 

XXV'   l-OUTS  BE  MALE 

Cunite  de  Flandre;  comte  de  Bourgogne  el  d'Arioii,  l]gl;  t  OBi. 

Ep.  I34T,   KarQMriti  de  flnhant,  flile  de  Je>n  1)1,  duc  de  Bnbent. 


XXVi>  HAHGUERITE  n 

ConteiHdeFlandra,  de  Bourgogne,  d'Artois,  de Neien,  de  Ralbel,  Ills;l 
XXIil'  Bp.  I'  13ST,  PHILIPPE  de  Houtre,  doc  et  «.mW  de  Boorgogne  <V.  c 
XXVl>!>t!3°  |]6S,  PHIUFPB  le  Hardi,  duc  de  Bourgogne. 

T  le  marisge  de  Hsrguerlic  de  Bonrf 


HISTOIRE  DE 


BOIS   ET  DUCS  DE  BRETAGNE: 


III*  SALOHOH,  roi  da  Bretagne,  W  ;  f  S7(. 

Ép,  Grvmlart*. 


!•  bii  ALAIN  !•',  LlGRiND,  frèrcde  pisqullea;  comte  da  VtDnei,  t^^^,  duc  on  roi  deBralagne,  M»;  ffDT. 


Coraoiuille;dui:  de  Breugos,'    lOGei  t 


lira  lu  inonasUrede  Htdnii,  1112;  Comle  da  Nanwi,  ven  toiB; 

T  '!'•-  i  1103,  une  post. 

tp.  1°  mil ,  Corulance,  fille  de  Ouillaume  le  ConqucnnC,  duc  de  normuidie.  mi  d'Ao- 
SleWm;i  iiKHi.aBnB  poil.  —  w  10113,  Hirmmgtirdt  d'Anjott,  nile  de  Foulques  le 
ii^cbin.  comie  d'Anlou,  ai  roirme  répud.  d«  Guilliume  VII,  duc  d'AquiUine;  ee  Tail 
religicute  au  prieuré  de  Urrel  bous  Dijon,  i  ili  ;  t  <  l'S- 


tdePenthièTre; 

.,      - noét;  proclmiue 

ucde  Breusiiepar  lesbajuiinii  de  Heonri,  (i4s;  rnaiiéen  secoDdi^eDOceaàfléu- 
ore.BlledeGuiDiHri:)!,  Yicomie  de  Léon  ;  cumle  de  Vannée  ai  de  Cornoiuille,  |it7  7; 
iïiiiencupe, 1115. 


Pour  Isa  enluUi 


dn piemierliL (TOTa* laU.  I,XXSW^~)OQIc 


FRANGE.    33"  TABLEAD 


COMTES  DE  BENNES 

N 


l"diic  OU  roi,  HOHWOE,  goumnsarouducdeBreUgDa,  Its.prend  leiiiredi 
Ëp.  Arqantael. 


■]•  ERISPO£,  roioupriDcede  BreiBgne,  ■Sl;comtede  NariW*;  dncdu  Hilne;f  U7. 

Uni  Fiiu 
tV*  bii  Ep.  nunVAND,  seiBDcur  bralon  ;  partage  U  Br«ugae  aiec  racquiieo,  el  prand  le  Oua  de  comle  de  Rena 


V*  JUDlCl&L,coniMdsReDne>,ITl;  tt>8. 


VI1>  GURMHAILLOK 

Comte  ds  Cdi-DouBills  ;  duc  on  roi  de 
BrelsgD0.;D7. 


1*  GEOFFROI  iniduCdeBrelagnSiMa;  f  IMB.  JuDiuû.  Judith 

t  1*17 
Ëp.  Ricbird  II,  due  de  Norm 
(V.  DonnuidieO 


Comla  de  Perilbièira  ;  t  IMT. 
Ep.  Agnii,  fllls  d'Aldn  Cinhiud,  comla  de  Corpoinille 


CotDli  de  Fenlhtivrc  ;  tit.,  (au. 
Ep.  HaeojM.  co■Dles^e  de  Ouintsmp. 


ALàiTi  LE  NpiK,  cornu  de  Iticliemunt  ;  f  lue.  HEsni,  comle  deTrégulcr  ;  Olhi 

Ep.  ««-(A*,  fllie  de  Çojaa  III,  duc  de  BrcUiBiie  !  mariée  en      (Tig,  jes  MmiS'dB  PenibiS-      ^p.  l- Henri  do  FonRl-re, 

«conde.  noces  »  Eude.  U,  pie  do  Portoel.  '  J,*'  «iSneuiTd'i'.tiiiarT  Jo'^l^^'J^;:.""'""'  ' 

XX*  CONAN  IV,  LU  Petit  Qmtlanet 

Kà  "en  lltl;  dacil«  BreUfoe,  list;  pr'né  da  ducbé  ds  Brelagna  par  IhiKUrpation  de  Henri  II,  roi  Vit.,    tiW. 

d'Aaglelerre,  qui  Ui  proclamer  aun  llla  CeutStoj,  1199  ;  comM  de  Ricbcmonl  et  de  CuiDgamp,  ^     t,  ■    ,„     ■ 

Il6>;tllli.  tp.  Alain  111.  ticom 

Ëp  ll«),iliirirutri(i,  fille  de  Henri  d'Ecosse,  comle  deNonhuoibcrlind  ;  t  (ICI. 

tXI*  bii  CONSTANCE,  iice  vcra  ll«l;  duchesaé  da  BrrUf;ne,  IIBI  iCiiruinivo  aucliAieau  dcSaioi-lacques  de  Ucuiiuii, 

111>  Ep.  1°  ll«i,  GEOFFROY  tl  d'AnpIclcrrc,  niKde  Henri  ir,  roi  d'AniileltTre;  ni,  II»  ;  ducde  Brcleane.  IIGï;  t  dtli 
XXIf  *>  (117.  HANULFE.  comio de tWsler,  lils  da  lln^uBi-,  cnmiB  dethester;  duo  Je  Bteugn^.  iHï;  thisaé.  Iia«,  .ivu 
encore,  lise;  t  aiiia  puât.  \  —  l'  li»9.  '•ui  doTliouars,  Hlàde  Guillaunie,  vicuiaia  de  Tbouara;  pi-cnd  le  litre  de  duc  i 
Bretagne,  n»i  ;  récent  de  Breiagna,  IIDT  ;  t  llil. 


XXIIh  ARTHUR 


HISTOIRE  DE 


DUCS    DE 


XXIV  «p.  r  w«.  *'■''•  «"DieiM 


XXIV  M!  PIERRE  DE  DREUX,  Miuctrac,  fils  do 

de  BrelsgoB,  fllle  i»  Cai  da  Thoa»™  {». 


f.  Ubl.  LXXXTDi  -  ' 


XXV'  JEAN  1",  I*  Rom 
W*,l»tI;dt.caeB™iignB,ian;Werolie.«TO!tHM- 


idelterarre^tl»!- 


XKT[*  JEAN  11 

u,  do  RicJ..mo»l-,  ré.  .M»-,  .-  croL».  »7o  :  doc  d.  î"^»*"^-  '^' ;;^ 
Ep.  i««,  BAI'"»  il-AnffleKT.,  flllo  d«  Henn  111,  ro,  d'AoBl^" 


XXÏ11'  autuh  11 
-     .    j   e[  K.™„,.....uiiDiiirurti  né.  neaiducdaBrei»gnD,iSiH;tUli. 

'.  V;'..' _  ..1.  j_  B„».«.i  lu  .■nmifldaDl 


«n    "  ms,  Jfari»  dB  Ltmogn,  nu»  ""  ""■  ■" 


XXYin'IEAMUI.LïBOii 

Né    IM»;  doc  ds  BroUgno  et  oomia  do  RlehaI^o^^  iin;    •■ 
tt»l,"i»PO«- 

*_ -   i.„i,.r!,  dt  VaMi,  fllle  àa  Ctariea  de  France,   *■?■  ""> 

t  l»»i 

10 IV,  fol  de  Ciïullo    


tioonita  do  limofp»,  seignour  d'Arau' 
gour;  né,  tîSJ;tH31. 
tAtatigcur,  fllle  de  Henri  IT.  seigiioor 


Jeanne  di  Ptntliiivre, 

Comtesse  de  PenlhièTre;  ni 

^ISMiChïrks  de  Bloie,  M 

Gui  de  CbAiilloo,  coinu  di 


XXXI«JKANV1,L1B0» 

Co^Wd.  «ontrortl  nê.i«.  ;  pair  de  Fr».-,  «.n,te  de  Rlcbe^,on^  duc  de  B^e.agne  l«9  ;  +  i4W. 

Ép.  .ï»l.  J<o«w  dt  Frone.,  Bile  do  Cbarlps  VI,  roi  de  franm  nie,  llsl ,  +  IWÏ. 


XXXII'FRANÇOISI" 
Comte  d«  Honirorl;  ni,  1410;  doc 
de  Breugne,  comiedeRIcheinont, 
p»ir  de  France,  U43;+  14S0. 
ÉD.  1»  l43t,  Tofonde  iTXfUDii,  BllB 
do  Wul»  11,  duc  d'Anjuo  ei  roi 
deSl  "■  "  ■""       ' 


„cdt.|iénâralentirvLBRnF>iH>: 
duc  do  BreiBçne,  1450;  1  i»57, 

0    iKii,    Fraaçoiit   SAmboiii, 
mie  de  LouH,  Eeicneut  d'Am- 

l4IB;'tUU- 


GiiiXlV.comied 
en    iruiBidu»  I 


Margtitritt 
f  I1BI>,  tant  polt. 
S,  rrançoiï  II,  duc  de  Bretagne,  (v.  cl-conlro.) 


XSXVI>  AtJNB 
00  biriliere  de  BreUeiM,  UM;dncho«iede  Brelagna,  IM»i  r^ne 
■  i»M  Maiiniilien  d'Aulriche,  roi  d«  BomeiiiB,  B'"  deVempereurFrédirio  IV,  empei 
™  àe  îu lie-  -  ^  14»1,  Cbkrlea  Vlll,  roi  de  France  i  -  !•  UM,  Lomé  XII,  roi  ia  Franco. 
l.^6rid'Aon;deBrelag„e,Loul.  XII  ciJ.leduché  deB™.«n.  à  Claude,  aa  lllMiîUMui 
Fi  «nïSii  1".  Ce  priooe,  par  loure*  de  isïi,  réuo.i  ta  Bi 


ta  Breugne  k  la  couronne. 


FRANCE.    34'  TABLEAU 


BRETAGNE  (Suite) 

Robert  n,  comte  de  Dreni,  et  d'Yolande  de  Concyj 

1348;  abdique,  et  prend  la  nom  da  Pierre  de  Graine,  KIT,  f  IS50. 
Ifargntril»  t»  ITontiijiu,  fille  de  Briant,  lelgneur  de  HODtïga  (en  Pailen],  ei  ti 


a  de  Bngoet  II,  Ticomle  de  TboDir>. 


Yolmidi  dt  Dreux 


£p.  12SI,HagiMiIeBraa,  lire  dalnalgniD,  BlideUugim  X,  comMda  L>Uarc]u;t  mt. 


Blanchi 
+  1337, 
Ép.  I»o,  Philippe  d'Anoi»,  tdgnaur 
daCoachesj  1 13H. 


XÏIX-  JEAN 
Né,  13S3;  anmta  de  RicI 
BreiBgne,  I34[;prii 
Bp.  isa«,  itanttt  di  Flaniri,  alla 


et  de  Monirort,  pair 
" •"■■Louvre,  1 


Née.  I»tj 
t  ISSt. 
Ep.  laiS, 


xxx>  JEAN  V,  DE  HOMTroiiT,  LE  Vaillant 

mtedaRlchemonieldeltontrort,  pilr  daFraneOidoo  de  Bretagne,  13t( 
1°  ifarii  d'Angleltrri  Bile  d'Edouard  TLI,  d'Anglalerre,  t  «près  iîM; 
Jmnnn  Holland.  Bile  de  Thi^rais  Uolianil,  cumle  de  Kenl      ■    -" ■ 


iideeiiocBa(iï<B)àlleori  IV 


XXXIV  AHTBUH  III,  LE  iDETiciEft 
Comte  de  Richemont;  ot,  IS>3i  duc  de  Tcuraine  ol 
eomle  de  Hontfon,  14i3;<:oDnËULble  de  France,  it»- 
diic  de  Bretagne,  i4iT;  i  i4Se,  sans  post. 

°  ^453,  Marguenle  dt  Bourgognt,  SUe  da  Jean 


i  lUl;    - 


FraDca,  duc   de  Gnienna  sida 

a°  IWi,  Jtanni  d^Âlbret,  Bile  ne  unanee   i;    gire  i 

d'Albret;t   ii4»;^3«  i44i,  Caltutrini  de  Luxem-  c 

boarg,  Bile  de  Pierra  I",  de  Lmemboarg,  comte  de  1 


f-p.  l'  IliS,  KarguTilt  di  Bretagne,  Bile  de  François  l" 
*";  'J«  B«'»gMi  t  !«(!-  »  mi,  Marguerite  d^ 
Ft»x,  fille  de  Guxaa  IV,  eomte  de  Foix  :  t  iue. 


Kéa,l4ï4;ebbae>eda 

Fonievrault,  I4i7  ; 
t  1477. 


François 

BU.  de  Bieugne;  comla  de  Vertes,  I4ts; 
premier  bûon  de  BreM^ne.  (Tige  dea 


:vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  DE  CHAMPAGNE 
I"  Comte,  HERBERT  I"  (H  comme  comte  de  Vermandois) , 

Ep-  «a,  BitdtbranU,  lllc  r  de  Itobcii  I", 

ALBERT  *  II*    nOBEItT  M  VKRXNnOIS 

ComLe  da 


»3-»l. 


Ardi«ièqiMdeSana,es>it>e>'    £p.  i*  ti 

V  Oeoffrui  Criiigonclla,  a 


fArln, 

Bile  de  Conrad  1 

e  Ptcfaaue.  roi 

.a  d'Arles  ;n»ri 

I>mdeFnDCe,<Iapuisni 

lidfl 

moMSûi 

nie 

erlll;r«piid. 

.,»»l;  t«lir*B 

•  BUDES  I"  m*  coisnie 

la  et  de  Chirlre»,  100»; 

1,  Mahu'ud  de  Notmandit,  aile  de 


Ni  rers  1013;  comle  de  BBlot-FlareniiD;  de  Blois, de  ChinrcB,  de  Toura,  «te,  lOlT;  comWdeCbiunpigBï,  I0«i; 
£p.  I*  Gtritnd»,  fllla  d'Herbert  Eieïlleclileii,  comte  duHansi  répnd.,  lOtS;  mulie  en  lecendei  nocei  k  Aiioii,  nurqnis 
V  icra  IMS,  Adilaldi,  Bller  de  RmdI  le  Grand,  comte  de  Cripj  et  de  VbIoU;  mtxiée  en  aecotidiii  nocei  i  Herbert  IV, 


ËTiEimt-IlEiiiti,  Li  Sage 
iHeBuielda  Brie:contede  Bloii  eldeCbarire*,  1*U;  aecr 
"B  iaa5,  Adèti  di  SarmamUt,  Bile  de  GuUlBume  le  CoaquArant 


r.uliXiiBHi  XI'  T'IIBAUT  II  (IV  comme  eomie  de  BloieV  lb  Gbhd  £tiu 

romledeCbeiireKdéibérité.  né,  I09l-,  eomie  de  Blaie,  de  Chartres  et  de  Brie,  1103;  lié,  lo«T:  comte 

Eu.  Agnii  di  SuIJu,  llllede  comte  de  TrojCB,    lli»;   comte  de    CtaBmpa);De,  113S;  do  Roulogne;  r 

Gilun  11,   Bire   de  Sulli,  tliSï.  liSS:tll54, 

(  Tlfte  de  U    raBlaoa   de  £p.  1123,  Maltaud  de  Carinlhii ,  flile  d'Engiibert  II ,  duc 

Sully- Champigne.)  de  CBriniitie;  f  après  1153. 

I  comte  de  Itouliigne  ; -j  v,^^. 

Xll*  IIEMl!  I",    LE  i.IBÉBlL  THIBIUT  V,  LE  BON  EtIUNE  GUILLIOBI 

ai,   iI3T;  comte  de  Ctiam-  Comteda  Blois  et  de  Chanrcs,  Mil;  téaé-  Comte  de  Stu-  iti  Blakcbeb  Hinn 

pagne  et  de  Brie,  comte  cbal  de  France,  IIU;  »!  croise,   IISD;  cerra  en  Ké,  1134  j  éièque  do  Cliartrei, 

deHcaui,  nsïise croise,  t  ll*l.  Berry.  (Tige  Iles;  ircho'èque  de  Ssns, 

11t7  ni  11»  :  t  IIBl  Ëp.  1°  Sybllhde  CMIeau-nmaud,  Teare  da  des  comtes  lie«;  de  Reims.  IDS;  c*r- 

lille  dé  l,nuii  le  Jeune,  3*  IlSi.  .4lfitd<Friinct,liiledeLoulaVII,  r^ent  du  royaume,    llVOt 

roi  deFrauce;  itde,  tllS;  foi  de  Franco  ;  nco,  lit»;  t  1114.  t  lîOa. 

_"■••;    , ^ ! 

Comte  de  Claimoni,  vers  itti;  comte  de  Blois  et  de  Chartrea,  IlSl;  ae  ODlse,  1180;  comte 

de  Mcée,  en  BUhyiile;  t  1305. 

Ep.  EvaDIIIU,  ColAirliMdtCternianl.  BlledeKioal  de  Clermonl  en  Beaunisia, 

coDDdltble  de  France',  Tiïwt  encore,  191)8. 

.umle  de  Bloit,  de  Charirsa  el^de  Clermoot,  laot;  t  nil,  Bsne  posL 

rea  nocnes,  sanecin- " — -" 

vicomte  Je  Ch îles 

t  la  mortdeThlbBut  VT,  lacomlj  deBlola  jchuten  parlign  t  Margiieriie  deB 
tantes  de  ce  prince. 


a"  CUmmct  du  Bochta,  fille  de  Gulllaui 


FRANGE.    35"  TABLEAU 


ET  DE  BLOIS 

comte  de  Vermandois,  902;  comte  de  Troyes,  923j  -)-  943. 

Toi  de  Fnim;*lT.  encore, Ml. 

III*  nSHBERT  II,  Di  VlHlUNtioH                   HncDiB  Alix  ledgardt  dt  Vtrmandoii 
Comlo   de  7mytt  ou  do  CbsnipiEne,  et  de  DB  Veiimakdois  dt  fermandoii                         f  Bprta  (TB- 
Mmu,  «sa; -f  Stî'  Héicra  ïïl  ;  «r-  i  9«D.             Ëp.  1°  GuilLiiiiine  UoiiRue-Ëpfs, 
Ëp.  VSI,  Ogitt,  tille  d'Sdonsrd  I",  roi  d'Angte-  dieTiqua  de  Ep.  Aroould  !•',                de  Narniandie  ;  t  «41: 
— ■!«  Charles  la  Simple,  rui  de  Heima,  «is.  comie                     a»  tB"  WJ,  Thibaut  1",  le  V 


IT«  ÉTIENNK  1"  .    

Comte  de  Chunneoe,  »«!;  t  «>l«,  uns  poal.  1 
Ëp.^1ii!   ^i»,.  m.                 I 


le  de  Bloii],  Li  Cbàmfiiiois 


adeneor  de  sinii 


ne,  1017;  i  lois. 


TI1>  EUDES  II 

Comte  de  Champagne,  lOil;  priiédeui  Ëuu  par  aoti  oncle  Thibanl,  ioe 

ta  retire  en  Normiodle;  comte  d'Aumale;   f  apris    loea. 

Ëp,  Adilaldi,  aile  de  Roben  le  Diable,  duc  de  Normandie  (J-ge  des 


PeiLIFPB 

Èitaae  de  Chàlona-aur-lUnie,  IH); 
tiloo. 


£t«que    du    "■■ 


Ghamponie  k  ai 


1    at)    niDL-iivawr.                Tiinr.  £.p-  fliiuuii,  opnuiiL'  VJT.,  ii«^4-  £P'  i"*  ima, 

13>;tllll'              Ep.Bkliard,coinlede  Ihjr;,  eelKneur  de  Ëp.  Haonl  le  Vaillant,        Franct,   _.    .... 

Ctaesteri-t-ilW-  Braj-ior  Seine    cl  comLe  de  Tennan-  lippe  I",  roi  de  France  ; 

0  Ticomla  de  Trojca.  dois.  répudiée,  tloti 


Barroia;  »iiMl,      lerraull  (dio-      duc  de  Fouille,  fila     irou  III,      aenle,  lt«0;t  IïOS.     

ll»T.  c*»   de   Poi-      de  no^r  I",  roi  do   comte    du    Ëp.   IIW,   l.oui»  le      r™.,  ,,  rmii..™. 

Ep.    Renaud   H.        liursl.      IWn;        Sicile:  t  ni»:  Porrh,":       l'unf.inidDFrM».    -■      "«■    MlïnBur    de 


Cltampllue ,   de  Qnln- 
--       -     (FrandK 


(V.labULXXXIX.) 
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HISTOIRE   DE 


COMTES   DE  CHAMPAGNE   ET  DE  BLOIS  {Suite); 

XI*  THIBADT  LE  Grand,  comte  de  Champagne, 

Xll>  HENRI  u  LiUuL,  totale  de  CbimpieDe,  et  Varie  de  Franct 

XIII*  HENRI  II,  LB  Jeune  XIV*  THISAtlT  III                         Scolaitiqu*                    Marit 

Comte  palitin  de  CbuiipagDS  eideBhc,  1)4, 1 ITT ,  comte  palatin  de  Chimpagns           i  I3la.            Hée,  ll7i;  t  in\. 

Il«l;  cède  us  comié»  à  «nn  frère,  et  de  Bric,  1 IS7 ;  t  IMl.                g.   (;u[i|„n,B  V     Sp  llSi,  Bauduln  IX 

llsl*  +Tm  ""'  "'  '*"  """»'""•  Ép.  IlSi;  filoncAf  dt  Wooorre,  fllK      coniWdBViBiinâ       comte  deflandre  et 

,  I  ii>i.  ^^  Sancbe  la  Sage,rol  deNatarm     H  4«IUoua.            de  Haiuui,  depuii 

Ep.  Il», /labellt,  reineda  Jéroulem  Cl  i  \n».                1                                                                       empereor  d*  Csn- 

du  ClijvrCi  fille  d'Amaorr  l",  roi  de  Je-  I                                                                       alaotiiiople. 

ru-nleiD!  r«mniBg(p<iréedellumrroiin, 

<le  Tboi-DD,  coQueuble  dejémulem,  et 

H'uva  do  Conrad,  marqolf  daTfr;  ma-  I 

TR^e  en  ouitiièniee  oocei  (IU7),  k 

Amuui'i   II.  roi    de  JAnualen,    paie 


de  CL  jprc;  ™  iàôs.  ■  ^^'  ™»*l"  IV  {I"  comma  roi  de  NaTarre),  LE  Poitbiwe  et  i«  Geâiip 

I N4  paatbanie,  lîol;  route  de Cbampagne,  laol;  roi  daHaTarre,  iUt:  eide 

roi  la  euieralneia  dea  comtie  de  Bloia  et  de  Ctaartnu,  \n\  ;  ae  criUBe,  12 

rt,  romta  de  Mêla,  et  lauia  _ . 
1  troJaiemea  nocea  à  Vtiiitit, 


Dit8deLinBneps;t(aai: 

vi,ÀtnU  de  ittaujeu.  tille  de  Guicbard  17,  alredeBeauJeu;  f  tMi: 

133,  Margueriit  it  fiourbon,  Uile  d'Ardumbiud  VIII,  aire  de  Boortmi 


e  de  Hivarre,  1111 1  t  ■' 


Blancht         XTI*  THIBAUT  V  ai  amm  XVII*  BENKI  111,  LE  Geo*  ttanMiriti 

tlMI.           «idBKEïarw),!!  JiBHE  comte  daRoadan  comled.Ch«iipiKne  ■*•  A^'"'"^' 

Rn  I9U  iHn    ^^'  '^^'^  "omta  deChampagae  et  de  Brie,  et  roi  de  Naitrra,  laie  i  Vir.  encore, 

ielloMdîï       atdeBrle.elreideKaïS«,  t  iaj4.                                 '  l»t.           , 

deBretagoe.       ""f'«=nii«.t«o;tH7o.  gp    ,j,j_  bJomH,  iPArtoU,  Ule  de  Ep.  ms    par- 

HDapo».  Koberll*',  romta  d'xnoie,  mariée  en  rj  III,  duc  de 

Cp.  Iltt,  Itabtllt  de  Frane4,  aecondra  aocea  (  1376  )  à  Edmond  Lorraitie. 

•Ile  de  aalnl  LouU:    ni»,  d'Anglalerre.comiede Luuaire, flit 

lltl;  t  mi.  d'Henri  lit.  Toi  d'AnglaterTeit  tsgi. 


XIVIII*  JEUfHB  !•* 
Kje,  iufSicoateaaedeChiinpigneetdeBrie,  elreliede  Hararre,  1174;  reloNte France,  I3ts;t  i)e9- 
\H,  Pliili{^  de  France,  dit  le  Bel,  depuiarol  de  France.  (Par  ce  mariage.  leacomléBde  Champagne  M  de  Brie  anlrimil 
dani  11  malaou  de  Frasca)  lia  [urenl  réunie  tlicouionae  pvleroWeaaen  lUlO 


I*',  HE  Cbitillon 

etde Danois,  lUa;  t  lUS. 

aaoïii.  fille  da  Jean  de  Ualuaut,  eogiMnr  de  Beamnooti  t  lïiO- 

LUUK  11,  DE  CRATIU.OX  JEIH  II,  Dl  CulTlLLOn 

nie  de  Bloia  et  de  Dunoia,  1346;  Comte  de  Bloia  cl  de  Uunoie,  nn;  a'éublit  en  UollaDde)  due  de 

1 117Ï.  eaai  ali.  Gueldres,  liT2i,  i  IJBI,  eus  pot;,  légit. 

tp.  1)13.  Xalhildt  da  Qvttdrt,  flUe  de  Renaud  I",  duc  de  Gneldre,  Teu>o 
de  Codefroi  de  Heinaberg,  et  de  Jeu  II,  comi*  d«  CUre*. 


;vGoo»^lc 


FRANGE.   36'  TABLEAU 


COMTES  DE  BLOIS  DE  LA  MAISON  DE  CHATILLON 
et  Mahaud  de  Garinthie.  (V.  Ubl.  LXXXVIII.) 

Taïuin  LE  BON,  comU  de  BMa,  et  Alix  dt  Franet 


Martmrit*  4*  BltU 
Gomieise de Bloli,  nii;  t  iuq. 
£p.  1°  Bninn  III,  d'Oliv  ,  aeigninr  d«  MoDlmlr^l, 
dl&Klila  da  Cambrai; 
ï*  OUuD   II,    cDinU    de  BoorgofDe-, 
(•  G«iUer  II,  uigoeor  iI'1»hib:  ••  «ralw, 
tiiieiiMiitlU*. 


ComtMH  d*  Chertrei,  tais  ;  i  Ttn  I3t». 

Ëp.  !•  Solplcelll,  utgncar  d'Amboiw; 

M  1134,  lem  d'Olsy,  eeignsur  da  Hoolmirail  ;  -1 


Ep.  !•  Blcbud,  TicomM  da  BatumoDl; 
»  Anoi  lits,  Jeu  II,  la  Bon,  onmia  de  ftoiMOu; 
Clunrei,  lan  lUl;  t  IW- 


Ep.  lan,  BngiM  I",  da  ChttiilDo,  & 


Comteue  de  IloU,  Ittt;  f  1141. 

u  de  SalBt-Puil,  ni>  da  GiMher  m,  i 


GOT  III,  M  CBÀTILLOa 


Nda,  lUi  i  «ainieeM  d«  Blda,  de  Oianrw,  de  Donoli  ; 
t  It»,  uBi  pon. 
Ëp.  1171,  narre,  comw  d'ilengos,  eUniiiitme  Bli  de  uiDtLdulaj  -) 


£p.  Kahaad  da  BrabanI,  Bile  de  Henri  U, 
duo  de  BntHiiiL  M  leaia  da  Rebtrt  de 
Fruiee,  conte  d'àrwiai  t  llH. 


EnCUU  M  ClI«TU.LO!( 


Bif.  iXl,  Béatrix  it  FUmdrf.  Alla  da  Gui 
de  Dinipierre,  comte  de  Flandre,  etd'laa- 
bellede  Luxembonrg  ;  i  IJOS. 


Gm  Bi  Chatili,oii 
Coate  da  Saint-Paul,  grand  boiUalIlar 

de  France;  1 1!IT- 
£p.  laR,  ITarif  d*  BrttagM,  fllh  da 


Béalris  i»  CIMUbm 

Ëp.  Jun  ■•',  da  Hrlmpo, 

coinla  d'Eu,  llla  d'AI- 

pbonaa    da    Biienea , 


ComLedeBleiaeldelliiDois,  lere  ISOl;  t  IS4l. 
Ep.  iSW,  Jfargutrifa  da  VatcHi,  fille  de  Cbsriea  de  Fraace,  comls  de  Taloia;  t  lUl. 


CnAKLia  DE  Blois,  Lt  SiUar 

DusdeBceugiia. 

(Tiga  de*  comiei  de  Feothitvre.) 


Marit  il  CUtilUm 
Comleiae  de  Cuiae,  ISlt. 
ra  13U,  Raoul,  duc  deLonaiiie,  fila  deFerri  tv,  duc  de  Lorraine. 


i,  ttati»  it  Natnm, 


Gui  h,  de  Chitilloh 

Comle  de  SoliaoDS,  lUl  ;  comte  de  Bloia  et  de  Dunola,  llll 

1 1»T,  aasn  peau 

Ula  dflGuiUiuiDal",  eomiede  namur;  mtiiét  en  iccondei  imk 

leigneur  de  Laudraiillc,  cbaTiller  da  l'haie!  du  duc  d'Oriénna. 


Loi;is  DE  Chxtilloh 
Comle  da  Bunoia  et  stigaour  de  RumannUD;  t  lStl,aEaa  poa 
Ep.  IH(,  JTori*  da  Arrti,  Ut*  da  Jaui  da  France,  due  de  Berrj  ;  i 
Louli  XII,  petit-fila  de  Loul*  de  France,  duo  d'Orttant,  [dnuil  U  comid  da  Uoii  i  I 


I  (ItH)  k  Pierre  Brebuil, 


...Q'.wslc 


HISTOIRE  DE  FRANGE. 


I"  Prince.  LOUIS  I",  db  Bodrbon,  septième  fils  de  Charles 

Hé,  ISSO;  gintilhomine  d«  I*  chB[Dbr«  du  roi;  prince  de  Catidé;  peir  de  Fr*n(«,  duc  d'BDehlen, 


ne,  i»i;  prince  aet-nnac,  isvs;  eue  a  F.ngnien,  piir  ae  rnnce.  gouvïrnenrae  inoraie;  t  liBi- 

Ep.  mi,  Mttrii dfClfvii.ti\\eierr»Biio\a  l",deCltvei,ducdeNever8:  tISTI;  — 3>  Itlft,  ChaTlolIt-CalluTiiit 

dt  La  Trtmolit»,  fille  de  Logis  III,  eeigneur  de  UTréiroille,  duc  deThoun;  née,  liM;  fi«]g, 

Élfonori  lit  povrbon  III'  BEPiBI  II,  Di  Boi;iii01t 

Mt,  ls«7  1  tIBIK.  m  pnathnme,  ISt>i  prince  de  Condc,  liCB)  jiremier  piHnce  du  m\g,  piirel  Bnnd- 

p.  moe,  Fbilippe^uilliame  malire  de  Frtnce,  duc  d'Enghien,  de  llonimorency,  eic.;   héritier  prtmnipUf  de  û 

Hucau ,    prince   d'Oringe;  couronne,  IS9i-,  gnuYerneur  de  Bauraugiiei  de  Gujenne,  (MA;  prisonnier  d'Bui, 

de  Lorraine,  IS91  ;  (tcnénlde  l'aroiée  de  Krenche-Comié,  mai;  <^erdea  Conseili, 
latl:-MBtS. 

I",  ducdeHoDtmoreDCT. 


.. .   .  id  CondéJ 

anecide  Brie,  liH4;'princedeCondéaigr»nd-in»ltre  do  France,  iSia;  ((ouïemeur  de  Biiurgogn*.  de  Bresse  ei 
S;coiniDind>ntdal'ann^deCiUloKne,  1041;  de  celle  de  Flandre,  1641;  priaoniiier  dElal,  ISiD,  lOSl;  gau< 
Gujeane,  ISil  ;  commandant  de  l'armée  de  Hollinde,  ie73i  i  IBBO. 

Ep.  lltl,  Clain-Ciimtnca  dt  Maitii,  niled'Urbain  de  Maillé,  marquii  de  Rr£ié,ni>r£c}iHl  de  France; 


V  BEtntl-IDLBS  Dl 

Dued'EngbIen;  né,  l811;fr*nd-mRUredG France,  1610;  brigidiei 

■éiiéral,  1819;  pnnce  deCundé,  I6SS;  duc  ds  Bourbon  ;  c 

Ep.  IMl,  Anne  di  BatiiTi,  Bile  d'Edouard  de  BaTitre 


Marit-Thtriii  de  ilourfton  VI'  LOUIS  III,  ns  Boehbok 

Ncc     léflB-   'tmt  ^*-   '^^''  Routernenr   de  Bourgogne,    isïs;   miréchil    de  camp,  KM;  lieutenant 

Ep.  I88(,  p'raiicoii-Louia  dé  Donr-  général,  1802;  duo  de  Bourlioii,  prince  de  Coudé,  d'Enghien  et  de  HonliDorencT, 

£p.  t68S,  Loaiêt-FranÇoUl  i(  Bourbon  rWle  de  Nanlei),  llllfl  nalurelle  de  Looia  XIV; 
née,  l6Tl;t  ll*J. 

Marie-Anae-Gabrielh-  VII'  LOUI^HF.Mll  de  Bwiibon 

Elionort  de  /lourbon  Duc  d'F.ngliien;  né,  isH;  prince  de  Condé,  duc  de  Bnurbon  rt  deGulaf,  peirelgrand-mallre 

tèt,  (sue;  rel'gleDBet  Fon-  de  France,  etgomerneurde  Bourgogne,  11  lO  ;  colonel  et  maUre  de  cunp  dea  légimenla  de 

Icrniili.  ll01;Bbbfue  de  Condc,  ITId;  commandant  de  Ucaialerie  de  l'armée  de  Flandre,  ITiS;  meréclial  de  camp, 

Sl-Anlnina   dei    Cliampa,  l7il;  chef  du  canaeilde  tifta-'x,  lilS:  lieuleninl  général,  iTIti  premier  minidlred'Kui, 

1133;  t  I1M.  II»;  grand-matlre  etturiniendant  général  dea  poiiea,  IT» ;  meelraHie-caoïp  du  répnent 

de  dragoni  de  Condé,  iUi  :  t  "W- 

Ëp.  1°  1711,  Marie-Anne di  li'niTbon,  fille  de  Fraittais-Louia  de  Bourbon,  prince  de  Conli; 

-t- 1710,  Bans  pesl.;  -~  3°  I7ta,  Caro'ing  de  lleiu  RMnfeldi-llolhenboarg  ;  1 1741. 


IK<  I  Duia-HEnRI-JoEEFn  db  Bonnaon;  né.  ilH  ;  duc  de  Bourbon-Condé,  du  liiant  de  son  p^re  ;  pairde  France,  gra 
maître  de  U  maiiton  du  rut,  colonel  t;é lierai  de  l'infinterie  rran^aiee;  maréclial  de  camp,  ITSo;  éiuigre,  17)0  ;  serld 
rarn>ée  de*  émlgréa,  tlVl:  aen  en  Iiuahîc  etsur  lenhin,  IT9S-DT;  prince  deCondr>,  ni»;  f  IIIO. 

Ep.  117e,  louut-llaritThériu-Balltildtd'Orliant,m\tie  Philippe,  duc  d'Orléans;  née,  ITiO;  f  (tu. 

l.iil'is-AliTOnB-lliH>inEDnitRnm-C0m8;  duc  d'En^hlcn  i  né.  (173  ;  émigré,  11S9;  ierldan(ranaéedeaém]gréa.t1>3-i; 

IMi»-ieal  ;  arréié  par  ordre  de  Napolcun  I",  net;  priaonnier  k  Vinccnnea,  30  mari  IIDi;  t  H  ntara  liai,  finspust. 

Ep.)  I7M,  t'Itninilin«-Caroli»-MniritH(,lllle  d«  Cbtrlei~lale*,  prinM  de Rohan-HoclMtorl ;  née,  IIM;  t  lliO. 


37-  TABLEAU  —  PRINCES   DE   CONDÉ 


de  Bourbon,  doc  de  Vendôme,  et  de  Françoise  d'Alençon. 

Dirqnis  d«  Conli,  Mmle  da  S«îuona,  goiueniear  de  Picardie;  colonel  général  de  ta  taTilsrie  Itgtra, 

chef  dn  parti  proUsluil,  isM;fiH>. 

—  !■  liitl,  Fronfoûa  ifOrUan*,  AUedeFraiig4risd'0rléuiii,mirqiiii  delUrtlielin;  t  IWI. 


PftARtOlt  DR  BOmHN 


rain  da  CUi«uii 


ircanmlt,  vha- 


£p.  I*  Ual,  Jiannt  M  Cafmt, 


,  LmiM-MargvfTili  di 


Cbailu  bb  Botmien 

i,  ISSe;  comte  deSolMondet  deHreni,  pdret  gnndnultre  d< 
gouTemaunJanuiphinéeidxHormBndia;  t  1«li- 
Ëp.  leol,  inn«,  comieModoKonUflét-t'  IMt. 


Ltivin  de  Bou'bon 
Née,  Itoi;  -i  1S31. 

Ep.  lei-r.  Henri  II, 
dncdeLongiiaTille; 
marié  en  Mcondea 
niKeii(ie»)kADDe- 
Ganeiièie  deBouF' 


Karit  di  Bourbon 

née,    IMS;    t    («n. 

t.p.    mit,    Tbomu- 

Fr«n;oii  de  Eivoia, 

priDc«  det^rlgnen, 

Innée  ;     Bla      da 


Prince  de  Conli  (Tige  dei  prince*  de  ConU.) 


Annt  •  Qtnniite  da  Baarban 


I,  aia  d'Henri  t«,  d'Orlésnt, 


Anitt-Loiiiit-BMdicI*  de  BiKirbon 
(MUs   d'Sngtaiea,  pnie  de  Chwvlaïa) 

Ëp.  len,  LouH-Aniieue  de  BearboD, 


Marii-Atint  d*  Bourbon 
(Hlle  de  MoDlmorenc],  poia  d'SnghicD) 

Née,  isit;  tint. 

Ep.  tilo.  I>ouia-JoKph,  duc  de  Ten- 

dAme;  i  1113. 


il  de  Bourbon 
leniDT);    alla  DUurelle; 
IfglL,  isn;  ibbeaie  da 


Dres» 


Lovin-Éliiabttli        Marit'Annt  da 

di  SDurbon  Bourbon 

(Mil»  de  CharoliiB,    (Hlle  de  Clermoni)    I 


natiiiTti, 


Marie  -  FrançoUt  - 


Èlitabtth- 

_..    , Âleiandrint  dt 

GabritUe  Bourbon 

di  Bourbon  (HUa  de  Oi,  puis 

Hlle   de  Vermin-  de  Sens) 

doit)  nte,  noi; 

les,  111»  ;  abbesie  f  nos. 


CoDilaiieClernKinlj 


Vlil*  I.OtlIS-JOSKPM  I 

né,  H3«;princedcCond*,  dnedeBoorhon,  peir  de  France,  grand- 
iWnnl  ;  gou>ern.  de  Bourgogne  et  do  BroMe,  I7i4;  nnreclia|^a  ™™P>JI^. 
catalune  en  Allemagne.  •■'"'" -—'"■*  *''•'" 
de  la  Buwie,  iHT!  — 

Ep.  !•  i7H, 


BODUOH 

.tira  de  la 

camp,  ITiS ,  .  . 

l'année  des  émignis  oi 


da  roi.  ITtOi  cotonal  g 
l'eSôndelnsï-l' 


Marie  de  Brlgno 


•ie,  liai;  comniindant  «le  l'armée  de  Condé.jnur  la  eeennde  tait,  IMO;  -t  llll. 

I,  Charlolte'GBdffrida-BUK'helh  dt  Rohan-SoubiUt  BUa  de  Cbarlee  deBuban,  princede  Soubii 

née,  1111)  t  iKù;  —vlin,  Catbtrine  it  Brignoli,  princaaao  douvrièredaHontco,  lUeda  pi 


«e,  n>I;t  len,  saos  poei. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


PRINCES    DE 
ARMAND  DE   BOURBON,  fils  de  Henri  U,  prince 

m,  It»  ;  prince  de  ConLi,  comte  dsFeienu;  géDénllMinie  de 

uépéral  de*  arméci  en  Catalogne,  lasi  ;  gr»Dd-niBlli«  de  Frwico,  ItSl  ;  coDimaudanl  de  l'année 

Ép.ffM.Jfarit-infWifarlitwHi,  niée»  do  oitfdinalIlBiartn,  «le  di  comte  Mrtnw 


LOUIS-UUUND  !• 


fifi.  luo,  Matit-Ànnt  à»  Bourbon  (KUe  de  Blgii),  Bile  caturalle  de  Looig  KiV;  t  Itm. 


dt  Aewriion 

(Hlle  de  Coiiil) 

née,  istt; 

i  iiao, 

■■ni  poeiénie. 

£p.  ITtS, , 

dus  de  BeurboD. 


LOUIS-AUunD  II,  M  DOCUOH 

Ké,  IMSicomiedelalUTche,  dacdeHercuor.cDmied-Alala;  prince  de  CodU  etpeirdeFiuc*,  ITM; 

u^écbal  decunp,  1111;  gouiemear  daFoltou  ei  membre  du  coDaeil  de  régeDce,  ITII)  lieatentiit 

etnén],  IT1>S  1 1737. 

£p.  IIII,  /.oulM-fiHtolwlhili  fioitrbon-ComW,  «le  de  Lenii  III,  prioce  de  Coudé,  duc  de  Bourtioii, 


LOUlS-FIUnÇOlS  DK  BoiraaoH 
:  de  Meruaur,  comte  d'Alais,  eu.;  prince  de  Cond  et  peir  de  Fnnce, 
Ds  d'Etpagne  el  d'Jtal[e,  17 4t;  gcund-prieur  de  France  de  Tordra  de 


Hé,  1111;  comie  de  Is  Harche,  i 

1711;  gjnéraliaalme  dea  arn 

Malte,  I14»;-)'11is. 
Bp.I1Sl,Ioii{ii-i)(aned'OrMan<  (Mlle  de  Ctiirtrea),fllle  de  Philippe  II, duc  d'Orléui;Dée,mil;t  11 


LOUIS -Fax^^ta-IOauB  Bl  BOVMO.I 
comte  de  la  Harcbe;  lienlenani  général,  liis;  prince  de  Cond,  peir  de  France,  cheialier  dea  ordrea  du 

roi,  nie;  colonel  du  r^gimealdeConti;  gauiarpeuTduBerrj',  f  iBlt,  aaoapoatérité. 
9,  Forlunit-Xarit  £BM,  flile  de  Franfola-Harie,  duc  de  Modéoe-,  oée,  lui  i  diToreée,  li»i  1  IWl. 


SEIGNEURS    DE   COURTENAY  ET 

PIBIt&B  DB  FEANGE,  I"  da  nom,  Hlgoear  de  Courteu;  «t  de  konUr^, 

Si,  1131;  *e  croise, 

Ep.  aprèi  lin,  ItabtH*  ià  CwtrUMV,  SUe  da 


Ep.  t'iisk,  JsnJi,  comlesae  d< 

a<ltg3,  YtAandt  da  Hainavt, 
rigente  de  ConatanUDople,  13 


aeigoeur  de  Mebun. 


Ép.  !•  Il»,  Hané  IV,  aai-     ,,  "'i"'  _ 

de  Forel;  »e  croiae,  Isls;         i^  t   ' 
tmi,  aaospoalénté.  ."iii_ 


de  Conetantlaople, 


PUILIPPI   l" 

Mé,  I34S;  empereur  timl aire  da  Cenalanlinople;  t  Itl*- 
£p.  1113,  BiatTix  da  Si'ciK,  BUe  da  Charlea  l>',  roi  de  Kaples  et  da  SieUs. 


Ep.lSU.Ouif.deCbk- 
lillon,  comte  d«  Saint- 
Paul)  t  lut. 


Impératrice  titulaire  de  ConFiaulinopie,  dame  da  Coun 

£p.  Isoi.CbuieadeFrance.comladeValoiaet  roi 

ula  de  tbilippo  le  Hardi,  roi  de  France; }  11 


FRANCE.    38"  TABLEAU 


BOURBON-CONTI 

de  Gondé,  et  de  CbarloUe  de  Montmorency.  (V.  tabl.  XG.) 

l'armée  deUFroDde,  tus;  piir  de  France;  priMbuler  d'Etal,  l«sl>-iasi; 
d'IUltfl,  lUl;  goureniear  du  UiguealDC,  IIW;  f  IMt. 


rUNÇOlS'LOIllS  n  BOBuon,  u  fiUHD 

priDce  delà  Rache-inr-Yon  ;  prince  de  Conri  elpilr  de  France,  igsi;  comte  de  U  Harche,  puis  deClermuD' 

mu^chal  de  cuup,  iwo;  lietil«D*Dl  gtoinl,  ItM;  t  nos. 
»,  Marië-ThértM  lU  Awrbon-OMuU  (HUe  d«  B<mj1k}ii),  Ule  de  IMiirl-jDlw  de  Bourbi»,  prince  dt  Coaii; 


nie,  Il 


ta  ni*. 


1 


LoHli»-Adaat**  ii  BoarbM 

(HUe  de  U  Roche-iar-Ton) 

Vée,  KM  t  i  ITM,  nm  illlÉHn. 


LouUi-Bmriatlt  d»  Bourbe» 

(Mlle  da  Contl) 

Née,  llw;  tm>. 

p.  nu,  Losl»-phllippe,  duc  d'Orléu»; 


EMPEREURS  DE  CONSTANTINOPLE 
upoeme  aie  de  Lonie  la  Grot,  rci  A  Fitmee.  (V.  Ubl.LBL) 
ti4T,iii«itTenius. 
Hcoeud,  BdgDn 


lefAngoulfaiMUIllS. 


Ëp..  1*    »aDl 

1111,  Gautier 


Ep.  1*  1300,  tau-uni-Terre,  rai  d'Angleterre;  t  <91B;  —  3*  l>IT.  BogyaiX, 
Il  Muche.ilnideLiuigiuui,  Bis  du  Buguee  IX,  comte  de  U  Marche  ;  f  13 


Yolaad4 

f  1211. 

Ëp.  TCTi  1115,  André  II, 

ruide  HDDgrie;  tins. 

YoUndt  dt  BoagrU 

t  lUI- 

Gp.  mit  licqneal*',  rui 

d'AiagoDittlK. 


Marié 

t  tlU,  wu  poatéritd. 

Ep.  1111,  Théodore  Lai- 

caria    !•',   empereur 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE. 


COMTES  DE 
I"  c«mte.  BAUDOUIN  I", 

Ccmt*  dg  Ftudn,  t«i  Wt;  t  I» —  t?.  Hl,  Judith  lU  Fraim,  flUa  dtCluilwU 

L 

II*  BAUDOUIN  It,  IB  GHAUVB 

Comta  d*  Flindn,    s;«j   -t  >ii. 
ip.  lU,  Elheltielik;  Blia  d'Alfrad  la  Grud,  roi  d'Ànglalarra  ;  i  no. 


Ep.  >U,  AlîJdt   Vermandoit,  flllc  d'Herbert  II,  comU  dl  Varmandois ; 


Conila  d«  Flandre  et  da  Boulijgiia  a*«c  ion  pèra.  Dit  ;  i  Ml. 
,  llalhitit  déBwtrgoant,  BUeda  Conrad  taPKlflqaa,  roid'Arlai;  mariM  su  wcanda  nocai  t  GodaTrOf  le capUT, 


PKlflqaa,  TDid'Ai 
laVardDDi  t  m 


,  mie    da  Bénneer  l: 


VHI*  BAUDOUIN  VI.  DK  Moni  at  Li  BON 


.,  Gtrinidi  de  Saie,  Slle  de  Bemird,  dus  da 

*l 

'  iX'ABNOULm,                                            Baudouin 

1 1011,  uiiiKiiL                           Ëp.  Ide,  alla  de  Benri  tl. 

Boorgogna;   règenla    da    Flandre, 
i  Oodafror  I",  duc  de  Brabant;  t 

XII- BAUDOUIN  Vit,  1  LAlUciII 

Vi,  tolO;  comlc  da  Flandre,  llfl  it  IIIO,  aanepoiit. 

t.p.  tera  Ilot,  Agnit  dt  Brila^e,  mie  d'Alllu  Fergeni,  duc  de  Bretagna. 


;vGoo»^lc 


39'  TABLEAU. 


FLANDRE 

Bras  de  Fer,  fils  d'Od&cre; 

Cbun,  TtA  d»  Fr*nM  «t  empcnnr,  at  Jtan  itttuHno'au  d'ËthcInd,  rali  d'ingleUm. 


Bp.  Wll(nd  Ib  Vilu,  eomt* 
f  «M. 
(TIgs  dei  comt»   àt 


CodU  d«  BoolDgnBd  daTtr- 


LKtgard,,i  tu. 
Èp.  Wionunl-.comtoddOind. 

«p.  Slfrld  le  Duois.  conta  de 

«ulaee;  t  Mj. 
(Tige  du  oomlei  de  Ouiim.) 

fip.  Ajmu  1",  comta  de  Geuèn. 

Bât^nîÇ.^.^?":*,.; 

U    BIHBD 

BUedeRichudU 

duodenoniuiidia. 

filla  de  Robert  U,  roi  dB  France,  et  «nve  de  Richard  III 

duo 

^ 

JTalhiidi  t  IH). 
I.  I0J4,  OOilUama  le  Conqajnnt,  dm  de  Normandie;  tlMT. 


,        Âdili  airtrudt  RoBE&T  II,  COUBTI-BEDM 

Ep.  !•  cuinl  IV,    Ép.  f  Hrari  III.  comte  de  Lon-  Duo  de  Homundla  ;  t  HM. 

roi     de   luna-       yain  itda  Bruullu;  t  IiHS,       tf.  Ii»>,  Si6irtli,Blla  daOeoin'gl,  duede  Con- 
mark  { t  1011:       etnepost  lareinoj  f  llOt. 

!•;   Roger,   doc    l'ThieTTïIl^d'Akaoe.IflValIlanl,  | 

da  Fouilla    et       Juo  da  Haute  -  Lorraine,  fll»       

da  CaUbre.  deaér*rd  d-Aleaw;  t  ms.  x,v.  GUILLAUME.  Clito» 

,  comte  da  Vailo  at  da  Flaiulre,  ll3T; 
f  tilt,  eaaa  poet. 
itMonlf--  — - 
ntfarrtt,e 
te  de  Haarienns. 


d'Angleterre  ; 

a-   -Welphe    I". 

duedaBarlire. 

SU     d'Albett- 


ZV'THIERItV  D'AUACl,  < 


a  de  Pludre.  (V.  lahl.  J 


XIII* CHARLES  I",  Di  DAmHiRl,  Li  Bon.  comta  d'Amiens;  dsFIandra,  lllSj  priteodanl an  trdna  da  Oar- 
minie,  MU  1 1  II3T<—  Ëp-  'rera  Un,  Uargatriti  dt  Cltrmonl,  QUs  de  Rauaad  II,  comte  de  Clermont  en 
Beaatai^;  mariée  en  «econdee  necee  1  Hpguea  U,  comte  de  Saint-Pauliet  «n  trolMâmei,!  Bandooia 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 

COMTES    DE 

XV'  THIERRY  D'ALSACE,  fils  de  Gertrude  do  Flandre  et  de 


Ep.  I*   SioanteMld»; 

I*  yen  lia,  MaTgtierite  d>  Cltrmtmt,  flllc  de  RenBud  II, 

(«1(11,  SlI/stU  (f  Jivni,  llllo  de  Fanlqoea  V, 


Launtu  d-AUaa 

XVI*  PHILIPPE  VALSACB,  dit  H  PlAkdrk 

HiTBIED  D'AUtCI,  dit  M  PUin>«l 

fv 

1' tm,  Ifarie  d,  BIoij,  €11=  d'etlenne 

doBlois,  roid'Aneleierwjt  HBî; 

ï>hBoul  le  VallUni,  eomu  de 

Vcnnudow;i-(lH: 
!•  Nenn  111,  comw  js  Llm- 

nundoi»;  comtesse  de  Vcrmandois, 

inandoi»,  el  veuve  :  i-  de  Geolfroi  de 

V  liU,TliiTi$td*PoTlUiial,m\ei'k\- 

r.uiJlwma  IV,  comle  de  Neiers;  ma- 

pbODU  1",  roi  doPormgali  mariM 
«n  wcDiulH  nooM  k  Kndes  III,  duc 

liéBeiiquBlriinies  nocrsàHathiea  111, 
comte  dBBe»uttiunl-«ur-Oi.e,  grand- 

+  II»T. 

TnnsT,  comte  d'Aloit 
Ep.  Laurtnet   it  Bainaal, 
■our  da  ttudouln  V,  COIDW 
de  Haînaultelde  FUiidre. 


e  pendsjit  l'i 


eenca  de  son  frère,  iioe,  et  U 

Libénl,  comte  de  Champigne;  née,  ilTt  ;  f  iMt. 

Ep.  1106,  «"ri,  d<  Franc,,  Bllede 

i  Henri  1-,  duc  de  BnDtnt; 

t  lî». 

XX*  ibahrb 

lée,  tiaiieoDitMsede  ylu- 

Née,  13031   comieue  de  FUndre  el  de  BuDXJt; 

dre  et   de  Hïin.ot,  laM  ; 

1 1241,  sini  posi. 

Ep.  1»  laïa.  Bouchard  d'AïCsno.  MiRneur  de  Beau- 

X'ti.  Bp.  !•  IJll,  FEBDI- 

NAND.  pnnco  de  Portog»!, 
flia  da  Stnche  l»,    roi  de 

jicquesd'Aiesne»;  tl«Sî 

fTersitll,  Gaillaorne  11,  de  Damplerrc,  Bl>  de 

ponogri;  comte   de  Flan- 

lSt^,  ui*-i"mT+'m" 

JI.(«-    !•   il37.TaOIUSll', 

de  SB>Die.  comte  de  Haa- 

rienoe;  cflmie  de  Plmndre, 

mr;  n..flé  eu   ucoode* 
D^^àM.lriid.Fle«,«ei 

Comte  de  H»inaut,  lasî;                     «itiMs 

tItST.                       Seigneur   de  Beenmont; 

Èp.  tiui,  AiétaTdt  di  Bol                    i  lU». 

Utodo,  Bile  de  Florent  IV,       Ëp.  FiOcM  it  Coucv,  Bile 

t  12»).                                         Higneur     de     VenlDi  ; 

(Tiges  des  comtes  de  Bra-         t  llei. 

bantdesmûsoDsd-AiesDe 

et  de  FUndre.) 

jvGooi^lc 


FRANGE.    40*  TABLEAU 
FLANDRE  (Suiu) 

Thierry  n,  le  Vaillant,  duc  de  Haute-Lorraine.  (Voyez  tabl.  XCII.) 

(S    croiM,    llgg,   I14T,   llST,    lut,    IISI;    t    KM- 


quiUe    l'ém   pccléniaslique.. 

IHD:coiniedoKB>er5;t  HIT. 

£p.  Makaud   6*    hoaToagne, 

rnmtc!>se  d«  «CTen,  Aile  de 


Comiesie  de  Flandre,   llVl; 


GertruJt  eA^^ae^ 

\'  Hombert  III,  comie  de 
iD'oie  el  da  Huirlenne  t 
V  Hngum  IV,  sire  d'Olay 
et  de  Konlmirail. 


jrakimii  iiUatt 

Abbeiee   ds    Funie- 

in>uli;*ii^t,|ie7- 


&'., 


comie  de  Nevera. 


IIOS;  empereur  de  CoDslan- 
linople,  lïW  ;  +  iai«,  ama 

Ëp.  ■•  laoT.  ^irnit  if«  Jfonl- 
ferrât,  fille  de  Bonirace  l[, 
rosn^ulB  de  Hoiiif«rrai  ; 
a*  1210,  H.,  Allede  Jean. 


guue,  roi  da  Fmace. 


Impénlrice  d»  ConiianU- 
iiDple.    1318:  régente . 


(i*  Aainaut 

Ëp.  Gaichlrd  I 


Ep.  IHT,  fliad 
nlle  de   Ken 


DE  DjJiPIEftlIE 

Comle  de  Fltndre. 
(V.Ubl.XCIV.) 


VLnit  encore, 

£p,  avi,  Thibiitt 

de  Bar;  t  l^M. 


et"S^TI 


raine  g  lurMa  ea  sacondea 
nocei  à  GnilUaiBe  II ,  de 
Vei^,  aéniclitl  de  Bouigo- 


Gooi^lc 


HISTOIRE   DE 


COMTES  DE  FLANDRE  DE 
XXII*  GUI  DE  DAMPIBRRE,  fils  de  GuUUuine  II ,  seigneur  de 

,  lia;  MigneuT  da  Bithuna  el  comia  de  Nuuar  i  se  croise,  I3to;  cumtedaFlindr«,  ino; 


XXIII'  nOBERT  iir, 

GDiLUun 

,i. 

1 
Vomie      de       Chieii 

Béalrii! 
d»  Flandrt 

MarqMTlIi 
4iFl-«dr» 

CooiW    de    FlMidrOî 
ji«,    1«»;    priion- 
iiisr    ïu    UHiire, 

Seigneur  de  Tonte- 

'5 

IM; 

*ge> 

troyiume  de   M- 

pleij;  tl3i»,  wne 

Ép^riM*,  JfaMud 

Ep.l»B?  Flo- 
rent V,con.- 

Ep.       HJl  , 
duc  de' 

E«    Euu.    iJOJi 

Clermont,  cou  né  la- 
bié de  Frtnia  ;  m.- 

t  nw. 

i-  mi. 

riée    en    Mcundri 
„oc«>   h    lean   de 

î-  Wi    1100,  P«'rt- 

Chilon  l-.Migneor 

core,  llil.  , 

gnrurdeHllÎT.té^ 
réohil  du  rojBume 

cornu»  de  CbiiesQ- 

LOCIbI",  DiFLAM»! 

Coinledan«ie»etdeHeibel;4  tSn. 
Ed.  t^T,  Jeaant  dt  Btlhtl ,  nile 


ROBIRT  DB  FLlMpni 

Seigneur d« Cu»el  «de  Dunkerque;  1 
.,  Seanni  dt  Brilagnt,  Klle  d'Arihur  II,  • 
nie,  lw4;  t  im. 


UE  FLARDnl 

jr  de  Cusel; 
i  1131. 


Yolandt  à»  Flandr, 

Dime  de  Cissel  ei  de  Dunkcrq 

1. 1°  IMd,  Henri  IV,  comte  de  Dur  i 

3"  lia.  Pliilippe  de  nnarre,  com 


XXIV»  LOUIS  I",  DE  CiiEcï 
Conile  deHcTcrii  el  de  ItcLhel,  llil;de  Pluidra,  tS3l;  priBoniilcnu  touire,  IS»-IJ1]  ;t  IllS. 
£p.  1]»,  KargutiiU  dt  France,  llle  de  Philippe  le  Long,  ril  de  Frince;  nce,  1910  ;  1 13«9, 

XXV  LOUIS  II,  M  Hiu 
tu,  13t0;eomude  Flandre,  d'Arloi A,  de  Revers  et  do  Rellicl,  I34«;t  IStS- 
%t.  ii<l,  Margutrii»  dt  Brabant,  HUedoIetn  il,  duc  de  Bnbanl-,  t  116*- 

XSVI'  KARGUEnlTB 
Née,  llso;  comlewe  de  Fliiidrc,  d'Artule,  de  Neienetde  Relbei,  lïSS;  t  itDS. 
Ëp.  ■•  lltT,  Philippe  de  HouTre ,  comie  d'Arloli  el  duc  do  DourEognc  (V.  lalil.  LXXIV); 
f  ilW,  Philippe  lo  Hudl,  duc  de  Boargogne.  (V.  Ulil.  LXXXIII.} 


;vGoo»^lc 


FRANCE.  41'  TABLEAU 


LA    MAISON    DE    DAMPIERRE 

Dampierre,  et  de  Margaerite  U,  comtesse  deFlandre(v.  (abt.  XGIII); 

priBi)DmeruLoaTTe,)iBï,  llM;l«rDi  coDitoqae  laFUndraeUiitenUkUcanraDDs,  ISOï;  -f  ISas< 
Robert VII, Klfiinird«Bélbiida;t  iW; 
la  Grand,  comU 


ITanV 

)R:kN  Dl  FURDXI 

GUIDI 

„",., 

r& 

BéMTiX 

Iiabttti 

MPUtHirt 

ComtedaMmor; 

RicBiioniia 

Di  FLÛioa* 

dtFlanàn 

dt  Flaadrt 

t  131». 

ConUBdeU- 

t  Iles. 

£p.  1107,  Jeu, 

Ép.  ■*/.*'l«Dt 

Ép.i"lJO,,Jf«- 

Unde,llt«; 

Looa:  f  l»7. 
Ëi>.  ifarjw- 

Ëp.loMeûo- 

Èp.m7.Ha. 

lelgneiit  d« 

ItM,    Gnll- 

gvtnUdtCltr. 

t  ISIO.iana 

dr_B,  prince 

guea  de 

CfaUillDD    , 

Fiennnelda 

Uiinw,aiBdfl 

iocnt.    en»  de 

au. 

ïi"A'  "■" 

GuilkÛuurV, 

Robert  de 

V»,  fille  de 

flia™-' 

i»mie     de 

«miedelD- 

France,  comie 

Ttiierri  ¥11, 

leundre 

Blala,  a^ 

lierai  tins; 

da    CleroioBl; 

con.le      dé 

m.Told'E- 

gneor  d'A- 

t  W»,    «wii 

f 

*'Jo"'li    *di 

î-Kenaudl". 

Cliàleia*il- 

ï''wèifl.    #ori> 

'7'7'B"""" 

KïJ« 

Ciieldre; 

™i.T™ 

taiiltWi. 

"ï^rs 

+  vers  13» 

îï'w.TÂÎi™., 

DialaoDdeFlui- 

f.p.   1>   a.aal 

dK.) 

■ire  de  G»ra 

V  I3as,  Jforgi 

aile  de  Jean 

>,  fille  de  Baaae, 
; t IS«3  j 
«HM  d,  Mitun. 

11,  licomla  de 

Jeann. 

rd/A-Jondr, 

rol«ul<<âFI«>ini 

U^thOâtd,  flavdr» 

t  13». 

"■  '"W 

Cauibler  III,  Minwnr 

Èp.  ISM.Fnguei 

rnndlV.ttredeCouci 

nghlen;f  1311. 

Ép. 

""i.llïïl'i?;!^. 

Lamine,  aire  d« 

jvGooi^lc 


HISTOIRE   DE 


DUCS  D'AQUITAINE,  PUIS  DE  SUIENNE, 


l"Dne.RAlNULFEIi 
Comte  dePollien,  ■>« 
àac  d'AqDÏUins,  IM  ; 


ir*  HAINUIKE II  (ou  fils  do  Bernard  I") 

l«  da  Poltlere  et  doc  d'AqniUlne,  seo;  prend  1b  li 

roi  d'Aquitaine.  BBS  ;  t  «03,  une  poit.  léglt. 


Abb*  (écolier  de  Siint-ltilaire  de 
poltlara,  de  saint-Denia  et  de 
Saint-Oernuln  des  Près  ;  t  tn. 


Comls  de  PoUlera,  Un;  dao  d'Aquitaine  el  comte  d'Auvergoe,  b'j 

par  le  ni  Raoul,  >»  -,  ^  ai-i. 
Êp.  Adllt  iAngltltm,  lllle  dïdouard  i",  leviitu,  roi  d'Angleterre, 


lié  da  duché  d'AqntUiDe  et  da  eomtj  d'Aavcrgne 


VIII'  OUILLAIIME  III  (1»  comme  comte  de  foiiiersj,  Tête  d' 

Comte  de  Poitiers,  Blï  ;  duc  d'Aquitaine  el  comla  d'ADtergae,  (si  ;  le  Tail  mi 

Poitiers,  Kl  ;  t  Ml.  —  Ep.  tu,  Àdelt  di  Normandit,  ails  de  Rollon,  di 


t-Cyprien  d 


fp.  Emvia,  lilie  da  TbiMut  le  Tricbeur,  comte  de  Blola  et  de  Ctiartrea;  i 


XI'  GUILLAUME  VI  (IV  comme  comto  de  Jtn'  EUDE3 

Poitiers),  IX  GiiAS  Doc  do  Gascogne;  di 

Comte  de  Foitau.  de  Limoaatn.  de  SaJnlonge,  de"  '     

duc  de  Oulenne,  1038  ;  1  lOSI,  aana  poat.  de 


XIII'  GUILLAuniE  TIl  (V   comme  comte   de 

Paitien).  (Piehiie)  le  HaBdI 

Doc  de  Guienne  et  comte  de  Poitou,  loi»  ; 

Ëp.  tOSI,  Ermtêindii  Tirait  encore,  IMl. 


XVI*  GTnLUlDME  X  (VIII  comtre  comte  de  Poitiers) 
.  Né,  loWîducdeOoiennoet  comtedePoltiere,  inTit  11". 

Ep.  l'EI^EHiOredtCMMIerautt,  murdeHugaei  II,  Ttcomta  de  ChUellerault;  —vEmmtitlAmoga,  RUe  d'Adémir  UI, 
TlcomtedeLimogei,  etTenvedeSaidon,  lelguenrdeCoenaCi  t  sans  post. 


XVII"  6LÉ0N0BE  DE  G 

née  lere  imt  dncbesM  de  Guienne  et  comtesse  de  Poillera.  llll;  répod..  11S_, 
XVII'  ftii.  Ep.  f  1137,  LOUIS  leleuoe,  roi  de  Fnnce;  duc  de  Qulraine,  (135: 

»<lis:i.  Henri,  dnc  de  Normandie  et  comte  d'Anjou;  roi  d'Angleterre,  llJ4vt  lll>> 
Par  le  mariage  d'Eléonore  de  Oulenne 
autre»  grand,  riels  entrèrentdana  la 


FRANCE.     42'  TABLEAU 


COMTES  DE  POITIEBS  OD  DE  POITOU 


ADELELME,  frère!  de  Saint-GuillfLume  de  Gellone. 

! 


Comte  de  Poilou,  cd  partie,  vera  Ils;  dépoié,  t3ï; 

comled'AïUBmie,  M8;  f  »S(. 

Ëp.  LuHgtirSe  ;  tIt.,  gi». 


d'Anganl 


Riinulft  II,  B 
Ép.  Sancie  de  Pirigord.tïi»  da  GnlIUDine  !• 


Kp.  IngtUrudt,  fille ds  bobod,  roi  da  Proienie; 


lï-  GUILLAUME  II.  tM  JïUMK 

Comle  d'Autergne  et  duc  d'AquiUlne, 
t  Vtt,  une  post. 


vn-  HAYMOND-PONS  III 

Comte  de  Toulou»]  due  d'Aquitaine  el 
d'Auvergne,  tal;  t  lers  Oid. 


X"  GUILLAUME  V  (Illcoiale  de  Poiller»,  LE  Orand 
Ni,  gso  1  comle  de  Foltoa,  it  Limousin,  de  Sainlongs.  duc  de  Oulenne,  MD  ;  se  fait  moine  à  Mailteiali  (d[oc.  de  Poitien), 
lO'JS:  1 1030. —  Ëp.  1°  Tera  loot,  Atmadirt.  fille  de  Gérard,  vicamie  de  Llmogen,  et  vmve  de  Boson  II,  comte  de  la 
MarebB  •(  de  périgord;  —  i'  Britqui  de  tia'tveni,  saur  do  Sanolie-Guillaumo ,  duc  de  Gascogne  ;  t  "rt  t«l»I 
—  ]•  Tara  lOII.  Agnn  <f<  Sonrgognt,  fllle  d*0tle-Ouillauine,  comte  da  Bourei^na;  mariée  eu  aecoodai uooes  ((OU) 
i  GeolTroy-Marlel,  comte  de  VendAme,  pi^  d'Anjou  ;  répudiée,  Tera  lOtT;  faprei  loeT. 


•LV': 


ie  comle  de  Poitiers^  (Gui-GearrBO'r) 


!•  N.  dt  Pirigord,  Glle  dAldebert  11,  et 


■t  de  Pdrigard  :  répudiée  l«lt; 


Agnit  Agnèi  dt  Pottîn 

t  ie77.  ViTBlt,  lOJB. 

Ëp.   t(M.  ep.  Pierre 

Henri  lit,  de  SHoie, 

empereur  marquli  da 

d'Allemagne;  Suie. 


XV  GUILLAUME  nt  (yil  comme  i 
Né,  l»7l  ;  dac  de  Oulenns,  comte  de  Poitiers,  duo  d 

Ep.  l"  Hirmingarili  d'Aajoa,  Clle  de  Poutquet  le  Rechin,  ce 
en  secondes  noce)  (10931  iAIain-Ffrgenl.  ducdeBretaïnei 
Guillaume  IV,  comle  de  Toulouse,  et  veuTs  da  SancbO'B 
%•  Hild*gardii  tItùI,  iii«i  répud.;  t  uni  post 


le  d'Anjou;  répud.,Tera  tnwi  mariée 
ne-,  —  a°  ter»  iwt,  phiHppe,  lille  de 
lire,  roi  d'Aragon;  répud.,  me;  — 


PrincE  d'Antloche;    ,    

Ep<    lus,    Confiance,  princKïse  d'Anltoclie,  fille 
Boémond  H,  print 


I    114». 
d'Anltoi  ' 

[e  Chitillon. 


Nahnaddt  Poilie 

Êp.  I-Almeri  V,  Tic 

de  Tbouara  ; 


t.p.  JV.,  lille  de  Marianne,  com- 


le Grand, comte  de  Termudois;  - 


vGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE 

LOUIS  LE  DÉBONNAIRE,  poi 


LoTBÀiKt  I"  ftnn  !•' 

iDclé  t l'EnpIre,  HT;  roi  dlulie.lM  ;  couronna  craparenr, tlS ;  enporairfOceldm,  IIii;m  nai  d'Aqul- 

f«H  motne  k  Vibbtjre  de  Prum  «n  Ardcnne,  «SI  ;  t  >It.  Mine. 

Ëp.  m,  BermtnsaTdt  SAliact,  Site  de  Unguei  lepallron,  cornu  d'AiMM  1 1  Kl-  (V.  L  LVII.} 


Hj,  )«  ;  u»cl«  t  renpire, 


Né  Tara  Ira;  roi  d'iiaiic,  a»-,  (hucie  ■  i  snipm, 
S4«;  emptrauT  d'Occideal,  ltS;roida  Lornina, 
I7l;  tlli. 

Ep.  «M,  Jngftbtrjf,  <ni<  du  dicSpolMIe;  Tliilt 


Vinllanuire,  *»t. 

£p.  Boton,  roi  de  Pror 

Thdodoric,  conu 


d'ArIsa,  flli  da 


!•'  liai,  LOTflAritB  11 

Roi  do  Lamine,  Bis  ;  t  Uï' 
1.  I°IM,  7A«tA<rgi,  Slla  de  TIréodeberl; 
répudiée,  lert  itl;  linii  encore,  170; 
S°  Hi,  Vaiiradt,  uaur  (ta  GoDlbler,  >r- 
cfaei^ue  de  Cologne. 


t   H), 


Lorraine,  Vl9-*t,i; 
fermé  k  llbbare  de 
Cell.  Ut\  pille  A  I 
dePraiu;eetkliiiii 


préten-    Ep.  U1,  Go- 
iiM   de         detrol 
le  Duole, 


Rot  dePra'eDce;  roi  d'iulle,  >U;  Ducde  TOKane; t >lli 

abdique,  sts  ;  t  H7.  uns  poMérilé. 

Ep,  I*  Aida,  prince»»  allsmuide;  Ep.  Tan  oas.jraroii'a,  dame 

V  «31,  Marotit,  itaie  de  Gui,  roaaine,  Rlle  de  Théodera 

ducdaTOBcanefV.  d-contre);  et  leuve  d'Alberto,  mar- 

3*  tprèi  S97,  Berlin,  leara  de  qoia  de  Camenno  el  de 

Rodolphe   II,  roi    de  Bout-  bpolêiei  niartée  en  Uoi' 

gogoe  irmajerane.  eiènw  noua  iPllj  k  Hd- 

I  goea  11,  roi  d'iwlie,  aon 

beau-rrire.  (V.  d-eontre.) 


£p.  Adalbert  II,  iiur<|Vla 


XaïqDla  de  Spolèta  ;  t  m. 


Rodolphe  11,  rut  de 
Bourgogne  trana- 
Jnrane;  née,  >»  i 


Emma 
£p.  Me,  Lolhaire,  r 


Ep.  Alb^ric  H,  pa- 

tri  ce  de  Rome, 
Dli  d'Albéric  1", 
Diaji)uiideCaiDe- 


OcTÀ<nin-ALB(>ic 
Eté,  S»;  palrtca  de 

Home,>lt;  pape 
aona  le  nom  de 
Jean    XII,   tSS  : 


Bilard;  prince  de  Toacane,  sst, 
Ep.  GuilU, 

flllednmarqnliBoni  face  le  Grand. 


luna,  empereu 
I   ConatanUne 


jvGooi^lc 
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LORRAINE 


Ni, lOI; n 

11'  bit   LOUIS    |T.    LI  CIKBAHKIDI 

Ép.£mmo,tBT«.                          ' 

II*  CHARLE 
RDI  de  Franco 

roifiumo  de 

n.i  do  Lorra 

S'empire  du 
iiire  II,  titi 

lll'iùUlUlSII.LtGuiiANtOM          IV  CHARLES  111,  liGroi 
Roi  d<  Sue  ;  de  Lornios            Empereur  d'Occident  :  roi  de 

Ép.  !•  ws,  N.,  mie  du  comie 
Adelutl:  répudiée; 
V  LiiUgarit.  Bile  de  Lii- 
dalphel",  ducdeSaie; 

Roi  de  B 
t  > 

■Tière. 

III*  LOUIS 
Roi  de  Lorn 

LE  BtCDS 
ne    en   par^e, 

il». 

Lonslil 

EtCAKLDHlN 

Huii 
doFnnce; 

liLouit 

le  Saxon 

leun    draiis 

Vllf 
CHARLES 

LI  SlUPUl 

de  France: 

"T" 

Lomlne, 

Bulteig* 
£p.  Otion  le  Grend,  duc  de 
Suie,  Ole  deLadulphe, 
duc  de  Sexe;  iBil. 


VI'  ZUEtlTIDOLD 

BAUrd  ;     Tel    de 

LomlDe,  I»; 


Ëp.  1°  HaJburjTt,  BUe  dlirTlD,  seigneur  d'AllsIal'i 
3>  111,  SathUdt  dt  JtinteIMm,  Ule  de  Thierri,  comte  de  BiDgelhelm  { t  «1. 


Bavndn 

Arcïeièque  de    Cologne. 

(V.  Ubl.  XCTU.; 


Ep.  1°  IIS,  Ciwlben,  duc  4e  Lor- 
nine<V.  teblXCVII); 
V  (M,  Luule  d'Ouli«iner,  roi 


jvGooi^lc 


HISTOIRE   DE 


DUCS  BÉNÉFICIAIRES 


I"  Duc.  RAINIER  ou  RAGINAIRE,  au  Long  Cou 

Cddu  de  HoDs;  duo  biDdftciaire  de  Lomioe,  (il  -,  f  lit.  —  Ep.  Âlbéradi;  vlnii, 


Symplioritnnt 
ïiTaii,  n\. 
Ep.  Uran^ar,  coDiW  de  H 


V>  CONHAD  LS  Siui 
Duc  da  U  France  rhénine,  niB  da  Werner,  comte  de  Sidre 

atdeWtirD»tducdeLDrramo,»4i;i  8ÎI. 

£p.  Hi,  Lititgaràt,  fille  a'OLwn  le  Gncd,  roi  de  Cermul* 

et  empereur  d'IUeuugna. 


DUCS    DE    LA    LORRAINE 

I"  Duc,  FBEDEaiCI» 

Flta  de  Wigeric,  comis  du  palais  sove  Cbarlsa  le  simple  : 
Sp.  gl(.,£^rfJ,BlledeIlugue>JeGraiid, 


U"  THIEEm 
i™udeLerraU,e^c«gjed3^B.r,p«it,o«. 

Êvêqu, 

i  de  Verdun' 

M  de  Heu,  m; 

,  t  IMS. 

tS.MaAUit, 

lEL'FKEDElllC  11 
Duc  de  LarT«iD«  et  comte  de  Bar,  tsig 
,  flile  d'Berman  II,  duc  de  Souibe,  ei  ^butb  de  Ceurad  le 

iir.i. 

de  CarinllilRet 

de  Francoble. 

Béalril 
Hucheiie  de  Toscane,  lois; 
Ep.  l°lesa,  BoniracelePleai,  ducetmarqul 
ï°  leSS,  Godelhii  le  Barbu,  duc  de  fiaiae-Lorr 

t  1075. 

s  deTo*cue;t  M»; 

alno.  CV.  cI-deMOUï). 

FitDUic  Mathildt  (la  Grande  Conieaie) 

lincel  narqgia  de  Toicane,  1(111  i  tiée  lert  io4t  i  duebeeie  de  Toecane,  lail;  hit  dousU 

t  lOU,  aa»  poal.  Salnl-SiêKe,  lOITi  'ice-reine  de  Uoibardie,  H 

ta.  t*  (019.  Cndefrul  le    Boisu,  duc  de  Buae-LurrBj 

V  la»e,  Welpbe  de  Bavière,  fila  de  Welpbe  1",  duc 

Bartirs,  tioa;  t  IH".  '"«  poaL ^_^ 

OuUEFBOL  LK  BlBBU 

lluu  de  Uaaie^Arraiiie.  iMt:  i  IMO-         ""~ 
Ejh  l'Ode;  —  V Béatrii  i»  torraint. 


GoDiFBOi  LK  Boaao 

DocdeBaaie-I.orraiDeel  marquia d'Anien,  loTo;  -t  1079,  lani  poat. 
Ëp.  IIK3,  JKathilde  ih  rojcOTK.  tUledeBoniface  Ir- Pieui,  duc  eimarqui»  deTMcano.Ç 


li  de  JérauleiD,  IC»;  i  IIM. 


DUOS  HÉRÉDITAIRES 


Duc  de  Lorraine,  (DTa  ;  comie  de  Vaudémoni;  t  llli. 

>p.  l<>TOri  lirsi.  Htdviige,i]\6  de  Frédéric,  cuoiLede  Frombach.  ei  leure  de  Gebbant,  comte  de  Supplenbourg,' 

a*  GiTtradi  dt  Flaadn,  Ule  de  Robert  le  Frison,  comle  deFlaudre,  etreuTede  HaDillll,camledaLou(aiD, 


I  Lorraine,  llls;  t  1139,  Ep. Saoebar, cemle  Ep.  Ftoreul II, osmw  da  Hollande: 

Ep.  Jdilaid„.  de  Bavière.  ttita. 

VllATTHIBUI",duc  de  Lurrruiue.  (V  ubi.  LWIil.l  Attlin:  —  Hf,.  iluguet  !•',  oumle  de  Vaudenuul. 


FRANGE.    44- TABLEAU 


DE  LORRAINE 


Ul'HBNBl  H.  _     .    ._   ... 

Hd  tan  «11;  duc  da  Lornlne,  Mij  ircheTtang  de  Cologne,  «il  ;  dw 

daB>Tiira,»tlj  f  »».  de  Lumlna ,  »»  t   tnhJdno 

Eii.  JtHfi/h  dt  BoBiin,  DDe  d'AraonI  Lorralin,  sn;  t  >ii- 

le  Hiunla,  duc  de  Btrlto*. 


SDPÉRIEURB    OU    M08ELLANE 

ccoue  de  Btr,  dea  de  Hknle-Lontlne,  U>i  i  Hk. 

cenle  de   Faidi  ;  Ylnii ,  «ihW>re ,    Kii. 


Weuiu  li  Pledk 


SopAfa 

Comteaia  de  BâT,  loaTg  t  len. 

£p.  «ut  lOM,  Louli,  comte  de  MoDtbdllird;  t  eprta  iMI. 


IY>  OOTBBLON  l",  LI  GbA  n 

Kirquii  d'&nrBH  ri  dnn  ris  Huer. 
Lornlne;  di 


£p.  Luuliert  II,  comte  de  Lounln,  Bli  £p.  Albert  II,  comte 

de  Lambert  le  Bubu,  comte  de  Lou-  t  i017. 

YaiD  ;  t  loe2. 


Watruài 

+IMJ. 
Bp.  AdiTtiert,  comte  di 


Ëp.  Bustadie,  comte  de  Boulogoei  t  lOïS. 


BasK'LoTniae. 

Tl*  ALBERT  D'ALSACB 

Duc  da  Hiuie-LoR^ne,  loM  ; 

t  iokt,  stoi  poBl. 


EUITICBS  Ul 

U  de  BoDlagne,  lOSl  :  m  croLie,  10»  1  • 
Ep.  IlOï,  Mane  iÈcaut.  Bile  de  H 


DE    LORRAINE 


QitJjJi,  comLe  do  Vaudcmuil  ;  t  lies. 
Ep.  UcUviia;  DUe  de  Gérard  l",  comte  d'Kgeabeiin  «i  de  Dagtbourg.  (Tige  d 
première  braocbe  de  Lorniae-ViudemoiiL.} 


Comte  de  Ftuidie,  liaii  t  11 


AgaUf.—  Bp.  lienaudUliCOmlodeUuurgUBuiii  t  II 


HISTOIRE  DE  FRANCE.  45-  tableau. 


IV  MATHIEU  I",  fil»  de  Simon  I-, 

Due  da  I-omlne , 
Ep.  Btrihi  i*  Souait,  Bile  de  rrédéric 


V>  SIHO»  It 

Docda  Lorraioc,  liT6;>bdtqiHiea  hrearda  (on  MraFari,  i.-<iuui  neDi<£D<ii  um;  ue  uirrmmr 

\mi;-\  (301,  uns  poit.  itatitt..n  Bli  ilné,  Ito<|-,t  i'ut. 

Ep.  lit  an  M&eon,  Hlia  de  Gemrd,  cornu  ds  M&con,  «I  veoie  £p.  Ludamilfi  df  Polqpiu,  Alla  de  ILcisI*»  le 
de  Hambeti  [|,  tire  de  Ciihgnij  t  ISli-  de  palogiie. 

TBIEIinT    LI    DIAILK 

Ké,  IITJ;ieisnenrduChàteli. 
MdoBiri       Ep.  Otrtrvit  il  Monlmirtnty,  llile  de  Hiibieu  de  IIclDUllD^tn^.7 


ncuihlcdeFnnFe.  [Tîeb  de  11  miisnii  di 


DOC  aeLorrune,  i:il9:  t  I3M,  unipiMt.  Duc  de  Ijimine,  me;  -f  fJSl. 

Ep.  Girtrudi  dt  Dagibantg,  Elle  d'Albert,  comie  de  Ketii  miriée  en        Ep.  IMS,  Culhcrini  àt  Limbours,  nile  de  Vi- 
M'rundei  nocre  liïJOl  ITbibiut  la  finnd,  c«irile  de  Cbunptgne,  et  an  lerkn  III,  diicde  I.inibuurg;  f  liSS. 

'      X*  FBKRi  III  fttDnere  (la  comlMW  de  Vergi) 

Né,  DMidicde  Lorreine,  1311;  f  IIOS.  Vinilancora,  IIB). 

Ep.  lass,  ifarpvtrio  d(  Naeofn,  fille  de  Ttaibiiil  IV,  Ep.  l*IeeDdeDeDipl(rre,ConDéialiledeCtainipBgnp;t>eriii»9; 

roi  da  Kaiarre  e>  cunie  de  (Ibimpegoe  ;  3*  I9iï,  Guilliume  II,  de  Vetgjr,  eéiiécbil  de  Buurgugne,  llli 

•  ir»U  encore,  IWt.  de  H™ri  do  Vargr,  «ire  de  Hirchemi;  f  ISiî.  une  posi. 

Due  dal.ominc,  ijol: -f  (1(9.  «ikuiui  un  mi. 

Cp.  iltl,  £liiati>(h  il  Kmmigiii,  8Ue  de  HuiiiwslV,  letgneardellumlgnli  mirlia  en       Ep.  13IB,  Alii,  SI 

eecendeenDCïi(lll2)àGiucberdB  Chbillliiii.connciublede  France;  t  tSW.  coniiede. .~.  ■ 

XII'  PEItllï    IV,  LE  LUTTMK  TBIIADT 

Ni,  (363;  duc  de  Lorraine.  ISI3;  tlliB.  Evïque  de  l.itge,  i3b3-, 

Ep.  taoa,  Uabril»  SÂvIrichi,  flile  d'Albert  l",  enipereur  d'Allemtgiiej  f  1313.  f  1313. 

XIII*  RAOUL 

Né,  l)IS:duedaLamioe,lsig;  i  I3tg, 

E;-.  \'  \iV),ÊUaMTt i* Bar,i\\ei'tinM*ri  V',  unDtedeBaritiSis.itDipaiu;  — 3>  ten  ISU,  Maiiiii  Btoii,  Ulede 

Cal  I»,  de  Gbàiillon,  eamle  de  Blois;  coioWue  de  Guise,  lUi. 

XIV  JEAN  1" 

m  Ten  t)4o;  duc  de  Lomioe,  ItUlt  11». 

Bp.  l*l»l,Sof*U,flU6d'Ëbertuu^lI,c«iiitedeWurieniber|[,e>d'EliMlietlidaH«Du«berg;tlSM;— S*J(arfH<r<leil*PMnf; 


pief  iBtHh;aDcae  j.vn«iiir.  ijif*;  «iDiieuiJia  oe  rnace,  14I«;t  1431. 
3,  MargutriU  dt  Baciin,  Bile  de  Robcn,  camia  palaiig  du  Rbin  et  amperaur  d'Allenasoe;  i  1434. 


Callterini 

DuGlieaaede  Lorraine,  1431;  t  1453.  1  i4Sl. 

XVI*  ii(.  Ep.  (410,  REKBl",  comie  d'Anjou;  duc  de  Bar,  f43i>;  duc  de  Lonilne,  1411;  comte  de       Bp.  ItM,  Jacques  1*', 
rroianca  cl  mi  lïtulaira  de  Naplen,  I43S;  cède  le  ducliu  de  Lorraine  à  Jean,  aou  fll>  atné,  I4S1;  nurgraie  da  Uaddi 

mariéeui.ecuiidetDO>.ea(l»»)kJrjuiucdaLaiBl,lillode  Cul  XIV,  aire  daLivul;  t  Itsti.  i  UiB. 

XVII*  lEAH  II,  VAnjoU  XIX*  VOLANDE  n'Aïuou  Margtàirili  iÀnjon 

m,  1414;  duc  daCalabre;  lieutenanl-);6iiâr*l  da  Lot-  Née,  I43B;  ductaesae  de  Lor-  Relue (TAngleumit  ltl3. 

■  aine,  lui;  duc  de  Lorraine  ai  de  Bar,  I4S1  ;  gauler-  raine,  14T3;  f  14BI.  Ep,  1444,  Henri  VI,  roi  d'Au- 

ueardaGtiM»,  l»l;t  1470.  Ep.  i44>,  Farri  II,  bU  d'An-  glalarre;  f  14TI. 

Ep.  ttti,  ir<if(>d>B<ivt4iin,  fille  de  Cil  tries  !•■,  duc  de  luiuc,  comte  deVaudemuui. 

Bourbon, «1  d'Agnfrs  do  1ViurBUEu«l  t  llBB.  (ï.  li-iuiiirc.) 


:vGoo»^lc 


DUCS  DE  LORRAINE  (sm.) 


duc  de  Lorraine.  (V.  tabl.  XGVII.) 

It»;  fuis. 

BarberooiK,  •nperenr  il'Alli>niagni>;  f  [  [fis. 


Alia  Btrthi 

Hugiiea  III,  duc  Ëp.  Hemiii  IV, 

te  Bunr^ogne;  Diirgreie  d« 

t  IIM-  Bade;  i  11». 


ET.daToul,  1300;  t  1317. 


Afabesse  de  Reml 


AdélaUt 

■,f.  l'Wemer,  comle  dsKibourg;  i  m»; 

—  f  Gantbisr,  leigogur  dg  Vignorj. 


lioMU 
l"  Gullluims  de  Vlauui 
I*  Itta  do  Cfailon  II. 


habelU 
VIvtll  encan,  lit». 
<>  (l*t,  Lbuia  de  Beiière;  — !•  laM, 
ont;+iaS3. 


£r,  d'Orlétnt ,  lïM; 


Henri  III,  comte  de  Vt 


Sire  de  Berire  ci  de  de  FloriDu;  t  uni  poit. 
Ëp.  1113,  MalhiUt  i»  Planire,  Bile  de  Koberl  III,  de  B«lliiine,co 


llargutrilt 
Ëp.  iODii  iV, 


FkM.1  I"' 

Sire  de  Jotnville  el  comle  de  Veudeoionl,  IStS;  t  t4IS. 
Ëp.  13»,  UargvtriU  di  Vaudamonl,  dama  de  JoinTlIle,  DHe  de  Henri  V,  i 
ViudeniuDl,  el  veuve  :  1*  de  Jean  de  Bourgogne,  el  V  de  Pierre,  comls  de 


t,  Boguerrand  de  Coud, 
le  de  Soisicn*  1 1  I3PV. 


Cnmie  de  Tandamonl,  tire  de  Jetoiille,  lild;  f  1441.  t  HSS. 
t,B.  ItlT,  Varia  d'Hartturt,  Bile  de  Jean  VII,  comle  dHircoutL;  f  1476.          Ep.  ■•Philippe,  comte  de  Ntenu-Sairhni 
I V  ma,  Henri,  finile  de  Itlamnni 


1.  l44ï,  Yolande  d' Aaiou 


le  Vaudamonl  elalre 


Hée,  1U«;  t  1410. 

Ep.l41»,Cturleii)I,d'Ar>juu, 

coiiiU  do  Kaîue;  \  I4ta. 


Marii 

t  IS06. 

Ëp.  AlBlulX,  • 

Yolaadi  Margatrili 

*  luin.  î  i;4l. 

£p.  14U,  Béné,  duc  d'Ale 

ton,  Gomla  du  Pareil e; 

t  1131. 


Eu.  14M,  Gulilauma  11, 
]uiiffa.ie  it  Ueue;  t  isoo- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE   DE 


DUCS  DE  LORRÂJNË 

XX*  RENÉ  II,  fils  de  Feiri  II,  comte  de  VandemonI,  et 
né,  i4>i;  doc  i]«LomlDS  et  de  B*r,  1171  ;  comla  da  Vandemont 

Ep,  l'IiTI,  J>(iniuifSarcaurl,B1Ieil«Gulllaiuiisd'llBrcaiirt,  comte  de  TiQCBrrlUei  r4pudite,lUl; 

Jii:i(le  cardinal  dp  lAmlnnl 

tÎB,  Itll;  étèqM  d«  Heu,   un-,  de  Toul,  tilTï  Cird.,    ISIt ,  -.., 

de  Verdun,  ISï3;  arcberjlque  de  Mirbonna,  lilt;  de  Heiius,  isil;  d'Albj,  l 
ISJB.etdeHimca,  l&Llimmisued'euliuuBFniitoiifetHeiirillitlKO- 
XXIl'  FRA>Ç0[5 1"  Atm» 
m,  un;  marquia  de  Pont-ï-HuiuaDDi  diicdeBar,  tiU  ;  dncde                                          Nie,  1121)  f  (Mt. 

Lorraine,  li«i)  -t-lMS.  £p.  1*  tHO,  BénideHasMU,  prlnc*  d'Onnge  ; 
È».  liUt,  Chriitia»  dt  Dantmarck,  1li]a  it  Cbrialian  II ,  r«l  d«  i  IU4;— l*Pl>JUppe  d«CNT,diiad>Uaehal; 
n 1   BtTcUTede  f  ranjoia  Sforce,  due  de  mini  ;t  itW- i  i'*"- 


Née,  tm:  reioe  de  Né,  lltt;  dncdaMercteur,  (BIT;  tldn. 

France,  1 91  tlf  1601,    £p.  lHll,iri>ri«i(«jCik[tm&aur(r,  fillede  S£liaa^endeLuWBliaarg, 
UD*  posiériit.  duc  de  FeDihltrre;  nie,  Ulli  ducbeeu  de  PenthliTra,  ih«; 


nie,  IMl:  doctaneede  MercœDr,  1SD3  ;  de  Penthlim,  IKllft  11! 
tp.  itro,  Uaar, duc  de  Tead6aie,flli  naturel  de  HssrlIViDt,!* 


ni,  lUl;  dDcdaLominaetdeBir,  ItU:  t  IM>-  Nie,  1BU;  +  1MÏ. 

Ep.  l»R,Cliivd<il«Fr(Hic<,  lllledeHenriU,roldeFruioeitltTt.  Bp.  IMt.flaUltiuledeBaTtèrejtU 


XXVII  CHA1U.ES  111 
Ni,  ItMi  duo  de  Lorraine  et  de  Bar,  l 
poDvoirïaon  Criie,  11141')  ~ 


|Kju*vir  HBug  iiviv,  ivavi  t  m'a 
21,  Nicolidt  LorTaint,B\UàeUA 


1  2  de  Lotraiue  (T.  d-conire);  répudiée,  lUiiiIsST, 

Nieolt  Cltudt  aans  pettéritd  ;  ^  v  ISIT,  Bialrù  ât  Cutaaa, 

Nie,  ItM;  t  IWl,  aana  poelérlti.  Nie,  llltï;t  1(41,  TeoTe  d'EURine-Léopold  d'Otaalal,  prince  de  Cau- 

Ep.  Idii,  Gbarlei  de    Lomloe,  Ep.  i(B4,  Nicolaa  Frantoia,  duc  do  ucmit;-!'  leas;  —  s>  ts«i,  LoviÊt-Uarguiriu, 


depuiaduc.(V.ci-ioiilré.)      '      '    Lërfaioe.  (V.  cl-contiîe.)    "       comlesBe'd'ÂprBnionl,  flile  dé 


ia«l,  aana  potiiriii. 


Armt  CHiuse-HtiiM 

nie,  m»  {tint.  né,  IMi:coniedeVaademonl:  tonTeraeDrdeHilaa,l«llS;  tin). 

£p.  IMO,  Jnlea,  prince  tp.  iet», Àim*-Blualitih  dfElbttif,  aUe ie  Cbailta  lil,  ducd'BlbeutiDie,  ig4>:f  1114. 

de  LlUeboime;  t  ttu.  I 

CB*tLES-Tl 

Prince  de  Viudemonl  ;  né,  IM»  \  général 

ÏÏIX-   LSOPOLD  (JaSEPB-CBlRl.E9} 

Né,  Itlt;  duo  de  Lorraine  el  de  Bar,  laso;  1 172». 
Ep.  ttn,  EU3abtlh~ChariatU  tOrliaitt  (Ulle  de  Cb&rtrce),  fille  de  Philippe  I",  doc  d'Oriéans  \  nie,  tt»;  ^  1144. 

XXX>  FHANCOIS  tu  (ËTiiH^i)  Eliiobelh-TIttriie  CHiHLES-ALSXtNiinE         Aimf 

N<i,  (Tel;  ducde  Loiraineelde  Bar,  1738;  Tïce-roï  de  HOD'  Née,   1711:  coadjutrice  Ké,  1711;  priDCedeLor-  Chariotlt 

grie.lill;  cède  see  duchés  de  Lorraine  el  de  Bar  ^  Sta-  dé  HemlreaioDt;  raine,  Kouveroeur^i-  Née,  1114; 

DtelaB,nildePo!ogne,eaéctiangcdeliTDBCanc,17SS;duc  t  1741.  niral  dïa  Para-Bas,       abbease 

de  Tuscane,  17)7;  empereur  d'Allcmaiiiia  (eous  le  nom  de  Ep.  1717,   Chiriea-Ein-  grand-malira  de  l'or-  deRvmire- 

Françoiil"),  1715;  t  I7SS.  manoel  lil,    roi    de  Jra  Teulunlque;  mont,l718; 

£p.l71é,irafH-rhii-i(aiJ'.dulnc^,fllladeCbu'leaTI,eii-  SardaigDe;t  I7T3.  insa.                    1  1771- 


ne;  née,  i?i7  ;  T  \J99-  r.p,  iitt,  Aune-^niK- 

I  Etionon  d'Atilrichi, 

■ fllJedeCh»rkaVl,em- 

JdiepB  II                                      Marii-Anloinélli  Autkis  pereur   d'Allemagne  ; 

Empereur               Arebldnchesaed'Aulriche;  née,  l7Sï;  t  IJM.  Eupima  youiernanicdeapaja- 

d'Alleoiune)                     Ep.  177l),  Looii  XVI,  rai  do  France,  (  V,    Aile-  Daa  ;  1 1^44. 

t  ITMk  magM  ) 


gic 
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d'Yolande  à'Anjoa,  dnchesse  de  Lorraine.  (V.  tabl.  XCVUI.) 

etdeGaiae.im;  cspiuiue  géoénl  de*  VJQiti«)»,  i4U)f  isot. 

t  lUl,  MM  potiéritj;  —  1*  tUi,  Philippiru  ib  Quildn,  Dlle  d'Adolphe  Egmonl,  ducdeCoeldre;  f  uïT. 

XXI*  ANTOINE  LK  Bon  CuQRl 

duché  d<  Goeldre,  lisi;  flslt.  Duo  da  Ouias,  isol;  t  ItSO. 

bon,  comle  da  Honlpcniler;  <rfg*  dM  ducs  da  Gnl*«,  d'Au- 

tatla  et  da  Ma  jeune.) 

Nicolas 

Hé.  mil  dilquedeUeUeldo  Verdun,  DU;  réilgua  «>  deux  éiècbéi,  ItU;  cornu  da  Vâudemont,  tUt;  tlilT- 
Ep.  1<>  194»,  JfargMHIt  d'Edmond, alla  da  Jean  d'Egmond,  prince daGavra:tl6t4:~-j<>  I i Si, /lanntdtSiwaii, Bllada Philip- 
pe dâSeToié,  ducda  Nemaunsf  1968)— 3*IS6$,  CailitritudalorraiM, SlladeCltiudede  Lorrsina, duo  d'Aoïntle joie, Usa. 

Cbaiuu  MargutHIt  ?iui<fiit  Beiu                            Eue  ni  VACDiMOirT 

Ni,  IS»  ;  cirdi-  Née,  1S«;  tltls.  Né,  ttS7-,  merquii  Né,ls;o;camledeCh&]lgny;tlSal.  Né,    lt7St    «tAqua  de 

DBl;  ériqua  de  Ep.  1*    llll.    Aima,  de    Cbuusina;  t  Ep.llU,  Cloudi  di  Jfouhy,  veuva  Verdun, 1911i  t  tSlI- 

Tonl,  ilU.elde  ducda Joieusa, uni-  tin.  de  Georgai  Jojeuaei  i  leai. 


PoroiUa 

Née,lsts;  tapriB  ISll. 

Sf.  ■•  lilt.  Bric  la  Jaune,  duc  deBn 

wick-OoRlngeD  :  f  i  t»i,  sui)  peaiéi 

„.u.„j;.  u..  comiedaVarei 


LOUttHa-CBlLIORT  LotHAffit-ClAUlMIT 

ne,   ttPll   ert^ne   de      Ne,  lws;comledeCha-       »i,     liHf   éTtqna  de 
Verdun,  lIlOitlMl.  Itgnitt  l>»-  Verdoo,  llUi  +  IMI. 


1'  Marc  de  Hje.  c 


XXV<  FRANÇOIS  11  Calft«rlM 

-■■ •'—ont:  duo  de  lon»il».  Née,    IS7J!    eb-  Kée   i»H; 

inblsalné.iaMi-t'KSl.  beuedeilenil'  Ep,  liPS,  Haiiœilii 

,DlladePMl,camtede  ramoiti,   ISsi;  iS71)  marié  en  i 

;  +  tOJJ.  ilSiS.  Anued'Auidclie, 


Née,  t«Oi  I  f  leM.  Né,  <90H;  cardinal,  isii;  éiequa  de  Tonl, 

!•  ISll,  Loula  da  Culte,  prince  de  leiS;  quille  VéM  ecclésiuiique,  1S34  ; 

ulabouTKi  —  a°  ItH,  Charlea  de  du<:  deLornino  etda  Bar,  iâ34;tie70. 

.ascu,    mïruuls   de   Sollan;    -  Bp.  IS»,  Ctaudi  di    Larraina,  Slle  da 

i:lirlaiopbe  da  Muur»  j  —  4<  Pr«n-  liearill,ducde  Lorreine.(V.ci-GODlreO 


IXVIU*  CBABLES  lY  (LIotold)  MarU-A»n»-nM$ê 

Né,  IstS;  duc  du  Lorraine  ei  de  Bar,  is7i;  1 16W.  Née,    IHBi   tbbaiie 

ep.  Ia7e,  Etéonart-Marii  de   HangHe,   Alla  de  Ferdinand  UT,  de       Rendremopt, 

empereur  d'Allemagne,  et  veuve  de    Michel  CDiibut  Wieçao-  ISST  ;  t  iWl. 
vrieckl,  roi  de  Pologne  ;  ^  -— ' 


CDAKLU-JoMpb-Ignica  JesEFH-iDDOceitl-Bnimanuel  FkANÇOie-Aololne-Joeeph 

NMa90:i;rind-prîeurdeCa>dlle,Mtl;é<itqaed'01iuau,        Hé,  IWt:  général  au  aervka        Né,  l«M:abb4deStaveloct 

leut;  d'OanabrOck,  iss»i  élecieur  de  Tréiea,lilli  de  l'Emplie i  t  HM-  li*lmidj,17ll;  1 171I' 


XXXI*  STANISLAS  LECÏIHSKl,  LE  BlINFAIlAHT 
Né,  igTl;rDl  titulaire  de  Pologne;  duc  de  Lomine  et  de  Bar,  ITSI;  ', 
Ep.  Cathariru  di  Bain-Opatinika;  née,  leSl  ;  i  i7t7. 

Marie-CharMte ■Sophit-Féllcité  Ltciitukit 
Née,  1703;  reine  de Fraiicii,i7iSj  t  i7ee. -Ep.  nis,  Looi>XV,roidePrMO^ 


uCl7<B),  ULorralni  fut  réunie  kU  France.     CjOOQIc 


HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  GUISE  DE  LA. 

I-  Duc.  CLAUDE  I",  de  lorraine,  fibde  René  H,  duo 

I;  llradAJ^TUla,  eooiMd'AuniiIgcLdaOaiH,  lli»;ililcd*  ooiwet  pair  d*  Franc*,  lus  : 


II*  FRANÇOIS 

nïille,  dur" 
llM;  princada 


GUTH 


JR  D'AnlIALEj 

ihine,  liiT,  Won  di 


et  pair  d*  Franc*.  lIHj  Soi>*>ni<or  d« 

di  fiourbon-  VtnMmi,  fllls  da  Fnnpii 


du  rà^iume,  et   commiDduit'de   l'annég    d'Ita- 
lii,  liili  gouTcmeur  de  Cliampagn*  at  d«  Brie; 

Ëp.  m».  Aani  d' Bê't-FtrTart  eomteua  de  Glson, 
Gll«d'HBrculell,  d'Btt,dDcde  Ferrars;  néa,  1S3I  ; 
[nariia  en  ascondu  Docea  (tss«>ij»eiiiiai  da  Sa- 
voie, duc  da  Nemoursi-h  im. 


(1*  oardloal  da  Oui»,  pairda 


ds  Salnt-Sema,  IStT;  député  an 
concile  da  Trenta,  lt«i:  minia- 
Ire  da  Franjois  il  rt  de  Chtf- 
laa  IX  ;  t  tiT4. 


la  caralerie  le'gir»;  g 
lS4l;da  Bourgogne,!! 


tïormaiidie. 


Ke,  lUa;  prince  de  Ii^DTille,  duo 
da  Ouue,  pair  at  orand-maltra  da 
France,  tin;  cha  da*  Ugoeun, 
(5)4; -Mm. 

tf.  ISlD,  CatKtrint  da  Ctèra, 
cointeaH  d'Eu,  BUa  de  Frani^ii 
da  Claitt*,  due  da  Nevara,  comt* 
d'Eu,  et  Tanne  d'Antoine  de  Crol, 


Kè,l5Ti: 


r<  CHARLES 


'.  prince  da 


JoinTilla,  pair  cl  graod-maltra 
France,  isaS;  conita  d'Eu:  gou- 
Tcmaur  de  Provence,  liP4:duc  da 
Jojeuee,  ISll;  commandant  da 
l'armêa  de  Champagne,  ISITi 
amiral  dei  mera  du  Leiant,  10»  ; 

Ëp.  Itll,  Btnriette-Calhtriru,  da- 


Lauiie  -  Jforsuarili 
Nea,  ut;;  f  isst. 
Ëp,   1*  icef,  Franfoii 

de  Boarboo,   prince 

da   Contl.   IV.    Ubl. 

XCI); 
i'  isit?  le  maréchal  de 


CUABLsa,  UAYBNNB 

Né,  ISS4  ;  dua  de  Hayeane,  nJi;  lieutenant  da  la  coaronn* 
et  chelde  laLigue,  lits;  pair  de  France,  grand-Chaiiibel- 
lan,  llautananl  général  des  armées,  gouverneur  de  Bour- 
gogne, amiral  :  gouverneur  de  l'Ile  de  France,  liMl  f  ISH, 

Ëp.  ait,  Hmmtu  dt  Sacoit,  marquïea  da  Vlllin,  Bile 
d'Honoral  11,  de  Savoie,  marquie  de  Villart,  maréchal  at 
amiral  de  France,  et  tcut*  de  Melchiordu  Prei,  «Ignenr 
de  Uontpeial, Knéclial  da  Poitou;  i  1811. 

Né,  IS7B;  duc  d'Aiguillon,  ItPSi  de  M»enae,  (lit;  amlMtan- 
danr  an  Espagne,  iat3;gouTemeurae  l'Ile  de  France,  lais; 
de  Onienne  ;  pair  et  grand^bambellan  da  Franoe  ;  f  Kll, 

Ëp.  ISSU,  BtnriitU  il  Oontagtu-CUvtt,  fille  da  Louis  de 
OonagBBi  prince  de  Mantoue;  née,  iJTI  ;  -1  HOL. 

Né,  ISTS;  dnc  de  CbcTTenae  etpdr  de  France, 
1619;  grand-cbambcllinetgnnd-Cauconnier, 
1411;  gouTsmeur  d'Auvergne,  da  Bourbon- 
nais et  de  Picardie  :  t  1«5T. 

Ëp.  ICSI,  harit  44  Rolian,  Bile  d'Hercule  de 


heirauee;       Née,  ISJli 


Prince  de 
Jolnville. 
Né,  1(13; t 


Bviclic.lSM;  ducdeèniw,.  .     ._ _., 

comte  d'En,  («te;  gènéralisiimB  des  arméea  de 
NapleJ,  ICiT;  prisonnier  en  Espagne,  1641-tl; 
grand-chambellan.  IKi  ;  f  iflsl,  pana  post. 
Sp,  1°  ISÏ»,  Anne  di  (imiagur,  fille  de  Cbarleada 
Ocniague.  duc  de  Manloue  et  de  Nevers;  née, 
igiS;  mariée  en  aeeondea  nocei  (1S4S)  à  Edouard 
de  Bavière,  fiis  de  Frédéric  V,  électeur  de  Bavière; 


!•  ISIl,  Honorine  de  Grimbtrght,  fille  de  ( 
comte  deGrlmbetgbe,  etveuved'Albar(.Ui 
dcHcnla,  comU  de  Bosivl  ;  i  1(70. 


lafrcl, 


;vGoo»^lc 
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MAISON  DE  LORRAINE 

de  Lorrùne,  et  de  Philippine  de  Gaeidre.  (V.  tabl.  XCIX.) 

Gbamplfne,  IS9t;  daBriaet  d*Baiirn)gDa;iilirqnisdBM^ilM,  llttidocd'AomilsetmannilBd'ElbCETitif 
d«  Bourbon,  comte  de  venddm»;  née,  lt>4;  f   tiU. 

Hée,iiii;  t  ijgd.  Hëe,  ism;  Née,  I SU 

(.iiiaB;.  cDïTuiïr  iKïuf,giDeraI  du  ga-  Ëp.  I*  liJ4,  Loula  ![,  d'Or-       -f-  isïi,  ilibêu* 

Ri.  t51!l;  év.  de  de   Halte-,  liresdeFmi»;  jiits.  Ijuii.duc  deLonguevlLIe;  lana  poit.  de    siinl 

imm.    If»;       ^uid-  Ep.    ISS4,    i.ouiM   da  f  IS31;  Ëp.  It4l,  Pierre 

d'AlId,     IIM;  pneur    de  Rltux,           comtes»  !■   ISIS,     Jacques  T,    roi  Ctiirles  da  ds  Beimi 

■relwriqoa  da      Fnmce;  d'Harcoaii,   Bile   de  dïcoua;  t  Itkl.                       crol,  islii; 

Sens,      iHt;  génànldea  Claude    l",     comte  |  prince   ds  t  IM3. 

iïiq.  de  Meti,       gilire»  d'Harioert,  (Tige  de»    ^ Chimai  : 

1SS3:  T  iSTB.  T  1303.  ûrancfla  <Le  ijonaina-  _^       .,    _h,«,  ^ 

Ellrauf.)  ™'  "'•'■  I-*"0 


L0U]a<lBi!»rdin»l  de  Gui-e)  FuMcoii 

S  ;  archer,  de  Reima,  iiT4 1  cardinal,  tilt  ;  doc  et  pair  da         Ni,  1SS>  ;  cbinoins  da  Reii 
ce;  eommandanr  de  roidradasaiat'Eapril,  un;  t  tsu. 


Catherin» 

Nie,  it»;t  l«lt. 

Ëp.  isw.  ChuieadeOooiagDe,  dnede 

Neven.   pul*   da    HuitouB  et  de 


Louia  (le  cardinal  da  Onlie)                               Jtanm                          Rmà  yrançoii-Alfxandre  -  Paria 

tu,  IStS;  arebaTtqaade  Relml,  ISOS  ;  ibbé  de  Nie,    liM;     ab-  Abbease   da    St-  Si     poalh.,    tSU;    ctaevi- 

Clon^r,  da  corble,  etc.,  Itlï;  pair  ds  France;             besae  de                  Pierre  de  lier  da  Malte;  lleulenant 

eardioal,  isil;  t  IOTl>  Jouam;tl>U.  Reimigfig»,  Béaéral   sa   proTance-,  t 


t.  de  Lorraine  ;  comte  de  Romonntin  ;  giniral  daa  vini- 
tieu dast  l'Ue  de  candie,  itu;  tic4t. 


Louis  Roser 

Hé,  ICIt  ;daG  da  loyeDae,  l(tT;pair  ds  Franco;  giand-charaballtn,  1144;  Vi,  Mi;  chera- 

colonei  de  la  caralerla  ligèrej  t  <«>*■  lier  de  Halle; 

Ëp.  IMS,  Fronfodt'Jfarii  da  Vabiii,  fille  da  LDUla-emmanael  de  TaloU,  duc  t  IU4. 
d'Angonlénie.caloDel  général  de  la  cavalerie  l^ra  ;  t  l<ll<6. 


,  IS»t;+l»TI. 

£p>  IM7,  £((totelh  ir(>rUan>,dnchsued'Alen{on.Slle  deGaatonde  FraDca.dued'OrlJana;  t  tttt. 

vu*  FRANÇOIS -JOSEPH 
;  dnc  de  Goiae,  d'Alen^D,  deJcjaDSeetd'Angoulëme.princede  JoloTtlla,  p^r  de  Francs,  tflJI  ;  t  187! 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  ET  DUCS  DE  MONTPENSIER, 

LOUIS  I",  DR  BOTJBBOK,  LE  BON,  troisième  fils  de  Jean  I", 

ComM  da  Montpcneler,  lOi;  ds  Clermont  et  île  Sanccrre,  dtnphln 

M,  Jeanne,  comlCfiM  à»  Clennont,  fille  de  Bémnd  in,  comla  de  Clennont,  dauphin 

9°  IW,  OabHtlle  dt  la  Tbur,  Aile  de 


LiPulenanteÉniMl,  I ..- , -.  .. 

lice-roi  dg  Haples,  \kii;i 

Ëp.  14BI,  CttWt  di  Qontagui^  llltede  Fnidéric  de  Gomague,  marquis  de  Hantone  ;  f  IS«3. 

(te  eonn-stable  de  Bourbon) 
ipbin  d'Atiiergne.  isni  ;  duc  oe  Boi 
nde  l'armée  de  Navarre,  iSiijomm 
liM;  gouïemeor  du  LajiguedM;  lieultnanl  gênerai  en  Bourgogne;  ïice-i 
Milanais,  ISIS;  ses  biens  sont  conlisquei,  Mil;  passe  an  service  de  l'Empire, 
iHulenant  général  de  l'Euipire,  I5ï3  ;  lieutenant  gcaéral  de  l'Empereur  en 
tl3Ti  t  tïlT. 


L0UI3  Ht,  LE  BON 
513:  prince  de  11  Ilocbe-snr-Ton  ;  duc  de  Montpensler.  I53li  icomledeForei,  bilMn  de  Beaujolais,  daaptain  d'Auvergne, 
iu  i  gouverneur  d'Anjou,  deTouralne  et  du  Maine,  IS6I  ;  du  Daupblné,  liai;  de  Bretagne,  IS6Ï;  lieutenant  général  i 

£p,  1°  IJ3t,  JacqatUnt  dt  fonjuii,  flUe  de  Jean  de  Longwi;  f  (sel  ; 
1°  15TII,  CalhtTîni-Marii  dt  LoTraine,  fille  deFran(oii  de  Lorrains,  dncda  Ouise  i  née,  t!âl;  t  liSHi  uns  post. 

FRANÇOIS  DE  BOCHno»  (le  prince-daupbin) 

I,  MVi;  gonvernsar  d'Orléanais,  deTonraine.  du  Maine,  iln  Perche,  dn  Dan  phi  né  ;  ambassadeur  en  Angleterre,  liTf  ; 

due  de  Monlpensier.  dauphin  d'Auvergne, 

pair  de  France,  etc.,  1IB3;  duo  de  Chnielleranlt,  lS83j  gouverne i^r  de  Normandie,  IS9B;  1  IS91. 

Ep.  t56A,  Kinit  d':4njou,  marquise  de  Méiières,  iille  de  Nicolas  d'Anjou,  marquis  de  Méiières;  t  jeune. 


HENRI  DE  BOUBEIOS 

Né,  isl3i  prince  de  Dorabes;  gonTemenr  daDaupbiné,  isg):  duc  de  Monlpensler,  diapbin  d'ADvergna,  eta.,lSS3j 

gouverneur  de  Normandie,  tSMj  t  1808. 

Ëp.  isn,  HtnTifltt-Cathtrim,  duchesse  de  loyeaie,  fille  de  Henri,  duc  de  Joyeuse,  maréchal  ds  France  ;  née,  lus  ; 

mariée  en  secondes  noces  |,t6il}î  Charles  de  Lorraine,  dnc  deGaise;  f  ISSU. 


Jnn<-*on"(-LOUISE  t'OULkaks  (MadbuoISRLLE) 
fiée,  le^T;  princesse  de  Dombcs,  comtesse  d'Eu,  duchesse  d6  Monlpensier,  danphîne  d'Auvergne,  OIT;  aède  au  dno  du 

duc  d'Orléans,  frère  de  Louis  Xl'v,  fSSâiî  IBM. 

Ëp.  («crèlement,  iGlb,  Antonin  Nompar  de  Canmont, comte  de  Lau  m  n,  colonel  général  des  dragons,  SIsda  Gabriel  Nompar 

deCaumont,  comte  de].aurnii;  né,  vers  16Ï1;  gonvernenrde  Derri;  lieutenant  général,  1070;  commandant  de  l'aruiéede 

Flandre,  isTt  ;  prisonnier  d'fltat,  tflïi-tftBi  ;  créé  dnc,  1691;  épouse  en  wcondea  noces  (mssjGBneviovB-Mar»  de  Dni^ 

fort,  fille  de  Gui-Aldouce  de  Dnrfr't,  duc  de  Quin tin- Larges,  maréchal  de  France  it  17:1},  sans  poil. 


Google 


FRANCE.     48' TABLEAU. 


DAUPHINS  D'AUVERGNE 

duc  de  Bourbon,  et  de  Marie  de  Berry.  (V-  tabl.  LXXYIII.) 

d'Aorergne,  lïil : unbtssadeur  k  Romi.  liStj  i  Mt. 

d'AmargDe  (1.  tabl.  Lxxvn);  nia,  Mt;  dauphins  d'Annrgne,  uae;-t  i43a,  Bcni 

Bertrand  VI,  Hfgncar  de  la  Toar. 


Charlolli  dt  Bnurbun 
f.p.Uti,  Wolhrt  de  Bormlle.  eamM  da  Grandpré,  maréchal  de 
flJi  de  Henri  de  Banelle,  teigneur  de  Vèn  ; 


de  ChïteUerautl 


LOUISE  DS 

^omlesu  do  Montpcnsicr.  dama  i 

Monlpensier,  1 

1"  14»,  Andra  de  ChauTigni,  prii 

3'  1S04,  Lonli  I",  de  nourljon,  pril 


comte  de  VendAme  ;  t  *ara  ts 


ir  de  Cbitean- 
ir-Yon,  fils  de 


Iltaie  d«  Bourhon 


CnABLES  DE  BODBIION. 


jJneHrlrci 


Chariùiii  dé  Bourbon 

Abbeua 

le  Snlnta-Croli  de  pailler*  ; 

da  Jonarre,  isTl. 


Marii  dt  Bourbon 
Née,  lUsi  priciceeee  de  IMmbes,  daeheuede  Monipensier,  danpbina  d'Amargne,  ato.,  IMI:  i 
Ëp.  l«as,OaaleD  de  France,  doc  d'0rléana,fl1«da  Henri  IV,  roi  de  France  ;  f  IfSO. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


ANCIENS  ROIS  DE  NAVARRE.  —  ROIS  DE  NAVARRE 

N. 
L 

AtlKAlu,  comlc  de  li  GuMgna  dUrigare;  t  W. 

l-  Kni.  GAnCIE-XIIIEKEZ,  mniiA 
tt'PORTUN,  leHoi»,  roid«MT»Te,StO;  abdiqua  et  se  fail  moine,  «OS. 


IV  GARCIE  I",  n>l  de  Naitrre.  «It  ;  f  in. 

VI'     GARCIE    II,    H  1BEH.LBI», 

Vil-  8ANCHB  III,  I.I  GiiND,  roi  da  Hifirra,   toW;  roi  de  CïslillB,  ( 

loia  i  +  IMJ.  -  Ep.  igoi,  Uunii- 

Vlir<  GXRClE.ill ,  roi  de  Ktnrre,  IDIS;  t  IVH.                                  Tltmiixa 

Ep.  UM,Étii«wUtdtBannU)nt;-\lilM.                         Hoi  da  Caslille;  t  IHS. 

G0Nr*Lt9 

BoideSobrïT-eitlM». 

•  IX'SANGHEIV 

ilol  de  Naiirre,  laS4;  t  lOlt. 
Ep.  iMt,  Plaiunee, 


XV  SANCHE  Vil,  LI  FOKT 
tié,  11141  roi  de  HiTirn,  lIMi  diDliit  pour  ioj>  lacoïueur  elidopte  ma  nenTea  Tbibut  IV,  comte  de  CbWDptgoei  13 
f  mi,  Hn>  posldrllé. 
Bp.  Contlancti*  Toubmte,  iUledeUalmoiidIV,caniWdeTou1oi»e. 


"'^nOO<^lc 
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DES  MAISONS  DE  CHAMPAGNE  ET  DE  FRANCE 


Sanchi  SAnciOH.comUdeli  Gucosna  citiricure,  839;  c 


m*  SAHUHE-GARCIB I**,  roi  de  DuTirra,  MS  ;  le  reUra  au  nionulère  i»  Uira,  «is  ;  t  Ht. 


Umqiu-Chimiru;  f  tM.  —  Ep.  Alphonu  IV,  roi  de  T^n  ;  +  «II. 


ffrn^u*.  —  fip.  GDilUnine  Stuiche,  duc  de  Gucogoe.  Sonda.  —  Ëp.  *n,  Ordogno  H,  rai  de  Léon  -,  t 


Efefrt,  Bile  de  Senche-Garcle,  fliade  Gercie  Eancbei,  comte  de  CaallUt;  nine  de  Cielille,  imt  t  IVST. 

luaiail*'.  roi  d'Aragon  ;tlMl.  — Ep.  101*,  {]t(tierDt(i«Care<un>nn(,£lJedeBerDard-Hoger,  coniledeCarcaaaoDneeideFoli. 


CoiDie  de  Teulouse  ;  t  aana  ]M»lérité. 

XI*  PËDRE  I",  roi  d'AnooD  elda  Naiarre,  lOH;  Xl>  AI.P&ONSB    Li  BiTitLLiDH,    roi  d'Àngon  et  de   Kaiarre, 

tiiiot.  Itot;  lègiiesef  ^laiB  aux  ordrei  de  Siiui-]i»ii  de  Jeruaalem  ei 

Ep.  Agnèi,t\iB  deCDilibUiDfl  VI,  comtedePoitien  du  Tampla,  DU;  t  <<lt- 

(Voir  labl.  IXXJX.)  Bp.  iiDP,  t/rraoui.  Hllaïf  Alphonse  VI,  roi  de  Uon  ai  de  CuUlle,  et 


Ep. 

HargMritt                                                                Sonera 
OnillaniM  le  Naiioia ,  roi  de  Sidla.             Ep.  Gaaton  V,  ilcomte  de  B*«ni. 

Comte   en   sicilai   tm. 

Êp. 

Il«l,  BichanlCaur  de  Lion,  roi  d'Anglelerre  ;  -f  IIM.       £p.  il»,  Thibaut  III,  coime 

de  Champagne  et  de  Brie; 

Ep. 

XV|.  THIBAUT  1-  (IV  comme  mnile  de  Champagne),  le  PoiTBij«a.  et  Lt  C 
Comie  de  Champagne:  roi  de  Mafarre,  llSk;t  ms, 

aire  do  Bourbon  itegeato  de  B»>arre,lliïii  IMB. 

,  llUe  d'AKhambaad  Vill. 

comTO  rie   Cbempagne),  U  Gaos  ADTH* 

,coa;ieâTriuiV:mBrieeïnaecondea  nocea(i3)S)  (V.  lebl.  LXXX 

.re,  flla  de  Henri  111,  roi  d'Angleterre;  1 1901. 


m.6i.  Ép.i 

Nie,  l«S;  reine  de  nenrreete 

in4,  PHILIPPE  DB  rnuici.  u  BiL,  flia  de 

Franc.,! 

JKAISNB  1" 

omieaee  de  Champagne,  lut;  t  l9Dt. 
Philippe  le  Hardi,  ru  de  Fruiee;  r«l  de  NaTarre,  1104  ;  de 
Mi;  t  iSIt. 

comme  Wleu 

iji»!  t  m 

XXII*  rKIl.lPPE  IX  LOïC 
irde  Jeanne,  aanl£.e,  llie;  roi  de  watarr. 

)      CaaM  de  la  Naifhe;  roi  de  France  elde  Naierre,  iUï; 

•.Gooiçlc 


HISTOIRE  DE   FRANCE. 


ROIS  DE  NAVARRE  DES  MAISONS  D'ÉVREUX, 
LOUIS  DE  FRANCE,  fils  de  Philippe  le  Hardi,  roi 

Hé,  tlT<;co[iiMd'Eiraiii,  •elgn«iir  dÏLunpHide  llcul«i,«ie.,  lUT;  p«ir  de  Pnncr,  |]I7;  f  lll>.—  Bp.ll»<, 

IIIVbtiPHILIPPEIll,  b'EvitDi,  CBiiLEiD'ETIiilii.conlUdtuaipet.  J3lejpiirdeFnnce,  IKIitllK- 

LEBon  tp.  l3îl,llariiitEtpagnt,tMedé  F«rd(ciBiid  11,  d'Espagne,  «eignear  de  Lai  a;  mirjéo 

"'    —  -EirreHi,  lit»;  en  ««cooilBi>noces{IÏM)àChi.rle«  11,  de  VmloiB.conilad'AleDçun;  tiJTB. 


d'Angoulïme 

i  mi 

I3l3;rïin«  de  NaT 

irre. 

lia* 

XIV'CHfkHi.HS  11,  Li  Himiri  Pmupri 

Né,  lISli  comle  d'ETnai.  IStl  ;  rd  ds  HtTtrre,  Coiule  de  Loogaerille;  |[eiimui( 

|U«1  lieulenini  du  roi  de  Languedoc,  Itil  i  génënl  da  roi,  non   rrère,  la  iiEiiHutiiiinii  rui.Hju  ireir.eD 

cipiiBlne  de  Parts,  13iT;  +  llB1.  tioDisroemeDt  ie  tes  tecrea  de  HarDiaiidle,(l«4;-|- IS»,iani 

Ëp.  |3S),  Jtonu  dt  franrt,  Bile  de  Jets  11,  roi  Fiance,  i)ai  ;  i  DO.  sans  pont,  poai, 

de  France, et  veuTe  de  Henri  de  Brabul,  due  £p.ISS>,  Yolvutedi  Ftandri.tlUe  tp.  ijat,  .fiantu  âi  SicUe,  Elle 

de  Llmboorg;  Die,  1141;  1 1171.  de  Robeii  de  Flandre,  seigneur  de  Charlee  de  Sicile,  duc  de 


XIVI*  CHAHLES  III,  LS  NosLi!  PmnE 

Hé,  lUl;  roi  ds  Navarre,  llBi  ;  comM  d'Erreui,  duo  deHemonn  ;  Hé,  IISS  ;  csmte  de  Hortaln,  <UT:t  fi't. 

.                             tH3S-  £p.  Itlt,  Callûritu  lïAltiifan,  flile  Je  Pierre  II, 

Ep.  tSII,  fiUbnondi  Coillil),  Olle  deHenri  11,  lells(D[llqH,  rci  comie  d'Alenfon;ii»rié8eneecondeanocea(UIS} 

deCsstille;t  ttlt.                 ■  iLouisde  Dsiltré,  le  Barbs,  seigneur  d'iogèlauii 

j titaa. 

Jeontu  IXVII*  Dl.ilHCKE 

£p.  Jean  de  Gnl'lli.onaie  de  Foii.Bli  Ep.  l>IUnlo  d'Aragon, rat  de  Sicile,  Hl'e  de  HÎnia  l"i  roi  d'Angon;  tltM; 

d'Archambend  de  Grailli,  comle  de  XXVll' Ui  1*  I4i»,  JEAN  II,  d'Aragon,  duc  de  Pennallel,  fila  de  Ferdinand  I",  roi 

FoiijcapItaiDegéaëralen  [jnguedoc  d'Aragon:  né,  I9t1:rei  de  Navarre.  lUs :  marié  en  aecondea  nocea  (Itt4)  k 

elGulenne,  itit;  gouierneur  géni-  Jeanne,  Bile  de  Frédéric  Henriquei,  amiranls  deCaKiila;  roi  d'ingon,  14»; 

T«l  de  Lengoedoc,  d'Auvergne  et  de  -y  1418.                                              i 

<^.i liip;  n— " — ■*"  ' 


Cbailm  Blanchi 

ti;dé*béri[é,l4»Itltél,UIIs  Née,  1 134  ;  1 14U. 

poal-lteli.  Ep.  lUO,  Henri  llmpDiiauit,  roi  de  CatlilU:  f  ttI4. 

fHuitt  CUfi;  Bile  d'Adolphani,  duc 

der.lire»;t '44I. 

GAITOM    DI    FOIK  tsàM  Dl  FOIX 

le  Caslelbon.tliTD.  tp.lVll,llaiUi{tuit France,  TIconlede Narbonneetcomud'Eumpea; Tirait,  14II-I4SI 
Is  Charles  VII,  roi  deFranœi  nie,14t}itl4U.  Bp.  Jlaritd'ârManj,  lllle  daCliarlea.dua  d'Orléana  ; 
I i  I4M. 

XXIX>  FRANÇOIS- pu EBUS  sm  Foix 


XXXI*  HENRI  II,  d'Albket 
Prince  de  Béarn  ;né,  Ii03  i^rad'Albrci,  (SI  tirul  de  NaiBtreelceniledaFoli,  1111)  doc  d'Albret, 
Ep.  tsa»,  JlarousrilaifOrUoiu,  diledeFi  .    -     .  ....    ..  ...... 

d' Orléans,  oenile  d'ingonlBnie 


rs  da  Gbarlei,  duc  d'Ali 


XXXH*  JEANNE  D'ALBRKT,  néo  li3B;  princeaw  de , 

l>IS4I,Goill«iiae,duadeC1éTea,  lllsde  Jean  le  Padllqae,  duc  ds  CiéTea;  né,  i  il T  i  marié  en  secondes  noces  (I  »4«) 

à  Marie  d'Autriche,  Bile  de  Ferdinand  1",  empereur  d'Allemagne;  f  liM; 
(ll*U<  t*lUt,àNTOtHlH&oiiuoN,  duc  de  Vendâme,  Bia  de  ciiarlee  deBeDrbon,dus  de  VendAms)  né,  1)11; n>)  da 
Hniut*,  11»;  -tan. 


50"  TABLEAU.  —  NAVARRE 


DE  FOIX,  D'ALBRET  ET  DE   VENDOME 

de  France,  et    de  Marie  de    Brabant.  (V.   tabl.  LX. 

Jf«rpMr4((f  JrMi,  dîme  de  Bria-Cante-llalicrt,  Alla  da  Philippe  d'irtal),taiBnBardaConcha>;  t  isii. 

Itannt  itEvreux                                                       Marit  UargneriU 

kelnadafrmiice;t  11TI.                                          ifEcnux  tIS 

£  p.  1134,  CKarlcs  la  Bel,  roi  da                                         tlSlS.  Bp.    I33S,  Guilli 

Prucc.  |V.  uM.  LX.)  ■                                       Bp.  ltli,Ja>nIII,  d'Auverane    «t 

duc  da  Bnliaat;  t  lïîl, 

1 1»5. 


Bloackt  Kartt  Ap^                              JnmntUt  Jtmu 

RetiiadaFniic«;tlS>l-  -f  i»t.  £p.  UU, Guion  Ht,  Pb«-                       t  <4o)' 

Bp.  iu>,  Philippe  de  Vslola,  Ëp.  ISIB,  Fiaire  IT,  roi  hua,  comia    da  Foii;  Ë|i.i)TT,)ean  ft-rbxanxa 

roi    de    France.  (V.   labl.  d'Aragoa  ;  tllBT.  Ilitl.                                                   de  Bohan. 

GisTon  Di  roii;tllS3,Mnipa>l. 

fip,  IITT,  Bialrim  iÀTmagnac,  Bile  de  Jean  le  Boaau,  ceints  d'Aruiignaa,  mariée  en  aecondaa  apoea  (i)l3]  t  Cbarlea 

Vlaconti,  aeigneur  da  Pirma.  (V.  lalil.  LlXIlt.) 

XaHi  Itannt 

t  HDi  poaL  Beine  d'inglaiarra  ;  f  i43>. 

£p.    «iria  I3M,  Alphonie  d'Ar*ean,  Ëp.  l>  19M,  leandellDiiirori,  la  Vat]TBnl,dncdeBraUsne(V.  Ubl.LIXXVIDi 
doo  de  Candie.  a*uai,  UanrlIV,  roi  d'Anglaierrait  illI' 

BiaMa  /loAtlla  Luciurr  GiorraoT 

Ep.  itM,  Jacqma  II,  de  d'innagoac.  Pampeluna    et     pavrtûche  da  Corièi  al  maricbal 

Bourbon,  comia  da   la  d'Aleiudiie  j  f  lUo.  de  ninne;  t  liao. 


tadaroii,iiWill«"aaant|éDéral,  usa;  pair 


rdiaal,i4Tfl;t  It 


.  .  ;a  <ia  Léon,  Hla 
depiarra  de  Bobin,  KeiijneuT 
de  roDlena;.  (TlRe  d«  ducs 


I  de  Navirre,  I4U  -, 
on,iSl3;tlSI<i. 


deF'li,  14131-MilT. 
'-'     ■' "li  dalabi 


I3,q,t,7edbvG00»^lc 


HISTOIRE  DE 


1'  Duc.  ROLLON  ou  ROU  (nommé  ensuite 

QiiitW  II  Horw^  CI  tient  meure  le  iltefl  denni  Roven,  178  ;  luféita  Ptrri,  lis,  IH,  lW;Db(ienl  du  rolChirlce  la  Simple 

futakuuaiiGoilliniiie, 
Ep.  I<>MI,  Ftpt,  Sllflde  Bénnger,  eomu du  Bajcui r  ;  rtpud..  SU; 

1I>  CUILLkUHB  !•',  LoiCDt  Ërtï;  due  de  Nomundie.nT j  t  *U- 
Ép.  J»  Sproto.  d'origine  brwonne  ;  répudiée; 

fitdgnrdfdfVimiandeit.  Bile  d'Herbert  11,  <ûniU  de  Vemuodola ;  miriée  en  Mconde*  noc«>  (iprèi  Ml)k  Tbitnuile 
Tricheur, eonle  deBlali  eL  de  Cbinree;  TlT.eD<wre,»is. 


IV'RICHAnOlI,  leRoh  RoMeT                         Nàccek,  comM  de  Curbell. 

Duc  de  Nurniindie,  RMjt  IMI  Arcbetèqu*         £p.  Gtrmatn*  di  Cortnii,    tille  d'Albert, 

Ep.  1*  Judith  di  Breloffm,  lllle  de  Cunu  le  Ton,  comle  dg  de  Kouen,                               comie  de  Corbeil. 

HeiinHj-)  1037;  —  1*  leiT,  Jforiliuritgilt  Danmark,  Aile  *M; 

de  SutniiD,  roi  de  Danenierk  ;  répud.  ;  —  J*  rera  l«14,  t  IMT. 
l'api  ;  rlfull  encore,  lOlD. 

y  RICHARD  III  VI-  ROBERT  I»,  LI  Du»L> 

Duc  de  Homieiidie,  lOIT  i-l  lOM,  uni  poel.  thic  de  Kornundîe,  IIH;  t  tni, 

Ëp.  lois,  JiUtf  it  France,  Bile  de  Koben  II,  roi  de  France  ;  mirije        Cane.  a.  Uarlellt,  Bile  d'en  pelleiier  de  Falalre. 

en  HCoDde*ii«ceii[iou)t  Btudain  V,coin[ede  Flindre.  i 


Né,  1101;  comiade  Veim,l(lTj  de  Flendre,  inT;t 
Ep.  iiaT.  JAHHudf  if«it/inrai,BlledeRenter,  marquia 


Ep.  IMIM,  Jla(hfld«(f'£(»i«n,tlllede 


Duc  de  Norraandie,  ilio;  t  lilo.  Impéniriea  d'Allemagne,  1114;  prélenduiile  an  roTiUDM  d'Angleterre, 

Ep.  Ml»,  Kaihilde  ifjfljau.  Bile  de  foulques  II»;  fil»;. 

Je  Jeune,  cumls  d'Anjou;!  IlSt.  Ep.  1°  il  14,  Henri  V,  eiupereur  d'Allemagne :t  II»; 


XIII*  HBKRI  II 

lié   1111;  duc  de  Hormudle,ll4>;  rm  d'Anglelerr*,  11(4;  cMe  le  dncbé  de  Harraandle à  sud  Bli  Henri,  liei;  le  reprend  t 

Hinart,  tllJit  IIM. 

Rp.  1 191.  £Uanar>  de  Guiiiini,  reiiime  répud,  de  Louia  VII,  rai  de  France. 

XIV  HENRI  m.  L«  JaurcE  ei  i.v  Coii«t  Hinrii.  XV'  RICHARD,  Cou*  ni  Lion 

né.  II9S  ;  duc  de  Noiuiiodie,  IISI;  roi  d'AiiKieierre,  lliO:i  tIB),  Né,  IIST;  due  de  furniandie  el  roi  d'Angleierra, 

aanapost.  Il»;  t  HW.iwiapoat. 

Ep   ilaraviriu  it  Franc*,  Bile  de  Lunia  le  leune,  roi  de  France  ;  Bp.  {Ml.  Birangin  dt  Navarrt,  Bile  deSenche  VI, 
née,  lisT;iii»rifo«n»«condeB  i]0ce«(ne9)«  Relalll,  rvi  de  Han-  roi  de  Haterre;  tli.  encore,  in». 

griei  +  lIBT. 


laNormaadieci  ^en *■■»*»  (1103); 


FRANGE,   sr  tableau 


NORMANDIE 


Robert),  fils  de  Regnald  le  Biche,  de  Norw^ge; 

Imccuion  da  11  partie  de  te  NemlriB  ipptlét  depnia  Nonnuidia,  ao  filt  chrëtleb  et  |)reiid  1«  Dum  de  Robert,  ïii;  cide^es 

—  ^'«13,  Gitèti,  mie  de  Cbarlei  la  Simple,  roi  da  France  j  f  yara  Ht. 


Mahaud 

Ed.  10Ol.E™dtBll,'"m'e  deDI"ii  al 

Ep.^lMWa 
mark'it 

:,6lbelred,  râi  d'iugleterra;  t       Ép.  Reoffrui  1",  duada  BreUBoa- 
tOM. 

Ep.  aiuil  IK!,,  Renaud  1",  comla 

da  OuurgogiK 

1 

Comie  d'ArquMj 
■.Lait,  ua. 

KtDC» 

de  HoucD, 

Gui  DI  BaUKGOCNI 

Comte  da  Vornoo  ri  de  Bfionnai  Ti 

tail,  lMS-10* 

îîindrer  "' 

Aithtxdi,  bilarde  de  Normandie. 
Ëp.  Bude*  11,  cumie  de  Cbampagae. 

Ép 

.Ten 

Adil, 

Ti 

Abbesae  d< 
deBlolg^Bla             Oen,  1: 

Cicilt 

i  11  Trlniié  de 

Hij+lIïT.             Ëp 

,.., 

CofUlanc* 

t  lina.iansposi 

'due 

de 

Co 

mu  ds  Cbiœ'pagiie 
deBloisit  llil. 

01           Comte 

ep. 

XI* 

daBoDlogne.iiasiducdeKori 

ETIENNE  DB 

Miidioelroli 

Mt.Ulled-Biui 

Blois 

d'Anglelerî»,  i 
.liaTitllH. 

iiSSicUeàuii 

>da  Boulogne  ;1 

nia 

«ted 

Marie  de  Bhit 
tu». 

Ëp.  ItMiHithlead'Alaace,  comte  de  BouLognej 


ondea  owea  (1134)  il  RiimoDd  V,  comie  da  Touk 


(V.  tabl.  LXXl.) 


XVI'AHTHUR 

hé,  1 1Ï7  i  duc  de  Brelieue  et  camla  d'Anjou 
miudle,  IIM  i  t  ItOJ. 


M  pratiou  fut  déaniUrtnenl  réuola  k  la  Francs  ei 


XVI<  bii  JEAN  lANS  TeiM 
It  ;  roi  d'AngiBierre,  ItMi  s'empare  dn  duché  de  Nor- 
ie  au  préjudice  de  aon  nereu  Arthur,  II»; -1  tus. 
(V.  Auglrterre  ) 


DiqitizeabvG00»^IC 


HISTOIRE  DE 


COMTES  ET 

I"  COKTE,  GIRAUD- 

tl<  KàlHBUDD  I»,  Bit  J» 

III*URTR*NI>I*>,(»BU 

IVMIIIUkUl>n,0)DW, 

a  d'Onnge,  lert  llli;  1  ilto.  — V>  Ut  ep.liit? 


Vll<  Ml  TIDURCE  II 

ComlMM  d'Onnge  en  pul 
yen  jiso;  lègiu  bm  bieoi  i 
hospitaliers  àt  Stiot-Ieui,  T 


Comia  ironiiga  en  ftnit,  ver»  llis;  lègue  des  bien»  lu  bosplulier»  de  Ssinl-  11»;  t  «»ii»po>iiriij 


._ .., »  X"  (iwlerRi 

rang*  en  pmie,  113«;  Prinwd'OnDM  an  pirde,  |13>)  rioDil  ion  hérlLsn  todnl  dawn  Mra,  im. 

f  IMI.  Ép-  1*  Btrmangarit  ;  —  »•  lîTa,  LaMri-Jymùr  dt  Orijnan. 

Xl<  bii  BEKTKkHD  II,  HE  Bicx 
Prince  d'Onngs  en  ptnia;  éctauigt  aiec  Bernird  Mi,  ion  coaiin,  m  porliun  du  comié 


d'Oruiga  contra  li  lelaneutle  d«  Gonrteun,  lilïi  t  110»,  ws»  poit. 
Bp.  iidoi'dt,  BU*  d'inlr  de  (Mbeii. 


XVI*  CUILLAUUE  VII.  de  CniLon 

Prince  d'Orange,  sire  d'ArUi  et  d'AFEuell,  lit!  ;  1 1^75. 

Ëp.  lt3S,  Cath4Tint  di  Bnlag'it,  Blla  de  Itieherd  de  fireugne,  coDile  d'EUmpea  ;  t  lUt. 

XVll<  JEAH  II,  nE  Cn>Lo:t,  (  IV  da  nom) 

Fnnoed'Otange,  sire  d'Arlil  et  d'Argueil,  lk7S;  cooialler  ctclmmbellsn  du  rui;  déclaré  criminel  de lèu-m^eué 

el  tuoni  du  rojaume,  Iti7  ;  lieuleaant  général  en  Breligne,  I4SÏ;  i  Isei. 

£p.  (•  J(0'mt  de  flourfton,  fille  daCberlea  I",  duc  de  Bourbon;  t  IMî,  sans  |iOBt; 

W  Phiiibertr  de  I.uxeinftaurg,  cumlesee  de  Cliarny,  Aile  d'Antoine  l»,  de  Lniombourg,  cornu  de  Brienna. 

XVIII*  PHII.IDERT  DE  Cbàlo?< 

He,  1109;  prince  d'Orange  et  aire  d'Ariei,  l»ï;  licomle  de  Besanton,  Cumla  de  Tonnerre,  comM  d«  Saiel-Pol,  tttï  ; 

liealeuanl  général  de  ririnée  Impcciéle  en  Italie,  iHj;  vice-roi  de  Mplec,  liUit  ItM,  taottU. 

En  lui  Sali  U  mallon  de  CbUon. 


Coo»^lc 


FRANCE.     52"  TABLEAU 


PRINCES  D'ORANGE 

ADÉMAR,  comte  d'Orange. 

Girand-AdémuT  comte  d'OnDge.  , 

irOnng«  ;  TiT.,  1093.  ^ 

<fOrane«i  tTcnlIll. 

GUILIACHB  l»,  lelgoeur d'OnéUi, flii  d« OuiUinm*  T,  «omM  daHoaipalUer;  t  iiM. 


Tlll*  Ml  TIDUROB  ni 
CuiDteiM  d'Oranga  en  pirUc,  itn  i  lis  i  f  «en  un. 
Ep.  l'OurreddalIlirnu; 
n- 1*  BEKTunD  m  BiDi  I",  comle  d'Oraage  en  partie,  T«r<  IIIS;  rstoil  de  Trétérie  1",  amperaur  d'illamigue, 

le  lilre  de  prince  d'Onnge,  lers  lui. 


IX*  GUILLAUMB  IT 

BuDBdeBani,  lill;  prince  d'Oruga  an  narile.Tnt  Ij 
£p.  1°  Alix  ;  —  V  Htramttarit  dt  Sabran. 


X>  bit  EtAIMOND  1",  Dl  B*n 

'Inced'oraiwaen  p«rile,  i3[g;  t  l'j 
£p.  Jlalt«nin(  dt  Couioral. 


XI'  fiEKTRAKD  m,  DK  BlEX 

d'Orugaen  pinke,  lisi;  icquieri  ds  Benraad  U  u  |>oriion  da dcinii d'Onoga,  lasï; 
comle d'iv»! il no.fraiannie  daNaplaa);  t  tUt. 

tf.ÉUonor-  '-  '•—•— 


onùrt  il  Gtnin. 


WH'  UniOHD  IV,  Di  Btirx 

"'    illiDOt  prlDcv  d'Oranga,  IIW;  i 


tp.  fCautoKC»  d*  Triant,  IUIad'Àni>nd,*iai>niedaTtJlard;  i  aana  poai.  j  ~.  i>  Jtoufu  d<  ChiIm,  Bllid'Amt  lU, 
comte  de  GeD6*e;tiT.,  III*. 

I 

»T*IURlK»lBin 

Prineaaae d'Orann,  liu;  1  llti. 

XIV*  Ml  £p,  lllt,  JUn  vt  CBU.OR,  III*  do  Dom  <]••  wbb*  prlua  d'Oraage), 


piVj  iJBV  ï  pn 
Ep.  I*  1MB,  Jeannadt  UoMbiliatd,  Bile  da  Henri  da  Koâibélivd,  Seigoeurd'Orbâ:  t  HU  :  —  I*  i4t( 
0niu,  flUe  de  Jean  IV,  comte  d'Aroiignai:  ;  t  I4S0;—  %•  Blandu  âtGamoehu,  Bile  de  fiuiWiiic,  Beigueur  da  Caniacbea, 


Saienear  d'Orbe  et  de  Chàiaui-<lu}on  ;  t  lW«, 
Ep.  14T>,  LoiUm  it  Sam^Tltll"  d'Amédéa  IX,  due 


Bit.  de  Châlun,  aeigneur  d'Orplarre  et  d 
gouvarDeoT  d'Oruge,  iUX  ;  1 14 


Claudtd»  Chdien;  fit 


XIX*  KBMÏ  M  Hauah,  prince  d'Orango.  (V.  UbI.  CVI.)  CjiOt^QiC 


HISTOIRE  DE 


PRINCES  D'ORANGE  DE 
JEAN  III,  LE  Jeune;  comte 

Ep  Eliulxlb  i(  BuM,  flllc  dg 


Né.  I4I>;  comw  de  Nauau.  ISIfl;  f  ISU, 
I*  Françoiu  it  Savt>it,Mt  de  Jacques  de  Saiole,  comie  de  Romand  1 1  u 

^,...^.j.  ^lJ,._   u.,.  ^.. —  II, de  ChiloB,  prince  d'Orange; 

de  C*Ubr«;  t  nua  poeiériu. 


Xn<  RENE 

Né,  IIll;  prince  d'Onnm,  l(J«;  miiite  dalfktuu,  IMI;  ^uterneur  deHullande;  t  ItU,  Mnipoatéiité. 

Ep.  m»,  Jnnt  dt  lorraiM,  Hlla  d'ADUrine,  duc  da  Lorraine  ;  née,  lui;  nuriée  en  eecondca  uocea  à  PbiUppa  de  Crof, 


XXII*  MAUniCB  Di  HiMiB 
lilt;    BUihouder    de    Hollande, 
iH  j  prince  d'Orange,  Itll  ;  f  un. 


XXV  tiUll.UUliE-UliNftl 

Né  pMlbume,  IdM;  prince d'Orauga, an  Di<>aint;  lUihouder  de  Hollanda.  itii; 

Ep.  tm,  Karii  Staarl,  Allt  de  Jacques  II, 


r  Galllauioc- Henri 


_       IIK  GUILLAOMB  f  :  eomie  de  PruTMioe,  nn  «gs:  f  Tera  >n. 

Ep.  Gerbirvi  dt  Bourgogii,  Ulle  d-OiU-GulUaunie,  cemie  de  Bourgogne. 

Canne  daProi 

Vl-  GKOPPHOl  1"  ou  COILLAUBE-GKWJKOI 
rencearee  «on  Trcra  Bertrand,  loil;  camle  d'Arleiou  de  bisae  Proience,  vera  lOUi  tYera  lotl. 
VII|.Bp.ETlE«KBTTe;eoniiuedePro.ence,Y«iBIOMjtver.i.oo.            ' 

irUEKTMNDli 


<oR>,Hiiapotidrité 
Ep.  Jfàlhi 


IX>  bJi  Ep.  CIUIBRT,  vicomla  de  Gé*aadan  ;  < 


feninie,iltl;  panige  U  Provanca  aise  ton  compàuiaur,  Alphoua-îaurdain, 


Barcelone),  comM  de  Barcelone;  fila 
Barcelone;  né,  lOU;  coinu  de  Pro' '-  ■" 


RAiNOnD-BteARCia  IV, 


Ep.  1113,  flicfiiMi  di  Polognt,  fille  de  VUdiali 


FRANCE.     53"'  TABLEAU 


LA  MAISON  DE  NASSAU 
de  NassBU,  U94;  t  1516. 


tié,  I4e«  ;  comte  d«  Natuu,  dg  Dillcnbourg,  elc.  ;  i  (lit). 
Ëp.  1>  Watimrgc,  Bile  de  Jeun  Je  Vii'il,  cuœle  d'Eanioni  ; 

IF  Julienne  dt  Slolberg,  m\e  d'OlUrn,  comle  de  $(olb«rg,  ei  Teuie  de  Philippe,  conie  de  H 

XX>   CUILLtUVe    VIII,  SI    HAM«a-l>1l,UHBOI  RG,  LE  Jeuke 

Né,    tlSlj  princB  d'Orange.   li«;    iwihuudïT  ae  Uo.isiide,  1478)  +  li84. 
^p,  1"  Xnn«  d'£amoiiif.  Illle  de  HBiiniilien.coDiie  de  Burcui  t  lEil; 
a»  Aniu  il  Sue.  flUe  de  Miurice.  électeur  de  Sue  ; 
3*  IS74,  CAarlolli  it  Bourbon,  tWa  de  Luuis  ll|,  de  Do 
ï-  Xduim  tt«  Coliijnï,  mia  de  GBipard  de  Coligii),  amiri 


tp.   ISST.    Emmanuet'  1",  prince  de 
domTlwlnB.  Mi'de'^PonuBÎi. 

W,U»4-, 
Bll' 

Xinil'  FRËDËHIC-HENIII  ni 

■IBibouder  de  Hollande  el  prince 

Ep.  Émili»d(SoJni, 

e  de  Jean-Alben,  comle  de  S»lm.- 

d'Ortnpi,  18aSi  +  l«7. 
Ù^nstelditl<7S. 

>i>ih»uder  de  Koll.nds.  1641 1 1  ISSd. 
Cliirle»  1",  roi  d'Angleierrfl. 

roi  d'*>iBl*lcrre,  sous  le  nom  d«  Gnillt 
rai  d'AnBlsWri-e;    o*«.   \WV,  f  16» 

de  Niuau,  en  1871,  «  donné*  lu  coinu 

iumd  111,186*1  tuoa, 
id-AmergneielUtoiri 

HD.  poeiirilé. 

!UDie  ti  la  Fronce  en  I7U. 

eani  po.Urilê. 

PROVENCE 

premier  comte  UaéBcî^re  de  ProTE 
Kc«nde>  no<a»  k  n^moad  II,  comle 

nce,  Bîa;  t  lera  >4a, 

..,™,.™,,.„,4.i,,™.» 

IV<  HOÏ6uU)iOi>iiiUdel>ni<«n< 

i 

»,  «ers»»; 

llïai 

i  encore,  iOD8. 

Vfltr  GUILLAUMBIlli  comle  de  Prv 
BenriDd  1",  ses  coutiDS,  1018  ;  f 

iïence,  aie  G™ffroi  l-i 
10!7,>aii!po.léril*. 

Ep.  TOT»  sg 

0,  Guillaume  T.illeter,  eomie  de  Toulouse. 

VI'  bit  BKUTRABD  1"  uu  (illlLLAUllE-BEllTHAMl  l";  .-oni 

1 

>iedePio<eD 

ce» 

e.»a  frère  G.oir,oi,.mit  ver,  m*. 

piirlie,.en'l0S4;  +  TC" 

!!i°oB3*  '"'''"*"'*  "" 

VII*  b.. 

ComledePi 

tcre  lOU 

ténlë. 

r  GEOFFHOI  II 

•OTCûce  t>a  p»lle, 
itim.iauipra- 

U1.B   FiU.B 

Ep.   1084,    Baimond    de 
Saint-Gilles,  comle  de 

Jdtfatdt.  —  Ep.  Eroienfiiiod  IV, 

comte  d'il  rue  l. 

Ep.  Rsi 

imonddeBauli         18, 

X*    («r  ALPHOSffl 

JOUHDIIH 

dabui(ePrutaiicâ,llU. 

Birangin  t  IJ4e. 
Ep.  f  IIB,  AlpboD»  Vin,  roi  de  Culllla 

itlli7 

ruRiwde  IToveiics, eic.,  Ii44;l  UK. 
de  Cuiille  ;  mariée  en  Iroiaièmes  umm 

i(il»a)tBBJmoad?,c 

omie  de  Toul 

ouse. 

vGooi^lc 


HISTOIRE    DE 


COMTES  DE  PROVENCE  DE  LA  MAISON  DE  BARCELONE 

RAJMOND-BÉRANGER  IV,  le  Jeuhe,  comte  de  Barcelone,  filfl  de  Raimond-Béranger 

Comu  de  Btrcelana ,  <  l)i  , 
£|i.  IISI,  i>'lroniIl(d'Jra^n,aU«dgBtiiiin 


IlSliCOirlsdaPrannca.ltfili  cumu  de  RoUMUlon,  lITt;  t  IIM. 

Ëp.  i»Jfa/'riWîi»i'Mïvooi,  «lie  (fAlphonMl-,  roi  daPonugri;  «;-■■- 

f  lITt,  Sancii  di  Catlillt,  me  d'Alphonse VUI,  roi  de  C 


eid'Angon 


XIV  ALrHOHSB  II 


led*  Proieoce,  ll>a;da 


■•quiLriânielll1e,l338i-MX45. 
tf.  IIM,  Milris  d4  SavoU,  Bile  de  Ttaoau,  umle  de  S* 

,  mi  ;  lègue  ee«  gutt  k  Bditrii, 

TOl.it  IM). 

£p.  ll»,La(i!BU,^lde?nDce.          Ep.  im,  Henri  lll.  rôi  d'ÀDglelenei 

i::p.  IW.  Richard,  due  de  CwnoDiille, 
nu  de  lean  >aiiB  Terre,  roi  d'Angle- 
wire;  dé.  tn»i  loi  de.  Romaïii., 

XVil*  CHAttl.ES  II,  u  BortMi 
Frinca  da  Sileriic  ;  comU  da  Preience.  dt  Fei\alquier,  d'injou,  dg  mine 
Ep.  •£»  iitt,  Jfori.  d.  Hoagrii,  flUe  d'ElieODfl  V,  l'oi  de  Uo 

.lroid.WapU.,im;tl>»- 
Dgrie  i  t  I13S. 

CHjinisa KaItei.                                    LOuiaDESiciLE  Xvm<  HUBEHT,        .    ._ 

Aol  liluliiredeUoDHciei  né,  IITI;  t  INS.                 Bv.deToii-  kT  LE  DON 

Ep.  Cfiinmci  d<  HiitiHiX'ri).  tille  de  Rodolphe  de        laU'ie,  I3»i;  Ducde  Ckltbre,  comle  de 

BibBbourg,  eaipereiud'AUsm&gDe.                            f  Ils».  froTeace  et  de  Purcil- 

I quier,   lOi    da  Wiiple», 

CBAKLU-KauKT,                  CUmmK*                         BiatTix  En 'i''*(MT*rotamli  iTA- 

ri.i  miinanT           Rn.  (IIB.  I^uia  aHu-        En.  Ogg. lun  II.  'P"  '   '^"■..'omT»  "  * 


leFtuce.      deuphiu  daVlauDols. 


jonôi».  Bile  de  Juquea 

«HoNOUii  *p.  jMtHW  Jn,  rglD«  ds  Nepk*.  (V.  ci-deuon*,)  1",   roi    de  Hijorqua; 


Née,  IIM;  Cumlaeiade 

Bp.  t'ilM.Andrd  de  Hongrie,  B!e  deChiri , „...,    _,  _._ 

V  lS4t,  Louis  d'knjeu,  priuce  de  Tareula;  né,  1130  ;  i  11S3; 
>•  Itsl,  Jecquei  d'ArMon,  roi  de  Haiorque;  t  D'i; 
k*  ISIt,  OUoD  de  Draniwick,  UU  de  H^uri,  duc  de  Brunawick-Urubenbagen  -, 


COMTES  DE  PROVENCE  DE  LA 

le  Jcin  [I,  roi  de  FriDCc  ;  Dé,  l!M  ;  comte 

;ant  de  ïr»nce  ei  chef  du  Conaeil,  iiaoj 

Ep,  Jforia  dt  Btoit,  comleSAie  ee  Guitc, 


XX11-  LUUIï  m  XXIll'  UE^E,  le  bon 

Ne,  IW}:ciiinie  dePruteoce,  duc  d'Anjoo,  comia  du  Heine  Né,  Itot;  duc  de  Uimiiueel  de  Bar;  comte  do  ProraDceel 

et  roi  Utululra  do  Neplet,  1417;  duc  de  Calubrc,  Itloi  de  ducd'Auiuu,  it3t;roi  de  Niplee,  i41i  !  1 1'»". 

Toumine,  l»M;  +  m4,eenïpu5i.  Eu.  !•  liiD,  Itabitit  di Lorraine,  aiie  deCdarle»  l-.dncde 

tp.  lUi,  MaraMtriU  di  Samii,  Hllc  d'Amédéa  VIN,  duc  da  l.urraiiie,;  1 145};  ~V  I41i,  JiuiHU  da  Ztsôl,  SUi  de 

Savoie)  murtéa  eo  secondci  nocea  iit^t)  k  l.ouialePai-  Gui  XiV,  airo  de  Umlj  t  IlliB,  »»n«  poiu 

•ible,  eleclenr  paliuD,  «i  ea  traiaiËmei,  à  ulriï  Vil.  comle 

deWunembett. 

Coo<çlc 
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ET   DE  -LA    PREMIÈRE   MAISON    D'ANJOU    (Suite) 

III,  comte  de  Barcelone  et  de  Provence,  et  de  Douce,  comtesse  de  Provence.  (V.  tabl.  CVI.) 

roi  d'AragOD.  Il»;    t   IKl. 

laMitiaa,  rold'Aneon;  née  vcn  la3S',-Mi73. 

XIII'  ■"  EIAI1I0ND-B£HANGEH  Ul  Itlll'"»-^  SAMCHB  Doua 

ColnWde  ProteDce  par  oguioD  de  aon  ComiedeProTencc.  tllli  +  llgi. 

Iièie,  ItU^f  liai,  unspoil.  camla  de  EIou>bII1du  ei  de  Ccrdagne, 


Cantlanix  d'Arogon  ÉUoiui'i  d'ÀTOgan 

i.l<>BQieric,roid«HoDgriei  Ep.  lïDO,  Bunond  vl,  Mml 


la    num  da  Elinuiid  VU. 


ntdsBIciK,  IIU;  ttUI. 

uice;  comia  da  Froioncï,  da  Forcilquicr,  d'A 
tdeSicilï,  taes;  rul  iikjI.  de Jcruaalam,  IIIH:  nurié  eu  lecoud 
d'Eudea,  duc  de  Bourgogne;  i  im. 


Ep.  Lsdlilu  IV,  roi  da  Hongrie; 
t  IIM,  nui  poM. 


JuN                      Jlarguirilt  Jflatic'i) 

Duc  de  Dure*  et              fl3Sî.  1 1>1D- 

priDos   de  Hd-      Ed.  Iim,  Cbirlea  Ep.    lug,   Im- 

-'-    (Tiga    dM         de  Vtli^.  fli*  d«  qae*  II,  roi  d'A- 

.i_» — ,        Philippe  le  Bw-  rigonitl»!' 

dl,  roi  da  Ftanoe 


iWJ 


Marit 

SIcila;  t  lltl. 

uiu,poil. 

CaiikH  I 

.■BlCILI,duC 

deClabre; 

VS\ 

£;SSS?!iiK; 

i  t  un.  ' 

Ule  d«  Cbirla*. 

camia  de  VaLuIa, 

ifarrt, 

ai»  po<UiuiB«. 

■lai  1-, 

Jean,  duo  da  Durai  (V.  d-deain.)  1 1  «8». 

Marguirili.  —  Ef.  i 

Ug,Cbu'iealKII|. 

comme  roi  daNipiu 

.),  deDera.; 

1  roi  de  Naplet,  i 

,»Bi  1 1W7. 

LiDiiLiB,  roi  da  Miplet; 


icd'Auirld«;  +  IW»;  — 


SECONDE  MAISON  D'ANJOU 


tiiiouetdu||BiDe,IS>G;ducd'AM)cHi,  IMD;  liaalenunt  du  roi  es  Languedoc  ei  eu 

D|>id    par   laaona  I", reine  de  riiplei,  i3IO;  cooiie  de  Provence  el  roi  tiiaiiira  de  Hiplea.lUai  t  1)81. 

le  de  Chu-lH  do  Blois;   f  lioi. 


CuiKLis  l";iir;,  l4i4iuuu><fldaMurtain;atiiiieduHaiuc,  iMk;                MatU  iAnjoa  Yolande  d'Anjou . 

Ïiui.  du  Lang^ieduc,  IU3;  t  Itll.                                Ep-   Cbarlee  VII,    roi  da  £p.  Rufoia  I",  ducda 

ux*inlwurii,ailodo  Pierre  l'iOomlo  de  Sl-roul.                       FraDce.  BrelagDO. 

XXIV*  CHAiil.t:<  lli  (Il  l'umme  comU:  du  tluiue)  louùi  itAnivu 

Nr,  141S;  r.imiod'AniuueidiiH.iiDO,  liTl;  de  Provenoir,  (410;  t  t4Bl,aani|>o>l.  -h  liTT. 
Lu.  un,  Jeaaat  il  Lorraint,  Hlledo  Ferri  11,  cuiuiedo  Cuiae et  de  Yaudeaioal  i          Ep.  |4*1,  Jacquca  d'ArmagDaC,  duc 

Die,  lus;  i  I4eu.  daNemaara. 

La  FroTMce  fut  réunie  I  liOoarooae  ei,  UiB.  ,_, 


HISTOIRE  DE  FRANCE. 


I"  Comte.  TORSIN 

Premier  duc  bëDiBcitln  de  Toalouw,  711;  d«H)lii4,  : 


TMOBOKIC 

Il  ruuiHadeCharlnDdgne;  viviil,  lari  TM. 
Ëp.  Mdani. 


Il*  GUILLAUME  1" 

oc  bcaèficiïiredeTDulouu  ecd'Aqii1iajne,TMi  t  lll- 

Ëp.  1<>  Cunigondt;  t  un*  poiiériié; 

i"  OuilbiTge:  Tiiâil  <D4. 


V  DEHNARD  I" 


Ep  leeomleWali, 


de  ToulouMC,  (U  ;  t  lio. 


Kogilindi 
CeiDUue  d'Agée. 


le  PÉrigord. 


XIV*  GOILLAUHE  III,  TAiu.iru 

NéTBn«»iGOiDl«deToiilaUM,nri>»S(i;f  IMT. 

tp.  t'  reri  «il,  Blatitlti  d'injou,  Bile  de  FDUlqau  le  Bon,  <xmU  d'ADJon 

3°  len  Mo,  Emma  di  fVornicr.  Hllo  de  lloibold,  comU  de  Prutence. 


XVI'  GUILLAUME  IV 


Ep.  t>  IWT,  ifalAIMi,-  — !•  ïiant  iota,  EninudilforCaiit,  fille  de  Ituben.eomle  de  Hon^n  (en  Nonnuidle;. 


UalhUdt 

Ep.  !•  •enlDH.SiDcbe-Hiniire,  roid'Angaoj  1 1094; 

LVll*  bii  3*  1«P4,  GUILLAUME  IX,  duedeCuicnut;  eomie  deTouloiue,  IWI)  t  ItlI. 


Goo»^lc 


55"  TABLEAU  —  COMTES  DE  TOULOUSE 


IV  RE  RANGER 

Cinnle  d'Aii(srgne7.  Hli  deHuguex,  comte  d s  Ton n,  el  parenldn  LoL.- 

duc  MnéHciilra  de  Toulon»,  tU  ;  dnc  de  SepUmanle,  132;  t  ■>]. 


X*  BERNARD  II  Xl<  EUDES 

Conila  d*  Toulouis.  M%;  ComMda  Toulonie,  SIS; 'f  SIR. 


XII*  RA1H0KD  11 
Comla  de  TouloDae,  «t;  t  9li. 

! 

XIII*  HAIUOMD  tu  ou  HAIHOND-PUNS 
Comte  de  Toulouae,  913  ;  doc  d'AquIudne  et  conla  d'Anre^ne,  •)!;  f  tere  »s 


ra  10^0,  Almodii  de  la  Karcht,  IIIb  da  Bcrrard,  cwDile  de  U  Hirche  (en  Llnii'ii: 
rêpud lie,  vers  loio;  uisrive  en  esi'oadeii  nui:eii(iDis)  t  Hiimund-BcnDgerl*-, 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  FRANCE,  se- tableau. 


XVH*  RAIMOND  IV,  DE  Saiht-Gillks,  61s  de  Pons, 

Hé,Tei«lMi;  eamu  de  Ssiil-GUlM;  ds  ttooei^oo,  de  Khnef  si  de 

Ep.   ■•  loM ,  N.,  Bile  de 

v  sTuit  lOM,  Malhlldt  4*  SteOt, 

1'  lOBt,  Bltin  il  CattiO*.  flile  naturelle 


S VIII*  BERTRAND 

MdeTonlaiiw,  iias;iecri)iie,  l[<iS;  conta  de  Tripoli,  iiot;  t  lui. 


£p.  l*JV.,Dl»cedeM>Uilldii, 
itlxibSoiH-j 


II),  Talm,  conte  d'AlaDgan  et  du  P> 


né,  ion;  conie  de  Tripoli,  Kii;  t  tlSI. 

III),  CécOt  iê  Franc;  Slla  de  Fblllppe  I",  roi  de  rr 

•t  iDUTe  de  Tuiorède,  prince  de  Tabarie. 


ti  eecondet  nocei 


X-  Biatrix di  Éiiitrt,  âùeda  HÎimond  Trencai«i,ïicomle'd«  Miièrs;  rfpud 
I*  llpï,  Jtamtt  d'Ânglettrn,  fllle  de  Henri  il,  roi  d'ÀDElsterre.  et  leuia  de  Guill: 

4*  liOtjÉUanoTiir Aragon,  Bl\ti'i\pboate\''.  roi  d'ln«on; 
tItiII  meure,  imS',  i  UD<  poilérilé. 


Cmutantf 

£p.  Saocfae  le  Port, 

roi  4a  Hftiane; 


Goo»îlc 


—    COMTES    DE    TOULOUSE  (Swk) 


comte  de  Toulouse,  et  d'AImodis  de  la  Marche.  (V.  tabl.  GVIII.) 
NiriMniie,  tOM;  deTanlogifl,  I0S3;  se  craita,  iwst  ftlos. 
Bennndl«',ooiDied«FroTeDce; 

Dlle  de  Roger,  comleda  Siella;  ' 

d'AlphanH  VI,  roi  de  CuUlls  el  d«  Uoi, 


XIX*  ALFBOHSB  I",  JDDHDAra 
l(>l;GomtedeCeTduDe;deRODergne,ll<llj 
jiade  Pruience,  113$;  se  croise,  ilW;'f  HK». 
1 1 1»,  FaydiiU  iFUati,  «le  ds  RsioiDad  Dactn, 
seigneur  d'Uaei. 


XX*  M>  A 

Comte  de  Toulouse,  duc  ds 

Ksrbonne    et    iporquis    de 

Proicnce ,  ai so  son  frire, 


Vn«  JUIt 
ViTBlt.  114S-U. 
t.p.  NonreddlD, 


t  IIU,  sans  poalériij. 

tp.  fialTfx  flOxm,  deaphloe  de 

nocei  (ii«3J  à  Bugoos  III,  duc 

(iivi)  ï  HuKUCB  I",  (eigoear  de 
Coligni-le-Neufi  i  lin. 


ladeHoguesX,  dsLusigDin.ci 


Ni«,l»o;tl3II- 

XXIll*  ip.  113),  ALPHONSB  tu,  DiFuHCi.  Ui  de  Looit  VIII.  rot  dS  France:  né,  tut; 

comte  da  Poiiou  et  d'Auvergae,  llil  ;  te  croise,  tl4«,  1370;  cointa  dsTcnlonia.  IHt  ; 

i  liTi,  s*Ds  poetiriiié. 

Après  1a  mon  d' Alphonse  III  at  da  lesone,  Fhillppe  le  Hsrdi  s'empire  du  comté 

de  Toulouse,  m  l  ;  le  rai  Jesn  le  réunit  é  U  couronne  an  issi . 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  DE  LA  MARCHE, 
SAINT  LOUIS,  roi  de  Fmra, 


110*1111  m  FuNU 
Né.  I!S«;  comu  de  Clcrmoni  «n  Beioniiia,  IWïi  tire  de  Bourbon,  iill;  t  )] 
Ep.llTl,  S^ilfixd*  J)oiirgogiv,HllcdeJnnileBoiii«iigne,MigDCDrdBChva1ûi;dtmadeBaur 


Lama  m  Fkinci,  ii  TiiÀnn 
ic  de  Bourbon  et  comte  de  Clermont, 
'arti   dt  Hoiiuul.  (V.   ubi.   L\XVII[.) 


Comle  daUHirche,  1341;  de  Panlhim,  istg;  rapiuina  (lénéril  pour  le 
ronneubie   de  Fnnce.   Ilit;  t  llsi. 
Ep.  1!1>,  Jtanm  dt  CMtiUon-Saint-Paul,  Bile  de  Hueueii  de  Chllil' 


n  Ungufdoc,  ISS»;  (V,  labi.  LXIVIll.) 

nt-Faiil,-)t370. 


JEAN  l",  DE  Bovnao?! 
Conite  deliMarcbe,  IMI;  deVendOme,  C 
llealenanl  génAral  pour  le  roi  eo  l.imuuatn,  15 
Ep.  ISU,  Cathtri-Mdi  Vendant, 


laaMli  lit  Bourbon 
Ëp.   !•  Louis,  Tlcomle   de  BeiDmnni  (au   Naine);  f  ItM; 

11*  IM7,  Bouchard  VTI, -"- 

comie  de  VeodAme; 


ta  de  Veadame,  BU  de)«aa  vl. 


CamUMa 
Ep.  Itw, 


I3T<;   grwid'Cbiinballin,  14DS;  eomle   de    Ven- 
I411:  ainb.i.a«deur  en  Aragon,  UI3,  (fon-erneur 
e  ChanipaKDe   ai  de  Bha  ;  pri>.unnier   en 


de  RDucii  t  ISi)!,»!»»  piMl.;  —  i°  i43ï,J«inH>  de  Lavai, 
nllede  GulXlt,  tire  iteLaïali  t  tiM. 

I 

JEU)  II,  Di  Bouaaan 


Comte  de  VendAnie,  U4S; 
Ep.  1454,  ftatean  dt  Btamtait,  lllla   ' 
te'gnearoelaHi'cb- --"—  -■'- 


lénécbil  d'ÀDlou;  t  t4T>. 


E|i.  Its),  i/arii  dt 


'aiit'aêlb.ri'e'et  de 


LUIHl    UK  UulBaO!) 


er,  îlSSI, 


Jmntwila  ilourAon 

l'Aînée. 
*)T,  I.ooIb  de  lojet*», 
iiile  delirandpri;  con- 
iller  et  chambalian  du 
i;tilS7. 


Adrîenni  d'E'InuIrTin'.m 


ic  d'GatpuleiilIr,   tï34  ; 
leJeanlIl.alred'EalouifWlie; 


FRANGE.    57"  TABLEAU 


COMTES  ET  DUCS  DE  VENDOME 
et  Margutrile  de  Provence. 


Èp.  Jiaimt  d'irgtt;   lllle    ds  Renaud,        Grand  irehldliOTC  de 
seigneur  d'Arsiea  ;Pictrd<e),  el  leine  l'figliw  de  faris; 

de  niigiieo,  comia  de  Soi^sons,  mariie  «iveil,  li]a, 

.  nac«*kHaga«9  de  Chi- 
UT  de  l.eu»  j  liiiii,  t3)4. 


en  irXifrii 


Hlaacht  ii  Clirtnoni       Marnutù 

iisM.  fiao 

Ep.  IJDl  RcibcrLVII,        Ëp.  13C7, 


dt   CUrmoal 
«n  de  riandro 


Btaltii  II,  dt  CUrmmt 

CoirieHfl  de  Charaliii  ;  f  i)M. 

Ep.  131T,  loin  I*',  coDiU  d'Armgnic. 


lit  <lt  CJirmont 
ii«  d«  Saint-Joai. 
coula  d'A»ergne  et  do 


lEtH  PE  BODKBO?) 


Cltarlolli  di  itoWDan 

Reine  de  Chypre; 

f 1434. 

Ep.  itM,  leu)  II,  roi  da  ChT[ 


de  Dafi^re-lngoliud. 


Uurd   de  VendAma 


I,  rapiii 
iVeiidAme 


Jiannt 

VharlolU 

«enft 

IsabilU 

L«vu 

ât    Bourbon 

di    Bowbon 

M  Botta  MK 

Vi>ak  encore, 
nK. 

£p.  Ite4,  Gilbert 
de   aateoes, 
>énéchal  de  Li- 

duc  de   Bourbon 
(..Ubi.LXKÏIIl); 
flISS,  IfioI", 

ïiredelaTour, 
comled'Attiereno 

(y.iBbl-LXXfi); 
l-  ISW,  Franpiis 

de  U  Piaie, 
baroDdalaGarde. 

Hét,  I4T*; 

Ëp.  ma,  Rngil- 
ben  de  Clève», 

■bbesnede 

decaobeide 

I4M; 

dS^F^eXu; 
abb»iedela 

<leCaen"ti0S; 
tlSJI. 

'^!ïlir'''d-Ë'°?Sl!'n' 
i^onaeiller  au   P«r- 

LOUII    DE 

UOVKbOX 

I/mSu  d»  Bowbon 

TnS!0*r,HM;  ■ 

e  Lann,  1517:   de 

ep.lSi3,  Claude  de 

Lomtne,  du 

Néi-,  uti;  abb 
de          S.into-Croli 

de  roLuTr.,    IS13;  d« 

HISTOIRE  DE 


COMTES  ET  DUCS 

CHARLES  DE  BooRBON,  fils  de  François  de  Boarbon,  comte 

eomu  da  VcndaDie,  ds  SoitMini,  «le,  IttS  ;  duc  de  VendAmf  U  plir  de  Prince,  ISU  ; 
Ep.  I>13,  Franfoiit  fAUnçon,  tlUs  de  René,  duc  d'Alençon  ;  et  leuTe 


ANTOINE 

DE  BOUKIOM 

de  TendAme  «i 

FKjISÇOIS    m 

CHIHLBI  DI    BODILBOn 

(le  (■»rdln»l  de  Bourbon) 

JuN  DB  BorRum 

de     Fîcirdie, 

N*,ISI9!fl. 

J-Iîr.Bh,.ni 

Snlsfons    el  d'Bn- 

ISJTi   r-l  d 

d'AmuMinic 

,    de   Périnnrd. 

'X"L!f.-".:'J!^:r.=:' 

,""M^^.^.    ,- 

,  Marii  de 

Bo^irbw^,  dacbeuie 
d'SilouleTilie,  Il  lin 
de      Prtni;(ili     d* 


PIC,   IlFe  < 
br»,  roi  d 


prince  de  vîtne,  dnc  de  Beunoni  (su  Hiine),  prtnoe  de  Béi 
>1  de  GDÉenne,  ISSI  ;  duc  de  TendAme,  tSAi  ;  chef  dw  bufpien 
i,  un-,  génénJiesime  dee  hnguenoM,    ISIt;  roi  de  Fnn» 


Bu  ItM,  Baori  IV,  donna  1*  dncb6  de  Vendftme  k  Césir,  1' 


COMTES  ET  DAUPHINS 

I"  Comte.  GUIGUES I",  LE  Vieux,  comte  d'Albon  ;  s'établit  dans  le 

I 


n*  GDIGDBS  II, 
CemW  d'Albon  el  de  Or«a«ble, 


lU*  GUIGUES  m 
«d'Albon  et  de  Grenoble,  lera  (tia;>iiT.  encore  <«SB, 


1V<  GDIGDES IV, 


MarchiH  €ÂIbon 
ep,  ItobiTt  III,  comw  d'ADTerpia  ;  t  nn  litt. 


Gooqlc 


FRANCE.    58"  TABLEAU 


DE  VENDOME  (Suite) 

de  Vendôme,  et  de  Marie  de  Luxembourg.  (V.  tabl.  CX.) 


Noire- D»- 
Diedo  Sois- 


Callurtite  dt  J)<iurdon 
iV,  ISS»!  pfincefse  ■t"  Na»«rre,  ( 


érSque  da  Comingen,  IS«; 


possédé  pïnduil  pln&d'un  >Kcle  pai  les  deaocndiniB  de  César,  es  daché  fut  réuni  k  la  couroosa  gn  ITIl. 


DE  VIENNOIS 

GraiHÎTandan,  Tors  1044;  sefaitmoÏDe  àCIuny, -vers  1063;  "t-vera  1063. 


er«  IMïi  fers  11)10. 


GmcnES-HimoHD  D'Al 


Bialrist  Alton 
Ëp.  Guillaume  ■•',  de  Poitiers, comle  de  Valenlinaliit  Tara  lia*. 


,Goo»^lc 


HISTOIRE    DE 


COMTES     ET    DAUPHINS 
V'  GomiB.  GUIGUES  V,  fila  de  Guigues  IV,  comte  d'Albon  et 


le  ToulouH  M  de  Conpluic*  de  tnaa 


rtusicvca 

EsriiiTg.  ^^  ,j,g  ,,,j.  conM  d'Alhûo  et  duiphln  de  Vienniii»;  t 

;V.UU.  LXXXII.)  Ep   ■•  Srmnarair.  Bile  d'Ainiirde  VileDiinolii:  -f  sans  h 

î*  l*H,  Biairix  Marit.  nlle  do  minier  -■-  '  >■ —  -" '■ 

V  B^alrixdt  jronl/«friil,IIUde  Guilliume  IV ,  nurquii  de  Mi 


Ccmleue  da   Monirait. 


l*Déinélriaid«Hontrcrnt. 

IV  lEkN  I"  X*  ANNE 

Comle  d'Albon  al  diupliinde  Viennoi*,  IIW;  t  lui,  Comlewe  d'Albon  etdiuphïne  de  Vicnnoia,  1311  ;  ' 

MM  po».  K'  biê  itTl,  HUHBBHT  I".  Mlgneur  de  le  Tnnr 

Ep.Bmntrf*  Savai4.  l\h  fimiâée  Y.comle  de  Saisie.  dtophiu  da  Vlennuia. (v.  ci-conireO 


Tour  Hdcuei  db  la  Tout  Gli  de  la  Tova 

Biron  i»  FmucigDT,  iMl;  i  IIK,  uni  Btran  deHonleubon;  t  I3I(. 


'de  Ûhùlëi-lûneï,  roi 'de  Mon' 
'      t  DSI. 


tf.  n»«,  BiMrim  d«  Hongrit,  me  dce  V,coiiiWde  SH>oia;i  rara  lut. 


;vGoo»^lc 


FRANCE.  59"  TABLEAU 


DE    VIENNOIS     (Suite). 

de  Grenoble,  et  de  Marguerite  de  Bourgogne  (V.  tabl.  CXI) 
et  dwi|ihia  da  Vlennoli,  Dit;  t  lUI. 
m,  Durquii  de  HonifemL 


BiatrixdiCtIiaiy 
Ëp.  l-ea,  Albert  m,  seigneur  do   U  Tour  du  Pin 

flUt.          ^    Ëp. 

■Tuti  1111,  Amédée  IV.comle  de  Satole;  f  ilH. 

tS^'au  pfn  e't           Seigneur  de  ]■  Teur 
de  Coligny;  f              duPineldeColieny. 
IMB.MUipoBl.             is»»;  .i..  encore, 

Tour  dd  Pin 

X-  bli  HUIIBERT  I-,  «B  LA  Ton»  Mj  Pw 

Comia  d'Albon  et  diuphln  de  Vlenode, 

llll  ;  +  IMt. 

(V.  cHonire.) 

Jforo.ri« 
de    KintTiDÙ 

DE    L*    TOKB 

d<  Kfmnou 

rtmnn'i 

E<èque  de  Ken, 

Ëp.   <3ei,  Frédé- 

tttkplvaiieu^ 
core.  1338. 

Ep.  IW«.Je»n 
comle    de 

«- 

Ep.  IIOT,  Aimer 

dePolliere,Bie 

^'de'chiir.^irt 

Ép.    Ter»   nil,     , 

13'j4,tLUi3pO>l. 

d'Ach'ele  et  de 

XIII 

UUHBBRT  H 

MLSiaiiibiron 

Ep.  133 

t  il  Oaui.  mio  de  Bertrand  de  Biui,  eum 

1 

ed'AndriSit  >UT 

D,qit,zeabvG00»^lc 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE. 

PRÉSENTANT  L'ENSEMBLE  DES 


I.  SAGE  SAXONNE 
!••  rol.BGfiBnT|  rol.l»;  itM. 
!■•  ETHELWULF,  rui,  83«  j  f  til. 


Ill*  ETaELBALD 
ltol,HlitMI). 

IV>  STHELBERT 
ttol,  tM  )  t  KS. 

V  ETHBLKED 1" 
llai,lu;t  tu. 

ïl«  ALmtBL 

KGHAMi.r 

1,  *lMt  MO. 

Vil-  ÉDOUAK 

0  l«(l'Anti 

d),  roi,  SM;  tKïs 

VJ11>  ATHBLSTAM,  roi,  Ki;  i  »1i.      Il*  BDHOMU  l»,  n>i,  M  ;  t  «te. 


•  EDHED,  rui,  ft4»  ;  f 


Xl'EDWÏ,  r(d,  «S(;t 


XII'  EDGAR  (la  PuiUque),  r 


■  II*  BDOUAHD  11  (SI  b 


V>  HTHELHEU  li,  r 


'   Roi  de  Daueniarliit  v«j. 


XVl-  BDHOMD  11  (C61e-d»f  er),         Xï- 


II.  RACE  DANOISE 


XXI'HARULUU 


XV  S 

ENON,  roi,  lois;  î  1014. 

XVII-  CANUr  LB 

CltANO,roi,lol7;t  m». 

TRE 

Boi,  10J«;tioM. 

(Rose  rciuge). 

VI.   MAISON 

eiosisoui-ï-  Conj/an«  Jî  Cfl.lilJt-,  —  !•  CailuriM 

x.<, 

•  HENRI  lï,  ™l,  m»; 

tiHÏ.                           eu 

uu-ûesoniriierseiitUio. 

Phtlip])iiu  âi  Ctarii 


£p.  Richard  d'Yorli,  a 
de  Cusbrigg .  (  V.  Ci-Coul 


XXVI*  UtNltlVl,  ni,  ItZa;  «arsugn'l* 

1 1473 1  3*  bériUtte  don  dr 

Ep.  MaTjvtriitd: Anjou.  Liincwln;  ils 

En.  1>  Edmond  Ti 

VII.  MAISON  DE  TDDOR.  *'•'"'• 


Uk  (T  Yari,  Bile  d'Ëdonird  IV,  !•  bériii»ra  de 


uodeClarenca.CV.ei' 


!•  EUUUAHU  VI 


UV'CEORGBSlIl.rDi,  HEOi  t  KM. 


tvii'  VICTOKIA,  r«Jaa,  i 


Gooj^lc 


1"  TABLEA.U 

DIFFÉRENTES  RACES  ROYALES- 


m.  RAGE  NORIlIAM)E. 

Xltt'flOtLUDKB  l'CLeCoDqaénat),Tol,  tOM;  i  lOST 


ILKVI-  HBNBI II 


XXVUi'  JEAN  (Sus  Terre),  r 


XXIX*  HBNHI III,  roi,  I 


XXX*  tDOUARD  I»  (la  Long),  rai,  1372;  t  !*■ 
IXXl'  EDOUAtO  I),  rot,  tMl  ;  t  isfl. 


XXXll'EIH)DAU>IU,rM,  il»  ;t  HTT. 


D'YORK  (Rose  blanche). 


KBHon  DE  UnoLit,  duo  d^ork;  t  iMt. 
RiaURD  bTou,  coDle  de  Cambridia;  t  tMt. 

tp.  Anm  Kariimir, 
ir*  hérititre  dat  drolwds  UoDil,  due  de  Ctoreocc. 

I 

Rmia*,  duo  d'ïarlt. 


tXSVII'BDOUAKDlV,  r 


XXXIX*  RICHARD  01,  n 


Hu»i,coBiMds  Lanculnj  1 1] 
HiKU,  doc  de  Ltncutr*  ;  t  lit 


Isiènie  lili  d'Sdonird  III. 


XXXTin-BDOUAnDV,  toi,lUl;t  14 


Vnr.  MAISON  DES  STUARTS  ET  D'ORANGE 


IX.  MAISON  DE  HANOVRE. 


r*  Chute*  lirsDduD.  di 
de  Suflbtk. 


XLVii'  GHAïaiS  l'. 


EliiaUlh.  £p.  Fradénï  V.vlci;!.  luluiu. 


XLIX'  JACQUES    I 


Ep.  GÛILLALME  III, 


Sophit,  ilaçl.  daHane>reit  mv 

LII- GEORGES  1".  roi,  lji4;t  17Ï7. 

UII.CBOHGK9ipi,m7a.»<i. 

Frabçou-Lobii,  prince  de  Gullet  ;  i  H* 

1 

Goo»jlc 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE.  2-  tablead. 


I-  Roi.  EGBERT,  roi  de  WeBSW,  800  :  roi  d'Anfcleteire 

Ep.  Btdburgr, 


Êp.    l'  Oéurgt:  V 

II'BTHELWOLF, 

Kl ,   /u<ti(/i ,  i'.\e  do 

111-  BTHBLBilJ» 
IlDl  ds  Wc»ei,  ai  ;  d'Anglelvrrc,  |S(  ;  f  (M 

IV  ETHgl.DBIlT 
Roi  de  RcDI,ISTiil'AnBlaMrre,l«0j1MS- 

V   ETHELIIED   I" 

""■1 

ADBELa                                               EnELWAtD 

PrcwiHliiit  k  II 
couronne,  Ml  ;  i  Mi. 

ALMiB 

l'blmrien 

ELEorir-B               ED*T                    ElflUt 
t»îs                tfïl.               Abbewde 

OgK, 

Ep.  1°  ten  «11,  Chirlet  Is  Simuli-, 

r«iaerniiite(V.  ubl.LVIIJi 

î«BS..Hcpl«rill,de 
Verminiio«,  c"  d<  Truy». 

Edith 

^ïn,"d'Alîôm"  '"' 

XI*  EDWT 
Roi,  ■»;  +  ni. 

t.p 

XII"  EDCAIIO,  LK  pAClrlQU» 

Roid«Men:ta,NSid'«Deleurrc,*SB;  t  Vii. 
'  EIMlUdi  i  -  !•  EI[Tid,  Ttute  du  comlo  Bibc 

nold. 

XI1I<  EDOUARD  II,  LB  MAKTtK 

Roi,  m  ;  t  s»,  a"»!  illiuiu -, 

XIV  ETHELRED  II 

Vé.tK;  roi,  m;  d^oSné,  l«l(;   réubli,  lOlSi 
ÉD.   i-Eigi«:-vmi.Emma. 
aile  do  ltid»(dK  duc  de  Normandie  ;finS3 

♦'«•■ 

XV1>  EDMOND  II,  CfrtE  DE  F» 

Roi,  lOIS;  partage  md  irOoe  «leo  Uoiit,  toi 

tlOI». 

Ep.  Âlaithe. 

Sii0ilh<               Alfubd 
Ëp.      Edrith             1  lOJS. 
Slreen,  duc 
do  Morcie. 

IX' EDOUARD  m 

LiConraMEua 

Ëp,io*4,  £dll)M, 
Ulle  ds  GodwiD. 
000.10  de  Koe>: 
(V.  d-dcasuuj.> 

EDWT 

(le  roi  dos 

P>THns) 

l'é,  l'on!" 

Edmond 
t  on  HuDgrie. 

Kp.  Ai^llu.  nil'o  do  sào 
raid»  Hongrie. 

.... 

Edgar  (AUieliog) 

low 

ilargutrile 
Ep.  loei.  lUlcol^m  III,  roi  d'EcMse; 

jvGooi^lc 


ROIS  DES  RACES  SAXONNES  ET  DANOISES. 


par  la  destruction  de  l'Heptarchie,  827;  t  836. 


Charles  le  Ch>DT«,  rai  d«  FrlDM  «1  «fDp<  w 

Vl'UlFREDLBOAin.. 

Hé,  HB;roi,  ttJi  t  HD. 
Ep.Ellulbrithi; 

1 

Miard;    roi    d«   Kenii 
t.ar.BSî. 

VII'SD0U*RD1",  L'Amim 

noi,  gwif  •». 
Ëp.  i-Elpèdi:  -V  Bdtivi. 

£Md« 

t  B». 

Ep.ElhcIred, 

KtiDle  do  Herciei 

t  n»- 

fip    Bindeuiim.*', 
«>BiiedBFl«Ddre;tl«. 

BTKÉfwARD 
t  «M. 

TDHEITUL 

Chancelier  d'Anglc- 

lerreetibbé 
de  Croïland;  f  »7i. 

IX*  EDMOnil  1"                  X'BDKED 

Ëp.  Ebles 

conla   de  P«i 

-                  fMÎ. 

_    TA»™? 
1 

tm. 

Vlll"  ATHEI.STAN 

nâurdiPûi,  Bas; 

1                    tL.«,»            BrPr.,, 

naide  Duem 

(Blulsnd) 

T "'■ 

XVII*  CAHUT  LE  GnAtlD 

k,  toiij  d'Angleiene,  i«lJ, 
+  103». 


Eitrilh 
Ep,    t<  nicberd   11 ,    d'ic  de 
Avmuiidie  ;  —  3*  la  c>*  Ulph». 


XV[II*  HAROI.n  I 


Edillu 
,  Edouard  III   (le  Cunreswur], 
l'AngloicTro.  (V.  ci-de»sa».) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE,  y  tableau. 


ROLLON,  duc 


Lononi-EFta 

Hoc  d<  Nonnudta  ; 

+  S4î. 


Ricaub  H 

Bc  da  HomiBdM  | 


KOMITn 

Cou&n-HUH 

d.»oSSÎoai.. 

XKUI*  GOIUAtWB  li 

LE    HODI 

W,l»Siirold'AnBlelïrrt,i»»7i 

t  llo«,Mii(allluce. 

(on  Jto) 

coniledeBloii;^  (103. 

1 

LIGUHD 

Comte 
daBloli 

LXXXVlll.) 

XXV  ÉTIKNNB  M  BLOU 
Hé.  lioHt  comte  de  MorUie  «i  de  Boulogae, 

Ep.i(<Mh<U<,  ail#d'B<iiMcbe,MiiiW  da  Bou- 
logne ;t  1111- 

Conu 
d«  Flandre; 

uni  fMÎirili. 

tUJÎ-              de  cSSer, 

tllM. 

de  Boulogne  1 


fîriliT.iflMl 

Conie  de  HoiuiD  et 

da  Boalone; 

t  ilïT. 

Ep,  faiMla,  Bile  da 

Gullltnme  da  Wir- 


jrori* 
Héridira  dei  comU*  de 

MorulQ  et  da  Boelofaa  ; 
t  ma. 
Ëp.  llirlUililaudeFUii- 
dre,  tlli  de  Tbéodoric 
d'AlMca,oomledeFUD- 
dre;  t  HT». 

! 


ContaiM  de  Boulogaa. 
Bp.  i>  Philippe  (BurepelJ.Bli  de  PhiUppe-Augiute.  roi  de  Freno 


'  Peur  la  détell,  roj.  ubteen  CIV,  duc*  de  Nomuidie. 


:vG00»^C 


ROIS    DE    LA    RACE    NORMANDE 


S  Diuui,  ducdeHoniiuidi*)  f  iMi. 


XX[1>  roi.  GUILLAUME  l" 
,1  BiTUD  om  u  CoNauUuit 

a  de  Flandre)  t  mi. 


XII V>  UENRl  !•' 


roi,  iioD;  duc  da  Hormiadie, 
«.Mathlldi,  Bile  de  IWcoln  ttl, 
îhtaJi,  'lUI*  de  CmSrol,  oomia 


Abbeteo 

decuo; 
tllSt. 


Fiance 
à  Hirold, 

fliida 


dV  de' 

t  im. 
Ed.  niB, 

MathiUf, 
DIlBde 

''"cS  *' 
d'Anîgu; 

[Voj.  lab/.  CXVl.) 

Dtlard  ;  comte  de  Ulucnieri 

t  ilil. 

£p.  JfoJiib,  Bile  de  Robert  nu-Bumii, 

; 

CttmwaK 

CuoiiedeGloceater, 
pieur  de  ClamorBan;  f  llej. 
Haitwti,  mie  de   llobm 
Bnuu,  comte  de  Lelcuief . 

t  im. 

if«wid<\ 

£p.  Râiniilte, 

comle 
de  ChesWTi 

jvGooi^lc  ^ 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE.  4=  tableau. 


XXIV  Roi. 

00,  SfallùUt  técaits. 


Malhildi,  Die  1104;  décluéa  bértilira  dn  mvimt,  111 
ep.  !•  un,  Henri  V,  empereur  d'Allanigne; -nia»;  — !•  115 


XXVf  HSHRI  II 
I,  IIW;  coinw  d'Anjou el  dn  MiiDc,  llil  ;  dcc de  GiTeDDB 

■-■  "Anglelerre,  11S4;  f  lit*. 

*■ m  femme  répudiâo  de  Louis  l( 


lidncdel 

<HMir(,  ll<ki  de  Gutlliume  X,  duc  de  G\ 


Ëp'lITO,    ' 


':"t!^i 


Kti^nw 


lit; duc  de  Bretune, 
lITlifllIS. 


de  Gloccetler,  eic; 
roi,  llsfl; 

Ëp.  1°  11*»,  iiabeUe, 

llIlBdaGDijIiuiiie, 

conlade  Gloeceaicr; 

rtpodlèe,  iMD; 


Mé,  170»;  r«i 
UéniigerV,  euniiri 

BllVde  Hijnioiid- 
cr,-oveuce;tm.i. 

Ëp.  |.   ItJI,   liabiht,    iW    de    Guilkume, 

camie  de  Pemlirock  ;  i  134s; 
a-  1S43,  Sanchi,  Slle  de  Râymond-BiranKerV. 
comle  del>roTenc«;t  lael; 
3°  1169,  fi<alrir,diicheB*edeFi<ken>t«in. 
1 

Ëp. 

f  m». 
ini.AleuDdrell, 

rgî  d'Ecosag; 
f  m». 

UEKIll     ^ 

1          KD-WP 

llîie  ite7ue'birt 

1.  135»,  Jean  de  Gmà,  u 


e  deLancuuc,  audel«BuM< 

Goo»^lc. 


MAISON   D'ANJOU   (PLANTAGENETS) 


HENRI  I" 

(Taj.  libl.  CI 


GRamiai       >/  Gcillaviii  HAMn.L>i-I>LiiTiTtcti<lT 

CcimMda  NiDlCBi  Coidm  du  Dans;  BiUrd  du  comw  neoBral. 

Di,    IIJS;     t    lltl-  né  ,  lias;  t  IISJ.  tf.  haMIi,  flileda  Goilliunifl,  conle d«  nirrenna et  dB  Sarre;. 

(Tige  du  uimiM  i»  WirreDDS  si  de  SurrarO 


f 

Junnt  GDiLLiimi  W  GiOFFROt  V                  Hukgin 

4ée,lt«};tllSI.  (Loiigus-Ëpée)  Biunl;évèque  UUrd -,    évlqiw 

Ep.  i'im,  BltardjconiU  de  deUflceln,  1171;             de  Durhtn). 

GuillannM  II,  Salleburj;  ircheTèque 


fil»;  Ep.EJa, 

V   li«â,  ailedeGuillBume 

HajDiond  VI,  Fili-Pslrick , 

deToiilouM;  de   Silinburj-, 


Sfreur  d'Ulsler,  lice    des  Ep.  I3(KI,  LeweïlIniîeCrii 

[;  Burah  (Islande.  '  prince  de  Gallw. 


iD  M CoKNOOAaLts   V  ItabtOt de  ConvHUiilUt^ 

BïUrd.  Fille  nuunlle. 

«  baroni  de  Burrord  Ep. Maurice,  lerd  Berkiej, 


(Tige  de*  Ber klâr.) 


Is  ilné  d'Henri  III  ;  InvesLi  par  la  pipe  du  miriame  de  SI 
ulede  Leicealer,  de  Lanuitre  «de  l>erbT;t  I3M. 
la  Guillaume,  camled'Alberotrie; 


Seien(or  de  Honmouih,  coule  de  Lancaaire  el  de  Leiceeler,  (311  ;  t  n^s. 
Ep.  MaUUldt,  mie  de  str  Patrick  de  Cbawonii. 


HiNïi  tGrimond  el  Tort-cul) 

rrcniier  duc  de  Uncaitre,   ISsa;  t  IMt. 

Ep.  /inbeJla,  flile  de  Henri  de  Beaunwal. 


Goo»^lc 


HISTOIRK   D'ANGLETERRE,  r»"  tableau.  - 


XXX*  roi.  EDOUARD  I", 

1)4,1140;  ni, 

tp.  1*  list,  ÉUenon,  Bile  de 

f  tlM,  Margmtrilt,  Blla  de 


ÉUonort'              Jimm  iTAcri 

VarqvtriU   y/                ITarïf    ^           XXXI' EDOUARD  II 

ClHIlÀRTOM 

t'iîM.^.'            Ep.'i' iîBO,  i;.ll*r 

Bar.                       aerlford;tlMS 
*■  usa,  Hilph  d 

fil- 

■f'»»-                      Néf.IïTO;             Né 
10     lie    Bra-             Fonleiraull. 

tlll;  premier  pr 
30»;  poi,  1307; 

'mi.  habtIU. 
ppa  le  Bel .   ro 
lïST.                1 

.oBdeOïlle», 

flile  do  Phi- 
de  France; 

XXXII*  EDOUARD  III ,  BK  WINDIOI 
N^,  1913;  roi,  llïTi  prand  lelilre  de  ro 

ifeFnn»,  I3>i>;f  im. 

\ 

Né.! 
Ep. 

Hi^n                                     Jiannt 
D'EL'mÀii                                 ^  ,jj, 

tforiad-Eipa^ne.            d-Emafe. 

roi            comwdeGueldre. 

Ebooàrd 

Jtaixfli 

Lionel 

iitn 

Edhoud 

Ma™ 

ni  W009T0ÏK 

LK  PiiiNci  Nom 

Né.  i3îo;  duodeCornootilles,  ISn; 

prince  de  Gillïi,  1343;  prinoode 

lluianoe  tt  de  Guca,jna,  1»!  ; 

tp.  lisi.  Jtanui,  Il  Ile  d'Edmond  da 
[V.  ci-conlre.) 

Née,  lïï 

■^ 

Dedtord 

IHt. 

i^Antiu 
jV'      W.lîjlî  duedo 

Ep"';SiS 

da  Burih ,  hé- 
ritière fUlsler; 

Hlle     de    Ca- 
léu  II,  duo  da 
HiUD. 

DE  Cui. 

Tl9«  de  !■ 

<V™bl.' 
UXVlll). 

M  LlWLET 

Tige  de  U 

(V.  labl. 
CXIX). 

Née.  Ml.  ; 

Uni). 
ttane. 

XXXIII.    RICHARD  n 

Hé,  |»«;  mmledsChfli- 

1 

roi.  njT;  déposa,  ISmI 

Bp*t"i3.ryBM'flllad. 

Vemperailr  aûlealï; 

Phaippif»  lit  Clartnct 
Née,  ISIS. 

»>  iSBt,  'tiabtlU,  alla  da 

France;  t  IW». 

ttOOU  MOITUItll 

.    Edhoud  HoiTint 

tl4l».          V 

ffl'andoar. 

ComM  de  1>  Htrcbe  at 
d'Ulsur;  décliréhé- 

|«r  Ricli>rdll,l3Elf-, 

Èf.   Êlionor.,  Bile  da 
da  Kent. 

1 

Edhond  Hortihek       \} 

Comte  da  U  Harcba  at  d'OUMr  ; 

t  1434. 

Ep.  Ânnt  sunord,  fllIe  d'Edmond. 


Ann*  lloTlim*r 

Pi«nKn  hérilitre  dae  drolM  de  UoneL 
■on  Elenl. 

Ep.  Ricbud  dTark,  comte  de  Ctm- 
bridga,  BU  d'Edmond  de  Lwiilel, 
dDcd-torli;t  I41S. 
(V.  m>i«on  d'York,  wbl,  C""  ' 


Cn("H")»^IC 


MAISON   D'ANJOU    (SUITE  DES  PLANTAGENETS ). 


LE  Long.  (V.  Ubl.  GXYl.) 

ftrdiDud  III,  roi  de  CittiHeitm*: 
Phllippo  le  Hardi,  n>l  de  Fr«iice;  t  lîlT. 


;  comifl  de  Norfatk  ï  maréchif 
iftlelBrre,  (3ISi  t  IMB. 
tut.  Bile  da  Bir  Robert  AIt^ 
Harwich; 
Tit,  aile  de  Gnillaume,  lord 


MargiuriU  Planlagttut 

t  iH».  ^ 

p.  I*  tnn,lordS«ignTBj 


Margu*riU 
Vit,  IIU.  ^ 

Ëp.iSTï,Je«D 

Ha!>tlngi, 


tp.ÉUonon,  g  lie 
de  Hujnphrt  de 
Uobon  comte 
d'flerelbrd,d'Es- 


Ëp.    ]?BI 

de>  dii 

iJDgliuD,  da  SufrelV, 


(U  bslls  denolMlle  d«  IsdI} 
t  lus. 

I*  Sir  Thomsi  Haland,  ognM  de  Ki 
+  is«0; 


Élûabtlh  SeagrLee 
lord  Moubrij  d'Aihulme.  {Tige 
-—'-"■    ■„  comlei  cta  Hol- 
Cu-Iiate,  de  SuT- 


3°  BdDIODd,C< 

de  Thomu 


Dne  de  Bnckingbun. 
(Tige  des  doue  de 
BucklDEbem  etdei 


BODicaiu 
ArefaeTtqiie  de  Cin- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


MAISON    DE 

JEAN   DE   GAND,    troisième   fils 

il«  de  Rlchcmond,  l  M I  ;  doc  de  Lancutn,  IMI-,  roi  liluWre 

I3S9,  Blanche  Jt  Lmcaalrê,  première  hériUèrades  dralu 

3°   I37f,  Conilaoce  deCailitli,  Aile  de  Pierrg 

3°  iJSfl,  Calhtrini,  Rllcdï  lir  Piyn  Roel. 


XXKIV    HEHBl    IV, 

Né,   l>«S;    comui  d«  Derty;  duc 
de  Bertford,  lîBî;  duc  de  Un- 
caslr»  tl  roi  d'Angleler™,  ISSBi 

Pliilippinc  J                      Éli'abtth    V                                 CoWier.ne 
tl«5.                                 t  IWi.        '                                    T  1418. 
fip.,  i)!î,  Jein             f.p.  1*  je»n  BoUnd,             Ép.  Usa,  Henri,  prince  de» 
l-.roidepor                     duo  dEiceler;                      Aalnriee,  puii  rd  de  Cae- 
lugtl.                         V  Jean  de  Hunding-               lllle. 

Ëp.  1"  IIBO,  JfaH>  iti  Bokun,  fille 

)•  Jean  Cornwal.  ba- 
ron de  Burlord- 

3"  I4D3,  /tanne 
gne;  î  im. 

Slle  de  Ch>rle> 
1  de  HHsm,  el 
ir,  duc  de  BreU- 

Com'le,  pula  duc  de     V 
SOmerHl;  t  1444.          ' 

Ed.    «arouftiK.  flile 
de  lir  Jean   Beau- 
cbamp  de  Bletaha, 
Tenve  de  lir  Olivier, 
cberalier  de  Saint- 

1 

Edhomd 

Comte    de 
(Normand 
quia  de  De 

RicherdB 
comte  de 
t  14S7. 

Noruia 
e),  mar- 
net,144Si 
Amenet, 

n.' fille  de 

^"at'i??; 

««ra«(Ti(«  Bcaulort 
Seconde  taérltière  dea  drolu  de  ta  maisan  de  Lan- 

Ép.  1"  Edmond  Tudor,  oomle  de  Bicberaonl; 
f  Henri,  nia  du  duc  de  BnckinghaiD  ; 
]"  Tbemai  Stanley. 

général 

de  Henri  IV; 

tlMi. 

t  1471,        ' 

XXXV    HENRI  V,  PB  MoNUODTn 

Né,  lltl;  prince  de  Gallea;  duo  de  Cornonailles  j  duc  d'Aquitaine,  1400;  roi  d'Angleterre,  1413;  régent  de  Frtnce,  IVSo; 

Ep.  1410,  Cnfhtriiie,  Elle  de  Chartes  VI,  roi  de  France  ;  née,  I4MI;  t  [43§. 


Né,  I4îl;  roi  d'Angleterre,  14SÏ;  sacré  roi  de  France  i  Pi 
Ëp.  144S,  Margutrile,  Dlle  de  René  (le  Bon),  duc  d'Anjou 


,  1470;  délrAné  une  seconde  fui 


monaillee:  pr 
nng  Nivit,  El 


llle  de  Richard  Nevil,  comte  di 


,  Goo»^lc 


D'ANGLETERRE.  6^  tableau 


LANCASTRE    (ROSE   ROUGE) 

d'Édonard  III.  (Voy.  tabl.  CXVH.) 

d«  CuUlle  el  d«  Uoa,  ait;  roi  d'AqultaiDi,  illt;  -t  tinier  t 
da  Mlle  milion  ;   ails  de  Bsnri ,   doc   d<  Linsutrai  t  tUt  ; 
le  Cruel,  roi  de  CiiUlla  bI  daiioD;  t  I3H; 
at  Teu<e  de  ^r  Otei  Swrntiinl  ;  t  IWI, 
I 


JEAN  BEAUTORT 

Curai*  da  soroenet. 

d'Angleterre; 


Uenbi  Deadfout 

ËToqu*  de  Lincoln,  IMT; 
de  Wincbeeler,  MM; 

chancaller; 


Ep.  l-  R 

Wem; 


RrCBARD  NtTIL 

Comte  de  Silitbury, 
cbencallar  d'Angleler- 

ep.'j'iz  ât  Monlaignt, 
Bile  da  TboEDia,  comta 
de  Sallibônr. 


&p.  1411,  Richard,  dac 
d'York,  père  d'Edouard 
IV,   roi  d'Anglatarra; 


WARWICK   (la  laiiaur    de  roli      UakekiDBj,  Hl- 
cbard  Neril,  oomte  de  Warwlck  et  de  Salltbury; 

Ep.  Anne,  fille  de  Richard  Beaocbamp,  comte  de 


îei^tte 

Hée.  iisi 

t  f  i*M. 

Ép.l*l«0,Bdooard, 

£p.    |(M,  Oeorge*.   doo 

prlno*  de  Oall**,  fila 

de  Clarence, 

,  fila  de  Hi- 

daBanriVlCVoj.d- 

•'"'■'"', 

ï..rkjft*!T. 

contre); 
V  I4TI,  Richard  lit. 

Ëdovaud 

roi  d'Angleterre. 

ComledeWarwlck. 

TEIO»!*»        (f 

iLn 

HomUot 

Blanrhi 

fihiliiipine 

DE    LaBCASIIŒ 

OE  L.lNC«aTIII 

IW  LancastM 

d,  LaiTaeire 

Cennâtalile    d'Angle- 

Camla  de  Pembrock  et 

Loo'fiiarU, 

t  141*. 

tarre.  m»;  lleute- 

terre,  lUS;  proleo- 

P.f.    I40t,     Eric 

i.«itd'lrl.nde,l*Mi 

proteeleur    at    grand 

•^le  Pom'éra- 

comted'Albamariaat 

duRhiB. 

dDO    de     Ctarenca, 

régenl    de   France; 

Une.  itll;  t  liW. 

r«i    de    Dane- 

lisissat 

dnc  dAnjoo  et d'A- 

Ep.  fiMi,'j«,W«B« 

te  BatiiTt,  ewntetia 

mark, 

lencon,    comta    de 

da  Suède 

wnffèraitlMi. 

Haïen^,     U>B;   -t 

dauainaat  eldeHol- 

etda 

Ed.  MarguiTiU,  QHs 
de  Thomu  Holaod. 

I4«. 

lipda; 

ÉD.   1°  tva,   Anne, 
tu.   de  J^    aao; 

a'Eleonare,  filla  de  r4-  . 

tT.^xu^ 

Peur,  duc  de  BiJn^ 

Fort,  comte   de  So- 

,!r,i5S,.d. 

jvGooi^lc 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE,  r  tableau. 


EDMOND  DE  Langlet,  4-  fils 

Vi,   lut  ;  comts  da  Cunbiidge, 

Cp.  !•  1173,  hablUi,  au*  do 

1°  Jtamc,  fille  ds  Tbonua 


comte  de  Ratbnd,  de  Cork  el  da  Cambridge. 

+  I4ii. 

I.  PfciKppine,  Hlle  do  Js»n,  lord  Mohun  deDunsles. 


* 

RlCHABD 

1 

Comte  ds  Cambridge,  duc. 

■York 

décla 

ré  protecteur 

da  rojanme 

14SS;-f  I4M. 

Ep.  Cicilt  Wîci 

fille 

1 

XXXVir*  EDOUARD  IV 

EUHOND 

CïOllOE! 

Nb,  1442  : 
ComW  de  1.  Marche; 

Comte  de 
ButlaW; 

DncdeClaRnCB; 
tl4U. 

pfoclaméroi.'l«r; 
délrAn«,i»l; 
Htabll,   HTl; 

sir  Ricbaid  Woodtllle. 

tt48il. 

Ep.  liSï, 
haMIiNitit, 

lomle  dewanrick; 
t  147«. 

temadt^rloboGrar 

<!■ 

m, 

1470;  comte  de  Warwiek:  , 

Hée,  UOS; 

Lièredea  droite  da  Lionel, 


jvGooi^lc 


MAISON  D'YORK  (ROSE-BLANCHE) 


d'Edouard  III.  (Voy.  tabl.  CXVII.) 

«M;  duc  dTorli,  13«S;f  HM. 

Pierre  Is  Crael,  mi  de  Ctsiilte  et  de  Léon;  t  1194; 

flaland,  comte  de  Kent. 


Marche.  (Voy.  labl.  CXVcr.) 


>mu,  lord  aiDord. 


Contlana    { 
i  un. 

Thomsi   Spenser, 


XXXIX*  RICHARD  III 


.  Ann>  Nnit,  fllle  de  nicbard, 
Warwick,  el  venva  d'Edouard, 
prince  de  aiilei, 


(ïoy.  labl.  CXVIU); 


Èp.  (•Henri,  Holland,  doc 

dTieter^ 
î-    Thomas  &ainl-Léger, 


VIT  tiicaoni  l'aie. 

Oti  de  GeoDtil  pôle; 

+  IS4(. 

I 


jvGooi^lc 


HISTOIRE 


MAISON 


MARGUERITE,  fille  de  Jean  Beaufort,  comte  de  Sommerset, 

Ëp.  ■•  Edmon^Tudor,  coniM  ds  Hlchraund,  flla  d'Owen  Tndor  M 
3*  Sir  Henri  SiiSord,  Bli  de  Hamptaro^,  duc  de  BacklngbiB  ; 


AKinrK 

MaTgv*ritt 

XL1'  HENRI  VIII 

(T/gedeUnii- 

N4,  IWI;  duc  d'York,  14»; 

aé,  I4M^ 

prince  de  miles  et  unité  de  CliCBier,  1  >03  ; 

prin«de  Clic 

•on  de*  Siuuru. 

rol,tSi»!ruid'1rliade,I)tl;t  1S4T. 

tlSOÎ. 

V.  UbI.  «II.} 

Ép.  1°  IMB,  CatluTint  tÀragon, 

prince  du  Galiei; 

Ep.  1501,  Calhiriru  tAragou, 

n«e,UtS;rt>piid<«e,tS5l,-t  1S;0; 

«id'Arègon; 

S*  ISSI,  Amu  Bofayn, 

nile  du  cheralier  Thom»  Boleja,  nicumu  de  Rocitefun; 

(V.  ci-coulre!^ 

née,  tiOï;  t  lîM  ; 

!•  USA.  JtwiiH  Siïmour, 

4°  IS40,   >lf»l9  (J>  CliMI, 

mie  de  J»n  ILI,  duc  duClèiM; 

S'  1540,  CalhtrCtM  Hoioard , 

flile   de  ^r  Edmond    Ho»anl;  t  l»ai 

f  ii4},  CaUuriné  Part, 

flIle  de  ilr  l'ban.M  Pnrr  d.  K«dd, 

et  rente  delean  Ne.il,  iord  Luimer;  t  isH. 

€onc.i.  Bliiainlh  Tailboii, 

fllIe  de  «r  Jeu    BlouDl,  cheiilier, 
eiTeo.ede«lberl  fiilboiii. 

XLIV  MARK  1" 

XLV  Elisabeth 

XJ.II-  ÉDOUAHD  V(                     Huit  (FlU-roi)    V/- 

Nre,  iSlS;  reine.  ISSS;          N 

/*,  IHI;  reine,  is»; 

Né,    tssii                       Muni;  Dé,  t5i9: 

t  l"i- 

t  1M9,  ùt».llW«. 

EpMaS4,^hlllppe  II, 
BlideCharln-QDtiII: 

prince  de  Celles   »»'>               duc  de  Itichcini^ni 
t  ist),«nsilli»nce.                 «L  de  Sommerset; 

Cp.    Jr<>n'«  Hasard, 

Il  n';  eut  ^'d'enbnu 

aile  de  Tbomu  Huni.d. 

jvGôoi^lc 


D'ANGLETERRE.  8"  tableau 


DE  'fUDOR 


seconde  héritière  des  droilede  Loncastre  (v.  t&bl.  GXVIII);  f  15Q9. 


MdraiudeLionsl.diicihCUrenGe;  aé«,  l4M;t  liw. 


Xarti 
Nés,  I4M; 
-l-ltU. 


HEtiM  BaïaDOM 

t  uni  poilirit*. 


fVanfoiM  Bramio»  "^ 

J«nri  Crej,  in«rquii  de  Dorai 
duc  de  Suirelki 


Ètéonar»  Brandon 
tlSJ». 

Ep.  Benci  Cliflord, 


XUII-  JBINNE  GRBÏ 


^     MargutrittCliffùTd 
t  liH. 
£p.  Hanrl  SUDin,  MOiM  de  Iwrbi. 


U.  itu,  "     ^. ._. 

CDÎIdfarL  Dudlej.  Edouml  Seimour 

m  de  JMj,    Diidlej.      ,„„Î;  dL    teî™,<i; 

ia  MorOiumberland;      cngedBilonliSeïnniiir 
f  l»i-  d«  Troubridge 

cl  des  larda  Bruce 
d'AileshariO 


TltDIlURD     STJUILST 

ComledeDerbT; 


Comla  de  Derb}. 
T  jBunii.  g     ÉtiiabaUt   Vert, 

Ed.   AUi.  BIJe  d'Bdeuinl, 

eairJeuiSpeiicar        conM     d'Oitord. 
d'&llhorp,  (Tifedeatsamlea 

obaialier.  deDarb;). 


,  4  J. 

^       AnntStanlis  Fronfoùe  StanJey  EtUabtlh  Stanliy 

tp.    Gnj    Bruges,  Ëp-JauEgerton,  Ep.  Henri,  kird 

lerd  Cliaadoa.  cuiule  de  Brfdgeniier.  Hutin^. 

<TlM  dCB    lordi  (Tige  dei  camlat  ciaiit   de  Huniiagdun. 

Cbandua.)  daBridgevaLer-]  (Tigsdeacmnuide 
UaaÛBgtton.) 


jvGooi^lc 


HISTOIRE 


H<«,  14W;tlU>.  —  Ep.  t' 


MAISON  DES 


Marguerite    TUDOR,   lille   de 

i<!'Éoo«»ej  tiSIS;  —  2' ISU,  ArchïmbBad 


Né,  titajroi  d'ËcosM,  lStS;t  1»«- 
S,  Madtltint,  lllls  daFnD;oii  l»,  rai  ds  France;  f  lï31;  —  v  un,  Xaritdi  Larraint,  flt1«  deCJaada,  duc 


Née.  Mi-,  relna  d'Ecosse,  Ij4i  ;  de  France,  I5S9;  t  IStT. 

Ëp.  1*  ta»,  Francis  II,  rai  de  France  (alore  Dauphin);  t  l'SO;  ~  3-ISSS,  Henri  StuartdeDanileT,eiidaMathiei], 

comte  de  Lenci>;  —  3'  IMT,  Jacques  H epbbarn.  comte  de  BoUiwcIl  ;  i  ail. 


da  roi  de  la  Graada-Brelagng,  iMt  ;  t  tâli- 
uemark;  n^e,  UThj  t  t«l». 


I«ll>j  t  1611- 


Née,  isasit  isai. 

(TIga  d*  la  maiiDu  de  Banorre.) 

(V.  labl.  CXZII.) 


XLVIll'  CHARLES  I[ 
né,  ItSii  prince  da  Oall»,  içJl;  roi, 

Ep.  itM,  Calhrrine,  ïlle  da  Jean  IV,  i 
gai;  née,  itU;  1 1109. 


Guillaume 

Prince  d'Oranga  (depuia  roi  d'Auglelerie  sous 

nooi  da  Oulllauma  lU  ).  (yoj.  cl-eaatn.) 


L<  MIRIBU 

Née,  lui;  raine.  m>;  t  <e«s. 
L>  H$  Ëp.  1671,  OU  ILUUUS,  prime 

d'Orange;  ne,  ItiO;  atatnouder 
béradittlra  da  Uollanda,  1613; 
roi  d'ABgletam  soua  1*  nom  da 
auiLLADKiui,  108»;  1  nia,  un* 


née,  iai4;remB,  i/u'j;  t  iti4- 

Sp.  I  tu.  Georges,  fils  da  Frédéric  m, 

niIdaDanemarl[;né,iai3|  grand 

MDiral  d'Angleterre;  tlTDB. 


FAMILLE  DE  OROMWELL 

Robert  CHOuwELL 


k;  protecteur  d'Anglelarre,  li 


jvGooi^lc 


D'ANGLETERRE.  9-  tableau. 


STUABTSET  D'ORANGE. 
Henri   VII  (V.  tobl.  OXX.) 


D«nglai,  comte  d'Angoi;  ' 


,  Benri  Sloart ,   flii  d 


Jfariruirtii  Dottglaa 

Héa,   ISIi'.i  li7S. 

Ep.  lUI,  MatbIcD  StDUt,  oomle  d<  Lenoi,rcg«)td'EcasH;  t  ISIl. 


HBNItl  SlVAIIT  DE  DARMLEI: 

uta  dtRaUEt  duc  d*  Rotb«aaT;rol  d'Esoue,  l»(t  i 
I>.  tiùi,  MuTtt  Stuart,  rtioa  " 


d'ficou*.  (V.  «I<anlr«.) 


i,  èùabilh,   Glle'de 


omW  d'Albinn  m. 
latl;  prince  de  Gi 
.39,  IleuTiiItt-UoT, 


ri  IV,  roi  dB  Frsnoe  ;  i 


XUX'  JACQUES  II  (Vit  comme  roi  d'Ecosse) 
ni,  tau  duo  d^ark,  l6Ui  roi,  leSS;  détrdui,  ISM; 

Bi  réfagia  en  Friui»;  +  noi. 
Ep.  !•  t«<0,  Jnnt  fiydi,  lUIe  de  Sir  Edouard  Hyde,  comte 
■le  CUreDdoo,  chancelier  d'Angleterre:  t  tB71: 
...      .    -,    .   -^.g^o J.I....   ..,.s..,-^ - 


l°iStS,JI(tr(t'fi<an 


'a  Char 


'h'?*',' 


Uftiitlt-Mari, 
{UuUma) 

fip.  iMt,Pliillpp«I*',d 


Jacquei-Edoc  ard-Francou 

Né,  ttM  \  prend  le  titre  de  roi  sons 

aues  l[I,  I10l\  prend  le  nom  de  dac 

,  dechïïilier  de  Saint-Geoi^ei,  nu 

Ep.  1719,  Sfanf-CJfmmlim,  fille  dn 

Louli  Soblsskl;  ne*,  1703  {  f 


17»- 


Jacduu  (Flti-Jimùr) 

(le  muiicbàl  de  Berwick) 

Né,  l<7«  i  duo  de  Beniick 

et  da    Tinmoath,    I«t7; 

grmod    d'Eipigne, 

duo  et  pair 


CHABUS'ËDOiiAiiD-LouLa  (la  Prétendant) 
ni,  1790;  prend  las  noms  da  prince  da 
Sloart  et  da  comte  d'Albany  ;  f  17«S. 

Sp.  1773,  LovUt-Marie-CaTBline-Êma- 
nv(l>.  fille  de  GoilaTe-Adolpbe,  prince 
de  Stotberg-OederD;  née,  I7iïi  rtpudiêei 


nn. 


éYtoue    de 
l,    iJTi;    1 


Uenri-bihoIt-Habii 

cléuent  -  ëdouaad 

(duc  dTTorltl 


et  TcDTa  dg  colonel  Pt- 
Irlok  Sanfield -,  f  iMBi 
V   ITM,  inné,    Bile    de 
BDlk«lay;t  lliU 


Hbnhi  (PIti- Jtmas) 


eutcoaut-giné- 
^  BD  ■antct  de 

Ep.    IIOD,     Jforii- 


Ëp.l7i7,  CalAmtuda  l>or{uiiiiJ-CaloinA,  fille  di 
Ilerre-Bmmuiuil,  duo  de  Vutgoaa  et  d(  li 


Franc  oiada  PitE-Jamee 


marédialde  France;  -(1717. 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE. 


MAISON    DE 

Elisabeth,  fille  de  Jacques  I", 

Si», titti 


CiuLU-Loin» 


CharMf  ÉlUabith 

Mé«,  iMi;  t  un. 

tp.  iflii,  Pbillpp*  v,iuD 

d'OrMus;  t  llol. 


isuiiniurvif 


d<  HoldcrHU  st 
+  law. 


pBtLlrn  11  tliiabtlh-ChartotU 

DtK  d'OrMui  (l«  Mgenl}.  Née,  1«7S1 1 1114. 

Vé,  Itilif  ITU.  Ep.  tsn,Liapold-IOMph,di]cde 


Lamine;  t  nit. 


LU'  roi.  CEORCEE  I"  (Geor||N-Loa)i} 
Né,  lSMi«l«cMurdcIUnom,  IWS;  roi  d'AngleteiTC,  ITIt;  t  im- 

Ep.  lill,S«pA<f-0(n-o(M(,fllled<C«oigeti'GiiillauaiB,ducdcBniiitwici-Zellidi*Drcéa,  IMi; 


Llll>  GEORGES  11  (G«arg«>-Augusi«) 
ni,  IS»;  roi  d'Aiwleurre,    iiaT;    t    I1W. 
Ep.  ITIIS,  <julllrlni>>H-il«'oIA((-Cht>rJoite,  Bile  de  Jean -Frédéric,  muHixe  da  llriiad«bourg-Àii^|iuk  -, 


li|>.  t71)^G<iillauiiie4;i»rlef. 

H«n  ri- Frison,  prince 

•■  B-otMifie; 


;vGoo»^lc 


10*    TABLEAU. 


HANOVRE 

roi  d'Angleterre.  (V.  taW.   CXXI.) 


Sopkit 

tirt.  I«3i);  àéaaét  liériliirc 

du.  iKme  d'Augleierra  par 


Louùt'llarit 
Hic,  l«4«;f  1<7». 

Êp.    IBIt,    Charlm-Tbéu- 
dore,  priDce  ds  Stlm; 


Donrg.-né,  ttW;   pnmier 
életttur  de  Hanovi»,  ttn  ; 


UlUiaiLIEH-GUIL' 


Sofhit^harUMe 

CButiu-PaiLirrE 

CUISTIkN 

Hé«,  un;  t  nos. 

",S!ff 

»é,  16TCi 
f  ITM. 

ElU«UT>«1IUUtTS 


Sophli-Donlhéi 
Née,  16»7!  i  1757. 
me,  iirince  rujal  de  Fruue,  d 


CUILLAUm-A  DC  l»TC 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  D'ANGLETERRE.  11- TABLEAU. 


FHÊDÏRIC-LOUIS,  fils  do 


Ëp.  1761, âojjhie-CÂarlode,  tille 


Né,  f.St: 
Juo  d-ïork; 
vlcc-amiril 


fi  ruDtwlck- Wolfaob  u  1 1  •  : 


LV  GEORGES  IV 

FHÉDÉniC 

LVI.  OUILLâUME  IV 

Ch^rhiIIe- 

ÉDODABD-          Auguili-       Èliaabeth 

[G  eorge»- Frédéric- 

Ne,l7iiî, 

(Guilleume-HîDril 

Avg 

AL'oiBrE            Sophie       Née,  1770; 

AuguiW) 

duo  d-ïurk; 

Ne,  17Sj; 

m 

.Né,  1767  ;             t/ée.            iUq.  ' 

Hé,    HBÏ! 
prince  de  Gall», 

ïéque- primai 

duc  de  Cluence, 

tOiS, 

ducdt:               ne»;        ta.  t8is, 

d'Osnabniok, 

Kenl;              t  leku.         Frédéric- 

duc  de  Comouilluii 

unirai;    roi 'd'inik- 

,£ 

«I, 

t  1137- 

io  1". 

Ep.  181».                                charles- 

Ép.  mi. 

eldeHeiiûïre,  i»3«; 

dus  de 

Jlarii-LouUi                             Aucune, 

1*1 1-, 

.JiB... 

berg;i  KIS. 

^  roi  d^fte'"»"^^ 

L"riquc, 

Fransoii,                                 He«S4-     ■ 

fille  de 

LoiiUflhiT,,,, 

duc                                  BoDibourE  i 

■flBÎO."            ' 

fille  de  Georges, 

de                               aé.  176*; 

'î-.rîï,ar 

ol  de  Pruue 

duc  de 

Saie-Ssaifeld-                          f  iB2«.- 

Déa,i;«71 

Sue-UelnlDgea; 

flUB  de  a»rlee. 

uée,  UM; 

tiW».         . 

do  Linange; 

née,  ITlt; 

*'!"'■ 

1  ■ 

CAurlollc-JuiiUile-Cii 

r»f.'»e 

LVII*  VICTOBU  {Aiejarulrin») 

hea,  usait  ISI 

Née.  m»;  reine,  183). 

EM8I», 

Ep,'l«M, 

Frédïrie, 

duo  d«  Saiï-Cobo 

■Vi 

prince    ' 

né,  m*. 

de 
Saie-Cobou rg . Go Ib a, 

ducdeSue-Cobourg-Oollm; 

[Voy.  pruue.l 

la    princesse  Daruistadt,  fils 

lleiandra  de  Da-  deLoulslll, 

nemark,  Glle  grand -duc  de 

de  CbriaUan  IX,  Hesu- 

ol  de  DaneniBiki  DarmiUdt; 


jvGooi^lc 


■  MAISON  DE  HANOVRE  (.Suue) 


Georges   n.    (Voy.   tabl.   GXXU.) 

0*Ues,  lT37it  I7S1. 

doc  de  3aji&«olha;née,ITl»i  f  ITTï. 


GUILUDUE-HENRr 

HENHr-FBÉDÉRlC 

Ca 

Né.   1743;  duc  do 

l«rtJierai^Sl"" 

Née 

'^M 

;  lieu 

Kénéralit  1807. 

tl790. 

Ep.  1706,  Varie, GJle  de  9ir£doauTl 

En.  1771,  Jbm,  fitle 
dobaronlrnhïDi,et 

Walpola.   toralB 

d-Oiford,  et 

né. 

74»;       ' 

ïïQ«e   du    cDmle 

Waldgrave  ; 

veuYBds  M.  Horion; 

»«s. 

nâ,  l'OHltlSO'' 

née,  USB  ;  1 180*. 

{Vojei  D 

anemu-k.) 

Né,  n7a;liautenaiilgén 

ralei 

Anglatem;  duc 

ds  Gloceslcr.   807  i  -t 

im. 

tVoy.  ti 

conlrT 

«"■"•• 

m. 

Ehnut-aboustk 

AUOCSTE- 

Adolphe- 

Jfarft 

Hé,  1711; 

Fbbdëric 

FBiDiRIC 

Nie,  lt7S  ; 

duc  ds  cumberltnd 

Ké.  1773; 

Né,   1771; 

roideHMOi«,iB37 

dutdeSusMï; 

Ép.  Ul«, 
Gulllaume- 

de  Cunbridgc 

Ép.   ISIS, 

Ép.   1°  tÎM, 

ïice-roi 

Fredérla. 

fVtdrtnoufC'arofirK 
flUe  da  Charl», 

née,  1768  ; 

da 

Hanovre, 
1B3I;t  («iO. 

dïï;., 

grind-duû 

diïorcée,IBOI; 

Vi 

de 

mi&tmiff 

Siréliu  ; 

Cidli  ioTi, 

Louiit, 

oit,  1718; 

fille 

+  IMl. 

de 

(Voy.  Huoire.J 

""■^""■"•i 

Frédéric, 

grandnliio  Sérédilatre 


Bêalrix-Harie 

Féodore 
Née ,  1U7. 


Gooj^lc 


HISTOIRE 


MAISON 


XXIX-  mi.   ALPIN, 

1 

XXX;    KENNETH  11 

XXXU*    COKSTiNTIN  II                                                                              XIXIV    ORSOOIRE, 
roi,  tUi  t  »;*. 

XXXV*    DONALD  VI  ,   roi ,    1»  ;  t  BU- 

XXXVII'    HALCOLKI-,  roi,  «ïl  t  »*». 

XXXIX'  DUFF                                                    W.I'     KENNETH  III                                                         MOO.LL 
Roi,  m  ;  +  »7S.                                                        Roi,  I17«  i  t  M4.                                                       Prino.  dïcoii». 

XLIV*    MALCOLM  11                                                                  XLU1<    GHIM,  roi,  tel;  t   I0D3. 

Béatrii                                                                                                          DmJeii 
Ép.  Albanalh,  gouRrr«ur  dts  Uei  scoudiei.                                                                      Ëp.  UaJduln, 

XLV    DUNCANI"  iûo  Donald  Vil)                                                       XLVl*    MACBETH,   roi,  mt;  f  1041. 

XL  Vil*    MALCOLM  UI ,  (Uhuoir 

Roi,  IMI  -,  t  IMÏ. 

Ep.  1°  Ingtburye,  watt  de  Thoriln,  somts  d«i  llei  Oroidci . 

1°  I06T ,  MaTgwriU  (lainH  ilaraiùrile .  ptlronns  de  l'Écoaas}. 


;vGoo»^lc 


D'ECOSSE,    r  TABLEAU 


ROYALE  D'ECOSSE 


roi,  830  ;  t  833. 


(VOJ.  Mbl.  CKXV.) 


XJntVI-    CONSTANTIN  III, 
1 

roi,  M3j  t  «J. 

XXXTUI*     INDULP,  ro 

i,    M8;  t  M7. 

XL-    CmXH,  roi,  1 

1 

XLII*    CONSTANTIN  IV ,  roi  ,  «It  ;  Mi. 


MarçturiU 
Ëp.  Edgar  llheUng. 

ttVIII-    DONALD  VIII 
Roi,  IMI-,  cliané,  l«H;   réUblî,  mi\  i 

im. 

Btthoca 
(Tige   de>  Higneura 

de 

CumiD.) 

LU*    DAVID  I" 

"' kp'.  Mahm,'" 

fllle    de    GanlUr, 

tand 

ifort. 

.SeAife  Mathildt 

e.f.   ilM.  Henri  I",  roi 

(Vojr.  lab.  CXV.) 

Ép. 

Mari, 
MOî,  EuBUche,  comie 
de  GouJoguB. 

de  Simon,  comte  de Uoi 

1 

8p. 

Malhildi 

euenne    do'Bloii,    roi 
d'AngleUm. 
(Voï.  lab.  CXV.l 

jvGooi^lc 


26 

HISTC 

MAISON    ROYALE    D'ÉCO£ 

HENRI,  comte  de  HuntiiiR 
Ep.  ^<to,mie 

)IRE 

SE    ET 
on,  fils  de 

de  UuillBDOIV. 

^Z.iâ^m" 

Né, 

UT 

•  CLIl.HUME,  ultns 
prinonnier  en   Anglelerre, 
niledenk)<ard,vlconiledeD 

S„V"'- 

N*.li!IB;roi.  lîUi  f  ISM. 
Ép.  1-  IMi,     JnnnB,     fllk    ri» 
Jnn  pan»  Terre,  roi  d'A.i- 

Bâtarde; 

+  '"•■ 

Ëp.  lit». 

Itobtrt  H.>» 

d'Ànëleî'm 

MU  ni  p. 

D^i'iihir. 

1 

Marqvfrili 
Bài-r.)^', 

"dev'eBn.'' 

Bàurd. 

I 

fip.lordCuil- 
■■uoie  S«T. 

PATlilK 

■«•prt- 
ienil.nl, 

pod'iériti. 

ram,  comte  de  Coucj. 

CoiDlo  de 

Du.ih.r  el  de 

Mirch. 

t  IÎ53. 

CVILUDKK 

Sat. 

Épl'R'oîï'rt 

Wildoo. 

1 

LV1"  AI.FXAMKIR  TU                  Uarjaiia 

de  Norfolk 
■nirrchal 

PlTIlllt 

-      Ccmle  de 
Dunturelde 

MBTCh. 

rim'"'"""^  *"'''''''"" 

M  Koss, 

f  iî=î.    1                                          , 

Jgaffu 

Ép.  lorit 

'vèT  "'k-  ^:^;^ 

'ss- 

Ëp.  .«^riitH- 
II\le  da 


ODH-LtuaE      taDdaDt.ii$i. 


c«de  H»  droiu 

t  Eduuai^l  III,  roi 

d'Anglcurre,  t  JSS;  f  lt«l. 

Ëp.  Jf  argucWW, 

aile  de  phiKpM  d'Anjoe, 

d'Achale  et  de  Tarenle. 


UtUMUa  [Jfarjaria. 

ne,  comte  de  SnlherUnd.  Ep.  Vralier  III,  Suinn,  f  137e. 

I  (Tige  lies  rola  d'EenBKa  de  la  nMison  de  Stuun. 

I Voj.  tibl.  CXXTI.J 


:vG6o»^lc 


D'ECOSSE.  2"  TABLEAU 


FAMILLES   BALIOL  ET    BRUCE 
David  I",   roi  d'Ecosse   (y.   tabl.  CXXIV};  t   1152 

comie  dt  Wirren  M  deSa(Tey;t  in>- 


ComK 

■.àe  Honllngdon;  «e croire,  Il(l0;tni9. 

>iUi,  mia  da  Rsnnlpbe,  oomle  de  Chetccr.            p] 

Ada 

Ép. 
lorcnl  111, 

Hollande. 

1 

Hofiarfa 

ep.  ilsS'^DaBlV 

Alix 
Ép.  lord 
Pjnljeny. 

I.ord^'pju. 
lien,. 

Jlll 

fiallowB]  ; 

T 

Robert    Bruis, 
Hormind. 

Ad<t 

Comw  de 
Chesier 

elda 
HuntingdOD  ; 

Ep.    Henri 

Hïslings  ;          F; 

Comia 
1 

Heliri  11,  roi  d-*n- 
Kleierro    (t.    ubi. 
GXVI); 

Ep.  Jeannt.      de 
nile    de   Gjil- 

Hollande. 

1 

3»  Guy  de  Thouars. 

Ep.  J«B  Ba 

E  d  GïrCQuH. 

Marit 

ËpJeiDUiiiDin, 
de  Itadenoch, 

flUede ' 
Don«ld  vni, 

(V.isb.CXKIv.) 

PimBNT 

lî-  prélen- 
dsni,    lasi. 

ROBEIiT    BlltCB 

d'Annïndale 
eldB 

itaCfaf., 
nilo  de  CilUrt, 

de  Cl'iceiier; 
î»  J/ar(h(. 

dcCirrick. 

Comie 
1  Hollande; 
»■  préieu- 
mt,   mi. 

Toi     d-EWBM 
EdOD^d    I", 

roi 

pai  le  même, 

t  lîli. 
1 

jRl»    HA.TIWS      d> 

Baron 
deBergHteonj; 

f  lati, 

(Tige  des   ba- 
reuB  da 

de  Pcmbrok, 

I1B9.) 

Baliol 

fip.  Roger  da 

WilUhire, 

Cornu, 
deBucbm; 
*•   préiend»ol, 

miiti3«s. 

LVII- ROBERT  l' 

Hol,IJOg;il3IS 

,   ï'isoa, 

^linbilh,  mie 

de     Rlcbird     d 

BohUD, 
comud'Uiiteri 

ËDODIHD 

B»t(C« 

Bfclarâ  hiri 

lier 

1              dD  IrAue  ; 

ruidlrlsndw 

Tbo««s               habttU 

B«DCB                          i»™» 

tlWT.             Ép.  Eric  11, 

denorwègci 
t  i»». 

*           ALEiAinitim 

fi«DCt 

Comte  da 

LVni*  BAVID  II,  BHnci 
Né.   1313;   roi,  tKS;  délrtoé.  1)48:  réublt,  m»;  1 11)1,  unspnBl. 
Ep.  I-  1321,  /™.me,  nile  d-Edoosrd  If,  roi  d'ADgIelemj;  t  USB; 

Blurd; 

lUauT  BaiicB 

eomWdeCarrickif  13M. 

jvGooi^le 


HISTOIRE  D'ECOSSE. 


WALTER  I",  liU  de  FLéAHCBOS,  ee^ear 
Créé  Stuart.  «a  ■éoéciul  i'iotu»,  (ar  le  roi  MiIcoIdi  III  ;  Il 


BRANCHE  aînée 


ALIIAIiDII;  t  tlU. 


Ep.  N.,ooiDtM>e  de  Bretagne. 


LX*  nOBBRT  II,  SIUIRT 
^    m,  i)i«:  nild'BoBen,  l3Ti:  f  iSW. 

Ep.   ]•  Eliiabflk,  fll\B  d'Adam   Hiwr,  cbenliar  -,  t  i»S; 
3>  EiipUmlt,  flile  de  Hugan,  comte  de  RoiiB  ;  t  1»T. 


I.XI-  ROBEIITIII  (lun)  JTorgiifn't*  Jamm 

Koi,  isMit  I4M.  g      jj^   j^,        Ep.JeanLïon,  lord  Climmii.       Cp.  J 

Ep .  ,1  nnabd  [(  imimBond; 

'T ■ 

DtTib  LXIh  JACQUES  1".  Marii 

Ne,  ISil  ;   bériKer  prJHnpiit;  doc  de  RirthwiT,  (V.  labl.  CXXVII.)  Ëp.  1°  Gwrgei  Dongl»,  coniu  d'An 

ISHlf  tVa.  V  Jacquet  Kannedj; 

t».  Itarif.  mie  d'ArAanhand  Beugla*.  '°  ^"^  J**"  Graham. 


DiqitizeabvG00»^lc 


3-  TABLEAU.    —  MAISON  DE  STUART 


écossais,  et  de  ffest,  prÎDCesso  de  Galles; 
prend  IX  DMD  qu'il  InDMnH  1 


BRANCHE  CADETTE 


f.p.  JV.,  Sllfl  da  Koben  Croux  da  Cromun . 
(V.  Ubi.  CXXVIII] 


RoiKiiT  (l«  Jeune).  Byidi»  ALEXinni  lEin  Troii  Di*ib  GAOrrEa 

'^dTAÎtany '''iMi  ■'lît        ^P     GoilHoine        oomledaBuchin;  »JJ^         Comiede         Coim.  d'Mhole;  « 


Cuntc  d'AlbuT;  régent  itamae,  IW»  ;  f  i«s. 
t.f.  l4ùbtlli,  aiJedsDunctn,  comie  de  Unox. 

CuDoéublede  Fruce,  1494; 

t   14». 

Ep.  Marié  Douglai. 

î  I4M. 

c,„„,,.». 

Deux  kulreiBIk. 

AiDIiC,  blUrd;Keigae> 

1 
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HISTOIRE  D'ECOSSE.    4'  tableau. 

(SUITE  DE  LA 


Km-  JACQUES  I",  fib  de 

(V.  ubi. 
Roi,   lUM; 


LXllI*  JACQUES  II                                                                           Marçvirilê 
H«,  HlOitoi,  l«T;  tlW».                                                                        -fil**. 
F.p.  Itkt,  JfaHa  <f  ËgnunJ,  Aile  d'Amoul ,  duc  de                             Ep.  I4S«,  Louii  Xl.rol  de  Fnnre. 

LïlV  JACQUES  III                                                                                       ifaHi 
Ni,  it}S;n>i.  lUI);tim.                                                      Ep.  <•  Thomu  Bojd.conite  d'Ann 
Ép    1470.  Jfaraiwril.,  Bile  da  CbrM»n  1",  n\  d*  D«M-                                  ï*JKq»e»  lUmilun. 
mirtl.  ;  t  lU».                                                                                   | 

Jfori,                                               JACQDIS    BAIULTO» 

Ep.  lUUiita  Eiuarl,  comw                 Gomle  d'Aran. 
deLeroi.  '                                      1 

JlCQtlEI  HUULTOn 
ComU  d'Ann,  Tlc»-rai  d'ËcoiM,  <itS;  t  UK. 

IXf  iàCQOSS  IV 

W,  Wlliol,  ltU;tlSIS.  . 

Ep.  lioi,  Matyutrilt,  Ule  d«  Heori  Vtl,  roi  d'ASflmfltre. 


LXTl'  JACQOBS  V 
Né,l>II:roi,ISISitl(»- 
Ep.  I>  ISIT,  HiuUltim,  fille  de  pnotols  f,  roi  de  fraDce;  i  IS»  ; 
a,  JTarJf  (felerraitu,  mie  de  CUuds,  duc  de  Guiiu),  et 'euTe  de  Loals  11,  duu  de  Lungueville  ;  r^nM  d'Ecutte,  |iS 


prisonnitre  d'Elisabeth,  reina  d'Anglewrra,  ISAO;  t  Iiti7.' 
Ep.  l*IUg,  FnncoiB.dBupbindel'ntDCe.detiuia  rui  deFruiue  whib  la  dodi  ds  Fr«ii;Di>  [l;  tlHO; 
3- tJ«5,HonnSluii«deDarnl«j;  t  1S«I1 
1*IS87,  Jiaiuullapfaburii,comiedeBolhwel;ilMI. 


Gbo»^lc 


MAISON  DE    STUART 
BRANCHE  aînée) 


Robert  m,  roi  d'Êcoas 


Bile  de  Ie*n,  comte  da  Somnieriet. 


.Ëp.  itMiBlgienond,  iTdilduc 


ALRXtSaiI  Jl:IN 

Duc  d'AIbBnj  ;  t  i4iJ.  ComLo  de  1I»IT  ; 
fin.  1°  ;V.,  fllle  dfl  (iiiiHaamc  Sinclair,  comie  des  Ilaa  Orcwiai  ;  ^  '""*■ 

f  Aimi  il  la  Iliur,  Dlle  de  Berifuid  II,  comte  d'tuicrgne  et  da  aoulogne. 


ALnik^mii  STUtKT  Jl^it 

EvèqDido  Humy.  Duc  d'Albany,  tomle  de  Mucfa,  Tlce-roi  d'Ëcosie  pendant  la  minorité  de  JaeqiWi  V, 

fip.  iUli,  Annt  dt  la  Tour,  niLeda  Jean  111,  comled'Auiergne;  f  liU. 


Jacqdu  S-ntiKT  (Hurraj) 
Andr«:GoniiadeHurnir,  li«i;r<Mnld'ecosse,  ISS1:  t 
Ep.  Àgaii  Keilk. 


Ifn*  FUI: 


Ep.  JscquM  Stuart  de  Down,  cnn.»  de  Uainj  et  d'Aran,  chancelier  et  licul«naot  giaini  d'Bcueu;  t  t»»l. 
[TigednSluaru,  comtee  de  Hurraj.) 


DiqitizeabvG00»^lc 


HISTOIRE  D'ECOSSE,  s'  tableau.  — 


RoBEHT  Stuaht,  fils  de  Waller 

Bp.  N.,  III*  da  Robert  Cntai  de 


S.'ignfiii  drDirnlej;  cunn^Kble  d'£coide;  seigneur  d'AubiRiiT  ei  de  Gan 

Bp.  EUtabtlh  i.tn<tiav. 


p.  N.,  miel* 


Duncin  SUiart,  curaie  de  Leani 


ScLguanrdeOtmlaTi 


Ep.  Jiafitifa  ij«  Jfofltgamtnary. 


Cornu  ds  LenDi',  lliiii  dri  (tardisna  du  rojuiiM  d'Ecoue,  Util  t  IS3T. 


LenDI'.  rplii! 
Ep.  £liii 


F.p.  MargutriU,  Bile  d'Archimbaud  nouglu,  oiiiiie  d'Angui,  et 

IIEKUI  DE  DjHIKLEV  Charlu 

Conta  dn  Rota  et  duc  da  RuiheuT  ;  proclamé  roi  d'ficotie,  Cornle  da  I-cnoi;  né,  ISSS  ;  i 

IS«S;  t  IMT.  tp.mi.Elitabtih.tmaOe  air  nuillau 

Kp.  l>4S,lrarï<SluarJ,reliied'Ec«*ie.(Voj.  UbI.CXXVII.)  Chiuworlli. 


;vGoo»^lc 


MAISON  DE  STUART    (BRANCHE  CADETrE) 


Stuart  II,  ot  A'AUta  de  Donner. 

Croailop.  (V.  UbI.  CXXVr.' 


(Tiga  da  la  liraDdi*  dM  StiurU  d*  Loro.) 


Rp.  Ann»  ik  Maumiml,  Dlla  il<  liny,  ceiKntur  de  Siinl-Quini 


Cp.  Hubcii  sivut;  wmie  da  Bwuinuat'Ie  Roger.  (Voj.  ci-conirc.} 


lEd  Di  DiaNLET  Rom 

EtèquedeCaiibnats, 
tp.  ÉUiabeth  Sfuar. 


de    Jaiqnes  VI  ■■,    crM  duc  de  Lenoi  et  ^ri  .  ,  .       -      - 

E|i.  Calhtriae  iJeSoboc,  nilDdeCmlliuaie.  laigneur  d'Ealcaguo. 

LOniS  ElME 

Dac  du  LcDDi  Bt  de  RJctaemoDl  i  f  len. 


Ep.  Cathtrme  Cliglon 


Ké,  ttM;  duc  de  RichaiDanl  cidet.enoi;  t  istl. 


Gtoact* 


Cp.  ■•  Utitabrlii,  Hlle  de  llichurd  Houe»  da  Drlinaion  ;'  ^~.  ■ 

!•  MaTtutrilr.   Elle  da  Lauiant  Bwuuarde  Ptucabam  ^  fauiipu'l.      ..  t^jQOQlC 


HISTOIRE 


■  MAISON    DE 


1"  roi.  LÉOPOLD  I"  (Georges-Chrétien-Frëdéric),   fils  de  François, 


Vé,  nw; 

duc  da  Sixe,  prini:*  do  Sue-Cobourg-Gollia  ; 

Ép.  i»  >(l< 

ChartolU-iugMle-Carotint. 
roi  d'Angleterre; 

»•    l»la,    iOBiM-Jf 

rifnMu-CharltlU-lKibtUi 
ni»,  uizi 

1 

Lauis-Pliili)ipc- 

LÉOPOLD-Louii-Phillppe-Mari». 

UcrOLD-Viclor-ErDïtl. 

Ma,  1B)5,  prioea  rojll.duo  da  Bribut  (t 

dasua; 

princara'j»!:  t  IB)*. 

p«jor  géiiàr»!, 
cdmmandimt  faonorun 

ré^mant   da"  graD.dicrs. 
Ep.  i»S»,  J(oH.-Wmmll.-jM 

Alla  da  Joarph,       ' 
■rchldua  d'Autricha 
at  p^UUn  d«  HvDgrl*; 

«. 

néa, 

II». 

SUpAania-CIolildt 

JnulU*. 

ËUt-Victor-Albart-Mui*. 

Me,  ma; 

Né,l»S>i 

dDCbMU   da  SUU. 

ducheiM  di  SU». 

eomtadaHaintai. 

j'vGooi^lc 


DE  BELGIQUE 


SAXE-COBOURG 


duc  de  Sue-Cobonrg-Saalfeld ,  et  d'Augiute  do  Reuss-Ebersdoif; 

princa  •ouierain   d«  Orica,   ItMi  roi  dsi  Bclgci,   lllt. 


pH[i«m< 

la  Odles,  alla  da  Oaorges  IV, 

n*.,  ITW. 

itmi; 

<fOriA»i(, 

UlBda  LHit-FbUippat-,  nd  d*iFrui{tU: 

"■"■ 

PniLWM-BDeèiie- 

Ferdlnuid  -  M*Tla  •  Clément. 

Né,  U3T  ; 

combt  ^^nu^in, 

da  Sua; 

Marii-  Chartoltt-Âmitii- 

Auguilt  -  Viclcln-  CUatnliiu- 

UopoUin. 

Vit,  t»o; 

ducluua  da  Sua. 

tp.  lliT, 

mmlHARD  -  Uulmilitn- 

da  irSt^fon 
daravalarladaUgna. 

arctldnïd'Àu'lricha; 

né    HM; 

ampartur  du  Maiiqoa. 

,     .X. 

jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


MAISON  DE  NASSAU-ORANGE.  STATHOUDERS 
JEAN  m. 


Hirmi  M  Niuin 

Ré,  Utl;  coiDleiia  Nuain,  lïlli  imbasudeur  ta  rtmcù;  f  Ittl. 

Cp.  !•  Fraii(«fHrfiSacoit,  RI1«dal>aiu«<l«Sïvoi«.aiDil«  deRumontitMitiipail.; 

a'tiîtiCbmduliChtton.tHe  d«  Jean  II,  d«Glitloii,  prince  d'Orung*  (t.  rnn(«,  princead'Onpge);  t  t»l  i 

!•  Mmcii-llméoti.M»  dellaitertc,  duc  d«  Catubrc:  t  ainap.isi. 

\ 

RBnK  M  HixAO  UurddeHuHu; 

KA.  isii;  tdopté  pu"  un  oocle  Phlliberi  de  Chilon,  lilo;       wlgaeur  de  Carre;  ai  rlaFitsm,genlilhoinDisdeUciiuDbr« 

prince d'Omics,  ISU;  comie  da  Nassau,  iSll;  EOuier-  de  CharlcfQnini,  amuereur  d'AllamaEna. 

ntur  da  Hallandaj  iiiaiiiue  pouraoD   hériUer  Guillaume  Ëp.  IHI,  ICiIMrn.iHrfi  Broaehorit  iê  Biulmbimrt. 

da  Naaaau,  aon  couain,  is44;  f  l>t4,  una  pofi.  (Tlgcades  comle*  de  NMaau-Corrojr.} 

Ep.  IU«,  Aanê  de  Lorraine,  Alla  d'Anhiine,  duc  de  l.ar- 

ralaei  née.  HK;  mariée  en  tacondea  noces  à  Philippe  de 

Cm],  duc  d'Artchei-,  i  IMI. 


HAtJHICB  Di  rJAaaan  Âtmi 

M,  ISll;  auihouder  de  Hallanda  et  da  Ulande.  IStl;  soiiernaur ,  capi-  daNooiM 

latn'el  amiral-général,  IWI\  auihaudar  dïa  pioTiiicea  de  Gneldre,  t  HS>. 

dUirochl  et  OierjsMl,  lUf^  prince  d'Onnge,  t(ll;  t  16»,  aani  Ë|>.    ti»,   Gail- 


Ep.  IMA,  ÉUonOTi  de 
Baurbon-Condi,  fllle  de 
Henri  I",  de  Buuriiun, 


bourg,  aUUuH- 


Ep.  ltil,«aTiei'Àngltltrrr,  Bile  je  Cliarirs  ■•■,  roi  d'Angleterre  i  f  II 


ce  d'Onuitie  ;  ué  paalhutne,  isio  ;  aulhoudT  i 
Ep.  Ilaiit  Stuarl^  Hlle  du  duc  d'ïoi 


;vGoo»^lc 


HOLLANDE,  r"  tableau 


DES    PROVINCES -UNIES    DES    PAYS-BAS 


Eij.  t°  Walvurgt  d'EgmonI,  HlLa  de  lean 
1"  JulicinM  dt  Slo&irs,  BLln  d'OLion,  uonile  da  Stolberg,  el 


de  Dlllenbou^  ;  i  Kit. 
-  '~  "'-'  coiuiB  d'egnanl: 
Philippe,  oouude 


GUII.f.iMIHB  I",  DE  Kj^ssav-Di 
Hé,  ii3J;priiic«  d'OriDge,  I5U;  «aihouder de  Hollai 

d«a  rroTincn-Unin,  cniiilaioe  el  amiral -géntnl,  ni 

HolUndaetdeZclanda,  tsai;  flSH. 
tf.  f  HM,  Anat  dlEataont  '"-  ' ■-"■--    


i'  |>«1,  Lomu  dt  Coliant,  tille 


ice.  éiccieur  d*  Siu;  ré|i 
de  Louis  III,  de  Bourbon, 
e  Gupuid  dé  Coligny,  el 


Ep.  U»7, 
Emmaiiiiel  I", 
prince  de  Por- 


CharMlfBrabaatini 
dt  JVatWB 
tp.  I>«S,  f" 


FREDËRIC-HENRI  M  NusMIl 


le  al  uiiinl-eéNénil,  l 


prince  d'Onn^,  l«5s;  t  i«i. 
Ep.  isas,  ffiiDfa  Ha  Sotnu-finiMfMd,  Bilu  de  Je>n-Alberl 


HmnXH 

Wmr.-H«-Cfllli«r.-, 

'iyf;..„. 

prince  d'ADbnU-Det 

lée,    Ifî»;  i   lâSS. 
Itas ,    lAtuid  '  Hfiiri 


ig  de  Sua-Eitenub. 


HI^ki-Caiimo 

inca  de  ^•(UU'PIG[I. 
^V.  UbI.  CXXXl.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


MAISON  DE  NASSAU-ORANGE.  STATHOUDERS 
HENRI-CASIMIR  de  Nassau,  fils  de  Guillaume-Frëdério,  prinoe  de  Nusan-Dietz, 

(V.  tabl. 

ni,  lail  ;  prtDM  da  Kuian-Dicu,  luilioadcr  4c  FriM  et  iM 

tp.  («H,  Hntrttlu-Amillt  â'ÀiiMt-Dt-au ,  fllla 

JtiN'GDILLi  DHB^MaUn 

Né,  lUT;  prinudeKuuu'INcli.  ■Mlhsader  deFriMaidaGronlugua,  ittt;  prinoe  d'Onogf,  liot; 
Ëp.  ITM,  Marit-lwiic  it  Han-Caml,  Bile  d«  Chirlai,  UadgriTC  d« 

Antu-CharletU-AmiHe-Loulii 

tp.  im,  Fr«dérlc,  prince  hérédluire 
deBtde-Dourlu. 

WiUulmiiu-CaroUtu 


1.  LODIS  BOHAPtHTB 


tp.  IMI.  BoTlKiii-Suginii  it  Biauhamaiê;  n 
Uottinde,  IIO«;tlUI. 
(Voj.FrtOM,  luuTtniDidtlt  t<  ttat.) 


£p.  IT>D.Chiirleg'G«irg«.Ave« 
prtDCehèHdlluradaBnuiiii 
Dd,  I7gti  -)  IIM. 


lie     GUILUUHB  I[  (FKtDdlK-GEOKCU-LOVU) 

ilTHi  prince  d'Onnge-HuMa  irai  de  Hgllude,  Usai  f  lU». 
l,  Ama-Pauloma,  flile  de  Paul  i",  «mpereur  de  HiiMie  )  née,  1 1 
reine  mère  de*  Piti-Bu;  t  <tu. 


I 


GUILIAUME  III  (AiXx^NBKI-FiklIL-FKCDdlllC-LDini) 

'liice  d'Onu ge-NisMU;  grand-duede  LuliDilHiurg. 
uuL  un  i.iniuuur^,  Tvi  lie  Hollande  ou  des  Piji-Bm,  USB. 
ep.  (13*,  Sophie,  Bile ileGuUliuiiiel'',rui  de  Wutiembc^;  née,  Ult. 

GniLUDlot-NicDlu-  GuilUnme-ALEUHDiiE- 

Aleundre-Frédéric-  Chirles-Frédério  uoeleur  aéDénl 

fé,  IMO;  prmce  d'Onnge  ;  giiuent  de  grenadiers  e 

et  gdoértl  dlnrulerla  ruue 
(DM. 


;vGoo»^lc 


HOLLANDE.  2-  tableau 


ET   ROIS   DBS    PAYS-BAS    OU    DE   HOLLANDE 

et  d'AUiâTtme-AgiièB  de  Nassau,  fille  de  Frédéric-Henri,  stathouder  de  Hollande. 

csax.) 


Saphii-Btdangt 

Se».  ISM;  r«iiudi^,  ITIO;  1 171t. 

Ep.  ITOB,  cWles-Léopold,  ducdaMccklentKiurg- 


Wa,  IMt;   t  IMT. 
£p.  ITÏS ,  Chriatlaa, prioce de Nunu^Dilluibourg, 


GDILLAUHB  IV  (CHULEI-HliiKl-Fiilson) 

Prinoe d'OruRc ;  ni  poaihums,  ITII; 

ftubonder   liéréiliwlra   de  Friaa,    ITUi 

ilBihoader  de  HuUande,  capiulne  etsminl-géninl,  ITIT;  t  ITSl. 

Ep.  I1U,  Ânnt  d'inglilfl-rt,  Bile  de  G«rges  il,  rot  d'Anglewrre  ;  i  ITS9. 


GUILLAUME  V  (Biii»!) 
Prince  d'Oraagej  né,  I74B;  priace  dg  Hi 
Mdlqde  le  autbouderst  des  Pit«-Bu 
.1717,  Fridéri^ui-Sophit-Willttlmini,  filJe  d'AsKusie-Gnillinme,  pHneedePrauei  née,  iiii;  f  il 


birédilaice,  < 


3-Uniea  di 


iPiTe-Btiirsi-, 


rui.  GUILLAUHS  1"  (PKËplKlc) 

Mé,  IT7t; 
«  de  Fulda  el  de  Coney,  IKt; 


.  en  Ugllsnde,  i      . , 


le  Nipoléon  I-,  igMi 


r.u:iljiuino.rredoric-Hiaui 

WilktlmlM- 

H,'.  1»Ï0:  prince dMpej^ 

Ë|i.    IHW,    Clierli-B 

d'«iuii.a«e  dB  te  fleue 

Ep.  UM,   A,i>tlU-Mant 

iar,lori<^iuguite,m\« 

WilhihnijifFTéiUnque- 

Harianni 

Uotle.  cber  du  !•  rigiment  d'in- 

«r-SSiS; 

BtiM-Àmélie,  fille  de  Frédéric- 

""■■■-    1             ■ 

WiUulmim-FridiriC' 

WiUulmim- 

Cbwlak  IV.  [VoT-  BitMe.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


GRANDS-DUCS  OU  GRANDS-PRINCES 

I"  grand-duc.  RURIK.  chef  de  pirates  des  bords  de  la  Baltique  ; 
grand-doc  ae  Novc^orod  ,,vers  850;  t  879. 


iii<  iGoa  1" 

Grwid-duo,  «11;   f  «i. 

Iï>  El».  (HXA  (»l*w), 

BriDJe-ducbeiiC  on  rtgenle,  9M. 

V*   SViiTOSLAV  1« 
«rtnd-dac,  »M;   f  «II. 

MU  ï»». 

Ot«o,  prlncade  Drewier ;  t  OT7. 

t;,.Ar 

viii*  sviATorout  I",  u  sctLtaAT 

,  ail«  do  BoleiUi  i"  (Chrobn).  doc  de  pol'i^n*: 

i«ji>LÀ<r;iiMi. 

(Tige  iet  prince.  <ls  Polwk.) 

iX*  JAROSLAV  1"  (GeorgCB) 
Gnnd^uc,  tnt»;  t  la».                  Ptrlage  le  kou 
Ep.  Ingtgrtd,  nile  d'Ololt  111                               in 
{SkoUonung).    ™l   d>  SuM*. 

,"nV^„'...e*.oùMte. 
-10»;  i  loi*. 

t  IWÏ.                   t  1«*. 

t^,  loiCpnncade 

r.-i-rs'i,, 

roid'Anglelerre. 

%'  ISIASLAY  l" 

n*,  IMS  ;  gruid-duc    losi; 

diuX,  1007:    rétibli.   iMt 

cliHté  une  lecands  faii, 

ii»l;r<Ubl.,l«7(; 

'•^     ttl07. 

Xtl-  SVIATttStAV  II 
Né,  tm;  prince 

Il«  V8KSIAV 

rrinca  <!■  PoloUki  gnnd-dnc 
oppoKiUiuJ^TlMt, 

*   hilP™lAm'r 
gnnd^luG,   iOTI; 

CTige  de-V-"»  *8 
TwbermgDT, 
_             d.l.i.«n,^) 

JlAOMLE 

Prinoj  d«  Viidi- 

S.           TPir,  ion-, 
de              t  iMt. 

RWTHLAT                    £|>J0T« 

+  IMl.                     t  IIDI. 

Ép.     IMl. 

i  tm  ioïO.                     (Michel 

Ép.  IMl,  UiU«i.  aile 
prince  daa  PoIutuo 

Cleo            Ditiii 
rrineede     (V.  uN. 
Ticbenii-     GXXXIIl) 

1 

ItuoettT                      Zbitttva 
Prince                             t  HW- 

dcVlHliniir,                     £p.    lioS 

£p.  JV.Blùde               d«Pa"^M 

de  Hongrie 

XIX'                                    XI*                             ITIA- 

VSËVOLODII              IGOR    11               lOILlV 

Prince  d.              Gnnd-duc, 
T».lierniei»;                  HWi 

Kr.nd-diiii,                règne 

IIM;                    mHHnilinilI; 

tlllf.                 tïcrsiMa. 
(Pour  1»  poMé- 

VBélOlOd 

«de 
Svliloslii, 

V.UI.1. 

CXKXIll.) 

XV>  VLADIHin  11    (HuiKumuiuï)  HsTisLAT 

(V.  ubi.  CXXXIII)  Prince  de  IiwIot 

de    Noiogorod ,     le 


jvGooi^le 


RUSSIE,    r  TABLEAU 


DE   LA   DYNASTIE  DE  RURIK 

II'  OLEG,  proche  çareDl  de  Rurik  ;  réeent,  879  ;  puis  grand-duc,  879  ; 
transfère  le  siège  du  grand-dache  àKiev,  88S;  t  913. 


VLI>   VLAUlUm  1",  LE  CnisD  lt  Lt  5*int 

piinceda  NoT(^rod,H);  grand-doc,  n«;  tiuiilité,  «sa 
Ep,  1°  am,  BogmJa,  HUa  de  Kagavold,  princa  du  Poloak 


Neuf  umn 

PrwWma 

Pnmitta 

a 

01a. 

Ëp.   Bole^l>*  1"  (Chrobrj), 

Ëp.  I.sditlas(le 

ChuTOl. 

dii 

de  rolotint. 

priDcedeHo 

griB. 

J(iI[<VSEVOLODI" 

V„Taaiisi.« 

IGOK 

IlOStlStAV 

£ji<ab«lf> 

Anailatit          Anni 

«ariit 

Ké.  10»; 

Frince 

Ep.    IW, 

<(M  ^v-      Ep.  1*  lOSI, 

■f  ie»7. 

prinr» 

priBce 

de 

de 

Harold  m , 

Und.).        ïlenrt  1". 

ip.  loM, 

de 

roi 

Ep.  loso,     raideFnnce; 

Cailmir  l", 

M«i..lai; 

SnoLenFL  ; 

nkao, 

Andrt   l",        t  IMOi 

duc 

e«nd-<liic,H)il; 

de 

io«4i 

Norv^^e. 

roi              1*   iMl, 

de 

,+  '»'?; 

1 

Roiiirie.          comte  i/e 

Pologne; 

Êp,    "  «., 

-flOSI. 

de 

Ëp.Bolc»lMll, 

C'*pi;tiOM. 

IJikVID 

'^iBH-rdi, 

'printo 

duc 

de 

dB 

Vladiipi 

DriD»!lBé 

Pologne; 

de 

laa  A'Ulatdi);  f  IIOR, 
Ep,  ■•  Henii  de  Sud», 
niiirK.  du  Nordi  f  IMT; 
!•  IMR,  Henri  IV, 
empereur  d'Allcniigne. 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


GRANDS-DUCS  DE  LA. 


XV  VLADIMIR  II,  MOHOMAQDE,  fiU 

Nâ,  la»;  Bnnd- 
Ép.  1*  ChrUliot,  flltod'lngcl". 


XVLIl*  WATSCKISLAV 


I-ISIASUVII         XXlli*    HOSTISLAV  t- 


pfrcastif, 

gran^du 

erand-doc,  nu; 

Vlidloifr: 
vivail     liss. 

t  Vn" '■ 

XXVIll- HOMAM  1"              XXK-  RUH 

Grand-duc,  nn  1i;«                 Orand-da 

l                             ilM;^dépo 

lé- 

Printe  de  Hoïo- 
labll.liBî. 

Or».,d^uï,  laiî;               grii,  ISWjt 

{om, 

VUrotodmbii. 
(V.  UbI. 

CIEUV.) 

Gr»n 

JtBO 

-dno 

LADIMIH    [II           f-l.     F.U*^ 

PrinM  d»       <".  c"eûùtnO 
Viasnii. 
(Tige     d« 
prlnui  ds 

VilHDllkol  , 

Scbilema- 
kol,  tu. 

L  ll«T;chii9sé.li«li 


PriDM    da    HilitKh:   grand-dnc, 

T«r«  11»)-,  t  lïc*. 
I^.p.  N;  flilede  Rarlk  II,  gnnd-dnc 


.„.s,„,os.„,,(v. 

UbI.  CXXII) 



Prince  dsTKheniigot;  tins. 

1 

XIX-    VSÉVOLOD     1[                     XX*    IGOR                        SVUIOSLAV 

{V.  Uhl.  CXXXII)            (V.  lïhl.  CXXXII)                    1 

Prince  de  Tscbernigov;  Rriml^iu 
parRMlilnï  l",iiss;«rren 

.Yers   riS8;cbas« 

XXIX-  SVIATASLAV  'Il                                Gnnd-duu.iiM-l'JIH 

Ëp.Gleb,gnnd  phncedeKie 

.  (V.  ci-conlre.) 

Graad-dut.    iM»; 

jvGooi^lc 


RUSSIE.  2"  TABLEAU 


DYNASTIE  DE  RURIK  (Su.**.) 


de  Vsévolod  I".   {V.   UbI.  CXXXn.) 
dnc,  iiiijtms-  „    .,  , 


(ou  Ocergu) 

DDLsoaouKi 

Grand-duc.  1 14«  ;  r«ad< 

MoKoi)   U«-H»Sj  1  1157. 

'.p.  l'  «..fille  d'Acp»,  prince 

ûtt  polovlsu; 

i'Olga. 


nia;da  pà- 


KOYOgorod. 


MSTlStAÏ 

HalalH^ 

gurd    1", 

'""r- 

ep.iV„fl11e 

etdt 

Ytadimir  ; 

Boumnnâ  rai 

X'ê:^^- 

roEd. 
Honiiri^ 

XXIIC  *.■<  ANDRE  [-■ 

Ep.  Ulila.  filla  d'Elienne 

;,Goo<^lc 


HISTOIRE  DE 


GRANDS-DUCS   DE  LA  DYNASTIE   DE 
XXV  bit  VSÉVOLOD  III  6ii,  BU 

m,  USi;  uraDd  -  due  de 

'"  '""""T 


XXVIl'bii  CONSTANTIN 

Prince   <!■  HmIût;    chiue    Mit 
frtro  lourié  II  et  m  f»ii  procli- 


XXVI  iil  lOURIf.  I[ 
Cnnd'dnc  da  Vitdïmir, 

trtre'canoiinilD,  III7; 

rtlatali,  lllB;  f  IIM. 


XXXVI-  ItROSLAV   II  bit 
Princf  de  Fernsh*,  IMi: 

de    Nuiagorod,     iiao; 
gnDil-duc  de  VlBdlmir, 


prtnca  de  Hotur,  1311;  i  iprti 


Prince  da  NuTogoroJ,  IMT; 
j;ri>iiil-d<jr;  dé  Vlidimir , 
I-2U;  t  IMI;  cmoniH. 

Ep.  113»,  It.,  nil«  dD  princ« 


XUII'  lOUKIË  III 


Ep.  iH-i,  Marie- ÂliX' 


XLVII'IVAN  II 
Né,  IJMi  grand-duc  de  Hdkou,  19»;  t  ijss. 
Bp.  ■•  Fiodatii,  princeue  de  Briuik  ; 

a°  nu,  Àlixandria,  Bile  d>  prince  Dmilri  IliAr}i»ki. 


[•  DHITRI  III,  D(it»KI.  {V.  t 


RUSSIE.    3"  TABLEAU 


RURIK,   A  VLADIMIR  ET  A  MOSCOU 
de  lottrii  I".  (V.  Ubl.  CXXXIII.) 

Vladimir,  llTT'Illl;  t  HH- 


(Tigg  dM  nrincei 
Sunidab,  Fa- 

liriiu,eti:.) 


(V.  ttbi.  CXXXIII.) 


Tige  dcB  princc! 
4b  SukUi.) 


xxxnii<  lAROguT  m 


XXXII'  ÏIBILI  1" 

(lOSTaOUKT) 


Èp.  IIM,  L«lika, 
de  Poïngoe. 


XLIV*  MICHBL  II 


CONBTUITO 

Prln<M  de  Soldai  et  de  Nijei 
NotDginwl;  f  I3;4. 


XLVlIf  DaiTRI  II 


I  ;  lu  n  rMdence  à  Hmcou  t 


Bp.  firUiM. 


PrèicodMi  "  Mm  grud-ducil,  tJM. 


HISTOIRE  DE  RUSSIE.  4-  tableau. 


XLIX*  DMITRI  m,  DoRSKi,  Gis 


L*  TASILI  tl 

né,  UT);  gnn<Myc,  IM;  f  1431. 

:  ittl,SopUt,  llledSTlUMil,  grtnd-diic  di 

Uihiuiila;  t  lui- 


rWli,  1441;  |  IMX 
tp.  1491,  Mari;  fllle  da  IvimIit  vlullmlroducb,  pHn»  de  BorOTik  i  f  1411. 


Ul*  ITAIf  m,  u  GuNB 

M,  1441 1  gmid'duo,  I4et  ;  t  >»>• 

.  1*  lui,  Jfori^  Ula  d*  BmK  ■nud-die  da  Trcr; 

t  IWI; 

!•  un,  Serkk,  ma  d<  Ttwmu  MMosna  «I 

liées  da  Coauuan  XI,  ampatagr  da  ConusnilDople  ; 


l>rln<-a  da   TT«r,  I4M-, 
f  t4S0- 

Ep.  1491,  HArfM,  (brame 


;rtoil  -  pf  ra 


UU>  ViSlLI  IT  (CiainL) 

«t,    141»;  mnd-dao  de    Horagorod,     l4Mi 

grind-dnc  de  HiHcoa,  un  ;  1  lUl- 

Bp.  1*  IMl,    SalonUt.  llla  da   priDca 

Georaei  CondUatlnuTiisch  SiIhiiot: 

r«|HidJ«ei 


i"  nar.  IVÀN  IV,  U  Tcum,! 
fraaiMDOdalIncoa,  isDi  M  faJt  coaronDar  aou  la  U  M  da  car,  WTt  f  luk. 

charfliitt  IKO;  — 1*  IHI,  Marit,  llla  da  Teninik 
^,  llla  lia  Tuill  SUpaaoTllacb  Sabaklil:  t  UTI  i  — 
„ — ..  .~...„v,..«,v,.,  — ,-  j,_.,,„„,ui<n^  U..M.  „uGlattrai«>Di)ria/taiMmMX«(la««fcaja;rdpiidléa) 
—  T*  IttI,  MtHU,  Ula  da  FAdor  Aïonusianlach  Nigy. 


II«,  lt»lpttM)ede  Maaooo,  itTT;  f  1)13. 
.  1°  AbxanJra,  mis  da  Bacdan  larlarilich  Bibnn>T{ 
V  Prt»eoBi4,  lUa  da  Miciel  SoIotI  da  KOMhln  j 


:vGoo»^lc 


■GRANDS-DUCS  ET  CZARS  DE  RUSSIE 


d'Ivan  II.  (V.  Ubl.  CXXXIV.) 

Hoscon,    isn;  t  mi. 
GaDalulUnoTilBuh,  île  SouuUI  ;  f  iUl. 


Frlnce  da  Kojalik; 

f  IW% 

(Tige  des  princes  de 


Prince  de  Mmiirat;  t  itte 

teni  post. 

Sp.    Evphroifnt   PotnjMhtCTiis , 

de  II  ramille  de  Vnrenior. 


H«e,  Ii03;t  HIT.     - 
'Ëp.  Uf4,  Jean  III 

(PilïDlogue), 
«mpenurds  Conetamlnojde. 


Prince  de  Volok  ; 

f  lUt. 

Ëp.   nfona; 


£p.   Itoi,  fulK, 

ei«nd-dnc   de   BIum; 

i  US). 


1 

Bétètu 

Amit 

Hé,  ,»k  1  f  IIII. 

PrlDcedeStorim 
p.    11».    Exti'^"»'"* , 

Bp.  !«•«,   Meundre, 

grand-duc  da 

Llthninle.  dépolirai. 

SopM 
(oa  FÎMmù) 
née,  llrti  t  Itol. 
ep^  iHt,  Tulll 


J_ 


Ep,  ISTS   Htgniu.princedBDinemiMk.iri  dtChrfltliii  III, 
relda  Daneuiirek;  t  IIM. 


m,  ius;f  fstO' 
Bp.  iMT,  A',  Ule  da  prince  Dmilri 


!•  FSDpn  I« 
i,lilT,  cur,  lut;  i  IIM. 
>,  flile  de  FMor  Goduno*  1 1  IMt. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE  RUSSIE.   5"  tableau. 


TRANSITION  AUX  ROMANOV 

FlDOI  RODC'IOV 

I  


NI'  lur,  BORIS  CODUNOV  IrifM,- 1 IMI. 

rrcmi«r  Oilniiln  de  FMar  II  i  naorpe  te  (rtoe  dei  M*n,  ISBt;  -f  1M5.  Ëp.  FUor  I",  curd«HilU<«. 

Bp.  ifarif  Gr^orinna,  Bile  de  KiliiUn-SkiilircT;  1  l»S.  (T.  MbL  CXIXT.) 


V*  DmTHI  T,  iTlnonTSCH  (Grégoiie  Olrepîei) 
Cur,  iwl;  t  ISM. 
Ëp.  l(Ot|  Jfarina  Jurinna  Mnitick,  flile  di]  ptUtiii  de  Sendoi 


VI*  VAStLI  V,  iTASOiiTBCP,  Cdouisïi, 

Cur,  ItW;  déGha,  <SIO;  t  ISII. 

Ëp.  leoB,  Jfan'g  PArenu,  fllIe  du  princ^Pietre  lianoiilieli  Buln*ia«T-tlgUiT>ki 

H  fill  rellgfeiue,  Isift;  ',  itlS. 


DiqitizeabvG00»^lc 


—  CZARS  DE  MOSCOU  OU  DE  RUSSIE 


DYNASTIE  DE  ROMANOV 


ZicuMi  iHiuwmci 


Roiun  ZicHiiiui 

Volnda,  UU  ; 

bojinl;  t  ItU- 

Ëp.  Utiamta, 


xurcikLlSU-, 


ViSILI  JEUIIT 

DtDreikl  ils  Tier,  lut;  voIiodB  de 

KHUn,  isit  ;  boyird,  lut  ;  -f  I  SOT. 

Ë;i.  ittuuluiJt,  Bile  du  princa  Dnltri 

r«drowluch  BalikljtlMI. 


OkolniUClici,  lUI; 

iDjvd  M  d<ar«iki ,  i 

voliode  ;  t  IIH. 

Ep.i' 


KM; 


Nlll»  RDMjtliaVWTCB 
JouaiET  ZlCBlRim 

OkolnliKliei  et  folxide,  Ktl  j 
d'orcikl  et  hojBrd,  lis); 

■(ISM, 
£p.  <•  Vwara-.i  un-, 

!•  fudocft,  Ulle  dn  prince 
Àleitndre  BoriuoTlMch 


Ep.  lUf.leeur 

IVBD    IV. 

(V.  Ubl.  CXXXT.J 


FlDOS  NlXITICH 


s»»  ;  méiropitliula  de 
u,  HM  :  patriarche  de 
a,  lSID;tlSl>. 


>alBk,  l««T; 

t  («M. 

Ëp.  Jolfona  Fi- 


Ep.  lu  iHinca  Itu 

■ich^loTiUch 
KalircT  -  Kotsiikl. 


viih  MtcaiLni 
(V.  uti°  cxixnio 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


CZARS    OU    EMPEREURS    DE 

Mil*  MICHEL  m,  RomanoT.  fiU  da  boyard 
Né,  IIM;  enr, 

Cp.  1°  1114,  Karit,  alla  du  priai»  ValDdimir 
«•  K36,  EudosU,  tu»  de  Lnkian 


X'  FEDOB  III 

Ht,  iM  ;  cur,  àtW,  t  »>>■ 

1*  III4,  Àgalht,  Alla  de  ElméoD 

'iiteniadi  GriiKhakli -t  iMrt 

1>  lUl,  UbtIIu,  alla  da  llBtbi«D 


Calhiriiû 

léa,  IHl;  t  IT»' 

Ep.  ITIC,  Chirlaa-Uopold, 

c  de  if--" -■- 


L 


AHW  ifUiab<tk-Calli*rtn*-CkTUIim) 
S4e,  liiti  régeoM,  IIU;  eiiU«,lT4i;  t  im. 
Ep.  nNiABb^M-Otrio,  pilnca  de  Brountck-WolfaBUIiidi  t  IT 


;v  G  oo«^  le 


RUSSIE.  6'  TABLEAU 


LA    DYJÏASTiE   DE   ftaMANOV 
Fédor  NikiUch.  fVoy.  tabl.  GXXXVI.) 

TimaKaiiUcb  DolugvooUi  t  1<U| 

&lépblDDTllICh  SlIUChSBtT  |  f  UU. 


SophU 
Két,  itU; 
GD  -  rtgïDte, 


II"  IVAH  ï 

ne  PIBRRB  LB  CKXm 

Natalù 

C?.Wbl.C«IVUIO 

Ktt.  HT»; 
1IJ»I. 

..feï'&iSffa., 

XV»  UIN8 

Nés,  laM  ;  lafinaite,  im;  t  ITW. 

1.  1710,  rrMéric-GnlIUiiiiM,  duo  A»  ConrUodat 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


CZARS   OU    EMPEREURS   DES   DYNASTIES 
XU*  PIERRE  LE  Grand,  fils 

Hé,  l«ia  ;  cnr  aiae  ton  frtre  Itu,  im  j  Ttfat  mt, 


XIV*  l'IERRE  II 


I  i  doc  d«  Uolalain-Gouorp,  i 


M.  PlUL  1- 

Hé,  ITSt;  ducdi  HoliMD-CoUiirf, 

Ep.  !■  (T7t.  NaMit-ÂUiinBa-WUluImnit,  lll> 

1*   IT7<,  MarU-SiipUt-Ikinlhit-ÀtigfteMiài' 


I 


Jlfianiriitt 
Me,  ITUt  t.lSOl. 


d'«atricbe,       ep-^^ll»», 

t'ut»- 


palBtlPdtUuDgria;  né,  It;<;  prince  de  )lei:l:lEmboarg' 

■t  IHI.  lctiKcriD;nd,  m»; 


P»«L-  ifan»- 

Né,  tIM;         !««,<>•■• 
gruid  -doc        ductauK 


;vGoo»^lc 


RUSSIE.      V  TABLEAU 


DE  ROMANOV  ET  DE  HOLSTEIN-GOTTORP 
du  aai  Alexis  I".  {V.  Ubl.  CXXXVU.) 

i  I*  iltn  d'aiDp«m 

répndife.  UM  -,  f  . 
iDipéraliice,  II»; 


Ëp.  17»,   CbirlM-FrJdirif , 
ducde  BolBUin-CatUrpi 

1  int. 


UpriDteua  Taroiannf,  ttit  nUareLla. 

£p.   l'iminl   Mexti   Orlo/  (Tchcunlnikl), 

m  des  iniii  uu»lnB  de  Flcrraltl; 


(Cbmiles-Ulkic) 

du  trSnede  Rnssla,  CM;  ampc 

Cbfialiui-Augmle,  prlMW  d'Ao 


ntV,  anfeitar,  tlPS  ;  f  l|g|. 

de  Looii  IX,  lindgraia  de  Hfue-Dminudi: 

t  !"•; 

Krâdéric-Eugèna,  duc  de  Wurtemberg-Monlbélitrd  ; 


Cp.  IS04',  Chsr^ei-Fridiric, 


£p.  ■•lïoe,  Plerr»-Frédérlc- 

ni,  princa  d«  RdIs- 

SldanlMurg;  ne,  ITti; 


prioi:a  d'Onoga , 
priaca  rajtl  3m 
FiH'Bu  (depufi 

ietHj»-tti;  oé. 


Mari»  -  Loviu-Altaandrilu 

Ëp.  1137,  (àiBrIei,  priDce 
de  Fruste. 


Marit-Louiit-Â  vgtula-Calhtrim 

K*e,  1111. 

Ép.  iva,  GutlUanw,  nince 

de  Prusu,  dcpaie  roi  de  ProHi 

■OUI  la  nom  de  Guillinme  1". 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


CZARS  OU  EMPEREURS  DE  LA 
XX*  PAUL  I-  et  Marie  de 


XU'  ALBXANDHB  I« 


N4,  moicrud-due,  litï;ilo^raid«  PolOlM, 

iiléitiiii. 


Ueaift-Darnuudt;  Dfe,  tt 


•x-'" 


oét,  im. 

£p.     IKt,    Prtdério 
prli>ceru][>ldeWDr- 

roi  de  Won 


, ,  ^ GnDd-dnohirmer;iié,iUi; 

impérial;  Dé,IUl{  ai^or  colourtstcbcf da  réf [ment 

SËDlrtleiiliefdiir^Jiiient  dei  dr*(ODi  da  PtreiulDlT. 
a  coHq  u»  NdH  lindcn 
d«  rsnipemir  i  t  IHS. 


uiDtMcherdu  rtglment 
d«  dragoD*  de  li  Hou- 


Gnod-duciDi,  IIM)  cbtf 

du  rteloMDi  d'îDfuilerle 
d'BluiËcr4D«twurH. 


,  Goo<^lc 


RUSSIE.    8"  TABLEAU 


DYNASTIE  DE  HOLSTEIN-GOTTORP. 
Wurtemberg.  (Voy.  labl.  GXXXVIU.) 


XXIE*  NICOUS  I-  MiCBU, 

ft,  itM  ;  eBipereor.mt  )  Onnd-dnci  ni,  tm  ;  grand  dmIik  d*  l-inillirla;  t  tlU. 

t  '>»■  tf.  Il»,  fi/HiMJ'Mfimu  (FiVrMrifiw^AorlalM-Jfnrw,}  SU«  d«   Fiul,   prince   i: 
Itn  ,    Âltsanira-  ismbeig:  nie,  INI. 

-■- —      (fr*«-  I 


raidt>PrauB;Dto,l]Hi 

1 

Vnrb 
iUt;tlUfl. 

Éiiiabth 
Ep.  laU,  Adolphe,  dud 

CafWfM 

l»M. 
Ep.i8il.CeorgM,ducda 
liB;ni.llïi.* 

CoiatAniti 

,    ÀlixaHdra 

g«nd 

NiCOLK 

Grand-dDc;  ué,  Itll; 


Cnnd-diiejué,lll9; 
géuénl  d'arlillBrie. 

Wga  •  FéoioTotna 


Ep.  I»«,  Altiaatlra-n-  Ep.    IB»,    mga-Ftotarotna 

tmwui       {Wilhtimint.  ICidf - AugvU),  mt,   d« 

Fr^dfWfiu),   Alla  de  Ja-  U<jpold,graDd-ducd«  BMi«i 

upb,  duc  d'ûldeaboupg;  aie,  IStV. 


Grand*  -  du-    Gni 


iTiîil. 


I   Crsnd-dne;   Crand-doc; 
nd,  IH^  irf,  ttiS. 


icotu       Tr^  wlrla 


CraDde-ducheiH  i  née,  Il 


«Gooi^lc  -^ 


HISTOIRE  DE 


DUCS  ET  ROIS  DE 
I«  duc.  PIA.ST,  paysan  da  nlli^e  ds 


ZlEHOVir,  doc  b 


III'  L&SZKOir,da(ile 


IV*  ZIEMOMTSUS,  ici 


V  MIBCZïSLAS  l*; 
ji.  I>ses,  Dainbri)icl:a,BII«(lïBoleaiiil",ilui:deBahèina;tVtT;  — l'IlT,  Oda,Hllcdc  Thierry,  Durgrave  de  BnndcbODif. 


gDJleiîirBdsroi,  iDli  ;  t  im. 

-V  Judilli,  BlIedeGevM,  diicd«9  Honircdt:  ripudiéej 

d'BckardI",  ruarKTBTï  ds  Hliiiiej  ripuCac; 

G ruid,  grand-duo  de  Bataie. 


Vit*  UIECZÏSLAS  II 

DuCd«  PnlagaB,  ims-,  abdique,  lati,'  t  tni- 

Cp.  Richiue,  111s d'Buan, comte  palillu  do  Rbin;  répudiée,  lOM; 


Né,  l«l«-,ae  relire 

Ëp.  tOtl,  Marit;  fille  de  larasiir  l«,  grud-duc  de  Buieie;  t  tMT. 


£p.  IM1,  Villltchûlaca,  fllle  de  Viiiiachiala 


Bp.  lOtl,  Evdoxit,  BIlB  d'IaiultC  1",  grand -duc  de  Russie  ;  i  I IDS. 


1119,  AdélaiJi.Ult  d'Henri IV, 


xih  TUbiSLAs  n  xiii>  bolesus  ix 

UN  ;  due  de  Pologne,  tl5tl  Hé,  t  UT  ;  duc  de  Hoaarte  M  de  Cnjaiie,  llltl" 
preiid  le  Dire  de  ro),  Polegnc,  Wttz-t  iiTt. 

£p.  fllil.jnaif'ule.  fille  de  Vladimir  n,  giud- 


ducdeKi , 

I,  Hélifu,   fllle  ds  HoatialaT  Voled*"- 
lUcb,  priDCC  de  Tmutracan. 


Oiaiie; 
I1H>. 

eabvG00»^lc 


POLOGNE,    l"  TABLEAU 


LA   MAISON  DE  PIAST 
Cnuvic;  ëla  due  de  Pologne,  842;  f  S 


ValogBt,  Hl  ;  t  •( 


dePologDB,  t[l;f  M4. 


Ep.  GcTO,  duc  d«a  Hungroi*. 


WLtDiBOI  (OU  Bladuiaii)                                         Kp. SuénoD  I 
t  IKPl.' 

[«,roid«Dsii«iiiuïk; 
t  lois. 

Doc  de  Honiic; 
chuté  pirsoD  frère.  i«M;  rélibli  par 

ep>l»OI,llaniian, 

Richùu 
f.p.  BeU  1",  roi  d«  aongrie  ;  t  l»6i. 

!•  VT.*DISLAS  1-,  HEUitn 

Né,  lUl  :  duc  d«  F..loeiia,  1011  ;  1 1103. 

Ep.  1*  f uea,  JudilA  .  Bile  de  Vraliilu  II,  duc  de 

Buhéme;!  1089; 

V  lOU.  Sophit,  Bile  de  l'empereur  Beor)  III,  el  Teava 

deïOemo»,  roi  de  Uoogrie;  t  «u»  poM- 

D4h>rd;KréTa]ieconlretonpére,IOM:  Biilé.llol; 

tiers  lll«. 

XIV*  XIECZTSLAS  III,  LK  Vinx  HiMU                             XT>  CASIHIK  II,  le  iraxi 

Hé,  II»;  duo  de  GncaDe  et  de  I&liuh,  Né,  1111  ;  doc  de       Né,  IIM;  duc  d*  Seadamir  el  de  La 

IIS»; de  Pologne.   ln>;  cbuid,  (117  j  seodomlraide                    (tsT:  depoiocoe,  iitt; 

réul)li,tl»l;tiziil.  LnLIin,    Itll  ;              prend  la  titra  doni,  1177 1 1 IIM 

Cp.l'  llst,  fuiozie.  Hlla  da  VUdimir,  fim.                 £p.  I16t,  if^Un*.  BU*  de  Vteiolod,  Il 

■raiMl-dueda  llu»la;  tanmlii);  Ttedimir,  duc  de  Bêla. 

1>I1U,  GfTtTudi,  Bile  de  B>U  III,  (Voj.  IdtL  CILI.J 

l'^liangla,    roi  da  Hiingrle;  t  H*'; 
y  len  MM,   AdéUxitt.   nièce?    de 

*cfô""bl.  CXU.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


DUCS  ET  ROIS  DE  LA 
XIV  MIECZTSLAS  HI,  te  ViEOi.  Ep.  I'  Eudoxie 


Ooci»  Killuh.puii  da pMnmla ;  tiatl. 

ep.fr^U(u,flllcd<iZv>(DiDpalli,<)uc<l<U~  '     ' 


XIX*  PnZEMISLAS  tl. 


M,    IK1  ;  duc  d«  Cncame  et  ds  FuDUile,  I3]T:  d*  lallKh,  tin  ;  rui  de  Pulogiie,  iprij 
tp.  I*  137],  LuitgaTdt  ie  MtckltmbotiTg,  Bile  dUenii  le  PJlcnn,  duc  de  Xccklem bourg; 


Étitatelh 

Née,    IïM; 

sr.AS,  roi  de  Bahïtoe  ;  roi  de  Pclegoe. 


XV*  CASIMIR  II,  Ll  JDITI, 


XVI*  LESZKO  V,l.t  Blanc 
Mtll;  Tot  de  FoloEiie,  ntK;  ihdlqne  en  bveur  de  HieFijila*  III,  kid  odcIi,  lltl;  npreDd  lepoiiioir,  im-,  (  mi. 

ip.  i3ot,  Oriimitlaaa,  Bile  d«  luMiaf  II,  grand-due  de  RniBiei  t  UU. 

XVn*  BOLSSLAS  T.  U  CbAItB  AtUlafii  Salamù 

*  ■    "  ■  "  "      —  "îp.  Henri  Biiririn,  duc  de  t  <»<■ 

Uecklemtiau.g.  Ëp.  Colomin.  prince  de  non- 

gric,  aie  d*Aitdré  II,  roi  de 


p.  QniBliini,  Hli  lU  ItMtiilu,  prince 


£p.  ilH),  Cbirles-Hoben,  on  tbtroben,  roi  de  HODgrle. 


Ep.  1*  iHt,  Hargwrfh.&lJe  de  Chiriei  de  Lutimbùurg,  duc  de' Morilie,  puis  empereur 
3*  Ita,  Éltiabilh,  fille   d'Élianne,  ban  de  Boinle;  t   tSBT. 


Kelne  da  OoBgrie,  1U1|   f  IIM.  Née,  [311;  reine  de  Fotugne,  IM9itllM. 

Bp.  IU«,  Blg1an»Dd,  mirqnl*  de  Brandebourg,  pulieniperear      XXIV>  bi'i  Ep.  lUS,  VLADISLAS  V,  JACKkLOH,  grand-dui 
d'Allenwpie)  recoDon  rot  da  Pologne,  IMSitiUT.  da  Liiboanie,  poU  roi  de  FologH-CV.  uU.  nui.) 


POLOGNE.    2"  TABLEAU 


MAISON  DE  PIAST  {Suùé) 

de  fle/wr;  — î*  Qertrude  d«  Hongrie.  (V.  tabl.  CXL.) 


xn<Kf  TUVISLiiS  III,  ÀDi  limn^Kbu 

M,   lt«  ;  dio  d«  PolaRO,   IIIM;  iépoU,  IMT; 
fip.  !t.,  I\]»  de  lanniir  11,  prince  de  BngsD. 

Entre  ■DcbipKra  de  H*s<l>t»arg  ;  t  i^oi? 


I.I  POsTHOMI 

an  iBierrhfnodBïijons,  lUï;  duo  de  Pamértnle  ori«nl>1a,  lïM,  t  u»(. 
ïtsfisr  — 1>  11)1,  R'cAïue.mLe de VildeœirlT*) de  Suède-, f  lui. 


t  lîM. 

iJWit  i3(iSi~l*ttOt,B»dolpbe,diio  d'ADIricha;  t  iWr. 


«t  BéliM  i»  Btk*.  (T.  UU.  CXL.) 


Dae  d«  CDlïvfB!  t   iMt. 
tf.  Agatht  it  Rvtti*. 


TnedaOa]>T)«;t  lau. 
Ep.  rT«n  IDO,  Pontlann,  Bile  ds  aenri  le  rieai,  due  da  BreeliB:  t  ■ 
3>N.,  fllIedeSimbor,  dnodePomériDle. 


■  ■.•UI3I.U  ii«  rt.1  Lâncelol) 

Heine  t  l'abbaia  de  Cttetui,  I3lc  ; 

prétaDdaniauUADedePDlegna,  1)71,  UN;  t  ijia. 


lin*  cAsnnii  ni,  u  oum 

ISIO:    rot  de  Palcgae,  I»)  ;   f  ISTO. 

r-AA-.—-.- ,  ._.  .j  |_m,nanle;  -j-  |)g(; 

t*  t'ill,  B*dwj0<^  Ula'd'itenrir.dôc  dâciôpu  1 1  nn  ia«ô.     "" 


ftp.  I*  Onitlioma.'comLe  de  CIMai  :  f  11»  j 
»  Tara  14aa,  ïllri(i,diLj  de  Teck. 


Gooqlc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA  MAISON  DE  LITHUANIE 

XXIV  bis  VLADISLAS  V,  JageUon,   fils 

Né,  l»i;  gnnd-dnc  de  Lltfaunie,  iJiij  roi  de  Pologn, 

Ep.  !•  IJIt,  Bdatgê,  mia  de  Lonli  la  Giud, 

1-  HBI.Annt,  fllle  d*  CniJUnoie, 

!•  llil,  ÉUtabitk,  BUa  d'OUon  de 

t°i4n,SnpAi>, Rite  d'André  Dniiirleiiich, 

I 


.■...,..„„ 

B>d«;g, 

c..,.,. 

ÏXTI'  JEAB.ALBE«T 

XXVIII-  AI.EXAIfDnB 

Nt,l4S6;roldeBobèdie,l)ll; 

Né*,  14S7  ; 

Né,  Itlt; 

M,  II»;  roi   dePelocne 

Né,  I4»l;  (nnd-duc  de  Liiliu- 

le  Hielie, 

i  IXH.HDS tUiincf. 

V»iliiï,gr(nd-ducde 

UDdilimt. 

XXXIll*  IHNI  __ 

ISM  ;  roi  de  Pologne,  lltl  ; 

tf.  l'  iHt.itiiabelhdÂulriclu,  il\tdereriiatail",nii» 

e  Somlyo, prince  d*  HoQKnegLde  DuMmej  tt!W: 

.   .^   ....     .,..  ...        2.  ,jj,^  2,,^_  g„,  ^  Georget  Kuliiwn,  cuiellin  de  Vnni, 

et  'en'e  de  SUnidi*  Guutld,  piltiin  de  Trokl;  t  ISSI  ; 
S'  nu,  Cathtrim  ifÀulricItr,  itar  ae  tt  prsmtère  ttmBM.tt 

Teu'éde  Frtntoii  de  Gonugue.  due  de  Hinloue;  répndi^, 

is«;  t  iSïï. 

Jeam,  bàurd ,  éT«i|ue  de  Wilne;  de  ^>■nlni■,  tilS- 


XXXI*  HEHBI  »t  VALOM  ,  m* 

Se,  ISii,  duc  d'Anion  ;  roi  de  Pologiw,  iST'î 

ui  d«  Frucc,  iSIt  )  déclaré  déchu  de  K>  drolu  an  IrtiH  de  Poloïne 


;vGoo»^lc 


POLOGNE.    3"  TABLEAU 


(DYNASTIE  DES  JAGELLONS  ET  PEINCES  ÉLECTIFS) 
d'Olgierd,  grand-duc  de  Lithuanie. 

IM«;prél«ndiiiUulrdnedaBoDgiia,IUl;-MtU. 
roi  de  PDli»ne;t  im  (Y.  ubi,  CHU); 
'eClilïïM  ■'-■ 


Ëp.  iis(,£l{nibeiA,ailed'il]bsn  II,emperai]ri]'A1UmagBe;  i  lias. 


XXIX'  SiaiSKOtlD  l'i 


Ep.   i»  lïll,   Baril,   ail«  d-Élienne  do     7,J;?i„.V  ^p.  iHi,         Ep.  IJH, 

Zipolji.pïiUin  de  Tnniïliïnie,  comM       '    ,|?i .     '        Frédéric    II,      BogiiloI, 
de  Zip.;  t  iSis;  .Jh.V»n„e       ■InodeLlegr— 


Bonn.,  Bile  de  J*«n-C«lé»i-Sfone,       Î|"S„„S"  de    Pomé- 


± 


Cathtrint 
i  iut. 

Ëp.    lias,  Jein,  duc  de   Finlande,  fila  di 
Wais,  roi  de  Sutde  ;  roi  de  Suède,  liât  ;  - 


d'Henri  II,  roi  de  France. 
quille  la  Pulogne  pour  retoarn 
par  U  diiie  de  Slenuce,  isli; 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


ROIS  DES  MAISONS  DE 

XXnn-  roi.  SIGISMOND  HI,  fils  de  Jean  HI,  roi 

m,  ma;  roi  d«  Fotogoa,  mt. 

Ep.  l'Isai.JfflU.BIIedeCliarIfe 
i'  ISDS,  Coattanet,  lax! 

L 

XXIIÏ»  VUDISLAS  VII 

M,  IWl  ;  erand-doe  de  Rutsie,  lelD  ; 

roi  Ae  Palogne,  i«3i; 

t  IHl,  UDi  pwUhld  Irgiiime. 

Bp.  1°  l«ïl,  CMIffUnit  t-A«lri<-ht , 

Ile  de  Fcrdinuid  11,  empereur  d'Alleoiii^DCi 

n««,ISII',t  mU; 

!•  ute,  Jf'Irj>-£,oul^^ 

111a  de  Ctiarlei  1"  de  ror.iacue, 

ducde.Ntfier.  ptdeHanioue; 


XIXTI*  K1CBBL  (TBOllI- 

FiU  de  Jirémi»  WiecsowleeU  el  dnceoiluil 

né,  t«]ti  roldt 

Ep.  ino,  ItUotum'iTorM,  Ails  de  FcnUiund  IH,  «mperaor  d'Aliampi; 


XXXVII'  JEAN  SOBIESKI,  fils  de 

ne,  te»;  gnnd  mii^chil  de  U  Polrfii»; 


Iicgnia-LoDii  Sobuui 

M,  iMTieaDdidil  an  lr6ne  de  Pologne,  ittf,  t  nSI. 

.  I»l,  flMfi(40«-£I>iabMh-JtnAl«,  lUe  de  Philippe- Guillaui 


TMriu-Cuntgandt  Stbiuia 

Née,  1616;  1 17». 

Ep.  itM,  Ueiinii lien- Emmanuel, 


jvGooi^lc 


POLOGNE.  4'  TABLEAU 


WASA  ET  DE  SOBIESKI 

de  Saëde,  et  de  Catherine  de  Pologne.  (V.  tabl.  CLXII.) 


roi  deSnèds,   l»S-18M;  t  l'Sl. 
■rcbidoc d'XDlrlcbs;  Dé«,  ItlIitliM) 
d'ADDe{Dég,liMit  1*S1> 


abdiqua  si  n  nUre  «■>  Fnoca,  ION;  ds  GncorlS  ëiAqns  Bp.  1HS, 

t  l«n,  uni  pOtMrilA.  el  ds  Breilia,  PhlIipfie-GDiliuniË. 

•eux  du  mtrichil  d«  lltAinMli 


KOki  aut-Wiicioiriiau} 

d'Olgierd  ,  grtad-du!  da  Ulbnute; 

PtilogDS,  l«S>itlt7l. 

œwije  an  *«coDdMD«0M(U1l)àCtaarl«iT,diic  dal^urmln*. 


Jacques,  oaetellan  de  Gracovie. 

roi  de  Pologne,  lS74;tl«M. 

■nsrquii  d'Arqaien ,  et  veuTe  de  Jicquu  Ridilml, 


Conrimn-Tlidlili» 

Charles-rbillppe  Soiitl 

Hé,  ItW;  f  ITM. 

Ep.  U  comucu  de  Wes 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  POLOGNE  DES  MAISONS  DE  LECZINSKI 


XXXVni*  roi.  AUGUSTE  II  ou  Frédéric-Auguste  I" 


ixXlX'  AUOnSTB  m  od  FRiDiRic-UaciTS  II 


1.  111»,  MaTit-Jo4èiili*  SÀvtTichi^  OUc  dtlonph  !•>,  «mpennr  d'Allemagne) 


Ëp.  lUI,  irarit-ÀntoinlIliit  BavUri; 
fllledeCharluTII, 

emperaar  d'Allemigna ;  nia,  IIU;  i  nU. 


I 


FAiCliBlC-ADOtinB  III 

m,  17M  ; 

;l«cteDr,  pob  roi  de  Sua 

gnoA-dae  da  VtTunia, 

IWMtl);  f  lllT. 


pologna, 
'ince  p«Ioii>ig, 


de 

Uilrncki, 

cutellaa 


SlimHLU 
Né,  I7S4; 


i7Uiainu, 

grud  tréaanar 


:vGoo»^lc 


POLOGNE.     5=  TABLEAU 


ET  PONIATOWSKI  (PÉRIODE  SAXONNE) 


XXXVni*  bù  STANISLAS  LECZINSKI 

Fili  d«  Raphril  LeciiDikl,  {«latio  da  Raada  ; 
ni,  tS77;  pilalln  d«  Poraanle,  l«ïB  ;  diD  roi  da  Pologns,  ITi>i 


ehMMi,  ITW;  rcélu,  nji  ;  ibdiqae, 
tf.  itH,  Calheriru  di  An(n  Opatimia,  atli 


:;  dacdaLorrilnasf  da  Bit,  {;3T  ; 

I  Henri  OpiUiukl,  cwtaUui  da  posntaia  i 


Mani-ChaThlU-Sophit-FaictU-Uexyiulia 

Mie,  i;ol',T«inad«Fruica;t  usa. 

Ëp.  I7U,  I^nii  XT,  nd  da  Pranca.  (T.  Franca.) 


grand  ti^rter  dt  lî  uaroDDa  da  Potogna,  nii;  pûatiiT 

I,  alla 
TM; 

I 


L.<  STANISLAS-AUaUSTS 


Hû,  iT»; 

Comta 

M,  IT»; 

Vi,  17961 
grand   leeriUln 

t  IM». 

■tuoils' 

Ep.  m», 

né,  .711;' 

da 

de  11 

leta-aémtal 

gmûJ  jaoeuar 

TEL 

conroiiBe, 

Bruilckl; 

17»  ;  ' 

gnad  iéaiTtl 

Ulbalo\ei 

«Ttqn 

dïU 

roi  da  PologM. 
17M;       * 

d'Aulricha: 

prin*.  d-Kmplre, 

de 

tini.  ' 

tbdlqna, 

1J»1; 

i  nù. 

inheTtqiia 

santlnanRoule, 

Vïï' 

de 

t  ITIS, 

mie 

et 

uniklli^e. 

dowmla 

primat, 

deKlmkTi 

oie.  I7W; 

1  im. 

1 

Joair  a-AMTOiN  «-PonutowK  [ 

Marit-nMit- 

N«,  1711  -, 

J<uéfhim 

gjninlaaa^caia 

Pologne 

atdaBniiia; 

.TA 

miidiINdalisi 

du  dDchi 

larra 

Gnkoewioi, 

Vïradrte, 

■,»™v,., 

pasH  *n  urrhe  i*  l»  France 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS    DE   LA  DYNASTIE 
RANDVER,  fils  i'Auda 


Mono-nnia 
Ép.  aiMÎt  lU»  d*  Codait,  Ki  i-HOM. 

lumu  LopBMt 

Bp.  f  non  BartarkIOTt,  Sub'iI»  Bi^i,  f"'  ^'''•'^*S*J'ioi.t 
f  7!log  («0  KMfcoTl"!"  *•  Stairg  fotnt.hun,  roi  de.  uon». 


RotdDpul,  m;t« 


BlOM   II 

(Wlgirt>kan|) 

Hoid'Upnl,  lM;t  U 


Kold-UpMl,»!' 


ni, Ht;  t 


Outil  n 
Hol  dnipBtl.RUltMt.     , 
alla  de  Tbrudgr,  duo  de  Som,  «b  n 


■p.  Pbyro,  ftlle  de  BÙild  iluutnd,  k*  de  Mnenwrek. 
tv.  ff.,  511e  de  Skoglar  Tomo,  teifntuir  mMow. 


fip.  EKrflk,  nid  de  SaéBoi]  I-,  roi  de  tWnem.P 


;vGoo»^lc 


SUÈDE.    1"  TABLEAU 


DE    LOGBROG-SIGURDSON 

la  JlM:Ae;roid'Dp8al,670;t717. 
de    liDrwtg*. 


D*>a.w  l'AngleieiTe 

RO!iawÀI,ll                                                 ITWITSUI 

Rot  de  ViixUlis 

..aiïJs'r.s,.,, 

■isinu>,OEiLDiSHr»T 

Rsm. 
Roi  «mpid.  loa 

■m». 

..„,. 

"""S"" 

DiEkn  111 
Riri  d'Dpul. 

ULifii       on  OLOf 
Rûl   dTJp.ïlitlJlP. 

Hrao 

Enrm>n,uKiiiTiTs 

Rold'UpuL,*»! 

Éwc   TI,  I.I  VrcTOnn 


F.p.  1"  Ingttargt,  Aile  de  Herald  Haarraser,  roi  de  Norn^ge;  —  1°  e7S,  .Stirn'd  (nmptrieuae),  Vie  de  Skoglar-ToMo,  Hi|Mar 
■uddoia;  lépud.;  —  a°  AvdaT.mn  de  HaqulD  II,SigurdEOBi  r^eota  «prèa  iâ  UOrl  dîne  VI. 

I*'  roi  de  Suède.  01. ^Ùi  III,  Skotrosd^c  (le  roi  au  giron) 

Ht,  Mi;  roi  dX*p»i1.9e4;  prend  le  nrcmiar  le  litre  de  roi  deSuMe,  IHi  ;  t  tOM- 

f.p.  I"  Gifla  de  MtckUmbaurg  ;  —  if  Eiirid,  Bllo  de  Micialaa,  prince  doa  Slam  oboirltel. 


Ëp.OlDriKleGroB), 
lederDlerdecLodbroga.  roi  deMoraiee. 

Ep.  J'irid,   ailB  dellalIlD, 
Hilgnour  dfl 
Ralogalande  (Norvège). 


Il*  ANUND  (lacqaea)  Ihguid 

Roi  de  Suéde,  (OU ;  flUl.  Bp.  Sarailas  fladimin- 

Ep.   OunUiU,  ïlla  vUtch, 

d«  Suénon,  grand-duc  de  Ruile. 


vGooi^lc 


HISTOffiE   DE 


SKOQLAR 
Seigneur  Mjdoia  et  pirate  cilcbra  : 


V  bii  ÊRtC  VIII 

RoiaTae  Erio  VII,  tvw, 

f  IMI. 


Vit,  doc  d«  SaUc  moi  £rlc  le  Tkloritui. 

L_ 

BUWItLD 

Duc  de  aatit  ions  OIiDa  111  ;  dbgnelt  ;  U  réfugie  en  Bnule. 
Ép.  !•  /ngsfturot  mur  d'Olof  I",  TrnïgWMon,  roi  de  Norwega  ; 


VI*  HAQUIH,  Ll  BOOI 
Roi,  IMI  i  t  loi». 
nid.  Bile  de  Uigaui  le  Bon,  rol  de  Nor- 


!•  SIe  R'agnhild  ;  -  ]•  bitim. 


tla  roi  pdr  le*  plurlncee  du  Nord ,  1 1»  i 


Ëp.  l'Hearl  Siuleitr  le  Baileni, 

a>  Hinid  IV  Qylte,  ni  de  Horvige  ; 


BunieLu  on  Bomi 

CompéUteurde  Cinut  latrA 
Gothie,  ll«];tllM. 


;vGoo»^lc 


SUEDE.     2"  TABLEAU 


DYNASTIE  DE  STENKILL 


TOSTE 

TlTtll  lOD*  Bric  la  Tlctorieoi. 


Sgrid  (llmpMtnM) 
Êp.  i'trie  U  fklorietii,  roi  d*  SoUe;  f  »»k  ; 
!f  SoéDon  I",  roi  da  Dinnoarcki  f  MU. 


Ep.  JV.,  Slle  d'Annad  Jacqno,  ml  d«  Su«>. 


VIII>  PHILIPPE 


Ëp.  Bifirn  (Cdte-                     Roi  ds  Suédi,  tilS;  t  llil.  Ll  DiiiolncuaE 

dc'Fer),  princa         Ëp.  Ingtrd,  Alla  da  Herald  le  Séièra,  roï  de  RoUrae  MD  frèn.llll:  rtgna  Nol, 

durais.                        Honvège,  al  Teava  d'Olod",  Ëp.  FagithiU,  Alla  da  Halitui  Tolku 

roi  da  Dincmiick  ^auia  ;  «bbaut  da  wnu  ;  m 


1,  Ill»i  tUM. 

Tolkawii;!*  fiii  reU- 
cinoiiltée. 


i  roi  ds  WcBirogolhie,  113»:  tl 

(N'aat  eu  compM  au  oomlir 
des  roli  de  Suéda.) 


V  UagDai  Hanricaon,  loo  frère  nUrioi 
)<>  Birga  Brou,  doc  da  SuUa. 


DiqitizeabvG00»^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA  DYNASTIE 

N. 
I 


ir  lea  pajtint,  lOSl;  appâté k  Inge  I»,  lan  b»ui-rrir<',  i  t 
(Na  doit  pu  tirs  compié  lu  Doinbra  oh  rolt  de  SuMe.) 


fiuc  iUMU,  DO  Kol  <Eornriek} 

d'0*trogolh1e  CI  àe  SmoUndiei  M  f>lt  chréiian  lar  la  In  4s  ion  r^ne 


I 


X»  rot  fTiRien  I" 

Rot  d'Ostrogotliie  k  U  moK  de  wd  pèr«;  rai  ds  Suida,  llMt  t  ■!■■■ 
Ep.  !•  nipittdt.  flll«  de  Hiquin  FlDiion  (da  Honrtge),  terame  lépirés  do  KIcolu,  rd  d«  Norwtec; 
3*  Ficluitt,  llle  da  Bolealu  III,  duc  de  Pelegna ,  el  neuia  de  Hagnoa  HIIiMn  (da  Danecnarck). 


XI1>  OURLES  VU  ' 

Roi  de  Golblo,  llll;  da  Suède,  ]|«];  t  11». 

Ep.  Chriitâu,  Bllo  da  Sllg  Hviiailder,  aeïgoni 


V  Ingrid,  Bllo  de  BIrger  l",  doc  de  saîda. 


Sp.  Banri  Durewlii,  prlno 
de  Hecklemboiirf . 


(TIgB  dea  Hlck  (do  SnMe],  UaiUa  «teinu  dtn*  le  qnuiniiaio  aitd«.) 


I.  CbvIeeTUdOTitilJtra  nommdCbirleal*',  le*  ilipromiera  rala  de  MEion  iTirt  tlé  ImagtnAo  par  Jaan 

Maignua,  dernier  archoTèque  ciUiolLgue  d'Op»»'    "  ~' ' — '"  — -' '- ■ —  '-'■  ■ — 

eonacrvée  pour  sa  pa«  déranger  rordce  rafo. 


,  Google 


SUEDE,    s- TABLEAU 


DE   SVEEKER 


Sophii 

i  MM. 

ep.  Il»,  Wildemir  f, 


[•  JEAN  I-,  U  DlDONlUIRI 


(lige  de*  HIck  [âê  Seuls  d 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


ROIS  DE  LA  DYNASTIE  DE  SAINT-ÉRIC 


THORD 

3«ifDeur  d«  pln^eon 


11'  roi.  SAtC  n, 

Kolniiiétaccemturao  irtne.usi; 

£p.  Chrittiiu,  fille  da  BUSro  (COle  de  1er), 


XIII*  CANUT,  emcaON 

Rol,llMl|llM. 

Ep.  Riia,  Bile  da  Benoll 

Safhl,  doc  il»  Soède. 


JT'  Eric  x,  Ltnom 

Ro<.l3iO;t  lïis 
im,  Riehltu,  nile  d«  Waldenur  !•■, 


Ep.  (IIS,  Blrger  II,  due  da  Suède;  defcendtnl  da  Fulke  I",  du  <lt 


UX>  HkCJiVS  1" 

LlDDLM 

(Voy.  Ubl.  CXLIXJ 


tèiitn;  gnsd  eoniAni 
ds  roi  d«  Honrtga. 


;vGoo»^lc 


SUÈDE.    4' TABLEAU 


ET  DE  CELLE  DES  FOLKUNGIENS 
BONDE 


(V.   Ubl.    CXLVII.) 


roi,  iiSS,  t  ■■«IjonODlaé. 
priDce  dauuls.  {/  labl.  CLVm.) 

£p.  1119,  Sterrar, 

Ep.  Nicotu  BlikiSlfDcnuoD.iiJiiiieur 

de  Nomtn. 

(T<E«de  la  runilla  de  Ltmi.] 

Siarid 
£p.  Caniil,iri>c<]«SiiMc, 

Chriilint 
Ep.  1*  Hiqnia  Galin,  duc  da  Korwige; 

zvil<  Bric  II,  u  Btcui  n  u  boitidz 
N*  poslbame,  mat  roi,  lixti  chuat.  Iiw;  i^Ubli, 

IIH;  fl-m,  UM  poiljrlté. 
Ëp.  iMt,  CathtfiM,  aile  de  Sone,  duc  de  SoMej  i  ISli. 


p.  Bunin,  Bli  da  Uunlii  V, 
roi  de  Hôrwtfa)  ;  iiu. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE   DE   SUÉDE.  5-  tableau 


XK-  roi.  MAONHS  I",  UmLOs,  Mi  dt 


AMI  de  nugen. 


Une  de  SudsroHDlc  ; 

i  I31S. 

Cp.  illl,  Ingtburgt,  Blla 


Diuidi  FtDluito;  t  lllt- 
Ëp.   1*  ChrUIlM,  BU*  dt  Toraael  CtniHiu. 

régenl  et  grand  a>BDéi*Ua  daSoMai 

Hpnd.,  IMS-, 

3*  IS13,  l»Bibvai,  dlla  dtrio  U,  roi  da 


XXI*  MAGHUS  11 ,  &au 


Ëp.  (IM,  A 


XXI-  bit  UtIC  XU 


it  BraRdàbMU);  t  ll>>- 


XXtT-  Iw  QAQUIN  II 


II»!   prino 


1*  IWI,  Éarfiàtrilt,  Blla  dg  W«kU> 


OliBb  t,  rel  da  DaaacMltli 

•l  da  Nonrèni 

t  1J»T. 


tf.  SopAit,  >IU  da  Bogiilu,  duc  da  Foiiiértiitt* 


jvGooi^lc 


tSUlTE  DE  LA  DYNASTIE  DES  FOLKUNGIENS) 


Bii^er  II,  duc  de  Saède  {voy.  tabl.  CXLVni). 


Buphimi» 
fl»0. 

£p.  IIH,  Albert  l",  duc  de  Hwklïiobourgi -t-  isio. 


«Il»  ALBBHT 


Ep.  1*   ll«s,  At#hard«,  nile  d'OlhoD,  e 


ï»  Benri  U,  de  Fer,  comie  de  Holelein. 


GtKHlBD  YI 

DOC  de  Sleinfg,  eomle  de  Holaleln  ;  t  14M. 
fip.  CWAtrfiH,  lue  de  llegDn(Torqi]iliia,dDcde  Bruniwlck. 


.  ■•  Bilthuw,  prince  de 


âenear  de  Snodebourg. 


IJiqineOwGoOl^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  ET  ADMINISTRATEURS  DE  SUÈDE  PENDANT  L'UNION  DES 


ROIS  DE  L'UNION 
Bue  vn,  rai  d*  IMiitmuck  ;  t  tuf. 


CiiiiTorBi  II,  r 


Ëp.  IHI,  Haqnin  If,  roi  ds  tiorwtg 
(V.  UbI.  CILiX.) 


13R1-UII  -,  règne  kuI,  Itil  ;  liépoié  ptrln  Dtnolt  el  le>  ptlatia  du  Rhîî 

Ko.  iHt,' Philippiiu,  Âtle  de  Henri  IV,  roi  d'AngtcUrre ;  j 

XXV  CHRISTOPHB,  U  BATiWH 

iltideDincDiirck,14ti};  ds  SuUe,  1441;  t  Ittl. 
Ep.  I4ti,  Darolhft,  Uls  de  Jeu  (l'A tcb Initie),  électeur  de  Briodebaurg. 


XXVtl*  CHnlSTtlN 
se,  U3t;   PO 


(TIkc  de ■  roi 
dé  11  main 


IXIX<  JBAll  II 
Roi  de  DineniBrck  «I   de  l»« 
wège,l4gi;deSutde,1» 
détrAD«,iiol;t  til]. 

XXXII'  CBRISTIAN  II 


;vGoo»^lc 


SUÉDE.    6"  TABLEAU 


TROIS  ROYAUMES  DE  DANEMARCK,  DE  SUÈDE  ET  DE  NORWÈGI-J 


ANCÊTRES  DE  CHARLES  VIII  (Famille  do  Bonde) 

XargueTili  (ou  Uarihe) 

Fillad'ËricX,  Toid«Sutde,  IV.  ubi.  CXtVIll.) 

Ep.  Mcolu  SiiMoBBOn  de  Toffui,  lénsicur. 


SDLTES  NILUOS  DE  TorriA,  lénaleur. 


HBiOii:*  SiiTENsson  de  Sj>i.stà(i,  aénawor  at  grtnd  Juge. 
Ëp.  N„  du  Ik  Taiplllc  à»  Oxenaiierna  de  Ijuipiani. 


Ulf  AHDiiMi.isso»  LtcnuT  AhbiSiubsom  Nicolas  Ai 

CheïBlier  a  ténUtur.  (HgedM  tomie»  daSpirre)  [Tiga  dncomtet  d'Oicmiani» 

£p.  iîarlhi. 


ClIAUES  l'l.FMI»  H  TOFFTl 

Ne,  Ull;   choyalicr,  aënalcur  al  grand  (Wmi*liihle  ;  f 
Ëp.  i/^Mii  AraAt. 


Jfargmrif» 

Ep    1°  &inul  Bund^,  aie  de  Tbord  Bunda,  clie>m]ier,  linaleur  et  gouietneur  da  Wibore,  et  de  Cécile  bïUliaa, 

de  Ib  raraiile  de  Wau; 

t"  Stdnnn  Turesum,  uliafeller  et  Eéiieiear,  de  l>  hmillo  de  Bielke;  i  Itli. 


XXVI'  CHAIII.ES  VIII,  Ca^dtsdm 
"^^  14e«;  cénoleur  eignadcDiinciiljle,  ItJS  ;  edmiotslriteur  du  roiannie,  tilS;  mi  da 
^uèite,  it4Bi  da  Nunt^go,  |4ÏS;  ubdndonné  pir  les  tioritégieiis  qui  ro^oimiiaïCni 
pour  roi  Cliriatisn  l"  ;  roi  de  Dunemurck,  1450  i  rsiubli,  lUl  ;  abdique,  I46j  ;  réiabli  une 
lîfuiiJii.e  loi«,  1(»T  ;  tl"«- 
%.  I"  Bnsr.He  £■>»«,  aile  de  Thni'eSteimon  de  FiSgelnitt,  chevilier  et  Mn»leur;+  1437; 
ï°  1438,  Calhtrint-Canliiit,  niia  de  Chtriei  Ormceon,  cbevilier  el  tiDileur;  t  Mit; 
3°  14»,  Chriitint,  Bile  d'Abrabim,  cheieller,  ihàlcluia  de  rtoseborg. 


E|j.  1440,  Eric  ËricAion,  chetilier,  BCDUieBr  et  grand  mullrede  Sutde. 


tnK  Enicssbx  DE  FOcELnicK,  chanlier,  Eénuteur.  Hicolas  Ëuiusom  de  CAddeboui 


Ep.  Sigrid  Baair,  niia  d'Esttii  iiuood  da  VSu 


HISTOIRE   DE 


ROIS  ET  ADMINISTRATEURS  DE  SUÈDE  PENDANT  L'UNION  DES 


HICCUS 
irMJDgepniTlocial 


■    «de  l,IiltS|rtng,  Chmller ,  .éiiâWur  et  friiid  Jag*. 


un;  1 1' 


rmmIt  ETBitRon  Bn  STEfinsnn,  ctenlicrel  lAiïieor. 

Ch«™iler  et  i^nMenr.  Ep.  Calhtrifu,  fllle  de  Stenon  Sun,  eelgnWT  dwiol.. 

(Tige  d*a  birana  de   Nslt-Octa-Dig 

'■  PlCOUB  HOS»OM   STUBK 

Seigneur  d'EkeilS  et  de  PcDDifel?,  che»>liCT,  ■éaïteiir  et  m 

troTinciil  de  Weeimanic  ;  t  i  SM. 
e  de  Charles  Bonde  de  Pennigeby,  aCnati 


XXXI'  STÉNOn-STURB  II,  Lit  Jtcm 

Adminlnratenr  do  rojannw,  iSii  ;  -f  H50. 
Ép,  Oirtdine,  flHe  de  Kil»  ÉriMSon  Gjllentliern»  ;  f  1Î57. 


d'Eric  Abraham 
id.  et  Heur  do  Ji  Mconde  femc 
de  GUBUve  Waw. 


WÉ.ter«ick;  +iW4.  .    , 

n,  baron  d'Amimie,  sénaieup  el  grand  amlnl. 


;vGoo»^lc 


SUEDE.     T  TABLEAU 


TROIS  ROYAUMES  DE  DANEMARCK,  DE  SUÈDE  ET  DE  NORWÈGE 


aènamt  et  frud  jqp. 


Martlu 

tira  MariHitTilt) 
brlnopbe  Hiibeltdorf; 
«,  chenlier  ri  ■JDUmr,  Sl>  du  Hignn*  Stura 


Aiiimti  Etdbi 

Chïtiller  Cl  ««nsisar.  <4*s;  f  USI. 

Ep.  Chriitint,  lllle  d'Anand  JSnuoD,  cberalltr. 


CcsTin  Stoeï 

ChettliePBiBénBlour;  +  1444, 
Ep.  BrtgitU  Belkt,  sœur  de  Clnrlei  Vlli,  roi  d«  Suide.  (V.  ttbi.  CXI..) 


XXyilI'  STÉNOH-STUBE  1",  L'iWens 
Mfi«t™r;»arBlninrii*nr  du  misnme,  1411  ;  remet  le  gonieme 
au  roi  Jran  U,  H»T  j   eheiilier  et  gr»nd  niMire  de  11  nntK 
roi,  I49T1  idmiDiitrtUnr  do  royinme  pour  la  aecoode  rois,  t 

Ép.  Ingtlmrgi  Tott,  lllla  d'Ake  Aielsson  do  FJalebei^. 


Ep.  Jeu  Win  Chrlsilensnn  de  RTdbnUDlm 
eid'OrbTi  chevilier  el>6niUDr;t  147). 

Eric-Waoa  Jon>!is«ii,  pi  RiDiaHnLK 

Cbentlier  etsémlenrit  IS30. 

Ep.  CVci'la,  Aile  de  Magnn*  CirlMon  d'Eka, 

■âni[eDr;t  lul- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE   DE 


nOIS   DE   LA 
XXXIIP  mi.  GUSTAVE  I",  Wjs», 

lié,  ikW  ',  ulRililialmtur  du  [ojiume, 

tf.  t*  lï)I,  Callitrint,  BUc  d<  lUgnot  1", 

1°  liK,  Margwritt,  fille  d'Ëhc 

I 


Ep,  !•  115*.  Calhtrinf, 
Hllc  d>  SiHiemoud  1", 
K'ide  l-ologne;  i  IStl; 


de  Sintbj, 
^  ioge  ptiitincial 


!•  ICOi,  CoiiKo 


CalArrint 
Ni^,  lisait  <*!«' 

;Fe  àtt  ro*B  de  Sotdc  de  ta 


XXXVIII»  GUSTAVE  li  {Abolwe},  le  Cbasii 


Hé,  IS»;prl 

m 

■rii 

«deWesli 

nisnie,  ISIO; 

M»,lfo™-£W0BO 

«.Alledeinn 

Si^imon 

,  Élecl.  de  Drandn- 

lit» 

jvGooi^lc 


SUÉDE.    8'  TABLEAU 


DYNASTIE  DE  WASA 

fils  d'Éric  Johanaon.  (V-  tabl.  CLT) 

iluc  de  SH«-Liuenbourg;  nés,  151);  t  Ii3t  ; 
AbrabaniMon  LeJonbuNud  ;  +  1551  ; 
Gusliie  Olosson  Slenbock;  t  t(ll- 


duu  d'Oslmgothlï,   leos; 


V  liM,  Chritlim,  aile  d'Ad 
duc  de  Skswig  el  de  Hubi 
aie,  1513;  t  un. 


,J.„..,» 


i-,  levl  ;  duc  da  Sudermaiiie ,  aie  ,  liiU)  ; 
élucurda  Buisio,  160(;  repooie  * »cs 


Chxeilbs  GiLLESBiua,  liiian 

N.',  im  \  Iwrgn  de  Oerqueni 

général  en  i:L«r,  KiM  ; 

fald-nui-èobal,  l«oi; 

liDawiir,  IsIT; 


GuiTAVi  GcsTÀSSUK,  bèurd. 


d'Oanibruck  ,  i«14-ioi(  ;  t  lOSG. 


;vGoo<^lc 


histoire.de 


ROIS  DE  LA  DYNASTIE 

Calherine,    fille    de   Charles   IX, 
née,  itM; 

£p.  lsiS,Ieu-Cuimir,  oodU  paUUa  da 


ChriitiiU'MadtUiot 

tp.  i«a,  Fiïdoiic'iv,  msrgraYe  de  Btde-DourUc. 


XL*  CBARUtS  X  (OB  < 


Fatnta-iclliGii: 


dni;  ds  Huliisiu-ilDUorp  ;  f 


Si,   Chriitiu-AugusM ,  prise*   de    H 
Uoluiri),  prïnce-tvA^g  ds  Lubecï. 


FKtotuc-iDoCin 


XLI*  CHAU.es  U 

i.ltSSi  princeroyil;  roi,  Ut»;  ducdaDenz- 

PoDU,  lUl  ;  f  )S«1. 
p.  ISBO,  Clri^ËUonon,  mia  da  Frédéric  111, 


B4atg$-Sefhif  XUI*  CHAKLBS  XU 

H««,i(ii',  tma.  '  Ht,iMi; 

Bp.  iMi,  FrMlric  ir,  prinoe  rojilt 

dnc  da  rai,  i««i'.  t  nlt, 

BDliteio-Gottorp  ;  mm  illUMe. 


Ef.  ltM,CbrlElopbe  GtIIbuIIi 


ec  BéDileur;  f  tios. 


CBjiKi.U'AnoLrat  CTUinaTiuMi 


;vGoo»^lc 


SUÈDE.    9"  TABLEAU 


DE  DEUX-PONTS 

roi  de  Suède.  (V.  tabl.  GUI.) 

I>eiu(-PMt>;diicdiSI*g*barg.  insi;f  1M3. 


ÉUofiort-Ca  ihtrint 

Kie,  1SM;  t  HM- 

£lj'lS^t<^r^d«ric,lsiid|tnit« 

de  Ufae-Ë>chweg«i 


ff^taà  aaiire  de  Suède,  i< 

!•  lUe,  Etiai-BiaU,  Olle  d 
comu  de  Wiflngiborg,  » 


XLIU*  ULBiftUB-ELCOrCOaB 

ihdlque  en  hteur  de  un 

llif  l'»4- 

XLIV<  Ep.  tTli.  FFIËDERIC  I", 

lin  ia  Ueua-Cutel,  Sli 
leUesBa-CsMel;né,  IIU; 


Kte,  tS»i  reine, 


.IV»  Eu, 
prince  bérédlu 
teCbwiM.laedgni 


Gd  ■IlYt.SUID  U.-  LtOPOLD 


i>  iloi.DareijUi,  auadeLéopold-Lguis,  coi 
deTsldaps;  répudiée,  n^;i  l)X3  ; 
!•  ITll,  £ouiM-J}<>reIftMde  HoAiianiii  cumu 
SaiDi-Emplre,  t7it, 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE   DE 


HOIS  DES  DYNASTIES  DE  HOLSTEIN- 

XLV  roi.  ADOLPHE-FRÉDÉRIC,  fik  d'Albertine-Frédérique  de  Suède 

ni,   IIIO;  priuce-éiéqiie  de  l.nlwck.  ITlt;  utminbitnteiir  ia 

et  taémier  prébomiitir,  |74>;  ré*icra  l'ivklrf 

rui  de  Suède,  ll»l;  ibdiqne,  iTHi 

Ëp.  1714,  Loniii-UMqvt.  fille  île  Frédnie- 


',  roi  de  Daneninn 


Né,  tT7»; 

Pli,  n«;  délrùné,  IMW; 

preptl  le  oom  do  colonel  Cusixtikid: 

Ep.  nin  ,  Frédériqiu  Darothét- 

Willielmint , 

fllIodeCh^rlec-Lonii, 

prtncc  lidrédiLiii«  de  Dtde; 


B   de  ^c; 


Amilit-Uarie- 

C/eiU 

Néo.iMJi  +  im. 

de  Su (de. 

Ép.  IISI,  Augu»w 
d'SSentK.S^j 

rot  de  Sutdu  el  do  ^unl|^ge,  I«S». 
Ëp.  m»,  WUhelmiiu-FrcdirigaiAltxandrinf 

Anne-Loui<i,  princesse  d'Orange, 
(i  1^1  du  prince  (rcdénc  des  Pnjs-Bts;  nés,  li:l 


Fnnfol  s-GratiTl-OBur 


jvGooi^lc 


SUÈDE.  10"  TABLEAU 


GOTTORP  ET  DE  BERNADOTTE  OU  FRANÇAISE 

et  de  Glirîstian  -  Auguste  de  HoUtein-Gottorp.   (V.  labl.  GLIII.) 


>l  daPrusEï^D^,  1730 1  i  tTII. 


rcgent,i7«ï-n(*;  i 


Sophit'AIbtrlin4 
née,  1753',  sbbests  de 
QuedlïDboarg,  t7S1j 


GBilIlU-AllOLPBS 

Enlïxli  adoplir»  : 

.......U,..; 

BEHNADOTTE 

«Toc«liP»u  (Franco); 

■ous  le  iinm  de  Gbarles- Auguste,  tdO; 

prince  daPonleCopio     uos; 

élu  prince  rojal  de  Snède,  (sio; 

sdoplé  par  Cliirlei  Xlll 

tODii  le  nom  de  Chirles-J«n,  ilia  ; 

foi  de  Suède,  l»i«; 

mie  de  C1SI7, 
n£gDcli.nideHBrseiilii; 

L'  OSCAR  l"  (JOSIPB-F«l!HOis) 

K4.1T«-,prinC8roialdeSuède 

roi  de  Suèdeelde  Sorwége,  ni»; 

lïeuienani  géaétil  t 
Ép.  iei7,  Sophii 
ilarian-  " ^-■ 


^uïBu;  née,  l<}(. 


CbBrleB-Nicolu-AncDiTB 

né,  lesi  ;  duc  de  Dalécariiej 

majiir  Rénéral. 

F.p.  ie«t,  Ihéritt,  ducbeue  de  Sue 

«ie,  IMS. 


OaciH-Cliiriei- 

Augtula 

Né,  la»;   duc   < 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


I«  roi.  HALFDÂN,    u  Nom,  fils  de 


li*   HAn&LD  I», 


Ill'BflIC  I",  Ul  B>CHB; 

Hoi.MlichitBé.pat 

if.  OunhiM. 


VH>  OLOr  I"  (ou  Ol*(1«1,  TMCWUOH 
»;  lol,  e»4  I  iBlrodiU  U  christisnltmo  «n  Mor»^  M  «D  Inuia», 
'  W8  ;  t  to», 

■p.  r*yrB>tUI«  d-Banld  I»,  i 


II*  avEltOnlI,  neieudsCanutlaGnud; 

Hol  d*  t'OrwèM,  Itia;  cbuaè,  l«Si  ;  t  loli- 

[Voj.  Dueiuardi.) 


+  97i.                                      I 
Ed.  Aita.  

^ la  Oroénl. 


I,  Buïiald,  dal 
SuMe. 


Ep.  Jilo  (mi  J>- 

Iridf),  Bile  d> 
Gudbnod-I^li- 


[X*  ÛLOF  11,  LI  SàDit  an  u  Gnol 
ren  «SI  ;  s'empare  du  irAua  da  Nontigt 
m  lOls;  ui  ctat»é  pu  caoni  le  Crana, 


iD<ia;  t  tat7. 


XV1I>    SIGUKD  1",  LS  PÉLUIH    Dl  JdBDEILLU 

i;>tlMOc»de>i,  tan:dsUNorviè||«  méridiuuale,  tiolikti  cruiM,  I107in 
Ep.  Malafriili,  alla  da  Vladimir  II,  gruid-duc  de  Rusdi 


it  utuu  UNomtge,  l 


XVlll'IHiGNUSIV,  1 


p.BrUngSkïkka;tilT«. 


i,  usa  :  dépouilla  pu  Uaiild  Ollle,  ei  eufurmi  daui  un  conieoi,  i 
i  11». 
Ep.  iiiî,  CArii(in(.tUlad«  Cuml,  roi  d«  TéntUi. 


!•  UAGHUS  VI,  BRUNMOn.  H 


6i;caiap4Uieurd'Biiquiu  111411 


oadaNorwiB'lP™'^" 


CUr  da  !■  làctiDo  das  DaggLeri 


NORWEGE.    1"  TABLEAU 


Qndrod,  le  Oëaérenx,  roi  de  Romeriok. 


ibdiiiae,  (la;   ^    933. 


,'Su[ridi-Vpbtiide;  —  f  Thara  dt  UoiU 


T,ttinâ»  RotlDDidi 


«1  «PtjDHlIl 


SICBM,  l«  Gtuit  IV  HAQUIN I»,  *TU4TUi,  Li  Bon 

I  Nd.  RU;  àtatat  £rlc  I-,  wn  hirt,  M  M  Wt 
pruïtamer  roi,  bm;  rcmplicé  pu  lUnM  II, 


tù.  Aila,  lenie 


lltlOII. 


Xnt*  HARALD  III,  >.I  UtIM 

Roi,  10*7  it  iota. 
Ep.  )•  1M5,  ÈlUablth,  SUe  da  luoiliT  !•',  grand-doc  dl 

3*  lois,  TAora,  fllle  da  Trorborg  ArkIiKin. 


ljig4Tb*  XIV  HAONDS  n 

(p.  !•  Olot  !•>,  tni  de  Roi,  it»c  ion  Mm  Olof,  1 

Dineiii»rck;-HOBi!  t  l«i. 

1°  Pbtilupa,    Tul  de  1 

Siltdi;  tllll.  ^ 


■  XV>  OLOP  m,  Lt  pACinoDi 

RolaTsaaao  trtN,  IMSiiaoJ,  iMR.t  IMI. 

Ep.  IngrUt,  au«  d«  SuéQon  H,  roi  da  Dutnurck. 


XVl'HAGNUS  Ul.ADi  Pin»  Util 


HieniN  BUard;rDl,  I09J;  t  HOl,  uni  poiL  léglL 

FréiBDdinlanlrtDS  deHorvège,         Ep.  Marguirili,  U  Pudfloatricc,   fliln  dlnga  I",  roi    de 

IMI;  t  lMi>  Suids;  maries  «n  lecuadoi  Ducea  ï  McuLm,  roi  de  Duoe- 


Sicnu,  le  DUci 

diguerpi 
pàUrdi  compël 


XVU<  In-  OLOP  IV  BagnhUd  XIÏ*  HARALD  IV 

Hlurd  1  roi  d'une  Fille  nilurelle.  Guxi 

ptriie     de     k  Es.  Hareld  Kesis,  BïUrd. 

Nor«èBe,tl«;  Bla  d'Eric  llr,  (V.  labl. aVI.) 


"•i,  iltl  ;  auciâdet  Slgurdlll,  ll»l  ttmtU,  IteOi-t  IlSi.  ~  E|>'  Oirii,  lUed'AïUc  le  Jeune. 


Un  faui  Erling  prend  >a 


IG  Steikwig,  compéUleur 


llidD  tau  Xrling.  riiidaruiiBrUiig;proclaniirolparItrtcUondwlUbbUigti  lil>i 


HISTOIRE  DE 


XIX*  roi.  HARALD  IV,  GiUe,  bitard  de 


SlCDRD-BKIim* 

PrcWDdu  Bli 


XX'  bjl  EYSTEN  II 

Bi(.;  roimiccseafriro 

Ep,  Aogiu,  filla  ds  Nicola! 


ge    I"    au  kenbeln,  1171;™, 

ig  da  Nor-  ti»;-Mllt. 

a,ltSi;roi,  Êp.  l'rt.;  — S'iili, 

l;  i  ll«s.  ilarfUiTitt ,    U\t 


TMOKLEirr  -  BK  El  tSK  I 

Préieiidu  tlls 
d'E^elen  11  ; 


5|im»-LiWi>KD 


E|i,  130?,  Phillpps  BicgmuD, 


XXV*  GUTrOBH  XXVll'  HXQUIN  V,  le  Visdi  . 

Roi,  IMI  ;  t  IMÏ.  Biltnj  ;  né,    lîov  ;  roi.  IMT;  +  iSM. 

Ep.  i»S,  lfarpu«riJ>,  I1l«  du  duc  Sliul  BirdBOn  ;  f  1310.  <V.  ci-cai 

H*DDi'<                           XXVIII'  HAGMUS  VII  le  [.AoiiUTiUR                        CiciU  Chriih 

Hé,   13»;   procluDé  roi,  Nj.llja;  roi.iiei;  dédire  [■   coiirunD«  Ep,  I'  Georges;  Bp.    Pliilippe 

1340;  t  lasi.  hérédilure  iliDB  u  rimille.  ilTl'.i  IMo.  2'  U4i,  Hinid.  roi  Fcrdinsud 

£p.  1351,  RJcAitM.  Bile  da  Ep.  nei,  fnstËurge,  «le  de  Saint-ErlL-,  roi               de  l'Ile  de  Mail.  dg  Ca5UI>e. 


Ep.  l*IUo,irarau«r{U,BUed*Alei>n- 

drelll,r<>i  d'Eco«Ba;i  i»]; 

3°1IB),  ttabelU,   Ulle  de  Botwri  Brw 

comie  de  Curicli,  prdctidanliu  liA 


Jfargtwrilt  Une  Alla 

■e   reioa     d'Ëcoa^e ,       Ëp,  Jein   Pederson  , 

l»6a;ttï»l.  tonila  des  liée  or- 


ing«6urg« 
Finlinda. 


L-i™w.ii.,m..i-,  wi».    utiiui-ègC,  IJgO;  t  lîll,  El 

(Mrnicr  des  roit  puliculien  do  («riurwtgs.) 


^ORWÈGE,     2-  TABLEAU 


Magnus  HI  (V.  labl.   CLV.) 


XX  •  l<r  SIUURD  I[ 
Bât.;  roS  «tw  Bon  frtra  ln({e,113a 
£(i.  t:&ri<lin(,BlledeSigurdl",roi<: 


IX<  tuator  HAGMVS  V 


HtQUII<-CAI.l.lM 

6uiiïarn.iir   do   rojaume.   ou 

duciiaNorwfge,  IÎ04,  lîU. 

Ep.  Ch'iilint.ÛMa  àe  Kicolas 

Bl»lii  SimouBson,  ïénàleur. 

StL'L-DlKDgOII 

DiicdeHorw*ge;coDi- 
Ép.t^flagnffl';''' 

XXVI*  INGE  ir 

CouïïrneurdeThrand 
tHQi;    roi,    IMSi 

préienuant  au  trtne, 

CASUT 

d»  RihbmES,tllSiBe(ou- 

Ep.  m»,  llsnuin   le 

XXX'  HAOUIS  VI 

Kt,  int-,  duc  do  :ian>tfe,  l»l  ; 

Ép.    nos,   E-,,himit,   llllj   de 

Ep.  ]•  t](l,ËncrducifUpl.pdc; 

-f  (ISO. 


DimcmlduSuèdE] 

,  deSufdï.  UGl  ;  dépoaé  comme  roi  de  Suide,  Iles  ;t  13M. 

s  tÙDËOiarcli;  néo,  IISI  j  f  itll. 


:vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


DYNASTIE    DES   SKIOLDUNGIENS 
HAIULD,  roi  de 


CemU  do  Jntlud; 


Bp,  Oormon  (h  ntoi), 


-  BlBrn  1»  Fort.  Ëlid-OliO»  II,  roi  (TOpsal; 
•  WinWgorn,  roi  des  VenédesetiICT  Ramena; 
I*  olot  Trjggwcion,  roids  Norwigsi  t  icoo. 


m-  CAHOT  II,  LB    OllAKD  ' 

Roi  dïDâoemïrck,  1014-,  d'AngleWrre,  (OIT;  d«  Norwêg»,  f»M;  t  IM«- 
Ëp.  1017,  Emma,  fille  de  Ricliard  l",  dnc  de  Normuidle,  et  Teave  d'Ëlbelred,  roi  d'Angleterre. 


IV'  H*HDI-CANUf  on  CANUT  II 

Mé,  1018  ■ 

roi  it  Dinemsirh.  I03S  ; 

d'Angleterre,  1040-, 


Cunégondi  SUÉMON  HAnoLD 

Ëp.  lOM ,  H«nri  III,  B4Urd  ; 


ighJem, 


VII'  1 


DIV 


)1  de  Danemirck,  1071  ; 
■t  loso, 
uni  po>t. 

dn  comte  AaUflm  ; 

petlt-flli    do   eomle  Ulf. 

gendre  de  Snénon  I". 

(V.  cl-deuuB.) 


Vni'  CANUT  IV,  LK  S*TNT 

nolde  Donemircli,  lOSO;  f  I09S;  canonisé. 

tf.AdlU,  tille  de  Robert  I",comtede  Rendre; 

éponae,  ea  Mcoadei  nocea,  Roger,  Ëli  de  Robert  Onlaord. 


Comte  de  Flandre; 


Ëp.  Margueritr, 
niiedeRenlod  II, 
comladeClermont. 


fip.Pofte  I", 

duo  de  SDède. 

(Tige  de  U  djmaitle 


Ëp.  /flgtriH, 

aile  d'HanUd  la  Sirire, 

roi  de  Norwiga. 


gouTemear 

de 

oothia. 


Goo»^lc 


DANEMARCK.  i-  tableau 


ET   DES   ESTHRITHIDES 

Jntland,    vers   770. 


roi  àt  Dvaaatnk,  en  parti*. 


HAHALU  !•■,  BuATAMD 

b>pti>«,  911  ;  d^trAnj  pat  aan  fili,  «tS  ;  - 

S-  G<rilA,âUed'01tasU,ndil'DpsiI. 


II*  SUSNOH  I",  BàiBe  rDDBCHim 
N«,  sas  ;  ditrtne  «m  pèro  *l  se  fait  proclsnMr  roi  ie  Daneroarek,  H!  ; 
roi  de  KorwègB,  (II»;  d'AngleMrre,  (olï;  t  lOi*. 
Cp.  (•  Gunhil.  flile  de  Hicislai  I",  duc  de  Pologne  ;  repndiêe  ; 

r  Siarid  r/m/i^rinut  fiUede  Skoglar  Toste,  «igneur  soédois 
et  temme  Uparéa  d'Eric  VI,  Je  Viclorlesi,  roi  de  SDèdB. 


f.p,  1*  Richard  H,  doc  < 

qni  la  TépUdia  ; 

3*  Ulf,  Iliade  Tborkel  Spnkaiflgg. 


tp.  Guia  rm  Gytha,  fllIe  d'Anand-Ii 


D^lgn  j  rel  de  Daoemarck  ;  Ëp.  olof  Is  ptciflqna, 


tllii*. 

I 


SDiHON  BBini  LC  BOITEUX 

+  109T.  ttlM. 

t.p.  Ingrldt,  Qlls  de  Ragmld,  prines  ds  Suida, 

mariés  en  Hcondea  noeea  a  Hirald  IV, 

roi  da  Norwège. 

MAOttUS  CANUT  RAOnALD  BoHEB 

prend  le  titre  da  roi  de  suède,  Duc  nnc  de  Snède                 Cmnpjmenr  ds  Canut  ËrieaoD  ai 

l««o;  f  1111.  ds  lone  le  règne                            trdne  de  Oottaie,  i)«T. 

Ep.  Brlçiltt,  fille  de  Harald  IV,  sleiwlg.                      usî^u» 
roi  ds  Nomège.                                                                 ^ 


HISTOIRE    DE 


SUITE  DE  LA  DYNASTIE 
Vl-  roi.  SUENON'iI. 
1 


£p,  [ngilHirgi, 

VMimirlT, 
gr.nJ-diic 


Dàiunt  ;  compéliiïur  d'Eric  IV  ; 


Prétcndani 


DiEbx  JkkmiBI 
BàUrdit  im. 


nu 

'T' 

roi  de'siiède 

1 

IV." 

Chrùlmi 
•tint  Eric, 
<d>  suède, 
abl.  CXLVII1.) 

Hjihald  Srmug 

PréuodiDl 
anlrtne,  IIM. 

UlftiiUi 
6p.  Benoii 

Snjrfel 
Fcliier»n. 

compéllMur  de   Suénon  III 

.1151,  Sophii,  DUBdv  Sterkerl", 
roi  &Siiedei  fil». 
(V.  Ubl.CXLVIl.) 


XII*  ERIC  IV,  tavxa  IUicfo3 
niierdiCompèiltcurduroiMcetis, 

roi,llM;tlllT. 

Ëp.  Malfridt,  fllle  de  Vltdinir  II, 

grand  duc  de  lluuie, 

eiisuie  de  Sigurd  I**, 


XIV  SllEHON  III 
noiaiecCumlV.lUI; 

Ep.(ISl,.4iU^I<b, 

Elle  de  Connul  le  Gnnd, 

margme  ae  Hitnie. 

jud.i/i 

Ep.  BcrnïTil, 

[iremier 
duc  de  Sue, 

XVI'  CAMUT  VI 


ramilledeiGueJrei, 


Ingtbnrgt 
Ep.  1113, 


;vGoo»^lc 


DANEMARCK.  2- tableau 


DES    ESTHRITHIBES 
(V.'iabl.  CLVn.) 


Fille  DMurelk. 
(le''NorV4taii). 

Roi. 
Ep. 

xiii>  eniG  V ,  nu 

ni;  tlUT.un.  pMlérilé. 

Uti;  Lvitgarde  if  Stade, 

Xl>  NICOLAS 

ItS;  tllïi. 
Finaon  de  Norw^gc; 


!•  M/ftiU.  Bill , 

vMariruriu,Uiti'lDgtl", 
uvede  lUjnuiiTol  de  Norwige;  f 


XIV*  Ut  CANDT  V 


archeiîque  de  Brtman, 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  DANEMARGK.  s- tableau. 


XVn*  roi.  VALDEMAR  H,  le  ViCTORlEtn, 

Hé,  1110;  ilucdB  Sle.wi(,ll|!  : 

Rp.  1°  nos,  Margutrilt  Dunttnsr,  BIk  is 

1'  lîiï,  Bfranjn-»,  fille  de  Stncht  1", 


ta.  H09  ;  co-réuPDi  rt  roi  B-rc  «nii 
ailcd'Alphonoe  11,  roi  de  parlnml. 

CA1.UT 

Comle  de  Dlc^kingle. 

É 

XVm*  ÉSIC  ÏI,  LB  SAi.Tr 

td,  lîlB ;  mi,  1341  ;  t  USD:  a«ao\ti. 

jMdilh.  Allé  d-Alben  1",  iai  île  Sue  ; 

épouse,  en  «econdes  no™i, 

le  burgrave  de   lloienbourg. 

F.|>.  13»,  Henri  III.   prince 

de  Meklembourg.               Pp. 

SOfW.                                                            jMiilh 

t  %l»t.                          neligleone  t 
TCJ,  Vjildemir  1",  roi                         t  IMO 
de  Siiide. 

HMlild;             Ep,  I3fi1,l(.gn..  \11,  m. 
deNorwfrge;tH(0. 

VAtntiiAii  111 

DncdeSlcsnie,'!»!;  f  l»T. 

ËMC  1" 

Duc  de  Sle.wir,  IKT  ;  1 1:19. 

Ëp.  J(ar9iur.>.°ai1e  de  Junnlr, 

prince  de  Rngee. 

Ep.S 

ÉRIC   (.1.x   longue.  JimbeO    . 
IKiedeUngeland;  f  tSIJ. 
phi,,  flilo  du  .eœiid  ni.ri.ge  de  Jodilh, 
me  de  D.nemarck  (•oj.ei-des».»). 

Valobma.  IV 

nue  de  Sle.wi  ,  laM;  j  Ult. 

ÉBIC  11 

Hue  de  SIeswiK.  lït»;  t  lï«. 
Ep.  A^n^^,  «Ile  de  Cénrd  le  Grand,  comie  de  nrt.ldo. 

V           y 

im  de  Daneniaret. 

Dnc  lie  SIcsiiiB,  rompétileor 
de  Chritfphe   II   u>  trime 
deHanMnan'Ii.llïSireiiai»* 

1 

Ëp.  Ê/ijo6«/i,                        l'on)™ 
lllle  de  n.rruln  1",                 icuwnlqoe. 

"  '  duo      "     ' 
de  Seie-Unenbourg, 

Dec  de  Sleiiwig; 

le  Poménniei  t  l>n> 


XXVII*  £niC  IX.  I.it  PuHKiiiniEN 

Né,  laiî:  roi  de.  imii  roï.uineg  de  lnnem.rck,  de  Su*de  e 

Koi«*(te,  t»B  (Toy.  uhl.  CI.); 

dépoF^piriBiili.noi.  el  les  siiMoi.,  I»«  ;  t  HS9. 

p.  ItM,  Philippin!,  mie  de  Henri  IV,  rnt  d'Angletei  rc  ;  1 1( 


SojAit  fi>u  Cnlhm*n() 

F.u.  Jean  de  Barj^re,  comie  paUlin  du  Rliin. 
flis  de  l'empereur  Hobert;  t  *^'^- 


XXVIII*  CHnif^TOPHE  III    LE  BAïinoi! 

(le  dernier  dee  Raihrlihideo) 

Itui  de  Danemirck,  Kïit;  de  SuMe.  I44i;  de  Murwèiie,  1443;  ilxc  U  capitale  du  nju 

i  Co  peu  II  aune;  -f  Ittg. 

Ep,  l44S,iloralh(r,  fille  de  Jean  (l'Akhiniiale),  éleclcar  de  Brandeboarg  ;  t  Ul. 


•  (SUITE   DE  LA  DYNASTIE  DES  ESTHRITHIDES.) 


fiJs   de  Valdeioar  I".  (V.  labl.  CLVIII.) 

■;  i  IJSl. 

i  de  D'khPnie;  t  t1i7; 


XX*  cnnisTorniî  i" 

Ducde  Lalitiile  riHorBlsUriroi,  IlSl; 

f  lïS9. 
Ëp.  I24II.  Kargvrrilf,  mis  do  Sainbnr. 


Ep,  J«n    I",   maïgrme 


X\l»  ËniC  VII,  GLiPPisn 

Nè.lStDi  roi,  1«»;  tISM. 

p.  IÏ73,  Aqnis,  «Me  tfOllinn  III, 

margraie  île  Bnndehoyrg; 


x\n'  F.nic  vm.  HEnrit^fD 

W,  IM*:  roi,  lM«t  +  1310. 
Ép.  H96,  Inflfliuroi 


iflffturaf,  flile  <tp 


XXIII*  CHBISTOPHR  II 
îp.  gt^fif'm.î.il'lleilpjèiin  I",' 


XXH'*  VAT.RKMAIl  IV 
Uni.  «près  iin  tnterf^Rii"  de  fil 

Êp.iyidic>.'  miB 'd'Eric  M 
ducdeslcMilK;  t  l"4- 


I.oniM  de  Ban^rp  , 
de  BrBiiiiei>i>ang. 


Camw  d«  Holiicin; 


XXV*  OI.OF  II 
lé.  llTo;  rnid«  IMncmarck,  1378  ;  roi  d^Iïonc^ge  (soaa  I 


AnoLPHi  vni 


XXIX*  CHKISTIkN  I< 

riraroit  d«Diiipniiircl[d 
d'OldfiilHHirii).  (V.  lahl. 


™         HISTOIRE  DE  DANEMARCK.  i'  tablea,u. 


XXTX'  roi.  CHRISTIAN  I",  fils  de  Thîerr}'  le  Fortuné, 

yi,  WHi;  loi  lia  Dancmirck,  1441;  d«Namèg«,  liso  ; 
£ji.    Jt49,   DùToIhée,   fllle  de  Jean   l'AlctiliiisM ,  DiatgrtTa  de  Breodebonrg, 


XXX*  JEAN  1< 

N*,  14SS; 

roi  de  IMDeDitrck.  1481;  de 

Nor»è|rf,   1411  ;  de  Suèdo,  . 

Ep.l4 

Ti,  WriiliB»,  miedErnwt,  f 

iMWur  de  S»ie;  t  iMt. 

XXXI'  CHlllSTIAN  II 

,    LS  CflUEL 

£1>II>I«(J> 

Si,  14»;  rat  du  Dinemarcli,  lilS- 

deSuM*.  lisoicluimépttr  les 

Eli.  1SI5,  iiotxlb.  fille  %  Pliil 

lippe  d'Auiriche,   rai   de 

N*e,  i41J;t  tSSS. 

ds  BnndeboorF. 

Dorolhit 

CAr*.(,W 

f.n.  IS»,  Frédéric  11,n>i>ila  palitin  du  Rp.   )•   13S4,  Franfuls  11.  Sforvc,  duc  de  Uiliu 

Hbin  eltlecwuT.  t  lïJil 

T  IMI,  FriDïoli  1"-,  doc  de  Lomine; 


XXXV  CHRISTIAN  IV 


H**.  IS!î:  t  1«2S.  Née,  1574  ;t   l«1B.  Hi,  15U;  roideD«n»niïn;L  el  de  Nurwif e,  lS»l;f  11 

Cp.   ItM.   Hiari-Juitt,        t.».    isw    jBCquts  VI,        F.p.    UbT,  ^nucColAmort,   fille  de  loâchlm-Fréderic,  éle 


IXXVII*  CHRISTIAN  V 

(V.  UbI.  CLXI] 


DiqitizeabvG00»^lc 


DYNASTIE  D'OLDENBODRG 


comte  d'Oldeobourg ,  et  d'Hedwîge  de  Sleswig.  (Voy.  tabl.  (ILIX.) 


XXXII'  FRÉDEBIC  I" 
de  Bolatdn  en  fttrlie,  1411;  ri 


XXXIil*  CH«15TlltN  m 

Koi  delUnciiiBiclL.  ij]4; 
rtuDilla  HorwèRS 
■u  Danemirck,  ti»; 


DorolMi 
Me,  IMi  ; 


Dorolhit 


lient-  Gauorp.) 


XXXIV  FRËDËRIC  11 


Unaxvi 

JtAn  (la  Jeûna] 

Darolhi, 

Mi»;értqat 
de  BurpM 

Né,t94Sj    f   t«3I. 

(Tige  delà 
m-i8ord'Hol.l«n 

Epf  liât,  fiuiilîilrà 

Bp.   tiT3, 
Itlledevi 


Née,  UlO^f  |«1». 
tp,    USD,   Jean-Adolphe, 

HolbWiu-GuKurp. 


Hedwige 
,   liBi;  i  te 


XXXVl'  FRËDERIC  III 

Né,  t6(nf\  rok  de  Dapemirck  aide  Murwèg«,  tA41  ;  t  ia?0. 
I.  SopAie-^itmelK,  nile  de  Geoi^cs,  duc  de  Brunswick-I.untbuurg i 
n«e,  icit;i  iSBi. 


n'fierin;  t  iMî. 


GEOruES 

F.p.  tm 

EniHlsniirB]elgi>néra- 
n  Angleierm-.t  no8. 
Jr.M   S(«or(,  nile  de 
Jaoqulsll, 
d'Angleiefre  ; 

Ëp. 

N*e,  t«»;    t    IBM 

tte»,  Chirlei  XI, 

S««de;tim. 

vGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


DYNASTIE  D'OLDENBOURG  (Suit.)  — 
XXXVII*  roi.  CmUSTIAN  V,  Gis  de 

tp.teil,  Cliarlolli-A 


xxxvui*  fhëuedic  iv 

ol  do  DiDonurck  el  de  Num^ge,  «os;  f  i;ji>. 

e  Ciulaie-Atlnlphc,  duc  de  Hecklembourg-Gualrowi  f 


SXXIX-   GHniSTUN  Tt 

)»i  ruida  Dutmircket  deNorwège,  ITtO;  i  1T(S- 

IB  da  Cbriiiliii-Beiiri,  priDca  de  Bruidcboorg-Clumbscb  ;  née,  IIOO  ;  i 


XL*  fuedëric  v 
m,  (71);  m)  de  tlintmirck  et  de  Maririge,  ITU  ;  t  I1H. 
I7t3,  iDul»,  UladaUcorgei  H,  roi  d'ADRletcrrei  n'e,  I114i  f  ITM; 
a,  flUe  dg  FecdiDind-Àlbarl,  d"c  de  BruDtnick-VS'DiaeDbuul  j  née,  ITli 


Ep.  i;gs,  GDXira  III, 

roidaSotde; 
né,n«itll«. 


WaMmint-  Card  ifw 
Née,  tl(7i^l»C. 
Ep.  l7S4,Giiilleunii 


XLI*  CHHISTLU)  TII 


178Bi  t  <»0). 
s-CiMCI,    Ep.  nM.CaTolini-Malhilde,  fille  de frMéric- 
i6,  I7«i        Louis,  prince  de  Cille»;  Lée,  iTiiîdi'or- 


Korwi(;e,  ïeOï;  cMe  Ib  NorK^ge't  II  Suède  eu  dcliiiige  de 

uroDieruiienédtiiie etde niede Rugan,  lliï;  ti'Se- 

Ep.  iiM,  MarieSophie-FTtdèrîqui,  Bile  de  Chirlei  V,  prince 

deHeiie-Ciateli  née,  nti  ;  i  IS63.  (V.  d-contre.) 


Carolim 
Née,  t>n. 

:g,  rerdiMUd-Frédcr 
DcedeDaDenurck, 


iMiist-AugtuU 
Si»,  ITTl  ;  i  1B43. 
S,  Frédérii>Chrielitn,  duc  de  Boliiein-Soiida'bDgrg- 
XiiguileubourgiDd,!!!};  1 1*>4' 


Carolitie-AmSie 


Ep.  Itii,  chrialiin  VIII,  rai  de  Dueniirct 


c-Cli»rlrB-Clirl«lian,  prince  do  D_ 

>  roi  Frédéric  VII  (t.  ci-conlre)  ; 

[es,  duc  de  UulBiein-SouderbaQi-g-Gluckibeurg; 


XLV*  CHRISTIAN  IX 

Fili  de  Guilliume,  duc  de  HolitriD-Souderbonrg-dluckabauri 
tu,  llll,  prince  hérédiulredeDaneDurck,  1191;  rai,  1 11)3. 


AipliDnec-Iicorgi» 
deceurgeil»,  lUl. 


Cliartotte-Aimi 


DANEMARGK.    5=  TABLEAL 


MAISON  DE  SONDERBOUEG-GLUCKSBOURG 


Frédéric  UI.  (V.  tabl.  CLX.) 
et  de  HorwAgs,  HT*;  1 1«»»- 
UndgriTe   de  HesBB-CMMl;    }    lTt4. 


ttéa,  iTM;  t  t7«. 
Ep.  i;4î,  Broett-PrUérie-ChirlM,  dus  d«  Scu-HUdbaT^auio  ; 


Sie,  l7ia;t  Itll. 

£p.  i;w,  Cbirlea  V,  prince  d<iHea>fr«ui*t;  né,  i744;-f  II 


m,  tTl);  «rlDM  bér«diUlrej 
t  iMi. 

Ep.  17T4,  Sùphit-Frtdériqv4 , 
ftU  de  Louis  priocedaHcc- 
klemlKflifg-wfciierln  ;  née, 
ilsi;  t  17H. 


XLIIE-  CHRISTUN  «Il  (FRinÉsfC) 

Jutiamt-Sophii 

Laalit-ChorMU 

N«,  I7S6;  couTcrncur  Ei^nérBl  de  Dornf^e! 

Nie,  mî;tl»M. 

Kée,  tTis;  tf«n 

roi  de  Nor-fge,  1814;  abdique,  »t4;  roi 

.+'J*<»1   ......_.    ,     ....    , ,...:. 

Berchfeïd  ; 

"T 

•  ISii,  Cnro«n<-^m^ii>,  lillo  de  Frtdério- 
Chrisiian,  duc  de  Sleamc-Ho" 
boorg-ADêuaieu  bourg;  bée,  1' 


FriDcebirédiulre-, 
Dè,i7«i;titt3. 

ÉD.  W»,  Coroiiif, 

FrMirlc  VI, 
roi  deDinemmrcli. 


lûuiti-  Wilhelmliu-Fr4d4riqii» 

Née,  1117. 

Ep.  isti,  Cbriitiin,  duc 

de  IlolHelD-EDDderbon^-Oliiekibonrg, 

depuis  roi  deDauemuck 


XLIV  FnEnEniC  vu  ICb«iilbs-Cb[>iitim) 
N6, 1809;  prince  rojil,  18J9;  roldc  Danimaroli,  ia4l;t  <>»!,  »»oi  pOBt. 
(to.  l'isa»,  nillitimine-Worir,  fll|e  du   rni  Jr.Wnc  VI;  séparée,  1637  (i. 


Goo»^lc 


HISTOIRE 


EMPEREURS  D'OCCIDENT,  ROIS  D'ITALIE  ET  DE 
I"  empereur,  GHABLEMAGNE,  fik  de 

M,  Iti;  roi  d*  France,  TII  ; 


Vi,  m  ;  roi  d'iuli*,  »i  ;  i 


BBniiAiLft 

Aiilatàê 

»i>ril:i>é.TOT;Tddaulw, 

Vi.»il.  ne. 

Ër..  Cxmigtmd,. 

£p.  Ciil.dacdcSpoleUe. 

VII*  GUI 

DnodeSpoleUa;  nri  dlulIMM  ;  f  IM. 

£p.  A^tmdi,  mi«  d'AdelgiM,  princs  de  B«nè*ei 


II*  LOUIS  I", 

Hi,  771;  MKOdit  CEmpire,  tll;  npcmr 

t.".  1*ïBg,  Hermtngardi:  f  IIS; 


lII'LOTHUitBI'' 

K)  UMOài  k  l'Empife,  »I7:  rorde  l.orobardiB,  lïO 

"---'denl,  Uo;  le  (ûl  moine  k  l'ibbije  A 

e,  lit;  fiss. 


tV  LOUIS  II,  LE  iKisn 
Né  teri  %n  ;  uiocié  i  TRispIrc  et  m  rojieme  d'IUlie,  ïtp  ; 

eminnur  dOcud^ni,  Ils-  t  ï7I. 

■p.  tse .  Intdbergt  dé  Spelefli  ;  w  bit  rellRinte  t  SilDle- 

Cl*^  de  Bki»,  «en  (Ti;  vivui  encore,  Bll. 


LonjLWK  Autres  enfinti. 

noideLorraine;  t  M*.  (V.    ubl.  XCTI.) 

Bp-Ml,  KaMmib, 


Ep.  iMoa  I",  toi  de  pTovMoe  ou  d'Arlea.Bl»  daThfodaric  d'AoloDi  I- 117. 


I*    LOUIS  III,  L'AKDCLt 


Gooj^lc 


D'ALLEMAGNE,  r  tablead 


GERMANIE  DE  LA  MAISON  CAHLOVINGIENNE 

Pépia  le  Bref,  roi  de  France.  (V.  tabl.  LVI.) 


Loun   l".  Ll 

Né,  10*  ;  roi  de  Biriè™,  817  ;  <te  û 

+  » 

Ëp.  EmiM 

rminiMU;  de  Lomine,  »7c: 

S                                  1                       Auirea 
VCHAKLESLï                   CW.                 «''""■ 
t^"*-™"                     tTCTi»7«.         (V.  t.l.VlI.) 
H(i,SJî;roiilefTince,    -r.  ■»   r..~~< 

CiKLOiun 

Lau>s  II,  LE 

CElHAtlIODE 

Roi  d>  5«e 

ÏI- CHAULES  lECiioi 

No    .era    BS3  ;    ro 

ds    Souatw.    tit , 

d'iulifl,    iw,  «n- 

ïSSJn'S."-    *•"■, 

Boi    d*  Ba- 

ÏÎ3.,SI 

iicndâBl  i™.  I.U..                  x[.  BÉRANUKH  l- 

DucdaFriuul,  wt;  rui  diul.e. 

Bill  roi  de  Sue, 
l'AlleiiupoeiDuau 
deKranca.  îli;'dé- 


Btterd;Bé,  t« 
da  Geriuani 

d'Ocddetil, 


dp.    tm.   Zuen- 


F.p.  Q(b,  Bile  daThtuden.  < 


BÏMNUIIK    II 

Itarquia  d'Yvi'Ae,  prélendanl  au  rejauine  i 

élu  roi  d'Italie,  «sa  ;  déposé,  Ml  ;  t  MB. 
if.   Ifilto,  fllledeBoeon.ii>Bn]ui>dsToa< 


itrbcrge,  flile  de  Lanibcil,cornlade  Cl 


de  Honlfeml. 


Gooi^lc 


HISTOIKE 


EMPEREURS  D'ALLEMAGNE  ET  ROIS  DE 
OTTON  LE  Grand,  duc  de  Saie, 

Duc  d«  Emu,  t»;  ratau  it  tht» 
£p.  Bidviigi,  ail«  d'iraou), 


Heuu  1»,  l'OiM 

M,  Vtt  ;  doc  de  5<ie,  m  ;  ni  da  Gcnnanlc, 
Kp.  1>  i/(i(i>urji),  flUe  d'BniD,  wigaeui 


ll;de  LamiBB,  «31;  fï 
d'Alulii;  répndija,  va»; 
deRiDeeUtebatt  *•>■ 


ol  de  GemnDie,  SX  ;  (flttlie,  I 


;  empereur  fXtlempia,  ms  ;  f  m. 

»,  roi  d'Angleterre;  t  «i; 
de  la  Bourgogne  Inutlande, 
d'AIlHMgDe,  ni  et  Mil  t*"' 


lul^rdt 

-MU- 
£p.  CoDnd ,  I*  Sege, 

de  Lomina 

aide 

U  Fruiee  rbânene. 


■ii,  ait;  roi  de  Lerrdne,  Hi;  dlulia,  Mi; 

empereur  d'Allenugoe,  m  \  i  OS). 

Bp.  TMaphanii,  lllie  de  BddmId  la  Jeune, 

empereur  d'Orieoi  ;  t  Ml. 


Uari  ;  Dé,  va 

ircheitqiie  di 
HiTaoce,  (J4 


SopUe 


Xl\'  OTTON  Ht 


1  iva,  uDi  illiaoce. 


roi,  iMl;  conietT*  la  rojiuid  pandinl  f  u 


:vGoo»^lc 


D'ALLEMAGNE,  r  tableau 


GEBMÀNIE  DE  LA  MAISON  DE  SAXE 


fils  de  Ludolphe,  duc  de  Saic. 
de  raid»  Ccrmanie,8i2;  f  9H. 
empereur  d'Occldeulitm. 

AiilatiU 

Bp-Uroniio  Henri;*  «13. 

(Tige  dei  udeoi  mirgnTBi  d'AalriclwO 

du  ie  LoiTBiiiB,  940  ;                    de  CaloKne,  Kl  ; 
duD.ïlère,»U;                 Brchiducde  CornOne,  «Se; 

t  m.                                 t  SM. 

3                                                              ilNiw^ 

Oirbtrgt 

Ep.  T«ra  «M .  HDgoea  te 
t  vers  *6e.                          Grand,  duc  de  Fram»; 

lUle  d>r(iou  le  iUikïIs, 
du^daBarlire. 

*•"•                                RoldeFrtiw*; 
tM». 

EuLON  lu  JeuDa 

Né,  tsi;  duc  de  Bavière,  Hs:  préiendant  eu  itbae  d'Allemune,  « 

t  »s. 

Bp.  Oftdi.lllc  de  Conrad,  roi  de  Bourgogne;  -tito). 


XV*  HEMII  II,  u  Salit  di  le  Banscx  BaunoN  AMwet  Gitèl» 

ni;  duc  ds  Dïfitiï,  Mi\  [ui  d£  Germuile,  1003;  ËTèque  ArcheT«i|ae  1 1013. 


(Ucriiiur  ciupcieur  du  lu  muisuu  de  Suie.) 

E|>.  100).  Cuiiiaondt.  bUe  do  SigoTrol , 

uORils  de  LuioDibourR; 

le  relira  à  l'ubbavu  de  Kâunp<>ii 

■prit  U  mort  dO  aon  mari  ; 

tlOîl;r '-'■ 


l(iOT;tioM  ttoit.  EUeine    A.I 

de' 
liuDgrie;  i  I03d 


q,t,7edbvG00»^lc 


HISTOIRE 


EMPEREURS   D'ALLEMAGNE   ET  ROIS   DE 

OTTON,  fils  de  Conrad^  duc  de  Franconie,  et  de  Luitgarde, 
Né  tcra  au  ;  duc  da  Fnnconia  cl  de  CirinUiic,  maniuts  da 


Grrant  du  duch*  ds  Pnnconip  pogr  «ou  père  ;  f  Jeune  »«nt  >0D  p*re. 
tit.ÀilélaidtteÉgiilitia,ti\e  d'Ëberbsrt  IV.  Coidm  d'Aluce. 


XVI*  CONIl;lD  II,  tx  SAtroDE 

Empereur  d'AllemiRne,  lelt;  rai  d'IUlie,  IHt;  de  Bourgogoe,  I<I13;  t  iUt. 

Èp.  1°  lois,  Giiile,  nile  de  HerDiBun  II,  duc  de  Souabe,  «i  teuve  d'Eront  I",  duc  da  Suuabe  ;  t  1043. 

XVI1<  HENRI  I[[,  LE  tion 

Né.  1017;  roi  doGarminie,  i(JM;dB  Bourgogna,  1038;  empereur  d'AlleiHEBne,  tOJO;  t  lOS*. 

Ëp.  1°  1039,  Ctm/gondt,  Hlle  deCinut  Je  Grand,  rui  dAngleierre,  de  Dtnemircli  etde  nnrw^;  t  t»M; 

3,  Aiini»,mit  de  Cuilliumo  V,  le  Grand,  runiU  da  Poiiien  al  d'Aquiiùne;  réRenia  d'Allenigae,  Isse 


Bialrix  MaMldt  XVIII>  HKNRI  tv 

le  QuedlinlKturg,           Tféo.  tOiB;  t  tOïB.  Né,  IflSi);  roi   de  (lennanie,  1033:   ampereur  d'Allïintgn>>,   toii 
"      '    107T;  emiiriKinnëparurdrode  un  flii  Hiori  aldefKwé  m 


Hodolphe  de  llhinfaldan, 

duc  da  Souiba;  _,..  .    ,  _ , , ,  .  . 

roi  do  GerDiime,  10)1;    7°  Piaxrdt  oa  Aditatii,  lllede  Vm^vdIikI  I",  grand-duc  di.  .   .     ... 

t  lolo.  ai  *au>e  d'Henri  la  Long,  margravo  de  Brundebourg  ;  rcpudiàe. 

1093;  i  I  — 


Ëp.  1>  l»M,  BtIAi,  mied'Olian,ma[quiide  Soie;  i  lOtT; 

i 


Ep.  li»9,  Ualhilde,  fille  de  Hucer  I",  '         uni  poetérllë  Iteiiime. 


de,  flile  da  Hanr: 
I,  Geuffroi  FlanlaeeDi 


au  irAiie  d'Allemagne,  leSB;  t  lOW. 
Kp,  aïo,  flilc  d'tnt.in  Joriamunde,  niargrue 


;v  G  oo»^  le 


D'ALLEMAGNE.    3=  tableau 


ÛERMAîSlE  DK  LA  MAISON  DE  FRANCONIE 


TiIle  d'Ottoo  le  Grand,   empereur  d'Allemagne. 

/troii»;  ntliie  U  Couronne  de  Genninie,  IM3;  i  tOU. 


Ép.  MalhiÛt,  nile  d'Htrnitn  II,  duc  dt 


SophU 

Eu.  !■  mi],  Sshnnon.  roi  de  Kon|{ri«: 

i  lo»7  ; 
3°  IMl,  Wkidiiltii  I",  r«i  do  Pologne; 


£p.  1°  iM*,  FrÉdéiic  ■•'.  duc  de  Souulii 

(T.  UbI.  GLXV); 
'<•  IIM,  lj-opuld  IV,  mtrjjrBve  d'AulrlcIie 


e|i.  Mil,   hichéldr,  flile  île  Henri  I", 


DiqitizeabvG00»^lc 


■   HISTOIRE 


EMPEREURS  D'ALLEMAGNE  DE  LA  MAISON 
FRÉDÉRIC  I",  DE  HoHENSTAUFEN,  fila  de  Frédéric  de  Hohenstaufen  et 

Ep.  loac.  Agntt,  flllsda  Henri  IV,  empereur  (TAlIcinagDe  (t.  ubl.CLXTV', 
rnËFiERIC,  LE  LorcnE  tr  tE  nnnCiE 


XXI[*  FnEnEniC  ■•■,  Dauberoi-uss  (knnti 

Né,  Illl;  duc  in  Snwbe  ri  d'Ali»''',  lUT, 
empereur  (l'A  llpmignp,  ||53; 


».  Àdflatit,  flile  de  Tibiiid,  nargrBTe  de  Mldnfe; 
atris,  nile  de  Rensiid  III,  coinleile  Iloiir|i>gnei 


palUin  du  ItW.IIK: 
ÉD.  Irmtngnril, 


XIIIT*  HENRI  VI 


le  de  Roger  11,  rnl  de  Stdie  j  née,  tUt;  + 


XXVI*  FREdEHIC  II,  Rocrn 
roi  dei  Romeinn.  HW.  roi  de  Sicile,  liM; 
l>oiir  la  deuiif'nio  fuis  MAI;  empereur  d 'Allemagne,  tlM; 


dépOBé,  t33S;      '  '  r.p.  12M,  f^li'iabdh,  mie  d'OIMn  nilm-lr 

Ëp.  lïis.Jfargufrfle,  marine  en  i-ecmrte»  no«»  («S») 

BlledeLeovnId,  duBd'Aolrifhe;  à  Malnard,cnmte  deTjrol; 

mariée  <>n  «MOndï»  noces  (lîSt)  1 1570. 

i  pnémjBl-Onokar  11,  | 


rulnÉnic  r.om*ni!i  on  COthiad  (TI  ce 

Désigné  duc  d'Aulriehe  N*,fïiî;roideSieile,ia5«;  B 

par  l'empereur  Frédéric  II; 
tnii.unaillianw 


;vGoo»^lc 


D'ALLEMAGNE,  v  tableau 


DE  HOHENSTAUFEN  OU  DE  SOUABE 

d'fiildegarde  de  Hohenlohe;  duc  de  Souabe  et  d'Alsace, 
Durtée  en  sccDDdo  docm  (liM)  ïl^pold  IV,  niTeraTBd'Aatriche; -f  lltl. 


Ep.  GtrtjTàdt,  mie  do  BcraiigiT,  ci 


ij  crnperanr d'Allmiigne,  I13B; 


FnfDïiiic  KE  RoTEmocnc 

duc  de  Southc  et  d'Alsicc,  Uii; 

Ëp.IItT.  Ii>>AfMi,  fliledeHeDrilel.iun 

dm  de  JUvière  et  de  S«i«  ; 
miriée  enaecQDdes  nDce«(|[tB)t  Cud 


tp.  1150.  Linioll. 
Iirn%™\e  de  Thiirlnge, 


Comte  paluin  da  Boa 
E|i.  itargruTite 


£p.  IISS,  frtni,  nile  d'In»  l'Ange, 


le  Montfam 


XXV  Ep,  t2l3.0TT()>-  ir.GlEdHcnri  leUan, 

duc  du  Boinswfolij  iio  .cm  itTS; 
roi  de9  Romiins,  il 91;  emfK'i^iir  d'Allf magne,  1309; 

m«riéen  féconde»  nnCM  (1514) 
à  Marie  de  Bnibant,  fille  de  Henri  IV.  duc  d«  Brabint: 


B'AHTrocsB  Fille  n: 


|Ep.  ven  \in,  Adila 

rillcdeVun  dee  jU|;e>i<ni  i 

de  l'Ile  de  Siirdtigi 


a.  Béiiirix,  lllls  rie  r.aln: 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


EMPEREURS  DES  MAISONS  DE  HABSBOURG-AUTRICHE 


Hmii-RiBran 

Landgrtiede  Tluirin(!D,  flic  de  Herman  I".  luiilgruTe  de  Thurin»' élu  i 
de  CeriMnie,  iI4«;ïnii-onii>ereiir;  i  laiT. 
t.p.  l' ÉUaaMhi  f  Iï9l; 

3°  1340,  Cerlnirlf,  Alla  de  Lùopald  le  Gluiieni,  duc  d'AuiriLhe  ; 

l'>6ni(rix',fllle  d'Henri  V,  duc  de  Bnbant  :  nurlée  en  seconde* 

noces  k  GuillBume,  cumie  de  Flandre. 


Il  de  Floreni  IV,  c 


n  >',  duc  de  BrunBwii 


js  >i3ï  TuiBi,  roi  d'Angleterre  ; 
Ëp.  iMbtlli   i'AngouUmt. 


tiiNni  [[| 

habilli 

Ruid'AnyleUrr 

Ne,  lïO«;c 

tei 

ns,  ns);+mi. 

'à'\»^'-^nT" 

deGloces 

/lahrik,  fl1l«  de  «uil- 
mi*  de  l'embroek,  ei 
CilherL  CI.™,  coniie 

IV.  ulil.  CLItV.) 

1°  Ii4î,  Sa 

ncie.  aile  de  Riimnnd 

Brranner 

Moile  de  Pro'ence  ; 

3»  tlSO,  Bé 

(ni  ri«  Falkmaltia; 

Heihi  h'Allemicsi 

tamnn  d'Alu 

LNACM 

Né,  IMS  ; 

+  "»■ 

Né,  m»;  conile  de  Corn(..>aillei<  ; 
-     r^enl  d'Angleierra ,  ti72  ; 

tlMl 

A..O.«X. 

M  ClSTlUE,  «  S»r,I 

n*.  Itn;  r 

FLli  de  Ferdi 
ideCulille,  lit 

ind  III,  roi  de  Casiille  ; 
l;<lu  roi  dc<  Remains,  1 

Ë|>.  13411 

robitub,  lille  de  Jayme  I",  n>i  il'itr>eoK 

:f  tnw. 

■•ROnOLPRE  I",  M 

Filad'Albfrt  IV.ie 


Ki  ïfrs  11(9;  luidgnie 
tp.  11)1,  A'iùabtlA.  ilK  dé 


Ht  de  Louis  de  Bb^I^i 


E|>.illi,  Jjalwflr,lllledi 


xxxii-  ixwisï, 

romieinlaiIndiiBbiii 
empereur  d  Allemignep 
ftp-C  i(.fu(.ir,«lledc 


Gooj^lc 


D'ALLEMAGNE.  5-  tableau 


DE  NASSAU,  ETC.,  ET  ANTI-EMPEREURS 


HltUODtC,  LI  CLlHun 

StR,  camwdD  Uibsbonrg 

Hibiboiirg.  I34«; 

(micreur  d'Allemagiif,l9T3; 


ludgnve  d'Aluce; 
tl'FmpiK,  IBU; 

moiira  H  liberii,  tsis  ; 

et  rigns  couiaialemeDl  itvc  Loiia 

lKi|DM  n,  roi  d'Angon; 


n  duc  de  BBViire  : 

d*  te<i»re; 

iiitiroi d'Italie,  ISti; 

Henri, duc  de Gliieaii;t  IJlS; 


XI1X>  ADOLPHB  DE  NASSAU 

Fils  dB  Wilenn,  oonite  d«  Numu; 

né  Ttrs  lisa;  comlede  Nuuni  roi  detRooiBlii 

dépoli  à  II  diiu  de  MajaDCe,  t»l  -,  i  t^ 

7.  >m,  Imaglni,   llle  de  Gerlac.   comle 


miDf»,  nie  de  Gerlac,  comie  de  Limbourg 
Ten  yilénTit)-,  i  aprta  ISLS. 


I 


i>  de  Hunu-Daing 


Malkildi 
Ëp.  Rodolphe, 
élMteor  paluln. 


Co^BiM  iCbarlee) 

Fila  de  Henri,  comte  do  Scbwanbourg  ; 

ni,  IJM;  aomledeScli*inbour|; 

I  empereur  d'Allemtgne  en  ccmcurrence  de  Cberlei  IV,  i 

renonce  k  l'Empire,  I3ir,i  IM. 

Ep.  Èliiabnh,  fllIedeThierriV,  comiede  Heniuin. 


■LOIEKT  D(  BlinClI 


impereurd'Allemugne,  Uti); 


Duc  de  Broniwick-EImbeck, 


IN'eet  pu  complé  au  nombre  det  empereurs  d'Ail en]igne.) 


jvGooi^lc 


HISTOIRE 


t.p.  A!on  IL.  marquis  d'Esle;  +  I09T. 
(Tige  des  maisons  de  UruDEYiick  etd«Modèn< 


EMPEBEUBS   D^ALLEMAiiNE    ET    ROIS    DE 

Le  com(e 

Stignenr  d«  Loiembaurr, 

IMi.  Anlicvùque  de  Trèvu,  i«*7  ;  t  >«M. 


Virait,  iOSS.  Ëvèquc  de  Melz,  1047;  Suc  de  basse  LorraliH, 

Ép.  Welpholl.tomte  f  lOTï.  lOiSit  IWl- 

d'Altorf,  en  Souabe.  Ep.  I'  Girbtrgs  diBoulojnt, 

I  fille  d'Euilacbe.  comla 

de  Boulogne  { 


Archidiscre  deMeti; 


Comte  da  Luiembonrgi 
+  HJ). 

Ëp.  GitiU:  t  un- 


Ap.  f  Laurence,  Dlle  de  TUien-)',  c 


Ermeiindi  II 

Née,  tlgs;  comteue  de  Luiembourg  et  de  le  Doclie;  -t  vers  t3SS. 

Ep.  i*iig9,Th<baalI",comte  deBir-,t  iiik  ;  —  i-  i9i4,  walerm  lii,  duc  deUmboorg;  f  UU. 


lomle  de  LmembonrE  et  de  1&  Rocbe,  mon 

ooinledcKamur,fJJai+  fJ7*. 

Ep,  IMI,J/or(wr(((,  ElledeHeoriIl.ooml 


Laiembourç  et  marquis  d 'A  ri  on 


tp.  BtalTii,  fille  de  Biudoui 


■XXXI-  empereur.  HE.NHI  VU,  uE  LuemboLUg 

ilV  comme  couile  de  Luiembourg- 

i,  llfil;  comte  de  Luxembourg  et  marquis  d'Arlon  ;  rdi  4t.'«  humaias,  t30t  ;  roi  d'Italie,  13 


1,  Jfargueri»,  fille  de  Jean  1",  di 


UienilMurg,  marquis  de 


Di  dee  Ttomains,  1356; 

d'AllemaénG,  13SS;  t  ■3''^.  ,.    „ 

rip.  1*1339,  Blanche  it  VàM;  fille  de  Charles  comlc  de  Valois  et  d'Anjou;  t  l}«e  ;  — 3°  134»,  Jnne.aile  de  Kodolp»'"' 
élecleur  pllatinj  t  iasa;  — 3°  13S3, -tnnf,  fille  de  Henri  II, 
duc  de  Jauer;  1 13t3',  —  4*  1163,  ÉUiab»lh,  fille  de  Goglslas  V,  duc  de  Poméraoie  ;  i  iIBl. 

XXXIV  WENCESLAS  XXXVIE*  SIGISMOND 

MéiUaii  roi  de  Bobéme,  ISSIl  roi  de*  Hé,  I38B;  margrave   de  Brandebourg,  1373;  rd  de  Hongrie,  l)»i 

Homaini,  ii;ii;empereard'AlleiiUigne,  empereur  d'Allemagne,  i41o;                              , 

l3T«i  duc  de  Lutembourg.  usa;  di-  duc  de  Luiembourg  et  roi  de  Bohême,  kih;  roi  d'Italie.  n9l;  t  "   ,«- 

posé,  14vD;f  m».  £p.  !•  J/arie,  fille  de  Louis  le  Cnnd,  roi  de  Hongrie  et  de  pologitel  ili"< 

Ep.  l>  1170,  Jeanne,  fllle  d'jUbert,  duo  !•  Sortie  i»  Cillty,  û[ie  de  Uerman,  comte  de  Cilleï  ;  t  lU** 

de  BAïlire  :  t  iîM  ;  ( 
1*  UM,  SopMi.  fille  de  Jetn,  duo 


D'ALLEMAGNE.  6-  tableau 


GERMANIE  DE  LA  MAISON  DE  LUXEMB0UR6 


SIOEPBOI 


BrtqoB  de  liI<U,  lOH;  f  IMI. 

Bp.  IW8,  Henri  II,   empereur  d'AtI«- 

1  lOJO.                                                                         Camu  da  Lniemboorg  ;  +  101), 
tf.  Baudouin  IT,  comto  de  Flandn  ;  t  lOSS.                                                                    1 

Ep.  Ctimtnci,  héritièra  du  comté 
datongwy. 

ComU  d»  Salm;  élu  roi  de  Gcrraanie,  loti  ;  anti^ctuir  )  renonce       CoinUde  Luiem- 
i  ses  préLenlions,  IDSg;  f  lOiB.                                       bourg,  iMt. 
Ep.  JAilani(,  fille  dOiwnd'OrrïmunSo,  maT^r.To  de  Ulinle, 
et  veuve  d'Albert  ICI.  ctimle  de  Bellenetell; 

COmlema  da  Longw*. 
«p.  Oodefrol,  loniMi  de  BliwMtal. 

manee  en   rois  «^jn^^^ij  ^^     "    «-  w» 

Ëp.anltbler.comle  de  Red 


p,  Jean  II,  comte  de  Hsintut  et  de  Hollande. 


Bliiabilh 
a  comté  de  Hunnr:  t  IMS- 
Qui,  comte  de  Flaodrï;  i  ti> 


s;>RheTtqnedeTii«a,  DOT;  t 


Hé,  ISI3:  margrave  de  MoiaYla, 

IJ4«;-M3TS. 

fip.  UarguiTiu,  Slla  d'Albert  le  Sage,  duo  d'Autriche  ; 


Comu  de  Luiembourg,  istt;  l"duc  de  Luiembourg, 
l3St;duode  Brabint  et  de  Llmbourg,  ilii^-t  IKi- 
Ëp.  1147,  Jeanne  de  Brabant,  Dlle  de  JéinlII.  duc  do 


ol  duo  do  Luiembourg,  13S6  ; 

empereur  d'Allemagne,  I4li):  t  l^lt- 

ip.Cathtrine.tlitit  chatleaii,  roi  de  Hongrie. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


EMPEREURS  D'ALLEMAGNE  ET  ROIS  DES 

ALBERT  II,  lE  Sagï, 


l,  USÎ^rDideaRDmiini 

Ëp.  1°  ItlT,  Marfi.  fll]e  i»  Oitr'et  Je  Téméraire,  dau  de  Bourgogne  ;  Bée,  IkST,  t   1411; 

'!■  lit»,  Anrw,  fille  de  Frin^oli  IT,  duc  de  Breugne;  c«  mariage  n'eul  pu  de  suiM; 

1°  t4ii(,  Blanciti-Marit,  fille  de  Lonis-Uirfa  SCorce- Gitcu,  doc  de  HiUn;  aie,  1479;  t  iSlAi  uoipost- 


Ep.  1199,  Jtanne  la  Fùllt,  fille  de  Ferdinand  le  Ca'.huUqae,  Toi  a'AragOD  ;  t 


X1.I<  CHARLES-OUINT  (ou  CHitLIl  V^ 
Né,  Isoe;  ni  d'Eapigne,  iSISi  emperenr  d'ÂlIeniagne,  Ijao;  ctde  k  ion  frère  Ferdiaind  I"  l'Autriche  et  tel  poseetsioni 
desanuisoD  ta  Aluce  et  en  Souebe,  liil  ;  roi  de  Lombardie,  I slo ;  Ctde  lu  "«T'-B^b  A  HU  SU  Philippe,  ISiS;  abdique 
l'Empire,  issf;  M  retire  su  monul^re  de  Ynsie,  tssT;  f  lïss. 

£p.  is3<,£lùat((h, fille d'Cmraaoïiel.iol de PortugeliDle,  I»i3;tti3>' 

PEiLim  11  trtrit 

Roi  d'Eapagae.  t  160!. 

{V.  Etpûne.)  Ep.  iHt,  MnximilieD.  uchldac,  pnie  emperc 

[¥,  cl-coDUe.) 


Né,  issî;  rui  de  Hongrie,  l»l;  de  Buhtnie,  lili;  Ké,  iUT,  rot  de  Hongde,  1MB;  de  Bobême,  isllj  empereur 

roidei  HomelDS,  iill;  d'MlemBgDe,  1611  ;  t  ISIï.ssnapoii. 

empereur  d'Allemagne,  liit  :  t  itli, sans  ell.  Ëp-  Mil,  Jnnt,  fille  de  rerdiiiaiid,  arcbiduc  d'Autricke;  née,  1^1^' 

i  Itit. 


;vGoo»^lc 


D'ALLEMAGNE,  r  tableau 


ROMAINS  DE  LA  MAISON  D'AUTRICHE 


duc  d'Autriche  ;  t  1358. 

de  FrrrilU;  f  «si. 


Ekxeit    »■    Feu,    duc    d'Aniricbp;   i    itaV 
Bp.  V  i41S,  Zimpvrgt  dt  Kazorit;  i  1*29. 


J.J.VX'  FRËDËRtC  IV 
Vi,  lin;  roi  d«i  RamilDi,  lUo;  roi  de  Lonibirdle  el  fmperear  d'AlIvmigDC,  ItSl;  i  |4ï]. 

£p.  lisi,£Monor>,  filJe d'Edouard, roi  daPortugil;ntc,  14»;  t  lUT. 


XMI>  FERDINAND  1» 
Né,   iSAli  rr;uU  de  eon  ttire  Charlsa  le>  Euis  hérédiiaires  de  i>  ui>imii  u  auliii;iic,  lui,  lui  ud 
Bobtme  ei  de  Hongtie,  (;»;  roi  des  RumaiDs,  i  J]  1  ;  Empereur  d'Allenugne,  isse:  liDdnoglde 
liaule  Als>c«,  ItSt;  t  >S«4- 

Ep.  liii,  .<nn«,  flilede  IjdîBlu,  roi  de  IiaiigH«et  de  Bobême;  Dér,  lios;  t  liSI. 


Charles  Autres  eobnU. 

usa;   mhidoc  d'Aulriclie,         (V.  Aulrlcbe) 
ic  de  CarlDlbie,  de  Cunioteide 
__jrie,eic.;  fisse. 
Ed.  IStI,  Karie-innt,  fille  d'Al- 
bert V,  duc  deB>Ti6r«;t  1MB. 


eur  d'Aliemuee. 

ubi.  axii.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 

EMPEREURS  D'ALLEMAGNE  BT  ROIS  JM 

XLVI-  FERDINAND  U,  fiU  de  Ghariu,  sTohid« 

M,  19781  adopté  p*r  l'empereur  HilklM,  qni  lui  Uleewtn 

d'Allemifiia, 

Bp.  !•  IWD,  Marii-Ànnt.  dite  de  GaUliunitT, 

!•  IS19,  SUonon,  ail«  de  Tlnceil  1^. 

„...., , , ,  ...  „,  nemiioi. 

empereur  d'Alitaugne,  IMI;  4  itST. 
l'ieil,  JfaH>-..<nn<,  Sllede  Phillpi>«  111,  roi  d'Eipigng-,  née,  IWKi  f  ISU; 
g,  MariiUapoldim,  flUe  da  LAopoldV,  «rcbiducde  TTrol;  n«a,  1133  ;  i-  ittsg 
)•  lSJi,£l«iint)rt,  BIJe  de  Charlei  [|,  due  de  Hintooe;  net,  itSo;  1 1«M< 


XLre>  JOSBFI!  I" 
Bp.  iS»,  IFiJftfImin«-.lmAfi,  miedeJein-FrMèrtcdDcde  Hinavre;  né«,  isii;  t  Itil. 


MarU-JoilpIn  HarU-imélit  ;  t  H»- 

(V.  Aatrichs)  Ll>    Ëp.    tT39,  CHARLES   Vil  (ALisaT), 

flltdB  KulmlIlaii'SBimDael,  élecleur  deBivièrs;  aé,  tes;;  élgc 
iwélendini  k  lu  aiiccesnon  il'Auliiclio,  iJSo;  roi  de  Boh 
empereurd'lUemifine,  iTtl;  t  II4S. 


Pluiicure  endnti.  (V.  Bnlère.) 


!•  JOSKPH  n  {B««lT-A«rD6Tl) 

itaime,  Me-,  ITW;  f  I1M- 


M,  [74(;  rsl  dM  Ramaini,  I1H  ^  «niprreiir  d'AllMntgne,  nsi\ 

co-rtt^nl  dei  Buii  bértdiulre*  d*  la  niiua  d'Aulricbe,  I7ti;  roi  de  Uongric,  d«  Botaïme,  Mc-,  ITW;  f  ■' 

tp.  I'  iTtD,J<ar(t-/Mt«(Ii-£ouiM-iTi(iifn(IM,  ail*  d>  Philippe,  ducdepanue;  aée,  (itl;  i  1703; 

V  nu,  ifarii-Joiiphint,iait  deCbirlea  Vli.emperenrd'jUleiiiifnei  oée,  nii;i  it(t. 


Thiréu-ÈHmbilli 
Bée,  iTSa;  t  177». 


DiqitizeabvG00»^lc 


D'ALLEMAGNE.  8-  tableau 


ROMAINS  DE  ÏA  MAISON  D'AUTRICHE  (Suiu) 


d'Aotricbe,  et  de  KTarie  de  Bavière.  (7.  tabl.  CLXVIIIO 

d*la  Hongrie,  iIHt;  ni  da  Bahtme,  t«i>;  anperaar 

isiv;  i  i»T. 

due  de  B»iire;Dée,  ISTt ;  f  itit; 

duc  de  HinlDue;   née,  IJOB;  t  <«»- 


,  IHO  ;  roi  de  Hongrie,  10 

l«a«,  Uargaerite-ThMit.  B'Ie  de  Philippe  IT,  roi  d'Bipune;  tiét,  iCf  1  ;  i  ini; 
13,  Clawti-f'Vficil^,  BlladeFerdlniod-LhirlM.irchlducd'Aiiiricba:  née,  l«M; 

titlt.  MQS  puauiiié; 
I,  SUonoTt-XadiliiHi-Tliirtti,  iirinceHO  patiiinp.  Bile  da  Phillpp«-GiillUnm«, 
cooiu  pultilD  de  Meuhoyrg  ;  uit,  isu  ;  t  m». 


0  Bo[i«iDe,  na;  t  iT40. 
Ep.  im»,  jËftdtcfft-CAriid'na  ifa  Brutuicick-Walfinbultl;  Bé«,  Ittl 


KAilE-TiitKËSB-ratpurgi 

lée,  ITIl;  béhiiira  dea  Ëiiis  da  II  maiaon  d'Autriche,  nV); 

raine  de  Hi'ngTie,  lT4i;  de  Bohèma,  ItU;  t  ilM. 

L11*  Ep.  lus,  FIIANÇ08  1",  K  LOMAtni, 

iopold,  duc  de  Lomixe;  né,  no»;  duc  da  Lomineel  de  BtT,  ITW; 

dD(ti«s  de  Lorraine  ei  de  Gir  cuiiire  le  grtnd-duché  da  Touana,  lllt; 

:D-régenl  dea  Eiais  bérédliairet  de  ie  loalion  d'Aulnche,  tlH; 

empereur  d'Alicniugne,  llïi;  i  L'as. 


ornante  dei  Ptn-Bu; 
tn44. 
{V.  Aotriclie.) 


LIV*  LCOPOLD  II  (nUKi-VALUTlii) 
;  irchiduc  d'Auiriclie;  grind-dac  de  Toscei 


ding  le  gouicrnemani  de 


'•  FRANÇOIS  II  (!•'  comme  empereur  d'Anlrlcba)  (Ju»s-CaA>ui) 

dernier  empereur  d'Allnnagnfl 

U,  nst;  lucf^ekibn  r<re  dans  ia  maniiCbiB  lutriihlenov,  I7M; 

cmpvieur  d'Allemagne,  l'Ui-ieoi;  empereur  d'Auiriche,  I9u4; 

abdique  la  dignité  demperenr  d'Allemttjiie,  iist;  i  itlS. 

inbilAdi  WaTifmbrrg;  fil'*! 


t'  nso,  ifor 


■  Thrri 


._.i,  toufj    

i*  Ut»,  Chartolle  i 


Bavitre. 


:vG-oo»^lc 


HISTOIRE 


MARGRAVES,  DUCS  ET  ARCHIDUCS 
I"  margrave.  LÉOPOLD  l'Illustre, 

Uargraie  hëridiUln  d'ADifichc,  «U  ;  t  »H.  —  £p- 


III-  ALBERT    1",  LE  Vie- 
Uargrave  d'AulHchs,  (018;  t  IDJt. 
6]'.  Ai/laldt,iaUT  de  PKtrt  lAllemànd,  roi  de  Hongrie  ;  1 1071- 


LÉOPOLP,  LE  Font 


a,  GIIgF  d'Henri  IlE,  empereur  d'Allen 


Vil'  ALBERT  II  IX*  nurgnia  et  I"  duc.  HENRI  II  VIII*  lBopOLD  IV 

LK  DÉioi  DB  JocHSAMEROOTT  Margraïe  d'Aplriohe,  IIX 

Margraie  d'Autriche,  liU;  Margraie  d'ADiricbe  et  duc  de  Baitira,  liU  ;  doc  de  Batière,  llltl 

t  ll!«j  KcroÎH.IItT;  t  I1U.  uni  PM>- 

uns  pottérité.  duc  d  AD  triche,  Iij5;  Bp.  IllB.Jrorit, 

-     ..,„    c,    •  t  im.  fllledasobletlMl", 

^^^"k  XlV:  6p.  1.  1  lit,  C^lru J.,  .euve  de  Henri  le  Sup.ri«.  ■"«  ''''  '""°«- 

roi  duc  de  Batière  ;  t  ii*J,  unspostérilj  ; 

de  Hongrie.  3°  Aprè>  114T.  TModora,  nièce  de  Maonal, 
empereur  de  Conitantlncpls  ;  t  1 1  Bi- 


ll* duc.  LËOPOLD  V 
•,,HilHte.  Elle  de  Geyia  II,  roi  de  Hongrie  if  IIM. 


[>   VI,   LE  GLOBtEUI 

Duc  de  Styrie,  tt»i  ;  duc  d'Autriche,  II»7;  le  croise,  t: 


Ëp,  Rkhtiiu,  mur  de  Louis,  lindgraxe  de  Thurioge. 

GtTlrvdi 

Prétendaate  aui  duchés  d'Autriche  et  de  Slyrle,  llïs  ;  se  retire  dan*  un  cloître. 

Ep.  I*  WIadi»la»,  inarqaiideMû»Yie,elfilid«Wenc8i!aiIII,roideBûhémeitiai7,  «anspoetêrité;  — î*  iM!,  HermuH 

margraïade  Bade;  te  met  en  poeieuion  de  l'Autriche,  1141;  f  I3M;  —  1*  Romain,  prince  rune. 


D'AUTRICHE,  i"  tableau 


D'AUTRICHE  (MAISON  DE  BAMBERG) 

fils  d'Adalberl,  comte  de  Mertal. 
Bicliilit,  fille  dtrtloD  le  ûnnd,  empereur  d'All«m»gne. 


ERNEST   I" 

t>UE  de  Sonabe  ;  1 
Ép.  Giitlt  dt  SouaM 


M»rgraï6  d'Autriche,  toS8  ;  t  "Ts- 
Ëp.  Aaiiiidt,  Bile  de  Didon,  matqul»  de  tutaco. 


ALBEflT  LÉ   LÉOÏR 


Ép.Léopold,  duc  de  Znïyin; 


CONBAD 

ai«lieTiqae 

Hée.  Iim; 

■Wl£'iïlaB*il  ; 

rtldeBohime 

+  llli. 

Ép.IHerman, 

"T" 

Thuringe. 

EpOuillaumi 
leVieui, 

Montferral  ; 
tilBB. 

BEKR 
t 

McdUug  ; 

Emi- 

lie 

àgnit 
f  «reliS!. 
Etienne  III,  roi  de  bon^ne   tH": 

m-  FRÉDÉRIC  I",   LE  C*THOU0D 

Doc  d'Autriche,  II»*; 
M  croies,  1 1»7;  f  1  l»l,  »ans  alliMC 

Ëp 

Ottokar,  margra'e 

de  Slyrie. 

V  FRÉDÉRIC  H, LE  BEl-LlOUKU^ 

Duc  d'Autriche  cl  de  Styric,  lîlO; 

décSïé  déchu  de  «s  duché,  par  la  diète 

rentre  en  po«iesai?n  d'une  partie  de  «es  États 

aMas3,Pr«roy.'-OtlokarI 

CoMlonce 

+  IMÏ. 

He,S?VÎi'li',i. 
HiMiie 

Ëp.    H4I  , 
Henri   Haspoi 

,     -"r' ■ 

mier  deKondant  mâle  de  l'ancienne  c 

de  Bamberg,) 

Ëp,  I-  IMfl,  GiTlriidi  de  Briintiofc) 

■  Aani!,  flUe  d'Olton,  duc  de  Méra 


mstléen  seconde»  nûce>(iMl) 

i  Canégonde, 

fille  de  Raatisli», 

prince   de   Halici; 

+ IS78- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


DUCS  ET  ARCHIDUCS  D'AUTRICHE 
ADALBIC  on  ETICTION, 

Ep.  BtriAtind;  Unie  de  ntnl 


AUBRT  IV,  LB  un,  Uudgrkte 
Ép.  H<duit«>,  Aile  d'Ulric,  corow 


M*  duc.  RODOLPHE  DE  HABSBOURG  (IV  eonma 

a  Aiuc«,  iiM; 


ëp.  1°  l'iis.  Gîr('ud(,ail 


VU. ïlbbut  I" 

1 

HA»T 

VII*  6"  RODOLPHE 

N»  Ter.  IJ 

i; 

(V  comme  Hodgr» 

e  d'Alnce) 

UndgraTa  d'A 

eonie  dé  Hibsbonrg 

8.0C  bce  frèrea  Hsfiniiii  ei  Rodolphe  ¥; 
dnc  o'AuirichB,  de  Biyrle, 

eldeKi 
Imdgrue 

ïffi„ 

l.adKra4d 

lime 
H  H.nmvi.  I«l  -, 

de  Ctriniliie  et  de  C 
roi  dt«  Rom 

,în,  ' 

atec8e.fr. 

sa,  1Î7J  ; 

duc  d'Aolricbo,  da  Sijrio,  elc.,  lin  ; 

el  empereur  d'Alleiiugne.lïSl; 

"n-  «mot"»- 

Ep.^gnJi.niiad'oVou'! 

ll,raideBa1i«ine; 

El.,  ISTl,  ÉlimtHiH  .'flile 

romlodeTyroleiduc 

de  CRTiDlliie  ; 

i 

JlW 

■on  oncla, 

enr>.médaD.'u 

p»r  ordre  da  l'em 

«reur,  ISIJ; 

RODOLfBB  VI 

LfOKLD, 

u  Clowujx 

VIII'  FRÉDÉRIC  1-,  I.S  BU'; 

,v»i,..r„ 

(Vil  comme  laod- 

Né,  I3a4-.l"dirt" 

im; 

Né,  IIM; 

andgraie  d'Alwce  ; 

grara  d'Aliace) 

d'Almei 

iindgraie 

'4luca,i3U; 

riche  ai  daSijHe; 

roi  de  BoMme,  IlOJ; 

comte     d< 

ml^Lhourg.     I3M; 

Duc  d'Aniritba. 

+   laoï,  uni  potériii. 

Bp  tut 

Caihtnni. 

préiend»nt 

(V.tïbl.CLIXII.) 

Ei>.  1°  ISM, 

aile  a'Amédée  V, 

>u  trbne 

B/ancft»  de  Krinie, 

e   Sttoia: 

loi 

d«  Il7m.ini        ' 

HJIe  da 

r  d'AllexKBne,  13(4; 

FhlUpiie  le  Hirdi, 
roi  da  Franco; 

1 

dei'Empiie,  tllf  ; 
1  prisonnier 

tiaa»; 

e  de  Muhld»rr,  un; 

f\3m,IEûabtih 

l'Empire   al  r«oinr« 

'•'ia-'T* 

CoCitrfr» 

«,.1. 

Êp.  1Ï15,  ha 

lé.  13»;  ilîl». 
btllt,  t  le  de  Jacque  II, 

roi  de  Bobénia  ;  f  lUt- 

t  tsw. 

Ep.  1*  isia , 
Ei>«iKrr>Dd     V 

due 

roid 

.„...,„. 

V  ciS' 

da  achKoidniU, 

d.lU«del»urg 

enSilésia. 

Adm 

ÈlintMh 

la  Romain,  aiec- 


vGooi^lc 


D'AUTRICHE,  r  tableau 


DE    LA    MAISON   DE    HABSBOURG 

doc  d'ÂIsao»;  t  tsts  690. 


lianMAlucs,.  I3t3i  t  iJia. 
Kibourg;  t  ig<o, 


'AJleaMcn*,  tut;  1 13 


"biVîi; 

palalln  da   llhiD 

d'Albert  II, 

dus   de  Su 

dac  de    Ba*lèT«, 

Judflft 

Clémenci 

WenCHlu  IV, 
Di  da   Dobème. 
(V.  BohSmB.) 

Ép..&He 

roi    de   Hongrie 
(ï.  Hongrie.) 

IX*  bit  OTTOH  III 

He»i 

!««.„ 

Jyn*. 

.nn* 

C«./«r.« 

duc  d'Autriihe,  13»; 

Duc  (FAuUScbe  ; 

irSsf; 

'•7.,"' 

(V^oV'SSSÏ^;.) 

'"îu"il'd?"- 

Bile   d'Elieiioa, 

de  Lorraine; 

Bnndebourg  ; 

■WEIW 

3-    1118, 
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HISTOIRE 


DUCS   ET   ARCHIDUCS   D'AUTRICHE 
rx*  duc.  ALBERT  II  (Vn  comme  landgrave  d'Alsace),  le  Sage,  fila  d'Albert  I-, 


X<  RODOLPHE  n 

Ko,  lîM;  laudvogl  prlncipil  d'Alauc,  I3SI: 

duc  d'Aulricbe, 

landgnic  d'Aluci.  «te.,  IJtti 

prince  d«  Soiiibeel  d'klttce,  I3i>; 

prend  la  ilira  d'irctaiduo; 

t  l!St,n[iipoitérlté. 

Ë|t.  IS4T,  Calhtrlnt  il  Xumnbaurg, 


X'bit  ÀLBBRT  m,  Ll  TlESU 

Duc  d'Aotricba 
cl  landgriTC  d'Alutx,  ilSl  ; 

rïgne  leul  en  Aalricb«,  tltO; 

ganTernenr  de  toaa  le*  Buu  de  h  mùion, 

DM; 

t  IW*- 

ep.  1°  is«t,  ËI<hA<ia,  mie  de  Cbatlet  IV, 

empereur  d'Allemigue  ; 

a>  ISTl,  Biatrix  fllle  de  Frédéric  VI, 


XI'  qtinqvitl  ALBERT  VI,  la  Ml 
fM,  OUed'Albgn.ducdeBtTiireeloo 

L_ 


HecoDnu  Hul  ducd' 


et  dn  éomiios,  lUa  ;  t  it»'- 

Ep.  itlV,  éliioklh,  lllle  de  SlBiimond,  empereur  d'Allemagne. 


Margutril* 

laRicbe, 
duc  de  ftaiière. 


XaV  LAttISUS 
Népaiihume,  Itio-,  doc  d'Autriche  et  roi  deBonirlOten  niluinti  roi  de  Bubème,  lisi 

(Deraler  detcendant  de  la  branche  de*  duci  d'AsUiche  de  la  nuison  de  BsbelMurg.) 

ItlV  FRÉDÉRIC  V  ïlV'Jil  A1.DERT  VI 

H,Hli;docdeCerli.lhie,l4«i  "  Psodicee 

de*  Ramai  ns,  empereur  d'Ail  emajns,  i\W,  Duc  de  Carinthip,  iVi\; 

le  le  ducliB  d'Aulricbe  en  ircblducbt,  IMS;  archiduc  d'Aulricbe,  liS7  : 

-M»].  t  Usa,  aiD*  pDsL^riii, 

Ep.  lïsi,  ÉUonoTt,  flile  d'Edourd,  Ëp.  MalhUdt ,  flilede  Louia  I 

roi  daPcrlu^;  -t  IM1.  éleclear  palaiio;  1 1411. 


XV'  MAXIU1UEN  I" 


Cp.  t°  Marie  dt  Bovrg<ignc:i  llll. 


Cunigondi 

Ep.  tiM, 

AlberUeSage, 


Marginrilt 

Née,  llia;il!3c. 

(•  Jean,  Bis  da  Ferdinand  le  CalhclitiDe,    - 

roi  d'Eapagne: 

1°  isoi,  Philibert, duc  de  Savoie; 

t  IIU,  ein*  poatirlté. 
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D'AUTRICHE.  3"  tableau 


DE  LA  MAISON  DE  HABSBOURG  (Suiu) 

empereur  d'Allemagne,  el  d'Elisabeth  da  Garinthie.  (Voy,  labl.  CLXXI.) 
de  StTrie,  m«;  t  lUS. 


m,    LE  VERTtEIX 


iTirol,  Il 
Ipdd'Alu 


Ispdrogt  prtDcliMl  d'Aluce,  ills  ; 


■tlïM. 
Ep.  1°  m»,  Malmnl, 


V  Jetn-Heùri,  utrEnTO  de  KorsTie, 

rère  da  Charlet  IV,  empareur  d'AUeœagnB  ; 

t  llTi. 


bue  d'tuiriche,  13M; 
iprtiAlb«n[n,i}|5; 


iNcpiûi 


N*,  liTl; 
doc  d'KDiriche,  llta; 

deliauMMMCe.im; 
+  «II, 

Ëp.  IJM,  CallitTtm, 

Bile 
de  Philippe  le  BiirdT, 
duc  de  Bourgogne; 


XI*  ter  KtlNEST 

Né, iîtt; 
duc  d'Aoïriche,  ISBH; 

de  Carintbie, 
da  SLirie,eic.,  I4ll; 

tliM. 

Ed.  1°  Margturile, 

Bile 

duc  da  romérBoie; 
+  1401  ; 


lindgraie  d"j?ùc 


de  Luiembourg, 


dacbarletiv, 
d'Àllamigne. 


Ep.  14»,  FiMéric  II 
élïcleur  de  Suc  j 


t ,  Charlea  le  Gnen 

largnia  de  Bede; 

+  I47i. 


aUe  de  jBcquea  I',  roi  d'ici»» 

i  I4U; 

V  1414,  Calherint, 

alla  d'Albert,  dac  de  Sue j 

mariée  en  Kecoadei  ueee*  k  Er. 
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HISTOIRE 


DUCS  ET  ARCHIDUCS  D'AUTRICHE 


PHILIPPE  LK  Beau,  ëU  de  Maiimilion  I' 

Ëp.  lut,  Jtamu  4*  CattUli,  Il  Folle, 


empereur 

M,  (4Tt;  Ni  de 

de  FerdiniDd  le  Cubolique, 


MKxnilueN  it 


magn..) 

t>t».  «or 


FlKDINiND  II 

Mé,  It»;  bndKTtTe  de  hsule  Al>ac« 

rjrol,  1564;  f  lias. 

£|>   1°  I»*,  PMUfiiim 

llle  de  Fran(oi(  Welier,  baron  de 


I 


CRAItLES 

m,  llto-,  trcbiduc  d'Anlricbe, 

duc  deSivrie;  t  UM, 

fip.    1171.    irartï'Jnfw  alla 

d' Albert  V.  duc  de  BiTièra; 


<■'■ 


i7lSi«;*''*<l«e'J«  < 
pntituM    abbé   de  Uiir-  de  Gulil» 

t»i-li  el  del.ufB,  If  — 


IMO;  inari^nTe  de  i 

>rHii;t  i«tl.  Gp.ie 

■-"■    ^--^-li.  Alla  ciD. 

de  lu-  leii 

ll^ie,  wrgMie  de 


KODOLPHE  II  NATHIAS 

d'Ailenia);ne;  d'Allemagne; 

t  leii,  sana  t  lei». 
alliance. 


due;  élu  roi  deFii- 
uonce  à  c<:lie  coU' 


Sue  de  Tolède;  gouicrneu 
es  Pa^c-Dus,  ligS;  qniUi 
l'elal  eccléalaslique ,  ISM 
tIMi. 


FERDINAND  III 


Empereur  d'Allenigne:  t  idii.  (v.  Allemagne  etBi 
6p.  I'  ISSI,  Èàarit-Aaae  SE'fagnt; 
%'  tSiiiMarit-LiopotdinideTiiTal; 
!■  lOil,  ÉUùnon  (bUantmi. 


Né,  i«»;  caurui 
deUuDgria.  it 
lM»i  tl«" 


LBOPOLD  l" 

Empereur  .d'AlItOHgne  ;  +  !"»■  (V.  Alleoiagne.) 
Ep.  I*  l«6i,  Margwrrilt-TItiTiu  d'EipogiM;  t  istg; 
«•  tn«,  ÉUonoriUaieleiat  dt  Ntuinurg ;  i  tno. 


KoTU-AnloimlU 
Ëlectrice  deDanère;  f  IS 
Ep.  I«n.  lUiimllIeD-Bni 


CBAhLSS  VI 
Od  ineUnl  roi  d'Eapagne  tout  le  nom 
.    Empereur  d'AlleaUWne  •  -^  < 
Ep.  im,  ÉHtabtlh-ChTÎiiiM  <UBr 


D'AUTRICHE.  4"  tableau 


DE  LA  MAISON  DE  HABSBOUHG  (Suiu) 

d'Allemagne,  et  de  Marie  de  Boni^ogne.  (V.  tabl.  CHXXII.) 

Cojlitle,  l»4ï  f  itM. 
niid'AngOB;  née,  U7>;-f  IS». 


FERDINAND  ■« 

Emperaor  d'AUemiiior  :  f  isst,  'T.  Allemagne.) 

E».  IMt,  Jnn.  d*  //«iflr.-.;  +  I5H. 


.  ISï3,Sigianioiid 
de  PolDgnei  f  II 


Ep.  (•  IHt.Fnntoied«Gon-        £p.    IStI 


+  ISI». 
>Lb,  gTind-duc 


ÉB-ISlO.Phi- 
lippa  11,  roi 
d'Eipagne, 


Élitabtlh 
Née,   liSli 


Ltopo 


M  de  Fin 


jén>ei  de  sea  itUbitt,  leas;  U^iueis-c  ei  i 
tante  Alsace,  comte  de  Tirai,  isie;  i  ISIl. 
Ep.  ICM,  Cloudi  de  Médicii,  Bife  de  Ferdinaoi 
duc  de  Toscane,  ei  leuTe  da  Frédéric^iui 
d'UrbiUi  Dée,  leM;  t  IMS. 

I 


FEMHFItnD-CUAnLIS 


E<p.  loiD»  jnnitHMfat 
e<f,  Hife  de  Cesms  i[ 
grend-ducdeTotono: 
Dée,  iïl«;  t  Itn. 


SlUBH  OND-FlinÇOK 


>.  l«39,  Mnimilwn,  clecieur  di 


Leopoi.n-Giiiu*Din 

Eièqne  dePunu;  de Slrubourg, 

i«»-isn. 


IfltM  CHiRLU'JaiiiPB  JfJ^onarc-lfartt  Marit-Annt 

0.  Grand  miliro  de  l'ordre  t  ie»T.  Ep.    lein-Cuil- 

Uipve  IV,  TeulODlqne.  Bp.  !■  IS70,  Hlehel  CnriUuL,  roi  de  Pologoa  laume.élecieur 

1».  (V.Ei-  (Vtoj.  poloKoe);  peltlin. 

1*  itn,  cbarlea  [v,  dnc  de  Lomine: 


MaTit-Èliialulh 
ArcbMadMie;  gomerninie  dee  Paji-BM,  lT2i; 


p.  1701,  Jeu  V,  râl  de  torugsÛ  (V.  portugil.) 


Marie-A  nne-ËIdonort 
ArchiduclieEte,  gouveroiPLedes  Pijs-Bu,  IIU;  1 1741. 
Ëp.  I7(i,  Chailei-Aleuuidre  de  Loriaioe,  gouvarnegr  du  Paji'Bu,  1114  ;  ' 


Goo»^lc 


HISTOIRE 


MAISONS  D'AUTRICHE,  DE  LORRAmE- 
FRANÇOIS  I",  DK  Lorraine,  fils  de  Léopold,  duc 

Hé,  ITa9;doc  de  Lomint  et  de  Bit,  1131  ;  gnnd-dnc 

llt.Marii-lTiMii  SAutriehe,  Blleds  Ch»rle»  VI.  (Dipereord'Allenugne, 


UarifAntu-  JOSEPH  II  Mat 

»£sr       -I»™'        "îSS"       "" TT       Z7Z 

AntaintlU-  d'AllenUiine  Jiunnc-  ^  |jjj  W.  IIM;  H*e,  I5M 


J/aricÉmaMA       CHi«ln-JOM»B-        J/ariVJm«(B- 


(V.  Allamignt.} 


t  17*1. 

ku^ie-IUurice, 


FRANÇOIS  II 

;[■>  amune  empereui 
d'Auiricfac.) 

JOtlPB-CEASLEl 


Née,  n«; 
Ëp.  IT». 


1769-  Née,  1T70;  Uurenl  Né,  1771; 

BriDdduc  ibbesie  {V,  Ubl.  i«l«lin 

iBtctdB      1    deTuscai.e,nBO;  de»  CLXXV.)        de  Hongrie; 


1IS35.  (Pounei^n- 
Allenuijiie.) 


EiLiEST-Ch«rl«i-Felii- 


is^iSs:'^.  'SsïJrs'      ';~,;;,t;;;5::;      ="";;':*"'" 


Ké«,  iiamiui. 


intpecieuï-générel  du  génie, 

proprif  taire 

lu  n-gimeni  d'iT.t»iilene  n-  Si , 

de  Prnïse  uccideDlsIo  d'  t. 


proprictaire 
rénmeni  d'inbnwria 
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D^AUTRIGHE.  5- tableau 


AUTRICHE    ET    D'HABSBOURO-LORRAINE 
de  Lorraine ,  et  de  Charlotte  d'Orléans.  (V.  tabl.  XGIX.) 

ir  d'AllemagDa,  t»s  )  f  lias. 


Marit-Ltulit 
SEifagne; 
+  1T»1. 


Ëp.  170», 

Ferdinand  [V, 

roi  des  Deui-Sicilci. 


TERUNlHD-CfavlM- 

AQtoine'Joeeph 

Ki .  nu; 
Kmiivc; 

de  Hiidèae-Briigiw  ; 

ttcapilalDe  général 

Marfi'BéaiTiet 


Harii  ■  AnMntlh 


Frantoii-IiTier 


ékCtear-argiieTCqiw 

de  Cologne 
Blé>equedeHiinal«r; 


Funçois-Joeeph 
>,  Wt;  ircbldnc;  duc  de  ttoilne 
jjusle  Domda  FniDïoii  \V;i  iBte. 


H  .Joseph  -  JesD-Ambrolie-Clwrles 


ni?,  jin-i,  en 
reldieug-m 


Harii- 
Climtntint' 


iiOisB- Victor-     lB*s-BjyniSTE-Ioseph-F«bien-        BtBinR-Josepli-JeBn-  Looiajoieph- 

lCF«pb-                            SébuiioD                           Miclial-Frariçoia-  An  loi  ne 

re.n-R.in,ond               ^^^  ,„^ .  ^  ,„,_                            Jàrùn.o  ^^_  „„ 

"'■."".'         En    (morji.n»t\  lïOT    Jnn/.      Ké,  1J«Ï;    ïlce-roi    du  archiduc, 

grand  niatire        Vri.  Me  de  Ploîîl  mît™        ^■;B^lmo    Lombardo-  direolmr  gfaéral 

Crïl.;  n««.  im;  baronne       +  '"»-  '''^5^ 

^lA->roMoii.,  Bile  P™prt«»l" 
du  prlnoa  Cbailea  de 


Teulu  nique,  i 

se  démet 

de  ses  fuucliuDS 

grand  nialira 


de  BrandhoV.  lasj. 


Rodolphe- 

se 


de  Saini- 
Plerre 


t  iBii- 


SaTuie-Carlgn>D',[ 


•      e(diir«|)tcnent' 

d'arUirerie 

deeampagnen'g; 


jËttone-Léopold-Hirie- 


prÉeidentdùeun^eilde 
lieulenani-feld-ini. 

du  rJglmeni^tnranU 


linietrea,         Vé,  Wlf,  archiduc. 


£p.  I9S3, 

\t-Carolint,  Bile  de  Charlea, 
arcbidDC  d'Autriche. 
(V.  tabl.  CLXKï.) 


Daut-feld-maiÂ:'bal 
et  proprljlaire 
u  Ngim«nl  d'iofuierie 
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HISTOIRE  D'AUTRICHE.  6' TABLEAU 


LÉOPOLD  n,  empereur  d'Allemagne.  —  Ép.  1765, 


FRANÇOIS  II 

Bmpercar  d'Àllmun*. 

(V.  Atlrmtfns.} 


ClULU-I.ailia-JMoJaMpWlJtnreu 
1  ;  grand  ni*ltr«  de  l'ordn  Trutoolque,  Itoi  :  se  âétatl  da  eelta  dlgniij,  IIH; 
'    ifl  d«  Frtdétfe-CniUEone, 


ihéiMennsa,  à  PraifDe; 


Marit-ntrim-habtlU 

née    (lis; 

nin  4ouiri^  da  mplM, 

b.  ItSI,  Feidinud  ILroldcNulea 

<y.  IBli*.  Nid».} 


Cbirlet-FEBDisAn» 

SIS  ;  eénéni  da  c&nlerle, 
Isnt  du  K'  eonls  d'armta  H 
umUdI  généni  en  Honrle 
lDruiteTieii>44,  Bien  Slltais; 

;  delincien  ru«Fade       prepri^ulre  du  r^gi meut  dlnlka tenu 
I.  et  do  !•  rteimcni  n'Sl,  chef  du  r^gimaolde 

lincierm  de  Blelgorod  n*  IL. 
'.  list,  Eliaabilh-FTaHeait-lfnrli, 
llla  de  Jat^ep h.  archiduc  d'Autriche, 
le  Ba'iïre;  ei  terne  de  FerJÉiwnd, 

H.  prlore  de  Hodtiia,  (V.  ci-dïMaa.} 


Jfarie-  nértn-ÀiHU 

Née,  isks; 

irchiductiMea. 


Gunji-A  lbert.I.oiiii 


Kalhlldf-Sfari^ 

Aittgoadt-  AltxandTa 
Ma,  istai 


KilISUiareAidii*, 
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-  MAISON  D'HABSBOURG -LORRAINE 


Louise  d'Espagne.  (V.  Allemagne  et  Aulriche.) 


Né,  ITIf;  gDUTcniear  ds  Hongrie,  It>s;  pditiii  dunongrla.  iIH;  {  igtT. 
IU«,  Jtu-andrn-PaMlotiH,  Blls  ifc  Pisl  lu.aœperenida  Hniita;  né«,  I7II;  f 
rffnntiito.  mie  de  Virtorîl,  prince  d'Anhali-nembaurg-Sctauimbourg;  aie,  11»T) 
S*igi«,  Jtarï(-f)ero(A^t,  Dllede  Inouïs,  duc  de  Wurtemberg;  née,  i7B7;t  191>. 


intmi-  Ft»ncoi8  -Virto^ 

Hé,  iBiT;trcb>duc; 
Klgneur  de  Sfhsomhiirg 
et  Hiliippel  (Bohème}, 
tai);    paliiin  en  Hongrie, 

Id  marécbal   at 


dlDftoMita 


Éliiabilh-  FrantolM  ■  Marti 
tu»,  laii. 

Bp.  ■•  IttT,  FerdlDiDd 


généi^  et 

tjt.  nu,  AiUlaÙlt-aoHlJ»- 

nlle  d'AnguBie-Lenla- Victor, 

prlDCe 

de  Sne^obunrf-OMtaa; 


Marit-BmrttlU-Ànni 

fée,  ((Sb; 

■p,  IIBI,  lAipuld,  princa 

rojal  da  Belgique,  duc  de 

Bnliul,  fil*  de  Lâopold, 


mm  iro^mn^ÀnD-LtorOLn 

t,  1131  ;  Tica-imiral  el  csmmandint 

an  chef  de  la  ateiine; 


Marti^CanlIo  t-LoaiM-ChrtiUn  * 


Sllribelh  'de  ! 


GgiLLKm-Fnneaia-CliariM 

M,I>it;  irand  nJIra 

de  l'ordre  TenUDiqna 

aD  Autriche, 

lieotanui  Md-manchtl , 

inipccunr  Kdneral 

âal'artUkrie, 

propriétaire  du  réglaienl 

d'iotin  tarie  n-t 

et  dg  régloNDt  d'anillerl*  da  caspagr 


DiqitizeabvG00»^lc 


HISTOIRE 


MAISON  D'HABSBOURG- 


I"  empereur.  FRANÇOIS  I"  (II   comme  emperenr  d'AIloinagne  ) 


iLrichieiine ,  i7k;  éla  nnpcrcur  d'Allunigiif, 

■bdiqnt  11  dignjié  ifempemir 

Ep.  l'ITtl,  ÉliialMlh-  tt'ilhilmim-Loaiii,  fille  de  Frédéric,  duc  ds  Wurtemberg - 

I*  1190,  MarU-mrit^-Carolini-JotéfMne,  fille  de  Ferdioutd  I", 

3°  leoi,  Marie-Louiii-BialrixÀnlointllt-J^éphlm-JeanHt,  Bile  de 

V  ltl«,  niarli>(»-Ju$u'lr.  BII«deHiiim1lienl",rotdeB>Tièn, 


(Ghirln-FnDgoti-I^pold-JoMpli- 


lipAfiw-Lucfi 
Me  IT»i  ;  t  1 

£p.  I*  llio.  nipuijon  I",  Hé,  IT«I;  emperenr  d'Antricfae ,  roi  d 

empereur  de»  Fr»Dç»l»  BoMmo.do  HonKrie,  elc.,  leJi;  oou 

(tdj.  FraDce);  ronné  roi  de  Bohtoeeide  Hangm 

perg,'  feld-mnéchel  iub:  ibiliqueeD  fiveurde  «on  oere 

lieuMDiDt   antricbien  ;  Frui^li-I'icepb ,  Wii. 


Liopotdine-CaToline- 
JoaépkiM 

f.f.    itil,    Dem   Pe~ 


t  leHi. 


Ep.    I»3I  ,   Man 


BicharJi- 
flile  de  Viclor. 
rui    de   Sjrdaigne; 


Ip.  IttS,  UopaldleiD' 
J 'leepb ,  prlnct  dn  Deui- 


[•  FRANÇOI^OSETH  I"  (CntRLEs) 


Ep.  iuy,% 


■.lUabtlh-Aniélit-Evgénit,  fille  de  H. 


;vGoo»^lc 


D'AUTRICHE.  7- tableau 


LORRAINE  (LIGNE  IMPÉRIALE) 

(Joseph- Charles] ,   fils  de  Léopold  II,   empereur  d'Allemagne. 

■191  !  empereur  hérédludts  d'Autriche  euiu  le  nAm  da  Fno^is  I",  lll)4; 

d'AlliitagiiB,   IMS;  -f  I63S. 

'ie.  ns7;  se  fail  cilhoUqne,  tTia;  fil»; 

'ni  de)  ItCDX-Skilei  ;  aéa,  ITTl  ;  f  1807  ; 

^Tdinand  d'AHlrichs,  duc  de  Modène;  née,  iII7;  t  tBl«i 

tifernm»  »(parie  de  Guillaunie  1",  roi  de  Wurlemberg;  née,  17W; 

dooiirière  d'Auliicbe,  IBIS., 


Cartlmt-FerdtnaniU-ThMit- 

Jetéphitt-Démitrit 

1<LV,     itOl;  -t-  11». 

Ep-  IBI»,  Fridiric -Auguste  II,  nri 

deSue.  (V.  Saxe.; 


Fa  t^çoiB-Cai  Ri£s-Joaeph 

Né,  ism:  prince  impi^rial  et  archiduc,  prince 
rojal  de  Uongrle  et  de  Oahéme,  «te.;  HaulenaDl- 
feld-roaitchïT,  propriétaire  du  rë((lmeDi  dluIiD- 
terle  n°  si  d  cher  du  i'  régiment  de  grenadiers 
russes  de  Samogtip;  rcnauce  à  la  euececaloB  lu 
trlue  d'Autriche  en  Tareur  de  son  fils  Biné,  IBtB. 

Ëp.    It;lt,   Sophie- Fridirique-Dorothit- Wilhil' 

mini,  flilc  de  V '  -" '"  ■ 

née, (BUS. 


e  BBTiér«  ; 


FUDinAilD-llaLlmilieD- 

Cniti-BS- 

-LooiB-Joseph-inlolna- 

los^ph 

Louie-loieph- Marie 

Vietor 

Ké,  «33-,  archiduc,  conlro-amiral 

Né,  IBBJ;  archiduc,  lleulenant-feld-maréchal  et  nro- 
priéialre  du  régiment  de  linclen  o*  T;  chef  du 

Né,  IB49;  archiduc,  colonel 

marine   impériale,   iiSB;  vite- 

rrglment  de  huFaards  russeï  de  Loboff  a-  4  et  du 

dlnfanierie  a-  «. 

5?'Sire';i''['u*tSet^S'T"eî 

perfurdnH«ique.uusl.'nDin 
de  Mai lœi lien  1",  isa4. 

'^C(c'f>,miede]Vn,ri.ideSue;Dée,  IBt(i{f  ilSB; 

S^to.;.  fille  deKraoïoia  0,  roi  dee  lieux-Sicile»; 

£p.  IBSI,  Marit-CharloUe-ArnilIt. 

Augi"",  etc., fille  de  l.éopold  l", 

roi  dei  Belges  ;  ni^c,  IBW. 

jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


DUCS    ET    ROIS    DE    LA 
ARPAD,  fils  d'Almon,  chef  des 

Ht  Tir*  IM)  igceUe  t  ton  pire  c«ai««  d*e  od 

lOLUtl 
m  Tcrt  llk;  duc  ouprioeadBi  Boigrofi,  Wl;t  tU< 


GETSk 
OB  prince  dei  Honitrai*,  au  ;  M  Wi  cliréUen,  nt;  i  Ml. 
tp.  l' Sarollhaa  Jtcha  it   Trantylranit : 
!•  Adilatde,  ll\]a  ix  Zjeatainit\,  duc  de  Pologne* 


t-  roi.  Etienne  1" 

Ké,  MS I  doc  de  lluiigrie,  « 
roi  de  Hongrie,  I«(i0; 
refoii  du  pipe 
le  ilM  d^pfttre  de  li  Hongrie 


£p.  Boleali 


III'  Ep.  SMIUEL  k 


Jlgilhë 

..  l'IolT,  Edi;... 

d'Xnaleurre 

fca^e^e-For), 

Bli  d'Edouird  lit, 


Hinai 

linl  Coerl  , 


ditr&àé  une  lecond 


p.  Afnidlfie,  miede  TUiodula  Sirai 


i,  le»;  +  1«7. 

X  de  l'emperear  Hktptaore  Daunlale, 


IX<  GOLOIUM 
(on  Bli  de  Udi>lu  I-) 

Roi  deHungrie.tDBSi 
tint. 

tp.  !•  10«1,  BariOa , 
Alla  de  Koser  l", 
comie  daSLCiia; 
a*  1104,  />r«l(lauia, 
■lie  de  SwaiopDit, 
[TUd'duc  de  Russie; 
répudiée;  tut*. 


Se  rellH  en  MieiaegM 


,red'>>dniiniBiniieur,  1071; 


^  Aotttuae  f 

s  de  Rodolphe  de   HtadaléMen, 

uc  de  Sowlie  el  inii-aniperoirj 

1°  107*,  Sgradint? 


eprèê  !&  mon  ée  « 


dDnKiie.'lUt; 
t  1131, 

un*  silUnce. 


roi  da  BiiÛme; 


BOBICB 

IMesToué  p(r   toa 
pèro;  priieodam 


£p.  Jï.,  pveoiB  de 

HiaMl,em,«reur 

dOricDL 


deCiAnihle; 


;vGoo»^lc 


HONGRIE,    f"  TABLEAU 


DYKASTIE     DES     AUPADES 

Madgyvrs  établis  entre  le  Dod  et  le  Dniepr, 
piinca  Am.Muifjtn,  ttl;  «nm  ta  Hougris  Tgraltt;  1 


Bp.  .V.,  de  11  BUlon  de*  CnniùBt. 

osTsudeoinl  Ellsnue,  loSI;          Ep.  PrAntibiua.DIIede  Wladim 
-t  ier>  le».                          laGruid,gruid'diicdeHM3le. 

IV  ANDRÉ  I" 

"""■»;••■"'' 

Ëp.  t«60,  Aiuulailt, 
grand-duc  da  Hg»ié. 

i 

V  BEL*  1-,  H  LottUI* 
Duc  de  Hongrif    IMT; 

roi  d.  Hongrie  itili 

Bp.  Richiuê, 

"ri'sss"- 

AdéLiUl                                                        VI'  SALOMON,  Ou 
+  "»î-                                   K6,  tOJO;  roi  da  Hongrie,  loSi;  déirfi:ié,  IMJi 
Ép.  IM*,  Wr.li.li.ll,                 en.pri«;nné  par  .>rd.«  de  Ui.l.»  1",  io(i;  +  IMl. 

martée  eu  aeco'ndca  docm  (ioU) 
ï  Vriidlilu  i«,  duc  da  Pulogne. 

Le  duc  LiiBEB)                                             aéUni 
taprit  im.                                      Ëp.   Dlmllfl- 

roi  da  Dalntûto 

t  «kD>  PMI.' 

Êp."ouon  1-, 

de  BndUilii  1-, 
ducdeBoMoa. 

EMiedaCroattaatd'EBcUvunieiviiaii    itllitrara  liât. 
Ep.  Jngaturpi,  Uls  de  (arotLaT,  priuca  ds  Vladimir. 

XI*  BBU  II,  L'AilDCU                  tfnlit^                         .«^«dU» 
(V.  MbI.  ClJtXVIll.)            Ep.  liW,  flbert,                  t  HW. 

lil.  de  Lé^eld,'            Ëp.  Sob.alo,  duo 

jvGooi^lc 


HISTOIRE    DE 


ROIS  DE  LA  DYNASTIE 
XI'  BÊLA  II,  l'Aveugle,  fik  d'Almus, 


tf.  Iliv.mitnf,  UledUros, 


III*  CEYSA  II 
tu,  IIM-,  roi  de  Hongrir,  uki;  i 
1 1  \t,  Euphraiint.  llUe  d'IsloBba,  grand- 


ZIII'MlLAIlISLAS  II 

CancurrcDt  dtiienae  llli 
'pe  lalrOne  da  Hongrie,  il  il  ; 


XIT*  BEL*  III 

e  SoDgrif,  liT4;  f  11». 

n'i,  flilï  de  Renuid  de  Chiiillon, 


a  luthumergnlt,  duc 
doc  deCtriDliiig; 


XV  En  ERIC  OB  HEMtl 

'      Kol  de  BoDgrie,  IIH;  1 1301, 
Ter>  list,  CoitMtarKt,  Bile  d'Alphonse  le  Chute,  roi  d'Aragonj 


XVI<  tlDISLAS  III 

CnaroRDé  roi  di 
roi  de  Hiingrie 


xvm*  b£la  IV 
M,  iiMi  un*. 

p.  mo,  Marii  Laêcarit,  BU*  de  Théodon 
empcMurgrecdeNicée;  1 1170 


XIX*  Etienne  v 

(V.  Obi.  CLXXIX) 


BlLA 

Bue  de  Dilmalie, 

de  CroBiie 

etd'Eidïroflle; 

tlisg. 

Ep.  IMi,  Cunigondi, 

tnie  d'Oiwn  le  Bon, 

de  Bruiwbourg. 


CuaigoBiU 

né»,  1-ait;  i  l'in. 
£p.  m»,  BoInIu 

doc  di  Pologne. 
(V.  Pslogn*.} 


;vGoo»^lc 


HONGRIE.  2-  TABLEAU 


DES    ARPADES   (Sui») 

doc  de  Croatie.  (Voy.  Ubl.  CLXXVII.) 


Ëp.  Ten  I  m,  Uarie.  Dlle  d'Iauc   Comnènc, 
frèrs  de   IUduiI  ,  emperaur  d'Orient. 


Grrlrudt 
t  1151. 
IS3,    Mleajrilu  111, 


Bilèfu 


tiiaUlk 


ulkha  KaTgtariM 

t  IIM.              Ép.  IIST,  Frédéric,            "'  '""'"  Ep.  Andrt, 

Rn  II»  iJnnnMv        duc  ds  Bobéme.       Bp.  JiU,  STtlopluk  comte 

die  d'Auin^e              <^-  Bi>h*tPï.)                d«  BoliSni.,  do  Slmegb. 
(T.Aulrlcbe.y                                       da  duclrédérie. 


XVII*  AHDRË  11,  I 


•  I30i,  Oerlrvde,  BlIedeBerihc 

V  Ten  laiS,  YolaïKlt,  fille  d 

empereur  de  Conaiam 

BéaCrii,  Bile  d'Aldvbrudin  d'E( 


Toiae,  ilil;  t  il». 


+  ISW. 

£p.  IHH), 

Pnémrel- 


rÂnge, 


Née,  lMT;t  lîïl. 
fip.  ini.UuliVI, 

Itndgrano 
de  Thuringe 


«p. 


Etiehue,  li  Postbdhe 
Né,  |U«;  prétendant  au  irAie  de  Hongrie. 
JV.,  Bile  de  Guillaume  TraTersin, 

Calhtrim-TkomoHint,  fille  li'e  HoroBlni, 
noble  Veniiïan;  1 1300. 


Elisabtth 
!i4,  Henri,  duudabaete  B. 


BÊLA  V  (Otto:i  DI  Btvitti) 
de  htiV!  Ba1i^re,   tiM;  prélf adani au  IrAoa  de  Hongrie; 
lu  i-ol  par  tes  perliaana  et  couronné,  ilos;  renonce  1  la 

royauie,  IIOT;  rcioarae  en  Baiiète,  ISOI',  t  llil. 
'  1377,  CdlAcrinr.  alla  de  Rodolphe  de  Hababoui^,  empereur 
d-Allamagna;  -1  IMS; 
1°  i3«»,  J^iiit,  HUodcHenrl.ducde  Glogaa. 


xxi*  AKDne  111, 

LI  VClITIEN 

ncconDuparLoditlaalV  pour  ton  auccest 

""™",';i!%""ffi"'""' 

ep.  1*  1390,  Fmtna,  Aile  de  ZiemomyBl 

ducdeCuJ.tie;-!  139S: 

V  I2M,  Jgniê,  mie  d'Albert  1-, 

duc  d'Aulriche;  w  retire»  l'abbaye  de  Koeni 

ajn^a  la  mort  de  >on  niiri. 

tfeld 

Élàabtlh 
Relique;  t  ii: 


Agnit 
te  d'Ortesbourg. 


jvGooi^lc 


HISTOISE  DE 


ROIS  DE   LA  DYNASTIE  DES 


XVIII-  BÊLA  IV,  roi  de  Hongriî, 


Hé,  1313;  préiendimt 
N»].l«,  i)w;  cl 

Ëp.  liai,  CUmmci,  BJ 


«  loi  Andrj  III,  1 


.19,  Biairix  it  Lvztmbourg,  Hlla  d'Henri  Vil, 
MO,  EliiaOtlIi,  Bile  de  Wla.KdlBs  LokoWk, 


RelM  d«  Krance:  f  lin. 
Bp.  ISIi.  LodU  lalftida. 


XXI1I>  LOUIS  ]• 


fip.  !•  ISll,  Margmrilt.  Bile  il« 
de  Luiembourf,  lurqi''-  ■"-  " ' 


HormTlel  nt«,  IjU; 

Ml,  ÊHiabtIh,  alla  d'Elieiin»,' bin  de  BoiDlsi 
rvganM  de  Hosgrie.  ilUj  t  IIBS. 


N4,  1S7T;  loi  d«  Niplei, 

i3Ui  i  lats. 
<i«   ^■pla■.  "(V.  'lulie, 


ep.  ll>3,  SiKiui 


Btdalgi 

Me,  1)13  ;  cuww- 

née  reine  d«  Pu- 

logne,   i»l;    f 

I3M. 

Ép.J»«elton,Brid*- 


;vGoo»^lc 


HONGRIE.  3"  TABLEAU 


ARPADES  iSmite)  ET  DE  LA.  "MAISON  D'ANJOU 
et  Marie  Lascaris.  (Y.  tabl.  Gt^TCCVin.) 


£p.  Ronklw,  prince  Ile  HtUci  et  bu  di  HuI|ul 


I 


Judith 

deFalkentieinda  Ho- 
■enbcra,  T«if  de  Cd- 
njgode  deiUUi;t.(V. 


£p.  !•  IMl,  PnémTil-Ollokir  II, 

roi  dB  Bohême  (V.  Bi>h«nie)j 
1'  un,  Znali  de  Filkenaism, 


Abb«HdsSaiuw-C1slra, 
h  Pruue,   iprèi   l> 

tp.  LbUo  la  Noir,  duo    ' 


Bile    'd 


Soi  de  Bohème;  i 


;  céda  aea  dndu  à 


»,  Judith  de  HabibouTB;  t  11 


WlMCULM  oa    LADIltU 

Hé,  tlt«;  GouroDDt  roi  d«  Hon- 
grie, 1301  ;renatica  k  audrulli 


duc  da  Teacbeoimi 


née,  tlla  ;  prcunduita 
à  11  cuaniDnB  de  Bo- 
btme,  iM»;  t  I3i3. 

£p.  Hanii,  duc  de  Ci- 
riuihia.  (V.  Bobdma.) 


Dnc  de  Hum  ;  t  I14S. 

tf.  114],  Marlt.  xaur  d«  lainne  |H,TaiDe 

Mapm-,  f  19». 


Comlede  Gmina  el  da  )lorn>iiB;t  lltl. 
Ëp.  Margiitrilê,  fille  da  Roben  de  Siiai-Seitrin, 


Jlorjiunlï  de  Durai 
Ep.  Il»,  CliïTl»  h,  rui  de  NiF 


li,  19l>;  rot  de  Hapin.  liai;  ta  isiiU  du  gouiarikeme 

deHoogrioeleeriiicouroiiuernii,  iltii  1  OIT. 

Bp.  iHf ,  MargiUTiU,  Alla  de  Gharlu,  duc  de  Durai  -, 

t  iill.  CV.oi-coiiire.) 


Hongrie,  lt«i;t  »lt> 


reni  de  Siglimoad  u  trtnt  da 


Bp.  Philippe  11  d'Anjou,  prince  de  Tanou, 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DES  MAISONS  DE  LUXEMBOURG 


XXIV'  bis  SIOISMOND  de  Luxembourg,  fils 

Hé,  ISW;ciplUiiie  du  rajoums  de  Hongrie,  IU3  ;  utoeit  in  trine 

XI1V>  £p.  I*  im,IUHIB,  rtlnedeBongrii,  BtlcdcLouiileGnnd, 

f  IWI,  Battu  de  Cilié]/. 

CoDC  i.  IIK.  £l(tat(lh  MoTiiaai,  Valaqns  Dobls;  Durïéa  (icn  1»4,  innl 


Née.  Ifail;  ge  relire  «n*utrirbe,ltUli-fiui- 
'•  te.  IW,  jkLBEHrD'AVTBiCBi,  flli  d'AlbenlV,  ducd  Autrid 
roideHuDgrie,  1 4 31  ;  empereur  d'AlIcmigire,  |»S;  t  [i 


Née.  I411',t  l4ir  Née,  M»;til». 

tv-    U«,  Guillume,  due  de        £p.   ItU,  CHimlr  tv,  roi  de 
Saie;f  lUl.  Folugne.    (Tôt-    Pologne.) 


ÏIOIS  DE  LA  MAISON 


JAGELLON,  grand-duc  de  Lithuanie,  roi  de  Pologne  sous  le 

Ep.  V  14»,  Sophie,  mie  d'Amlré 


1X1X<    LADISLAS    Vn  GUIHIB  JeIX -ALSERT  ALEIlSDItt 

(V.  ubi.  CLSXXI)  Né,    14»;  piélendent   au       Né.  14S«;  (wdidat  ou  irAne       Né,  lk6l  ;  roi  de  Polecie, 

iréne  de  HoDErie,  Mi\i  de  Himgrieatec  ton  frère  lSOl;tliM. 

(414.  LidiBlu,  149o;  ibiiidanne 

deleSIléiie.  fl!il;roide 
Pologoe,  I4«i  t  l»l. 


DiqitizeabvG00»^lc 


HONGRIE,     e  tableau 


ET  D'HABSBOURG-AUTRICBE 
de  Charles  IV,  empereur  d'Allemag 

lie  Hongrie  («r  te  relue  Marie,  «on  ipouse;  règne  teul,  usa; 
d'IlldmtgM,  1411 1  roi  de  Bohême,  1H»\  t  i43T. 
mi  de  UongTle  et  de  Pologne;  tl)»{V.  UbI.  CLXXIXOi 
IV.  AllaiMgne.) 

•M  de  )«ID  Uud;»!)  k  Voii:k  BuUii,  teigneur  dot  Valaqut 


M;ïûlTcdedeTr«iiB,l.BnieVrégeiildeHoiig.Vi44S;™iniolierédii.iiedeBi><rici(enT™n»,h.ni«),lt5!l;tl4 
ïini  I41Ï,  ÈUiabtlh,  Bile  de  Ladielaj  Stilijiïi  de  Horog^icg,  cïsleUan  de  Zrebernck  en  Doinie  ;  t  ver»  1414, 


LjkDISLlS  HUMIADE 


:e  Croi'ie;  t  I4SI,  s. 


XXVIII"  UATHIAS  t",  COKTIN 

N<^,  i441j  roi  de  Hongrie,  I4S>; 

deBobême.  i48»;ti4»o,  wn»  poelérilé  légit. 

l"  Éliiabtlh,  eae  d'Ulric  II,  cornu  de  UUei  ; 


^'  14ia,  CaJhirifU,  aile  de  Georges 
Bohême  ;  née,  |""  ^ 
}°  IVti,  Biatrii,  fille  de  Yi 


1464; 
iiroud  1",  roi  deNiples; 

dsSiein,  en  àulriche. 


Jt«n  CORVin,  b&urd. 


Né,  itevieouienin  deCroilîe.duC  deTroppiu,  de  Lepto 

clKOoie-,  candidat  >u  irooede  Hongrie,  I4M  1 1  liO 

Ép.  Bialrix,  fllle  de  Bernard,  comte  de  Frangepin 

mariée  en  aecondea  tiocei  (liliS)  à  Georg», 

mansiaie  de  Brandebourg  ;  1 1534. 


DE  LITHUANIE 


nom  de  WLADISLAS  V,  1386;  t  1434.  (V.  Pologne.) 

Dmitrievilscb,  prlnM  de  Hojaiik  ;  ■(  14S1. 


CAimm  IV 

Né,l4ïT;  roi  de  Pologne,  144Si  t  I4M- 
.  I4S4,  ÈUtobith  dAutTicht;  i    IWi- 


Nte,  14«4itliil. 
Ëp.  14;>,  Frédéric,  margtsTe  de  Bnndebourg,  en  Frauconic. 

GCORCES 

Hé,  I4Ï4;  mirgravede  Brandebourg,  en  Frtnconie;  t  13^3. 
tv-  HDi.BéatTU  de  Fraaytfaa,  veuve  du  duc  loin  Ciiiin,  filt  de  Ujihiai  C<.n 


vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


HOIS  DES  MAISONS  DE 
XXIX'  LADISLAS  VU  (VI  comme  roi  de  Bohême),  61s  de  Caflimir  IV, 


XXX*  I0U1S  II 

.  _. ,     .     .      .    n  gë»*rml  rt  l'Empire,  (SIf  ;  ro! 

XXII>ep.  I»l,  FEnDINAMO  I-,  irchidDc  (TAotrieli»,  Ail  da  milDpe        da  Hongrie  cl  da  Banemr,  itl«;  t   IJM,  uni 
n'Aiilnchs.nil  rfe  CmiîIIs  ti  peill-Bn  de  Maimilien  I",eniperfiird'*l-       poslerli*. 
lorna^ine;  Dé.lSOl;  mi  de  Hongrie,  l»T;  dcpouillê  d'un*  pariis  da  la    Ep.    mi,  Marlt,  Hlle  de  Philippe  d'AnirUha,  rof 

reur  d'Allemagne,  tssi  ;  cMelmHoriglio  à  l'on  flls  Hiiirailieii,  IMl  ; 


I 


XXXII>  MAXtMILIRM  I»  (Il  cnmme  ampTroir  d'Altemigne)                                                  CnAiLES 
,1T,  archiduc  d'Auiriihe;  empereur  d'AlIcmauna,  coi  de  Hungrieal  de    Né,  ISto;  archiduc  d'Auicii^lie ,  dac  de  Stjria; 
*nip,  titi;  abdii|iie  la  coorunna  de  Hongrie  en  faieur  de  i""  *'"  '  


I 


•  FERDINAND  II 


abdiquais  couronne  de  Hongrie  en        frère,    ïaoi;'  empereor  d'AMe-       Hongrie 'en   îmai  ~di  aon  lia  FeMinand, 


XXX m- RODOLPHE  I"                            HXIV«  MATHIAS  II  W,  IST8;  irrhiducd'AaihLhe;  roi  da  Hongrie, 

,—.   — ...j...    ., .....  ^    B*  ]m;.rchidned'Aolricho;  roi  tai«  ;    empereur    d'Al'enugne    ei    roi    de 

Ii7«;        de  Hongrie  par  ccuion  de  aon  Bohème,   ltl>  ;   abdj^oe    fa^cooronne   da 

fc**oie,  1411,        

JDB  de  Hongrie  Ëp.  1>  KOo,  ifaH(-intM,  llledeCDlllinin*  T, 

ep  iiieor  de  Ferdinand,  irchl-  ducde  Rivière;  née,  ls7ti  t  KM; 

dgc  d'Auiricha ,  ldl(;t  l<l>'  >*  Itil,  ÉUontn  4*  MaïUotu  ;  t  lui. 

TXXT1*  FERDI^'AND  m  Autrai  enrmu. 
■rchld«&  d'Antricha;  roi  da  Hoagiie,  l»U;de  Bo>>Anie,   ie9T:  empe 


iiBgne.  IS3I:  cèrle  la  oauronDada  Hongrie  k  ron  BJj  Ffrdioand,  19^7;  f  lUT. 
:}1,  Uarit-AnrudEipaint;  f  lUe;~l' ISil,  ÉUonon  it  Montât  ;  i  im. 


XIXVllI'  LEOFOLD  I" 
Né,  IMe  ;  archidecd'Aiilriclie;  roi  de  HuDgrie,  ItSi  ;  empereur  d'Alle- 
magne, K»)  (dt  déclerrr  par  let  EuU  de  Hongrie  la  cueniniM  héré- 


XXXII*  JOfEPH  I" 

Frwnler  roi  hérédlulre  da  Bon|rie. 

Né,  l*TI;  iTdildao  d'AutrIebe;  roi  de  Uongria,  IWT  ;  caperenr  d'Allemagne , 


.  roi  ne  uoneme,  liu^îT  l'ii- 

■p.  1*17,  Willuimini.Amili*  MBanovn; 


;vGoo»^lc 


HONGRIE.    5'  TABLEAU 


LITHUANIE  ET  D'HABSBOURG-AUTRICHE 

roi  de  Pol(^e,  et  d'ÉIiaabeth  d'Antriche.   (V.  tabl.  CLXXX.) 


Fila  iTtltsnM  ZipokkL  «uumii<ii.i|>a,  ui>i»iiib  h">°><' <""'>t' 

eld'Hcd«iïedsTe«cfa«a:a#,  IfBi;  i:ipiu)nc  généni  da  Honi 

iflTuilfl,  liDT;  roi  d«  Horeii»,  iMt;  m  mire  en  PologDS,  il 

Ëp.  li»,£I<ia»(lh,BIUdgSlE<iiiH>Bi>l*'tn>l< 


jEt!<-SiEiuia.iD  (Bllenna) 
né,  IIUi  proclunJ  rot  ds  nnngrie,  lut;  i«ligui«n  Tnnirlnrfe  pir  Tdnperaar  Sol 
nmn  le  Gnnd.  iMl;  le  relira  en  Poliigne,  liil;  r<t*ljll,  llit;  renonn  aa  (llr«  <U  n 
d«nongria«DhTe«rd«FcrdiDtiidl*',  ISTO{  t  IS7I,  uni  ■lllinea. 


t,ËliM>ntK-&iriêUntdtBni 

^1 


m-  Hxnrs-THfcRÊSE 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA. 
XLI"  MARIE-THÉRÈSE  (Walpurge-Amélio-GhrisUne),  fille  de  Charles  VI, 

t>et,  ITilj  rïlDO  Mr&liUirïdcUoDgrif,  1  TU  ;  reçoit 
XLfbùtp.  111G,  FRANÇOIS  ■■'.ducdelJirr^nï,  ait  de  LJopold,  duc  de 


I 


i,  nei  ;  roi  da  Hongrie  et  «iDpereur  d  Al..      ,    •.• . 

tp.^ln-),llôr'.n.fr    ■ 

L 


XLV>  FERDINAND  V  (l«coniint  emiwreur  d'Autriclie} 
N6,imiroid*  Hongrie, eiDpeKurd'Jlulrlcbe,tlc.,l»]S;>bdiquc,  IBtl; 


XLTI*  FKARÇOU- 

!,  ItUi  roi  de  Hongrie, 

Ëp.  lasi, 


;vGoo»^lc 


HONGRIE.    0'  TABLEAU 


MAISON   D'AUTRICHE 

empereur  d'Allemagne  et  roi  de  Hoogrie.  (V.  tabl.  CLXXXI.) 

dnpap«le  lilTB  de  reine  ipoilaliqw,  IIM;  t  ITB*. 

Lamine;  co-régentde  Hongrie,  tT4l  ;  empemir  d'AHemigae,  iTU;  f  IW. 

XLtIf  LEOPOLD  [t 


Ep.  ilfli,  Marif'ltmit  d>  Bourbon-Eipagiu ;  i  ITîl. 


FUNÇd.t  II- 

rsî;   i^  !..r"or  ffAalriChe,   IM\:  1  IIÎS. 


t.p.  i!3k,  Sophtt  itBaviirt. 


JOSEPH  I" 

em|#reur  d'Atiirîc 
Éliiabeth  dt  Bat 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


DUCS  ET  ROIS  DE  LA 
PRZÉMISL.  —  Êp.  ùOrnsta, 

BQITnriT.dude 

)•'  duc  ckrétiM. 

Doc  de  Bohèms,  tM;  m  tkil  chiéiten.  Ut;  chmj  ptr  M*  «ijeu, 

Ep.  Lvdomitlt,  fille  d*  SliTibor, 


IV  WBNCF.SUS  I",  LE  Saint 


Tl*  BOLESLikSU,  LE  DtBomuiu  ET  Li  Cbicte 

DncdeRoMnif,  »«l;i>tl9. 
£p,  Emma  il  Snxi  ;  f  IWO. 


AVECCLI  rr  LB  ROCI  Vllh  JAROMin 

.)  duc  de  Bohême,  w»;  chuié,  ■lom:  ibdiqus  un       Doc  de  Bahlnie.  tMS;  priié  dupouioirptr  l'nguriMUoD  de 
l>?eur  de  ion  frire  lircmir,  IDDZitIMI.  «On  frire  Udilric,  tD13;t  lOS»,  wnsall. 


X*  BRZGTISLASI^.U 

Rilird;  nd,  looSi  duc  de  HoraTle, 

le  de  Hïnri,  mirgrife  de  Nordgan  ;  miiMe 


Ép.  t'ATiibona--t  IOS«  ; 


fin.  Wliditiu  I",  doc  'r,  ,M  ' 

d«  Polome.  tV.  Po.  Tlim- 

logne.)  Ëp.    lOH,  Lutj 


;vGoo»^lc 


BOHÊME,   l"  TABLEAU 


MAISON  DE  PRZÉMISL 
fille  de  Groo,  duc  de  Bobême. 

Bohèma,  BTt;  t  so<i< 

ir  de  BOD  fili  itoé,  got;f  «10. 


1II*'WBAT[SLÀSI" 
Dacde  Bohême,  HOT;  f  tlt. 
'STA  90T,  Drahomin  de  Lulilt  ;  i  9jB, 

! , 

V<  BOLESLkS  I",  LsCnvEL 

ai,  W9;  doc  de  Bohème,  «Se  ;  i  MI. 

Ep,  Bohhit  it  Stochou. 

DomtroicJra 
p.  fias,  HicïnlBB  l",  due  daFolOf^e. 


IX'  UKAI.RIC 

Ducd*  Dohênic,  lOti;  i  IMT. 
ic.  1.  Béalrix,  flllo  de  Domin 


XI  II-  duc.  CONBUD  I" 

icde  ZnaTm.  toi);  de  Brann,  IMI  ; 

deBDliàine,  1093;  f  1083. 

tp.iMi.Walpurgr. 


Duo  de  Horoiie,  I0S3;} 


Appela  depuis  Gebhird 
£t.  de  rngie,  lOSB  ;  t  lOW. 


XVI*  SWATOPLUK  OtTOM  II,  hb  Moutii,  u  Hoir 

Duc  de  Bohtnie  pu  Dtanniloii,  ii«7  ;  Doc  d'OlmDlu,  )oi«; 

' tnTeill[«rl'eninerenrHenn  V 

du  dncbO  de  Bobeme,  lloPi  t  m* 


■Ho»o. 
Ep.  I-AT.;-»'  Hitdi, 


LloroLD 
DDCdeZniTiii,I0S3;tIllX 

HUedeLéopoldll,  DiKrgnTed'&alriGhe. 


XI 11-  CONRAD  11 

DucdeZDBim,  1113;  préierdml  mduïh*  de  Bohême  llMi  n>»rgr«Te  de  MnnTie,  .e»  1 183  ;  dae  de  Botimo,  lIWif 
Ep.  1°  N.,  Bllode  BéU  TAveugle,  rot  de  Hongrie.  — »■  Jforf». 


HISTOIRE     DE 


XV  DOMIWOÏ  II 


E|>.  lIM,  HêObtrgt,  1 


a  lOD  dDChi  |Mr  Swilupluk 
do   Léopold  la  Bras , 


DUCS  ET  ROIS  DE  LA 
WRATISLAS  n,  duc  et  roi  de  Bohème  et 

L 

XVII*  WLADISLAS  I" 

hue  de  Boli«iu«.  1109;  fit». 

Rp.  nit.AiChiniii.eiledeHeDri  l'Biné,  MBW  da  Bcrg. 


Itiic  de  Botatma,  tlW,  Vtmfenmt  i'IiUaaiÈfoe  Mcnotin  le  liire  de  roi,  il  il  ;  -t  ||T4. 
Bp-  I*  119»,  CtrCrtHb,  Bllede  L4n|Ki1d  le  Pieux,  duc  d'Anlriche;  pée,  tl<$;t  Mil; 
3°  IIS3,  yudtiA,  eiledeLauiiIl.landgnve  de  Tburinge. 


XX*  FHËDERIC 

>i  Dammé  duc  de  Bohême  par  l'empereur  d'Allemagne,  IIT3,  d 

M7i;  r<)iiblill1Ti  t  IIM- 
9.  tm,  Éiiiabtlli,  fltledeCeist  II,  roi  de  Hongrie. 

Ep.KW,  Alberll",  ma'rBrawdellitnic. 


Marguirii*  Dankmar 


Ahm  *3'^;  l'alnèe  IV*  roi.  WENCESLAS  I",  le  BoKcnt 

""•  Alil«»e    de   Siiale-  Né,  l lus;  roi  de  Bolième,  lOJo;  t  11». 

Ep.  Waldeniir  II,  roi  de        Ep.  Ii18,Henrill,duc  Claire  de  PniDfl*,  Ep.  tsio,  CM^iaondi, 

Uinemsrckii  t»l.               deSiltiieetdo  Cn-  tURli  cuoniaie.  Ula   de   rbilippe  de  Souibe, 

coiia.  empereur  d  Allemagne; 


V*  PUZËMISL-OTTOKAR  II.  Ut  Victorieux 
Hi^rsie  de  Maraiie,  t34T  ;  rut  de  Dohtmr,  1SSS  ;  dnc  de  Orlnihle  eids  Curnlole,  1369  ;  f  IITR. 
Ep.  1°  1311,  MargairiU,  fllle  de  Uopold  VI,  duc  d'Anlrlchc,  ei  Teure  de  Henri,  roi  dea  ttonaÎDa  ;  répiidlée,  13 
V  ilHjCunigonde  dtEongtit^me  de' Roilitlaa,  prince  deKiliei;  filBi. 


Cvntganii 


Vl<  WENCESLAS  II 
Se,  iiiNIjini  (!a  Gubîme,  13TI  ;  recteur  el  gnnd  écbanson  de  l'Empire,  lastt;  roi  im  Pulogne, 

■  I3»B,  /udi(A,lille  rti- 1  u.ioluhu  de  HobstHnirn,  empereur  d'Allemagne  ;  née,  1311;  t  t3S7; 
>  am,  EliiatHth-Hichia,  fllle  de  Prieiiijlaa  II,  roi  de  Pologne -,  née.  lUS;  niariie  en  secun 
i.oi'eii  (l3a6)àlIodul]riiede  Habsbourg-,  t  MM. 


TM'  WENCESLAS  III,  LE  Be*d  Annt 

[<M3B»;rDi  de  Hongrie,  I3«l;  de  Bohïnie  ci  de  Née  I3w  ; -Mais. 

Pologne,  DM;  tlJH.  VJII*  Ep.  IS«S,  HFNni.  duc  de  tannlbte  elcuniia  daT^rol 
F.ji.  tsos,  Kieli.HlledeHienka,  ducdeTeachenimarlteen  roi  de BuiiSme,  llM;cbaa>é,  me;  t  liai, 

trtuadea  noce*  à  Pierre,  baron  de  llawnberg;  tlïlt. 


BOHÊME.     2"  TABLEAU 


MAISON  DE  PRZÈMISL  (Smi^) 

Swalawa  de  Pologne.  (V-  tabl.  CLXXXIII.) 


SV111<    SOBIESLAS  I" 

Due  de  HortWc  occidsoule,  llli;  do  nohimt,  llili  i  I14D. 
Ep.  Àdélatth,  Alla  de  ColomiD,  roi  de  Hoogrle  ;  1 1 1 W. 

XXIIl*  WENCBSUS II  Mant 
IBO           Duc  de  Brflnn,  lise;  dOlniOii,  lllfl;  Ep.  l"  111»,  l>opold    IV,  nargn 
1  III,                  de  Bobtme,  ll«i;  t  ll«î-                                  d'Àoii ijlie ; f  IIM : 
I                                        !•  Hermu,  doc  de  Cuiulblt. 


XXVi'dncellIl'  roi.  mzÈUlSL-OTTOKAB  l",  lb  Vicio»iidi  XXV  WLADIM,*S  III  (Uewii) 

I»;  prélendïnl  »u  duchà  d»  Bohème,  IIST  ;  duc  daBolième,  1 197  i  Philippe  "■"l"'» ''»  .l?"""'  "»?  '±1  ''' 
ïmiwreur  d'Ailemiwne  lui  conrère  le  liire  demi.tiM;  t  lalO.  Bobtme,  ll»«i  reniei  le  poutgir 

I ^JlaiJ», Alla  d'oiSn  le  Riche,  nurgr»'»  de  Misuie;  répudiée,  lïoOi  à   eon   frère   Pnéuiil,   llnj; 

t  Hii;  '''  "'"■ 

V  i^ODiContlan»,  fllle  de  Béli  Ill.roldeHoDgrie;  t  iiio. 


WuDiiLiBlIinu       Agaii,  la 

TEBrÉrava  de  - , -     - 

Momie  .     itn  ;  Henri 


■  lâoBi  +  lMa.  Ottoki»  AbbeuM  Bp.OlloiilePieM,  Bn.iao4, 

..  ver.  IMI.  Mé,   laOBj  d«Tisnow.  iM*j  n.imTB  '^.S.Vîirî"' 

lonri l'IllublPr,  nwrBP»>B  de  t  1S3B.  de  fleumiiere. 


134»,    Gcrlrvdt.    fille  d'He 

ttî 

»?  à  Hcrmann,  niarffimio  de 

;  ducd'Au-      £p.  Henri  l'Illufitre.  lindKrïvedeTbu- 


CatluTiaa 

£p.  Ottap  le  LeniE,  mareraTe  de  Bran- 
debourg; tcsBni  de  Dg'ième,  lS7!i 


Icéo,i28»;ti»«. 
Ëp.   USA,   Hodolptie, 


iiit  de  Wiiiiwrd,  iWSiviéqun  d' 


HISTOIRE  DE 


B  DB  HABSBOURG 

lï    de    L'empereur    AILerl    I";  rui    da 

Bub^inc.  Iloeil-  iJOT. 

Ep.  iM7.  Eliiabtili-hich>a,  irait 


ROIS    DE    LA    MAISON 
IX*  roi.  JEAN  de  Ldxeubourg,  l'Aveugle, 

Né,  1103  iODinte  du  Luxembourg;  roi  de   Bohême.   iSlï; 

el  licuieruil  du  roi  de  Fnace 

fip.  l>  IM»,  Èliiaiflh,  fille  de  WeDccslu  11, 

I«lJ»S,fle«(nr.Bllede 


Luidibuti 
t  lis». 


tp.  f  liii.  Blanc 


rulde  Fnace. 
(Voy.  Fr»ùce,) 


L>  CRARLBS  I"  (IV  o 


>■  ijst,' ^niM.Ulle  de  Henri  II,  ducdeSchweIdniUelde  Funtsuberg  j  f  11 
ï°  1301,  Étiiabelh,  filla  de  Bogiilu  V,  duc  de  Poméruiie  ;  f  ltR9, 


Marmitrill 

lîlV 

fi  Grand ,  rôl' 
de  Hongrie. 
Ç/oj.  Hongrie.) 


XI*  W'ENCESLAS  IV 
i,  iJOi;  empereur  d'AlIcmiBne  et  r 

MDi  poil.  {Voi,  AllamiijUBO 


Ep.  Oiiou 

de 

«litre,  lecteur 


XIIK  Ep.  lin,  ALBERT,  du 


le  de  Hoimilal 

I 


...        de  Wartenberg  \ 
uc  luuiebrard,  till; 
me  de  Balifme,  1444, 1411  ; 
;  t  U7I. 
'   siernberg;  Dée,  Uis  ;  1 1*49; 


due  de  Saie  ei  landgrave  de  Turiu 

i  Philippe  leDuD,ducde  Ronrgot 

1444-1 4SI; 
prétendant  au  ti-Anede  Bnbènie,  n 


d'oelB,  I4VS  ;  t  I4«l. 

Ep.  i4ilJ.  UriuU. 

SUt  d'Albert  l'Actilile, 

«lecteur 

de  Brindebourg; 


jvGooi^lc 


BOHÊME.      3^    TABLEAU 


DE    LUXEMBOURG 

fils  d'Henri  VII,  empereur  d'Allemagne. 

«lciir*iIarSDipireBa1UliMS>4;capiulM-g6nén1 

«D  LiDgunloCi  133S  ;  i  IIM. 

roi  dt  Bohtne;  1 13)0  (Toy.  tabl.  CLXXXIV); 

r.on>l  I",  duc  de  Bourbon  ; 

scigucur  d«  Granfci  eo  Bourgogne  ;  t  ilsl. 


né.  i3:)l:niiniuiHdellortiii),  ItUit  IITS, 
I  1°  l3II,JfaWi  JTauIfuh.aile  Je  Henri,  dus  d«  C»- 
riniliieetrotdeltobème;  t  un; 
1>  lise,  VargHtnli,  Bile  do  Nicolu  II,  duc  de  Trop- 

pau  :  t  ittt  ; 
V  I3U,  VurfiutriM,  lllle  d'Albert  ir.  duc  d'Aulriehe, 
et  •au'*  de  Milobirt ,  duc  de  Tyrol  ;  t  I1M> 


ÈB.  im. 


XI  !•  SiniSMOND 

,  1381;  régont  ds  Bobjme,   ItOl;  empereur 
l'Allemagne,  i4li>;  roi  de  Bobime  ei  deUon- 


t  Uoi) 


longiiecid 
e.  Barbe,  »l 


né,  ISia;  dacdeLuMnib(igT«;t  ilw. 

ep.  Richard»,  Bile  d'Albert  de  HecklenibtiJr^, 


M»  droiia  aur  le  duché  da  l.uicDibourg  àplii- 

lippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne,  I4t4:f  lUl. 

Ep.  1°  I4e<i,  ADielna  da  Bourgogae,  duc  de  Ura- 

bBnt;|l4ii; 

»  I4ie,  le»,  duc  ds  iiuiiCra  cl  comia  de 

HollaDd*;  1 1411, 


ÉlUabtlh 

Die, 143»  ;  t lse5. 
Ëp.  I4U,  Culmir  IV,  ni  de  polegn*;  prélendul  an 
Uobéioe,  USIif  un. 


X[V>  WLADISUS 


poilbume,  1440,  rei  de'sohïoie  el  dé  Hongrie 


Bp.  IStl,  .4nne,  HUadeCulondeFoliif 


d'Allemigne,  l$ss  ;  i  l 


e  de  Philippe  le  Beau, 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


BOIS  DE  LA 
Miii.oiooiiçï  XVIII-  FERDINAND  I",  urehiduc 

Conui  ptUtIn  du  Khin,  dIb  da  Fmie-  ' 

rie  IV,  coinl*  |i*l>i>>>  du  Kbin;  Dé, 
tiM;  roi  dB  Bobfiow,  Itlt;  cbtté, 

Ei>  ISIl.  EilMfrifk,  Bile  de  Janiue*  l", 
nii  i'àaeltum;  t  Itn- 


X[X>  HAXIHII.IEN  (Il  comme  empereur  d'AIltmigne) 

Kè,  ISIIi  lui  daBohèire,  t^4g:  enipenurd'Allemi«De,  ll«t  j  1 1176- 

E|i.  m»,  ifant  d'Autriche;  f  I6D3. 


Ilenont*  à  Ml  druiu  sur  le»  rojaumeii  de  Bohtm 
de  Hongrie  en  Uitar  de  Kerdlnaid  11,  empereur  < 
lemiene,  el  do  K>  deiceiidJiDU  mUïi,  Itil  ;  f  1 


Marlt-ntriH 
Ep.  (WO,  Lowii  IIV,  roi  de  Frunci 


Née,   ITOI;  i  nu. 
!•  bit.  Ep.  iim.  CHAULES- ALBERT, 

Milère;  roi  do  Bobtioe,  ITkl.(V.  ci-ro 


Goo»^lc 


BOHEME.    4-  TABLEAU. 


MAISON  D'AUTRICHE 

d'Aulriohe.  (V.  UiU.  OLXXXV.) 

empcraDT  d'Allemagne,  1S5B;  1 1M4. 

de  Bohïme  et  du  Hongrie;  née,  lie3;tliïT. 


Ko,  IStO  1  «rcliiduc  il'Aulficha  duc  d«  Slirie,  de  C»nnlhlc 
Ép.  Marit-Ànm  d.  Éafièf,  +  IMl. 

Ep.l 

S*«.IW«if  15».                   (V«jeiAiiinelio.) 
istg,  Alben  III,  àaù  de  lutlère-, 

1 

XXIi'  FEnUINAHD  It 

■  Tg;  roi  do  Bohême,  Iflt7;  empereur 
u.^.":i  .,.".  ISIS  ;déDgBé|iu- les  Eiau  de  Bahiïme,  1619; 

r.VILLADHE  II 

OucdBM'ièreitITM. 

1 

i  u.  1-  ;-,oo,  Uarit-A<m<id>  BaKiirt;  1 1(18. 

1 

HAIllilLIBN    1" 

Premier  ÉUeleur  de  B«ri6re;  +  l«TS. 

, 

1 

XXlll'  FERDlNANt.  lli 
Mé,    laol;  roi   de  Bohème,  Isït;  eoiperenr  d'Allemugne. 

Êp.  l"l«ll,  Matit-Xnn,  d'Éipagne ;  f  ISiÉ. 

Eleileur  de  B»ière  ;  t  i«T». 

1 

XXIV  LÉOPOLD  1" 
M,  iMO  ;  rgi  de  Bobéme ,  l«S6;  empereur 

Électeur  dB  BBviirii  t  IJM. 

Ép.  J*  tm,  £ironor.'?Jfod«l.if>«  de  ««iourj  ;  i  Use. 

cbi 
Ep.  1 

XXVIIi-  CHARLES -ALBERT 

BM;  éWleurde  B.>l*r<i,  mt}  préiendanlà  1«  *«» 

XXïl- CHARLES  (VI  comme  en.pereiir  d'Aile m^ne) 
K^  lObS;  roi  de  GoliËme  eiempereor  d'AUei...Boe.   HH; 
K.v.n<a.éli«^'l''-Cliriilmt<iiBruataick-Wol!tiibm>i; 

,rd'A1lcn..^ne.ÎTMi'el..»é  de  Bohème  p«  le^  Auin- 
'l^lMari^Améiû  J-Jufr.cAf.  Bile  de  Jo»epb  1-,  em- 

tii.    .iiT.r-in.rt.  itn1,*nn...iimi«i™irired'Allemi«rB  i7W:d*pouilléBdB  roiMine  do  Bohème  pir  Ch*ilM-*U)«H, 
Vét,  illT  ,  rein,  de  «(.Mme  *^j™^,r|Jf"^;  °^*V„„7„ 'jn  po^HM^on  de  1b  Buhime,  17M  j  t  II»». 

ÏXIX'  Ep.  IJ«,  FRANÇOIS,  duc  ào  Loriilnc,  empereur  d'Allemagne,  n»  de  iolrime,  etc.,  n4S  ;  t  iT«ï. 


XXXll*  FRANÇOIS  II  .  . 

é,  USB;  empereur  d'Allemagoe,  roi  de  Bohême  et  de  HoDgria,  nsï;  omporeur  dAnUKue.i 
'         '  Ép.i°i(an(-ÏWrtH  deSicile;tlBOÎ. 


XXXIV  FRAKÇOIS-JOSKPH  I"  r""  .^.-..-.T^ 

l»»;Li>iUor«upd'Auiric]ie,™ideBohêmeeldctK.n|[n^,l»4».   l^iOOQlC 

Ép.  m\,  ElUolitth  de  Bamin.  (Voj.  Auiridie.)  O 


HISTOIRE  DE 


MAKGRAVES-ÉLECTEURS  DE  BRANDEBOURG 
I"  électeur.  FRËDËRIG  I",  file  de  Frédëno, 


irdeBrandebeiirg, 


II*  fii£[i£hic  II,  ni.1T DE  F» 

I!;  élcclcnrdc  Brandebourg,  I4M;  ibdiqueaD  bienr  ds  un  trit«  AlbsK,  14tO:  i 
Cp,   (411,  Cafhrriiu,  DJ1«  de  Frédéric  la  B«ll1qiieui,  duc  de  Sue. 


1V<  jRxn,  Ctctao!! 

Né.  ltSS;4lcCl«urd«Brind«boui9,  U;a;fltM. 
fip.  147S,  Martvtrilt,  Blla  de  Gnilleume  lu,  duc  de  Baie  ;  i  l! 


■  Né,  HVt;                                                 Ai-cbeiCane  de  Hudebonrg  t  1(1(. 

élFclenr  de  Itmiilcbourg,  lt«S;  f  IW-                           e'    érjqua   d'AlberBLidt ,  Ep.  ICDl,  Frédéric  1". 

Ep.  Èlitaitlk,  nUe  de  Jein,  roi  de  Danemirck                     isili  èlïCtvurdeHiijcuce,  duc  de  Holiiein, 

aldeSUiile;  t  11».                                             1S14  ;     cardiiml ,     lill  ;  pub  ni  de  DiLiicmuck ; 

I                                                                                      t  llit.  t Ii31. 

Vl>    lOACHlH    11  iBàK     LI     PKDBRRT 

Nd,  liDS;  DncdeCrouwi 
cteur  de  Brandebourg,  islSj  obilaui  l'iDveei;iure  du  du>bédel'riii$eet  le  druit       ei  Durgraio  de  la  Nuuielle-Manliei 

daluccïder  k  Albert- Frédéric,  lSfl»;f  I5li.  t  l»l- 
Ëp.  !•  UU,  Kad>lH'«,llledaGeorgei,  diicdeSaie;  t  llU; 
]■  ISIf,  Biiwigf,  fllla  de  Slgleoiond,  lul  da  Foiognei  f  UtI. 


Vit'  JBAIf-GEOHGBS 
m,  l(H| 
euf  de  Brandebourg,  ISTl;da  la  HiMTella^irabe,  IIJi; 

'  Cp.  i>lt»,Soplii(,llll*deFr4dériclI, 

149,  Sotirw,  fille  de  Georgos,  margrave  da  Brandebourg  i 

1*  an,  Élhabtth.  me  iv  Joicbim-Ernatl, 
prince  (TAnbaUi  f  (MT. 


né,  IS46;  évéqua  d'Aielberg;  ircheT^^ue  de  Migdebour^.  jMS-ISOS  ;  !■■ 
:•  1910,  CafA«riii>,  Bile  de  Jeao,  margni'e  de  Drandebourg-Cuiirtn  ;  t 


I 


1X<  JEAH-SIGISkIOnD  jEAn-GEOHCES 

,  ii73;  lleeienrdeBnDdebourget  régonldeFnieac,  ISOI;  duc  da  Pruue,  leiB;  Evïquaélu  de  Straebaurgi 

1 1(18.  »e  dêo.a»  de  non  éiéché,  mot 

Ép,  isim,  .infW,  ailad'Alberl-Fréd^ric,  duCdcPruM*.  (V.  oi-conlre.)  duc  de  jM^erudoriT. 

JOACeiM  SiciMOEiD  KoncÉUamira 

Grand-maître  de  l'ordre  de  Seiui-Jean,  en  Pmrie.  Née,  ma  ;  +  IMS. 

Sp.  la», 


nueiate- Adolphe,  r 


"•"■gk 


PRUSSE,    r  TABLEAU 


DUCS  ET  RÉGENTS  DE  PRUSSE 
burgnïâ  de  Nuremberg,  et  d'Élieabeth  de  Mienie. 


1I1<  ALBERT,  t'AcBiLLK  et  lIIlisse 

burgnie  de  ^ll^e^lb«^g  el  maianve  de  Barelih  :  El«cleiir  de  Brandebou 

abdique  en  faneur  de  non  RI»  atné,  lUa;  f  |4M. 

Ep.  1°  liiKrMarguerilt.  fille  de  Jiequfi  de  Rade  j  f  l»1i 

S*  14»,  ànm.  Bile  de  ^déric  Jl,  éiecwur  de  Sue;  f  mi. 


Sp.  M»,  SophU,  Alla  de  Cuimlr  IV,  roi  da  Pcdogna;  i  1119. 


mirgrave  d'Anep*cb;f  Itts.  grandoiallraderardreTeuionfque,  isfl;  premicrda 

"•--Mludre  de  Prai.B,  iSÎ5;  +  tSM. 

,   Anne-Dorolhèi   fille  de  Frédéric  I", 


I  °_  hérMlnJredBpnji.B,'i_s«;_+tsW. 


Gbobges  -  FkKdïh  rc 


Né,  ISSl; 
duc  de  Pni»ae,tsje;lonibc  en  démence,  llili  t  ISII. 
£p.  liTI,  llaTit-EUonaTt,  Bile  de  Guillaume,  dscde  Julien,  de  Clivea  el  de  Berg;  i 


.,  leeii-BlgiimaDd,  Ep.  |«as,  Joicbim-Frédirlc, 
tlecieur  électeur 

Grandebogrg.  de  BrtDdeboarg. 

'.  ci-cunire.)  (Y,  d-oonlre.) 


Xadiliint-Sophii 
Née,  ltl7|  flltg. 


Ep.  ISS3,  CtarliUln  de  Siie 

depuK  électeur  de  Sue, 
•oue  le  nom  de  Cbrliliui  [■' 


flaitf-SopJW»  Àimt-Calhtrine 

Ëp.  itDi,  Jean -Frédéric,         Kp.    im,  Chrii 
de  WnmmbeiSi 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


ÉLECTECRS  DE 
X-  GEORGES^UILLAOME,  fil»  da  Jem-Sigismond, 

Vé,  Itti;  élecisur  de  nrindaboarg 
Ep.  t«ig,  ÉtùaUlk-OiarMU,  Bile  te 


t"  toi.  rnEDEnlC  m  (■••  comue  roi  de  Pntt») 

Né,  ititiélivieDr  d«BnDdcbour|;etducdePruS(e,IMSipreiidle  litre  île  rsi  dgPnigH,  IlOI  ;  t 

É|..  f  167»,  Éliiabrlh-Hmritlle.me  da  Guillaume  VI ,  kndgrs.e  do  H«se.Cassel;  née,  11S1  ;  i 

ï«lfl8*,  Sn/ihie-CharlolU ,  fllIert'Efneai-AuguHî.  ducde  BrunB*iek-Liinel>ourg:  née,  IWB;  t  n 

1*  11(4,  Sopitii-Louitt,  Slle de Fréderii:,  duodeNecklïnibourg-Gntiuw;  Dée,  I6*s;l  liai,  uns  poii 

I 
Lauiu-DoTt  IMe-Soph  U 

Ep.  ITOO,  Frédéric,  priac*  b«fédiuire  de  Heaie-Cuul,  dtïiaii  roi  de  Saèda;  t  ITSI. 


''*'"";™u1eVrb;"*:?e*'r7«"lfsS»''mi"'*'"*'''  Ep.'ml'lch^:  Ép."4i,Vd™f*eïSéric 

«t  -,«p.rUedelaP.l«Bne.  .772,  ,  17M,  a.»' po.ièrilé.       nrun.-ick-w'lt^MlW  i  depuia'^i    d.''s«Me; 

Ëp,   ITU,  £Jiiat«(h-CArûlm>,  DlledeFrrdiiUDd-Albertll,  ni-,  1711;  t  !■«)■  f  1771, 


1V<  FREDEniC-GUlLLÀUMB  11  (III  coœnie  éledeur)  FréilêTiqvt-Soptiit-WiUntmini 

Hf,  l>Uiprincan>)Bl,  tiSI;  ruidePruueeiélecleurdeBniDdcbavrt,  t7M;  Hce.'  i7il  •  -t  1130 

acquiettuaepaniedelaPolDgae,li»l,17gi:  ,                -•         i  > 

■f  ijgj,      "     '         '         •  Éji.  i767.CuillBgnie  V.  prince  d'OniiRe, 

Ép.  <•  I7SS,  ^liia6«(A-CAnJ(in#-t;JriîW,  «Ile  de  Cbariea.duc    de  +''i''i'i«''!T Uoîla'nii'l***'  '"''  "**' 

BniMwifk-WolfenbftiwI;  iiée,17*8idlYOtcée,  liesi  t  lîiO;  i     .™  i   - 
ï°  fradfrifHi-lDuiia,  Bile  de  Louîa  IX,  Uadgraxe  de  UcEBe-DirmEUdlj 


Fiédéric-LouisXhirlei 

Ké,  IT71;t  ITM- 

3,  Frid/riqui- Caroline- Sophie -ÂttaMiidrmë, 

,'t.a,  iiDii  T    ••'«■  ui-n  de  Cbarlei  11.  duc  de  MulilembuurK-StrcUiii 

Ep.lTd.Prédéric.diud'ïerk-,  iièe.i771iiiitriée  en  lecondeanDwa  inul)  k  fnidi'nc- 

nv,  IT6S 1  f  l»7.  liuillauiw,  prini^  de  MlDie-Di-aurifcIda  i  et  eu  liui- 

(V.  Anuleterre.)  aième* (ttlS)  t  Emeai-AuEDsts,  duc  de  Cumberlind, 


FalDEaLC-Guilliume  -Louia 


',  i^v^ifteeermi  ne  canuenei  r  la 
I,  WHMmÎBi-LouiH,  Qlle  d'Ali 
d'ADhali-DernboiirE  ;  nÉ«,  I7SD, 


S'régiD.d'iobnierie 


RUSSE,  r  TABLEAU 


BRANDEBOURG  (*«»"'«),  ROIS  DE  PRUSSE 

électeur  de  Brandebourg  et  duo  de  Presse.  (V.  tabl.  GLXXXVII  ) 


LE  G»IID  ËLECTEUIt 

ubti«Dt  11  louTenlnelé  en  Pri 
Honri-Frédério, 


Cbrittian-Loui),  duc  de  Bniaiwick-lunehourg  ;  i  IMV. 


11>  FltËDËHIC-GUlLUtUMS  l"  (H  comme  ilecieur) 

N',  1««S;roi  dsPniaweltlecieardiBnDdabourit,  ml:  t  n\t. 

Ep.  UM,  Sophit-Darotltée,  flUe  te  O«org(e-Loui«.  Electeur  de  Hanovre  «i  roi  d'Angletcire  ; 


Ai]ct*ati-GBil  lanme 


'te,  17*1;  t  lî»u. 


Frédéric- UEMILI-Louii 

Né,  i7s«it  itOT. 

Ep.  I7S1,  If-illitlniine,  lllla  de  I 
lien,  prince  de  Hesiie-Caue' 


ADgUBle-FERDTNAHD 


Kréd^ric-Cli  riaiian-Loiis 
Né,lT7s;«*n*r«l»u«rTi"dePruiii 


Friilérii/ut-  Loviit 


F^éiiTiqia-ChtMi 


■laïK-C/iri 


ni,  1777! +  1847.' 


FrédérfC-Hiniti-CharlM 
HÉ  ,  17»!  i  ceadiUMMir  du 
grand  mitiie  de  lordre 
lie  Stint-]«en,  à  Sonncii- 
boorg,  I  sofl  ;  grami  naîtra 
de    i^grdre  île  ^inUfflui 


Eu.  ISOt.  Amétii-MitTit-Altnt, 
filla  de  Crédênc  V,  Itnd- 
graie  de  Heaae-KDmbanrg; 


Maril-ElitaMh-Cau 


fridêrifui-Françoin-A  uguileUar 


chef  de  ta  V  bri|(Sde  d' 


HISTOIRE  DE  PRUSSE,  r  tableau. 


V'  roi.  FRÉDÉRIC-GUILLAUME  III,  fils  de  Prédëric-Ouillaume  H, 


Né,  17TCI;  prinM  roril,  ITM;  i 


i  de  Pruue,  l'OT;  dépouillé  d'âne  pinie  de  h>  BMM,  IHT  ;  i4u|f|| 

tp.  1°  mi,  LaaiH-Augutlt-Wilhllminl-Jmdi;  flile  ds  Chartce- 

3*  (morgiDil.)  IIH,  ituguilf,  phnccue  de  Lie(niu,  conHeua 


V[<  FRÉt)ERI&«DIUklJllE  IV 

Né,  ITM;  prince  roj>l; 

rui  dePru»»e,  ISM; 

t  Hfil,  Bind  poslérité. 

Ep.  (gîS,   Éliiabftli-LoHiu,''' 


aifie 


Frtdiriqac-  Louf «- 

Cborlollf-  HiVArlminf 

(^Iciandm-  f'Moroim 

Kéo,  ITB». 


LauiK-Varie-ÉlUabttK 

née,   l«3S. 

Ep.  iisg,  Frédéric,  gnnd-dae 


SopKii- 
(aTii-Vicloir. 
née,  tisi. 


fttti  aK-CHAiius  -Ni  coïts 

Né,  I  laa  ;  génénl  de  cmlerlc , 

comniandanilï  3>  cortie  d'snnée,  ei 

le  I/opold,  duc'd'Anh»li-OMsiu-C< 


;vGoo»^lc 


—    ROIS    DE    PRUSSE  (Smu) 


i  de  Pruase  et  électear  de  Brandebourg.  (Voy.  tabl.  GLXXXVm.) 


les  posussIODS,  lïlîî  grind^uc  du  nai-Bhin,  de  Po 
:  de  Meeklombourg-Slrelili;  née,  ITÎB;  t  IBIO; 
Dce,  ISM  ;  Bile  de  Ferdinand,  comie  de  Hurach. 


«ideSsxi,  lllïi  '. 


fTéiéi\e-  Gb  «KLM-Aleund  n 


Ké,  tt09', 
général  de  cimleHe, 
chef  duré^ment 
deii  dragons  de  l^iihuanie. 


ep,  l»ST.  Mirit-Loalii- 

tille 
de  Charles-Frédéric, 


!•  (oiorganal.)  1S53  . 


fip.  19J1,  Frédéric- 


Fridiriqui- 

Louiif-  WilHtltnint- 

ifanantu  -  ChariMe 

Née,  l»3l;  1    IBSS. 

En.    laso,    Georges  , 

prince  de  Saie-Meiningen 

Hilburiihtiiuen  ; 

ni,   UW. 


Frédéric-Gui  I  laume-Xlcal 


IJiqineObv'GoOl^lC 


HISTOIRE  DE  BAVIERE. 


ADALBERT 

Ëp.  N..  alla  on  Honr 


l«duc.  LËOPOLD 

■Urqniii  d*  K»<»re,   St!i  ;  prend  la  titr*  ds  duc;  t  9 

Èp-  HilSiaardr,  Bile  7  do  l.uui>  li,  le  Germtotqua. 


li-  AIINOUL, 

[Hk  di  B*>ièr«,  MT  ;  prend  I*  litre  de  roi  ;  m  retire  en 

Ep.  Grrimot,  tille  de 


llf  BBEBHARD 

..     _ipo«»édA  pir  Otwo  .    .  .  -  -    ,  . 

ï  la  caiidillan  decomic.a}»  ;  f  Hd.  (TlRe  deiduca  de  Bavière  de  la  maiwn  de  Wiilrlelnrhi 


niii^  da  navi^ra,  «1  ;  d^poafédA  par  Otloo  I",  roi  de  GenDUie  Conw  palatin  de  BeTièra,  m  ; 

—  ._.,..*—  (Tige  deaducB  de  Bavière  de  I»  matsun 


tVoj.lâbl.  CX'I 


Ep.  Giaitr,  Bile  de  Wnrad  la 


K*  RSNBI  V,  nie  de   rr4d«rlc,  c 


HENRI  III,  LI  Nom,  empar 
SI1I*  âp.  I*  Il 


TABI^AU  —  DUCS  DE  BAVIERE 


IV'  BSRTHOLD  ElIAWM 

Doc  île  Bailtre,  n»  ;  +  Mï.  Houe»  de  11  chiml 

Ép.  WiltnuU,  nUe  de  Ci»elb<rt,  dac  de  lon^ne.  «nsocabe; 


Rodolptie,  conle  d'Altorf. 


V*  Ep.  HENRI  t",  Di  Sue,  ht  QtrniLLini, 

miDie:  ai,  ïis i  prttandint  te  ubne  de  Genname,  tit;  doc  a 
d«  Biilère,  tu  ;  f  >». 


HtHLen  IT  kl  JimcE 


frtre  da  Csnigoadg,  [emme  d«  Benri  11,  «mpcTCDr  d'AUeinagne 
IM»\  rétebli,  lelll  t  1019. 


Linunhaurg  el  neieu  d'Henri  IV,  duc  de  Bsiitre-, 
-t    tov,  >>■>■  putérilé. 


d'Allemagne  ;  -t  icis. 

rïiiunce    kce  duché,  IDSS^   t   lOTT. 


ilArfH«fa  i:    „     .::     Google 

XV*  Ep.  CUELFB  1"  (IV*  du  nom   d*n>  U  malion  d'Eal*).  CVoT-  Mbl.  CXCl.) 


HISTOIRE  l 

DUCS  DE  BAVIÈRE.  MAISONS  D'E-:  ■ 

XV*  duc.  GUELFE  I"  on  V:  -, 

Fila  d'Alberl-Aitnn  11,  marquia  d'Eilï,    el  de  <. 

Ép.  I-  ElhUimU,  fllh  d'OllOB  [1,  du 
f  hiHih,  Ut«  de  BMdoaln  V, conte  de  Fk 


XV^•  GUEin  n  (V  daoa  la  milaoD  dïaLe) 

Duc  de  Ba'i&re,  DM;  t  itvt,  itna  poti. 

m  Malhilde,  Tcaie  de  GodelVol  le  Boaan,  duc  de  L( 


XVIll'  HEKHl   Vlll,  Ll    EDr»W 
Uuede  BtTière,  HM:  de  Saia,  liïn;  pr«iend«i  au  irtne  de  Germanie,  ii3t;  dépoullK  de>  daiAia 

fip.  lin,  âerlriMlf,  mie  de  LoAaire,  empereur  d'Àllen.egne;  née,  l'iii  :  mariée  en  «econdea  noce»  (1140 
à  Ueart  II,  duc  de  Bavière  (V.  ci-conire). 

'     doWhéd.  BaTU™,  1114;                ^ 

dépODllId  deeea  Bere  par  l'empereur  d'AIIemasne,  lt*D;  aa  reUre  < 

recooTre  nne  p.rlie  de  aea  Elata,  lart  liOC;  t  lt»i. 

Bp.  l'IUI,  CWmmca  nile  de  Conred.  due  de  Z^ringen;  ripu 

idlée,  iigi; 

mchmtt                                            Huai  u  Urne 
i  1111.                                     DUC  de  Saie,  comte  de  BroDawIck 
Ep.  Fridértn  IV,  duc  de  S*n*b«i                      M  comte  ptlatin  du  Rhin  ; 
t    liflT.                                                           î  II». 

Onoîi  IV 

Empereur  d'Allemagne; 

tllM.sans  poat. 

(T.  Allcmigoe.) 

tiof 

OLB  L«  Piïoi,  mirgraie  d'Autriche 

XXIX>  LEOPOLD,  u  LiadUL 

Hargraie  d'Autriche; 

duodeBaiitre,  II»;  f  I14ï,  eane  poatériU. 

Bp.  MarU,  Bile  de  Sobiealaa  1",  duo  de  Bobtme. 

MAISON  DE 

XXII'  OTTON  m,  m 

1,  frerad'ebemird,  dae  deBiT^; 
Ep.  Agnii,  mie  de  Thierrr, 

Duo  de  Barièra,  lit];  comte   palatin  du    Bhln 

IXIIf  LODIS  1" 
1,    ni4;    *e  croiae,   taiTj  t  mi. 

Conle  palatin  du  Rhin,  1 

XXIV.  OTTON  IV, 
Ml  i  duc  de  Bati»re,  Wl  i  +  laîï. 

XIV  LOGIS  11,  LK  Slvtai 

Né,  IM»!  due  de  BailèretTec  fourrera,  lasl;  duc  de  Hauie-Bayière  et  comte  pelatln  du  Rhin.  IHi;  f  13H. 
—  ^p.  !•  iforie.  Bile  de  Uenri  II,  duc  de  Brabant  j  t  <««;  -  V  lî»,  Am^.  flurde  Conrad,  die  de  Gl^au; 
1 13T«;  -  S*  llil,  Haihildi,  aile  de  Rodolphe  de  Habsbourg,  empereur  d'Allemagne  ;  t  tliS. 

i 

IIVI<  LOUIS  lit 

(V  CDinine  empereor  d'Allemagne) 

Kd,  lus;  diiedeBaTlère,  tMtj  empereur  n' Allemagne,  IKij  t  IH). 

Ep.  I*  Hiatrix,  Hlle  de  Henri,  doc  de  Glogeu  ;  t  IKt  ; 

1*1)»,  JfarstwWledaHafnaul.  flilede  Guillaume,  comte  de  HainMilMdeHollisde: 


Loota  1",  Li  Tiiui  XXVn-  BTIBNHE  UalkiUf  f  lïH.  jîlûo*»!* 

é,  1111  ;  margrate  de  l'AMiffC  Bp.  iiu,  Frédéria  le  Sdrère,  Ep.  f  iran.  duc  de  Bait 

ârandebourg,    1»)  t  (T.  UN.  CXOI.)  landgrave  de  Thunnije i  Ba.ière  ;  î  lUOi 

dncdeH>ulo.Baiiin,  t  IM,.  a«Dlri<:IV,m»d-Eb*rbard 

IHT;flMI.  (jo^^  de Wortemben i  1 


BAVIÈRE.  2- TABLEAU 


D'AUTRICHE  ET  DE  "WITTELSEACH 

(IV*   du  nom  dans  la  maison  d'Esté) 
deCariDitaU;  duc  de  BiTlère,  ioti  ;  te  croiie,  iioi    -t  iioa. 


Duc   de   B«ïi*re,   IIM;   t    (l«- 
Ëp.iiwit  IIW,  iFuIfhiUi,  UUedellagDUi,  ducds  Siu;  i  ij 

Judith  .  Soplitt 

Ep.  FrèdÉrie  le  Borgne,  En.  i*  B-rUiDld  III, 

ducds  SouitM.  ducde  Zéringeo; 


(IDIU^IWE  LE  fliios  MathUdt 

Cviiiie  de  HrDonlck  f  nie,  Hni  iiost. 

t  isil'  ep.  l>  lis»,  Godenroi  lll,  eontle  de  Fer 

t  lïMf 

ï*  Engnemed  lll.  lin  de  Coad; 


et  ÀgDii  de  Fnnnilli*.  (V.  Ubl.  GLXX.) 


I1<  HENRI    IX,     DE    JoCESlMUIGOTt 

rave  d'Autriche  ei  duc  de  Biiif Te,  IIU;  t  IITT. 

Henri  le  Soperbe,  duc  de  Btrlire(V.  d-conlre) 
«ce  de  Huiuel,  empereur  de  CoiMttoilwplB. 


WITTELSEACH 

WlTTIUBtCB,  Ll  GmilO 

Bl»  d'Oiion,  comie  palmin  de  Wltlelibtcb;  due  de  Beiiira,  ilB»;  +  lit). 
comte  de  WBuerbvarg. 


„  iMdomillt,  sut  iB  Fntedil-Oiiokir  I-,  due  ds'BaMias. 


le  Henri  de  Sue,  c 


IISS;  t  IWO. 


Ep.  Hen'n  l'EnhDl, 
BndgniedeHeue;  tilt 


OmiLADHE    L'IinnU  LooiS  II,  U  nOKMN  OrrOR  U  PurtlKT  AUUT 

Comte  de  UuiUndei  t  im.     Electeur  definndebontg.lln;     lUrgr*™  d.  B«DdelHmi«,         Cnule  de  Holl.nde,  Il 
f  I3SS,  eenapMt.  13»;  t  im,  iu>   poil.  t  U04. 


HISTOIRE  DE- 


DDCS  ET  ÉLECTEURS  DE 
XXVII'  dut.   ETIENNE    rAamiri ,  fik   de 

Due  d»  BiTiira, 
ep.l'£lùat«(^,11IUd«?rUéricII,raldBSicll«;  —  a*  «aiytHr^la, 


XITIII'  ETIENNE  II 
Doc  de  BtTlère  me  wilrère»,  I37S  ;  due  d«  Biïlèr* 

XXVIII-  Wj'fréiiéric 

me  de  Bavière  ayec  »9  frèn»,  137S;  du 

c  de  UDdihat 

LOUIS  LE  Barbu                               hatmaa 

fiiW.                     Ep.  lus,  Cbirlia  VI,  roi 

IXIlt  ERNEST 
DUC  de  Bavière  avec  aon  frère,  Opl: 
ep.  1 1)3,  Efiiibell ,  fil'a  de  Bemabo  Vlico 
de  Milan;  t  l»l. 

■ntl,  i^ipieiir 

Duc  de  Batière,  (431:  refoM  la  couronne  de  Bohème,  Ma;  f  lit» 
Éf.  <■  ElitiiMtb,  fille  dlbarbard  III,  «tmle  de  Wurtemberg; 

l'iiW,  âmii  deBemawtTin:fMt; 
J*  lï»,  Ànat,  flUe  d  Eric,  duo  d*  n m ■!■»■"■  LJirnh 


XXXI<  M(  SIOISMOND 
irt,  liot. 


£p.  ISll,  Marie- Jacquelin»:  t  lïIO. 


ne,    I3«,    nue    ae    noiricr*:,    laï 
Bp.  tut,  Jnni  d'Afitricht,  Bile  de  FerdloiDd  I< 


Né,  l$U;dDG  de  Bavière,  ISIï:  alxiiqne  en  l'ave.. _ , 

Ep.  net,  Bmit,  fille  de  Fran^la  1",  duc  de  Lorraine  ;  i  t(l02. 


Bp.  f  tl«t,  Étiêobelh,  fille  de  Ctaarlei  Il.duc  de  Lorraine;  néa,  |S74;  i  is3I,aans  posU; 
10»,  Jfarit-Annt  d'AulricItt,  Bile  de  Ferdinand  II,  empereur  d'Allemagne  ;  née,  ISIO;  t  IMS. 


U>  FERDINAND-MARIE 
Electeur  de  Bavière,  (v.  tabl.  CXCIll.; 


Gooj^lc 


BAVIÈRE.   3'   TABLEAU 


BAVIÈRE,  MAISON  DE  "WITTELSEACH  (Suite) 

Louis  in,  duc  de  Bayiére.  {V.  tabl.  CXGI.) 
Blla  da  l«ui ,  bnrgran  da  Itanmbarg  ;  t  nns  poal. 


ÉUiabtth 

tp-  Olhon  Ig  Hardi 


Agnii 

Ëp.  Jtuygues  I". 

oi  de  Cbïpre  ;  1  lîit. 


Ëp.  |4M,  Wanctslai  IV,   roi  d 
BoUma  el  smpersnr  d'AUema 


Gp.  1°  UcrmaD,  comte  da  Ciltey  ; 

v  J«aa,  eomla  de  Nauourelt , 

Ut  de  Roberl,  ilectaar  plliUn  dn  Rbli 


ÈlisiOelk 
Ëp.  1*  Adolphe,  duc  de  Berg; 
1*  Hasaon.comta  da  LiningcB. 


Ép.  li03,  Emat,  aleclear  de  Stia  ;  t  Mt. 


la .'  -I-  IMO. 

_r- ,  LooisV,  alecl 

piUtiada  HhlD',  t  ISU. 


da  BrandcbDurK  : 
lia»,  oiion-uenrï,  élM. 
lanr    palatin  du    Rhin 
t  ISi»,  Mua  poiL 


MathiUt 
I,  PhUibart,  nuniàii  de  Btds;  t  ■■ 


Mariiii  tsoB.  EaituT 

l.Chariat,  uchiduc  d'Autrlchs  ;  t  iS91.  fiviqna  de  Liège,  de  Mnnatar,  atc  ;  aicheriqne  de  Colngns 

l5B3;t  itit. 


Feudikand  Albbh 

Areheïique  da  Colline,      Undgrava  di 
ma;  t  16S0.  leabere    el 

de  Halte. 


Marie-Anat  

Hée,  iS7i;-f  Itit.  fip.  I»IJ,    Wolfgand 

Ep.  I«00,  Fardinand,  GaiIluRBa  ,    comli 

arehiduc     d 'ad  tri-  palatin     de    ^en 

che,  depuis  ampa-  bourg. 


tt»;  UndgraTedeLeuchtanberg^adiniiiiilreteDr  de 


â,ttll;  landgri 
Ep.  ittt.Mc 


ÏDC-Fébroni;  fifle  de  uaurice  de  La  Tour,  due  da  Bouillon  ;  nia,  i«it;  +  IJM. 


^glc 


HISTOIRE 


ÉLECTEURS  ET  ROIS  DE  BAVIÈRE.  —  MAISONS  DE 


II*  Éleeleur.  FERDINAND-MÂRIE,  fila  de  MaximilieB  I",  duc, 


M-CSrlêllni.¥ictoir$ 

a,  t»Mlt  ISXI- 
M,  LoDli,  diupbin 


III*  HAXIMIURN-EKHAKIJEL,  DU  MlIlMILIER  H 

Né,  ttia;  clecitur  de  DB<i»r«,  |«1S  ;  mis  su  baa  d*  l'Enipin  BL  ddpODlll^ 
d«  >uii  ELecIiinl,  fioéj  r*Dd>ll,  lllt;  t  I7M. 
•  i«W,  Marii-ÀnlaimtU  gAiêlriilu.  lUIeiM  LMpsH  I",  eia^ 


*•  IMI,  nérttt^aaéao'iét.  tl 


M  Sotdnkl,  niée  PitegMt 


LtOPOLD 

è,  lt»3;  rccODim  li«Hlim' 
Ouuronnc  d'E<pieBe,  IMI 


IV  CHARLES-ALBERT 

'     -       '  mdanikkBncMailand'Aulrichc,  IIU: 
m.giie  NUI  le  num  d«  Cfatrles  VII, 

Bp.  I7tl,  Marlt'Atn4IUi'Àutricht,àl\eiieloÊefb  l",  empereur  d'Allemïgiie; 


y>  iiAiiHiueN-josEpa 

M,  ITlTj  ilBCWUT  de  Btilin,  IIU;  t  t;TT, 

Ep.  iTiT,  Jfarii-Jmu, 

Bile  de  FrMtiic-Aaeusie  II.  r(d  de  Sue: 

Bé»,  i7M|  t  ITM. 


'1»1  +  1MT. 


ut,  ITMi  t  IIM- 


Vl<  CHÀRLBS-THiODOU.  ftll  de  Jeu-CbrtUlu. 

t,  ITak  comle de Snlibtdi,  ITII.  ilecieur  de  Biiiire,  ilTti 

Bp.  ttni,Jtari»£jiiatelh,mJad*l*eMb-Cli«riet- 


MAISON  DE  DEUX- 

rittUlc-Hicbel,  prince  de  Deui-Ponu- 


tp. 

CHIRLU  II 

Ne,  iT4t;ifDEdBDeui-PonU,  niSitlTH. 
im,  IHtri*-AmtU;  fille  de  Fréd«rii>CbniiUD,  prince  de  Sue; 
i>*e,1«7jttMl. 

Marit-Ama» 

née.  17H;  f  iBîl. 

«p.  IT«,  Frtderic-AugttTO  l-,  rei  de  Sue; 

Prince  hlrédittire-, 

ne,  iiTT,  t  im. 

t,. 

llM,*leM»dre'^miet,'pîrû«deKeuMI««li 
dut  de  VIttntD,  liotii  t  i»it. 

Uiitri»»-Lo«it,                            Canlltu-Jatirhlit 
lM,i>ie.                                            EMe,ltli. 

jrar<*-JfHU-  irWwInfFU-^ItMmlrfM- 

jvGooi^lc 


DE  BAVIÈRE.  4-  tableau 


WITTELSBACH,  DB  9UL2EACHETDEDEUX-P0NTS-BIRKENFELD 

pois  électenrde  Baviëra,  et  de  Mane-Ânne  d'Autriche.  (V.  Ubl.  GXGU.) 


lOsipa-CLUm  ViaUntt-Btatrix 

tp.  Ht*,  F«rdlaui<l  111,  (nud-dvc  d«  Tocckuij  i  tt 


FiiBiNlEiD  -Heric  CLtMim-Aranm  Jud-TbIodoie 

Hé,  l«B9;  t  t7)>.  M,  llMitrcliSTtqaedsCatofBE,  1731;  M,  I1«t;  éiAqgedaLiiga,  I 

tv,    (719,    Làpaldim,  i  I70-  nrdini ;  t  l'f  1. 

Uledc Philippe,  «nntsdeNeuboarg; 
1  ITll. 


I 


CiiM  cfT-FrenfolS'da-hDle 

Ep.  17U,  jfnn'i-Jiini,  ailedsJriMptpChtrl**, 
cunile  pilaiin  de  SuJibicb; 


oomU  d*SBiWM«lb«d*ltari*  le  la  Tour  d'An*Mei< 

cède  U  Baue-kTitn  kl'kalricha,  177li  t  I7M,>M»  p«W> 
Emmiiiiiel,  priita*  de  Svlitucb;  aée,  nu;  t  i;H. 
d-Auuictw,  éw>  d*  tudèam  n^  mt  ;  t  i»U. 

PONTS-BIRKENFELD 

BMenfeld,  el  FnnfoiM  du  Salibiuh. 


Marii-Anni; 

Née,  17»:  f  in 

tp.  t7M,  Golllumeds  lUTi^re,  ce 


Gooj^lc 


HISTOIRE    DE 


ÉLECTEURS   ET    ROIS    DE  BAVIÈRE  — 
FRËDERIG-MIGHEL,  prince  de  Deux- 


ITant-JniM 

£p.  m»,  Cuillïume  de  'bstI*™  (V.  ubI.  CXCIII) 

Marii-Éliiabel'i 

Pit-ADEusie 

Hé,  ITM  ;  duc  ta  BBvltre,  mi  ;  1 1B3T. 

IV.  ubi,  cxaii} 

Ep.    ig«T,   Atnch»-Li»iiit-JM; 

mie  de  Loii)i-M«<e,  doc  d'Areuberg;  née.  ITM;   t  KU- 

HiiiaïuiM-JoMph 

Né,    1108  î    duc  eo   Bïtièra.  nll  ( 

général    de    d'iltrie. 

Ep    ni»,  Lv 

itfWiOtlmiM,  aile  de  HiilmiliOD  I",  roi  dî  Ba.îère  (V.  cl-deiiouiO 

Lovit-Gullliumg 

Caralmt-Thirii-            Éluabtlh-Âmilii-               Chjiklei- 

Havic-Scph». 

M*,  lall  1  duc  en  M»i*re  ; 

Hili^,                              Eugénù                      TBloDOiB 

Amitit 

GDlonel  de  ctaïrau-légera. 

née,  H4t; 

ep.(niorBBDU.),igsi, 

duchetseen  BiVière.               ducbeiM  '                  capibipe' 

dacbfiie  en 

HwrWIe,  b>roDi» 
de  Wdleriée. 

B.v,*w. 

priai»  bértdU.ire  de       Ep.  I»4,  Fnmçol». 

£p.lli».ledBfi 

thBTD  el  Ttiii.                     JoMph  1-,  empe- 
reur  d'Amrch». 

à»    C*llbre, 

depuis  ni  de 

(V.  Anlricbe). 

Frantois    H 
(Voy.     K.- 

pl»l 

CkorloCI*-  CanKiu-Augtiili 

Hée,    nn  ;    r<tHidié«,  tti4  ; 

impérUrlc»  daiiiriite 


IV>  LOUIS  II  lOlHO^PlltefKlC-GDItLlDHE) 

St,  184)  i  priace  hérédiuire,  IHI  ; 
prince  roiBl.Uta-, 
rei  de  DiiUre,  IIU. 


OlHOS-Frtdéric-l^uii 

roi  de  Créée,  lùi-jesl. 

fille  d'Aiigule. 
jr»Dd-duc  d'Oldenbourg; 


;vGoo»^lc 


BAVIÈRE.   5-  TABLEAU 


MAISON    DE    DEUX-PONTS-BIRKENFELD 

Fonts-BirkeDfeld  et  Françoise  de  Sulzbach. 


•  roi.  HAXIHII.1KN  I-  (JostM) 

Kieur  de  BsTi*™.  diicde  Julteri  «I  de  B«rg, 

tp.  1°  tTDi,  Marit-Withtlmiii-Auguslt ,  Hlleda  GïorgM, 
princo  de  H«se-Danii»iidi ;  née,  lïM  ;   i  hm; 
!•  im,  Fiédiriqut-Wilhtlmim-Carolinê  .  Dlle  de  Chuln,  princa  hécédiuira  d( 


(V.  ubi.  cxaii]  . 


Ep.    il«l,    l.ouii-llirie , 

iDied«Trani,BlKdcFardlDaiid 

r<ji  do  Napiss  (V.  MipleiJ. 


CharlolU-  Uiinn-lti*- 

JujTwIi  Bmininuei 

Vte,   IW;  Né,  IIU: 


CBtii,f»-Thëo<loi«'Huiinili«n-«iigi]s:e  Ojislxlh-lauid 

Né,  IT>S;  eioérti  au  urvicr  de  Pruasa.  Hèe,  IBftI  ;  reine 
Ep.  (DiorKaOBi.  ,  i*  tSDj,  Marit-Anru-  da  Prusse. 

SopMe  BoUi3,tUeir  BoOty.  rolunel  Ep.  IBSl .  Frédû- 
[raii(il>;  nte.  ITM I  baramiedi  Basera-  rie-Gui lliunia IV, 
dorf;  t  1818;  rsldePraBH; 


AmétU  -  iugudr 


:ric 


,    i-c'harler 
archiduc  "" 


rcbidiicd'Au-  EÔ.  len,  Ep.  ftlt, 
ricba(V.  Au-  Frèdéric-AD-  Huimi - 
triche).  giiaut  II.  ml     Ikn  dnc 


Lï  iTPOLi>-ChirlM- Joiepb  - 

Guillau»F-Uul> 

^é,  iiii; 

f«1d-iaiia-in  arcch  il, 
propriéuire  du  i"  rêgiDiant 

d'anlllerie,  ai<:- 
Cp.  IBU,  j<ii0iul(,  . 

Ltnpuld  II  '    ' 


AâtlffoiKh  AutiuU-         Hildegard4-Loii 


it  18-  Laopold' JnHph  • 

Karle-AlatK-Aifrcd 

sé,  1119:  IleuicnaDt 

de  cbuienn. 


LtoraLip-XuiDiilien 


Charlea- Henri,  el 
Se.  m». 


Se  cninaticr»  n°  3. 
Ep.  Itss.  .dm/ite-PAlIfp- 

pintPila',  inranle  d'Es- 

Sgne,  Alla  de  rranfolade 
lalv,  infuDi  d'Espagne  ; 


ALi>Boii«E-  Hirie- 


HISTOIRE  DE 


COMTES  PUIS  DUCS  DE 

HxRRi  1,'OlSELBni,  roi  de  Oennatriô 


OmnuGiiiiiDiimpcreiird'Allanngiie;  ttn. 


tlacdaB>iltra(V.  uliL  CUL) 


BmiKON  11 

Nuani*  de  SHf,  tli  ;  •etgoeiu'  da  firuiiKloli,  eo  Bieh- 

Cp,  OMIt,  fllt*  dUerani.  II,  oiie  de  Scuibe  ;  muiêe  ed  lecODdn  uucea  t  Erneti  l". 


Ep.  (Wt,  alla  d'Oti^  I*  viaiii,  mtrqul*  d^HÉuiie. 


Tl*  RICHRNSE 
DnchHse  de  Sue  M  canilehM  ds  Bruniwkk,  I 

tim. 

VI*  frit  Ep.  LOTUAIRE,  comVBds  Supplenbuurg;  duc 


»  nu,  ilathitiU  d'AngUumi 


Deux  an 

:■  HEItRl  SI 

rHiK 

,  Il  totc  n 

tlBlAD 

M,  Il 

ttes<"<»« 

dl  Bnu. 

IH,  Aanè, 

do  Gonnd  de:  Saub«, 

fi<rm«>ga 

rdt 

(¥.  B»> 

lère.) 

M,i'ii'ïr?v! 


Il'  duc  «LBGftT  1",  Li  CUMD  IT  H  SriLTU 
Duc  de  DrunHWick,   I1S3;  gou'erneur  ei  tice-roi 

,de  DanaiDRrcl,  ven  iiEl;  f  ml. 
Ep.  1*  flûoteib,  aile  de  H«nri,  duc  da  BnbwUj 


de  Bunif.ce  1«  Gl 

"1"°'"""' 


. _  m* ALBERT  II,  LE  Gr«>  it  u  Jbumi  JfMAiMt 

SeigDCnrde  Grubaniluen;  1 1)31.  Ose  de  Bruaantck  fip.  Banrl    III,   due 

Gp.  i<pU«.  Alla  (FAimn  (TO).   lâbl.  CXCYI.)  d«  GlogM. 

le  DéDaiurâ,luiilg(«Ta<UTIiiuint;a. 


HANOVRE,     t"   TABLEAU 


BRUNSWICK  —  LUNEBOURG 
et  Mathilde  de  Ringelheiffl 


e  Bavièrai  f  >».  — Ep.  Judith  di 


Sai«:  priundtnt  ID  itbitf  Impérial  d'Allemagne;  t  >IMM. 

duc  de  SuualH,  et  Mr  iroitlèmea  (IDIO)  k  Co&nd  le  Silique,  depnl*  empereur  d'Alleiiiagne, 


LUMLPHS 

lirand  le  iltredecomiedeBriinsnicliit  I41I. 
d'ÀTODul  de  r>tud,comle  de  Frise. 


fip.  atrmtngaTdi,  fille  de  U 


CoDiieate  de  Dmniiviick,  |{iM;i  HIT. 

£ji.  !•  Thierrj  de  c:ll!llen^.lU^g  : 

Vbii  2°IIEN11I  LE  Gsta 

CemtedeHordhelni,  BU  d'OuoD  H,  ducde  Saxe;  aHuudtBnmniiik,  il 

î"  Henri  le  Vieui, 

marqDlt    d'illboiirf;    f  nej. 


3°  O  tWa ,  conu  J*  Mneck. 


de  Bnrnawlcli,  ii»;t  l"! 
ZMngm  ;  Tipadiét,  1  lU  i 
til»»(V.flavi*re.) 


IX*  1er  Ctni.LimiB  »c  LDntMinG,  Ll  Glos 
le  deBiuDtwIak  avec  eu  fr^rea,  II9J<I3I)3  ;  rvfiiu  en  pariagele  pays  dont  LoMbonrg  iltll  !•  ehet-IlM,  Iles; 
tuu. 
£]!.  lan,  BiUni,  mie  de  Waldenitr  I",  rai  de  DtDeinarek. 

X*  comie  el  f  duc.  OTTON  I-,  L-EaFiitT 

Né,lli)t;<:aniiedeBrDnii>iii:kelde  Luoeboarg,  ms  ;  due  de  Druoawlck',  lI3S;t  I3H. 

Ep.  Malhttdt,  Bile  d'Albert,  mar^nTe  de  BraDdtbourg. 

Co^iatn             Ottoh                JTMhfUi  mitnt  iUlatdt  Élittbth 

ETéque             Erftque              Ep.    Heori  titra.  fip.lJSS.fleiiril",  Ep.  ll«l,Gullla*i- 

de  d'Hildeàbelm.  la  Jenne,  coDiU  £p.  1°  lUl,  Her-  iandgiave     da  nel],  eomiede 

Werdeo.                                      d'Aoliall;  man  ll,    land-  Heiiei  1  IMl.  Hui|-    '-      " 


bourg ,    laag , 
brtncbedeLu- 


Bebonrg.)  itna  poaitrtU; 


inn  da  Tha  Pais     ml 

riDge;  t  1941,  RomaÎDi 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  BRUNSWICK  ET  DE 
III*  Du«.  ALBERT  II,  LE  Gras  et  le  Jeune,  fils  d'Albert  I",  duc  de  BruDswick, 

£p.  RichaOf  princeato 

IV'  01TON  LE  LlItFUL  IV*  Ail  UAGNUS  l" 

Duc  de  Bnmiwick;  llie;  1- 1914.  Duc  de  BrUD>nkk,  Ult;  t  IMI. 

Ep.  Agnit,  leuTO  de  WoldïmBr,  margrafe  de  Brandebourg.  E|i.  Sophit,  Bile  de  Coorid,  margnie  de  Brandebourî. 


V  HAGMUS  11,  TaRQBiTOi 

DucdoBruninick,  Util  1 1)19. 

Bp.  Calhtrin),  IJle  de  Wgldemar,  margnie  de  Brudobourg. 


VI*  FRËDEltlC  VI*  bit  HENRI  [*• 

Duc  d'Einb«cli;  duc  de  Bnmawick  aiec  Me  Mnt,  DTJ;  Doc  de  Brunsnich,  ayec  >ïs  fière»,  tlll-IJH,   liOO;  seul, 

(!i>u«erne  seul,  tîl»i  empereur  d'Allemagne,  lioO;  t  l*i».  t4M;t  1419. 

Ep.  jtnnf.BUa  de  Wenceslu,  électeur  de  Sa».  Bp.  t' 13*6,  Sophii  de  Pomcranii  ;  —  3*  Maryuerili,  Slle 

I d'Hennin,  lindgi  a**  de  H* sif. 

(Tige  de  1«  hrancbe  des  duce  de  Brunafskk-Wolfenbûltel, 

Catherin.                                         -In«  iK-lnleei.  1634.) 
Ëp.lienrl,  comw                             t  Ull. 

de  Scli«aril«nbo«rg.  gp_  Frédéric   IV  duc 


Ëp.  ÈUMbtîh,  Bile  d'Hermui,  ( 


m*  BENRl  I" 

Né,  IMBiducdeBrDDSutck'Lunebourg,  I47e;  t  MVi- 
Ëp.  !•  UI7,  Jrorsutrili,  Aile  d"ErueBl,  élecienr  de  Saie  ;  i  U 


IV*EBBESTI",DB  ZILLE 
;  adminiitraleur  duducbé  aTCC  ton  Irère,  li;i-l»T)  i 

duc  de  BrunBwick-Lunehouig,  Ii3);  t  IMB- 
p.  ISM,  Sophie,  Bile  de  Henri,  dDc  de  Hec1ilenibourg;t  : 


V  HENHI  DE    DAnKEIEHC 


i,  liSS;  duc  de  Brunewich-Iunebourg  aicc  son  Ui 
lui  ctde  le  pouvoir,  Mie-,  t  l'»8- 
Ep.  lera  ISIV,  Vrtvl»  d*  tiaie-Latciubovrg 


AVCGSIE  DR  WOLFEMaiTIEl 

Né,  tMO;  duc  de  BrunsKick-Wolttnbauel,  1U4;{IS 
(Tige  de  11  deuxième  branche  de  WoircDbauel.) 


;vGoo»^lc 


HANOVRE.  2"  TABLEAU 


BRUNSWICK  -  LUNEBOURG 

et  d'Elisabeth  daBrabant  (voy.  tabl.  GXGV);  duc  de  BroDBwick,  1278;  I  1318. 

de  MccklembDiirg. 


IV  !«■  ERNEST 

Dnc  da  Brnnswicli,  llll  ;  -t  tl;«, 

Ep.  Étinbtlh,  flilc  de  H«d>I  II,  lundgnTi  d«  Brsse. 

ITiee  d«  U  branche  de  Bninai'iclt-Goiiingf  n.) 


Archïttque  de  BctnC;    t  tSSS. 


de  due  de  Brniigi 
Ëp.  lllt,  Margveri 


.vee  tntrtrtt,  l37Mi»».  1400-1 
e  duché  de  I.untbuirg  el  prend  le 
lctL-l.uneb-)Drg,  isn  ;  comte  da  1 


a,  éleeienrda  Su«. 


BéUnt 

t   1«3. 

Ep.   ItH,   Alberl 


Ëp.  BogliUi  VI,        Ep.  Eric  IK, 
due  de  Pomé-  deS»e-La 


ll>  bii  FBEDËniC  LE  Dtaonn 
mniirioli.l.iinpbourg  »tk  «on  frJre,  Ut 
B  pguToir  ties  deui  nia.  vers  ltS4  ;  lerepi 
J,  «odfhfns,  flile  de  Frédcric  I",  t'iecieiir 


lieul,   liM;  abindoane 

nd,  I4711t  liTI. 

e  BrandelKnirg  i  t  ihM, 


Ep.  ISII,  Châties  d'EgiDont,  duc  da  Gueidrc  ;  t  HK- 


n,  Dorolh/i,  nile  de  ChristlerD  III,  roi  de  Duemarck;  t  Iftl). 


rSTlAN         VIII' AUGUSTE       mïoUlC  •  UiMC        H*  FBftOÈRlC  GiOKCU 

U;  Né,  \M»;  DucdeQileiibeiî-,  KÉ./IK;  Princa   d«    H«r- 

'k-Ze1le,    daBninivic 


t  («Si, 


<le  BruDtwicb-Zelle,        UbI.  CXCvllj 

tsv.tuu. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE    DE 


DUCS  DE  BRUNSWICK-LUNEBOURG. 

GEORGES,  prince  de  Harbonr^r,  HIr  de  Onillanme  de  Lonebonrg 
Ëp,  ItlT,  Aimt-ÉUonart,  llle  it  Lonlll", 


!•  dnc  CHIII9nkN-L0UI3 
Hé,  Itni  dne  d*  Bnin<wlcli  M  prtacc  de  Lnneboarg; 

Ep.  iflS).  DoTotMt.  Kile  de  Fhmppe,  duc  d«  noluteln- 
UiicÏBhuurg  ;  niiriee  en  «ecundei  nocctà  Fréderic- 
Cuilliumi,  «Iccicur  ds  Bnndtbourg. 


d'Angleteire  (Voj. 


■■•GEORr.ES  I«(1^D1S) 

Né,  laoOîélecienrde  II»DO»re,  Itas  ;  roi  d'Arglateira  ■oua  («nom  d«  Ceoffei  l".  ITU  ;  +  lîW. 

Ep.  KSI,  SopKit-Dorolhit,  fille  ds  Owrgci- Guillaume,  duo  de  Bnmtwick-LDiieboiirg;  (Voy.  ci-deuiu);  t  lit». 

iii>  GEO  ne  ES  II 

Electenr  de  Hinoire  el  roi  d'Anglrierre,  11»  ;  t  m«, 
£p.  ITM,  WthilmlnfDarolliii-CharhlIi,  aile  da  Jean-fredénc,  margiare de  Uratidaboiirg-inapick ;  +  1T17. 


Àagntlt-FriàériqM 

née.  ITIT  r  pi^ncmse  rnjile  d'Angifllem  -.-^  l«il. 
Bp.  ITU,  Cturlei-Calllaime-Ferdinand,  prince  bérédlialreda  BniDa«)clc-Wol(enbailel,  dépoli  duc;  uj,  iTSi.f  MO 


(tV  cooiine  roi  d'AnRleierTe) 
noIdeBuoTreeid'Angleierre,  lUe; 

t  liST.  un'  PME. 
Bp.  Itll,  Àiiiatdi  it  San-Miiaingtn  j 


F<clona,retDe  d'Angleterre  (Vdj,  Anglelem 


£|i.  lui,  ÂltKandnm-Marii-WilMiBiBt-Calhirint-Cli^lollt- 


;vGoo»^lc 


.iVNOVRE.    3'TABLEAL 


;.il.O,TEURS  ET  ROTS  DE  HAUOVRE 

et  de  Dorotbée  de  Danemarck  (Voy.  tabl.   GXCVl);  t  1641. 


Juh-FkIdUk 

H*,  t»IS  ! 

daodeC.l«.b«t; 

Êp.aMdM,-HfnrMU, 
ails  d-Eduu*nl,  comla 

SofMi-Amaii 

Bp.  ISt3,  Pr«4ériclll,r«i 
de  Dancmink. 

I-Ëlecta 

Ké,ll».;*T»qu,d'OS». 
*le«»iir  d 

r.  BHNEST-AUGDSTB 

ruck,  igsï;  duc  de  Cilenberg, 

««noTfe,  IflM;  t  i«M. 
Frtdéno  V,  «le(Uaiir-p>l«lo;  déc 

DD*  d'Anglturra,  mi  ;  +  iTl». 

Brée 

Cfiarloi(«-ra(dM 
t  nio. 

Ep.   l«l),  Rensnd,    duc 

WlthtlmHtt-A-xHit 
Hé..  U7»  ;  t  nia. 

FitDlKic  •IvGPiTi  lliiiHiuni-  CniLtinat 

Hé,  KSIigenénl  N«,  IM«j  génénl 

M  Mirnca  de  l'Empkn;  ueenicedM  vêuliisM  ; 

t  tOM.  t  nu. 


Sitqued'OsiiB 
bntck,  nia. 


(  Voi;  Anglelern  ), 


IV  Ëlecleer  et  I"  tdI.  GEORGES  III  .  Anlm  snfinia 

ElecleordeB«nOTreetfold'An(!lelerr«,  1780;  par»  da  Hidottc  par  l'occaiiUioDdeaFnntal^lD))        (ïoj.   Angleieire) , 
eilecenloDiliie  ceuicisn  firaoïA  la  praue,  laosi  recoufre  l'AlecurU  deBuoire,  Itllt  n>id* 
HuoTre,  isit;^  itm. 

£p.  I1B1,  Ssphtt-CAarlollt  d«  Mtckltmbcurg-Slrttili  ;  f  itll. 


proj.   Anglelerre). 


Chirles-  Brneel-A  ogits  te) 


n-^d«rifiH-S<i}iAl«-jraH»-JJmrMJ»-J<iUitf-rUr<u 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  Di 


DUCS  ET  ÉLECTEURS  DE  SAXE 


I"  Electeur.  FRÉDÉRIC  1" 
Fils  de  TMMù  le  Tiillut,  ludgntT*  de  Thurlnis  cl  marquli  de  Nltmi    d  i 


■!•  FRËDËRIC  11,  Li  Bon 


indeCuiDifaiei-)  'M*- 
BRANCHE  ERNESTINE 


M,  lUi;  èlecuurde  Saie.  Un:  UndiniadeTbDrtnga, 
Ep.  lUl,  Étiiabilh,  mie  d'ilMn  111,  dac  de  Bti»r 


^l:■,    1463;  ilecieur  de 

VI.  JE»N-FBÉ[lEBIC, 

Archeitqne       Archetiaue 


iÎh3Ï^ 


V*  JEAN,  1.I  CaniÀHT 

liis;t  lUi. 

^.  !•  SnpAi),  Slledr  Mignat, 

dac  de  HeckleDibiinrg  ; 

tiM3: 

r*  liH.  MargiifTil;  fliu  de 


ÉD.  14T 


Né,  iMi;  éleclearde 


■  Hjic-iaviw; 

le,  tS93;cbef  de  lillgae  de  Snu 

fait  priaonnierà  la  bauille  de  Kahlberg,  iSW 
renonce  h  aon  éleclont  el  k  aea  autres  posaosioDi 
eonaerte  le  (lire  d'elecunir  ;  t  ISSI. 
E|i,  ISïT,  Sibylli,  Ule  de  Jaau  le  Pacifique,  duc  de 


ic  111,  èlectenr  palalia. 


",  landgraie  de  Hetie  ; 
électeur  pdalin;tllH. 


jEtH-ClliaiK 

ni,  1  («t  ;  dncde  Sue^boDrg; 

t  isl>,  aena  potlériié. 
Ep.  !•  Kit,  Annt,  fille  d'Au- 

gu«M ,  «lecteur  de  Stie  IV. 

c)-conirr);  t  ISI); 
3*  Margiurili,  Bile  de  Goil- 


JuN-EKKiar 
Dac  deSsie-Ceboorg,  Itll  ; 

t  tt9l,Banepa»ieri(é. 
Ep.    r  Élii^ielli. 


lBndgi*<edelleaae. 


Duc  de  Sue-Welmar  i 

fip.  Dorothéi-Marii,  Bill 
de  loichini'  Eroeai  , 
prince  d'Aiihali. 


Gniixiiial 

DucdeSaxe-Weinar: 

+  l«ï. 

Ep.  EUonoTe-Dorolhie, 
de  Jeun-Ueurgee  11,  pri 
d'Anhalt-Decaaa. 

(TUe  de*  btancbea  duo 

Sne-ElMBacb.) 


Gooi^lc 


SAXE,   1"  TABLEAU 


DE  LA  MAISON  DE  "WErTIN 


DE  MlSNIE,  LE  BBLUCtOEUX 


Ëp.  IiDoIe  I"  ,  UnditnTe 


BRANCHE  ALBERTINE 


tp!'sùo 

III'  bi'f  ALBERT  Li  CouKJiciDi                                                                    Jmu.f  tSI). 
U;  p>i>uiRe>f  pouvoir  avec  Bun  frère,  im;  t  ISO».                                Ep.  lU»,  AIbnl  l'Acblll*,  <1tc- 

Ép.  flurtt,' 

GES,  le  Riche  et  le  Barbu 
lîcde  C.sln>ir  lï.'roi  de  Pologne. 

HEm.  le  Pieux                           CaUurini 
Né,  itlSiducdeSaie;  t  tstt.           Ep.  )•  lUt.sigis- 

Ëp.  Calhtriot,  mie                         nond  ,     l»nd- 
de  Magniii,  duc  de  ««kiemboorg,             gnit  d'Alitée; 

lliicdeSBi«;tlt37, 

t  IS3t.  sans  posté-               f  li<kt. 

,   riié.                 tv-   tSM,  Philippe 
tv._  EtiKbclh ,  Bile       le  Hignanlme, 

de  Hi'sfèld"""'      dea™e^7s«7. 

Uadtltini 

doBTuniwick; 
1 19». 

Vtll*  ADGDSTE  Ll 

né,  itM  :  adi 
çhideKen 

'IJIB,  Ànr> 


Ëp.  Bric  le  Jeune, 
dac  de  Brina* 
wick-GoUIngen) 


Jean,  doc  de  RoIttalnï  i  u 


II*  CORISTUIt  1< 


ÉliitMh 
Ëp.    IMS,   lew-Caj 

coiiil*  palatlD  du  Bl 


Ëp.  iHs,  Uanif-Julea,  _- 
d«  BniDiwkk-WollanHi- 
tdl  +  Kil. 


Ëp.  tut,  JMJi-Culndr,diK 
doc  de  Su*-C«boarf. 


I3,q,t,7edbvG00»^lc 


HISTOIRE  DE 


DUCS  ET  ÉLECTEURS  DE  SAXE 
IX'  Électeur.  CHRISTIAN  I",  fik  d'AuGOSTB  lb  Pnux,  électeur 

Hé,  lUOiduc  tlJkcMUTdeSaie,  IIM:  f  i)«i.  — 

J_ 

X*  CHHISTIkM  II 

N«,  lUli  dus  iliLecMurdo  Suc,  lili  ;  t  itll,  wot  poel. 
tf.  1603,  fi«d«p<0t,  SU*  da  Frédiric  II,  roi  da  Duïnurdi. 


XII*  )B*N-<ÏE[>RCB3  II  tvcvsn                            CauSTUM 

tSll;  éleMturilaSBis,  ISS«i  Tlcairede  l'Enipire,IStT-lUa;t  iStO-  ITige  de  lu  brini^ha  (Tige  da  Ib  liraDCha 

Ep.  IMS,  iladtltini-Sibiill;  de       H'eissanreld ,             Sa  Mi 

lUa  ds  ChilMlM,  OMifinTc  da  BnudebuurB-DintUii  t  iW.  cieinle  fo  lit».} 


XIII*  JEAN -GEORGES  III 

i,  ICtT-,  éIec»iiTd»&ue,  ilM;  tf#D<relde  l'arniie  d<^  l'EmpiraKir  te  Hbin,  l»t  ;  t  IWl- 
Ep.  lOSS,  Anat-SophU,  fille  de  Fridém:  III,  roi  da  DtDsourck  ;  t  l'H- 

XIV*  JEÂN-CEÛRGB3  IV 

Né,  Ittt;  ilacuur  de  Sue,  IGBI  ;  -f-  ie»t,  »n<  poil. 

Slkltll,  fMunort-ErdmulA'LatiMt  d«  S(u>-£iKna£h,  leuiedeJeia- 

Ridério,  mi/gnie  de  Bruid«booc|-An^>tdi  ;  t  iSM. 


Jforfa-ilnUlir-ChriiKnt  FrtD{oi*-Xjivi*K-  Marifloêiflu 

Mie,  1114;  reine  d'E*-  AugiuLe  Mo,  I7ti;  diupliina  de 

pagne;  tlIBO.  M,   l7tD;  adiulnitlra-  Fnnce;tl7a7. 

tp.   t7U,  Don   Cirloi,  leur  de  rélecioret  de  Bp,   17tT,  Louii,  Dio- 

rol  de  Hiplea,  depuit  Sue  pendïot  II  mi-  phiBdeFr>nce,Blbda 

roi  d'EBpieDa  loua  la  norlid  de  loii  Derea,  Lonii     XV ,     roi  de 

nom  de  cbulei  tlt;  l7o>-]BDS;t  laoa.  France.   (Voj.  Frao- 

Dé,171Sitim,  (T.  Bp-   (morpunl.),  U«.  ce.) 

■ifaine.)  Cidn-Marit- Bou, 
fille  de  Jntcph,  cauile 


jvGooi^lc 


SAXE.    2"  TABLEAU 


DE  LA  MAISON  DE  WErflN  {S«i.} 

de  Sue  et  d'Amie  d«  Danemarck.  (Voy.  tabl.  GXCVUI.) 
8p.  iU1,Sq|iAh,  llUsdsGcor||si,élecieui  dsBnudatnnrBt  t  ISII- 


II*  JEAM-GBOHGES  I" 
é,  I»Bi  KtmlniitnUnr  du  l'MIcW  de  HvutHWK,  i«os;  «lecteur d«  Sait,  l( 
I,  SibvUiElitabtlh,  Bile  da  Frédérk,  dut  de  Wnrumben:  t  IMt,  < 


dD«  d«  Pn«a»;  t  (M*. 


dac  daPom^r^nla; 

t  l<30,HU|ICMl. 


tlaTl, 
1S31,  Georgsi  II,    1>nd- 


MarifEliioMli  -^  MaitUM-SaMUt;  i  ttn. 

t  <SBt.  Bp.  1*  14»,  Cbmllein,  prince 

.    tdO,  Frédéric,  duc  rojtldsDsMaurckif  KGI; 

olMslB-CollDcpi  t  !<!>■  3*im,frM«rift-0[im»iniell, 


ds  Sue.  I«9t  1 1 


'■  FRÊOEIllC-AUGDSTB  I" 


tp.  IdBI,  ckriMUnë-Bbtrha'ini, 


Dœle  deSiie;  nmrdebald« 


eouil-BénÉral.  ITH 
miritiul-géDént,  j 


Chrl«ilsii-IUBeafa 
Si,     im;  duc    de 


Marif-Chriêlint- 
Ântit'TUritt 
Vée,    ITIS  :    sbbesM 
deBemtrcmoDl(diO' 
cèM  da  S>in(-Dld}, 
tITI  ;  1 1X3. 


Eendnl  du  roi  Mme 
aeHQngrie;  +  im. 
■p  Maru-Chrittins- 
Jiannt  -  Jnipltt  • 
inMfMUf ,   archl- 

dM,  dlle  da  pru- 

d' Allemigoe;  1 1  )M 


ClUixt- W  Encub*  ■ 

Frëlulngue  ei  de 
BaiiaMua,  iTSlt 
trcliBTéqui  al  éleo> 
taurdeTrtiaffiTM- 

iMi;  t  Kl  a 


Ma  Tit-Cvniijondi  - 
Née,   iito  ;    abbi^ise 


jrortf-CfcrfMfM-^btrHfltCaraMn* 

féa,  n»it  1111. 

].  im,  Chirlee,  prince  de  Si*ale-Cerlgnu  ( 

Dé,  11»;  t  liM. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


DUCS-ÉLECTEURS 
XVII*  filectonr.  FRÉDÉRIC  CHRISTIAN  (Lèopovd),  fils  de  Frédéric- 

Sé,  1713;  pilMW^lMlonl,  lilS  ; 
£p.  iTtl,  MoHi-AnMiultt'WalfMrai  i»  Biiiire,  mis 


)  ;  prioM-dlfetonl  ;  tlvoteur  da  Sue,  itss;  roldaSue,  août  tanumlBFifBlaic-AiHiDtTSl*' 


MaTit-imilU,tle.  Marii-PtrUnandim,  etc.  III'  FRADERIC-ADGCSTE  II 

Née,    ITMj    dncbWM         Me,  ITMignode  dDcbemdoou-  (jU.auT'IlARiE-CiJNK.'n'-IoeïPH'ViiiCDn,  eic 

da  Sua.  rièia  de  Toactne  ;  i  IMs.  Né,  ITtT  ;  co-régeut  do  rojRiune  avec  son  oncle, 

■- -._.,-,_i... .  j...  roideSiiB,  1«K; i  18S4,ian8poslirllé. 


cil.  i'  tti»,  CeroUiu-FeTdinaiidi-fhiTiti-Joiifht- 
Dimiirie,  Bile  de  Frenfuis  1",  empereur  d'Aulnehe  ; 
Dée,  ttoi:  i  un. 

V    ig»,    Marié- innt'Uopoldlnt-Vtlhtlmine,   fille 


FrédértC'AïuiMia-ALMBT-Anlolne,  etc.  Marie-EUiabilh' 

Né,  ISlt^dne  de  Mie;  prince  roT*!,  iiit;  géoinl  Mtximilimnê-Limài-AmUU.  el 


■ndenl  de  f'inbiilerie  uione;  pro|>rié-  Née,  liSO;  ducbcue  de  S< 


\i3,  CanUnt-i 


..        Ép.  tBlÔ,  FeriiBL__.   ,...._ 

de  cbMieurg  ragae.  d^gMi  dac  de  Gèoei; 

" tlMï. 


;vGoo»^lc 


SAXE.    3*   TABLEAU 


ET  ROIS  DE  SAXE 

Auguste  n,  électeur  de  Saxe  et  roi  de  Pologne  (Voy.  tabl.  GXGIX.) 

Aectanr  de  Sue,  tnS  ;   t  lIU, 

de  CturtH  VII,  empereur  d'AHeniigne  ;  née,  lllt  ;  f  1710. 


Il*  roi.  ANTOINE  1» 
(CLMint-TBlaiiOKE,  etc 
Ré,  ilii  ,*  rot  de  siie,  igi7  ;  - 
p.  !•  ITtI,  Marit-CharlotU-ArUoi 


Marit-ÂmHlt-Annt- 

Joièpkd,  ei«. 

Nie,   nS7i  t   lïîl. 

Ep.  IT74,  Chartee  II, 

duc  d*Detu-Ponu; 

tlTM-lV,  BïTlère.i 


Mtiiiiit,iu-Muie-JOBB]ih.ÀDtolnfl,  etc. 

riieordeiDDEliilDéFrédérlo-JkDgaile,  IBSO; 

Ëp.  ■•   Ittn,  CaTBUnt-MaTit-ThiTiMi-Jiutphe, 
fille  de  FenUnuid  I»,  due  de  Pirne;  née, 


Oulre  nitei  t  lesiiee. 


Mani-Jottphe,  elc 
Nie .   Il»  j 


Marie-Anni^rotint,  elc. 

Née,  nn\  1  ii>i. 

Ëp.  IBIT  ,  LMpold  II , 
piod^liic  de  TDKue. 
(Voy.  Totcsne.) 


Marit-Mèpht-Àmilit,  elc 

, Née,  t)M;  +  KM. 

Hé,  l«i>l;rDldeSu*,  list.  Ep.  IBD»,  Ferdinind  VII,  rai 

Ëp.  11^,  Jm/(it-.AiMiitlt,  Alla  de  d'B>pagae;t  Itlt. 

Muimilien   ■•■',  mi  da  Biiière; 


rrédérie-ADgaiie-CioeaU' 


lérie-Angaii 
11  -,  duc  3e  S 


■le-lilDIlDH-UlUll,  SIC 

S»e;  coleneliuréRiini 
ie  la  garda  et  mafor-| 


Sp.  iU»,  MarU-Ann»,  elc.  infante  de  Por- 
tUK>l  et  dei  Alganei,  dlle  de  Ferdinand, 
roi  da  PorlugiT  et  ds  Pv».  Maria  II  da 
GlorïH,  Teine  de  Portugal  ;  née,  lïti- 


Anm-MarU- 

iWphonù,  ele. 

(Vor.ro«»ne). 

d-AUrtcha. 

dacheeee  de  Saie. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


COMTES  ET  DUCS  DE  WURTEMBERG, 

I"  comte.    ULRIC  I",   comte 


l&tit  it  WtritMtTf  i  —  !•  Ermmçari*, 


lit*  ULRIC  III 

ComM  de  WurteiDbtrg,  U3i  ;  Judrofl  «AImo*.  lU»-Utl  ;  luilTogt  <U 

£p.SgpiUt, 


IV  EBEHHAHD  II,    L*  UVOILLEVI 

■     ■  al  Ile  Souibe, 


fil oiMA  dt  Barièr 


y  IBBftHAIlD  111,  LE  PACirioui  <T  Li  Vinii 

C0BKe4eWar»eakarfl,1)M;  préMndani su irèm  d'AlleBa^sg,  tW»;  tlilT. 

Bp.  l>  <|M,  i*nM4n<rM,  lUIe  tfe    ■armbo  VtBOonli,  aeigiwar  d<  Hilin;  t  lt«I; 

9*  ÈliMbtlIt,  Blla  da  Inn  II,  bui^nie  de  Nuremberg;  i  1410. 


Vf  EBF.nKAHD  IV    LE  Jeike 

Né,  IlSt;  comte  de  HoDib^llurd;  de  Wurlemberi 

tp.  im,  hmriilti,  fllie  a'aenrl  de  McBilitlitrd,  wiga» 

M,  IW(;  «DBle  de  Wnrlemberg  e(  4e  H 


Vlll*  LOUIS  II  IS'  comie  et  I"  duc.  EBBHHARD  V,  le  Biebd 

N«,  t4»;  cwnte  Né,  lUÏ;  CDinte  de  Wunsniberg,  SUT  i 

de  Watlemberg,         duc  de  Wurumberg,  Uns;  i  itH,  uni  poeiérité. 

itso;    -t-   lUI,  Cp,  Sartt,  Mie  de  Leuii  de  Gamunie,  morqule  m  « 

uni  mlllHica.  dtlUDbnM.  Heue.  Kusau-Sarrebnjck  ; 

ï"  Henri, 
comle  de  SKilberg. 


t  ChirleB-QuInt,  HM;  Lflitc  VI  rentra  en  pouetBlon  de  uiEiaU,  IS34i  1 
Ep.  Sabint,  filla  d'Albert  le  Sage,  duc  de  Biiièrs. 

IV  tlimSTUPHE,  I.I  PtanouE 

S,  IIIe;  gearBrceiir  du  comté  de  Hooibéllurd,  |j44;  duc  de  Wurtemberg,  tSiOi  f  IMl. 

Sp.  1U4,  Âtuu,  prlnceree  de  Bruidel>ouTg-Ani|iuIi  ;  f  lilS. 


_L 


Hd,  lïU;  dncde  Wariemberg,  1S«S;  4-  IStt,  unapc 

Ëp.  l>  AeroiUe-ffiuIe  oeil  milaon  deBsde; 

I*  Ut$uU,  Bile  de  Geoiget-Jeui,  comte  palitle  de  Unelslefe. 

Gooi^lc 


WURTEMBEEXÎ.  i-  tableau 


COUTES  DE  UONTBËUÀRD 

de  Wurtemberg;  t  1S65. 

Illla  de  Bolnlai,  duo  à»  Ugnln  m  MMil«;  t  mi- 

ImpériikBdeSoaib^lWa;  prét*ndiDl»i  tr4De'__ 
Sue  du  Rodolphe  l",  narqait  d<  Bide;  Tinll,  1MT. 


t— *-" 

M  de  Botacnbas. 

SouBb«;  pone-ëlend4rd 

de  I-Emplre,  me;  t  tSt4. 

GOM* 

VcSSSSTh^^:'" 

Êp.  ll«t,  Mui  I",diK  da  lomtne; 

ttw». 

:  ion  rriis,  IWTlMgoii  •DDWt^e  la  bu  i    U11. 

„,  ....,tHH.  tp.   U»,    Pbilippa 

la  d'Adolpba  II,  duc  de  Ciem.  et  TeuTa  da  Gnlitioma,  duo  d«  Bulènj  d«    CilienalBii' 


II*  duc  EBEKHAHU  VI,  Ll  JltlKI  HlMM 

Mé,  lU;;  duc  daWurMiiibeif,i4Hi  dépoté,  lUl:       CoidJDWiir  de  l'arclieTtqns  daHmata;  ^Ue  r«U.ac(t«ëa«lqaa; 

t  1»4.  oomie  deHontMHtrd,  I41>r  céda  la  ooinid  daHoDlUHu^  t  un 

Xp.  EJftAlHJh,  tUe  d'Alben  l'AcblIte,  électaor  rrti«;aiiEBniii»ietiUeand'Urechp<)Br««]iadafol<i,ut«:f  lii«. 

de  Brandabourg.  ta.  l*14U,  Èti$abrih,  fllta  de  Simon,  conile  deDeDi-FoDWjt  lUli 

V  IIU,  En,  BUe  d>  Jaan,  eomMde  Eatm)  t  l»l- 

ClOICU  MariM 

M.14M;  oontada  NonlMIivd,  Mtt;  t  \Ut. 
Bp.  tHï,  Oarkt,  Ilk»  de  Philippe,  liDdgiaTe  de  Heue  ; 


HISTOIRE  DE 


DUCS  DE  WURTEMBERG, 
VI'  dac.  FRÉDÉRIC,  fils  de  Georges,  comte 

ni,  i»i;caiiiW  d«  MontMllud,  istl;ducde  Winonbw-g,  isMi  t  <m>- 


vii>  jEAN-riteDEHic  Li 
I,  BaTbfSa^ii,  flUa'de  Jotchlm-Fréiléric 


VIII*  EGF.RHltRD  Itl  OD  VU 


K'  ntHi-LAUMB-LOntS 

Kè.  I«t7',  duc  de  Wuriembera,  i«Tt;  Util. 
Ep.  1673,  Hadeliina -Sibylle,  BLIB  da  tDiii»  II,  làaégttn  de  H«H-t>l 


K<  LOUES  on  EBEnHAHD-LOUIS  rad,hiné-WilMmini 

«t,  is^«  ;  duc  dB  Wurtemberg,  lei;  •  «omtede  Honlbéliinl,  Ep.  I<t7,  CbarleMuilluna.  nurgnn  d«  BriEdabourg- 

.   17»;  1 173).  Douriich. 

Cp.  IStl.Jtanru-ÉtiiabtlK  Blinde  Frédéric  leGnod, 
BUrgrtTfl  ds  Bade-Dourlich;  aét,  I*10;ft7>7. 

! 

F*Alaic-LDDiS 
Ké,   tut;   t  nil- 

Ep.  iTit,  Buirtêiu-karit,  llls  de  Pbllipptfiiillluiine,  

mai^niede  Brnid^Diirg-Scbvvdl. 


.  !•  IT41,  Eliiabtlh'FHiériiue-SiipItit, 

léhc,  ■nii^ravedeBnndebourE-BU'eilbi  ti>tO; 

7SS,  FranfoUt,  cumuite  de  Bohenhaiiti. 


XT<  duc  M  I-  n 
FBEDCBIC  1«, 


(Toj.Ubl. 
CUT.) 


'X- 


DartiMi- 

AvQtitlt-LauiM 

Otarit-FiaUuona} 


Bp.  ITIt,  Paul- 
PelrOTilt, 

gnnd  -  duc 


CmiiiiniB- 
Frintrtc- 
Pbllippe 


FERDINiHD- 
PiAUric-AuguiM 

ni,  nti; 
ducdeWurtembCTg,  tIM  ; 

dalUyenrje;  t  IBK. 

Ep.  l'n»i. 

Àa»niiit'W,lJulmine- 

imilia, 

fille  ds  Oonlliler, 

prince  de  Schwanboui^- 

SogderbkUHD  ; 

Die,  IT1I1  dlTorcéc, 

lBfll_;  +  11»  ; 

w'/tlbargi- 


6«,n71H 
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WURTEMBERG,  r  tableau 


COMTES  DE  MONTBÉLIARD 

de  Montbdiiard  el  de  Barbe  de  HeBse.  (Voy.  tabl.  CCI.) 
—  Ëp.  IJSI,  Sityt't,  Dllc  dcJaidiini-Bracal,  prioceifAobalti  t  |SI4. 


dJeclanr  da  Sua;  t  ies(. 


Lorii-FB(Dtiiic  Jdlii-Fkïdïmc 

ComMdaMODUwlIlcd-.'t  <a3(-  Hé,  IIBI;  i  l«1i. 

(Tlgs  de  11  brinoba  da  HonibéUird         (Tiga  de  U  brincbe  de  Weii 


(Tige  da  I*  bnncha  da  Neuaudi  i  «inu  en  me.) 


FkAdIric-Charles  Sophit-Louiêt  Sophii-Charlollt 

AdmUiilraleurdddiicb*  Kte.  lHl-  t  IJW.  N*«,  IMI  ;  i   1111. 

Le  Wurtenbere,  taTl-iSM;  rald'tnirecluil  Ep.  l«tl,  GtaniiWD-ErDesl,  Ep.  itll,  Jean-Georges,  d 

de  rttnipife  ;  1 1S9S-  nitrgi'iie  de  Bnnilebourg-Barailh  ;  de  Saie  Eltenacli. 

Ep.  ItJ»,  Etéonari-Julitnni,  t  Hlï. 


dite  d'Alben, 
laigrafa  de  Grandeboarg-Aiiapictii 

n£e,  te«3;f  DM. 


„ -JSALBXANtHB 

iu:<teWDneiiibeie,i)31i  général  reld-miréttatl  des  arméea de  l'Empereur,  ncs-i7it;c)ieTe<iar  delaToison-d'Or, 
.III..  ...!>.„..    — ,.„_.^,  deBalgrtd»;  t  ija7. 


eonaeillertulique,  gouiarneur  deBelgr 
Sp.  IT2T,  Marii-Àugaifi,  fllIed'ADKlme-Prédérle,  prino 


X[l[<  LOUIS-BIICËNE  XIV*  FnËDeRIO-EUGBNB 

UenlenanUiéiiéral  en  France;  Ifentenint-géndnl  >u  eeiTica  du  roi  da  Prusse, 

duc  de  Wuriemberg,  1799  ;  géaént  de  U  oiilerie  do  Cercle  de  Sovibe 

t  nn  al  gouTernenr  delà  priDclpiulé  de  KoDlbâlisrd; 

Ëp.  nti,  SopKit-Àlbirlini.  camleiH  da  Beichliagea  ;  duc  de  WanemberK,  I7«S  ;  t  n»7- 

t  ie07.  Ep.  |»9.  FridiTijuiDoTolliii-Sophii.  Bile  de  Frédiii 

Gullleume,  tueroraTeda  BrudebourE-Schnedl; 
iiïe,1TM;tl7BI. 


ÉtùiuJi^l'^ù 

Éliirtbeth- 

Frédéric- 

""•ru""'- 

majur-génénl 

fT' 

>T.  tabl.  CCni.) 

(Voy.  Au'lricbe.)' 

Ép.(inorg»nslO,tTM, 
Blle''d'AS«;., 

(Slltila);  nie,  1711; 
dapuli  e»mie»e 
d'Uraeh  ;  f  Itsl. 

jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE 


MAISON  DE  WURTEMBERG, 
XIV-  duo.  FR£d£IUC-ECGÉNE,  dse  ds  WiirUml>ei«; 


XV'dnc 

«Ifrol.  FKEDEBICI" 

Lomt-Frédério-AIWMidra 

tToï.  UW.CCI.) 

Bé,  tTS«!Bialor-e*n;ra1aB  «enic*  d«  PnuMi  itoels 
Wu.len.berg,  lW»it  1117. 

I"  iT»r,  Bmr'Hit,  flilBde  Ch.rie>,  prinoe  d*  Hmmu- 
We,lb™rg;«ée.l7»itl«". 

diKriïrïE: 

JTsHf- 

Amélie- 

ThéTtit-lMiW 

Paul.™. 

tlitabtty- 

t  mi. 

Bée,  nsijtlWI. 

£p. ltl>,J«tapb- 

AauAùt^tM, 

archtdocd'Aiiirioht, 

«paUlind«H«f)grta; 

M«,  l7M;il«ta. 
fip.  HIT,  J««ph. 

Vit,  IlOOj 

Bai^nie  de  Bule; 

FrMMc-EicÉn-CbïdM-ranl-LMla 

m,  UU(géa«mld'lnfaDi«rieiDierncedaBnai1e;t  ■»!■ 
fip,  I*  un,  CaTolint-Fridinipit-KatKiidt,  tiWe  de  Georges,  prio 
de  WtIdeclL-PjriDODij  a(t.  iloi  i  1 1819  ; 
11»,  A<Unf,lUed«CbvlM,  prince  <lelIulieDlalie-L(meeiibaiirg;nèi 


r<éc.l7l>;tias<. 

Bp.  un.  Frédéric- Augnite-Charl 

prince  dt  Hehenlohe-Oshriniicn 

n4e,lIH;ttISl. 


Varie 

A  lizandnn 


lindgian 
de  Heu»- 

Fhilippiihal  ; 


Gnllliume,  au. 
Ileuienant-Rén^nl 

ElL    II 


nie,  iltl. 

I 


■arrice  d'Aoliirhe. 


(empérenr  Frtn- 

COll-JOMpb.)  ^, 


Wilhtlmint-        GallUum»* 
Eujf/nia-  EDCCai- 

Àii3<ttlt-tia         Auguiie- 


de  Stie-CobourB.GDihi. 
Ëp.  1139,  Ernett  [•>,  duc 
de  Saie-CobDDrg.G0iba: 
né,  I7M;  t  IIU. 


Frédérte-GDlIbDna- Alrx  anmi 

Mi,  liai;  nii|Divgéiiiral  ea  aerdce  de  Rniata. 

Bp.  U)T.  Matii-Chrùli'nCa'roli'nt-Adtlatdt-Franpitt-LiopMini 

d'Orliani,  tUe  de  Louii-Pbilippe  [•■,  roi  de»  Frinfaii; 


FniLim-Aleund  re-Hirie-Erii  aat 

i,  itSI.-milDrin  riglniantde cairaesiers  aa 

(duc  Guillaume  de  DruDBnick.J 


WURTEMBERG.  3-  tableau 


BBANCHE  CADETTE  OD  DUCALE 

ot  FrMérique  ào  BraodebouTg^hwadt.  (V07.  tibl.   OCII.) 


BtGtNE-Frëdéric- 

Prédirtc-PhUtpT« 

ALn*miii- 

Fr«dëcio-Ch<rl«« 

AVtm  BOflGlR. 

(Vo,.  ubI.  CCil  ) 

Jfé,   I7it: 

majar-KéBërd 
■aMrTlcDdePruM) 

de  Wnrlemberg,  llof  ; 

.  ep.  i7n,t*»i«. 

(Voj.  UbI.  CCIVO 

.Si 

do  Wortemberg: 
duc 

B<iiénleDch«r 

ALIIAm>ltE-PBu1-T 

gtnin.1  de  cbvbV 

proprié  lïire 
durégiRieiildehuB 

DDi-guiat.)  ttlS, 


née,  i;«4;f  i>». 


Claudine, 

<ta  RbéiUj  de  Ki»«bdd«, 
it^it.  GomlMie 
d*  HaheDiUiu  ; 


FrédJhc-FAeL-Gumaume 
Hé,  tTn  1  DMJer-génénl  de  ufilerie  m  aerTice  de  Wurtemberg', 

t  i»M. 
Ëp.  KKT,    UaTt»-S»tU*-DoTalld»-CaroUn»,  fllU  de  CtiuUt, 


e-Cobourg-Sulfeldl 
+  t»ï4. 


prince  de  Thum  et  Taus; 


BwittT-  A{«Mndre  Con  aUtDllD'Fréitérlc 

tié,%»01;  ucLeo  ■Bajor-généraliD  serTicsdeRuHie. 

Ep.  (me^Hut.)  1M«,  Aiuu-Calllrrlm4tathalU  di  GrftUoA 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


MAISON  DE  WURTEMBEKe,  BRANCHE  AÎNÉE 
XIV  duc.  FRÉDÉRIC-EUaÊNE,  duo  ds  Wanemberg, 


(GUILLIUIIC    Cbak 


,  llsti  liiDtcnsnUfténérol  tu  ai 
Vuriemberg,  li»T;  él*ciaur,  " 
Mi  ;  tcMe  k  la  Cooréàirum 


Zi.az 


-  Caroline  -  FriiliriqtK  -  Loul».  Dite 


e,li»4;  +  t1»8; 


,    Catlitriiu-PtHtloifna, 
iDCe  Georgea  d'OldëDbOurg; 


if,   IM1,   I^Ama-NapoléoD 

mparw.  roi   de  Wcaliibalie, 

(Voj.  Fr»oc«.) 


Frédiriqui- 
,  llla  de        Chartoitt-Ma 


Charlollt-Marit 
Pautouna) 


«Ile 
de  Guillaume  I**, 

de  Wunemberit 


Auguflo  frtdm)u(- 


Wrllbourc, 
ni> 

duc  do  Naatau- 


GolLLÀim-Cbarlea-Paul-llen  ri- 
Frédéric 


Charlotlt 

Née,    ISIl. 

Ëp,  t»«,  Airred, 

coffiladeNeippergi 


,  lllt;   relue  de 

Hollande. 
lM«,GBlllaiimeIII, 


£p.  lUt,  FrMiric. 

«a  de 
Paul  de  Wurtemberg, 


11*  CBABLEB  Avgv 

(FatBtRic-ALKiAKDRE)  WiUulmim 

M,  1831;  Née.1 

roIdeWuriemberfi 


fip.  II4B, 
Olga-nikola]itna, 
griDda-duclieiie 


KS-ïll 


WURTEMBERG.  4' tableau 


ou  ROYALE,  BRANCHE  CADETTE  OU  DUCALE  (.«(«) 
et  Frédérique  de  Brandebourg  Scbwedt.  (Voy.  labl.  CGII.) 


mlor  Kittinl  ta  terrlce  de 

cki  duc  As  WnrMmberR,  1  >««  ; 
-MB». 


ilitici-Tobia,  Blla   H 


SnilUnnK-Puil' 


Frèdério- 

FridéTi^M- 

Altiandrint- 

iKUieDiDl-gin^nl 

CalheriTu 

do  Wurtimbaig; 

MénJe  d'Ulm. 
ndoMimU-LÔuiii- 

Gnllliume 
chambell.™' 

et  gr«nd   ica-}tr 

EugénU-ÀugutU- 

du  prince  EuBèno, 

a"(n>o'¥«n«t-)t«S, 

nri-L»di»la«- 

■iaX" 

ilnwf 

wlH. 

Jo)^I)\m«-J(ariî 

Lëopold-Hui»- 

*,t=. 

IbtDia,   di   II 

ÏSIS 

(baron 

su  régtmant  ds 

rtr-"" 

iîmîtfn 


Marii-Joiipltmt- 
FrUiriqvi,  etc. 
Née,  11(4  ;  t  HU. 


JTolJUUt-JiigtUM- 


CciUdniE-Ctau'lei' 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  D'ITALIE,   i- tableau. 


I"  comte.  BÉBALD 

Saion  d-origine;  vice-roi  d'irlei, 

I^  UUMBERT  l".  tui.  BLABcBEt-tuiNit;  Di  Tcn  »s  ; 

Comle  d.  S«oi«,  1«» ;  t«r»  i««  - 

m-  AMÉDÊE   I"  on  AME,  LA  OliEirr 
due  de  Souabe.  (V.  d-deuoui.> 

H»nnitodé'^B'S^:+ioJ». 

Cp.  IM«,Bei^  iv'/^ïLrtnr  d'Aile-    Èp.  f  AmWée  l-'eomle  de    SiTOie 
^^  '                                     î-  RDilolr.be,duc  de  Sauibe  ;  t  H«û- 

Ép.  Cûle  ou  Cuille,  fille  de  GuiUauroa  le  Grand,  comte  de  Bourgogoe| 

CùmtedeSa'oie,  HM;  so   croise,    iV 
dJiftun,  niccBde  Guigucs  le  Criw.co 

l7;t    li>9.  -  Ép.  .Varhflile                    Pr^iAt  de  Salnl-MautÎM  an  VaUiii 
rnilG  d'Allun  et  de  Gniioble.                                              t  i  ItD. 

Pp.  Faididt,  flllo  d'Alphonse  1",  comte 
Zéringhen.  tl  ffitinia  «pud,  ds  H« 
de  Vienne  et  de  \Ucoi>  :  1 1  ta'.;  —  *■ 
nocei  à  Hugues  |V,  >ir«  d'Oisi. 

ileToîilouMiïiïiil.  Jul;  f  tanspoit.;  — ï-fJerma'in'e.  fille  de  Beribold  111    duc  de 
irile  Lion,  duc  de  navière  et  de  Suie  :  1 1102;  -  3»  il^nlrir.  fille  de  CérarJ,  comte 
■  Gertrade,  fille  de  Thlenj  d'Aliïce.  comWde  HMdre  -,  répudiée;  mïrlée  eu  ucondei 

t 

-.tH,  mii<iiiiBdeMoatletral;t  Im;. 


le  UenrL  III,  roi  d'Angleterre;  plé- 


IX<>  AMEDËE    IV  TUOHAI  II  GUILLaUUE  AUÉUÉt 

Hé,  tl»1;comte  Né.  tlMi  comte  de  M>a-  Evêque              Ëvèi|ue 

de  Uroie,     liai;  cienne,  de  Piiniont,  et  de  Vdence,              de 

t  tïiS.  ileFUndre;  t  lïS»-                   ISSi;            Minrienne,        nipotentiaire   d'Anglelt..,    __    _- 

Ep.  I*  inj.  Korvut-  Bp.  l*Ha*tlll7,/eat»M,  de  Liège,            la'jo;           Paris,lliB;comledesavole,  lïSJi-t-iïlie. 

rite,  Stle  de  Bu|jue*  camlen»  de  Flandre;  ll3Bi               |  II6b.         Ep.  1393,  Agnft,  fille  d'Almoiii  seigneur  de 

de  Colignl;  CV.   France);  f  1139.                                            Faucigny;  livaitencore,  lïss. 

3'  lM*,(7A^h,flllede  !•  IMl.Bialrà,  aile  dg                                    1 

Bérald  I",  aeignenr  coiiiledeHe«']ue,elniè««                   

deBani,Tk<]int«de  du  papaumocentlViVl-  BéaMi-.  dame  de 

Maraellle.  lail  WKars,  tMI.  Bp.  f  tUl ,  GulgeeiVlI,  dauphin  de  VK^nnoii  (Voj. 

TBDMAK  m  ;  ni,  iHt  ;  comte  de  Migrienne  et  de  piémonl,  i  ïs»  ;  t  l3Sa. 
|| 8p.  ia;t,  Gtiirle,  fille  de  Hueuce  de  Châlon.  oomie  de  Uoorgogne;  «Tail  encore,  II»». 

....  X*    UONIFACE 

,   DoDlTace  (Uuland.) 

I,  maniuis       Hc,  tïU  ;cointe 


XvSdODARD                                  XVl'AIMOH  BotHK                   ËUoiiari,' tIt.  encore,  DIS. 

LE  Libéral  ni,   tWI -,    icigneur  de    Baugi   et    de  Ep.  l'Jean  I",  Ëp.  f  I3t>3,  Guillaume  de  CkUoi 

Ht,nMi                    Breua.ijiaicomla  de  Savoie,  I31«;  dauphin    de  Vien-           comte  d'Auierre  ;  t  1304  ; 

comtedeSaToie,  1321;         1 1»!.  neia;  f  1  Ml ,  aua  9°l3«e,  Ureui  de  Uello,  seigneu 

"■  '*~~                      Ep.  11)0,  foJande,  fille  de  Thfodon  post.  ;                           de  SalDt-BermiJie. 


Ëp.  1301,  Blanche,  lUe  Pajéologue,  marquit  da  UanlTemt;  3°  lisï,  HnguBi 
de  Robert  II,  duo  de  ,  f  ijtl.  de  Bourgogne, 
flourgogr--  ^  •■'-  '  — ' ' '— 


1 

Ep.  lis 

XVI1<  AMEDËE  Vt,  LE  COUTE  VEUT 

Prétendante  au  comti 
d«S.ïole,^iî2Bi 

■S,  BOBfw,  fllle  de  Pierre,  due  de  Bourbon,  et  Teu.e  de  Godetroi  de  Brabanl  ; 
I^nla  .da  Saioie,  13«t;  f  UM. 

Ép,  lïu!  Jean  III,  duc 
de  Bretagne  i  HUI. 
■ans  posl. 

N*, 

IfVlIl'   AMÉDÉE 
ISOe  ;  comte  daSaTolB,  1111;  îlMI.-Ëp  Bonn*,  Bile  da  Jean,  due  de  Berry  ; 

Mé,  tws  ;  eomla  da  SaTola,  tl»  : 


KaTairiaortflltabttetHratfnau  prieuré  de  Ripaille,  USi;  jlu  pape  Mua  le  nom  de  Félii  7,  U3t  ;  abdique  la  cauronna 
Savoie.  lUOi  couTOiiDd  paM,ltU;   dépoaa  La  tiare,  144«.' cardinal,  légat  du  laint-iiégeM  tvtqne  deSabine,  Ii4>  ; 
*  ai^l.  — Ép.  iwi,<arj|,  fllle  de  Philippe  le  Haidl,  duo  de  Boargogne,  née,  iJïO;  t  UU. 


COMTES  ET  DUCS  DE  SAVOIE 


ou  BERTHOLD 

lOM;  eradide  Btxola,  IMti-t-IOir. 

comU  de    SITola,    lOST)  t    lOU-  —   Bp-  Aiicilii. 


*»4qoed'Artl,  iwsi  +  li 

da  Hontfsrnrt; 


,  marquis  de  Monll 


le  Gros,  roi  da  France  [».  France);  Êp.  ArChUnUd  VU,  lira  ds  Boortioa;  t  1171.- 


!■',  seigneur  de  Mmiunorenc}'.  canoéuble 


lira  an  Bguijolaii;  -f-  int. 


I"  THOMAS  I" 

icaire  de  l'Empin  »n  Lombardis.  ITti  ;  t  tnl. 

Dite  ;  t  uns  poaL  ;  —  V  Margiurit;  flUa  da  Onillaiime  I», 

doKaucignj;  tli33. 


XII*  PBIUPPE  I*'  BONCPICK  MaTgu4riU  BialrtC  ÉUonon 

tié,  IMTi  érèqna  de  Valence,  tt4>',  fctèqua   de  Belley,  i  1Z89,  aani  poit.  t  tnfc  Ëp.  Auoo  VI, 

anheTèque  da  Lfon,  lïM;  CDmta  t33J;  Ep.    nit,    Hermu,  Bp.    tSW,     Rai-  iBarqui)    d'Esté, 

deBoiirgogDe,t!ST;d«SaToie,l3ta;  archeiéque  comte  de  Klbourg;  moud -Biran-  podeitat 

t  tm.  >ani  poBl.  de  CaaUabirj,  I3tl  ;  i  IM^.  mr  IV,  comla  de  Fernre; 

Ëp.  I3ST,  Jlùds  jr^anù,  Bomlcue  1 131^  ae     Proreoca.  t  1*13- 

de  Bourgogne  ;  f  I3II.  (V.  Fraoca.) 


Xni*  AMËDËE  V,  LB  Grand  I-OU»  ÉUoawi!  i  IIM. 

m,  nu  ;  duc  d'Aoste.  ii»l;  ccmlade  Saiaia,    Ni,  llU;ban>Dde  Vaod;    Ëp.  1170,  LOnli  de  Fores, 


u;  uuGOAtHH.  iJBj  ,  i;viDi4uc  ciA\uLe,    hb,  ix4v,imivuud  rauq,    ap.  i-jjv,  UHJii  DO rore 
SSi  marquis  d'Italie,  iioi -,  1 1311'  1-1903.  sire  d«  B«uJolil*i 


t'i.'J,,».             BP'  flïtl.âfl'il'i,  IilledeGui,dredeltaugi;    in.  Jtaamé  di   Montfoft, 

luiio'tort  '              *    •        4  *ooh-                          ^^  fTÏBe  dos  barons 

gn«ur  de   Moat-  Dr*umi. 

tfarifu«rirt  jls"^it  ISIl.                 Mant;  t  13M.  CdfAniiM                            Jsanna 

f  m».  Ëp.  1ÏR1,                   ep.   13«,  Hugues  f  MM.                               tlUl. 

Ëp.  t3ï6,  Jean  Onlllaume  tll,                de  la  Toar.baroo  Bp.  laia,  Uopold,        Bp.itl7,  AadToolcIll 

le  Julie  ,   marquis  coml»  da  Oeuîve;                 de  Faocigny.  duc    d'Autdche,             la  Jeune, empereur 

deUanlfeml;tI3«i.  tMH.  fil*    <l'Alberl    f,           d'Orient  ;  f  l»l. 


VII,,   LB  Rom 

Cl»3) 

1  Benkaid 

,„ 

,^„d 

'imiagDws)  -t   14». 

Ëp. 

I4M,  Louisde  Savoie,  eomte  ds 
prince  d'Acliale  01  d*IM(4a;t 

pMmMil, 

JetmH 

n«e  posUrnow,  13»;  1 

fis  de  Tli*«4erB  U,  marqBts  da  B(«tFsiTal 
I4ltt  t  14U. 

IMO. 

it—quis 

MaTgutriU  ;  \ 

Bp.  1*1431,  Look  tu,  dos  d'AnJos,  roi  deHaplas;  11414,  tans  post;  —  I*IHl,U>iria  IV. OMDW  palatin  do  R 
1 144»;  —  3"  mi,  Uirio  V,  comte  de  Wnrlemberg;  !  WVL 


HISTOIRE 


DUCS  DE  SÂ.VOIE  (SWfe)  ET  ROIS 

U-  duc.  LOUIS  I",  fils  d'Amédde  VIH  et 

m,  1 1«  ;  prlDM  de  Piemonl  ;  dac  it  SaTol*,  t  tto  ;  f  t  iei 


Margutrilt 

Jeu  IV,  Pm- 

reine  de  Chjpr.; 

fcmmliM, 

CtauleiVIl, 

de  Sï'oie.  U7îi 

Ea,rï 

t  U)3'  Comie  de  Cfntie;  t  ItOT.         Co 

dauptinde'      daLiiHni(iôurg,coinledeS(liil-    Bf 
roTd^'f  «me*         a*  Woitelf  in(.  fljle  d» 


aile  de  fc«TB  u] 
de  l^iembaurg. 


camle  de  Ven- 


(diecèM 


IV  PHILIBBKT  1"     V*  CHARLES  1",  LI  GUEBitiiJl     J 
Ll  CBtBiBDK  Né,  I^Bl;  iliic  de  Sooie,  Itlt;    I 

Nf,I(6S;  duc  deSt-      roi  lUulairede  Ch;i>re,  KB&i 

,   A'anehi,  Bile  de 


.  pDiL      d'Aragon,  p"  de    ! 
aile     deNeplHittjso. 


Varia 

'  d'Huhbers. 


eondes  noce»  (IMl)    " 
à  UuimlUeni'',  em- 
pereur d'AlleiDiigDe; 


X*  BHHANlIBL-PHlI.IBBnT,  T 


El).  IiS«,  MargutrUidt  Vatoii,  Bile 


ïll.  VICTOR-* 

£p .  1  sie',  Chriît  liu ,  fll  le  de  H 
T«geni«deSaTaie, 

HËDËB 
1*17 -.i 

1;  t  1837. 

Bmh 

"pfiUr'J 
«i  de 
d'EBpani 

HIUÏl.;PBi!.1BMt 

ecL'îiuê'l»i*"ce'' 
Sicile;  BTsnd  «mir»! 
ne,  i»iO;t  16J4. 

E™ 

J<arBi«ri« 

ne  de  Portugal, ifli7;t: 
■  SOI,  Pranfoia  11L,  du 

.icB- 
c  dé 

LouiM-Jfone-a™iiti. 

NfB.ISMjf  laBI. 

£p.  1  s».  Maurice  de  Satuie, 

«n  oncle  Cv,ci<le»ue.) 

Né, 

Xlll*  FHAHÇOIS- 

HTAGINTHE 

,  IMîi  ducdoSâTOie, 

16îïittm. 

E, 

'jfor 

tes),  f™iijoij(-Jffl*j;i 
it-Jiann»àapll4H.  Blla 

né, 
1  de 

XV*VlCTOR-AHeDfiEI<;n«,ia»;priDce< 
dlqDRen  fiTeur  Je.on  flla.el  prend  le  r 
doueiriire  de  Sainl-S*buUen,  appelée 

iBPiémon 
ir>tn  de  cou 
comleai* 

oledeTeiide.iT»;  t  iTJï.-Ep.  I'  imH,  inm-Uarù,  Bile  de  Philippe, 

îltt,lMi;  flTil. 
Ep.   ie«7,  Louis,  duc  de  (toui^ogne. 


Karii-Lauiti-Qabriilli 

Née,  tsid  n^n. 
£p.  i7ot ,  Philippe  V, 
roiifBapegDe;  1 17W. 


l-AHÏDM-JaSErH- 


Hé,  17911  prince  de  Piémont;  dacdeSi' 


VICTOR- AHtDËB  III  (Harii) 

rai  de  Sardaigne,  ITTl:  atuodonne  la  Saioia  et  une  putie  d 
U  France,  I79B;  t  I7M. 
ti-Ffr<Unandt,  lllle  de  PhlLppe  V,  roi  d1 
née,  n»;  t  WSS. 


XVIll*  CUAHLES-BtIHANUBL  IV  <FEaDllllllD-M>a 
Hé,  iTSi  ;  prince  de  plémonii  duc  de  SaToie  et  roi 
Sardaigne,  I7H',  liTre  tei  Euta  de  terre  ftrinel 
France,  tin\  aMlique  le  irAne  de  Sardaigne  en 

leur  de  aon  Wraïicior-Btnmaniiel,  IMS;  ■ 

Ep.  t77i,   Harie-Adélatdi-Clùtildt-Xaci 


aupiiin  de  ) 


née, 17 


de  France  (llonaieur],de' 
te  nom  de  Uaia  XVIU  . 


Marie-Théri,,  JTarti-Jmu- 

Née,  175C;  f  laoï.  Charlollt- 

fip.  iT7l,  Cbarl^a-Pti-  OairitlU 

lippe  de  Fnnce.c»  Née,  t7i7;  t  iBIt. 

d'ArlDla,  depui^  roi  Ep.  t77S.  BCDOtl- 

de  France,  loua  le  karle  - Haarice, 

nom  de  Ctiarlei  Xj  duc  deCbablala, 

+  1BJ8.  aon  onilï.  (V.  ct- 


Marit-Béalrix-  Victoire 
H4e,  t7«Srtt840. 
Ep.  lïiî,  FraHçoiiIV.duodellodÈne;  n*,m»it 


Jfurlj-  Tiiérèit-  Firdiruia'It-Pi 
Née,  IMl. 
Ep.  i»M,  "■     


!ali,ifucdeFarme;n 


D'ITALIE.   2^  TABLEAU 


DE  SARDAIGNE,   BRANCHE  AÎNÉE 

de  Marie  de  Bonrgi^e.  (Voy.  tabl.  CCV.) 

■~£p.  tilS,  Ann*  diLiuignan,  flile  d«  itut  II,  roi  daGhypn;  t  lt<3< 


Vil*  PHILIPPE  II 


■neur   do  BrCK«-,   priMiinier  à  de  GeDève,  rieaiie.itsi  ;  d'Aiich,  1481;  Ëp.  lUt,  Ëp.  ItBS,  Ëp.  U«S, 

l.(Kha<.  il«3'U:  duc  de  Savoie,           14S3;            «rchevtq.  éreqDedenentte,  G«ltM-           Ij>uIi  Frfln;uiii 

I49«;f  11^7-  accbeTJqoe             d*  lUt^f  ItM.  Maria               de  d'Orlétn*, 

Ép.  i*  !47a,  Margutril;   Alla  da             de              Tsreniiise,      | Sfofcc,  Luiem-  comteda 


Louiit                           VIII*  PHILSEItT  M,  le  BlAtI  IX<  CHARLES  III,  PlIlLin-E  PhitOtrlt 

vég.uis-,  itiîu          Ht,  ittOj  Fomla  de  Breste  cl  doc  de  le  Oan  Hi.iMMiiitq.  Née  uoMhuma 

E».  lita.  CliBrIe*  da  Valois,       Saioir,  Iit7;  t  IsiM-  eaua  pneidrité,  NA,  ltSS;dvc  da  Uni;  fil». 

.. .._...u,j^    g      ,.  ,^jj  ^    Yolandt- LwUi ,    Alla  da   Savoie,   isot;  Genèïe,li»s;  Bp,  Utï,Jiiliak 

de  Chariea  I",  duc  de  Savoie  (V.  ci-  i  t5SS.  duc  da  Médicif, 

■ ■        Margutrilid'Au-  Ep.  liai,  B/o(n'i,  deNemngr»;  aou*arnrur 

•-— —  ■■'-  ^'-"  dé  Plorense; 


FBluçonl"       KarnuiTiU     triche.    Alla  de  lemiHreur  Mailmi 

.._■  . j.  .,...j.         "Ml.»,  al  veuve  de  Iïm,  Blude  Fci 

nsnd  le  Ciitaalique.  roi  d'Espagne, 

«,iteoi'Mïl<j.  Porlu^I;i  au. 


dt  VaUtU.       lien  I",  el  veuve  de  ISM,  Blu  de  Fer-      d'Bmniâniiel,  roi       (Tige  d«  ducs 
(Voy.  France.)  dinend  le  Catholique,  roi  d'Eapagni;;  "■-  ''"  " —  "" 


—  Ep.  ISIS,  Calhennt-UiEhtllta: 


1I3l;du.^dsSiivuie,  i«j>;  t  ■»>- 

Bile  de  Gasian,  duc  d'Orlte'i»  ;  f  1««l  ; 

diarle^-Améd^,  duc  da  Nemoun  eid'Auoiala  ;  1 17M. 

Marguenle-  ïolaïuit                      Htmielle-Adelaide 
K«.  ISïi;  t  IMS.                          Néo,  l«iS;ll«7B. 

Fsrnèee  II,  duc  de  rtroie;         puig  duc  de  uavièra;  t  isis. 

en  IMlle,  ITol;  r^'i  du  Sicile,  I1II  ;  da  SaHaigne,  tliB  :  ah- 
ducd'OrléiB*,  Die,  i6eS;t  1738;— X*iT3a,  iaconiieiis 

Uarit-Aiwt-Chrittiiii-Vicloirede  Banién;  iitao. 

Bp.  l«ea,  Luui.,  dauphin  da  France.  Alb  da  lAïu.a  XIV, 

roideFr..ico;  +  niî. 

XVI*  CHAIlLES-EMllitNUBi.  III  (Victor)  Vicloin.pranpiiH 

Ni,  ITei-,  priTicedePiemoni.  tTiJ;  duude  Savoleei  roi  du  Sardaigoe,  1730: 1 1771.  Bâtarde   de  Savoie; 

ep.  t*im,^<ui*^Aritfinede;Veubaurjj,B11ndeThtodora,Goniia  palaiiD  da  Sutibaclii  tlTIS;  lénillniée; 

—  3*  173k.  Poliiint-Chriilint-Jeafine.  Hlle  ri'Ern«l-Léopold,  landgrave  de  llpsiR-iiaieu  -  marqui-a  da  Suie, 

bouigi  nie,  17M  ;  1 17»  ;  —  3*  I7a7,  fliiobelA-rA^rln,  Allé  de  Uopuld,  duc  de  l.orrulno;  t.f.  1T14,  Viciur-Amédie. 


fvo' 


jeCailKoa 


ÉUonora-atarit-nériii  Marit-Lottin-OabriiHi  Marii-Filicili  BsNOiT-AAaiE-HiDaict 

Née,  ITIB;  liée,  t71D-,  Née,  173*  j  Duc  de  Cfaablaîsi  né,  1741;  t  IMI 

princaisa  royiilc  princaïae  rafale  t  Itot.  £p.  jinna  d<  Samie,  n  nièce. 


}tt,  I"  HiuaiCE-      CaroliHi-Marit-     XX'  CHAIiLES-KBl.lX  (JoiarH-lliaiK)      Xntn- 

Sirdalgne,       Ju^cuh-      AulonifAdtlalidt    Hê,  IT«i;  duc  de  Genève  ;  duc  de  Sa-       Benoît- 
n  de  usa-         Marie        N6e,  I7«4  ;  1 17Ba.      niieet  roi  deSardalguf,  1831  ;  1 1131,       Flaciite 


114;  abdique  au  laveurde  *un      Né,  17^1;            Ep.  I7tl, 
tiarW-Fèlii,  !"■    ■    --'  '"  ■- ' 


___ _    ., ,.  ._.   .         ...Jeda  labranchealnéedela  lualsoo       comto 

Ep.  Htt.Marii.Tl'éTéia^ianni-Jattphi,  de  roi  de  Saie  ;         da  Savoie).  de 

mie  de  Ferdinand  V,  duc  de  Hodène;         Honl-        né,  17ii;  t  IBM.    Ëp.  isd7,  «arla-CbrtKincim^lia-n^         Kau- 
Déc,  1773;  i  1B31.  ferrai:  rht,  Alte  de  Ferdinand  IV,  roi  dei       rienne) 

I t  17Sg. Deui-Mcila»  ;  née,  lT7g  ;  t  IW- t  IMH. 

alaTifAntit-Richanlt-Caraliafllargaerili.Pit  Kane-Chnilina 

Née,    iSlï;  î  I8Ï8. 

Ep.  IB»,  Fatdinind  11,  roi  dst  D«ui- 


HISTOIRE 

BRANCHE  CADETTE  OU  DE  SAVOIE-CAKI&NAN.  — 
DUCS  DE  SAVOIE,  ROIS  DE 

THOMAS -FRANÇOIS  DE  SAVOIE,  Ils   d»   Châties- Emmanusl  I", 

Ké,  H»t\  princ*  deCarignan;  coinii»n<lBnt  den  troupes  espUDOice  dini  Im  Para-Biii,  t(U; 
Ep.  mi,  ATari),  fill«  de  Chirlcs  ae  Bourbon,  cornu  do  Soliioo*; 


F.HM*NLK!.-PIIIUBEnT  (AhCdïe) 
Ut,  '^njf (ijuf - t'u/Lrjn'(,   alla  de 


Né,  IKV,  anale  d<  Sol» 
£p.  lfiS7,  Olpnpt  Mancini,  ulèci 


9,  ttM;  duc  d«  CmrifEni 
u  cardioil  lliunn  al  m 


VICTOR -A  UEliÉE 


Loi:is-TnoMAS-Aii£«i!i 
néie  du  roi  ;  ptB>e  au  acrrice  de  l'fûô- 
i-p.  litl,  (/ruHie.HlIodeFrantuli  delaCropie, 


Né,  ISS». 


r-AMtiitE-losEni) 


BIlB'd'Krneil^LéajMld,       '  Ed.  Is  priDO 

landerevedellftB>e-11heln[el>i  da  Koubite. 


Aniu-Vicloin  (Hademolnelle  da  Soliaoni) 

Ep.  nu,  JoKepii-Fréi/vric-Guiilaunia,  pcino 
da  Saxs-UildburEliauaeo. 


VICTOR- AHËuEE  (LoviarHtaii-WOLrCWc) 
Né,  17*9;  prtnce  de  Cariinan.  iTTIi  t  HM. 
Ep.  17Sa,  Mahe-Joiéphiru-Tlitriêt,  fille  da 


Oaoritllt'llarit 


CHAItl.ES  CE«liAlrD£I.-FlKDI^*ND) 

Hé.  I7t<i;  prince  de  C>rl|;nui.  lit»;  f  IMO. 

Ep.  in^UaTifCliriiline-Allitrtini^CaTelini  d>  Sow,  fille 

de  ChuleH,  prince  de  Unie,  duc  da  Courlaud*  ; 

Dée,  177»  1  i  l»il. 


Marit-Oabritllt 

Néa,  Mil;  t  "37. 

Ep.  1111,  CâmlUe-VIctor.  prince  da  Hsuiino  «t  Artoli; 


IX)-  CHARLES-ALBERT  fA>tD«E<EilM«HliEL) 


Ep.  i«a,Jlarié-AiUtati»-Franfoiu,  irchiiîuei 


1,  nilo  de  Reiiilar,  ircbiduc  d'Aniricha; 


Cioo<;lc 


D'ITALIE.     3*  TABLEAU 


PRINCES   DE  CARIGNAN,    COMTES  DE   SOISSONS 
SARDAIGNE   ET  DITALIE 

duc   de  Savoie,   et  de  Gatheritie  d'Autriche.  (Yoy.  tahl.  GCVI.) 

ainiU  d«  Soiiaona,  IMi;  géoënl  des  irmie*  d«  Fruce  ei  de  Sarvle,  en  luUs,  IStl,  leu;  f  isss. 


it  HaDcloi,  gralilhoDyua  romiin 


LoniK-Jnu»  EUGENE- FRANÇOIS  (le  cnncE  EucÈ.ic) 

de  sointona)  de  CHiienim;  viaurB  de  l'Knipi™  en  Iulie  ; 

Né,  18W;  colonel  commaudani  de  l'armée  inipériBlo  en  IUlie, 

aa  service  de  lâUTï  premier  mini&Lre  de  l'Empereur;  firé- 

l'Ëmplie  ;    1  aideni    du   onccil    da   guerre,    lleuicntni 

-— ■■  moénil,  maréchal  de  camp  dea  tnutta  di 


moéml, 
l'Empire, 


narécbal  Hé.tSSi);  capitaine 

service  de  rEm(i 
tITia. 


Bcctm  II  (Jean-Fmwoia) 
Soiasoi»  et  colonel  lu  eertica  da  l'Binpire,  17M;  |  iTlt,  nm  a11liDC«. 


tfarii-Viéràti-Loviit  EvcCiE-Hisii- Louis  CaUuriat-Marii-Loviu-Frantoitt 

. ..   .__L_.,_,  ... _..  j.  .„..., „.j..g^  jjgjj  1 18»!. 

£p.  17B0,  PLilippe  CuloDna, 

SLBnialatdeBourbon-Penibitvre,  '      di  Saint-ilalo.  de  Palliino;  né,  iieo;  i  ISIS, 

prlnca  de  Lkmbttlle;  né,  1747;  1 

t  HM. 


eiandre-Joieph- 


Marit-Victoiri-LoBiii'PbUibeTIc  Enctiii-Eminanuel-Joiiepli-Uarie-Ptul,  cic. 

nie,  1814,  ta,  I8IS;  prijce  de  Sïiaie-C.ri|çn>iii,  «34; 

E.p.  lïj»,  LfiopoW,  prince  des  Iieui-SkileB.  ci— ~  -■  ■  ■  -  •— '  -■-'-" -■ >— <  j—  ..  -j 

STrftcuse,  Sla  de  Fruifoia  1",  rui  deNaplea;  ne,  i 


Bp.  1S3T.  Uopold,  prince  deii  Deui-SkileB,  cumle  de  uiinnldeUfluneeicomuandanien  cbefdesijardoa 


Marie-Éliiobtlh-  Françoisi 
Ep.  I83i>,HeiDier,arc1iidiic'd'Aiiiriclia;  né.lIUi  f  IttS. 


FUDiUND-Marie-llberl- Amêdée-Poil  iiiert-TlDCent 


Ep.  ISS»,  M<ini-ÉHtabelh-Sfaiiniitienne,t\le  de  Jean  I",  roi  de  Saie;  née,  IIU;i 


HISTOIRE 

aois 

I"  roi. 


Il,  If  roi  dN  Lonhar 'i  bon  il'iulie  .eideRodclInda,  Bill  de  Tbéodthtri  m  nlèc«,  ptr 

da  l'ËiDllis.  <lr  I 

E|i.  l'Clodonmlht,tntiaanu.irtl",  rui  da  Fra 


Il<  CLEPH 

I 


%.  ni^odtfintfe,  flUcdeGi 


IV  AniLUI.PHE 

P«nDl il'AiitiriK n  Aec d«  Turin: prool*Ri>.' 
ty.  iW,  TIH«dttii,ile,  reiit« 

I 


Vll<  ttOTHitlIlS,  duo  de  Brea.:>a 
Ni,iM5;r<.f  dn  l.amliinli,  tlS;  tMl. 
tu.  1*  JV.;  rcpudli'r,  «(?  —  «•  8](i,  Gandebrrgc.  nilad'Agilulplie,  nii  des  Lombard),  « 


xn- CUMilKilT 
tp.  Iliriftl'indt.'lluedaa  nâ  unelu'-i 


XVI*  ANSPIIAND:  irr,  MT  ;  roi  dei  LaniUtrdK,  }l 


XVII[*  HILDERKAND  •m  lliLriiiND 

Aiiuclian  irAne  parsonoiiclrluiiiirinil.  lis;  rui 

dm  LoiDbirris,  T4t  l  dc|K»c,  74i, 


XIX'  RATCUIS  XX' ASTm.PIIE 

Duc  d«  Fil'iul;  rul  dra  Umbirdii,  7tt  ;  abdiqui'  al  te  faii  Uni  (l«  l^iniliard^,  7t0:  t  ISA. 

nuiiivau  nom  Cioln.  li»;  Tl<ik  ancorc,  7,111.  I'.|i.  tilurll'uilf,  unir  d'Aanelwe,  dUc^f^Frloul. 


D'ITALIE.     4'  TABLEAU 


LOMBARDS 


TModoric,  mldcdOitrogothliruidMLoiiibtrdi  en  Pinnauisi  Mire  en  lulla  par  li  Véné(i^  ssl  ;  «'ampire  do  liI.lKurle, 

et  du  ducbë  de  Bénénnl-,  t  SI>- 

—  3*  RoHinan^,  niledetanimond,  roidMGèpid». 


en  aecondee  nwei  t  A(|ilol|i1ie,  duc  d«  Tunn,  rjui  lUil  :  t  *>.'•' 

roi  des  Lomlnrds,  ESi;ttilS> 
d'AulhHri»(V.ci-d»i>us.) 

Goiidrbtrgt 
VI*  Ep.  l'ABIOALD  ou  AriwALP,  diiudeTnrin;  s'ein|tirrdu  IiAnudc  Loitihuidir,  «IS;  rei  unnu  roi,  0]«  i  f  8X,  «a 
VII'  -f  SIS,  iiOTHAItlS,  diii.  de  Brctcia.  (V.  el  looira.) 


ADtLciBE  DéiidéraUoa  Htraungaràt  Otrbtrgt                                  Liulpirgt 

acte  an  pnniolr,  TSïi  s'éla-  Itépudièc,  1TI  i  f  un«  £p.  170,  Carlunwn,  roi  de          Ep.  Toulilon  II.  di 

lil  I  Constintinople;  l'em-  poitériié.  BuiirgoRn«    et    d'Ans-       de  Baiièrc ;  -t  >prt>  1 

ereorlui  donne  le  dignité  Kp.  710,  GnirleniagDe,  rnl  de  irafiii,  Bla  de  Pépin    le 

e  ptiricej   prélenduri   eu  NeiuLrie.doBoargogne  elde  Bref,   roi    de    Fnncei 

'Anode  LoiDwrdie;  1  m.  pio*ence,  depuii  enipeieor  f  T7I. 
d'Occidenli  ilti. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


COMTES  ET  DUCS  DE  FOUILLE -ET  DE  CALABRE,  COMTES 
TANCBÈDE,  gentilhomme  normand, 

tp.  1-  MoriitU  ; 


GUILLAUHR  I" 


MOGON  ou  Dkeui 


nuHPHnov 

niio    de      l-uuille 
lOSi;   +  IDSI. 


L 


■  priDdptulè  d'ADllocha  pendant  ]i  mlaoriii  i 
iir  de  BftudDDia  II ,  roi  de  Jôiu.'^aleni;  mariée  ei 


V  ret»  ton.  Sikilgit 
fllIedenaiiiiBrlV.ptii 
daStlernc;  t  tMO. 


£p.  11«7,  Coiitla>'ce,  fiik  de  Phi- 
i^i^parÉe  de  Hugues  l"j  cumle  de 


Duc  de  Touille  ei   do   Cnltbre , 

£p.  Àâile  ou   'Aiilaiiù,   Aile  de 

dre  et  veuve  de  Stial-Canul,  rui 
de  Dtncmsrck. 

I 

GUILUUHE  II 


^t:.  À  Blanche,  fille       duc  de  Naiiies, 
leHoben,  comie  ttl«. 

de  Leccio. 


II3(,  ItDmoiLd  de  Follicr», 
Ils  do  Guillaume  IH, 
duc  deOulonne; 


IV  TAHCREDR,  tiiurd 


h  Philippe  da  iiuuiiba,  depuis 


;vGoo»^h: 


D'ITALIE.    5^  TABLEAU 


ET    ROIS   DE   SICILE   DE   LA   RACE   DES  NORMANDS 
seigneur  d'E&nteYille,  près  Coutances. 

-  V  Friddàmt. 


fytnjosl.  Judith, 

,,Adthtd,,B]\edeBc 

vmtace  1",  marq 

,iJi9deM0Direrriit: 

"rBsudiuÏÏ'-'rû 

■IdfJfruwlem; 

1 

ceadliî) 

Emma               Gsomax  MatKilit  Brailla 

ta.  nw.          Seigneur   du                ou  Ep.  I08S, 

OuilliunieVl,  comLedeRaguie;  Yolandt.  Coloiuui, 

d'Aurergne;        Ép.  JV.,  itenr  €■ 


Sibylle, 


de  Bogar  I",        d'Allsnugne,  -f  1149,  Siby. 

lT\%t  aile  ds  Huguïi 

des  seigoeuri  due    de   Buargoiine: 


Né,IIU;h£iiladLi 
Ep.  IIS«,  Henr 


'  GUILLAUME  l«,  LK  Ui 

'''""«•a; 

le  ei  doc  c 

l^.'ï^fSiJt 

'"tV. 

""■'•.rr; 

;«w  t  u" 

RO'lEIt  IV  III*  r.tllLLAUllE  II,  LK  BOM 

Né.llS^iduc  de  Pauille;  me;  prockniâ  Né,  [131;  roi  d*  Sicile,  liM;    ' 


Dsr  «eaV"'""».  liw;  «ne  poel,                                   prince  de  Cupoue,  n 

tiiie              r-            i~  g^    lj,j^  J«ann<,  fille  de  Hfnri   II,  roi                          f  1178. 

Èp.  hiibiUi.  Bile  de  Thib.ut,  tooiio  d'Anklewr™;  iniriés  en  seoindes  uece. 

00  Cbuapitiie.  (I IM)  à  Kijmond  VI,  coniLa  de  TuuIodtc; 


V*  GUILLAUHR  m  AlbiHii           ,           _  ,         Conilaiwe 

i  de   Sicile,    cornu    Leccio   ei  prince  Eu.  nil,  Cauûer  deBrieDoe,  frtreda  Jmu  Ep.  Pierre  Z<uil,  d<^e 

laTireaie,  nM| entermédu» unetur-  deBrIcDDe.raidt  Jéruulemi  imt.                        de  VaniM. 
wreM»,  ttw;f  I"*- 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


ROIS  DE  NA.PLES  ET  DE  SICILE  DE 
VI*  roi.  HENRI  I"  (VI  comme  empereur  d'Allemagne),  fils  de  FrMéric  B&rberousse, 


M,  liu;  raid1u)l*,tist; 
Bp.  IIH,  CmuIiwoi,  UladsKagertr,  ro 


I 


Vli'FIftDfiMCI*' 

^>,  IIH;  roid«Skile,im; 

E|>.  t<  im,C<miliutcii' Aragon  ifitw,  ~Vi7a,Yalcmdt 


uemi  viif  conkad  I"  uuki  u  Jtan 

uKicM    ta   Irinc   ir  (IVcommc  FmiicTeiird'AUaDiene;  No,  1 31»; Miignri 


.  +  lîiï.  lemtgne,  luo  ;  f  liii. 

;V0T.  Allemigat,  ùbl.  CLXV.) 


:ral(]«ltainuns,i3]i;r 
,  Et'Ubith  dt  Batitrt 


;vGoo»^lc 


D'ITALIE.    6"  TABLEAU 


LA  MAISON  DE  HOHENSTAUFEN 

empereur  d'Allemagne,  et  de  Béatm  de  Boui^ogae.  (Voy.  Allemagne .) 

d'AlleiiugllB,  lIDO;  roi  d«  Sicile,  UH;  t  1t9T. 

(Voj.Ubl.  CCn);  D6e,I14t;hMMdiiro7»nia de  Siens,  llHitlIBI 


(II  Pomme  empereur  d' 
cmpereard'AlleinieDe,  IIM;  t  lUA- 

V.  Béatrit,  Bile  dn  princs  d'Anltocha. 


de  l'un  de*  Ji)|e» 
rie  nie  de  StrdtiRnc'. 


Dàurd^  né,  iW;  régenide  Sicile,  IlSO,  ll(t;  nii  de  Sicile, 

£u.  1°  11k»,  Béalrix,  Aile  d'Améd«e  IV,  conM  d*  Savoie 
elieuTadelliiDlroi  m,  n»niui> da  Silueee j 
V  mtrni-Sibylk,  Hlle  de  Hicbel,  detpote  dïpire. 


fila  de  Jicqiies  1". 

i«i  de  Sicile, 

de  Pierre  1". 

i.oiis  celui  de  Piene  III. 
CVaj.Ubl.  CC\IVO 


filtard  ;  1  II». 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


ROIS  DE  NAPLES, 


XI*  roi.  CHAHLBS  I-  ie  France,  û\s 

■nia  d'An|an,  dn  IMna  et  da  iTDTCDce.;  «aronnd  rai  da 


Ut;priiic«deSilerne:rol  de 

1115  ;  coutonnA  T-"  de  Sicile, 

tf.  int.Uarit,  nilei 


CiJlu.U'IlAmL  SiiNT  Lou»  SI  SiciU          tfar^wrile  dt  SiciU  XIU*  ROBERT  Li  Bon           Blanchi 

M,   Iï73  ;  roi   tilulûre  M,   ira;                               t  IWï.  al  Li  SlcB                    il*  Sicffc 

de  Hongrie.  lUM;  f  iMi.  éTËqua   di  Toulouic,    Eji.  )lira,ChtrladeFnnce,  l>iic  da  Calalira,   totale   da       t  (lia. 

Ep.  IMI,  CUiDinca,  flILs  da  llM;  t  IWT.               coniiv   da  V*loi«,  ai*  ito  Provence  M  roi  da  N([il«i      tp-  IMS. 

Hodolptia   da   Hibaboorg,  Philippe  la  Hardi,  rul  da  130»:  licaire  de  ['Empira    lioqnn  II, 

«dpemir     d'AUamagna;  FnnM;  i  1311.  aoIiaUa,  I3!«: -f  itliS-              roi 

4  latl.  Ep<   1*  I3B'<   YeUnult.   fll^     d'Aragon  ; 

I  de  Pierre  III,  roi  d'Ai»-      t  lïîî. 

I  gun  ;  t  IJOIî 

'  V  I3IH.  Sonci»  iTjlregoB, 

CBA«iial"o»C«*.OW«T  C«™n«                    BtalrlxdéBon;,T«  ^J^J!^Ti^^k  ""^ 

Vé,  tMlj  TOI  daHoDiTla,  lU  Htmgnt                  ■        -nïs».  !ïïr^     '              ' 

1301  it  134».  tlUl.                       Ip.   ia«,   Jean   II,  '*'"■            , 

tp.  f  MarU   i*  Potopiu;  Cp.  131»,  LoDiaX,  laHuUn,               diupblD 

f  1317,  unapoal.;  Tol  ds  Prano»  :  t  Uld-                d«  Tleaaol*;            ! 

1- 1113,  t lit». 
S4atrixi4  iKMmbouru  ,* 

l-tt3l),GliM6(lh' 
di   ^>ol09n(:  t  11K- 


tié,  IIZT;   roi  da  Haplu, 

13*3  !  1 II W. 
E|i.  1143,  jHnne  /»,  reina 


jvGooi^lc 


DITALIE.    T  TABLEAU 


MAISON  D'ANJOU-TARENTE 


NxplM  et  de  »dla,  i3W;rai  tilulalrede  lénuleoi,  U7«st  lUS- 

da  Rajmond'Bénngar,  oomia  deFroTeiice;tl3ST! 

ducda  Bourgogne,  comie  de  NeTara  ;  i-  lloe,  sans  postérité. 


Pmuprs  DE  SiciiB 

prince    d'AchBia     a   de 
Morée;  t  ia77. 
£p.  lase    liobtUi,   Bile  de 

prlocad'lcbileeldelloréa. 

BlancSi  it  SMU                         Biatrix  à,  SieiU                       Eliiabtlk  it  SiciU 
tiuil.                      Bp.  isn,  Philippe  |.',   de       Ep,  l»8(t,  Ledialis  IV,   la 
Ëp.  lIM.nobert  III,  d«Bd-           Cunrienaj,  emperanrUlu-           Cumaln,  roi  da  HoDgrle; 

f  «M,                                          aia  de  BBBiidDin  II,  empo- 

PBiurri  1"      RimoND- 

Bt  SICILE             B«I1*KC»« 

Priooe    d'A-      m  Sicili 
chsiaetda         Comia 
Tarenle.        dePro.Bnre; 
(V.  labl.           t  tJos, 

ÉUonùTt 

iiSimli 

t  t3tl. 

Ë|..  !•  12BB,  Phi- 

lip(.«deTw!j; 
a»  lïoï,   Frédé- 

Jforfs  il«S(clIe            Biatrix                 Ptsuat            Iiam  m  SictLi 

t  MDB  pOBl.                       d<  SfCll»                     DB  G«»Y[[I»                         Comio 

Ep.  l°t}D«,  San-       tBvanimi.         (dit  TeirpCu)           da  GraTioa. 
cha    d'Aragon,    Ep.  \'  IIOJ.  Ai-            Comla                  (Voj.uhl. 
roi  do    Major-        ion  VIII,  mar-        de  Graili»;               CdXll.) 
qoe;  fiau;            quisd'Eatoetde            f  1313. 
V    un.    laymo       Ferr»re;-HJo»: 
d'Aragun,           v  130»,  Bertranil 
■eigneur              deBaux.deiKiia 
da  Uc\s».           comte  d'ADdrie. 

",  emperaar  d'AllemBgna  ;  f  itU.  un*  pMb; 


JllVJBANNK  1" 

13»,  André  da  Hong 

da  Cliarob. 

■ma. 

;\»^ 

.  +  I36i, 

1-  tïSl,  Jacques  d'Arsg.in. 

airo  de  Majorque, 

Née  posthume,  Uï*;-! 

,  Cbarlea  da  Sioiie,  duc  d. 

ducdeDunu;  1 13 

l"  135S,  l'UiLipiie  11,  piiDco 


1"  131<,  OifaOD.aisde  Henri,  due  dé  Bruuewicli-Grubanbagen: 

pi'inco  da  Tarante,  1118;  capiiainp  général 
dini  le  Tujuime  de  Maple*  pour  Louis  11  d'Anloa,  lUt-t31>  ; 


jvGooi^lc 


HISTOIRE  D'ITALIE,  s- tableau.  -  ROIS 


CHARLES  II,  LÇ  BoiTEirt,  roi  de  Naples  et  de 


PMILIPFI  I",    DiSiCILI 

ircnw,  empereur  lilulaire  de  Conslantinople-,  f  IM3. 
miirne ,  Bile  de  Mcdphnre  Ângt,  d«p«e  d'Bialie  ;  1 


CfliiiiLE»             Marnateilt                   Blancltt                      Robikt  t.nDM                            pBairrt  H 

Di                  de  Tarmie                 it    Tartnit          Prince  de  Tarante;  tr,  TuinTi                        m  Siciu 

Ttdi.'iTi        t  Rinii  pDMijnté.                flIU.              empereur    lilnkire  »■'.  ll'Jd-,  roi  tiluleirc  Prince  de  TiranM; 

prince      En.  Giuiitr  Vl.cunile    Ëp.    iliT.    Kai-       de  CansikuUotfple-,  de  Naples.  Il»;  empereur liwlair« 

d'Acliaie;    doBrKrne,  ducd'A-      Biond-KTanger                t  1M*-  f  iMï-  do Copenoiinople ; 

1 1JIi.       iliïnra,    cunitèlaUe      d'*ragnn,<;oinii'       Cp.  tVtl .  Uarit,  tp.  i44«,  Itannt  \-             f  apr»a  Dit. 

de  France;  1 13H.       de  Frade.                HlledeLonia  l",  reine  de  Niplr»,  Ëft.  1°  IHI.  Jfari> 

et  veut*  duc  de  Cilabre, 
île  Gui  de  Lui'  -   ~  . 

prince  de  ( 


leLUBiEniii.  et  Teave  de  Robert , 

I  de  Gililt'e  de  Baai  ;  t  IM«  ; 

nnn^ieble  !•  tlto,  Èlitahilh, 
leChjpre;  t  l»'-  Elle  d'Etienne 

duc  d'EsDiavDniF. 


Bp.  MM,  Harii  il  SiciU,  Iliade  Ch^ilea,  duc  de  Cslabrci 
mariée  eo  eecundee  nuc^a  (iJii)  i  Robert  de  Bmi,  comte  d'Aveiino.eien  lrol>i^me«  (llsl)  à  Philippe  II,  |>rinee  de  Ti 


Uarautrilt  âe  Durât 
Née,  U41;  1 1"* 

I.  ll«>,  Cliarles  di 
Scela  ,  prince  3g    Vérone:        >,>i  dcMple.  (Vov.  i 
t  tS'i ; 
iSlt,    Jac^uee   de  Rem. 


jvGooi^lc 


DE  NAPLES,  MAISON  D'ANJOU-ÏARENTE  {Suue) 


Sicile,  et  Marie  de  HoQf^e  (V.  tabl.  GGXI) 


ComtedeGmiftielducdo  Duru.  Dis  ;  prince  d( 
t>  lïlT,  Malhi'âe,  Sllc  da  riarml  do  Hùniat,  icigneur  i 


'          ..d.M« 

a-usi,  J( 

do  HuurBOBD»,  roi  de  Thessilonl 

»,  Hlli  iFHél.e,  comie  de  Pérl.on 

r 

répudiée,  mi; 

dtfvtau 

"'■rSl'" 

de  BiDI, 
duc  d'Andnc. 

1 

liCQOEi  DE  Bici                         Àatoitiflli  lie  Tartnte 
rrince  d«  Ttrenu,   cn|M-                                1 1374. 
rcnr  tiluliin  de  Canwin-                 Bu.  Ilt4.  Frédéric  111,  roi 
liiiople  ;  +  HDt  posiétii*.              da  §icile.  (Voj.  ubl.  CCIIV.) 

Cùuu  de  GrBiiDd  et  de  Murroue  j  i-  tlei. 
Cp.  ifargiilrilt,  mledeSoberl  do  SuInl-ScToriD,  cemlede  Corjgliunu. 

XV*  LUAItLBS  111,  Dm  Dvuii,  Li  TiTiT  et  dI  U  PtiX 
Né,  l»p  ;  roi  da  Ntplea.  lUl  ;  roi   de  Hongrio,  tlll  ;  t  I 
Kp.  mt,  Uargutrilt  dt  Dur.i:  (Voï.  ci-ionlre.) 


XVI*  tADISLAS  ou  LakCilot.  li  Hacmnimi 
>é.  1114  ;  roi  de  Niplei,  de  Sjcilr,  de  Jéruulein,  ; 
de  Houiine.  i4ol;  gonriloDoier  de  l'Egliie  ntn 
poilénié  1é(;>iiine. 


T  LE  VlCTOIIECX 

I  ;  préif  ndanl  au  IrAno 


Ep.  i'  lUft,  Contlanct.  Die  de  Melnlrvl  de  clermoDi,  eomie  de  I 
Dmiiii  de  Sidlej  répudiés  im  ; 
i'tWÎ,  Marie,  Hll*  de  Jacques  1",r«i  da  Cbypre;  t  HM: 
S*  HOi,  Mari»,  pnnceued*  Tiienie.  ftlledeJoeo  d'Enihlen,  rumle  ae 


XV II*  JEAHNB  II,  Juxacui 

)7l'.reiuede  Niple>,l4)4;  t  1' 
lUt,  GuilUuirel'AIbbie.  d'icd' 
triche;  t  Itoe,  Danapnsiériié; 
■  ■-■ i,  JaCOUKS  ■•«BiHJiia 


1  Htrc'j 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  D'ITALIE.  9-  tableau.  —  ROis  de 


d«  Hapin,  1110;  prcad  le 


1"  roi.  LOUIS  I"  DE  FRANCE,  filg  de  Jean  II,  roi  de  France, 
né,  tu»;  imnu  iTAnJoa 


■Bd«Giiiw,  ails  dschuiM 


H*  LOOU  II,  k'AiilM 

iG  d'&nJoD.  camM  do  Hi)na;roi  de  Niple*,  I3a4i  tt 
vide  MplndanaATiguoD,  lis»;  comM  ds <iuiie,  I 
d'AngoD,  Ulil;t  ISn. 


0,  Tolaiwl»,  fl!l«  de  lean  I",  ro 


Né,  itOS;  comia  de  Provence,  dnc  d'Anjou, 

de  Niples,  14IT; 

duc  de   Culabre,   UM; 

tàofii  par  JtBDne  I",  reine  de  Kiplei,  Itn; 

duo  de  Tuuikiee,  IkU;  t  m^,  un*  poiL 


IV  REMB,  Ll  Bon 


dec  de  Lorraine  el  de 


£p.  t*  I4!0,  Itabilh, 
aUedeChu-leit*', 
duo  de  l/>rrt>iDe  i 


17*  bti  Kkn  b'AMOn 

(  II  GoDime  doc  de  Lorruoe) 

Né,  14M; 
duc  deCalsbrei 

(umerneur  do  GCnea,  mi: 


Autre*  enhou. 

(Voj.  ubi.  icvni.) 


juhu 

Duc  de  Celkbrs  ; 


jvGooi^lc 


NAPLES  DE  LA  SECONDE  MAISON  D'ANJOU 


et  de  Bonne  de  Luxembourg. 

(Voy 

tabl.  LXI   et  CVn.) 

Tounine.  <S70i  t^gtat  it  Fnnce,  ItM 
roi  d«  gicit*  M  de  lémulem  duii  A 

idoplépir  JeHinel-.nine 

igDOD,  1)93;   prend  la  Irtre  de  roi 

d,l».p 

M,  )»S;  +  m\. 

de  BloU,  dm  UuaWra  da  Bnlagne  ;  t  I4»t. 

CauLU  se  iiAun 

DaedBCilibn): 
11»! 

jrorft  Sà»)M 

ratond.  Ji»/<™ 

^^'•caaaa»cùulU4aMtim) 

n«e,mt;f  Hia. 

+  liU,  ua»  po* 

comUdeHumin; 

comle  du   Maine,   UM; 

EDu'erneur  du  l.tnguedoc,  tt«l  t 

Ëp.  1411,  CbirlMT», 
roi  d<  Fruce; 

Ép.1.  J^nd-Atooçon; 

V  1431,  Frwtçoi.  I",  de  MonUbrl 
ducdeBieugno; 

Ep,  !•  Cambella  Ttuta; 

flllB  ds  Pierre  I» 
camM  de  Siiai^«uL 


Cbiklii  d'Aiuod 

ommecoDile  du  lli1ii«,  III  eomme  coDole 

de  Pro«encB) 

1 13«!  nimie  d'Anjou  el  du  MlÎDt,  1413; 
coœiedeProvDncs.lk»; 

Ep.  14H,  Itarmt  ii  LorTmt, 

ailedeFerrIli. 

cumie  da  Cniieeide  Vïudeoiaat; 


.   (Il  priDceoe  de  PMmonl) 
+  1477. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 

ROIS    DE    SICILE    DE 

I"   roi.   PIERRE   I" 


![•  JlkCQUES  (11  Cl 
Rgi  da  Si 
cUb  m  drc 
I*  IWS,  Btantlu,  OU*  de  Cbirlei  l«  BdImdi,  ro 


ÉUonan  dAraii™ 
née,  ltM;-MUl' 
6p.  l«i,  J«"i  t".  f"'  *■•  C**"'!*  i  t 

IX-PEBUNAMD  l",DiCiniLLt,Lt. 

Né.iMe;  roid'*™g<m  «deSicile.Uta 
Ép.  ÉUonore  /tAtbaqvtTqut. 


.lopléfi«rJe.Dnoll 
iplei,  itlO;  roi  d 
tli  +  l»t,  WD 
Biiime. 


XI'  FSaDINAND   I 


d(  CifTtnon 
roid'*r»«ùn;  t 


Xl'KdBANl" 

(11.  comme  roi  d'AMg.iii) 

cileeid'Aneoii,  UU;  t  !*»»■ 


i«  de  deuHc;  t  I4S8. 


xn<AiI  FRHDINANDIII 

u  CATBOUOtlE 

Koi  d'AratEuH]  àe  Sicile 

ei  de  Naplsi. 

(ïoy.  Uhl.  tCXY.) 


i>  Lop»  dt  /.uns; 


VII*  bit  MARTIN  1",  Ll  ISCNI 
tië,  llTtiroi  deSkile,  iwij 

Vll'Ëp.  !•  OBI,  UAHIE, 
fille  de  Frédéric  III.  rai  de  Eicil 


de  Ghk, ,„.,., 


ancht. 


mariée  en  seconde!  noces  <,l4ie 

k  Jean  II  d'Arwnn, 

duc  de  Penninel, 

nia  de  FrMériB  1".  roi  d'Ategon 


XII*  ALPH0M3B  II 
jc  deCsUbre;  roideMplea,  lï»;  ebdiqae,  Itu; 


LmtdM  IX,  duc  deSïvme 


Xll*I«rFEIllHSA[(D  II 

Itui  de  Nuplee,  ttfts:  f  I4B«, 

aile  do  Fcrd".™'!",  rui 
deNiple«;ttMI. 

ItabiO, 

£p.  jB.n-C«léBi-lUri« 

Sforce, 

doc  de  Kilin. 

D'ITALIE.    10-  TABLEAU 


LA    MAISON    D'ARAGON 
{III  comme  roi  d'Aragon) 

dgSlcne,iJUi  t  ms. 
lUnfral,  n>l  A«  «cils;  i  lIM. 


Ul<  FREDERIC  11  Èliiabtlli  Yolande 

Vloire  da  un  frira  J&cqaea   ui   Sidle,   1391  ;  <VaT-  Ubl,  CCIIVl).  tISDt. 


prend  la  ilire  d»  roi  da  T 


Ep.  1101,  ÉléonoTt.  alla  de  Cbarles  le  Boiteui, 

M  rail  rcligleuBe  de  l'ordre  dâ  Siint-Fran^li, 
Bprèa  IB  mortite  aon  marii 


I,  Robert,  duc  de  Calobre, 


Conitanct  Èluabtlh 

Gp.  l°13IB,  Ep.  laia,  Dncd'Alhinw; 


r(ddaSli^1e,t3IT;  -M»i; 

t  iiw;  '  "- 

Ep,  Élitabilh, 

fUle  d'Oiton, 


;p.  i"i3iB,  Ep.  laia, 

Henri  1(,  E^noe  l'AiriK, 

,  deçbmeî  ducdaB..r6r.i  Bp.ifa™^!™. 


^la  de  J«a''«' ".  pa»^ni  u'  œ^oôrj^ 

•irménie.  '^«'"^'  •»  K'^"-         "u  .ol  Louis,  13»; 


tlJle  de  Pierre, 
de  CalUDBêieiia. 


¥•  LOUIS 
Ni,  USB; 

roi  de  Sicile,  tUl-, 
t  iiss,  ua*  illiineB. 


roi  d'AngOD  ; 

1 tsas; 

2''l371,.ifllOi>r««rf(7' 


+  U74. 

I 


Bllard;  comie  da  HtlIC  et  de  Goiet 
Ep.  Biatria,  Alla  da  Jeta  d'Aragon, 


i  Uts.  Ep.  l'HirteSforoa,  ducdcBârl) 

t,.  ,m,  «..bi«.c«.,  «'KS^,. 


jvGooi^lc 


HISTOIRE 


ROIS   DES    DEUX-SICILBS  DES 
XI*  bit.  JEAN  I"  (n  comme  roi  d'Aragon),  fils  de  Ferdinand  le  Juste, 

Né,  IIM;  m  da  Ibnrre,  lUti 

Ëp.  ■•ItlS,  Stoncht,  mis  de  Charlen la  Robin,  txù 

l»  ii/tk,JtaiHtt,  Alla  de  Frédéric  UcDriqoei, 

XII*  Ml.  FBKDIHAirDIIKT  coniDM  roi  daCulill*  «IdaLéOD),  l.lGiTECil.l<)n 

Ni,  USljrolilaCkiUlla,  l»4;  «TAragOD  etdtGicll*.  U7«i  deN^>ta•,  UM; 
f  lit*. 
Ëp.  1*  tut,  hah*titdt  CattilUitlMi  —a*  th»,  OtrntatM  dt  Fotx. 

JtmuitiUCaïUUt, 
M6t,  l»9;  t  au.  —  Ép.  lUg,  PïUlppe  U  B«wi,  udilduc 


XIIl*  CHlKLBS-QIUnT  on  Gbulii  T  (IT  wmme 

né,  ISO»;  roi  d'BipigMidaHaplnelda  Sicile,  i(LS> 

Ëp.  1(38,  ÉUioluth 


XIV*  PHILiPrE  1«  (il  comme  roi  d'Ei|«gne) 
Hé,  11»;  roi  de  Sicile  M  de  Haplei,  IIlt;d'Ecpiene,  liSO;  f  un. 
tp.  !•  tl\S,  Mari*  tt  PoTltiaaij-t  liU;  —  !•  isK.lTarit,  reine  d'ADglelerre;  t  tïil,  uni  poM.i  —  !•  ItM,  ÂUMillA 
de  FTmm;  t  lUl)  —  4*,  itTO,  Jnnt-JTarfi  iAuiriclu,  aile  de  Huimllisn  ii,  empereur  d'*lleiD*sM-,  i  lUO. 

9 

CttHurint-MicliilU 

née,   ii«i    t    lf«. 

Ëp.  Oll,  Chiriei-BoimtDael  ■••,diic  de  SeioieittlU. 

Victok-AhCdU  I" 

né,IH7;ducdeE*voie,  icsa;  tOD- 
Sp.   ma,  Chriitint  à»  Franci;  t    i«6l, 

CuULX-ËMilUimu.  Il  Antres  enfmu. 

M,  itU)  dDG  de  Beioie,  |«1I;  1 1S71.  (Vot.  Ubl.  CGVI.) 

Ëp.  I*  IMt,  Frtmçaiit  tOrtétnè;  t  IM4;  —  }°  itti,  JTarfe  dt  Savoii-^aineuri  ;  t  tiil.   . 

VICTOH^AMËDEE 


Goo»^lc 


D'ITALIE.   11"  TABLEAU 


MAISONS  D'ARAGON  ET  D'AUTRICHE 

roi  d'Argon  et  de  Sicile,  et  d'Éléonore  d'AIbuquerque. 


'«,  Fardlnuid  !••,  rai  de  Ni 

t  t4M. 

(Voj.  ttbL  CCXIT.) 


roi  d«  ItoplM,  I»  «una  ni  dUap^no.} 
>aip«r«ilr  d'AUttutgoe,  ut»  ;  ibiUqM,  Itn  ;  t  >■»■ 
il  Portugal;  f  lUV. 


Antrei  antitiM. 
(Va;.  Aavieh*.) 


M,  llTB;rold'Eiptgn,deUcllealdeNt|ria>,  I 
Bp.  aaa,Mmrgutritt  (TiHlrioAt;  t  l( 


XVl*  PHILIPPE  III  (IT  comiM  roi  «flaptgM)  Marit-Âtmt  d^Btpagnt 

Hi,t«M;rold-EapâgiieMdmDenl-SidlM,l«3i;tl«M.  H*»,  IWW;  t  l«M. 

Bp<l*lti*,  ItoMI*  âtFraneiiiU 


),  itniwd'JitiHdka.'titM. 


Jfarfi-TWri»  SV[I<  CHARLES  T           Marffutrtlt-mrèit  Hé,    lUoi   eraptreor           <VoT.  AllmiuM 

Hi^  «IK- 4.  ■«<  ("  <»™°*  ro'  N4a     iKti,  +   «111  d'illem«gne,  isstj               Ml«Ulcli«0 

K4e,  IS»,  t  IMÎ-  d'EipâgiiBÏ  "**•     "*'  '   +    "T».  prttBiiduil  an  tr<lQ« 

Ep.  1660,  Lonii  XIT,  „>   ,„, .  -^  £p.lH«,  Léopoldl>'t             dM  Dvn-Sidlei 

roi  de  France  i  ^.«™i,.                        empMenr  et  k  caJni  d-Eap^iWi 

pi^lendinlRDlrOnt  Mda                            d'Alkawsmi                      llM|t  lT«i- 


t   l»l.  Bp.  !•  I«7>, 

jrarTtd'OrMani; 

t  KMl 

V  two,  JTnrtt-Jniu 

itf  IVniMHH-jt;  +1110. 


'liiS* 


rftJfMbearift  ini- 


fAllemuM,  ITll;  rof  dt  SIcila,  ino;  raDOOM 
uirtDedMlMia-BleilM,11Hi  t  HM- 


HISTOIRE 


ROIS  DES  DEUX-SICILES 


I"  roi.  PHILIPPE  IV 


M.IMt;dM  d'Anjonira 


e  de  SaToiai  cMc  t 


i-S<ci1(*,  tTMi  prîTd  da 


l<>  1701 ,  Marli-IjMUê-OàMtUt  it  Soooii  ; 


FERDINAND  VI 


M,  1TI«  ;  dac  de  Pi 


II'  CBARLES  TU 

Il  de  PUiunce,  int:  roi  de*  Dcul-Sidiea,  tlSS;  roi  d'Eipune, 
Ep.  IT1>,  Marit-Amilit,  Blla  da  FrUéhc^ii(u>te  II, 


III-  FERDINAND  IV 

Né,  ITtt  ;  inful  d'EapBSDCi  roi  in  Driu-SIdiei,  ITI8  ;  ibdique 

frige  Ml  Euu  ta  rofanma  et  preod  le 

Ép.  1*  ITII,  Manc-Canlim-Lmiu  d'AaIricht,  flilada 

1*  (mortuMt.),  1114,  Il  prioceiH  de  Caenri; 


Marit-Lnu'U-AmJIIi- 
JMW« 

Née,  177);  +  i»M. 

Ëp,  ITRD,  Ferdinand  I[|,  gnnd- 

duft  daToKAia;  t  UH. 


d'Allemtgne;  nie,  177?;  ï , 

3*im,  Maria -Iiabilli,  EJLa  de  Chuiea  IT, 
roi  d'Eiptgna;  nie,  17I(  ;  t  tt4>. 


Ferd'iDtnd 

roTil,  IBIS-, 

de  Bar rr. 

c^t±,.,. 

doc  de  Berrj; 

Fïrdin.nd 

n*  li;  t  m». 

Chriitif>t-Car<,Un4, 

1°  lUl,  Heclor, 

l!.rde  do  ^rp,. 

di'ïit.is. 

Locthni-MII  ) 

VicloIrt^AvgtuH- 

del>Cnili,l»a. 

oée, 1813; 

,.  ,.!,',"'w 

ThéréM-habtllt, 

Bile  de  Cbirl«s. 

arcbtducd'Auirlche; 

néa,lgl6. 

^VIU^ 

Sue,  m». 

yi-  FRANÇOIS  II  locis-Harie 

(PiAKV)»  i>'*»iis-)l*m-L(oro[.D)  Hé,  lïU;   comu 

Np,  KJSi  prlnea  Rijtl,  doc  de  C*St-  de  TruL 

bre;  roi  dea  Vrai-Sicile*,  ml  Un-  £p.   itai  , 

leite  de  iéinulem,  due  de  Panne,  MathiUi- 

da  PlaliiDca  atda  Guiro,  orand-doc  iMdotiqua, 

bérédluire  de  Tok«m.  iU».  Bile 

Ep.  Ils»,  Marii-SofhU-Ânitii,  de  Miiimllieii- 

Alle  da  Joaepb,    due  en   Betièrej  Jotepï, 

née,  lUt.  doc  an  Bavière 


de^eiIroglanDi;  da  Cuwle, 


I3,q,t,7edbvG00»^lc 


D'ITALIE.   12- TABLEAU 


DE  LA  MAISON  DE  BOURBON 

(V  camme  roi  d'Espagne) 

Tbérèu  d'Aulrlcha,  et  peUt-Bla  de  Louta  XIV. 

rajiame  da  Sulet  ftt  l'emperaar  d'Alleoufne,  ITOS:  cUe  le  rojiome  d«  Sldle  t  VlcIor-AntiU*, 

les  rojanam  de  EttplM  et  da    Sicile,  t7llï;  t   niS. 

+  171*;  —  f  nu,  ÉUtabtlIiFamUii  t  tnt- 


(ill  connia  roi  d'E<  pagne) 

ITSS;  abdiqua  UcouroDnada  Deui-Sdlea  en  fareur  da  aoD  Bla  Ferdlitnd,  m»;  f  il». 

électear  de  Sua  at  roi  da  Pologna;  f  ITM. 


CVoj,  Espagne.) 


•n  taieur  de  aOD  G!»  aîné,  IBDS  ;  repraad  la  pODTOir,  I 
nom  de  Ferdlnuid  1",  DIS  ;  t  ItlS. 
François  I",  empereur  d'Alh^nigne;  née,  m»\i  llll 
oit,  IISI:  duGhe*i«  de  Florldia,  llll;  t  IM*. 


Marit-Chriitlru- 

Amili4-nérèu 

Két,  ITT»!  f  IM». 

Ép.    tgoi,  Cbarlei- 

Félii ,  roi  de  S«r- 


Karie-Amélle  Marii-AnlaimUi- 
Née,   n»a.  Théràat 

Ëp.  Igoiy  Louia-Fhi-  Née,   1784;  i  ISM. 

lippe  de    Bflurljon,  £p.      igOl ,      Ferdl- 
duc  d'Orl<iD>    de-  nmd  Vil,  roi  d'Ei- 

pull  roi  dei  Fran-  pagne  ;  ]  IBJl. 


■     LlorOL>-Jnn-]oMph 
né,  ITM;  prince  de  Salama;  f  KM. 

Ép.  IHB,  Jforft-CMnMHiini-FnmçoiM,  oic., 

flile  de  FnncDla  ■•■,  empereur  d'Auui Jie  : 

dM,  ITH. 


Née    1133. 

f,  tH4,  Henri  d'Orleana,  duc  d'Aumils,  f 

de  Lonta-Phi lippe  I",  roi  dea  Fructli, 

(Voj.  France.) 


Ëp.'  tau, 

da  Lecce] 

(VOJ. 

Marie-A^rUlit 

Mark  Canlinê- 

ThtTlu-Marit- 

née,  llll; 

FiTdinanàt 

Chrulin, 

Marie-JOKph 

inrsnl  d'Eapagne, 

pr«.idenl 

marécbil  de 

delloL!«inolin; 

(ïoï.  kapagne.) 

(Voj.  Bapagne.) 

jMnntCharlolU- 

Liopolditu,  Léopold  II, 

Bile  grand-duc 

de  Pierre  l",  de  Toicioe; 

empereur  née ,  i(U. 

du   Bréiil;  CVoy.  Tosrane. 
née,  un. 


(Voï 


II.) 


Mari*- 
ImmaeiiUt- 

Sée ,  11». 


;vG00gb 


HISTOIRE  D'ITALIE. 


UAiaON  DE 

PHILIPPE  de  Médids,  dtoyeD  noble  de  Florence, 


JBU(,  H  plu 
IMo;  gonUonier 

rii.  picard* 


C6HB  I*',  L'ANCID)  it  li  Hm  di  li  Pitbu 

Né,  l»>i|anrBlODi<rdeFlor«nc«;eiiW,li}>:tl4M.    - 
£p.  Conittin»  du  Bardi. 


PIERRE  l« 

);gtinhlonier  de  Florence.  lUO;  1 1' 


■  PUi  BU  Hrou 


Hé,  14tB;  résonna  pnnce  <l«  Il  répabliqua  de  Floreuca,  Itll;  t  HM- 
Ep^  l'Phi'fÇDiTH.  Uiwdedg  SaiDl«,  Bile  ds  Philippe,  duc  de  Saioiei-t-uoi  pott,; 
,      !•  Clariet  du  Uriint,  fille  de  Ltlinur,  wigceur  de  LumaMiie. 


fip.  JlphonnfM  du  Unifu,  IIM  de  Bobérl, 


PIERRB  H 

d«  Plorecioa,  itM;  proicrlL  (4M  ;  t  lut- 
— .     ■- --'■-rij  connélibl»  de  Naulea 


lé,  It7l;ctrdinal,  I4SB  ;  jupe 
lou)  le  Dom  d«  l.toH  X, 


LAURENT  II,  Il  lEiraE 
Né,  IIM;  doe  d'Urbin  et  goûtera  en  r  de  Floreoca,  lltt;  t  IS1>. 
d(  la  Tbur,  fille  de  JeiD  lu,  leigaenr  de  Is  Tour, 


d'Àniergae  ei  ds  BDulogne  ; 


Calhtrint  dt  Uédicii 

Née,  iSlt;  retoe  de  Frtnc«;  t  iW». 

,1  SU,  Henri  de  France,  ducd'Orlfui.depa 

roi  de  Frtnce,  *voi  le  nom  de  Henri  11; 


:vGoo»^lc 


13"  TABLEAU.  —  TOSCANE 


UiËDICIS 

origûnire  de  Mngello  (ToseaDe);  t  1258. 


»-• 

su  PlETHl 

deFloftDMitim. 
d4BwTi. 

Ni,  I3«t;  t  Ii40. 
Ëp.  Gtntviin  Cmatcanli. 

ErsssMs. 

ip.  S^lramù,  tlle  de  lacquee  Apla 
•elRnïur  de  Piomlilna. 

Jean  on  JamoAa 
.m.                 CTiged«»grind.duc.d«TO«!tii«.(Voï.  ua.l.CCl?lll.) 

N*. 

JDUEK  1- 
14»;  reconan  pnnce  de  U  république  de  Flonoi»,  1419;  1 141t.      - 

kLiEN  II,  ou  Jules 
Ké,  l«8  î  proscrit,  t4»(  ;  duc  de  Nemoi 

tp.  llll,PW«tSî«;ill'iëde 
diiodeS«.uleit  liM 

un,  ISIB;  t  l>l«,                                      JULES  DE  HËDICIS,  blurd 

Né,  l47a;ctaBTi]ierdi  HïIm:  ardinil  elarchevtqD 

Phlllpp»,                           de  FI»r«Dce,  ISll;  ligii  de  11  Romagni  ;  Bau.erni 

de  Florence,  isui  p>p«  uai  le  nom  de  Clémem  VU, 

Ni,  ltll;lleatenuitdu  pape  CléiMnt  VII,  t  ïlorenc^  lilJicirdiDal.  IIUiircbertqged'ATlgiiOTi,  de  Xontrétl, 


ntVIl,  à  Florence  isW;  cardinal,  IIM;  «M 
étjque  do  Caul,  légal  d'Ombrie;  t  "»• 


ALBXAMDnB  DE  H£dkii>,  bïiaid 
Né,  iilOi  duc  de  Ci'ila'Pïnna-^claré  avec  m«  Dis  eldescenJuu»,  chef  de  Ik  république  de  riof«nce,  ISII^ 
reconnu  chef  de  lïut,  1S31  ;  l«  dacde  Florence,  Mil;  t  tf]T,  HDaput.  léoll. 
lils,  Marguiriie  d  Autriche,  fllle  lUiarelle  de  Chailea-Quloi;  mariée  on  •«conde*  nocei 


1;  légiiiiné  de  Florence,  géoér*!  dit  gaUr^  '■  l'urdre  de  Selut-Eiieni». 


7lc 


HISTOIRE 


GRANDS-DUCS  DE  TOSCANE. 
JEAN  ou  JOURDAIN  DE  MÉDICIS,  fiJs  de  Pierre-François 

né,  lUT  ; 
Ëp.  Cathiritu  SfoTCt,  TMTe  de 


JEAN,  LK  pamiAiim 
né,  un-, 

fip.  Karit.  aile 


):chefd«lB»illed«Fl«reni!eet  dBiMdép*ndinçe«,  iMTircmet  le(<m*ernfmenl  du  duch* 


•  li».  ÉlimoTi,  Alla  d«  Pierre 
!•  ISTA,  Canillf  Jfarhllt,  Bllei 


II»  FRANÇOIS-HARIK 

Né,  tsii;  riiïDl  de  Tu>rana,  IMï;  grand-duc,  liTj  t  I3>U. 

'.  !•  ISHJ,  Jtanni  dAnlricfu,  flILs  de  Ferdinand  I*',  empcraur  d'Allenugns; 

+  in«  ; 

V  |»7R,  ltIi>ncJi((7a|i)Ui,  fll1«d'uD>éniIeurdcVeniBe;t  ISIT. - 


e,  ism;  t  i«il.  Me,  im;  refn^  de  France',  IV<  CôliB  II 

BDl  de  Waiagae,  duc  t  KU.  lié,  IJM;  graod-duc  de  Toacane,  l 

de  HiDloue.  £p.  Itoi,  Hfari  IV,  roi  de  France.  -f  isll. 

(V.   Fruce.)  Ep.  «01,  ttarii-Uadelfinf, 


JIAN-CBtaLU 


,1910;  gisnd-dac  deTosone,  USI;  +1670 

Ep.  I«]l,  FiclD  in,  fil  La  de  Frédéric- 
tlhald  de  la  RoTère,  duc  dUibai:!  \  f  16M. 


Vl<  CAHE  III 

lie  l'empereur  d'Allemanie  le  lilra  d'AltFiBe  Rmale,  ItïT;  i  1133. 
in  de  France,  duc  d'Orl&n);  nie,  IMS;  ic  relire  k  l'abbaje 


FiBDinAiD  III  Marit-Aaiu-Loitiae 

Né,  IMI;   pcinca  héri^luire  ,  Nce,  IS6Ij  f  tTil. 

di'  Toaratiei  t  nu,  >aaa  po»  (la  dernière   dea  kMicie). 

tp.  ltM,Yûia<tàt-B4mrizdtBatién;  Ep.  IMI,    Jran-Guillaunie  de  Neu- 

1 1111,  bnurg,   électeur  palalio  ;    f   1116, 

Ban)  |KulùriU. 
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D'ITALIE.  14"  TABLEAU 


MAISON    DE  MÉDICIS .  {Stt.(«)     ■ 

de  Médicis  et  de  Laudamie  Acciajoli.  (Voy.  tabl.  CCXVU.) 

-t  un. 

lértme  Biiire,  doc  dlmolt. 


«  larqaei  Saliiali. 


CAME  I",    LE    GlUtlD 

à  Bon  flie  FranfoLi-Harie.  re  se  réwrranl  que  la 
de  Villifranca,  Tice-roi  de  Nipits;  i  tin; 
eïïitttaitt  dam  un  monaslère,  li7<. 


l;  grand-duc  de  Totcsne,  tU>;  1 


lll>  FERDINAND  1" 
ai»;   ordinal,    1193;   grand-duc 
sane,  ti81;  dépoie  la  pourpre  romaini 

158»;  tISOB. 

Jt»,   Cliriilini,   BlJe   de  Cli 

duc  do  Lorraine;  f  ISM. 


II. 


+  i«ll. 

Ëp.lSM.CëHrd'E: 
d*  Uod^ne;  f  t 


Kée,  l«iï;  +  l«79. 
Ep.  I»B,  Odoard  Farnèse, 


r,  FerdlniDd  de  Goniagne, 


Née,  Mte;  t  «7<, 
Ep.   I«4S,   Ferdlniod-Ch 

prucliitiBW. 


Clavit 
Née,  IM4  j  f  |M« 
Ëp.  !•  Frédéric  -  U  bald ,  di 


..SIideFnacoii-ya- 
ic  d'Urbain;  t  ISM; 
Léopold ,  archiduc 
icbe,  landitraTe  d'AI- 
f  163Ï.  CV.  Aalriche.) 


tié,  IB«a;eardîDa!,  l«H;abb£daMarcbieD«Bcld«SaiDl-Afnand,  en  France;  renonce  an  ce rdinilal,  I1i)9; 
Ëp.  Ilot,  él^MioTEde  OomanM,  fille  de  Vincent,  duc  de  Guwlalli. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


TOSCANE.  MAISON  DE 


Vil'  duc.  FRANÇOIS  dk  Lobramï  (I"  comme  empermr 

Fili  da  U*|K>ld, 

é,  ITDI;  diicdï  Lamina  Bt  il<  Bar,  itm;  tehinga  laidasUida  Lorniia  atda  Btramtn 

Bp.  lias,  Marit-n*rtn- 


Vlll*  LfioPOLD  I"  (II  comme  emparwi 
r;  goaTemear  du  iUti  danmpératrice-relna.  en  Lombirdt»,  mi: 


ll!Ç0ia-JOSEPn-Cl[AnLES-JltAH 


rx-  FERDINiNO  Jll 

Ké,  ITSBi  mnd-dac  de  Toscine  pir  ceuion  à»  eon  père,  l'M^  renonce  I 
1  é>BCbé  de  SalibourE,  d'Ëichitiidt,  BemhtDtgaden  et  Pa»au  en  partie.  !>>>' 
manibra  ds  l>  CoDrediiralion  <iu  Rhin,  IM»:  gr.ind-doc  Je  Toscane  po^i 

f  l»31,  ITaric-FerJinitùte-Jni^Itt-Xaeiin,  fille  de  HuimUieii, 


ï*  EL  [S  A  (Mahk-An^ie) 
Fille  de  Charles  Bunaparta  et  de  Mari». 

née,  1771;   princesse  de  Lucquee  el  de 
piombino,   iggs;  grande  duché  Ma  de 

X>  bië.    ip.     1787,    PÂ3ÇEUL-FËLIX, 

Luoi[uei  et  de  Plembioo  atgriod-diio 


XI*  LËDPOLD  II    (jEAK-JO>Epn-FnAK;aiS-FEin>mANCl-CBAIII.E>) 

7t7;  ■rchidued'Aulnclie.  prtnce  de  Iloniirie  etde  BohémE  ;  i^and-duc  iIe 
scAne,  iflij  abdiiiuecn  faveur  de  son  fils  aîné,  ism;  général  do  oaiaiir;' 
service  de  {'Autriche  et  propriétaire  du  régiment  d'inritnteria  aalridù"' 

I.  I*  1117,  Kari*-AiiBt^ar<illne,  Hlla  de  Hoilmilien,  prlnu  de  Su'l 

née,  17»:  ixtn-, 

•  IBU,  Marit-AnloiottU-Ânnt   dt  Bourbon,  flUe  de  Frangola  l",  ni 

dea  Daai-Sicilei;  née,  iai4. 


ROYAUME   D'ÉTRDME 


ÉlijX!h.'eli 


à  uguttt-Ferdinan  dt- 

Sia,  an  ;  archidiicheiie. 
Ep.  IBM,  L  Hpaltl, 

Oli  de  Louii  I-',  roi 

m^or  Eénéral,    brigadier 

de  la  !■•  di»isioo 
de  l'armée  bararaise ,  U3 1 . 


Marlt-habilb-Aiiiwif 

Hé»,  taitiarcbidiiebeitt. 
8p.  (tiO.Fraii{Oii 

FUle-Loule-E  mmaiiitl, 


Loms  i"  oe  parma 

Bli  de  Ferdinand  I*',  duc  de  Painw, 

et  d'Amélie  d'Autriche. 

Hé,  1771  ;  prince  héréditaire  de  Panne 

el  infini  d'Espagne;  roi  d'ËIrnrie  (ou 

Toscane).  iSBiit  iBdS. 

Ep-178i,  MaTit-LixIiitJlUiphint-Anloi- 

fullt  da  fiourbon.  Bile  de  Cbarlei  IV, 

roi  d'Elpagna  ;  née,  I7«l  ;  t  IBlt. 


I 


liriu-Ftriii 
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D'ITALIE.     15'TABLEAU 


LORRAINE-AUTRICHE 


d'Allemagne  ,  m*  comme  àae  de   Lorraine)   (ÉnEtnfE) 

U  ToiUQe,  nis  ;  reconna  dus  de  TOteus,  t7}T  ; 
Walpurgl  iT Autriche  ;  f  ITBO. 


d'Allemagn»)  (PrEnn-TALEnTni) 

Braod-duc   d»    Toicana  ,    nti;    *mp«ranr    d'All^nugns,    tlM;  t    11*3> 

aEipagatt  t    im. 


(JaSEFa-jKtN-BAPTHTR) 

calte  dignité,  ISol;  obtient  en  compsnuUon  la   priudpaiiU  BécalaHada  d 

■tuodonns  ces  poBUuloni,  IBOi  |  gmnd-duo  taanra^-  '-  '" — '-' •  — 


XII*  FERDINAND  IV 
(Salvatoh- 
HAArs- Joseph,  etc.) 
Mé.  IBIS;  archiduc  d'An- 
triclie,  pnnca  royil  de 
Hongrie  et  de  Bofiénie 
oolanel  et  propriélaira 
du  régiment  dintante' 
lie  autrichien  n*  t6; 
grand-duc  de  Totcane, 


■ia'ÀntotntU4'Uopotdiai 

Annoncladé,  etc. 
éa,  lïiB;  arcUdoctaeSM. 


Silnlor- 
Uarie,  «te. 


:vGoo»:^lc 


HISTOIRE  D'ESPAGNE. 


I"  roi.  ATAULPHE 

ft<^  du  Wiiigothi ,  MO  s  l'éUblit  «n  Bipigoa,  ilK  ;  i  tl(. 

tp.  1°  N.,  ueur  d'Akric,  roi  do  Wlïlgotbs; 

1*414,  MacUii,  Bit*  de  TbtodoH  le  Grand,  empereur  d'Orient. 


II'  SICËRIC 
FUidagdaérmlSariu;  roi  dei  niaigoUu,  4iM  - 


BMiD-trire  d'AluiLpbe,  roi  des  Wliigolba  ;  rai  dei  Wiiigolbs  à  Toaloaie,  4 
Ëp.  I«  général  Kidnier,  4e  li  nuien  de)  SdËtu. 


Géoénl  roDuIn;  contai, 4s>j  ^471, 
tji.  N.,  Bile  d'Autliémiui,  aBfvttm  d'OccUeot 


IJiqineOwGoOl^lc 


I"  TABLEAU.  —  ROIS  WISIGOTHS 


IV  THÉODORIC  I",  ou  THÉODEBERT 


Roi  des  WiBlgolbf,  k  TonlODie,  4 


I 


V*  THOHISHOND  VI*  THËODORIC  11 

>i  de*  Wiiicoihs ,  4ïl  ;  '       Roi  dm  WisIgMbi  k  Tauloute,  iS 


p.  BagnachiUt. 


nol  àtt  WiiigDlhi  à  ToulouK,  4li  ;  f  UT. 
Ep.  Kll,  nuvdigalhe,  Bile  nsturelle  de  Tbéodorii:,  roi  dei  Obtrogolbs. 


Né,  Wl;  roi  de»  Winigothi,  SM  ;+  S3I. 

£p.  Mi,  Clolïldt,  fille  do  CIovIb  le  Grand,  roi  de  France: 

nëe,»T;  tUI. 


IX'  GESALIC  DU  GISELIC,  bturd 

>l  des  Wiglgollis,  i<n  ;  te  rel'.re  en  Espagne,  son, 

pui>  en  Afrique,  se>i  t  tlt. 


L<  THËODORIC  le  Giakd  (III  eomms  rei  ita  Oelrogovhi) 
Roldet  Wiiigolhi,  i«T,i  MB. 


Xn>  THEUDIS 

Kui  des  Witiguibt,  113  ; 


Ciùin\  de>  WiBlgotht  ;  roi  dei  Wlsignihs,  Ut  ; 


XIV*  «GlU 
Roi  des  WislgoihB,  a»  ;  t  m. 


XV*  ATHANAGILDE 


I 


Régente  d'Aoslraale,  SM  ;  t  «S- 
Bu.  I*  iW,  Sigrbert  1",  roi  d'Austruie  ;  f  il^; 
■f  Ht,  Ttén^te,  Bl»  de  Chilpiiic  l**,  roi  de  Solsioii»  ; 
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HISTOIRE 


ROIS  ■WISIGOTHS  («. 


EomiBiit  en  Afrique,  puia  à  Ccii»luilinopl«,  ! 


£p.  Tcn  US,  JV.,  roulDc  gvniiiliis  du  roi  Ctaiiid«*iriDtb*. 
XXXI*  SRVIGE 


Ep.  Liubigotoni. 


XXI  Ht*  VITTlZi 
AuoeU  as  trtos pu- nd père,  MS ; rtgn* muI,  toit  dilrto^  >!«;  tlll- 


D'ESPAGNE,     r  TABLEAU 


■  V.  labl.  GCXXIV.) 


m  itAds  pir  son  tr&rt  Liuvi  I»,  isa  \  r^ne  seul,  tI3i  t  ise. 

G)>.  1°  tA^odtuia,  fille  de  Seierien  : 
V  OaUuinli,  Teate  d'AlCansfiilde,  roi  dm  WlslgoUiB. 


XVIll'RÉCABÈDEl" 
inlrtnepsrBOD  père,  I75;rf(îiie  Mul,iH;t  lOi. 
Eli.  itaddon  su  0ada,  SIIb  d'un  Onth. 


Viiodora 

XXIV  £p.  SmNTILA 

«  I"?  foi  de*  Wisigotb», 


Auocié  in  Mdb pir  100  jft™,  »aiid*trtné,Mi. 


B  K6c«iiliide,  Sig  ;  t  <i 


XXtX*  RËCESYINDS 

Auoclé  BQ  irlttis,  H>;  rigne  b«h1,  i»;  f  sji, 
Bp-  vtn  SU,  Aieitn^i,  llle  d'un  lalgueBr  goUi. 


Le  comte  TagODiFS»! 


lUtr*  HOBUGUB 
ci  d»  Wiilgoih.,  ï»  i  t  lia;  dBroKf  ml  de»  wWioUia. 

Ep.i^io«.  Goo»^lc 


HISTOIRE  D'ESPAGNE. 


I"  roi.  PËLAOE,  fondateur  du  royaame  de  Léon 
Fi1>  da  r»Til*,  leignear  golb,  M  pone-luice  d«  Rodiigoe,  dernier  roi  de*  Wlalgoibi) 


fol 

V«A>iori«..llï; 
Ep.  GaudiMI. 

""■ 

.. 

■  de*  AMocie. 

Ëp.  Fro 

■  .TSTi+II». 
I<ii6a. 

EnuMiiufa 
m-  Ép.  TJ4,  ALPH0NS8  1",  la  CUiolique. 

M.!,  m; 

tV  FROILA  1" 
roll'Oiifda,  7il; 

,,... 

VI<  Ëp.  SILO,  nri  d'Ortédo,  7»;  tT»t. 

IX*  ALPHOKSR  II,  Li  Craiti 
PrticDdaot  au  irtna,  iBS  ;  uti*  te*  drolu  fc  «on  oncle  Manregii,  711  g 

proclamé  roi  d'Oiié4o,  l»u  t  lU,  ato*  poalérité. 


Xlli*  GARCIB  I» 


e  ion  pèra,  MT  ;  roi  d'Oilédo,  >l«;  t  »lt,  a^uia  poaUrlié. 
£p.  H.,  aile  de  Hodim  Farnandet. 


ivi*  ALFaoNse  IV,  Lt  nom 

Roi  de  Léon.  Hik  ;  abdique  ea  (ntat  de  aoo  frère  Rinilre  et  se  i 
£p.  Uiraquê-Chimèiti,  Bile  da  Sintha  l",  roi  de  Navai 


IX II*  ALPHONSE  T 

Né,»}  :  roi  de  Léon,  Mt-.i 
Cp.  1014,  £(efrt,  ftlle  da  comla  Hélant 


XXIII*  BSHKUDE  Ul 

Kol  da  Léon,  im;  t  lOJT,  nu  poilérilé. 

tf.  i<nt,  VrraquflhéTCMi,  awe  it  sucïe.comttde  Caatille. 


Goo»^lc 


3'  TABLEAU.  —  ROIS  DE  LEON 


PIERRE 
Diu  ds  Ctnlibrle,  de  U  race  rojtle  de  LeutEglIde  u  . 

le  Réctrède. 

m*  ALPHONSE  1",  LB  ClIBOLLOBï 

t  )i  du  Ailutie*.  IJ9  ;  «'an.Mra  de  Lion,  m  ;  t  7JT. 
ep.  71 1,  Ermcssmdt,  Bile  de  Pelage.  (V.  d-copire.) 

Ffolls 

1 

VU"  HAUKECàT                             Ké,  m  ;  roi  dOiiédO,  «8; 
Biurdirol  d'OM.do,  793;                                      i  174. 

Li  DiAcni 

Itoi  d'OilMo,  TH;  ^iqoe 

enbveur  d^lphonw  n,  781  ;  f  ï»T. 

ï-  H&lilllB  !■• 
MiigDé  snccïMor  eu  irfliie,  I3S  ;  roi  d-Oiiédo,  tu  ;  t  tM. 

XI'  0RtM)GNO  I" 

Proclsmé  roi  et  AStodé  m  pouvoir,  847;  ro 

i  dOTl«do 

',  liD  ;  t  •«- 

11  xr>  FaoïLA  11 

lîKetinr  une  pirlle  de  IsLuBilinie,  ait;  «uhlit  e>  rjildtoce  à  Léon  Rolde  Léon,  B}3i  f  » 

CI  preud  la  liLra  de  roi  de  L«on,  SI4;  f  Kî.  Bp.  Jfunfi. 

Ep.  !•  Jfurcie-Eliirt,- 
3^  971,  Argonli  :r«pudi6e,  Ml;  t  C'4; 
y  s»,  Sanc»,  peiiie-aile  de  Sancbe,  rci  de  Kïiirre. 

XVII'  RAHIRE  11 

Roi  de  Léon,  927  ;t  650, 

Ëp.  1*  [rrrafiM;t  Ul;  — 1°  veng34,  Thériu-fïartnlint ,  flUada  Suiche  l»,  roi  deNkturii. 


Roi  de  Lion,  BU;  t  9SS.  Bui  de  Ldoo,  «si; 

l°S41,  Urro^ue,  911e  de  Perdiiiud-Goii»lei,coiiiU  iiUbui  p*r    Ordoguo  IV,  91 

de  Ca«iiUB;ré|,udié«,9S3î  i"*i»hn.  au-  t  o«7. 
iriée  eu  secooden  oDCesWl)  1  Ordoguo  le  Mouvaii, 
roidalrfiûD  (V.  ci-conlre): 

1'  (Sî,  Eioirt.  ; 

I  XX'  RAMIRE  III 

Hé,  Ml  i  roi  de  Léon,  981  i  t  »B 

Ëp.  UTTafut. 


Goo<^lc 


HISTOIRE  D'ESPAGNE.    4-  tableab. 


I"  roi.  FERDINAND  I-,  le  Grandi 

ilotdeCulill<,lHI; 
fip.  10»,  SoBcft, Bll» d'AlphooM  V,  roldeLèo»; 


II*  SAHCaB  II ,  U  FOH 

Roi  d«  CMUIIa,  tWJ; 

te  LéoD,  lOiOi 


m*  ALPHONSE  VI  ( 
Kd  de  UoB,  I0«9 1  déirAnC  pir  ■ 

àguèd;  Bile 


li  +  lMaî-ï*!' 


BIlB  de  ânilï.unw  VI,  oomie  de  Poiiirn;  4pLdiee,  (MO:  ni»ri*t  «i 
DOtM  kUélte,C0Blediillilne*,  —  )<>ioai.  Conifanft,  Blleda  Kob,. 
deBonrgoinc;  t  lan;  —  4*  10»,  Berlhi,  Bile  du  marquii  d'Kila  ;  f 
I*  lOH,  Zalde,  S1l«  de  Mebomei-Bïo-Abad,  roi  de  Scville:  refait  u 
leanomide  iftirii-JiB6>Ut;t  itos;— 0°  nos,  Bialrixi'eil: 


Reine  deCutill*  M  daLAon,  lt*>t  répudia  ptrion  Kcand  mirl,  llil;  t  IIM. 

■p.  !•  IKO,  RBimond,  Bit  deCoillidDie  la  Crind,  comie  de  Bourgogne -.  comle  de  r» lice;  t  ItO*; 

tT*M>  3<n«S,»t.PB0MSE  VII  tf"  comme  roi  d'Àngon),  rot  d'Aragon  ei  de  ttavu-reirui  de  CulUlaeld«Uon,IIM;tli' 


tp.  1*  IIU,  SfrongJrt,  BIleJeR^nood-MmeerUt,  comle  de  Barcelone 
t>  iitl,  ISehitit,  flile  de  Wledltlull,  doc  de  Pologoe. 


tilts. 

Bp.  Il  11,  Bkmdu-SaïKit, 

llede  Gueie  IV,  ml  de  Neierra  ; 

t  IIM. 


t  UT».  f  lldo.,   _ 

llil,  tanche  TI,  Eu.  1154,  Liki<>  *"' 

>i  de  Nevirre  ;  rol  de  Fnoca; 


:•  U.PHOHSB  lU  (a-  do  nom) 
U  Boa  BT  ut  NOILI 

iiM:  f  l: 


tfi.  tlTOffitfnwn^  duclMue  d'Aquitaine,  fitle  de  Henri  11,  roi  d'Aogleierre; 


Birtngin 

Vin*  HHNR!  I" 

BUmchi 

«é,    ini; 

Nd,  lIOAi 

raldcCMime,  llit; 

tma. 

proclamée  reine,  >b- 

4'?^:ê"£x;;:i. 

roi  de  Ffanco! 

Toldeponugil; 

Sp.  1107,  Alphonse  IX, 

roi  de  Léon. 

(Voj.  ci-conlre.) 

t  lïJO.  fip,  |M0,   I^V"  ^  ' 

INI,  Aluhonae  11,         roi  d'Aragon; 
rûldaPorlBgili  t  i"»- 


;vGoo»^lc 


—  ROIS  DE  CASTILLE  ET  DE  LEON 


fils  de  Sanche  le  Grand,  roi  de  Navarre. 

d«  Uon,  lont  t  !«»■ 

MtUlk«-dD  rarioni»d«  Léo»!  t  imt.  (Tot.  uli.  ccxxii.) 


aol  de GkliM N d'uM  puil*  da  Portugal,  io«s; 
n  frira  SsDcbc,  i*to;  réubli,  tùn;  déirAM  par  AlpfaoDM,  mu  Mire  trère. 


Ep.  t*  lOH,  Rilniond  de  Sainl-Gillci,  amie  i 
3*  Ferund-ATQudai,  aeigiieur  eipigool;  i 


Èp.  UnnldaBoDrgiWDS,  comledePorlngaL 


VI'  fctj  FEItDRIAnD  n                                                         Smwi»  ffrr 

Roi  dfl  Léon,  UST  ;  f  liai.  tp.  1114,  AlpbODM  II,  Fille  UHroll*; 

1*11(4,  irrrofue.  mie  d'Alphonse  l»,  roi  dg  Portng*!  i                       rold'AngOD;  tUTB. 

répudiée,  1I7S 1                                                               tllM.  Ep-    i*  Il44,  Circie  IV, 

1°  llTB,rAA'J»,lllledaNijnetPerBtdeUn;  roi  de  lbnrre;t  llSOi 


liBl,  (frrafut.SUedaconileLopet.MigiieiirdeBIlCïie. 


S,  IIU:  roi  de  Lfoo,  IIBT;  t  11», 
'"eda  Sanche  I",  ruideponiual; 

.1ère  de  Lorrui  (ordre  de  CfiMii         . 

d'Alptaoaae  VllJ,  roi  daCa«U11e(Vei.  d-«anire); 


IX*  FEBDINAND  III  ALPBOMU 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


ROIS  DE  GASTILLE 
IX*  roi.  FERDINAND  III,  ik  Saint,  Sis  d'Alphonse  IX,  roi 

Hé,  iim; roi da CwllUf.  liiT id« 
Bp.  1*  lit*,  BéaiTix,  Bile  d«  rbilippe  de  So«ul>e,  empereur  d'AUemegoe  ; 


n>i  da>  RanalnB,  tlST  ;  prélenduil  ai 
impénel  d'Allenugne;  t  llM. 
),  Yolande,  Bile  do  Javme  1",  roi  d'Ang on  ;  t  1)00. 


Se  réiotte  conUe  ton  frère. 
!»■-,  tuteur  du  roi  Fer- 
dinand ir  et  régent  du 
rojiume.  iM»;t  net. 


FULBUUND  l» 

Hé,  lliS  ;  prince  de  U  Cerda  ;  t  I37i. 
»,  Blanclu  i*  Fronce,  Bile  de  Lauii  IX,  roi  de  Freuo 

I 


Seigneur  de  Lunel  ;  pivclamé  rc 


FlUlDIN*]!!!  Il,  DE  L*  ClRIll 

Seigneur  de  Lara;  tir.,  lî(9. 
£p.  Huiaxt  Sw\ti  dt  Lata. 


Ép.  !■  IMO,  GuilUmim,  Bile 
de  Guion  VU,  •icomie  de 
Béarn;—l°tlB3,  Varie,  BUe 
d'^lpbonwdellolina;  i  1 3^. 


Caoïle  d'Angoulfmei 
astable  de  Fruce,  i)si  : 
amiral  de  Fnnce,  t»l  ;  i  itH. 

iii.enoore,  iîii.  ^^     Margueril,,    aile    da 

Ep.  EUanor».  Bile  d'Alphuate       chirlei  de  Clillillas  el  de 


Ëlienere 
ie,  tloT  it  lli>. 

i3D,  Alpboeee  IV,  r> 


Xl|>  FE&DINAMD  IV,  L'AjotBJlC 

Hé,  lIBt;raidaCi9lill« 

et  de  Lëiin,  lUi;  t  ISll. 

Ep.  lies,  CoRifonce, 

'"    le  Deoii,  roi  de  Portugkl- 


t  tsiï. 

I 


II  1>  ALPHONSE  XI 

teldeCaBiUleeideUen. 

IVoj.  labl.  CCXXV.) 


;vGoo»^lc 


D'ESPAGNE.    5"  TABLEAU 


ET  DE  LÉON  (suUe) 

de  Léon,  et  de  Bérengëre  de  GastiUe.  (Voy.  tabl.  GGKXm.) 


le  d'Aannla  M  de  PonlbleD. 


ArcheTêdOBdoSÉTilleWdeTo-     ■  Seïgi 
lède;cbaii<:elierds  CatliUe; 
i  IMï. 


r«r.« 


£p.  t*  IMO,  Margatrilt,  fille 
de  Laii<3,  nurquis  de  HddI- 
femii  —s»  IM7,  Maria, 
IIIIedaLDpei-Diu  de  Haro. 


JuN  u  Boicm,  n  l(  ConTRSriiT 

SeignenrdeBiaaTe;  prend  le  titra  de  régent,  1130:; 
Ep.  IiabitU,  mie  d'Alphacse  de  Poringsl, 


EHlflSTlEI. 

leer  d'Escalona;  t  IMS. 
Ëp.  1°  C«utaRM, 
de  J«ïine  I",  roi  d'Aragnn; 

llle  d'Ainédëe  IV,'  comte 
de  Siiole. 


Seigneur  de  mien 

Ep.  t*  Contlanri,  flile  deJioqnesIT,  rai  d'Areion; 

V  Bianch;  fille  de  Ferdinand  11,  de  U  Cerds. 

(Voj.d-çontre.) 

Jtannt  it  lu  CirAa 

+ 1)80. 

£p.  ISSO,  Henri  II ,  roi  de  CaittUe  et  de  Uod;  f  tIT 


lubtlU 

PtDtE 

Nie,  l»S;  t  IMS- 

Hé,  nM;  régent  de  Cumie, 

Ep.  ilio,   Jean  m,  doc 
deBreUgne;  1 1)41. 

Ëp.    (311, 

¥ar«,  fliledelBcqueen, 

ni  d'Aragon 

pgiLim  BialTix 

Hé,  13»;  duc  de  Cabren;  Ep.  ijw.AlphoDieTV.n 
régent  de  caaiille,  ino;  dePortoBBlifiSil. 

-t  lUS. 


;vGoo»^lc 


HISTOIEE 


BOIS  DE  GASTILLE 
XUl-  roi.  ALPHONSE  XI,  fib  â«  E^nlistnd  IV,  roi  de  Gudlle 


Bp.  un,  Marit,  III*  «fàlpluiiua  [V, 
Conc  À.  in*,  ÈUotion 


Xir-  piCnRt  u  OirtL 


tp.  I*  Ult,  Blanck$,  Bile  de  Pl«m,  duc  d*  B«Drbon  :  néa,  llli:  ODprluDDie,  l: 
i  1161; 
V  IlSi,  Jtanm   Farnond»  W(  CmIpd  ;  t  ItTt. 
GoDC  1  Ifartt  la  PadlUa  ;  f  llti . 

! 


■<e,IU4|ilU>.  Eto,  ll»|f  im. 

£p.  Itll,  Jau  da  (îmd,  ite*d«  Laneaitre,  fli*  d'Ëdoainl  III,  Ëp.  IITI,  Edaicnd  da  I,tng1n,  duc  dTork  M  comte 

ruid'tngtetarretpréuinduilli  le  wnnmDe  da  CulUla;  da  CÛpiidge,  flii  d'Uourd  lll^l  d'Angleterra; 


le  OiiUla  f^  eea  p^Mns,  lut  ;  prtUndinl  k 


VaOïtHnt  da  Loficailn 
t  Ul». 
tp.  un,  HaiiH ,  priD«a  dn  Ain 


m  d'HenhllI.  (V.  ai-contre.) 


YVIll*  JBU)  Il 
,  14«!;  roi  da  Cxiilla  et  da  Ltoi,  lUtii  I4M. 
I,  Jforit,  flile  da  Ferdinalid  II,   rd  d'Angoa;  f  1441; 
I,  Itabtll»,  Bile  da  Mtn,  InhDt  de  Porlugd;  't  I4ta. 


tlX'  HENRI  IV,  L'IHMissinr 


tp.  !•  1440,  SlofKfta,  fliia  de  l«n  II,  roi  d'AragoDj  ripudiéa,  I4}1; 

t 1484) 

1*  I4>S,  Jaannt,  Alla  d'Adourd,  roi  ds  Porlugtl  ;  r«pidite,  lit»  ; 

t  l4Ti. 


;vGoo»^lc 


D'ESPAGNE.  6'tABLEAtj 


ET  DE  LÉOT^  (Fin) 

et  d«  Léon,  et  de  GonsUnce  de  Portugal  (Voy.  tabl.  CGXXTV.) 

BldsUoD,  ltll;tl)S*' 
roi  da  Parugtl  ;  t  KM. 
daOttMMf);  t  ilil. 


iniiDB,  19H)  grxDu  mu-  UMTd;  lié,  ||3S;  Comta 

'«  de  l'ordra  de  Stint-Jw-       «fAlbugocrqua,  leignaar  ds  Han 

— ti»s8.  t  im. 


tp.  ÉUcttCT*  tÀnguto. 


ta.  lin,  Béairix,  Ule 
d*  Fi«rr«  I",  roi  de  Potugd. 


fp.  1*  mt,  ÉUmuin,  alla  da  PMm  IV, 

roi  d'Aneon;  t  tSSi; 

V  IWt,  Bialriic,  BIlB  de  FenliDUid,  rai 

da  Farugal  i  t  a«iia  pot^driti. 


éléormn 


£p.  1W3,  Calhtfint.  BlLe  de  ]«*n,  duc  de  UoeiMT*; 


119»;  régent  de  CuUlls,  Itod; 
d'iragOD  ,    lill  ;.  t  lUS. 


£p.  Ul(,  àlpboDM  V,  3 


Sp.  lUO,  Henri  d'tngM,  Btvqala  ée  Tlllen» ,  gnnd  m: 


et  de  LéoD,  1474;  flMl. 

XX>Mtep.  llaS,FeHDIHAI<DD't«ACOii,LiCikTaOLiDH,  IIKdeJeanll, 

loide  Kattneatd'iNeBii.  (V.  UM.  OCAviU.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  D'ESPAGNE. 


I"  roi.  RAMIRE  I«,  Sis  de  Saoche  le 


Bp.  1°  [OCS,  FilieU,  Bile  d'RlMuiii, 


ip.  Àgnit,  flIlB  da  Guillums  VI,  camw 


Vf  FGTROHtLLB 

Hie,  l(3>;  reine d'AngOn,  IlIT;  abdique 

Ep.  tlH,  IliimiiDd-Uniiger  IV,  cemle  da  D>rcelona;  lëgaot  da 


VII*  AI.PBONSK  II,  LE  CH18M  (nArwoNti) 
nteda  Barcelone  H  roi  d'Anton,  UtJ;  comcede  Proveace,  ml;  de  RDUBsillon,  IITI;  t  IIM. 
Ep.  I*  JfofoWf,  fille  d'Alphonw  I",  roi  de  Ponujal;  répudiée;  t  «»n»  poM-j 
V  1174,  âancif,  aile  d'AlphonMVlll,  TOI  de  CifUlla;  t  liog. 


VIII>  PËDRB  II 

m.  IITS;ro[d'Aruoii  el  comte  de  Ba>teloAe,ll»g;  t  ITII. 
tlOt,  Marli,  fille  de  Gulllaunfb,  comla  ds  Monlpellier;  i  ilit. 


H,  lacs i  roi  d'Angan  ei  comtedeBircelone,  ml;  de  Vilence,  IIlS;  i  lil 
£p.  [•  llll,£l/onof>,  BlIed'AlpboDielX.roldeCaaLIlle;  rtpod.,  milj 
1*  llli,  roloruta.  Bile  d'André  II,  roi  de  Hongrie;  i  lljl  ; 
1*  13»,  TMriti  VidiuiTl. 

! 


iiabtlh 

Hu'  unip^vip  «I  uv  Taiciiw.  lAivi  iHoitiiD,  14DX1  j  iï«3'  Noo,  1947 ï  reine  de  France:  t  13T1. 

Ep.  mi,  Coiulancl,  fille  de  M^nfrol,  roi  de  Sicile:  t  1300,  Ep,   IMl,  Philippe  la  Hardi,  roi   de 

PriDce;  t  IISS. 


Il*  ALPHONSE  m 
Li  BiuiFAïuirr  Ri 

Reconnu  hérlUei   de  U   eoofonne  d'Araguo,  „--, ,  . 

I3)i  ;   roi  d'Aruon,  ill];  Ep.  I-  KM,  Blanchi,  urie  de  Cfairle*  II,  mi  de  Kaplei; 

t  I3SI,  aani  elllinee.  i  lliOj 

V  1)13,   ilarie  dt  luiignan.  Alla  de  Buguei  III,  roi 


J.  i»l , 

Èl^indtdiMoncada. 

lATM 

Wder*  hériiler  da  la  eoumnne  d'Aragon,  lui  i  renonce 

h  iei  droliB  BD  tràaa,  iJlï:  grand  malire  de  l'ordre 

de  Calalmii,  eutafla  de  celui  da  Hunuta  ; 

i  1M4. 

Xlll-  ALPHOnSE  IV 
Roi  d'Aragon.  (Voy.  labl.  CCXJVJI) 

DiqitizeabyGoOglc 

7"  TABLEAU.  —  ROIS  D'ARAGON 


Grand,  roi  de  Navarre  (Voy.  Navarre). 


IMt,  pAiJjp)»,  fll1«d«Gulllinm«IV,Canl«deToiilDu>B;  1 


Ep.  Agaii,  flile  de  CnillaDmc  la  Vieux,dDC  d'Aqnitaine. 


RtiHO^in-BCiuioEn  III 

Comte  de  Proienee,  ItM!  tim, 

ComW  it«  Proience,  llll  : 

da  HauMUlon 

etdeCerdigne,  lias. 

\ 

II7S,  Sinchel",  roi 
e  ParMgilj  i  llll. 

"iîwi't  m».""'          Ép. 

Conitanet                                      ÉUûnare 

<>en»ric,rold«Bangrie;                                pa<l. 

t  IÏ04;                                 Ep.    IIM,  HiimaDd   VI, 
•  lïM,  Ftéd*ric  II,  roi                 comis   de   Tenloiii»  ; 
ir   Sictle,  depnli  tm-                   i  tm. 

Sonrf» 

Ëp.ion.ital'nKindVIl, 

coDileds  Toulouse; 

Né,  134]  ;  roi  de  Majorque  ;  comle  da  RonB- 

alllon  et  deHonipeirier,  fui;  f  I9M. 
Ep.  I1IS,  Eiclarmondt,  nile  de  Roger  tv. 


Fa£i>£Kic  II 

RoldeSirile,  litij 

i  liai. 

(Voj.  Stella,  tabl.  CCXIV.) 


ni  de  Nsples,  depuia  rtA  de  N. 


Ep.lSK.Flédiric  le  Beau,  duc  d'Autrleba,  dapuli  empareDr 
d-Allemasne,  ■ou  le  nom  de  FtMéric  I";  i  l»o. 


Goo»^lc 


HISTOIRE 


ROIS 
Xm*  roi.    ALPHONSE  IV,  fila  de  Jayme  H,  roi 


,  Éliouort  it  CotHOi,  aile  de  Ftrdiiwni]  IV,  i 


XIV  PËDHE  ir,  LI  CÏIÉHDKIIUX 

M,  l)lB;rold'Ar»gon,  ISje  ;  f  tSBT. 
Ep.  !•  IJJS,  J61H1,  flile  de  Philippe  d'Erré 


J>  l)»,S(tïH«rf<fordo;ti4 


dHUfOM» 

1 

N«,  tSiO;  premier  duc  de  GiraDnej  roi  d'Angon,  llIT;  ^  isgi. 

Ep,  l"  u;3.  Marlht.  BlIedeJwa  1",  comie  d-Am.sicnic,  t  UT): 

a-  l-alan<l>,eiledeHDberl,d>icdeBtr;ttlll. 

1 

Prftendïnla  au  Irftne  d'Aragon,  1410; 

Ed.  ism, Mttbiwi,  comie de  Foii ; 

Bp,  1400.  Louia  ir,  roi  Uwlalro  de  N|rin 

t  l»t,*aiiijioslériié. 


XVIIE*  ALPHONSE  V 

Ll  S«ai  ET    LK  MtOHANIHE 

Hé,  im  ;  roi  d'Aragon  el  de  Sicile.  I4!«  ; 

uopie  pu  leiDDelI,  rejna  de  Naplea,  itm;  t'etnpire  du  roiiume  1 

t  ItSB,  taui  posieriié  ligiitme. 

Bp.  tus.  Mari»,  Bllede  Henri  III,  roi  deCaiiille: 

■FI4M. 


JlIK-  JEAN  11 
■goiï  ei  duSiciie.  I4SI; 
.  1»  IIIB,  Blon(A«, 


Bp.  !•  1444, /«oteJlxfe  Pie rmont: 
»■  I4T8.  JeontM,  alla  de  Jean  II,  1 


le  de  Fiddétic  Mcni-lnve 

■miranlc  de  Caaillle; 

+  IMS. 


Il  poaUriié  Mgiiime. 
Ep.  usa,  Atmt, 
fille  d'Adolphe  !•',  dAo  de  Clèvei  : 
t  lAl. 


Ep.  1440,  Henri  IV, 


Ètéonort 
ledeHaTam,  iu>; 


n  njiuine  piniculier  ;  II  fui,  h  celle  époque,  Hwai  h  nW 

Goo»^lc 


D'ESPAGNE.    8"  TABLEAU 


D'ARA<K)N  {Suiu) 
d'Aragon,  et  de  BUa^  de  Naf^es  (Voy.  tabL.  GGXXVI) 


;  née,  tl*1  :  t  IW>- 


Corulana 

t  IMO. 

Sp.  Iiime  IL 


XVI'  UAM  IN 

Roi  d'Aragon,  IMS;  t  lUO,  Minposlérii*. 

Sp.  1'  liia,  Marit  Lape%  it  Ltma;  -f  itOS; 

14DI,  MargutrUt,  Blls  de  Pierre ,  comle  d«  Pn 


0.  ISIS,  Jein  !•', 

roidsCHBIille; 

f  OH. 


Ep.  1107,  jBcqaei  n, 
comie  d'Urgàl. 


M,  iIm;  roi  d'Angt 


Ëp.  ins,  ÉUonon.  Blla  de  Sanche  de  Cislillc, 
CdoM  d'Albaquerqiie;  t  lili. 


Bp.  1410, 


;p.i4at,£doiunll», 
Infuildaranugil, 


I.  1*  1410,  Caliitriat 
mie  de  Henri  III, 
rotaeCulilIe; 


PgRDINAHD 

LB    CATBOLialIC 

Roi  de  Cuiille  «  d'Arigon. 
(voT-  uaii.  CCXXVllIO 


Ferdl'ne 


erebaièque 

1 147 1. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


ROIS  D'ESPAGNE   DEPUIS   LA  RÉUNION  DES 
I"  roi.  FERDINAND  V,  d'Aragon,  le  Catholkïob,  fils  de  Jean  H, 

Hé,  U»;  roldaCuims,  l4T4ld'lngon,  ItiDideCriDadt,  UM; 
t«bl].  Ëp.  l' iU»,  Isabelle  t",  diCistillc,  mit  deJnn  II,  roidaCutilleMde 
' '-    'Mime  et  ds  Uon,  l(6Si  reine  de  CulilLs  et  de  Ltoo,  Itlt; 


Ep.  I*  tiM,  AlpbonM,  prince 

de  Poriog»!, 

fils  de  }tui  le  Gnod,  roi  de  Peiiogal  ; 


i,  ISH;  prince  d«  Asturiea; 

i  i\tJ,  •iDipmt. 

£p.  tWT.MaraatTill, 

e  de  Miilmilisn  1",  empereur 

d'Allemagne. 


(,  la  Fotlt 

lé  deciiUUe,  IS 


dspnig  eœpereqr  d'Alleni>cne, 


ROIS   D'ESPAGNE  DE 
II'   PHILIPPE  I",  d'Autriche,  le  Beau,  fils  de  Maximilieo,  archiduc 


ÉUonOTt 

Kée,  un-,  i  lise. 

Ep.  1°  ISIï,  Emmumel 


III*  CHABLES-QlllNT  ou  V  H"  comine  roi  d'EsjiïBn*) 

Né,  ISOO;  BOUTer»iû  des  P«ïa-B»8  ;  rcii  d'Eipigoe.  iSiSi  couronaé  roi  deCu""». 

ISIS;  empereur d'AlIeinijne,  ISIt  ; 

BbudoDna  eei  Ëtila    hér^dilairee  des  Pit>-Bbb  à  ion   fila,  l!S>; 

ihdiqoeen  w  fueur  Ucooronne  d'Eipigue,  li5(;  renonce  à  l'empire  en  tuMr 

deTiiste(F,BtrDmidnre],  issi; -t  isjg. 
Cp.  tSM,  rtatelte,fllie  d'Emmanuelle  For[UDé,rol  de  Ponvgil;  née,  Iie3itl»<- 


IV'  PHILIPPE  II 

Né,  I51T:  roi  d'Eapinie,  istOî  ds  Portunl,  isto;  - 
>.  1°  lits,  Mnrlt,  aile  (le  Jean  111,  roi  de  Poringal  ;  née, 
■  IS51,  âanV,  reine  d'Angleierre,  Alla  d'Henri  VJll,  rul  i 
Bée,  ISIS  ;  +  lisg,  un>  ponérlié; 
J>Eli»a(«Hi,  aile  de  Henri  II,  n     ■"  " 


Ëp.  U43.  Haiin 
depuiï  empfrenrd 


u-Marit  d•^l^trieh^    f 


Hé,  1J4t;   i    liM. 


e  Uaiiin 


I 


VI'  PHILIPPE  IV 

Né,  IGOS;rai  d'Eipigne  etdePurluga 
p.  !•  161i,  etiiabtlh.  aile  de  Henri  1 


iAulrjctit,  aile  de  Ferdinand  m, 
ni  de  Tolède,  t«^^■,  f  ttss. 


Ep.  1160,  LuDii  XIV,  r 


IfargverilfThiTèii 

Née      1«SI;    t  .IMÏ. 

Ëp.  IGM,  Léi.p<>ld  I",  empereur d'Atlemagi* 


D'ESPAGNE.   9'  TABLEAU 


DIVERS  ÉTATS.  MAISON   D'ARAGON  (fin) 

roi  d'AragOD,  de  Navarre  et  de  Sicile  (Voy.  tabl.  GGXXVII) 

ds  Hipln,  isot;  i»  H»irrc,  uii;  lègmi  daCMiillv,  l!M;  t  tsi«. 

t  ISoV;  —   3°   ISM,  GtmuiiTU   rf«  Faix,  OIU   di  feu,  licomw  i»   Narbonoe. 


roi  dl  Porm^ 


rotd'ADgleierH 


Gilles,  flli  dB  ne 


LA  MAISON  D'AUTRICHE 

d'Autriche,  depuis  empereur  d'Allemagne,  et  de  Marie  de  Boulogne. 

OaUlIf.lJO 
de  CuiUlB  1 


Funnuit  Iw 

ipercnr  d'AIlcnugne, 
}>  bnncba 


Jeanni 

tti»,tiiT,  t  un. 

tp.  li»,  Jeu,  iatMDl  de  Foniigal  ; 


Luidre  de  Hedicii, 
■enceitiSlJ; 
mite,  dac  de  Parme; 


!,  ii\T,  généril  des  troupes 


it,  ts»;  t  i«ii. 


Cp.  leJI,  Ferdinand  III,  empereur 

d'ÀllenieHoe  ; 

+  18S7. 


VI1>   CHARLES  II 

i,  IMl;  roi  d'Etpagoe,  IMS;  iQKiiiue  pour  ton  hérilierPbUippe 

deFrufe,  duc  d'Anjou,  HIb  de  Loait,  diuptiin  de  Fnmce, 

et  pelii-ai(  de  Louis  :(IV,  IIOC:  t  tli»,  biui  pixi. 

£p.  I*  KT»,  Mari4-Li.uju,  fille  de  Philippe,  duc  d'Orlinns; 

1-  1«M,  Marit-Anni,  Ûlià  de  Philippe-Gaillaume, 
oonua  ptitUn  de  NeabwrE;  ai»,  l««t  -,  f  nu. 


tulle,  IMI;  eu  Fruce,  lUS; 
t;  premier  mlDiiire,  itITi 
t  ma. 


HISTOIRE 


ROIS  D'ESPAGNE   DE 

Vni*  roi.  PHILIPPE  V,  fils  de  Lonis,  dauphin  de 

11',  dic  d'injon;  dieliri  ni  d'Bspiftne  k  FoBMlmblraa  cl  k  Hidrld,  tTW; 
Ep.  I*  ii»l,  Itarù-Louitt^labriilU,  Slle  da 
V  iTii,  Eliaatnlk,  flU»  d'Eduuil  II,  ruatta. 


!•  FERDINAND  Tl 
roti^pïHne.iiM; 

fWrin,  fille  ds  Jhd  V, 
ni  da  Purugal;  f  17». 


Ih  CHARLES  III 

Ni,  17ISi  intuit  d'Eipunej  di 

'     '  «I  da   pTbîhiic 


nsi  ;  générolidim 
méa  «ipjRnole  «n  1 


Ma,  ITIS  i  fiancée  1  LonU  Xr, 

roi  ds  Frinee,  1111  ; 

raoTDjée  en  Espagne,  liji; 


Sp.  nu,  MahfAmilit-ChrU- 
(ftu,  Hlla  d'*ugu>la  11,  ri.i  da 
Pelogne,  «Itcieur  d«  Sua; 
t  neo.       I 


lil'CnAnLF^iv 


FnDlMÀHO    IV 

(Anloine-Pucal-Jein,  eu;.} 

Si,  ITll  ;  roi  du  Niplei,  iiM 

ti>a>.(Vaf.Nwl«a.) 


lïoRi  t  laip. 

Ép.  IT«Ï,   Varii-LtniÙi-TIliTèM, 

Slle  da  FbiUppe,  duc  da  Parma; 


Marlf- 


Fonngil  ; 
t  I8M. 


Ifarit- 

LouiH-  

Joiéphini-      (VoT.ntL 


Lodli  I", 
roi 

d'Ëlruris  ; 


XIV*  FERDINAND  Vn    CHIHLES-Hai 

laidoro  (Do 

>    W,  i7B8;(ir0i 


poléoD  1",  emiwreur  des  Fnncaiai  né, 
1IM;  Drince  rrannit,  ItM;  général  de 

I    de   Naplea.    HMi    roi 


dEapune,  tMt;  délrtné,  IBIÏ;  f  H 
Sp.    IIM,    Marii-Jutit    Clarv ,   elle 
H.  Uarj,   négoeiani  *  «—'n--   - 
l7T7itl«M. 


tlW4. 

,,    eue   da 

t  Manailla;  née. 


d'Eui  Fnncola  l", 

l-l»iSi  roi  da 

diulla  Hiplct; 

d^Eï-  t  U30. 


aon      aia     Charlt 


fille  dBlean  VI, 
roi  da  Ponugll; 
□ée.iBDai  i  is3t: 


nia.  IBM:  tiBM. 
Arrtdondo  ; 


/Hbalia- 
FerdinaviU- 

Françaiif 
JeiépMnt 


cacsion  paiera  elle  ei 


tp.  IIM,  Marié^aro- 
Imi-Ftrdinandi  dt 
Bourbon-Naflu,  Hlla 
de  Francuia  I",  roi 
deaD«ui-SI*nlea;nd«, 


JuN-CtMrlaa-Haria- 

[ridore 
Hé,  IS31  ;  jpteiit 

tp.  1B»7,  Marie,  arthi- 
ductaewe  d'Aiiiriclie  - 
Etie,  fille  de  Fnn- 
çuia  IV,  duo  da  Ho- 
dtnai  né*.  11». 


Goo»^lc 


D'ESPAGNE.  10-  tableau 


LA  MAISON  DE  BOURBON 


France,  et  petit-Bis  de  Louis  XIV,  roi  de  France 

■MlqM  sa  hTMir  ds  mu  Bli  «toi,  pnii  reprend  le  podTOir,  tl»;  t  Itw. 
lallfdiud«Sin)i»iBie,  l«n;f  1>I4; 


nnc  de  Firme  el  ds  Flai- 
unce;  i  tlM.  (Tige  de  In 


KaTit-InhlntlIf 

Ftrdinandt 
Née.  17a«-,  t  ITIi.  _ 


GiBUU-AnioiDe-  Fj 

6,  nw;_-t  iT»B. 


Ép.  mi,  Marit-Amilit,6»a 
de  Cliirles  IV,  rui  d"E». 
p«(ne;  née,  iTTRj  t  nn. 


CanUnt-Joiiplii-JnloInttU 

Née ,  ITIB  i  comtes»6  de 
Chlnch[>ni  répudiée»  isvB-, 
t  iwa. 

Ëp.  nai,  Haanel  Godoi, 
Al'irez    de    Furiu  ;    né, 

nu  ;  prince  de  Poaserine. 


!,  princeue  de  Béira 


E£»«TiEN-Gibriel-llar1«  de  BOvrioh  et  Beiomce 

N4,   ISIl:   infant  d'RRpacne,    grand  prieur    da   Salni-Jtin. 

Ep.  1°  lasi,  karii-ÀmiUt.  Bile  de  Fnii;ul>  l",  rei  dei  Deni-Siclles  ; 


'H  «■■■a-  renuDvin                  rrun^ije- 

ia-Ferdiouid  Hé,  laaj;   infant               Jfarû 

Itll  g  dite  de  d'Eapagne,  dno  Née,  lEU-,  infinie 

HJli,   labnt,  de    SiTille,             d'Espagne. 


d'Eapagna.  la  flotte  Mpa- 

tp.   iMt,  gnole. 

ItabtUi  II,  BpTiskl,  B/Utu 

relue  d'Eapune.  rft  CoaMIet  (I 

(Voj.  SksUt  Fiman- 


XoTlt-ChrlilHi*- 


ËàeJI 


de  ScBBa,  grand 
d'Eapagne    de 


FajtRçaiB-Karts-Trinité,  etc^        iLEKat-Henrl-Mirie,  i 


Mari»  M  Otmio- 


HISTOIRE 


ROIS  D'ESPAGNE  DE  LA. 
XIV  roi.  FERDINAND  VII  {Marie-Fhawçois),  fils  de  Charles  IV, 

Ni,  nVt;  prince  du  ÀiIarici.iTSB;  roiâTip^na,  MM  ;  pritonnUr 
!•  nÙ-J/arii-liabiUe-FranfolÊt, 


XV  ISABBLLB  U,  [HiKii  Louise) 

, ..  iOi  prInceiMi 

»,  FR1NÇ01S  I 


née,  iBlOi  prInceiM  de>  Aatuiiui  rclni  d'Eapagne,  isSJj  dsclirée  mijann,  isï). 
'RiNçoia  D'Assi!ii!  de  Bourbon,  duc  da  Ctdli,  fifa  ds  Fnn;Dii  de  Paule  de  fioarbon,  duc  d<  Cidix  ; 
oit  le  tim  hODDriDqac  de  Majealietdc  roi  d'Espagm,  IBM  ;  cspiUine  génsril  du  Uméel  dïapagn 


MaHi-ltabillt-  Franco  i$t  AlPBONïfc-Fr«neoii-d' Auiis- 

Nt«,IUI;iiihiilcdïipiene,priDeeHc  Ni,  iïsti  prince  du  uloiiu. 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  LA  MAISON 

HENRI  de  Bourgogne,  fils  de  Henri  de  Bourgogne  et  de  Sibylle 


Ëp.  Iite,  Mahaud,  filla  d'Amidéa  il, 


U*  SAMCHE  L*' 

Hi,  IIM;  (OldaPoriu^,  IISIJ  deiAIgtmt,  IIB?;  t  H 

Ep.  11TS,  Douce, 

ÛUc  deR^mond-Bsranger,  comte  de  Barcclcnaj  f  liPI 


Ul'  ALPHONSE  U ,  LC  ObDb 

Si,  llBt;  roi  da  PorUgil,  [IM  i  f  IMl. 

Ep.  IlOt.f/rriiqw  fiUad'AlphoawUI, 

roidecuLiiiei-t  ino. 


IV  SAHCHE  U 


:vGoo»^lc 


D'ESPAGNE.   11"  TABLEAU 


MAISON  DE  BOURBON  (Smie) 


roi  d'Espagne,  et  de  Louise  de  Parme  (Voy.  Ubl.  CGXXIX) 

m  France,  tiM-<SU-,  rapreod  la  poaTCrir,  IBU;  f  lltl. 

mis  d«  Ferdlmuul  I",  roi  iu  woi-SiellM;  née,  llHi  f  l»«i 

âll«  de  Jun  VI.  roi  d«  Portugal  ;  aét,  ii«T  ;  i  1«1B  -, 

fille  d<  Muimllien,  prince  désaxe;  née,  18«3;  t  IM»; 

règenM  du  rojaume,  1 91^-1140;  nuriie  eu  seconde*  DOcei  (1(19),  tFernuid  MuBoi,  crié  deptûs  duc  de  ni 


Marié  ■  Leui^^FtT^iaand^ 

Née,  1Ï33;   Infuite  d'Eatiagne. 

Ëp.    iat(,  InlDine  d'OrUani,  dnc  de  Uontpenaier,  Ula  de  Louli'PbllipiH  1",  ni  du  Fntnciù;  né,  IBU; 

cipiUine  général  de  l'armée  eiptgnale.  (Voy.  France.) 


Kari»d4lPilar-Birtrtiiiri,tU.  Marie-itUa-Pat-Jimnt,  etc.  JfarM-EiiIalll-Frdnfoin 

d'Àuitt,  etc. 
née,  IMl;  Nie,  t»Sl. 

lahote  d'Eapagne.  lobnle  dïspacne.  Née,  Itt4; 

infante  d'Eipagne. 


PORTUGAL.  1"  TABLEAU 

DE   BOURGOGNE 

de  Boargogne,  et  petit-file  de  Robert  le  Vieux,  duc  de  Boui^ogne 

dePertDgal,  IWS;  t  lllï- 

de  Castiîb  i  comtewe  de  Portugal  arec  ton  fin,  Itll-llll;  f  llM. 


HnouguBt 

■enl  tus;  proclamé  roi  de  Portugal,  liât;  f  il 


Êp.  liM,  Ferdinand  II,  roi  de  Léon  ; 

niTiK-MiukUdt 

+   un. 

Ép,  i*  ltS4,  Philippe  d'AlMce,  comte  de  Flaodn;  tu»; 

V  liU,Eatle«IU,dnc  defionreogneit  un. 

•  PiinnB 

Mé,  IU7i  comte  dUrgel;  MM». 

Ép.  ÀTtmbuTgt,                                       fip 
flUe  d'Enningand  ,   comte   d'Urgel  ; 
1  1111. 

Viériti                                                 Bémgin 
^'u»tïphï^*IX?rol  de                 fip.  isi» ,  wlodiioii  U ,  wl 

V*  AU'HONSE  111 
RoidePortDiaL  (voj.  labi;  COIIUI.) 

£boMf. 
Ep.   Uï>,  Waldemar  UI,  rai  royal 

Gooi^lc 


HISTOIRE  DU  PORTUGAL,  s-  tableau. 


V*  roi.  ALPHONSE  III ,  ais  d'Alphonse  II ,  roi  de 

Ht,  IllOioDDiudeBuiiliitM,  laiiirtgealdaPorUfs], 

tp.  1*  IIU,  Matltitdi  di  DammoTlin,  oomMie  d«  Bo<ila(iie-Mr-fliti', 

■Il  d«  Philippe  AagukU,  roi  (l«  France; 

1°  »S«,  Btalriz  il  GniMon,  Ule  nuanlte 


VI*  DENIS,    LI  PHl    »■  Ll  PlTME 

Ep.  iWi.Èlitabtth,  llMde  Pierre  111,  roiVArs^n;  f  niS;  c 


ConiMuM 

Néeiers  USO:  t  UU, 
£p.  1)01,  Ferdiiiud  IV,  rai  de  U^ii 


Sp.  I3ÏI,  ALptaoaseXl,  ruîde  Osiilleii  13»». 


II*  FenDlNAKD 
ii<i:rDidePariui.-al,  IJOT; 

ledeCiiiille,  llsg-tS71  ; 


t  1361. 


Punugal,  iUt-i4Si>;  t  lUs. 


X1I>  ALPHONSE  V,  L'AraictiN 
é,  IU3;  reconnu  héritier  du  lr6ne,  ikll;  roi  de  Ponogil, 
IA3e:f  litl. 
Ep.  lUO,  halnlU,  Blls  de  Pierre,  duc  de  CaimbrOi 


de  Siinl-Jacqueti 


religieuM, 
UlSitlUO. 

IlIPJEAKII.LïP^FUT 

Ké,  lUl  i  toi  de  Poniig.1,  i  tsi;  proclamé 
deVi«o:'f  prèeisn.       ' 

AUBOHM 

9i,  HT>,  prince  de  Punagel  :  t  I4>i. 

Bp.  luOtll;  flile  de  Ferdlnud  le  Calholique, 

ml  de  C»Ii lie  i  mariée  eo  lecondeE  D0cea(ltt1)à  Emnuui 

le  Forumé,  roi  de  Portugal.  (Voj.  UbL  CCXUU.) 


■l  granO-nulln 


;vGoo»^lc 


ROIS  DE  LA  MAISON  DE  BOURGOGNE   (Suiu) 


Portugal,  et  d'Drraqno  de  Gastille  (Voy.  tabl.  CCXXX). 


VII'  ALPHONSE  IV,   LK  BHA»  ET  LI  PlU 

{•e  réxolie  coiiu^  Bon  père.  13ID  ;  roi  de  ronugtl,  llu;  1 13 
Ep.  1309,  S^alrix,  Bile  de  5BDi>b«  IV,  lul  de  CuUlle. 


ri  11*  PIERRB  1«.  L 


I.  t°  1133,  BlaielU  dt  Caltilll,  BIK 
l>  1338,  CciuMnM,  elle  de  JeuD  E 
ylniidê  Castro,  BUs  aaiiir«]le 


LI  lUtTICIEH 

I;  +  llii7. 
»ille;répad.,llst; 


M  di  Lancaêtri,  Alla  de  Jcai 


laPortDgl1,lU>;f  I43J. 


UaMl, 

lue  de 

nt,  U(ii>;eonnéublB 

d 

Bilardj    prarciw 

Perdre   de    Sil 

eSSWÏî 

&'-(!.•: 

"sr' 

Itubollt 

Waifia 

de 

de 

Ed.  iU«, 

t  1U«. 

aûcdeViseo.  ' 

Ép.  CAarlolW 

coDDiiable 

'•T' 

pu-  let  Csuaim, 

<ta 

(Vuï.ei-wulr«0 

ep.Ferdli,«ndll,    duc 
tngnDn  :  uni. 

UV  EHHANUBL 

LI  FatTonL 

Roi  de  Peruinl. 

(Ver-  tiU.  GCXlUt.) 

DiqitizeabyGoOgl 

HISTOIRE  DE 


ROIS  DE.  LA   MAISON 
EMMANUEL  le  FoETimi,  fils  de  Ferdinabd, 

Hé,  Ug*;  ducdc  Béjiet  conoitibledc 

.  ]•  1ÏR7,  lubtUt  d'if  itji<m,  dits  âl  Catlillt,  Dllc  de  Ferdinand  la  Calboliqoe,  roi  d'Espigoc. 

!•  ISM,  Jfori»  dt  CatlilU,  «eor  d'Uâbelle, 

a»  111»,  ÉUotMTt,  flil*  d«  Philippe  l",  d'iolrich»,  roi  d'Eapcune,  el  «œnr  de  Chirlei-Ouint; 


'u    ISÏ*  àalktriiu,  aile  de  Phiiippe   \",  d'AOUiche,  Ép.  liW,  Chulei-Quliit.  r. 

roi  de  C«h^  ei  mat  de  Owl^^liilot;    rtg«nle  3??P^"    "    "">""* 

de  porlng»!,  ist7  ;  +  IH«.  <"  *llem«gn«  ;  t  usa. 


jriiri<-£^lrif 

Vit,  iSBtitlS"- 

p.IilO,CbBrleiI[l,d 

deSiToie;  1  iii>- 


Ké,illT;ttSl*. 

Bp.  iiil^tanntiÀ*- 

Incht.  Iliade  Chu- 

lu-QuInl,  toi  dB^ 


Xlï-  PHILIPPE  l"  {Il  toma 
Roi  dUpâgoB  ;  procUmé  roi  de  Por 
par  lei  Eui>-Cénèrïui. 


iK»!,  1  MO  ;  rïvOiine  f> 


Ép.  4'  1  sîo,  >nne-Jfa™iriiH"c*«  ;  1 


Ep.  liW,  MorjuertU  d'iuiricfce;  1 


XXl-  PHILIPPE  m  (IV  < 

d'EfpuneetdePoriupI,  < 
de  Pûclug«l,  IMO;  +  tl 


mme  rai  d'eipipie) 
3t;  dépnnilli  du  royal 
i.  (Voy,  Bipïeo'-l 


;vGoo»^lc 


PORTUGAL.    3"  TABLEAU 


DE  BOURGOGNE  (Fin) 

duc  de  Viseo.  (Voy.  Ubl.  CCXXXI.) 

Porlugil;  roi  d«  Portngsl,  iMi;  f  islt. 

ei  TflOKG  (fAlphoiiM),  prince  ds  PDrmg^  (to^.  ubL  CCXXXI);  née,  tin-,  f  iwt 
SB  pramièce  Femme,-  née.  Mi;  f  un; 
née,  1498;  mirlte  «n  eccoDdu  Docm  (ISM)  k  François  I",  roi  de  Fnnce; 


XVIII*  ANTOIHB 

Btlird;  né,    is9t;  cooné' 

lible  de  FonuEml,  préWn- 

dut  su  Irtne  de  Fona^, 

1S7»,  liW;  grand  prieur 

gil,  liV)\  ctuué,  1S8D; 
t  IS>S. 


I.   i!ei,  AImndre 
iH,    duc  de    Firme; 
t  iSW. 


CiiffterfiM  EnoDinn 

PrélfDdknla    an    Irftne  Hé  pHlhiiine,  lïti;  d 

r  Porlnnl,  lUIi  t  Itlï.  Gninuraens  rtconoi 

£p.   Jean  !••,  doc  de  Pgnugal;ttS7S, 

de  Braguca  j  t  iMl. 


Emtinin. 

Bl'Brd;  prince  liiukire  de 

Portugnl;  +  16S8. 

En.  l-  llt^,  Emilie, 

IllledeGiimiumedeniuBD, 

priai»  d'Orange; 

V  Louitt  Oiorio,  flUe  dlion- 


nÀinCCE  I»,  FlRNltE 

)uc  de  pnrme,  prétendanl 
uitrAnedeParUigil,tiBO  ; 


TbIodo»  II 

Hé,  li«7  ;  duc  de  Braganee; 

tf.  itn,  in»)  î*  Felojca. 


XXII*  «AN  IV 

Roi  de  Pcnticsl. 

CVvy.ubl.  CCXXXIII.) 


ilTilaire  de  Portugil,  raligieai 
,  >e  hil  prouniant;  f  IMt. 
SU,  Jcanni,  Bile  d'klben, 
oDnedeaiowi;  t  itTl. 


JlfaiirilMlIt-  ÉUonoTt 

Bu-Frédéric,  pr 
MMn-Siegen. 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS  DE  PORTUGAL  DE  LA 

XXII'  roi.  JEAN  IV,  LE  FoBTUNi,  fils  de  Thëodose  H,  duc  de  Bragance  et  d'Anne 

Né,  itM;  dM  «k  Bneinoe  il  et  Barnltai,  Itti; 

Ëp.  tUl,  Lowtt  il  Gmnun,  Bile  de  Jean-Emiunusl  P«rei,  cl  ttear 


XXlll*  ÂLFHO^SB  VI 
Si,  l«U;  roidaPortngtl,  l«SS:>b»HlannBtepimioirhH>nrrire 

Ep.t  tte,    Jfnn>-Fronfôijc  Éiriifirlh.  durïiptw  do  HemanR,  flile    d( 
Cb>rlcs-Ami'd«e  de  SJir»ie,  duc  de  Nemours;  répudiée,  leeS;  inirtét 


XSV  JEAN  V  (Frinçois-Amtoime-JosefH) 


D,  lluTii-Amtt-Joiiphitu-Jnloi- 


e  Lénpold,  cmporODr  d' 


MaTie-MadfMnt.nUrUf 

Née.  ITll  î  t  "«. 

Ëp.  1739,  Ferdiniod  VI. prince  dMAïUu 

depuis  roi  d'li»napie 

>Out  ie  nom  d«  Ftrâinsnd  Tl^ 

f  tut,  «ne  potlérité- 


XXn- JOSEPH  1"(Ehi 


xxril'  HAHIB  l"  (.FrantoUt-ÉIttabtlh-Joiiphine) 
e,  ITS4;  princetse de Bréiil;  reineda  Ponugal  Hdu  AlgHiu,  DTTt 


Jo»ra-Fii*ii(Ois-X*Tiu 

Né.  1781  ; 

dsMlIle,  1780;  tl7«». 

Ëp.  1777,  Jfar*J.>o<Ffo,M-Bn«l<»  d.  Porlufal, 

la  lauia.  (voy.  d-deasu..) 

XXVni*  JEAH  VI  (HinlE-JOin-LodlI} 
Né,  1797;  prince  de  Brésil,  1788;  rcgenl  do  rojaon»,  IIM; 

priDcerégcDi,  ni)9;ruide  Ponogel,  lais;                             ■] 

ep.  IIM,  ChaTlollt-hanuinVrkérht,  Slle  de  Cbarlce  IV, 
roid-E.pagne;  n*e,  177S;  î  igW. 

tfoHf  Tl^io-FronfoiM,  aie 

N*e,  1793  ! 

prinreaee  de  Déiri. 

Ep.    !•  IBIO,  Pierre-CbarlM, 

"t'iM».  ' 

Marie-  liahtlU- 

RoldoPorlural.                                 leidore, 
(Voj.  ubi.  CCKXIIV.}                       inlknt  d'Eipegne; 

"t'isss.  ' 

Harit-                                 Hicvu.- 

ân-Niiaifltalua;  sic.          Marie-Charlea.aie. 
Nc«,IMl.                          Hé,lUl. 

Jforf»-rMri«- 
IMe,  1*». 

zeatvGoOglc 

PORTUGAL.     4- TABLEAU 


MAISON  DE  BRAGANCE 

de  Velasco,  et  descendant  de  Jean  I",  roi  de  Portugal  fVoy.  tabl.  GGXXXII) 

roi  de  PorlDgtl,  mo;  f  ItS(. 

âadHCde  Hidina  »dwiii;  ripole  de  Portugal,  ISS»-IS«Ï;  fis». 


^oiie-Eliiaheth  ilf  Savoie,  m  belle-emir  (Voj.  ci-conlro);  +  1(83; 
A  de  Baciire,  «lie  de  PliilippMIuillaume,  èlecleur  pitaùn  do  nbln  ; 


Fmançoii-XiTiu  BUwdi  né,  1701  ; 

Hé    I8»l-  M-ieor  de  Crato-  «chOTèqM  d'Eïora,  primai  do  FoMiigal, 

'  '+ lin  '  ircheTêque  de  Bngs; 

^  ';"•  t  "M. 

Dm   JOJN  DI  BKMAIiei 

ele  marine,  iTST;Ers 

,  Slle  de  Rodrigae  de __ 

le  de  ioirhira-Frantoiiide  St>, 

Gmmib  m  BUGuci 


Marit-  FrançoUe-BejtBUi 

née.  174dif  18». 

Ëp,  1777,  Joseph-Françoia-Iâtiar,  prince  du  Bréail,   Bl>  de  Pierre  111 

roi  de  Porwgal,  ion  uaieB.  (V.  cl-contre.) 


Marii-Jnm-  VictoiTI-Jeaiphine 

née.   tles;  princeme  de  Béira;  -f-  17SS. 

Ep  IT8S,  Osbrlel'ADloine-Fruicoii'XaTier,  inrant  d'Eapuoe,  Bit  de  Charlei  III, roi  d'EapBgne; 

né,  I75l;-M7t8. 


FiabtUt'Ma'Ht                                   Bon  HicnsL                           Marii-iil'Aiiomption-  Jnn*  de  Jiiui'Marit- 

k  la  ConcfpliiM,  *lc.            (Marie  de  Palrocinlo ■  ]ein'  Jtamu                             Joêiplit,  elc. 

Bée,  iMt  1                                     Otarlea,  oic.)  j,^^^  „,j,                         j,;,^  ,jU,.  ^  „„_ 

régente  du  Porli^,            Se,  IBeX;  régenldu  rojaume,  IIU;  t  ISM.                       Sp.  18»,  NuOai-Jaaepb - 

ina-tlU.                     prend  le  liire  de  roi,  l»n;  banal  SéTére 

de  Portugal,  1814.  de  Mendoia, 

fille  do  priSe  Conalanlin  de  iV  «""l  JX« 

wenstiin  -Wenbeiro  -  Roeeoberg  -,  ilTui 
née,   1811. 


:,Goo»^lc 


HISTOIRE  DE 


ROIS    DE    PORTUGAL    DE 

XIX'  roi,  PIERRE  IV  (I"  comme  empereur  du  Brésil), 
PilidaJcan  VI.  roi  de  Portugil. 

'«nr  du  Brétil,  tiri;  roi  d«  Ponagtl,  IB16;  abdiipie  la  couronne  d g  Portugal 

t.p.  ■•  1(17,  Marii-LiBpoliint'Ciiralini-Jottphr, 

f  xên,  ÀmSit-A»giult-Eugitiit-NapaUort4, 


XXX<  MARIE  II  {txmi  Naii*  Di  GLOKu-)Min»-Ca>KLom,  cic.) 

Nf«,  Itif,  prinmu  do  Béirmj   reine  de   Foriugal  e[  dn  Algaft»,  UM;  -f-   1113. 

Ep.  1*  tns.  «iigutl«'0hir les  Eugène- Ntpoléon,  duc  de  Leucliieoberit;  né,  taie;  duc  de  Sanu-Cniz;  f  is»; 

a*  itlS,  Ferdinand-AuKusie-Fnnfuie-lknioine,  prince  de  I^iie-Cobiiurg-Goch*,  duc  de  Sexe, 

rdd-mirfchil-génenl,  etc.;  ni,  ISIS;  prince  de  Portagil  et  duc  d'ODOiio,  Itie;  roi  lilulsir»  de  PorMgil,  11)7; 


IL  de  rojaunie  pendsn 


inBUpicr 


!V,  Il 


[•  PienRE  V 


lllAiilt-FnMjLHD-lliGiiii,elc.,  Di  BaiGA^U'        (Pflii.iF*i-l|jiniE- 

BOIlKtOK) 

N#.  itlT;  duc  de  Sue,  prince  roTiljneDnnii 

lin  ;  mi  de  Porlunleldee  Mnrfee.ltsl; 
tia«t,un>  poelfrltt. 
Ep.  mt.SlipItimttFridiHqiu-WtlIutmint- 
Anlonit.  fille  d'Antoinei  princ«  d'Kohenul- 
larn-SigaMringeD  ;  née,  tllT  ;  t  IBï>> 


XXXI>  LOUIS  [•■ 


Ckh 


-FUDIIIJIHD 

;  duc  de  Dnganco, 
prince  rojal. 


Né.  lltl,  duc  de  Béjc,  lieuw- 
nunl'  colonel  au  4*  régimoDt 
deonleria;i  IMI. 


BRESIL.  —  MAISON  DE  BRAGANCE, 

JEAN  (VI  comme  roi  de 

Pila  de  Dona  Utria  I",  reine  de  portunl. 
H«,  ITei!  prince  de  Br4ill,lTti;  régent  de  Portugal,  it»  ;  s'embarque  iTee  ta  bmille  pour  le  Brétil,  isoTi 

régenl  du  Brétil,  IBII,  et 
Ëp-  IT9D,  CharloUi-Jaaquint-Thérèif, 

1"  empereur.  PIBHRB  1"  on  no»  PEDRO  I"  (IT  ctiinme 

Hé,  IIM;  Yice-rol  el  prince  rdgent  du  Bré&il,  I8ll:«nperonr  du  Brésil,  iB»;  roi  de 

et  celle  de  Brésil  en  raveor  de  aon  fils  tXni,  i  b3  I  .- 

Ed.  I'  titl,  Liapoldim-CaroUni-Josipht, 
V  ISW,  Am/liê-JugaïU-Êuginiii-NapotioM,  dlle  d'EuB^ne,  duc  de 


tfarit-JanvUre-Jeamu-Cliarlolle,  i 

Fin),  lan;  prlnceBSe  impériale;  rec< 

parlei  Chambrea  hérïiiËre  préacn 


Françoiit-Cantint'Jeanm,  etc. 

Née,  iS14. 

43,  Bruitois  d'Orléana,  prince  de  Jolnv 

de  Looia-Phi lippe  I",  roi  dea  FranealB  ; 

né,  IBlï.  (Vo;.  France-} 


hobelli-CKriiUfit-Léopoldint,  elc 
ée,  iS4t;  iniDceaae  impériale,    IS4T. 


d'Eu,  flia  de  Louis 


PORTUGAL.  5'  TABLEAU 


LA    MAISON   DE    BRAGANCE    (Fin) 

[doh  PEDRO  de  Alcantara-AotoÎDe- Joseph) 

(Tôt.  UbI.  ccxxxin.) 

en  (kigar  de  »  sue  iWCitlM;  prand  le  non  de  duc  de  Bngtnce,  lt3l  ;  tll 

aile  de  Frtnçoii  I",«nip«Mord'Aolriclie;  née,  ll»Ti+  KM; 

fille  dTag^ne,  duc  de  Leuchtcoherg  ;  née,  («II, 


Françmie-CaTolittt,  elc.  piiUI  II  Mari^-Amilit-Àugutli,  a 


Marit-Annt  Firaandi,  tic,  Anlonia-Uaria-Ftr-              FEKoniNiKlfarie-Lauli.eM. 

dt  Brayance-BouriKn  nandt,  etc.  —  ° " 

Bée,lS4j;docheiMdaS»ie.  *  Bragami-Bourban 

Ép.  lli9,Frédéno-»ogi..w.  "*».  lW>;<li':l'«i«edeS.ie. 

GeorgeB.ducda  Siie,ais  Ep.    1861,    l^opold,   prince                                                               Pîiîîr 

deJe«n,rnideS»ie.  btrédiuire  de  H^heniol-                                                               «""•• 


Hirie-Fereund,  a^. 

«;  doc  de  Saie; 

t>i  B«jiCÀSCi-Boimi>5 

+  IMI. 

IW,  KM  ;  dnc  de   S-ïo 

BRANCHE  CADETTE  OU  BRÉSILIENNE 
Portugal)  (MaTie-Joseph-Louis) 

IVoj.  ponuf^l,  tabl.  CCÏHIII.) 

ériRels  Brénil  en  royinme.  Kri;  roi  dePortUEsl,  KIS;  nomme  Fierre, 

rerienleD  Eernpe;  -f- 1S211. 

gileda  Cherlei  IV,  ni  d'Eipegne;  née,  IITI;  t  IS30. 


roi  de  Ponugsl)  D'ALciniiRi  (ANToiNE-lQiEvn) 

Portugal,  K3di  abdique  la  couronDe  ds  Portugal  en  Tavenr  de  sa 

prend  le  titre  de  duc  de  Ungince,  IS3I  ;  f  iglï. 

nile de  Francis  T'r.emprrFar  d'Autriche:  néf,  17*7  ;f  KIS; 

I^Dcbienberg,  prince  dEichitiedi:  n«e,  iSiï:  ducheeiede  Bragan 


II'  PIERRE  II  on  dos  PBDRO  II,  I 
(iui  -  CHiiaLEa  -  LIoroLD , 

h*«,  ISU  i  emperetir  du  Brtail,  K3I  ;  1 


LéopolditU'Th^rèit'FTançoiM,  t 


,glc 


HISTOIRE  DE  CHYPRE 


ROIS  DE  CHYPRE,   1"  DYNASTIE 


HUGUES  VHI,  LS  Brum,  mn 


Ëp.  Bmirgagn;  Bile  de  Gri>A«i 


Sire  rie   Luiignan,  onnle 
d*   1.  HTchei  +  ver. 

Ép.     Malhilâf.    Bile     de 

CenmoT                               1»  mi.  ahiuky  (il  mimne  roi  de  l*ni«ileni) 
SiredeTouvonliMCro'.se,             NéTanllM;  mi.  le  de  Pa|ihns.  rnnneuble  de  léruulem 

1181;  t«r»   un.                                   i.tdeChjpre;HipiBur.leCliipr<.,  IIS»; 
Ed.  Tera  I»>«,   fuilnrh*.                         mi  dechmir  ei<lc]iTi»Bleni,  tm;  tiïDS. 
flile  do  Scbrnn  CUabol,               Cp.  l*£c'ifrMllle  de  Binrioiiin  d'Ibdîn,  tire  de  Haines; 

f  IIST,  f.B6(H*,  reine  de  l.'riii^lem  .  UI*  d'Amur;  1",  roi 
de  Jéru&Bieoi  ;  t  noi- 

1 

CDDni'Uble    de    ChTpn; 
t  MOI  posténle'. 

«é  ym  iltï  ;  rnl  de  Chypre,  lîoS;   de  Mni«»lein,  IMB;  1 1!IB- 
ep.  IMl,  Alii.  flll-  d'Henri  Le  Jeune,  comie  de  Ch«mp»iîne  ei  ro'  de  JéruMlnn  : 

regrnie  de  Clijpre,  lan  :  mirirâ  tn  seconde*  noces  (ms)  h  Boémotid  lï, 

prtnce   d'iniioche   ei  en   iroisii^mei   (ler»   ii4o)   à   HioDl  de  SoiHODi,  mgatar 

deCffutrrs;  réBenie  de  Jérunlem,  lï4I;  t  laW. 

Marie 
Ep.  ms.  Cïuiier  IV, 

Hé,  mi;™  deClijpre,  m»;  tUSS. 

fip.  !■  tlM,  Jlii,  Hlle  de  CuilUumc  IV,  rnarqgis  de  «gniferral  î  +  Ull; 

11°  lerc  1137,  Sirplionie,  fille  d'Hallon  1",  roi  d'Arménie  ; 

!•  USO,  Ploffonn,  Blla  de  Bicni..rid  V,  prinre  d'Aniiocbe;  régeolede  Chypre,  l«ll 

IV  HUGUES n 

H*,  ma  !  roi  d»  CLrpre,  lïS3;tlM7,  MO»   potlérilé. 
Sp.  IMS, /MMtf, tJle  de  Je*D  II,  d'iballD,  lire  de  Beirouib; 1 13»- 

Vt>  JBA»  I«                                           Vil*    HENRI     II  AHtDRT  DE  CHTFIlt  Gdt    »    CHTru 

Né,  lin;  roi  de  Chypra             Hé,  1I7I;  roi  deChn<re  Princetitulaire  de  T;r:  ré-  Connéuble  de  Chaire 

Bi  de  J^silem,  mt I                el  de  JëruBalcm.  iigs  ;  jkbI   de   Chypre,    1304;  et  de  léruulam  ;  t  l^^l' 

t  lltStunipou.                        1 133*.  une  (losi.  f  l3io.  (Tige  deadarnieta  £p.  Etehivt  tlbtlin,  ûaaw 

Bp.  ISie,  Conslanca  d'Ara-  rois  d'Armeiile.)  da     BeTronih ,     Bile    ('■ 


(im)  i  Léon   III,  i<A 


g  II ,  f  ira  di 
Bejroalh  ;  tlllt. 


noi  de  Cbjpre. 
ÇVaj.  ImU.  GCSXXn.) 


;vGoo»^lc 


ET  DE  JERUSALEM,  r  tableau 


(MAISON  DE  LUSIGNAN) 
de  Lnsignan  ;  vivait,  1165. 

i]«  RtncoD,  ulgneur  da  Tii11«bonrg. 


le  i^gDBur  d«      Ep.  Alix,  ci 


T.pie,  miriiuis  de  Mon  il 


Baurgognt 
ll>l,  CuiiCT  de  Honib.'liard,  conn^Uble  itU 
raient;  régent  do  Ch^pra,  IMH. 


sailli  ir<Hi»f»l< 

len  lîio,  Léon  I",  +  »eri   iîS7. 

id'Arméaieif  tll*.  fi|>>  lllt,  Boèmond  IV,  prince 

d'AoUoche;  f  11». 


IsatuOt 
tfinle  de  Jérm-alem,  i! 
1,  prineed'»nit«he,  Hl 


2"   DYNASTIE  (MAISON  D'ANTIOCHE-LDSIGNAN) 


T*I1UGDE8  III,  D'ANTIOCRE-LDSIGlAn,  Ll  GmtlD 

Régent  de  Cbjpre,  lUl  ;  rel  de  Ctijpre,  nei  ;  d«  iétattSam,  il 
p.  I3it,  Iia(wll«,fl1le  de  Gaj  d'Ibetio,  Mignear  de  Boirouih  et  conuii 


ibU  de  Cb  jpre  ; 


KargveriU  iCÀnHochi- 

Sp.  Je*n  de  Huntrorl,  eiri 

TUI!,«8nepo»tèrilé. 


et  régent  de  Jéruulom, 

Ép.  lïlfl.  J.cque.n,roi 
d'*r»goiii  t  IW7. 

t 

tWT. 

Tibarie. 

jvGooi^lc 


HISTOIRE  DE  CHYPRE 


ROIS  DE  CHYPRE.  2*  DYNASTIE 
I.  HUQUES  IV,  fils  de  Guy  de  Ghypra ,  connétable 

Hé,  «OT;  roi  d«  Chjpr»  «  roi  liliil.  ih 
tf- 1111,  AU'' 


dcCbjpN  et  roi  Itlnlairt  de 
tp-ÉUnruirt,  mit  it  fier 


.roid'Arnânie,  IIU; 
Md'Aœpiirkw; 


n  I3«S,  Hiia 


Bp.  iSl't.  Valtnlint,  Bile  de  Bimitif 


Xlf  IBAN  II,  jANUs 

Né.  1374;  rui  de  Chjpre  et  roitiuiliire 

<tc  J^niHlem  eid'ArméDÎe,  1)»!; 

i  I4»i. 

Ëp.  tt09,  ChartaKt.fllle  de  leen  de  Beurbon , 

comlede  la  Mirche; 

régente  de  Cbiipni,  1411; 


HiTCDCSDKCnFIt 


GCT  DR  CBTMI 


ECDU  B"  M"" 

Sénéchil  de  Cbwrf; 


tiliiUlre  deléruMlein 


XIII*  JEAN  III 

à,  141  S;  prince  d'Antloetie;  roi  de  Cli;iire  et  i 

et  d'Arménie,  i4ÎS;tt43B. 

Ep.  I*  I43i,  Alméi,  Bile  de  Jean-Jacquea  Piléologue, 

■nirquiide  Hant(r^mt;-f  14IS,  sana  poai.: 

a*  ms,  Hrfl™,  Biie  de  Théodore  P«\éoloi<ue,dotpow  de  Morée- 

i  14SI. 

Conc.  A  Varie  ifaPalriu. 


jlnt»  de  CAyprt; 
-f    I4«l. 
Ép.  ItSl,  Louia  do  Saira* 
de  Piémont,  depuit  duc  di 


XIV  CHAHLOTTB 

)l  reire  lilnlAlre  de  JéruialMn  ei  d'Arménie,  IttS;  djpoailléede  la 
i  {  cMeaMdroiU  k  11  couronne  de  Cbïpre  à  Cbarlee  L",  duc  de  S«voi 
+  t4»J. 
Ep.  <•  Jeu  de  Portugal,  duc  de  Colmbre  ; 


B,  Louia  de  StToie,  comle  dt 


e,  Blide  Louis  I",  duc  de  SAToie  et  d'Anne  de  Cfaïpre; 


v.Gooi^lc 


ET  DE  JERUSALEM.  2-  tableau 


(MAISON  D'ANTIOCHE-LUSIGNAN.) 

de  Chypre  et  de  Jërosalem.  (Voy.  tabl.  CCXXXV.) 


de  Chypre,  13SB;  roi  de  Cb>pn 
H  roi  liIDl.   de  Jénibalem,  tSg3; 


P-lDce  d'A  mioche  ei 


Mari»  iaChjipre 

£p.  ttgs,  liadie- 
lu,  roi  d>  Kl- 

pl«*Btd«  Sicile 


ItaMt» 

dt  Cliypn 

£p-  13IT,  Pierre 

de  çhjfTB,  camie 

da  Tripoli. 


Bp.  Mari»  A  Chypn,  mie  de  Pierre  I",  roi  de  Chypre.  (Voy.  d-«irti 


Ëp.  13i;,  llablth  dt  Chmirt,  fllle  de  Jaequei  ]•', 
roi  de  Cb jpre.  (Voy.  (ilH;oi:ir«.ï 


I  ;  ircherCque  de  Niizoïle*,  r 


re  de  Jéruaalem  et  d'fcrmiDle,  14H , 


XVI*  JACQUES  [Il 
li  de  Chjpn  ei  lol  tlulilra  de  Jéru»lem  et  d'Aroiéiilï, 
en  DùuMl;  t  Mi- 


t.  VU*  de  Chypre  fui  puiédëe  ptrU  république  de  Veoiie  jusqu'en  Hll ,  uinèe  ob  lei  Tores  en  ïrenl  Uconquiic. 


HISTOIRE  DE  CHYPRE 


ROIS  DE 


EUSTACHE  U,  comte 


dsBuiBe-LurraIn»,  loB»!  Ep- IIM,  JlaH(,  lllle  d«IUIcollEi  111, 

•■croi»,  IDBO;  '  roi  d'Ecoue; 

roi  d«  Jériu.ïlem,  10»;  t  IIU. 


IU<  BIDDDÏÏIN  11, 

tMt  d'Bogiui  1«,  comW  ds  Beihcl  i  n  orolM,  l*W;  MOM  dldcue; 

£p.  JTorpMl,  mil  d*  Gitritl, 

Miliiundt;  t  IlSI. 

IV>  Ëp.  Il»,  FOULQUES  LB  Jeune  (V  comms  comie  d'Anjou},  comls  d'Anjou; 

de  Plolémuide  01  âe  Tjr,  il»;  ro'i  da  Jérusalem, 'iiJlif  1144. 

V<  BAUDOniH  111 
Ep.  1119,  TKiaiara  Comnéiw,  nièce  de  l'empereur  Utnuel  ComotM. 


TIf   BADDODIH    IV 
U  l.tPUDI 

S.l>ïi(.';tt18». 

IX'l*Ilti),  CUÏ   DB  LUSICNAN.  comte  de  Jiffé,  flli  d<  Kugges  le  Brun, 
daHmiilem,]»!;  «igneurd*  Cbjpre,  UW  ;  t  li»,  ul 

>  de  Monlfcrreiî 
irede  Lubiipiuii 
n.po.1. 

., 

tll8S,IUli>U. 

T111*  BAUDOUIN  V 

XI*  KARIB  DI  HOnrrEKUT 

Mine  de  Jiruul«ai,  iMs-,  t  tua. 

XI*  Kt  Ep.  lïlO,  JEAN  DI  BkiennS,  flli  d'Ërard  II,  cumle  de  Brieoue  ; 

m,  iltt  ;roi  deidrutilepi,  me;  priiide  li  courocne 

de  Jtrawleinpar  iDB  gendre  Frédéric  II. 

empanor  d'Allemegne,  l»s  ;  empereur  de  Cunatuiliiiaple,  11)1 1 

t  ia«. 


XIII*  conaAD  IV 


~Cot>»^lc 


ET  DE  JÉRUSALEM,  s-  tableau 


JÉRUSALEM 

de  Boulogne;  t  vers  1093. 


Il'  BitUDOtlIN  1» 

>,  lOM;  eomu  d'BdeiM,  lOï»;  roidel^niEslent,  tlMl;  1  lUI.  uns  (Kti. 

Ep.  l' Gadichtide-,  Bile  de  Raoul  II.  seigneur  de  Tefal;  i  leM; 

a°  Af.,  flile  de  TBulmul.priiired'AniieniBi  répudie,  llCï; 

1*  lllJ,  Àiitt,  Bile  de  Buairbce.  mtrquit  de  Haclternl; 


répudiée,  imjtUlï. 


roi  de  Hranlem,  lui  ;  piiaoûaier  dei  L 
priDM  de  Mliiioe,  en  Irnrtnie. 


Ëp.  tllfl,  BuéinoDd  II, 

priuce  d'Aoïiocbei 

f  11». 


VI*  AUÀUHT  l",  d'Ariou 
Né,  Il3i;  roi  de  Jérusalem,  lIMi-t  11». 

t\i.  1*  [|ST,  À^èt  dt  CiyiÀrltna^,  Hlle  de  Joecelin  le  Jeuoe,  comie  d'Ëdaneg  rtpediie,  llsi; 
l°!ie7,  ifom.  mied'IUiC  Cumotuc,  Kbasucralar;  mariée  en  secondes  Docea  (Illd)   tBalian  11,  seigneur  dlbello. 


Ep.  1°  HuDiCroi  111,  aei{ 

\>  6i»ï"iiW,  COhBAD,  mar-, ....._ , 

X'  («■  V  IIW,  HENRI  II,  Lt  JEDBl,  comle  de  Chimpagneei  de  Brie;  w  croise,  il»  ;  n.i  de  Jérusalem,  If  JI 

X'^Doltrl'iigi,  AMAtlKV  II,  ni  Lil»icii*n.  roide  Chjpre;  roi  de  Jérusalem,  ItïT; 


Ep.  laii,  Erard 
seigneur  de  Bauierupl. 


Miliamit  tb  Ch^prt 


prince  d'Aniioche; 
tlU). 

CToi.  cnipre.) 


;vGoo»^lc 


HISTOIRE 


CALIFES  D'ORIENT.  FAMILLE 

ABDALLAH,  de  Is  tribu  des  Khoraïchiles, 


UIHOHET  ou  HOHlMlllED,  fûDdaUttr 

«nce  i  pr«>-1icr  la  religiOD  DDUVcUs,  (10; 

tp.  t*  iOt.  Kadichah,  ricbt  nuta  de  U 

f  Atcha,  <Um  UMiF*  dM  UUm, 

■  !•  «.(  Aile 


••  alit».  ABOO-BUtR  _ 

Ttulrcel  ïKceaacardD  propbiic,  ctaet  de  rBllt 
Il  rtllgloD.  m;  1  •». 


Bp.  N«bDm«t,  le  projÂiw.  (Vof.  c 


II*    OKiR    (IMU-Hirai-IIN-IL-IHITTIIJ 

Cou  lin  de  MibameL 

liuiw,  tli:  diucdler  d'tt»n-Bekr,  l"  al 

(cbct  dM  enjtau),  ut  ;  t  Mt. 


Ëp-  JV.,  princoM  da  l'uiiManne  À 


ir  Manmi  il,  itt.   , 


D'ORIENT.    1"  TABLEAU 


DE  MAHOMET.— LES  OMMIADES 

fils  d'H-Mot&lleb  ;  f  vers  570. 
tribu;  f  len  m. 


it  U  rïlIgtoD  m 

tribu  de  IbDr>1c]i7iMi  Bée,  liS;  f  K»; 
fllla  iTiboB-Bckr-,  t  W, 


IV  Èp.»n,  ALI  [BlN^AMn-Tut*},  CODiia  de Hkbamel ;  produnt  olire,  89 


DYNASTIE  DES  OMMIADES 


Prélanduil  u  ollhit,  tu  :  t  St«. 
(Tige  de  U  prlDcip«]e  bnnahedM  Uidai.) 


Filg  d'Abou-Soffiin  et  irrïère-pelii-ï1>  d'OmniIib .  de  U  irlbu  dei 

Kbonlchltea  et  pennt  de  Hubomei. 

Mj,  603-,  louterofliir  dtSjtit,»il;  calife.  Mi:  rend  laoallht  béré- 

dîtairadu»  M  limllte;  t  ïilO. 


ltrdn*,7kS;f  TU. 


Hi,tHi  utodé  bl'emplK;  caiife,  see;  f  M3. 
Bp.  N.\  mtriée  ea  fécondée  noces  t  Merwio  I".  (Toj.  cl'fODiTe,) 


n-  HenwAti  i" 

(De  II  Ikmills  de»  Onmledei) 

Caille,  ei4;f<tS. 

Ëp.  N.,«eaTed'T«*idl«;  TlTiitancwe,  119. 


X'  ABDEL-KELEE  

Né,  US  :  calife,  M9  -,  Gouiarneur 

t  TO).  d>Snple. 


Httertemjcaure,  Tlt;  -MU. 


III'  KSRWAH  II 

Ké,  ttr,  gotiTenwar  de  Hésopol» 

dlifa,  n\  ;  i  7». 


HISTOIRE 


CALIFES  D'ORIENT. 

ABBàS,  onde 


eh«[dB  l«  r«Liglon,7Mi 


XXIT*  HlKOUN-Al.-IlASCHn)  (le  JDlTICm) 

Nâ,  m  ;  calife,  7M  ;  t  aoï. 

tp.  Zobéidah. 


ZXVIII*  WATEE-BILLAH 

I 


XXXVn-  MOKTiDER-BILLAH  (frire  on  Bli  de  UoetaS-BtlUli) 
né,  «Ml  ulire,»R;-f  «». 


XXXn*  READI-BILLiH  H.*  MOTAKI-BILLAH 

W,  >to  1  Mllf»,  «M  ï  t  «•.  (Nomni*  à'abori  Ibrahim) 

calife,  »W  ;  dépo»*,  Bt*  ;  t  »»» 


XLI-  MOSTAKPI-BILLAH 


dire,  Ht;  dipoii,B)6-,  tW 


ToErol-Bi 
gdaS; t la 


D'ORIENT.    2"  TABLEAU 


DYNASTIE  DES  ABBASSIDES 

de  Mahomet. 


Qéniral  célèbre;  calih  i  Duhïi,  lu  ;  f  TU. 


U-GIAFAR,  AL-MiNZOE  (lb  ViCTORnnl) 
Ni,TI3;calif«,  isl;  t  71). 

I 


praduné  caJiFe  par  u«  putiian*, 


é,  7»I:  calife,  BJStt  81 

I 


Djilgiié  par  MD  frère  UoUumsd, 
pour  lui  «Dcéder,  STO 

ttei. 


Gooj^lc 


B,  «I;  abdique.  Ml -,  t  IMI. 


HISTOIRE 


CALIFES    D'ORIENT. 
XLVP  olife.  MOCTADI-BIAMRILLAH,  fils  de  Mohunmed 

Ki,  IU>;   nlife, 
I 


X1.V111'  MOSTARCHED-BILLAB:  ulirc,  Mil;  f  III' 

! 

XL1X<  RASCHED  ;  o'irr,  I  ISi;  déposé,  I  iî«. 


Cilire,  lOM; 

1 

Baimn 

U'  MOSTAKDnED-, 

rJI'  MOSTBADl-BIAlIBILLill; 

1 

Ull'NASSBB-LBDimLLAH; 

l 

UV-DABBR-BILLAH; 

LVHOSTANSBH-BILLAH; 

LV1>  MOSTAZEM-BIIXAB -, 


HISTOIRE  DE  PERSE,  r  tableau. - 


2'  TABLEAU  — 


Il  de  CfTM:  loldjl  din*  l'inrée  d'Ar 


(B-  HOHIDAS 1"  ; 


IX*  SAPOn  II 
M  potthnoie,  lia;  roi  en  D>i>Mni:f3i 


:vGoo»^lc 


D'ORIENT.  3-  TABLEAU 


DYNASTIE  DES   ABBASSIDES  (»uitt) 

et  petit-file   de    Ealem-Biamrillali.  (V.  tabl.  CCXXXIX  ) 


ai,  llli;ialir«,  1160; -f  llio. 


nlife,  IITo;  t  HM. 


u«,IIii;CBliIe,lllO;  i  IVti. 


né,  lITSicBliro.lïUjt  l»a. 


Dé,  i3l«  ;  «lire,  IHl  ;  t  llSt. 

du  pa;s  ob  îli  domiaiieiil.  Utugiée  en  Ee;[>lc,  Ica  Abbiaudei  j  conurvèreDi  le  lilt*  de  cJitei  elle  pauToir  aiiiiiluol. 


LES  ACHÉMÉNIDES  (Voj.  labl.  XXXIII). 


LES  SASSANIDES 
autaxercb  l" 


Ml,  n»i  i  an. 

ml,  171; 

im 

ou  2». 

roi,  îTi  i 

i   t  ï;«  on  l«. 

roi,  ïje  01 

""' 

+  Mi  ou  «». 

roi,  wa  0. 

aM«; 

rul,  3H  DU  i»t;  t  m. 


«  ou  proclie  puent  do  S)por  I 


,  Goo»^lc 


HISTOIRE  DE 


LES 
XI'  roi.  SAPOR  UI,  fila  de  Sapor  n, 


JXP  VABAKB  III  ; 


llli*  TBZ-DKDJeBD  I«i 


XIV  VAHUIB  IV; 


XV*  TSZ-DBDIKRD  H 


rriri  do  Irbat  p*r  son  Mm,  W  ;  t  ^i1' 


3.  iU,  N;  BILe  de  l'cnipcniir  Hinrlu 


IXII1*  ADBSER 


;vGoo»^lc 


PERSE.    3- TABLEAU 


SASSAMDES  (Siiitt) 

roi  de  Perse.  (Voy.  tabl    GGXL.) 


rolTeriî 

B»lf3». 

né,  mi 

ml,  m; 

t  M». 

roi,*»»; 

tva. 

Roi,  4>I      t  tu. 


XVm<  CUAItES  DD  KOBAD  GUMAir 

;  (UtrAnd  et  «ilU,  Wg;rdUbU,  SOI  ;  i- fil.  Aiggutda  Parts  pendiutreiil  de  ion  (rira,  tM-soi. 


XXV*  TOUHANDOKHT 


KoTl.  —  La  Perse  cet  coDquIw  perles  «lIFeE  d'Orient,  sii,  et  reete  (ou  leoT  domiDstloa  el  eane  oelle  d'utree 
priDuei  élriDger)  juiqn'h  l'ivésemeni  de  la  djnuiie  des  Scliahe  oa  Supbit.  (Voir  à  noire  Dlctioiuiain  Afilorff «t  la 
tulle  cbrasologiqae  dei  eouieriiDi  qu[  ent  gmtienù  la  Parte  dn  iapUtriDe  m  quin^ime  alide.} 


HISTOIRE  DE 


LES  GENGHISKHANIDES.  GRANDS-KHANS  OU 


I"  grand-khan  ou  empereur.  OENOHIS- 

nta  ds  YéioaUl  Bahidoor, 
Né,    Ht):  d'abord  cb«f  d'une   horde  d< 

L 

ri'OKTAl 

RKoIt  BD  pu'UBc  1«  Kâptchik  Reçoit  en  pvbigs  ta  TnrqDetUn  Ki,  11»  i  gnsd-khiii,  lilTj  proclimé,  IMS  ; 

BtUHDMfoménilioiiale.iMi.                M  l'Aiie  oentrïle,  IMT.  empereur  dsli  Chine  uni  le  nom  da   T«It-Song 

I  ..  j._j.i — de  l«  dynulie  d»i  Yen  on  Mongol»  ; 


Conunuidaat  dei  Uongoli  dani  leur  eipiditloD  duu  t'Enrope 

(ngedetpriiiceideCrliiiie'etdMkbuild'UlUck*,)  '  dé  Ùchlné  wuals  nomde  fing-Tuiii^  :  i 


IX*  AACOUN  X<  KANDOIATOU 

KhiD  dee  Mongol»  oooldaitUai,      Khan  des  Mongol»  occIdeaMoi, 

llii;  t  UM.  llM;i  lUt. 


TAMBRLAH  (oQ  Tivom-LEIIG,  TiHoDK-Bnc) 

Fil»  de  l'émirde  Keich,  eldeicenduilde  Gengbit-Kbui  par  le»  lemme». 

né,  193;;  prince  de  Keuh  et  chef  de  U  tribu  de  Derla»,  IMD;  khtn  da  Djoggstbll,  IStO; 

end  »a  domiiutlon  »ur  le  Khorastn,  le  Turkealui,  liPerH,  l'Indoullan,  «K.,  ISM-ISïBi  f  tUJ. 


Fila  »Sai;  t  nint  »0D  père. 


.Gooi^lc 


PERSE.  4"  TABLEAU 


EMPEREURS  MONGOLS  ET  KHANAT  MONGOL  DE  PERSE 


KHAN  (nommé  d'abord  T^mudjin) 

kbui  DQ  chef  de*  Uongols; 

MoDKoIi,'  khandts Mongoli,  ll7Cit  I^^T. 


BèEnsigrleKhorasaDeluneDartia 
llnde;  rcgent  d«  rimpire  deaMi 


IV  lUNGOU 

Se,    IMT  ;   procLamé   grai 

kban,  iMi;t  iSS». 


empereur  de  la  Chlns 
de  Cbil-3ou,  iito. 


Commandant    des  Mongols 


KOTl.  —Ali  mor(  d'AboauId,  les  provincea  de  ion  empire  farent 
envahie!  partes  grands;  et  les  khans,  tea  aaceesseurt,  furent  sans 
autorité.  Tamerlan  rtoTerM  ces  monarchies  nuîssantas  et  rétablit 


CBAH-HOKH 

9  d'unegrands  partie  des  Etata  de  »a  père. 


,  Goo<^lc 


HISTOIRE  DE 


I"  KbMh 

LES  SOPHIS 

on  roi.  ISUABL   I",  K  dJMinl  deuindBDl  d'Ali,  K<^Ddro  de    Mahomet,  ftl  UDU 
flls  de  K»Idar,  Houïemeur  de  Onnm  et  irriére-peliï-flU  de  Sophi 
«lUnnWiif  de  la  «ecte  d'Ali,  en  Perw  ;  né,  nss  ;  chaiee  de  Feras  les  Taroon 
dsl'aaloriUetiirendk  tilrede  roi,  iMil;f  11». 

î»,    1.    HplUl»    d»   iDUU; 

II.  THAMA3V 

ni,  iii«;  nri,  un;  tau. 

If  MOHAMMED  KHODATKND                                                                          lU 
Roi,  iST7;tlSIÏ.                                                                      Kénn  lui 

ismaBlu 

t  IHÏ. 

V  HÂMZEH                                               VI'  ISMlEL  UI                                      VU 
Roi,   1H>;  t  nu.                                     Hoi,  lUi;  t  iM. 

ABSAS  l-,   LI  OKAND 

1 

Né,  WlJjMl.  lM»;flBW. 

II'ÂBBASU 
Mi,  ISW;  roi,  lfl4ï;  +  ISM. 

Ké,l»M;roi,t»«a;  +  l»i. 

II'  HUS3EIM 
Se,  m»  ;  ni,  isMi  abdiqoe  sa  {itsut  de  uabuond,  1731. 

ZTV  THAMiSP  U 
CûueumDt  de  uibmoud  *u  ttHa  de  Pant,  1711 1                                        Ëp.  i;ji 
roi,  17J0;iWpû«é,  mï;+mT. 

(V.  d-oont 

epuli  soIUli. 

XV'ABBASUI 
Né,  I7ï2i  roi,  mil  t  17«. 

A.,  deUtiibudeKirUou. 

K*  '688  ; 

zn*  NADIR  oa  TuMAtr-Konu-EuN                                     URABUl-KOin 

«uierrice  du  roi  Thamespll,  iTî7:géQéfil                           da  lUutnaa,  lia 
ilMirégsnldePsras,  marprocUme'™!,  lIMitlI"- 

TV. 

1 

perwm 

XXVU<  ADEL-CBAH 

Bot,  miitmit 
:  Google 

HAIft-ALLAB-UIBU 

Ep.  I7î»,  «.,  priuoewe  du  uog  royiL          '  '  T'  "' 

PERSE.  5-  TABLEAU 


LES  AFGHANS 

tf.,  àt  la  natioQ  dca  Afghans. 


XII*  MAHMOUD 

Ch«f  du  Arghina  SouTerain  du Candaliar,  Hé,  ttM;  aouTcraln  du  Candabtr.  ml;  roi,  1T3I;  praad 

rtToUéa;  lltSi  t  17IT.  ■  l«  titra  de  «uEtan,  iTïl  ;  dépoaé,  nsiit  IIM- 

•oaTartin  da  Candaliai,  |  Ëp.  A'. ,   BUa  du  roi  Uoiteui.  (yoj.  cl-«oiitia.) 

1113;  t  1T1>. 


LES  KADJARS 


liien  17(1;  BODTBrnenr  da  nmatan  ;  roi  dePena,  lltl;  f  1(14. 


proclamé  roi  par  ta*  parliiani,  i 


Uuurran-ED-Diti  djual-ed-daul*                                     JiuiM.KD-DiDLi 

NÉ,  tSSa;  priBMhirédilairB:  Ni,  HS4!                                                        "*','?"/.      ... 

gouicmeur  goavamaDr  dlipaban,  {onninMir  giuinl  da  Oïlra*. 
de    la    provinea   d'AberbaidJan. 


■  Go(ii 


HISTOIRE    DE 


SULTANS  DES  TURCS  OU  EMPEREURS 

I"  sultan.  OTHMAN  I",  Ottoman, 

né,  iJtT  ;  énïr  i*  Giliibeddii  Haioud,  dernier  «uIud  d'Icviium;  foDd«  la 


,  ikb;  MiGoèdaàuB  père  et  prend  le 
Ep.  Thiodim ,  Blla  de  Jnu 

' L 


V*  SOLIHAH  I" 
SuliU    iIOl; 
éiend  u  doniinslion 
lilunigie  d'Europ-,  HOli  t  I4lt.  pin>|«  l'em|nie  aiec  Hn  frère  lUhumtt,  Itl*  ; -f  1413. 


viih  umuTH  11 


Né,  IkJO;  aulMD  1411;  >'eiP)itre  de  Conslutlno 


X*  BAJAZGTH  II,  LAHOUiiaoïIi 
M,  lUt;«SlUn,  lUI;  tbdlqneenh'eur  deUB  Ole  SéUm,  t(13;  t  Iii3- 


XV<  MAHDHET  III  ,~~  • 

S«ll«D,  (VDj.iBbl.  CCXLV.J    t^OOQlC 


TURQUIE.    1"  TABLEAU 


OTTOMANS,    FAMILLE    D'OSMAN 
Athuan  ou  Osuan,  fils  d'Ortogrul. 
nantrehle  (arqnt  en  Ari*  Mineure,  t»>;  règn»  aoail* titra 


ORIAN 

lllradeviitânet  depadiBcbafa,  lîlfA  tlW. 
CantKuiÈDa,  empereur  d'Orieni. 


(le  CDoquéruii)    H  LAilonilUQi:!!! 


VII*  HAHOMET  I» 
N^.  tlTï  :  proclemd  aalUD  fn  l'arniéc  d'Aiie, 
ptni^  le  pouiolr  iiec  ion  Frère  Hai<xa,  lïle; 


pir  le>  iroDpeid'Ai 
■e  retire  hnamr 


:vGoo»^lc 


HISTOIRE  DE 


SUITE    DES   SULTANS  DES   TURCS  OU 

XV  sultan.  MAHOMET  in, 
m,  lUT  ; 


Salyfia 

Vée,  llu;  1UII4IK 

Ep.  laUiniiii-Bifit-rubi 

nommi 

depnli  Duiul-Pachi 

grud  intlire  de  " — " 


génériiitsii» 
imiisrl». 


Ep.  ItSC  Kuhined-SBld-Fichi, 

immandini  ea  cher  de  la  garde  impériilft, 

et  maréctaïl  de  Ttrinée  deU  ligna. 


Rifigi  AIdol-Hamiii 

Née,  ta4i;  aolUDe.     Ht,  lui;  alTeudl. 
Bp.lliT.EUiampBoha, 

fila 
dalUbimev^Alipuli*. 


;vGoo»^lc 


TURQUIE.    2"  TABLEAU 


EMPEREORS  OTTOMANS,  FAMILLE  D'OSMAN 
fils  d'Amnrath  m  (V.  tabl.  CCXLTV) 

■idlin,  IStl;tlt<IS. 


XTO"  HDSTAPRA  !■ 


XXIX*  ABDDI^HAHID 


XXX-  sBlih  in 

Hé,  lTai;iulUD,  ITMi^époié,  tiOTii 


XlXni*  ABDUL-MIDnil-IIW 

né,  isn  ; 

princa  Imp^riil  ; 

■alMn,  laSSif  IMI. 


Ep.    f  is4<i,  Félhi 

Ahmed  pûha, 
m]  ni  lire  du  com- 


raponl  au  l"  baitilton 
dn  ré^mcnt 
des  chtaienra 
de  11  garde. 


Sallh» 
née.  ittï; 


llhami  pwtaL  Bla 

Tice-roi    d'igjpie; 

+  1»»  : 
r   IMl,    Ibrahim 


HMtMiT-         Non  •BdMh      HtBUnT- 


nom-        ScLintK 


IJiqineOwGoOl^lc 


„Gooi^lc 


ELEMENTS 


L'ART  HÉRALDIQUE. 


BLASON. 


Origine  du  blairm.  S  le  blason  n'est  qu'un 
otijet  de  curjosilé  pour  les  esprits  superHciels.  il  a. 
une  utilîlé  incontestable,  uce  importance  réelle,  il 
devient  une  source  d'ingénieui  rapprochements, 
pour  ceiii  qui,  après  en  avoir  étudie  les  principes, 
les  appliquent  i  la  connaissance  de  l'histoire.  Le 
blason  s'appuyant  sur  les  monuments  des  arts,  sur 
les  ctiartes  et  les  diplSme»,  appelant  k  son  aide  U 
paléographie,  la  sigillographie,  la  numismatique, 
cesse  d'être  UDhocliet  de  variite  pour  entierdaos  le 
domains  de  l'érudition,  et  sert  à  expliquer  les  mœurs 
et  usages  du  moyen  igo,  les  habitudes  de  la  via 
Kodale,  les  lois  qui  régissaient  les  guerres  et  les 
tournois.  Ainsi  coosidérà,  il  détient  un  chapitre  im- 
portant de  l'archt'ologia.  Ces  figure?,  inintelli(;ibles 
pour  le  ïulgaire.  ont  pour  l'initié  leur  signiflca- 
tion,  leur  raisond'étre.  Comme  la  féodalité,  teblason 
ne  sest  pas  Ijonié  à  un  pays;  il  s'est  développé  avec 
elle;  l'Allemagne,  la  France,  l'Angleterre,  l'Italie, 
l'Espagne,  l'Orient  rnSme,  l'ont  adopté. 

Les  anciens  ornaient  leurs  boucliers,  casques  et 
enseignes  de  figures  symboliques,  telles  que  lions, 
léopards,  grilTons,  oiseaux,  poissons,  etc.;  maison 
ne  doit  pas  rechercher,  dans  ces  emblèmes  des  pre- 
miers temps  les  origines  du  blason,  et  conclure  avec 
nos  anciens  héraldistcs  <iuc  les  Hébreui,  les  Grecs, 
les  Romains,  les  Germains  avaient  dts  armoiries. 
Si  de  tout  temps  on  a  vu  des  figures  sur  les  bou- 
cliers et  l-s  enseignes  de  guerre,  c'est  que  les  em- 
blèmes sont  de  toutes  les  époques.  Uais  ces  figures 
de  fantaisie  ne  servaient  que  bien  raremeat  b  dis- 
tinguer les  familles  et  jamais  i  en  indiquer  la  ni: 
blesse,  ca  qui  est,  comme  on  le  sait,  le  caractèi 
essentiel  des  armoiries,  qui  sont  des  marques  hérë- 
diuire.s  d'extraction  et  de  dignités.  Corta.ins  signes, 
certains  embltmes  ancieus  sonL  venus  prendre  leui 
place  dausl'art  héraldique,  mais  là  se  bornent  ics  em- 
prunts faits  par  le  moyen  fige  aux  siëcles  antérieurs. 

On  a  cherché,  et  non  sans  raison,  ï  identifier  le 
blason  avec  la  réodalilè;  et  cette  identiScalion 
montre  toute  ta  difficulté  de  fixer  d'une  manière 

Srécise  l'époque  à  laquelle  le  blason  commença  i 
ire  en  usage.  Comme  pour  la  société  féodale,  '~ 
peut  en  constater  les  développements  et  arrivej 
une  période  oïl  il  est  créé,  mais  son  origine  resti 
peut-être  loujcuri'  dans  l'obscurité. 
C'est  au  X'  siècle  que  l'on  peut  en  rapporter 

Cmières  traces  connues;  il  est  encore  en  son  i 
ce,  mais  il  existe  déjà;  et  si  les  exemples  que  les 
auteurs  en  citent  durant  ce  siècle  violent  les  règl< 
de  l'art  béraldiijue,  c'est  uniquement  parce  que  ci 
règles  n'élaieat  pas  encore  établies  :  tout  était  encui 
inceniiude:  sa  langue  était  sans  fixité,  ses  Sgun 
ruditueniaires.  Au  tournoi  donné  i  Gœttingue  e 
9J4  par  Henri  l'Qiseleur,  duc  de  Saie,  depuis  en 
pereur  d'Allemagne,  on  voit  figurer  det  pièces  d'é- 
toths  disposées  précisément  de  la  manière  dont  te 
furent  plus  tard  les  bandes,  barres,  pals,  cot' 


liait  le  los 


e  I  urrelé,  l'échiqueté; 
:  fondement  à  l'opinion 
lan  et  de  Huratori,  qui 
ime  nous  étant  v<  nues 

te  en  France;  les  sceaux 
de  Lonaine  (1030  et' 
:  vol  abat'it^,*  celui  '~ 


;e  qui  semble  donner  quelqi 
lu  P.  Ménétrier,  de  de  Speli 
-egardpnt  les  armoiries  coi 
l'Allemagne. 

Au  XI*  siècle,  le  blason  cxi 
d'Adalbert,   duc  et  marqui 
1037),  où  l'on  voit  Vaigle  e.-  .-. 
Robert,  comte  de  Flandre  (1073),  qui  ealchargi  d'un 
lion;  celui  de  Raymond  de  St-Gïlles,  comte  de  Toa- 
avec  la  croix  cUcIt^  et  pommette ,  en 

._., il  faut  arrivera  la  grande  époque  des 

croisades  pour  entrer  dans  la  seconde  période  des 
■--  'bs  voir  se  généraliser,  se  développer 
;tes  fixes  et  plus  tard  invariables, 
irief  deviennent  A^r^difatrei.  Voili  Is 
blason  créé;  mais  i  quelle  époque  lee  armoiries  odI- 
elles  commencé  à  devenir  héréditaires?  On  a  beau- 
coup discuté  pour  l'établir;  les  uns  veulent  que  ca 
soit  i  l'époque  des  prrmières  croisades,  et  il  pour- 
rait bien  se  niire  quils  n'eussent  pas  tout  à  fait  tort; 
d'autres  en  rapprochent  ia  datejusqu'au  milieu  du 
III'  et  même  a  la  fin  du  un'  siècle.  11  est  prot>abla 
qu'elles  ne  devinrent  héréditaires  que  successive- 
ment, c'est-à-dire  que  les  maisons  nobles  adoptèrent 
leurs  armoiries,  les  unes  i  une  date  relativement 
ancienne,  les  autres  à  une  époque  plus  moderue. 
Cela  est  si  vrai  [;ue  c'est  encore  ce  que  l'on  voit  ^e 
produire  de  nos  jours. 

Origine  de*  ^urei  hiratdiavtt.  Il  est  hors  de 
doute  que  les  premières  croisades  mullipliârent  les 
armoiries.  Les  chevaliers  venus  de  tous  les  points 
de  l'Europe,  el  réunis  en  Palestine,  voulurent  se  le- 
connaltre  sous  les  armes,  et  ils  prirent  non-seule- 
ment lies  cott«s  d'armes,  des  drapeaux,  des  bouclieni 
de  couleurs  variées,  mais  ils  y  mirent  encore  di- 
vers signes  propres  i  atteindre  le  but  qu'ils  se  pro- 
Îiosaient.  De  là  ces  animaux  de  toute  espèce,  lions, 
èopiinls,  aigles,  gnfl'ons,  serpents,  qui  paraissenten 
si  ^nd  nombre  sur  les  écus,  et  celte  quantité  de 
croix  de  toute  nature  que  l'on  remarque  dans  les 
armes  des  anciennes  maisons  nobles.  A  cette  source 
ont  été  puisées  d'autres  figures  encore,  telles  que 
les  merlettes,  ce»  oiseaux  voyageurs  que  l'on  repré- 
sente sans  bec  ni  pattes,  peut-être  pour  indiquer 
que  le  chevalier  est  revenu  desguerres  saintes,  mu- 
tilé et  estropié;  les  croissants,  les  étoiles,  souvenirs 
des  figures  peintes  sur  les  étendards  des  infidèles, 
tes  tMsants,  en  mémoire  des  rançons  que  tes  croisés 
dfvaient  payer  pour  racheterteurlitierte,  les  monstres 
chimériques,  admis  dans  les  poésiesoiien taies,  toute» 
ces  figures  devinrent  des  symboles  héraldiques.  Si  1 
ces  souvenirs  religieux  et  guerriers  tout  i  la  fois,  on 
njoute  celui  des  tournois,  joutes,  pas  d'armes  et 
autres  exercices  dans  lesquels  se  complaisait  la  no- 
btesse,  les  allusions  aux  événements  mémorables  e( 
aux  actions  d'éclat  auxquels  elle  prenait  part,  les 
droits  honorifiques,    les  dignités,  emplois  et  fie£i 
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qu'elle  possédait,  les  nomade  lamille  et  surnoms,  bu 
moyen  d'allusiODS  plus  ou  moins  directes,  se  rappor- 
lanl  à  leur  siiinificalion  apparente  ou  rtollo;  si  on 
réunit  loutee  ces  nriginss,  on  aura,  à  peu  ili!  chose 
prf^s,  les  sources  ïuiquclles  les  nobles  et  les  bëral- 
distesde  tous  les  temps  ont  dû  puiser  pourcomposer 
et  meuiiler  les  écus  annorii'a.  Los  devises,  les  cris  de 
guerre,  les  supporta n'< 


ÉLÉMENTS  DE  L'AHT  UÉHALDIQUE. 


icienct.  Les  écus  blasonnés 
rg  le  milieu  du  lu*  siècle; 
les  armoirias  ne  sont  un  peu  staliles  qu'au 
siècle.  A  la  fin  du  rtone  de  saint  Louis,  elles 
nencent  à  s"  fiier  delinitivemcnt  BieutAt  on 
voit  paraître  les  premiers  traites  de  blason;  chaque 
auteur  apporte  une  nouvelle  règle  k  l'art  nouveau. 
On  raconte  que  le  roi  Jeau  prenait  beaucoup  de 
plaisir  i  cette  science,  ce  qui  fit  qu'on  s'y  appliqua 
s'ius  son  règne  et  qu'elle  fit  des  (irogrès.  Snus  les 
rois  ses  successeurs,  ce  goût  du  blason  se  répandit 
à  lel  point  que  presque  toui  les  écrivains  du  temps 
en  émaillent  leurs  écrits.  Fïois.sarl,  Monslrelet,  Oli- 
vii-r  de  La  Marchn  en  ornent  leurs  chroniques.  Les 
anciens  romans  de  chevalerie  sont  remplis  de  descrip- 
tions d'armoiries  de  fantaisie  attribuées  k  des  héros 
imjginaires.  L'art  héraldique  a,  d^s  lora,  un  code 
el  un  vocabulaire  qui  lui  sont  propres,  des  signes 
^ei  des  symboles  qui  lut  appartiennent.  De  mCme  que 
ses  règles,  exposées  plus  bas,  sont  invariables, 
de  même  ses  figures  ont,  pour  la  plupart,  des  for- 
Ines  conventionnelles  que  leur  ont  données  les  an- 
ciens pebtras  hérkldisles;  elles  s'éloignent  quelque- 
fois de  la  réalité,  mais  elles  doivent  tire  conservées 
comme  traditionnelles. 

Di/inOùm.  1  e  blason  est  l'art  de  conualtm  et  de 
décrire  mélhodi^iuement  tes  armoiries.  On  lui  donne 
aussi  te  nom  d'art  héraldique,  parce  qu'une  des 
fonctions  des  hérauts  d'arma  cottsistalt  i  lire  & 
haute  voii  les  armoiries  des  chevaliers  qui  se  pré- 
Mnlaient  aux  lices  des  tournois;  c'est  ce  que  Von 
appelait  bltwmner'. 

Prineipf*  généraua.  Les  principau»  éléments  du 
blason  cnnsistent  dans  la  conniiis'ance  de  Vécu,  des 
fmaux  {métaui,  couleurs,  fourrures),  des  piécn  eu 
mmblti.  des  brirvrn  et  dee  ornementi  cztérteitn. 
Une  règle,  qui  soulTre  peu  d'eiceptioos,  prescrit  de 
ne  jamais  pisser  métal  sur  métal,  couleur  sur.co 
leur,  fourrure  sur  fourrure.  Les  autres  règles  sero 
développées  successivement. 

Ëcn'.  L'écu  D'est  autre  cbnse  que  le  houcii 

3ui,  destiné  d'abord  à  préserver  l'homme  de  guerre 
es  coups  de  t'enoetni,  servit  plus  tard  h  faire  c 
naître  tea  beltei  actions  dont  pouvait  s'honorer 

trjssesseur.  La  peinture  et  la  sculpture  Turent  appe- 
lés &  les  y  représenter!  le  bouclier  devint  une  page 
d'histoire,  une  sorte  de  brevet  d'honneur  que  la 
titulaire  portait  toujours  avec  lui.  Bientôt  ta  dimen 
sion  du  bouclier  ne  suffit  plus  pour  contenir  l'énu- 
inération  des  actions  d'un  guerrier  célèbre;  on  ae 
servit  alors  d'emblèmes,  langue  dont  chaque  carac- 
tère est  un  foit,  chaque  terme  un  récit. 

L'écu  d'armoiriti  est  le  cbamp  qui  représente  1s 
bouclier,  la  cotte  d'armes,  ou  la  bannière  sur  les- 
(Tuels  les  figures  allégoriques  étaient  reproduites. 
Il  est  timpli  ou  eompoiÉ.  11  est  timpU  ou  plein 
loriou'il  est  rempli  d'un  nul  émail  (fig,  30  i  41)  ; 
on  dit  alors  d'crr  pltin,  de  gutuUt  plein,  etc.  L'^cu 

.       -      -  (fig.  V. 
lichent  parle  bord  se 
Forma  de  Vécu.  L'ieu  franeaù  ef 
arrondi  «ul  deux  angles  inférieur! 


pointe  au  milieu  da  sa  base  (fig.  3);  Vécu  anetcn 

— -•  iriangulaire;  on  le  posajt  Incliné  (fig.  1)  ;  il 
insi  figuré  sur  tes  anciens  sceaux;  c'est  de 
manière  qu'on  le  suspendait  aui  tribunes  des 
dans  les  tournois;  IVeu  en  bannière  était  de 
forme  entièrement  carrée  (fig.  3) ,  et  généralement 
eu  usage  parmi  les  seigneurs  qui  avaient  le  droit  de 
bannière  a  l'armée,  et  nulamment  piirmi  les  banne- 
Ttu  de  tiuieoue,  de  Poitou  et  de  Bretagna.  ~-  Écut 
ilTangeri  ;  les  Anglais  ont  adopté  l'écu  français  en 
l'évasant  ïera  la  partie  supérieure  (flg.  5).  Vécu 
alUmand  est  de  forme  variée,  mais  reconnaissable 
k  l'èchancrure  k  dextre  qui  servait  aux  chevaliers  i 
supportât  la  lance  (fiç.  6)-  Les  Espagnols  portent 
l'écu  fruicxis  arrondi  par  le  bas  (Sg.  1j.  L'écu 
iloiien  e^t  ovale  (fig.  6)  en  souvenir  des  aneiltM 
romaiifii  qui,  selon  la  tradition,  avaient  cette  forme, 
_  ,  été  adoptée  en  France  par  les  ecclésiastiques. 
Les  Rumes  ont  pris  aussi  la  lorme  ovale. 

/'artifiofu.  Ce  sont  les  divisions  de  l'écu  résul- 
tant des  lignes  qui  divie^nt  le  champ  en  plusieurs 
sections.  Elles  sont  au  nombre  de  quatre,  savoir  : 
le  parti,  le  coupé,  le  tranché  et  le  tailU.  Le  jmrli 
est  formé  par  une  li^e  perpendiculaire  qui  partage 
l'écu  en  deux  parties  égales,  deitre  et  seueslre 
lâg.  9).  Le  coupé  divise  aussi  f'^cu  en  deux  parties 
égaies,  mais  par  une  ligne  borlzontale  (Bg.  10).  Le 
tranché  est  formé  par  une  ligne  diagookle  tirée  de 
deitre  à  senestre  (Bg.  11).  Le  lat'lU  par  une  diago- 
nale de  senestre  i  dextre  (Hg.  12). 

De  ces  quatre  partitions  dérivent  tes  autres  divi- 
sons de  l'écu,  nommées  rèparlflfotu;  savoir  :  le 
tiereé,  formé  du  parti,,  ou  du  coupé,  ou  du  taillé, 
ou  du  tranché,  répété  deux  fols  (flg.  13  à  16)  ; 
VécarteU,  forme  du  parti  et  du  coupé  combinés  en- 
semble (Bg.  17J;  r^irielé  en  «itiloir,  formé  par  la 
trancbé  el  le  taillé  (fig.  IS)  ;  te  gironn«,  combinaisou 


des  familles  et  s'obtiennent  par  la  subdivision  de 
l'écaneié.  L'i'  '    la  I,  coupé  da  î,  donne 

G  quartiers  <f,  i  de  3,  coupéde  I,  donne 

8  quartiers  (fi  ti  de  4,  coupé  de  1,  donne 

1 0  quartiers  (  ti  de  3,  coupé  de  2 ,  donne 

12  quartiers  (  ti  de  3,  coupé  de  3,  donne 

le  quartiers  (  "ti  de  4,  coupé  de  3,  donne 

30  quartiers  j  rti  de  T,  coupé  de  3,  donne 

3!  quartiers  (  dernier  nombre  est  le  plus 

Îrand  dont  u.  ... ,-}  hêraldistes;  il  y  a  ccpen- 
mt  des  exemples  d'êcartelures  plus  nombreuses. 

L'écu  de  la  lamilte  principale  se  met  sur  le  fuiu, 
en  cœur  ou  en  abyine  [flg.  ÎT)  ;  ce  dernier  peut  lui- 
même  être  chargé  d'un  troisième  écu  dtt  rar  le  tout 
du  tout  [fig,  îH) . 

Positions  des  figurel  tur  l'écu.  On  appelle  posi- 
tions tes  place»  ou  points  que  peuvent  occuper  sur 
le  champ  de  l'écu  les  figures  ou  meubles  qu'on  y 
représentej  ces  positions  sont  au  nombre  de  dix; 
voici  leurs  noms  ;  le  cJie^ occupe  la  partie  supérieure 
de  l'écu  enD,  B,  E  [fig.  29);  B  est  le  poinl  du  </(«/; 
D  le  canton  dextre  du  -chef:  E  le  canlon  senestre  au 
chef;  F  le  point  d'honneur;  A  le  tenir»  de  Vécu, 
ccBur  ou  aÈjfme;  G  la  (laac  deatre;  H  lo  jlanc  «- 
nestre  ;  C  la  pointe  ;  I  te  canton  dexfr*  de  ta  points, 
et  J  le  cation  seneiire  de  la  pointe. 

Lorsque  l'écu  n'est  chargé  que  d'une  figure,  elle 
en  occupe  ordinairement  lé  centra  A;  dans  ce  cas, 
on  ne  mentionne  pas  en  Masonnant  la  place  où  elle 
se  trouve;  placée  en  B,  elle  est  dite  en  cbef  ;  en  C 
ou  I,  C,  J.  en  pointe,  etc.  Deux  ou  un  plus  grand 
nombre  da  figiiros  en  DBE  sont  dites  en  chef,  en 
GAB  en  &sce,  en  DAJ  en  bande,  en  EAI  en 
barre.  Trois  figures  sont  ordinairement  rangées  en 
DEC  ou  3  et  1  ;  en  IJB  elles  sont  dites  mal  or- 
données. Les  figures  en  DEIJ  sont  3  el  3;  cinq 
figures  en  BACGH  sont  en  croix^  en  DEAIJ  e- 
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Shaui.  Les  couleurs  emplofècs  en  blason  se  nom- 
meal  émaux.  Les  émaux  so  itiviseut  eu  Wlauz, 
couleuTi  propcemenl  diteset  ^ourrure^, Les  mcUux 
EODl  au  Qouilira  da  deux  :  l'or,  ou  jaun^,  se  figure 
par  un  pointillé  {Rg.  30),  l'argent  pui:  uu  toad  udI, 
saus  traits  (fis.  31).  Les  couleurs  sont  au  Dombre 


le,  par  des  traits  horizootaui  (fig.  33);  lejobte 
ou  noir,  par  des  ti&its  croisés  perpendiculairement 
ei  hoiizontalement  (fig.  34);  leiinopleou  vert,  par 
des  diagonales  de  droilc  à  gu.uche  (fig.  35)  ;  le  pour- 
pre ou  violet,  par  des  diagonales  de  gauciie  à  droite 
(fig.  36)  ;  ['orangé,  par  des  traita  croises  diagonale- 
menlel  verllculemoiit (fig.  37).  — Lesiaurrurcssont 
au  nombre  de  3  :  le  lair,  esp^  de  fourrure  de  cou- 
leui  blanche  et  grise,  se  repré^^eate  par  une  »DrLo 
de  petites  clocbes  argent  el  azur,  ordinaircmetit 
rangées  alterna tivam ont  et  disposi-es  de  telle  rajon 
que  la  pointe  des  pièces  d'azur  soit  opposée  à  la 
pointe  des  pièces  a'argent  et  la  base  à  la  base 
(fig.  38).  Les  pièces  de  Ttiir  duivent  être  dispoeées 
sur  4  (tr«i  ou  rangs  dont  le  I"  et  le  3*  comprenuent 
4  clocbes  d'aïur  et  3  d'argent  et "  ' 


...         .      ...       iepassentpaa,  lapinn 

S  rend  le  nom  de  btffroi.  Ouelquetois  le  vair  es 
'un  auli'e  imail  qu'argent  à  azur,  il  est  dit  alors 
vair-rairé ;  et  on  mentiomie  celle  eicepiion  --  '''" 
sonnant.  Le  coiUTe-vair  est  aussi  d'argent  et  d  oiui , 
il  dilTèra  du  vair  en  ce  que  le  métal  y  est  oppose 
au  métal,  la  couleur  à  la  couleur,  et  les  cbochcsdu 
3'  et  du  4' rang,  renversées  (Sg,  39)-  ~  L'hermine, 
2'  fourrure,  est  la  peau  d'un  petil  animal  du  genre 
de  la  martre,  mais  entiïrempul  blanc.  On  repré- 
-— 'B  riierinine  par  un  oliamp  -" '  — *  -"- 


posées  en  quinconce.  Si  leur  nombre  est  inrérieuc 
a  3  ou  4  sur  cbaqua  rang,  il  faut  les  compter  en 
blasonnaoL  Le  contre-hermine  s'obtient  en  l   -- 


Pu;tiRES,  FiBcES  ou  kEDBLES.  Ce  sont  loua  les  ob- 
jets qui  se  placent  sur  le  champ  de  l'écu;  ces  figui-es 
sool  ue  4  socles  :  Mratdiquei,iuUuTeUei,  artificieiles 
ci  dtiméri'juet .  Les  figura  héraldiqua  ne  ûivi^~' 
en  pièces  honorablri  ou  du  premiM'  ordre  et 
pièce*  moint  honorables  ou  uu  second   ordre. 

I*  Piicet  honorabta.  Elles  occupent  la  tiers 
l'écu,  s.  l'eicepiioD  du  franc-quartier,  du  coTilon 
du  jfiron,  qui  n'en  occupentque  le  quart;  elles  si 
.'.u  Dombre  de  19  :  le  caef  occupe  le  tiers  supérii 
de  l'écu  (fig.  4Î}  ;  la  fasce  se  place  borizurnalemect 
au  milieu  de  l'écu  (Sg.  43);  le  pal  prend  le  tiers 
de  l'écu  daos  ladiiection  verUcale;il  est  I  opposé  de 
la  Uace  (fig.  44)  ;  la  banile  traverse  l'écu  djagunale- 
ment  de  l'angle  supérieur  de  droite  à  l'augle  inf^ 
rieuf  de  gaucbe  (lig.  4â)  ;  la  barre  traverse  l'écu 
diagonalement  de  l'angle  supérieur  de  gauche  à 
l'angle  inférieur  de  droite  {Gg.  46);  la  croix  est  Tor- 
mév  par  la  réunion  du  pal  et  de  la  Tasce  (lig.  411  ;  te 
sautoir  ou  croix  de  mmî  indri  est  la  réunion  do 
la  bande  et  de  la  barre  (Gg.  48);  le  chevron  a  sa 
pointe  tournée  vers  le  cht^r,  el  les  bronches  se  diri- 
geant vers  les  flancs  deitre  et  senestre  de  la  poiule 
de  l'écu  (Gg.  49)  :  le  patrU  est  compose  d'un  demi- 
aautoir  et  d'un  deoi-pal  assemblés  au  milieu  de 
l'écu;  sa  forme  est  cefie  d'un  ï  dont  les  branches 
sont  mouvauies  des  deu\  angles  du  chef,  et  la  base 


versée  (Gg.  52);  comme  la  pointe,  elle  peut  être 
multipliée;  elle  diminue  alors  de  largeur;lef)-ano- 
quartter  occupe  uu  peu  moins  du  quart  <le  t'écu  i 
souvent  il  sert  de  brisure,  il  se  place  en  chef  i 
deitre  (Hg.  à?)  ;  le  eanlon,  plus  petil  que  le  frane- 
quarlier,  n'occupe  que  la  neuviinie  partie  de  Vécu; 
il  est  placé  en  cbef;  il  est  dit  canton  dexire  lors- 
qu'il est  placé  t  l'angle  deitre  de  l'écu,  canton, 
seneslre  lorsqu'il  eal  à  l'angle  seoestre  (fig.  54]  ) 
la  bordure  est  une  bande  de  la  largeur  des  7/8"  du 
champ'  elle  suit  les  contours  de  l'écu  en  en  tou- 
chant le  bord  (flg.  56);  Vorle,  bordure  isolée,  éloi- 
gnée du  bord  de  L'écu  d'une  distance  égale  à  sa 
largeur  qui  est  de  la  moitié  de  celle  de  la  bordure 
proprement  dite  (fig,  56);  le  trescheur  ou  tuonier 
est  l'orle  rétréci;  il  est  ordinairement  double  et 
orné  de  ileurons  ou  de  fleurs  de  lis  (lig.  Ë7}  ;  le 
giron  est  un  des  triangles  formé  par  le  gironné; 
sa  base  est  de  la  largeur  dé  la  moitié  de  t'écUj 
son  sommet  se  dirige  vers  le  centre  da  l'écu;  U 
peut  mouvoir  de  toutes  les  parties  du  bord,  il 
s'étend   cependant  ordinairement  de  la  partie  du 

E'rotiué  qui  meut  du  haut  du  flanc  deitre  (Bg.  SB); 
Champagne  occupe  le  tiers  inri^rleur  de  l'écu 
(fig.  bS);  mu  en  eceur  ou  en  abgme  est  des  3/3 
plus  petit  que  l'écu  princip.iI  dont  il  occupe  la 
centre  (Kg.  27). 

Pièces  diminuées.  Il  arrive  souient  que  la  pro- 
portion des  pièces  bonorables  n'est  pas  observée; 
le  pal,  la  Tasce,  la  bande,  la  barre,  employés  même  . 
isolémcDl,  n'occupent  pas  toujours  le  tiers  de  l'écu,- 
cela  arrive  surtout  lorsque  ces  pièces  sont  doubles, 
triples.  Quadruples,  etc.;  ou  les  nomme  alors  piècet 
diminuées.  Le  nombre  des  pals,  des  fasces  et  des 
bandes  ne  peut  dépasser  qualre.y'it  y  en  a  plus,  les 
pals  s'appellent  vergeiles  (dg.  60),  les  fascesourelïw 
(Sg.  61|,les  bandescoftccs(fig  62] . Plusieurs piÈcei 
sout  réduites  au  tiers  de  leur.largeur;  elles  se  nom- 
ment alors:  la  chef,  chef  diminué  ou  comble  (fig.&3); 
la  fasce,  dffi-ùe  ou  fasce  endtKise  (fie.  64);  la  lande, 
cotice  ou  btUon  en  bande  [fig.  G5)  i  la  bj,rra ,  (ro- 
terse  ou  bdlon  en  barre  (11g.  66):  la  Champagne, 
plaine  (lig.  64);  le  chevron,  f'WiV  (fig.  67)  ;  le  eau- 
loir,  panchis  (fig.  68).  Les  fasces,  nindes  et  barres 
UÈs-JiininuiSes  el  rapprochées  deui  i  deux  se 
nieaUuHultei  en  fasces  [fig.  69),junit" 
jumelles  en  btares  ;  IrÈs- rapprochée 
tierces  en  jasces,  tierces  en  banàet  [l 
en  barra.  On  nomme  filet  toute  pifece  honorable 
réduite   à   sa  plus  simple  épaisseur;   la  bordure. 

Sécantes  partitions  ou  Tebaltements.  Ce  sont 
des  figures  régulières,  couvrant  le  champ  de 
l'écu  et  sa  composant  allernativement  d'un  mitai 
et  d'une  couleur.  C«s  figures  sont  très-nombreuses; 
nous  donnerons  ici  seulement  les  plus  usitées, 
en  commençant  par  celles  qui  dérivent  des  pièces 
liqjiorables  ou  du  premier  ordre.  L'écu,  divisé 
verticalement  en  6  parties  égales,  est  ait  p(M 
de  G  pièces  (fig,  71).  ai  ces  partitions  sout  rormé«a 
par  des  fasces,  des  bandes  ou  des  cbevrons,  l'écu 
est  fascé,  bandé,  chnrotme  de  6  pièces  (fig.  1!, 
74,  7â).  La  paie  devient  vergeté,  le  fascé  bureli,  le 
bandé  twlic^  lorsque  le  nombre  des  divisions  s'élève 
à  10  (fig.  76,  V,  78);  le  coirt  est  une  partition 
obtenue  au  moyen  du  vair,  mais  de  couleur  autre 
qu'argent  en  azur  (fig.  79)  ;  les  joints  équipolUt 
s'obtiennent  lorsque  l^cu  est  parti  de  2  et  coupé 
de  2  ;  les  neuf  divisions  qui  en  résultent  sont  coo- 
sidérées  comme  meubles'  ailes  doivent  toujours 
alterner  métal  et  couleur  (Sg.  BO)  ;  VéchimeU  est  le 
résultat  du  parti  des  traits  et  du  coupé  de  même 
nombre;  ildivise  l'écu  en3Ë  parties  égales  (fig.  81); 
le  losange  est  le  résultat  de  la  wmbinaison  du  tran- 
ché el  du  taillé  de  8  traits;  comme  l'écbiqueté,  Il 
comure:id  36  divisions,  dont  28  points  entiers  et 
16  demi  (lig.  82);  le  fuselé  s'obtient  comme  k 
losange,  mais  les  traits  sont  disposés  de  maoiérv 
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i  avoir  des  TusËes  et  des  losange»  (flg.  R3)  ;  le  frelU 
se  composa  de  3  b&ndea  et  de  3  bures  entrelacées 
de  majiiÈie  i  Itis^r  voir  le  fond  de  t'écu  (fig.  84)  ; 
le  im'ftifi^  est  le  mime  que  le  Trelt^,  nutement 
l'intenecUon  des  btndes  el  des  barres  est  clouée 
d'un  émftit  difTérent  [fig.  S.^)  ;  le  papelonni  est 
formé  d'une  série  da  pièces  arrondies  disposées  en 
écailles  de  poisKio,  et  évidèe.i  de  manière  à  laisser 
voir  à  leur  milieu  le  champ  de  l'écu  (fîg.  86}  ;  le 
fianqué  ou  éearttlé  en  lautoir  est  une  partition 
mouvanie  de  chaque  flanc  de  l'écu  et  flnissant 
en  pointe  au  cœur  de  l'écu  (flg.  18);  la  /larvqué 
peut  Stre  arrondi  en  roima  de  deux  demi-lunes 
(fig.  SI)  ;  le  ehapé  couvre  les  3/3  de  l'écu  ;  il  des- 
cend dn  cber  en  deui  pointea  qui  riennent  poser 
sur  lo  bas  de  l'écu  dont  la  partie  i  découvert  forme 
un  triangle  (flg.  88}  ;  le  manulé  est  le  cbapé  agrandi 
et  couvrant  les  3/4  de  t'écu  (fig  89);  lecMuu^est 
!e  contraire  du  chape;  ii  meut  da  la  pointa  de  l'écu 
(flg.  90)  ;  le  chapt-chatiué  ett  la  réunion  du  chape 
et  du  chaussé;  ils  s'arrêtent  alors  tous  les  deux  i  lit 
moitié  de  l'écu  (11g.  91)  ;  l'^mbriui^  est  la  cbipé 
mouvant  du  flanc  dextre  ou  du  liane  seaestre;  il  est 
dit,  selon  le  cas,  embrani  à  drxtrt  ou  à  ttnetlre 
(fîg.  9Î):  i'emmmclU  est  composé  de  longs  trian- 
gles en  forme  de  ilents  de  scie,  s'enclavant  les  uns 
dans  les  autres;  il  peut  êlre  en  chef,  en  pal,  en 
harre,  enbaode  et  eu  pointe.  Le  nombre  des  pointer 
et  des  dnnî-potnlej  doit  £tre  exprimé;  il  doit  y 
avoir  au  moins  2  poinlf  s  ou  une  pointe  et  deux  de- 
mies (fig.  9'J).  Lorsi[ue  dans  un  écu  parti  ou  coupé 
les  bandes,  les  Tisces,  laj  pais  sout  oppodés  les  liai 
aut  autres,  c'esi-ï-dire  métal  à  couleur,  couleur  i 
métal,  on  dit  alors  confre-band^,  eontre-fatcé,  eon- 
îre-paU  [lig.  94  et  95). On  appelle  l'un  dam  Vaulre 
un  rebatteuieul  qui  consiste  à  faire  passer  l'émail 
d'une  des  parlies  sur  l'émail  de  l'autre  et  récipro- 
quement (Dg.  96). 

Pièce!  moini  nonorobZei  ou  du  tecond  ordre.  Le 
lambet  se  pose  boriionlalement  à  la  partie  supé- 
rieure de  l'écu  9ans  loucher  les  bords  ;  il  est  garni, 
à  la  partie  inférieure,  de  pendants  en  forme  de 
trapèze  dont  le  nombre  est  ordinairement  de  trois 
(flg.  97);  il  est  employé  le  plus  souvent  comme 
brisure  de  branche  cadette;  les  fonm^et,  carrés 
allongés  et  pleins  posés  de  biais  ;  ils  sont  en  métal 
ou  en  couleur  (Ëg.  98)  ;  les  fuiéti,  losanges  étroits 
et  allongés,  quelquefois  penchés  (flg.  99);  les 
tnactes ,  losanges  évidés  en  losanges  (flg.  100); 
tes  rtuiref,  macles  évidées  en  rond  (flg.  iOI);  les 
betanU,  pièces  de  monnaie  qui  avaient  cours  en 
Orieiit  a  l'époque  des  croisades;  tis  sont  toujours 
en  métal  (flg.  102);  les  lourfeaux  ont  la  même 
forme  que  tes  besants,  mais  ils  sont  toujours  de 
couleur  (flg.  103);  les  beianU-lourteaux  sont  des 
besants  rai-partis  de  métal  et  de  couleur  et  posés 
sur  un  champ  de  couleur  (flg.  104);  les  tourltaux- 
besanU  sont  des  tourteaux  mi-parlis  de  couleur  et 
de  métal  sur  un  champ  de  mélat  (lig.  104}  ;  les 
billellti,  pièces  de  bois  carrées,  plus  naules  que 
larges  (fig.  105)  ;  elles  peuvent  être  éUdéet,  on  les 


dit  alors  eWcMe»  (flg.  11)6); 

bois  farm.mt  un   carré  II  cAtés  égaux 

comme  les  biUeltes  (fig.  lOT). 

Figures 


ES.  Elles  lont  empruntées  k 
toute  la  cri.'aiion  et  représentent  les  astres,  les  élé- 
ments, l'homme,  les  ajiimaux,  les  plantes;  leur 
nombre  est  infini  ;  quelques-unes  ont,  dans  la  lan- 
gue du  blason,  un  nom  particulier.  Nous  ne  parle- 
rons ici  que  des  plus  fréquemment  employées. 

Figuret  empTuntéti  mm  astret  et  au  firmament. 
Le  loleil  se  représenta  comme  une  BgurH  humaine 
de  forme  ronde,  entourée  de  16  rayons  dont  8  on- 
doyants (flg.  307,  2b4)i  il  est  levai!  lorsqu'il 


même  manière,  n 


La  (une  se  figure  de  la 

is  sins  rayons  (âg.  207);  le  plus 


entourée  d'un  double  cercle  (flg.  177).  Les^roiln 
n'ont  ordinairement  que  6  rais  (flg.  Î29, 148,  294); 
si  elles  eu  ont  davantage  il  but  1  indiquer.  L'arc- 
en-eiel  parait  en  blason  avec  ses  couleurs  naturelles. 
Le»  comètes  se  figurent  comme  les  étoiles  i  7  raii; 
un  huitième,  trois  fois  plus  long  que  les  autres  et 
ondoyant,  indique  la  queue  da  raatre.  Les  nu^u  se 
repr^nlent  le  plus  souvent  avec  des  foudres  sortant 
de  leurs  flancs;  le  feu  par  un  métal  ou  une  cou- 
leur :  l'tau  est  ordinairement  d'argent  ombrée  de 
sinople,  d'azur  ou  de  sable  (flg.  122,  363,  16ô, 
307 ,  379). 

FiguTti  empninUet  au  eorpt  d«  l'homme. 
L'flomnM  est  de  comalton,  c'est-a-dira  au  naturel  ; 
il  est  souvent  en  buste  (flg.  21,1).  La  femmt.ie  re- 
présente de  la  mSme  manière  (flg.  3S9,  384).  Les 
jr<uz  sont  ordinairement  de  face  ;  lorsqu'ils  sont  de 
profil,  on  doit  l'eiprimer;  ils  sont  ailumii  lorsque 
la  prunelle  est  d'un  autre  émail  que  la  paupière. 
Les  main»  sont  ordinairement  étendues  du  côlé  da 
la  paume  et  dîtes  appaumées  ;  ou  jointes  et  posées 
en  fasco;  ailes  s'appellent  alors  une  foi  (fig.  198, 
363).  Les  brat  sout  ordinairement  mouvants  d'un 
des  cOtés  de  l'écu  ;  le  droit  s'appelle  dralrocfi^e  et 
le  gauche  leneitrochire.  Les  jambei  sont  aboutées 
par  les  cuisses,  quelquefois  au  nombre  da  trois  et 
au  milieu  da  l'écu.  On  figura  ordinairement  les  ot 
des  jambes  passés  en  sautoir. 

Animaus.  Une  des  figures  le  plus  fréquemment 
employées  en  blason,  et  assurémeut  une  des  plus 
anciennes,  est  le  fion,-  sa  position  ordinaire  est  la 
tête  de  profil  et  levé  sur  les  pieds  de  derrière  ;  il 
esl  dit  aWs  rompant  (fig.  179,  181,  182,  190,  306, 
214,  316,  349  elc.)  ;  mais  on  n'exprime  en  blason- 
nant  que  les  positions  ci-après  :  poii,  lorsqu'il  est 
sur  ses  quatre  pieds'  passant,  lorsqu'il  sembla 
marcher  (fig.  332,  396);  Uopardé,  dans  la  position 
réservée  au  léopard;  arme  et  uimpassé,  lorsque 
les  gritTea  sont  apparentes  et  la  lingue  tirée 
(flg.  179,  316,  etc.);  le  bouquet  de  la  queue  doit 
être  tourné  vers  la  dos'  dans  las  anciens  bla- 
sons c'est  le  contraire,  il  est  tourné  en  dehors: 
morn^,  lorsqu'il  n'a  ni  dent  ni  langue;  diffamé, 
quand  il  n'a  point  do  queue;  l'tiant,  lorsqu'il  paraît 

(ioi 


et  que  des  lambeaux  de  chair  pendent  du  cou. 
1^  Iffopard  est  passant  et  a  la  tète  tournée  de  face, 
la  queue  dirigée  vers  le  dos  te  bout  en  dehors 
(flg.  174,  325};  il  est  lionne,  lorsqu'il  est  rampant. 
c*est*i-dire  dans  l'attitude  ou  lion  (fig.  34S)  ;  il  est 
quslquefois  oui/.  Le  chmtl  est  gai,  lorsqu'il  n'a 
ni  bride  ni  licou;  effrayé  ou  cabri,  lorsqu'il  est 
posé  sur  les  pieds  de  derrière  ;  la  tel»  de  cheval 
est  toujours  de  profil.  Le  bxaf  se  distingue  de  la 
vache  par  une  touffe  de  poils  sut  la  tête;  il  est 
toujours  de  profil;  ils  peuvent  être  l'un  et  l'autre 
eJon'n^,  c'est-ft-dice  ayant  une  clochette  (flg.  270); 
li.UteiU  bœ«^, comme  celle  des  autres   £-' — - 


attaché  à  un  morceau  du   crlUie,  c 

de  ctrf.   Les   lévriers  et  les  bracs  soûl  ft 

G  a  près  lea  seuls  cflt«ne  que  l'on  voie  figurer  sur 
I  armoiries  ;  ils  sont  passants  ou  courants. 
L'fter>nin«  est  représentée  au  naturel  et  pauanu 
(fig.  391).  Le  Mter,  dans  la  position  ordinaire,  est 
pasiartt;  laulanl,  lorsqu'il  estdetoul;  on  le  recon- 
naît i,  ses  cornes  arrondies.  L'aifneau  est  de  profil 
et  passant;  l'agneau  paieal  tient  une  croix  l  la- 
quelle est   attachée  une  banderole  chargée  d'une 
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taul;  il  peut  fitre  rampuit,  accroupi,  armé  et 
lampsssé,  etc.  L'éléphant  est  défendu  lorsque  ses 
défentes  sont  d'un  autre  émail  que  sou  corps  ;  sa 
(romps  ou  proboicide  est  souvent  représentÉe  dans 
les  cimiara  des  casques  allemands.  L'éeureuii,  le 
lapin,  la  rai  (flg.  313),  le  limofon  Qgurent  assez 
tcequemmeot  dans  les  armoiries;  le  irrpenl n'y  est 
pas  rare  non  plus  ;  on  i'f  nomme  bùie,  vivre,  givre 
ou  cuivre,-  il  est  ordinairement  posé  en  pal  et  onde. 
Parmi  les  poisspos  ceux  que  l'on  rencontre  le  plus 
souvent  sont  les  ban,  reconnaissables  à  leur  forme 
recourbée;  ils  sont  le  plus  souvent  au  nombre  de 
deux  et  adossas  (fig.  31S,  321);  les  chabot*  se  po- 
sent en  pal  ;  le  daupAïn,  de  proHl  et  recourbé 
(dg.  334);  il  est  verte  quand  ses  extrémités  sont 
tournées  vers  le  chef  de  Vécu  ;  couché,  lorsqu'elles 
regardent  la  pointe;  vdmé,  quand  sa  gueula  est 
ouverte  et  son  œil  ferme.  Les  coquillct  figurent  fré- 
quemment dans  les  armoiries;  les  plus  usitées  sont 
cellesdites  de  saint  Jacques  (ng.  21â)  et  pelles  de 
saint  Michel;  lorsqu'on  les  voit  i  l'intérieur,  elles 
prennent  le  nom  de  vanneU;  Vécrevittedk  la  t£teen 
Iiaut  et  est  pesée  en  pal. 

Otîwui.  L'aiglt  est  l'oiseau  le  plus  souvent  re- 
présenté en  blason  ;  on  lui  donna  le  genre  féminin; 
5es  ailes  sont  ouvertes  lorsqu'elles  sont  abaissées 
vers  la  pointe  de  l'ècu,  elles  le  vol  abaiiié;  sou- 
vent elle  a  deux  télés  :  on  la  nomma  alors  éployéa 
(&g.  ITâ,  17T,  308,  330)  ;  elle  est  contournée  lors- 
quelle  regarde  &  senastre;   suoranlï,  lorsqu'elle 


f>  feuilles  à  chacun  de  ses  rangs,  un  bouton  entre 
chaque  feuille  du  rang  extérieur;  elle  est  de  gueule 
ou  d'argent  et  sans  tige  (fig.  243]  ;  le  iré/Ie  a 
3  reuilles  et  une  ligQ  ;  alla  tiga  manque,  U  est  dit 
ticTce-feviUe  ;  son  émail  est  le  sinoplo;  le  qualre- 
''  ille,  fleur  idéale  posée  de  face,  a  4  feuilles  sans 
_  I  :  le  qMinte-feuilCi  ou  pervenche,  (leur  k  3  pétales 
arrondies.  La  grenade  se  représente  ouverte  et  lais- 
sant voir  ses  grains  (Hg.  303).  Les  glandt  sont  Bgu- 
rés  dans  leur  godet  avec  une  petite  tige  ;  ils  sont 
dits  rmtin-iiïi  quand  la  godât  est  en  bas;  les  coque- 
rellet  sont  des  noisettes  dans  leur  enveloppe  et 
réunies  au  nombre  de  trois.  La  fleur  d'ancoîie  se 
représente  U  lige  en  l'air  et  ayant  la  forme  d'une 
clochette, 
FifufMarti^'eUet.Onnomme  ainsi  les figuresqui 
ut  le  produit  de  l'indusLrie  de  l'bomme;  elles  sont 
naturellement  très-Dombreuses.  Nous  ne  donnerons 
Le  celles  qui  se  rencontrent  le  plus  fiéquem- 


Croix.  Bien  que  cette  figure  ait  déjà  sa  place 
parmi  les  pièces  honorables,  tes  variétés  en  sont  si 
nombreuses  que  nous  avons  ilQ  les  renvoyer  k  ce 


chapitre.  Elles  peuvent  être  chargées 

-lei.  Les  principales  sont  ;  la 

touche  les  exlrémitéf  de  Vécu  (fig.47); 


3îO);  privée  de  ses  pattes  l , 

aténon  (Qg.  333);  les  deux  ailes,  sans  le  corps 
[orment  un  toi  d'aigle  ;  une  saule  aile ,  un  demi-vol. 
Le  c<f0n>  se  représente  au  naturel;  le  coq  égale- 
meut  ;  il  est  dit  ehaatant  lorsqu'il  a  te  bec  ouvert  ; 
liardt,  lorsqu'il  a  la  patte  dextre  levée  [fig.  173); 
éployé,  lorsqu'il  a  deux  têtes  (fig.  392).  Le  pélican 
est  représenté  de  profil  sur  son  aire,  les  ailes  éten- 
dues, se  becquetant  le  Dauc  pour  nourrir  ses  petits, 
au  nombre  de  trois  ordinairement.  Si  les  gouttes  de 
sang  qui  sortent  de  sa  poitrine  sont  dun  autre 
émail  que  celui  do  l'oiseau,  on  les  nomme  piéié. 
La  OTue  se  montre  de  çroSl,  La  patte  dextre  levée, 
tenant  un  caillou  dit  vtgilancc,  oui  ne  se  blasonne 
oue  lorsqu'il  asl  d'un  émail  différent  de  celui  de 
l'oiseau.  Les  caneltei,  petites  canes  représentées  de 
proSl,  se  distinguent  das  merleltet  en  ce  que  celles- 
ci  n'ont  ni  pattes  ni  bec  (fig.  344).  La  paon  a  la 
léte  ornée  de  trois  plumes  dites  aigreUe:  11  est 
rouant  s'il  étale  sa  queue  (Bg.  37U)  ;  mtniiUé,  lors- 

2ue  les  marques  rondes  de  sa  queue  sontd'un  autre 
mail  que  son  corps. 

Imeeiei.  On  figura  tes  abeiUtt  les  ailes  éployées, 
vues  par  derrière  et  montant.  Les  doM^U  sont  des 
moucoerons  vus  de  proËl.  Le  pumUon  a,  comme 
l'abeille,  le  vol  étendu  et  est  vu  de  derrière  ;  il  est 
miraillé  si  les  points  figurés  sur  les  ailes  sont  d'un 
autre  émail  que  les  ailes. 

FUmtes.  Lés  arbret  sont  assez  fréquents  en  ar- 
moiries; leur  émail  particulier  est  le  sinopla;  ils 
paraissent  ordinairement  en  pal  (Qg.  243,  tbd).  Ils 
sont  arrocMf,  lorsque  les  racines  sont  apparenies; 
étotéi,  quand  les  branches  sont  coupées;  clfeuillés, 
lorsqu'ils  sont  sans  feuilles  ;/'uUx,  quand  le  tronc  est 
d'un  autre  émail  que  le  reste  de  l'arbre;  fruitée. 

Îiuaod    ils    portent   les    fruits   d'un  autre    émail 
Qg.  374).  Le  créquier,  sorte  de  prunier  sauvage, 
laïo "--   -^      ...._,.. — .._ 


m^agnées. 


la  croix  paUJ«,  qui  s'élargit  aux  extrémités  (Qg.108]; 
ta  croix  au  pud  fiché,  dont  le  pied  est  aminci  en 
forme  de  pieu  (fiç.  109)  ;  la  croix  ancrée,  dont  les 
branches  se  terminent  en  un  double  crocbei  comoie 
une  ancre  de  navire  (Og.  110);  la  croix  alaitée,  dont 
les  extrémités  n'atteignent  pas  les  bords  da  l'ècu 
;flg.  111);  lacroii  poteneée,  dont  tes  extrémités  ont 
lalorme  da  potence  (fig.  113);  la  croM  engrilée  on 

S  mie  de  dents  de  scia  (fig.  113);  la  croit  peurde- 
ée,  dont  tes  extrémités  sont  garnies  de  fleurs  de 
lis  (fig.  114);  la  croin  recroiietiée,  aux  branches 
terminées  par  des  croisettes  (fig.  IIS);  la  croix  ire/)^ 
ou  da  Sat'nl-Ioiare,  terminée  par  3  feuilles  de  iri- 
fla  [flg.  223);  la  crot'a  futelie,  composée  de  fusées  ^ 
<flg.  116);  la  eroiipomm«C^«,  terminée  par deaboulcs 
(flg.  117);  ta  croix  cléchée  et  vidée  ou  de  Touioun, 
percée  ajour  et  élargie  aux  extrémités  en  forme  da 
clef  (fig.  Ilg);  la  croix  patriarcale,  de  Lorrame, 
ou  dit  Temptieri,  croix  p-ecque  à  double  Iraverae, 
l'inférieure  plus  large  que  la  supérieure  (Gg.  119); 
le  lou  ou  croû  de  Sainl-Antoine,  sans  tige  supé- 
rieure (fig.  130);  la  crotr  échiqueléi,  divisée  comme 
les  cases  de  l'échiquier  (fig.  109)'  la  croix  vairée, 
formée  de  vair  (Bg,110);la  croix  frettée  (fig.  111); 
la  croix  recercelée ,  analogue  â.  la  croix  ancrée, 
rnaUl  crochets  enroulés;  la  crois  de  Malle  (flg.  336); 
la  croix  de  Saint-Andri  (fig.  46). 

Tour.    Est  dite   maçonnée  lorsque  le  joint  des 

S  terres  est  figuré;  il  est  te  plus  souvent  da  sable 
ig.  367,  271,  272,  287).  On  doit  indiquer  i'émail 
es  ouvertures  lorsqu'il  diffère  de  celui  de  la  tour. 
Chdteau.  Est  représenté  sous  forme  de  forteresse 
flanqué  de  tours  rondes,  crénelées,  ordinairement 
couvertes  et  surmontées  d'une  giroueile;  il  est  ajoura 
lorsqu'il  a  des  ouvertures  (flg.  333,  231,  341,  271). 
Pont.  On  doit  mentionner  le  nombre  darcbes 
{flg.  336). 

Ports  de  ville.  Ordinairement  flantuée  de  tours, 
crénelée  et  fermée  d'une  herse  (fig.  327). 

Berte,  barrière  qui  sert  à  fermer  ta  porte  d'une 
ville  fortifiée  ou  d'un  chSteau  [fig.  327). 

Gon^anon,  sorte  de  bannière  S  3  fanons  ou  pen- 
dants arrondis  en  demi-cercle  [fig.  399). 
cliaudelier  à  7  branches:    '  .1     Jfanirs.  Se  représente  sous  ses  diSérentBs  formes; 

ÛU.  La  fleur  de  lit  est  trïs-fr^uemmi  g  1  jl  ^ut  indiquer  en  blasonnant  s'il  est  à  voiles  dé- 

Bn  armoiries;  elle  affacle  une  forma  p  iil  ployas,  oit  s'il  n'en  a  pas  (fig.  362,  369,379). 

de  convention  (fig.  111,  172,  etc.)  :  el  1     Les  couronnci  figurent  comme  meuble  de  l'teu, 

fiêinourri,  lorsque  Ion  supprime  la  parue  j^^^"  I  qiùs  souvent  uua  La  forme  antique, 
rieure^  épanouie,  lorsqu'elle  est  ouverte  et  Or>,J^!^tiiii  d'ocarboitcls,  sorte  de   roui 
Les  rois  ae  France  choisirent  les  fleurs  da  lia  »r^.  |  lont  l*  moyeu  eal  figuré  par  une  Di 
armes,  d'alMid  tant  nomi/rt    ensuite  réduit^^fV  [  I  °   \^  raioni  au  ûf- ' —  ■'- 
sou»  Charles  VI,  U  roK  de  blason  est  épaoQ^  k  îl'^il***'^*'  ^'^^" 


pr&ieu«e, 

re  do  8,  fleurdelisés  aux  extré- 
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MotflU  d'iperon,  étoile  à 
tre(flj.  334)iréparonenliei 

Chautiet-lTappet,  jiil-cea  de  fer  à  2  poimcs,  dont 


n  l'ai 


Lescïe/'tsemeftenlenpal  (fig.  ÎIO,  Î5I,  ÎÔS),  en 
fasceifig.  117),  eu  sautoir  (ûg.  3iiS)i  o^ui  clefs  ^nt 

Les  anneaux,  anncb^  ou  bagva  peurent  être 
en  mêlai  ou  en  coulpur  (flg.  55U).  Cnrnihf,  anse 
de  pot,  poi)(ni!e  pour  porter  le«  colTres.  ttlilcs,  etc. 
Chainfi  (rig.  171},  suuveiiir  de  celles  dont  le  che- 
valier ïvuic  eié  charge  pendunl  su.  cjpijvicé.  bans 
les  blasons  de  ville,  tllcs  Hjjurrnt  celtes  que  l'on 
tendait  la.  Duit  dms  les  rues.  Cloaiile  lapatsian, 
h  tète  triangulura  et  aplatie.  Badetaires,  sorles  d'- 
cimeterres  ou  tïlirra  recouibfs.  Phfom,  Icrs  rie  flt- 
cnes  dentelés,  Â^Jter5,  machine  de  guerre  paurb:iltre 
en  brèche  les  murailles.  Boutrrollts,  bouts  île  four- 
reaui  d'épés.  Chandtiier»,  figurent  le  plus  siiuvent 
In  chandeliers  des  autels  (fig.  î.'il).  JniJff.t,  fer» 
des  meules  de  moulins.  Hamade  ou  lâmeide,  pii  ces 
de  bois  au  nombre  de  3,  posées  en  fascc  et  ne  t 
chanl  pas  les  bords  de  l'ecu.  Doioiret,  hache 


boucles  de 


Hie, 


lutil  9 


de  chasse,  t'' 

MailleU,  marteaux  de  U.ia. 

nfoncer  les  jiicux..  Ordlei, 


e  de  fer  de  lance,  en  l'orme  d'àmandi 
nOire,  chajjelet.  Pot  dit  pionoM,  vase  à  u 
Tortil,  pii'ce  d'étoffe  roulée  et  qui  entoure  la  tËie 
des  idaures  ;  il  dut  en  indiquer  l'émail.  Triansle  est 
à  cClés  ^gtiux  et  le  plus  souvent  posé  sur  sa  base. 
TeTieneUe  ou  bris  d'huit,  bacda  de  fer 
soutenir  une  porte  sur  ses  gonds.  La  inili 
ques  m  pose  ne  front  (llg.  313).  Cne  cro 
en  pal,  2  en  sautoir  (lig,  5|3).  Manipule, 
accléslaslique,  que  portent  sur  le  bras  les  prËlres  i 
l'autel.  Motitieau  ou  hoassclle,  sorte  de  bottine  an- 
ciennement eu  usage  parmi  les  gens  de  guerre  ; 
elle  est  éptronnie  loisq^ue  l'épefon  est  d'ur  " 
émail.  Manche  mal  tatlÛe,  sorte  de  figure 
prochant  de  ta  forme  d'un  M. 

Figures  chimériques.  Elles  sont  pour  l'ordinaire 
celles  d'animaux  fantastiuues  emptunlés  &  la  my- 
thologie païenne.  La  tendance  du  moyen  3ge  à 
considérer  les  choses  aous  un  aspect  merveilleux  a 
fait  iidoi'ter  beaucoup  de  ces  figures.  Mous  donnons 
ici  les  plus  ordinaires.  Vaigle  éployfe,  dont  la  Wte 
et  le  cou  sont  séparés  en  deux  et  Hgureni  a  têies, 
dont  l'une  est  contournée  â  dexlre  ut  l'autre  à  se- 
nestre  [llg.  lift.  111,  230,  314).  l.e  dragon,  animai 
i|ui  a  la  lâte  d'un  lion,  le;  serres  d'un  aigle,  le 
corps  et  la  queue  d'un  serpent,  celle-'  ""      '   ' 


ailes  de  chauve-su uris; 


laiigii 


(llg.  231);  if  y  a  des  dragons  à  figure  humain*. 
on  les  nomme  alors  monstrueux.  Le  ffri/fon  a  1( 
haut  du  corps  d'un  aigle  et  le  b,is  d'un  lion;  il  csl 
rampant  et  de  proUl  (llg,  S81),  Le  phrtii'j  se  ropré- 
seuie  de  profil,  les  ailes  éployêes,  sur  un  bûcher 
dit  immorlaiii^.  La  salamandre,  sorte  de  lézard  que 
l'on  flgure  au  milieu  des  flammes,  La  licorne,  che- 
val avec  une  corne  .sur  le  front,  une  barbe  de  chèvre 
et  des  pieds  fourchus;  elle  sjmbolisi!  l'innocer 
(flg.  1831.  Le  lion  dragonni  a.  le  haut  du  corps 
lion  e(  le  bas  du  dragon.  Le  lion  marine  a  le  corps 
terminé  en  queue  de  poisson.  Vamphiptire  est  un 
Nerpent  ailé.  Le  diable,  que  l'on  figure  avec  des 
cornes,  des  ailes  de  chauve-souris  et  une  queue.  Le 
cfWaure  est  un  homme  dans  sa  partie  supérieure 
et  un  chevcl  dans  sa  partie  inférieure;  lorsque  le 
corps  se  termine  en  taureau,  ta  figure  est  dite  mi- 
irmè  d'une  massue;  s'il  lire  de 
1,  unie  nomoie  fOfjiJlaire,  La  chimmale  buste 
le  femme,  les  patlea  de  devant  d'un  lion,  le 
B  du  corps  d'un  griffon  et  la  queue  d'un  ser- 


pent. La  harpie  a  aussi  un  Lusie  de  femme,  les 
Biles,  les  serres  et  lu  queue  d'uasigle.  I<i  tirent  ou 
piélytiite  est  une  femme  dont  le  orp*  se  termine 
eji  queue  de  poisson*  elle  tient  ordiaairement  un 
miroir  duns  lequel  elle  se  regarde.  Le  iphiiue  a  le 
buste  d'une  femme,  et  le  reste  de  son  corps  est  oalui 


BRisttBES.  Les  branches  d'une  mSme  Eunille  *a 
distinguent  entre  ailes  par  des  modifications  appor- 
tées aui  armoiries  de  la  tige  principale  ;  on  appelle 
ces  modificaiions  brisures.  Les  bïiards  des  maisons 
nobles  étaient  tenus  d'en  porter  une  dans  leurs 
armes.  Les  meilleures  brisures  sont  celles  qui,  atti- 
rant moins  les  armes  primitives,  les  conser " 

connaissables.  La  brisure  s'opère  de  plus 

Uuns :  I* parlechangementdes émauxenco        

les  pil^ces;  2°  par  le  ctiangi'ment  des  pii>ces encon- 
si'rvaiit  les  émaux;  3°  en  changeant  la  position  des 
pi^C'S,  en  en  accroissant  ou  en  en  diminuant  le 
nombre;  4'  par  les  partitions  et  les  écartelures.  Le 
lambel,  la  bordure,  le  b^lon  péri,  le  c^intuo  sont 
les  pièces  le  plus  ordinairement  employées  pour 
brisures. 


Ohneksiits  EXTeniiiURS  DBE  ASUOtBlxs,  Coiquts 
oalieaumcs.  Avant  que  l'us^ige  de»  couronnes  se 
tilt  gi'iiéralisé,  on  se  servait  de  heaumes  pour  tim- 
brer les  écussons.  Avant  le  xv*  siècle  le  beaupie 
n'était  qu'un  ornement;  il  se  posait  de  profii  sur  la 
pointe  senesire  de  l'i'cu;  mais  bientôt  s'introduisit 
l'us^ige  (le  ne  plus  incliner  l'écu,  mais  de  le  poser 
d'aplunib  et  de  faire  senir  le  casdue  à  designer  le 
rang  des  personnes.  On  imagina,  dans  ce  but,  oual- 
ques  règles,  qui  furent  géuéralement  assez  bien 
observées.  Le  heaume  des  souxeiaiits  est  d'or,  da- 
mjsquiné,  taré  (posé)  de  iront,  la  visiôre  relevée  et 
sans  gnile  (fig,  121);  le  heautne  dei  princes  et  ducs 
souveraint  est  semblable  au  précédent,  sauf  <ju'it 
est  moins  ouvert;  it  pouvait  fitre  ferme  de  11  grilles 
(fig,  l'i2).  Le  casque  des  ducs,  marquis  et  grands 
ol/iciert  de  la  couronne  est  d'argent,  damasquiné  et 
iMiilé  d'or,  taré  de  front  et  fermé  de  U  grilles 
(lig,  1231;  c«lui  deseomtes.  vidâmes  et  vicomlvi  est 
en  argent  à9  grills  d'or,  les  bords  de  même  et  taré 
au  tiers  |fig,  124).  Le  AeûMmedwborwu  est  d'argent 
à  1  grilles  d'or,  les  bords  de  même  et  taré  de 
3  quarts  (lig.  Via);  ceiui  des  gentilshommes  anciens 
qui  oui  rang  de  chevaliers  ou  qui  occupent  quelque 
charge  importante,  est  d'acier  pull,  garni  d'argent 
à  5  grilles  de  luCme  et  taré  de  proHl.  Le  gentil- 
homme des  trois  raeei,  paternelles  et  maternelles, 
ie  en  acier  poli,  taré  de  profil,  lavisière 
3  grilles  jfig.  126)-  ' 


blis 


Cou 


re  enlr'ouvene  (fig.  Iî7)j  le  fifot 

^st  en  acier  poli,  ta  visière  baissée;  il  est 

à  sencstrelfig.  I2S). 

onnee.  A  l'eiemple  du   souverain  tous  le* 


:  alors  s'introduisit  la  coutume  de  réunir 

deux   ornomcnts;  elle  est   abandonnée  depuis 

longtemps.    L'usayc  do  surmonter  l'écu  d'une  cou- 

roiiue  a  prévalu  sur  celui  d'y  mettre  un  casque, 

quoique  ce  dernier  ne  soil  pas  tout  1  fait  abandoniié. 

'  '    urpation  par  des  nobles  de  couronnes  que  leur 

naulorisait  pas  à  porter  a  été  réprimée  par 

leurs  éiliis  et  ordonnances  de  nos  rois;  mais  cet 

I  s'est  renouvelé  depuis,  i  ce  point  qu  on  pour- 

crotre  que  les  règles  établies  n'existent  plus  et 

qu'elles  ont  été  remplacées  par  la  fantaisie. 

■  1  tiare  est  la  couronne  des  papes:  elle  se  com- 

d'une  toque  d'or  surmontée  d'un  globe  ter- 

'e  orné  d'une  croix,  symbole  du  souverain  de 

tes  j.euples  catholiques,  La  toque  e.st  environnée 

e   triple  couronne  formée  de  fleurons  alternés 

des  pertes  et  ornée  de  pierres  précieuses.  Ces 

couronnes  indiquent,  la  première  la  titre  de 
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Higa,  ta  trc^ième  c«lui  de  iégiilatear  dtt  chri  

Deux  cordons,  semés  de  croisetles,  pendeat  de  l'in- 
Uiieur  de  la  tiare  (âg.  139).  La  «ouronne  impé- 
Hatt  de  Chm^&magna  était  omée  de  fleurans  de 
perles  et  de  pierres  précieuses-,  etlk  de»  tmpt- 
rturt  d'Alitmagne  est  formée  d'un  cercle  suppor- 
tant un  diadème  surmonté  du  globe  terrestre  et 
d'une  croix  de  perlas  (Qg.  131].  La  couronne  de 
l'tmptreuT  /fapaléon  I*'  était  composée  de  demf- 
cerclea  Tormés  par  une  aigle  impériale  les  ailes 
Meodues  ;  elle  était  surmontée  du  globe  traditionnel 
(6g.  130).  La  eourofine  royale  de  France  était 
formée  d  un  cercle  d'or  orné  de  pierres  précieuses 
aurmonté  de  g  fleurs  de  lis  supportant  un  ^gal 
nombre  de  demi-cercles  perlés  se  réunissant  au 
sommet  da  la  couronne  par  une  fleur  de  lis  double 
(Hg.  133).  Lee  rois  du  aulrft  pav«  de  VEMropi  ont 
remplacé  las  fleurs  de  lis  pardesueuruna;  les  brao- 
cbes  de  la  couronne  sont  surmontées  d'un  globe  et 
d'une  oroil  (fig.  134).  C'est  cette  courcnne  qu'avait 
adoptés   Louis-Pbi lippe   comme  roi  des  Français 


'i-iumint  et  surmontée  de  6  plumes  sortant 
d'un  porte-aigrette  en  or  (fig.  152J;  la  toque  des 
borona  était  retroussée  de  coDtre-vaîr  et  ornée  da 
3  plumes  supportées  par  un  porta-aigretie  d'ar- 
gent (fig.  1&3J;  celle  à,esd\tva\iett,  aussi  an  ve- 
lours noir,  était  retcousaée  de  siuople  et  sucmoEitée 
une  aigrette  blanche  [fig.  154), 
Outre  les  couronnes  que  nous  venons  de  décrire, 
I  peut  encore  citer  les  suivantes  :  la  couronna  an- 
titpte,  que  l'oD  trouve  comme  meuble  dans  certains 
blasons,  est  un  cercle  surmonté  de  pointes  allon- 
gées et  semblaliles  [&g.  155);  la  couronna  murait, 
-"  l'est  guÈre  emplojée  que  pour  timbrer  les 
iries  des  villes,  est  formée  d'un  cercle  sur- 
monté  de  portea  de  villes  ou  simplement  de  pans  de 
illes  srénelés  (fig,   156);  la  cmirorme  navale 


branches  surmontées  d'un  léopard  (fig.  135).  Ces 
croii  ont  remplacé  les  fleurs  de  lis  oui,  pendant 
longtemps,  ont  figuré  sur  la  couronne  «'Angleterre, 

— .p  jg  ggj  prétentions  suc  la  royauté  '- 

es  dnup/iini  de   F  "     "  "  '"  " 

.'aie  fermée   par  '. ,. 

lea  enfanu  de  France  ont  le  cercle 
de  B  fleurs  de  lis  (Bg.  13S];  pour  les  autret 
prmuei  du  sang,  là  fleurs  de  lis,  au  nombre 
de4,  sont  alternées  par  i  fleurons  (fig.  139).  Les 
vrineet  de  l  Empire  timbrent  leurs  armoiries  d'une 
loque  écarlate^  rebausiée  d'hermine  et  fermée,  en 
fornue  de  couronue,  par  t  demi-cercles  perlés  et  sur- 
montjt  d'un  globe  et  d'une  croii  (fie.  136).  La  cou- 
ronne da  due  est  d'or  enrichie  de  [«rieselde  pierres 
pricietuee  et  surmontée  de  g  deurons  (fig.  140); 
eaU«d«  marquis  est  d'or,  enrichie  de  pierres  pré- 
cieuses et  surmontée  da  4  fleurons  alternés  par 
1  perles  réunies  en  Ibrme  de  trèfle  [fig.  141).  La 
aouronne  de  comte  est  d'or,  oméa  de  pierres  pré- 
cieuses et  surmontée  delflgrosses  perles  posées  cha- 
eune  sur  une  pointe  (flg.  Ikl};  ceite  de  vicomte  est 
ornée  de  4  perles  séparées  par  un  petit  fleuron  ou  par 
une  pointa  surmontée  d'une  pente  perle  (fig.  143]. 
Lea  vidamei  portent  une  couronne  ornée  de  4  croii 
pattées  (fig.  144):  les  barotu  ont  pour  couronne  un 
cercle  d'oc  émaillé,  autour  duquel  est  enroulé  un 
chapelet  de  perles  (flg.  145).  Les  baront  olletnandi 
ont  une  couronne  qui  se  rapprocha  de  celle  dos 
comtea  tïanjals,  maia  elle  n'est  dominés  que  de 
8  perles  (fig.  148);  les  baroni  belles  ont  uno 
toque  surmontée  du  même  nombre  de  perles 
(flg.  149);  les  cAscalteri  banntreU  ont  un  sim- 
ple ceri:le  d'or  orné  de  pierres  précieuse*  (fig.  146). 
Le  bourrelet  est  un  louleau  d'étofie  ou  de  ruban 
aux  couleurs  de  l'éou  ou  de  fantaisie ,  et  qui 
se  plaçait  sur  le  casque  oomme  ornement,  miiis 
■ans  qu'on  v  altachtt  l'Idée  d'auctm  titre.  Son 
but  primitif  lut  d'amortir  les  coups  portés  sur  la 
tête  (flg.  147]. 

On  avait  Imaginé,  sous  le  premier  Empire,  de 
remplacer  lea  anciennes  couronnes  par  des  loguea, 
aurraonléss  de  plumes  dont  le  nombre  indiquait  la 
dignité  du  titulaire.  Cet  usage  s'est  perdu  à  la 
chute  de  l'Empire  et  les  titrés  de  l'époque  impériale 
reprirent  les  couronnes  traditionnelles.  Comme  l^j 
armoiries  de  l'époque  Impériale  sont  timbrées  de 
ut  toques,  il  est  utile  de  les  faire  conaalire  - 

Les  prtneea  grande  dignitaire!  di  (' 
faii  portaient  une  toque  de  velours  n 
aa  vair  et  aurmonlâe  de  T  plumes  Ûf 
d'un  porte^iorette  d'or  [fig.  15U);  la  t 
était  «amblatile,  mais  retroussée  d'hère 
ealla  des  aomMi  était  en  velours  noir, 


ji  des  ivéquet 


:  branches  tle  chêne  vert  composent 
ique;  elle  est  la  récompensa  d'une 
;tion  d'éclat  (ug.  159]  ;  la  tourtmne  triomphale 
l  en  feuilles  de  laurier;  elle  était  la  récompense 
une  vicwire  (fig.  160}. 

Cbapraua,  morlwrt  et  loguei.  Les  dignités  eoclc- 
siastiques  se  reconnaissent  au  chapeau  qui  surmonte 
l'écusson.  Lea  cardinaux  ont  un  chapeau  rouge  t 
larges  bords,  duquel  tombent  des  cordons  entre- 
laces, de  même  couleur  que  le  chapeau  et  sup- 
portant des  paadanls  tBriuinés  par  cinq  houppes 
(flg.  163);  le  chapeau  des  archetiiques  est  sembla- 
ble, pour  la  forme,  i.  celui  des  cardinaux,  mais  sa 
couleur  est  verte  ;  les  cordonj  entrelacés  supportent 
des  pendants  terminée  par  quatre  houppes  de  même 
couleur  que  le  chapeau  (fig.  163);  r-''"  ■'""  .'-'"■— 
est  vert  avec  pendants  terminés  pi 
(fig.  164).  Las  abbei  et  protoTuimiret  st 
de  leurs  armes  d'un  chapeau  noir  à  corlons  entre- 
lacés et  terminés  par  deui  houppes  de  même  cou- 
leur que  le  chapeau  (fig.  165).  Les  blasons  des èvé- 

ooifl^ra  élevée  eu  usage  depuis  le  x"»ifeclo  (flg.  16Hj 
mais  dont  la  forme  a  beaucoup  varié  depuis  cette 
époque.  Cerlains  bénéfices  donnaient  droit  de  porter 
la  mitre;  on  appelait  abbi  mifri  l'ecclési astique 
li  en  étoil  pourvu. 

Les  chancetieri  de  France  ou  gardes  des  sosatix 
.  mmaient  le  casque  ou  la  couronne  dont  ils  tim- 
braient leur  écu,  d'un  mortier  rond,  eu  toile  d'or, 
brodé  de  même  et  retroussé  d'hermine  (Hk.  166); 
les  préiidtnU  à  mortier  du  Parlement  timbraient 
leurs  armoiries  d'un  mortier  noir,  i  deux  larges 
galons  d'or  (fig.  167);  les  jvgei,  les  acoeaU  sur- 
montaient les  leurs  da  leurs  toques  (tig.  168 
et  I69J. 

Lambrequini.  Les  casques  qui  somment  les  ar- 
moiries sont  le  plUB  souvent  oméa  de  pièces  d'é- 
toffes nommées  jambraquinf.  Cet  ornement  doit  son 
origine  aui  ctiaperons  que  les  chevaliers  posaient 
sur  leur  casque,  aoit  pour  le  garantir  des  ardeurs 
du  soleil,  soit  pour  le  préserver  de  la  rouille,  ré- 
sultai de  l'humidité.  Cooservé  pendant  la  iMtaille, 
'  "-  "irtail  tailladé  de  coups  d'epée  et  devenait 
.  signe  d'honneur  dont  on  na  tnanqtiait  pas 
.  vanité.  Bientôt  les  lambrequins  devinrent 
1  la  mode  et  tous  les  nobles  voulurent  an  avoir; 
seulement  l'origine  en  fut  oubliée,  comme  il  ar- 
rive souvent,  et  on  leur  donna  les  formes  les  plus 
bizarres;  celle  qui  a  prévalu  les  fait  retseiubler 
à  des  feuilles  d'acanthe  (fig.  171,  113,  176,  117, 
119,  etc.).  Sous  la  premier  hmptre,  on  «jouta  aussi 
I  des  laiolirequins  aux  toquas  qui  remplaçaient  les 
nouronnet  et  les  casques.  Pour  ne  pas  mettra  DOu- 
laut  sut  couleur,  ce  qui  eût  été  contrairi  aux  règles 
!ta  b^asoD,  le*  toques  étant  de  couleur,  las  lambre- 
*,,iiis  turent  en  métal.  Las  prinoes  grands  digni- 
I  '*!;;,.e»4eVEmvire  enportaiantaixen  or;  les  comtes, 
l  **  ,,,ta  ;  Ici  deux  supérieur»  en  or,  les  deux  infé- 
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riean  en  ugent;  Im  barons  en  k>aîaiit  deux  an 
Mgtnt. 

Cimier*.  L«t  dmiert  MDt  de*  ornsmenU  du 
casque  que  l'onpOMisanmc.  Une  pièce  de  l'écu, 
les  panachée,  les  toU  d'oiseaui,  les  aziimaui  de 

bole  de  puissance  et  de  force,  des  deitrocbères 
teoent  une  ipie.  mqI  les  cimiers  les  plus  Tré- 
quemmenl  employés.  Cel  ornement  eut  Taculutif  : 
on  peut  le  cbaager  i  son  grA:  cependant,  la  plu- 
part du  temps,  il  est  tranemii  par  desceadûice. 
Les  branches  cadettes,  surtout  en  Allemagne,  bK- 
senl  leurs  annes  en  opérant  un  simple  cbangemeni 

SupporM  et  Unanlt.  Ou  nomme  tupporU  en  ar- 
moiries les  animaux  naturels  ou  fantastiques  placée 
Bui  cAtésdeitre  etsenesire  de  l'écu;  ils  ont  ordi- 
nairemeot  une   posture  tiaidie  et  un  air  menaçant 

Cuur  iniliquer  qu'ils  sont  chargés  de  défendre  le 
lason  qui  est  eonSé  i  leur  garde  (fig.  173,  1T4, 
178.  elc.)i  les  tfnanti  sont  des  tlrea  t  forme  hu- 
maine, ongrt,  guerrieri,  tawagei,  etc.  (Gg.  171, 
173,  1T6,  180J,  ou  ayant  quelques  parties  du  corps 
de  l'homiDG  et  des  anima.ui,  comme  ctiUauru, 
tiririei,  griffont,  etc.  Les  supports  et  les  tenants  ne 
sont  guère  plus  héréditaires  que  les  cimie'^;  on 
les  voit  cependant  se  transmettre  lorsqu'ils 


«d^r. 


nilles  seule 


était  reconnu  primitivement  le  droit  d' 
tupporu  à  leur*  armes;  mais  depuis,  tous  les  nobles 
s'arrogèrent  ce  privilège.  Dons  les  ramilles  oA  les 
supports  sont  héréditaires,  les  cadets  se  contentent 
souvent,  pour  brisure,  de  les  modiSet  on  de  les 
changer.  En  Allemagne,  en  Espagne,  en  Italie,  les 
supports  sont  très-rares:  ni  les  ecclésiastiques  ni 
les  dames  n'en  partent,  i  moins  qu'ils  ne  soient  de 
trbs-haut  rang.  Les  veuves  eniourent  l'écu  de  leurs 
armes  de  eordtliérti  de  soie,  entrelacées,  noires 
et  blanches. 

Cri  de  guerre.  L»  eride  jpurre,  que  l'on  appelait 
aussi  cri  cta/rme*,  servait  wi  mojen  Sg«  soit  î 
donner  le  signal  du  combat,  soit  1  se  reconnaître 
dans  la  mêlée,  soit  k  rallier  les  loldat*  sous  la  ban- 
nlire  de  leur  chef  immédiat  et  &  ranimer  leur  cou- 
rage. 11  n'appartenait  qu'aux  chevaliers  ayant  droit 
de  porter  banni^re.  Outre  ces  cris  particuliers,  il  y 
avsjt  le  cri  général  pour  toute  l'armée,  celui  du 
■ouverain  ou  du  commandant  en  chef,  te  cri  des 
rois  de  France  était  ltonl-;ot«  Saint-Dtnà;  ce  cri. 
sur  l'origioe  dtiquel  ou  n'est  p^  d'accord,  mais  qui 
bit  allusion  à  la  prise  da  l'oriOamme  à  Saint-De- 
nis, ne  remonte  pas  au  delà  du  régna  de  Louis  le 
Gros.  D'autres  grandes  famille*  avaient  des  cris 
analogues.  Ia  maison  de  Bourbon  :  jront^'aieÂ'otr»- 
Dame;  celle  des  dues  de  Scurgogne  :  Moai-joie  au 
noble  duc  et  CMltUon  au  noMe  tluc,-  les  comtes  de 
Champagne  :  Ptmatant  le  meiUors  les  dues  de  Sa- 
voie :  Saint- Maurice  tt  Sanoye;  ceux  de  Flaodre  i 
Flandre  au  lion,*  ceux  d'Auvergne  :  Ciermont  au 
douphin  d'Auvergne;  les  ducs  de  Bretagne  :  Saini- 
Maio  au  riche  duc:  ceux  de  Brabant  :  loutxiiu  au 
riche  duc.  Tout  le  monde  connaît  le  cri  de  guerre 
des  croisés  :  Dieu  le  veut  ;  celui  des  Hontmorencv  ; 
Dieu  aide  au  premier  baron  clurifien;  celui  des 
Beauffremont  ;  Dieu  aide  au  pr*mi*r  chrilit».  Un 
des  cris  de  guerre  les  plus  usités  était  le  cri  du 
nom  de  la  famille  du  baron  qui  conduisait  ses  vas- 
saux i  la  guerre.  Les  Créquy .  les  Roban,  les  La 
Trémouille,  les  Damas,  les  Duras,  les  Uu  Guesclin, 
les  Hailly,  les  Renty,  les  Clermont,  les  Cta&leau- 
briant,  les  Vergy  et  tant  d'autres  familles  n'en 
avaient  pas  d'autre.  On  criait  aussi  le  nom  des 
maisons  d'où  on  était  lorti  ;  les  rois  de  Navarre  : 
Bigarre,  Bigone-,  les  sires  de  Beauieu  :  Flandre; 
les  Sainl-Paul  :  lungnan.  Le  cri  de  guerre  con- 
sistsJit  dans  le  nom  de  Cunille,  se  transmet  avec 
les  armoiries;  il  est  la  propriété  de  l'alné  de  la  fa- 
mille; les  cadets  ne  pûuveot  le  prendre  qu'en  y 


aux  couleurs  de  l'écu. 

Deviee.  la.  deviec  est  tine  pensle  exprimée  en 
un  petit  nombre  de  meta  et  bisaoC  allusion  i  un 
sentiment,  i  un  dessein,  k  une  qualité,  ï  un  sou- 
venir historique,  ou  contenant  un  sunulanl  an 
courage  et  i  l'honneur.  Elle  était  choisie  par  le 
chef  de  la  lamiUe,  par  le  chevalier  prêt  i  entrer 
dans  hi  lice  du  tournoi,  ou  donnée  par  le  prince  au 
seigneur  qu'il  attachait  i  son  service  et  dont  il 
recelait  l'hommage  lige.  Il  y  en  a  de  plusieurt 

Les  devises  faisant  allusion,  par  une  sorte  de  jeu 
de  mots,  au  nom  des  familles  qui  les  portent  :  la 
maison  de  vienne,  au  comtà  de  Bourgogne  :  Toil 
ou  tard  ritnne,  ou  à  bien  vienne  (oui;  le*  Vaudray, 
de  lu  même  province  :  Jay  valu,  «aitc  et  vaudra^  ; 


de  Nemours,  de  la  maison  de  Savoie  :  Suivant  m 
voye. 

Celles  qui  se  Apportent  ani  pièces  des  armoiries, 
du  cimier  et  des  supports  :  les  Vogué,  en  Vivaraia, 
oui  ont  un  coq  dans  leurs  armes,  cm  pour  devis»  ; 
Vigilantia;  les  Cassard,  en  Dauphiné,  qui  portent 
d'azur  1  la  licorne  d'argent  :  Sant  venin. 

Les  devises  composées  de  mots  énigmstiques  ou 
à  sens  couvert  :  Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne, 
avait  pour  devise  ;  Autre  n'aurai;  Charles  de  Bour- 
gogne, son  fils  ;  Je  i'ay  emprie,  et  Harguerite 
d"lorck,  son  épouse  :  Bien  en  arienne;  Phihppe  de 
Brimeu  :  Plu«  que  d'autres;  Jean  de  Comme*  : 
Saru  mal;  Jean  de  La  Trémouille  :  Ne  m'oubliei; 
Jean  de  Croy,  comte  de  Chimay  :  Souotenne  mus; 


11  j  a  des  devises  composées  de  proverbes,   de 

S' celle  des  Bfissac  ;  FirluW  «I  Mnpore; 

devenus  historlquess  ;  celle  des  Coo^  :  ' 

des  Rohan  :  Roy  n 


ce  autti,  je  nie  U  rire  de  Couey; 
M  puit,  due  ne  daisnr    ■■-'-- 
d'invocation,  celle  de  Du   Gueschn 


a  daigne,  Rottân 


Dame,  Guttclin  ;  de  simples  lettres  initiales,  comme 
celle  delà  maison  de  Savoie  :  F.  E.  R.  T.,  dont  on 
donne  plusieurs  interprétations  et  qui  est  encore 
la  devise  de  l'ordre  de  l'Annonciade.  Les  rébus  ont 
seivi  de  devises.  Au  nombre  de  celles  qui  sont  for- 
mées de  simples  figures,  on  peut  citer  le  chardon 
des  duos  de  Bourbon,  la  rote  blanche  et  la  rose 
rouge  des  maisons  d'Yorck  et  de  Lancastre.  Les 
devises  de  figure*  et  de  mots  sont  fréquentes  :  les 
HoQUnorency  on t  une  épée  avec  le  mot  grec  aplonot/ 
celle  du  canllnal  de  Bourbon  était  un  bras  armé 
d'une  épée  namboyante  et  les  mots  n'sspotr  ny 
pmir;  tout  le  monde  connaît  la  devise  de  Franfois  I"  : 
une  salamandre  dans  le  feu  avec  ces  mots  :  Sutrior 
et  extinguo;  celle  de  Louis  XIV  :  un  soleil  et  le 
lameui  nec  pluribue  impar;  celle  de  l'ordre  de  la 
Jarretière  :  Aonni  toil  qui  mal  y  penee. 

La  devise  le  place  au  bas  de  Pécusson,  dans  un 
listel  de  couleur;  les  lettres  de  la  légende  sont  de 
mêlai;  couleur  et  méLal  sont  pris  des  émaux  de 
l'écu.  Lorsque  la  devise  se  confond  avec  le  cri  de 
guerre,  elle  se  met  conune  Itii  au-dessus  des  ar< 
moi  ries. 

CoiUen  d'ordre*.  On  les  voit  figurer  parmi  les 
insignes  qui  accompagnent  les  armoiries  des  mai- 
suDs  souveraines.  L'ancien  écusson  de  France  est 

f)sè  sur  les  ordru  de  Saint-Miehel  ei  du  Saint- 
iprit  iflg.  171  et  173)1  le  nouveau  est  entouré  da 
l'ordre  d«  la  I^ion  d'tonneur  {8g,  170,  173);  celui 
de  la  Jarretière  encadre  les  armes  d'Angleterre 
(fig.  174);  il  en  est  de  même  pour  les  armoiries  des 
autres  puissauces  de  l'Europe;  elles  sont  ornées  de 
leurs  principaux  ordres  (fig.  17&-177). 

PaiHUoni  et  manteaux.  Le  pociUon  est  une  sorte 
de  dûmis  soua  lequel  se  placent  les  a        "'"      "" 
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tcnver^iu  ;  il  est  surmoaté  de  li  couronne  impé-  ' 
ride  ou  royale.  Les  roii  de  Fimce  et  les  autres 
princes  souverains  da  la  maiwD  de  Bourbon  ont 
un  piTillon  de  velours  bleu,  semé  de  Qeurs  de  lis 
d'or  et  doubû  d'hermine;  celui  de  l'empeivur  des 
Français  esl  semé  d'abeille»  d'oc  (Kg.  170-1 73]  ;  les 
autres  louTerains  de  l'Europe,  \  l'eiception  de  celui 
de  Turquie,  qui  a  un  pavillon  vert,  le  portent  cou- 
Imirdo  pourpre  ;  la  doublure  en  est  toujours  d'her- 
mine (fig.  174-110.  Les  princes  souverains  elles 
ducs  qui  relèvent  d'une  autorité  supérieure  entou- 
rent leurs  ai'mes  d'un  manltau  doublé  d'hermine 
M  sommé  de  leur  couronne.  Les  ducs  titrés  el  les 
princes  de  l'empire  germanique  partaient  le  miiii- 
teau  da  pourpra;  les  pairs  de  France  le  surmon- 
taient d'une  toque  entourée  de  la  couronne  indi- 
rinl  leur  litre  ;  ce  manloau  était  bleu  foncé  ;  celui 
chaoceliers  de  France  était  en  drap  d'or:  les 
(résidents  au  Parlement  de  Paris  le  parlaient  ecar- 
ate  doublé  d'bermine  ou  da  petitgris. 

Imignu  et  alIribuW.  Certains  ornements  aer- 
vaienl  à  reconnaître  les  dignités  ou  ctiargea  de  la 
France  ancleont'.  Le  cotaUtaiiU  avait  son  écu  posé 
aur  un  dextrocbére  el  un  senestrochire  sortant 
d'un  nuage  el  portant  une  épée  nue,  la  pointe  en 
baul.  Le  grand  omirai   posait  son   écu  sur  deui 


£'une  posée  en  pal  ;  le  généraX  des  galèrea  avait 
rrlère  son  écusson  une  ancre  double.  Les  mart- 
cMui  da  l'jana  portaient  deux  bjitons  d'azur  se- 
més de  fleurs  de  lis  d'or,  passés  en  sautoir  derrière 
i'écu  ;  le  coUmei-géiUTal  Je  l'infanterie  avait  der- 
rière son  écusson  et  de  chaque  colé  du  cimier  deux 
drapeaux  blanc  el  aiur;  le  eoUttwi-géniTal  de  la  ca- 
valerie portail  quatra  petits  drapeaux  blancs  fleur- 
delisés, dits  eomeiM,  et  disposa  comme  ceux  du 
colonel  génùral  de  l'inbinterie  ;  le  grand  maUre  de 
FarliUme  appuvaii  son  écusson  sur  deux  canons 
posée  sur  leurs  aiTûis.  L'écu  du  e}tarKtlitr  de  France 
élail  posé  iiur  deux  masses  en  sautoir,  entouré  d'un 
manteau  de  pourpre,  timbré  d'une  couronne  ducale 
sommée  d'un  mortier  rond  en  toile  d'or,  brodé  de 
même  et  retroussé  d'bermine;  et  pour  cimier  la 
France  sous  la  ligure  d'une  reine,  tenant  de  la  main 
droite  un  sceptre  et  de  la  gauche  les  sceaux  du 
royaume.  Le  turintendont  dei  finances  accostait 
son  ùcu  de  deui  clefs,  l'une  d'or,  l'autre  d'argent, 
posées  en  pal;  la  grand  maitrt  de  France  appuyait 
le  sien  sur  deux  bilans  vermeils  fleurdelisés,  ter- 
minés aux  deux  bouts  par  une  couronne  roj'ale  el 
passés  en  sautoir  ;  le  Jtrand  chambellan  avait,  pas- 
sées de  même,  deux  clefs  d'or  dont  l'anneau  elait 
terminé  par  une  couronne  royale.  Le  (rond  izuyer 
accOBlail  son  écu  de  deux  épées  jL  gaide  d'or,  au 
baudrier  el  au  fourreau  tleurdelisis.  Le  grand 
bOMlelier  ou  grand  ^chanson  avait,  comme  supports 
de  son  blason,  deux  bouteilles  en  vermeil  aux 
armes  de  France  el  bouchées  d'une  fleur  de  lis 
double.  La  grand  panelier  faisait  supporter  ses  ar- 
moiries par  les  pièces  du  couvert  royal;  le  grand 
teneur  avait,  pour  allrihuls  de  s^s  fonctions,  deux 
cors  de  chasse  avec  leurs  allacbes,  disposés  aussi 
en  forme  de  supports;  le  grand  fauconnier,  deux 
leurres  k  faucon;  le  grand  louiietter,  deux  rencontrer 
de  loup:  le  grand  mar^chai  des  logitj  deux  mar- 
teaux d  armes  passés  en  sautoir  derrière  I'écu  ;  le 
grand  frivùt,  deux  faisceaux  de  verges  d'or,  liées 
d'axur,  posés  en  sautiiir  derrière  l'Acu;  tes  colonÂt- 

Finiraux  des  gardes  françaises,  des  suisses,  de 
iobnterie  française,  6  di'apeaux  en  sautoir.  Ceux 
de  la  cavalerie  légère,    des  hussards  et  des   dra 

Îons,  le  1"  6,  les  deux  autres  10  guidons  (lai,, 
alises.  Au  bas  de  t'écusson  du  grand  au 
était  suspen'lu  un  livre,  recouveit  en  velour 
avec  les  armes  royales  brodées  sur  le  plat.  Le 
aumdnicr,  les  cardinaux  ducs  el  patrt,  les 
loiqaet  avaient  derrière  leur  écu  une  croix  i 
ïartKevéqut  primat  une  double  croix  trél], 


blasons  des  étequet  sont  reconnalssables  i  b  mitre 
à  daitre  de  Vécu,  et  celui  des  abbés  milrit  à  la 
mitre  et  ïla  crosse  au  sommet  de  leur  écu,  la  crosse 
tournée  à  dexlre.  Les  abbés  non  milrés  et  les  aA- 
besseï  enlouronl  leurs  armes  d'un  chapelet  el  les 
1  crosse  tournée  k  senestre.  Les 
grandi  matlret  dt  Maile  somment  Vécu  d  une 
de  prince;  les  commandeuri  appuient  le 
une  épéa  haute;  les  ckevaliert  l'entou- 
chapeiet  entrelacé  dans  les  branches  de 
la  croix  de  l'ordre  posée  derrière  l'écusson,  et  met- 
tent à  leurs  armes  un  chef  da  gueules,  chargé  d'une 
lit  de  Malte  d'argent  plein.  Les  membres  des 
très  ordres  entourent  leurs  armoiries  de  colliers 
. ..  cordons  de  leur  ordre,  la  croix  pendant  au  bas 

Divisions  ces  imuointEs.  Il  y  a  diverses  sortes 
armoiries  ;  on  les  divise  en  armoiria  de  domaine, 
;  préleniionx,  de  digni(&,  de  concessions,  de  fa- 
ille, de  ctUei ,  de  patronage ,  de  sociétés  et  de  cur- 
poralioru.  Les  armotriei  de  domaine  sont  celles 
qui  appartiennent  i  une  nation,  ii  un  pays,  i,   un 

1(1  fief,  i  une  seigneurie  etnue  joigncril  à  leurs 

oiriea  propres  les  souverains,  les  princes,  les 
grands  feudatairos,  pour  marquer  leurs  dioils  de 

-Qeté  ou  de  possession  sur   des  domaines. 

;s  des  souverains  contiennent  presque  lou- 
s  armoiries  de  domaine.  Avant  saint  Louis 
-es  du  sang  ne  portaient  que  les  armoiries 
apanages.  Robert  de  Fi-ance,  fils  de  Louis 
portait  les  armes  de  Ureui,  avec  le  titre  de 
Pierre  de  France,  son  frère,  celles  de  Cour- 
tenay. 'saint  Louis  voulut  que  les  princes  du  sang 
royal  adoplassenl  les  (leurs  de  lis  de  l'éci^sson 
royal,  avec  une  brisure.  Conformément  i  ce  prin- 
cipe, Charles,  frère  du  roi,  apanage  du  comté 
d'Anjou,  donna  en  1346,  à  ce  comté,  le  semé  de 
tteurs  de  lis  d'or  sur  champ  d'azur  des  armes  de 
France,  el  brisa  ces  armes  d'une  bordure  de  gueules. 
Lors  de  lt>  réunion  de  la  Navarre  â  la  couronne, 
par  le  mariage  de  Philippe  le  Bel  avec  Jeanne, 
reine  de  Navarre,  en  I2S4,  les  armes  de  France 
furent  mi-parties  de  celles  de  Navarre,  pour  marquer 
la  souveraineté  de  la  France  sur  ce  royaume,  A  l'a- 
vénement  de  Henri  IV,  cette  disposition,  qui  avait 
été  abandonnée,  fui  reprise  pour  lodiquer  la  réunion 
définitive  de  la  Navarre  ila  France  (flg,  171),  Les 
rois  d'Angleterre  écailellenl  les  armes  (T Angleterre 
de  celles  d*£cosse  et  d'Irlande  (flg.  174)  ;  ceux  d'Es-  ' 

Eigne,  des  armes  des  royaumes  de  Caslille  et  de 
éon  (Gg,  181]  ;  ceux  de  Pologne  avaient  réuni 
l'aigle  de  Pologne  au  cavalier  de  Lithuanie 
(flg.  187). 

Nous  donnons  ici  la  description  des  blasons  des 
principales  puissances  du  monde.  Ces  descriptions, 
ainsi  que  celles  qui  vont  suivre,  serviront  d'exercice 
de  blason  et  de  renseignements  historiques  : 


.  D'ail 


le  aigle  d'oi 


u  collie 


de  l'oi-dre  imiiérial  de  la  Légion  d'honneur  et  posé 
~ur  la  main  de  justice  et  le  sceptre  passés  en  sau- 
>ir.  Manleau  de  pourpre  doublé  d'hermines,  semé 
'abeilles  d'or  el  surmonté  de  la  couronne  impériale 
française  (flg.  1701. 

France  avant  1789.  Deux  èeus  accolés.  Le  1"  d'a- 
zur à  3  fleurs  de  lis  d'or,  î  en  chef,  une  en  pointa, 
Ïti  est  de  France;  le  V  de  gueules  à  la  double  chatne 
or  posée  en  croix,  sautoir  el  orle.oui  ut  deNatarrt. 
Timoré  ;  casque  d'or,  démasquiné,  taré  de  front  et 
de  seï  lambrequins  d'or  et  surmonté 
e  royale  d'or,  garnie  de  8  (leurs  de  lis. 
lux  anges  i  la  dalmaiique  aux  armes, 
re  de  France,  celui  de  aenestre  de  Na- 
,  chacun  une  bannière  aui  mêmei  ar- 
in  ;  d'azur  semé  de  fleurs  de  Us  d'ur, 
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doublé  d'hermine 
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lUD,  sommi  de  la  couronne  royale. 

lié  de  l'oriOamme.  Ordre  :  de  Saint 
llichel  et  du  Saint-Esprit  (fig.  171]- 

France  avant  I H3Q.  D'sjur  i  3  neurs  de  lis  d'o 
(Timbre,    tenants,    parillon,    ordres,   comma    c 


K  tables  di 


Franc*  de  1830  à  |84S.  D'azur 
Cbarte  d'or.  L'écu  p(^  suc  a  canons  en  aauti: 
accosté  i  deilra  de  Ii  ^guie  de  la  Force.  &  sen< 
d'un  coq  bardi  et  essoré  au  naturel.  Timbre,  ca 
rojol  orné  de  la  couronne  et  de  ses  lambreqi 
Pavillon  de  pourpre  semé  d'étoiles  d'or,   doublé 
d'hermine    et   surmonté    de    la   couronne    royale 
[Sg.  173).  Ordre  de  la  Légion  d'honneur. 

ABBictcrre.  Ëcartelé  :  au  1  et  4  de  gueules 
3  léopards  d'or,  l'un  sur  l'autre;  au  3,  d'or  au  li< 
de  gueules  enfermé  dans  un  double  trescheur 
gueulesi  au  3,  d'acur  à  la  harpe  d'or,  cordée  d'i 
gent;  sur  le  tout,  on  écusson  tiercé  en  pairie  re 
versé,  au  I ,  de  gueules  i  1  lions  léopardés  d'c 
au  ï,  d'or  semé  de  cœurs  de  gueuloa  au  lii 
rampant  d'azur;  au  3,  de  gueules  au  cheval  lancé 

d'argent;  sur  le  tout  du  tout,  de  gueules  

ronne  d'or,  L'écu  est  entouré  de  l'ordre  da  la  Jar- 
retière, avec  cette  devise  :  Honni  toit  qui  mal  y 
penie,  et  surmonté  de  la  couronne  royale. 

Support!  ;  i  dextre,  un  léopard  couronné  ..  u, ,  n 
senestre,  une  licorne  d'argent,  colletée  et  enchaînée 

Devite  :  Dieu  et  mon  droit. 

Pavilkm  de  pourpre  doublé  d'hermine 
de  la  couronne  royale  (flg.  1T4). 

Avtrieliir.  Aigle  éplorée  de  sable,  couronée 
-"-r,  le  bec  et  les  serres  d'or,  portant  de  la  série 
e  épôe  nue  d'argent  et  un  sceptre  d'or, 
m  un  u>  senestre  lui  globe  d'azur  cerclé  il  or  et  sur- 
monté d'une  croix  de  même  ;  chargée  en  cceur  d'uu 
écu  tiercé,  au  l,d'or  au  lion  de  gueules;  au  3,  de 
gueules  i  la  fasce  d'argent;  au  3,  d'orïla  bande  de 
gueules  chargée  de  3  alériona  d'argent. 

PaviUondt  pourpre  doublé  d'hermine,  lODUnéde 
la  couronna  impériale. 

Ordre  da  la  Toison  li'or  (flg.  175). 

PrBMt>.  D'argent  k  l'aigle  de  sable,  becquée  et 
membroe  d'or,  tenant  un  sceptre  d'or  et  un  monde 
d'azur,  cintré  et  croîaetté  d'or,  ajant  sur  la  poitrine 
un  éou  d'argent  i  l'aigle  de  gueules. 

L'écu  timbré  du  casque  royal, 

TenarM  :  1  sauvages  de  carnation ,  ceints  et 
couronnés  de  feuillage  et  portant  des  bannières  aux 
couleurs  de  réc;u. 

Favition  de  pourpre  doublé  d'hermine,  surmonté 

Ordre  de  l'Aigle  noir  (flg.  176). 

BBMle.  D'or  à  l'aigle  éployéa  de  ubie,  becquée 

de  la  patte  deitre  un  scepu^  d'or,  et  de  la  senestre 
un  monde  aussi  d'or;  et  portant  sur  la  poitrine  un 
écu  de  St-Georges.  Sur  les  aile«  da  l'aigle  sont  les 
—  '-s  rovaumes,  grands-duchés  et  villes  de 
Xirod,  ■   ■    '        "  '  ■  ■      - 


de  la  couronne  impériale  de  Ruasie, 

Oriir»  de  Sl-An(fré  [«g.  177). 

Davlère.  Ëcartelé  :  au  I  et  4,  fuselé  en  bande 
d'argent  et  d'azur  de  îl  pièces;  su  ï  et  3,  de  sable 
au  lioDd'orarméetlampaasédegueules.  Surle  tout, 
de  gueules  à  une  épée  d'argent  garnie  il'or  el  un 

ronne  royale  d'or. 
Supporta  ;  S  lions  couronnés;  l'écu  sommé  de  la 
-     — -  roj-ale  (Kg.  178). 

|v«.  De  sabla  au  lion  d'or. 


I  d'usant 
Hmida 


Sujfori*  :  î  lions.  L'écu  timbré  d'un  casque  royal 
sommé  d'une  couronne  de  même  et  oiTié  de  ses  lam- 

Derise  :  Vnnion  (ait  ia  force  (flg.  179). 

•••««•Th.  De  gueules  à  lacroiipattéed'u 

plein  et  cantonnée  de  4 quartier»;  au  l,d' 

coeurs  de  gueuiss,  k  3  léopards  armés,  lampaaiéa  et 
couronnés  d'aïur,  l'un  sur  l'autre;  su  3,  do  gtieulea 
au  poisson  lani  iSte  d'argent,  surmonta^  d'une 
couronne  d'or;  au  3,  de  gueules  au  dragon  cou- 
ronné d'or;  au  4,  d'or  i  a  léopards  lionnes  d'aaur  l'un 
sur  l'autre.  Sur  le  tout,  parti  :  au  1,  d'or  i  3  bïcw 
de  gueules;  au  3,  d'azur  à  U  croix  paitëe  et  alaisée 

L'écu  timbré  d'une  couronne  royale- 
Tenant*  .■  3  sauvages  de  carnation  appuyés  sur 
leurs  massues,   ceints  el  couronné*  de   reuillase 
(fig.  180).  '^ 

■lapociie.  Ëcanelé  :  aui:  1  el  4,  de  gueules  au 
chaieau  d'or,  crénelé  de  même,  magonné  d'azur  ;  au 
3  ou  3,  d'arger^t  au  lion  de  gueules  couronné  et  lam- 
passé  d'or;  enté  en  pointe  d'argent  i  la  grenade  de 
gueules,  feuillée  de  slnople.   Sur  le  tout,  d'azur  L 
3  fleurs  de  lis  d'or. 
L'écu  timbré  de  la  couronne  royale. 
Ordr«  de  la  Toison  d'or  (flg.  181). 
£tetod«  riÉcllM>.  Ëi^artelé  :  au  1  et4,d'azurau 
liou  d'or  ;  au  3  et  3,  d'argent  à  3  bandes  de  gueule*. 
L'écu  posé  sur  deux  ciels  d'or  et  timlré  de  la  tiare 
{flg.  IB3J. 

tlola.  Les  armeî  pontificales  sont  personnelles  à 
chaque  pape  et  i;hangent  à  chaque  pontificat.  Les 
■mes  représentées  dans  la  flgurc  183  suut  celles  de 
ie  IX,  de  la  maison  des  comtes  de  Maital-Ferretll. 
ctrèc».  D'azur  4  la  croix  alaisée  d'argent  cbac- 
ie  de  l'écu  de  Danemark. 

SwppoTtt  :  3  lions  couronnés;  l'écu  sommé  de  U 
luronno  royale  (flg.  183). 

HalUwle.  D'azur  semé  de  billettes  d'or,  au  lion 
or,  couronné  de  même,  tenant  de  la  patte  deitro 
le  épée  à  lame  d'argoiii,  el  de  la  senestre,  un  Xsis- 
lau  do  ilèches  d'or,  lié  île  même. 
L'écu  timbré  de  la  ctiuronne  royale. 
Supporli  :  a  léopards   lionnes,  couronnés  d'or. 
Deviie  :  Je  maintiendrai  (fig.  184). 
■tslle.  De  gueules  i  U  croix  d'argent. 
Support!  1  ï  lions,  dont  un  eoucbé  sur  des  tau- 

L'écu  sommé  de  la  oouroone  royale  «t  entouré  de 

'ordre  de  l'Annonciade  (flg.  18&). 

KmpXvn  (Ancien  rovaume  de).  Ëcartelé  ;  au  1, 

l'azur  semé  de  fleurs  Qe  lis  d'or,  &  la  bordure  oom- 

ponée  de  gueules  et  d'argent;  au  3,  d'or  i  fl  pals 

''"   gueules,  flanqué  en  sautoir  d'argent  à  l'aigle 

roimé  de  aable;  au  3,  d'argent  é  la  croix  potencée 

'  cantonnée  de  4  croiscttesde  même;  au  4,  d'azur 

semé  de  fleurs  de  lis  d'or,  au  lambel  o'argent.  Sur 

le  tout,  d'azur  à  3  fleurs  de  lis  d'or  i  la  bordure  de 

gueules. 

L'écu  timbré  d'ui 

5upporU   .'   3  11' 

Ordre  de  U  Toison  d'or  (flg.  188)- 


,  lanipasaés  de 


poloenn  (Ancien  royaume  da).  Parti  ;  au  1,  de 
uciiles  à  une  aigle  d'argent,  becquée,  membréa 
:  couronnée  d'or,  aux  aileroiu  Le*  de  même;  au  3, 
a  gueules  au  cavalier  armé  d'argent,  tenant  da  la 
lain  droite  une  épée  de  méma,  et  de  la  gauche  un 
„ju  d'azur  chargé  d'une  croix  patriarcale  d'or 
le  cboTal  bardé  d'azur,  l'écu  timbré  de  la  couRHUie 

Cimier  .-  aigle  d'argent.   Ordre  de  l'Aigle  Uanc 
(flg.  187). 
V*rt«sal.  D'argent  à  G  écnssons  d'azur  poiii 
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I  akiaée  d'argeDl 


«n  craii,  otiacuD  chargé  de  5  besonls  d'argËTlt  mis 
un  sauloir;  â  la  bordure  de  gueules,  chargée  de 
7    cbâteaui  d'oc,  [.'écu    timbra    de    la   couronna 

SupfwrM:  3  dragon 3  allés  (tig.  188). 

■■SB  royale.  Faseë  d'or  at  do  sable  de  S  pièces 
l  la  couronne  de  rue  de  sinople ,  mise  en  bande. 

L'écu  timbré  de  lacouronne  royale  (fig.  189). 

■nMc.  Parti  :  au  1,  d'aiuri  3 
au  2,  de  gueules  au  1 
tenant  une  bâche  d'ai 
rondi  aussi  d'argent. 

L'écu  timbré  de  la 

Stippmii  ;  !  lions  au  natursJ 
née,  couronnés  d'or. 

Ordre  des  Séraphins  (fig.  190). 

•nliiae.  D«  gueulas  k  la  croi 
(Sg.  191). 

TMnaic.  De  sinople  au  croissant  d'or.  L'écu 
posé  sur  un  trophée  d'armes  et  timbré  du  turban, 
surmonté  du  croissant. 

Ordr«  du  Nichan-lfiikhai-  (flg.  192). 

HarMiBkerit.  Parti  :  au  I,  d'ori  3  ramures  de 
nerf  de  sable;  au  1,  d'or  i  3  lions  passanla  île 
sable,  lampass^s  de  gueules. 

L'écu  limliré  du  casque  royal  orné  de  sas  lambre- 
quins et  sommé  de  la  couronne  royale. 

Support*:  a  deitrc,  un  lion  au  naturel,  couronné 
d'or;  i  semestre,  uncerTau  naturel  {fig.  193). 

AMËRIOUE. 

siexl^nr,  D'a7ur  à  l'aigle  d'or  posée  sur  un 
cactus  de  sinople  sortant  d'un  luilrede  nièmei  en- 
serrant et  l)ci:quetant  un  serpent  aussi  de  sinaplo. 

L'écu  posé  surune  épée  ei  un  sceptre  en  sautoir 
et  sommé  de  la  couronne  impériale, 

Supporta  !  2  grilToDS  contournes  (Sg.  194). 

ûttmt-wmlH.  Dans  une  gloire  êtotlée  un  aigle  au 
natuiel  aux  ades  épioyées  porté  sur  un  nuage,  poi- 
trine d'un  écusson  paie  de  gueules  et  d'argent, 
BU  ch  [  daïurcbargé  de  15  étoiles  d'orei  tenant  de 
la  serre  deitre  un  foudre  et  une  banderole  de 
frueules  avec  celle  légende  :  S  plurilnu  unum,  et 
de  la  sauestra  une  bcaocbe  d'olivier  de  ilDopla 
(flg-  195). 

■réall.  De  sinople  i.  la  croix  pattée  de  gueules, 
tiordép  d'or  et  chargée  d'une  splntre  aussi  de  gueu- 
les ;  la  croix  entourée  d'un  cercle  d'azur  semé  de 
19  étoiles  d'argent. 

L'écu  accosté  i  deitra  d'une  branche  de  caféier 
et  à  senestre  d'une  -branche  de  tabac  et  timbré 
d'une  couronne  fermée  (fig.  196). 

9éw*m.  Coupé  :  le  1",  d'a^cur  au  lama  d'or  posé 
•ur  une  terrasse  de  sinople,  parti  d'argent  i  l'arbre 
,  de  smople  posé  sur  une  terrasse  de  même  -,  le  3*.  de 

Seules  A  une    corne  d'abonitance   d  or  posée  en 
ce,  fruitée  de  même  et  reuillée  de  sinople. 

Lécu  posé  sur  un  trophée  de  drapeaux  et  sur- 
monté d'une  couronne  de  laurier  tannée  d'une 
étoile  (flg.  191). 

La  Plata.  Coupé  d'azur  et  d'argent  é  une  foi 
d'or,  tenant  un  bonnet  phrygien  de  gueules  posé 
sur  un  béum  d'or,  brochant  sur  la  toui(Gg.  19s]. 

ciUll.  Coupé  d'asur  «t  de  gueule*  i 
d'argent  brochant  sur  le  tout 

Support*  :  Un  aigle  et  uR  onagre  oouro^ 


(fig.  199) 

■•nvelle-AreBiMla.  D'aior  à  tins  Sucq 
geat   chargée  d'un  bonnet  ftirj~'-  '-  - 
accompagnée  en  chef  d'une  greni 
eoBté?  de  deux  uurnes  d'abondance 


•  «toii. 


">te 


1  pointe  de  deux  navires  voilés  d'aqjent  vo- 
guant sur  une  mer  d'azur  (lig,  ÏO!). 
WëNénn^la.  Coupé  :  au  t,  de  Kueules  t  la  gerbe 
or,  parti  d'or  à  un  faisceau  de  3  sabres  et  de 
3  lances  posés  en  sautoir  et  liés  de  gueules  j  au  1 
d'atur  au  cheval  d'argent  passant  à  senestre  sur  un 
tertre  de  sinople. 

L'écu  posé  sur  un  trophée  de  drapeaux  aux  cou- 
leurs et  armes  nationales  et  sommé  de  2  cornes 
d'abondance  posées  en  sautoir  (fig.  103). 

..    Coupé:au  1,  d'argentA5  palsd'a- 
'azur  chargé  de  i  volcans  allumés  de 

'  " S  d'un  soleil  levant  et  posé  sur  î  dra- 

Ceaui  SUT  couleurs  naIional''s  et  réunis  par  unr 
anderole  chargée  de  la  légende  :  Sub  D.  0.  M.  pro- 
eciiom  (fig.  !04). 


ASIE. 


•«.  D'aï 


e  1er- 


jArygien  de  «Ua.HV^lC  b^s»°' "'' S?'' 
îrenadeau  naHj,,^\i\^rl  o"  çdoûlies  :iéta 
idanca  penchéo^^^  V^il  C%  \b  t«^™f^^i 


de  sinople,  et  tenant  di        ,  

erre  d'aïur  à  poignée  d'or:  au  soleil  d'or  1c- 

derriii-e  le  lion  (Qg.  200). 

ipaa.  D'azur  à  un  oval  d'or  chargé  en  cœur 

!  lune  d'argent,  i  l'orle  de  6  étoiles  de  même, 

cantonné  de  4  étoiles  d'or  k  la  bordure  cle  même. 

L'écu  posé  sur  les  drapeau   et  pavillons  Japon- 

nals  (flg.  201). 

Armoirtcf  de  'priltntxont.  Ces  armoiries  sont 
celles  de  royaumes,  de  duchés  ou  grands  fief*  que 
—  ina  souverains  plaçaient  ou  placent  encore 
leur  écusson,  pour  marquer  li'urs  prétentions 
fondées  sur  des  droits  plus  ou  moins  contestables 
ir  ces  mêmes  royaumes,  duchés  ou  grands  flefs 
Dssédés  ordinairement  d'une  manicre  directe  par 
autres  princes.  Les  rois  d'Angleterre  ont  long. 
:mps  écartele  leur  écusson  de  France,  en  souvenir 
a  leurs  prr?(en(ion«  à  lu  couronne  de  France;  ceux 
B  Sardaigne  ont  écartelé  de  Chypre  et  de  Jéru- 
Eialem,  pour  rappeler  leurs  droits  sur  ces  deux 
royaumes;  les  mis  de  ISaples  avalent  dans  leurs 
armes  celles  de  Jérusalem,  de  Bourgogne  et  d'Anjo)i- 
Sicile,  Ëtats  qui  ont  fait  partie  de  l'apanage  de 
prince*  de  leur  maison. 

irmoin'i'i  de  dignit^t  et  de  «mcMitonï.  Les  ar- 
tnoiries  de  dignités  sont  celles  nui  sont  altacbées 
function!<  el  dignités  et  que  les  titulaires  sont 
is  déporter,  indépsnd:imment  de  leurs  armes 
personnelles;  elles  se  composent  de  Sgures  qui 
meublant  le  champ  de  l'écu  et  d'ornements  exté- 
rieurs gui  accomfâgnent  cps  armoiries.  Celle»  du 

contiennent  des  pii'ces  di 

;  ces  dernières  figurent 

fois,  tout  entières  daus  ct'IIts  de  ce 
pour  les  récompenser  des  services  rendus 
et  au  pays  et  en  conserver  le  souvenir  à  leur 'posté- 
rité. 
Armoiriet  de  familles.  Ce  sont  les  plus  anciennes, 
ir  les  armoiries  furent  pfrsonne//M  avant  de  deve- 
r  de  domaine,  de  pr^l«n(ion,  etc.   Les  armoiries 
de   familles    se    subdivisent   en   armrt   puret    et 
pbi'twi  et  en  arma  britiei;  les  premières  sont  les 
"Ues  primitives  de  la  iïunille  que  les  aînés  seuls 
I  le  droit  da  porter;   les  spoondes  sont   celles 
^.'adoptent  les  cadets,  ainsi  que  nous  l'avons  vu  au 
chapitre  de*  brisures.  On  peut  ranger  dans  cette 
classe  un  genre  d'armes  que  l'on  rencontre  assez 
l'féQuemment,  les  urtnet  parliinl«t,  qui  font  allu- 
im  au  nom  de  celui  qui  les  porta.  On  distingue 
ncore  dans  les  familles  les  a — -  ■--   -•-  -  ■ 

lies  remontent  é  m 


V 


j  oomposéës  selon  tes  régies  héraldiques;  les 


:s  concédant,  ait  voulu,  eo 
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vlolajit  la  ^^gle,  perpétuer  le  Muvenir  de  quelque 

action  écUlama  et  obliger  k  ^'enquérir  das  cauier 
qul  ont  donné  lieu  à  cette  etceptitm  (flg.  3111: 
les  armoiria  provenant  tTiMonctt  qu'une  famillE 
ajoute  aux  siennes  pour  indiquer  les  alliance» 
qu'elle  a  contractées;  elle*  m  metlenl  écaneUa, 
partie*,  pot^ei  n<r  te  t/nil.  Celte  demiire  disposiliou 
ludique  ordinairemenl  la  ramille  d'où  la  brancha 
eil  sortie,  ou  une  famille  illustre  i  laquelle  elle 
est  alliée.  Les  armoiriei  d«  tucteaion  et  do  «6 
aittUion  peuvent  eir«  rangées  dans  oetle  classe. 

Comme  exemple  de  ces  ilifTérentes  tariélés  d'ar- 
moiries,  nous  doDDons   les    blason 
grandes  familles  de  France  qui  onl 

ALtNCon  (Comles  d*),  de  Frioce  1  la  bordure  de 

gueules  chargée  de  S  besants  d'argenl  (fig.  19S). 
Atifou  (Comtes  et  ducs  d'),  de  gueules  à  2  lions 

passants  d'or,  armés  et  lampaasés,  l'un  sur  l'autre 

(flg.  î%). 
An  H^ONAC  (Comtes  d1,  d'argent  au  lion  de  gueules, 

armé  et  lampasst  (ng.  297). 
Abtois  (Comles  d'),  semi  de  France,  au  lambel  i 

4  pendants  de  gueules,  chaque  pendant  chargé 

de  3  chtlaaui  d'or  (Sg.  S9S). 
AUTERGNi  (Anciens  comtes  d'},  d'or  au  gonfanon  de 

gueules,  frangé  de  sinople  (fig,  3y9j. 
BONAPAKTE  (liaison  de),  de  gueules  à  3  barres  d'or 

accompagnées  de  3  étoiles,  l'une  en  chef  et  l'au- 

tra  en  pointe  (flg.  300), 
BouHBON  (Ducs  de] ,  semé  de  France  à  la  bande  de 

gueules  (Sg.  301], 
fiouROOGNB  (Comtes  de),  d'azur  au  lion  d'or,  semé 

de  billeltes  de  même  (flg.  302). 
BanHGOGKE  (Ducs  de),  écartplé  î  aui  I  et  4,  d'aïur 

semé  de  (leurs  de  lis  d'or,  à  la  bordure  componée 

d'argent  et  de  gueules  de   Ig  pièces,  oui  ««I  (U 

Bourgoone  modime;  aux  7  et  3,   bandé  d'or  et 

d'azur  de  6  pièces,  à  la  bordure  de  gueules,  qui 

ut  dt  Bourgogn*  ancien  (fig.  303). 
Bretaone  (Dues  de),  d'hermine  (fig.  304). 
fiaeTAONK-DatDX  (Ducs  de],  échiqueté  d'or  et  d'a- 
zur au  franc  quarliar  d'hermiae,  i  la  bordure  de 

gueules  (fig.  30S}. 
BuKNNE  (Comtes  de),  mêmes  armes  que  cellu  des 

comtes  de  Bourgogne  [hg.  302). 
Brusac  (Ducs  de),  de  s^le  à  3  bscet  d'or  dente- 
lées par  le  bas  (Gg.  306). 
Crahpaqkb  (Comtes  de),  d'azur  k  une  bande  d'ar- 
gent accompagnée  de  2  doubles  coUces  polencées 

et  conire-poteneécs  d'or  de  13  pièces  (flg.  307}. 
CLEHMONT-l'oniiERHB   (Les) ,   de  gueules   à  2  clefs 

d'argent  passées  en  sautoir  (fig.  308), 
Clcbsom  (Les],  de  gueules  au  lion  d'argent,  armé, 

lampassé  et  couronné  d'or  (9g.  309). 
CoNDi  (Les  princes   de),    écartelé  ;  au  1  et  4,  de 

Bourbon;  au  3  et  3,  d'Alençon  <Gg.310]. 
CONTi  {Maison  de  Bourbon-),  de  France  au  bitoa  de 

gueules  péri  en  bande,  à  la  bordure  de  mîme 

(flg.  311). 
Ccuci  (Les  sires  de),  fascé  de  vair  et  de  gueules 

de  6  pièces  (fig.  311;. 
CouRTEHAT  (Les  seigneur*  de),  d'or  A  3  tourteaux 

de  gueul^  posés  3  et  1  (Sg.  313). 
Du    GuiscUK,   d'argent  à  l'aigle  éplajée  de  sable 

couronnée  d'or  (fig.  314). 
Flànnib  (Comles  de),  d'or  au  lion  de  sable,  armé 

et  lamfàssé  de  gueules  (flg.  3IFi]. 
GuiENNE   (Ducs  de),  de  gueules  au   léopard   d'or 

armé  et  lampassé  d'azur  (Sg.  316), 
JlausAifH  (Rois  de],  d'argent  i  la  crcii  potencée 

et  contre-potencée  d'or,  cantonnée  de  4  croîsettes 

de  même  (fig.  317). 
LAnoCHEiauGADLO  (Les),  burelé  d'argent  et  d'azur  i 


3  chevrons  de  gueules,  la  premier  jclmé,  bro- 
chants sur  le  tout  (fig.  318). 

La  Tour  n'AuvuQME  (Ancienne  maison  de),  de 
gueules  à  la  tour  d'argent  maçonnée  de  sable 
(flg.  319). 

La  TaiHouiLLi  (Le*  dres  de),  d'or  ta  cherron  de 
gueules,  accompagné  de  3  aiglelles  d'azur,  bec- 
quées et  membrées  de  gueules. 

LoHaAiHi  et  na  Bar  (Ducs  de),  parti  :  au  1,  d'or  i 
la  bande  de  gueules  chargée  de  3  alérions  d'ar- 
gent: au!,  d'aïur  semé  decioisettss  recroisetlMs 
au  pied  ficbé  d'or  à  3  bars  adoués  de  même 
(fig.  3Ï1). 

LusioNAN  (Les  seigneurs  de),  bureté  d'argent  et 
d'azur  au  lion  de  gueules,  anné,  couronné  et 
lampassé  d'or,  brochant  sur  le  tout  (fig,  312). 

HonTHOHENcr  (Let),  d'or  k  la  croix  de  gueules  can- 
tonnée de  16  alérions  d'aïur  (fig.  323). 

HONtrENsiER  (Comtes  de),  de  Bourbon;  la  bande 
de  gueules  brisée  d'un  quartier  d'or,  au  dauphin 
d'azur  (fig.  3Î4). 

NoBUANum  (Ducs  de),  de  gueules  A  2  léopards  d'or 
(flg.32.i).'  '^ 

Orahoe  (Comtes  dl,  d'or  au  cornet  de  cbasse 
de  table  enguiché  d'argenl  et  lié  de  gueule* 
(Hg.  300). 

Obj-Baki  (Les  Bourbons  d'},  de  France  au  lambel 
d'argenl  (fig.  321). 

Pbovrhce  (Comtes  de),  d'or  i  4  pals  de  gueules 
(fig-  328). 

RicBKUfu  (DucB  de},  d'argent  à  3  cbemna  da 
gueules  (fig,  329), 

ROBAN  (Les),  de  gueules  ï  9  macles  d'or,  rangées 
en  tasces,  3,  t,  3  [fig.  330). 

ToDLousE  (Comtes  de),de  gueules  à  la  croix olécliée, 
vidée  et  pommetée  d'or  (fig.  331). 

TuBENNE  (Vicomtes  de),  eoticé  d'or  et  de  gueules 
(flg.  332). 

VindOme  (Comtes  de)  et  db  La  Mabcbb,  Mme  de 
France  a  ta  bande  de  gueules  chargée  de  3  lion- 
ceaux d'argent  (fig.  333). 

Viennois  (Dauphins  dej,  d'or  au  dauphin  d'aïur, 
crété,  baibé  et  oreille  de  gueules  (Bg.  334). 

Jnnoi'rûi  det  viiUt.  Ce  sont  celles  que  las  villes, 
lors  de  l'affranchissement  des  communes  au  moyen 
I,  firent  sculpter  au  fronton  de  leur  maison  de 
e  et  sur  leurs  portes,  graver  sur  leurs  scaaui  el 
cachets,  peindre  sur  leurs  bannières.  Elles  sont 
timplet  ou  de  patronage.  Les  armoiries  timplet 
sont  celles  qui  ont  conserve  leun  pièces  symbo- 
liques ou  meubles  primitifs;  elles  avaient  été  com- 
rées  par  les  magistrats  de.  la  cité.  Les  armoiries 
villes  dites  de  patronage  sont  celles  qui  portent 
en  cbef  les  armes  du  souverain,  soit  comme  souve- 
nir d'une  résistance  héroïque  à  l'ennemi,  soit  comme 
récompense  de  service*  rendus  au  prince  ou  ait 

Les  écusson*  de*  villes  sont  ordinairement  som- 
gés  d'une  couronne  murale.  Sous  le  premier  Em- 
lira  on  donna,  comme  timbre,  au  blason  des  villes 
lu  premier  ordre,  une  couronne  murale  i  7  cr6- 
leaux  d'or,  pour  cimier  une  aigle  naissante;  i  celles 
du  second,  une  couronne  murale  à  b  créneaux  d'ar- 
gent, et  i  celles  du  troisième,  une  corbeille  de  ger- 

Hous  donnons  ici  11  description  des  armoiries 
les  H9  chel^lieux  de*  départements  de  la  Fraoee  : 
AOKH.  Parti:  au  1,  de  gueules  à  l'aigle  essorant 
d'argenl,  tenant  dans  ses  serres  une  légende  de 
mËme,  sur  laauelle  est  écrit  :  Aobr  ;  au  3,  aussi 
de  gueules  i  la  tour  d'or,  crénelée  de  4  pièces, 
maçonnée  de  sable,  donjonnéo  de  3  tourelles  gt- 
rouetlfiea  d'or  (flg.  30&). 
lACCio.  D'anir  à  3  lions  d'argenl  supportant  m* 


ÉLÉMENTS  DE*  L'ART  HÉRALDIQUE 


colonne  de  mima;  Ik  coloaoe  surmontée  d'une 
counMine  antique  du  HOcmd  émul.  Les  liona  et 
la  colonne  poMs  sur  une  temue  de  ùnople 

(fig.  206). 

Albt.  De  gueules  i  la  tourd'ârgent  erfnelie  at  ou- 
verte de  dcu<  porte»;  sormonlôe  d'un  léopsrd 
d'or,  les  pattes  posées  sur  4  cr£iieaui,  brocbent 
sur  uns  croix  Apiscopale  du  second  émail.  En 
chef,  i.  dextre,  un  soleil  rayonnaul  d'or;  et  fc  se- 
nestre,  une  lune  en  décours  d'ugeni  (fig.  107). 

Alencon.  D'azur  à  l'aigle  éplofée  d'or  (flg.  308). 

jtHiBH!!.  Da  gueulas  i  unalizier  d'argent  antielacé 
en  cercle;  au  chard'aïur  chargé  de  fleura  de  lis 
d'or  (fig.  209). 

Anoirs.  De  gueules  k  une  clef  d'argent  posée  en 
pal  ;  au  chef  d'aïur  chargé  do  doux  fleura  da  lis 
d'or  (fig.  ïlO). 

AnconLËMG.  D'azur  semé  de  fleva»  de  lis  d'or,  k 
la  bande  componée  d'argent  et  de  gueules 
(flg.  îll). 

AnincT.  De  gueules  i,  une  truite  d'argent  mar- 
quetée de  sable  et  de  gueules,  posée  en  bande 
(flg.  Îl2). 

Abras.  D'izur  k  la  fasce  d'argent  chargée  de  3  r.\\s 
de  sable,  accompagnée  en  chef  d'une  mitra  d'or, 
et  en  pointe,  de  2  crosses  de  même  posées  en  sau- 
loir  (flg.  Î13). 

Adcb.  Parii  :  au  1,  de  gueules  chargé  d'un  agneau 
pascal  d'argent  à  la  croix  de  rnSme,  supportant 
une  bannière  d'azur;  au  2,  d'argent  au  lion  armé 
et  lampassé  do  gueules  (fig.  214). 

Adrujac.  De  gueules  i,  3  coquilles  d'argent:  au 
chef  d'aiurchargéde  3  fleurs  de  lis  d'or  (fig.  215). 

AcitHBE.  D'azur  semé  de  billelles  d'or,  au  lion 
de  mémo,  arnié  el  lampassé  de  gueules,  brochant 
sur  le  tout  (fig.  216). 

Aviowom.  DaguBulesi  3  clefs  d'or  posées  de  fasce 
(fig.  ÎH). 

Bar-le-Duc.  D'azur  semé  de  oroiseltes  recroisettées 
au  pied  fiché  d'or  ;  k  2  bars  adossée  de  même, 
brochant  sur  le  semé  (fig,  JIB). 

Beauvws.  De  gueules  au  pal  flchéd'argeDt(fiB.  219) . 

BsSAHçoN.  D'ar  à  l'aigle  éployée  de  sable,  teoani 
dans  ses  serres  2  coloonettes  de  gueulas  (fig.  220) . 

Blois.  D'argent  à  une  Heur  de  lis  d'or  (flg,  211). 

Bo»OE*ui.  De  gueules  à.  un  cUteau  d'argent  posé 
sur  une  onde  de  ainople,  chargée  d'un  croissant 
moulant  d'argent;  au  chef  d'azur  chargé  de  fieurs 
de  lis  d'or  (fig.  222). 

BonKo.  Parti  de  slnople  et  de  sable  i  la  croix  de 
Saint-Lazare  d'argent  brochant  sur  le  tout  (flg.  ÎÎ3) . 

BouRGKS.  D'azur  i  3  moutons  passants  d'argent, 
accornés  de  sabla,  accolés  de  gueules  et  clarines 
d'or,  à  11  bordure  engrSlée  de  gueules;  au  "  " 
semé  de  fleurs  de  lis  ifor  (fig.  224). 

Gain.  Coupé  d'azur  et  de  gueules  i  3  fleurs  da  tU 
d'or,  3  en  chef,  I  en  pointe  (flg.  2î5). 

Casora.  De  feules  au  pont  i  b  arches  d'argent 
sur  une  rivière  de  même,  chargé  de  6  tours  cou- 
vertes de  même,  surmontée  chacune  d'une  fleur 
de  lis  d'or,  mise  en  chef  (flg.  226). 


et  surmontée  d'un  écu  de  gueules  chargé  d'un 

unoan  paaoal  d'argent;  &  la  bordure  de  France 

(flg.  73f). 

Chaloub-sur-Karhb.   D'azur  i   U  croix   d'argent 

cantonnée  de  4  fleurs  de  lis  d'or  (flg.  328), 
CSAMnËm.  De  gueules  à  la  croix  d'argent,  i  une 
étoile  d'argeni  au  canton  deitro  duclief  (fig.2î9). 
CiiAaTiEs.  De  gueules  i  3  deniers  chartraios  d'ar- 
gent; au  chef  d'arur,  chargé  de  3  fleurs  de  lis 
d'or  (fl((.  330). 


CBÀDHOirr.  Parti  :  au  1,  de  gueules  k  une  demi- 
escarboucle  d'or,  mouvante  du  flanc  senestre  da 
la  partie;  au  2,  d'azur  i  labanded'argentaccom- 
pagnée  de  2  codces  potencées  el  contre-polencées 
d'or;  au  chef  d'azur  chargé  de  3  fleurs  delisd'or 
(fig.  232). 
CLERHOKT-FEBRAnn.  D'azur  à  la  croix  pleine  da 
gueules  orlée  d'or,  cantcM^de  4  fleurs  de  lit 
S'or  (flg.  233).  ^^B 

COLKAn.  Parti  de  gueules  ^^HBop1c,àla  molette 
d'éperon  d'or   attachée  àT^aranche    posée  an 
haïra  de  même  (fig.  234). 
DiONB.  D'azur  Â  une  fleur  de  lis  d'or  en  cœur,  entre 
deux  L  afl'rontées   d'argent,  accompagnée  d'une 
crossette  de  gtieoles  en  chef,  el  d'un  D  d'argent 
en  pointe  (fig.  235). 
DiiOH.  De  gueules  au  chef  parti  :  au  1,  d'azur  semé 
de  Qeurs  de   lis  d'or,  à  la  bordure  componés 
d'argent  et  de  gueules  ;  au  2,  bandé  d'or  el  d'azur 
de  6  pièces,  i  la  bordure  as  gueules  (flg.  236). 
DiAOCionAK.   De  gueules  au  dragon  d'argent  [flg. 
337). 

piHAL.  De  sable  k  b  chevrons  d'argent^  aa  chef 
échiqueté  de  sable  et  d'argent  (flg.  23S). 
VREOX.    D'ai:ur  k  3  fleurs  de  lis  d'or,  1  et  1;  i  la 
bande  componée  d'argent  et  de  gueules  brochant 
surleiout  (fig.  239). 
Foix.  D'or  i  3  pals  de  gueules  (fig.  240). 
~  kp.  D'azur  à  un  chiteau  d'or  crénelé,  sommé  de 
4  tours  de  même  couvertes  en  clocher  (flg.  241). 
GauNOBi-E.  D'or  k  3  roses  de  gueules  (Bg.  242). 
GuiBET.  D'aïur  i  3  peupliers  de  ainople  sur  una 
terrasse  de  même  ;  au  cerf  passant  d'or  sur  le  tout 
(flg-  243). 
Laoi).  D'azur  au  chef  d'argent,  chargé  de  Smerlettes 

de  sable  (flg.  244). 
Latal.  De  gueules  au  léopard  lionne  d'or  (fig,  245). 
Lille.  De   gueules  à   una    fleur  da   lis   d'argent 

[fig.  246)- 
LiHOCEs.  De  gueules  au   buste  de  saint  Maflial, 
orné  i  l'antique,  d'argent,  ombré  de  sable,  entre 
les  initiales  gothiques  S.  U.  d'or;  au  chef  d'azur, 
chargé  de  3  fleurs  de  fis  d'or  (fig.  341). 
Lons-li~Saiiliiier.  Rcartelé  :  au  1,  d'azur  i  l'N  d'or 
surmontée  d'une  étoile  du  même;  au  3,  d'azur  k 
la  banda  d'or;  au  3,  de   gueules  au  cornet  da 
chasse  d'or;  au  4,  d'or  plein  (fig.  248). 
Ltoh,  De  gueules  au  lion   d'argent;  tenant  de  la 
patte  senestre  un  glaive  de  même  ;  au  chef  d'azur 
chargé  do  3  fleura  de  lis  d'or  (Sg.  249). 
Uacon.  De  gueules  i  3  anneauid'argent,  2enchef, 

1  en  pointe  (flg.  250), 

Hahs  (le).  D'or  à  la  croix  de  gueules  chargée  d« 

3  chandeliers   d'église   d'argent,  2  et  1,  et  d'une 

clef  de  même  posée  en  pal  sur  le  chandelier  de 

ta  pointe  ;  au  chef  d'azur  chargé  de  3  fleurs  de  lis 

d'or  (Hg.  351). 

Marseille.  D'argent  à  une  croix  d'azur  (Bg.  252). 

Heldk.  Dazur  à  7  besants  d'or,  3,  1,  3;  au  chef  du 

second  émail  (flg.  253). 
Hende.  ITazor  é  l'M  gothique  d'argent,  et  au  soleil 

d'or  en  chef  (fig.  254). 
Hetz.  Parti  d'argent  et  de  sable  (fig.  355). 
llizieRES.  De  gueules  à  YH  d'argent  accompagnée 
en  chef  de  1  rftleaux  d'or  posésen  fdce  (fig,  25C). 
HonTAUBAN.  De  gueules  au  saule  terrassé  et  étété 
d'or,  aux  6  branches  sans  feuilles,  3  k  deitre  el 
Sàseufslre;  au  chef  d'azur  semé  de  3  fieurs  de 
lis  d'or  (fig.  257). 
Hont-de-Mabsan.  D'azur  il  clefs  «f  argent  adossée* 

posées  en  pal  (Dg.  2&S). 
MoniFULUE».  Duur  à  un  ttAna  antique  d'or,  â 
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une  Natra-Dame   de  carnutioo   teauit   l'eoEiiit 

Jésus  aussi  de  cjrnation;  en  ctief,  à  deiU«,UD  A, 

et  â  senestra,  un  H  gocliiques  d'or;  en  poiolB  ud 

écussaa  d'argent  cLttr^ù  d  un  tourteau  de  gueules 

(fig.  269). 
UouLiMS.  D'argent  à  3  croix  aDcrées  de  sabla,  3 ei  U 

au  chef  d'aïur  sein.^  de  fleurs delis d'or  (flg.ïeoj. 
Nancy.   Coup£:  le  chef.iui  armes  pleines  de  Loi^ 

r>iue^  la  painte^|M|iit  à  un  chardoo  da  tinoplt 

fleuri  de  gueul^^^Hctlj]), 
Nantë».  De  ^ei^^^Bi  navire  d'argent  sur  un 

onde  omliree  denH^Fc  aux  laileid'hermine ;  a 

chel  cousu  de  même  (fig.  Î6Î).  - 
M  A  roi  EoN -Vendée,  De  gueules  i  uns  ville  d'argent 

poset:  sur  un  tertre  de  sinople  et  surmuiiti'e  en 

clirf  d'une  foi  d'irgenE  ;  au  canton  dcxlre  d'aKur 

clwrgii   dune  N  d^c et aurmoMcie d'une  éioilede 

mûme  (fig.  263). 
Neïbhs.  D'azur  semé  de  billettes  d'or,  au  lion  de 

mé ma  brochant  sur  le  tout  (lîg.  3S4). 
Ntci^D'argenlàraigle  de  gueules  p<-rcbéc»ur3  roca 

de  sjble  battus  par  dus  uols  d'aïur  ou  de  siuuple 

(fi«.  -ièh). 
N\ufs.  De  gueules  au  palmier  terr^iss^  de  sinople, 

iiu  crocoilile  de  mime  posé  en  f.isuc.  enclj.iliiè  el 

culhiê  d'or;  avec  la  Icgenda  ea  lettiesde  même 

COL.  MEM.  (CoJonia  Nemauiut)  posée  de  m£me 

(fig.  Î661. 
MiOBT.   D'azur  semé  de  fleurs  de  lia  d'or,  i  i 

tour  d'argent,  mafonnée  de  sable,  crénelée 

1  pièces  d'argent,  posée  sur  une  oitde  de  même 

(flg.  367). 
Orl&ans.  De   sueules  &  3  cœurs  de  Ils  d'à 

3  ei  1  i  au  <£ef  d'atur  chargé  de  3  fleurs 

d'or  (fig.  Ï68). 
PARIS.  De  gueules  au  navire  d'argent,  aux  

éployéea,  sur  une  onde  de  mfime,*  au  cbetd'acur 

semé  de  fleurs  de  Us  d'or  (fig.  369] . 
l'AU.  D'azur  Ï3  pals  d'or  fichés  étalasses,  réunis  par 

une  fasce  de  même;  le  pal  du  milieu  aurmoaté 

d'un  paon  rouant,   au  nolurel;  en  pointe,  1  Ta- 
cites affrontées  de  gueules,  accolées  et  cladaée) 

du  cbamp  (flg.  170}- 
PEmouEDX.  De  gueules  au  cbltcaude  3  tours  d'ar. 

gent  crénelées,  celle dumilieusommée d'une  Qeur 

de  Ut  d'or  en  chef  (flg.  371). 
PsKPionait.  De  gueules  à  3  tours  crénelées  d'argenl 

el  une  fleur  de  lis  d'or  en  cbef  (fig.  372). 
PoiTiEBS.  D'or  au  lion  de   sible  k  la  bordure  di 

même,  cbargéede  13  besants  d'or;  au  chefd'azui 

à  3  fleurs  de  lis  d'or  (fig.  273). 
Pbivas.  D'argent  au  chêne  de  sinople  engl:inté  d'or 

posé  siu*  une  terrasse  de  sinople:  au  chef  d'azu: 

chargé  de  3  fleurs  de  lis  d'or  (flg.  374]. 
Puy-eh-Velat  (Lb).    D'azur  semé  de  fleurs  de  lis 

d'or,  i   une  aigle  d'argent  brochant 

(fig.  275) 


inl  d-or 


d'azur  à  3  tleurs  de  lis  d' 

HENNES.  Paie  d'argent  et  de  sable  de  sit  pièce: 
chef  d'bermiae  (ng.  277). 

Rhodbz.  De  gueules  i  3  besants  d'or  (fig.  37S). 

RocitELLB   (La).  De   gueules  au  navire  aui  voiles 
éployées  d'agent;  voguant  sut  des  ondes  de 
nople  (flg.  !79). 

RouEn.  Da  gueules  A  l'agneau  pascal  d'argent,  te- 
nant une  croix  d'or  &  la  banderole  d'argent,  cnac- 
géfl  d'une  croix  de  mêma;  au  chef  d'aïur,  charge 
de  3  fleurs  de  lis  d'or  (flg.  280). 

.Iaint-Brieuc.  D'azur  au  griffon  d'or  (fig.  381). 

Saimt-£tibm»e.  D'azur  a  3  palmes  de  sinople  posées 
en  sautoir,  camonnées  d'une  couronne  d'or  fer- 
mée en  chef,  et  da  3  croi^cttes  d'argent,  pierréei 
d'or,  posées  2  et  1  (fig.  283). 


S&iHT-Lé.  De  gueules  A  une  licorne  rampante  d'ar- 
gent', au  franc  cantun  d'azur  charg<^  d  une  N  d'or 
surmontée  d'une  étoile  de  niCme  (fit'-  383). 
rflA'BOUBO.  D'aïur  à  une  ^ilro-Daœe  de  carnation 
vêtue  d'argent,  sur  uo  tr&ne  d'or  et  sous  uu  pa- 
villon do  même,  tenant  de  la  main  deitre  un 
sceptre  d'or  et  sur  le  bras  senestre  l'enhnl  Jésus 
de  carnation;  en  pointe,  écusson  d'argent  à  uoe 
bande  de  gueules  (lig.  2tj)). 
ARBBs.  ficBTlelé  d'or  et  de  gueules  (Hg.  iHb}- 

TouLorsu.  Do  gueules  A  un  a^^neau  pascal  d'argent, 
la  tèlc  contournée,  appuyé  sur  une  croix  clécliée, 
vidée  et  pummeti'e  d  or,  soutenue  d'une  vergette 
de  même  ;  i  deitre,  le  portail  de  l'église  Saint- 
Sernin  d'argeut,  el  A  spneslrp,  uu  chÂiéau  sommé 
de  3  tours  aussi  d'argent  ;  au  chef  d'azur  semé  de 
fleura  de  lis  d'or  (tig.  3N13). 

Tours.  De  sable  à  3  tours  d'argent,  majonnées,  ou- 
vertes, ajourées  du  cbamp  et  girouelttes  de 
gueules  (flg.  287). 

TsoiEs.  D'aïur  à  la  bande  d'argent  aocompignée 
de  2  doubles  cotices  potencées  etconiro-potenilées 
d'or  (fig.  388). 

TuLLi.  De  gueules  A  3  rocs  d'échiquier  d'or,  3  et  I; 
au  chef  d'azur  cbargé  de  3  fleurs  de  lis  d'or 
llig.  269). 

Valence,  Dé  gueules  à  la  croix  d'argent  chargée  en 
cœur  d'une  tour  d'aïur  (fig.  390). 

Vannes,  De  gueules  k  une  bermine  d'argent,  col- 
letée il'herminu  el  sommée  d'une  oounmne  ducale 
d'or  (fig.  291). 

VERSA1U.BS.  D'azur  A  3  fleurs  de  Us  d'or,  1  at  1  ; 
au  chef  d'argenl  chargé  d'un  coq  éployé,  ctêtt  de 
gueuler,  naissant  au  naiurel  (fig,  393). 
stai'L.  Coupé  :  au  1,  d'azur  semé  de  biUettes  d'or, 
chargé  d'un  lion  iasant  de  même;  au  3,  da 
gueules  au  croissant  montant  d'argent  (fig.  293)< 

Alogr.  Coupé  ;  au  1,  A  l'aigle  de  l'empire  fiançais; 
au  2,  de  sinople  au  croissant  inonlant  d'ory  ac- 
compagné de  3  étoiles  de  même  (flg.  3S4). 

A  rmoiries  dâ  palronagt  et  de  concaiion.  Les  ar- 
oiries  de  patronage  sont  empruulées  i  celles  d'un 
supérieur  dont  on  se  reconnaît  l'oblif'é;  elles  se 
pi.icent  dans  la  partie  la  plus  honorable  de  t'écu 
pour  marquer  la  dépendance  enven  ce  supérieur. 
C'est  dans  les  Ëlats  do  l'Ëglisa  que  ce  genre  d'ar- 
moiries a  été  le  plue  rriiandu;  on  attribue  l'iotro- 
cluctiou  des  quarli'^Tf  de  patronage  i  des  canlinaui 
neveux  de  papes.  On  doit  ranger  dans  cette  catégo- 
rie les  armoiries  des  40  villes  de  France  ijui  reçu- 
rent, sous  la  Restauration,  le  tilre  de  bonnes  villei, 
avec  la  permission  d'ajouter  A  leur  blason  un  elief 
de  France,  pour  marquer  leur  obéissance  et  leur 
fidélité  au  roi  ;  les  provinces,  les  Sets  de  la  cou- 
ronne porlaienl  aussi  le  chef  de  France.  Les  ar- 
ntoiriM  de  toneessirm  sont  celles  que  concède  la 
souverain  en  récompense  de  belles  actions,  de  ser- 
vices rendus  au  pajs  ou  de  dévouement  au  cbef  de 
l'Ëtat.  On  les  ajoute  au  blason  de  famille,  soit  en 
parti,  soit  en  écartelé,  soit  sur  le  tout,  ou  bien  en- 
core dans  un  écusson  séparé. 

Armoiritt  du  corporaliom.  Ce  sont  celles  de* 
corporations  laïques  et  ecolésiastiques,  des  uoiter- 
si^,  des  académies  et  des  ooUéges;  allai  sont  fort 
nombreuses;  nous  nous  contentaroni  d'en  donuM 
ici  quelques  exemples. 

La  communauté  Ses  conrttlt  de  la  vilU  de  Bari* 
avait  pour  armes  :  d'argent  A  un  navire  voilé  de 
sable,  vuguant  sur  une  mer  d'ar^nt,  soutenu  par 
ime  foi  et  surmonté  de  l'écusson  de  France,  cou- 
ronné d'or;  VUniurrtiti  deParit,  la  flUe  atoée  dea 
rois  de  France,  selon  le  litre  qui  lui  fUt  donné  par 
taiarles  Vl,  portail  d'azur  à  3  Qeurs  de  lis  d'or,  qui 
est  de  Fr'iuce  ancien,  A  un  dextrochére  tenant  oo 
liïie  ounjrt  cl  naissant  d'une  uuée  mouvante  du 
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chef,  le  tout  d'argeal;  la  eorporalion  dei  libratTtt 
de  la  mtine  ville  écartelait  ses  annoirres  de  celles 
de  rOniverâlèet  decellesde  la  tille,  avec  le  chef  de 
France  ancien-  celle  des  peintru  perlait  :  d'azur  à 
3écua»on3d'8rgenlet  unelleurdelUd'or  enabymej 
CBlls  des  orfèvres  avait  pour  armes  :  de  gueule»  â 
une  croii  d'or  engrelée,  cantonnée  au  1  et  4,  d'un 
ciboire;  au  î  et  3,  d'une  couronne  antique,  le  tout 
de  même;  au  chef  de  France  an^eo  :  i'Acadimie 
françait»  avait  pour  armoiries  ;  de  France,  et  en 
cbef  un  soleil  a'or  ;  et  pour  devisa  :  A  t'immor- 
tatilé;  I'Acadimie  dm  intcriptirm*  tt  btIXtt-itures 
portait  auaai  de  France  à  ua  médaillon  représentant 
le  buste  du  roi  en  abyme. 

Les  ehfKalieri  el  grands  maître»  de  la  plupart  ries 
ordres  de  cbevalerie  ajoutaient  à,  leurs  armes  celles 
de  leur  ordre;  les  grands  maîtres  de  Malte,  du 
Temple,  de  l'ordre  TeuWniquo  en  écarielaient  leurs 
armes  ;  les  chevalieri  de  ces  trois  ordres  el  ceui:  de 
Saisl-Ellenne  les  plaçant  en  chef  et  posent  leur  écu 
sur  la  croix  de  l'ordre,  entourée  d'un  chapelet. 
Dans  les  autres  ordres,  les  membres  posent  seule- 
ment leur  écu  sur  la  croix  de  l'ordre  sans  rieo 
changer  à  leur  blason.  Les  ordres  religieux  et  mili 
taires,  les  abbayes,  les  églises  avalent  leurs  armoi' 
ries  partleuliÈres  ;  les  religieux  de  ta  Merci  por- 
taient sur  la  [>altr)ne  le  blason  de  leur  ordre. 

Les  confréries,  telles  que  celles  de  l'arc  et  de 
l'arquebuse,  les  corps  de  métiers  ou  corporations, 
avaient  des  armoiries  qu'elles  portaient  peintes  sui 
une  bannière  les  jours  de  sotenniléa. 


Nobltue  de  l'Empire.  Napoléon  1".  en  créant 
ibles,  se  réserva  la  droit  de  leur  donner  des 
moiries.  On  suivit,  dans  ces  concessions,  les  rê; 
du  code  héraldique  ancien  ;  les  quelques  excejiii 
qui  avaient  été  admises  ont  disparu  depuis, 


e  Louis  XVIII.  On 


lusage,  soit  par  l'ordannanca  d 
peut  ajouter  les  détails  suivants  icHuiquEimuasiLii» 
donnés  précédemment  [p.  71à)  au  sujet  des  loques  et 
lambrequins  de  l'époque  Impériale.  Le  blason  des 
princa  grands  dignilairis^gà^na  chef  d'azur 
semé  d'abeilles  d'or;  il  étatfHBhé  d'un  mauleau 
d'azur  semé  de  mémo,  dnublé  d'hermine  et  sommé 
d'un  bonnet  d'honneur  de  forme  électorale;  les 
duM  avalent  un  chef  de  gueules  semé  d'étoiles  d'ar- 
gent et  un  manteau  doublé  de  vair;  les  comia 
ténateuri,  un  franc  quartier  à  dexlre  d'azur,  à  un 
miroir  d'or  en  pal,  où  se  mirait  un  serpent  tortillé 
d'argent  ;  les  eomtm  ntilitaiTei,  un  franc  quartier 
i.  deitre  d'azur,  h  l'épée  haute  en  pal  d'argent, 
montée  d'or:  le«  eomiet  archevêques,  <in  franc 
quartier  k  deiire  d'aïur,  i  une  croix  paltée  d'or; 
le»  barons  miWaïre»,  un  frano  quartier  à  seneatre 
de  gueules,  k  l'épéa  haute  en  pal  d'argent;  les 
barons  éttques,  un  franc  quartier  k  seiiestre  de 
gueules,  à  la  croii  alaisée  d'or;  les  chrralîers, 
un  pal  de  gueules  chargé  de  la  croix  de  ta  Légion 
d'honneur. 

Les  anobliE,<ementB  faits  depuis  le  premier  Empire 
comportent  aussi  concession  d'armoiries  soumises 
aux  lois  héraldiques  et  judiciaires. 
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On  nomma  primttivemeat  ordret  de  cheoalerit 
des  corporations  religieuses  et  militaires  qui  ae  for- 
mèrent en  Orient,  au  xi'  siècle,  dans  la  but  de  dé- 
Ibndre  et  de  saigner  les  pèlerins  qui  se  rendaient 
en  Terre-Sainte  pour  visiter  le  tombeau  de  Jésus- 
Christ.  Les  principaux  de' ces  ordres  sont  ceux  des 
chevaliers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  des  Tem- 
pliers et  des  chevaliers  Teutoniques,  Dans  iei  temps 
plus  modernes,  on  a  donné  le  même  nom  à  des  as- 
sociations de  personnes  autoriséc<i  à  porter  certains 
insignes,  nommés  décorations.  Le  but  de  ces  dis- 
lincLiuns  honorifiques  est  de  récompenser  le  mérite 
civil  et  militaire,  le;  services  rendus  à  i'Ëiat  et  à 
la  peraonoB  du  souverain. 

Ohobi  de  Suht-Jeam  de  Iëbusalgu,  plus  tard 
Chevaliess  de  Rhodes,    ensuite  Chevaukrs  de 
Halte.  Établi  en  Palestine  en  1048,  il  avait  pour 
but  de  recevoir  les  pèlerins  arrivant  i  Jérusalem, 
de  pourvoir  à  leurs  besoins  et  à  leur  aÛreté.  Après 
la  prise  de  Jérusalem   par  Saladiu,   en   1188,   les 
hospitaliers  s'établirent  dans  111e  do  Rhodes  ^-  - 
qu'en  lgj2,  jiuls  à  Halte  en  1530.  (Voir  notre  J 
tiomiain  umvsrsel  d'hisloin  el  de  géographie. 
Croix  d'or  k  4  branches  émailléesde  blanc;  ru 
noir  (flg.  33&).  Les  chevaliers  profit  portaient, 
le  cdlô  gauche,  une  croix  en  toile  blanche; 
qrand-erôix  avaient  sur  la  poitrine  une  croit  blanche 
figurée  sur  une  pièce  d'ètofTe  de  soie,  rouge  pour 
le  générai  des  galères,  mcUUe  pour  1  évSque  et  le 
prieur  et  noire  pour  les  autres  grand-eroii.  Les 
armes  et  la  banniâre  de  l'ordre  étaient  d»  0U«wlsi 
d  la  croix  d'argmt. 

OnoBE  aa  Smut-Laiase  et  du  Hoht-Cahiéel.  On 
fixe  a  l'année  1060.  ou  environ,  la  fondation  de 
l'ordre  de  Saint-Lazare.  f«ula  le  ieime  ayant,  pen~ 
daiit.  son  séjour  en  Palestine,  reconnu  les  services 
que  cet  ordre  était  appelé  à  rendre,  l'introduisit  en 


Fr&noe  i  son  retour  d'Orient.  En   1608.   Henri  IV 
□il  i  celui  de  Notre-Dame  du  Honl-Carmel,  qu'il 
naît  de  créer|  et  qui  prit  le  nom  d'ordre  royal  et 
_i1itaire  de  Sainl-Laiare  da  Jérusalem  et  hospita- 
lier de  Notre-Dame  du  Mout-Carmel.  —  Croi* 
émaillèe  de  vert  à  g  pointes,  bardée  d'or,  aoglée  de 
k  Heurs  de  lis  de  mâme;  au  centre,  Lazare  sortant 
du  tombeau.  Devisa  :  Alams  eî  armis.  Ruban  verl 
oiré  (Bg.  336). 

ObDBE   EÏ    AHCmCONFBiHlB    aOTALR   DU   SAINT-SB- 

.  )u:iiEDxJtRusAj.Bii.  Il  a  été  institué,  en109S,  par 
Godefroy  de  Bouillon,  pour  desservir  l'église  du 
Saint-Sépulcre  de  Jérusalem.  —  Croix  potencée, 
émaillèe  de  rouge  et  cantonnée  de  4  croisettes  de 
même,  —  Ruban  noir  (Hg.  337). 

OnoBE  DU  TBUPLs  ou  DES  TaupLiaiiB.  Le  désir  de 
conserver  les  lieux  saints  et  la  nécessité  de  défendre 
les  pèlerins  contre  les  lurca,  donnèrent  lieu, 
en  1118,  A  l'établissement  des  Templiera.  Ils  ont 
rendu,  par  leur  bravoure  et  leur  puissance,  de 
grands  services  à  la  religion  durant  les  croisades. 
—  Croix  rouge  élargie  aux  extrémités  et  semblable 
k  celle  que  portaient  les  croisés  français;  elle  était 
cousue  sur  un  habit  blanc  (fig.  338). 

Obdbb  de  l'Etoile,  Le  roi  Jean  a  fondé  cet  ordre, 
en  1361,  pour  le  distribuer  aux  principaux  seigneurs 
de  sa  cour.  —  Insignes  :  Eloll''  d'or  suspendue  à  un 
collier  de  mémo  métal. —  Dnisê  :  Mmutrant  regibut 

Ordbb  db  SAMT-HicBeL.  Aété fondé,  enl469,  par 
Louis  II  en  faveur  des  seigneurs  de  sa  cour  qu'il 
désirait  attacher  à  sa  personne.  —  Croix  d'or  à 
4  hrsndhss  èmaillées  de  blanc  et  séparées  par  une 
(leur  de  lis  d'or;  au  centre,  l'arcbange  saint  Ulchel 
terrassant  le  dragon.  ~  flubsn  noir  (fig.  339). 

OaDBE  DO  SancT-EsPEiT.  Henri  III  a  institué  cet 
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ordra  par  édit  de  I&1R,  en  mtoiuirc  de  son  éléva- 
tion au  trAne  de  Pologne  et  de  son  avènement  i 
celui  de  France,  qui  avaieDt  eu  lieu,  tous  les  deux, 
le  jour  de  la  Pentecflle,  fite  du  Saint-Eipril.  — 
Croix  d'or  i  4  braiicbes  emalllées  de  blanc  et  de 
vert,  et  séparées  par  une  fleur  de  lis  ;  au  centre,  un 
Saint-Esprit  sous  forme  d'une  colombe  d'argent. 
—  Ruban  bleu  de  ciel  (Sg.  340). 

Ordiib  muT^rBE  ni  SAiNT-LonB.  Cet  ordre  a  été 
institué  par  LouJ^UV,  en  16B3,  pour  récompenser 
le  mérité  dp*  4^|B<1b  aon  armée.  —  tàroix  t 
4  branches  énumUné  blanc,  bordées  d'or  et  sé- 
parées par  une  fleur  de  Ils  de  même;  au  centre, 
saint  Louis  couvert  du  manteau  royal.  Ligvndi  : 
fudoiiCui  nui^iu  tiwltniit,1693.— RuJHin  ponceau 
(fig.  341). 

UoiDit  d'hornbib.  Cet  ordre  de  cliovalerie  fut 
créé  an  1801  par  le  général  Bonaparte,  premier  con- 
sul de  la  République  française,  pour  récompenser 
les  Fntoçals  et  les  étrangers  qui  ont  rendu  à  l'Eut 
de  grands  services  dus  la  guerre  ou  l'ont  honoré 
par  leur  savoir,  leurs  talents  et  leurs  vertus.  — 
Croix  i  5  branches  émalllée  de  blanc  et  posée  sur 
une  couronne  de  cbéne  et  de  laurier;  elle  est  d'or 
pour  les  grands  officiers,  les  commandeurs  et  les 
officiers,  et  d'argent  pour  les  Icgioansires  ;  au  centre, 
d'un  câté,  la  léte  du  fondateur  avec  la  légende  : 
JïapoWon,  tmfereur  dtt  Françaii;  de  l'autre,  l'ai- 
gle impériale  tenant  la  foudre,  avec  celte  devise  : 
uonntur  ei  pairie.  —  flubon  rouge  (Gg.  342). 

0■^RE  DK  L*  Jahrstiëre.  Ce  fut  vers  1350  qu'E- 
douard m,  roi  d'Angleterre,  fonda  cet  ordre  pour 
ranimer  l'esprit  militaire  de  la  noblesse  anglaise  et 
se  l'attacher  davantage;  il  ctioisil,  dit-an,  pour 
emblème  du  nouvel  ordre,  la  jarrciiire  do  la  com- 
tesse do  Salisbury  qu'il  avait  ramassce  i  terre  dans 
un  bal.  Sauf  quelques  rares  eiceplions,  cet  ordre 
est  réservé  i  la  pairie  anglaise.  —  Iniigna  :  jarre- 
tière bleue  que  les  chevaliers  portent  i  la  jambe 
gauche  et  la  reine  au  bras,  et  médaillon  ovale  re- 
présentant saint  Georges  terrassant  le  démon.  Lé- 
gmde  !  Honni  toit  qvi  mai  y  jien4e,  —  Ruban 
bleu  (Bg.  343). 

OnoRB  un  Bun.  A  été  institué,  en  1399,  par 
Henri  IV,  roi  d'Angleterre,  et  conféré  par  li  ' 
trente-sii  écuyers  qui  avaient  pris  le  bain  ti 
compagnie  apris  la  veillée  nocturne  qui  précéda 
son  sacre.  Il  est  destiné  i  récompenser  le  mérita 
civil  et  militaire.  —  Croix  d'or  i  4  branches  émail- 
léea  de  blanc  et  séparées  par  un  léopard  , 
une  rose,  un  chardon  et  3  couronnes.  Dei>itr  :  Tria 
jmKta  in  vntim,  allusion  aux  trois  couronne 
gleterre,  d'Ecosse  et  d'Irlande.  —  Riiban  rouge 
(flg.  344). 

Ordre  du  Chardon  on  ue  SilINT-André.  Créé, 
en  1440,  par  Jacques  H,  roi  d'Ecosse,  pour  récom- 
penser les  services  de  la  noblesse  de  ce  pays,  il  a 
été  reconstitué  en  1687  par  Jacques  II,  roi  d'An- 
gleterre, en  1TD3  par  la  reine  Anne,  et  solennelle- 
ment confirmé,  en  18Î3,  par  le  roi  Georges  I".  — 
Imignei  :  médaille  d'or  représentant  saint  André 

— — • --[.  Dtvite  :  Nemo  me  impi 

emblèi 

OnoBB  DE  SAmT-PaTBUK.  Georges  III,  roi  d'An- 
gleterre, a  créé  cet  ordre,  en  1783,  pour  récom- 
penser tes  services  rendus  i  l'Elat  par  la  noUesse 
d'Irlande.  —  baigna  :  médaille  d'or  ayant  au  cen- 
tre une  croix  de  Saint-André  en  émail  rouge,  char- 
gée d'un  trèfle  en  émail  vert  portant  sur  chacune 
de  ses  feuille»  une  couronne  d  or.  Devise  :  Quit  le- 
forabil.  I7B3.  —  Ruban  bleu  de  ciel  (flg.  346). 

Ori»e  de  Saikt-Hicbel  et  Saikt-Grokoss.  D  T\xl 
institué,  eu  ISIB,  par  Georges  III,  roi  d'Angli 
pour  récompenser  le  mérite  des  administrateurs  ui 
habitants  de  l'Ile  de  Hdlie  et  des  lias  Ioniennes. 


Croi'4  d'or  1  7  branches  émmllpes  de  blanc;  au 
centre,  saint  Georges  l«rra.s3iLit  le  dragon.  Devi4e  : 
AuipiciuM  melioru  mi.  —  Ruban  bleu  à  3  UsérAs 
rouges  (fig.  347). 

OitniE  TRUTONigcB.  Fondé  à  lémsalera,  en  1138, 
pour  le  loin  de*  malades  (pour  son  histoire,  vmr 
notre  Dictionnatr*  unireriet  d'lii$toire  et  de  gtogra- 
phie).  Il  existe  auiourd'hui  en  Autriche  et  en  Prusse 
comme  établissement  de  chevalerie  et  institution 
religieuse.  —  CriHX  d'or  imalUèe  de  noir,  à  4  bran- 
ches. —  Kuten  noir  (fig.  348). 

Ordre  ob  HAui-TnnfeaB.  n  fut  fondé,  en  I7&8, 


d'Autriche  avec  la  deviie  .■  PortitiLdmi.  —  Auban 
rouge  et  blanc  (fig.  349). 

Obdhb  ni  SAiMT-EnirtHE.  En  1764,  la  mime  im- 
pératrice a  crié  cet  ordre  pour  récotnpenser  les 
services  rendus  par  la  noblesse  autrichienne  i  l'Ëlat 
et  au  souverain.  —  Croii  en  émail  vert  bordée  d'or; 
au  centre,  la  croix  de  Lorraine  avec  celle  devise  : 
Publicum  mtritorum  pr^mi'um.  La  croix  est  sur- 
montée de  la  couronne  de  Hongrie  et  suspendue  à 
un  ruban  rouge  i  2  lisérés  verU  (fig.  350). 

OtiDas  DE  LA  CoDROnriE  SB  rKn.  Napoléon  \",  en 

Suallté  de  roi  d'Italie,  en  fut  le  fondateur  en  1805; 
le  destinait  A  récompenser  les  sertioes  rendus 
par  les  Italiens  dans  les  lettres,  les  sciences  et  le* 
arts.  Il  fait  partie  des  ordres  autricbiens  depuis  1SI6. 
Inrigna  :  faigle  d'Autriche  posée  sur  la  couronne 
de  Lombardie  et  portant  sur  la  poitrine  le  chifl'cQ 
de  l'empereur  François  I".  .-  Aulxui  iauno  i  3  li- 
sérés bleus  [Bg.  351). 

L'OenBE  OB  LiopoLD  a  pour  fondateur,  en  1808, 
François  I",  empereur  d'Aulricfae;  Il  est  destiné  k 
récompenser  le  mérite  dans  les  lettres,  les  sciences 
et  les  arts-  —  Croix  d'or  i  4  branches,  éinaiUée  d« 
rouRe  et  de  blanc  et  suspendue  i  la  couronne  im- 
périale d'Autriche.  Devise  :  Inltgrùati  et  merito. 
—  Jluban  rouge  i.  2  lisérés  bleus  (Sg.  353]. 

Obdre  DE  FnARçois-JosEpa.  Il  a  eu  pour  fond^ 
teur,  en  1849,  l'empereur  François-Joseph  I",  qui 
lui  ■  donné  son  nom.  Il  sert  de  récompense  aux 
services  rendus  A  l'armée,  dans  l'administration,  le* 
lettres,  les  sciences  et  les  arts.  —  Croix  d'émail 
rouge  i  4  branches,  posée  sur  l'aide  autrichienne 
et  surmontée  de  la  couronne  impénale  ;  au  centre, 
les  leilresF.  J..  ctiilTredu  fondateur.— Suftan  rouge 
foncé  (fig.  353). 

Ordre  de  SAiNT-HicatL.  Fondé,  en  16B3,  par 
José pb-Clé ment  de  Bavière,  électeur  da  Cologne, 
dans  le  but  de  défendre  ta  patrie,  de  maintenir  et 
de  protéger  la  religion,  —  Croû:  en  émail   bleu 


démon, —  Ruban  bleu  liséré  de  rouge  (fig.  3M)- 

Ordre  de  SAinv-HuBERT.  Gérard  V,  duc  de  Berg 
et  de  Juliers,  a  créé,  en  1444,  cet  ordre  de  cheva- 
lerie oui  a  été  Introduit  en  Bavitre,  au  xvin*  siècle, 
par  l'électeur  Charles-Théodore.  —  Crotz  i  4  bnn- 
cbes,  émalllée  de  blanc,  mouchetée  d'or  et  canton- 
née de  3  rayons  d'or;  au  eentre,  la  vision  de  saiiit 
Hubert.  —  Buban  rouge  liséré  de  vert  (Sg-  366). 

OaniiB  DE  LiopoLD.  Cet  ordre  a  été  fondé,  en 
1833,  par  Léopold,  roi  des  Belges,  pour  récom- 

rnser  les  services  rendus  i  la  patrie.  —  Crois  d'or 
4  branches,  émalllée  de  blanc  et  posée  sur  une 
couronne  de  laurier  et  de  chêne;  au  centre,  les 
armes  de  la  Belgique.  Pour  les  militaires,  la  croix 
est  surmontée  de  3  épées  posées  en  sautoir  au-des- 
sous de  la  couronne  royale.  —  Ruban  ponceau 
(flg.  3561 
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Ohdiw  m  la  Cboii  00  Sud.  U  ht  Institua,  su' 
1S21,  par  don  Pidro  1",  empereur  du  Brésil,  pour 
— ^tuer  le  souTeair  de  son  ■Ténement  au  trdne. 
d'or  1  b  bruicbei,  <nuiUt«  de  bUoc,  posée 
couroone  de  Iiurier  et  rarmoDlée  de  la 
I  impériale  i  au  centre,  le  buste  du  Tonda- 
leur  avec  cette  Ugrndt  :  PtMa  Btat^im  impereUoT. 
—  Rnbati  bleu  aiur  (Rg.  367). 

Oanmi  db  don  Péhbo.  Cet  ordre  doit  sa  cr^iioo , 
eo  [glG,  à  don  Pedro  1",  empereur  du  Brésil:  il 
est  réservé  aui  souverains.  —  Croix  d'or  émaillAe 


au  cantTBj  l'aiele  impérialeposéesur  .   

Ugendê  :  P.  I  [Pedro  I*],  funttaloT  do  imperio  do 
Braiil.—  Huban  vert  k  2  lisérâs  blancs  [Sg.  358). 

0«imK  Di  L«  Rosi.  La  même  empereur  a  fondé, 
en  18!fl,  l'ordre  de  la  Fose  pour  perpétuer  le  sou- 
venir de  son  mariage  avec  la  princesse  Amélie  de 
Leuchtenberg  et  récompenser  les  services  civils  et 
militaires.  —  Croit  d'or  éinaillée  de  Uaoc,  i,  6  bran- 
ches, posée  BUT  une  couronne  de  roses  et  surmontée 
de  la  couronne  impériale;  au  centre,  le  cbîfTre  P.  A, 
[Pedro,  Amelial,  Dnixe  :  Amor  t  fideliàade.  — 
ffuban  rose  à  2  lisérés  blancs  (Sg.  359] . 

Ordm  du  DikNEBROO.  Le  fondateur  de  cet  ordre 
est  Waldemar  II,  roi  de  Danemark,  qui  l'institua 
en  1319:  il  m  confère  pour  service*  émlnenis  et 
actions  d'éclat.  —  Croùt  d'or  1  4  branches,  émaillée 
de  blanc  et  de  rouge,  et  cantonnée  de  4  couronne! 
royales;  au  centre,  le  chiffre  du  fonitateur.  Légende^ 
GÛd  og  Konge  /Dieu  et  le  roi). —  Rvban  blanc  é 
2  Usérés  rouges  (flg.  3r"' 

OSPRB  DE  l'SlCpbakt.  Cet  ordre  parait  remonter 
au  m*  siècle  ;  mais  ou  regarde  Cbnstian  I",  roi  dr 
Dajiemark,  comme  son  véritable  fondateur,  ei 
1478;  il  se  confère  aui  souverains  et  aux  person- 
nages du  plus  haut  rang.  —  fnnon«  :  éléphan 
d'argent  cnareé  d'une  tour  ornée  ne  diamants.  — 
flulian  bleu  (Sg.  361j- 

Û|iDnE  DE  CALÀTRjtTA.  Fondé,  en  I1E>8,  par  Saa- 
cbe  in,  rot  de  Castille,  cet  ordre  a  rendu  de  grands 
services  i  la  religion  catholique  et  i  l'Espagne.  — 
Intignet  :  médaille  d'or  losangée  chargée  d'une 
croix  rouge  fleurdelisée  et  sunuontée  d'un  casque 
entouré  de  drapeaux.—  Ruban  rouge  feu  (Sg.  3â). 

Ordr«  db  StniT-JicQDU  DB  l'ËpAb.  Il  fut  lusti- 
taé,  en  1170,  par  Ferdinand  II,  roi  de  Léon;  il  se 
conlïre  an  mérite  civil  en  Erp^pe,  en  Portugal  el 
au  BrésU.  —  Intigntt  :  croix  écarlate  en  lormE 
d'épée ,  posée  sur  un  médaillou  en  émail  blanc 
pour  l'Espagne  {llg.  3  " 
Portugal  (flg.  378Ï.  - 
pagne,  violât  en  Portugal,  violet  à  3  lisérés  tieus 
auBrédL 

OaDRS  D'Au;airrÀBA.  Fondé,  en  1176,  par  Ferdi- 
nand II,  roi  de  Léon,  il  est  encore  un  aes  plus  dis- 
tingués de  l'Espagne.  —  Intigntt  :  médaille  d'oi 
losangée,  chargée  d'une  croix  verte  fleunlellsée.  — 
flnlHtn  vert  toncé  (Bg.  36^. 

OBDRB    HIUTIIRB    DB    NOTHB-DlHE    DB    UONIBS*. 

isyme  II,  roi  d'Aragon,  l'Institua,  en  1317,  pour  re- 

Euaser  les  attaques  des  Msuies.  —  Intigntt:  mé- 
111e  d'or  losangée,  bordée   en   émail   rou^e   '' 
ch&rgée  au  centre  d'une  croix  de  même  émail. 
Bubon  rouge  feu  (flg.  36&). 

OnnnE  de  la  Toison  n'en.  Cet  ordre  fut  fondé, 
en  1431,  par  Philippe  le  Bon,  duc  de  Bourgogne, 
à  l'occasion  de  son  mariage  avec  l'infante  Isabelle 
de  PortUFral'  11  lui  donna,  dit-on,  ce  nom  en  sou- 
venir de  la  Uonde  (hefeiun  d'une  de  ses  maîtresses. 
La.  grande  maîtrise  de  l'ordre  est  passée  dans  la 
maison  d'Autriche  lors  du  mariage,  eu  U7T,  de 
Marie  de  BourgopnB  avec  l'archiduc  Maximilien. 
En   1&5G,  ^rès  l^bdicatlon  de  Charles-Quint,  la 


branche  espagnole  de  la  maison  d'Anlriclie  est  restée 

en  possession  de  l'ocdre,  qui  se  confÎTc  encore  dans 
les  deux  pays.  —  /nngnei:  collier  d'or  dont  les  or- 
nements flourent  des  briquets  en  forme  de  B  (Bour- 
gogne) et  des  cailloux  d'où  Jaillissent  des  (lammes, 
et  au  bas  duquel  est  suspendue  une  toison  d'or.  Le 
collier  peut  être  remplacé  par  un  ruban  en  sole 
rouge  {fig.  396). 
Obdbe  de  CBiiiiLBSIfl,  aimn  nommé  du  nom  de 
m  fondateur  Charles  111,  roi  d'Espagne,  qui  l'in- 


4  irivui^utra-    ftu   ceiLirc,   iLi-  iiergs    iTumacuif 
Hvbaa  blanc  à  bordure  meu  de  ciel  (flg.  367}. 

Ordre  d'Isublle  ta  Catholioue,  En  1B]5,  Fer- 
dinand VU,  roi  d'Espagne,  créa  cet  ordre  pour 
récompenser  le  zèle  montré  par  ses  sujets  pour  la 
conservation  des  Indes.  —  Croix  d'or  i  4  brancbes, 
émaillée  de  pourpre  arec  rayons  d'or  entre  les 
branches;  au  centre,  les  colonnes  d'Hercule  avec 
un  globe  surmonté  d'une  couronne.  lÀçmd»  :  A  I* 
kauad  acriiolada.  —  itubem  blanc  i  3  liséré! 
orange  (fig.  368). 

Ordre  d'Isabelle  II.  A  été  institué,  en  1833,  pu 
le  même  souverain  j  11  est  exclusivement  ôiilitaue. 
'  Croix  d'argent  a  4  branches,  surmontée  d'uM 
lUronne  fermée;  au  centre,  le  cbiffte  du  fondateur. 
.  Auban  bleu  (Sg.  369). 

Obdbb  de  S*iHT-GBÉeoisB  LB  Gruid.  La  pq« 
Grégoire  XVI,  voulant  récompenser  les  serrices 
civils  et  militaires  rendus  t  l^lise.  institua  cet 
ordre  en  1631.  ^  Croix  d'or  ti4  branches,  emalllée 
de  pourpre,  et  surmontée  d'une  couronna  de  lau- 
rier; au  centre,  le  buste  de  saint  Grégoire  le  Grand. 
Ugétxde  :  S.  Cregoritu  Mantati.  —  itubon  rouge 
liséré  d'orange  (flg.  310). 

Ordre  de  SjIImt- Sylvestre  ou  db  l'Épïboh  d'o« 
RéFORMB.  11  a  été  créé,  en  1B41,  par  le  même  sou- 
verain pontife;  il  sert  k  récompenser  les  vertus  et 
le  mérite  civil.  —  Croix  d'or  ï  4  branches,  avec  un 
éperon  au  bas  de  la  branche  inférieure;  au  centre, 
le  bualede  saint  Sylvestre.  Ligtnde  :  Saael.  Silnttler 
P.  M.  [pontifex  maiimusl.  —  Kuban  rouge  et  n^ 
(flg.  371). 

Ordre  nE  Philippe  le  MiOHAinME.  Louis  II, 
grand-duc  de  Hesse,  voidant  récompenser  le  mérite, 
le  courage  et  les  grandes  actions  de  seS  sujets,  a 
créé  cet  ordre  en  1840.  —  Croix  d'or  i  4  branches, 
émaillée  do  blanc  et  posée  sur  deux  épées  en  sau- 
toir' au  centre,  le  busie  de  Philippe  le  Hagnanime, 
un  oes  princes  les  plus  illustres  de  la  maison  dn 
fondateur.  Légtndt  :  Si  Dnu  nobiteum,  qui*  contra 
noir —  Ruban  rouge  ponceau  à  3  lisérés  bleu  ainr 
(flg.  373). 

OanBE  MUTAnB  na  Guiludhr.   Guillaume  I**, 
les  Pays-Bas,  a  fondé  cet  ordre,  en  ISIâ,  pour 


récompenser  les  services  militaires,  —  Croix  i. .. 
émaillée  de  blanc  t  4  brancbes  séparées  par  une 

fiai  me  en  émdl  vert  et  surmontée  d'une  couronne 
ermée.  Légende  :  Voot  moed ,  belnVt,  Irouu  [  Pour 
la  bravoure,  le  talent,  la  loyauté].—  iluEion  orange 
à  3  lisérés  bleus  (flg.  373). 

Ordre  du  Lion  nSerlaudais.  Cet  ordre  fut  fondé, 
en  1816,  par  Guillaume  I*",  roi  des  Paya-Bas,  dans 
le  but  de  récompenser  le  mérite  civil.  —  Croix  d'or 
i  4  branches  émailléea  de  blanc  et  séparées  par  un 
entrelac  qui  flgure  un  W,  ctiiffre  du  fondateur,  et 
surmontée  de  la  couronne  fermée.  Au  centre,  le  lion 
néerlandais  en  or:  au  revers,  la  dente  :  yirfiu  nobi- 
Itlol,  —  ilujian  bleu  k  a  lisérés  orange  {flg.  374). 
Ordre  du  Sunts-Hausicb  et  Lae«sb.  Am^ 
dve  VIII,  duc  de  Savoie,  a  fondé  cet  ordre  en  1434. 
Il  est  destiné  à  récompenser  le  mérite  civil  et  mi- 
litaire. —  Croix  d'or  émaillée  de  blanc  posée  sut 
une  étoile  en  émail  vert,  —  Ru6an  vert  (flg.  376) 
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ORDRES  DE  CHEVALERIE. 


Obmk  de  l'A)IW>hci*h.  IniUtué,  en  1!>18,  par 
fîharlM  lli ,  duc  de  SiToie,  qui  mit  l'ordre  rous 
l'iDvociitiOD  de  U  Vierge  et  eu  orna  les  àuigntl 
d'uDO  Annonciation,  d'où  il  a  pris  soa  aom;  il  *e 
porta  auipendu  i  uoe  chaîne  d'or.  —  Devàt  : 
F.  B.  H. T.  [fortitudo  ejm  Rhodum  temùt\,  allusion 
au  courago  que  monlr»  au  gi«ge  de  Rhodes,  en  13 10, 
AmédËe  Te  Grand,  aïeul  du  toadateur. 

OmiBH  DE  Sinrr-JAnviRH.  Cet  OKlra  a  été  InatituË, 
CD  1738,  par  Charles  IV,  roi  dei  Deiu-Sieiles,  pour 
éire  donné  oommo^oompenae  du  mérite  civil  et 
dekfidtlitéau  roi.  ^  Croixd'orémaiLlte  de  blanc 
st  à»  range  i  4  branches  séparées  par  une  (leur  de 
lis  d'or;  au  centre,  le  liuste  da  saint  Janvier.  —  llu- 
boK  rougB  feu  (Qg.  376). 

OflDM  d'Avu.  Il  doit  sa  fondation  t  Alphonse  I* 
roi  de  Portugal,  qui  le  créa  en  1147:  il  se  confïi 
aux  Portugais  et  aui  <  trangera  pour  services  rendi 
■u  pa*».  —  Croi*  fleurdelisée  en  émail  rouge.  - 
it«ea»Tert  (fig.  377). 

Ordre  du  Cbrist.  Lorsque  l'ordre  du  Temple  ei 
été  supprimé,  Denis  l",  rui  de  Portugal,  obtint  du 
pape,  en  1319,  l'aulorisation  de  couaec  -  "- 
institution  dans  ses  £lals  sous  le  nom  d  . 
Ciriil.  Il  est  encore  aujourd'hui  la  récompense  du 
mérite  civil  el  militaire.  —  Croix  d'or  à  4  bran- 
ohei,  émaitlèes  de  rouge,  et  surmontée  d'une  cou- 
ronne fermée.  —  Ruban  rouge. 

Ordre  de  l'Aigle  noDoE.  Créé  par  Chrétlen-Er- 
neM,  margrave  de  Brandebours.  en  1660,  sous  le 
nom  i'orare  de  la  Concorda,  11  a  reçu  son  nom 
actuel  sa  1706.  Kn  1791,  Frédéric-Guillaume  II, 
roi  de  Prusse,  en  a  fait  un  ordre  prussien;  il  sa 
eonliiB  comme  récompense  du  mérite  et  des  ser- 
vices  rendus  à  l'Slal.  —  Croia  d'or  S  4  branches 
émaillées  de  hlanc  ;  au  centre,  l'aiglerouge  de  Bran- 
debourg, —  ituban  blanc  à  2  lisérés  orange  (Sg. 
379). 

Orme  dr  l'Aïoli  koik.  Frédéric]",  roi  de  Prusse, 
■  tondéoet  ordre,  en  1701,  pour  récompenser  lesser- 
viuaa  émiuenls  rendus  au  pays  par  des  personnagei 
d'un  rang  distingué.  ~-  Croix  d'or  émalllée  de  bleu 
à  4  brancbes  séparées  par  une  aigle  noire  couronnée; 
au  centre^  le  ctûffre  du  fondateur  F,  R.  [lYiderieut 
rec].—  itulian  orange  (Qg.  380). 

0Rl)R«iK3«iHT-ARDBÉ.Cet  ordre  a  été  Institué,— 
1608,  par  le  ciar  Pierre  le  Grand  pour  récompenser 
iMserTloes  las  plus  éclatants. —  (Trots  d'or  émalllée 
debleuraprésentant  le  martyre  de  saint  André:  elle 
tBt  potée  sur  l'aigle  de  Russie  et  surmontée  de  la 
MMUonne impériale.  —  nubanhleudeciel  (fig.3gl). 

Ordbr  de  SuKTE-CikTHEHiNe.   Pierre  la  Grand   a 
fimdé  cet  ordre  en  1714;  il  est  réservé  auidimt 
—  Croi*  à  4  branches  enrichies  de  diamants;   l_ 
oantre,  sainte  Catherine  tenant  sa  croix.  —  Jtubon 
rouge  ponceau  i.  %  lisérés  argent  (flg.  382' 

Ordre  db  Su  ni- Alezan  dbb  Newsei.  Cet  ordre  a 
le  uêms  fondateur  que  les  deux  précédents;  11  aété 
butitué  en  1722,  et  est  réservé  aux  grands  fono- 
tionnaires  de  l'Ëtat.  —  Croix  d'or  émaillée  de 
pourpre,  i  4  branches  séparées  par  une  aigle  à  2 
têtes  couronnée;  au  centre,  saint  Alexandre  Newsli, 
l'un  dps  premiers  saints  de  la  Russie.  —  Ruban 
rouge  feu  (Qg.  383), 

Ord»-  "M  SAiHTE-AnBE.  Foiidé  en  1730,  cet  ordre 


été  mis  au  nombre  des  ordres  russes  pu  l'empo- 
;ur  Paul  1",  k  son  avènement  au  trQoe  ;  U  sert  i 
récompenser  ta  mérita  et  le«  talents.  —  Croix  d'or 
émaillée  de  pourpre  h  4  bcaaebM  stouèei  par  UD 
Oeuron;  au  centi^  sainte  Au».  —  Éubtm  rouge  i 
2  lisérés  jaunes  (Og.  364). 

OmiRE  DE  SunT-GKORGES.    LlmpérstHM  Gathft- 

rine  II  a  fondé  cet  ordre  en  1769  :  il  ne  se  confère 

pour  les  faits  d'armes  lee  plus  briUanla.—  Croie 

_  ..  i  4  branches,  émaillée  de  blanc;  au  centre, 

saint  Georges  terrassant  le  dngon.  — Aihui  nolr  it 

orange. 

Ohdtie  des  SÉHjipBnts.  On  attribue  la  fondation 

icetordreillagDUslV,  en  1334;  Une  se  confère 

l'aux  Suédois  qui  ont  rang  de  lieutenants  généraux 

qui  sont  mecobres  des  ordres  de  l'Epée  et  de  l'Ë- 

ile  polaire.  --  Croie  d'or  à  4  brancoes  émûllées 

de  blanc  et  séparées  par  une  tête  ds  séraphin  ;    au 

Îramme  du  Christ  oactonué  de 
Htan  bUu  azur  (%.  386]. 
Obuhede  i/Êfis.  Gustave  I",  roi  de  Suède,  a  fondé 
est  ordre  en  1623,  et  Frédéric  I"  l'a  renouvelé  en 
I74g,  —  Croix  d'or  à  4  branches  émalllées de hlanc 
réunies  par  des  épées  et  séparées  par  une  couronne 
d'or;  au  centre,  épée  d'or  la  pointe  en  l'air,  aecom- 

r.gnée  da  3  couronnes  aussi  d'or.  —  Auban  orange 
i  lisérés  REur  (fig.  386). 

Ohdbe  de  L'ErottB  POLAIRE.  Cet  ordre,  fort  an- 
cien, a  été  renouvelé  on  1748  par  Frédéric  I",  roi 
de  Suède,  et  sert  de  récompense  &  ceux  qui  sa  dis- 
tinguent par  leurs  vertus,  leurs  talents  el  leurs 
fondations  utiles.  —  Croti  d'or  émalllée  de  blanc, 
à  4  branches  séparées  par  une  couronne  d'or  et 
réunies  par  des  épées;  au  centre,  l'étoile  polaire 
avec  cette  devise  :  tietcit  oeetuum.  —  Ruban  noir 
(«e.  387), 

OanaE  de  Wasi.  Il  R  été  institué,  en  1T72,  par 
Gustave  III,  roi  de  Suède,  pour  encourager  lagri- 
culture,  lecommerce  et  l'eiploitallondesaiinas. — 


leur  et  la  date  de  la  fondation.  —  Anion  y«H  fbaré 
(fig.388). 

MicBAti-lPTiK&Àii.  Cette  décoration  a  été  créée, 
en  1831,  par  le  sultan  Uahmoud  II,  dans  le  but  de 
récompenser  les  services  rendus  i  la  Turquie  par 
les  étrangers.  —  Intigna  :  médaillon  d'or  posé  sur 
une  double  brancbe  da  pierreries;  an  oentre,  le 
chiffre  impérial.  —  Auten  louge  à  1  lisécéi  wta 
(fig.  389). 


Civils  et  militaires  rendus  à  PElat  par  les  sujets 
turcs  et  par  les  étrangers.  —  Iruignet  :  médaillon 
d'or  entouré  de  croissants  et  de  rayons  en  brillants, 
et  chargé,  au  centra,  du  chilTre  de  l'empereur  avec 
celle  devise:  Zilt,  d^touement,  fidétilé,  at  surmonta 
d'un  croissant  et  d'une  étoile.  —  IIhNim  rouge  à 
2  lisérés  verts  (Og.  3W) . 

Ordbs  do  Soleil  et  bo  Lion.  Feth-Aly,  schah  de 
Perîe,  a  créé  cet  ordre,  en  1808,  dan»  le  but  de 
récompenser  les  services  imporlaots  rendus  à  ce 
pays  par  les  éliangers.  —  Iiuignet:  médaillon  d'or 
représentant  le  soleil  se  levant  derrière  un  lion.  — 
Ruban  vert. 
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GÉOGRAPHIE. 


EXPLICATION    DES    CARTES. 


GÉOGRAPHIE   ANCIENNE. 


CARTE  W  1. 

LE  «ONOE  comiu  DES  auciehs. 


Lu  mots  d«  VemK  «ormu  impliquent,  non  l'idéi 
plus  ou  moins  v&gus  que  l'on  se  fiisait  de  pev 
eolgnds,  msls  la  portion  du  monde  sur  laquelli 
historiens  et  géograplies  anciens  ont  toonà  de 


,rn;ï 


j  dus  l«  langigs 
_..t  les  Grec*  et  les 
s  géographiques  des 
satrw  nations  ciTillséos  ne  nous  om  gufera  *lé 
tmumjses  que  par  eux.  Aujourd'hui  mftme  que  les 

Srogrbi  des  sciences  historiques  nous  fournissent 
B  pr^ieui  renseignements  sur  les  peuples  de 
l'Amque  et  de  l'Asie,  il  est  rare  que  ces  renseigne- 
ments itendent  le  cadre  des  connaissuices  gèosra- 
pbiquBs  que  l'uidquitA  classique  nous  avait  léguées. 
La  limite  que  l'on  flis  l  rbistoir«  ancienne  étant 
la  chute  de  l'Empire  romain  en  395,  c'est  cette  data 
qui  marquera  pour  nous  la  Un  de  la  période  des 
connaissances  géographiques  des  Anciens. 

Nous  tracerons  la  suite  chronologique  des  coq 
quêtes  géographiques  des  Auciens  dans  le  tableau 
suivani  [carte  n*  1)  ;  nous  nous  bornerons  donc, 
dans  celui-ci,  à  énumérer  les  pays  connus  d'eu» 
dans  les  trois  parties  liu  monde,   à  l'époque  de  la 

glus  grande  extension  de  leurs  connaissances,  c'eel-à- 
ire  Ters  le  temps  de  Piolémée,  dans  te  u'  siècle 

Edbopk.  L'Eipagne,  la  Gavit,  VIlaKe,  la  Bre- 
tagti»,  la  RhétU,  le  Norieum,  la  Pannonie,  l'IUyrie, 
la  Méfie,  la  Thraoe,  la  Macédoine,  VAchau,  la  Do- 
cie  et  les  Iltj  faisaient  partie  de  l'Empire  romain. 

En  dehors  de  l'Empire,  les  Romains  connais- 
saient ySibemit  [Irlande),  la  CaUdonie  (Ecosse), 
les  Iles  situées  prts  de  ce  pa;s  ;  c'est  dans  le  groune 
des  Schetland  qti'éUiit  peut-fitre  la  fameuse  ThvU, 
borne  de  l'Univers  de  ce  cdlé.  H.  Kieppert  incline 
t  croire  que  c'était  l'Islande. 

La  Germanit,  comme  en  témi^gne  le  lirre  de  Ta- 
cite, leur  était  parfaitement  connue,  alnil  que  la 
CKerionèie  Cimbrique  (Jutland;  et  le  sud  de  la 
Seanie  (Su6de  et  Norrégel  ;  mais  Ils  n'ataient  pas 
pénétré  au  fond  du  golfe  ne  Bothnie,  et  les  Phéni- 
ciens qui  exploraient  si  sauvent  les  parages  de  la 
Baltique  d'où  ils  tiraient  l'ambre,  ont  pu  croire 
eux-mêmes  que  la  Scandinavie  était  une  grande 
lie.  C'est  dont!  au  golfe  de  Finlande  qu'il  conviant 
de  limiter  les  connaissances  des  Anciens  de  ce  cAté. 

La  Sannatie,  désignation  générale  et  assez  vague 
qui  peut  s'appliquer  aux  peuples  d'origine  slave 


représentait  pour  les  iDcleos  uns  TUta  ccmtria  illi< 
nntée,  arrosée  par  de  grands  fleaves  dont  le  ooim 
inférieur  seul  était  coimu,  comme  le  AÂa  (Volga). 

C'est  au  N.  du  Palia-M«olit,  si  bien  canna  dÛà' 
au  temps  d'Hérodote,  qu'il  lïut  hlr»  commencer  la 
Scythie,  dont  la  dénomiDation  était  plut  générale 
et  moicscirco utcrite  encore  que  cellsde  la  Swmatie, 
et  qui  s'étendait  certainement  fort  avant  v«rs  le 
M.  £.,  c'esl-i-dire  vers  l'Asie  sapUntrioiiale.  Mai*, 
pour  mentionner  les  peuples  d'origine  ladinEiiro- 
péenne  ou  Tartare  qui  se  sont  succédé  Kl  N.  du 
Caucase  et  des  Palus- Uéotidea,  il  faudrait  tuivre 
l'ordre  de*  temps,  car  il  est  démontré  qu"  ces  po- 
pulations étaient  toujoun  en  marche  ven  l'Occident 
et  que  les  Mastagèlei,  le*  Dahei,  las  Dadieti  et  les 
Saiee,  qu'Hérodote  place  àl'E.  de  la  mer  Caipienne, 
sa  retrouvent,  au  tempsde  l'Empire  romain,  dans  la 
région  dn  Danube,  et  ne  sont  autres  çpie  les  Gotlu, 
les  Daai,  et  peul-4tre  méma  les  Saxi,  Saaoni. 

Asie.  Les  connaissances  de*  Anciens  en  Asie  oom- 
prenaîent  :  1*  l'Empire  romain  i  l'époque  da  sa  plus 
grande  extension,  c'esl-i-dire,  ila  morldeTrajan: 
Tes  Provinces  A'Aii»,  de  Bith^nU,  de  Pont,  de  Qa- 
lalie,  da  Pamphilie,  de  Cappadoce,  de  CHictt  {en 
Asie  Blineure)  ;  d'Arminie,  lyÀttyrie,  de  MiiopotA' 
mie,  deBuAylonte,  deSyris,  de  Palestine tli'Ârabis 
(dans  l'Asie  centrale}) 

T  Les  pays  situé*  hors  de  l'empire,  a'est-àF4ire 
les  peuples  ou  Caucase,  bien  connus  du  tamps  de 
Slrabon,  —  VArabit,  la  Grande  Médis  et  la  Médit 
JtropaMrM,  laSunons,  ial(^rM<  avec  la  Charaeinf, 
VArte,  la  Parthi^nï  proprement  dite,  tous  pays  oui 
ont  reconnu  pendant  longtemps  la  domination  des 
Porthei;  la  Batlrians,  la  SojKiion»,  la  Maraxant, 
l'Araehosie,  l'Indo-Seylhie,  le  Bassin  de  l'Indus,  dé- 
crit par  Ptolémée  en  détail  et  dont  presque  tous 
les  noms  ancieus  ont  été  identifiés  avec  les  noms 
modernes  par  H.  Vivien  de  Sainl-Uarlin  dan*  «es 
importants  mémoires  lus  i,  l'Académie  des  Inscript, 
et  fietles-Lettres,  sont  les  pajs  qui  ont  forméle*  dé- 
pendances du  grand  Royaume  de  Bactriane  M  d'ind». 

On  ne  doit  pas  hésiter  aujourd'hui  i  comprendre 
parmi  les  pays  connus  des  Anciens  tout  l'Hlndous- 
tan.  Le  bassin  du  Gange  est  décrit  exaclement  par 
Ptolémée.  L'Itinéraire  théodosien  nojis  donne  les 
parcourset  les  stations  jusqu'au  delidu  Gange,  et  les 
cAtes  maritimes  nous  sont  connues  par  les  Périples. 
C'est  donc  la  chaîne  de  Vlmaûs  ou  ErMàiu  (Hima- 
laya} que  nous  assignoni  comme  limite  da  ce  c6ié. 


OÉOGRAPHŒ.  —  EXPLICATION  DES  CABTES. 


Quant  au  pay«  <le  la  Sérigue 
l-diri'  la  Chmi,  il  est  L[npo<<iib1a  de  le  comprendre 
(•nni  les  pays  cuDliiis  iet  Anciens,  niin  plu«  qi]« 
[iDdo-Chine  ou  la.  Piesquile  au  deU  du  Gange;  car, 
Ri  IWIstence  de  ces  peuples  et  lea  relatioD<i' com- 
merciales que  les  Homams  anieat  avec  eut.  soit 
par  terre,  soit  par  mer,  sont  un  fait  hon  de  doute 
et  remontant  CArtainement  su  temps  de  Pauaania^ 
qui,  le  premier,  donne  une  description  exacte  de 
la  culture  du  Ter  à  loïc,  il  est  asniré  d'autre  part 
qu'on  n'avait  sur  ces  contrées  lointaines  que  des 
nnseignements  trts-Tagues  et  très-tmparbitsetque 
te  seule  coDflsuratlon  donnée  par  Ptolémés  à  la  cOte 
de  l'eitréme  Olient  interdit  de  penser  qu'ils  soup- 
çonnassaol  la  dJapoNtiou  réelle  des  men  et  dea  pa- 
rages de  la  Chine. 

Afiiioue.  11  j  aplua  d'incertitude  pour  l'Afrique. 
Cepeitdant,  pour  ce  qui  regarde  la  câte,  on  >Alt 
que  ]ei   Pnenicient  n'avaient  pas  dû  dépasser  la 

Cinle  de  Sierra-Leoae  {Noti  Cornu  est  l'tle  Snertioro) . 
Banbotta  ds  Poljbe,  le  Fleuve  du  croeodilei  et 
drt  hippopolamtt ,  mentionné  dans  le  Périple 
d'Hannon,  ne  saurait  être  que  le  Séoégal.  Le  Thein 
Oehema  aait  être  le  modems  Kakullna  sur  la  cOle 
des  Biiiagoi,  au  sud  de  la  Gambie.  Les  Ilet  Fortu- 
n^ei  (Canaries]  étaient  connues  même  des  Ronuuns. 

Sur  la  c6tB  orientale  de  l'Afrique,  les  navigateurs 
ne  paraissent  ruère  avoir  dépassé  le  promontoire 
Pratum  [cap.  Pouna),  entre  llle  de  Zanzibar  {qui 
(«ratt  la  Jrtnulhùu  du  Périple  érjObréCD,  selon 
H.  Ch.  Huiler)  et  l'Ile  de  Monfia  (ou  H.  d'Arezac 
porte  cette  mfima  lie  JTmMhuu),  point  extrême 
Ses  GOanaissBacM  de  l'auteur  de  ce  Périple  qui  était 
un  riche  marchand  égyptien  du  port  de  Ifyor-ffor- 
MM  sur  la  mer  Rouge,  sans  doute  au  tempsdes  An- 
tonins.  M.  Vivleo  de  Saint-Uactin  veut  que  Me- 
MNIfUaf  soit  Peaba,  un  peu  au  N.  de  Zanzibar. 

Il  e«t  impoaiible  de  passer  sous  silence  ici  le  b- 
meuxpaasage  d'Hérodote  sur  le  vojage  de  circum- 
DavigatioQ  que  les  Phéniciens  auraient  bit  autour 
de  l'Afrique  au  temps  du  roi  Nëchao,  c'est'A-dire  au 
TOI' siècle  avant  J.C.  Les  nombreux  commentateurs 
qui  se  sont  occupés  de  ce  pmnirn  n'ont  pas  hésité 
pour  la  plupart  à  déclarer  le  tait  impossible.  Le 
demiermot  D'est  pai  dit  sur  cette  quRslion  et  Tonne 
s*eM  peut-ttn  pu  asseï  prtoccuiîé  îles  expressions 
emplojéet  par  l'historien  :  aLaUbje  est  évidem- 
iDBDt  «ntoui^  d'eau,  sauf  l'espace  qui  forme  la 
(rontièreducAté  de  l'Àiia;  Néchao, roi  d'Egypte,  est 
le  premier,  à  notre  connainaiiM,  g u  i  l'aitdémontré .... 
Il  envoya,  sur  des  Tais)MUi,des  Phéniciens  auxquels 
il  ordonna  de  revenir  dans  la  mer  qui  ett  au  N., 
par  les  Colonne*  d'Hercule.  Le*  Phéniciens  partirent 
de  la  mer  Bouge  et  naviguirent  au  S.  Quand  vint 
l'auloiBne,  ila  tirent  halte  al  euemencirent  le  lieu 
de  la  Libye  od  ils  M  trouvaient^  car  ils  ne  la  perdaient 
jamaii  de  vue.  LA,  Ils  attendirent  la  mcrisson  et  se 
rembarquèrent  qtrès  avoir  recueilli  leur  blé.  Deux 
années  s'écoulèrent;  la  troisiime,  iU  franchirent  les 
Colonnea  d'Hercule  et  arrivèrent  en  Egjple.  lia  ont 
rapporté  ua  (ail  quejt  •)<  croii  pot  et  que  d'autres 
peut-lire  croient  :  en  ^aifont  le  tour  d<  la  Libye,  ilt 
<nK  evbaoIeiJd  Inirdroi'le  [t.  IV,  c.42|.»IIéro- 
dote  se  défend  d'y  croire,  donc  il  n'a  pas  intenté  le 
bit.  Nous  demandons  comment,  au  viii*  siècle  av. 
J.  C.,  on  pouvait  soupçonner  cette  observation  vraie 

—  ' ' ''  ' a  été  franchie  et  le  cap  de 

•  m....  :■  croire  que  les 
,  _  .  n  avant  J.  C,  ne 
dépassaient  pas,  comme  le  dit  H.  Vivien  de  Saint- 
Hartin,  la  Cap  dei  Aromatti  (pointe  Gardafui)T 

Quant  l  l'intérieur,  c'est  la  région  du  Mil  qui  a 
été  le  plut  et  le  mieux  explorée.  Sans  parier  de; 
connaiisaoces  des  Pharaons,  sur  lesquelles  nous 
avons  trop  peu  de  lumière  encore  et  qui  étaient  as- 
surément fort  étendues  du  rfité  de  la  oauie  Ethiopie 
et  du  Soudan^  nous  rappellerons  que  les  centurions 
de  Niron  avaient  pénétré  jusqu'au  9*  degré  latit.  K. 


9  doùbléT  Faut-il  c 


'■  ■  nient  été  «rrélés  par  cet  bmeui  ntarais  qui 
se  rencontrent  au-dessus  de  Khartoum,  au  cnnllueiit 
du  BakT-tl-Abia4  et  du  Bahr~el-Ghatai,  exploré 
par  notre  compatriola  Lejean  :  e'est-ê-<lir«  que  lea 
investigations  des  Romains  dans  l'intérieur  de  l'Afri- 
que n'ont  élédèpasiée*  que  depuis  ISiOpar  Arnaud, 
le  D''  Peney,  Lejean,  et,  plus  récemment,  par  Speka 
etGrant. 

Pline,  en  rappelant  les  eipéditiont  romainea  do 
Suetonius  Paulinus,  au  lud  de  l'Atlat  (U  ap.  I.  C), 
bit  mention  du  fii'r  ou  Niger,  un  autre  Ai'fw  est 
cité  par  Pline  et  Ptolémée.  Il  but  se  garder  de  les 
confondre  avec  le  Niatr  moderne.  H.  Vivien  de 
Sainl-lCartin  a  identiflé  le  premier  avec  le  Ghir  ac- 
tuel dans  le  Sarah  marocain  ;  et  l'autra  avec  le 
Djeddi  du  Sahara  algérien. 

L'expédition  de  Cornélius  Balbus  contre  l«i  Gara- 
mantei  (19  anakv.  J.  C.)  rapportée  pv  Pline,  i — 
tre  qu'il  avait  pénétré  Jusqu'i  la  Be^i'o  Garamtat 
mii  est  la  Phaxania  ou  le  Feiuo  moderne;  ceue 
de  Seplimius  Flaceus  et  de  Julius  Matemus  au  3. 
de  la  Phaiania,  jujqu'au  pays  appelé  Agixiinbti 
(86-90  ap.  J.C),  témoigne  que  ces  généraux  auraient 
marché  pendant  3  mois  vente  S.  à  partir  du  pa^sdes 
Garanuntes  selon  UarindeTyr.et  le  géographe  ajoute 
qu'ils  y  ont  vu  des  rhinocéros.  H.  Lëake  pteca  lÀgi' 
ftmliii  dant  le  Bornou,  aux  environs  du  lac  TcMd  ; 
H.  Vivien  de  Saiat-Hartin  a  pu,  grftce  aux  récita  du 
D' Barth  l'identifier  avec  l'oasis  d'Asben  (l&^30>  lat. 
N.),  et  c'est,  pour  lui,  le  point  te  plus  méridioDal 
one  lea  Aiiciens  aient  connu  dans  l'AXTique  centrale. 

Le  voyage  dea  h  Nasamons  dont  parla  Hérodote, 


grand  fleuve  qui  nourrissait  des  crocodiles  et  dont 
les  habitants,  très^oirs,  s'adomiaient  li  la  magie,  s'ex- 
pliquerait, suivant  H.  v.deSt-HBrtin,enleur  bitant 
suivra  la  direction  de  l'O.,  t  travers  le  Fetzan,  jus- 
qu'à l'oasis  algérienne  de  Ouaregla.  S'il  faut  renon- 
cer k  voir  dans  celle  célËbre  narration  un  voyage 
au  pays  du  Bomou  et  aux  fleuves  du  lac  Tchad,  ou 

bul-il 


s  Phéniciens,  qui 


du  Maroc  oCi  ces  animaui  n'ont  ja- 
mais dû  vivre  en  liberté,  les  faisaient  venir  du  Bor- 
nou où  l'on  en  trouve  encore  en  il  grand  nombre. 
D'autant  plus  que  c'est  bien  ce  paysqui  semble  dési- 
gné par  Pline,  «lira  Sj/riicaj  ïoli(iidi'n«,  comme 
lieu  de  production  de  ces  animaux  :  ou  deld  dei 
déterltduSvvlef,  c'eet-à-dire  audeli  des  déserts  qui 
t'étendent  au  sud  de  la  Régence  de  Tripoli. 


plupart  identiflés  avec  las  noms  modernes  des  peu- 

Sles  du  plateau  Abyssin  et  des  boidt  du  Taccazé  et 
u  Nil  Bleu  par  M.  Vivien  de  St-Hartin  ne  sont  pas 
des  pays  étrangers  aui  Grecs  et  aux  Homaini,  puis- 
que cette  inscription  a  été  vue  par  un  marchand 
grec  du  nom  de  Cosmas  qui  vivait  en  530  de  aotre 
ire. 

vaees.  Nous  avons  indiqué  sur  la  carte  les  race* 
anciennement  répandues  dans  le  monde  1  l'époque 
de  l'Empire  :  !■  Les  S^mitei  dans  l'Arable,  t' Assyrie, 
te  Mésopotamie,  la  Syrie,  la  Palestine  et  les  eûtes 
de  l'Afrique  où  dominait  l'élément  phénicien,  et 
quelques  régions  de  t'Egypte  et  de  l'Aoyisinle. 

La  race  Imto-Etiropanne.  comprenant  les  ra- 
meani  ilalique,  grec,  celtiqiie,  gaulois,  germani- 
que, dacique,  slave  ou  sarmale,  gatele,  cappado- 
cien,  arménien,  persan  et  indien  :  en  ajoutant  i 
celle  énumération  quelques  points  de  l'Afrique  oÛ 
les  colonies  grecques  et  l'occupation  romaine  ont 
bit  prédominer  ces  bmllles  conquéianlas. 


GÉOOBAPHIE  ANCIENNE.  - 


H°  4-  Le  ntaMde   ( 


■  d^H  «nelena. 


Lti  racei  Couchitt,  Africain»  ou  Btrbirt,  domi- 
lantdaitsUiute  l'Egypte,  l'EtbiopteJ'ArriqueduN.  et 
me  partis  de  l'EsOBRiie  dODt  les  b&bitaats  primitifs 
lU  Ibèrea  sont  probaËlement  vn  ramuu  (les  Basques 
iO  NprfaeateraieDt  aujourd'luii  le  dernier  débris). 


La  race  Tarlari,  dans  une  partie  de  la  Scythla  et 
dans  U  petite  Tartarie,  sans  parier  de  toute  la  haute 
Asie,  et  déjà  les  afaut-postes  des  Huas  au  N.  de  la 
merf^pi. 


CARTE    K"  2. 

LES   PRINCIPAUX   SYSTÈMES  GÉOGRAPHIQUES   DES  ANCIENS. 

1'  GSoohafbir  d'Homëiie, 

ï'  —  D'HÉaODOTK. 

3*  —  D'ÈRiTOSTHiUB, 

V        —         ne  PTOLâ>SE. 

Fout  (lire  comprendra  Is  iuIm  h  l'encbitaei 
i«_g*ogr»|riiiquM  dea  Anciens,  Bi 


TroB*  H*  kpu  lai  progfèi,en  le>  rallacliBiii  ii»  nonii 
d«  poim,  dis  hi^iorirni  et  du  gèuanphn  qui  le*  ont 
rtuiaié*  et  en  qmilquo  lorie  perBonniflé».  Cet  eipoié  on 
-•-■---  chnnoloiililue  (»i   l'/ntroiueMo»  nteeiuli 


Wétidenr  la  gc 


•  1. 


Homir»  considérait  la  terre  comme  un  disque 
entouré  par  le  f  Initie  (Mon.  La  Hidilemnie  par- 
tageait ta  Eurl^ce  de  la  terre  bq  deux  rigioni:  celle 
delanuil  et  eeilednjour.  Une  coonalcbien  quela 
Grict,  qni  est  au  cenire  du  monde,  l'Àtit  Xi'neure 
oecidmIaU,  le  N.  E.  de  la  libyt,  Thiba  ,  le 
Fleuve  £aypKu  (Nil),  VEthiorie,  les  Uei  <U  Crète, 
Chypre,   le*   Cytladû,   les   eotei  de   la  PWni'cia. 

Il  connaît  mal  fllalia,  q-"' "-  "      ■  ■ 

Sicile  ou   Trinaeri»,  On 
les  Citnmérimi. 

HiroâoU  (V  siicle,  et  400  ans  apris  Homire) 
connaît  toute  l'Asie  occidentale  jusqu^i  l'Indtu;  au 
rOfui,  la  mer  Ciuptenne,  le  Mutin  du  Ponl- 

"■ 10  ses  fîeuvei  et  les  Paiui-M^oiiiiei.  Il  a 

lies  notions  exactes  sur  l'Afrique  du  nord  et  même 
surquelques  régions  de  l'Intérieur;  il  se  fait  une 
assez  juste  idée  des  contrées  de  l'Occideut,  Italie  et 
Ihérie  (Espagne),  dont  il  nomme  Tarlettut.  L'Océan 
environne  le  monde;  mais  on  peut  bire  le  tour  de 
l'Afrique;  la  côte  dAlbion  (Angleterre)  et  les  Cct^ 
lilériàti  (Sorlingues)  ne  lui  sont  par  inconnues. 

U  période  qui  ■# pire  Hérodote  (mort  iera«os)  i'ÈrtHoi- 
(Mnu^BndD  ni<  BiteleJ  runns  on  Utemlle  de  VKttai, 
pendant  loqnela  les  eoDDiisHDOet  géognpbiqiies  r,.nt  d« 
gnnd*  progréa.  Le  PMfU  â»  Hputnon,  hitint  connstire 
lincAM*  de  TA rriqw  do  cM de  l'océan  AilaBilqoe,  nmunie 
itM  temps  qo'Birodoie,  el  ce  srannment  réiéle  Je» 


mit  d'Alexandre  aui  Ptolémées.  Le  k  _ 
par  les  Lagides  sur  le  Golfe  Arabique  et  la  mer 
Erythrée  (merdeilndes)  procura  bientûl  des  notions 
plus  exactes  sur  cette  mer  et  les  pays  qu'elle  bai- 
gne. L'ensemblo  des  connaisances  que  l'on  possé- 
dait sur  le  monde  permettait,  pendant  le  cours  du 
m'  siÈcle,  h  Eratotlhinet,  bibliothécaire  d'Aleian- 
drie,  de  réduire  en  système  la  description  de  la 
terre  en  l'établissant,  pour  la  première  fois,  sur  des 
bases  matbématiques.  Il  avait  des  idées  justes  sur 
la  forme  de  la  terre,  sur  la  mas»  des  Océans,  sur 
leurs  communications.  L'ensemble  de  ce  système, 
que  nous  ne  connaissons  mal  heureusement  que 
par  les  longues  citations  de  Strabon,  sera  expliqué 
par  notre  cahtb  m*  3.  Taprobane  et  le  Gange 
étaient  connus   ainsi  que    la   célèbre   Paltbothrn 


(  déji  nommés  ainsi  que   les  Xkinx  o 


dai  In  [ormillontdB  détail 
id*«»géogr»[ihlqnet  «ur 
-■—  progrè»,  enireroDt 


(Chlnoi.). 

Depsi*  EratuatliftnM, 
*iigmeiilenieiiglblemeii>,uiiii3ic 
le  ■Tiiime  do  monde,  loin  de  hin  i 

dsna  one  fiuwavoieHecPuilimfo  ._ __ _ 

EnUMihénn  et  Fwlioiée,  i]  taoi  plicsr  un  leiiedontil 
ne  rHta  qve  quelque*  tTuineniii,  o'hI  nn  Pêrtpli  ie  la 
Crlet,  boisement  allHbuA  Dlrterqoe. 

Afjaiiuitciia,  qui  Tiiall  à  Alexandrie  soas  Prolémée  VI. 
delsoàlW,  alalstéunouir—  — -  ' —.>.-<. 


Le  célèbre  Hlpuarque  <itO-lio),  le  créueui 
Dgnphie,  »t  Isuianr  de  ce  (icheui  iiaiËr 
«Témée,  qui  consistai U  (aire  leJalndreU  c< 


an  connikaancca  géofrûtaîiian  par  i 
dfrlM  iti  Dix  mtOt  donra  dae  notli 
l'Armtalend'aairea  paja  quWnHlau 
VEipédillm  iCAUianiri  It  Irai 
[DforiBaiiona  recueilllea  par  Ariilatt 
Immeni^  k  la  géugnubie.  Outre  le  aol 
ceuqoéranl  mftkvlaiier  1»  pan  de  I' 
lea  coniréea  tranaoïlennH,  la  baaaia  < 
antuenta,  on  aait  que  ^é•rqua  tl  O 
uiuiea  le*  cdiei  de  la  ruer  Ertlbrée  t 
depuis  i'embonehure  de  l'Indu*  lui 
l'Enphnte  (en  Kt  arant  J.  C).  et  qw 
pnitieoi  munument^  ou  do  moins  la 
en  a  faite  au  ir  «tWe  de  notre  ère,  c 

La  tradition  des 


Pto! . 

do  l'AFriqoe 

de  la  mer  Errilirée  (mer  dea  Indes)  une  mer  intérieure. 

Polytie  doit  élre  cité  aunoai  pour  aa  deacripllon  des 
cAiea  d'Afrique  Ter*  IVwéan  AUaniique. 

Jf IMmldor*,  dont  on  poaeidede  rarea  fragiii>entF,  Tient 
Bjouier  qoelques  indieaUon*  i  celles  d'Agnibercide  lur  lea 
cbiea  de  la  mer  Erithrée;  Il  ilnli  Ytn  l'année  lou 
avant  J.  C. 

Le  fragment  d'nn  poAma  géographlane,  fanaeemeol  al- 
lilbué  k  ScjiPDiia  de  Uhio,  noua  donDe  le  Périple  des  cAiea 
'»  delà  Héditerranée.eiaetê rédigé ceriainemeoi 
B,  !0U9  Nicoméde  lEI ,  de  IS  t  ^^. 

a  beauump  plu  certaine*  aur  l'Aaie. 

us  Tojageann  Eapagneei  en  nauleau  cnnimen- 

premier  tiède  aiant  J.  C.  Son  léœoigoïKe  eai 
lé  par  Siratiflti. 

ion  dei  conqnéleadeltome,  en  enrjchlaaant  de 
miel  lea  le  domaine  de  la  péognplile,  permit  à 

Taire,  aoua  le  rècne  de  TIbèni,  nue  deacriplloD 

,  que  noea  poseédana  en  entier.  Bntièreneni 

'  ne  d'BnUMIhine*,  qnaet  k  l'tnaemble, 

IroAon  le  diaiingue  pur  la  eonnaliiaaiire 


'ôrtiqv*  SAgrippa  eipoeaït  k  loua  les 

iehH,  qal  atsiléie  dreâsé  sous  la  direc- 

Anguaie.  Ceeik  es  document  qoe  parati 

ée  ea  grande  partie  la  géographie  de 

lu  Mn  Hittoln  nalunltt. 

isl  da  même  lempa,  ahiai  que  Cenyï  le 

l'un  Périple  en  ïBr«grec«. 

ue*e  talUche  auaal  fomponfiu  Jr<l4, 


L>,  Jrritn,  l'auteur  de  la  VitfAUxandrt 

\      >.  tooaer'aieur  du  voiBgedetiéarque,a,eii  n  «mi 
igattous  se  Ir^     I  et '~i  un  Piripii  trH-précieui  du  Poni-Eiuin 
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Il  pUccran*  égalemcnl 


Ccil  ven  Ig  aitaw  taapt  on*  wm.  , ,. 

fuiWur  iiKwnRii  du  P^Hflt  it  la  mtr  Brylkriê.  t 
nolna  l'nii  à»  HM.  Cb.  MOll».  !•  M»nt  édiu 

PtlUigéaarapkugrtct(,lliiot\  elTl-' "-'-■ 

M.    aelDUd  1«  plim  an  n*   %lMe. 

complila  de  1s  cAu  d'jktrlqae  dépiu 

fflle  du  cAtM  d'Aata  dépiu«  da  booconp  Tiproliim.  u 

mcntioDiiB  totmn  une  Us  da  Ckrym,  qal  senll  Sumiin 

•elon    M.   ftslDiad,   «l   U   pmqunié   de   Ntlacca  ulun 

H.  Ch.  HOIlcr,  pkr  conttqMDt  li  Clk«r«>iHHU  Jttrta  de 

fialémiB. 

CARTI    K*  4. 

EaUa  PtoUmie,  qui  mouiul  en  150,  est  celui  qui 
nou9  donne,  sinon  le  svMèmelepliu  utisraisant,  du 
moiiu  1e«  tabki  les  ptiu  complèlri  de  I&  géogn- 

Sble  du  monde  ueien.  La  carl«  n°  4  fera  compren- 
re  son  sfitème,  l'étendue  dei  connaiasanoe*  ac- 
qulHs  de  H»  Umpi  et  la*  erreurs  qu'il  avait 
ombraujee  teUtimment  à  la  mer  ErylbrAe.  Ou  y 
Tem  que  lu  botuhtt  du  Gtmge  aTaient  ili  bieu 
dépassies,  que  l'Àurta  Chtrionittu  peut  i\n  idea- 
tifléa  1  la  preequlle  de  HalacM,  et  le  Magniu 
n*ntu  au  golfe  de  Slan.  Enfin  Catugira  peut 
tire  un  port  de  la  Cbiiie.  Lea  Sent  (peuBlst  qui 
rourniMaieatlftWie)  «ont  certainement  les  Chinois 


et  peut-être  les  CbinoJiduN.;  tandis  (nie  lesSAurw- 
laient  o«ui  du  sud.  M.  Reinaud  n  bd  &it  qu'an 
Hul  et  mtma  peuple  et  croit  que  lea  deux  noms 
■e  prenaient  indiOéremnentl'nn  pour  l'autre. 

géwnptaiquea,  dosl  l'époque  et  le*  aalaon  ae  «oDI  pai 
it^»,\  délenBlnar  :  uiTeont  le  SCmUmom  it  la  MiH- 
ttrranit  on  dt  la  Orond*  jr^r.doDt  le   prmnier  proiei 

psurnli  bien  ranunler  liuquli  dd  eartilB  " *''' 

...  A.  ^..j-i.  pliiladelphe  nuii  qi 


le  PuMoiAe  PI 


Toirîa  tM 


)•  (mil 


Il  n'ai  pu  plus  rm 

rédigé»  rrtifrfroirt  *_ 

plm  commDdéipeDt  appelig  IbAb  ilt  PtuUngtr,  dam  a 
ynmitn  idéa^MnlI  incienDeK  remoDter  peuMlrajmqut 
l'Orbit  pirtui,  d'Agrtppa,  mail  qui  porte  des  algies  cbrt- 
Uena,  d'un  lempi  •liiMOMat  Bmlérieur  h  &  pab  de 
l'ttiUie.  LngolMleW^UDéralTMdaGadii  t  Rone,  tr«eiii 
il  T  a  queiqwi  uiké«  aux  Aon»  àpottimairm,  prés  M 
Rome,  paraiuepl  anlérlenn  t  Tn^an. 

Harcitn  dWénelde.  qui  a  lUt  UD  périple  unlTerMl  dont 
■wuoepMaedontqMles  Irsgn>eDU,a<aiblaapaaneBirMi 
Bas-Temps,  comme  ÉtiKmt  dt  BysoM*  et  l'ifMWinM  it 
Nar*nt>i,  et  eicéde  la  dale  IH,  qne  nooi  **0D«  a^sée 
comme  llDiie  aiirtaiet  funlqolM. 


CARTE   N-  3. 

DISPERSION   DES   PEUPLES   D'APRÈS   LA   GENÈSE. 

Celle  carte  est  dressée  coQlbrmêmeat  aux  iodica'  i  avons  consulté  également  VÀlla*  da  la  BiMl  de 
lions  contenues  dans  les  chap.  i  et  u  de  la  Gefiiie    Kteppert  et  Lioanet  (Ed.  G.  F.  HQIlerl. 
d'après  les  travaux  modcmes  de  Bochart,  etc.,       LelableauauiTantteracompreiidreplusl 
1 .. ....-L  1 n_,.... ... .   __..^  dispersion  des  descendants  de  Ho*  : 


résuma  eu  partie  par  Muok  dans  sa  PaitsUnt-,  u 


CiairaiH  (CJkanaïUnM,  Pa-/j 


PnoT  (IfnMe,  rèelon  di 


sBKb\ûl  Ni<iit/,Bri«ntlChaU(AiêyTitnt).  \    eiwn 

rnAiiLùtChalii'nttiAnnénitnt,\a,,i{    Bïisa    {PBÂi.aornfDlStsuB|Kt(iHOmgTHjUl<J      fil* 

pro».d'^TTono,M(«<l.i'**"l(HAT«i).  \Iiii*ii. 

DiL^Mnu).  (HDS<dDedlédal'MBiii«a,i  lEJmodad.  Saiaph.  \  <Uiiui- 

jiH(.trafniin«oaSurtMu))BDL  (T)  AualUde da I, ,-_,„) 'l'annal A,  Jari.ÀiaTam,     1     [il**- 

ioitTHan(T)  PMéiaM.l'"""'\Utal, Dicta,  Ëbal,  Abimatl.1  Aratl» 

lHES(r)  }  \SMii,(Miir,  Unila,JobadM  —ptm- 

inuiATSÉiis  (tfamsfkAM).  Itrion*]*). 


lABADiuB  (.iradHi.Fliéaici*). 


__  (é  10.  da  )a  mer  ttàUi- 

vcivs  {t  l'B.). 

es  (BU  S.  de  la  Palestlna). 

lus  [pan  de  Ocatnr). 

Biia_  iÂmotThéau,  i  IX  do  » 


aftuSÏ 

.       _ .    rH^rWm  . 

SiDon  (S>iwii>«w,  Phéalela). 
"  ■"'  "  tnbaoeoli     ' 
(Inconnu). 


iBiTBiuB  (HéDJtnt). 

'  — DMtSidmitnw.  "' 

ta  Anbei  oeoldi 


la  oéMierbareeqae  et  Jnaqo'ui  Haorl  lui*) . 


M  {id  ). 


U  (tgipUmt). 


le  rappeDi.  Dans  le  Delta, 

cèiï>itiiH"(?Àfi<tl<ru,oti  PaUiouTh,  prèi  de  ThUiea). 

LASLUiM    au  N.  B.  de  l'Ëgypu,  on  p*nv4tre  an  ColoUda,  od  Hérodate 

place  DQe  colonie  égjpUeone) . 

pHToRTU  (crétai>^ 

:ii*  (Ua  de  Herot,  Ethiopie). 

ivin  (en  Arabie  :  lea  Chaulalmt  da  Btnbon  on  Chanimi  de  PUna. 

r-.»»  /t.i.! r. j_j...ISia«T!iA  (la  Sabalha  de  Pline,  Arable  Renraoaa). 

cooai  («*'«P^iJ^         REoi.        (Sofisi  OD  SABi  (Sri^,  daua  l'Arabie  nérldleaa)*). 
"**"""•"""'•]  (golfe  Pen1qpe|.iD«DAH  (céta  de  l'Arabie  orlenMde.  Ile  Dadm}. 
ISiBATACHA  (cAle  de  TArabie  orientale.  Podtlon  Irh-dontagae). 
|NEiiROD(payedesennair.  Aa^lDiHetTlllead'.iraoA,d'jteàa<^de' 
ASESNAS  (Plirnleni  ou  Âtconltnt,  Arménleiia  (prorliwa  d'iti 
[CimmtfimuimtHm-)    strabon). 

brM).}RipnAT(aDK.da1aTbrMa(nKiolsiKpMm>1,iM]enAnnénte(moDtIllpl>at) 
(TnoaORUA  (Arménlena). 
Uaooo (l>'i|l'i(t). 

iMADiI [ir/d<i}. 
iSliba  (Ei'di,  Pelopeniaa.  —  Htllet,  Ortoe). 
i.«iii'i;««h  THABBia  (CiciUeou  plui«  Thrliinu,  roreWft,  an  Espagne,  Andalonale). 

lATA»  (Or«»). DouaNiiionpluWtBDDANiK(EptreO0fl)ioJr0. 
ICETTiii  fCypra  et  Macerloina). 
TnmAL (riharéninii.  S.  E.  da  Pont-Kn>ln% 
Mo^nctr (KohM,  HérodalalnmeoUoDnadaiula  Caucase). 
Tiiiii" (nracrj.  lt 
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CARTE   N°  4. 

LA    PÉNINSULE    DU    SINAl' 
A7EC  LA  MARCHE  DES  ISRAÉLITES  DAKS  LE  DÉSERT  ET  LA  TBRRE  DE  CHAHAAN, 


l£  pan  que  leg  Hôbreui  occiipaieal  en  Egypte 
iUit  le  Pay*  d*  Aonu^  ou  Terre  d«  Coien  (Gessen), 
eotre  le  Nil  et  t'Iattimo  de  Suez,  fenillsû  à  ctitte 
{publie,  comme  l'est  aujourd'liui  une  partis  de  ce 
Wmloire,  pir  im  canal  d'eau  douce  apportant  les 
eaax  du  Nil  au  lac  Titiuah,  aui  lac*  Ameri  (aujour- 
d'hui deasécbés)  el  i  la  mer  Rouge. 

Le  point  de  départ  dut  être  Lato^otii  [plus  tard 
BabyUm,  aujourd'hui  le  Tievx  Carre,  au  sud  du 
Caire)  :  ce  lieu,  désigné  par  l'Exodt  bous  le  nom  de 
Suceotk  (tentes),  répoud  à  U  plaine  de  Bautia,  au 
piaddss  collines  de  Uoka.tani,  a.  l'entrée  de  U  vatiét 
4*  l'Égarem*nt. 

Ils  ie  rendimit  de  là  l  Elhatn,  aitué  i  l'aitré- 
nitâ  du  désert,  à  8  lieues  de  le  met  Hougs,  puis  1 
Pi-HahirSlh.  Le  passage  de  la  mer  Rouge  eut  lieu 

Ïrobatileroent  entre  Suei  et  les  Laet  Àmert.  Aymin 
fuia  (Sources  de  Ifolae)  est  le  lieu  d'arriTée. 
Les  lieui  diven  traversés  parles Hébraut  et  leurs 

Ermcipoles  stations  dans  la  presqu'île  du  SinM  sont  : 
I  Détert  de  Shmr,  —  le  fut'U  Amh  ou  Harah 
(i^Mn  Sotcarah),  —  les  Doui»  tonrca  d'Eiim 
(Wadi  Gharandetj  j  —  Ditett  de  Sin  (vers  le  Wadi 
Mûcatteb)  ;  —  Dopnka;  —  Àlout;  —  Saphidim;  — 
séjuur  de  3N  ans  dans  le  Déiert  ri  Tyh. 

Les  principales  stations  sant  indiquées  ensuite  sur 
la  curie  avec  toute  la  probabilité  que  comporte  le 


(?ious  RTons  eu  recours  aui  tranux  liruiçait, 
an^ais  et  allemands,  pour  éclaircir  cette  difficile 
topographie  de  la  presqu'île  du  Sinaî.  Mous  citerons 
en  première  ligne  Is  savant  ouvrage  de  U.  Salomon 
Uiuick,  sur  la  Palestine,  puis  las  caries  de  Kieppeil 
elLionnel(itibeJ-A(tiu),  puis  les  il^nuitrudM  roj/a- 
gmrt,  Uelaborde,  Burckhardt,  de  Haumer,  de 
Benon,  etc.). 

La  terre  da  Cbaïuan  comprend  les  noms  des 
principaux  peuples  et  des  villes  les  plus  impoirlantes 
■u  temps  de  U  coaquEta  de  lomé. 


1*  TOPOOBAPBIE  B 


l'ensemble  lorme  le  massif  du  5innt  ou  àeVUOTeb. 
el  elle  fait  connaître,  en  outre,  les  établissements 
religieui  modernes  qui  s'élèvent  aujourd'hui  dans 
ceslieui  célèbres, 

2"  La  petite  carte  placés  dans  le  coin,  en  tiaut  cl  3. 
eauchs  <le  la  'carte  principale,  représente  l'étendue 
des  RoTAUHEs  i>E  David  et  db  Salomon,  il'aprts  les 
indicaUons  de  la  Bible. 


CARTE   N    S. 

PALCSTINE    OU    TERRE    SAINTE. 


Celle  carte  comprend  :  1*  la  carte  principale 
ou  Paletliiu  ditUft  *n  lî  triinu. —  ï*  Deux  caries 
accessoires  :  1,  la  division,  plus  moderne,  de  la  Pa- 
taline  en  ornndM  régions,  dt  }ud(r,  Galilée,  Sa- 
marie  et  Pérée  avec  les  itinéraires  do  Jésus-Ctirist; 
II,  le  Plan  de  JénuoUm  au  temps  de  Jésus-Cbrist. 

!•  FALESTIME  DIVISfiB  EN  12  TRIBUS. 
N.  B.  Pour  U  gécigrsphlB  pbjsiqoe,  U  catle  suflll. 
Avant  l'arrivée  dee  Hébreux,  la  Palestine  était 
dirisée  en  dilTérents  cantons  partant  les  nums  des 
peuplades  chananéennes  qui  y  étaient  établies  (vov. 
les  cartes  précédentes).  —  A  leur  arrivéa  les  Hé- 
breux divisèrent  la  paya  en  douie  iribv*. 

Aprts  la  mort  da  Salomon,  dix  tribus  se  séparè- 
rent el  ce  schisme  donna  naissance:  l'aufloyaum* 
de  Juda  sous  Roboam,  comprenant  les  tribus  de 
Benjamin  [saul  le  territoire  da  Jlama),  celle  de 
Juda,  le  terriloire  de  celle  de  Siméon  (voy.jilus 
bas),  une  partie  do  celle  de  Don  et  li 
Ustini.  ~  V  Le  Royaume  vitrail  ci 
de  UepMiali,  A'Aser,  de  Zabalon,  i 

Sbraïm,  de  Oon  et  la  demi-tribu 
roita  du  Jourdain;  —  et,  de  l'autre 
les  tribus  de  Ruben,  de  Cad  et  l'aut 
ManatU.  Quant  i.  la  Iribu  deSimitn 

Ju'une  partie  des  descendants  di 
migra  et  se  réunit  au  royauBH 
quant  au  territoire  qui  lui  avait  tU 
affecté  dans  le  sud  de  la  (erre  de 
certainement  renfermé  dans  la  ro; 


L'étendue  exacte  de  chacun  das  p  rajaumas  tti 
indiquée  sur  la  otrte. 

Cette  division  en  13  tribus  du  territoire  de  la 
Palestine  paraît  avoir  duré  jusqu'à  la  captivité, 
c'est-a-dire  pendant  toute  la  période  des  juges  et 
la  période  royale,  de  1300  h  606  [ou  mieux  B9B,  vé- 
ritable époque  ds  1*  captivité  de  Juda)  :  ce  qui  fait 
environ  T  siècle».     " 

Depuis  le  retour  des  Juib  (B3B)  Jubju'A  la  des- 
truction de  Jérusalem  par  TiUu  (lOansap.J.  C], 
la  division  qui  a  prévalu  est  o«lle  dea  quatre 
régions  : 

1-  La  Judée  proprement  d<le,avec  Vldumde;  1*  la 
Samarie;  3°  la  Galilée,  à  l'O.  du  Jourdain;  — 
et  4*  la  Péri4  avec  les  territoires  accessoires  da  la 
Panéax,  de  la  Gautanitide,  de  Vlturé»,  de  la  Tra- 
chonitide,  da  la  Batanée  et  du  Hauran,  k  l'E.  du 
neuve  (voy.  la  petite  carte). 

1.  RoTAUHB  n'IsnABL.  I>  Les  tribua  situées  à 
''0.  du  Jourdain  étaient  : 

TaJBU  DB  MBFBTHiiJ.  — Villes  iTudb,  v.  lévltique 
•t  V.  de  refuge,  k  SO  millea  de  Tyr  (St-Jérflme);— . 
Senret,  Kinnireth  ou  Génitarelk  qui  donne  son 
nom  au  lac  (au].  Abou-Shouasad);  —  Caphamaliiit 
(Nouv.  Testament),  t  la  limita  de  !a  tribu  da  Zabii< 
Ln-  —  Giteaia,  prise  par  Vespasien  an  H;  — 
a  —  •J^'^-""  ■'u  roi  Jabin  (Jumi),  vict.  de 
V  (I44);-0e(h«iUa-/iiU(u,sur 

^'  '       -  ChoroMim  (auj.  Kham 
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Tribu  d'Aier  :  Abdon,  v.  lévitlque  ;  —  Gàbara, 

Srise  par  Vcspasien  (66]  ;  —  Jalapata,  où  l'hiBlorien 
osèpbe  fut  pris  par  Vespgsien  {66)i — J«pha,  prise 
par  Vospuien  ;  —  Matai,  t.  Wntique  ■       '  -'■"-■'■  ■ 


-  iMOph) 


-  Rohôb  et  Ao4on,  Tille» lé vitit 

Phénitie.  A  cAlé  de  cette  tribu  doit  s'ajouter  le 
paf  1  littoial  qui  ne  ftit  jamais  cooiidéré  commedé' 
pendanc«  de  la  Paleatîne  et  qui  [armait  la  partie  la 

tlua  importante  de  l'anoleD  monde  pbénicieD  dont 
Il  capitales  furent  Sidon,  puis  IV! '■'^"'t'^' v'"^' 
ilaient  Sartp4a,  Bérytiu,  Aehtib  (auj.  ZibleUtho, 
nommée  PtoUmaU  nandant  la  période  grecque, 
colonie  Tom*iDesoiuClaude(auj.  SalQtJeand'Acrt). 

—  SalomoD  abandoDEia  aux  Pbtnicieiu  le  paTi  de 
Xabboul,  dépendance  de  la  TWfru  SA%er. 

Taïao  M  ZàBOLon.  —  Vlllet  ;  riMriod»,  fondée 
par  Hëroda  Antipas  dont  elle  fut  la  eapitals  (au). 
Tabarra,  détruite  en  183T  par  un  tremblement  de 
terre),  «aux  Ihermalea; —  TariMt,  conquise  par 
Veinuien;—  SapM  (Tobie,  ch.i,t1)  jauj.Safad); 

—  Stphoni  qui  fut  capitale  de  la  Galilée,  créée  ca- 
pitaU  de  di^ict  par  Gabinius  <&7],  surnominée 
iNon  C4$aH»  pv  Hérode  Antipai,  détruite  eo  339, 
patrie  des  parents  de  Marie  (auj.  Safouri);  —  Cana 
ÎËv.  St  Jean,  cb.  il)  (auj.  Kefet-Kaiia) ,- —  Jtiuanih 
(auj.  Nasra];  —  I>almanoula  ou  Magdaia  sur  tes 
bonis  du  lac  de  Tibériade,  patrie  de  Harie-Uade- 
leine;  —  Le  mont  Thabor  avec  une  forteresse.  Vic- 
toire de  Gabinius  sur  Aleiandre,  flis  d'Aristobule 
(&5  av.  J,  C);  —  Jtclnuan,  viUe  léritique;  — 
Gath-Epitt,  patrie  de  Jooas;  —  Rtmnon,  ville  1ë- 
vilique. 

TaiBD  iTIssACEta.—JEfulor.où  était  la  pytbonlsse 
consultée  par  Sanl;  —  Nain  (8t  Luc,  ch.  vit,  y  11]  ; 

—  Aplieck,  victoire  des  Pbilistins  surHéli:  mort  de 
Safl!  défait  par  les  Pbilistins:  —  Bahiean  ou 
Scythopol't,  du  district  de  la  ÎHcapoU  (Josèplie, 
etUTTt  du  Juift,].  m,  cil.  m]  (aig.Bistui);— /M- 
raii  ou  Xidraton,  victoire  de  Gédéon,  résidence 
d'Acbab,mortdeJézaliel  (Boi«,Jl,ii,  33)  (ai^.Stra- 
dela)  ;  la  Tigne  de  Nabotb  eu  était  voisine;  —  Mlhw- 
U«  (position  eiacte  inconnue,  mais  dans  ie  voisi- 
nage de  Jetrafi,  selon  leUvrede  Jiiditb);  — Salmi 
et  OEnon,  où  St  Jean  baptisait  (St  Jean,  m ,  U)  ;  — 
Àbet-llehoUi,  victoire  de  Gédéon,  patrie  d'Elie;  — 
Ginitou  En-Gatmim,  v.  lérit.  ;  —  èi^mi,  montre 
célèbre  et  bourgade;  —  Dabrath,  ville  livitique; 

—  Sunom,  au  pied  du  mont  Gelboé  :  c'est  entre 
cette  ville  et  Apbek  que  Saol  fut  défait  et  tué  ;  — 
SawMh,  ville  lévitique;  —  Cittion. 

DtMKTMBU  DE  lUxiasi.  —  Samarie,  bltle  par 
Anui,  résidence  principale  des  rois  d'Israfil,  détruite 
par  Salmanaaar,  rebltie,  détruite  plus  tard  par 
Jean  Hfrcan,  rddtie  par  Gabiaina.  Hérode  !e  Grand 
la  aamomma  Sexute  en  llkonnevr  d'Auguste.  Il 
n'en  reale  rien.  —  Dot,  fbrtereKe  célèbre  (Hac- 
cbsb.,  I,  zv,  i  1)  (aqj.  Tortonra);  —  Tour  dt  Sm- 
lon,  mut  tard  nommée  CiiaTie  i»  Palenfne  par 
Bérade  le  Gnod,  port;  —  Nwbatt,  pris  de  Cé- 
sarée;  —  Opbra,  patrie  de  Gédéon;  —  Kagtido, 
connue  dan*  les  monuments   égypAens  (eampa- 

ÏiM  de  Tontmèa  III ,  à  Kamac)  aooa  le  nom  de 
afcMa-ia-JfoutiotM  où  les  cbets  de  Syrie  furent 
déf^ts  par  Tontmèa.  —  Ble  est  célèbre  dans  l'his- 
toire sainte  par  la  mort  d'Octboeias  et  la  bataille 
dana  laquelle  Joaa  fut  défkit  par  Nécbao  et  tué 
(610);  —  Thina,  poslUon  douteuse,  résidence  des 
rois  dlsraU  avant  la  Ibodaiion  de  Samarie;  — 
nabiae,  ville  lévitique;  —  Jiblaam,  ville  tévi- 
Uque, 

T  RtBD  d'EpbbaIm  .— A'chMi,  une  des  ploianciennes 
villes  de  la  terre  de  Cbanaan,  bitie  pRs  du  boit  d» 
More  {Genin,  m,  6]  an  temps  de  Jacob;  vlUe  lé- 
vitique et  V.  de  refuRe  ;  Josué  y  réunit  la  fameuse 
assemblée  qui  précéda  sa  mort;  détruite  par  Abi- 
méleob  iJuhet,  n),  assemblée  du  schisme  des  10 
tribus,  rÉsidence  de  Jéroboam;  l'armée  d'Aleiandre 
jannie  y  est  détruite  (88).  Elle  devint  colonie  ro- 


maine sous  Vespasien  et  prit  le  nom  de  'Colonia 
flavia  Ntapolii,  d'où  les  Arabes  ont  ttit  Kabloua, 
nom  actuel.  C'est  la  patrie  de  St  Justin  martyr. 
Pri's  de  Sichem,  sont  le  tombeau  d«Jo*qDh  et  le  paili 
ie  Jacob  (Ëvang.delaSamaritaine);— lemontGart- 
iim,  oùélaitletameuitemplesamaritainetle  numi 
Ebal;  —  Sitoh,  où  Josué  fit  placer  le  tabernacle; 

—  Giba  ou  Giuba,  où  les  Pbilistins  sont  battus  par 
David;  —  Bélhel,  d'abord  loiu,  nommé  AAAel  par 
Jacob  (uaisrance  de  Dieu);  ciilte  du  veau  d'or; 
«umommée  par  les  propbiles  Beihatitn  {maison  du 
crime],  prise  par  vespasien;  —  Altnmârùm,  foi^ 
teresse  célèbre; —  PhâtaéUt  fondée  sous  Hérode I**; 

—  ^IpoUonio, port;  —  AniipatrU,  fondée  sous  Hé- 
rode I";  —  GaKT,  ville  févitique;  —  Bilhoron, 
ville  lévitique,  vicL  de  Juda  Hacchabéa  sur  les  Sy- 
riens;— llaior  du  sud:  —  CAtaf m,  ville  lévitique. 

TaiBO  DB  Dui.  —  Lyada  onLod  (auj.  Loudd);  — 
Vodalm,  place  forte,  patrie  des  Ifaochabées;  — 
Smttutùi  DU  Nicopoiùi  —  Cdh-JImmon,  v.  lévit.  ; 

—  ilanla,  3  mUles  ati  S.  de  Lvdda;  _  BUtmo  et 
iyaUm,  villes  lévitlques.  =  une  partie  de  cette 
tnbu  était  dans  le  Pats  du  PHiumm  ;  c'était  le 
territoire  de  Joppé  (auj-  Jafta]  port,  pris  par  les 
Macchabées  (Macch.  1,  x,  16;  —  xiv,  5);  —  Celui 
d'£tron,  donnéàJonatban  Uacchabée  par  Alexandre 
Ba]a(ïDy.  plus  bas,  le  Payi  Phiiislin).  Une  partie 
de  celte  tribu  fut  incorporée  au  roy.  de  Juda.  Elle 
comprenait  les  territoires  de  Sarea,  patrie  de  Samsom, 
rAtmna(o(T)  {Genètt,  xxivni,  IS),  tombeau  de  Josué; 

—  Gtûiatbàon,  v.  lévlt.,  où  Amri  fut  proclamé  roi. 
TsiBD  oa  SmtOH.  •—  Le  territoire  de  cette  tribu 

était  enclavé,  comme  nous  l'avon*  dit,  dans  le 
royaume  de  Juda  (voy.  plus  bas). 

A  l'E.  du  Jourdson  les  tribus  étaient  ; 

ta  Dufi-TanD  i«  Hinusl,  comprenant  IH  pays 
appelés  ;  1"  Trachonilidt,  qui  correspond  a      '" 
tnct  moderne  de  Ledja.  L'/(urA   ---'--  - 
Ctfsur,  qui  panlt  distinf 

UTrach<inJlide.enétaitd _    _ 

en  (kisait  eertanumecit  partie  avec  sa  capitale  qui 
était  celle  de  toute  la  tétiucbie  de  Philippe  :  CiioTée 
d*  PhiUppt  (ancienne  Panéat)  {St  Matb.,  ivi,  13; 
St  Harc,  vm,  31]  (attj.  Banias),  vict.  d'Anlio- 
chuBni3urScopas{l9B].=l*LaG(iuJi»ttlid<:Caulon 
ou  Golan,  v.  lévit.  et  t.  ds  refuge  (ai^j.  Djolan);  — 
Rtppot  ;  —  Dan,  veau  d'or  sous  Jéroboam  ; —  Gamala, 
place  forte,  prise  par  Vespasien;  —  Gadara,  cbef- 
lieu  de  district  sous  Gabinius,  donne  son  nom  au 
pays  dea  Gadoréaimt  que  l'Enngile  eppalle  pays 
des  G^aiénietu;  —  Aitarotk,  résidence  dea  rois 
du  Boid»,  dans  les  anciens  temps,  position  incer- 
taine ;— aasor,  prés  du  lac  jrsrOn;  — iMOlhout, 
fortereese.^3<L'iiirantMil«ou  \tHaitrim:BiutTa, 
V.  léviL,  capitale,  très-célèbre  depuis  Tr^jan  (ne  pas 
la  confondre  avec  la  Botra  de  là  Bible,  située  en 
Idumée].  —  Edril,  résidence  des  ane^ns  rois  du 
Baiéa  (auj.  Draa  ou  Adraa);  —  Cenua  (au].  Dje- 
rascb].  Elle  avait  donné  son  nom  i  tout  le  pays  de 
Galaad,  au  temps  de  St  JérAmei  —  Jabii-ùalaad; 

—  Raphon,  vict.  de  Juda  Haechabée  sur  les  Syriens 
(164);  — PeUo,  Won,  Gerosa,  prises  par  Alexandre 
laniiée,  inii  meurti  JIeeahi.=4>  LiBatanU:  Nobah, 
OuEmoia,  ou  Conolfta  (avi .  Kaôouat)  ; — SoJcha  (auj . 
Salkhat).  Ul  partie  orientale  de  cette  demi-tribu 
fomiaitl'ancien  royaume  du  fiasln.  Le  pays  des  jimo- 
n'tai  du  Doid  occupait  tout  le  centre  de  cette  demi- 
tribu.  L'ÂlMUn»  et  le  territoire  de  Dama*  et  de  Soba 
formaient  lex  limites  du  nord  de  la  demi-tribu  de 
Hanassé.  Le  Payt   de  Gaiaad  y  était  compris  en 

rie  an  nid-ouest.  Enfin  la  Dieapoie  comprenait 
villes  ùtuées  i  une  certaine  dislance  les  unes 
des  autres  et  qui  n'étaient  pas  toutes  en  Palestine. 
On  s'accorde  i  compter,  comme  faisant  partie  de 
cette  espèce  de  Wmie  :  Darruu,  PMlaàel^iùe.Ra- 
phana,  Seylfwpoht,  Gaddnra,  mpvot.Dion,  Pelia, 
Gtlaia  ou  Cn-aia  et  Canalha  ou  JCfnath.  Elles  sont 
indiquées  sur  la  carte  avec  ce  signe  :  (X). 


sdja.  VÎturie,  ancien  pays  de 
listinguée,  dans  l'Evangib,  de 
taitui moins Toisioe.  Ia  Panée 
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Tbibu  db  Cad.  —  Jaestr,  v.  lévit.  (auj.  Sir),  priso 
pu  Juda  M&cchabée  ;  —  Daîhema,  forteresse  prise  par 
JudaHiicctiabée;  —  jraAanaïtn,tr.'UicienDe  ville  au 
M.  du  Tabbok  ((Uniie,  ixxn,  S),  v.  léTit.;—  Ama- 
Ihoûf ,  forteresse  (Josiphe,  Àntiq.,  XIII,  ïai,  3)  (mj. 
Amattia)-—PJKjn«el(Gen.,  11111,31);— Su<;eolh(l(l., 
xixiHi  17); — Bammotti-Galaad,  Tille  lévilique,  etT. 
de  refuBe,où  moumlAchab;  —  Befh-Jïimra  (Isaîe, 
zv,  6]  (auj.  Niinrlm)  ;  —  Belh-Baran,  appelée  par 
Hétode  LUiiai  ;  —  Arotr;  —  EUaUe  (auj.  Elael)  ;  — 
Betbtm,  V.  lévit.  el  de  refuge;  —  Jfananatm,  v. 
léïit.  près  du  Sou  ifEphra^  où  Absalon  fut  tué. 
Cette  tribu  comprenait  une  partie  tiotable  du  pays 
de  Galaad. 

Tribu  m  Rdbek.  —  Villes  ;  BMhotora.  où  3t  Je«n 
baptisail:— BMh-r^imoJbetAbel^iUim,  DU  Jbtla, 
où  lesHèbreuicampèrenta?aiitdepas£erle  Jourdain; 
—  Baal-Mion;  -—  Beier,  t.  de  refuge  et  lévitique  ;  — 
Joua  DU  Auo  (Ïaha3),v.  lÉïit.j  —  Jfaeh^row, forte- 
resse ;  —  Dibon  ;  —  Nébo,  moulagne  célèbre  et  bour- 
gade; —  CalUrfioi,  anciennement  Lascba  [Gtnitt, 
X,  19);  —  JfephaiK  et  leOaon  t.  lévit;  —  Mt^a, 
guerre  de  Jooathan  Macchabée;  —  Btlh-Haran, 
lUroomméeJuliiu  par  Hérode  Antipas.^Les  imor~ 
rien*,  ou  Àmarila  ou  imoritet  du  S.  occupaient 
la  plus  gcande  portion  de  cette  tribu. 

Ces  deui  dernières  tribus  formaient  la  majeure 
partie  de  la  Pirée  proprement  dite. 

Tbibu  db  Bhnjamjn.  Villes  :  Jéricho,  surnommée 
ilreUldlde,  ville  très-importante,  détruite  par  Josué, 
meniioonée  cependant  sous  les  Juges  et  sous  les  Rois, 
École  de  prophètes,  vict.  d'AristobuJe  sur  Hyrcan  le 
Jeune,  une  des  résidences  d'Mérodc,mcQtionuée  dans 
l'Evangile  (Luc,  ni);  près  de  là  se  trouvail  la  source 
d'Éiisti  el  les  ctiâteaui  de  Doch  et  de  Cyprot;  ~ 
Gaigaia  ou  Guiigal,  campement  des  Hébreux  apr^s 
le  passage  du  Jourdain;  —  Gabaa,  v.  lévit.,  pairie 
de  SaOl;  —  Emmaût,  près  de  Jérusalem;  ~  Ga- 
baon,  T.  lévitique,  victoire  da  David  sur  Abner;  — 
Caphira;  —  Beerotb;  ces  trois  villes  rormaieiit,avec 
KirialK-Yaarim,  de  la  tribu  de  Juda,  un  district 
indépendant  au  temps  de  Josué; —  Rama  (du 
royaume  d'Israël  quoique  de  la  tribu  de  Benjamin), 
patrie  et  résidence  de  Samuel.  On  croit  qnie  c'est  la 
même  au'Arimathie,  patrie  de  ce  Jcsepb  qui  donna 
la  sépulture  à  J.  C.  (auj.  Nebi-Samuel,  prophète 
Samuel)  ;  —  M<uplta,  ancien  lieu  d'assemblées  des 
Eébreui,  retraite  de  Jérémie,  vict.  de  Juda  Hac- 
ctiabée  sur  les  Syriens  (166);  —  JBROSjtLEK,  d'abord 
Salem,  où  régnait  Helchisédecb,  puisJi^mi,  enfin, 
BOUS  Hadrien,  £lia  Capitolma  (nous  en  donnons 
la  description  spéciale  plus  bas)  ;  —  les  deui  bourgs 
4e  BHhphagi  et  de  Béthanie.  si  connus  par  les 
Evangiles,  sont  à  31k  de  lieue  à  l'O.  de  Jérusalem  ;  — . 
AiUxrolh,  V.  lévil.  :  —  Adasa,  Tlct-  de  Juda  Macchabée 
sur  les  Syriens  (l63),  il  y  fut  tué  (160).  —  A\  ou 
Bm,  prise  par  Josué  ;  —  michmai,  victoire  de  Saùl 
sur  les  PbilïstiDS;  —  ^Imon,  v.  lévit.  ;  —  Bohroïm 
on  Ophru;  —  Ktryat-JeaTim,  où  l'arcbe  sainte  sé- 
journa; —  Emm^. 

Tbibu  dk  Jl:i>a.  Bibron,  plus  anciennement  ii- 
ridth  Arha,  dans  l'ancien  boit  de  Mambri  {Geniie, 
zui,  16),  tombeau  des  patriarches  Abraham,  Isaac  et 
Jacob,  ville  léviliqueet  ville  de  refuge,  résidencede 
David  qui  y  fut  sacré  (auj.  Habroun);  —  Dabir,  v. 
lévilique  (plus  anciennement  Kiriatli'StpheT,  v.  des 
livres);  —  Thekoa;  ~  BtlhUtm,  plus  ancienne- 
ment EphrMha  (Cni^«,iixv,19),tieu  de  naissance 
de  David  et  de  Jésus-Christ;  —  Éngadi^  sur  la  mer 
Morte,  prise  par  Hérode  (aifj.  Ain  Djiddi);—  Iffro- 
diofi,  forteresse  céltbre  bâtie  par  Hérode  l";  —Ma- 
laàa,  place  forte  sur  la  mer  Morte  ;  —  Carmtl; 
Mann  et  Sipli,  connus  par  la  fuite  de  David  et  ^_. 
donnent  leurs  noms  aui  deux  déserta;  — AduUam  (f)  ; 
—  Yarmoulh;  —  Lachis;  —  Labna,  v.  lévit,  ré- 
volte soui  lonm—  PeOuamii,  v.  lévit.,  od  l'arcbe 


I  séjourna;  vict.  de  Joas,  roi  d'Israël,  sur  Am>- 
,  roi  de  Juda;  ~  Soefio  et  Aulm  :  entre  ces 
deux  villes,  Goliath  fut  tué  par  David  ;  —  Marem, 
victoire  d'Asa  sur  Sarac;  —  Bethiow,  vict.  de  Juda 
Macchabée  sur  les  Syriens;  —  Jota,  Etlhimo,  Ji», 
Jafir,  OUm,  b  villes  lévitiquos;  —  Kadit-Banua , 
frontière  de  l'Idumée. 

TniBU  nERwiON.  — Villes:  Siklag;  —  Beruba,oli 
Abraham  fit  alliance  avec  Abimèlecb;  Putli  du 
Serment  (Genise,  izi,  31];  retraite  d'Siie  (auj.  Bir 
Sabea);  —  Hormah. 

Pays  dbs  PsiusTnre.  Il  ne  fut  jamais  complète- 
ment soumis  quoiqu'on  le  comprenne  dans  le 
royaume  de  Juda,  sans  pouvoir  le  rattacher  cepen- 
dant à  la  tribu  de  Juda;  aussi  convienUl  de  l'étu- 
dier à  part.  —  Les  villes  sont  :  Jopp^  (JaSa)  etïfcrou 
"*  l'arcbe  sainte  séjourna,  dans  la  tribu  de  Dan  ; 
Jamni'aouroW,  défaite  des  frères  de  JudaHac- 
cbabée  par  les  Syriens  (porte le  même  nom  aujmir- 
"hui);  —  Galh,  patrie  de  Goliath  :  l'arche  sainlev 
Sjouma'—  Aidod  ou  ^lofoi.  assiégée  pendant  39 
ns  par  Psamétik  (auj.  Esdoud]  ;  l'arche  sainte  y  sé- 
journa;—  Aicoion  (dont  les  ruines  se  voient  i 
Dianrab)  ;  —  Egton;  —  Gaxa  (auj.  Gaie),  prise  par 
Alexandre  (331),  détruite  par  Jonatban  Macchabée  ;  — 
Geiar,  résidence  d'Abimélech  (Gen.,  ii,l,—  ixvi,  1); 
—  Baphia,  défaite  d'Antiochus  111  par  PtolémèeV, 
316  (auj.  Bjyah);  — AniWdon,  prise  par  Alexandre 

PiYs  LunTBOPHEs.  Au  N.,  1°  la  Phénieie  et  le 
payi  du  Chananiem  :  Bfrilhe,  Siàon  Sarepla, 
ÏVr,  prise  par  Alexandre  (331),  Aciuib  el  Akho 
(Ptolemiïs)  où  mourut  Jonathan  Macchabée-  — 5"  La 
Syrie  où  Payi  des  Aramécnt,  comprenant  VAbi/léne 
de  Lytanim,  le  Rouaume  de  Damât,  le  territoire 
de  Soba.  —  A  l'E.,  le  désert  et  le  pays  des  Ammo- 
nt'M,  cap.  Jla&balli  AmTnon  ou  Pliiladetphie.  —  Au 
S. ,  l'IdunUe,  les  pai/i  da  A  maliciltt,  des  Moabiut, 
des  Ifodianilei,  des  Nabathétru. 


s  VISITAS  PAR  JIBUS-CHUBT. 


menls  :•!*  la  Judée  propremml  dite  avec  la  Sa- 
marie,  gouvernées,  sous  la  surveillance  du  légat  im- 
périal consulaire  de  la  province  romaine  de  Syrie, 
n  procurateur,  chevalier  romain  du  nom  de 
e-PUate,  ce  qui  en  biaait  une  véritable  petite 
province  procuralorienne  de  l'empereur. 

ï-  La  GaMée  avec  la  Pirie,  séparéospu  le  Jour- 
dain, étaient  réunies  sons  l'administration  d'Hèioda 
Antlpas  qui  résidait  à  Tibirvuk  pceBque  sur  la  li- 
mite des  deni  contrées.  H  portait  le  titre  de  té- 
trarque. 

3*  La  Trachonitide,  i'Iturée,  avec  la  GaulatiMtO» 
et  la  Panie,  formaient  une  aulre  division  sous  l'ad- 
ministration du  tétrarque  Philippe  dont  la  résidence 
éuK  fixée  à  Cùarée  de  Philippe. 

Une  autre  encore,  mentionnée  dans  l'Evangile, 
était  hors  de  la  Palestine  et  limitrophe  de  celle  ds 
Philippe  su  N.,  c'était  [•Abylént  de  LyMniai. 

Xa  Décapote,  qui  est  également  mentloraiée  dans 
l'EvingilB,  nepeul  figurer  en  entier  sur  cette  carte; 
mais  les  dix  villes  qui  la  composaient  sont  inscrite* 
sur  la  grande  carte  avec  un  signe  particulier. 

11.  Plah  db  JÉansÀLix. 

Cette  topographie  de  Jérusalem  reprétente  cette 
ville  ûlle  qu'elle  devait  ttre  au  tem|û  de  J.  C.  el 
quelque»  années  après  sa  mort,  car  nous  y  avons 
fait  DRurer  la  nouvelle  vUte  ou  Bexelha  qui  a  ele 
ajoutée  P"  Affrippa  l'an  *3  -i»  'V^  cbréiienno. 
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CARTE   IV'  6. 

EGYPTE    ANCrEHHE. 

irw  priDcipal*  ei  qniire  ci 


ÉGTPTS  ANCIENNE. 
Va 


L'^BïPU  ancînuie  élail  dlTlsée  en  quatre   r£- 

1"  région.  VÉgypU  inftrUurt,  au  N.,  couiprcnaDt 
la  Delta; 

S*  région.  VÉgyplt  moyenne,  au  centre,  ou  l'fftTi 

tanomide,  ainti  appelea  parca  qu'elle  compreuiii 

T  Domes  ou  provinces; 

3*  région.  Ia  Thébaide  au  ÉgiipU  lupirintre,  au  £ 

Chacune  de  ce»  régions  a,  depuis  le»  plus  ancien 

tempi,  été  subdivisée  en  provinces,  que  le^  Grecs 

ont  appf léei  nome».  M.  Brug^ch,   le  célMire  f[:yp- 

loloKue  alienund,  a  fait.uD  savant  livre  sur  la  t'™' 

graphie  de  l'ancienne  Egypte,  dans  lequel  11  a  il^- 

terminé   le  aata  et  la  place  de   chacune  ds  cei 

Srovinces  dans  l'ancien  empire  pharaonique.  U  e 
onné  le  nom  biéroclyphique  et  U  transcription  ei 
langue  égjplieQne  (copte)  de  cliAi|ue  proviace  avet 
ses  villes  princip^iles,  et  il  a  établi  la  concordance 
de  ce^i  noms  ègjpiieos  avec  les  noms  frecs  qui  oi  ' 
subsisté  pendant  toute  la  domioation  des  Ptokéméi 
et  mime  pendant  l'époque  romaine.  Nous  noi 
bornons  i  indiquer  lea  nums  grecs  beaucoup  pli 
connus  et  générulement  adoptes. 

I-'Ëgypte  fut  réduite  en  pivivince  romaine  < 
l'an  îl  av.  J.  C  ,  car  Octave.  ÉtaJit  une  des  soiirci 
des  grands  approvisionnements  de  Mi  de  l'Italie, 
celte  province  fut  adminiatrte  par  un  jiréfelàe  l'or- 
dre équestre,  et  cette  dignité  forma  le  plus  haut 
degré  auquel  un  chevalier  pdt  atteindre,  saut  la 
chai^  de  Prifet  du  Prétoire,  t  laquelle  la  dignité 
de  PneftOui  £gjipli  tioonait  accès.  Ce  haut  tonc- 
Uonnaire  était  assjsté  d'un  autre  chevalier  portant 
te  litre  de  Juridictu  jBg]/pti,  Mous  connaissons  plu- 
•icurs  préfets  d'Egypte  par  les  inscriptions  grecques 
gravées  sur  la  partie  inférieure  du  colosse  de  Mem- 
non,  et  qui  ont  fourni  la  matière  à  un  des  plus  re- 
■nai^uables  mémoires  de  U.  Letrooss. 

DIVISIONS  EN  40  nomes'  : 
1.  Eonn  BÀssi  ou  Éorp-ra  niFiEmuai  et  Delta 

(19  nomes)  : 
I.  iï.  Btrmopolite,  cap.  Hermopolii  (peu  éloignée 
de  Damanhour);  villes  :  ilexandrU,  Canope 
fAboukir),  Marm  k  roxlrémîlé  oocldeolale  du 
ioc  Mareolis  (lac  Mariout). 
S.  N.  Libymu,  au  S.  du  Inc  Mareoiit,  et  au  N.  0. 
de  U  v^ée  des  lacs  Nairuns. 

3.  N.  fft Irile,  dans  la  région  des  lacs  Natrons.  Celte 
contrée,  déserte  aujourd'hui,  était  fertilisée  au- 
trefois par  un  canal  dérivé  du  Nil. 

4.  N.  Naueraiitt^  ch.-l.  Naturaiù  (Desuq]  ;  Melelii 
(Fouah):  Bolbtline  (Rosette). 

5.  K.  SaUe,  -•■  '    "-'-    -  ' 

Sad-Hagr). 

6.  N.  Phlinott,  au  N.  E.  du  précédent. 

7.  H.  ItAle,  ch.-l.  Job,  i  l'E.  de  Sait. 

8.  N.  Sibmnytique,  ch.4.  5«frennu(M  (Samtn- 
houd). 

9.  S.  Mtnàiiitn,  ch.-l.  Mendèi  (ruines  i  Tell-Di- 
Udi);  Tamtathû  (Damietlej;  Thmuit  {ruines  à 
Tmal-el-Emdid). 

1.  Stribon  dit  qu'il  u^  «n  avait  qm  3S  dans  l'origlo*. 


10.  Jï.  ToniW,  ch.-l.  Tant»  ou  .tram  (ruines  tris- 
imporiantesi  Sdn),  résidence  des  rois  Paeteuis; 
Pbactiia  (raines  i  Faqus). 

11.  S.  SéiToit',  ch.-l,  Seihrot  (Tell-d-Serig); 
Tennis  (dans  une  tle  du  lac  Menialeh  pite  de 
Port-Saîil);  Pfltuiiim  (enfouie  dans  le  limon  au- 
jourd'hui); Kngilnt  ou  KagiHilnn  (Tell-el-Semoud); 
i>apAn('(ru1nci  A  l'ell-Defleneh):  Srle  (près  de  Eau- 
tara,  pris^aji!  de  la  grande  route  de  Syrie);  Tos»- 
JorJa  (pn-ittion  douteuse,  au  S.  O.  de  Dapitafl. 

19.  N.  B'iiirite,  ch.-l.  Biairit  (positiou  douleuH, 
pri's  de  Tcll^l-Mokdam);  PItarbaloi  (ruines  à 
Horbcit). 

13.  IV.  BubastiU,  ch.-l.  Bubaiiii,  qui  a  doDoé  Mn 
nom  à  une  dynastie  (ruines  trèB-tmportintes  1 
I'cll-Basla,  près  de  Zagazig);  Pithom  (ruines 
&  Tcll-ALou-Soliman,  au  S.  0.  de  Tell-«VKébir, 
dans  le  pays  de  Grssm). 

lï.  N,  PhacToriopolile,  ch.-l.  PhacroriopotU  (ven 


Tell-Rigalieh,  dans  le  pays  de  Gesim), 
5.  Jï.  UèroopoliK,  eh.-l.   Hrroopoiit  (à  i'u.  au  «o 
'Hmsah);  Jlanif^  (ruines  t  l'O.  de  la  prÂoédeote, 


itiODnéedanslaBij>lej  rhaubailum (ville, 
louiH  moderne,  de  Titnsalï,  construite  par  la 
compagnie  de  l'isthme  de  Suei);  ^erapevm  (rui- 
nes entre  le  lac  Timsah  et  les  lacs  Amt-rs)  ;  — 
Cambysos  (monuments  perse  poli  tains  entM  le  Ge- 
bel-(;éneffi  el  lea  lacs  Amers)  ;  Arsinoi  M  CWo- 
patrîi  (ruines  au  N.  K.  de  Suei);  Clytma  (mi- 
nes au  N.  de  Suei,  Tell-Kolzum), 

16.  H.  Aihribite,  ch.-l.  JlhHbif  (ruines  ï  Bena). 

n.  ff.  Pro»opi'(e,  ville  Tiriauthit  (Terraneh). 

18.  N.  mliopotiU,  cb.-l.  Héliopolii  (ruines  à  Mil- 
Sareh,  à  trois  milles  du  Caire,  au  N.);  Onitm 
(ruines  iTeli-el-Toudié). 

19.  N.  UiopoHlr  ch.-l.  Létopotii  [entre  le  Barrage 
cl  1p  Caire,  rive  gauche  du  Nii);  BabyUm  (le 
vieux  Caire,  au  S.  du  Caire  et  de  Boulaq). 
(Près  de  là  est  le  village  de  Becatin,  au  pied  du 
Gebel  Uokattam,  où  Von  pn^^^ume  qu'eut  lieu  la 
rendez-vous  des  Juifs  i  l'appel  de  Moïse.  U 
commence  on  elTet  la  VaOée  it  FEgartmtM  qui 
conduit  k  Suez.) 

II.  Heptuioicide  ou  EuTm  iioTwiai 


(Tn 


m): 


S.  Htmphitt,  ch.-I.  Htmphii,  rive  gauche,  capi- 
tale de  la  ba^e  Egypte,  et  qui  l'a  été  de  tout 
l'empire  égyptien  pendant  longtemps  (ruions  en- 
tre les  villat,;e3  de  Bedn'chein,  de  Sakkara  etd'À- 
bousir.  Le  village  de  Mit-Rahiiiet  est  au  milieu 
de  ces  ruines);   Uemphis   a  donné   son  nom  fc 

Slusieurs  dynasties  de  rois.  Troja  (Tourah,  au  3. 
u   Caire),    rive   droite;   les  Pyramida,   rire 

2.  N.ApkroditopoHlt,ch.-liphroditopoUi  [Atfleh, 


jiKiiiuiic.  ch.-l.  Artinoe  ou  CrocodiUipoii*,  nu 
le.<  bords  au  lac  Mirit  qui  n'existe  plus  ai^our- 
d'hui,  mais  dont  l'emplacement  el  les  dimensions 
Bunt  tràs-reconnalssables  et  qui  n'est  pas,  comme 
on  l'a  cru,  le  lac  appelé  par  les  modernes  6i> 
ket-el-Qirouin  (rumes  à  Uédioet-el-Faloum); 
le  Lab\irintht  (sans  doute  peu  éloigné  des  pyra~ 
mides  de  Haouarat]  est  encore  à  chercher. 
S.  BéracUopolite,  ch.-t.  Beracleopolit  (Ahnas- 
el-Uedineh),  rive  gauche. 
h.  N.  Oiyrrhi/nehiu,  ch.-l.  QtyiT%neM(fieln)eseh), 
rive  gauche. 


gAoqbaphië  ancienne.-—  n^  s.  ttn**  »m1 


'.  J<r.  Cmopolitt,  oh.-L  O^nopotii,  rive  gMCli* 
(au  H.  ds  Hinieh}. 

7.  S.  flfrmopaKl»,  cbA.  Birmi^olù  magna,  riva 
Kouche  (1.1!  S.  de  Hmieli):  Spéat-Arlémido* 
UTOttes  QB  Beai-Bassan,  si  cslÈbres  par  les  lettres 
de  ChampoJllQD):  Àntinot  ou  Beia  (Ser-Abadeb); 
Pfinouk  flellrÀniarDa);  Pescia  (Deir-el-Koselr). 


Aboiii  (Almtig);ipoJW 


ÀOiril 

Uenileh),  rîTS  gauche. 
fr  N.  Panopoliu    ch.-l.    Chmunif  ou  Panopotù 

(El-Acbmim),  tire  droite. 
S    H.  Thmitf,  eh.-].  ITtù,  qui  a  donné  aon  nom  ï 
une   dynaitia    (ruines  pria  i'Abwbit);  Àbydoi 
(lemjp'es  et  mooumentsj ,  rive  gauâia. 

"..  H.  Te 

9  S.  Coplite,  ch,-l.  Coptot  (Ooufl),  entrepSl  célèbre 
du  commerce  de  la  mer  Rouge,  avec  la  moyenne  et 
la  liasse  Egypte]  au  tecips  des  PtolémÉes.  Deux 
routes  conduisaient,  à  traven  le  désert,  l'une  à 
Myni-Hormot,  l'autre  à  Bérinict,  pai  des  slationt 
mentionnées  dans  la  Table  antonlne  et  reproduilei 
dans  notre  carte;  Ccmopolù  (Qëneh)  ;  Àpolii- 
nopolii  parva  (Oousl. 

10.  H-  PkatyHtf,  ch,-l.  Thibet  Ou  DiorpolU  ma- 

Sna,  qui  a.  été  longtemps  capitale  de  rEgypte  el 
0  tout  l'empire  so lia  les  célèbres  dynasties  XVIII', 
XIX',  XX',  etc.  (monuments  immenses  à  Karaak, 
à  Luqsor,  sur  la  rive  droite;  à  MMinet-Abou,  à 
Goumab,  sur  la  rive  gaucbe). 

11.  iV.  Htrmonlitt,  cn.-l.  Hermonlii  (Ennent), 
temple  célèbre;  Àphrodxlopotis  (Cebelen), 

n.  If.  tatopolile,  cb.-l.  Latopolit  (Esneb},  temple 
ptolémalque;  AiphinU  (lUran). 

13.  Apàtlinopolilt,  cb.-l,  ApoUinopolU  magna 
(Ediou),  temple  cél!ibre  le  mieui  conservé  de  toute 
r£gypta;   Bterakonpoli*,   el   Eiletltya  (ruioei). 

14.  if.  Ombile,  cb.-l.  Otnbos  (temple);  Siitilii, 
ruines  et  carrières;  Etéphanlin»,  ruines  pha- 
raoniques, dans  l'Ile  gui  est  en  face  de  Syène; 
Sfène  (Assouan),  tle  sacrée  de  Pht Is,  couTerte  de 
tûaplw  enniine. 


celui  de  Deir-el-Balnri  M  ûtt  aéiniltnrei  sans  nom- 
bre, à  Goumah,  à  l'AaMsilf  ;  KO/ÎW,  où  il  a  com- 
-Mtement  déragé  la  gnnd  tempW  û'ÀpoUinopoli* 

igna;  ElépharUiTit. 

Il  Faut  ajouter  k  cala  les  fouilles  de  Nnliie  et  du 


près  de  cette  moatagns. 


a°  Cmrtcm  m«otm»tr*». 


Chou/bu  (Cbéops)  et  Chafra  (Chepbrem) ,  fonda' 
teurs  des  grandes  pyramides,  s'étendait  sur  toute  la 

vallée  du  Nil,  di^uis  la  Héditerranée  jusqu'i  £M- 
pftan(ine,oùêtaienlce«  fameuses  carrières  de  granit 
rose,  dont  de  nombreux  monuments  coniemporaini 
des  pyramides  soot  coosirutls,  et  notamment  le 
temple   d'ArmachU  ou   du  sphini,  découvert  par 


«■ttai«lMa>  FotnLLBs;  pRuiapaux  cbaitibrb. 
—  Depuis  IR&I,  H.  Auguste  Mariette  a  accompli  en 
Egypte  des  travaux  d'exploration  et  des  touilles  qui 
ont  produit  les  résultats  les  plus  importants  pour  la 
connaissance  de  Ptiisloire  de  l'Egypte.  Noua  ivoni 
cru  devoir  indiqiierles  principaux  pointa  explorés  par 
l'illustre  archéologue;  ce  sont  ; 

1°  Dans  la  bassb  ÉorPTE  :  Tantr  ou  Atiar 
Sftn,  oa  il  a  retrouvé  lea  moniunenti  des  Pas~ 
teors  ;  SaU,  BufiHê,  Jubotlut,  ntnuU,  Àthribit, 
HétUmolit. 

V  MU»  llbPTiuroinin,  Memphit  et  ta  nécropole 

S  découverte  du  Sérapéum.  du  temple  d'Armacbls  oa 
[d  grand  sphisi ,  de  tombeaux  sans  nombre]  ; 
Artinoé  et  les  environs'du  Uic  Mérit.  Les  gntta 
de  BeniHatsan,  Ànlinoé,  Sermopolix  magna. 

3'  Dans  la  badti  Eotftb.  lyctipolit,  Thu,  Aby- 
doë  (DÛ  il  a  dégagé  le  bmeui  temple  de  Sétl  at 
trouvé  de  nombreux  monumenla  de»  X',  XI',  XH« 
et  sut*  dvnasties).  Thibet,  oi  il  a  dégagé  1q 
Mncniaireoé  Kaniafc,  les  temptea  de  MMJnet-ALou 


l>yn(u(ief  JfimpAtMi.  if «mphtf,  qui  paraît  dans  l'his- 
Wire  bien  avant  Thèbes,  contraiiement  i  ce  qu'on  & 
:ni  longtemps,  était  donc  alors  la  capitaleduroyaums 
]ui  forma  de  tout  temps  ce  qu'on  est  convenu  d'ap- 
leler  l'Bgypte  propramsntdite,  c'asti-dire  la  vallée 
lu  Mil  jusqu'à  la  première  cataracte,  ce  qui  bit  320 
ieues  en  remontant  son  cours  depuis  son  embou- 

1*  La  seconde  époque  prospère  est  celle  de  la  XII* 
et  de  la  XIU*  dynastie  dont  les  rois  paraissent  avoir 
été  fixés  dans  le  Fayoum,  c'est-i-dire  dans  la  ré- 
gion de  CroeoiitZopoJii,oùétait  le  fameux  lac  V^rtt. 
Nous  ne  savons  rien  de  l'étendue  exacte  del'empira 
pendiint  cette  période.  Hais  il  est  certain  que  les 
itèles  de  cette  époqtie  nous  montrent,  parmi  les 
leuples vaincus,  des  nègres;  or  il oe s'en  est  jamais 
rouvé  au  nord  du  S*  degré;  donc  la  domination 
des  Pharaons  de  ces  dynastie»  s'étendait  fort 
au  delï  des  limites  do  l'Egypte  proprement  dite. 
Peu  de  temps  aprèa,  vinrent  les  rois  Pasteurs  on 
Byetoi,  conquérants  sémite»  qui  séioumirent  sur- 
tout dans  le  Delta,  et  dont  la  capitale  semble  avoir 
été  Tanis  an  ivarù  (aujourd'hui  Sdn). 
3*  Chassés  par  les  rois  de  Thèbes,  les  Pasteur»  fi- 
el place  aux  Pharaons  de  la  XVIU'  el  de  la  XIX' 
dynastie,  conquérants  illustres  et  souverains  puis- 
sants qui  donnèrent  à  l'empire  égyptien  une  splen- 
deur et  une  étendue  qu'il  n'a  jamais  retrouvée» 
depuis.  Toutmts  I"  commence  la  conquête  de  l'E- 
tbiaple[TeTTS[l«roucA],duparsde9Arabes(5aj'>uJ, 
de  la  Mésopotamie  {iïohanna)  et  du  pays  des  Assy- 
riens (Jtolhenou).  Sous  ta  régente  Hatosou,  sa  fille, 
l'Arabie  Heureuse  (Pouni)  devint  tributaire.  Sous 
Toutmès  III.  les   conquêtes   atteignent  leur  plus 

rd  développement.  Tout  le  pays  de  Chanaan 
des  Chétat)  «st  soumis  par  la  bataille  de 
Maggeddo  (jroMa-I»-jraunitK).  Le  pylûne  de 
Kamak  donne  tes  noms  des  1 IS  peuples  ou  villw 
soumises  après  c«tt«  victoire,  ce  qui  comprend,  à 
-  -  près,toaU  la  Syrie.  Le»  Assyriens  {RoitTum) 
nttribuUdiw,  toiPAénfatnw  (^tot)  et  les  Ar- 
méniens (Bémmem)  également  Nlmve  (JïsnioH) 
est  prisa;  on  connaît  le  détail  de  1G  cami«gnes 
successives  et  toujours  heureuse»  entreprises  en 
Ave;  mais  Tontmta  III  ne  parait  avoir  franchi  ni 
le  Tigre,  ni  le  Tauru».  Le  Stnnaor,  en  Bobrlonie, 
jtiit  compris  parmi  les  ptyi  tributairM.  Llie  de 
r^nn  (Sefa)  a  été  attaquto  par  ses  no«es.  EnSn 
iTmV»  ûê  ïoutïh  ou  mdople  a  été  entièi«mftnt 
I  «^is,  el  le  pjiene  ds  Kamak  nous  doniw  lU 
0^^  peaplM,  o'est^Hlln  da  ttibns  ou  da  nllw 


■  EXPLICATION  DUS  CARTES. 


qui  ODi  rsemnu  l«i  loii  da  Toutmis  III.  n  mC  pro- 
bable qus  le  p*T'  lli  '"^  eotièrement  conquit  ftt 
unMé  1  l'Egypte  l'élendait  sur  le»  rives  du  Nil 
jusques  st  y  compris  l'Ile  de  Héroé  et  mSme  au 
■"-"   -"e  Kliàrtouin.  Imodo,   CorU,  Talmù,  PieU 


ehii,  Semni,  tovnm  et  Mahata  (au  pied  du  Gebel- 

».!._.,   _..._,.,,.   -'-■^  -[céderais  éthioni 

aue  PiAQchi  Hèc 


B&ksI),  qui  1 1^  la  résidence  de  m 

quëisnts  de  l'Égnile,  tels  aue  Pij 

el  Tharaka,  sont  Icë  Doms  les  plus  connus  île  a 

partie  de  l'empire  ésjplien.  Un  texte  dit  eipreasê- 

ment  que  les  princes  d'Ethiopie  «d  min  is  irai  eut  le 

pays  au  nom  du  roi  Toulmës  III. 

Sous  Amen hotep  11,  les  peuples  de  l'Asie  sont 
maintenusdansrelatde  tributaires.  Ou  voit  la  Chypre 
figurer  comme  un  pays 


de  Ttièbea. 


■s  IV,  V, 


i  IS50,  I 


I  parait  pas  B'Oir  peidi 


le  Itmeui  colosse  de  Henuioii,  i  Tb^bes,  cousem 
et  fortifia  Teoipire  dans  les  mêmes  limites.  On  a  la 
longue  liste  des  peuples  qui  dépendaient  de  ce  roi  el 
ce  sont  les  mémos  lu'au  temps  de  Toutmès  le  Gr.uid. 

Amenboiep  IV  (Ctiou-en-Ateo)  maintiul  l'empire 
iatsct;  mais,  k  la  suite  de  la  révolution  religieuse 
que  provoqua  ce  roi,  une  partie  des  oays  soumis 
échappèrent  i  ses  successeurs,  et  sous  les  Ptiaraons 
de  la  XIZ*  dynastie  il  bllut,  recommencer  l'œuvre 
de  Toutmés.  Ce  full'emploi des  règnes deRams^sl", 
deSëti  I"  (Setbo^  et  surtout  deHamsèsll  le  Grand 
ou  Sésoitris,  son  fils,  qui  renouvela  lesconqufites  de 
Toutmis  le  Grand  uns  le  surpasser,  ni  mémo  l'é- 
^ler,  pendant  son  long  règne  de  soiiante  ans  en- 
viron. S'il  est  plue  connu  que  tout  autre  dans  U.  tra- 
dition égyptienne  dont  Hérodote  a  doni}È  le  reQel 
altéré,  c'c»t  qu'il  couvrit  l'Egypte  el  l'Ethiopie  de 
monuments  et  que  ses  eipbits  ont  été  chantés  par 
les  poètes.  Mais  il  a  plutôt  organisé  l'empire  qu'il 
ne  Ta  étendu.  On  connaît  sept  gouverneurs  ou  pré- 
Tels  du  Soudan  (Ethiopie)  sous  son  règne.  Ses  pré- 
tendues campagiies  en  Aaie  au  dsli.  du  Tigre  et 
jusqu'au  Gange,  aussi  bien  qu'en  Asie  Mineure, 
sont  une  table.  Aucun  monument  n'en  parle,  et 
cependant  ils  racontent  avec  prolixité  tous  les 
événements  de  son  régne.  On  en  peut  bire  le«  an- 
nales complètes.  Sa  plus  grande  victoire,  célébrée  k 
Ttiébes,  au  Ratiw.iieum  et  i  Médimt-Xboii,  est  celle 
qu'il  a  remportée  sur  les  ChéUs(ChanBBéen«).  Nous 
ne  donnerons  donc  pas  d'autres  limites  i  ses  £tats 
que  celles  de  Toulmès  le  Grand. 

Aprîîs  Ramsés  II  cet  empire  se  aoulint  encore  quel- 

3ue  temps,  surtout  sous  Ramsès  III  ;  puis,  avec  les 
emiers  rois  de  ce  nom  {XX*  dynastie)  et  surtout 
avec  les  prétresd'Ammon(XXI'dTDaslie),  comme  ~ 
la  décadence  âe  l'Egypte  qui  est  peu  i  peu   rédi 


s  anciennes  limites,  parait  sans  cesse  agitée  par 
uss  luttes  de  prétendant!  et  est  enfla  envahie  par  les 
conquérants  éthiopiens. 

II.  TOPOOBAPBIE  DI  MUIPBIB  ET  M  BEI  BHTtBOllS. 

La  Tille  de  Hemphis,  dont  les  ruines  sont  1  peine 
reconnaissablei.sauf  le  colosse  couché  de  BamusD, 
embrassait,  sur  la  rive  gauche,  un  espace  considéra- 
ble qui  se  trouve  entre  les  villages  modernes  de 
Bédrécbyn,  SaUirah,  Abouiir  et  la  &raeiise  forêt 
de  palmiers  et  dont  le  centre  est  le  village  de  Hit- 
Banineh.  Ce  ne  sont  pas  les  ruines  de  Hemphls 
mSme  qui  offrent  le  plus  vaste  champ  de  re- 
cherches i  l'archéologue,  mais  sa  fameuse  Nécro- 


appartienneut  déjà  au  désert,  La  limite  qui  sépare 
les  cultures  des  sables  est  formée,  comme  autrefois, 
par  un  canal  appelé  aujonni'hui  le  Bar-Yousouf. 

Cette  nécropole  a  plus  de  lu  lieues  d'étendue  et 
comprend  plusieura  régions  dont  les  dilTïrents 
groupes  de  pyramides  forment  comme  autant  de 
centres.  A  partir  du  N.,  w  trouvent  d'abord  les 


groupes  des  grandes  pyramides  de  Gi«eh,du  nom  ', 
la  petite  ville  cbeMieu  de  moudyrie,  qui  est  située 
en  lace  et  sur  la  même  rive  du  Mil.  Ce  sont  les 
tombeaux  de  Chowfou  (Chéops),  la  plus  haut  monu- 
ment du  monde,  de  Choira  (Chephram),  la  seconde 
par  ses  dimensions,  et  de  Mmàerè»  (Hjotrlnus)  et 
-  été  trouvé  le  sarcDphagedeoerai.UnsraiMlDMi 
—  ''  -'— '- .■-  -— 1  let  |«s  el  d'édidcos  rell 

rquabSes  «ont  de  la  IV*  d; 

ir  dei  pyramides.  Le  ^rand 


sud  des  pyramides  de  Ciaeh,  ceÛes 
d'Abousir  avec  d'autres  tombeaux;  puis  oellei  de 
SaUarah  dont  les  environs  sopl  le  noyau  le  plus 
iipportant  de  la  nécropole  de  Hemphis  et  oA  se 
trouve  le  [ameui  Sgraptatn  découvert  par  UarielU. 
On  reconnaît  dans  cette  vaste  nécropole  comme 
autant  de  quartiers  diSérenli,  les  cimetières  des 
dynisties  primitives  et  surtout  de  la  IV,  celui 
des  XVI1I>  et  XIX*,  celui  de  la  XXVI-  et  roSn  celai 
des  Grecs  da  l'époque  plolémalque.  On  n'a  pu  encore 
trouver  un  seul  monument  des  Xll'  et  XllI*  dynas- 
ties si  fréquentes  dans  le  I^youm,  aux  abords  da 
lac  Méris  et  k  Abjidos.  Enfin  le  dernier  groupe  etf 


en  cet  endroit.  A  droite  clait  le  quartier  prii 
qu'on  peut  appeler  la  cité  par  excellence.  A  gi 
tla  villa  des  morts,  quoi qu'ul 


ritoira  filt  certainement  habité  de  ce  c4(é.  La  viûe 
de  droite,  dunt  les  Imposantes  ruines  révilent  E'im- 
meikse  éleodue,  possède  les  monuments  les  pluscélt- 
bies  de  l'Egypte  et  est  couverte,  sur  deux  poinlii 
des  débris  les  plus  vastes  qui  soient  au  monde.  Le 

tlUB  important  de  ces  deux  quartiers  est  celui  auquel 
I  petit  village  de  Kamal  idonné  son  nom  ;  c'est  11 
que  sont  ces  temples,  dont  l'ensemble  n*«  guèie 
moins  d'une  lieue  de  tour  et  oii  se  trouveot  les 
pylAnes,  les  salles  hypostyles,  le*  obéliaquea, 
tes  sanctuaires  de  tous  les  égei  depuis  l'éïKMnw 
antérieure  aux  Pasteurs  jusqu'l  Philippe  Armâue. 
Ces  pages  d'histoire,  déchiffrées  aujourd'hui,  ikous 
donnent  surtout  des  annales  entières  des  grands 
règnes  des  Toutmès  et  des  Ramsès.  A  Luqsor,  sont 
des  temples  du  temps  de  la  XVlil*  et  de  la  XIX* 
dynastie. 

Sur  la  rive  gauche,  on  ne  trouve  gnère  que  des 
moDLunenls  sacrés  sur  la  limite  du  désert  et  sem- 
blant appartenir  d^h  à  la  nécropole.  Ce  toot,  à» 
N.  an  S.  :  le  temple  de  Goumab,  du  temps  de 
Séti  I**  et  de  Ramsés  II  ion  fils  ;  le  Ramttttum.  ou 
grand  temple  de  Bamaès  II  avec  des  pylOne*  célèbres 
racontant  *e*  victoiree  ;  le  Mttmumitun,  avec  sM 
deux  colosses  oui  remontent  à  Aménophli  III:  las 
temples  de  Médinet-Ahou,  ou  mieux  Hedineb-Titwu, 
dont  l'tu  est  du  temps  des  Ramsès,  les  deviautre*  de 
l'époque  plolémalque  ;  on  y  voit  ans»  1m  débrti  du 
patois  de  Ramsès  II.  A  l'O.  de  ces  édifices,  com- 
mence la  nécropole  de  Thèbes,  d'abord  resserne  von 
le  S.  entre  U  ville  et  les  montagnes  libyqoes, 
puis,  s'élargissant  ven  le  N-,  pour  former  les  quar- 
tiera  célèbres  désignés  sous  le  nom  de  Deîr-el-Ba- 
hari,  où  se  trouve,  parmi  des  myriades  da  sépultures, 
un  temple  du  temps  des  premiers  Tonimès  et  de  1* 
régenta  Hatasou,  l'Assassif,  Drah-Abou-Negg*ltf 
où  dominent  les  tombes  de  la  XI*  el  peutnéira 
même  de  la  VI*  dynastie.  Enfin,  derrière  les  plus 
hauts  sommets  de  la  montagne  libyque,  et  i  Pei- 
trémité  d'un  cbemiu  tortueux  et  aride  encaissé 
dus  des  roches  inaccessibles,  sont  les  tombes  des 
rois.  Ce  quartier,  connu  sous  le  nom  de  Biban^el- 
Moluulc,adQà  bJtconnalireleimagnillquei  tombe* 
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Plan  o'ALEiiirDBn. 
La  principale  descnptiOD  que  nous  pouidions 
d'Aleiandris  est  de  StraboD  (1.  XVII,  eb.  il.  U  Tille 
foDd^e  par  Aleiandre  Alait  assise  sur  la  langue  de 
terre  qui  sëparail  le  lac  Mariotit  de  U  Haute  mer, 
eD  lace  de  111e  de  Phanis,  i,  laquelle  elle  fut 
ratlacbée  par  une  digue  appelée  Heplastade  i 
cause  de  la  distance  de  7  sl^ea  (environ  1  mille, 
□u  1^80  mètres)  qui  la  mesurait.  Le  rira^  de  là 
terre  ferme  se  rapproche  des  deux  cAtés,  a  l'O.  et 
à  l'E.,  de  l'île  de  PDaros,  dont  la  forme  est  allongée, 
et  celle  disposition  produit  les  deui  porta  i'Eu- 
noHe,  à  l'O-,  du  Grand-Fort,  i  l'E.,  séparer  "—  -"- 


l'aide  de  deux  ouvertures,  avec  des  poQts  mobiles. 
Le  Fkare  était  isolé  dans  la  mer  à  l'extrémité 
orientale  de  l'Ile  et  en  face  du  promootoire  Lochiax. 
Le  grand  port  était  subdivisé  en  plusieurs  autres 
ports.  Près  du  c*p  Lochiai  étaient  les  immeoses 
palais  des  Ptolémées,  le  Mut^,  le  Soma  ou  sépul- 
tures des  rois  parmi  lesquelles  était  le  tambrau 
d'Alexandre.  OÙa  ce  quartier  royal,  sur  le  cAlé 
orlwilaJ  du  Grand-Port,  était  uu  petit  port  fermé  ap- 
pelé PorI  dei  roii  et  qui  renrermait  la  Rotte  des 
princes.  En  face  de  ce  petit  Fort  dei  roii,  toujours 
par  conséquent  dans  le  grand  port,  était  la  petite 
tleinltrhodtM  qui  supportait  un  ^lalais,  un  tbéft' 
Ire  et  qui  avait  elle-mSme  un  petit  port.  La  cdte 
qui  formait  le  quai  méridional  du  Grand-Porl,  de- 
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puis  le  quartier  des  palais  royaux  jusqu'i  l'Hepta- 
stade,  offrait  d'abord  un  P'jE'mportuni;  le  quai  Tor- 
mait  ensuite  un  coude  appelé  te  Poiidtiim,  i  cause 
du  temple  de  Neptune  qui  le  surmontait  Cest  î  ce 
point  qu'Antoine  Et  construire  une  jetée  s'avancant 
jusqu'au  milieu  du  Crand-Porl,  et  c  est  là  que  s  éle- 
vait un  palais  auquel  il  avait  donoé  le  nom  de  T>- 
moniitm;  puis  venaient  le  !•  Emporium.  le  Caaa- 
rmm.les  arsenaux  et  les  chantiers. —  De!  autre  cAté 
de  l'Heptistade  était  le  port  d'Eunoitc  oui  commu- 
niquait avec  un  autre  port  creusé  au  S.  et  appelé 
Kiiotoi,  Cibolui,  auquel  atxiutissait  un  grand  canal 
ayant  son  ouverture  méridionale  dans  le  grand 
Port  au  iae  Mariotit.  C'est  là  que  les  navires  du 
haut  Nii  arrivaient  avec  les  marchandises  de  ]'Orient 
et  de  l'Egypte.  De  nombreux  canaux,  les  uns  laté- 
raux au  Nil  depuis  la  haute  Egypte,  les  autres 
pris  au  fleuve  à  la  même  laiiiude  ^'Alexandrie 
(pour  le  commerce  du  Delta),  offraient  des  commu- 
nications faciles  avec  tous  les  points  imparlants  du 
pays.  C'est  U  que  se  faisait  le  commerce  d'impor- 
tation ;  dans  les  ^rts  de  la  Uédilenanèe,  te  com- 
merce d'exportation.  A  l'O.  du  canal  qui  faisait 
communiquer  le  Fort-dn-lac  avec  le  Cttolw,  était 
encore  une  portion  de  la  ville,  puis  la  mcropoU  ;  à 
l'E.,  était  le  Serapfum  le  Stade,  et  les  grands 
quartiers,  le  Panium,  l'Hippodrome,  te  Ciratte.  La 
ville  avait  trente  stades  de  long  (de  l'E.  i  l'O.)  et 
sept  ou  huit  de  large  (du  N.  au  S.).  Deux  grandes 
rues  la  traversaient  dans  les  deux  sens  et  par  con- 
séquent la  coupaient  i  angle  droit.  Dans  111e  de 
Pbaros  était  encore  un  port  ouvert  au  14.  et 
qu'on  appelait  le  Port  des  Pirates,  ce  qui  faisail 
î  ports  i  Alexandrie. 


CARTE   N<*  7. 

ANCIENS  EMPIRES  DE  L'ORIENT. 


ÉtcBdae  étm  ro7*B»M  A'AMrrl«,    A«  BaferlMae)    de  Ii7dl«> 
1»  AlvUloH  eM  tO  ««tMipiM. 

Celte  carie  représente  la  portion  occidentale  de 
l'Asie,  pour  T  intelligence  des  histoires  d'Assyrie,  de 
Ninive,  deBabylone,  de  Lydie,  de  Hëdie  et  des 
Perses,  pendant  la  periodequi  s'étend  des  Ages  his- 
toriques jusqu'à  l'avénemeolde  Xerxès  ou  Assuérus, 
en  5fiâ  av.  J.  C. 

Malgré  les  progrès  du  dé  chiffrement  des  écritures 
cunéiformes,  une  grande  incertitude  r^gne  encore 
sur  tes  anciens  Ages  de  l'histoire  d'Assyrie. 

On  sait  cependant  que  les  races  Couefitte,  ou 
fhamUe,  Aryenne  ou  Inao-Europienm.  Scylhiqtie  ou 
Touranienne  ont  précédé,  dans  la  vallée  du  Tigre  et 
de  i  Enpbnte,  la  domination  politique  des  Sémites 
qui  commence  vers  l'an  3000  avant  J.  C.  et  qui 
trouvent  les  villes  de  Hinive  et  de  Babylone  déjà 
fondées. 

La  domi'nii(û)nSifmi'<ique  comprend  trois  périodes: 
1°  Empire  Chadéen,  dont  on  ne  sait  rien  de  certain; 
2°  Invasion  Aralie,  dont  l'époque  paraît  coïncider 
avec  celle  de  la  domination  acs  rois  égyptiens  de  la 
XVIll*etdelaXlX*dyiiasliesurc«spays;3''leCrantl 
Empire d'Aityrif,  qui  suhsistade  1314  à  788  avant 
J.C.  et  qui  comprend  deux  dynasties  :  celle  de 
Ninippaloukin,  qui  n'est  pas  dépourvu  de  grandeur, 
et  celle  de  Belilaras  à  laquelle  appartiennent  les 
règnes  importants  de  Téglatb-Phalasar  III,  de  Sar- 
danapale  lll,  de  Salmanasar  II).  de  Bélochus  IV  et 
de  Sémiramis  sa  femme,  qu'il  faut  placer  entre  les 
unées  850  et  821.  Les  monuments  no^s  révËlenl, 
pour  celte  seconde  dynastie,  des  faits  Importants  et 
fléji  nombreux. 


fictifs   c 

En  788  s'accomplit  la  grande  révolution  qui  pré- 
cipita du  traneSardaDaiiale,le  dernier  roi  du  grand 
empire  d'Assyrie.  Du  démembrement  decet  empire 
se  formèrent  tes  royaumes  de  Babylone,  de  Ninive, 
de  Uédie  et  de  Susiane. 

Les  rois  de  Ninive  reprirent  Babylone  sous  Sargon 
qui  étendit  ses  victoires  au  loin,  acheva  la  con- 
que te  d'Israël  elrestaura  en  partie  l'empire  d'Assyrie. 
Ce  régne  est  connu  dans  ses  détails  par  les  inscrip- 
tions de  Khorsahad.  C'est  d'après  ces  monuments, 
déchiffrés  par  UH.  Oppert  et  Mémnl,  que  nous 
avons  pu  retrouver  l'étendue  que  nous  donnons  a 
l'empire  Ninivite   en    70Î,  époque  de  la  mort  de 

Plus  ttrd,  Nabopolassar,  gouverneur  de  Babjlone 
pour  Ninive,  a'étanl  révolté,  détruisit  Ninive  et 
fonda,  par  la  réunion  des  deux  Ëtals,  un  3*  empire 
d'Assyrie,  sous  la  dynastie  Babylonienne.  L'étendue 
de  cet  empire  est  indiquée  sur  notre  carte,  en  SGI, 
à  la  mort  de  Mabucbodonosor,  le  conquérant  de 
IW  et  du  rououme  de  Judo. 

L'Empire  da  Midet,  que  le  Persan  Cvrus,  chef  de* 
Achém&ides,  soumit  i  ses  lois,  est  également  in- 
diqué avec  les  limites  qu'il  devait  avoir  à  U  mÈme 
époque,  c'est-à-dire  à  la  mort  d'Astyage  son  dernier 

Le  Royaume  de  Lydie  sous  Crésus,  c'est-à-dire 
dans  la  plus  grande  extension  qu'il  ait  jatnais  eue. 
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est  iiMliqui  tel  qu'il  devait  dire  vers  l'époqne  li*  la 
conqiL^to  Je  ce  pays  par  Cvrus  aprcs  Is  bslaïUe  de 
Thymbrce  (5'i8)- 

Cyrus  ayant  mis  lo  sceau  à  sa  puissance  psr  la 
prisB  de  Bihylone,  en  ii3S,  ètabUl  daiia  preM(uo 
tout*  l'Asie  occirlentale  la  Jfonorc/iic  pntatw  qu'il 
traiurail  à  ses  successeun. 

Cambyse  y  ajouta  l'Egypte  en  555.  t'étendue  de 
ce  rojaume,  tel  qu'il  était  lorsqu'il  fut  cn\cv^  à 
Amas» elàsonsuecesseur, est  Qiaii)uèesur  la  carte. 


Entlii  Dnri IIS I" recul»  In  limitesda  ce  vaste  em- 

Fira  ilu  cAtè  de  l'Orient  en  y  ajoutant  la  vall&e  do 
Indus  ;  il  soumit  la  Tbrace,  i  l'autre  eitréroité  de 
ses  Riais,  pcnd.inl  uDe  eipédilion  faite  par  ce  mo- 
narque contre  les  Scytbes  (Heroilute,  IV),  eipfdilion 
dont  nous  avons  trncè  l'itinéraire',  enBn  11  divisa  la 
monarchie  ponane  en  vingt  Satrapies  qui  nous  ont 
él*  conspn'Ti  par  Hèintloie  et  que  nous  raprodui- 
soDs  sur  ta  taitc.  En  voioi  la  tableau  ; 


Let  20  Satrapies  de  Danui  (HeRODOTE,  l.  m,  eu.  90-9T). 

N**  p*.rs  QUI  iJa  COHPOSAiEMT.  Trihnl  aoautf. 

I.  /ontmi,  Vu irn^lw d'Asie,  Sùlitm,  Cariens,  Lyâens,  Bi'fynw,  Famfhglient.  MUItal. 
IL  l^.nMW,  £v<^i'«iu,  tiMoni'cnf,  Coènfùrw,  ffggmnmM SÛOlal. 

III.  BiiletpontiHi  i'hËiB,  Phrygiens,  Thracet  ti'Atie,  PaplUagonient,  Karyandi-      • 

nienï.  Si/ritnt  (de  Caupailoce) SEOIal. 

IV.  anciens 500  lal.etSOOchBvaoi 

V.  Syrii,  comprenant  1&  Cuelêsyrie  et  la  Palestine,  .FWnitie  ot  Cbyj,re S&Otal. 

(l^att'dï 

V(.  Egypte,  Llby«,  Cgrma  tt  Barea- TOBUO.  l  j!^„ 

VII.  SaUngiiles ,  CiniJaTieiu,    Didicff,  A'pitrylrr. ITOtal. 

VIIT.  LaSusiane  ot  les  pay^  des  Cissiens 308tai. 

IX,  Bahylone  et  toute  ï'Astgrit IDDAUl:  j-  ^^ 

X.  Erbatnnf.  la  Krdie,  les  Paricaniaw,  les  OrthocorgbimUs 360  tal. 

XI.  Les  Caspiens,  tes  Pimiques  ?  les  Panlhimalhifni?  les  Dariles înOlal, 

XII,  Lei  BnctTieiis \iii'{uk  %l*es SUOtal. 

XIII.  Les  ArmènitTis,  \tiPnr:tyces  et  les  peuplades  voisines  jusqu'au  Pnnl-Euiin.  AOOlal. 

XIV,  Les  Sagnriits,  les  Sarat%gieM,  les  Thumanrnu,  les  Vlicns,  les  Hyciens  ci 

les  tnfl''ai'r«  <le  la  mer  Erythrée.  liaii.d'niiL ~ 600 tal. 

XV.  Les  .Sncfî  et  les  Cnspirmf  ou  plulflt  Cntitiu :  ÎHOIal. 

XVI.  txaParthes,  les  Cbortismitns,]i>s  Sogdiens,  les  ,lf  ieiw 30i)tal. 

XVII.  Les  Part'fonfm*,  les  EiWoptanx d'Asie.. WOtal. 

XVIII.  Ut  MaMniens,  [n^  Saipira ,  \es  Alnrodiens 2U0lal. 

Xn.  Le»  JfMcMmw,  l«n*Ju>iéHMM ,.las  Maarant,  imUosgniqtitîj.'it^ltardiau^  SOUlal. 

Total  pour  ces  19Falrapie3 TjSOlal. 

XX.  VInde,  comprenant  de  nombreuses  peuplades,  pavait  360  talents  de  poudre 

d'or  =  360 X  13  ar|ïB0t=... " iûSOtaJ, 

Total 1226etal. 

Et  3^-ec  les  impdls  en  nature  14  560  tatems  Bubo'iques.  I  tal.  Rub.  =  ^650  fr.  du  poids  da  boIk 
monnaie,  ce  qui  équivaut  i  N3  264  000  fr.  annuels  du  poids  de  notre  monnaie. 

La  PerM  était  exempte  <le  l'impôt  et  n'était  pas  compHst  dans  les  satrapies. 

Les  Ethiopiens,  les  Cnlchidiens  et  les  pmtplet  du  CatMOM  envoyaient  des  présent».  Ca*  denoers 
envoyaient  tous  les  h  ans  100  jeunes  gens  et  100  vier^ies. 

LeTi  Arabts  fournissaient  100  talents  d'encens  anmielleacot. 

nos  connaissaDces  actuelles  sur  les  aDciens  I  le  tableau  des  résultats  bistariquea-  certains 
empires  d'Assyrie  diflËrsot  tellement  de  celles  obtcncs  dans  ces  derniers  temps,  poar  avoir 
qui  se  rencontrent  dans  les  histoires  élémeQ-  la  pleine  intelligence  de  la  carte  n»  T  et  da 
talres,  qu'il  est  indispensable  de  présenter  ioi  I  tableau  géogra^ibique  qui  pràcèdaw. 

■éMaa«  wfmnptl^wti  *m  VUatoIr»  tTJkmjwl;  4»  NIata*,  de  BBliiln*  «t  'e  '* 
Pei«e>  iTmgrém  In  «»naUr«»  ««•BTvrto^  paav  l^tat^lMyaM—  «r  W  •■>«•  W  '• 

L'icritme  aunvifoi 
peuples  d'uri  ri  ne  Tou 
■neuL  coniDan  k  pli 

nàmnei.dtnsori 
I»  liiuniN,  idi»  niiH 
et  de«  Persins,  qui  ■ 


wfcnd,  L»«fi  el  Bumouronl  fuit  r»i™  da  gnmdt  pK*™ 

...piu-.™m'i».,'H«B«ari™ 

maiL  de  bien  «rlain  pour  H  déchiffrermm  d«  1""*;;;^ 
lioguei,  H  l'on  »  pu  dectimerd'.bord  1"";,^^ 

que  prciemenL  lu  InscripUons 

Ssnd  el  défi  te  da  3*Diïiii.  Ceite 
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coniiiUnbla  da  ctracliraa.  On  ■coDNil<iD«le>UnEii(M       —  Tl.  Rice  e 
qu'elle  nMomil  tuianl  ttmiUqnM.  G*  qdi  campilqita    qua,  vsrs  Ma 
aaeatt  celte  élude,  c'en  que  le  TDtma  ligne  paul  Hoir    lijdi>4;crrniii 
pinileura  prauondatioDa.    Que' 
cnnéifoiae*  arrew  al  e»  qm 
cmiâifonDM  aDariaoi  uni  var 
manu  de  l'histoire. — 


aniaoBa,  d'en  déierminer  le*  prioc 
d'en  imcer  lea  aruidaa  dliUiDDi 
-' de  HK.  Otipsrt,  AmiUdhb  i 


I.  RâOK  BT  DOKINITZI 


!ie  !■  gnude  finiillo  CotucKiti  (de  Cha>).  de  laracedlle 

fpoqne  trèa-anclenne  qoi  semble  marquer  le  débul  dat 
ïgea  bUtoHqiUH.  Ceat  k  cette  période  qu'il  faul  ntiacber 
la  rigne  da  fhmnA  ou  Étichm  (Saven-Kouadi,  Hla 
de  Couacli].  Villas  landéea  .-  Bab^lmu,  Evich,  iécad, 
Chalm,    Kum,    Caiach    et   Ninivi.     Cette  domiuiiiua 


n  ScYiaKiiii  ou  Toniu- 
It  prapeudénnag  ipliAmire  dea  Arjena,  si 
lie  dM  Stïthe»  "'■ '"' —  "" ■— 


leou  pepDlMloin 


IB  figura  le  roid'EUniCi 


—  ly.  lUCX.ET.  DOMimtlON  StUiiigPE  (de  inM  k  Mt). 
Le*S4aillea  ëMUlIreitl,  Tert  leixi*  flCde,  leur  dumiouioD 
dans  Isa  valléea  da  l'fiaphnte  el  ne  forent  eoLtèremeot  dé- 
possédia  que  iiar  Cjrua,  Gatit  loogae  période  doit  tira  di- 


1"  ipoQUE.  Empira  Ckaldien.  On  oe  eoantlt  que  dcoi  on  ireia  Doms  de  rois. 

3*  iPOQui.  IntatiottdM  Arabu  ca  <lM»tna<l(M4i'&^i*nl>M(iie»-iai4V.  Calta  domination  étrangère 
paraît  curraapandre  ïicelle  q^  lfia.Be]jr'>'*>*i.>OiU  le*  Toutmia  el  lea  Ramaèa,  ont  exercée 
sur  calte  parlie  de  l'Aiie. 

(t31V-1ll)   }•   tFOotJE,  Grand  empin  fAiiyrit  (%  dynoïKU}. 

'  La  fondateur  da  oat  empira,  qei  dlm-  m  sin;  qui  omnvenae  en  mt  el  qiri  compte  I  dynaallea,  aal  NMmal' 
(oulnn,  qu'on  a  uLenlilA  k  tort  avee'  JVi'nua  (Il  a»  certain  Mjoiinlïul  que  niam  n'a  jamais  été  que  le  nom  de  la 
TiUedeMiniïtBÈrudotonea' " 


rs  celle  époqu 
lia  la  djnulii 


égjplienni 


IncideanelTetaTeoli 


Sac  de  NiniTe  par  lea  Chaldéeas. 


Il<DtHÂ«TIB,T< 


lO.  —  BtHtarat,  dMgné  ce 

SalnumMor  r,  rDndManrdn  palais 
Sardanapaié  II,  arriftre-petit-fll»  da  M 


(33  —  Sardanapaié  Ul,  la  Giud, 
ets  —  Satmi 


li»(alh-Phiiïaiarf(..nTéglalh-Pillaer} 


Sarianapal*  /(AasMiivIddsDDaa-Palla} 

ntolal*i.Wa(otorI/(oiiDalkelade»l. 

Maehiu  1,  dernier  roi  de  la  1"  dj- 

naaiia  Sémiiiqua. 

■I  de  BélMhiit  HT.  sur  un 


une  alèle  du  Briltali 
de  IMmroud, 


in  pnatde  lea  uniJet  *i 


iano»or  m  imu  le*  triboia  da  Whu.  roi  d-Isrtél  (ffljéliaqua,  dit  de  Pamrot 
SB  buslle,  ai  Driliab  Muaenm).  Ses  oonquétea  et  se»  jn 
dpsi»  nciensoDl  r;anDiulusqu'ï  la  11*  année  de  son  legi 


iroDiit  (Sam- 

"la  mîii  "da»"jiiit|wiW  r  père  al  Ola, 
«ofiuivD  dTidaot^.iMta-  il  l'a  btaD 
époque,  o'aai-^rdJN  cinq  gtiriMioiii  i 


»»->H  -  Salmanoiùr  ir.  *^?rt^* 

ll(-7«e  —  Jonrdanil. 

IH-Ill  —  Sardonapa/e  Tetldipo^^  l»l,î"' 


litovla.  Guann  euirepi._._ , 

Paraes  qui.  par  Kur  inbsbileté  cbronologlque  proi 
en  ont  recuja  beaucoup  irop  la  dsie.  Embelllssen 
Mnlune. 
Wlefal 
plus  que 
OiltcUioo 
tf^r  ' 
^.«uaii 


^rdîN  cinq  gl 

i  cbronologl 
ladsie.  Eml 

ion  ii  Ninyiu  (qui  d' 


de  Solfflonasar  fV,  dont  oa  ne 
ta  et  qui  (ut  le  dernier  rot  de 


'""^'S.r 
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I  rf«  l'tmpin  fÀityrit 


Phul-BéUn:  I"  roi  de  Bibjlone, 
rèfiw  k  BabiloM  luiqa'eii  T4T, 
4poque  oh  ud  IU  du  p«lïl-11b, 
ffa6aniuMr,[Dndal'èroqui  paru 


KiBiimetPartii. 


lléro4Kb4«UdaB. 


imnvi  lut).  iifDniTpnn(TII).      «uiuni  <iiI 

rES.  ARYENS. 

it  mitlre  de  Ninlnt  Juiqu'cn  ><>  •      irbutoOU).  HoMUcm. 

époaaa  i  luuolli  Téglalh-Pha- 

latar  lY  naiiars  h  monarchie      UPDILlgUB- 

âMjrioDne    (U»-T«l.     G 

conm  Fhicéii,  roi  d1in«l 


jri«  I.1U). 
ununiCDceauni  ne  ii  optiiilé. 
SaJmanoMr  F  (lU-l»)  fait  U 
ratirt  k  OiM  tt  met  Bu  an 
raïauma  d'I.rrtl  <m)  pw  U 
priie  de  Samarie',  ma»  pèndani 
■urpauar  t'ainpara 


Sauilronk-ItathDUDU 


URGOKIDES. 

5ar;[>n(l9I-)09}adiïTeUlnii 
Ulion  dei  la  tiilMi.  Il  emiB 
nioiie  niM  liraâlitai  (Id» 
Kborubad)  en  lit.  On  • 
■••  cimpuDca  (inacr.  dea 
de  KhoraaËad). 


l«.  Pilu  de  Clrcaalnii 


Kaau>N>khDtJiila. 


MoKaacBK   ft»- 


tll.  CoDalrnOioa  de  Ihombad. 
TID.  PriM  d'ksdod.  Dtfalie  d  ta  S] 


10»  Bataille  de  Bellikio.  Sargondifiit  Hcrod 
babylone  el  reiUure,  par  1.  rénnion  de  Ki 
pire  d'Aiijrle  (ce  tflraii  le  3*  empire  de  ee  s 
conlre  Chypre  (iw).  Lea  luacripiioni  lent 


de  Babjlona.  l'em- 

ampagnadaSargua 

_     _  rt  le»  paji  qnl  lui 

Chaîna,  Eraeh,  Rata,  Lariam,  tari,  Kitlk, 

„   u i,.;.,,    l'Sgjpie      Le     pais    ' 


Baalbtck,  Jat«an  (In  llmilei  étaient  VBïjple,  le  pa>s  dea 
MoKhil,  U  PMnieit,  la  Svrt',  lae  OvU-MmU  Uxlnmili  &c  Ux  Utiu). 
—  l'Albanie  iltai,  limllropbfl  d-Blam,  aui  borda  du  Tigre,  liœlwl.  V* 
CfioliW),  ;iro#I,  le  rOWMim»  de  Goia,  l'^roW»  (tribuialrel,  la  ClUiM, 
"itnolfc,  Damo),  OanuiA,  la  Porlhfi,  S«ii  (filbonie,  Comona  (en 
■  "      ""'     C«  iillea),_le  (Hwnf""— 

^^  iccèda  k  ni- 


Bab^oDe  te 
fitifbtii. 


unpwne    m; 

oontre  le  rui  dreipie  Tabraka, 
JtnmrinadiHnJou,  flia   de   Sennacbérlb,  on  IbMuii  maître  de  B«- 

bjlone.  «»»-«»3  ^     „ 

IrigtM.  »»3-«»i       Suile   dai   ampa^nea  de   Senoa- 

Jfrtirimardocui.  Ml-gsi  di^rib.  qui  meurt  en  M»^ 

ABarchie.  "^ 

aoDnwt  la  PbéDiela,  eaiablt  l'tnple  ei' 
da  luda,  k  Babjlone,  ei  tteblil,  oana  ce 
ehnu,qal,«a  Ml.detleot  roi  tndêpeni 


frère,  lui  Bucc*de.  . 

Sardanapalt  K/tpalaisdeSoTonnd-  Pbraortea  (6 
jict).  ViGloIre  sur  TloumnuD.rol 
de    Suiiane    (monamenli    num-  Conquête  H 

feo-jitri.  Sualanapir  tu... 

Cjaure  UH^l»]- 


iDRiiiitoii  de  la  Perae  •'*•'• 


,  )DKIailiu1in,i 

nared8BabTlone(C»)el)  éublli  daa  lalnpea.  L'un  d'euï  ae 
Indépandani  en  »>i.  Ceat  JVabopoIaiiar,  qai,  en  ni.  atec  le  ae 
d*t  Mtdea,  détruiill  Ntnlie,  ob  tu  Bla  d'Aaaoardaiiil,SariIanai>ah  V'I, 
Miall  encore  rigné  iaaqn'en  «M. 


tnd  (aiii.  d(D>  Htrodoie)' 
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SÉMITES.  ARYENS. 

Empira  d'Augrit  ou  oisuta  BUTLomim  (nt-iii). 
Nabapolaiior  eL  Nitoerit  l'£gTpUtiiD«  («lï-U4).  Lei  Hèdw  l'inpirenl  de  ions  Iw  ptj«,  qui 


NabiKhodiinoêor.  tpsi 


'.tpsg^deiiiHiii 

Jnd»,  cs|»iTiié,  gmi 
uunnnii.-Huii»  d«  BabjlOdB  (SM-S( 
inmirodach  (i«l-m>. 


JVtnrôïiaraui 
ZoboTOMNH'dk 

ffohmfd  (qui 


S«t). 


m  S}ria,  prlisds  TyriiniT 


déâDlllra 


«  •épartient  de  Is  Lydie,  à  l'ooeel. 


Jilyogu  (lol-SM}. 


Qfnw,  roi  de  Pêne, 
e  Claie  en  itt,  (M  la 


Il  cei  tuu  ,  eL  élabht  li  DoUiMtTION  At 


Cambi/u  lui  iiecMa.  Il  ijoDie  mta!^^ 
PttudoSmariU  (in)  JTiuofihinfs  on  muncn 
Dartat  I  (Mi-\tti  éUDcTiM  «enqngtaa  ma 
let  Creci.  DliitloB  d«  son  ampire  ei  It  M 
NriAMi-rflilawt  à  BibiboB  et  aon  dla 
BtliarouuoiÊr,  quiMnillu  BïIiKb- 
HT  de  la  Bible,  nnL  ea  un  toaltm 
d^ndSiieDdaDc*.  BabjloDS,  aoumiBe 
pu  Dariulilt),  échappe  de  DouTHQ 

Xinti  I  au  Attiàim  (US-US).  (Ealhsr,  Kli).  I 


(.  Saumiilion  de  llnde.  KipAdilkm  en  Scjlbie.  Guerre  et 


le  Cynu,  Cambiraa  et  Darius, 


CARTE  N"  8. 

r.   GRtCE  SEPTENTRIONALE.    —    GRACIA    SUPERIOR. 


L'intérêt  que  présente  la  Grèce  ancienne  pour  les 
Études  classiques  nous  a  détermioA  ï  en  donner  la 
topogriphie  avec  quelque  détail  en  deux  cartes  : 
la  Grict  teptentrionale  et  la  Grèce  méridioniUt. 

LA  GRECE  SEPTENTRIONALE. 
Celle  carte  CompreDd  :  la  partis  Toéridionak  de 
ta  MaUdoine,  arec  la  Chalcidique,  VÉpire.  la  Thet- 
talie,  et  tous  les  pays  de  VHiiiade,  sauf  l'Attique  ; 
c'eat-i-dîrs  l'A  fumante,  i'Élotie,  la  Soride,  les 
Iroii  ioerida ,  la  Phoeide  et  la  Béotie,  le  nord  de 
l'Culi^,  quelques  Iles  de  la  mer  Egée  et  de  la  mer 
Ionienne, 

1'  GË06R1PHI1  PBTSIQUE. 

La  géogr^hie  phyûque  de  la  Grèce  est  si  Miroite- 
ment unie  à  son  nistoire ,  à  sa  rcdi^ou  el  &  sa  poé- 
tde,  qu'elle  rentre  dans  la  g&igrapliie  historique. 

OiOORÀpaiB.  Pour  celte  parlie  septentrionale, 
nous  citerons  :  VHœmus,  le  Pangettt,  l'Orbelus,  le 
Shodopet,  en  Hacâdoine  et  en  Thrace  (ils  excédent 
le  cadra  de  la  carte);  les  monls  Bermiut,  Pi- 
erut,  en  Uacédoine;  le  mont  Àtlwt ,  en  Ghalci- 
dique;  en  Epire,  le  mont  Tfimphe.d'où  sedÉtachenI 
les  Camtnmii  qui  engendrent  l'Olympiu,  au  nord 
de  la  Thessalie;  VOua,  le  Feiwn,  ï  l'est,  et  la  Pin- 
du*  qui  sépare  ce  pays  de  l'Épire  et  engendre  les 
chaînes  de  VOthryi  et  de  l'Offa,  complètent  le  sys- 
tème ofographique  de  la  Thessalie  ;  —  le  Lyncat, 
le  Tomarut  et  la  chaîne  des  monts  Àerocerauni, 
terminés  pai  le  promontoire  Âeroeeravnia  (hors 
du  cadre  de  la  airte  1 ,  complètent  celui  de  l'Epire. 
—  Dans  l'Hellade,  il  sufBra  do  citer  la  chaîne  du 
Pamatnu.  En  Phoeide,  l'BeUam,  et  le  Cilhxron 
eu  Béotie. 

PaOMOKToniM.  iïympfurum,  Ampelui  Cana- 
ttrxum,  Patidium  et  OSneum,  en  Chalcidique;  — 
Sepiai  et  Tinxum,  en  Thessalie;  —  Artemùtvm 
et  Cetixum,  en  Eubée  seçlentrionale;  —  Anli- 
rhium,  en  Locride;  —  Aclium,  en  Acarnaoie;  — 
Amphipagiu,  au  sud  de  111e  de  Corcyre :  Leucate, 
au  sud  de  l'Ile  de  ce  nom,  connu  dans  la  légende 
de  Sapho.  > 

DÉTBon.  L'£ur<|HW,  entre  l'Eubée  et  la  Béolie. 

ÏIHS,  GOLFis.  Mer  ^0xuni,  qui  Forme  les  golfes: 
Strymonittt,  SingUicut ,  Toronoïctw  et  Thermoï- 


,  Pagatmti,  Maliatvit ,   EuhiHetu;  —  mer  la- 

im,  qui  forme  :  1'  le  golfs  Corinlhïociu,  lequel 
forme  i  son  leur  les  golfes:  Criaxu*  etiltyoniut; 

Ics  golfes  :  Ambratitu  et  Thetprotiia. 

iLSS.  Dans  la  mer  Egée,  les  (les  :  Hoionettu,  SciOr 
tKui,  Pepar«lhui,  Sq/rat  et  VEvi>xa;  —  dans  la 
mer  Ionienne,  Corttjra,  Paxui ,  Lettcai,  Taphoi, 
Camoi,  qui  sont  les  lies  Ioniennes  septentrionales. 

DeriLi.  Les  Therjnopylx,  confins  de  la  Thessa- 
lie et  de  la  Locride. 

Fleuves  et  Lacs.  Les  fleuves  :  Strymon,  Bchedo- 
rvt.Axiui,  Rhadiat,  Haiiaemon,  et  tes  lacs  BoÂe 
et  Bfflom'iBi,  en  Macédoine;  —  en  Thessalie,  le 
Peneta,  grossi  de  l'furopiu,  de  VEnipetu,  du  Fa- 
mina,  de  i'OnoJAonu»  et  de  VApidanut,  traierse 
la  vallée  de  Tempe,  et  reçoit  l'écoulement  des  lacs 
Heiionit  el  Soebif;  le  Sperchiut  qui  se  jette  dans  le 
golfe  Hallaque;  —  en  Phoeide  et  en  Béotie,  le  Ce- 
phùiuiquisej^ettedansleluc  Copaii  et  a  un  écoule- 
ment souterrain  dans  la  mer  Egée  ;  ï'Aioptu  qui  se 
ielle  également  dans  celte  mer;  le  Permetrat,  dans 
le  Roire  de  Corinthe  :  —  VEtenia  et  l'Achelo^,  en 
Eolie  et  en  Acarnanie,  et  qui  se  jettent  dans  la  mer 
Ionienne;  —  VAraelitut  et  le  Charndrui,  en  Ëpira, 
qui  se  jetlenl  dans  le  goifa  d'Ambraele;  —  l'Acbèron, 
grossi  du  Cocplia,  et  gui  se  jette  dans  la  mer 
'-"' linsi  quel'iou*. 

3' ToFOORiPBlI   BiSTOHlODE. 

ns  divisé  !a  Grèce  du  nord ,  suivant  l'u- 
in  certain  nombre  de  contrées  dont  lei 
ivent,  peodaat  toute  son  histoire,  auL 
Lts  politiques  et  qui  ont  servi  k  désigner, 
ram  ii  peu  près,  la  même  étendue  d« 
:  Uacédoine,  Cpire,  Thessalie,  elc.  Ces  con- 

trennent  un  certain  nombre  de  subdivi- 
;ment  permanentes.  En  rappelant  ici  let 
unes  et  les  autres ,  nous  y  ajouterons  les  noms  dei 
villes  historiques  les  plus  importantes. 

Mais  un  élismeal  non  moins  flie  i^ns  l'histoire 
grecque  et  qui  nous  permet  d'établir  une  autre 
sorte  lie  division,  c'est  l'élément  ethnographique, 

Kur  ce  qui  concerne  du  moins  les  paya  occupés  par 
,  diveisefl  familles  helléniques  :  Borieru,  loweiu, 
iûlùnt,  AcMeni.  On  sait,  en  effet,  que  depuis 
Vîtrivifi  des  Dgriens  dans  le  Péloponfcse,  révolution 


Ionienne,  i 


changemi 


pays: 
tréea  <: 


SOS 
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qui  eut  Iho  ver»  1104,  ces  ramilles  furent  i  peus 
pr^s  dé BDitivnBeni' établies. 

Lç»  Pèlagei,  réfugiés  en  Epire,  dans  une  partie 
de  la  Thessalie  et  en  Arcwlie,  s'y  étaient  mêlés 
aux  Heltânefi.  (Voy.  jrauT  l'ettiQograptue  les  daui 
canes  de  Gr^ce.) 

Les  Éntiftu  domiDireiM  prin«i paiement  dans 
l'Heltada,  l'Aoantanie.  l'Elolie,  les  Loorides,  la  Pho- 
cide,  la  Béolia,  les  Iles  de  Cepfta(*nin , de  Zatyn- 
thui  el  d'Ilhata,  llUide  si  unetpartie  de  h  The^^alLe. 

l«s  Janinu-,'*»  Altiiiue,  an  Eub^e,  clnns  les  liée 
Ile  la  imr  Égie,  àma  la  Chaloidiqne  et  airr  les  «Omb 
de  la  Thrace. 

Les  Dnrient,  eu  Doride.  an  Argolide,  en  Lecoiiie 
el  en  Mes^nie,  dans  1rs  11p?  du  fçulfe  Saroniquc, 
en  Corinthie,  bu  Mé^faride,  en  SicYonie  et  dans  les 
lies  Ionienne»  seplenlrionales  :  Corcyra,  Paxos, 
Lrutat.  Tapkos,  ainsi  qu'i  Cytk*Ta,  /(j/drcn,  Tïpo- 
renut,  Kélnt,  thera.  l'Ile  de  Crête,  l'Ambracie. 

Lrs  Acfv'mi,  en  Actiale. 

HuciDonis.  Cette  contrée  comprenait  plusieurs 
districts  :  la  jrtvdoni'a  avec  U  Bùaitia ,  où  l'on 
Uauvail  ÀtMtmtit.  ApoUimta-Xygdonia,  Thfrma; 
plus  tard  Thlaalontce,  port  très-imprirlaot ;  — 
L'£imtlhta  avec  la  Botlioea;  villes  :  PeÙa,  capitale 
de  la  Macédoine;  ^j.rf  oh  Edrsia,  Cilium,  flrr- 
rhnea,  Mtthone,  Pydna,  taules  deui  célèbres  dans 
les  guerres  de  Macédoine  (deui  victoires  des  Ho- 
mains  à  Pydna,  168,  U8)  ;  —  U  Pieria,  villes  : 
Dium,  Pftra,  Herai:tmrn.T.ibethrinm;  —  ITor-' 
d.ra,  villes  :  CeiU,  Mieza;  —  VElimiolis,  ville  : 
Elt'ma.  —  Rots  du  cadre  de  la  carte ,  te  trouvaiviit 
encore  en  Macédoim  :  VOrtttit,  la  Lynttiiii,  h 
"Pelagonia  et  la  Faonia. 

LaTnniiCB,  qui  commentait  au  Strynum  et  i  la 
Tille  û'Àmphipotà ,  est  hors  du  cadre  de  aette 
carte.  (Voy.  Vampire  d'Alanodre.) 

là  CnALCiDious,  qui  rut  conquise  par  Philippe, 
n'appartenait,  ni  elrnioffraphiquement  ni  poUtique- 
nant,  i  la  Uaoàloine.  Ce  riahe  pays  était  entière- 
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3  villes  célébrée  de  Slooimi,  patrie  d'A- 

TistoiP.;  Siralonicea,  ÀMniui,  ApoUonia-ChiiUiiHer, 
Anti^oitio  el  Olynfhiu,  la  plus  célèbre;  —  et  î-des 
trois  pi'ninsules  d'>l(l«,  avec  les  villes  de  Pium,  de 
Cbaradr/c,  de  Thuitui:  —  de  SUKonia,  où  étaient 
Toronc  alSingui;  —  cl  enfin  de  PaUene,  où  élait 
Poiid,ra,  spule  ville  dorienne  de  cette  région  qui. 

Elus  lard,  devint  le  célùbre  port  de  Cattandrat, 
donc,  Agi,  Neapolû. 

La  TuuBAua  a  toujours  été  divisée  en  aii  gionde 
ilislricta  et  doui:  petits. 

!•  Lu  Perrhirbvi  ,  villes  :  Atoria,  BoHtAe, 
Otbonon . 'fininuf,  Malltta,  Phalanna,  loutes  ce 
l^br«s  dans  les  guerres  de  Boiae  contre  la  Uaué- 
doina. 

1°  L'Hetliieolis,  villes  ;  Gomphi,  Trieea,  connaes 
dans  les  mêmes  guerres. 

3"  La  Felnigiolis,  villes  :  Lariiia,  dont  le  nom 
révèle^  eomatecslui  du  diitrlcl,  une  occupation 
■pmiLfg\q\K;<lgrton,  AtroK  ,  Seoutut,  près  de  la- 
quelle rtt  le  champ  de  baSille  rie  Cynatctphalx 
(où  T.  Duinotius  Plaminlnus  fui  vainqueur  de  Phi* 
lippe  III,  197);  Cranon,  célèbre  dans  les  guerres 
de  Hflcédoiae  et  de  Gnce,  ainsi  que   Pturtr  el 

V  La  irmiiHfa,  où  l'on  trouve  l'ancienne  iftlt- 
boêa  dePhiioclète,  ranciennc  f»IC(U  de  Jason, pK's 
de  laquelle  on  oonitruliit  le  célèbre  port  de  Uwne- 
(Fûu,  sousla  dernière  dynanlie  macédonienne. 

ft°  La  ThMioIiolti,  qui  rentlirmait  Mrlrapolà  et 
Pharmlm,  OÙ  César  défit  Praupée  (4R  avant  J.  i:.). 

6*  La  FlUhioHij  où  l'on  voyait  Thaumaci,  Pte- 
jnim,  BeMntu,  Phoian  «t  Lamia,  gui  a  donné 


on  nom  1  la  guerre  que  les  Athénlans  n 
contre  AnlipMsr. 

Las  4su)i  ,paiiu  diatiiola  étalant  eotinné*  par  les 
monta  Olryt,  au  nord.,  el  VOSIa,  au  sud.  C'é- 
taient le,)4yB  des  Xniana,  avec  H^ata  Muroa- 
pitale  «t  le.pa^  de  XUû  ou  de  Troebitua.,  twe 
les  villesd'^tUie^.  de  jyo«Mi«td'lftra<iM,Mla 
(«npie  amphyeHonniqtte  da  Tk^rmofn/lae. 

X^PTiR  était  dtvhée  m  dix  réglons  ou  diititeb. 

J'  L'AmatUis,  viUas  :  Avion  et  Orieum  («leidMt 
le  cadre  de  la  carte). 

T  L'iMnAMM,  villes  :  Owufitalùm,  ArgiriH». 

3*  La  'CftmmAi,  villas  :  Thanice,  On^mm, 
l'ancienne  Bulhrotvm  at  .TlMtuii^. 


fi°  La  Tymphaka,  vîBe»  :  rramp^,  ■BWhm, 
£ginium. 

Ë'  La  Moiottii,  villes  :  PoMorcni,  JtodotM,  une 
son  oracle  de  Jupiiac,  située  dane<im.otBlon  ap- 

[lelé  Hellopia. 


■gilhta  pour  capitale. 
8°  VAmbracia ,  pays  doricn ,  avec  la  trè»-iPlpo^ 
tante  .place  du  même  nom  qui  arrêta  longtemps 
les  Romains. 


r  ÀeamanI*.  Ge  pays,  étudié  avec  (Oin  par 
M.  Ueuiev,  compreBaii  les  villes  doriaDues  d'itnv- 
lorium,  de  FaL-ena,  àe  5oliuin,  et  le  village  célèbre 
d'Aclium  (31  avant  J.  C.) ,  put«  las  villes  de  Stm- 
(uf,  de  KelTOpnlU,  de  Limnxa,  de  TJ^/rmBi , d'£- 
ehinus  Pl  d'IÈniada:. 

VÉlolie  comprenatt  Itans  sa  partie  septen trio- 


Ion  glemps  les  boric 
IV'IopoaiM,  el  qui  ] 


a. pays  dorisoi  ville  -.■Oyii- 


à'Li  Lattidedu  nulonpeys  d«ft£Mr4M(H)M'*> 
ville'  :  Amphûto  et  NaupacUu. 

S'  La'locrW*  ipianèmfdùnnt,  en  formée- snlie  « 
mer,  le  mont  (Ela,  k  Callidrome  at  le  Cnéniis; 
ville.1  :  ThTonium,  CnemùUi.  Searphta  (où  Ke™' 
lus  Hacadouicus  fut  vainqueur  des  Grecs,  en  Wh 

G'  La  Lotride (ffontimiu ,  c^^itale,  Qpui;  viU* 
principale,  ^low. 

.V  La  Phocide,  villes  :  BliUa,  Ân^hiaea.  WW*^ 
avec  loa  oracle  elacH  jeui.pjlhiques;  Critia,  wr- 
rha,  Aniimra,  2>aulù. 

8"  U  Béotie, ,  ce  cliamp  ds  bataille  de  4a  GtM. 
où  nous  trouvons  Thtbx  avec  sa  oïladelle  P"™'' 
cienne,  la  Cadmma;  Charonea,  viotoire  de  Pni- 
lippc  sur  les  Grèce  (3381;  Oriltomenut,  violoireae 
Sylla  (se);  Goroium  et  ■flnW'ffiiu,  Isltaiiles  cslètiTe! 
au  temps  d'AgésilM  tt  de -Lysftodre ;  A*«r«,  P»"' 
d'HésioJe;  TÏiftpi^ ,  PJaljrj,  oéiêhres  au  tamçs 
lies, guerres  mêdiques  (419)  ;  ieuclro,  victoireû  n- 
pamLDondas  sur  Sparte  (371)  ;  Tonaffro ,  W»"*; 
guerre  du  Péloponèse  (426);  Aalû.  départ  OM 
Grecs  pont  Troie.  „    ^,„ 

T  LEvbée,  avec  les  villes  d'Orau,  dOf*»*' 
de  ChalcU,  très -importantes  au  temps  dos  Pie"^ 
de  Philippe  111  et  do  Persée  contre  tos  Romains,  " 
OÙ  le  roHe  Macédoine  avait  un  de  ses  arsenal 
{armammlorium)  ;  les  villes  i'Ertlria, rie  CaryiK^ 
et  de  ^orelftro,  victoire  de  PhocioD. 


GÉOQBAPEIE  ANCiraUŒ.  —  W  ». 
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11.    GRÈCE    MÉRIDIONALE. 

Cette  caiU  camprend  ÏÀllique,  tout  le  ^élopo-'. 
tièw  :  ii'est-â-dire  U  M4Boride,  la  Corùuhie,  la  Si- 
tyome,  VirgoUde,  la  Laeonie,  k  MaiinU,  l'^lide, 
VATMOie  et  lUdt«e,  «nflu  quelgu»  tla  ikat  Jii| 
)n«r  £(r^«,  et  les  ilii  iont«nn«i  méridional».         | 

GRÈCE    UÉRlfiJONALE.  | 

■  r*niw«fpL*H'»'ATa*i«B);' 


GftADJA    JNFEMOR. 


aud,  ciBDEf  4ur  ses  eAéee  Jos  goires  Laeonkut  et 
JfHMnwuuf;  la  mer  loniunt,  qui  ie  borne  i  l'ouest, 
ronoe,  sur  hs  câtes  occidentates,  les  golfes  Cijpotit- 

'ul  et  ComiuAtonu. 

iKh  :  DatK  la  mer  Êg6e  el  la  mer  Je  Mgrlot , 
uora  dea  limites  de-nôtre  csrte  :  les  f-Ve/adw,  dont 
let  principales  «ont  Jndros,  Nmios,  Paroi,  Deba, 


l'CeOOiUPHlE  PHTSIÇOE.  —  Orocbaphie.  I 

La  clla^lIe  gui  tiavanB  la  Grèce  supérieure  arec 

ses  DOmbreuseB  Tami&catione  se  proTonge  dans  tu. 

Grèce  tuÉridiODale  et  forme,  à  partir  du  CUhmron, 

de  m' systèmes  : 

r  Celui  de  TAttiqne,  l  l'est,  qui  rvnmlt  lesmonts 

Pomo,  les  sommets  du  PenuAait,  coiiqu  per  tes 

marbrea,  de  l'Bymtttut,  par  ses  abeilles,  du  Lati- 


s  le  Ptgeibis,  le  CM^dal- 

_.„..._ __  LycabtUtis   (pour  c«e  quatre 

derniers  voy.  la  carte  dn  •St^rmcÊnnia  AtlunaT,). 


l'^gàUui 


l  le  L 


Ce  syatimore  eipirar  au  cap  Sunivm. 

3°  Le  système  des  monts  du  Péléponèse  pénitre 
dans  fette  presqu'île  par  tiBRoaride,  la.  Corintiiie 
où  se  trouve  le  Geninia  et  l'^tiniin,  envoie  une 
ramificaliomerBleS.  E. ,  laquelle  expire  au  oap-Scyi- 
Ivmm;  ime  autre  vers  le  6.  S.  E.,t  qui,  emparant  1'Af> 
golide  de  l'AicadiG,  se  prolonge  jusqu.'^  l'extré- 
mité méridioDale  de  la  Laconie;  ou  y  trowre  le 
Lynettu,  au  N.  O.  d'Argos,  le  Paraon  et. le  Zona, 
à  l'£.de  S;»rte,at  la.  cbatue  se  lermine  au  r^ifn- 
tes.  Ud  troiiiène  -système ,  partant  de  l'iattime,  le 
développe  larçomenldans  l'&rcadie,  l'Adiaîe,  l'fuklc 
et  la  Uessénie,  et  oHtc  le  mont  C^Uene  AU  N.  E. 
derAccadie]  le  Chtlydorta,  leOnMIiu^l'^oanta,  au 
N.  de  cettiB  conlrie  ;  le  Lampe  et  le  LPoROCbiieM. 
contre-fort,  a'écartant  dans  le  dlrealion  du  N.  0.; 
en  Aebaie,  l'^iymonlAtu,  célèbre  dans  la  légende 
d'Hercule,  sur  la  limite  de  l'Arcadie>et  de  l'Elide; 
eu  Blidc,  le  .JVnUhe,.le  SmUti  el  le  PImM  -'-  "" 
licoQ  battit  Alaric  et  les  VisigoUe  en  401,  _ 
de  la  plaine  d'Olyinpie  (Ëlide].  Dans  l'intérieur 
même  de  l'Arcadie,  le  PenuUa,  lanlialne  du  M«na- 
lum,  si  connus  parla  poésie  bucolique  et  luLycaMs, 
au  S^O.i-strr  les.coillins  de  la  Uosesnie.  Dans  cette 
deroière  contrée  «e  .trouvent  les  sommets  histori- 
ques de  i'/TO  et  de  XUhomui,  célèbres  dans  les 
pierres  de  Uessénie,  au  8'  siècle  av.  l.  C.  EaRn  la 
cbalne  du   Tasgttu!,  qui  se  termine,  en  laconie, 

fir  le  promontoire  i-eewtntaa,  une  des  entrées  do 
Enfer.  Le  moni  EitUui,  dans  rtle  de  Zaoyntlie. 
Phomontoiees  :  Gtrxitm ,  au  -S.  de  l'Euliée,  Su- 
muntet  Zotter  aJi  S.  de  rAlliquo;Spir«uin  et  Sc^;^ 
l<eu«t  en  Argolide;  .Smdelxam  (qui  refut  son  Dom 
de  la  stïlue  d'Apollon  Delien,  jetée  dans  la  mer  par 
Ucnophanes,  géoéial  de  Uilbridate,  et  qui  Tut  re- 
cueilliesurce  point  du  rivage  de  la  Lacooie),  Ualea, 
Ontinnaihos  el  ToTiarinm,  également  en  Laconie; 
PlatanUtut.  dans  111e  de  Cjthère;  Aerilas cl  Plalo- 
nedet,  eu  Hessénie:  Ithtl^ts  et  CheUmalus,  en 
Elidei  Araxai  et  Bhiutn  eu  Achaie;  Iltraiùm  el 
llotmiat  en  Corintbie,  dans  le  çotte  de  Corinlhe. 
—  Bans  la  petite  oanedu.Submlcniuiniffieriar,  figu- 
rent les  promontoires  Àwwhialt,  sur  la  câte  de  l'At- 
tique,  cl  Cynwuntsur  celle  de  Salamine. 

Hbrs.  —  GoLFis.  La  mer.i£g«um  forme,  «ur  la 
câte  orientale  de  la  Oiice  :  )a  mer  Myrloum.  qui 
donne  naissance  1°  au  golfe  Saronicm,  pcoduiiai^^ 
lui-même  le  golfe  El«iumui  (voy.  la  ^'utinsniv», 
Athm.)  ;  f  le  golfe  Jrgoli"" 


os,  Striptuu 
a,  Hydrea, 


le  ■ferséa),  -JM^mi.    Belhina,  Hydr 
tiparmius,  ■  Boioixis . 

Bans  le  g^Ue  -SHroniTne,  ftitomma,  icomonalisée 
par  la  viotoire  nav.  des  Orecs  sur  Xerxès,  oc  4H), 
avec  les  petits  tists  de  Piythalia,  oii  Aristide  com- 
battit dans  cette  journée,  et  des  Pharmactusie,  où 
César  fut  pris  par  les  pirates  (voy.  la  orls  du  Sub- 
mœmum  Àikea.y,  Mie  d'iEjinn,  rivale  d'Afliènes, 
et  celle  de'CtflauP<a,où  mourut  Démoatliènes en 323 ■ 
—  Dan3lamerMédiierranée,C!/(Aera,ct'lèbrepar5on 
culte  à  Vénus.  Thigatutsa  et  les  OEnmac,  sur  les 
cAles'dellenéme. — Dans  lamer.lonienite,  Spoele- 
n'a,  où  l'élite  de  la  noblesse  Spartiate  fut  prise  par 
les  Atbéniens  dans  la  guerre  du  Péloponêse  ;  Prote, 
les  Slrophadet,  où  la  tradition  poétique  plaçait  le» 
Harpyes  ;  Zacynlhus,  couverte  de  forêts  au  temps 
le  "Virgile  ;  Cephallenùt,  Khata,  royaume  d'L'Iysse; 
es  Eehinadel,à  l'embouchure  de  VAcheloùt. 

Fleuves,  iM£,  «mulis  :  —  Les  daui  CepMwus 
de  l'Atlique  ;  Iud  près  d'Athènes,  l'autre  près 
''Bleusis(voy.laaBrledu£ubinamû(m.AIJun.j:riJ>(- 
u,  ruisseau  eélèbre,présd'Athènes,41'0.1id.);rf- 
fUt(ltU(,daDsLegoUeArgoliiiue,prés  de  l'embouchure 
duquel  étaisnt  les  Maraude Lertia  (légende  d'Her- 
cule); le  Tonus,  VEuroUis,  dans  le  golfe  de  Lacooie; 
'    "        -j    dans  le  golfe  de  Messénie;  l'AJpJieai, 

__    l'Erymanlhus,   l'un  arrosant  la  plaine 

d'Olympic,  l'autre  célèbre  dans  la  légende  d'Her- 
cule, le  Peneus,  tous  trois  en  Elidc;  le  Tient*,  le 
Glaueta,  le  Setimtt,  le  Baraitus  et  le  -Syi,  en 
Acbale.  —  Le  lac  Slgm^phalus,  sur  les  msSax  de 
l'Argolide  et  de  l'Arcadie,  au  nord. 

'T  TOPOGIUPIUE  BlSTOmeOE. 

(Vdt-  le  PlaB-eliaamvirinu  i'Athitti, 

Amcà  (Attique) .  —  La  population  a  été  longtemps 
divisée  en  //tffrframww,  habitants  des  parties  mon- 
tagneuses,'Paialùiu,  habitants  du  rivage  du  cété 
d'Athènes  surlout,et  Pidiéens,  habitants  de  la  plaine, 
principalement  au  N,  et  au  N.  E.  d'Rieusis  (voy-  Pe- 
dias  sur  la  carte),  Athetwr  (voy.  le  plan  et  le  Stib- 
moBiitHtt),  capitale  du  pays,  rattachée  A  ta  mer  par 
deiii  routes  et  de  longs  murs  construits  au  iv  siè- 
cle. Ces  ports  étaient  au  nombre  de  cinq.  Les  prin- 
cipauï  étaient  le  Pirratu  à  l'O.  et  riiaUreus  porttu 
à  l'E.;  deux  villes  s'étaient  formées  autour  de 
ces  ports.  Les  trois  autres  étaient  Phoroii,  près 
du  bourg  ThynW!r(a,Zca  et  Jfunyehiff, qui  étaient  des 
dépendances  duil'irée. 

Lesquartiersintérieurs  d'Athènes  étaient  la  Crra- 
micus,  où  étaient  le  Tmitple  de  Thésienie  Gymnase 
d'Hadritn  ;  le  IXomeia,  t  l'E.,  docit  les  dem  norles 
Diomea;  et  Worftaris  conduisaient,  l'une  au  Cyno- 
targt'  et  l'autre  au  Lyctvm,  si  connu  par  l'Ecole 
d'Arirtole  ou  péripatéticienne;  Affra;  on  se  trou- 
vait le  Stade;  au  sud,  Limnœ,  le  Colyttus,  ou 
Éiail  le  *"*«"",  "'  Is  *''''*j  '^°"'  •*  ^''^  laie«it 


;r  Méditerranée,  qui  borne  le  PclopoDèse  ^     ronlie  ^  ^  villeilMWt 


'f^le~Céramîquo  à  l'O.  et 
l*"^j  tribune  avec  lApora 


;  ieairûionidie,  qui  rejoi- 
placê  publique.  Au 
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1*  VAeropolit  avec  Ira  Prom/ltcx  et  le  Partheiunt 
ou  Umple  à'Àthena  (Uinerve). 

3°  14  CydathtnaMm,  où  te  Toî&irat  VOdeum,  le 
thiâlrt  de  Bactiau,  nouvellement  dicouTort,  le 
thi&tre  ou  Odéon  d'Hérod»  AUicut.  Au  pied  da  Vk- 
cropole,auN.elt  ro.. étaient  r<4r^opaf«,rjnaMUTn 
et  le  Pr^tanie-  Sous  les  mui«  d'Athènes  étaient  en- 
core  le*  Jardirudf  fUM(Umi>  ail  H.  0.,ï  l'extrémité 
du  CÂwnioue,  et  si  célèbres  par  l'enseiitneinent 
de  Platon;  le  bourg  de  CoUme  (Icdende  d'Œdipe),  et 
la  via  tuera  Eleunna.  qui  coQiluisail  k  Éleutù,  ville 
célèbre  par  le  culte  de  Dtmettt  (Cérê>l  et  ses  fa- 
jneuï  myslèren.  On  trouvait  encore  près  d'Atliènes 
les  bourgs  ù'Àcliartue,  SAnaphlyttyu,  de  ProboHa- 
Ihux,  de  rhria,  de  £rauron,  de  empira,  de  Pat- 
lene,  de  Cy/hm«,  de  Ctphitia,  de  *oroJhon,  vic- 
toire des  Athéniens  sur  les  Perses,  490,  la 
forteresse  de  Dueiia  au  nord  d'Atbènes,  et.  dans  la 
région  scpteolriooale .  le  petit  port  d'Orojnu,  lei 
bourgs  de  Ptaphù,  Rharnnut,  Àpkidna,  Tricory- 
thut. 

Dans  l'Ile  de  Salami  ne,  deuivillet  dumémenom. 
Solumina  Noi-a  et  Saiamina  Feitu,  l'Ancienne  et  la 
Nouvelle.  Dans  l'Ile   d'Ëgioe  élût   la  capitale  du 

Hioitua  (Uegaride)  :  HEgari,  capil-,  avec  ui  , 
sur  le  golte  Saronique  et  un  autre  sur  le  golte  de 
Corinthe  :  Pagae  et  Ettutiterx. 

CoRiNTBDB  (CorinibiG),  ville  de  ron'nIfiiM  et  son 
territoire,  la  ville  la  mieux  située  de  la  Grèce  sur 
l'islhme  de  ce  nom  el  une  des  trois  qu'on  appelait, 
au  tempsdc  Philippe  111,  »  CumpedMCr.fHa;",  avec 
une  citadelle,  AerocorinthMs,  qui  succomba  la  der- 
nière dans  la  lutte  contre  les  Romains,  146:  deui 
ports;  l'un,  COKhrex,  sur  le  golte  Saronique;  1  autre, 
lachaum^  sur  le  golfe  de  CorintLe.  C'est  i  l'iitbme 
que  se  célébraient  les  jeuiisthmiques,  où  Flamininus 
proclama  la  Grèce  libre,  196.  Aux  i>oftes  de  la  ville 
t  l'endroit  appelé  f^coptlra,  où  Uetellus 


n  Grèce,  US. 


porta  sa  dernière 

SicTOK.  LaSicyonie  n'a ._..  „...  . 
marquable  que  sa  capitale  Sic\ion,  pali 
tuodaleur  de  la  ligue  Achéenne. 

AcsAiA,  pays  appelé  originairement  £ghiaii 
occupé  par  les  Ioniens,  avant  l'arrivée  des  Achéeus 
chassés  parlesDoriensdel'ArgolideetdelaLaconie 
et  qui  donnèrent  leur  nom  i  ce  pays.  Dans  la  der- 
nière période  de  l'histoire  grecque,  l'Acbale  devint 
le  foyer  de  la  ligue  Achéeonc.  13  villes  confédérées 
formèrent  le  premier  noyau  de  cette  ligue  natio- 
nale :  Dyme,  Olaïui,  Palnr,  Leonlium.  Mgium, 
Helite,  Cetynia,  Bura,  £gx,  jEgira,  Pellette  et  Tri- 
txa,  parmi  lesquelles,  Xgittm  et  Polro;  exercèrent 
une  sorte  de  prépondérance.  Les  autres  villes  à  ci- 
ter en  Acbale  étaient  :  Ph^nx,  Erineoi,  Botina, 
Pkarx,  TtiUhea. 

Elis  (Slide).  Ce  pays  fertiie,  occupé  par  les  £o- 
liens,  et  adonné  &  la  culture,  ait,  dans  les  derniers 
temps,  le  pourvoyeur  du  Peloponèse.  Il  se  divisait 

lia,  au  S.  —  Dans  la  première  de  ces  régions 
étaient  :  Elit,  Vyriuntt'um,  CiiUent,Hirmina,  Ephgra 
et  Salmonc;  dans  la  Piiolii,  on  trouvait  Olympia, 
si  célèbre  par  ses  jeux,  institués  par  Hercule,  près 
de  l'ancienoe  Pisa,  Lesirini,  Dyipontium, 

Dans  la  Tripbylie  étaient  une  des  deui  Pyloi 
(vov.  plus  bas,  en  Messénîe,  la  Pylos  de  Neslur], 
Sciltui,  PKriia,  jphriitm,  Chalcù,  Samût,  Eptum, 
Leprnim,  Pyrgi,  Phigalia, 

Uessehu  fMessénie),  pays  montagneux  et  assez 
aride,  occupé  par  lesËoliens,  puis  par  lesDorlens; 
MettaUj  sa  capitale,  ne  fut  fondée  qu'assez  lard  et 
n'eut  d'importance  que  pendant  le  dernier  i^e  de 
la  Grèce.  Les  forteresses  Jm  et  Jlhom«,  ainsi  qi" 
Slmucloro»  el  D(racum,50nt  célèbresdans  les  gui 
rcs  de  Mettinie  contre  Sparte  (vui*  siècle);  Pylat 


est  l'ancienne  capitale  de  Nestor;  le*  autres  villes 
sont  ;  Dorwra,  Judanto,  Cyfariuix,  Methânt, 
Aiiiu,  Colonida,  Corant,  nurxa,  Pherx,  Gemta, 

A  (Laconie],  pays  occupé  par  les  Achéens, 
les  Doriens,  eut  pour  capitale  Sparla  ou 
.on;  villes  principales  :  ^mycfcr,  Fharù, 
Croeex,  GeronthTX,  Seltana,  victoire  de  la  ligue 
Achèenne  et  d'Aniigone  Doson  sur  Sparte  (îîî); 
Pellana.MeiiJF,  Srlinu*.  dans  l'inlérieur;  OEtylat, 
CxnepoUi,  Mena,  Teuthrone,  GyUiium,  port  prin- 
cipal de  Sparte  ;  Htlot,  dont  les  habitants  révoltés 

—  ■ furent   les  premiers    hiloles;     '— '- 

pariuùe,  Boea,  Sida,   ^ndoui 
01,  sur  la  cèle  ;  Thigrta,  Pratix ,     , 
Cynuria,  contrée  maritime  du  N.  E.  de  la  La- 

AauniA  (Arcadie),  pays  montagneux  da  centre, 

I  les  Pelages  se  réfugièrent  et  demeurèrent  après 

iccupatiun  de  la  Grèce  par  lesHellènes.  Ilcompre- 

lil  lUionio  au  nord,  la  Mxnalia  au  centre,  la 

«nun'o  au  S.  O.,  et  la  Parrhatia  au  S.  Dans  la 

,  ■emière  de  tes  contrées,  il  faut  citer  les  villes  de 

CJKor,  Ptophit,  Luii,  Cynaetha,   Lycvria,  Oreho- 

menux,  Manlinea  Vetiti  et  jVova,  où  £paminondas, 

vainqueur  des  Spartiates,  fut  tué  (3G3)|  —  En  Ml- 

naiia: Mxnalum,  Iheipuia,  Tkiioa,  Dtpxa,  Lgtoo, 

Tegea  dont  les  habitants  furent  en  guerre  avec  les 

Spartiates,  foJlonlium;  —  en   Cynurta  .-  Merxa, 

MtUcnXj  Aliphera,  Gortyt;  —  en  Porrfiatia:  Mt- 

galapoltt,     dont    l'impcrtance    date    de    I époque 

d'Ëpaminondas   et    qui   fut  la  patrie  de    Polybe, 

Hxmonix,  Oreitxum,  PhalxHx. 

Aboolis  (Argoliile).  Ce  pays,  occupé  par  le> 
Achéens,  puis  par  les  Donens,  comptait  comine 
villes:  Pfili'u*  (Phlionte),  Cieonx  el  Ntmea,  »u 
nord,  célèbre  par  les  jeui  némèens  institués  par  les 
lepl  rfte/i  se  rendant  au  siège  de  Thi'bes;  auN.,Or- 
nex,  Samintut,  Lyreea,  Oenoe,  Myctnx,  cap.  d'Aga- 
memnon,  Kidea.aucenlrc;  .irooi,  ïïrvnr,  Cenchreo, 
Lema,  Myiix,  Elxtu,  Naupiia,  Aiine,  £io»et,ta 
S.  Enfin  è  l'E.,  dans  la  presqulle  i  laquelle  on 
donnait  le  nom  d'-lcJ*,  étaient  :  Epidauriut  avec 
son  oracle  d'Esculape,  Lttta,  Mithatia,  Troatn, 
Uermione,  Haliee. 

Dans  les  lies,  tes  capitales  portaient  communé- 
ment le  nom  de  l'tle  ;  i  CephaUenia  toutefois  les 
villes  étaient  :  Same,  Gram,  Proni,  Pale,  port; 
et  à  bhaea,  Alaltommx. 

m«B(c«  uacicMM  de  la  «li4«e  fm^rir 
le»  llla^BWlrea. 

DiDB  la  pr»niitre  coliiDne  da  ctûffres,  sont  aipiïméei 
iBi  dtsusccs  en  mill»  d'après  te>  nieilleuret  Mliions  tel 
Ilinér-lre»  ;  dan»  la  necinde,  *oni  eipi  im^ea  IM  reciifiei- 
lioni  ■pprDiimaliveB,  lorsque  lea  meiuna  danntea    F' 


L'Itinéraire  d'Antonin  âonne  les  routes  et  sla- 


ITDieRUBe    D'AnTONIH. 

DeBrindes  (Italie),  on    traversait  la  mer    pour 
se  rendre  à  Aulona. 

Hani.  Lleni  modernes  CBrres-  nil-  ■""' 

pondanla.  lea.  reci. 
Aulona,                 Valone. 

Ad  Acroceronia,     Drimades.  33 

Phnnin,                 Pheniki   (ruines).  41 

BiUhrotum,             Buthrinto.  b6    '" 

Gtycit  limen.           Port  Olykys.  30    M 
Aciia,  Nicopoiù,     RuinesauN.dePrevesa.    !0 

Acheloùi  pam.,       Aspro-Potamo.  M    ]° 
Evenui,  id. 


Fi'^ari.  11. 


50    M 


Phod*', 
Thapijt, 

àthenje, 

ThJba,' 
Chaku, 
Opui, 
DemttrioM, 

Btrrhtta, 

Thaiolontea, 

Mellûurgin, 


Edaia, 
PeUa, 

netialoniee, 
Mettûiir^in, 


GÉOGRAPHIE  ANaENHE.  - 

Li«ni  modema  cornu-  mil-  mei 

poiiduu.  1*1.  na 

Cartri.  40 

Konko-Lilha.  40    31 

Tbespies  (ruioes).  40  '  31 

Hégaie.  40    3! 
riiiD«3d'E1e<ui9,Lepsiiia    13 

Athènes.  13 

Oropo.  44    3< 

Thèbes,  Tbiva.  36    2i 

Negrepont,  li^ripos.  î4 

OpODto  (ruines).  4B    3: 

Démélrlade.  14    S 

Jenitlicber.  44    3 

SUndia.  J4    4 

Cataphrygium.  .    19 

Veria.  n    2 

SaloDi<|ue.  SI     4 

Kilisseli.  11 


(SD  Uacédoinc),  Vodina. 

Alkbkilissia. 

Salon  iaue. 


De  Dyrraehium  au  Pire*  d'Athènes. 
Genttii,  Scombi,  fl. 

Apnw,  ft.,  Ergent. 

ApoUonia.  PoUiDi. 


Phanice, 
Buihrotum, 
Ad  Dianam, 
Glyeyt  Umen, 
Àctia,  NUopoKi, 
Dioryctvt, 

Acheioùi,  a., 
Swniu,  11., 
Colydon, 


ValoQC.  16 

Drinuidez.  33 

Pbeoiki  (ruines).  41 

Butrinto.  S6 

Port  Gljkys.  13 

Ruines  auM.dePrevesa    10 
Ruines  en  Tace  de  S>*- 

Maure.  30 

Ruines  prisdeKandili.    10 
'  -iro-Potamo.  34 

10 
10 


fX 


Evanthia, 

Antityra. 

Crùta. 

Pag», 

Mkutii', 
Alhenx, 


lans,  n 
Ruines. 

Ruines  près  di 

tiraki. 


Amantia, 
BadriaiùpolU, 
Elxm, 
Buckttium  (1J, 
Aftia,NicopoU*, 


D'Apoihmie  à  ^lium. 
Près  de  Mivitza. 
f^KO-Epiacopi. 


Solnikla. 
Ruines. 


Sabaiium, 
Battra, 


D'Aetium  à  ntauUonica, 

Larisse. 

Pris  du  pont  de  Bacrina 

nu  la  Saiambria. 
Près  de  Nosiva, 
Siaodia, 
Khateri. 


Arali, 
Berrhaa, 
PtUa, 
TheisaUmiee, 


Cranon, 
Fixera, 
ThapMon, 
Thtrmopjih!, 

ElaUa,    ' 
Chxronea, 
CuTonta, 
Platmx, 


Itthmvt, 

Corinthut, 

Lechavm, 

Sicj/on, 
JEu^a, 
£gium, 
Patrx, 

CylUnt, 

Elu, 

Otynipia, 

Samia, 

Cyparuta, 

Pyïni, 

Milhone, 

Httsene, 

Latedfemon, 

Gylhium, 

Trajeçtia, 


Vronmeri. 

Lephtehkori. 
Hillova. 

Allabkilissia.. 
Salonique . 


Tolebr. 

Armjros. 

Près  du  lac  Daoukli. 

Thermopïles. 

Pal«ocbora. 

Kaprena. 
Hasios  Joannis. 
Kokla. 


Isthme. 
Corinthe. 

Port  de  Corinthe  sur  le 
golfe  du  marne  nom. 
Tasilika. 

Pr#s  de  Mavra  iJtiiaiia. 
Vostiza. 
Patras. 

Hagios  KonslantiDOS. 
Prés  du  lac  Kotiki. 


PrËs  de  Kalvvia. 
Ruines  sur  le  Rouphia. 
Ruines  pris  duTorlKlidi 


Vieux  Navarin. 
PrisdeHodon. 

Apano  Havromati. 

PalKOcbori. 

Près  de  Haiathonisi. 

PrêidelapresquTloXïli 

PalEeo-Kasln). 

Pour  aller  i  Cjttièrc, 


CI«on», 

rtgea,' 

jr^nalum,  M., 
Megalopolù, 
Lacedtemon, 


De  Corinihut  à  Laeedxmon. 

Ruines  près  de  Kani- 

Kourtej» . 
Ruines  près  de  KouUO- 


Argos. 

Pris  de  Piali, 

M.  Apino-Kbrépi. 

Sinano. 

l'alsochori . 

Dt  Sycion  à  Argo». 


D'Olympia  d  Laadxmùn. 


:vGoo»^lc 


eéOORAPHŒ.  —  EXPUCâTION  DBS  CARTES. 


GA&TE   Ti"  10. 

EMPIRE    D'ALEXANDRE. 

(iMPEKItBJ   ALEXANDRT.) 


Pour  avoir  l'itinérairo  d'Alcxiiiulre  le  plus  com- 
plet, il  faul  suivra  pas  à  pas  Arricn.  C'est  son  r^ll 
qui  nous  servija  de  guiiie  principal  dans  le  tableau 
suivanl,  Inditprant  toutes  Im  éLipcs  du  conquérant, 

33j.  Expf^riiTiON  coNTiB  LES  Timtces  :  Alci.  part 
à'Amphipotii,  tai<!9e  i  gauclkc  Phïiipprt  elVOfbaut , 
traverse  le  JVexitM  et  arrive,  le  ](>■  jour,  au  m"»! 
Hxniui,  où  les  Throcei  wot  battus.  —  EipEdetion 


sont  battus  sur  les  bords  de  ce  neuve  (au  delà  da 
l'Istcr  sont  des  nations  Celtiques,  vers  sa  source, 
puis  les  Quades,  les  Harcomans,  une  tribu  desSar- 
mat^s  et  les  Scythes).  —  Expëoition  contre  les 
GKtrs,  sur  les  bords  de  l'hter;  leur  vill?,  situte  i 
24  stades  (1  lieue)  du  fleuve,  est  prise  ;  ils  se  reti- 
rent dans  les  dèsprls,  au  delà  de  fhltr.  —  Eipftoi- 
TiON  :»MHELEsTAtL.ANTnNs:Alei.  sediriBe,parle 
pays  des  Agriants,  ses  allite,  et  des  Péoniens  (au 
n.-O.  de  la  Haeédoine),  vers  les  Taulantimi  et  les 
AuUrini^f  (àrE.del'IUyriej.LechcfdesAgrlaaesdé- 
line  Alez.desJufartol»,  enlesallaquaot  cbezeui. 
Alex,  marche  le  long  de  VErigone  [afil,  de  VAxiut) 
et  arrive  à  la  v.  de  PîUion,  où  était  Clitus.  tbe( 
des  Taulaniiens.  Alex,  campe  sur  les  bords 
l'Eordaique.  Victoire  sur  Clitus.  —  Eip£diti<->k  ; 
ThSbes  ;  Thibes  se  révolte;  Alei.  franchit  VEnrd^e 
et  VEiymiolit,  les  rochers  de  Slymphée  H  de  Paria, 
et,  le  7'  jour,  il  tombe  à  Feltene,  en  Thessalie  :  6 
jourï  après,  il  entre  en  Bioiie,  marche  sur  On- 
ehetu  et  campe  sous  les  mura  de  TMbes,  près  du 
Bow-iaer^d'Jotaï,-  wc  de  TMba-,  retour  en  "" 
cèdoine, 

334.  EipEmTio:<  w  Asie  :  dépari  de  Pella  avec 
3.^^  OOQ  b.  (Autipator  s  le  gouveroement  de  la  Macé- 
doine) ;  Alexandre  mit  le  lac  Cercina,  vers  Amphi- 
polis  et  le  Strymon,  qu'il  traverse,  franchit  le 
nioni  Pangét,  pasc?  par  Abdère,  Maronit,  villes 
grecques  de  la  cr^tc,  passe  17fé(n-f,  gagne,  par 
la  Pilique,  le  Xéta»,  qu'il  traverse,  et  arri—  '- 
Sulos,  sur  i'Hdktpont   le  20*  jour  après  soi 

S  art  de  la  Uacédoine.  Alei.  lacriRe  sur  le  tombeau 
e  Protésilas,  k  Etéonle.  l'arménion  fait  passer 
t'armée  «atre  SMoi  et  ibydot  sur  160  trirèmes  el 

Îuelques  autres  bitimeots  de  transport.  Alexandre, 
e  sa  personne,  traverfe  le  détroit,  d'EUottU  au 
port  dit  des  Creei  ou  des  Achèem. 

D'Abtoos  a  GOHDiDH  :  autels  dressés  sur  le  rivage 
par  Alex,  à  Jupiter,  à  Minerve,  t  Hercule.  —  Alex. 
va  seul  à  Troit  et  «acrlfie  &  Pallas.  II  rejoint  l'armée 
à^rùbe.-illaissederrière  lui  Prreole  et  Lamptaque, 
campe  sur  les  rives  de  Protaetion  (qui  a  sa  lonrtc 
au  monl  Ida  et  se  jette  dans  la  Propond'dc)  ;    il 

Sas^e  par  Colone  et  arrive  &  HermoU.  —  Victoire 
'Alex,  sur  UemnoD  de  Rhodes,  sur  les  bon^  du 
GHiNiQUE  [petit  ruisseau  qui  se  jette  dans  la  Pro- 
poûtide),  Alex,  nomme  le  satrape  de  la  provi  — 
—  Parmènion  s'empare  de  DateyUum.  —  i 
marche  sur  Sarda,  qui  se  soumet,  alors  qu 
conquérant  était  encore  campé  lur  l'Htrm^,  à  20 
stades  au  N.de  la  ville;  il  accorde  li  liberté  et  l'au- 
tonomie à  Sardts  et  à  la  Lydie,  mais  il  occupe  la 


gner  une  place  eiacie. 


cilailelle,  très-rorlifièe,  fait  percevoir  les  impSts  et 
nomme  l'H  eatiufb  pour  administrer  le  pays  ; 
c'élali  proprement  le  lystème,  très-doux,  de  la  do- 
mination persane  qui  se  poursuivait  sous  un  roi 
ec.  —  Quatre  jours  après,  Alex,  est  i  Éphite, 
I  il  rétablit  le  gouvernement  populaire.  —  Le» 
pûtes  de  Magnéii«  et  de  TnUa  ollrent  ces  villes, 
ex.  ï  envoie  Parmènion;  —  il  euroîc  Alcimale 
dans  les  autres  villes  d'Eolie  et  d'Ionie  :  partout  le 
gouvernement  populaire  est  substitué  i  l'oligarchie; 
—  Alei.  marche  vers  MUH,  dont  il  fait  le  siège.  La 
flotte  grecque  occupe  l'Ile  de  lad«,  en  face  de  la  v. 
La  flotte  persane  «e  relire  au  prom.  de  Ifucnle,' 
Hilet  est  pris?,  ainsi  que  toutes  les  villes  siluéct 
entre  cetle  dernière  cité  et  Halitamaat,  qui  fut 
défendue  par  Uemnon  de  Rhodes;  Alex,  échoue  m 
siège  de  Mgnde  et  continue  celui  d'HalicannuK, 
qui  est  prise  et  rasée.  Alex,  lais-e  en  Carie  30SO  t. 
et  part  pour  la  Lycie.  11  donne  le  gouvernement  de 
la  Carie  à  Ada,  reine  du  pap,  qui  lui  avait  livré 

333.  Alex,  marche  veii  la  lycie,  prend  dteMSt 
Hmamt,  v.  f,;  —  Tdmiwtuse  rend;— Alex,  passe 
le  Xante;  —  Pinoro,  lonHu,  Patara  et  3G  autn' 
villee  sa  soumettent  ;  —  11  s'avance  vtts  le  pays  de 
JftJvad;;  PhoipUi  mvoie  la  Boumissiou;  —  Aks. 
traverse  ce  pays;  i!  envoie  une  partie  de  «on  aiwiée 
vers  Perge  par  les  aontBgnw  et  suit  lui-inime  iks 
déSIés  du  monl  CUwtox,  impraticable  xmi  las  tests 
du  midi.  —  AtpauUu  envoie  sa  (onmistion  et  «1 
imposée  A  !iO  lat.,  mais  nempte  de  garaiNn;  — 
Alex,  marche  vers  Side,  eolon.  de  Cumes,  el  y  met 
garnison;  —  il  se  dirige  lur  ^vlliuni,  v.  f.  dmt 
il  ne  s'empare  pas.  Il  gagne  Aspfadus,  qui  n'avait 
accompli  aucune  des  conditione.  Cette  vilte  ettsttute 
sur  un  rocher,  baigné  par  l'Eiirymédon;  eUc  se 
soumet  et  est  impgsi'e  au  double;  —  retourd'Atn. 
kPerge:  il  passe  en. Pisidio,  qui  faisait  pcrliecItR' 
même  de  la  Phrygie,  prend  Thermeisus,  leçoit  la 
soumission  de  Saïga  par  députalion,  s'empare  Ue 
Saiagaituf  et  arrive  en  Phrygie  prés  du  *»ro'V 
d'Atiagnf,  où  sont  des  mine.î  de  sel-gemme:  — 
CfUena  se  rend;  Alex,  y  laisae  garnison  el 'nomme 
Antioonb  satrape  de  f'miToiE.  —  Aiex.  »e  ronrlà 
Gontium,  sur  le  SangaiiiMs,  où  Parmènion  vient 
d'Ionie  Ee  rejoindre  ave;;  son  armée  ;  séjour  pnt- 
longé  à  Cordium.  nœud  gordien.  —  Départ  pour 
Anryre,  en  Calatie;  —  soumission  de  la  Paplila' 
gonie  par  dèputalion;  le  pays  est  rangé  sous  l'au- 
torité du  satrape  de  Phrygie  ;  —  soumission  de  la 
Cappadoce  ;  ce  pays,  situé  sur  les  deux  rives  du 
fleuve  Halyt,  est  placé  sous  un  nouveau  katiafs 
nominé  par  Aleiandre;  c'est  le  quatrième.  —  Alex. 
traverse  le  défllè  des  Pylet  ciliciennes,  lA  où  Cyriis 
le  jeune  avait  autrefois  établi  son  camp;  —  Alex, 
occupe  Tarie;  —  maladie  d'Alex,  au  Cj/dnut;  il 
envoie  Parmènion  pour  s'aaiurer  des  déniés  «utR 
la  Cilicie  et  la  Syrie.  —  En  un  jour,  il  gagne  An- 
ckialc,  où  Était  le  tombeau  de  Sardanapale,  Uiwe 
une  garnison  iSoJu,  et  impose  celte  v.  It  200  ta!.; 
il  réduit  les  Giliclens  dee  montagnes  on  sept  imirs 
et  revient  Â  Soies,  où  il  établit  la  défflo^iatic  l» 
apprend  que  Plolémée  et  Asandrc  ont  enlevé  b  <i- 
ladelle  d'Haï icamasse,  Hynde,  Caune,  'rhera,  Calh- 
polis,  Cos  el  le  Triopium,  et  quelnute  la  Carie  est 
soumise).  —  Philotas  est  envoyé  vers  le  fi,  Pinmi" 
el  la  Plaine  d'Alée;  lui-même,  ri^venu  à  Tarse,  il 
gagne  Magarie,  part  pour  Xallei ,  qu'il  exempte 
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des  Fortes  Aynanirjua,  défiles  qui 

ds  Syrie;  ~- Aiei.  franchit  les  âéfllés  Qe  la  Cilieic 
al  campe  jiris  de  MyHaniin.  —  Dïrius  franchit  le 
Pai  Amanique,  arrive  i  iuiu  et  s'avance^  le  lende- 
main, jusqu^ui  bords  duPtna  nu. — Viclmreil'Alei. 
sur  Darius,  à  Issus.  —  Darius  gagne  fhapiaque, 
sur  lEuphrale.  —  Alei.  nonnne  Memoon  Cerdtmss 
■ATBAFE  DE  c(lLfisYRiE(c'Bst  le&')  Ptpart pDurlaPbè- 
nîcie.-Le  roi  û'Àradvs  liTreàAlai,  l'JkdMrndui 
(Ruad] ,  Karathui,  t.  rictie  et  importante,  siiute 
sur  la  cflte,  en  face  de  l'Ile,  Mariammé  et  toutes 
les  V,  de  ses  filais;  —  Bibhi!  et  Sidon  se  soumel- 
lenl;  —  Alei.  commencD  le  siège  de  T«r. 

333.  Pendant  ce  siège,  Aleiajidre  fait  une  expé- 
dition rers  l'Arabie  jusqa'S  l'Antiliban;  il  revient 
à  Sillon  au  bout  de  11  jours,  —  Prise  de  Tyr  et 
destruction  de  la  Tille,  après  T  mois  de  siège  (30  000 
habitante  vendus  comme  esclaves).  —  Alei.  entre 
en  Palestine,  province  de  Snie,"  et  reçoit  la,  sou- 
mission de  toutes  les  Tilles  de  ce  p,ivs;  —  siège  e1 
priîc  de  Gaxa,  après  3  mois  de  siège".  — Alei.  entre 
en  Egyple  et  arrlTe  à  PéUite  en  ^  jours,  —  Le  sa- 
trape d'Egypte  fait  sa  soumission  ;  —  Alei.  met  une 
garnison  à  Pèluse.  fait  remonter  le  Nil  (branche 
Pélusiaque)  à  sa  ttotte  jusqu'à  Memphis  et  gagne 
lu!-m£me  Héliopolii  par  le  désert,  en  laissant  le 
neuve  â  sa  droite.  —  Il  descend  le  lleuie  (bcaacbe 
Canopique],  arrive  i  Canope  et  tourne  le  lac  Ma- 
reotu. 

331.  Fondation  d'JfcranSrfe  (voy,  la  carte  spé- 
ciale de  l'Egypte  ancienne  el  le  tableau  n"  S)  ;  — 
voyage  d'Alexandre  au  temple  lie  Jupfetr  Amman, 
i  travers  le  désert  de  Lydie,  —  Alex.  conRe  le  gou- 
Temeroent  de  l'Egypte  à  plusicurschefa,  -  frappé  de 
l'importance  de  ce  pays,  qu'il  crovall  dangereux  de 
mettre  dans  les  mains  d'un  seul  ■  (Arrien).  —  Il 
fait  jeter  des  ponts  sur  tous  les  bras  du  Nil,  et,  au 
pri:itempï,  part  de  Mempbispour  la  Phénicie,  11 
iHïlant  à  Tur  [ici  se  place  le  récit  de  Josèpbe  sur  le 
voyage  d'Alerandre  »  Jérusalem,  C'est  le  seul  écri- 
vain gui  en  (asse  ■mention),  —  li  gagne  Thapiaqui, 
stir  l'Èuphrate,  après  avnir  laissé  dans  la  Phénicie 
Céranns  de  Berroé  pour  y  recevoir  les  tributs, 
Philoiène  a  ia  même  commission  pour  l'Asie,  en 
degà  du  Taurui;  —  Aletandre  passe  l'Eunbrate  sur 
deux  ponts  avec  tonte  son  armée.  —  Il  savanceen 
Mésopotamie,  en  remontant  vers  le  nord,  ayant 
l'Eup^iralc  at'les  monts  d'Arménie  à  sa  gauche,  — 
Il  gagnele'T^e  et  passe  le  ReuTo.  —  !l  traverse 
■te,  ayant  le  Tigre  i  sa  droite,  I«e  montapnes 


Iriane,  des  Battritns,  des  SegdUns,  des  ■Baea.'fa- 
milles  des  Scythes  d'Asie,  indépendants  mats  alliés 
de  Darius,  tous  arcbers  i  cheval,  des  Arifchoces  avec 
des  InStens  montagnards ,  des  Ariens,  la  cawlerie 
des  Pariha,  des  Hyrcanieni  et  des  Tapyriena;  des 
Vides  avec  les  Cadusiens,  des  Àlbanitns  et  des  Sa- 
cciiniens,  des  habitants  des  rlvi^es  de  la  mer 
Krythrée,  des  Surieru,  des  !lsie>a,îes  Babyloniens, 
des  Sf  tarinipt»,  des  Carieni  (sans  doute  Carmanieni) , 
des  Cappadocrens,  des  Ccei^iyriens  et  des  Mésopola- 
miens;  15  éléphants  de  l'Inde.  —  Vkloire  d'^Alex, 
â.  Aubelle,  ou, 'mieux,  k  Gaugamfle,  bourgade  si- 
tuée à  600  stades  d'Artielle,  prës  du  (1.  Bmmade.— 
Alex,  poursuit  Darius,  passe  le  fl,  Lycui  el  arrive  à 
Arbelle.  —  Darius  se  retira  dans  les  montagnes  de 
laMéilie;  —  Alei.  marche  sur  Fadjfione,  qui  ouvre 
ses  porles,  —  Uazée  est  nommé  satrape  he  BAnv- 
lonie;  Asolépiodoni ,  chargé  du  retooTrement  de 
l'impât;  MIthrinès,  SATiiAPe  b'Aaiiei*TE; —  en  !0 

ionrs,  Alex,  parvient  àSiwe,  s'empare  de  50090  tal.; 
1  nomme  s^tbafe  uEScsiAnE  le  persan  Abultles;  — 
I!  envoie  Menés,  en  gualilé  de  satbape,  sur  lïs 
cAteh  db  iJnjciE,  de  Psésicrc  at  de  Sthie, 

330,  Aloi,  pan  de  Suse  avec  son  armée,  traferse 
le  Fatiiitjre  et  entre  dans  le  pays  des  Vxtent;^ 


Alex,  ^franahit  les  dèllléG  dee  Dxi«M  ,  défait  cette 
nation  et  lui  impose  un  tribut  aimuel  de  100  cher., 
580  bSios  de  charge  et  30000  têtes  de  bétail.  C'était 
un  peuple  nomade.  —  Alai,  arrive  aux  PorMc  Trr- 
tiques;  il  défait  le  satrape  Ariobïnane  et  entre  à 
Psriepolis,  où  il  s'empare  du  trésor  des  anciene 
rois;  il  nomme  Phrasaole  satrape  ce  la  Pessb.  — 
Alexandre  quitte  Pertêpalit  el  se  dirige  vers  la 
Mèdie,  à  travers  le  pays  des  Pardbuéniens,  dont  il 
s'empare,  nomu-aot  pour  batbape  de  PubètacUib, 
Oiathres.  —  Alexandre  gagne  Eitatane,  Il  envoie 
Parménion  en  Hyrcanie,  laisse  HarpaluB  ù  Eobaiane 
pour  y  garder  les  trésors  enlevés  à  Darius;  lui- 
même  se  iance  à  sa  poursuite.—  Le  II- jour,  11 
arrive  11  Hhojei;  élalilil  (}ijdaiès  sathape  »e 
MÉDiE  el  parvient  aux  Forits  C'oipintnej;  — de  14, 
il  enlre  en  Parthiène,  où  il  apprend  la  mort  de  Da- 
rius. —  Il  nomme  sA'riMPE  DE  Pjrthiène  et  iI'Bth- 
CANiE,  le  Partiie  Ammynape.  —  Alex,  divise  son 
armée  en  3  corps,  et  passe  les  défilés  Caspiens,  é 
Ilecatompylot,  pour  entrer  en  Hyrcanie,  —  Les 
satrapes  se  soumettent  ;  Alex,  marche  vers  Zadra- 
Coria;  —  les  Tapyriens  envoient  leur  soumission; 

—  Aie»,  se  dirige  en  personne  vers  les  Mardes  ou 
Amarài,  qui  son!  vaincus;  —  Alex,  donne  le  gou- 
vernement de  ce  pays  à  Aulophr«date,  «athape 
nés  Tapiiuens;  —  Ale\.  s'arrËle  16  jouis  à  iodro- 
Corbtet  se  dirige  de  nouveau  vrs  h  ParUiiène; 
il  entre  en  Arie,  à  Stisia  el  laisse  le  gouverne- 
ment de  ce  pays  au  satrapf.  n'Ania,  Satibarzanos  ; 

—  ce  satrape  se  révolte  dans  ia  capitale  de  l'Arie, 
à  Ariaeoana,  oi'i  Alexandre  arrive  aussilAt;: 
nnmme  sairane  d'Arie  Araeés,  el  gagne  la  capilate 
àr-s  Zarangeens  {PropHkuia]  ;  —  conspiration  de 
Philoias.  —  Alex,  traverse  la  contrée  îles  AsryatpM- 
Si-rrgflês  ouAriaspes:  —  il  poursuit  Beesus, soumet 
les  i> rangent,  les  Dragogues,  A7Tieli«le,M  laisse 
pour  SAT»jpK  A  l'Ahachoeie,  Memaon. —  Fonda- 
tion (1 '.Alexandrie,  au  pied  du  Caucase;  —  Alex, 
passe  le  Cavcaie. 

329.  Bessus  travertie  VOtus  et  se 
en  Sogdiane,  —  Alex,  s'arréle  à  Dimtaea  el  s 
rigevers  Battre  et  .*on<e,ies  deux  ville* principales 
de  Bactriane,  Ce  pays  eel  soumis,  et  Arlabaze^est 
nommé  batrapei  ife  KACTfiiANE.  —  Alex,  franchit 
VOxus  :  —  prise  et  mort  de  Dessus,  —  Alex,  -tB  di- 
rige Ters  Maraeande,  cap.  de  Sogdiane,  et  ensuite 
vers  le  Tanats  (Arrienl,  ou  Ormnfp,  ou  laxartt  ;  — 
reçoit  une  dépuiation  des  Stgilus  AbietK  et  projette 
de'bniir  une  ville  près  du  Tanals,  —  Réunion  des 
chefs  Bactriens  à  Zariaapa  (Baolpa).  Les  Dirhares 
de  Sogdiane  oocupaient -sept  villes.  Alex,  marthe-sur 
Gâta,  la  plus  proche;  envoie  Cintèfc  vers  Cymputis 
ou  Cgretchala,  la  plus  grande  du  pays;  s'empare 
lui-'méme  de  •Gaia  et  de  quatre  auiree  tillee,  puis 
de  CyropoKt  et  d'une  T  ville, 

'Bpltamène  assiège  les  Macédoniens  dnns  Hara- 
tonde,' — Alex,  fondent  f«ratHlrM«hila,  sur  l'iaxarte; 
— Il  traverse  le  fleure,  pounult  les'EcytheB' qui -sont 
vaincus  ; —  Spitaméne  défait  Phamuce  et  les  Macé- 
doniens sur  tes  frontières  de  ht  Sogdiane  at  revient 
mettre  le  siège  devant  Maraeande:  —  Alex,,  des 
bords  de  l'Iaxarte,  marche  vers  cette  ville,  y  par- 
vient en  3  joirrs  (1500  slades);  force  Spitamène  à 
lever  le  siège  et  le  poursuit,  parcourt  tout  le  pays, 
arrosé  par  !o  Potgtimite;  —  Alexandre  vient  |«saer 
l'hiver  ïBiif!lrec(auj.  Ralk), 

35B,  Besstis  est  envoie  à  Echataneiiour  y  «iblrla 
mort.  Mortdc  Clitus;  —  comjdots  d'HermolaOset 
mort  de  Callisthènes; —  ambassade  desBcythes  à 
Alexandre  et  de  Pliarasmane,  roi  des  Chmasmitmi ; 
ce  dernier  est  arijoinl  par  Alex,  *  Artabaie,  qu'il 
avait  nommé-satrape  A^  Bactriens  el  des  peuple» 
voisins,  Alex,  marche  de  nouveau  sur  l'Onu,  contre 
les  Sogdien»,  et  il  campe  au  lionl  du  fleuve,  laissant 
Polyspcrohon,  AîtaÈe,  Gorgias  et  Mélèagre  a 
narlie  de  ses  troupes  dans  la  Baelrianc.  —  ' 
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fonda.  —  S[iheitJon  coDiluil  des  colonies  dam  les 
villes  de  Sogditns;  —  Cœnus  et  ArUldze  marchent 
contre  les  Scythes,  cliez  le^r|ud9  Spitimëoe  s'était 
réfugié.  — Aloi.  soumet  de  nouveau  la  Sojd ion«.—t 
SpJlaméne  remporte  de  iiuuveau<  avantages,  mais 
il  est  di'fait  par  Cœnus,  pris  de  (M,t,  pi,  forte  sur 
la  frontière  di's  SoRdiena  el  des  Massagi'tes;  —  Ècs 
SogdieDS  el  les  Baciriens,  qui  aialeut  pris  parti 
pour  SpitamËoe,  s«  soumettent  i,  Cœnus.  —  Les 
Scythes  et  li's  Uïssagéles  envoient  i  Alexandre  la 
tête  de  Spitamène.  ~  Grenus  el  CratîTe  rejoignent 
Alel.  i  Saulaca  (au  S.  de  Uaracanda), 

357-  Quartiers  dhiver  li  JVauCaca.  —  Pbralapheme 
est  envoyé  par  Alei.  chei  les  Mardet  et  les  Topi- 
rieni.  — '  Au  printemps,  Alei,  va  assiéger  la  Roche 
daSogdiens,  forteresse  bLen  défendue,  qui  se  rend. 

—  Alex,  épouse  ttoianej — puis  il  marche  vers  la 
Paritatène  el  assiège  la  Rocht  Choriennt,  où  les 
principaux  du  pays  s'étaient  réfugiés  (au  S.-O.  de  la 
Sogdiane),  elqui  se  rend.  —  Retour  i  Bactrtt.  — 
Cratère  achève  la  soumission  des  Paritaciem.  — 
Départ  d'Alex,  el del'armée pour  nmb.'lOOOUh.  sont 
laissés  en  Baclriane.  —  Il  passe  te  Caucan  indien 
{mont  dft  Paropamitet)  en  dix  joues,  et  arrive  à 
AttxandTît  du  Paropamùn,  v.  fondée  par  ordre 
du  conquérant,  tors  de  son  privée  en  Baclriane.  — 
Tyriaspe  est  nommé  satrape  de  toute  la  Paropamise 
et  des  contrées  qui  s'étendent  jusqu'aux  bords  du 
Cophéi  [affluent  de  droite  de  l'Jndus}.  —  Alei.  passe 
par  NUét  (s.  le  Cophès).  —  Il  reçoit  la  soumis- 
sion de  Taxile  par  ambaissade;  —  il  envoie  devant 
lui  Héphestion  et  Perdiccas  pour  soumettre  la  Peu- 
dlaliae  jusqu'i  VInd%u,  et  préparer  le  passage  du 
fleuve.  —  Héphestion  assiège  et  prend  Orùbala, 
la  principale  nlle  de  ce  paya  (au  N.  du  Cophès).  — 
Alex,  attaque  successivement  les  Amtju,  les  rhy- 
rient  et  les  Arasagvei  (peujiles  situés  en  Candari- 
lide,  entre  les  monts  Paropaiuises  et  la  rive  droite 
deTludus;  ie  conquérant  suivait  la  rive  gauche  du 
Copbès].  —  Alei.  est  blessé  A  l'épaule  eu  asslé({eant 
la  première  place  de  ces  oeuples,  qui  est  prise  et 
rasée  ;  —  Androea  se  rend;  —  Alex,  marche  vers 
le  Soofle  [anluent  de  droite  de  l'Indus)  et  assiège  la 
ville  des  AspitTu,  qui  est  brûlée  par  ses  habitants; 

—  la  ville  àArigea,  r'galemeDlàeui,eslabîndonnie 
de  même.  Cratère  a  l'ordre  de  la  reconstruire.  Les 
Barbares  sont  tiatlus.  —  Alei.  marcbe  sur  les  Aiia- 
céniem,  passe  le  Gur^  (afll.  de  droite  de  l'iodus, 
très-profond  et  très-rapide)  et  assiège  Mastagx,  ca- 
pitale de  ce  peuple,  et  s'en  empare  ;  —  Ca°nus  est 
envoyé  vers  Batyra  et  Allale  vers  Otx,  villes  du 
même  peuple.  —  Cas  deux  villes  ^ont.  l'une  prise 
par  Alexandre,  l'autre,  abandonnée  par  les  habitants, 
qui  se  retirent  sur  le  Rochtr  d'Aormu  (rive  droite 
de  l'Indus]  ;  —  Alei.  place  des  garnisons  dans  Ba- 
xyra,  dans  Ot«  et  dans  Managx,  el  Héphestion 
dans  Orobala.  La  v.  de  Piuetiiotà  ou  Peualia  se 
rend  et  reçoit  une  garnison  ;  —  Alex,  prend  plu- 
aieurs  autres  petites  places,  sur  la  rive  droite  de 
l'Indus,  gagnela  ville  A'Embolima  el  assiège  le  ro- 
cher d'iomu»,  dont  il  s'empare  avec  peine;  il  y 
laisse  une  garnison;  —  il  se  dirige  vers  Dyrta, 
abandonnée  par  les  habitants  qui  se  réfugient  vers 
BarUada;  ~  Alex,  se  rend  à  Nyia,  ville  entre  le 
Cophèi  et  l'Indus,  et  à  laquelle  il  ûiasa  ses  fran- 
cbises;  il  visite  lesmonumeats  consacrés  i  Hercule. 


—  Alex-  passe  l'/ndui,  sur  le  pont  qu' 

préparé  el  reçoit  les  clefs  de  la  capita , 

aonl  il  traverse  les  Ëtals. —  Entrée  d'Alei.  à  TaxUa; 


apitale  de  Ta*Ûe, 


il  y  reçoit  les  envoyés  d'Ahissare.  roi  des  pays 
montagneux  aitués  sur  la  rive  gauche  de  l'Indus, 
dans  le  cours  supérieur  de  ce  fleuve. 

316.  Porus  attend  Alexandre  de  l'autre  cSté  de 
VBydatpa;  —  Alexandre  passe  VHydatptt,  défait 
Ponis  et  lui  rend  ses  Etats.  —  Il  fonde  fiucéphaJia 
et  Nicaia  et  fait  célébrer  desjeui;  —  il  pénètre  chez 
les  Ctauix  ou  Claucanicx  et  s'empare  de  Z^  liUes 
qu'il  ajoute  aux  Etats  de  Ponu.  —  11  reçoit  l'ambas- 


sade du  second  Ponu;  —  passa  l'Aeetintt  1  a  pour- 
suite de  ce  dernier  qui  s'était  déclaré  tout  î  coup 
contre  le  roi;  —  11  traverse  d'&ydnMlel  el  sou- 
met la  contrée  arrosée  par  ce  H.  —  Les  Oxidr*- 
en ,  les  Malti  et  les  Calhri  ratleudent  sous  les  murs 
de  Sangala.  —  Il  arrive  le  }•  iour,  à  Pimprama 
qui  se  rend,  et,  de  là,  1  Sangala,  qui  est  assir-gèe 
après  la  défaite  des  IndieDS,  prise  d'assaut  et  rasée. 

—  Alexandre  marche  vers  [llyphaie,  murmures  da 
l'armée;  les  lï  aulelsdressés sur  les  bonis  du  fleuve 
annoncent  le  terme  de  la  course  d'Alexandre  vers 
l'orient.  —  Hetoub,  Alexandre  traver«!  de  nouveau 
Vlludraoret  et  i'Acrsinei,  puis  VBydatpei,  règle 
l'admini-itiation  de  toute  la  contrée  et  s'embarque 
sur  l'Hydatpei,  .iprés  avoir  doimé  i  Porus  l'empire 
des  Indes,  7  peuples  et  20U0  villes,  —  Critère  com- 
mande sur  bdr.  du  fl,  une  partie  de  l'armée,  el  tout 
le  reste  suit  la  rive  g,  sous  les  o^l^es  d'Héphestion. 
La  Hotte  qui  descend  l'Indus,  est  commandée  par 
Néarque  el  compte  ÎOOO  nav.—  Alexandre  soumet 
les  peuples  riverains  de  ïllydasptt,  el  marche  vers 
les  Oaidraot  et  les  jroJIi;  —  la  flotte  franchit  te 
confluent  périlleux  de  Vllydntpri  cl  de  VAceiinet; 
expédition  contre  les  peuples  voisins  et  retour 
d'Alexandre  vers  sa  flotte;  —il  Tait  une  expédition 
contre  les  MaUi,  en  traversant  le  désert  el  arrive  au 
centre  de  leur  pays,  s'empare  d'une  de  leurs  vil- 
les, passe,  à  leur  poursuite,  VlfgdTaota  el  prend 
une  ville  occupée  par  les  Brahmanet  oi  les  Jfalji 
s'étaient  renreroiés;- Alexandre  poursuit  les  Jfalli 
a  travers  le  désert  et  prend  leur  capitale;  il  est  blessé 
à  la  prise  d'uu  fort.  ~~  Les  Oxidracx  et  les  Jraûi 
font  leur  soumission.  —  La  flotte  gagne  le  confluent 
de  VBydraalti  et  de  YAcrsines  et  descend  VAcrsiiut 
jusqu'à  Tlndut,  —  Perdiccas  soumet  les  Abatlani. 

—  Des  bâlimenti  construits  chez  les  Xalhrx.  vien- 
nent se  joindre  à  la  flotte,  —  Soumission  des  Oiiadii 
par  députés  ;  —  le  confluent  de  ÏActiinti  el  de  l'fn- 
diu  forme  la  limite  du  gouvernement  conRé  &  Phi- 
lippe. —  Le  Bactrien  Oiyartès,  père  de  Hoxane, 
reçoit  le  commandement  des  ParopamUad^i.  — 
Python  a  celui  des  rives  de  l'Indus  ocpuis  le  con- 
fluent Jusqu'à  la  mer.  —  Fondation  i'AUxandrt'i 
auconiTuent,  et  d'une  autre  ,il«3^nilna,  un  peu  plus 
bas,  dans  le  pays  des  Sogdi  et  près  de  leur  capitale. 

—  Alexandre  marche  contre  le  roi  Mutùanui,  qui 
se  soumet  et  reste  en  possession  de  ses  Etats.  — 
Cratère  est  chargé  d'y  construire  un  fort,  —  Alexan- 
dre marche  contre  Oxycaaus  et  s'empare  de  deux 
villes;  de  1i,  Alexandre  attaque  Sambus  et  prend  sa 
capitale,  Syndomana,  el  une  ville  occupée  pir  les 
Brahmanes,  —  Musicanua  se  soulève  et  le  satrape 
Python,  l'ayant  vaincu,  construit  d'autres  villes 
dans  son  pays.  —  Aleiandi^  arrive  avec  son  armée 
t  Pallala.  —  Les  Palaiient,  peuple  qui  habite  le 
Délia  de  l'Indat,  tant  leur  soumission. 

315,  Partage  de  l'armée  :  Cratère,  avec  une  partie 
rendre  il  Babylone  par  VÀracho- 


Les  Palaliens  ravagent  leur  propre  pays  et  pren- 
nent la  fuite.  —  Alexandre  tait  creuser  un  tiort  sui 
l'Indus.  —  On  reconnaît  l'ambouchure  de  l'Indus  et 
la  grande  mer  avec  son  Qux  et  son  leflui.  —  Sacri- 
fices dans  l'rle  de  CUlula  (Delta  du  fl.),  —  Belour 
d'Alexandre  i  Pallala.  —  On  reconnaît  le  grand  lac 
qui  est  i  g.  de  l'embouchure  du  fl,  —  Néaique  doit 

de  l'Asie.  —  Alexandre  s'avance  A  l'O.  jusqu'au  fl. 
et  fait  une  eicursion  au  pajs  dos  Horitœ,  s'empare 
deflamJwrta,  leurcapit.,  et  yfonde  une  colonie;  — 
Il  arrive  i  un  déSIé  sur  la  frontière  des  HotUx  et 
de  la  Gédrotie.  Soumission  des  lforil<e;  satrapie 
fondéeenfaveur  d'Apollopbanedansce  pays;  Léonat 
estlaissé  avec  une  partie  de  l'armée.  —  Alexandre 
traverselaG^roti«svec  son  armée;  franchit  le  pays 
des  Ichihyvphagtt  —  envole  des  approvisionne- 
ments à  û  notlo.       *'- — -■--■- "■■- 


-  AUiasdre  g'avan^^vers  Para, 
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c»p.  de  la  Géihrotie;  —  wuflrances  de  l'année  dans 

les  déserts  de  la  (lédrosie.  —  Le  gouTerDetnent  de 
la  Carmanie  est  donné  k  Ttépolbme.  —  AlBiaudre 
traverse  la  Carmanie  où  Craltre  le  rejoint.  —  Nfar- 
que  vient  rendre  compte  i  Aleiandre  de  la  première 
partie  do  son  voyage  et  le  conliniie.  —  ileiandre 
marche  sur  Patargada.  —  Alexandre  fait  restaurer 
le  tombeau  de  Cyrus  et  arrive  i  Perieptlii;  de  là,  il 
marche  vers  Sum  où  il  épouse  Barsine,  Bile  atnée 
de  Darius. 

314-  Répheslion  est  cbai^  de  coDduirs  la  plus 
grande  partie  de  l'infanlerie  vers  le  golfe  Persique. 

—  Alexandre  s'erobarque  sur  le  Paiitigrii  et  aes- 
cend  jusqu'au  golfe  l'ersique.  —  Il  remonte  le  Tigre 
et  rejoint  son  armée  qui  l  attendait  atec  Hépbesiiou 
sur  les  bords  de  ce  fl.  —  11  continue  sa  navigation 
jusqu'i  Opis,  sur  le  Tigre.  —  C'est  là  que  meurt 
Hépheslïon.  —  Expédition  heureuse  d'Alexandre  et 
de  Ptolémée,  contre  les  Coiixi,  voisins  des  Cxii. 

—  Retour  à  BabyUme. 
323.  Uort  d'Alexandre  i  Babylone. 

EiTÉsmoN  DE  NBiBQUB  {à'tftèsV  Indico  d'Arrien). 


oti  fondalioni  (aiUt  par  Siarqae 
iKHu  ta  nacuoitim  dfpuû  l'tmbovchaTe  de  VJnoMt 
juiqu'i  Babylotu.  — Il  mrt  eu  suivant  le  bras  droit 
del'lDdus,  avanlàg.  lebelra,  111e  de  Ciltula,Scil- 
tuitit  ou  Ptillulit.  —  Il  reste  deui  jours  à  Slura  dans 
le  n.;  —  30  st.  plus  bas,  arrivée  1  Caticala:  — 
20  st.  plus  bas,  t  Corealii;  —  sortie  du  H.;  — 
à  1M)  st.,  ils  rencontrent  l'ila  sablouneuse  de 
Crocala.  —  La  cdte  en  face  de  celle  lie  est  occupée 
par  la  nation,  dite  Aiabieb,  qui  prend  son  nom  du  fl. 
^ralrt'tu  {Purally  f.]  qui  sépare  les  Arabirmtt  des 
Horiix  ou  OriUe.  —  En  quittant  Crocala,  ils  eurent 
à  leur  dr.  le  mont  Irui  au  pied  duquel  est  un  vaste 
pont  naturel  appelé  par  Néàrque  Porlui  Àlexandri. 
En  face  du  port  est  llle  Bibacla.  Toute  la  région 
-voisine  de  ce  port  s'appelle  Sançada.  Séjour  de  U 
jours,  au  Poritu  Al'xandri.  —  GO  st.  jilus  loin, 
Ile  de  Doma,  déserta;  ~-  300  st.  plus  loinj  rivage 
de  Saranga  ;  —  rivage  désert  de  Sarala  ;  —  300  st. 

Elus  loin,  ils  abordent  I  Itoronlobiira  ou  Poritu  mu- 
«rwn,  port  vasieet  sâr,  — à  10  st.,  lia  à  g.,  très- 
prèB  delà  côiej  —  i  120  ttades,  embouchure  du 
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fl.Aro&iu/,  port  vaste  et  commode,!  le,  lac,  huîtres, 
poissons  ;  —  i  300  slartes ,  station  à  PagaUi  ;  —  a  ■ 

ri  slailes,  Cabana,  rivage  désert;  —  à  200  stades, 
Cocala,  repos,  camp  foriiliê;  embarquement  des 
provisions  envoyt^es  par  Aleiaiidre,  réparation  des 
navires;—  à  MO  st.,  embouch.  du  11.  Tomerut, 
combat  contre  les  Barbares,  repos  de  6  jours;  —  i 
300  st.,  Kelana,  limite  de  la  nation  des  Son'l<e 
et  de  celle  des  Cedrotii  suc  le  rivage  de  laquelle 
sont  les  Ichthyophagri.  —  A  600  stades  de  Mtlitna, 
Bagisara,  porL  coBimode  avec  le  canton  de  Pâtira, 
situé  i  600  st.  de  la  mer;  -  à  300  st.,  CoUa;  —  b 
600  st.,  Calama:  —  Ile  de  Carbine,  i  100  st.  do 
rivage;  — à  ÎOO  st.,  rivage  de  Cortû,  ville  de  Cyta; 

—  à  7^0  st..  le  port  delfoiama  etï  WO  st.. le  rivage 
de  Batonum  avec  le  village  de  Bama;—  i  200  st., 
Dendobrota;  —  i  40D  st.,  le  port  de  Cophat;  —  i 
800  st.,  Cuiia.-—  iSOO  st.,  petite  place  occupée  par 
Néarque,  prés  du  cap  Bagta;  —  à  1000  st.,  port  de 
Taimeim;  —  i  400  si.,  v,  rie  Cawuida;  —  famine; 
i  750  51.,  Canatt;  —  k  800  it.,  Jiuet,-— à  300 st., 
Pagaiim  :  —  ii  1100  st.,  limite  du  pays  des  ft)iJhv'>- 
vhaget  (qui  occupent  unecâte  de  plus  de  10  000  st.]. 
Lia  abordent  i  Badit  en  larmauie;  —  à  800  st., 
rivage  désert  eu  Tace  du  pramont.  Kacettx,  pointe 
orientale  de  l'Arabie  et  entrée  du  golfe  Persique;  — 
à  700  st.,  autre  station  sur  un  rivage  désert,  Stop- 
tana;  —  à  100  st.,  embouckure  de  YAnamu,  dans 
la  région  Harmoiia,  pays  fertile-  repos.  Néarque  va, 
en  5  jours,  par  terre,  au  camp  d  Alexandre  ;  —  i  300 
st.,  toucbant  é l'Ilot  d'Organa  ou  d'Ogyrat  (Ormuz), 
ils  se  rendent  à  Oaracla  (Ile  de  Biscbmi)  ;  —  à  300 
st.,  en  foce  de  cette  Ile,  celle  de  Neptune  (Angar)  ; 

—  ils  laissent  nie  de  Fylora,  i  g.,  et  gagnent  la  v. 
de5indoTw;— tSOOst.delâ,  leprom.  Tarria; à300 
st.,  111e  Caiaca,  en  face  de  la  limite  qui  sépare  la 
Carmanie  de  la  Perse  ;  —  Ile  Ca^candrat,  puis  l'Ile 
des  perles;  sur  le  continent,  le  moni  Othut  el  port 
au  pied  de  la  montagne;  ~  à  450  st.,  Apoilana; 

—  à  400  st.,  golfe  entouré  de  villages  $etit  golfe 
de  Nabend);  —  Gagana;  —  »  800  st.,  leSi(a«u;  — 
t  TOO  st.,  la  Hieraiit  urbt,  la  Mnembria  Chtrtotu- 
tut  (Buchir)  et  le  fl,  Padagrui;  —  à  IOO  st.,  Taake 
et  le  (1.  Grantt;—  i.  SOO  st.,  Ilftosonti  et  Brixana, 
cours  d'eau;  — à  4003t.,  le  fl.iroïw;  —  à  500  st., 
embouch.  de  l'Euphrate. 


CARTE  N"  H  BT  12. 

ITALIE  ANCIENNNE*.  —   ITALIA  SUPERIOR,  ITALIA  INFERIOR. 


s  lTiu>  iB  Accesio 


Cartit  aeeatotret:  Dndecim  begioi 
^foUiu  pur  Jvguttt. 

N.  B.  PourlagéofraphlBéooiii 
1'  OtOOUFHIB  PHTSIQDI. 

L'Halle  est  enfermée  par  des  limites  naturelles 
Irèa-nettement  déterminées  :  les  Alpes  au  N.  et  la 
mer  de  tous  les  autres  cSiéa. 

HoNTioniB.  —  En  suivant  la  chaîne  des  Alpes 
du  S.-E.  au  M.-0.,  puis  de  l'K.  &  l'O.,  enRn  du  N. 

■  -M.en  lUyrie.les^ipei /«(t«, 

'  -  --"--  -^ -irt,  iUiJClie* 

n  Penninum  ^ont-BUno),  Graiœ,  Coaim, 


CiUTacx,  Ytnttit,  avec  lés  coUei  Àigant 
ou  flnicdE,  LepotOix  .Pmninm  ou  se 


DB«riB(1(eDkeC>*Mit.dal'Ai- 
.  .      .._    _  [• ,  Mponillement  gtor-  dn 

wiM;iiHWBB«BUBplsnphl4Dea,  le*  tlinératrw  aBciens, 
Il  colItcUop  dus  Ail  «Mm  ordUôlagffdu  de  l>ome,  de 


•  pansoBMMB  da  >0}*gB. 


section  que  se  trouvait  le  fttuha  (mont  Viso),  o 
le  Padus  {Pô]  prend  sa  source,  eufiii  les  .4lpet 
HarUimx.  —  De  ce  point,  la  chaîne  change  de  nom 
et,  décrivant  une  co  irbe  vers  l'K.,  puis  vers  le  S.- 
E.,  elle  forme  ripenninw  [Apennin],  qui  se  pro- 
longe dans  toute  la  Péninsule,  envoyant  des  rami- 
fications à  l'E.  et  à  l'O.  pour  former  les  systèmes 
auiquela  se  rattachent,  d'un  cûlé,  les  montagnes  du 
pays  des  SoMni,dePr«n«r(*(P8leslrine)r.iHjani«, 
qui  présente  une  masse  volcanique  isolée  ainsi  que 
le  YmtDiut:  leCaiirut,-  leCaraantu,  de  l'autro 
cAlé,  et,  se  partageant  en  deux  brasau  KuHur,  forme 
les  montagnes  qui  continuent  la  direction  du  S.-K. 
vers  la  Meiiapia  ou  la  Calabria,  et  les  sommet»  de 
Lucania  et  da  Brnttium,  qui  s'inclinent  vers  le  S, 
jusqu'à  JÔwffiHiTi.  11  faut  citer,  en  Etrurle,  comme 
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somiael  uolè,  le  Soraclt  (MtB S.  Orcsto).  —  Hn  Si- 
cile', uaeGlulneàUuisiaïutiiuxiMcriuiaBlafuims 
de  l'Ile  :  le»  HebroiUi  et  les  Henri  suiit  les  app^lla- 
tiuDS  dis  deux  ctialmsdu  N.-li.  et  ilu  S.-U.  L'Jilna' 
Torme  un  rnansif  volc&uiquu  Jtolij  euire  wa  lieiu 
lamificaiioris. 

PnotiONTOiREs  :  Pr.  S<Uknlinum  ou  Jajiynium 
au  sud  de  û  Calabria,  Crimiia,  Lacinium,  Zofiliy- 
rtws,  Leuoopeira,  en  Snirtium  du  câlâ  de  la  mer 
Ionienne;  Kniiieunx,  Uineri'V  iir,,  JfitoMim,  Cir- 
r.ri  pr.,  sur  la  ctue  occidentale;  —  en  (lurse,  les 
ptomoiiU  Sacrum,  Jlli'um,   Vtriballum  et  Bliium; 

—  en  Sardai^oe  :   Hordilimun  cl   Charsoaaiu; 

—  en  Sicile,  les  pr.  Lxlybxum,  Peloni»  et  Faelty- 
Mm  déterminent  les  uois  angles  de  cette  Ile. 

DÉTBOiTS.—  Frtlmit  GaliUum  ou  Tapltrot.  eDira 
la  Corse  et  la  Sarduigne,  Fretutn  Siculum  entre 
l'Italie  et  U  Sicile. 

Mers,  golfcs. —  La  mer  Mêfliterrancc,  Intemum 
marr,  forme,  à  l'H.  de  l'Italie:  loniam  mare^  qui 
creuse  le  Sinut  nrenlima;  et  la  mer  AUriaii^e, 
Hadriatirum  on  Supfrvtn  more,  qui  Torme  le  Sintit 
Fianalitui  ;  la  nier  Méditerraiii-e  ou  more  Inler- 
niim  forme  au  S.  et  à  l'O.  de  la  Péninsule  :  Africum 
mare  ont™  la  Siciln  et  l'Afrique  et  Siciiiutn  more 
nu  S.  rie  l'Ile;  puia  Tyrrhenunt  ou  lufernm  mare, 
entre  l'Italie,  d'une  part,  la  Corse  etlaSardaïgne,  de 
l'outre.  La  mer  Tyntiénienne  creute  sur  la,  5>i«  oc- 
cidentale de  l'Italie  :  les  golfe»  J'errimeiit,  P.mla- 
nu»,  Crater  ou  Pnieolanus  (aiy.  golfe  de  Naplesj 
qui  forme  lui-même  le  Baiami*  Sinvt;  —  puis  le 
t'aietattut  {g.  de  Uaète),  et,  enfin,  tout  au  H.,  li: 
tigatticut  Hintu  [g.  de  Gènes). 

Iles.  —  Dana  l'Adriatique,  sur  1&  cOie  d'illyrie  : 
MelUa,  ladesta,  Corcura  Sigra,  lita,.  Pharat, 
BraUia,  Sotunta,  Celaduiij:  iniulx,  Afsorui, 
Cripta,  Curicla,  Arbe;  sur  la  câtc  d'Italie,  Pela- 

ra  et  THmetu*  ou  fTuuIj-  Dicmtdii.  —  Dana 
Méditerranée,  on  rencontra  :  Melila  (Malta), 
Caiidot  (Goiîo)  ei  Coisyra.enire  la  Sicile  étl'AIri- 
que  ;  la  petite  lie  à'Oriygia,  dans  le  port  même  de 
Syracuse,  avec  la  fontaine  Arelhuiài  le)  agates 
(îles  E^^ailesl,  oïl  LutalJus  Catuiua  remporta,  en 341, 
sur  les  Cariliaglnois,  une  victoire  nav  Je  qui  rail  lin 
i  la  première  guene  punique,  troi»  principales  : 
Pluirbtmtia ,  Niera  iMariltma),  £gusa.  Les  Iles 
iipore* .  £olùe  ou  VuUania,  lies  volcanique»  où 
les  poètes  onl  aussi  fixé  le  séjour  d'Eole;  les  prin- 
cipales sont  :  Fhœniciusa,  IHdyme,  Evonymui, 
StTOTtgifle  (Stromboli,  volcan  encore  allumé  au- 
joui<d' hui) ,  Lipara,  la  pltu  grande,  pËè»de  laqualle 
Régulus  remporta  une  victoire  navale  sur  les  Car- 
thaginois en  25S,.  Iliarmtia  ou  aie,a,  au  Vviami 
insuLv;  enfin  Vstica.  Sur  les  côtes  de  l'Italie  :  Si- 
renuticinsuUe,  Caprex  (Capri),  résidence  de  Ti- 
bère, Jfetjiarii  (Cliàteau  de  l'auf),  Netit  (Nisida, 
Uot  à  cAié  de  Pouizoles,  oii,  e^l  le  lazarat),  Prv- 
ehyta  (Procida),  ^jiario  ou  Fythccusa  (Ischia), 
Pandalaria  Pontia,  Palmaria,  Igilum,  Oglata, 
Plonorio,  firo  (lled'Ell)e),  Coprai-ia,  Urgo;  Car.- 
tiea  [la  Corse],  Sardinta.  (la  Sanlaigne)  avec  Les 
petites  ties  ;  Hereutû  imuix,  Accipiirum  iiuuLn  et 
Plumbaria  iruula. 

Flbuvbs  et  Lies.  —  DaJis  la  mer  Adriatique,,  es 
IU;frie,  le  Titiut;  en  Istrie,  le  Tïfuuiw,  ruiauau 
q^ui  fut  limite  de  l'Italie  à  partie  d'Auguste,  le  Son- 
(itM  (Isonzo)  grossi  du  JlfaUio.  le  THavempias,  la 
LiqueMia,  le  Placis  (Plaie),  te  Medoacus  Maier  et 
le  ffedcoctuJIiiur,  r^Metù(l'A:dige},lBPadu<(Pâ) 
qui  se  jetait  dans  l'Adriatiqiia  pai  7  amhouohiU'as 
apjielâea  Septem  maria;  il  recaiLàgaucheilaO'-rio 
Mtnor  ou  la  Durio  Jfoj.,r.  la  Seuitet  (Sesia),  la  lïci- 
nuelTésial,  victoire  d'Hiunibal  (îm),  traverse  le 
lueui  Ferbonw  (lac  Majeur);,  le  Lambrut,  l'Âddua 
(Ailda)  qui  traverse  le  Cocus  Lariiu.  (lac  de  Cdme), 
l'OUtu»  qui  traversa  le  lacut  Sebinus  et  rafoit  le 
}  MiiKint  qui  tiavarae  le  lacti*  Smoctu 
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(lac  de  Garde);  ï  droite,  le  Padiu  raçait:  le  To- 
iianw,  la  IVeOia,  viotoirad'Hannibal  (218),  le  Ttinu 
(Taro),  la  Pnnna.la  Secia,  la  Sciilieana,  le  wienui, 
l7dM,  lo  .fnJctTiuï.  Les  autres  tleuvos  qui  se  jettent 
dans  l'Adriatique  sont  i'b'iii,  le  Sapit,  la  Rubieo, 
limite  de  l'ItalieavuntAuHUSta,  francni  par  César  en 
''i9;  r^rtiBiDMt.leJ'ùauniî.  le  IfMaurtu.vicwiredn 
consul Ni'Ton,  sur  Hasdrulal|ÎÛ7),  WBnt,  le  Moti«, 
le  Piiuor,  le  TrumHii,  ilMvinut,  le  Vomanut,  VA' 
rpmui,  le  Sagrta,  le  Trininî,  le  Tifcmus,  le  Prmilo 
et  l'Aufidm  (Ufanto)  qui  arrose  la  plaine  d«  Connu, 
victoire  d'Hannibal  (116)  ;  dans  le  golfï  de  Tarenta, 
le  Galeêu»,  le  Dmàanus,  le  CatutMnt,  l'^lcirit,  le 
Sirit  ou  LoMUit,  le  Sybarit,  le  Cralit;  duii  la 
mer  Ionienne  le  Nexlmit,  te  Tiu:inifel  le  Sagmt: 
dnu  la  coec  Tyrrtiénieane,  le  SoËatiu,  te  Siiartit, 
gtnsai  du  Tanarn*  et  du  Caior,  le  Veserit  prt'S  du 
^'éeuve,  le  Clanii,  le  KuUurnuf  (Voltumal  te  Lirit 
(Garigliauo) ,  le  Tilierit  d'abord  appelé  Albula  Ifi- 
brp),  giossi,  à  gauche,  du  Yelimu  qui  rsçoit  l'Ili- 
meJlaet  de  l'^nio.  adroite,  du  Clonii,  Les  autres 
sont  la  Marta  qui  sert  d'écoulement  su  larui  lul- 
nntCTUÛItOcde  Bolsena),  l'I/mbro  (Ombroae),  le 
Ortno,  VAmtu  (Amo),  le  floaclet,  et  le  T'orw 
(Var). 

Le»  lacs  qtd  ne  sont-  pas  traversés  jm  les  neuve* 
iléjà  cités  sont  le  iacui  Vroiimmuê,  en  Birurie, 
vicioire  d'Hannibal  sur  Plaminius  (117);  le  locnr 
Sabalinut  (Lago  di  Bntcciano),  le  tâcM  Piictnui. 
cbez  les  Marses,  la  lacMS  Avemiu,  près  de  Ptileoli 
(Pouzioles),  pi^B  duquel  éloit  la  grotte  de  la  Si- 
bylle de  Cumes  et  l'eulrée  de  l'Enfer,  le  lacui  £Ur 


Les  neuves  de  la  Sicile 
lu  9imii*hut,  VAeii,  obonté  par  les  poètes,  VBi- 
mera,  VH'ilycui,  VHyp$»i.  En  Sardaigne,  le  Af- 
prtM  et  le  T^rsui;  en  Corse,  le  Ibwta  al  le  Rto- 

2°  TOPoaitAPRiB  HmomouE. 

Las  contrées  de  l'Italie  ont  été  réparti»  jusqn'i 
la  âD  de  ta  République  entre  la.  Saule  Camlpin» 
au  N.,  et  Vltali»  tyrovTwnwn'  dit»,  au  centre  et  au 
sud  de  la  Péninsule.  La  limite  était  le  tarritoireds 
Liua  (Lucques),  l'Apannin  et  la  SuMco.  Mais,  à 
partira' A Ufc-uste,  la  Gaule  Cisalpine  cessa  d'être  pro- 
vince et  fui  réunie  à  l'Italie.  1'oute  la  Péniusule  fut 
alors  divisée,  par  le  premier  empereur,  en  11  ri^ 
giims  (voy.  plus  bas).  A  l'époque  de  Dioclétien,  à 
la  fm  au  lu'  siècle,  l'Italie  fut  divisée  en  provinces 
comme  1»  reste-  de  l'empire  (voy.  la  carte  de 
l'emp.  rom.  sous  Dioclétien  et  le  tableau  qui  l'ac- 
compagne, 11°  2ï)i 

l.  ITALIE  DU  NORD.  CISALPINA.  —  La  portion 


posai!  :  r  de  la  Coiffa  Trcmspaiarta,  au  fJ.  du 
Padus:.  2*  de  la  Gallia  Ctipadana,  entre  le  Padus 
et  les  limites  de  l'Italie  proprement  dite;  3°  de  ta 
Lt'^ria,  qui  tirait  son  nom  des-  anciens  Liguret, 
peuple  dorigina  Ibérienne,  venus  par  l'O.  ;  4"  de  la 
Vcneliâ,  occupée,  à  une  époque  (brt  ancienne,  par 


uuallas  des  Gaulois  en  Italie  depuis 
environ  jusqu'au  u*  avant  ootreére,  qui  fit  dlnmer 
:iit  N.  de  la  Péninsule  le  nom  de  GaUia  eitaipiita- 
et  l'on  ratrouTO  en(iaule  Transalpine  la>plupail.d<B 
géographiques  de  la  Cisalpine.  Les  autre» 
~  filés  dons  oatte  ooBtrée  ajix.  plus  ancien* 


peuples  fi 
iges  tilstc 


Il  gui  ri 


temps-de  laRépubliqne  ra 
t/mbriqui  venaient  probftblemont dn  !*■-».,  c'-asl-*- 
dire  de  la  Gaule  nvaiit'  l'f  migration  dBs  Gaulois  pro- 
prement dits,  et  dontles  débris  oui  été  refoulés  vers 
le  centiB  do  la  Péninsule  dans  la  pays  qui  a  oon- 
ser\'é  leur  nnm,  ITfitMa;  Z*  les  Suiuviiea,  TWn 


GÉOGRAPHia  AHGIBNHB.  —  M"  t*  et  IS.  Mâmll»  «wlenne. 


ou  BoiMWB  qui  onl  dominé  sur  les  deui  riïes  du 

FA  dans  la  partis  orientale  du  bassin  da  ce  fleuve 
jusqu'à  ce  qu'ils  eussent  clâ  repousses  par  las  Gau- 
lois au  sud  de  l'ApenniD  dans  le  paya  qui  a  con- 
serïé  leur  nom ,  Elnirfo  ou  Tuzcia.  Les  traces  da 
leur  long  séjour  dans  ces  contrÈes  septentrionales, 
sont  encore  reconnaissables  et  démontreront,  à  dè- 
feut  de  preuves  philologiques,  contestées  aujour- 
d'hui, qu'ils  sont  venus  par  le  N.  et  sont  vraisem- 
blablement d'origine  In  do- Européenne  :  l'ancien 
nom  lie  Bologne,  FeUina  (fei-Seno),  et  de  Sini- 
gaglia  (Seno,  surnommé  h  l'arrivée  des  Gaulois, 
Gattica),  rappellent  la  dénomination  des  Ba-^enai. 
Des  monuments  étiTisques  se  rencontrent  également 
dans  celte  portion  de  lllalie  supérieure  et  conlrr- 
buent  à  confirmer  le  témoignage  de  la  géographie 
et  de  l'histoire  ;  mais  ces  monuments  no  se  rencon- 
trent jamais  3  l'O,  du  méridien  de  Parme. 

r  La  Gacle  TRANSPABitNE  (GalUa  TratupadaTia) 
était  comprise  entre  les  Alpas,  la  Pu  et  la  VËnétie 
dont  elle  était  séparée  par  une  ligne  qui,  partant  du 
lac  BenMiu,  coupait  1  Adige  de  manlËre  a  laisser  à 
l'ouest  11  cité  de  Vérone.  Les  peuples  occupant  le 
versant  méridional  des  Alpes  sont  considérés 
comme  dépendants  de  la  Rhélie  {Rltxtia)  '  ;  mais 
nous  les  comprendrons  dans  la  divisioa  qui  nous 
occupe.  C'étaient:  I>ans  les  Aiptt  RhéiiquRs  {Rhir- 
ticie  A  Ipes) ,  les  Venoilx  et  les  Bretini,  dans  la  val  lée 
supérieure  de  VAdige{Athesisj;lei  Viiumes,  dans  la 
vallée  supérieure  de  VÀdda  (Addua):  les  Orobii, 
au  nord  de  Bergamt  {Bergomam);  les  Camtini. 
les  IViumpiltni  et  les  Sloiii,  v.  Ebrum.  au  nord 
de  Bretcia  [Brixia)  ;  dans  les  Alpes  Peanines  (Pm- 
ninx  ou  P/snina^  Âlpfi),  tes  Satlassi  ijui  eureot 
pour  villes  principales  Vitricium  et  àugtiiia-Pra:- 
loha  (Aoste),  cilonie  au  temps  d'Auguste,  ayant 
la  forme  carn'e  d'un  camp  romain  fsavamment 
étudiée  par  M.  Pracois  jeune).  —  Dans  la  Transpa- 
dane  proprement  dite,  on  trouve,  ati  pied  des 
Àlpet  Gr/et  [Alpet  Graiœ)  et  des  Alpet  CoUimrus 
iXtpu  Coni!r),  .Spguno  (SUze), où  Ion  voit  encore 
l'arc  honoraire  élevé  en  mémoire  du  grand  travail 
deCoUius  au  temps  d'Auguste, qui  9t  lïire,surles 
lianes  des  Alpes,  la  routa  du  mont  (ienivre,  entre 
Seguiia  et  Brigantio  (Brianfon);  ce  mommienl 
porte  les  noms  des  peuples  qui  élaienLsoumis  au 
roi  Cottiiu  et  qui.  pour  prix  du  service  rendu  aui 
Romains,  conservèrent,  sous  leur  roi,  une  ombre 
d'autonomie'.  —  Les  Tatirim,  dont  la  capitale  prit 
le  nom,  sous  l'empire,  d'AugutIa  Taurtnorwm 
(Turin);  V.  principales  :  Octlum,  InàuUria  ou 
£a(Iincomii^ii,  dont  le  nom  indique  une  origine 
gauloise  et  dont  l'emplacement  a  été  délenniné  par 
les  inscriptions  :  Quadrain:,  Bigomagut,  v.  d'on- 
gine  gauloise,    ColliiC  cl    Laumellam  (Lumetlo). 

fositions  déterminées  par  les  itinéraire.*,  Yerrellas 
f'erail  ou  Vercetli},  vicl.  de  Barius  sur  les  Am- 
bres, 101  av.  J.-c.j  dans  les  entrons  de  celte 
dernière  étaient  les  IclimuU  de  Strjban  avec  leurs 
lavages  d'or;  —  les  Libki  (entre  Aoste  et  TUrin),, 
ï.  Eporedia:  —  vers  les  sources  dupfl,  Cofrurrum; 
—  las  lettitoires  des  Vagiettni,  des  Stalielli,  de» 
Ihaies  et  des  Celelatci  ont  été  compris  originaire- 
ment dans  les  terres  liguriennes,  et  plus  tard,  les 
ligures  ayant  été  reroiilés  par  l'arrivée  des  Gaulois, 
sur  le  versant  méridional  de  l'Apennin,  dans  la 
^iv>^râ  de  tiânes,  le  nom  de  Ligurie  ne  dut  plus 
.  s'appliquer  qu'il  la  céte  bordée  par  le  golfe  Ligus- 
tique;  mais,  sous  l'emnire,  au  temps  de  la  division 
de  l'Italie  en  11  régioiis,  telle  que  Pline  nous  l'a 
laissée,  on  voit  i[ita  la  Lignrie  comprenajt,  outra  la 
cfite,  toute  la  conlréa  diluée  snr  la  rive  droite  du 


I,  SDl*ant  une  orUioynphe  plus 


p(upiMda>Ai^. 


Pft  depuis  la  source  de  ce  fleuve  jusqu'i  Chslidium 
{CasUggû)),  ce  qui  emportait  même  une  partie 
du   territoire  des  Taunni.  {Vo)f.   plus  bas,  Ligv- 

Les  autres  peuples  de  la  Transpadane  étaient  les 
Intubres,  qui  (levaient  s'avancer  à  l'ouest  |!resquo 
jusqu'i  la  Duria  (grande  Doire)  au  temps  des 
guerres  puniques,  car  ce  furent  les  premiers  qu'at- 
laqua  HaoniLal  à  la  descente  dés  Alpes.  I;eurpays 
dut  donc  comprendre  alors  le  Vercellan  (en  partie), 
le  Novarais,  le  Milanais  et  le  territoire  de  I^vio. 
Plus  resserré  dans  la  suite,  il  commença  à  i'onestà 
Notaria  (Kovare),  s'étendant  sur  les  deui  riios  du 
Tessin  (vioL  d'Hiumil»^,  2i9),  cl  ajant  pour  autres 
villes  rejnartjuables  :  rfeinwn  (Faviej,  Commit, 
sur  le  lacianuf,  patrie  de  Pline  iaJeuc^e,  etlfedia- 
lonum  [UUan),  cap.  de  l'occident  sous  Maiimien  en 
S86;—  les  Cenomani.  peuple  d'origine  gauloise, 
v.  pr.  Leucera,  sur  le  lac  Larim,  Bergomum  (Ber- 
pam«),  Brixia  {Bracta},  Sirmio  sur  les  bord»  du 
lac  Benaaa,  Ptrona  {Vérone),  tanttia  {ïïantoue), 
Hortilia,  Bfdriacum,.  at  Otlion  fut  vaincu  par  Us 
légions  de  Vlttllîus,  69;  Crenionn,  col.  rom.,  la 
piemière.fondéfl'Qn  Transpadane ,  Laus-Pompeia, 

2'  G*Di,E'  CiEPADiitB  (Cailfa-  Gitpadana),  reif- 
serrée  entre  le  Pô,  l'*pennin,  la  mer  et  lOmilio 
dont  ell»  èleiC  séparée  par  le  Rubieo,  et,  h  l'ouest, 
par  la  Ligurie  telle  que  nous  vennna  de  la  définir 
plus  haut,  d'après  lu  tableau  des  régions  de  Pline. 
Trois  peuplas  se  partageaient  ce  territoire  :  les  tïn- 
gomi,  VOIS  l'embouchure  du  P6,  les  Bon-  dans  le 
centra  de  oe«o  belle  ceotréa  de  rfituma,  d'une 
fertilité  provn-lliaie,  et  les  fttiwofBr  sur  le  vCTsant 
nord-est  de  l'Apennin.  Les  villes  principales  étaient 
CIoi«'dium,Castoçgio;P(B«irtta(Plaisanoe),  la  pre- 
mière col.  rom.  fondée  dans  cette  contrée;  antr» 
ces  deux  villes,  yictumvi/r,  aéibbre  dans  la  guerre 
d'Hennibal  ;  Viltia,  qui  fut  détruite  par  un  éT»ule- 
ment  nu  troirième  siècle,  sonsProbus,  et  que  l'on 
a  retrouvée,  commePonip^iel/Zernifanum,  en  1747; 
Fidmlia;  l'arinoi,  coL  rtim.  (Portne)  ;  Biùitilutn, 
Rtgium  Lrindt  (Beg^ù);  Jkuùia  [Modine},.  coL 
rom..  oêlébra  dans  la,  gûerrs'  dite  da  Hod^ns. 
aprts  la  laortde  Céwt  et  où:  Deoimui  Brutus  fut 
oaaiégé  par  Hiriiua  et,  Baosa  (4^.  Enira  cstta  ville 
et  Bolofpie,  'lans  une  lie  du  Rhtnut,  fut  conclu,  le 
IriumviraP  [43|;  aat»nia,.ï,  d'origine  étrusque, 
anciennement  apritfée  Ptiiina,  au  roiliau  du  plut 
riche  pais  de  l'Italie,  fertititi,  induMrie,  pUuragaa; 
Forum  Cûmelii,  Fa,tmttia  (FaemTs,],  Fonan  Livti 
(Forli).  Forum  pepaii  (Forlimpopoii),  Csittim 
[Cespna),   toutes  ces  ville»  atmt  «tuées  suc  la  via 

trée;  — Spinoj.qui  aïait  élé  fondas àl'embouchure 
du  PU  et  qui  en  était  déji  Éloignée  sous  Auguste; 
iBstriam,  Bavenna  qui  joua  un  ai  grand  nJle  et  fut 
capitale  de  l'empire  d'Oocidaitsous'HOiioriuB  et  ses 
successeurs;  son  port,  Slaifir,  dont  l'emplacemant 
jast  encore  déterminé  par  l'église  de-  .SotiCJpoiti- 
"art-în-Ctatse,  est  aujourd'hui  &  2  lieues  et  demie 
lie  la  mer,  par  suile  des  atterrissfmanta  formés  par 
le  ilmondu  Pfl.  C'était  là  qu'était  une  des  dou» 
grandes  divisions  de  la  Hotte  aux  pretuiers  siècles 
de  l'i'mpire,  avec  un  Prxfècl*»  elaiàr. 

y  LtouBi*.  (Uguri^.  Lm-  Liguroa,.  désigna  par 
Denya  d'HaiicamasBe,  comme  ayant  acoupé,  à  uiie 
époque  fort  ancienne,  le*  rivages  du  gulfe  auquel  ils 
ont  donné  leur  inmi,  étaic nLtrès-mi^ienlblablement 
d'origine  ibérienna;  narlia  de  l'Eip!^i»e,,ils  avaient 
lia  suivra  le^  eûtes  da  la  UédiUrranée  et  délaient 
établis  dans  tout  le  paya  qui  reprit  leur  nom  au 
temps  de  l'empire.  Le»  nom»  géographiques  de 
l'Espagna  ancienne  qui  piàsentent  wuvent  una  si 
grande  conformité aree- le  Basque,  dMiriide  la.Sui- 
([ue  iliérienna,  sa  reiniuveot  en  Gaalft  màridionale 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


Ililurgii,  liiberit;  en  lialio,  fria,  liiattt,  lloitei. 


r  des  Ligures  et  *i 


zupi  les  riTigea  de 


par  1  BrriTee 

droiladu  PU,  -- 

D'aprè»  ce  qai  précède,  on  peut  diviser  la  Ligu- 
rie,  en  la  consiléranl  dans  l'étendue  que  lui  donne 
Pline,  «0  deui  parties;  l'La  Liguria  située  au  nord 
de  l'Apennin  j  2*  Ligurie  du  versant  méridionla  de 
celte  chaîna.  —  r  Ligurie  septentrionale  ;  on  y 
trouvaille»  Yaiitnni,  au  pied  des  Alpes  maritimes, 
leur  capil.  l'est  appelée,  k  partir  il'Auguile.ilusrut'o 
Vagiennontm  ou  Bagitnnorum  ;  v.  pr,  ;  Carrea- 
Pol«nita  et  Ceba;  les  Smit>IIi,  *.  ifCa  (Asti) ,  Fol- 
tttaia  (PoUenia);  Àlba  Pompeta;  Aqux  StatùUx 
(Acqui);  le»  Ikatei,  v.  Libama;  Forum  Fuirii;  les 
fyi'nùlo,  que  nous  avons  compris  dan»  U  Cispa- 
daoe,  peuvent  être  également  ittribuéi  k  la  LiRU- 
lîe.  —  3'  La  Ligurie  mâridlonale.  Si  l'on  considère 
le  Fanu  (Var)  comme  Tonnant  la  limite  de  la 
Gaule,  Kia-a  Matiilietuivm  (Nice),  colonie  grec- 

Ïie  de  Mar»elLle  apparlenait  A  l'Italie,  ainsi  que  le 
orttu-BerculU-Monxci  (Honaco}.  Les  Inlemclii 
avaient  pour  capitale  Albium  Intemtiivm;  le»  Jn- 
fiaunt,.ilJ{>iu>n/n^unum(Albeiiga.)iSan>(Savonaj, 
Ctnua  (Gânes),  v.  trts-import.  par  sa  marine  et  sa 

EirateHe,  qui  la  rendait  si  redoutée  de  Maneille. 
'après  le  géographe  Scylai,  elle  s'est  appelée  pri- 
mitivement Jnritm; —  le»  ipuani,  dans  l'Apen- 
nin, peuple  difficile  A  soumettre;  les  Magtlti.  —- 


en  Sicile;  Portui-Ttntrii  (dam   le   golfe  de  la 
Speuia). 

4*  Vbhetia.  Ce  pajs  était  encadré  par  les  Alpes 
TeneUe,  Carniex,  Julix,  le  PA  et  la  mer.  Le  Timo- 
nu,  formant  la  limite  de  l'Italie,  l'/rtria  (ou  Hùlrt'a 
était  en  dehors).  Dans  ceilimites.élaient  :1e*  Carnî,- 
*./ultum  Camtrun  et  ForumVulu  d'où  est  venu 
le  nom  de  Frioul)  ;  Àqviteia,  v.  lrè»-lmporlante, 
Contordîa .  OpUersivm  ,  AUinum ,  jTartiùtutn 
(Trévite),  ticeniia  (Vicence),  Polortum  (Padoue), 
qui  a  été  une  des  villei  le*  plu*  importantes  de 
Utalle  et  A  pu  mettre,  au  rapport  de  Strabon, 
IIDOOO  homme»  sur  pied,  sani  doule  eo  faisant 
appel  aux  citéi  aujeite»  ou  atliéet. 

coirraïn  voieoiu  de  l'itaub. 
UCisalpine  était  entourée,  à  l'O.  et  au  3.-0.,  par  la 
Gaule,  le  payi  des  Hetvites  et  la  Ucande  Séquanaise 
(troj.  lagéôgt.spéciale  de  ces  pays,  tableaux el  caries 
n"  16, 17  et  IS)  ;  —  an  N.  et  au  N.-E,  par  la  Bxtia, 
s'éteadaul  au  N.  des  Alpes  Reliques  (canton  des 
Griaonsetdu  Trrol  occidental)  et  qui,  arec  la  Tin- 
âiUdt,  au  N.,  forma  une  province  romaine  dès  l'é- 
poque d' Auguste;  V.  BtUimwm,  Feltria,  Àtimgo 
peuples:  A-(uni;—  le  Korietin,  au  N,-K.  de  li 
Vénétie,  avec  les  v.  de  ribumia,  de  rt'mnum  et 
d'iminfum  (Bassin  supérieur  de  la  Drave;  —  A  l'E 
delà  mer  Adriatique,   YIttria:\.  Tergtite,  Polo, 


iRnuma,  Ceins,  JVauportiu  (bassin  supéi 
Save);  dans  la  Libumia:  Tarnuiea,  Smia,  Àrm- 
runlum,  Corinium,  ^luma,  Àietia,  Burnum,  fa- 
dera,  Bbmdona  et  Seardona,  avec  les  Iles  Curitia, 
Crejua,  Aptom;  —  lalMmMïa,  peuples:  Vardœi, 
Narauet,  Pitrxi;  ville*  ;  Promona,  Àndetrium, 
Tragurium,  Satona.tMM  retira  Dioclétien  eu  305, 
DehninlHTH,'  Ile*  :  Celndum,  Sohmla ,  BraUia, 
PAorwi,  Cortyn  nigra,  MtHlo.hta. 


'PLES  TES  A.IPES.  Les  pci.j-.e*  de*  Alpe*  nou* 

..  connus   principalement  jwr  i'orc  d«  CoHtM  et 

les  trnphilfi  à  .tuguUe  (fov.  lestabl.  K'  16, 17  et  18 

-  la  carte  des  jh'ûï.  des  Alpes,  n*  18). 

II.  ITALIE  PROPREMENT  DITE.—  L'Ilalie  pto- 

'ement  dite  ëiait  séparée  de  la  Cisalpine,  au  temps 

I  la  RépuLiliqiie,  par  une  ligne  partant  de  Lund, 

gagnant  et  suivant  la  crÈte  de  I  Apennin  jusqu'au 

Aubiro,  qui  complétait  la  fronticre  du  câtc  de  l'A- 

L'Ilalic  comprenait  l'Etrurfaqui  formait  la  7*ré- 
on,  Wmhria  avec  le  pays  des  5enonH  (6*  régiou); 
PiMïiiim  (5"  région),  lesçays  desSaWn»,  desFei- 
ni,  des  P^Iigni,  des  Jtam,desfmUani  etlaSam- 
ium  (&'  région);  le  lativm  (voy.  la  carte  et.le  ta- 
fBu  a'  |3)  ;  la  Campanù  (1"  région)  ;  l'iputia  et 
la  CaXahria  II'  régionj  ;  la  iucania  ei  le  Bmdtum 
(3'  région), 

iTniiRiit.  Ce  pays,  qui  a  été  pendant  sii  siècles 

itre  d'une  civilisation  dont  Rome  n'a  pu  effacN 
les  derniers  vestiges,  avait  été  colonisé,  avant  la  con- 
'  !  romaine,  par  les  Grecs  qui  en  avaient  modifié, 
le  sens    de  leurs  arts  religieui,  les  tendances 

ilives.  Peul-éire  le»  Phénicien»  ool-ils  déposé 
quelques  germes  sur  les  cAles;  mais  la  masse  de  la 
—  ion  est  ceriainement  indo-européenne, ettamar- 

du  N.  au  S,  est  un  fait  incontestable.  La  langue 
is  lue.  objet  de  graves  déliais  entre  les  Mvanis, 
elle  d'ungine  sémitique,  ce  qui  n'est  nullement 
démontré,  la  race  n'en  aurait  pu  subi  plus  d'altéra- 
tion que  les  Coptes  de  l'Ëgyple  et  les  Kabyles  de  la 
Barbarie,  lorsqu'ils  adoplferent  la  langue  arabe  avec 
la  religion  de  Uabomet,  Ce  qui  a  manqué  k  cette  bril- 
lante civilisation,  qui  ne  nous  apparaît  aujourd'hui 
qu'A  travers  l'auréole  lumineuse  dont  l'influence 
grecque  l'a  enveloppée,  mais  qui  n'en  a  pas  moins 
eu  un  caractère  on^inat,  ce  qui  a  causé  ses  désas- 
tres et  assuré  le  triopphe  de  Rome,  c'est  le  défaut 
d'unilé  politique.  L'Elnirie,  eo  eflet,  était,  comme 
on  Mit,  divisée  en  douie  lucumonies,  ou  cités 
puissante»  ayant  chacune  son  autonomie  et  un 
(an  ou  chef  semblable  A  un  dictateur  perpétuel.  Ces 
13  villes  éUient  :  Fo^Ccttx  (Volterraj,  Felulonto, 
ifMiium  (Arreiïo),  Corlona  (Cortone),  Perutia 
(Pérouse),  Clurium  (Chiusi),  f'uUinii  (Bolsena), 
R\utUx,  rar^uinit  (TarcMna),  Fotenï,  Cirrt, 
Feii;  3  villes  dont  il  ne  reste  gujre  que  l'emplace- 
ment. Nous  trouvons,  en  outre,  en  EIrurie  :  ^uiut 
f'-fi),  port  assez  important  sous  la  République. 
tkjo  (Lucques),  Piix  (Pise),  Pùloria  (Pisloja)  où 
Catillna  fut  vaincu  et  tué  (63),  Horratta  (Florencel, 
Fxtalœ  (Fiesole)  ;  Poputimia,  siu'  la  cille,  et  l'île 
d'/Ica  (Elbe),  célèbres  toutes  deux  par  leur  industrie 
du  fer.  Sena  (Sienne),  ancienne  ville  étrusque  de- 
venue colonie  ramaine  sou»  le  nom  de  Sena-Julia; 
relamon,  célèbre  par  la  victoire  des  consuls  Attilius 
Begulus  et  Emillus  Papus  »ur  les  Gaulois,  32S;  Co- 
ta,- Fuict,  oii  l'on  a  fait  de  si  belles  découvertes 
archéologiques  dan»  ces  derniers  temps;  5alumia; 
Salpinum,  Tutcania;  Graviter  sur  la  mer;  Cen- 
lumeeUx  (Civita-Veccliia),  port  créé  par  Trwan, 
Blera  (Biedi)  ;  Sufn'um  (Sutri),  bataille  célèbre  dans 
la  guerre  du  Samnium,  ainsi  qu'à  Ctminie-rohut 
qui  en  était  peu  éloi^é;  Sabate  (Trevignano)  sur 
le  Saftoliniu  (Lago  di  Braccianol  et  les  Àqux-Aool- 
(inam,  près  de  ce  lac,  au  N.  (Bagni  di  Vicarello)  ; 
Stptte  («epi);  Cap<n«;  Fregena;  .Atrium;  lorîum, 
oii  était  la  campagTie  de  Harc-Aurèle. 
2'  Umbria  :  Pay»  occupé  par  les  peuple»  Gauloi» 

gJtnonct)  au  N.  et  probablemenlayanlreçuton  nom 
'un  peuple  fort  anciennement  fixé  en  Italie,  mais 
ayant  la  mémeorigine  qu'eut, les  t'mbri,  qui  n'appa- 
raissent dans  l'hisioire  que  déjà  établis  dans  la  par- 
lie  orientale  de  la  péninsule  et  sur  les  deux  venants 
de  l'Apennin  central.  Ils  ont  laissé  des  veatiges,  re- 
connaissables  encore,  de  la  route  ipi'ils  ont  suivie 
pour  s'y  rendre,  cai  on  trouve  des  niinu  dans  le 
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PUcentin  qui  portent  le  oom  de  Citlà  d'Ombria, 
peut-6lre  l'empUoeaient  des  Umbranatei  de  Piioe, 
puù  les  Utnbricini  et  I7mbranicta  dans  la  Gaule 
méridionale.  —  Ville»  :  Sartina,  patrie  de  Pilule; 
SefltnuiR ,'  Ariminum  (Rimici),  où  les  consuls,  soui 
la  République,  allaient  prendre  te  cammaodeineDt 
des  légiaoB  pour  la  Cisalpine,  pont  et  arc  du  temps 
d'Auguste;  Urbxniim  Meiaurenie  (Urbirw),  et  Ur- 
binum  Borttme;  Pùaumm  (Pesaro)  ;  Fanum  For- 
tmuc  ou  Coionia  Fantiirit  (Fane);  Forum  Setn- 
pranii;  Suasai  Sena  GatUoi  (Sinigaglia) ,  d'abord 
V.  étrusque,  puis  gauloise,  puis  romaine;  £tii; 
Sentinum,  célèbre  oataille  dans  la  guerre  au  Sam- 
"  "  "  ~  ■  ■  .o)  où  oat  été 
ss;  Malilica; 
jiHuiui»  IA391SC);  Fui^inti  (Fuligno);  Trebia; 
Mevania;  Tudtr;  Spolel\um  (Spolèle)  quirésisla  à 
à  Hannibat  ('21T);  Iriteramna;  Amtna;  Sarnia 
(Narni);  Ocriaitam  (Otricoli). 

3°  PicBHD».  —  Villes  :  ittwnu)  (ADcdDe}porl.  ar,; 
du  temps  de  Trajan  ;  Àuiimum  (Osimo),  Ctngulum 
(Cingoli);  Potentia:  UrbiSahia;  ToUMinvm  (To- 
lentino);  FaUria:  fim>um(Fenao),  Cupra;  Àtcti- 
(UM  (Ascoli)  ;    Cluirum   notttm  ;    Inkramnium  ; 

4*  SAiininM.  11  faut  comprendre  sous  cette  appel- 
lation, non-seuletneni  le  Samnîam  proprement  dit, 
mais  aussi  tous  les  peuples  voisins  qui  prirent,  les 

Sremiers,  une  part  active  i  la  «uerre  contre  Rome  et 
ont  l'ensemble  appartenait  i  ces  fortes  races  Sa- 
belliennes,  mélange  de  Siculet,  de  PéUiget,  dt 
LiguTu  et  d'autres  rameaux  de  la  race  Indo-Euro- 
péenne  venus  dans  l'Italie  centrale  aui  âges  ant^- 
historiques  at  dont  la  réunion  forma  ces  nations 
dites  autochthones  ou  aborigènes,  —  Peuples  et 
Tilles  :  Les  K»lîni,  chei  lesquels  étaient  Pinnn,  Ma- 
Urnum  ou  Jralrinum,  Jlcmum,  Pellutnum.  —  Les 
Âtmictni.r.  rait«,  OrHma  «Mnzanum,- —  les  P^Ii- 
(fm  ;  V.  Corfiniun  qui  fut  le  centre  de  la  rébellion 
[égitime  des  Italiens  dans  la  guerre  sociale  (90  88), 
le  siège  du  gouvernement  provisoire  et  quiprit  alors 
le  nom  liçniScatif  d'Jlattca;  Suimo,-  —  les  Frenl 

V.  Bittontum,  Lortnum  et  Buca;  —  les  Harri, 

tour  du  lac  FÙcinut  :  t.  A  Iba-FueintmU,  Marruvium 
et  Antinum  ;  —  les  Sabini  qui  ont  eu  une  eiistence 
politique  plus  indépendante  de  la  nation  Samnile 
et  ont  leur  bistoire  k  pan,  si  souvent  m£tée  à  celle 
de  Rome,  dans  les  anciens  temps,  par  la  guerre 
les  alliances.  La  Sibine  a  été  le  fover  de 


larésist 


Cest  dans  le  cœur  même  de  la 
Sabine  qfle  Denys  d'Haï  icamasse  place  ces  villes 
aborigènes  dont  les  ruines  mfme  sont  difficiles  à 
retrouver  aujourd'hui  :  Palanlium ,  Veibola,  SuTut, 
Mephyia,  Orvimum,  Balia,  Troro  Maliera,  Litla, 
Cutilue.  Les  autres  villes  de  Sabine  sont  :  Reale 
Œietii.lnteroerea,  Amitemum,  TretniUt,  Cartula, 
Caruoii  (Arsoli),  Curei  d'où  étaient  originaires  1 
SabîDsqui  vinrent  s'établir  &  Rome;  Itegtllum,  pays 
d'Appius  Claudius  qui  vint  également  se  fixer  à  Rome 
avec  ses  nombreux  clients,  aux  premiers  temps  de  la 
République.  Quant  aux  villes  communément  com- 

ensesdans  la  Sabine  méridionale,  elles  étaient,  pour 
i  plupart, d'origine  Latine  (voy.  lelabl.et  àla  cartr 
11°  13.  Le  Latiwm]  ;  —Le  Samnium  proprement  dit 
Tiiles  ;  Âufidena,  Truentum,  Bonanvm,  célfebre  dans 
les  guerres  du  Samnium  ;  £iemia,  Venafrum,  At- 
Kfx,  TeUtia,  S«p\num,  Equut-TuiUut  ou  Equolu- 
ttcum,  Xcianum,  Aquiionia,  Benectnlum  (Dene- 
vent)  d'abord  appelé  Maln»ntum,  célèbre  par  la 
guerre  du  Samnium  et  la  défaite  de  Pjrrbus,  en  ilh] 
Caudiuit)  où  les  légions  furent  surprises  par  l'on- 
tius  Herennius,  général  samnite  [331],  Abrllinum 
(Avellino],  Compta. 

5*  Utium  (ïov.,  pour  toute  U  partie  du  !..  ._ 
carte  spéciale  et  le  (aU.  n*  13.)  Eo  dehors  du  cadre 
de  cette  carte,  «ont  le«  Hemiti.-v.Anagnxa  et  Com- 


pitum  Ànagninum,  Ferentinum  (Perenlino),   Fru- 

sino  (Frosinone);  —  les  ToUci  (territoire  méridio- 
nal],  peuple  qui  résista  héroïquement  aux  empiéte- 
ments de  Rome,  jouit  d'une  civilisation  mal^ielle 
que  ce  pays  n'a  Jamais  retrouvée  depuia.  4Î  villes 
prospères  s'élevaient  sur  ce  sol,  aujourd'hui  désert, 
des  Harais  Pontins  que  l'incurie  des  modernes  n'a  pu 
arracher  &  la  malaria.  Sur  le  rivage  méridional, 
étaient  lesiurunci,  ou  Opiet  ou  Atuonei  auxquels 
les  ^ates  donnèrent  plus  d'extension  vers  le  N. 
'  -  '  'rû  (Garigliano)  formait  la  limite  du  Grand  La- 
et  de  la  Campanie.  —  Villes  :  Anlium,  port, 
Aitura,  Circxi  (V»  Ciralio),  résidence  de  k  magi- 
cienne Circé.  dans  les  traditions  poétiques,  lieu  au- 
jourd'hui encore  désigné  sous  le  nomdeffrottadeHo 
Maga;  Suetia-Pometta,  dont  la  place  n'a  puétrare- 
■~—"ée;  Friremum  (Prifemo),  Soro.  Tenaeina 
et  Anxiir,  v.  distincte  de  La  précédente  quoi- 
les  ait  souvent  confondues  :  la  première  sur  le 
bord  delà  mer,  la  seconde  sur  les  rochers  blancs  qui 
dominent  la  câte:nsaxis  candentbus  Jrwur"(Hor., 
Sat  ,1. 1,  v).  La  voie  Appienne  allait  en  ligne  droite  de 
Rome  i.  Terracine  :  mais,  au  point  appelé  Forum 
d'Appim  (Foroappi),  i,  l'entrée  des  Harais  Pontins, 

-  pouvait  s'embarquer  sur  un  canal  pour  se  rendre 
erracine  [vof .  Horace  et  S^bon);  Fundi (Fondl) , 
FormûB  (Mola-di-Gaela),  avec  Formiontim,  villa  oii 
roourut  Cicéron,  gorge  étroite  où  Hannibal  fut  en- 
fermé; vignoblesdufâlcmu>ag«r,C(veIa,  lieu  célè- 
bre dans  les  traditions  poétiques  par  le  souvenir 
de  la  nonrrice  d'Enée,  Àmyclx,  qui  rappelle  une 
colonie  Dorienne;  JTttUumv,  oCi  Hariui  *e  réfugia 

-i88. 

6°  Càkpamu,  le  pays  le  plus  fertile  de  l'Italie 
centrale.  Villes:  .^trpinum,  patrie  de  Harius  et  de 
Cicéron,  .Jguinuin  (Aquino),  fy^^EU^  ,  Caiimim 
(Casino),  SMtiia-Aurunca  (Sessa);  vignobles  du 
jTiMncui,-  Teanum-SûticinuTn  (Teano),  Calel,  Ca- 


Capoue  qui  représente  l'ancien  Potu  Componui,  sur 
le  Vulturne);  Acerrx,  Nota,  où  Maroellus  remporta, 
A  trois  reprises,  des  avantages  sur  Hannibal,  et  oii 
mourut  Auguste  (14  ap.  J.-C.i;  Nuetfia,  Surrtntum 
(Sorrento),    CapTta  résidence  de  Tibère,  dans  I1le 

^ -   Fitentia,  Solernum  et  Ebura.  -  (Pour 

I  de  Xeapolù  (Naples) ,  et  de  Puleoli  (Pouz- 
zolas) ,  voy.  la  petite  carte  placée  au  bas  de  l'JlaJta 

■'-''-' intitulée;  Regio  Campani» Ntapolitana) 

S.  de»  Campi  PUeoraH  .■  Cuin<e  v.  «ree- 

que  avec  les  Aqux  CuTnatue ,  le  lac  Aremtii,  l'en- 
trée de  l'enfer  aui  ■  centum  adilus  n  et  la  grotte  de 
la  Sibylle,  le  Portiu  Miimui,  une  de»  deux  grande» 
stations  dels  Hotte  impériale,  en  face  des  Iles  ^no- 
ria ou  Piiheeuta  (Ischia)  et  Prochyta  (Procida|, 
Bai*  et  flouJt,  lieui  immortalisés  par  le  récit  de 
Tacite  sur  la  mort  d'Agrippine;  le  Porlut  JulU  ou 
Poriui  Agrippx  qui  avait  été  creusé  sous  Auguste 
et  communiquaitavecle  lacLuerînu«,  Puicoli  [l'ou* 
lolles),  aussi  appel*  par  tes  Grecs  DtejBarcJiia,  port 
très-considérable  et  bisant  un  commerce  étendu, 
le  second  port  de  l'Italie  à  la  fin  de  la  république; 
PuMofanum,  villa  de  Cicéron;  Seapolû,  autrefois 
Pala-potii,  prise,  en  3Î6,  par  les  Romains,  Hereula- 
num,  Pompeii  et 51ab(2,  enfouies  par  l'éruplioD  du 
Vésuve,  en  79  après  J.-C. 

7>  Apuua  et  Calabria  avec  la  V«napM  et  la 
lapygia  où  l'on  a  reconnu  une  langue  diffïrente 
des  idiomes  osques  et  ombriens,  mais  qui  dérive 
probablement,  comme  ces  derniers,  du  sanscrit. 
Cette  contrée  qui  formait  la  3'  région,  était  séparée 
de  laLucanie  parle  Bradanus.  Villes:  l'en  Daunie, 
ou  Apuiie  septentrionale,  chez  les  Daunti  :  Tta- 
nun.  J/rium,  JTmnuin,  VoCinum,  Siponhim,  Sr- 
~  I  piaddu  Car^nutmoni;  Arpi  a^  Argot- 


•■  iMcttia,  siège  mémorable  dans  la 
» 
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guerre  àm  Suoslum;  ^Cur,  Vibimim,  Saiapia^ 
ÀuuiMm  (IscoU),  où  Pyrrhus  remporli  si  aecoade 
vicloire  sur  lei  RoinaiDi  7!);  —  Bo-iiMiec,  Ticl. 
d'Hunibil;  Camue  vict.  d'Hvuiibal,  216;  Sardoii, 
CwHihMMi,  nirmiim,  BihImi,  patrie  d'Ejniius;  f>- 
nuri«,  ptlrie  d'Horicej  —  ottet  les  Peacetii,  dani 
l'Apulie  m^dîoiMUs  :  Sttbi,  Buttmimn  (Bitonto), 
Banunt  [Ban),  Crumun,  JiiUiiim,JVorJ)n,  A^o^iolù, 
5</i'iuin,  fiera.  lupatu,  Worha,  CewiiMa  ;  —  «□ 
Colobrùi,  chez  les  SoUmttni  et  les  Jajrugi  :  Tareiv- 
tum,  une  d«9  plus  Importanles  villet  d'Italie,  port 
cl  commerce  conudériiblei,  ïsïingée  et  réduite  eo 
372,  StuTiù,  Vria,  Manduxia^  Jrundufiwm  (Brin- 
Aci),  pon  d'embarquement  pour  la  Grice.  oonré- 
rences  de  UrinUes  eolre  Octave  et  Anloioe  |40);  Ka- 
li?Ciu»t,fludia?,  Lapix,  A'rrMum,  CiutnMi  ■incrcc 
t/i«ntun(,  ^Istûim,  F«r»Mnn. 

8*  LocimA  :  ooiDbreuiies  eoloitlei  grecques  sm 
les  cAte*.  Villes  :  Amlia.  Formlicn,  ietrantia  , 
Pofmlia  (PoIecHi;,  JTflapenlwn,  colonie  ereujue, 
école  célèbre  de  philosoph)e  ;  Vtrodta,  col.  pr..  vicl. 
de  Pyrrhaa  sur  les  Romains  (80);  Sirii,  Psnijona, 
lagana,  A'emluHt,  BJonda,  fiuESnMm.  Conn*fintim, 
GnmentuiM,  AbeUdnutn  Wirticv/m,  yéHa.  col.  gi-', 
Pxstum  avec  sRsroaei  ctdontls  nom  grec,Pondo- 
nis,  est  encore  juilifiè  par  aon  beau  temple  de  Nep- 
tune; Fonm-fôpilii  et  VoM. 

9*  Bbdttidm  ou  pays  des  BnittiL  Villes  :  Sy- 
barit  dont  le  nom  romain  est  TTiurtum  ou  nuni, 
quoique  celte  demlËre  ait  Hé  construite  à  quel- 
que distance  de  l'uncienne;  Haranum,  Laii, 
tefilia;  —  Pclelia  et  Croton,  colonies  grecques; 
Àcherontia,  Costniia    {Cosen;:»).   Clampelia,  Tcm- 

Sun,  r*rinii,  Sc^iaeitim  (Squillaco),  oof.  gr.;  Cou- 
ntùt    et    Locri   Epitepltyrii,  colonias   greoqims; 
UippoiMvmj  Mtdmm,  MetauTMi.SeyiiKuiK  prie  de 
tftquelle  ét«it  t'antrade  Scylli;  nhtgium  (Roggio). 
SiciujI.   La  Sicile  a  été  habitée  par  les  Sicani  M 

fir  les  SùntU,  chassés  de  i'itaije  centrale  par  les 
éla^,  et  qui  ontdonné  leur  nom  à  l'Ile.  Elle  a  été 
sotimiu,  anpartia,  dans  la  première  guerre  puBique 
et  réduite  en  provliioe  vers  341,  ■  puis  eatiËrement 
iubj.ugué«  aprtt  la  ptiae  de  Syracuse,  313,  C'est  la 
due  da  la  déoÉdonw,  de  la     ' 


jpée[wlai  lunutn* 

it,ile  beancou]),  la  jiIih  grande  porUsn  àe 

■e  pinlQae,  A  cOlé  de  la  pravinct,  lubslàiaii  loiijnura 

nims  de  SrncDae  qui  na  (^nmpnniici  que  loi  lerrl- 

lolrei  lie  mpi  tiIIm  :  SyraeutK,  Àera,  Leontini,  Kegata, 

*prte  qoe  Manallm  eui  conquit  ^fraonio,  eu  an,  U 
Sicile  rut  puiUe  par  H.  Valerlae  Ijcvinui,  u  l'> 

Ls  pài>  '<U  <le  nouieis  iroubiée  ni(-lia>pai'ls(nien'e 
des  eadsvsa.  cette  guerre  terminée,  P.  Itnplli 
nlDi,  par  une  lei  [oRdimeniile,  aiee  le  cddci 
cnnaiaion    i»  itn  légMa,  la  oeiuliiiSB  luridiqnede  la 
Sicile  a*»  A<I><  W- 

La  Muinda  gium  dH  eacliias  (lOI-JM)  ■  e«  si 
d'InUiieace  inr  l'état  de  la  ptoiince. 

D  Appiea,  la  Sicile  fat  adminiilrée  par  un  Pr/: 
an  141;  mais  Tlie-LIve  (£pi(orr ' 


Ml  <ta  (teoiiiDic  liiclis,  ui 

A^^&aguue,  la  Sicile  r"-'- - 

mita,  pmnnct  du  Stiuil.  L 


Sira»  UMCIMlen,  eHa  reçit  ira  Oomeler,  ctnnme 

"— " «rtaCoiiMaiilin,  nn  ContKJorii 

lit  imitée  en  tleux  pvUu  ;  ou 


lis.  «utrefois  si  prcapèrm.  La  pnpulatJOB.  i  iiiiiliiiiiidi 
en  masse  Â  la  eultur«  du  blé,  fut  cfakr^ée  de  iKmr- 
rir  le  peuple  de  Rone.  Villes  :  ttateona  (XanÂw), 
onU  gr.  de  Béesséniens,  autrefois  Zancle;  ffamMMt, 
-'-'  navale  d'Au^ste  «Mf  Seitus  PoMuéa  ;  MJFtir, 
«•T.  de  Duilius  sur  les  Carthigmoig,  360; 
■omennnn  (Taonoina),  ool.  gr.  près  îe  SKiaelle 
était  le  goattrt  de  Chmibdt,  Àbaemum,  Ifanit, 
col.  gr,,  sur  la  cAte  septentrionale  ;  ryndortt,  Bo- 
I«n(ium,  fatxla.  Âgalhgrmim,  Mairm,  Bdjftnn, 
CepAttlvEdittM,   Ilimtr*,   <kA.   gt.;  Sohihtmit,  Ta- 

inixQaaUun(aXioiHïmièt\daiiiLilybiiib),V»Mni 


Srgiiit,  Paner  m 


1  fadtram  :  Mtmma ,  Taiêromnltm  et 
poisédaient  un  MrriKHn  Idire,  ne  pajMJm 
1  ne  devaient  bnmir  da  pretuttea  ^ata 

inps,  BaltU, 


:Ci> 


•  Hryr\i). 
-nanx  qai  païaieni,  i 


pAta,  coomie  an  kemps  de  Hieron,  la  diilèB»  partie  de 
leurs  rereiio*  annuel*  en  (roment,  j\a,  orge,  buU»  et 
petila-IVuiu;  elles  éiaieni  au  moins  au  nuinbre  de  tk  (f). 

k'  t>ei  Cicilattt  crniorix,  dont  le  lerriioire  aTail  at 
ooneuii  t  la  gurrre  ei  i  un  devenu  agrr  nublicw  (g). 

César  tnH  l'iuienliun  de  contérer  le  J<a  LafU  h  lenlM 


lb}l'*eDdo-A>i:oniui.p.  IO«i  •  CumaduoliuaqiueBtoi 
icllia  ragi  soleat:  nno  LIlTbetdDO,  ilieni  Syraciii 
pH  Mro  (Cicere)  LililMituiDs  qnalor  rucrii,  Sex.  P 


<Holi-;eip.MN! 
rMUHiut,  Nan  bM 
Cieer.  PronoMte. 


LHjtiasumit  BoltiOTI  qunlor,  : 

1,  SI; — Dana  le  Corp.  Instr.  »c.,  n-  na 
mni|il.4  (pro  quBMKirt),  C.Vergiliu»  B. 
llui  qni  (111  préteur  en  l'en  «0  ly.  J.-i-  —  vu  ir 
imaêtwpntrtncia  Sirilix  àe  l'époque  dtejuriâici, 
aire  apriilIirc^arMe,  dans  Onlli  ii<  1177  («li» 
_. ,__  , ., ..  _  io^àjr" 


O.CAKUlDO.PnucOS.tT.i.XOKNELIO. 

"    ».PRo.  PR«(or<;  ce  <iiii  montre  que, 
rc  le  pTocoiwMi  r*  '  ' 


'%r. 


I  lillea  liliroi  éiileiit  en 


»i.,lir^«iet  «uiT-len' 


donne  Si  ;  Diodore  (Sec.  RimcA,  IXIII,  S)  h  conpte  a 
ièt  la  !'•  goerre  punique  :  Tile-Live  (TtXVi,  W)  «n  coapa 
da  k  l'éiioqaede  la  (eoundeKuerre  punique, 
fit)  Cicer.,/n  fnTem,  111, <  ;  Slciliœ  Jvitues  sic  iu  amt- 


cliiHD  lldeinqiie  recepuni 


_  _    illle  (adtnla  dai 

(Y, 31)  ; cur  Tawraatinilank, fmmentwi,  lur NdMl 
nsilTQuarusi  ïiviwam  ninque  /ti,f erofit  «aL 
(t)  Cicer.  M  Vm-.,  Jtl.  «, 

(I)  Zumpt.  Ad  rtrr.,  III,  S.  13.  Ajaul  excepté  leK 
memionnéei  dans  les  deux  caiéfories  procéder'"-  •"• 
dit  ;  Prmltrtti  omnii  agtr  SiciH»  crèifoium 

(o)  Zumnl.  Ai  Kerr.,  TU,  (.  il,  t.  t7  ;  —  Ht.  U».  (CTVI, 
(0),  en  pirlinl  de  la  ctmpagDS  de  LarinuB  :  ProdiM 
brert  tvnl  viginti  app<ia;  kx  e(capW;  eatunlaria  ditv 
ittmt  in  ftiwm  wnarunl  oit  qi^atràftoUy^  ce  qui  bll  M 
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âius  Pulcher  fiil  dAfsii,  l"  guerre  panime  (ÎH)^ 
Bryx  aTec  son  temple  Je  VÉnus  ;  —  sur  U  «Me  du 
S.  0.,  LilybTuwi,  t.  Canhafiiioiae,  siège  célèbre; 
Baiicyx,  Maxara  ;  —  «o  Sioe  de  cmte  poinie  (icctdHt- 
tala,  sont  les  hetMfulfH,  où  Lutatius  Catulus  rem- 
port*  la  bataille  qui  mit  8n  à  la  l"  guerre  puni' 
que  (341)  ;  Setittmt,  col,,  gr.,  avec  les  Tlieraix  SeU- 
nonfÛT,  //«radea-VmsA,  Agrigenlum  une  des  plut 
grandes  Tilles  de  llle,  col.  gr.  ruinée  dans  li  guêrTe 
punique;  PhintiaiiGei»,  M>.gt.;llybla,  CamîTma, 
col.  gT.;llolyea,  jKrat«in,  Abolia,  Helonis;  —  anr  li 
côie  nrienlale  :  Syraciu/E  qui  a  été  pendant  un 
temps  la  plus  grande  Tille  de  l'Occident  avec  Car- 
tbage.  Ses  ruinei  conrrent  un  terrain  immense;  il 
ne»  reste  plus  (jue  la  bourgade  de  Sirseosa,  dans 
la  petite  Ile  d'Oriygia,  autrefois  au  milieu  du  port, 
Àcrx,  Berbeinu,  Tkàfru*,  MegaTo-HijUira.  iton- 
tini  ifm.vnum.  Coton»,  col.  gr.;  Jitna,  au  pied  do 
Tolcsn; Jctum ;  — dans  l'intérieur  [le  l'tle  :  Hybla, 
Hadranum,  Centvripx  (Centorbi),  iyyrium,  iwo- 
ms,  Henna,  centre  de  la  résistance  des  esclaves 
dans  la  guerre  de  103  ;  Felra,  Berbila,  ~-  Les  lies 
Lifonce,  ou  £oVx,  ou  Tauanix  au  14.  âe  la  Si- 
cile ;  —  Vtlila  et  Gavdoi,  au  sud. 

Sabdihii'.  La  Sardaigne  était  file  phénicienne 
par  excellence.  Cest  le  pays  qui  a  fourni  le  pljs 
grand  nombre  de  moDuments  appartenant  à  cette 


(Voj.  1 


mi  las  lois  d'Aniolno.qDÎ  furcBl  abrORJea  p«r 

[b).  Ce  qui  nroute  que  Ja  loi  ne  fut  pas  s|vU- 
liiu  de  Fline,  qui  ne  meiilionse  qu'un  mal 
imm  flomannTum  ;  Jf(isona,  et  trois  viUu 


les  Siciliens  (b).  ( 

quèe,  c'est  la  liiu  ae  rime,  qui  ne  meiiiii 
oppidum  cÀitHn  flomannruni  ;  Jf(isoni) 
latinet  (c):  Cmnfripc.  JVetum,  Sigisla. 

SoDsAafiiflto,cii>qiiJ1es  reçurcni  Ata  coIodIm  d 

m-Himereniu  et  ryndarii,  euique 

rem  ««junier   pin»  lard  Lil^beam  e\  Pan 

gevium  periiliir-' —  '-  -  -  '  -"-' 

connatl  ceux  de  SyraemiM,  de  Lilybxum 
i'Àgrigntlum, 

Vtls  di  HMe  dép^dait  ie  telle  province.  Ub  hab 


et  il  Sardaignt  tt  Cotk. 
rti  la  |~  gaerro  punique, l«s  nenalea 
iine  aux  Carlhnilnoif ,  saos  I*  Boindre 
Il  leur  [BltuUa  conquérir.  T.  MlDllus 
uiB  pliK  lard. 

"'"  "   "■ ipe  que  laSardrigneen 

m  331  para  Paplrtut 


■aïo,  n  tue  larmi,  itcc  ceiw  ne, 
Elle  fui  gourernée  par  un  préleur,  et 


(6)  Cici 


.,adjlt 


iniiio,  «ai  laiiTHCiu  imii  erai  rereana 
1IU.O  Diiurui  nOUtnius,  acCFplB  gnndl  peoanla,  Bii 
legem  aDiciaiore  comlliis  lalam,  qna  SIcnK,  cica  Romani 


de  CIcéron  {Phll.  II,  st.)  te  rapporte  ausai  h  la  loi 
d'AnloiDe;  iCiTiiu  ait  Antenio,  n«i  i*B  iliflIlMiai  led 
proiiDciia  lotis  dsbaior;  ■  —  cf.  Dion  C*ftiusU.«,  31,  et 
XLIV,  M.  —  Diodure  (XIU,  3i)  parle  eo  terniw  formete  d' 
la  iineeteion  da  droit  de  eiié  :  IkUil  itUt  ta^  >aij>  t\.  >t<^' 
■Aun  {r*)"*"  ïmlii«>  nifVi<nri  lit  Uioclisl  >«iwi(   [if^^ 

RelailK'iBeiii  k  l'abrcifiiiion  dca  lois  d'AaMine,  tôt.  Ùoér 
PAO.  V,  l;  III,  1.11;  XIII.  SIS. 
le)  aijl.  fuil..  Ul,  iiv,a;  Jffttana.ellU.xi*.  i,  uni 

le*  Tilles  Laiinie  condiiKHiis,  Ccn'uHpftit,  Neliui,  Stgi 
sloni.  sui'enl  IniiicB  les  itllo  appetéei  tribataireB,t(ip(n 


cfTilisniini.  Villes  :   Cantlit  (Cagliari)  cap.;  jfora 
(Nura)  où  ont  été  trotirés  les  hvpogéaa  phéniciens 

"'  ' qui  ont  formé  le  musée  de  Turin. 

de  l'Rc,  on  trantait  :  BUia,  SuUi, 
Pupulum,  NeapolU,  fhjpntr,  Othaca,  Connu, 
Carbia,  Nura,  Tmrrit-Cxbymmn,  Pluviam,  Tri- 
hm^.  ViniolA,  OUria,  Ffrema,  Viniola,  Suleit, 
Saraiapi»,  Sarai»i>.  DtiDs  le  centre  de  l'Ile  :  Uttl- 
tii.  Forum  Troj»tti,  Onriêii,  t^a,  tuquirJo. 
Consict,  habitée  par  les  Ligures,  colonisée  par 
_rsi,_..-         _  .■  ,__  n  Burtoul 

,   «01-11 


iNZE  Bâcians  au  tthps  d'al'gcstb 

le  accessoire  dîna  la  pi.  li,  Ilatia  tuprri'ir.) 

:  la?' 


Ces  régions,  meatioQDéM  par  Pline 
'Orbù  piciut  d'Agrippa,  ne  sont  paa  uni 
dministralive  de  1  Italie,  C'est  simplemant  nue 
épartition  de  territoires,  dans  laquelle  on  s'est 
conformé  aux  anciennes  diTisiuoa  de  neuplea,  rai 
groupes  de  nationalités.  Ces  Eiaticuialitâs  étaienl  ai 
bi^  éteintes  elaTaienl  été  si  coamtétsmeiit  abso<^ 
bées  dans  la  cité  par  le  sjstème  d'aasimiûliaBjfie 
Romains,  que  ces  circonscriptions,  déleniiinées,  ur 
les  noms  seuls  des  contrées,  ne  représeoteut  plus 
qu'une  expression  géograp bique.  On  peut  indiquer 
retendue  et  les  limites  de  ces  onze  régiosa  en 
^dentiliant  totis  les  noms  -de  Tiliet  d«  l'éounaératian 
de  Pline  avec  les  Boms  modemes,  car  les  limitea  ne 
sont  pas  menlionnéei  dans  cal  auteur,  mais  senlo* 
ment  les  localilés  comprises  dans  chaqua  ri^tmi 

la  wnleaMnl  deaa  noareiK  préttan  :  fan  pnr  la 
,t'iulra  peu  la  SsrdiignaeliaCsrM.  On  doM  dose 


fous  ivjone  iDHi  qo'AnpiBIe  j  enroja,  Tan  s  aprèfl  J.-C, 
m  ffuM  Remoiiui,  Mua  deuleoToc  le  Ulre de procvnKor, 

Lorsque  Néron  dtelara  l'Achile  libre,  U  resdil  W 
change  ta  SardaigoeauSénsl.  Si  le  lésia%D^:e  de  Pbbm- 
liaa  est  aiaciid,  il  rau  pFUi-tireeroire  qu'ara  AufBale 
"  Néron,  la  Sardalgne  aunii  clé  one  pro'iDce  '" 

_       rt-      .^_.. .._ ^^ . O.^.l-f^     J.,    ,», 


t  un  pncvralor  Sardlaue  de  lempa 

CefulBOUB  Conatantinque  laSardai|;n«eilaCorseriireii( 
épardea.  ctaa«ae  ioiw  loi  i>rdre«  d'un  prmf. 

An  poini  de  tuo  de  la  condiUoa  do  saa  habiiaBls,  la  Sar- 
liïgna  ëiail  Ion  mul  panagce.  Ajaoi  éul  conquise  mililai- 
rtnneni,  elleélaii  enEmiedeTen^eagcrpubli'nudana  wuM 
*on  étendue,  Ella  piyaii  la  dlrne  pour  loule  espèce  da  lerre 
ïL.  n  oDire,  an  »Uj'**dhm  («j.  Omis  lea  lonpa  de  grande 
r.dcessliÉ,oa  Imposait  ar-  -—-■-■■' —  ._.. 


me  senlo  ville  J  ou  iasanl  de  priTilége»  neniculier»- 
fîiTB  tard,  on  -J  funda  quelqu^a  culndeg  mllJlaireB.  La 

Cnnteen  (T^tisarnvillaa  :  Ifadana,  coloniedeXarhn, 

<  l  A  Icria,  cotonte  de  Bvlla. 
11  ae  lurma  plus  tard  eacare  ptasieora  étilillaagDieiB  «n 

Sardeigoe,  ravidr  :  la  Tilte  Àd  Tarrim  Libfêttnit,  |>MMm 

(^ODS  Augutta,— (iifiiJ,  peut  étreaoïialladrieBieiCMTHia. 

KnAn,  l'Iiiie  (.Hitt.  ml.  III,  7,  B5)  ciie  CotoImm  oomB* 

oppidum  ciciuTn  Homaïuntan. 


(a)  CIcéron,  pro  Balbt,  la,  41  ;  Ouod  ii  Afnt,  ti  SmnUt. 
al  Èiipanii.agrit  tlipaidioqvi  miUrlatit,  tirUilt  adi^ei 
lint  cMMim  ;  âaMoMa  Aoc  idtm  nm  HeMi  ?  ~  Til*- 
l.iH,  XXIU,  SI  :  Omri  tributo  tt  caUaiiom  inifH  /Vit- 
(Btnll  ifBHOi.  —  CI.  lecfaaparail.ob  il  est  dii^MlM 
hibilaniB  de  la  SardaigM  paiaicni  le  stipeniima  a>  k 
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limites   de  cbacuoe  d'elles. 


I  fait  avant  d'établir  Iss 


I  acc«fl- 


■■  Région.  Latium  et  Campania. 

•  —        Apalia.  Matapia.  Birpini. 

<  —        lutantael  BruKtum. 

•  —       Somnium,  SaWni,   Marti,  Tttlwi, 

PaUgni,  JTarrurint,  frCTilonJ. 
"      —        Piwnum  M  Prwtxitii, 

•  —        Vmbria,  Stnimei. 

•  —       Etmria. 

<  —        GalHa  Cùpadana. 


AÏAKI  l'aIWÉE    150    Aï.  1  -C. 

Od  sait  que  la  condition  des  cités  en  Italie  était 


très-Tariée.  La  ajslème  romain  consistant  à  dé- 
truiie  les  nationalités  pour  leur  substituer  l'isole- 
ment municipal,  on  a  eu  soin  de  montrer  aux  peu- 
Sles  TalDCUS  qu  il  n'ï  avait,  pour  eui,  de  salut  et 
a  refuge  que  dans  la  cité  romaine.  Pour  mieui  dé- 
truire tous  les  lieos,  on  fit  quatre  conditions  diflé- 
rentes  aux  cités  italiennes,  et  l'une  de  ces  conili- 
tions  se  subdivisait  elle-même  eu  plusieurs  degrés. 

l' La  COLONIB,  image  vivante  de  Rome  et  formée 
de  citoyens  romains  ;  surveillante  des  pays  vaincus, 
sentinelle  avancée  de  la  cité  dont  elle  avait  la  con- 
atitutioQ  :  le  Ccmieii  dtt  Décurioni,  ordo,  qui  était 
un  petit  sénat  ;  la  ettria  ou  assemblée  du  peuple  qui 
avait  ses  comices  comme  le  peuple  de  Romei  les 
Dnutmiri,  magistrats  annuels,  espèce  de  consuls; 
lei  QuMitore*  chargés,  comme  ceux  de  Rome,  du 
trésor;  lea  Mditet,  de  la  voirie.  Tous  les  cinq 
ans,  pour  le  lecensement,  le«  colonies  avaient  leurs 
censeurs,  les  Duumviri,  qui,  cette  année,  pre- 
naient le  titre  de  quinquennaUs.  Telle  était  la 
condition  k  peu  près  générale  de  l'admiDistration 
coloniale. 

3*  Mutnapu,  Tilles  qui  ont  conservé  leurs  ma- 
gistrats et  leurs  îDsiituiions ,  d'ailleurs  asseï 
peu  différentes  de  celles  de  Rome,  ville  latins 
oans  l'origine  et  qui  avait  elle-même  beaucoup 
emprunté  i  ces  antiques  cités.  Les 
n'avaient  pas  le  droit  de  cité  dans  sa 
mais  l'obtenaient  par  parcelles  :  j'ui  ... 
jtM  connubii,  jvt  Italitam,  jxu  Latinum. 
pn^rès  en  progrés,  pouvaient  parvenir  à  line  con- 
dition à  peu  près  égale  ft  celle  des  colonies.  Les 
municipes  se  subdivisaient  donc  en  autant  de 
degrés  qu'il  y  avait  de  concessions  parcellaires 
possibles  du  droit  de  cité.  Tous  étaient  en  marche 
vers  cette  obtention  sans  laquelle  on  n'était  rien. 

3'  Vuj.ES  AtiiÊEs,  n'ajaal  aucun  droit,  conservant 
leurs  lois,  nommant  leurs  raagistrais.  et  obligées 
de  fournir  hommes  et  argent  a  la  requête  de  Rome, 
Condition  mauvaise.  Tous  s'annârent.  en  90,  pour 
la  changer  contre  l'obtention  du  droit  de  cité. 

k°  Préfectures,  villes  punies,  état  transitoira. 

En  88  av.  J.-C,  la  loi  Piauiia-Papiria  accorda  le 
droit  de  oité  i  I'lta11e;en  47  la  £01  Julia  muni'ci 
patii,  un  des  plus  grands  actes  de  César,  amen 
une  sorte  d'uniformité  dans  les  constitutions  muni 
cipales  de  l'Italie.  Les  distinctions  de  colonies,  d 
munidpes,  ont  donc  moins  d'importance  â,  parti 
du  premier  siècle  :  c'est  pour  cette  raison  que  nou 
avons  dressé  le  tableau  des  colonies  fondées  avac 
l'année  160  av.  J.-C. 

(Pour  les  colonies  latines  et  les  colonies 
de  l'époque  rojale,  voy.  la  carie  du  tolium. 


>oque  rojali 
u  n'  13.5 


Freg«Ux, 
Lvteria  (Apulie), 

(Campanie), 
PoRtia  (insula), 
Salieula  (Utium; 


iÛa  Futinauii, 
Samia, 
Cairttoii, 
Mintanue, 
Simieita , 

Sena_  âàliea, 

Corn   ' 
Poiiàonia  ou  Ptei- 


329   Brundùium,  34 

314   SpoUUum,  U 

313    FregenxlmÈtiwie. 

313    Pyt-Bi      I 

313    Cremona  U 


303  rotiumum, 

303  ^iWmum, 

299  5al«mum, 

298  Buxentum, 

396  Siponium, 

396  Tmpia, 

391  Crofod. 

281  Copia, 

380  Yaienlia, 

373  r 


191 

189 


Malieita  o' 


Bene- 


PoMnlta, 
273   Pitaurum,  ■ 

268    Solumia,  183 

368    Gravitcx,  m 

^ternia  (Picenum),2e3    Aquileia,  • 

Xsulum  (Latium),     346    L\ma,  117 

Quelques-unes  des  pitis  anciennes  colonies  ro- 
maines avaient  disparu,  puisque  Tite-Live  dit.  qu'en 
— .  . — 1. .  ..    -„  comptant  celles 


309,  Rome  en  avait  trente  ;  < 


trente -trois. 


iui  âge*  harolquea. 
Àrgot-Mippiutn     (Arpi). 
Sipontum  (Santa  Uana 

di  Siponto}. 
Mttaponlum. 
Pttetia. 
Crimùa. 

Aux  tgei  hil toriques. 
Cumx,  date  douteuse. 
Àm^dx ,     détruite    en 

150. 
Ile  PUhetuia  (Ischia). 
flêapoiit. 

Pitxarehia  ou  Puicoli. 
Crolona. 
Caulonia. 
Locri-Epistphyrii  ,  vers 

730  (av.  J.-C.). 
Tarenlum ,   col.  la- 

cédémonienne,        7C8 
Sybaris  ,   col.    d'A- 

cbéens  et  de  Tié- 


le  date,  nous  en  trouvons 


Camitui,  un'  siècle. 
Heracka    Kinoa ,     plus 
anciennement  JÎacani, 

Engywn,     — 
Syraetux,  col.  dar., 


703 


Rhegium,  col.  chal- 
cidienne, 

Thurium,  col.  d'A- 
thènes. 


Naxot,    col.  chalci- 

dienne, 
Hybla  ,   plus 

£«[mitni, 
Catana, 
CalUpolù, 

Gt(a,  ' 
Aeta:         \ 

Catmenê  } 

Agtigentmn, 
Camarina, 
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l'OHICINE  FHéNlClBNNE. 

LiijibsEKm  ,    Drepanvn , 


11  y  eut  d'abord  trois  tribus  à  Rome,  puis  quatre 
(Voy.  Plan  dt  Rome),  puis  on  fit  des  tribus  dou- 
velles  au   fur  et  ï  mesure  des  conquêtes,  pendant 

les    r — '""    "■" '"  "■— '-'^---      '-    ■-'-■ 

fut  al.      ,    . 

Uon  de  territoire.   On   se  faisait 
tribu  où  l'on  avait  son  domicile  0 
elles.  Plus  tard,  la  tribu,  par  suitt 
territoire  romain,  cessa  irétre  une  eipress 
graphique  et  devint  tm  Téritable  registre 


OËOaRÂFOIE  ANCIENNE. 

civil.  L'inuriptiOD  dans  une  tilbu  était  le  signe 
officiel  de  la  qualité  de  citoyen  romain.  H  y  avait 
35  tribus.  A|)ièslii  guerre  sociale,  les  nouveani  ci- 
toyens fournirent  g  tribus,  ce  qui  en  porta  le  nom- 
bre toial  à  43  ;  mais  ce  nombre  fut  ramené  presque 
ausiilût  à  35  et  demeura  iavariablement  filé  i  ce 

Nous  donnons  :  1*  la  liste  légale  des  35  tribut; 
1*  Les  abréviations  des  noms  des  tribus  telles 
qu'elles  figurent  dans  les  inscriptions. 

N.-B.  Les  noms  précédés  d'un  astérisque  sont 
des  noms  de  tribus  donnés  par  les  inscciplions,  mais 
qui  sont  fausses,  imaginaires, ou  mal  gravées. 

35  Tribiu  légaiei. 

XmWÎA.  Lemonia,  Sabbatina. 

Aniensia.  Itecia.  Scaptia. 

Amiensis.  Henenia.  Sergia. 

Claudia.  Outentina.  Steliatlna. 

CoUina    (Urba-  Palatina  (Urb.)  Suburana  eu  Su- 
na).                PapirU.  cusana  (Urb.). 

Comelia.  Poblllia,  Publi-  Terentina. 

Crustumina.  cia.  Tromeatina. 

Esquilina(Urb.).  Pollia.  Veieotina. 

Fabia.  Pomptina.  Velina. 

Fslerina.  Pupmia.  Veturia. 

Galeria.  Qutrina.  Voltioia. 

Horatia.  Romilia. 

A  brivialUm  dtt  notn»  de$  tribut  teU  gu'ilf  ^gurmX 
dans  l«t  inimpltonc. 

—  '  AELIA. 

_  AEH.AIH.AEHI- AEHIUa. 

—  AN  ■  ANl .  ANIEN  -  ANIENS  -  ANlEStS. 

—  *  AP.j  Grut.BÛ9.    11.  11.  —  Appia.,  peut-être 

pAP.  Papiria. 

—  '  AVGusla,  un  seul  exemple  :  Fabretti,  340-513. 

—  •  AVRelia,  Fabrett.,  p.  340-513. 

—  *CAMIL!A.CAMIL-CAM.,  GruI,,  528,4. 

—  *  CAMPANA,  d'après  des  inscript,  frustes.  Grul. 

—  CL .  CLA .  CLAV  .  CLAVD  -  CLAVDIA. 

—  CLVENTia.,  Crut.,  &48,  9. 

—  CLV  .  CRV .  CL  VST  .  CHVST  ■  CRVSTVH INA. 

—  •  CLWIA.  Crut.  621-3. 

—  COL .  COLLINb. 

—  COR  -  CORN  -  CORNELis. 

—  *  DVMia  ,  Grul.,  T7Ï-3. 

—  ESO  ■  ESQVIL .  EXQ,  Esquilina. 

—  FAB- FABIA. 

—  FAL.  Falerina. 


■  N-  11  «I  IS.  Italla  BBcleHui 


BSl 


-  *  FL.FLA.FLAVIA.,   GruL,   506,  Orellj,  30TS 

3076,  30n,  3078,  3079. 

-  GA  ■  GALeria. 

-  HOR  -  HORAT.  Grut.  26510-661,  14. 

-  *  IVLia.,  Grut.,  549,  4;  924,  15.  Or.,  3080. 

-  •  LATina.,  Grut.,  735.  7.  Or.,  3083. 

-  LEH-LEUOM-LEHONIA. 

-  UAECia. 

-  U£N  ■  HENENia.,  Or,  30S4. 

-  "  OCR-OCBlCu]ana.,Gnil.,  189-5. 

-  OVF.  O-V-F-OVFENtini.,  Or. ,  3085. 

-  PA .  PAL .  PAL4T  ■  PALATINA. 

-  PAPIAM.  Haeeobucb  a  démontré  que  c'était  la 

même  quela  Papiria, 

-  PAP.PAPlRia,  Grut  347,  2. 

-  *  PINARIAM  (Tî). 

-  PO.POB.POP.PVB-PVBL-PVBCIL-PVBLI- 

CIA.  Publilia,  Popitia,  Publicia  (mémetribu). 

-  POL.PoUla. 

-  POMPOHP-POMPT.PON.PONTINA.   Pomp- 

-  PVP.PVPINPVPINU. 

-  QVl .  OVIR  .  QVlBINa. 

-  BO  .  ROMilia.,  Grul.,  1006,  3. 

-  SA.SAB.SABBATINa. 

-  "SAPPINIA,  Or,  3086. 

-  SCA  .  SUAP .  SCAPTia. 

-  SER-SERGia. 

-  *  STABERINA.,  Grut.,  882,14.  Or.,  3087. 

-  ST.STE-STEL.STELL-STELLATINA. 

-  SVB .  SVBVRA .  SVC,  même  que  Sucuaana.     - 

-  TER .  TERENTINA 

-  •  TITIEN8EM. 

-  TRO-TBOM.TROMENTina. 

-  VEIEN  .  VEIENTENA.,  Grut.,  922.  I.  Or.  3088. 

-  VEL.VELL. VELINA. 

-  •  VER.,  Grul.,  448.  9.  Or.,  3089,  M. 

-  VET-  VETVRU.,  Grut.,  24-15. 

-  •  IILP.  Ulpia. 

-  VO .  VOL  -  VOLT.  BOLTINIA .  VLTINIA.  VoUioia. 

■•■tea  d«  l'Italie  aBdeoBa  et  *tm  Utm, 


9  sont  le  pluspré- 

cieui  document  de  la  géograpbie. 

Nous  possédons  de  nombreux  iiiaérairea  pour 
l'Italie  ancienne  il'l'îtinénire maritime d'Antonin, 
!•  l'itinéraire  des  voies  de  terre:  3°  la  table  de  Peu- 
tineer;  4*  l'ilinéralre  de  Bordeaux  à  Jérusalem  ; 
5°  Pitinéraire  de  CadU  à  Rome. 


CARTE   N"  13. 

L'ANCIEN    LATIUM.    —   LATIUM    VETUS. 


SOEicm  n  Bocnmm  :  Dépouillement  des  uiu*  ud 
de  Gell,  Wsiiph^,  BonDun,  Mlbb;,  CaDlni  el  surtout  Cei 
logie.  nechsrcbei  et  Iranoi  parBonoels, 

La  campagne  de  Rome,  en  partie  déserte  aujour- 
d'hui, est  le  pays  du  mondequi  a  vu  les  plus  grandes 
choses  et  qui  est,  de  beaucouD,  le  plus  ricbe  en 
souvenirs.  C'est  ce  qui  nous  a  décidés  à  en  donner 
la  topographie  détaillée  dans  une  carte  spéciale. 
'  n  but  distinguer  ;  I*  le  Grand  Latium,  qui  com- 

S renaît,  outre  le  paya  des  Lalim,  ceux  des  tqttei, 
es  Btmiqjitt,  des  Rutulei  et  des  Yolsquet,  ce 
dernier  embrassant  les  contrées  occupées  par  les 
Aiuonei,  les  Atironai,  tes  Opiçuei,  etc.  —  2'  le 
Petit  iatium  ou  Laliwm  proprement  dit,  désigné 
par  les  géographes  sous  le  nom  de  lalium  Tetut- 
■■**" 1,  qui  se  composait  presque  eiclusivement 


Tibre,  du  petit  territoire  des  Rutules  et  des  pays 
limitrophes  des  Soues  et  des  Voisques.  C'est  à  peu 
près  le  pays  auquel  on  donna,  le  nom  d'Ager  roma- 
nuj,  et  qui  fut,  pendant  les  siècles  mémorables  qui 
suivirent  ta  fondation  de  la  Ville,  le  champ  de  ba- 
taille on  Rome  se  prépara  à  la  conijaéie  du  monde. 
On  remarquera  d'ailleurs  que  nous  n'avons  point 
tracé  de  limites  sur  notre  carte.  C'est  une  erreur 
des  géographes  de  vouloir  enfermer  duu  des  fron- 
tières imsRmaires  les  peuples  de  l'ancienue  Italie. 
lisblequeVeitensionet  la  réduction 


■es  imsRm: 


8» 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


da  Uur*  terriloires.  La.  seule  division  ccrlaine.  (iie 
el  durable  était  1&  cité;  uiui  biea  cliiKiuc  citû  fur- 
mftil-elle  un  Ëlat  k  pari,  avec  sc^  maifislrals,  sei 
inslitutJo[is  et  ses  Ii'Itcs;  mais  le  lien  qui  uoissail 
enscmUe  les  cité»  n'avait  rien  d'administritir;  c'é- 
tait :  I*  une  liKue  pulititgue  d'un  caractère  tranxi- 
toire  suivant  \es  bcsuiits  ou  Im  dangers  du  niumf  nt; 
3*  une  ligue  rplï^ii^usc  avec  des  sacrifices  annuels, 
commèmoratirs  d'antiques  ailiances,  et  signes  d'un<: 

origine rthno graphique.  Dire  précisément 

.il    lo   •^.^;t,.:^^   latin,  oîi   oonnr" "-■'■' 
ues  el  des  Herniai 


i  apparaissent  dans  la  géograpliic  historique  de 
1  ila]ie  sont  celles  des  régions  d'Auguste  ;  encore  no 
répondent-elles  nullement  à  un  sysli'me  adminis- 
trutir,  mais  smit-ciles  de  simples  répartitions  de 
territoire  représentant  en  gros  les  anciens  groupes 
des  nations  vaincues  et  assimilées  aui  vainqueurs. 
La  Cité,  au  cotitraire,  a  été,  de  tous  lemps,  et  est 
demeurée  apiis  la  conauèle  la  division  politique, 
invariable  et  complète  du  territoire  romain,  comme 
elle  avait  Été  la  seule  division  politique  de  l'ancien 
I^tiutn  oii  Rome  trouva  autour  de  son  berceau  le 
germe  des  institutions  qu'elle  a  développées  dans 
son  sein  el  appliquées  au  monde  soumis.  Les  pro- 
vinces elles-mêmes  ne  furent  d'abord,  à  proprement 
Cler,  que  des  départements,  ou,  luieui  encore, 
commandements  militaires  mobï'i's,  avec  ilcs 
Trontières  clungeantes,  une  ad toinisi ration  irrégu- 
liére  et  qui  ne   commencèrent  fk  trouver  leur  as- 


is  l'K; 


GÉOUBlPHIE  PHYSIQUE,  ~OROOHArKn  KT  SiOLOOK. 

—  La  constitution  gèologiiTue du  Latiamoit  étroi- 

niijue,  sauf  quelques  puriiousde  terrain  jurassique 
crétacé  dans  tes  montagnes  de  Sabine  et  dans  les 
deui  nimilicatîoQs  de  l'Apennin  qui  s'avancent  ju 
qu'à  Paleslrinc  et  jusqu'à  Moiitcrortioo,  et  quelaui 


la  cOte  d'Ostie,  t 


_ji  bien  que  lei  marais  Ponlins. 
sont  couverii  d  un  sol  d'alluvios  fluviale.  La  ligne 
volcatiique  do  l'Italie  prend  naissance  au  ^,  de 
Viterbe.  se  prolonge  Jusqu'à  Borne, .puis  jusqu'en 
Sicile.  énpassantparlegollbde>'aples,  Elleaformè 
des  érupliOQs  qui  ont  laissé  pour  témoignages  <ies 
cratères  isolés  ou  réunis,  terrestres  on  marins.  Les 
cratères  des  volcans  latins  appartiennent  tous  au 
systî'me  du  mont  Albain,  Atbanvi  monr,  qui  oITre, 
sur  uneécbclle  trois  fois  plus  grande,  une  répétition 
du  Vésuve.  Cet  immense  volcan  était  formé  du  mont 
Albanus  ou  Cabmiii  propii:meDt  dit,  les  Ttuculani 
ColUs ,  au  N. ,  VAlgidus  mons  i  VO.  Ils  présentent 
comme  cratère  centrale,  la  vaste  coupe  connue  sous 
le  nom  de  Campi  di  Annibole,  puis  une  foule  de 
crattres  parasites  dont  la  plupart  sont  ou  ont  été 
remplis  par  des  lacs.  Le  cratère  du  latui  AUiamus, 
du  Lactu  Nemorensis  (Lago  di  Nemi),  du  l^cus 
Aricinut  (desséché),  du  Laoïs  lui unix (desséché), 
le  Panlano  secco,  le  Laghetlo,  et,  dans  la  campagne, 


la  pouzzolane 
s'est  fait  de  tous  temps  un  article  consid 
commerce.  —Il  faut  citer,  en  Sabine,  le  Caiitlut^ 
Peschiavalori  ;  le  Laeretiht,  Hte  Genaaro.  chante 
par  Horace,  l'Mpimua  an  S.  de  Tivoli,  et,  à  3  milles 
rie  Home,  but  la  rive  droite  de  l'Anio,  le  mont  Sa- 
cfT  où  les  pléb^ens  se  retiréreirt  i'an  4U3;  —  Les 
ComicuU  moniei  (Hte  Geutde). 

HTDiiocKAFmE.  —  Le  Tiberit,  très-anciennement 
appelé  ifbu^,  aujourd'hui  Tevere,  est  un  des  fleu- 
ves les  plus  remarquables  de  l'Europe  pour  son  éco- 
noinie,i'éliageétaal  toujours  assez  élevé  etlesini 
duions  très-rares  :  ce  qui  s'explique  par  la  nali 
ifoDgieuse  du  bassin  qui  absorbe  promplement .._ 
•aux  de  pluie  et  ne  les  rend  que  lentement  i  la  terre 


sous  f<>rme  d'une  foule  de  ruisseaux.  Le  Tibre  eA 
tiès-limoneui,  produit  des  stlerrlKemant)  considé- 
rables &  son  embouchure  et  couvre  la  cOte  de  ses 
alluvions  iusqu'i  .tnlmm.  Les  anciens  avaient  mis 
k  (irolit  les  qualités  exceptioimelles  du  Tibre  et 
avaient  corrige  ses  inconvénients  par  l'entretien  ta 
lit  et  de  l'estuaire  artificiel  de  lears  ports,  qni  ètatdis- 
sait  une  communication  libre  entre  la  mer  et  le 
fleuve  au-dessus  de  sa  barre,  ■  Le  libre  tni-mAnte  a 
ses  ruines,  »  dilDonsKtlcn;  le  Ht  primitif  el  aban- 
donné du  fleuve,  dit  (fume  morto,  ftenvE  mort,  nous 
montre,  à  4  milles  de  la  mer,  la  position  du  port 
d'Oslia .  construit  sous  Ancos  MaxHtis  ■  sur  la  mer,  ■■ 
LA  t-Uil  le  rivage  à  cette  époque. 

L'Ile  Sacrée  s'est  donc  onlièrement  formée  depuis 
lors.  Le  port  de  Claude  et  celui  de  Trajan  nous 
"ontrenl,  à  droite,  el  liieo  à  l'O,  de  Fiumicmo,  au 

t  l'embouchure  actuelle,  l'emplacement  du  rivage 

1  I"  siWe  de  l'Empire. 

Affluents  du  Tibre  :  à  droite,  la  CremtTa^  célèbre 
par  le  rocher  dont  ii  baigne  le  pied  et  qui  fut  dé* 
fendu  par  les  300  Fabius;  à  gaucbe,  r^Hta  (victoire 
des  Ciaulois  sur  le^  Homaina,  390),  dont  la  position 
est  déterminée  par  Tite-live,  qui  le  place  à  11  milles 
de  Rome,  et  par  Aurellus  Victor,  qui  le  jdace  à 
14  milles  au  ruisseau  de  UarcigUana-Veccbia,  dont 
ta  sourceosii  U milles,  etrcmbouchure,  i  11  mttiii 
de  l'cueainte  de  Ser^ius  Tuliius  ;  —  i'Jni'o  (Tet«- 
rone),  qui  forme  les  Trfs  Laou  do  la  villa  de  W- 
ron  à  Subfaqueum,  Subiaco;  les  cascades  de  Tibur 
(Tivoli),  et  reçoit  lui-même,  à  droite,  la  Digtniia, 
Ltcenza,  qui  arrosait  la  campagne  d'Horace  i  Vttica. 
l'écouiemeut  du  lac  sulfureux  des  ifçuflf,iI6ute,  au- 
jourd'hui Lago  délie  Isols  ^atantl,  qu'il  ne  faut  pas 
confondre,  comme  l'a  [aiiServius,  avec  Viibtaita  du 
Laliiun,  l'L'Imaniu,  et  probablement  le  Tufia  sut 
les  bords  duquel  campa Haani bal;  àgaucbe,  lepetit 
ruisseau  Peneut  qui  arrosait  la  villa  d'Hadrien, 
plusieurs  ruisseaux  sans  nom  dont  l'un  a  servi  d'é- 
coulement aux  lacs  Ciihientù  el  BegUbu.  Le  Tibie 
reçoiteocoreà  gauche,  l'.tlino,  AcquaUccia,  au  S.  de 
Rome  j  le  Spino  et  le  Sodiniu,  et  un  aflluent  qui 
prend  sa  source  au  pied  de  Tujculum,  dans  le  mas- 
sif  de  i'Àlbanut  mons,  et  qui  devait  son  origine  à  la 
fameuse  source  FeTerUina,  dans  le  .Vnniu  Feretiti- 
num,  où  s'assemblaient  les  députés  dts  villes  Ulines 
pour  délibérer  et  d'où  ils  parlaieut  pour  gravir 
l'Albanus  mons  (nommé  dans  une  inscriptiou,  remar- 
quée par  M,  Mommsen,  CabentU,  d'où  est  venu  le 
nom  moderne  Mte  Cavo)  el  se  rendre  au  ten^  de 
Jupiter  Lalialis. — Dans  la  mer.  se  jetait  le  ruisseau 
célèbre   du  Numieius,  Rio  di   Pradca,  où  mourut 

L*cs  ET  SOURCES.  —  Près  de  l'embouchure  du 
Tibre,  à  gauche,  était  le  Laau  Oslientit,  formé  des 
eaux  du  fleuve  et  de  celles  de  la  mer  et  qui  n'a  pa: 
existé  drins  les  plus  anciens  temps,  lorsque  les  aller- 
lisiemeiiU  du  Tibre  n'avaient  pas  rompu  toute 
communication  de  la  plaine  de  Laurenlum  avec  la 
mer.  Ce«eaui  dormantes  sont  une  des  causes  de  la 
malaria,  qui  rend  ce  beau  pays  désert  aujourd'hui. 
Le  lac  d'Ostia  eiistail  cerlainemeiit  au  temps  de 
Virgile  qui  le  menliomie  dans  t'Énéide,  raus  les 
écoulemenis  mén.igés  du  cflté  des  salines  empê- 
chaient l'insalubrité,  —  Près  de  la  source  du  Hu- 
mieiiti,  e>l  le  tant  Julumtt  ou  Tumi  Laêitt,  puis 
la  FoKt  A,iu*K  Ptmma:,  ou  d'Anita,  sreur  de  Didon 
(Ovide),  qui  avait  une  autre  fbntaine  près  di  Rome 
(dans  les  jardins  Borghèsr),  où  le  peuple  allait  la 
fêler.  La  Fons  Egrrix  était  ctaus  Rome  el  luMa  dans 
la  CaSareUa  au  S,  de  la  Ville  on  l'ensur  populaire 
la  place  cœcare  aujoanfhui.  U  y  en  avait  uns  ftutre 
sur  les  bords  du  Laau  Wmormm'i. 

FORtrs  :  En  Sabine,  la  Sf/kn  Wililiota,  cMbis 
dans  la  guerre  du  Sannium  ;  —  le  £uciu  KMgrnii. 
bois  consacré  il  la  rouille  du  blé  (Ovide),!  h  «" 
borne  de  h  vjie  Nomeulane  ;  —  la  Sj/ira  Ània,  w 


GEOQRAPHIE  ancienne.  —  K*  fS.  L'aMcIcH   l.«liw 


Brutos,  le  1**  coebuI  de  Rome,  fut  tuA,  du»  te 
pierre  contre  le»  Stcusqun;—  la  Sytra  La»Ten~ 
lina,  (or^ide  Laureuntm.  immortâlisie  par  les 
poèlBs  sinsi  qse  Iwna  Jons  hulivetit,  pris  de  La- 
iiintum. 

EtBHoaBiPBK  ET  msTOiBB.  Les  premiera  hsbiUnts 
de  eeCte  wntree  hireot,  selon  toute  apparence,  les 
SicBia,  qui  furent  ensuite  dusses,  pai  les  Pelages, 
do  sol  qu'ils  ootupaient  vers  l'endroit  où  s'étendit 
plus  tard  la  cité  de  Tibur,  Tivoli.  Denys  remarque 
même  que,  de  son  temps,  un  quartier  de  celle  cité 
■tait  encore  retenu  le  uom  de  SieuHum,  pent-«tre 
ta  moderae  Sieiliano.  Les  Péiaget,  —  dénomination 
raçue  sous  laquelle  on  confond  tous  les  peu]plc3 
qui  ont  laissé  sur  le  sol  les  vestiges  d'une  civilisa- 
tion dans  l'enfance,  caractérUée  par  des  monuments 
cjclupéens, —  ont  dd  occuper  plutAt  les  montagnes 
que  les  plaioes.  Les  monuments  les  plus  anciens  de 
ta  campagne  romaine  accusent  déji  on  art  pins 
avancé  que  ceux  de  l'Apennin  et  appartiennent  cer- 
laineatentan  2"  âge  des  sociétés  ilalioles.  II  est  certain 
Déanmoins  que  les  dernïtres  éruptions  dn  mont  Ai- 
bain  ont  recouvert  des  habitations,  et  les  découvertes 
faites  an  commencement  de  ce  siècle,  à  Albano  et, 
plus  récemment,  dans  la  tranchée  du  chemin  de  fer 
de  Rome  i  Naples,  ont  mis  au  jour,  dans  le  sol,  dé- 
gagé» des  coucnes  rolcauiques  qui  les  recouvraient, 
des  ohjets  annonçant  un  art  plus  perfectionné.  Aui 
igïS  hisloriqncs,  nous  trouvons,  dans  le  Latium,  le 
peuple  qui  lui  a  donné  son  nom,  etqueTite-LIveap- 
p«lleaws3ilesAborigùnes,  Les  i»(ini  étaient  certai- 
nement d'origine  indo-eoropéenne,  et  leur  langue, 
comme  celle  des  Éçne»,  des  Hemiqvti,  des  Votiqua, 
constttnsil  un  dialecte  du  grand  idiome  des  Osques, 
tangue  intermédiaire  entre  le  sanscrit  et  le  latin. 
Ouanl  aui  Sabim,  qui  se  sont  avancés  du  N.  au  S, 
jttsqu'aa  conlliicnt  du  Tibre  et  de  l'Anio,  ils  avaient 
la  même  origine,  mais  ils  appartenaient  ala  branche 
sabellienne,  peuples  montagnards,  plus  rudes,  plus 
lielliqueur  que  ceui  de  la  plaine  et  du  rivage.  Les 
Etnuguei,  qui  n'ont  franchi  le  Tibre  que  rarement, 
appartiennent  indubilablemenl,  quoi  qu'on  ait  pu 
dire,  à  la  même  race  indo-européenne.  Si  leur  lan- 
gue, encore  mal  connue,  diffère  essentiellement  du 
Latin,  elle  ne  semble  pas  pouvoir  être  rattachée  avec 
certitude  au  idiomes  sémitiquesî  et  quand  même 
on  parviendrait  à  établir  soti  analogie  avec  le  phé- 
nicien etlllébreu,  la  question  originelle  du  peuple 
qui  la  parlait  reste  intacte,  Leacoiunies  ont  pu  venir 
par  mer,  j  apporter  leur  civilisation  et  faire  ToFRce 
d'institutrices  des  peuples;  mais  la  masse  même  des 
nations  n'a  pn  se  transporter  ^e  par  terre,  et  cette 
nécessité  exclut  toute  idée  d'ongine  sémitique  en  ce 
qui  regarde  les  Ëtrusques.  Leur  civilisation  et  leurs 
arts  ne  rappellent  que  l'Inde,  lavalléedel'Euphtate, 
l'Asie  Ilineure,et  auiigesplus  rapprochés  de  la  fon- 
datioD  de  Rome,  la  Grèce  greffée  sur  l'Orient. 

Latint,  Sabins,  Btrusquei,  tels  sont  les  trois  élé- 
ments qui  se  touchent  en  un  point,  Rome,  pour  s'y 
confondre  dans  une  mesure  i  peu  près  égaie,  el  p-" 
duire,  par  leur  contact  «  leur  mélange,  la  nal 
romaine.  La  tradition  lait  du  fondateur  de  Rome 
Latin,  du  second  roi,  un  Sabin;  et  il  est  démon 
~  e  les  tnns  derniers  rois  sont  venus  d'EIrurie.  Les 
it  pénétré  dans  le  Latinm  avant  l'époque 
nuuuucdtuv.  Les  anciens  noms  géographiques  Tut- 
ctintm  el  CnJt'ui  sont  Etrusques. 

Hais  Rome  est  avant  tout  ville  latine,  comme 
l'a  motttré  Mommsen.  BUe  est  latine  par  ses  insti- 
tutions, comme  par  sa  première  orijjine;  elle*resi 
par  sa  raligion,  sa  langue,  et  elle  faisait  partie  de 
l'ancienne  figue  du  mai»  Aibama  el  de  la  lourc; 
F^entint,  Ayant  détruit  Albe.  elle  prit  même  sa 
place  et  devint  capitale  du  Latium.  Les  premières 
guerres  de  la  République  sont  te  lutte  de  Rome 
contre  des  cités  jalouses  et  presque  rebelles. 

L'étendue  du  Loliiini  vetutUtnnum  ne  peut  être 
Mlerminée  approiimativement  que  par  le  nombre 


Si 


l'emtihcementdesTillesde  la  ligua  Latine,  'poputl 
monte  Albano  carnem  acciperesoliti,  >  mais, 

mme  elles  avaient  presque  toutes  disparu  sans 
laisser  de  vestiges  ■  sine  vestigiis,  »  an  temps  de 
Pline,  il  serait  bien  difDcile  de  les  n 
d'bui. 

Ces  peuples,  c 


aujour- 
a  étaient  an  nombre  de  53. 


Satricum, Pometia^ ScapHa, PiinJum,  PoiUorium, 
Teitene,  Titata,  Cicmna  snr  le^  bords  de  l'Anio  et 
peu  éloignés  à'Ànttmnx,  Ficana,  Criisfiiinenum, 
^mmolo  (T)  Meduitia,  ComUiilum,  Satumia  (i 
l'endroit  oil  fut  plus  tard  Rome),  AnlipolU  (sur  le 
Janicule),  Anttmnse,  Camerium  (f)^  Cotûuia,  Aiui- 
tinum,  Norbe,  Sulrao;  ilba.  ^uia,  Acia,  Abola, 
Biibela  [peul-élre  Sorifte) ,  Boia,  Cusveta,  Cortol', 
fidni£,  f^retum,  Horta,  Latinvtm  ou  £iit>tftiuni, 
Longula,  lUanas, Macrate ,  Hutucuma,  Hunia,  Mtimi- 
nia,  CHlicuIa,  Ocluia,  Pedutn,  Polluaca,  Querque- 
tnlnm,  Sioania,  Sisola,  ToleHitm,  Tutia,  Viimtel- 
lara,  Veiia,  Venetula,  TittUia. 

En  prenant  ssolemenl  les  positions  connues,  on 


1b  croit  communément  puisque  plusieurs  cites  de 
la  ligue  latine  étaient  au  N,  de  celle  rivière. 

L'.4p«rronianui  fut  la^premiËre  terre  conquise  dans 
la  circonférence  qui  enioure  Rome.  Las  routes  for- 
mèrent les  limites  des  plus  anciennes  tribus  rusti- 
ques qui  rayonnèrent  ainsi  de  manière  à  former 
chacune  un  angle  ayant  son  sommet  à  te  porte  de 
la  ViQe  et  s'élai^sant  au  ftir  et  ï  mesure  des  con- 
quêtes.  [Voy.,  sur  la  carte,  la  position  des  tribus 
htpini»,  Fapiria,  Lemonia,  Miccia,  ScapHa,  Crtu- 
lunnna,  les  seules  dont  la  position,  voisine  de  Rome, 
puisse  être  déterminée  avec  certitude. 

Description  topockaphioue  '.  1*  En  Etrurie,  au 
N'.-O.  du  Tibre:  Vtii,  à  l'Isola  Parnese,  ruines;  — 
Lon'um,  à  12  m.  de  Rome,  i  dr.  de  la  via  Aurella, 
campagne  de  Marc  Aurcle  ;  Fregem^.,  s.  la  via  Auré- 
lia, —  Pons  Mi'.vius,  à  I  m.  de  Rome,  les  routas 
Coitia-CUmûia  et  FUtminia  en  parlent  (auj,  Pouu 
Molle);  Prata  Quinctia,  célèbres  par  te  charrue  de 
Cinciunatus,  au  pied  du  monte  Mario. 

Entre  le  Tibre  et  l'Anio  :  Fidmx,  sut  te  voie 
Salaria,  près  de  te  rive  dr.  du  T^bre,  avec  sa  cita- 
delle, au  Castel  Giubileo,  à  5  m,  de  Rome,  célèbre 
dans  les  premières  guerres  de  Rome;  —  plus  pris 
de  l'Anio,  est  te  VMa  PJMOnJù,  où  monnil  Meron 
en  68. 

Crattumeriam  (Harcigliana  Teccbia) ,  avec  le 
Lucus  Martii,  connue  dans  les  premières  guerres 
de  Rome,  frefum,  sur  te  Mte  Rotoodo.  el  dans 
ta  pteine,  comme  beaucoup  d'anciennes  villes,  qui, 
à  l'époque  de  la  paix,  descendirent  de  teurs  escar- 
pements el  vinrent  se  poser  près  des  roules.  — 
Vomentum,  la  U^ntena;  Aft^  Lobante  (Strabou), 
dont  on  reconnaît  encore  la  piscine;  jtMriota, 
MvûuUia  et  Cameria,  positions  douteuses,  peut- 
être  aui  trois  sommets  isolés  du  sud  de  la  Sa- 
biue  :  Honticelli,  San  Ajigaio,  Cesi,  à  peu  de  dis- 
lance, à  ro,  du  twretiiii;  —  Comicujum,  au  Ute 
Genlite;— ficuJeo,un  pauiuS.-E.do  te  précédente. 
—  Aux  environs  de  I%ur,  Tivoli,  municipe  très- 
ancien  et  très-important,  se  groupaient  les  villas  cé- 
lèbres, de  Mécène,  qui  n  éuit  pas,  comme  on  le  cruit 
cummuntment,  aux  cascalelles,  dans  ta  ville  même, 
vers  t'usine  actoelle,  mais  à  quelque  dislaace  de  là  : 
l'emplacement  qu'on  lui  a  dTonne  est  celui  du  cé- 
lèbre temple  dUerculei  te  villa  de  Catulle,  en  lac« 
de  la  crajide  cascade;  la  vil  te  de  UuBaliiu  PteDctu, 
le  fondateur  de  Lyon,  i  quelque  dutaaee  au  nord; 
te  villa  de  Quintiiius  Yarus,  qui  penUt  tes  légloos 
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ntur  et  sur  les  iluics  de  [•Mmimai  (Mfe  AflliaDo), 
au  pied  duquel  90Dl  les  immanses  ilébris  de  la 
vilU d'Hadrien, dans  le  domiine  du  prJn»  Braschi. 
11  faut  eQcore  cher  les  villas  de  Popilius,  de  Rubec, 
des  Cxsonii,  el  la  donuine  des  Plautii.  Dani  U('i> 
d'HoToet,  Bllribuée  !k  Suétone,  il  e«l  parii'  d'un  petit 
domtine  du  poCta  k  Tibitr,-  on  ne  laitsur  quel  toa- 
demenl  on  le  piaoe  à  la  petite  cbapelle  S.  Antonio, 
en  fice  des  caacaUUes.  dans  un  endroit  inbospi- 
talier  oii  croissent  direcilement  l'olivier  et  mime 
l'atois.  C'est  i  lï  milles  Buviron  de  Tibur,  qu'était 
la  vraie  cimpagne  d'Horace,  i  Uiiica ,  retrouvée  à 
BusticA  par  If.  Piatro  Rosa,  près  des  source*  dt;  la 
Licenza,  l'aooienne  Disenlia^  i  quelque  distance 
au  N.,  de  Hocca  Giorine,  où  était  leFnnum  Taevmx. 
Quant  au  « t«u  de  Ifandria,  il  était  pris  de  l'Anio, 
i  Bardelia,  non  loin  de  Farùi,  Vicovaro.  En  conti- 
nuanl  de  remonter  l'Anio,  on  arrive  I  la  l'iJ/o  d* 
Néron,  k  Sublaquram  (Subiacoj;  plus  près  de 
nSur,  dans  les  montagnes  des  Equas,  on  reconnaît 
encore  des  ruines  qui  marouent  sans  doute  l'em- 

5 lacement  d«  Sattula  et  i'Emtnihim;  la  station 
es  ÀquK  Albuic.  à  4  m.  de  Tiour  sur  la  route  de 
Rome,  avec  les  bains  d'Agrippa,  encore  debout, 
pris  du  Lago  délie  Isole  Naianti. 

Enirel  l'Jnio  et  la  via  Àppia:  Jnl«mn«,  au  con- 
nuent  de  l'Anio  et  du  Tibre,  el  avant  d'arriver  à 
l'Anio,  en  partant  de  Rome,  comme  le  nom  l'in- 
diaue  (Ante  amnem]  :  CoUaiia,  que  M.  Pieiro  Roaa 
a  démontré  ne  pouvoir  être  i  ciastellucclo  dell'  Osa, 
mais  i  quelque  distance  de  U,  au  N.  de  Gabii,  dont 
les  ruines  se  voient  encore  prés  des  lacs  desséchés 
de  Cdbii  et  de  RigilUii.  Toute  cette  topograpliie  a 
été  récemment  ècIaircJe  et  fixée  avec  certitude  par 
riiabile  archéologue  ;  Querqtietiila,  i  l'Ostena  di 
Corcollo;  Seaptia,  &  Passerauo:  P«duni  et  Soin, 

Kjsitions  moins  certaines.  Près  de  l'Anio,  H.  Pietro 
osa  a  retrouvé  les  carrières  mentionnées  par  Slra- 
bos  et  Denys  et  qui  ont  fourni  la  pierre  de  travertin 
dont  Rome  a  été  conslniite.  —  Plus  près  de  Rome, 
sont  les  villas  des  Gordiens  et  !e  Su&urbanum  Ha- 
driani.  —  Dans  le  massif  det  U"  Albains:  Tuscu- 
tuni,  dont  les  ruines  se  voient  au-dessus  deFrascatl; 
le  TuieuUmum  Cietronù,  que  Pietro  ÇiOsa  porte  L 
Frascali  même  dans  la  villa  Aidobrandini  :  la  rtVfa 
de  Luevihtt  dont  la  ville  de  Frascati  el  les  villas 
fameuses,  Torlonla  et  Picolominl,  représenteraient 
l'emplacement  ;  —  la  cilla  de  Porcins  Caton  à  H" 
Porno;  —  Labictan,  k  W  Compalri  ;  —  la  villa 
da  C.  Julius  César  après  la  station  ÀaQuinlanai: 

—  Corbio  et  rolerium  \  l'O.  de  l'JIoidtu  qui  don- 
nait son  nom  au  pays,  Aigiànm,  si  célèbre  dans 
les  guerres  dei  premiers  temps  de  la  République 
el  ou  passait  la  voie  Latine  nui  conduisait,  par  ce 
déRlé,  aux  pays  des  Eques,  des  Hemiques  et  des 
Volstmes,  c«  qui  en  faisait  un  point  stratégique  de 
-remlère  importance.  —  EnAlglde  était  le  Fonum 

'orlwtx.  —  Sur  le  sommet  de  VAUiama,  le  tem- 

81e  de  Jupiter  Latial,  qui  réunissait  pour  des  sacri- 
ces  communs,  tous  les  peuples  de  la  ligue  latine; 

—  la  douteuse  position  de  Fabia  doit  être  cherchée 
ffur  les  flancs  de  la  montagne;  AUia  Longa  est  re- 
connue sur  les  bords  du  cratère  du  lac  Albain,  entre 
le  temple  de  Jupiter  al  te  lac.  Le  couvent  de  Pa- 
lazzola  montre  encore  l'inscription  consulaire  dé- 
posée (ur  la  route  du  cortège  sacré  qui,  de  la 
source  Férentine  (pr&s  de  Harino),  se  rendait  au 
temple.  —  Autour  de  la  moderne  Harino,  se 
groupent  les  emplacements  des  villas  de  Harius, 
de  Murena,   de  SvUa;  puis  Roboraria  et  Cattri- 

n  doivent  être  cherchées  dans  les  environ*. 
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—  Sur  les  lianes  opposés  du  cratère,  au  sud,  se 
voient  encore  les  ruines  de  la  villa  de  Damitien 
(i  CastelGandoIfo  et  (ui  villas  Barberini  et  Torlonia}, 


construite,  en  panic,  sur  l'emplacemenl  d'une  de* 
villas  de  Cfodiui,  qui  en  possédait  une  autre  sur  le» 
flancs  de  r.*(baniu,  entre  Aricia  et  le  temple  de 
Jupiior,  k  16  ou  17  m.  de  Rome  (supposition  rendue 
nécessaire  par  le  texte  de  la  mïlonienDe).  C'est  la 
villa  inrérieurc,  celle  qui  était  voisine  du  13*  m. 
de  la  voie  Appienne,  qui  renfermait  les  hommes 
placés  en  embuscade,  et  c'est  en  face  de  cette  se- 
conde villa  qu'il  fut  lue,  prés  de  l'autel  de  la  Bonne- 
Déesse,  non  laindelaTilledefintiUiP,  qui  est  su  11* 
m.  de  la  voie  Appienne.  La  ville  moderne  d'Albano 
occupe  l'emplacement  du  camp  prétorien  des  em- 

Îereurs.  On  en  voit  encore  tes  étages  divers  et  la 
isposition  générale.  —  La  villa  de  Pompée  éuit 
k  l'entrée  même  de  la  moderne  Albano  ;  et  le  monU' 
ment  que  l'on  remarque,  k  gauche  de  la  porte,  au 
15'  m.,  passe  pour  avoir  reçu  ses  cendres  (Plu- 
tarque).  Jnci'a  avait  une  citadelle,  qui  est  laRiccia, 
et  s'étendait  jusque  sur  les  bordidu  lac.  desséché 
aujourd'hui,  mus  dont  on  voit  trés-nettement le 
cratère,  —  H,  Pietro  Rosa  a  retrouvé  et  restitué  le 
fameux  temple  de  Diana  Stmortiuit,  lur  les  bords 
du  lac  du  même  nom,  aujourd'hui  lago  di  Kemi, 
en  face  de  Genzaoo.  Il  a  reconnu  également  le 
Clitnti  Pirtii,  sentier d'Hippolyte  Virbius quiycon- 
duisait  else  raccordait  avec  la  via  Ap^a.xa  16*  m. 
L'émissaire  souterrain  du  lac  Htmoreniù  et  celui 
du  lac  Attttiau  ont  été  déterminés  avec  exactitude 
par  le  même  savant.  —  Sur  le*  conAns  du  pavs  du 
Eques  et  des  Volsques.  il  faut  citer  encore  f«WT«, 
Vellelri,  première  ville  de*  Volsques  de  co  cfilé, 
autrefois  immense  et  dont  l'étendue  est  encore  fa- 
cile i  reconnaître;  dans  la  montagne  :  Cora,  Cori, 
Norha  avec  ses  murs  c^clopéens,  lari  CarvenMtu, 
Arlen/i  Fotieonim,  VtWU'a,  dans  la  plaine,  et,  sur 
la  limite  du  pays  des  Eques  :  Prjrntile,  PaJestrine, 
avec  sa  citadelle,  où  Uarius  le  Jeune  se  fil  donner 
la  mort,  après  la  bataille  de  SaenparliM.  La  ville 
moderne  de  Palestrine  occupe  en  partie  l'emplace- 
ment de  l'immense  temple  Je  la  Fortune. 

Entre  la  via  Appia,  la  mer  et  le  Tibre,  rive  (fau- 
che, s'étend  aujourd'hui  UQ  désert  couvert  de  ruines 
et  rempli  des  plus  illustres  souvenirs;  sur  la  via 
Appia  sont,  au  1*  m.,  les  catacombes  historique* 
de  S.  Callste,  découvertes  par  U.  de  Rossi,  en  18M, 
avec  les  tombeaux  des  papes  de  l'Eglise  primitive, 
la  basilique  S.  Sébastien,  le  cirque  de  Haxence,  le 
seul  au  monde  qui  soit  assez  bien  conservé  pour 
faire  comprendre  les  courses  de  char.  Le  Nywi- 
pfuetim  de  la  nymphe  Lara  (Ovide),  fille  de  l'Almo, 

S  ris,  k  tort,  pour  la  fontaine  Égérie,  Le  tombeau 
e  Ctecilla  aetella,  femme  de  Crassus,  les  foa* 
Cluilif,  où  combattirent  les  Romains  et  les  Aibaios; 
au&*m.,leCiiinpui  lacer Horafiortim  avec  las  tom- 
beaux des  Horace,  encoresubaistant,  [iviUadetQum- 
tilii,  usurpée  par  Commode  ;  à  droite  de  la  voie,  en 
partant  de  Rome,  on  voit,  sur  des  éminances,  des 
ruines  de  villes  latines,  Ajtpiola,  tugiUa,  TeUme, 
dont  les  positioDs  respectives  rie  sont  pas  faciles 
à  déterminer;  la  villa  des  SuipicH,  i  la  3*  borne 
de  la  voie  Ardéaline;  la  catacombe  de  Domitilla 
du  1"  siècle  de  I.-C,,  explorée  par  IL  de  Bossl;  le 
vicKs  Alexandrintis,  prè*  de  S.  Paul-hors-les-murs; 
PoiitDn'um,  dont  l'emplacement  est  douteux;  ainsi 

3 ne  celui  de  Fieann  et  de  Cannu;  à  18  ou  10  m. 
e  Home,  CorioU,  qui  appartient  déjà  au  pays 
Volsque  et  Lanuvium,  Citta  di  Lavigna.  En  nous 
rapprochant  de  la  mer  et  de  l'embouchure  du  Tibre 
nous  entrons  sur  ie  ihéltre  des  sept  dernier*  Uvni 
de  l'Ënélde. 

V^MCnipUe  de  TIrclIc. 

{Éniïdê,  lai  7  dem.  livre*.) 
Pour  comprendre  la  topographie  de  Virgile,  il 
faut  rétablir,  par  la  pensée,  le  rivage,— si  complè- 
tement changé  aujourd'hui  par  suite  des  atterri»- 
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Can  temps  d'Eiié«,  car  Virgile  d 
ne,  maifl  au  temps  de  Virgile,  i 
Irfs-ei ' "'  """      ' — 


n'était  pa»  géo- 
car  il  a  décrit 
xfs-eiactement  le  pays  tel  qu'il  le  voyait.  Or  rem- 
placement que  noua  avons  donni  i  Ottia  sur  la 
rive  gauche  du  (leuve,  d'après  les  mines  rpii  en 
subsistent  aujourd'hui,  marque  le  point  où  s'ar- 
rêtait la  terre  et  où  commentait  la  mer  au  temps 
du  poflte.  Le  Laeai  Oitimtù  exislail.  Troja  fut 
établie  près  du  lieu  de  débarquement ,  entre  le 
fleuve  et  le  lac.  Le  camp  Iroyen  taisait  face  i  la 
mer,  et  l'espace  entre  le  lac  et  la  mer  était  très- 
étroit.  La  Sylra  idurmiina  était  derrière  le  lac,  et 
la  ville  de  uiurenlum  est. déterminée  au  S.-E.  par 
la  route  Laurentina,  encore  visible  aujourd'hui. 
—  Latinium  est  certainement  aux  masures  de 
Pratica;  le  rie  di  Pralica  est  le  Nviaicitu;  les 
maccbie  ou  petits  bols  de  la  rive  droite,  rap- 
pellent te  Lticta  consacré  i  Jupiter  Indigtt.  La 
chapelle  de  3.  Anna  Petronilla,  prés  d'une  petite 
source,  rappelle  le  temple  et  la  source  de  la  nym- 
phe Anna  Ferenna,  d'Ovide;  l'ilnna  toror  de  Vir- 
gile, lovinium ,  s'appela  sous  l'Empire  Lauro-ta- 
tnnium.  La  Fontaine  da  /ufunia  ou  le  tac  de 
nirnut  est  vers  la  source  du  rio  di  Pratica.  L'Al- 
buHoi  de  Virgile  et  l'oracle  de  Faune  sont  trés-re- 
connaissables  à  la  Solforata  d'Allieri  -,  la  descrip- 
tion de  Virgile  est  littéralement  exacte.  Le  boit 
de  Pieus  n'a  paa  changé  de  nom  et  s'appelle  au- 
jourd'hui Uacchie  di  Pichi.  Près  de  là,  au  S. -E., 
est  le  pays  des  Butules,  avec  sa  capitale,  Àrdea, 
Ardia ,  le  Luctu  Pt'ltiinni,  le  Caiirum  /nui  et  les 
eaui  sulfureuses  d'Ardée. 

Il  faut  citer,  dans  la  Latlum  maritime,  ccnune 
appartenant  ft  une  autre  époque,  le  remarquable 
système  des  ports  qui  furent  substitués,  sur  la  rive 
i&oite,  i  l'ancienne  Oslia  de  la  période  royale  et  ré- 
publicaine. Lorsque  le  fleuve  se  partagea  en  deui; 
bras  et  que  l'Iiuuta  Sacra  fut  formée  par  suite 
des  atterrissements,  Claude  fit  creuser  un  port,  en- 
core parfaitement  visible,  et  Trajan  l'agrandit.  — 
Ce  port,  qui  avait  son  accès  sur  la  mer  à  quelque 
distance  de  l'embouchure  du  Tibre,  communiquait, 
d'autre  part,  avec  le  fleuve  aunlesaus  de  sa  barre. 
Par  cette  disposition  le  problème  était  résolu  el  la 
navigation  dégagée  des  entraves  de  la  barre,  tou- 
jours si  graves  dane  les  fleuves  des  mers  inté- 
rieures. Les  Salinx  furent  établies  et  existent  en- 
core aiijourd'hui  entre  le  lac  d'Ostie  et  le  fleuve. 


-  N*  IS.  L'aseleH  l.«tlHM. 

Nous  citerons  enfin  sur 

de  Fltne  le  Jeune  que  l'i     . 

description  et  celle  d'Hortênsius  i  —  chez  lés  Ru- 

tules,  le  temple  de  Vénus  ;— el,  chez  les  Volsques , 

Aiitîum,  NellunOj  avec  ta  villa  de  Néron. 

AQDEDUCS   aNClENS. 

Home  est  aujourd'hui  la  première  ville  du  monde 
par  l'aboDdsDce ,  la  limpidité  et  la  fraîcheur  de 
ses  eaux.  Elle  n'en  a  que  la  10'  partie  environ  de 
ce  que  la  Rome  ancienne  des  Césais  en  possé- 
dai!. Nous  avons  un  rapport  efUciel  adressé  par 
Prontio,  curaUtr  aqitarum,  surintendant  des  aque- 
ducs, A  l'rajan.  Ce  rapport  mentionne  13  aqueducs^ 
\iHotitta  en  mentionne  17;  Aurelius  Victor,  20.  Au 
lemps  de  Procope,  au  vi*  siècle,  il  y  avût  encore 
14  aqueducs  sous  les  arcades  desquels  pouvait  pas- 
ser un  homme  à  cheval.  Voici  le  tableau  comparatif 
des  aqueduM  suivant  les  trois  premiers  auteurs. 


FeoNTm. 

P.  VICTOB. 

NOTITIA. 

Appia  , 

Appit, 

Trajana, 

Anio  Velus, 

Harcia, 

AnnIa. 

Harcia, 

Virgo, 

Alsia, 
Claudia, 

a:;*' 

Claudia, 

Herculanea, 

Marcia, 

Crabra, 

Tepula, 

Herculea, 

Virgo, 

Damoau, 

Julia, 

Alsietina,  o 

Trajana, 

Augusiea, 

Annia, 

;&., 

Augusia  (de  Borne),  Alsia,  ' 

Augusta  (de 

'Anio),CŒrulea, 

Seiina, 
CimlDJa, 

"julia. 

Claudia, 

Algentiani, 

Aurélia, 

Anio  Novus 

Ceminia , 

Damnala, 

Sabatina , 

Virgo, 

Aurélia, 

TepSli, 

Seplimiana, 

Severiana, 

Severiana, 

Alexandrin». 

Les  priacipaux  aqueduca  sont  tracés  sur  noin 
caria  avec  la  source  d'où  ils  (iraient  leurs  eauij 
on  pourra  se  rendre  compte  de  leurs  directiona  e 
de  la  distance  qu'ils  parcouraient. 


CARTE  N°  14. 


LE   MONDE  ANCIEN   A   L'ÉPOQUE    DE   LA   PRISE   DE   CARTHAGE. 
GEOGRAPHIE  POUTIQUE  ET  ECONOMIQUE. 


.    _         futw.  , . 

,  être  originaires  d'Afrique. 

ionisée  ensuite  par  les  Carthaginois  (race  phéai- 
cienna],  au  sud  el  sur  les  cAles;  elle  eut  quelques 
établiasements  grecs  sur  les  cMea  orientaJes.  Elle 
reçut  aussi  deaCelitt  qui,  se  mélangeant  aux  Ibèrea, 
formèrent  BU N.  £.,  les  Cellibériens,  et  auN.  O.les 
GaUiciens. 

Si  ribérie  a  donné  60000  h.  à  Hasdrubal  et  a 
■sarcbandé  3000  b.  à  Scipion,  c'est  que  sa  politi- 

*<Poar  la  («ognpfai*  MallMe  i»  M  pajs,  voyea  la 


que  consistait  i  (Svoriscr  Carthage  et  &  servir  plu- 
tïlt  les  intérêts  commerciaux  de  cette  république 
que  les  Romains,  le  but  des  premiera  élaot  la 
prospérité  agricole,  industrielle  et  commerciale, 
celui  des  seconds  la  domination  politique  exclusive 
à  leur  proflt. 

Divùtont:  2  provinces  :  CMritur»,  UlUrimre, 
administrées  par  des  préteurs  annuels.  L'Esp^ne 
ÛiÉBiEURï  comprenait  les  GaU^ci,  les  CoMo&n, 
lea  Vaieonet.  les  Hergetet  (cours  supérieur  de  l'E- 
bre),  les  CeUtteri ,  les  CarpeMnt  (CaaUlle) ,  les  01- 
tadet  rhassio  super,  du  Tage},  les  OreUmi  (rives  du 
GuadalquivirJ.  , 
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L'Eaptgn»  ULTimEiTiE  cMnprenait  [n  Imitmiti. 
les  Vaccri  (Uon),  les  TefloMi  [EslrtaULdurc),  el 
ÛBM^IM  :  TvnliiU,   Turdiloni. 

Limtlei  :  Duriut  (DoIhto).  laiiwaol  li-s  Ttcejri  i 
droiti?,  iei  Carpetani  à  gaucbe,  cl«  manière  i  ga- 
gner Vrci  (Almrna). 

Le  mot  proi incio ,  employa  pai  Tile-Liïe,  a  été 
eipliqu*  par  Mommsen  :  il  a,  le  plun  souvenl,  le  sens 
(le  (li'parlement  ou  commandement  militaire  et 
D'impuquG  pas  de  limllrs  géographiques. 

C'est  eu  197  que  les  tlem  EspaRnes  furent  ili>n- 
nécs  k  clc9  prile^rt  désignés  par  le  sort  (Tite-Live, 
xziii,  38). 

U  Lusiionir  fut  soumise  ea  13S  ;  les  GalWti  eu 
13G;  —  la  commissaires  furent  envoyés  iprês  la 
}jrise  de  Numauce  (Appien  d«  J)«b.  uUfan, 
chap.  99), 

buus  Auguste  seulement,  l'Esp.-ifnie  comprit  trois 

frovincos.  L'origine  île  celte  ditii^ion  remonte  ï 
an  49l  en  cffeC,  l'auteur  du  Dt  bMo  cie.  (I,  3g) 
p.irle  (les   trois  commanilemfiil'i  établis  en  Espa- 

Snp  !  Àfraniui,  en  Kspagne  Citérieure;  E'i'arélus.en 
ulique,  et  Varron,  en  Lusilaaie.  Soua  les  ordres 
du  préteur,  était  un  qu,rtlor  pro  pnrloTe.  Ijk  coii' 
dilion  dn  municipi'»  et  il«s  campagnes  sous  l'ad- 
minislralion  répulilc^iine  lies  préteurs  fut  malheu- 

i'illtM  ;  Catiula,  dans  le  pays  des  miucs,  t.  cac- 
thaitinoiM  ; 

Cfrtima  (sources  de  la  Guadiana),  imposée  à 
3400000  sesterces  par  T.  Sempr.  Graccliui  fTiC- 
Ijï.,  IL,  47): 

Manolica,  k  lOOOOOOÛ  de  sest.  (Tit,-LiT.,  av,  4); 

Scgmtia;  dépût  et  anenal  des  Celtiberi  (lil.- 
I4T.,  xmv,  19); 

Numante,  délruile. 

Le  nord  avait  été  ruiné  et  presque  dépeuplé  par 
la  Bucrr»».  Le  sud,  plus  épargné,  car  il  y  avait  en- 
core MO  rillos  en  lurdélanit  au  temps  de  Strabon 
(111,  c.ii.SI,P-116. 

La  BfUqne  avait  été  le  Pérou  des  Phéniciens 
(Hecren).  On  connaît  la  fscililé  des  anciens  à  re- 
monter les  neuves  d'Espagne  : 

Le  Ba  tû,  jusqu'à  1 SOO  st.  ou  2!0  kil.  fSlrab. ,  III , 
II,  3,  p.  117)  ;  le  Diiri>u  et  le  Vtnnii,  à  SOO  st.;  le 
TaffBt,  r^no»,  un  peu  muinshaul  (M.). 

La  cAle  intérieure,  îles  ratoFinn  irHemiU  i  Tar- 
raeon'avaitquepeude  ports  naturels,  mais  les  ports 
phéniciens  étaient  creusés  dans  le  rocliPr,  comme 
a  Tyr,  à  Cartilage  et  à  Ulique.  La  fameuse  tarlessui 


né  lait 


e  région 


Cadra,  grande  eiporlation  de  blé,  de  Tin,  d'huile 
et  de  cire,  de  miel,  de  laine,  de  métaux,  do  salai. 
sons(Slrab.,  iU,  il). 

Elle  entretenait  des  relations  avec  Rome  par  Oslio 
DicxoTchia  et  l'Afrique;  Mellaria,  £«l»r»,  K'' 


la    VtlU   det   Sttitai  _  , 

sons<Strab.,  Galien,  Marli.     . 

Carihagènt,  rctiAlie  par  les  Romains  apr^s  la 
ruine  de  Carlui^e,  florissante  au  temps  de  Strabon 
métaux  el  salaisons  (111,  rr,  $  6.  Ed.  Didut.)  ; 

Hem«roicopi'i(m,  ville  grecque,  el,  prés  de  li,  le; 
forces  de  Dmnium,  ancienne  origine.  Travail  du  ter 
espagnol.  Irês-vanté  (Polybe,  XIX,  n);  Sagonie, 
ruuiéej;  Tarrafo,  pas  déport  (Strab.).  Cependant, 
Tite-Live  dit  Tarraeonii  ponu$;  En^rium,  ville 
marseillaise  el  phénicienne,  mixte,  avait  un  qionier 
pourchaque  peuplejHftoda,  ville  grecque ;Jlt«cmo, 
ville  phénicienne. 

Ressources  militaires  eiceptionoelles  en  Espagne  : 
de  l'an  ÎOO  à  l'an  175  av,  J.  C.  ;  en  15  ans,  les 
pertes  supportées  par  ce  pays  furent  de  317700  h. 
Les  Celtibériens  (partie  de  l'Arugon  et  de  h  Cas- 
tille  vie  i_lle)  figurent  pour  le  chiflre  de  163 700  h.. 


confeclioi 
Commerce  gi'néral  :  IrapOTtalion  i  peu  pris  nalfe, 
— ftalicm  coiisidi-rable. 

conquête  rotname  laarqite  nue  périede  de  dé- 

l  meiKioMiés  plu^ 


ehéanee 

:ies  deiportMi 

Produit  des  mines  :  4O000  ouvriers  éttitDl  o««- 
,  s  aui  mines  de  rartbagène,  au  lempi  de  PoNbc 
(XXXIV,  c.  II,  fnrrmenfi,  au  JTmm  ArffWrta.'De 
ï«6  ï  f74,  TG7  6"S  livres  d'argent  turent  portées  aai 
triomphes  des  g^néraui  romains. 

L«s  llei  Btléart*  furent  soumises  par  Hetelhis 
Balearicus,  en  lï5;  elles  étaient  fertiles,  Mmor  anr- 
Les  Phéniciens  formatent  le  fond  de  la  poptt- 
1.  On  y  faisait  l'élève  des  malets  (ttiodore,  V, 
xvn),  et  \'<m  tirait  d«  la  laine  des  tronpeaui. 

Le  port  i'Ebmu*  (Iviça^,  seule  viln  napoiWIte 
(Diod.,  V,  ivi),  fut  vainement  asségé  par  les  Ro- 

Krf>nd«urs   [Vov.  Strabon;  détails  ii. 
3  espèces  de  frona«<  ;  ni,  v,  I ,  p.  139). 

■■  CMvIe  '.  tas  Crttei  tonnaient  le  tond  de  la 
population;  OD  }  vovait  aussi  des  lynn'i  an  Sir- 
mamt  (Beiges),  el  des  /Wret,  ainsi  que  des  Gna 
dans  le  5. 

Colonûi  grtcqtet  :  le  HBvaoliitmit  ■mfA- 
it)iou<  s'élendail  jtisqu'i  tortv*  Rertulis  KmMi 
(Monaco). 

MoTteia»  était  diDS  toute  aa  gloire  ai  133;  le 
commerce  de  coite  ville  n'était  pas  en  rivalité  anc 
celui  des  Miéiiiciens;  cétait  plutdt  un  auiiliain. 
■  Les  Harseillnis,  dit  Poljt>e,  ne  peuvent  doimer 
aucun  renseignement  lur  la  Bretagne.  >  Cependant, 
réiain  des  Cattitérida  traversait  la  Gaule  ea 
30  jours  *l  arrivait  k  Karseille  fWod.,   liv.  T, 

T^nromltiin  (mines  pr^  de   la   Ciotat)  ;    OtWa; 


ijaihapoti*  (Agile). 

iKTïEUEna.  Les  divisians  étaient  ettinogiaphi- 
nues;  mais  peu  de  villes,  beaucoup  d«  bourgades, 
d'oppida,  de  routes;  grand  commerce  et  navigattw 
facile.  Au  3.  :  Narbo;  Polybe  la  cite  eiuiime  trts- 
importanle  (XîtXIV,  i):   Htmaïuvt,  ville  Irès-an- 

AgricuUvTt  :  céréales,  oliviers,  figuiers,  pâtura- 
ges. min«  citées  par  Posidonius. 
Commerce  ;  Eiporlation;  laine,  étoffes  (Diodore), 


méiaui,  porc  sale. 

Population  trés-belliqueuse.  Les  rois  des  Arvemes 
BituttiM  el  Lueroius  réunirent  sous  leurs  onlres 
toute  la  Gaule.  (Fosidonius,  cité  par  Strab.,  IV, 
ch.  II,  S  3.1 

Les  AlioOTpgn  et  les  Anema  ont  de  nombreux 
combattants  dans  les  guerres  de  Fabius  Maiimus  et 
de  Domitius  (Epilom*  ilc  Tite-Live). 

Ratourca  milUatrej.  Strabon  (t.  IV,  ch.  il,  g  3: 


cingiMorii,  sous  ses  ancêtres  liiluitus  et  Lucmius. 
Elle  pouTïJt  mettre  300000  homme»  sur  pied  Itès- 
lacilement.  Bile  possédait  rie  grandes  ncbasses  el 
A ^_  j.„     g^   jgg^  [gj   Gaulois  SB  plai- 


le  de  Poljlw  in 
ni  lient  1  dract 
I  medlmne  de  î. 


la  Lu*ilaua  :  il  Utnc 
oRicnl,  1  oLoies  (iTk.]; 


Un*  imptaor*  d*  vin  C^*  lurn)  wtuU  hh  draokma 
nlièrr»,  iiHobaM(iI  cent.);  aa  afoMU,  ctilt  ««boto 
'OLva.XXXlII.  P.) 

ï.  Pour  la  ([éoeripbie  délalllée  de  ce  pin,  tojei  1«  l> 


GÉOGRAPHIE  AUCSEUfSE.  —  FT  <4.   Le  ■»•■««  ■ 


D  ««.  J.-C.    827 


gwsit  de  rcici'3  dé  lapopiiUli(in(Tiie-UTe,iinT, 
M)  ;  ils  aTwmt  iiae  boime  caraiwie  (Cém.  Strab.)- 

a^  ViamèfÊÊïK  '.  La  goerra  n'éiaii  pas  lemûoée, 
1*6.  Elle  Be  le  fat,  dui  les  Alpes,  qaa  sous  Au- 
guWe.  Mai»  ta  ioumisHion  uppareule  de  oe  paji  est 
etiaaan^éo  eaUb,  tfiiia  la  goEira  des  Cami.  On 
ne  peut  dire  que  la  CisiJpine  ait  joui  de  l'état  régu- 
her  de  province.  lA  Icoulière  officielle  de  l'Italie  est 
le  Sniiea,  la  M»tra  et  la  crâte  de  l' Apennin. 

Les  peuples  soumis  sont  les  Saiaai,  les  Ittttibrm, 
^i  «'««Ditaienl  alors  jusqu'au  pied  des  Alpes  (Pi>- 
Ijbe  111,  56) ,  les  Joiriii,  les  Cwiw>u«i,  les  koii, 
les  Lingont$,  les  Smwnet,  les  Ligum,  soumis  aftri's 
Tingtcampagoes  et  unetraDsporEatian  dcWOOO  ha- 
iMtaots  dans  le  Samnium  (Tite-Live ,  il  ,  53)  ,  en 
181  ;  les  Ligures  c«int>*tteRt  comme  les  Ibères  et 
rm» ii>rn f  rimtTnn  eia.  Ou  les  diiise  «n  InÊemiiii, 

'X     ' 

Fiila  :  Mtdiaiainmi,  Sniis,  Tirama,  Maalu*, 
PaMvnm,  tris-impomnle ,  mettsisat  sur  pie'd 
120 LOO hommes  {Strabon,  V,  i,  7,  p.  m). 

Genua ,  y.  de  pirates  qui  inquiétaient  Marseille 
(Tile-LiTB,  ii,,  18). 

Colonies  romainec  Crrnmia  31S,  Ftaaiitiai\8, 
««noms  189.  Parma,  Mutina  183,  ApàUn  181. 
La  Fia  Emiia  tut  achevée  en  lea. 

La  Cisalpine  était,  soue  Strabon,  la  coulrie  la 
plus  peuplée  de  l'Italie  (V,  ],  lî,  p.  181). 

Db  MU  à  Ut,  !a  Cisalpine  orienUle  smlemeQt  : 
iBmbret ,  Boieos ,  et  surtont  Ugures ,  perdit 
357400  hommes  d'apris  Tila-Lire,  et  cepràdanl 
cette  population  était  encore  icamenae  au  temps  de 
Polyba  (L.  Il,  ch.  IT).  Les  Cisalpins  étaient  de  ter- 
ribles soldats.  Les  Romains  s'aguerrissaient  en  Cisal- 
Ïiine;  c'était  l'Algérie  de  Rome  au  deuxième  siècle 
Tite-LÎTe.  mu,  1). 

i^ncMure  :  La  rertililéjncomparable  de  iaCiral- 
pin«aé1ë  célébrée  par  Fol jbe  (I[,uv);  lemëdimne 
de  Ué  valait  4  oboles;  bî  litres  valaient  donc 
60  centimes  du  poids  de  notre  monnaie;  b%  litres 
d'oi^.  30  cent,;  lemétr^lede  vin  (39  litres), lobo- 
les.  Elle  dlcvait  un  grand  nombre  de  troupeaui  de 
porcs;  enSn,  un  vo^geur  était  défrayé  à  DiGtel 
peur  1/1  d'obole  par  jour.  11  yavait  quatre  passages 
osas  li^s  Alpes,  au  Iemp«  de  Polybe;  ce  sont  prola- 
Mement  :  lecoldeCadilione,  le  «ont-tienèvre,  lepctil 
SaÎDt-Bemard  et  le  SpIQgen.  Il  existait  des  mtnes 
d'or  am  euviroDS  d'Aquilee. 

«■■taMe.— LabonnecoDditionpliysigoedtcepays 
eiigeait  me  eiptoitition  intelligente  el  un  entretien 
perpétuel, Kurtoul  dans  les  marais  Pontios  el  le  bas- 
sin du  Tibre  inréneur.  Rome  avait  accompli  la  des- 
Iruclion  des  nationalités,  l'isolement  municipal,  la 
suppression  des  liens,  lobéissance  forcée,  et  elle 
proînettatt  l'assimilation  des  vaincus  au  vaitiqueur, 
comme  récompense  suprtme.  Il  y  avait  quatre  es- 
pèces de  cités:  colonies,  municipes,  ville*  alliées, 
préfectures. 

L^  noms  de  peuples  ne  sont  plus  qne  des  dési' 
^nations  géographiques,  eirconscriptioDS  conven- 
ttoanelles  de  territoires  n'ayant  plus  de  sens  politï- 
qne.  Rome  était  protégco  par  un  cercle  de  colonies 
(il  y  en  avait  bO  environ).  La  politique  d'Hannibal  a 
triomphé  dans  le  ti.  et  a  échoué  dans  le  S.,pfcreeque 


Il  put  c 


au  N. ,  et  (ju'elle  l'était  autour  do  la  ville. 

Les  victoirTs  de  Rome  avaient  diminaé  la  classe 
des  hommes  libres. 

Le  loNrau  comparatif  da  ruenmmtnit  montre, 
dtçuis  320  in.ic[«'m  160,  nue  miiche,  ascendante 
d'abord  jusqu'en  2M;  d  fondie  apris   cette  date; 

1.  Pour  la  géugnpMe  djuinée  da  U  Ciuiplua  ei  de 
nulle  propmneai  Jlie,  nja  Itt  BbleMll  u,  »  ai  u  el 


après  Cannes,  il  tombe  be^jicoup  plus  bas,  puis  il 

se  relève  malgré  de  oonvelles  poi-les  el  descend  k 

cbilTre  très-bas  après  Cynajcéphales  (197).  La 


uns,  un  proli 

aristocratie  sans  vertus,—  et  des  esclaves.  Cepen- 
dant naguife  aucun  pays  n'avait  déployé  de  pareil- 
les ressomrces  militaires  ;  les  ressources  locales 
étaient  immenses;  Capoue  avait  anué  14000  hom- 
mes, te-«  BruUii  15000.  Mais  les  richesses  du 
monde  ont  apprauvri  l'Italie  par  l'abandon  de   la 

avaiL  plus  échange  de  la  Péninsule  avec  les  au- 
tres contrées  du  monde  ;  mais  absorption  des 
rieliesses  du  momie  par  l'Italie,  qui,  ne  travaillant 
plus  et  dévorant  sans  cesse,  fut  pauvre  de  bras  et  de 
produils  indigènes,  La  concurrence  des  bli's  étran- 
gers rendit  lacullure  imposiîlile.  Le  blé  d'Hspagne 
avait  été  cédé,  en  200,  à  2  as  le  modiuï  (10  c«al. 
les  S  lit.  61  centd.). 

11  y  avait  eepenitent  quelque  industrie  encore  en 
Ëtrurie  :  les  fers  de  Papulonia  et  il'ltra,  les  vtte- 
ments  lydiens  (étrusques)  et  le  lux  dont  parle  Lu- 
cilius;  las  riches  atustamenls  dont  parle  Uéoadore, 
dans  i'AuluIart'a  do  Plaute,  provienDeitt  de  l'in- 
dustrie italienne;  les  éloETes  de  Tareme  étaieitt  re- 


f.  U  n'y  avùt  point  de  manne  permaitente 
sous  il.  République  (Tite-Live,  42  27-38,  W)  ;  les 
ports  narcnands  étalant  :  Luna  <  Lunal  portum  est 
opera>  cognoscere  cives  »  (Knolus  cilé  par  Perse, 
sat.  VI,  9),  Pisa,  Ptfvloniiun,  Tfiamon,  Otiia, 
Puttoii,  TaTmlum,  Bmadtaitim,  jlnfainuat. 

Le  sénat  entretenait  une  marioe  (2  divisions  na- 
vales) pour  défendre  les  cdics  contre  les  pirates.  On 
refaiâut  la  marine  de  futna  au  début  de  ckaque 
nouvelte  campagne. 

«■elle.  Ce  pa^s  fut  soumis  en  241  et  réduit  en 
province  romaine,  avec  im  prétear  annuel.  Rome  se 
proposa  d'y  substiluer  U  vie  agricole  à  la  vie  mili- 
taire et  politique,  el  les  campagnes  Turent  repeu- 
plées :  •  M.  Cato  sapiens  ccllam  pKnariam  reipa- 
blicx  nostrx  nutiieem  plebis  romaïue  ^eiliam 
nominavil.(Cic.,in  Varr.,  aet.  lU.ch.  ii). 

Fiilet  :  La  cliute  de  Syracuse  amena  en  Scile 
une  révolution  sociale;  les  villes  fu(«nt  dépeuplées 
au  profit  des  campagnes.  De  la  ville  à.'Jgri§eitte,  il 
ne  resta  qu'un  port  (KoT.).  Tktrmit,  Ualrta, 
Caittna  suDsilèreDt  encore. 

U  y  eut  une  population  formidable  d'aaclaves.  La 

culture  du  blé  fut  livrée  à  l'enlieprise.  Cicéiron  ne 

plaint  pas.  U  attaque  Verres  pour  avoir  gllé  le 


par  le  sénal.  La  quanlité  requise  était  au  faix  de  la 
uie  ;  80n  OOO  boisseau  |le  boisseau,  8  lit  67  cent^  ; 
puis  il  fallait  fournir  le  blé  du  préteur,  puis  enfin 
le  blé  réservé  1  la  eonsonmalion  de  nie.  Celte 
culture,  Mganiséo  sur  une  échelle  A  considArable, 
n'excluait  pas  les  troupeaui. 

•«rdalltac  et  Oerae.  La  prospèrilé  de  ces  Iles 
était  grande  sous  les  Carthaginois.  Les  Grecs  y 
firent  quelques  élabliiaenents  et  tes  Rnaains  ve 
naient  d'eu  achever  la  coixinite. 

J*efuIation  vaUtairt.  En  quatre  ans,  il  y  eut 
UTOOO  hommes  tués.  L'inscnptioo  qui  altesu  la 
perte  de  80  000  Sardes  était  dans  le  templo  de  Ma- 
ttr  Jfotuta  (Tite-Live,  ili,  28).  U  population  en- 
tière de  111e  est  anjourd  liai  de  U4  000  babitaots 
Betdement.  11  y  avait  enoOTt  une  grande  fertilité 
dans  l'tts  (Polybe,  [,  19).  On  envoya  i  Scipion,  de 
Sardaigne,  12  000  toges,  12000  tuniques  el  du  blé 
(ixiz,  3&).  On  y  ^aait  l'élève  des  troupeaux. 

Les  minas  donnaient  du  ploab,  du  eaiice  et  du 
br.  La  cln  et  le  miel  de  Corse  âtaient  t '- 
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■'  lllrrle  et  latrie.  —  Os  provÏDces  Turent 
soumises,  Ufecondepn  131  (Ëulrope  etOrosc),  et  1' 
premipre  eo  I6T  {THe-Live,  ii.v,  M  et  n),  époqu 
où  Seodra  fui  prise  et  les  peuples  déclarés  ■  li 
bres.  •  Il  n'y  eut  pas  d'adminisl ration  régulière.  Ea 
156  eul  lieu  la  soumission  des  Dalmates.  l'Ius  tanl, 
en  tl8-ll1i  eut  lieu  la  campagne  de  Melellua  et  la 
soumission  déliDitiveda  tout  Uliyricum. 

Villes  :  Seodra,  Liiitu,  lua,  Pharoi. 

Les  rpssourcea  mililaires  diminuent  t  mesure 
qu'on  s'éloigne  de  l'occident.  Gentius  met  i  S  000  h. 
sur  pied  [Tile-LIve,  iliv,  30).  Il  n'avait  pas  de  ma- 
nne mililaire.  Le.i  Dalmates  eiopr  un  tirent  des  rai^ 
seiui  aux  Acarnsniens  pour  soutenir  la  );uerre  [Po- 
Iybe,II,  l!);mais  ils  traient  de  peli' s  navires,  lembi, 

Îropres  i  U  pinlerie  et  au  Iraiisport.  Les  Dalmates 
laienl  d'eicellents  marins.  Plus  tard,  ils  surent 
raJrB  la  guerre  oanUe  et  conlriliuèrent  à  la  victoire 
d'Auguste  à  Aciium. 

•■iaKeé4alB«  et  MrselrcenTcUiBa.  —  Ces 

Pays  firent  cause  commune  avec.  Philippe  111  et 
ersée.  La  Tbrace  jusqu'à  l'Hèbre,  l'Epire,  divisée  en 
14  régions,  la  Uacêdoine  propre,  divisée  en  4  dé- 
parlsmonts  (Tiie-Live).  U  ThesMlie,  en  10  régions. 
La  Macédoine  venait  d'être  réduite  en  province  ro- 
maine, en  U8. 

Population  militaire.  —  Oa  est  étonné  du  Tsible 
résultat  qu'obtiennent  les  efforts  de  ces  deux  rois:  en 
171,  Peraée  réunit  30000  fantassins  et  l&OOO  che- 
vaux; eu  171,  40000  soldats,  dont  3O000  forment 
la  phalange.  C'est  le  maximum. 

Persée  avait  négligé  la  marine.  Philippe  m  s'é- 
tait trompé  en  l'encourageant  trop.  —  Ports  :  Tha- 
taUmiipie,  Catiaadrea  (ancienne  Potid^e}.  Chan- 
tiers :  100  vaisseaux  longs  y  avaient  été  cotulniils 
en  ÎOT  (Tile-Live,  uvm,  8).  On  appelait  lompedet 
Grgcùe  :  Demetnat,  Châiei»,  Cormlhe  (Tlta-Live, 
nm,  37).  A  Chaicù  étaient  les  horreo  rejta  et 
rarmaiMntoriiiin  (T.-L.  ,  uxi,  aï]. 

La  culture  avait  été  négligée;  de  li,  pauvreté  de 
la  Macédoine.  Il  y  avait  une  Ootte  pour  protéger  les 
arrivages  de  blés  sous  Persée.  La  Wlléue,  cepen- 
dant, èlatt  Iria-fertile. 

L'Èpire  avait  été  autrefois  fertile,  puisque  les  Ro- 
mains y  avaient  acheté  du  blé  en  ITO  (Tite-Live, 
XLiv,  16).  Elle  fui  dévastée  par  P.  Emile  en  168. 

'"  ""■■  "—olto,  nui  mettait  en  communication 
DyTTathium  arec  la  Macédoine  et  la 


ipolfania  et  Dutt. 

n.L^..     --il  dû», 


.  ViUei.  —  Pydna   en   Macédoine,   Phtmice 
Ëpire,  I-arùia,  Gomphi,  Phartoliu  eu  Thessalie, 
Lj/timachia  en  Thrace. 

Minet.  —  Sous  Persée,  les  mines  du  mont  Pan- 
fée  suffisaient  i  l'ectretien  de  10000  mercenaires 
(Tita-Live,  mi,  12).  L'einloiUUon  en  fiit  réservée 
aux  RomaiDS  après  168  (/d.,  ilv,  39). 

Philippelll  rut  imposé  à  100  talents  en  19T  [Tite- 
Live,  xznn,  13) ,  à  1000  Udenis  en  196  (fd.,  aun, 
30).  Le  trésor  de  Persée  donna  6000  talents  en  16S 
(Polybe.  xviii,  18).  En  IS  ans,  les  Romains  enle- 
vèrent i  la  Hacédoine  1100  talents,  ou  40&S0000 
du  poids  de  notre  monnaie.  Les  mines  de  Thasos 
étaient  abandonnées  depuis  longtemps. 

«rèoe.  —  BUe  fut  réduite  en  province  en  146> 

Depuis  U)  ans  on  assiste  t  l'affooie  de  la  ligue 
Achéenn*,  un  i>eu  trop  prisa  au  sérieux  par  Potyoe. 
Cette  ligue  avait  un  noyau  de  11  villes  :  Dymi, 
Olenui,  Pharje,  Leonlittm,  Patra-,  jSgium,  t'eri- 
nio,  Ttitaa.IItlice,  Bura,  JSgira.PeUent.  11  (aul 
voir,  [Uns  Tile-Live  et  dan£  Polybe  lui-mime,  la 
p^iuvreté  incroyable  des  ressources  militairts  de  la 
Gi&ce.  Les  Romains  avaient  joué  à  la  guerre  en 
Grèce. 

Yiaei.  —  Thtnnum,  marché  de  l'fltolie  (Polybe 
V,  6)  ;  Àtliinaj  Ambrade,  qui  résista  en  189  k  Put- 
cius,  et  fut  pnse  par  lui.  Ce  fut  un  exploit  (Titc- 


Live,  uivin,  4).  Ortui,  Chalcit  et  7rAri«;  Poli,  ' 

ejrt  et  place  en  Cipltalinie;  Xklot,  érigée  par  les  i 
omains  en  porl  franc,  ce  qui  ruina  Shodei,  sa  ri- 
vale commercinle.  Celte  rivalité  fut  suscitée  par 
les  faux  calculs  de  Rome,  qui  appliqua  aux  bits  de 
commerce  cl  de  production  les  mimes  principes  ' 
qu'aux  fails  de  politique  et  de  guerre.  Ils  donoi- 
rent  JMloi  aux  Athéniens.  Ils  firent  en  cela  deux 
choses  :  affaiblir  Rhodes,  humilier  Corintbe  (Polvbc, 
rai,  7,  30,  181. 

La  ligue  Elolienne  mil  sur  pied  aooo  hommes 
{Tite-Liv»,  xxiiï  3)  ;  les  forces  de  la  ligue  Achéenoe 
montent  à  &000  nommes  (Id.,  xiini,  |4). 

Ifanni.  —  La  ruine  de  Cylhium,  port  de  Sparta  I 

qui  ne  subsistait  que  p--  '-   -—•——     '-  ' 


la  ligue  c< 

Culture.  —  L'fJide  surtout  était  trèï-fertile;  1«| 
travaux  agricole»  y  étaient  prospères  (Polybe,  ir, 
13),  ainsi  qu't  CiphaUnie  (Polybe,  v,  3)  ;  bAm  (kh), 
CorûiiAe,  Sici/one  (Tite-Live,  xivu,  31)  exportaient 
des  céréales. 

fcr«<e.—  La  population  de  cette  lie  éuit  com- 
posée de  Phéniciens,  de  Pélaxes  et  de  Grecs;  elle 
était  encore  libre  en  146,  et  ne  fut  province  qu'en  T4. 

riila.  —  Çnotsut,  Gorti/na,  tydonin.  Sa  poli- 
tique consistait  i  avoir  pour  allies  tous  ceux  qui 
les  payaient  bien. 

BimouTCtt  mUitaiTtïï.  —  Les  arohen  Cretois,  A 
renommés,  combattaient  souvent  dans  toa  arniéM 
rivales,  car  il  y  en  avait  partout. 

Les  ressources  agricoles  Étaient  considérable. 

La  marine  était  entretenue  par  la  piraterie  (Po- 
lybe, ïui,  7). 

••  Kkadea.  —Sou  origine  était  mixte.  A  la  lon- 
gue domination  des  Phéniciens  (ville  de  CamicM), 
avait  succédé  celle  des  Grecs.  £lle  perdit  l'amitié  de 
Rome  par  sa  conduite  ambiguë  dans  la  guerre  de 
Persée  (Polybe  ni,  17);  elle  fut  ruinée  par  les 
rianchises  lie   Diiot;  Rome   lui  rendit  alors  son 


.  de  Rhodes  depuis  longtemps. 
Le  commerce  de  Rhodes  était  jadii  tr&s-considé- 
rable,  comme  par  tradition  phéniiùenoe.  L'armée 
était  mercenaire  (Tile-Live,  luul,  18).  Les  Rbv 
diens  étaient  encore  les  premiers  marins  du  monde 
à  la  fin  du  troisième  siècle  (Polybe,  ivi,  13)  ;  ils 
avaient  des  colonies  lointaines  comme  Bhoda,  en 
Espagne,  Les  Cyclades   étaient  enchaînées  à  leur 


Les  avantages  bits  par  le  sénat  k  Pargame  et  la 
prospérité  i'EUa,  port  de  cette  ville,  contribuèrent 
encore  à  raffaihbssement.de  Rhodes.  Pergame  était 
une  rivale.  C'est  le  seul  État  qui  n'ait  rien  envoyé 
aux  Rhodiens  lorsque  le  colosse  s'écroula.  Les  Rho- 
dieos  faisaient  un  très-grand  commerce  aveoSinopf, 
ville  du  Pont;  aussi,  quel  soin  Rhodes  met  &  ména- 
ger Byiance,  pour  avoir  le  passage  du  Bosphote 
(Polvbe,  IV,  56,  —  iivii,  7)1  Nous  savons  parti 
quelétaitson  commerce,   puisque  l'exportation  du 

l'ont  consistait,  comme  a  ■' '"■"■    ' 

en  bétail,  viandes  salées,  i 
blés  de  Crimée  (Strabou). 

S*  mynwee,  meapharc,  celekMe.— Bj/iwue 

avait  été  fondée  en  658.  P^rintA«,  Stttot,  lyiimachie 
en  dépendaient.  Les  renseignements  exacts  sur  oe 
pays  ne  datent  guère  que  du  temps  de  Strabon.  Les 
Se^ttitt  avaient  été  les  alliés  de  Mithridate.  Il  tira 
grand  parti  des  belliqueuses  nations  du  Caucase  : 
Colchidiens ,  Bastames,  Sarmatcs. 

Le  royoum.!  du  Botfhort  était  gouverné  par  des 
descendants  des  Spartocidas^  Panlicap^  était  leui- 


GÉOGRAPHIE  ANCIEKHE.  —  N*  14.  Le  mmJs  «nclM.  160*v.  J,.C.    8?g 


résidence  ;  THeoàoiia,  Phanagoria,  colonies  grec- 
ques, étaient  les  villes  les  plus  commerçaDles  de 
cette  contrée.  Elles  lassaient  Veiportalion  des  céréa' 
les  et  fournirent  180  000  médimnes  de  blé  par  an  à 
Mithridile  (14  360000  litres)  (Strabon,  p.  Î58},  Le» 
populations  entières  s'adonnaient  à  la  piraterie,  en- 
tre le  Ponl  el  la  Colchide.  Katiiçax  était  le  nom 
de  leurs  navires  porlalirs. 

Tillei  de  Colchide.  — iMoieunai,  entrepôt  formi- 
dable où  300  tribus  du  Caucase  venaient  faire  le 
commerce:  Phaiii,  commerce  de  bois,  de  lin,  de 
chanvre,  de  cire. 

La  puissance  militaire  des  peuples  du  Caucase 
était  considérable.  Les  Albani  levèrent  60000  fan- 
tassins contre  Pompée  et  33000  cavaliers  (Slrabon, 
431):  Plularque  dit  13000  cavaliers  seulement, 
c'étaient  des  onSputnai  xsXX»  Kal|u-[éSii  SioupÉpavit; 
(Strahon).  On  bisait  deux  récoltes  par  an.  En  Ibé- 
n>.  Étaient  des  piturages  sur  les  bords  du  Kour.  La 
fertilité  en  était  eilraordinaire  (Strabon,  p.  430). 

!•■  V*B(.  —  Ses  rois  étaient  indépendants  de- 
puis Ipsus(Uilbrida  te  VI  commence  à  régner  en  1â7). 

Bornt$.  —  PeUte  Arménie,  Colchide,  Capiiadoce, 
Gslalie,  Bitbynie  et  la  ville  libre  d'IleriKlie  ■ponti- 
que;  une  partie  delà  Pa(ihlaponie  lierait  être  com- 
prise dans  les  Etats  de  Uithridale,  Sinope  était  sa 
capitale.  C'était  une  ancienne  colonie  grecque.  C'est 
Uitbridate  Vil  qui  ajouta  toute  la  Paphlagonie 
(Strabon,  p.  461). 

Cvllurt.  —  La  région  i  droite  de  VHalyi,  appe- 
lée Gaitlonitii,  était  Irès-fenile.  Les  troupeaux 
Sroduisaient  une  laine  trés-Qne.  —  Le  commerce 
e  l'importation  consistât  en  blé  de  Crimée,  vins, 
huiles  de  l'Arcbipel,  cire  et  poix  de  Colcbide;  ce- 
lui de  l'eiporlation,  en  poissons  salés,  huiles  de 
dau|)hin,  toisons  de  rO!ym[«.  On  ne  saurait  trop 
admirer  le  parti  que  Uilbridate,  Irès-boo  écono- 
miste, sut  tirer  de  tous  ces  pays.  11  faisait  vpnir  des 
hommes  du  Caucase,  du  blè  de  Crimée,  i*" 
des  villes  grecques.  11  eut  j»squ'4  400 
lui.  vriit  olictïKi  (Appien,  de  Brll.,  Mithr.,  lia;, 
tirés  des  chantiers  de  Sinope,  de  TVapïxut,  de  Ce- 
raiu,  de  Colyora td'Àmatlrii.  11  reçut 60000  che- 
vaoi  des  pays  d'outre-Arménie  el  des  haras  de  Mé- 
dia (Polybe,  ï,  55).  La  Paphlagonie avait  aussi  de 
bons  chevaux  (Xénophon).  Hithridale  a  eu  jusqu'à 
250  000  hommes  nous  les  armes. 

Les  minei  des  Chalybti,  fer  et  argent  (Strab.,  Xi 
sopb.),   étaient  très-renommées. 

M'  ■Itkynle.  —  (Prusias  règne  jusqu'en  14f 
Nicomtde  II,  148-90.)  Prusias  avait  été  obligé  à 
rendre  tout  a  Attale,  roi  de  Pei^amo,  le  ^voB  des 
Romain  a. 

Les  bornes  de  la  Bithynie  étaient  la  Galatie,  le 
Pont,  Pergame  et  Héraclée. 

yitia,  -~  Hùomedia,  Pruio,  Niexa,  fondée  par 
Anllgone  el  Lysimaque  et  devenue  capitale  (Stra- 
bon .  p.  484). 


<>' Calalle.  —  3  cantons;  3  peuples:  IVocini, 
Totùloboi,  Tectosagti.  Ils  occupaient  les  versanlsde 
l'Olympe.  À'icyre  était  leur  capilale;  Patinut.  la 
ville  religieuse  et  commerçante.  C'étaient  les  — 
pies  les  plus  belliqueux  de  l'Asie  (Polybe, 
S4  ;  —  Tite-Liie ,  iiivn ,  8).  On  trouve  des  détails 
intéressants  sur  ce  pays  dans  la  fameuse  campagne 
de  Manliu»,  en  188  (liie-Live,  iixvui,  25).  Mous 
y  voyons  les  Trocmi  et  les  Tectoiaga,  ayant  déji 
perdu  beaucoup  de  monde,  mettre  sur  pied  50000  fan- 
tassins et  10  000  chevaux  (Tite-LiTC,  xxxvui,  26).  Ils 
étaient  redoutés  el  détestés  de  tous;  aussi  la  di' 
milo  des  Gaulois  rendil-elle  les  Romains  popula in 
e  (Tile-Livej  xxiviii,  36).  Ces  Gaufois  furei 
■is  dani  de  justes  limitesà  partir  de  168. 


18*  lA  capVBJ*ee  avait  été  comprise  dans  la 
part  d'Eumène  après  la  mort  d'Alexandre  Elle  re- 
devint indépendante  après  Iptui  (301),  En  150, 
Ariaralhe  VI  [166  119)  Cbilopalor,  allié  des  Ro- 
—  ains  (Epil. ,  Tite-Live,  iLvi) ,  la  gouvernail, 

Bonut.  —  LycaoniB,  au  royaume  de  Pergame, 
Galatie,  petite  Arménie,  Pont,  Sopbène,  Coma- 
gène,  Cilicie.  Ces  trois  liemiers  pajs  dépendaient 
Su  royaume  de  Syrie.  La  Cappadoce  nefut  province 
romaine  que  sous  Tibère  (Strabon  458),  Capitale, 
Maiaca.  L'alliance  romaine  lui  coQta  600  talents 
188  (Tite-Live,  nu.  Ï7),  300  d'après  Polvbe 
,  ai,  3).  Ce  pays  produisait  du  froment,  du  bé- 
tail, et  avait  de  nomiireui  pâturages. 

14- IM  rsyaMM  Je  rcrcane  avait  été  fc 


est 


parPhilélère,  en  279.  Outre  l'Ëlal  proprement  dit, 
ce  royaume  comprenail  les  deux  Pnrygies,  la  Lv- 
caonie,  une  partie  de  la   Hy^e  et  la  Lydie. 

probable  qu'une  partie  des  États  attribués  par  le 
sénat  au  royaume  de  Pergame  échappait  à  sa  do- 
,  On  voit,  par  l'eipédition  de  Manlius,  que 
peuples,  c'est-i.^ire  les  cités  de  la  Pisidie,  de  ia 
Pamphylie .  de  la  Lycaonie  et  de  l'isaurie  jouis-r 
saitnt  de  leur  autonomie.  11  n'y  avût  entre  ces 
peuples  aucun  lien,  aucune  unité.  Ils  avalent  été  at- 
tachés à  la  domination  d'Eumène  uniquement  par 
le  triJiutj  selon  l'usage  asialinue, 

Lti  vttltt  oTtcquu  étaient  à  peu  prit  indépen- 
dante!. Eumene  dit  aux  Romains  :  ■  SI  les  Hho- 
diens  réclament  l'indépendance  des  villes  grecques, 
c'est  pour  y  faire  prédominer  leur  inltuence  com- 
merciale. •  (Polybe,  xui,  5) 

Les  villes  grecques,  affaiblies  à  cette  époque, 
sont  tombées  dans  tme  décadence  complète,  La  plus 
importante  de  ces  villes  était  t'phete  (Polybe, 
ivin,  31;  Strabon,  548)  ;  lli'l«  et  aaiom^e  en- 
Vdient  des  ambàssailes  à  Rome  (Polybe,  ixvin,  16), 
marque  certaine  d'autonomie.  Les  villes  grecques 
ont  toujours  consenti  an  tribut  pour  échapper  à  la 
domination  politique. 

Cyiiqiu,  avec  son  port  fermé  el  ses  200  loges  de 
navires,  était  libre.  Elle  l'était  encore  sous  Auguste 
et  Tibère  (Slrabon,  p,  491), 

Àjtamea  était  la  seconde  place  de  commerce  de 
l'Asie  Mineure.  Elle  était  libre,  mais  tributaire  de 
la  BitbyDîe  ; 

Ciui  Si  un  traité  avec  les  Rhodiens; 

Priapus,  rnrium,  Lampsaque,  Mityline,  An- 
iMia,  ports;  Élée,  port  de  Pergame.  Les  12  villes 
lonl  plus  rien,  sauf  Phocée,  '- 

qui  n'ajamaisèlé  nulleà_ 

laines,  ni  Miltt  i.  cause  do  sa  pourpre.  Il  faut  cltei 
aussi  le  port  de  pirates  de  SiiU,  en  Pamphylie.  Le! 


Sautlhalhmon  i 


IX  ports;  Smyme 


de 


Strabon  (p.  56T). 

Il  est  certain  que  la  marina,  comme  l'année  des 
rois  de  Pergame,  ne  représente  guère  que  les  res- 
sources locales  de  ce  petit  royaume.  L'armée  d'Eu- 
mine,  en  189,  compte  ÎOOO  hommes  (Tite-Live, 
xxivii,  g);  il  envoie  4000  hommes  au  secours  des 
Romains  en  ni  (W.,  ilii,  65);  or,  la  saule  villa 
d'illczandrieen  Troadt  mettait  sur  pied  4000  hom- 
mes (Polybe,  v,  III). 

Etenna  el  Àtptadiu,  villes  de  Pamphylie  et  de 
Pisidie,  arment  8000  et  4000  hommes.  L'autorité 
centrale  était  sans  action  pour  obtenir  des  Iroupes 
Ainsi,  les  rois  de  ['ergame  avaient  de  grandes  ri- 
chesses et  point  d'armées,  beaucoup  de  tributaires 
et  point  de  sujets,  des  Étals  fort  étendus  et  point  de 
pouvoir.  La  politique  romame  faisait  de  ses  alliés, 
en  Asie,  des  percepteurs  provisoires  d'impOts  et  des 
sentinelles  avancées  de  sa  conquête  prochaine.  Il 
fallait  que  l'aulorité  centrale  fDt  nulle  au  point  de 
vue  pohlique  et  militaire.  C'est  pour  cela  i^u'on  an  lit 
des  amis.  Les  motifs  contraires  firent  de  Hilhridata 


GËOGRAPtllS.  —  SXPUGATION  DES  CARTES. 


Commtret.  —  Les  awrces  ie  U  richeste  de  ce 

F»ys  étaient  le»  pri-duili  du  sol  IrlBsformès  pir 
ioduïlne  et  aiportés  par  «sa  poris.  Le^  richcswa  dos 
villes  inlérieurei  «liieiit  immenM*  (Expfditioi  de 
jfnnJttu).  Ce  pays  est  désert  aujourd'hui.  Vilbs  de 
ToiiT,  de  CiliffT»,  de  Termeaui,  de  Sagaiamii 
Antioch^  dt  Pùid'ie,  Synnada.  Apamra,  laodirfa 
et  ses  immenses  pïtiira^cs.  La  fertilité  de  la  plaine 
de  Sardes  ttait  proverbiale.  Lra  céiraJfs  donnaïunt 
UD  exciklHnt;  Samoi  et  lea  Un  étaient  encore  pro- 
spèm;  de  tout  temps  on  a  vanté  les  laines  d'Ancyre 
(eïportaiion  i  Smïrne),  les  Ters  de  Ciùirro  éta>pnl 
reDommcscoBuneles  pourpres  de  Jft{><{.  le  luie  des 
tapis,  des  mruÛes,  des  étolfes.  Tut  introduit  à  Home 
apri's  la  guerre  d'Asie.  Les  esclaies  d'Asie  étaient 
un  grajtJ  u-ticle  (ktttUHnerce  (nte-Uve.  XJUIX. 
cl).  V,  6,  43).  Kotp.  lo  Tnamphe  de  M—Uiu  (Tile- 
Live,  XXXU,  ch.  ni). 

■••  t.j*t^  —  Gb  ptp  itajt  indépendant:  il 
Aehi[^a  aux  Rliodiens,  dès  (jtie  Khnles  faiblit  djana 
■on  iillla.Dce  avec  les  Romains.  l^Ue  avait  des  porta 
importants,  rivaux  de  Rhodes  :  Fatara,  Artiaoe, 
Ttlmittiu,  Phattiit,  avec  aea  trois  ports. 

<••  afrle.—  On  est  frappé  de  la  mobilité  des  li- 
mites politiques  de  ces  Etats  )irecs  d'Asie.  L'espnt 
de  révolte  était  une  tradiUmi  qui  reioonlait  aui  .ha- 
mpes, et  qui  se  poursuivit  à  1*  laveur  de  la  rivalité 
des  princes  firecs. 

La  pirverie  de  Glicie  éuii  naturellement  encou- 
ragée par  l'iïgjpte,  l'étemelle  mnemie  des  pi 


équivalant  à  une  conauète. 

La  PtLtsTrai  était  aêpetwbnte  de  la  Syrie,  mal- 
gré la  résistance  des  Macchabées  (Judas  était  mort 
eu  16U).  Ce  sont  d'aiUeun  des  soulèvements  reti- 

Eieui  qui  n'amen&reat  jamais  l'autonomie  ni  la  li- 
erté  politique. 

Les  deux  AnHâitias  étaient  indépendantes,  avec 
des  rois  paiticaliers,  à  la  mort  d'Amiochus  k  Grand 
(!87).  ifa  furent  reconnus  par  Séloiicus  IV.  U 
grande  Aiméuie  retomba  sous  les  lois  d'Anliochus 
G^iphane,  et  no  ressaisit  sot)  indépoidanoe  politi- 
que que  vers  lïg,  avec  Tigrane  I ,  pi're  du  fsjueui 
Ti(p-aDe,  Les  Sattvpes  envoyés  en  Anuénie  se  consi- 
déraient, avant  Tigrane,  comme  à  peu  près  son- 

Lii  HÉDii  iTiiOPATËNE  était  indépendante,  rious  sa- 
vons que  Déraétrius  Xicator,  prisonnier  des  Panbes, 
aprts  130,  laissa  prMwlre  à  ces  peuples  d'inmenses 
avantagi^s  et  dominer  dans  la  vallée  de  l'Euphrate. 
Anlîocbua  III  anit  marqué  la  dernière  ^oqoe  de 


R  I33,U 


U  domination  des  5éieueid«5  daa>  oei  tontréw  (P9- 
llbe.v.  .M). 

Le  rovanme  de  Syrie  Doœpninait  donc, 
Cilicie,IaSyriB  piopM,  1»  Pbénkie,  la  0 
la  Coougéne,  l'AraJéaie  et  l'Arahie. 

Porte.  —  Canloa  d'ABstMct'a  [Pan^bvlt»  a 
talc),  coamerce  de  bois  (^rabnn,  B1I);  (Wr 
.^oli,  plus  tard  ;  Pompriopoiii,  CtlaidrU,  ï»mm, 
luitt,  ÂnUoeiie_  D^^Mt,  Spltueie.  le  pnmi«rport 
du  royaume.  Sotte  rôyaie,  Laoàieét.  Sn  PMMcie: 
Caranut,  AroAu  (Du*d],  TWpoiis,  SyMoi,  Mrr- 
fui,  TtiTv4  et  Si'don,  se  relevant  par  rmdBUrie.  Ax- 
Uochua  m  n'ose  l'attaquer  (Polyhe,  r,  TJfl;  Pt»fa- 
mait,  ifcalon ,  Ca:a,  BopAio,  Jopft. 

La  Plténicie  n'en  phis  comptée  pour  «a  msTina; 

Villes  de  l'ûitédeur  :  Jérutoitm,  Bmnmt,  Étnim, 


Boalbfck,  Potnyrr. 
En  .trobiceiistait 


istaJt  U  route  de  Marioba.  par  Pr- 
.  k  Tyr.  et  U  route  de  FHr»  à  âsrrhs,  aur  te 
golfe  Persiqne. 

êW  wmmt^mm.^  ratei  :  SSatHi  atCMnpàan, 
Choral   (Aiwcides).   Leur  pMiM^e  «  rcBonistle 

sans  cesse  (Îb7). 


Ptolémée  Phyacon  succéda  ï  Pto- 

léniée  VI,  Hliilonélor  en  146.  L'administration  des 
Plolémécs  fui  une  renaissance  industrielle  et  coDi- 
me  relaie 

Le  commerce  de  la  mer  Rouge  par  Vuot-Formw 
el  le  Port  de  Birinice  fut  créé  avec  Tlude,  et  U 
route  des  caravanes  Jusqu'au  Nil. 

Coplot,  Alexandrie,  Pélute,  étaient  les  plaMs  te 

Elus  commeri^ntes  (voy.  la  carte  d'Egypte  et  le  ta- 
leau  qui  raccompagne,  n'  6). 

Les  ressources  militaires  de  ce  pays  étaient,  au 
deuxième  siècle,  asseï  importantes.  Ptolémée  op- 
posa 71700  bommcEi  k  Antiochus  IH,  dont 2^000 
hommes  àe  phalange  (Polybe,  v,  65);  à  itophûi, 
l'armée  égyptienne  comptait  70O00  hommes,  5000  M- 
valiers  el  7.1  élépliants  [Id.,  v,  79). 

La  fertilité ,  surtout  en  céréales,  de  ce  pays  était 
unique.  Chypre  élait  exploitée  par  l'Egypte,  a(«c 
les  vilks  de  Ralamii,  de  Citiuin,  etc.  La  Cyf^ncu- 
qwt  dépendait  également  de  l'Egypte:  Cyrèii*. 

a**  c«rtbiHt«  fat  détruite  cette  année  même 
(U6),  et  l'Afrique  réduite  en  province  ronurne. 
LUe  avait  des  colonies  agricoles,  dans  r£«itien'a, 
dont  les  céréales  avaient  alimeiUé  les  armées  ro- 
maines au  temps  de  Hassinissa. 

•f  Les  N'imldei.Matiylii  (Cirta),  et  Mattrtj^i 
(Alger),  les  Jfaunuit  (Maroc)  n'étaient  pas  soumis. 

Les  ressources  militaires  et  agricoles  de  toute 
cette  contrée  étaient  incroyables  (log.  la  larta  et  le 
■Ubleau  n°  20). 


CARTE   IV>  IS. 

ROM£  ANCIENflC.  —  URBS  ROMA. 


§  I.  Lt  HOUE  PtiiiUTiVE.  —  11  est  ca'tain  au- 
jourd'hui que  la  plus  ancienne  ville  ne  comprenait 
que  le  Palatin,  non  pas  même  toute  la  coUme  dé- 
signée communément  sous  ce  nom,  mais  la  portion 
seplenirionale  seulement. 
Oeui  découvertes  récentes  l'ont  démontré  ; 
*  H.  Pietro  Rasa,  dans  les  fouilles  qu'il  dirige  aux 


'alatin  moderne  était  divisa  ea 
deux  parties  par  tin  TnlemuuUùim  Iris-pn>roadl  qu* 
la  partie  méridionale  devait  être  le  f>Ji«,  la  partie 
septentrionale  justifiant  alors  le  ntm  de  JlonM  («•" 
drata  dont  parle  Tacite  ea  décrivant  U  ville  pri- 
mitive: 3°  on  a  découvert  un  mur  de  ^^nttructiou 
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prïmitiTe  asaei  mibtaMc  i  oddt  ds  Tascnlum,  cer- 
larnemenl  coDlemporain  de  ceui  des  villes  latine», 
et  vigiblemeot  plus  ancien  cj^te  celui  de  l'enceinte 
de  Servi  uB  TuUius  qai  sa  voit  en  plusieurs  eadroits 
anjaurdliui.  Ce  mur  appartenait  i  l'enuinle  pri- 
mitîTe,  mais  comme  il  fait  fiice  an  Capitole  et 
que  cette  colliae  a  été  la  première  réunie  à  la  Ville 
qui,  d'apîs  la  tradiTian,  noccupaitqtiB  tePalatin,  il 
en  résulte  que  c'est  bien  certainement  le  mur  de  la 
Roma quadratapiimilive  et  que  les  jardins  Farnèse 
représeotent  enclement,  dans  toute  son  élandae, 
l'emplacement  de  la  Rome  de  Ramnltis. 

Les  collines  qui  furant  peu  i  peu  ajoutées  k  la 
Vitle  et  eofeiiBées  dans  l'enceinte  âe  ServioB  Tullius 
sont  an  uranta^a  deV  :  le  PaioemuiïvecleKsiia,  le 
Capitolima.  Is  Qairmalii,  le  VimmatU,  VEtqvi- 
Ûntu,  le  Cnlimet  VÀterOintu.  Utàe  la  ville  aux  sept 
coQines  devint,  bous  l'empire,  la  ville  aux  neuf  col- 
lines, car  l'encointo  d'Aurélien,  qui  subsiste  encore 
anJouDd'biii  et  forme  les  mms  aoni^  de  Kome,  em- 
brasse en  outre  une  unie  du  JMicuJiu  Moni ,  sur 
la  riv«  droits  da  Tine  at  la  eoUù  Barlonm,  le 

g  11.  RoHB  SE  Sbhviue  Tullius.  — Le  3*  roi  de 
Rome  recula  le  Pomarium,  ou  «spaoe  sacré  qui  en- 
tourait la  Rotne  primitiTe,  et  enferina  les  7  collines. 
Deu2  sortes  de  vestiges  permettent  de  ret 
jourd'hui  et  de  tracer  avec  aiactitude 
wrvïeiine  :  V  tes  restes  mêmes  de  oette  i 
des  aggem,  visibles  encore  sut  l'Aveir 
CoBliua,  le  Ouirinal  et  le  Viminal;  î"  la  préf 
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tombeaux  qu'il  ^Utt  àtteaio  d'tlever  ea  deçi  du 
PomcErium.  C'est  ainsi  eue  le  tombeau  de  1  édile 
Bibulus,  près  dn  forum  de  Trajan,  au  pied  méma 
du  Capitole,  témoigne  que  l'enceinte  servienne  lais- 
sait hors  de  la  Ville  l'emplacerDenl  où  il  existe 

Las  4  tribus  urbaines  qui  partageaient  la  Ville 
étaient  la  Suburana,  l'Eiquitina,  la  CoUiiia  et  la 
Fatalina.  (Voy.  leur  étendue  et  leur  emplacement 


rlaci 


le). 


Les  portes  de  l'enceinte  serrienna  étaient  ;  les 
portes  Ftumenlana,  Triumpkatis,  Carmenlalis, 
Httumena,  Catularia,  Sanqualis,  SaîutarU,  Pia- 
cularû.  Coltina,  VimmalU,  Eiguiiina.O^erquelu- 
lontt,  Ccetimoniana,  Capma,  Lavemalà,  Raudus- 
Bulana,  fixtvt,  Navalis ,  Trigemina, 

§  111.  Rome  soua  lss  ebpeheuhs.  —  Sous  Au- 
guste la  Ville  fut  div  sée  en  14  quartiers,  ou  Segio- 
nes,  subdivisés  en  tici,  rbaque  vient  ayant  quatre 
magiilri  vxci  pour  la  célébration  des  cérémonies  du 
culte  des  Lares  et  d'Auguste;  les  cohortes  de  vigiles 
ou  pompiers  furent  créées  pour  veiller  aux  incendies. 
La  garde  prétorienne  fui  cantonnée  dans  un  camp 
encore  visible  aujourd'hui  et  la  haute  surveillance 
de  la  Ville  fut  confiée  au  préfet  de  la  ville,  aux  tri- 
buns du  peuple  et  aux  édiles. 

Nous  possédons  tes  rigionnaires  d'Auguste  dans 
le  Curiotum  (codex  Vaticanus  du  buitièma  slàcle] 
et  dans  la  Aofifio.  M.  Preller,  prof,  i  léna,  en  a  lait 
une  édition  comparée  avec  Commsntairtt.  C'est  ce 
dans  le  tableau  ci-dessous. 


Teupldic  pacis. 


Temple  de  l'Honneur  et  de  la  Vertu,  les  Muses,  Lac 
de  Prométhé,  Bain  de  Torquatus,  Thermes  de  Sévère  et 
de  Commode,  itea  d'Apollon,  Viens  Kitroriuj,  Arta 
Ponnaria,  Jfufaion'um  Cxiarii,  Bains  d'Abascanthus 
et  de  Mameninus,  Area  Carrucsr.  Temple  de  Mars,  *  le 
fleuve  Almo  (hors  de  l'enceinte),*  Arc  de  Drus,  arcs  de 
Vérus,  de  Trajan. 

Temple  de  Claude,  le  Gr.  Marché,  Lnpatiarii.  l'antre 
du  Cyclope,  la  Caserne  de  la  V'  Cohorte  de  Vigiles,  le 
Camit  Africa-,  ÏArhoT  santta,  les  Castra  peregrina,  la 
maison  de  Philippe,  les  Vidiiiana,  le  tiidui  Matatinus 
et  Bacicas  {GalUait),  le  Spoiiorum,  le  Sa;iarium,  i'Ar- 
moKMnWnum  (arsenal),  la  Miea  Avrea. 

La  Monnaie,  *rAmplutbéilre  Flavien  (Cotysée)  qui 
oocupe  8T  009  p.  c,  le  Luàns  Maximus  H  Dacicus,  la 
maison  de  Brutus,  le  Summum  Choragiam,  le  lams 
PasloTum,  la  Scola  qua:slorum  et  caplatoram^  "les 
Thermes  de  Titus  et  de  Trajan,  le  portique  de  Livie,  les 
Castra  Misenativm. 

Forticvs  a6j»do(a,  lUreo  de  Vulcab,  VAitreum  ffu- 
cinu»,  r^polfo  Saniali/irius,  le  Temple  de  la  Terre,  le 
TigiUum  Sororis  [élevé  A  la  mémoire  de  Camille,  sœur 
d'Horace),  le  Colosse  (statue  do  bronze  colossale)  baulo 
de  lOÎ  p.,  avec  sept  rayons  sur  la  tête  do  2!  p.  cbacun, 
•la  Meta  Sudatis  (Tontaine  prèsdu  Golysée),  *le  Temple 
de  Vénus  et  Rome,'  le  temple  de  Jupiler  Stator,  'la 
voie  sacrée  [du  Colysée  au  Forum),*  la  Basilique  neuve 
ou  de  Constantin  [ruines  immenses  en  face  du  Pala- 
tin, et  improprement  appelée  Temple  de  la  Paix), 
*le  Temple  d'Anlouinet  fr'ausline,  la  Basiliquede  Paul, 
le  forum  Traniilorium,  la  Subura,  le  bain  de  Daphnis, 

(Quartier  rendu  saluhre  par  Mécène  :  «  Nuno  licet 
Esquiliis  habilare  salubribus),  »  (Horace.)  Le  Lacvt 
Orpitti,  le  marché  Livien,  le  Wi(mph;Bum  d'AIeïandra 
Sévère,  la  caserne  de  laî'  cohorte  de  Vigiles,  les  jar- 
dins Pallantieas,  l'Hercule  Syllanus,  •VÂmphUheatntm, 
Castrente,  le  Campi"  fiminolù,  "la  Kinerca  medtca, 
l'Isis  patricienne. 
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Le  TemplejluSalutet  deSinpia,  le  Temple  de  Flora, 
'l'ancien Capiiole,*!»!  Thermes ae  Coniuntia,  la  itaïue 
de  Uamurus,  le  Temple  du  dieu  Quiriatu,  le  Malum 
puntcum,  *les  jardini  de  Salluste,  la  gau  Fhria,  'les 
Thermei  da  Dioclélien,  la  caserne  de  la  3'  cohorte  de 
Vigiles,  le  Camp  prélorien,  le*  I  Tabernx,  les  Gallinx 
aw/r,  VÂrea  de  daodidus. 

te  lac  de  Ganymède,  la.  caserne  de  la  1"  cohorte  de 
Vigiles,  l'Areui  nouveau,  la  NymjAxum  de  Jupiter, 
r.£diculacaprani],  le  Canaux  d'Agrippu.  le  Temple  du 
Soleil  et  le  camp,  le  Portique  de  Gypsaoius  et  de  Coa- 
fUwtin,  les  deui  nouveaux  temples  de  l'Espiranceet  de 
la  Fortune,  les  chevaux  de  Tindate,  roi  d'Arménie,  le 
FoTumSuartHm,  les  jardins  Largiani,  les  Mamttelx,  le 
Lapis  perluau. 

*La  tribunejaui  harangues  (Rôtira  In'a),  le  Génie  doré 
du  peuDle  romain,  U  statue  éouestre  de  Constantin,  le 
Sénat,  l'Atrium  de  Minerve,  le  Forum  de  César,  *  le 
Forum  d'Auguste,  *  le  Forum  da  Scrva,  '  le  Forum  de 
Trajsn,*  le  temple  daTmjan,' la  colonne,  de  138  p.  avec 
ses  18â  marches  et  ses  45  fenêtres^  la  caserne  de  la 
6'  cohorte  de  Vigiles,  la  Basilique  Àrgentaria,  *le  Tem- 

51e  delà  (toacor.ie,  *  l'Umbitieut Rom.r.  *1b  Temple 
e  Saturne  [trésor  public),  *le  Temple  de  Vespasiea, 
'leCapitole,  'le  Ùille  dor,  'la  Basilique  Jujta,  *te 
Teniple  de  Castor,*  la  Grxeoitatii,  *le  Temple  de  Vesta, 
les  Éorrea  Ctrmaniciana  tt  Agrippiana,  X'Ainia  ctr. 
neni  IV  Scavroi  mb  xde,  l'Antre  de  Cacus,  le  Vxexu 
Jtigariut  et  Unguattaritu,  le  Portique  des  joailliers, 
l'f  Mphanlui  Berbariiu. 

Les  un  Stabulx,  le  Portique  de  Philippe,  les  II  Mi- 
nucLe  (l'^cieune  et  la  frumentaire).  la  Crypte  de 
Balbus,  les  3  théâtres  :  celui  de  'Balbua,  'celui  de 
Harcellus,  'celui  de  Pompée,  l'Odéon,  la  Stade,  *le 
Champ  do  Mars,  la  Triganum,  les  Ciconix  nizic,  ''le 
Panthéon,  la  Basilique  de  Neptune,  Matiditt  tt  Mar- 
tianei  ,*  le  Temple  d'Antoniu,  *  la  colonne  Antonine, 
de  US  p.,  303  marches,  &6  fenêtres,  Hadrien,  'les 
Thermes  d  Alexandre  Sévère,  les  Thermes  d'A^rippa,  le 
Porlioue  des  Argonautes,  le  Portique  de  Méléagre,  le 
Temple  d'isjs  et  rie  Se  tapis ,  la  Mnurxa-Chakiiiiea, 
[fan.]  Oitorum,  l'Jn/ula  Felick*. 

La  Cota  flomult,  le  Temple  de  la  Mère  des  Dieui  et 
celui  d'Apollon  Hhamnusius,  le  Pentopi/fum,  'le  palais 
d'Auguste  et  'de  Tibère,  •rjujruratortum,' l'ireaPo- 
latitia,  le  Temple  de  Jupiter  vainqueur,  la  Domut 
Dionii,  'la  Vieille  curie,  la  forluna  Retpiexent,  *le 
SepliiOHtum  de  Sévère,  la  Victoria  Genaanieia,  le 
Luptreal, 

Le  Temple  du  Soleil  et  de  la  Lune,  le  Temple  de  la 
Mère  des  Dieux  et  de  Jupiter  Arborator.  les  Douze 
Portes,  le  Temple  de  Mercure,  Jidti  Ditit  Palris,  le 
Temple  de  Cérès,  *  la  Porta  Trigemina,  l'ApoUo 
Ciehipicinu,  l'Hrreulei  OUairiut,  'le  Vélabre,  le 
Forlunium,  'l'arc  da  Constantin. 

L'Àrta  Radicaria,  '  la  Fia  not'a,  h  Fortutia  Ham- 
mota,  le  Temple  d'Itit  Aîhenodaria,  le  Temple  de  la 
Bonne  Déesse  Subiaxanea,  le  CUvuf  Deiphim,  'les 
Thermes  de  Caracalla  Anionin.  les  T  i>onitu  des  Par~ 
thés,  la  Campus  LaniOaTiut,  la  Domus  Cilonis,  la  ca~ 
seroe  de  la  V  cohorte  de  Vigiles,  la  Domut  eontificies, 
les  Privata  Hadriani. 

VArmilustTium,  le  Temple  de  Diane  et  le  Temple  de 
Minerve,  les  trois  Nymphées,  les  Thermes  Syriens,  les 
Thermes  de  Décius,  la  Doloetnum,  les  PritxUn  Tra~ 
jwii,  la  Mappa  awea.  le  PJotano, 'les  Greniers  tt 
Galba,  'les  Greniers  Aniciana,  le  Paniats  Fabaria, 
l'escalier  de  Cassius,  le  forum  Pistorium.      r 


GEOGRAPHIE  ANCIEHNB. 


-  N*  iE<  ■«Me  «leieBBe. 


Trahitiberu(a.     78       78 


Le  Gaianvt  et  Frigianiu,  'les  5  Naumaehiet,  *lc 
Vatican,  les  judins  Domïliens,  'le  lanicule,  les  Mo- 
lùias,  les  B&ias  d'Àmpélis,  de  Priscus,  de  Diane,  la 
Staiwi  Valeriana,  in  caserne  do  la  7'  cohorte  de  Vigi- 
les, la  Tète  de  Goi^ne,  le  Temple  de  la  Fortuna  FortU, 
les  Coraria,  les  Seplimiana,  l'Bercule  couché,  iei 
Campi  BruClioniu  et  Codetanut,  les  Jardins  de  GÎét»,  les 
camps  des  Leeiïearii. 


Récapitulation  des  monaments  existant  &  Rome 
au  quatrième  siècle  et  des  magistrats  qui  y  prési- 

Biblicthèqnes  publiques  :  28:  —  Obélisques  :  G 
(domSdaDJt  le  Gr.  Cirôue,  1  auVaticui,!  tu  Champ 
de  Mars,  3  au  mausolée  d'Auguste)  ;  —  Ponts  :  8  : 
Xliut,  jfitni'fîui,  A,wreKut,  Mviéiiu,  Sublieiv), 
Fabricius,  Ccih'ux.ProM;  — Collines:  T;— Champs 
(Citmpij  ;8;  —  FommtiU;  —  Basiliques;  10;  — 
Thermes  :  11;  — Aqueducs  :  18; —Grandes rues: 
39;  —  Gapîtoies  :  2;  —  Cirques  :  3;  —  Amphi- 
théâtres :  î;  — Colosses  :  î;— Colonnes:  2; —Gr, 
marchés  :  1;  —  Théâtres  :  3;  —  Ludi  :  k;  ~  Mau- 
machies  :  5;  —  Jfymphjea  ;  11;  —  Statues  éques- 
tres :  33;  —  Statues  dorées  de  dleui  :  80^  —  en 
ivoire  :  64;  —  Arcs  en  marbre  M;  Portes  :  37;  — 
Tiei  :  314;  —  Mdiaili,  324;  —  MagUtri  ïito- 


nim.-  673;  —  CuroCorei  ;  29  ;  —  Maisons  :  1797;— 
Greniers  :  291  ;  —  Bahwa,-956;  —  Puits-:1352; 

—  Offidrue  piitorix  :  254  ;  —  Cohortes  prétoriennes  : 
10;  —  Cohortes  urbaines  ;  4;  —  Conorles  de  Vi- 
giles :  7  (21  cohortes  en  tout]  ayant  14  casernes; 

—  Camps  des  EquUtt  mouforei  :  2;  —  Des  Pen- 
grini,  soldats  de  la  flotte  ds  Hisène,  de  celle  de  Ra- 
lenne,  TabelUtrii,  LteUeariarix,  Vietimarii,  Sili- 
eorii;  —  Metua  OUorùe  :  2300, 

PoRTU.  n  Taut  ajouter  à  ces  documents  lournis 
par  les  2  monuments  que  nous  avons  mentionnés 
plus  haut  les  noms  des  portes  de  l'enceinte  d'Au- 
rélien  ■.Fiaininia,  Ptnaawa,  SaUiria,  iïomentona, 
ColUxtiiM,  THwftina,  Prameitina,  Àtinaria,  M»- 
(nlino,  Avpia,  Ardeatina,  Quiintii,  Por- 
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superior;  —  n.  PARS  inferior;  —  III.  alfes  coTna,  uARrnuf,  pEKMiKa, 

NARBONEHSIS  H  ET  VIENKESSIS. 

ciulc  tiSFiiu  L'iroom  bi  ctSÀa  jrsoB'jtn  «tens  di 

V  CAKTI 1  OUa»   MUIDICNAta-  —   S<  Clin  I  LIS  il 

N.  B,  Cas  tniii  earlM  repréaenlml 

GiOGRAPHIE    PBISIODB,    OROCRAPBIE.— iilpuira- 

Titimx,  Cottix,  Graig,  Ptnninie  ou  Paninm  dont 
les  noms  modernes  difi^rent  peu  des  anciens.  Dans 
ces  dernières,  le  Summum  Pmninum,  ÏAdula,  au 
point  central  du  système  Alpin,  est  représenté  par 

le    5st  -Cfirharrl      Tjïc     Alr>ik<<    R<ii-n m sfiq  n'avaient    nae 


l'époque  n 


B  St.-Gothard.  Les  Alpes  Bernoises  n^ ,_ 

de  désignation  spéciale-LeJuroitui,  le  Jura;  le 
Foiaj^  est  la  chaîne  des  Vosges;  enSn  les  Py- 
nniti;  telles  sont  les  seules  montagnes  qui  mé- 
ritent d'être  mentionnées. 

Détboit.  —  Le  fralum  Galticum,  Pas^e^Calais, 
qui  séparait  la  Gaule  de  ta  Bretagne. 

Fleuves.  — £heniw,  le  Rhin,  traversant  le  Laeut 
P>n«Ru,  lac  de  Constance,  sejetantdansleï.  Fl«ro, 
Zuyderzée,  par  l'I^ala,  ïssel,  et  dans  la  mer  Germa- 
nicum,  mer  du  Nord,  par  2  autres  emboudiures;  i) 
reçoit,  à  droite,  le  Ntcer,  le  Necker,  el,  à  gauche, 
r^rula,  l'Aar;  mUoieUa,  la  Uoselle,  grossie  elte- 
mtmedu  Saraciu,  Sarre;  Voia,  la  Heuse  ;  grossie,  à 
Raûche.de  laSaiiu,  Sambre.— Dans  l'Océan  :5cal- 
iit  ,  ['Escaut;  Tamara,  la  Somme;  ^«^uona,  la 
Seine;  qui  reçoit,  à  droite,  ir<Kr(MUi,  Is  Mame^ 
Iiara,  l'Oise,  grossie  elle-même  de  l'Axona,  Aisne: 
i  gauche,  Scmma,  ITonne;  —Liger,  la  Loire,  qm 
reçoit,  i  gauche,  ElaiMr,  l'Allier;  Yigenna,  la 
...  f  ..  _      une, qui  reçoit,  à  droite, 

,  la  Dordogne.  —  Dans 

I.  soaaCEs  ET  Docuiiitn  :  L«i  tnles  aoclcDS,  sarloat 
César,  dépouillemenl  géogrmphlqu  ;  1«i  ïilnénîrei,  lu 
■nonamaDU  épigniphiqaea  «t  ■rctatologlqnn  :  —  D'AnvlIle, 
Walckenaér  (Ltt  Dna  OaulM),  IM  Iniani  de  la  commi»- 
■Ion  da  U   Cane  de*  Gaules,  sortonl  poar  1m  iiinéni- 


IM  diTi^DS  di 

laUédilerranée  :!((■«,  l'Aude  jRhodonw,  le  RbAne, 
grossi,  i  droite,  de  VArar,  la  SaAne,  qui  reçoit  elle- 
même  le  Dubu,  le  Doubs;  t  gauche,  Uara,  l'I- 
sÈre  ;  Drvna,  la  Drfime  et  Drumtia,  la  Durtnce  ;  — 
Yarut,  le  Var. 

For£t.  —  SyUia  ^rdumna ,  Forêt  des  Ar- 
dennes 

Ethnograpbib.  —  La  première  phrase  des  Com- 
mentaires de  César  est  une  indication  ethnographi- 
que :  s  Gallia  in  très  partes  divisa  est La  Gaule 

est  divisée  en  trois  parties  :  1  °  La  Belgiea  au  N.  ; 
3°  la  Celtica  au  centre,  el  3'  l'AqKÙania  au  S.  0. 
Les  plus  anciens  peuples  de  la  Gaule  sont  les  Celtn 
dont  Torigine  indo-européemie  n'est  pas  douteuse 
et  qui  occupèrent  d'ahord  tout  le  pays.  Les  Iberi- 
iigurtt,  qui  vioreDt  du  Sud,  par  l'Espagne,  occu- 
pèrent les  versants  septentrionaux  des  Pyrénées  et 
s'étendirent  Jusqu'en  Italie  en  suivant  les  cales  de 
la  mer;  origine  controversée,  probablement  afri- 
caine. Les  Belgat  ou  Kymrù,  peuple  de  la  même 
souche  que  les  Celles,  mais  détachés  postérieure- 
ment du  rameau  principal  et  assimilables  aux  na- 
tions indo-germaniques.  Ils  Tinrent  occuper  le  Nord 
de  la  Gaule  et  relbulirent  surtout  au  vii*  ûècie,  les 
Celtes  vers  le  centre. De  U  lesémigrationade  Bello- 
vèse  en  Italie  et  de  Sigovése  dans  ta  vallée  du  D^ 


■"  jpa«|na  ■  |vM|a'fc  Cém*r.  —  

conquête  est  celle  du  consul  Q.  Oplmius,  lorsqu'il 
vint  au  secours  de  Marseille  contre  les  £uur«i;  la 
lutte  continua  en  125  par  les  expéditions  de  H.  Ful- 
vlua  Flaccus  (12^  et  de  C.  Sextius  Calvlnus  eo  123, 
63 
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aâoeiuuaiB.  - 
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fondaleur  à' À  qum  SnAr,  (pil  r«f «t  f^mJiMi ,  pt  non  ' 
colonie  romaine.  Alliés  des  Ëducns.  les  Ruiuains 

Shiétrèrent  riam  l'intérieur.  Les  Àlhbrogtt  furent 
éMt».  ainsi  que  les  Arvernes,  par  Cn.  Domittus 
AbeoofcfutiEiSgEDni,  et  par  Pabins  Maximal  (AJto- 
brogicos),  la  même  arnic-a.  Ptoim  voyons,  par  les 
détails  npportÊs  par  Sirabon.  l)'ap^^s  l'osiilonlus, 
«urlaaArrernes.au  temps  de  BiluilusciileLueTnius, 
c'est-i-dlre  Ji  cette  même  époque,  que  toute  laljaule 
était  unie  dans  une  vaste  confÈdéialion  en  présenco 
d'un  danger  comtnun,  comme  elle  le  fui  une  se- 
conde fois  au  temps  de  VFn:ii]gi'lnni.  La  premiëre 
SrOTlnce  cr^ée  en  Gaul«  fut  la  Narbonnaiae  du  nom 
e  la  colonie  rumaine  de  Hxrbo-Jfartivi,  fondit  en 
DR  (la  ville  existait  suparavam  et  Était  nne  des  plus 
prospire»  de  la  Gaule,  au  rapport  île  Polybe).  La 
guerre  de  Marius  rootre  lu  Cimbres  et  les  Teu- 
tons eul  pour  thfâlre  la  nouvelle  prnnnce  entre 
Àmusio,  Orange,  où  le  coniul  Cépion  avait  penla 
80,000  boQunes  (101)  et  iqua'Sultx,  Alx  (107-103). 
Borne  se  coDleota  de  ces  possessions  jusqu'au  temps 
deCésir. 


.     .  ii'.W,CesaT,  cb«rfi 

du  gouvememeat'des  deux  Gwjles  et  de  ITllyrie, 
entreprit  la  conquête  de  la  Transalpine  enti^.  il 
lui  fulot  huit  campagnes ,  de  59  i  51 ,  pour  en 
amener  U  soumission  :  I  Dans  la  première, il  em- 
pêcha les  Hclvttii  de  sortir  de  leur  pays  par  Ge- 
nève, et  les  batlil  entre  Bihraele  et  Cabiliontim, 
ChaioQ-Bur-Sadae,  et  en  refoula  les  débris  dans 
leur  pays;  il  marcha  ensuite  suc  les  Sii«s  d'Ario- 
tiste,  peuple  de  Germanie,  qui- aviil  frKDcbi-  le< 
Rbin  et  envahi  la  Gaule,  et,  après  les  avoir  dé- 
faits et  repoussés  au  delà  du  Deuve,  il  êUtMt  SM 
Quartiers  d'biver  k  Vetontio,  Besançon.  —  II.  La 
euiièma  campagne  eul  pour  objet  de  awuDettie 
les  peuples  de  Belgique,  en  se  ménageant  l'alliance 
desfIanH  (Reims).  Ce»  peuple*  sent:  ]o%  Sutmonei 
(Soissons),  les  Bellmaci  [Beauvais),  avec 
place  de  Bratutpanii-.m  {vers  Breleuil),  les 
at'anatAiaieBa>,  \t»-AWtbcUfi  (Arras),  les  ye*vmnd*i 
(Vermand,  Veraandots),  les  Nfrt^i  [rire  droite  de 
r Escaut  :  Bavay,  Toimû,  etc.),  lei  A.dmt  ' 
(Namur,  leur  oppidum,  sur  le  Monl-Falhize)  ;  (x: 
fit  Aire  le»EuiîpeaenlB  d'bivef'i'yuM«<iu»rii*,'p 
de  la  Lotie.  —  ill.  B,  BraluB  dér,iit  le»  Amer h> 
c«iDS  :  FflwM  (Vannas);  Osbius,  le»  peuples  de 
l'OuaM.  jusqu'à  la  Garonne'  ^-abisus,  les A^Utrri, 
diilsés  en  deux  peulades  :  Cenomani  (Maine',  les 
EhUTmiea  (Évreui),  les  VnelH  (i:olentin,  dansle 
déparlement  de  la  Manche),  les  lerovii  ( Lisleux). 
En  Belgique,  les  tforim  (cStes  de  l'Oeéss^  de  Bou- 
logne s  l'entbooiJv.  d*  l'KScauV)  et  les  jmfrumr  sr 
sorieréwnt.  —  IV.  Bn  Belgiqne',  Oésar-  repousse 
au  dali  du  Rhin  les  UtipH  el  les  nitotert  qui 
avatoit  IraTttvfr  CB  flettve;  prenri^reeipiédhtanGr 
Bretagne^  embarquement  à  nhw  Pornw'CWisHnt). 
—  V.  Dêuiiéms.eipMJtion  en  Breton*,  traité  arec 
Castre) lauu us.  États  ds-  $a«MrBt>hTia-|la  chimMée 
TlruicouTt,  prés  d'Amiens);  Distribution  des  lé- 
gione  :  une  che>  les  Emmi  (an  N-.  d'AlençonJ , 
croUre  cbea  les  TY^twrt  (Ttèves),  les  Ebàrmwa 
HMCds  de  la  Blftuae,i  pays' de  Tongreg,  '  '' 
dB' BtaBstricIn),  iM- Nm-ii,  letÀtreb^tet, 
ItTMMet  de  la  Belgique'  :  Ebtirona,  Trrvtri , 
AdmtUnei,  Nmmt.  MassaerB'de  la- légien  de'9«- 
bloui;  Q.  Cicéron  asaiéaé  dans: son -carapi  victotre- 
de>  Msarj  déliTraBce-  da  0-  acérou.  —  VI.  Ln 
Rusm  coDtiime.  en  Belgique^  nouyelie  assemblée 
a»  Samaroirmh  Gnerre-eonlre  les  Senona  (Sens), 
les  Carnula  (Chances) ,  les  EbuTones,  les  ÎVwm', 
Kxiermination,  des  Eburons,  soumission  des  autres 
peuples. —Vil.  La-septlème  campagne,  contre  Ver- 
ciiiBÉt«Tli.<it  toute  latianle  rèroltée,  est  <  a  pltw  ci- 
libre.  Daurli^^oiM  chez  [ea  TrtveTi]  deux  cbezles 
LfngonM  (LaÀgn»)  et  six  chez-les  Smonti.  Mav 
saere  deS' Romain»' i- Cïit^ftwm-ou-CBwftKtn  (Or- 


léans) par  les  Camniti;  soulèvement  gtuéril; 
Vercingilorii  reconnu  pour  chef  de  tout  le  piTS. 
César  part  d'ilalie,  traverse  la  Provence,  passe  les 
Cévennes ,  ravage  le  pays  des  An  frai  (Auver- 
gne) quand  Vercîngélorix  était  chez  les  Biluriga 
(Bourges),  et,  A  larrivi'e  de  ce  dernier,  repasse 
'--  Cévennes,  prend,  i  t'imna,  dans  la  l'roïince, 
corps  de  cavalerie,  suit  la  rive  droite  du  HbADe, 
de  la  Saône,  Arar,  traverse  le  pays  des  £éui. 
Eduens  (  Autun)  et  gaRne  f-!iia6um  .  tandis  qw 
Verciogélorix  était  à  (.>rn«rto  du  Nord  (S.-Pief»e- 
le-Moutie«),  diei  les  Haii .  cliews  de»  fidueni- 
Ole  est  prise.  Il  enlitve  A'OTiodunum,  ville  duBi- 
lurigés  (N«uvs-sur-Bai:anjûnJ,puis  jlrariaii«i(Biuu'- 
gEs),  détache  Labiéflus  contre  lus  Paririt  dent  U 
"-  est  brûlée  et  qui  sont  Ijallus  ainsi  qua  l«in 
a;  Cfaar  marciie  suc  terfiofiu  àea  ÂuDmi,!* 
repou#aé  par  Vercingitarix,  Im  A'rfiit.abin- 
donneut  (%iai  qiu  se  trcitvait  eure  la  Unie.  H 
"Allier.  Il  passe  Is  Loire  ei  gafflie  le  tajs  d«  Sf- 
1004,  oil  Labiénua  le  rejoint.  L'anue  se  din- 
geajt  vetB  la  Province  par  les  fjxmliére*  du  Piï» 
desLini ' ■■-       '-   ---■■-- ••~i' 


bataille  i.Césax  itui.fut  vaioqueur,  le  pouisuiïit 
jusqu'à  itkft'a,  des  Mandwbii  (Atise  sur  le  ■<'<>>- 
■---[Ois  en  Bourgogne,  ou,  salon  d'autre»,  Aliil" 
Franche-Comte],  oïl  le  chef  gaulois  s'enfenn» 
c  son  armf  e ,  attendant  celle  de  toute  la  Gaule 
qui  devait  venir  la  délivrer.  Toute  la  Gaule  P"' 
lart,  en  effet,  à  la  campagne,  sauf  iroU  peuples: 
l««,  lÀngoatt,  1m  ilftit  et  les  Trweri.  Le»  peu- 
lies-  armés  pour  la  cause  naiiunale  et  qui  eoTO!» 
■enl  leurs  coniinaents  sous  le  murs  d'Alise,  wm 
TlintiMnésvdans  le  chap.  T.S  du  vn*  liv.  des  C*»- 
nWFHoim.  Ce  sont  :  les  Èdui  avec  leurs  clients,  l« 
StoWMvi  (le  Lyonnais  ItA-An^iwrtêi  ou  «**•* 
reii  (posiUon  inconnue),  le«.  Aukrei  .Bf«'M**ff 
(rive  droite  de  la  Saône,  selon  les  uns,  et  "" 
gauche  selo»  les  aïKres),  les  Brmin«rn  (pw^™! 
dans  la  valk'c  de  laBrcnne)  ;les  .IrTcmJ.avee IflO" 
clients,  les  Kln-lbtri,  Cadiii-ci  (vueicy,tah»in),  1== 
Gabali  (Gévaudan,  Vende),  les  VHhvii  (Velai.  ^ 
Put)!  les-  St^nani  (Prenciic-Comii:-) ,  les  «nwo 
(Sens),  les  BUiirigei,  les  Saitlcifs  (^ainlonge)Jl^ 
nvleni  (Hnuergue,  Hodei),  les  Canmiei.  ies B^ 
t-ad,  les  Ltmorices  (LimousinJ,  les  P*^«"*!*'^i 
tou),  les  TBTtma  (Toucaine),  le.s  Pnrint,,  !®  ?;, 
rfrtt  (Soisse),  les  Atpbiani,  les  Hediotn^mni^'; 
les  PWroeorti  (Périgueui),  les  Nerrii,  les  «i?*?*; 
les  Nrtiobriga  (environs  d'Agcn),  les  •*»'*"'' ,„ 
noniotn',  les -<trf(ni(ei,  les  fedowuje»  (Vexin), '" 
Uan-ii,  Its  Aulem-ÈbuTOvices,  les  flw*""'.  <^" 
fut  ÀugittiaRmraeimim,  4  lE,  de  BâleenSniMW; 
les  Boii  (au  S.  du  Nivernais),  les  peuples. a-*", 
rica  :  Cvriosnliltt  (S.-Brieuo),  B«dnn«  .(«^"Tj; 
Ambibam  (Avranohes);  CaUlis  ou  Caieti  IP»!'^ 
Caui),  Ositmii  (Finistère),  temnrtcts  tV^J*^  ni. 
au  S.  de  la  Loire,  4  son  embouchure),  """•J,'.,,, 
faite  de  ces  peuples  et  prise  a'ii"iO  P»i  "  d^ 
-  vm.  U  Gaufe  est  soumise;  César  »fbé«^6 
réduire  les  Bituriget,  les  CamitleSy  les  ^^^Z^i 
pacifie  la  Belgique;  les  Andecavi  [Anjou)  .«*°^ 
des  otages  et  les  Cadurci  sont  en9n  soutw»  * 
la  prise  i'Ûxttltidunum  (Luzecb). 

nw  *P«^we  >  »««••».  «"WF**^!^  da- 
te <Mal«.  -  Aprfes  la  conqi^ae  de  la.Oai^ji. 
rent  être  créés  trois  nouvelle»  P''^""' »  /^  ^ic  D- 
Btfées  eoiWDble  militairement,  de  48  a  '*'£neDl* 
Brutes.  César  Ifs  répartit  en  trois  gou^^^rkais 
efnDmma,peu  avantsa  mort,  trois  gouverneu  ■  ^^ 
ce  fut  AugUBle  qui  en  fixa  l'orgainsaUon,  ^^ 
avant  J  cTT  à  Narboona  Le»  quatre  p»»*"-^ 
rurent-  :  ._^  ii'aW^ 

1'  IiLito*O.WI«yOU«M*ni»PM»W^°o,ï,l« 

réserTéeà'l'Bmwreor.à-canBedelaslan™    .f^^^, 
Ho  v,^.^    j.,i;:r.A  ^iileni  lot  rlébns  da  1» 
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d'ArBtiwi.  Ml* fat  dMotosu  9èB«,  en  32,  et  aâni- 
niMréB  pu- no  pnxonrtil  prqiM-aAM't  aonuri^  swiaté. 
il'un  oiutalor  et  d'im  itgMm, 

■i'  CiqMifonia,  entra  Im  Céveanes,  les  Pyrâiéee, 
la  Loire  8l  l'Oatui,  gOB»»roé«  pw  ua  LeeaHu  Au- 
gutii  pnipr«Mn,  aaaisti  d'un  fnveMroter,  camnc 

Srovince  impAriÂle  prtlorretuie  (t«ïi  l'expiicattoa 
e  cea  magistratures,  talil,  11). 

3*  La  ZÏifdwiww,  entre  la  Loire,  le  Rbin,  les 
Alpait  l<s  RdOos  sapèriatu  et  la  partie  sefteoirio- 
QUe  du  buain  da  la  Seine,  avec  ua  Le^otui  Au- 
gu3li  propra-tore,  assialé  d'iinpro«w»»r. 

4°  La  SfJfÎBa,  eotre  la  Lugéunentû,  la.  CMr  et  te 
RtûD,  aiao  un  ugauu  AUfutti  proprMvrc^  isaiHé 
d'un  proairalor. 

5°  et  6"  Ces  prorinoai  rireal  s'aecroltre  leur 
Doâabre  de  don,  avant  la  mort  d'Auguale  :  la  Gir- 
m/anm-tuperâr-oa  !■*,  avec  IfojwnttrioinnlMayence) 

ProT.  SAaatwiale.   J   Sarbtmauit,  prétorienne,  c'eel-à4ife  gsuveméapar  tieai 


pour,  eh.-l.,  et  la  Getmania  iaftrit*'  on  II*,  svw 
OoloitM  i^nniiKi  (i:ok)gDej  pcnuch.-i.,  formant 
esmolde  una  longue  baode  de  terre  Étroite' et  17*111 
le  canetère  d'uss'  fronlieia  militaire,  dont  le  but 
étiil  de-leniren  reepectiles  barlxine  d'oulrs-Rbûl. 
Aussi  le  geuTtnuiBeiit  en.fut-il  coafiA'à  àttL»gali 
JupMctt  profrvMre  comnl«rei  psovant  commaih 
dar  plasieBia  Itgiom^  le  nombre  de  ces  légions 
c>Q(aDit4ei4«i le«  bords  iliiKhiiiétait  ctmtidér^jle 
et  ces  3.  gasvemenaats  Étaient  sovretU-  coitBii  à 
des  pmce»  de  la  laaille  impériale. 

7.  Eufin  Auguste  avait  encore  cré6  une  petite 
province  éqiieHre  l'an  14  ar.  J.  C:  lea  A^iMinv- 
riUmmi  adminiitrés  par  un  Fntunlor  Avg^ntit 

A  la  mort  d'Auguste, en  14  apr.  J.  C,  il  y  avait 
donc   en  Gaule  7  pftwiBwa:  1   i*  sénat,  &  de 


/  3  Prétoriennes 
I  ]Equestre,pro- 


Germania  }• 
GfTmanùi  If 

Lvadiaifntit, 


Quant   aux  peuples   de»AJpa9,  qui  ronnèreot, 

S  lus  lard,  deux  wÀrrellee  provinces  équestres  sou! 
•s  non»  dUlpe*  Paninm  et  iipe»  Cottix,  ils  n'é- 
taient pas  incorporés  et  flreirt  un  pacte  avec  ' 
guste,  a  la  oba:rge  pour  T]uelqne*-um  (l'entre 
sujet* du  Roi  Cotlins,  de  pratiquer  une  rouie  dans 
les  Alpes  entre  Suze  et  Brianeon  (Hont-Genèvre). 
Detix  moDunenu  font  connatlre  les  noms  de  ces 
deux  groupes  de  peuples.  Le  1"  existait  à  l'endreit 
appelé  Trovxa  AUffuiti  près  de  Nice  et  Pline 
l'a  conserve.  L'autre  se  lit  encore  sur  U  frise  de 
l'are  de  Cottins,  à  Sue, 

Voici  la  première  de  c«s  inseripthms  (Voy. ,  poui 

la  position  da  ces  peuples,  la  carte  des  Alpes  n°  18 

et  celte  de  lllalie  supérieure,  a'  11)  ; 

nmouToai  ■  ousau  -  Dm  •  t  ■  ivo  ■  poNima 

IttXma-  IMP  -  XtBi-  TRUWHKUE.  -  fotutatie. 

s  .  F  -  0 .  n  .  ovoD  ■  taie  ■  dvctv  .  avipicuboui^ 
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BBSVKl.  OBMiVHB 

TB8  ■  QTMVia  .  « 

TOVSCl-  SVÀIWTBS'  CALV- 

COU»»-  BHIXBKIRS  .  LBCOH 

VCCNl.  ■  C*rVMMS 

«.  SOMfSTU  ■  BHODIOKTII- 

■    VEKO 

TVBt  ■  OAâlKLU  ■ 

NBBVU. 

VBWvm.  SVBTU, 

(PU».  iftH.  M<.,  Irv.  111,  c^  xz  (xxn). 


IMP  .  C*E»AHI  .  AVavSTO  ■  DIVI  ■  F  ■  KKIDiai  • 
MAIVHO  ■  TRIBDNIC'  FOTESTATB  -  XV  .  IMT  ■  IIU  |  M' 
IVUV6  ■  BECIS  .  DOtWJ  •  F  -  COTltïS  -  PIHIFKIVH  . 
<:BI,VtTATVIt  ■  QV*B  .  BVBSCalfTAA  '  GVKT  '  SROVVIO- 
HUM  -  BEGVSUIOHDII  |  BCLACOBnit  ■  UIVBlOyU'-  lU- 
DVLLOBVM  ■  TEBAVIOBVH  ■  ADiNiTlVM  ■  SAVlliCATlïM. 
EGDIMIOBVM  -  VEAHItllOaVM  |  VENrSANOaVU  .  IBUEHIO- 
RVH  ■  VESYSlAMOmii  -  QVADIATIVM  .  ET  .  CWïlTATBS- 
OVAB  '  BVB  ■  EO  •  PEIUIECTO .  FVERVHT. 

L'identification  de  ces  rroms  de  peuples  arec  les 
pontions  modernes  correspondantes  est  ua  travail 
ditSetJequt  a  été  entrées  parbeaucoupde  savants, 
et  notamment  par  11.  Walckeaaër  dans  sa  Géogr.  det 
dtux  Gavlti  ;  mais  les  résultats  obtenus  ne   pré- 


rtitude  pour   figurer  i< 


I.  Province  impériale  coMulaire   da  Gvmama 

Sttperior,  Elleparak  avoir  été  séparée  de  la'  Otr- 
mania  inferior  par  la  Nabe;  le  Hbiu  lui  servait  en- 
core de  limite  à  la  mort  d'Auguste.  C'est  sous  Do- 
milieo  que  le  Rhin  fut  franctii,  et,  probablement 
sous  Hadrren,  que  la  muraille  tracée  sur  notre-  carte 
fut  conduite  entre  Msyeoce  et  Baiisbonne. 

II.  Province  impériale  coosulaire  de  Germania 
inferior.  Sa  capitale,  Colonia  Afirippma,  Oolo- 
gne,  s'appelait  d'abord  Oppidum  Ûbiorum.  —  Les 
deuï  provinces  ont  été  réunies  souvent  sous  1« 
même  <:o m  mandement.  Quant  au  service  des  â- 
nauces,  impdts  directs,  il  était  administré  par  un 
procDrafor  A^igniH  qui  étendait  son  action  sur 
ces  ileni  provinces  et  mime  sur  la  Belgique,  à  la 

m,  IV,  V.  —  Les  TRiB  PBOviHcis  :  Belgico,  lvg~ 
dtmenm,  igutlanta.  Elles  furent  divisées  par 
Auguste .  en  21  av.  J.  C,  en  60  cités  d'après  les  cir- 
conscriptions territoriales  des  anciens  peuples 
gaulois.  Ces  cités,  qui  n'avaient  pomt  de  centre 
pour  la  plnparl  (qaeCqtMS  eiceplrons  gDnttrA»«)n- 
Dues  Avaricwn,  Bibrattt,  Agtititteum]  s'en  formi- 
reatnn  :  deit,  le  nom  de  l'ancien  peuple  transporté 
à  la  ville  et  servant  encore  aujourd'hm  i  la  dési- 
gner :r(iri>iiM,  Tours  ;/l#donec.  Rennes-,  Suufwnef, 
SoissODs.  etc.  11  n'y  eut  ni  colonies  ni  municipes 
dans  les  3  provinces,  mais  simplement  des  CiciMter. 
et  les  babitaots  étaient  désignés  par  l'app^latlon, 
ayant  ici  un  sens  particulier,  de  Citw,  ce  qui  na 
veut  ■point  dire  qu'ils  oblirtrent  d'abord  lej'w  cmi- 
tiUit,  droit  de  cité  ;  puisque  c'est  leulement  an 
temps  de  Claude  qne  les  primnretdea  Mdui,  c'est-i- 
dire  ceux  qui  avaient  exercé  des  charges  locales 
dans  leurs  cités,  obtinrent  le  JufopKmo jure  (Tables 
claudiennes  de  Lyon)  ,  mais  le  droit  accordé  en 
bloc  aux  citoyens  de  chacune  des  cités  du  Trei 
proninoie,  était  asaai  vazié.  Las  unes  étaient  dites 
libéra;,  las  autres. /csdenUA^  ce  qui  siguifiaU,  pour 
ces  dernières,  qu'elles  avaient  le  droilde  dinioset 
librement  de  leur  revenu  sans  autorisation  spéciale 
du  magistral  de  la  province;  mais  presque  touiea 
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ces  cités  jauigsaleDl,vera  le  milieu  du  ii*  siècle,  du 
;uf  latinum,  tchemiaement   déjï  important  à  ts 

Flinltude  du  droit  de  eitt  qui  denit  coDsommer 
tssîiallBUoDdesviîiiclu  aux  viinqueun.  On  établit, 
i  11  colonie  de  Lyon,  CoUmia  AugvtlaLtigdvnenrii, 
un  lempie  de  Rome  et  d'Auguste,  pour  les  trois 
provincea  ^f  entrelen^entun  grand  prStre,  tater- 
iot,  et  des  représeotanis  religieui  pout  chaque 
cité.  (Toute  It  partie  de  la  ville  comprise  entre  Is 
RhUne  et  la  Saine,  là  où  est  le  centre  actuel ,  [or- 
malt  la  ville  religieuse;  ta  colonie  était  sur  les 
cdleaui  de  Fourviêres,  nve  droite  de  U  SaÛne) .  La 
service  financier  l'eierçail  de  la  mbne  manière 
dans  les  Iroû  proi-incM  que  dans  les  provinces  de 
Germanie . 

VI.  La  iïarbonnuii,  province  du  sinat  depuis 
l'an  32.  NaTbo-Hariia*  Tut  colonisée  de  nouveau 
par  Cis&r  l'an  46.  Puis,  vinrent  s'ajouter  les  colo- 
nies suivantes  :  Fomm  JuUi,  Fréjus  ;  Àrtlatt,  Arles  ; 
Bxterrx,  Bétlers;  Arausio,  Oranee;  Vatentia, 
Valence;  Viama,  Vienne.  11  y  avait  dans  cette  pro- 
vince tin  grand  nombre  de  villes  de  droit  latin.  Plus 
tard,  sous  Hadrien,  le  titre  de  colonie  fut  donné 
i  Àvtnio  Avignon;  il  Cabfllio  (^ivailloo;  t  Toloia, 
Toulouse;  i  Reii  Àpottinarei,  Riez;  k  Ruicino. 
Uaxseille   resta  libre. 

VII.  Prov.  procuratorienoe  des  Âlpet  maritimie- 
Méron  lui  accorda  le;ui  lalii. 

Du   DBOIT   DE  CITÉ  CONCÉoi  A  Ll  GÀDLE  —  CéSar 

concéda  le  jW  honorum  ,  —  c'est-à-dire  le  droit 
de  clt£  aux  citoyens  qui  avaient  eiercé  les  charges 
municipales,  —  à  toute  la  IHarbonnaise.  Claude 
le  doQD*  aux  JEduii,  Galba  à  plusieurs  parties 
de  la  Gaule;  Olhou  aui  Lingonei;  Vespasien  res- 
treignit les  concessions  faites  avant  lui  ;  mais  Ha- 
drien accorda  le  jui  Latii  à  presque  toute  la  Gaule 
et  le  /lu  eivitatû  aux  cités  qui  avaient  déjà  le  droit 

DmiioNS  FiHsHCiiHES— Pour  leservlcedes  impAts 
directs,  it  y  avait  dans  les  provinces  du  sénat  le 
qweitOT  proprxlort,  et  dans  les  provinces  de  l'Em- 
pereur les  procuToioru  Auguiti;  pour  les  impOts 
indirects,  les  prooiToloret  Auguttt  ngaima;  fûrs- 
dilolum,  préposés  à  laperceptiondu  ÎO'des  succes- 
sions; le  procuralor  Ausuili  quadragetimée  Galtia- 
rum,  préposé  à  la  perception  des  droits  de  douane 
(droit  du  W  de  ia  valeur  dèclarâe  des  msrcban- 
aises].  Il  existait  d'ailleurs  une  union   douanlÈre 


...  _    u  percepteurs,  appelés  Slaloret. 

Pour  les  postes  des  rouie*  de  ia  Gaule,  il  existait 
un  maelstrat,  chevalier  romain,  appelé  prxfeclut 
tehicutorutn  per  Calltoj. 

DmsiON  SEuaiEUSE.  —  Dans  la  Narbonnaise  et 
les  Alpes  maritimes  il  y  avait  un  ri^iiwv  «ucusii, 
pour  la  province,  et,  dans  chaque  cité  un  Flamen 
Augutli  d'un  degré  inférieur,  A  l'époque  chré- 
tienne ,  le  FLiHEN  de  la  cité  devint  le  cvbitoii  ci- 
viTATis.  Partout  où  il  y  avait  fliihen  avovsti,  il  y 
eut  un  évéque  ;  et.  de  même  que  !e  flàmem  était 
curotor,  l'évSqub  devint  defbnsor.  De  même  que 
le  Plamine  était  nommé  par  la  curie,  rëvéque  fut 
nommé  par  le  peuple.  Par  la  tolérance  religieuse, 
par  la  concession  du  droit  de  cité,  enGn  parla 
■  __    i._    ._.-._.    ,-.^  politiquea  et    reli- 


destroction   des   e 


gieut,  la  Gaule  se  SI  romaine.  Chaque  divitiité 
avait  son  culle  particulier.  Puis  venaient  1»  cod- 
fréries  du  culte  des  Lares  rétabli  par  Auguste  et 
confondus  avec  le  culte  de  la  divinité  de  l'ScDpe- 
reur.  De  là  l'aesoctalion  universelle  des  stviii  iv- 
SevJrs  Augustaui,  qui  formaient  en  outre 
de  Conseil  de  PrudJiommes. 


Division  nu  provincis  en  cirts  et  jtDMiMunu- 
TiON  KUsiciPiLE.  —  Les  provloces  se  divisaient  en 
cités  et  les  cités  en  pagi  ou  cantons.  Il  y  avait  dif- 
férentes espèces  de  cites. 

En  Narbhnaitii,  outre  les  villes  grecques,  ily 
avait  desjruniitp«,des  totonitt  etdës  villes  alliée 
faderatx. 

Colonies.  —  Originairement  une  colouie  était 
une  ville  fondée  sur  un  territoire  conquis  et  peu- 
plée de  citoyens  romains.  Uais,  sous  l'Empire, 
pour  former  une  colonie  on  partagea  le  lemloire 
d'une  cité  entre  un  petit  nombre  de  citoyens  ro- 
mains et  les  habitants,  qui  étaient  en  beaucoup  pl"^ 
grand  nombre  d'ordinaire,  et  qui  se  trouvaient,  pir 
le  fait,  élevés  à  la  dignité  de  citoyen  romain. 

L'adminisiralion  de  la  colonie  était  coraposéed'ua 
conseil  de  Démrioni  de  etnt  irumbra.  Four  être 
décurion  il  fallait  avoir  100000  sesterces  de  ca»i- 
pital.  C'éuil  rordo.  Le  CotuHl  ou  Ordri  des  lé- 
curions  était  complété,  passé  en  levue  par  les 
ÇuiTtquenn a'u  (voy.  plus  bas). 

Les  magistrats  élaient  nommés  par  le  peuple 
ccaiA,  parmi  les  centumvlrs  ou  aecttrioat.  Il  I 
avait  6  magistrats  annuels. 

C'étaient  d'ordinaire  :  les  Duwmvirt  juridicvndo, 
uviHi  .  lïHi  -  DicvMno,  chargés  de  la  iuslice  et  de 
l'administration  de  U  cité.  Ceux  qui  étaient  nom- 
més l'azmée  du  recensement  étaient  appelés  o'"- 
ÛVEiiNALES.  Les  Daumviri  juridiEundo  se  sont  ap- 
pelés d'abord  pKAEroHSs  colomiae. 

Pour  le  service  de  la  voirie  des  marchés,  elc-, 
il  y  avait  deux  édiles  cdlonlc,  appelés  quelque- 
fois aussi  Duumvtri  aesiucia  potestaie. 

Deux  QVAESTOHES  étaient  chargés  des  fînasces.- 

Duelquefois  il  y  avait  des  Duumviri  dans  les  co- 
lonies au  lieu  de  Quataori'iri, 

Municipet,  —  Dans  l'origine,  quand  les  RomaiDS 
admettaient  une  ville  alliée  du  lafttim  au  droit  de 
cité  ou  à  une  partie  de  ce  droit  en  lui  laissant  ses 
institutions,  cette  ville  éuit  dite  Munieipi-  »  T 
avait  d'ailleurs  peu  de  dilTérence  entre  les  institu- 
tions municipales  de  ces  cités  alliées  entre  elles,  et 
celle  de  Rome,  cité  latine  eUe-mSme. 

Les  autres  villes  du  reste  de  l'Italie  admises  su 
droit  de  cité  et  recevant  le  titre  de  muiiicipe,  f' 
dépouillèrent  peu  à  peu  de  leurs  anciennes  institu- 
tions, cour  entrer  le  plus  avant  passible  dans  '^ 
j'iu  ciulalù. 

La  Ux  Julio  -municipalù,  rendue  par  César  en 
47  avant  Jésus-Christ,  régularisa  la  constitution  des 
municipes  dans  tout  l'Empire.  C'est  celle  loi  qi" 
les  régissait  au  temps  d'Auguste.  Dans  chaque  DU- 
niclpe,  il  y  avait,  comme  dans  les  colonies,  ua 
conseil  de  décurions  de  100  membres. 

Les  magistrats  des  municipes  étaient  d'ordiMif* 
désignés  sous  le  nom  de  Ouolitorctri,  ivviw,  *»' 
î  étalent  dits  ivviri  -  iïhi-  nicvMDO,  et  î,  iwiu- 


Quant  aux  qvaestohes,  ils  n'étaient  pas  sur  le 
même  rang,  et  ces  foncUons  salariées  étaient  quel- 
quefois remplies  par  dos  esclaves  pulriics.  ' 


Haglitnu. 

irvviai  r  2  ivnsi  ■  '**'' 
(Çu^or-j  "'ç;_^Jj"^ 
o  ..J.iDB I  PÈAMnc- 
TVS  .  VmiLVM  .  BT  ■  A«»^ 
■DM,  chef  des  potnpiers. 


tribu  Votiinit. 


OËOOBAPHIE  ANCIENNE. 


-  N*  1«,  IV  et  18.  La  «mI« 


Ntmes,  quoique  cobnle,  avait  donc  des  Quatuorciri,  dont  le  collège 
M  putage&it  en  deux  groupes,  portant  ctùcuD  le  litre  de  ivvuu  :  le» 
Iwiai'iVHiDiC'  et  les  iwibi  ■  *b  ■  iebario.  Ce  qui  peut  fitrs  considéré 
comme  uoe  nouvelle  eiceptioD,  car  l'édililè  était  pluUt  uoe  maipstrstilre 

Jua  la  questure.  H  j  avait  aussi  des  «édiles,  mais  en  dehors  du  collège 
es  iwiM,  seuls  magistrats  oFScieli  de  la  colonie. 


Tienne,  colomu  ivlu  .  vknnbnsis,  Tondée  par  les  triumvirs,  compre- 
nant le  territoire  des  AUobroees,  inscrite  dans  la  tribu  VolUnia,  ayant  J 
des  vici  importants  dans  sa  dépendance  et  dans  sr-  ' — ""—     ^-  •— 
Àuguaa-Frœloria  et  Ctnova. 


iriuu  Tuiunia,  ayaai  j    ,f 
D  territoire:  Cufaro,    I    y: 


(SlWlM.IÏBJDI- 
CVNDO;  î  lïVI- 
U-AB.AEHUUO. 

D  les  appelle  aussi  nviBi 


Narbonne.  coionta  r 


A  IVUA  p 


s    DECVUANORVU.  Colo- 


Àix.    coLOKik  ivu*  AVGusTA  AQvis  sEXTiis.  Colonls  60  mlms  tetnps  ( 

que  Mîmes,  Arles,  etc.  I 

Cilé  det  Voeiynett.  colonu  dea  avgvsta  vocontiobiih.  Il  y  avait  3  ca.-  \ 

pitales  :  Itteiu  lugiutt  ou  P«i  Aitgiuia  (Die)  —  et  Fono,  Valson.  \ 

Riei.    coLoniA   itlu   AvonsTi    APOixiNAUvif    rbiorvh  ,  colonie    du  I 

I"  siècle.  I 
Cités  des  THES  provircix  gallurum. 


(OuuAtorriri). 

iiïiM  {Duumtin)  ivri  m- 


Lyrm.  colohia  clavoia  copu  -  atovbîa  lvudtsebstïh  ,  inscrite  dans        

la  tribu  Galeria,  fondée  par  Hunatius  Plancus  en  43  avant  Jésus-Cbrist.    1  3  ABDtLB3. 

I    1   OVAESTOKES. 


Il  y  avait  à  Lyon  un  eruid  nombre  de  corpora- 
tidhs  industrielles,  telles  que  :  les  haïtae  .  rboda- 
niu  .  RBODiHO  .  navigantes;  —  les  navtae  -  ara- 

RKa  .  ARARE  .  HAVIOADTES  ; 
Dvm  ■  GOHUSTEIITES  ;  —  le 

IIABU  ;  —  COLLEOIVH 


Lvo  .  coBsiarENfBS,  etc.  - 
portante  avait  un  cvrat 

QDINOVEimiLBS. 

La  Cité  du  petrocorii,  Périgveux,  a 
La  Ciliâet  bitvrioeb,  Bourga,  des  iivi 
La  ««al«  amu 

Soui  Tibirt,lk~31,  eut  lieu  !a  révolte  deSacravir 
et  de  Florus.  En  mémoire  de  ta  victoire  des  légions, 
on  éleva  l'arc  d'Orange. 

Caligulu ,  né  chez  les  Treveri,  Séjourna  1  Lyon . 

Claude,  né  k  Lyon,  favorisa  l'aristocratie  militaire 
pour  abattre  le  Dmidisme.  L'accès  au  Sénat  et  aux 
grandes  dignités  devint  possible  aux  Gaulois.  La 
plénitude  du  droit  de  cilé  fui  accordée  aux  magis- 
trats municipaux  des  Edueos. 

Sous  Héron,  c'estde  la  Gaule  que  part  le  mouve- 
ment qui  le  renverse. 

Sous  Tetpantn,  soulËvement  des  Bataves  avec 
Cititît.  SabmuB  ,Clas3icus,JuliusTutortrauventpour 
adversaii'eslea  Gaulois  Séquanes.  les  Rémois,  etc. 

Rien  n'égala  la  prospérité  de  ta  Gaule  sous  les 
AuIODins  -  fondations  littéraires,  industrielles,  etc. 

Sovs^adrien,  fondation  des  arènes  do  Wmes,  de 
laBftailiime  de  Ploline.  (Il  est  démontré  aujourd'hui 
que  la  Maison  carrée  est  du  règne  d'Auguste,) 

Sous  Marc  Àurèle,  l'Wil  prownrioJ  amène  l'uni- 
formitè  de  la  lot  dans  l'empire  romain.  L'extension 
du  droit  de  cité  et  la  conformité  de  législation  cod- 
sommèrent  l'unité  du  monde. 

Au  11*  siècle  le  christianisme  se  répandit  dans  la 


Gaule  )  les  premiers  apStre: 


I  même  de  la  Sn 


Au  m',  quelqaes-uns  des  30  tyrans  agitèreot  la 
Gaule  et  les  bords  du  Rhin. 

Sous  Auréiiev,  furentfondéesdeseoloniei  et  créée 
ia  province  des  Àlpet  Pontinar  ou  Pmiûnas. 

111*  ip*«iBe.  ■■■•  et  IV*  alèclea.  De  la  fln 

du  111'  siècle,  datent  les  grandes  réformes  de  Dio- 
clétion  et  la  nouvelle  division  des  provinces  (voy. 
le  tableau  n"  23). 

Constance-Chlore  fonda  Coruiantia  (Coutances). 

Sous  Constantin,  la  paix  de  l'Eglise  amène  l'appa- 
rition des  ëvéchés  et  1  organisation  religieuse  oe  la 
Gaule  chrétienne  (voy.  le  labl.  des  Ëvécliéa,  b°  3S). 

Pour  les  divisions  du  iv*  s.,  noua  nous  bornons  i 
en  donner  le  tableau  ici  : 

(LyoDa.,»)  LiSu«™ÏS.D™i.oun-. 

y  Maiîma  SequiDorum. 

■.1,10.  :=p„,.    lïïgs;;, 

Gennania  i*  ou  Gennania  superior. 
G«rmaDia  il*  ou  Germania  inttrior. 


Narbonensls  :  3  pror. 


-  Viennensis. 
'  NartMnensis,  i*. 
[   Narbonensis,  u*. 
'  Aquilania,  i*. 
Aquitania,  II*. 
,  Novempopulania. 

[  Alpes  OraiM. 


Alpea  maritime. 
Alpes  Cottix. 
Alpes  PenniniG. 

Voy.,  pour  le  détail,  les  tabl,  c 
et  24,  B*cgr.  de  l'empire  romai: 
ditfèrenles. 

Sur  notre  carte  n*16,nou5  avons 


(^OQRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CAKTES. 


I,  cl.  dans 


dp3  légiODi  <iut  ont  stationné  sur  le  Rbi 

U  cane  eWe-aiime,  les  juridictiims  des 

de!  ducs,  cottTorméineni  i  la  Notifia  OiffnUatam.  et 

en  prenaol  pour  ^uide  la  récente  ddUioD  ''"  t'iii.n 

ancieo  de  Spnmer  "•  "="io 


>t  Uenle. 


s  l'Atlas 


»  ilas  Le- 

Â  F«r<i  jtili  Sintm  Samhracitanvm.  De 

Frijus  à  la  |iU([e  de  .S.  Tropcî. 
A  Sinti  SambratUano   llrradeam  Cacra- 

baria.  Oe  la  i  lage  de  S  Tropez  à  la  tuur 

de  Camaral.  Forbaria  (port»}. 
Ab  UeTaielta-OucabaTia   AUonem.   De  te. 

tour  de  Camarat  î  lapoiniede  laClia)>[K'. 
Ml  AUonit  Fomponianai.  De  la  pointe  de 

t»  Chappe  au  château  de  Giens  {porrnt}.    '. 
A  Fomponianis  Til'inem  Marlium. Du  ctiâ- 

tew  de  biens  à  Touloo  (portus). 
A   Trlone  Martio  7aun-«nlum.  De  Tovlon 

iTarente  (porlus). 
A  Taurtenin  Carsieat.  De  Tarente  à  la  Cio- 

lat  (ponvi). 
A  Coriidu  Ciiharislam.  De  la  Ciolal  i  Cas- 
sis (portât). 
A  CVlfiariiUi  Porta  £min«.  De  Cassis  au 

port  Sormiuu  ipoiilio). 
A  Portu  Mmiiifs  /mmadrat.  Du  port  Sor- 

miou  à  nie  de  Jaros  (poiifio). 
Ab  Immadrii  Maisiliam  Ontcorum. De  File 

de  JaroE  i  Marseille  (porfut).  1 

A  Jfatïilia  Gr.tctyrum  tiuanim.  De   Mar- 

KÎllc  Â  incarus,  sur  la  cAle,  à  l'E.  du 

port  Uegean  [ponlio).  1 

Ab  /ncaro  DiUm.  D'Iocinuu  au. port  Sauâ- 

set  (poriiio). 


i  Di7i  Fotïût  Marianat.  Du  port  Sausset 

A  Pos-Ks-Hartigues  fparùa). 
A  Fenit  ad  r.ratlum  •HatiiKIarnirmiit.  De 

l'os-li's-Uirtigues  au  Gris^-Fos  ^hi- 

FiusRhmfoniw]. 
J  Cmdu  pcr  Fluvtum  Bhodanum  iTVhi- 

Jum.  Du  Gras-de-Fos,  par  le  Bhflite,  à 


Strahon  iMos  aiiprand  «ni'Afrip|M  ««ait  tail  de 
Lyon  le  centre  des  >oi«s  ae  U  Oânte.  'De<CB  poii:t 
central  partaient  quatre  grandes  voies  qui,  avec 
leurs  embranckemenls,  atteiguaietit  toui  las  points 
importants  du  pays. 

L'une  aUau  de  Lyon  aux  cMes  de  la  Hiaebe  (ré' 

Une  autre,  4e  Lyoui  rOcéandau  la  direelioa  de 
Saintes  (réseau  cenlral). 
Une  itoisitme,  de  Ljon  au  Pyt^B^Es  (réieau  du 

Une  quatrième,  enfla,  de  Lyon  aui  embouchuies 
duflbin  (réseau  de  l'est). 

Nous  savons  aussi  parle  oiSme  gtofraph»ique  t^M] 
pouvait  entrer  d'Italie  eu  Gaule  par  trois  points  : 
1  ■  Nice  ;  5'  Saze  et  Brlançon  ;  3'  «s  Alpes  l'aànes 
et  le  Valais. 

tious'BO  fwUTOiu  donner  ici  le  taUaau  das.itiné- 
raires  de  la  Gaule.  Ces  documents  préciaux.  .bi^o 
étudiés,  renferment  la  clef  de  presque  toutes  les 
identidca'ions  des  lieux   anciens  avec   les   noms 


docum^nls  ou  FXpKcpier  les 
divergences  qui  les  séparent.  H.  Walckfnaer  l'avait 
lentéaprès  d'AnviUe.  La  commissian.de  1& cari» des 
Gaules  l'a  essayé  rfcemmMil  avec  plus.de  wc- 
CES,  en  laissant  touterois  tMaucoup  à  &ire  encore 
afirès  elle. 


'CAATE  No  49. 

ESPAGNE  «ICIEHItï  ET  HAUKÉTAHIE'.  —  HISPffllA  ET  ITAiniETAHIA. 


.  .  e  phjwlqo»  :  HEM.  —  ¥.  C»nfabri- 
m  ouAquiUnicut  Sinui  (golfe  de  Gascogne),  Ocea- 
niw,  qui  communique  «vpc  la  K.  iniernum  par  le 
Frêlum  Coditenum  {détroit  de  Gibraltar);  là  mer 
liilermim  ou  Kiditfrrantum  porte  le  nom  de  M. 
Ib«rieum  sur  ta  cite  S.  0.  de  l'Espagne  et  de 
Jf.  Balearicum,  entre  les  Iles  BaUaret  et  la  Pé- 
ninsule. Le  Srmu  Gallicus  répood  au  golfe 'de 

Montagnes.  —.Les  Pyranni  ilfotifR  répondtnt 
aux  Pyrénées  modsr«ts.  et  àieurs.prolODgwtnuits 
et  rami  tirât  ions.  Les  chaînes  qui  déterminent  les 
grands  bassios  de  l'Bspagne  n'ont  pas  toutes  des 
noms  ancieus  parvenus  jusqu'à  nous.  La  plus  cé- 
lèbre, la  Sierra  Morena,  était  connue  sous  le  nom 
de  Ciutulonrmis  Saltus,  de  l'établissement  Car- 
thaginois de  Caiiulott  ou  pays  dcs'mines,  si  célè- 
bre par  l'eiploitation  de  l'argent  et  du  plomb. *c- 
gentirère  (eulre  Almaden  et  Carlhagbna). 

pBOiioitTOi»«s.  —  Jnlrticium  i.C.  Ortogal)  ;  'ffe- 

I.  BoDBUiMts  :  Allas  ile<Xiepver(  i  noardle  édition  de 
l'Attas  de  Spruaer  et  MadIls;  aJileDrs  andens  (dépouille' 
meni  géogiiph.);  les  hineraircs  «nciMB;  les  monumenia 
é^aplti<ine*i  leo  tuvaui  récanu  de  M.  Ëœ.  Habner  sur 


rivm  Cellicunt  (S.-Adrlan)  ;  'Magnum  (Délia  Boca)  ; 
fiarborium-  (EspicbelV;  SocrMn  [S.~Viacent).  Les 
daiu  Oolumrue  i/('rcuiis>c»rr«spoadant  Âla  Puma 
de  Europa,  prirs  de  Gibraltar,  et  A. la  Puata  de 
Africa,  près  de  Gaula  ;  Pr.  CImridani  [C.  de 
GaB)  ;  Pr.  SaMmi  |C.  Paies)  ;  Pr.  Ttnibrùtm  {C. 
S.-t(atlin.) 

lus. —  Les  BiilunrM,'dont  tes  IMis  Rraudes 
«ont  :  Major,  Minor  et  PiMtia,  ou  .Munu 
(Ivi(a). 

Fleuves.  — Xes  cinq  ^«iids  Hcuvas-de  l£spa- 

où  »'olû<rv«  lôenelMur  ocdre  gjograpbiqiis  : 


nt  Dorlus.'MInl 


B.T^»,-Ai 


D«rD,'lllnho,  Ta(i!,'t 

Lo-Otrrfucrccoii,  i  droite,  :l'il«Mm  {H^]>ntvle 
PiMTWro  (Piauërga);  le'll*pu'raçoil,-à'dMite,  te 
Tagmatu  C3'«rama  ou  Kemares)  ;  le  SMMt'nç^t, 
àganotie,  le  «mgMfù  (Xenit)  ut'le<Sittin(n  (G«tt- 
dajoz);  Vlbmu  raeail,  â  Kau«lie<  le  «•)('<«' (Gai- 
lego) et  le  SUaris (sègrel-tesouiiM  fleine»é«atant : 
dans  la  Mare  Oanttarimm  :  lltMn'a'fBenTa)  ;  le 
Deya  (Deba)  ;  le  Nerca  (Sella);' te' ffmi  (Noia);-la 
Nwia  (Sevia)  ;  Utia  (M ^        '" —  ""^-^ 


|.  — 'Sns  raièan  : 


GÉOGRAPHIE  AnCTBnHB.  -^  M*  4«. 


(Mondego].  —  Dans  la  MédUerraoée  :  \ù  Tuder  |Se- 
gura)  :  le  Sucro  (Xucar)j  la  Tuttù  (Guadataviar)  ; 
Te  PaUantia  (Murviedro)  ;  IVttHba  (>l]«r«)  ;  le  Ku- 
bricatus  [Llobregm  llayar);  l'A&a  (Ter)  atle  Sum- 
frrocû  (Fluvia). 

C«iB«cr«^lc. —  L'origine  dea  anciens  pcoples 
de  l'Espagne  est  eacore  aujourd'hui  l'objet  de  dis- 
eussions  qui  partagent  le  moiMis  savant.  Il  ait  ee- 
pendant  à  peu  pris  établi  que  les  praBùers  oceu- 
pMts,  qui  ont  impriinë  Â  la  raca  espagnole  son 
caractère  distinct,  sont  les  Iberti  d'où  le  nom  Itit- 
Tia  donné  longtemps  à  la  Péninsule.  Les  traces 
QDEnbt^uses  de  celte  race  se  reconaaissent  dans 
let  appellations  géographiques.  Il  peut  paraître 
carUin,  en  efTet,  i]ue  la  langue  iiMqua  dont  les 
principes  déformation,  tout  agglutinât*,  Be«au- 
nient  présenter  aucune  analogie  arec  les  luirez 
langues  européennes,  explique  le  radical  Iri,  lli 
ou  7ii'.  si  FrËquent  en  Espagne,  par  \es  mots  :  peu- 
ple, ville,  ttablissemeot.  Or  les  noms  g^ogiapbi- 
qaes  dans  la  composition  desquels  eclrentees  ra- 
oieaux  se  prËsenlenl  surlDut'dans  la  BAiique,  dws 
l'E«p«gne  centi*le  âtdanslesconU'AesbaigBéwiMr 


t  '1!].  JuMis 
;es  Doms  d«Bs  d'aulrvs  cootrAes 
de  l'KuTope,  on  ne  les  trouve  pu  mtme  daiule 
K.  0.  de  rstp^^e,  en  G«liee,  dans  tas  Asiuries, 
ni  en  Lusilanie.  On  y  trouve,  au  contraire,  un 
grand  nombre  de  noms  celtiques  ou  lOaalais,  're- 
coimaissables  à  la  terminaison  mojrtu.frrfjKi,  -odu- 
•tmi,  DMlif,  etc.,  iiaux'QMMde  peual«si£»tiKi(au 
S.  de  te<LuBiianle)'et  GuUaci,  au  N.'da  ce  pays. 


I  qui  séparent 
1  euro ,  que  s'est  accomplie  la 
mélange  des  deux  races  qui  se  sont  longtemps 
disputé  et  ensuite  pai-iagû  l'Espagne,  lea  Ibères, 
venus  du  Sud,  sans  doute  d'Afrique  (où  l'on  trouve 
des  langues  agglutinalives,  comme  le  basque]  et 
les  C^tes  venus  du  Nord.  11  convient  dooe,  i  dé- 
faut d'info rmaiioQB  bistoriques,  de  montrer,  aur  la 
'Carte,  à  l'aide  des  noms  geograpbiques,  le  partage 

a ui  se  fit  de  la  Péninsule  entre  les  deui  peuples, 
'est  ce  que  nous  avons  fait,  nous  sépaianl  en 
cela  des  systèmes  suivis  en  Allemagne  par  les 
savants  dont  nous  avons  cité  les  noms  au  dtbut 
àe  ce  cbapitre  et  «ixquela  d'ailleurs  nou»  '«rais 
bit  tant  d'emprunts  pour  la  géographie  bisIcrrtquE. 
Guidé  par  les  radicaux  ibériens  d'une  part ,  el , 
d'autre  part,  par  les  détinenses  celtiques,  noua 
avoiiB  opéré  ce  partage  -et  fixé  sur  notre  carte 
l'ethnographie   de   l'Espagne   i   l'aide   de   tai>tes 

States.  D'un  cdlénous  rencontrons  les  n*»s  des 
eux  liipula,  des  deux  litpa,  chez  les  Turdttani, 
en  Bétique,  puis  Illiberit,  lUilurgii,  chez  les  Tur- 
duti  [Béiiqùe] ,  LUnra  au  S.  0.  de  ToUtum  (Tolède) 
chflî  les  Carpilani,  ios  Ilercaonei.  Aux  bouches  de 
'lEbre,  les/tergWu,  snrlarive  gauche  de  ce  Usuve; 
^ne  autre  Iliiberù  (en  Rouœillun).  Knftn  les  'Vm$oo 
•na  et  les  Vaccxi  dont  l'anelogie  d'appellation  «ver 
'es  Basiques  (Vascones,  (Gascons) ,  qui  ont  conservé 
1  inslruaienl  précisui  qui  »ert  de  clef  de  ïoûie  au 
système ,  est  frappante.  —  D'autre  part,  les  noms 
celtiques,  plus  faciles  i  reconnaître  danxUe  Gai- 
t«ri,  Laeobriga,  Ailobnixi,  le  Prom.  Gtûinm, 
latnbriara,  Braeam,  Amatobriga.  Langobriga, 
Âlboctla,  Brigtliam.  Talabriga,  Conemftr^o,  Ocf- 
'odurutn  (tous  noms  du  bassio  du  Duero)  '  ceux  de 
Talabriga,  Mundabriga .  ll*rci,  Ctltûx,  et  \»a  noms 
nybrides  i'iaoiobhga,  Auguilobriga  jointai  g^ul 
«es   CeUiberi,   nous   permettent   de  détwintner  à 


peu  pTës  l'étenilae  de  la  pnMOAilBanee 'teltique 
dans  la  Péninsule. 

Sans  parler  de  KéhénKnt  rtfmiin  ou  gréco^tetin , 
gui  a  étendu  sur  tOOle  l'Espagne  une  couebe  mii- 
profondeur,  il  laut  bire 


1  '  leur  industrie  civl- 


CadiSj  Catft,  Carlfia,  Maiaea,  lesS^uiuii,  Urci, 
MHrfi,  Bana,  C*TtiHigo  Sova,  Ruieimo;  T  aur  le 
cours  des  fleuves  m*ridKionix  d»m  les  territeires 
■fertiles  :  Obuioo,  Obacula,  earmo;  '3°  dans  les 
pays  de  mines,  à  l'Intérieur  ;  CtWMlo  6t  Cwiinlm- 
fis  Saltxu. 

skwsr«k^la  UetertUDC.  l'firoQMCUTBiGi- 
NOiSË  (TOT.  '^  -tableau  n°  i4  pourla  ftéographiu 
économique).  —  Ce  que  l'Espagne  a  dCI  aux  Gar- 
Ihegtnois,  c'est  une  nrospénté  matérielle  qu'elle 
n'a  jamais  retroiivfe  depuis  et  qui  a  disparu  sous 
l'administra tion  militaire  des  préteurs  romains  pour 
ne  renaître  que  taibleuieat  sous  les-saqierems.  Le 
riaumé  que  nous  aveafi  donné  daas  ie  taUeau  14 
K  irapporle  donc  «ioi«si«eMeM  A  l'i^otiue  aut^a- 
ginoise. 

Fious  stonstracé,  sur  la' carte  l'itbitraire  d'Han- 
aibal  d'après' Polylie  étTîtO-Live. 

2°  Epoque  hduaine.  —  ^tfus  doimons  ici ,  à.  titre 
d'etfraii,  les  réeiuiéS'de  Baeker  et.Uaniiurdl  sur 
les  proviBCCsromaiBes  .d'Bapifne,  odnme  nous 
l'Avons  Hill  pour  la  'Sicile  et  la  Sardatgne.  C'est 
le  travail  élémentaire  le  mieux  fili  sur  la  ma- 
tière. 


sous  tUmilcai 


pnwJncM  :  CTItrfor  *1  UUtrior. 

Bina lepriiictiie on  yenioïi d 
■dintm  :  puia  dvux  priMrt  i 


llJXui 

t'Pnten*iili  chn  titra 


-Pindiiit  la  KU^rre  de  MicMulne,  I»  deni  proviDcea 

Bn  IflT,  an  rMabiit  fMiclaiiie  séfMrvUoil. 
cet  éiai  ds  ah«<«  dura  Jtsqn'à  itii;in-i«. 
Li  hmiM  dn  dnxprovfnc»  fiit'ifilMtd'm#Fw>  (aJi 
plus  wrd  ,  elle  ftil  Itiee  vers  caritMgkM,  «o  nd^-enSn 


jvGooi^lCS 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPUC&TION  DBS  CARTBS, 


tié  11  oAne  qn'Adgiiiu  tdopu  plu  lard,  en  iroii  par 
Um  :  rarr»con«fwit,  Bmica  «  Lùnlania  (a). 

AptrUr  i'kugatit  l'Eipi^iis  fmU  doncunii  diiUte: 

I.  BItpania  TtrraCQnmnt  on  cilirior. 


Celte  prDTÎnce,  qui  ■'Meodiit  depuis  It  PjrteéM  )ai- 

Ï'au  DuriM  t  i  giuiL,  ei  k  Uni  au  niid,  tUH  une  (iroiTiiKt 
tEmpmur,  gogiarcA*  par  us  Ltgalui  Augiuli  pra 
jiTmtort,  comDLUBK.  qui  reijdait  k  rarni0«u. 

eue  *e  compaatit  da  qualri  ditiriùlê  :  tni$  lur  J<  con- 
Hnnl  M  UD  daoi  Iw  Oa  Btléaru. 

LaitniiapiemleracMiaaiadnilnitLria  parlea  Iroii  UfriUi 
àa  gevttTataT,  doDl  uo,  attu  deux  légioDt,  t>c<:up«il  le 
paja  (ilué  an  n.  du  Duriu  ;  la  aKMiad,  aiec  une  légli»,  la 
cALeaepUolriunale;  la  trolil^me  adminiilnii,  ain>  leooii' 
couii  de  furcea  mililairaa.  llnUtitur  du  f»^^  ié'ik  roma- 
nlié,  Lei  llca  élaient  gauTcrnéea  par  un  prmitclvt  pro 

Cet  quatre  dlttricla  fanoèrent  ptua  urddei  proTlnui 
indepeiidanm. 

Le  IBdiilrict.qalanltcaTiiUlai,  dit  l'origine,  an  point 
de  rae  de  l'admlnitlralion  dea  luitiM*,  un  diitrict  panlcu- 


jire  dèa  Hadrien, 
nom  de  Ooltecia  i 
plui  tard  (ti}. 


I  Âitima,  laquelle  conilnDa  d' 
appar^iaenl,  poer  la  premitr 


la  Tamcennuïê  entiire,  aana  lêa  liai, 
lonitt  (t] 


<I  localiifa 
iiemtoirad 
Toulea  cea  tIIIm 


i;  ttopfWaji 

m  dvitatu  ttipendiarim 

utm  cititaltë  c- 

précedeott 


Aiiurie,  Bracara-Aii 


a  entre  aepl  reuorta 
_, Im,  qui  aiaient  pour  ctaeti-lieui  ;  Cur- 
ie noEO,  Tarraco,  CoMonMfwta,  Clu> 
i/utii  (Conninliif  Lactmii)  ta  Aiiurie,  B — 
ei  probebleinent  Àiiurici-Àuaiiêlx. 

N.  B.U  cane  qui  eal  joiatal  lagéognphie  d'Ukert,  II, 
délerfoine,  d'aprtu  Pline,  le  reaaort  judiciaire  de  l'Eapagi 
aiau  lai  TiUea  dttM  par  le  géographe  ancien. 


la  ordrw  no 


ritH,  éialt  une  pfoettin  dir  l'Emp^mir, 
L*gùUu  jib^ifcirj  prétorien  qui  aiait  i 
Ltgahu  et  un  Procvrolor. 

Elle  M  eubdiTJHli  jndicialrameDt  < 
SmtWIa,  Pa^ulia  et  ScoIoMt. 

ipcenail,  au  (empe  d'Jtugaila,  St  ptuplea,  1 1 — 
«wi(c(piuf>  ci ntm  fonMnontm  (d),  J  atilaUt 


It  dlljiulatii<(),  «tUJ 


La  Bétlqne,  appelée  auail  Bitpaniit-VUeriOT,  a'éten- 


Be  ordnn  nu  lugatiu  et  uo  QamilOT, 


<a)Applen  (flfU.ifiap.,  l)aurlbiw  celle  subdlTieion  i 
Anguite  e.  iia.  et  atec  raiaon.  il  De  a'agii  pas  d'une  lub- 
diiiaion  advIotalrallTe  dapi  le  paatage  de  Ja  Gurm  cf- 


la  Galice  prtaeBte  quelque  Traliembluice.  (Hauquabut.} 

(i)  Ce  aont  ;  I*  Cinq  coLonna  Di  Ctat.  :  l<>  COLDNTA  . 
VICTHI  ■  lïLlA  ■  NOVA  ■  CARTHAGO,  —  !•  VALEN- 
TIÀ,  -  i-  TAlIRACO,  —  *•  CELSA,  -  »■  ACCI  (loj. 
PUne,ffùl.no(  111,4,  iH-as.  — II'Sn  d'Auoustb  ,■  I*  jj- 
Iici, —  ()■  ilarcino,  —  !■  Cjetar  avtriufa,  —  V  Libiiota, 
—  l»  Soiiria,  —  S«  Cttmia  (coo]eci.  de  ïumpi,  p.  se«  et 
auH.l,  -I' Flaeiotnjo  (Pline.  H«i.  mM,,  IV,  î4,  lie); 
OD  doll  pent-ttre  l'attribuer  tVtepaaiFu. 

[p)  AngvtUi-Emtrita.MUaUiiium,  Paw,  Norba-Caaa- 
riima,  ScaloUi  (PUd.,  iv.  ii,  ou  1>)  IPrmtidum-Julium]. 

(t)  Oiiijpg  [Fdidlia  Julia], 

M  Eb«ra  [LIberalitaa  JoUa].  JTyrlili'a,  SaldcJa  [Pline, 


Aprie  CopabiBiiD,  do  lolgell  t  cette  proTtoce  bm  pailla 
e  la  Mourilanlt  (nj.  cette  prarinoe). 

La  Bétiuna  ae  anbdiilaait  Jadiciilrénifnt  en  quirecoo- 
mlua  :  Comuba,  Godai,  AtUgi  n  Hiipali: 

Elle  comprenait  III  ilUee  :  I  celonls;  t  ■uHu'cipii  ; 
•  cieXolu  juna  LaUt:  t  dciLiUi  tiberM:t  laitni*; 
n  itiftadiarim. 
a  Bélique,  ainii  que  la  pertie  *i 


conalae,  étaient 

'  ■rntBDfg allai 

L'éubliatemei 


npléleneBl  niniaiDn 

Îue,autemp>  de  Strabon. 
9  rouiea  A  partir  de  l'in  IH  et  o 
fompèe  et  Auguate,  ta — ^-' — '  "" 


iriArent  longlempa  i 
I  aiiachéet  i  lui  it 


Il  lea  pcopladea  tt 
•  leur  oaivra  bdli- 

d'Eipagne,  qui  t'ÉLaieil 


Eepagne  fut  placée  lo 


1*  Tingitant. 


Routes.  —  OtiAnt  au  route»  il  serùl  trop  lovE 
da  donner  pour  l'Espagne  el  l'Afrique  les  itini- 
raires  avec  lea  identifications  modernes  ;  mail 
nom  ne  saunons  trop  intister  sur  l'impaitanM 
de  premier  ordre  de  ces  précieui  documenli 
Nous  nous  contenterons  da  rappeler  ici  qii'il  n'eusle 
qu'un  seul  itinéraire  complet  pour  l'Kspagne,  ç'** 
celui  d'Anlonin.  Oii  sait  que  ce  pays  manque  dus 
U  Table  de  Peutioger,  mais  oti  a  trouvé  récem- 
meDt  dans  les  Bains  du  Vkarello,  anciens  Ttim" 
Apoiiinaret,  près  de  Rome,  quatre  gobeleli  poi- 
tant  l'itinéraire  de  lîadè»  à  Rome.  Nous  nous  cm- 
tenlorons  de  donner  ici  cet  itinéraire  pour  » 
partie  qui  regarde  l'Espagne,  en  le  comparant  i  U 
table  Aatonine.  , 

Nous  savons  qu'il  eiislait  une  roule  sur  le  U^ti^ 
déjà  au  temps  de  Poljbe  et  suivaol  à  peu  pr»  " 
laGme  direction. 


Hiapalim. 

■ 

Hi.p.li. 

AKigi. 

IS 

A.t,g.. 

LiUsoia. 
Purietlnit. 


OÉOORAPmE  ANCIBNNE.  —  N*  1».  Eapacae  et  ■RDr«>Mle, 
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Glimluii. 

H 

Narbone. 

II.  MAURBTAMIA. 

a)é*srfpUe phjBliiaa. — liera:  Oetanui,  Frt- 
lum  Gaditanum  el  tbiriewu  mare,  rormaot  1>  " 
miUdu  N.  et  du  N.  0.  Le  itiarl  au  S. 

HOMTAQNEa.  —  L'Àllat  ou  Syrin,  !e  Duràui 
(Djebel  Amer)  le  Garapha  [Monts  de  Kabjlie)  sonl 
les  seuls  uoim  latins  coimus  pour  les  chaînes  de  cette 
répon. 

PROMONTOIRES.  —  Pr.  MercuTii  (El  kUnaouriih) , 
Pr.  Solut  (Du-ei-Beda)  ;  —  CoUt  (  Espartel,  près 
Tanger);  Cannarum  (Useiiu)}  Metagonium  (Bv- 
el-Dét). 

FLStivKS.  —  Dana  l'Océan  :  Aiuma  (Umm-er- 
Rebia);  Dyas  (Oued-Jelkem);  Solo  (Oued  Bu- Be- 
greg);  Subur  (Oued  Sebu);  Là  (Oued  Auikos). 

—  Dans  la  Méditerranée  :  TamidJo  (Oued  Garel); 
Mulucha  (Oued  Mitlouia);  Siga  cntfna]  ;  Sattut 
(Oued  Temuschem);  Sardabal  (Sia);  AttaTOth 
(Oued  Bamim];  Chikmath  (Cbélifn,  grossi  du 
Mina  (Oued  Hinah)  et  du  ckinalaph  (Oued-Bet- 
lin):  le  Savut  (petil  ruisseau  à  l'O.  d'Alger]  ;  le 
Serbtl  (laser);  U  Satava  (Sahsl  qui  se  jeLte  i 
Bougie);  Galui  (petit  ruisseau  à  l'E.  de  Djidielll); 
impiaca  (Oued-ël-Kebir)  qui  fonaait  la  limite  de 
la  Maurélaoie  et  de  la  Mumidie. 

K(kB»)f;rBvUa.  —Les  peuples  de  la  Uaurétanie 
étaient Afticains  pura  et,  probalileinent  le  type  pri- 
mitif s'en  relTouve-l-il  aujourd'hui  cbei  les  Toua- 
regs. L'élément  phénicien  n'avait  apporté  que  fort 
peu  de  chose  dans  le  sang  maurétanien,  beaucoup 

Elus  allèrè  aujourd'hui  chei  les  Marocains  et  Ka- 
yles  de  l'Algérie  par  la  couquSte  religieuse  des 

PHBHi&aE    tPOODE    :    CutTHlGIMOlSB    Kt   NUKIDI. 

—  Od  ne  peut  séparer,  dans  les  anciens  temps,  la 
Uaurétanie  de  la  Numidie,  car  te  Dom  de  Numidx, 
ayaat  la  signiflcalion  de  Nomades  ,  s'appliquait 
certainemeul  aux  deux.  11  convient  donc  de  dis- 
tinguer : 

l'Les  NuuiD£  Massilu, qui  formaient  le royamne 
héréditaire  dcMassiQissa(au  suddeBone)  tvecCirla 
(Cooslanlinej  pour  capitala. 

1*  Les  Mauiesyii  (toute  la  province  d'Alger  et 
celled'Oran],  États  héréditaires  de  Syphai  auxquels 
s'ajoutaient  : 

3'  Les  Numides  Maurutii  (Maroc).  Mds  la  Nu- 
midie occidentale  ou  pays  des  Maitylii  était  elle- 
même  divisée,  puisque  nous  voyons  que  Méiétule 
la  partage  avec  Massinissa  et  quaprts  avoir  rétabli 
Massinissa  sur  le  trâue  et  lui  avoir  donné  une  grande 
partie  des  Ëtals,de  Syphai,  il  est  question  encore 
d'un  deuxième  État  de  Numidie  avec  Vermina,  au- 
quel les  Romains  envoient  une  ambassade. 

Les  Barca,  qui  tous  étalent  gens  de  sens,  alors 
qu'ils  n'avalent  pas  les  talents  militaires  d  Haani- 
bal,  avaient  compris  la  nécessité  pourCarthage  da 
mettre  dans  ses  intérêts  les  rois  des  Numides  '  mais 
Carthage,  pour  avoir  négligé  cette  alliance,  etBome, 
pour  l'avoir  cultivée  depuis  210,  éprouvèrent  beau- 
coup plutût  paut-êlre,  et  en  partie  pour  cette  cause, 
des  fortunes  différentes. 


Outre  leur  rameuse  cavalerie,  les  forces  de  ces 
Numides  étaient  considérables  : 

Nous  voyons  Sypbtx  perdre  contre  Massinissa 
30  000  bommes. 

Uéiétule  dispute  la  Numidie  occidentale  ï  Mas- 
sinissa avec  15  000  fantassins  el  10  000  cavaliers. 

En  SIM,  Sypbax  reparaît  avec  50 000  fantassins 
et  10  000  cavafiers. 

Après  la  ruine  de  cette  armée,  nous  voyons  sortir 
de  l'Atlas  3ÛOO0  hommes  qui  vont  au  secours 
d'Hasdrubal. 

Ils  sont  encore  défaits.  Syphai  trouve  moyen 
d'improviser  une  troisième  armée,  el  Vermina,  son 
fils,  une  quatrième,  assez  nombreuse  encore,  puis- 
qu'il eut  15  000  hommes  de  tués  et  lâOO  chevaux 

StraboD  dit  d'ailleurs  qu'au  temps  de  la  prospé- 
rité de  Uassinissa ,  il  pouvait  sortir  de  Cirla 
10000  fantassins  et  10  000  cavaliers. 

Les  tribus  de  tout  l'Atlas  pourraient-elles  pré- 
senter aujourd'hui ,  en  un  aussi  court  espace  de 
temps,  de  pareilles  ressources  militaires? 

Outre  les  produits  des  troupeaux ,  qui  devaient 
être  alors  jiour  les  tribus  numides  ce  Qu'ils  sont 
aujourd'hui  pour  les  douars  de  l'Atlas,  le  produit 
en  céréales  était  très-considérable,  et  l'excédant 
sur  les  besoins  des  habitants  permettait  d'en  en- 
voyer de  grandes  quantités  1  Rome. 

On  envoya  à  titre  gratuit  : 

En  !01 300 000 boisseaux  deblé. 

—  —        MWOOO        —        d'orge. 

En  ISS 300000        —        de  blé. 

Massinissa  offre,  en  ISI,  800  000       —       deblé. 


Ce  qui  fait  un  total  de  3  4&0  000  de  mesures  de 
blé  et  d'orge  eipédiées  ou  offertes  volontairement 
et  gratuitement  aux  itomairu  parles  seuls  Numides 
en  l'espace  de  30  ans. 

Dediiëhe  ËFOOtTB,  «OHAiNE  '.—La  Maurétanio  tout 
entière, jusqu'à  l'Ampsaca,  il'E., était  possédée,  Al'é- 
poque  d'Auguste,  par  Juba  II,  qui  avait  épousé  Cléopa- 
tre,  fille  d'Antoine  et  de  Cléopatre.  Ses  successeurs 
furent  Ptolémée,  son  fils,  qui  reçut  de  Tibère  des 
présents  et  fut  mis  i.  mort  par  Caligula,  en  4t. 
Claude  forma  alors  deux  provinces  en  42  :  Mau- 
retanid  TingUana  k  l'O. ,  et  Maaretania  Cxia- 
ricruûà  l'E.,  séparées  par  !e  fleuve  Mvlucha  ou 
Maloula.  Elles  furent  administrées  l'une  el  l'autre 
par  des  Proeuratorei,  et  on  créa  un  grand  nombre 
d'établissements  romains.  La  llnsltaneen  possédait 
Zitit,  BaXba,  Baïuita,  fondations  d'Augusle, 


antérieures  par  conséquent  i  l'état  de  province; 
Tingù  et  Lixut,  sous  Claude.  Jtiwodtr  et  YoluhUi* 


guste  :  Corcinna, Cunu0t,  Igilgili,  R\itconix,Riiia- 
iiM,  Saide,S\tccoi>aT,  Tubuiupltii;  deux  de  Claude: 
Cxiarta,  jadis  fol,  ancienne  résidence  de  Juba, 
qui  donna  ce  nom  à  sa  ville  en  l'honneur  d'Au- 
guste, et  Offidum-Novum;  une  de  Nerva  :  Saifi4; 
et,  postérieurement  :  Anennaria,  Bida.Siga,  Aqù»- 
Caiidx,  Qitiia,  Rutueeurrivm,  Auiia,  Gilva,  Ito- 
ritim,  Ttfxua.  A  ces  vingt  et  une  colonies  connues 
venaient  s'ajouter  plusieurs  municipes  et  villes  de 
droit  latin. 

Pour  l'époque  de  Dioctétien  et  de  Tbéodose,  Toyei 

I  tableaux  n- 13  el  23. 

1.  Elirait,  en  partie,  de  Becker  el  Harquari. 
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CMkTE   N"  20. 

(rniguE  et  nunroiE.  —  africa  et  kuiiidm. 


lis  gepKnirioDile  tl  c< 
'éi'Snphe*  inclnia  qni 
■cylii.  Diod"»,  TiU  L 


il  plD<  «tmlu  «ileDïion.  C'est  la  'pretliite  ro«iaiii«  d'*fHi|n«.i4T»iUiit 
unie.  lA  Nunidia  coTrnytDi  h  peu  iirt»  t  !■  pfoiiDce  di  Co«MWIt«t. 
nmi'  funnilaiifiii  le  plu*  ila  d' miMaU  •»■»  f nlfbe.  aiant  tant  lataalrtt. 
■e,  dDni  le  trmi'ignigc  e-I  m^diotre  pan  cane  ptriie  du  monde,  InliD 
I  *e  Tinéa  el  de  Tneopompe,  puii  Pline  IV  --..--    


vujaga  de 


i'AIgé^  M 
!B  Ailu  de  Kieperi  al  d 


GÉoGHAPuiE  pBtsiooE  ;  HEBS:  HaTf  Sfminflm . 
JTare  jlfrtcuni,  ponioDs  de  la  Uédlicrranéc.  Sinus 
/inmidicut  (G.  de  Bougie  et  de  GiRBlli  )  ;  Sifrli 
Jfmor  (G.  de  Cabis). 

pROHONioiBEs  :  CandMnm  {pris  de  Btmrt);  P«^ 
ernmùu  pr.  Ap«Uinû  (Ras-Sidi-tU  ou  C.  Tarina); 

E:.  Mereurii  ou  Uennieum  pr.  [KÎs-AiMai  oi 

Iles  :  Calatlui  (Galltn);  f  jimunw  (Ei-DJamoiir); 
CMsyra  (Pantellaria);  Lopaduia  flampedosa);  Cer- 
ciua  (Kerkena);  Miiàns  ou  /{eut  LofopAtiiiei  ac 
Certo  (Gherba  ou  IijerU). 

HoNTAONEs  ;  ï:àuTatiu$  {Djebel  mrts),  IMudui, 
le  llamptamt  et  le  Ctma  currciponilantaiix  rami- 
flcatioQS  et  uui  sommets  eilrémes  de  rAtta^i  ilans  la 
prov.  de  CmMantine  et  ilans  la  rf^f^encG  de  Tuniï. 

Fl»uves  et  Lacs:  Rubricatiu  (Sey bouse);  ^rmua 
(Uuafiraii);  Bagradat  (ftleJjerdah),  grossie  de  l'^r. 
mutta  [oued  Uahaltgh);  le  lac  L\bya  (Sctiebat- 
el-Girnis);  FaUat  Laeus  (Sbebalti  Parradin);  le 
jTitonix  (Stieliath-el-lp'edjadi) . 

Etbhogbaphie  :  Polyiie  distingue  le- Libyens.  Afri- 
caius,  sujets  de  Carllug<:,  des  Numides,  simples 
trïbutitires. 

iMpremisM,  désifnisseusle  non  de  Lltyphéoi- 
ciens,  sur  lacÛH,  1  l'Ht,  étalent  oMia  aux  Cartlia' 
ginoiï. 

Lm  autres'iont  des  ladigânespura.  Otte  division 
elt  BieeUanle.  Oellede  Diadors,  en  quatre  peuples, 
nerépimd  à  rien. 

Polybe  dntiu^e  paifutement  les  deux  races 
aussi  tranchées  du  tamps  das  CarthkgiDois  qu'elle 
le  turent  à  toutes  les  époques  :  1°  Us  Afncaios 
indigènes, Kabyle*'  Touaregs,  B4tterS'0u  Bédouins; 
V  les  Jtrangm.  Les  étrangers  de  oe  temps  lonl 
les  Pbénisiens,  uimusls  ont  *us«édé  les  RoBwiDS 
lesduakes. 


puis,  plus  tard,  les  A. 


i«Blu»«— 


-  -La   belle -tpoque 


de  la  dominattoQ'de  (^urtb^  IUt--du  vm*- 
et  nous  en  arous  pour  nraut  géographique  le  pé- 
riple de  Scylu  qui  nous  doBoe  sur  toute  cette  cfite, 
un  'lombre  de  villes  bien  jjia  ooiûidirable  qu'à 
mauoe  autre  époque. 

e<i  219,  la  (lominalion  de  Carthage  s'étesdait 
encore  des  autels  des  Pbiiène,Aui  cotoioMs  d'Her- 
41Hle,  dit  Polybe.  Uais  ilfaut  ajouter  que  son  empire 
comnMTctal  l'étendait  beaucoup  au  deli  à  l'ouest, 
car  c'est  itans  ce  Bttote  m*  s.  qu'eut  lieu  l'eipédi  - 
tlon  celoniwtrkadB  .UaoBon,  qui  .s'avança  certai- 
nement Jusqu'au  Hid  du  Md^ïI  (le  fleuTo  aux 
«ntoodiies),  SI,s«lEDlC.Vivita  de  3I-Hartin,  jusqu'à 
la  edte  de  Siéna  letmB,  en  laiasaot  pactout  des 
comptoirs  et  en  crAaot  des  établissements. 
Le  làmsuz  IraRrasolde  Polybe,  cosiMrvé  par  Pline 

..    „.:  jx....,   ,.   _,..    „.._:^__    .j    i'Alrique  est. 


!   cOBsidératt  e 


n  est  dit  par  le  traité  de  303,  «près  taa&,  mie 
(ïnliage  reste  en  posscïsiun  de  toutes  ses  Tins 
d'Afriiiue.  Mais  cela  ne  peut  s'entendre  que  deï 
villes  voisines  et  uns  doute  d'un  bien  pcltc  nombre 
de  ses  auciennes  colonies;  non  que  les  Bomains 
voulussent  Jes  leur  enlever,  mais  elles-mSmes , 
aiwez  durement  traité  s  par  leur  métropole,  avaient 
baie  de  profiler  de  ses  malheurs  pour  le  sDaslnrire 
ï  si-in  joug.  Nous  voyons,  en  elfet,  que  (eslBpCKs 
eiiués  par  Cartbage 

Uiiqiu,  BOUS  le  Si 
iiidé  pendante,  et  so 
prés,  semble  ressortir  du  traité  qui  fut  bit  enDe 
liirthage  et  Philippe  Jll,  4  la  fin  du  m*  s,,  tnit* 
iluiis  lequel  elle  figure  comme  puissance  tris-dls- 
(iucle  de  Harthsge, 

Enfin  Massiiiissi,  que  le  séaat  anlt  albebé  aux 
lianes  de  Carihege  pour  la  dèïorer  peu  A  pou,  lui 
^rait  enlevé  l'£inp«n*a.  cette  fertile  contrée,  tmaf; 
tant  beaucoup  de  colonies ajjricoles  et  lariiîlieX^i' 
fninor  qui  pavait  b  tribut  d'un  talent,  par  'jour, 
aux  Canhagiciôis. 

C'est  donc  d'après  cas  laits  et  «es  consldétltois 
que  nous  devons  berner  la  domination  da'Csntaig^ 
en  140,  à  la  eapilate  tnlfoc,  aux  Tillas  ei  à  la  CUD- 
pagne  comprises  entre  tHida  etXepIfimiitc)*. 

Les  villes  importantes  comprises  dans  cel.effacr 
sont  surUut  BodrumaM,  A^u  ou  CfVpm,  e'i  ^"^ 
l'intérieurdes  leries,  2ama. 

Ce  qui  avait  contribué  à  la  Tichesse  de  &rltage, 

c'élaii,  loullemonderadit.soncommeriîBniirlUŒe, 

si  bien  étudié  par  Heeran, -tnais  aussi  ses  colonies 

agricoles  de  l'intÉrieur  que  le  mêmesavMt  faltblen 

coiuMlre  également,  at  ses  relations  avec  l'AWq,".''' 

canirale,  sans  doute  par  la  roule  de  caravanes  qi)  K^ 

rodoie  mentionne  et  dont  nous  avons  parié  plus 

t.  Cette  roule,  que  nous  avons  fait  partir  d  J"- 

liHm,  à  l'E.  du  Fezian,  avait  cerlaiccDiait  "o 

iranchement,  indiqué  .par  Heeren,  vers  tept" 

la  grande,  el,  par  coaséqueat,  vers  Cartbage, 


13  dsïonscomiaencer  atraiW 


li  décrit  la  cûte  Océanienne  d 
avec  le  périple  de  Hannon,  le 
Touniit  le  plus  de  lumières  si 

e  Carlbage,  de  ce  cûté,  el  il  faut  ajou 


l'étendue  des  counaissances  des   ,   

Phéniciens  étaient  les  seuls  éclaireurs  de  ces  con- 
trées. Or  il  est  facile  de  reconnaître  au-si  le  Sénégal 
«  fleuve  rempli  de 


t:'est  par  U  qi 

ï^'^rtiaginois  bisaiflill  un 

Jrand  commerce  d'eselaves  noirs,  cela  résulte  alSçie 
es  comédies  de  Térenca,  et  qu'ils  tiraient  les  «e- 
ptaants  du  Soudan.  M.  Aimandi,  dans  son  otrmgÇ 
sur  les  élépbanls,  a  dit  qu'auirelois  la  Numloie  ei 
la  Mautétaoio  en  fournissaient,  el  il  s'est  «PP"^ 
sur  les  laites  de  Pline,  de  Frontin  el  diajdwe 
de  Séville,  qui  semblent  explicites;  car  Pl"p= 
dit  qu'on  trouvait  des  éléphants  "  in  Maureianlie 
saltlbus  »  et  ailleure:  .«  !psa  provincia,  ab  ""^U'^ 
moolu»ia,  fort  elephanloi.  •  l'ronlindit,en  partani 
de  C8S  animaux  :  ■  Quibus  farax  est  J'^»"""''?,'' 
Knftn  Isidore 'de  Bévilie  s'exprime  ainsi  :  «m}™ 
etiam.et  eUpUanlis  plena  fuit  ^uos  sola  nuM  "™" 
paiturit  :  iipusage  bieu  intéressant  et  qui  P^""^ 
suivinl  nouTq^au  V  s,  de  notre  hre,  la  route  du 
Soudan  était  perduecomtoepresque  tous  lessecreis 
des  Phéniciens  qui  étaient  les  hommes  du  fflon"= 
les  moins  communicalifs,  parce  qu'ils  avaient  wm' 
pris  que,  leur  commerce  vivant  de  transit  el  u 
commission,  il  fallait  éviter  la  concurrence  _^ 
rien  découvrir  aux  autres  peu 


s  source»* 
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9  que  les , _._  .  _  _     

gnaient  d«s  r^giOQS  iUimitMs  lera  *e  ssd 

les  appliquaient  i  tous  les  fAjs  ûtaés  >u  d«li  de 

i'AUiLs,  pour  letquelj  il  D'tnient-paa  de.nomi  ip^- 

Les  géologwes  et  les  naimalisteï  reeoaaaitseot 
bien  que  les  âlipbant«  n'ont  pu  vivre  dans  les 
phiines  découTenes  ni  dans  tes  diddusiibs  arides 
de  rAlKérte  et  du  Maroc.  D'»M»uwmi  autre  pnwrto 
de  PUtir,  bien  p'us  eiplicite,  te  démonlre  l<Rw;uil 
dit  qu'on  trouvait  des  Wpimiits  •  ultra  Eirticas 
soUtudines  >.  Or. les  ^«(cMultnu  ftirUex  sont  le 
désert  du  Sabara,  et  ultra,  o'sfit  le  Sotidaa.  Las  élé- 
phants des  eonbées  Carilutgin  aises  ne  veuataal 
ontaincneut  .pas  par  merdeadhcg  «céanietniee, 
c'est-Â-dire  de  ta  c6ie  do  âisTr.i.  LeoneelduStoègaJ, 
et  la  route  da  terre,  le  long  àe  la  cât^,  n'était  cas 
uiirie.  U'autreiparl,  ih  ne  pouniSDt  Tine  it  l'étal 
libre  i  la  lultiide  de  l'Algérie,  de  la  Traiiie  et  du 
Maroc.'ilspnTenaiantdonc  des  fortts  plasuirauias, 
des  iD3reGaffcs,jlu  lac  de  Tchad,  au  le  dottear 
Barth  en  a  eBcorevudes  troupeaux«Dsi  grand  uom- 
bre  dans  son  toy^a  de  IHà) ,  et  L'ivoire  daat  les 
Carthaginois  faisaient  :ud  acmmsrce  si  géninl , 
ie»ait- venir,  en  trÈs-grandepartio  par  ccairtquBnt, 
dMinames  pays  où  on  le  vond  eooore  an  si  gunde 
qwantilé  et  à  si  'bou  .marotiè  [Voï«ge  du  doctevr 
^Sarth).  Ce  «aoret  .des  PUniciens.  uneiCaiscoii- 
-stati^,   ca  aaafteaà  de  queUeinporanice  deisil 

Comme  il  lui  fallait  du  blé  et  des  tniupcaui,  elle 
avïiit  soin  d'enLretenir  Les  colonies  .agiicalafi  dont 
nous  avons  paiié. 

Ainsiaa  mnine  ne  i&isait  pas  tout,  mais  «lie 
avait  DDo  importance  «ut  taqueUe  il. nous  mie  à 

Los  deux  perta  do  Cartba^  ont  été  étudié^ipour 
la  preoiifcre  Fois  avec  tacriuque  la  plus  péoélnnie 
et  de  la  manière  la  plus  satistaisanlc  par  H.  liaulc; 
nous  nous  contenterons  d'y  renvoyer  pour  le  ilélail. 
Le  Colloti,  port  circulaire  et  fermé,  avec  ses  por- 
tiques, ses  logea  pour  les  navires,  el  le  port  mar- 
chand carié,  sont  dessinés  et  déciits,  aussi  bien  que 
Byrsa,  avec  une  parfaite  clarlé  dans  est  ouvrage. 

La  marine  de  guerre  semble  donc  avoir  été  dis- 
tincte de  la  marine  marclniide,  Mmme'Ias  paris 

marattauds  des  i:xrtb«aLtois  pouraient  atteindre  des 
proportiens 'Comiilérablas,  comme  doub  le  voyons 
par  le  périple  de  Hannan  qui  icouKliOO  hommes, 
passagers  et  équipage  sur  chaque  navire,  Il  éuil 
aaas  doute.  Aïoile  de  lesariner  eQ-Docrra.  C'est  ce 
^i  dut  arriver,  par  asNDple.JlanB  Tes  guerres'pu- 

Polybe  Dons  apprand  que  les  pertes. totales  de  la 
mrine  s'élevèrent  â  500  vaisseaux. pendukl  la  pre- 
.aiiére  gHcne  punique. 

tiaus  «avens  qu'en  102  la  H»ie  fut  bcOlée  par 
âoipion  en  GBlIsrà  l'aiception  de  lOnaTires. 

fiteUveinous  dit  que  Mtie  Qotte  s'élavaiLàUlO 
vaJMomx;  on  peut  suivre,  dans  cet  hislonen,  les 
«jMHaentsqui  eurent  lieu  dans  le.poitde  Cartnage 
ipandant  toate  la  seconde  guerre  punique,  et. l'on 
voit'  qu'ils  .loot  cmsidératalu. 

'Or,  QutlMge  se  relève  enoore  après.tCQ.  .Com- 
mant  l'aunit-elle  pu  bure  sans  son  coonaerce  inté- 
rieur dans  lepsnlre  de  rArrii)ue7  Kllc  dut 

lier  d'aolant  .plus  d'txCansiuu  que  utle  soi: 

punble  de  richeuas  éctiappait  à  la  furveillaJKe 
.actinre  de  Jtome. 

Or  nous  Tovons  par  Poljbc  que  les'rorcee  mili- 
toiiM'de  Carliage,  au  m*  siècle,  étaient «om posées 
surtout  d'étrangers   :  .la  seule   chose  qui   antrflt 

MDMW.éléMeDt  «arih ■- -■ — ' '- 
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..   peuples 

Il  l'Afrique  :  optaient  des  Ibères,,  des  Ligures 
et  des  Celles. 

L'armée  dex  mprcenaires  cartbaglnois  révoltés  en 
138  comprenait  des  Numides,  des  Libyens  tAiewii], 
des  Espagnols,  des  Gaulois,  des  Lieures,  des  Ba- 
léares el  même  des  Grecs.  TOGO  Libyens  la  forti- 
fièrent. Ils  perdirent  bO  OOO  hommes.  Ce  fut  autant 
de  troupes  dont  Carlbage  se  priva  :  mais  peu  lui 
importait  de  donner  son  argent  à  l'un  ouiTautre, 
pourvu  qu'Ole  renconUtt  des  nations  MKsi  bellt- 
queuses  et  aussi  fortes  que  les  Ibéras  ou  ha.Gau- 

Hanaitol  avait,  &  Zama,  des  Libyens,  des  Numi- 
des, des  Carthagincis,  des  Jlauréiaiiiens,  des  Gau- 
lois, des  Ligures.'desBaUuee,  des  Jloeédonlenset 
dc-s  Italiens  du  Bruttium.  . 

Ce  qui  tst  très-digne  de  remarque,  c'est  que  les 
forces  dont  dispoeatt  Carthage  en  304,  à  l'époque 
du  débarquement  de  6clpion,  étaient  inferieurrs  à 
celles  de  aïeule  Mumidie,. puisque  Hasdrubal  ep- 
pose.MU  Homaios  SObOO  btnassiDS'et  3000  cava- 
liers, et  Syphai  qui  le  Mcaotait  a«ait60ti00  fan- 
Isuius  et  J  0  000  a^valien.  li'oit  cette  cavalerie, 
comme  on  sait,  ijui  (aiaaitila  gnode  (bree  des 
CartlMginois.  Scipton  ne  l'avait  pas  «tgsée  tout 
entière,  puisque  nous  voyons  de  pareil  aacAdroui 
lui  être  opposés. 

Oeitainei  contrées  de  l'Afrique  dunord  «ont  d.'une 
eitréme  fertilité,  et  d'autres  sont  tout  k  tait  impro- 
ductives. Il  en  étftit  de  ii]hne-«ulTefi)is.  Il  «si  pro- 
bable que  ke  peuples  de  cas  légiMis,  au  temps  de 
la  prospérité  de  CarUage,  tiraient  île  ce  pays  des 
produits  aussi  importants  qu'aujourd'hui. 

La  culture  se  ôartagenit  en  aeui  branches  dis- 
tluctes  :  les  céréales  et  l'élËve  desibestiaux. 

Heoran  relève  avec  soin  toM  tes  peupla*  agricul- 
teurs, cl  il  trouve  qur, outre. les.naonbnux  cantoBs 
delà Numidie qui  prodai«»i*nlde9céré«les,il  yavait 
les  colonies  agricoles  du  l«nitoir&de  la  capitale  : 
établissements  dont  l'abandon  forcé  par  suite  de  la 
guerre  fui  une  des  causes  de  sa  décadence  et  de  sa 
ruine. C'est  l'avis  de  Pûlïbo,  qui  les  appelle  les  Voi- 
sins, At  nipiMuSK.  Il  y  en  avait  plu:;  de  !00  au 
temps  d'Aeathocle.  Comme  il  était  défendu  de  les 
foTllHer,' elles  offraient  une  proie  facile  à  l'ennemi. 

Toute  la  i^ioeène  était  comme  le  grenier  de 
Carthage. 

Li  ferlilité  de  l'Ë'mpon'a  est  très-connue. 

Le  vieux  gtograpne  ScyUi  ren  parie  ainsi  i 
«  L'Smporùi,  habitée  par  les  Libyens,  est  la  plus 
•  Dtagniiique  contrée  et  la  plus  féconde.  Elle  abonde 
s  en  troupeauiet  les  balûlanla  sont  les  plus  cîclies 
le  et  les  plus  beaux  de  tous. 

Elle  avait  des  villes  noBtbiwses  'G 
encore  au  temps  de  SD«ban. 

Ces  villes  d<-vaiant  ttrc  reatnpAt  des  mardian- 
diies  de  l'intérieur  de  l'Afrique:  a^stpour  cela  que 
Hassinitia,  en  enlevant  ce  pays  à  Cartilage,  la  ^va 
de  aa  dernière  res»ou(«e,  celle  qui  l'avait  »it  vivre 
après  la  destiuclion  de  sa  .marine;  il  lui  «oupa,  en 
outre,  par  le  fait  dO'  cttTe  oroupntjnn ,  la  route  du 
Soudan. 

Cette  opération  .mUilaire,  conseillée  ou  tout  eu 
moins  permise. par  le  «éiial,  a  une  portée  eonsidé- 
rable  qui  n'a  pas  été  rasiez  BiM>en.|umitoe. 

C'était  da  la  Byuciiie  surtout,  «omme  nous  l'ap- 
prend Colybe  en.pluaieuiB  pasniget,ii)tie  Gartkage 
tii«it  sua  «pproïiaionae niants. 

PolyLe  vante  baïuoaup  la  Entiliti  de  l'Afrique 
carlbagineise  au  n<-aiècie,  et  e'est-«o.tésoia  mu- 
laira  qu'il  en  parie. 

Les  Cl  evnui,  les  boiub,  las  mon  tous,  >  les  otiivies 
y  formaieot  des  troupeaux  itameosas  télsqu'il  n'en 
avait  vu  dans  aucun  pays,  al  ils  off talent ^use  large 
(ompanaalion  cui  tiinut  ^ui  ne-Mnoaisélitut  paa 
la  GulluTe.  , 


t  fioriasantes 
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Les  Cartbiginois  envoyèrent 

1*  En  301,  400000  boissMUi  de  blé,  et  le  b!é 
d'Afriiiue  ae  ïendil,  à  Rome,  î  ai  le  boisseau 
300,  Cl 

2'  En  191,  «lie  offrit 


s.  de  blé. 


3*  En  170,  elle  donna 


s  tout. 


400  000 
900  000 

750  000    —   d'orne. 

1  000  000    —   de  blé. 

500  000    —  d'orge. 

s.  de  blé 

m  30  ans, 


Les  autres  villes  du  littoral  qui  méritent  â'filre 
citées  en  lf>0  sont  :  !■  k  partir  des  auleU  des  Pbi- 
lènes  jusqu'à  Leptù  mt'nor  ; 

L'Emporiumde  ChaTaa,où  les  Carthaginois  échan- 
geaienl  du  vin  contre  du  silphium. 

Atpis,  qui  a  le  port  le  plus  beau  de  la  Svrte; 

Opiû  tnagna,  aujourd'hui  (LebidsJi),  Ota; 

Le  grand  port  de  111e  de  Cercinna ,  dans  le  fond 
du  goire,  qui  avait  payé  10  talents  à  Servilius  ; 

Puis  les  villes  de  i'Emporia,  Ltptii  tnagna,  déjà 
cilée,  tout  prêade  Thapnu. 

Au  delà  de  Carthage  et  de  Tunis,  se  trouve 
l'Itca.déjimeDtionnée  et  qui  avait  le  second  rane. 

Ces  cotes  des  Syrtes  fourni ssai eut  beaucoup  de 

Les  deui  Hippones  :  Hippo  Zarilui  et  Hippo-Jlt- 
giuM  (Bone),  qui  avaient  encore  de  l'importance  au 
icmps  de  jugnriha. 

Noua  ne  connaissons  pas  d'autres  villes  k  citer 
""  ""  — c  Tinjfii  (Tanger),  déjà  mentionnée  au 
'-'■'"■'  — ■■  °Ts  liàalions  commerciales 


Bir*qa«  r— >■!■>.  — Ce  qui  restait  des  posses' 
sioQs  deCarlhage  en  146.  savoir,  le  pays  compris 
entre  le  11.  Tutca  juaqu'à  Thtnx ,  au  S,,  fut  ré- 
duit en  prav,  rom.  apris  la  destruction  de  Car- 
thage et  de  sa  population,  évaluée  jadis  à  700  000  hab. 


Les  ancipns  Étals  de  il  ,_. ^_.,, 

la  protection  de  Rome,  le  reste  de  l'empire  Cartha- 
ginois et  la  Numidie,  furent  confirmés,  à  sa  mon, 
en  148,  à  ses  trois  gis,  Hicipsa,  Guiussa  cl  Masta- 
nabal.  Les  terres  de  la  cité  de  Carthage  et  toutes  les 
localités  qui  lui  étaient  rcsiées  fidèles  furent  con- 
verties en  ager  pubiicut  ou  données  aux  sept  villes 
amies  des  Humains  :  Ulka,  Tliapiui,  Leplû  minor, 
AchoUa,  Uiaiù,  Ttudalù,  et  Hadminelum.  La  pro- 
vince fut  divisée  en  Concentui  et  accablée  de  lourds 
impAls.  La  gUTrcdeJugurtha  (112-106]  ne  changea 
rien  à  celle  urganisalion ,  sinon  que  Leptit  magtn 
fut  ajoutée  à  la  province. 

Ce  fut  seulement  sous  César,  apris  la  bataille  de 
Thaptui.  46,  que  le  royaume  de  Numidi»  fut  in- 
corporé à  la  province  d'Afrique.  Hais  sous  Ctligula, 
3^  apr.  J.  C,  elle  forma  une  province  de  l'Empe- 
reur.  La  Syrtc  et  Leptù  mojtmi  continuèrent  à  faire 
partie  de  la  prov.  d'Afrique. 

En  !7  a.v.  J.-C.  Auguste  avait  attribué  la  prov. 
d'Afrique  au  sénat.  tUo  fut  administrée  par  un  pro- 
consul annuel,  pro  prxtore,  consulaire  qui  eut  sous 
ses  ordres3UgaJf  et  1  queileur.  Il  commandait  une 
petite  armée,  mais  n'avait  ^  de  flatte.  Auguste 
établit  une  nouvelle  colonie  romaine  i  Carthage 
(celle  de  C.  Giacchus,  en  12!  av.  J.-C,  n'avait  pas 
prospéré).  Les  3000  familles  romaines  établies  à 
Carthage  par  le  l"  empereur  en  firent  une  ville  flo- 
rissante. 30  cités,  parmi  lesquelles  Clypta,  Curubit. 
Seapolù,  leplù  minor,  Hadrvmetum,  Ruipùta, 
Thapmi,  icnotta,  Thmdalit  furent  déclarées  libm 
et  Jouirent  de  VimmtmiUu;  \i  eurent  le  droit  de 
cité  romaine  ;  parmi  elles,  (Jlt'que  Utalii  avait  le  jui 
(alinum.  Les  colonies  romaines  furent,  entre  autres: 
Ifaxula,  Vlhïna,  Turubii.  Hadrutrulum  et  Hippo- 
loryloi  Curent  col.  sousTrajaa;XeapoIû,  Cmrta,  Bi- 
nca,  Byïacium,  Capia,  Curubit,  rnytdnu,  Ciltun, 
Midiia,  leptit  magna  sous  tes  empereun  suivants. 

(Voy.  pour  la  condition  provinciale  de  l'Afriqne 
et  de  la  Numidie  sous  l'empire  et  le  partage  ulté- 
rieur de  ces  provinces,  les  tableaux  SI,  33  et  33.) 


CARTE   IV"  21. 

L'EMPIRE  ROMAIN  A  LA  NORT  D'AUGUSTE. 


Pour  bien  comprendre  la  géographie  administra- 
tive de  l'empire  romain,  il  faut  savoir  ce  qu'étaient: 
['  les  pouvoirs  de  l'empereur,  2"  la  hiérarchie  des 
magistratures  et  des  fonctions  publiques  de  l'em- 

PouvoiBS  DE  t'sBpEHBDR.  L'autorité  de  l'empe- 
reur provenait  de  deui  sources  :  1°  de  la  Ux  regia 
et  2°  du  cumul  des  magistratures  républicaines. 

I.  La  Iex  regia  était  une  loi  portée  par  le  sénat  à 
l'avènement  d'un  empereur  et  qui  lui  déléguait,  au 
nom  du  peuple,  dont  le  sénat  était  lui-même  le 
représentant,  le  pouvoir  absolu.  On  conserve  au 
Capitole  le  texte  original  de  cette  toi  célèbre.  11  s'a- 
git des  pouvoirs  conférés  à  Vespasien:  or  nous 
savons  par  Tacite  qu'on  renouvela  seulement  en 
faveur  de  ce  prince  tous  les  pouvoirs  qu'on  avait 
coutume  d'accorder  k  chaque  empereur  à  son  avè- 
nement :  ■  Tum  senalus  cuncta  principibus  solila 
Vespaaiano  decrevit.  "  Orlafeiregio  donnait  à  l'em- 
pereur le  droit:  rde  faire  la  guerre  et  lesalUances, 
3*  de  convoquer  le  sénat,  d'y  faire  des  propositions, 
de  te  proroger,  d'y  faire  rendre  des  senatus-con- 
■ultes;  S'de  proposer  des  caDdidats  A  loutes  les  char- 
ges publiques;  4" d'étendre  ou  de  reculer  lePomot- 
rium(encfinte  sacrée  de  Rome)  ;  5°  de  làire  tout  ce 
qu'il  jugerait  conforme  à  l'intérêt  de  la  République, 
à  la  majesté  des  choses  divines  et  humaines,  publi- 
ques et  privées;  6°  de  n'être  poin  t  enchaîné  par  les 


rair  iiga- 

,_  à  la  loi, 

été  ordonné  par  te  peuple  a»~ 


semblé  .  . 

II.  Cumul  du  magiilTotureirépubticainu.  L'em- 
pereur avait  :  1°  l'tmperium,  c'es<-i-dire  le  eon- 
mandemont  militaire  de  toutes  les  forces  de  l'em- 
pire; légions,  avec  les  cohortes  auxiliaires,  dans  les 
provinces;  cohortes  prétoriennes,  urbaines,  el  de 
Vigiles,  à  Rome;  flottes  de  Misène  elde  Ravenne, 
en  Italie:  2"  la  puitjanM  procoatvlairt,  o'est-1-diro 
l'administration  civile,  judiciaire  et  militaire  de 
toutes  les  provioces  dont  il  avait  abandonné  une 
partie  au  sénat  et  dont  il  administrait  les  autres 
par  sesWjott  ou  lieutenants;  3*  le  grand  panXifical, 
qui  lui  doonail  la  haute  direction  de  la  religion; 
4°  lapuiiiancefribunitienne,  qui,  lui  communiquant 
"inviolabilité  atlachèe  à  la  personne  des  triouns 
lUs  la  république,  et  rendant  sa  personne  aacro- 
.inte,  donna  naissance  aui  lois  de  lëse-^msjesté. 
Cette  prérogative  précieuse  fut  renouvelée  eiacle- 
ment  tous  les  ans  pour  chaque  empereur,  ce  qui 
fait  que  Toc  peut  compter  les  années  d'un  règne^  du 
"  '  ~  à  partir  de  l'association  au  titre  de  César, 
monnaies  des  empereurs  oii  les  puissaneei 
sont  eiprimées  par  un  cbinre, 
ipereuT  n'avait  point  le  consulat,  mais  il  en 
disposait  en  Tertu  de  la  lez  reoia,  et  il  ^a  avait  la 
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SuisBance  renfenaie  dans  le  proeonmlal  qui  lui 
onn^t  en  outre  le  poucoir  cnuortal.  Lorsqu'on 
étudie  le  [eite  de  celte  loi,  t»i  peut  croire  qu'elle 
seule  eût  surs  à  donner  1a  puigaance  absolue  j  aussi 
lÛoptiOD  et  1b  conservation  par  les  empereun  des 
mo^slntures  républicaines  représeatenl-elles  une 
concession  faite  au  passé,  et  qui  domta  à  l'empire 
l'apparence  d'une  monarchie  démocratique  et  é 
l'empereur  le  caractère  d'un  mogisirat  du  peuple. 

Quant  BU  titre  i'impemior,  qui  ne  résulta  jamais 
dans  aucun  temps  de  l'imperCum,  il  était  donné, 
à  titre  de  récompense,  sous  la  république,  seule- 
ment au  eéuéralqui  avait  remporté  une  Tictoire. 
Ce  titre  lit  partie,  sous  l'empire,  des  nomi  mêmes 
dea  souTerains  etil  occupa  la  place  d'un  prénom; 
mais  il  conserva  également  son  ancienne  acception 
et  ftit  renouvelé  k  chaque  victoire  de  l'empereur  ou 
deaes  lieutenants.  Les  renouvellements  de  ce  litre, 
flipués  par  det  chiffres  sur  les  monuments  sont, 
dits  lalnlatiom  impiriatei. 


UtClSTRÀTUBES  :    BltlURCHlK 

De  récents  travaui  permettent 
l'ordre  administratir  de  l'empire  romain,  c'est-à-dire 
la  hiérarchie  des  magistratures  et  des  fonctions 
puliliques  auiquelles  elles  donnaient  accis.  On  pos- 
sède aujourd'hui  le  eurnu  honorum  d'un  grand 
nombre  de  personnages.  Et  l'on  peut  rétablir,  en 
quelque  sorte,  à  l'aide  de  leurs  états  de  serrice, 
Tordre  fixedu  tabTeauadminisiratir, militaire,  finan- 
cier et  judiciaire.  Or  ces  services  publics  ne  for- 
maient pas  k  Borne,  comme  chei  nous,  des  car- 
rières différentes  :  le  même  citoyen  pouvait  être 
tour  i  tour  militaire,  prêtre,  juge  et  adiainlstialeut 
civil.  Il  y  avait  cependant,  sous  l'empire,  deux 
carrières  distinctes  et  parallèles  ayant  leur  ordre 
d'sTancement  séparé  et  n'empiétant  que  par  aicep- 
tion  l'une  sur  1  autre  :  c'étaient  la  camire  séna- 
toriale el  ta  carrière  équestre.  Les  sacerdoces  n'a- 
vaient point  de  place  flie  dans  la  hiérarchie. 


1>  TABLEAU  mBElARCHIQUE  DES  HAGISTRATURBS  ET  DES  FONCTIONS  SÉNATORIALES 
SOUS  L'EMPIRE. 


V^(tUmr<a    I 

(IBansd'Sgeau 
moins}. 

Les  fonctions 
des  vigintiïirs 
se      décompo- 


Triumviri  numetalet,  auro, 
argtnio,  acre  ftando  (t- 
riundo  (IIIVIRI.MON.A-A. 
K-¥-V\. 

TrxumvxTi  capitales. 

Quaimrviri  vianim  (Urbls) 
curandarum. 

Decemeiri  itilUibut  judt- 
eandU  (XVIRI-STL-IVD), 
assesseurs  du  préteur.  1 


Tribumu  [latidavut)  ntilïlum  Ugion   , 
2  cohortes  de  la  légion,  qui  en  comprenait  10- 

Serir  tquitum  romonoi-uni,  qui  commandait  une 
lurme  de  chevaUera  romains  le  jour  de  la  proces- 
sion annuelle  commémorative  de  la  vict.  du  lac 
Rénlle. 

Prxfictiu  Vrbi  Feriarum  latinarum,  qui  adminis- 
trât la  Ville,  en  l'absence  des  consuls,  le  jour  de 
la  procession  des  Féeries  latines  au  temple  de  Ju- 
piter Latial ,  sur  le  mont  Albain. 


I  Qiueitor  urbaniw.  Inten- 
dant du  trésor  public. 

6  Qiucitorei  eondidalt,  dé- 
signés pBi  l'empereur  et 
chargés  de  porter  les  mes- 
sages au  sénat  (messagers 

•y&M).  { 

13   Qaxttoru   proWnnoIet, 

envojés  avec  les  fonctions 
judiciaires  et  financières 
dans  une  province  sénato- 
riale prétorienne,  c,-à-d. 
administrée  par  un  ancien 
préteur.  Ces  questeurs  por- 
taient le  titre  de  quaMor 
pro  prxloTt  pror.  (QPR. 
PRAET.pBOr 


pror 

IV). 


*  (On  eierçait  souvent  la  charge  de  Quœilor  pro 
pra-tort  d'une  province  sénatoriale  après  l'exer- 
cice de  la  questureî  Rame,  c'était  alors  une  fonc- 
tion résultant  de  ta  magistrature;  —  charge  aa- 

•  Ltgalxupropntortprorincim,  téçat  pro-préteur 
d'une  province  sénatoriale  consulaira,  c'est-à-dire 
Ueulenant  (pouvant  exercer  tes  fonctions  judi- 
ciaires) du  proconsul  dans  une  province  du  sénat, 
administrée  par  un  ancien  consiil.  (Il  n'y  en  avait 
que  ï  ;  la  prov,  d'Asie  et  la  prov.  d  Afrique.  Voy. 
plus  bas  le  tableau  des  provinces  ;  —  charge  an- 
nuelle.) 


La  questure  doimait  l'entrée  au  sénat  de  droit. 


14  tribuns, 
«édiles. 


C'étaient  deux  ma8isLi.L., 
naloriales  sous  1  empire,  et  de 
même  degré.  11  n'était  donc  pas 
nécessaire  de  les  exercer  suc- 
cessivement pour  arriver  à  la 
magistrature  supérieure.  Leurs 
fonctions  étaient  peu  impor- 
tantes et  consistaient  en  ser- 
vices de  surveillance  dans  fin- 
târieur  de  Rome. 


;vGoo»^lc 


OëOdRÀPHIE.  —  BXPLlCA.nON  DES  C&RTES. 


Pr;rlor  urbnnui,  qui  rendait  Is 
jD&tice  oniintira  dam  Li  villo; 
PrM«r  de  Met  e. 
PrmtOT  od  amkm 
Prirtof    imêer    etw»    M    ptr«-| 

Prrtor  aà  .i!ror»«in«; 

Pr^lor  latelanut  [»  pirlir  do  Mar«- 

AuTèt«).  Le»  uilres      --■        '- 

U  PréWra  sont  oui 


3  Consuls.  Le  consulat  fut  raDOU- 
velo  plusieun  Fois  dans  l'année. 
Les  i  premiers  étaienl  dits  or- 
dinMTti  ou  ifonymet  (domianl 
leur  nom  &  l'annCe).  Les  autres 
étaient  dils  mffecii,  subrogés. 
Il  y  eul  4,  puis  G,  puis  B  et  jus- 
quà  lîconïulsdans  uneann^e. 
!£  consulat  fui  donc  aiutuet, 
semeairiel.  irimeslriei  et  mSme 
bi- mensuel. 


1*  Los  4  RraiHiM  CtiR*TEtLU  : 

I.  Curator  ahâ  libtrii  el 
ruffl  UrHt. 

II.  CufolarnanMBfdans  loule  I'IUIm)  u  Cu*- 
torei  alimentonm'. 

'    111.  CiirMiirop*n>met  l«Mr>i»pi>Uû»nH>-laM- 

IV,  L'unWDT  iifuanim,  surintendant  dw  aque- 
ducs publics. 

(Il  y  a  des  exenplas  d«  curaloira,  aUMOs 
consuls). 

T  UtMVê  tegi<Mit,  cummandanl  une  Ifgico. 

y  LegatutAttgiuUpraprKiere-pro».,  logat  provin- 
cial de  l'ciepereur,  ce«l-à-dire  gouvariHur  dXiae 
province  impériale  préiorieDOe. 

4*  Prafeclitt  airarii  mtJÎMrti. 

5'  JVo'^Mai  ^rmtMnlo  poputo  dando, 

6°  (Après  h  sns  de  titre  comme  préteur,  al  apib  10 
am,  à  partir  ds  Tibère)  Pnemuid  pro.ptMlOT* 
provtnn.i,  gouverneur  d'tiM  pfovîMe  séoUcriale 
prétorienne,  cbarge  annuelle. 

l'Legatu*  AugutU  pro  prxtort  primnàx,  WgW 
de  l'empereur  pour  le  gouvernement  d'une  pro- 
vince impériale  consulaire  (cbarge  qui  durait  des 

,    Â  S  ans).  Ils  pouTaiam  coiamaDdet  pbuieun  lé- 


5 le  gouvernement  u  _. 

ri  aie' consulaire  (il  fallait  5  a 
laire). 

3"  PrxfeOfU  Urbi,  préfet  de  la  ville,  l«  sewnd  per- 
sonnage de  l'empire  par  le  rang,  et  par  conséquoi' 
la  plus  baute  fonction  i  laquelle  on  pût  panaïur, 
charge  créé»  par  Auguste.  Juridlciion  aourartiij* 
et  1res  étendue.  Il  arait  le  comnandement  de  !■ 


V  TABLEAU  RIÉRABOEIOllE  DBS  FONCTIONS  ËQUESTRSS  SOUS   L'EMPIRE. 


I  pre- 


*  proposaient 
rrlËre  des  faoctiona  equéatrcê  élaieol.  d'ordi- 
naire lils  de  chevaliers  romains^  mais 
pris  souvent  parmi  les  simples  ciioyeii  ,    , 

quelquefois  mSme  d'origine  senile,  c'esl-i-dire  Je    j 
la  classe  des  affranclils;  souvent  aussi  ils  étaient    ^ 

I  L  Primipihit  }tfionU,  ou  bien  Tribumu  anguilitlar^,  tribun  laiiilatre  commaadant  1  ^^^ 
dans  la  légiun  et  distingué  des  jeunes  geas  de  famille*  •ioktoriales'par  ce  sunic*  Mf*' 


pris  parmi  lea  magistrUi  munifllpaux 
rincesd'oùilss'élevaieot  aui  fonctions  pbijque!, 
par  ta  charge  de  prxftelui  fabrum,  chefs  des  iravaui 
iMihiir=  de  la  province,  choisi»  BUP la  liste  des  m'- 
municipsui  par  le  gouverneur  de  celle  pf"" 


I  ailes  de  cavalerivde  la  légi«a 


)  II.  pTarfectu*  oIjt,  chef  d'une  de 

I  m.  Frxftctui  Uaionit,  chef  de  1 ........ 

I  IV.  Prxftetu*  eohortù  aurUiarix,  chef  d'une  cohorte  auxiliaire. 

r  I.  Frocuralorei  iugutli  pHraIx  ni  ou  Procuratores  patrimonii,  intendante  de  la  fortune  privé*  ou 

du  patrimoine  des  empereurs.  ,  ..„ 

I  n.  PTocvratorei  riarum,  aaus-inteodants  de»  graniles  voie»  publiques,  sous  les  ordres  dee  ^r^^, 
I  viarvm.  A  partir  de  l'organisation  du  service  alimentaire,  sous  Trajan  (toT'  plti3  haut]  '>  I  ^^ 
]         des  proeuralorts  ad  alimentie  ou  ait  atimentit,  de  même  dep*.  ,     i-^.. 

I  III.  Procuratores  quadrageiima:,  directeurs  des  douanes,  administration  qui  s'exerçait  sur  «^  vi, 
I  tières  embrassant  plusieurs  province»  (on  prélevait,  comme  droit  de  douanoi  une  somme  equi 

'""'  ""  '"*  "■"  '"  "  aleur  des  marchandises  déclarées)..  ■     .  (on 

hxreditatttm^  direoleurs  de  l'enregiaremeol  piur  les  succession*  : 

.■eil- 


20*  du  ca 


lb  regardaient  que  le  st 


leurs  provinces,  suni 
X  de  l'Ëtat. 


I.  Hridiaa  jfiwpli,  chargé  des   fonctions  judiciaire»  et  du.  vieo-gouvememan'  da  la.  provin  ■ 

d'Egypte,  administrée  toujours  par  un  chevalier  romain.  ,  .   m 

II.  Procurator  Ang.  prorincUv.  On  désignait  ainsi  :  I*  le  gouverneur  d'une  province  i^V*"fZ.,. 

degré  inférieur,  comme  les  Alpes  maridmei,  le  tforicum,  etc.  Ces  province!  «infd«»-<ÏJ^ 
Ires;  î-  les  pracvratoTfi,  cbargi^s  du  service  des  finances  dans  le»  prorinces  i™P*'''':^,|eiir 
leî  ordres  du  legaCut  Augutli;  ils  avaient  cependant  quelquefois  plusieurs  P™^'"<*'.f*?,rfnis, 
service  ;  3'  enSn,  le  légat  gouverneur  d'une  province  impériale  consulaire  déléguait  Pfi^y, 
pour  administrer  une  annexe  de  sa  province,  tm  pro«ivo(or,  comme  Ponlius  P''*"y'j!^nl 
rateur  de  la  Judée  et  de  la  Samarie,  paye  qui  n'avaient  pa»  rang  de  province  mais  lomJ»i 
des  dépendances  de  la  province  de  Syrie. 

■imulfij"'! 


i«  dea  «ecQor»  publie»,  poor  lUImeniailon 


■gfn»  a  du  piupiiMilrc*  i™?"*'*  !* 
lUon  des  BDlanlt  paarrea  de  intui', 


GËOGRAPEIB  AlKIEnNS..—  TT  tl.  L'CMplp»  ■ 

.  rxfectu 

rières  i 


ilaj  MMB  Angnsi«.     847 

T  cohorten. 


4°  Pra?/ec(iMctoi[um,coiiiiau)dantdesTigile9  ou  pompiers  de  U  ville  deRome.corpgi 
'--  ■'   -  dans  les  14  régiooiou  quaniew-ds  RomaXl  coiotU pour  ï  quartiers). 

•nnonx,  qu'il  ne  faul  pas  coofoudre  avec  le  Frmftctut  frvmenio  populo  dando  des  car- 
.  séDaloriaies  (voy.  plu»  hiiut). 
PT.rfectas  £gypii,  gouverneur  de  la  province  d'Egypte,  toujours  conHée  à  un  chevalier  romain,  à 
cause  du  servii:ed«*.i4i{iTOTiskMitea0iti.ds  hlé  qui  tegatdait  les  cavaliers,  contnie  le  service  des 
finances. 
T  Prjefeetut  pTxlorio,p:ihi  du  prét»)ire,chelide  la  garde  ptélorieane.le  plus  liaut  emploi  des  carrières 
équestres  et  U  position  la  plus  importante  de  l'empire,  quoiqu'elle  fui  trt!s-liir6rieure,  comme  rang, 
aux  plus  hautes  fauctious  stnaloriales.  Il  y  eut,  à  la  fin  du  m'  siècle  et  dans  le  siècle  suivaol,  1, 
puis  4  préfectures  du  prétoire. 

s  avons  représetiM  dans  la  c«rte  11);  —  3*  le 
3au  des  provinces,  à  la  mort  de  Tiwan,  repré- 
anl  la  plus  grande  extension  i  laquelle  l'empire 
parvenu.  (Pour  les  époques  suivantes,  voy.  les 
.  et  cartes  n"  2!  et  33). 
:s  provinces  étaient  adn 


L'an  21.  avt  J.-C.,  Auguste  divisa  Rome  en  14 

Ïaaniers  (voy,  le  tabl;  et  la  carte  n°  15,  Plan  de 
ohm);  lltalie,  y  compris  la  Cisalpins,  en  11  ré- 
gion» (voy.  le  taM.  et  la  carte  n"  11  et  12,  Italie 
ancienne)  et  tont  l'empire  eu  23  provinces.  Nous 
donnerons  :  PIt  tableau  des  provinces  de  l'an  37, 
qui  (ut  la  base  du  nouvel  ordre  administratîri.— 
V  le  tableau  des  provinces  de  l'an  là  après  J.-C, 
l'année  (pil  suivit  ta  mort  d'Auguste  (c'est  celui  que 


istrëes  par  des  magis- 
trats ou  des  tonclioonaires  de  divers  oegrés  (voy,  le 
tableau  hiérarchique  précédent],  ayant  sous  leurs 
ordres  des  lieutenants,  (juesleurs,  procurateurs,  etc- 
Les  provinces  étaient  divisées  eu  conrend»  ou  cir- 
conscriptions judiciaires. 


TABLEAU  DES  PROVINCES  EN  L'ANNÉE  37  AVANT  J.-C. 

(Commencement,  du  règne  d'Auguste) 

23  paoriBOwi —  10  province^-dn  sénat, .  13  previiiMS  de  l'emjereor.- 

PMiiNCC»iSiHuroiu>LBS:  —  2  eantviuxtt,  S priianeitoa, 

I"  Provineei.coniutaiiss,  tirées  au  sort  entie  tooi  les  sénalears  ayant  5  ans  de  titre  consulaire  (j  prov.]. 


1*  *si*.       , Chacune  d'elles  était  administrée  ■  3  ifjo/i'pro  pr^lore,  justice  et  arn»4»; 

I     par  un  fboconsul  pro  prxtobe  i  I  ims^itor  pro  ■pratore,  justice  et  fimmoes.  impCts 
2°  APniCA,     l     (consulaire)  annuel.  Administra- J     directs; 

comprenant  (    tion  civile  ,  militaire  et  judi-  )  Procurotoru  .4ugiuli,  pour  les  impôts  indirects  ou 
la  ftamidia.  )    cjaire.  '     poui  lee  biensoe  rempMeiu. 

3°  Provinces  prétorieu nés,  tiréesau  sort  enlra  tous  les  »énateun  ayant  S  ans  de  litre  prétorien  (S  prov.}. 


2.  aABDiwu  et 

3.  B£Tica.       I 

g.  MACBDOItU. 

6.  ACHAIA. 

T.  CMTjI  et  CT-: 

H.  HTBTNIA  et 


Ugatuspro  prxUyrr  cboiai  par  leproMUSol,  sauf 
ratification  du  sénat,  pour  rassisier  dans  l'admi- 
'etles  éUit  administrés  I     nistralioa  de  la  justice. 

FELeTOna/l  (mxstor  pToprxlore,  désigna  par  le  sort  parmi 
nini&lra-\     les  questeurs  de  l'année  précédente.  Justice  et  fi- 
judiciaire.  I     nances,  impOts  directs. 

''^RMuralnm  Auguiti,  pour  les  impôts  indirects  ou 
pour  les  biens  de  T 


Chacune 

par  un .  _.. 

(prélorien)  annuel.  Admiai»lra- 


PKOviKCBS  iHFBRiiLES  :  —  2  consulaîres,  10  prétoriennes,  1  équestre. 
1°  Provinces  in^^ctilw  coMubires  (2  prov.). 


u  quiB- 1  ItfOii  cbargis  des  sous-commandemenls  militaires, 
is  deux  I  Pr»ctintlorH  Augutti.  Impôts  directs,  indirects, 
a  même)  bina  de  l'empereur.  Leuf  administration  s'éten- 
'■■  "Hti  sur  les  provinces  voisinai. 


priace  de>la  famtUe  imf^iala.    [ 

2°  Province*  impéri*]*)  prétorienn»  (10  prov.). 


ibMone  de   cm  ptvnacH  f  L<9*im  (juslice). 

était  adBjnisirée  pat  uniProcunUstM  Awnwti  pour  les  différents  services 
LEOATtis  AiicusTi  FRo  fiut- 1  de  fioances  et  Padministration  des  biens  de  l'em- 
TOBB  (prélorien, ]  (     pereur. 


3"  Province  équestre  (1  prov.), 
I  Prxfêetu*  £gyjHi.  \  Jnridieni  jBgypti. 


,  Goo»^lc 


OÉOQRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


TABLKiU  DES  PROVINCES  L'AN  15  APRÈS  J.-C. 

Apres  U  mort  d'Auguste  (voy.  carte  31]. 

30  provinces  :  IS  prov.  sénatoriales;  18  prov.  impériales. 

pRDvmcES  sËNÂTORULES  :  2  consulairos,  10  prétoriennes. 

1'  Provinces  consulaires. 

i.  oouïraireoSB.  i 


UBnntiAJTTs 


(PROCONSUL  rao  piLfTORX  (consulaire)  an- 
nuel. (Voy.  le  tabl.  précédent.) 


3  Legati  pro  pr«~ 
tort. 

l  Quxstor  pro  pra:- 
Um,  Procura- 
tort*. 


1.  Sidlia. 

2.  Sardima  et  CoTiiea. 

3.  Bxlica. 
k.  Narbontmis  (depuis  1 

avant  J.-C). 

5.  Achaia  et  TtUttaUa. 

6.  Maeedonia. 

7.  Bithynia,  Ponlui  et  Pro-i 


2»  Provinces  prétoriennes. 


l'anaalProcOTiïui  pro  prgiora   (prétorien)  an-[ 

[(3  provinces    sénatoriales    prétoriennes)      ffa««  pro  lY»- 
nouvalles  de  plus   que   dans  le  ta-J,  _,„^„__,  i,_ 
bleau  précédent:   ^arbonetwt.   Cy-V  ^^^,f^,„^ 
pru».  ïilynajuxta  Epirvm;   1  prS-        î^l**""^"'^* 
il  Cyrtnaka.  I       vince  de  moins:  Dalmalia,  devenue|       """"^ 

9.  Cypni»   (depuis    l'an    221      province  impériale.) 

avant  J.-C.).  1 

10.  BtyriajusBla  Epintm.  (Voy. 
Strabon.)  ' 


.  cfèîoet  C 


PROTiHCBS  atPÈBiÀLts :  6 eoMvIaira,  Spréloriama,  kéquestres. 


°  HLSPANIA  TAHRACONBNSIS,  de-  ] 

venue  consulaire  de  préto- 
rienne qu'elle  était  en  27, 
av.  J.-C.  ' 

"  GËBMiîilA  SUPERIOR. 
■  GEBMAHU  niFBRIOR. 

"  DALMAiiA  (9  ap.  J.-C.). 
■■  OALATiA  (35  av.  J.-C), 
"  sïRiA  (consulaire  de  préto- 
rienne qu'elle  était  en  27 
av.  J.-C. 


1.  Lutilania. 

2.  Aquitania. 

3-  Lugdunetisis.  i 

k.  Beigica. 

5.  Panrumia(8  av.  J.-C.). 

6.  Masia  (date  inconnue). 

7.  Pamphylia  (dédoublée  de  la' 

Cilicie  en  25  av.  J.-G.). 

8.  Cilicia. 


1*  Provinces  consulaires. 


LEGATU3  AU0US1I  PRO  PRfTORE  (Consu- 
laire) triennal  ou  quàiquennal. 

(4  provinces  nouveUes  (voy,  le  tabl.  pré- 
céd.).  3  créations,  2  mutations,  prov. 
devenues  consulaires  de  prétoriennes.)  | 


2'  Provinces  prétoriennes. 

iLtgata»  Augusli  pro  pr jeton  (  prétorien)  f 
triennal.  I 

(5  provinces  de  moins  (voy.  le  tableau! 
précéd.)  :  Târracortensii ,  élevée  aul 
rang  de  province  consulaire.  Narho- 1 
nentii,  donnée  au  sénat,  Cal^-SyriaA 
Syria  et  Phanict,  réunies  en  une  seule  1 
et  élevée  au  rang  de  consulaire,  Cy-I 
OTMï,  donnée  au  sénat.  —  3  de  plus  :  i 
Ponnoma.  —  tfœtia,  création , — Pam-\ 
phytia^  dédoublée  de  la  Cilicia.)  \ 


Legati 

l  Juridieus 

(an  TBrracoDDiïM) 

ProcuTttores. 


Proeuralortt 
Àugitsti. 


3"  Provinces  équestres  de  2  degrés  :  1  province  préfectorale,  3  procuratoriennes. 
Province  préfectorale. 
l.  ^gyptut.  \  Prxftctus  ^gypti.  I  Juridieus  JBgypti. 
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Provinces  procuratoriennes.         * 

1.  Alpts    narilinue    (U     av.) 

J.-C).  ( 

2.  Rxlia  et  Vindelicia  (li  avAProcuralor  Augusti provincùe. 

J.-C).  I 

3.  Begtmm  Norici.  ) 

TABLEAU  DES  PROVINCES  L'AN  117  APRÈS  J.-C. 

(A  ta  mort  de  Trajaa.) 

N.  B.  L'admiDistration  dea  provinces  est  la  même  i^e  dans  les  tableaux  précédents. 

46  provinces  :  U  provinces  sénatoriales,  35  provinces  impériales. 

PROVINCES  SÉNATORIALES  :  S  coDsulaires,  9  prétoriennes. 

1°  Provinces  consulaires. 

1.  ASU.  I       2.  AFRICA. 

3°  Provinces  prétoriennes. 

1.  Sicilia.  1  La  Ljicta,  réunie  en  43,  définitivement,  sous 

S.  Sardinia  et  Conica.  J     Vespasien  ;  —  province  donnée  au  sénat  par 

3.  Bxtica.  1      Trajan  (103). 

4.  Narbonenss.  l  1  province  de  plus  que  dans  le  tableau  pré- 

5.  Acbaia.  \      cèdent  :  la  PampAylia,  ancienne  province 

6.  Macedonia.  l      impériale  ;  a  de  moins  :  Bithvnia  et  Ponfus, 

7.  Crtta  et  Cyrenaica.  1  converties  en  provinces  impe^iàIes^et  liiy- 
6.  Cyprus.  |  ria  juxia  Epinm,  réunie  à  la  province  im- 
9.  PamphyUa  et  Lycia.  \      pénale  consulaire  de  Dalmalia. 

pROTiHcts  iHPÉRiALis  :  9  consulaires,  18  prétoriennes,  8  équestres. 
ï"  Provinces  consulaires. 

1.  BR[TANNU.  Conquise  l'an  43,  sous  Claude.  Conquête  achevée  par  Agricola,  sous  Domitien. 
1  JuriJicus  sous  les  ordres  du  légat. 

2.  OERHANiA  suPEmoB.  Sous  DomîtieD,  la  flrontiËre  de  l'empire  reculée  au  Ae&  du  Rhin. 

3.  OEBUANIA  INFERIOR. 

I.  na       1  I^  province  de  Uatia  fut  dédoublée  sous  Trajao,  et  les  2  provinces 

*■  "'^r  „        °r      1     qui  en  furent  formées  furent  l'une  et  l'autre  élevées  au  rang  de 

5.  HŒsu  WFBRioR.      j     J,^vinces  consulaires. 

6.  DALUATIA. 

7.  OALATU. 

8.  CAPPAnociA.  Réduite  l'an  17  après  J.-C.,  administrée  jusqu'à  Vespasien  par  un  procurateur. 
Elle  comprenait,  au  temps  de  Trajan,  l'^^rmema  minor. 

9.  SYRIA. 

.(1  province  consulaire  impériale  de  moins  <^e  dans  le  tableau  précédent  :  la  Tarraconemis, 
redevenue  prétorienne  ;  —  4  de  plus  :  Bntannia,  conquise  ;  les  2  Mœsix,  dédoublement  de 
la  province  impériale  prétorienne  ;  la  Cappadocia. 

2»  Provinces  prétoriennes. 

r.  Biêpania  Tarracotiemis.  10".  Epinw,  détachée  de  l'-^cAota. 

3.    Uailania.  11*.  BUhynia  et  PotUui,    enlevée  au  sénat, 

3.  AqviUmia,  organisée  par  Pline  le  Jeune. 

4.  Lugdanentis.  13.    Cilicia,  augmentée  sous  Vespasien. 

5.  Be^ica.  13'.  Commagene  (74  ap.  J.-C.). 
6*.  Hxtia  et  Vindelicia,  administrées  autre-  14*.  ^n»6ta  (105  ap.  J.-C  ). 

foisparunprocMraior,et,  depuis  Trajan,  15*.  ^irmenia  [115  id.). 

par  un  legalua.  16*.  Uesopotamia  (115  id.). 

7.    Pannonia  tupn'tor.lAnc.  prov.de  Pan  non  t'a  17'.  Anyria  (115  id.). 

8".  Pannonia  tn/'enor.jdédoQblée  par  Trajan.  18*.  JïumUio,  détachée  l'an  39,  de  la  province 
9*.  Dada,  conquise  par  Trajan  (106).  d'Afrique. 


Les   jirovinces  crÉt'L'S  depii 
1  Âe  moins:  la  l'ami'h'jUa  vbmi 


O^OQRAPHIB.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 

I  astérisque.  • 


II  de  plus 


Pr( 


inces  :  1  préfociorala,  7  proouraloriennos. 
ice  préfectorale, 
s  procurât  I)  ri  en  11  es. 


Alm'i  maritiuix.  donné  pent-ôfro  au  I6,;;at  de  la  provincu 

.Allies  Cullix.    Proïiiii'c    di^piiis  Néron,  de  Uidiyiiie  et  do  Poiil. 

gouveniti;  par  un  prxfectus  ajarit  rang  &".  Ponfu*  l'ofemoniocus,  ri'duit  en  province 
ac  procurai ur.  l'an  63aprôs  J,-C.  Proennat^r. 

Nttricum.  6".  Maurelimia  Gtsari ens/s,  42  après  J.-C., 
.  Thracia.    Provinre,  en  W   après  J.-C-,  sous  Claiid».  Procunifor. 

gouvurnée  [jar   un  procuralor,  subor-  T.  .Vauretania  Tingilana.  Procuralor. 


Les  provinces  marquées  d'une  astérisque  sont  de  création  q 


ivelle. 


ADMnnsTRATio.N 


Les  provinces  étaient  siibilivisées  en  ciriftKM,  les 
l'administration  municipale  romaine,  le  tableau  et  1 

CIBKHE.) 


C&RIX  N«  22. 

GÉOGRAPHIE  DE  L'EMPIRE  ROMAIN  AU  TEMPS   DE   DtOCLÉTIEH. 

297  ENVIRON  AP.  J.-C. 

IWIB11UI  ROUANUll  SUB  DtOCLRIIAMO  ET  GOtteTANTINO. 


M.  le  docteur  Théodore  Uommsenapjbliérécem- 
ment  ul*  brochure  accompagnée  d'une  Carte  dres- 
sée par  U.  Kiepp^rt,  que  nous  re^roduisuns  avec 
quelques  modiflcaiioQs  dans  le  de^^ain,  cl  intitulée  : 
iiémoirt  tmr  une  lûle  provinciale  dmti«  i^en  29T - 
Celle  liste  sa  trouve  ilans  les  Ofuseeii  cccleiiailici 
de  Scipion  UaSei  (imprimas  k  la  suite  de  sa  Storia 


que  capituiaire  de  Vérone.  Aucun  savant 
marqué  celte  liste  ou  n'avait  été  amené  a  s'en  eipli- 
quar  rinUrèt.  M.  MommHn.eD  1861,  eutl'occajioD 
d'ciamiDer  le  manuscrit  d'oii  elle  avait  été  tirée  ;  il 
reconnut  lea  erreurs  commises  par  MaHei,  et  a'apor- 
çul  que  ce  manuscrit  était  du  vu*  siècle  ;  i)  ))ut  se 
convaincre  enfin  qu'il  s'agissait  de  la  plus  ancienoe 
de  toutes  les  listes  de  provinces  da  l'empire  romain 
tel  qu'il  a  été  divisé  d'après  les  grandes  réfonaes  de 
Dioclétlen  et  qu'elle  reproduisait  fidélemeot  les  di- 
visions qui  ont  servi  île  base  i  la  géographie,  si 
connue,  de  la  IfatUia  dignitatum. 

Jusqu'à  ce  jour,  les  divisions  de  l'époque  Ihéodo- 
sienne,  connues  surtout  par  ce  document  célèbre, 
sont  les  seules  qui  soient  entrées  dans  le  domaine 
de  l'enseignement  classique.  Teat  démontre  à  ceui 

Ïui  étudient  avec  compétence  la  iiits  DDUTella  dont 
s'agit  qu'elle  da,le  ila  l'an  29T  environ  et  que  c'est 
te  tableau  original  des  cadres  géographiquas  qui  ont 
été  dressés  par  cet  empereur  pour  1  ordre  nouveau 
qu'il  avait  établi  dans  le  monde  romain.  Nous  avons 
donc  Ift  un  document  inappréciable  pour  la  géogra- 
phie historique  de  l'Empire  et  nou»  osons  ajouter, 
le  plus  authentique  et  le  plu»  prtcieui  à  la-  rois  car 
il  fait  époque  et  inaugure,  pour  aÏDit  pader,  un  sys- 


tème qui  dura  150  ans  environ ,  tandis  que  la 
Helilia  a  été  rédigée  k  l'époque  de  l'agonie  du 
monde  romain  et  n'a  guère  qu'un  inlérSi  rélro- 

Nous  ne  pouvons  mieui  Taire  que  de " 


'.  Uiihlen- 


dorf  sur  ce  document  géographique 
contenterons  d'en  consigner  les  lésullats  se 
lie  tableau  comparatif,  d'une  part,  et  do  car 
tique  de  l'autre.  Daos  le  tableau,  nous  avi 
paré,  d'après  H,  Ucmmsco,  quatre  m 
ont  rapport  aux  divisions  provinciales,  mais  qui  sont 
d'époques  différentes  ;  1'  le  manuscrit  de  'vérone, 
donnant  i'état  de  l'empire  en  197,  5*  la  liste  du  ca- 
lendrier de  Polemius  Silvius  et  publiée  également 
par  M.  Mommien  quelques  années  auparavant,  ré- 
digé vers  ie  milieu  du  v* siècle,  3°  La  liste  de  la 
Notitia  dignilatunt  et  4*  le  taUean  ds  BUthM». 

D'après  ie  lableeu  qiii  svix,  on  voit  qu'entre  ii 
table  du  «amucrit  de  Vérone,  celles  de  Polnnii" 
SiMnt,  et  la  Notitia,  U  y  a  des  différences  consi- 
dérables. Le  nombre  total  des  provinces  dans  le 
Manuscrit  de  Vérone  est  de  96';  Dans  Polénii»  Sit- 
vins  de  111,  et  dans  la  Nolitta,  da  119.  Donc  le 
nombre  de^  subdivisions adminislMÛTBsdarKmpi» 
a  toujours  été  en  augmentant;  mais  nous  nossédons 
dans  la  première  liste  le  documei.t  en  oualque  sorte 
original  des  grandes  répartitions  de  l'administration 

ipèrisle  èlablie  par  Dioctétien. 


Vtrtontei 
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I.  EMPIRE  D'ORIENT. 

1*  DUCiSE  D 

ORIEKT. 

première  moitié  (qui  a  tonné  pi 

islardieDio«es»DÉciPiE). 

UinjscrU  de  Tintuc. 

ra\taia*smw. 

HitrocKs. 

LlEÏASIPEHIOH. 

Libya  PeniapoUt. 

Libya  (uperior. 

(LybÎB  supérieure). 

LïBlX  INPEWOR. 

LibiaSitca. 
ThAais. 

U^^^er^or. 

(Lybie  inférieure) . 
(TEéltalde  i(iférieiirf)- 

Tbebxîs. 

iEcTPTLSioviJi(dusurnoni 

Mgvptus. 

Mgyptu,. 

(Égjpie). 

Je  Diodùlien.) 

^GÏPTUSHERCUUA  (duMir 

AvguUamnU. 

Augutlamniea. 

(Augusti  !•). 

QûiB  de  Huimien). 

Atcadia    (du   nom   de 

ArauUa, 

(Areadial. 

fils  de  Tbéodose). 

(AURUStl  II'). 

(Tlilbaide  supérie-r^ 

(6  proTÎnces.) 

(8  proiincas.) 

Deuxième 

moitié  {^i  a  Tonné  plos  lard  le  UtocisE  d'Ouent). 

Ahabia. 

Arabia. 

(Palestine  lU). 

lArabie). 

P^LisTIX*. 

5yr>a  Fa^stina. 

Pofa»«fial". 

(Palestine  1). 

Phiï:41ce, 

Syria  Phanice. 

Phamice. 

Piiénicte). 

ïBU  CŒLi  (Cale  Syria) 

Syria. 

(Euphratésie  1). 

AtODBT*   EUPMttENSIS. 

Cicrcu. 

cfi*"^ 

C^itial'. 

i^ffif."^"'- 

ISAUfilA. 

Itauria. 

IiauTia. 

(Isaurie).' 

CïPBl  S, 

Cypnu. 

tbtopoioÊnia. 
Oirhoem. 

(lie  de  Chyrre). 

Uesopotamu. 

Ba^me. 

(UésopotaiDie). 
(Osroéna), 

Sophanm*. 

Palattùia  II: 

(Palestine  II). 

Pluunke  Libani. 

Syria  Salularû. 

m'^  'J- 

CHicia.  U-. 

(Cilicie  11). 

(10prov.;6pourledio 

(15prov.;6pour!edio- 

(15proT.;8poutledio. 

cise  d'Egypte)- 

Cè«  a-Egypte.) 

eèse  d'Egypte.) 

(16  provinces.) 

(21  provinces.) 

(23  provinces.] 

i'  DlDCiSB  D1 

Km. 

Hinnicritde  Vérvae. 

PDlMDil»  Sllvlu*. 

NoliUl  DigniUHUD. 

Hléroclè.. 

BlIBÏNlA. 

SMynia. 

BHhyiàa. 

rBithynie). 

Cappabocu. 
Galawâ, 

CappadoHa. 
Galatia  (daiM  la  Dio- 
ctse  d-Ajie.) 

ae.'^- 

14,  Paphuooma  (diTisée 
en  2  provinces). 

DIOSPONTUS. 

Paphiagonia. 

Paphiagonia. 

(Paphlagonie). 

PoumAinasia. 

(HéUnoponi). 

PoNTiPS,  PoUmiacut  (Po- 

Ponlut  Poleiniacut. 

Pontus  Polemiacu*- 

(Pont  Polénjonis^uo). 

Armenia  minor. 

Armenia  l: 

(Arménie  !■). 

Abuemu    MAJoa    (ajoutée 

Armmûl  major. 

nouvellement). 

Bonoriat. 

Honorùu. 

jHonoriade). 

Caopadociti.  II-. 
Cotai  l'a  Salalaris. 

(Cappadoce  il). 
(Galatie  SaliUairc). 

Armenia  If. 

(Annênic  11). 

(S  province*.) 

(9  proviDces,) 

(11  provinces.) 

(Il  provinces.) 

3-  DiocteE  D'isn. 

HiDiiicrU  d<  Vérone. 

Polemina  Siliiu. 

»*POcl*t 

.    PAUFHrUA. 

.  Pbbtoia  1*. 
.  PaftTeiA  11- 


PampAvlû. 

Phrygia.  Pkrygiâ  Patatiama. 

Phrygia  SolMam.  Pinigia  SmIoM*^. 

•*««'■  Atia. 

Lydia.  lydio. 

Caria.  Caria. 


IPamph] 
jPhrygiB 

fer 
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8.  Pisipu. 

9.  Hellkspontos. 

Cyclada. 

Pùidia. 

HfUrtpontm. 

Lycia. 

Lycaorna. 

Imulx. 
Piiidia. 

LyclT^ 
Lycaonut. 

(l's  lies). 

(Pisi.lie), 

(Hellesponl). 

(Lycie).. 

(Lycaonie). 

(9  proïiDCes.)                        {11  provinces.) 

(11  proïincei.) 

(11  prorinces.) 

4°  KOCÈiï  M 

TH.ACB. 

lismiicrildeVéruiie. 

Rirfiu. 

PoLemiui  Siliiui. 

Noliili  DignlutuB. 

Hiïfocl*». 

1.  Ei:eopa. 

3.  Rhodofe. 
;(.  TnmciA. 

4.  H*M1II(.NTUS 

5.  SCYTHIA. 

6.  MœSIA  IHFeBlOH, 

Europa. 
Bkodope. 
Ihracia. 

Seyfhia. 

MaiiainfiTior 

Buropa. 
Rhodopa. 
rftrocw  /•. 
Thracia  II: 

Scythia  inferior. 
.  Mœtia  inferior. 

£uri>iN>. 

Rhodopa. 
Thracia. 

Scythia. 
Maivt  II.- 

(Europe). 
(HémimoDi). 

(S  proiinces.) 

(e  prov  Dces.) 

(S  provinces.) 

Misas. 

(6  provinces.} 

HuOBcrIt  de  Vèront. 

nar»i. 

Pulemins  Silvioi 

1.            HotititDrgniiunm. 

HliroclèE. 

1.  Daci», 

2.  Mœsja-Suferior- 

Mahoensib. 

3.  Dabdakia. 

4.  Macbdoni*. 
h.  Tiiessalia. 

6.  ACHAJA. 

7.  PRiVALlTANA. 

8.  Efiros  nova. 

9.  Epihos  vitus 
10.  Creta. 

Dada. 
Mttia. 

Datia. 

Mtxtia  mptrior 

DaciaRipenm. 

(D»ci8  riveraine}. 
(Mésio). 

Dacia. 

Macedonia. 

Tht$iatia. 

Achaia. 

FrxmlU. 

Epinu. 
Creta. 

Thtualia. 
Àchaia. 
Pr^mlit. 
Epi-ru»  nota. 

Scythia. 

Dardania. 
MaiwUmia. 

Tluaialùi. 

Àchaia. 

PrievalUana. 

Epinu  wluï. 
CreW. 

(Dudanie). 
(Macédoine  I). 
(ThesMlie). 
(HelliuleeLi.chRje}. 
Prévalitane). 

(Crèle). 

Daeia  Meditertanta 

(Macédoine  II). 
(DacLB   înlériBurc), 
(Pannome). 

(lOprovInc.s.) 

(10  proTÎncBi), 

(llpMïinces) 

(11  provinces). 

(13  provinces}. 

Miouscritda  VéroDi. 


7.  KOBICL'S  Uediterbaic». 


.  E\:P1RE  D'OCCIDENT. 


Panhoniainfesior. 

Pannonta. 

Savebsis. 

Sorio. 

DALHÀTli 

Daimatia. 

Valkkia. 

Valaia. 

PANNOHIA  SUPUtlOR. 

Pannonta. 

^iORlCUS  BlPENStS  (PABI: 

ïM-   Horitnm. 

Fannonia  11".  Pannonia  II'. 

Satia.  Saria. 

Dalmalia.  Datmalia. 

Taleria. 

Pannonia  I'.  Pannonia  I". 

Noricui  Ripenaii.  Noricwa  ripenie. 

Nerieut  Mediltmmfa,     Noricvm  MedHerra- 


.  SBCoiniA. 

.    HAUHA  Cf«AMEllSIS. 

.  Flatia  (Igsahibhbis. 


(T  provinces).  (7  [rovinces). 

1*  DIOCtM  bXS  BBETADNEi. 


BriUmnia  I: 
Britannia  II*. 
Maxima. 

Viàentia. 


itrâonnia  II', 
Uaxima  Cxnrieruii. 
Flâna. 


NoliUiDisailanm. 

Brilànnia  l'. 
£rt(a»nia  //■■ 
Maxima   Cxtaritiuit. 
Flavia  Cxsaritatit. 

Vakniia. 

{b  pioviDces) . 
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3*  DIDCBSE  DES  OADLES. 

Kamiuril  de  Vérone. 

Hun». 

Polamlus  Sîliiui. 

BELGlCJk  I. 

BtlgtM. 

Belgica  I. 

Bilgica  I. 

Bbloica  II. 

Betgica  11. 

Belgica  II. 

Germania. 

Germania  S. 

Germania  I. 

GEBHAnil  li. 

Gtrmania. 

Germania  II. 

Germania  II. 

Seqdihu. 

m.    Kaxitna  Seqtumorum. 

U-ODDSENSIS  1. 

tujdunetwù. 

iujdunwMW  I. 

lufldunouâ  /. 

Alpes  GaAiiC  kt  PŒniN«. 

Alpet  Graùe. 

Alpe»  Graùe. 
Lugdunensis  III. 
Senonia. 

AlpuPœninxetGratx. 
Lugdunensit  lll. 

(8  province»). 

(8  provinces). 

4"  WOCfiSB  DE 

(10  provinces). 

(10  provinces). 

Hanoscrllda  Vérone. 

nufui. 

Polemiiu  Silvîui. 

VlEHNENSIS. 

Prov.  Viennent». 

Vienntntis. 

NarbonensU. 

Narbonensis  11. 

Narbonensis  II. 

NOVBII  POPUU. 

Sorempopulana. 

Norem  populi. 

AflUITASlCi  I. 

Aquitania. 

Aqaimia  I. 

Aquitania  I. 

AOClTANiC*  II- 

Aquiùiiiia. 

àguilania  H. 

Aquitania  II. 
Afyes  maritime. 

AlFES   HABIIIH^. 

Atpei  maritima. 

(7  provinces). 

(S  provinces). 
5-  DiocâsE  d'itaub 

(T  provinces  ) 

{1  provinces.) 

Muiuicril  da  Vérunc. 

PoltmiiiaSilTioi 

«Mill.  Dlgnlutum. 

VENETCÀ-HiSTBl*. 

Venelia  cum  EUtris. 

Venetia. 

FLÀHlMlt. 

Flaminia, 

Flaminia  • 

«  Picenum  Ammarium. 

PlCEKUK. 

PUenum. 

Picenum  Suburiiicarium. 

Tuscu-Umbbiji, 

Tuteia  eum  Umbria. 

Tuïmed 

Umbria. 

Apum-CALABBIÀ. 

Aputia  cum  Calabria. 

Ajmliael 

Caiaftna. 

LUCANU. 

BrutUacum  Lticania. 

Luamia  et 

Bruttii. 

CORSicà. 

CoTtiea. 

Cortita. 

Alpes  Coiii*. 

Alpei  Cotlim. 

Alpet  CoUUe. 

ruru. 

Ritial. 

Liguria. 
Satnnùim. 
SittUa. 
5ardinfa. 

Rxiia  I. 

Camponta 

£m^a. 

LiguHa. 

Samnium. 

Sieilia. 

Sardinia. 

BxliaSicunda. 

R.rlia  Steanda. 

raleria. 

(9  provincM). 

(16  provinces). 

6'  DIOCÈSE  DES 

BSPA01IM. 

Hunicril  de  Vérone. 

Rurui. 

Polemitia  SUriai. 

Hotltt»  D^Diiuun. 

1, 

,    EGTtCjt. 

Bielica. 

Bxtiai. 

Bxtiea. 

2 

.    LUSITANIA. 

Lutitania. 

Lutitania. 

4 

,    KiUTHiGCHlEHSlS. 
.    GALL«aA. 

Sallxcia. 

Cailal^a. 

CoTlhaginaisii. 
Gallxna. 

5. 

Tarraconensii. 

Tarraconeniii. 

6. 

.  Haubitakia-Tikcitaha 

Tingitana. 
Intulx  flaleora. 

BaUares. 

[G  provioces). 

(6  provinces). 

(7  provinces). 

n  provinces). 

7°    DIDC&SB   D'AFUOHE. 

Muiiucnl  da  véronB. 

Kufu.. 

polemius  SHiio». 

proconsuiarU. 

AfHca. 

2, 

.    BïUCSNA. 

BuiMiu™- 

ffuMcium. 

3. 

.    NUHIDIA  ClHTENS^S. 

Numidia. 

nlmidia. 

«umidia. 

4. 

.    MDHUIIA  UlLIClANA. 

TripolU. 

TripoiU. 

Tripolitana. 

5, 

,    MAUaiIAm  llïSABlENSlS. 

.    MaurUama  Cstaneji-   Jfouritonio-Ca-Mrten 

G 

.  Mahritania    iabiainsi- 

Maunlania  Silifensis. 

Maurilania  Sitifem 

(6  pravincei.) 

[6  proviacea). 

(6  provincos). 

(6  prov;^*»^. 

-  EXPUCATION  DES  CAHTÊS. 


CARTE   N"  23. 

EttflRE    ROMAIN    A    U   MORT    DE   TNËOOOSE   I 


395. 


Nous    p03S*( 

géograpnlftue  et  sdioiDisIralif  de  la  plu*  haute 
porlance,  cesl  la  Noiitia  Dignilatmn  {mprrii  ro- 
mani, qui  nousftiit  conoailre  les  grandes  divisions 
el  les  subdivisions  du  monde  romain.  11  est  facile 
d'en  dresser  le  tableau,  d'après  ce  ttmolgnage  au- 
thentique, de  la  manière  suivante  : 

L'Rmuire  fui  divisé  définilivement  en  deiii  Em- 
pires, i  la  mort  de  Tlii-odose  le  Grand  :  I  Empire 
SOrienltt  VEmpire  d'Occidtnl,  ayant  chaouii  un 
Empereur  i  leur  Ifte.  Chaque  Empire  était  sub- 
divisa eu  1  PréftclUTtt,  confiées  chacune  i  un 
pn'fel  du  prétoire;  les  prffecturesélaienlàleur  tour 
suMiviaSos  en  Diotita;  les  diocèses,  en  Proi-inCM,- 
les  provinces,  en  Cités,  et  les  CIIl^s  en  CaWont  ou 
«ont.  A  la  tjle  des  Dioctsos  étaient  des  Ytcairts 
iVicarii),  à  la  lt\e  des  provinces,  des  magistrats 
portant  différents  noms,  ConiulairM  (Cmirilartt), 
rrùidrntt  (Prxtides},  Correcteurs  Correelores) , 
DiKi  (Du«m),  Ccmtrt  [Comilti).  Les  cités  Étaient 
adminiAtrèes,  coauna  par  le  passé,  par  leurs  ma- 
gistrats annuels  :  Duumnrt,  Quaiuortirs,  ÉdUri, 


Quairvri,  etc.;  par  un  conseil  de  D/eunonuM  sé- 
nat (Ordo),  et  par  une  assemblée  du  peuple  (Cun'a). 
Les  pBji  ou  cantons  étaient  administrés  par  des 
MaUret  (magirtri).  ou  ÉdiUi  (^dtlw),  ou  préfet^ 
ipr^ftdi)  du  pagu». 

Snus  le  rapport  religieul,  nous  savons  que  le 
chrisiianisme,  après  la  paix  de  l'église.  313,  adopta 
lut  divisions  politiques  ou  adminislralires  louies 
Faites;  si  bien  que,  dans  chaque  province  oij  il  y 
avait  autrefois  un  Flamine  de  la  province,  il  y  eut 
un  arciiavéque  métropolitain  ;  dans  chaque  dit  où  il 
y  avait  autrefois  un  Flamine  d'Auguste,  il  y  eui 
un  évSque,  et,  plus  tard,  dans  cliaque  pagut  un 
dcaire  ou  archiprOlre  pouvant  donner  seul  la 
ba|)l^me,  et  ayant  un  certain  nombre  de  paroiSEes 
suus  ses  ordres.  Dans  certaines  contrées,  oii  le 
christianisme  s'est  développé  plus  vite  et  plus  fa- 
cilement, on  est  étonné  du  grand  nombre  de  cités 
ecclésiastiques,  c'est-à-dire  dévèques  qui  s'y  rcn- 


I.  "EMPraE    D'OCODENT. 

•  PBEPEOTtmi  DU   PBÉTOIIIB 

DU  GXVLS* 

3  diocèses  ou  vicariats. 

Tiorlau. 

Protinie». 

HnK'sinu. 

Cité,  priut 

p.]... 

'   VICARIAT    DES 

1  Ccrm»niP  r% 

CooiularU 

Havettce, 

Mogmtiacim. 

3  Germanie  11°, 

Cologne, 

Cohnfa. 

17  provinces; 

3  Belgique  I", 

Tr(;ves, 

Trerrri. 

4  Belgiiiuo  IC, 

Beims, 

Rfm,. 

f,  Lvonnaisc  I", 

Lyon, 

L«gH,mum. 

6  LTonnaise  11', 

Prrcitt. 

Kouen, 

Boumaffus. 

T  Lyonna  se  111'. 

Nantes, 

Samnelfl. 

8  LyoMMise    IV     (Séno 
nie). 

Sens, 

Srnones  (Àoedincum) 

Besançon, 

Vesontio. 

Tours,  Bourge», 

Turonci,  Àtarimm. 

Il  Aquitaine  II', 

Bordeaux, 

13  Aquitaine  lll-   ou   No- 

Auch, 

Jiiïci.EauseHiiîa. 

Narbonne, 

Narbo-Martim. 

14  Narbonnaise  U', 

- 

Ail, 

Atu.v    Sfiti^i;  ;     Mar- 
seille, MaisHia. 

15  Viennoise, 

CnnmlarU 

Vienne, 

16  AlpesPennlneselGrées, 

FT.y^. 

Tarantaise, 

17  Alpes  maritimes, 

Embrun, 

Ebrodunum. 

1  Valeniie, 

Comularii. 

Victoria, 

2  Grande  Césarienne, 

York. 

Eboracum. 

3  Flavie  Ci^snrienne, 

Pr.vses. 

rrtila 

4  Bretagne  1", 

5  BreWgne  11-, 

3-  n'BSPAOKE  : 

1  Tarragonaise, 

Tarragone, 

Tairaco;    Baiwlooiie, 

7  provinces; 

Bartino. 

3  Gallécie, 

FloTium 

Brigantium. 

3  Carthaginoise, 

pTxses. 

Carthagèno, 

Cirtftaso-iVoro. 

4  Lusiunie, 

Coinularii 

Ucrida, 

Kmcrila-i  lijuKo. 

6  liesb^learea, 

Sév.lle,' 

HUpatU. 

Pr,r.«. 

Prtlma, 

Tanger, 

Tingit. 

1'  Pbèfectube  m  p 

RETOUIB  d'Italie  :  3  diocèses. 

vie  miAT  d'itaUe 

1  Rétia  1", 

Protêt. 

Coire, 
Augsbourg, 

Curia. 

3  RéUe  II', 

U'UtTIllË 

3  Vénëtie  et  Islric, 

Aquilêe, 

A^ileia. 

4  Alpes  CotUennes, 

Pr,Ties. 

Su«, 

Stgtuio. 

14  provinces; 

h  Llpurie, 

Consvlaris 

Ullan. 

6  Emilie, 

Plaisance, 

7  Flaminie  et    Picénum 

Annonaire, 

— 

Bavenne, 

Batmna. 

GÉOGRAPHIE  AKGIBMIŒ. >N'^a«.iL'««i»lre  »M^»to  .»m«  ThéoJose  1".  6^5 

Vicariats.  Frerineei.  Uaglilrali.  Gilés  priodpaltB. 

tU'jrk  occidentale. 

8  Norique  rireraine,  Pranei,  Lauriaim. 

S  Korique  intérieure,  —  Virvnum. 

10  Pannonie  I",  —  SuJwirio. 

11  Pannoniell*,  Contularii.  Bregelio. 

12  Savie,  Corrulor.  Smia. 

13  Dalmntie,  Praset.  Salone. 

14  Valérie  rîTeraine.  Dui.  Aàneam. 
ïi:abi*t  I.E   ti      1  Tuscie(T03C»De)et0m- 

iLLE  DE  ROBE  :  brie,  Ccuuiarû.  FloreDce,  FloTfntia. 

lOprovinces.  La  ville  de  Rome. 

2  Picénum  Suburbicaire,  ContvXaris.  Ascoli   AKUlttm.    Fermo,  Firmunv 

3  Valérie,  Prxttt.  AOia  FuriWiwiï,   dmitfrnum. 


4  SamniuiD,  —  Benwetttmn, 

5  Apulie  et  Calabre,  CorrectOT.  Tarenle, 

6  Cacapanie,  ConsalaTti.  Naples, 

7  Bruttium    et   Lucanie,    CorreeUT.  Conieniia, 

8  Corse,  Prceies.  Alerta. 
S  Sardaigne,  —  Caralis. 

10  Sicile,  ConmUris.  Syracuse, 

II.  EMPIRE   D^RIENT. 


Cof^nium. 
Briodes,  Lucérie. 
Neapolis. 
Khegium. 


1° 'l'aeracTOKE  DD 

1  psÉTOiaE  B'JMJKB  :  adiocèses. 

1"  VICiBÏATDE 

1  -Mésie  1", 

Prj:ses. 

2  Dacie  ini^rieuœ, 

Sardiea. 

;">  provinces; 

3  Dacie  ri^ieraiae, 

Dut. 

Ratiaria. 

4  DinlanJe, 

Prises. 

Scupi. 

5  Pféïalitane, 

Scuuiri,  Seodra. 

Dvrraclium. 

SicopoUs. 

'DE  SlACÉDOlSEEl 

r      1  Nouvelle  Ejiire, 
2  Ancienne  Épire, 

Pra-iei. 

b  ACIUÎE  : 

3  Hiarédoine, 

ConsulaTù. 

Tbessalontque. 

4  Malédoine  Salulajre, 

Prj^ies. 

Stohi. 

5  Thessalie, 

Larjsse. 

6  Acbaie, 

Proconsul. 

Corinthe. 

7  Crète, 

Contutaris. 

Gorlyne, 

2°  PaiFECTURE  DU 

FBÉTOiitE  d'Illyrie  :  b  diocèses. 

1°  ïKJiiiiAT  m 

I  Mésie  II-, 

Prxtes. 

NiaipoUi. 

2  Scythie, 

Tomi. 

6  provinces  : 

3  Thrace, 

Pbilippopoli. 

4  Hémimont, 

PrœHS. 

Andn^ple. 

5  Rhodope, 

AbdÈre. 

6  Europe, 

Ctmmlaris. 

Périnibe. 

La  tille  de  Cqnsianhnûi'j.k, 

V  D"«!IE  : 

I  Ane, 

Proemail. 

EphÈse. 

2  Hellespeni, 

CoKïHlon'ï. 

Cydque 

3  Les  Il&s, 

iT^ifs. 

Rhodes. 

4  Lydie, 

5  Pfirygie  Sdulaire, 

Sardes. 

Praieî. 

Synnada. 

6  Pbrysie  Paeatiane, 

7  Pisidïe, 

Uodirée. 

Prmts. 

Antioclie  de  Pistdie 

8  Carie, 

9  iycie. 

Myra. 

10  Pamphylie, 

Coamlaris. 

Aspende. 

11  LyeaoDie, 

PT.vses. 

Iconium. 

1  Bilhynie, 

Contul»rit. 

Nioomédia. 

Il    proTtaoes; 

a  HoGoriïde, 

Prœtes. 

CUxudiopolit. 

4  Galalie  i". 

Gangra. 

Coiuulariî. 

Ancyre,  Ai^ra. 

5  Galatie  II-  Salutaire, 

Pessinome. 

6  Hélénoponl, 

Amaaée. 

7  Pont  Po!<!rami»que, 

Trapezonte. 

8  Arménie  l", 

Sébaate. 

9  Arménie  II-, 

Méliiène. 

10  Cappadoce I", 

Cesarée. 

H  cappadpe  II-, 

Tïwe. 

Vd'obibmt: 

1  liaune, 

Diumi*»'- 

15  prcvinees^ 

lilari'. 

Sèlewie.   ,,.,  ^.  . 

a  Cilicio  l", 

tuiiiuloriJ. 

T-arae.        ''  "    '"■■' 

Goo<^lc 
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3  Cilicie  11*    , 
k  MéuipoUmie, 

5  Osiliotno, 

6  Syrie  Salutaire. 

7  Syrie  I",  Consulaire, 

8  Syrie  Euphratêsieuiie, 

9  cUpte. 

10  Fhénicie  marilinie, 
il  Pbénicie  LibaQii]ue, 
13  Palestine  I", 

13  Palestine  il' 

14  Palestine  III'. 
là  Arabie, 

I  Augustïnique, 
î  Egypte, 

4  Tbébaidé. 

i  Libyeinfr/rieure, 
G  Libye supir.eure, 


Le  monde  barbare  comprenait!  races  distinctes , 
1"  La  race  Tarlare,  T  la  race  7n do- Européenne. 

I.  La  EACE  Tahtahe  était  représenl^'-e,  en  395,  au 
r>.  et  au  N.  B.  de  l'Empire,  par  les  Hunt,  Hioung- 
Nou  el  les  Àlaint,  que  quelques  etiinologuos  re- 
gardent comme  des  peuples  mtlangés  aux  races 
caucasiennes  et  présentant   ies  caractères  particu- 

II.  La  ractIndo-Europémnt  se  subdiTÎsail  en 
deux  grandes  familles  ;  Les  Stavet  ou  Sarmatti  et 
les  lixdo-Grrmaiiu. 


pTxifi.  Wsarée. 

—  Constance. 

—  Edesse. 

—  Hierapilxt. 
Contularù.  Anlioche. 
Priein.  A  pâmée. 
Contulnrii.  CongUnce. 

—  Bérjte. 
Pr/riti.  Damas. 
Comutarit.  Césarée. 
PrWKt.  Betbsaa. 

—  Ftira. 
Dux.  Bastra. 
Correct  or.  Péluse. 
PWM.  Aieianriiie. 

—  Memptiis. 

—  Antinoé. 

—  Para-(ontu«. 

—  Cyrène. 


de  Cbarie magne ,  côfflpVenaieat  :  les  Roxolahî 
(Russes),  les  Leclu  (Polonais),  les  Tthiques  (Bo- 
liêmes),  les  WHu  et  hiPoméraniem. 

2°  Len peuples  Ïndo-Cermoin* étaient;  La  Grande 
Nation  des  Gotht  diïisés  en  Wmgolht  et  Oiirogotht, 
les  Fondafci.  les  Longobardi  ou  lombard»,  les  Sué- 
ta,  les  HéTuUi,  les  Burgondei  ou  Bourguignon!,  les 
CaCtftou  Sicambrei,  d'oïl  sont  sortis  les  Franci,  sub- 
divis.!seafyonM5olien»,  Franci  Ripuairei,Fr<nict 
maritima;  les  AUeinandi,  les  Saioni.  les  Fritont 
les  Angki  et  les  Juiet. 


GEOGRAPHIE    MODERNE. 


CARTE   N"  24. 

GAULE  PENDANT  L'ÉPOQUE  MÉROVINGIEHNE*. 


Celte  carte  a  pour  but  de  faire  connaître  ;  1°  les 
grandes  divisions  lerriloriales  de  la  Gaule,  pendant 
la  période  des  rois  mérovingiens  ;  2°  les  lieux  biilo- 
riques  célèbres  de  celle  période. 

Les  divisions  qui,  malgré  les  partages  el  les 
circonscriptions  politiques  très- variables  de  celte 
époque,  onl  un  certain  caractère  de  fiiité,  sont: 
l'.-liufrarie  avec  la  Thuriage,  la  Seuitrit,  VAqtti- 
taine  avec  la  Vatconie  et  le  pays  des  Arvemei,  la 
Bourgogne  avec  la  Sabavdie  (Savoie] ,  la  PrMtnct 
et  la  Septimanie. 

Les  pays  qui  sont  toujours  demeurés  en  dehors 
de  la  dommalion  Mérovingienne  et  qui  ont  été  limi- 
trophes de  cet  empire,  sont  la  Sate,  l'Alamanie, 
la  Bavière,  le  royaume  des  Lombards,  en  Italie,  et 
celui  des  Visigotbs  en  Espagne, 

I.  L'AusTEAsiE  qui,  avec  la  Thurioge,  conquise 

LesBvËcnËsde  Cologne       {Colonia  Agrippina), 

—  Tongres        [Tunari),  transporté  jilua  ta 

&  LUge  (leodium). 


par  les  fils  de  Clovi?,  forma  pendant  longtemps  un 
royaume, ayant  Uetï  pour  capitale, était  séparée  de 
la  NeuBtriepar  une  ligne  qui  suivait  d'abord  le  cours 
de  lEscaul,  puis  laissait  à  gaucbo  Vitry.  Arras,  Pé- 
ronne,  Soissons,  Troyes  el  Auierre;  à  droite.  Cam- 
braj,  Vincy,  Laon,  Heims  et  Chîlons.  Les  villes  de 
Tournay,  St- Quentin  et  la  ferme  de  Braine  étaient  sur 
la  limite  même.  L'Austrasie  était  séparée  de  la  Bour- 
KOgne  par  une  ligne  qui,  laissant  au  nord  Andelot, 
T'abbaye  de  Remiremont,  et,  au  sud,  l'èvSché  de 
Langres  et  l'abbaye  de  Luieuil,  Argmioratum 
(Strasbourg)  était  sur  la  limite  de  l'Austraaie  el  de 
l'Alamanie  qui  occupait  uue  partie  de  l'Alsace,  le 
Brisgaw  el  une  partie  de  la  Souabe.  Les  principaux 
lieux  historiques  de  l'Austrasie,  pendant  la  période 


fondéauiVsiËcle,  l"éT.  St  Martin. 


mârOTingieDae  a  été  ^mdlfe  avec  uId  i  II  Guiiol.  KonaavoDS  c. 

lemp».  H.  Alfred  Jacobs  ■  publié  Dn«  I  riiidiialiondeiéTêcbéRclilib*f»,Ceits1ui 
aiibie  de  Grcgoire  de  Tours,  qui  a  été  1  peat  tire  auppléée  ptr  l'HtiloIrt  de  FEgi 
'•--'-■--i>8eineni,duisHo>raïeiLB4dl-ICuelléeelp«rlaliiledei*Tèqoe<nob11éepMll,P.«anoD, 
ibisUifieneldeFrédiHire,  ptridioi  l'imwairtdt  l'Aûlofra  dt  fVanct,  ll4l-l(ïl. 


'■il  ««quel  mioque 
.-..siuuDï  re(|reu«!)l« 
de  rÈgliii,  .de  fïbb 
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Les  ÉvlcHËs  de  HivEncE,    uége  métropoliuiD 

iMogvnttacum),  fi 

—  Wormt        (Formofia), 

~  Spire  (Sptra,  CittUu  Nemetum), 

—  Slraibcurg  {Àrgtntoratum), 

—  Cambrai      {Canteracum), 

—  Reims,         siège   métropolitain    (Aemj, 

Durocijrlorum) , 

—  Laon  {Laudur.um,  LugdtmutnCia- 

tatum), 

—  Châlont-i, -Marne  (Caloiounum), 

—  Termand     {Vtromanduorum  civitat), 

pliu  tard  à  ffoyon  {Sono- 
magum), 

—  Trêves,        ^£ge  mAlropolilaiu[TVeti«rO, 

—  Meti  (Mtdiomairicuta,  MtUœ), 

—  Toul  {Tuttum), 

—  Verdun       (Firodunum), 
Abbaye  céklt.    Iltmiremont. 

Villes  histobiques  :  Metz,  capitale,  E>n-&53, 
561-613;  —  Tolbiac,  vici.  de  Clovis  sur  les  Alle- 
mands, 496,  et  >it:t.  de  Thierrt  II  sur  son  frère 
Théodebert  11,  613;  —  Tuul,  vict.  de  Thierri  II  sur 
son  frère  Tbéodebertll,  613;  —  CluUons-mr-Mame, 
TÎct,  d'Aétiua  sur  Attila,  451  ; —  Reims,  baptême  de 
Clovis,  496:  —  Braine,  Terme mëroviiigien ne,  entre 
SoissODs  et  Reims,  où  mourut  Ciotaire  I,  561;  — 
latofaojfrii  de  Laon,  victoire  de  Fréd<^goiiii8  sur 
Tliierri  II,  598,  et  victoire  d'Ebroïn,  maire  de  Neus- 
trie,  sur  Pépin  d'Sâristal  et  Martin,  maires  d'Aus- 


—        lï's 


StJessf,  346. 
St  Amand,  346. 
StWaa3t,499. 


—  St  Eachjùre,  v.  Î54. 

—  St  Clémanl,  v.  260. 

—  SI  Uansuit,  v.  335. 

—  SI  Sainiain,  t.  33Ï- 


ÉlËCBÉS 


(Tt 


trasie,  6S0;  —  Àndelol,  au  nord  de  Langres,  traité 
entre  Contran  et  Cbildeljert  II,  5ST. 

II.  Neusthie.  On  donne  ce  nom  au  pan  compcis 
entre  ta  Loire,  la  mer,  la  Bretagne  et  1  Auslrasie. 
La  réunion  des  royaumes  de  Solssons  et  de  Caris,  & 
la  mort  de  Childebert,  558-561.  et,  plus  Urd  ï  la 
mort  de  Caribert,  56T,  jusqu'à  la  nn  de  la  période 
mérovingienne,  forma  ce  qii'on  appelle  te  royaume 
de  NeustKe.  La  villa  d'OaLÀ ans  capitale  elle-même, 
et  une  partie  de  son  tenltoire,  furent  compris  en 
Neustrie. 

fondé  au  v*  siècle. 


JVouon, 

Hurouannt  {Civita*  Morinorum, 
ruana),  plus  tard  (i 
féré  à  Boulogne). 
ISuessiontt) , 


Soissont 

Amiens 

Sentis 

Paris 

Chariret 

Orléans 


Umbitmi), 

iSiltanfr.li), 

(Lulefia  Parisiorum), 

(Carmiltim), 

(AvreiiaHum), 

(Htldi), 

siège  métropolitain    (Aolo- 

magui), 
{Bajocae!, 
(Lexorii) , 


Coutanees  (Constaada] 
Àiranches  {Abriticaies), 
Étreua         Œbroiex) , 


(Se 


"),  , 


Trayet 


je  métropolitain  (Turo- 

(Ctnomannum), 

tAniegavum), 

(fiamneles), 

sièce    métropolitain 


I    {Age- 


I"éï.  SI  Théodore,  487. 


St  Siite,  T.  î90. 
St  Fiimin ,  V.  300- 
SlBieul,  V.  300. 
St  Denis. 
St  Ad  venins. 
St  DiopetuE. 
SI  Sainan,  v.  350. 

Nicaise,  v.  280. 
SI  Eiupère. 

Theudebaud,  v.  531 
St  Ëreptiole. 

Népos,  511. 
St  Taurin,  v.  3B0 
St  Lain. 

St  Catien,  2.il- 
St  Julien,  340. 

Defensor,  340, 
St  Clair,  T.  260. 


Abbajes  célèb.  :  Ypres ,  St-Wandritle,  Fkary,  Mieeiacum,  Marmoutiers ,  Chelles,  Sl-Cloud. 


Villes  BiSTOnionaii  :  S01SS0N9,  Pahis,  Oalëans, 
capitales  de  Royaumes,  la  1"  célèbre  en  outre  par 
la  victoire  de  Clovis  sur  Syagrius,  486.  et  ta  victoire 
de  Charles  Martel  sur  les  Ncusiriens,  71S;  — Tour- 
nai,  assiégée  par  Sîgebert,  et  un  insunt,  seule 
possession  de  Cillpéric,  576;—  Titry  (Fitiria^uin), 

S  TES  de  Tournai,  ou  Sigebert  futa^sassiné  parl'ordre 
e  Feédégonde.  575;  —  Testry  (près  de  Péronne), 
où  Pépin  d'Hérjslal  vainquit  les  Netislriena  corn  mon- 
dés par  Berlaire,  687,  —  Donaeillc  (Durometliim) 
où  Landry  et  Ciotaire  11  furent  Uiltus  par 
Tbierri  11,  6^0;  —  Rouen,  où  se  réfugia  Brunehaul 


qui  épousa  le  fils  de  Chilpéric,  Mërovée;  c'est  là 
que  fut  assassiné  l'évêque  Préieilal,  par  ordre  de 
Frédégonde;  —  Chelta,  une  des  résidences  des  rois 
mérotingieos,  Chilpéric  y  fut  assassiné  par  ordre  de 
Frédégonde,  584  ;  ~-  OrUani,  résidence  de  Clodo- 
mir  et  de  Contran;  —  Abbaye  de  Flevry ,  près  d'Or- 
léans, où  Clodomir  lit  précipiter  dans  un  puits  Sipis- 
mond,  roi  de  Bourgogne  et  ses  enfants;  —  Clifhy, 
prés  ne  Paris,  résidence  de  Dagobert  I  et  palais  de 
saint  Ûuen,  son  miniaire;  —  LSaint-Cloud,  nri-s  de 
Paris,  monastère  tonde  par  ClodoalJ  fils  de  Clo- 
domit;  ~  Tuvn,  siège  épiscopal    de  l'historien 


8B8 
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Gr^ltoJTe,  a^1ec£l''bro;  —  Abbaye  célèbre  de  Mar- 
moutien,  près  do  Tours. 

III.  AooiTAniE.  Ce  pays,  lompm  enire  la  Loiro, 
les  Cérenres  et  les  PyrènÈi's,  comprenait  aussi  la 
l'osr«n>  et  le  pays  Ses  Arrernrs.  11  a  été  partagé 
entre  les  fils  de  Cloïis,  et  plus  tard,  entre  les  lils  de 
Clolaire  1.   Le  pays  des  Arvernes,   attaqué 


ment  en  SOS  parThterri  ou  Tiiémlnric,  fils  aloé  ds 
Cloïis,  fut  soumis,  en  5^4,  par  ff  mime  Thierri 
devenu  Kii  d'Avstrasic.  L'Aiiurtaine,  i  la  &o  du 
VI*  lièelc,  foriea  un  Etat  inâ^pendanl,  iianl  des 
ducs  particuiJera  ;  Eudes,  Huiiaid  et  Walfre.  11  ne 
Tut  rédujt  que  par  PËpin  le  Bi'cf.  La  Viueonie  forma 
I  aassi  va  pajs  libre,  ayant  ses  sourerains  ï  part. 


ÉvtcBts. 


BotlRGES, 

Clermont 
limogrs 
LePuy 


siège  mfiropiiliiain    {Arc 

ri'cum,  flifurtgcx) , 
{Augwstonemftum  An-em 

Tum.  Clarusmons) , 
(tewniicM,   AuguslPTU\nn 

Lfinmiciiin), 
{YfUirum ,    j4nieioni),    le 

sii'U'c  fui  d'aliord  à  Â'aml- 

Paidm  IRicessio), 
Biojri'  mfltopolilain  [Bixrdi- 
gain), 
(fiiliirum,    ÀvgustoTUttm 

ISanmties .     MeiUolaRum  , 


fondésiuii'  siècle,  1"  év.  St  Ursin,  v.  250. 

—  m*  s.  —    SI  Austremoine,  îM. 

—  JH'  s.  —    St  Uarlial,  t.  250, 

i.  —    SiGeorge*,  V.  ÎM. 

i.  -        Oriental,  314. 

—    St  ."ïectaire. 


(.^ijitinum; , 
(rulma). 

Kiae  mitrûiKilLlala  [Ehua), 
{AuicM, 

lAgu,r  TaTieUtcx), 
(Lai-lnra), 
Brrtrandd'!-C<niu»inges     [SI ut    Ber- 
traiidui  de  Convfnis), 
(ConuPToai,   Siiu  LiMTius 
de  Conseranis) , 


Dax 
Lecloure 


Conterant 

Bniai 

Tarbtl 


[Tarba,  Civitas,  BigorrtH- 


—  OléTon  (Bloro) , 

—  Itfcar  [Latairra], 

—  Àibi  [Albia] , 

—  Citilat  Gabalorum  {JavoaU), 

—  Cabors  ICadurci) , 

—  «odcî  iHuieiit') , 

—  Arisitum        {l'Artat), 
Abbayes  célèb.  :  Lu^on,  Tulle. 

^ -.-        -  r r  -,     -  Poiiien, 

vict.  de  Charles- Uarlct  sur  les  Arabes,  73!;  — 
VoutlK  près  de  Poilers,  vict.deCiovis  surAlaric  H, 
roi  des  Visigoiiis,  bOT;  —  ClermonI,  prise  et  reprise 
dans  la,  guerre  d'Aquitaine;  —  Bordeaux,  vict.  des 
Arabes  sur  Eudes,  duc  d'Aquitaine,  732;  ~  Toulouse, 
vict,  d'Eudes,  duc  d'Aquitaîna,  sur  tes  Arabes,  721  ; 
—  St-Bertrand-de-Comminges ,  siège  de  cette  place 
et  mort  de  Gondowald,  SSâ. 


—    Sil'liérade,  341. 


S  t  Justin. 

Gralus,  506 
St  Julien,  iOT. 
.Si  Clair. 


SI  GÉiiulpbe. 
Diot  bairc. 


[V.  BvRGtHiDiB  ou  Bau;^cocNs.  pays  possédé  par 
les  BurKoodes  et  formant  un  État  .-.éiiaré.  au  temps 
de  Clovis,  Il  se  suMivisa  en  4  moiwrcbies  dont  les 
capital  es  furent  :  Genève,  ijon,  flcaoïifonel  fiiiii'- 
La  Bourgognû  fut  soumise  ea  0:14  et  fut  réunie,  tan- 
ta  au  royaoBie  d'AusIrOEic.  tiiilût  au  royaume 
d'0r!ôan3,saatc^ieDdani  perdre iuii  nom,niseslDis 
ni  xes  limilm  (Voy-  '>  Carte,] 


ÉvtCBÉs:     teSÂKCON,     siégemétropoUt.  (7ttun(to),  fondâJUin'  mide.  I" 

—  Kyon  (Neomagusj,  —     v*  s. 

-  Aveiuhe         (Jre.iiictim),  éyêché  trans- 

féré  à   Lausanne   {Lau- 


.Mdtm 

Ch>U<Mt>f;- 


—  Cr4B0iU 

—  Gtnéve 

—  Valence 


(NitH 


im). 


^a  métropolil.  (Piwma), 
{Gralianopotû] , 
[Genma) , 
fValentia), 
[Ota  Vocontxoruwi), 


■  St  PotUn ,  V.  350 
St  Amateur,  v.  31 
'  Pladde,  M6. 

Paul,ï,  4T0, 
SéoMeur. 
'   fit  EuMe. 

St  Greaeenl,  t.  1( 
DoeidUius,  38T 
Moaène.     ^^, 
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Évficnis  ;      Titien  (Vivarium),  îonàé  au  V  siècle,   I"  é\\  SI  Janvie 


St.-Jem-de 

- 

' 

■ 

(MauTiana),                              -      vi-  s 

Lucien. 

Dahektasi* 

• 

ou   Boits- 

Tabestàise 

siège  mélropotit,  àparlir  du 
vm'siècle,  fondé,  comme  év.  au    V   s 

Rt  Jacques,  4!9. 

jSi™i 

{Augusla-Prxtnna),                —      iv  s 

St  Ttitoilule,  V.  3 

Afile 

SI  Eustaelie  v.  3 

Embrcn, 

dimum) ,                               —  ,    IV  s 

SlMarccllin,  360 

Apt 

lApiaJuiia),                         —     ii'^  s 

SI  Auspice- 

S.-PauKroû 

IVapiiuum],                             —      \'  s 

St  Démélrius. 

Châteaux 

lAugusIaTricallinOTum),         —      11°  s 

St  Bestilul. 

Orange 

{Arausio),                                 -      IV' s 

St  Luce,  T.  300. 

Avignon 

(iwwo),                                   -      n-s 

St  Ruir. 

Carpentras 

(Carpenloraetum),  ei                       ,,,.  „ 

St  Valenlio   v.  2( 

r^nasque 

(VtndaKo),                           !             '"  ° 

Yaiton 

\Vasio).                                    —      IV"  s 

Si  Aubin. 

CaraiOon 

(CabeUio),                                 —      V   s 

St  Geoialis. 

fSiïtorr.um) ,                             -      v   s 

Chrysapliius. 

Viis 

(Ucelia),                                    —      -v"   s 

— 

Coostsuce,  V.  4 

Abt»yescéléh.: Dijon,  luzfuil, S(-ChU,  St-CUmde,  Bt-Maurite. 


Lieux  BisTomionES  :  Itœvil,  abbtye  fondée  par 
MÏnt  Colombui ,  au  vu'  siècle.  Ëliroin  el  saint 
Léger  y  furent  «ifermés  en  610  et  675  ]  —  Bewin- 
fun,  capitale  d'un  des  quatre  rois  Bourg ui ornons;  — 
Dijon,  Tict.deGoiissurGonilebaud.  500;  — Aulun, 
saint  LéRer  fui  âvéque  de  cette  ville.  Ëbruin  eu 
fit  le  Biége;  reddition  et  martyre  de  Saint-L^ger, 
639;  —Lyon,  capitale  d'un  des  roia  Bourguignons; 
—  ¥éter«nee,  tict.  de  Clodooâr  aur  les  flourgui- 
gooDs,  S34  —  6mn:«,  capitale  d'uu  des  rois  Bouf- 
guignons;  —  St~Manrice,  abbaye  célbbre  où  Sigis< 
loond  fut  pris  par  Clodomir,  623;  —  Cimw,  capi- 


tale d'un  des  rois  Bourguignons,  prùe  dans  la 
guerre  de  Godégiaile  contre  (ioidMiaud,  toa  frère; 
—  Grenoble,  vict.  d'Eimius  Uumniolua  ,  patricede 
Boulogne,  pour  EionlfBn,  sur  [us  Lombùds  et  les 
Sa»ens,  blh;  —  Amgnon,  Cloïis  j  assiégea  G«)de- 
baud,  roi  de  Bou/gt^ne.'&OO. 

V.  SiPTiiiAME,  pays  cempris  entre  les  Céiennes, 
le  HhduG,  la  mer  et  les  Pyrénées,  et  qui  resta  aux 
Viïigoths  lorsque  Cloïis  leur  eut  enlevé  l'Aquitaine, 
C'est  la  dernier  pays  que  les  Visigotlis  conservèrent, 
caries  Aralies  leur  ayant  raviTEspagne,  711,  nesou- 
miisnliag^linnaie  qu'en  714. 


Evieate: 


Nahbokhe, 


siège  métropolitain  {fiart^ 
Marlius) ,  fondé  a 

Biîiert  iBiUerit),  — 

Himes  Ithntaiims) ,  — 

Lodive  (Ltiteva),  — 

Agde  lÀgaiha),  — 

MogueUme     t^agai«na,),fla»tiitdtTm(-ti\  ^ 

Jfoi»<p«Kier  (Ifoju  Petnilus),  ,                 ) 
Careauomne  ICarea^to),                           — 
Zln«  (flelena) ,  ptus  tard  à  1  

Perpignan   (Perpinituwm) ,  t 


BoelLus,  ^B9. 
St  Hitalre. 
Domnus,  571. 


.     .  . , . , ,    r—  I . .^     -  'Empire,  yuis-jiar  les  Oslro- 

5  Aiabes  au  viii'  a.  ;  —  reprises  :  Nhnes,  par  gcths  sur  les  Bui^ondos,  puis  par  los  Francs  sur  les 
Charles  Mariel,  135  ;  NaAonne,  par  Pépin  le  Bref,  Ostrogolhs;  puis  par  les  Àrahes,  en  partie.  Bans  lo 
769;  —  Lima  où  fut  pris  Abi-fiessah  par  Abd-el-  Tja'aiéole.  Il  y  avait  en  Pmvence  un  domaine  palri- 
Bhaman,  731.  |  monial  des  ducs  d'Aquilalnc,  cl  des  principautés 

VI.  PBOïEKCE.'CeltoproYinCBfutd'abOTd  conquise   indépendantes,  comme  celle  de  Mauronle. 

fondjauiv'  siècle.  I"  év.  St  DonmiD,'  365. 


ÉvIcBÉs  : 

Digne 

Dinia), 

■Arnibee 

,lnfipoIù), plus  Midi 

Grasse 

Crom), 

Vpbcc 

Vencia), 
Cianotero), 
■isanilitm). 

fflamUce 

Senti 

Cemenititim  [Ctmim),  iranst.  ensuite  à 

(N;cim), 

AfiLEB^ 

garmSle 

ISasiitxa) . 

Toulon 

{Telomartius) . 

~ 

AU, 

siège  mètropollt.  {iqvx- 

met 

(»"■'*) , 

FTéjvt 

(ftjTum /ui/t"), 

Abbaye»  céUb. 

:  St-VidoT 

(Haneille},  .Ile  Uruu. 

Eusèbe,  '314- 
Frïlerne,  451. 
Ursus,  451. 


—  SI  Trophtme. 

—  St  Lazare. 
_  Honoré,  4&I . 

—  St  Haiimin. 

—  Si  Pro»per,  v.  MO. 

—  Acceptus,  V.  374. 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


Si-Pot-de- 
Àltlh 


{Rrdonft). 
(Coritopilum) , 
iVenrus), 

(SlPouii  Leontruii cit.] , 
IAUcla)oa  (St'Malo,Sti 
Macloriiàr.), 


I"  év.    Febediotiu,  v. 

—  StCoreutiu,      T. 

—  SI  Paterne,      v. 

—  St  Paul  Auriliei 


CARTE   N°  23. 

LA  GAULE  MtROVIKGIENNE  A  QUATRE  ÉPOQUES  :  511,  S67,  S28,  7li. 


Sovscti:  CrégoiT 


1«  Tonra,  Vréiittin,  Aug.  Tblcrrr,  Fauriel. 


Ces  quatre  Uites  représentent  les  partagea  et 
l'Étendue  (>olltlque  de  cbique  £uil  aux  quatre  épo- 
ques principales  de  II  période  mérovingienne. 

(J I.  La  CtKLE  FBtKoue  EX  511  fait  connaître, 
d'après  Grégoire  de  Tours  et  les  travaux  modernes, 
surtout  d'après  ceui  ite  MM.  Thierry  et  Fauriel,  la 

S  art  qui  arait  été  attribuée  .iprôs  la  mort  de  Clovis, 
chacun  de  ses  fila:  Thiern  roi  d'Auslrasie  ;  Qo- 
doiDlr,  roi  d'Orléans;  Cblldebert.  roi  de  Paris,  et 
Clotaire,  roi  deSoissons.  Le  seul  dont  les  Ëlais  fus- 
senl  compactes  et  non  divisés  est  CIcdomir.  La  pos- 
session de  l'AuvergDB  avait  été  concédée  i  Thierri 
Îui  avait  dirigé  la  guerre  dans  ce  pays  du  vivant 
e  son  père;  le  roi  de  Paris  avait  eu  Bordeaux  et 
toute  l'Aquitaine  maritime  avec  le  cours  de  la  Ga- 
ronne; le  roi  de  Soissona  recul  les  terres  du  Poi- 
tou, du  limousJQ  et  de  la  Idarcbe.  —  Le  ro^.  de 
Bourgogne  n'était  pas  encore  «onquis  et  n'avait  été 
que  tributaire  sous  Clovîs,  500.  La  Septimanie  ap- 
partenait aui  Visigoths  d'Espagne,  et  la  Provence, 
Bui  Oslrogoibs  d'iialie.  La  Bretagne  était  seulement 
tributaire  depuis  y». 

$  II.  RovtuuBs  raines  en  567.  Des  ouatre  Gis  de 
Clovîs,  Clodomir  était  mort  le  premier,  en  524. 
EesStats  avaient  été  partagés  entre  ses  trois  frères  et, 
de  ses  deui  (ils.  l'un  fut  massacré,  l'autre  tonsuré. 
Tbierri  avait  aciievé  la  conquête  de  la  Bourgogne 
en  534  et  l'avait  ajoutée  i  ses  Etats  ;  mais  if  était 
mort  celte  même  année.  Son  fils  Theodobcrl,  puis 
son  petit  fils  Théodebald  en  héritèrent.  La  mort  de 
cedemier,arriTèeen555,liïfalerOïaumecl'Austrasie 
avec  ses  dépendances  i  ses  deux  grands  oncles, 
Childebert  roi  de  Paris,  et  Clotaiie  caj  de  Soissona. 
Chlldcberl  ne  lui  survécut  que  3  ans,  et  mourut 
sans  enfants,  Clotaire  se  trouva  donc,  en  558,  !e  seul 
héritier  de  tout  l'empire  franc  ;  c'était  la  restaura- 
tion de  la  monarchie  de  Clovis  avec  la  BourgogiiE 
de  plus  qu'i  la  mort  du  fondateur.  Hais  Clotaire 
mourut  eu  5S1  et  la  Gaule  fut  partagée  de  nou. 
veau  entre  ses  quatre  fils  ;  ce  partage  ne  s'effectua 
pas  tout  i  fait  dans  les  mSmes  conditions  qu' 
511.  Cariberteut  le  royaume  de  Paris  et  une  par 
du  littoral  Aquitain,  y  compris  Bordeaux.  Contran 
eut  le  rojaume  d'Orléans  et  de  Bourgogne,  Chil- 
péric  eut  le  royaume  de  Soissons  tel  que  l'avail 
possédé,  en  511,  Clotaire  l";mais,  en  Aquitaine,  or 
ne  lui  attribua  que  le  comté  d'Albi.  Sigebert,  h 
dernier,  eut  l'Austrasie,  avec  Meti  pour  capitale,  et 
l'Auvergne;  mais  ce  partage  ne  subsista  que  j- 
qu'en  56T,  époque  de  la  mort  de  Cariberi  qui 
laissa  point  de  postérité  et  dont  les  Ëtats  luri 
alors  partagés  enire  ses  trois  Trères  de  la  manière 
qui  est  indiquée  sur  notre  carte  n'  î.  On  remaïquera 
que  les  VisigoCbs  sont  toujours  maîtres  de  la  Sep' 

S  III.  L'empihh  ki*nc  a  la  mort  de  Dacobbbt  I. 
63B.  Le  parlageque  nous  venoni  d'indiquer  subsista 


Ctailpéi 


temps.  La  mort  de  Sigeberi,  575,  n'y 
rien,  son  fils  Childebert  11  lui  succéda  et 
c,  roi  de  Keustrie  (Paris  et  Soissons  réunis). 


I   frère 


igcberl  l'avait  dcpouillé.  11  mourut  eu  58i  < 
Is  mineur,  Clotaire  11,  lui  ayant  succédé  suus  ii 
tutelle  de  sa  mère  Frèdégoode  et  de  Landr)',  maire 
palais,  il  y  eut  un  soulèvement  dans  le  sud  et 
domaines  d'Albi  échappèrent  au  royaume  de 
Neustrie  par  suite  de  la  rËvolte  de  Didier  et  de  la 
conspiration  de  Gondowald,  585.  Au  Iraiié  d'Andelot, 
587,  Goniran,  oui  n'avait  pas  de  postérité,  reconnut 
pour  son  héritier  unique,  son  neveu  Childebert  II, 
roi  de  Heiz.  au  détriment  de  Qotaire  II.  Contran 
mourut  en  593  et  Childebert  II  fut  en  effet  roi  de 
toute  l'Austrasie,  delà  Bourgogne,  du  royaume 
d'Orléans  et  d'une  partie  de  l'AquIlaine,  tandis  que 
Notaire  II,  n'avait  que  la  Neuslrie,  réduite  aux  an- 
ciens domaines  des  royaumes  de  Paris  ei  de  Soissoos 
dans  le  Nord,  Mais  Cblldebert  II  étant  mort  3  ans 
après  son  oncle  Gontran,  596,  ses  vastes  Ëtats  lurent 

fartages  entre  ses  deux  fils  Theodebert  11  qui  eut 
Austrasieet  Tbierri  11  qui  eut  Orléans  et  la  Bour- 
gogne. Thierri,  dans  une  guerre,  d'abord  malheu- 
reuse 598,  puis  très-productive  pour  lui,  enleva  à 
Clotaire  II,  roi  de  Keustrie,  tous  ses  domaines  sauf 
le  petit  pays  compris  entre  la  Somme,  la  Seine, 
l'Oise,  et  la  mer,  ainsi  que  l'a  bien  circonscrit 
H.  Fauriel.  Tel  fut  le  résultat  de  la  bataille  de  Uor- 
meille,  600.  Tbierri  II,  après  avoir  battu  et  ruiné 
sonfrèreTbéodebert  II, fut  un  instant  maître  de  pres- 
que tout  l'empila  franc  611,  mais  ce  succès  fut 
suiii  de  sa  mort,  613,  de  celte  de  son  héritier  et  de 


la  î- 


de  Chilpéric.  Clolaire  II,  en  613,  réubiit  pour 
•  fois  l'unité  monarchique  de  Clovis.  Il  légua 
empire  à  Dagobcrt  I son  fils,  en  6ÏB.  Ce  dernier 


que  représente  notre  carte 

C  IV.    Les  états  misa 

o'Hëristal,  714.  Après  la  m 


l'aHermit  et  l'élendît ,  mais,  du  cAté  de  l'Orient,  les 
Austrasiens  commencèrent  i  fitre  gouvernés  par  une 
arisiocraiie  indépendante  qui  plaçait  à  sa  tète  un 
maire.  C'est  l'étendue  de  l'empire  franc  sous  Da- 
gobertl,  avec  ses  divisions  en  nationalités  diverses, 

i  MOBT  D«  Pinn 
Dagobert,  en  628, 
partages  eurent  lieu;  il  laissait  2  fils: 
<,.iu>i3  11  Cl  ^igebeit  II  (lil)  :  Neustrie  et  Austrsaic, 
ou  mieux  Occident  et  Orient.  A  la  suite  des  révo- 
volutions  qui  agitèrent  la  famille  de  Clovis  et  I  em- 
pire franc  pendant  le  vu'  siècle,  la  noblesse  Aus- 
trasienne  et  la  maison  d'Hèriital  oui  la  dirigeait 
prirent  une  importance  considérable;  un  iosianl 
tenu  un  respect  par  la  fermeté  du  maire  neustrieo 
Ebroin,  elles  triomphèrent,  après  sa  mort,  à  Testrv, 
681.  et  les  conséquences  de  cette  journée  furent  la 
prédominence  des  hommes  du  Khia  sur  les  fraoco' 


GÉOGRAPHIE  MODERNE.  —  K'  3S.  G*iil«  ■«rovlB|teBQi 


ronaÎDS  de  Neustrie.  Msis  les  occidentaui  qui  ré- 
sistèrent i  ce  mouTemeot  qui  Tut  i  la  Tois  une  con- 
quête et  une  invasion,  se  réfugièrent  en  Aquiwine 
et  vinrent  TortiSer  t'sutorité  des  ducs  que  ce  pays 
s'était  donnés.  En  714,  la  domination  Austrasienne 
de  Pépin  d'Hénslal,  qui  se  contenta  d'ailleurs  du 


titre  modeste  de  maire  du  palais  des  pâtes  des- 
cendanls  de  Dagobert,  comprenait  la  Neustrie, 
l'Auslrasie  et  la  Bourgogne.  Eudes  possédait  l'A- 
quitaine et  s'apprËisit  à  lutter  contre  les  Aralies 
déjà  maîtres  de  toute  l'Espsgne.  C'est  ce  partage 
politique  de  714  que  représente  notre  carte  n°4. 


CARTE  N°  26. 


L'EUROPE   A    L'AVÈNEMENT    DE   JUSTINIEN    ET   LIMITES   DE   L'EMPIRE 
DE  CE  PRINCE  A  SA  MORT,   566. 


que,  MOI  époques  sont  marquées  :  r  celle  de  l'a- 
vénemenl  de  Jusiinicn,  b21,  et  3°  celle  de  sa 
mort,  56&. 

S  I.    L'EtmOFE  A   L'AViNBHENT  DB  JOSTIHJEN.    !>1T. 

—  La  Bretagne  (Angleterre)  était  partagée  entre 
lee  Scots  et  les  Picts,  au  N.  (Ecosse)  :  les  llogrù  et 
JTipnrù  ou  Bretons,  Celtes  et  Germain»,  au  centre  et 
au  S.  0-,  el  les  quatre  nouveaui  Siais  Jondésdans 


jours  aui  premiers  occupants. 

L'empire  franc  était  ce  que  nous  l'aTOOS  lu  dans 
le  talileau  précédent  à  la  mort  de  Clolaire  11  ou  à 
l'aTéaemenl  de  Dagobert  I,  S28. 

La  domination  desGottiss'éleadaJt  sur  toute  l'Espa- 
Roe,  la  Septimanie,  la  ProTence,  l'Italie,  laSicileet 
PUlyrie.  Eile  se  partageait  ea  deux  Elats  distincts  : 
les  Visigoths,  établis  dans  l'Empire  dès  418  et  qui 
n'avaient  cessé  de  s'étendre  dans  la  péninsule  Ibé- 
rique et  en  Gaule  jusau'en  EiOÎ, époque  oùClotls  l'a- 
TBit  refoulée  au  delà  des  Pyrénées  et  des  CéTsnnes; 
les  Suèves  qui  avaient  formé  un  Ëlat  indépendant 
en  Galice,  au  K.  0.  de  l'Espagne.  Us  ne  cessèrent 
d'eiislerpoliliquement  qu'en  MS.lorsqueLéovigilde, 
roi  des  VisigotLs,  dépouilla  le  dernier  roi,  Andica, 
d'un  bérilaie  usurpé.  Les  Vandales,  venus  en  Es- 
pagne avec  les  Suèves.  en  409,  avaient  séjourné  quel- 
que temps  dans  le  sud,  en  Vandalousie.  pays  qui  a 
conservé  leur  nom,  mais  ils  avaient  été  appelés  en 
Afcique,  en  419,  par  fioniface  ;  de  sorte  que  les  Vi- 
sigoths régnaient  sans  partage  dans  le  S.,  le  centre, 
l'E.,  ro.  etle  N.  E.  delaPéciosule.  Les Sutves seuls 
leur  disputaient  péniblement  le  pays  situé  au  N.  0., 
sur  ta  rive  droite  du  Duero.  Les  Visigottis  possé- 
daient en  outre  la  Septimanie ,  en  Gaule.  —  Les  Os- 
irogoths,  qui  occupaient  déjà  l'Illyne,  avaient  en- 
vahi l'Italie  avec  Théodoric  en  4S9,  et  la  victoire 
de  Vérone  sur  les  Hërules  d'Odoacra  leur  assura 
la  pos$esùon  de  la  Péninsule  el  de  la  Sicile,  693- 
Celle  d'Arles,  par  Ihbas,  général  de  Théodoric, 
sur  Clovis,  EiOB,  leur  mamtint  la  possession  de  I3 
Provence.  C'est  contre  Vitigés,  le  pSe  successeur  de 
Théodoric,  que  les  armées  grecques  de  JusUnien 


conquête  des  Mauréli..    ., ...  _.    ._.. 

que  proprement  dite,  l'ancienne  province  romaine, 
el  des  Iles  sauf  la  Sicile.  Ils  y  ajoutèrent  même  ta 
Tripot  Itane. 

C'est  contre  Gélimer,  dernier  roi  de  cette  race  si 
promptement  afTaiblie  parla  conquête  et  le  climat, 
que  tes  armées  grecques  de  Bélisaire  auront  à  com- 
battre. 

Les  Lombards  et  les  Gépides  erraient  encore  sur 
les  bords  du  Danube;  les  Saxons,  les  Frisons  et  les 
Angles  étaient  libres,  au  N.  de  l'Empire  franc,  aveu 
lequel  ils  commençaient  déjà  ï  entrer  en  lutte. 

Justin  le  ïiirace  laissait,  en  mourant,  eu  âi7,i  son 
neveu  Justinien,  l'Empire  grec  contenu  i  peu  près 
dans  les  mémos  limites  qu'au  tempsd'Arcadius  (voy. 
l'Empire  romain  au  temps  de  Théodose,  carte  el 
tabl.  n-  24). 

$  II.  l'Ehpiss  de  JesTiHiEn  a  ba  kort,  53&.  — 
La  guerre  de  Perse,  qui  avait  été  Irès-active  à  deux 
reprisesdifrérentes{&!8-â32,  et  540-56!), avail  amené 
laSiation  des  limites  tellesque  nous  les  avoiks  indi- 
quées sur  notre  carte.— La  victoire  de  Bélisairei  IVt- 
camaTon,  E>34,  avait  entraîné  la  destruction  de  l'em- 
pire des  Vandales  el  la  soumission  des  anciennes 
provinces  romaines  qui  le  composaient  à  un  patrice 
administrant  le  pays  au  nom  de  l'empereur  de  Coa- 
Etantinople.  — La  guerre  Gothique,  dans  laquelle  Bé- 
lisaire et  Narsès  se  signalèrent  et  qui  se  prolongea 
de  &34  à  bb2,  amena,  après  la  victoire  de  ce  dernier, 
à  Lenlagio,  en  552.  la  soumission  de  lOQie  l'Italie, 
de  l'IUyrie  el  des  Iles,  el  la  fondation  de  l'Eiarcbat 
de  Raveune,  en  554.  —  Enfin,  le  roi  lïes  Visigoths 
d'Espagne,  Attianagilde,  ayant  imploré  le  secours 
de  Justinien  contre  son  compétiteur  Agita,  le  pa- 
trice d'Afrique,  Libériug,  prit  possession  de  Valence, 
de  Cordoue  et  de  la  Béiique  orientale  que  l'empire 
Grec  conserva  jusqu'en  624. 

Ainsi  Justinien,  si  l'on  se  contente  de  constater 
sur  la  carte  les  succès  matériels  qui  amenèrent 
l'étendue  inusitée  dé  ses  £tats,  et  que  l'on  envisage 
l'ensemble  des  reprises  qu'il  eierça,  comme  bérilier 
des  Césars,  sur  les  peuples  barbares  étatdis  en  Occi- 
dent ,  peut  être  considéré  comme  l'auleur  d'une 
éphémère  de  l'empire  romain. 


CARTE   N«  27. 

L'EUROPE  EH  756   ET  L'EMPIRE  MUSULMAN  A  L'ÉPOQUE  DE  L'ÉTABLISSEMENT 
DU    KHALIFAT   DE  CORDOUE. 

SoaacM  : Gitèoo,  BM.  du Bal-Bmfin;  AlKmIfëda, ^ j^l  ,1  givar. dti  iraba;  fUnim' p'ogr.iieDei  HicLule. 

Bn7&6,époqaeoA  le  khalifat  de  Cordoue  s'établit)     C  1.  L'Eijrqps  bb  1Ô6.  —  L'Angleterre,  —  car  dn 

en  Espagne  et  où  la  nouvelle  dynastie  d'Aboul-Abbasl      .1  dteotm.is  àHign"  sous  ce  nom  l'ancienne 

se  consolidait  à  Bagdad,  l'Europe  était  poliliqu»    IV^   .aane.CTi.iiil  o«^V'*i  en  grande  partie  par  tes 

ment  divisée  de  la  manièm  snivaate  :  ^-  |pre^(i^^  e"*^  e\  5woqs,  à  l'Est.  W  itatons, 
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Scota,  Piclï  Étaient  rcfoulÉs  dans  l'Ouest.  L'Hiliornie 
conservait  son  inJiiicnJaiice.  r*3  Etais  Saxuns  et 
Annie*.  oaVUfplar'liie,  avaieul  éli  fondés  mute  ie» 
liâtes  ibh,  citation  Ju  premier  royaume  sixiia, 
Kent,  et  à84,  cri^atioa  du  deruier  royaume  aii^le, 

En  Gaule,  les  Urelons  éliionl  tnilé)>eiiibnts  ; 
Pépin  le  Bref,  rui  <lei>uis  "ôï,  ilomin.iit  iluiis  toui 
l'empire  saiia  p-irlano- _I-es  Aralius  ue  posïf liaient 
plus  (lue  Karliuiiuc  eu  Si'|iiiinauiu. 

L'Italie  Èiail  paitai;^  outre  les  Lomluuils  nui 
l'avaient  envahie  en  .ViH,  et  i'otarclial  de  llavciiiie, 
qui  leur  disputait  ralliLuuiFul  les  cfilvs  de  l'Adiia- 
tique,  à  peu  pris  !<euls  deliris  de  la  doiiiln>liun 
grecque  itans  la  Pèniusulo.  L'eiui>in3  );ie>'.<|Ui  aiait 
]ierdu  ainsi  ses  possessions  on  Italie  et  en  Illyrie, 
envaliie  par  le  <lcuxiinie  lian  des  [«.uplc»  barUires, 
les  Slave»,  s'élail  vu  enlever  par  les  ci.iinuiTanls 
Aratiet  :  l'Asie  jusqu'au  Taurus  l  Éjijpia  et  louie  ia 
ci'ile  des  Ëlats  tlartiaiesques.  Les  VisiKotlis,  dont  le 
dernier  rni,  Rtnleric,  aiail  Été  dtfait  au  Aires  par 
lesgoldaWdeTarik,  711,  et  qui  avaient  perdu  toute 
rKspJBiie,  s'étaient  réfiiisiés  dans  les  .\siuiies,  où 
ils  lOiuifirtfnt  un  |ielit  Étal  clirélien,  litîrceau  da 
i'héroiquB  race  e»pa((iiDle,4ui  repi'endia  pied  à  pied , 
après  une  croisade  de  s<.'pt  siî'cles,  la  l'vnînsule  il 
l'Islam. 

^  II.  L'EKPiaE  Mi;si)LH*ii  ES  756  '.  —  "  Cet 
immense  empire  \'euail  de  clian^er  de  maîtres  par 
la  chute  des  khalifes  ummiades  de  Dama»;  mais  il 
n'vlail  pas  encore  démembré.  Il  avait  pour  limites  : 
en  Asie,  les  deux  mers,  l'iadus  supérieur,  le  Djibotui 
(Oiut)  et  le  Sogd,  qui  le  séparaient  de  l'empire 
cbinois  des  Things  et  du  Tbibet  ou  Thou-fan  ;  au 
nord-est,  la  mer  Ca.--pieune,  le  Caucase  et  le  mont 
Taurus;en  Afrinue,  la  mer  HoURe  el  la  Méditeiv 
ranés,  la  mer  TùBéLireuee  ou  océan  Atlantique,  I» 
moatagnis  d»  la  Nubie,  le  tiraud  dâsert  et  la  cbatoe 
de  l'Allae  ;  en  Europe,  les  mets  qui  enloureiit  l'Es- 
pagne, les  monULgucs  ïVstutiennes  coiitli 

tes  Pvrinéei  el  les  "■' -  '■-  '■" 

llhâne. 

■c  1.  pnovmcES  Abiatiolts.  Nous  en  complerone 
quinM  principales  ;   l*  L'Arabie,  qui  avait  pour 


I  les  bouches  du 


sulMltvisions   : 


villes    pri  nui  pales   :   i^ 


j   principauté  juive;      -     -   -, 

Saanab  ou  Saba  et  Adea  ;  l'Adramout;  le  l)ays 
d'Oman  sur  la  mer  de  ce  nom  laneieiiae  Erythrée)  ; 
la  Bahrein  sur  le  «olfe  Persique,  le  Neiljel  compre- 
nant le  pays  d'iémamah;  le  pays  des  (jassanides  au 

•  S- La  Sîfpie  ou p»sî  de  SeMm  comprenant, outre, 
la  Syrie  pruiiremenl  dite,  la  Pftleslme  el  la  Cilicie 
orientale.  Villes  :  Damas  qui  venait  de  perdre  sou 
rang  de  capitale  du  khalifat,  Antiocbe,  Alep(Béréej, 
Eméaa,  TiipoU,  Sour  (Tyr),  Hainaih  (Epiphanie), 
Baalbeck  {Hi'^liopalis),  Jéiusdem,  Jaffa  (Ptolémaîs), 
Alxnadin,  Yecmouk  (Hieronui],  Boairu,  Ascaioa, 
Cua,  etc. 

<i9°Lli  Grande  Jnn^ie  ou  pays  d'Uam,  et  la 
Giargit:  cet  deux  royaumes  étaient  gouvernés  par 
dcs  princes  de  la  famille  de  Pagtatidas  ou  Bagra- 
tiens,  sous  la  suprématie  des  khalifes.  L'Arméoie 
eut  Tovin  pour  capitale  depuis  la  ruine  de  Vagher- 
cliabad,  eu  453  jusqu'en  B94,  et  pour  villes  princi- 
pales, Ani  et  Erzeroum.  Tiflis,  bàlie  en  4ii9  sur  le 
kour  ou  Cyrus,  était  la  capitale  de  la  (Jéorgie.  Un 
grand  nombre  de  peuplades  ind<> pendantes  uu  tri- 
bulairee  habilaieut  les  autres  région»  caucasitnniia. 
Ce  fut  pour  imposer  un  puissant  obstacle  à  leurs 
incursions  que  Kbosroês  le  Grand  farUfli  la  ville 
d'Albana,  qu'on  appela  Bal-al-Abwad  ou  la  Porte 
dos  Portes.  C'est  aujourd'hui  Derbend,  capitale  do 
Schirvan  et  du  Daghestan 

«  V  VAderbaidian  en  y  comprenaol  le  Mem,  le 

(t)  BMnit  do  Des  Ukfatls. 


GhilanetleMMunderan;  villes;  Shis,Tcbris(Tauriii. 
Caswin,  Sari,  Damghau  {Hécalompyles)  etDjordjan 
ou  Sjringis. 

«  .S*  I.e  K'iiiTdislan  ou  KoUadah  (Assyrie  fi 
Ml  die  ucciilentale)  ;  villes  :  Holwan,  Waseth,  batte 
en  703,  etc. 

•  e*  L'Âl-I>}hinh  (Mésopotamie)  et  le  Diarbékir; 
vilU'S  :  M'^s-'oul,  UcIafareLin,  Edesse  (Hoba). 
llarinn  ICliarres) ,  Dara,  Kcsbin  (N'isibis)  et  Diar- 
Mkir. 

•  7*  L'Irafc-.li-aW  (Babjlonie);  villes  :  Coufali, 
capitale  du  khalifat  avant  Damas;  Anbar,  qui  l'èuit 
:iluis,  Madaïn,  formée  de  la  réunion  de  Clêsiphonct 
de  Si'leucie,  naguère  lésidence  des  rois  Sessanlde* 
que  Itagdail  devait  bientôt  remplacer  (7l>3);  Hira, 
Cadcsi^ib,  Kerlielah,  B.isi.ib,  bitie  par  les  Arabes, 
prt-3 des  liouclies  de  rEupliniie,  et  Baccah,  r.'sidence 
ordinaire  du  khalife  Harouu  .il-Raseliid. 

«  g*  Vlntk-idiemi  ou  Beled-al-Djebel  (Médie) . 
villes  :  Isp^an  (Aspadana) ,  UamadaB  [KcbatMiej , 
Reî  (Arsaoie)  et  Nehaveod. 

■  9°  Le  kouhistan  (Susiane),  conquis  par  les 
Arabes  en  Iki;  villes  :  AhwM  et  Schouster  (Sust). 

•  10°  Le  Fartittaa  ou  i^ar*  (Perte  proprement 
ditei  ;  villes  :  Islakhar  (Persépolis) ,  Subiras  et  Ei- 
rapli,  port  censidéraUe  sut  la  mar  Veste  ou  golfe 
Peralque. 

s  11*  Le  Kfrnmn  on  le  JMtro»  (Cumanie  et 
Gédrosie)  ;  capitale  ;  Karman  (Cartuaaa). 

I  l'i"  Le  a'tnd  ou  Sindhy,  sur  Lee  deiuc  rives  de 
l' Indus  inférieur,  conipreiunt  une  partie  du 
Pendjab;  cifàlalc  :  UouUaB^  et  bienlAtapris  Man'- 

-  13  U  KhwMon  et  ta  Cabml  (Baottiane,  Sog- 
diaiie,  elc)  ;  villas  :  Ballili  (Bactres),.  Kiscbabour, 
Tbous,    (Aboul,   Caadabar,   Hetat,    Masehed  et 


Moro 


14°  U  Xturitm  oa  KèotMrttm.  ettJe.DaUilen 
(Chorasinia]  ;  capitale  :  iiiisrism. 

t  ];>•  ïs  M»caTainahr  ou  Transoiiane;  villes: 
Samarcanila  (Maracanda).  Boukhara,  etc. 

'»  Les  Arnb«  avais**  dis  lors  avetj  riwéàeur  de 
l'Asta,  et  surtout  avec  l'Inde,  da  asubfeuses  rela- 
tions de  coimaeroe  qui  leer  avaient  acquis  sur  ces 
coDtriies  des  notions  iRnorées  eu  Lteoident. 

-  IL  Phoïmceb  D'AraiotE.  —  Les  Arabe*  oocu- 
puenl  en  Afrique  tout  ce  que  les  Romains  y  avaient 

Eossédé,  et  la  progrès  de  leurs  armes  ouvrit  de 
osnebeureà  leurs carayanee  les.roiiteedu  Soudan 
Pays   des  ^ËgTes,  qui  leur  fouruiseait  des  esi- 


)l  détruites. 

élaianL  tombées  cemine  elle.  La  politique  des 

Arabes  éuit  de  remplacer  les  vieilles  métropoles, 
cenlresde  résietanoe  et  de  rébellion,  par  des  colo- 
nies agricoles  ou  commeieiales  qui  devenaient  en 
peu  de  temps  de  florissantes  cités.  Les  tribus  ber- 
bères, plus  ou  moins  nomades,  avaient  leurs 
douars  ou  cuapemenis  dans  les  vallées  voisines  des 

<■  LesAcabes  n'avaient  aucun  nom  pour  désigner 


pays  de  B'arcah,  l'Alrikiah,  le  Zab  el 

JU  pays  de  l'Occident;  au  midi,  les  para  deNoubah 
(;<ubie),  d'Abascbah  (Ahjssinie),  de  Zanguebsr  et 
la  Soudan  (Nigritie).  Nous  ne  nous ooeupwons  pas 
in  ces  quatre  dernitres  contrées. 

!•  L'Égale  ou  Paj/t  deXisr  consarvait  se 
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ruinei  de  MempbU,  Eolioum,  Assouau  dans  le  Sold 
ou  TMbaïde,  elc. 

u  i*  Le  paifi  ai  Barkah  (libje,  Cyréaalque  cl 
Tripoliioine)  ;  population  copte.  Villes  :  Batkali 
[PabupolU),  Tille  Irès-commersaiile  mm  loin  iJe 
Cyrine  ruinée,  Tripoli  ou  T[irabo1os,  ïakoubf, 
entre  I&  Tripolitaine  et  la  ByzacËne;  Wadan, 
Djennab,  capiUle  du  Feztan  ;  Sort  et  Ardjabiab, 
deux  grûides  villes,  l'une  sur  la  mer,  l'autre  dans 
le  désert,  Scberouz  sur  la  monlagas de  Naotousah, 


a  3°  La  province  d'Afrikiah-.oa  de  Kairoan 
(B^zaccDS  et  Carliiaginui^e),  appelle  plus  tard 
MtigTel>-<ii-A'iiia.  Villes  :  C^thage,  dl;truile;  Tunis, 
reconstruite  avec  ses  dcbiis  el  lepeupke  par  uue 
colonie  coplei  AErikiah,  sur  la  cûle  ouest  de  la 
Grandê-Syrte;  Kairoan,  tiàtie  pac  Akliab  sur  les 
ruines  de  Viout  Atifusii.  mais  encore  peu  impor- 
ta]ile;Aplin>disium.  ruinée,  qui  allait  devenir  Uoba- 
dieh;  Bounab  im  ilunue  (Ùiupo  Rokîus);  Ben  Zert 
ou  Byserte  (Hippo  Zarilosj,  KaliliiaU  (Clypea)  ; 
Ka^b:  Kl  Djeoi,  aui  lielles  ruines,  andenne  rèsi- 
denoe  de  Kahinali,  cette  héroloe  des  Betbers- 

"4*  Le  Zab,  plus  tard  Magreb-alrAottsath  ou  In- 
tarmédiaice  (Numûlie  et  première  Maurélanie] ,  capi- 
tale Sétif  (Silipbis);  villes  :  Kastinat  {Conslantiue), 
et,  à  l'autre  eilrémilé,  Ti^lBnuan,  ville  en  piirLic 
chrétienne,  ayant  un  port  sur  la  TaCna  ;  Bagaïah  ou 
Bougie,  Tidfes  (Tit'iiisj.Milianab  (MaliianB),  Milab, 
Tenez,  Arzew  [Arsenaria),  pleines  da  belles  mines, 
Tibsa,  alors  encore  (lorissaaEe.  Madjanah  aux  riches 
mines  d'argent,  Césaice  ou  Chercliell,  et  la  villa 
qui  plus  tard  fulAlgei  (Icnsiuiu  ou.Rusacurum).. 


<■  0°  Le  Mafjrcb-al-Aksa  ou  Magreb  proprement 
dit  (Maurétanies  i:fsarienne  et  Tlngilaiic),  borné  par 
rOctan  ou  mer  Tinfbrmie,  où  se  trouvaient  les  Iles 
Djialidat  ou  Furlunées.  Il  paraît  que  T^ndiah 
(Tanger)  était  encore  la  métropole  du  Magreb  ;  villes 
princi(>ales :  Seblah  (Ceutaj,  sur  !a  mer  an  Déiroil, 
Rusjdir  ou  Uélilah;  Nacchor,  Denhadjab,  plus  lard 
Kasr  ;  Ikali  aux  faliriques  de  sucre  et  nui  belles  es- 
claves; Kargab,  cbef-licude  la  tribu  des  ZEnètes,  et 
Segelmasah  ou  Sepelmesse,  bâtie  en  751  par  le 
forgeron  Uédraid,  chef  de  la  djnaslie  des  Médris- 
sites. 

Il  III.  Provinces  d'Eubopk.  —  VAndalomit  com- 
prenait toute  l'Espagne,  moins  tes  Asturies ,  plus  la 
Septimanie  dans  la  Gaule.  Dès  l'an  741  le  nali 
Yousout-al-Féseri  ra\ait  divisée  en  cinq  grandes 
provinces,  dont  les  chefvlieuï  furent  :  Cordoue, 
quiallait  devenir  la  capitaiedu  khalifat  d'Occident  ; 
Tolède,  naguère  résidence  des  rois  Gotlis  ;  Mérida, 
Sarngosse  et  Narbonne.  Il  n'en  fut  pas  des  autres 
villes  romaines  de  celle  contrée  comme  de  celles  de 
l'Afrique:  la  plupart  conservérentou  accrurent  leur 
prospérité  sous  la  domination  musulmane.  Les  prin- 
cipales étaient  Guadiz  (Cadii),  Xérès,  sur  le  Guad  al 
lelé,  Malaga.  Lorca  et  Scliaubab  ou  Xativa  dans  la 

Çrovince  goiliique  de  Tadmir,  Valence,  Barcelone, 
arragoné,  Lérida,  Saragosse,  Calal-Ayoub ou  Cal.i- 
layud, 'Ascbhouna  (Lisbonne),  Colimb  (Colmbre), 
Braga,  ?{arbonne   et  les  autres  villes  de  la  Sepli- 

»  Les  tlei  Batêara  avaient  aussi  subi  la  loi  de 
rislamisme,  comme  ta  Sardaigne  et  la  Carte;  villes 
principalw  :  ILibon  et.  Palma,  Cagliari  {Caralis}  et 


CARTE   N"  28^ 

EHPtn    m   CftARLEHAGNE   EN    8U, 

AVEC  LA  DlTISrOIT  DE'  CET'  EMFTRE  EN  TROIS   ROYAUMES  PAR  LE  CAPfTin^tnG 
DE  THIOirviLLEi    EN  806. 


A   PiPtS,  i    OIQPPOH, 

la  ThuRDge,       la  NeusUia  et  douiaccmiés 

l'Anstrasie    et    1aBurgondie,aux-  détaohés,  datu 

l'AllémaDie.         quelles illautajou-  les. pstsessions 

ter  !a  Provence,  la  de    ses     deux 

demiâre  des  cod-  frèraa. 

quêtes  de  Charl«s- 

Uartel. 

Dans  ce  partage,  il  n'est  question  ni  des  Bretons 
Armoricaina.  ni  des  Bavarois,  ni  des  Aquitains.  La 
Bretagne  n'avait  nullement  été  inquiétée  par  les 
armes  de  Cbarlcs-Martel ;  et,  bien  que  les  ducs 
d'Aqultaiae  et  de  Bavière  eussent  fait  aae  de  sou- 
miaeion  au  cbef  des  Francs,  ils  ne  laissaient  pas 
d'élre  parfailemcnl  libres.  ^ 

Carloman  sa  relira  au  mont  Cassio ,  en  iik  H 
avidt  laissé  sous  la  protection  de  son  frét4  tieux 
Bl*qui  devaieni  se  partager  seiBtala.  Pépin, au  lieu 
de  leur  faire  iusiice,  les  cloîtra.  Uienlât,  it  no  se 
contenta  plus  du  pouvoir  d'un  roi ,  il  voulut  en 
avoir  le  titre. 

TS2-S14-  Pépia  le  Bief,  devenu  roi  des  Francs 


pendant  les  pétiodei.  les  plus  brillttnies 
de  la  domination  des  Méruvingiens.  Il  chassa  les 
Arabes  de  la  Gaule  et  les  leroula  au  delà  des  Pyré- 

LapLus  terrible  guerre  de  Pépin  fat  celle  qu'il  sou- 
tinl  coniie  les  Aquitains,  Continuellement  renforcés 
ïuxdesbui>ies  de  Vascous.  L'Ai^iiilaine,  soumiseaui 
Francs  par  Cbarlta- Martel,  avait,  dÈs  i'an  741,  pro- 
te^îté  contre  la  violence  de  ses  oppresseurs.  Uunald, 
fils  d'Eudes,  avait  commencé  contre  Pépin  et  Car. 
loman  une  lutte  désespérée.  Vaincu  d'abord  et  re- 
jeté derriâra  la  Loire,  ce  chef  des  Aquitains  avait 
pria  sa  revanche  quand  tes  incursions  des  Itibus 
geuoaines  avaient  appelé  au  nord   les  guerriers 


fut  le  rui«l«s  FiBni:«  i|ui  loiida  la  puituncBieniMfClle  de  te 
paijeulé.  En  T5S.  Popm  ijuaa  tes  Alpes  ei  for^lÉliolplie, 
mi  ries  Lombirdn,  ïccder  fEiircbM  aiec  la  PtiiVpol*  et 
CooHCcbio  t  Eiieonell.  Celui-ci  daiimiliHa  TUuJdu  reî 
fnno.  Dli-hBil  ans  a^rès  (Tit).  Chailmgne  cuairniaet 
■ngmenu  le  piirinioine  du  ujnt  Pierre.  Tout  te  ytyt  cou' 
pria  entre  la  mer  Adriitiquseï  tea  Apennins,  depuis  l'cni' 
boudiure  de  l'Adtge  juiqu'ï  AdcAdv,  forma  le>  Etala  de 
PEglI^e.  SïloD  lei  anwun  à»  l'àrl  dftérifiT  Im  duUt, 
Cliarlemagne.  après  atoir  awwiia  Adalgise,  due  de  Béné- 

«illià  du  duché.  Enfin,  tcaua  dwolère  doiutioB,  il  aunit 
aJDUi^  sii   pitcea  en  Toacase,  dont    U  priBcipale  éUil 
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francs.  M^  le  triompbe  du  Aquitains  ne  devait 
ptu  être  long.  Hunild  trahi  par  les  siens  dut  se 
tenir  sur  la  déreosiie.  Après  lui  son  (ils  Walfie 
se  fit  le  chef  de  tous  les  ennemis  des  Francs;  il 
soutint  contre  eux  le  troisième  lils  de  Charles-Uar- 
tel,  Grippoo,  qui  n'avait  pas  été  admis  au  par- 
tage royal.  Cette  protection  de  Waîfre  accordée  k 
Grippon  fut  la  cause  des  invasions  successives  que 
firent  iea  Francs  en  Aquitaine  pour  ramener  cette 
contrée  sous  leur  di^ pendante. 

A  la  mort  de  Pépin  le  Bref  (768) ,  l'empire  des 
Francs  s'étendait  sur  toute  ta  Gaule  comprise  dans 
ses  anciennes  limites,  l'Océan,  les  Pyrénées,  la  Hé- 
dilerranép ,  les  Alpes  et  le  Rbin.  La  Bretagne,  à  qui 
Pépin  avait  enlevé  Vannes,  n'était  pourtant  pas 
soumise.  L'Aquitaine  remuait  encore;  et,  derrière 
elle,  dans  la  Vasconie.  liabllait  un  peuple  indomp- 
taLle.  Les  peuples  soumis  d'ouire-Rhm,  les  Ba- 
varois en  particulier,  s'agitaient  continuellement. 
EnSo,  au  nord  et  i  l'est,  les  peuplades  germa- 
niques, Slaves  et  Scylbiques  (taxons,  Slaves  et 
Avares),  menaçaient  uns  cesse  les  frontitres  de 

Pépin,  qui  avait  deux  fils,  divisa  en  detix  parts 
l'empire  des  Francs;  il  laissa: 

À  CHARLEHJlGnE , 

l'Austrasie  ,    la    Thu- 
'  ringe.  la  Neuslt 
leur  intégrité. 


Quant  i  l'AquiUdne,  qui 
l'acte  de  partage,  elle  tut 


Bavière  ,      l'AlIè- 
dana    mante  ,      l'Alsace  ,      la 
Burgondie,    la  Provence 
et  ta  Septimanie. 

s  nommée  dan< 
a  parti^e,  elle  tut,  d'apr'ï^s  toute  vraisem 
blance,  partagée  assez  étialemeut  entre  les  deux 
frères.  Charlemagne  aurait  eu  la  partie  occiden- 
tale; Carloman  celle  qui  se  rapprotihait  davantage 
de  ses  Etats,  la  partie  orientale.  Ce  dernier,  par 
sa  mortj  Uissa  Cbarlemagne  seul  maître. 

C^  prince  compléta  l'ieuvre  de  conquêtes,  com- 
mencée par  son  pSre,  La  grandeur  de  l'empire  des 
Francs  fut  portée,  sous  son  règne,  k  son  apc~'- 
Charlemagne  donna  même  aux  vastes  contrées 
lesquelles  il  domina  une  apparente  unité. 

Tous  les  pays  de  son  royaume  conservèrent  le 
nom  qu'ils  avaient  eu  sous  les  Uérovingiens.  Ainsi, 
l'on  distingua  encore  la  Tliurtnge,  i'Austiasie,  la 
Neustrie,  la  Bavière,  l'Allémanle,  la  Burgondie,  la 
Provence,  la  Septimanie,  l'Aquitaine,  la  Vasconie. 
A  ces  provinces  qu'il  avait  reçues  de  son  père, 
faut  ajouter  la  Frise  et  la  Saxe  dont  la  conquête 
lui  coûta  si  cher-  la  Bretagne  armoricaine  qu'il 
subjugua  et  qu'il  força  à  lui  payer  régulièrement 
un  tribut  p«oaaat  tout  son  règne  ;  une  partie  de 
l'Elspagne,  ainsi  que  la  Corse,  la  Sardaime  et  les 
Iles  Baléares  qu'il  enleva  aui  Arabes;  enfin,  i'italie 

Îui  ne  tomba  pourtant  pas  tout  entière  sous  sa 
omination.  II  est  probable  qu'il  fui  permis  au  duc 
de  Bénévent  de  rester  libre.  Plusieurs  villes  des 
cdies  appartenaient,  dans  le  midi  de  cette  contrée, 
aux  Grecs  qui  exerçaient  encore  sur  Venise  une 
espèce  de  suzeraineté.  Chirlemagne  porta  ses  armes 
é  rOlietit  jusqu'à  Theiss,  limite  qui  séparait  son 
empire  de  celui  des  Avares.  Pourtant  les  Slaves  de 
l'Esclavonie  entre  la  Save  et  la  Drave  ne  furent  que 
ses  tributaires.  Plusieurs  peuplades  du  nord-est, 
les  Obotrites,  las  Willz,  les  Sorabe3,,les  Chèches 
">  '".s  Iforaves  lui  payaient  un  tribut  et  conservaient 


e  pays,  regarde  l'oeddcnl 


leur  indépendan 
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pagus  (région  ou  ciiél  d'Avalon  lAialtniii),  d'Alise 
{AUmsii],  ceux  de  Cb.'ilon,  de  Màcon,  de  Lyon,  I» 
Savoie,  la  Haurienne,  la  Tarenl:iise,  le  Hont-Ceois, 
la  vallée  de  .Suse  jusqu'à  Ciuir,  et,  tout  ce  qui 
est  en  de(i  des  monts  Italiques,  en  suivant  cette 
chaîne,  depuis  ce  point  jusqu'à  la  mer,  et  tout  es 
qui  est  compris  entre  celte  limite  et  l'Empw, 
c'est-à-dire  une  portion  de  la  Bourgogne,  (a  Pro- 
vence et  la  Septimanie  ouGothie,  formeront  la  pirt 
de  notre  fils  Louis. 

■  C,  11.  La  jiortion  de  Ht  ilie  qui  porte  le  nom  in 
Lombardie,  la  Bavière  telle  que  la  pfssédait  Tu- 
sillon  ,  excepté  les  deux  villes  d'Ingolstadt  et  da 
Lutrahabof,  et  la  portioa  de  l'AllémMie  qui  est 
situéiï  sur  la  rive  droite  du  Danube;  prenant  ainsi 
ce  fleuve  pour  limite  jusqu'à  l'endroit  oii  il  se 
rapproche  le  plus  du  Rhin,  puis  remontant  le 
cours  supérieur  du  Rhin  jusqu'aux  Alpes  d'oii  il 
sort  :  tout  ce  qui  se  trouve  au  midi  et  à  Vest  de  ces 
limites  avec  le  duché  de  Coire,  noua  le  donnent  1 
noire  fils  Pépin. 

■  C.  III.  Tout  ce  qui,  dans  notre  empire, est  en 
dehors  de  ces  limites,  la  Frankia,  la  Bourgogne, 
excepté  ce  oue  ncnis  avons  attribué  sur  ce  pays 
à  Louis.  rAllémanie,  excepté  la  portion  donnée  à 
Pépin,  l'Austrasie  {Auitria},  la  Neustrie,  la  Thu- 
ringe,  la  Saxe  (Snaonia),  la  Frise  et  la  portion  de 
la  Bavière  appelée  Nortbgaw,  nous  le  concédons  é 
noire  file  Charles,  » 

'Le  C.  IV  dispose  des  nouveaux  partages  éventuels 
en  cas  de  mort  d'un  des  trois  princes. 

i*M    «e    l'BMpIr*  *v   Charl«Bsa«>«    t» 

•14.  ~  LiHiTBi.  —  L'Empire  comprenait:  l'ies 
pays  entièrement  soumis  et  3*  ceux  qui  n'étaient 
que  tributaires.  Les  limites  réelles  n'embrassaient 
que  les  possessions  immédiates  et  le  patrimoine  <te 
saint  Pierre.  C'étaient,  à  l'O,,  au  N.  O.  et  au  N,, 
la  mer,  l'océan  Atlanlique,  l'océan  Germanique  a 
'E^'der  qui  le  séparait  des  Danois  ;  à  l'E,^  la  dwi 
Trovo     iinji   limite  qui  gagnait  l'Elbe 


i  a  plu  de  diviser  l'empire  que  Dieu 
'é  de  la  manière  suivante  :  toute 
c  la  Vasconie,  excepta  le  pagus  de 


du  Nordgau  ou  Uonts  de  Bi 
hème  (Bcehmerwald) ,  le  Danube  dont  elle  descen- 
dait le  cours  jusqu'à  son  confiuent  avec  le  Raab,  le 
cours  du  Haab  jusqu'au  14"  méridien  0.,  une 
ligne  qui,  de  ce  point,  gagnait  la  Save  puis  des- 
cendait son  cours  jusqu'à  son  confluent  avec  le  Da- 
nube, qui  descendait  le  Danube  jusqu'à  scn  coD- 
tluent  avec  la  Save,  remontait  la  Save  jusqu'à  son 
confluent  avec  la  Bosna,  remontait  la  Bosna  jus- 
qu'au deux  tiers  de  son  cours  environ,  gagnait  la 
^a^enta,  descendait  le  cours  de  ce  petit  fleuve  et  re- 
joignait la  mer  Adriatique  ;  —  En  Italie,  VAIermu 
ou  Pescara,  et  li  Lira  ou  Garigjiano;  —  la  mer 
Méditerranée,  et,  en  Espagne,  FÈbre,  cours  Inté- 
rieur, ce  qui  comprenait  la  marche  d'Espace  et 
les  Pyrénées  centrales  et  occidentales,  ce  qui  em- 
brassait les  marches  de  Gotbie  et  de  Vasconie  ei 
laissait  en  dehors  la  Navarre.  —  Les  Iles  Baléares 
Corse  étaient  raltacbé"s,  lespremiftros  àladi- 
a  du  royaume  d'Aquilaine  depuis  789,  et,  It 
seconde,  au  royaume  d  Italie  depuis  SOG.  La  Six- 
daigne  ne  fut  soumise,  qu'en  815. 

Les  peuples  tributaires  étaient,  à  t'O.  :  1*  les 
Slaves  'wendes  qui  comprenaient  les  Obotrites,  les 
'WiltE,  les  Sorabes,  les  Silésiens,  les  Bobèmes  w 
Tchèques  et  une  partie  des  Moraves,  La  limite  de 

"  région  était  l'Oder,  au  delà  duquel  on  irou- 
dcs  places  libres,  Leths  ou  Polonais,  V  les 
Âvarti  ou  Hunt,  soumis  au  tribut  après  trois  cam- 
pagnes mémorables  7S8-196. 

Ces  peuples  étaient  compris  entre  le  Raab  et  la 
Theiss  et  s'étendaient  par  conséquent  sur  tas  deux 
rives  du  Danube  moyen.  —  En  Italie  :  le  ducM 
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de  SpolKte  était  comprisdiiDS  l'Empire,  et  Ift  prioci- 

Kutê  de  B^fiâveûC,  dernier  débris  de  la  puissance 
oibaide,  en  dehors  et  tributûre  ; —  en  Esptgne, 
la  Navarre,  pays  des  Basques  Espagnols,  était  Iri- 
bulsire.  —  ËD  Gaule,  les   BretODS. 

Les  pays  soumis  liaient  assujettis  i  la  diTÎsiou 
administrative  des  comtés  el  aes  lésalions,  à  ta 
dErision  militaire  des  marches  et  k  la  divisioD  poli- 
lique  en  trois  royanmes  ;  celui  des  Francs,  et  peux 
d'Italie  et  d'Aquitaine. 

(N.  B.  Pour  les  éftehéa  el  1«  sbbsTea  cAèbrst,  TOyei 
la  cute  de*  dioctata  biEtoiiquei  de  la  f  rtnce  i*ec  le  a* 
bleto  D-  SS  et  li  caria  de  l'époque  miroiïngienne  aiec  le 
ubiwa  11°  11}. 

Empira  #m   Vrases  pr*pre>iCBt  dit.  '  — 

Le  royaume  des  Francs  proprement  dit,  dont  Ciiar- 
lema^e  s'était  réservé  directement  l'administra- 
tion, renfermait  les  buit  provinces  de  Neustrie, 
Bourgogne  septentrionale,  Ausirasie,  Saxe,  Frise, 
Thuringe ,  Bavière  et  AQémanie. 

■  Nedstbie,  Paris,  dejiuis  la  cbute  des  Mérovin- 
giens, n'était  plus  le  séjour  des  rois.  Trois  grandes 
métropoles  :  Sent ,  Rouen,  Toura.  Les  autres  villes 
importantes  sont  Soismni  et  Noyon,  où  furent  cou- 
romiés  Pépin  (792)  et  Charlemagne  (768)  ;  Troifei, 
où  Pépin  réunit  la  première  armée  qu'il  conduisit 
en  Aquitaine.  Les  seules  cités  qui  avaient  pris  un 
peu  d'Importance  politique  étaient  :  infiert,  où  ré- 
sidait le  margrave  qui  commandait  à  la  marche 
établie  pour  contenir  la  turbulence  des  Bretous; 
Boulogne  et  Gond,  dont  Charlemagne  avait  fait  des 
arsenaux  considérables  et  où  il  avait  placé  des 
flottes  destinées  i  surveiller  les  incuisions  des  pi- 
rates du  Nord.  Les  villai  royales  se  ressentaient 
elles-mêmes  de  l'abandon  dans  lequel  se  trouvait 
la  Neuslrie  :  celles  d'iuigny,  sur  PAisne,  de  Ker- 
bm«  et  deKierty,  (ur  l'Oise,  étaient  beaucoup 
moins  Fréquentées  que  sous  les  Uérovingiens. 

aBottxoosnE.'  —  Elle  renfermait  encore  laPRO- 
VESCR  et  l'HsLvinB  (Suisse),  et  possédait  des  villes 
considérables,  comme  Lyon,  VirnTte,  Embrun,  Be- 
tanfon,  ÀrUt,  Genève,  Lwceuil,  et  tes  résidences 
royales  de  Payeme  et  de  MatOaiUet. 

■  C'était  aux  provinces  rhénanes  qnela  prépondé- 
rance politique  était  paisée;  c'était  pour  leurs  villes 
et  leurs  viUas  que  les  CÛlovingiens  réservaient 
toutes  leurs  bveurs. 

.  ■  L'AnsTRASiE,  qui  s'étendait  depuis  les 
l'Escaut,  lequel  ia  réparait  de  la  Neustrie,  Jusqu'à  la 
Sala,  était  le  berceau  des  Francs;  devenue  le     — 


e  de  le 


:,  elle  . 


ppliqué  i  a 


dans  celui  de  Friau 

taie.   Longtemps   a     _      .  „     , 

comptait  aiji,  sur  les  deui  rives  du  Bhin,  des  villes 
importantes;  à  l'ouest,  sur  la  Moselle,  Tritei  et 
Mtlx,  l'ancienne  capitale  du  royaume  d'Ausfrasie; 
CobiirUi,  au  confluent  de  la  Moselle  et  du  Hhi 
Spire,  WoTmt,Mayenee,  Coiojîte,  sur  le  cours  d( 
dernier  fleuve  ;  ^tm^gus,  sur  le  Wahal;  puis  Jn- 
gtlheùn,  à  l'ouest  de  Hayence.  De  l'autre  cSté  du 
Rhin,  on  peut  citer  WitTlibaury  en  Francfort  sur 
le  Hein.  A  ces  villes  nombreuses,  que  Chsirlemagoe 
embellit  de  palais  et  d'églises,  il  faut  ajouter  les 
résidences  royales  dontlu  séjour  du  prince  ne  tarda 
pas  k  bire  de  grands  centres  de  population.  Nous 
aoatmerotaAix-ta-ChapeUe,  Duren,  Hérittal,  Thion- 
ville,  Valeiieiennei,  Andetnath  et  IVibiir. 

■  LaSAiE,  qui  s'étendait,  de  l'ouest  &  t'est,  des  ri- 
ves de  l'Emsau  cours  de  l'Elbe,  et,  du  M.  au  S.,  de 
la  péninsule  Cimbrique  aui  confins  de  la  Thuringe, 
était  habitée,  par  les  grandes  tribus  soumises  de 
772  à  776:  Westphalieus,  ou  Saxons  occidentoui, 


Il  fmpninlé,  en  pinla,  au  la;ODa  i 
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Ostpbaliena,  ou  Saxons  orientaux,  et  Angarieos.  Il 
y  avait  aussi  les  Saxons  transalbingiens,  soumis  en 
803,  BU  N.  du  neuve.  Avant  la  conquête  opérée  par 
Cbairlemagne,  ce  territoire  ne  renfermait  quun 
petit  nombre  de  lieux  fortiSès,  tels  que  Sigtbovrg, 
qui  en  couvrait  l'eniréo  du  cflté  du  Rhin,  et  Ehret- 
oourgQeCluUeau  d'/Tonneur) ,  sur  la  Eobne,  dont  les 
Francss'emparèrent  pour  y  placer  une  garnison.  Mais, 
lorsque  Charlemagne  eut  soumis  les  Saxons,  il  s'ap- 
pliqua à  changer  leurs  habitudes,  el,  afin  de  foire 
cesser  la  mobilité  de  leur  existence,  il  s'eflorçade  les 
attacher  au  sol  et  de  les  fixer  dans  des  villes  qui 
servirent  ep  même  temps  de  boulevards  contre  les 
mouvements  des  peuples  Slaves,  Bientôt,  sur  tous 
les  points  de  la  Saxe,  s'élevèrent  un  grand  nombre 
de  cités  qui  devaient  leur  origine,  soit  à  des  forte- 
resses, comme  LippttadI,  aux  sources  de  la  Lippe, 
HertUlt,  sur  le  Wéser;  Holibuoki  (Hambourg),  aux 
bouches  de  l'Elbe;  soit  i,  des  palais,  comme  HaU, 
sur  la  Sala,  et  Magddmurg,  sur  l'Elbe;  soit  enfin 
à  des  évéchés,  comme  Brème  et  Minden.  but  le  Wé- 
ser,  Balberitadl,  sur  l'Holzemme,  Hilaeiheim,  sur 
rinnersle,  Yerden,  sur  l'Aller,  Poderbom,  assem- 
blée de  777  ;  dans  la  vallée  de  la  Lippe,  Omobrucfe, 
sur  la  Hase,  et  JTunfier,  sur  l'Aa. 

■  La  Paisi,  qui  pourrait  &tre  considérée  comme 
une. dépendance  de  la  Saie,  s'étendait  le  long  de  la 
mer  du  Nord,  des  bouches  du  Rhin  à  celles  du 
Wéser,  et  ne  renfermait  d'autres  villes  que  Devtn- 
ter,  sur  l'Tssel,  et  Rasitingfn,  pr£s  de  l'embou- 
chure du  Wéser.  Nimègue  (830)  el  les  villes  hltto- 
riques  de  Buchloz  (779) ,  Detmold  (783),  etc. 

■  lA  Thurihce,  située  au  S.  de  !a  Saie,  dont  elle 
était  séparée  par  l'Onstrull,  couvrait  l'Austrasie  à 
l'est  contra  les  incursions  des  Slaves,  mais  ne  pos- 
sédait guère  d'autres  lieux  remarouables  que  les 
villei  i'IngoUladt  et  de  Lutrahahof. 

•  La  BAviàaE,  renfermée  entre  les  Alpes  et  le  Da- 
nube, le  Lecb  et  l'Ens,  avait  perdu  son  indËpen- 
dance  depuis  la  révolte  de  TassiQon,  et  était  admi- 
nistrée par  des  comtes  francs.  Ses  villes  principales 
étaient  Ralitbonne  ou  Regtnsbourg,  et  Paiiau,  sur 
le  Danube,  Freyiingen,  sur  l'iser,  Sal%boitrg,  sur 
la  Salia.  i  l'est  de  la  Baviéra,  Jusqu'à  la  Tlieiss, 
limite  extrême  de  l'empire  au  sud-est,  se  trouvait 
la  Pannonie,  occupée  jadis  par  les  Avares.  Après 
la  destruction  de  ce  peuple  (796),  Charlemagne 
abandonna  le  territoire  compris  entre  le  Raab  el  !a 
Theiss  i  une  tribu  de  Huns  qui  avaient  promis 
d'embrasser  le  christianisme,  et  qui  donnèrent  àce 
pays  te  nom  de  Hunuie  ou  Avahie.  Hais  entre  la 
Bavière  et  le  Raab,  dans  cette  partie  de  la  Panno- 
nie qui  confinait  i.  l'empire,  Charlemagne  organisa 
la  MmcHB  ORIENTALE  (msTOhe  d'Autriche),  où  s'é- 
levèrent les  évéchés  de  Faviana  et  de  Kitra. 

■  L'AllChahei  ou  SoDABi,  qui  forme  aujourd'hui  le 
Wurtemberg,  le  duché  de  Bade  et  la  Suisse  alle- 
mande, était  entièrement  soumise  depuis  7W.  Elle 
s'étendait,  de  l'est  à  l'ouest,  du  Lech,  qui  ta  sépa- 
rait de  la  Bavière,  i  la  rive  droite  du  Rhin,  et,  du 
sud  au  nord,  des  Alpes  i  la  Franronie.  Ses  villes 
principales  étaient  Coire,  Saint-Gatl,  Conttance  et 
iupifcourj,  sur  le  Lech. 

■  On  peut  rattacher  &  l'AlIémanie  I'Alsace,  située 
entre  le  Rbin  et  les  Vosges,  partie  de  l'Allemagne 
destinée  à  devenir  française  el  qui  faisait  commu- 
niquer la  Gaule  avec  la  Germanie;  ses  villes  impor- 
tantes étaient  Stratbourg  et  Bdk. 

■  Kmjitmmc  al'KalIe.— Le  royaume  dltalie  ren- 
fermait tout  l'ancien  royaume  des  Lombards,  depuis 
les  Alpes  jusqu'au  Gari^iaoo.  Il  comprenait  la  liom- 
bardie,  k  marche  Trévisaoe  et  celle  de  Carinthie 
ou  duché  de  Friout,  aind  que  les  possessions  de 
rCglise. 

Dans  la  Lohsabdir,  les  villes  principales  étaient 
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•  Ail  nord-e.«l  de  11  P*iiin!iute.  la  MKrrOlr.  du  C*- 
pinTHie  ou  PiCHÉ  lie  Fui-hl,  qui  silendail  jiwqoc 
dans  Ir  Pinnonie  infùripiire,  ouin|Trf>nait  :  le  Fnioi't, 
'u  nota  d'Aqai' 


«Le  PATBIWnINR  ÙE  SAWT  PllUBP,  (lolll  l»<l0n»ti' .. 

faite  par  P.|ii]|  le  Bref  avait  été  conflrm»*  parCI»r- 
lemagnr,  «e  omijioiait  :  du  ehjch*  d«  Boue,  c>*l- 
à-rtire  de  U  Suliine  el  (l(  l'aTicien  LAtium,  «lec 
Âome  pour  capiiHlp,  île  la  PsNTitPOLa,  ilonl  le^  vli- 
lea  élaipnl  AncAnf.  RimiHi,  Prtero,  Pano  ot  8i*i- 
«o^Jm,  «  de  Iexabchat  qui  s'étcnilait  le  long  rte 
['Adriatique  ju^i|u'au  cour  de  l'Adipo  au  nord,  hv« 
les  Tille.4  lie  Psiiour,  Rartnn»,  Bnli^fn»,  Fer- 
T9Tt,  eic.  IVofci  |j1u3  haui,  la  note  p.  ih.) 


Atf,  flUdeCliTiiliiiisRiie.  «'«lendsll tJu  ; 

de  la  Loire  auï  pyréiifes  et  a»  coarî  infiTieur  <\x- 

l'Rbrc,  et,  de  l'esi  k  l'oueM,  da  Rhdaa  i  l'océan  Al- 

«  Outre  l'Ar|uiIai[ie  pn<prcin«nt  dite,  ce  foyauine 
i-ciirermait  ciicure  In  Sepumanie,  1*  duoM  d»  da- 
cu^Hie  ei  les  mjrciiM  fui.  i  «noies. 

€  L'Aoi;iTA}NE,  dont  Ucipiidlu  Atalt  nnilowe,  »<> 
trouvait  diïisi?e  siiu*  le  rapport  politique  en  qumie 
comté*,  savoir  :  I'  Le  Porron,  eapttale  VrHtien; 
2*  le  Berrt.  cap.  Btmryn;  3*  U  SAiiiTONGt.  c^p. 
SaiiOft;  V  l'AiioooNots,  cm.  Angrmlène:  h'  le  U- 
MuusiN,  cap.  Limngn;  tr  VADïBSSKe,  cap,  fier- 
mont;  T  le  Veut,  cap.  le  Puj;  8"  le  fiEVAUp.N, 
eap,  Javouh;  S»  le  ROLEaou»,  cap.  »0((«;  10"  IAl- 
Btoîoi»,  cap.  AIbi;  1 1"  le  Toiiions»^,  cap.  Totilnuir! 
W  l'AGÈiiOM,  cap.  Agfn,  avec  la  rilla  de  Cliattr- 
nniil  sur  le  Uit:  13-  le  BnaDEtais,  cap.  Boniratur; 
14' le  QuKRCT,  cap.  Cahert;  16"  le  Pbbioobd,  cap. 
PéTigumz. 

•  Soui  l'administration  du  jetrae  Louie  et  tiirloul 
de  «en  tuteur),  Guillaume  de  Toulouse  et  s-iint  Be- 
noit d'Aniane,  l'Aquitaine  se  remit  pr(tT.i{iiemsnt 
des  maux  de  la  (luerre  dits  istreuse  quVlle  nvaii  sou- 
tenue pour  wa  indépendance.  5aint  Benoit  plRiila 
des  viRnes  et  des  oliviers,  ou»rit  des  «iiiles.  créa 
des  moyen»  d'irrigation  et  fonda  le  oélèl'ire  monas- 
lêre  d'Aniane,  qui  non-seuleinonl  fut  un  foTer  rçli- 
gieui  et  intellectuel,  mats  qui  devint  bientOt  nn 
grand  centm  industriel  et  aRiicole. 

*  lA  SErriHANtE  ou  UOTHIE,  qui  s'étendait  U  long 
de  la  Méditerranée,  des  Pyrénées  i  l'emboochur» 
du  RhQne,  avait  perdu  ses  privilèges  sou»  Charle- 
magne  et  était  di>is^  admiolstraliTement  en  sept 
comtés;  ceu»  dc.ïardiMine,  de  iWiitr»,  de.VIinw,  de 
lodèt.'*,  de  Carcrutonrif.  d'Ài/dr  et  de  Mayuelonne. 

t  Le  suCHR  Dt  GtacoBHB,  corapris  entre  le  cours 
de  la  Garonne  n  l'Océan,  rateraii  du  royaume  d'A- 
quluine;  mai»  sa  Rouoiission  était  prccaira,  ainsi 
que  la  prouve  le  désastre  de  Boncevaui,  auquel  lus 
Gascons  prirent  une  large  part.  Dai»  cette  cirooo- 
slance,  il  est  vrai,  leur  duc  Lupus  Ibt  peitdu  et  son 
duché  oonlisqiiéi  maia  jJbs  tard  Chariemagne  le 
dêischani  toutefois  la  partie 


'X:i. 


r  «lé  la  capitak 
>  Ia  «ARctit  n'E^pAMR  queCbkrIeiMgne  onnsiltuk 
avec  les  conquêtes  qu'il  avait  faites  sur  les  deux 
versants  des  Pyrénées  s'étendait  au  sud  Jusqu'à  la 
vallée  de  l'Ëbre.  Elle  était  divisée  en  detn  parties  : 
a  l'ODeat  U  HAacaE  de  Oiscooni  dont  nous  vanons 
de  parler  et  qui  correspond  à  la  Navarre;  et  à  l'est 
la  UMcua  DB  OoTHiE  (Caiakigne  actuelle)  dont  la 
cspitale  «tait  Barcekmne,  lieu  de  résidence  du  chef 
mililairo  qui  avait  sous  ses  ordres  les  comtes  d'Am- 

Siruu,    de    CirofiB,    d'UrçH,    d'JuSMM    et  de 

«MwvmCMeMla.  Les  grande»  dlvlatads  Ivrrilo- 


riales  se  suhillvi*aien(  e  _  _   . 

Bpeciion»  RBni'rales ,  étendue  et  nonhie  viriiMn, 
suiivenlIesBiémesque  Icspruvinoeaeciiléaiuiiquea. 
(Voysi  la  carte  hislur.  des  I>ioc<'SM,  n' 3H.)  Les 
i-omte.scorresiiondent  souvent  auidiocFiesiApr^lBi 
ilachés  et  les  comtés  vanaiini  les  «ifMrvi  ou  ri- 
cnmUi  divisé*  t  leur  lanr  «o  c«Mon«  o*  emMtMt. 
Quant  aui  manirt  ou  nMiimn ,  m  n'était  pan  ans 
subdlvii'ion  admiaistrative,  mais  «adasinde. 


tll4— SU'.  Avec  CharlemagDe  devait  péril  le 
V3.»te  empire  qu'il  avïit  créé.  Tons  les  peuples  quil 
avait  réunis  par  la  violence  pour  n'en  faire  qu'un 
^ul  faiacHau  dam  *■  fUisMBte  niaia,  alknaa)  m 
Mparer  de  nouveau  et   pour  tot^ours,  Fious  n 


ir  lesci 


s  qui  1 


•Htenierona  da  (aire  iib- 
ï^rver  que  bs  convenances  géograoliiquei  dMïeul 
étt  <:  compiées  |iour  quelque  chose  dans  le  dâmein- 
lirement  de  l'empire  earlovingieo,  ainsi  que  lUas 
le  système  lioAaX  qui,  à  partir  île  oella  époiius,  va 
prendre  de  jour  en  jour  do  nouveaai  iiével«|>|ie' 

L'année  niênM  de  la  mort  de  CharlMuagne,  um 
assemblée  fut  convoquée  à  Aii-la-Ctupelie,  Ber- 
nard, roi  d'IlJilie,  vint  y  rutilre  hamuwge  à  U>ais 
le  nébunaaire,  qui  le  renvoya  en  lui  laisianl  dans 
ses  Ëlats  autant  de  pouvoir  qu'il  «n  avait  tujw- 
qu'aloTs.  Bn  même  temf.s,  il  donna  le  geuveras- 
ment  de  la  fievière  à  Lothaire,  l'aîné  da  ses  £K  et 
celui  de  l'Aquiiaine  it  Pépin.  Quant  à  eos  trainéw 
lîls,  Louis,  eaBim  ^iis  tard  wus  le  sua  da  Loiii 
le  tiermaniqiie,  il  était  ene«re  trop  jeuM  pour  élre 
charité  d'aucun  goureLsamenL  L'tmpiie  ainsi  ce»- 
stiiuà  devait  Atre  adrainistré  comne  il  l'asail  été 
dans  los  dernières  années  du  rtgnade  CtiarleotagM. 

L'timpermr,  trouvant  le  fardaaa  enoait  iMf 
lourd,  uneBOHvelleaiSMBblée  fut  coBvaqoéeé  Aii- 
la-CtiiEpelle,  en  817,  l'etapire  fut  diriaé  mtie  Lo- 
Ihaiie,  Pépin  et  Louis,  de  la  DMnière  aaifanta  ■ 

Pepmeut  l'Aquitaine,  la  Vasconia,  etquatieeeia- 
lés.  celui  de  CaKaeaonse  dans  la  eeplimanH,  el 
ceux  d  Autun,  d'Avalon  et  de  Ptevars  liùs  la  Bur- 
gondie.  Le  oemlé  de  'loulous*  fut  une  des  manbas 
de  ce  nonreau  royaume  d'Aquitaine. 

Louis  eut  kl  Baviî:re,  la  Corintliie,  la  BoUnte,  la 
Koravie  et  la  Pannonie;  <U  plus,  deux  viUes  sci.- 
gneurialea  dans  chacun  d«*  eanlons  da  Norigrave. 
de  Luitraor  et  d'ingûtadt. 

Louis  le  Dét)onnaire  se  réserva  le  rasteduroyaums, 
oui,  à  sa  mort,  devait  échoir  i  i>oa  lU  aloé,  «asecié 
dès  lors  à  l'empire. 

Mtte  division  ne  semUait  auire  aucun*»*»'* 
l'unité  de  l'empire,  puisqu'il  devait  y  avoir  toujou» 
un  maitr*  iu[^ me,  l'Empereur.  Cette  oenualisUi'^ 
politique  qu'avait  rêvée  CbaKemagns  n'était  i^ 
pos*i)dB.  Cbaque  peuple  allait  tMiIra  à  profit  la 
faiblesse  et  l' mirai ssince  de*  dwulenCarloviBgieei 
pour  rentrer  enpegsssskinde  sa  nationalité,  elptw 
s'ii'ilef  da  plus  en  plu*  du  pouvoir  oMlral.  Les  i*- 
cursicD*  dés  pirates  nortnandi  wr  tas  eAtes  «c'I' 
dentatei  de  U  Gaule  «anirlbuent  *  b  dé«at«M>- 
sal:nn  de  l' empira. 

Pourtaat  un  resta  de  1*  domtoalioa  q*'*"^ 
CbarieiMgiie  sur  les  peupia*  des  bxjntiére*  da  noc' 
et  de  l'est  existiil  aocon.  Lee  Obatntas,  K*  Si»*- 
bes,  les  Wilu,  les  BobémicaB,  le*  UmVM,  1^ 
Avares  de  la  Paunooie  et  les  Danois  «uï"***™**?^ 
voyèrenl  aux  aeeanUéca  aatioUBlas,  «•""S*!? 
par  Louis  le  Débonnaire,  des  ambaseaMm  A^JZ_ 
Tiatent,  pour  ainsi  dire,  raverter  le*  liensdc  ^J™' 
dance  qui  les  unissaient  aux  Francs.  Il  D'en  élan 
pas  ds  même  i  l'oecideat  et  a'i  sird,  les  deux  p«u- 
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Îles  IndomptÉs  jusqu'à  Cbarlemagne,  les  Breton*  et 
!S  Vascons,  pruuraient,  par  des  râvollps  fréquentes, 
que  la  joug  de  l'ëlranéer  leur  étail  insupiràrtable. 
La  désunion  qui  va  Èclaler  entre  l'empereur  et  ses 
fils  leur  rendra  btenlûl  une  indépendance  compltte. 
Aucun  changement  ne  Tut  fait  au  partie  de  SU 
Jusqu'en  8î9.  Miis  alors  Judith,  seconde  femme  de 
Louis  le  Débonnaire,  réciama  pour  son  flls.  Chartes, 
une  part  dans  l'héritaee  de  Charlemagne.  Cette  pan 
tut  laite  aux  dépens  du  futur  succe^iseur  de  l'em- 

Sereur,  et  elle  consista,  dans  l'Allénianie,  la  Relie  et 
ans  quelques  cantons  de  la  Burgoudie. 
Ce  partage,  fait  contrairement  à  ce  qui  avait  été 
réglé  en  RI7.  fui  une  des  causes  qui  IrouMrrenl  le 
plus  l'empire.  Lothaire,  Pépin.  Louis  le  Germsni- 

Ïue,  se  révoltèrent.  Assemblée  de  Compléene  (R30), 
hamp  du  mensonge  (833).  Le  triomphe  des  rebel- 
les fui  néanmoins  éphémère.  La  désunion  se  mil 
entre  eux.  Le  Débonnaire  fat  réhabilili^,  et  un  nou- 
veau partage  eut  lieu  en  835.  Loihaire  qui  avait  sur- 
tout mécontenta  l'empereur  vil  sa  ^rt  réduite  à  la 
seule  lialie.  Le  titre  d'empereur  liû  fui  même  bié. 
Tout  le  reste  de  l'empire  tut  partagé  entre  les  trois 
autres  frères  dont  les  lots  furent  ainsi  considërable- 
menl  augmentés.  L'Aquitaine  fut  agrandie,  au  pro- 
fit de  Pépin,  de  quelques  viUe»  situées  entre  la 
Lo:re  et  la  Seine,  La  Bavière,  ainsi  que  l'Allémanie, 
reçurent  de  grands  accroissements  et  turent  données 
i  Louis.  Le  reste  Je  l'empire  était  destint  à  Charles 

Îui  remplaçait  Loihaire  et  qui  semUail  hériter  ainsi 
a  tous  SCS  droits  i  la  succession  de  Louis  le  Dé- 
bonnaire. 

Ce  parlaiie  fui  modifié  en  831,  toujours  en  fa- 
veur de  Charles,  qui  eut  pour  lot  la  Neustrie,  et 
divers  comtés  de  la  Burgondie  et  de  l'Auslrasie, 
Pépin,  roi  d'Aquitaine,  étant  mort  une  année  apr<:s, 
Louis  le  Débonnaire  disposa  arbitrairement  de  son 
bâritage,  el  enrichit  son  tils  Charles,  aux  dépens 
des  successeurs  naturels  de  Pépin. 

La  révolte  de  Louis  occasionna  le  dernier  partage 
qui  tat  fait  du  vivant  de  Louis  le  Débonnaire.  Louis 
vit  son  béritage  réduit  ï  la  seule  Bavière,  el  tout 
l'empire  franc  Tut  divisé  en  deui  portions.  Lothaire 
eut  pour  lui  la  partie  orientale,  qui  comprenait  l'I- 
lalie,  la  Germanie,  à  l'eiception  de  la  Bavière,  la 
Provence  et  quelques  villes  de  la  Burgondie  et 
l'Auilnsie  (639). 

La  mort  de  Louis  le  Débonnaire,  arrivée  quelque 
temps  aiirts,  compliqua  l'état  pollUqoe  et  géogra- 
phique de  l'empire  des  Kranlis,  Xln  partage  définitif 
était  nécessaire.  C'est  celui  qui  Fut  hit  trois  ans 
après,  i  Verdun,  el  qui  eut  pour  résultat  de  classer 
tes  peuples  selon  les  convenances  géographiques  et 


.uèm. 


Partage  «le  VcrdB>  M*. 


la  SaOne  el  du  RhOns,  en  eiosptant  le 


Lyonnais  et  les  territoires  d'Czés  el  du  Vivarais; 
il  eut  la  partie  de  l'Espagne  située  entre  les 
Pyrénées  el  l'Ebre. 


Toutes  les  contrées  situées  entre  le  Rhin,  la  mer 
du  Nord,  l'Ëbre  et  les  Alpes. 

La  féodalité  fut  constituée  surtout  par  le  traité  de 
Mcrsen,  en  84T  el  par  le  capitalalre  de  Kiersy-sur- 
Oise,  877,  ï  partir  duquel  les  bénéSces  devinrent 
héréditaires. 

A  Charles  le  Chauve,  succéda  Louis  le  Bègue,  qui 
régna  de  877  à  879.  Louis  III  et  Carloman  vinrent 

Charles  le  Gros  qui  fut  élu  roi  des  Francs,  en 
884 ,  sembla  ressusciter  l'empire  carlovlngien.  Il 
posséda  presque  tous  les  Etats  de  Cbarlcmagne. 
Hais  sa  faiblesse  et  son  incapacité  parurent  d'autant 
plus,  qu'il  avait  plus  de  puissance.  Plein  de  mépris 
pour  lui,  les  Grands,  dans  une  dièle  réunie  à  Tribur, 
le  dépouillèrent  de  la  dignité  impériale  avant  sa 
mort,  387,  arrivée  en  888 

Nous  empruntons  à  U.  Guliol  le  tableau  du 
démembrement  fi'oda!  du  royaume  de  France  au 
moment  de  la  déposition  de  Charles  le  Gros. 


Homi  des  posiciit 


KO.       Ëble  la  Bltird. 


Adhémir. 

Hlrhtrd  le  Inailcier. 

Hinissès  de  Vergj. 


lé  da  Ponihiea. 
lé  de  ftoolcigne. 


rs  sso.    Berberi  I' 
IID.       Pépii 
M».      Hrl^ 

bis'        Fnnlqun 

BSJ.        GDUtrltd. 

Alain  m. 


11. 


CARTE    N*  29. 

LA  FRANCE  A  U   KORT   DE    LOUIS  XI 
PRÉCriD^K    D'UH    TABLEAU    DS    LA   FRANCE    FÉODALE. 


Il  est  à  peu  prés  impossible  de  dresser  une  c 
fut  grand  le  morcellement,  tant  est  compliqué 
ïis-à-vis  les  uns  des  autres  et  vis-à-ws  du  roi.  Nous' voulons  du 


e  féndale  complète  delà  France  au  moyen  âge,  tant 

système  de  vassalité  et  de  luzerainelé  des  seigneurs 

suppléer  ï  la  carte  féodal»  par  le 
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tableau  raisonné  ijui  suit,  emprunté  au  Priât  hitt.  de  M.  Poinon,  ayec  quelques  rectiScationa  impor- 


FoDdilloD.  KicMUi. 


.  Duché  de  Gascogne. 

:.  Vicomte  et  principauté  de 

I.  Sirerie  d'Albrel. 
I.  Comté  de  Comminges. 
1,  Comié  de  Bigorre. 
i,  Comlé  de  Fézenzac. 
'.  Comlé  d'Armagnac. 
I,  Comté  da  Lecloure 

Lo  magne. 
'.  Comté  d'Astuac. 

Comté  ou  duché  de  Ton. 


de 


t  11  couronne  ou\vii 
Ducbé  de  Guienno. 

Comté  de  Foii  et  d'Armagnac. 

Domaine  de  la 

Domaine  de  la 
Vicomte  de  Béam. 
Comté  d'Armagnac 

f     royaume  de  Navarre. 


et 


10. 

1 1 .  Comté  de  Barcelone  ou  de 

la  marcbe  d'Espagne. 
11.  Comlé  de  Rouergue. 

13.  Comté  de  Carcassonne. 

14.  Comté  de  FoIt. 

15.  VicomiédeMarbomie. 

16.  Comté  de  Helgueil. 

17.  Seigneurie  de  Hontpellier. 

18.  Comlé  de  Roupillon. 

19.  Comtéd'U^el. 

20.  Comté  de  Poitiers  et  diicbé 

d'AquilaioeeldeGuienne. 

21.  Comté  d'AuTergne. 

22.  Comlé  d'Ango uléma. 

33.  Comté  de  Périgord  et  de  la 

Haute-Harelie. 

34.  Comté  de  la  Basse-Harche. 
2b,  Vicomte  de  Limoges. 

26.  Vicomte  de  Tureune. 

27-  Comté  et  vicomléde  Bour- 

28.  Sfrerie  ou  baronnie,   puis 

duché  de  Bourbon. 
39.  Comlé  de  MâcoD. 

30.  Le  duché   et  la  comlé  de 
Bourgogne. 

31.  Comté  de  Chàlon. 

32.  Seigneune  de  Salins, 

33.  Comté  d'Auierre  et  de  Ne- 

34.  Comlé  de  Tonnerre. 

35.  Comlé  de  Sens. 

36.  Comtés  de  Champagne  et 

deBlois,  tour  i  tour  sé- 
parés et  réunis. 

37.  Comlé  de  Rethel. 
3S.  Comté  de  Corbeil. 

39.  Baronnie  deHonlmorencï. 


Domaine  ds  la  couronne. 

Royaume  d'Aragon. 
Comté  de  Toulouse. 
Domaine  de  la  couronne. 
Royaume  de  Navarre, 
Domaine  de  la  couronne. 
Comté  de  Toulouse. 
Domaine  d 
Royaume  d'Aragon. 
Royaume  d'Aragon. 


8't4  et  SSO.    Domaine  di 


42. 


é  de 


it-rort-l'Amaury. 

43.  Comté  de  Veiin. 

44.  Comté  de  Meulent. 

45.  Comté  de  Vermandols, 
4S.  Comté,  puis  ducbé  de  Va- 


778. 

866. 

Domaine  de  la  couronne. 

1589 

968. 

968. 

Domaine  de  la  couronne. 

1308. 

778. 

887. 

Royaume  de  Navarre. 

15ÎÏ. 

Après    76T. 

840. 

Domaine  da  la  couronne. 

1738. 

Avant  763. 

927. 

Domaine  de  la  couroime. 

1100. 

Avant  911. 

Domaine  de  la  couronne. 

1517. 

Vers  820. 

920. 

Domaine  de  la  couronne. 

1417. 

843. 

887. 

Domine  de  la  couronne. 

i       1477. 
1674. 

763. 

889. 

Duché  de  Bourgogne. 

'       1S37. 

920, 

9Î0. 

donné  de  Bourgogne. 

1267. 

863. 

987. 

Acheté  par  Hazarin  en 

1S59. 

980. 

980. 

Maintenu  jusqu'au 

IB-  siècle. 

941. 

Domaine  de  la  couronne. 

1055. 

Réuni  au  domaine  de  la  cou- 

ronne :   la  Champagne ,  en 

,       1361. 

le  comté  deBlois. 

l'T^ilSIÎ-* 

Avant  974. 

Avant  974, 

Duché  de  Nevers, 

1549, 

Avant   946. 

Avant  946. 

Domine  de  la  couronne. 

.jTaTÏÏV 

Avant   9&e. 

Avant  958. 

liaison  de  Condé. 

1633- 

du  1*8." 

Domaine  de  la  couronne. 

1118. 

Maison  de  Condé. 

1S31. 

Vers  la  fin 

du  x:  s. 

1003. 

Ducbé  de  Bretagne. 

IÏ94: 

Avant  783. 

843. 

Domaine  de  la  couronne. 

1074. 

Avant   780. 

965. 

Domine  de  la  couronne. 

1203. 

Ver»  834. 

880. 

Domaine  de  la  couronne. 

Apris  1114 

{  Domaine  de  la  couronne. 

AmtellU 
"^1268. 

Vers  834. 

880. 

Apanage. 

,  Réuni  à  la-couroDoe. 

1660. 
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47.  BaronniedeCoucy. 

48.  Comté  de  Soissons. 

49.  Comiâ  de  Roucy. 
hO.  Comté  de  Pontliieu. 
âl.  Comté  de  Boulogne. 
53.  Comté  de  Guines, 

53.  Comté  d'Évreui. 


,.  Comté  d'Eu. 

I.  Duché  de  Normandie. 

.  Comté  d'Anjou. 

I.  Comté  du  Maine. 


I.  Comté  et  duché  de  Breta- 
gne. 

I.  Comté  de  Flandre. 


Pin  du  x*3. 


Domaine  de  la  couronne. 

En  pïrtie. 

Après  1547. 

Déflmlivement. 

1759. 

Maison   da  la  Rochefoucauld, 

1557. 

Domaine  de  la  couronne. 

167Ô. 

Comté  d'Auvergne, 

Vers    1260 

Domaine  de  la  couroone. 

1504. 

Domaine  de  la  couronne. 

1200. 

CÉdéauducdeBouiUon. 

130Î, 

1642. 

Comté  de  la  Harcbe. 

1374. 

Apanage  d'un   fils  naiurei  de 

Henri  IV. 

1598. 

Pairie  en  1694,  en  faeeur  du 

duc  de  Maine. 

1694. 

Conquis  par  Philippe  Auguste. 

1204. 

Domine  de  la  couronne. 

1361. 

Domaine  de  la  couronne. 

1204. 

Apanage.      • 

1246. 

Domaine  de  la  couronne. 

1481. 

Duché  de  Kormandie. 

1106. 

Domaine  de  la  couronne. 

1Î21. 

/       1268. 

Apanage  d'un  prince  du  sang. 

jusqu^au 

Domaine  de  la  couronne. 

1531. 

Duché  de  Bourgogne. 

1384. 

Monarchie  espagnole. 

1506. 

Monarchie  autrichienne. 

1113. 

1*  rranr«  k  rkiréBcMeal  de  I.mIb  xi,  té0t. 

Nous  avons  choisi  l'époque  de  Loui»  XI  pour  la 
carte  historique  qui  accompagne  ce  tahleau,  parte 
que  ce  règne  marque  la  Sn  de  l'époque  féodale  et 
Qu  moyen  âge;  le  commencement  de  la  toute-puis- 
sance royale  et  des  temps  njodemes.  C'est  la  glo- 
rieuse   transition    entre   le    passé   anarchique    et 


se  rappeler  ce  qu'était  la  frai _, 

Louis  XI,  afin  d'apprécier  ce  que  ce  grand  homme 
a  [ait  pour  l'unité  de  la  France.  D  i^rd  quelles 
étaient  les  grandes  maisons,  qui  par  laui-s  apanages 
et  leurs  fleïs  faisaient  obstacle  à  l'unité,  en  1461, 
date  de  l'avènement  de  Louis  XI  T  Ces  grandes 
maisons  étaient  : 

I*  Charles  de  Berry,  duc  de  Guienne,  frère  du 
roi.  Gis  de  Charles  VII. 

2'  La  maison  d'Orléans  qui  remontait  à  Louis 
d'Orléans,  fils  de  Charles  V  et  frère  de  Charles  VI; 
cette  maison  se  parlagait  en  2  branches  ;  Orléans 
et  Angouléme,  puis  ime  branche  hitarde;  lesDu- 
nois-Longueville. 

3*  La  maison  d'Anjou  qui  remontait  à  Louis  1 
d'Anjou,  fils  du  roi  Jean:  Anjou,  Maine,  Provence, 
Béaro,  etc. 

4-  U  maison  de  Bourgogne  qui  remontait  i  Phi- 
lippe te  Hardi,  hls  du  roi  Jean  :  Bourgogne  Fran- 
che-Comté, Flandre,  Hainant,  Paya-Bas,  etc. 

5*La maison d'Alençon,  qui  remontait  iOiariesI, 
duc  d'Alençon,  frire  de  Philippe  de  Valois  et  fils 
de  Charies  de  Valois. 

6*  La  maison  de  Bourbon  qui  remontait  i  Robert 
de  Clermont,  fils  de  saint  Louis,  divisée  en  plusieurs 
branches  ;  Beaujeu,  Montpensier  Vendflme. 

7'I*  maison  de  Bretagne. 

8*  La  maison  de  Fou  qui  aïait  la  Navarre, 

9"  La  maison  d'Albret,  etc.  (Voyeï  plus  bas.) 

l«s  pays  qui  n'étaient  pas  encore  réunis  k  la 
couronna  on  1461.  étaient;  I' au  nord  et  &  l'est 
la  moIUé   de   U  Picardie,   VArbrit,   la  Flandre, 


la  Bourgogne,  qui  appartenaient  &  la  maison  de 
Bourgogne.  Ces  provmces  françaises  étaient  ados- 
sées à  la  Franche.- Comté,  démembrement  da 
l'ancien  royaume  d'Arles,  et  aux  huit  provinces  al- 
lemandes de  Frise,  Hollande,  Zélande,  Brabant, 
Anvers,  Balnaul,  Namur,  Luxembourg  ;  tous  ces 
pays  appartenaient  également  aux  princes  bourgui- 
gnons. aLeurpuissance' non-seulement  leur  donnait 
les  moyens  de  détendre  contre  toute  attaque  les 
provinces  qu'ils  tenaient  dans  le  royaume;  mais 
auasi  de  protéger  l'indépendance  des  autres  sei- 
gneurs, et  d'arrêter  la  royauté  dans  toutes  les  ten- 
tatives qu'elle  ferait  pour  augmenter  son  domaine 
ou  ses  prérogatives.  •• 

2°  A  l'ouest  et  au  sud:  ta  Bretagne,  [e  Maine, 
l'Amou,laPro«CTi«.— La ilKWffne avait  unduc  par- 
ticulier qui  se  regardait  comme  â  peu  près  étranger 
i  la  France.  Le  Haine,  l'Anjou,  la  Provence ,  obéis- 
saient à  la  seconde  maison  d'Ài^ou,  qui,  en  outre, 
avait  acquis  le  Barrois ,  sur  les  ironliÈres  du 
royaume  ;  qui  donnait  des  reines  Â  la  France  et  à 
l'Angleterre,  conservait  des  prétentions  au  trfinede 

3'  Au  centre  :  l'Auvergne  ta  Karche,  la  Bour- 
bonnaû,  le  Niremaii.  Les  diverses  branches  de  la 
motion  de  Bourbon  tenaient  le  Bourbonnais  et 
l'Auvergne,  provinces  non  encore  réunies,  et  dans 
le  Lyonnids,  province  réunie,  les  immenses  do- 
maines du  Forez,  du  Beaujolais  et  de  Dombes,  — 
Jacques  d'irmooiMc  hérita,  en  1462,  de  son  père, 
de  la  province  de  la  Marche.  —  Enfin  te  Nivernais 
avaitses  comtes  particuliers  qui  appartenaient  à  la 
maison  de  Bourgogne. 

(Ces  ducs  et  ces  comtes,  détenteurs  de  provinces 
non  réunies,  conservaient  la  plupart  des  droits  réga- 
liens, ï  compris  celui  de  faire  la  guerre,  que  les 
rois  avaient  bien  pu  défendre  aui  seigneurs  infé- 
rieurs, mais  non  pas  éter  aux  grands  feudalairei. 
Au  temps  da  la  Praguerle,  comme  au  temps  de  la 
Ligue  du  bien  public,  sou*  Cbarles  VII  comme  an 

.    1.  Priai  iê  rBUloiri  4t  Franoê  de  U.  Poirton, 
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commencement  du  rèRne  île  Lnui'  XI,  les  princi- 
paui  seigneurs  prennant  le»  arme»  onlre  le  rui,  el 
ne  les  dtpOiteDl  que  moycnninl  accroisKoienl  tie 
digniu-s.  de  pensions,  oc  domaines  :  il»  w  fjnl 
payer  de  leur  révolle.  Lei  seulï  droits  de  la  cou- 
ronne qu'ils  recooDaistent  tjuand  ils  sont  en  i>aii 
avec  elle,  font  le  ressort,  le  lian  dans  If*  eu  d'in- 
vuion  èlranK^re,  le  droit  de  lever  des  inii  619  sur 

■  Ûans  les  provinces  réunlrsàl*  couronne,  1os:i('i- 
gneiirnsont  astrelnlsi  des  oliligatlons plus  èiioUps, 
parce  que  le  roi  esl  à  la  (ois  leur  souverain  et  leur 
suierain.  Maisau  cenlre,  le» ducs  d'OrUaiu  et  A'A- 
tmfon;  dans  la  Gascogne,  les  comtes  de  (•'oiJ,  les 
sires  dUlbrel,  les  comte*  H'Àrmagnac,  le»  comtes 
de  Coiiminge$,  aspirent  à  la  même  Indépenduncc 
que  les  seigneurs  des  proviocBs  non  réunie*,  et  la 
royauté  ne  les  réduit  au  deiuir  que  quand  elle  esl 
forte  et  obfie  partout  ftiUeun. 


Xi-dire 


nleva  k 


Louis  SI  ruina  la  rt^odalitâ, 
cette  aristocratie  ce  qui  lui  restait  de  Turce  et  0  nu- 
toriti,  et  rèuniiilacoui-onneune  partie  des  grands 
fiers  qui  subsistaient  encore.  N'étalent  pas  reunis 
à  la  mon  de  Louis  XI  :  le  dnché  da  Bretagne,  le 
duché  dt  Bourbon,  ateo  »m  oim««f^  le  tomti  de 
Foii  i'Atberl  de  la  Tmtr,  les  domaines  des  trois 
maisons  i'OrUaru,  ingoul/nx,  Dunoit,  la  flotir- 
joone  (branche  cadette),  plusîeura  fief*  étrangers 
et  la  Tille  de  Calais  qui  était  aui  anglais.  (Vnjeila 
earte), 

■A  Vruace  à  la  KMt  <■•  ■.•■U  XI,  té»*. 

Louis  XI  enleva  aux  princes  du  sang  et  aui  sd- 
gneurs,  et  réunit  i  la  couronne  :  la  Prorvnrr,  ie 
Maine,  l'Ànjoti,  le  Barrott,  la  Bourgogne,  la  Fran- 


the-Comté.  l'Àrtoii,  la  moi'ttV  de  la  FieariU,  le 
comlé  d Armagnac,  le  ducM  d'Éumpu,  laprinci- 
pauU  de  Saini-Pol  et  une  partie  de  telU  et  A(- 


ique  n'en  subsis- 
tait pas  moinv  Elle  se  composait  l'ds  la  pmBession 
de  certains  llrfa  imr-jrlants  échappés  à  Louis  ïl  tt 
d'une  muliituda  deliels  inférieurs,  qui,  stm  toutes 
1rs  grandes  prupnélés,  laissaient  k  la  noblcsM  l'in- 
lluHiice  lerriton.ile;  2*  de  priviUges  nombreui,  i 
la  fois  honorifiques  ef  lucratifs,  qui  subailtèrent 
avec  plus  ou  moins  d'étendue  jusi|u'à  la  révolution 
de  I7HU,  et  qui  nssuraieni  à  cet  ordre  d'immenMS 
revenus  et  une  iniluence  immédiate  sur  la  pojiuU- 
tion  lies  cam|vignes;  3'  les  giamls  ofilces  at  la 
couronne,  des  grades  militaire»,  des  gouveraemeab 
de  province»  et  de  villes  que  les  niibles  remplis- 
saient i  peu  prts  eiclusiïcment  :  quelques  hommes 
tam  natiiaitce  devinrent  les  minis^es  et  les  ambii- 
siilcurs  de  Louis  XI  ;  mais  les  uCtices  ptopremeol 
dits  restrrent  en  masse  aux  seigneurs. 

■  Après  la  noblesse,  venait  le  clergé  avec  ses  fos- 
sessions  lerri tonales,  ses  pri>i1«|te»  et  immunit(<i 
les  communes  avec  leurs  constitutions  républi- 
caines; les  villes  et  les  corporation»  avec  leuispi^ 
vilépes  ;  et  deui  provinces,  la  Provence  et  la  Bout- 
gogne,  avec  leur»  états  particulicm,  dont  la  convo- 
cation 4lail  régulière  et  permanente.  ■ 

Louis  XI,  encore  dauphin,  avait  établi  le  pule- 
ment  de  Grenoble  en  It-'.l.  Eu  1461,  itdétieti* 
plusieurs  provinces  du  midi  et  du  centre  du  res- 
sort de»  parlements  de  Toulouse  el  de  Paris,  et  ii- 
slitua  le  parlement  de  Bordeaux.  En  1477,  ilétaHit 
celui  de  Dijon. 

Ëii  14GI,  il  donna  au  parlement  de  Paris  une 
nouvelle  organisation. 


CARTE   N"  50. 
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cupée  par  les  Bretons,  Ifnprti  et  syiarit. 
L'écosae,  d'abord  appelée  Colcaonia, avait  été  occu- 
pée par  les  Picts,  et  les  Scols.  L'Irlande  s'appelait 
autreroÏB  IHbrmia  ou  Britannia  minor.  De  ces  trois 
~  imains. 
eipédi- 
uuua  udiiB  un  piiyi.  il  eau  aeoarque  a  lEufumnuf 
porltu  («ly.  Sandwich ,  sur  le  Pas-de-Calais),  Si. 
Celle  guerre  n'eut  point  de  résultat  La  Bretagne 
commença  1  ioe  con([uise  sou»  le  règne  de  Claude 
M  ce  fut  Agrieola  qui  en  acheva  la  conquête  sous 
le  ré^e  de  Domitien.  Elle  forma  d'abord  une  seule 
provmce,  puis  cinq,  jusqu'à  l'époque  d'Honorius  : 
b  Votenlta,  au  nord,  la  Kaxima  C^sarieatù  (West- 
morland,  Northumberland,  Laneashireelïottshire), 
la  flavia  Caiariemù  (Angleterre  du  centre  el  de 
l'est),  la  Britannia  II'  (prmcipaulé  de  Galles),  et  la 
Britannia  !•,  au  sud.  Lors  de  la  grande  invasion 
de»  Barbares,  dans  l'empire  d'occident,  Honorius 
rappela  les  légions  de  la  Bretagne,  vers  40B,  elles 
Bretons  Airent  rendus  &  la  liberté. 

Pendant  cette  première  période,  outre  Rutupfnut 
porhu  déjà  cité,  les  lleuz  historiques  les  plus  remar- 
quablsi  sont  ; 

VtnUamium  (S.-Albans] ,  capitale  du  roi  des  Bre- 
lona  CailTellaunus,  et  prise  par  César  (â4  av.  }.-C.). 
C»imilodiMum  (Colchesler)  où  Claude  recul  la  sou- 
miMion  des  oheftdu  pays,  en 44.  Glevum  (Glocester) 
oùPlaatiiu.  général  de  Claude,  vainquit  les  Si'luru, 
48  ;  —  Tictâ  (I.  de  Wight) ,  soumiee  par  Vespaaien, 


alors  généra]deCUude,49;  —  0ran>iontiun(LudloWi 
T.  de  l'ouest,  près  de  la  principauU'  de  Galles),  oB 
Caractacus  fut  vaincu  el  livré  aui  Romains,  ii',  " 
Ifono  (I.  d'Anglesev),  euvabie  jur  SueWuiui  PW- 
hnus,  61  ;  —  Lrmdinium  (Lomlre.,.  , 
Bretons  aous  la  conduile  de  Boadicée  ,^d1j  ~ 
Crampi'u, 
fut  vainc 


,).  prise  p 

... dicée  ,  B  .    , 

, Grampian»),  où  GalgacU; 

par  Agricolaj  —  É'iorofum  (Tory ,  ou 
Soplime  Sévère, en  m,  et  CQn»i3D« 
Chlore,  en  30S. 

fv«rt*<e:Di406ilOSË.Penilant  cette  seconde 
période  les  Bretons  d'abord  rendus  k  la  liperU, 
eurent  bientfll  à  lutter,  \  partir  de  44S,  cootte  es 
invasion* des  Saxonset  des  Angles. Ces deui  peupi^ 
Unirent  par  s'établir  el  donner  leur  nom  au  paj^  of 
ils  fonderont  5  rojiumcs  :  4  royaumes  Salon»  'iaiij 
le  sud-est:  Kent,  Buex,  Suisex.  Weuex;  «J 
royaumes  Angles  :  JTorOmmbrùi,  o'est-à  dire  lepWf 
au  nord  de  T'Humber;  E,t-AnglU.  enlralaWasl» 
cl  la  Tamise,  et  Jfrreie,  au  centre.  Les  anciens  habi- 
lajits  furent  refoulÉsdans  le  Pafi  de  Gaiia  «d»» 
le»  ComouailUs.  Les  sept  royaumes  fiirent  i™"' 
en  un  seul  sous  Egbert  le  Grand.  L'Angletcne  m 
envahie  dés  le  11*  s.  par  les  Danois  ou  RoriMW* 
comme  elle  l'avait  été  autrefois  par  1»  Saioo».  1* 
lutte  entre  les  Saions,  las  Danois  et  la»  NotB»"^ 
français,  ne  se  termina  qu'à  la  conquête  d6 1  Aii(F" 
terre  par  Guillaume  (1066  1073).  .,„„ 

Le*  villes  et  lieux  historiques  qui  méritent  a  eiir 

1.  Préçii  àii  plos  tiaai. 
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sienalés  pendant  celle  période  sont  :YiU  Thanet  et 
Ebbttfleet  {i.  l'emliouchure  de  li  Tan^iie},  lieu  de 
débarquement  des  premiers  coDquérants  Saions 
(455);  —  CaerJron (nue  g,  de  laSevernl.où  Arthur 
lulnracUmc  roi  des  Bretons.  ^ —  BoiIoit-HiU  fprè»  de 
Batn,  au  S.  de  Caerléon),  où  les  Saians  furent 
défaits  par  Arthur,  &20;  —  Cftar/'orrf(au  S.de  Sali», 
burj),  Dù  les  Bretons  furent  dérails  par  Cerdic.  — 
CfticnF!(er,fondéparCissa,  roi  saïonj  —  Winchester, 
cap.  des  rois  de  Weseï  ■  —  tondra,  aif.  du  royau- 
me d'Cssex;—  Camflsford  ^dâns  les  Coraouaille*), 
où  Arthur  ast  vainqueur  de  Hordred,  bkV.  —  Giai- 
UinbuTg  (ilans  le  Wesasi),  où  mourut  Arthur,  £42; 

—  Fiamhorimg  (but  La  mer  du  Nord) ,  où  dibaïqua 
Bidda  el  ses  II  fils,  &41j  —  Bambonmgh,  fondé  pu 
HJdda,  548;  —  La  Norlliumbrie  ei(  diTlsée  eu  deux 
Etats  ;  Bemieie  el  Deirt,  549;  ■—  Hy  ou  lona,  ou 
Kolm-Kill,  monastère  fondé  par  SI  CoromJMi](devial 
plus  tard  le  SI  Denit  de*  roU d'Ecosse] ,b6b;~  EU- 
Ànglie  :  OulTa,  1"  roi  de  ce  piys,  57 1  ;  —  MtrcU. 
Crida,  !■"  roi  tie  Mercio,  k  Leictsttr.  584  ;—  Cantor- 
bttTf,  où  le  moina  Augustin  prèctia  le  ChrUtiuùatue, 
596;  —  tle  Sheppry,  débarquement  des  Danu^l, 
S35;  —  Bingiton-Bili  (ati  Comouaillcs),  les  Danois 
et  les  Bretons  sont  battus  par  Egbert,  S3i;—  Ok^tv 
(Sussai) ,  Danois,  battus,  Shl;  —  CMppenham 
Wesaei),  résidence  d'Alfred,  prise  par  les  Danois; 

—  Àllii^tefl  (Wesaei),  retraite  d'Alfred  le  Grasd , 
878;  —  Kdingiim  ou  E(ftan4»im  (Wesae«| ,  vicL 
d'Alfred,  878;  —  lelenhal,  vicl.  d'Ëdouaid  sur  la* 
Danois,  911;  —  Bamborougk  {Bemieie), et,  i  pe« 
de  distance  de  là,  BruiianSurgh,  vict,  d'Attielslao 
sur  lea  Danois,  Ecossais,  etc.;  —  E>eler,  vict.  d'A- 
Ihelstan  sur  les  Brelous:  —  ÀnU>te*iée  (iSortliuiB' 
brie),  vict,  d'Edmondsur  le*  Bretons,  944;—  Catn«- 
bOMtwA  (Heroie),  mort  de  Sven  ou  Suéoou,  1(114; 

—  CtllinifAain  (Dorset),  vict,  d'Edmond,  BJsd'EI- 
Itielred,  1015,  —  Winclieiler,  cotironMOMDt  d'E- 
douard te  confesseur,  1041  ;  —  Perettâiff,  lieu  de 
débarquement  de  GuillaaoK,  1066;— fliutttut,  vict. 
de  Guillaume  sur  Huokl,  eoiiquBI*  derAngUteira, 
par  les  Normawb,  1066;~  PeUrborùUth,  BlyfEA- 
Anglie),  résistance  coiUnGuillaiiaM^-J»lfl',iatft- 
sacres  de  1072. 


_.    .       »;m  lOÎI*  139*;  — RègnMdesprin- 

s  Normands  et  Angevins-PlMita^cets.  Cette  pé- 
riode embrasse  les  règles  de  Guillaume  J,  Ctiil- 
laume  II,  Henri  I;  —  Etienne  de  Boulogne;  — ' 
Henri  II,  Richard  (keurde  Lion,  Jean  sans  Terre, 
Henri  111,  Edouard  I,  Edouard  II,  Sdouird  III  et 
Richard  II,  et  se  termine  k  l'avènement  des  Lan- 
'  castre  ;  elle  est  i«mpUe  par  la  guerre  du  continaot 
contre  la  Fraace  el  la  lutte  des  rois  contre  la 
noblesse  anglaise. 

Villes  st  uecii  huiouooks  :  Cardiff  (Galles), 
Bobert  Courte  fleuse  emprisonné  par  sou  frère 
Henri  I,  1106;  —  Windtor,  Henri  I  proclame 
Nathilde  son  héritière,  1117;  —lUading,  lieu  de 
sépulture  d'Henri  I,  1137  ;  —  Bowiret,  Eiienne  y 
débarque,  1135:— Clartndôn  (Wesseï), assemblée, 
origine  de  la  lutte  de  Th.  Bectcl  et  d'Henri  II, 
IIG4;  —  CanJorb^y,  aesassinat  de  Th.  Beckat, 
1670;  —  Dubiin,  dHiarquement  d'Henri  H  qui  sou- 
met l'Irlande; —  Jtnicùt  (Morthumberland),  Guil- 
laume, roi  d'Ecosse,  laincu  et  pris,  1174;  —  So«d- 
wich  (Keiil),d6baniuement  de  Richard  I,  1194;  — 
Keicark,  mort  de  Jean  sans  Terre,  lllèj  —  Un- 
eoln,  Louis  le  Lion  battu,  foire  de  J.tnco(n,  1217  ' 
—OT/brd,  parlement  convoqué  par  Loiceater,  llhkl 
—Letcei  (Susseï) ,  Leicester  et  les  barons  sur  Heofi 
III,  1264  ;   —  Évetham,  Tict.  d'Edouard  sur   r.; 

-■'"m; 


-  Aorhom  (confina  • 


l'Ecosse)  parlement  ou  Edouard  I  se  fait  recoonal- 
tr«  aouïenjn  de  l'Ecosse  H90  ;  —  Dunbar,  Baillol 
est  raincn  et  pris,  1!97:  —  fniiir* (Ecosse)  vicl. 
d'Edouard  sur  les  Ecossais,  lïOH;  —  B'ancirft,  Ga- 
*fsIonast  tué,  1311;—  Bannock-Burn  (Ecosse), 
vict.  do  Robert  Bruce  sur  Édouanl  H,  1314;  — fllort- 
nuir*,  vict.  des  Ecossais  sur  Edouard  II,  1323;  — 
ïeniJtcorlJt  (au  centre  de  l'Angle tjrre),  Edouard  II 
assassiné  1321  ;  —  SolUngham  mort  de  Horlimer, 
I3!9;  —  HaMon-HiU,  Edouard  Baillol  vainqueur 
et  maître  de  l'âctMM,  1331;  —  Scone,  Baillol  cou- 
ronné roi  d'Ecosse,  1331  ;—  Unil't  croîs,  (Korlhum- 
berland] ,  David  Bnice  fait  prisonnier  par  Philippine 
de  Hainaut,  femna  d'Eilouanl  III.  1346;—  filofc- 
Heaih  (prj's  de  Londres),'  Richard  11  apaise  la  ré- 
volte des  paysans,  13SÎ;  —  FUM  (Galles),  Richard 
11,  fait  prisonnier  d«  Lancastro,  abdique,  1399. 

4*  rériitde  inB  1399,  jdsou'a  nos  loims.  La  pre- 
mière patiia  de  celte  période  s'étend  de  l'avènement 
de  la  maison  de  Xitncastre,  avec  Henri  IV,  jusqu'à 
l'avénemeut  de  la  maison  a'Orange.  Cette  période 
comprend  las  règnes  d'Henri  IV,  Henri  V  et  Henri 
VI,  de  la  maison  de  Lancastre  (rose  rouge]  et  ceux 
d'Ëdouaid  IV,  EdouardV  et  Richard  lil  de  la  maison 
d'York  (TOsebUiuhe);  —  des  princes  de  la  maiton 
de  Tudor:  Henri  VII, Henri  Vlli.  Edouard  VI,  Marie 
Tudor,  Elisabetli  ;  —  ceux  des  Stuarts  :  Jacques  et 
Charles  I  ;  —  la  république  avec  le  protecteur 
CromwcU;  —  enfin  la  restauration  de  Charles  II 
et  Jacques  il  déposé  pour  faire  phtce  k  Guillauoie  111 
d'Orange  1688. 

Villes  et  ubw  bistopiques  :  S.-Aïbant  (N.  de 
Londres),  Hiebârd  d'ïork,  vainqueur  d'Henri  VI, 
14^5;  —  Waktlià4  (N'othumberland),  Richard 
d'ïork,  battu  et  tué  par  Marpierile  d'Anjou,  1460. 
—  Totc(on  (Nothumherland) ,  vict.  d'Edouard  TV 
sur  Marguerite  d'Afl|ou,  1461  ;  —  Monimtr-Crou, 
(confins  de  Galles],  vicl.  d'Edouard  IV  sur  la  raie 
rouge,  1461.  —  Ueaam,  vict.  d'Edouard  IV  sons 
Henri,  VI 1464  ;—ffo«inflAflm  (sur  la  Trente),  vict.de 
Warwick  sur  Edouard  IV,  1470  ;  —  Banise,  N.  0. 
do  Londres  (vict  d^Jouard  IV  sur  la  rOM  (ouge.) 
lk1\\  —  TewkeéMry  (sur  la  Severn],  vict.  de  b 
rose  blanche  sur  la  rose  rouge,  1471  ;  —  BottDortft 
(au  centre  de  l'Angleterre)  vict.  d'Henri  Tudor  tar 
Richard  III  qui  yett  lue,  1485  ;  -  fiodden  (limite 
de  l'Ecosse).  Jacques  IV  y  est  bwu  et  tué,  1513;  >— 
Lothierea,  Marie  Sttiart,  prisonnifare,  renonce  a  la 
couronne.  1668.— Forthinnga!/ (au M.  de  NorthaiBp- 
t(in),  conrtamnatioti  et  mort  de  Marie^imrt.  1587.«^ 
Ne\r:bom  [limite  de  l'Ecosse),  Charles  I  battu  par  les 
" '-   ""  '       Worfpïlf r  (sur  la  Severo),  bataille 


rie  1641  ;  —  fmotfofi.  bataille  des  royalisl 
"    ,164î;— irtofrurg.vic-  -        ■       - 


!tdes 


Robert  s« 
Essex,  1643  ;— Jf«<Mr^  (N.  O.  de  Notlingliam),  Robert 
vainqueur  dea  pairiementa  ires,  1644;  — Jfarilon'ifoor 
(Northumberiand),  vict.  de  Comivell  et  des  parle- 
mentaires sur  Robert,  1644;  —  A'<u({<y  au  n.  de 
Norihamplon,  viol,  de  Cromivcll  et  des  parlementai- 
res sur  les  rojaiiale»,  1645;  — Preî(on(LancashiTa), 
vict.  de  Cromwel,  lft48  ;  llnmby  (au  N.de  Norlliam- 
thon),  Charles  1  tombeau  pouvoirdeCromviell,  1041; 

—  Hanplimcintrt,  où  Charles  I  fut  détenu,  1648;  — 
WindtoT,  on  Chartes  i  fut  détenu,  1648-49;— l>iinÈ»r 
(Ecosse],  vict.  deCromwell  IfiâO  ;  —  Woreeiier,  î* 
balûtlle  de  Davonahirc,  gagnée  par  Cromweli,  16SJ; 

—  Vourret  ,  débarquement  de  Charlea  11  ;  Torboy, 
débarquement,  de  Guillaume  111, 1688  :  —  Roeheiter 
(Kent)  reluge  de  Jacques  II  qui  déji  passe  m 
Franii*;  —  La  Boyiu,  défaite  de  Jacque*  Il  en  Is- 
lande, 1690;  —  CnJlodtn  [Ecosse)  le  Prclendaat 
Charles  Edouard  y  est  vaincu,  1746. 


Goo»îlc 
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GMITE  Ti"  51. 

L'EMPIRE    FRANÇAIS    EH   1813'. 

I.   LES   133  DËPARTEHENTS. 
En  1SI3,  l'Empire  frantUi  comptait  132  départemenb  qui  mdI  les  suivaDU,  dans  l'ordre  alphibtlqae : 
SoDi-prlIwiurM. 
Bellej,  Ntntuï,  Trévoux. 

GbSleau-Thierr^,  Saint-Quentin,  Soissoos,  Venin;. 
Gannat,  La  Palisse,  HonOuçon. 
lUrcelonnette .  Caslellane,  Forcalquîar,  Sisleron. 
Briançon,  Embrun. 
Sainl-Remo,  PugeE-Théniers. 
Pontremoli.  Sarzane,  Spezia, 
L'Arftentiêre,  Tuurnon. 
Réihel,  Bocroi,  S«dan,  Vouziers. 
Pamierï,  Sainl-C irons, 
Arezio,  Uodii^liano,  Pistoia. 
Arcis-sur-Aube,  Bar-iur-Aube,  Bar-sur-Seine,  Nogesl- 

sur-ScîDc. 
Casielnaudary,  Limoux,  Narbonoe. 
Espalion,  Uilbau,  Sainte-Affrique,  Tiliefranche. 
Luliecli,  Lunebourg,  Slaile. 
Goes,  Zierikzèe. 

Brielle,  Donlnscht,  Gorbum,  Leyde,  Rotterdam. 
Eiodhuven,  Nimègue. 
Ail,  Tarascon. 

Bremerlehe,  Nlenbourg,  Oldembourg. 
Almelo,  Deventef. 

LisieuiE,  PoDl-1'Krêque;  Bayeuz,  Falaise,  Vire. 
Saint-Flour,  Murât,  Mauriac. 
Barbezleui,  Cognac,  Conronleas,  Rultec. 
Jonzac,    Marenne»,   Rocbefort,  Saintes,   Salfit-Jw- 

d'Angély. 
Saint-Ainaiid,  Sancerro. 
Brives,  Ussel. 

Bastia,  Calvi,  Corte,  Sartre. 
Beaune,  Chatillon-sur'.'^lne,  Semur. 
Dinan,  Guinganip,  {.annion,  Loudéac. 
Atibusaon,  Bourganeur,  Boussac. 
Aosle,  CliLTas. 

Bergerac,  Nontron,  Bib^rac,  Sarial. 
Baume-les-Dames ,  Pontartier,  Saint-Hippoifte. 
Montflimart.  Die,  Nions. 
Louvain,  M  Telles. 
Appingadam,  Assec,  WinschoteD. 
Emden,  Jever. 

Lingcn,  Utnden,  Quackenbmck, 
Oudenanie,  Eecloo,  Termonde. 
Bernay,  I.es  Aodclja,  Louviers,  Pont-Audemer. 
Châteaudun,  Dreux,  Nogent-le-Rolrou. 
Brest,  CliâieauliQ,  Moriaix,  Ouimperlé. 
Bittebourg,  Dieiiircb,  Neutchileau. 
Heerenveen,  Sneek. 
Alais,  Uzès,  Le  Vigan. 
Muret,  SaiDl.Gauden»,  Villefranche. 
Bobbio,  NOïï,  Tortone,  Vo^hera. 
Hirande,  Lecloura,  Lombez,  Condom. 
La  Béole,  Bazas,  Libounie,  Leaparre,  Blaye- 
Saial-Pons,  Lodève.  Béziers. 
Saint-Maio,  Vitré,  FougSres,  Redom,  Montrort. 
La  Cbitre,  Issouilun,  Le  Blanc. 
Chinon,  Loches. 

Vienne,  Saint-Harcellio,  La  Tour-du-Pin. 
Charleroi,  Tournai. 
Dûle,  Polign' 
Dai,  Saint-S( 
BoQDeTille,  Thonon. 
Neuenbaui,  Rees,  Steinfurt, 
Vendôme,  Romorantin. 
Sainl-Etieone.  Roanne. 
Brioudc,  ïssengeaui. 

tt  de  lemjUre,  par  H.  Thler»;  JfaïutWKAi  iaiftrif  " 


Chari-lieu. 

i     «N, 

Bourg. 

3 
3 

4 

AISBE. 

Laon. 

Voutifu. 

Digne. 

h 

mc'i 

6 
7 

ALPES-MàMTIKBS. 

Chiatari, 

8 
9 
IC 

ARDËCHE. 

Prtroi. 

MéiUret. 
Fini. 

Flormee. 

1! 

ÀtIBE. 

Troye,. 

13 

AL-DE. 

Cananonne. 

U 
15 

BOIiCEIES-nE-L'BLBK. 

Roda. 

16 

n 

18 

le 

BOOCBES-DE-L 'ESCAUT. 
BOUCUES-DE-LA-HEIISE. 

giddelbourg. 
La  Baye. 
Boii-U-Dvc. 
Martrillt. 
Hrim». 

ai 

32 
23 
34 

B0t)CHES-DE-L'rs8ÏL. 

ZtPoIJe. 

Caen. 

AurSittf. 

25 

CHAEBBTE-lMFiBIEOIE. 

La  Aochelle. 

36 

CHER. 

Bmirget. 

37 
38 

COHRÉÏÏ. 
COBSB. 

TuUe' 

Ajatcio. 

29 

CflTB-D'OH. 

Dijon. 

30 
31 
32 
33 
34 

CÛTEi-DU-NORD. 

Saint-Brieuc. 
Guérei. 
Ivrée. 
PérigMux. 

Betanpyn. 

35 
36 

DEflHE. 

raleitct. 
BrvxtUes. 

37 

Groningut. 

38 
39 

ïïfsSau; 

Aurich. 
Osnabrvek. 

40 
41 

«scAtri. 

Étreii*. 

42 

BUB&ET-LOIR. 

43 

PlMlSTËaB. 

Ouimper. 

44 

45 

FORÊTS. 

Luxembourg. 

46 

mmes. 

47 

Touhwe. 

48 

OfiNES. 

«n«. 

49 

Anch. 

60 

f.] 

Monlpelti». 

62 

Rennei. 

53 

Chdleauroux. 

64 

IBDBE-ST-LOIBË. 

Tour$. 

65 

Grenoble. 

66 

jrom. 

57 

Loni-le^aulnier. 

68 

Xont-de-Martan. 

59 

LiHAH. 

Genire. 

60 

LA  LICPE. 

Kttntter. 

61 

BhU. 

62 

Konûirùon. 

63 

HAUrE-LOIRK. 

LePuy. 
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64.    LOtBE-ISFtBIBUM. 

Naniet. 

65.    LOIHBT. 

Ortéant. 

66.    LOT. 

Cahon. 

67.    LOT-ETK>AB0NNB. 

la. 

68.  lozEhe, 

69.  LTS 

Bruga. 

70.    HAIKI-ET-LOIHB. 

Anfitr,. 

71.    HANCHE. 

Saint-lO. 

7Î.   MiRBNGO. 

AhxandTÙ. 

73.    HAHHE. 

Chdtons-mT-Same. 

Chaumom. 

15.    KATBNNK. 

Laial. 

76.    HÉMTBRBAHKï, 

77.    HeuBTBE, 

78.    HGDIE. 

Bar-nir-Omain. 

79.    UEDSE-lNyERISUEE. 

KaairiehI. 

80,    MONT-BLANC. 

Chambiry. 

8Î.   MONT-TONNSMK. 

83.  NO!IBUA.t. 

84.  HOSGLLE. 

Mayirtce. 

JfrtT*' 

K.    DEUX-JfÈTBS. 

Anvers. 

86.  niËvRB. 

87.    NORD. 

mu.  ' 

88.  OISE. 

Beaumis 

89.   OKBHONE. 

Sieane. 

90.  OBNE. 

AUaçan. 

91.   ODBTBB. 

LUge. 

9!.  pas-hk-c.lais. 

Arrat. 

93.  Pû. 

Turin. 

94.   PDI-DE-DÛHE. 

ClcrmoM- 

95.  BÀSSts-priiËNiES. 

Pau. 

96-   BAirTeS-PYRfiNÉEH. 

Tarbes. 

97.  PTBiBÉES-OWBHTlLSS. 

Strtubowg. 

98.   BA9-I1BIN. 

99.   EADT-RBIH. 

Cotmar. 

100.   EHIN-ET.K0SGL1.E. 

Coblenti. 

101.  BBâNE. 

102.   SOER. 

103.   BOMB. 

Borne. 

NamuT. 

105!    HAUTE-SAflNB. 

FewuL 

106-  sa8ne-bt-loibe. 

M(U:on. 

107.   SABEE. 

Trêves. 

108.   SABTHB. 

Le  Man*. 

109.    SEINE. 

Paru. 

110.   SBlNE-ET-XAItHE. 

Ketun. 

111.    SEWE-ET-OJSE. 

Yertaillts. 

112.  SEWE-tMFâBlEURE. 

Boutn. 

113.   SESIA. 

Yerceil. 

114.    DEUI-GËVEES. 

Niort. 

115.  SIMPLOM. 

Sioti. 

116.   SOMIiE. 

AmUnê. 

Coni. 

118!   TARM." 

Alby. 

119.    TARB-ET-OABOM»B. 

KoHMuban. 

IM.  TABO. 

Parme. 

131.  teasibEne. 

SpolèU. 

m.   TAS. 

jSraguignan. 

23.   VAUCLOSE. 

Avignon. 

Î4.  vend4e. 

Navoléon. 

15.  TTEnna, 

Poitieri. 

16.   HADTE-TIENBE. 

Limoge*. 

37.   ÏOSOES. 

Épir^l. 

38.  TrasBB. 

Brème. 

S9.    ÏONBE. 

Auxerre. 

30.   TSSEL-SUPËBIEUB. 

Amheim. 

31.   ZOÏDBRZÉE. 

33.   WEÏER. 

Brlmt. 

Sma-frilcwint. 

Savenay,  ChStcaubriaat,  Ancenis,  Paimbceur. 

Gien,  Uonlargis,  Pitbiviers. 

Gourdon,  Figeac. 

Tilleneuve-d'Agen,  Marmuiile,  Nirac. 

Harrejols,  Florac. 

Courtray,  Pûmes,  Tpres. 

Beaupréau,  Beaugé.  Saumur,  Segré. 

CherÊourg,  Avraoehcs,  Coutances,  Morlain.Valogne». 

Aaii,  Casale. 

Vitry,  Speroaj,  Reims,  Sainte-HéDébould. 

Langrea,  Vasiy.  • 

Cb&leaugontbicr.  HayeDiie. 

Ile-d'Elbe,  Piaa,  VoU'erra, 

Toul,  Luné  ville,  Ctiàteau-Salins,  Sarreliourg. 

UonLmidv,  Commercy,  Venlun. 

Hasselt,  Rurcmoade. 

Annecy,  Mouthien,  Saiot-Jean-de-Haurienne. 

Acqui,  Ceva,  Port-Maurice. 

Deux-Ponts,  Kaiserslautem,  Spire. 

Plofirmel,  Lorient,  Napoléonvillf. 

SarreguemiDes,  Briey,  Thionville, 

Bréda,  Malines,  Turnhoul. 

Chileau-CbinoD,  Clamecy,  Cosne. 

Hazebroitck,  Duakerque,  Douai,  Avesne,  Cambr&l. 

Clennont,  Compiègne,  Senlis. 

Grcssetto,  Uontepulciano. 

Argentan.  Domfronl,  Mortagne. 

Huy,  Halmédy. 

Boulogne,  Saint-Omer,  Saiut-Pcl,  Hontreuil,  BËthune. 

Pignerol,  Suze. 

Ambert,  Issoire,  Hiom,  Thiers. 

Bayonne,  Uauléon,  Oléron,  Orthez. 

Argelez.  Bagnères. 

Ceret,  Prades. 

SaTerne,  Scheleslailt,  Weissemboarg. 

Altkirch,  Belfon,  Delemonl,  Porenlruy. 

Bonn.  Simmem. 

Vil  le  franche. 

Clères,  Cologne,  CreTelt. 

Frosinone,  Biati,  Tivoli,  Velleiri,  Viterbe, 

Dînant,  Uarche,  Saint-Hubert. 

Lure,  Gray. 

Chalon-sur-SaOne,  Charolles,  Autun,  Louhana. 

Birkenfeld,  Pruin,  Sarrebrucit. 

Uamers,  Saint-Calait,  La  Flèche. 

Saini-Deais,  Sceaux. 

Coulommiers,  Fontainebleau,  M ea ux.  Provins ■ 

Pantoise,  Corbeil,  Etatnpes,  Mantes,  Rambouillet. 

Le  Havre,  Yvclot,  Diepp», 

Bielle,  Santhia. 

Bressuire,  Melle,  Partbenaj. 

Brigues.  Saint-Maurice. 

Abbéilile,  Péronne,  Doulens,  Hontilidier. 

Alba,  Uondovi,  Saluces,  Savigliano. 

Gaillac,  Lavaur,  Castres. 

Castelsarrazin,  Moissac. 

plaisance,  Borgo-San-Donnino. 

Fuligno,  PÉrouse,  Todi. 

Toulon.  Grasse,  Brtgaoles. 

Apt,  Orange,  Carpentras, 

Fonteiiay,  les  Sables-d'Olonne. 

Chitellcraull,  Civray,  Loudun,  HonlmorllloD. 

Bellac,  Rocbechouart,  Sainl-Yrieix. 

UirecourI,  MeurchSteau,  Bemiremoni,  Saint-Dié. 

Oldenbourg,  Nienbourg. 

Tonnerre,  Sens,  Joigny,  Avallon. 


1.  OOnrERKEMEtlT  oékAbal  I 

a.        —  —      1 


aeraam.  AlKinjar,  Amersioo 

DM.  Oldenbourg,  Nieul 

II.  GOUVERSEHtuTS  GÉNÉRAUX. 

s   niPARTEIIENtS     .  „  rsO^  MS   Alf  ÏS- 

5  DtPARTRUEMTS   î"   ,  i  TOSCAUB. 

S  DÉPABIBMEIrtft    «iE  "^Jg  SU  ^iJiTS-BOlUINS. 

3  DlPABTEMEN.^    M»"»  W"-*»»»- 

U  D'ILLTBII.        ^    ^^ 


G  00»^  le 


•  IXPUC&TION  on  CAftTBi. 

'riris.     LArhacli,  Adelaberg,  KrjJrnboure,  Netutadt. 
Vtlliirh,  Unz. 

—  ïrji'sle,  fJiirHritrtri»,  Gipricp,  Rovigno. 

—  CarliUilt,  Fiume,  Luuiii  rici'ulo. 

—  Zara,  Lésina.  Miikanca,  ftebi'iiico,  Spclalra. 

—  Ba^'i^e,  C-itiaru,  Qinula. 


1.1  notÎM  qnl  MÙI  iipliquc  Ua  iccroigtEmtBli 

euccestir*  de  ta  France  depuii  la  Ilé|iubliqu>>  jui- 
qu'en  1813,  4p(X|Ds  da  la  plus  grsiiife  «it^utlua  de 
lEmpire  français.  Lts  peliles  csrtBt  acceuoim 
foiil  conasltre  les  principaui  accroiMtmiiiili  «tm 
leur  dale. 

La  carte  principale  repréMOle  3  partjei  dittiiictet  : 
t°l'EDi|jiic  rraiicais  proprement dil avec  Kadivi^OTi 
en  130  départements  et  en  1  provincea  mililairna; 
%•  li^sÉtabm^ials  de  l'Empire: comme  leioyaume 
d'IUlie  ;  S-  la  Coofti  If  ration  du  Rhin,  qui  compre- 
rail  le  royaume  de  Weitphalie.  le  nord  de  Vtt- 
pagne  et  la  CoiiféileralitMi  Helvétique. 

L'ÀttembUe  wnitîtuanU  uibiiLtua  aui  trenle- 
deui  grandes  provinces  et  aui  buii  gouvarne- 
cpeuU.  gu»tre-vnn{I-troi«  ili'pariements  lubiliviséi 
en  districts  et  en  ciuluna.  Elle  réunit,  sur  la  de- 
mande même  de  ses  babil^tnti,  lecomUtVeniisiûnel 
AriBnon  qu'elle  enleva  au  pape  (1191). 

L  empereur  d'Autriche  et  le  roi  de  Prusw,  dan* 
miwréuuioD  («oueè  Piluili,  convinrent  de  rèlalilir 
en  France  l'auiorito  royale.  Lénpold  oummeiii.'a  par 
signifier  i  la  Législative  qu'il  défendrait  lei  droiti 
que  les  princes  allemand  s  avaieni  sur  TAliace,  droili 
méconnus  par  la  première  a^iscniblée  n«iional«.  On 
força  Louis  XVI  à  déclarer  la  Kuerre  à  rAuiriclie, 
Le  roi  de  Prusse  al  le  roi  de  Sardaigne  prirent  au*- 
aMl  parti  pour  Tempereiu'  contre  la  France,  Les 
armées  jtrangères  lurent  arrêtées  et  beltuei  à  Valmy, 
et  à  Jemmapsit  (1791). 

Les  généraux  français  prirent  l'oflensive  aprta 
celte  victoire.  la  BelgtqMt  fui  envahie  el  conquise, 
landia  que,  d'un  autre  OÙU,  le  cœur  de  l'Alleraago* 
□QU9  était  ouvert  par  la  priEu;  de  Mayence,  Ces  pre- 
mières boililitéi  agrandirent  la  France  de  daux 
nouvelles  contrées  siltUes  au  *ud-est  :  la  Sar«it  e( 
le  tomié  de  Nice. 

L'Europe  se  coalisa  alors  tout  entière.  L'Angle- 
terre, l'iEspaçne,  l'Autriehe.  la  Prusse,  l'Empire 
germanique,  k  Sardaigne,  lEtat  ecclésiastique,  les 
Deuï-Siciles ,  se  lladÈreiit  de  ("opposer  au  torrent 
qui  les  menaçait.  La  Convention  se  proposa  de  ré- 
volutionner l'Europe.  Le  gouveroement  populaire 
dut  être  établi  partout  où  pénâtreraisnl  les  armées 
françaises.  C'est  ainsi  que  la  réunion  des  sept  pro- 
vinces forma,  au  nord,  la  République  Batave, 

La  coalition  écboua.  Le  roi  de  Prusae  fut  la  pre- 
mier A  s'en  déUcher.  Par  le  traité  de  BAle,  il  ccm- 
senlit  à  céder  toutes  las  proviticei  qu'il  avait  sur  la 
rive  gauche  du  Rhin.  L'Espagne,  qui  ne  s'était  dé- 
clarée contre  la  France  que  pour  dea  intéréti  de 
famille,  a'aperçut  bienlét  qu'etle  n'avait  rien  i  ga- 
gner A  continuer  la  guerre.  Pour  obtenir  la  paix, 
elle  céda  la  partie  de  l'Ile  de  Saint- Dominsue  qui 
lui  appartenait.  La  HoUaede  avait  ■"■'*  •—-■- 


tricbt,  Vanloa  et  ses  dépendi 

La  Convention  avait  reculé,  i  l'orient,  les  fron- 
tières de  la  France  juaqu'au  Rhin.  Elle  voulut 
aussi,  avant  de  le  dissoudre,  lui  donneriat  limites 
naturelles  au  nord.  Par  un  décret  du  ■■'  octobre 
1195,  elle  arrêta  que  tous  les  pava  cooquks  au  deçà 
du  Rûin  tels  que  la  Belgique,  le  pap  de  Liège  et 
le  ducbé  de  Luxembourg,  seraient  ineorpôrée  au 
territoire  français.  Dans  le  même  mois,  I«  duabé  de 
Souillon  fut  également  réuni  i  la.  FrasM. 

Le  Directoire  qui  a'empara  du  pouvoir  mit  i  la 
tête  des  armées  d  Italie,  l'iiomme  eilraordinaire  qui 


Isiadt. 

devait  1  l'eitérieiir  élever  si  haut  la  gloire  at  l'hon- 
neur des  armem  françaises.  Apr's  aïoir,  par  d'écla- 
tantes Tictoires,  chacaé  les  Autrichien!  da  Hlalie. 
il  força  leurs  allié*  à  faire  la  paii  avec  ta  France. 
1«  roi  do  Sardaittne  *ij<na,  le  piumier.  un  traité  pu 
lequel  il  abandonnait  la5nroir,les  eomt^de  NtU, 
dorf«d*et  lie  Btuit.  Le  pape  Pie  VI  traita  sua*  i 
rof^rilino,  et  céda  1  la  République  françake  Bo- 
logne, FeTTitrt  el  la  Romayni.  Il  renonça  en  mSine 
temps  à  se*  prétentions  sur  Afignini  et  te  ConM 
Vmniisin.  Les  ducs  de  Parme  el  de  Hodéne,  le  roi 
de  Naples  ae  soumirent  également,  L'inBueoce  de 
l'Autriche  en  Italie,  fut  remplacée  par  cdiadela 
France,  qui,  aprè»  avoir  latlu  son  ennemie  dans  la 
Péninsule,  se  prépara  a  aller  l'attaquer  jusque  chei 
elle.  L'Autriche  comprit  et  prévint  le  aangar;  des 
préliminaires  de  paix  furent  conclus  à  Ltoben,  et  le 
traité  de  Cantoo-Formio  fut  signé  le  IT  oBUAie 
1197. 

Les  principale»  conditions  de  la  paix  dt  Ctmpe- 
Formio  furent  les  suivantes  :  1'  l'Autricbe  renooee, 
en  faveur  de  la  Fra.nce,  à  tous  sos  droiM  nr  Us 
Payt'llas  ;  ï"  l'Autriche  acquiert  le  lerritoir»  de  ft- 
n<sf,  depuis  le  lac  de  Garda,  la  vitU  dt  TtKM, 
VlUrie,  la  Dalmalie,  et  les  bouehei  4»  Caiurt; 
3"  la  France  gante  lee  ilet  gr/eo-rieuiiiennfi,  el  «K 
pnsitstion$  M  Albanie;  4*  l'Autriche  reoonnail  u 
République  Cisalpine;  i'un  congrès  doit  èti»  wu 
à  Rasiadl  pour  la  conclusion  de  l3  paix  avea  t  En- 
pire;  6°  l'AuIricha  doit  indemniser  le  duc  de  Ho- 
iltne  par  la  ct$ti«it  du  Brtîjair.  —  Articles  «ecrali: 
1"  l'Autriche  consentà  U  cetsion  de  la  rivt  ï""* 
du  Rhin,  de  BiU  au  eonflumi  de  la  .V«»«,  P™ 
d'Andernach,  et  k  «lie  de  la  villt  et  de  la  o'ftuWfc 
de  Knyenct:  1'  1*  navigation  sur  le  Rhin  est  dàSa- 
réo  commune  aux  deui  pays;  3"  la  France  ea^loiet» 
sa  médiation  pour  faire  olilenir  à  l'Aulridie  Sal»- 
bourg  et  la  portion  de  la  Bavière  située  ealre  cw 


Allemagne  ;  6"  mutuelle  garantie,  qu'en  cèdanl  « 
possessions  sur  la  rive  gauche  du  Rhin,  laPru** 
ne  pourra  faire  aucune  acquisilion.  Les  prince»" 
autres  Etals  dépoaaédés  sur  le  même  botd  du  fleme, 
doivent  èlre  indemnisés  en  Allemagne;  T'^JJ: 
l'espace  de  vingt  jours  aprrs  la  ratification,  l**!* 
les forferetae»  lurBhia,  ainsi  qu't/Im  ellngeuMh 
seront  évacuées  par  les  troupes  autrictiennes. 

L'Angleterre  soutenait  sur  mer  la  ("«"*, '•,[12: 
opiniltre.  Elle  espérait  que  les  puissances  de  I» 
rope  ne  larderaient  pas  i  reprendre  les  'f"*?^^ 
la  France.  Bonaparte  vit  de-suite  combien  ™' ,^ 
doulable  cette  étemelle  rivale  de  la  France.  H  « 
promit  de  ne  rien  ^argner  pour  l'abattre,  irt,^" 
de  bien  inaugurer  contre  elle  une  goorra  "•*""' 
mination.  il  songea  t  faire  de  la  MèdilerraBée  a» 
mer  française.  C%st  ce  qui  explique  son  expedUM" 
en  Egypte,  Mais  le  combat  naval  livré  près  d  AMut"^ 
cl  gagné  par  Nelson,  détruisit  ce  «"««^Î^X^i^ 
patriotique  projet,  et  occasionna  contre  1"  "Jf^ 
une  seconde  coalition  bien  plus  redoutable  q» 
première.  „  ^ 

Toutefois,  celte  coalition,  où  entrèrent  la  f^  ■ 
la  Russie  et  enfin  l'Autriche,  et  A  laquelle  a««L, 
rent  également  Naples,  la  Sicile  et  le  Portup'iJi, 
bientôt  briaéfl  par  Bonaparte  qui,  après  a'^"',,^: 
i  Paris,  le  18  brumaire  (9  novembre  HW;?^ 
tionna  en  Italie  son  nouveau  pouvoir  par  û" 
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toiret'  L'Autriche,  qui  irait  le  plu»  saulTert,  dési- 
rait vivement  la  paix.  Les  négociations  qui  s'ouvrirent 
à  Lun^viUf  imenèrcQt  un  traité  arec  l'empereur  et 

Le    1 

ie  LanM-..  —-  , , 

1*  la  coDSrmalion  àe  la  ttuion  i  la  Frai...  _  _ 
Brtgique  et  <lu  Frickthat,  abandonné  plu«  tard 
[août  1803)  à  la  Sui».se;  !•  U  confirmation  des  ett- 
tiont  tailes  à  l'Autriche,  dans  les  Élali  r^Uient; 
3*  la  confirmation  de  la  cession  du  Brisgam,  au  duc 
de  Ilodène;4°  licetiion  du  grand-duché  de  Toscane, 
en  faveur  de  la  maison  de  Parmi,  mqs  promettre 
d'Indemnité  en  Allemagne;  â°  l'acquiescemeiit  de 
l'empereur  et  de  l'Empire  à  la  ctJiton  de  la  rire 
gauche  du  Rhin,  le  Tulweg  ronnint  la  léparation; 
B*  les  princes  Mréiliiaires  dépossédés  devaient  être 
dédommagés  par  l'Empire;  T  la  rfconruii$san(edfs 
Ripubtiques  Batnrf,  Helréiique,  Cisalpine,  Ligu- 
rienne, toutes  comprises  d»na  le  traité;  fl"  en 
échange  de  la  Toscane,  érigée  en  royaume  n'ËIrurie 
pour  le  duc  de  Parme,  la  etision  du  duM  dt  Parme 
a  la  Franee. 

Le  traité  de  Lunéville  fut  »uivi  de  celui  de  Flo- 
rence, conclu  avec  Naples.  Par  ce  dernier  traité,  les 
vaisseaux  anglais  el  turcs  deiaienl  être  eielua  des 
ports  des  Deui-SIcilesj  les  ■provrxMs  Napoti- 
laines  tn  Toscane,  telles  que  l'Me  d'Elbe  el  Piom- 
bine  furent  cidies  à  la  France/  Otrante  resli  oc- 
eupfepar  les  troupes  françaises, 

La  Russie,  qui  voyait  avec  jalousie  les  prétentions 
de  l'Angleterre,  son  alliée,  se  rapp  ocba  de  la 
France,  etsigna  on  traité  (8  octobre  1601).  Quelqt 
temps  aprïs,  la  Porte  et  le  Portugal  acceptËre: 
également  la  paix. 

L'Angleterre  restait  donc  stule.  Mais  elle  ans 
était  fatiguée  de  la  guerre.  D'ailleurs,  n'avait-elle 

fu  atteint  son  but  en  Torgant  les  Français  à  qui 
Epyptf   .— ,-.:-^-.—  ?- 


■s  1802) 

Paix  à'Amitns,  entre  l'AngleterTe,  d'une  part,  et 
la  France,  l'Espagne  et  la  République  Batave,  de 
l'autre.  Condition»  :  1"  restitution,  par  l' Angleterre, 
ie  toutes  ses  conquêtes  sur  la  France  et  sur  ses  al- 
liés, eicepté  l'tle  de  la  Trinité,  cédée  par  l'Espagne, 
et  Ceyian,  par  k  République  Batave;  1*  maintien 
de  la  Porte  dans  son  intégrité.  Elle  est  comprise  dans 
le  traité  et  doit  être  invitée  à  y  adhérer;  3'  U 
France  reconnaît  laRépublique  des  Sept-Iles.  Les  lies 
de  Halte,  de  Gouto  et  de  Comino  doivent  être  ren- 
dues il  l'ordre  de  Baint-Jean  de  Jérusalem,  dans  i( 
délai  de  trois  mois,  occupées  par  des  troupes  napo- 
lilatnes,  et  rester  indépendantes  sous  la  garantie  de 
la  France,  de  l'Angleterre,  de  la  Russie,  de  l'Au- 
triche, de  l'Espagne  el  de  ]a  Prusae.  li  ne  doit  y 
avoir  de  langue  ni  française,  ni  anglaise;  mais  il 
en  sera  c  éé  ime  maltaise,  et  les  chevaliers  rétablis 
choisiront  parmi  eux  le  grand  maître. 
Bonaparte  est  nommé  empereur  (18  mal  1804] 
D'un  cAté  la  Russie,  h  la'iuelle  était  dévouée  1 
SuÈde,  de  l'autre  l'Angleterre,  toujours  aussi  forte  ( 
aussi  redoutable,  étaient  loin  d'avoir  pour  l'Empe- 
reur des  dispositions  aussi  raclflques  que  le  reaie  de 
l'Europe,  Atisal,  dès  que  la  Francs  eut  transformé 
Bn  royaume  la  République  Italienne,  au  profil  de 
napoléon  (IT  mars  1B06),  et  se  fut  incorporé  la  Ré- 
publique Ugurienne  (4  juin  1B05),  une  nouvelle  coa- 
lition K  forma  comte  elle.  L'Angleten 
centre.  La  Russie,  la  Suide  et  l'Autricb 
rent  d'abord,  et  la  Prusae,  qui  avait  h< 
également  partie.  Haia  l'Emperei 
anéantit  bientôt  ses  e '" 
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Par  la  paix  de  Presbourg  (Î6  décembre  I80S), 
In  Francs  conserva  en  Italie,  le  Piémont,  Parme  et 
Plaisance;  et  Napoléon,  reconnu  roi  d'ftiiie,  accrut 
son  nouveau  royaume  de  nouvelles  provinces,  de  la 
Tertt-Fermt,  de  17iln'e,  de  la  Dalmatie,  etc.  la. 
Bavière,  l'alliée  de  l'Empereur,  devait  garder,  au 
nom  de  la  France,  le  Tyrol  et  le  Voralberg,  les  évé- 
chés  de  Brixen  et  de  Trente;  Burgau,  Eischiadt, 
Passau,  Lindau.  etc.  Enfin  la  Bavière  el  le  Wur- 
temberg, accrus  de  nouvelles  provinces,  formèrent 

L'Autriche  une  lois  abattue,  Napoléon  n'avait  plus 
d'obsUicle  à  craindre  ni  en  Italie,  ni  dans  l'Alle- 
magne occidentale.  Aussi  créa-t-il  dans  ces  con- 
trées dPs  royaumes  et  des  principautés  qui  ne  re- 
connaîtront d'autre  maître  que  lui.  Et  d  abord,  en 
Italie,  le  roi  des  Deux-Sicilss,  ayant  imprudemment 
ouvert  ses  ports  à  une  flotte  anglnine,  un  décret 
signé  à  Srhirnbrtfnn  {il  décembre  1806)  annonça 

Jue  la  dwasiit  de  flapies  arait  testé  de  régner, 
aseph,  frère  de  l'Bmpereur,  fut  mis  à  la  place  du 
roi  détrôné,  qui  se  retira  à  Païenne,  Kn  même 
temps,  ses  sueurs  recevaient  les  principautés  da 
Liieijues,  de  Fiombinn  et  de  CuastalUi.  Ses  généraux 
n'étaient  pas  non  plus  oubliés  :  Bernadolle  devint 
prince  de  Porte-Corvo  ;  Talleyrand,  prince  de  Béné- 
veni.  K.nfin,  douze  dui^bés,  créés  dans  le  royaume 
d'Italie,  devaient  éire  transmis  bérc^ditalre ment  par 
leurspos.iesseurs,  et  étaient  considérés  comme  tlefs 
de  l'Empire  '.  La  Péninsule  Italique  lui  fut  donc 
ainsi  complètement  soumise.  Il  en  fut  de  méoie  des 
contrées  avoisinant  le  Rhin.  La  République  Salart 
fut  trantfarmée  tn  royouni*,  el  Louis  Bonaparte, 
nn  de  ses  frères,  fut  proclamé  roi  héréditatre  de 
Hollande  (10  juin  ISO.i).  Là.  comme  en  Italie,  s'éle- 
vèrent, pour  ses  serviteurs,  des  principautés  :  Murât, 
son  beju-frère,  fui  nommé  grand-duc  de  Berg  et  dt 
ClèreSj  et  Benhier,  prince  de  Neuehdlel.  Mais  ce 
qui  lui  assura,  surtout  en  Allemagne,  une  tnfluenco 
illimitée,  ce  fut  la  nouvelle  union  qu'il  forma  sous 
le  titre  de  Confédération  du  Rhin,  et  dont  il  se 
déclara  le  protecteur  (1!  Juillet  1806). 

I  qui,  pcndim  la 

Portaigal. 

JlUmagnt. 
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GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


La  PniiM  crut  pouvoir  aRronier  U  chance  îles 
eombals.  Lfa  bawillei  à'Iéna  et  A'Aattit.rdt  lui 
prouvèrent  que  toute  lEur(>|ie  devait  plier  sous  la 
votontc  du  maître. 

La  Prusse  vaincue,  Napoli'on  se  trouva  en  pré- 
sence de  la  Russie,  qui  avait  reçu  sur  son  territoire 
et  qui  voulait  venger  le  roi  fugitif.  Celle  inlerven- 
tion  des  Russes  eu  faveur  des  Prussiens  valut  aui 
Françaia  deux  nouvelles  et  fclaiantes  vlctoirei  : 
ffyidu,  8  février  1807  ;  frifdfand,  U  juin. 

La  Prusse  et  la  Hussle  successivement  battues, 
signèrent,  à  riUtW,  tout  ce  que  voulut  Napoléon. La 
Russie  rfTMinul  le  dvthé  de  Varioint,  consislanl 
dans  la  ci-devant  Prusse  méridionale,  et  dans  use 
partie  de  la  Prusse  occidentale.  Ce  duché  fut  dpnnc 
en  gouvernement  au  roi  dt  Sait.  DaiUiig  fut  ilé- 
déclara  ritte  Ubre.  Une  partie  de  la  nouvelle  Prusse 
orientale  el  le  gouvernement  de  Byalistock  furent 
cédés  à  la  Russie,  qui  s'engageait  à  reconnattre  Jo- 
seph Bonaparte  pour  roi  de  Naples  ;  Louis,  pour  roi 
du  Hollanile,  auiguel  elle  promettait  d'abandonner 
la  principauté  diever,  et  Jerfime  pour  roi  de  West- 
pkalie.  Elle  reconnaissait  également  la  ConCedera- 
lion  du  Rhin,  non-sculemem  dans  l'état  où  elle  st 
trouvait  alors, liais  encore  dans  ses  agrandissemenU 
futurs,  sur  le  simple  avis  qui  lui  en  serait  donné. 
La  Russie  accepta  la  médiation  de  Kapoléon  potir 
^gner  un  armistice  avec  la  Porte,  et  Napolion  ac- 
cepta celle  de  la  Russie  pour  la  paix  avec  l'Angle- 
terre. Par  un  article  secret,  la  Russie  s'obligeait  à 
faire  cause  commune  aiec  la  France,  si  l'Angleterre 
De  consentait  pas  à  reconnaître  la  lilierté  des  mers, 
l  provoquer  le  concours  des  cours  de  Copeuliague , 
de  Stock Dol m  et  de  Lisbonne,  et  à  déclarer  laguerre 
i  l'Angleterre. 

De  son  cûté,  la  Prusse  abandonna  k  la  disposj. 
tion  de  Napoléon  loulfs  set  potttttionx  entre  l't'lbf 
et  le  Rhin,  sans  ciceplion.  Elle  céda  i  la  Saie  le 
cercle  de  Cotbuli  et  toutes  ses  acquisitions  en  Po- 
logne depuis  1771.  Comme  ta  Russie,  elle  recon- 
naissait les  nouveaux  rois  de  Maples,  de  Hollande  et 
de  Weslphalie.  Tous  les  ports  et  toutes  les  contrées 
de  la  domination  prussienne  devaient  eire  fermés 
aux  vaisseaux  et  au  commerce  Anglais,  Trois  places 
fortes,  Stettin,  Cuilrin  et  Glogau,  approvisionnées 
aux  trais  de  la  Prusse,  furent  conseniet  par  les 
Frani^is.  La  Kiik  libre  de  DantiiK  reçut  une  gar- 

Apres  la  paii  de  TJbitI,  la  domination  univer- 
selle de  la  France  sur  le  continent  semblait  euiiè- 
lement  établie,  La  Russie,  renonfant  k  son  In- 
fluence, parut  l'avoir  perdue  pour  jamais:  elle 
avait  i  sa  frontière,  jir  l'érection  du  ducûé  de 
Varsovie,  un  rival  jaloux  de  s'agrandir  :  la  Prusse 
était  détruite;  l'Autriche  découragée;  1  Allemagne 
enchaînée  à  la  France  par  l'extension  de  la  Confé- 
dération du  Rhin,  et  par  la  formation  du  royaume  de 
Westpbalie  aux  dépens  de  la  Prusse,  du  Hanovre,  de 
laHessectdu  ducbéde  Brunswick-,  desprin;es  fran- 
çais régnaient  en  Hollande  et  en  Italie;  l'Espagne 
était  liée  ;  et,  des  Pjrénées  i  la  Vialule,  on  trou- 
vait partout  la  domination  francise,  les  lois  fran- 
çaises, et,  même  au  sein  do  la  paix,  des  armées  fran- 

Au  milieu  de  l'abaissement  de  toutes  les  puis- 
sances européennes,  une  seule  était  encore  debout, 
l'Angleterre.  Napoléon  imagina  le  blocus  continen- 
tal, puissant  et  mfaillible  moyen  pour  luiner  l'An- 
gleterre. 

Le  Portugal,  seul,  ne  craignit  pas  d'enfreindre 
les  volontés  de  l'empereur,  et  reçut,  comme  A  l'or- 
dinaire, les  vaisseaux  elles  marchandises  anglaises. 
Napoléon,  irrité,    déclara  que  la  maison  de  Bra- 

Smce  avait  cessé  de  réguer,  et.  sûr  de  la  victoire, 
régla  d'avance,  par  le  Traité  de  FoMainàiUau, 
le  partage  de  la  conquête.  Le  Portugal  fut  conquis 


bition  de  Napoléon  ;  il  vouldl  dominer  au  delà  des 
Pyrénées  comme  il  dominait  déjà  depuis  longtemps 
au  delà  des  Alpes.  Ayant  forcé  Charles  IV,  parle 
traité  de  Bayonne,  ï  abandonner  é  sa  disposition  le 
tréno  d'Espagne,  il  appela  Joseph ,  roi  des  Deux-Si- 
ciles.  k  venir  s'y  asseoir.  Le  Toya\tme  de  h'aplct 
fitt  donni  à  Joaehim  Mural,  grand-duc  de  Bcrg. 
et  le  grand-dvchi  de  Brrg  dut  ptuier  ou  )Ui  du  rm 
de  Hollande,  Louii'SapoUon. 

En  Espagne  échtorent  des  soulèvements  contre 
la  domination  française,  et  l'Angleterre  se  basardi 
alors  i  descendre  sur  le  continent,  dans  l'espoir 
d'avoir  bon  marché  des  Français,  gréce  k  la  hame 
que  leur  portaient  les  Espagnols, 

L'Aainche  crut  que  le  moment  favorable  de  faire 
la  guerre  i  la  France  était  arrivé.  D'ailleurs,  elle 
voyait  avec  la  plus  vive  inquiétude  les  accroisse- 
. ;._, ]^,  jours,  dans  la  Pénin- 


(13  avril)  :   prise  de  Vienne  (13  mai)  ;  comtâta  M 
ftle  de  Lobau  m  et 33  mai);  baUille  décisive  de 


:hloUfjaden,    Vlnntciertel  e 

VHantmckritrIfl,  qui  fut  dotmé  à  ta  Bavière;  elle 
céda  à  Napoléon  les  provineet,  depuis  appelés  lUy- 
rif7in«,lec(rded«  ViKocJienCoriFKftie.toutïroiii. 
le  comté  de  Goriti,  le  territoire  de  Triesie,  Ko»le- 
lalctme  et  la  moitié  de  la  Croatie,  avec  le  lillord 
de  ia  Hongrie  et  Fiume  ;  elle  abandonna  au  roi  es 
Saxe,  comme  duo  de  Varwjvle,  toute  la  Galieie  oc- 
cidentale ;  et  i  la  Russie  peur  prix,  de  son  assis- 
tance, un  district  de  400  000  Ames,  dans  la  Galieie 
orientale;  elle  reconnut  les  changements  opérés  el 
à  opérer  en  Portugal,  en  Espagne  et  en  Ilahe. 
•  Napoléon  n'ayant  pas  trouvé  le  Pape  aussi  coitt- 

Slaisant  qu'il  le  désirait,  commença  par  s'enipaï« 
'Ancflne  et  d'Urbin ,  qu'il  incorpora  au  royaunie 
d'Italie.  Le  Pape  lança  alors  contre  lui  une  bulle 
d'excommunication.  Pour  toute  réponse.  Napoléon 
le  lit  enlever,  et  fil  publier  un  sénatus-constille  qui 
réuniitait  Rome  et  soc  territoire  aux  départemenls 
de  la  France,  Hapoléoo  réunit  encore  au  royaume 
d'Italie  le  Tyrol  italien,  qu'il  enleva  au  roi  de  Na- 
pies  ;  et  à  l'Empire  français,  le  Valait,  qu'il  prit  » 
la  Suisse. 

«  Le  roi  de  Hollande,  qui  souffrait  impatiemmeDl 
le  blocus  continental,  déplut  i  Napoléon  et  dut  ab- 
diquer. Par  on  sénatus-consulte  du  13  décembre 
1810,  la  Hoitandïeil'OiJ-l.'rtje, comme déjàravaieot 
été  le  Brabant  hollandais  el  une  partie  de  la**- 
lande,  furent  rattachées  à  l'Empire  frarvait-  P" 
un  décret  du  même  jour,  la  moitié  du  royaume  1' 
Wettpkalie,  um  grande  partie  du  du<M  d'OUmr 
bouro,  et  iei  trxtU  villa  Hantéaliquet,  ("'"^."X 
nies  \  la  France  qui,  dans  ses  limites  du  nord,  a'" 
teignit  ainsi  la  mer  Baltique.  . 

■  L'Empire  s'étendait  des  Pyrénées  aux  bouches 
de  l'Elbe,  et  de  l'Océan  aux  rivages  de  l'Albanie  « 
comprenait  dans  ses  vastes  limites  132  départs- 
ments.u  (Dufau,  cité  plus  haut.) 

Après  l'expédition  de  Russie,  1815,  Napoléon  nc- 
prouva  guère  plus,  dés  lors,  que  des  revers,  Ses  *|' 
liés  le  trahirent.  Ceux-là  même  qu'il  avait  cotoOi" 
de  faveurs   se  totirnèrenl  conlrç  lui.  Après  la  «: 


«  campagne  de  France, 


onire  h 
]8U,  il 


sur  la  France  ;  s-  il  reoevait  l'Ile  d'Elbe,  eo  ^uw 
souveraineté,  avec  deux  millions  el  demi  de  remf. 
payables  par  la  Francs  ;  3*  Il  conservait  une  gw^ 
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cendants,  les  duchés  de  Panne,  de  Plaisance  et  de 
Guaslalla. 

Napoléon  parti,  les  Alliés  Imposèreoi  les  coDdi- 
liODS  qu'ils  voulurent.  Par  la  première  paix  de  Pa- 
ris (30  mai  1814J,  la  France  repri^naJt  lea  limites 
au'elle  iTait  au  1"  janvier  n93,  avec  (quelques  ad- 
ilioQS  à  la  frontôre  de  l'E.  et  eo  Savoie.  Elle  con- 
senalt  la  possession  d'Avignon.  Elle  s'engageait  à 
reconnatlre  l'indépcndaace  de  la  Hollande,  de  tous 
lesËlatsd'AlIemaene,  de  Suisse  et  d'Italie.  L'Angle- 
terre restituai!  i  la  France  ses  colonies  (mime  la 
Guadeloupe,  à  laquelle  renonçait  la  Suède),  eiceptè 
toutefois  Tabago.  Sainte-Lucie  et  l'Ile-de-France, 
avec  ses  dépendances.  De  son  cûié,  la  France  con- 
EenUlt  i  ne  pasTorliller  ses  places  dans  les  Indes- 
OrientaleS(  el  &  n'jf  tenir  des  troupes  que  pour  la 


On  r 


l'était  occupé,  dans  le  traité  de  Paris, 
que  de  la  Franco^  on  se  réunit  à  Vienne  pour  ré- 
gler les  affaires  générales  de  l'Europe.  Mais  pen- 
dant qu'on  s'occupait  de  la  paix,  Napoléon  sorti 
de  rile  d'Elbe  et  tenta  une  derniËre  fois  la  chance 
des  combats,  Vain()ueur  d'abord  à  Fteurus,  H 
vit  toutes  ses  espérances  détruites  à  Waterloo 
(18  juin  1815). 

Louis  XVllI  ne  tarda  pas  à  rentrera  Paris  (Bjuil- 
let  1815),  et,  après  de  longues  conférences,  fut  con- 
clu le  second  traité  de  Paris,  La  France  céda,  sur 
les  frontières  d'Allemagne,  Philippeviile,  Marien- 
hourg,  Saarlouis  cl  Landau,  et  restitua  la  partie  de 
la  Savoie  que  lui  laissait  le  premier  traité.  Hunin- 
gue  devait  être  démantelée.  Les  frontières  du  nord 
et  de  l'es),  avec  dix-buil  places  fortes,  devaient  eir« 
occupées  pendant  cinq  ans  par  150  000  hommes  des 
armées  alliées,  entretenues  par  ta  France. 


CARTE    N"  32. 

LA   FfiANCE   HISTORIQUE.  ~  BASSINS  DE   LA  SEINE,  DE  L'ESCAUT,   DE  LA   MEUSE 

ET  DES  PETITS  FLEUVES  COMPRIS  ENTRE   L'ESCAUT  ET  LA  SEINE. 

elac.  —  D^p«rlcBicDta  qu'elle  arrMre. 

par  Christine  de  Suède,  1657:  séjour  de  Pie  VII, 
1801;  al>dicalion  de  Napoléon,  1814;  pairie  de  Hen- 
ri III,  de  Louis  XIII  et  de  Dancourt. 


B«aatn  4c  l«  aelne.  —  coara   de  ■«  I 

CMe-d'Or  {pour  une  partie).  —  Châtillon-tur- 
Seine,  congrès,  1814;  patrie  du  maréchal  Idarmont 
el  de  Désiré  Nisard;  —  Àliie  Saime-Ftirte  {Aleiia), 
prise  par  César  53  ans  avant  l.-C;  —  Butiy,  chi- 
teau  de  Bussy  Habutin,  village  oil  est  né  et  mort 
Junot,  duc  dAbrantî's;  —  BmirbUly,  château  de 
Mme  de  Sévigoé;  —  Koalbard,  patne  de  fiufibn  et 
de  DaubentoQj  —  5«mur,  patrie  de  Saumaise;  — 
ChaneeaKC,  source  de  la  Semé,  ancien  temple  d'Isis, 

Aohe,  —  Troytt,  traité  funeste,  en  1430,  entre 
Charles  VI,  Isabeau  et  le  roi  Henri  V  d'Angleterre; 
combat  dans  la  campagne  de  France,  1SI4;  patrie 
du  pape  UrbainlV.de  Passerat  et  de  Pithou,  auteurs 
de  la  satire  Ménippée,  de  Mignard,  des  sculpteurs 
GIrardon  et  Simart;  —  Nogent-nir-Seine,  combat 
dans  la  campagne  de  France,  1814;  —  Ciairtaux, 
ancienne  abbaye,  réformée  par  BaintBernard,ll!5; 
—  Brienne,  ancienne  école  militaire  où  Napoléon 
a  étudié;  combat  dans  la  campagne  de  France,  IB14; 
— /^iI(KHére,prè3de  \Hâ.);~ircii-mr-Aube, 
bataille  dans  la  campagne  de  France,  1814;  patrie 
de  Danton;— Jf^,  défaite  des  Prussiens,  1814;  — 
Le  Paraelet ,  fondé  par  Abeilard,  1113;  —  Musty- 
rÉvfqve,  patrie  de  &iureault;  —  Le  petit  village  où 
est  ne  Thenard,  dans  l'arrondi ssement  de  Nogent, 
porte  aujourd'hui  son  nom. 

•«■■e-et-nsrnc.  —  Monlereaa,  Jean  sans 
Peur  y  fut  assassiné  en  1419;  Napoléon  y  battit  les 
alliés,  1814;  —  Moret,  massacce  des  Juilà  sous 
Philippe  Auguste,  1182,  1192;  —  Kattr,  campagne 
de  Fouquet,  féie  donnée  à  Louis  XI V,  1661;  — 
Jfeiun,  patrie  d'Amyot;  —  la  Ferlé-sout-Jouarre , 
1814;  —  tfeouz,  oa  Bossuet  fut  évéque ;  extermi- 
nation  des  Jacques  par  Boucicaut,  135^;  —  Juilly, 
collège  célfbre  entre  DammartiD  et  Ueaui;  ~ 
Damtnartin,  flef  célèbre  sous  Louis  XI  surtout^  — 
Lagny,  1814;  —  CMtei,  abbaye  fondée  par  sainte 
Bathilde,  femme  de  Clovia  11,  résidence  des  Hë- 
roringiena:  Chilpério  y  tut  assassiné  par  Frédé- 
Ronde,  &84;  —  Faremouliers,  abbaye  célèbre;  .^ 
Sonaii, _^coinbat  contre   les  alliés,   1814r 

beau  .      „, 

assemblée  de  1561  ;  mort  de  Uonaldeschi,  aasasai^ 


'S,  traité  sous  Henri  III,  1585;  patrie  de  Uir> 
el  de  Beioul  ;  — .  Fontainebleau,  cbiteau  rovnV 


victoire  d'Henn  !•'  sur  ses  frères,  1031;  —  Ri^, 
campagne  de  Hichcliou,  lieu  de  sépulture  de  la  fa- 
mille Besubamais;  — Jfarly,  une  des  résidences  de 
Louis  XIV;  —  Saint-Germain,  château  royal,  pair 
de  ISTO;  patrie  de  Charles  IX  el  de  Louis  XIV;  ré- 
sidence de  Jacques  II,  roi  d'Angleterre;  école  de 
cavalerie  sous  le  premier  empire;  —  Foissy,  patrie 
de  saint  Louis,  colloque  de  lri6l  ;  —  Manies,  mort 
de  Guillaume  le  Conquérant,  lOBl;  —  Rosny,  patrie 
de  Sully;  —  Saint-Clair-tur-Eple.  traité  de  Char- 
les le  Simple  avec  Âollon,  premier  duc  de  Nor- 
mandie, 912;  —  floyaumonl,  sur  Oise,  abbaye  cé- 
lèbre au  temps  de  saint  Louis;  —  Atniiret,  sur 
:,  résidence  de  la  reine  Blanche;  —  Beaumonl- 
Hte,  occupée  par  les  Anglais  au  w'  siècle;  — 
i'Iie-Adam,  Hef  du  célèbre  ViUiers,  grand  maître 
de  Rhodes;- Pon(où«,  patrie  de  Philippe  le  Hardi; 
étals  généraux  de  1561;  —Lviarches,  résidence  do 
Valentine  de  Milan;  —  Montmorency,  Bef  célèbre; 
—  Écoatn ,  cMteau  des  dues  de  Uontmorency,  mal- 
le la  Légion  d'honneur  ;  —  Saint-Leu  .mort  du 
er  duc  de  Bourbon-Condé,  1830;  — Élampes, 
3US  les  Valais,  concile  d'Ëtampes  qui  amena  la 
fin  du  premier  schisme  (saint  Bernard):  patrie  d'El. 
Geoffroy-Saint-Hilaire  ;  —  SambouUUt ,  château 
royal,  mort  de  François  I",  1&48;  —  Dampterre, 
résidence  des  ducs  rie  Luynes;  —  Por(-floïoi,  cé- 
lèbre maison  de  retraite,  détruite  en  1709;  —  Cht- 
e.  Qef  de  la  maison  de  Luynes  ;  —  Monllhéry, 
Louis  XI  sur  les  chefs  de  la  ligue  au  Bien  public, 
1 465  ;  —  Longjumeait ,  paii  de  religion  de  1 568  ;  — 
Dourdan,  patrie  de  Labruyére;  —  FersailUt,  châ- 
u  royai,  résidence  ordinaire  de  Louis  XIV,  patrie 
„  Loufa  XV.  de  Louis  XVI,  de  Louis  XVlII,  de  Bo- 
che, de  Bertbier,  de  Duels,  de  l'abbé  de  l'Épée,  de 
CaEet;  états  généraux,  1789;  Gropid  et  petil  Trio' 
-on  résidence  TiTorite  de  Louis  XV  et  de  Marie- 
■  nUiineHe;  —  ïonlforl-i'imourv ,  Bel  célèbre;  — 
\faMV^ie,  combat  au  ii*  siècle.  —  Saint-Cyr  mai- 
1  f  L  célébra  au  temps  de  Mme  de  Mainlanon  ;  au- 
l    oI^T"!'  toole  mittaire.  (Peut  le»  localités  his- 
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toriques  qui  n'ont  pas  Irouvé  pWire  sur  relie  carie, 
Toyez  la  carte  des  environs  Je  Paris  n*  63.) 

*«!«•.  —  [l'nyci  U  carte  cl  le  ladteau  des  Envi- 
tons  de  Paris,  n'  jg.) 


r  les  Français,  14î4;  —  /iru,  victoire  d'Henri  )V 
sur  la  Uifue,  l.'iiK);  —  Cnelierrl,  victoire  de  Du({iies- 
Clin  lurle  f.^pcil  de  Kuch,  ISâr,;  —  f.'ni^on,  cliA- 
teau  historique  céli-bro;  —  Pisiri,  risiilence  royale 
sfliii  ]pa  (jirlovmtsicns;  Charles  le  Chu uve  y  sign.i 
VéM  de  861. 

tiHar-INférlearr.  —  Hr-d'Oissrl.  ti.niion  des 
Romiand*  au  li*  ai^rlf  ;  —  Elhnif,  licf  cilf bre  ;  — 
Bouen.  c*d(-e  ft  Philippe  Aujnutc.  119:1:  pnicôs  et 
mnri  de  Jennne  d'Aic.  1431  :  nii>rt  d'Anluine  de 
Kav.-ire,  15GÎ;  afif'iif''  Fr  Henri  IV,  l.Vd):  p^ilrie 
de  Corneille,  de  Ui/i-'Idii'U,  de  Korilruflle,  de  Jou- 
Tciiel,  de  iJiricaiill.  du  physicien  Didims;  —  J"- 
mirgr),  abbaye  ccIMire;  —  Sainl-H'anilriHe,  alib.ije 

Bar/ 

I4ld.        -    - 

déry.  lie  Iternanlili 

larignc,  d'Ancclut  ;  —  Dirpjif,  pulrie  de  Uuijuesne: 

—  Arquri.  vkiuire  d'Henri  IV  sur  Mayenne,  lâK9: 

—  Èh.  châleau  du  roi  Louis-Philippp;  —  Aumalf. 
fiel  Je  I»  nimsan  de  liuise  ;  et  comb.  t'Ior.  d'Henri  IV 
contre  Alexandre  Farn^■lc,  I.'i9ï;  —  Mnritmtr,  vic- 
luire  de  liuillaumc  le  B&tard  sur  le  roi  de  FraQce, 
Henri  I",  I0i4. 

«nuenU  de  «mIM. 


. .  _.  .  _  •  (la  plus  grande  p»rtle).  —  lan- 
grtt,  patrie  Je  Diderot;  —  Chaamont,  patrie  de 
Boucliardon;  — /niNitUf ,  traité  de  l&Xà;  —  Saint- 
Ditier,  siige  soutenu  contre  CharlevOoint,  1544; 
deux  vicluires  de  Napoléon  stir  les  alliés,  IRI4;  — 
ÀBdfloI,  assemUée  et  trailé  célèbre  entre  Gontran 
et  Chilileberl  II,  587;  —  Vastg,  maïsacra  des  pro- 
testants par  François  de  Guise,  l!i6î;  —  Hauvrti, 
fief  célèbre. 

Mkrae,  —  Vttry,  prise  et  brûlée  par  Louis  VU, 
114.Ï;  pairie  de  Bover-Collard ;  —  CMIotw,  vic- 
toire d'A'''lius  sur  Allila,  451;  —  Barman*,  victoire 
d'Henri  de  Guise  sur  les  Lan«iuetiel«  allemands, 
c'est  Ik  qu'il  reçut  sa  balilVe,  Ihlb;  —  Rcimt,  ca- 
thédrale célibre  où  l'on  sacrait  les  rois  de  France; 
Clovis  fut  baptisé  t  Reims  par  saint  Ilcmy,  496; 
Charles  VU,  en  1439:  Ticloire  de  Napoléon  sur  les 
Busses,  tBI4;paIriedeColbertet  JeNanteuil;— /ji- 

Sery,  patrie  du  pape  tirbain  H;  —  Sainte-Ktne- 
ouid ,  traité  de  1614,  entre  les  princes  et  Concini . 
sous  Louis  2111  ;  —  taltny,  Ticloire  Je  UumourieE 
.  et  de  Kellermann  sur  les  Prussiens,  1795  ;  —  Mont- 
mtrai'I,  patrie  du  cardinal  de  AeU;  victoire  de  Na- 
Doléon  sur  les  alliés,  1SI4;  —  Vauchatnps,  victoire 
de  Napoléon  sur  les  alliés,  1S14;  —  Champaubrrl , 
■       ■     -       ■•  î;  _  la 


e  Ciotaire  I",  681  ;  —  SmsKnt    ^-o  «„  ^- 

pitales  mérovingiennes;  victoire  de  Clovis  sur  Sva- 

Srius,  486;  victoire  de  Charles- Martel  -sur  les 
eustrletu,  719;  Concile  sous  Philippe  Auguste, 
IMM;  campagne  de  France,  iSlk;  —  LaPeTié-Milon 
patrie  de  Racine;  —  ViHert-CoUerei) ,  château 
royal  »ous  Krançoii  1";  édit  Je  1539  qui  rendait 
l'usage  du  français  obligatoire  dans  les  actes  ofil- 
eiela;  —  £«m,  Ulcianm  ré^dence  d'un  évAque 


pair  de  Francu,  ville  coioiounaîe.  prise  i  Louis  IV 
par  Hugues  le  Grand.  936;  combat  entre  Napoléon 
n  le*  Prussiens,  1NI4;  patfie  du  maréchal  Serrurier 
it  de  BeRmv  de  Keigny,  dit  le  cousin  Jacques;  — 
ï.  /).  dr  ifue,  pTdpnnage  célèbre  ;  —  Craonnt, 
-icloirede  Napoléon  sur  les  alliés,  IR14;  —  Crrniy- 
Ti-f.aonnoi»,  traité  enlre  François  1"  et  Chatle»- 
(Juint,  ]o44;  —  l-evtofao,  lictoire  de  Fredéçmde 
sur  7hjerry  II,  h^6:  victoire  d'Ebroln  sur  vé^a 
d'Hérislal.  6W);  —  A'i>r«!c»Mr-rti«,  célèbre  édit  de 
(Charles  le  Chauve  qui  rend  les  flefs  hèréJiaitts, 
877;  —  Irrrtn»,  paii  conclue  entre  Henri  IV « 
Philippe  II,  169R:  —  Guae,  patrie  de  Camille 
De^mou  ins  -j—Sainl-Quentin.  victoire  d'Emounuri- 
l'hihbert  Je  Savoie  sur  le  connétable  de  HoDlma- 
rency,  1&.S7:  —  la  Captilr,  Cailtlrt,  villw  histori- 
ques ;  —  Saint-Simon,  flef  Je  la  famille  de  ce  nom. 


Compiriint.  cliàieau  royal;  déposition  de 
Louis  le  Débonnaire,  R:i3;  prise  de  Jeanne  d'Arc  pat 
le*  Boniguigoons,  1430;  —  Verberie,  assembler 
ïOUB  Louis  te  Di'lionnaire,  830;  —  Stnlii,  paii  de 
Charles  VIN  avec  Maiiuiilien,  1493:  —  Cbonltlh, 
ch&leau  des  princes  Je  Condè;  —  BreUuil,  firfoe 
la  bmille  de  ce  nom:  —  Bovptrs,  id.;  —  GfTbrri^, 
combat  de  1078:  —  Beaurait.  défendue  en  143Î  pJf 
Jeanne  H.ichetlc  contre  Charles  le  Téméraire;  — 
Nnaillei,  flef  de  la  famille  de  ce  nom  ;  —  Oiton, 
paix  entre  Louis  VI  et  Henri  I  d'Angleterre,  lllï. 

AnIvBBra  (pour  une  partie  :  Cours  de  l'Aisnt). 
—  Alligny  où  Wilttkind  reçut  le  baptême,  785; 
pénitence  de  Louis  le  Débonnaire,  8î3;  -  KAt,. 
victoire  de  Duplessis-Praslin  sur  Turonne.  I6!>0:  )>■- 
trie  Ja  Gerson  ;  —  Sfltnt-PiwTCTtioiU,  près  de  Vod- 
ziers,  patrie  de  dom  Habillon. 

«■«■■e.  (pour  une  faible  partie  :  Argonoe).  — 
rarenjiM,  où  Louis  XVI  lot  arrftté,  1791;  —  'o^' 
faueon-tn-ÀTgrmnt,  où  Eudes  battit  les  Normands, 
896;  —  Bar-wr-Omoin,  patrie  du  maréchal  Ou- 


4«1la  wr— «a*. 

■wmmt.  — Sou,  Assemblée  de  1140  oùAbeOud 
fut  confondu  par  «tint  Bern»rd3— FoitttpoyouF»"- 
lantl .  célèbre  victoire  de  Louis  le  Germanique  M 
de  Charles  le  Chauve  sur  Lotbaire.  le»  raoeedu 
nord  sur  celles  du  midi, 841; —Cratranl,  viol.d» 
Anglais  ïurrarmèedeCharles  Vil,  1423;- JMf* 
patrie  de  l'abbé  Le  ficeut  atdu  maihémiticien  F«u- 
rier;  —  Iranq/,  palriede  Soumot;  —  reïriaK.  «"î' 
muna  célèbre,  saint  Bernard  y  prêcha  I»  ï'  ■?"'' 
sade,  1146;  Richard  Cœur  de  Lion  et  ^hilipP* 
Auguaûs'y  dooD^reotreudct-voui  pour  le  dépari  de 
la  3*  croisade  1 190;  patrie  de  Théodore  de  Béie;— 
iBnoui,préa  d'JcaWon,  patrie  du  maréchal  Davousi, 

—  Bléneav.  où  le  prince  de  Condé  fui  battu  paf  '^ 
maréchal  d' H ocquln court,  I6iil. 

(Pour  une  partie,  bas^  du  Ldng  et  i* 
VUlênnût.)  ^ChatiUmt-Loing,  patrie  deConpl!' 

—  Konlargit,  patrie  de  Lantaia  et  de  Gifooet;  — 
Fimori,  vict.  de  Henri  de  Guise  sur  les  P™'t 
laiits,  1681  ;  —LorHt,  patrie  de  Guillaume  ds  wr; 
rie,  auteur  de  la  !"  partie  do  Roman  de  U  if<^' 

—  Piihiviers.  patrie  du  mathéiDaticicii  P"'**"^' " 
Mt^aherbei,  domaine  de  la  fiunille  de  oè  ne"- 

Barr  t^WMtr  {Pour  le  bassin  de  reure)-  -* 

Ctumm,   où  Henri  IV  l\it  sacré,  159»,  P"*^  ïï 

iporte»,  de  Régnier,  de  Nicolle,  do  ««««'JJ.Z! 

lin  d'Harieville  ;  —  Brrtioflu,  Irait*  oétêhr*  eui" 

....    {■>£{■ —  MiriaUlIlM.'r 


OËOGBÀFHIB  UODBRNB.  —  W"  s*.  La  Fwmmt,»  hUUrlqne. 

iiuite  lur  les  Allenianda,  1^1^~I>r«ia.  vict.  de 
FrançoiK  de  (^uisF  «t  <let  Mlholiqusi  nir  la  princa 
da  Condd.  1561,  patrie  da  Rotrou;  — liwl,  cciteau 
célèbre  des  VenclSmes. 

■•■sIb  de  l«  McHMt* 

nea>«  (Pour  une  pariie).  —  raueouleari,  babi- 
Ue  Bar  Jeanne  J'Arc;  — Sl-ïihiX,  retraite  dn  car- 
dinal de  Betz  ;  —  l'n-dH» ,  traité  de  partaga  snlra 
les  fils  de  Louis  le  Déboonaire,  843  ;  èvïchi  eélëbre, 
■  cédé  il  !a  France  en  1559  ;  patrie  de  Chevert. 

Jkrtemmtm,  (Pour  le  busln  de  la  M«M.)  Mûu- 
ion,  prise  par  Turenne,  1653;  —  Cariunan;  ~- 
Srdan,  patrie  de  Turermeet  de  Macdonald;  —La 
Marfée,  où  le  comie  dn  Soissona  fui  laineu  par  les 
troupes  de  Richelieu,  164)  ;  —  Mesièrtt,  siège  mé- 
morable soutenu  par  Bavard  contre  les  impériauï, 
en  i5!l:  —  Ftimni/.  patrie  de  Méhul;  — Ciwr.  pa- 
trie de  I  éplgrftphiilé  Léon  Renier;  --  Koeroy,  ïict. 
du  duc  d'Enghien  sur  les  Espagnols,  1643. 

ftirt  (Haflsin  de  la  Sambre).  —  Lanànetei,  pi' 
iriede  Clarke;— (fadfffniM,  vlct.  de  Jonrdan  sur 
les  Autrichiens,  1193;  —  Maiàitafa  délivrée  pu 
lourdan,  1793. 


^nelon  mt  archev^ue  ;  ligue  de  Louis  XII  contre 
le  Pape,  1508  ;  pati  de»  Dames  sous  François  I", 
1S19;  patrie  de  HonstrelcI.  da  thimourlez  et  du 
maréchal  Mortier;  —  Vaacelm,  trÈve  entre  Henri  II 
el  Philippe  II,  \W}6\  —  l.eQae>'nog,  assiégé  en  I3é0 

Sretnier  usage  de  I  artillerie;  —  MalfiAq-att,  Tict. 
■Eugène  et  ic  Malborough  sur  VlUars,  1109;  — 
Denain,  vlcl.de  Vitiars  sur  le  prince  Eugène,  ITI!; 

—  Taltneimnes,  patrie  de  Froissart  et  de  Watleau; 

—  Douai,  pairie  de  Jean  de  BologiK;  —  Mona-tn- 
PtttUâ,  viot.  de  Philippe  le  Bel  sur  In  Flamands, 
1304;-—  flnirinei,  tIct.  de  Philippe  Auguste  sur 
Oihon  de  Brunswick  et  le  comte  de  Flandre  1114  ; 

—  Litle,  T.  bist.;  — Cotnmi'Ref,combatSousPn<M|>pe 
le  Bel  contre  les  Flamanils,  |S9T;  —  Caïsei,  tiel.  de 
Robert  la  Frison  sur  Philippe  I",  1071;  vicl.  de 
Philippe  de  Valois  sur  les  Flomands,  1328;  ïict. 
de  Pbilippe  d'Orléans  (Honneur)  sur  le  prince  d'O- 
range, 16T7  —  Honilscltaoïe,  vict  de  Houcliard  sur 
tes  Aulrichiens,  1793; —  Cracelincf,  conférences 
de  Charlos-Ouint I  ISSO;  —  Dunkerqiie,  patrie  da 
lean  Barl  ; — Ui  Dunet.oit  Turenne  balUt  le  grand 
Èondé,  165S. 
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Paa-ite-calnlii.  —  Tinct,  Tict.  da  Charles  Mar- 
tel sur  lea  NeuMriens,  717;  —  Arrat,  pûi  entre  ta 
France  et  l'Angleferre.  U35,  pairie  de  Robespierre; 

—  Filry,  où  Sigebert  fut  assassiné  par  l'ordre  de 
Frédégonda  ,  5T&;  —  Unt,  ïiût.  du  Prince  da 
Conde  sur  les  Impériauï .  164S  ;  —  Guintgntie.  vict. 
dï  Louis  XI  sur  ïlaximilien,  1479;  déraitc  des  Fran- 
çais seus  Louis  XII  par  les  Impériaux,  1513;  — 
Th/rovaiie,  anc.  v.  mérovingienne;  —  Bti/tu,  vict. 
d'Henri  H  sur  Charlei-Quint,  15&4;  — J/wdin,  pa- 
trie île  l'abbé  Prévost;  — Sl-Oxwr,  patrie  de  Suger; 

—  Aiincourt,  vict.  d'Henri  V  sur  le  connélaliie 
l'.Albrel,  1415;—  Monirmil,  traité  de  Pbilippe  la 
Bel  avec  Edouard  I,  1390  ;  —  ÉtapUi,  traité  da 
Charles  VIII  avec  Henri  Vil,  |49!  ;  —  irdr«,  Gé<lé 
aux  Anglais,  1546; — Cuin«f,  entre  cette  ville  et  la 
précédente,  où  eut  lieu  la  fameuse  entrevuedu  Camp 
du  Drapd'Or,  entre  Fiançoisl''el  Henri  VIII,  1.5Î0; 

—  Boulogne,  camp  tenu  par  Napoléon  I",  1804. 
cédée  aux  Anglais,  l&4Gj  patrie  de  Daunou  et  de 
l'illustre  égvplologua  Aug.  Uariette-Dey:  — Jmfrte- 
letiw,  lieu  de  débarauemenl  de  Jarquaa  II  d'Angle- 
terre, 1688;-  CaUis.  pnse  par  fidouardlll,  1647, 
raprisa  par  François  de  Gulaa,  U5S. 


•oRMte.  —  Tt:(try,  vict.  de  Pépin  d'Hériatal  sui 

Beriaire  et  Us  heustriens,  687;—  Péronnt,  où 
mourut  Charles  le  Simple,  019,  et  où  Louit  XI  Tut 
prisonnier  de  Ciiarlas  la  Téméraire  et  signa  un 
traité,  1468;  où  la  ligua  prit  naissance,  1575;  — 
Çam,  délenlion  du  prince  Louis,  1840;  patrie  du 
général  Foy;—iVeiie,  prise  par  Charles  te  Témé- 
raire, 1472;—  Chatima,  fîet  d'une  branche  de  la 
famille  de  Luynes '— J/onldidier.  patrie  de  Par man- 
lier.et  de  GallaDd; —  Confi,  Eet  qui  a  donné  son 
nom  à  une  branche  princitre  des  Condé;— -  ilberli 

—  Bray,  v.  de  la  Somme;  —  Çortie,  prise  par  les 
Espagnols,  1636  ;  —  Amient,  prisa  par  les  Espagnols, 
1597;  paix  d'Amiens  avec  1  Angleterre  sous  le  con- 
sulat, 1803  ;  patrie  de  Pierre  l'Ermite,  de  Durange, 
de  Voiture,  de  Cresset;  —  Pifqaigny,  traité  de 
Louis  XI  avec  Edouard  tV,  un;~-A9>eviile,  arbi- 
trage de  saint  Louis  entre  Henri  III  et  ses  barons , 
1259  ;  patrie  de  Hillevoye  ;—  St-Vattry,  embarque- 
ment de  GuillaumedeNonnandiepour  lAnglelerre, 
1066  ;  -  Mcy,  viet.  d'fidouard  lll  sur  Pbilippe  de 
Valois,  1346. 

Ma»laB  <•  la  Too^aea,  de  t*  klv* 
M  <ie  Tant». 

c:alviidaB>  [8n  parUe.)  —  Beaianonl.  patrie  de 
Laplacé  i  —  Sl-Âttdré  d'IlebiTlot.  patrie  de  Vauque* 
tin;  — foiaiie.  patrie  de  Guillaume  te  Conquérant; 

—  Caen,  pairie  de  Malherbe  Bl        


Itaume  te  Coui 
91  de  liiOfiUtn 


CARTE   N    53. 

LA   FftANCE  HISTORIQUE.  —  SASSIHS  DE  LA  LOIRE  ET  bt  LA  CHARENTE. 


Ard««hc,  OÙ  la  Loire  prend  sa  source.  Klle  sort 
«unitOt  da  ce  dépurtement  et  traverse  celui  de  la 
■t*e-i.*lrei  U  Puy,  ch.-l.,  pèlerinage  célèbre  à 
N.-D.  du  P-iy .  et,  prts  de  lA,  cniteau  de  Poligoac, 
bKCeau  de  celle  famille.  —  ■.•it*  i  Sl-Etienn*,  lur 
la  FwrMM,  ch.-l.,  —  Monibritoa,  célèbre  dam  1^^ 
.  gaerrea  religieuses;  —  Feurt,  s.  Loire,  ancien  Fo, 
rum  SegiuicKoTum,  capitale  du  Forei,  guerT«i  j. 
religion,  patr.  de  Duvemey;  —  Asann*,  pWr  j 
fieroboù,  et  de  H.da  Perslgny.— •»t»e-e*-l,u~" 
(pour  une  partie)  :  Parav-k-MonM,  t.  la  Bourb|7*« 


lUrie  du  symboliste  (ïuigniaut;  —  Autun ,  sur 
'Arroux,  S.  Léger,  év.  da  cette  ville,  sa  livra,  et  fut 
iupplicié  par  Ehroln.  an  679;  concile  où  ta  roi  de 
France,  Pbilippe  !■',  fui  excommunié,  1094;  le  prince 
de  Talleyrand  év.  li'Autun  repréientant  du  clergé 
aux  Plats  de  1789;  patt.da  Chanfamier.  — arl*irp«i 
Severt,  ch.-l.,  au  conll.  de  U  Loire  tt  do  la  Nièvre, 
résidence  des  ducs  de  Neven,  patrie  de  mattra 
Adam-  _  l*  Chanl^,  s.  Loire,  célèbre  dans  lea 
auarr^  reli8>«"=*t'  "■  ^*  "'''^'  f^^J'^  "^^^ 
^iUBi    i..n°   —  Hnmyi   uceB  Somodtmum   da 

C*»t  (Vu  1>''*^'  "  "*~*"^***'  '■^'^  1*"^ 


seo 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DE8  CARTES. 


ng,  dit  Oo- 
e  Louis  VII  ei 


iraité  du  duc  d'OrlëiDs  avrc  les  ducs  de  Bourbon  fl 
de  llretagne,  coQlre  Jeau  uns  Peur,  duc  de  Bour- 
gogni!;  —  Sulty,  s.  Loire,  chlleau  palrimonial  du 
ministre  d'H«nri  IV;  —  Jargmu,  s,  Loire,  vicl.  «le 
Jeanne  d'Arc  sur  les  Anglais,  1439;—  OrUant,  s.  le 
Loiret,  ch.-l.,  ancienne  caplt.  de  Hoy. ,  sous  les  Mé- 
rovingiens' assiégée  par  Aliila,  en  451  ;  fief  des 
Valois-Orldans  ;  assiégée  par  les  Anglais  el  délivrée 
par  jetnne  d'Arc,  1419;  états  généraui,  eu  1561, 
siège  par  François  de  Guise,  assassiné,  1563;  pairie 
de  Polhier;  abbaye  de  Fleury,  où  Clodomir  lit  jeté' 
dans  un  puits  Sigismoud  el  sa  f-  •-  '~- 
Mtung,  s.  Loire,  patrie  de  Jean  de 
pinel,  auteur  de  le  S'  partie  du  roi 

—  Beaugetiey,  s.  la  Loire,  divorce 
d'Eléonore,  1153;  vicl,  de  Jeanned 

Sl^s,  1429;  —  Paiay,  i.  laConnie,  vict,  deJeanne- 
Arc  sur  Talbot,  1V29.  —  I^r^-et-eiÉeri  Bloù, 
ch.^l.,  t.  la  Loire,  lieu  de  résidence  des  Valois 
Orléans  et  Angouieme  ;  ordonnaoce  de  Louis  XII  sur 
la  justice,  1499  ;  trailésde  Louis  XII  avec  l' Autriche, 
1504;  élats  g^nér.  15T6,  où  Henri  111  se  âéclars 
chef  de  la  lieue;  états  génér.,  asuassinat  du  duc 
el  (lu  cardinal  de  Guise,  1588;  patr.  de  Louis  XII 
el  de  Papiû;  —  ChaumonI  ou  Chômant,  s.  Loire, 
r.  g.,  château  de  Catherine  de  Médicis;  entrerue  de 
Thomas  Becket  et  d'Henri  II  d'Anglet,,  111Q;  patr. 
du  Cardin.  d'Amboise;  —  Chambord,  s.  le  Cosson, 
chSteau  célèbre  habité  par  François  1"  et  les  Valois 
AngouICme,  Louis  XIV  et  le  mari^ch.  de  Saïc;  — 
Frclcxal,  s,  le  Loir,  rencontre  entre  Philippe  Auguste 
et  Richard,  1194. — Vendôme,  apanage  des  Bouibons, 
cadets  de  la  3'  branche  (La  Marche) ,  réuni  par  l'a> 
vénement  d'Henri  lY  et  ipanaeé  A  ses  Idtirds, 
3*  tige  des  Vendfimes;  patr,  de  Ronsard;—  Vont- 
doubUau,  s.  la  Braye,  rencontre  de  Richard  et  do 
Philippe  Auguste,  en  1198;—  RomortiUin,  s.  la 
Sandre,  édit  de  L'Hôpital,  1560. —  ■■dre-et-i.*lre: 
Amboite,  s.  la  Loire,  r.  g.,  mort  de  Charles  Vtll, 
U98;  conjuration  dite  d'Amboise,  IS59;  paciScatien 
d'Amboise,  1563;  détentio:.  d'Abd-el-Kader,  1B48- 
1851;  —  konliouù.  s.  la  Loire,  r.  g.,  traité  entre 
Louis  VII  el  Henri  11,1174;  —  MarmoutifTi,  abbaye 
céléb.,  près  de  Tours;  —  Tourt,  ch.-l,,  a,  la  Loire, 
r.  g.,  église,  abbaye  el  asile  de  S.  Uarlin,  résidence 
de  Grégoire  de  Tours;  étala  gén.  sous  Louis  XII, 
1506;  patr.  de  Boucicaut,  deDestouchesetdeRacan; 
chOteau  de  PUttù-lèi-Toun.  résidence  de  Louis  XI; 

—  Cuynet,  résidence  de  Paul-Louis  Courier;  — 
Langeait,  mariage  de  Charles  VIII  et  d'Anne  de 
Bretagne,  1491;  —  Lochei,  s,  Tlndre,  où  La  Ballue 

■fut  litwnu  par  ordre  de  Jjjuis  XI;—  SMuIi«u,  édit 
favorable  aui  protesiaoLs,  1575  (appelé 


li  m  de 


de  Descartes  ;  —  Chinon.  sur  la  Vienne,  où 

les  VII  tint  sa  cour  et  re^ut  Jeaone-d'Arc,  en  1439; 

pair,  de  Rabelais;  —  RicMieu,  pet.  v,  di "  " 

— ■■I*e-et-l^lre  ■  Saumur,  s.  la  Loire,  _.  „.,  .. 
frappée  par  la  révocation  l'édit  de  Nantes;  prise  par 
les  Vendéens  1793;  pair,  de  Mme  Dacier  et  de  Du- 
pelit-Thouars;  —  CMMhutU,s.  Loire,  r.  g,,  Camp 
romain;  —  S.  Maur,  abbaye  bénédictine  célèbre; 

—  les  PonU-de-Cé,  s.  la  Loire,  r.  dr.,  vict,  de 
Louis  XIH  sur  sa  mère,  1620;  —  Roche-de-Mear, 
en  face,  s,  la  Loire,  r,  g.,  armée  républicaine  de 
Santerre  et  Rossignol  jetée  à  La  Loire,  1793:  — La 
'Roche-Serant,  a,  Loire,  r,  dr,,  vict,  de  Louis  le  Lion 
(plus  tard  Louis  Vlll),   sur  Jean  sans  Terre,  1314; 

—  S. -Florent,  s.  Loire,  r,  g.,  el  Farodet, 
uasage  de  la  Loire  par  les  Vendéens  et  i 
Boncnamps,  1793;  —  Champtoaaux,  chileau  du 
marécb.  de  Retz  (Barbe-Bleue),  eiécuté  à  Nantes, 
1440;  —  Beaagi,  s.  leCouesnon,  vict.  de  La  Fayette 
et  de  Fontain^uérin  sur  Clareoce  et  les  Anglais, 
14!1;  —  défaite  des  Vendéans,  par  Westermann, 
1793;  —  Bmniiihe,  s.  la  Sarlhe,  combat  et  mort 
de  Robert  le  Fort,  guerre  contre  les  Normands,  868;  i  iucul  »i,  ue  urcBuuo  ka,  uu  u.cut^.i.  .u... —     „ 

—  Angert,  ch.-l.  s.  la  Haine,  v.  des  Plantageneis,  I  chancelier  d'Agueeseau;  —  Pierre-Bulfirf  t  P* 


résidence  de  Marie  de  Kédicls,  1610;  sié^  , 
Vendéens,  1793;  patr.  de  Ménage,  de  Bemier, 
David  le  sculplsur;  —  f'onlnTault  (limite  E.  du 
départ,),  Tict.  de  Louis  Itl  ex  de  Carloman  sur  \f 
.Normands,  819;  abbaye  célèbre  fondée  par  Robert 
d'Arbrissel,  ItOO;— Br<ï^,  chiicaudelafaBi.de 
ce  nom;  —  Dou/,  résidence  des  Tjirlovingifns;  — 
près  de  là,  Vihitri,  vicU  des  Vendéens  sur  les  Ré- 
publicains, 1793;  —  Pont-Barré.  s.  le  Layon,  tia 
des  Vendéens  sur  Rossignol  et  Santerre,  1793;  — 
Briiioc,  château  de  la  lam.  de  ce  non)  ;  —  Chûlel, 
ici.  des  Rèpubltcaina  sur  tes  Vendéen^,  1793;  - 
Staupr^u,  déf.  des  Vendéens,  1793  :  —  Le  Ptn-n- 
Mauôt,  patr.  de  Calhelineau;  —  Torfov,  ricL  des 
Vendéens,  1794;  —  Bfllefontaine,  couvent  de  Trap- 
pisles,  —  I«ire  tmtéwtntrr  i  Anrenù.  s.  la  ICiK, 
'.  dr.,  Iiailé  de  Louis  XI  avec  François  II  de  Bre- 
agne,  1468;  —  Oudon,  traité  de  S.  Louis  avec  It 
duc  de  Bretagne,  1331;—  Couffé,  prïa  d'Ancems, 
patr.  de  Charrette;  —  SanUt,  t.  la  Loire,  t.  dr,, 
ch.-l.,  édit  de  Nantes,  1798;  noyades  de  Carrier, 
1793;  défaite  des  Vendéens,  id.;  pair,  de  Cassard; 

—  Cuérandt,  traité  qui  mit  fin  à  la  çuene  des 
deux  Jeannes,  1365  ;  —  Cliuon,  a.  la  Sivre  Nan- 

lise,  chlieau  du  connétable;  —  Lt  Paikt,  pair. 

'Abetlard;  —  ChiMaMbrianl,  édil  de  IS&t,  «ou* 
Henri  II;  —  Savenaj/,  vicl.  de  Westermann  sur  les 
Vendéens,  1793. 

DirasTiMBim  on  AFfLcinTS  ne  duhte  :  — 
c4te-d'or  (pour  une  petite  partie)  :  imoy-Je-dw, 
vict.  de  Coilgny  sur  les  calhoUquea,  1670.  —  •'■' 
jr  une  petite  partie)  ;A(«ifon,  cb.-l.,  résldeMS 
ducs  de  ce  nom,  patr.deDesgeneltes,  deValaié; 
Conté  né  auï  environs),  —  ku^heiLe  iront,  s- " 
Sarthe, ch.-l.,  déraitedea  Vendéens,  1793;  — lowi 
près  du  Mans,  patt.  de  Germain  Pilon;  —  SabU,  <■ 
la  Sarthe,  traita  d'Anne  de  Beaujeu  avec  la  Bre- 
tagne elles  chefs  de  la  Guerre-Folle,  1488;  — 'W" 
mfroti,traîté  de  Louis  VII  et  de  Henri  II,  roi  d'An- 
gleterre, 1168;  — la  Ittd*,  ancien  fief;  — la  n«"' 
s.  la  Loire,  ancien  collège  des  Jésuites  où  fut  élevé 
Descartes;  — Fontvallam,  où  Dngueactin  battit  les 
Anglais  ■  commandés  par  H.  KqoUbs,  I3î0'  "^ 
■•yeMBc  :  Mayenne,  s.  la  riv.  du  mime  nom,  net 
do  la  maison  de  Guise ;— I«eo(,  ch.-l,  fi«f™ 
HoDtmorenc;;  patr.  d'Ambroise  Paré;  défaite  djS 
Vendéens  par  Veslermann,  1793;  —  Coui,  près  w 
rOudon,  fief  des  Brissac;  —  Craon,,  patr.  de  Voiney. 

DÉPARTBMKNTS  DIS  IFFLDENTB  Dl  L»  H1V1  MOCBI. 

—  l.M«rc  (où  lAllier  prend  sa  source)  :  Chalmu- 
neuf-df-Randon,  où  mourut  Dugucsclin,  J380. 
Ml«-l.*Ii«.  —  raT-de-BAnae  :  Issoire,  paU,  d" 
cardin.  Duprat:  —  Ctrgoria,  où  César  tut  wll« 
parVercingéUini,53av.  J.-C;  —  CUrmrmt,  ch.-ii 
s.  le  Bédal,  concile  où  fut  pr^chée  la  croisade, 
1095;  patr.  de  Pascal,  Desaii,  Delille,  Thomas, 
Domat,  Chamfort;  —  Biom,  pair,  de  Grégoire  M 
Tours;  —  ÀigtiejieTti,  pair,  du  chancelier  LHo*" 
pltal;  — Jfontperuter,  fief  célèbre  delaî'br.  iwi» 
tamille  des  Bourhonaj  li,  mourut  Louis  VIU,  ^< 

—  Bandan,  ancien  chSteau des dOrléans;—«fl*"' 
flef  célèbre,  —  Ailler .  MouKni,  ch.-l,.  s.  1  AUiw, 

Satr,  du  mar,de  Villars,  sépulture  de  Montmnrenci, 
Écapilé  à  Toulouse,  163Î,  —  Cfcer  i  Bourj«,  '» 
conff,  de  ITévre  el  de  l'Auron,  prise  par  Pépin,7oi. 
concile  de  Bourges,  1Ï35;  pragmatique  sanctiMJO^ 
Charles  VII,  1438,  pair,  de  Louis  XI,  do  Jaar* 
Cœur,  de  Bourdaloue  et  de  Boucher;-  Jf'W'""'";, 
Yètrt,  où  mourut  Charles  Vil;  —  Sancrrre,  suri» 
Loire,  siège  contre  les  protestants,  1573,  "'"7!^ 
Arjfenton,  fief  de  Commines  qui  y  mourut; -•  ^ 
UaaToax,  ch.-L ,  s,  l'Indre,  patr.  du  B*°"',^i  . 
trand.  —  creaae  1  Bourgantuf,  où  lut  «"'fj, 
Ziiim.  —  m»e- »••■»•;  timogei,  ch.-l, i"--.. 
Vienne,  sac.  par  le  Prince-Noir,  1374;  pair,  de  "T 
-  VI,  de  Grégoire  IX,  du  maréch.  Jourdw  eiu 
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de  DupuytreQ;  —  BocAccAouart,  Eef  célËbre;  - 
Chabu,  CDiteau  sur  la  Tardaire,  où  Richard  c(Bu 
de  Lion  fut  tué,  1199;  —   la  Roclu-Abbmtte,     ' 


de»  princes  contre  ConciDi,  1615;—  l'icoiin*  et  tu- 
lignan  ,  s.  Il  Vomis,  Seh  cèfèhresi  —  Poùiert, 
ch.-l.,  s.  le  Ckin,  vict,  de  Cliarles-Hartel  sut  les 
Arabes,  73!j  ticl.  du  Priuce-Nnir  sur  !e  roi  leau 
(t  Mavpertwi),  13ati;  patr.  de  La  fialue:  —  KouilM, 
Tlet.  de  Clovû  sui  Ataiic  II,  roi  des  Visigaths,  2[}f. 
—  BMu-vèvrea  :  Monamtour,  s.  la  Dhe,  vlct.  du 
duc  d'Ajijou  BUT  les  protest&nU!,  1569;  —  TAouari, 
sur  !o  Tbouet,  prise  par  les  Vendéens,  1793,  Insur- 
rection du  géu.  Berton,  1833;—  ArgenJon,  célèbre 
dans  les  guerres  de  Vendée;  —  ChdtilUm,  pair,  de 
U  Rochejacçuelein,  vict.  des  Vendéens  sur  Wester- 
mann;  — Jfiorf,  ch.'].,  pUr.  de  Vme  de  Uainlenon 
et  de  Fonianes.  —  TcMa^e,  où  se  iroure  une  par- 


tie  du  bocaxe  et  le  marais  et  où  eurent  lieu  plu- 
sieurs épisodes  de  la  Kuerrs  de  Vendée. 

Charente  :  Àngotiléme ,  chA.,  s.  Û  Cbareote, 
Irailè  de  1G19  entre  Louis  XIII  et  sa  mère;  patr.  da 
S  .-Gelais,  Balzac.  Ravaillac;  — /antae,  s.  la  Cba- 
rente,  Tict.  des  calhol.  sur  les  protestants  et  assas- 
sinat de  Condé,  1S69;  —  Cognac,  s.  la  Charente, 
traité  de  François  I"  avec  le  Pape,  1&Î6  ;  t.  accor- 
dée aux  protestants,  lblO\  patr.  de  Francis  I", 
l''.94;  —  ta  Rochefoucauld,  pair,  de  l'écrivain  du 
même  nom.  —  Charente  inttr  :  SainUt  e\  ^at^ 
iebourg,  sur  la  Charente,  vicl.  de  saint  Louis,  s. 
les  Anglais,  1243;  ^  RocAcfort  s.  la  Charente,  dé- 
part de  Napoléon  pour  Sainte-Hélène,  I81&;  pair, 
de  Dnperré  et  de  Latouche-Tréville;  —  S.-Jean- 
d'AngAf/,  patr.  de  Regnault-de  S.-jeaa'd'Angély,  le 
père  du  maréchal;  —  La  BûcheUe,  a.  mer,  ch.-l., 
déclaration  de  1621  touchant  les  protestants,  siège 
et  capitulation,  1618. 


GâRTE   N»  54. 

LA  rftANCE  HISTORIQUE. —  BASSINS  DE  LA  GARONNE  ET  DE  L'ADOUR. 


DÏPUTEHEHTB     BAIOKÏS     PAE     LA     GAHOHMK.    — 

Mswtc-Oarenme  :  Saint-Berlranddt  Commingu, 
sur  la  Garonne,  résistance  et  prise  de  Gondowalii, 
586;  —  Mvret ,  sur  la  Garonne,  victoire  de  Simon 
de  Hontlbrt  sur  les  Albigeois^  1313;  —  Toukiuse, 
cbeMieu,  sur  la  Garonne,  capit.  des  Visigoths,  418; 
Ticloire  d'Eudes  sur  les  Arabes,  731;  prise  dans  la 

SMrre  des  Albigeois,  1116;  mort  de  Simon  de 
amfort,  1118;  victoire  du  maréchal  SouK  sur 
Wellington,  1814;  patrie  de  Clémence  Isaure,  ûe 
Cujss,  de  Fermât,  da  Campistron,  de  Palaprat. 
—  »«rn-et-«ar»nii*;  ïontaubaii,  chef-lieu,  sur 
le  Tarn,  assiégée  par  Louis  Sillet  le  duc  de  Luynes, 
16îl;  patrie  de  Le  Franc-de-Pompignan  et  d'In- 
gres. —  l.»t-ei-«i«r»«ne:iff«i,  chef-lieu  sur  la 
Garonne,  patrie  de  Scaliger,  de  Bernard  de  Palissy 
et  de  lâcépède;  MarnuiTule,  sur  la  Gaionne,  as- 
siégée par  Henride  Navarre,  ISTT;  — JÏ((roc,  surla 
Baise,  ancienne  capilala  du  Duché  d'Albret,  confé- 
rence de  la79  entre  Catherine  de  Médicis  et  le  roi 
de  Navarre.  —  filrcnde  ;  La  RfoU,  sur  la  Garonne, 
célèbre  dans  les  guerres  de  religion  ;  —  La  Brèdr, 
sur  la  Garonne,  patrie  de  Uoniesquieu;  —  Bordtaui, 
ch.-l.,  sur  la  Garonne,  victoire  d'Abdérame  sur  Eu- 
des, 73!;  reprise  aui  Anglais,  1461  ;  insurgée  pour 
1»  gabelle  et  réduite.  1648;  se  déclare  pour  les 
Bourbons,  1814;  patne  d'Ausone,  de  Hartignac,  de 
Berquin,  de  de  Séze,  de  Cari  Vemet,  de  Ligier;  — 
Bloye,  sur  la  Gironde,  détantion  de  la  duchesse  de 
Berry,  183Î;— CoittUon,  sur  la  DoMogne,  victoire  des 
Français  sur  les  Anglais  (On  de  la  guerre  de  Cent 
ans],  1463;  —  Coittras,  sur  la  Dronne,  victoire  du 
Béarnais  sur  Joyeuse,  1687;  —  YiHandraut,  prés 
Bazas,  patrie  de  Clément  V. 

DiPAHTEHENTS    ARROSES    FAR   LES    AFTLDINTS   DE 

DBOITE.  —  Arlé(c;  Tarascon,  traité  avec  l'Aragon, 
SOUS  Philippe  le  Bel,  1!91  ;  —  Foix,  chef-lieu ,  sur 
l'Arlége,  patrie  de  Gaston  de  Foix;  -  PamiBri.  sur 
l'Ariéga,  affaire  de  Bernard  Saiuet,  sous  Philippe 
le  Bel,  llflS;  —  Cailat,  12  kil.  A  TE.  da  Foli,  pa- 
trie de  BaylB;—^!™!»!!,  à  !"£.  da  Pamiers,  patrie 
du  maréchal  Oauzel.  —  ■.•■ère  :  jrmde,  chef-lieu, 
BUT  la  lot,  patrie  d'Urbain  V  et  de  Chaplal  (envi- 
rons).—  *.vfjrum:  Rodex,  chef-lieu,  sut  rAveyron, 
affaire   Fu^dés,  patrie  de  Laromiguière  ;  —  Vilie- 

fraruh»,  sur  l'AvevroD,  patrie  du  maréchal  de  Belle- 
ile.  —  Vara  :A]byf  ch.-l.,  sur  le  Tarn,  centre  de 
l'hérésie  des  Albigeois  et  de  la  guerre  qui  en  fut  ig 
suite;  patrie  de  La  Peyrouse;  ~  Saint-AmanUhi. 
Baitide,  patrie  du  maréchal  SouJt;  -  Cattrtt,   ^^ 


goût,  patrie  d'André  Dacier  et  de  Rapin  Thoyras; 

LavauT,  concile  de  1211  (guerre  des  Albigeois). 

iisi  :  Càhoft,  Lbef-lieu,  sur  le  Lot,  patrie  d« 

Jwn  XXII  et  de  Clément  Marot;  —  Frttiac-en' 


dans  l'arrondissement  de  Gourdon,  on  trouve  :  la 
Mollxe-Féntlon,   patrie  de  Fénelou;  —  la  Bastide, 

'e  da  Murât;  —  Gramof,  patrie  d'Antoine  Du- 

—  VtBtul  •.Aurillac,  chef-lieu,  sur  la  Jour- 
danne,  patrie  de  Gerhert  (Sylvestre  11);  —  Chava- 
gnae  (arrondissement  de  Uurat] ,  patrie  de  La 
Fayette;  —  Sot'nf-FIour,  patrie  de  Du  Belloy.  — 
Corrèae  :  Brivei,  sur  la  Currè;Ee,  patrie  du  cardinal 
Dubois  et  du  maréchal  Brune;  dans  l'arrond.,  A 
à  Cofnac,e9t  né  Cabanis;  —  Bott,  sur  !a  Dordogne, 
patrie  de  Marmontel.  —  Bonlogne  :  'Bergerac, 
sur  la  Dordogne,  édit  de  1677,  patrie  de  Cyrano; 
—  Montaigne  (dans  l 'arrondissement),  patrie  de 
Montaigne  ;  — rUi'z,  sur  la  Dordogne,  paix  de  1580; 
~Sariat,  patrie  de  La  Boétie. 

1^3  AFFLL'BKTS  DE  LA  tuvi  OAUCHR  arroseot  le  dé- 
partement du  titra  :  Lecloure ,  capitale  de  l'Ar- 
magnac, assassinat  da  Bernard  d'Armagnac,  sous 
Louis  XIj  1473,  patrie  du  maréchal  Lanoes. 


l'Adour,  pairie  da  Borda;  —  Pouy  (dans  l'ar 
dissement),  patrie  de  saint  Vincent  de  Paul.  — 
BaascB-PjréDéea  :  Pau,  cbef-lieu,  sur  le  Gave 
de  Pau,  patrie  d'Henri  IV,  1563,  du  maréchal  de 
Gassion  et  de  Becnadotte  ;  —  Orikez,  sur  la  Gave 
de  Pau,  combat  de  Wellington  contra  le  maréchal 
Snull,,  1814;  —  Savonne,  sur  l'Adour,  cruautés  du 
vicomte  d'Orthei  contre  les  Protestants,  1572  (vojf. 
le  Dicl.  d'Hist.  et  de  Géogr. ,  art.  Orlhei  (H.  d'Apre- 
mont,  vicomte);  conférences  de  Napoléon  au  sujet 
de  l'Espagne,  1808;  patrie  de  LafSlte  et  de  Havi- 
gnan;  —  Satnl-Jean-de-LuM,  mariage  par  procura- 
tion de  Louis  XIV  et  de  Marie-ThêrSse  d'Autriche- 
Espagna;  —  lie  da  Faùans,  dans  la  Bidassoa,  où 
François  I"  fut  échangé  contre  les  oUges,  1526, 
et  conférences  da  la  paii  des  Pyrénées,  1659;  — 
Aldudei,  passage  difficile  des  Pyrénées,  forcé  par 
l'armée  françuse,  1794;  — gorge  de  Jtoncetatu, 
retraite  de  Charleinagiie  et  mort  de  Roland,  778. 
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OâOGBAPaiE,  —  EXPLICA.TIOH  QSS  CABTS3. 


3  Philippe  le  Hiirdî.  1Î85;  prise  par  tes 
Fiançais,  1175,  rendue  à  l'Espagne.  U93.  pu  la 
Ir.iilode  Narbumie;  prise  du  H"ussil!on,  I6W,  par 
Hidielieu  ;  patrie  du  peintre  Hih'aud;  —  Eitagel 
(lians  l'anoinltssement],  prilrio  du  Fraoçi-Ls  Arsgo; 
—  Livia,  fiù  fui  assitg^  et  pris  Muhum  (Abi-Kcs- 
»l)l  par  Abderam ,  «n  Ï31. 


Biasui  DE  l'Aude.  —  «Brie.  CamutooM,  def 

lieu,  sut  l'Aude,  patrie  de  Pabre  d'Sglantioe) — 
Itarbonne,  victoire  de  Chartes  Martel  sur  le»  Anlxs, 
T37;  prise  de  cette  ville  sur  les  Araliea-par  PtuD, 
769:  traité  de  Charles  VUI  avec  l'Espaane,  lisî; 
—  Ciutetnaudary,  viciniro  du  maréchalds  Scboo- 
herg  sur  te  duc  do  HoDtmoreiii'y.  ISS?. 


GARTE  N°  35. 

LA   FRIItCE   HtSTOftlQUE.  —  BASSrN  DU   RHONE. 


Di>PAiiTEKnrrs  ABitosis  tKH  le  codus  du  RnSnE. 
■Mvsic  :  Chambéry,  ch,-l.,  patrie  de  Vautrelas  ei 
>!<■<  lie  Maistre;  Ut  Charmrlia,  pri-s  do  CIlarabiTy, 
iL-Milence  de  j.  J.  Boui^eau;  —  Abbaye  d'HauH- 
combe,  sur  le  lac  du  Itourpct,  sépulture  des  duc  de 
Savoie;  —  Saint-Jtan-de-liaK'riennt,  sur  l'Arc,  ber- 
ceau desducs  de  Savoie.  —  »l«:Femfy  (frontifre 
i\c  Suisse,  arrondi ssemcDt  de  Gei),  résidence  de 
Voltaire  :  —  ÂTiinfua,  ofl  mourul  Charles  le  Chaeve, 
tm  ;  —  BouTg-rn-Brtsn ,  ch.-l-,  s.  la  Reyasousc, 
pairie  de  Lalaade;  Brou,  cbapâlle  célibre  dans  la 
laiibours  oriental  de  Bourg,  élevée  par  Marguerite 
d'Aulriube  à  Philibert  le  Deau,  de  Savoie,  son 
■■ipoui;—  ThoiTttle.  prés  de  Bourg,  pairie  de  Bi- 
diat;  —  CoIl'Btjl,  lier  célèbre; —  Montrttel.  id,:  — 
Pnnt  d»  Vaux,  s.  la  Beyssouse,  patrie  du  général 
Juubcrl;  ~  Btlley ,  patrie  de  Bi-il'at-Savarin  et  de 
Bicherand;—  Tréroux,  sur  la  Saône,   cap.  de  la 


i:ii.-i.,  BU  confluent  du  Rhdne  et  de  laSiiûne,  victoire 
Af  Scptime-SéviTe  sur  Albinus,  I9T;  concile  de  LyuD 
(rl^positiou  de  Frédéric  II),  Ilii;  siège  de  Lyon, 
\V.yi\  patrie  de  Claude,  Caracalla  et  (iùLi,  Sidoine 
Apullinaire,  Louise  Labé;  des  artisles  :  Pbil.  De- 
lonne,  Cousiou,  CojeeToi,  Audran,  Hipp.  Ftandrin, 
Seb.  Cornu,  S.  Jean;  des  savants:  Spoo,  Torrassoo, 
Ampère,  Jussieu;  des  philosophes  et  économistes: 
Ballanche,  J.  B.  Say.  de  Gérando  ;  —  enfin  de  Du- 
ga'^-Montbel,  Camille  Jordan,  Jacquard  etdumaré- 
cbal  Suchet;  —  Braujeu,  cap.  du  Beaujolais,  flef 
des  Bourbons  puis  des  d'Orléans;  —  BTiynaù,  vic- 
toire des  Compagnons  sur  Bourbon  qui  y  fut  tué  en 
1361;—  mtefranclie,  s.  ta  SaOne,  patrie  de  Rol- 
land ;  —LiinonestfdHnila  d'Auger«au  par  tes  allies, 
1814.  —■•*!».  Alta'ard,  sur  i'IsÈre,  patrie  de 
Bayaid;  —  Grenoble,  ch.-l.,  sur  l'Isère;  ouvrit  ses 
porltisà  Napoléon,  à  son  relourde  l'Ile  d  Elbe.  IR15; 
Conspiration  Didier,  1816;  patrie  de  Condlllac  et 
de  Mably,  de  Vaucanson,  de  Barnave,  de  Casimir 
Péricr  et  de  Stendhal  (Henry  Beyle);  Grande-Char- 
treiue,  couvent  célèbre; —  Téuronce,  viitoire  cl 
mori  de  Clodomir,  5!4;  —  Tienne,  sur  le  Rhftne, 
ville  romaine  impartante,  une  des  uuairc  cap.  des 
Burgondes;  Concile  de  1311,  condanmation  des 
Tcinpllera.  —  Draaac  i  SoîM-Tatlia;  sur  le  BItAne, 
flef  ct^tJbre;  —  Valence,  sur  le  RbBiie,  où  mourul 
Pie  VI.  1799;  patrie  de  Championnei;  — Jlemon*, 
sijr  l'hère,  patrie  de  LaUy-Tollendal ;  —  Grigium, 
château  des  Adhémar  et  des  Castellane,  mort  de 
madame  de  SéviRni<,  169C.  —  Ardèche  ;  pris  de 
Privas,  ch.-l.,  YilleneuvC'de^Berg,  putrie  d'Olivier 
de  Serres-, —  Ànonay,  patrie  des  Hontgollier. — 
T^aetaM  :  Orange,  dégite  de  Cépion  pati  es  Cim- 
bres  et  les  Teutoas,  SOT  avant  J,-C.  ;  arc  commémo- 
ralif  de  la  victoire  des  légions  sur  Plorus  et  Sacro- 
vir.  sous  Tibère;  cli.-l.  d'une  principauté  célèbre; 
Valriat  (dans  l'arr.J,  patrie  du  cardinal  Kaury;  — 
Avignon,  ch.-I.,  a.  le  RbOne,  sac  de  la  ville  par 
Louis  VIII ,  lîîfi;  Iransfer  du  Saint-Siège  dans  celte 
ville,  1309  ;  résidence  des  Papes  ;  massacre  de  la 
Glacière,  1193;  assassinai  du  maréchal  Brune,  1SI&; 


patrie  de  losepli  Vertieti  —Font.  4e  TauàuM.i- 
lustrée  par  Pétrarque;— Pwnes  (dans  l'atr.  deCar 
pcntrati] ,  patrie  de  Fléchier  ;  —  Cabriéret  et  Mirin- 
dnt.  villaKcsvauduis  détruits  par  arrêt  du  parlemenl 
dAii,  154j;  —  Ifurs  (dans  Isrr.  d'Apt),  patrie  île 
Crilion.—  B*BehcB-<la -Mhéne:  Taraiem,  sur 
le  Bhène,  chftteau  du  roi  René;  —  ^atnl-fltnw, 
ancienne  Glanam,  \.  romaine: —  Arle».  sur  It 
Shâu,  1.  romaine,  défaite  de  cfovis  par  Ihbas,  gé- 
néral de  Tliéodoric,  508;  délaite  des  Sarrasins  pu 
Eudes,  716;  plusieura  coneiles;  —  Batc,  au  était 
la  Fotta  Maryana  de  lOÎ  avant  J,-C.;  — X",  "C- 
toire  de  Uaritis  sur  les  Teutons,  lOî;  parlsMent 
d'Ail  décide  lu  destruction  des  Vaudois,  ImS;  p>ln' 
d'Adanson,  Toutnefort,  Vauvenarguea,  VanlM, 
Bnieys,  Mignet;  —  Sa/on  (dans  l'irr.),  patri»  de 
Nostradamus;  — Jfar«i7Ie,  v.  grecque;  ambanwe- 
ment  de  Bichard  pour  la  croisade  an  1190,  W** 
croisés  Champenois  (sire  de  JoinviUs),  1348;  ^' 
par  Bourbon,  1524)  patrie  de  Pelrone,  le  Pugj' 
MascarOQ,  Thiers,  Barthélémy  le  poBte  et  Méry. 

—  Catsif,  pairie  de  l'abbé  Barthélémy;  TriMt- 
tailk,  dans  la  Camargue,  où  Pierre  de  Casl«M'' 
lut  assassiné,  1308.  —  «srd  :  Beaueain,  ^  f 
Rliflne,  foire  importante;—  Saint-Cito,  pre»|'." 
Rhône,  fief  célèbre,  éRlise  historique,  patrie  de  Cifr 
ment  IV;  —  Àiguei-Morlet,  départ  da  saint  Loius 
])our  Ja  cpûi^ade,  1248;  —  Slme»,  eh.-l-,  viilB  «- 
maine,  antiquités,  agitée  par  les  guerres  de  fW' 
pion,  terreur  blanche,en  1815;  patrie  rie  Nicot,  f 
M.  Guizot  «  de  Tresiaillon;  —  Bagnolt,  pttn*  '"' 
Bivaroh— ya^,  pairie  du  I'.  Bridaine  el  de  Sigw"' 

—  Le  rigan,  pairie  du  chevalier  d'Assas;  ~'''z 
teau^t-t'loriaa,  près  de  Sauve  (dans  l'aif.),  [*' 
Irie  de  Florian  ;  —  Aioù,  édil  de  pacifi(ali<«  " 
Louis  Klll,  1629,  „ 

DftPABTBBESTS    InBOSiS    PAR    1.ES   AFFLUBT.'  ? 

DBOiTE.  U»M-«^H  :  L'abbaye  de  ''U«»''i  »; 
lihre  sous  les  Mérovingiens,  Bbroin  et  SaioH^ 
J  furent  enfermés  ,  670.  -  €«««-*<»  'PO^^^t 
partie)  :  Sai-iti-Jean-ée-Losne,  sur  la  Sione, 
résistance  aux  Impcriaui,  1636;- 


-.^'^^rK 


J  les  Si)i«»; 


Duon,  cb.-l.,  sur  l'Oucbe, 
sur  Gondabaud,  500;  si.'ge  do  Diion  par  les  iw^^ 
1513;  cap.  de  la  Bourgogne,  résidence  des  MCi 
ducs  ;  patrie  do  Jean  sans  Peur,  de  Pl'ilip??,  -  U- 
do  Chartes  le  Téméraire,  de  Bossuet,  Cr^'î'lSi  ie 
monnaye,  Lojigepierre,  Piron,  Rameau,  "/^ije 
Brosse,  Guylon  de  Morceau,  général  '*^'*'i  "im 
Bassano;  —  Foa.taint-ià-Di]on ,  P"'"^,  S;,  en 
Bernard  ;— CTieauï,  abbayo  célèbre,  ""i!"^, 
1098  (Le  Clot-YouQM  en  dépendait); -"^  je 
patrie  de  Monge;  —  fiolay  [ilaos  l'»^''''' .C-.CM- 
CirnoL  —  MiAnc-et'l.alra  (pour  une  pW."''^  ng. 
loA'iUT-Sa&M,  ancienne  CBÙifionui»,  P»"^'"  %r  la 
non  et  de  l'égyplologue  Ctabas;  -  'I?!'!""!^^  à' 
SaOne,  abbaye  célèbre,  fondée  en  876,  CTaj.- 
Gieuze;  —  Jfdco»,  patrie  do  Lamaf^ÏL -n  M»' 
Ckmy,  sur  la  GrOne,  abbaye  célibre  fûDd"/"     j, 

Satrie  de  Prud'hon.  —  Bvuba  ;  JI'J"'*'"",mB  * 
avoureuae,  patrie  de  Cuvier;  -  On^t,  l»"" 


GËOGRÂPBIB  HODEHITE.  —  W  IK.  La  1 


l'abbé  Hillot  et  de  l'ulopists  Pnrad'hoo  ;  —  Lu  Pon- 
leu  (aiT.  de  PonUrlier) ,  pairie  du  philosophe  iouf- 
froy;  _  Betanam,  cb.-l.,  sur  le  Dauba,  Veumtio 
du  Cempi  de  Céur,  bouille  da  58  contre  Les  Suèvea, 
prise  par  Louis  XIV,  1668;  réunie  ù  lïFiuii:e,  1676; 
patrie  de  Vicioc  Hugo,  de  Ch.  Nodier,  de  rutDjùUo 
^.  Fourrier;  —  Aiaiie,  un  des  pkis  vastes  chunps 
d'anliquilés  qui  soit  ea  France.  —  »"r»  :  Lotu-iet- 
SMilnitr,  ch.-l-,  sur  la  VaJlière,  patrie  de  Bouget 
de  ri^;  —  BvÙgng,  patrie  de  Coitiar,  laédeaiu  de 
Louis  XI;  —  DMe,  prise  par  Lou\i  XiV,.  1614-;  — 
Ajion,  pairie  de  Piohegni. 

DÉFAHIEUBNtB    ABBoâ&a    PAR    LES    iTFUIBWa    US 

GAL'CSE.  ~ir-'—  -■!■"  PrËe  de  Cap,  <di.'I., 
St-Bontut,  chiteui  des  I.e$diguièrea  où  naquit  le 
dernier  conn^Iable  de  Praocs.  —  W— f  *lp»ii. 
Ri>I,  ancienne  v.  romaine,  défaite  des  Lombards 
et  des  Saxons  par  £anius  Hummolus,  pairice  de 
Bourgogne,   sous  Contran,  blO;  —  Bareetonnette , 


Digne,  patrie  de  Gassendi. 

BAfisIH  DB  L'MévaaM:  MontpMier,  ch.-l.,  édit  de 
1622  qui  inteirlit  sut  protestants  les  asemblies  po- 
li lique«  :.  patrie  de  Ciunbacirès,  Daru  Roucber;  et 
—  £àiisn,  eur  l'Oiij ,  sac  de  eette  t.  par  le  légat 
Arnaud,  dus  lagBBtM  des  Albiceois,  1209;  patrie 
de  PéliBson  et  de  Riquet  ;  —  Ijidè^ ,  patrie  du  car- 
dina  Fleury. 

Bueui  DE  l'Abse3»;  War  :  prïs  dE  Dragvignan, 
ch.4,,  BargtmoM.  patrie  de  Sforeri:  —  Brignotti, 
sur  le  Caismi,  pitne  de  Raynouord  et  de  Joseph 
Parrocel ;  —  Frqn»,  ancien  Fomm-JuHi,  pétrie 
p^  Corn.  Gflllus,  d'igricola,  de  Sieyès  et  de 
DéjaugjBra;  —  Byèrts,  patrie  de  MaseilloD;  — 
Toulon,  livisée  au  Anglais  1793,  et  repris  par  Du- 
gommier. 

Bassin  nu  Vah,  Alpea-iuarlllnca^mce,  patrie 
de  Garibatdi,  réunie  à  la  France  en  1860. 


CARTE    ff  se. 

LA   FRAPtCC  H16T0RIQ1IE.  —  BASSIN    DU   RHIN   ET   DE   LA   MEUSE. 


DËPAUTEMEtlTS  AHUOSËS  PAfi  LE  Rfll^,  ET  SES  AF- 
FLUENTS. HaK^.BhlB.  Htmingue,  sur  le  Rhin, 
ancicD  camp  des  Hongrois  au  x'  siècle,  ville  forte, 
démantelée  eo  Wà;  — Mulhouse,  surrill,  victoire 
de  Turenne  sur  les  impériaui,  1674;  —  Colmar. 
au. confluent  de  l'ill,  du  Laucb  et  du  Feclit,  Champ 
du-Mensonge,  Lugenfetd,  où  Louis  le  Débonnaire 
fui  abandonué  par  son  armée,  S32  ;  patrie  du  géné- 
ral Rapp;—  Roufaeh,  dans  tes  environs,  patrie  du 
maréchal  Lefcvro;—  Turckheùa,  victoire  de  Tu- 
renne  sur  les  impériaui,  16Î4-  —  dépabteiient  bu 
■u-BhlB  :  Ensheim,  sur  rill,  victoire  de  Turenne 
sur  les  impériaux,  1674  ;  Slraibourg,  ch.-l.,  s.  l'Ill , 
serment  entre  Louis  le  Germanique  et  Charles  le 
Chauve,  842;  pair,  de  Kleber,  Kellermann  et  An- 
dsieui; — Sartm,  a.  laZorn,  vict.  de  Turenne  s.  les 
hnpériaux,  1674;  —  llaguenau,  assemblée  de  1193, 
où  Richara  cœur  de  Lion  se  justifia.— v<wge«  :  prés 
à'Épinal,  ch.-l.,  sur  la  Moselle  :  Fonlenay-le-Clid- 
(«BU,  patrie  de  Gilbert;  —  près  de  Jfir«eùur(,  Chd- 
teau-ae-Chamaçru,  pair,  de  Claude  Lorrain  ;  —  Bul- 

ÎnevitU,  défaite  du  roi  Itené  d'Anjou  par  les 
orrains,  U3I  ;  —  Domremy,  patr.  de  Jeanne-Daro, 
140!)  ;—  Lamarcht  (arroud.  dû  NeufeliMeau),  patr. 
du  maréchal  Victor.  —  McyrtkB  :  LtinivilU,  s.  la 
Mcurthe,  truté  de  1801  entre  la  Frau^  et  l'Atle- 
magne;  —  !fancy,  ch.-l.,  de  la  Heurtlie,  ancienne 
cap.  de  la  lorraine,  résidence  du  roi  Stanislas;  dé- 
faite et  mort  de  Cliarles  )e  Téméraire,  1477;  patr. 
de  Callol,  do  Palissol.  de  Urne  de  Graffigiiy;  — 
Tmit,  s.  U  Moselle,  défaite  do  Tliéodeberi  II  par 


son  frère  Thierrî  II,  612;  un  des  trois  évâchés  cédés 
ï  la  France  par  la  paix  de  Ib59:  patr.  du  maréchal 
liouvion-Saint-Cyr  et  de  l'amiral  de  Higny  ;  -  Vie, 
sur  la  Sellle,  traité  entre  la  France  et  ta  Lorraine, 
sous  Richelieu,  1031;  —  Pbatsbovrg,  patr.  du  mac. 
Lobau.  — I>i«Mll*:Jblr,  ch.-l.,  sur  la  Moselle; 
iié^ede  Charles-Quint,  vy.il;  un  des  trois  èvéchés 
cédés  à  la  Franœ  par  le  traité  de  Cateau-Cambrésle, 
}hh9;  patr.  de  Fabert,  de  CusIjbb  et  des  Lacretelle; 

—  ThiontÀlle,  s.  la  Moselle,  capilulaire  de  806,  saua 
Charlemagne  (partage  de  son  Empire  entre  ses  fils)  ; 
S3â,  partage  entre  les  fils  de  Louis  le  Débonnaire  ; 

—  iongiçy,  siège  mémorable,  ISiû.  —  «ie«»e  (p. 
une  parlï£)  :  St-Mihiel,  s.  la  Meuse,  résidenoe  du 
card.  de  i  eti;  —  Verdun^  traité  de  partage  entre 
les  SU  de  Louis  le  Débonnaire,  843  j  un  des  trois 
éïêchés  cédés  i.  la  France  par  la  paxx  de  Caleau- 
Cambrésis.  1559;  occupée  43  jours,  en  1792  par 
les  Prussiens,  par  suite  d'une  trahison  sévèrement 
punie.  —  Ardenaaii  [p.  une  partie)  :  Ifouion, 
siège  des  impériaux  1521  ;  —  Sedan,  pair,  de  Tu- 
renne et  de  Macdonald  ;  —  La  Marfie,  dans  les  en- 
virons, le  comte  do  Moissons  el  Us  princes  coalisés 
furent  vaincus  par  l'armée  rovaie,  1641;  — ifii- 
it^res,  cb.-l.,  sur  la  Meuse,  défense  mémorable  de 
Bavard,  1531  ;  —  Fumay,  ».  la  Meuse,  pair,  de  Mé- 
hul;—  Girel,  patr.  du  célèbre  épigraphiste  Léun 
Renier  ;  —  tvoy-s.'Chiert  érigé  en  ducbé  pairie 
sous  le  nom  de  Carigruin,  par  Louit  XIV:  confér. 
de  Henri  II,  Emp.  d'AUemagiie  et  de  Robert,  roi 
de  France. 


CARTE   N*  37. 

LA   FRANCE   HISTORIQUE.—   BASSINS    DE   LA   BRETAGNE. 


CalTadaa  (en  pariie)  :  Bayeux,  <A  Harold  prêta  1 
serment  &  Guillaume,  1065  ; —  Formigny,  vicl.  du 
connétable  de  Richemond  sur  les  Anglais,  1450.  -~ 
MaarkeiLa  ilogue,  défaite  navale   de  Tourvu^^ 


prés  Coutances,  patrie  de  Tourville;  —  Granvilie, 
défaite  des  Vendéens,  1793  ;  ~  Pon/Ofion,  id. — 
■lle-ct-TII«l>e:  Col  défaite  des  Vendéens,  1793  ; 


par   Ruseel,    command<n 


les    flottes  combin, 


diisement  de  Valognes,  Vrxitk,  patrie  d'EuoA"" 
Burnout;  —  Covlancet,  berceau  de  la  ûimili^^lo 
Tancrtde  de  Hauleville;  —  Châtiau-de-Tour-     '*' 


"^'it 


„.,  La  Bourdonnais,  de  LAmennais;  —  Combourg. 
chlteau  où  est  né  Cbaleaubriand;— S(-^uWft-du- 
Cormter,  vint-  de  La  Trèmouille,  commandant  las 
I  iioui^es  rojalesi  '>"  'ea  Princes  coalisés  (pierre 


8Sï 


GÉOGRAPHIE.  —  ■XPLICATION  DES  CARTES. 


folla],  UeS:--  rt'M.où  m  tentLCDl,iau>LâulsXtV, 

les  £uts  de  Brelagne  ;—  Let  Ro(hert  [prÈs  de  Vitré), 
risidcDce  de  Urne  de  Sévigné  ;  —  Renna,  cheMieu, 
lut  U  Vikioe,  incieime  capitale  de  la  Bretagne, 
taûégio  pai  Lancastn  el  défendue  par  Duguesclin. 
«n  13M  (guerre  des  deui  Jetaoe).  —  MlMi-d«- 
Ii*rd:  Matignon,  célèbre  dans  la  guerre  des  deux 
jMDDe,  I3b6  ;  —  iambail* ,  capilare  du  ducbé  do 
PenlMme;  —  chlleau  de  La  Kolu  -  Broont ,  où 
D&quU  Duguesclin,  ven  IZ'id;  —  La  Rocht-Dcrrien, 
Tlct.  de  Duguesclia,  dans  la  guerre  des  deui  Jeanne, 
1347  ;  —  TrigiiUr,  patrie  d'Ernest  Renan.  —  FlnU- 
Mre  :  PiovégM,  pris  ianttieur  (arroQdjssement  de 
Horlaiil .  pairie  ou  Toyageur  Lejean:  —  Jforlaii, 
'-"lia  du  giniral  Moreau;  —  Brttt,  défaite  navale 
Villaret,  derant  le  port,  179ij— CarHaix,  (ar- 


Evi 


rondissemenl  de  CUtMulio) ,  patrie  de  La  Toar- 
d'Auvergne;  — Outmper,  cb.-l.,  »ur  lOdel,  patrie 
de  Fréron; —  QuimperU,  *ur  l'Isole,  patne  du 
po£le  Briieui.  —  ■orbllwB.  Henntbcn,  mr  le 
Blavet,  si«ge  soutenu  par  Jeanne  da  UontTort,  1341, 
mortdoJeande  Montfort,  1345;—  RnKan.  Bef cé- 
lèbre ;—  Jlinote,  carrefour  entre  Ploermel  et  Jos- 
«elÎD ,  où  fut  lÎTré  le  combat  des  Trente,  1351  ;  — 
Àuray,  vict.  de  Cbandos  et  du  parti  de  Montfort  sur 
Cliirles  da  Blois,  qui  ;  est  tué,  et  Dugueaelin,  qui 
y  est  pris,  I34fi  (da  de  la  guerre  des  daui  Jetone}i 
pèlerinage  célcbre  ;  —  Camac  et  LoemariatpieT, 
ensemble  unique  ae  monument)  druidNjues;  — 
(biberon,  dètàrquement  des  émigrés  qm  y  sont 
battus  par  Hoche,  exécution  dei  pnsonnien,  I79S; 
—  Sarttau,  patrie  de  Lesege. 


CARTE  Vi"  38. 

CARTE  HISTORIQUE  DES  DIOCÈSES  DE  LA  FRANCE  * 


noHB. 

TOKDATIOH, 

PREHIEBS  rULÂTi. 

de  suppression 

AlM.  £véché,  Alhia. 

ly  siècle. 

Saint  Clair       t 

Arohevéché,  1978. 

Antbime         T 
Diog^nien,  406. 

Couru,  Abbaye  bénéd.  {Coftn),  647. 

Évéch*  en  1317. 

Supprimé,  ITSO. 

Robert,  l-  abbé. 

Jfwde,  d'abord  à  la  Cnito»  Gohilonim 

m'  siècle. 

Saint  SévérlenT 

(JaTOuis)  ;  l'an  lOûÛ,  i  Mende. 

Genialis,  314. 

Cahort  [CadurcCj. 

lï-  siècle. 

Saint  Genulphe. 
Eiupète,  339. 

Rodes  (««(««]. 

»■  siècle. 

Saint  Amand. 

Saint  Ouintien,  506. 

AritUumUTtae).  Détaché  du  dioc.  de 

VI-  siècle. 

Déoihaire,  531. 

Rodeï;  réintépé,  6Ï0. 
rfl*f«».  Abbaye béoéd-,  862. 

SvechéenlSIT. 

Supprimé,  IJ» 

Adalgue,  86Î. 

prcvlKCC  «r&li  (Aiium  Stxttm,  st.  17H).  t  éiècbés  :  Apt,  ni»,  Fréjni,  Gap,  SliUroD,  Anlibes  (tnusKri  1  Gr 

qui  resaortiïMit t  Embrun,  iat4). 
En  1101  :  Nke,  Aiignnn,  Ajscclo  el  Digne. 
Bq  1133  :  Htraeille,  Piéjui,  Digop,  Gip,  AJaccia 


Ali.  Archevêché,  Àqa*  Se»tiv. 

Apt(AptaJuUa). 

Ries  [BHCi. 

Ftijui  (rorum  Juitt). 

Gap  [Vapincum). 

SUteron  (Sitlaricutn). 


et  {UJ7)  Alger. 
I"  siècle.  T 
1"  sitele.  T 
ï*  siècle. 
V'  siècle.  T 


Saint  Maiimin.  T 
Lazare ,  vers  400. 
Saint  Auspice. 


rs300. 


400. 


Saint  Prosper, 
Acceptus,  vers  Jiv. 
Saint  Démélrius. 
Saint  Conslaulin,  439. 
Chrysaphius,  452. 


Supprimé,  11^. 
Sapprim*,  "* 


¥*  siècle.  T 

rr*Tl>ee  d'Arlea  {Ânlati).  Suffrag.  de  Tienne,  pu<<  nétrcpoliuln  primat  -.  Marseille,  Sâim-Panl-rriKi  *"' 
levii,Toulua,  Orange,  Aviguon,  CiTillIon,  Carpenlrag,  Valson.  ■ 

En  idS:  Htneille, Salnl-Paul,  Toulon  et  Orange  [ormèrenl  la  province  d'Avignon,  suppriinée  en  ITMi  siiiM^ 
diocèie  d'Ail. 

supprima,  n«' 


suppriDWi  n"*' 


«rlM.  Arcbevéché.  ArelaU. 

•'  siècle.  1 

Saint  Trophim 
Uartien,  254. 

JfûrjriMï(lf«itIia). 

■'  silcU.  T 

Saint  Laiare. 
Ûtesius,  314. 

Saint-Paul-Troii-CMUaux   {Avguila 

I'  siècle. 

Saint  Restilut, 

Trieatlinorum).       ■ 

Toulon  ITeloMarlita). 

Vaiède. 

Honoré,  451. 

Orange  (Arourio). 

»■  siècle. 

S.  Luce,  vers 

I  DocuiuiiTi.  Ce  id>letu  a  éié  drewé  d'après  le  u 


GÉOGRAPHIE  MODEHNE.  - 


■  N"  88.   DIaeteec  de  la  France. 


meÊt(Aiuela),»aif'i 

dd  NgTempopuUnie,  Eiuie,  roÎDée  en  110  nrléi 
le*  éitchéa  :  Du,  Uclonra,  ComniiDge*,  Codwi 
En  i*U,  Atacb,  >rd»Ttcbé. 


«,  OlirOD,  Leacir,  EUfoniM. 


Kaaic.  Arcberècbé  {Ehua). 

ADek.  Sv£ch£  lAuteia) ,  puis  arche- 
vêché ta  II*  iiècle. 
Daa  {Aqujt  Tarbeliicx). 
Ltciotirt  [Laetora). 

Commingei  [S.  Berfrandiw  de  Con- 

Comeratu  ou  Cotuerant  {Cottierani 
ou  Comorram,  ou  5.  I.tc«r>iu  de 
Conseranit),  noms  de  pays  :  Hassat 
représente  le  centre  de  l'ancien 
év^ché. 

Aire  [Jlura,  Àdvra). 

Baïai  IVatatiF). 

Tarbei  {rorbo  ou  Ctviiai  Bigorreruit). 


POHBATIOIt. 

lii*  siècle. 

ïi"  siècle,      t 

V  siècle. 


Oloron  (Eloro). 

Leiear  {taieurra). 

Bayormf  (lapuriium,  puis  Baiona). 

Pr*ilnee  J'AvIcmou  {Àtiinio').  Dét 


IV*  ou  V*  lièote. 

vr  siècle,  1 

VI"  siècle.  î 
T"  siècle.  î 


Saint  Paterne. 
Saint  Taurin,  vers  ; 
Clterius. 

S.  Oreus,  vers  380. 
Saint  Vincent,  vers 
Heulerius. 
Vigile,  506. 
Suavis,  b06. 

Saint  Valére,  451. 


Harcel,  506. 
Seitilius.  506. 
Saint  Justin. 
Julien,  541- 
Gialus,  &06. 
Saint  Julien,  407. 
Arsias  Racha,  9B0- 


Supprim*,  1790. 
Supprimé,  1790. 


»('".»; 


I,  Muutpcllier. 


Csrpe  Diras,  Val  Bon  et  CaTallIon. 


PREWKHs  rRÉLATS.  de  suppressloD. 


AtIcbcb.  SvScbé  Unenio]   puîa  ar- 

cbcvècbé  au  xv*  siècle. 
CaTf/entroi  et  Vanssque  {Carpmlo- 

raclum,  Tindasca). 
Vaiton  {Vatio). 

Cavailkm  {CàbelUo) 


lï*  siècle. 


Saint  Ru  (T. 
Mélien,  356. 
Saint  Valentin,  ren 

Saint  Aubin. 
Daphnus,  314. 
S.  tieniaiis. 
Saint  Julien,  439. 


Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1790. 


;  SlntbovTg,  Util,  Verdun,  Nancy, 


■eaaBeoB.  Archevêché  {Fetuntic).       n*  siècle. 

Bettes   [Beliicium).   D'abord  ft  Nyon,    v*  siècle. 
Heomagut  [pays  de  Vaud). 

Lausanne    (lautanna).    D'abord    à    iv*  siècle, 
^itenche  (Àventicum) ,  puis  i  Lau- 
sanne, 580. 

Bdie  {Batilea),   à  Porentruy,   depuis    iir  siècle. 
1535  ;  puis  k  Soteure,  où  il  est  au- 
jourd'hui. 

Naïuii  llfaneeiurrt).  ivn*  siècle, 

n  Votago).  Abb.     xviji'  siècle. 


FltEVIIBS  PBfLlTS. 


Charles  de  Lorraine,  1601. 
Chaumont    de   La    Galai- 
sière,  1T71. 


I.  Archevêché  {Burdigala).  iv*  «è( 

Agm  iAginmtm),  iv*  si6( 

Condom,  Abbaje,   époque  Inconnue,  1317. 

puis  évéché. 

AngouUme  {EngoUtma).  m*  sièi 

SatnUt  (Sanlonei,  Mediolanum  San-  m*  siè 

(ortum). 

Pûitteri   (  Piclavum } ,   AuguitOTihan  lit*  sièi 

Ptctonum. 

MaiUttais,   puis  La   RochelU    {Mal-  I3IT. 


tB990. 


PBEHIEIIS  FSilATS. 

Oriental,  314. 
Saint  Phérade,  347. 
Raimond  de  Galard,  1317. 


Saint  Nectain. 
Saint  Hilaire,  350. 
Geoffcoï  l".' 


^^cbé  en  13'^-   ï'iwte  4*  ^  ''«ï'^"- 


Dl  pour  sulTnigsnla 
de  suppresaion. 

Supprimé,  1790. 
Supprimé,  1793 

Goo»^lc 


Pi'rigufux  [FttToeoricum). 


■  EXFtJCATIOM  DBS  CAMSB. 

IMTIOH.  PDEIIIKRS   PBCUTI. 

sitdc.  Saint  Front. 


Pr*»IWMJ  **  M*urK«a  (MwiVa,  À—riemm  l 


M««rcca.  Archevêché  (Avaricvm).       u]*si^cln. 
CUrmont-Ferrand  {Augailo  Nemeltm    m*  sihcic. 
ATVemorum). 


«  collé- 
_  .  ,  . .  •  si: de. 
es,  :4uyLu(oriluin  L<- 


1318. 

111*  siÈcla. 

Puis  érec.,  1313. 


Tulle (Tu(rjil).Abliave  bènM.  c 

Uarlin  de  TuUe  fvii' .siùtle). 
Lf  l'ay  lÀnicitim,  Vd'arum),  d'aboTd    ni*  mècle. 

à  Buttsio  [Saint  Paulin}. 


Saint  Unin,  Ten350. 
Saint  AustrefDoine,  SU. 
Saint  SiJoiae  Apollinaire, 

Raimond  de  Vabeni,  1318. 

Saint  HuUal,  vers  950. 
lEQBud  de  Saint-Aslier. 


B^c  CanhrBl  (CaMfTMWH).  fiiMit  ui  "T*  >Ucle.  tn  Mul  mlTngiol  depuis 


cawkral  (Cameracum).  Kvtché.  V  siècle. 

Archevêché.    15i9. 
A-rrai  {Amhata).  SÉpart  de  l'éT^cbè 

de  Cambrai  eo  1U94. 
Saini-Omer    {AudomaTopolù).   CoU6-    ËïBché  en  I 

Klale  foodÉe  eu  GfiO. 
Townuii  (Tomocum)  Réinrie  m  dtu*    v*  siècle. 

c^se  de  Noyoc  en  532  par  saint  Mé- 

diird  ;  sépari  de  nouveau  en  1146. 
IfamuT  (Wamurcum).  [559. 


FRSHiEBS  FRtLiTB.  de  3uppressioD< 

9«mt  Vasst,  4M. 
Haiimihen  de  Berghes. 
Lambert,  109^. 

GuillaumedePaitien.iyse    Sup^mt,  nS' 

Théodore,  463. 


AnUÛDe  Havel,  1561. 
iT>  Bitele.  ircfaettché  au 


Satnt  Marténe. 


I*,  ileclonl  d'empi». 
de  supprefS"""' 


rrarlBce  d 


raa  (Ebroiluniiin).  Èjtcbé  a 


)•  El»  pour  <ulFr>g(Dt«:  Digne,  Veacct  C 


Senei,  Hic«;  U,  h  perûr  da  nti  :  Gmie.  Ptotini 
î.  FOnuATlON.  PMBHIEtlS  PBÉlÀW. 


EBihran  (EbTodunvm).  Arche vficbé. 
Digne  (Binio). 
inlibe»  (Jnnpolù), 
puis  Graiit  [Grasia). 

Yence  [Yenda). 
Klandh-e  (Glajiateva) . 
Scnet  (SaàiHwn). 

Nice  {Nicxa),  aatirieuremenl  à  Ctmt- 
netium. 


m  BÎÈcIe. 
rr*  siècle. 
IV»  siècle. 

If  siècle. 
¥*  siècle. 

iv  siècle. 


Saint  Uarcellin,  360. 
Saint  Domnhi,  3G6. 
Saint  ArmenUire,  vers  m 
Raimond    de    VilleueuTe, 

lî45. 
Easébe.  3T4. 
Fraterrie,  451. 
Uraus,  451. 
Amaniius,  3B1. 


de  sappw"'*"- 
Soppon^""' 


SuMinDi' 
Supprim 
SuppTJBi' 


rr«ttee«  Me  liroa  (CuyiJunum).  Arcbeitehé.  Primai  dei  Oaule*.  it*"!  pour  guinigann,  derv*  a'"- 
Anlun,  Lasgrea,  Bljon,  SainMlIUde,  Grenoble.  ^ 

tesoppw»'"' 


LTMi  (Iu0dumim).  Archevêché. 
Julun  {Augtalodunum) . 
Mâeon  (Ifa(iïco). 
CMIon-siir-Saône  (CofitUonum) . 
lanfrrM  (Li'ngonei). 


POUDATIOn.  FKBinSM  PHtLVTS. 

n*  siècle.  Saint  Pmhhi,  tcts  ISO. 

m*  wécle.  Saini  Amateur,  vers  130.  ,„j  17M. 

VI'  siècle.  Placide,  536.  ^W»*.  ^ 

V  siècle.  Paul,  ven  470.  auppriaft.  ' 

m'  sitcle.  Sénateur,  saint  lait,  310. 


GÉOGBAI^IE  HODERNE.  —  M«  S6.  M«e««M  4e  Ik  FraMcc. 


Dijon  (Divic) .  Abbave  (iv*  B*cle).  ^v«c4ié  eo  1T31.    Jean  BoaUer,  1711 . 

SaitU-Claude  (CtaudiopolU) .  Abbave  Évèché  en  1741.    Joseph,  de  Hadet,  de  Far- 
(V  siècle),  sous  le  nom  de  Ctow&t  guea^  174!. 

(Condafutn} . 


ir  ie  leiT,  BuOTa^iuits. 


FOBUiTION, 

Métropote  en 


Antoine  Perrenol,  1562. 


de  suppressios. 


Malâaea    (JftcUtnia).    ArcherEché. 

D'aboid  compris  dans  le  dioc^  d 

Tongres,  puis  érigé  en 

Anvtri  [intuerpia).  D'abord  unie  au  Érigé  ea  ËrScbé    Philippe Nigri.                       SiIpprimË,  1 

diocèse  de  Cambrai.  1559. 

Gand  (Candsrum).   Unie  d'abord  au  Érigé  e: 

diocèse  de  Tournai.  1559. 

Bruges  (Bruga) .  D'abord  église  collé-  Erigé  ei 

giale   961.  en  1559. 

rpM  (ipra)- Abbaye  au  vu*  siècle.  Erigé  en  ivècU    Mutn-eaudoin  Bittowus,    Siupriiuè,  1801. 

en  J659.  WM. 

Ruremondi  (Ruremonda).   Sglise   du  Erigé  en  évéchè    GniUaumelindanus,  1561.    Supprimé,  ISOl. 

VII*  sifcde,  au  ivi"  siècle. 

itoiî-if-Duc  (Si'li'a  Duci«].DiMohéedu  Érigé  en  êT£cb£    François  Sonnius,  15G2.        Supprimé,  1648. 

diocèse  de  Li^ge.  en  1561. 


ÉTécfaé    Philippe  Nigri. 
.  év£chè    Cornélius  Janseiilna,156S. 
éTéchè    Pierre  Curtius,  1561. 


piwvlace  tfe  MMTCBCe  (Koginiliaewn).  Sftfue 


^ratbirârg  (ArgerUoralum).  ïV*  siècle. 

Conitance    {Conilantia).    D'abord   ï    ïr  siècle.  T 
WiMish  (Ktndoniffo). 


u  f  >ièol«.  HepaU  leii,  U  pnMaix  ntJxmfotteiet 
,1.   I-.,.....  _>  u. — jg^  |,jj  Frejlioiirg  n  Brltgiw 

FREHlBttS  PBBLA' 

SatDt  Crescenl,  vers 
Victor,  346. 
Jessé,  346. 
SaîDl  Amand,  346. 
Saint  Béat. 
Bubuleus,  517. 

>.   Elle  CMM 


le-érèahé,! 

ntIDATlON.  niEMlERS   PRELATS. 

S  {Narbo-Martiiu).  AreheT.  artUcle.  9»imPaul,  Ï51. 

SaM-Pons-de-Tomiènt  {Pontiopotis).  Erigé  en  évècbé    Pierre  Roger,  1318. 

Abbaye  fondée  en  936.  «i  131B. 

AUt  iEleela).  Abbaye  bènèdict.  fondée  Erigé  en  évécbc    Barlbélemy,  13IS. 

en  S13.  en  13IS. 

BésUn  (BttwTÙ),  lï*  »\M«. 


Htmti  {Nmaatutu). 
AUtùiilfia). 
lodèee  (Lvteva). 

Util  lUtetia). 
.  Agit  [Agaiha). 
Magvelonne  (Hagalona).   puis  Simh- 

peljter  {Mont  Peisutui), 
Carcauonne  (Carcasio), 


1694. 
VI-  siècle. 

ï*  siècle. 
vi*  siècle. 


ednt  AphrodiW. 
Piitilin,  418. 
Saint  Kélii,  vers  400. 
Cheralier  de  SauU. 
Saint  Flour. 
Malema,  506. 
Constance,  vers  4T9. 
Saint  Vénuslc,  vers  U 
Boatius,  589. 

Saint  Hilaira 
Serge,  589. 
Domnus,  57 1. 


Supprimé,  1801. 

Supprimé,  1801 

:er  eoinmg  métropole 

de  suppression. 

8»H)rinié,  180Î. 
«•pprfmé,  1190. 

Supprimé,  1790. 

Aip^inA,  IWï. 


p«rU  (/.uteti'a  Faririorwni.  JOth»-    éfèc., 

véchéen  1632. 

VtnaiHM  (FeTMlia?).  1791. 

CAarfTM  (Carmilum).  ni*  sii 

Blcù  {BIsr).  1697. 

OrUant  ^À^treii»ltum).  w*  sH 

JfeoMi  (MMi)i  iv'sij 


FONDlTim. 

sièole.T    Saint  Denis. 


L.  Charrier  de  La  Rosbe, 

18K. 
Adventua. 
De  fierthier. 
Diopelu! 


Saint  Samûo.  - 


s  350. 


Goo»^lc 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


rr«*l»ee  ée  ■elai 


MriBu  [Btini  l}uroeortorum,}.  Aiebev.    lu*  siïcle. 
Soiuont  (Siitmonet).  m*  siècle. 

Laon    (£audupHim,   Lvgâiinui»   Cla-    V  siècle. 

colum]. 
Beaiivait  (Beitorocti. 
Chdloni-rur- Marne  {Catalaunum). 
yerraa-id   (Feroimiiuiiiorum  ciritoi), 

puis  So^oK  (JVonomivtim). 
Amienâ  UmWam}.  iv  tàke\t. 

Sftitii  (Sih>anect^.  V  siècle. 

TéTouam   {Cictioi  jrortnorvm,    Ta-    vi*  dâcle. 

ruanna]  et  ffoulofnc  {C««iDriaeut, 


iir  siècle. 
IV  siècle. 


Saint  Siile,  vers  290. 
SaiDt  Sitte.  vers  190. 
Saint  Genabaud,  497. 


Saint  Firmin,  i 
Saint  Hicul,  Te 
S.  Anllmond,  ^ 


de  tuppress'oii. 
Supprimé,  1T90. 
Supprimé,  1790. 


■  (ffDH 


aoMs. 

«WDATIOH. 

PIBHnilS  FfltLATS. 

de  luppntstoD. 

■•oe*  {Relomagut).  ArcbevecU. 

UI*  siècle. 

Niciise,  vers  Î80. 

Bav^  (Bajxx). 

IT-  siftcle. 

Sa^Dt  tliupire. 

VI'  siècle. 

Mepos,  SU. 

Supprimé,  1190. 

Evreux  {EbraHea) . 

IV  siècle. 

Samt  Taurin,  vers  330. 

Sia  {Sagxi). 

V  liècle. 

SaiDt  Lain. 

Litieux  {Uxovii). 

VI*  siècle. 

Hubert,  vers  500. 

Tbeudebaud.  ven  SSB. 

Supprimé,  nW. 

V  sikle. 

S*!ia\  Ereptiole. 

«  4«  Mmh  {ÀfiMMvm).  Ëiéchi  bndé  aa  iii<  tiècle.  Ses  tnffiagiDU  tout,  depuis  illi  : 
TrojM,  Hereri,  HouIIds.  • 


•eMa  (if^dincHin).  ArcbeTécbé. 
Auxem  (Aulimodonw). 

Troue»  ITriautet). 
Moulina  {Motinx). 


ntmtKS  ntLktt. 


m-  siècle. 

Saint  Saïinten. 

Saint  Séveriu,  346 

tvdècle. 

Saint  Pèlerin. 

Saint  Valérien,  rer 

IV  siècle. 

Saint  Amateur* 

n*  siècle. 

Saint  Eula<te. 

1813. 

Antoine  de  Pons. 

de  supprëwtoK- 

Supprimé,  n93' 


Pr*vlnc«  <le 


T*reMtalB«  (  Dartnbuia).  l^tbard  Fonm  OauéU,  éiScbé  • 

'hnl,  redeTseu  ample  éiii:bi,  Mauiiert-en-TarenUlu,  dépend  d< 


V  ^ècle ,  Détropole 


ibamMrr- 


VBr»teiB«  {Darentatia).Archevtehi  v  siècle. 

Sion  (Sedunum).  iv  siècle. 

Aosie  Uugiuta'PrKiaria).  iv  siècle. 

Chamiéry    {Camb*riaatm).   Depuis ,  1780. 
archevêché. 


Saint  Jacques.  429. 
Saint  Tiiéodale,  vers 
Saint  Eustacbe,  vers 
Hicbel  Conseil. 


«  (ThIms;.  Comprenant,  depaii  i 


HOHS. 

(Tafoia).  Evécbi. 

PamUri  [Afamia).  Abbaye,  1090. 
Xt'euz  (flictj. 

Montavban  IMoni  Albanui). Âbb.,  934. 
Mirepoix  (Jrirajpùium}. 
Saint-PapotU  {SanetiPapiUi  Civitat). 

Abtiaje. 
Lombii  (Combnriuni).  Abbaye,  1000. 
lataur  (Faumm). 


1, 1  é'tcbéi  I  Pamlers,  CircuMnoe,  «onisiu""' 

PREKIERS  PHSLATS.  dC  SUpP««** 


m*  liède,  arche-    Siint  Salunilu,  vers  260. 

vècbé,  1327. 
EvAché,  1297.        Bernard  Saissel. 
1317.  Guillaume  de  Bnilia,  790. 

Âvecbé,  1317.         Bertrand  du  Puj.  .    ,  „uj, 

Raimond  Alhon.  ^"P^^,  llM- 


Evicbé,  1311. 
Évèebé,  1328. 


Bernard  de  la  Tour. 

Roger  de  Commingei.  Soppri'"*'  JL.' 

■Roger  d'Armagnac.  Supp"»*'  ' 


iS   I 


GËOGRAPHIB  MODERNE.  —  N*  S8.  Di*«èM«  4e  I»  FraMce. 
■•tImc  de  Teara  (ruron»}.  Dcpnia  Itll,  In  SD<n^ganM  lont  :  Angers,  NinlM,  Le  llui. 


mus. 

POHDATIOB. 

PRIUBH»  FRËtATS. 

de  suppiwsion. 

Veara  {Tunnti).  Aicbevtcbé. 

nf  siècle. 

S^DtGalien,351. 

Le  Mam  (Ctnomannum). 

ir-  sllde. 

Saint  Julien,  340. 

Angtri  {Andegavum). 

IV  siècle. 

Defensor,  340. 

V  siècle. 

Febediolus,  vers  m. 

chflTSché). 

Ifanta  [Namneltt). 

m-  siècle. 

Saint  Clair,  vereïfiO. 

V  siècle. 

Saint  Corentln,  vers  400- 

Vanna  (VmtUs). 

y  Mde. 

Saint  Paterne,  vers  465. 

Del  IDoUx). 

EC*  siècle. 

Sslacon,  vers  847. 

Supprimé,  1T90. 

Saint-PaUiie-Uon  [Santti  Pauli  Leo- 

VI'  siècle. 

Saint  Paul  Aurtlien,  ver 

Supprimé,  1T90. 

MRiii  Cicitat). 

B50. 

^I«A(jlIeceo)jPuIa  Saiiillfiilo(Sam;(t- 

vp  riècle. 

Saint  Maclou,  vers  550. 

Supprimé,  17W 

1031. 

Guitlaujie. 

Supprimé,  1790. 

Sainl-Brieuc  {SanctiBriociciv.). 

1032. 

Adam. 

PrsTlace  de  Trèrce  (frtrirf).  AnJounlTinl  irtclrf,  dgpiiiE  iwi. 

desuw^on. 

MOM. 

FONDWiOl.. 

PBEMIERS  PBÉI-irS. 

lrè*ea  (ïywiri'l.  Arclievâché. 

m*  siècle. 

Saint  Euchaire,  vers  254 

«((i  {JffilionuKneum.  Metlx). 

lU*  riède. 

Saint  Clément,  vers  160. 

TtmUTuUum). 

IV  siècle. 

Saint  «ansuit,  vers  335. 

Supprimé,  1790. 

IV  siècle. 

Saint  Saintin,  vers  333 . 

éteommti^Mii.ntit. 

KOM. 

FOMDlTIOn. 

Fatums  PHSlATS. 

TleKKe  (lïenna).  Archevêché. 

u-  siècle. 

-SaintCrescent,  vers  150. 

Supprimé,  1790. 

m*  stècie. 

DomnÎDUï,  381. 

Genivt  {Gentva). 

IV  siècle. 

Diogène. 

Supprimé,  1801. 

Annecy  (X  nenoeum) . 

IBM. 

Claude  de  Thiollaz. 

Valente(raUntia). 

IV  siècle. 

Smiiien,  vers  360. 

m-  siècle. 

Saint  Uara,  vera  220. 
Saint  Janvier. 

Supprimé,  I7W. 

rieim  IVivarwm). 

V  siècle. 

V  siècle. 

Lucien. 

CABTE   N»  59. 

PLANISPHtftE    POUR    L'INTELLIGENCE   DES   DÉCOUVERTES    MODERNES 
DEPUIS  LE  X*  SIÈCLE  JUSQU'A   NOS  JOURS. 


Dans  cetls  carte,  on  peut  voir  la  part  que  chaque 
peuple  de  l'Europe  dojl  revendiquer  dans  l'inven- 
taire pftnèral  des  découvertes.  Nous  avons  rappelé, 
dans  le  (abteau,  les  plus  importantes  de 


X'  e»  mi*  aleelM.  9B3-986.  Occopatioo  du  Groen- 
land par  Erk  le  Rouge.  —  Biame  reconnaît,  vers 
la  même  époque,  le  pays,  appela  Winiand,  par 
'  leif.  filablissements  sur  ces  terres  qui  paraissent 
être  la  Nauvelle-Ecosse,  le  Nouveau-Bniaswick , 
le  Labrador,  le  Canada  et  Terre-Neuve.— En  1131, 
voyage  de  l'évéque  Eric,  du  Groenland  chei  les 
colons  de  Winiand   (Danois.) 

XIII*  alèeie.  Ia46.  Voyage  de  Ptm-Corpin  dans 
l'Asie  centrale.  Il  viute  le  pays  des  Hongols  X°' 
rolioi'otifn  résidence  du  uau  Gaiouk,  petit^fils 


de  Gen(riikui.  {ittl^ 


-1153.  BuuAnrflt  (Rubruquis)  visite  iç,      t^et 


-  Iï71-1!97.  Voyage  et  sêioar  de  Iforiw-Poio  en 
Asie  orientale,  sous  Cublay-Khan.  Il  visite  la 
Chine,  divisée  en  deui  parties  :  le  Calhay,  au 
noKl,  cap,  CUmentei:  et  le  Jfanjrt,  au  sud.  cap. 
Quimay;  —  ll  parcourt  laCochinchine  et  Ualacca,  , 
la  Perse,  connaît  le  Japon  {Sipango).  (Itai.) 

XIT*  mèelc.  —  1390-  Les  rrères  Zeito  eiplorant  la 
terre  de  l'Amérique  du  nord ,  déjà  découverte  par 
les  Normands.  (Ital.) 

-  1336.  Première  reconnaissance  des  Canaries  par 
les  Portugais. 

—  1395.  Reconnaissance  des  Canaries  par  les  Espa- 
gnols et  1"  occupation. 

XValAele.  1411-  Cap  Noun  doublé.  (Port.) 

-  1417-  Jean  dt  BithmeouTt  (Fr.)  et  Mariât  de 
Biihentmirt  (Fr.)  occupent  les  Canaries. 

-  UIS.  Jeai-Gonialit  Zarco' et  m'iUn  Yai 
I^eira  reMunaissent  Puerto  Saato.  (Port^ 

—  1419.  Les  mêmes  prennent  possession  ne  Ma- 
dère, déjà  connue  depuis  U32  (elle  Bgure  sur 
une  carte  du  iiv  siècle).  [Port.) 

—  lui.  ^'^  Cabrai  touche  II  Sainte-Harie,  une 

_  j^.  GUUaiwi  double  le  cap  Bojador.  (Pwt) 


QËoaHAPHIB.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


Mort  du  roi  Jetn  de  Porltii^nl.  Inllucncebeiireuse 
de  sO!i  y  <\U.  don  Henri  le  Nsvigiieur.  —  Avène- 
ment d'Eduuanl. 

XV  B»*!*.— 1438.  Alphonse  V,sii«6JeiÉdmiard. 

—  U41.  HuiioTritlan  reconnalUoca|iBlanc.[Porl|. 

—  1441.  l'ouilra  d'or  du  Itia  del'  Oro  :  Ânlonio 
Gontal^i.  (Port,) 

—  1443.  .Vtiiîfi  Trisian  .IouMp  le  cap  Blanc.  (Pori.) 

—  I'i44.  Prcmit're  c<>ni|>nKnie  constituée  ft  Lapas. 
Lancetnl  Giliana  occupe  les  lies  du  banc  (I  Ar- 
guio.  (Port.) 

—  1U5.  Goniaio  de  Cinlra  explore  ces  parages. 
(Port.) 

—  1446.  D'nyt  Femandex  dépasst-  remlKiflcIiure 
du  Sénégal  el  reconnaît  le  cap  Vorl.  (l'art.) 

—  I44T.  Les  Canaries,  dont  4  STaient  fié  occupÉ^'s 
puis  cAdéw  par  les  llélliencourt  au  Portug-.il ,  simt 
ontitrement  conquises  par  Femand  de  Castro, 
au  nombre  de  11-  (Port.)  Elles  sont  céiléea  à 
l'tspaKne. 

—  1447.  Lancelot  Giiianet  découvre  l'etnbouctnm 
du  ndnéml.  (Port.) 

—  1448.  fc'onîoto  Vrlho  »ch^ve■l»  découverte  el 
l'occupation  dos  Açores.  (l-ort.) 

—  1 456.  Ca-di-Ufalo  dtcouvre  lea  lia  du  cap  Verl. 
(Port.) 

—  \Wi-  Ànlwto  de  KoU,  Génois,  complËt*  celte 
découïertP.  —  Conifllo  dr  Cintn   reconnaît  la 


bientôt  après  te  1"  compioir  portugais  :  Saint- 
Geocges-de-la-Uina.  (Port.) 

—  1471.  La  ligne  est  franchie.  Fernando  Pfl  dé- 
couvre nie  qui  prit  son  nom.  (Port.) 

—  1471.  Découverte  des  [les  Sa int-'l  homes,  Inno- 
bon  el  do  prince.  (Port.) 

—  1476.  Jean  de  ColfW  découvre  ta  lene  de  La- 
twador.  (Polonais  au  service  du  Danemtrll.) 

—  1481.  Jean  II  succède  k  AlphonscV,  son  père. 

—  1484-87.  Xiphon«  de  Payva  et  Cavilham  vont 
eiplorer,  par  la  Héditerranée,  l'Abyssinie,  la  mer 
des  Indes,  l'Ile  Diu,  le  golfe  Persique   (Port.) 

—  1484.  Diego  Cam  remonte  le  Congo  el  parvient, 
sur  ta  cSte,  jusqu'au  2!°  lat.  sud.  (Port.) 

—  1486.  BmmMimv  I>iai  dtaonvn  le  ap  des 
Touimenies  (de  Bon  ne -Espérance).  (Port) 

—  1488.  Coutin,  de  Dieppe,  arr^  a  une  terre  in- 
connue qui  paraît  être  le  Brésil.  (Franc.] 

-  1 491.  Christophe  Cotomb  part  de  Palos  le  3  août, 


et  le  II  octobre  débarane  i  San-Satvador  (Guaaa- 
hanl),  Cuba  »8  omolire),  Hiapanola  (Salat^Do- 
mingue)  (U  aéoambral ,  put  le  16  janvier  1463 
pour  rSepagne.  (Ilal-Ksp.) 

—  I493-94-S&-94.  Second  voyage  de  Colomb,  n  dé- 
barque le  3  novembre  â  Harie-Galante,  découvre 
la  Gtndehiupe  (10  novembre) ,  Saint-UartUlemy, 
Salnt-Hartin,  Porto-Rko,  touche  à  Saint-Damùi- 
gUB  i.  Cuba,  découvre  la  Jamaïque,  etreloimie 
en  Europe  le  11  aviil  14H.  (ItaL-Gsp.) 

—  1495   Mort  de  Jean  II.  Avénemeot ''" 
le  FoTtuni. 

—  1497.  Les  VëuilieDs  CoMto,  ))ha 
le  nom  de  Cobof,  envoyés  par  Henri  VII  d'Angle- 
terre, pBTteiTt  de  Brieiol  et  déoouvNBl  Terr^ 
NaiTeettaaitee^ltlerAintr)quedu.noRl.(Angl.} 

—  1497-9)1.  Fmoo  de  Coma  double  le  Cap,  «tplare 
et  aaaOM  la  cAn  à»  Natai,  raconnalt  Uezambi- 

Jue,  Momban,  et  tmerse  roeten  Indien,  de  Mé- 
nde  k  ralicut,  (Poat) 
— ■  1496.  TroiaiËou  myige  de  Colont.  31  juillet  il 
«borde  i  la  Trinité,  raoouwh  l'Ortnoqae  M  le 
eontliMDIdu  sud  derAnëri^n,  l'Ile  Margnarite; 
visite  Saint-Domingue  el  retourne  en  Europe.  {IMl,- 
BUp.) 


iplore  les  îles  de  U  Sonde  e 


-  149S-1M>0.  Ojrda  et  Amerigo  Tetpueei  Piplorenl 
la  cille  ferme  deiniisTeneioela  Jiiqnt  )■  poime 
onetiiale  du  Bri'-sil.  Us  rei.'onnaissent  les  embon- 
churi-sde  rorénoque  et  der.\iaasoDe.  (Ital.-^.) 


l.SOO.  Cortereal  découvre  la  Labrkdtir  «t  le  dfr 
Iroii  iTUi  esl  au  Nord.  fBap.î 

—  1  jOO.  Aliarès  Cabrnl  touche  à  la  tort 
Crnit,  au  Brésil  et  à  Ouiloa.  |Pon  ■) 

—  150Ï.  Jean  de  ta  Nora  dtomma  m 
(Pori.) 

—  I&M.  Coma  établit  des  comptoirs  &  SottJ»,  à  Hft- 
ambique  (î- voyage).  (Port.) 

—  1MM;>U4.  Quatrième  voyage  de  C«lof»A.  11  <U- 
barmie  le  1&  jutn  )501 1  6Bfnle44Kle,  déeotffM 
la  Martini<iue.  eiplore  toutes  les  Pmltas-AnlillN, 
touche  i  l'orto-Bico,  i  KaitI,  t  )•  jrmtnslqoe,  1 
Cuba,  et  explore  la  céle  du  conltoaiit  demia  le 
cap  Gracias -i-Dios  (Honduras)  jusqu'l  U  baie  de 
Pwto-Belio  flstl>B«  da  PMRuna),  et  part  pour 
l'Europe  le  14  septembre  1&04.  U  meurt  en  1506. 
(IUl.-Esp.) 

—  1506.  TVûfan  if  icunha  découvre  Tsichipel  de 
son  nom,  (Port.) 

—  1506.  Lormio  d'ÀtmtU»  dèCDOvre  lUe  Saisi- 
Laurent  (UaJagascar),  et  louche  à  OtùlcKi  ixam- 
naît  les  taqucdivas  et  Ceylau.  (Pw*-> 

—  Iîin8-l3l4.  ^  Ibuquerçue  s'empare  de  Socoiora  et 
d'Omwx.  (Pori.) 

—  1510.  Atbuqverque  prend  Goa,  explore  Sumatra 
elHalicca.  (l'or"  ' 

—  1511.  -4brfn  e- 
Holuques.  (l'ort.) 

—  1511-1518.  Les  Porlugaia  meMUqnem  whb  An- 
tonio Ambrea  et  François  Sarram  (Iltl  1)  I*  d^ 
couverte  de  la  Nouvelle  Guinée  et  de  l'Anatralia. 
(Port.)  Les  Espagnols  l'attribuatil  à  f 

1618.  En  tout  cas  ce""  " "   -*- 

pae  an  Hollandais. 

—  15iS.  Jean  Poitw  âe  Um  eipkr«  la  Honda. 

(Lsp.) 

—  1513.  FemaiHl  d'indrodit  reconnaît  les  Maldi- 
ves. (Port.) 

—  im.  .\uiiez  Balboa  découvre  l'océan  Pacifique 
da  Iramdes  Cordilliies.  (Esp.)  —  Les  Portugais 
reconnaissent  Bornéo.  (PorO 

—  1516.  Mut  de  Matii  recamMl  J'emlnubure  de 
la  Plata.  (Esp.) 

—  isn.  Perwmd  d'Anânda  et  Pères  abordent  en 
Chine  (Macao).  (Port.) 

—  1517-  C«KdeM  découvre  et  ^ore  ITucatao. 

—  1518.  Pintda  explore  la  cdte  noid  du  gt^o" 
Ueiique.  (Eq>.).  —  Crv'olva  explore  U  oaia  de 
Campécbe  et  U  cite  du  Mexique.  (S4v)  . 

—  1519-lb33.  Fmumnd  Ctrtii  bit  U  congnUa  O" 
Mexique.  (Esp.) 

—  1520-1521.  MageUan  découvre  ie  délroil  JP 
porte  son  nom,  aa  aud  da  l'Amériqua;  les'l'^ 
des  Lamms  ou  IkrUai)as,«t  les  Iles  PfaiIippiDÇ'' 
(Port,  au  serv.  de  l'Esp.)  Il  meurt  la  même  «nnM- 

—  UH.  raniiiMt,  aa  iewice  da  Ra^«».',' 
eiplore  l'Améfiqua  du  Nord,  aa  aud  du  Saioi- 
Xaureoi.  fft.)  .    ,    . 

—  1594.  Pigafsll»  jam&tu  en  ïurtue  te  aa^'^J; 
fiafatre  <a  la  auB>-BHe  de  UagelUa.  ]B^r*iB'" 
qni  ait  JïU  la  ieur  du  monde  (en  :i  au»  1»  ff^!^' 

—  1635.  La«  Pottagaii  Htttmuiaawit  l'Ile  CSEJ**' 
(Port.) 

—  I6Î6.  Cabot  eiplore  le  Paragday,  (Bip.)  ^^ 

—  JMi.  Korm4K  eiplow  la  cùw  norddu  Mesff»* 
(lsp.)  -^  1 

—  16a4.  PU»m  HU  la  cantpiéia  du  Piroo.  IW'' 

—  1534.  Joeoue»  CarliM- remooW  le  Sainl-W"^' 
(Fr.) 

—  1535.  Kmdoxa  i  Buenos  Ayres.  (£9.) 


GËOGRAKHIE  UOGaCKNfi  —  M*  «».  Bi 

XV>*  iMcle.  —  I&36.  Atmagro  Mt  la  aonmUa 
du  Chili.  (Esp.) 

—  IS3S.  Dètroil  de  Waigidz dicoBveR pH  les  AH' 

glaiï.  (Ang.) 

—  1541.  Anttnio  Fana  y  Sotiss  etPentiMil  Min- 
dei  PiiUo  recoonaissent  l'archipel  LyËou-Hiiou. 
(Port.) 

—  1S41.  QrtlUna  explore  l'AmaiDii*. 

—  1542.  Diego  Jamoto,  Chfijtophe  Borello  et  Fer- 
nond  VtndcjPinlo  recouuiiisent  le  Japon  (Port.) 

—  1543.  Mosroso  AiraTodo  reconnaît  le  Mïssïasjpi. 
(Esp.) 

—  1543.  Mascartnhas  découvre  les  Des  Uascarei- 
gne.  (Porl.J 

—  1553.  Villovghby  découvre  le  Spitiberg,  (Ang.) 

—  1&S8.  Ifendana  découvre  tes  lies  SalomoD.  (Esp.) 

—  I&7S.  Forbùbtr  découvre  le  4lètreit  .qui  pone 
soa  nom.  (Ane.) 

—  ISTT.DraftetaitunvoyagedecircumnM^Mii». 
(Ans.) 

—  1578.  Dvàkc  diconvTB  ta  Terre-*-FBU.  [Ang.) 

—  15S0.  Exploration  de  Û  Sibérie,  par  le  cosaqaB 

—  1584.  WaHer  Baltigh  Itmde  la  cobnie  de  Tir- 
ginie.  (Ang.) 

—  158&.  Davii,  eherctrant  le  çanage  da  nord- 
ouest,  découvre  le  détroit  qui  poile  son  Dom, 
pui:  celui  de  Combcrland  et  visita  lei  cBtes  du 
GroSnland.  (Ang.) 

_  1591-1594.  Dazit  et  AMMm 
Iles  Ualouines.  [Ang.) 

—  1535.  Meniuna  dâoouvie  ks 
chipel  Sainte-Croii.  (Esp.) 

—  i59T.  I^s  Holtandaii  BarrmOi  et  Hein^urit 
eonnaimnt  le  Spitzbeig.  (HiJL) 

—  1598.  Cameiite  BiMlman  die«Rne  les  Ose  Co 
more*.  (Holl.) 

—  1599.  Sebald  de  Weerf  décoBT»  tes  lies  Ha- 
louiaes  ou  Falklaod.  (UoU.) 

XVn*  ■lèele.  —  IgOG.  Quirai  découvre  lUli  et 

les  Nouvelles-Hébrides.  (Ilsp.) 

—  lËOe-ieos.CAampiaiK  explore  leCanadaetroiule 
Qaébac.  (Kr.) 

—  1610.  jètm  May^  dteonvre  h  tene  de  n  non 
(océan- Glacinl  arctiqne).  {Hol.l 

—  IBID.  SuAton  découvre  le  iettoit  toulum)  qui 
■porte  «on  nom.  (Ang.) 

—  1611.  JBntlon  le  frïDcbit.  (Ang.) 

—  1616.  Hanngs  explore  la  terre  (i'auhaoht  fNoa- 
valle-HoUande).  (Hol.) 

—  1GI6.  BOCTS  (Anglais)  Hva«  déctravOTt  le  flétroit 
qui  porte  son  nom,  au  N.  de  TAnfârique.  (Ang.) 
Bafftn  nonnoe  la  mer  à  laquelle  il  donne  aocês. 
(Ai>8) 

—  1616.  Sclwulen  et  temnire découvrent  le  détroîl 
de  Lemaire  et  le  cap  Horu.  (Hol.) 

—  1618.  Abei  Janjusen  Taiman  eipbre  la  lerte 

Ïii  prend  son  nom  (c6le  nord  de  la  Nouvclle- 
ollaDde).  (Hol.) 

—  1619.  Edels  eiplore  la  cûle  sud-ouest  qui  prend 
son  nom  (Nouvelle-Hollande).  (Hol.) 

—  16!3.  CarpenUr  reconnaît  el  ciplore  le  golfe  et 
la  côte  de  Carpeniarie  (N.  de  la  Nouvelle-Hol' 
lande).  (Hol.) 

—  1628-   WiU  reconnaît  et  eiptore  le  nord-ouest 
»    de  la  NouTelle-Hollaade.  (Hol.) 

—  1619.  Kuyii  reconnaît  et  eiplore  la  terre  di 
Nuyls.  (Hol.) 

—  164ï.  Tasman  découvre  la  Nouvelle-Zélande 
l'archipel  des  Amis  (Iles  Tonga)  el  les  Iles  Tidii. 
(Hol.) 

—  1644.  Kiploration  du  fleuie  Amour.  (Elusses  ) 
-  16T0-16BÏ,  Cuieiier  de  La  Solfc  eiplore  la  l^li- 


H  reconnaît 
—  1671.  ChaTdin  visite 
ment  pendant  ce  siècle  par  Tu 
fàn  (Kr.) 


du  Mississipi,  (p.  \ 
Pcr.-e,  e»plorée^V^L. 
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■  1673-1711.  Les  trois  vofages  de  cinRannivlRt- 
tion  de  l'Anglais  Bampier  (explonlion  des  cdles 
de  .la  Nouvalle-HoUande,  de  b  NoovaUê-Cretagne 
el  de  la  Nauvelle-Guiné«.  Détnolt  de  Sampier). 
lA^B-) 

—  1686.  Déoonmrte  des  CaroltiMa.  (Bsp.) 

—  leae.  BéoonrenedB'KssteliRlka.  (Rutses.) 

VMI*  atfeMv.—  1712.  Hogfftwm  dteoufnles 
tkes  PBmIoisunB  al  l'archipal  DaDgettuK.  (Bol.) 

■  1728.  Behring  reconnaît  le  dtlroti  qui  têpare 
TAtie  ée  l'Amérique,  flian.) 

—  1761-1167-  **B&uAr  (Stlemand)  eiplore  l'Arable, 
la  Syrie,  la  Mésopolamie. 

-  1764.  Hynnt  découvre  lesIIesl!u«lndl,IIalBriva, 
Gilbert.  (Ang.) 

-  1767.  Les  Anglais  TFoUù  et  CarteM  explorant 
Talti,  et  Carierel  reconnaît  l'archipelSainle^CToii, 
dccouverl  par  Mindana,  qu'il  appelle  arcbqiel  de 
la  Ret&e-Charlotte,  et  déeosvre  le  camal  iiaiut- 
George,  qui  sépare  b  Nouvelle- Bretagne  de  ta 
noDVGll»-lriinde,  (Ang.) 

—  1789-1774/  FtriUu  (t^nvien)  vielle  It  StliArie. 

—  1763-69.  Vovage  de  Bnux  sn  At^stinie.  (Ang.) 

—  I7B6-Iiee.  Vowige  du  Pnraçsis  BougttinnlU 
autour  du  monde.  Découvre  ou  explore  l'arcMpel 
de  la  Lovisiade,  1768;  l'ariAipel  Pnmoutoa  ou 
Dangereui,  les  tles  des  Navijniteurs  ou  de  Sa- 
moa,, les  brandeft-Ordades  appeltei  par  Coob, 
plus  tard,  les  Nouvelles-Hébriiletj.lcs  tlM'Salo- 
mon,  frr.) 

—  17681779.  3  voyages  du  Biphalne  Cook  'aniour 
du  moade.  —  1*  Exploralion  de  la  Nouvelle- 
Galles  du  sud  (en  Australie),  Taïti,  Nouvelle-Zé- 
lande mdétmil  do  CMk  tl769<lTT{Q. —  !^  Dé- 
couvre la  Nouvelle-Calédonie,  1774  et  Ille 
Norroik.— 3°  Explore  lamer  61xcialB,Hu  nord  du 
détroit  de  Behring,  ITT8;  les  Uen  Sondnlcb,  où 
il  est  tué,  en  1779,  à  Havray.  (Ang,) 

—  1771-177Î.  KergHen  découvre  la len», quia »«su 
son  nom.  (Fr.) 

—  nsi-m4.  Vo^-ngR  de  letoHtatU,  Tmçais, 
dans  l'Afrique  méridionale '(CafreTle).  (Pr.) 

—  1785-1788.  La  Peynate,  Français,  détwuvre  la 
Uanohe  de  Tartarie  et  le  dStnM  de  ta  Peyrouse, 
■a  Mpon  TKl.  mplim  lu  llu'dse  nnigateurs, 
et  meurt  ï  7antkcn«,  PIBB  (dvw  l'arohi^l  de  la 
Reina^lhRtkitle).  (FT.) 

—  I7S7.  Dixoi  découvre leBllcsdataOtAnb-tlhar- 
lotte.  (Ang.) 

—  1791.  FEntreeiufraue,  PraiRais,  ei^ltan  ila-06te 
flud  deJa  Noavelle.<l{oll«Bil»,  la  d^rolt'4ai  fierté 

son  Bom  et  la  Nouvelte-Calédonio.  (Pr.) 

—  1791.  Fotwotww,  AngtaiB,  eirtcre  las  teS'qui 
ont  reienu  son  nom,  cdM  novtMuest  de  l'JUaé- 
rique.  (Ang.) 

—  r9:i.  Voyage  de  l'Anglais  Brrwne  au  DarTour. 
(Ang.) 

—  1796-1805.  Voyage  de  Mungo-Park  dans  la  ré- 
gion du  Niger.  (Ang.) 

—  1198.  Déiroit  de  Ba«,  entre  la  Tasmanie  et 
l'Australie.  (Ang.) 

X.IS' aMelci.  1800-1804.  Voyage  de  MH.  Altxandn 
de  HttmtoWf  et  A.  Bonptand  en  Colombie,  au 
Pérou  et  au  Heiiquc. 

—  1800-1804,  Voyage  du  Français  flaudin,  mers 
d'Australie.  (Fr.) 

—  I8O4-1B06.  Ciarfe  el  Ltwia  eiplorent  les  con- 
trées de  l'Orégon,  (Améric,) 

—  ieiS-18îl-  Voyages  du  Français  CaiUtnvd  en 
Haute-Egypte  et  dans  la  région  du  Haut-Nil. 
(Fr.) 

,—  1817.  Vo;^ge  du    Français   Fref/ciiitt,   mors 

auairalw.  W')       .,,,..    j    , 
1  --  18iq   Parrv  Iranctul  le  délroit  de  Lancastre  et 
1     déuiu-ji*  l'archipel  Parry,  au  nord  de  VAméri- 

1    lue,  ^Mi«-> 
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■JUV  alèete.  —  1B19   Long  Btplore  le»  coDtréei 

situées  tu  nord' ount  du  IJiMissipi.  (Amer.) 

—  1819.  Smilh  découTTt  l«t  Shllland  du  Sud,  merg 
Auslralea.  (An g.) 

—  181t-Sl.  JTarrv  découvre  le  détroit  da  Furj  ot 
de  l'Héclii  flt  U  pruqu'tic  <t«  He11eTil1«.  (Aug.) 

—  1S11.  Franklin  dicouTra  le  golTe  du  Couronne- 
ment. (Ang.) 

—  ISI3-I81T.  Voyâgo  de  Dmham  el  Ctapptrum 
(Anglaij)  tu  SoudM),  tu  Uc  Tcbad,  i  StJutou,  tu 
Niger,  (Ang.) 

—  18S3-1SI3.  Volute  de  Dttperrey.  Il  déconrre  les 
Iles  Duperrey,  ifUrTille  et  Oermoul-Tonaerre. 
(Fr.) 

—  WeddtU  découvre  les  Orcsdes  tustrtles,  (Aag.) 

—  18Î6-1BÎ9  et  1837-1B39.  Voyagea  de  Dumont- 
Dunillt  :  1*  Eiplonlion  des  Iles  Viti  ;  —  I>  dé- 
couverte de»  lerrei  tuslrales  Àdélia ,  CUry, 
toui»-PlliliH>e.  (Fr.l 

—  1B!S.  ht  mtjor  laing  visite  TombonotoD  el 
meurt  dut  le  oAaerL  (Ang.) 

—  1817-38.  Ptlion  découvre  des  vastiget  de  La 
Peyrouse  i  Vtnikoro.  (Ang.)  —  i>tiiiioiit-0iifinlti 
en  recueille  les  débris. 

—  IRIS.  Caillié,  Fruftit,  ptoUre  1  Tombouetou. 
(Fr.) 

—  1839-30.  John  etJametRou  déedUTTeul  là  terre 
de  Booihia.  (Ang.) 

—  1830-31.  BUcM  découvre  la  terre  d'Enderby,  les 
Iles  Biscoe  el  la  terre  de  Grabam.  (Ang.) 

—  1839-40.  i>iimoiil-i>urviUe  découvre  lei  terres 
Adélie  et  CIsry.  (Fr.) 

—  1839.  BaUmy.  Teir 

—  1840-1841.  D'dntaud  (Français)  remonte  le  Nil- 
Blatte,  jusqu'à  Gondokoro.  (Fr.) 

—  1841.  Jamei  Ro*t  (Angl&is)  découvre  la  terre 
Vittoria,  par  le  79*  lai.  5.  el  le*  volcans  Erebus  et 
Terror.  (Anç.) 

—  I84â.  limier  voyage  de  /.  FranUm  aui  mets 
arctique».  (Ang.) 

—  1849.  LtKingiton  découvre  le  lac  N'glini  dans 
l'AIrique  australe.  (ADg.) 

—  1849.  XnUM  découvre  le  mont  Kénia  el  Kibwtan 
le  mont  Kiumiikdjara  dans  l'Afrique  orientale. 

—  18&1.  Jfoc  Clure  (Anglûs)  découvre  le  passage 
au  nord  de  l'Amérique  et  le  franchit.  (Ang.) 

—  1851-1856.  Eiplorations  de  LivingOotu  dans 
l'Afrique  luftrtle.  (Ang.) 

—  I853-1S5&.  iane  s'avance  dans  la  mer  polaire 
jusqu'au  83*  lai.  N.  (Ang.) 

—  1851-1866.  Voyages  de  Barlh,  Overwtg  et  Bi- 
chardton  dans  le  Soudan.  Eiplontlion  du  Bomou, 
pat  Barlh  (Le  Benour^,  Touibouclon,  le  lac 
Tchad).  (Allem.-Ang.) 


e  Sabrioa  (mert  auitrales). 
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—  IS53-lK>6.EiploraiionduSondtnet  duWadaj, 
par  Wogti. 

~  1853.  Airton  et  Sptke  (Anglais)   découvrent  le 
lac  Taaganikt  ou  Nyania.  (Ang.) 

—  1859.  Exploration  du  Babr-êl-Gaul ,  par  L^mn. 
(Fr.) 

—  186Î.  Speie  et  Gram   (Anglais)   découvrent  U 
rigioD  supérieur*  du  Nil  (lac  Nyania).  (Ang.) 

N.  B.  Poar  Im  téceuu  vajigM  «i  Afrique,  toi.  I»  <^ 
blcaot  ellat  oute*p*>li,  ileillqal  m  uaiMntipMt- 


T0TAGE5  DE  CHRISTOPHE  COLOMB. 


Colomb  fit  quatre  voyage»  ta  nouveau  monde  ri 
mourut  cependant  convaincu  qu'il  avait  abordé  en 
Asie  orientale. 

1491.  Débarquement  1     

une  de»  Lucayet  (San-Satoodor)  '  w  u  ■  >i» 
EcuiM;  du  (Tau  18,  Lot  Armât,  Ftrdi»ûndù»a 
ItàbtUa;  le  18,  Cuba;  ciplorûlion  de  la  cûle  orien- 
tale, du  38  octobre  tu  b  décembre;  arrivée  1  Itte 
Saint-Dominmie  (Haïti)  le  6  décembre;  eiptoration 
de  cette  Ils  du  6  décembre  tu  16  janvier^  départ 
pour  l'Europe  le  16  janvier  1493. 

S*  voTioi.  Chriitophe  Colomb  touche  i  U  Dcmai' 
que  et  A  Ute  Marie-Galante,  le  3  novembre  1493;  le 
10  A  la  CuadtUmpe:  du  10  au  14,  reconiuitsaDce  des 
Iles  Monterroi,  Saint- Barihilemy,  Saint-Mani»  « 
Sainie-Crois:  du  16  au  19,  P^rto-Bieo;  î"  explon- 
tioD  el  règlement  des  affaire»  de  Falot  Domingo^ 
exploration  des  cAlos  méridionales  de  Cuba  el  de  li 
/amatqw,  du  1^  novembre  1493  au  31  avril  149fi; 
départ  pour  l'Europe. 

3-  voTÀOE.  Arrivée  A  llle  de  Trinité  le  31  juillet 
1498;  reconnaissance  du  continent  et  do  l'embou- 
chure de  rOrénoqus,  du  31  juillet  au  1&  août;  arri- 
vée i  Saint-Domingue  le  34  août.  Retour  en  Europe 
ta  même  année. 

4*  voTioi.  Arrivée  A  $<)tnt«-X.tt<<e  le  I5iuln1&01', 
le  38  i  Saint-Domingue;  le  16  iuillei  i  bhtoieiir 
de  la  JamàiqiUi  le  18  a  U  pointe  occidentale  da 
Cuba;  le  30  au  continent;  eiploralion  de»  ctte» 
de  l'Amérique  centrale,  du  (Truiillo)  C.  Crsncr- 
d-Diof,  à  fa  btie  Porlo-fieUo,  près  du  golfe  ds 
Dsrien,  du  30  juillet  IbO!  tu  1"  mai  1503.  Retour 
i  Cuba,   puis  k    It  Jamaîqvt,  juin  1503.  Dip"| 


mingue.  Départ  pour  l'Europe  le  lî 
(.  Sort  de  ColambA  Valladolid,  15D& 
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GEOGRAPHIE    CONTEMPORAINE. 


GA.RTE  Ji'  40. 


$  I.  Tbuiu  coshooupoioues.  —  Li  tefte  est 
une  planite,  el  est,  pu  conséqueat ,  sountige  A 
un  mouvemoDt  de  ratation  sur  elle-même  et  i  im 
mouvement  de  rivolulioa  autour  du  soleil  :  le 
premier  s'efTectuo  eo  23  heures  56  mlautes  4  se- 
condes,  ou  uu  jour,  el  le  second  en  365  jours 
5  heures  tS  mioutes  ib  secondes,  ou  une  année. 
—  On  a  supposé  un  tut  autour  duquel  elle  tour- 
nerait. Les  points  extrêmes  de  cet  aie  ont  éié  ip- 
pelés  fh1I«j.  L'un  a  été  nommé  pdtc  arclt^ï;  psrce 
qu'il  semble  dirigé  vers  la  constellatiou  de  la  Pe- 
nte Ourse;  l'autre  a  reçu,  par  opposition,  le  nom  de 
p6U  antarctiqui.  Puis  on  a  Sguré,  à  égale  distance 
des  deux  pAles,  une  ligne  imaginaire  appelée  frnia- 
Imr,  qui  partage  la  terre  en  deux  parties  ou  hémi- 
sphères, dont  l'un,  bortal  ou  septentrional,  est 
du  cûté  du  pAle  arctique,  et  l'autre,  austral  ou  mé- 
ridional, se  trouve  du  cût6  du  pAle  antarctique. 

Perpendiculairement  à  l'équaleur  ont  été  traci^s 
des  cercles  qui  passent  par  les  p6Ui,  et  sont  connus 
sous  le  nom  de  mériâient,  parce  qu'il  est  midi 
el  minuit  en  mSme  temps  pour  tous  les  êtres  qui 
se  trouvent  dans  leur  tracé.  La  distance  d'un  tieu 
à  un  méridieu  convenu  est  ce  <iu'on  appelle  la  lon- 
gilatU  de  ce  lieu  :  chaque  nation  a  adopté  un  mé* 
ridien  particulier  :  eu  Fraoce,  nous  marquons  la 
loDgituoe  des  dilTèrents  points  du  glohe  à  partir 
du  méridien  qui  passe  par  l'Observatoire  de  Paris. 
Od  dit  que  la  longitude  est  orimtale  si  le  lieu  est 
situé  du  cfité  où  le  soleil  semhle  se  lever  pour  le 
méridien  convenu  ;  elle  est  oecidentaU  si  le  lieu 
est  du  cété  où  le  soleil  semble  se  coucher.  La  lon- 
situded'uD  tieu  est  la  dislance  où  se  trouve  ce  lieu 
du  méridien  adopié  pour  point  de  départ. 

Parallèlement  a  l'equateur,  d'auires  cercles,  con- 
nus sous  le  nom  de  paraUiUi,  marquent  laltUifude 
des  lietii  terrestres,  c'est-à-dire  leur  dislance  à  l'é- 

neur.  Il  suit  de  là  que  la  latitude  d'uu  lieu  est 
i>I«  ou  aiulrale,  suivant  l'hémisphère  dans  le- 
quel 1]  est  placé.  La  latitude  d'un  ûeu  est  la  dis- 
tance où  se  trouve  ce  lieu  de  l'equateur.  —  On  a 
tracé  180  parallèles  ou  degrés  de  latitude,  tous 
équidistanls,  el  360  méridiens  ou  degrés  de  longi- 
tude dont  l'écarlemenl  va  toujours  diminuant  i  me- 
sure qu'ils  se  rapprochent  des  pOles,  où  il  passent 
tous.  —  EoSn,  pour  arriver  i  une  détermination  de 

Elus  en  plus  exacte  de  la  position  des  différents 
eux,  OD  a  divisé  chaque  d^ré  en  60  minutes,  cha- 
![ue  minute  en  60  secondes,  et  ensuite  on  a  pris  les 
raclions  de  la  seconde. 

D'après  ce  que  nous  venons  de  dire,  on  voit  que, 
pour  déterminer  la  position  d'un  lieu,  il  suflil  de 
connaître  sa  longitude  et  sa  lalilude  :  ainsi  une 
ville  est-elle  à  30*  30'  25"  de  longitude,  et  à  30*  30* 
AO"  de  latitude  boréale,  cela  veut  dire  qu'elle  est 
située  sur  le  méridien  qui  coupe  l'éi|uateur  h,  10° 
3ff  15"  du  méridien  convenu  et  sur  le  parallèle  de 
l'hémisphère  boréal,  qui  est  à  30*  20'  4ir  au-dessus 
de  l'equateur. 

Nous  avons  dit  que  l'un  des  pAles  s'appeiu  arc- 
tique, et  l'autre  antarctique;  nous  devoQg  ^iquI^^ 


que  le  premier  se  nomme  aussi  pâle  bor^l,  nord 
et  lepientrion,  et  que  le  second  prend  les  noms  de 
pAle  nuilroE,  md  et  mi'dt.  —  L'orûnl  [orUru,  qui 
se  lève),  ou  cOté  vers  lequel  le  soleU  nous  apparaît, 
se  nomme  aussi  eit  ou  levant,  tandis  que  l'occt'danl, 
câté  où  cet  astre  semble  se  coucher,  porte  les  noms 
d'ouaf  et  de  couchant.  Entre  ces  quatre  points  ap- 
pelés (ardinmix,  on  a  supposé  vingt-huit  autres 
points  qui,  avec  eux,  Tonnent  la  roit  det  venu. 

Dans  sa  course  autour  du  soleil,  la  terre  suit  ime 
ligne  qui  forme,  avec  l'équaleur,  un  angle  d*!3* 
27'  iSr:  deux  cercles  appelés  tropiouet,  et  paral- 
lèles A  l'equateur,  marquent  au  nord  et  au  sud  les 
points  extrêmes  de  cette  inclinaison ,  et  circonscri- 
vent un  espace  qui  reçoit  deux  (ois  par  an  les 
rayons  verticaux  du  soleil  ;  cet  espace  forme  laxonc 
lom'dc,  large,  par  conséquent,  de  46*  55'  2<f,  et 
comprenant  523  myriamétres.  Des  tropiques  Jusqu'à 
23*  ÏT'  51"  des  deux  pflles,  s'étendent  des  régions 
que  limitent  deux  nouveaux  cercles  appelés  cerclet 
polaires  :  elles  ne  reçoivent  jamais  les  rayons  ver- 
ticaux du  soleil,  et  forment  les  xona  tempirie*. 
—  EoSn ,  des  cercles  polaires  aux  pAles,  l'obliquilâ 
des  rayons  solaires  et  des  nuits  de  plusieurs  mois 
occasionnent  des  froids  eicessils  et  marquent  ce 
qu'on  appelle  les  %onu  giaciatet. 

S  n.  Division  de  la  suilFiicb  dd  qlob*  kn  terres 
ET  EH  SAiix.—  La  Cosmographie  nous  apprend  que 
la  terre  est  im  sphéroïde  aplati  aux  pOles  et  renHè 
vers  l'equateur;  son  demi-4iamètre  équatorial  en 
de  6311  398  mètres,  tandis  que  son  deml-diamèlre 
polaire  n'est  que  de  6356080  mètres,  ce  qui  donne, 
lour  l'aplatissement  des  pâles,  11 318  métrés.  — Sa 
surface  est  de  509  millions 950,820kilomttres  carrés, 
dont  un  quart  environ  est  occupé  par  les  terres  et  le 
reste  par  les  eaux. 

C  III.  Division  du  «omde  en  cmo  parties.  —  Les 
trois  continents  (l'ancien,  le  nouveau  et  l'austral) 
comprennent  cinq  divisions  : 

1°  Europe.  SuperScie  :  3T  7B0  040  kil.  carrés. 
Population  :  369  621 143  habitants; 

3>  Asie.  SuperQcie  :  45  685  320  kil.  carrés;  elle 
est  donc  quatre  fois  et  demie  plus  grande  que  l'Eu- 
rope. Poiiulation:  656  682  173  habitants  (relevé  dif- 
ficile el  qui  n'est  pas  même  approximalil)  ; 

3"  Afrique.  Superficie  :  297000000  kil.  carrés. 
L'Afrique,  plus  petite  que  l'Asie,  est  trois  fois  plus 
vaste  que  l'Europe.  Population  :  61 DOO  000  (chiffre 
très^ouleuT,  pas  même  approximatif}  ; 

4°  Amérique.  SuperScie  ;  38000000  kil.  carrés. 
Population  évaluée!  55  millions  d'hahitants; 

b'  Octxtnt.  SuperHcie  évaluée  à  10630000  kil. 
carrés.  Population  :  24  millions  d'habitants. 


I.  Somcu  n  Docmumi:  Les  défloitioDs  -  „_.. 

pUquH*ontempranl4M,|KHir  l*pliipart,lK  l^mOP' 


li'quc;  2*  l'Océan It' antique, '  3* l'Océan  Clooal  Jiv 
larctiquï;  4*  l'Océan  Indien;  5°  enfin  l'Océan  Paci- 
fique ou  Grand  Océan.. 

I     Les  mers  intérieures  sont  mentionnées  dans  ta 

■  gÈogwplii*  spéciale  de  chaque  pays. 

C    V      GiûCRXÏttlB   PBTBIQO»    ImaUEDHE.   —    La 

g^J^ïùe  ï^ï»iT»  wi  étudiée  en  détùl  pour 


■  EXPLICATIOf  DBS  CART23. 


chaoue  paTs;  nous  nous  bornerons  dore  i  don- 
np^id  le  Ul.k>3ii  comparé  :   l'  .Irî  sommols  les 
plus  élevés  du  globe  ;  %•  des  plu*  finoia  ifuvoa. 
1.  Monlagnes.  mt-ttt: 

Mont  Everest  (rtim.-ilai:i),  Atie.  8  Mft 

Mont  Kincliiii-Jun«a  (ni.),  id.  8  FiKS 

Mont  DhawplanLzi  |nl,),  id.  8  IH7 

Mont  Tchamoulari  (i<l),  id.  ï  ÎM 

Volcan  AconcaKiia,  Ami^iaue.  6  "M 

Mont  Nfiiado  de  Sorala,  id.  6  -iSe 

«ont  Chimborazn,  W,  *  SM 

t  jBl  Nevado  d'IUimani,  id  6  4ô6 

_oM  UliaîUaco.  id.  60W 

Hunt  BoUuUrOiiU,  A*it.  h  847 

Volcan  d'Autisasa,  AtUrtque.  6  831 

Vukaii  de  Colûi'aii,  id.  fi  7bO 

Mont  PichurPidiu  (Arequipi),  id.  5  6"0 

Voloan  de  Popocaiepetl,  iti.  ^  ^'l^ 

Uont  .Mini  (Amâuie),  Atie.  b  3U2 

HoBi  Blbroiu  (Ciu(ase),td.  &007 

Moot  Kilimandjaro,  .IfWqxf.  âOTiO 

Pic  de  la  NouTalle-Guinée,  Ocianie  4  873 

H>una-Roa.  I.  Havai,  id.  4  840 

Mont  Blanc  (France),  Europ*.  4  810 

Uont  Bosi  (Alpes),  id.  *  6aG 

Monts  Gojam  (Aliyssinio),  *friqM.  4  600 

Uont  Cerïin  (Alpi's.,  Sarope.  4  ri(l2 

Volcan  de  feji  (Uuaienwla),  ,4mBri?««.  4  470 

Itont  Saint-blie  (AmÉritjiie  rusb''),  td.  44^3 

PinHar-AaM^om  lSuia!>e) ,  Burape.  4  363 

Vulcaa  Péchan,  Aiie.  4  ÎSO 

Jung-Frau  (Suisse),  furoiM.  4180 

MoDl  Siuoerou  (Ja^a),  Oi^»nie.  3  89S 

MonU  Cameroiies  (Guiuùo),  Afriyue.  3  870 

Mont  Ophir  (Sumatra) ,  Océanie.  3  710 

Pic  de  TÈnériffe,  Afriqiie.  3  70S 

Mont  Kousii-na-yama,  Asie.  3  700 

MoTit  Erebus  (Mer  du  Sud),  Ouanie.  3  700 

sionl  «ounong  Oombo,  id.  3  6ô6 

MonU  AmbosUmènas,  Afrique.  3  iOè 


Mont  Nieuweld,  id. 

Mont  El n a  (Sicile).  Evropf. 

Mait  HalackUa  (Pyi-énée^,  id. 

Mont  Erbard»gti,  Id.,  id. 

Grand  Allai,  Aiir. 

Pilon  de  l'Ile  Bourbon,  Afriqvr. 

Mont  Ruska  Poyana,  Europe. 

H.  Fleuwi. 


Mackensie,  Xmr'ri^"^. 
Yeuissei,  Asie. 
Xaug  Tse-Kiaufti  td, 
Lena,  iâ. 
HoanK-Ho,  id, 
La  Plâta,  .imériqiu. 
ADWur,  Ane. 
Volga,  ïiirop«. 
Niger,  Arique. 
Sain[-I.aureDi,  Antérûime. 
Euphrate.  Atie. 
Danube,  Europe. 

Para.  Antériau». 
Orénoque,  îa. 
San  Francisco,  id. 
Ri(Mlal-»orte,  id. 

Dnieper,  Bttmpe. 
Origon,  AméngitM, 
Sénégal,  Afrique. 
Obio  (rivière),  Amérique. 
Fleuve  Orange,  Afriqti». 
Don,  BuTOp*. 
Blvière  Rouge,,  .iut^itpu. 
Rhin,  fiWopt. 
Muci&y.  Oaimtie. 
Tage,  Europt. 


340S 
3  314 
3  31! 
3130 


6000 
&S00 
5  400 
4900 
4600 
4300 
4000 
3500 
3.S00 
3460 
3400 
3400 
3300 
299» 
3800 
2G0O 

la» 

3558 


CARTE   N"  41. 

DIVISION   DE  L'ESPÈCE  HUMAINE  EN   «AANOES  RKES. 
ETRnOORAPHIE  OD  DISTRIBUtlOIf  DES  RACES. 


Les  races  humaines  pouvent  se  répartir  sous  le» 
six  types  suiiaats  '.  Sace  blanche,  race  Jaune,  race 
nigrf,  race  rouge,  race  borifiih,  race  maiaifo-po- 
lynéiienite. 

1°  Rick  blihchi  ou  CincASiouB.  —  Tèle  ovale, 
la  hce  préaente  peu  de  saillie,  lèvres  minces,  yeui 
horizoniaui,  oouleur  blanche,  cbeveux  longs  et 
lisses,  barbe  abondante,  —  Supériorité  inlellectiielle. 
—  IClls  comprend  deux  hrailm:  japîSliqite  ou  tndô- 
europ/mrte,  et  rfmitiqufrou  syra-arabe. 

La  famitie  japétique  ou  indo-«uropeenn»  a  son 
berceau  historique  dans  la  région  qui  s'étend  du 
Caucase  à  l'Himalaya.  Elle  comprend  les  Àryat  ou 
Aryeru,  anjourditui  tfindout  dans  l'Hindouslan.  et 
les  Iranieni ,  souche  miiriique  et  persane,  dans 
l'Iran,  le  Khoraçan  et  le  haut  'l'igre,  aujourd'hui  les 
Pertans  et  Àrmeiâent  et  quelques  peuplades  d'Asie 
mineure;  enfin  les  populations  européennes,  divi- 
géas  en  cinq  rameaux  :  Greci,  LaUru,  CcUei,  Ger- 
mains et  Sùit-es.  Ils  occupent  la  SuÈde  et  la  Russie 
centrale  et  méridionale,  le  Danemark,  l'Angleterre, 
tes  Pays-Bas ,  l'AUemagne,  les  provinces  slaves  et 
greciiues  de  TEmpire  oitoraan,  fa  Grèce,  l'Italie,  la 
France  et  l'&pagne,  le  nord  de  l'Amérique,  la  eûle 
des  ËtBlB-Unit  et  les  colonies  europAennei  i^jaodun 


daits  le  monde, 
absorbé  les  race 
La  famille  sémitiqf 


indigË 


jro-arabe  comprend  1« 
Israélites,  les  Égyptiens  mélangis  de  Sémite»  etae 
Chamites,  les  Arabes,  les  Bédouins  nui  on  diHercai 
sensiblement.  Celte  famille  ou  plulSv  ces  hraûcne» 
diverses  occupent  la  Palestine,  l'Arabie,  1»  Sfrl», 
rAfganislan,  ÏEgyple,  la  Nubie,  l'Abïssinie,  l« 
eûtes  barbaresques  aC  probablement  1"Sl']''^,.'% 
gions  des  Pyrénées  sous  le  nom  de  Basques,  détm* 
da  la  nation  dei  Ibères  venus  peul-êtra  d'Afriq™- 

3'  Race  uuiib  ou  Mohcou.  —  Saillie  dw  I»»^ 
melles,  paupières  étij^es  vers  les  tempes,  crâne  ir 
rondi.  frxtnt  plat,  nez  écrasé  oreilles  longue»  « 
déUoiièes,  peau  jaune  et  quelquefois  bruna,  !""= 
rarœ,  cheveui  plais  et  noirs.  -  Kile  comprend  ci^ 
ramiUa3:Jfon90(»,Chi»oi*,  indo-efcinoi*.  r«W««" 
et  Turc*.  ,. 

La  famille  mongole  comprend  les  Toungoua^ 
les  Mongoit  proprement  dits.  Les  premiers  son' i" 
Jfandchoui  et  les  peuples  qui  occupent  les  fr:iou«» 
seplentrionales  de  la  Chine,  Ils  onl  vraisemwa 
blement  donné  naissance  aui  Huns,  aui  wv^^» 
du  lao  Baikal.  Le»  Hongroii  qui  ea  dtsM»^  „„ 
aujoard'bui  raitacbés  k  la  tamille  a 


isiiîWI* 
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!g  mëlan^  du  sang.  —  Oiuml  aux  Hungols  propre- 
ment diis,  jt3  s'élendent  des  bords  du  Koajig-ho  j.us- 
iju'aui  rives  du  Volga.  Les  Kalmouks  s'y  nittactient. 

La  fhmilU  ehiiioiu,  dont  l'intelligence  est  plus 
<<éveloppée,  comprend  tes  Chinoù  pmprmuni  aitê, 
les  Coréens  et  les  Japonnaii. 

La  familleindo-chiuoùê  compnndles  iimamiUs, 
les  Siaiiuiis  et  les  Birnuut*. 

La  familie  UMlaime  occupe  ie  Tibet,,  le  Népaut  el 
les  contrées  vois! nés. 

La  famille  turque  ccmpreai  les  JCt'rjAÛM,  les  Tar- 
larei,  les  populations  du  Tur/ieiiart.  En  Eurnpe,  et 
m£me  en  Asie  occidentale,  ils  sont  Irès-mndifiés 
par  le  mélange  avec  la  race  blaacbe  et  se  citta.- 
cttent  aujourd^ui  plutAt  k  Iftiaceuucasiiiiia  parie 
type  physique. 

3*  kiciHËGHC.  —Hichoires  avancées,  nez  épaté, 
livres  ^pai!<se«,  pommettes  saillantse.  i^ersui cré- 
pus el  laineux,  couleur  noire,  intelligence  infé- 
rieure. Mftis  les  truts  j^iysiquei  et  moraux  font  loin 
iravoir  un  caractère  généra.  Lm  principales  divi- 
lâum  de  1&  raea  n^^  sont  les  nègres  p«r  eical- 
leoeeen Guinée  :leshBbîtMlBduBumotL,lBa  ïobfs, 
les  Pellatas,  les  Gallai,  et  les  Caffrei  qui  difi'èreut 
sensiblement  des  premiers. 

La  famiUe  hnttentotte  a'en  ibigne  tout  à  fait. 

U  en  de  même  des  Élhiopùnt  de  It  Hubie,  dont 
le  type  est  presque  caucBsiea  malgré  la  CQu]«ur 
aoLrâ  dâ  la  peau. 

La  famiUe  autinlieimtal  papoue, tmin  depeaoi, 
mais  difTérettts  des  oègne  airicarns  par  des  carac- 
tères tràs-distinets.  occupe  las  tlea  Timor  et  Flores, 
quelques  districts  ae  la  Péuinaulc  malaijw,  le»  Phi- 


lippines, la  Nouvelle-Hollande,  h  Nouvelle-Irlande, 
la  NouveUe-Breiagne,  la  Nouvelle-Calédonie,  la  Nou- 
TeBa-CuiuiSe,  el  quelques  autres  Ues. 

4"  Race  BOur.E  ou  Auébicainb.  —  Forme  pyramy- 
dala  de  U  lêle.  Tronl  élroil,  peau  cuivrée,  rouge, 
cheveoi  plats,  Darlio  absente.  —  D'ailieurs  il  existe 
une  très-grande  variété  dans  les  familles  améri- 
caines.—L'inie!  lige  nca  y  est  en  général  assez  dé- 
veloppée. 

On  peut  dislingner  la  fianiOe  meaicaiM,  la  fli- 
„.]j. II,.   I.  famille  ando-pérwienne  areo  le 


jB  famille  du  Paiagont. 

<°  Race  bobEale. -Face  large,  taille  ce 

:i  soyeux,  barbe  rare.  Elle  comprend  : 


IchérimiuBS  et  de  Mordvin 
Permiexu  [ba-ssiu  de  U  Dvina)  ;  4'  les  / 
Tchoudes  tr's-mélé?  aui  races  caucasiques  cl  c< 
prenant  les  SUlunient,  les  Finlandau  e'  '— 
pont;  6°  les  Samoyédes,  en  Sibérie  et  vers  le  gou- 
vernement d'Arkangel. 

Les  peuples  qui  twbitenl  le  reste  de  la  Sibérie 
sont  pour  la  plupart  de  race  mélangée.  Les  Eski- 
~<iux  en  Amérique  appartieiuient  également  à  la 

«e  boréale. 

6*  Race  nautO'Polyhéeie^ine,— Criue  aplati,  lè- 

'es  saillantes,  teint  Jaune  brun  ou  cuivra  vert. 
Cette  race  est  répacclue  dajis  les  Ses  de  la  Sonde  et 
dans  toute  la  Polynésie. 


EUROPE. 


CARTE  IV  49. 

CARTE    D'EUROPE. 

titat  oeitfi  carte  d^sHomblage,  sont  rapréwntéai  Ie8s(mtt[acéa3.  Noui  rentoyons,  pour.lagéograpble 
les  difTéreoti  Btals  poliliquea  de  l'Europe,  sauf  ceux  pbygiqne  et  politique,  4  dîacan  dei  Étals  en  parti- 
de  la  ConfMÊiati on  germanique  dodlles  limites  seu- 1  lier. 


€ARTE   N«  45. 

LA     FRAHCE     PHYSIQUE. 

m*  3!-37,  soit  la  France  administrative,  u 


B  plus  grande 


Nous  atoiu  réuni,  sur  cette  carte,  les  systèmes  1 1 
hydrographique  et  orographiiiuB,  comprenant  tout    u'  45-48.  Ces  cartes,  (ailes  sur  une  plus 
ce  qu'il  importe  de  conniilre  en  fait  de  golfes,  caps,    échelle,  ont  permis  de  donner  plus  de  plac 
lies,  mootaiinea,  fleuves  et  rivières.   Pour  ces  der-    taioes  parties  que  sur  la  carte  n'  43  oui  représente 
niéres.  voy.  cependant,  soit  les  basains  Uistorii]ues,  '  l'ensamliiede  la  géographie  physique  de  notre  pays. 


jvGooi^lc 


-  EXFUCATION  DBS  CABTBS. 


CARTE   N<'44. 

U    FRANCE    GEOLOGIQUE. 


Catle  pelile  carte  de  t>  gcologia  actuelle  de  la  i  explicitian  :  on  y  lerra  Sguré*,  1  l'aide  de  couleun 
France  est  empruntée  à  l'ouviaKe,  û  connu,  de  diiUnctes,  les  diverse»  p*JtiesdelasurfaceduK>ld« 
H.  Figuier,  La  Itrre  avatil  le  dHuge.  La  Uffende  ta  France  par  &gB  de  fbraiatioD,  depuli  ta  terrain 
qui  accompagne  celte  carte  doui  dispense  de  toute  |  primitif  jusqu'aux  lerraios  érupliFi. 


CARTES  N*»  48,  46,  47,  48. 

u  FRANCE  ADMINISTRATIVE'. 


a— T«g» «■«■»■  fmptra  htriditaire.  L'Ëmpe- 
reiu  est  assista  d'un  consuL  puti  (décret  du  I" 
lévrier  1S&8}. 

SEhat.— Le  Sénat  est  te  gardien  du  pacte  fonda- 
mental et  des  litwrtés  publiques.  Aucune  loi  ne 
peut  être  promulguée  avant  de  lui  avoir  été  sou- 
mise. Le  Sénat  s'oppose  i  la  promulgation  :  1*  des 
lois  qui  seraient  contraires  ou  qui  porteraient 
ttteinie  i  la  Conslitution,  i,  la  religion,  i  ]a  morale, 
i  la  liberté  des  cultes,  i  la  liberté  individuelle, 
à  l'égalité  des  citoyens  deranl  la  loi,  i  l'inviolabi- 
lilé  de  la  propriété  et  au  principe  de  Vin  amovibilité 
de  la  magistrature;  t'de  celles  qui  pourraient  com- 
prometlre  la  défense  du  territoire.  Le  Sénat  r«gle 

er  un  sénatus-consulte  :  I*  la  constitution  des  co- 
liei  el  de  l'Algérie  ;  3*  tout  ce  qui  n'a  pas  été 
prévu  par  la  Constitution  et  qui  est  nécessaire  i  sa 
matcbe;  3*  le  sens  des  articles  Je  la  Conslitution 
qui  doDoent  lieu  k  dilTérenles  interprétations.  Ces 
sénalus-coDSutles  sont  soujulsila  sanctian  de  l'Em- 
pereur, et  promulgués  par  lui.  Le  Sénat  mi  ' 
ou  anDute  tous  tes  actes  qui  lui  soot  déférés 
inconstilulionnels  par  le  (iauvernemenl,  ( 
Doncés,  pour  la  même  cause,  par  les  pétitia 
citoyens.  Le  Sénat  peut,  dans  un  rapport  adressé 
&  l'Empereur,  poser  les  bnses  des  projets  de  loi 
d'un  grand  inlérSt  national.  U  peut  également  pro- 
poser des  modiQcatlons  i  la  Constitulii>n.  Si  sa 
proposition  est  adoptée  par  le  Pouvoir  eiécutif,  il 
y  est  statué  par  un  sénatus-consulte.  Néanmoins, 
est  soumise  au  suffrage  universel  toute  modiiication 
aux  bases  fondamentales  do   la  ContituLion,  telles 

Îu'ellcs  ont  été  posées  dans  la  proclamation  du  1 
èccmbre  1851  et  adaptées  par  le  peuple  français. 
En  cas  de  dissolution  du  Corps  législatif,  et  jusqu'à 
une  nouvelle  convocation,  le  Sénat,  sur  la  propo- 
sition de  l'Empereur,  pourvoit,  par  des  mesures 
d'urgence,  à  tout  ce  qui  est  nécessaire  i  la  mar- 
che du  Gourememenl.  L'Empereur  convoque  et 
proroge  le  Sénat;  il  Gie  la  durée  de  ses  sessions 
par  un  décret-  Les  séances  du  Sénat  ne  sont  pas 
pubUmies. 

Le  Sénat  vote  tous  les  ans,  i  l'ouverture  de  la 
session,  une  adresse  en  réponse  au  discours  de 
l'Empereur.  Pendant  ta  durée  de  U  session,  l'Em- 
pereur  désigne  des  ministres ,   sans  portefeuille, 


latii,  les  projets  de  loi  du  Gouvernement  (décret  du 
!4  novembre  IS60). 

he  nombre  des  Sénateurs,  nommés  direclemeni 
par  l'Empereur,  ne  peut  excéder  cent  cinquante.  Le 
Sénat  se  compose  :  1*  des  cardinaux,  des  maré- 
chaux, des  amiiaiix;  !>  des  citovens  que  lEmpc- 
reur  juge  convenable  d'élever  &  la  dignité  de  Sé- 


nateurs. Les  Sénateurs  sont  inamovibles  et  k  vie. 

Cne  dolalioa  annuelle  et  via«ëre  de  trente  millt 
francs  est  aiTeclée  i  la  dignité  de  Sénateur.  Le 
Président  et  les  vice -présidents  du  Sénat  sont  aoni' 
mes  par  l'Empereur  et  choisis  parmi  les  Sénateurs; 
ils  sont  nommés  pour  un  an. 

CanFsi.BiiisLiTiF.—  L'électionapour  base  la  popu- 
lation. 11  ;  a  un  député  au  Corps  législatir  1  raiwa 
de  3a 000  électeurs;  néanmoins  un  député  de  plus 
estattribué  i  chacun  des  déDartementa  dans  lesquels 
la  nombre  excédant  des  électeurs  dépasse  11^00 
[Sénatus-consulte  du  37  mai  1857).  Les  députés  sont 
élus  par  le  suffrage  universel  sans  scrutin  de  li^lc; 
ils  reçoivent  une  indemnité;  ils  sont  nommés  pour 

Le  Corps  lègislalif  vote,  tous  les  ans,  i  l'oiivertare 
de  la  session,  une  adresse  en  réponse  au  discours 
de  l'Empereur.  —    L'adresse  est  disculée  eu  pré^ 

sence  des  commissaires  du  gouvernement,  qui 
donneront  toutes  les  explications  nécessaires  sur  I» 
politique  intérieure  et  eitérieure  de  l'Empire  (dé- 
cret ou  34  novembre  186(1).  —  Pendant  la  durée 
des  sessions,  l'Empereur  d('signe  des  ministres  sans 
porlefeuille  chargés  de  défendre  devant  laChambre, 
de  concert  avec  Is  président  et  les  membres  du 
Conseil  d'État,  tes  projets  de  loi  du  gouvernement 
(décret  du  34  novembre  1860). 

Le  Corps  législatif  discute  et  vole  les  projets  ds 
loi  et  l'impAt.  Tout  amendement  adopté  par  la  coni- 


présiJent  du  Corps  législatif^  Si  l'amendement  n  est 
pas  adopté  par  le  Conseil  d'État,  il  ne  peut  pis  élre 
soumis  à  la  délibération  du  Corps  législatif. 

Conseil  d'EtIt.  —  Fondiom.  —  Le  Conseil  d'E- 
tat rédige  les  projets  de  loi  et  en  soutient  la  dis- 
cussion devant  le  Sénat  et  le  Corps  législatif.  -7  " 
propose  les  décrets  qui  statuent  :  I*  sur  les  affaires 
administratives  dont  l'examen  lui  est  déféré  fr 
des  dispositions  législatives  ou  réglementaires; 
%•  sur  le  contentieux  administratif;  3"  sur  les  ccn- 
flils  d'attributions  entre  l'autorité  administrative 
et  l'autorité  judiciaire.  Il  est  nécessairement  appel' 
à  donner  son  avis  sur  tous  les  décrets  portant  ri- 

flement  d'ailminisi ration  publique  ou  qui  doivent 
tre  rendus  dans  la  forme  de  ces  règlements.  -  u 
connaît  des  affaires  de  haute  police  adœinisttiii'e 
1  l'égard  des  fonctionnaires  dont  les  actes  sont  dé- 
férés à  M  connaissance  par  1  Empereur.  —  E?^": 
il  donne  son  avis  sur  toutes  les  questior'  ""  '"' 
par  l'Empereur  ou  par  I 


Com^oiHian.  —  Lé  Conseil  d'Étal  est  composé  ; 
1'  D'un  président,  d'un  vice  -  président ,  nomm» 
par  l'Empereur:  î"  de  quarante  i  cinquante  con- 
seillera d'etal  en  service  oïdinaire;  3"  da  owseli- 
lers  d'État  on  service  ordinaire  hors  section,  oont  w 
nombre  ne   peut  excéder  celui  de  quinze  ;  * 


conseillers  d  £tal  en  servici 


aordinwre,  dMill' 
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nombre  ne  peut  a'élever  au  delk  de  vingt*  5°  de 
quarante  mal  Ires  dei  requêtes  divisés  en  deux 
classes  de  vio^  chwuno;  6"  de  qualre-iringti  au- 
diteurs, dirises  en  deui  classes  de  quarante  cha- 
cune. Un  secrétaire  géairal,  ajant  titre  et  rang  de 
conseillsr  d'Elat,  est  attaché  au  Conseil  d'£lat  ~ 
L'Empereur  nomme  et  révoque  les  membres  du 
Conseil  d'Blal.  La  Conseil  d'Ëtat  est  présidé  par 
l'Empereur,  et,  en  son  aJisence,  par  le  président  du 
Conseil  d'Ëtat.  Celui-ci  préaide  également  lor«|u'il 
le  juge  convenable,  les  différentes  sections  adminis- 
tratives el  l'assemblée  du  Conseil  d'Etat  délibérant 
■u  ccntentieui. 

Le  Conseil  d'filat  est  divisé  en  sii  sections,  sa- 
voir :  Section  de  législation,  justice  et  aOaires 
étrangères;  seclicn  du  contenlieui;  section  de. 
l'intérieur,  de l'inslruclioD  publique  et  des  cultes; 
section  des  travaux  publics,  de  l'agriculture  et  du 
commerce;  section  de  la  guerre  et  de  la  marine  ; 
section  des  finances. 


I.  nlalstère    de  tm  B*la»B  de  l'EBpercnr 
«t  dea  ■CMU-Arta, 

Direction  des  haras  (voj.  la  France  agricole  el 
induilrieUe,  tableau  «t  cartes  hk  et  55)  ;  Mtiments 
civils;  —  Beaui-Arts,  Ëcoles  :  £e.  det  Beaux-Arti, 
A  Paru;  —  Académit  de  France  à  Roraei  —  Écoles 
da  beaux-aTti  à  Lyon  cl  d  Dijon. 

Ëtablissements  qui  dépendent  de  ce  minislËre  : 

Château  de  S*ïKa»E.  —  L'asile  impérial  créé  au 
cbUeau  de  Saverne  par  le  décret  du  15  décembre 
1857,  est  destiné  aux  veuves  et  aux  Slles  des  fonc- 
tionoaires  civils  ou  militaires  qui  ont  rendu  des 
services  i  l'Ëtat. 

Musée  des  theiihii  et  ue  lhotel de  clunî.  — 
Antiqaitét  nationalet.  —  Monumentx  hisloriquet. 
—  Le  Uusée  des  Thermes  et  de  l'hétel  de  Cluny, 
créé  par  la  loi  du  24  juillet  18^3,  est  cnnsacré  aux 
monuments,  meubles  et  objets  d'art  de  temps  an- 
tiques, du  moyen  Age  et  de  la  renaissance. 

DuEcrioN  cénËRALE  CES  ARCHIVES  m  l'Empire, 
me  dt  PoTadii-du-Temple,  10.  —  Le  dépAt  central 
des  archives  do  l'Empire  renferme  tous  les  docu- 
ments d'ii.térél  public  appartenant  à  l'Ëtat,  c'esl-i- 
dire  tout  ce  qui  s'est  conservé  de  plus  précietu  des 
nombreusesarchivesque  tarmÈ[     ' 


juridictions  et  toutes  les  administrations.  Constituées 
par  Napoléon  1",  en  ISOB,  en  archives  centrales 
de  l'Empire  Trançais,  elles  furent  établies  alors  dans 
U  iialais  que  le  prince  de  Soubise  avait  fait  con- 
struire, en  1706.  sur  l'emplacement  et  arec  quel- 
ques parties  des  hûtels  de  Clisson,  de  Laval   et  de 

Les  archives  de  l'Empire  s'augmeutent  chaque 
jour  des  documents  dont  les  ministères  et  lesadmi- 
n ist ratio tis  qui  en  dépendent  n'ont  plus  besoin  pour 
leurs  aflaires  courantes  et  journalières.  Klles  ren- 
ferment en  ce  moment  plusieurs  millions  da  litres, 
répartis  dans  environ  300000  caries,  liasses,  re- 
gistres, etc.,  etc. 

UusÉES  iiii'iiiiAiTx:  Loutre  et  Lvxembourg, 
Verniitet  et  Saint-Germain.  —  Le  musée  du 
Louvre  comprend  S  conservations  :  1°  musée  égyp- 
tien, !"  musée  des  antiques  et  de  la  sculpture  mo- 
derne ,  3'  musée  des  pemtures,  des  dessins  et  de  la 
calcograpbie.  4"  musée  des  souverains,  objets  d'art 
du  moyen  Sge  et  deUirenaissance,5°  muséeethoô. 
graphique  el  maritime. 

HiNurACTDBES  IMPÉRIALES.  —  FoTcelainet , 
Sitrei:  —  Tapû,  avx  Gobeixni;  —  Bibtiot)^, 
imp.  da  Louvre;  -  Thédire  imp.  de  l'Opéra 
PaUtit  det  TuiUrict  et  du  Louvre;       ■•-'—-  -• 


lytic  !  ~  Palaii-Boyal;  —  Palaii  de  Sainl-Cloud; 

—  Palaii  de  Strotbourg;  —  PalaU  de  Compi/ignc; 

—  Palaii  de  Meudon;  —  Palais  <U  Versailki;  — 
Palaii  de  Trtanon  ;  —  Falaie  de  Rambouillet  ;  — 
Palaii  de  Fontainebleau  ;  —  Palais  de  Pau. 

Forêts  el  domaines  de  la  couronne  (Voy.  la 
France  agricole  el  induttrieiU ,  tableau  et  caria, 
&4-55). 


■■I.  MladiMrc  de»  Utelrea  étiwMftr«a,  . 

Les  puissances éLrangèresrepréaentéesenFrance, 


Autriche,  Bade,  Bavière,  Belgique,  Brésil,  Chili, 
Danemark,  Equateur,  Espagne,  Etats- Romaios , 
Ëlals-Ums  d'Amérique^  Grande-Bretagne,  Grèc«, 
Confédération  Germanique,  république  de  Guate- 
mala, république  d'Haïti,  Hanovre,  Hesse-Elec- 
torale,  Hesse  Grand-Ducale,  royatime  d'Italie, 
^klenbourg-ScbwerÎD  et  Hechlenbourg  Strelitz, 
Mexique,  Uonaco ,  Nassau,  royaume  de  iSicara- 
gua,  Paraguay,  Pays-Bas,  Pérou,  Perse,  Portugal, 
Prusse,  Russie,  république  de  Saint-Mario,  Saxe- 
Royale,  Saie-Cobourg- Gotha ,  Suéde  et  Tiorwége, 
Confédération  Suisse,  Turquie,  Venezuela,  Villes 
Anséatiques,  Wurtemberg. 

2*  La  France  est  reorésentée  par  des  ambassa- 
deurs et  des  ministres  dans  les  Ëtats  dont  les  noms 
précédent  el  de  plus  au  Brunswick,  en  tiiiie,  à  la 
épubhque  Argentins,  à  la  Confédération  Germa- 
nique, au  Maroc.  —  Elle  n'est  représentée  que  par 
des  consuls  généraux  charges  d'affaires  au  (,hili, 
à  l'Equateur ,  à  la  Conrédéralion  Grenadine,  à  la 
épublique  de  Guatemala,  à  la  république  d'Haïti, 
a  Maroc,  à  la  république  de  Nicaragua ,  au  Para- 
guay, au  Pérou;  (le  ministre  plénipotentiaire  de 
France  prÈs  la  Saxe  Grande-Ducale,  renrésente  éga- 
lement le  pays  auprès  des  Duchés  de  Saxe)  ;  au 
Venezuela  et  aux  villes  Anséatiques.  Elle  n'est  pas 
représentée  à  Monaco  ni  à  Saint-Marin. 
r  Consuls  GÉnÉaAui,  consuls  bt  vicE-cot4SULS 

^  PUISSANCES   élHAHOËaCS  DANS  L'EMPUie. 

Ànhalt-Dessau.  —  Paris,  c.'. 
République  Argentine.  —  Paris,  c.  g,  ;  Dunkerque, 
-^.^Le  Havre,  c,;Nante3,  c;  Bordeaux,  c.;Bayoone, 
:,;  Cette,  c;  Marseille,  c. 

Autriche.  —  Paris,  c.  g.;  Calais,  a.  c.;Dimkerque, 
I.  c.;Boulogne,v.c.;  Sai nt- Valéry-su r-Somme, a.  c; 
Dieppe ,  a.  c;  Fécamp,a,  c;  Rouen,  a.  c;  Le  Havre, 
:.;  Ilonfleur,  a.  c;  Caen,  a.  c;  Saint- ValùiY  en  Caux, 
1.  c;  Cherbourg,  a.  c:  Saint-Malo,  a.  c;  Lorient, 
I  c.  Nantes,  c;  La  Rochelle,  a.  c;  Bordeaux,c.  g.; 
Bayonne,  v.  c;  Cette,  a.  c.  ;  Marseille,  c.  g.i  Tou- 
'n,  a.  V.  c;  Bastia,  v.  c;  Alger,  c.g.;  Oran, 
e.;  Bone,  v.  c;  Mostaganem,  a.  c;  Bougie, 
c;  PbilJppeville, a.  c.j  Mulhouse,  v.  c,  Marseille, 

S<id«  {Grandduché  de).  —  Le  Havre,  c;  Bor- 
deaux, c;  Marseille,  c;  Lyon,c.;  Strasbourg,  c. 

Bavière.  —  Paris,  c;  Le  Havre,  c-;  Bordeaux. 
;  Bayonne,  o.;  Montpellier  et  Cette,  c;  Marseille, 

;  Strasbourg,  c.;  Lyon,  c. 

fieJatqu«.--Paris, a. c;  Dunkerque  elGraveline, 
.  ;  Lille,  c;  Valencionnes,  c,  ;  Calais,  v.  c.  ;  Bou- 
logne, c;  Saint-Valéry  sur  Somme,  v.  c.;  Rouen, 
C.  et  V.  c;  Le  Havre,  c;  Cherbourg,  v.  c;  Brest,  c.; 
LoricQl,  c.  et  a.  c.  ;  Nantes,  c;  Noirmouiier,  v.  c; 
Saint-Martin  de  Ré,  v.  c;  Ile  d'Oléron,  v.  c.  ;  La 
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oSoa&Àsmm.  —  ■xtucation  dbb  nutTEs. 


Rochalle,  < 


:  IUmiD«,  1 


...... ,  _.     ...  ;  k\\geiait,  c;  Lyoa^ 

>.  b.j   Hulhuun,  V.  c;  Rrim»,   \.  c;  iJger,  c; 
BoQF,  c.:Orui,  a.;Ilede  Gorte.C. 

Bi»it»e.  —  Paris,  &  g.;  Le  Bwte,  c.  g.;  Nantes, 
V.  c;  Bordeaui,  c. 

Brétit,  —  Pari»,  c.  g.  et  Y.  c;  Dunkerque, 
V.  cj  Calais,  t.  c.;  Boulogne, t.  c;  jLbb«iille,  v.  c.; 
Le  Havre,  t.  c;  CLerbourg,  v.  c.  BrrsL;  t.  c. ; 
LorieDi,  T.  c;  Nantes,  v.  c.;  Dordraui,  t.  c. 
Bayonna,  «.  e.;  tMM,  v.  c;  Hoa^Uer,  v.  a.; 
Porl-Veiidn,  i.  c;  Hwseilto,  c.  v.M  c,  ;  Toulon,  t.  c; 
LyoD,  V.  c;  Alger,  c.^  Oran,  v.  c;  Cayenoe,  c. 

finuuseicà.  —  Pans,  c.  ;  fiordeaui,  c. 

Chili.  —  Paris,  c.  g.;  Le  Havre,  c.  ç.  ;  Bordeaui, 
c.  (t.; Oetle  E. g.;6BïOBne, o.  g. ;  Maiwille  c. 

Coito-iliea.  —  Paris,  c.  g  ,  T.  Ci  Duuerqne, c; 
Booen,  c;  Le  Havre,  e.:  Salat-Walo,  c;  Bordeaui, 
c;  Bafonne,  c;  Haraeilfe,  a. 

Danemark.  —  Paris,  o,  g.  ;  BunkeKiue ,  c.  ;  Ca- 
lais, V.  c;  Boulogne,  V.  C;  AbbevQle,  y,  c;  Mcm- 
Irenil-sur-Her,  t.  c;  Élaplea,  y.  e.;  Orareline», 
ï.  c;  S«iM-Y»lBn-«ur-Siimme,  t.  c;  Dimpe  , 
V.  e.;  Hautn,  i.  o.-  FécaiDp,  t.  e.;  I^  Havre, 
e.  et  T  c.;  Honfleur,  v.  c.;  Cw»,  t.  c;  Gran- 
ïille.  T.  c;  Cherhoarg, T.  c,  Saint-Malo,  y.  c;  Lo- 
rient,  ».  c;  Bren,  t.  c.;  I*  Croisic,  v.  c.' Nanles, 
C]  SaiDt-Nnaire.  c;  Mareitnee,  t.  c-;  I'  Roclielle, 
c.;llaia)u,*.  c.iBord«aDi,c.  T.et  c;  Pauillac,  t,  c; 
Baymm,  c.  etc.  t.;  LaNou*elte,  v.  c.; Cette,  t.  c, 
c.  a.;  MapMrtle,  c.  etT.c.;P(Ml--Vendres,  t.  e.;  T^ju- 
Ion.  V,  c;  Alger,  c;  Oian,  t.  e.;  Bone,  t.  c;  Pon- 
rtlcherj,  T.  c. 

^ifiN)ti!«r.—Pvis,c.;^Le Barre,  c.;BerdeMU, 
t.;  llarseille,  c. 

StjMgne  — Pari»,e.f.  oi  T,e.-,Donterr[»e,T.e,, 
Lille,  T.  c.;  Calais,»,  c;  B<ralogTie,v.  c;  tfontreuil- 
sur-Mer,  ».  c;  Dieppe,  ».  c.;  Pécamp,s.  c;  Bouen, 
T.  t.;  Le  Havre,  e.  et»,  c;  HoQfieur,  a,  t.;  Caen, 
V.  c;  Granville,  »,  c;  Moriaix,  v.  e.;  Cherbourg; 
V.  c;  Breat,  t.  o-,  SalnUMalo,  ».  c;  Lbriml,  ».  c; 
SftinWlaMire.T.c.;  [tentes,  c.sU.c;  Ile-tie^É,».  ci 
He-d'Olèron,  v.  c;  01*ron,  v,  c;  t»  Rochelle,  ».  c; 
Harans,  v.  c- Rocbefort ,  v.  c;  Ubooroe,  v.  c; 
Royan,  ».  e.;  Berdeam,  c.  et»,  c;  Toulouse,  ».  c: 
Sem.t-leaa-M-lJaz,y.  c;  Bayonne,  cet  ».  c;  Nar- 
bonne,»,  c:  Afde,  ».  c;  Saiot-Troper,».  e.jCetle, 
C  et  »,  e.j  MontpeBwr,  y.  c  ;  Cassis,  ».  c;  pPtpi- 
gnaa,  c.  et  v,  c.j  Arlss,  t.  e.;La  Ciotst,  v.  c;  Mar- 
seille, c  et»,  e.;  Toutei,  v.  c.  :  Hyires,  v.  c;  An- 
libet,  T.  c;  Martignee,  v.  c;  Aignes-Mortes,  T.  c; 
Nice,  c.  et  v.  c;  Bouc,  t.  c:  BÏnilol,  v.  c;  Lyon, 
v.c  ;  Bsslia,».  CiAlget,  c.  g.et».c.;Oian,c.elY.c.; 
Bone,  V.  c;  Tenez,  v.  c;  Hostafanem  .  v.  e.;  Ne- 
mours, T.  c;  La  Galle,  ».  c;  Cheralirtl,  ».  c; 
Bougie,  V.  c;  Ile-Bmrbon,  ».  C. 

Étalt-Roinaim.  ~-  Baidsaui,  c.;  Bayonne,  c; 
Agde,  ».  c;  La  Ciotat,  ».  c;  Celte,  ».  c;  Maraeille, 
c.  g.  ;  TonloD.T.c;  Bastia,  ».  c;  A)gGr;c.  g.Oian, 
a.  c,  Bone,  a.c;  Philippe»ilte ,  s.  c. 

tutt-Unu  ^Àthériquf.—  Paris,  c  et  ».  c;  Oun- 
kerque,  ».  c;  Calais,  a,  c.}  Boulogrie,  a.  c;  Dieppe, 
a.  c;  Saint- Valery-sur-Somme,».  c;  Rouen,  a.  c; 
LeHaTre,  c.etc.  ».;  Honfleur,  a.c;  Morlaii,  ».  c; 
Sainl-Malo, T.  c;  Napoléon-yendéB,  c;  Ixirienl,ci 
Nantes,  c;  Sainl-Naiaire  ,  c.  ;  La  RoclieUe,  a.  c; 
Reims,  a.  c;  Saint-Harlin  (Ile  de  Ré),  a.  c;  Boi^ 
ilaaui,  a.  c;  Rayonne,  ».  c;  Cette,  a.  c;  Marseille, 
C-i  Toulon,  a.  c;  Nice,  a. c; Lyon,  c,  ».  c; Sedan, 
c;  Alger,  c;  Oran,  a.  c:  Bone,  a.  c;  Bougie, 
B,  c;  La  Martinique,  c;  Basse-Terre,  ».  c;  Ona- 
rtelonpe  ,  c;  Pointre-t-Pilre ,  c;  Saint-Pierre  el 
Miquelon ,  a.  c;  Cayenne,  c.j  Iles  de  ta  Société, 
Taili,  c. 

Francfort  (vilte  libre).  —  La  Ha»re,  c;  Bordeaui, 
r-,  Ly«D,  c,  Alger,  c, 

'" — '-  "-- — le  ef  Irlondt,  c.  ;  Dunkerqi 


Mt-Wim^ 


T.  c;  Cfeerbourg.  c.  «tr.  c;  Samt-Bnwc, 
Oiimper,  »,  c;  «ariaii,  cal»,  e.,  BfM, 
Lorient,  T.  c:  SalnMlilo,  ».  c  ;  Lh  Sahta^ 
Nantei,  c  ot  ».c.j  La  Croiaie,  ».  e.;  T<a 
lie  dXiliran ,  ».  c.  ;  lk>  de  Ri,  t  .  c 
»,  c.;U  Roehelte,  ».  c;  HiMnMa,».  c.  UHoi- 
»elle,  a.  et  Royan,  »,  c:  Bordaaui,  e.  el»,  t-. 
BayNM,  c;  Pau,  ».  c^  Oetla,».c.;  SaM-Tniat 
a.  c;  Hareaille,  c. ;  Toulon,  v.  c. ,  Oums,  »,  r.: 
AJaccio,  V.C'  Baatia,  cet»,  c. ;  Calvi,». c:  Ben- 
bcio,  ».  c.;Ai8er,c.g.  etetv.  et  Onn,  ».  c;  Bm. 
».  c;  Pliili|W«Tille,  ».  c.  ;  La  HarlioMpie,  C,  Gb- 
deioupB.o.;  Qa]>aBeFTencai«e,c.;BBne-^)R«.Le. 
lUti,  a.  c:  Ile  de  la  Béunton,  a.  c. 

"     M.  —  P. 

,  Celle,».   .  . 
Toulon,  ï.  c;  Lyon,  v.  c;  Baelja,  i 
Oran,  a.  c;  Bone,  c. 

Con/^'d^rofion  C«mi(iniqM.-~ Paris,  û-g.el'.f.. 
Le  Havre,  c.  et  ».  c;  Nantes,  t.;  Bordeaui,  ^  ; 
BavoDOO,  c;  Marseille,  e, 

GwOrmala  (Jt^biiçu  dt).  —  Pauf,  c.  ^^ 


Hamawre.  —  DunkenpM ,  c.  ;  Cataia,  c;  Bou- 
logne, c;  Roun,  ».  c;  Le  Havre,  c  g.,  ».  L- 
MorUir,  ».  c;  Cbertionrg,  c  ;  BrMt,  ».  Ci  to»- 
c;  Saint-Martin  de  Hé,  c.j  Bordeaux,  ».  et  Vttp"^ 
».  c;  Cette,  ».  c.  ;  KarMille,  ».  c^  jU^er,  ».  <■ 

Bmmix  (11«).  —  Paris,  c.  g. 

Jtow  {Grtiti'DittaUt).  —  Paria,  e.  ;  Le  Hmn  c 
Bardeani,  c;  Manùlle,  c;  Lym,  c;  AJger,  c 

Hettt  EUaoTtU.  Pans,  c 

Italie.  —  Pans,  c;  Dunkerque,  ».  c  ;  la*!!» 
V.  c,  Rttuai,  □.  et»,  c.j  La  Ha<«e,c.;CbeThaBf.( 
Brest,  d.c.;  Nautai,  c;  La  BocMle,  ».  c;  B^ 
deaui,  c;  La  Nouialla,  v.  Cj  Sakit-Tiasac,  »-  '■' 
Bayonne,  c;  Cette,  c  et  v.  c;  Mant^lUer,».  i^- 
PoDt-Vandra,  ».  c;  Marseille,  c  g. ,  »■  c;  u 
Ciolat,  V.  c;  Arlea,  ».  c;  Toidon,  c  [  Hytaes^»;':-' 
Agda,  a.  c;  Bandol,  v.  c  ;  Antibec,  v   c;  ntf^ 

c;  CanMB.  ».e,î  Manlgna»,».  c;  Higmo-Jtv^- 

c;  Nice,  c  g.;  Chambéry,  c  g.;  Vaieb»»™*- 
c;  Heoton,  d.  c;  Aii,  c  g.;  OitaOM,  c;  IJbb. 

g.;  Ajaceio,  T.  c;  Baalia,  c;  Ca]»i,  d- *■;*•■ 
□uaggio,  d.  a.;  Ropiano ,  d.  c;  San  FuiiaB»- 
d.  c:  Ile-BouiM,  d.  c.j  Porto-Veoobio ,  d-  (7  ^ 
□iIacio,d.  c;  Centuri,  d.  c;  Sadesuia,  o-  ^> 
Propiano,  d.  c;  Carrion*,  d.  c;  Al^at,  c  *»■  *■' 
Bone,  c;  Philippe»ille,  ».  c;  SaiDt-RafbaU,^-<^* 
HMtacaoam,  d.  o.  :  U  Calla,  d.  c 

Libéria  (Bipmbhmu  d»).  —  Paris,  c  __ 

JfcoU»»J»i«rr-Seft*tK*rm.  —  Paris,  c;  IW»«^ 
que,  c.j  I4  Havre,  &;  Rouen,  c.j  dbentnut,'-' 
Brest,  c;  Bordeaui,  c;  Celle,  c.  ;  Marseille,  t-- 
Tonkm,  c;  Alger,  c.  ^^ 

Jfanoice.  —  Paris,  cg;  Donfeerqus.cjl*»"'' 
c,  Nanles,  ».  c.  ;  Boidaani,  c  et  ».  c;  Bay*"' 
c;    Marseille,  c  -"  "  ' 

Siearagua.  - 
c;  ManMlle,  c;  Mica,  c  ei  ».  c. 

Oldmlxnirg.  —  Paris,  c;  Boulogne,  c;  I»«9r; 
V.  ciRoïKB,  V.  c;  LeEa»Te,  c.  «.;  Caen,»-'' 
Cbenmag,  v.  £.;  Bordean,  c;  CMte,  c 

Parugtuts-  —  Paria,  c.  j  ,  e 

Paï^B«.-  Paris,  0.  g.;  Duntatqw»,  "-^r^' 
akis,  c;  BMitogiie,  o-,  ».o.;  fita^s,  »•  c;  Abl»»*^! 
V.  o.  Saint- Val4rï-«ir-30Hune  ».  c.;D«If*  J'  .' 
Fioanp,  ».  c;  Ronan,  ».  c-.  Le  Ha»r«,  ce*  »■  ■: 
Honneur,»,  c.j  Caen,  cet»,  c;  araDï*»- ;-  ■" 
Cherfcjurg,  ».  c;  Saint-Malo,  c;  **«*h,  LBÉ 
dieme  ti  tle  de  S^a.  c;  MantM,  c.j  U«'7  ^ 
Marennes,  ».  c  ;  Marina  ».  Ci  liboiuns,  '-^ 
Royan,  v.  c;  Bordeaux,  c  et».  Cj  l»  "«"^ 


GÉOORÂPinE  HODER'NE.  —  H"  4E-4S.  Fmarn  ■AoitaislrallTe. 


Pirùu.  —  Ptris,  c.  g.  ;  Le  Havre,  c.;  Bsyoïme, 
c;  Lyon,  c.  ;  BordeMii  c.  et  y.  c. 
pTtt.  —  Pans,  c.  g.;  llbeur,  c;  Mureettle,  c. ; 


Portvpal.—  Pcris,  t 
CaUi3,  V.  c.  ;  Boulogi 

Dieppe,  v.  c;  FécMip,  t,  c;  'Rouen,  -,  _ 
Havre,  c  g.  et  y,  c;  HoBRear,  v.  c;  Caeo,  v.  c; 
Suat-Taléry-n-Ctui,  y.  c,  Granyille,  ï.  c.  ;  Mor- 
lûx,  v.  c;  Stiot-Ualo,  y.  c.;  Brest,  v.  c;  Lorienl, 
T.c.;%Qtes,  c;  Libonme,  y,  c;  Bordenix,  c; 
B*yonne,c.«t  v.  c;  Cette, c.;  Htneitle,  c.\  Toulon, 
V.  c;  Niée,  c.'  Lyon,  y.  c;  Alger,  c;  Oran,  y.  c.; 
BoM,  y.  c.;  Pbiliweviite,  v.  c;  HOïtaganem,  y.c; 
3aiat4>a(ùs  (tle  de  k  RénoioD),  c. 

PnMt.  —  Paris,  c.  g  \  Dunkerqoe,  c;  Calais, 
y.  c;  Boulogne,  t.  c;  XbberiHe,  a.;  Saint-Valery- 
sll^^omllle,  c;  Dieppe,  v.  c.  ;  Rouen,  c;  Le  Hayre, 
c;  Honflaur,  a.  c;  Caen ,  y.  c.  ;  Granville,  a.  c.  ; 
Cberboiuf ,  a.  c;  Brest,  a.  c;  Saint-Malo,  a.  e.; 
{.orlint,  a.  c;  Saint-Nacaire  et  l'aimbcenf,  a.  c; 
NftDtm,  c,  i  NotrEDontier,  y.  c;  Harennea,  a,  c; 
La  Rochelle,  c;  Saint-«artin-de-Ré,  v.  c;  Ile  d'O- 
léron,  y.  0  ;  Rochefort,  y.  o.;  Bordeauï.  c,  v.  c; 
BajouM,  T.  c;  Cette,  v.  z.;  Cette  et  Montpellier, 
V.  c;  Marseille,  c;  Toulon,  c;  Alger,  c;  Bone, 
3.  c;  Orao,  a.  c  ;  Bou^e,  a.  c. 

BtiMie.  —  Paris,  o.  g.,  v.  c;  Dunkerane,  y.  c.; 
CahiB,  V.  c;  Roum,  y.  c;  LeHatre,  c;  Cherbourg, 
c;  Brest,  c;  nairtes,  c.^  BordeBmi,  c:  Bayonne. 
Ci  Cetla,  c;  HarMlBe  et  ports  de  la  Hécliterranée, 
c  B.,  V.  C  ;  Toulon,  y,  c.  ;  Alger,  v.  c;  Oran,  c 

Soiil-Jfartn(flifpubh'qne<Je).  —Paris,  c. 

San  Soicador  (RtptbH^Kt  de).  —  Paris,  c.  g.; 
Le  Havre,  c.  et  v.  c;  T4aBtes,  v.  c;  Saiot-Naiure, 
V.  c:  Bordeaux,  c:  Biyoram,  v.  c;  Nice,  v.  c; 
CberDourg,  v.  c. 

Saut  (rt^Mume  *}.  —  Paris,  c;  Le  Hayte,  C; 
Bordeaux,  c;  Bayonne,  c. 

Saxt'Wtimar.  —  '?*ia,r..;  Le  Hïrre,  c;  Bor- 

Suide  ei  Soneégt.  —  Pari»,  c.  g.;  Dunkerqoe, 
c.:CalaU,e,etï.c-;Bo«iogne,y.c.;Grayelines,'-  - 
Abbevilie,  v,  c;  Saiot-Valery,  v,  c;  Elaples,  v 
Pécamp,  V,  c.;  Dieppe,  v.  c.  ;  Le  Tréport-Eu,  v 
Rouen,  y.  c;  (Sudebec,-v.  c.;  Le  Havre,  c.; 
l]ear,v.  e.^Honlleur,  v.c.:TroDville,T.c.;Caea,^ 
Courseatlw,  v.  c,;  Isjgnj,  v.  c;  Concarneau,  v 
Granville,  v.  e.;  Vorlan  ,  y.  c*  Carentau,  v 
Cherbourg,   y.   c:    S»int-Vaasl-la-Haule ,   v. 
Trégnier,  v.  c;  SaitLt-«aki,  v.  c.  ;  Lanoion,  v 
Ponlrieai,  y.  c;  Douaraenei,  v.  c.;  Saint-Bri 
y.  e.;  Lonent,  v.  c.;  Brest,  v.  c.;  Landeroeau,  i 
Saint-Na«aire,  v.  c;  Le  Croiaic,  y.  o.-  Boyan,  v 
Nantes, e. ety. c;  PaimbcEuf,  v.  c:  Les  Sables,  ' 
Saint-flilies-rar-Vic,  v.  c;  Iles  dOiéron,  v.  c;  Saint- 
Uartiu  de  Bé,  v.  c.;  Noirmonlier ,  v.  c.;  Marans, 
V.  c;  Ia  Rochelle,  v.  c- Rochcfort,  v.  c;  Msiennes, 
y.  e.;  Libouroe,  y.  c;  Bordeauï,  c.  ulv.  c;   Nar- 
bonne,  V.  c.:  BavoDoe,  v.  c.;  La  Cioiai,  v.  c.;  Celle, 
v.  c;  Port-Ven«res,  v.  c;  Marseille,  c.  g,;  Toulon, 
V.  c;  Bjères,  v.  c;   Harligues,  v.  o.;  Bouc,   "    " 
Bandol,  y.  c;  Basiia,   v.  c;  Alger,  c.  i,, 
Oran,  y.  c;  Bone,  v.  c.;  Philippevitle,  y.  c. 

SiiUie  {Confédération).  —  te  Havre,  c.  et 
Bordeauï,  c.  etv.c;  Marseille,  c;  Lyon,  C.  et 
Baatia,  c;  Alger,  c;  Oran.  v.  C 

TunU  ~  KitrseiUe,  a.  c. 

Turquie.— Paris,  c.g.iBouloffne.v.c;  Dieppe, c.: 
Rouen,  cal  v.c.^Le  Havre,  c; Brest,  c.;Bon(ea)Q, 
c;  HaneiUc,  c.  a.,  v.  c.;  Toulon,  y.  c;  Lyon    c 

Vraguay  {Ripubtigjit  de  )').  —  Paria,  c.  g,;  iJ,' 
keroue,  y.  c.jLe  Havre,  c.  el  v,  c;  Saint-Na.-,> 
V.  c;  iJantM,  c;  Bonkaiii,  e.  M  v.  c,  BayS^fe- 
c,  et  v.  c;  Cette,  v.  c;  Marseille,  c- 1\  v,  c.^^e,  i 


Vmentla  (H^htibUque  ib).  — Paris,  c.  eta.  c; 
Dtwkerque,  c;  Bonbgne,  c;  Le  Havre,  c;  Cher- 
l)ourg.  e.;  Nantes, c;  Bordeauï,  c-,  a.  c;  Bayonne. 
-   c;  BarseiUe,  a.  e.  :  La  JUrtralque,  a.  c. 

7illts libretH  ifWMliçuei.  — Paris,  Dnnkenpie, 

lubgne,  Rouen,  Le  Havre,  Morlari,  Cherbourg, 
Saint-Servan  el  Sainl-Malo,  Brest,  Nantes,  Bor- 
deauï, Bayonne,  Celte  et  MonipelUer,  Marseille, 
Toulon ,  Alger,  ont  toutes  dos  consuls, 

Wùrtembtrg.  —  Le  Havre,  c;  Strasbourg,  c, 
Lyon,  c;  Alger,  c.  g. 

2*  CommB  oCRAiitax,  cornouET  yicE-co^si>Ls 

DE  FHAHCE  dans  les   V1U.es  et    PDItTS   DBS  NATIONS 


Ètlaimtt.  —  Anvers,  c.  g.  ;  Ostende,  e. 

Brent.  —  Bahia,  c.;  Fernambouc,  c. 

Chili.  —  Sanliatto,  c.  g.  c.  dL;  Valparaiso ,  c. 

CWm-  —  Sban^ai,  c.  g.;  -Canton ,  c,  ;  Hong- 
Kong,  c;  Tlenn-i-Sinn,  c;  Hong-Kao,  c. 

Danemark.  —  Elsenaur,  c. 

Equateur.  —  OttilD.  c.  g.,  c.  d. 

Etpagne.—  Cadii,  c.:  Santander,  c;  Ualaga, 
c;  La  Corogne,  c^  Barcelone,  c.  g.;  Carthagène,  c.^ 
Valence,  c;  Palma,  c.;  Saint-S^baslien,  c.:Bilbao, 
c;  S*ville,  c;  Li  Havane,  c;  Santiago  (Cuba),  c; 
Porto-BicT    -  ■  "— ■"-   - 


Guatemala,  c.  g.,  c.  d. 

Etatt'Unit de  t'AmMquefeptetaTionaU.-~J^vw- 
tork,,  c.  g.  ;  Philadelphie,  c;  Charleston,  c.;Kou- 
velle-Orléans,  e.  ;  Ricnmond,  c;  Boalon,  c.;  San- 
Francisco,  C.  g. 

Gnmde-BrttMne  et  Irlande.  —  Londres,  C.  g.; 
Liyerpool,  c;  Eatiabourg.  c;  Dublin,  c;  Glascow, 
c;  Birmingham,  c;  Leeds,  c.;  Malte,  c-  g.;  Cor- 
ton,  c;  Ginraltar,  c.  g.;  Singapour,  c-  Sidney,  c; 
New-Castle,  c. ;  Port-Louis,  c;  Cap  de  Bonne-Es- 
pérance, c;  Calcutta,  c-;  Québec,  c.  g.;  Melbourne, 


fiaâi.  —  Port  su  Prince,  c.  g.,  c.  i'. 

GTand-DvtMde  Hesse  (DannihnK) .—  Eayence,  o. 

Italie  {Rogaume  if).  —  Gfines,  c.  g.;  Cagliari.c; 
Mcssioe,  c;  Port-Maurice,  c;  Livoume,  c;  Naples. 
c.  g.;  Païenne,  c.  g. 

Japon.  —  Itio,  c.  e.  c.  d. 

MailagatcaT.  —  Madagascar,  c. 

Kaitale.  —  Zanzibar,  c. 

Empire  du  Mexique.  —  Ueiico,  c,  de  1,;  Véra- 
Crui,  c;  Tampico,  c, 

Norœége.  —  Christiania,  c.  g. 

Taraguay.  —  Assomption,  c. 

rayi-Ba*.  —  Ajnsleraam,  c.  g,;  Rotterdam,  c; 
Balaiia,  c,  g,;  Padang  (Stunaim] ,  c- 

Pérou.  —  Lima,  c.  g-,  c.  d. 

Portugal.  —  Lisbonne,  c;  Porto,  c- 

Pnase.  ~-  Dtntzick,  c.,  Stetlin.  e. 

Buttie.  —  SBint-Pi'-tersbourg,  c;  Riga,  c; Odessa, 
c;  Varsovie,  c.  g.jTifnia,  c-  Moscou,  c. 

Sandwich  {Iles).  —  Honololu,  c. 

Saxe.  —  Leipsik ,  c. 

Siam (Royaume  de).  —  Bangkok,  c. 

fhtiue.  —  Centre,  c. 

Turquie,  Barbarie  et  Marot.  —  Andrinopl* 
Bosaa  S^ral,  c:  Salonique,  c;  bmime,  c.  g.;  La 
Canée,  c;  Trébizonde,  c;  Buchareat,  a.  et  ~    ~ 
I  V.  c.[  lie  d'OlérOD,  y.  c;  Sables  d'Olonne, 
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Noitmoutier,  t.  C;  La  Hocbollo,  c;  Rochefort,  ï.c; 
DjeilUab,  c;  Bagilad,  c. ;  Idossoul ,  c  ;  GiUl£,c.; 
taj»y,  c;  Belgraile,  c.  g.;  Sculari  (Albanie),  c; 
Lamsca,  c;  Beyrouth,  c.  g.;  Alep,  c;  Damas,  c.  ; 
J(?ru!alem,  c;  Aloiandrio,  a.  et  c.  g  ;  Le  Caire,  c; 
Tripoli  (Barbarie) ,  c.  g.;  Tuai»,  C.  g. ,  C  d.  ;  Mo- 
gador,  c. 

Uruguay.  —  Monlevideo ,  c.  g.,  c.  d. 

Yenelaela.  —  Caracas,  c.  g.,  c.  d. 

FtUef  Haniéatiquti.  —  Hambourg,  c.  de  I.  c.  et 


IT.  —  Mlmlatère  é.m  l'IBtérlnw. 

]*     ADHIHISTRATIOK    DÉPUTEllENTALE. 

-  Prpfeciure»,  Sôus-Préfec- 

tures,  Conseils  de  Préteclura,  Conseil*  g^aiîraui 
de  deparlement.  —  Couseils  d'arroDdi&ieineut. 

Le  territoire  français  est  divi3<^  en  di'partemenls 
(89)  et  en  anomlissements  commiuiaiii  (373),  aub- 
(Ûïisés  en  canlons  ;2a38)  et  en  communei  [31  510). 
Lt  poiiulalioii  (  reeen sèment  de  I8SI  )  asl  de 
37  383  ttb  Individus.  11  y  a,  pour  chaque  Jépacte- 
meut  un  Préfet,  un  Conseil  g^uéral  de  <léparte- 
ment  ^Lu  par  tes  assemblte^i  communales  sur  les 
listes  dressées  pour  les  électious  au  Corps  législa- 
tif, et  compose  d'autant  de  membres  «ru'il  y  -   ' 


du  Hinistre  de  l'Iuiêrieur.  Il  existe  également  dans 
chaque  département  un  Conseil  de  l'Instruction  pu- 
blique; un  Sirei;teur  de  l'Enregislremenl  et  des 
Domaines,  un  Directeur  des  Contributions  directes, 
un  Directeur  des  Contiibutions  indirectes,  un  tte- 
ceveuT  sénëral  (la  Seine  excepté) ,  et  un  ineénieur 
en  Chef  des  Ponts  et  Cbaussécs,  tous  résidant  au 
chef-lieu;  un  Commandant  militaire  et  un  Sous^ln- 
lendant  œiiitaire.  li  y  a,  pai  arrondissement,  un 
Sous-PréCel  nommé  par  l'Empereur,  et  eierçsnt  son 
autorité  suus  les  ordres  du  Préfet,  (L'arrondissement 
chef-lieu  est  administré  immiidiatement  par  le 
Préfet),  n  T  a,  en  outra,  dans  chaiiue  arrondisse- 
ment, un  Conseil  élu  comme  le  Conseil  général,  un 
Tribunal  de  premitre  instance,  et  un  Receveur  par- 
ticulier des  finances.  Il  y  a  un  JuBe  de  paii 
par  canton^  dans  chaque  commune  un  Maire,  avec 
UD  ou  plusieurs  adjoints  etun  Conseil  municipal. 

Le  Préfet  est  seul  chargé  de  l'ail  min  tstratiou  :  il 
tait  exécuter  les  lois,  décrets  et  arrêtés  du  Couvi 


l'administration  publique. 

Le  Conteit  de  Prèferlurr  i.fuiiume  sur  les  ue- 
mandes  i.  ûa  de  dccharge  ou  de  réduction  de 
contributions  directes;  sur  les  difficultés  entre  les 
entrepreneurs  de  iravaui  publics  el  l'Administra- 
tion concernant  le  sens  ou  l'exécution  des  clauses 
de  leurs  marchés;  sur  les  demandes  en  dommages- 
intérêts  prucédanl  du  fait  des  entrepreneurs  et  non 
de  l'Administration;  sur  les  demandes  et  contesta- 
nt les  indemnités  dues,  î  raison  des 
u  rouilles  pour  la  confection  des  ou- 


vrages publics  ; 
grande  voirie;  ■ 
mandées  par  le 
domaines  nati< 
matière   d'élections; 
tribumiui  de  premij 
nistralive.  Lorsque  : 
préside,  en  cas  de  |; 
rante. 


le  coDteatieui  dû 
eruines  dirOeullés  tu 

général,  ils  sont  les 
ice  de  la  justice  admi- 

assiste  au  conseil,  il 
•a  voix  ast  prépoodé- 

Le  Conteit  gén&al  de  département  s'assemble 
chaque  année  ;  l'époque  et  la  durée  de  ses  réunions 
sont  déterminées  par  le  Gouvernement;  l'Emperenr 
nomme,  parmi  ses  membres,  le  président,  le  vice* 
président  el  le  secrétaire.  Le  Conseil  ^néral  taitlj 
répartition  des  contributions  directes  entre  Us  u- 
rondissemenls;  il  slatue  sur  les  dcmarides  eo  ré- 
duction de  continKenl  formées  par  les  communes, 
et  préalablement  soumises  au  conseil  d'arroad» 
sèment;  il  détermine,  dans  les  limites  de  la  loi,  le 
nombre  de  centimes  aldllionnels  dont  l'imposition 
est  demandée  pour  les  dépenses  du  départemeni; 
il  entfnd  le  compte  annuel  que  le  préfet  rend  de 
l'emploi  des  ci-ulimcs  additionnels  qui  ont  été  des- 
tinés k  ces  dcpenîcs;  il  eiprime  soa  opinien  sur 
l'état  et  les  beioins  du  département,  et  1  adresse  tu 
ministre  de  l'Intérieur. 

Les  Conseils  d'arrondittement  s'assemblent  deui 
fuis  par  an  aui  époques  fiiéas  par  le  Gouverne- 
ment. Les  présirleiits  et  secrétaires  sont  nommes 
pour  chaque  session  par  les  Préfets;  ces  Conseil- 
délitièrent  sur  les  réclamations  auxquelles  donai' 
lieu  la  fixation  du  contingent  de  l'arrondissemeni 
dans  les  contributions  directes  et  sur  les  demandes 
en  réduction  formées  par  les  communes  ;  ils  répar- 
tissent entre  elles  tes  contributions  et  donnant  leu.' 
avis  ^ur  les  divers  objets  d'intérêt  local. 

Le  Conseil  municipol  se  compose  de  10  membre» 
dans  les  communes  de  hfd  habitants  et  au-dessous; 
de  n  dans  celles  de  SOI  i  1^00;  de  ledanscelle:^ 
de  1501  1  3500;  de  21  dans  de  Ï501  à  3500;  de '^ 
dans  ceUes  de  3501  i  10000;  de  37  dans  celles  de 
10001  k  30000;  de  30  dans  «lies  de  30001' 
40000;  de  3!  dans  celles  de  ïOOOli  50000;  ai 
34  dans  ceUes  de  50001  i  eOOOO;  de  36  dans  ceUes 
de  COOOl  et  au-drs^oiis. 

Le  Conseil  municipal  se  renouvelle  intégralement 
tous  les  cinq  ans. 

Les  conseillers  municipaux  sont  élus  par  rassem- 
blée des  électeurs  commu«aui,  qui  comprend  (ou- 
ïes citoyens  âgés  de  vingt  et  un  ans,  ayaot,  depui> 
six  mois ,  leur  habitation  dans  la  commune.  Soni 
cligiblfs  les  citoyens  Agés  de  vingt-cinq  ans. 

Les  tfutres  el  leurs  adjoinls  sont  nommés  pa^ 
l'Empereur,  dans  les  chefs-lieux  de  département, 
d'arrondissement  et  de  canton,  et  dans  les  com- 
munes qui  ont  3000  habilantsetau-dessus:ilssoiii 
nommés  par  le  Piéfot  dans  les  autres  commua»; 
Les  Conseils  municipaux  se  réunissent  quatt*  «*' 
-  ■'■  -  -  do  février, 
ptut  durer 


d'absence 
remplace.   Un  conseil  a 
mont  délibérer,  s'il  n'y 
membres  présents. 


[■adjoint  l« 
eut  i-alaUt-  ■ 
1  moitié  ^^ 
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Ambérieu,  Belley,  Champagiie,  Hauteville,  Lagnieu,  U""*' 
Saint-Ramberl,  Seysseï,  V irieu-le-Grand.  ^^  . 

Bagé,  Bourg,  Ceywriat,  Cul ign y  Montra vel,  Ponl-d'Ain,  1^" 
de-Vaux,  Pont-de-V«yle,   Samt-Trivier,  TreffoTt. 

CoUonges,  Femey,  Gei. 

s  soni  en  peiiUM  rapitilei  so'-i  en  mJiir.e  inii|is  cli.-L  au  pcé'C 


Beiley. 
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Bum,  le  rab-omey 

etfanoienneprincr- 
paulé  de  flon&M. 

JTanliM. 

Trévoux, 

Aism. 

Ilestronniparle 

Laonnaii  et  le  Soit- 

LUN. 

sonnoii  qui  dépen- 

daient de  riU-de- 

FronM,  par  le  Ter- 

Toehe,  qui  raisaient 

SoUtont. 

partie  do  la  Picar- 

die, et  par  une  por- 

Vervins. 

tion  de  la  Brie  qui 

cLmpoffn.. 

La  Faluu. 

Il   est   rormé    du 

Cannai. 

BouTbonrtaù. 

Ifonflufon. 

MonuHS. 

ALPM  (basses-). 

BatcelonnetU. 

CatteWxM. 

11  est  formé  d'une 

DlDNB. 

partie  de  la  Fro- 

vente. 

Forcalquier. 

SUter.on. 

ALPH   (hautes-). 

Srianfon. 

Embrun. 

n  est  formé  d'une 

Gaf. 

partie  du  Dauphind. 

ALPES-HABlIiyES. 

Grmte. 

Il   est   formé   de 

Nice 

l'ancien    Comté   de 

et  Puga-Thénien. 

Nia  et  de  l'arrond. 

de  Gfasit. 

ABnËCBE. 

largentièrc. 

Formé  de  l'ancien 

PniVAs 

Kirorai», 

Brenod,  Chitillon-de'HicIiaille,  Izernore,  Nantua,  Ojannsi, 

Poncin. 
Chalamont,  Chfttillon-sur-Cbalaronne,  Meiimieui,  Montluel, 

Thoisse;,  Tiévoui,  Saint-TrîTier-sur-Uoigoan. 
CbSteau-Thierry,  Charly,  Condi,  Fère-en-TardenoFs,  Neuilly- 

Saint-Front. 
Anizy-le-Chlteau,  Chauny,  Coocy-le-CbSteau,  Craonne,  Crec;- 

sur-Serre,    Lafère,   LaoQ,  Uarlê,   Neurchâtel,  Bozoy-sur- 

Serre,  Sissonne. 
BoliaLn,  le  Calelet,  Hoy,  Ribemonl,  Saint-Ouenlin,  Saiot- 


II  est  formé  du 
Conterant,  du  Com- 
té de  Fois  et  d'une 
partie  du  lAngut- 

U  est  formé  d'une 
partie  de  la  Cham- 
pagne et  d'une  Faible 
partie  de  la  Bour- 
gogne (Cbampagne- 
FÔaiUeuti,  Ta  Uige] . 


Toumon. 

MiittMS. 
Rethei. 

Toujiert. 

Pamieri. 
SainUCiront. 
Arci*-tvr-Aube. 


Villers-Cotlerets. 
Aubenton,  la  Capelle,  Guise,  n[rs 
'Wassigny. 


1,  Nourion,  Sains,  Vervin 


Cussel,  1b  Donjon,  Jallgny,  Lapalisse ,  le  Hayet-de-Uontagne, 

Varannes. 
Chantelle-le-Chiteau,   Ébrauil,  Escurolle,  Gannat,  Sl.-Pour- 

çain. 
CeriUï, 

(eiJ),  muuiiu^u  ^vuaifj  nmiiuurauii. 
Bourbon-rArcbâiDbault,  CueTaones,  Domplerre,  Lurcy-LéTy, 

Honlet,  Uoalins  (ttt),  Moulins  (oueit),  Neuillï-le-Réal, 

Souvigoy. 
Allas,  Barcelonnette,  le  Lauzet,  Saint-Paul. 
Annot,  Castellane,  Colmars,  Entrcvaui,  Saint-André,  Senez. 
Barréme,  Digne,  la  Javie,  les  Hées,  Mezel,  Housliers,  Riei, 

Seyne,  Valensole. 
BauoD,  Forcali^ier, . Uanosque,   Feyruis,  RelUamie,  Saint- 
la,  Motte,  Noyers,  Siateron,  Turriers,  Volonne. 
Aiguilles,  Briançon,  la  Grave,  l^rgeotière,  le  Honestiers. 
Chorgeî,  Embrun,  Guillaslre,  Orcières,  Savines. 
Aspres-les-Veynes,  Bacillonnelte,  la  Bastie-Neuve,  Gap,  La- 

ragne,  Orplerre,  BIbiers,  Bo^ans,  Sl-Donnet,  St-Etiemie, 

Sl-Firmin,  Serres,  Tallard,  Vejnes. 
Antibes,  Bar,  Cannes,  Coursegoutes,  Grasse,  Saint-Auban, 

Svnt-Vatlier,  Veuce. 
Breil,  Contes,  l'Escarène,  Guillaumes,  Levens,  Menton,  Nice 

(inW.  muroi),  Nice  [extr.  muroi),  Pugel-Théniers,  Boques- 

lerons,  Saint- Ëlienne-aux- Monts,  Sainl-Martin-Lanlosque, 

Saint-Saureur,  Sospel,  Utelle,  Villars,  Ville  Franche. 
Burzel.  Coucouron,  Joyeuse,  La^entière,  Uontpeiat,  Saint- 

Elienne-de-Lu^darts,  Thueyts,  Valeorge,  Vtdlan.les  Vans. 
Antraigues,   Aubenas,   Bourg-S.-Andéol,  Chomérac,  Privas, 

Rocnemaure,  Saint-Pierreville,  ViUeiieuTe-de-Berg,ViTier3, 

la  Voulte. 
Annonay,  le  Chiilard,  Lamaslre,  Sainl-Agréve,  Saint-Féli- 
cien, Saint-Martin-de-Valamas,  Saint-Péray,  Saiillieu,  Ser- 

riÈres,  Toumon,  Vemoui. 
Cbarleville.  Flize,  Meziïies,  Monthermé,  Omont,  Renwei, 

Si  gny-i' Abbaye. 
AsfeU,  ChSteau-Perden,  Cbaumont,   Juniillle,  Norion-Por- 

cien,  Bethel. 
Fumay,  Giset,  Bocroi,  Rumigny,  Signy-la-Pelit, 
Carignan,  Mouzon,  Haucourl,  Sedan  (nord),  Sedan  (tud). 
Altigny,  Buzancy,  le  Chêne,  Grandpré,  Nacbaul',  Honthois, 

Tourte  ron,  Vouzicra. 
Ai,  la  Bastide,  les  Cabanes,  Foii,  Lavelanet,  Quérigut,  Ta- 


Le  Fossat,  le  llas-d'Azii,  Hirepoii,  Pamiers,  Saverdun,  Va- 
Cas^lloD,  Hassat,   Ousl,   Sainte-Croix,   Saint-Girons,  Saint- 

Arùs -sur- Aube,  Chavanges,  Héry- sur-Seine,  Ramerupl. 
Bar-sur- Aube,  Brienne,  Soulaines,  VandeuTre. 
Bar-Bar-B*''ï®F  Chaourte,  Essoyes,  Mussy,  les  Riceys. 
MarciUy-le-HajBT,    Nogent-sur-Seinc,    Bomilly-sur-Seine, 

Mï'''^'otS!  eîjuiîî^,  Ern,  Eslissac,  Luîigoy,  Piney,  ft^ye» 
^ï^f'l'et3'a„ondl- 


-  BXPUCATION  DES  CUITES. 


Il  est  louDé  de 
l'uciea    Routrgie. 

MOhau. 

RODEZ. 

Sawt-AirHqMt. 

niUftanthe 

Ait. 

n  est  formé  d'un» 
gutie  de  U  Pro- 

Marseilu. 

CALVAMM. 

11  est  formé  d'une 
partie  di  la   fl^or- 

C*EH. 

FaiaiK. 
Litieux. 

PoM-rÉtique. 

Virt. 

CANTil. 

4DSILUC 

U  et!  tormi  d'une 
pwtie  de  VAuitr- 
9». 

Jftwrtaf. 

«uref. 
«•M-rieor. 

^BHIIENTS. 

AnoonLÈMB. 

11   est    formi   de 
lUnooumoitetd'ane 
pirtis  d«  la  Smn- 

ft.rferi««. 

ft«/^. 

/(»uac. 

a   est  Ibnni   de 
l'Junu  et  d'une  par- 
ti* deUMM*^ 

L*  «OCTOLLK. 

Marmntt. 

Sanctrre. 

TOLLi. 
I/Mft. 


AlioDoe,  Cuieudu,  Carcassonne  (uii<vi)i  Careassomie  [»r), 
Conquea,  Jjkgrasse.  Has-riabardËs,  HootrËOI,  Mouthoàmei. 
Peyriac,  Siiiusc,  Tuchan. 

Balpecli,  Caslalnaudarr  [ludj,  Cssteloïudary  (nOTd),  Fan- 
jcauï,  Salli's-sur-l'Hers. 

Alaifpe,  Balcaire,  Cbalakre.CoMOi,  Limaui,  QmUiii ,  Ai;'. 

COUTNO,  Durbm,  GinesUi,  tdsignan.  SM'bii,  Sqa». 
Enlraifues,  Espalion,   EiUing,  Laguiole,  Mar  de  BVTts,  Si- 
Amans,  St-CfiElf,  SaJnteGaneviùve,  Sl-Geniès. 
Campagoac,  Ul»sac,  Uinau.  Nant,  Peyreleau,  Saint- Banztir. 

Salles-CuiaD,  bevemc  le  ChSteau,  Vszins, 
BoEOuls,  Caasajrne,  Conques,   Mareillac,  ?»ancelle,   Pont*- 

Salara,  Requutts,  Rigruc,  Roilei,  U  Salvetat,  Sauveiem. 
Belmont,  Cwnarîs,  Cornus,  Sain t-AfTri que,  9t-R(unft49-T>ni, 

Saint-Semin. 
Asprières,  Aubin,  Montbazeos,  Najac,  Meupeyrom,  Ti\lt- 

innche,  Villeneuve. 
Alt   (nord),  Ail  (nid),  Bcrre,   Gardanne,   bties,  Limbe»- 

Salon,  lurlivues,  Peyroltes,  Trets. 
Aubagne,  la.  Ciolat,  Boqueraire.  1",  2*  et  3*  otr.,  BarseillÉ 

(àu.-mwr.),  4'.  &*,  et  6*  arr.,  Marseille  (ext.-inur.) 
Àztoi  d"  et  3*  arr.),  Chfileau-Benard,  Eyguiêres,  Orgon- 

las  Sainies-Itories,  Sainl-Ramy,  Tarascou. 
BellKoy,  Bajeui,  Caumont,  Isigny,  Ryea,  Trévitres. 
BouTsutèw,    CïBQ    («I).    Caeii   (miett),   Creullv,   Douttfs, 

Brracy,  Tilly-sur-Seullej,  Tioaru,  Villers- Bocage. 
BretleTiUe«ir-Laize,  Horteaui-Coulibceuf,   FaUise  (I"  «  !' 

arr.),  Thurï-Harcouit. 
Lisietu  [I"  et  2*  eant.),  Livarot,  Meiidon,  Orbec,  3l-Pi««- 

sur-Divet. 
Blangy,  Camtiremer,  DozuM,  Fondeur,  Ponl-l'Ëvéque. 
Aunay,  B^'Bocage,   Coodâ-sur-Noireau ,   St-Sevcr,  Vus; 

Vire. 
Aurilltc  {nord),   Aurillac  (nu/).  Maurs,   Mont-Safrr,  1»  Bo- 

quebrou,  SBintCemin,  Salat-Hamel,  Vic-sur-Cèa- 
ChÂmps,   Mauriac,    Pleaui,    Riom-ès-MoirtaKne,  Snig"^' 

Salers. 
Allancbe,  Marceaat,  Hural, 
ChatidesaiguM,  JCa^iac,  l'nmforl,  Ruinai,  St-flaui  (w- 

St-«our(n«rd). 
AsgonUme  (1"  et  î*  arr.),  Blanzac,  Blcroc,   Urtliene, 

MoDtbroD,  la  Rocbeftnicaiill,  Rouillac,  Sl-A^BMUtrda-SmK. 
Aubeterre,  Baigni^s,   Barbezieui,  Brosaac,   CMaii,  ■o"*' 

moreau. 
ChAlMBneut,  Cognac.  Jamae,  Segonzac. 
Chabaonais,  Champagne- Mouton,  Confolens  (nid),  Confoleo' 

(nord),  HontembceuT,  St-Clattd. 
Aigre,  Uansle,  Ruflec,  Villef.ignan. 

Archiao,  Jonzac,  Mirambeau,  Montendre,  Montguyoa,  «Mi- 
lieu, Si-Genis,  ,   o.. 
Ars  (tla  de  R«),  Couc^od,  la  Jarrie,  La  Rochelle  («fl,  ta  Ro- 
chelle [OU"!),  Marans,  Sainl-Hartin-de-Bé.  ., 
Le  Château  (lie  dOléroo),  Manenoes,  Royan,  St-igowl, -'■ 

Pierreni'Oléron,  la  Tremblade. 
AJgreteuille,   Hoclierorl  (nord),   Bochefoit  (md),  Surg«« - 

TonDftyXbarente.  ^^ 

Burie,  Coie»,  Gemoiac,  Pona,  Sainte^ (nord),  Samles  (law. 

St-Pofcbaire,  Saujon.  ,  ... 

hiiiaty,  Loulay,  Malha,  St-Htiajre,  St-Jean-d"Ang*lî,  '"'" 

Savioieu,  Tonuay -Bon tonne. 
La*  Aii-d'AngilIon.  Baugy,  Bourges,  Charosl,  Gaçar,  ""  ' 

Lury,  HebuQ,  Sainl-Manin-d'Auxigny.  Vietion. 
Cbarenlon,  CliiieBumei liant,  ChSieauneuI,  le  caiwtot,  uj" 

le-Roy,  la  Guerche,  LigniÈres,  Nérondw,  Ët-Aa»»''!  "^ 

coin»,  SauliaT-le-Polier.  .  .  _^, 

Argent,  Aubigny,   la   Chapello-d'AngîLon,  HennSbeiB*'' 

Lâré,  Saucergues,  Sanceire,  Vailly. 
Ayen,  Beaulieu,  Reynat,  Brivea,  Donzenac,  JuiUac,  ^^ 

Lubersac,  Meyssac,  Vigeoi».  _         ,_  ^^j. 

Argenlat,  CorrèM,  Eglatons,  Mercosur,  la  Pleau,  i^"^ 

CaniDac,  Scilhac,  Serïiéres,  Treignac,  Tulle  (Mrtl' 

Bort,  Bugeat,  Eyguraade,  lleymac,  Neuïie,  SOMac,  u^ 


QËOGHAPHI&  CONTEUPOaAZHE.  — II"4S-48. 


B  •éalnlstr»ilTe. 


Il  est  rormi  d'une 
partie  de  la  0aur- 
gogne. 


cbjEa-oa-aciai, 


n  est  formé  d'une 
partie  île  la  flrefo- 

Gumçamp. 

gne. 

lofUNtm. 

Loiàdiae. 

Suni-Bbiedc 

a  m  tome  de  \a 
«^-devant    Haule- 
Varcftf ,  et  de  quel- 
ques parties  das  aa- 
denaes     Hovinces 
du  Berri,  du  fiour- 
bonnoM,  du.  Limou- 
linttdeVÀvtergTïe. 

GDItRST. 

DORDOGMB. 

Btrgtnc. 

Il   est    (ormâ   ds 
t'ancien  PéHgord. 

HtmtTQn. 

PÉaiatTECI. 

KbiTK. 

Sarïat. 

OOUBt. 

Batmt. 

11  est  forma  d'une 
ptitie  de  la  Fran- 

Cht-COMU. 

BiSAncoR. 
JforKMKard. 

Pwtorttffl-. 

mHuB. 

£*«. 

Il  est  formé  d'utie 
partie  du  Dauphint. 

IKU. 

j»i%i. 

He«trom<d-uDe 
partie  ds  la  «or- 

Imqr. 

,,  BocogaaQD,  Evisa.  Pii 
'SBliee,  Sari,  SarroU,  Soccia,  Vico,  Zicara.  ' 
Bulia  (1**M  3*  arr,;,  Bot^o,  Brando,  Campile,  Campitella, 
Cernooe^  Lama,  Lurt.  Uurato,  Noa^a,  Oletta,  Pero  et  Ca- 
Sïeecltia,  PoHa,  Roi^iaiiD,  StrFlorent,  San-MarlÎDO,  San- 
WlcoUo,  Stn-Pietro,  Veacovato. 
Belgodere,  Calenzana,  Calvi,  Ile-Rousse,  Huro,  Olmi-el-Ca- 

CaUcuGcia,  Casti&o,  Corte,  GhisoDi,  Hoita,  Korosaglia, 
OmesM,  PlwlicoTte,  Pisdicroce,  Pietra  Pnmdli,  St-Lau- 
rent,  Sermano,  Serraggio,  VaJle-d'Alesani,  Tensni. 

Bonifacio,  Lerie,  Olmeto,  Petreto  el  BictiisBiu),  Porto  Vec- 
diio,  Santa  Lucia,  Sarleae,  Semu 

Arnay-le-Duc,  Beaune  (nord),  Beaune   ()itd)t     ^=-. 

Ouche,  Liemais,  Nolay,  Nuits,  Pouilly-ui-AÙMiB,  St-Jt 

de-Losne,  Seurre. 
Aigoay,  Baigneui,   CbStilIon,   Laignes,  Hontaigny,   Recey- 

aur-Ouice. 
AoioimB,  DijDD  (noni),  Dijon  [ett),  Dijon  (ouul],  Footaios- 

FraBÇ^isB,  Genlis,  Gevrej,  GraDcey,  Is-sor-TlUa^  Uii^eau, 

Pantalllar,  St'Seine,  Seliwgey,  Sombemoa, 
■"    ■       ■,  Hoatbanl,  Précy-sur-Thil,  Saulieu,  Semur,  VH- 


BrooDS,  Dînas  (oueci),  Dinan  («il],  Ërcan,  Jugon,  Uatignon, 

Plancoët,  Plékn-le-Petit,  Ploubalay,  St-Jouan. 
Bégaid,    Belle-Ile,  Bouibriac,   Saint-Nicolas,   Callac,   Guin- 

gamp,   Blaël-Carliaii ,  Plûu^l-Cliïtelaudren,   Ponlrieui, 

RoBtteoen. 
I^anioii,    Uiardieui,   Peiros-Guirec,   Plestin,   Plouarel,  la 

Roclw^Defrien,  Tréguier. 
CoUiuâa,  Corlay,  Gouarec,  LaeiiËze,  Loudiao,  Meitdrignaa, 

Hur,  Ploaguenast,  Uzel. 
ChAtelaudfwi,    Ëtables.   Lamballe,   Lanvollon,    Moncoutour, 

Paimpol,  Plénauf,  Plœuc,  Plouha,  Quintin,  5l-Brieuc  (n.). 

3i-Bciauc-(ntdJ. 
Aubusaon,  Auzance,  Bellegxrde,  Chénérailles,  la  Courtine , 

Croei],  Braiii,  Felletin,  Gealioui,  Sl-SulpIce-les-Champs. 
Béoâfent,  Bourgaueul,  Pontarion,  Boyère. 
Bonsaac,  diaioDOD,  CoSielus,  Jamages. 
Ahuu,  Bonnat,  Dun,  Gi;aiKl-£aaig,  Guerel,  Sl-Vaury,  la  Sou- 

toiaine. 


hlard,  Tflle-Franche-de-LoDgchftpl. 
Bussière-Badil,  Cbampagnttc  de  Belair,  Juinilhac,  Lanouaille, 

Mareuil,  Nontron,  St-Pardoui-la-Riïitre,  Thiviers. 
Brantôme,  Eïcideuil,  Haulelort,  P^riguaui,  St-Aaliar,  Sainl- 

Pierre-de-Chignac,  Savignac-les-Eglisea,  Tlienon,  Vergt 
Konpont,  Moiuagrier,  Hussidau,  Neuvlc,  Ribérac,  St-Aulaye, 

VerteUlac. 
Belles,  le  Bi^iie,  Carlux,  Domme,  Honiignac,  St-Cypri( 

Salignao,  Sarlat,  Terrasson,  Villelïanche-de-BeWès. 
Banme,  Clerval,  ^Isle-su^]e-ODubs,  Pierrefontalne,  Rouge- 
mont,  Roulans,  Vercel. 
Amsncey,  Audeoi,  Besançon  (nord),  Besançon  Çi*Sy,  Bous- 

sières,  Itarchaui,  Omans,  Ouingey. 
Audincourt,  fllamoot,  Maicho,  Montbéljard,  PoBI-de-Boide, 

le  Russey,  St-Rippolyte. 
LeTter,  HonUwnott,  Hortean,  Kouthe,  Pontarlier. 
Baunleaua,  ta  Cbapelle,  GhAtillon,  Créât  (nord),  Ctest  ((«(0, 

Die.  Luc-en-Diois,  la  Hotte,  Saillans. 
Bieu-le-Fit,   Grignan.   Marsanue,   Uonlélimar,   Pîerrelate. 

Sl-Paul-trois-Ctiâleaui, 
LeBuîi,  Nyona,  Rémusat,  Séderon. 
Bou[o-i^>4>tege,   Cbabeuil,   Grand-Serre,   Loriol,  Roouuit 

St-4>anat,  St-Jean-Royans,  Sl-Vallier,  Tahi,  Valmce. 
Us  Aii*b1ï*i.E«)S.  Kwépagnï,  Fleutj-sur-AndeUe,  LioM- 
Bedùmesoil'  Be^Oioat-le-BoBst,  Beraay,  Brionne,  BrogUe, 


maudit  Bt  de  la  par- 
lie  «eptentrionale  du 


Ponl-AvdemtT. 


Il  M  compose  de 

porliona  de»  «ncien- 
nea    proviocei    de 
VOTUanaii,\i  Beau- 
té,  le   pay»  Char- 
train,   partie  de  la 

fhe.  le  Drouait  ei 
le  nùneraù. 

Chdteaudun. 

Nngent-lt'Ilotri,*- 

rwiSTÈnK. 

Breit. 

!1  est  formé  d'une 
partie  de  ia  BrtUi- 
gne. 

Marlaix. 

Ol-ibpsii. 

Quimperlf. 

GARD. 

Alais. 

11  est  tormé  d'une 
parUe  du   Langue- 
rinc. 

NIUIS. 

Uièt. 

Le  rigan 

G^aOlinB    (HitTEt. 

Mtiret. 

Il  est  formé  d'une 
partie   du   l.ançue- 
ilor.  d'uoe  partie  de 
la  Guyenne  et  Gat- 
cogne  et  d'une  par- 
tic  du  Comminge$. 

Satni-Cfludew. 

TOULOTTSB. 

VilUfranche. 

OEM. 

AncH. 

Il  est  formé  d'une 
partie  de  la  Ciiycn- 
n«  ei  Gaitogne, 

Condom. 
Lectovre. 
Lombes. 
Mirande. 

G1B0NI.I. 

Batai. 

Il  est  rormé  d'une 
partie  de  la  Cuytn- 
f>e  et  GoKogne  (le 
Bordelaù,  le  fiaio- 
doit). 

Blaye. 

BOBDEADJt. 

u  néou. 

Lesparre. 

—  EXPLICATION  DBS  CARTES. 

Breleuil,  Concbes,  Damvilte,  ËTreui  (nord),  Erreux  (nul), 
Monancourt,  Pacy,  Buftles,  Si-André,  Vemeuil,  Vernon. 

Amfreville-ta-Campagne,  Gaiilon,  Louviers,  Neubourg,  Pont- 
de-l'Arche. 

Beuieïille,  BourB-Tlii^roulde,  Cormeilles,  Monifort,  Pont- 
Audemer,  Quillebœuf,  Routot,  St  Georges  du  VièiTe. 

Auoeau.  Chartres  (nord).  Chartres  (nid),  Courville,  Jllieis, 

Janville,  Uainlenon,  Vovcs. 
Bonncval.  Brou,  th.tieaudun,  Cloyes,  Orgtres, 
Anel,  Brczoites,  Châteauneut,  Dreui,  la  Ferlé-Vidame,  ^n- 

gent-le-Boi,  benonches. 
Authon,  la  Loupe,  Nogmt-le-Bolroit ,  Thiron-Cirdaiî. 


Brest  {]•',  î'  et  3"  orr),   Daoulas,    Landemeau,   Luinilis, 

Leineven.  Ile  OuSssant,  Plabenoec,  Ploudalméieau,  Plou- 

dir)[,  St-Rcnan. 
Carhai!(,  Chtleaulin,  Châteauneuf,  Crozon,  le  Faou,  le  Iluel- 

goal,  Pleyben. 
Landivisiau,    Lanmeur,    Horldi,    Ploucscat,   Ptouiêvcdé, 

Plouigneau,  S(-Pol  de  Léon,  St-Thégonnec,  SUun,  Taulé. 
Briec,  Concameau,  Douamenez,  Fouesnanl,   Plougastel-St- 

Germaio,  Ponl-Croii,  Pool-l'Abbé,  Ouimper,  Rospordeo. 
Arzano,  Banuilec,  Pont- Aven,  Quimperl^,  ScaBr.' 

Alais  (oueti),  Alais  (ett),  Andure,  Banac.  Grand-Combe, 
G^Rotliac,  Ledigaan,  St-Jean  du  Gard,  St-AmbroJi,  Vé- 
zénobres. 

Aiguës  mortes,  Aramon,  Beaucaire,  Uarguerittea,  Ntmes 
(I",  S"  et  3'  otT,),  St-GUIes,  St-Jlamert,  Sommiêre», 

Ba|;no1s.  Lussan.   Pont-St-Espril,  Remoulins,  Roquemaure, 

St-Cbaples,  Uzfes,  Villeneuve-lès-Avignon. 
AIzon,  Lasalle,  Quissac,  Si-André  de-VaJborgne,  Sl-Hippo- 

lyie,  Sauve,  Sumène,  Trêves,  Valleraugue,  le  Vigan. 
Aulerive,  Carbonne,  Cazères,  Cïntegabelle,  Fousseret,  Hon- 


boiioD,  HDntri'jeau,  Sainl-Déat,  St-Bertrand,  St-Gandens, 

St-Hartory,  Salies. 
Cadours,  Caslanet,   Fronton,   Grenade,   Léguevin,   llontas- 

tnic,  Toulouse  (nord),  Toulouse  (cen(r<),  Toulouse  (tud), 

Toulouse  (oueit),  Verteii,  Villemur. 
Caraman,    Laota,    HoDlgiscard ,    Nailloui,   Revel ,    Ville- 

frauclie. 

Auch  (1*'  et  3*  arr.),  GimoQt,  Jegun,  Saramon,  VioFe- 

Caïaubui,  Condom,  Eauze,  Uooiréal,  Nogaro,  Valence. 
Fleurance,  Lectoure,  Uauvezin,  Uiradoui,  St-Clar. 
Cologne,  Isle- Jourdain,  Lombez,  Samatan. 
Aignan,  Harciac,  Hasseube,  Uiélan,  Hirande,  Hantesquiou. 
Plaisance,  Hisele. 

Auros,  Baïas,  Caplieui,  Grignols,  LangOD,  St-Symphorien, 
Villandraul. 

Blaye,  Bourg,  Sl-Cicr«-la-Lande,  St-Savln. 

Audenge,  Belin,  Blanquefort,  Bordeaux  fl",  3',  3',  4',  S' 
et  6'  arr.),  la  BrMe,  Cadillac,  Carbonbianc,  Castelnau, 
Créon,  Peisac.  Podensac,  St-André-de-Culizac,  la  Teste. 

Honségur,   Pellegrue,   la   Réole,   St-Hacaire,    SauTclerre, 

Lesparre.  Pauillac,  Si-Laurent,  S(-Vivien, 
Branne,  '  Caslilbn,    Coutras,    Fronsac,    Guilres,  Libourne, 
Lussac,  Pujols,  ^aînte-Foy. 

AgJe,  Bédarieoi,  Béziers  (1"  et  2'  arr.).  Capesung,  Flo- 

rensac,  Hontagiiac,  Hurviel,  Pêiénas,  Roujan,  Safnl-Ger- 

vais,  Servian. 
Le  Caylar,  Clermont,  Gignac,  Lodive,  Lucas. 
Aniane,  Caslries,  Celte,  Claret,  Frontignan,  Ganges,  Lunel. 

tes  UateUes,  Uaugtiio,  Hèze*  1",  1'  et  3'  secl.  de  Uonl- 

peilier,  Si-Martinie-Londres. 
Olargues,  Olonzac,  St-Cbinian,  St-Pons,  la  Salvetat. 
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Il  est  tortaé  d'une 
partie   de  U  Brtfn- 


lî  est  formé  de  la 
Towraint  [Brennt) 
en  grande  partie, 
et  de  portion»  du 
Berry,  de  Vinjou 
et  du  Poiiov. 


11  est  Tonné  d'une 

Çartie  du  Dauphin^ 
Graitivatutan). 


Il  est  lormé  d'une 
partie  de  la  Fraiv- 
ehe-ComU. 


Il  est  formé  d'une 
partie  de  la  Guym- 
ne  «1  Gascogne  (le 
Chttles$t,  le  TuTian 
el  les  Iundei. 

LOIB-ET-CHER. 

H  est  formé  d'une 
parUe  du  l'OrUa- 
naU,  d'une  faible 
portion  de  l'Jnt'ou 
et  du  Berry  (Blai- 
loù,  Yendômoù,  So- 
logne). 

Ce  départ,  est  tiré 
de  celui  de  RbOne- 
et-Lotre,  qui  a  été 
diTisé  en  deux,  sous 
les  dénominations 
de  la  Loire  et  du 
RhOne,  et  comprend 
le  Portx. 

IXURG  (hàdte-). 

Ce  dép.  est  fonné 
de  tout  Pane.  Velay, 
en  Languedoc,  d' un  e 
P»riie   de    YAUPer- 


Fovfêm, 

Monifort. 
Redon. 

Saint-Malo. 

Titré. 
Cbateàdiodi. 
Itsovdun. 
La  Châtre. 
le  Blanc. 
Châum. 

La  rour-du-Pi», 

Grehoble. 

Saint-XarceUin. 


VtU. 

LoirE-LB-SiDLmeR. 

5ainl-Claud«. 

I>ax. 

Momt-de-Ujiksan 

SaÂM-Sntr. 


Montbritim. 

SUNT-ËTIENHE. 

Brioude. 
Le  Put. 


Antrain,    Fougires   (tud),   Fougères   (nord),   Louvigné-du- 

Wsart,  St-Aubin-du-Cormier,  Sl-Brice. 
Becberel,  Hontauban,  St-Méen,  UoDtfort,  Plelan. 
Bain,  Fougeray,  Guichen,  Le  Sel,  Maure,  Mpriac,  Redon. 
Cliftteau-Giron,  Hédé,  Janzé,  Liffré,  Uordelles,  Rennes  (I", 

ï*,  a*  et  4*  arr.) ,  St-Aubin-d'Aubîgné, 
Cancale,    Qi&teauneuf,    Combourg,    Dol,   Pleine-Foiigèi«, 

Pleurtuit,  St-Milo,  Sl-Sarvan.  Tinténiac. 
Arcenlré,  Chïteaubourg,  la  Guerche,  RéUers,  Vitré  (ouett), 

Vitcé  («r). 
Ardentes,   Argenton,   Buzançais,   Cbâleaurooi,   Chfltillon, 

Cueilli,  Levroux,  Valençay. 
Issoudun  {nord-eii),  Issoudun  (nid-owtl),  Saint-Christophe, 

Vaian. 
Aigurande,  figuzon,  LaChitre,  Heuvy-Sl-Sépulcre,  Sainle- 

Sévère. 
BélÂbre,  Le  Blanc,  Uédères,  Sl-Benolt-du-Sault,  St-Gaul- 

tier,  Toornon. 


trésor,  PreuL_j . 
Amboise ,  Biéré ,  Chateau-la-ValliÈre ,  Chiteau-Henault ,  Mont- 

baion,  Neuillé-Ponl-Pierre  ,Neuvy-le-Boy,  Tours  [centre). 

Tours  («nfl,  Tours  (nord),  Vouvray. 
Bourgoin,    Cremieu,  Grand-Lempa,  Harestel,   le  Pont-de- 

Beauvoisin,  St-Geoire,  la  Tour.du-Pin,  Virieu. 
Allevard.Bourg-d'Oisans,  Clelles,  Corps,  Domène,TaJlbonnais, 

Goncelin,  Grenoble  {nord-ouett)  Grenoble  (est),  Grenoble 

(md),   Mens,   Uonestier-de-Clermont,   la   Hflre,   Sainl- 

L«urenl-du-Pont,  Saasenage,  le  Touvet,  Vif,  Villard-de- 

Lans,  Vlzille,  Voiron. 
Pont-en-Royans,   Rives,   Roybon,  Sl-Étîenne,   St-Marcellin, 

TuUins  Vinay. 
Beaurepaire,  la  Côte-St-André,  Heyrieui,  Meyïieui,  Roussil- 

lon,   St-Jean-de-Boumay,  Sl-Symphorien ,  la  Verpilliïre, 

Vienne  (nord) ,  Vienne  Isud). 
Arbois,  C3iaaipagnole,  Poligny,  Nozeroy,  les  Ploncbes,  Sa- 
lins, ViUers-Farlay. 
Cliaumergy,  Cliausân.  Clitmin,  Damplerre,  DAle,  Gendrey, 

Ifontbarrey,  Uontmirey-le-Cblteau,  Roehefart. 
Arinthod,  Beaufort,  Blellerans,  Clairvaui,  Conliége,  Lons-le- 

Saulnier,  Oq^let,  St-Anour,  St-Julien,  SelliËrea,  Voiteur. 
Les  Boueboui,  Hoirans,  Horez,  Sl-Claude,  St-Laurent. 
Caatets,  Dai,  Uontfort,  Peyrehorade,  Pouilton,  St-Uartin-de- 

Selgnaui,  St-Vincent,  SoustDUs. 
Aijuzani,  Cabarret,  Grenade,  Labiit,  Himizan,  Uont-de-Uar- 

«in,  Pïrentis,  Pissos,  Roquefort,  Sabrea,  Sore,  Villeneuve. 
Aire,  Amou,  Geaune,  Hagetmau,  Uugron,  St-Serer,  Tartas 

(eti),  Tanas  (ouMt). 
Blois  lett),  Biois  [ouet(),  Bracieui,  Contres,  Herbault,  Uar- 

cbenoir,  Uer,  Uontricbard,  Ouzouer-le-Harcbé,  St-Algnan. 
Mennetou,  la  Hotte-Beuvron,  Meung-sur-Beuvron,  Romoran- 

tin,  Salbris,  Seilea-eur-Cber. 
Droué,  Hondoubleau,  Uonloire,  Horée,  St-Amand,  SaTigny, 

Selommes,  Vendflme. 


Bo£d,  Feurs,  Uontbrison,  Moirétabte,  5t-Bonnet-le-Cbft(eau, 
St-Galmier,  St-Ceorges-en-Couzan,  Soleymieui  (St-Jeau), 
St-Rambert. 

Belmont,  Charlleu,  Néronde,  la  Pacaudiire,  Perreuï,  Roanne, 
SI- tierm. -Laval,  St-Haon-le-Châtel,  St-Jusl-en-Cbevalet, 
St-Symphorien-oe-Lay. 

Bourg-Argenlal,  la  Cbambon,  Pelussip,  Bive-de-Gier,  Saint- 
Chamond,  Si-Etienne  [lud-eit),  Si-Etienne  («,-«(),  Saint- 
Etienne  (i.-oue(l)'Sl-StLeune(n.-(me«l),St-Genett-Halintui, 
St-Héand. 

Auzon,  Blesle,  Brioude,  Is  Ctuùse-Dîeu,  Langeac,  Lavoute, 
Paulliagueli  "-'- 


^^^,\ 


,pattli*n.  Sauguea,  Solignac,  Vorey. 


9» 

IK'lMtMBMnU. 

jrne,  de  qeelquM 
commuDcs  du  G<- 
coudan  et  du  Vlra- 
FBB.  SD  LoHCiMdoe; 
enln,  i»  qualqDM 
comm.  du  Foret. 
uun-tNrtsiEcu. 

n  «st  formi  dtme 
parQe  do  la  Br«lo- 


OÉOORAfSIB.  — 


CMtnuihn'àtU. 


Il  est  formé  d'une  Oittun 

pniie    d«    TOrUo- 
naî»   et   du   Btrry 


IlestrormA  d'une 
ptrIiB  de  UCuyXH* 
et  QaÊtoçm  U^mt- 


U  est  formé  d'une 
ptrlie  de  U  Cuu«nn« 
et  estMffne  (Jga- 


11  art  tomfriFteie 


Konfiorub. 

Mtk. 


pMle  c 


n  est  Rirmf  [rrcs- 
qu'en  eutiBr  de 
V Albion  et  d'une  fai- 
blft  partie  du.  fotioM 
(SoiunMntf ,    roH- 


U«M  toEmAduaa 
paitie  de  la  ff«r- 
mandù  (le  Cat«n- 


i>agn«  [Champagnt 
FcviUeate),  Jruon- 
M  en  pirtle,  le  Btr- 


BXPUCAim  MB  CABTB. 
Bm,  lontani,  KonKkuow,  SHlidier,  Teno^ 


Auceait,  Ugaé,  IUaiII«,  St-Hus-tk-JdUe.  Vu«de«. 
CUtaMibiiuit,  Demi,  NobdoD-lt-Ri vitre ,   Nart,    Noziy, 

Rouft,  StrAilieu  de-Vounntei. 
Aigreteuille,  Douaye,  Carquefou,  la  Chapell»-aur-Brdre,  Cil»- 

(DA,  Ugt,  ta  Loroui^oiHre**,  Hacbecoul,  NaMsa  (1**,  3*, 

ï',  *■,  5*  et  6'  ofT.],  Sl-Philben,  Valtet,  Vertou. 
BcrargnauL  Ptlnbteur,  la  Nlerin,  Ponûe,  St^ferw-eo-Reu, 
BUiD,  ta  CnAic,  OuemeDé-Penbo,  Guénude,   HerbigUB, 

n>ii*4ÏÉI«a.  Sl-Étienw,  Sl-Gildaa-dea-Baia,  5t-nuaire, 

St-Nio«taMte-Redon,  Saieoay. 
Btian,  CUUUlon-eur-Loin.  Gien,  Ouiousr-«ir-Loirs,  Sully. 
BellegardB,  Cbtleaurenani,  ChâtilIon-aui-Loing,  Courtenay, 

nmèm,  Lorriï,  Montaj^s, 
inenaj,  Beangency,  Chiieauiieur,  Clérr,  U  Perte,  Jargetu, 

■niBS,   NeuTillB-auï-Boto,  Orléana  îl"   »*>  3*,  4'  et  5* 

MTOn/),  ntar. 
Ir-Rotawfe,  Maleahertie»,  Outairilto,  Rflttrt«r»,  Pui- 


Caban  (nord),  Cahors  (tud),  Caitelnao,  Catus,  CaaaJs.  Lal- 

benqm,  ImiÏs,  LinngM,  Luiacb,  ilonlcuq,   Pay-l'Evé- 

Qua,  3t-64ry. 
^lemuut,  CLJarc,  Flgea«(oMM),  Figoa  (MTJ,  Laopelle, 

liitroiiqulèTe,  Livenion,  St-Céré. 
La  hatide,  Gourdon    Gramat,   Harlel,  Payne,  31-GaiiiiuiB, 

Salviac,  Saudlac,  Vayrac. 
Agen  (1"  nt  I*  an*.),  AitalTmt,  Beauville,  La{iluiae,  Laroque, 

Port-Sain tA-Harie,  Prayssaa,  Pujmirol. 
BouglQD,  Caiialmoron,  Ûuni,  Lautuo,  larmands,  Uas- 

d'Asinais,  Kellban,  Seyches,  TonDeiua. 
Castal^om,  Damazau,  Franceicas,  HoueiUés,  Lavardac,  Ue- 

rin,  Wêrac. 
Canaan,  Cartiltaunèa,  Fa«^ 


Barre,  Fforac,  le  Haasegro,  Uejruels, 

Sainte-Enimie,  St-Gennala-de-Calberte- 
AnmooL  la  Cauourgue,  Chanac,  Foumels,  le  Halzieu,  Har- 

ïejok,naibtnals,  Sl-f^"- '"  ' ' '"' 

Le  Bteymard,  Cbftteaui 

St-Amans,  Villefort. 


Baufté,  Baaiubft,  Durtal,  Loitfuâ-,  Noyaoït,  S^ahaa. 
Beaupréau,  Cbamptoceaui,  Cbemillâ,  cS(;let,  JbntlaaGoa, 

KoutreTauU,  St-FIoreuL 
Dirai,   OanM*,   HontreuikBeDay,   Saumur   {miff,   Samur 

(fk-oO,  Saamur  (n.-outii),  Vibien. 
Candâ,  CliMMnneuf,  1»  Una^haern,  P«oan«é,  8«gT«> 
AtcaudMi,  Btèaay,  Ducej,  OaavlUe,  La  Baje  Peanal,  Poa- 

tonon,  SUamee,  SartillT,  ViUedieu.  «_,,„ 

Bcaumont,  Cberbourg,  OcteTîUe,  lea  Pieux,  StitHnAE'''*- 
Brdbal,  Ceriiy-la-SaUe,  Coutinces,  GaTray,  La  Haie-du-Puil*' 

Lessay,  Hontmartin-iuT-Her,  Périera,  SMfalo-de-la-IADde, 

St^SasTe^^LaudeliD.  , 

BariMM,  leigy,  Jurigny^  Mortain,   St-Hilairfrdu-HaKoael, 

SMViiB,  SouideTal,  le  TeiUeul. 
OiB^,  ài«n«ai,  Harigpy,  Peiey,  St-dair,  SMean-derDare> 

SaiBt-Û,  TMay,  Tborlsuy. 
BanievUta,  Bricquebec,  Moutebourg,  OuetMoa,3aiiiI*'»*' 

K^lae,  St-SMveuHe^eonite,  TUognea. 
CMlona,  Éonry-sur-Coole,  Marson,  SuiniM,  Veatui. 
AngliTB,  Ariie,  Donnans,  Epemay,  Esleniay,  F*i»*"<*" 

penoiae,  Honlmirail,  Moutinart,  Suzanne,  , 

Ay.BwBe,  B«rgogne,  CbSUUan,  Fismes,  KoiiM  (l")  "  "' 

3*  ofT.j,  Veray.  'VllIe-en-TaTdeDois.  y^ 

Dommartia-flUF-IËTre,  Saintfr«enehould,  TUto-mr'TCPttrjW' 
Heilb-Je-Hannipt ,    Sainl'RBiny-ea-BouEeaUDt ,    S9^^"< 

■"'■"" n,  Vitry-le-Fransoi». 
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■un  {iM-n-). 

OtumoBT. 

nwtfcnBiii'une 
partie  ds  U  Cham- 
pagne, do  quelques 
portioDS  de  la  Bout- 

Ko*,. 

NAnimE. 

(Miema-GenticT 

n  eat  tormi  d'nae 
partie  du  Moine,  et 
d'une    pottioû    de 
l'Anjou. 

Làyai. 
Mayenne. 

HEUBtHI. 

LmMOt. 

Ilestfonnid'uoa 
partie  de    la  lor- 
raùie. 

Sarnbaara. 
roui. 

CJkdM»-5<iJàu. 

MICSB. 

Bab-lb-Ddc. 

Il  est  foriné  d'une 
putie  de  Is   lor- 
ra»ie  {BartM,  dr- 

gimnt}. 

SotNt-lKJrid. 
rerdmi. 

HOMISAN. 

ioritti*. 

Formé  d'une  par- 
tie de  \i  Bretagne. 

JTopDUbiH'ÙIe. 
JBJoêrnuI. 

VUiUfi. 

Formé  d'âne  par- 
tie delà  torraine. 

ThienvUIir. 

Formé  du  Niver- 
naù  el  d'une  petite 
psilie    de    l'OrUa- 
lu^atdelaADur- 
gognt  iMonan). 

Clamecu. 
Conte. 

HOBD. 

iWfnM. 

Fonuédelaflan- 
dnfCombrtlMetla 
WaiUme). 

Dow».    . 

Baxebnmc». 

lALl. 

iiiiifciiT„,   uuuiuuuuD,    .aja-umui,   in   Ferté-suT-Amance I 
Langrss,  Loogeau,  Hoatigay-le-Roï,  Meuilly,  Ptauttioy, 

QwiiUoa,  DoukiDCourt,  Dioulevanl,  Joiaiiile,  Hmlier-en- 

Dec,  Poissons,  St-Dizier,  V&ssy. 
Bienrt,  Chàteau-Gonlier,   CoBsè-lo-ViTien ,  Gnon,  feei-sn- 

Bouère,  Sl-Aignan-iur-Roé. 
Argentré,  CbaillaDd,  ÉvroQ,  Lavd  (uC),  Laval  [ouest),  Lolron, 

Ueslay,  Hontsurs,  Siinte-Suzazine. 
ajnbrièrea,  Bais,  Couptraia,  Ernèe,  Gorron,  le 


Haroué,  Nancy  (e«),  Nancy  (nord),  Nancy  (oaeit),  «OMBiy, 

Pont-ârHousson,  Saini-NHs<daB,  Vézelise. 
Knéttaogc,  Longuia,  Phalrinorg,  RÉchicoui^,  Sarrelniirg. 
CoIoBibeT,  DomÈvre,  Thiaucourt,  Toul  {nord),  foui  (md). 
tOivsKat,  Ctiluau-SaliuB.  Delms,  Dieuze,  Vie. 
Ancerville,  Bar-le-Duo,  Ligoy,  MontieMur-Sauli,  Revigoy, 

TciSKOOtt,  Vhubeconrt,  VwiKCOurt. 
Damaillm,  Don,  Hautraucou,  Uontmédy,  Spiucourt,  Stenay. 
Conunetcj,  Gondrecourt,  PiemflttB,  Sl-Mibielryaiio<nil«ar3, 

Vigoeulles,  Void. 
Cbuny,  CleimoQt,  Étain,  Fresnes-en-WoËTte,  Souilly,  Vaien- 

née,  Vtnluii- 
Auny,  Bdle^G-en-Her,  Belz,  neoDebont,  lorient  (1' 

arr.),  Plouay,  Pluïigner,  Pentscorfl,  Port-Louis,  Quiberon, 
Eaud,  Cléguerec,  le  Faouêt,  Gourin,  Guémenée,  Locminé, 

N^oUonfiile. 
GuGT,  Joss^in,  Halestroit,  Mauron,  PloSmiel,  Rotisn,  St-J. 

Brévelay,  la  Trinité. 
AUain,  La  GMiUy,  ElTsa,  Gmalcliamp,  UuzîUac,.  Ouesloa- 

bett,  la  Bncbe-Bernaid,  Rocbefort,  Saneau,  Vannes  (I" 

et  ï*  anond.), 
Andun-le-Roman,  Briey,  Conllana,  Longuyon,  Longwy. 
Boujay,  Fiulquemont,  Goraa,  MeU  (l",  ï'et  3*  on-.),  PBnge 

Vemy,  Yigy, 
Bilciie,  Forbach,  Gros-Tanquin,  Rorbach,  St-Aïold,  Sarralbe, 

Sarteguemiues,  Volmunster. 
Bouzonville,  Cattenom,  Hetzervisse,  Sieicli,  Thioaville. 

CblteauiCbiiion,  ChaiiUou,  Luzy,  Hontsaucbe,  Houlins-En- 

gilbert. 
Brinoa,  CUmecy,  Corbigny,  Lormes,  Tamiay,  Vuzy. 
Cosae,  Doniy,  La  Charité.  PouiUy,  Premery,  St-lmand. 

DecizB,.  Domoa,  Fours,  Nevera,  Fougues,  Skinl-BBnin-d'Aiy, 
St-Pierre-la-Moutier,  St-Saulge. 

Avesnes  {nord],  Avesnes  (tud),  Bavay,  Berlaimont,  Lutilre- 

ciw,  Uaubeuge,  Quesitoy  (ut),  Quesnoy  (eueflJi  Solre-le- 

CtiAteau,Tiéloa. 
Cambrai  (eK),  Cambrai  (owil)^  Carmèiei,  le  CUeau,  Clary, 

Marcoing,  Soleames. 
Arleui,  Douai  (nonJ),  Douai  (iud),  Douai  (ouwi),  Marchien- 
1,  OcohÎM. 

"orbc     „, 

,  Hondsohoote,  ' . 

Baillanl  (n.-«f(),  Bailieul  [t.-outtt).  Cassai,  B 

Hanferoixk  (lud),  Uamlla,  Stoanvoorde. 
ARmnUiMB,  la  Bassée,  Cysoicg,  Haubouittin,  LaoniTi  I^''^ 

(•^-«(),  LUie  («nlr«),   LiUe  (..-«<).  Lille  (i.-oum(),  Lille 

(owX),  Pom-à-Haisq,  le  Quesnoy,  Raubaii,  Seclin,Tour- 

çMDg  (now'),  Tourcoing  (lud). 
Boucbain,  Condé    St-Amand  y  at  a*  arr.),  Vaienciennes 

(nord),  Vaienciennes  {tud),  Talanciennes  (ul). 


Formé  d'une  par- 
tie deril^ds-fVMwe 

et  d'une  partie  de  ta 


Aunsuil,  BeauTais  [t.-ooÊtU,  B«auiais  {l^-*^^  C 
Gtiudnty>St-Genner,    Formerie,   GrandviUian,  larBeUte, 
néru,  Nivikers,  Noailles,  Songeons. 

^«teuil  ClMmoal,  CrivaccMf,  Froissy,  1 
lay,  >toKT>  St-Just-en-Cbaussée. 


Form*  de  1«  Ww- 
mantSie  et  du  Per- 


rAS-DB-CAJAIS. 

Fonné  de  l'irtot* 
et  d'une  ptrlie  de 
la  PUardte  (fiouto- 
futii,  jrorint«,  Pon- 
tbt>u}. 


ALEaçon. 

Dom front. 
MoTtagnt, 


Boulogru. 
JTontrntil. 
5aint- Orner. 


/«M-re. 

niom. 

ThifT!. 

BASSES-FÏBÏHiES. 

Bayonne. 

Form*  du  Beam 

et  d'une  partie  de  1» 
Goicognt  {Labour, 
B.'Natam,  Soûle). 

Oloron-Ste-llarU 

Ofthex. 
Pau. 

MauUoH. 

HAUTKS-PTSiNÉM. 

Bagnires. 

Formé  d'une  par- 
tie de  Is  CofCOpiM 

(Bigorre,  Commin- 

Argelèt. 
Tardes 

PÏBÉNiGS-ORlBnT. 

Formé  du  Koui- 
litUm  et  d'une  fai- 
ble partie  du  lon- 
guedoc. 

Cérel. 

PSHPWBAK. 

BAG-IBIH. 

Saveme. 

Formé  d'une  par- 
lie  défi /«a«  et  de 
jue>,n«^esde 

.  ScUettadl. 

STBAStODBG- 

■^  KAUI-HinN. 

Belfort. 

Foimé  d'une  pw- 
tiède  ribMe(Sund- 
poM)  et  anc  répu- 

COLMAR. 

JTuthouK. 

■  EXPLICATION  DES  CABTBS. 


Atticby,  Compirgne,  Estrées-Saint-Denis,  Guiseaid, Luaigey, 

Noyon,  Ressuna,  RLl)éi:ourt. 
fielt,  Creil,  Crép)',  Naateuil,  Neuilly-en-Theile,  Poni-Sainle- 

Huence,  Senlis. 

Alrnçon.  («0,  Alençon  (ouetl),  Carrouges,Courtomer,  Hesle- 

sur-SarlliP,  Sées. 
Arscnlan,  Briouzc,  Ecouché,  Emee,  la  Ferté-Fresnel,  Gacé, 

le  Uerlenult,  Hortrée.  Putanges,  Trun,  ViiDOUtien. 
Albii,  Domrroat,  la  Ferté-Hacé,  Flen,  Juvjgny,  Hesse;,  F»- 

sais.  Tincbebrar. 
Bazochea-aur-Hoene,   Belléme,  Liigle,  Longni,    Hortagne, 

Moulins-la-Harebe,    Noce,    PervencnËreg,    Rémftiard,   le 

Theil,  TourouTre. 
inofd),  Ar 

Croisille»  U»n^        .        ,         ..         . 
Béthune,  Cambrin,  Carvin,  Houdaln,  uns,  Lillers,  Norreot- 

FoDtes,  la  Venlie. 
Boulogne,  Calais,  Deavres,  Guines,  Marquise,  Samer. 
Campagne,  Élaples,  Fruges,  Hesdin,  Hucqueliers,  llonlreuil. 
Aire,  Ardres,  AiidruLck,Fauquembergue3,  Lumbres,  SL-Omer 

(nord),  Sl-Omer  {ïud). 
Aubignir,  Auiy-le-Cbiiteau ,  Avesnes-le-Comte,    Ueuchin,  le 

Parc,  St-Pot. 
Ambert,  Ariane,  Cunlhat,  Olliergues,  St-Amaol-Roche-SaTine, 

St-Antbeme,  St-Germain-l'Hermite,  Viverols. 
Billom,  Bourg-Laslic,  Oennonl  (nord),  ClennoDt  (««0,  Oer- 

mont  lei(],   Clermont  {i>iui')<  Hermeul,  Pont-du-Cbileao, 

Rocbefort.  Sainl-Amand-Tallende,  St-Dier-d 'Auvergne,  Ver- 

laison,  Véyre-Monlon,  Vic-le-Comte. 
Ardes,  Besse,  Champeii,  I^soire,  Jumeaux,  Latour,  Saiot- 

Germain-LembroD,  Sauilllange,  Tauves. 
Aigucrperse,  Combronde,  Ennezat,  Hanzat,   Menât,  Moatai- 

Sut,  Pionsat,  Ponlaumur-Landogne,  Pontgtbaud,  Randau, 
iom  («tl),  Riom  louât),  Saint-Gervais, 
CbiteldOD,  Courpière,  Lezoui,  Haringues,  St-Remy,  Tbiers. 

Bavonne  (n.-f»(),   Bayonne   [n.-ouett],  flidaohe,   Espdelle, 

HasparreD,  La  Baatide-Clairence,  Sl-Jean-de-luz,  Ustariti. 
Accoua,  Aramili,  Arudy,  Laruns,  Lasseube,  Monein,  Oloroo- 

Ste-Uarie  (eil),  Oloron-Ste-Harie  (ouut). 
Arthez,  Arzicq,  Lagor,  Orthez,  Navarreui,  Salies,  Sauvelerre- 
Garlin,  Lembeye,  Lescar,  Montacer,  Uorlaas,  Nay  (wt),  Nay 

(oiiesi).  Pau  (Mi),  Pau  (oueit),  Ponlaoq,  Tiire. 
Iboldf,  Hauléon,  St-Ëiienne-de-BiIgorry,   St-Jean-Pied-de- 

Port,  Sl-PalaU,  Tardets, 


Argelès,  Aucun,  Lourdes,  Lui,  St-Pé. 
CaateInau-RiviÈre-Basse,  Galan,  Maubourguel,  Ossun,  Pouyas- 

Inic,  BabjsteDî,  Tarbes  (tïd),  Tarbes  (nord).  Tournai, 

TTie,  Vie. 
Argelia,  Arles-sur-Tech.  Cérel,  Prats-de-Hollo. 
Lalour,  Millai,  Perpignan  (««),  Perpignan  (oMeïfl.Biïesaltes, 

S^Paul^  Tbuir. 
HoDt-Louia,  Olette,  Prades,  Saillagousse,  Soumia,  Vinça. 

Bouzwiller,  Drulingen,  Hochreldeu,  La  Petite-Pierre,  Uii' 

moutier  Saar-UnioD,  Sareme. 
Barr,   Benfeld,   Erstein,    Haikolsheim,  Rosbeim,   Obemai, 

Scblestadt,  Ville. 

Bischwiller,  Bnimatb,  Geispoisbeim ,  Haguenau,  Uolsbeit», 
Schiltigheim,  Strasbourg  (n.) ,  Strasbourg  (t.),  Strasbourg 
(ul),  Strasbourg  [ou«l],  Tnichtersbeim,  Wasselonne.  . 

Laulerbourg,  Niederbronn,  Sellz,  Souitï-wus-ForéU,  weis- 
sem  bourg,  Wœrtb-sur-Sauer. 

Belfort,  Cemay,  Dannemarie,  Délie,  Fontaine,  Girooi»P'yr 
Massevaui,  St-Amarin^  Thann, 

Andolsbeim,  Colmar,  Ensîsheim,  GuebwlUer,  i».ptn^S< 
Mlinster,  Neuf-Brisach,  la  Poutroye,  Ribeauvillé,  RouffacB, 
Ssinte-Marie-aujt-MiQcs,  Soulu,  Wmtzenheim. 

Allkirch,  Ferciette,  Habsbeim,  Hirsingen,  Huniugne,  Und^' 
Uulbouse  (noril),  Hulbouse  (ludj.  ,  , 
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Fonné  d'une  par- 
tie du  Lyonnait 
{Beaujolait). 


Formj  d'une  par- 
tie de  II  fYancke- 
Comié. 


mAne-kt-loire. 

Formé  d'une  par- 
tie de  la  BourgÔgjit 
(Charolai)). 


Gray. 


suiiaE. 

Formé  d'une  pai- 
UeduJTaiMetdune 

faible  partie  de  l'An- 
jou et  de  i'Orlianais 
(Vendimoû) . 


tie    de     la    Savoie 
(Mauritnne,  Taren- 


CMlotviur-Saùne, 
CharoUes. 
Louhans. 

La  FUche. 
Le  U*k9. 


Formé  d'une  par- 
tie de  la  lionttan- 
die  [Caux). 


Formé  d'une  par. 
lie  de  rjfa-de-1  ranee 
et  d'une  pai^edeia 
Champagnt  (  Brie 
franc.,  Brie  Cliam- 
pmaise,  Cdtinaii.) 


iNNECT. 

BonneviUt. 


Paws. 
Saint- Denit. 

U  Havre. 
Neufehdlel. 


L'Arbiesle,  Condrieui,  Givors,  Limonest,  Lfon  (I",  !',  3', 
4*,  b',  6*1  T  et  8*  eonl.),  Mornaut,  NeuTilie^ur-Saiiie, 
Sainl-Geniï-Laval,  St-Laurent-de-Chamousset,  St-Sympho- 


Mamay,  Gy,  1  ...  ._ 
Cliampagney,  Faucc^ey,  Héricuurt,  Lura,  Luieuii,  Ueli^ 

Saint-Loup,  Sauli,  VauTiliera,  Villersetel. 
Amance,  Combeau  Fontaine,  Juasej,  UoqILoeod,  I4oroy-ie- 

Bourg,  Port-îur-Saéne,  Rioi,  Sccy-sur-SaOne,  Vesoul, 

Vitrey. 
Aulim,  Couches,  Eplnac,  Issy-i'ÉTfique,  Lucenay  rËvSqui', 

Mesvres,  Uontcenis,  St-Léger-sous-Beuvray. 
Buiy,  Cbagny,  ChSioD-sur-SaAne  (nord),   ChAIOD-sur-SaCni' 

(ïud),  Givry,  MoDt-St- Vincent,   St-GermaiQ-du-Pl^n,   Sl- 

Hartin-ea-Bresse,  Sennecev-le-Giand,  Verdun-sur-SaÛne, 
Bourbon-Lancy,  Charoliea,  ChaufTaiUes,  Dicoin,  Gueugnon, 

La  Clayeite,  La  Cuiclie,  Marcigny.  PaUnges,  Faray-le- 

Honial.  St -Bon  net -de- Joui,  Semur,  Toulon- sur- Arroux. 
Deaurc paire,  Cuiseaui,  Cuisery,  Loubans,   Montpont,  Mon- 

trel,  Pierre,  St-Germaln-du-Bois, 
La  Cbapelle-de-Guincbay,  Cluny,  Lugoy,  Hftcon  (tud),  3J;1- 

con   (nord),   Maiour,   Saint-Gengoui-ie-Royal ,  'iouniui, 

Tramaycs. 
Brulon,  La  Flfeche,  Le  Lude,  Ualicome,  Uayet,  PoutTallaiii , 

:?ab1e. 
Ballon.  Conlle,  Ecommoy,  Le  Uans  (I",  2'  et  3'  arr.],  Loué. 

MonirorI,  SLllé-le-Guillaume,  La  Suza. 
B^umonl,  Bonnélable,  la  Ferté-Dernard,  Fresoay,   la  Fffs- 

naye,  Mamers,  Marolles,  MoDlmiraîl,  St-Pater,  Tuffé. 
Bouloire,  la  Cbartre,  Cblleau-du-LoIr,  le  Graud-Lucé,  Saint- 

Calais,  Vibraye. 
AiberlTiiie,  Beaufort,  Gresy-sur-isèro,  Uginca. 
Aix-les-BaÎDS ,  Albens,  Cbambéry  [ttid],  Cbambêry  (nord), 

Cbamoux,  le  Chatolard,  les  Ëchelles,  MoaUnélian,  Lamotte- 

Servolei,  Font-de-Beau voisin,  la  Rocbetle,  HufQeui,  Sainl- 

Genix,  St-Pierre-d'Aubigny,  YeEme. 
Aime,  Bourg-S(- Maurice,  Bo^el,  Houticra. 
Aiguebelle,  la  Chambre,  Lanslebourg,  Modane,  St-Jean-de- 

Haurienne,  St-HicbeL 
Albi,  Annecy  [md),  Annecy  (nord),  Faierges,  Rumilly,  Tho- 

nc$,  Tborens. 
Booneville,  Cluses,  la  Roche,   SU^ervais,  St-Jeoire,  Sallan- 

cbes,  Samoens,  Taninges. 
Annemasse,  Cruseilles,  Frangy,  Reignier,  St-Julien,  Seyssel. 
Abondanoe,  le  Biol,  Boige,  Douvaina,  Ëviao,  Thooon. 


itde  c 


s.  (Voy.pl.  58.) 


Cbarenlon,  Sceaux,  Villejui^  Vincennes. 

Bacqueville,  Bellencombre,  Dieppe,  Envenneu,  Eu,  Longue- 
ville,  OtTranville,  Tfiles. 

Bolbec,  Criquetot,  Fécamp,  Gudemlle,  le  Havre  (md),  le 
Havre  (nord],  Liilebonne,  Hontivilliers,  St-Romaio-dc- 
Colbec. 

Argueil,  Aumalc,  Btangy,  Forges-les-Eaui,  Gournay,  Londî- 
niêres,  Neufchàiel,  St-Saen9. 

Boos,  Buchy,  Clercs,  Darnétal,  Dvclair,  Elbeuf,  le  Grand- 
Couronne,  Marumme,  Paiilly,  Rouen  [I",  2',  3*,  *',  5"  et 
6*  arrond.). 

Cany,  Caudebec,  Doudevllle,  Fauville,  Fonlaine-le-Dun,  Our- 
Tilio,  St-Valery-en-Caui,  ValmouL,  Terville,  YvotoU 

Coulommiers,  la  Ferlé -Gaucher,  Rebaie,  Rozoy. 

la  Chapelle,  Cbiieau-Landon,  Ponlainebleau,  Loirez-le- Bo- 
cage, Ûonteieau-Fault-ïonne,  Horet,  Nemours. 

Claye,  Crècy,  Dammarlin,  la  Ferlé-sous-Jouarre,  Lagny,  Lizy- 
sur-Ourcq,  Heaui. 

Brie^mte-Robert,  le  Chfttelel,  Metun  (nord),  Helun  (md), 
Uormant,  Tourna». 

Bray-Bur-Seine,  Donnemarie,  MâUKls,  Protins,  ViUers-Sainl- 
Ceorges.  l' 
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Forai  d'uae  ftr- 
lie  de  ['ne-de-Fran- 
ce  {Hwnipoix,  Bfit, 
Frarin),  el  une  por- 
tion de  l'OrUanaû. 


Formé  d'uns  par- 
tie   du    Poitou    et 
il 'une  faillie  porlioD 
de  l'iunii  el  de  U 

KfOBT. 

■omi. 

AbbfritU. 

Formé  d'une  par- 
tie de   la  FicaTdU 
(PoniAieu,     S<mi- 
terre). 

Uttns. 

Ifontdidifr. 
JWronfM. 

T..R. 

Al^. 

ForiDé  d'une  par- 
tie   du    Languedoc 
MiftiSeoi.}. 

Ctutret. 

Gaillac. 

Lavtmr. 

TAHN-BT-mUOMIW, 

CoNd-Surrarin 

Formé  d'une  par- 
tie de  U  G«>«>hm  et 
CatcogM  et  d'une 
partie   du   Laagut- 

JbÙMU. 

MOBTADBAfl. 

VÀIl. 

Brignole,. 

Formé  d'une  par- 
tie de  U  Bcme-Pro- 

DiUSlIUiNlN. 

ArpKJon,  Bcùsy-Sl-Léger,  Corbeil,  Lonsiumesu, 

fitampei,  Jt  yerlà-Aleps,  Mértvllie,  Miïïy. 

Honniè»»*.  Uoudui,  Limaj,  Uagny,  Hantai. 

SoonaB,  GoDose,  rUIe-Adam,  Luzarcbes,  IfaritteE,  MccliM- 

rancy,  Pontobe. 
dievteua»,  Dourdan  (aordt,  Dourdan  (tud),  limouii,  Monl- 

forl-1'Amaury.  Rambouillet.       • 
Argenteiril,  Marly-jc-Roi,  Meutan,  Palaiwau,  Poissv.  St-Cer- 

mam-en-Lnye,  Sèvres,  VeraaiUes  {nord),  Versailles  (nul), 
.    Ver9iine<i  [ouest). 

ÂTRentoD,  BmBSuire,  Cerinr,  Chltillon,  St-Vareni,  TboBars. 
Bnciu,  CellK,  Cher-Boutonne,  Leiay,  Uelle,  la  Motfae-Saini- 

Heray,  Stoiil-Vaussay. 
Beauiûir-sur-Niort,   Champdeniers,   Conlonges,    Fronlen»y. 

Mauié,  Niort  (1"  et  !*  arrO,  Prahecq,  St-IUixent  (I"  " 


Ault,  Crécy,  Gamaches,  Hallencourt,  UoyeiineTille,  Non- 

Tion,  Rue,  SI- Valéry. 
Amiens  (nord),  Amiens  (tutT),  Amiens  (eit),*  Amiens  (ouet/l, 

Conly,  Coriie,  Kornoj.  Moiliens-Vidame,  Oisemonl,  Pic- 

quigny,  Poii,  Sains,  Villm-Bocsge. 
Achcux,  Beniaville,  DoiQart,  DouUens. 
Ailly-sur-Noye,  Monldidier,  Morcuil,  Roziéres,  Roye.  . 
Albert,  Sra;,   Cbaulnet,  Comltles,  Ham,   Nesle,  Péronne, 

Alban,  Albi,  MoneïUéa,  Pampelonne,  Réalmont,  Valteriti, 

Valence,  Villefraudie. 
Angles,  Brassac,   Caalres,  Dourgne,  LabnigtiiËre,   lACsom, 

Lautrec,  Mazimet,  Uontredon,  Uurat,  Roquecourbe,  Saint- 
Amans,  Vabre,  Vielmur. 
Cddalen,  Cordes,  Gaillac,  Lisle-d'Albi,  Casteloau-de-Hantuu- 

ral,  Rahastens,  Salvagnac,  Vaotir. 
Cug-Toulia,  Crauihel,  Lavaur,  Puy-Laurens,  St-Paul. 
Beaumont,  Cas1ei-£arrasin,  Grisolles,  LaTÎt,  ■onlech,  Saint- 

Nicolaa,  Verdun. 
AuïiUars,  Bourg-de-Viaa,  LMuerte,  Uoissac,  HontaJgu,  Va- 

lence-d'Agen. 
Cauïsade,  (kylus,  la  Française,  BoUî^res,  Hontauban  ["'li 

UoDlauban  {ouat),  Honclar,  Uonlpezat,  Négrepelisse,  St- 

Antonin,  ViUebnimier. 
Darjols,  Besse,  Brignolei,  Calignac,   Rians,  la  BoquebKS' 

lanne,  St-Uaximin,  Tavernes.  . 

Aups,  Callas,  Compe,  Draguignan,  Fayence,  Fr^us,  GriBiauâi 

le  Luc,  Largues,  Sl-Tropez,  Salernea.  _ 

U  Beausset,  Coilobrières,  Cuers,  HyÈres,  OUioules,  SoUiès- 

Pont,  Toulon  (1"  et  î*  «T.), 


Apt. 

Formé  du  Comla^  Avignon. 

Venaiuin ,    de    la  Carpentras. 

Fràteipauté     tCO- 
(Wifli!  et  d'une  par-  Orange. 

tie  de  la  P— 


a  .Pronenre. 


Apt,  Botmieui,  Cadenel,  Gordep.  Pertuis,  . 

Avignon  (nord),  Avignon  (nid),  Bédarrides,  Cavaillon,  Ils'*- 
Carpentras  (nord),  Carpentras  (md),  Mormoiron,  Pemes, 

Sault.  , 

Boliëno,  Besumes,  Malaucéne,  Orange  (srt),  Orange  (ownj; 

Vaison,  T^éas. 


Nàtolëom-Vbhdée  . 


Formé  d'une  par- 

CiTToy. 

tie    du    Prritou    el 

toudun. 

d'une  faitde  porEion 

du  Berry. 

Fonitnay-le-Comu.    Chaillé-le^-Marais,  la  Châtaigneraye,  Fontenay,  l'H"«?IS^^ 
Luçon,  Maiilezais,  Pouzauges,  Sainte-Hermine,  Sl-H"""" 

Chanlonnav,'  les  Essarts,  les  Herbiers,   Mareuil,  Konlaipir 
Horlagne,  Napoléon- Vendée,  le  Poiré,  Bocbeserviere,  ^ 

Beauvoir,  'chiUans,  L'Isle-Bieu,  la  Mothe-Achard,  """'.'i^^" 

Ié«-Mau«fait9,  Noirmoutier,  Palluau,  les  Sables,  St-oi""' 

St-Jean-de-Uon(s,  Talmout. 
ChUwllerauH,   Dangé,   Leigni«ur-Usaeau,   Lanclolire,  PI" 

martin,  Vouneuil. 
Avùlles,  Charroui,  Civray,  Gouhé,  Gençay. 
Loudun,  Msnicontour,  Monts,  Trois-Moutien. 
Chauvigny,  l'Ile -Jourdain,  Ltuaac-lès-ChAte«iii, 

St-6siin,  la  Tfiœouille.  ._j) 

Lasignan,  Mirabeau,  Neuville,  Poitiers  (mp*,  Po»"«^^' 

St-Geo-ws,  St-Juiien-l'Ars,   la  Villedieu,  Vivonne,  'O""' 


Fonné  d'une  par- 
tie do  tk  Chot^o- 
gnt  (  Sntanaù  ) , 
d'une   parte  de   la 

rtrif),  <t  diBoe  bi- 
ble perâon  de  TOr- 
Uanmit  et  de  rn«- 


STAnsngex  o 
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Cuion*. 
BalUc.  Besainea,  ChAteau-PonMC,  le  Dom,  Jb^ac-Laval, 

■ézièret,  Niatiat,  Stâul^ca-les-Feuilles. 
klrt,  *■"*■-'",  Chtteauneaf,  Eymoutiers,  LaurJére,  limoges 

(nord),  IJiBef:»s  (""')<  Nieul,  Pierre-BuriJÈre,  St-Léoniurd. 
Oradour,  Ri>diectiouart,  Sl-luoien,  St-LaureDt,  St-Ha(hieu. 
Chalua,  Naion,  Sl-GarouiB,  St-Yrieii, 
Bims,  BruyÈret,  Cklt^  t^taX,  RamberHUers,  Xerti^y. 
Charmes^  Damcy,  Dompaire,  Htreccurl,  Honlliuraui,  Vittel. 
BnlfnévUle,  CblLtenois,  Coussey,  I^msTche,  Neufchïtaan. 
Plombières,  Ramonchamp,  Remircmont,  Sauliures. 
BrouTelieures,  Corcieui,   Frai/e,   Gèrardnier,  Baon-I'ïtape, 

Saalea,  Sl-EHé,  Schimisck,  Senones, 
Aaterre  (tri),  lAuerre  (tuiMf),  Chablis,  Coulanges-la-Vinense, 

CauIangei-Eor-ToDiie,  Couraon,  Ligny-lt-ChJMl,  St-Plarea~ 

tin,  St-aarrrecT,  Sejgnetay,  Toucy,  Vermanton. 
Avalkn,   OniHon,    ri9le-sijr-le-9eréin ,   Quarré-les-Tombee, 

Mlant-rar-3teloa,  Blèneau,  Brienon,  Cerislen,  Chsnty,  loi- 
gny,  S^Fa^geau,  Si-IiiIietnJu-Saalt,7illeDein'e-le-Roi. 

Chréroy,  Pont-sur-Tonne,  Sens  (nord).  Sens  (ai4i  Seigloeg, 
VflleDaiT^j'Àrcbevâqtie. 

Ancy-le-nauc,  Cmcy-Je-^bital,  Flogny,  Noyers,  Tonnerre. 


carré  géogâiJuque) . 


Aie. 

BTS89T 

869767 

73551» 

564537 

Allier. 

780  83T 

366  431 

Alpes  {Basse»-). 

695  41? 

146368 

ïiS-SSS.. 

usgei 

IÎ5100 

393000 

194578 

Ardïche. 

65îfl05 

38892» 

Ardennes. 

623189 

3Ï91H 

Ariéga. 

«9M7 

251850 

Aube. 

600139 

M3  78S 

Aude. 

631334 

283606 

Aveyron. 

874333 

396026 

BoachoB-d*-Rh6». 

HO-Wl 

607111 

CalvKlos. 

6&3e71 

480992 

OaDi&l. 

67*  147 

140523 

niw  renie. 

mise 

379081 

Charente-Inférieure. 

6SS&69 

481060 

Chpr. 

T19934 

333398 

Corrcze. 

586  609 

310118 

Cnrse. 

874741 

2.W  889 

Câte-d'Or. 

8^116 

Î8'é  140 

Cûtes-du-Nord. 

688  Ë6S 

628  6H 

Crease. 

566  «30 

ÎTD065 

DordegM. 

916256 

6*1687 

Doubs. 

522  765 

396380 

DrtOW. 

662  IW 

326684 

595  766 

398661 

Eure-et-Loir. 

687  430 

39»4tA 

Finirtin. 

671112 

627304 

&835M 

423107 

GaroBM  (Haulô-). 

628  9BB 

484081 

618031 

198  Ml 

Giroiida. 

974  831 

067)98 

HéraulL 

610  799 

409391 

Ilie-et-Vil«ine. 

672  ssa 

584930 

Indre. 

679630 

310^4 

Indre-etJ.oli«. 

611379 

313673 

■•ère. 

«28934 

677748 

Jttia. 

499  4ei 

Î980S1 

IdmdM. 

«11)1 

»W«39 

Loii-et-Oher. 

636  091 

369019 

Loite. 

475 B61 

617603 

iSîtfflSi.. 

486  m 
«87458 

305  &ïl 
M020T 

Loii«t. 

677  119 

8M?57 

Loi, 

UIIH 

!9&tu 

res  =  I  kilomïtre  c«rr«-,U„  kilom 

àque). 

c.  =  1  mille 

Becurei.- 

PopiiM. 

Loi&re. 

516  9T3 

J37M7 

Main(het-I^re. 

712093 

536012 

Hanche. 

692838 

681431 

Marne. 

818044 

386498 

Marne  (flaule-). 

621  988 

254413 

Uayenne. 

617061 

J75163 

Hcnrtbe, 

609004 

428643 

Hense. 

BÏ2787 

30S540 

Morbihan. 

679781 

486504 

Hoselle. 

536889 

446457 

Nièvre. 

681666 

332  814 

Nord. 

668087 

1303380 

Oi». 

685506 

401417 

Orne. 

609719 

433350 

Pas-de-Calais. 

660661 

714338 

Puy-de-DOme. 

795061 

676409 

Pyrénée.  (Basses-). 

782366 

430638 

Pyrénées  (Uaulea-j. 
PJr^néeB-Orienlales. 
Bhin  (Baa-). 
Bhin    Haut). 

453  945 

340139 

412  211 

161  763 

465  345 

677  574 

410771 

W68(a 

Kbtoe. 

179039 

661493 

Saune  (tUute-). 

631992 

317183 

SaÙne-el- Loire. 

855174 

583137 

Sarthe. 

610668 

466155 

3aiuie. 

69U58 

375039 

Savùe  (Haute-). 

341 7)£ 

26T406 

Sûae. 

47f.50 

1953660 

603319 

7*9988 

673636 

362313 

Seine-el-Oise. 

660365 

613073 

Sèïrea  (Deui-). 

699986 

331817 

61G110 

U2«46 

Tarn. 

674216 

353633 

3noiG 

332551 

Var. 

608325 

315626 

Vaucluse. 

354770 

368366 

Tendes. 

670  »49 

395695 

Vienne. 

697  OM 

332038 

Vienne  (Haute-} - 

661667 

319595 

Vosges. 

607*96 

415486 

TMne. 

7«804 

310306 

Troupes  en  Algérie  et 
irttrangw. 

90607 

Sïiiijme po™  FtSDce:  54339679      3141Î7W 
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GÉOGRAPHIE 

—   EXPI 

Algérie. 
Province 
Alger. 

CODstuiliDe. 
Oran. 

IKtOOOOO 

11500000 
10200000 

9»«1 
1401011 
6ïîf;06 

Sommep.l-Algérie'. 

39000000 

1999  124 

FriDca  et  Algérie  : 

9323961 

9M«1  8b6 

Colonie..                     Heclarei. 
Asie.     Jade.    IPondicWry, 

PopaUl. 

Karikal,  ïauaon,  Mahé, 

ChandernaKor.]                        !,H96Î  îîl  501 

Basse-CocbmctiiDe(3prov.)  37JOOOO  900000 

PosxeasLoiu en  Asie  ÎIDBMil  1111501 


J/Hr}ti«.  Sénégal  et  dépend.  SijOOOOOO  &46ôô 

lie  de  U  Réunion.                     lllIâ&O  118238 

SaiûW-Uartfl  Madagasear.            B091.St  ~~t,n 

Kayoïle  et  dé|>ead*nc«9.            £3000l  "'"" 
Passesaions  en  Afrique  en 

eiclu4nl  TAlgérie  35  351 525  255463 

Amérique.  Mwlinique.                   98182  139512 

Guadeloupe  et  dépend.              108590  136601 

Guyane.  18000000  15687 

Sainl-Piecra  et  Miquelon.            31023  2311 


PossesùoDS  en  Amérique 


18218395       30OI62 
130000         1 


Otfanie.    Ile»  Marquises. 
Iles  Pomotou,  Wal1i3,Gam- 

bier  el  Tnubouai.  200010         18460 

Iles  de  la  Suclété.  ISOOOO  90110 

NouT.  Calédonie  el  dépend.     2  480000        45000 

Possessions  en  Océanie 

Total  des  coloniea,  48  864  882    16  62  592 

Total  général  de  la  population,  42 134  448 

STITISTIQUS    BBUCIBUSE. 

s  opérés  en  France  ne  donnent 

■  -  in.  Voici  comme  la  po- 

ipiès  les  cultes. 
PrsncH.       Algérie.        Toliui. 
513466T       185  100    3Ô9I9761 
15612:>0  6136      1561986 

156000  290OT  165001 
—  2178281  2178281 
20815  —  20815 


pas  la  distinction  par  religio: 
pulation  peut  se  repartir  d'aj 


Catboliqucs. 
Proiesiaals. 
Israélites. 

Uahométans. 
Cultes 


3Î47273Ï    29ii91ï4    40471856 

STATISTIQUE  I,ES  ÏILLES  PRiNClPALKS. 

Population.  detvilUt  principales.  Paris,  1696141; 
Ljon,  318803;  Mai'seille,  260910:  Bordeaui 
162  750;  Lille,  131 831;  Nantes,  113 liîS; Toulouse 
II3229;  Rouen,  102649;  Saiot-eiieone,  92250- 
Toulon,  84,987;  Strasbourg,  82014;  Le  Havre 
14336;  Amiens,  68180;  Nîmes,  57129;  Meti' 
Ô6888;  Reims.  55808;  Montpellier,  61865- 
Angers,  61  797;  Limoges,  5| 053;  Orléans,  50 798. 

TABLUD  COMPARITIP  DIS  BECËBSBIKMTS  OePtlia 
L'AN   1100. 

AQaéea  Somme  totale  Accroiiiemenl      Koipnne 

du        de  la  popuIaUoo  d'un  recaoïe-    annusiurio 

eeensem.       d'ïlgrs.  ment  àfaou-e.  I 

nOO        19669320  — 

1762  21169163  2099843 

1172  22  611 000  901837 

1184  14800000  3  128000 

1801  27  349003  2  549003 


EXPLICATION  DES  CARTES. 


Aenéei      Sobidu  totale     «ccroUiODeDI       Horetue 
du       de  la  popolaLlon    d'un  recense-      UDDellede 
receDMiE.        d'aion.  ment  t  l'iulre.  rtocroiuemeni 

1806        39101425  1768433  351685 

1811        304S1875  1334450  90296 

1828        3I8S8931  139706Î  219411 

1831        32569223  710286  142051 

1S3S        33540910  971687  194  331 

IS4I        34330178  616809  136361 

1846        35400486  II1D308  254061 

1851        36783110  383  684  75531 

1866        3603S3M  356194  61238 

1861        31412I3I  6|9^,„_il,^'^. 

âTABUSSIUenTS  OÉninADI  DR  bienfaisamce. 
IIo<ipice  impérial  desQuinze- Vingts.  —  Maisnoini- 

E Sri alede  Cbarenton.— HaisoQ  impériale  des  Soucds- 
luels  de  Paris.  —  Haisoo  des  Sourdes-Uuettes  à 
Bordeaux.  —  Uaison  des  Sourds-Muets  de  Cbam- 
béry.  —  Institution  des  Jeunes-Areu^es.  —  Asile 
impérial  de  Viacennes,  pour  les  ouvriers  connles- 
cents.  —  Asile  impérial  du  VÉsinet,  pour  les  ou- 
vrières convalescentes. —Hospice  impérial  du  Hanl- 

HAISOIIS  CBECTIULES  DB  rOBCE  El  DB  CORtECTlO». 

Albertville,  SacDie.  —  Aniane,  ir^Mtlt.  —  Aul>e- 
riïB.tfau(«-*arne.—  Beaulieu,  Coirajoi.— Belle- 
tle,  Morinhan. —  Cadillac,  GiroiuU.  —  Clairvsui, 
Aube.  —  ClennoQl,  Dite.  —  Doullens,  Somme.  — 
Embrun,  Hautet-Alpee.  —  Enstsheim,  Haiil-llbin. 

—  Eysses,  Lot-el-CannTie.  —  Footenaull,  Jfoine- 
el-ioire.  —  Gaiilon,  Eure.  —  Ràga^nta,  Bai-Bii'- 

—  Limoçes,  Haule-Fienite.  —  lios.  Nord.  —  Vc- 
luu ,  Setne-el-Mame.  —  Montpellier,  Hérault.  — 
Monl-Saiat-Miclielj  Jdmche.  —  Nîmes,  (Tard. — 
Poissy,  Seine-el-Oue.  —  Rennes,  /Ûe-el-FiIoinï. — 
Riom,  ruy-de-Dôtm.  —  Vannes,  Morbihan. 

Maiton  de  délealion. 
Cotte,  Corie. 

Coloniei  pénitenîtairet  dt  jeunei  déleaiu. 
Les  Douaires,  Emt.  —  Metlray,  hdre-el-Loirr. 


Pénileneieri  agricolei  de  la  Carte. 
Chiavari.  —  Coiabianca. 

ASILES   PDBUCS  D'aLUNBS. 

AUitr,  Sainte  Catherine,  commune  d'îzeure.  — 
Afiige,  Sainl-Liïier.  —  ice^ron,  Rodei.  —  Bo\i- 
thet'da-Hhiru,  Saint-Pierre,  commune  de  Marseitle; 


55259 
90  283 
177333 
149941 


Saint-Remy.  —  Charente-inférieure,  Lafond. 
lune  de  Cognehors.  —  Cher,  Bourges.  —  Côle- 
d'Or,  li  Chartreuse,  commune  de  Dijon.  —  Eurt- 
'ir,  Bonoeval.  —  ftnùfire,  Sainl-Athanase. 
Ouimper.  —  Garonne  (Haute-),  Toulouse.  — 
Ce",  Aucb.—  CtVonde,  Bordeaui;  Cadillac  — 
llle-et-  Vilaine,  Saint-Méen  (Rennes) .  —  iiire,  Sainl- 
Robert,  commune  de  Saint-Egréve.  —  Jura,  Ddle. 

—  Loir-et-Cher,  Blois.  —  Loière,  Saint-Alban.  — 
Maine-et-Loire,  Saict-Gemmes,  près  Angers.  — 
Jfome,  Chilons.  —  Iforn*  (Haute-),  Saini-Dinef 

—  Mayenne,  La.  Roche-Gatidon ,  commune  àe 
Mayenne,—  Meurthe,  Maréviile,  près  Nancy.— 
Keiwe,  Fains  (Bar-le-Duc).  —  Nièvre,  La  Cùarilf, 
prèsNevers.  —  JVord,  Lille  :  Armentières.  —  Orne, 
AlençoD.  — Pai-de-Calait,  Saint- Venant,  comniuiic 
de  Bélhune.  —  Pyréniet  (Batta-),  Pau.—  J"»"" 
(Bas-).  Sléphansfeld,  commune  de  Bruœstb, — 
Sarthe,  Le  Mans.  —  Savoie,  Bassena.  —  Seine-In- 
férieure, Saiut-YoQ,  commune  de  Rouen;  Çuatre- 
Mares,  commune  de  Sotletille-lcs-Rouen-—  f""' 
elute,  Mont-da- Vergues ,  commune  dAvignoo.  — 
Cend^p,  Kapoléon- Vendée,  —  Tienne  (SeMe-),  Li- 
moges. —  ïonne,  Auxerre. 
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Lb  Budget  TUie  tous  les  ua  ■■ 

Budget.  DËpenses:  de  1890000000  i  3150000000 

Recettes,  Id.  Id. 

n-ita  miMiiTim  (  flotttnte         840  000  000 

°*"*  P"*"^""- i consolidée    90Û0PO0O00 

Dépense».  —  Elles  sont  év&Iuées  ptr  ministère 

dans   l'ordre  suiruit  :  1°  Finances,  lOOOOOOOOO; 

—  î' Guerre,  380000000;  —  3* Marine  et  Colonies, 
155000000;  —  4'  Agriculture,  Commerce  et  Tn- 
vaui  pablics,  71000000;  —  &°  Instruction  publi- 
que, 6S000000;  —  6-  Intérieur,  61000000;  — 
7°  Justice,  33 000 000 î  —  AfTairesélrui.,  12500000; 

—  Gouvernement  de  l'Algérie,  UOOOOÔD. 
AeceUM.— Contributions  directes 310  SOS  000 

Domaines i3  792000 

Forêts 39  9ïî  000 

Enregistrement  et  timbres.    409000000 

Douanes  et  sels 181 313000 

Contributions  indirectes. . .    661  4TS  000 

Postes 69Î33000 

Revenus  dirers  et  ressour- 
ces aitraord  inaires Ï95O000O0 

SERVICES  DES  FINANCES.  —  Cokïbibdtiobb 
DiHiCTBS.  —  Il  exista  un  directeur  et  un  inspecteur 
des  coatributionsdJrecies  dans  chique  dépsrtement, 
au  cbeMieu,  pour  l'assiette  des  coainbutions,  le 
recensement,  le  cadastre,  tes  rSlesjun  receveur 
général  dans  chaaue  département;  un  receveur 
particulier  dans  chaque  arrondissement  et  sous- 
préfecturei  des  percepteur  dans  chaque  canton 
puis  un  payeur  dans  cnaque  prélecture- 
Un  directeur,  un  inspecteur  et  plusieurs  vériS- 
cateun  de  Venregùtrement  et  dci  domainei  dans 
chaque  département. 

Un  eontervateuT  dit  hypothéquée  dans  cbaijue 
arrondissement. 

Forêts  (Foy.,  pour  les  conservations  lorestières, 
la  France  agricole  et  induitrùUe,  tableau  et  cartes 
n"  54  et  55). 

SEUVICB  DBS  DOUAKES  ET 


dans  les  départements  et  les  colonies. 


Direct,  de  Dunkerque  :  Donanei,  Inspect  et  rec. 
princip.,  Dunlerque  et  Haïobrottck.  —  Conlrib. 
tndir. ,  Inspect.  etrect.  princip-,  Dunkerque,  Ha- 
lebrouck. 

Direct,  de  Lille  :  Douanes,  Inspect.  et  lec.  prin- 
cip.,  Armentiêres,  Lille  et  Orcnies;  B. -Inspect,, 
Tourcoing,  Lille.  Contre,  indir. ,  inspect.,  Lille, 
Douai;  S.-Inspact..  Lille. 

Direct,  de  Valenciennes  :  DouariM,  Inspect. ,  Va- 
lenciennes,  Avesnes,  Jtaubeuge.  Itec.  princip., 
Condé,  Jeu  mont,  Valenciennes,  Avesnes,  Feignies. 
S.-Inspecl.,  Condé,  Valenciennes,  Feignies,  Jeu 
mont,  St-Amand.  —  Contrib.  indtr.,  Inspect,,  Va- 
lenciennes, Avesnes,  Cambrai.  S.-inspecl,,  Valen- 
ciennes, Avesnes,  Cambrai.  Kfc.  prindp,,  Valen- 
ciennes, Avesnes,  Cambrai. 

Direct  de  Charleville  :  Douanet,  Inspect-,  Hirson, 
nocroi,  Sedan.  ReC-  princip.,  Sedan,  Hocroi,  Ciiar- 
leville,  Hirson,  Givel.  S--Insp.,  Givet,  —  Contrib. 
l'ndir.,  Inspect-,  Charleville.  S.-Insp,.  Réthel,  Vou- 
ziers,  Sedan,  Rec.  princip.  ent-,  Charleville,  Réthel, 
VODiters,  Rocroi ,  Sedan. 

Direct,  de  Strasbourg  ;  Douants,  Inspect.,  'Weis- 
sembourg,  Strasbourg,  Rec,  princip.,  'Weissem- 
bonrg ,  Strasbourg ,  Bischwillor.  S.-Insp. ,  Stras- 
bourg, Bischwiller,  Weissembourg-  —  Contrib.  in- 
dt'r.,  Inspect  ,  Strasbourg,  Schelestadt.  S.-lospecl 


Strasbourg,  Weissembourg,  Saveme.  Rec.  princ, 
Strasbourg.  Kec.  princip.  ent-,  Weissemboui^,  Sa- 
veme, Scblestadu 

Direct.  deCoîmar:  Douanes,  InspccL,  Mulhouse, 
Delle.  Rec.  princ,  Colmar,  Mulhouse,  Saint-Louis, 
Délie,  S,-lDspect.,  Newbrisacb,  Saint-Louis,  Mul- 
house- —  Contrib.  indtr,,  laspect.,  Colmar,  Mul- 
house, Belfort,  Rec-  princip,  ent.,  Culmar,  Mul- 
house, Belfort. 

Direct,  de  Besançon:  Douartes,  [aspect-,  Mont- 
béliardj  Morteau  .  Pontarlier.  Recettes  princip., 
Pontarlier,  Montbéliard,  le  Viilers.  S.-inspect.,  le  Vil- 
lers,  Ponlarlier.  —  Contrib,  indir.,  Inspect-,  Besan- 
;on  S.-inspect.,  Baume,  Ponlarlier.  Rec.  princip. 
enl.j  Besançon,  Montbéliard,  Baume,  Poutarlier- 

Direct-  de  Bourg  :  Douanes,  Inspect-,  S^Claude, 
Cbatil.  de  Uichail.  Rec.  princip-,  Saint-Claude, 
Bellegarde.  S.-Inspecl.,  Gex,Beiiegarde.—C(m(rib. 
indtr.,  Inspect,  BOUTS-  S.-Inspeel-,  Belley,  Tré- 
Toui.  Rec.  princip.  ent.  Bourg,  Nantua,  BeUev, 
Trévoji. 

Direct,  de  Lyon:  DouaTiei,  Inspect,  Lyon.  Bec. 
princip.,  Ljon.  S,-lnspec..  Lyon,  —  Contrib.  i" 


;ec.  princip,,  Annecy,  Flumet,  Séei,  Saint- 
Michel,  Chambéry-  S.-Inspect,  Anneniasse,  Pont- 
de-la-CaJlle ,  Samt-Uicbel ,  Bourg-Sainl-Maurice  , 
Chambéry,    Saint-Julien  ,    Évian,    Lans-le  flourb , 

Direct,  de  Digne  :  Douanes,  Inspect-,  Briançon, 
Barcelou nette.  S,-Iospect.,  Saint-Martin  Lajilosca. 
Rec.  princ-,  Brian^n,  Barcetonnette ,  Saint-Martin, 
Lantosoa-  —  Contrib.  tndir,  Inspect.,  Digne.  S. -In- 
spect-, Sisteron,  Rec,  priocip,  ent.,  Digne,  Siste- 
ron,  Forcalquier,  Barcelonnetle,  Rec-  p"  ent-,  Cas- 
Direct,  de  Nice  ;  Douaiiu,  Inspect.,  Nice,  Sos- 
pello.  Rec.  princ-,  Nice,  Fontan,  Caiines.  S.-ln- 
specl.,  Nice. 

Direct,  de  Toulon  :  Douanct,  Inspect,,  Stînt-Tro- 
pei,  Toulon.  Rec.  princip. ,  Saint-Tropez,  Salins 
d'Hyires,  Toulon.  —  S.-Inspect-,  Toulon.  —  Con- 
trib. indir.,  Inspect.,  Toulon,  Draguignan.  S.-ln- 
Hpect,  Toulon,  Brienoles,  Rec,  princip,,  Toulon, 
Draguignan,  Brignoles.  Entrep,,  Toulon. 

Direct  de  Perpignan  :  Douanes,  Inspect ,  Prades, 
La  Nouvelle,  Perpignan.  Bec,  princip.,  La  Nouvelle, 
Perpignan,  Bour^-Madame.  S,-lnspect.,  Le  Per- 
tlius.  —Contrib.  \ndir.,  Inspect,  Perpignan.  Rec. 
princip,,  Perpignan,  Prades. 

Direct,  de  Tarbes:  Domines,  Inspect.,  Saint-Gi- 
rons, Bagnèies.  Rec.  princ,  Toulouse,  Ai,  Saint- 
Girons,  Bagnères,  Argelf's.  S, -Inspect-,  Toulouse,  — 
Contrib,  indtr.,  Inspect-.  Tarbes.  S--lnspect,  Ba- 
gnères.  Rec.  princip.  ent,  Tarbes,  Bagnères,  Rec, 
part,  ent.,  Lourdes. 

Direct-  de  fiayonne  :  Douanes,  Inspect.,  Oloron, 
Saint-Jean-Pieei-dn-Port,  Uatariti,  Bayonne.  Rec- 
princip-i  Sain t-Jean -Pied -de- Port,  Oloron,  Ainhoa, 
Bayonne.  S.-tnspficl.,  Rayonne,  Urdos,  Behobie, 
Bnscous.  —  Conirib.  indir.  Inspect-,  Pau,  Bayonne. 
S.-Inspect,  Oloron,  Orthez.  Bec.  princip. ,  ent,, 
Pau,  Bayonne,  Maatéon,  Oloron,  Orthez. 

Direct,  de  tsapoléon-Vendcc  :  Douanes,  Inspect-, 
Sabies-d'Olonne,  Beauvoir^  Bec.  princip.,  Sables- 
d'Olonne,  Beauvoir.  —  Contrib.  iTidir,  Inspect-, 
Napoléon -Vendée.  S.-Insp.,  Fonlenay,  Sable»-d'0- 
lonne-  Bec.  ent.  Napoléon- Vendée,  Fontenay,  Sa- 
bles-d'Olonne- 

Direct.  de  Vannes  :  Douanes,  Inspect.,  Vannes, 
Lorient-  Rec-  princip.,  Redon,  Vannas,  Lorieni. 
S.-Inspect.,  I/irient,  La  Roche-Bernard.  —  Contrib. 
tndir-,  Inspect-,  Vannes,  Lorient-  S-lnspeet-,  PloËr- 
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mcl ,  NapaléonvLJlc.  Ri'c.  princ.  eut. ,  Vtnnet, 
PloSrmel,  Lorieni,  \apiili;oniillu. 

Dir«cl.  de  Brest.  Davanes,  In^pcct.,  Brest,  Mor- 
laii,  Ouimp«r,  Croznn.  Bec.pncicip.,  Bresl,  Dounr- 
nenez,  Quiinper.  Murlaix.  S..Inspcct.,  Douameni^z, 
Brest,  Bortaii,  Canlrib.  indir.,  Insprct,.  Ouiniper, 
Brest,  Uorbix.  S.-Inspecl,.  CliSietulin.  Rec.  prin- 
cip.  ent-,  Ouimper,  Chflleaulin,  Breïl,  Morlati.  Hec. 
partie,  enl.,  Ouimpcrl*. 

Direct,  de  Salnl-Briciic  :  Dmian'-),  Insjwct.,  Saînt- 
Malo,  SaLnt-Bricuc,  Tréirnipr.  Uec.  pnnclp..  Tré- 
guier.  Le  Légué,  Sainl-Malo.  S.-lnspecl,,  Binic. 
Saint-Malo.  —  Contrîb.  indir.,  Inspect.,  Saint- 
Brteuc,  Guingamp,  I^nnio»,  Dinan.  5.-In«pecl., 
Loudéac.  Rec.  princip  Saint-Brieuc.  Hac.  prin. 
cip.  eut.,  Guiiieamp,  LaonioD,  Londéac,  Dinan, 
Enlrep-,  Saint- Brieuc. 

Direct  de  Saint-Lo  :  Douane*,  Inspect,,  Cher- 
bourg, Valnane.  liranville,  Rec.  princip-,  Cher, 
bourg.  Portbail,  riianvillc.  S.-Inspccl.,  Ciîcrbourg. 
Granville.  —  Ci-nirib.  indir.,  Inspect.,  Sainl-LH, 
.  ATranchea,  Chnrbourg,  Coutancra.  S.-Inspect,, 
Vaiognes.  Rec,  irlncip,  enl  ,  Saint-LO,  Avrmches, 
Cherbourg,  ValupiL'4,  Ciitilancrs,  Mortain. 

Direct,  ûe  Caen  ;  Dnuanet.  Itispecl.,  Caen,  Hon- 
neur. Rec.  princip..  Caen,  lliin (leur.  S. -Inspect-, 
Caen,  Honlleur.  —  ComtOi.  inilir.  InspecL,  Caen, 
Vira, Bayeux, Lisieiii.  S.-lesp.,  Cac^,  Rec.princip-, 
enl-,  Caen,  Vire,  Falaise,  Bayeui,  Honfleur,  U- 

Direct-  de  Rouen  :  Douanes,  Inspect.,  Kooen- 
Bec.  princip..  Rouen.  S.-lnsp.,  Rouen.  —  Conlrib. 
indir.  Inspect.,  Boiien,  Neufctiâlel.  Rec.  princip,, 
Rouen,  NeufcbSlel.  Enlrep.,  Rouen. 

Direct,  du  Havre  :  Douanes,  Inspflct-,  le  Havre, 
Dieppe.  S.-Inspec, ,  Le  Havre,  Fécamp,  Dieppe.  Bec. 
princip.,  le  Havre,  Ftcamp,  Dieppe.  —  Contrib. 
indir.,  Inspect.,  le  Havre,  Dieppe,  Yvelot.  S.-In- 

Siect-,  le  Havre.  Rec.  prindp.  «nirep.,  le  Havre, 
ieppé,  Tveiot. 

3*  DinlCTiOH  DIS  DODauss  {ezchmvtmenl). 

Direct-,  Meti-—  In'<r'CCl..Montniéiiy,  Thionville, 
Bouzonville,  Saint-AvoiiJ,  Bilche.  —  Rec.  priDcip-, 
Montmédy,  Lonwv,  Thionville,  Metz,  Bou^onvillB, 
Sarreguemines,  Bitchc.  —  S.-Inspocl.,  Fortbach, 
Nclz,  Tbiouville. 

Direct.,  Marseille.  —  Inspect-,  Marseille,   Marti- 

Kes,  Arles.  —  Rec.  princip.,  Marseille,  Arles, 
nt-de-Bouc-  —  S.-Inspect.,  Mar^illo. 

Direct.,  Montpellier.—  Inspect.,  Aiguesmorlcs, 
Cette.  —  Bec.  princip.,  Aiguesmortes,  Cette,  Agde, 
—  S.-Inapect.,  Aiguesmorlcs,  Celte,  Agde. 

Direct.,  Basiia.  —  Insjicct.,  Bastia,  Ajaccio.  — 
Rec.  princip.,  Ajaccio,  Basiia.  —  S.-Inspect.,  BasUa. 

Direct,  Bordeaui-  —  In.spect-,  La  Tc9le ,  Bor- 
deaui,  Blaye, —  Kec.  princip,,  !a  Tesie,  Blaye,  Pa- 
nillac,  Boroeaui.  —  S.-Inspect-,  Pauillac,  Bordeaux, 
Libourne. 

Direct.,  Larochelle.  —  Inipect.,  Marennes,  Roche- 
fort. -^  Bec.  princ,  Sai^jon,  Uarennes,  La  Rochelle, 
Rochefort.  —  S.-lnspect.,  La  Rochelle,  Rocheforl, 

Direct.,  Naoles.  —  Inspect.,  Nantes,  Cuérandc, 
Paimbœul.  —  Rec.  princip-,  PaimbœuC,  Nantes, 
Saint-Naiaire,  Guérande.  —  S. -inspect-,  Saint-Na- 
zaire,  Naotes,  le  Croisic. 

Direct,,  Boulogne.  —  Inspect.,  Boulogne,  Calais, 
AUieville.  —  Bec.  princip..  Calais,  Boologne,  Abbe- 
ville.—  S.-Inspect.,  Calais,  Boulopie,  Sajol-Valery. 


Service  de  F  Algérie.  (Voy,  tafal.  et  carte,  bS-) 

Service  des  colonies. 
Directeur  et  tous-inspcteurà  la  Guadeloupe. 
Directeur  et  sous-inspecteur  à  la  Martinique. 
DIrecleur,    inspecteur  et  Bous-tnspecleur  i,   la 
RéuQion- 


Soiis-lnspcctenr  chef  du  service  à  Caveniie. 
Vfrilîcal^ur  clirt  de  service  i  Taltî, 
Sous.inspeeleur  chef  de  servit»  au  Sénégal- 

3*  DIRECTIONS  DES  CONTBIHUTtOn 

litemeM)  d 

Directeurs,  dans  les  ch. -lieux  de  dépari.;  inspa-- 
teurs  et  sous-inspecteurs,  il.ms  les  ch.-l.  d'arrûni: 
receveurs  principaux,  receveurs  prin eipau»  entra- 
poseurs,  enlreproseurs  et  receveurs  parlioaliers  m- 
Ireposoiirs- 

4*  tmFF.CTEURB    B 


Iiisppcl.  Ynlenriennes ,  dir.  de  VslencicnnM, 

—  Dniiai,  -,    de  yilB. 

—  /.i7lf,  —    de  Ulle, 

—  Drihunt,  —    du  Pas-de-Calais. 

—  -irrat,  —    du  Pas-de-Calais 

—  ilaip,  —    de  la  Somme. 

—  Saijil-Çuenlfn,  —    de  l'Aisne. 
S.-inspect-  Cambrai,  dir.  de  Valenciennes, 

Comptéjne,      —    de  Beauvais, 

Direction  générale  à  Parit. 
Ecole  d'applicatirin  des  tabacs  ,'  Quai  d'Orsay,  h' 


à  la  Manufacture  impériale  des  tabacs,  . 

sonnel  des  Èltves-ingèni 

Pûlïtecbnique. 


à  l'Ecolt 


SEBVICB  » 


LES  DÉPABTBMESTS   Et   L'jUiitWE. 

(SU  nombre  dedtt). 
[0  dt'parlcnients  où  l'on  cultive  le  tabac.) 
1"  Cireonseription.  —  M«nufaclure  intpiriale  i'- 

tabacs  de  Sfrniliour^,  ctiUuTes  el  magatif  ^'' . 

Bas-Rhin. 

Direciion  i  SIrolbourg.  Manwrwslure,  cullurt  " 
ma^îasius  de  fi'uillcs,  enlropût,  à  SIraibourg,  **"■ 
tt/idi,  Bcnfet'l,  Jlaguenau. 

2'  Cireontcription.   —  Manuticlure  des  tabacs  an 
Nancy,  cutltire  el  Kagasinde  la  Meurllte. 

Direciion  à  Nancy-  Manufacture,  culture  et  "i^- 
gasindo  feuilles,  enlrepût,  à  .Vaiicy. 
3*  CireoMcriplion    —  Banuftcture  des  tibacs  de 
JleU,  i;ulAtrc  el  magasin  de  la  Mo-Ue. 

Direction  à  MeU.  Majinbcture,  culture  al  magM'" 
de  feuilles,  onlrr^Ot  à  JF«lf- 
4*  Circonicriplion.  —  Manufacture  des  labacj  * 

Liile;  magasin  de  transit  de  Duniergue,  cm*""' 

el  magatini  du  Nord. 

Direciion  S  Lille.  Manufaclnre  et  magasin  i  B*". 
ilierqu«;  culture  el  magasinsde  teuUlea,  entrepi'' 
tille,  n"  1  et  2,  Jrert-tri*. 

6-  Circontcriptifm.  —   Manoboture  des  taba«  " 
magasin  de  transit  du  Bavre. 

Direction  au  Bavre.  Manulactutïi  et  magasin  ie 

6-  Circonjcripiton.  —  Uanuftohire  dei  i^^^ 
Morlaii;  culture  «t  magasin  d7«*-«- """*'■ 
Direction  A  Morlaix.  ManufSclure,  coKm*  ^  " 
gasin  do  feuilles,  entrepôt,  à  $ii<n(-JlalD. 
1*  Circonscription.  —  Manufacture  des  W'^'l., 
magasin  de  transit  de  Boràeam;  euliurt  »  ^ 
giutn  de  la  Gironde.  ,   ^ 

Direclimi ,  à  Bordeaux.  ManutctufB,  ""^S  i 
transit,  culture  et  magasin  de  (euiUes,  »iiu*P" 
Bordeaux.  .^ 

.8=  CirconiCTiptioH.  —  Hanofactaw  d»  n'*' 


OËOGRAPBIE  CONTEMPORAINE  • 

Tanneint  ;  cuKure  tt  magatin*  de  Lef-ef-Gannme. 

Direction,  à  Tonntint,  UanuTacture,   culture  et 
magasins  de  léuiUes,  ealrepâl,  i  ^nuteint,  Àigvil- 
Icn,  Damaxan. 
9*  CircoTitcriplion.  —  Manufacture  des  tabacs 

ma^ia  de   transit  de  XarseiUe;  evUure  et  n 

msm  det  Botichet'du-Bhônt. 

Direction,  kMarieitie.  HanUfacture  et  magasin  de 
transit,  magasin  de  feuilles,  i  Aix. 
10*  Circotaeription.  —  Manufacture  des  tatmca  de 

Hiee;  cuJiara  et  magaiin  dei  AlptfMarUimm 

du  Var. 


Nantes,  CMteauroux,  Lyon,  TouImÎm. 

3°  DIBECTIONS  DE  LA  CDLTDRE  ET    DES   HUASINS 

(au  nombre  de  quatre). 

Département  du  Fat-àe-Calait  :  DirecOcal,  à  Bé- 
thvne;  magasinsde feuilles,  entrepâtï£^(htin«,itre, 
Saint-Pol,  Montreail. 

Départements  i!e  la  Baule-SMne  et  du  Baut- 
Rhin  :  Direction,  à  Yumii;  entrepOt,  k  TsiouJ,  Col- 
t»or. 

Départements  du  Let  et  de  la  BorSogne  ;  Direc- 
tion, &  CahoTi;  entrepflt  à  Cahori,  SoviUac,  Péri- 

Les  trois  départements  de  VAlgirit:itger,  Oran, 
ConOantine  :  Direction,  à  Alger;  entrepôt  i  Alger, 
Blidah,  Oran,  Bone,  Phiiippeville. 

Département  de  la  HtuM-Satioit.  Vanain  de 
feuilles  de  Humi%. 

DIRECTION  GÉNÉEU.LE  DES  POSTES, 

Ru*  Uan-Jaequei-Roufseau. 

Inspections  dans  tous  les  chef-lieu  de  départe- 
ments et,  en  outre,  dans  les  villes  de  Saint-Quenliti, 
Jteinu,  Boutogne-sur-mer  et  le  Havre.  —  Bureaux 
de  poste  dans  tous  les  chef-lieuï  de  cantons  et  dans 
tiD  grand  nombre  de  communes. 

HOTEL  DES  MOT^NAIES. 


(Voj.  la  Franct  unieinilinrc,  tablNa  et  carie  M.) 
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Calais  :  34  lil. 
iï.  navig,  sen-ant  d'éconlemeirl  au  lac 
(Loire-Inf.)  :  31  kil. 

ÀdouT.  riv.  nayig.  anire  SainVEerer  et  la  tner  : 
133  kil. 

Aff,  petit  cours  d'ea»  affl.  4e  droite  de  la  Tilaine 
et  navig.  depuis  la  Gaeiîlj  jusqu'à  sonembouch. 
dan»  roust  canriisé,  faisant  partie  eJle-mr'me 
du  canal  de  Nantes  i  Brest  (UorUhan)  :  S  kil. 

Aiguei-Mtriet  (ean),  grau  du  roi  et  gr.  rohtne 
a'Aigves-Mortei,  lit  naturel  du  ïislre  et  dn  Vi- 
doBrle,  à  travers  les  atlerriBsements  qoi  séparent 
Aigues-Mortes  de  la  mer  :  G  Ifil. 

àin,  r\v.  nario.  de  Condes,  dans  le  Jara,  jtrsou'au 
conil.  avecleRhûneiSekil. 

Aire  [can .  à.']  à  la  Bastie ,  Jonction  de  la  Deule  1 
la  Lys: 43  kil. 

Aitne,  riv.  navig.  JepuiB  CMtoau-Poroien,  jiiaqu'â 
l'emhouch.  dans  l'Oise  (on  partie  canal  latéral). 
Tout  le  Mtiol  fci«roJ  de  l'AUne  est  de  51  kil  et 
réduitdelS  kil.  le  trajet  natureldela  riv.  :  119  kil. 

Jt»n«  (can.  de  \').àla  Mmme,  du  canal  latéral  de 
l'Aisne  (àBerry-au-bflcl,  au  canal  lalérai  *  la 
Harae  {à  Condé  entre  Epamay  et  CWlons),  tra- 
verse Reims  ;  66  kil. 

Allier,  riv.  na-rlg.  de  Ponlanes,  pris  Bricude,  au  con- 
fluent :  331  Ifil, 

Andelle,  riv.  navig.  sur  un  parcours  de  3  kil.  au- 
dessus  de  son  emboucb.  dans  la  Seine. 

Aran,  affl.  de  l'A(k)ur,  petite  riv.  nay.  sur  10  kil. 

Arcachon,  canal  qui  réunit  au  bassin  de  ce  nom  les 
étangsnavig.  de  Parentie,  de  Biaearosse  et  de  Ca- 
zau,  longueur  de  la  voie  navigable  ;  49  kil. 

Ardanaôia  ou  Gribe,  affl.  de  l'Adour,  pet.  ri»,  nav. 
sur  10  kil. 

Ardicbe,  ri»,  navig.  de  Saint-Marlia  d'ArdÈche,  jus- 
qu'à l'emboneh.  dans  !e  HMM  :  8  kil. 

Ardennes  [can.  de»),  jonction  de  la  Meuse  (i  Pont- 
à-Bar  sous  Doncbery),  4  K eufohâ le  1  (canal  latéral 
à  l'Aisne),  réunion  du  bassin  de  la  Meuse  h  celui 
delà  Seine;  embranchement  sur  Vouriers:  lift  kil. 

Àrguenon,  pet.  riv.  des  C6les-du-Nord,  navig.  de- 
puis PlançoSt  jusqu'à  la  mer  :  9  h\. 

Ariége,  riv.  navig.  de  Dnie-Gabelle  jusqu'à  la  Ga- 
ronne :  91  kil. 

Arles  (can.  d')  à  floue  ;  47  kil. 

Arrma,  riH.  de  la  Loire,  dép.  de  SaSBe-et-Loire, 
nayig.  de  Gneugnon  lu^'à  la  Loire  ;  19  kil. 

An,  p«.  cours  d'eau  ou  Morbihan,  »WI.  de  la  Vi- 


{Voï.lafron«fflan(iBM,  t 


lS.>UMlatère  4e  l' A^rMaMoi 


t  ««•  TrSTnaK 

(Voi.  U   Fraaci   agricole  et    iaduélfielU,  IMHax   et 
c«Wa  H  »l  n,  et  carte  M,  pour  la  Chtmln»  dt  fer.) 

Snr  CM  demiires  ne  figurent  pa*  les  etmaux  qai 

par  défaut  d'espace,  sont  indiqués,  Ihb  principaui 
du  nwiDS,  MU  les  4  cartes  de  la  France  adminiVra- 
tive,  45,  46,  41,  48.  —  Les  routes  ne  figurent  pa, 
sur  nos  cartes  à  cause  de  leur  grand  nombre  oni 
aurait  produit  eoiifusian.  Mais  le  service  des  inil 
nieura  est  iadiquè  dans  les  lablsaux  54  et  5";  "' 
Voyoi  aussi  le  tableau  3  de  la  carte  n-  54,  Po.;  T 
sen'ice  des  mines.  ^^t  le 


, 1.  depuis  la  pi„..„  ,      

qu'au  canal  de  Nantes  i  Brest  :  1 1  kil. 
AMOe,  riv.  navig.  du  pont  d'Arey  Jusqu'à  .son  em- 

bouch,  dans  la  Seine  :  4â  kil. 
Auhte,  riv.  du  Finistère,  navig.  de  l'Ëcdnse  de  CtiS- 

teaulin  (où  aboutit  le  oanalde  Nantes  à  Brest), 

jusqu'à  la  mer  :  35  kil. 
Àuray,  riv.  navig.  du  Port-d'Aurav  Jusqu'à  la  m« 

(Morbihan)  ;  14  kil. 
iure,  pet.  riï.  navig.  da  Trévières  jusqu'à  son  em- 

beucn.  dans  la  Vire  au-dessous  d  Issigny  (Calva- 

diw);!Oki|. 
Amhion  affl.  de  la  Loire,  navig.  du  Pont  de  Sargea 

ju^qu^  son  embouch,  dans  la  Loire  :  7  kil. 
iuH'îa  (dép   de  la  Vendée),  pet.  riv.  navig.  du  port 

de  Souil  {,  la  Bivre  :  9  kil.  , 

Aven,  riî   „.vig-  *.l'aide  de  la  marée,  de  Potit-ÀTcn 

i  l'Océin  (îlortitan)  ;  6  kU. 
^we.  pèÎT^jT-  *'^'*'  *^  Moretiil  jusqu'à  son  etn- 
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bouch.  dans  la  Somme,  en  amont  d'Am1«Ds  ; 

31  kil. 
fiait»,    riv.  Dang.  dcpoîs  Gange,  pris  Condom. 

jusqu'k  la  Garonne  (dÉparlemeaU  du  Gers  et  de 

Lot-et-Garonne)  ;  66  «il. 
Braucain  (csd.  de],  depuii  le  RhAne,  i  Beaucaire, 

jusqu'à  Alguevllortes,  comprenant  outre  le  can. 

de  Beaucaire  proprement  di  i,  ceui  de  la  Raâ»l\t, 

de  StMrftA  et  de  Bourçidou  :  71  kil. 
Beloa,  pel.  riv.  du  Uorbibtn,  navig-,  à  l'aide  de  la 

marée,  de  Quinstinic  A  la  mer  :  8  ul. 
Berguei  (eau.  de)  é  Duntercrue  :  8  kiL 
Bmy  (can.  du],  composé  :  ]*  d'une  ligne  princio. 

entre  l'embouch.  de  l'Allier  et  celle  du  Cber{ae 

la  Loire  i  la  Loire);  V  d'un  embranch.  depuis 

Bimbé  (entre  Salnt-Amand  et  Nevers) ,  jusqu'à 

UoDtluçoD  (AUier)  :  311  kil. 
BUaitoa,  pet.  rlv.  limite  d'Espagne  et  des  Baases- 

Pyrénéies,  navig.  de  Bordaruppa  i  l'Océan  :  S  kil. 
fitdouie,  pet.  riv.  navig.  de  Came  a  fou  embouch. 

dansl'Adour:  16  kil. 
Blavet,  Ht.  du  Uorbihan,  navig.  de  Hennebontila 

mer,  et  canalisée  d'Hcnneboot  à  l'écluse  des  Ré- 

colleta,  à  Ponliv;  ou  NipoléanTille,  dû  il  se  joint 

au  can.  de  Nantes  i  Brest  :  li  kil. 
Bouc  (can.  de],  d  MctTliguei  :  b  kil, 
Bouiogne,  riv.  nav.,  depuis  Forsin  jusqu'au  lac  de 

Graudlieu  (roj.  l'Acheoeau]  :  7  kil. 
Bourbourg  (can.  de) ,  de  l'Aa  à  Dunkerque  ;  ÎI  kil. 
Bourgidon  (can.  de)  (to;.  Beaucaire). 
flourpojrne  [can.  de),   ' 

La  Hoche,  jusqui 

de  Losne  :  Sïl  kil. 
Boutonne,  riv.  navla.  de  Saint-Jean-d'Aogély  & 

emboucn.  dans  la  Charente  :  30  kil. 
Brian  (can.  de),  rait  communiquer  le  canal  latéral 

k  la  Loire,  à  Briare,  arac  le  canal  du  Loing,  à 

Ilontargis:  SSkU. 


Rochefort,  au  cnenal  de  Brouage   et  k  la 

12  kil. 
Bratthe  (can.  de  la) ,  depuïi  Hossig  à  son  confluent 

avec  là  Bnische,  près  de  Soukz-les-Bains,  jus- 
qu'il rili,  1 3  kil.  au^lBS5ua  de  Strasbourg,  près  de 

l'embouch.  du  canal  du  BhAne  au  Rhin  :  19  kil. 
Caen  (can.  de)  à  la  but,  latéral  l  l'Orne  :  U  kil. 
Calais  (can.  de),  de  'Weesl  sur  la  riv.  d'Aa  à  Calais. 

avec  embranch.  sur  Guioes  et  Anlres;  pour  le 

tout  :  41  kil. 
Canchg,   riv.  navig.  de  Hontreuil  ï  la  Hanche,  par 

Elaples  (Pas-de-Calais]  :  16  kil. 
Capette  (can.de),  du  canal  de  Beaucaire  h  Capelle, 

sur  le  petit  Rhdne  :  H  kil. 
CeinluTt  da  NoUandait  (canal  de  la) ,  travail  de 

desstcbeuieni  utilisé  pour  le  transport,  faisant 

communiquer  la  riv.  de  VendËc  avec  le  can.  de 

Luçon:17  kil. 
Centrt  (can.  du),  jonction  de  la  SaSno  à  Châlon, 

avec  la  Loire  i  Digoîa  ;  parcoure  total  atec  la 

Rigole  de  Torcv  :  m  kil. 
Ce(i€  (can.  de),  de  Cette  à  l'étang  de  Thau,  pour 

rattacher  celle  v.  ï  la  gr.  navig.  de  la  Garonne 

au  RhOne  :  1  kil.  1/1. 
ChataronM,  pet.  riv.  du  dtp.   de  l'Ain,   navigabU 

— ■"  *"■    -  emoouch.  dans  la  Saflne 


■e  ThoSss" 


Ikll. 

Charente,  riv.  nav.  de  Monlignac  k  la  mer:167kil. 
Chartnte  (can.de)  à  la  S«udr«,  ducanalde  Brouage 

i  Uarennes  et  de  Harennes  à  la  Seudre  ;  14  kil. 
Chami  (can.  de),  ou  de  Swyèrts,  de  Guiicharon  i 

Charras  lur  la  Charente  :  19  kil. 
Cher,  riv.  canalisée  de  Vierionjusqu'à  son  embouch. 

dans  la  Loire.  (Vov,  can.  du  Berrv),  de  l'écluse  de 

Noyers  au  canal  du  Berry  :  &9  kil. 
Cher,  pet.  afÛ.  de  la  Vilaine,  navig.  de  Cahau-la- 


in  embonch.  dans  la  ïl- 
ivig.  dans  la  p*c&  inl. 


rtdeli 


me-au-nnin.  , 

■I  (Manche)   riv.  navig.  de  Saint-Santeor-I'" 
Dmte  jusqu'à  son  embouch.  dans  la  Tauie  »"■ 


Sonchais  (Loire-Inf.)  i  s( 
laine  :  b  kil. 
Chiere,  aFD.  de  la  Heuie,  navig.  dans  la  p*c& 

cours  jusqu'k  son  embouch.  :  9  ail. 
Colme  (can.  de) ,  jonction  enire  la  riv.  d'Aa  et  1>  i. 

de  Fumes  :  49  kil. 
Couêmon,  riv.  de  Bretagne  (Ille-et- Vilaine), navig, 

d'Aolrain  à  la  mer  :  l.l  kil. 
Conlaneei  (can.  de),  riv.  de  SouUe  canalisée  ju: 
u'à  son  embouch.  dans  la  Sien 
;ocque  :  b  kil. 
Crevie,  liv.  navig.  du  Pont  de  l'Auvemièrï  juiqu'i 

embouch.  dans  la  Vienne  :  8  kil. 

Deute  (can.  de  la),  de  la  Scarpe  (k  h  kil.  au^desso» 

de  Douai),  t  Deulémont  où  la  Deule  se  jette  dm! 

laLysiéâkil. 

Dite  (can.  de  la),  dép.  des  deui  Sèvres,  «uivast  \t 

cours  de  la  Dive   depuis  le  pont  de  Pas-de-lcD, 

Cris  de  Uonconlour,  jusqu'à  son  embouch.  dans 
;  Thouet  :  Î7  kil. 
ZHvfi  (Calvados),  riv.  navig.  du  pont  de  CorboaiU 

mer  :  18  kil. 
!>o>i  (Loire-InT.),  afn.  de  la  Vilaine,  navig.  du  mi»- 
lin  de  Coiqoeneu,  pr>s  de  Guéméné,  jusqu'à  so" 
emlMiuch.  dans  la  vilaine  :  S  lui. 
DoTdogne  riv.  navig.  de  Saint-Projet  (CorriM),  m 

Slutdt  de  Mejnmne  (Lot),  à  son  confluent  arec  1) 
ironde,  de  Saint-Projet  k  Uayronne  :  IM  ïU- 1 

en  tout,  de  Saint-Projet  au  conHuenl  ;  3^h.  , 
Cor*,  afll.  de  l'Allier,  non  navig.  quoique  c'tssee 
Dotten  ou  riv.  de  Morlaii,  navig. ,  h  l'aide  des  ai- 

rées,  de  Morlalillamer  :  6  kil. 
iJoulu,  riï.  canalisée  en  gr.  partie.  Voj.  le  canal"' 

RhSne-»u-R'-'- 
Douvei  (! 

Vicomte  iL_, . 

dessous  de  Carentan  :  30  kil.  . 

Drimne,  afil.  de  l'Isie  (dép.  de  la  Gironde)  :*>"■ 

de  navig.  seulement  . 

Dropl,  riv.  navig.  d'Eymel  à  son  embouch.  d»»^ 

Savonne  :  63  ki). 
Dunkerque  (can.  de)  à  Fume*  :  21  kil.  n  s*/™' 

tinue  en  Belgique  avec  de  nombreui  enuiW' 

chemi^nlï.  .., 

Eff.  ou  Seir,  M.  du  Trieui  (Cilesnla-Nord)  :  3  *"■ 

EiM'''ou'^riv.  de  Quimperlé,  navig.  :  IS  kil.,  d' 
Quimperié  i  la  mer,  à  l'aide  des  martes  in- 
nislère).  ..    .„ 

:B(orn,  on  riv.  de  Landerneau,  navig.,  kl*"*!  ■; 
marées,  de  landerneau  à  la  rade  de  Brest  (tim*- 
ttre)  :  14  kil.  .;, 

Erdre  (Loire-Inf.),  riv.  navig.  deNort  lNani«,^ 
eUe  se  jette  dans  la  Loire.  La  partie  tnfér.  «i^ 
nalisée  et  fait  partie  du  canal  de  Nantes  i  Bf«,^ 
La  parUe  de  l'Erdre  iodépendante  de  oe  canti  n 
que  5  kil.  .., 

Eieatil,  D.  navig.  de  Cambrai  à  la  mer  ;  33?  *"■„, 

Étang,  (can.  des).  C^municalion  de  la.  CU^ 
au  Rhine,  entra  l'Étang  et  Tbau,  et  Iwtrtoi" 
du  canal  de  la  Radelle  :  38  kil.  ,  .,,a 

Btel,  pel.  riv.  du  Morbihan ,  navig.  entre  HdsWB 
la  mer,  i  l'aide  des  marées  :  14  kil.        ., 

Eu  (can.  d')  au  Trépori  (Seine-Infér.)  ;  3  F!!;  i  U 

Eure,   riv.   navig.,    Mulement  de   loviif^*, 
Seine:  mais  classéedepuis  l'embouch.  de  i^' 
m  M. 

Garonne,  liv.  navig.  depuii 
Salât;  mais,  pour  la  desc< 

Suis  Toulouse  seulemeDt  jusqu'i  la  mV  '  * 
lepuis  le  Salât).  ,  -„,i,inse, 

GaroKne  [can.  iai'éral  à  la),  se  raccorde,  àTDuW^j 
avec  le  canal  du  Midi  et  le  canal  Sajol:Pi«[^^ 
suit  le  fl.  de  Toulouse  à  Castels  :  193  ku-  ^ 
I      les  embrancb.  :  ÎIO  kil.  — .horïJf 

Gatiti  réuniet,  Gave  de  Pau,  navig,  de  ?*r^ 

à  l'Adour  :  9  kil. 
I  Cers  :  1  kil.  seulement  de  navig. 


on  confluent '^2 
^etlaremon^j^ 
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C>i)or*(<»n.de)(>udu  Farex,dn>uiBlBba33lQliouîl!et 
de  Bive-de-Gier  jusqu'au  Bliûae,  à  Givors  :  19  Ml. 

Goutt,  riv.  da  SâÎDl-Brieuc,  cavig.,  à  l'aide  des 
marées,  du  port  Légué  à  la  mer  :  5  kil. 

Goj/en,  rlT.  du  FïnisLére,  narig-,  &  l'aide  des  ma- 
rée», du  poTt  de  Ponl-Croiï  à  la  mer  :  7  lui. 

Citer,  riï.  des  Câtes-du-Nord,  Darig.,  à  l'aide  des 
marées,  de  Laumos  à  la  mer  :  8  lui. 

Cuindy,  riv.  des  Câles-du-Nord,  navig.  i  l'^de  des 
marées,  du  poit  de  Tréguier  i  la  mer  :  10  kil. 

Haute-Perche,  riv.  de  Parriic  (Loire-lof.),  navig.  de- 

fuis  le  port  de  la  Hauie-Perche  jusqu'à  la  mer  ; 
î  liil. 
Batebrouek  (canaux  d'),  double  commuDiutiott  en- 
tre Hazebrouck  et  deux  points  de  la  Lys  :  Thiemies 
el  Uerville  •■  ensemble,  parcours  da  34  kil. 
Hérault,  prtte  ses  eaux  au  canal  du  midi,  en  dehors 

duquel  11  kil.  seulement  sont  navjg. 
/H,  affl.   du  Rhin,  cavie.   depuis   la  LadhofT,  prËs 
Colmar,  jusqu'à  son  enibouch.  danaleRliin  :  97  kil. 
m  (can.  de  V}  au  Rhin  :  2  kil. 
Ille  (cao.  à')  et  Bar.ce,  de  Rennes  jusqu'à  6  kil.  en 
aval  deDinan,  laRance  étant  naVlg.  de  ce  poiot  à 
m  embouch. 


hU, 


embouch.  dans  le  Bbdne:  15S  kil. 

ig.  de  Laubardemonl,  à  la  Dordogne, 
canalisée  de  laubardemont  à  Périgueui, 


:  140  kil. 
Jaudy  (CAtea-du-Nord],  riv.  navig,,  i  l'aide  des  ma- 
rées, du  port  de   la  Roche-Derrien  jusqu'à  son 

emboucli.  dans  le  Guindf  :  14  kil. 
Laberbenoit  ou  Abtrbenoil  (Finistère),  rir.  navig. 

depuis  la  Treglonou  jusqu'à  la  mer  :  6  kil. 
LabeTvyrack  ou  Aberwrach  (Finistère),  riv,  navig. 

depuis  te  porl  de  Paluden  jusqu'à  (a  mer  :  T  kii. 
lÀ^on  (Uaine-et-Loire),  pet.  ani.  de  la  Loire  navig-, 

seulement  depuis  Chauderoodx  jusqu'à  la  Loire  ■■ 

6kU. 
Lmce,  pet.  liv.  canalisée  de  Bélliune  à  la  Lys  (dép. 

du  Nord)  :  19  kil. 
leiparrï  (canaux  de),  3  canaux,  de  l'Escarpont,  de 

la  Roumignière  el  du  gr.  chenal  du  Guy,  rive 

Sauche  de  la  Gironde,  canaux  de  desséchem.  ren- 
us  navigables  :1S  kil. 

Leau,  pel.  ain.  de  l'Adour,  navig.  depuis  le  moulin 
dOro  jusqu'à  son  emtwuch.  danslAdour:15  kil. 

Ln  (Hérault),  pet.  riv.  rendue  artlGciellement  na- 
vigable depuis  le  pont  de  Juvénal,  à  1  kil.  de 
Montpellier,  jusqu'à  la  mer  :  31  kil.  Du  Lez  supé- 
rieur au  canal  de  Grave  :  9kii. 

Leyre,  riv.  navig.  à  partir  de  5  kit.  seulement  au- 
dessus  du  bassin  d  Arcachon  où  elle  se  jette. 

Lètarde,  aCfl.  de  la  Seine,  riv.  navig.  à  l'aide  des 
marées,  du  port  d'Harlleur  à  l'embouch.  do  la 
Seino  :  1  hil.  1/!. 

Loing  (can.  du),  de  Moniargis.  au  pont  du  Loing,  il 
prend  le  lit  du  Loing  jusqu  à  Samt-MammËs-sur- 
Seine  :  àl  kil. 

Loir,  riv.  navig.  depuis  le  pont  de  CoBmont,  près 
de  Chàteau-du-Loir  (Sarihe)  :  jusqu'à  son  confl. 
aveclaSarlhe  :  113  kil. 

Loire,  navig.  depuis  le  port  de  ta  ISolne,  au-dessus 
de  Roanne  (dép.  da  la  LDire),jusqu'àla  merS35k., 
mais  elle  n'est  navig,  à  ta  remonte  et  à  la  des- 
cente qu'à  partir  da  Decize  (Saûne-et'Loire). 

loirt  (ton.  taléral  d  ta),  il  tait  suite  au  canal  de 
Roanoe  à  Digoin;  il  gague  Briarc  :  208  kil. 

£,01,  navig.  à  la  descente  seulement  depuis  d'En- 
traygues(Aveïton)j  à  la  remonte  et  &ta  descente, 
depuis  Levï^ac,  jusqu'à  son  emboucli.  dans  la 
Garonne  à  AiguilloD  :  313  kil.  en  Uiut. 

Itifon  (can.  de],  en  Vendée,  du  port  de  Luçon  â,  la 
mer  :  14  kiL 

Ltmtl  (can.  de) ,  part  de  celte  ville  et  gagne  I^ 
(dép.  de  l'Hérault)  :  Il  kil. 

m*,  riv.  navig.  â  partir  d'Aire   (Pas-de-Calaj 
Nord),  son  cours  en  France  est  de  53  kiL 


met 


N°'4E-4S.  rrMC«  •dmlnlatratlve.     S17 

Madeleine  ou  pet.  Site,  riv.  du  dép.  de  la  Uanche, 
navig.  seulement  sur  6  kil. 

Main»  (Petite),  pet,  riv.  du  dcpartemeiitde  la  Loir^ 
InL,  artluent  de  la  Sèvre  nantaise,  navig.  depuis 
Cbftteau-Thcbaud  jusqu'à  son  embouch.  :  4  kU. 

Xanicamp  (can.  de},  partant  de  l'écluse  de  Chauny 
(la  dernière  du  can.  de  St. -Quentin),  et  aboutis- 
sant à  l'Oise  au-dessous  de  Manicamp  :  4  kil. 

Mardyck  (Pas-de-Calais),  lit  naturel  endigué  de  la 

riviÈredeRob '    '  " 

nuîn ,  conduit  »  >  a.a., 
de  Bourbourg  :  1  kil. 

Marne,  riv.  navig.  depuis  Sl.-Dizier  jusqu'à  son 
embouch.  dans  la  Semé  ;  3S3  kil-,  cours  défec- 
tueux dans  la  partie  supérieure. 

Marne  (can.  laiiral  d  la),  commence  à  3  kil.  en 
aval  de  Vitry-le-Françaia,  reçoit  le  canal  de  ta 
Marne,  au  Rhin  et  retombe  dans  ta  tUrne  â  Dizv, 
soua  Epernay.  Il  a  pour  objet  de  suppléer  à  la 
navigat,  défectueuse  de  la  Marne  :  63  kil. 

Marne  (can.  de  la)  nu  Rhin,  qui  joint  ensemble 
les  bassins  de  la  Seine,  de  la  Meuse  et  du  Khin. 
Origine  à  Vitry- le- François  sur  le  can.  latéral 
à  la  Uame;  démiuché  dans  la  riv.  d'Ill, au-dessous 
de  Strasbourg,  en  face  du  can.  d'UI  au  Rhin  : 
319  kil. 

Mayenne,  riv.  navig.  depuis  Lavai  jusqu'à  son  confl. 
avec  ta  Sanhe,  et,  par  la  Uaine,  la  voie  navigab. 
se  poursuit  jusqu'à  la  Loire.  De  lj,valà  la  Loire  i 
133  kiL 

Meatix-à-Chaiif^l  (can.  de),  de  la  Marne  (au-dessus 
de  Heaui),  à  la  Marne  (au  pied  du  coteau  de 
Chaliferl),  ilest alimenté  par  leGr.-Uorin  :  13  kil. 

Meu,  affluent  de  la  Vilaine  au-dessus  de  Laguy: 
'3   liil,   navig.   seulement  au-dessus   de  son  em- 

Mturilie,  riv.  classée  comme  navigable  depuis  Nanc; 
jusqu'à  son  emboucb,;  mais  la  navigation  est  sus- 
pendue quelquefois  pendant  10  mois  de  l'année, 
par  suite  des  basses  eaux  :  12  kil. 

Meuse,  riv.  navig.  à  la  descente  d^uis  Verdun  ;  à 
la  montée  et  àladescente  depuis  Sedan.  Le  cours, 
compris  en  France,  depuis  Verdun  jusqu'à  lafron- 
titre,  est  de  261  kil. 

Midi  (can.  du],  de  Toulouse  à  l'élans  de  Tbau  où 
la  navigation  se  continue  jusqu'à  la  mer  par  le 
canal  de  Cette:  241  kil. 

JTtdotiK,  riv.  du  départ,  des  Landes,  navigable  de- 
puis le  confluent  qui  la  forme  (te  Uidou  el  la 
uouze),  à  Uont-de-karsan ,  jusqu'à  son  embouch, 
dans  lAdour  :  42  kil. 

t'gnon,  afiluent  de  la  Sèvre  Nioctaise,  navigable 
depuis  le  Moulin-Neuf,  à  1  kil.  1/2  en  aval  de 
Mauïé  jusqu'à  son  embouch.  dans  la  Sèvre  :  16  kil. 
Helte  nvicre  sert  de  limite  aux  départ,  des  Deui- 
Sèvres  et  de  la  Charente. 

Moder,  affluent  du  Rhin,  navigable  surlTkil.  ;  mais 
pour  la  très-petite  navigation. 

Moni-i-Condé  (can.  de]  :  24  kil.,  dont  b  kil.  seule- 
ment en  France, 

JHortn  (grand) ,  aTlIuenl  de  la  Marne  (départ,  de 
Seine-et-Marne);  navigab.  depuis  Tigeaui  jus- 
qu'au can.  de  Heaux  àChalifert  [vor,  plushauice 
dernier)  :  12  kil. 

Moselle,  navigab.  depuis  le  port  de  Frouard ,  au- 
dessus  de  1  embouch.  de  la  Heurthe.  Son  cours 
navig,  en  France  est  de  IIG  kil. 

Nantes  d  Brest  [can.  de)  :  359  kil. 

Narbonne  (can.  de)  ou  can.  de  Jonction,  forme  avec 
U  Aobine  de  Narbonne  et  le  canal  de  Sie.-Lucie, 
une  seule  navigation  partant  du  Somaii,  sur  le 
canal  du  Midi  et  aboutissant  à  la  mer,  au  pont 
de  la  Nouvelle  :  36  kil. 

Stvffosié  (can.  de) .  jonctioD  de  la  Lys  avec  l'Aa. 
11  commeoce  à  Aire  et  se  termine  a  it. -Orner  : 
n  kil. 

Jfiort  à  L,  fisxhtAe  (can.  de) ,  entre  la  Rochelle 
el  la  s;;?-»  Hiorlaise  à  Kaiaes,  car,  de  ce  point  à 


el  1»  S^ce  «iûrïaise  à 


.  EXPLICATIOM  DBS  CARTES. 


Niort,  h  naTtntion  empraote  le  lU  de  U  Sïvn. 

Entre  ta  RochelJu  t't  HaruD*  :  Ï3  kil. 
A'ire,  riv.  du  dtpvl.  des  Bs&set-Pyrriiéefi,  aaviti. 

Uepuii  le  porl  de  Cuubo  jusqu'i  iva  cuiiiluent 

avec  l'Aduur  :  21  kil. 
SitetU,  riv.  du  départ,  des  Ba^sea-P  y  renées,  ntvif . 

à  l'aide  de»  oiaicui  depuis  A^caiu  jusqu'à  la  aiet  : 

10  kil. 
AïrmMÙ,  (MB.  du)  .  de  IToLne  (à  Auierre)  jua- 

qu't  U  Loire  i  Decii-e  :  174  kil. 
Oïlfi  ou  mi>r«  cU  l»«imffr,  navig.,  i  l'aide  des 

inaT>ées,  dej  nis  Quimper  jusqu't  son  emboucb. 

duu  la  mer:  IT  kil. 
Ognon,  pel.  riv.  du  dvpjrl.  de  U  Loirc-Inririeure, 

navig.  di'puis  le  lioufK  da  Pont-St.-Mariin  jusau'ii 

50D  emboucb.  daus   le  lac  de  GraoïUieu  :  ë  Vu, 

Lu  traversée  du  Uc  eet  de  6  kil. 
Oise,  navig.  depuis  Cbauny,  jusqu't  son  conlluent 

avec  la  Seine  aContlius-ïJLe.-HonoriDe;  uoe  partie 

l'^i  canalisée;  c'est  la  partie  iurérieuru  de  Juville 

à  la  Seine,  Pour  la  partie  supérieure,  non  cana- 
lisée, le  parcourt  navig.  est  de  Eiâ  kil.;  pour  U 

iKirlie  infiTieure  :  lOâ  kil. 
Oue  {can/il  hiérai  à  l),  du  can.  de  Hanicamp  i 

JaarilLe,  au-dessus  de  Compiègne  :  28  kil. 
Orlfani  (can.  d'),  de  Comble ui-sui-Lu ire  (G  kil. 

au-dessus  d'Orléans) ,  k  ^ges,  sur  le  can.  du 

Loing  :  73  ktl. 
Orne,  rlr.  navig.,  t  l'aide  dpa  marées,  entre  Caen 

et  la  mer  :  IS  kil. 
Oudon,  riv.  du  départ,  de  klMoe-el-Loire ,  navig. 

deSegré,  àson  conHuent  avec  la  Uayenoe  :  18  kil. 
Oureq,  riv.  rendue  navig,  depuis  la  l'ort -aux- Per- 
ches iusqu'k  «oa  emboucti.  dans  la  Marna  ïLizt: 

36  kil, 
Ottrcq  (can,  del'):  1*  la  rivlËre  canalisée,  du  Porl- 

aux-Perchea,  pr&s  d«  ViUer».CoUereL!>  k  Uareuili 

2°  de  UareuQ  i  Parii-,  ensemble  :  lO»  kil. 
Perçais  (can.  de),  eiploiutiiw  paniculiL-re,  ancien 

bras  du  Rtiâae,  amélioré. 
Femei,  riv.  oav,   k  l'aide  dei  marées,  depuis  le 

a  (Fin *'" 

, ou  K 

s  la  n 

1  kil.  eaviroD, 
PeyTiuic  (can.  de  la),  qui  joint  ensemble  le  can.  de 

Celte  et  celui  des  Etangs  :  3  kil. 
Pleiiû  (can.  du],  daoi  le  départ,  de  la  Uancbe, 

communication  entre   tes  mines  de  bouille  du 

Plessis  et  la  Sève,  navig  :  4  kil. 
Ponl-de-Buis,  pet.   riv.   du  Finistère,   atfluenl  de 

l'Aulne:  navig.  «ui  3  kil. 
Pont-dë-Vaut  (can.  de),  départ,  de  TAÎn,  dériva- 
tion de  la  Reyssouse  entre   Ponl-de-Vaui  et  la 

SaOaa  :  3  kU. 
Pont-t'Àblié .   pel.  riv.  du  Finistère,   navig.   entre 

PanM'Abbé  et  la  mer  :  7  kil, 
PouUatid,  pet.  riv.  du  Finistère,  navig.  sur  2  kil. 

jusqu'à  la  mer. 
Radeile  (can.  de  la),  fait  suite  (à  Aigue»-llorte3} 

au  can.  de  Beaucaire  et  gagœ  celui  des  Etangs  : 


ÛV.  ......      . 

Bhin,  navig.  depuis  Bftie,  sur  la  limite  de  France, 
soil  :  ISS  kil.  (Tout  te  cours  du  Rbin  navig.  depuis 
BMe  jusqu'à  la  mer,  est  de  862  kii.) 

Rhône,  navig.  de  son  propre  Conds^  depuis  le  ha- 
meau du  Pare,  commune  de  Sorgieu  (Ain),  jus- 
qu'à la  mer  :  497  kil,  (On  trtvaille  à  sa  com- 
munication avec  la  mer,  pour  la  grande  navig,, 
au-dessus  de  la  barre,  par  le  citn.  marùitne  dt 
Sl.-Loiiis  qui  se  rendra  de  la  Tour-St,-Louis  au 
golfe  de  Fos.) 

RhdM  au  WUn  (caa.  du),  par  les  vallées  de  l'Ill  et 
du  Doubs  et  par  la  SaAne.  U  débouche  d'une  part, 
à  Strasbourg,  de  l'autre,  à  SL-Sympliorien  sur  U 
Saine  i  350  ki' 


RUU,  riv.  du  itftn.  de  l'Eure,  iwri0Ui«B  oM- 

vcment  maritime,  de  Pont-Âudemer  k  11  ïeiae  : 

19  kil. 
Boititnt  à  Digoin  (can.  de) ,   depuis  la  liàtt  ) 

Roanne  jusqu'au  can.  latéral  de  1»  Loire  i\>^ 

goin  :  &G  kii, 
BoubaUe  (can.  de) ,  joncliou  de  U  Deule  à  l'Escui, 

par  Roubail  ;  27  kil. 
Si'Dmi*  (can.),  depuis  tecaa.de  l'Ouieq  (lliVii- 

letie-Parls),  jusqu'à  la  S«iDe.  à  Sl.-Denis  :  6  ti 

l.-MarUn  (can.),  du  can.  da  i'Ourcq  à  la  ViUiK- 

Paris),  jusqu'à  la  Seine  au  peut  d'Auslerlilt,  vOi 

son  parcours  a  lieu  dans  Paris  :  4  kil.  7iS  m- 

t.-Jlottr  (can.).  dérivation  da  U  Uame,  prt«dt 

pont  de  St.-lfaur,  à  lallame  :  1  kil.  (pir(M>^ 

souterrain). 
Sl.-Pterre  (can.),  àToulouse,  dérivation  de  U  Ci- 

ronne  au  Cauboura  St-Pierre,  jusqu'au  ctaJ' 

Hidi  :  I  kil.  1/2. 
Sl.-Qnmlin  (can.),  de  Cambrai,  i  CblunT-(||^ 

Oise ,  où  11  se  réunit  au  can.  de  Hanicainp  - 

96  ktl. 
Salaison,  pet.  riv.  de  l'Bérault,   i«ndua  nivipt 

depuis  Hauguio,  jusqu'à  soo  emboucb.  daul^ 

canal,  de  ce  nom  :  1  kil.  050  m. 
Salai,  riv.  peu  navig.  entre  Uc»ve  et  son  MnHi'a;' 

dans  la  Garonne  :  17  kil. 
Salinet  de  l'Eit  (can.  des),  de  DieuM,  pris  Sali» 

(drpan,  delà  Meurthe),  à  Sarralbe  (Moselle)  W 

la  Sarre  :  36  kii. 
Sambre,  rivière  navig,  de  Landrecies  (oùdétBW» 

le  can.  qui  la  réunit  à  l'Oise),  jusqu'à  60B  <^'^ 

fluent  avec  la  Ueuse  ;  pour  la  partie  tna^  ■ 

54  kil. 
Satnbri  à  VOite  (can.  de  la) ,  qui  met  en  ttamt- 

nicatioD  les  bassins  de  la  Seine  et  de  la  vk*; 

il  part  de  Landrecies,  où  la  Sambre  eomotfiw' 

être  navig,  et  rejoint,  à  la  Fère,  le  cas,  i»  '^' 

Quentin  :  67  kil.  ., 

Saine,  navig.  depuis  Grav  (Haule^Sa^oeJ  jusqu' 

son  confluent  avec  le  Rbflue,  à  Lyon  :  3*5  kil. 
Sarthe,  navig.  depuis  le  Uaus,  jusqu'à  sa  rîiuuM 

laUarenne  :  108  kil.  ., 

Searpe,  riv.  navig.  de  St-Nicolas^létArras,  jos^' 

on  embouchure  dans  l'Escaut,  en  partie  cW 

lisée  ;  66  kil.  .^j. 

Scorff,  riv,   du  Morbihan,  navigat,  mant.,  nepu" 

Poni-Scorff,  jusqu'à  son  einbouchure  dans  i 

Biavet  :  lî  kil.  .      .■, 

Sit,  riï.  du  dâpari,  de  la  Mancte,  navig.  i»Pf 

Tirepied,  au-dessu»d'Àvranche,  jusqu'il»'»'' 

SeilU ,  'riï.    navig.  dw>uis   Louhans  jusqu'à  9» 

embouchure  dans  la  Saûne  :  39  kil.  , 

Seine,  navig,  depuis  MarciUv,  au-dessus  de  Nop° 

(départ,  de  l'Aube),  jusque  la  mer  ■■^.^■i, 
Seine  (ton.  de  la  haMe),  de  lYoyes  à  iéciu*" 

MarciUy  ;  43  kii.  ^    imj- 

Séttine ,  pet   riv.  du  départ,  de  U  *»^°f'^: 

petite  navigation  depuis  Ducey  jusquai*"^ 

Semoù'riv.niïîg.depuis  les  Hautes  riviÈre8((l*P^ 
des  Àrdennes)  jusqu'à  s-~  —'—-'"■«  il>»s 
Meuse,  à  Lavalaier-  -  '°  ' 


:  18  kil. 


n  embouchure  ai 


Seniie  (cwi.  de  là)"  jonction  de  rEscaiil,  à  f"^; 
avec  la  Scarpe ,  à  4  kiL  en  amoni  de  m» 


Seudri,  'pet.  riv.  du  départ,  de  U  CharenK-lo^ 
—    --'Igalion  eiclusive — "•  "■«"H'"^'- 


lusivemeM  c^*''''i^tii 
puis  le'  pont  3e  Hibéron  jusqu'à  la  mer  :  "    ,^. 

Sèves,  pel.  riv,  du  départ.  Je  la  JbDC^^'  "'^ 
sur  7  kil.  ,  vftiut  '■ 

Sévre  Santaiie,  navig.  de  MonniéKs  a  i 
20  kil,  ,     „,-g4kil. 

SH-re  Xiortaise,  navig,  de  Niort  à  l«,'""v,  niof- 

Sienne,  pet.  riv.  du  départ,  de  la  H'^'^Xaf- 
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«  jncqu'w  em-  < 


Silvérial  (MB.  de),  du  pelit 

Peccaia  {Gard]  :  8  kU, 
Sologne  (canaux  de],  pour  Tassai nissemcnt  ei  le 

Somme,  riv.  navig.  depuis  NeuTille-lès-Bray,  er 
aval  de  Péroane,  luaqa'à  la  met;  mais  cetlf 
itaiig.  difflcile  a  été  abandonsée  depuU  la  créa- 
tion du  canal  de  la  Sooune.  F31«  n'eiiiH  donc 
plus  que  depuis  St-Valery  :  S  kil. 

Somme  (can.  de  la),  laléra!  4  la  riTiâre;  il  corn 
mence  &  ^Simon,  sur  le  caji.  de  St-QueKliii,  e 
M  tennlDt  à  3t-VaIerj  :  156  kil. 

SUenwtrek  (beetpiu  ds),  cours  d'eau  qui  tnversi 
la  commuiM  de  ce  nom  M  m  jette  «uni  la  L79 
parcours  :  T  kit. 

Tarn,  riv.  navig.  depuis  Sauli^e-Salxi,  commune 
d'Arlhes,  uo  peu  au-dessus  d'Alby,  jusqu'à  sou 
emboucbure  dans  laGaroane  :  147  kil. 

Taule,  pet.  riv.  du  départ,  ds  la,  Alancbe,  navigat. 
diScile,  depuis  Tri bebou  jusqu'à  la  mer  :  32  kil. 

Tenti,  pet.  iiv.  du  départ,  de  la  Loire -Inférieure, 
navig.  depuis  St-HÊme,  jusqu'à  son  embouchure 
dazis  l'^cbeiiBau,  écoulement  du  lac  de  Orand- 
lieu  ;  15  kit. 

Tereiee,  pet.  riv.  du  dépait.  de  ta  Hanche,  affluent 

Thau  (ctanK  de),  dans  le  di^parl,  de  rHéraull,  Tait 
partie  de  la  ligne  navig.  de  Bordeaux  ï  Beaucaire 
et  a  IT  kil.  de  parcours  environ, 

Thoucl ,  riv.  navig.  dans  le  départ,  de  Uaïne-et- 
Loire,  depuis  Montreuil-Belley,  jusqu'à  son  em- 
boucbure dans  la  Loire  :   23  kil. 

Toumiet,  pat.  riv.  du  départ,  du  Gaivados;  navig.; 
défectueuse,  deUsieui  à  la  mer,  à  peu  pris  aban- 
donnée. Elle  existe  de  Touques  à  ia  mer  (Trouville 
et  Deau ville),  malt  elle eiclusiv.  maritime:  6  kit. 


Trieua,  pet.  riv.  du  départ,  des  Cûtes-du-Nord, 
navig.,  à  l'aide  des  marées,  depuis  Poutrieui  jus- 
qu'ilamer:  18  kil. 

Faxnei  (rivière  de),  chenal,  de  Vannes  i  l'eDlrée 
du  Morbihan  :  lii  kil. 

Vendée,  riv.  navig.  depuis  Fonlenay-lo-Comle,  jus- 
qu'à son  embouchure  dans  la  Serre  Kioriaise  : 
2b  kil. 

Vénère,  pet.  riv.  navig,  depuis  le  Lardin  (limite 
du  d(!part.  de  la  Durdogue)  jusqu'à  son  embou- 
chure dans  la  Dordognc  :  %h  kil. 

fie  (can.  ou  rabine  de),  tout  entier  sur  la  com- 
mune de  Vie  {départ,  de  l'Hérault),  il  se  termine 
dans  l'étane  salé  de  Vie  ou  de  Palavas  :  2  kil. 

Vie,  pei.  afOuuit  de  la  Dives  (Calvados),  navig, 
depuis  Corbon  :  2  kil. 

ru  (dipart.  de  la  Vendée),  navig.,  à  l'aide  des 
maries,  sur  9  kil. 

Tienne,  navig,  de  Chatellerault,  à  son  emhcuchure 
dans  la  Loire  :  7à  kil. 

Viioine,  navig.  depuis  Cesson  (S  kit.  au-dessus  de 
Rennes)  jusqu'à  la  mer  :  144  kil. 

Tire,  riv.  navig.  depuis  Vire  jusqu'à  la  mer  : 
100  kil.:  mais  aujourd'hui,  il  n'y  a  réelleoism 
que  49  kil, 

Vire-et-Taule  (can,  de),  jonction  de  la  Vire  avec  la 
Taute  :  It  kil. 

Watteringuei  (canaux  de),canalduHoufe(,ducaDal 
de  Calais  au  can,  de  Mnrck  :  7  kil. 

—  can,  de  Karck,  de  ce  point  à  St,-Pierre- 
làs-CalaiB  :  T  kii.  l/I. 

—  fon.  du  Forl-Brile,  du  can;  du  Houift, 
...  „_    jg  ^[^j^  ,  m   g 

, _..     dei   ■     ■ 

houcbuTedansIa 


CARTE  IV  49. 

LA     FMNCE     MILITAIRE. 


DOCUMENTS  :  Les  Annuaira  milila 


f,  du  ginit.  l,et  décrets  iinpériain  pour  le  clasKDient  des 


Au  point  de  vue  militaire,  la  France  est  divisée 
en  6  grands  commandements  de  corps  d'armée  et 
7  on  comptant  l'Alsérie.  Ces  commandements  sont 
confiés  à  des  maréchaux.  Ces  T  commandements 
compreimenill  division»  militaires  pour  la  France 
et  3  pour  l'Algérie,  24  en  tout.  Lt s  divisions  mili- 
taires comprennent  autant  de  subdivisions  qu'il  y  a 
de  départements  dans  leur  ressort  :  89  subdivisions 
pour  la  France  et  I&  pour  l'Algérie.  Des  généraux 
de  divblons  commandent  les  divisions,  des  géné- 
raux de  brigade  commandent  les  subdivisions. 

»"  Corpa  d'armée.  (I"  et  I'  Divisions 


Quartier  général:  PABJS. 
1"  Division.  Puus:e  subdivisions:  rSeine,  Paru; 
— 2°Seine-et-0ise,  Ttrsaitles;  3'  Oise,  fleaurati; 

—  4°  Seine-et-Marne,  ifeiun,-  — B"  Auhe,  TroyeSi 

—  6"  Yonne,  Auxerre;  —   7*  liilret.   OrWinj; 

—  8°  Eure-et-Loir,  Chartres.  ^Intendances  mili- 
taires à  Paris  ;  il  y  a  des  sous-jn  tendance  s  dans 
tous  les  chefs-lieux  ou  subdivisions,  deuï  à  Ver- 
i^ailles  et  deui  à  Vincennes.) 

2'  Division.  Rodbk  :  4  subdivisions  r  1'  Seine-Infé- 
rieure, Rouen;  —  2°  Eure,  Swmx;  ~^  g»  cal- 
vados. Ca*nt~  4'  Orne,  Alenfon;  -—  [inten- 
dance à  Rouet),  sous- intendance  dans  in.,^  vofs- 
lieux  de  aiibdivisions  ei  au  Havr».)        ^  <=" 


) 

Quartier  général:  LILLE. 
3*  Diviatos.  LiLLB  :  3  subdivisions  ;  1"  Kofd,  Lille; 

—  2''Pa3-de-Calai3,'  Arrcu:  3'  Somme,  Amiens. 
(Intendance .  Lille  :  sous-lnlendancea  dans  les 
chefs-lieux  de  subaivisions  et  à  Douai,  à  Valen- 
ciennes,  à  Calais,  à  Maubeuge,  à  Cambrai,  à 
Dunkerque.) 
4*  Division.  CBAi,ons-9ua-ii*nNR  :  3  subdivisions: 
1"  Marne,  Chdlon»;  —  2°  Aisne,  Laon;  —  3'Ar- 
dennes,  ÉtitUres;  (L'intendance,  à  Chàlons;  les 
sous-intendances  aux  ebefs-lieux  des  subdiriiioiu 
et  i  La  FËre,  à  Givel,  au  camp  de  Cbàlons.) 

•■  corps  *'m 


I.  (5*.  6*  BT  7* 
} 


Quartier  général  :  NAI4CT. 


ntendance:  Metz,  les  c)iefs-lieui  de  subdivision 
et  à  ThionvUle,  Bar-le-Duc,  Lunéville,  Sarregua 
mines.) 

6*  Division:  Stbjlsbodho;  !  subdivisions  :  1°  Bas- 
Rhin  SlrMliourg;  —  2.  Haut-Rhin  Colmar.  (In- 
tonùioce    Strasbourg;   sous-inteudance ;   SUas- 

,     liQ^jg.  colmar.  Hagucnau.  Beltort.) 
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-  EXPLICATION  DES  CARTES. 


T  Divuion.  BESiiNçoN;  5  sulBiivisions  :  1°  Doubs, 
itMonfon;  — 1°  Jura,  ^oni-ff-.Saulnûc;  — 3'CAte- 
d*Or,  Dijon;  —  4*  Haute-Saône,  Taoul;  —  5' 
Hauie-Hime.  Chaumonl.  ( Id tendance, Etesaoçon : 
sous-intendances;  Besançon,  les  chers-lieui  d« 
subdivisiaiu  [sauf  Chaumotil),  Auionoq  et  LaO' 
gres.J 


Quartier  général  :  LYON. 

•  Division.  LvoN ^6  sut iili visions:  I*  Rhfine,  Lyon; 
■—  1°  Loire,  Saint-Élxfnne!  —  3*  Saflneet-Loire 
"'  '"  '    ;.  Bourg;— 5' DrûQie,  VaUrue 


X  le  camp  de  Sathonay.) 
^*  Division.  MànSEiLLE  ;  h  subdivisions  :  1*  BoU' 
ches-du-Rliine.  KarseilU:  !'  Var,  TiMian,-  —  3" 
Basses-Alpes.  Dignr:  —  i'  Vaucluse,  Ai-ignon; 
—  5"  Alpes  Maritimes,  Niée.  (Inlendance,  Mar- 
seille; sous-iniendancrs  :   Marseille,  Draguignan 


dance,  Hûntpellier  ;  sou  s- intendances  :  Hont- 
pellier,  les  cbers-lieui  de  suMivisioDs  el  Béziers.) 

17*  Divisioïc  BïSTi*;  1  subd irisions  :  1*  Bastia; 
—  1°  Ajaeeio.  [inlendance  :  Bastia  ;  sous'iu- 
tendances  Basiiaet  AJaccio] 

!D*  Division,  Cleruont-Fehiland;  3  subdivisions^ 
f  Puy-dc-Dûmo,  f terniow-Ferrond  ;— 3- Haute- 
Loire,  Lt  Ptiy:  —  3*  Cantal,  Auriilac.  [Inten- 
dance, Clermont-Ferrand;  sous-inlendancee  les 
chefs-lieux  de  subdivisions.) 

!î*  DivisiOMS.  Gre-joble  ;  4  subdivision»  :  1*  IsÈre 
Gnnoble;  —  î"  Hautes-Alpes,  Cap;  —  I* Savoie 
Chambéry;  —4°  Hauie-Savoie,  Annecy.  (Inten- 
dance, Grenoble;  sous-iateodaoce,  Grenoble,  les 
cheb-Ueui  de  subdivision  et  Vienne.) 

••  Carfa  <l'«rM«c.   {I5',    IB*.    18',   19*  ET  21' 


Quartier  général  :  TOURS. 

15"  Division.  Nantes;  4  subdivisions  :  1°  Lolre- 
Inférleure,  JfanWi;— î°Maine-el-Loîre,  Anjer»; 
—  3°  Deui-SÈvres,  Hiori  ;  —  4'  Vendie,  Napo- 
léon Teniiée.  (Intendance ,  Tiantes:  sous-inten- 
dances dans  les  chefs-lieui  de  subdivisions  et  à 
Saumur.) 

IS' Division,  Rcnnes;  6  subdivisions:  1*  Ille-et- 
Vil^ne,  Rennei;  —  V  Morbihan,  Tonne»;  —3" 
Finistère:  Brest  ;  —  4-  Cfltes-du-Nord ,  Saint- 
Brieue;  —  VManche,  Cfterbourg;— 6'  Mayenne, 
Lat'ot.  (Intendance,  Rennes;  aous-inlendances  le.s 
cbefs-lieuc  de  subdivisions  et  Lorient,  Saint-LÎ, 
Quiniper.) 

18"  Division.  Touhs  :  4  subdivisions:  1'  Indre-et- 
laire,  TouTs;  —  î'  Sarthe,  Le  Jfoiw;  —  3°  Loir- 
et-Cher  Bloù;  —  4'  Vienne,  Poilierj.  (Inten- 
dance. Tours;  sous-intendances:  les  chefs-lieux 
de  subdivisons.) 

19"  Division.  Bodhges;  4  subdivisions  ;  1°  Cher, 
Bourgeti—  ï* Nièvre,  Afeten;  — 3*  Allier,  Jfou- 
lin*;—  4°  Indre,  ClvUeauroui.  (Inlendance,  Bour- 
ses ;  MUS- intendances  dans  les  chefs-lieux  de  sub- 
division.) 
!1-  Division.  Liiiooes;  3  subdivisions  :  I'  Haute- 
Vienne,  Limoget;  —  2°  Creuse,  GuiTil;  — 3*  Cor- 
rèïB,  Tulle.  (Intendance,  Limoges  ;  sous-inten- 
dincesdans.icschers-lieui: de  subdivisions.) 


Quartier  général  r  TOULOUSE. 

Il*  DiTMiON.  PEiipionui;  —  3  subdivisioni :  I' 
Pyrénées-Orientale»,  Perpt^niin;  —  2'  Ariige, 
Foii:  —  3*  Aude,  Careiuionnê.  —  (Intendanë», 
Perpignan  ;  aout-inlendancee  dam  les  cheb-heui 
des  subdivisions.) 

12'  Division.  TouLooai;  4  subdivisions  :  l'Hanie- 
Garonne,  Toulouse  i  —  î*  Tarn-et-Garonne,  Mcm- 
lauban;  —  3'  Lot,  Cohori;  — 4*Tam,  ÀOt.  (Il- 
tendance,  Toulouse  |  sous-intendances  dans  la 
chefs-lieux  de  subdivisions.) 

13' Division.  Batonnk;  4  aubdividoDs  :  !■  Biues- 
Pyrénées,  Bayonne;  —  2'  Landes,  Monl-dt-ïïiiT- 
san;  —  y  Gers,  Àuch;  —  4°  Hautea-Pyrénfes, 
Tarbet.  (Intendance,  Bayonne;  soua-inleDdawej 
dans  les  chefs-lieux  de  subdivisions  el  i  Pau.) 

14'  Division.  BotioEiin;  5  subdivisons  :  1*  Ci- 
ronde.  0ordAiu(,-  —  î"  Gharenlc-Infêrieure,  la 
Bochelle;  —  3'  Charente,  Angouléme;  —  *•  Dor- 
dogne,  Pi/rigueux;  —  b'  Lol-et-Garonne,  iyfn. 
(Intendance.  Bordeaux;  sous-intcndances  aua 
les  cheÈ-Ucui  de  subdivisloiis.) 

•*  €•■¥■  «l'MrHiée.  ALG£tit. 
Quartier  général:  ALGER. 
3  Divwons. 
(Voy.  ta  carte  et  le  (ablaau  de  l'Algérie,  n*  il) 


GENDARMERIE 

CutcoKscRieiioH  Dia  16  LÉoiom. 

La  France  comprend  26  circonscriptions  pour  les 
lésions  de  gendarmerie;chaque  légion  est  comman- 
dée par  un  colonel,  et  subdivisée  suivant  les  il<- 
partements  et  les  arrondissements,  de  manière  qu'il 
y  ait  un  chef  d'escadron  dans  chaque  déparlemeDi 
et  au  moins  un  capitaine  ou  un  lieutenant  daei 
chaque  arrondissement. 

légion,  Parti:  Seine,  Seine-el-Oise,  Seine-et- 

—  CAarfrei  :    Eure-et-Loir,  Orne,  SartliP, 

—  Aouen  :  Seine -Inférieure,  Eure,   Oise, 

Somme. 

—  Coen  :  Calvados,  Manche,  Mayenoe. 

—  Sennet:  llle-et-Vilaine,  Cflies-du-Nord, 


—  JTanlei  ;     Loire-inférieure,     ltaiiie-<l' 

Loire,  Morbihan. 

—  Tourt:     Indre-et-Loire,     Loir-et-Cher, 

Vienne,  Indre. 

—  Jfouiijw.  Allier,  Puy-de-Dfinie,  Nièvre, 

Cher. 

—  Niort  :  Deux-Sèvres,  Vendée,  CharenW- 

lafiriewe. 

—  Berdeam  ;  Gironde,  Charente,  Landes, 

Basses-Pyrénées. 

—  Limoges  :  Haute- Vienne,   Creuse,  Dor- 

dogue,  CorrèzB. 

—  CahoTs,  Loi,  Lot-et-Garonne,  Avejron, 

Canlal. 

—  Toulouse  :  Haute-Garonne,  Tani-el-Ga- 

roona,  Gers, Hautes-Pyrénées. 

—  Careiw»onn« :   Aude,   Tarn,    PyrénW 

Orientales,  Ariége. 
~      Ntmes:   Gard,   Atdéche,  Hénult,   W" 

—  Maneàle  :    Bouchesju-Bhfino,    v«o- 

cluse,  Yar,  Alpes-Maritimee. 

—  Baslia  :  Corse. 


GËOOBAPHIB  CONTEMPORAINE.  —  N*  4*.  L»  FrMce  nlIlUiIre. 


IB*  légion.  Valence  :  Dtûme,  Basses-Alpes,  H«utes- 

Alpes. 
igi     _     lyon:  Rhûoe,  SiAne-et- Loire,  Loire, 

Hmte-Lolre. 
30>      —      Dijon  .  CAte-<l'Or,  yonne.  Aube. 
31*      —      B«*an;«>n  ;  Douba,  Jura,  Ain. 
aî*     —     Waney  ;    Meunlie ,    Vosges ,    H»uta- 

J3>     —     ]r«fi  :  Moselle ,  Meuse,  Hame,  Ar- 

denoes. 
5V      _      ÀTTas  :  Pas-de-Calais,  Nord,  Alsoe. 
35*      —      Straibourg  :     Bas-RUn,      Haul-Rhln, 

Haute-SaAne. 
26'     —     Grenoble  :  Isère,  Sayoie,  Haute-SaTole. 


COHMAirDEKBNTS   E 

ïl  y  i  12  commlkndemeD\s,  y  compris  l'Algérie, 
avec  un  général  de  brigade  dans  chacun  d'eux  ;  et 
36  directions  avec  un  colonel  dans  chaque  direc- 
tion. Les  commandements  n'existant  pas  partout, 
une  partie  des  directions  sont  indépendantes  et  ne 
forment  pas  une  subdivision  de  commandement. 

Dépôt  eenlral  de  l'anillerie  :  Paris.  Un  général 
de  division,  directeur. 

Directiùit  du  leniee  det  poudru  et  lalpAru,  à 
l'arsenal  de  Paus.  Un  général  de  division,  dtrec- 


COHKUIDBIIEIITS  1 


s  DlRBCTIOm. 


M"  CoHMAMDEHBHT,  Tlncennei  (1  direction), 
ficole  d'arUllerie  :  Tincennee. 
V  Direction  :  Parie.  Places  qui  en  dépendent  : 
4  arrondissement;».  —  1"  arrondissement  ;  Fin- 
etnnei,  ^orl  de  Charentort,  redoute  et  retran- 
chemenli  de  Saint-Maur,  fort  de  ffoisy;  î"  ar- 
rondissement r  S.  Denù  :  fort  de  J'Ë'il,  double 
couronne  du  Nord,  fort  de  la  Briche,  fort  d'Àu- 
berviUier»  ;  3'  arrondissement  :  fort  du  Kont- 
Valérien;  4*  arrondissement  :  fort  d'Itry,  fort 
de  Bitêlre,  fort  de  Montrouge,  fort  de  Vanres, 
fortd'Ieey.^  Capsuleries  de  guerre  ;  Paris,  Mon- 
treuxi. —  Poudrerie  :  le  Bouchel.  —  Rafflnerie  de 
salpêtre  :  Pari». 

■I*  CohkjIiidehent.  D*M*i  {2  directions). 
École  d'artillerie  :  Douai,  —  Fonderie  :  Pouai. 

—  Poudrerie:  Etquerdei.—  RaCSnerie  de  salpêtre: 

Liae. 

î"  Direction  :  Doo*l.  Places  gui  en  dépendent  : 
Douai  et  fort  de  Searpe,  —  Cambrai,  —  Valen- 
ciennei,  —  Maubeuge,  —  U  Qutsnoy,  —Avesn^, 

—  landreciet,  —  Bouchain,  —  Condé,  —  Liiie. 
3*  Directioa  :  3.  Oheb.  Places  fortes  qui  en  dé- 
pendent ;  S.  Orner.— Jjr«  et  fort  S.françoii,  — 
S.  Tenant,  —  Bétkune,  —  ATrai,  —  Jfonlreutl, 
Boulogne,  —  Calais  et  fortt  Lapin,  RUban  et 
Kieulay,  —  Dunkertfae  et  forlt  Louit  et  Ruban , 

—  Gravelinet,  —  fort  Philippe,  —  Bergjiei  et  forts 
Suiise  e( Lapin,  —  fort  Français,  —  cilade'le  de 
Doultent,  —Péronne,  —  cMleau  de  Hanu,  ~ ci- 
tadeUe  d'Amierts,  —  AbberiUt. 

Ixi<  Cohmàkdbkent.  mm  Vère  (3  directions). 
École    d'artillerie  :    La  Fire.  —   Forges   ■   Jtt- 

*iér«.  —  Poudrerie  :  5.  Ponce. 

4*  Direction  :  ll  fêse.  Places  qui  en  dépendent  : 


h'  Direction  :  HéïiÈREs.  Places  Tortes  qui  en  dé- 
pendent :  Mifiiret,  —  Sedan  et  enceinte  de 
Torty,  —  flocroy,  —  Charlemont,  le*  Givet  et 
Mota  d'Hauri. 

IV  ComiÀNDEiiBHT  :  ne4s  (|  Direction.) 
École  Impériale  d'application  :  Metz.—  École  ré- 
gimentalre  :  Xett.  —  École  centrale  de  pyrote- 
chnie :  Ifstf .  —  Arsenal   de  constructbn  :  Metx, 

—  Forges  :  Jfeiï.  —  Poudrerie  :  Mefx. 

6*  Direction  ;  Uetz.  Places  fortes  qui  en  dépen- 
dent:  Jlelï,  —Longicy,  — Thionmle.  —  Bileke, 

—  Pkalsbourg.—Marsàl,  ~Toul,  —  Kontmédy, 

—  Ferdun 

T*    CouuNDBHBNT   :   •tFMkMirf   [1  division). 

ficole  d'artillerie  :  Straibourg.  —  Arsenal  de  cod- 

struciioQ  :  Strasbourg.  —  Fonderie  :  Slrotbourg, 

—  Uanubcture  d'armes  :  Mûtiig. 

7'  Direction  :  Strisbouro.  Places  qui  en  dépen- 
dent  :  Slraibourp,  —  Hagutnau,  —  La  Petite' 
Pierre,  —  Iteftlonbers,  —  IFmîem  bourg,—  laii- 
terbourg,—  Sehelettadt,  —  Seuf-Brissach  et  fort 
Mortier,  —  Bclfort. 

vi<  CoimiNOBHENi  >«<■>;•■  (I  direction). 
Écoles  d'artillerie:  Besancon,  Àvxonne.  —  Arsenal 

de  construction  :  Besançon.  —  Forges  i   Besancon. 

Poudrerie  :  Vonges. 

8*  IHrection  :  Besancon.  Places  qui  en  dépendent  : 
Besançon  avec  les  forts  Chaudanne  et  Srégtlle.  — 
CMteau  de  Monbrltiard,  — forts  de  Joui  et  du 
lormonl,  —  forts  Salins —  let  Housses,  —  Lan- 
gres,  —  Au^zonne, 

TBi<  CoHHANnEHBNT  1  ■.j**.  (1  dlrecUon). 

Ecole   d'artillerie  :   Faïence.    —   Uanuhctnres 
d'armes  :  S.  Éliennt. 
9*  Direction  :  Lroti.  Places  fortes  qui  en  dépendent: 

Pierre- CftiWei,—  fort  les  Bancs,  —  fort  l'Écluse. 

—  Faleiwe.Dépfli  d'artillerie. 

VIfll*  COHUAHnBiiBHT  :  Taalaaae  (t  direclion). 

École  d'artill«rie  :  Toulouse.  —  Arsenal  de  con- 
struction :  Toulouie.  —  Fonderie  :    Toulouse.  — 
Forges  :  Toulouse.  —  Poudrerie:  roulo«»«.— Depot 
d'artillerie  :  Toulouse. 
14'  Direclion  :  Tollousb. 

■X*  COHiiANDEHBKT  :  ■«■■«■  (3  directions). 
École  d'artillerie  :  Rennet.  —  Forges  :  Jlniney. 

— Poudrerie  :  PoM-de-Buis. 

■  S*  Direction  :    Rennes.  Places  ferles  qui  en  6 
-    -    ■  -  jJalo  et  fi 

_.  „ ,_. ,.,,  _..  Himat'n 

lie  de  Bréhai.  DépOt  d'artillerie  :  Renn^. 

19'  Direction  :  Brest.  Places  fortes  qui  en  dépen- 
dent :  Breif,— JlecoutîTonce,— " —  ' 

lignes  et  réduit  de  Quélern,  - 
chdteau  du  Toureau,  —  torienl,  —  Porl-louti 
et  ciiadelle,  —  fort  PentMèvre,  —  BeUe-Ile  et 
citadelle,  —  Quibtron. 

30'  DirecUon  :  CaBRBOOBO.  Places  forte»  qui  en  dé- 
pendent: Cherbourg,  —  GronnUe,  —  S.  Mar- 
couf,  —  fort  de  la  Éougue.  —  fort  Tatilmu,  — 
fort  QuerqueviUe,  ~  fort  du  Hommet. 

K>  CoHiUHDBHEKT  :  Bvarse)  (I  direclion). 


-  EDIFICATION  DBS  CARTE8. 


XI*  CoxiUKDiyBNT  :  «raKable  (1  diracLion). 
Ecole  d'jrtillerio  ;  CrtnnUf. 
10*  Diractkm  :  Grenoble.  Places  T'irton  qui  en  dè- 
pendeol  :  Crenoble,  ciiadtlU  de  Mal-m  ri 
fort  dt  la  Battille.  —  fort  Barraux,  —  Briançon 
-  "!g  forts  :  fort  Vinii.  Donjnn.  Troit-Téln, 
_..  .  ---j^jjrt,  I>ninr-ilu./aur.  C^Unte: 
■  Monl-Vaupliiii,  —  Embrun,  - 

:  Alfer.  (3  diraclions). 
3i*  Algtr,  —  Î5*  Oroti,  —  56'   Cnnslanline.  O'oï. 
cvle   el  Iftbl,  de  l'Algôiie,  w  àU.) 

DIRECTIONS 

nt  Hpmitnt  fat  d*t  eommsnétmtnu. 

îl*  dlrectioa  ■.  te  BiTBE.  Places  forles  qui  ea  dé- 
pendent :  le  lidrrt  (df^manleléc  eu  partie),  — 
chàltaii   de  Difppt,  —  Uonfîtur,  —  château  de 

W  Direction  :  Todlob.  Poudferin  :  S.  Chamm.  — 
HaftiiKrie  de  salpêtre  ;  garseille.  —  Places  qui 
dcpendenl  de  lu  direction  :  Toulon  el  ses  furis  ■ 
Pomnx,  Faron,  S.  Xnne,  (a  Milgue,  S.  Louit 
Napolion,  —  Aniibes  el  fort  (/uarn'.—rhitleau 
d'If,  —  ciladtll»  de  St-Tropei.  —  llet  dHuèrtt  ■ 
PorgueroUet  et  Forerox.  —  fort  Arlymn 
BTiôançtm.  —MaTieilie .-  fom  St-Meolat 
et  X.  D.  de  ta  Garde,  —  fort  dt  Boue,  —  Tour- 
wmx,  —  fort  St-Vincenl,  —  Sri/ne  el  cUadtlU 
—  SUunm  tt  cUadeile,  —  Colmart,  —  Entre- 
catis,  —  A'fcf. 

13'  DireeUoa  :  Hcmtpclld».  Pl*res  fortes  qui 
dépendent  :  Montpellier,  citadelle,  —  CvUe,  ci 
delU  el  fûTti  Sl-Lotiù  et  S-Pierre,  —  tour 
Grau   i'Àgdt,   —  ftrt   Breicott.  —  eiiadelk  de 
POM  St-Eipr^l,  —  Àiiptet-Kortei. 

13*  Direction  :  Pebpiok*!!.  Places  fortfl»  qui 
pendent  :  Perpignan,~CoUioure  et  fortt.—forlt 
de  PoTl-Vendrei,  —  Btllegarde,  —  Redoutt  du 
Ferlhut,  -  fort  Ut  Baira.  —  PraU  de  MoUo  et 
fort  Lagarde,  ~-  Montlouit,  —  Villefranche  et 
chittau.  ~  duUMu  de  Satiet,  —  Cartaiiowie,— 
Sarbonne, 

15*  DirecUon  :  BtToimi.  PkcM  qui  en  dépendent  : 
Bayoïme,  —  fort  du  Socoa,  —  St-Jean-pied-dt- 
PorI,  -  te  Porlalet,  —  Navarreini,  —  chOleau 
de  Lourdes,  —  chOteau  de  Dax. 

16*  Direction  :  l*  Rochellb.  Poudreries  :  Angou- 
Itmt.  —  St-Hidard.  —  Baffloerie  de  salpêtre  : 
Bordeaux.  —  Place»  forlas  qui  dépendent  de  la 
direction  ;  la  RothelU,  —  fort  Fourat  —  foris  de 
VtledeRé  .-  fort  du  MaTlray,St-Marlinde  Bi,  de 
ta  Rée,  Sailenceaux,  —  Ue  d'Aix,  —  forts  de  hie 
d'OUron  :  Boyardeville,  les  Saumonardt,  ehi- 
Uau  d-Otéron,  fort  Boyard,  —  Rocheforl,  — 
Brouage,  dépôt  d'artUlerie  ;  —  eUadeile  de  Biaye, 

-  forts  PdUtt  Midoe.  *  ' 
17'  Direction  :  Nimtes.  Plwaa  forles  qui  en  dépen- 
dent -.Nantes,  —  Batterie  de  St-Naiaire,  —  Ihd- 
î?"  Jts"""'*'  —  (^'"Ifeau  dt  Saumur,  —  les  Sa- 
bles d'Olonne,  -  ite  d' feu,  —  Noirmoiuiert. 

23'  Direction  :  Bàstu.  PImss  fortes  qui  en  dénen- 
à.»a.UBasttaetfoTit,  -  eiladelUàe  Si-Florent, 

-  Cdln  efforts  -ctadelle  d'Ajacew,  ~  Boni- 
facto,  —  cuadeilt  de  Corle. 

Dans  la  îl*  dlrecUon  militaire  :  manufacture  d'ar- 
ma»  :  CMfaHwoiiit.  —  Poudrerie  et  raffinerie  de 
salpêtre  :  le  BippauU. 

"m  ■  tL'iu^^'"  '""^'*  =  mwHKsclur,  d 


37  DiucTiam 
tubdhitéet  en  ehelferitt. 
1.  Pau*.   1 1   ehsf^its.  —  Su  Nord,  du  Sud,  de 
l'Est,  de  l'Ouest,  de  la  rii«  giocbe,  de  li  nv* 
droiU,  VenaUlca,  Compiègna,   Uelua,  Heiui 
Chkrtwt. 

a.  Havbb,  t  cWeff.  —  La  Btm,  Xouen,  Vwnoo, 
Caeii. 

3.  Ahsàs.  5  theff.  -~  Attm,  Bélbune,  àhbeïilie. 
Amiens,  Péronne. 

4.  ST-Omm.  6  ehelf.  —    StOoMr,  ûdah,  Bw 
logne,  Dunkerque,  Grevelioes. 

b.  UnE.  7  cbelj.~-  Lille.  Douai,  Cambrai,  Yi- 
lenciennes,  Cordé,  Maubeuge,  Avesnes. 

6.  UizitMt.  G  efwjf.  —  Héùères.  ^tàua,  (^vei. 

la  Fcre,  goi««an9,  CUlDas. 
T.  Langiibs.  4  chelf.  —  Langres,  Montmédj,  ïfr- 

dwB  Commercy. 
"    Mirr.   T  e}teir.  —   «mi,   Bilefcs,    TWonTiUr 


Schelestadt,  K«ufbrisach,  BelTon. 

10.  BBiAHgoN.  b  cketT-  —  Beeuiçon,  les  Roms". 
Salins,  Auionae,  Vesoul. 

11.  Lvos.  5  eheff.  —Lyon,  IUood,   Pierr»  Cbàlel. 
St-Eiieiui». 

11.  Gbehobu.  5  eheff.  —  Grenoble,  Embrun,  Srim- 

çon,  Chambéry,  Annecy, 
13.  Toulon.  6  cfaff.  —  îles  d'Hyèr»,  Drtguigsaii: 

Touruoui,  Sistcron,  Nice,  Antibes. 
14-  Marseille.  3  eheff.  —  Marseille,  Avignon,  Vi- 

15.  MONTPEiuEB,  3  eheff.  —  Honlpellier,  Cent. 

16.  Peupicnam.  5  chtff,  —  Perpignu,  Porl-Vco- 
dres,  Fort-lesBains,  Villefrancbc,  Carciswnne. 

IT.  Toulouse,  3  eheff.  —  Toulouse,  C«3l»»j  ^' 

18.  Baïohhe.  4  eheff.  —  Bayonne,  P»u,  T*rhes) 

1 9.  Li.  Rochelle.  6  eheff.  —  U  Rochelle ,  Ob  dVlf- 
ron,  Rochefort,  Bordeiui,  Blaye,  Pérlgu»ui. 

10.  Nanieb.  5  eheff.  —  Nantes,  Angers,  Saumur, 

Niort,  Napoléon-Ycnd(5c, 
î|.  Brest,  6  eheff.  —  Brest,   [.orient,  OnlœF''' 

Belle-Ile,  Vannes,  8.  Brieuc. 
I!.  Chebboohg.  5  rheff.  —  Cherbourg,  la  HoopJ'- 

Granville,  S.  Malo,  Rennes. 
23.  BouHSES.  6  eheff.  —  Bourges,  Moulins,  Cler- 

mont,   Tours,  te  Mans,  Dlois. 
î4.  Ajicao.  2  ehefT.  —  Ajaccio,  Btaiia. 

'  "  Voy.  la  cwte  et  le  tabl.  dt 

27.  CoNBTMTrHE,   )  l'Algàrie,  n*  59. 
Bea  pl«oea  fartes  «(  de  lear  éUma^m"*- 

Il  y  a  en  France  142  places  de  guarre. 

Le  budget   ordinaire   leur  consacre ,  Ub'  Ç^ 

;ntretien  que  pour  les  répiraliona  et  le»  «"^ 
rations  de  toute  sorte,  une  lamme  d«  2  fiOCW* 
francs  environ,  sur  laquelle  les  90  plaçai  Ibs  P'"^ 
importante»  prennent  2  430  OÔO  francs,  soil,  t" 
moyenne,  27,000  fr,  par  place. 

1.  ancien  classement  en  places  de  l"  2'i  3*  *\ 
classe,  a  été  abandooné  depuis  le  décret  inp'^ 
-*  - 10  août  1853. 

1  n'y  a  plus,  depuis  celte  époque,  que  ^  jf":, 
de  places  forles.  La  2"  série  se  subdivise  en  pt*" 
-  —  postes:  ce  oui  équivaut  à  3  classes  de  P*^ 
I  luriea,  lu  lieu  do  4  que  comprenait  rancis"')^ 
téme.  Nous  donnons  d-dessous  te  tableau  dn  n""' 


GÊOORAPm!  aj^TEUPCmÀSXB.  —  N*  4».  L*  Fmmm  mUtt>lr«.         ! 

VkMaMM  «l«  «laaMKCBt  dea  pU«ea  de  gmtrwK  et  BolrM  palpita  fortilé*, 

coaicautuan  au  uicasT  du  10  août  18^3. 


m. 

1»  ICKIE. 

Pl^. 

u>  .t^m. 

DÉStCZIATION 

des 
Ouinges  délachés. 

?!■.:.'>. 

POSIM. 

Sdne. 

Farm 

"        déucbé..) 

Redouie  ei  relunthement 

Fuit  de  Nogenl.' 
Forl  de  Rngnj. 
Forl  de  Noisj. 

Fonde  l'E»l(SïiDl-DeDi»)- 
Double  couronne  du  Nord 

(Seini-Dcnie), 
Fon  de  11  Brlcha  (Silnt- 

Denlt). 
'oiteraese  du  Mont-Vilé- 

Fon  d'Iety. 
FondeVAnTes. 

;ori  de  Bicfire. 

'art  de  Ghârenion. 

i". 

La  Hatiie  '. 

IHijlFe    (Ifl   cUuau 

ÏWporl. 

SommB. 
Aline. 

'-"™. 

(aeulcniem). 

Ouvrage»  à  coeranm  de 
Plrii. 

(nlitlMu  >eul«aieiil). 



(cblilesu  Bciilonwm). 

..:;.::::.::. 

U  Fbia. 

CdiBdelle  leulemeoi). 

s- 

AMiB(Tille,cludel)e 
dépendcnc.) 

Oumee  âéucjit     IMouie  Salau-Cathetiua 

ha''uw"  IscliiMu 
•eulemenl). 

'— 

OntragM  d«utdiéa 
de  Calaii. 

EledoiiiedaSilinM. 
Fort  Upin. 

Redoute  du  Nord. 
Fort  de  la  SUterie. 
FortdieVuhaaet  reiru- 
Forl  Noire-buueJB-Griw, 

Lnnede  ds  Biihang. 
Lanelle  du  Bieiin. 

iAlHT-OMln. 

Km  al  foM  St-Fhah- 

de  Satnl-Omn', 


ntraoïn- 

S«fn(-V«aW. 

I.  (Onultqoa  )t  tortiflcition  cODUsia  a  «,,        „\m  U  ijuima  da diteme  du  BiTre  ne  ae  compote  pluiqaedD 
&Mdi,  dai  minta  da  la  Floride,  de  U  K«(Û,Ù^  dét<'^'nieBC«  «'■  det  tuiU  de  S^nlt-Adreiu  ei  de  toorDattUa.) 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTBS. 


DCAKENQUE. 


Cbibumoht,  lu  Ci- 

•ïT»       et      Mom 


((Hédi-Htai). 
■lin. 


OiTTH*  Mudit4*     kaJoMa  di 


i<rim  diuchéi  dcl  Hcdomi  da 


M  dëucbte  delRtdonU  d«  Fdiu. 

Mlinv*.         jHcdouLe  da  Tilkôl 

(RadauW  d  Aitwi. 


o™g. 


d<M.Aéd«    LDoetu  de  BenteBCM» 


PB*UM)Dtl). 
HUML. 


Nuintauat. 

•ICFORT  (il  Yilïa  «î  i« 


iTnnt    dé 
Tel  Gtxi 


Oaimgs  détuM  da  L«iMilallioItioad>Clu>' 


HtCUINElC. 
WBlMtlUODKG. 

LAL'Ttaiouie. 


Gooi^lc 


OËOGR&PHIE  COMTBHPORAIHE. 


■  H"  4>.  L»  Fraace  milttklM. 


„„, 

.■„.™™. 

>..m... 

.U.0.A,1.» 

iDilii. 

f^,. 

Pmle». 

<""^JSr 

EZIîXWh. 

Jura. 

tua  s*al«rocDi). 

...» 

Larmml,  M  oom-    , 
muofcoliun         du 
«auffbud. 

LailJledeLÀXGK»[] 
comprii  IM    brao- 
cbc*  de  lonrtion). 

Utor  (nienible  d« 

^i^"d'f"ïïïf.°°i 
coi^e    l'enctlÔte 
deFoarvitre)'. 

(iM  r<M  MUltOMnl)- 

Linous  0*  dKdelle 

\         ittn. 

K:!ï;K"- 

Fort  BlUADLT. 

.,»„. 

[t  comprli    Ici  iro- 

Fort  ds  EandonillM. 

l'on  dei  M»  ai  commo 
l    nieilton  T. 

V»r. 

HORT-DAUPBra. 

Sfilonm  (la  dudalle 
lapons  de  U  Saa- 

snnt  (lu  tllla  tl  U 

roDLOsCTHtoetpwt) 

Fort  dD    Gnnd-Salni'An- 

Mina. 
ronrdaLhiib*;. 

^                       rour  de  U  Croix -du-Funin. 

OMarne     Ktnncfaée     da 

Faron. 
Fort  d'Arilgoes. 
Fort  Sainte  Caiherino 
ÏFortduCep-Brur. 

Vencelote'da  Fonrïlirei.do  furt  Loiuae  al  de  ■«  fette,  du  tort  de  V.i.o,  J"  '«J;*»  'î.'S'^ï.t^A?  rt.'rri;.2rnn«* 
......  ...   •..     _.j_...î.   '-UI«nai«VBh6ne.durortdel»T*le-d'Or.dBl»1on«lfoda.  Chir«nn«, 


luIortdcB&rouna] 


itdé  M*  rëdoaiea,  deU  Innei^da  BbAna.  du 

IL  du  tort  de  h  Firt-Dien,  dw  fort  al  de  !•  'ui 
1  de  U  vliriolarle.  Le  •juiiQg  d^D»''  ^^  ''^  '^ 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DBS  CARTES, 


.... 

1"  SÏRK. 

PI.CW. 

M<»»»HI 

F]«c*. 

Po.lt». 

MTngn  dtudiii. 

" 

Knimt      «T     ro»T 

Lpr^qu'lleSTp»', 
pr«a4*Tai>l«a. 

ForI  SainW-tfarjuc 

Ciladelli   di    Soinl- 
TroF». 

FoBT  nia  ILES  o'Htt 

(Snile) 

Porta  d<  Jfflr«;(((', 

f OT(    df    flouf. 

Ciladtltt   d,   Moat- 

pïidW. 

Hértull. 

Fu»  BiKKua. 

TourditaraaifAgdt. 

Pon-S«i:<i-E»MT  (1* 

ciiadi'llesHleiDeBti. 
Aicau-Hoiu. 

Gtrd. 

::::::::;■ 

Perpiu:ia^. 
(L«  cl«=ein»iil  Cfflii- 

du  KulsxAU  M  d« 
Cinet.) 

Chdttau  d>  SaUm. 

/TM»  Carré. 
CatHa'àTi  (BTïc  lu  fout  do  l'EioiH. 

,..,«,«<««>«.  .^„„.„„,»,. 

F»rl   Kirudoiur.          Fwl  Wnl-Eln*. 

For*    i«    Port-f*»- 

drfi'. 

flrfoiiK  du  PMhiu. 

Fvrl-lifBaùu. 

Jsss,-. 

lELLECXHDE. 

HONT-LODIS. 

Cl1«I.ïC*BC*SS0«BB. 

Batoii» 
(.ille,  ciuddle,   en- 
uinie  ri  réduit,  uu- 
trsge  d«ucbél. 

I 

"S-Jff"™"" 

Le  cunp  retruchj  d« 

HDDESEtOti»,       t 

11".      B.-l-jrtiiée.. 

ForlduSocou. 

NlTlRKEllH. 

tfiVirlaW. 

CMUan  di  Lourdu. 
Dax  (le  cbliMii  seu- 

Ouïmges  déud,*9d.('*:f*:i'  "  ^^  "" 

SjkIXT-JllN-PUIt- DE- 
PORT. 

'         """"■ 

Uodei.... 

c.™.. 

s  billerie  la  U  CtrnriBe.  1< 


e.!:.^  ou™»»  lonl  !  1«  forl  Siiiilo-Mareuen»,  l«  fort  de  !■  Croiï-dM-Sicn» 
Sâlm-Elme,  le  Ton  Biliguier,  le  tort  d'AlguIlleiie  et  le  fort  mpcltao  ou  da  Uii 
i.  CetouTrwea  wm:  lefortde  UVigieou  N«pol4on,le  cEits»     "    ■ 

Poricro.;lai  forli  du  Petitel  du  Cr»ni-Li '-     ■' 

Porqiwrolkt. 

"  i  )«•  foiU  S«tal-i»«n   8«in»-NI(!trtu  et 

-■  ,^Jo",Srt>ii*oBlï,  la  fort  S«iBt-ï>l«rfe,  le  fort  Kidielini,  le  tort  BuMMtiM*,  IM  tt 
I*  M  iwt-ieaftei  iodi  le*  redMiei  da  Preeqolla,  de  Mtr  et  de  Mdnr,  tt  l«  tort  do  ttaU, 


1-  Cea  ouTi 


nr»gM«o 


cbiteiui  de  Lealiaatc  al 
e  cbïieaada  Porqiierollei  e 

;l  Hotn-Dame-da-le-avde. 


CËOGRAPHEE  CONTEMPORAINE.  —  N"  49.  La  Fraaee  millilitre. 


MV. 

DtPklTiaum 

Places. 

1,.  s..,.. 

BtolOSATlOS 

oairagei  détactaéi. 

Piuea. 

Po..e,. 

{Scitt). 

s»HT  a*iim  (lie  <ic 
Ré). 

D'OUnoib 

(M     fore    ioprrt, 
dtiManray.aeSa- 
blanccau,  d>i  Por- 

For(  Chapui. 

nardi  ei  diBouar- 
riH.(lled'01éron). 
Fort  Boyard. 

BallerHsdiCoap.de- 
Pml  cl  de  Fougi- 
r<j(tlB  d'Ail). 

(SÎ.IU> 

Bonne,  TOBTUfUDE. 

Font    Liiaut   (Hf 

ROCfllFOKT. 

fort     Fourat,  lit 
forUduVergeroua!, 

fa'p«i«"°FoZ^' 

Fort  Royan. 
CitdilU  de   Blayi. 

Cirond.. 

Loire- 
Inférieure. 

VMdde. 
li(iTW-4kLDtr«. 

FinUlÈre. 

I4«. 

Notaire. 

dcs-Sablti. 

Pilier. 

Câleau  dAngeri. 

BiiUT(*>llaelcbile*ii 
seuleuienl). 

Fort  Moncbirrej. 
Ouvragei  déuchéi  de  Redoute  de  KeranrJDi. 
Ilriil.               Redoute  de  Guealelbrai. 
Fort  Penfeld. 
Bedoute  de  Keroriou. 
Bml,forUdiigittitet 
iideltradi: 

IS-. 

pr/^qu-ll,  de  Qvé- 

guil. 

Malbiiu,  ctlle  dta 
Quitiit,  et  le»  Irait 

itr  SabUini. 

CO«C»Bsïtu. 

Fort  Cigogae  (Ile  do 
Cl?n»n.)- 

1.  C«wnlles 

Cof  nonaiiin  et  i 
ton  in  Corbcin. 


ion»  :  PorUio,  cli»ié  a 


lona  ;  roruio,  ciuie  connue  oqi^       déUcbé  de  la  place,  Dellic,  Maingaul,  Ilinou.  TovtbfiNlb.  d 
tour,  de  la  pwnw  dee  Ei|agiio)^'^E^..|j^  Longue,  de  uuitoc  de  l'Armonque  ou  de  Plucuiel,  et  1 


■  EXPLICATION  DES  CARTES. 


tpiliu 

ti^i. 

ri«w. 

tlll. 

f«le.. 

dea 
ni<ra((a  dMactéi, 

BiLLa-KLt  (la  villa  ri 
la   (itidolle  leulc- 

■•Xl). 

i.OBiiXT(la  place). 

Morbiban. 

HiAmiW  du    Pmtld». 
Karl  de  L>>ch. 

Forl-dtTait.1.       . 

PaaT-L0i-ij>ll1eelci- 

tadelle  •euirn.eni . 

BaliiritdtLoqniUaâ. 

,s'a.., 

jCOlet-dn-NoTd. 

riidi  104  il  Croa. 

llle-et-TiliiDc. 

«■■■■•■ 

iillUiMcllolnu. 

Salnl-lltlo 

(Tille,  chiieia  et  oa- 
irta  dtiachéa). 

Fan  la  LMte. 
FondeHay. 
port  de  U  Cité. 
Pan  dUarlKMr. 
Fort  da  Petit  MJ. 
Fon  du  Grand'M). 
Fon  de  la  Coacliee. 
Fon  Kaliooal. 
Fon  Liiirda. 
Redouta  da  Slllee. 
Lunella  de  Rocaker- 
Fort  de  CUuuDNr. 

CHfaaaoïic  (port  ni 
nuire  woleoienO- 

KKSSS 

CKtrInuTg          Redooie  du  T«i. 
Fon  du  Roule. 

1«- 

Roc. 

lia  Saint-Marc<mf. 

CitadiiU  fJ^aetAo. 

ciLt,{"l.pl.ce', 

CaJri  (ooTragta  SithMon  HoDielh. 

cliÉi).              Fonde  la TurittH. 

Saint-Flormt  0>  ciu- 

^ 

•raçea  oeiwaeaj.      fort  Blnftrtf la. 

BO.IWCCK.. 

PorW-l'eccfcio. 

I.  Ce*  ouincM  MOI  :  lee  troia  tt 


t  de  lu  digug,  Is  fort  Nalioml  ou  de  llJe  Pelée,  et  le  Torl 


GÉOGRAPHIE  COHTBUPORÀINE.  —  N*  4*.  La  Fruee  mUlMln. 


DE  LA  ZONE  FRONTlERB. 

Il  existe  en  défi  des  trontiètes  un  espace  dit  ion«  fronliire  dans  l'éteadue  du<iuel  il  n'est  permis 
d'eatreprendra  aucun  ouvrage  sans  l'assentiment  da  génie,  tout  travail  de  ponts,  chaussées,  canaux,  mo- 
diàcatiani  de  cours  d'eau,  etc.,  pouvant  entraîner  des  inconvânienls  pour  ta  système  de  la  défense. 

Cette  obUgatiOD  constitue  ce  qu'on  appelle  tes  lenitvda  militaires  '. 

Le  zone  militaire  ■  été  déterminée  »  nouveau  par  décret  impérial  du  16  août  1S53.  Nous  l'avons 
inscrite  sur  notre  carie  et  nous  en  donnons  ci-dessous  la  description  : 


N"  I.  —  ÉTÀ 

La  liinile  extérieure  s'étend  jusqu' 
ries  du  littoral. 
La  limite  intérieuie  suit  les  voies 


DÉscwPTiP,  par  déparlftmntt,  des  limita  de  la  xont  fronliire. 

États  voisins  ou  Jusqu'à  ta  mer  et  embrasse  taCorse  et  tes  autres 

lerre  et  d'eau  d-dessous  indiquées. 

telle  dâliuiiutioii  Boutlaiué*  en  debors  delà  une;  le» cours d'enu et  les 


•  rtONTtl»  DD   Bl 


(Sur  11  (rontitre  da  Hord,  la  lo 


L>  roala  Imp4r<>l« 

Trépanl. 
Li  ront«  impériale 

LajwrLie  11  pli»» 


n*  IS  bit  (de  Parir  aa     GtmadiH,  Blaogj. 

1°  is  <de  Rouan  fc  Saint-     Blaugr,  TrutU;,  Hupp;,  AbbevUle. 

ad,  soit  du  court  aaturel      IbbevlUe,  ADiieuB,  Corbie,  Bain. 


Le  cuil  dt  la  Somme. 

Le  canal  Croul. 

La  roDle  impériale  n*  M  (de  Noion  à  la 

LaFère). 
La  rouw  inpériale  d*I7  (de  ChltesD-Ttalerrj 


•U  (da  Ctaàlonsk  Cam-      .  . 

Logei,Clil 
1°  S  [da  Parla  à  Hajrence      Cbaior- 


Breuil,  HulioD,  Itejms. 
"lerv,  lei  Peiitea-Loflea,  It 

itaUona. 


impérUIe  D>  n  (de 


CliUans,VilrT-l«-Pniit>rii,ambrièr«s. 
Siinl'DliieT,     Boche,    Ininvllle,    Routtot, 
Vr^ncoort,  Cbinmont,  Vetaignea,  Hunies. 


talinpérU]eD>t9(dePari 

■■-  Impnrials  n*  «î  (dt  ' 
■e  pér  pDDtarlier). 


miïre  do  l'Eit,  U  lane  miliuire  renrerma  en  totalité  let  dépirleaMita  du  Bu^Bhln,  du  Haul-Rbiii,  âe* 
Viwgea,du  I><>nb>,du  Jura,  de  l'Aie,  deri*ère,deaHsnte»-Alpea,det  Baases'alpesetda  Var.) 


U  Stttoa. 
I  UïaéDe 


ChimplitU,  Churgs;,  Graj. 

firat,  Aprenoul. 

EfeulleTiPonimler,  Auionaa,  Sainl^Jeaii-de- 

Loann,  Senrrei. 
Terdan,  CbUun-aDi4>ADg,  Taurnni. 


Baoses-Alpei. 


Neuville,  CdmaB,  Ljod. 

Le  Rhâue.  tienne,  SalnlAlban,  gabloas. 

Lilimlteecddentile  dudépiTtemem.  Satnl-Latliar,  PoDl-eD-BftTiui*. 

Li  crfta  qui  farme  le  panaga  des  eaai  antre 

laLUDBlel  UBis. 
La  limlie  oeddcstilg  dn  dfpartemaul.  I 

Li  limita  Dccldeaule  dn  départemeul. 


des  applicablerk  toute  lDiui>eril<^e<l<  la  lone,  lleiiiHoDau 

ir  le*  terrains  avoiaiDiDt  lea  placée  bnea  u,rBin"  pe"  leanael»  il  «ii«w  1  tonea 
le  rronliere.  •  '"'^ 


G&OiHUBaiE. —  EXPLICATION  DBS  CARTIS. 


■tpiimnm. 


BouchM-du-IUiIin  a  • 


:c  Ht  n»s  ir  ifw 


1  U  Uoilu 

Monn 
(  UVidou 


S*iDl-hol,  Sl-CbrUMpli*,  JUlkami,  Il 
Li  Tréxirvric,  la  Bans. 


lia  impérlala  a>  17  (da  Ljon  à  Milcn).      Lnnel,   Honipalller,    Saiiil4Jnii,  ntr)(W. 
Gineu),  IUh,  Hiuili^BMrla  *WW*^- 

il«  inipérialo  n*  9  (da  Ptrta  k  ParplgDUi      Paidou,  S>lBt'Adriap,l>éilara. 

>utc  d^ptrw  maniai  a  n*  l  (ds  Biiien  à     Honladl,  la  pont  daTréiilIg. 


a  D-1t1  (de 

tIT. 

n*  M  (da  Pïrti 


/  Iji  mtme  rouie  n' 


La  pont  do  Tréillla,  Capealang. 
OrgellJer«,  ïrgena,  Hompa  Ca 
QdIIIid,  N«^,  le  Pont. 


Foii.  Cidareat,  la  fiadide-de-Uroi,  '>>■>' 

CuUtmMe.HÙie,  Suol-Kutory,  Suol-^^ 

dena,  HonUejeau, 
plou.    I  ■■ii>»inaii,   LaseipMa,   Tognu 

Ger-agr-Laode,  Bordaa-d'KipBej,  i^'-  ^ 


(Sot  la  frontitra  de  l'Oueal  la  Baoe  milltaira  oe  a'ilend  qm 
Ile  MfiviamaDiala  n*  <  (de  l»i  t  Ha- 
ie dtparumaiiula  n*  l  {de  Salat-FaDl- 
iO<da  Parla  à  BsTOBoe 


V» 


eleaBniM^PB). 
»  ehaiBiD'VKiDaJ. 


SOT  dea  ptntea  de  déparlemmli.  ) 
TtaU,  XalibattDi,  Sa««nau,  DU. 
Dai,  Swnt-PtDl-Ua-Ilai, 
Salut-PiDl-tèa-tlal. 
Salnl-PiDl-Ka-IMi.  Caaieti. 


»  UiDi      LdoD,  l 


B9  ckemlna  tldDani. 


eoiale  u' 


k(deB> 


Verdnny 

-'hemilL*!  vtciniDA» 

La  roule  d^wMinaaiale  Ji*  IB  (da  Dordeui  k 

lea  diemias  lidPiui. 
«  roule  dêpancDMDlale  D>  Il  (de  Bovrg  k 
HoDiendraj. 
ik  roule  Impialale  n*   t»  (de  Bordeaux  & 
Miiii-4lalo  far  Bocbefort,  la   Rocbelle  cl 
Naniaa). 

jacoMeptecMe  n*  137. 
.A  rouie  impériale  no));. 
Dei  chemin)  <rlclnui. 

La  nnii0<KpBTWmeaialen<  t  (deILHbefort  à 

"  jïo)- 
iiiil  de  Bronage. 


Mloi,  LamaUe.  Andenge,  Luil) 

pelle  de  NiuIbi,  Leaparre. 
Leaparre,    Fere;ra«,  Saint-Ui 

Cuielnau. 
Caiielnao,  Kargani. 
Mirgaai,  Cauenac 


Bowg.GraTlera. 
Gnrierg-la-Poaae. 


Eochelle). 
Dea  chenlBa  licmau. 
La  roule  prédite  n*  Ut. 


Il  Ciaw,  «"("'■ 
Saial4p>°'- 


W  (da  Pétiflueui  k  la     Le  c: 


TonoaT-Cliarenla. 

TonnBT-Cbarenie, 
Sainl-LoiiiB,  Muran. 


GÉOGRAPHIE  CONTSUPOHAINE.  —  M"  49. 

tTMEriTS.  tons  DI  TIWK  *I  D'UH 

Mriut  de  limitu. 


CAies-du-Nord. 


I  La  ronie  impéride  d-  IHt  (d«  PouMbstu 
I    -SatAa^fOkimBt). 
)  Le  Uj. 


I  LiTaulelmp^riale  D>ns(d«Ga>DUiaalile>- 


L>nwl(tÎD|iirlll«B*  tTS. 

1*  noue  Im^ilde  n*  iST(de  B*r<*a«i 

Satu-Udo   pkr  R<icher°ri,  U  ftaOïtlto^ 

Nsnies). 
Li  rouia  impériale  a'  alA»  Paria  i.  Hwlca  et 

paimbeuQ. 
U  rouie  impâriila  n>  tss  (de  HaMet  àAu- 


jMT  luquela  puaeui  ce*  Toies. 

Chei|l«-li!s-HarBis,  Horaills- 
LuçoB,  ronMur-le  Uje. 

Ponl-anr-lB-LBfe.Je  Ck^e. 

La    anji.  la  Boisaifse-des-LexleB,    Eaiule- 

Flalre-de3-Lnup«,  la  Molhe-Achard. 
La  Hoiba-Acliard,  Besnlieu,  Aiieiiiij,Pall|>B>i. 

Legé.  aaiiii^iieBDe^B»<kiTcoué,  vil^neuie. 

PoDt- Rousseau,  Nanlei. 

Neaiaa,  SifHrun,  l«'Teafle,'la.iloire,  P«nt- 


w  44p«rMnwDlale  n*  l  (de  Lerient  à 


La  nmlB  impjrttlan*  170(dsQDlmperk  Lei 

naren  et  I  la  mer  pita  Pluutiéoar). 
La  reuW  liv'"*'*  ■>"  13  (de  Pari*  ^  IMU). 


J^  jUMe  inpttWs   n 


K  (deCaen  k  LamhtUs 


HeiiDcbani. 
'>l)Dnl-ScorfT,  Leabeln.    ' 

Onimperié.  BsbdiMc,  a«per4an,  Baiat*VTl, 

OuiToper,  nuargélégao,  ChUe«ilin,  >■  RaMi, 

l'llf>p<ial,  Dsnulu,  LaDdemeau. 
LsndWBeau,    LSDdiTlaiau,  Saini'TbégORnec, 


Lasibtlle,  Plaucoïi. 
MiDcoSt,  Gortea!. 
SiatD,  l«a  CiQix- 

,ViBiu.B«Uig,  Dol,  Sa 
Pmtteaon ,  Prior , 
La  Haie-Peaiiel. 


I  Des  chemins  vicina 


.ocert, 
led^rM 


la  QnnTille  k  Ca- 
la (de  Valognes  b 


e  départemuiule  n*  t  (de  Heoen  ï 


3  <de 

I      Rouen  a  Coen). 

/  L>  roua  déperlemealale  n*  H  (de  Rouan  à 
I       Caan). 
La    rouie   impériale    n*    De  (d'Houflaur  à 

^  [M  chemina  Ticipani. 

I  Le  ruleaeau  de  Liltebonaa. 

11  Ha  Batbec  t 


LcBBaT.  Pécïera. 
Pértais. 

priadeCaranlaD,  Auiille. 

Ipigni,  FarmifDT,  Bayaui,  BralleTiUe-i'Or- 

guellieu 

CueD.lal 

La    Hadeielne 


0,  .Varulli 
IdneMnll,  PoMt^fAqi 


I,  Braorille,  h 


iTlIle), 


lOea  cl 


[■lina  Ticinaei. 


PODL-initaaiar,  Qnillcbenr. 

Llllebune. 

Llliebonne,  Fannlls- 

FauTille,  boude' ille,  Bacqueiille,  longue- 
las,  KiiTermeu,  Haill;.  "T 

Baillj,  Esinl-fiHpnii,  Sept-Henka,  finer^R^, 
tuaqttetaraGaïucbt-  ^  ^ 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


\»  Hoselle, 


UCor»«et  lei  luirra  ll«  du  lillorti  de  la  France  fonlpinlB  da  Utoite  rraalitrflinililiiri. 

Ln  résumé,  la  zone  rrontiîre  inlércsss  en  tout  quarante-hnEt  dépirlemenU,  dont  dix-naur  j  s< 
pris  en  eniier,  et  vingt-neuf  eu  partie  seuipmenl,  savoir  i 

En  loUlilé  :  les  d^pariemr^nts  <1u  l'a'i-ile-l^la».  du  Nord,  des  Ardennea,  ds  la  Meuse,  de  \i 
de  la  Meurthe,  du  Bis-Rliin,  des  Vosges,  du  Haul-Rhin ,  du   Doubs,  du  Jur«,  rie  I'Aid,  de  l'isire, 
des  Hauies-Alpes,  des  Baasca-Alpes,  du  Var,  des  flouchosJu-Bhfine,  des  Pyrénées-Orientales  el  de  la 

En  partie  :  les  dApartemenls  de  la  Somme,  de  l'Aisne,  de  la  Harne,  de  laHaule-Uame,  delà  Haute- 
Sadne,  de  la  CAte-d'Ur,  de  SaAne-e t- Loire ,  du  RbAne,  de  la  Drdme,  du  Gard,  de  I  Hérault,  de  l'Aude,  de 
l'Ariége,  de  la  Htule-Garonce,  des  [lautes-Pyrénfes ,  des  Basses- Pyrénées,  des  Landes,  de  la  Gironde, 
de  la  Charenle-InTérieure ,  de  U  Vendée,  de  la  Loire- Inférieure,  du  Morbihan,  du  Finistèra,  des  Cdles- 
du'Nord,  de  llle-et- Vil  aine,  de  la  Hancne,  du  Calvados,  de  l'Eure  el  de  la  Selae-lntérieure. 


■flectll  *m  l'Arniéc. 

Pied  de  paix  :  404  000  h.  Pied  de  Ruerre  :  Val  000  h. 


CARTE   NO  50. 

FRANCE    ECCLÉSIASTIQUE. 
1»    Calto    Ca(holl«De. 


La*  archevêques  et  évéques  sont  nammès  par 


Les  év£(|U 
ainsi  que 

tions  sont  soumises  k  l'agrément  dé  l'Empereur, 
Cet  agrément  n'est  pas  exigé  par  la  loi  pour  les 
desservants  des  succursales  et  lei  vicairea. 


u  Conseil  d'Etat  avant  qu'ils  prennent  posses^ 
de  leurs  siégea. 

TABLEAU  DES  ARCHEVÊCHÉS  ET  ÉVÉCHÉ3  DE  FRANCE. 
N.B.  0DTemaar1anrU,Cggrerle9Bniiidt  aéminiIrei.lMpetii*  aérnlnalru  ouicolea  lecondairea  eccIétiiiUquH. 
H  Js  nombre  da  urei  iinst  qua  i^lai  d«  mccursitei  pour  cbaqoe  diocèie.  Il  a  donc  paru  inuille  de  itptar  ea  la- 
dicationi  lur  le  uldMS  ci-dessoui. 

ÂrchfvéeMt  :  Dioeittt  et  iiparUnetUt  dépendants  da  Évtchét  nJJVoyontt.  , 

PÂMS.  Chanr«i(Eure-et-Loir);  — jreau«(Selne-el-Marne];—  Orléam  (Loiret];  — Bloi< 

(Loir-et-Cher);—  YenaUies  (Seine-el-Oise). 
CiiiiBitii.  ATTtu  (Pas-de-Calais). 

LïON  El  viENHE.  JuMn  (Sartne-et-LoirB):  —  Langra  (Hau te- Marne)  ;  —  Diion  (Cflle-d'Or).  — 

SaitU-ClmidÊ  (Jura)  ;  —  Grmobk  (Isère). 
BOUEN.  Baytut  (Calvados);—  Évrtax  (fiure);  —  Séet  (Orne);  —  Coirfanw (Manche). 

SBiis  El  AuiEBRE,  Troj/tt  (Aube)  ;  —  Ifevcn  (Nièvre);  —  Jroub'n*  (Allier). 

SEINS.  SfniiOTu  (Aisne);  —  Cfulloni  (Marne,   l'arrond.  de  Keims  excepté);  —  Bfu- 

tait  (Oise);  —  Amieru  (Somme). 
TOUBS.  Le  Maru  (aarlhe);  —  Angers  (Maine-et-Loire);  —  Nantit)  (Loire-Inférieure;)  - 

tarai  (Mayenne). 

t  Creuse);  -  Le  Puy 
al). 

AtSI.  Rodei  (Aveyron);  —  Cahort  (Lot  ;  —  Mende  (Latère  ;  —  Perpignan  (Pyrénées- 

Orientales). 
BMMtAUï.  Agen  {Lot-et-Garonne);  —  Àngoulénc  [Charente);  —  Poittert  (Deui  Sèvres  el 

Vienne);  —  Périgueux  (Bordogne);  —  ta  Rochelle  {Charente-Inférieure);  - 

Luion  (Vendée).  . 

LetailonUt.  Afrique.  Saint-DtmU  (La  Réunion);  —  Amérique.  La  Batte-Terre  (CwxWwp'lr 

Saint-Pierre  el  Fort^te-France  {Marliaigue). 
AUCH.  lira  (Landea);  —  Tarbu  (Hautes-Pyrénées);  —  Rayonne  (Bassea-Pyrénées). 

TogLOUBBBTNABBONits.    JTonlauban  (Tara-et-GaroDoe);  —  Panàert  (Ariége);  —  Careaitonne  (Aude). 
Ati,  «BLES  Et  BHKtUN.    KaneiUt  (Bouches-du  Rhane.  arrond.  de  Marseille);  —  Fr^tu  et  TVmto"  1^*^" 

JHgne  (Basses- Alpes);  —  Gap  (Hautes-Alpes);  —  Àjaceto  (Corse). 
Évicht  d'ALOEB.  Alger  (Afrique). 

BESAsçoN  Strasbourg  (Bas-Bhin  el  Haul-Rhin);  —  Mets  (Moselle);  —  Verdun  (Meuse);- 

BtUey  (Ain);  — SdinMHe  (Vosges);  — A'anry  (Mcurlhe). 
AVKMWN.  ntmet  (Gard);  Faïence  (Drtme);  yivieri  (Ardéche);  MontpeUier  (Hérasil)- 

•"N""»-  0«iini>fr(Finisiêre;)  —  ronîM»  (Morbihan);  Soint-fln'ïm:  (Cétes-Ju-Noid)- 

ChaubBbï.  Aanery  (Haute-Savoie)  ;  —  Tarenlaiie  (SaToie);—  Sl^ean-dt-Maurietuu  [S»™"*' 


ÉHehi  de  Nice. 


(Suffragaot  de  GtMSs). 


GÊOOB&PHIE  COîITEMPORAIN'E.  — -  K*  SO.  La  France  ecclésiastique. 


bonoraires  du  m 


-  Prêtres  «tlactitïs  : 


S»  Cttltca  >•■ 


Calkall««es. 

Itci  élrtDgeri  (H  caib 


»  dliiiloD)  de  en  «glliM 


CULTES   CHRETIENS   PROTESTANTS. 


Lei  Éçllies  réibnnées  soi 

I  geroimil  an  X  et  par  le  d 
'  Elles  ODt  des  pasteurs,  dej 
is  consisloïrcs,  des  synodes 
—  Les  conseils  presbyléra   - 


s  l'ai 


>rilé  des  consistoires.  - 


.Is  presbyléra  ui, 
conseil  central. 


sisloires  veillent  au  maintien  de  la  discipli 
'administration  des  biens  de  l'Ëglise  et  à  celle  des 
deniers  provenant  îles  aumfines.  Tous  les  trois  ans 
les  anciens  ou  membres  laïques  sont  renouvelés  par 
moitié.  Les  pasteurs  sont  élus  par  les  consistoires, 
sur  une  liste  nrésontée  par  les  conseils  pcesbyté- 

,  et   confirmés  par  la  Gouvernement.  ~  Les 

synodes  sont  chargés  de  veiller  sur  tout  ce  qui  con- 
cerne la  célébration  du  culte,  l'enseignement  de  la 
doctrine,  et  la  conduite  des  anaires  ecclésiastiques. 
Leurs  décisions  sont  soumises  i  l'approbation  du 
gouvememenl.  Cinq  églises  consislonales  forment 
Parrondissement  d'un  synode.  Chaque  synode  est 
composé  du  pasteur  ou  d'un  des  pasteurs  et  d'un 
ancien  de  chaque  église;  il  ne  peut  s'assembler  sans 
la  permission  du  gouvernement,  ni  durer  plus  de 
ïii  Jours.  —  Il  est  établi,  i  Paris,  un  conseil  central 
des  Églises  réformées  de  France.  Ce  conseil,  com- 
posé pour  la  première  fois  de  notables  protestants 
et  des  deui  pfus  anciens  pasteurs  de  Paris,  reprè- 
lenle  les  Eglises  auprès  du  gouvernement  et  de 
l'Empereur.  I!  esl  appelé  è,  s'occuper  des  questions 
d'intérêt  général  dont  il  est  chargé  par  l'Adminis- 
tration ou  par  les  Eelises,  et  notamment  i  concou- 
rir A  l'eiécution  du  décret  du  26  mars  1852,  qui  l'a 
institué.  —  Les  Eglises  réformées  ont  une  laculté 
de  tbéotogie  (i  Hontaubao)  et  une  chaire  de  dngme 
à  celle  de  Strasbourg.  Lorsqu'une  chaire  de  profes- 
seur de  la  communion  réformée  vient  à  vaquer  dans 
les  faciUlés  de  théologie,  le  ccoseil  central  recueille 
les  votes  des  consistoires  et  les  transmet,  avec  son 
avis,  au  ministre. 

Conseil  central   des  églises  rérormées.  —  Église 
consisluriale  k  P^ibis. 

ÉgUies  coniittoTiaUi  ou  oratorialet  Att  dtparU- 

menUat  de  VAlgirif. 

Ain,   remfjf.  —   Aisne,   St-Quentîn,   —  Alpes 


L'Église  de  la  confession  d'Augsbourg  est  régie 
par  le  décret  du  26  mars  18ol  et  parles  disposilions 
non  contraires  de  la  loi  du  18  germinal  an  X.  — 
Elle  a  des  pasteurs,  des  conseils  presbytéraui,  des 
consiflloiraa,  d«  inspections,  un  directoire  et  un 
consistoire  supérieur.  —  Les  conseils  çresbytéraui 
administrent  tes  paroisses  sous  l'autonté  des  con- 
risloires.  —  Aucun  acte  d'administration  des  conseils 
presbytéraui  et  des  consistoires  n'est  valable  sans 
la  catification  du  direcloire.  —  Les  consistoires 
MDt  chargés  de  veiller  i  la  discipline,  A  l'adminis- 
tration des  biens  de  l'Eglise  et  à  celle  des  deniers 
provenant  des  aumAnes.  —  Tous  les  trois  ans  Ug 
conseils  presbytéraui,  les  consistoires,  le  cotie!^ 
toire  supérieur  et  les  députés  de  ce  corpsau  dipl. 
toire  sont  renouvelés  par  moitié.  —  i*s  pasi^* 
sont  nommés  par  le  <firectoire,  —  L'inspectiQ^*!^* 


Hautes],  Orpierrt.  —  Ardéche,  La  Mattre,  £*> 
Voulu,  Les  Oltiim,  Privât,  St-Àgrêne,  St-Péray, 

Sl-PierrnilU.VaUon,  Vemoius.  —  Aràeanes, Sedan. 

—  Ariége,  te  Mas-d'Âxii,  Sav&rdun.  —  Aube, 
iToyei.  —  Aveyron,  St-Aifrique.  —  Bouches-du- 
Hbflne,  Marieilli.  —  Calvados,  Caen.  —  Charente, 
Jaraac.  —■  Charente -Inférieure ,  La  SochelU ,  La 
Xremblade,  MoTennes,  Pons,  Boyoti.  —  Cher,  Bour- 
ges, Sancerre  —  Cûlenl'Or,  Dijon.  —  Dordogne, 
BeTgrTat,Montcarret.~ïioa\is,  fietanfon,  — DrOme, 
Crut,  Dit,  Dieuiefil,  La  Motte- Chalan^on,  Faim». 

—  Eure-et-i-oir,   MaTiaucmx,  —  Finistère,  Brett. 

—  Gard,  Aiguestivet,  Alais,  Àndme,  Calvitton,  La 
Salle,  ffimei,  St-Tmbroix,  St-Chaplei,  Sl-Bippo- 
tyte,  St-Jean-du-Gard,  Sl-Hamert,  Sauve,  Som- 
mièrei,  Viis,  Yalkraugue,  Koutfrf,  Vaxenobres,  le 
Yigan.  —  Garonne  (H  au  le  J,  Joulowe.  —  Gers.Bau. 


Loire-Inférieure,  iVanlei.  —  Loiret,  OrUan.. 
Loir-et-Cber,  Auinay  (com.  de  ifcr],  Jomts.  —  Lot- 
et-Garonne,  Cattel-Mifron,  ClaWat,  laf^tt,  NiTae, 
Tonneint.  —  Loière,  Barre,  Florac,  Megrueyi,  St- 
Germain-de-CatixTle ,  Viaias.  —  Maine-et-Loire, 
ioumur.inffsrï.— Manche,  Cherbourg,  ClufTesne.^ 
Marne,  Keimi.  —  Meurthe,  Naneg.  —  Meuse,  Bar- 
U-Duc.—iioaellB,Mett,Courteltei-CI>uany.  —  t4ord, 
LiUe.  — Oise,  Les  Ajtvx.  —  Orne,  Athii,  Montitlg. 
— Pas-de-Calais,  Arras,  Wanqtietin. — Puy-de-DÛme, 
C£ermon^F<^^and.  —  Pïrénèe<  (Baasesl,   Orthe:. 

—  Rhin  (Bas),  BischmilUr,  Strasbourg.  —  Rhin 
(Haut),  Mulhouse,  Sle-Marie-aux-Bines.  —  BhCiie, 
Lyon.  —  Seine.  —  Seine-et-Marne,  Meaux.  —  Seine- 
et-Oise,  S(-Csrmoi'n,  Versailles.  —  Seine-Inférieure, 
Bolbec,  Dieppe,  Le  Havre,  Rouen.  —  SèvreafDeui), 
lamothe-St-Hi^aye,  Lesay,  MetU,  Niort,  St-Maiaent, 

—  Somme,  ^miMi,  Templmz-U-Guirard,  Conlaf. 

—  Tarn,  Castres,  Maiatnet,  Vabrt,  tiatu.  — 
Tarn-el-Garonne^  Montauhan,  Nigrepeliue.  ~-  Var, 
Toulon.—  Vaucluse,  Loumarin.  —  Vendée,  Pok- 
lauges.  —  Vienne,  Lusignan.  ■—  Vosges,  St-Bii. 

: —  Algérie,  itlgn*. 

t'AUGSBOuna ,  ou  lothërieiine. 
compose  d'un  inspecteur  ecclésiastique,  nommé  par 

' uvernemeni,  sur  la  proposition  du  direcloire, 

deux  Inspecteurs  talques  élus  par  l'assemblée 
d'inspection,  qui.  elle-mGme,  se  compose  de  tous 
les  pasteurs  de  la  circonscription  électorale,  et  de 
laïques,  membres  de  consistoires,  pris  dans  chaque 

; —  ..  nombre  égal  à  celui  des  pasteurs.  Lé- 

___   inspecteurs   laïques  est  soumise  i  la 

eontinnatlon  du  gouvernement.  —  Le  consistoire 
supérieur  est  convoqué  par  ie  gouvememant,  soit 
sur  la  demande  du  direcloire,  soit  d'ofSce.  Il  se 
réunit  au  moins  une  fois  par  an.  A  l'ouverture  de 
la  session,  le  directoire  présente  le  rapport  de  sa 
gestion.  Le  consistoire  supérieur  veille  au  mainUen 
3e  la  conaliiulio"  *^  ''^  '*  discipline  do  l'Ëglise.  — 
l*  ditecioïre  esl  composé  du  préwdent ,  d'un  nombre 
laïque  et,  ^'uD  inspecteur  ecclésiastique,  aoauitto 


GIÏOORAPHIR.  —  EXPLICATION  ItES  CABTE8. 


(ar  lo  Cou  verni' ment;  JimIoih  <li  i^iilfe  nommi 
!  Gonsisioire  supérieur.  Il  pïoivc  In  i^iiï^iir 
liUlr.ilit.  Il  nuDioip  Ici  i>a«liMir8  cl  sOiinuTl 
minilnatlon  ku  çuutrmuni'nl.  Il  pier.  p  la 
surveillance  sur  I  enseiBnpnn'iit  l'I  la  ilisiijlii 
!u>minaire  el  du  B;-nina«e  pniP'danrs. 

I*  consUtoirc  suji^rieur  'li>  Sii;i>l».urc  e-t  i 
scDlé  dîna  I*  capilale,  au|>ri'!«  ilii  <iiiiivtriii'mi 
do  l'Empereur,  dans  les  ïircoiisiniKi' 


«^■■^iKi 


:  <le  l'a. 


(■  I,ni. 


lirodiiir 


Con*ùtoire  stipMi 


si^geanX  à  Slrtubourg. 


1  Membre  nomm^  par  le  «jouvi 
"  Inspecteurs  et'cIPsia.-.iiiULS. 
■' 'iiulrs  ilps  iiism'ctiiius. 
\l-^-a('  .1»  s-minaire. 
1  Diflmlire  honoraire. 
Dtrpdoir«  .■  b  membres. 


16  d< 


Le^  ptoteBlanl»  iIp  In  rfitife^nicn  H'AuR'l'onrp  ont 
une  aenrlf'nile  on  ■:i>miiiairp  à  Sira^linririi  pour  Hii- 
!(lruc1i(>n  dM  miiiiglrm.  Ils  y  l'nl  .lussi  une  laeulli' 
de  tb^olnule.  On  y  priiTesse  h  thi^'loiii".  la  philosn- 

Sliie,  les  bpIles-lciirM,  les  lanjiiip^  anctpnnes,  mn- 
ernes  et  ortciitalps.  Une  chaiiv  <lc  il'1-.in?  puiir  ]e< 
églises  rtfomii'ps  .i  iHé  rrWe  pri-s  cptle  fai-iill^. 

Le  président  du  consisloire  supérieur  fi  ilimr- 
leur-né  de  cettn  Aculiïmip,  en  vprtit  de  i'^irlule  U 
du  dicret  ort^aniquc  du  30  nur6al  un  il. 

lospeilion.  Cireonscrlpiion. 

Inspecl.  du  rmpi«-.Ye«/-,   à  j  Bas-Rhin. 


Bli'asliourg. 


1  Bas-libiD,  Vosges. 


Insppct,  lie  HnuiwtKfr.  Bas-Rhin. 

—  de  WfisipmtoHrj.        Das-Hhin. 

-  de  I»  i'rtilf-i'i-r*.)''^-"'''"'  «*"^"'«' 


de  Coimar. 

de  MonlWliard. 


Kern-Rhin. 
I  Haut-Rhin  ,     Dùi 
l     Haute -Saune. 


Alpps-Marilimos,  f/iee  (Consistoire  de  Patis].  - 
DoiiIh,  AiiiliiKMirt,  Blamonl,  annlbfliari.  SI- 
Julien.  —  Mciinha,  Fénélrange,  WihtrsviilftT.— 
Moselle,  BatThmlal  (consistoire  de  Nioderbrorn. 
Bas-Rliin),  .'''"''■l'ffM'nfnM  (cimsisloire  (le?aanmion, 
Bas-Hhiii).  —  Rhin  (Bai),  Bar,  llàrIntilUr,  Bbui- 
iriMer,  flrumart,  DflIwilUT,  Diemrringen,  VbtIù 
heim,  Drutiniien,  GfTstbfim,  llatren.tngteiiler.BIf^ 
Mm,  La  PeliU-Piffrf.  Niederbrnnn,  Obrrbronn. 
Affanethnfftn,  Saar-Union .  Sl-Pinff-lf-Jiune. 
Sl-Guillaumf.  Sl-Pierrêle-yinix,  Sie-Avrftit,  Si- 
Thomas,   Sl-Ximtai,    Schainiiralzhrim .    SofU: 


(consisloiro  do  lioîhau  Vo?ges)r'—  Bhin  (HaiiO 
AndoUlieim,  Coimar,  Jfuniier,  Riaurm'Ar.  Ste-lf''- 
rie-awc-nîites.  —  Hhûoo,  l\  .... 
Paris).  —  Saône  (Haute),  Hérianirt,  Tri^otii 
(consistoire  de  Sl-Julien  [Doiihiî),  Chamjieg.  — 
Vosges,   ïlwhau. — Algérie,  .4 /ger. 


CULTE  l-SUiÉLlTK 


consistoire  central .  des 
des  grands  rabliinF;, 
.   des   minisires  ufli- 


des   rabbins 

L'aulorilé  du  consistoire  ecnlral  et  de  son  (irand- 
ral>bin  s'élend  sur  toutes  loscunimunaui^s  israolites 
de  Krance. 

Cliai]ue  consïBloire  déparlemenlat  a  l'admini.sira- 
lion  et  la  police  des  temples  de  sa  circonscription. 
Les  grands  ralibios  des  consistoires  déparlemenlaui 
ont  droit  de  surveillance  sur  les  rabbins  comiuu- 
uaui  et  sur  les  minisires  ofGciantsde  leurs  ressoils 
respecLifg. 

Les  rahins  communaui  sont  chargés  da  la  prédi- 
cation, de  l'en'^e'gnemeiil  religieux  et  de  la  béné- 


diction  des  mariage»  dans  les  s}nagogU9S  confites 


En  gùnéral,   les 
cbanlres  chargés  de 


,....^^    cfficianls   sont  de- 
tUbration  des  otBces. 


9  membres  laïques. 

S'jnagogM  comifinriùle  de  Parii. 

Synai/ogues  consistoriaUi  dans  tes  d- , 

Strasliourg,   Coimar,  Metz,  Ki^cy,   BordJi' 
Marseille,  Bayonnc,  Lyon.  Ali/^ie,  oonsisloir»  • 
Irai  il  Alger,  consistoire  provincial  à  Oran,  ( 
toire  proviocial.àCunstsntiDe. 


CULTE-  MUSULMAN. 
{Voj.  l'AlgéHe,  tabi,  53.) 


GMITE   N»  51. 

LA    FFUNCE    JUDICIAIRE. 


a  Paris.  Elle      ' 

pline  sur  tous  les  magisiratt  de  l'Empire.  Kit»  pro- 
nonça sur  les  demandes  eu  casiaiiun  contre  Ins 
«rr'tts  et  les  jugements  en  dernier  ressort  rendus 
par  l^  cours  et  Irïbun&ui.   Elle  est  composée  d'un 

premier  présidertl,  de  3  présidents,  de  45 " — 

:i.i__      ,   .  ..         „    liambies:ci: 


nineil*!   Près  la  cour  suprême  sont 
\m  praeareur  général ,  6  avocats  générai». 

COUR  DES  C0MPII8.  L»  cour  juge  les  «œp'*' "'J 
recolles  et  de*  dépensai  pubhquesi  1  pf*"r 
président,  3  misidtnlt .  18  conseiUert-maOr*f 
34  conteillers  référendaires  de  î*  classf,  10  ow'- 
IPure  de  1"  classe,  10  o-diKu"  de  V  .fW*"*' 
—  Près  de  celte  cour  il  y  a  1  procureur  gineraJ-  — 
3  chambres. 


OÉOGRAPHIB  CONTEMPORAINE. 

cocBS  IHPËIULE8.  Il  V  >  18  cours  impériales  dans 
la  France  proprement  aile.  Chaque  cour  a  I  pre- 
mier président  et  autant  de  présidents  qu'il  y  a  de 
chambres.  Une  ou  plusieurs  chambres  eifites,  une 
citatntire  d'appel  de  police  eomctionnelle  et  une 
chambre  dei  mUtt  m  aeeutation.  les  chambres 
civiles  connaissent  des  jugements  des  tribunaux  de 
1"  instanee  et  de  commerce.  Le*  chambres  d'appel 


■  ir  E4.   lA  Wrmmw  Jadlclalrc. 
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des  Iribunaux  correctionnels.  I.e^ 

accusés  de  crimes  et  délits  politiques.  Le  minisi 
public  près  les  cours  impériales  se  compose  d 
;>n)eicretir  générât,  il'atncaU  généraux  et  de  Mb 
<uM  du  procureur  générai. 


À  chaque  cour  impériale  ressortissent  plusieurs 
départemenls.  Dans  chaque  département  est  un  iri- 
bunat  en'mi'nej  tenant  ses  (uiuei  quatre  fob  par 
an  et  composé  l"  d'un  délégué  de  la  cour  impé- 
riale présiaanl  les  iléhats;  2"  de  2  assesseurs  con- 
seillers dans  les  résidences  de  cour,  juges  de 
Iribunaui  de  première  instance  dans  les  sièges 
ordiiiaiics,  et  de  11  jurés. 

Dans  chaque  arrondissement  est  un  tribunal  de 
première  instance,  saur  à  Sanit  Denis  et  à  Sceaun 

Dans  les  villas  de  commerce  sont  des  Iribunaui 
de  commerce  '  et  dans  les  villes  industrielles  des 
coraeiU  de  prud'hommes.  Un  juge  de  paix  dans 
chaque  canlon.  [Voy.  la  liste  des  cantons  dans  le 
tableau  de  la  France  administrative,  n"  4S-48.) 


I  Impévtala»  et  tBm-  trlbnaAox  de  preoilère  Inatance. 


Cours  imp. 

TribuDiDK  de  première  iosUDce. 

el  c»nt«lû  de  nrud'IioBiines. 

Seine. 

■Pans'. 

•Paris'. 

7  dép.' 

Seine-et-Oise. 

Versailles- ,  Corbeil',  Étampei, 
Ftmtoûe,  Rambouillet. 

Versailles. 

Fontainebleau.  Provins. 

Eure-et-Loir. 

Nogmtl-teRoirou. 

Chartres,  Dmu. 

Hame 

Reims-,   ChâloDs.    V-i^i . 

-  Reims. 

Fronçait. 

Au!>e 

Troyea",  Arcii-iwÀube,  Bar- 
tur-Aube,  Bar-tur-Seine,  No- 
gent-iur-Seine. 

•  Troyes. 

îonne. 

Auierre-,    Arallon,   Joigny, 
Sens,  ronnerre. 

Auxerre,  Joigny,  Sens. 

Aisne. 

4   DOUAI. 

îdép. 

Nord, 

Pas-de-Calais 

S  METZ. 

a  dép. 

Uoselle. 
Ardennes. 

G  HAKCV. 

3  dép. 

Ueurthe. 
Meuse. 

Dieppe,  Eu  et  Tréport,  Fécamn, 
Gournay.  Le  Havre,  Meufchà- 
lel,  *Bouen,  (•Bolbec),Saint- 
Valcry-en-(kiui,  Yvelot. 

■Bernay,  'Babeuf,  '  Kvteux, 
'Louviers,  Pont-Audemer. 

'Abbeville,  'Amiens,  Saint-Va- 
lery-sur- Somme,    ('Péronne). 

Beau  vais,  Campitgne. 


•Cambrai,  'Dunterque,  'Lille, 
"  Vaienoieones,  (' Douai),  ('La 
Caleau),  ('lloubaiil,  ['Tour- 
coin  g),  (*Armt;n  titres). 

Arras,  Soulognc,  'triais,  Saint- 
Omer,  ('Bapaume). 

'Melï. 

ChailevillB,  'Sedan,  ('Rethel). 


3.  Daoi  Iw  Tilln  or 


n  d*  comnieRe  oi 


lériiqgf,  dui  1b  coIxddb  de*  iritMinai 
*■  N'a  pei  de  tribunal  de  première  ii 


Amiens*,  AbbeTille,  Doullens, 

MonidtilieT,  Péronne. 
Baauvais',  Ciérmonf,  Compié- 

Laon'  ,Chàleau^Thierry,S3.ml- 
Quentin,  Soissons,  Verviiis. 

Dotuti'  ,  Dunkerque,  J/aie- 
brouek,  Lille,  Valenciennes, 
Cambrai,  Avitntt. 


MbIi*,  Briey,  Sarrtgueminta, 

Thionviile. 
(Uézières')',  Charieville,   Ke- 

IM,    fiocroy,   Sedan,   Vou- 


Nancy  *,Iunà;tl(e,S(irrfbuurif, 

roui,  Fie. 
SaiMMibiel',  Verdun,  Bar-le- 

Duc.  M'/ntmédy. 
Épinal'i  Mireuiurt,  Ifeufcbd-    Hirecourt. 

teau,    Rtmirttmmt,    Sai'nt- 

Dié. 


ne»  marques  d'un*  utériiqae  bo „ 

ipoiUnt,  les  Irihanaai  de  première  iniUDCe  font  toDCtloDi  de  iriba< 
Dt  eaai  ijn  uïbuDau  de  première  lasiBiiiM  lUiut  (oDciJaDS  de  itibu- 

'""  noiBi  »ct»nip«né«  d'un  a"*' 
"■  U*  „lle*  V»«rtleB  fnife.lj; 


Bar-lB-Duc,  Verdun. 


''""'"Hulein*"'^ ''****»"*'*" 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


Court  Imp. 

T  COLKIR. 

îdèp. 


Bts-Rbin. 
Jura. 


Cuimar*,  Bclfort,  Hulbouso. 


Bcsaiirin*,  Baumf-lfs-Dames , 

Monibéliard,  PotUarlieT. 
Lons-le-Saulnier  ',    ArUiii , 

Dôle,  Saint- Claude. 
Yttaut',  Gray,  Iwe. 
Lyon',  Villcrranchc. 

Montbrison  *,    Saînl  ■  Ëlieaiie , 

Roanne. 
Bourg',  BelUy,  Cet,  Nantva, 


Trlbonaui  de  «onsKrcc 

Beirort,  Colmar,  ■  Mulhouse, 
(•Thïniiî,  (■  Sainte-Mirie-iui- 
Hines). 

'  Strasbourg. 

Besinçon,  Saiot-Hippolyte. 

DOle,  Lons-le-Saulnier,  Salins, 

Grtj. 

•Lyon;  Villerrancbe,  ('Tarirt), 

(■  AmpIcpuU). 
*Roanne,'^iDl-ËlieDne,  ('Saint- 

Chamonil). 


rt.  Soi 


;n(-J(ai»-<l«- Jfau- 


Bouchet-du-RhOne . 


Vaucluse. 

.  Hérault. 


Grenoble",   Baurgoin,  Saint-    Grenoble,  *  Vienne. 

Jfarcriiin,  Vienne. 
Cap  *,  Briançon,  Embrun. 
YaltiKe',   Die,    MonlUimarl,     Romans, 

A'yon*. 
Ail*,  Uaisellle,  Tarascon. 


Ail,    Arles,    *  Marseille,  Tj- 

firignolcs,  Draguignan,  fWjui. 

Sâinl-TropM,  Toulon. 
Manosque. 


Antilws,  Grasse,  Nice. 


Draguignan*,   Brignole,  Tûu- 

Digne',    Barcelonnettt ,   Cas- 
iiilam  ,    FoTcaiqnieT ,    SU- 

Nice',  Grasse. 

Ntmes',Alais,  Uîii,  LeVigan.     'AUla,  Anduze,  'Nîmes. 
Priiat',  iargentiére.   Tour-    AnnoDay,  Aubenas,  (•Piitas). 

Carp(n(rai*,Avignoii,Oritn0<,    'AvignoD,  ("Orange). 
Apt. 

Montpellier',  Satnt-Poiu,  Lo-    Adge,  BC-iiers,  Celle, 'CJennonl, 
déve,  Bôîiers.  *LodêvB,.Honipellier,Pciéna^, 

('Bédarieui). 


Aude.  Carcassonne  ',  Caslelnaudary , 

Limoui,  Nar bonne. 

Aveyron,  Hodez*,    Enation  ,    Hiltiau, 

Sainte- A  [Frique,  Ville  franche. 

Pyrénées-Orientales,    Perpignan',  Prade*,  Ciret. 


Haute-Garonne. 

Tara-et- Garonne. 

Ariége. 

Basses- Pyrénées. 


Gironde. 
Dordogne. 

Charente, 

Vienne. 
Deux-SèTres. 


Toulouse',  Mafet,   Saint-Gau- 

dens,  VitUfranclte. 
Alby',  Castres,  Gailtae,   La- 

Montauban",  Cattel-SarTaiin , 

Iloissac. 
Foix',  Pamieri,  Saint-GÎTOiu. 

Pau*,  Rayonne,  Oloron,  Or- 

thtx,  Sainl-Pa}aii. 
Tarbes*,  Lourdei,  Bagntres. 
Mont-de-Manan' ,  Dax,  Saini- 

Bordeaui*,  Batat,   Blaye,  La    Blaye,  Bordeaux,  Liboume. 

RéoU,  Lerparrt,  Libourne.  ' 

Péngueui* ,   Bergerac ,  Non-    Bergerac,  Pirigueui,  Sari»'- 

trou,  Ribérac,  Sarlal. 
ha%au\tme' ,  Barbeiieux ,  Co-    Angouléme,  Cognac. 

gnac,  Conlolent,  Ruffte. 


'  Carcassomie ,     Castelnaudar  J , 

'Limoux,  Nar  bonne. 
Uilhau,  Rodez,  ^iate-AITrique, 

Saint- Gcn  lis. 
Perpignan. 

Saint-Gaudens,  Toulouse. 

Alby,  'Castres. 

Hoistac,  Uontauban. 

Bayonne,  Oloron ,  Pau. 
Bagnères,  Tarbes. 


Poitiers*,   Chilellerault,    Ci- 
tray  ,Loudun,  MoulmorilUm , 


Chiielleniult,  Poitiers. 


',' Brettuire,  MtUe,  Par-    'HiotL  ,i)(~\o\c 


OËOORAPHIE  CONTEMPOHAINE.  —  N»  G«.   La  Frutee  IndleUIrv. 

I  imp.  LipnlemtBlM.  TrUmniiii  ds  premilre  iD&laiii 


Napot 
tel 


iHon-rCTMKe*,  fonienay- 


onBtlJi  de  prnd'bammci. 


Charente-Inféiieure.   Saintes', 

J«Bn-d'ADgély. 
Ule-et-Viliiae. 
CAtes-du-Nord. 
FinisUre. 
UorbibaD. 
Ldre-LoKrieure. 


CalTados. 


Uaine-et-I^ire. 

Sartbe. 
Loiret. 

loir-et-Cher. 
Indre^t- Loire, 
Chor. 
Nièvre. 


Puy-do-Woie. 

AlLer. 

Cantal. 

Haute-Loire. 

Haula-Vieime. 

Creuse. 

Corrize. 

Lot-et-Gajoimé. 

Lot. 

Gerr. 

Corae. 


Qujinpér',  Brest,  CMItaaiin, 

Morlaix,  Quimptrli. 
V&imes*,  Lorieot,  NapoUcm- 

tUk,  Ploirmei. 
Nantes',  ÀKCtnit,    Chatto\t- 

briant,  PaimhtÊuf,  Sai)«nat). 
Caen",  Fonl-VÈvique,  Lisieui, 

Falaise,  Vire,  Bajeui. 


La  Rochelle,  Uarenues,  Hoche- 
fort,  StCean-d'Angdlj  SMIar- 
tin-de-Ré,  St-Pierre-d'ûléron, 
Saintes. 

Reona»,  SainMfalo. 

Patmpol,  Quintin,  Sa. 

Breal,  UorUii,  Qulmper. 

Loiieut,  Vannée. 

*  Nantes. 


Bayeui ,  *  Caen ,  '  Condi-sur- 
Noireau,  Falaise,  Honfleur, 
Isigny,  Lisieui,  'Vire. 

'Alençon.  Argentan,  Lalgle , 
Tinchlebraj,  Vimoutiew. 

Cherbourg,  Coutancea,  Granvïlle, 
Sainl-LO. 


Aleocon*,  Argentan,  Com/'ronl, 

Mônagnt. 
CoutancËs',   Arranchet,   Mor- 

lain.   Saint-LS,     Vaiognu, 

Cherbourg. 
Angers',  Beatigé,  ChoUt,  Sau*    Angers,  Saumur,  {'Cholel). 

mur  Sfgré. 
Laval    ,     Chdleav  -  Confier ,    'Laval,  'Hayenne. 

Mayenne. 
Le  Uans*.  La  Flèche,  Hamers,    Le  Mans,  'Mataen. 

Saiitt-CalaU. 
Orléans',  Ci(n,Montargis,  Pi-    Montai^is,  'Orléans. 

thiviert. 
Bloia',  Romaranlin,  YejtdSme.     Blois,  Romorantin. 
Tours*,  Lochti,  Chinon.  'Tours. 

Bourges',  Sainl-Amaad,  San-    Bourges. 

Nevers',    Corne,    Clameoy,    Clamocy,  Nevers. 

Chàteau-Chinon. 
Cbftteauroui  * ,  Issoudun,  La    Cbileauroui,  lasoudun. 

CAd(r«,  L*  Blane. 


Chauiaonl*,  Laogres,  Vatsy. 
Chaton  -sur-Saflne*.    Auiun, 

Cbarolles,  Hâcon,  Louhans. 
Biom  > ,    dermont ,  Ambert , 

Issoire,  Thiers. 
Moulins*,  IToiU/ufon,  Garutat, 

Cutaet. 
SaiD^Flour ',  AurlUac,  Hau- 

fiât.  Murai. 
LePuy',  Brioude,  Tuengeaux. 
Limogea  *  ,     Bellae  ,    Roche - 

ehouart,  Sainl-Yntit. 
GuireC*,  Aubusion,  Bourga-    ['Aubusson). 
teuj,  Chambon. 
1h*-  Rrivnq.  IJit 


AuTonne,  Beaune,  CbAtlUon-sur- 
Seine,  Dijon,  .Nuits,  Saint- 
Jean  de- Losne. 

Chaumont,  Langrea,  St-DIziers. 

Aiilun,  Chalon-sur-SaOne,  Charol- 
les,  Louhans,  UScon,  Tournua. 


Ambert,  Billom,  Clermool'Fer- 

rand,  lasoire,  Riom,  *ThIer». 
HouUns. 

Anrillac,  Saint-FIour. 
Brioude,  C*LePuïl. 
■Umoges. 


Tulle*,  Brivos,  I/we(. 


Brives,  Tulle. 


Agen*,     Uarmande,    Nérac,  Agen, 

Villeneuve.  neuve. 

Cahors*.  Fiante,  Gourdon.  Cshors,  Souillac. 

Aucb*,  Condom,  UetouTe,  Lom-  Auch. 

ba,  Jtirand*. 

Ajaccto  Ba^li'L'r  CaWi,  Corte,  Ajaccio,  Bastia,  ll«-Rouase. 


ALOBR  (Voy.  la  carte  et  le  tableau  de  l'jvi,^(ie,  "*  M). 
(Pour  lea  colonies,  voyei  les  cartes  et  l^  ,%,ieaDï  relaiifs  i  bm  étahlissementfc  Qq,-,^  |p 


■  BXPUCATIOS  DBS  CARTB8. 


GAItTB   W  5». 

U    FRANCE     UNIVERSITAIRE. 


Pl'UUOtK,  à  l*iris.  —  l[W()etIiriri  «•■iiécali!  :  oiisai- 
piitmcnl  sujirrii'iir.  AtHrw.-a  Lij,-.])ir[.;—  sciences  : 
3  iiiï|«ct.  ;  —  droil:  1  ;  —  mt^dt^ciiie,  1. 

IKSTITUT.  a  AMilfinies,  h  l'aris  :  Acid.  française, 
Arail.  des  inscrintiiiiis  «(  lielles-lcltri'x,  Acail.  des 
seionw»,  ArsiL  om  beaux-aru,  Acid,  des  sciences 
III'  riil'.'S  t\  piilitïi[ues. 

Rlil'IissemenW  scientifiques  de  Paris  jilar^s  -ous 
r.KimiiiialnUim  du  0Ji1li^L<  re  de  rin^inn'liim  pit- 
bli4ae;CuHesrd#>'ranf(,  MuiHim  d'hirtnir*  no/M- 
rrllc,  £co(e  inip^riafpdriiViarrrs,  f.caUilet  languei 
orirnlaUt  ùranlei,  OliierroioiTr  imp&ial,  Burtnu 
di's  LoNçiladft,   Àcadrinit  impi'riaU  de  méilfcine. 

£cuLB  NuiHALE  SI  peuieuiie,  à  Paris,  pour  Rirmer 
les  ]itaSesMura  da  l'eiikEiKtivoiiinl  sefoiiilairu. 

Ë.ULB    Ftl.INÇAlfE    U'ATUtNES,   à   AlLËUUÏ. 

Les  BibliMhrqut*. 

La  Kraoce  esl  divisiie  adminislralivemcm,  au  poinl 
iji:  vue  universiuire,  en  IH  acadéoiies,  avunt  cba- 
l'tiiie  k  iuur  tCle  un  recteur  pour  les  3  aidn's  d'eo- 
itiifiicmeut ,  supérieur,  seouiidaire  el  prituairs, 
jilusieura  insjicclBurs  d'académies  (enseignement 
sucoDdaire),  et  un  conseil  acadÉmique.  L'n  inspec- 
teur d'académie  est  dMi'giié  dans  chaque  départe- 
ment, pluïiïuis  iQKpecieurs  de  reuseignemcui  pri- 

1°  Ae*dé«le4«  P«H4a(9dèp.  :  Seine,  Oise, 
Seinc-cl-Oise,  Seine-et-Marne,  Marne,  Loirul,  Eure- 
el-Luire,  Loir-et-Cher,  Cher).  Vice-recteur  et  9  in- 
Epect'urxde  l'enseignement  secuudaïreen  résidence 
à  Paris  ;  —  département  de  la  Sciue  :  Kaculiës  ; 
Porii,  théologie,  droit,  médecine,  sulences,  lettres; 
— Eroie  lupirieure  de  phaYmacit  :  Parit.~--  Lïcéïs  : 
Puris:  Louis-lt)-Grand,  Napoléon  (ancien  Henri  IV), 
Saint-Louis.  Cbarlemagne,  Bonaparte;  lycée  du 
Prince  impérial,  à  Vanrti;  —  Coltige  municipal  : 
Bollin  [Parti];  —  <"i(/'g«par(ieuIt(T;Slanislas(Pa- 
n'i];  de  nombreux  étabiissemsnts  libres  d'enseijine- 
ment  secondaire  dans  le  dép.  ;  —  écoits  profcuion- 
ndles:  collège  municipal  Chaptal;  —  éeoU  Ttirgot 
{à  Paru);  —  écoie  normale  primaire  proteitanie  : 
Courberoie, 

Dans  loi  autres  départements  du  ressort  :LYcKes; 
Bourges,  VendOme,  OrUant,  Beims,  Vertaillet;  eu 
tout  U  lycées  datts  l'académie,  dont  10  de  plein 
ei^'icice.  —  CollEses  couuuNAtx  :  Saml-Amand, 
Sancerre(Cher),  Cbartres,  Chlleaudun,  Nogent-li:- 
Kolrou  (Èur«-et-Loir)  ;  Blois,  Romoranlic  (Loir-el- 
Clier);  Montargis  ILoirel);  CbUons-sur-Maice,  fiper- 
nay.  Sainle-Ménèhould,  Sézanne,  Vitry-le- Français 
(Idarne)  ;  Beauvtis,  Clermoat-Ois« ,  Conpiègne 
(Oise);  Helun,  Meaux,  Provins  (Seine-et-Marne); 
Etampes,  Pontoise  {Seine^et-Oise).  —  Écûles  hoh- 
HALE9  PBmxiBEs  i  BourçBs,  Chartres  (el  institutri- 
ces), Blois,  Orléans  [et  institutrices),  ChUons-sur- 
Uame,  institutrices  i  Reitns,  Beauvais  (et  institu- 
trices), Uetu a,  Versailles,  institutrices  protestan  tes  à 
B(iissj-S--Léger.—  Ecoles  pnorEssioNM elles  :  Bour- 
ges, Mènars  (Loir^t-v^hei^,  Orléans,  Melun. 

!*  &«ul.  ««  lt*a«K  (f,  dép.  :  Nord,  Pas-de-Ca- 
lais, Ardeunes,  Aisne,  Saturne).  Facultës  :  Douai: 
droit  (décret  du  SSavril  1865),  lettres;  Lille,  scian- 
ces.  —  Ecoles  phëparatoires  bs  HiOEaNS  et  de 

PUAIiMACiBrliWe,  ,(rroî.  Amiens.  —  LïCEES:tiIie, 
Bouai  .Sainl-Oaenfin  ,Saiiil-OmeT,  i  m  l'eai,— Col- 
lèges cOMHcSAtn  :  Annentières,  Avesnas,  Bailleul, 
Cambrai,  Cassel,  Condé,  Dunterque ,  Ealairos,  Ha- 
îcbrouck,  le  Cateau,  le  Ouesnoy,  Maulieuge,  Saint- 
Amand,  Turcoing,  Valenciennes  (Nord);  Cbfllesu- 
Tbierry,  Uon,  Soissons  (Aisne);  Charleville,  Sedan 
tArdeanes);    Amu,    Bélbune,   Boulogne-su r-Mer, 


Saiut-Pol  (Paï-di>-Calais!  ;  Abbeville  ;  PéroDue 
(Siimme).  — Eculls  NonuALES  i>iiiiiaires  :  Douai  et 
institutrices) ^  Laon  (et  institutrices),  Charleville, 
inslilulriocs  a  Mé'iËres,  Dahem  (et  iDstilulrictis) , 
dans  lp  Pas-ile  Calab  ;  Amifflw  (et  institutrice»).— 
Ecole  professionnelle  :  Lille. 

3*  *«i»«.  û*  sitaey.  (4  dép.  :  Heurthe,  Moselle, 
Meuse,  Vosi^is).  Facultés  :  Nancy:  droit,  sciences, 
lettres.  —  Ecole  peep.  de  irtn.  et  de  pbahk.  : 
Naney.^LicÉis  :  Sannj,  Bar-te-Due,  Jfïl*.  — Col- 
lèges coHHi'Niiux  ■■  Dieuze,  Lunéville,  Pbalsbourg, 
Pont-ft-Houssun,  Toul  (Meunhe);  Commercy,  Étiin, 
Sain t-Mibiol, Verdun  (Me use); Sarrrguc mines,  Thion- 
ville  (Moai.>lle);ÉpinaI,  .Wirecourt,  NeufchStcau,  He- 
rairetnont.Samt-bié  (Vosges). — Écoles  NOBM.PEiii.; 
Nancy,  Commercy,  Metz  (el  institutrices).  —  Egolis 
pbokess,  ;  Metî,  fiancy. 

4°  Aead.  de  atraakuirc  (îdëp.  :  Haut-RhiD, 
Bas-Bhin).  PACtriTts  ;  Slratbourg  (la  seule  ville  de 
France,  avec  Paris, qui  ait  les  5  Acuités):  théulagi« 
protesL,  droit,  médecine,  sciences,  leiti-es— Ecei.s 
siiP.  DE  PBARH.  :  Strasbourg.  —  LycBës  :  Sfriubùurg 

MuUtotut.~  Cai.LÉees  ooHiÉUHsux:BouKinll«r,Hi- 
guenau,  Oliernay,  Saierne,  Schelestadt,  Weissem- 
liouig  (Bas-Rhin):  AltMrcb,  Betrori,  Guebwiller, 
Mulhouse,  BoulTach,  Thann.— Ecoles  komt-  phik.: 
Strasbourg  (el  institutrices),  Colmar.  —  Ecole  ■'HO- 
CESS.  ;  Nulbouse. 

&"  Aca4.  4e  B««aBf*B.  (3  dép.  :I>oubs,Haulâ' 
Saûne,Jura).  F*i;ultési  Besancon  :  sciences,  lettre». 

—  ËcoLEPREP.  m  HËD.  et  de  FHAay.  :  fiuQnfOtt. — 
LTceEs:J}u(iiicon,  FMout.— Collèges  cohhuhaui: 
Bcaume,  Hoiitbéliard,  Pontarlier  (Doubs)  ;  Lons-le- 
Saunier,  Arbois,  Poligny,  Saint-Amour,  Saiol- 
Claude,  Salins  (Jura)  ;  Gray,  Lure,  Luxcuil  (Baule- 
Saine),  —  Ecoles  hobm.  pri».  ;  Besançon  (et  insti- 
tutrices), Hontbèliard  (protestante),  Lonsle-Saunier 
(et  institutrices),  Vesoul. 

6-  tÊC**.  àe  M**  (4  dép.  ;  Rbdne,  SaAae-ei- 
Loire,  Loire,  Ain).  FagdliBs  :  Luon  :  théoL,  scien- 
ces, lettres.  —  Ecole  pbEp.  de  nia.  et  de  pdaBH.  : 
Lyon  —  LïcftEs  :  Lyon,  Bourg,  Saial-Étienne.  W- 
tun.  —  CoLLËc ES  txxmuNAUX  :  Kantua  (Ain),  Aulun, 
Ch&loD - sur-Saâne ;  Charolles,  Cluny,  Louhans 
(Sa4ne-et-Loire)— Ecoles  nobm.  pbiu.  :  Villefran- 
che,  iDStitutrices  à  L)on,  Bourg,  UonlbrisoD,  Ml' 
con  (et  institutrices).  —Ecole  profcss.  :£colede  U 
Marlioière  à  Lyon. 

T-  Aewi.  «e  Chambéry  (1  dép.  :  Savoie,  Haute- 
Savoie)  :  LïCÊs  :  CftambA-tf.  —  Écoles  des  scimces 
n  LBTTBB8  :  Chomb^ry.  —  Coliéges  commcsaui  t 
Annecy,  BonneviUe  [Haute-SaToie).— Ecole  mohm- 
PBIH.  :  Albertville  (Savoie)  ;  institutrices  à  Huuilly- 

8-  *«■*.  de  «renoble  (4  dép,  :  Isère,  Hautes- 
Alpes,  Drtme,  Ardéche).  —  Facultés:  CrnMM'te-' 
droit,  sciences,  lettres. —Ecole  pbép.  de  aM.  et 
DE  PBAB».  :  Crwioble.  -  Ltcébs  :  Grenoble,  Twr- 
non.—  Collèges  cokmonauï  :  Bourgoin,  Saint-Mar- 
cellin.  Vienne  (Isère);  Gap,  Briar.çon,  Embrun 
(HaulBs-Alpes)  ;  VaJeuce,  Bomaos  (Drfloae),  — Eco- 
les NOBH.  paiH.  :  Grenoble,  protestante  i  Mens,  '°' 
slitutrices  i  Saint-Egrêye  (Isire) ,  Cap  (at  insbtu- 
trices),  Privas.  — ÉcoLB  pbofess.  :  Grenoble. 

9"  AeaaI.  «'Ali  (6  dép.  :  Boucbes-du-RhflMr  *J' 
pes-Uaritimes,  Basses-Alpes,  Var,  Vaucluse,  Coree). 

—  Faoultïs  :  iix:  théologie,  droit,  lettre»,  — *«^ 
ieti(«,scieiice3.— Ecole  pbép.  dewBu.etdepsaru,. 
Marieiltg.  —  Ltcéss  :  MarteilU,  Nice,  Avignon,  uat- 
tia-  (lycée  Napoléon  III).  —  Cou-iEBs  caïuiiiwAM  ^ 
Ail,  Arles,  Tara.'won  (Bouches-du-Rhflne)  ;  Aa"W^ 
Grasse,  Menton  (Alpes -Mwilime»)  ;  Digue,  Bwt*- 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAIN B.  - 

lonnette,  Himosque,  Rlïteron  [Basses- Alpes]  ;  Drs- 
pliBi"»;  Toulon  (Var);  Apt,  i:arpenlra8,  Oratiffc, 
Permis  fvaucluse);  Ajaccio  (collège  Ftaeh) ,  Calvi, 
Corte  (école  Paoli).  —  Eccples  nobm.  pbih.  :  Ait  et 
iaitltuiricei,  Nice,  BmTccloniittte.  iosliuiirioee  à  Di- 
gnr,  Dragulgnau  et  institmncei,  Avignon,  Ajaccio. 

10*  ««««^  et  M*M|MlUcr  (g  dèp.  ;  HénuK, 
Atide,  G»rd,  Lozère,  Pyrénées  orienlalesj.  Fagdl- 
TKs  t  McntprUier  :  midecine,  sciences,-  letlrea. — 
BcotB  pair,  de  utn.  et  ds  pB'IDI.  ;  Monlptilier.— 
LTCSa  :  Montpellier,  CorraMonne,  tUmur.  —  Col- 
lée» comhi'kaui  :  Agile,  Bidn rie ux,  Béxiers,  Celte, 
Clermont-I  Hérault,  Loilrwc  Lunel,  Ptzénai  (Hé- 
rault) ;  Castelnaiidary  (Auds)  :  Alais,  B>gnol<.  le 
Vigan,  UzÈs  (Gard);  Mende,  Marrejols  (LoiJre);  Per- 
pignao.  —  ftcoLE*  wn».  priii,  :  Mompellier.  Car- 
cassoniM,  Nîmes  (et  insUlulr.  protosl.),  M«nde  (el 
inlitttlr.),  Perpignan  (e(  instilutr.l. 

Il'  Aca«.  en  TAnlOMW.  (S  llép,  :  H*ute-Ca- 
roniie,AriÉga,Avcyron,  Gts,  Lot,Hautas-Pyrénée«, 
Tarn-et-G«ronne).  Facultés  :  TouloUM  :  (tiéologie, 
droit,  sciences,  lettres  ;  Ifonlauban  :  théolog,  pro- 
leili  —  ËcoLB  pncp.  db  ubo.  et  db  fHarh.  :  Tou- 
ImiM.— Ltcëïs  :  Toutottit,  Rodei,  Auch,  Cahori, 
Tarbiu. — Cau.GCE3  communaux  ;  Revel,  Salnt-Gau- 
dtiu  (Hkul^Qaronne);  Koii,  Pamiers,  Saint-Girons 
(Ariége);  Uilhau,  Villnfrancbe  (Avevron);  Coixloin 
(Gers);  Figeac  (Lot)  ;  Vic-en-Bigorre  (Hautes-Pyré- 
□éM);  Ailiy,  Castre»,  Gaillae  (Tarn)  ;  Montauliaii, 
Castei-fiarrasin  (Tam-et- Garonne).  —  Ecolm  nwim. 
PllN.  :  Toulouse.  Foix,  Hodei  (et  inititutr.),  Aucli. 
Tarhes,  insiitutr.  à  Bagué res-de-Bigorcs,  iiby  (et 
inatitutr.).  Montauhan, 

12°  M*»*,  de  ■OPtlram  (5  dép.  :  Gironde,  Dor- 
dogne.  Landes,  Lot-el- Garonne,  Basses- Pyrénefs). — 
Pacui-tBs:  fiordeaiu: .- théologie,  sciences,  lettres.  — 

BoOLBi  PRËP.   DE  HÉD.    ET   DE  FBARH.  :  fiordMIft£.— 

LTcdie  :  Boràtaux  (avec  le  collégB  annexa  de  Ta- 
l^ce),  Périgutwf,  Agm,  Pau.—  Cou-ioes  cohhu- 
KAtx  :  la  Rèole,  Libourne  (Gironde);  Bergerac, 
Sarlat  (DordoMnej  ;  Mont-de'Marsan,  Satnl'Sever 
(Landes)  ;  Marmandc,  Me^io  (Lot-et-Garonne) .  — 
Ecole  hobu.  ppim.  :  Granile-Sauve  (pr^s  Bordeaux), 
institutr.  à  Bordeaux,  Périgueui,  inslltulr.  à  Ter- 
rasson,  Agen,  Lescar,  insttiuir.  i  Pau. 

I3>  Aodv  d*  F«Hlcn  (g  dép.  :  Vienne,.  Cba- 
rente,  Charenle-inf.,  Indre,  Indre-et-Loire,  Deui- 
Sèwes,  Vendée,  Haute -Vienne),  —  Facultés  :  Foi- 
tien:  droit,  sciences,  lettres. —  Ëcoles  de  tiéa.  si 
DE  pBABK.  ;  Poitiers,  Tour»,  limoges.  —  Lycées  : 
Poilierg,  ÀngouUme,  la  Rochelle.  Chdteauroui, 
Tout*,  Niort  (lycée  Fonlanes),  ffopoWon-Fwdife, 
Limogei-  —  Collèges  communaux  :  Cbitelleraut, 
LouiîUQ  (Tienne),  Conrolens.  la  RocheToucauld  (Cha- 
rente) ;  Èocberort,  Saintes  (Char-InFér.)  ;  Issoudun, 
la  Gbâira  (Indre)  ;  Cbinon  (Indre-et-Loire);  Melle 
(Deu i-Si'ïre s)  ;  Fonte nay -le -Comte,  Luçon  (Vendée); 
Gymciutters,  Magnac-Laval,  Saint' Junien,  Sainte 
ïrieii  (Haute-Vienne).  —  Écoles  norm.  pbih.  :  Poi- 
tiers, inslilulr.  à  Angouléme,  Lagord  (près  la  Ro- 
chelle), institutr.  au  Cbâleau-d'OlèroniChftleiuroux, 
Loches,  instilulr.  à  Sain  te- Maure,  Parthenay,  Na- 
poléon-Vendée (et  ins(iluir.). 

U*  Aead.  de  ncBar»  (7  dép.  :  lUe-fl-Vilaine, 
Cûles-du-Nord,  FIntsttre,  Loire-InRrteure,  Maine-et- 


LoLre,  Mayenne,  Morbihan).  —  PaoiT-Tés  :  Rennes.* 
droit,  sciences,  lettres.  —  Ecoles  phép.  dh  méd.  et 
iHARK.  :  Hennés, Kanlf3,Angeri,  —  Ltctes:Ren- 
,  Sainl-Brirjie,  Bren,  Ifantei,  Angers,  Lavoljifa- 

JIOléOnVilU.—  ECOLES  OES  SCIEHCES  et  des  LETTRES: 

Nantes.  Angers.  —  COLLÈGES  communauï  :  Ihil, 
Fougtres,  Sl-Servan  ( llle-el- Vilaine)  ;  Dinan,  Lim- 
balle,  LanniOD  (Cùtes-du-Nord)  ;  I.andemeau,  Les- 
neven,  lUoriaix,  OiiiJnper,  Saint-Pol-de-Léon  (Finis- 
tère); Pairabosuf  (Loire-Infér  )  ;  Cholet,  Saumur 
(Maine-el-Loirc) ;  Ernée,  Evron,  (Mayenne);  Auriy, 
Josselin,Lorient,  Vannes  (Morbitian). — Écolesnorii. 
PRiM.  :  Iteimes  et  insiitutr.,  Lambalte,  institutr.  à 
Lannion  (Cûles-du-Nord),  iastitulr.  à  Cambon  (Loire- 
Infér.),  Angers  et  institutr. ,  LaTat  et  institutr-  — 
Ecole  phofess.  :  Nantes. 

d.  decscB  (6  dép.  :  Calvados,  Eute,  Man- 
che, Orne,  Sartlie,  Seine-lnrér.).— FACULliB:Ca#n.- 
droit,  sciences,  lettres;  Rouen,  théologie.  —Ecoles 
.  DE  uÉn.  ET  DE  pmRM.  :  Ca«n,  ilouen. —  Lr- 
;  Cnen,  Eireua,  Couiaiwei,  Alenfon,  le  Mans, 
floue»,— Ecole  des  sciences  et  des  lettres  :  Rouen. 

—  Collèges  COMMUN  A  ui  :  Bayeui,  Falaise,  Honneur, 
Lisieux,  Vire  (Calvados)  ;  Bernay  (Eure)  ;  Avran- 
ches,  Cherbourg,  Morlain,SaiDt-Hilaire-du-IIarcourt 
(Jflanche)  ;  Argentan,  Domrront,  Sées  (Orne)  ;  Cour- 
deoianche  Sablé  tSarthe)  ;  Dieppe,  Eu,  le  Havre 
(Seine-IuKr.).  —  Ecoles  nobm.  PxrH.  ;  Caen,  insti- 
tutr. à  Blon  et  à  Uxieux  (C^vados),  Évreux,  Saint- 
Là,  institutr.  A  Avranches  et  &  Coutances,  Alençon, 
institutr.ÙArgentan,  le  Mans  (et  Institutr.),  Rouen. 

—  ÉCOLES  PR0FE3S.  :  RoutB,  le  liavre,  Moniivillier» 
(Seine-Infér.) 

16'  And.  de  DIJaB.(5  dép.  ;  C4l»^'0r,  Aube, 
Haute-Marne,  Nièvre,  Yonne}.  — Faccltés  :  Dijon; 
droit,  sciences,  lettres.— École  prEp.  de  vm.  ET 
RM  ;  l'y  on.— LYCEES  :  Dijon,  Trnijes,  Cftau- 
,  Nerers,  Sens.  —  Collèges  coxmunaux  :  Ar- 
nay-le-Duc,  Auxonne,  Beaune,  ciiftli  lion -sur-Seine, 
SauUeu,  Semur  (CIMe-d'Or)  ;  Bar  îor-Aube  (Aube)  ; 
Langres,  Vaasf  (Haui^Uarne)  ;  Clamecy,  Cosne, 
(Si^v^e)  ;  Auierre,  Avallon ,  Joigny ,  Tonnerre 
(Yonne).  —  Ecoles  norm.  pbiii.  :  Dijon,  Troj-es  et 
institutr.,  Chaumont,  Var/y  (Niivre),  insiitutr.  à 
Nevers,  Auierre  et  institutr. 

17°  iMead,d<eelerBrr»at  (6dép.  :  Puy-de-DBme. 
Allier,  Cantal,  Corrtie.  Creuse,  Haate-I«iro).— Fa- 
cultés :  Ciermont.- sciences,  lettres, —Êixile  pbép. 
DE  HED.  ET  de  pharh,  :  Clermont.  —  Lycées  :  CUr- 
mont,  Moutinti  le  Puy.—  École  des  sciences  et  des 

LETTRES  :  MouUnt.   —    CuLLRGES  COMMUNAUX  :  Am- 

bert.  Issoire,  Thiers  (Puy-de-Mnie)  -  Cusset,  Hont- 
lucon  (Allier):  Aurillac,  Mauriac,  Saint-Flour  (Can- 
tal); Tulle,  Brives,  Treignac  (Corrèze);  (ïuérel,  Au- 
busMn  (Creuse)  ;  —  Ecole  nohii  pmw.  :  Clermont 
et  institutr.,  Mhulins  el  institutr.,  Aurillac,  'niile, 
Guérel  (et  institutr),  le  Puy  (et  institutr,). 
IS*  .Mad,  d'Alvnr  (vey.  l'AlgArie) ,  n°  69: 


N.  B-  Pour  [f 


MU»  aul  reiÉOrtiahCni  au  mini.itre 
ibl.  et  11  orta  de  11  Fr,^n«  miliuu 
«ui  <|ui  renuriisMDi  lu  mlnitiére  de 
mnce  nuriiliM,  n*  tS,  eU. 


CARTE    N*"  35. 

LA     TRAHCe     MARITIME. 


École  d"applioation  du  ginie  tnariiine  ou  ^  -nu- 1  Les  Ecoles  d'iiydrogripliie   sont  k  :  Bordeaui , 

sinictinn.'!  navales  ;  Paris.  —  Ecole  na™    ■_- 1     Maraeille,  Saint-Malo,  le  Havre,  Brest,  Rouen, 

•^OcWCott,  Granïille,  Agde,  la  Giolal,  Vannes, 

Les  5jj)\esd'01wae  1  Douarnenei,  la  Rochelle i 


-  Ecoles  de  dessin  de  ia 


4as  coït- 1 1 
iv^  in»'  I 
Marine  -  ^ 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


Honneur,  SalBl-Iean-de-Lui,  Sainl-Tropeî,  Fé- 
camp,  Arles,  Anliben,  Mariipues,  Toulon,  Saint- 
Valerysur-Somtae,  Nartionne  ,  HorUii ,  Carn, 
Boulogne,  Paimpol,  Sainl-Brieuc,  Lotient.  Sainl- 
Naiaire,  le  CroLsic,  Dijoane,  Cherbourg,  Nantes, 
Baslia,  Bl*Te,  Duukerque,  Dieppe,  Nice. 

II.  ARRONDISSEUENTS  HABITIME.S. 


ucBeM.  —  Chehbooug  :  préfect.  ma- 
uD  ilat-major  du  pori,  direction  des 

_ is  navales,  direclion  de»  mouvcmeul'i 

du  pori,  diviïioD  des  équipages  de  h  flulie,  di- 
rection de  l'anitlerie,  commissariat  de  la  mariiie, 
service  adminisiralif  des  direclioiis  de  travaux, 
comptabilité  des  malii'res  service  des  subsis- 
tances, inspection,  conseil  de  sanlé,  direction  des 
travaux  hydrauliques.  —  Sous-*bhomdis^eme.ms  : 
Cherbourg,  —  Dunkerqne,  avec  un  chef  du  ser- 
vicede  la  marine  et  un  commissariat.  -  LeHarre, 
un  cher  du  service  de  la  marine^  uoe  direction 
des  mouvements  du  port,  un  ingénieur  du  génie 

comptabilité  des  matières,  une  inspeciion. 
V  ArroMllMMBaeMl.  —  BKC5T  :  préfect.  mariti- 
me, avec  un  état  major  du  port,  une  réserve  de 
ta  Hotte,  une  direction  des  conatruelions  navales, 
une  direction  des  mouvements  du  part,  une  di- 
vision des  équipages  de  la  (lotte,  une  direclion 

service  admiuistratiT  des  directions  de  travaux, 
une  comptabilité  des  matières,  une  inspection, 
un  conseil  de  santé,  des  officiers  de  santé  pro- 
fesseurs, une  direction  des  travaui  hydrauliques. 
—  SotJS-*liRONDL3sBMlNT8:i(f«l.— Soinl-Serton; 

vements  du  pon  et  un  commissariat. 
3*  Arr*B<lM«m(^al.— Lodunt;  préfect.  mariti- 
me, avec  un  état-major  du  port,  une  réserve  de  la 
flotte,  une  direcdan  des  constructions  navales, 
une  direction  des  mouvements  du  port,  une  di- 
Tision  des  équipages  de  la  flotte,  une  direction 
de  l'artillerie,  un  commissariat  de  la  marine,  un 
service  administratif  des  directions  de  travaux , 
une  comptabilité  des  matières,  une  inspection , 
un  conseil  de  santé,  une  direction  des  travaux 
hydrauliques ,  une  école  d'artillerie.  —  SouS' 
ARRONDissENEHTS  :  iofient,  —  AûBifi,  avec  un 


cbefde  service,  une  direction  des  a  .   

du  port,  un  ingénieur  du  géoie   maritime, 
commissariat  de  la  marine,  une  compUbililé  dn 
matières,  une  inspection. 
.'  ArroBdlsaencst.   —   Hochifobt  :   préfecL 
étal-major  du  port,  une  rt- 
!  direction  des  constructions 


ia  lloite,  c 

une  direction  des 

équipages  de  la  (lotte,  u 


de  l'artillerie,  un  commissariat  de  la  ma- 
rine, un  service  admintstratiT  des  directions  de 
travaux,  une  comptabilité  des  matières,  une  in- 
spection, un  conseil  de  santé,  des  officiersde 
santé  professeurs,  une  direction  des  travaux  hy- 
drauliques. —  SOUS-AHRDNDISSEUSNTS  :  RochffoTt, 
—  Bordeauxî  avec  un  chef  du  service,  une  dî- 
rectloQ  des  mouvements  du  port,  un  génie  ma- 
ritime, un  commissariat,  une  complabiliié  dci 
matières,  une  inspection. 
9*  ArpondUacneB*.  —  TorLOH  :  préfect.  mariti- 
me, avec  un  étal-major  du  port,  une  réserve  de  U 
notte,  une  direction  des  constructions  navales, 
une  direction  des  mouvements  du  porl,  une  di»i- 
slon  des  équipages  de  la  Qotle,  une  direction  de 
l'arlillerie,  un  commissariat  de  la  marine,  un 
service  administratif  des  directions  de  tiavaui, 
une  comptabilité  des  matières,  des  subsistances, 
\me  inspection,  un  conseil  de  santé,  des  officiers 
te  professeurs,  une  direction  des  travaui 

'■■[UeS.    —   SOUS-ARUONtJiaSBMKKTB    :     TOH- 

Jarteitle,  avec  une  direclion  des  moavu- 
ments  du  port,  un  génie  maritime,  un  commis- 
sariat, une  inspeciion.  —  A"i"«,   avec  un  chef  de 

._.  _  cori*,  avec  un  chef 

i  Bastïa. 


Établissements  impériaux  du  service  de  l'artillerie 
de  la  marine  et  des  colonies  :  —  fonderie  de 
Ruelle;  —fonderie  de  Saint-Gervais:  —fonderie 
de  Nevers;  —  fabrications  des  projectiles  :  ■*" 
ïières,  Nevers;—  forges  de  la  Villeneuve. 

Établissements  impériaux  du  service  du  génie. ma- 
ritime ;  —  atelier  de  construction  de  machuies, 
i  lûdret;  —  forges  de  la  Chaussade,  i  Cuén- 


bydraulique 
Icn,  —  Mar 


in.   INSCRIPTION   HARITIME. 

Pour  rioscriptioD  maritime,  les  arrondissements  sont  subdivisé!  en  sous-anondiseemeots;  ^'.'^' , 
en  quartiers  et  sous-quartieri  et  ces  derniers  eu  syndicats.  Nous  irons  porta  sur  notre  carie  mariUE"" 
toutes  ces  diviiioiu.  En  voici  le  ttU)leau. 

BOOS-lRROHDISSBItBHn,    QITABTIERS,    SOnS-QQARTtEBS    Bt   SntD'CA 

DB  LlKNaiPTioK  mBinuB. 


Arrondissements , 


/  DdNXBnQUE. 

L  Calais. 

/DUHKEBODB.       Jbo.;UWNB. 


(  FCcAïi». 


Sous- quartiers. 
Grave!  i  nés. 


SfDdicats. 
Dunkerque,  Gravelines. 
Barck  et  Oye,  Calais,  Wîs»"''- 

1  Andreselles,  Boulogne,  I*  '^'**'* 
j     Etaples. 

1  Berck,  le  CroWy,  AbbeviH*;   Si- 
I     Volery-sur-Somme,  Cayeu*- 

Tréport,  Bernerai,  Dlepp*' 

,  Sainl-ValerT-en-Caui.Salnl-Pi^t','^ 
i     en-Port.técamp.dnque'*'"* 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE. 

**»"i^î'""         «««nie"- 
/Le  Htru.        (  Le  HiVRE. 


N"  ES.  I.«  Fr*B«e  m«rlltine.  S41 

uui-quirlten.  Syndicau. 

(  Ocleville,  le  Havre,  Harfleur,  Ton- 


CHERBOURG.    ' 


Saint-Bbieuc.        Binic. 


Lessay,  BluaTlIle,  Agon,  Coutan- 
ces,  RégnerillB,  Bricqueville- 
sur-Her  ,  GranviUe-Campagns, 
GranviUe,  Sùnt-Pair,  Carotles, 
Genesl,  Avnmches. 

fLe  Vivier,  Cancale,  Saiol-Halo ,  St- 
SerTan.SaiDUSuliac,  Pleurtuit, 
SïiDl-£jiogit,  SaiDt-Briao. 


/Perros-Guirec,  lignion,  Morlaii, 
I  Plougasnou,  Roscolf,  Plonéour- 
'     TrËz,  Plouguerseau. 

L'Aberwrac'h,  Porspoder,  l'Iste 
d'Oiiewanl,  le  Couquei,  Brest, 
Landerneau,  la  Faou,  Por-Lau- 
nay,  Camaret,  Crozoo. 


fCoDCaroeau,  Clohars-Camoei, Ptœ- 
meiir,  Lorient,  HeDnetMOt,  EUan- 
tec,  l'Isle  de  Croix. 


/Le  Croisic, 
V  PiaMsauF. 


Paimbœut,  Bourgneuf,  Poroic. 


OÉWmAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTBS. 


ÎL'I aie-Dieu,  la  Barre-do-Mont.  St- 
Gilles-sur-Vie ,  les  sables-d'O- 
lonne,  ta  Chiuœe.  Moricq. 


l  LlBOOHNE. 


St-Saviniea  ,Port-d"Envaui  ,SainWs- 


[  La  Verdon,  DicDa[,   PautllM,  La- 

Blaye,  Plassae,  6«uriac. 

Î  Saint- André- de- OibiBO,  Libounie, 
Coulraa,  Dranne,  La vagnac,  Ber- 
gerac. 


\S*IKT'J«*N-PB- 


j  Capbrelon,  Saint- Esprit,  Bajonne, 


POHT-VBMiaM. 


Maeitioues. 


{OaHe-Ville,  Celle-Bordigue,  Bou/i- 
guea,  Hèie,  Villeneuve  '^S"*'' 
guelonne,  Lunel,  Aigues-Morles- 

fleaucaire,  Arl8a,Je5Sai[itesMarie»- 


iSéon-Sainl-Heori.  (Eitta-murOT). 
Paroisses  de  Marseille  ('""■' 
muros)  :  la  M.ijor,  Sl-Lau«^' 
Si-MarliQ,  St-VicWr,  Maïarg""' 
(Eilra-mures.) 


GÉOGRAPHIE  COHTEMPOailHB.  —  N»  E3.  La 


{  TODIOK. 

Sidct-Tbopïz. 


Symllciu. 
Cassis,  la  Ciolal,  les  Lecques. 


Caime'i,  goUeJuan,  An  tibes.  Gagne*. 

iCerturi,  Rpgliano,  Cagnajio,  Erba- 
longa,  B-isti a-Terra-Nova,  Bastja- 
Terra-Vecchia,  Bonifacio,  Ajoc- 
cio,  Caivi.  l'Ile-Rousse,  Saiol- 
Florent,  Canari. 


E«M«lf  de  U   MMUi  imféMUtt. 


La  flotte  se  conpMe  de 

S3  navires  tie  grande  vitesse  (npetin],  tels  que: 
6  Trégales  cuirassi^eg,  ]3  valsMaui  de  ligne, 
17  Trteales,  51  vaisseaui  de  classe  inrèripurc; 
cÂ'ectif  futur  d'après  le  nouveau  idan  d'urgani- 
«atiOQ  :  40  vaisseaux  «te  It^e  et  Irégalc  cuiras- 
sées, 20  vaisseau»  non-cuirassés  pour  les  mis- 
sions loinWines,  90  navires  de  rang  inférieur, 
dont  an  cerl:iin  nombre  cuirassés,  ensemble 
160  vaisseaux;  il  manque  encore,  pour  complé- 
ter ce  nombre  :  bl  navires,  dont  32  aoot  en 
coDSiruclion. 

ik  vaisseaui  pour  buts  spéciaux  (batteries  flot- 
lantes  pour  la  protection  des  porls  et  des  rades); 
elTeclit  futur  :  30  nav.;  il  en  manque  enoore  16, 
dont  8  sont  eu  construction. 
101  petits  bïlimenis  de  flottille,  à  vapeur;  eSectir 
Futur  :  12Ï,  il  en  manque  «ncore  34. 

43  navires  de  classes  diverses  (flotte  passagère  , 
vaiss.  d'une  vitesse  médiocre,  qui  seroDt  sup- 
primés à,  l'avenir). 


TAMEAU  pnËSEXTAIlT  L' 


.  AX  de  transport  :  4  de  plus  que  le  nom- 
bre fixe  parle  nouveau  règlement  (75),  capables 
de  transporter  40000. hommes  et  12000  cbe- 


esl  de  434  o: 

ConConnémenl  au  plan  d'organisation,  on  devait 
ncore  construire,  outre  las  navires  su^-indiqués, 
0  vaisseaux  de  transpari  k  voiles,  et  30  autres  vais- 
eaui  devaient  Être  mis  en  chantier  pour  remplacer 
ES  navires  usés  ou  perdus;  l'efTectif  réglemeniaîre 
e  la  flottille,  dite  da  l'avenir,  sera  ainsi  de  430  ua- 


Personnel,  en  France  : 


PenoDoel  poar  les  coloniM  ;  3â000.b 


Nairbra 

Toimage. 

Nombre. 

Tonnage, 

Nombre. 

Tonnage. 

Efteaîf     14794 

W)3 

90                        338 

TSBSi                         15133 

gS2571 

Mlablnnfsilconnthrale 

nombre  de  iixires  Inscrils 

aeldela 

b«iufl  nom  de  port  né  doofient  6bdc  p» 

porta.  De  plue,  les  ~|)«i>ii  Divim  du  c 

bouge,  ei  ntCnie  d<  la  ptche.  eoni  iiitcr 

Ei: 

queladiIITredu 

onnage  Importe  plue  que  celui  du  nom 

re  de»  ntilrei  ;  ilui,  !■■  9IS  nmTlrei,  du  petit  fort 

carncao  donneot   «i  u>Dne.ui,  «  le»  131  6a  HB.re  donn 

otmi^Sionneiui. 

PofIB. 

Nombre. 

Tonn. 

Porti. 

Nombre.    Tonn.!              Porte. 

Nambce 

Tonn. 

Gravelines. 

m 

5839 

Dieppe. 

180         9114 

Toucques. 

40 

Dunkerque. 

316 

34459 

St-Valery-en-Caui        57        33G8 

Dives. 

10 

Calais, 

168 

4815 

Fécamp. 

181       11345 

Ouislrcham. 

n 

318 

Boulogne. 

334 

eui 

LeJtarre. 

S31     98  326 

Oeen. 

136 

10790 

Etaples. 

F>!> 

1068 

Harlleur. 

2            33 

Courseulles. 

63 

3302 

Berck. 

IS! 

073 

Caudebec. 

9         357 

Por(-en-Bessin. 

20 

Ï53 

Abbevllle. 

12 

im 

Duclair. 

1            63 

isigny. 

68 

5874 

Le  Croloy. 

ai 

649 

Rouen. 

08     10319 

Carenlan. 

■  100 

109Ï 

Ssint-Vafery-su 

La  Mailleta,» 

1           73 

3 

Somme. 

n 

1303 

2           M 

Saint-Vaail. 

204 

IS935 

Le  Hourdel. 

43 

818 

PonV-AttW 
HonOeuiC^ 

\           19 

BarOeur. 

b5 

1189 

Le  TWport. 

83 

3161 

lb8     '4M6 

Cherbourg. 

182 

15Ï6I 

Ru. 

1 

113 

Ti«OTille 

Î3      1109  '  Oi*l«ie, 

3 

GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


PauilUc. 

BayoDQe. 
St-Jetn-de-Lui. 


Tono, 

71 

Porl-Navalo. 

]li 

Ile-d'Arî- 

63b 

Oualre-Venla. 

Î3  &î9 

Sa  lot- Armel. 

1194 

Sarzeau. 

40  678 

V.Dnea. 

15107 

Ambon. 

1801 

Penerf. 

135 

Billiers, 

17 

Trétiiguier. 

341 

Redon. 

4S 

U  RoMis 

1319 

La  Turballe. 

1Î6 

Le  Croisjc. 

8568 

Le  Poul.guen. 
Port-Nicfiet. 

6129 

331  & 

La  Basse-Indre. 

4625 

Nantes. 

839 

Saiot-Nazaire. 

580 

Poraio, 

U51 

Bourgneuf. 
.Paimiiœur. 

420 

1017 

Beauvoir. 

1563 

Noimoutiera. 

1431 

La  Barre-de-MoDt. 

60 

SainUGtUes. 

b 

Les  Sables. 

101 

L'Aiguillon. 

390 

MoPicq. 

4558 

Luçon. 

434 

lle-d'ïeu. 

549 

Loil. 

409 

Ars. 

474 

L«  Flotte. 

en 

SaiDt-lfarlIn. 

286 

Marans. 

4817 

U  Rochelle. 

357 

Ile-d'Aii. 

594 

Fouras, 

m 

Huize. 

635 

Bochefort. 

3563 

C  ha  renie. 

3076 

Saint-Denis. 

133 

Saint-Pierre. 

101 

Le  Clitleau. 

133 

Le  Chapus. 

3096 

La  Gua. 

74 

Ha  rennes. 

Ï951 

La  Grande -Éguille 

83 

S.^ioû. 

1064 

Mornac. 

13SS 

U  TrembUde. 

2309 

Boysn. 

888 

Hescbers. 

3185 

Morlagne. 

1367 

Blaya. 

13 

Bourg. 

3118 

Plaigne. 

67Ï 

837 

Bordeaux. 

Binyuls-sur-Mer. 

45 

106 

Pon-Vendres. 

16 

160S 

Collioure. 

79 

46Î 

La  Barearês-de- 

SMnt-L«urent. 

S3 

IS03 

Leucale. 

30 

104 

U  Nouvelle. 

139 

8368 

Agde. 

117 

9000 

Celle. 

155 

90iS 

Ai^e^MorUs. 

37 

431 

155 

11  «07 

Hartisues. 

434 

Il  851 

Port-de-Bouc. 
Marseille. 

La  CioUt. 

Bandol. 

Sainl-CJazaire. 

Afflbien. 

Groa-Sl-Geofges. 

La  Sefoe. 

IbuloD. 

Porquerollat. 

1«3  PercMer». 

LesSalina-d'Hyèrei. 

Lavandou. 

Saint-Tropez. 

Sainte-Hatime. 

Saint-Hapbael. 

Antibes. 
Cros-de-Cagnea. 

HentOQ. 

Villefranche. 

Mvi. 

L'Ills-Rousse. 

Saint-Floient, 

Bareaggio. 

Hacinaggio. 

Porticciolo. 

Bastia.  1 

Soteoiara. 

Boniracio. 

Ajaccio. 


CARTE    N-  34  irr  SS. 

LA    FRANCE    AGRICOLE    ET    INDUSTRIELLE. 


Sut  les  540  OOO  kU.  carrés  de  tuperficie  qui  com- 
posent te  lerriloirede  la  France,  c'eat4-dire  54  mil 
lions  dliKlaret,  il  n'y  t  que  25  millions  dliectarei 
en  terrM  Ubourablei;—  prairies  ;  5000000;  —  pâ- 


I.  AGRICULTURE. 

tutage»  : 9000000 :—roreu:  9000000;—*' 
S000000.U  reste  en  culture*  àiwtsea- 

La  France  a  éiédirisée  en  5  climats  -  'ÎJ; 
du  M.-E.,  Siîîiionwii  ou  du  M.  0.,  C*!»*"' 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE.  —  N*  54,  SS.  Lr  Fr«m«e  «grleale. 


945 


«  ou  du  S.  E.,  «1  MMUfFranien  ou 

FnKfnçat.  Les  fleuves  e[  les  montagnes  qui  for- 
ment communément  la  limite  de  cea  ctimils  dans 
lea  caries  sont  trop  arbitraires  pour  devoir  *[re  re- 
roivis  :  ainsi  la  Loire  n'est  certainemeol  pu  une 
limite  de  climat.  —  Une  autre  division  plus  facile  i 
jusiiHer  et  i  détenniner  est  celle  des  5  lones  :  la  li- 
mite méridionale  de  la  zone  du  nord  est  celle  oii 
cesse  la  culture  de  la  vigne;  les  grandes  cultures 
plus  particulières  à  cette  zone  sont  les  pommiers, 
le  houblon,  la  betterave,  le  colza,  etc.  La  limite  de 
la  3*  zone,  au  sud,  est- celle  où  cessa  la  culture  du 
maïs:  celle  de  la  3*  eipire  où  commence  la  cul- 
lurc  de  l'olivier;  celle  de  la  4*  embra<ise  la  culture 
de  cet  arbre  et  finit  où  commence  colle  de  l'oran- 
ger ;  la  b'  qui,  ne  comprend  guère  que  4  départe- 
ments, est  déterminée  par  l'élendue  même  de  celle 
culture.  (Voy.  la  carte). 

La  récolte  du  framcnt  est, en  moyenne,  RODOOOOO 
d'IiectoL  ;  seigle  30000000  h.;  orge,  30  000000  h. 
(Cette  récolte  est  suffisante  pour  l'alimentation  de 
toute  la  France  pour  13  moisi/!].  Pommes  de  terre  : 
96000C00d'liectol,—  Chanvre,  TOÛOOOOOkUogr.; 
lin,  37  000000  kil.;  vin,  40000  000  hectol.  ;  liuile 
d'ijive,  16TOO0  hectol.;  huile  de  Culza  et  d'ceil- 
lelte,  ïOOOOOObect. 

Le  caaiiai  de  la  propriété  fondËre  estimé  hypo- 
thétiqucmcnt  :  55  milliards. 

Race  bovine  ;  10000  000  tètes;  race  ovine  et  por- 
cine, 37  OOOOOO  tètes:  produit  annuel  de  la  laine 
300000  OOO  fr.  —  Chevaui,  S  BOO  000  indivld.  - 
i-ersésoie,   lîOOOOOkiL  desoiegrége. 

CoHsEn.  scpfnlEuB  de  l'agriculture  du  commerce 
al  de  l'industrie.  Pani;  —  Conseil  oKhSful  d'agri- 
culture, i-  Paris,  est  formé,  en  grande  partie,  de 
niembres  nommées  dans  les  chambres  cooiullatlves 
des  déparlcmenls.  —  Commiiiion  tupA'ifure  du 
Drainage,  i  Paris;  —  Chambre  eor.tuUatitt  dam 
chaqve  ar-rondiaernCTU. 

ic«Ie»lairérlalMd*a|Tlraltnr*-''  Grignon 
\$tii  Versailles),  —  Crand-Jouen  (Loiro-Infér.),  — 
M  SauUoie  (Ain). — Scole  iHPâR.  pratique  c'niiu- 
GATioM  B1  CE  DRAmAGE.  —  Le  Uiordeau  (finis- 

lére.) 
BtahltcMBieBta  aBrlcsIca  de  la  sOBranBc 

—  la  MfUt-BeavTim  (Loir-et-Cher)  :  3  fermes  -  su- 
perf.  ;  33Î4  hecl.;  —  La  Motte  ou  Solférino  (Lan- 
aes)  :  BTipertcie  des  10  fermes  :  765Î  hecl.;  — 
fbùititaJt,  près  Saintaoud  :  T9  hecL-  —  Saini- 
Cueufa  (8eine-el-0ise}  :  30  hect.  ;  —  Parc  de  ta 
Kalmaison;  —  Virutnnet  ;  580  hect,;  —  Ftrmei 
du  <vimf>  d«  Chdloiu,  8  fermes  2800  hecl.;  — Pom- 
padour  (Corrtie),  4  fermes  :  388  hect.;  —  MaraU 
iTOra:  (prfa  Ubeone,  20  tiliom.  de  Bavonne) , 
30  métairies^  1164  hect.;— BEBCEaiEiMP.dé  Ram- 
touilUt. 

»er™e ■-*«•!*■.  — Ain  ;  Ponl-de-7eyte,  —Al- 
lier :  BeUeau,  —  Alpes-Harit.  :  La  FaoûU,  ~ 
Basses-Alpes  :  PailieroU,  —  Hautes-Alpes  :  Ber- 
■haud,  —  Ariéçe  :  Royat,  —  Aude  :  BetpUu,  — 
Bouches-du-RhOue  :  La  Monlauront ,  —  Cantal  : 
l'Bûpiial,  —  Charente-lnf.  :  PuiHwrwu,  —  Cher  : 
Launtoy,  —  Corrêie  :  Lm  Plaimi ,  —  Cfltes-du- 
Nord  :    CaittUaouinan,  —  Creuse  :  La  Tiileneure, 

—  Dordoçne  :  LavaUadi,  —  Finistère  ;  Trttaret, 

—  Gers  :  Baxin  —  I Ile-et-Vilaine  :  Lis  Troii-Croùt, 

—  Indre:  FiJfeeftaiie,— Indrc-el-Loire  ;  Les Huban- 
diiret,  —  Istre  :  ta  fidlt'e .  —  Landes  :  Bei/rle,  — 
IJïir-ct-Cher  :  La  Charmoue,  —  Loire:  La  Corée 

—  Haule  Loire:  A'oiftoc,  — Loirp-infl.'rieu^e;C^ond- 

Stan  et  St-Gildat,  —  Loiret  :  Montberneavme,  ~~ 
t  :  /.c  KonhU.  —  Lo/ére  :  RecouUUei,  — Mancim 
«rtinïort,  —  Mayenne  :  Le  Camp,  —  Morbihan 
miMion,- MJvre:  PouMfru,  — Orne  :  Sau(~G„ 

"fw,  -  Basses-Pyrénées  :  Totoit,  —   Hautes^S"'    Gwonne     liK90fl,   -  13-  Loiret,  39882,   —    14. 
Knées:  rUeiu,—  Pyrénées-Orientales:  Ced/j^.ï' \  pouchesL^U-R''^''^' ^**^' ~ '^' ''ï'*°**^°"*"' 
'«'  fin 


ciU(,  —  Haute-Saflne  :  Sl-Remy,  —  SaAne-et-Ltdre  : 
JVoBleeauT,  —  Sarthe  :  La  Chautinière,  —  Tarn  : 
Manâoul,  —  Var  :  Salgues,  —  Vaucluse  :  St-Prfcol, 

—  Vienne  ;  Monte,  —  Haute-  Vienne  :  Ckanaignae , 

—  Vosges  :  Lahayttaux ,  —  ïonne  :  t'Orme-du- 
PoM. 

Chsirca  d'B|p4cwllvir«.  —  Rodex,  Betanfon, 
Quimper,  TouJouw,  Bordeaux,  fianla,  Beauvaii, 
Rouen,  Amiens. 

^rserlra  e(  vacbrrlc*  laupérialca.  —  Ber- 

du  Ht-Tingry  (Pas-de-Calais)  ;  — de  Gnroliu 
ÏC6te-d'Cir).  —  Vacherie  de  Corbon  (Calvados),  — 
'    SMujmn  (Cantal). 


SlatrlbodkB  des  rlcheM««  ayrieale*  de 
l«  rraace. —  Ci'éiUei  :  Basse-Normandie,  Artois, 
Picardie ,  Ile-de-France ,  Champagne ,  Orléanais 
(Beauce],  Lorraine,  Alsace,  Bourgogne,  Franche- 
Comté,  Berry,  Bourbonnais,  Poitou,  Bretagne, 
Haine,  Anjou,  Vallée  de  la  Garonne  et  de  ses  af- 
fluents, hassin  de  l'Aude,  Corse. 

La  euUure  du  chancre  est  répandue  surtout  en 
Champagne,  en  Bourgogne,  en  Picardie  en  Anjou, 
~~  Touraine,  en  Alsace,  en  Bretagne,  en  Norman- 

!,  en  Berrv,  en  Languedoc,  en  Dauphiné,  en 
Auvergne,  en  Bordelais,  en  Lorraine.  —  Le  Lin,  en 
Flandre,  en  Anjou,  en  Bretagne,  en  Haine,  en  Lan- 
guedoc, eo  Béarn.  en  Normandie,  en  Pircardie;  — 
Belterave  et  Houlilon,  département  du  Nord;  — 
"  ■  ',  OEilieUe.  id.;  —  Oiirieri,  Provence;  — 
fr,  vallée  du  Rhûne,  Cfile-d'Or,  Ain,  Jura, 
■Rhin,  tndre-el-Lcire;  —  Orangers,  Fiita- 
chiert,  Câpriers,  Grenadiers,  Chênes  de  liège,  côtes 
de  la  Héditerrani5e;  -~  Garance,  Vaucluse  ,  Bou- 
ches-du-RhSne,  Hérault,  Gard,  Drflme. 

Bceufs  :  Normandie.  Vendée,   Anjou,   Ciiarotais, 

Morvan.  —  Mouloni  :  Départements  du  Uidi  et  Au- 

-■ :gne;  —  Foret  ;  Lorraine,  Alsace,  Béarn,  etc.  ; 

Volailles!  Haine,  la  Beauce,  le  Périgord,  la 

Brease,  Strasbourg,  Nérac. 

Cheroi«  ;  Limousin,  Auvergne,  Périgord,  Pyré- 

ies,  Normandie,  Perche  ,  Araennes  ;  —  MtUeIt  : 
Ariége,  Deui-Sivres,  Hautes-Pyrénées ,  Vienne, 
Haute-Vienne,  Hanche. 

DÉPÔTS  d'Btalobs  ;  Àbbeville ,  Angers,  Annecy , 
AurUlac,  Besançon,  Blois,  Braisne,  Charlecitle, 
Cluny ,  Hennebon,  Lamballe,  Liboiime,  Movtier-en- 
Der,  HapoÛon-Vendét ,  Pau,  Perpignan,  Pin, 
Rodex,  Rosières,  Sainlex,  Saxnl-LÔ ,  Saint-Maixent, 
Slraibourg,  Tarbes,  7illeneiire'i.-Lot. 

Tirograpkie  ou  géographie  des  fromages  :  fro- 

âges  dila  de  Crtiyires:  Doubs,  environs  de  Pon- 

rlier  et  de  Lons-le-Saulnier,  Belley  (la  vallée  de 
Gruyères  e:^t  en  Suisse,  caclon de  Fribourg).  — ilr>«, 
dans  le  pays  de  ce  nom;  —  HeafciMel  (rieine-In- 
férieure);  — tiïoroi  et  Pont-V Ei:lwite  (Calvados)  ; 
—  Camf mberf  (Orne) ,- —  MjroUes  (Nord);  —  Ko- 

Etfort  (Aveyron)  ;  —  Saini-Marceilin  elSattenage 
■re);  —Cex  (Ain);  —  lfon(-d"Or  de  Lyon;  — 
Biceys  (Aube);  —  Troye;  —  Chabichou  (Poi- 
tiers) ;  —  Àemtremonl  ;  —  Geradmer  [Vosges)  ;  — 
BoiHeitl  (Mord)  ;  —  Megrveis  (Lozère);  —  OHce( 
jLoiret);  —   Champagnote  <Jur.)  ;  —  Septmoneel 


lid.). 

Beurres:  Isigny{GaIvadOB),  Prévalais,  ferme  près 
de  Rennes,  La  Guer.he  ([Ile-et-Vilaine), 

Fignoblti:  1.  Gironde,  138823  heclarei,  —  2. 
Charente-Inférieure,  111682,  —  3.  Hérault, 
103  681,  -  4.  Chjrcnte.  99  493 ,  —  5.  Dordogne, 
89894,  —  6.  Gers,  87 172,  —  1.  Gard,  71  306,  — 
8- Lot-el-Garonne,  69  349,  —  9- Var,  6T65Î,  — 
10-1*1,  B8621,  —  lt  Aune,  &I 019,— li. Haute- 
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Ulei,  38441,—  16.  H*ine-et-Loini,  38  îfiO,  —  17. 
3a6ae-«t-li>ire,  37936,  —  IB.  Yunne,  37  MJ,  — 
19.  Tarn-et  Garonne,  37  703.  —  20  Indre-Pt- Loire, 
35  0C4.  Viennent  «osuile  l'Aude,  la  Hirne,  la  CA.e- 
d'Or  si  vtntéa  pont  la  qualité  de  aei  produits,  ma.!* 
dont  lei  vignobles  n'occupeal  relativement  qu'une 
faible  loperDcie,  l'&llier, U  Nièn*,leClwr,  IsLcht- 
el-Cher  et  l'Indre. 

Chus  rbndhhgs.  —  c4le-d'«r  ',  «otrt  Dijon  M 
Chagny  :  Ui  tara  d'or,  Ut  ÂmUti,  la  Ptrriire, 
Cloi-de-Crébillfm,  Sl-Jacqtiei,  Cioi-de-Bile,  CtlAM- 
BtUTt»',  Ckn  de-Tard,  In  Bonrxet-Mara.  CAam- 
bolû,  Clos-Vodoeot,  Lu  Viui^yi ,  la  Echtrrtns, 
Ut  Aichebourg,  la  Roman^t,  Li  RoHAneE-Conn, 
VosKK,  la  Tache,  Nom,  la  Saint-Georgei,  aux  Di- 
ditrt,  aux  Fagttt,  aux  Corviet,  aitx  Forétt,  Cobton, 
Charlemagne ,  Cloi-du-Roi  (blancs),  Beawnê,  le) 
Criva,  Ut  Fiva,  Aux  Craù  (SaTigai),  Pohmahd, 
VDuin:iT,  tn  CailUret,  en  Cnaiavani,  HeurSiidlt 
rtilancB),  fei  SarUmoW,  Ptrriiret-Deirui,  PtTrtire$- 
Pmmhu,  les  UoNTnicnsTS  (blancs).  Lea  autres  crua 
célébras  de  Boureogne,  de  Beaujolais  et  de*  pays 
voisins  sont  Ui  Hâcon,  Pouill^.  Rotnaniche.  Daa* 
le  Rhflne  :  flrtiiijni,  fleurie,  JvUtnat,  Ut  Thorint; 
Mercurey,  en  S.-iânfl-et-Loira  ;  —  Avxerre,  Joign]/, 
Migraine,  Chablit  (blanc<),  Coulan{)ei-la-¥ineute, 
AvalUm.  Tonntrre,  ilana  l'ïonne  ;  —  ■•rdetalB  i 
Grare  fblanc),  PauUlac,  ttt  Midac,  St-Laurtnt-dt- 
jr^docST-juLiiN,  CattiUon,  St-tmaion,CBK\Kyu- 
LuFFiT?. ,  Chateiu -LiiR05B  ,    tingoD ,    Sauterne 

iblaiic),  LiovfUe,  CuAi^tu-MtiiCADi  St-Eaèphe, 
hant-Cantenac ,  C<it-  Dtsioumtl ,  Château -La- 
cn.tNOi.  —  OhMwragac ;  Éprma^,  AT,  Sillbrt, 
Avùe,  —  ■•■■■UIsb:  Hiretall«t,  CoUimire  {Grt- 
nathe  et  Riyncio].  —  LsaKardàc  ei  c44cb-4«- 
■fe4ae:  Sarbonnt,  Monlpeilitr.FroMignan,  /.i*- 
ml,  St-GiiUi,  Pont-St- Esprit,  Bogutniawt,  Yil- 
Unttit>e-Ui-Atrignon  (vin  du  pape],  Towmm,  St-Pé- 
ray  (ArdèclM),  ratn(DrOiiie),  Eruitase  (id.).  COie 
Saint-Artdré  (id.j ,  VaUnee  (ici.),  i)t>  (id.) ,  CSle-RiUU 
(id.),  CfuUeauGrilUl  (id.) ,  St-Georgei,  CondTieu 
(RbAne).  —  A«l*a  cl  Tkarafase  :  Lx  CoulAe  de 
SsBRitnD  (pris  d'Angers),  Fay,  Bonntt-taux  (Maim- 
et-Loite);  Saumur,  Bourgueii  (Inilre-el-LoIri-).  — 
Amtttm  crui  rcBOaiwéa  :  BMuaency  (Lctret), 
B4rgtrae  (Dordogne).  CItampiiile  (Haute-SaAno)  , 
Satlia  (Corse),  ÀrboiiUane  (Jura).  J>iniiUy  blanc 
(Nièvn),  Costa  (Boucbes-du-IUiaDe),  Venea  (Var), 
lltnosqua  (Basses- Alpes). 

Esprits,  liqueubs,  baux-de-vik  :  Cogttae,  Sain- 
tes, J  on  zac  (Charente),  Phalabourg  {Meurlbfl),  Val 
d'Ajol  (Voiga»),  St-Jean-il'Angély,  St-Savinien  (Cha- 
rente-Infé  rie  ure],  Aucb  en  Armagnac.  Vie  [Gers], 
CondoDi,  LeoJouro,  Nontpellier,  Cells,  Béziers, 
Pei('na£,  Fougeroiles  (Hauie-Sadoe),  St-Loup  (id.], 
Grenoble,  Grands -Chùlreuse,  Hendaya  (ww»- 
PjrénËea). 

V«r«la.  —  Admit) islration  (dépetidance  da  mî- 
nltlére  des  nuances]  :  Ecole  impériale  dtt  eaux  et 
foriu  i»  ffancy.  —  35  arrondissements  Ibrertiers 
du  Gonsamtioiu  (ils  sont  indiqués  sur  les  cart«s  M 
et  S5}. 

!•  CoDseirralfon  de  P*tis  :  Oise,  Seine,  3aliie-«t- 
Oise,  Seine  et-Hame.  3  impscTiOHS  :  Beamait, 
Paru. 

5'  Room  :  Eure ,  Seine-lQférleun.  6  liMi>seT.  : 
Liuviert,  Lyont,  aouen,  St-Samt ,  Caudtbtc, 
Blangy. 
3°  Dijof:  Cftio-dOr.  B  Iiis?bct.  :  Semur ,  Dijon, 
N.,IHjm  S.,  Châmtmft.,  ChdttUonS.,  Btatm*. 
k°  Nabgt  :  Maurihe.  6  Iiisp.,  Ifaruy,  Vie,  Sarrt- 
bo*irg,  ÀtireichteiUer,  LunieilU,  roui. 
&■  Stiusboiik)  :  Bas-Rliia.  6  Inr.  :  Stratbovfg, 

.1.  Toy.  lapaUtecaTW  Hrttmllirsdci'mudela  Ole- 
d'Or.DoM. 
I.  L«  noan  les  aras  1m  yMa  etUMa  mhii  an  pMllr) 


Uagwmau,  Srhifiladt,    Wtittembours,  SaWTM, 

La-Petile-Pierre. 
G*  CoLHAR  -  Haul.Rhin.  (  Jnar.  :  Cohnar  S.,  C«<- 

nar  S.,  AUtirch.Mulhtnut,  BdfoH. 
T  Douai:  Aline,  r^orri,    Pas-de-Calais,  SanK. 

7  Insp.  :  ViUrri-ColirreU ,  Laon,  Litk,  Le  (f"- 

noy.  Boulogne,  jibbertile. 
B°  Thoïes  :  Aulté,  Tonne,  fl  Iwsp.  :  frovei,  Bor-i.- 

Seine,  Bar-i.-Aube,  Sent,  Aurerre,  Atallon. 
9*  Epinxl  :  Vosges.  8  Insp.  :  Kpirui!,  tlamberriUm, 

NeafchâUau,   Kirecourl,    Remiremonl ,   Sl-Dif, 

Senonet,  Fraiie. 
10*  CiiALons  :  ArJennes,  llame.  &  ïmt.  :  Miiièrei. 

Serlan,  RocrH,  Épfmay,  Vifry-ie-FranfÊÎi. 
11*Hete:  Moselle.  &  Insp.  :  Sarrejtutminet,  Bitcht, 

Briey,  ThiontilU,  Metx. 
IJ*  Besançon  :  Doubs.  4  ImP.  :  Bttanptu,  Biaftwii- 

Ui-Damet,  Ponlartier,  Montbéliard. 
13'  Lors-le-Saulnieii:  Jura.SInsp.  :  Lotu-U-SauV- 

nier,  BiU  S.,  D6U  S..  PoUgny,  Ârboû,  SainU- 

Claude. 
14'  Oreboble  :  lïtre,  toira,  Hhfloe.  4  bar.  :  Gre- 
noble, Titine,  S.  àareelin,  Lyon. 
Ifi*  Ale;(ço:<  :   Calvados,  KDre.«t-Li]in,    Inatic, 

Mayenne,  Orne,  Sarthe.  4  Insp.  :  Brtnx,  ilnt- 

çon,  Morlagne.  Le  Jfanj. 
ig*  Bah-lb-Duc:  Meuse.  RInïP.;  Bar4»-B^,tM- 

midy,  Commercv.  S.  Mihiet,  Vtrdvn. 
17'  Hacon  :  Ain  ,  Saâneet-Loirv.  6  Irsp.  :  ti"^' 

iraïaua,  BeUey,  Châhn-turSadne,  AuHin,  O- 

18*  ToirWDSE  :  Ariége,  Haula-Garonne,  Tarn,  Tsni: 

el-Caroone,  4  Insp.  :  Tott,  J.  Girrmi,  ronJend 

S.  Gauàeru. 
W  TocRs:  Indre-et-Loire,    t,oit-«-Ch8r,  Ldnt' 

4  Insp.  :  Touri,  Bloii,  Orléant,  lorrit. 
20°  Booaoïs:  Cher,  Nièvre,  Indre.  SIbbp.;*»'- 

gei,  Cotne,  Clamrcy,  Netert,  ChdJeaurmtx. 
îl'MouuNs:  Allier, Creus",  Puy-de-DSma. 3IMP.: 

Moulint,  Montlaçùn,  CUrmont-Ftrtand. 
lî*  Pau  ;  Gers,  Basses-Pyrénées,  HaatesJTéntm. 

4  Insp.:  Pou,  St-PataU,  l^^^e*,  Bagnènt-itB'- 

Î3"  Rëhses  :   Cftles-du-Nord ,   Finislère^  lUe^^'i- 

laine,  Loire -Inférieure,  Koibihin,  Maina-el-loire. 

3  Insp.;  Loritnt,  Rtntm,  ivanwt. 
14°  NKmT:  Charente,  ChBrenie-lnnritura,  Oew- 

fltvres,  Vendée,  Vienne.  3  InsP.  :  inffoni*»*,  W 

RochtUe,  Niort.  ^^ 

Î5"  Carcassoiine  ;   Aude,  Tam,  pyréoéW-Onan- 

lales.  3  IsSP.  :  Linumtc,  Cattret,  Prude».      _ 
18*  An:   Basses-Alpes,   Bouehes-du-RliSne,   "U- 

cluse.  4  Insp.:  Dijne,  SiMenn,  Ait,  -IfiJ"»"- 
IT'NrK»;  APdéche,  Ganl,  HérauJl, Loiére. il"*'-- 

PriVU,  Uiit,  KonIpetUer.  ___ 

Î8*  AoRiLLÀc  :  Cantal, Corrtïe,  Haute-Loire,  Baoïe- 

Vienne,  Aveyron.  3  Insp.:  Aurillac,  Rodet, 
IS'BosnBAUX:    Dordogne,  Gironde,  landeî,^'' 

et-Garonne.  î  Insp.  ;  Bordeaux,  Mont-di-Marw- 
30°  AiACGio  :  Corse.  2  Insp.:  Aiaeetû,  Corie. 
31"  CuADBONT  :  Hauta.Mama.  4  Insp.:  ChaumD"- 

Etl,  ChaumoM-Oueti,  Langrei,  Vatty. 
31'  Vesoul  :  Haule-Saflne.  4  Iksp.  :  Grng,  W"' 

Luxtuil,  Tttovl.  . 

33-  ChambSkt  :  Savoie ,  Haule-Sawîe.  7  I"^-- ; 

Char^iry,    Moulkiert,  ^KwfWÎ/te.   SlVe»"""" 

Maurienne,  Annecy,  BonMviUe,  TAmo». 
34*  NiCB  :  Alpas-Marili^aiea,  Var.  3  Ibsp.:  Wi«i  ''*^' 

guignan,  BrignolUi.  «_i_- 

3a-  Gap:  Hautas-Alpas,  Ortow.  4  IK»-'  W"*^' 

Cap,  Die,  Fal«nca. 


„  „ . A  Gouaoïwi:  --  iME^f. 

UoDs  :  Fontainebleau,  TeriaiOet.  Compt*"*  t*^ 
rtt  da  Laigue) ,  St-Cermain,  RanOolnUtt,  St-l^- 

On  peut  voir  d'aprts  la  distribatioD»  (les  c^^ 
râlions  et  des  InspaclioM  »tt  le  sol  *>  F^ 
(Voy.  cartes  £4  et  W) ,  que  les  p»ni^  le»  piu*  "*' 
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séei  «ODl  les  dép*r(eni«n(i  de  l'Est,  Is  Jura,  tes 
Vosges,  les  Ardensea,  1«  pUMau  de  Lugrei,  la 
Cdte-d'Or,  les  colliaet  ihi  HorraD,  Us  Alpes  at  les 
Pjréaées. 

IL   TRAVAUX  PUBLICS   TI  INDUSTRIE. 

■Ibci.  —  Fie.  —  3  cUMMde  miDes:  1' miae- 
nis  d'ailuvioD,  2°  minerais  en  coucbes  réglÉea  dans 
dive:^  étages  des  teiraius  Mcondairea,  3°  loina- 
raiseo  Blons.  Les  premiers  se  rencontreot  surtout 
daoÂ  les  régions  de  IX  etduN.  E.  -  les  teconds  sur 
la  ceinture  nord  du  bassin  du  RbOoe  et  dans  les 
Céreanes'  les  troisièmes  dans  les  Vosges,  les  Alpes 
DaupbinoisrSjIesPyrénées  el  k  Bretagne.  500  tiauts 
rourneaui  sont  employée  à  la  Foote  du  fer;  3000 
foyers  à  l'afficaga.  Produit  annuel  :  600  millions 
dekilogr.  de  fonte,  d'une  valeur  de  100  millions  de 
fr.;  400  millions  de  Icilogr.  de  fer  fabriqué,  d'uoe 
valeur  de  l&O  millions;  18  millions  de  liilogr.  d'a- 
cier, val.  :  15  millions  Ir.  —  Départements  qui  ont 
leplusde  fer  et  d'usines  :  1°  Haute-Marne;  Laagres, 
y»3Sfj  —  2'MiËvTe:  Impby,  Fourcbambaut,  Dé- 
die, Ltctaaussade,  Guérigny  (ateliers  de  la  marine 
impèr.);  —3*  CÛteil'Of:  Cbitillon,  Bèia;  —  4' 
Doidogne;  —  6'  Haut&BaÛne;  ~  6'  Ariége;  —  7* 
■eus»;  —  8*  Ariennes;  —  9°  Moselle  ;  — 10*  Qiet; 
—  11' Vosges;  —  n-Doub»;  —  13'  Indre;  —  H- 
litre;  YaOewi;  —  !&•  Jura;  —  ie*Loirt;  ~  17' 
aire;  -  18*  Orne;  —  19"  PjréDées-Orieatales ;  — 
M*  Aude  ;  —  21*  Aveyron  :  —  Ï2*  Charente  ;  —  î3' 
Hanta- Viomie  ;  —  14°  Landes. 

HoutLi.B.  —  Eiplaitation  insurSsanta,  d'un  tiers 
ta-deMOtn  dw  baînas.  397  minei  ooncèdén  ;  pro- 
duit annuels  millions  datoniMi  (1  unm.  ^  1000  k.). 
Uoa  quarantaine  de  bassins  bouillers  sont  répartis 
m  3  groupât  :  Hord,  Centre,  Uldl.  1>  Nord  :  bande 


earbonilirede  Yalendennes  et  Uons  jAnzin,  Fresna, 
Condé)  :  près  da  là,  sont,  en  Belgique,  les  gise- 
ments de  Cliarlerol  et  de  Charleniont;  2*  Centre  : 
Creuiot,  Epinai  (Saflne-el-Loire),  Douie  (id.) .  Bras- 
sac  (Puj-de-Qâme),  Commenlry  (Allier)^  Anceniset 
Honlrelais  [Loire-lnférieure)  ;  3°  Hidi,  Saint- 
Btieuoe,  Hive-de-Gier  (Loire), Grande-Comne  (Gard), 
Aubin,  Decazeville,  Gransac  (Aveyron),  Carmeaai 
(Tarn),  Gralssessac  (Hérault],  Le  UonesUer  (Haulas- 
Alpas),  Ëmbnm  (Id.). 

PiOHB.  —  29  mines.  Principales  :  Poullaouen  et 
Huelgoat  (PinistÈre) ,  Vjalas  ILozère) ,  Pontgibaud 
(Puy-de-Dflme)  ;  Villefort  (Lozère) ,  Poule  de  CUene- 
letle  (Rhâne). 

CmvHE.  —  Saint-Bel  et  Cbessy  (Rhône),  foumis- 
sant  la  quarantième  partie  de  la  consommation 
seulemeol  (Puy-de-D6me). 

Ahtihoinb,  Ob  Et  Aboekt.  —  Produits  iusîgni- 
Qants. 

Nickel.  —  Allemond  (Isère). 

HiHOkNÊSE.  — Roman6che(Sa0oe-et-Loire],  San- 
cerrs  (Cher),  Vaux  (RhSae);  Allier  «t  Dsntogne. 
Produits  sufSsauls  à  la  cr ■''— 


130  oaniëres  do  marbre,  surtout  dus  les  Pyré- 
nées; porphyre  des  Vosges;  sranita  de  Breta^e  et 
de  Franche-Comté  ;  pierres  HtDographiquesdeBelley 
et  de  Chlleaurcui;  plecres  à  meule  de  Selne-el- 
Marne  et  de  Seine-et-Oise  ;  pierres  de  tailla  :  9  000 
carrières  :  {HTiduits  !0  000  000  fr.  ;  ardoises  d'An- 
gers, de  Fumav  (Ardennes),  de  la  Meuse,  de  Chl- 
leaulio  (Clnistère),  de  la  Hanche  el  des  Pyrénées: 
produits  4  500  000  tr.  ;  sel-gamme  de  Chàteausalin 
(Ueurihe)  et  de  Salins  (Jur^;  bitumas  de  l'Ain,  des 
Landes,  du  Puy-de-Dôme,  du  Bas-Khin,  du  Haut- 
Rhin,  de  Saflne-el-Loira, 


Snvtct  un  mm*'.  —  &.  Mvislona  subdivisées  en  arrondissements  et  en  sous-arrondissements. 


TAUMCtCHHtS, 

Àmiem: 

LHU  : 

FoEeitcimnef 

ATTOt: 

RotM, 

Cam.: 

RBHMn, 

U  Ma«M  : 

Dît.  DU  nonD-EsT. 

TROTES, 

Kéxièrtt  ; 

4  anls. 

Trovai; 

8tB»sBotrio, 

Straibourg  : 

MM: 

Cbadhoitt, 

Cfiaumoni  .- 

Chai.on-«.-SaoI(e 

Beianfon  : 

Div.  Dv  CintiiE. 

PtRiouaoi, 

Pinguntx  s 

4ams. 

Limoga  ■ 

RanTEB, 

llantt$: 
Ayiger.: 

"*■""■ 

Ktc-dt-eter . 

CURHONT, 

Marne,  Eure-et-Loir. 
Somme,  Oise,  Aisne, 
Mocd(arrt  de  Lille,  Haiebcouck,  Dunker- 

que.  Douai,  Avesne). 
Nord  [airt  de  ValcucieuUM,  Cambrai). 
Pas-de-Calais. 
Seine-Inférisure,  Suie. 
Manche.  Calvadoe,  Orna. 
Sanhe,  Mayenne. 
nie-et-Vilajne.CÛtes-du-Nord,  Morbihan, 

Finistère. 
Anlennes,  Meuse. 
Hame,  Aube,  Tonne, 
Ueurtbe,  Bas-Rhin. 
Haut-Rhin,  Tosgei. 
UoseUe. 
Haule-SaSne. 
fiaule-Hame. 
Cfile-d'Or. 

Saône-et-Loire,  Ain. 
Doubs ,  Jura. 

Dordogne,  Charente,  Cbareole-Intérieure. 
Corrèie,  Creuse,  Haute-Tienne,  Indre. 
Loire-inférieure. 

Haia»4i-Loire,  VeiKlée,  Deui-Sirres. 
Indre-et-Loire,  Loir-et-Chw,  Viamie. 
Loin  (moini  3  «antou). 
Gantons  de  Riv»-de-9i«r,  de  3t-Cbamocid 

et  de  Peluiaio. 
HUoe. 

Cantal,  Puy-de-DAme,  Haut*-Loir*. 
Ailler. 
Char,  Nièvre. 


te  pirtlcBlUn  im  diriaUai, 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DBS  CARTES. 


MarttiUt  : 
Nict: 

Chambifi  : 
Grtnoblt  ; 
Aiait  : 

Monlpeilier 
Bordeaux  : 
Pau  : 
Kodet: 


Tarbet  : 
Carcasionne: 
Vic-Dettoi  : 


École  Impériale  dei  mines  ;  Paris. 
Ecole  des  mlneura  ;  5atnt-£<iennE. 
Ecole  des  maîtres  ouvriers  mineurs  : 


Routes,  pcaU,cliei 

Boutes  impâsules.  —  Hslgré  la  créalioQ  des 
voies  ferrées,  les  toutes  de  lerre  o'ont  rien  perdu 
de  leur  importance.  Le  nombre  des  routes  impé- 
riales classées  est  de  330;  langueur  :  3S!62  kilo- 
mètre s. 

Service  :  18  inspections;  un  ingénieur  en  cher  et 
des  Ingénieurs  ordinaires  dans  cbique  département. 
l*'lospect.:Seiiie,  Seine-el-Oise,  Eure,  Seine-In- 
férieure. 

2  —       Nord,  Somme,  Pas-de-Calais,  Oise. 

3  —        Antennes,  Aisne.Heuse,  llame,Haule- 

4  —        Moselle,"  Meurtbe,    Vosges,   Bas-Rhin, 

Haut-Rhin. 

5  —       CAt"-d'Or,  Safioe-et-Loire,  Haule-Saône, 

Doubs,  Jura. 

6  ^        Ain,  Isire,  Haules-Alpes,  Savoie,  Hau- 

te-Savoie, 

7  —        Bouches-du-Rhfine,  Var,  Basses-Alpes, 

Alpes  maritimes.  Corse,  Lozère,  Ar- 
dèche,  Gard,  Drame,  Vsucluse. 

S  —  Haule-Garonne,  Hérault,  Ariége,  Aude. 
Py  [^nies-Orienlales . 

10  —  Gironde,  Landes .  Gers,  Basses-Pyrénées, 
Haulcs-Pvrénées, 

]  I  —  Vendée ,  Charente-  Inférieure ,  Cha- 
rente, Dordogne,  Lot-et-Garonne. 

lî  —  Finistère,  Cflies-du-Nord,  Morbihan 
llle-ct- Vilaine,  Loire-Inférieure. 

13  —  Maaobe,  Calvados,  Orne,  Majenne, 
Sarlhe. 

U  —  Eure-el-Loir.  Loiret,  Seine-el-Uarne, 
Yonne,  Aube. 

15  —       Kaine.et-LoirB ,   Indre-et-Loire,   Loir- 

et-Cher,  Deiu-SéTres. 

16  —       Nièvre,  Cher,   Indre,  Creuse,  Haate- 

Vieune. 

17  —  Allier,  Puy-de-DÛme,  Loire,  Bhône, 
Haute-Loire . 

Corrèîe,  Cantal,   Avayroîi,  Lot,  Tarn- 
et- Garonne. 


Bouche;-du-Rhâue.  Corse 
Alpes-Mari  limes,  Vsr. 
Vauclusc,  Bassei-Alpes,  DrAmc. 
Savoie,  Hauls-Savoie. 
Isère,  Haules-Alpes. 

Ardéche,  IoI^re, 

Hérault. 

Gironde,  Lot-et-Garonne. 

Baascs-Pjrénfes,  Landes,  Gers. 

Aveyron;  miins    Ibî    arrondissements  de 

Milhau  el  de  l'Afrique. 
Tarn,  le  reste  du  département  de  l'Aveï- 

ron,  Lot,  Tam-el-Garonne, 
Haule-Geronne,  Hauies-Pjrénées. 
Aude,  Pyrénées-Orient- les. 


18      _ 


n.  Serticbs  spëciâqx  :  hydraulique,  rivières, 
canaui  (voy. ,  pour  les  canaux,  la  carte  administra' 
tivequi,  élantà  une  échelle  quadruple,  peut  con- 
tenir le  détail  de  la  topographie  des  canaux  et  l'in. 
ilicalion  des  voies  de  navigation;  voy.  surtout  li 
lobUau  di  Unit  la  umavx  et  de  (ouMt  Ut  voitt 
nav^oUet  dt  Frantt,  tableau  45-48). 

m.  Services  ditebs  :  phares,  inondations. 

IV.  Chbuins  ob  fek  (voy.  la  carte  ^éciale)  ;  ci 
service  eal  divisé  en  deui  sections  :  I*  cheroioa  dt 


ter  de  l'Eut;  2*  contrôle  des  Iravaaï  eiéeulés  par 
tes  compagnies. 

V.  SaaviCM  DÉTACHis  :  1°  Algérie  (voy.  la  carte 
spéciale  el  le  tableau  &e}.  1'  Service  mtmicipal  de 
■    ville  de  Paris. 

C*BMr*>»*>  «es  aria  et  aMen,  k  Paris. 

ifle»  :  ieoU  FolffUdmir/ue,  école  det  Pont  i< 
ehaïuiéet,  écoU  CeatfaU  dti  aftt  «  manufaetura,  I 
Paris. 

^ealM  iBapérUI»  *<»xta  et  aaétlcra  :  Ai*, 
Angeri,  CIMÔnt-ntr-Kame. 

ikrea  c*BaBltall*c>  drs  mrtm  et  m»- 
DKfaetnrcB.  —  Allier  :  Montlupm,  Moutiit.  — 
Atpes  Maritimes  :  Grasit;  —  Ardéche  ;  innowv: 

—  Ardennes  ;  CharleoiO*,    GivH,  flefArf,   Stâan: 

—  Arrlége  ;  Fcnx;  —  Aude  ;  Chalabrt,  Linioiai 
Avejron  :  Mithau,  Bkndei,  Sotnl-iflHflue,  Saint- 
Cmiei;  —  Bouches-du-BbAoe  :  Aiz ,  —  Calvados: 
Baveitr;  CÔnd^-sur-JVotreou  ,  Fataite ,  Itn'W, 
rirt;  —  Charente  :  AngouUme;  —  Cfite»-du-Notd  : 
Loudéae,  Çui'Winr—  Creuse  iiuimiMn;— Doubs; 
MonMMrd;  —  DrOme  :  Yaimee;  —  Eure  :  Bw"' 
nou,  ÉvTtuxi  louttert,  Ponl-Audemer;  —  Gard  '■ 
Saint-HippoMe,  Sommièra,  Le  Fioan;  — Hérault: 
Bédarieux,  Clenaonl,  Ganges,  Lodhet;  —  Ind»  : 
ChOieauroux,  Istoadvn;  — ls*rc  :  Grenoble,  VtenM, 
Voiron;  —  Jura  ;  Jforei,  Sainle-Claude;  —  Jol^ 
et-Cher  :  Romorantin;  —  Loire  :  Rive-de-^ef- 
Soinl-CfMimond.  —  Haule-Loire  :  Le  Putf  ;  —  fJ"' 
et-Garonne  ;  Agen;  —  Loière  ;  Mendt;  —  ■"Jf' 
et-Loire;  Cfioief,  Saumur;—  Maoche  :  SaM-li: 

—  Marne  :  Chdfoiu;  -  Haute-Marne   :   Joinnut; 

—  Mayenne  :  Mayenne;  —  Nièvre  :  11evmi'~ 
Nord  :  Aremtt,  Cambray,  Douai,  Roubaix,  n"*- 
coing;  —  Oise^Beauuoû,-  —Orne  ■.Aleneon.Flef, 
Loiale,  La  Ferti-Macé,  Tinchebraf/,  r»mii«ie«; 
— Pas-de-Calais  :Sol■n^P1■e^re-l^ï-CaJaû;  —  r>uï-^K- 
Dûme  :  Ambert;  —  Basses-Pyrénées  ;  Olcron.Fa»! 

—  Haut-Rbio:  Sainie-ïiirie-oui-ifinw,— RbOM. 
Tarare;  —  Seine-el  Marne  :  Ifonlereou;  —  Seine- 
Inférieure  ;  Bolbec,  Elbeuf,  l'iefoi;  -  Deui-Sevrw. 
A'iorl,  Saint-Maixenl-,         —     "" 

—  Tam-el-Garonne  ; 
gnaltei,   Draguignan;  - 
YiBaae  :  Poitiers  !  -   " 
Sent. 


uE,  cujvBB,  use,  "lïWJ 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE.—  N"  B4,  SS.  I^  Frftaee  Indualr telle. 


localité*  du  Bu-Hbinl,  Niederbrono  ,  TbioDville, 
Commercï,  Slensï,  Epinal,  Les  Bains  (Vosgea) , 
Bambarrillers  (id.),  Charmes  (idj,  Neufchileau, 
ReffliremoDt,  Saiot-DIA,  Raun-l'Elape  (Vusges) , 
Uarquise (PaÂ-de-Calalsi,  tlaubeuge  (Nord),  Denain 
(id,),  Haiame  (Id.).  «oDtataire  [Oise).  Curbie 
(SoBune),  Escarbolm  (Somme),  Hiraon  (Aisne), 
Langrtt.  Nd«ent-lB-Hoi  (Haute-Uarcie),  Vassy, 
Saint-DiiitT  (Haute-Uaine),  JoinviUe  (id.)  Hëzi^res 
Cbarleville,  Bocrov,  Sedan,  Vouziers,  Breteuil 
(Euro),  Conches(id.),Venieuil  (Eure),  Ro[nillï(id,l, 
Paimpont(llle-et- Vilaine),  ItuIM  (Loire-lQUrieure), 
Basse-Indre  (id.),  Commenirs  (Allier),  Nners,  La 
Chatuiade  ou  Guirigny,  (Nièvre),  Fourcbam- 
bauU  (id.),  Jmpfiy  (id.),  Vandenesso  (id,),  La  Cha- 

Kilfr-SainV-Andrè  (i[l.),Cosne  (id.),  UCliarité  (id.). 
mij  (id.),  Amboise  (Icdre-etLoire),  Fierion 
gber),  DuD-le-Koi  (id.),  to  GuercAe  (id.J,  fouy^te- 
■i  (id.),  Cbïleauroui,  Le  Blanc,  IssouauD,  Saint- 
Yrieii,  rîiilt,  Treignac  jCorrèie),  Thiers,  Pouancà 
(Haine-et-Lûira),  ChAttUeranlt  (Vienue).  Ruelle 
(Cbarenle),  Périgueui,  Bergerac, Nonlron,  Jumilhac 
(DordogQe)  Sarlat, Souillsc  ([)ordogae),VillerraQcbe 
(AceyioD).  Aubin  (id.),  DecazevUle  (  id.  ] ,  Saint- 
Ëtienne  de  Bai^orry  (Basses-Pyrenées] ,  Toït,  Belesta 
(Ariége),  Pamiérs,  Saverdun  (AriÉge),  Sainl-Gisora, 
Toidoiae,  Sainl-Juér;  (Tarn),  Limoul,  Alais,  Bo- 
biac,  LaVoulte(AnlÈchB),Soint-^ii>nne,LeCbam- 
bon  (Loire),  Firminy  (id.) ,  Rive-do-Giei  (id.), 
Saint-Julien  (Loica),  CMttIion-»ur-Srine,  Ancy-lo- 
Franc  (Tonne),  Aulun.t*  Creuioi  (Sa5ne-el-Loire), 
Cmy,  Lure,  La  Cbaudeau  (Haule-âaflne),  tlagnuo- 
courl  (id.),  Lona-Ie-Saulnier,  DAle,  Poligny,  Horez, 
(Jura) ,  Champagnole  (id.) .  Allevard  (Isère) ,  Rives 
nd.},  Tulliru  (id.),  Renages  [id.),  Saiot-Laurent- 
(le-Cêidans  (Pyréuées-Orienlates) ,  Prades  (id.). 

COUTELLEBIB  :  KligeMhdl  (Bas-Rhin),  Tinchebray 
(Om«),  Moulins,  Beaulieu  (CorrËze),  Thiers,  Saiut- 
ftemy  (Puf-de-Dâme),  CMUlUraut  (Vienne),  Ba- 
gnères-de-Bjgorre,  Um^ru. 

HoBi/WEBiB  :  Saint-Nicolas  d'AUennant  (Seine- 
Intérieure),  Besanjon,  Uontbéliard,  Poligny,  Ho- 
rez  (Jura). 

OrfEvrekib  :  Strasbourg,  Pofii,  Lyon. 

INSTRUHENTS  DK   HDSIODB  :  Parti,    HxUCDUTt,  La 

Coulure-Boussey  (Eure). 

OnincALLKBiE  cLouTERiK  :  Holshelm  (Ba»-Rhinj, 
BeauMurt  (Haut-Rhin),  Saverne,  Boulay  (Uoselle), 
Badonviller  (Ueorthe),  Plombières,  (Vosges)  Mau- 
beufferMord),  Uelun.  Breteuil  (Eure),  Chanu  (Ome), 
Tinuietiray  (id.),  Laigle  (Jd.j,  Plancher-Ies-Mioes 
(Haule-SaOne). 

Spn40i.£s,  jkiGuiLLKS,  thEfilehiu  :  Rugles  (Eure), 
LoijietOrne). 

TïFOGBAFHlB,     C&AVUBE,     UTHOGRIPBIE    :    ParU, 

Twrt,  Lyon. 

iMnnSTHlS  DK  LlLAINK,riT.jkTUIlES,  CBiU.ES,  FUHEI.- 

LEf,  BonNETERiE  :  Wasselonue    (Bas-Rhin).  Weis- 
sembourg,  Bar-le-Duc,  Ligny  (Meuse),  Vaucouleurs, 
ArraB,Aire(Pas-de-Calai3),  Solre-le-Château  (Nord), 
Caleau-Camlirésis  (Nord).  Corbeil,  Ëtampes,  Beau- 
vais,   Grandvitler    (Oise) ,    Crèvecœur   (id.)   Uouy 
(id.),  imùnt,  Corbie  (Somme),   Viltëri-hreloimaia 
(id.),  Vignacourt  (id.),  Abbeville,   tfonldidier,  Pé- 
lonne,  La  Père-en-Tardenois  (Aisne),  Saint-Quen- 
tin, Fresnoy-le-Grand  (Aisne),  Bohain  [id.).  Guise 
(Aisne),    Ttoyei,    Suippes  (Uarnc),  Reim»,  Chau- 
mont,   /oioïiUe    (Hau te- Marne) ,   Rélhel,    Darnelal 
(Seine-Inférieure).  Aumale  (Seine-Inférieure),   Ber- 
oay,  Drbec  (Calvados) 
Nogent-le-Rotrou,  An 
ges,  ChStsauroui,    B 
«ur-Indre  (Id.),  Levrc 
Blanc  (idj,  Bressuïre,  ! 
Sainte-AfTcique ,  Bagu 
PoDtacq  (id.),  Pamier 


repaii  (id.),  Saint-Girons  (id.).  Massât  (id.),  Mon- 
tesquieu (Haule-Garonop),  Saint- Gaudens,  Real, 
mont  (Tam) ,  Castres  (id.),  Hends,  Hanejols- 
ChfttilIon-9ur-Seine,  Toumus  (SaSn»>«t-Loire) , 
Saint-Rambert  (Ain),  Ambérieui  (id.],  Naz  (id.), 
Nantua  (id.),  Montluel  [id.),  Dieu-le-Fit  (DrAme), 
Brlauçon,  La  Salle  (Hautes-Alpes),  Manosque  (bat- 
ses-p^énéea),  Prals-de-Mollo  (Pyrénées-Orienlales). 

DaAPS  :  Mulhouse,  Bischwilkr  (Baa-Bhin),  Metz, 
Nancy,  Saint-Omer.  Uouy  (Oise),  Abbeville,  Stdan, 
Elbntf  [Seine- 1  n férieure] ,  Les  Andttyi  (Eure),  Ber- 
nav,  LouMCT's,  Lisieui,  Vire,  flomorarUtn,  Loches, 
Aubignj  (Cher),  Henricbemont  (id.),  Argenlon 
(Indre),  Le  Blanc,  Issoudun,  Rodez,  Saint-Geniez 
(Aveyron) ,  Sainte-Affrique,  Lauclanet,  (Ariége), 
Uirepoii  (Ariége), Castres,  [id.},La  Bastide-Houai- 
cooi  (id.),  Boiasezon  dAugmeotel  (id.),  Labru- 
guière  (id.),  Uaxamct  (id.),  Gaill&c  (id.),  Carcas- 
sonne  ,  Ceuue-Monestiës  (Aude) ,  Llmoui  (id.) , 
Chalabre  (id.),  Bidarieui  (Hérault),  Lodëve  (id.), 
Clermont  (id.j,  Saint-Pons  (id.),  Sainl-Cliioian  (id.). 
Vienne,  La  Salle  [Hautes- Alpes),  L'isle  (Vaucluse), 
Perpignan,  Prals-oe-MollD  (Pyrénées-Orientales). 

TOiLas,  couTn.8,  FILS  :  Thionville,  Gérardmer 
(Vosges),  Bapeaume,  Montreuil,  LUU,  R<mbaâ, 
Tourcoing,  Armenlieres  (Nord) .  Commines  (id.), 
Halluin  (id.),  Seclin  {id.),  Cambrai,  Solesme  (Nord), 
Douai,  Bergues,  Estaires  (Nord),  Merville  (id.),  Fo- 
lenciennes,  Essone  (Seine-et-Oise) ,  Noyon,  Amiens, 
Trojes,  Yvelol,  Cany,  Verneuil  (Eure),  Gisors  (id.), 
Bema;r,  Beaumonl-le-Rocer  (Eure),  ÂUnfon,  Fi- 
moulitn  (Orne),  Gacé  (id.),  Domfroni  (id.l,  La 
Fertê-Uacé  (id.),  Fiers  (id.),  Morlagne  (id.),  Sellcsme 
(id.),  Lâieux,  Couiaoces,  Moriain,  Valognes  Rfnner, 
Janzé  (lUe-et-Vilaine),  Fougères  (id.j,  Monlforl- 
sur-Meu  (id.J,  Vitré,  Napoléonvilie,  Landeraeau 
(Finistère),  Morlaix  (id.),  Landivisiau  (id.),  Ouinlin, 
(C£tefrdu-Nûrd),  Dinan,  Guingamp,  Loudéac,  Lo- 
ches, la  Souterraine  ((ireuse),  Aigueperse  (Puv-de- 
Dâme),  Angers,  Beauforl  (Haine-el-Loire).  Cnolel, 
(id.),  Chemillé  (id.),  Parigné  (Sarthe),  Ecommoy 
(id.),  Sillé  (id.),  Hamers  (id.),  U  Ferté  Bernard  (id.), 
Fresnay-sur-Sartbe  (id.),  ChAteau-dn-Loir  (id.l,  là.' 
val,  Bvron  (Mayenne),  Avenières  (id,),  Cbateau- 
Gonthier  (id.),  Craon  (id.),  Mayenne  (id.),  Ernée 
(id.),  Hortagne  (Vendée),  Flgeac,  Villeneuve-d'Agen, 
Viilefranche  (Areyron),  Pau,  Cordes  (Tam),  Marci- 
gny  (Saéne-et-Laire),  Chauflailles  {id.),  Saint-Ram- 
bert (Ain),  Saint-Uaicellin. 

Toiles  peintes  :Colmar,  Munster,  MuUutuie,  Cer- 
nay,  Thflnn,  Wetserling  (Haut-Rhin), 

FlLATLHES  KT  TISSAGES  UBCOTOH  BONNKIKtUB.  MOL- 
LETONS, FUTAiNCS  :  Clolmar,  Sainte-Marie-aui-Uines, 
Guebwiller,  Munster,  Enslsheim,  Bouffacb^  Jfulhouw, 
Bitschwiller,  Cernai/,  Thann,  Wesserling  [Haut- 
Rhiu),  Haguenau  (Bas-Rhin)  ;  —  Briey,  Bar-le-Duc, 
Commercy,  Ëtain,  (Meuse),  Bttniremont,  La  Bresse 
(Vosges),  Saint-Dié,  Arras,  Lille,  KoLibaii,  Tourcoing, 
Wazemmes  (Nord),  Essonne  (Seine-et-Oise),  Abb»< 
ville,  Saint-Quenita,  Trojes,  Aii-en-Ollre  (Aube), 
Arcis-sur-Auhe,  Mai^  (Auhe),  Vitry-le  Français, 
Aoucn,  Dsrnetil  (Seme-Inférieure),  Oissel  (id.).  Le 
Havie,  Bolbec,  LUlebonne  [Seine-lGlérieure),£vreui, 
les  Andelys  (Eure),  Gisors  (id.},  Beaumont-le-Roger 
(Eure),  Neubourg  (Eure)  Athis  (Orne),  La  Ferté- 
Macé  (Orne),  Catta,  Falaite,  Liaieui,  Condé-aur- 
Noireau  [Calvados),  Saint-LÛ,  Le  Vast  (Manche), 
Moriain,  Brives,  Villefranche  (Rhdne),  Tarare 
(Rhûne),  Amplepuis  (id.).  Cours  {iiy,  Thiay  (id.K 
BeauJBU   (Id,),    Roanne     (Loire),    Charlieu     (id.), 

9aint-Symphorien-de-Iay   (id.)   Béri court   (Haute- 

Saune),  ViziUe  (Isère). 

SoiK  :  Tourt,  HontauhaQ,  Lavaur,  Gangel 
i  (iibauU),  fftmti,  Alais,  Anduze,  SainWeau-du- 
\  (^  (Gard),  Uzfcs  (id.J  Pont-SainlrEsprit  (id.),  Vil- 
\  ^jftMYe-fts-i.TiBnon  W,  Le  Vigsn  ijA.)  Sùnt-Hip- 
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polyle  (iil.)i  Sumtec  (id).  Prmi,  Tournon,  knooaij 
(Arflèche),  I*  ChayUfd  (id.),  Vemoui  (id,),  Tenoe 
jH>uW>Loire],  IIODidr'J  (Id.),  Iv^,  SaiM-Êlieniu, 
Firmiaf,  (Loire),  Saint- ';ha!mond  (id.),  Bourfr-Ar- 
senMl  (id.),  CbarliM  (id),  Saint-Ram )jert  (Ain), 
SaitiUlMMlliB,  HaniKes  (Isîre),  Valence,  Rumaai 
(Di^me),  Boarf-du-Péaite  (id.),  Chabeuil  (id.),  Lo- 
Tiol  (id.),  S«ioi-V«l1ier  (id.),  Dié  (id-),  Creel  (id.), 
Saillans  (id),  HcHif-liiiuin  (id.),  Dieu-le-Fit  (id-l, 
Nyons  (id.),  Tarascon  (Buucbés-du-lt1iâDe),  Sainl- 
Kemy  (id.),  Cblteau-Renaud  (id.),  Dcaguienan, 
Saint- Mai im in  fVar),  Colignac  (id.),  Ft,rcalquier 
(BiKses  Alpes),  Uanosque  (id.),  Siateron  (id.l  L'Isle 
(Vaucluse),  Sortes  (id.).  Orange  (id.),  Api  (id.). 

Papihu.  —  iandlieur*,  pite  de  Bar-le-Duc.  Epi- 
nil,  RamborwiSen  (Voage*),  Remiramont,  Saint- 
Di^,  Sainl-OlBer,  l^tonnï  et  Eehârcbon  (Seina-et 
Oi)e),  J0U7  al  UMTt^in  (Seina^i-Harae),  Beroay, 
Vire,  Hortain,  SourOnal  (Hanaha),  Clinou  (i.oire- 
loférieuie),  Cuuet  (Allier),  Clermont,  Ambert, 
Thien,  IJirillac,  Le  Lade  (&rtlie),  BeHè-gur- 
Bnje  (id.),  Soirel  (Bure),  Àngoulême,  Périgueui, 
Tarbe*,  Satet-Gitort,  Caatrea,  B^daiJeui  (HérsuU), 
insonny  (Ardèdie),  Saint-Didiei  (Hauie-Loire). 
Roanne,  Quny,  Beaume-lfu-Dames,  Sainl-Bretion 
prî^B  de  Luicuil  (Haute. Saune),  poligny,  Saint- 
Claude  Rives  (Itère),  RenaEes(id.},  Vienne,  SorguCE 
(Vaucluse). 

P*pins  PBiirrs  :  Rdlieisi  (BaulrRbin),  Parii, 
8tint-G«(ui-L«»l  (Rhûne). 

BLOHW,  MUTOUt,  TOLIU  BT  UODMIH  :  lt«U, 

ffdncy,  BtUOt-Micclas-iki-Purt  (Meurtbe),  Luniville, 
Les  Bain»  (Vosgea),  Miraeourt,  Damer  (Vosgw), 
Builogne,  Calais,  Salnt-Pierra-lèa-CslBls,  Liiie,  A^ 
menlières  (Nord), Douai,  TlaiUaul(Nord),Falenf««n' 
nti,  Chantitly,  SamHTtMfKin,  Quillebeuf  (Gura), 
Alrnfon.  Ceen,  Bayem,  FalaiM,  Saint-LA,  Avran- 
elles,  Vllledieu  (Hanctie),  Ambart,  Ariane  (Pu^e- 
DAue),  Le  Puy,  Craponne  (Haute-Loire),  Issen- 
geaiB,  SaiM-Bômiet-le-Chiteau  (Loire). 


'     Hotcc  :  farii. 

TimsatM,  ■«GisteniGS  :  Uetz,  Saini-Avold  (Ho 
selle),  Sierk,  Lille,  Provins,  Châlona-sur-Minia- 
Pont-ÀudmtT,  Argentan,  Avrancbas,  Bennes, 
Guingamp,  Moulins,  Mrung  (Loiret),  Gieo,  Ven 
dflme,  Dreui,  Nogent-Ie-Rolron,  Tours,  Argenlon 
(Indre),  La  Oitlra,  Cliamljoa  (Oeuw),  Saiat-Ju- 
nien  (Hauta-VienDei,  Uïerclie»  (GorrÈze),  Saomur, 
Duué  (Maine-et-Loire),  La  Mulhe-Samt-Héraje 
(Deui-SÉvres),  Parthenay,  Nontron,  Saint-Anlonin 
(Tam-et-Caronne),  Beau mcnt-de-Lo magne  (Taro- 
etGaronne),  Espalion,  Milhau,  Hasparreo  (Basses- 
Pyrénées),  Mauléon,  Oloron,  Orthez,  Cordes  (Tara), 
ïssengeaui ,  Sens,  ViUeneuve-le-Roi  (ïonnej , 
Beaume-les-Dames,  Héricourt  (Haute-SaflneJ,  Lons- 
IfrSaulDier,  Orgelet  (Juts),  Sainl-Amonr  [id),  Gre- 
noble, Vienne,  Baijals  (Var),  Grasse,  Paris. 

GLacH  ;  Cyrey-les-FOrgM,  Saint-Ouirin  (Ueiulbe), 
Saint -Godmn,  Chmmv  (Aisna). 

PORCBLAINSÏ,  TAtBireM.  POtlRlM  :  Pont-à-MOUSSOD, 

Château-Salins,  Lnûérilfe,  RanJbenriUen  Cheisy- 
Le-Roy  (Seine),  Slvres,  Monleraen,  Crell  (Oi'w), 
Monlatïire  (id.),  filrsoo  (Aisne),  Sézanne  (Mime), 
Bayaa,  Ltircy-Leroy  (AUler),  Jïraei»,  Décrie, 
(Nièrre),  GSen,  Selles-sorOier  (LoIre-et-Cher), 
FOeij  (Cher),  Mehtin-sur-Ti6Tre  (Id.),  Moiriac, 
(id.),  Bonrgmeuf,  Lititoget,  Svnitt-Uonettii  (Haute- 
Tienne),  Roehechonart,  Swnl-Trieii,  Bonnétabla, 
(Sacthe),  Arborai  (Rhûne),  doiiy,  NyoDi,  Riez 
(Banea-AlpM). 

Veibeiuss  et  CRiîTAn  ;  Fortach  (Moselle), 
Bitcbe,  Cbltean-Sallns,  Baocant,  (Mearthe),  Sar- 
rebourg,    Spinal,   Presne^ut-Eacant    (Nord),  Ba- 


gueaui,  (Seine-at-HariM),  Foletnbny  (Aine),  Scit- 

Ou  iq  lien  grogne  (Aisne),  Couèron  (Loire-lntt- 

î),   Rochechouart,   Givors   (BbOoe),  HiTfrda- 

Gier  (Loire),  6atnt-JuU(id.],Blajizy(SaABa.aVLoira), 
Epioac  (id.),  Lamothe  (id.),DAle. 

Cntpauts  :  Saumur. 

Savons  :  Siratbourg,  Waiasembourg,  Saini-Oinar, 
Karteiiit,  Graasa,  Cannes,  Parit. 

Gjlwtê  :  LunMlla,  Monbnédy,  Oaye  (SaiB»«- 
Hame),  CbauDiiMt,  S«m  (One),  VewUaoa,  SmM- 
Junien  (Hnita-Vienne),  SaUt  (Sartba),  Niort,  Nil- 
bail,  CranoMa,  Hit»,  Paris. 

ÉBtmsTïRH  :  Pari». 

PaBFUHEiUE  :  Paru,  Graiu,  Haruille,  Fr^joi. 

RaimEniu  DB  BUCRB  :  Arraa,  Carvin-Ëpinoy 
(Pas-de-Calais),  Ulien  (id.),  Uns  (id.), Lille,  l''raMie- 
aur-Escaul   (.Nord),  Boucbain  (id.),   Raisiae  (id.), 

tmai,  Dieppe,  Le  Havre,  Bouigoin  (Istre). 

CoMBSTi  L>i,EB  :  SlrafftoKTff,  OberBBl  (Bai-BhiBl, 
MetE,  Bar-)e-Due,  Verdun,  ReiSM,  Chaleauferiaol, 
Pilkivi»n,  Amxm*,  Chortrei,  l'ourt,  Cloniwiit, 
Riom,  SauBiur,  RuITec.  Périnieui,  Aueb,  I^, 
Bayonne,  Onhei,  Narbonna,  Dijo 
ArJé»,  LyoD,  Agen,  JV/rM. 


OQlÀâiTt. 


III.  COHHGRCE. 


de  ta  France  sa  divise  en  déni  ko 

.  _  .neroo  iolérieur,    et   P  oommerc* 

eTiérieur.  Le  commerce  intérieur  réwlle  des  pro- 
duit* de  l'agricullure ,  de  l'iodiastrie  nalioatle,  » 
'--  produits  étrangers  abawbés  par  la  consomo»- 
frangalse. 


l'Umw 


■•«««eW. 


Quant  au  commaroe  intérieur,  il  eat  diMcile  <k 
l'apprécier  exactement,  car  nous  n'aïonipïa,a>iMûe 
pour  le  commaroe  Mlérietir,  les  données  ciaclï! 
fournies  par  l'adminiatratton  des  douaoW. 

Chambres  de  commekce  :  —  Abbeville,  àaâ*"^! 
Angers,  Arrai,  Avignon,  Bar-le-Duc,  B'J"' 
Bayonne,  Beaancon,  Bordeaui,  Boulogne-sut-Mer, 
Brest,  Caan,  Calais  Carcassorme,  (Sillon-sui- 
Safine,  Chambéry,  (ierbourg,  Clormont-FertaM, 
Dieppe,  DiioB,  Dankerque,  Elbeuf,  FMaap,  Gnn- 
ïilla,  Gniy,  Le  Havre,  HmneoT,  Laaoeliel»,!*»'' 
Lille,  Umoges,  Lorienl,  Lyon,  U  Haiu,  M"«™J 
Met»,  Montpeliler,  Jlorlaii,  HulbouM,  lW«li 
Naotee,  Nioe,  Nlmai,  Orléans,  Pari»,  ««■?■ 
Rennes,  Bocbcforl,  Rouen,  Saint-Briaw.  8«"*rf 
lien,  Saim-fitienDe,  Sainl-Halo,  Saiat-OBwr,  mu>- 
QuenUn,  Strasbourg,  Thiers,  Toulon,  ToutoU"- 
Tours,  Troyea,  Valencienoes. 

Voyei,  pour  les  douanes,  la  France  odwn'w'^*' 
■■  -    tabl.  45-48. 


Cowmeni  génirai.  —  Commtru  tpéeial- 
A  limpoTiah'on,  le  C'MMkx  oinMUi-  «n*^ 
tout  ce  qui  arrive  de  l'étranger  «t  de  W".'**"?^ 
par  lerrJ  et  par  mer.  sans  égurd  ni  à  V^^PV^fX 
miére  des  maretwmdise» ,  ni  à  leur  d«»w*li'»*^ 
térteure,  aoit  pour  la  oonBOMma^w,  "»'  CL 
1-eoltepflt.  le  transit  ou  la  réeiportaB»-—"  ^ 
HBSCE  tpioAL  ne  ooBiprond  que  «a  1"*  *'" 
la  oomommatioQ  inténeore  du  P*T*  ._  _  «» 
A  leapoMiMùm,  le  comnimb  oC™";  "  ,  t 
posa  de  toutes  lai  maiehatidiies  V»'t^^^\^ 
t^tranger,  sans  disHncikm  ita  'w  «W^^ 
rrançaiae,  Kit  étraogftre.  -  Le  çaunncs  ir»^ 
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cmnpread  seulemant  te*  marchaDdises  nationales  ei 
•elles  qui,  après  avoir  é(é  nationaljsées  par  la  payt- 
meot  des  droits  d'salrje  ou  aulrcmeat,  sont  ei- 
poHée9.  Ici  le«  cbifh^  du  commerce  ognArai  Eont 
Bêcessaireraent  toujours  supérieurs  à  ceui  du  com- 
merce sptoAt.. 


CiauificatiOK  dtt  mvrefumdiM»».  —  Ijk  Bare4iM< 
dises  sont  classées  dans  les  étais  de  commerça 
d'après  lear  nature  ou  leur  analogie,  et  selon  la 
méthode  adoptée  pour  le  tarif  générai  lUs  douanes. 
Elles  sont  diïtsées  en  vingt-sept  chapitres,  réparti» 
dans  quatre  graudea  sectioiu  saroir  : 


MATIÉBSS  AI4iUtLBI. 

>i>ïm»v  vivants. 
Produits  et  dépouilles  d'i 
nijnauic. 

Substances  propres  à  la  mé- 
decine etla  parTumerie. 
Haltères  dures  à  tailler. 


MtTIËnEl  TfiGBTLLRS.  HlTIÈREt  IIWCRALBS. 

Fa rineui  alimentaire*.  Pierres,  tHresetcom- 

Fruils  et  graines.  bustiblesminéraui. 

Denrées    coloniales    de  Uélaux. 


FABUUTtONS. 
Prodtiila  chimiques. 
Teintures  préparées. 
Couleurs. 

Compoaitiont  diverses. 
Boissons. 
Vitrifications- 
Fils. 


13  tppUca- 

matières 


'e  envisagé  1 
irchandises 


Le  naouvemenl 
sous  un  autre  point  de  vue  :  les  marchandises 
sont  groupées  an  raison  de  leur  espèce  et  de  leur 
emploi.  C  est  ainsi  qu'on  distingue  :  à  I'ihforta- 
iioK,  1°  lamalièTUJiicasaiTei  à  l'indiulne;  1°  lu 
libjtU  de  coniommatton  naturtU  ;  3°  1»  objeti  de 
tomommation  fabriquai;  t  I'eïpobtatios,  !■  I«r 
produilf  natuTtU,  2'  tet  objfU  manufacturêt. 


pou*  d«proce)uinec  celui  d'où  la  marchandise  aurai! 
ttéeipeaiée;  et  non  le  pays  lirnivroptie.  A  l'fgard 
des  marchandise*  importée*  par  mer,  on  a  dûoon- 


i  pour 
__  ...  J-èe  " 
e  d'être  réputée 
1  pour  toutes  les  marchandises 
,  sortant  du  territoire  fran^is,  entrent  sur  ce- 
lui de  cette  contrée  par  les  voies  ordinaires;  mais, 
depuis  18&T  aussi,  lorsque  ]a  marchandise  expédiée 
par  chemin  de  fer  international  est  dirigée  directe- 
ment sur  le  territoire  d'un  État  plus  éloigné,  Crsi 
cet  Etat  qui  ligure  dans  les  comptes  commi 
de  (feilinalton .  Pour  les  eiportatlons  par  i 
payt  d*  derd'nalHM  continue  d'être  celui 
rend  le  navire  eiporlateur. 

Valêuri.  —  Le  labUau  du  eomnMrci  txUritur 
présente  deux  sortes  de  valeurs.  Les  raleuri  offC- 
titlltt  «t  les  ucUeuTi  rielUi  ou  nclutllM.  Lei  co- 
leun  officielttt  servent  à  ramener  toutes  les  mar- 
chandises i,  une  unité  commune,  ce  qui  permet  de 
totaliser  et  de  comparer ,  aur  une  base  unirorme 
et  invaiiatile,  le*  résultats  obtenus  i  difléreotes 
époque*. 

Les  valeur!  aauelles  sont,  au  contraire,  essen- 
liellement  variables ,  comme  le  cours  des  produits 
auxquels  dles  a'appliqi —    -■    -i.— 


déterminer 
mitrophe  < 
pays  de  destin. 


a  pou» 


!  des  fluctuations  défavora- 
rables  ou  prospères  du  commerce  et  de  l'Industrie. 

Le  tableau ci-con lia  fait  reuortir,  année  par  année, 
en  valeurs  oflItieHe*  et  en  valeur  aelueifc,  et  peut 
trois  périodes  quinquennales  successives,  les  résul- 
tats différentiels  du  mouvement  d'entiia  et  de  sor- 
tie des  marchandise*  :   voy.  p.  164. 

Les  j)*y*  de  provenance  se  présentent  dans  l'or- 


La  royaume  d'Italie 

L'asaoclalioa    commercûle 

allemande 

La  Turquie 

La  Russie 

Les  États- Unis 

Le  Brésil. 

Les  Indes  anglaises 

L'Espagne 


Innée  mojenM. 

L' Angleterre 

La  Belgique 

Iji  Suuse 


12 


bb 


Les  produits  de  l'Algérie ,  livrés  au  marché  inlé- 
eur  de  la  métropole  en  1S63,  se  sont  élevés  i 

Ceux  de  l'tle  de  la  KéunioB  n'ont  atteint  que  1* 
chifTrc  de  34   millions,    au  lieu   de  46   million* 
31,  La  moyenne  annuelle  eat  de  43  millions, 
autres  possessions  françaises  d'outre-mer  ont 

Srèsenlé  des  résultats  à  peu  près  semblables  àceui 
e  1S61  et  de  la  moyenne  orainaire. 
En  résumant  de  la  même  manière  les  faits  de 
l'exportation,  ou  voit  que  lea  principaux  pays  dt 
destination,  d'apris  l'importance,  en  valeurs  ao 
luellei,  des  marohandises  qui  y  ont  été  eipédiées, 

Année  mojeiioe.  ''Snïrla 


L'Angleterre 

La  Suisse 

Le  royaume  d'Italie 

L'aaaociaiion    c«mineruale 

allemande 

La  Belgique 

L'Eaoagne 

Les  ËCatS'Uuis 

Le  Brésil 

La  Turquie 

La  Russie 


U  valeur  {acbtdlt)  des  marchandises  françiiset 
iipédiées  en  Algérie  est  de  135  millions.  Il  availété 
titrait  du  marché  de  la  métropole,  pour  cette  desti- 
nation, 133  millions,  en  moyenne,  pendant  la  der- 
nière période  quinquennale. 

Le  poids  total  des  marchandises  de  toute  nature 
entrées  dans  les  ontrepCls  de  l'empire,  en  1865,  par 
exemple,  a  été  de  1B234  630  quintaux  métii<pies, 
représentant  en  valeurs  aciuetta  116  mllliona. 
gn  1661,  les  produits  introduits  dans  i-es  établisie- 
joents  compoiaient  un  poids  de  1&71061&  quin- 
1  tAia,  valant  ensemble  16î  millions  de  francs.  Il  T 
U  iléslors,  dimii>uiiDDde4B599!>qumiauxl3p.  100) 
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sur  le  poida,  «1  de  46  miUJoiU  da  francs  (6  p.   100) 
sur  les  valeurs  aetveUet. 

Les  dilKrencas  portent  principalement  eut  les  c^ 
rjales,  les  sraines  oléagineuses  et  le  riz. 

Ouant  i  l'importaDca  relatiTe  des  différents  en- 
trepôts, elle  est  restée  à  peu  près  la  mime  qu'en 
IE61>  Marseille,  le  Havre.  Bordeaui  el  Nante»  re- 
présentent, quiml  au  poids,  les  T6  cenlièmes,  et, 
en  valeurs,  les  86  centièmes  de  la  laialilé  des  mar- 
chandises entreposées. 

Les  perceptions  de  toute  nature  opérées  par  le 
lervice  des  douanes  pendant  le  mAme  exercice,  se 
sont  élevées  k  186730  371  (rancs.  Elles  se  décom- 
posent ainsi  qu'il  suit  : 

É  d'entrée 15!3S5318ft. 

Droits  { de  sortie 1 069 1 H 

fde  na^igation 4184033 

Droits  et  produits  accessoi- 


forlionnella  da  notre  pavillon  s'élève  i  environ 
I  centièmes. 

Les  pays  étrangers  avec  lesquels  la  France  a  en- 
tretenu le  plus  de  relations  maritimes  se  présentent 
dans  l'ordre  suivant;  nous  prenons  la  période  qui 
peut  servir  de  moyenne  pour  ces  dix  dernières  an- 


ap- 


14Î1582 


Somme  égale....     I867203TI 

Le  nombre  des  voyages  qui  se  sont  en-tclafs  sous 
tous  pavillons  et  par  navires  chargés,  soit  i  voiles, 
soil  &  vapeur,  entre  la  France,  d'une  part,  et  les 
colonies  et  l'étranger,  d'autre  part,  a  ét6  de  47  619 
en  18S3,  les  navires  qui  y  ont  été  affectés  jau- 
geaient ensemble  7  330  673  tonneaui.  C'est,  com- 
para livement  à  1861,  une  augmeiitation  de  1  p.  100 
sur  le  nombre  des  voyages,  et  une  diminution  de 
1  p.  100  sur  le  tonnage. 

Notre  marine  a  pris  part  i.  ces  mouvements  dans 
il  proportion  de  prèsde  44  p.  100,  quand  au  tonnage. 

En  oistinguanl  entre  la  navigation  k  voiles  et  la 
navigation  a  vapeur,  on  voit  que  le  pavillon  fran- 
çais figure  dans  lapramière  pour  ïpeu  prés  46  cen- 
tièmes. Dans  la  navigation  i  vapeur,  la  part  pro- 


L'Angleterre 

Le  rojaume  d'Italie  . 

La  Turquie 

L'Espagne 

La  Russie 

Les  Etats-Unis 

La  Norwége 

Le  Brésil 

LaSu&le 

L'Autriche 


1861. 
Touoesui. 

.     266Ï790 
730073 


1Î7  771 
153683 
112  931 


d'Amérique 

L'Eg™te 

Les  Indes  anglaises 

L'association  commerciale 
allemande ■. .. . 


TaDoeani. 

3060  9Î0 
814  456 
314470 
35!  6SG 
339  235 
206132 
153616 
147  900 
134  Î49 
116  559 

106168 
104959 
88053 


103090 
UOOIS 
79  331 

141309  64  »S 


Pour  donner  une  idée  du  commerce  de  la  France 
avec  ses  colonies  et  les  puissances  étrangères,  nous 
donnons  le  tableau  récapitulatif  ci-contre,  n'  1. 
p.  166,  qui  fait  connaître  pour  une  année  (et  nous 
avons  pris  comme  indication  moyenne  de  cesdii  der- 
nières années  les  états  de  186!)  les  imporlaltoru 
et  iea  erporiationt  de  marchaudises  françaises  et 
étrangères  dans  les  pnrls  franfais. 

Le  tableau  n°  2,  p.  166,  fera  connaître  le  nombre 
de  navires  français  et  étrangers  entrés  dans  les 
ports  frauçais  et  le  nombre  de  ceui  qui  en  sont 
sortis  pendant  la  même  période  annuells. 


T«blcaa  de  la  MaTlc«ll*B. 

lU'ement  comptci  de  !■  niilgidoii.  c'eil  k'Klira  l'mtrée  d 
Bt  élrsogeri,  pendanlla  même  période  (nouell*.  Le  lableu  i 
leillsal  Taii  lu  point  de  rae  cammerdal.  Celni-d  donna 


NAVIGATION  À  LA  VOILE  ET  NAVIGATION  A  LA  VAPEUR  RÉUNIES. 

amit. 


n«vius  tranjaii  venant  de  l'étranger 

—  des  colonies  et  possessions  françaises  ' 

—  de  la  Grande  Pèche 

Totaui.... 

Ntviais  étrangers 

Totuu. . . . 

BOBTIB. 

Nanittt  fnnsaii  allant  à  l'étran^^r. 

—  aux  colonies  et  possessions  françaises  ■ 

—  i  la  Grande  Pêche 

Totaux.... 

Naviïm  étrangers 

TOTADX 

I-  Cas  releiéi  ne  compreDoeat  qoe  In  mouiemaJ^^'^    nulgation  et  iv 
igani  lei  manTemeDU  da  cabol*«e.  "*«  m  '* 

!■  algérie  CDiaprlH. 


lombre  Nombre 

de  Tonnage,  d'hamnies 

ikiires.  d'é<|al|iHe. 

11731  1589763  118343 

1361  310450  I90T3 

487  63  731  13633 

13479  19639U  150948 

18367  3779  483  183438 

31846  4743426  334376 


11700  1&598B6  117162 

1604  367  148  33533 

603  65433  14634 

13706  1992456  155318 


18671    3  853S7S 
33377     4846031 


185634 
340961 


exitiieot:  en  ■'j  a  pat  lUt 


•  EXPLICATION  DBB  CAKTE8. 
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GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


TABL£ÀV    DB    L'IlfFOttTANCE 

FOUIS  DE  FKinCI  AU   POLIT  DE  VUI 

Lt  lablnn  mirant,  lUunt  connattn  r< 
in  Dailre»,  pcodint  un*  piîr.odc  iimui! 
purl*  de  Frmnce,  od  pcul  dMuira,  non  pi 

tM  paru  au  polaldeiue  cammcrciBl. 


GraTellnas. 

3U 

18  865 

Dunkcrque. 

1  517 

110  939 

Calais. 

1550 

228  431 

Boulogoe. 

1108 

296  745 

Etaple-. 

10 

680 

Abbeville. 

44 

4  423 

Croiov. 

4 

416 

Sainl-Valérj-su 

Somme. 

261 

22110 

Le  HaurJel. 

24 

2  149 

Eu. 

41 

3  672 

U  Tréport. 

30 

3  3Î9 

Dieppe. 

1  S64 

240  131 

S&int-Valery-eD 

Cui. 

89 

3  868 

Féctmp. 

230 

36  514 

Lb  Havre. 

2  377 

598  427 

Rouen. 

83a 

107  243 

Harneur. 

36 

3  616 

Caudebee. 

5 

403 

DucUir. 

CfûiMet. 

16 

1075 

U  Bouille. 

3 

414 

QuiUebœut. 

5 

676 

Pam-Audemer. 

30 

1934 
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59174 
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31 

3  814 
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2 
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Ouiatraham. 

139 

Caen. 

134 

69  473 

24 

1  124 

Port-en-Bessin. 

55 

4  411 
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37 

3161 

Carentan. 

199 

9166 

Saint-Vuit. 

113 

3984 
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25 

651 

Cherbourg. 

431 

36  823 

19 

122 

Dk'lctie. 
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413 
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2  057 
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6  992 
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21061 
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4  740 
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415 
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3  315 
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Perros. 
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3  046 
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3  364 
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1  093 

RoscoCr. 
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1  355 
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5 

116 

338  30  268 

676  331664 

l  539  228  939 

1  726  398  086 

10  571 

81  1418 

4  437 

26S  34  364 

34  1161 

41  3  856 

31  3  511 

1  569  140  731 

93  5  090 

140  30  511 

2  IIS  en  145 

831  101 838 


1  901 
63  853 

17  512 


2400 
31386 

7  913 


1160 
3  551 
15  089 
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941 
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0 

516 

16 
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9 
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18  648 
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33  198 
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SI 

4608 

107 
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3 

378 

3 
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13 

984 

38 

179S 
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63« 

19 

909 
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1 

78 

16 

1345 

20 
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10 

603 

10 

518 

Ponlcroil. 

1 

43 

PODt-rAbbé. 

15 

886 

34 

2080 

Quimper, 

11 

1766 

37 

3  106 

CoDcameau. 

24 

1  «04 

27 

1617 

Douéltn. 

5 

373 

5 

325 

Ouimperlé. 

1 

39 

Kenievcl. 

1 

80 

Lorieot. 

65 

9845 

113 

14  643 

Hennebonl. 

74 

6  349 

67 

5113 

i'ort-Uuis. 

4 

318 

6 

441 

Ëiel. 

6 

431 

Palais. 

7 

524 

9 

691 

Portaljguen. 

e 

365 

10 

616 

4 

313 

11 

1561 

LàrmortMden. 

15 

1252 

13 
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Port-Navilo. 

2 

158 

34 

1991 

Do^'Atz. 

15 

1331 

31 

3953 

Oualra-Venla. 

4 
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1 

94 

Sareeau. 

1 
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11 

906 

Vannes. 

36 

1988 

19 

i:4l 

Penerf. 

71 

1 

149 

Billiers. 

5 

379 

Tréhiguier. 

4 

193 

4 

3fiï 

UHoche-Bemird 

3 

231 

3 

131 

Bedon. 

16 

1  111 

33 

2  436 

ROMiS. 

1 

71 

10 

664 

Le  Croisie. 

14 

863 

33 

1318 

Le  Pûulinguen. 

10 

1096 

8 

475 

39 

3  301 

15 

1369 

U  Ba«9e-lndre. 

118 

10  351 

61 

4  540 

Nantes. 

337 

130  035 

1  134 

108  157 

bainl-Nai^re. 

562 

145  670 

524 

130  3M 

Pomic. 

5 

351 

4 

196 

SE'- 

3 

217 

2 

139 

21 

3  702 

21 

3  211 

BouiD. 

93 

5 

351 

Beauvoir, 

4 

234 

1 

88 

Moirmoulier, 

3 

135 

4 

156 

La  Barre^e-Mon 

4 
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Saint-Gilles. 

18 

t 

130 

Les  Sables. 

27 

2  079 

20 

1483 

L'Aiguillon. 

13 

1190 

Moricq. 

8 

616 

IS 

I  151 

Luçon. 

50 

3  722 
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2  706 
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6 
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887 
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14S 
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6 

300 

2 

'S 

La  Flotte. 

1 
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1 

93 
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5 

379 

8 

195 

Haraos. 

34 

3144 

53 

**S 

La  RocheUe. 

367 

.26  389 

136 

15  636 

Bochefort. 

143 

30  091 

94 

16619 

Charente. 

80 

17  910 

96 

10174 

Saint-Pierre. 

6 

350 

6 

528 

1 

134 

Harennes. 

2 

139 

4 

*i! 

Bordeaui.            1  lOE 

419  583 

1937 

419786 

Graiide-Egiiille. 

71 

UTreiubUde. 

1 

16 

251 
1008 

U 

650 
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3  284 

i  nu 

63  394 


Mortagne. 

2 

139 

BUye 

8 

Ï1I4 

Plugm. 

1 

166 

Ubouroe. 

3! 

4  694 

PauillBC. 

1 

663 

La  Fosse 

Le  Verdon. 

6 

S58 

1 

60 

Bayonoe. 
StJean-de-Uiï. 

63Î 

4T649 

3 

131 

UeOtTEBlUIËB. 

BuiTuls-a.-Uer. 

36 

437 

Port-Vendre». 

9R 

8  389 

Collionre. 

10 

48 

Barcarès^Unt- 

Laurent. 

e 

448 

I-»  Nouvelle. 
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11694 
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3  383 

dm 

816 

m  615 

Aigues-Mortes. 
Arles. 

n 

646 

M 

3  878 

Port-de-Bouc. 

46 

6161 

Maraeille. 

5  536  1345  933 

Cassis. 

6 

139 

La  Ciout. 

66 

1  189 

3 

310 

Ambiers. 

LaSavne. 

13 

3  677 

Toulon. 

341 

3)  78! 

Lw^rohiera. 

179 

17 

3  786 

Les    Salins- 

d'HiIres. 

11 

3  443 

UTSndcm. 

78 

Saint-Tpopeï. 

54 

689 

SaiDl-Haxûn*. 

9 

86 

SalDt-RaphftSI. 

33 

179 

Canne». 

44 

3  905 

173  9  546 

83  5  834 
919  139  378 

30  580 

35  3 197 

84  9900 
5  390  1313  033 


Goire-Juan. 

31 

1353 

AnUbea. 

63 

3Î74 

Mice. 

1  136 

63  335 

Menton. 

î!4 

3  366 

Viilefranche. 

66 

347 

SaintOspice. 

34 

334 

ïlïi. 

14 

194 

le-Bousse 

40 

1  633 

"ïaiiit-Florent. 

7 

330 

Canari. 

31 

391 

Ceniuri. 

34 

646 

Jareaggio. 

14 

364 

'oniccîolo. 

45 
30 

1906 
333 

Bastii. 

577 

69  935 

Venzolasca. 

7 

213 

13 

324 

calzarcllo. 

33 

2  118 

Soleniara. 

116 

7  971 

'orto-Vecohio. 

76 

6  130 

kinifacio. 

215 

3  428 

Pcopriano. 

40 

2  895 

Ajaccio, 

139 

14  046 

Sagonc. 

3 

302 

Pians. 

Porta  rie  l'Océan 

H 

473 

21481 

3019380 

—     laMédi 

terranèe. 

10359 

134  146 

33  065  3  134  192 
10331  1111739 


Total.      3I84S  4743436      33377  4846031 


Dunkerque.  —  Granville.  —  Saint-SerMat.  —  Le 
Leguë.  —  Sainl-lWo.  —  Binie.  —  Fécamp.  — 
Paimpol.  —  Dieppe.  —  Portrieui.  —  Gravelines. — 
Dahouel,  —  Saini-Valery-en-Caux.  ~-  Boulogne.  — 
Bayoane.  —  Cette.  —  Marseille.  —  Bor^leaui.  — 
Sainl-Uartin.  — -  Trèguîer. 
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GËOOAAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES- 


CARTE  N»  se. 


LES  CHEMINS  DE  FER  FRANÇAIS. 


iM  témérml^  «M  ehcnlaa  4e  fer  an  t"  JaaTler  !••■. 

(Ce  tabluu  W  extrait  de  la  statistique  des  chemiiu  de  fer  rrançais  publiée  par  le  ministre 
de  l'agriculture,  du  coBwnerca  et  des  travaux  publics). 
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le.  Orlius  k  ChiloDS-Bur-IUriie. 

11.  Arru  ïBuplei 

II,  Vendée. 

\t6^iZ'':iZ7'"' 

18.  PerpîgDtni  rrsBei 

1».  VileocienneiàLille 

11.  UBMKSkUUe 

14.  CbumikSiinl-GoUin 

H.  Dnekcrqua  k  Purnei 

»».  La  Croii-Kouite  t  Sulhonaj. . . 

a».  LyoûaUCroii-RoniM 

phiD*. 

|]M« 

eeie 
e»» 

leesi 

ChemiDtdéertiéi  ft  dod  concédéi! 

w»»* 
><?l^ 

(c)  Kon  compris  le  kllomèins  de 
(s)  Non  comprit  les  chunli»  [n 

QÉ0ORAI>Hn  COnTBUFORAUrE.  —  K'  ET.  Kmux  Miaéralea. 

CARTE  N»  37. 

EâUX  MINÉRALES  ET   BAINS   DE  HEN   DE   L'EUROPE   ET   DE   L'ALGÉRIE. 


Abbicb.  BiiièK,  buM  Birtèn,  dlalrict  de  Kellbaiia.  tnIfurMwu. 

AbiDO  halle,  Vérille,  pror.  da  Fadem.  tellm  cUonirita, 
Jbttcourt  OH  aMa!|« 

du  Val.  Tnaet,  ialnt-n-tim.  rwrDglneine-btewboi 

Acqns  (reMw-  Près  de  Ban*  à  I  nlllaa  an  H. 

■ Acii<Êla.  llia|a,(MMgMtOBda  Vitciba.  FerrigÉieiM«-UMrb«n 


irna-unfa.  Iialie,  proi.  d'Ai 

Mqiil.  lult»,  PHmnl, 


Mqiil.  lult»,  n 

'  ""'^  Saia,  cercla  ée  ZVwbou,  onnov,  uiMn  db  «mcmio. 

France,  BouchHdDRhAiia.  AhMliMa. 

Pruaae  ibénaaa.  Ferragiaina*. 

laaDKeai  l'aMnlAireiia»; 

Aiant».  EapagM,  prar,  de  B(di)oi,  )M4l0t.  !•  HMk.    CKbDUalii**  siMn. 

jtibulea  (nui).  TOT- 

Àltt  ou  jUalh.  France,  déinn.  da  l'Auda,  irroBd.  de  UaMoi.    4  aaureaa  :  I  caibooaWea, 

Alhama  d'Jrapan.        Eapigna,  prai.  4a  Sarageise,  dlttr.  da  Maaa, 

Alliaraa  d*  (irtnait.    BipagDa.  proi.  de  Grenida,  ulr.  d'Alhaaa. 

Atleiard.  France,  [aère,  arrODd,  da  Granoble.  SDlfniaaaaa. 

'  AmbleteuM.  Franc,  PH-da.CBltBa,  airoud.  da  Beiil(i(Da> 

(Belle  plage,  pni  Iri^mlit). 
Andlla-lef'Mlia.  Fraoce,  Pjréaéaa-OrtenUlea,  arrond.  de  CiiM.    Sol taréaa'iodl quai. 


JmpAiiHi.  Fiance,  Hanla-Iarole.  Famigta  .-blarbOBrtdoa.  Froldaa. 


AiarroB,  airond.  da  SalnM'lffrlqaa,        Farrii«li 


Antooft.  Grand  dacht  da  Bade.  Firruginanaei.  >*  cantlor. 

Keilano. 

ipoIllDaini 


llïlle,  k  T  Ikaoea  au  N.  0.  de  Rome. 
Fraoca,  Oiroide,  ptege  aaUonneuM. 
Eipagoe,  pniT.  da  lliinile,  Jiuldioi  de  Huk. 
EipagDfl,pnn.  daGn;puicoa,dlHlr.  deVa(]pBa. 
Franee,  Gironde,   arroDd-  de    Bordeaui,  peu 

fréqoenlée.. 
Eiptgne.  prot.  de  Logroi 
France,  Ariige,  arrand.  il 
France,  ArMga,  anond.  d 


Ba4m.  Aolriche,  priaVIenae. 

Barien.  Soiaie,  canlon  d'Argovia. 

Beden-Hadan.  Grand  duobé  de  Bade. 

Aadm-H'tiltr.  Grand  rtucM  da  Mdf,  carde  du  Hagt-Rhin.  Alcal.nai.  3 

Bagntrtada  Blgerre.    France,  HaïW-FjréDèes.  (Plualeiir*  eaarœe),  iniru' 

rëes.  iD  I  fa  iéM,arii«niea1e« 


France,  liaula.aaraBiie,  arroad.  de  Saînl-Gan 
France,  Orne,  amnd.  de  DomrrODI. 


Bipugne,  proi.  d'Alata  (r^, 
OB,  Hante-Garonne. 


Il  lecrugineoeaa. 
U  ioaTGaa  •ulhireuiei. 


France,  Ger«,  arrond.  da  Condom.  Ferrugln.-bicarboDalie»'  I 

Fraiice,  Haoloa-Prrtnéea,  arrond.  d'Argilèa.  1  aonroaa    aBlfirtet-aodl- 

qute.  ) 

Anglawrra,  cemt*  de  Sonimerati.  -  I  aonrdea  alcaUcei.  1 

VdnéUe,  an  «addePadoue.  < 

France.  llaeMe>PTr4néaa.  arrond.  d'Argelta.  I 

Sf pagae,  ym.  de  ^ctrèi.  Add*  liUciqna  al  oxyde  de 

Weitenbarg,  cercla  dnNacka.  Chleruréea-EodlqDa*  alfer- 

^-  rugiiiauMf.  1 

PraaactMDaw,  RoaTarnen,.     uCal>^U-        iLlcaUBti.  1 

France,  C■lTada^»a  friïï*»*!,,.  !««•»»»** 
Saiaea,  nnioa  da  Tand.  ^*\ot*«*' 


Coi,><^îc 


-  EXPUCATION  DES  CARTES. 


France.  Bu>»-P)rti>4M,  (rrogd.  da  Btjonn*, 

nugniGque  plif*.  trt>-fr<qBMlUf . 
FnDce.  Dcui-Sfin»,  irrood.  d*  Brauulr*. 

Aoiricbr,  Buhtoir,  régence  d'Egn. 
Bclgiqns,  prt>  <1'0  .itoit. 


SulfUttt-aicinnat. 


FainiiiuniiB*.'  I 

ÂlolinH. 

Su  -  aulpb  jdrtqne,    broDW, 


Pmue  rhénan*,  prè>  d'Ail-UCbiptlIa. 


'F\^^T    .r 

Fruct,  l-u^  Calala. 

baou 

France,  Allln,  ■rrond.  de  ll<>ulin>. 

SaliniWHihlonirie). 

France,  Havie-  Mame,  arrond,  de  UngrM. 

Salinea. 

TitDtt,  MT-dî-Otme.  arrond.  de  CI(m.oiil. 

Stllnei'Chlonirécf. 

•  B..i)rg-d"*«'«- 

France,  Somme,  arrond.  d'Ahheville. 

BovrrOMt. 

France,  H«ule  Gininnr,  ariond.  de  TonlouM. 

Ferni([ineoiet. 

Bridaa. 

Franc»,  Sai..le,  Pro..  de  ta  T««nlaia«. 

Sulfuregaei. 

•Brit^bton. 

Broui't. 

Turgule  d'Atie,  Analolia. 

Alcalines. 

Brark^natil. 

naïltre,  pra.,  dt  bai»  Franconl*. 

Farnigmeufe». 

Dgiuni. 

France,  ÏQUeea.  arrond.  de  Berairemoni. 
EfRigne.  p™..  d'»l.anle.  l«rldici  de  Iijoni. 

Ferruijin.-bicarlKiBi 
SDirtlèei  magnblqi 

•  Cahoorg. 

France,  Cal-sdos,  amnd.  de  Cun,  aatei  M- 

CûddM. 

Saltareoaei. 

Zo  CaJIft. 

Franr«'^™li-SaTo[,e,  prt.  d'Ann«f. 

Idem. 

•Calul. 

Mer.'pea  f,-*q.M,i*i. 

CaUarsIceia. 

France,  Corae,  irrond.  dAlaedo. 

ut  tl* 
Kl  17* 


CaldM-rfa-Cunlù. 

Caldelai. 

Caldafii-Girii, 
Calàtu-di-Uatamlla. 
CaUai-de-Ovitio. 
CaUai-d*-Rai»tta. 


Eipagne,  proT.  de  Saniandar. 


Fnnoe.Banea-PirJnJea,  arrand.de  Bajon 

France.  Bouchet-du -HhAne,>rn>ud.da  HuMi 
Francs,  Aude,  arrond.  da  LÉmoiix. 


France,  nU-et- Vilaine,  arrond.  de  Salnl-Hilo, 

peu  Maoenlee. 
Franc*,  dèparlemenl  dea  Alpea-HariUmet. 
Wuriemberg. 

Franoe,  Landei,  arrond.  d*  Oai. 
France,  Haulea-Pjrénée»,  arrond.  deBagDÏrea- 

de-  Bigorte. 
Praoce,  Ariége,  arrond.  de  Fgli. 

'    lapapM,  proT.  de  Maleg*. 


Saline*  cblonil^. 

Suirurenael. 

(Fluiieiin  aoorcM)  aalfur. 

Snlfntéei. 

Femgi  néant. 

(Oaui  aourcea)  lea  bbh  bdI- 


France,  Somma,  arrond.  d'AbbarlIle,  peu  (ré- 


France, Hcreuli,  I 


ChaUitliia). 

France,  Lo'itre,  arrond.  da  Hariaiola. 

(A  analTWr). 
hromnra  de  audlnm 
depouaaium. 

W 

France,  Strait,  arrond.  de  Chambeni. 

.lodore 

Froldea. 

Fraace,  HauU-Sa'aie,  Fancignj, 

France,  Bhftne.arrond.  de  Ljun. 

Ferro^neiuee. 

Ff..id». 

Franc*,  Maienne. 

(Plua^n  anurcea) 

rri's; 

gaïau- 

aea  aloalinea. 

ChaieMos. 

Franre,  PuT-de-Mme,  irrond.  de  Thleri. 

»w 

France,  mj-de-Mme,  airond.  de  Blom. 

S'.ri 

Fi-ance,  «Jiiicbe,  maguiMaue  pla«;e,  peg  fréq. 
France,  Bas-RMn,  arrun^,  de  Scheleiudi. 

Salioca. 

» 

Obaudea-Aigiiea. 

Kjince,  Canlel,  arrond.  de  Saini-plonr. 

QËOORAPHIB  CONTEMPORAINE.  —  RI*  ST.  Emx  nlaéralM. 


Clulltnli 
'  Charbn 
Chiancû 


coHmumoM  caixioDi.       tenpCii*i;r^ 


Coaitantiwg' 

jr,k. 

Hu«i«,  CaucaiB. 

'  Coaneullei. 

Francs,  Voagea,  arrond.  de  Hireroun. 
France,  Calvidun,  arrond.  da  CaeD,  peu  fré- 

quc»Ié>. 
Pnnce,  Gïronds,  arrond.  de  Kataa. 

Francs,  ATSjrun,  arreod.  de  Villafranche. 

Cours. 

C'anggia. 

CreiHoaeh.  V. 
•  Le  crôlaic. 

(reui 

France,  Loire -Inférieore,  arrond.  dg  Satenai. 

Franc*,  Somme,  arroi.d.  d'AMwille.  peu  fté- 

F.2"",'*Âiller.  arrond.  rie  I*  palisM. 
Alleniagne,  rtpubU  deUambogr^. 

■LeCroloT. 

•  Cvxhatm. 

Aulriche,  EbcIi'i 

France,  Landra. 

France,  CaLiidoi,  p.'ia  TrooTille,  iiwoe. 
Pruiac,  Piincranis,  cmboucburcdo  t'udar. 
France,  Seine-I II (é rieurs,  irta-fréqaentéa. 
France,  Kauea-Alpes. 

AllemiKnei  iirind  ducbé  da  Usckieinb.  Seiti 


Debffon. 

Dore.  V.Kont-Dore. 


France,    Pji^ncsi -OriaDlalei,    arrond.     de 
France;   Finlattrr,   arrond.  da  (tulmper,  peu 


France,  Nord,  peu  tréquei 
France)  Ri.-.ua-fjriBén. 


I  l.ippe-Ecbaueoiboiig. 


EriEhicn. 

KTÏmbad. 
Escalda». 
Escoviaiiljr 


nd.deLiri.oui' 

irieure,  arrond.    du  Haire, 

rancè,  Laoïlee,  irrond.  de  Sainl-SeTar. 


E'ian. 

îr^û.;."~"'""- 

Froides. 

France,SeinB-lijrerieure,  arrond.  du  Harr». 

fi(cro. 

Eip.«iic,Na.arrs. 

Salin  M. 

17*  cenUgr. 

fmtcauit. 

Aldlinai  sëdaiiiei. 

Ti*d«. 

France,  A riege.  arrond.  de  Pamiera. 

Alcaline». 

Tièdei.^ 

FomatKhe. 

France,  Gard,  irr^nd.  do  Iji  Vigan. 

Salfurraaes. 

Foniainibonneliau. 

France,  Ouc,  arrucd  deCicmiiiOt. 

Froidea. 

Forgc.-lfïKiiui. 

Fr.nce,srlne-lnferleu.e,  arrond. de Neuchàlel. 

Froidefc 

Forgn-lei-Baiiu. 

Froidea. 

franim.hodou  Egra 

Aniriche,  Bub«nie. 

Fermginawea. 

FRiiae*. 

Fra,trib'.':h. 

F.rniKtneuaea. 

Proidei. 

friidrieluliatl. 

Salines,  iullai«ea. 

Feum-Califlt. 

Eipagne,  pruT.  di  Ciud»d-real. 

Wcentig. 

FuTid    OM    Balalon- 

F-Ttd. 

Aulricne.  Honfin*,  Comilai  de  Salad. 

Go  mardi. 

France,  arrond.  oe  Dai. 

Sali'ifli. 

li  à  IC 

Siliutt. 

Froids*. 

càâls'n  (HoO. 

Autriche,  duché  dr  Salilwurg. 

(tsoiirce>)*ultaléea,)odiq. 

Gaioai. 

Fnm-*!  Puï-d'-Mine,  mrrond.  d'imberi, 
France,  Manche,  aroni.  d'Aïran^*^"^,  pf"  ''*■ 

lioiitea.'*"'' 

Graadnf. 

Usarbonati^i-CBlciqnea. 

FroldM. 

•  OrantHle. 

Cjéuiili- 

F,5n«,ta..«-Alpo..  arrond  ^pigoe. 

SoVrureuM»,  lodnre  de  ao- 

J'îfll'itc 

GEOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CASTES. 


AlIrmtiFn»,  grind  dm 
I    FniiM,  CoTM,  «rronD 

AnglcUm,  Tl»  dt  11 


cOHKMmoa  lannaui.       THifunu. 


aumc-let-Dtinca.       Soirur^n.  calclqM*,giieu>.    FraldW. 


OniiaJMbirt, 

Hammam-Bnughrara 
Hammam-Miikoutin 


Alamé;  f^ 
*l(!érie,  pn 


I  de  Golcnibourg. 
d'Onn,  srrnnd.  d( 


Clitoraréï  lod'quc,  rwTBgi- 

Alralinei,  [BrruiuiMiuc*. 
AJculiDïi. 

Chromo- loduéw. 


Fuen-Sfinla. 
HewirifADud. 


'Hmigalt. 

Hoiip  (  boint  it  la). 


[sclna, 

Jerhel. 

iwonia. 

Jamnicta. 

Jailfeld. 

Johannitbad. 


ejC: 


Ltenunn»,  grand  duchi 
rUBte.  priipfipaulo  d* 


Mière,  ce 


ircle  dn  Hccktt. 
urcleifF.Kn.  ^ 


frusse,  prai.  de  5tie,prit?<RDnilioiirg. 
rru>»  rbeninr.  frta  d«  Cobluti. 
AUaaitgne,  duclié  d«  ^a»$■1J■ 
.    Gi«ce,lle.iCjrctadfa. 

fttDce.  H(i]|««-Pir«niei, arrond.  deDigoerti 

de-BlKorra. 
France,  Haui 
Allemigne,  i 


t   FerrugiasuH*. 

Koiruieu'ei. 

{1  laiircïtj  cbloiuréei. 


Alcali  nn. 

10  •oum*  eair>leet-*adlq. 

Cta1oruriT>'Si>diqii«a. 


Sihue»  chlonirtaa. 


Torrf.  d*  SI-Ouiden>. 


III  LaMilou.    Frwca.  HaraulL  atrood. 


de  Vujd,  près  i 
k.  atrood,  ds 

arrnnd.  ds  Gm 


Ledtima. 
'l.eguit'BriMc. 

Ll^ippfinge. 
Lncqoea. 


Matka. 
Médfwi. 
Mthadia. 


le  Caeu,  b«1La  pi 


Pru.'-se,  Weaiplulia,  pi«8  de  Paderbom. 
PorMffal. 
'    Suisie,  Valais. 

France,  Caliades,  HTonil.  de  Caen.  Jolie  pi 


Fnui«,  SaTeie,  iriand.  de  cl 
Franco,  Bouchei-du-Rhônf ,  ( 


France.  Gara,  arrood.  de  Condom,  prèa  d'Avob. 

Soèdo.  goarara.  de  LinlLepiiiB. 

AMUictaa.  prov,  dasatoiennoB.  pria  d'Onora. 


*J  HiKaltw-cal 


AlcalîM*  cl  rerrugiu. 


FTuMW. 
TiMe«- 
Î411*'c«i 


France, Pjr^néea-(lriHitale>,errond.  dePrade*.     EuîtarcaMi. 


OÉOORAPHTE  CONTEMPORAINE.  —  N*  ST.  E»m  mlnéralea, 


MOI  DM  tin. 

MTs  on  iu.es  se  TROCÏEITT. 

COVMMITIOX  CniMiavi 

•Mon»». 

Fran».  principiuié  de  llon>«>. 

MMàOTt. 

U      MoDMiiw-de- 

BriMçod. 

IS  kilom. 

Salinee. 

Fr*nc«,  f.lmnde,  trtii-nr*s  de  Bordmoi. 
Fnnce,  DrAm»,  Brrond  de  Niant. 

FemigiDOTsep. 

Jrm^V 

SulfiiMes-clciques. 

Mon  1- Dore. 

Fnnce,  PuT-de-PAma.  arrond.  d'iBSoIre. 

UoDie-Ciilni. 

IUlie,  Toscane.  pr*«  dePisioja. 

Honle-Fiafcncc. 

lUIle,  Eius-KODMii». 

Jf™Wp«..W9lo. 

Fnince,  Hinie- Giron  ne.  tiTond.  de  Murei, 

s*"OTreA"'7ine   anll 

France,  Vïticluse,  errond.  d'Orange. 

Vu'o. 

Eipagne,  Murcie. 

Fer rugi neu»e*. 

tfuitau. 

PnuM>,  Silène,  gomern.  de   Licgniu  (Vov, 

«ne  de  Fru-se). 

Trts-rerniglo  (houea). 

nanbeiro. 

*llem»-ne,  Èlecior.  de  Hesse- CasteL,  cercle  de 

Alfilineschlomrée». 

JVomilorf-l*»-BaiNi. 

Néri». 

■AXtw»  Ml    Porto 

d-Jn». 

■Mlle,  |ir»s  de  Rome  (indcnne  Anlli>in>. 

Fnnie,  Ardfclie,  arrond.  de  UrgeniièreB. 

FeiTDgineniei. 

NÎ/dlrtronn. 

SaJlnee-thlornréet. 

■No".ellî'(ii). 

'(M«.B. 

Biisrte,  goniern.  de  Kher«n,  irèB-rréqoenté. 

IFynhaium. 

OAt>ouAi><li- 

Auiritlie.  Hiingrie. 

Fnnce.  PjrfnJes-OrienUlea,  arr.  de  Pndea. 

Alcalinee. 

oUw. 

(Jlennrcn)>nirar«int 

Oi>penait. 

Ba"*™"bas.eFr.nconie       ' 

Pemiginenn. 

Orb. 

Salines. 

Fr»nce,'CorM,  mrrond.  dé  Daaila. 

'"T""- 

S'- 

Frenie,  Tjiire,  arrond.  de  Bonne. 

France.  Mrf,  arrond.  de  Grenoble. 

Id. 

'  Oiunde. 

Belgique. 

•Paimpol. 

France.  Cttea-da-NDTd,  arrond.  de  St-BriNo, 

pen  Wquenli. 

■UPiliii. 

France,  Mirbihan.  BeH*-lik  en  m*r. 

PamuiOTi. 

France,  Dordogn»,  arrond.  de  Sarlai. 

Por««ilM    <(*    0.. 

■    E.|)Qgne,i.roT.   de  Suagosse,  Inrid.  de  CI*- 

Salhrén.  gnlfaUei,  ferru- 
gineuse*. I 

ï  aourcB:  ponlo  Aoaterlili, 
Aaimil  (V.  Aitlenil),  Baii- 
■iio]e)i,  Belleïille,  FusT 
(V-  Pmsj),  Ternee,  me  de 


PalmaimlalllvtTa.    Espagne,  proT.  de  Cadii. 


LaPuda. 

'Pultmi. 


ft-ae,  F[rand-duchd  de  Bade. 
>,  union  lie  S>>ni-GBl1. 
e,  Ols(,  arrond.  de  Compiègne. 
e,  corse,  canton  de  Prenelli. 
Toscane,  à  Sl-<il«l<ano,  çrti  de  PI 
e,  coBilt  de  Neuira. 


France,  Haniei-AIpel, 
Fnnce.  CAlca-du-Nor 


M  fc SI- cent. 
Froides 
)*•  cenilgr. 


Bl  alcalines. 

Snl  foreuses. 
Chtorarées  sodiqna. 


- .  Vopgea,  arrond.  de  Remiremonl. 
France,  Charenie-lnrérieDie,  arrond.  d 

renne»  Julie  plage. 
Seède,  diairlct  d'OÏrehro. 
Fnnee,  Lnlr«-lnférlnire,  arrond.  de  Paii 

France,  CalTBdoa,  arrond,  de  BaTCi, jolie 

B*j..ur  paisible. 
France,  CAieii-do-Nord,  arrond.  de   SI-DrienC, 

belle  gr*ie,  pen  fréquentée. 
Saiane,  Griaona,  diairici  de  Berline. 
France,  Nlè»[«,  arrond.  deNevers. 

France,  Scine-lnrérieure,  arrond.  de  Dteppe. 

France.  Landes,  arrond.  de  Dai. 

Italte,  PMinoni,pro*,  d'Ansta. 

France,  Pjr<'n*««-OiienUlea,  arrond.  àt  Cétel. 

France,  Drôme,  arrond.  de  rfin-, 

France,  Sri  ne- et -Marre.  "' 

Bspagne,  prar.  de  Barcclonn, 

Espagne,  pror.  de  Saoïander^  ' 


Caiea.es,  f 
calinea  e 

i  lodiea. 

Chlonirécs-aodlqne.. 
Alcaline.. 

SuUaWee  caldqnca. 

jmise,  Fonrtrante,  tiede  i|^ 


It  k  SI*  cent. 


Coo»^lc 


■  EXPLICATION  DES  CARTES. 


Pyrotcarlh 

liilnllif,«rcl<di>lli>l.talrl^rg  <af.  pri 

do 

tfuinlo. 
•  liiinii>i;au. 

lle.:i>J>ri. 
nspiici-let-Btins. 

Kipipne,  proï.  deSurag'wM, 
Arivltirn*.  Kenl,  lrfa-lrr.|iipnl(>«. 
l'jl'C,  ïênil.t.p.ùï.  do  ïictiicf. 
A<l«iiH«..e.  HxT.vra. 
l>ruH«,Ml.>..i-.g"ii>ern.  do  Brciliu. 
*ll,n,.g,.,,  W...ph.llf. 
Francr,  l.iiii*,  .ir^nd.  d<  Hvtmie. 
Fr.nce,  *ude,  irrood.  da  Liui.uu». 

/(•  lit  la  B 

.».'(».. 

Coloiiiri  rrutai.es. 

Fivpoltau 
Fodna. 

(!«)- 

Fnnor.HénuU. 

Aiim.iig'K',  |ir>iid-duch«  de  Didf . 

K.«D.f,  Viïpp.,  «Tood.  d«  CMLclleruill. 

*Tilri.lre,  Si j  rit. 

Ail.  Niigirf.  biulB  Biïifrt. 

Fraiov.  Bts-iiliin,  u'roud.  de  S.lieleiladi. 

SoilKk. 

Cr.nd'd"  he"dï' llMklti..l«urg. 

-Sibls.d'0lonne(le8). 

Sall^-nmi-  Cotiian. 

'SaiHi-Ainuf, 

Saint-Albans. 
Sainl-AKin'I. 
Sainl-Caitien. 
Smini-Chrituu. 
Sai'nl-  Cnriiioplu  «i 


FnORv,  Puj-de-uame,  arn 
e,  Vendt'e,  ir 


FniBcï,  Luire,  > 
Frtncp,  Loire 


d.  de  Monthriinn. 
Fnnce.  Kïiae-lD[èricoK.  akil.  du  li>«re,  Irt 

FTanct-,  Loir»,  »rrond,  de  nnaone. 

ïnofe,  B>»ct-P]r«néea,  arrond.  d'OloioD. 

France,  SaAne-Bt'l.(nre,  armnd.  de  r.liaro'.lec. 
France,  Luir-el-L)ier.  arruud.  de  BWi*. 
France,  Lui»,  irrond,  de  lIoDtbn&i^n. 


Froid». 

Froidu. 
Tlèdel. 


All>-niiune.Krand-duclii.'deDade,pr(>dt:  Badcii. 
Eco'-ae.iledeBuu-). 


Tiède». 
Froides. 


Pornigineua*!  -carhonaWi. 


iainl'Mauriei. 
ilinl-Manli. 


Ardtche,  arrdnd.  do  LarKealiire. 
Puj-de-Mme,  arrotid.deCle[moiit-Fer- 


ii-ïalérj.«n-C»ui. 

;>lut'Valir]r-iur- 

Samme. 

ittt-Yom. 


France,  Si^rnme,  in  D 
France,  Allier,  arron. 
FriDce.  Basus-Pyréi 


ea,  arrond.  d'Argelèa. 


ii,arniiid.  d'onbei. 


'  Scarborouah. 

titm.    ^ 
Selaudau. 

'SchevïOiiigeD. 

Scliininach. 

Sdilaugmbad. 

S>:)>ai>lkalden. 

Echwilbacb. 


Pruaae.  Silé>iB,«auterD.  deBrti 
Gapagnc,  prvT.  de  Gannitoiw. 
.    Eai«gne.  urav.deGudalaJan. 
ïuiaae,  Val.ia. 

Anglelerre,  Fomié  d'York. 

Alleminia.  Saie,  cercle  de  Dreide. 
Hollande,  prfa  de  I*  HiTe,  lris-(rÉqu«nté. 
Suisse,  Arg.,.i«. 
AlieDi><ine,  dvcbi  de  Na<rau. 
Allenragne,  Eleclor.  de  HeaH-Ciuel. 
Allemagce,  enireEo»  et  Wiesbadeo.  duclid  de 

Allemagne,  Ueiae-ElecWralc. 

Alleiragoe,  Wurtemberg. 
Aulrietae,  BohAme. 


Ch  laruréo-iud  iquei. 


Bicarbo  i>al^ea-*odiq  un  . 


«->u£ï)ue4, 1 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE.  - 


N"  SV.  ESDX  MlnriralAa. 


ArfleMrre,  comté  de  Wealmorlsnd. 

France.  Heu lea- Pire uéï»,  arrond.  de  Bu 

de-BiJOrre. 
Àllernsciie,  urand-dtichéde  \tciiv. 


C1iLoT040(Liqiie,  br 
Alcali  née- ferrugi  lie 


luTennul.    Cu  acide  ci 


Sioroio-Hoi 
SItnbrrg. 


Tïr.-p.'"  ■ 

Teplilî 
Tercii-Labafiière. 


Beliiique,  pci»,  de  l.iéce,  errond.  de  VerTier' 
nnsBio,  goBv.  deNo'ûgofod. 
Auiriche.  Bohenir,  prùa  de  Prague. 
France,  Ave^r^Mi,  irr.  da  ?aiiLLe-AlfrjqiiC' 

Auiriibe,  Huntire,  e^iDiilalde  Unghvir. 
Soiue.  Grifina.  biwe  Fnndine. 

FniKf,  Landes,  anond.  de  Du  (Bnlre  Orti' 

.    Franco.  Giionde.  mrrond.  de  Bordeaux. 
Bipigne,  proi.  deSangoesB, 


Ferrugii).  -bicaiiioD  elcej> . 


Ferniglneusoi. 


Tmu$tko. 
'  froaimund 


Italie,  Elata-Ramair 
Brlgi(r.iB,  proT.  de  ] 


Proides. 
Froides. 


Tufftr  ou  namiTbad. 

TunbridiXt-Weliea. 

UlUraderf. 


Alleniagne,  r4publ.de  Lubeck,  belle  plage,  tri» 

Mqueniée, 
Fnnv,  Seine-lnririeare.  arr.  de  Dieppe. 

I,  arrond.  de  PDnt-l'Eitqae, 
cercle  de  Mi'bourg. 
liiië.llôraïii 


Turéee  calci<|ues. 


I[f'lei'c^*"i- 


e.  arr<<nil.  de  Grenoble. 


Warmbnmn. 

'  H'ornemuiidf. 


tiéBC). 


France.  Ard^hc. 


prêt,  de  CoDÎ  (en 
»rrond.  de  Friiaj. 


fpcli|pmboura-Sc 
,rti-rri^ueni«    ( 


Waunilti^r. 

France,  Iluiii-Rliin.  Brrend.  de  Belfart. 

FetTugineuse», 

Froides. 

WtOnth. 

Allemagne,  duché  dcMism,  Bu  pied  du  TBuima, 

Sulfureuses. 

Prcidea. 

AU-magne,  ■rand.dii.  né  de  Bade. 

Froides. 

S^fXsS'/ldqoea.     - 

34° 

VtlUrOil. 

France',  Vaiiolnse,  Brrond.  de  Cerpenlra». 

Alcaline.. 

Froide.. 

feSi,.«..- 

France,  Pyrénées-Orientales,  air.  de  Pfidea. 

Sulfatées  et  lodiquei. 

lOàSî-een 

IiBlie,prè»deNaplc«. 

France,  Seinc-tirfcri<.'ure.arrnnd.  de  Dieppe. 

Bicarbonalées  miilee. 

Chaudea. 

Vic..^^.C*re. 

France,  Cu m uil, irrond.  d'Aunllac. 

(4  BourcestterruB.-gaienea. 

Froides. 

VIchnyt. 

Auinth.-,  Hongrie,  comiiai  de  Barech. 

iO-cemigr. 

y&,-s,.. 

France,  Aller,  arronrt.  de  la  Paliiae. 
Aniilfierre,  comte  de  Warwick. 

M- 

WitMbaden; 

Alleiiuvine,dwliédeNa»>u. 

UàflS. 

Wiiitnbad. 

Vdiee  de Za.hoppiu,  roj.  de  Sue. 

Bicarbonatéa^-audique.. 

Tiède.. 

•W.gl,l(llod«). 

id. 

ISIfaX^Xualéeecalc.,. 

Froides. 

Vimoni-lt$-BaiM. 

■Mlle.  TotcanMrrxnd.  de  Siena. 

SOkSTcen 

Wllde^g! 

Snlste.   canton    d'Argoiie,  pris  des   etui  de 

scbin..,acb. 

Dromoiodurée. 

«-«d-ng». 

Alirmatine,  prlnclpaaié  de  Walderk. 

ChMd». 

WmtlBubad. 

Allemagne.  Hesae- awel.  cercle  de  Hbdbu. 

Ferrugineuses." 

Froides. 

ruiatoya. 

Esp*i;.>e,  proi  d'IlbacoiC. 

le-eeniigr. 

Eipagne,  iicor.  de  C«<tclion-iJ(,.1a-PlanB. 

I0t4«* 

•Villera-Hir-iler. 

France.  CalTado.,  arr.  de  Pu„,.lf;,eque.  belle 

'■  ^  ►<Jlll-l'*'*^"*-  >«"« 


-««lil" 


GoR^c 


OÉOORAPHIK.  —  EXPLICATION  DES  CABTSS. 


Frolda. 


Perro-BUgn*"*""'  -  '""V 
téM-miilM  (dioretiqu»); 
nMdtaienMi  -  lodiquei- 
csLcairïâlpiirg«ii>es;if«r- 


Allemigiie,  gtmd-Juihé  de  Bada,  wM*  *  I» 

,  vallée  ttraiu 


e.  fiH  de  Vlepne. 

Irniigne.  grird-di 
iiriche,  Truejln 


Tildd. 


CARTE  N"  88. 

ENVIRONS     DE    PARIS. 


ArrondUtemml  lit  IliM»<wiJ.tBT.  —  Compori  i' 
6c«ntixu;  lU  uxiiniUMSi  67  110  tAb. 


traaçals,le  Hutcieu,  etc. 

Arrondiittment-chef-lim  de  Beadvah.  —  Composé 
de  12  cantons-  î43  communes;  US  683  hab, 

ATTûndiaeiMM  de  Chwiont.  —  Composé  de  8  cail- 
lons; ISBcommuoes;  89931  hab. 

irrwidiwwiMmi  de  Compiègne.  -  Composé  de  8  «n- 
t<»9:lb7  communes;  96  903  ti«b- 

AmmdUKmmt  d*  Senlis-— tompojéde  7  canton»; 
133  communes;  6b  ikb  nab. 


Ce  département  est  un  de  ceui  formés  d 
lariie  de  la  Champagne,  de  l'Ue-ila-Fraaee,  c 
du  Gâtinais. 


g 

ArrondwMmfnl  de  CouLOamsM.  —  Composé 
4caiilons;  77  communes;  66  143  bab. 

.iiTondiiîon*iil  de  Fostjiinehle*u.  —  Composé  de 
7  cantons;  100  communes;  80344  hab. 

ATTondUtement  de  Meaui.—  Composé  de  T  cantons  ; 
164  communes;  94346  bab. 

Arrondiitement  de  Provins.  —  Composé  de  6  can- 
tons; 99  communes;  66  301  bab. 

BAr«r««B>eBt  4e  •••■«••«-OUc. 

Ce  département  est  un  de  cent  formés  de  l'Ile- 

d^Prance. 

ArroniiitemttU-àief-Utu  de  Ymsailles.—  Composé 
do  10  cantons;  114  communes;  179  607  hab. 

Arr<mditiemeKt  de  Cobbeil.  —  Composé  de  A  c»n- 
tons' 33  communes;  66314  hab. 

ArroTidatemenI  d'iùtturse-  —  Composé  de  4  can- 
tons; 69  communes;  40  7&3  bah. 

ArroHàûiemeni  d(  IIaktss-sub-Spihe.  —  Composé 
do  5  cantons;  1Î7  communes;  67  605  bab. 

ATTondiuemtnt  de  Pontoisb.  —  Composé  de  7  c»n- 
;  10n84hab. 


U  ville  de  Paris  est  divisée  en  vingt  »rw"'''f, 
sements  eommunaui,  formant  autant  de  jusuces  ae 
paix  (loi  du  16  juin  ISiS).  et  qualre-vingls  quuW^ 
portant  les  n"  1  à  80.  -  Chaque  arrondissemBDi  »i 
divisé  en  quatre  quartiers.  ,.  , 

A  Paris,  le  Préfet  du  département  rWP"'  '" 
fonctions  de  Kaire  ceotral. 

SOUS-PBlFECrURE  DU  DÊPARTKMHIT 
DE  LA  SEINE. 

ArTondiuement  de  Saint-Dskis.  —  4  ««>WBi, 

29  communes  ;  135434  bab. 

Communes  : 

Asnières,  Aubervilliers,  Baonolet,  Boblgoy,  BM^f; 

Boulogne,  Bcurgel  (U).  Clichy,  Colombe»,  Co"r 

bevoie,  Cour-Neuve  (La),Drancï,  DtWOÏ'SïlNt 

Gennevillier»,   Ile-Sain  l-Denis,    «»"":"' ,"^i 

Noisy-le^ee,  PanUn,PierTefltte  PrésSaml^r*'^ 

Puteaux,    Romainville,    Saint-Deni»,    Stia>^<" 

Slains,  Suresnes,  VUlotaueuse. 


^frondtM*B»«il  de  Scbadx.  -  4  Mntons,  M  w" 
mune;  1!230S&  bab. 

COHHtlMBS  : 

Antony,  Artuell,  BagMUi,  BonnewK  »W*^ 
Reine,  Érie-sur-Marne ,  Cbampignj,  «"^rpoi, 
Pont,  Châtenaï,  Châtillon,  Cheyi\K  ChMJIÏ^.j. 
Clamait,  Gretell,  FonleMy-aux-Bose»,  r-» m^ 
souB-Bofs.  Fresjm,  &»nUUï,  issy,  im^Ti  Manl- 
la-Pont,  LKay,  MaiiooB.Alforl,  "ow^f^rtlLel. 
rouge,  Hogent-wir-Kartie,  Orly,  P'^^t^TsiiBl- 
Bosnv,  Rnngis,  Saiot-Mwdé,  Sa^JrSa  «H»" 
Maurice,  Sceuu,  Thjjwa,  Vanves,  vwWW* 
momble,  Vincennes,  ïilri 


Goo»^lc 


OËOÛBAPHIE  CONTEUPORAIME.  —  HT  ■•.  L'Alcérle. 


CARTE   N"  S9. 


L'AIgArie  M  dlriié*  mtUWrement  en  3  divisioDs, 

CLTÎlemest  en  3  departsmenUi  qui  eomspondr-* 

diquées  ci-deisou9.  Le  gouvernement  et  le  b&i 
■diDÏnistration  sont  ceniraliséa  entre  les  meina 
gonrenieiir  génârel  (marécbBl)  qui  comEMDde  le 
I*  eorpt  d'armée;   touteroia   les   ministres  de    ta 
guerre  et  de  la  marine  conserrent   sur  l'anaée 
lur  la  flotte  l'autorité  qu'ila  eiercenl  sur  les  armées 
lur  lea  atationi.  La  jaslïee,  T\a- 
a  publique  et  le»  cullea  sont  dans  les  altri' 
DUUDDa  des  ministres  auxquels  ces  serrioei  raMOr- 
tissent  pour  la  Fraace  ;  mais  les  écoles  Trançaises, 
arabes  et  indisËnes  sent  dans  les  etltibuliona   de 
gonTemeur  géiiAn]. 

I.  ADHINISTRATION  MILITAIRE. 


GoevHHCHSHT  elNiaiL  (T*  comnaademeDt  mi~ 
liUare),  i  Al(ar,  «oBA  It  UD  naréabal  de  France. 

Sous-gDuierneuT  :  un  général  de  dnision,*  *I- 
(er.  Un  conseil  eonsultatir,  un  conseil  supérieur, 
de  plds  rélat-major  génér«!. 

1"  IHibian  mQitaire:  Aubh  :  6  eubdlrislout  : 

l"  Bubdiïiilon  ;  Àlgir  (pas  de  lerriiolre  militaire)  ; 

2'  —  Dellyt;  4  cerelfs  :  Délits,  Fort  Na^ 

pMéon,  Dra-el-Hizan/risi-Ouiou. 

3'  —  Aumalt;  lcercles:Aam&le, annexe 

des  Beni-Huiçaitr. 

V  —  tidiah  ;  k  eereivs  :   Hédéab^   Bo- 

gliar,LaghDUiit,aQQeiednDje![k. 
h'  —  MiUaMA;  3   cercles   :   Hilianah, 

CheiGbell,  Teniet-el-Had. 
b'  —  OrUaniviiie  ;  2  cerdu  i  OrléMi- 

vilie,  Teoei. 

3'  Division  militaire  :Obam:  5  subdinsions. 
1"  iubdlTision  :  Or»i;  3  eercleei  Ortn,  Aln-Temou- 

3*  —  Moslaçan&m  ;  3  eereln  ;  Uoitaga- 

nem,  Ammi-Haumh,  Zémor&li. 

3'  —  SliH-Bel-Àbbii  ;  t  cerclas  :  Sidi-Bel- 

Abbte,  Deja. 

4*  —  Maiemra;  4  cerdea  :  Haioara,  Tia- 

Tet,  aelda,  Oerf^lle. 

h'  —  Ttameen  i  4  cerclea  :  TIemcea ,  Ne- 

mours, lalia-lUghrinia,  Sebdou. 

3"  Division  militaire  :  Cohst*ntinh  :  4  Bubdivisiona  : 

1"  subdivision:  Contlan(ine,-6cercles:Con3laniine, 
Hilah  ou  El-Hiliah,  Collo,  Djî- 
gelll,  Aln-Beidah,  Tébessak. 

1'  —  Sont;  3  cercles  :  Bone,  La  Calle, 

Souk-Ahias. 

3'  -^  Bolna;  3  cercles  :  Balna,  Bidua. 

V  —  Sitif;  5  cercles  :Sétif,TaquiDloun, 

Bordj-boU'Anvrtdj,  Boi^e,  Bon- 


tr  riiiwiiiMli  Wiiiil  d'utUlarie. 

N.  B.  Lh  Doas  de*  ckifiMrt  du  génie  saiil  pr^cédéi 

*•■  Mlénsqw.  ^" 

Alser.  Direetiona  :  Aloir,  potu  l'«rtiIleriQ       .^ 

Oujc,  poui  l'arliUerieet  le  génie. 


COBBTaBTitiK,  pour  l'artilteiie  et  le  génie.  Fou- 
ine el  rafGnPrle  de  poudre  à  Consianline. 
Places  fortes  et  liïui  fortifiés.  Direction 
-Alger.  — •iijCT'.Sidi-Femieh,  Douera,  Birkadein, 
Maison-Carrée,  •  Blidah,  Coléah,  *  Deliyt  Tiii- 
Ouion,  Fort-Napoléon,  Dra-el-Miren,  *  Midiah, 
BoRhar,  '  Àlaghouat,  Djalfa,  '  JfiVianaft,  Teniel- 
el-Haad,  Cherchell,  •  OrUantvilie,  Tenez. 

Direction  d'Orati.  —  *  Oron,  Mers-el-Kêbir,  Arzeu, 
Kastaganem,  Belizane^  Dar-ben-Abdallah,  Ammi- 
iloiiisa,*  Sidi-bel-AbtKS,  Daya,  'Jfoicara,  Tiarel, 
Saïda,  Géryville,  *  TIenwen,  Sebdou,  '  liemouri, 
Lalla-Haghrinia. 

Direction  de  Coneteatine,  ■  CwMlaaltne,  Millab, 
*PAi'l4ip«ei'If«,EI-Aroucb,  Celle,  ^DJigeUi,  TOtiia, 
Aln-Belda,  Kreuccliela  'fione,  La  Galle,  '  Guelma, 
Soukharras,  '  Baina,  Biatra,  Tougourlb,  *  Siiif, 
Bordj-Bou-Areridj,  Bou-Salda  ou  Bou^ada,  'Bougie. 

11.  ADMINISTRATION  UTILE. 

Division  du  aervice. 

Direction  civile,  j/réfecturet,  arrondissemenls  ou 
sans-préreelures,  districts  ou  cemnUnortad  eivitt. 


oolonisalion ,  l'aigricul- 

, ,  etc.  Le  lervloe  des  bureaui 

comprend  3  divisions  :  1*  l'administration  générale 
provinciale  eC  communale;  2*  domaine,  colonisa- 
t  travaui  publics;  comptabilité  générale,  ser- 
flnanciers,  douanes,  commerce  et  industrie). 


AiremditiemenI  f  Alger.  3  districts  :  Tmei,  Dellys, 
Aumaie.  —  Communes  :  Alger,  Aima,  Arha, 
Aumale ,  Blrkadem ,  Chéregas ,  Dellye,  Dely- 
ibrabim,  Douera,  Houba,  La  Rassanta,  Le  Fon- 
douk,  Boulka,  Bovi^o,  9idi-M0QSsa,  Tenez. 

A*r(mdii*tmml  de  BluUh.  3  diatricta  :  Karengo, 
CbtrehtU.  —  Communes:  Blitlab.  Bouffarik, 
Chebli.Ciiercbell,  ti^éak,  Marengo, Momaievilie, 
Oued-el-iiaur. 

j4rrondùfeTnen(d>  WdAifc.~CoBiauMedeMédéab. 
—  Territoire des  Htaeen-bra-Ali  administré  par  un 
cheik  SDU9  la  surveillance  du  préfet. 

Arrondisttment  dtHilianah.  I  district.  OrUanivitte. 
Communes  :  Duperré,  Uilianati,  Orléansville, 
Vesoul-Béniau. 

DCrutTIMENT  D'OrBB.  Prélecture,  Oaan. 

QUaTBB  ABBOIIDiaSEllINta. 

Àrrondùttmeat  d'Oran.  3  districts  :  Saint-Denit- 
éu  Sig,  SW-Bei-Abh»;  Ain  TéamniMn.  -~ 
Communes  :  Aln-Témouchen,  Arxeu,  Fleurua, 
Uissergbiu,  Oran,  SedntCkiud,  Mnt'Dekie-du- 
ffig,  Salnt-Louls.  SuBte-Bwb*  du  TMet,  Sidi- 
Bel-Abb^,  Sidi-Cttuay,  Vahnj. 

irrendifteiMiit  de  MoMaganem.  —  Cenumee  : 
Aboukic,  Uv-Tetelert,  MesMigeaiM,  PMÎMier, 
Rivoli. 

[Arrondf^J^^  d>  t\mm.  1  lUaHict  :  ir«M«n. 


-  EXPLICATION  DES  CABTE8. 


Df  pARmiKST  DE  C*>BtaBtlBc.  Préfecture.  Con- 


CINQ    ARK0:<D1SSFHENTS  : 

ArronditiemftU  de  Cnnt'anlinr.  1  district  :  Baina, 

—  Commune»  :  Balnn.  Cundé   (SmeiiJou),   Coii- 
sUnlino,  Kroub,  Oiilali-Rahmoun. 

Arrfmdiatrnenl  de  Bon'.  Orcla  de  la  CalU.  —■ 
<:oinmunc4  :  Bunc.  RiiuPiud,  Duzprville,  La 
Call5,  Mondoïl,  Ppothif-vra. 

Arrondiiiemmt  de  Phitippefiile.  %  dislricl^  :  Jtm- 
mopei.  Djidj'Uy.  —  Communes  ;  bjidji'lli,  El- 
Aroucb,  Gasionville,  Jcmmapes,  Philippeville,  Ro> 
bertïille.  Saint  Charles. 

ÂTTimdissrmfM  de  Cuelma.  1  dis<ricl:S»uft-:1rh(w. 

—  Communes  :Guelma,  Souk-Arhaa,  Duvivier. 
Àrrondiuemtnt  dt  Sitif.  CommuneaiSéiK,  Bougie, 


BonhJra. 


£vècbé.  Alger  :  1  vicariaU  génératii  de  prorince  : 
Oran,  CoTUlanixne.  —  Pour  le  culte  musulman, 
grandi  mupbUs  i  Àti/er,  à  Oran,  k  Comiantine. 

Cour  Impériale.  Aloe». 

Tribun,  de  1"  inslance.  Alger,  Blidah,  Oran,  Koi- 
taganem.  Tlemten,  Contlantine ,  Bane,  Phitip- 

pevilie,  Séiif. 
Tribun,  de  commerce.  Oran,  Con*(oniin«. 
Justices  de  paii.  Jtai ort  du  tribun.  ^Alger:k\ger- 
nord,  Alger-sud,  Douera,  Teneï,  Aumale,  Or- 
Ifansvilte,  Del  lys. 
Ben.  dvtrib.  deBlidah:  Blidah, Koléah,  BouFTa- 
rik,  U&rengo.  Cherchell,  Médeah,  Uilianah. 
Rttt.  du  trib.  d'Oran.'Oran,  Sainl-Cloud,  Sidi- 

bel-Abbès,  Nemours,  AlD-Temouchen. 
JlfU.  du  trib.  de  Moilaganem  :  Uostaganem, 

Btti,  du  trib.  de  Tlemcen:  Tlemceo,  Saint-I>e- 

nys-du-Sig. 
Ben.  du  Irib.  de  ComUmltne  :  ConslantiDe-cst, 

Conslantine-ouesl,  Batna. 
fliH.  du  trib.  de  Bone  ■  Bons,  Guelma,  Souk- 

Arbas,  MoDdûvi. 
Sett.  du  Irib.  de  Philippetille  :  Philippeville  : 

Djidgelli,  Jemmapes. 
Bat.  du  trib.  dt  Sétif:  Sétif,  Bougia. 
Instruction  pdblioob. 
Académie  d'ALGEn,  École  préparatoire  de  médedue 
.  et  de  pbinatcie  ■■  À tger.  Lycée  impérial:  Algv. 
Ewle  supérieure  indig6nB:.4(g*r. 
Cnliige  impérial  arabe-rranuiis  :  Alger. 
Ccolas  arabe  franc.:  Alger,  Blidab. 
Collèges  communaux  :  Orao,  Constantine ,  Bone, 


Fj  II  ABCES, 

lN>ipicTioM  cKnkbalï  pour  toute  l'Algérie  :  Alger- 
—  Direction  de  VenTegurremenl  ei  det  doiiMltn«; 
à  Algpr,  Oran,  Conslanline  ;  -  Inxpecleaa  :  Algtr- 
Oraij,  Cunslantiiie;—  Comertation  dei  h^otliiqu'! 
el  rrcellet ;A\ger,  Blidah,  Oran,  MMtaganem,  Tleni- 
cen.Cunstanline.  Bone,  PhiUppeville. Sétif ,  — Ccw- 
(ri'bufi'otu  r/iin>n.' Direction;  :  Alger,  Oran.  Cou- 
suntine;— PoKei;  laspection  :  Alger  et  direoieurs 
dans  les  3  prov.  ; —  /■ouonrt  :  directeur  à -tlgtr, 
sous-inspecl.  dans  les  3  prov.  ;  —  Tabacs:  In^ieci. 
spécial  k  AlRer  ;  —  Con/r<'i;rur«  dans  les  pruï.:  — 
Foréti  I  Ins]ieLleiJrs  faisant  [atictioa  de  consem- 
leurs  dans  les  3  prov. 

Thavaui  publeos  :  Inspecl.  gén.  des  ponts  «I 
chaussées  pour  la  prov. 

COHHmCB. 

Les  arrivages  de  bestiaux  algériens  dans  le  midi 
de  la  France  prennent  d'année  en  année  plus  d'iis- 

f.n  1863,  il  éuit  entnf  i  Marseille  6ITS  bœufs  de 
l'Algérie;  en  \i6k,  l'importation  de  ces  aaimiuJ 
provenant  de  noire  colonie  s'est  élevée  à  11133; 
elle  a  donc  presque  doublé. 

Kn  même  temps  l'importation  des  moutons  algé- 
riens, qui  avait  été  en  1863  de  77  6ù9,  atleigntil  » 
IB()4  le  chiffre  de  100163  teiea. 

Si  l'on  se  reporte  i  quatre  années  seulement  eo 
arrière,  on  constate  que  Marseille  ne  recelait  en- 
core de  l'Algérje  que  S5I  bœuFs,  tandis  qu'aclurUe- 
menl,  pendant  les  mois  d'été,  les  boucheries  * 
Marseille,  de  Toulon,  de  Montpellier  et  de  Celle 
sont  approvUlonnies  en  partie  par  le  bétail  afciuiTi. 
Le  bœuf  algérien  n'est  même  plus  inconnu  i  Li<^' 
où  il  s'est  montré  plusieurs  fois  aussi  bien  qu'àGre- 
noble  et  i  âaJnt-Ëlienne.  et  sans  nul  doute  scsapp- 
ritions  dans  l'intérieur  deiiendront  de  plus  eu  F'' 
fréquentes. 

Principol*»  localité*  hitloriquet  :  Alger,  Bons, 
Hédéah,  Oran,  prises  en  IS30,  Arzeu,  Hostaganem. 
Bougie,    prises  en  1833;  —  Mascara  et  Tlemcto, 
1H3&;  — vicl.  deSikkah,  1836   (général   Bugeaud). 
traité  de  Tafna  conclu  par  le  général  Bugeaud  »i« 
Abd-el-Kader,  [837;  — Conslantine,  prise,  1831^- 
pas-age  des  Port'.a  de  Fer,  1839;  —  défense  de  ■■' 
lagran,  1840  ;  —  occupation  de  Chercbel,  de  If-    I 
dèah,  de  Milianah,  1840;  -  Mascara  prise  poutH 
deu^ièmerois,   1841  ;  — soumission  de  la  pror.  de 
Titteri,  1842;  bataille  dAlo-Taguin  (leducdMu-    | 
maie  sur  Abd-el-Rader)  1843  ;  —  occupation  de  le-    | 
nez,  Batna,  Bislra  ;  —  victoire  d'Isl^,  1844  ig^f 
rai  Bugeaud  Sur  les  Marocains!  ;  — Prise  de  ZiaIcM.    i 
1849;  — prise  de  Laghouat,  de  Ouergla  eldeiou- 
gourt  (1853-1854). 


CARTE    N'   60. 


AHGLETERRE. 


^•■•■il^ne — 0*,30',-13Mong.  0. 

—  iS-.Sy.-ei'Iat.  N. 

néas'op^iB  rhr>ii|Be:  Toy<  la  carte. 

climat. —  Humide,  Troid,  brumeux  en  tout  temps. 

«é«i*«le.  —  En  Ecosse,  le  micaschiste  est  la 
roche  dominante;  —  En  Angleterre,  grès  rouçe, 
dépôts  houillers,  chtstes,  ardoises,  argile,  craie, 
dèpatscalcairoa.— En  Irlande,  terrains  granitiques  et 
roches  micacées,  cbisles  ardoisiers,  sol  volcaniquo 
(basalte  de  la  ChawUe  det  Géanu)  au  iioid. 


Faohb.  —  Chevaui,  bétail,  races  porcine  etboi' 
race  canins.  Volailles,  poissons  en  abondance. 

Floue.  —   Prairies   (la  moitié  du  lol),    '"*''' 

pommes  de  terre,  boublon,  orge.  , 

MmES,  —  Houilles,  fer,  plomb,  cuivre,  étain,  s^i- 

•■^«•-■«■e-  —  l  lî  1»  milles  carrés  angi- 

Blhnocraplile.   —    Hace    Celtique   (Brelonfi' 

race  Germanique  (Saions  Anglo-Normands)- —  "^ 

gue  anglaise  et  galloise,  idiome  écossais.  - 

varualloB   hlulwive.  -  L'Irlande,  riuD 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE. 


-  »"  «O.  ABBle(err«. 


S  69 


n  116!,  le  Pajrs  de  Galle»  en  12S5,  l'Ecosse  e 


!33  820  093 


-  Monarchie  constitulionnelle 
héréditaire  reprèsenlaiive.  Ministres  responsables. 
Parlement  composé  de  Heui  Chambres:  I-  Chambre 
des  Lorda  46S  pairs  dont  30  lords  ecclfsiaïliques, 
430  séculiers,  Cnambre  des  communes  :  6à4  députés 


dont  49fi  pour  l'Angleterre  et  le  pays  de  Galles,  659 
pour  l'Ecosse  et  lOô  pour  l'Irlande. 

KrllHlan.  —  Liberté  des  culles.  La  majorité 
suit  la  culle  anglican.  En  Irlande  on  compte  4490600 
catholiques.  Los  quatre  archevêques  anglicans  sont 
ceuide  Canlorbi^,(i't'ofk,d'Armaghei  àeDublin. 
Les  archevêques  catholiques  sont  ceux  de  ffestmin- 
tler,  iVArmagk,  de  Cashel,  de  Dublin  et  de  Tvjim 
(I*s  évfchés  sont  indiqués  au  tableau  des  divisions 
administratives,  plus  bas].  En  Ecosse,  où  le  presby- 
térianisme domine,  il  n'y  a  point  de  hiérarchie  épi- 


Un  des 


des  dii  dernières  ai 


Cavalerie. 

129  265 

Élat-Majo 

1822   1 

Indes. 

Armée  do 

mer. 

74  741  h 

■.â  de  paix,    pied  de  loarre. 

490  560  MO  963 


Le  pays  eit  divisé  en   districts  

auiquels  sont  affeclés  des  officiers  et  des  sergents 
recruteurs,  cem-oi  vont  chercher  les  soldais  dan: 
les  graods  centres  de  population.  Les  grades  soni 
achetés  à  prix  d'argent 

Une  armée  permanente,  trés-faible,  entretenu! 
en  vue  d'une  guerre  continentale,  est  ainsi  organisée 
aucun  citoyen  anglais  n'est  Torcé  de  prendre  lo 
armes  autrement  que  pour  la  défense  du  territoire 
donc,  recrutement  volontaire  ou  engagement,  c'e^i 

■tarlae.  —  Flotte  anglaise. 

Vapeurs  à  Ilots.  525  (dont  13  cuira' 


PiACES  FORTES.  —  PoTUmoulh,  DoutTes,  Fal- 
movili ,  SheermM ,  Chalam,  Plijmouth,  yarmouth. 
Les  Torts  Wfslmorland,  Cambden,  Carlisle  i  l'entrée 
de  Cork.  Le  fort  Duntaniuin,  à  l'entrée  de  Water- 
foni.  En  Ecosse,  forteresse  d'Edimbourg,  de  Stir- 
ling,  de  Bumtnrton  et  les  forts  Augutliu,  William 
et  Georges  [comté  d'Inverness)  : 


)     630  de  de  tout 
Voiles.  110-  -jporwnt  16000  c: 

OfSciers  et  matelots  de  la  Hotte  :  3930n  h. 
Ensemble  de  tous  les  équipages  T6  744  h. 


1478  de  tout  rang  dont 
I  17  cuirassés  portant 
I    9718  canons. 


Ports  ns  Ouerhb.  —  Porttmemlh,  Ptymoulh. 

Arsenaux  ET  cHjtNTiERS.  Angleterre  :  Wooiwich, 
Chalftam,  ScftCTTMM,  Deptfort,  Mitdiord-Haven,  Yar- 
moath,  beat.  —  Ecossb  :  Leith,  Inrertuss.  —  la- 
LAUDF,  :  CoTk,  Walerford,  Gabcay.  Bantrg,  Limtrik. 

Ecole  de  marine  et  Invalides  de  la  marine  :  Green- 

Les  Cinq  porli  forment  un  gouyemement  i  part 

,l5r.o  1/.  n,;„Wtl,^a   II  »  ^..  o ■-■■-'     " 


Ryf. 

Division  des  commandements  marilimes  :  !•  Bou- 
ches de  la  Tamise;  1'  Portsmouth  ;  3''  l'evonporl; 
4'  Cork;  5'  Wooiwich;  6'  escadre  de  la  Manche. 

^«■llcc.  —  Point  de  Code.  15  grands  jugei  seu- 
lement pour  toute  l'Angleterre.  Ils  vont  présider  les 
assitti,  ou  toart  de  Juiliee ,  3  fois  par  an  pour  les 
comtés  du  centre,2  fuispour  les  autres.  Les ;uiliftrrf 
et  juges  de  paix  rendent  la  justice  ordinaire.  Les 
Cour»  provindafei  cassent  le»  arrêts  les  unes  des 
autres  quoique  étant  égales;  mais  il  n'y  a  de  cassation 
en  dernier  ressort  qu'a  la  Chambre  dt*  Lords.  Les 
Couri  sont  tantAt  cii  iles,  tsntOt  criminelles  et  ne 
jugent  pas  toujour^i  d'après  la  loi  parlementaire; 
quelques-unes  suivent  la  loi  romaine.  Le  jury  existe 
pour  décider  au  civil  comme  au  criminel  les  ques- 
tions de  fait. —  Il  y  a^  à  Londres,  outre  la  ChaiiATe 
des  Lordt,  le  eomiW  judiciaire  du  eiHueti  privé,  la 
Chambre  de  t'Échiijuter  (juridiction  civile).  l«  Cour 
du  bane  de  ta  rnne  (civile  et  criminelle).  —  la 
Co«r  des  plaids,  la  Cour  de  VÉehIquier  '  '-' 
Toutes  les  affaires  nênvent  étn>  r 

banc  de  la  reine. 


ï"'er   îcivile> 

-s  4  la  four  o" 

is  les  comtés,  le*  thjiliti  ^b* 


juges  de  pnix,  les  co 
les  foijclions  judiciaires. 

En  Ecosse  :  haute  Cour  (Court  ofsettion)  statuant 
lU  civil  et  au  criminel.  —  Cour  du  Justicier  (Court 
tf  jusIiciaTtj),  le  1"  tribunal  criminel  du  royaume 
Jt  dont  les  membres  font  doux  tournées  par  an 
dans  les  comtés.  —  Cour  de  l'Échiquier  (mË  mes  attri- 
butions qu'en  Angleterre).  —  Cour  de  l'Amirauté, 
luses  marilimes.  —  Cour  dei  commissaii  ei  {Com- 
iitsary  Court),  4  juges  déciitant  des  questions  de 
lariage,  dedivorce. —  I  lA^rt^dans  chaque  comté: 
istructlon  des  procès  criminels,  poutsuitc  des  cri- 
linels.  Dans  les  bourgs  et  villages  un  officier  royal, 
eoroncr,  est  chargé  das  premières  enquêtes  crimi- 

iHBtFwcUap  pDbIMim.  — Universités:  Oxford, 
Cambridge,  Londres,  Durham,  Edimbourg,  St-An- 
dretcs,  Glasgow,  Àberdeen,  Cublin. 

vravani  puWU:  —  Chemin  de  fer,  IGOOOkii. 

oy.  la  carie).  Canaux  très-nombreux. 

C«Uarc. —  Pftturages,  parcs,  houblon,  lin, 
chanvre,  élève  de  chevaux,  de  bestiaux,  de  porcs, 
de  moutons.  —  Course  de  chevaux  :  aewmarket, 
Fpsom,  Woodsîoek. 

iDilvalrlc.  —  Coton  :  Manchester.  Boiton  (Lan- 
cashirc),  Blacliburn,  Preston,  Rochdalo,'Warington, 
Chester,  Norwich,  Londres,  Clascow. 

iotne  :  Leeds,  Halifax,  Bradfoid,  Hudderalîeld, 
RendaU'^**""'"*'""''''  ^"^i^^'  Stroud.tjolchesler, 
ShïevBsbury  I  Salisbury,  Fieter,  Calna,  Taunton, 
Coïe-irv,  Korwi.h,  Nôltingham,  Gloceiter,  Leices- 

ter.^lasw^'*^'^''' 


GEOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DBS  CARTB8. 


Toilt  :  Wannglon,  Lf«|s.  Bamiley,  Briilport, 
EieliT,  Maidslone;  —  I.'*biim  ,  Nvwrir,  Bi'lfssl , 
DrciKliêda,  Cootehille ,  Monneln^m,  Armsah,  Slii^u, 
Galway,Uubliui— Gliscow,liu[ide«,  Paisley,  Mou- 

Sot> :  Cûventry,  Macripffinli],  Lonlrei,  BeaiMng, 
Notlingham,  DcrLj-,  SUcffitU;  —  Paisloy,  DubliD. 

DaUeiia  :  Buckin<ibaiii,  Oxfonlsliirc. 

Frr.  Aeirr  {rnshined,  cnuIcU(!rie .  aîRruille^)  : 
Shetlipld,  BirmiriKlism  et  Si)hij.  Lomlri'i,  Harnslev, 
WolworliLLmriUiri.kulloy,  Uudiry.  HiiilKTtum,  Leedi, 
Clocesler,  Slirewsburï",  Culubrouliiijle ,  Salisbury  , 


M'rthvr-TTdwIle,  3v»DMa,  NmUi:— Curoa-WMt 

Clvdp-\V„rl;s. 

'Bijimlerit  :  Sh«riield,  Binniugham,  Londres. 

Fdirnrf.  Rankra,  Btruria  (Slaflbrilshirej.Leeii.-, 
ChaMeT.icUi,  Londres, Newca»tle.Bn5lol,  —  Glucow. 

FoTcrIoint  :  Woroesler,  Derby. 

Taniirrif  :  Loudres,  Brislol,  Warwick,  Heuting- 
don,  Woreester;—  Pertb;—  Limeri. 

ferrrrit:  Loudres,  Sl-Héleo,  Varreville,  BrJtUi, 

PoprttriV  :  Jtiih,  Brislol,  Uiidiuae.  B«reford. 
Snrofu  ;  Windsor. 
iromagu  :  Le  Chesshire. 


26.i680OO0Of.  1897  390000 


CUoeilMisdtrp.  unéi». 

IniV^rulion. 

EipofUiion. 

États-Unis.               liv. 

t.  44  7Ï4  313 

«907  681 

Belgiqu». 

4010  sas 

3964670 

France. 

17174  031 

lî  701  37Ï 

Antilles   Angl.  et  Iles  ds 

ItiilL'.s-OriiMiiales. 

I5l0li&<l5 

nfi8367rt 

rAmôriiiue. 

4T09  10B 

31Ui3i 

Husïie. 

I61UI4US 

5  446 139 

Espagne. 

aaessae 

î  653291 

Égïple. 

lOS.-.îM'i 

2  5ilN9lî 

CulDiiies  espagnoles  d  A- 

Chine. 

y  353  764 

a915W^ 

mtrique. 

3  288116 

3  601 690 

Hollande. 

85i>âin 

9  752  961 

sar- 

3176109 

4i8»IÛ« 

Prusse. 

7513NI5 

!  819  446 

3193  308 

«4061:! 

Vilk-.;  Hanséaliques. 

7  Oïl  406 

13  779  128 

Italie. 

a  7M  H5 

6177730 

6M6S.sr 

4  98nSI0 

Br«Ml. 

3  a»  130 

4571  M 

Àtulralie. 

6K-H)W> 

1U&99  2IT 

La  Fiaïkce  ■  donc  reçu  d'ADRleterrc ,  anni 
moyenne,  pendajit  celle  iiériode  décennale,  ent 
roD  pour  4S4  200  000  h.  dont  306400000  pour 

Uari.sg  lURCBAUDE.  —  Voiles.  25900 

Vapeur.       3  1:13 

Colonies  10666 

Total.  38  90i  navii 

PottTS  MARCHANDS.  —  Londri>â,  Liverpoo),  Bristol, 
Hull,  [Sewcaatle,  PlymouUi,Foulbamptoa,  Sunder- 
land.  Wiltehaven, Porismoulb,  Yarmouh,  Brighlon, 
Wbitbj,  Doutres,  Scarboroiigb,  Oannoutb,  Beau- 
msiii,  Poole,  Ei'tcr.  Lyno-Begis,  Cardigan, 
Swansca,  Glocester,  Boctiester;  —  Leitb,  Greenock, 
Clascow,  DvBdee,  Aberdeea,  lovernew;  —  Dublin, 
BelfiLil,  Cort,  Limerick,  Waterlord,  Londoodery. 

■KKlMHi  a«MiKlB4*wtl*«B.  —   L'Angleterre 
est  diviUe  bd  117  comtËs  outtairM,  aiati  répartis: 
Angleterre  proprement  dite.      40  comté). 
Principauté  de  Galles  |2 

Iriande  (4  provinces).  31 

SctnM.  33 


Ils  sont  subdiTiiés  irréguli bramât  en  hwrtdndt, 
tÊOptiUalui,  wardt,  laihei,  rufn.  Les  comtés  ne 
sont  pas  régis  par  des  fonctionnaires  de  l'ordre 
pureueittadniinisIratir.cotmBeeu  Frwtcelesdépar- 
ments.  Ce  wiit  dee  magutrais,  et  leurs  décisioDS  ofkt 
la  forme  d'un  jugement. 

Les  principaui  magistrata  ebwfée  de  l'adminis- 
tration civile  et  judiciaire  des  comt^  août  :  I*  le 
lord  tiMWnant,  ùnctiou  à  rie,  gratuites,  peu 
importantes;  2*  le  thérif,  nommA  ctiaqas  année, 
fboctioBs  gratuites,  juge,  oTâeier  miDistériel  pr^s 
des  cours  de  justice  et  bailli  du  roi;  3*  lea  JHgti 
de  pMs,  BonânH  par  la  souverain  aiuk  que  le 
ctMtM  roluiarum  qui  a  la  garda  des  arcbives  du 
tribunal  de  paii;  4*  les  6  ou  6  tanntri,  élus  par 
les  Iranci  teoan-  eîen  dn  comté,  inamovibles,  qui 
loot  lesMiqutua  crlaîDellas  <t  ramplaeent  le  sbé- 
rif;  b*  les  «mnds  c«m€tabla  daas  cbanu  caBtmi, 
«*  les  pttu»  confaaHM.  dus  les  paixùsM,  main- 
tienoent  la  paii  du  roi. 


Il  eiclusire.  Elle  «  eiiToyé  en  Anglc- 
lerre  pour  806  400000  fr.  dont  US  «00000  de  pro- 
.  ]  duits  eiclusiiemaat  françaii. 


M  jaugeant  b  8T1  bS9 


1.  NOBTHUIIOEIIHK 

port  march.,  ia 

—  Morpelh. 
1.  CDuaraLan,  ch.-l.  CAaLmi.i,  «rèdi  prot-,  lOOOC 

h.,  1&68  (Marie  Sluart).  comm.  —  Witlttam. 

port  march  ,  cotnm.,   20000  h,   —  Ile  de  Vm  : 

Do'igla»,  ind.,  Caitittotcn,  ind. 
3. WESTMOBËLaiin,  ch.-l.  Aplebï.  —  Kendal,  iii- 

100000  b.  ;  —  Orton,   18000  h-;  —  Shap,  ea" 

miner.  — Ue  de  Winandermtrt,  cMOre  par  lr< 

poeu*  Iakims. 
4.  DORUAM,  cb.-1.  DtiaHtH,  évéché  proL,  lOOOO  li.> 

univ.,-  —  StmilsrteMd,  port  march.,  bainsdamefF 

80324  h.,  comm. 
6.  LiHCUTU,  eli.-L  LAKUtai,  liOOO  h.; 

pool,  port  marcb.,  coi —      ••""•'  >•  i 

port  marcb,  du  monde. 

fe.,  la  pramifere  rilla  iod.  du  __- .. 

ind.,   20300  h.   —  freMat,  ind.,  8ÎÏW  b.  - 

Ilo^y«Ie,    ind.,    36000   h.;    --    Satlori,   iM-. 

Iûï400h.;  —  OWtum,  imi.,  13330  h.  -  W*- 

lm«,iHd.,  63126  h.;  —  aati»cioJ,beiD«ds»«r. 

6.  Ton,  cb^.  VOML,  artier.,  SOOUO  h-,  amt\T 
ShaOtU,  ind.,  ISïli?  h.  —  LaMi«,iniL,10IlM 
tfoddms^,  iud.,  20000  h.;  —  Btéif,^ 
aOOOO  h.;  ~  Waàefitld,  IM.  (UWl-^ÏÏT 
ind.  108218  b.:  —  IkiU,  port  marah-,  »^„ 
eomm.,  ind.  ;  —  8e«*urouc,  port  nwtb.,br*'"- 
NOUO  h.  -  (Titfrp,  lâoeo  b-,  port  «"««"li.T: 
MartUm-Moar,  bat.,  Ifii44  (Cromwol  sur  "■ '5?''' 
TouKMi,  bat.,  14«1,  Wouawl  tV  "rHeari^lr. 

7.  DaRBï,  «fc^l.  Dbut,  »B00  h.,  imi.  —  t™"" 


,  U1884  h.'to  M^'l 


»,  éi*>ta.  pi*.  P"" 
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maicb.,  35000  h.  —  Birktn-htad,  fïubMirg  de 
Lîverpool,  comm.,  ind.,  60000 h.  —  Jfneelei^eW, 
23000  h.,  ind.  —  Slorfcporl,  ind.,  54681  h. 

9.  SBSOPSHiRE,ch.-l.SHRE*iEBtiHT,  24000  t.,  ind. 

10.  STAFroBD,  ch.-l.  Staffohd,  8000  h.,  ind.  - 
WolvfTclutmpton,  f.OSftS  h.,  ind.  —  l.Uchlield 
événbé.  pairie  d'AddisoD. 

11.  Leiceeteh,  ch.-l.  Lficesteh,  680SÎ  h.,  lod.-,  — 
Bo»«iorlh,l(i8ô,  bat.  (Henri  Tudor  sur  BicWd  TU) . 

lî.  HoTTïNaniK,  ch.-l.  Nottinobam,  14531  h-,  ind. 

—  ffnrarfc  (l!16,  mort  do  Jean  l")- 

13.  Lwcolu,  ch.-l.  Lincoln,  évêché,  16000  bonwn., 
comm.  (I!n  foira  de  Lincoln),  —  Bçtloa,  porl 
mueh.,  connu. 

14.  HUTIADD,  ch.-l.  OAKBAK. 

15.  PioHfoui,  ch.-l.  NuBwicit,  érèeh*,  74414  h.,  ind. 

—  YarmoKth,  port  march.,  comm.,  bains  de 
mer,  ÎÔOOOh.;  — tynn-B^ii,  porlmarch.,  pairie 
lie  Vancouver.  .     , 

16.  SuFFOLK,  cli.-l.  Ii>swKB,  25000  h.,  patrie  de 
Wolsey  ;  —  JVeic-Jfarfcl,  courses  de  chevaui. 

17.  Cambridge,  ch.4.  Oamiibicoe,  «niï.,  MOOO  b.; 

—  £^.  év&bé. 
18-  HtnuKOOON,    ch.-l.    Huntinodon.  —  SI- lues, 

pitr.  de  Cromwell. 

19.  NOHTBAHPTON,   ch.-l.  NOSTUAMPTOT,    30000   p., 

bat.,  enHeO  (ïorl,  surLancastre)  ;  —  PUerbo- 

rough,  évêché. 
30.  Bedfort,  ch.-l.  Bbdfort. 
ÎJ.  BuctiNGHAM,  ch.-l.  BiiCKiNOHAii,  ind.— Eoioti, 

le  eoMigf  le  plu»  important  de  l'Anglclerre.  — 

Slougt*  (observatuire  a'Hersohell). 

22.  OifORD  ,  ch.-l.  OXFOBD,  Univ.,  évêché  prol, 
21600  h.  —  WoodHock,  courses  de  chev. 

23.  Warwick,  ch.-l.  W.hwick;  -  Birmingham, 
29&9ij5h,iaiI.,monnaie;--Cov«i(rï,  ind,,  30000  h.; 

—  Strot/'ord,palr.deShaiespeare.— KietoriaSpa, 

éïêchê, 

„ -i^^.  'i'.i»w- 

85   Hb«b»o»'>,  ch-'-  HsBEFOBn,  èvéche. 

36  GlocMter,  cbeMieu  Glocestbh,  évêche,  port 
marchand,  comm.,  13000  h.,  ind.;  -BriHot, 
154093  h.  porl  march,,  comm.,  patrie  de  Chat- 
terton. -  Tnekitmry,  bat.  (1471,  York,  sur  Lan- 
castre);  —  ChetUnham,  eaiw  (entre  Glocesler  ot 
Tewltesbury), 

27.  MoNHouTH,  oh.-L  Mohbouth,  6000  h,,  patrie 
d'Henri  iV;  —  Wncport ,  port  mareh.,  comm., 
20lkl0  h,;  —  ChepfMU',  port  mareh, 

28  SoMBUseT,  ch,-l,,  TiuNTON,  12000  b,;--  Btilk, 
ftOOOUJi.,  ind,,  (»iiL;  —  aridsewaier,--Ikkesttr 
(patrie  (le  Bacon). 

39.  WiLT,  ch.-l,  Sal 


34.  Essxi,  ch.-l.  Chklmsfohd  ;  —  CoWiMier,  port 
march,;  —  Tiibury.  pi.  forte  ;  —  harwieh,  porl 
mardiatid, 

35.  Kent,  ch-i  MtitOTONE,  16000h.;— ConUiriio-tf, 
arehevÈchè;—  Deptford  (chantiers);—  Creen- 
witft,  inval,  de  la  marine,  ensemble  103000  h.  ;  — 
WooltEich,  éc.  d'arlillerie  et  du  génie,  arsen.  dt  la 
marine  royale.  —  Sfterii»t,  pt.  forte,  chantier 
mar,  roy.,  SÎOOOh.  —  Rocheiter,  èv.;—  Grave- 
Sfnd;  —  Ckalam.  pi,  forte,  chant.,  arsen.  de  la 
mar.  roy,  ;—  Shtrneis,  plac,  forte,  chant,  mar, 
roy.  ;  —  Ramsgale,  év.  ;  —  MargtUe,  év,;  — 
Vouires,  port  march,,  èv,,  lîOOOh.,  patrie  de 
lord  Byron:  —  Falkatone,  port  march.,—  T»m- 
&rûlg«-ff'rits,  fond,  de  catwns. 

36.  SussEX,  ch.-l.  Lbwbs,  bal.en  1364  (les  barons 
contre  Heori  111);  —  Brighton,  port  march., 
comm,,  év.  7T693h.  —  «iw""**.  !>*•■  «>  10G6 
(Guillaume  1"  sur  Hirold);  —  Chicliesler.  év. 

37.  SouTBAMPTOK,ch.-l.SotiTHAin>TOK, port  march., 
comm,,  30000  h.—  PoHmimtlt,  pi,  forte,  port 
milit.  et  march.,  94  546  b.  —  WineltttltT,  évêché 
—  Ite  de  WiglU  :  Newport,  Osbom,  chit.  royal. 

38.  DoBFET.  ch.-l.  DwcBEBTES,  —  i^;int-B«gM,  poM 
march,,  bains  de  mer,  —  Poole,  portmarch,,— 
WeumoKWi,  bains  de  mer. 

39.  Dbïoh,  ch.-l,  EiBT«a,  ér.  pro»,,  port  marcb., 
3«000h.  —  Pl9«8«(ii,  portiailit„63  823h.;  — 
DntmpoTi,  port  mtrch.,  comm.,  60504  b.;  — 
Darmoulh,  port  march. 

40.  CoBBWALi.,  ch,-l.  L*o"Cï*ton;  —  Falmoulh, 
portmarch.,  comm.; —  Soini-fre»,  port  marcn. 

6  «c  «allas. 


av,   éïtcbé,  12000  h.,  ind. 

de  Hobbes;—  Malborough, 

fief  du  général' de  ce  nom,  . 

30  Bbbs,  cli,-l,  RBADiiiG,  15000  h.;—  Wxndtûr, 
résidJeoce  fûyaie,  pair.  d'Edouard  III,  iod. 

31,  liiDieem  et 

32,  SOBBEÏ  :  LOB 

dans  ces  deuï    , 

limite,  La  c'Ié  et  les  principaux  qnarti 
dans  le  Midlesseï  etleSouihtoofk  dans  le  Siirreï. 
2  362136hab.,  univ,  port  march.  (le  premier  du 
monde),  ind,,  comm.,  év.  prol.,  areheï.  calh, 
deWeslmitister:  pairie  deCbaucer,  deUilMm,  de 
pope,  de  Chesterfteld,  de  Th.  Monis,  de  Fr. 
Bacon,  etc. 


HoLyB«*o,—  BtaHwtarit. 

'd'or"' 


1.  ANOLESEr,  ch.-l 

3.     ÇiERNABVON,      ■ 

d'Edouard  11;  —  Bangor,   év.    pro 
le  pont-tube  du  rocher  Britaania. 

3.  Dekbiob,  ch.-l.  Dembibh.  .,       „ 

4.  Flint,  ch.-l.,  Klint  (1399  Richard  H,  déposé); 

—  St-Âiaph,  év.  prot. 
„.  Herfoneth,  ch.-l.  Bala. 

6.  MONTOOKEBÏ,  ch.-l.  MONTIMIIEBT. 
7-  HADNOR,cb.-l.  Hadkob. 

a  CaBUIQAN,  ch.-l.  CABmflAM. 
9  BRBCNOCJr,  Ch.-L  BaKCKNOCK. 
10.   CAERMAUTHEN.       chef-liF"      '' 

march.,  10000  h.  . 

11     PEMBHOÏE.ch.-l.PBKBlOIE.^tne  d"H«llfl  VIII; 

—  MUdfonUunen,   port  a 


f-lieu    Caerhakthbh, 


S^iiU'David, 


,^.  Glaboboam,  ch.-l.  Cabw»,  p«t  mardi..— 
LlandaSf,  év.  prol-,  —  Swatweo,  port  march.; 
14000  h.~  Xerth^-Ti/dtciit,  mine  de  bouille. 

■11.  f.mimT,  populUion  :306t251. 

1.  Okkbï  (lies  Orcades  et  Shetland), 30  Orcides;- 
Kbïwau.,  port  marcb.,  daB»  ViU  P«tMi*a; — 
Sheûand  :  itrwiick ,  port  marcb.  dans  l'tM  Mam- 

2.  Cathness,  ch.-l.  WiCK,  port  mutii.  -  Therto, 
port  march. 

3.  bUTBMU.»Nl),  Cb.-I.  DOMWGH.  ,,  . 

4.  Rois,  ch.-l.  T*ik.  —  DtwwoK,  port  Bwreb.  - 
Siomoiooy,  port  mareh-,  fluns  l'I»  L" 

5.  CH01liRïaT,dl.-l.  CBO«AltHÏ. 


e  levia. 


-"a.  Midi™.,  :  -  ««fW.«n    rt,.»u   6.  "^'ïV».^ 


îiJes  do  l'armée). —  Biocfcwol,  diantien 
_J>aiisle   Surrey,   —    CuiWurd,  Kim,  Bich- 


_      ;  —  Parnimm, 

-T foNdJHtnt,  te.  mllit. 
38.  H«T«wiB,  cb.-l.   HwTFoiD,  éc,  d'i 
tiers;  .^Xaètl-iKNNW,  b«t.  en  14S1  : 
t>at.  en  1411. 


iBVEEiNESB,  port  march.,  1*000  h., 

,«.  w-^.,    -  C»1W~,  bil,  M    n*«  (défaite 

du  prétendant Charies-Édouard),  Lesfortsi«0i«- 

-    ™ ~B«  et  Wiiiia»;  -Lee lies  Shyp,  CauM 

'igg,   m-Uiil,  SainiUiil,    Bem6eeultt 

ï,  ABntraBM,  port    nurcb. 


,  CeoTf 


Il»- ki»»»""'  *■ 
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":t  794  11.,  uniT-,  inri.,  eomni.  —  Peîrrhtad,  port 

marctl,  —  Fraierburgh. 
11.  KiNCAHDiNi,  ch.-r.  Stonehaves,  port  march. 
iî.  ANGUS,  ch.-l.  FoHFAB  ;  —  Dnndrf,  port  march., 

90425  h.,   COI  m.;  —   Àthroath,  porl  manh., 

comm.'   —    Jfonfroie,    porl    inaT<:h. ,    comm, , 

nooo  b. 

13.  Pehtb,  ch.-l.  PHiiTit,  Î4000  h.;  —  PunltWd  (an- 
e  capil,  Ae.  l'tloi.ssc)  i  —  Stane  (coiironne- 


il  de9  ai 


14.  FifE,  ch.-l.  CupiR-  —  Dunftrmline,  ind  ;  — 
S.-ÀnilTetci,  UDiv. 

15.  KiNHOSS,   ch.-l.  KlNROBS. 

16.  Cl«cëiin*n,  ch.-l.  Cl  A  «MANS,  port  march. 

IT,  Stiblikg,  ch.-l.  Siiri.ing;  —  FatktTk,  lîOOOh. 

18.  LmLITGOW,  Cta.-l.  LlNUTGOW. 

19.  i  ■    '  ' 
be, 

CoU,  Tirree,  Stolfa  (groHe  de  Fingnll),  Gigha, 
Islai,  Jura,  SraTba  (enlre  cps  deux  dcrnic res,  le 
gounre  Rroacan  et  CorryTracken). 

30.  Bute  [iles  Butt  et  Arran),  cti.-l.  Roisat,  port 

St.  DUHBARTOH,  ch.-I.  Ddhbarton,  pi.  forle, 

!!.  Rehfrew,    ch.-l.   Henfrew;  —  Paîiliy,   tnd. 

SSOOO   h.,  —   Creenoek,   comcD.,   port   march., 

38000  h. ,  ind.,  pairie  de  J.  Walt:— Pof-fCliucoU', 

port  march.,  6000  h.;  —  JohnUon,  ind,  8000  h. 

33.  Ath,  ch.-l.  Atb,  porlmareh.,  8000  b.;— /rime, 
port  march.,  5000  h.;  —  Kilmamock,  ind., 
18000  h.;  —  Cirxan. 

34.  Lahari,  ch.-l.  LiLNABK,  8000  h.;  —  HamiUon, 
ind,,  10000  h.;  —  Gtaicow,  univ.,  ind.,  porl 
march.  comm.,  394  S&l  h.,  pairie  de  Smilh,Reid, 
Richardson,  ï  ung  et  Hoore. 

3â.  Peebleh,  ch..].  Peebles. 

36.  Édihbodrg,    ch.-l.   Édikbourg,   anc.    cap.    de 


Î8098h., 
,   palais,  ;_..  ^ . 
Waltcr  Scott;  —    Leiih,   porl   i 


Ar. 


ai.  HaddihgtoHj  ch.-l.  Hadwnoion,  GOOO  h,,  pairie 
de  Knox;  —  Dunbar,  bal.  en  16îO  (Cromwell). 

28.  Berwice,  ch.-l.  Dukse;  —  Griniato. 

39.  RaiBuncu,  ch.-l.  lEDSunc;  —  Bdnam,  patrie 
de  Thompson,  —  Hawick. 

30.  Seleirk,  ch.-l.  SELiiREj  —  Galnihielt,  ind., 
10000  h. 

31.  DuMFBiES,  ch.-l.  DoMPHiES,  port  march.,  ind., 
14000  h.;  —  Grelnagrtm  (mariages). 

33.  Kihkddbuoht,  ch.-l.  KmKunBBtaBT,  port  march. 
33.  "WiGiON,  ch.-l.  ■WjoTon;  —  Siaurawer,   ind., 
6000  h.;  ~  PoTi-Palritk,  port  march. 

■T.  Irlande  (33  Comtis). 
1.   Ulïteb,   1910408   b. 

1.  Ahthih,  cb.-l.  Akthiu;  —  Belfatt^  port  march,, 

ind.,  comm.,  119341  h.; —  Carrickfergut,  pori 

march.,  comm.,  9000  h. 
3.  LonoonDERHY,    ch.'l.   LoNDONDERHT,   iy.,   port 

march.,  comm.,  65000  h. 
3.  Dqmegal,  ch.-l.  Donesal;  —  Haphoe,  év. 
h.  Tthose,  ch.-l.  Ohaoh;  —  Cloglttr,  év. 
b.  Ferhanasr,   ch.-l.  ENinsEiLLENi  —  Lowlhei- 

town,  comm.,  13000  h. 
6.  Cavan,  cb.-l.  Cavah  ;  —  Kilmorr,  ér. 

T.   HOHAQHÀN    ch.-l.   HotlACBAH. 

8.  Abhacb,  cn.-l.  Aruagh,  archev.  nrol.  et  arcbev. 

CBlb. 

9.  Dowi,  cb.-l.  DowK-PATRtcE,  év.;  —  Drotnon, 
é\. 

1439596  h. 

10000  h.:  -  Dro- 


1.    LODTH, ch.-l.  DUNDAUt,   in 

Shtda,  ind.,l8000h.,  bat. 
sut  Jacques  II}. 


3.  Eart-Meath,  ch.-l.  Trim,  éy. 

3.  I/iNGFonn,  ch.-l,  LoxcFnnD  ;— PaliM,  patrie  de 
Goldamith. 

4.  West  Meath,  ch.-l,  MuLtJ.fOAi. 

,'i     KlNGS  COUNTT,  ch.-l.  TULLAUOBE. 

6.  OUEENS  COCNTT,   Ch.-l.    MAHTBOBOUOH. 

7.  KlLDARF,  ch.-t.   KILDARE. 

8.  Di-BLiN,  ch.-l.  DuBUK.  cap.  de  l'Irlanile,  archev. 
calh.  Cl  ari-hev.  prot.,  univ.,  3497Î3  h.,  port 
march.,  comm..  ind.  ; —  Kingstotca,  port  m^rcli. 

9.  WlCRIOW,  ch.-l.  WlCKLOW, 

10.  Cablow,  ch.-l.  Cablow,  9000  h.[— le^jWt", 
év.  cath. 

11.  KiiKENMT,  ch.-l,  KiiErNKT,  É7.  cath.,  18000  h. 
ch.-l.  Wbxford,  porl  march., connu., 


-  !■>! 


III.  CoHsAcGBr,  911339h, 
|.  Suop,  cb.-l,  Sligo,  port  mirch., comi 

—  Achanry,  év.  prol, 
1.  LeiTiiiH,  CD  -I.  Carbici. 

3.  Mato,  ch.-l,  Castlïbab. 

4.  Galway,  ch.-l.  Galwat,  pt.  forte,  portmmli., 
comm.,  63000  h.;  —  riiani,  arohev.  cath.;  — 
Ctonfert,  év.  cath, 

5.  RoscoHHON,  ch.-l.  RoacouHON,  6t.  catb.;  — f- 
pAm,  év.  cath. 

IV.  Monsteb,  1 503  500  h. 

I .  Clare,  ch.-l.  Ennis  ;  —  Killalw,  €r.  calh. 

3.   LlHERlCE,  ch.-I.   LlHERlCS,    port  maTCh.,  COSITS.. 

446Î6  h, 

3.  TiPPEBARï,  ch.-l,  Clobmel,  9000  h.,  patrie  lie 
Slemc ;  —  Cam'ci,  13000  h.  ;  —  Tipperarï;  — 
Cashei,  arch.  cath. 

4.  Waterkord,  ch.-l.  WATeRPORTi,  porl  mareh.,  *•■ 
prol,  30  000  h.  ;  —  LUmort,  év.  csth. 

5.  COEK.  oh.-l  CoBK,  port  march.,  év.  prot ,  ( 


I.,  13000  h.i 


78  893  h.; 


, .,  ,   -  ïintilfe,  po" 

n.,  10  0(10  h.;~  Baniry,  port  march,; 
t  march.;  —  Cloynt,  év.  calh. 


Europe.  —  lies  normandes,  Jency,  Guemms.  i^ 
tlernf'j  (vov,  la  carte  n'  hh).  —  lltigoland,  s 
lembouchiiro  de  l'Elbe  ;  —  Gibraltar  (voy.  la  cartf 
n"  73);  Malte  el  Go.xo  (voy.  la  carie  n-  S9). 

Asie.  —  Adtn  (carie  et  taU,  81)  ;  —  Les  ^"^ 
orienlalei,  en  deçà  el  au  delà  du  Gange,  jusiij^' 
Singapour,  CeyCan  (carte  el  labl,  n"  7");  - 
Hong-Kong  (carte  75). 

AmiouB.  —  Côte  de  Gambie  (Bathursl);  MIc  i" 
Sierra-l.eont  :  établissements  de  la  Côie^Or 
(cane  et  tabl.  n-  83);  Saintt-Héline,  X'Atctntiv*, 
Il  Cloonie  dit  fflp,  Port-Jfoloi,  l'Ile  ïflwria.l" 
SeyehrlUs,  les  Anàraniet  (carte  «t  tabl.  n*  M), 
nie  Périm  (carte  n'eo). 

AuËniQUE,  —  La  Simtelle-Britagixe  et  les  terrt!  po- 
laire», Terre-NeuKt  et  les  Iles  voisines,  Iles  Fiw- 
(ourer  cl  de  la  Reiite-Char lotie,  les  Bermuàes 
(carte  et  labl.  84)  ;  —  les  Lucayes,  la  Jiimnî?", 
Balise  el  territoire,  le  protectorat  des  Mosqu'io'- 
Les  Pelilet-A  Millet  :  AngvilU,Saint-ClirUli>P^- 
Barboudf,  Monstrrat,  Antigoa,  la  0omini'|M,ii 
Barbnde,  Sainte-Luete .  Sainl-Vincttit,  les  Srt- 
nadilles,  Tabago,  Grenade,  la  Trinilr  (carte  « 
tabl.  n" 86);— Guyanne ongifltte,  les  lies Ifaiw 
net,  la  Géorgie  australe  (carte  et  tabl.  o'  8'). 

OcÉANiE.  —  lies  Labaan;  —  Avtiralie  :  JKouwBf- 
CaHei-du-Sud,  Victoria,  Australie  mfridwmw- 
Ausiralie  ocetdenlale,  Ile  de  Van-Piémen,  f^' 
(raltï  sfp(e-((rionole  avec  les  lies  de  Metw»  '' 
de  Baihunt;  —  Iles  Howe,  Norfolk  el  BMtff- 
—  la  Swtelle-Ziianàe  (carie  n'  88). 
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CARTE   N"  61. 

ROVAUHE   DE    SUÈDE    ET    NORVÈGE.  —  DAKEMAIIR. 


■.  Longit.  î",30'  E.  — 
Lot.  5&"  75-  S. 

«(é*(r«rhl»  plaralgmc.  Voy.  la  cari?. 

Clihat,  TBMPtniTunE.  Lb  moyeane  à  Chrlsliania 
aide  7  denrés au-deasus  de  0.  Elle  n'esique  de  k 
k  St-PéteraDourg.  Le  froid  est  rigoureux  clans  le 
Finmark  et  l'hiver  se  prolonge  jusqu'au  mois  de 
mai.  Climat  salubre  surtout  eo  S\iMe. 

C  iKFOnuATiON  GËOLOSiouE.  Le  graoll  el  le  scbisle 
dominent  daos  la  r^ion  montagneuse.  Dépôts 
houillersel  calcaires,  etc. 

PaoouiTS   NAïKBELS.    FiUNE.    Cheïa 


Flohe.  Forfits  d'es! 


Mines.  Fer,  ci 


t  les: 


,  houille. 


3'  Milice  de  fiollilaud. 
4°  fleierinjf.leïéeenmasse 
e  tous  les  citoyens  de  30  4 


(  Norvège,  306400  — 

X«iiii*Kr«rbte.  Trois  races:  germanique,  liy- 
pertiorccnDe,  Ënnoise. 

i^n(BSB,  Suédois,  norvégien  (langue  germa- 
niques), lapon,  Addoîs. 

romadcn  hlat«rl«|De  dea  deai  r^jtm- 
mcm.  En  1394,  Marguerite  de  Daaemarlc  réunit  les 
trois  royaumes  (union  da  Calmar).  Etpulsion  des 
Danois;  Gustave  Wasa,  roi  de  SuÈde,  I&Î3.— Gus- 
tave-Adolphe IV  perd  la  Finlande  en  1808.  —  Re- 
connaissance de  Bernadotte  [Charles-Jean),  1810, 
Avènement,  1818.  Il  meurt  en  1844.  —  U  Norvège 
resta  unie  au  Danemark  Jusqu'eu  1811.  Le  14  jan- 
vier 1SI4,  le  roi  de  Danemark  est  forcé  d'accepter 
la  poméranie  suédoise  an  échange  de  la  Norvège 
qui  est  réunie  à  la  Suède  poUliquement,  c'e3t4-dire 
qu'elle  est  gouvernée  par  le  même  roi,  nais  avec 

_.i_:_;,..,i;.ji  séparée  el  indépendante. 

l  Suède,  3  856  000  habitants. 
I  Norvège,  1  617  000  habitants. 

..   __B»  rofBl.     Monarchie   constilu- 

tionnelle  el  héréditaire  pour  la  Sutde  et  pour  la 
Norvège. 


une  admi 


meut    ^rtlcnller  *  U   auè«r. 

Conseil  d'Etat  qui  comprend  les  ministres  el  se 

compose  de  10  membres.  —  Diète  ou  Etals  géné- 
raui  convoqués  tous  les  trois  ans  en  vertu  de  la 
conatituiioQ  de  Gustave  111.  Ils  sont  composés  dca 
rciiréscntanls  des  quatre  nrdres;  noblesse,  cler,;é, 
bourgeoisie  et  paysans.  Ces  quatre  chambres  sont 
upptXèei  Itxkatadern.  La  Diète  nomme  :  P  le  pro- 
cureur général  dejusiice,  2°  le  comité  de  6  mem- 
bres de  la  liberté,  de  la  presse  3'  les  11  délégués 
administrateurs  de  la  banque,  4"  les  membres  du 
bureau  de  la  dette  publique,  h"  les  24  reviseur.s  des 
compl-s. 

■eliKlon.  —  Luthéranisme.  1  Archrn'ché,  Vp- 
tal:  Il  évéchês:  linkôping,  Skara,  Strengnaes, 
Westenu,  Vexio  Lund,  Gôiheborg.  Calmar,  Carl- 
itad,  Hernfiiand,  W'iby.  Ces  I!  diocèses  sont  di- 
visés en  Ilï  doyennés  comprenant  2490  paroisses 
Le  peupb  nomme  les  pa-tteurs  ;  le  roi,  les  évêques. 
vlunccB,  —  Le  budget  est  réglé  tous  les  trois 
ans  par  la  Diète. 

Receltes  (dernière  période  trien- 
nale) :  ussseooorr- 

Depenses  (demiifC  période  trien- 
nale) :  107  646840  fr. 

Dette  :  Emprunts  récents  pour  les  chemins  de 
fer. 


Total.  124  000  h. 

(Voy.  la  Norvège.) 

Il  y  a  S  districts  ou  divisions  militaires. 

Places  fortes  :  Vaiholm  et  FreiUricktboTg  (de- 
vant Stockholm!,  CarUcrona  et  Kungshonen,  Chrii- 
tiaimlad,  Lartdtcrona ,  Elfsborg. 

marine  ■illltalre.  —  2  vaisseaux  à  vapeur,  G 
l  voiles,  6  frégates,  S  corvelles,  4  bricks.  18  schoo- 
ners,  etc.  ;  total,  24  vapeurs  et  Î3T  voiles  portant 
ensemble  1215  camns. 

Il  y  a  un  port  de  guerre  ;  CaTlscrona,  el  trois 
stations  navales:    CarUcrom,   Stockholm,    Côlhe- 

jbbIIc*.  —  TrUmnal  mpréme  à  Stockholm  pré- 
sidé par  le  roi,  qui  a  î  voiï.  11  y  a  18  conseillers, 
el.  en  outre,  ï  officier»  supérieurs,  pour  les  causes 
militaires,  —  Il  y  a  trois  cours   d'appel:   Stock- 
holm, Jônknping,   ChTislianstad,  auxquelles   res- 
sorlissent   les   tribunaux  de  première  instance  des 
prïn.  ipales  villes. 
liulrii*((*B  yuUltiPC  tt    HBlversKéB.   — 
inslruclioii  primaire  est  irîs-rèpandue.  L'instruo- 
on   secondaire  est  florissante.    Deui   uniTersilés 
pouf  l'instruction  supérieure  :  Upial  et  tund- 

TrsvaBZ  pukllos.  —  CHEHINS  SE  PEH.  —  Celui 
de  We!t"ras  aulac  Wener  est  en  aclivîlé.  Plusieurs 
projetés  el  en  cours  d'ejcéculion  :   notamment 
de  Stockholm  i>  Gôtteborg  el  à  Malmô. 

flAUi.  —  Les  canaux  sunt  nombreux,  mais  ils 

ont  peu  d'éleiidue.  Le  plus  important  est  celui  qui 
fait  communiquer  le  lac  Wctler  avec  la  Baltique. 

Culture  el  r*colle«.  — Pâturages,  bois;  —cé- 
réales insuflisantes. 

■Bduvtric.  —  PaoDCirs  annuels  des  ulnbs 
Fer  8.-.0000  quintaux,  —  houille,  300000  q.,  — 
éuin,  IHOOOO  q-,  —  cuivre,  10  500  q.  , 

5  000  fabriqi.es  occupant  13  OOfl  ouvners.  Métaux, 
bois  préparés,  tannerie,  gants,  fûnderi.',  cordages 
"•-'—'   de  porphyre  [Efwedal);  —  Construc- 


5  de  porphyre  [I 

■es.  Pêcheries. 

e  cl  ■««■(■llim.—  En  1860  : 


Eïcédant  de  l'eiportation. 


1°  /rôporfalt'm.-Lûbeck,  Angleterre,  Etals-Unis, 
Danemark,  Norvège,  Brésil,  Brème,  Hambourg, 
Pays-Bas,  Russie,  Iniies  cl  Australie,  France. 

2'  Eiuorladon :  Angleterre,  France,  Danemark, 
Nonége,  Lùbeck,  Espajine,  Pavs-Bas,  ElaH-Unia. 

Effeaif  de   la   marint  marchatuU  :  3Ï0O  bâii- 

BlVlaloH  «dmlBlalralIvca.  —  24  La»R  t<x 
provinces  [anciennement  IS).  subdivisés  en  111  fog- 
ders.  5  Laen  dans  le  A'orrlond,  7  dans  le  SvUond, 
12  dans  la  Col''"- 

>•  K«rrU*'' ^ iJi^a-—  I'Ndbiibottem, 69  %1h  a.. 
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ch.-l.  PlTE»,  IvUa,  Haparanéi,  Gellirara,  înrt,; 
■i-  Westbrbottew,  81418  ti.,  ch.-t.  Umea.  (Dan'i 
frs  deux  pntviiiccs  est  comiirise  Itk  Laponie  sufi- 
iloise);  3-J-EMTHNn.  81  4ÎN  li.,  ch.-l.  Osif-rsind, 
Littsntdat,  iiiJ.  ;  4"  Westeubobri *no,  lleW'P  h-, 
HEHsiisAMO  évèctié,  tunditcaii,  iml.  ;  S"  Gm.R- 
BOHc,  13l>  1)00  h.,  uh.-l.  tiËFLi:.  p<>rl  march.,  |  B  0(H)h. 
—  II.  iMiéUad,  7  !aon  :  1-  STiiH*-KoppAitr.KBG, 
166  DUO  II.,  ch.-l.  Falln,  idiI.,  Amiad,  iml.,  tftcf- 
liai,  iml.:  2-  Wermlamd,  î4T  170  II.,  ch.-l.  Cahl- 
BTAn,  éièchâ,  Chri'ifinfhainn,  ind.;  3*  ŒnEBRo, 
l.MbOOb.,  ch.-l.  UCHEiino.  7  400  h.,  inri.  (armps), 
Comti]...1j*fri«nd,ind,;4°WKST»«Ni.Aiin.Ki;t:t00h., 
ch.-l.  WiSTBHAs,  éïéch^,  .Sa/a,  inJ.,  Àrhnrn,  ind.-, 

5"    StDVBtrANLAND      l!6700    11.,     ch.-l.    NïK.ipiNC, 

ind.,  SlTengniui,  évéché,  EMItluna,  iml.  (armi^fi); 
6"  Upsal,  JUÎ.iOO  h.,  ch.-l.  Upsal,  arch.,  univ., 
S^J  h..  Êntnpinff,  ind.,  Dannfniora,  ind.,  5a- 
àtrfoTi,  ind.;  7°  Stockholm,  lîl  19il  pmir  U  pro- 
nnce  non  compris  le  chcMi^u,  ««HkholiB, 
llîiOOh.,  cour  auprêmp,  institut  forr'iicr,  Ccoles 
des  mines,  de  méifec.,  acnd.,  pnrl  mardi.,  |iort  ite 
guerre,  comm.,  ind.,  Waihnlm,  pi.  forte,  port 
march-,  et  Frtdrrirktborg,  place  forlo,  OregruHd, 
porimarch..  Griiiflkanm,  port  murrh.,  SigiUTvi, 
ancienne  capitale.  — 111.  «Mbl«.  n  Ucn.  l°f;ryTH- 
LA:tn.  M)  131  h  ,  ch.-l.  Wissr,  évèch*  ;  i"  Gctthe- 

BORQ  ET  ItoltUS,     îlieOOh.,  ch.-l.    O^TIIEBOBO.  t>ïè- 

ché,  34300  h.,  porl  march.,  cotnm.,  iml.,  Elfshorg. 
pi.  forte,  Jfarifrond,  pi.  forte.  Strcfmiiaa,  port 
march,  ;  3*  KL(SDOHa,  269300  h,,  ch.-l.  \Venaii9- 
BOHo,  cnniio.,  ind.,  Amal,  ind.,  Ènres,  ind.;  V 
Skaraborc,  313J00  h.,  ch.-l.  MAniESTin,  Skara, 
évéché,  Faikctping,  bat.  en  1388  (Marguerite  sur  Al- 
bert) ;     5°    HaLLAND,     IlSfiOO    h.,     ch.-l.    HALHSTAn, 

port  march.,  Warberg,  porl.  march.,  Fa'kmberg, 
port  march.;  6°  ŒsTER<i<ETBi.ANt>.  240 SOO  h.,  ch.-l. 
LiNKŒPiMG,  Évich-i,  itïd.,  fiorrkaping,  30  000  h., 
ind.,  Medewi,  eaux;  7'  Calkah,  MIOOO  h.,  ch.-l., 
Calmab,  *véché,  port  march.,  8000  h.  (1397,lfitO|, 
lad,;  8°  jŒniŒPJNC,  171(100  h.,  ch.-l.  Jxnkœ- 
PiNG,  7;00h..cour,  ind.,  Adelhr;  mines  d'or;  9' 
Kronobûrg,  152  !00  h.,  cb.-l.  Weitio,  évÈché;  10" 
Bléïince,  H7  900h.,  cb.-l.  Cablscbûna,  pi.  fcrte, 
15  000  h.,  port  de  guerre,  port  march,,  comm., 
Kungshonen,  pi.  forte,  Car'fhamn,  port  march.; 
1 1'  Ghbistiaustao,  309  600  h.,  ch.-l.  CmirnANETAo, 
pi.  forte  ;  13*  Malmœbus,  384  khO  h.,  ch.-l.  Malmo, 
7000  h.,  port  march.,  Lund,  éïSché,  univ.,  84IX)h., 
Landtkrona,  pi.  forte,  port  march.,  HtUingbërg , 
port  march. 


représenté  par 


CMBTerKeMCBt.  —  Le 
un  gouverneur  général.  Un  Conseil  d'Etat  I* 
composé  da  7  membres.  3  autres  sont  envoycs  i 
^Stockholm.  Deux  chambres  font  les  lois  :  VOdeU- 
thing,  propriétaires  fonciers,  et  le  Lagihing  oo 
hommes  de  loi. 

KellBl«B.  —  Luthéranisme.  5  Évêchés  :  Ckris- 
tiana  ,  ChritUaruand ,  Btrgtn  ,  Dranlhtim  , 
Tronum. 

»!■•■«*■.  — Recettes  pour  3ans:  J4  366050  Iha- 
lers  (1  thaler,  =  6  fr.  63),  4'!B5  3.W)  ibalera  par  an. 

—  Dépenses  pour  3  ans  ;  14  Î66  050  thalers. 

—  Dette  publique  :  1  651  800  Ihalors. 
A""*».  —Troupes  déligne:  19500 hommes. 

—  Landwehrt  lf> 600 hommes. 

(De  plus  une  réserre  si  une  garde  urhaine). 

Place  forte.  Le  petit  fort  de  FrederiluUin  prïs  de 
Prrderikihaa. 

Marias.  —  4  frégates  dont  3  vap.  à  hélice, 
5  corvettes  dont  3  vop.,  3  schooners,  etc.  En  lout  : 
146  naT.  portant  li4  canons.  —  Cadre  des  éoni- 
pages,  500  h.  —  Conscription  maritime,  4600  h.; 
Stations  niTales:  Horlen,  FTedtriktvâm,  ChTitliOK- 
«a»d,  Bergtn,  Dronibeita. 


Cour  «upréme  1  Cbrûiiania.  4  cours  d'appel: 
Cftriiliani*a,Chri(li'anMn<f,  Btrgtr.,  Broniham. 

■■■«•«■««N  pahllaiae.  —  Une  unirersilé: 
Chriiliatiia:  9  colli^Res  royaux  de  plein  eiercice,  J 
autres  colli^esi  école  mécaniquede  Horlen.  300000 
flJves  frfijuentcnl  le*  éioleî  primaires.  Ecole  mili- 
taire, g^nic  et  arlillnric,  k  Vhristiania. 

TravaNs  paMIca.  —  Chemin  de  fpr  de  Clni- 
ili.nnia  t  Eidswold.  —  Télégraphe  de  Chrisiiania  i 

valMrr,  ré«aH«B.  —  Bois  de  sapins  pan*  la 
construction.  Cendres  employées  comme  eograii. 
Lin,  chanvre,  houblon,  pommes  de  terre;  eérWes 
insuflisanles,    sauf  l'aToine.   —  Cbevaui  et  bet- 

_  ■■daa*rl«.  —   Pèches,  fers,  bois  de  conslnifr 

caoïBMree  et  aa*l«atlaa. —  ImporlatioB  uï 

nucllet  15597  750  lha]er3(l  thaler  =  5  (r.  63 c). 

—  Eiportation  :  10  742  311  thalers. 

5  318  bâtiments  jaugeant  363  040  lasls  et  porlut 
33400  homme;  d'équipage.  Le  principal  cominem 
se  fait  avec  la  Suèdo,  l'Augleierre,  la  Russie  «I  l« 
Danemark. 

KlTlsiaaM  aatialalatratlTca.  —  5  gouTen*- 
menls  ou  tti/ti,  dirisés  en  17  amu.  préfectures  ou 
bailliages. 

I.  Stift  de  NoRDLANn  :  2  amts. 

I*  FtnvAM  ou  Laponie  norwégienne,  54  700  li>l>n 

ch.-l.  Vahdiehuus,  Tronuoe,  llammerfeit. 
î"  NoBDLAtiD   proprement   dit  :    77  600  h.,   cb.-l. 

II.  Slift  de  Dbostheiii  :  3  amts. 
l'NoBD-DlONTnnM,  73  500  h.,  ch.-l.  LïtAHOW- 
y  Sud-Obohthbih,   96  300  h,,   eh.-l.   DMitTHii". 

évê^hé,  port  march.,  porl  de  gnerre,  coBr,eo»*- 

16  000  h.,  Raraat,  mines  de  cuirre. 
3-  RoMSDALS,  90300  h.,  ch.-l.  CaMSTUHSintD ,  f*i 

march. 

ni.  stift  de  Bogeh:  1  amts. 
1°  Beroinbu us-Nord,  Si  500  h. 
2*  Bibobhhous-Sdo,  104  760   h.,  ch,-l.,  BasoBt. 

évêché,  port  de  guerre,  port  march.,  coiim.,*<*'' 

25  800  fi. 

fV.  Slifl  da  Cbristunsahd  ;  3  amis. 
1"    STAVASoaa,    91550    h.,    ch.-l.    Staïausï», 

11 700  h. 
2'  Manbals  el  LisTEB,  67  370  h-,  ch.-l.  Cmam^- 

siND,  évéchâ,  port  mardi. ,camm.,  port  degoan*! 
cour,  9  500  h. 

V,  Stift  d'AoBRHCtis  :  T  amis. 

I*  HEDBUAnlBIlS,  101  400  h.,  ch.'l.  EONOSmot'' 

!•  Christians,  lisl.iO  h, 

3'  BusKERuM,  90  350  h.,  ch.-l.  Konosbbbo,  ew" 
des  mines,  ind,  (armes),  5000  h.,  Dratnme», 
ind.,  9900  h. 

4°  AQEaat'VB,  95  960  h.,  ch.-l.,ciiri>Ua>W,e^'' 
ivèché,  cour  suprême  UDtT. 

S"  Smalkbnen,  84416  h.,  ch-1.,  FrïdehiisbaU, 
avec  le  fort  de  Frederikstein,  7400  h.,  porl  mirW" 
(mort  de  Charles  XIE,  1718):  Frediriktlad.V- 
forte,  comm.;  JToM  (réunion  da  la  Norvège  àU 
SuMe  1814).  ,  „_. 

6"  Jablsbero  et  Laurtos,  73Î00  h.,  ch.-l.  Lao»™. 
fforlen,  portdc  guerre.  ,j_rfi, 

7°  Bbadsbebo,  76&50  h.,  ch.-l.  Sribi,  Friairw- 
tien,  port  de  guerre.  i„„iM 

CoLOBiB  :  la  petite  Ile  Saint-BartMtmv.  amto 

petites  Antilles. 

■OTAVMR    DB    BAMEMAB*- 


GËOOBÂPHIE  CONTEMPORAINE.  ~  IT  «i.  ««rn^e  de  DaneMarb. 


llM  Feroér,  T  &5'—  10*  Stf  !ong.  O.;  ei*—  63* 
Ut.  N. 
I3[»nde,  16' ÎT  long.  O.  —  63°  -  6T  \M.  N. 
»é*cn)phl«  ph7Bl«ae.  Voy.  U  carie. 
cié*l»Ktr.  —  Sol  crayeux,  ssblomicin  et  ir- 

CUBWt  et  taapér*tar«.— Hiver  de  3°  i  1 1'  au- 
ileasous  de  zéro.  En  été,  de  W  à  IS* au-dessus.  Qi- 
iiiït  humide,  brumoset  vents. 

ri«A>lt«  natvrela.  —  FtCKE  :  Chetao):,  porta, 
moulons,  gil'ier,  canards-eiders,  cygnes,  oies,  pou- 
sons  en  sluDdance,  saamona. 

Flohr.;  Lia,  ctianvre,  sarrasia,  prairies,  manne 
(festuca  fluilans  de  Lmoé;,  plantes  et  arbres  po- 
tager*. 

•■perAHe.  —  Islande  comprise),  3119  milles 
carrés  géogr.,  compris  aussi  leSleswig  et  le  Holstein. 

EthBVf  rarUe.  —  Race  germanique  :  Norûir 
m£n,  Jutet  et  AngUt. 

Langdes  :  Danois  (langue  germaniime),  dans  le 
Nord  et  les  Iles:  allemand  dans  les  ducliâs  de  la 
Conrédératioa;  miUe  dans  le  SIeswig. 

rapBatloB  hlHMrl«|Be.  —  Le  Sleswig  qui 
avait  été  reconnu  pos:>ession  du  Danemark  par  le 
traité  de  Fledensborg  sous  Frédéric  IV,  en  a  été  dé- 
taché par  la  dernière  guerre.  —  La  réunioa  du  Hol- 
stein était  de  1771.  En  1S15,  le  Holstein  et  leLauen- 
bourg  ont  été  compris  dans  la  ContédératioD,  mai» 
laissés  au  roi  de  Danemark. 


«•NTerBeasea*.  —  fConslilution  du  2  octolire 
18.'>5.  Cet  scte  avait  cessé  d'dtre  en  vigueur  pour  le 
Holstein  et  te  Lauenbourg  par  décret  royal  du  G  no- 
vembre IS.'iS,  et  pour  le  SIeswig,  depuis  IS64).  La 
monarchie  est  constitutionnelle  avec  2  asaemhlèes. 
—  Le  pays  était  divisé  ta  quatre  districts  électo- 
raux ayant  chacun  leur  aaembUt  •prarintiaU.  Les 
quatre  assemblée'!  provinciales  se  réunissaient  en 
aaemblie  générale  tous  les  1  ans.  C'est  ce  qui 
constituait  la  chambre  des  députés.  —  L'autre  as- 
semblée est  un  Comeil  d'Empirt  ou  Chambre  bmte 
pour  le  Danemark  proprement  dit. 

■ellgl*B.  —  Luthéranisme.  9  évSques  :  Set- 
land,  Laalond,  Fuhnft.  Ribes,  Aarkuut,  Wiborg, 
Alim,  Aatborg,  Pet/hjaicig  (Islande). 

Wtumatvm.  —  Pour  2  ans.  Recettes  avant  la 
guerre  ;  33369364  riidales  (1  riidale  =  afr.  S4c) 

Dépenses  pour  !  ans  :  33  68f>2l6  riidales. 

Dette  avant  la  guerre  ;  100  217  000  riidales. 

Araéc.  —  Avant  la  gueire  ;  40  000  hommes, 
dont  12000  sous  les  armes.  En  temps  de  guerre, 
la  000  h. 

3  divisions  militaires:  T'Séeland  elles  Iles,  chef- 
lieu.  Copenhague. 

2*  Jutland  MorJ,  Fionie. 

Places  fortes:  Copenhague,  Kraïuborg,  Korsar, 
Niborg,  l^edericia. 


-  Plolte.  19  niTires  à  ïoiles.  T04  c: 

50  chaloupes  canonnières.  100 

28  vapeurs.  340 

97  navires  de  tout  rang  portant  1 144  c< 
Personnel,  1800  hommes,  1  portde  guerre  :  Copenhague. 


fréque 
Kiel,  I 


«aallc*.  —  Une  cour  suprême  de  justice  pour 
tout  le  royaume ,  i  Copenhague. 

Deux  cours  suprêmes  :  CopenJiojrw:,  pour  les  tles; 
Viborg  pour  le  Jutland. 

JDans   les  duchés   il  y  avait  trois  cours  d'appel 
inaires  :  Ftenibourg,  pour  le  SIeswig:  Gluckitadt, 
pour  le  Holstein,  et  Biuiebouro, pour  le  I.auenbourg.) 
Tribunal  de  commerce  et  de  navigation  à  Copen- 
hague. 

Tribunaui  de  I"  instance  dans  les  différentes 
villes. 

Tribunaux  de  paix  ou  cour  de  conciliation  dans 
les  cantons. 

InMmolleB  pHlrlIvae.  ~  Université  de  Co- 
penhague (1000  étudiants).  Il  y  a  plusieurs  gymna- 
-—   "-e  loi  oblige  tous  les  enfants  de  6  à  14  ans  à 
ter   les  écoles  primaires.   (  L'université  de 
ant  la  guerre.) 

I  rokilcB.—  Chemim  bb  fer  de  Copen- 
hague à  Korsœr.  —  Canal  d'Aggim,  faisant  commu- 
niquer !e  Galtégat  avec  la  mer  rlu  Nord  par  lo  Ljm- 
Fionl.—  Canal  de  l'Eider  à  la  Baltique. 

callare  et  réeeltea.  —Sol  généralement  gras 
et  limoneui.  Prodigieuse  fertilité  au  sud  de  Ribes. 
Pâturages,  lin,  chanvre,  eicédant  de  céréale 
Avoines  de  Bomholm.  Seigle  du  Jutland;  froment 
de  Lalandj  orge  de  Séelande'  fruits  et  plantes  pota- 
gères. Eïportation  considérable  de  ces  dernières. 

■■4aMrle.  —  Poteries  et  tuileries  du  Jut- 
land; verreries  et  de  Séelaude;  cuivre,  corderies, 
toQcs,  û\. 

C«»—irce  el  wiTlBatleB.  —  Importation 
avant  la  guerre  ;  62391  03â  riidales  (vin,  ter,  bois, 
produits  manufacturés,  houille,  huile.) 

Eïportation  :  392I&000'  riidates  (bière,  fruits, 
espiiu,  poissons). 
Lts  Etats  avec  lesquels  le  Danemark  est  surtout 


...  relation  sont,  dans  l'ordre  d'importance  de  ces 
relations  :  Hambourg,  Angleterre,  Suéde,  Norvège, 
"      "e,  Prusse,  LObecli,  Hollande  (la  France  flgure 

I"  rang). 

marine  marchande  comptart,  en  I860,56E>3  na- 

__tM«»  atlMlBlatratlTM.  —  Depuis  IS4S, 
l'administration  du  Danemark  proprement  dit  était 
trts-distincte  de  celle  des  duchés.  L'administration 

1  ces  derniers  n'est  pas  encore  fiiée. 

Les  pays  relevant  eiclusivement  du  roi  étaient  les 
Iles  et  le  Jutland.  —  Los  duchés,  aujourd'hui  déta- 
chés du  Danemark  à  la  suite  d'une  guerre  inégale, 
le  SIeswig,  le  Holstein  et  le  Lauembourg.  Ces 
deux  derniers   ronl  partis  de  la  Confédération  ger- 

La  2*  division  compreodra  les  Iles  de   l'Océan. 

1.    IlXS    et    JOTLAND     ou    DlNEUAHI. 

1  Stifls  ou  diocèses  adminisiratilï,  subdivisés  en 
trUi  ou  ba%Uiagti  et  en  seigneuries. 
Lu  Iles  comprennent  3  stifts. 
p  Seelande,  694  US  hah,  comprenant  les  Iles 
da  SéeUmde,  de  Bomholm,  de  Samsa  et  de  Mœn, 
"i.-l.,  cap.  COPENHAGUE,  capitale  du  rojaumo, 
'édié,  cour,  univ.,  pi.  forte,  port  de  guerre,  port 
march.,  comm,,  iud,,  55143  h.,  bomhàrdèe  en  1807; 

—  Fr<ii*riiiw6or9,  lieu  de  couronnement  des  rois; 

-  Rotkitd,  sépulture  des  rota  ; — EtteneMr  ;  —  Kron- 
sborg  pi.  forte  ;  —  Korsmr  pi.  forte  ;  —  lie  dt 
Bornhoîm,  23  ÏOO  h.;  —  »e  de  Mœn. 

2°  FioNiB  ou  FuHNEA,  206  8Ï6  hab.  (comprenant 
en  outre  lanaelandj,  ch.-l.  Odrtuit.  évcchè,  ind., 
I430Û  hab.;  —  KierUmind,  port  march. ;  — ffy- 
borg,  pi,  forte,  droit; —  Auem,  port  mirch.;  —  IlB 
lange^and,  11 000  h.  ,.      ^    ,     „ 

3°  L*Au!tii>«"'''"'"''>  86800hab.,  oh.-!.,  Miw- 
BOB,  èvftcb^i  ««M^M  —  "«fa»,  comm.;  -p  lia 
F(ilrt«r,ieWrfetdi»DaneBi*rk.  |C 


jjGooi^lc 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAIHB.  —  K" 

éflngèlique  luthérîenna  a  les  mimes  droits  en  Fin- 
ette el  dans  lea  psys  blltiques.  La  Husaie  Bst  dÎTi- 
**  en  iparehitt  ou  diocèses  de  trois  rings.  4  de 
Pf«DiierRuig,20iJe3eMndrang,et31  datroiii*oiB 
'^g-  S  diocÈses  catholiques  «n  Poloffoe  et  3  dlo- 
«*e»  en  FLolande. 

Bmpire  rntsa. 
Becetles.  Roubles.  395661  HOO 
Dépenses.  —       3106I9T0<I 

Délie  publique.  —        838318  700 
«ratée.  —  Armée  active.  SOOOOO  hommes. 

Réserve.  70000 

Troupes  irréguli  Ère».     96000 
Ensemble.  966000  h. 

I^s  baiaillons  d'infanterie  et  de  csTaleriesoDt 
P»rti3  en  no  régiments. 

^"XfiE  DB  hEsebve.  —  Chaque  régiment  com' 
j  haialllons.  La  réserve  est  formée  du  4*  balail! 
?e  chaque  régiment  actir,  ce  qui  fait  nO  baiailli 
f  ajouter  aux  491  1/î  qui  composent  l'armée  acli 
"  y  a  de  plus  !  divisions  d'artillerie  de  réjen 


MMUle  d'Enrope. 

SMtistiqoe  religleuu  ponr  lout  l'Eir 
Creu  onhadoxes.  62  4.1âO0C 
Miiniimant.  336500C 

Cotbotiqwi*.  SSO&OOC 

ProtetlanU.  ISSâOOO 

Itraélitei.  1 432  OOt 

Pologne.  Fil 

18Î7Î0O0     —     3  0 
1&9498O0    —    IS 


Troupes  iRRÉauLiERES.  ~  Il  corps  comprenant 
'^s  cosaques  el  comptant  en  troupes  intérieures  el 
eWrieuies,  130  réRiments  environ. 
^n  Rusiif.  le  service  militaire  aclirest  de  15  ani 
^t  de  10  ^,^s  (jjQs  la  réserve;  la  noblesse  est  dis- 
posée du  sTiiice  militaire.  Les  bourgeois  et  tes 
^utres  sujets  libres  (ireat  au  sort  el  oui  la  faculté 
^*.;e  faire  remplacer.  Mais  les  seigneurs  et  les  pro- 
priétaires de  paysaDi  obligés  de  Toumir  leur  eonlio- 
Se°t  proi^oriioiinel  à  la  population  dont  ils  dispo- 
^it,  désjg  nent  à  leur  gré  les  hommes  de  18  à  40 
*»»  qu'ils  -veulent  faire  partir. 

JjMila  D.U  eiuNt.  Ducae  de  pwlanbe.  —3800 hab. 

''  y  a  pour  tout  l'empire  1 1  gmKtmtmfntt  mili- 
IS'If'  ginéraux.  I*  La  lievtenarui  du  Caueate  (& 
'"IJS).  ï*  le  gouvernement  à'iméritie  H  dt  Min- 
jrflie  [4  Koulals);  3*  de  Sibérx'  orititaU  ;  4-  de 
'nbérie  oecidrmaU;  b°  de  Saint-PéiertbaKrg;  6°  de 
^oieou;  T  de  Km;  8'  de  Wilna;  9*  de  Nouvette- 
flXMie  et  Basarabie;  10'  îles  prorineti  balliquêt; 
'*'  d'Orembourj. 

II-  lÏ  *  '  gouvernements  militaires  de  villes:  Kerlch, 
Juakhta,  Odesia,  Ta«anrog,  Arlthangel,  Astrakhan, 
i-ronsudt,  NJkolaief,  Sébîstopol. 

Places  fohies  :  Helsingfors,  Sveaborg,  Gustafs- 
y*}*™  ,  Fre'lrikshamn,  Bothschensolm,  Cronsladt, 
^hlQsgeiiou™  Narva,  Riga,  DQnabord,  Smolensk, 
&hoczim,  Bender,  Taganrog,  Zamoso,  Modhn,  Var- 
sovie, Orenbourg,  Praga,  Briesc. 
„  H*NtiFACTiinES  d'ahhes  :  Toula,  Syslerbilck, 
Bnansk, 

^KDGRiGs  DE  CAHOMa  :  Saint-PélerghouT^,  Hos- 
'''"i  Kherson,  Petroiawodsk,  Lipezk. 

PoDBBBhiE  ;  Okhia. 

narine  wllluirc.  —  248  navires  à  vapeur  et 
<>ï  a  voiles  :  ensemble  310  navires,  portant  3690  ca- 
non». Marins  4y000.  Pour  le  grand  duché  de  Fin- 
^''^1  !5  chaloupes  canonnières,  3  Escadres  :  mer 
"•wiique,  mer  N..ire,  mer  Caspieune.  On  peut  con- 
sidérer la  llot.e  de  l'océan  Pacifique  comme  formiat 
une  4'  escadre. 

'■■tlce.  —  La  justice  est  rendue  dans  chaque 
Bouïernement  1"  par  une  cour  civile  et  eriminelU 
°?nt  une  partie  est  éligihle.  et  2>  par  une  cour 
"."Ppel  dont  les  membres  sont  inamovibles.  —  Dans 
cnaque  district  eiïsle  un  tribunal  de  paix  jugeant 
""  Premièie  instance  au  civil  comme  au  criminel. 


'  pied  de  paii.  —  !  600000  sur  pied  de  guerre. 

lBalnietl*B  ^bllqne.  —  Il  existe  en  Russie 
6  universités.  Les  écoles  sont  réparties  dans  11  ar- 
roQilissements  régis  chacun  par  un  ««râleur. 
1°  Saint-Pétersbourg,  3'  Moscou,  3*  Dorpat,  1°  Kiev, 
5°  Kasan,  6*  Kharkoff,  7"  Viloa,  g-  Odessa,  9"  Var- 
sovie, 10°  le  Caucase,  11°  la  Sibérie.  Il  y  a  une 
université ï  Helsinglors  (grand  duché  de  Finlande). 

4  Académies  éthologiques:  37  grands  séminaires, 
18  petits  (religion  de  rEtat). 

1  Académies  de  médecine  :  Saint-Pétersbourg  el 
Moscou. 

I  Ëcole  normale  (Inslitut  pédagogique]  Saint- 
Pétershourg. 

1  Ecoles  forestières  :  Saint-Pélersbourg   el  Ka- 

3  Ecolosde  langues  orienlalea  :  Saint-Pélersbourg, 
Moscou,  Orenbourg. 

10  Ecoles  de  commerce. 

1  Er.olo  de  TecliQologie  (arts  et  métiers)  Saial- 
Pétersbourg. 

1  Ecole  d'agriculture  :  Saint-Pétersbourg. 

3  Ecoles  de  vétérinaires  :  Saint-Pétersbourg, 
Moscou,  Loubny. 

Plusieurs  écoles  militaires  :  1  école  di 
chaussées,  plusieurs  écoles  des  mine». 

Le  budget  du  ministère  de  l'instructïo 

pour   l'exercice    1865,     monte   k   la 

6  467  453  roubles.    Lea  écoles  des  églises 

très  orthodoxes    comitarit  330000  élève 

lisière   des  domaines  de  l'empire 


i  ponts- et- 

publique, 
omme  dt 
st  des  cloI< 


. ,...     i  comptent 

celles  de   l'administration  des  troupes 

irrégulières  43500. 

Il  y  a  1134  écoles  paroissiales,  474  école»  de  cbef- 
lieu,  et  9lj  gymnases.  Le  budget  des  S  universités 
est  de  1  3T1  0^3  roubles,  ce  qui  porte  la  part  de 
chacune  à  ÏÎ8  509  roubles.  Les  6  universités  comp- 
tent 4084  étudiants  tlTeclirs  et  567  auditeur»  libre», 
qui  se  partagent  ainsi  suivant  les  facultés  ;  43 
p.  100  pour  la  faculté  de  droit;  24  p.  100  pour 
celle  de  médecine;  24  p.  100  pourcelledes  sdences 
(faculté  physico-malhémalique)  :  6  1/3  p.  100  pour 
ta  philologie  [faculté  des  lellrcs)  ;  3  p.  100  pour  la 
faculté  de  théologie  de  Dorpal,  et  de  l;î  p.  100 
pour  la  faculté  des  langues  orientales  de  Sajnl-Pé- 
tersbourg. 

Ti-avann    pabllea.   —  Routes   insufSsanle» 
chemins-de-fer,  canaux  (l'ov-  '°  Car(e). 

Cultarc.  —  L'iiumus  végétal  de  la  Russie  mé- 
ridionale eiplique  sa  grande  fertil lié.  Excédant  de 
cercles,  en  Crimée,  à  Czaristyn,  k  leletz,  etc.; 
pour  100  millions  de  francs  (feiportation  ;  lin, 
chanvre,  bois  de  construction. 

,  pelleteries. 


MM«rcc  et  MvIsatUm.  —Exportation  (par  an).      181  400000  rouble» 
—  Importation.  159303000      — 

Navires  entrés  par  an.         10713  jaugeant       1131000 
—       sortis     —  10648       —  3O8IOOO 

Nombre  des  narires  russe'.  Uifi        —  (73600 

Matelots.         -  11(,ÔJ 


14430000        T  399000 
15000000        948300a 


Go»§lc 


978 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


Les  nalioiu  qui  ont  le  plti 
Russie  sont,   dans  l'onlre   d'im]iortante  ;  i'Auglu- 
t«rre,  Ul  Turquie,  la  Hollanile,  la  Sunic. 

MarcliandtsPï  «poriic^  dario  riirtira  île  la  nii.in- 
tité  des  prmluils  :  cri.alei  IftlOGOUOdc  roiiLli^s; 
bois  2809000;  lin,   suif,  clianvre. 

Marchandises    importées  ;  colon,   vin.  soin,  etc. 

Foirtt.  —  Nijni-NoTOKorod,  fiijui-Iximof,  l'enza, 
Lebcdian,  Simbir^,  Homna,  lrl>it.  Saraiov,  Tom' 
1>0V,  TaBanrog,  Koursk,  Bostoc,  Kliarkuv. 

Grandi  tntrepùls  dt  comoitTce.  —  PolanRcn, 
Ceorgeabourg,  Radziviluv,  Viliia,  Grodno.  Kuwno. 
Bricci-Lilcwïki,  pour  le  commerce  des  froniii'res 
occidcnlali'S.  Samt-PélcrslKiurg,  No>i;nu,  Higa, 
Nari-a,  ArktMngal,  Astrakkao,  pour  le  commeice 
inlé  rieur. 


Paru  de  Conaune.  —  5aiAt-Pi>ei#«u>Equi  Iiil 
1»  iDOitié  du  cninniFTce  de  Mut  l'Ëmfiira,  R>^  IJ- 
bau.  l'eniau,  Rcrel.  Nam,  Vindau,  AiiLbugai, 
Odpsso,  lag.inniK.  Astmkhau,  BAeu. 

«IvtatMM  BdiatetotoaU***.  —  U  Ruuit 
d'furopp.quicomprend  aussi  le  gwaiWueiii  de  Fa- 
lande  et  le  royaume  de  Pologne,  enfin  les  provinces 
du  Caucase  que  nous  iadiquoni  dans  la  carte  bito 
qu'elles  soient  attr.bifées,  en  partie  ou  inoiiu,  1 
1  Asie,  est  divisée  en  73  pnjviuees  00  gouTenie- 
ments,  ainsi  réiartis  :■ 

Russie,  50;  roy.  de  Ptdogne,  h;  grand-dusU  de 
de  Finlande,  8  ;  Caucase,  8.  Ces  gouvernements  on' 
des  adm  in  i  si  râleurs  civili,  «icqilé  quelqu^"'' 
dans  le  Cauca-so  ;  ils  sonl  subdivisés  er  — "^'"' 
canlonK  et 


n  arTondisse- 


Giuterncment*. 


Sapcrlcie 
13  S» 


4.  Novgorod, 

6.  Trtii, 
6.  Iaroslap, 

T.   KOSThOMA, 

8.  Vmtkh, 

9.  PF.nu, 

10.   OBBKIODIia, 


H.  Sàmh, 

I!.  Noin-NoT»oi»i), 

13.  WLItOtHIB, 

14.  HoKOti, 


!1IT 
3  139 


31.   VlTEPSÏ, 
S3.    PSKOW, 

23.  Sholersk, 

24.  KttOuGi, 

25.  Toula, 
36.  RiAHM, 
2?.  Tambov, 


33.  CosAQues  Da  Don, 

34.  VORONESH, 


AMniANaii.,Tvn'ldef;uerre,  portDQardi.,  SOOOOh.;— •OM!pa,partlDlKh.. 
lfi«OOtl.;  — Jlejm.  pans  cette  province  sont  1««  SamoyMes  «  !» 


INUUOti 

VOLO^II 


PETHpii 

Nowco 


LorocFt,  arcliev.,ûul.,  tond,  dei 

■  Le  Cr,.nd. 

OD,  u^liev.,  comm.,  17  000  h. 


-  rtliki-OatUintg ,    wMnin  . 
iDous;  —  Oloiutt,  chantins  di 

—  Stainra-OMim,  8000  b. , 


KosTsoMA,  13  400  h.,  ind., 
ViATKA,  lf>OOUli.,  comm., 
Pehm,  120UOI1.,  (  odustrie  des 
OitiND.lUttG,  pi.  Torle,  14 UO)  h. 

arelii^v.,  mines.  Ce  gouveitiem 

l'Oural  :  Ouraltk,  12  àUO  b, , 
Sasin,  es  150  h.,  arch.,  iuil.,  univ.,  Ec.  mil. 
^lI{||-NovcoROD,  31  000  b-,  comm.,  ind. 
Wliiiimjr,  I'.'OuO  h., arcMv.i-^ Àtetandrof,  haras  impirUl. 
Moecoi',  38G600  h.,  arcbev.,  Ami v.,  comm.,  ind.,  ancienne  ewiw 

■ono  ;is  Kremlin,  £c.  des  Cadets,  ac.  de  mtd.,  bataille 'en  1811;  I^~ 
ikoii-Mimvlife,  pilét.  cc'ltLrc;  ^Barodino  (bat  de  la  Eosknw^. 

tn-rtUrt^amrt,  cap.  de  l'Empire,  archev.,  520 190  h.,  unir.,  t^ 
march,,  comm.,  ind.,  fond,  de  canons,  Kc.  de  mar.,  palais  «eler- 
mitagc,  ac.  da  m«d.,  ac.  des  sciences,  diaiiiiers  de  te  ■wrina  Ci- 
llée en  17?11;  —  Tiarkoif-Srio,  réaidcna  d'été  dos  oas«,  IMAD  A-< 
Ec  .forestière.;  — PftïMhB/",  i;ljawau iaqièrial;  —  Sy^viieck, «»^ 
d'armes;  — Sdiidï«;6'rtii-ff, pi.  forte;  —CrtuHadt,  pj.  fcwe,  pW  * 
guerre,  îliOOO  h.;  —  »OTWi,pl,  forte,  poitde  g»erre,  11BW*. 

RKVEt,  port  march.,  34000  h.,  comm.,  ind. 

Riga,  archev.,pl.  foMe,  port  march. ,13  ia6h,,«iaMBn.;— i»i>r|»i,>»''''- 
—  femau,  porl  march, 

MiTTAu,  10  300  h.;  —  iibau,  port  march.;  —  Windau,  port  OÊtm- 

KowNo,  8  &00  h.,  comm.  .,, 

V11.NA,  b\  lâO  h.,  comm.,anoiemie  imiTeraitâdètruilefar  Niedw,  •""' 

ViTEPSK,  IBOOO  h.,  romm.;  —  DôMbarg,  pi  forte. 

Pskov,  archev.,  10300  h.,  comra  ;  —  ToTopiU,  o«mm. 

Shoiensk,  pi.  forte,  13000  h., ind.,  hatl.enlSI!;— Tiomno,  lOMBt' 

comm.;  —  YoUintina,  bail. en  IB12. 
Saiottga,  3530011  ,  ind. 

TocL*,  comm.,  57 105  h.,  iml.,  manuf.  d'aroKs,  môiM  ie  fiir. 
RiAZAN,  arch.,  19  000  h.;  — .Siknpin.  ind.  (cuirde  Rusiia},  lUOOb' 

TaUBOV,  16  ÎOOh.;— itottiof,ÎO6e0  h.,i[ld.;— iiqBWrt,  foai  ■* "^ 

■eaui  thermales,  urines,  fer. 
Pehza,  comm.,  VOOOO  h.;  —  btn  (tapis) ;  — AhvuJC,  ind. 
SjHuinsK,  17  700  h. 

Sahara,  12700  b.  [pays  des  Tchouvaches,  nation  lartare.) 
Sabatov,  61  600  h. 
AsTHAKiiAN,  arch.,  44800  h.,  ind.,  port  march.,   comm.    (1 

chéries  du  Kriga.) 
■NoTO-TCHEHKASK,  ardwv.,  17  600  h.  (( 

B)in  des  Cosaques.) 
VoaoNEfH,  40  450  h.,  it»l. 


am.   (graDde»p'- 
miiilairedenl*' 


QËOORAFHIG   CONTBMFOaAIHB. 


36.  KODiisK, 

37.  COStQDES  .DE    LA 
38-    EElTEUirOSI.AW, 


Ut-  Kbuiqv, 

41.   POLTAW*. 
U.  XlBV. 

43.  TcaMmsov. 

44.  MOUU.ET. 

45.  HlKBE. 

46.  Grodho. 

47.  VoLïwia. 

48.  PODOUB. 

49.  Kbessom. 

50.  Bessabahib, 


6.  Puntk  (ou  Phwk).    318 


5.  Saimt-Micuu., 
G.  Kiono. 
7.  Wasa. 
S.  Uleabobc. 


■  N*  «X.   BlUUle   d'Earape. 


!«  prtncliHUa,  lapograpble,  biïlaire. 


Orel,  31  GOO  h., comin.;— Bit»,  înSOO  h.,  comm.  ;  — Bolkttof,  ind., 

18000  b. 
KotieEK,  330aall.,  ««nio.;  —  Aarolcha,  ind.,  9300  h. 

HsAimimBAit,  Pkanaparia. 

Ekatehinosiaw,  évèchc,8'i00h.-  — DaDsunlerritoirfi séparé,  Tojonrofl. 

pi.  forte,  port  match  ,  31  <iOO  n.  ;  —  iiof,  pi.,  Ibrta. 
SiHFÉfiopoL,  arcb.,  12800  h,;  —  Baght-Clieh-Serai,  11  400  h.;—  Sé- 

Jxutopol  (ruiDé),  Kerfch,  JeaikaU,  Perékop,   Cvffa,  BaUttiava,   In- 

lurmann,  Aima,  Eupalotia. 
XwABEOv,  5&  150  h.,  univ.,  lad. 
PoLtAWA.  15UI10  b,  !«[.,  eu  UBS. 
Kiev,  archev.,  60  700  h.  uniï.  ;  —  Berdùchef,  51 600  h.  t.  Irès-impor- 

lanlp  ;  comni.  ind. 
TcH[:iiMaov,  atchcv.  IJOCC  h.  ;  —  Hi*§M,  comm.  IGSIOb. 
Hokilf;v,  arcticv.  cathoL,  mW  h. 
Hin^E,  arcbev.  33600  h.;  —  Sludianka,  1813,  pasHgede  UBcruina; 

Pinsk,  marais. 
Grooko,  16000  h.,  ITSapartagede  la  Pologne;— BtaIv«<ct><Mii>m. 
JiTouni,  12000  b.;  —  OnlTog,  arcbsf.  ;  —  Wia4\mtT,  Dubno,  90L'O  b. 
Kahiniei,  archev.  l.SOOU  h. 
Kbbbson,  archeT.  40  403  i].  chantier  de  constructioa;  —  Odeua,  port 

marh.,  comm.,  104  MO  b.  univ. 
XiCBFNEF,  archev.  51  600  h.;— £«i«dM',  place  tocW ;  — dMomn, pUce 


forte. 


(La  majoiité  luit  la  religion  catlK^iqiie). 


Vaimue  avec  Praga,  2  arcbev.,  place  forte  162  800  h.  univ.,  comm. 
ind.,  école  mil.  ;  —  Pelrikau  auLlcnne  résidence  des  rois  de  Pologne; 

—  lodï,    29600  h.;  —   Bnese,  place   forte;  —  Kalia,   évËché, 
12000  b.;  —  Crochow,  bat.  en  1831. 

LuBun,  évGcbé,  18300  b.  '  Zamosc,  place  forte'  —  Siedltc  (1831). 
Radoh  ;  —  SandomiT,  éïÉché  ;  —  Kieke,  èvScûé. 
Sawiiicai;  —  Auguiiov,  évêché. 
Ploize,  év«ché;  —  iBodJyn,  place  forte. 

(La  eonstilnlion  du  grand  ducbé  de  Finlande  a  été  caa&aaie  par  Ica 

manifesteâ  de  1809,  du  14  décembre  ]8!ô  el  du  3  rnars  l«5aj. 

Religiûii  de  la.  majorité,  lutiiérienne. 

Helsibmjus,  port  march.,  18600  h.,  place  forte,   univ.  j  —  Sveeborg, 

place    forte,    port  marcb.    (IGâS)  ;  —  Guifa/itcoïm,    place   forte, 

Botga,  tvêché. 

Abd,  archev.,  IC450 h., comm.  ind.  ; —If^tMiJ. port  mareh.;— archipel 

d'Ataud,  population  suédoise,  comm.  15000  b.;  — ffi^rneborg,  6400; 

—  BonuiriuRd,  1854. 

tiVASTEHUS. 

WiFOBC,  6100  h.,  port  marcb.;  —  frtArxAAamn,  plaee  forte,  traité 
de  1809,  par  leifuel  la  Suède  céda  la  Pialiude  à  la  Russie  ;  —  Rol- 
ichtasolm,  place  forte. 

Saint-kicuel,  Iltinoia. 

Kl'opjo,  évÈché 

Wasa. 

Uleaboro,  comm. 


STAvrtopoi. 


IV.    Pr«vlae«a   «■  CM 


3.  KouTAis  (6  amind.)    644 

4.  liVLis  (ou  George). 

(5  arrond.)  968 

5.  SCHSKAXUA.  1031 

6.  EMVUf  {ouArménie).  573 
T.  pAiSHSHOHTAeKas.  1859 
8.  CosAWU  DO  Caucaw. 


tui-foirh,  il  napa.  Ce  gouvernement  comprend  l'hnA^lM,  laCoum, 
D.;  —  BlUabOptÀ,  150004. 


comm.  md.;  —  cftouefta,  place  fone, 
EftiVAH,  I.'i  000  h.  —  AUxaadropol  (ou  Coumn),  pUce  forte,  13CÛ0  h. 
Uceammenl  subjugué.  (Partie  de  la  CirctutU  et  le  Schontet.) 


L*  SiBtBiB  ou  tlossti  û'Aaii.  (voj.  <*"=  contrée). 


OÉOGBAPHIB.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


CARTE   N°  65. 


1.  ksvahhb  db  ■oi.i.&Bas. 


paaltlan  Mtr*B«Ml<|ae.  l'-h'  Inng.  E.-.  50* 
kb';  bVih'  lat.  N.  Dép.  de  Luiembôurg  bolluidab, 
3'îâ';4Mb'loiig.  E.;49'50';  SO'IO'Ul.  N. 

«^«grapUe  phyaliiae.  (Voy.  la  cane). 

Climat,  Te  upË  HAT  [/HE.  —  Brumes,  bi  ver  de  qua- 
tre moia,  veats  d'est,  l'hiver  :  d'ouest  el  sud-ouegt, 
l'été. 

GÉOLOGIE.  —  Sol  argikux  et  Mblonneux,  tourbe 

Faune.  —  Lapins,  laupcs,  chcvaur,  gibier,  oiseaux 
aquïliques,  morues,  tiiibol'*,  suie*,  et  surtout  ha- 
rengs ;  animaux  dume^liques,  troupeaut. 

Flore.  —  Aune  aoir.  bouleau,  chéae,  cbarme. 
frêne,  béire,  mél'ip,  noiwiier,  orme,  peuplier,  pin, 
sorbier,  tilleul,  etc.;  prairie^  avoine,  blé,  lin,  cban- 
vre,  garance,  tabac,  arbres  Truiiiers,  fleurs  d'agré- 

HiNFa.  —  Fer. 

•apcrScIn.  —  641  milka  carréi  géographique». 

BlkaosrBpklc.  —  Souche  gennanique. 

VarBuitlaa  blalarifiac.  —  Les  Sept  Provinces- 
Unies  soulcïres  contre  Philippe  II  d'Espigne  (traité 
d'Utrecht,  1579).  République  s 'adjoignant  le  Dren- 
the,  ie  Brabant  septentrional.  Monarchie  sous  Na- 
poléon, 1810.  Réunie  i.  la  Belgique  en  ISH;  la  Hol- 
lande forme  un  royaume  i  part  depuis  1630. 

revnialhiB.  —  3  b69  4ôâ  et  aux  Colonies  : 
18175910. 

eowTerBneat.  —  llonarcbie  conslitutionneUe 
bérMitaire.  Conseil  d'Ëtat  et  Élati'gMraux.  Deux 
cbambres  :  l'une  de  60  membres  choisis  par  le  roi; 
l'autre  de  58  députés  nommés  par  les  provinces  el 
renouvelés,  par  tiers,  chai|UF  année.  Le  roi  est  mem- 
bre de  la  CoDlédération  germanique  pour  le  duché 
de  LiUEm  bourg. 

»*ll«l»».  —  Tolérance  pour  tous  les  cultes.  Point 
da  religion  d'Ëtat.  La  religion  reformée  est  celle  de 
la  m^oritè.  Le  culte  catholique  est  très-répandu, 
tin  archevêché  i  Utrecht,  el  trois  évéchés  :  Uaar- 
Um,  Bréda,  Ruremonde.  —  Shtistiooe  :  Pro- 
testants, 1906618;  luthérien»,  661I0i  catholi- 
ques, 1130087;  autres  cultes,  I0S363. 

FmAKCBS.  —  Budget  ordinaire  : 

Dépenses        S-SROOOOO  florins. 
Recettes  86  5000ÛO    — 

Dellepubl.  10!93!ie000    — 

Araiéc  el  Divisions  hilitaibes.  —  Recrutemeul 
par  le  tirage  au  sort.  Année  européenne  :  60  7.S3  b. 
armée  des  Indes,  Ï8936  h.  En  temps  de  guerre, 
on  organise  une  garde  civique  de  SflOOO  hommes; 
7  div.  militaires  ;  ]"  Brabant;  2'  Gueidre  H  Oier- 
Tstel;  3'  Hollande  méridionaU;  V  Hollande 
itplentrionaU  el  Utrecht;  h'  ZElande;  6'  Frise, 
Groningue  el  DrerUhei  7*  Limbourg. 

Marine  BUUtoIre.  —  144  navires  dont  58  1 
vapeur  portant  ensemble  766  canons.  Equi- 
page 6900  h.  —  Infant,  de  marine,  lOSth. 

4aaUec> —  Haute  Gourde  Justice  civile  à  La 
Hay*  Haute  Cour  de  justice  militaire  i  UtreM. 
Cour  de  Cassation  i  Atmierdam.  Cour  d'appel  dans 
lotîtes  les  capiL.  de  provinces.  Tribunaux  de  pre- 
mière instance  dans  tous  les  arrondissuments;  juges 
de  paix  dans  tous  les  cantons, 

■■atrmclUB  raMI^ne  ~3  Lcjfde, universités: 
(/tndif,  GToninguf.  Ëccle  mililairf  k  Bréda,  école 
polytechnique  à  Detfi;  école  de  médecine  militaire 
ii  I/irmAl,  el  6  écoles  cliniques  dans  les  r  rovmcos  ; 
écoles  de  commerce  et  d'industrie  à  La  Àaye,  Ams- 
terdam, Bartingue,  Cronitiffu*-  Plusieurs  écoles  de 
marine;  nombreux  gymnases  pour  renseignement 


secondaire;  B400  écoles  primaires,  fnOOOOéUldianli 
des  dtiui  sexes.  Ecole  rétérlnaire  i  VtretU.  taie 
d'économie  morale  i  Groningve. 

TniT>as  pakllH.  —  Canaux  très-Dombreui,  li- 
gnes de  chemin  de  fer  et  digues.  (Foy«I  la  CuU) 

CBltare  et  réealiCB.  —  Céréales  :  seigle,  blé, 
noir,  orge,  avoine,  froment:  leguraes,  gariiKe, 
millet,  liu,  tabac.  E  ève  des  bestiaux,  fromager. 

■■«■■(ri«.  —  Toiles,  velours,  papier,  typogra- 
phies, lainages  de  Leyde  el  d'Utrecbl,  soieries  tl 
velours  d'Ulrecht,  Harlem,  Amsterdam;  loiles  el 
colons  d'Harlem;  pierres  précieuses  taillées  1  Aus- 
terdim.  Distilleries  ;  genièvre,  curafao. 

CviBairroe  c(  ■>*l(ii(l*>, —  Importation  d'une 
des  dix  demi'-rei  années  :  45336à639;  flor.,  ei- 
portaLion  :  3B8TS8  477. 

Les  pajs  avec  lesquris  s'établissent  ces  relaiiani 
sont,  par  ordre  d'importance  ; 

Importalion  :  l'Angleterre,  la  Prusse,  les  Colo- 
nies hollandaises  des  Indes,  la  Belgique,  la  Francr, 
la  Russie; 

Exporiaiion  :  la  Prusse,  l'An^eterre,  ta  Belgi- 
que, les  Colonies  hollandiiseï  des  Indes,  la  Fnnct. 

La  marine  marchande  de  ta  Hollande  at  en- 
viron de  -1361  navires  jaugeant  &i6389  (oaneaiu- 

nlvlBlsm»  adBlaUtmiTca.  —  La  Hallana' 
esl  divisée  administralivament  en  dix  provincei  el 
deux  duchés.  Chaque  province  possède  des  »<"' 
procinciaui.  dont  les  membres  se  renouwllenl  pf^ 
moitié  tous  les  trois  ans,  avec  de  très-larges  «m- 
butions  :  le  pouvoir  exC'Cutif  est  aux  mains  du  E""' 
verneur  nommé  par  le  roi, 

I,  PnoviNCï  OE  GrsBlatpie.  Chef-lien  Gaona- 
OUB,  36inhab.,  univ.,  cour,  port  march.;  Dtlfi!i>, 
pi.  f-,  port  march.;  Bourlangil,  pi.  forte.  —  !'■ 
FriM.  Ch.-I.  Lbuwibdbd,  26536  hab.,  cour;  Bo- 
(inoen,  pi.  furie,  port  march.,  eomm.;  Sntek,  ind  ! 
Doihum,  Vorkttm,  Stavoren.  —  III.  oa  ■«■*'■ 
Ch.-l.  AssEN,  cour;  Heppel;  KoeyordeK,  pi.  tort"' 
—IV.D'o»er-*i»>el.C&.-l.ZwOLLE,  cour,  19517 «■; 
Kamptn,  port  marcn.,  patrie  de  Thomas- A.-Kanipiil 
Bevenler,  pi.  forte,  lî  OOU  hab.,  ind.,  conun-,  C 
trie  de  Cronovius;  llassell,  —  V,  ni  «■<*'■* 
Ch.-l,  Abhheim  pi.  torle,  C,  26  363  hab.,  pi-  f««i 
Zulplien,  pi.  forte,  15000  hab.;  Nimèsae  (16ÎJ 
1679),  21  625  hab.  pi.  forte;  Fort  de  Seltenk.  tj- 
forte,  et  Tolhuy$  (pissigedu  Rhin)  I67Î;  Th": 
Foi-(-SMnd»y,pl.farto;iromind.  — VI.  n'iUw**'' 
Ch.-l.  Umbchi,  archev.,  64  495  hah.,  ind.,  cmm»- 
univ.,  haute  Cour  de  juilice  milit.,  cour,  p""* 
d'Adrien  VI,  trailés  de  I5T9.  el  de  1713;  i*'"' 
fooTI,  patrie  de  Bimevell  ;  Oudetoattr,  ni   forte.  - 

Vil.    DE   HoIlBBliC  HptFIltrIcBBle.  Cll-1.  HaI>- 

LEM,  cour,  28145  hab.,  ind,  pairie  de  Wouww- 
manset  de  Van  der  Heist;  Amstebdam,  243  306  H" 
comm,,  ind.,  port  march.,  véritable  capilas  Jl" 
royaume.  Cour  de  cassation;  Helder,  bat.  en  l»' 
Bien  1794;  Uoorn,  patiie  deGuill.  Schoulen;5w;- 
dam,  comm.,  ind.;  Medemblik,  port  march.;  *"' 
oen  (1799):  Alkm-uir  (1799);  Muydrn,  pi-  l*™' 
iiaarden,  pi.  forte.  —  VIIL  sa  nallaade  »«* 
dUnalc.  Ch-I.  U  tlmjr,  cipitale  du  Km^ 
dont  elle  n'est  que  U  Iroisième  ville,  81  393  W-- 
haute  Cour;  Leyde,  Univ.,  37  000  hab.,  oomni.>"«L- 
patrie  de  Rembrandt  el  de  Gérard  Dow;  ""f' 
20  8.iB  hab,,  ind.,  patrie  de  Grotius  el  de  TrWoP. 
Itotierdam,  109  402  niii,,  port  march.,  comm.,i™;- 
Dordreehl,  port  march.  comm.  23  I  11  bab.;Ii»<*^ 
Irailéen  1697;  fl«-«He,pl.  forte;  HeUevoetaw,^ 
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hrt»;  Sehiedam,  [od,  ;  Woerden,  pi.  forte;  Schoo- 
tihoem,  pi.  forte;  Corkum,  pi.  forte.  —  JK,  db  xé- 
IbbAc.  Ch.-l.  HlDDKLHOuiiG,  coinm.;  Flettingue,  p\. 
forte,  port  mireb.,  patrie  de  Ruyler;  Zierikxée, 
[hattr«9);  Goa,  pi.  forte:  TKiitn,  pi.  forte;  /Tutit, 
pi.  forte;  t'Edtuï,  pi.  forte,  port  marcb,,  bat.  en 
1336;  Philippine,  pi.  forte ;Stu  de  Gand,  pi.  forte. 
~î.  DE  «nbaBt-Mpt.  Cb.-L  BojE-LB-DUC  (Herlzo- 
Eenboecb^  33 143  hab,,  pi.  Forte,  comm.,  cour;  Breda, 
ÏTècbé,  pi.  forte  1 1 667, 1 79Î,  1 794)  ;  Gertnydenberg, 

SI.  forte;  Tilbourg,  comm.,  ind.:  Berg-np-Zoom,  pi. 
irte;  Stetnbtrgen.  pi.  forte;  Villemsladt  pi.  forte, 
Itundert,  pi.  forte;  Heutdin,  pi.  forte;  Crénecizur; 

Backé*  (depais  le  1S  novembre  1631]  : 

XI.  LiMBOOM  noLLANiuis.  Cb.-lieu  Haesthicht, 


-XII.  LuTRHBouRo  HOLLANDAIS.  Ch.-l. LuicEunouna, 
pi.  forte,  forteresse  fédérale,  1^000  bab.  (Coufèdé' 
ration  ^rmaDîque);  EcMemach,  ind,;  Grevenma- 

c:»l«Bln.  —  Irdes  occit)ENTiLu  (en  Océanie)  ; 
Java  et  Madtira,  Sumatra,  Bomeo,  Céltbes  et  de 

Î otites  Iles  de  la  Sonde.  Les  Holuques  :  Ifenodo, 
tmatt,  Amboine,  Banda,  Timor,  etc.  [Voy.  lab!. 
et  cane  88). 

Indes  occidentiles  (Amérique)  :  Guyanne  Hol- 
landaiM  oi)  Surinam,  Curasao,  etc.  (Voy.  table  el 
Cine  87). 

Ê»BL1S3BH EN TG  d'Afrique, (Voy.  tabl.  elcarie  82). 

■  I.  M»TAVnK  DB  BBE«II«DB. 
Vwltl*B  «•*r«B*mh|il«.  —  0*,  I  lO*  —  3»,  4à' 

long.E.;*»*,  35'— 6l',30'lai.N. 

«éoKraykle  phjsliine.  (Voy.  la  carie). 

Clikat,  TEBPÉiiATUHK.  —Humidité,  hiver  froid, 
été  pluïieui. 

GÉOLOGIE.  —  Calcaire,  argile,  sablea. 

Vn»«inell*as.  —  Faune.  Chevaux,  bestiaux,  — 
Flobe.  Forèla,  prairies,  tabac,  cbanvre,  liu.  garaace. 
—  HiNES.  Ardoises,  granit,  marbre,  fer,  plomb,  zinc, 
e.t  houille  en  abondance. 

Boperflele.  —  1 945693  bectares. 


cales  :  le  flamand  i  l'oneat,  rallemaDd  à 

HlBt«rl<iae.  —  Domaine  de  la  miison  de  Dour- 
l^ogne,  les  paifsqni  forment  aujourd'hui,  en  graode 
partiel!  Belgique,  passèrent:  l"à  F'hilippale  Beiu, 
itis  de  Marie,  fille  de  Charles  le  Téméraire,  la)uelte 
avait  épousé  Haximilien,  ï*  à  l'Empire  avec  Cbarle- 
fluint,  fils  de   Philippe  le  Beau;  3' enfin   à   l'Es- 

egne  avec  Philippe  II.  En  1713,  la  souverainetâ  de 
Belgique  passa  a  l'Autriche  par  la  traité  d'Uirecht. 
Conquise  par  les  Français  eo  1794,  elle  resta 
Fraace  jiùqu'en  ]S\h.  Réunie  à  la  Hollande 
former  le  royaume  des  Pays-Bas,  elle  en  fut  ' 
chée  on  septembre  1830  et  fit  un  royaume  i  part 
soua  Léopold  1",  de  Saxe-Cobourg. 

r*pal>tUa.  —  4  731  957  h. 

CMaremrmcnti  —  Uonarcbic  constitutionnelli 
héréditaire  (ConstilutioQ  du  7  février  1831).  Deux 
cbambres  :  Sinat  dont  les  48  membres  sont  élus 
pour  buit  ans  par  les  prorinces,  et  95  Rtpréien- 
lantt  élus  pour  quatre  ans  par  les  provinces. 

■cll|rl*>>  —  Catholique.  Six  diocèses;  1  arche- 
véotaé  :  Kali'Wi;  cinq  évèchés  :  Toumay,  Gand, 
Bruget,  Liige,  Samvr, 

VbMBcca.  —  Heceltea  I53S00000  francs. 
Dépenses  146300000    — 
Dette  au  1"  mai  1861  :«84S00OO    - 

Araiéeet  JItUUhb  ■allltalrea.— 73  718  {j 
tO  6dO  cheTaui,  153  pièces;  et,  sur  pied  de  guerig' 


lOOOOOhom.  —  ïdivisions  militaires  '.  Cand,  Jfoni, 
Liégt,  BruxeiUt. 

Puces  fortes  :  Anveti,  Atk,  Ovdenarde,  Bouil- 
ton,  Cfiarltroi,  Courtroi,  Furnti,  Cond,  Hatsiû, 
Huy,  Liige,  lierre,  Marienboxirg,  Jfenin,  Jfon», 
JVamur,  Nie^tport,  Oitende,  PhuippeviUt,  Tpru, 
Tournai. 

MarfBf  Hllltalpe.  —  14  bltiments  légers  por- 
tanl  94  can.  et  slaliannant  à  Anvers  el   à  Osteade. 

^■■ilce —  Héme  système  qu'en  France.  I  Cour 
I  cassation;  3  Cours  d'appel:  Bruxellfs,  Gand, 
Liégt,  Chaque  province  a  des  Assises  criminelles 
-"ec  jury.  !6  tribunaux  de  première  instance. 

■wslrnellaB  pahlI^BC — 4  universités:  Gand 

Liège,  dépendajites  de  l'Etat;    Brvselies  el  L<m~ 

■rnans  vaMIes,  —  {Voy.  la  Carte  pour  les 

Lnaui  et  les  cbemÎDs  de  fer.) 

caltare  e(  r4e*ll«a.  —  Pïlurages,  céréales, 

garance,  lin,  chanvre,  houblon,  colza. 

«■'■■lii«  et  c«mBÉeree.  —  Exploitation  des 
_ines  de  bouille  (près  de  4O0)  :  Haioaul,  Liège, 
NamuTj  Luxembourg.  Carrières  de  marbre,  ardoise»; 
pEchenes  maritimes;  tissus  de  laine,  draps  (Ver- 
viers,  Liège),  flanelles,  serges  (Stavelot,  Tirlemonl, 
Thuin,  ïpres,  St-Nicolas,  Poperinghen,  etc.);  cou- 
vertures (Druielles,  Liège.  Halines.  Verviers);  tapis 
(Tournay);  toiles  (Gand,  Alost,  Termonde,  Bruges, 
TurnboiÏT,  Courtrail;  dentelles  (Bruxelles,  Halines, 
Anvers,  Lierre,  Courtrai,  Gand,  Alosl)  ;  machines, 
ouvrages  de  fer,  fonderie  de  canon,  armes  à  feu  et 

lincailleiie  de  Liège;   cuivre  (Malïnes);   papiers, 

lirs,  typographie,  verres,  bierres  (Bruxelles,  Lou- 

in,  Gand,  Tournay,  TIrlemoni). 

Importation  annuelle  :  510040000  fr.  Kxporta- 

m  .- 544976000  fr. 

Les  pays  rvec  lesquels  la  Belgique  est  en  relation 
commerciale  sont,  par  ordre  d'imper  tance  :  la 
France,  l'Angleterre,  les  Pays-Bas,  le  Zollverein, 
les  Etat3-i;nis,  les  villes  Hanséatiques,  l'Espace. 

BItlalaBa  >dMilBlBlr»U*CBetT*paBP»^les 

'  La  Belgique  est  divisée  en  9  provioces  admini.- 
trfes  chacune  par  un  gouverneur  avec  un  conseil 
prorincial  dont  6  membres  forment,  pour  l'assister, 
un  comité  permai.ent.  Les  9  provinces  sont  subdi- 
visées en  49  arrondissements  et  en  2504  communes, 
linistration  des  communes  est  confiée  aux  bour- 
guemestres  et  aux  échevins  dont  l'autorité  est  très- 

'ande  dans  les  villes: 

I.  Pbovjnce  D'*»»ei«. — Cb.-l.  ANVEBs,pl.  forte, 

irt  march.,  comm.,  ind,,  111  700  hab,,  patrie  de 

in  Dyck,  de  Téoiers,  de  Jonlaens,  de  Gruler,  d'Or- 
telius,  (1814,  1833);  Turnhmit,  ind,,  15000  l<ab.; 
lierre,  pi.  forte;  Jfolineî,  36000  hab.,  ind,,  archev. 
—  II.  DE  FUa«rc  ortrolkle.  Ch,-1.  Gind,  pi.  forte, 
évèché,  ch.-l,  de  division  mil.,  cour,  comm,,  ind. 
univ.,  118  130  bab,,  patrie  de  Charles-Quint,  de  Jac- 
ques Arteveld;  5c]ln^iViI:o[<u,  comm,  ind,,  36000  h.; 
toikeren,  comm.,  ind.,  30  000  hab.;  Denatrmondt; 
Alott,  ind.  (mort  de  Guillaume  Cliion  1117);  Ou- 
denorcfa,  ind.  (1708,  bat.  le  rnQce  Eugène  el  Mal. 
boroug  sur  les  Français],  patrie  de  Brauwer  et  de 
Marguerite  de  Parme.  —  III.  db  rianJrc  «mI- 
'  -Bt»!*.  Ch.-l,  BaiioES,  évéché,  50000  hab,  ind.,  pa- 

e  de  Jean  de  Bruges;  Oitmde,  place  forte,  imrt 
march,,  30000  hab,:  Nievtport,  pi.  forte;  Tprei, 
pi,  forte,  ind.,  30000  hab,;  Poperingke,  industr., 
13 100  hab,;  Courtrai,  iud.  (bat.,  130!,  Philippe  le 
Bel  par  les  Flamands,  et,  1794,  les  Fraoçais  sur 
les  Austro-Anglais)  ;  Furrui,  pi.  forte,  bat.,  1297 
(Philippe  le  Bel  sur  les  Flamands);  Thourouf,  ind,; 
Dirmude;  ftovîert,  iod.;  Jfmin,  pi.  forte;  Mouieron, 
ind.  — iV.SEBalBMt.  Ch,-I.UONs,  cb.-l.  de  div. 
mil.,  pi.  forte,  ind,  36  000  bab.;  Fontenoyi  bat.en 
1745  (Louis  XV  sut  les  Impériaux);  FUiirui,  bat.  en 
1690  (Lnianjbourg  sur  les  Impériaux)  ;  bat.  en  1794 

(Joucdan  sut  IM  ^%^*  =i  le»  Autrichi,  ds)  ;  Stein- 
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htrqWftM.en  1693(LuKmbaurft!nirGuiIbun)ed'0- 
rtngfi);  Jemmapti,  bal.  en  nsî  (Duinouriei  sur  les 
Autrichiens)  ;  Tournai,  pi.  forte,  év^ch^,  comm., 
ind,,  35000  hab,;  i(h,  pi.  forte,  goiXI  hah.;  Char- 


ch.-l.  de  dtv.  mil.,  udît.,  cour  de  casMlion 
d'sppp],  Cfimm.,  ind-,  114  8^0  hnb,,  cl,  avec  ses 
8 communes:  I  }7li!)4R  hab..  priirle  du  pniic  de  Li- 
gne, do  Vésale,  de  Philippe  ilrCliampene,  de  Vaniler 
Meulen;  NiveUet.iaâ.,  SoOOhtb.;  Walerioo.bAt.m 


ISIS;  Lomam,  unir.,  enmni.,  toi-,  ÏÏOOB  W-l 
Wmrin,  bat, en  ISI4;  riffcmtml,ll](i(Mli.;i«*»: 
Hai.  —  VI.  TE  UakOTMv k*iR:«  (^-1- hahst, 
pt.forte,  lOOOOh.,  ind.;  *ai«^t,  pairie  de  VïBEjWi 
TimSTa.  —  Vil.  Dl  ■.»-■•.  Ch.-liM  Li"".  î*- 
fone.  éveché,ch.-l,  dedlv.mil..  urrtv., cotwB.,  md., 
fonderie  de  canons,  9H30T  hab,,  pairie  de  GrétTl 
tiènttal:  Huï»,ind.  8000  hab. : Tmrfm,  iiMsU^t, 
56000  hab.;  Spo,   eaui;  S(m»(o{,  ind. ;  I*"«"v-r 

Viil.  DE  miBtar.  Ch.-l.  Kabub,  pi.  ftrte.  «jfW 
îliHXIh,  (I69Î);  Pfttlippfrfllr,  pT,  forte;  W^ 
Jïnrtmfcnurff,  pi.  (hrle.  —  IX.  uk  ■.■rw*"*"» 
bvlKc.  Cli.-f,   ADLon  ;  J)Otri(l«n,  pt.  roftc 


GAATES  N*»*  64  n  €5. 

OOKFéD'ÉftftTIOtl    GERIAN1QUE. 


_      ferpk>Mt|«e.  [Vor.  les  cartes.) 

B^gi-wyMti  painntnc.   Les  Ëtau  nllnmand» 

forment  une  Confr'itéralicjn   dunl    l'usembléa  des 

représentfmiï  ou  dii^ie  se  tient  i  Francfori-sur-le- 


Inftnterie 427  000 

Cavalerie 70000 

Artillerie 50  0110 

Gfnie 6  900 

1134  pièces  de  campagne. 

Total.  ,  .  .    bWItmi 
ton.  4F.  391  79T. 
<i  en  fci't.  carrât,  850454. 
La  CoQfSdéralion  comprend  35  Ëtats, 

I,  AutrlcMi  (4  voit),  11801000  liab.  (Vay.  le 
labl.  S7).  Pour  les  provinces  de  Baut-Âutiirhe, — 
Sabbourg,  —  Slyrie,   —  Carinthit ,  —  Carniolt, 

—  LiUoral,  —  Tirrol  el  Vorarlbtrg,  —  Bohème,  — 
Morane,  —  Siiisir,  —  duthéi  dÀutchwilx  et  dt 
ZMoT  (en  Galicie). 

II,  rroBM  (iivoix),  14  l3SWXIh.  {faj.  tabl.  S6}. 

—  6  prcTinpes  subdivisées  en  gourerncmenit  : 
1*  prov.  de  Braudeboibo;  1,  gou».  de  Foiidatn, 
Cip.  BtrliTt,  1.  gouT.  de  Francfort;  —  1'  prov,  de 
PovEBABiE,  1.  Srefd'n,  2.  Slrommil,  3.  Ci'slin.  — 
3*  proT.de  S!lés:b  ntuasiaswï,  i.  Brtilau,  î.Lîrg- 
nili,  3.  Oppitn:  —  4-  prov.  de  Siie,  1,  Magàe- 
hmirg,  1.  Merttfmwg,  3.  Erfvrl:  —  5°  prov.  de 
West?baue,  I.  MfiniteT,  2,  flVndfn,  3.  Àrentherg, 

—  fl"  pro».  Rbéhahb,  1,  Colognr,  i  Duueidarf, 
3.  Cobkntt,  4.  Aii4a-Chaptlte,  5,  Trères. 

III,  K*raM>e  'e  BMvIère  (4  voiij.  Popula- 
tion, 4  689837  hab.;  sufebf.  1384  milles  carrés. 

GuuvBHHEHBNT  i  monarchie  consliiutionnelle  ; 
2  chambres;  Conseil  d'Etat,  7  ministres. 

Justice  :  Cour  suprême;  cour  d'appel  et  justice 
de  premier  ileuré;  cour  des  Comptes. 

FiNANCis.  DqMnsas  annuelles,  46730597  Hor.;— 
recettes,  46  520537  flor.  ;  —  dette  puLdique, 
343T03514flDr. 

Infanterie. .  .  148015 
Cavalerie.  .  .  2ïT!6 
Anillerie.   .  .      26955  816  Iwiiches  &  (eu. 

(Knie 26*3 

200369  hab. 
■ans  compter  la  landwehr  dans  son  entier. 
Depuis  1817  la  Baviire  esl  divisée  en  G  cercles 


ou  arronrlis^ementssubdlTisés  en  districts.  l'Htnt- 
Baviëhb;  autrefois  cercle  de  17«er,  cap-,  ■"■""' 
arch.,  univ.,  cour  d'appel,  148201  r.ab.,  *■  ™ 
bciui-arls,  aead.  milil,,  acad.  artillerie,  ÇC.  W 
technique,  éc.  forcsiii'Te,  éc.  des  mines,  AeaoWn'i 
JffihWor^;  HoA«Ritndm,  victoire  de  Morsau,  IWl 
SchUiuhrimm  et  Symphn^urg .  châtBanï  wj»"!' 
Bogrnhaustn,  observatoire;  Frtting,  éc  ''"  „" 
2"  Basse -Baviëbe,  autrefois  cercle  do  **'!'?" 
nube,  cap.  lAndshul,  v.  hisl.;  Poitou,  *''*^' 
cour  d'appel,  ce.  milit.,  paii  de  I5M,  179&  1W9; 
Abry^btrg,  \.  hisl.  (I809>.  —  3*  Palatinat,  «fw 
du  Rhin,  cap.  Sptre,  tyficlié  (Augusta  N»«**W. 
Orui-Ponfj,  cour  d'appel,  Gemertlieii»,  '''^"r^^ 
pi.  forlfl,  Firmaient,  Katierilautm.  ''''^'^'ï„ 
Krmçaii,  1793;  château  de  TtifeU,  Richanl-«»ur- 
de-Lion  y  ftit  retenu  prisonnier.  —  4°  H*iit-P«J-J-  , 
TiHAT,  cercle  du  Begcn,  cap.  Ratitbonnt,  *«coe, 
27875  bab.,  v.  hirf.  (1630,  1802);  Àmberg,  W"' 
dappel;  ffcjhnSJ,  ïicl,  des  Franç-^is;  (hîM"*»' 
pi.  !-<nB;Àben$brrg.  —  y  Haote-Fkancomie,  cCTC" 
du  Haul-Mayn,  cap.  Bayrrulh;  Bambirg,  areW'- 
cour  d'appel,  éc.  de  chirurgie,  2354!  ^^' 
Forkktim,  victoire  dps  Ptunçais,  1798:  —  *V™", 

COMIE   CBNTBALl,    MrclB    dU    RMBt ,  C«p.   '***^"l 

éc.  polytechnique,  62797  habj  Surtmbirf,  PJ* 
de  lî.32;  Erlanjen,  uniï.;  Éichtlaidt,  ev*""*! 
cour  d'appel.  —  7*  BASse-FHAncoMB  Bl  Ascbaw^' 
Boufto,  cercle  du  Bas-Mayn,  oap.  Wurzborvt,  umi- 
Oviché,  V.  hisl.,  1180  ei  vîct.  des  Fraotais,  |7»: 
36  119  Iiab.  ;  ÀtclMirenOmirg,  our  d'appel-" 
8-5ouABt!  et  Nbuboueo,  cercle  du  Haut-wn""*' 
cnp.  Augibimrg,  évêcha,  arsenal,  éc.  polyteeM'' 
que,  45  38'>  bah. ,  vicl.  d'Othon  la  Brand  «'  '" 
Hongrois,  955;  confession  d'Augsbourg,  'ÔSOiJÎ' 
cifiLiiiion  de  Ihhbt  Jïeubourff,  cotir  d'aj^i  Af**' 
lingen ,  bataille  dans  la  guerre  de  30  a>s,  !u^> 
1045,  vict.  de  Condé;  Dmameerths  Soma^- 
houten,  victoire  do  Turcane,  1646;  Wertiaf^' 
CimCbours  et  Ekhingen,  victoire  des  Prtnws. 
■"Ji:  Kempltni  Fùuen,  traité  de  1145;  Limita* 
ir  le  lac). 

IV.  ■•)««»« «ewnti (4 TDlx);  223&!40t»^: 

Constitution  de    1831;  —  llonar<)hie   wmstiw- 

lionnelle  ,  2  chambres;  —  7    ministres;  —  ij' 

bunal  saprtme  d'appel;  —  Armée,  36396  h.  —  "' 

HANQES    :    Recettes,    1Ï366352    tbal.  ;  Dép»»' 

I'n563i!thal.;  — Dette  publique,  62  5636381»^ 

cour  des  Comptes.   La  Saie  est  divisée  an  4oerw' 

subdivisée  en  distriola  et  en  bailliages.  —  1°  ^ 

bretde,  ancienne  Jfiinis,  cap.  Drude  128I5!>'.> 

ir  d'appel;  chil.  de  Pilniti  ii791)  ;  — 2'£"p"î' 

iv.,  cercle  de  même  nom  aulrefuis,  es*.  Leipi'Ç' 

-.-iB.,  78  495  hab. ,  cour  d'appel  ,*  v.  ItisU,  Vi«.  je 

Gustave  Adolphe,  1632,  et  liât,  des  Fiuiçiis,  18IJ- 


GéOGn&pBlE  CONT^ifOIUING.  —  N»  «4,  «S.  ComTédAraUM  CeFHABlqne. 

—  3'  ZwUkau,  cercle  ti'EriegebirBe  et  Woitgland, 
^7  Zwickau,  50&92  hab.;  cour  d'appel; —  4-  flu- 
<iJ**ot;  cercle  de  Lusaca,  cap.  Bauton  om  BuJi»- 
»lD,  11237  hab.,  cour  d'appcr 
,   V,  m«Taame de  ■•n*TFe  (4yoiih  1 888010 h.; 

—  conseil d'ÉUt;  Finances:  RtceUfis,  19936 260 là.; 
aepeTB«a,  19909991  Ihalers;  Dette,  46444836; 
^f«,  36638;  marine  marchuide  a&seï  imporUnla, 
La  Royiume  de  Hanovre  «t  dirisé  idniiniEttra- 
ttrenent  en  6  Luiddroateiu  (urondinemaDls)  et 
1  bailliage;  —  Hanovre,  c«p.  du  même  non  (cou- 
six.-lutli,),  GôUingen,  «nie.;  —  Hildesheim,  Avéehé 
«th.  —  ionebourg;  —  Sttde  { oonsisL-luth.), 
Ciotltnetitm .  v.  hist.;  —  Omabruclt,  évêché  cath., 
(e««i»t.-lut6.);  — Aurich,  oon»i!t.-lulh.);  biilliage 
de  CUunhal;  OttarodorlT  (coaiict-luth.). 

VI.  K^MiM»  de  WnpIcnherB  (4  ïoii]  ;  — 
I1301O8;  monarchie  eontiiiufioiiTieile  ,  chambre 
UE'  Seigneurs  et  chambre  de  Députés  ;  —  Réu- 
nion :  prolest.,  ]  T19814;  calh. ,  527357.  —  F;- 
"ASCES  :  Recettes  ano.,  18279M30  florins.  Dé- 
penses, 14055131;  Dette,  70643392  florins.— 
Akuee,  pied  de  guerres  2G84U;  pied  de  paii  ; 
10371. —  Le  royaume  de  Wurtemlîprg  est  admi- 
nislrativemeot  divise  en  4  cercles  ;  — Nfcker,  Slult- 
grd,  cour,  Louisbourg,  Esslingen,  Jfarbach, 
weibUngBQ.  —  Sthi/jai-jiBaM  ;  Reutlingen,  cour, 
nûtlemhourg,  éveché,  cour,  Tulingon,  unie.,  cour. 

—  Jaxt:  Elwangen.  —Danubr:  Ulm,  cour,  1S05, 
Pl.  forte. 

VII.  amndducbédeBa4e(3 
Wligionnalh.,  896643;  protesl. 

FtouHcBs  :  receltes,  11  675459  nor.;  dépenses, 
un  peu  inrérteurcE;  Dette,  S3O0O000  Hor.;  armi^e 
IG734  pi«d  de  guerre;  8003  pied  de  paix. Le  grand 
Duché  de  Bada  est  adminislrativemcnl  divisée  en 
4c«i:lei  :  cercle  duLac,  ComConce,  concile  en 
1414.  —  Cercle  du  Haut-Rhin,  Fribourg,  archev., 
victoire  de  Condé  en  1644;— cercle  du  Moyen-Rbin, 
CarUnthe,  Ha.stadt,  congres  de  1797,  Saltsbach, 
■sort  de  Turenne,  1775  ;  Baden,  Brissach;  Friedlen- 
ttn,  ïict.  de  Villars,  1703;  — Cercle  du  Bas-Rhin. 
IhnAnm ,  11 172  bab.  ;  Heidelberg,  uaiv.; 
>61S9hab. 

VIII.  HeaMs  flMtaral*  {3  voli);  —  conititu- 
llon  de  1831,  rétablie  par  décret  du  13  juia  1862; 

—  Année,  12S56h.;  1  évéché,  4  consistoires.— 
Provinces  :  Hease-lDlérieure ,  Castet,  coDsist., 
38930  h.  —  Hesse-Supérieure:  Marbourg,  uaiv., 
conaisL;  —  Fulde,  Fulda,  évâchâ;- Hanau,  llanau, 
conaist.,  16582  hab.; —  Enclaves:  con  '  '  ' 
Smalkaldtn,  commissariat  de  RÎTUeln. 


M  291b, 


bourg,  196804  bab.;  commissaire  du  roi  dans  Is 
LimbouTç,  218727  hab.;  Ruremonde,  évêché. 

XII.  Tiennent  ensuite  çuafrejf/o/iayanl  ensemble 
quatre  voix:  1°  GRAND-DucnË  de  ««le-ivelinar 
BisE»»cH  (iTOix);  273  25îhab.;  protesl.  (1  voii). 
lÉna,  victoire  des  Français,  1806,  univ.,  tribunal  su- 
préma  d'appel.  5  cercles  :  ï  poiir  Wtunar,  1  p«ur 
Eùmach,  1  pour  Dirinbacb,   [  pour  HeiulMf,  Dt- 

3ses  et  recettes  compeBséés,  ilelie  4mil]loasl/2 
Ihalers.  Armée,  3350  h.—  2*  Duché  de  «mc- 

FtBlD||««    Hn-ORBUROHAUSEN-StALFELD  (1  Voiic)  ; 

districts.  172  341  bab.i  religion  protestante  ; — 
Année,  1716.  —  3°  Duché  db  ■*»«!■  Alla «fteTg 

II);  137162  bab.;  relig.  protestante;  armée, 

h.;   2  cercles  ;  AlUniourg;  S«at-£iubfTg.  — 

4°  Duché  iJe  •■■e-Ceh— ly  CmUw  (1  voii); 
159 431  h.,  armée  1 860 ;  ducbéde  Cobourft  10690 b.; 
duchilde  Gutha,  16609  h. 

287697  bah.;  relig.  lulhér.;  armée,  48S7;  6  cer- 
cles. ViUes  ;  Brunsunick  tl  Wolfenbùltei,  vict.  des 
Français  commandés  par  le  maréchal  de  Gué- 
briant,  1632;  tribunal  suprême  i  Woirenbattel  : — 
2°  Duché  de  nawNui  (2  voix);  456567  hab.;  relig. 
proicst.,  237  953;  calhol.,  Î1108B;  armée,  6498h.; 
38  bailliages  ;  cap.  WieAaden;  Ems,  mus. 

XIV.  (2  £UU.)  Grand-ducbé  do  m 
•cbwérta;  54SOG0  bah.,  2  voii 
taie,  1755.  Recettes,  388599  thaL;  dépenses, 
388  599  thaï;  Detle  publique,  8  352  776  tbal.;  ar- 
mée, 6381  h.  —  Cap.  Sc/iwm»,  221X10  hab.;  Ro- 
stock,  univ.,  25  000  hab. 

Grand  -  duché  de  nc«kle«k«Brc  -  «tréBlB 
(1  voix)  ;  2  départements  séparés  :  Ducbé  de  Slrélilx, 
princip.de  Ralzebourg,  popul.  99000  b.  Cap.  UTeu- 
SiTélUl,  74U0  bah. 

XV.  (5  Etats.)  Grand-Duché  d'« 
2515241   bab.  (fin   1861),  1  voii;   ..._ 

1  février  1849;  3  déparlemenls  séparés:  duché 
'Oidenbourg,  princ.  de  Lubeck,  princ.  de  Birken- 
Id,  120000  réformés,  32000  calh.;  année, 
4000  h.  —  Cap.  Oliienbourg.  —  Duché  d'm 


IX.  ■IMMClraa«-*nc«le(3voix]:B56250h.; 

—  Religion,  lulhér.,  398807;  cathol.  217  405; 
1  év*que  eath.;  1  prélat  protestant.  —  Armée, 
11702  h.  —  Finances:  recettes  9  096  664  dor,; 
Dépenses,  9006  796;  Dette,  588.5  700,  saos  compter 
les  emprunts  pour  les  chemins  de  fer.  Le  Grand- 
Dncbé  de  Hesse  est  adminisirativement  divisé  en 
3  proviacei  :   Starbenbourg ,  DamuladI,  31315  h, 

—  Hesse-Supérieure,  Cieaen,  univ.  —  Hesse-Rhé- 
nane,  Mautnce,  39  703  bab.;  Worms,  r.  bisl,  (1112, 
1531}. 


&«uaihMr(    [3    \ 


b94  566  h.;  —  Armée,  6000  b.  —  Villes  :  Altona, 

ÉUl,  unJT.;  Gluckslikdt,  LaMenitourg. 

_n.  eraud  (lodié  ie  ftmBBabsBrs  [au  roi  de 


..__  u  Y«,i): 
:s  :   Deta-tt  et   Cothen.  —  Duché 
iMr«,  55  800  hab.  (1  voix);  con- 
stitution du  28  février  1 850.  V.  Bembourg,  1 1 090  h. 
—  Princip.   de   wgkwrBfcwrK-B— <rwili»»- 
amm,  64900b.  (I  voix);  3  districts,  2  seigneuries, 
bassé-scigneurie.  Sundershausen,  haule-seigneurie, 
Arnstadt.  —  Princip.   de   ■<faw»>efc»BrK-Mii*- 
4«l*«adt,  730U0  Dab.;  2  seigneuries,   haule-Rud- 
dolsladl ,  basse-Frankentiauseu. 
XVI. 


7150  hab.;  coniingeot  fédéral ,  70  b.  —  Princ.  de 
wal4eek,  58600  hab.,  Ipiiacip^  subdiv.  en  4cer- 
des,  T.  Waldeck,  Pyrmont.  —  princ.  de  Kcoae 
«rcllB,  42  130  hab.,  contingent  fédéral,  334  hab. 

—  Princip.  de  Ken»  »ehlela-i.*l>»lBBtel«- 
Bh«ra(l«rf,  e3  360b.;  contingent  fédéral,   783  b. 

—  Princip.  de  l,lriw-Dctin«l« ,  108000  hab.  — 
Princip.  ne  i,lp^-Mckaasinl>*«rB,  30  774  hab. 
(1  voix),  —  Lindgravial  de  ■eawKamkoars, 
26800  hab.,  2  cercles;  Horabourg,  Meisenheim. 

XVIl.  {4  Etals.)  Ville  libre  de  JLItbrsk,  conati- 
tutionde  1851,  49500  hab.  —  Ville  litee  de  ■•»■•- 
fart,  BIAtd  fédérale,  8)380  hab.  —  Ville  libre 
de  mwéma,  93600  hab.  —  ViUe  Libre  de  Ma» 
batars,  130000  bab.,  pcTI  Ués-imporUuU. 


:vGoo»^lc 


-  EXPUCATION  DE8  CARTES. 


CARTE  N»  66. 

ROVAUIC    OC    PRUSSE. 


t;  —  ig*  Iff,  —  &6'  lai.  S. 

Cié*|p*|^ie  phT*N>e  '''«y.  ta  carte). 

CuHAT  ET  TEHPÉRiTUPE.  liivers  loiig^  et  rigou- 
reut,  climit  ulubre,  éi»  cttuuil,  tï  à  lu*  gd  hiv<>r, 
15  à  30*  en  éié. 

Couforhatioii  cEoincioue.  Salile.  argile  et  lerre 
noire  dans  \t:  l'usen  '  cmiclies  granitiques  dans  la 
Silésie.  >oi  plat  et  sablonneux  dan4  le  BrandebiiurR  : 
sot  d'alluvions  en  Pommeranie;  calcaire  jurassique 
en  Westphïlie  :  alluviuns  lignites,  argiles,  gris  et 
calcaires  dans  la  Prusse  rtiénane. 

Pboduits  naturels.  —  Faune.  Chevaux,  mou- 
loni,  loupfi,  gibier,  poissuns.  —  Flore.  ForSts 
nombreuses,  céréales,  chanvre,  lin,  houhlun,  vignes. 
—  Mintt.  Ardoises,  pierres  calcaires,  marbres,  iwr- 
phj're,  cristal  de  rocbe.  sel,  zinc,  ari^nic,  coliall, 
cuivre,  plomb,  [er,  houille.  —  Ambre  de  la  Baltique. 

muftr»ett.  bl&S  milles  carrés. 

E<feB*Knirhle  et  l»BK«e>.  Alleminds  par- 
lant rallvinand  :  ISâOCOUOi  Polonais  et  Slaves: 
3331001);  Lithuanien^  Hollandais,  Krdnçaîs,  etc.: 
3  4BO00D.  Les  autres  langues  ou  idiomes  sont  le 
mazuure,  le  cachoube,  le  wende,  le  bohfime,  le 
morave,  le  Kourais  el  le  wallun. 

F*rBtMI*B  hlBtarli|BC.  La  pruvincede  Prusse 
proprement  dite  fui  le  berceau  de  la  puissance  ac- 
tuelle. Coniiuête  de  ce  pajs  par  les  chevaliers  teu- 
toniqucs  IIIJO.  ïliorn  devient  leur  capitale;  Marien- 
bourg,  résidence  du  grand  maître,  en  \3(k.  Aprts 
la  bataille  de  Tannenlierg,  ta  Prusse  est  soumise  i 
la  Pologne  (14IO-I46R).  Kn  I52â,  lin  de  la  puis- 
sance des  chevaliers  teuloniques,  paix  de  Cracovie 
et  Albert  de  Bran<lcbourg,  grand  maître  Ua  l'ordre, 
devient  duc  liérédilaiie  de  Prus^  sous  la  souve- 
rainelé  de  la  Pologne.  Béroriualiun.  —  Le  Bran- 
debourg, qui  avait  été  cédé  en  1417  par  Sigismond 
i  Frédéric  de  HohenKollern  (I"  élecieur  de  ce  lilre 
de  Brandebourg],  fut  partagé  entre  s^'s  trois  lils. 
L'électoral  resl-i  à  la  branche  aînée  et  la  Prusse  fui 
réunie  au  Brandeboiirf;  (qui  cumproniit  la  province 
de  Saxe)  par  le  double  mariage  des  deux  soeurs, 
Eléonore  el  Anne,  petiles-dlles  du  grand  mallre 
Alberl,  avec  les  électeurs  Joachim  Frc'deric  et  Jean 
Stgismond.  FrédËric,  3°  électeur  du  nom.  pelit-lîls 
de  Jean  Sigismo:id,  prend  le  litre  de  roi  de  Prusse, 
en  ITOI,  i  Koenisberg.  Frédéric  Guillaume  1" 
obtient  la  Poméranic  en  1730.  Sous  Frédéric  II,  le 
Urand,  le  traité  de  Bre^lau,  1743,  lui  assure  la  Si- 
lésie,  et  le  fameux  démembrement  do  la  Pologne, 
en  1773,  les  pays  polonais.  En  ISlô  le  traite  de 
Vienne  attribue  i  la  Prusse   U  Wi^slphalie   et  la 

Crovince  du  Rhin.  Les  deux  principautés  de  Ho- 
eniollem   sont  réunies  à  la  ~ .   .   ■     . 


n  n 


s  1850. 


Ci«aT«rD«ineD(.  Monarchie  héréilltalre  consti- 
tutionnelle. Deux  chambres  ;  la  chambre  dei  sei- 
Înmrt  ou  S^nal,  et  la  chambre  dei  repr^ientanU . 
I  existe  un  conseil  d'Etat  composé  des  princes  du 
Hng  et  des  bauls  fonctionnaires  du  royaume. 

HcllBl*B.  Les  proleslanls  luthériens  sont  au 
nombie  de  II  000  000.  Ils  ont  un  consistoire  duis 
chaque  province  ;  il  y  a,  6860000  catholiques; 
3  archevêchés  -.  Cologne,  Posen.  La  Boheniollern 
dépend  religieusement  de  l'archevêque  de  Fribourg 
en  Bnsgau.  Il  y  a  6  évêchés  :  celui  de  l'Ermeland 
résidant  i  Frauenbourg  et  ceux  de  Breilau,  Culm, 
MunUer,  Paderborn,  cl  Trèrei.  250,000  Israéliles. 


ViBanecB.  Dépenses  annuelles  :  140000000  tli 
Recettes,  137  000000  thaï.  Dette,  !7t  000  000  Ihtl.. 

corps  d'armée  comprenant  lediviiions,  etlt  girde 
royale  qui  compte  3  divisions.  En  Pbossï,  teul 
homme  valide,  flgé  de  vingt  ans,  i  quelques  ex- 
ceptions près  di'lcrminfes  par  la  loi,  esl  incorporé 
i  larm-'e  active.  F.n  temps  de  guerre,  son  «erviee 
esl  illimité;  en  temps  de  paix,  il  figure,  sa  vie  du- 
rant, sur  les  conlriles  de  la  landwehr,  apri-s  un 
service  actif  de  trois  ans  et  un  service  de  deut 
ans  dans  la  réserve.  Le  lystcme  de  recrutemeni 
prussien  ne  comporte  pas  de  remplacement. 

Le  sertice  est  dû  de  20  à  iO  ans.  L'armée  perma- 
nente se  compose  de  volontaires,  d'une  partie  de  11 
jeunesse  requi-iie  de  ïû  à  35  ans  el  des  vétérans. 
La  ré'ierve  ou  Iundicihr  se  divise  eu  deux  bans.  U 
1"  ban  comprend  tous  ceux  qui  n'ont  pu  servi 
pendant  5  ans  et  qui  ont  moins  de  31  ans  Le  l' l»" 
est  composé  do  tous  les  citoyens  âgé  de  31  î  ^ 
ans.  La  levée  en  masse  de  lous  les  citoyens  de  1' 
à  50  ans  s'appelle  le  landjfurm.  Mais  l'elTectil  des 
hommes  exercés  n'est  que  de  743  'JM  h. 

Infanlerie.  (pied  de  guerre) ....  liS  S99. 

Cavalerie 37  561. 

Artillerie 37  918. 

Pionniers  et  train 30  ICO. 

Troupes  de  dépfli,  répartis  entre 

les  divers  corps 133  933. 

Tolal S3*«l 

Avec  les  officiers, 647  798- 

^    El  avec  leï-  ban  de  la  Landuiehr.  1 47  798^ 
743  300. 


Graudenli,  Piliav,  Thora,  Reichselmvnde,  pMe». 
Cotberi/,  Stttlin  StraUund,  Erfurt,  Magdiboi'Tg, 
Torgau,  WiUemberg,  Minden,  Wesel,  C-Weall,  ^'^ 
lognt,  Ehrenbreiitm,  Julien,  Sarrelouit. 

La  Prusse  entretien',  de  plus,  garnison  dans  lei 
forteresses  du  Luxembourg  el  de  Mayence,  pour  U 
Confédération. 

narlBCMlIlUtlre.  36  vapeurs  portant  109canoas. 
9  bdt.  à  voiles      158     - 
40  chaloupes  76     — 

Tolal.  74bilimenls.  331     - 

Personnel:  168  orficiers,  90H  matelots,  416  ou- 
vriers des  chantiers,  360  mousses.  Armée  de  mi- 
rine  :  630  fantassins,  310  artilleurs. 

«■■u«F  ctadniatotrattaa  JaMiclalre.  Cour 
suprême  à  Berlin;  23  cours  supérieures  ou  de  3"  de- 
gré, correspondant  à  nos  cours  d'appel,  dans  II!-' 
provinces.  La  justice  de  1"  instance  n'esl  pw 
rendue  d'une  manière  uniforme.  Il  y  a  trois  sori«i 
de  tribunaux  :' juridiction  patrimoniale  pour  j*-' 
paysans,  justice  urbaine  el  territoriale  pour  les 
bourgeois  et  quelques  bailliages  héréditaire  pour  la 
noblesse.  Le  code  Napoléon  esl  encor.e  en  vigueur 
dans  la  Prusse  rhénane. —CouB5:flerJin,  £■»"!«"?■ 
htteTbiiTg ,  taTienuerder ,  Francfort -tttr-i Oiet . 
SttUin,  Cûaiiti,  GreifneaM,  Brrttau,  Cloçau,  Un"" 
b'ir,  Poten,  BTnmberg,  Magdebourg.  BalbtrsMol, 
NauenbouTg,  Ifuntier,  Pad»Tiiorn,  Hamm ,  ire't- 
berg,  Coiogne,  et  le  sénat  de  justice  d'Ehrenbreu- 

■BBtraetlam  pnliII^De  el  Valnnlt^-  >'  1 

a  huit  universités  ;  BrrUn,  Brttlau,  Kanàbers, 
Halte,  Grtiftwatd,  Bonn,  Mnniler,  Bnuntbers- 1» 


GËOOBâPHIB  GONTBHPORAINE.  —  N*  H.  ■•7MB*  ««  PruM. 


gyouiues,  ieolM  préparatoires  aux  uaitersités, 
BU  nombre  de  117,  ont  1600  professeurs  et 
!6  7T0  élevas.  On  compte  505  écolea  moyennes  et 
IMOO  tcoles  primaires  avec  30  B60  in«tiiuteurs  et 
instilutrices  et  3  bOiJ  000  élèves  des  deux  sexes. 

TrsTanx  paMIr»  :  Caaaui  et  cbemins  de  far 
(voy.  la  c*rte). 

CalCarc*  et  rée*ltca.  Blé,  lin,  chaorra,  tabac, 
bois,  vin  dans  la  province  du  Rhin.  —  BesUaui, 
chaTaui,  porcs. 

■■4<u«rie.  Fera  et  aciers  de  U  Prusse  rbénaDe, 
armes  de  Sotingen,  quincaillerie,  toiles  et  draps  de 
Silésie  ;  soieries,  tissus  de  laine  et  colon,  tanneries 
de  la  Prusse  rbènana. 

r»»Trrr  et  oavlpidaa.  La  Prusse  hit 
partie  du  ZollwerBin,  association  dousnière  alle- 
mande. Les  principaux  articles  de  son  industrie 
■ont  aussi  les  principaux  articles  de  son  commerce 
d'eiportatiOD. 

En  1S6Î,  la  Prusse  complaît  1758  navires  dont 
65'Tapeurs  marcbands  portant  12  000  b.  d'équipage. 

DI*lal*Ba  admlBlatradvca,  vop*Kr>rlile. 
—  Il  y  a  neuf  pTOCint»,  ycuwpris  ieHobeniollero. 
Ellasontadministrées  chacune  par  un  ch'f-présidml. 
Elles  sont  subdivisées  en  27  régtnees  dont  2  pour 
le  Hobenzollern. 

I.  prnun  (Province  db)  :  2  866  817  h.,  cap. 
KxNiESEHG.  4  régences  :  1°  Régence  de  Kxxis- 
BXRG,  cour,  uniT,  port  march,,  comm.,  94  600  h., 
patrie  do  Kanl  |  l'illati,  pi.  forte,  port  coarch.; 
Bravniberg,  uelv.;  Frauenburg,  évèché  calh.  ; 
Eslau,  bat.  en  1817;  /■"ried/and,  bat.  en  1807; 
*nne(, port  march.,  comm.,  17  600h,  ;— 2°  régence 
deGuMBiNNE*!.  Ind.;  Inieriburg,  cour ^Tilsiu  (1807), 
16150b.; — 3'  régence  de  Dantiig,  pi  forte, 
port  march,,  comm,,  ind  ,  82  000  h.  (I80J|;  Wc»- 
chtelmunde,  pi.  forte;  MarUnboxirg,  ancienne  ca- 
pitale de  l'ordre  teutonique  :  Eibing,  port  march  , 
comm.,  25  600  b.  ;  —  4'  régencede  M^RiEKWEanEH, 
caor;  Croudwï,  pi,  forte-    Cu(m,  évécbîjrhom, 

f1-  forte,  ind.,  15,600  h.,  la  plus  ancienne  ville  de 
russa^  pairie  de  Copernic. 

II.  Province  de  reaep.  1494G21  h.,  cap. 
fosEN,  3  régences  :  I'  régence  de  Dhohberg,  cour, 
21  500  h.  :  Gneaen,  comm.;  —  !<■  régencede  Posen, 
Mur,  pi.  forte,  archev.  calh.,  ind.,  51  3;-0  h.' 
LiMo,  lad.,  d'eu  est  originaire  la  famille  royale  ds 
^zczinski;  Rainlieh,  ind. 

III.  PsoviNce  DE  r*Diéra>le.  1389  739  h., 
Mp,,  Stetti»,  3  régences  :  1°  régence  de  Stïttin, 
P''  forte.,  cour,  port  march.,  comm.,  64  460  h. 
(ISOG):  SlaroaTd,  ind.,  16  000  n..  Iles  de  Wollin  et 
d'Vïedom;  SiBxaemunde,  port  march.;  Ditwe 
bains  de  mer:  —  a°  régence  de  CÔslin,  cour,  .  _._ 
°:-,Colbrrg,  pi.  forte,  port  march  10  000;  Slolp, 
9000  b.,  port  march.;  Jtu0«nteaId,  bains  de  mer, 
port  march.;  —  3°  régence  de  Stuasi-und,  pi. forte, 
port  march,  24  200  (1807);  Greifmald,  univ., 
P""r,  la  700  h.,  tit  de  Rugim,  34  000  h.;  Pulbui, 
«uns  de  mer. 

IV.  Provihcb  de  BrandefeMU-B.  2  46T  759  h., 
*^p.  PosnitM  :  ï  régences  :  |'  régence  de  Fb*nc- 
'obt-sub-l'Odeb  ,  cour,  comm. ,  ind.,  36  600  h 
(1806);  Cuiien,  comm,,  15,900  h.;  Ciuln'n,  pi. 
lorte;  Xouebui,  Ind.;  Lamberg,  comm.,  16  8U0  h,; 

3' régence  de  PoTsniH,   41  800  h.,  avecSani- 


uniï 
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V.  Pboviwcs  BE  ««le,  ISTeUTh,,  cap.  Maooe- 
Boono.  3  régences  :  1°  régence  de  HAGOEBotiac,  cour, 
-i.   forte,  ind.,   86300  h.   (1631);    Quedlimb'.urg, 

5  800  h.,  patne  de  Klopstock  et  des  Wolf;  Hatber- 
*tadl,  cour,  22  800  h.  ;  —  2'  régence  de  Merse- 
BouRO,  12  000  h.;  Wilteniberg,  pi.  forte  (IMT); 
Torgau,  pi.  forte;  IfuWbers,  bat.  en  1547;  Lûlitn, 
'-  m  1632  et  1813;  Hotbach,  bat.  en  1757;  Halit, 
,  431)00  b.,  patrie  de  Haendel  ;  Eisltbtn, 
patrieda  Luther,  1483;  Kôstn,  eaux  salines;  Laut- 
chtadt,  eaux  salines;  Aieerilaedl.  bat,  en  1809:  — 
3' régence  d'EBcur,  pi.  forte  (l808),  37000  h.; 
Nordhauien  ind,  17  500  h.;  Mulhauitn,  ind., 
IG  100  b   [ff.  fi.  Cette  régence  posséda  3  encla- 

)3  Je  quelque  ijnportance  dans  les  duchés  et  prin- 

.paulés  qui  sont  au  sud   et  quatre  petits  encla- 

is  dans  la  Reuss, 

VI.  Province  de  Bilésle ,  3  3<>0  748  hab., 
capilala  Bbeslau,  3  régences.  1*  régence  de 
LiEGHiTi,  comm.,  ind.,  18  700  h.;  Glogau,  cour, 
pi.  forte  bat.  en  1760  et  1807,  17  SOO  h.;  GàrHlX, 
2800O  h.;  Ifiubiu,  boues  ferrugineuses;  Warm- 
trrun,  eaux  sulfatées  sodiques.  :  —  2'  régence  de 
Beesi.d, uni».,  cour,  comm.,  imi..  14S000h.  (nu); 
SchvitidnUi,  ind  ,  IS400  b.;  Silberberg,  pi.  forte; 
Glatt,  pi.  forte  ;  Reichmbiuh  et  WaldtnhouTg,  têtes 
de  chemins  de  fer;  Sahbrunn,  eaux  alcalines  n'aides; 
Landeek,  eaux  alcalines,  ind.;  Reineri,  eaux  ferru- 

ises;  —  3'  régence  d'OppELN  ;  Baiibor,  cour; 
liettt,  comm.,  ind.,  18  750  h.;  Kont,  pi.  forla. 

VU.  Province  de  wea^kklle  :  1618  071  h., 
cap.  HuNsiEB,  3  régences  ;  1°  régence  de  Hinden, 

Ê  forte,  ind.,  15  450  b.;  Bielfîtd,  irnl.;  Pader- 
rn,  cour,  évéché  ;  Remt,  sources  salines  chlo- 
rurées tiédes  ;  Dribiirg,  eaux  alcalines  et  sulfureu- 
ses; Lipipritig,  eaux  alcalines  ;  —  2°  régence  de 
Munster,  cour,  univ.  cath.,  évêcbé,  21300b.; 
1535,  1648;  —  3°  régence  d'AREiisBERG,  cour; 
Hamm,  cour;  Siegm. 

Vin.  Provjnce  Bh^uaBe  :  3  2l5  929h.,  cap. 
Cologne  :  5  régences  :  1°  régence  de  Dussildobf, 
ac.  de  peinture,  ind.  41  300  b.;  Eiberfetd,  ind., 
56,300  h.;  Barmen,  Ind,,  49800  h.;  Clha,  école 
de  Liiéd.;  We  et,  pi.  forte,  17  430  h  ;  Daùbourg, 
minuf  roy.d'armes;  Cre/>fdou  Creceù,  50  600h., 
bat,  en  1758;  Neust  (1475);  Solingen,  armes; 
£nrn,  ind.,  30  800  h.;  Rtnucheid,  164UJ  h.  ; 
CtotUrcamp.  bat,  en  1760;  —  I*  régence  de  Colo- 
gne, cour,pl.  forte,  arch.,  comm..  ind.,  12000U  h.; 
Pnilï,  Bonn  univ.,  20  000  h.;  Zutphic  ou  Tol- 
biac, bal.  en  496;  —  3'  rilgence  d 'Aix-la-Chapelle 
(Aaches),  comm.,  ind  ,  59  9*.0  h.,  sources  sulfu- 
reuses chaudes  (814,  1668,  1748,  18IS.);  Julien; 
Duren,  ind.;  Eupen,  ind  ,  15  000  h.;  —  V  régence 
de  CoBLRMTZ,  pi.  forte,  comm.,  28  525  h.;  A'euioint, 
bat  en  1799;  Àndernadi,  bat  en  876;  Àltenkirchen, 
bal. en  1796;  Jfrnuruuh,  ind.,  eaui  salines  chlo- 
rurées froides,  (.V.  B.  La  régence  de  Coblentz 
possède  encore  le  cercle  de  Wediar,  enclave  de  la 
Hesse  et  du  flfutiou.)  —  5°  régence  de  Thèves 
(Teieb),  Évécbé,  ind.,  21  200h.;  Sarretoui;  patrie 
de  Ney.;  Sarrtbruck,  ind. 

I.K.  PrincifiutEs  de  Hobenzou.ebn  ,  6k  67Ô  h,. 
Hechingen  et  Sigmariagen;  fmnau,  eaux  ferrugi- 


:vGoo»^lc 


ofiaaiufHiB.  —  asPLiCAiim  dbs  cartbi. 


CjUlTfi  N"    67. 

IMPIRE     D'AUTRrCHE. 


N-i 


.       —  45'?'— M»yi>t. 
■W  M' long,  B. 
t»Ue  rkytrttia».  (Voy. 


Climat,  tr^a-vitrLé;  troui  danii  les  [lays 
Rneu*  :  Tyrol,  Calicie;  t.  mpéré  dam  '—  - 
Dauube  et  dg  l'KIlie,  eu  VËDÉtie  et  eo 
tr:6451&I  kU.  c. 
„  .  —L'Autriche  est  le  pays 
éloigné  Je  ruaili:  ellmn^rapliigue  et  celui  oi 
■  n  politique  est  le  plus  en  opposition  mec  i 


dances  de» 


'«({iiiliDra  de  l'État.  La  race  allemande 


rloiDine  dan:  l'arcbiducbÉ  d'Autriche,  duu  le  Sllz 
bonrfc,  dsns  le  Tyml  leptmtrtmal,  aam  II  Stjrie, 
la  Carmihie  et  une  nante  de  ta  CarniolB;  les  i}*- 
ve»  occiilenlaui  ou  Tthiiiufs,  en  BohSme,  en  SSS- 
>,ie,  al  an  Mora\  io  ([Mys  mixte)  ;  les  SIkm  primtis 
ou  UcUu,  en  Galicie;  lei  Hongrois,  ifonian,  i<t»- 
cenduili  aliârésdes  rac«s  tartan?  :  Him*.  Ames,  «K . 
□ii-lun|ii''9  aux  HouDiams,  en  Honnie;  SlweKhiari, 
mélaugps  bui RounainB,  en  Transylvune,  ai" "" 


.      ,  AUenaads,  en  Ctmiok, 

prévue  purs  de  mélinee  en  tsctavonie  el  en  "' 
lie.   Le«  llaliens,  en  Vén^tie,  dan*  le  TjnI 
dional,  en  Ualmalie  el  en  latrie. 


GtM- 


Autriche  (liaw). 

1  341  770 

lîITO 

6  870 

_ 

_ 

_ 

87» 

Au  triche  (hauie). 

688  590 

4 

Salibourg. 

1W1H7 

Slyrie. 

640  806 

369  546 

Si 

CarititUe. 

Î315S8 

92  767 

Camio)«. 

»183 

437  05(1 

600 

Goriti,  letrie,  etc. 

8IF« 

331045 

JB5  336 

23» 

4113 

Tyrol  #1  VoArlberg. 

5Î5  092 

339  913 

IM 

Bohême. 

1766375 

l'WSSBî 

W33I 

483  &1S 

I  351  982 

1000 

41  i» 

SilAsie. 

334  643 

2Î3  928 

3!» 

Galicie. 

114  293 

4061 107 

ttlttS 

37  8â& 

194  608 

1Ï6679 

7400 

31 UJ 

Datmalie. 

363  310 

45  000 

I3U 

Hoy.  Lombard-VéDitien. 

la3F,0 

56  832 

3  408  010 

s*^ 

HonffTie. 

1231  714 

5037  817 

693  Glâ 

1  171  G76 

4333  9M 

15«H> 

Croatie  et  Esclavonie. 

54  470 

6  590 

Bll  757 

487 

50 

12  770 

67» 

TrïDsvIvanic. 

2*0  364 

1768 

830 

110   322 

517  577 

ivan 

Frontières  militaires. 

30  400 

9  850 

8fi5  377 

400 

144  826 

4900 

3  349 

Uilitaire. 

liOÎOO 

213  000 

77  000 

33  000 

470  500 

10  500 

UUi 

Totauï 

7  SBO  955 

11044  815    3  982  774 

2  989136 

2  641^3 

4»47  134 

131TWÎ 

polonais,  bohïme,  hon- 

Pays-Bai 

.  Ls  traité  de  ViU^cncaen  1669  hiienlen 

.  italien,  distrihuésdans  les  divers  pap  d'après 
le  lableau  précédent. 

vanuaUMi   MMMlqnc.  —  L'Autriche  propre 
devient  duché  héréditaire  en  1156;  en  1192,  il  s'a- 

Srandit  de  la  Styrie  et  de  la  rarniolc  Ces  Êials  sont 
ooDés  par  Rudolphe  de  Habshourit  i  son  fils  .VI- 
ben  1"  (1282),  oont  les  successeurs  acquirent  1c 
Tyrol  et  le  comté  de  Tricste.  Albert,  4"  archiduc 
d  Autriche,  épousa  la  fille  de  l'empereur  Sigismond 
et  re(Ut  en  dot  la  Moravie.  11  lut  empereur  sous  le 
nom  d'Albert  ll;ï  partir  de  ce  temps  les  empereurs 
d'Allemagne  sont  toujours  choisis  dans  celte  maison. 
Avec  Charles-Quint  la  maison  d'Autriche  doioine  en 
AUemBgne,  dans  les  Pays-Das,  en  Espagne,  en  Ita- 
lie, el  dans  le  nouveau  motide  ;  mais  elle  se  partage 
en  deux  branches  ï  l'abdicalion  de  cet  empereur, 
1556. Ferdinand  I", le chelde  la  branche  allemande, 
acquiert  les  royaumes  de  Bohème  et  de  Hongiic. 
la  Silésie,  l'Esclavonie  et  la  Croatie.  La  Silésic  est 
perdue  sous  Harie-Tbérése,  en  1742.  par  le  traité  de 
Breslau  conclu  .avec  Fr^eric  le  Grand  ;  mais  en 
1772,  l'Autriche  gagne,  au  partage  de  la  Pologne, 
la  Galicie  el  la  Lodomirie,  el  en  1777,  la  Uultowine. 
La  guerre  de  la  succession  d'Espagne  lui  availduoné 
les  Pays-Bas,  le  Milanais  et  Mantoue.  Le  traité  de 
Camgo-Formio  (1797)  lui  fit  perdre  les  Pays-Bas  el 
■-=-  '  li  donna  la  Vénéiie,  l'istrie  et  la 
1res  de  Napoléon  ei  le  traité  de 
t  perdre  une  partie 


le  Milanais,  ruai: 
Dalmilie.  Les  yi 
Presbourg  lui  fl 


n  1S14,  elle  les  reprit 


iflea 


•■,  3.'ï,016,Oâ«bBb.  Réduction  de  jdus 
de  3,ÔUC,0aO  par  sniie  de  la  perte  du  Milasais. 

Ci««Trr«m«Bl,  monarchie  bùrrditaire,  tb^°- 
loe  avant  1860,  et  aujourd'hui  constilntiotuielfe 
L'Empeieor  est  issislû  1°  du  oomtil  i*s  13  fti"*- 
trw  rceponsables,  5-  du  amnit  (TÊtnt  (Statut  lu 
25  février  1860.)  1  président  et  7  conseillers;  « 
du  eenitil  d'Empirt  composé  des  1  chsmbFes. 

Le  diplôme  du  10  oct.  1860,  conftre  à  la  ««(|*- 
ration  des  diHfs  provtncialei  et  du  «m«iJ  * 
l'empire  le  droit  de  donner  des  lois,  de  le»  moainer 
ou  de  les  supprimer,  et  réserve  k  ce  dernier  to«s 
les  affaires  concn-nant  la  législaltoD.  les  questions 
de  monnaie,  de  finances  el  de  crédit,  tontes  celte 
relativM  aux  banoues  d'émission,  aux  postes,  télé- 
graplies  et  chemins  de  fer,  an  règlement  dessem- 
tudes  militaires,  enfin  l'établi ssemeM  ou  i'aug"»™- 
lation  d!3  charges  et  des  impôts,  l'adoplion  Ses 
emprunts,  la  conversion  de  la  dette  puMit|°e.  j^ 
vente  ou  l'engagement  des  propriétés  immebiWiei 
de  l'Eut,  la  fixation  du  budget  et  l'examen  des  ar- 
rêtés de  comptes;  rétablit  l'ancienne  consiilution  eu 
Hongrie,  en  Croatie  et  en  Transylvanie,  et  réclame 
la  coopération  d'un  eoiueil  d'empire  reilrfl'nl  pont 
les  pays  non  hongrois,  relativement  aux  affaires  qui 
ont  été  traitées  pendaul  longtemps  en  commiui. 
—  Potenfe  du  26  février  1861,  qui  approuve  la 

sur  la  représculalion  d'empire , i- r— 

mentale,  qui  r --     -"  " 


OËOORAPBIB  CONTEUPOBAINE.  —  Tf  «T.  Empira  «-Antriehe. 


règlement  ds  toutes  les  questions  de  législation  pour 
les  paya  noo-hongrais,  leaquelles  ne  sont  pas  rtssei- 
rtes  spécialement  »ui  diilB»  provinciales  ;  «uic- 
tionoe  les  règlements  provinciiui  et  les  réglementa 
Jtectofauï  des  diètes  proiinciilea  pour  les  paya  non 
hoDgroii.  —  Un  message  impérial,  da  1"  mai 
1867,  sanctionne  la  responsabilité  des  ministres. 

Il  f  a  donc  dans  le  conull  d'empire  2  chambrM: 
1*  chambrt  <ies  teign»uu  composée  des  prinoes 
n^jrara  de  la  maison  impériala,  des  chefs  ds  U 


2*  La  Reifhtvlh  on  diambre  des  représenUntB  des 
diètes  pour  les  pays  de  la  couronne,  députés  élus 
ptu- vole  direct  dà  ces  diâtes  :  3t3  memtires. 


Un)  taire).      Jniri. 


■m*-       ar»c».      Ami*- 


Ï39SS68&    3616956    9T37    2918 IM    3«I3 


Î18831     1303  785     50870 
■eulz  ou  Kàrôs,  Alt-Giadîsca. 


3966 


ArïlMrtcbii. 

Carlom'K  (grec] 

Brlav ÉpM'les,K*Mb>u,Ro«e[iati,Gro3»-'WaTdea,KaTlilicurg. 

Fogarat  (grec) 

Con'ti Trieste,  Gradisca. 

Grant  (primat  de  Hongrie) Waiaen,  Heutra,  Nensohl. 

Jfiito»a  (Hongrie) Raab,   SUmenger,   Puntkircben   (ou    Packs,   <m   las 

5  églises).  Vetprim,  StDblweisBtnnbourg. 
Lemherg,  archeT.,  catK,  grec  et  arménien,    rrzemysl, 

'  Ohaill Brûnn,  Zwittau. 

Pîagut Kôniggriiz,  Leitmeritz,  BudweiK. 

StUxbwrg Briïen,  Trente. 

Vjint (  Chloggia,  Padoue.  Rovigo,  Vlcence,  Vérone,  Trévlse, 

Venitt (  Cenpda,  Parenio,  Pola,  Cherso,  Veglla,  Piume,  Bellune. 

Vittme S.  Pitlten,  Graetz. 

Zara ( 

Siialmtro • Scurdona,  Trau,  Harcasea,  caitaro,  CorzoU,  Risnro. 

Hermansndt  Éïêque  grec 
f — W-;  RecBTvn,        43T(MO00D  fl.        /vi„rhi  .i 
D8PS?iEBB,        M2-MOU0O  -         ''"™  " 
!5nOWWBfl. 


=  î  fr.  50). 


Dette  piblique. 


supérieure  ûes  alTai- 
ses  ordres  un  direc- 
ô  par  ?on  grade 


les  pays  boogrois,  le  gouverneur  n'a  pas  ta  direction 


^__r  chaque    proTïnce  :  Vienne, 

GroM.  Inipruck,  Pmgue,  flninn,  Cracorie,  Um- 
btrg,  Zara,  Venise,  Biïrde,  OEdfmbourg ,  Pre^otirg, 
Katchau,  Temeiwar,  Agram,   Hrrmaniladl  (Iran- 


sylva 


En  1864.   des  directions  ont  i 
petits  pays  de  la  couronne:,  dans! 

Livj,  SalxbouTg,  Kiagrnfwrth,  La^baeh,  Triftte, 
Troppau,  Citrnowici  (Galicie). 

Armée  cl  dlriiiloaii  mtlitalrca.  Pied  de  paix  : 
2BS931  h.,piedde  guerre:  63038eh,,  comprenant 80 
rég.  d'inr.  de  ligne  à  4  bat,,  de  6  comp.,  14  rc'g., 
d'int,,  des  front.,  (3  bat.  rie  6  comp,,  dans  chaque 
rég.,  6  bat.  de  chasseurs  tyroliensct  3î  dr  chasseurs 
fle  campagne.  —  I!  ri?g.,  de  cuirawiers  i  5  et  6 
ncadr.,  1  rég,,  de  dragons,  12  de  bussards.  12  de 
lanciers,  etc.,  en  tout  :  cavalerie,  pted  de  pair  : 
39  188  n.,  pied  de  guerre  :  41 903  n.  —  13  rég., 
i'artil.  ;  (î800  h-,  pied  de  paii,  BOOM  pied  de 
guerre);  génie  2  rég. 

Le  serriez  militaire  est  de  S  n».  n  n'y  a  pas  de 
remplacement. 

s  CIIlCONS(;iilPTl'"'S 


1"  Circonscription  : 
triche,   Siluourg 


gouï.,  de  hauiQ  ^  ,--8  M 
el   Slïrle,3-   <>Sr^''f^* 


2*  Ciroonsorip.  :  Bohême,  1"  wrpi  d'armée,  Pm- 

3*  Circonscrip.  :lIoraTieetSilêai«,4*M>rpi<i'arm^< 

k'  Circonscrip.  :  Galicie  et  Butiowine,  LEHmitOv 
5"  Circonscrip.  ;  Royaume  Lomhard-VénilieD,  Ty- 
rol,  Carinlbie,  Carnicle  et  Liltoral,  quartier  gé- 
néral, VtnonE,  oomnHmdemcnl  général,  Urn?tB. 
3*  Corpt  darmie:  quartier  général,  Laibach. 
h'  Corps  ^armit  :  —  riront. 

T  Corps  d'armée  :  —  Paitoue. 

8*  Corps  d'armée  :  —  Ticence. 

6*  Circonscrip.  ;  Hongrie,  Bdde. 
7*  Circonscrip.  :  Transylvanie,  HERKiiNSTAnT. 
8*  Circonscrip.  :  Bannat  etVoîïodie  do  Servie,  Ts- 

9'  Cin^nscrip.  :  Croatie  cl  Esclavonie,  Aghui. 
10'  Circonscrip.  :  Dalmatie,  Zara. 

1'  GirooDSorip.  :  Fortercase  fédérale  de  N«tskcg. 

Académie  du  génie  militaire,  à  Vienne ,— eear 
lémies  militaires  à  Wiener-yeintadl.  Feslh,  TTw- 
rnibourj  (Transylvanie),  —  école  des  bombardirrs 
à  Vienne,  —  école  des  r)ionniers  à  Talin,  —  écrie 
de  cadets  d  Olmûu  et  a  Graix,  —  école  de  cavale- 
rie d  SaiMbanTg,  —  bdleU  des  invalides  :  Vienne, 
Prag^àe,  Petlou,  Peslh,  —  école  polytechnique  il 
Vienne.  —  Places  fortes  de  l-'cJas-TO  :  Lini,  Sali- 
bourg,  Prague,  OimuU,  Comvm  ou  Kœmoern 
(Hongrie),  Stegedin  (id),  Ali-Orsota  ou  Vieit-Or- 
sova  [sur  le  Danube,  fronti^^e  de  Turquie), Ewp^k 
(Esclavonie),  Àrod  (Hongrie),  Mun-Kaa  (id),  AU- 
tradiicn  (Esclavonie) ,  Betovar  (Croatie),  Brod 
(Esclavonie),  TemïMor  (Servie),  IfarKoue,  7i'ronc, 
S'<t>mico  (Dalmatie),  Conaro  (id.),  Zara  (lil.J.  •— 
■  Autres  places  fortes  :  ffeme;  —  Bohême  :  Konig 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


Zara  el  Triesie. 


jriîl»,-  — Silésie-AuU.:  lYoppou;  — Tjrol  ;  Trtnte, 

—  Carinthie  ;  Klagenfurl;  —  Islrie  :  Co'ili,  Gro- 
diiea;  —  Vénitie  :  Lcgnano,  Fachiera;  —  Esclt 
Tonîe,  Smlin;  —  Gai.  :  CTocorie;  —  Haute  Aulr. 
Braunau;  —  Kufiiein  el  FrMkirth  (Tyrol),  Clumt 
(id  ),  Joieplutadl  (Bohême],  reitmeril  (id.),  TMre- 
tiemtadt  (id.),  Tabor  (td.)  SianwUiu)  (Gallcie), 
Leopolditadl  (Honenc),  Sji^'tvoT  (id.),  Siamot 
ïffeor  et  Bisiris  (Innsj'lvanip),  Fiume  (Croatie), 
Cartiladt  {\à.),AgTam{\d.j,hanitch(i<i':),  Warat- 
din  (id.),  JToprrmtli  (id.),  Ogutin  (id.),  Ouiockacl 
(id.),  Gosxpicb  (id.),  Baeta  (Esclavonie,!  Pderuiar- 
den  (Bunnat),  Scmlin  (id.),  uagiut  (Dalmstie),  Cai- 
lel-Nuoto  (id.). 

AII3ENAU1  cÉNÈHADJC  :  —  Vienne,  Prague,  Bnd- 
weiit,  Bude,  Temetwar,  Vérone. 

H*rl>p.  64  vapeurs  d'une  force  d'enserahle  de 
1 1 325  chev-,  et  portant  6G8  canons  ;  bi  bitimenta 
i  voiles  portant  348  canons.  Total  général  :  HT  hi- 
timenls  portant  IUH4  canons:  I  vice-amiral  réside  â 
Venise.  Deui  divia 
Chantiers  de  construction  k  t'\ 

«■■ticc.  Dans  les  pays  allemands,  slaves,  ita- 
liens et  datmates,  la  base  de  la  légiiialion  est  le 
code  auticbien  de  François  1"  promulauÉ 
mais  les  pays  hongrois  ont  leur  législalioi 
organisation  particulières.  Tous  les  jui 
nommés  par  le  gouvernement  el  rèvocabres.  Tous 
les  pays  suivant  le  droit  auttlcbien  relèvent  da  la 
Cour  mprlme  impériaU  de  cassation  de  Vienne. 
Les  pays  hongrois  ont  deui  cours  suprêmes  dites  : 
Tablei  septemviTala  :  Peiih  el  Agram.  —  11  y  a 
dans  chaque  prov.  ud  tribunal  suprême  ou  d'appel 
et,  dans,  chaque  cercle,  un  tribunal  civil.  En  pre- 
mière instance,  la  justice  civile  est  séparée  de  la 
justice  criminelle.  Dans  chaque  bailliage  est  une  jus- 
lice  de  paii.  Les  tribunaiu  d  appel  des  provinces  sont 
les  suivants  ;  PienTie,  Grati,  Triesie,  /nnirutfc, 
Pragtu,  flrwnn,  Lemberg,  Cracovie,  Zara,  Venise, 
Paul,  Agram,  Ifaroi-raJûrfiely  (Transylvanie). 

■Dalraetl»B  pablliimn  «l  KnlTcrnltéii.  Toute 
l'administration  de  l'enseignement  est  sous  la  di- 
rection de  la  commission  aulique  des  études.  Pour 
l'enseignement  supérieur,  les  hautes  écolesou  uni- 
versitéssoQt  administrées  par  des  recteurs,  el  l'ensei- 

Snement  placé  sous  la  direction  scitntiii'iue  de 
oyens.  L'enseignement  secondaire  se  donna  dans 
les  gymnases.  Pour  l'enseignement  primaire  il 
existe  des  écoles  élémentaires  sous  la  survt^illancc 
immédiate  des  autorités  de  chaque  cercle  de  l'é- 
ïêijue  ou  du  consistoire  dont  dépend  la  localité. 
Universités  :  Vienne;  Prague,  Padoue,  Fetih,  Lem- 
berg, GraU,  Inspruck,  Olmiitî. 

TrkVMii  pnfelles.  Les  routes  de  l'Kmpire  sont 
divisées  en  routes  da  lEtat,  routes  principales  et 
chemins  vicinaui.  —  Le  parcours  des  chemins  de 
fer  livréa  A  la  circulation  dépasse  36[«  kilomètres 
(voy.  la  carte);  pour  les  canaui  (voj.  la  carte). 

Caliare  «t  réealte».   Les  terres  de  l'Empire 
peuvent  se  répartir  ainsi  : 
Terres  arables,  35  8,S4  99ajochs(lioch=5Tare9,56). 


p4?el  jardin 

I  091  984 

,  13  785  989 

Pâturages, 

16  569  318 

ForttS, 

31804873 

Marais, 

61!  893 

,  auir.  =  ï  fr.  50,) 
CheTaui:3460O(KI;— hetesàcornes  :  14  267  000; 
—  hèles*  laine:  16  900000;  —  porcs  :  8  151000. 
Production»:  fromeot,  48  614  000  metien  (I  metien 
=  61  lit.,  50);  méleil  :  IS  000  000  meti  ;  seigle: 
on  M?  SS2  ""^^  ■  ""^^  ■  *3  358  000  melz.  ;  avoine  : 
99  544000  meti.  ;  mais  :  43  816  000  metl. 

ladiulrle.  -  VTndustrit  minirale  est  une  des 
plus  importent»  de  l'Autriche.  La  production  aug- 


mente •Dviron  d'un  16*  par  «n  dcpuia  c«s  demien 

La  houille  donne  par  an  46 167  796  quintetn  (de 
50  kilogr.):  l'anthracite  :  36105980  quint.;  le  ter 
(brul)  :  5565000  quinl.;  le  plomb-.  131564  quint.; 
le  cuivre  :  48000  quint.;  l'arsenic  et  soufre  :  34000 
gulnUui  ;  l'élain  et  zinc  :  î5  i30  quint.;  l'or  ;  3460 
livres;  l'argent  :  BSIiO  livres. 

L'fndutlri«  manu^nciuriiTï  compte  environ  150D0 
usines  et  occupe  2500000  ouvriers  :  draps,  colons, 
soieries,  ouvcages  d'acier,  de  hois,  verrerie  de 
Bohême. 

C*Hneree  ■■téri«ar.  —  Tris-considérable. 
Les  principaux  marchés  «ont  :  Vienne,  Prague, 
Bruno,  Troppau,  Raab,  Dehreciin,  Peslh.  Oau- 
sembourg.  Temeswar,  Lemberg,  Brody,  Trieste, 
Venise,  Vérone. 

C*BaBaer«  rsiërlcvr.  —  Commerce  général 

Emanes).    Importation   annuelle   :    Î6Î40000I)(1. 
portation  :  303000000 

Commerce  des  douanes  de  la  Dal- 
-   matie.  Importation:  7730<X)0 

Exportation:  6 100  000 

Toul.  Importation  :  37OOO00CO 

■      Exponalion  :  310000000 

(■•TlBBiUn.  —  EfT^ctirdc  la  marine  marchande: 
9643  navires  de  tout  rang. 


triche  M 


divisée  en   12  grands  gouvernements  et  u 
nombre  de  protintM;  le  tout  est  subdivisé  enctr- 
cJei  et  les  cercle*  en  baiUxaga. 

I.  GOUVERNEMENTS  ET  PROVINCES 

FAIEANT  PARTIE  DE   Lk  CONFËDËaiTlOI^  OEBIUNEQUI- 

raya  •llcvaadB. 

1*  Gouvernement  de  BÂSSB-AtiTaiCHE  ou  AnniCHE 

Cerclai  Biilllsces         Cercles         Btilliigts 

Bai-Wieneraiald,     18    Bat-Hanarslberg,     IS 

Baut-Wienerwald,  18    Haut-Manarttberg ,  19 

Villes.  vIoBoe, cap. 512000  hab.,  archev.,  coût 

supr.,  command.  mil.,  éc,  polytechn.,  unir.,  acad. 

des  beaux-arts,  conserv.  de  mus.,  éc.  norm.,  manu', 

soie,  porcet.,  papier,  typogr.,  fond,  de  canons.  Kn 

1519,  assiégée  par  Soliman  II;  prise  par  Napqtéon: 

I8U5,  1809,  —Dans  les  environs  :   Schœnbrûnnel 

Laiembourg,  chat  imp.;  —  Eisling  et  Wagram, 

vicl.  des  F'ranç.  en  1809;  — Boden,  eaux-,— A'nuMdl, 

éc.  mil,;  —  Tutn.  éc.  de  pionniers;  —  Mautem. 

vict.  de  Hathias  Corvin,  1484;  —  Dùrenslejn,  où 

Richard  Cœur  de  Lion  fut  détenu,  IISS;  —  vict.  de 

Mortier  sur  les  Russes,  1805;  —  Fhroidorf,  résid. 

du  duc  de  Bardeaux. 

2°  Gouvernement  de  Haute-Aoibiche  ,   ou  Ad- 


rcles  Btilliagei  Cercles  BiilliagM 

\ht.  15       TVaun.  9 

n.  9      Hawruek.  13 

.  J.ES.—  Linï,  év6o.,T.  forte,  man.  imp.  de  tabacs, 

S  laces,  tanneries,  fers:— ffnj,  anc.  colon,  rom- de 
aurïocuni;  —  SIeuer,  man.  imp.  d'armes,  iud. 
fer;  armistice  de  1800;—  Wels,  oJ  mourut  femp. 
Uaximilien;— Cmiîndtfn,  s.  un  lac;—  ffrM,  eaui. 
Paovi.tcE  DE  Saubouhc,  avec  im  chef-du-payi- 
Cercle  da  Saliboui^,  20  bailliages. 

Villes.   Salsbour^,  arcbev.,  pairie  de  Mozart, 
1756,  éc.  de  médecine. 
3'  Gouvernement  de  TïBOL  et  VoBAJitBDiO. 

CKrcIn  Billlinget  Ceroles  B*illi>!» 

Intpruck.  18       Trente.  !i 

Druten.  32      Bregenx.  * 

V.  Inipruek,  univ.,  cour  supr,,  où  moi(rut  ttio- 


GÉOORApmB  CONTBMPOUAINB. 

S  la  I"  de  LojT«ine,  1765;  —  BregenH,  i.  !«  lac  de 
mdnce,  mcienue  BriganHa;  —  FtldkiTch,  v. 
forlB,  iniluso-.;  —  Kùfiiein,  v.  forts;  —  Meraa, 
d'où  est  orûjiDaire  Is  famille  d'Agnâs  de  Mëraiiio; 

—  Glûrru,  T.  forte;  —  Briim,  éyBch.,  dèposilioo 
deGrtgoirevn.iUflO;  — BoiJMi,  ind.:  -  Trente, êï., 
pi.  forte,  aocleone  TTidenlum,  concile,  1S4&-1&63, 
ind.  fer,  verreries,  tabacs,  papiers;  —  Soveredo, 
industr. 

4°  GouTernement  de  Sttui. 

Cercle*  BtilKagcs       CiRlet  Bailliages 

Craiï.  M  Brade.  M 

Karbourg.  20 

Villes.  Crad,  prison  d'Ëtat,  cour  supr.,  unir., 
ind.  fer,  soie;  —  JudenbMrg,  ancienne  /dunum;  — 
Brùek,  ardoisières;  —  Leoben.  «nnistico  de  119T, 
forges;  —  Marbourgi  —  Pettau,  hâtel  des  inva- 
lides; —  Cilly,  ancienne  Ctteia. 
Provincs  de  Cahihthie,  18  bailliages. 
V.  KlagenfUrt,  ind.  ;  —  Ferlacli,  manuf.  d'armes; 

—  Tillach,  iDd.,  mines  de  plomb  de  BUiberg. 
Province  db  Cirniolb,  30  bailliages. 

V.  Lof/iach,  ind.  :  —  Sauiadi  et  les  eaui  de 
Tôpliti;  —  mines  de  mereura  d'/drio;  —  idetibcrg 
arec  ses  iicinenses  grottes  de  stalactites. 

b*  Gouvernement  du  LitTOBjtL  (Istuk). 

Cercles  Bailllaees  Cercle*        B«illi«gM 

Triettt.  1      Mitlerbourg.         16 

GonU.  IZ 

V.  TrieiU,  port  import.,  2  èïtebès,  1  calh.  et 
1  grec.  Winckelmann  y  fut  assassiné.  1768;  éc.  de 
navigation,  siège  de  la  société  du  Lloyd,  arsenaux, 
commerce  extérieur  irès-considérabie  ;  —  Corid, 
arcbev.,  pi-  lort-^,  où  mourut  Charles  X  183G- — 
Village  d'Aquilgo,  ancienne  Aquiltia;  —  Grandisca, 
éi.,  V.  forte;  —  Copo  d'fslrio;  —  Pt'rano,  chan- 
tiers; Parenio,  év.  ;  —  Fota,  év.,  antiquités;  — 
Pitino  ou  Miiterbourg,  CbA.  du  cercle.  —  L'Ile 
Chtrto,  ancienne  Crep^o,  bois,  pAturages,  cap 
Cftëfjo,  év.;  —  ilode  Vtglia,  ch.-l.  Teglia,  év. 

G*  Gouvernement  de  Hohavie. 

CrnJe*  BslIUgea        Cercle*  Bailllagea 

Brilnn.  17       Hraditch.  12 

Olmûti.  17      Znaim.  9 

Seulitickein.  13      Iglau.  S 

V,  Krûnn.cb.-l.de  command.mil.,  cour  supr.,  év., 

ind.:  laine;  chUleau  du   Si-ùlberg,  prison  d'Etat, 

immortalisée  par   bilvio  Pellico;  —   Freyberg   et 

NeutiUchen,  ind.  —  Weiakxrehen,  eam  ;  —  Prtrou, 

rèsidencedeMalliiasr.orvin;  — JfûsliJï,  ind,;  —  01- 

mûtx,  anc.  cap.,  archev,,  univ-,  v.  forte.  La  FajetlB 

y  tut  détenu,   arsen.   ind.;  —  Proinilï,   iod.;  — 

Kremiitr,  assemblée  constituante  réunie,  en  1848, 

par  l'emp.  Ferdinand;  —  Gceding,  man.  de  tabacs; 

—  Zwittati,  éïj  —  Âuilerlui,  1805;  —  Igtau;  — 
Hradwii:  —  Znaim;  —  man.  imp.  de  tabacs  de 
PÔUemberg;  —  Nikoûbourg,  v.  israëilta, 

Phovince  bb  SjLftsiK,  22  bailliages. 
V,  Troppait,  V.  forte;  —  Bielilht,  ind.;  —  Tes- 
cten,  ind.;  —  Jagemdorf. 
7*  Gouvernement  de  BobIlub. 

Bull  lige*  Cercle*        Biitlitgts 

n 

16 


■  N*  «T.  Barlv*  d'AaIi-Icke.  .969 

gue;  victoires  des  Impériaux  sur  les  protest., 
1620;  n«,  siège  de»  Français;  1757,  ïict.  de  Fré- 
déric roi  de  Prusse  sur  les  Impér.;  bombardement 
—  lïtUchtn;  —  Jotepùtadl,  v.  f,;  — 
KôniggiaU,  v.  f.,  évScbé.;  —  Chnidim,  marché 
auxcbevaux;  —  Par^ibilt,  bSlel  des  Invalides, 
haras  impér.;  —  CimIou, victoire  de  Frédéric  11  sur 
les  Impér  ,  1141;  —  KutUmberg,  mines  de  cuivre 
et  de  plomb,  ind,;  —  Kollin,  vict.  des  Impér.  sur 
Frédéric  II ,  1 757  ;  —  Jung-ButuUiu,  ind.  ;  —  Rei- 
chenberg,  ind.  des  draps;  —  Leilmeritx,  évécb., 
ville  forte;  —  Thiréntntiadl,  ville  forte;  —  Saali; 

—  Karltbad,  eaui  renommées;  —  Egra,  ou  Wal- 
lenstein  fut  assassiné,  1634;  —  Jfarienbad,  eaui; 

—  Haide,  cristaux  de  Bohême;  ^  Pilien,  ind.; — 
Xtattau,  ind.j  —  Bodntti,  mines  de  houille;  — 
Frii'bram,  siège  de  la  direction  des  mines;  — 
Horioujil%,  gr.  établissements  métallurgiques;  — 
Budioniï,  év.;  —  Piitk,  ind.;  —  Tabor,  v.  f.;  — 
Stàixit,  eaux. 


IL  GOUVERNEMENTS  ET  PROVINCES 

SITUÉS   HOBS  DB  LA   CONFinâRATlOH    GERHANIQUE. 


Prague.             20 
lAei,:          15 

PiK*.                     13 
Pi'Iren.                18 
EflH-.                     I» 

Saaix.               15 
LeitmerUi.          Ï9 

GiuMn. 

ClMlot.. 

Tabor. 

V.  Prague,  archev.,  ch.-l.  de  comman<] 
p.,  umv.,  ind.  En  1618,  déféneslratj 

Cercle*.        BBlllieEe;.        Cercles. 
Lemberg,                  h      Zloeiou), 
Slry,                        9      Tomopoi, 
Samiior,                  Il      Prieiani;, 
Sanok,                    11      Ciortlcow, 
Friemyal,                9      Staniilaoïo, 
Zolkieto,                 10      Kolomea, 

BailU*geB. 

10 
9 
8 
9 

10 
9 

2'  Territouie  de  CaACOvte. 

Cercles.       BulUage*.       Cercles. 
CroeoBt*,                  5      Rïmioid, 
Wadowicn,              13      Tanow, 
Sandec,                   10      Bochma, 
Jatlo,                       9 

11 
10 
9 

Villes,  Lmbbro,  cb.-l.  de  command,   milit  , 
cour  sup.,  univ.,  3  arche»,;  ind,;  -  Sambor,  ind.; 

—  Drohohuci,   ind,;  salines,  dép,   d'étalons;   — 
Slryi—Hati'X,  v.  juive,  ancienne  cap.  de  la  Ga- 

icie;  — Slonû(atc,v.f,;  — «■o(oineo;-Ciortkow,- 

—  romopol,  ind.;  ~  Britxany,  man.  d  armes;  — 

Priem'urJ^  évècliés  catïi.  et  grec;  —  JarotUie, 
■  d.;  —  SOTio*;  —  Drobromyl,  imprimeries. 

Cbacovie  ou  Kbakau,  anc  cap.  de  la  Pologne, 
f.,  cour  sup.,  uniï.i  —  tondfkrona  et  Prom- 

*,  v.  hist.;—  Wadoioict,  hop.  mil.;  —  Tamow; 
~  jaito;  —  JtieMotD;  —  Sandec;  —  Bocimia. 

Prov.  de  Buckowine.  15  bailliages. 

Villes,  CzEii(ioW[CZ,ind.;  — Sueiaioo,  tr.  import. 
autrefois;  —  Badaitll,  direct,  des  haras. 


'  gouv.  de  HoNcniB  :  5  territoires  administratifs. 
1"  TBBaiTOmB  DE  Pesih. 
C»cle«,       BsiUi««e».       Cercle*. 


.6 


Paih-PHii, 

pMth-SoK     (ch.-l, 

Keiekemei),         i 
Sluhtuwiiiein  • 

Borrod     lch.-l. 
lùfcôki), 


£rlau), 
Sioinoil;, 
Ciongrai, 
Jaxngie   et    Kou  - 

manie  (ch.-I.  f*- 

Ugyhaia, 


GËOCBAPBIB.  ^  £XPUCATION  DBS  CARTES. 

Il  (le  Honf 


j-  TBBRiToiBe  ne  Presbobuq, 


(di.-J.  ryrtwu) 

rrfnlichin, 
Jrca  -  rhumes 

Li'pMw  (cb.-i.  Ss.- 

Carcle*.       DaUlia 

GannoM-  (tli.-L 
flima-Siombalh), 
Zipi     (  cil,  -  I. 

Lcufctiou), 

jarof     (cA.  - 1. 

EperU,), 


MiUot).  3 

/Khi,  3 

B^n,  G 

Xoaiom.  8 
HonJ  (cli.-l.  fpo- 

ftVograa.  t 

E   DE   KlSCOAU. 

i.        Crrdw,  flullwi;« 

Zfmplin     (ch.-l. 
i'ilhfly),  10 

VnglKar,  k 

Biregh  -  Ugnti» 

Ùarmaroi     [*ll.-l. 
Siigelh),  1 


4°   TEtlRITOlBE    d'OeDENBOUG. 


C*rtlt6.  B.illia| 

Oedenhoiifii,  i 

naaf),  ; 

\ef:pTim,  \ 

Eiitnbourg,  l 
Zaia, 

5°  Tëhéitoire 


(oh.-l. 
■nr), 


BtTiur-.Vurf  (cti.- 


£ar(in)|<i ,  {ch.-l 

t'un/kirchtn),         i 
Toltia        (  ota.-]. 
Siktiarad),  5 

:  Gross-Wahdeih. 

C^rdfB.  Builliseee. 

S:nboiet    (c1l.-1. 
It.rosï-nntnnn),    7  IV.  Jïn((o,  i 

Jiftor.iï     (oli.-l.  BfkfS-  Chanad 

DebTec3inj,  i  (ch.-l.  Gj/ula),        7 

Sïalhmar,  7      Àratl,  6 

Villes.  PESTB.riveK.duDaoube.coursupr.,  unir,, 
ée.  mil.,  îo.  vétiTin.,  ind.,  comm.;  bomianléc  en 
1849  par  les  Aulrlchien<:;  Buile  ou  Ofm.  rive  dr. 
du  Danube,  avec  une  citadelle:  le  Bloksberfi,  Cor- 
tiflée  en  ISSl  ;  pi^s  de  B'iii'  esl  U  plaine  de  Ho- 
ktuch,  où  l'on  élisait  les  rois  de  Hongrie-  — 
Wàiien,  éï.,  ind.;  —  Grun  {Eiilergom  en  non- 
grois,  OïlriTiom  en  slave  !>trignniiim  en  lallni, 
archev.;  —  ïomorn  v.  f.;  —  Dans  la  gr.  Ile  Je 
Schàit,  Charlemagne  ballil  lés  Avares;—  Prttiourg, 
ancien  li«u  de  couronnement  des  rois  de  Hon- 
grie, traité  dicté  pu-  Napoléon,  IHOG;  —  Tyrnau, 
*ins;  —  Ltapolétladt.  v.  f,;  —  Potl4ng.  e«ui;  — 
TrCTilihin,  prèsde  laf[ucHesont  lese»u>do  Tfplîci: 

—  A'eulro,  év.,  —  JCrMHuu  ,  fondori''»,  hfliel  des 
monnaies  ;  —  Ntutaht.  fv.:  près  da  là,  Kraiova, 
nan.  dermes;  —  XcArnitul;.  centre  minier,  tr. 
import-,  éc.  des  mineu;  —  Keimark.  iwl.;  —  Ii/lo, 
iad.  :  —  Barif'lii,  eauï,  ind  du  fer;  —  Nagy-Sa- 
rot,  ind.;  —  Bpfrni,  év.,  connu,  de  vins,  ind.j  — 
Katchav,  év,,  ind.;  —  UemuiK,  fv.;  —  ilokote:. 
ind., Tin»;—  tVJoM,  erehev..  ea«ï;  —  Tnbay,  sins 
cél^-bres;— Maodel  Tallyn,  vins;  —  Munkaa.  v.  f , 
prison  d'État,  salpêtre;  —  Dehrireiin,  gr.  ind,  de 
laine,  cuirs;  ~  (Iron-Wardein .  ou  Hagy-yartta. 
év.  calli.  el  *¥.  grec,  eaux  Iberm.;  —  Cttyin;  — 
Cxaba;—  Bettes;  — Ssarcai  ;  ~  SintUi;  —  Jfelœ- 
Tut;  —  Hodmeio-rtuarhtly:  —  AU-Arad,  v.  f., 
év.  grec.  Ces  huit  demiC'res  villes  ont  de  10  à 
30000  hab  ;  —  Siegedin  en  a  60000,  v.  f.;  — 
Csongrad; —  i>i»tenie(,  gr.  oqbmb.; —  Nagg-Khr'it  ; 

—  Cseskd;  —  Raab,  év.,  comm.  de  coulellerie, 
vict.  des  Français  sur  les  Autrichien»,  1809 
Oedenbmrg  (Suprony  en  hongrois),  ind. 
na-manaer  {Sjombat-ll'ty),  év.,  ancienne  ntioana. 
patrie  do  saint  «artin de  Tours;  —  Samt-Gethnrd, 
ïict.  des  Français  et  des  Impériaui  sur  les  Turcs, 
•fiW;  —  KetithOy  »nr  les  bords  du  lac  Salaton, 
«0.  a  agriculture ,  des  forêts,  éc.  de  droit  ;  —  ff. 

—  -     '     ~  AM/ktreMn  (ou 


Uï,    — 

-Slei- 


Kanitia;  ■ 


Pais  ou  Us  cinq  ialisn).  év,  ;  -  JfabXf,  vwl.  de» 
Turcs  sur  Louis  II  de  Hongriequij  Tut  tué,  1556; 
—  Dttna  -  FiildaaT !  —  VfStpriwi,  Av.,  ïins;  — 
SiuliliriiaeiHbourg  (ou  SMk*i-fiytnv),  i^-, ''■ 


Biilliite!. 


Mm. 
Bistriti 

Maros-yasaThtilf. 

Cronstadt. 


nrrmansladl. 

Kurlsi)i«Tg. 

KlnutfnhoHrg. 

Siilagy-Snmly*. 

Villes.  KLiusutRODRfi  (KBtomlrLanùaDnBCJw- 
diopofii,  T.  hongroise,  eb.-l.  de  la  prov.,  pUr.  de 
Malhias  CorTlu,  univ.  oath  ;  —  UwmtaHadt,  sb.'l, 
decommand.  mil.,  év.  grec,  ind,; —  Mipi,  baiat;  — 
Orlack,  év.  gr^c  ;  —  Sc/iJubourg,  v.  f.;  —  Mtd^, 
ancienne  Coionia  média;  —  Siiisiraros  {Brom),  — 
Knmttadt.  ind.  du  ier;  —  Fogaras,  arabsv.;  — 
Sstkeiy-Udvarheiy;—  Marot-f&iarheb/ ,  table  de 
justice-  —  GjdaloT,  forges;  —  rhorrnMDWfl,  te- 
mil.,  vicu  defrajan  surlos  Daces,  lûî;  — ^owln". 
centre  de  l'industrie  niiniére  ;  —  KarlsbouTu,  év. 
eath.,  hflteldes  monnaies;—  SiaTnos-Ujcar,  t-  f.; 
—  Aui  environs  de  Dces,  emplacements  des  itai 
V.  romaines  de  Sonnix^tUtata  «t  A'Vtfm-Tn- 
janai—.BittTis,  v.  £, 


10*  Omtoandement  raiUMire  du  Bunmat,  dinsé 
en  3  parties  :  !■  FoicodK  de  Stmie  av«c  le  A—* M 
de  JetKuwair:  V  Croatie  avec  VEselavonit.y  !« 
canfim  miliiaires  sur  toute  l'étandue  de  la  bon- 
Il  ère  méridionale. 

J'  Volvodie  de  Sravia  atic  ifi  Babut  m  tb- 


GM-dtiu      Uias0'- 
NeimtU,  b 

Iomi)»r  6 

'  L'BS(1I.AV0I«B. 

cerciei.      ••Hlfie» 
Esclavoaie; 
Ponga.  1 

Etieek.  6 


a°  L*  Croatie  i 

Oerclci.  lltlliqei 

Croatie  : 
Agram:  U 

Waratdia.  13 

ft'uiM.  6 


3*  Coimna  wlitaims, 

(Organiaalton  spéciale  et  toute  militaire  iul  oiclui 

la  division  en  cercles.  Voy.  plus  bù.) 

VoIVODIE  ET  BARIUT. 

Vnus.  Baia,  OMnm.;  —  ThnwWnMndf,  ind.  e( 
Gumoi.  import.;—  NtiuaU,  cnmm.iup.  ;—  fluM"! 
vin.  Mue;  —  AtifiStmt-Miki«i ;  -  Vimy-Bnét- 
Teck;  —  TcmmMr,  v.  t.,  comm.;  —  uf**;  "" 
Wertthiti,  comm- 

CaoïTiE  ET  Escuvotnx. 
V.  Fmmt,\.  f.,  port,  év.;— ftWt.-  —  CnrliW*.- 
■  '       ^gram.  courtéipr-,  eh.-l  d 


Kôrôs,  év.;- 
..  .  ,  .  ..,  Wartidin,  y 
preiniu.  v.  f.;  —  Foi^ga;  —  Bisedt,  i 
cienne  MtiTsia.  , 


On  donne  le  nom  de  confins  mililairei  *  .""? 
longue  lisière  de  pays  qui  s'étend  dapuis  rAûflJ' 
que  )usc[u'*ui  frontières  occidentales  dr  ' 
vante,  rt  qiri  fle  frûtnï|fe  e 


l  s'étend  dapuis  lAora.  - 

ccidentales  de  il  Trw^; 
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jiwtfanx  fimites  de  la  Gii)icie.  CeM  une  ligne  de 
MlMie  contre  ia  contrebande  at  raie  pëpiniïre  de 
i™*'»-  f-e  tant  de  vastes  campemenM  où  les  ponu- 
"uons.  demi-barbares,  rivent  du  produit  de  leurs 
iroupeaui  el  de  l»ura  champs  el  sont  organisés  rai- 
■unrement.  Les  terres  sont  concôdàes  am  [imilles 
«  possédées  collecliveroeDl  à  litre  inaliénable.  Tous 
JJ'Tent  le  service  mililairaperpélual,  eiigihli 
OiMire  pour  12  ans. 
ViLLw.  CarUifogo,  port;  —  ^-n((,  id  ;  —  CoiinùA, 
n'  —  ft'ofcoa.v.  f.j—  OguUn,  v.  i.;  —  cUiui: 


■-■(Winio;  —  AK-CradùJw,  ».  f.,  ôï-, 
I"  •■> —  MiiriKiti.  l'ancienne  Sirmmm;  —  Aacia. 
,'  '•• —  Felerwariien,  v.  f.;  c'est  dms  le  fiiubourj; 
■PPele  fiuAmcïU,  c]ue  le  pnnce  Eugène  fut  vsin- 
2"eur  des  Turcs,  17(6;  —  IJirli.uHd.juchef.  grec, 
Î5?  ^6  1699;—  Siotanitemnil,  dét.  des  Turcs. 
\^,  ni6;-Semlm,v.  f. ; ~  Dt»»ri3  dM  rdwi- 
?*•••«,  entre  le  Danube  et  U  Theiss,où  se  recnitenl 
es  ntarinieri  de  la  flotte  danubienne;  TilUt  e»l 
'fUr  arsetisl  principal  ■  —  Panama,  école  de  ma- 
"••niwiques;  —  Mtltadia;  -~  àii-Omwa,  y.  L 

11°  Gourcmcment  de  DixitiiTic. 

C«rcl«,         BwlUiRU.       Cent».        B*llli(|e«. 
Xara.  10       Bagast.  h 

SpalalTo.  13       Caltoro  4 

_yiUiEs.  Sa»*,  clj.-i.decomniajid.inil.,emirprus,, 
*"*ev..  port,  ï.  t.;  —  SeartUma,  ancienne  ».  rom., 
57-  ;  —Stbenico,  port,  v.  f .;  —  Saiona,  antiquités  ;  — 
J'iM'r  éi.;  —  Spalalro,  archey.,  port; —  Aimitta, 
la»;  —  Xarcasca,  év.,  port;  —  Ragtue,  archev. 
**W  ion  port  à  Craioia.  —  Siagno,  port;  —  Ctti- 
'^1  T.  loite,  év.;  —  Ritimo,  èv.;   uitlc^ATtiovo, 

Im  :  'J(el«da,  £0901(0,  Conala  (ancienne  Car- 
f^^igra,),  Év.;  —  LÔina  (anc.  PA«rot),  ér., 
F*M  —  ^'**°j  P'"'t  *'  ^-  f '  J  —  Bratsa,  rromagas  ; 
~~  Corofota,  fromages  ;~jMlaCri>Ba  («oc.  9<ar- 
*»*>a)  ;  —  .4r6e  et  Pago. 


■  Vf  «V.   Enplte  «'A«lrl«k«.  991 

13°  GouvafMBiaat  du  royaume  Lombud-Vëhitieh. 

CenHn.         Billli^ee.      Cvrelei.        Bailliagea. 
Veniic  ^       Virom.  M 

Btlltine.  T       Podoue.  8 

Udint.  19      Ruvigo.  8 

TWrtie.  8      Mantmtr.  Il 

r.Mnc<.  11 

ViiiM.  Venise,  arcb.,  coursupr.,  port;  —  Chioggia, 
év.  port;  —  Piidouf,  év.,  univ.;—  Esu;  —  Rntigo, 
év.;  —  PicoMe.  ôv.;  —  Batamo,  vicl.  de  Bona- 
parte «ir  les  Auirlchieos,  1796  ;  —  Vérone,  ch.-l. 
decocomuid.  mil.,  v.  t-del^cl-iér.;  —  Legimgo.y. 
f.,_n96;--  CuMwn,  1796,  1805;  —  Bmniknao, 


CatJnal,  noi;  —  Rivoli,  1797;  -  ia  Cmont. 
Joubert  sur  les  Autrichiens,  179*;—  Trtriie,  év.; 
—  Cnnfgliano;  —  Ceneda,  év.  ;  —  Udint,  archev., 
ch.-l.  de  command.  mil,;  —  Porlo-Gruaro,  év.;  — 
Compo-Pwnrio.  Irailé  dicté  pnr  Bonaparte,  1797;  — 
BtlUuit,iv.;  —  Felir«;—  Cadort.lu  l^mofu»  sur 
les  Aulrïcbien»,  1TU7. 

ragmtmUam  4tm  itrUiHpMlea  TiUea 

L»  monarchie  intriehienne  avait  en  1867  134  vil- 
les a^ant  une  population  de  plus  de  10  000  bab., 
parmi  lesquelles  96  comptaient  moins  de  ÏOOOO,  25 
plus  de  auUOO,  8  plus  de  SUOOO,  el  5  plus  de 
IO00001i»ii.Vieuiie  avait, en  18&7.  476333 imos  [i 
la  fin  de  ltl63.  environ  deoOOO),  Prague  143588, 
Pusthl3l7a5,VoDiae  118  I7ï.  TriMie  (samson  ter- 
iloire]  604174.  Leoiberg  103A4,  Giatz  63)76,  Sze- 
od  n  «700,  Vérone  59  169.  Brûna  58H09,  Bude 
35  340,  Paitoue  5:i5K4,  U aria-T béret ieosladl  .53499, 
PresbOTrg43  863,CracoviB  41  086,  Kecikemét  39414, 
Debreciin  36283.  Vicence  333U6,  Uantoue  16884, 
Liuz  176-18,  Atad  36959,  CraoMadt  26936,€àiâ$- 
""667,  C/ernoïitz  26345,  Udine  35  301 


CARTE  T^   68. 


VMIU*a  aalranviuUiae.  —  Long.  :   3°  40''— 

'  iE.;  lat.  :  45°  .'■0'~47°  53'. 

,  Ç)V«KritpUe  vhTBlttne.  Oroghjimui!.— Dumonl 
^aint-Gotbard ,  pris  comme  centre  du  *]si':mc  al- 
pin, se  délacbont  cinq  chaînes  :  I'  les  Alpes  Lé- 
Ponlienncs  on  Ccntndes,  vers  i'E.,  qui  engendrent 
les  Alpes  Grises  el  Algaviennes,  d'une  part,  et  l''s 
Alpes  Hhétiqucs  de  l'autre,  avec  les  cols  du  Saint- 
Gothard,  du  Beriiardino,  du  Splogen,  do  Maloia  et 
de  Bernina  qui  donnent  pasoge  ù  quatre  routc:^ 
conduisant  en  Italie  ;  2°  —  les  Alpes  d'Uri  1 
'  E.  N.  E. ,  lesquelles  forment,  avec  la  chaîne  pré- 
«denla,  la  ceinture  du  bassin  supérieur  du  Rhiu;  — 
3°  les  Aliws  Pennines,  vers  le  S.-O.,  dont  les 
sommets  princlpauitsont;  le  Simplnn,  avec  te  col 
du  même  nom,  le  mont  Rnsa,  le  Matterttorn  cl  te 
Vélan;-4-le5  Alpes  Bernoises,  âro.,  avecle  mont 
jurka,  le  Grimsel,  le  Wetterliorn,  le  Finster-Aar- 
norn ,  le  Schrekhom ,  le  Walcherborn,  l'Eigetliorn, 
le  HoDch ,  la  Jungfraii ,  la  Gemmi  et  les  Diablerels  ; 
Mlle  chaîne  k  poursuit  partne  simple  otidulition 
*u  N.  du  lac  de  Genfeve,  el  présente  la  Deni-iie- 
Jaman  et  le  Jorat  qui  rejoint  le  Jura.  I^  .  .pe^ 
Bernoises  forment,  avec  les  Alpes  Penninei  1  ".iti- 
luredubassin  supérieur  du RbûnB;  —  5'7v;,'aO%"ii 
I"',  »a  Jirigeaul  vers  le  N.,  sépara  le  K^'^Uc  „- 
condairede  lafieuss  de  celui  de  l'Aar.  U^iiO  *\ 


connu  du  Bigi  entre  les  lacs  des  Qualre-cantons 

de  Zug.  doit  eire  menlionné. 

HïonoGiiApniE.  —  Quatre  bassins  distincts  :  1°  le 
bassin  du  DinuU-,  aui]ue1  appartient  l'inn  i^ui  ar- 
rose le  canton  des  Grisons,  vallée  d'Engadine;  — 
3°  le  bassin  du  PÔ  auquel  appartient  le  Poschiavino, 
"".i  traverse  les  lacs  Bianco  et  Posobiavo,  petit  a[- 

«nl  de  droite  de  l'Adda,  dans  la  Vallelline;  — 

Tésin  qui  arrose  le  val  Levantina,  grossi:  1°,  & 
gauche,  de  la  ileia,  qui  arrose  le  val  Hisocco  et 
prend  sa  source  au  S.  Bemardino;  le  Bremo,  qui 
arrose  le  val  Blegno,  de  la  Tresa,  écoulement  du  lac 
do  I.ugsnodanslc  lac  Majeur;  3°  à  droite,  la  Ver- 
ra«ca  et  la  Maggin  qui  se  jettent  dans  le  lac  Majeur 
traversé  par  con'équent  par  lo  Tésin  lui-même;  — 
3'  le  bassin  du  RhOne  qui  ne  comprend,  en  Suisse, 
que  ie  BbÛne,  traversant  le  lac  de  Genève,  et  une 
petite  partie  du  cours  du  Doubs,  aflluent  de  la 
Saéne;  —  4'  le  bastin  du  Rhin  comprenant  le 
Rhin  lui-méoie  dont  les  deux  bras,  Rhin  supérieur, 
Rbln  inférieur,  se  réunissent  à  Reichenau;  il  tra- 
verse lo  lac  de  Constance,  se  précipite  en  une  cas- 
cade connue  sous  le  nom  de  chute  du  Rhin ,  en 
sortant  de  Shadhouse  el  quille  la  Suisse  i  B*lé.  Il 
recoilyà droite,  l'Albula  (canton  des  Grisons),  et,  k 
giucUe  :  1°  le  Thur,  3*  le  Toss  S'  le  Glatt,  4°  l'Aar, 
\q-ai  arrose  rOberland,  la  vallée  de  Meyringen,  et 
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traverse  les  lacs  de  firioDz  elde  Thun.L'Aarreçoil, 
&  droite,  rEmmFD,  le  Wiggcr  l'Aar,  qui  tMVcrsc 
les  lacs  Dildekcr  et  Halwyler;  — la  Reust,  qui  Ira- 
Terse  le  lac  des  Quatre  Cuitons  (Watclalalier-See) 
et  reçoit,  i  droite,  la  Husta  avec  recrutement 
du  lac  de  Lovert,  k  Lone,  écoulemeot  des  lacs 
d'Egeri  et  de  Zug  ;  i  gauche  l'écoulement  des  lacs 
de  Lungern.  deSaarnen  et  d'Alonach;  — la  Ummat 

Jui  sortdu  lac  de  Zurich, lequel  reçoit  l'écoulement 
u  lac  de  Wallensiadt.  —  l'ait  reçoit,  à  gsucbe  : 
le  Simmeu,  la  Sirine,  le  Zitil,  écoulement  du  lac 
de  Sienne  qui  reçoit  les  eaui  :  de  la  ThiËle  qui 
sert  d'écoulemeDt  au  lac  de  NeuchAtel,  lequel  i-e- 
çoit  lui-même  :  I"  l'Orbe-  la  Broyé  qui  traverse  le 
tacdeHoraL  — Enfln  le  Rhin  leçoit  encore  laBirse 
dftns  le  canton  de  Bile. 

VrodactlMÉB.  —  Rien  de  particulier  lut  le  sol, 
le  climat  et  les  productions  minérales  ou  agri- 
coles de  ta  Suisse  qui  participent  du  climat  de 
la  France  et  de  l'Italie  dans  leurs  parties  monta- 
gneuses. 

•■^rMeto.  —  739  milles  carrés  géogr. 

E<kn*cr*plilC4  Ljingues.  —  Celtes  cl  Germains, 
et  races  latines  dans  le  canton  du  Tessin.  On  parle 
allemand  dans  la  plupart  des  cantons,  Trançals  dans 
ceui  qui  louchent  i  la  France,  saut  Bile,  et  ita- 
lien dans  le  Tïsin.  On  trouve  dans  le  canton  des 
Grisons  une  langue  divisée  en  deui  idiomes,  le  ro- 
manii(ue  et  le  ladïn. 

vamatlMB  klatMi^ae.— Guillaume  Tell  com- 
mence l'alTrancbissemenl  de  son  pays  qui  dépen- 
dait, en  I30H  de  la  maison  d'Autndie.  En  131b  se 
forme  la  République  libre  des  trois  cantons  :  Uri, 
Underwald  et  Scnwyti;  en  1513  Appenzell  y  Tut 
joint.  La  paii  de  Weaiphalie,  1M8,  garantissait 
l'indépendance  des  treize  cantons;  les  quatre  pré- 
cédants et  les  neuf  suivants  :  Zurich,  Berne,  Lu- 
eerne,  Zug,  Claris,  Elle,  Fribourg,  Soleura  el 
Schatfliouse.  Par  la  Constitution  de  1803  la  Suisse 
comprit  dii-neuf  cantons  ;  les  treize  précédents  el 


large  île 
1  cBef  d 


t'mrrim  1 

CiDIODI. 

Zurich. 

in&6 

353  793 

Bem. 

68319 

405  737 

Lucerne. 

HT  865 

3  619 

Uri. 

14  705 

36 

Scbwyti. 

44  609 

634 

Unterwald  (ObwaM). 
Unterwald  (Nidwald), 

13183 

93 

11475 

61 

Claris. 

5  817 

37  506 

r?iîi,urg. 

18  990 

609 

89970 

16533 

Soleure. 

69634 

9645 

BUe-ville. 

9  746 

30  513 

BUe-campagne. 

9  761 

41605 

SchaHliouse. 

3478 

33  950 

AppenwU  (Rhod.  exlér.). 

3  183 

46  318 

Appeoiell  (Rhod.  intér.). 

11884 

115 

Saînt-Gall. 

110  731 

69  4''ï 

Grisons. 

39  945 

60  760 

Argovie. 

88  4Î4 

104  167 

Thurgotie. 

13019 

67  736 

Tessin. 

116  3M 

93 

Vaud, 

13  790 

199  453 

Valais. 

90  086 

693 

Neuchltel. 

9134 

77  096 

Oeoève. 

43  099 

40  069 

suivants  ;  Argovie,  SainVGall,  Grisons, 
T^rgovie,  Vaud.  Le  congrès  de  Vienne  pro- 
nonça en  1815  la  Constitution  definitiie  des  vingt- 
deux  cantons  par  l'adjonction  du  Valais,  de  NeuT- 
chltel  et  de  Genève. 

3  511000.  (En  1850:3  391000.) 
i(.  —  A  la  suite  dî  la  guerre  du 
Sunderbund,  une  neuvelle  Constitution  tédéralc  lut 
adoptée,  le  13  sepuimbre  1848.  Le  gouvememeal 
est  une  République  Kdérative  de  vingi-deui  Etats 
ajant  Qliacun  sa  Constitution  propre  avec  un  con- 
seil d'État  et  envoyant  des  députés  i  la  DièLe  de 
Berne.  Deux  conseils  Tonnés,  l'un,  de  députés 
Élus  k  raison  d'un  par  3000U  babil-,  et  l'autre,  d« 
44  députés  élus  au  nombre  de  !  par  chaque  can- 
ton. Ces  deui  conseils  nomment,  pour  3  ans,  un 
consPit  général  de  7  membres,  esn<>ce  de  miniitire 
'~  "administration  des  affaires;  le  génènl 
aimées  est  élu  par  les  deux  conseils. 
Le  préaident  de  la  confédération,  nommé  pour  un 
an  par  l'assemblée  fédérale,  préside  le  conseil. 

Chaque  canton  forme  en  realiié  une  petite  repu- 
blirjue  :  représentative,  ayant  son  administration  et 
son  budget  particuliers,  mais  ne  pouTant  changer 
33  constitution  politique.  L'administration  est  con- 
férée i  un  conseil  eiécutif  choisi  par  le  grand  crai- 
seil  cantonal  dont  les  membres  sont  élus  fit  le  suf- 
frage universel. 

Le  pouvoir  fédéral  centralise  les  grands  services 
publics;  armée,   politique  extérieure,  moiuiaies, 

BellstoM.—  Nous  donnons,  dans  la  carte,  la  ré- 
partition des  cultes  dans  les  cantons,  i  l'aide  de 
trois  nuances  indiquant  les  cantons  ou  la  mijorité 
est  catholique,  ceux  où  la  majorité  est  protestant*; 
endnceuToù  le  nombre  considérable  de  proiestuita 
et  des  catholiques  doit  les  fitire  considérer  comoK 
mixtes,  malgré  les  différences  souvent  cousidéraU» 
entre  les  chiffres  des  uns  et  des  autr^.  Le  tablei" 
suivant  fixera  la  statistique  religieuse  de  ce  fili  ■ 


H  y  a  trois  ivScbés  catholiques  :  Genève,  Lati- 
sanne,  Sion. 

"""  "        -Recettes:  19  000  000 

Dépenses:  18  600  000 


I      Araaée  téUralc—  L'anoée  fédérale  m  <^- 

pose  :  1*  de  l'armée  réguliira  (  Bundesauswg^ 
formée  des  hommes  de  10  i  34  ans.  i  ™^p 
13  pour  100  de  la  population;  1°  de  U  résw  r 
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■  N°  «B.  Svlme. 
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G'M[-4-dlra  dea  hommet  hjant  fut  leur  lemps  de  ' 
Hnica  dan»  l'année  r£guliii«,  de  34  à  40  ans,  à 
nûOQ  de  1  l/I  pour  100  de  I»  populAliDu;  et  3*  de 
1*  Uodwebr  qui  comprend  tous  las  bommea  en 
tlal  de  portai  les  &rme«  iusqu'i  l'iM  de  44  ans, 

aie  font  pas  le  >enic«  auis  l'année  tésuliire  ou 
la  réurva. 
D'apris  le  npportda  d£p«rteffi«Dt  mililair»  l'ami  Ae 
IMérale  compreod  : 

Annie  régulier*.       ii  441  hommei. 
Riserv».  4S  631 

Landwahr.  6Ï  538       ■ 

Total.       164  608  hommes. 
Contingent  obUgatoire  : 
Armée  régnlién.       69  W  hommes. 
R6Mrv«.  34  ISS       - 

«hWm.  —  Un  tribunal  rédénl. 
■*Mraetl««  pakU^ae.  —  Trois  universités  : 
^e,  Zurich,  Berna;  trois  académies  :  Genève, 


LauMone  ,  Meachltal)  teptlfcéea:  Luceroe,  î'ri- 
bour^,  Solaure,  Scliaflliouse ,  Slou,  Luganu  ei 
EinsiedelD. 

Vraïasi  paliUea.  —  Les  seuls  travaux  publics 
rendus  possibles  par  la  nature  du  sol  sont  les 
routes,  les  ponts  et  les  chemins  de  ter.  Nous  avons 
indiquA  ce;  derniers  sur  la  car:e.  Le  canal  de  la 
Llntii  fail  communiquer  ie  lac  de  Walleotladl  avec 
celui  des  Quatre  Cantons. 

cnltare  et  réealtea.  —  Les  plturages  et  leurs 
produits  sont  la  principale  richesse  de  la  Suisse. 
Les  fromages  sont  le  grand  article  de  commerce 
agricole  pour  l'eniortatiOD.  L'industrie  Avmagire 
est  surtout  prospère  daus  !a  Gruyère  (cauton  de 
Fribours).  à  Einsiedeln  (canton  de  ScDwllz),  à 
Brieiui  lODerland}. 

■■<<M(rle.  —  Soie  et  coton,  surtout  à  Bile ,  à 
Sainl-Gall  ;  horlogerie  à  Genève,  dans  le  canton  de  ' 
Neucbllel,  etc. 

C  •mu  eree.— La  Suisse  fournit  i  la  France  pour 
300  millions  pat  an  et  en  reçoit  106  millious  en- 


TàBLIàD  du  m  CtilTONS  ST  TDJ-M 


Berne. 
LuMme. 


-  Zurich,   ISSOO  bab. ,  vict.  de  Uasséna  sur  SouvarulT, 

1799;  Zwicgli  y  précba  la  réforme,  ISIG  ;  patrie  de 
Gessoeret  de  Livater;  Cappel,àonl  Zwïngle  était  curé, 
batailla  dans  les  guerresde  religion,  où  il  fut  tué,  1&3I, 

-  Berne,  Ï9000  bab.,  fondée  par  Berthold  de  Zaringen; 

Laupeo,  vict.  des  Suisses  sur  les  Autrichiens,  I339j  Inter- 
lakeu,  Heyringen,  Grindelwald,  connues  des  voyageurs. 


130 S04  —  lueeme     II  600  bab.,  Sempacb, 


t.  des  i 


Un. 
Scbwytï. 

IS 
16 

14  T4I  - 
4&039- 

^nlerwild   {Nidwaldj. 

8 
S 

12 
4 

11 

13  376  - 
Il  M6  - 
33  363- 
19608- 
105  513' 

**Ile-ïilie. 

13 
0 

69 163 - 
40  689- 

^Ppeniell  (Rhod.  eité.). 
JPpenielURhod.inlér.). 
^nt^îall.'                   ' 

■*f«ovie. 

5 
4 
2 
36 
117 

51S8Ï- 
35  500- 

48431  - 
11  000 - 

180411  - 
90  713- 

19410E- 

î^.,.. 

18 
50 
b1 

90080- 
116343- 
113  15T  - 

V»lai,. 

94 

90  791- 

Neuchit,! 

14 

87  369- 

Gtaàn. 

5 

81 876  ~ 

kipold  d'Autriche,  13RE. 

AUorf,  où  Guillaume  Tell  abattit  !a  pomme. 

■SchieylM,   Einsiedetu,   cèlibre  abbaye  au  moyen  Ige 

mont  Rigi,  ascension  obligée  des  to;ageurij  Goldau 

village  détruit  en  1S06  par  un  éboulement;  Kusnacb, 


'  SMnj. 

Giarit,  ravagé  par  la  guerre  de  1798-99. 

■  FribouTÇ,  10000  bab.;  Uorat,  vict.  des  Suisses  sur 
Charles  le  Téméraire,  1486;  Gruyères,  fromages. 

'  Sdle,  38000  hab.,  concile  célèbre,  1431-144^  Suiiil- 
Jacques,  bataille  de  1440  à  laquelle  Louis  d:iup))in 
(plus  lard  Louis  XI)  assista. 


abbaye  célèbre 


139       3510494 


.  SoinKJoU,  14  000  bab.,  .._.. 

-  Cotre,  7000  hab  ;  Splflgen. 
.  Aarau,  industr.;  £a4e,  bains;  conférences  d'Œcolimpa- 

dius,  traité  de  1714,  enlre  le  prince  Eugène  et  Vit- 
lars  ■  cbéteau  de  Habsbourg,  berceau  de  la  famille 
impérialede  ce  nom;  Scbinznacfa,  eaux  ;  Augst,  ancienne 
Avgutta  Rauraeorum  ;  Aarbourà.  forteresse  fédérale. 

.  Frauaifeld;  chtteau  d'Areneberg,  à  Napoléon  111. 

.  Belliniona;  Lt^ano,  Locarno. 

■  Lmuanne,  30ËU0  hab.,  Avenche,  l'ancienne  JtwiWt- 

etiin;  l'ajem,  anc.  abbaye;  Vevay,  Chillon,  ïverdum, 
Nyon,  Horges,  Bai  et  Lave^ ,  eaux. 
'  Sioti,  évècbe;  Hactigny;  Saiol-Haurice,  abbaye  célè- 
bre; Louecb,  eaui. 

■  Neucnàut ,  affranchi  des  prélenllona  de  la  Prusse  depuis 

\gi  confér.  de  Paris,  1857  ;  la  Locle.  horlogerie;  el  la 
Cha»'<^^^°''^^'  P'tf'B  ^  Lèopold  RoDert. 

-  fiaiMf  I  4t  500  hab.  ;  rtlorme  de  Calfln  qui  y  mourut 
^^  ^W,  patrie  de  Jf  I.  Rousseau  et  de  SllmondL 

le 


ÛÉOGRARHIE.  —  ESPIilCATJON  DES  GABTBB, 


CAATfi  N»  69. 

ESPUKE   ET    PORTUGAL. 


13' 0.,  lai,,  3W4*N. 


cliaud  daos  le  c 


,   serein  cl   brUiuit  Jaw  la 

PrMIaeUaBa.  — FttiKE.  Bftes  k  cônes  eo  Ee- 
Icamadure,  eo  Galici>,  dans  les  Attuties  «t  dans  Ië8 
Cutiltes^  muleb  dans  la  Manche,  en  Andalousie  i 
noutODS,  race  des  mérinos  dans  toute  l'Espagne. 

MStiui.  —  On  trouTE  surtout  du  plomb  argenti- 
Rre,  le  pins  beau  qui  sojt  au  monde  ilr.OOOn  quin- 
lauianDurtlement  ;  et  mercure:  Il  000  quint. 


B.  —  J018  milles  carr.  géogr. 
B*ha*crapMe.  —  Voy.,  pour  l'etbnographie  pri- 
mitive, le  tabl.  19.  Aoi  raines  flièes  dans  l'Espagne 
Eendant  cette  première  piiriode  sont  ventia  s'ajouler 
lA peuples  de  races  germaniques:  Wisigoths,  Sue- 
vos,  Vandales,  4!0;  puis  Ins  Arabes,  IILLanoiie. — 


le,  et  quelques  ei 


Bt*B.  —  Catholique 


61  Ëviichés.  Voici  l 

lrckei«ok(i. 

roUd«,  primat  ; 


Saragosse, 
Séviilf.  ' 


chie  et  le  peuple  espagnols  : 
gnas  des  Asluries  et  ont  lutté  nandanl  7  siècles  cott- 
tre  les  Maure»  qui  ont  été  definltiTement  «ipulsés 
en  H91  par  Ferdinand  et  L-abelle;  c'est  a  cett^ 
mËnie  époque  que  les  Etats  chn'tiens,  poliliqucn^"' 
distincts,  oM  été  réunis  en  vtt  seul.  Le  aernici 
pays  ajouté  a  été  la  Navarre,  s  -us  Feidinand,  1^''- 
Voy.  plus  bas  pour  le  Portugal. 

p»p«lBtl«a.  —  16460000  ha^,  et,  pour  m 
colonies  :  4  746  000  bab. 

aïonvemcmot.  —  Monarchie  constitutionnel: 
la  loi  saliquc  n'existe  pas.  (Canalciution  d*  VW., 
modifiée  en  1837,  réfarmée  en  1845),  sïsUnwre- 
présenlalif.  Les  Coriis.  ou  parlameol,  sont  divik" 
en  deux  chambres  ;  |"  Chambre  des  déptlb  nompie! 

Sour  3  ans,  direclement  par  les  électeurs,  i  raison 
a  1  député  pour  5CÛ0O  hab.;  2"  le  SétuiX,  donl  les 
membres,  nommés  par  le  sourerain,  ne  doiïpn'  If" 
dépasser  les  3/5  des  reMésenlanis,  renouyeliW" 
par  tiers  n  chaque  eipiratian  du  mandat  des  dépu- 
tés. Les  membres  sortants  peuvent  être  ré^U. 
■es  cultes.  Il  y  a  59  diocèses,  dont  8  arcbevidifc  f ' 
rs  évjques  sutTragants  : 

9évechés:     GordouB,  Cuenea,  Siguenza,  Jaeo,  Ségorie,  Carthagène,  Osna. 

Valla-tlolld,  Zunora. 
lî        —  Balamsnque,  Tuy,  Avila,  Coria,  Plasencia,  Astorga,  Zamor»,  Ùnxt. 

Lugo,  Mondonedo,  Badajoi,  Ciudad-Bodiigo. 
6       —  Huesca,  l^razona,  Barbastro,  Jaca,  Teruel,  AJbaracin. 

4  —  Secorbe,  Orihuala,  Majorque,  Minonjue. 
h  —  Malaga,  Cadix,  Canaries,  TénénfTe,  Ceuta, 
1       —  Guadii,  Almeria. 

5  —           Pampelune,  Cslahorra,  Palencia,  Sanlander,  Todela. 
BarcelO[}e,  Lerida,  Tortose,  Gërooe,  Urgel,  VicTk,  Solsona,  I>i;a. 
du  Pipe:  Oviédo,  Léon. 

0IU,  Maùtii  {Nouvelle  Castille),  Vnilaàom  (VMU- 
CMtille),  BwtteUme  (Caulogne)  Badajos  fEstraiw- 
dure),  Coroone  (Galice),  Grenade,  P^impeime  C 


ae,  liberté  des  ai 


tableau  des  archevêchés  v 


2  relevant  di 

riBBBCM  :   Dépeases  :  2  «21000000  de 
(1  réal  =  Ofr.  26c.) 

Becettes  :  id.  id. 

Dette  publique:  l&UM 365000. 

jkrmt*.—  334  000  h.  dont  SI  600  de  caval.  Tout 
citoyen  doit  le  service,  mais  le  remplaeemerit  est 
autorisé.  Les  capitaineries  générales  (voy,  plus  bas) 
ont  à  leur  tête  un  capitaine  général  chargé  de  l'ad- 
ministration militaire  et  civile  à  la  fois.  11  y  a  vingt 
capitaines  généraux  pour  l'Espagne  et  ses  «rionies  : 
SeiiUte  (Andalousie),  Saraqoat  (Aragon),  Polma, 
(îles  Baléares) ,  Saint-Sébailxen  (prov.  Basques] ,  £ur- 

JaBlIce,  —  1  cour  de  cassation  à  Madrid;  15  audii 
de  1*^  instance  ou  torrégidareriei,  jugeant  au  civil 
jiidtctale. 

'   "  ^' c  letu's  ressorts  sont  : 


Ceuta  {AJrique),  îlavane  jC ,, 

lippioes),  PorM-Hieo,  golfe  de  Guinée. 

nsrtae.  —  Trois  port»  fie  guerre,  chefs-lieul^' 
3  départements  maritimes  :  Cadix,  le  f "erroi,  t"^ 
Ihaghu,  et  des  stations  navales  pour  les  colonies' 
Havane,  Iles  Philippines,  - -■-  ■■■■  "-"*""'■ 


t  1285  0 


- 123  n 


5  audiences  avi 
UeTs-liein, 
Madrid. 
Albacete. 

Barcelone. 

la  Curognt. 

Grenade. 

Séeiltt. 

Valence. 

Folladolùj. 

Saragout. 

Majartpie 

PampeJum;. 
Oiiedo. 


Frofinma  du  ressort. 
Aiila,  Gundalaiara,  Madrid,  Ségovie,  Tolcde, 
Albocete,  Ciudad-Réal.  Cuenoa,  Murcie. 
Barcelone,  Gérone,  Lerida,  Tarragone. 

Avila,  Burgos.  Ouipuxcoa,  LogroQo,  Saalander,  Soria,  Biscaye. 
Ut  Corogne,  Lugo,  Orense,  Pontevedra. 
Grenade,  Alména,  Jaen,  Maiaga. 
Scville,  Cadix.  Cordoue,  Hulloa. 
Val''oce,  Alicanla,  Castellon-de-la-Plafia. 
Valladolid,  Léon,  Palencia,  Salamanque,  Zamora. 
Sardgosse,  Huesea,  Tervei. 
Gaceres,  Bada^oz. 


.Gooi^lc 


OËOGHAPHIB  CONTRIPORAmB.  - 


-H*  M. 


«t  r*rtag«l. 


Iulra«ll»B  p>l»ll<i 


-  tt  uniianllit  pour 


l'enseignement  supérieur  :  Madrid,  Bm^one,  CeF- 
vende-l'Alhambra,  Huesoa,  Oiiedo,  S^manque, 
Santiago,  Séïille,  Tolède.  Valence,  Valiadolid.  Sar»- 
B^sse;  &6  collèges  ou  séminaires  poar  l'Husign»- 
nent  secondaire;  &3 000  écoles  primaires  environ: 
lOaDad.demidecmedonI  3  cAlébres :  Hadrid ,  Bar- 
celone et  Cad  il. 

,  *'»T«aï  p^fciieB.  —  Ils  se  «ont  Inaucoap  déve- 
oppés  dans  ces  derniers  temps.  Voy.,  suc  la  Carte, 
le  réseau  des  cbemio»  de  fer. 

I,  —  En   terras  cultiTée»  : 


MgOOOWhect,  ;  enpitaragee  ;  15000060;  en  ja- 
cb^res:  laoOOOOO;  en lol  improductif,  montagnes, 
eaui  :  31000000—3000  000  de  bétes  à  cornes; 
IBOOOOOOde  moutona;  !  800000  porcs,  mulels  en 
abondanee  et  de  qualité  supérieure.  Tous  les  pro- 
duits de  la  lone  méridioDale  européenne-,  vin^i  là-s- 
esllmAa:leacoleaiiideXiri4,  le  Rota  (Andalousie;, 
Aiicante,  Halaga,  etc. 

CwMaaerev  —  Importatim  annuelle  (;  compris 
lei  colonira) :  I  4S3 400000  réuii.  — Eiporlatton  {y 
compris  les  coloDiee)  :  1 098 100  000- 


i.Lbngcours.   Entrées  annudlea des bitim.  dans  Us  ports,  10 DflO  naT.  jaugeant  1400000 li 
—  Bonies  —  9000  —  I Î4O000 

Bntrfes  —  49  000  —  19OO0OO 

Sorties  —  «000  —  1900800 

l'efTectitdeia  marine  marcbende  est  de  1840  m 


e  des  plus  prospères  de 
mrtoul  des  draps  et  tis- 

.  ,  _js  toiles,  du  papier,  des 

armes,  du  savon,  des  tanneries. 

■MTluloaa  admlBlatratlTU.  —  L'Espagne  esi 
divisée  depuis  1833  eu  17  capitaineries  générales 
"ont  1!  pour  l'EspamiB,  S  pour  les  lies  et  3  pour  les 
■^l^nias.  Les  présides  d'Afrique  sont  raltacnés  aux 
capitaineries  d^Andalousie  et  de  Grenade.  Les  capi- 
'ameriea  ont  i  leur  tête  un  capitaine  général  cher 
des  aff^res  civiles  et  militaires.  Oies  se  subdivi- 
'^^l  en  tntfndanMi  ou  provinces,  commandées  par 


1.  Nouvelle  Cas- 

1.  Uadrid- 

tiUe  et  Man- 

cba. 

3.  Ttdède. 

4.  Cuenca. 

5.  Giudad-Real. 

î.  Vieille  CasUlle 

6-  Burgos. 

et  Léon. 

7.  Logrono. 

8.  Sanlander. 

9.  Soria. 

10.  SégOTie, 

11.  AYlia. 

la.  Palencia. 

13.  Valladol'd. 

14.  Léon. 

16.  Zamora. 

16,  Salamanquc. 

3-  Aatuhes. 

n-  Oviedo. 

4.  Galice. 

18-  Corogne, 

19.  Lugo. 

ÏO.  Oraose. 

21.  Ponievedra. 

6.  Eairunadure. 

n.  Badijoï. 

23.  CMew*. 

<>.  Andalousie. 

24.  Séville. 

3&.  Cadii. 

26.  Hnelva. 

27.  Cordoue. 

28.  Jaen. 

ï-  Grenade. 

29.  Grenade. 

30-  Almeria.            A 

31.  «aliiga. 

IV.  jaugeant  367  T90  ti.  et  portant  36  000  h. 

un  maréchal  de  camp  pour  les  affaires  militaires 
et  parun  gouverneur  ou  préfet,  (bJejododel  fcmtnto, 
assisté  d'un  conseil  provincial,  depulacion  provin- 
cial pour  l'administration  civile.  L'Eroagoe  forme 
49  provinces,  avec  les  lies  adjacentes.  L«s  provinces 
ae  subdivisent  en  panidoi  ou  arrondissements  snus 
la  direction  d'un  lubdelrgado  det  fommto  sous-pré- 
fi't,  chargé  aussi  de  la  police.  Les  parUdet  se  sub- 
divisent en  pueftjM,  commune»,  administrées  par 
un  oi/unlomienlo  ou  conseil  municipal  compo.<é 
d'ua(ikad«,de  sas  aiijainls,  d'un proçurodoret  d'un 
certain  nombre  de  regidori  <iU  coiueillers. 


UiDRiD.  cap.;  Otiadariama;  l'Eseorial,  palais  bftti  sous  Philippe  II; 

Alcala,-  El  Pardo. 
Toliàe.  anc  cap.  depuis  le  tempe  des  VisigoOis;  AnmjuoE,  résid. 

royale,  insurrection  de  1808;  Oeana;  iWvera,  Ponte  del  Ar- 

zovispo,  lieui  hislor. 
Guadalajara;  Siguenza;  Villavieioaa,  -vict,  des  Français  en  1T10. 
Cuenea;  Tarancoa;  Valvarde;  Utiel. 
Civdad-Réal,  cap,   do   la   Uiuiche,  v.  biat.;   Almadan,  oilibres 

mines  de  mercure. 
Burgos;  Hiranda  ;  Aranda. 
Zogroiîo;  Calahorra. 

Osma;  Cervcra, présde laquelle  sont lesruiiwsda  Numance. 
Sentie;  Aylon. 

Palencia:  Gariion, 

Tallattolid,  où  mourut  Colomb,  1506;  Pe5aflor;  Peôafisl  ;  Torde- 

sillas,  château  où  mourut  Jeanne  la  PoUe. 
Léon;  Astorga;  VillafranM,  v.  hisl. 
Zantvra,  v.  Itisl.;  Toro,  id. 
Salaian^pit;  Les  Arspiles,  v.  hist.;  Ciudad-Rodrigo  et  Alba,  id. 

CorogtM;  Le  Ferrol. 
Lugo  ;  Mondouedo. 
Ortniti  Monterejr. 
PorUevedra ;  Vigo  ;  Tuy. 


quelle  est  ie  moiwst  de  Sl-Just  oà  mourut  Cbârlas-Ouiot.lË&S- 

SAilU,  courses  de  lauraaui. 

Cadia,  port  de  guerre  et  de  commerce;  Port-Ste-Harie,  courtes 
de  taureaui;  Xérès,  vict. des  Arabes  7Il,coteaui  célèbres;  Rota, 
id,  ;  Trafalgir,  délaite  navale  des  Français  par  Nelson  IBDIi. 

Hneh>a;  Palos,  port  où  a'embarqua  Colomb  le  3  août  1491. 

Cordoue,  ancienne  résidence  des  icalifes  depuis  756. 

JaXn;  Andujar;  Baenza,-  Ubeda;  Baylen,  capitulation  du  général 

Dupont,  isoi 

Cfen^j,  prise  en  1492,  dernière  résidence  des  Maures;  3anta-Fé; 
coirîljiite  PM  Ferdinand  et  laabeUe,  1492  ;  Guadic  ;  Huescar. 

*ai?^' ooT*'  soiïi"**^.  Vignobles  renommé»;  Antequera: 
I^jUi  *cOor*^  de«-—  —--—■— 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DBS  GAUTBS. 

mardiMid. 


10.  Aragon. 


3Î.  durcie. 

33.  Albactle. 

34.  ValenM. 

35.  Alicante. 

36.  CasieUon  c 

Plana. 
3T.  Saragoise. 


11.  CtUlogoe. 


39.  Teruel. 

40.  Barcelone. 

41.  Tarragone. 
U.  Lerida. 
43.  Cérone. 

11.  ProT.  Basques    4t.  KaYarre. 


gad« 


45.  Bis( 


14.  Canariei.  W-  Canaries. 

PopulHion  des  villes  principales  ;  Madrid.MâlSS; 
Barcelone.  555 0IS;Séïine,16î000;  Valence  145&JÎ; 
Malaga,  113  050  ;  Murcie,  109  446  ;  Grenade,  100  618; 
Saragosse,  82  189,  Cadii,  llBUliibitmls. 

C<U/IKtEt. 

15.  Amérique.  Capitainerie  génér.  de  Cul»; 

16.  capitainerie  génér.  de  Portorico"  '"  "■ 
espagnoles. 

*  Partie 


MvTcit;  Carthagèno,  port  de  guerre  el 
Albacéle  ;  Almana,  v.  hist. 
VaUnct,  port  de  cûmmerca. 
Alicanlf,  vignobles  renommes;  Ormuela. 
ela   CMMllon-de-io-Plano;  Segorbe. 

5ar«ooiie,  vict.  de  Charles  d'Autr.  soua  Philippe  V,  1110,  siégs 

mimorable  1808,  1809. 
HKttca:  Veoosque;  Jaca;  Barbaslro. 

Terurt;  Albaracin.  ,   „.  , 

Barulone  seconde  viUe  d'Espagne,  port  commerçant;  Vicli 
Tarraoonei  Tortose.  .    „  . 

«rido,  sièges  mèmorahles,  1647,  170T,  IfilO;  Urgel;  Solsom». 
C^ronc  V.  hiat.  ;  FiguÈres,  place  forte. 
Pom«l«M,  siège  1631  ;  Tudela  el  Taffala,  y.  hist.  ;  Ronceiaux. 

retraite  de  Charlemagoe  118;  EsWlla;  Viana;  Sangueoîa. 
Biihao.  ,  ,, 

SaitU-S/baitien,  vUla  forte  ;  Tolosa  ;  Fontarable. 
YitoTia.  vict.  des  Anglais,  des  Espagn.  el  des  Portugais  sur  los 

Paimo.^  Po'n-Mahon ,  port  ;  Iviça.port;  Cabrera,  pontons  où  If.* 
prisonniers  français  furent  torturés. 


is  Vierges 


■t.  Capitainerie  gin.  des  Philippines  :  1*  Pari 
de  111e  de  ManiUe  ;  î-  Biscaye»  ;  3*  îles  Basques 
Babuyanes;  4'  une  partie  de  Magindanao;  5'  liea 
Uarianties.  ,      .   ,.  ■ 

PossessioM  d'Afrique:  I.  préside».  î. Iles  de  liui- 
nèe.  3.  Télouan  et  sa  province. 

II.  raaTVCiAli. 

•■rcraeie.  —  1716  m  eéogr.  sur  le  continent. 

Kiha*(r*rUe.  —  Voy.V  Espagne. 

v*riii>4l*«  kUiari^Me.  — Alphonse  VI,  roi  de 

CistiUe  et  Léon,  donna  k  Henri  de  Bourgogne  la 

main  de  sa  fille  Thérèse  el,  par  dot.  la  partie  de 

l'Espagne  conquise  sur  les  Maures,  1095.  U  ""'  '" 


r  les  Blai 

titré  dé  Tioe-roi.  Son  flU  Alphonse  1"  conquit  Lis- 
bonne sur  les  Maures  et  tut  le  premier  roi  de  Por- 
tugal,  1141.   U   Portugal   fut  -'■—  ' 


1518-1640.  L'avènement  de  la  n 
rendit  à  ce  royaume  son  autonoi 
politique  indépendante. 


i.  l'Espagr 

de  Bragance 

sou  existence 


_  it. —  Honarcfaie  constitutionnelle. 

La  loi  fondamentale  est  la  •  Carta  de  ley»  accordée 
en  I8Î6  par  Don  Pedro  IV,  et  révisée  par  les  cortrs 
en  1853.  L'assemblée  représenlalive  (cortés),  ae 
compose  de  deui  chambres  :  celle  des  pairs  (C.  dos 
pares),  nommés  i  vie  parle  roi,  au  nombre  de  133, 
el  celle  des  députés  (C.  dos  deputados) ,  au  nombr 
de  179,  dont  les  membres  sont  élus  pat  le  peuplt 
La  couronne  est  héréditaire  dan»  la  ligne  féminine, 
comme  dans  la  ligne  masculine. 


■cIlRlaB.—  Catholique  romaine,  liberté  des  cul- 
te*. 3  archevêchés  et  14  évêchés.  —  Archevéclie  : 
lùbonne,  patriarcat;  béTechéssuffraganliasmego. 
Guardia,  Leiria,  PorlalJgre,  Caalello-Branco.- Ar- 
chevêché :  Braga,  primat;  6  évËchés  sufTragants . 
Porto,  Colmbre,  Viseu,  Aveiro,  Pifthel,  H'/^fr 
Braganza  —  Archevêché  :  Evoia,  primat;  3  évécDe^ 
sufrragints:AIgarvE  (Faro),  Elvas  Béja.  . 

Provinces  d'où  Ire  meri  l  archevêque  a60(i;.<e>«- 
chès  :  Macao,  lies  du  cap  Vert  et  Congo. 

«•■■M».  —  Becettes  ;  30  104  000  mille  reis  llOm 
reîs=6rr.  131.— Dépenses:  ÏO 104 OÛOrnillerels-- 
Detto:  174133830  mille  rels. 

*™.ée.— PiBddepaii,3O0O01i.;pieddeguerre, 
68000  h.:  8  divisions  militaires  et  10  avec  les  lies, 
1  Lisbonne,  3  Viseu,  3  Porto,  4  Braga,  S  Clisyes, 
eCaslaQo-Branco,  7  Estremoi,  8  Tavir»,  9Madi're, 
10  Angr*.  Ecole  miliiaire  à  Lisbonne. 

HBrtBe.— 35  navire»  portant  338  canons  et 
3300  h.  E:o1b  navale  i  Lisbonne  el  école  de  marim 
marchande  il  Porto. 

jMSIee.  — Cour  suprême  i  Litbonnt;  Sçoa" 
d'appel  (Reîacaet)  :  Lisbonne,  Porto,  Açores.  Dans 
chaque  dislria,  un  tribunal  de  1"  inslanca  avee  w 
jury  élu  pour  deux  ana. 

■..(rpcll»  p»fcll««.  -  1  <?li'«'»*,-.Sî  S^ 
bre,  6  facullés,  Î7  ècolea  ecclesLaaliques,  873 peu» 

écoles.  Ecole  du  géni ■■■—   ■•■  "--'"■'"  "W 

génie,  de  chirurgie  e' 
iége  milit.  à  Lui. 

TrB*>B<  faklles.  -  Voy.  la  carte  pour  les  eus 
minsdefer.  ,    , 

caltvre,  ■■daairte  :  à  peu  près  les  méiw' 
qu'en  Espagne.  ,  ., 

CdÉ«ierc«  <t  «..l«.a««.  -  Impwtj^eîi 
204S3000000  reîs;  -  eïporUtion.MljOWStW 
rels  ;  — entrées  :  bâtiments  portugais;  6854,  I»" 
gea^t  406  000  U.  -  sorUes  :  l>WmMils  porW^. 


uj-..»u.=.  un  .artillerie,*! 
collège  milit.  à  Lisbonne.  Wi- 


8  provinces 

aident  est  nommé  par  la  roi.  Ces  8  provinces  son 
ou  conctlhct  el  736  paroisses  ou  freguetiat. 


Ttotioat  n  Cvmarci^. 
I  et  IL    HiHBO. 
Viana. 


Leàdeui  principaui  porta  Eonttittotw  et  PW 

.i,trées  chacune  par  une  ;un(e  ^""'ii'^jfflÏÏ^ 
divisées  en  îl  comarcat,  subdivisée»  en  386  MimnittiB> 


r  viLLKS  puHCtPALn. 


;vGoo»^lc 


GÉOORAPHIB  CONTEMPORAINE.  —  N*  ••.  Kmrwtfmt,  M  Povi«(mI. 


rroiIncM  M  CoBwcM. 

Porto. 
III-  Tiug-os-HonTBa. 

Bragtnce. 

IV  «t  V.  BuHi. 

Colmbra. 
Vitra. 

CuKlIo-Braaco. 
VI.        EsTUHUiDaB. 

Sinurem. 


PorUlègra. 
Evora. 
Beja. 
ALOurn. 


iVnIo,  port  très-important,  ^nmilromiiierce)  AnurtnlsPenntSel  j 


Cobntm. 

Vital  !  Luaego. 

Guarda;  Castel-Hodrigo ;  Pinhel;  Almelda. 

CatUUo-Braneo;  Monte  Santo  ;  Segur»  ;  Honrorlp. 

£«îna,' Thomar;  Abriuilès,  prise  par  J un ot,  |80T. 
Santarem;  Péniche;  Vimieira. 

LuBOKNB,capit.,port  de  guerre  et  marchand  de  premier  ordre;  275000  hab.; 
Torres-Vedras;  Situbai;  Belem,  résidence  royale. 

PoTlaligrt:  Arrondies;  Estremoi;  Elvas, 

Kvora;  Villaviciosa, 

Beja;  Ourïque,  victoire  des  Chrétiens  sur  les  Maures,  1139. 

Faro  ;  Lagos  ;  Tavira  ;  fort  de  Eagres,  résidence  de  Don  Henri  le  narigateur. 


I  sagas,  etc.,  Iles  de  Saint- Tbomaa  et  du  Prince,  An- 
gola avec  Ambrii,  Benguela,  Mossamedes:  Moiam- 
Siqueet  dépendance.  — 1*  Possessions  en  Asie  H  en 
C«UbI».  —  !•  Possessions  en  Afrique  :  Iles  du    OcéanU:  dans  tes  Indes,  Goa,  Salcete,  Bardes,  etc., 
cap   Vert   (14;  T  habitées).   En  Séoégamble  :  Bis- 1  Damao,  Diu,  Archipel  Indien;  Chine  :  Hacao. 

La  Rëfubliode  d'Andoib,  petit  Ëtat  libre  entre  la  France  et  l'Espagne. 


CARTE    N"   70. 

GÉOGRAPHIE  POLITIQUE    DE  L'ITALIE  AVANT  1859. 


Les  éTénements  accomplis  en  1SS9  ont  changé 
la  face  de  l'Italie.  II  est  utile  ds  comparer  l'état  de 
1^  péninsule  avant  cette  éiwqoe  décisive  dans  son 
histoire  avec  ce  qu'il  est  aujourd'hui.  Dans  ce  but, 
nous  donnerons  ici,  comme  explication  i  la  carie 
u*  70,  le  tableau  des  Etals  de  l'Italie  avant  la  guerre 
ivec  leun  grandes  divisions  et  un  eiposé  sommaire 
de  leurs  constitutions  et  de  leurs  ressources. 

Voy.  pour  la  GBoqraphib  futsique,  les  Cartes  71 


't7î. 


e  tableau  pour  le 


Hm  l'14«ll«B«Bn(  ISS». 


•IvlatoM  poUU««( 

L'Italie  était  divisée  politiquement  en  douio.par- 
lie9,daut  les  huit  dernières  rorment  seules  des  États 
Indopendants.  (^  sont  : 

I-  VUalit  franeaist  [tle  de  Corse);  2°  Vltolit 
luiue  (canton  du  Tessin  et  partie  de  celui  des  Gri- 
sons) ;  3=  Vliaiie  aulrichitnne  (royaume  Lombard- 
Vénitien ,  parties  du  Tyrol  et  de  l'illyrie  ;  4°  Vllalie 
'^iqlaiit  (groupe  de  Ualte)  ;  h°  les  ÉtaU  Sardes; 
6'  la  principiuté  de  Monaco;  T  le  duché  de  Farmr; 
8°  le  duché  de  Modem;  9*  le  grand  duché  de  Toi- 
cane;  10-  les  État*  de  l'Égliie;  11-  la  république 
de  Saint-Marin;  lï'  le  royaume  des  Deux-SiciUi 
I-es  quatre  premières  parties  ont  été  décrites  ail- 
leurs; nous  n'avons  i  nous  occuper  ici  que  des  Etats 
animent  italiens. 

Etats  Sabuss. 

Les  £tatt  Sarda  ou  rouavme  de  Sardaigne  se 
composaient  d'une  pai-lia  insulaire,  comprenanllËS 
Iles  de  Sardaigne  et  de  Cayraia,  au  S.  et  au  N- 
Jf*  la  Corse,  et  d'une  nariie  continentale  ou  ,i  lorte 
'«rme,  comprenantleduchédeta*»lr,Ie  -^  '  -<- 
*'ee,  le  duché  de  fktu.ta,  ' 


Le  royaume  de  Satdaigne  était  divisé  en  14  t'n- 
tendante!  ginèrala,  qui  correspondaient  à  autant 
de  divition»  miVtlaiVei,  et  dont  1 1  sont  pour  la  terre 
ferme,  et  3  pour  l'rle  de  Sardaigne,  Ces  inlendanccs 
sodl  subdivisées  en  50  provinces,  qui  portent  pres- 
que toutes  les  noms  iÎb  leurs  chcfs-lieux, 
1.  Pour  bi  partie  continentale, 
1°  Intendance  de  Turla,  funiN  (Torino),  au 
confluent  do  la  Doria  Ripïria  et  duPO,  136  000  hab,, 
cap.  du  rojaume,  cb.-f.  de  l'intendance  et  d'une 
province,  université,  arsenal;  bat.  en  JWO  et  en 
1706;  Carignan,  sur  le  P6;  Pignerol  (Pinarolo) , 
ch,-l.  d'une  province,  sur  lo  Clusone,  ayant  ap- 
partenu il  la  France,  et  où  furent  enfermés,  sous 
Louis  SIV,  le  Masque  de  Fer  et  le  surintendant  des 
Hnances  Fouquet;  Fénetlrttte,  sur  le  Qusoae;  Exil- 
let,  place  forte  sur  la  Doria  Riparia;  Suie,  cb.-l. 
d'une  province,  i  l'entrée  du  Pm  de  Stu»,  déSIé  cé- 
lèbre oii  aboutissent  les  roules  du  mont  Cenis  etdu 

.ont  Genèvre. 

1*  Intendance  de  Chanaképj,  CsambAut  {Ciam- 

iri),   ch.-l.   de   l'intendance  et  d'une  province, 

iOOO  hab.,   ville  industrieuse  et  commerçante; 

ix-ûi-Baini ,  près  du  lac  du  Bourget;  Mondert, 

ir  l'Isère,  ch.-l.  de  la  Tarentaise;  Sain(-/M>t-de- 
Maurienne,  sur  l'Arc,  ch.-l.  de  la  Uaurienne. 

3°  Intendance  d'ABMcwy,  Anhect.  évécbé,  cb.-l. 
de  l'intendance  et  d'une  province.  Thonon,  sur  le 
tac  de  Genève,  ch.-l.  de  la  province  du  Chablais. 
itonnertJJe,  ch.-l.  du  Faucigny. 

4*  Intendance  d'ivr*»,  Ivbéb,   place  forte,  sur 
Doria  Baltea,  cb.-I.  de  l'intendance  et  d'une  pro- 

nce;  Àoite,  au  débouché  des  cols  du  Grand  et  du 
Petit  Saint-Bernard,  ch.-l.  d'une  province. 

h'  Intendance  de  navarr,  Novabr,  ch.-l.  de  lin- 


^^*% 
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ia  Sesa,  oli.-l.  de  l'inlarulaoce  et  duno  province; 
CaMl,uio.  oip.  da  Honferral,  cb.-L  d'une  provioce; 
hM.  ea  1  MO. 

7-  Inieudanc*  de  «•■I,  Cosi,  sur  la  Siura,  place 
forte,  ch.-l.  de  l'intendance  et  d'jne  proiince.  Sa- 
luctt  {SaluzzoJ,  ch.-L  d'une  proviùce  et  marquisat. 
SaviglianO;  Cherasco,  au  continent  de  11  Stun  et 
Tftuaro,  traité  en  1631  ;  Mondnri,  ch.-l.  d'une  pro- 
vince, bat.  en  1796  i  Marsaille  {Marsa){lia) ,  bat. 
en  1693;  Slaffaràe,  bal.  en  1690;  Chdttau-VauplUn, 
sur  la  Vraila. 

8°  Intendance  d'Ale>a«4H<>,  Algianmiie,  sur  le 
Tanaro,  3S  000  hab.,  ch.-l.  de  l'intendance  et  d'une 
province,  place  forte  :  Karengo,  village  aux  ea\  irons, 
bat. en  1800;  AHi,  34000  hab., cb.-l. d'u^.e  proimcc; 
C&iiolt,bM.ea  1544;  rorfone,  sur  la  Scrivu,  ch.-l. 
dïineproïince;  Ftffh^ra,  cb.-l.  d'une  province  ;Jlon- 
trbfUo,  bal.  en  18D0. 

9°  Intendance  de  MIcc,  Nicf:  (Miui],  port  franc 
sur  la  Méditerranée,  prts  de  la  fronùire de  France, 
S.MIOO  hab.,  ch.-l.  de  rinlondance  et  d'une  pro- 
Tiiice,  SoH-kemo,  petit-jiorl,  cli.-l.  d'une  province. 

10°  IntendjQce  de  Savaar  Savunë,  pi>rtel  place 
forte  sur  It  Méditerranée,  oii  le  pape  Pie  Vil  fut  en- 
fermé en  1809,  cb.-l.  de  l'intenilauce  el  d'une  pro- 
vince; Àequi,  ob.-l.  d'une  pruvince,  bat  an  1749; 
MiUetimo,  bat.  en  1706. 

ir  Intmdance  de  »A>«a,  Gênes  (fienoa),  nir  la 
Méditerranée,  100  000  hah. ,  ch.-l.  de  l'iniendaiictf 
',  place  rurlc,  purt  militai 


pUç 


fort! 


Tince,  bal. 

II.  Pour  rtle  de  Sardaigiie, 

12°  Intendance  de  c*cU«ri,  Caoliam,  cIi.-I.  sur 
le  golfe  dd  son  num,  au  S.  de  l'Ile,  30000  faab-, 
beau  port  et  ville  furie. 

13°  intendance  de  iH*ara,  Nuoro,  chi-1. 

14°  Intendance  de  ««iirMrl,  Sassaiu,  cli.-l.,  vers 
l'extrémité  N.  0.  de  l'ile,  101X10  bub. 

La  superËcie  des  Ëtats  Sardes  «lait  de  plus  de 
7S000  kil.  carrés,  dont  le  liera  environ  pour  l'Ile 
de  Sardaigne;  —  la  populalians'élevait  à  4  916  000 
tmes.  dont  b.ïOOOO  environ  pour  la  partie  insulaire. 
ce  qui  donne  plus  de  66  hab.  par  kil.  carré.  Le 
gouvernement  était  une  monarchie  constitution- 
nelle.—  L'armée  sarde  était  forte  de  4tlOUO  hommes 
environ,  dont  7000 chevaux,  Led  principales  {dacc^ 
Ibrtes  du  royaume  étaient,  outre  celles  que  noua 
avons  îadiquee^  ci-deuus:  l'mttintgiia(Vinlimillo], 
rigevaao;  le  fort  de  Bord  i  ta  doKente  du  tiKind 
Salot-Beraani  ;  Ktnodt'o  à  celle  du  col  de  l'Argen- 
tiÈre, — La  marine  aardo  se  composait  deAOhâtiaenis 
de  guerre  jcompris  les  transports;  le  fiersonneldu  la 
Bulle  était  de  îaoo  hommes,  liênes,  Nice.  Speizia, 
Cagliari  ^ient  les  prïncipaui  ports  militaires.  — 
Le  revenu  de  l'EtatéUiitêvaluéà  1  lOmillions  environ, 
et  la  dépense  à  pièa  de  lâl  millious.  La  detle  était 
de  528  millioQH. 

PaovniiiBS  AUTiuciiiinKES. 

game,  2°  Brutia,  3°  Côme.  4'  Cr^moru,  6°  Lodi 
«  Crftnt,  6"  JfanWiM,  7*  Mtlan,  8"  Pavit,  9"  Son- 
driD;  —  11.  la  vésélle,  formait  huit  provinces  : 
1"  Belhme,  2-  Padime,  3*  Kovigo,  4"  Trénist 
6°  VdiHt,  b"  Vérone,  7°  Vietnev  (voy.  pour  le  iiélaii 
de  la  Lonibardie  la  carte  d'Italie  septentr.,  □'  71; 
pour  celui  de  la  Vénôtie,  VAviriche,  n"  67) . 

I*MHC1PAUT&  DE  UONACO. 

SadaTéa  dtna  le  comté  de  Nice  et  placé  sous  la 
protection  de  la  Satdeigne.  Population  de  8000  Ames 
eovùon  dans  un  territoire  de  lîO  kil.  carrés.  Son 
mdéptDdaiiDe  était  cooaacrée  par  les irvtés de  IHlâ. 
Trois  villes;  IfDnoeojniBidBneedu  souverain,  village 
de  pêijhaurs  pluUt  que  ville;  ifenton,  3000  hab., 
port  da  commwee,  et  Haquibrune  (Koocabruna). 


DUCHB   D 


Pauie. 


Le  dncbé  de  Panne  comprenait  MUit,  1841,  1^ 
duché  de  Guasialla,  oui  a  été  anneié  i  l'Etat  de 
Mrjdène.  — Superficie  ae  6100  kil.  gati^; —popula- 
tion de  SOlSOObab.,  soit  81  bab.  par  kil. carre. - 
CuuvcrnemenI  absolu;  la  maison  régunle  était 
une  branche  des  Bourbons  d'Espagne,  qui  possé- 
dait auparavant  le  ducbè  de  Lucques-  Potces  œi- 
liiairt's  de  6000  hooimes  ,  sur  le  pied  de  pili, 
et  Je  8600  sur  le  pied  do  guerre;  9  millions  de 
revenu.  Le  duché  était  divisé  an  b  pmnoces.  Le; 
villes  principales  élaicol  :  PAavB.oap.  40000lial>., 
sur  la  Parma;  Plaiimce ,  sur  le  PA,  Î8000  bail., 
forte  citadelle  avM  garnison  autriohienoe;  Borga- 
SaifVonnino. 


DUCHi  DE  MODËnB. 


s'était  ai 


Guastalla.qui  lui  aét6  adjugéili 
m'in  de  Marie-Louise, duchesse  de  Panne. —Super- 
ficie :  6000  kil.  carrés  ;— populaUoo  :  586000  liib., 
soit  97  hab.  par  kil.  carré.  —  OoDremamenl  il>- 
solu;  la  maison  régnante  était  une  bnDCtae  àc 
la  maison  d'Autriche.  —  La  force  armée  était  <tc 
3500  hommes,  sans  compter  la  réserve  qui  (bnnaii 
14  000  hommes.  —  Revenu  :  5  millions  et  deai; 
les  dépenses  s'élevaient  i  8  700  000  fr.  Le  duch^ 
n'avait  point  de  ^rts,quoiqu1l  possédât  quelqneskii. 
de  littoral.  —  Six  provinces.  Les  villes  princiMles 
sont;  MouËNE,  cap.,  ville  forte,  37  000  bab.;  Ir^- 
ffio,  au  N.  O.,  ville  commerçante  et  industrieuse, 
18  0  0  bab.;  Carpi  et  Uirandoie,  place*  tories; 
QwmalUi,  sur  le  Crostolo;  Carrare,  célèbre  par 
ses  marbres  blancs, 

OiiAND-Ducmt  HE  Toscane. 

La  Grand-Ducbé  de  Toscane  possédait  tes  Uv 
SElbe,  de  Corgona,  do  Pfononi,  de  UDaie-CrisI» 
et  57  autres.  U  s'éttil  accm,  en  184T,  de  l'anclw 
duché  de  Lucques,  lorsoue  l'infanl  Chtriei-I^ii'' 
de  IJourbon  fut  appelé  à  la  succession  du  ducbé  if 
l'arme.  —  Superflcie  de  38  000  fcil.  carrés;  -  popu- 
lation de  plu-s  de  1  770  000  hab.,  soit  60  bah,  par 
kil.  cirrc,  —  Le  gouvernement  était  une  monarchie 
tempérée;  la  maison  régnante  était  unebranchedeb 
maison  impériale  d'Autriche.  La  force  armée  de 
terre  et  de  mer  était  d'environ  15  000  bonunes.  — 
Revenus  30  milUons  de  fr. 

Le  grand-duché  de  Toscane  était  divisé  en  6  dé- 
pailcnionts  {eumparlimenli),  suhdivisÉsen24l  codi- 
s  de  leurs  cheft-liei" 


e; 


Ttle  de 


■^-  celui  de 


l'Ile  i-Elbt  et  lli 
1°  riareatae  (P. 

l'Aruo,  110 OUO  hab.,  patrie  de  Michel-Ange  ei 
d'Améric  Vospuca,  ville  Horissante  par  son  W»- 
merce  et  son  induslrie,  remarauahie  par  ses  aW' 
aumenis  et  tes  magnifiques  collections  da  sdences 
el  de  LiBâui-arts;J*r«lor  Fietok;  VoUerrOyCéwt^ 
dans  l'iiistoirc.  .  . 

iM  (I-ucca),  sur  la  Serchio,  Î400Û  hab. 
surTAmo,  20  OUO  hab.,  dènhue  de  «n 
iporliDce,  mais  encore  célùbre  p»r  s»" 
1  ses  monuments,  notftmmeal  P"  " 
Tour  inciin^e  et  le  Campa-Sanlo. 
4°  «lenve  (Sienna),  au  S.,   13  000  bab,,  um- 


«DB*WO,  pi» 


OËOGRAPHIG  COHTnffOBAIHB.  —  W  IW.  L'B 


m*  ISS». 


(likerruée  ,   TSOOO  bab.,  grand  entrepAt  de  c 

8*  parte  rerraU,  ch.-l.  de  Itifl  d'Elbe,  port  et 
plàee  très-rorle  ;  Porto-Longont,  tri»-l>eau  port. 

Étin  de  î/SausB. 

Les   Aalf  d»  l'Églitt,   ou  du  Saint-Siège, 

chaient  aux  deux  men  qai  borneol  la  péninsule  i 

l'E.  et  à  ro. ,  ils  étaient  limités  m  N.  ^r  le  Pâ  qui 

les  séparait  du  rojaume  Lombard-Vénitien ,  k  l'O. 
par  le  duché  de  M.idtne  et  la  Toscane,  au  "  ~ 
par  Is.  mer  Tyn-hénienue,  au  S.  0.  par  le  royaume 
des  Deui-Siciles  :  i  ['K.  par  l'Adriatique.  Ili  oc 

Gnaient  en  outre  deux  enclaves  du  royaume 
ii-Siciles,  la  principauté  de  BénéreTit  et  celle  de 
ftmdvCOTTo.  — Superficie 41  000 kil.  carrés:  — po- 
pnlïtionde  2  900  OUO  hab.  eoTiron,  soit  70  hah.  par 
"l.  carré  ;  —  gouvemenicnt  :  monarchie  absolus  éleo- 
tiie.  Le  Pape  est  le  souverain  spirituel  de  toute  la 
<^liri^Iienté.  —  Un  ordre  du  jour  du  ministre  de  la 
guerre  en  18B0  avait  réglé  que  l'armée  poDtlflcfila 
aurait  un  elTectirde  11 OOU  bommes.  Rflrenus  évalués 
â  prts  de  02  millions  de  tt.,  les  dépense*  i  pli 
Î8  millions. 

.  Les  Étals  de  l'Eglise  étaient  divisés  en  30  pro 
vinces,  dont  l  portiit  le  nom  de  Comarea  de  Rome; 
6  le  nom  de  LegeUtoni  et  13  oalul  de  DiUgati»i 
ï^  villes  remarquables  sont  : 

1°  Comarca  de  Rome,  ■■■u,  sur  le  Tib[ 
201  161  hab.,  cap.  des  Ëlats  pontiHcaui  et  métrol 
pôle  df!  la  chrélieni^,  la  premipre  ville  du  a  ' 
Mus  le  rapport  des  anliquilâE,  des  beaui-arts  ( 
Diunuiiieuts,  remarquable  par  la  célèbre  basilique 
de  Saini-Pierre,  le  l'antbéon,  le  Colysée  ou  Colos. 
■eoj  les  palais  pontifli:au)(  du  Vatican,  du  Latran  et 
Quirinal  le  ch&teau  Sainl-Ange,  la  place  du  Peuple, 
le  Coreo  ou  la  rue  du  Cours,  etc.  ;  Tivoli,  sur  le  Te- 
WronejfT-oiciïlt,  l'ancien  Tuseulum-,  Cattei  Gan- 
«olfti,  résidence  d'été  du  Saint-l'ère;  Otiit,  petit 
port  sur  le  Tibre. 

3°  La  légation  de  Bohgn^,  —!»»■«,  sur  u 
nal  entre  le   Beno  et  la  Savons,   70000  hab.,  ._ 
dusiriouM  et  commer^nle,  univwùlé  célèbre  et 
■*  plus  ancienne  de  l'Europe. 

'i"  La  légation  de  t'eTTare,  Verrare,  sur  le  PA 
u.)  PtimsTO,  33  000  bomme»,  place  forte  avec  une 
<^ladella  ledoutabte  occupée  par  une  garnison  au- 
tricbicnne  ;  Commucchio,  autre  place  forte  arec  gar- 
nison lui  ri  chienne. 

V  La,  légation  de  Forti,  varll,  sur  le  Uontone  : 
Himinî,  à  leiabouchure  de  la  Marecehia;  Cttena, 
sut  le  Savio. 

6°  La  légation  de  Savtnne,  >■««■>«,  sur  le 
Uontone,  tSOOO  hommes;  bat.  en  1612;  Fainta, 
Srand  commerce  de  la  poterie  appelée  faitnce,  di 
-Dom  même  de  cetla  ville  ;  Imola. 

6°  La  légation  A'Urbin  et  Fêtant,  BrUa  (Ur. 
^no),  nalizede  RaphaËL  Pcioro,  patr.  daRossinl: 
'ano. 

7*  La  légation  de  Velleiri,  TcUAtrl,  au  S.  B.  de 
"Omej  Terracittt,  aulraCois  port  de  mer  1  Tsitré- 
■nité  des  marais  Ponlins. 

H°  La  légation  à'Ancône,  ABfAae,  place  forte 
BUr  l'Adri^itique,  30000  hab.,  la  ville  la  plus  com- 
merçante des  gtats  romains,  port  militaire  et  port 
franc.  —  g-  niBeerat*.  —  10°  CMneria*.  ~ 
'''  —  Ffrmo.  —  12-  Aaettll.  —  la-  SpsHite. 
T"  14°  Klell.  —  l.V  Orviet».  ~  16°  DélégalioQ 
^e  Permise,  PérniMc  (Perugiaj,  sur  le  Tibre.  Fu- 
i'Bno,  bouleversée  par  un  tremblement  de  terre  il  y 
'-■ un  couvent  célèbre,  patrie  de 


■  'JO  ans.  à 


saint  François  d'Assise.— IT  Délégation  de  Filerie, 
Tltwkc  (Viierbo)  ;  Momefiateone-.BoUena,  près  du 
lac  du  même  nom.  —  18°  Délégation  de  f  roftnotu-. 
vr*Bl«*«e,  sur  un  afllueut  de  Garigliano  ;  Anagni, 
traité  en  129b  ;  PonM-Corro,  dans  la  principauté  de 
c«  nom.  —  19°  Délégation  de  Cirila  Vachia,  cl- 
vlta-vpecfcl*,  place  forte,  port  militaire  et  porl 
franc  ;  bagns  ;  mines  d'alun.  —  20°  Dans  la  délé- 
gation de  Bénirent,  composé  de  ta  principauté  de 
—    ■^NéTCBt  (Benevenlo),  sur  le  Calore, 


bat.  e 


1266. 


RlPiiBUQiiB  DB  Siinr-HAUfl. 

La  république  de  Saint-Murm  ou  San-Marino  «st 
un  petit  Btal  enclavé  dans  les  Etats  ponllHoaux  et 
composé  du  territoire  de  la  ville  de  Saint-Uarin  et 
de  2  villages.  SuperBcie  de  bU  fell.  oarrés,  el 
BOOO  hab.  Saint-ÉaTin  esl  située  sur  une  mon- 
tagne et  détendue  par  un  château  fi3rt;HI00  hab. 

RoiAUME  nss  Dauz-SiCUKS. 
Le  royaume  des  Deiu-Sicila  ou  Étafi  wxpoti- 
taini  M  composait  de  la  partie  méridionale  de  l'I- 
talie ou  et  de  ta  SicHt  avec  les  lies  environoantes. 

—  La  partie  insulaire  comprend,  outre  la  Sicile, 
les  tles  du  golfe  de  Napies,  le  groupe  de  Ponia,  le 
groupe  de  i,tpan',  l'Ile  à'UsUca,  le  groupe  des  Ego- 
dci,  les  îles  Partlellaria ,  Lxnoia  et  Latapédouse, 
daus  la  Uéditerrance  ;  les  Iles  TV^niilt,  dans  l'A- 
driatique. Le  phare  de  Hessine  n'a  que  3  kil.  de 
lai^e. 

Superficie  :  120000  ktl.  carrés  environ- — p«pu- 
latioQ  :  8  700  000  hab  ,  «oit  72  hab.  par  kil.  cariée 
I.e  royaume  do  Napies  fournit  plus  des  trois  quarts 
de  cette  population;  la  Sicile  ne  renferme  que 
2  millions  d'hab.;  —  gouvernement,  monarchie 
absolue.  La  couronne  élail  héréditaire,  dans  une 
branche  des  Bourbons  d'Eipagne.  —  L'armée  était 
forte  de  4&000  bummes  sur  le  pied  de  paix; 
elle  pouvait  être  portée  i  64000  hommes  en  temps 
de  guerre.  —  La  marine  comptai!  là  bitiments 
à  voile,  dont  2  vaisseaux  de  ligne,  5  frégate;  cc 
2C  ^timenls  A  tapeur,  dont  12  frégaiea.  Le  per- 
sonnel de  l'armée  navale  présentait  un  chilTre  de 
j^Ohommss.— Le  revenupublic  pouvait  étrecvalué 
à  120  millions  de  fr.;  la  dette  à  500  millions.  —  Lu 
royaume  des  Deui-Siciles  était  divisé  en  22  pro- 
vinces, savoir  :  15  en  deçà  du  Pliate  el  7  au  delà. 
Ces  provinces  subdivisées  en  74  dialricls,  étaient , 
pour  la  partie  en  deçà  du  fhare  :  1°  im||1«», 
ch.-l.  Hapla; —  5°  le  pays  ou  VCirre  tfs  KNftwar, 
Caierta;  —  3°  slaHiM,  Cartmo  Batm;  —  4°  l'A- 
brasBc  Cltérlcare,  Chiat;  —  5°  l'Akrane 
Dllériaare  I",  Ttramot—  6*  l'Attrasme  Ulté- 
■Icvre  wr,  Àveilino;  —  7'  la  rrldel^aac 
Ultérieure,  Aqtixta  ;  —  S*  la  caplUsate,  Fog- 
jia  ;  —  g*  la  rHnvIlHMlé  ciMrrIean,  Saierne; 

—  10°  la  »ta»IIIe«re,  Po.nuo,-— ll-la  C«h»fcrc 
liériunv,  Coienia;  — 12°  la  CAlabrc  vue- 
eure  ■",  Reggio;  —  13"  la  «Xakre  UIM- 
enre  BV ,  Catanraro  ;  —  14*  la  Tevicde-Barlf 
iri  r  —  15°  la  xcn-e  d'VtrBBtc,  Lecce. 

Partie  au  del4  du  Phare  :  raierac,  «Hvcmi, 
Trapanl,  CaltaalaeltB,  wi.— la»,  M*to,  Cm- 
■■e,  avec  des  ch.-l.  du  même  nom;  les  Iles  du 
;olfe  de  Napies  :  Pfocido,  Inhia  et  Cmiri  oui 
_épendaient  de  U  province  de  Ntples;  les  lies 
Ponia,  de  la  l^rre  de  Labour;  les  Iles  Trémiti 
de  la  Capitinate;  111e  Ifiiica,  de  Païenne;  Pan- 
Idiaria,  Linoia  et  Lamp^dotue,  de  Girgenlj;  in 
Sgadii,  de  ïrapani;  les  iâpati  de  Mwaint. 


:vGoo»^lc 


■  EXPLICATION  DES  CARTES. 


CARTES  N*-  71  ET  72. 


.     ■.  —  3J'5tf— «'W 
Ut.N.;  Vkh'-lffb'  [;-ng.  E. 

Aé*|Tarlile  rhyal^ne.  —  Noui  ùous  conien- 
lerons  de  renvoyer  aui  deuï  cartes  qui  rcnfermenl 
toutes  Ut  iiiilicïtions  im|ioiliiilc9.  Nuus  ilonn<?rau9 
toutefois  ici  lesdiBïrenis  passiaes  ou  coi3'le5AI[ies 
et  de  l'Apennin  avec  la  tiauleur  des  premiers  : 

P*SS*atS  A  TRAVEHa  LES  ÀLPtS. 

Col  de  Tende,  1.785  m. 

Honl  Viso  ou  de  la  Trttver- 

uite,  vallÊede  fiarcelonnetie,  3040 
MontGenËvre,  1000 

-Mont  Cenis,  2100 

Petit  Sainl-Dernanl,  2JD1 

Mont  du  Bnnhcmme,  iiilib 

Grand  Saint-Hernard,  2630 

Mont  du  Cervin.  2435 

Huntde  la  Rochelta,  2641 

Uont  du  SioiptoQ,  2193 

Mont  du  CHËs,  2446 

Mont  du  Saint-Gotbard,  2075 

UoQt  du  SplQgen,  1023 

Hont  du  Stelvio,  2870 

Passages  des  Apennins.  Cinq  cols  principaux  li- 
vrent passage  d'un  versant  de  l'Apennin  i  l'autre  ; 
ce  sont  :  le  col  de  la  Boehella,  conduisant  de  GÉ- 
ties  à  Milan  ;  celui  de  lfi>n[;bruno,  de  Gtnes  k  Plai- 
lauce  •  celui  de  Pnnlmxolx,  de  la  Spezzia  à  Parme; 
celui  de  Fiumalio,  de  Pistola  à  Modcne  ;  celui  do 
Ptetro-Jruld,  de  Florence  à  Bologne. 

CIlBuit.  —  lA  beauté  du  climat,  la  fertilité  du 
sol,  la  Tariéié  des  sites  de  l'Ilalie  sont  jugement 
vaiilies.  Au  non!,  sont  les  hautes  muntagnes  drs 
Alpes,  dont  les  glaciers  et  les  neiges  conlrasleiit 
avec  les  vastes  plaines  du  PO,  et  d'oii  descendent 
d'ianombroblea  rivières,  dunt  plusieurs  forment 
des  tacs  pittoresques.  Au  sud  le  sol  esl  beaucoup 
moins  arrosé,  et  il  est  eipose  i  de  violents  Irem- 
blemenU  de  terre;  horizons  purs;  plusieurs  cAle:'. 
telles  que  les  maremmei  de  Toscane,  les  marais 
Pontina,  et  la  cOte  qui  est  au  S.  de  Salerne,  forl 
malsaines;  il  souflts  quelquefois  un  vent  mâridio- 
nal,  suffocant  et  iosupporlable,  le  tiroco. 

Faohb.  —  Bœufs  d'une  grosseur  remarquable, 
bufûei  et  moutons  estimes.  En  Sardaignc,  le  mou- 
Don,  sorte  de  mouton  s luvage;  Unes,  mulets.  Les 
hautes  montagnes  renferment  des  ours,  des  lynx, 
des  bouquetins,  des  blaireaux,  des  porcs-épics,  des 
marmotte!),  des  aigles,  des  vautours.  Parmi  les  ani- 
maux nuisibles,  on  doit  citer  le  scorpion  et  la  ta- 
rentule; parmi  les  insectes  utiles,  le  ver  à  sole  et 
l'abeille,  qui  donnent  d'ahcndants  produits. 

Flobk.  —  Le  riz,  récolté  dans  les  plaines  hu- 
mides du  P&\  le  mal4,  le  vin,  des  fruits  exquis, 
surtout  des  oranges,  des  cédrats .  des  pODcîres,  des 
limoDs,  des  citrons,  des  grenades,  des  ligues,  des 
pistaches,  des  caroubes,  des  olives;  le  colon  et  la 
canne  k  sucre,  dans  les  cantons  les  plus  méridio- 
naux, la  réglisse,  le  s  ifran,  ta  garance,  la  manne, 
qui  déceule  d'une  espf^ce  de  frêne,  etc. 
Les  pâturages  sont  fort  beaux  et  Irès-ftendua. 
L'IUlle  a  de  grandes  richesses  minérales  :  mar- 
bres superbes,   aIbStre  calcaire,  porphyres,  alun, 

CoNBtiTuTian  cÉoi^aiDUE.—  Dans  le  bassin  du 
Pd  tes  coIllDe*  sont  formées  de  calcaire  ;  aux  envi- 
rons de  Vérone,  craie;  alluvions  fluviales  aui  bou- 
ches du  Pfl;  les  monts  Euganéeni  sont  d'origine 
volcanique.  Dans  les  chaînes  de  l'Apennin,  granit 
et  roches  k  base  de  serpentine,  et  calcaire  serré, 
marbres  de  Carrare ,  et  autres. 


La  grande  zone  volcanique  de  l'Italie  comment 
en  Toscane  au  lac  Bolsena,  se  pounuii  vers  Is  sud, 
lago  di  Braccïano,  mont  Albain,  le  Vésuve,  les  Ci- 
tes et  le  goife  de  Naples,  Pouizollcs,  Monte  NuoYO, 
Iscliia  et  Monte  Epumeo,  les  Iles  Lipari  et  Slrombob, 
la  Sjcile  avec  l'Euia. 

Sa^rSelr.  :I50KS9  kilora.  carré». 

Biknogra^Me.  Race  indo-europèrune;  souclie 
gréco-latiiie  :  Sal)elliens,  Osques,  Lal'Ds;  souclia 
indo-ccltique  :  Ombriens,  Kti-usques;  élément  ibè- 
rien  introduit  par  les  Liguies  ;  pu sléiieu renient, 
élément  indo-grrmanique  apjwrtiS  par  les  Goths, 


temps  modernes,  par  les  Arabes, 

LAHOUïs.  Italien,  du  rameau  des  langues  gtéco- 
latines  ;  dialectes  variés  :  piémonlais  plaeenlin, 
génois,  vénitien,    romagnol,    napolitain,   sicilien, 

1.  ■«XAKIMB  D'ITALie. 

V«raBll«B  p«llll<|B«aetnrlle.  ProniulgaliOD 
de  la  loi  en  rerlu  de  laquelle  Victor- Kmmaouel  11 

S  rend,  pour  lui  et  ses  descendants,  le  titre  de«floi 
■Italie.,  17  mars  1861.  Il  réunit  comme  tel  sou» 
son  sceptre  :  tes  pays  apnartenant  au  royaume  de 
SardaigTie,  à  l'exception  de  la  province  de  Savoie  et 
de  l'arrondissement  de  Nice  (cédés  à  la  France  par 
le  traité  du  24  mars  1860),  les  parties  de  la  Lom- 
bardie  cédées  par  l'Auiriclie  au  traité  prélimiMif* 
de  paix  de  ViiiaTranca  (1 1  juillet  1859,  et  au  irult 
de  i>aix  de  Zurich  (10  nov.  isâsj,  les  duchés  d< 
Parme,  Modl-ne  et  la  Romagne  (annexion  del'Éuitlié 
le  18  mars);  le  grand-duché  de  Toscane  (aonelion 
le  Î2  mars)  ;  les  Marches,  l'Ombrio  elle  rojaume 
des  Ueux-SicLles  (annexion  le  17  déc.  1860). 

papnlutlan.  21930000. 

son  venir  m  est.  Monarchie  consliluliouDetle, 
héréditaire,  représentative:  sénat  composé  dameio- 
bres  en  nombre  illimité,  nommés  à  vie  parle  roi,K 
une  Ctiambre  des  députés  renouvelée  tous  les  cini 
ans  :  ministres  responsables  nommés  par  te  roi. 

Bctlsiaa  catholique;  tous  les  cultes  toléré*  cl 
protégés. 

siËQEs  n'ikRCBBvËcHas.  Piémont  etLombaraw. 
Miian,  Cents,   THirin,  Vereeil. 

Ducllés  :  Jfod^ne. 

Sardaigne  :  Cagliarx,  Oritlano,  Sasiari. 

Toscane  :  Florence,  Ltiequei,  Fit*,  Sienm. 

Anciennes  provinces  pontificales  :  Boiopie-  f^ 
merino,  Ferma,  Ferrart,  «arenne,  SpnUte,  Crb"»- 

Royaume  de  Naples,  terre  ferme  :  Àcerenu  (Bssi- 
licale),  ^moi/l,  Bon,  Bénévenl.  Brindûi.  Camae, 
Chieit,  Coimio,  Corna,  Gailt,  Lanciano,  Mm- 
/rnJonio,  Olrantr,  Rtggio,  Rosiano,  Salerni,  '"'' 
rmle,   TarenJe,  Trani  (terre  de  BariJ. 

Sicile  :  CotaTW,  Meiiint,  Monriak,  Pofarm'. 
Syraeiu». 

VlnaMM.  Receltes  :  313940000  f.;  àiftom: 
963  945  000  f.  ;  dette,  capital  nominal  :  3 1*4  d3îO(w'-. 
service  de  la  dette,  intérêts  et  amortissement- 
162844000  f. 

Arm^  et  dl*lBl*>s  BilUtalres.  f-  ^"^* 
Les  forces  mililairea  du  royaume  se  réparttssen' 
de  la  manière  suivante: 

Armée  :  SO  régiments  d'infanterie,  légion  auxi- 
liaire et  dép4ts  de  C^liari  et  de  Sassaii,  231 9Jf  "•> 
6  régiments  Je  ber-agliers,  27  336  h.;  "wl^l*; 
19  régiments,  26  335  h.;  artillerie,  10  rtÇ""^ 
(3  de  place,  5  de  campagne,  1  d'ouvriers,  I  ^"f*^ 
tonniefs),  31347  h,;  génie  m-Utaire,  î  rtgii»"'^ 


GÉOGRAPHIE  CONTEUPO RAINE.  —  N*  Tl   •«  TS.  IMIIe. 

GSeï  h;  3  régitoeDU  du  bain,  79&1  h.;  tmps  di- 
Kra  (idministratioD ,  cbaiseon  francs,  moiùque- 
'*'re>),  9094  b.:  canbiQien  rayaui,  14  Ugiana, 
19  m  h.  Officien,  14fi00.  —  Le  toUl  des  hommes 
compownt  )'amié«  régulière  s'Élfeve  à  374  134. 

GudeiutioD«Ie:enactiTilé,  1130 98Sb.;  réserve, 
'GfiâUh.;  ganta  D^LtioDalB  mobilisable,  7!6 216  h. 


1001 

II.  COHHAIlDaiRKTSOUDâPARTEMBNTaHILITAniES: 

Il  y  a  7  grands  commandemeots  militaires  et 
I  commandem«Dl  général  pour  U  Sant&igne,  ca 
qui  bit  8.  Les  cammandements  comprennent  cha- 
cun un  certain  nombre  de  divisions  militaires  qui 
se  subdivisent  à  leur  tour  en  circooscrlplioiu  mili- 


1.  Turin. 

Turin. 

Alexandrie. 
Uines. 

3.  Uilao. 

NoTttre. 
Milan, 
firescia. 

3.  Parme. 

Crémone. 

PaviB. 

Panne. 

Plaisance. 

Modène. 

4.  Bologne. 

5.  Florence 

Rimini(rubd.} 

Florence. 
Pérouse. 
Livoume, 

6.  NaplM. 

Sienne. 

Saleme. 

Chieti. 

T.  Païenne. 
8.  Cagliari. 

llllllî 

Cfath-lteui  de  clrooouiIpUona  milluirei  n  cominaDdaiianu  de  plaou  brie*. 
Turin,  AUn,,  Aosia,  Biella,  Cuneo,  Ivrée,  Hondovl,  Pignerol,  Saluées,  Suza, 

fortd'Eiilles,  fort  de  Banl,  Tort  de  Fénestreile,  Savigliano. 
àleiandrie,  Aequi,  A-Li,  Bobbio,  Casale,  Novi,  Tortona,  Voghera. 
Glnes,  Albenga,   Chiavari,   Levante   -.Spezzia),    Porto-llaurizio,   Savona, 

Saniemo,  fort  de  Vcntîmiglia. 
Nosare,  Lomellina.  Ossola,  Pallania,  Varello,  Varcellî. 
Uilano,  Como,  Galiarate,  Lecco,  Honza,  Sondrio,  Treviglio,  Varese. 
Brescia,  Bei^ame,  Breno,  Castiglione,  Chlari,  Cluaone,  Salo,  Verolanuova, 

fort  de  Rocca-d'Anfo. 
Crémone,  Casalrasggiore,  Creina. 
Pavie,  forldePizzigheltone,  Abbialegrasso,  Lodi, 
Parma,  Borgo-San-Bonnino,  Borgotaro,  Ponlremoli. 
Plaisance,  Fiorenzuola. 
Modena,  Guastalla,  Hirandoia,  Pavullo,    Reggio,  Tort  de  BardI,    fort  de 

Rubbiera. 
Bologne,  Cenlo,  Ferrara,  Imola,  Vergato. 
Forli,  Commacchio,  Faenza,  Lugo,  Ravenne. 
AncEne,  Camerino,  Fermo,  Ascoli,  Uacerata. 
RimiDÎ,  Cesena.  Posaro,  Urbino. 

Florence,  Lucques,  ['ïatoja,  Rocca-San-Cacciana,  San-Hiniato. 
Pérouse,  FuligTio,  Orvielo,  Rieli,  Spolete,  Terni. 
XJvourne,  Casielauovo-Garfaguaoa,  Uassa-Carram,  l'iombino,  Pisa,  Porto- 

Ferrato,  Viareggio.  Voltena. 
Sienne,  Arezzo,  Orbetello.  Grossetto,  Uontepulciano. 
Naples,  Casoria,   Pozzuoli   (Pouzzolea),    Procida,    Ischia,   Baia,   Nisita, 

Gaalellamare,   Capri,   Caserta,   Nola,    Sora,   Piedimonte,   CampoLasso, 

Isemia,  Larino,  AvelUno,  Aiiano,   S.-Angelo-de'Lambardi,   Benevento, 

Cerrito,  S.-Bariolomeo-iu-Galdo. 
Polenza,  Salerne,  Sala,  Campagna,  Vallo,  Foggia,  S.-Severo,  Bovino,  Tre- 

miii  (fles),M»tera,  Melli,  l.agonrgTo,  Lecce,  Gallipoli,  Brindes,  S.-Paolo, 

Cosenza,  Castrovillari,  Bossano,  Paob,  Reggio,  Gerace,  Palmi. 
Cblet),   Lanciano,   Vaslo,  Teiama,  Penne,  Aquila,  Citla-Ducale,  Solmona. 


Bari ,  Barletta,  Altamura,  fort  de  Brindes.  fort  de  Tarenle,  GaGte. 
Ile  PoDza,  Capaue,  Pescara,  Monteleone,  Caianzaro.  Nicastro,  Cotrone. 
Pàlerme,  Alcamo,  Cefalù,  Corleone,  Mazzara,  1'ermini.  Tr^ani. 
Messine,  Acireaie,  Callagirooe,  Castrornale,  Calania, Nicosia, Hjstrella, Palli. 
Caltaoizetta,  Bivona,  Girgenti.  Piazia,  Sciacca,  Terranova. 
Syiacuse,  Modica,  Ncto,  fort  d'Augusta,  fort  de  Milazzo. 
Cagliari,  Alghero,   Iglesias,   Lanusei,  Nuoro,   Oristano,   Ozieri,   Sassari, 
Tempio,  Calotorto,  SanU-Teresa. 


i,  Naplea. 
comité  supérieur;   14  directions 
lerritorialfls  :  Tunn,   Alexandrie,   Mxian,    Gtna, 
Pavie,    Ptaiiance,   Bologne,   Atxc6ne,    Florence, 
Naplti,  Capoue,  Bari,  JUttint,  Cagliari. 
Direcliont  iu  élahlittemtnlt  iTarliUerie  : 
3  arsenaux  de  construction  :  Florence,  Naple», 

3  fabriques  d'armes  :  Turin,  Bfeteia,  Torrt-Àn- 
lamxiaia  (près  de  Naplea). 

3  fonderies  de  canons  :  Turin,  Parme,  Naples. 

i  laboratoire  de  pyrotechnie  :  Turin. 

1  oRicine  des  pontonniers  :  PavU. 

i  manuTactures  de  paudre;fo(iano,SM/i)lt. 

1  raffinerie  :  Gimi. 

OÉNIB  HiLiTÀUiE.  là  dîrectloos  :  Turin,  Alaan- 
drie,  MiUm,  la  Sptsiia.  Géwt,  PIoiMuce,  favie, 
Bologne,  À-ncÔne,  Florence,  Naptet,  C<^oue  Bar», 
Meuine,  CatUari.  ' 

toatta  HiLiTAiBis  :  Ëcole  d'application 
et  de  l'artillerie  :  Turin. 

Académie  militaire;  Turin. 

Ecole  militaire  :  Moditte. 

Ëcole  de  cavalerie  :  Pigneroi. 

0)lléges  militaires  :  Mi,  Milan,  Flore,, 

S    V^l'"' 


n  d,^  gèoie 


Rcole  normale  pour  l'infanlerie  :  Ivrée. 

—  pour  la  cavalerie  :  Pignerol. 

—  des  beisagliera  :  Floretiee. 

—  de  gymnastique:  Turin. 

—  de  musique:  .4i{i. 

Marlae.  Xarires  de  mierre.  La  marine  de 
guerre  se  compose  de  S  vaisseaui  ordinaires  et  de 
14  bâtiments  cuirassés,  portant  132'2  canons;  les 
machines  ont  une  force  nominale  de  î6 065  chevam. 
Équipages  en  activité  de  service,  190!8  hommes; 
inactivité,  4134. 

■'"""•'■  ■.."{Si;  c.".    Si 


Navires  à  hélice. 
—     à  voiles. 


2â50 


24 


Ë08 


Totaux  de  la  .  »y,  ,,  .  gj» 

notie  de  transport,       *  ''^  *■'  '  "" 

N.  fl.    La  flotte  de  guerre  comprend  2  canon- 
nifccea  et  2  batteries  (loitanies  gui  sou*  — • — 


3  départements  nuTilimes:Céna,NaplM,itM4ne. 
2  écoles  rojalea  navales  :  Grtips,  Koptet, 


jjGooi^lc 


GËOOHAHUE  aMrrmfPOHAIHE.  • 


Inpoiiu.  anDHtlla 


HAVIOjITIOH. 

1'  Mangition  génArale. 
BllimeDls  i  TOile. 

3*  CiboUga. 
BHiiniems  à  mile. 


I  Êi  rangers. 
I  Italien», 


14300  1140000 

7  900  1 063000 

750  145000 

2900  1087000 

89  600  3140000 

1 600  187  000 

6000  10!>4  000 


114360     8303000 
Effectif  de  la  wiarine  marchanda  ilaîienne. 
jAUgeaDt  ;     666  000  tonneaux. 


56ÏOQ0 

S  169000 


—  Poroe  dfl  5740  cbeTaui. 


DlTlaloBa  adBàlBbfratlvu,  tIDcb  et  toposraphte  UotorU 


Supsrf.    Ccn-      CoiH' 


1.  Turin. 

2684 

I-  Tjninf. 
Arrond.   5. 

!.  Aorte. 
3.  Ivrie. 

33M 
1544 

4.  Pipierol. 

1456 

î.  novARE. 

l.  Novare. 

1378 

Atrond.  0. 

l.  OssDla. 
3.  Pallanift. 
.  iValMsia 

*■    SOUÏ-ppét, 

5.  Biella 

6.  Vereelli. 

14St 
719 

Varallo.!™ 
960 
1Î57 

II.  Caneo. 
3.  ctjBïo  ou  coni.  jj  siluoe». 

2839 
1&&8 

Arrond.  4. 

3.  Mondoïi. 

1723 

4.  Alba. 

1015 

L  AleiwiiiriB 

859 

Arrond.  6. 

(3.  Asti. 

4.    Acqui. 

&.  Torlona. 
6.  WoTi. 

■  8M 

S 

651 

i  Turin,  prise  par  le»  Français  eu  1640, 
assiégée  an  1706,  occupée  en  1796.  — 
CerisoUei,  victoire  du  comte  d'Enghierj 
s'jr  les  imjtériaui,  1544.  —  ffaonir, 
nom  de  fierdevenu  illusire. 
73 
113 

iFigmrol,  a^été  villo  l>ançaise,  prison  d'E- 
tat Fouquely  a  Été  au  secretde  ISr^l  à 
16R0.  —  Corignan,  prise  en  1644;  titre 
des  frères  alnss  du  roi. 
!Pai-àeStize,  forcé  rai  1619  par  les  Fran- 
çais. —  La  ManaUU.  VicUire  de  Câli- 
nât, I69.i. 
[Not'are.  Défaite  des  RrantaU  «n  lâl3,  en 
105    1     1524,  etde  Chariss-Albert  par  lasAii- 

)     trictiians  an  1049. 
67 

tj4     llei  BoTTomJM,  curiosité  du  lac  Majeur 
44 

'.  5      Font  de  ta  Stsia;  mari  de  Bajard,  1&24. 
56 
63 

.-     <)Saluces,  patrie  de  Silvîo  Peliico.  —  Slaf- 
^^    I    farde,  ïictoire.de  Câlinât,  1690. 
,,     iCheraito,  traité  sous  Richelieu,  1631,  et 
"    t    sous  Botupute,  1796- 
77 

IilriaiHJrie,  bttie  par  Aleundee  111  m 
1168.  —  Marmgo.   Victoire  de  Bona- 
parte, 1800. 
Ti      Coule,  siège  p*.-  tes  Français,  1640. 
86 

ai 

M)      Torlona,  prise  par  les  Françai^  1799. 
_g     iNovx,  viotùre,  des  Biançais,  1t9S;  nttrt 


1004 

GÉOGRAPHIE 

—  B 

IToiincei  oo 

Soparf. 

l.iéf(Cii.re.. 

I.  G^nes. 

954 

5.  atats. 

I.  Savons. 

101  î 

ArroDd.  5. 

î.  AILenga. 

6oe 

t.  Chiavari. 

896 

5-  Levante 

Soui-préfrci.  Speiia 

640 

6.   FOITO-HtUKIZlO 

1.  Porlo-Mauriiio. 

S3I 

Arrond.  2. 

2.  S.-Remo. 

m 

T.  p»ïiï. 

1.  Pavia. 

T66 

Arrond.  4. 

2.  Lomelline 

(Prise  «D   pwtie 

Sixw-prér.  VigtTUO 

1107 

en  partie  sur  l'tuic 

3.  Voghera. 

4.  Bobbio. 

780 

roy.deSardsignB). 

675 

lia 

1 

1.  Cagliari. 

4167 

B.   CIGUARI. 

ï.  Iglesias. 

28Ï3 

Arrond.  4. 

3.  LanuMi. 

îî«! 

4.  OrJstaDo. 

3!47 

2 

1.  Saîsari. 

1877 

9.   SISBAU. 

ï.  Alçhero. 

10S4 

Arrond.  5. 

3.  Ozieri 

2355 

t.  Tempio. 

2144 

B.  Nuoro. 

31 58 

EXPUCATION  DBS  CARTES. 


Ctn-      Com- 


Li«iii  mnarqiub<«i 


l.  Abbiate-Gnuao 

3.  Gallarate. 

4.  HoDia. 

5.  Lodi. 

11.  cAu 
Arrond.  3 

l.  COme. 
a.  Leceo. 

3.  VU*M. 

12.  Bnajun 
Ammd.3. 

1.  Bcrgame. 

2.  Clusone. 

3.  Treïiglio. 

13.  MIIIIUO. 

Arr.  1 

Soodrio. 

_  [Gina.  ConspiratioD  d»  Fiesque,  1547;  — 
°"    J     sipge  de  HaMéaa,  1800. 

ISacoae.  Déleaiioa  de  Pia  Vn,  180Ï-1811. 
47    (     —  Montenotte,   MiUttimo,  DifO,  tk- 

I     loirei  de  Bona{»arU,  1796. 


(Parte.  Débita  de  Francoia  I",  1535-  — 
La  ChartroHM  de  Pavie,  coonruilepar 
lea  ViscoDti. 


T5     Montantb),  Tictoice  des  Fnn;.,  1196.1859. 


iJlitan,  détruite  par  Frédéric  BarberouM*, 
1 162  ;  entrée  deNapoléon  lU  et  dBÏÏelor- 
Emmanufl,  1851,  —  lf<Jejno«e.  Vie- 
loira  de  François  I"enl515  et  des  Ff»-.- 
çaia  en  1859,  —  Cattano.  victoire  ia 
Français  lur  le  prince  Eugène,  tlOS; 
défaite  des  Français  par  Sauvaroff,  IIW- 
—  La  Bicoque,  dêraj  Le  des  Franc..  I  iU- 
•  Magmia,  grande  victoire  de  NapoléûolH 
en  1859.—  n*r6tao,  victoire  des  Fi«- 
f    çaiienl859. 

\Legnano.  Victoire  des  IlalienssurBêtle- 
\    rousae,  1176. 
lodt.  Victoire  de  Bonaparte  en  1796. 


Yarèie.  Victoire  de  Garilaldi  eo 
Bergamt,  patrie  de  Doniietti. 


i'Britcia,  prise  par  Gaston  de  FoiJ,  là'î  '• 
défense  deBayard,  1520.  —  LonoWr'f 
eemano,  victoires  de  Bonapartfl,  1156- 
iCoriiglione   victoire  de  Bonaparte,  T 


J3.  Sala. 
14.  Breno. 

\6.  VeroUnova 

il.  Crémone. 
2.  Crema. 
3.  Caaalmaggiore. 

n.  Provinces  db  ]'^b 

11.  Plaisance. 
2.  Fiorenzuola. 


„,     ICrétaoae,  prise  sur  Villeroi  par  les  iinp«- 

I    riaui  170Ï. 
68      iffnadeî.  Vicl'oiry  des  Français  en  ISW- 

is  ducbée  de  Pano  et  de  MontoiE]. 

,a    iBontaglia,  diète  célèbre  de*  ««P»"'" 
'*    1    d'Allemagne;  Frédéric  I-,  en  llM- 


OÉOGRAPHIB  CONTEMPORAINE.  —  H"  «1  «t  1*.  ItaUc. 


prtlMWTM. 

Anond.  3. 
18.  I 


Ssperf.    Cin-      Com- 


39      FomOHC, 


l.i«Di  nngirqnaJilca 
t  T<llc(  hlilartqnM, 
ictoire  d«  Charles  VIII,  149&. 


Arrond.  3. 


\l.  Reggvi.  18U 

(:.  GuuUlU.  434 

II.  Hodioe.  891 

1.  HiraiHlota.  465 

3.  pBTuUi).  1144 
!IO.ilAUAiCiiiui.^l.  HuHeCtrar». 

(Mius-prél.  Matta).  SKI 

1.  PoDlremoli.  418 
>,  CaslelDuOTO-dl- 

Garfignuta.  491 

III.  PBOvmCES  I»  Li  ■— Jl 


il.  Bologne, 

î.  Vergalo, 

3.  Imola. 

11.  Ferrsre. 

h.  C«iita. 

(3.  Comacchio. 

11.  Raveone. 


(1.  Forii. 

]3.  Cesena. 
.  |3.  RimJDi. 


Buaelo,  patrie  de  Verdi. 
\Canotta,    péDÎteace  d'Henri  IT  et  s 
I    entrevue  avec  Grégoire  VII.  I0T3. 


e  (provenant  des  Stâts  de  L'SeuaB) . 
13        40     ffolo;n«.TictoiredeGulondeFoii,lS12. 


in    iFainxa,  victoire  de  Toiila  et  des  Ostro- 
I    goths  9ur  les  Greci,  U8. 


Savigrmno,  patrie  de  Borghe«i. 


lY.  Provinces  FunutES  de  l' 


Va.   Vl*r»ee. 

1.  FloreoM. 

3371 

Arrond.  4. 

I.  Piïtoja. 
3.  Bocca-S.-Cudanc 
|4.  S.-Miniato. 

736 

.1019 

834 

26.  LU  CODES.  Arr.  1 

Lacques. 

1493 

37.  Pisi. 
Arrond.  3. 

11.  Pisa. 
13.  Volterra. 

1&61 

1494 

38.  uvotmsE. 
Arrand.  3. 

11.  Liïoume. 
|3.  Ile  d'Elbe. 

93 
333 

39.  OBOssBTO.Arr. 

.      lirossaW. 

4434 

Arrond.  5.' 

j,    Sienne. 

13.  Montepulciano. 

3537 
1356 

IFlorenee,  peste  de  1348;  concile  de  1439; 
patrie  des  Hidicis,  de  Cimâbui,  de  Ili- 
chel'Ange,  de  Machiavel,  de  Dante,  de 


Sl.LBKuo.Arr.l. 


43     iruio,  patrie  de  Cul  d'Arwzo- 


V.  PaovJNCEs  DIS  ncrck»  (ancieDaement  aux  Ëtais  t> 


l'Sglise). 


47      Vrbitto,  pairie  de  Raphail. 
41     PeioTo,  patrie  de  RosBioi. 

Ântône,  occnpte  par  les  Français  de  1833 

i  1838.  —  OuulUdardo,  délaite  de  La 
El  Horictire  et  des  troupes  pontificales  par 

les  Italiens,  1860.  —  Sinigaglia,  foire, 

patrie  du  pape  Pie  II.  —  Loreto,  pWe- 

rinage  célèbre. 


34-   WiClEATl.  I,      u„„.,. 

Arrond.  3.  I'"  "•«''^ 

|1.  Camerioo. 


1«4S 

ma 

86« 


TT.  PiovnicB  D'vmbrie  (mcieDDemoit  m  Arm  db  t'Anm). 


11.  PtrouM. 
li.  FuliRDO. 
I3.  Orvieto. 
h.  Rieti. 


W-al      Snpctr    Can-      Coo- 


ISpoUU,  aatAMm  d'un  duché  imporUct 
au  neuTiiM'Blïcla.  Gui,  dM  4»  Bpo- 
MU),  hd  apoMor. 
Terni,  célèms  nKSlei . 


Vil.  PrOTl 

>(«•  : 

31.    ABBDZIB  DLTfi- 

RiEtiRE  1".  Arr.  î, 

Ch.-1.  TEBAMO. 

M.  Teramo. 
[2.  Panne. 

190B 

uie 

3S.   ABHUUB    DLTË- 
HIEUBE  u-  Ait.  h. 
Ch,-l.     *OUILA. 

1.  Aquila. 

3.  Citladucal'e. 

4.  Solmona. 

ns3 
no7 

1622 
1416 

39.   «BFUZIB    CITÉ- 
Ch.-l.'cHIBli. 

(1.  Chieti. 
î.  Lanciano. 
J3.  Vaato. 

951 
829 

1080 

40.    UOLIÎE. 
Arrond.  3. 

il.  Campobasso. 
2.  isernla. 
/3.  Uiino. 

1270 
1928 
1404 

41.   CAPITASATE. 

Arrood.  3. 
Ch.-l.  roasiA. 

I.  Foggii. 
3.  Bovine. 
3.  8,-Sovero. 

3619 
713 
331B 

42.    TERIIB  DE  1,*- 

1.  Cas«rw. 

2.  GrttB. 

1209 

Arrond.   S. 

Ch,-i.  CABBRTB. 

3.  Nola.                        568 

4.  PiadÎDjonU^Alilte.  S83 

f,.  Sort.                       1623 

Arrond.  3. 

1.  BéniTtm. 

ï.  Cerrelo-Sannita. 

iD-Galdo. 

655 
521 

574 

44.  pHwafAOrt 

ULTiKlBUBB. 

Arr.  3. 

Ch.-I.  AVBUNO. 

45.  BAM.  Arr.  3. 

1.  Avellino. 

2.  Ariano. 

3.  S.AiLBelo-déLom- 

1.  Bari. 
1.  Altamura. 
3.  Barletu. 

1198 
1135 

13Ï8 

1789 
1956 
21» 

4e.  I«>»t«>. 

Arr.  4. 

1.  Kaptes. 

2.  POUUDli. 

3.  Castellamare. 

4.  CasorU 

346 
216 
2fô 
253 

il.  Salerne. 
2.  Campagna. 
3.  Sala-comiKm. 
4.  VaUo    délia  Lu- 


2566 
2280 
3017 
2811 

.   TE*^fi.'oi..AH^ll;  ^^««^1-  J^ 

i  -i   LE^V  F-  "riiidea,  2562 

[4.  TataM*.  Î7T4 

i.  CALABRE  aTE-l'-  CoaenzB.  5ï88 

BieirnE.  Arr  4      F-  f^»<»'^-  1330 

i.-l.  CÛ9EBIA        P-  Cajlrovillarj.  2233 


.   POTBHÏA. 


iCerignola,  victoire  de  Gonulrade  Ce!- 
j    doue  lur  Nmoun,  qui  y  tuttaé^  1&D3- 


IGalU,  Retratteda  Pape  «nlS4Bj  < 


iM.-Cauino,  couvant  c6lU>re.  —  S.-Gn- 
mano,  défaite  de  Iturat  par  les  Autn- 
chiens,  181&. 


iBarUita  et  Canota,  célèbres  dans  1" 
I    guerres  du  quiaiiéme  siècle. 
flapUi,  entrée  de  Garibaldi,  I86B- 


43    Salerne  Jadis  célèbre  école  de  médecint. 


l4.  RossuDo. 


1500 


:vGoo»^lc 


GÉOGRAPHIE  G0WTEMPORAnr&.  —  »-  "M  •*  •».  Ualle. 


51.   CtUABRK  tlLTi-(l.   CataDZftTO. 

WEiniB  Ip.  h.  Cotrone. 

ATT.  4.  J3.  Nioattro. 


'iij>TOmonie,Aifs\ie  de  0>rfb«h)l,  rebelie, 

'    par  les  llaliens,  1863.  — Seminoro,  dé- 

Faile  de  Gonzalve  de  Cordoue,  1495;  de 

d'Aubigny,  I5D3;  viotolre  des  Prançaù, 


Provinces  de  Sicilb. 

Palerme.  1305 

.  Corieone.  lOH 

.  Terminilmerese.    1694 


27    Palerme,  ytpna  Sicilionnes  1! 


!)6.  NoTO.  Arr.  3. 


13.  Paili, 
4.  Mistrelta. 
il.  aianla. 
2.  Acireale. 
i.  Nicosie. 
4.  Catlagirone. 
(1.  Noto. 
h,  Syracuse. 
|3.  Hodica. 

"'  \Z-  Terrsûôra. 

'^"-  ^-  '8.  SoiMC». 

(1.  Trapani. 

59.  Trq)ani.Anr.3.|3.  Alurao- 


1    Manala,  vicL  de.OarcbaUU,  lUO. 


Naplei. 

447066 

Foigia. 

Turin. 

304715 

Ceaeiw. 

MiUiD. 

iKiog 

Rimini. 

Païenne. 

194  A63 

Mars^. 

Gènes. 

137  986 

Crémone. 

Florence. 

114363 

Ca^Hari. 

Botoçne. 

109396 

Andritt. 

103324 

Aeli. 

Livoorue. 

96471 

Trapani. 

Catane. 

68810 

Beggio  (en  Ca- 

Femre. 

67  988 

lalire). 

Lucques. 

65435 

Uudifa. 

57  303 

Pavic. 

Aleiandrie. 

b6h'^à 

Salerne. 

Modèna. 

5651Ï 

Casarta. 

Pise. 

51057 

Novare. 

Regefo  (Emilia) 

50371 

Tirente. 

Parme. 

47  438 

Imola. 

Corpi    Senti    d 

Barletla. 

Hilano. 

46348 

Faenza. 

Anctae. 

46090 

Tenn.  Imerese. 

Peragie. 

44130 

Caaale    Montlte 

Breeela. 

40499 

PlaiaacH». 

39387 

Susui. 

»""■■ 

38  765 

Conona. 

38646 

Veroeit. 

Gapannod. 

38349 

Moireiia. 

Areizo. 

36896 

Gofïto. 

PratolToscane). 
Acireale. 

35  63(1 

Copparo. 

35447 

Monn. 

Bari  {Pouill»). 

34063 

Cahagiroiie. 

3405Î 
33871 

33  27Ï 
71350 
31001 
30905 


27  738 
27  538 
Ï7  484 

aïoiî 

26953 
26357 

26  19! 


35032 
Î5012 
24  958 
Î4857 
24030 
5*662 


CalUniaetta. 
Btlonto. 
Klnig^lit. 
Lugo. 

Cilla  di  CssWIlo. 
Trani. 
Cetaniaro. 
PiazT»  Armer. 
Ragnse. 
Il  y  a 


23  Ï36    Gubbio.  21  712 

2S020    GerigDOle.  21639 

î;1012    Ucce.  S1345 

22916    Uarldaloni.  20257 

2270Î    Puligno.  202H 

22451    BareellonaPmto 
22142        di  Cotto.  2034G 

21988   Cantcatti.  30149 

.._  71  Tillos  qui  ont  une  population 
communale  de  iS  000  4  ÎOÛOO  habitanlsi  le  nombre 
des  endroits  oit  la  population  agglomérée  se  mon- 
tait è  10  000  Ames  et  au-dessus,  est,  en  tout,  de  123. 

Les  Ëtats  ponliflcaui  ont   perdu  depuis   1859  : 

1*  la  Romagne  par  suite  du  soulèvement  de  1853; 

3"  les  Marches,  «aceiéesau  royaume  d'Italie,  17  dé- 

"■^mbre  1860;  3°  l'Ombrie,  anueiée  ïla  même  date. 

L'éleaiùie  leiritariaU  aetuaUt  et  de  fait  des  Ëtats 

du  seiot-siége  neoompend  plus  par. contre  que  les 

nvinees  de  la  Gomarca  de  Rome  (83,45  m.  a.), 

ilflcbe  (54,51  m.  c),  Ciïila-Vacchia  (17 ,88  m.  c), 

Velletri  (26,88  m.  c),  et  Prosinono    (sans  Ponte- 

Corvo,  32;6S  m.  c),  qui  ont  ensemble  une  superScie 

de  214,40 'm.  c.  et  enviromoo 000  teOiiianl». 

Population  de  la  rille  de  Rome  en  : 

ai      tint       4Me;      imi  :      letai       iM>: 

isoasa  ita5S5  mots  i9U78  ibtots  miioi 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


Eu  01 


àVelleirl  13000,  i  Alairi  11310,  et  k  Ci 
cM*  10000  babiianto. 

VluBcm.  Depuis  les  dernières  auniet,  les  tpd- 
sei);nemeoU  aulbentiques  sur  les  finances  pontiS- 
ca1c3  manquent;  les  budgets  doivent  iToir  eu  en 
rcalilé  à  peu  près  les  lésulUitii  dtSnilifs  suivants  : 

1860  :  dépenses  1^000000  teveou.s  SDOOOOOfcudi. 
18ei  :        >         3(1000000        ■        8U00000      ■ 
1861:        -         10000000        ■       bOOOOOO     ■ 

La  ■  Denier  deStint-Pierre  ■  avait  produit  (d'a- 


III.  Bd^aLIQUI  DR  SAtHT-HjkMII. 

Le  plus  ancien  Btal  de  l'Europe.  5000  htUtuils, 
i  bourgs  :  SaD-Uarino,  Borgo,  Earravalls.  Con- 
vernemenl  électif  :  conseil  souteriin  de  60  mem- 
bres et  i  capital nei-régenls  aemeftrieis.  Un  \\tgf 
triennal,  étranger. 
IV. 


CARTE  Vi"  73. 

TURQUtE    D'EUAOPE. 


oc» graphie  pfeTaltiae.  Vo;.  la  cute. 

■nperAcIc.  Les  statistiques  sont  tris-impar- 
failes. 

Btk>o(rapble.  L'éUmentturc.  c'est-à-dire,  tar- 
tare  proprementdit  esten  minorité  dans  la  Turquie 
d'Europe,  et,  dans  les  familles  musulmanes  mêmes, 
il  est  très-altéré  par  le  mélange  avec  te  sang  cir- 
cassien,  parles  fermes.  Les  autres  élémenls  de  la 
population  sont,  les  Grecs  et  les  Arméniens;  et,dans 
les  principautés  surtout,les  Roumains  et  les  Slaves. 

v*paiBtiDK.  Rien  de  plus  difficile  que  d'obte- 
nir des  statistiques  exactes  dans  les  pays  musul- 
mans, les  femmes  échappant  d'abord  i  toute  opé- 
ratinn  de  relevé.  On  évalue  approiimativement  la 
population  de  tout  l'empire  à  39000000  d'hab.; 
celle  des  Ëtats  d'Europe  à  15730000,  cbilTre  dans 
jequel  les  principautés  danubiennes  figurent  puur 
b  100 000  bab.,  et  le  Monténégro,  pour  130000. 

BmaveraeaiCBt.  Pouvoir  alMolu  du  sultan 
l'stnè  delafamille  succide  au  souversia  et  non  aoi 
fils.  L'autorité  du  cliet  de  l'Ëtat  est  à  la  fois  ci 
vile,  militaire  et  religieuse;  il  est,  aux  yeui  des 
Sunniles,  la  première  autorité  visible  de  l'Islant. 
n  est  assisté  par  un  divan  ou  conseil  composé  du 

Îirandciiir,  du  chei^MUilam,  chef  du  corps  re- 
igieui  des  UliUmai,  des  11  ministres.  Le  nom  de 
dii^an,  s'étend  aus;i  t  la  cbancellerie  d'Etat ,  qui 
comprend  la  généralité  dei  emplois  supérieurs  et 
inférieurs  connus  sous  le   nom  de  kalemiié  (em- 

8 lois  de  la  plume).  Il  se  compose  de  cinq  rangs  de 
mctionnairea  dont  le  plus  élevé  est  asssimilé.  dans 
l'ordre  militaire,  fondement  de  toute  biérarchie  en 
Turquie,  au  gr^e  de  férik  {général  de  division). 
Outre  le  divan  il  existe  divers  comeilt  tpieiaux  de 
l'empire,  tels  que  ronjeili  de  juiiice,  eoTueilnt' 
prisme  de  ta  gusnt,  torueil  de  l'amirauté,  etc. 

LesSprovinces  danubiennes  ont  une  constitution 
à  pari.  (Voy.  plus  bas). 

Keilgl^n.BapporltiuméTiqueenlnlttiiffértnt* 
cuUei  dam  (ouf  t'empiTe. 

Ed  Europe.  En  Aaie.  Bauiiible. 

Musulmans  .  .  4&50000  nOBOOOO  21000000 
Grecs  et  Armé' 

niens 10000000  300000  13000000 

Catholiques  .  .        640000  160000  900000 

Juifs 10000  80000  laoooo 


La  Porle  reconnaît  les  diverses  religions  étran- 
gères -.  Grec*  unis  :  1  patriarche  ;  Arméniens  non 
unis  :  I  patriarche;  Arménien»  unis  :  1  primat; 
Grec»  unis  ;  1  pairiarche  civil;  Juifs;  1  grand 
rabbin.  Les  patriarohe»  et  arohaveque»  eatboli- 
quM,  en  Europe,  «ont  eaux  d'^inlmirt  (Albanie), 
de  Con>lanltA«ple,  de  Duraxxo,  de  FMUppçpoU, 


de  JUwdet   (Vojei  plus  bas,  pour  les  principauté^ 
danubienne»). 

VlBaaeea.  Grande  obscurité;  les  résultats  ap- 
proiimatifs  sont  les  suivanla  : 

Malgré   le  délicit   des  années   précédentes,  les 
projets  de  budgets  pour  le»  exercices  de  1SG1  i  1^ 
et  de  1NË3  à  1864,  qui  ont  été  publiés  par  ordre 
du  gouvernement,  accusent  les  cMBres  suivants: 
Livr.  Rierl. 
1861  i  1863.  Recettes.  .  .  .     IS 101 IH 
—         Dépenses  .  .  .    13551776 


Excédant  probable  .      1 5^8  437 
1863  i  1864.  Recettes.  .  .  .     l;i6W!6G 

—         Dépenses  ,  .  .    1^495  411 
Excédent  probable  .         188789 

Ortie  pulitiqut.  — La  dette  publique  était,  au  mois 
de  mara|g61,de  40N5OUD0  litr.  sierl.  environ;  l> 
dette  extérieure  figurait  dans  ce  chifi're  pour  use 
sommedeimoooo  iivr.  sterl.  On  sait  que  celte 
dette  s'est  accrue  depuis  et  s'accrott  tous  les  ans. 

Arnée.  —  I.Pourlout  l'Empire  l'arméeperii»- 
nente  (nûam)  estdiviséeen6corpsd'ariBée(ordaa), 
commandés  chacun  par  un  mouchir. 

Cbaque  ordou  est  composé  de  deux  ccrps,  celui 
de  la  liçne  {Ifùamia)  et  celui  de  la  réserve  {BediQ  : 
le  premier  est  formé  de  1  divisions,  ayant  çLa- 
cune  4  régiments  d'infanterie  ,  3  de  cavalerie  et 
1  d'artillerie,  commandé  par  un  ferik-pacha;  ta 
corps  de  réserve  est  aussi  composé  de  1  divisions, 
commandées  par  un  liva-pacha. 

Pour  la  ligne,  refTectirdecbaqiie  corps  d'armée 
(6  régiments  d'infanterie,  4  de  cavalerie  et  1  bri' 
gade  de  cavalerie),  doit  être  de  30000  h.,  ainri 
celuides  six  corps  ensemble  est  de  180  000  b.  déficit 
60  OUO,  pour  le  moins,  3  corps  pour  l'Europe,  3  pour 

Outre  latigne,  actuellement  d'environ  1200D0h„ 
en  temps  de  guerre,  il  y  a  encore  la  réserve  (Botif) 
forte  de  300000  h.  [f]  (d'après  d'autres  rauNgne- 

II.  Trovpet  auxiliaires,  ou  contingent  des  pro- 
vinces, qui  ne  sont  pas  encore  siijeiies  au  niùuBi 
et  des  Etats  mi-souverains;  elles  comptent  emeiO' 
ble  iOOOOO  U.  environ.  (Haute- Albanie,  10000; 
Bosnie, 30(100;  Servie,  20  000  ;  princinsutés  danu- 
biennes, 7000;    Egypte,  5OO0O;  Tunis   et  Tripoli 


I00( 


'i-J 


m  rroup'i  irrégulièTa  :  Bacbi-bozonts,  g«- 
darmes  t  pied  et  i  cheval,  TatBresdala  Dobroutcba, 
etc.,  etc.  Le  nombre  de  ces  troupes  est  évalned* 
80  i  90000  hommes. 

D'après  un  rapport  ministériel  turc  l'armée  otto- 
mane était  constituée  comme  suit  pendant  la  guBcre 


GÉOGRAPHIE  CONTEU FORAINE. 

d«  la  CTiffl««  :  Nium,  i<S,73i;  Redif,  103  SIT;  mi- 
lices, T741;  total  :  ÎI6893  h. 

narlBV.  —  L'effectif  de  la  (lotte  est  évalué  à 
43  Taisseaui  (doot  i  vaisseaui  de  ligne,  5  fré- 
gates, e  corvettQ!t,  5  bricls,  18  vapeurs)  portant 
ensemble  1118  canons  et  montas  par  34  000  soldats 
el  matelots. 

On  a  de  plus  construit  23  Tapeurs  1  hélice  de 
différentes  dimensions,  armés,  ensemble ,  de 
SM  tanons. 

CMnawrce.  —  On  n'a  pasderenseignementsdé- 
taillés  sur  le  commerce  général  de  Ja  Turquie  pen- 
dant los  dernières  années.  L'importation  générale 
delà  Turquie  proprement  dite  et  des  pays  tribu- 
taire, csl  ôvaluée,  pour  18(iî  et  1863,  à  130O  millions, 
et  l'piporLation  à  1300  millions  de  francs. 

■ItIhUbh  ad bIb luira (iTfB.  Le  territoire  de 
l'empire  ottoman  est  divisé  en  tyattt!  ou  gouver- 
nera"nts  généraui  dont  les  administrateurs  portent 
le  litre  de  t'ali  (gouverneur  fènéral).  Les  evaleta 
sont  subdivisés  en  lirat  (provmces,  à  ia  tête  des- 
quels ;ont  des  Kalmakani  { lieutenanls-gouver- 
oeurO.  Les  livas  se  divisent  en  eaïaâ  (districts), 
les  cazas  en  nahiyés ,  composés  de  villages  el  de 
hampaui. 


-  K*  13.  Tarqvle  d'Barope. 


100» 


1.  ToRoriE  d'Eobope. 
nvarnementi  génénni.    Sié^e  du  g'iu' 
',  Tchirmen).  Andrinople. 


Edimé  (Thi 

Siliitré   (Bulgari 

Boghdan  (Moldavie) 

Enacti  (Valachie). 

Vidin  (Bulgarie). 

Nich  (Nissa    Bulgarie.) 

Syrp  (dervie). 

ta  forteresse  de   Belgrade. 

Bosna  (Bosnie  et  Croatie). 

Roiimili  (Albanie  et  Macédoine).    Uonastir. 

Scbkodra  (Scutari).  Scutari. 

Tania  (Epire).  Janina. 

Ttrhala.  Tirhala. 

Selanik  (HacédoineetThessalie).    Salonique. 

Djixalr  (Archipel).  Rbodes. 

Girid  (Crète).  Candie. 

rrlBclMoMa  <■■■»!«■>«« -■■!«■  (Valacb 
et  Moldavie),  *obb  le  Boaa  de  «•«■■■■le. 

On  a  proclamé  l'union,  sous  le  nom  de  Aoiima- 


Silistrie. 

Bttcnarest. 
Vidin. 
Nissa. 
Belgrade. 

Ser*vB]o. 


ntc,  à  Bukarest  et  à  Jasay ,  le  93  déc.  1861.  La 
commission  ceninle  de  Forïsbani  reste  suspendue 
pendant  toute  la  durée  de  l'union;  le  prince  gou- 

aux  deux  principautés,  el  les  deui  assemblées  élec- 
tives seront  réunies  en  une  seule.  Les  cbambres 
des  Principautés-Unies  se  sont  réunies  pour  la  pre- 
mière fois,  le  h  févr.  (2k  janv.)  I86Î,  à  Bukaresl. 
La  Porte  a  sanctionné  l'union. 

GoovERnEirEiiT.  HoFPODàn  DE  RouMAnn  (Va- 
lachie et  Roumanie),  h  ministim,  1  conieil  détal 
(créé  en  IBM),  1  cour  de  jastiet  el  d<  eatiation, 
Bukarest;  I  cour  des  complet,  3  ciTContcripliont 
miliiaiTtt:  Bukarest,  Jassy,  Crajova;  culMi,  arche- 
vêque et  métropolitain  grec  :  Bukarest;  évtque  : 
Jassy;  culte  cslbolique  romain,  évéque  de  Nico- 
polis  (1863). 

Finances.  Receltes  (1864),  nsOOOOOO  de  pias- 
tres (llb  piastres  =  1  liv  st.).  Dépensea  (11164), 
204000000.  -  AhhER.  16  à  17  000  h. 

Administra Tios  kt  Statistiodb.  —  Valachh. 
Stiperficit  :  Grande-Valachie ,  VM.î!,  Petit«-Va- 
lachie,  410  m.  c.  géogr.;  ensemble,  1330,13  m. 
c.  géogr.  —  Population  ;  2  400920  hab. 

Moldavie.  Super/icte  ;  autrefois  73F>,68,  la  partie 
cédée  par  la  Russie,  22l,V  m.  c.  géogr.  :  ensem- 
ble, 957,95  m.  c.  géogr.  —  PopuiDJion  :1600000h. 

La  superficie  totale  des  Principautés- Un  les  se 
monterait  ainsi  à  3288.17  m.  c.  géogr.  Une  com- 
munication plus  récente  l'évalue  à  3.S84  m.  c  giogr. 
et  évalue  la  population  totale  i  4ÔW93I  bao., 
parmi  lesquels  il  y  aurait  125  150  catholiques  ro- 
maini,  el  28900  protesunts. 

Les  Principautés-Unis  Eontdiviséesen  33  district!!, 
administrés  chacun  par  un  préCet.  Les  aabdivisions 
sont  formées  par  les  arrondissements,  placés  soD'i 
l'administration  d'un  sou>-préfet 

•enle.  Constilution  de  1830.  L'élection  du 
prince  est  confirmée  par  le  sultan  ;  culte  grec  el 
catholique,  —  Super/icU  :  1000  m.  c.  géogr.  — 
Population  :  IIÎOOOO  hab.;  armit  :  10 000  h., 
5  commandements  :  Sabae ,  ATuranoroc,  Zajcar, 
PotoTtcac,  Krogujenac. 

I«  H«Btéaéin^  reconnaît,  depuis  le  traité  de 
Cetinjo,  9  sept.  1832,  la  souveraineté  de  la  Porte. 

" °-'-  -  ""   —    -    géogr.    —  Poputalimt  : 

n  permanente; 


CARTE  N"   74. 

GRÈCE   ET  ILES   I0HIENNE5. 


cé*|m>rkic  irfejBt«pie,  Voyez  la  carte  et  re- 
pirtei-voua  aux  tableaux  et  aux  cartes  8  et  9,  Grèce 
ancienne.  La  ]Aupart  des  noms  de  géaÇTaphie  pliv- 
sir|ua  devant  leur  illustration  k  lantiquité,  nous 
avons  donné,  sur  la  carte,  les  noms  classiques 
d'auRefois  au-dessous  des  noms  modernes. 

a«rer*«letGréee,900  milles  carrés  géograp'ii- 
ques  :  lies  Ioniennes,  51 . 

EtiiBaipwpkle  et  linode.  Grecs  (Indo-Euro- 
jiéens).  Grec  {langue  aryenne). 

V*matl*B  klatari^ae.  Après  une  lutte  de  neul 
ans  contre  la  Turquie,  h  DrÈce  fui  reconnue  indé- 
pendante et  forma  un  Etala  partirdu  3  février  1830. 

pvpalattoB:  1096 800.  elpourlesUesIouiennes 
235000.  Ensemble  1321800. 

CMMVcraciBrnl.  Monarchie  constitutionnelle' 
chambre  des  députés.  Suffrage  universel  élatji  '  i 
décTsl  du  gouvernement  provisoire  du  4  décer.T'v. 
1863.  D'ailleurs,  l'ancienne  constitution  du  3^0^ 
temhre  1843  e^t  en  vigueur.  U  5  octobre  Ifig^vr. 
Iles  Ionienne'  volent  leur  anneiion  à  la  Grj(0*    \e' 


cinq  grandes  puissances  signent  à  Londres  le  proie  ■ 
cole  relatif  à  la  cession  des  lies  loniennesk  la  Grèce, 
14  novembre  1863;  traiif  rallBé  le  2  janvier.  Neu- 
tralité de  ces  lies. 

Rcllgisn  grecque.  ÀTchecéqxtetgTtct: M\b.Œs, 
Mégare  et  Égine,  Chalcis  et  toute  l'Eubée,  Phthio- 
lidc.  Ari^uanieelElolie,  Argolide,  Corinthie,  Palra.s 
et  ËUde,  Hantiuéc  el  Cynourèe,  Uessénie,  Monem- 
■--jie  el  Sparte,  Sjra  et  fénos. 

1  aTsheiéqtie  catholique  romain;  Naios;  3éti- 
quet  :  Aodros  (év.  de  Tyne  el  Mycone] ,  Santorin,  Syia . 

VlBBKcea.  Dépenses  :  24  7.t5000  drachmes  (1  dr. 
gOcput.);  receltes  :id. 

Avmée  14000  hommes;  en  186!  :  !U,000. 

narine:  32  navires  perlant  183  cnnons;  person- 
nel .lO'lO  hommes. 

jBBtleei  Aréopage  (tour  de  ca-isalionj:  Àthènet; 
3  cours  d'appel  (cours  rojales);  Allicnes,  Kauplie, 
Pitras;  lOlrihunaui  de  l"  instance:  Athènes, Chal- 

icis,  Siri,  Naiiplie,  Sparte,  Nn,varin,  TripolilKi, 
palras-  ^issolonglii    Amphyssa  (Salona). 

04         le 


1010 


GEOGRAPHIE.  —  EXPUCATION  DES  CARTES. 


C«»«»eree.lmportalioii:47('00000   drachme!;!     mjbi: 
eiportïtioD  :  18000000  diadimn.  |  mciiU  . 

DIVISIONS  ÀimiMiSTR ATI vEs.    10  pri^fectures  subdivisfes  ci 
d'BUtoireel  de  Géographie  île  Uouillet,  an.  GnscB). 

Prefedures.  ,')",'''      Chcfs-licux.  Haliitanu. 


AUique  et  BèoLie. 

116 

Mhèaefi. 

41  398 

Eubée 

Phthiodite  u(  Phooide. 

79 
111 

Clialoia. 

4ë85 

AcanuiM  al  filoUe. 

138 

HisMioDghi. 

60ill 

ArgolideetCorinthie. 

91 

NaupUe. 

60Î4 

Achaie  et  ÊliOe. 
Aroadlc. 

94 
79 

Psira». 

Tripolitxa. 

1S34^ 

7  441 

Hc^séiiie. 
Laconie. 

62 

76 
49 

Calamula. 

6!9î 
2024 
18511 

EfTecliF:  eoTinm  4070  hlli- 
uh'euni  jli3  000  tonnaoïu;  mutebta  ;  24  OKI. 
liparchits  [Voy.  le  Diciionnaire  tinirfrtd 


Pirée,  Calouri,  Lsiisina,  Migan.,  figioa, 

Tli'va  (ThWies) ,  LLvadia. 
Chtilcis,  Xerochori,  Carynlo,  Scopelo. 
ZeiloiiD,  Casiri  (Delphes),  Salona  (im- 

Bellc  résistance  (I8Î6)  :  Wpinle,vieloire 
navale  d^  don  Juan  d'AutricU  sur  Ic< 
Turcs  (ir,ni. 

Cirinlhe  KaMri  {Hermione) ,  mines  il? 
Tyrinthe  et  de  îlyci-nes. 

NarariD,  victoiredeîFraiiçii3,de5  Busses 
et  des  Angl^i  surlesTuros  et  In  Egyp- 
tiens. 18ÎI. 

H  tslra,  Haral  h  ooisi ,  Malvoisie,  c  rv  célèbie . 


La  monarchie  hcUônique  a,  depuis  l'annexion  des  lies  loniuane?,  une  superficie  de  947  ■>  milles  ca 
gto^ti-aptiques.  —  AthËucs  et  Pirto  ensemble  :  47  T23  babitants. 


Ues  Ioniennes 

llCi. 

gtogr. 

ii«i. 

Corfou. 

12 

So»nhs«attre 

Fano. 

0. 

Uesauisi. 

Mariera. 

Oh 

Arkudi. 

SainoUiraiti. 

0« 

Calamo. 

Poao. 

Ou 

CWIUB. 

Autipas). 

0. 

Moko. 

appelées  République  des  Sepl-Iles. 


ha  IihaquF, 

On  Céphaloiiic 

On  Les  Ëcliinades. 

On  Peiala. 


On  Uakrî  el  Iles  ïnKr. 

lia  Zante. 

On  Cingo  et  Iles  vois. 

On  Iles  Strivali. 

0«  CerJgotlo. 


ASIE. 


CARTE   N"   7B. 


ûâuuBAPHiK  PHYSiQ'iE.  Voy.  la  cane. 

SUPERFICIE.  2100000  lieues  carrées  géographi- 
(jues  (ô  fois  la  superftcie  de  l'Europe). 

BTBHOGRAPHiE.  Voy.  le  tatleao  oi  la  carte  n"  4 1  ■ 

POPULATION.  Ëslimatlons  contradictoires  des  géo- 
graphes. Lej  diflérences  qui  existent  entre  leuis 
cbiiïres  sont  quelquerois  de  plus  de  100  millions.  V,a 
portant  la  population  de  â50  à  600  m'ilions,  on  est 
certain  d'fttre  au-dessous  de  la  véritâ. 

rëugiohs.  Voy.,  pour  chaque  difision  politique, 

GRANDES  DIVKlIONS  POLITIQUES  DE  L'ASIE. 

Elle  se  divise  d'ordinaire  en  2  parlics  :  les  pay^ 
du  Caucase  el  la  Sibérie;  mais  nous  avons  dinné 
les  pays  du  Caucase  avec  la  Russie  d'Europe  (voy. 
cane  et  tableau  62).  Les  Russes  ont  Tait,  dans  ces 
derniers  temps,  de  grands  progrès  dans  la  Petite-Tar- 
tarie.  Ils  sont  aujourd'hui  maîtres  de  Takshend  et  de 
Kbokan.  Leurs  fondations  importanus  et  le.ura  éta- 
blissements mariliraes  de  fcmbouchure  du  fleuve 
Amour  les  rend  sauveruios  dans  les  mers  du  Japon 
et  de  la  Cbine.  Les  producLions  de  la  Sibérie  sont 
surtout  des  peaux,  des  Fourrure*  et  des  métaux 
précieux 


Oiùtiont  admi'm'tfrolitin. 

OonvernemeiHi. 

millTscglog.        •^P"»»"»"' 

To(«)llk. 

27000»            10î|î6fi 

Tomsk. 

\bnZn              e94fâl 

Jenissùsk. 

4S708»              303!.« 

Irkoulsk. 

13357.              319931! 

Tewiioires  : 

Iû0â7.              ihilM 

de  Jakotsk. 

7U7lo              2119» 

del'Ainour'. 

6129»                40MO 

du  Littoral'. 

33  790.                2643B 

de  Ssemipsiatinsk. 

849»»              217  4^1 

des  Kirghises  do  Sibérie' 

14.S44B               Î714M 

>.   17  3U.,               600000 

ToU 

Î6!745,r            407093» 

Total  de  la  Bussie  d'Asie 

(compiis  les  pays  eau 

SÏO-GÎSn           8318») 

t.  nécemmenifoméi  ilt 

a-tUctilaeduSunent 

Iki,   ta  disiiici  •J'OklaMt. 

l'emboucbiiredel'iLaHnir,  >i 

.L.llwtleol»t'oiiK««o« 

là.  GnniJe  Hord*  ei  itLu:  «luik-IWtl. 
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.  Le  JftpoD  a  un  empereur  spiri- 
tuel et  lin  empereur  lemporel;  le  titre  du  premier 
est  Mieai»  ou  Da\ri,  cplui  du  second  est  Taieoun 
ou  Sjogoan.  Le  Micado  n'a  qu'un  pouvoir  religifui  ; 
il  vit  d^ns  une  eiclusiou  complète  dans  la  petite 

Srlncipaulé  de  Kiolo,  au  il  est  vénéré  comme  un 
[eu  et  anlouré  d'uo  cérémouial  Irts-sévère.  Le  nom 
de  sa  résidence  est  Miaco.  Le  Talcoun  est  l'empe- 
reur réel,  il  dispo-e  des  revenus  et  de  l'année  du 
psva.  Q  a  immédiatement  sous  lui  un  grand  cod- 
geil  de  13  conseillers  qui  mouvement  en  son  nom. 
5  de  ces  membres  sunt  choisis  parmi  les  princes 
VMsauii  8  parmi  la  noblesse  bérëdUaire.  L  un  des 
con3eiller3,le  gouverneur  de  [*emplre,  a  la.  préséance 
SUT  les  autres,  et  exerce,  i  proprement  parler,  le 
pouvoir  impérial.   Les  décisions  importantes   sont 

Srésentèes  à  l'empereur,  qui  doit  immédiatement 
anner  son  apprûbàlion.  En  cas  de  refus  de  se  pari, 
3  princes  du  sang  sent  cbatçés  de  prononcrr  dèli- 
nitivement  sur  la  question;  ai  leur  sentence  est  con- 
traire à  celle  de  l'empereur,  celui-ci  doit  aussitôt 
abdiquer  en  taveiir  de  son  lils  ou  de  son  héritier  ; 
dans  le  cas  wn  traire,  le  conseiller  qui  a  fait  la  pro- 
position, et  quelquefois  même  tout  le  conseil,  se 
donne  la  mort.  Le  pays  se  divise  en  ë04  principautés, 
seigneuries,  provinces  impËriiîts  et  villes,  qui  ont 
IID9  administrai  ion  spéciale.  Les  premières  soni 
gouvernées  par  les  princes  vaBsaoi  béredilairei,  ce- 

Ïendant  elles  demeurent  entièrement  sous  b  dépen- 
iDce  du  Taicoun  et  du  conseil  d'Ëlat. 
ORGAHisiTioN  SOCIALE.  Castes.  Il  doit  y  en  avoir  S, 
««voir  :  l^'es  prince s-vaaaaui  héréditaires  (Daîr(.iUF)  ; 
2*  U  noblesse  hérédiiaire  (Siomiu) ,  qui  est  feuda- 
lair«  des  Daimios  ou  de  l'empereur,  et  qui  doit  les 
servir  dans  les  guerres;  3°  les  prêtres;  4*  les  soldats 
mis  sur  pied  par  les  nobles  ;  b'  les  médecins,  les 
fonctionnaires  civils,  etc.  ;  6°  les  marchands  ;  7°  les 
mécaniciens,  les  aiiisaos,  etc.  ;  8*  les  pAcbenrs ,  ~ . 
bateliers,  les  laboureurs,  etc.  Les  i  premièrea  clas- 
ses portent  le  nom  de  faamint;  elles  seules  don- 
nent te  droit  de  porter  des  épées  et  des  vËtementi 
distingués  (des  pantalons  larges).  Les  paysans  ap- 
uirtietnent  i  la  glél*  et  au  propriétaire  du  pay; 
Toutes  les  castes  sont  héréditaires. 

BKUoiOH.   Adoration  du  soleil  conune  divinili  ( 
dieu  prolectenr  du  Japon,  ainsi  que  d'un  graitd 
nombre  de  divinités  inTèrieures  (ILÛni,  dont  la  plu- 
pari  sont  des  Hommes  divinisés). 
POPULATIon  :  3â  i  40  mïUiaos. 

BIVUKINB. 

J'pon.  '^% 

i  apon  ou  Nipbon  avec  Sado,  Oki,  Awadsi,  etc.    4  ÎM 

Sitof. 

Kiuùu  et  les  petites  Iles. 

lIlH  dèpcudïQISI. 

Jeso  et  les  petites  iies. 

Kouriles. 

89  lies  Bonios. 

Lieou-Kieou. 


La  Itussie  compte  à  présent  Itle  de  Sakhalien 
(Kratlo)  parmi  ses  po6*essiDu»de  rjLmeur.  Les  Kou- 
riles occidentales  jusqu'i  !lle  d'iiurup  Inclusive- 
ment appartienneut  au  Japon. 

kuMÉB.  368000  b.  dinfanterle  et  3801X1  h  de 
cavalerie,  chaque  prince  vassal  devaat  enlrelénir 
20  fantassins  et  2  cavaliers  =ulant  de  IkT  .ru-il  a 
10000  thalera  de  revenus.  Le  Talcoun  eniVV.ÏnV  en 
outre  une  «««e  de  lOOOOOtwitassins  et  []„  ^'  «ïn  « 
vallen.  "■e^Ql^J 

comsacB  bt  mavicatiob.  Les  ports  r,  ■   en 

en  Tertn  des  traités,  être  ouvens  aux  iS^i  d'^'i^i 


Américains  du  Nord,  sont'  :  Uinga  fan  sud  de 
Miaco).  ICanagawi  (Tocohama,  baie  de  Yedo) ,  Hit- 
gala  (cote  N,  0.  de  Niphoc),  Makodadi  (Jeso)  et 
Sargo*aki  (Kiusiu).  Traitas  d«  eommerce  conclus 
avec  te  Japon  :  1*  Tndté  du  31  tatrs  18M  avec  1»s 
Étals-Unis  île  l'Amérique  du  ?ford' V.  dul4oetobra 
18M,aTec1aGrande-Breiagne:3*,du3ejaaTieriaS5, 
avec  la  Russie;  4*,  du  9  noremlmi  IHâ.S,  avec  les 
Pays-Bas;  S-.du3ao(ltl8e0,  avoc  lel'onHnl  ;  R°,dll 
Si  janvier  ISSl.areolaPMBB*;  T,  avwli  Suis», 
6  février  lSti4. 

La  valeur  de  mouvement  général  de  1S63  est 
évaluée,  suivant  des  données  officielles,  pour  l'ex- 

ion,  à  5017000  dollars;  pour  l'importai  ion,  & 

)00  dollars;  cependant  elle  pnnrraii  bien  se 
monter  réellement  au  triple  de  ce  cbilfre,  car  l'ei- 

ion  de  la  soie  brute  seule  s'est  élevée,  en  1P63, 

k  plus  de  1  million  de  dollars  [le  dollar  compté  ^ 

'■  30'). 

Sont  entrés,  en  1H63,  dans  les  pons  du  Jspon  ; 

'0  navires  jaugeant  64  3î8  lonneauï,  lioni  100  n«- 

res  britanniques,   40  américains,  13  holliindais, 

8  allemands,  7  français,  7  russes;  sorties:  I&8  na- 

jaugeant  61210  to 


suraaiicit  :  De  60A  77060  miHes carrés  (estima- 
tions variées  entre  ces  deux  cbilTru  :  MM-CuUoch, 
Barrow,  Malte -Brun). 

POPULATION  :  400  milliou.  diiflVe  trés-douteui  et 
probablement  eiagéré.  Suivant  Ualle-Brun  (Ed.  La- 
vallée),  380  millions. 

jouvEHNKHEnT  ;  HOuarcbie  héréditaire  et  absolue. 
Chine  ortiprement  dite  est  seule  soumise  à  l'aU' 
torité  de  1  empereur.  Les  autres  parties  de  l'empire 
sont  seuteiUKnt  trtlJutaires. 

Le  picmier  pas  tcts  l'intrûdnclion  d'une  sorte  de 
gouvernement  représentatif  a  été  lait  par  un  di'crei 
impérial  qui  convoqua  pour  deui  mois  almuelle- 
ment,  dans  la  capitale,  une  asictnblée  déTibi'ranlc, 
potir  1b  oorapesition  de  laquelle  chaqne  proùnce 
devra  envoyer  deui  représenUints. 

Les  fouetioniuires  de  l'filat  os  MOfMtA'rM  sont 
répartis  en  9  cl&sBes.  cbaquo  classe  se  divise  à  son 
tour  eo  uni"  et  S'onlre.  Les  emptoy^a  civils  ont  la 
présèBDce  sar  le  militaire. 

Le  iNTiwïii  d'iut  se  compose  de  4  btuls  digni- 

ir«s  ;  le  cmueit  ée  Régence;  le  Stiial  se  compose 
d'une  assemblée  de  18  dignitaireB. 

DELiGTOna  :  3  religions  pr^dpaiet  répandues  dans 
l'empire  et  dansiaChLi»  proprement  dite:  1"  Reli- 


en Gbine.  La  Tarlarie  et  le  Tibet  mrUut  sont  la 
nire  du  bouddhisae  serima. 
RAGK.  Tartare. 

LANGUB.  Chinais,  mandchoui,  libétalo,  mime 
famille  de  langues  monosyllabiques, 

PINANCES,  On  ne  peut  obtenir  dps  renMigneBients 

ithentiques  sur  les  revenus  de  l'Ëtat  (d  après  un 
rapport  officiel  de  l'année  1844,  ils  s'élevaient  & 
191804139lBels  ou  à  63  934  713  liv.  steri.). 

■  RUÉE.  L'armée  esl,  d'après  de  nouvelles  données, 
forte  de  600000  h.,  qui  som  disséminés  sur  (ouïe 
l^t«ndiie  de  l'empire  ;  il  y  a,  en  outre,  un  corps  de 
200000  Tartars,  qui  se  trouvent  à  la  disposition 
immédiate  du  gouvernsmcnt.  Il  n'y  a  pas  d'armée 
permanente  selon  les  notions  européeimes. 

BELATioss  AVBC  l'bijfopk.  Cummtrct.  Le  traité 
de  Nanking,  conclu  en  1842,  n'ouvrait  au  commerce 
éliauger  que  les  ports  de  CmUm,   Amoy,    Fon- 
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de  FormoM;  Swa-tao.  sur  la  cAte 
3  de  Kwang-loHTigj  Trifi-fou,  sur  1î 
j — 1.  j.  ■ '■-•eàe  Chan-toung-, .' 


seplenirioQïli  . 

Ithouang,  iltns  le  goire  de  Leaotong.  et  Ira  poris  de 

TeVnnJnang  Kieou-kiang  et  Han  keou,  lur  le  Yang- 

tM-kiang. 

Le!  données  statistique)  cont«mant  le  moiire- 
menl  du  lommeree  général  des  purts  sus-mention- 
ats  masquent!  la  mouvement  des  dpui  principaux 
ports,  Canton  et  Cbanfj-tisl  seulement,  esi  évalué 
comme  suit  (valeur  en  liv.  s(erl.): 

Canton.  Chang-hai. 

ta    loipurulloo  EipjrUlii'ti     lirporullOD.  Eiporiaiiun. 

1860  4353143      3838938     1S3Î64M    10779319 

1861  3  919  908      3  bbl  590    16  003  062      9  9âR  9â7 
I86Î         —  —  318li39b3     14667  ■iOe 

EivisioNS.  Les  lOgraiidesdivisionsde  l'empire  sont: 
L*  Chine  proprt,  capitale  Priinp,  ville  principale, 
Sanking  et  les  pons  susmenlionnés  ;  1°  la  Ifond- 
thourie;  3°  la  Diouigarie  ou  Thian-chan-ptlou; 
4*  Vt  Pttile-Boukharit  oa  TTiian  than-nan-lou;  Ei'le 
Tibtt,  capitale  Liatta,  ville  religieuse  ;  G"  le  Boutnn, 
limitrophe  de  l'Inde  et  aujourd'hui  indépendant; 
7°  le  royaunu  d«  Corie;  pui^  viennent  les  tribus 
KOHADES  :  8°  les  Jranfolc  ,-  9°  les  XhoIUuu  et 
10*  les  Tartares  du  «hou-koii-noor. 

La  Chine  propre  est  divisée  en  18  provinces, 
187  départements  et  348  airandissemeats. 

4>  ■■«•-ChlBC. 

Ce  qv'oi'  appelait  autrefois  Inde  au  delà  du  Gange 
se  compose  de  plusieurs  Etats: 

a-  Bm^lre  *tm  BlrBBBB,  capitale  AitiOTH- 
foura;  ville,  Ava.  Les  provinces  marilimes  lui  oot 
ité  eotevées  par  les  Ai^lÂisj  S  dÎTisious;  phdduc- 
Tion  altondantes;  lahoue  composée  de  pâli  et  de 
chinois;  KEUOiûit  bouddhique;  oouvernehemt des- 
le;  les  cbifTres  de  la  population  varient,  dans 
ta  estimations  qu'on  en  a  lalLe$,debà  15  millions. 

••  ^  ■■■»■■!»■■  BaKialMH  •■  «elA  da 
CM»(a  (voj.  la  carte  et  le  labl.  77). 

I>  m«T«BBe  4e  HlMW,  capit.  Bonffjkojk;?.  Siam, 
détruite  ;  avec  le  pays  de  Lios,  au  N-,  tributaire  du 
roi  de  Siam;  rice  mongole;  phoductioiis  atwn- 
dantes;  lamoue  monosyllabique:  belioiou  ;  variété 
du  bouddhisme,  tendance  idalïuii)ue,  culte  de 
l'éléphant  blanc  et  du  singe  blanc:  couviiRNEueiiT 
despotique  ;  le  souverain  est  cbef  de  la  religion  et 
incarnation  de  Dieu,  comme  au  Tibet  et  en  Tarlarie  ; 
popuLATiotcS  i.  6  millions;  ibhëi  :  10000  h.,  en 
temps  de  paix. 

A'  rres^allc  4e  Mataeea.  Les  Siamois  et 
les  Anglais  en  occupent  une  partie,  mais  il  y  a 
h  petits  royaumes  encore  indépendanls  :  1°  Perak, 
3'  SaltngoTt,  3*  Pahang,  4*  Roumfco,  5*  Djohore. 

M'  Kw^lrc  4'*Bnsna  «u  CoeUBekiBc. 
RACE  moneole;  ljlnoue  proi:édant  du  chinois;  reu- 
ciON  bouddhique  ;  polygamie  permise. 


^estii 


Toute  la  pirtîe  orienlale  de  l'Indo-Chine  ■  form^- 
1111  ]p  principe  le  puissant  royaume  de  Tonkin, 
li  c-l  iongl'ïmps  Tfité  dans  les  liens  d'une  vissa- 
i:  pilieme  it  nominale  i  l'Égard  de  la  Chine.  Vers 
Un  du  seizième  sircle  (de  1.S70  à  1600}  la  partie 
(nivale  de  ce  royaume  secoua  ouvertement  le  joug 
?s  Chinoise!  forma  le  premier  empira  de  l'Annam' 
séparé.  Les  Annamites  prolit*rent  de  l'affaiblisse- 
ment du  Cambodge  pour  descendre  vers  les  cod- 
Irées  si  favorisées  du  sud  el  y  constituer  une  tiee- 
royai'lé  qu'on  désigna  longtemps  sous  le  n  m  it 
Camboilgc  annamite,  mais  qui  a  définitivement,  el 
avec  plus  de  raison,  pris  celui  de  Basse-Cochinchine. 
Ko  1777,  l'usurpateur  T4y-duc,  chef  des  Tày-sBn 
ou  montagnards  de  l'ouest,  ni  étrangler  Hleu- 
vuong,  dernier  roi  des  Nguyén,  mais  laissa  échap- 
per son  neveu  Nguyên-chung  ou  Nguyén-anh . 
connu  plus  tard  sous  le  nom  fameux  de  i^ia-long.  Ce 
jeune  prince,  grAce  à  l'mlervention  française  de 
1790  (deuxième  Iraiii  de  Versailles,  38  novembre 
1787),  reprit  une  i  une  (1791-ISQ3]  les  provinces  qui 
formaient  l'héritage  de  ses  pïrea  et  fonda  ain^i  le 
second  empire  d'Annam  sur  lequel  il  régna  paisi- 
ble m  en  1  jusqu'en  1830. 

Aujounl'hui  l'empire  annamite  occupe  toute  la 
longueur  de  la  partie  orientale  de  la  presqu'île 
indo-chinoise  (800  liilom.  de  long  sur  150  de  large] 
-■étendaLol ainsi  du  8* 30'  jusau'au  33* de  Utitude > 


[Olitiques,  qui  sont,  du  N.  au  S.  :  ]"  Le  Ton-kia 
{Uong-tinn,  rii^r(iïoled'Orten(,ouI>ODg-l>ac,p(W(te 
HptenlHonaU,  ou  encore  Doog-ngai,  région  exU- 

3°  La  Maute-Cochinchino  (Dong-tfong),  Tégion 
intérieure'. 

3°  La  Moyenne-Coch  in  chine. 

4°  la  Basse-Cocbinchine  (N&m-ky,  paUU  méri- 
dionale] . 

L'er.semble  de  ces  diverses  régions  est  diviiw 
administralivement  en  trente  el  une  grandes  pro- 
vinces (Sa  ou  Tich),  dont  quinie  pour  Je  Tonkin 
et  six  pour  la  Basse-Cochinehme.  La  Haute-Cochln- 
chlne  en  comprend  quatre  qui  se  nomment  : 
1°  Nghé-in;  3*  Quang-binh  ;  3°0uang-lri;  4''0uaii- 
duc,  eour  de  l'eil,  Phutuathièn  ou  Pbu-iuftn,  ou 

Eus  simplement  Hué,  du  nom  de  la  ca|  italc.  Li 
oyenne-Cochinchine  contient  six  provinces  qui 
sont:  1"  le  Quang-nam  ou  Phu-cUam;  ï-  le  Moa- 
ngai  ou  Quaog-ngai;  3°  le  Oui-nhon  ou  Bîiih-diDh: 
4°  le  Pbu-yen;  5°  le  Nha-traiig;,  Binh  boa  ou  Dien- 
knanb;  6*  le  Binb-lhuAn  ou  1  ancien  royaume  de 
r.iampa,  nommé  autrefois  Chiém  ou  Xiem-lbanb. 
Thuan-Tbien  et  LOi'. 


S.  B.  Paurl'in«e,  la  rcrM,  rArskuletaM. 
la  Vartaric,  la  T)sr«Bl«  et  l'Ai>*blc,  voyez  le) 
cartes  spéciales  et  les  lableaui  77  et  78. 


CAUTE  N"  76. 

CARTE    HISTORIQUE  DE    U   RÉUNION    SUCCESSIVE    DES    TERRITOIRES 

FORMANT   L'INDE   ANGLAISE. 

(MU  carte,   dressée  d'après   l'eicellenle   étude 
f  ^^^mpagne  la  carte  n'  39  du  nouvel  Atlas  de 
rapport  qu'à  la  formation  du  domaine 
""""■""'  Compagnie  de»  Indes,  au- 
du  Koyaume-Uui.  Les  peu- 
Lt  pas  compris.  C'est  un  râ- 
'  histoire  des  accroissements 


immédiat  de  r 
jourd'hui  vaste  c 
pies  l~ihulaires  i 
«umé  aynopliqui 


unléi  à  DB  uiicle  ^ 


(AÛU.  d>  la  Soc.  d>  a^r.). 


GÉOGRAPHIE  CONTEMPORAINE. 

Canaé  pu  le  génie  politique  de  Dup'eii,  a  été  m- 
ctiBé  par  iet  tlroUas  muimos  de  U  Compagnie 
ftaoçuse  et  du  oabioet  da  Versailles.    La  lègemle 


-  X°  !•■   iHde»  utflalMs.  lO'.S 

I  explicative  des  couleurs  qui  eSl  m  bas  de  ia  carie 

Gie  les  dates  de  ces  accroi " 

I  pense  de  taule  eiplicatioo. 


CARTE  N»  77. 

POSSESSIONS   ANGLAISES   DANS   L'INDE. 


rMialMi  ■■trMi*Ml«|>e.   Ei*-3â*  Ut.   N.,   - 
eD*-l(IO*  long.  E. 
«éacrapkl«  pkT»l«|ne.  UERS.   Uer  des  Indes, 

3ul  forma  la  mer  d'Oman,  le  golre  du  Bengale,  le 
Mrolt  de  JTanoar.  ealre  Cejlui  et  le  conlineDli 
le  ftolfe  de  Uariaban,  au  S.  de  la  Birmanie;  le  dé- 
troit de  Halacca,  entre  la  presqu'île  de  ce  nom  et 
llle  de  Sumatra.  —  ii-aa.  reylan,  les  Maldives  et 
les  Laquedives,  les  fies  Andaman,  NicobarelTenas- 
seiîm.  —  cu>.  Comorin,  au  S.  del'Hîndoustaa. 

OBOOBÀPBiK.  Chaîne  de  l'Himalaya,  la  plus  baule 
du  monde,  auN-,  et  les  Gbatles  orient,  et  occident  , 
dans  t'Hindoustan  mérid.  ;  cflles  de  Cocomandel  et 
de  Halabar. 

HVDROOHAPBiE.  Le  Giagti,  dont  le  cours  inférieur 
formait  autrefois  une  division  géographique  qui  a 
oBseé  d'Être  employée,  en  Inde  au  delà  et  Inde  en 
deçi  du  Oange;  altluents  nombreux;  le  Brama- 
poutre,  dont  toul  le  cours  moyen  et  inférieur  appar- 
tient i  l'Angleterre;  l'Iraouaddy,  dunt  le  tours  iufé- 
rieur  arrose  également  les  pcasessions  anRlaiscs; 
le  Godaverv,  dans  l'Hindouslan,  ainsi  que  la  Ner- 
Uuiddah;  le  Sind  ou  Indus,  dont  le  cours  pre$<[ue 
entier  arrose  les  possessions  nouvelles  du  Penjab 
et  Les  aucieones  proviuces  de  l'Hayderabad. 

■UNES.  Or  et  argent  da  Golcoude,  d'Acbem,  du 
Karnalik,  du  Bengale;  cuiire  des  munts  Kumauuu, 
du  Badrikosrara,  dAgia,  d'Adjnùr  ;  fer  géaùrale- 
ment  répandu  dans  le  Dekhau  et  dans  le  royaume 
d'Acham  ;  aimant  d'Hoa  (prov.  d  Agra)  ;  plomb  dans 
les  pays  qui  donnent  l'aigei.t;  élain  lie  l'Adjmii' 
et  du  Femab;  une  très-aboudant,  eipurlation  en 
Europe;  aiamanls  du  Bengale,  dAllababad,  d'O- 
rissa,  de  fiedjupour,  deBerar,  du  Karnalik,  de  Gol- 
conde,  de  Sambelpour,  sur  les  bords  du  Hanaliady 
(Adamaa  des  anciens);  cristal  de  roche,  rubis,  sa- 
pliirs,  améihysles.onya  :  vallie  du  Hanahadv,  dis- 
trict 4e  Gorknaa  dans  le  Népaul  ;  lapis-lazuli  daus 
l'Himalaya;  sel,  oiaibre,  salpaire,  soufre,  charbon 
de  terre. 

rivsi.  Singes  da  presque  toutes  les  varictés, 
chauves-souris,  iclineumons,  rats,  martres,  ours, 
tigres,  chacals,  loups,  byt'oes,  renards,  lynx,  rhino- 
céros, paotlièi'es,  léopards  ;  l'eléphanl  très-rijpandu, 
surtout  dans  la  vallée  de  Brahmapoutre  et  du  Gange; 
peu  de  che?aui,  beaucoup  de  cbameaui:  mou- 
tons :  espèces  variées  p\  supérieuies  de  Cachemi:«, 
chèvres  duTibet  et  de  Cachemire;  porcs,  sangliers, 
cerfs,  antilopes  :  espôce  bovine  Ires-abundante.  1c 
lébore,  le  yack  ;  le  bu  [Ile;  rhinocéros,  crocodiles  lun  s 
presque  I  lUS  les  Heuves  el  tous  les  lacs,  serpenta, 
tortues;  même  abondanCH  et  même  v^triété  dans  tes 
oiseaul,  les  poissons  et  les  iosecles. 

Fioaa,  Riz,  froment,  orge,  millet,  doura.  toll, 
ignams  ;  lin,  chanvre,  indigo,  tabac  ;  colon,  culture 
qui  a  pris  un  grand  développement  dans  ces  der- 
niers temps;  ania  bétel,  safran,  opium,  sétune, 
bambou,  canne  i  sucre,  cocotier)',  ban^iniers,  pal- 
miers et  tous  les  arbres  fruitiers  de  l'Europe  ;arures 
de  forêts  de  toute  espèce. 

«•perflclc  des  possessions  anglaises  médiates  el 
immédiates  ;  1039000    milles  carrés 
pour  l'ensemble  de 
carrés  anglais. 

KtaMM;r>M<*  '  Haoe  aryenne  pure,,  i-ain- 
douston,  mélangée  de  Tatiar»  au-Oelà  ,.^0»    aeei 


sur  les  confins  du  Tibet  ;  population  coloniale  euro- 
péenne.  —  La  langue  des  indigènes  est  l'hindou- 
slani  aveo  tous  les  idiumes  dérivés  du  sanscrit; 
l'arabe  est  parlé  dans  les  pays  musuhnans  et  l'an- 
glais,  le  portugais  et  le  français  dans  les  ccnires 

r*r»«tiu  ktain-i^ue.  Voyez  la  carie  n  '  76  et 
VÀtUu  unie,  d'hùt.  et  dt  géogr,  au  mot  Imdr. 

ropMiaUM.  Possessions  anglaises  immédiates 
et  médiates:  113171  000  hab.,  et  pour  taule  l'Inde, 
estimation  variable  dont  le  maiimum  ne  doit  pas 
dépasser  150000000  hab. 

«•■TcrBenacDt.  Le  privilège  de  la  compagnie 
fondé  {lar  Elisabeth  a  été  sunprimé  en  IB&B,  el  lea 
possessions  anglaises  dépendent  aujourd'hui  de  la 
couronne.  (Voy.  plus  baa  pour  les  divisions  et  t'ad- 

Beli«lan.  La  majorité  des  Hindous  suit  la  religion 
de  Bralima  et  eat  encore  divisée  en  castes.  10  mil- 
li^iDs  environ  sont  bouddhistes,  c'est-à-dire  suivent 
la  religion  réformée  par  Sakia-Uouni,  au  sixième 
siècle  avant  J.-C.,  dont  le  siège  principal  est  au 
Tibet  et  qui  s'éteiid  dans  la  plus  grande  partie  de 
l'Asie.  On  compte  aussi  de  IG  A  20  millions  de  mu- 
sulmans, et  c'est  de  ces  pays  que  partent  souvent 
les  révoltes. 

rluancM.  Le  budget  de  l'exercice  qui  a  flni  le 
30  avril  1864  accusa  44753500  liv.  sierl.  pour  la  re- 
celte, et  44^95611  pour  la  dépense;  il  reste  ainsi 
un  etcédant  de  î57  tlSS  liv.  sterl.  (Frais  d'entretien 
de  l'armée,  12765381,  frais  de  perception,  6144700, 
travaux  publics   5 1Ô8  575,  etc.) 

La  dette  des  Indes  orientales  3'éle\'ait,  au  30  avril 
1862,  àlOT&141591iv.sterL:iyaeQOutreunpa33it 
de  12  millions  de  liv,  sierl.  formant  le  capiul  de 
l'ancienne  compagnie  et  les  garanties  assurées  aux 
cbctninsde  fer,  qui  s'élevaient,  au  30  avril  [SISS,  à 
Î197788  1ÎÏ.  sterl. 

Araiée.  72 000  h.,  dont  10800  artilleurs  el  6000 
cavaliers. 

lailee.  Cours  suprêmes  dans  les  cbefs-Ueui:  de 
présidence  et  Iribunaui  mii tes  dans  quelques  villes; 
partout  ailleurs  la  loi  du  pays  est  seule  en  vigueur. 

Travaux  pahllea.  Les  chemins  de  fer  sont 
poussés  avec  une  grande  activité.  Dans  la  vallée  du 
Gange,  les  points  principiui  sont  déjà  en  commu- 
nication ;  il  en  est  de  même  de  l'auesi  et  du  sud. 
(Voy.  la  carte.) 

CaaiuorcB.  des  Inilcs  avec  la  métropole.  L'im' 
porlation  des  produits  de  l'inde  en  Angleterre  est  de 
40OU000<.i  liv.  sterl.  environ;  l'exportation  de  l'An- 
gleterre aux  Indes  est  de  moitié. 

cOMuïBCE  général  des  Indes.  Importation  de 
40Ji  45 OOOUUO  liv. sterl.;  exportation  de  mime  im- 
portance. 

MlvliilaBB  :  1'  Possessions  anglaises;  1*  pays 
libres;  3'  possessions  des  autres  Etats  européens. 
paaa«MlaBa  aaslalaei. Deux  grandes  lubdi- 
isTl.  les  possessions  immédiates;  U.  les  possos- 
iions  médiates. 

I.  FossBSSiONs  lUHÉoiATsa.  3  présidences,  admi- 
nisirali¥Qs,militairBsetciviles,Btî  vioe-présidencea: 
Présidence  de  Cakulla  :  prov.  du  Bengale  et  du 
Behar  ;  villes  :  CaicuKa,  1 500000  hab.,  an  y  com- 
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nmndeli  Coimbetour;  Hsïssour  ou  Mjsore;  dont  la 
plus  grande  partie  eit  possession  médiate;  Mataliar, 
•ur  la  cOtsde  cbdodi;  EaDara;dem£me,  Balagbal, 
au  N.  de  Mysore,  et  Circars,  sur  la  tflie  septentrio- 
Dale de  l'E.:  Villes:  Jfadroi, 600 OOabab.;  Golconde; 
Idazulipatam ;  Tranquebar,  acheté  sui  Dauols;  et, 
sur  la  cAte  de  Halabar,  (es  villes  hislorioucs  de 
Calicul,  Mangalore,  Kananora.  —  Présidence  de  Bom- 
bayi   provinces  :  Aurengabâd;  Bedjr '- 


cbure  ae  l'Indas  ;  Tilles  :  Bomlmg,  dans  l'ile  de  ce 
nom,  570000  hab, :  Surate;  Punah;  Halderabad; 
Aiisiedai)ad;  Kuiritcbi,  i  l'emboucbura  de  l'indus. 
—  Viee-présideoco  d'Aitahabail ;  provinces:  Ohe- 
rouaI;Delbii  Bathies;  Agra;  Aoude;  Allababad; 
propremmit  dit;  Berar  dans  l'aBOteo  NizBMi,  et  Gon- 
douana.  Villes  :  Delhi,  ville  musulmane  an  partie, 
centre  de  rinsurrectiou  de  WaT;  Agia,  ascienne 
résidence  d'Akbar  et  d'Aureug-Zeb  ;  Baoïpour; 
LukDuv,  ancienne  capitale  du  royaume  d'Acude; 
All&babad;  Bénarès,  ville  sainte,  lurlaGange^  Uaz- 
ïapour  et  Nagpour,  dans  le  Ni/am-  une  pciile 
piirtie  (le  l'Adjeiair  avec  la  ville  de  ce  nom.  —  Vice- 
prèsideuce  du  Penjab,  dernière  conquête  de  l'An- 
gleterre,  bassin  supérieur  de  l'Indus.  VlUes:La- 
nore;  Pescbawar;  Muluui;  Amritsir. 

II,  POSSESSIONS  MKDUTEs:  L'ildjeinfr,  divisé  en 
un  grand  nombre  de  principautés  :  Djejpour,  Ko- 
tab,  Boundi  an  Bunoilund;  Odejpour  ou  Hesrsr, 
Djaudpour  ou  Marvar,  Tonk,  Djesselmir,  Bikanir  et 
les  BdtUiies,  en  partie,  —  Le  Èauk,  presqu'île  au 
N.  de  Guzerate.  —  Le  Guurate.  comprenant  te 
rojaumedeBarodael  les  principautés  de  Bauswarii, 
Cambodge,  etc.  —  Le  Mal\ca,  comprenant  le  Uolkor, 
le  Dara  et  le  BhopaL  —  L'AHahabad,  dont  la  plus 
grande  partie  esiposseistoQ  imtnédiate  aujourd'hui, 


comoM  on  l'a  m  plus  baut.  La  partie  tribidaiie 
comprend  les  principauté!  de  Reirah,  de  Tehri,  d* 
l'annah ,  etc.  —  VAgra ,  dont  quelque*  partiel  seu- 
lement sont  tributaires,  le  re^^le  est  soumis.  —  Le 
Delhi,  pour  le  territoire  des  Seiklu.  —  Le  Bedjapour, 
dont  une  petite  partie  seulement  est  encore  tribu- 
taire, enclavée  dans  la  présidence  de  Bombay.  — 
L'anoiee  rojaume  de  Déean,  comprenant  l'Hajde- 
rabad  avec  la  capitale  du  même  nom,  le  Bidar,  udc 
partie  de  l'Aurengabad  avec  la  ville  de  ce  nom,— 
Le  Gandauana  elPOrina,  dont  une  faible  p^irtie  est 
encore  possession  médiate.  —  Le  Mysort;  villes: 
SeriHgBpalain  et  Hjsore.  —  Lm  royaumee  ie  fra- 
cancort,  cap.  Trivanderam,  et  de  Coclliti,  sar  la 
c«le  de  Malabar. 

FoMisaiotu  iHLAtsM  in  QiLi  no  «AxeE,  liDjauiM 
d'Asaao),  le  DjtntUb,  le  Katohar,  l«e  Garrowt.  les 
Kouki  (Tipparali),  les  Moitay,  l'AiacM),  le  Pému, 
le  Btartaban,  le  ïe,  le  Tavay,  le  Tenasaerim,  Uc  du 
PriDoe-<l»Jïalles,  Smgi^Kiur  et  use  petite  pwLwn 
du  MalMca. 

a°  vara  Hl»r«>.  Le  ffépatU;  vïHe:  BatmaiidoH; 
—  le  flhoiiian,-  — le  Kasehmir  avec  ses  SdivisieBS: 
Ladakhjoul,  ville:  Leh;  Balti,  ville:  Schiger;  le 
Cacbemire  propre,  v,  ;  Cachemire  ou  Sf-inagssi  — 
les  peuples  du  bassin  supérieur  de  l'IedM,  M  N, 
de  rAfgtianiïtan  et  du  Penjab  :  les  Siiaposch  du 
Kafir,  le  Kattawar,  le  Jasan,  le  Dardu,  le  Uarri  «t 
le  Paitdjkora,  cap.  Damawax, 


OOLOMIM  «KANçtiSBe.  PottAoMry,  réaidecee  du 
gouverneur,  oour  impériale,  tribunalde  i^instanu, 
--"'—   colonial.  —  Qwwtorwaaef ,    tribunal   àe 
tribunal.  —  raiUM»i,lfi- 


GABTE  N"  78. 

TURQUIE  0'ASIE,  —  HASCATE.  —  PERSE.  —  TWKESTW)  M  KTITC  TATARIE, 
ArCHANISTAN   OU   CABOUL   AVEC   HÉRAT.  —   BELOUTCHISTAH. 

Bki.[gion  musulmane. 

FalriaTches  et  archev. -catholiques.  Alep.'Amaaie 
(Mésopolamic]  ,  Antiocbe,  UabvlDDie,  BaMomni 
(ililicie),  Libation,  Damas,  Diarbékir  ou  Séleucie, 
Jéruajlem,  Smyrne,  Tyr. 

ARUEd,  IHDDSTKIE  ET  couMERCB  :  SmyrM,  taps, 
industrie  supérieure,  fruits;  Damât el]^Syne,  soie, 

AaABiB  :  iUdin^  La  Mtequt  si  soo  port  de  ^j'^' 

dah,  sont  censidérés  comme  dépeoduices  de  1 1  Tur' 
S]  que  toute  la  c6te  d«   rHe4)<tf  iuïqu* 


■■  Tardai*  4'Aale.  Divisions 
Turquie  d'Aaia. 

(Voyez  pour  les  généralités,  la  Turquie  d'Europe 
carte  el  tahleau  n"  73.) 

Billet*  <t  geiTcmemmlB  généraux.  Capitales, 

Kaslamouni  [PapblaKOQieJ.  Kastamouni, 

Shoudaveodigiar  (BitbynieJ.  Brousse. 

Aydin  (Lydie).  Smyme. 

Karaman  (Phrygie  et  PamphiKe).  Konielj. 

Adana  (Cilicie).  Adaua. 

Angora,  Angora. 

Sivas  (Cif^iadoce).  Sivas. 

TarabaiouD  (Pont  el  Colcbide).  Trébionde. 

Erzeroum  (Arménie),  Eneroum. 

Van  (Assyrie).  Vaa. 

KourdiUen.  Siaitwkir. 

Kharboui  (SopfaAoe  etComagèna).  Kltarboul. 

Haleb  (Syrie  et  Orsoène).  Atep. 

Salda  (PhéaioieelPaleitiae).  Beimuth. 

Dsobebeli  Libnaa  (lilunon).  Deir  ei  Kamr. 

Scham  (Syrie).  Damae. 

Sohdiraor.  Sdiehraor. 

Bagdad  (Babylonie).  Baadad, 

Mecque.  Uecqu* 

Habei*  (Arabie).  Diidda. 

|aromt.Mabert.  HÉjjne. 


II,  L'InauÉ  Je  SM»c<rt« posséda,  avtrcMD  do- 
maine en  Arabie,  quelques  éteUieséneBls  sur  le> 
eûtes  de  la  Perse  et  d'importantes  dépeadenoes  ea 
Afrique,  cûie  de  Zanzibar. 

itJt-  PerM.  SupEsriciB  :  environ  3S000  m-  " 
(d'après  F.  B.  Ëngclliard  :  36450  m.  c.) 

l'opuLATioi  de  10  millions  d'habitants,  ce  qui  Tjii 
a  peine  400  h.  par  m.  c.  Plus  de  3  millions  viveal 
comme  nomades;  la  population  agricule  établie 
dans  les  bourgs,  et  vilU^,  s'éli've  à  environ  4  mil' 
lions  j  les  autres  3  milbons  formant  la  populat'''^ 
des  villes  dont  les  principales  soulLîpâlian  avec  eO' 
vironGOOOO,  Tau na  avec  environ  100  DOC,  Tf.aËBia, 
capitale,  avec  80  000,  Mescltbed  avec  IDOQOD  ' 

Reugioh.  La  graxîde  majorite   est 
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d'Aale.  —  Perse.   IQlb 


savoir:  7500000  de  la  confession  schiitiqiie,  SOOOOO 
dissidents  de  diff*renle3  sectes,  I  500000  de  con- 
fession sunnite,  tandis  que  les  chrétiens  (Arménien* 
MOOOO,  Kesloriens  100000  etc.),  juifs.  Ruèbres, 
païens  n'itteignent  ensemble  <jue  le  chiffre  d  un 
demi  million. 

GOOïEBNEMENT  ET  AninNISTBATION.  Pouvoif  ab- 
solu et  héréditaire.  Le  schah  est  assisté  de  trois  mi- 
nistres principaui.  Les  provinces  sont  admtnisirî'es 
par  des  gouvemear»,  chaque  ville  et  villape  esi 
régi  par  un  khetkouda  ou  maire,  toujours  élu  par 
le  peuple,  Eins  traitement   proprement   ■"'    — - 


1  (Î.Ï  c.) 


île  terrain,  eiempte  de  taie,  par  se»  administrés. 

Proïincbs.  VÀierbaidjân,  cap.  Taurin  le  Gitin, 
cap.  Kescht;  le  Mattndfran,  c»p.  Balfruoh;  v,  pr.: 
Amol,  Sari,  Astevabab;  Vhak-Adjemi,  lap.  Téhé- 
ran, I00  000hab.,«ip.  delaPerse;ï.  pr,:  ispahsn, 
ancienne  cip.;  Hamadan,  Kasbin,  Kaschan,  Denw- 
wend,  au  pied  du  faineux  sommet  du  même  nom  ; 
le  rnbartMilnouruniii,  v.  Dan>ghan;le  Dahittdii. 
sur  les  confins  du  TUrkestan;  le  Chorortdn  avec  le 
Ikrbidjdii  et  le  ftuhûtdn,  v.  HeschediOOOOO  hab., 
Mischapour,  Turchii,  Jezd:  le  Kermin,  cap.  Ker- 
mïn  ou  Sirdjln  ;  le  Marghi»ân  ou  le  Gfrmatii 
dont  le  littoral  appartient  i  l'iman  de  Maseste;  1( 
barisian,  v.,  Lâr;  te  formian,  cap.  Schiwz,  prêt 
de  laquelle  sont  les  ruines  de  Persénolis;  le  Choa- 
liildn,  cap.  Schusler.  Les  ruines  de  Suse  en  sont 
peu  éloignées'  v.  pr.Diifûl  :  le  Lurtrtdn,  v.  Dschaî- 
oâr;  le  Kotrrdiftân,  «ip.  Kirmanectiah. 

Finances.  I.cs  recettes  dn  trésor  de  la  couronne  se 
taonUnl  i:  3000000  tomans  (ou  13  million*  île 
francs).  Il  Tautajouterfi  ce  chiffre  la  valeur  des  dons 
extraordinaires  faits  an  souverain.  Le  trés->r  de  la 
couronne  sert  i  défrayer  les  dépenses  privée*  du 
schati  ot  de  sa  cour,  et  toutes  loa  dépenses  publi- 
ques. Il  n'eiistc  pas  de  dette  publiiTue,  attendu  que 
les  dépenses  supplémentaires  sunt  couvertes  f 
moïcn  de  coninbutions  eitraord inaires,  aeïe 
des,  etc. 

Abkëe,  Evaluée  à  50000  hontmes  d'inftnlerie  r 

Îulière,  de  500  h-  de  cavalerie  régulière.  <le  MOO 
artillerie  et  de  cavalerie  irréguilcre,  dont  le  noi 
brc  est  irès-wiriable. 

Culture.  Imdustbib  et  Cohhbhce,  Le  commeroe 
général  de  la  Perse  s'élève  aui  chiffres  suivants  : 

Imporlalion.         EiportaHon, 
Pai  let  tronliéres 
dcl'oue»t,  lS9ÔO0OOthlrs,  13300000thlrs. 

is  frontières 


pétrole  qui  découle  des  montagnes;  salpêtre 
abondant  comme  dans  le  re^lc  de  la  Perse,  graine 
de  ver  à  saie  et  cocons  do  diverses  provenances. 

Dans  le  KhorassSn  :  tapis,  cachemires,  vraies 
étoffes  de  Perse,  tissus  de  poil  de  chameau,  oranges, 
rbubartie,  ana-foetida,  manne,  turquoises  de  Nicha- 
pour;  peaui  de  mouton-astracan,  de  ranard,  de 
martre,  de  loupet  de  chacal. 

L'irak-Adjémi,  en  dépit  du  gnnd  dAiarl  Salé  qui 
voudrait  l'envahir,  a  des  fruits  saca  de  toute  espèce, 
des  pistaches  plus  groases  que  celles  de  ta  Syrief 
les  vins  délicieux  de  K^bin,  des  noix  de  galles,  de 
la  garsBce,  de  l'indigo  de  l'ArabistJin,  toutes  sortes 
de  céréales  al  *""  "   "■"   '""'"      ' :— -.. 


le  Tes 


Somme  totale  3D9:iO0O0tblr3.  110DU0OOthlr«. 
Dans  r  Azerbaïdjan,  tabac  excellent,  fniits  secs  de 
toute  nature  et  délicieux  d'Ourmiab  et  Klerahga, 
excellent  vin  de  Khoî,  oii  se  fabrique  de  la  bonne- 
terie d'un  genre  particulier;  éloRes  de  soie,  coton- 
nades et  touesdePersede  toutes  couleurs,  de  Tauris; 
laines  i  40  cent,  le  kilog.  Les  innombrables  trou- 
nejux  des  lliatbs  s'étendent  dans  cette  province,  qui 
fournit,  eooulre,  du  miel  et  de  la  cire  en  aW- 

DaQs  le  GuilâD,  le  Mazendérân  et  lo  Tabaristftn  ; 
buile  d'olive,  no  il,  noisette,  amandes,  Rgues,  raisin 
sec,  lin,  chanvre,  céréales,  riz  d'un  parfum  eKi]uis, 
soie,  sifran,  rainerai  de  fer,  de  cuivre  de  Sari; 
e,  soufre  de  Démavend  ;  huile 


Caohan.  Cette  ville  tissait  jadis  du  terbaf,  brocart 
d'or  qui  valait  30  écus  le  pouce,  soit  3600  francs  le 
m'-tre.  C'était  la  plus  riche  étoffe  du  monde. 

Celte  province  a  en  outre,  de.i;  cuirs,  du  tom- 
becki  (tabac  pour  kalioun],  le  meilleur  safran  du 
monde,  quatorze  espèces  de  raisins,  des  pSles  d'abri- 
cols  tocmchams  d  une  grosseur  si  extraordinaire 
qu'on  les  appelle  en  langage  liiperbolinue  auft  du 
snteit  et  conserves  de  toutes  sortes:  des  marbres 
rouges,  noirs  et  blancs;  enfin  les  tapis  indestructi- 
bles d'Hamadan  ;  les  alcarazas,  vases  poreux  de 
Kom  ;  des  armes  blanches  k  lames  damassées,  des 
coites  de  maille  des  arcs;  mille  fantaisies  en  mar- 
queterie; ornements  inimitaliles,  du  labac  à  profu- 
s]on,  du  coton  lilé  et  en  bourre,  de  la  safranelle  pour 
les  couleurs  rouges,  de  la  sésame,  entin  l'afioun  ou 
opium. 

A  Kachan  :  chaudronnerie  ciselée  et  vases  d'émail 
cloisonnés. 

Dans  le  Faraislân  :  porcelaines,  vin,  essence  de 
rose,  grenades  de  Schiraz,  huile  de  naphte  de  Ba- 
radjoun,  coffrets  st  ustensiles  en  bois  soulplés  d'A- 
badeh,  dattes  de  Persépolis,  de  Sistan  et  ae  Jaron, 
miel  exquis  de  Kazeroun,  encens,  gommes,  lérë- 
bentltioe,  le  henneb  et  le  rank,  du  Kirman,  étoffés 
de  soie,  chUes,  garance  d'Yezd,  casse,  séné,  noix 
vomiijue,  gomme  ammoniaque. 

IT.VwrkeataB.  Ce  pays,  occupé  au  nord  par  les 
Russes,  maîtres  anjourd  hui  de  Khokaiid  et  en 
marche  sur  Samarkand  ;  au  sud  par  les  Afbgans  qui 
se  sont  rendus  maîtres  de  la  valiée  de  l'Amou-Daria 
et  de  la  v,  de  Kundm,  est  eni:ore  au  pouvoir,  dans 
SI  partie  occidentale,  de  cei  féroces  rtirnwnoiw  qui 
paralysent  tout  dans  cette  région  de  l'Asie  par  le 
brigandage  le  plus  audacieux  et  le  plus  barbare. 
Jferu;  est  le  point  de  départ  de  leurs  expéftitions 
contre  le  commerce  de  Chiiis,  de  Boukhara  et  de 
la  Perse.  Boukhara  et  Chivas  forment  deux  sulla- 
■    '        ■  ùles 


;rCa*- 

pienne  cl  par  les  armées  du  nord  ces  ennemis  de 
toute  civilisation,  dont  l'ex  termina  [ion  seule  peut 
asiurer  le  calme  à  ces  riches  contrées. 

V.AfghaBlataaouCabABl.  Sultan  ie  importante, 
qui  s'est  accrue  dans  ces  derniers  temps  de  RérM 
avec  son  territoire  et  du  Turke.lan  méridional. 
Villes  :  Kaboul,  Kandabar,  Djellahabad,  Farrah, 
Hé  rat. 

VI.  Le  ■•■•■(ekUUB  est  plutât  un  territoire 
i  moitié  désert,  à  mmtié  occupé  par  des  tribus  no- 
mades qu'un  état  constitué.  On  ;  trouve  cependant 
KelMi  etKedj, 


:,Goo»^lc 
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CARTE   N»   79. 

COLONIE   FRANÇAISE    DE    BASSE-COCHINCHINE'. 


a«l, tllniBt,  3  p.:rUilans  le  sol  :  1°  terres  his- 
iies  inondées  favorables  aui  nriires;  ï°  maraU  pai 
mile  de  l'iQoiidaliDii  et  du  dérjut  d'écoulemeiit: 
3°  collines.  Torils, 

Dans  ces  diverses  zones  le  tarraîQ  rormanl  ta 
boiilure  des  timivcs  y  est  d'une  admirable  SécooMk. 
La  (erre  y  est  composL-e  d'un  humus  de  plusieurs 
pieds  d'épaisMur;  tous  les  arbres  à  fruits  y  vien 
nenl  facilemeal;  villages  do mbreui. 

La  Basse-CochiDCkioe ,  s'Étend  du  8*au  IS'degré 
de  ht.  N.  Aussi  la  cliakur  &  peu  prôs  stalicnuaire 
n'y  vaiie-iH^lle  qu'entre  11  et  34- centigr, 

't-*<l«eU*nB.  Le  rii,  lecolâii.lelabacrarachi- 


les  li 


uks  alitu  entai  l'es  ei 


•illalaw»    lEBRlTOHULEi  1 


La  Basse-Cochincliiiie  comprend  les  6  provinces 
de  Dong-nai  ou  de  Bien-lloô,  de  â'ai^on  ou  de 
Giadiuli,  de  Mî-iho  ou  de  Dinlt-lilÔng,  de  Lougho 
ou  de  Vinh-lûOng,  de  ChSu-dâc  ou  d'An-^^ian^,  de 
Can-cao  ou  de  Ha-tico  ;  mais  la  Cochinctiine  fran- 
çaise comprend  seulement  les  3  premières  prov.  ; 


de  la  mer  de  Cbine;  à  l'est,  par  la  province  Bi 
thuan,  qui  fait  partie  de  la  Hoyeone  Cochmchine  ; 
à  l'ouest,  par  la  province  de  Culu-dâc. 

i.  BiEH-uoA  (linb),  ch.-).  Bien-ttoà,  v.  fort,  la 
live  gauche  du  Dong-nai;  2  déparlemenls  ou  pJiu  : 

i'Phuoe-longiplm),  1  ariondissemenlsoubuven: 
Phuoc-chanh  (buyenj ,  ch.-l,  Benca;  —  et  Binh- 
An  (huyen),  cb.  -1.  Bung.  Carrières  de  pierres  et 
de  granit,  fabr.  de  tuiles  et  de  poteries.  Le   man- 

Îottstan,  ce  [mit  dùlicieui,  est  cultivé  seulement 
ms  les  villages  cbrétlens  des  environs  de  Bung; 
on  récolte  en  outre,  beaucoup  d'oronges ,  d'ananas 
de  mangues,  etc. 

2"  rhuoc-lhuy  (pft"),  cb.-l.  Daria,  2  arrondisse- 
ments :  Phuoc-aa  (huyen),  ch.-l,  An-diÈu,  —  et 
L»ng-tbanh  (huyen),  ch.  I.  Lonç-thanb,  vastes  fo- 
rêts, nioerai  de  fer  t  Bengo,  salines  près  de  la  v. 
cbinoise  de  Ben;  cultures:  coton  ,  rii. 

II,  GiA-DiNu  (tinli),  cap.  iwigsB,  siège  du  gou- 
vernement des  trois  provinces,  rive  dr.  du  Saigon, 
port  de  guerre,  port  '' 


Gia-dinb  est  diviïée  en  3  départemeuLi  : 
[' Tagninh  (phu) ,  ài.-l.  rav-ttinh,  loime  Crmi 
arrand.:Tan-nioh(huven)  ch.-l. Tan-hinb, riz, tabac, 
forêts,  indigo  et  des  fruits.  ~  Quaug-boà  (buycn)  : 
ch,-l.  Traog'baug,  mûriers,  colon;  -~  Binb-loiig 
(buyeDj.  ch,-L  Uoc-moa,grandsmaraisdu  Racb-tra. 
}*  Tan-bink  (pbul,  cb.-l.  Saigon,3  arroud.  :  — 
Binli-duong  (liuven),  ch.-l,  Saigon;  —  Ten-long 
(huyen)  ch.-l.  cho-lon.  Ville  chinoite,  v.  trËs-im- 
porunte ,  jadis  reliée  à  ïaîgun,  commerce  de  riz, 
de  poisson  sec,  de  poteries  et  d'etolTes  de  soie  ou  de 
coton.  La  partie  N.  de  cet  arrond.  est  marécageuse, 
rix;  —  Pbuoc-loc  (huyen)  ch.-l.  C^inginoc  :  marais 
pficheries  à  Can-gïou. 

.   3°  Taa-an  (pbu),   rizières ,    3  airond  :   Cuu-an 
(huyen),    ch.-I.    Cuu-an,    rizières;   —    Taathanb 
(Uuyen),  rizièies.  —  Tan-boà  (hu)ÇD),  ch.-I.  Go- 
cong,  marOcageui,  parties  fartites. 
III.  DiNa  TL-o.4e  (tinh),  ch.-l.  Mi-tho,  la  plus  Hcbe 
i  productions  ;  les  terrains  cultivés   représentent 
le  surface  de  l3â'.2S6  mâu',  tandis  qu'il  ne  s'élè- 
ntqu'ï  t3l6S  dans  la  province  deBien-hoà:  la 
province  de  Gia-dinb  en  possède  llS'lhb,  mais  la 
population  est  trois  fois   plus  nombreuse.    Dinb- 
tuong  (tinh)   est  la  muins  aalubre  de  nos  posses- 
sions ;  le  choléra  et  les  Ëévres  paludéennes  v  son) 
en  permanence.  La   ville  de  Ui-tho  est  sur  le  Mc- 
Itong,  ciladellei    à  l'est  du  Yitiu  Ui-lho,    village 
Ir.-lmprt,   Cette  prov,    est  divisée  en  3   départ.  ^ 
1°  Kun-Jin  phu,  cb.-l.  (Kien-an,)  forme  2  arroud. 
—  Kien-hÛDg  (huyen),  ch.-LTan  uiep-ttiân,  rizières 
et  plaines  incultes;  cocotiers  aréquiers,   colon.— 
Kien-llai(buyen),  ch.-l. Tan- boâ-then ,  ric,pdtitei 
douces ,  pastèques,  concombres,  fabr,  d'kiuile  tie  coco. 
2*  KiAi-luonfr  (pbu), ch.-l.  Jfi-lro-t/ion,  2  arroud.: 
XiSn-phDng(buyeD), cb.-l. Ui-tra-thon;  le  huue» 
iidaà  ui-ldûng:  — KiËU'4ang  (huyen,)  cb.-l.  Caï- 
:.  plaines  inculles, 

éléphants,  les  rhinocéros,  les  sangliers,  les 
tigres  sont  très  nombreux  en  Cocbiacbiae,  ainsi 
que  les  crocodiles,  les  serpents,  les  scorpions  et  les 
moustiques 

LesIlesdePouIo-CondoreronI  partie  de  1&  Cochin- 
chine-françjise  ;  à  1B0ki1.au  sud  du  cap  St- Jacques. 
En  ÏWl,  lo  gouvememeut  français  y  étabbt  un 
pénitencier  pour  les  Annamites. 

rapatittIsB.   La   populalioD   indigène  de  nos 
trois  provinces   s'eléve  a  peu   près  à    un  million 
Les  Chinois  onl  lOUOU  bab.  etiviron. 


résida  à 


AFRIQUE. 


CARTE     N"   80. 

AFRIQUE. 


I  pnisiQua,  L'Afrique  a  été  eiplorée 
avec  uiui:  ua  soin  et  de  peraévéranoe  depuis  ces 
quarante  derni&res  années  que,  sauf  le  pUleau  cen- 

1,  KaniiGHuuiTs.  -  Les  «lémenu  de  ce  lahlenu  ont 


irat ,  la  géographie  physique  de  ce  pays  est  asiei 
bien  connue  aujourd'hui,  tes  découvertes  des  voya- 
geurs doivent  se  diviser  en  3  groupes  priocipaui. 
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l' Celui  du  Soudan  central  et  occidental  «iploré  pai 
les  Ctspperlon,  Ioe  Caillié ,  les  Barlh,  les  DuTejrier, 
les  Voget,  les  Deurmaau;  2*  le»  d^courertes  de 
rArrïqueaufltrale  iroc  LÎTingstonei  3*  celle  i  du  bas- 
sin du  Nil  avec  Ips  d'Arniud-Bey.  les  Krapt,  Us 
Rebmann,  las  Cuilisume  Lejean.  les  Burloa,  tes 
Pens]',  les  Spelce.les  Granl,  les  Baker.  Nous  eia- 
minerons  les  deux  groupes  du  Soudan  et  du  Nil 
dans  les  labl«am  des  cartes  spéciales,  a"  SI  et  83, 
et  nous  dirons  un  mol  ici  des  voyages  de  Uving- 
stono  dans  l' Afrique  australe  pour  laqu elle  nous 
n'avons  pas  de  carte  particulière.  PourlagËographie 
physique  dans  son  ensemble,  voy.  la  carte  SO,  les 
canes  pamculiËres  SI.  B3,  S3,  et  les  tableaux  qui 
les  accompagnent;  enfin  la  carie  59  pour  l' Algérie. 

Yoyagtt  du  Rév.  D'  David  Livtimtlone  dans 
l'Àrrique  aiutraU.  1849.  Le  Q*  Livingstoue  pari  do 
Kolûbeng,  au  N.  du  pays  des  Kotlenlots,  en  com- 
pagnie de  MU.  Oswell  et  Murray,  l"juiu.  Décou- 
verte du  lac  N'gami,  le  !9  juillet.  Retour  i  Kolo- 
beng,  la  station  la  plus  septentrionale  des  missions 
anglaises,  au  N.  du  Cap,  à  l'automne  de  1849- 

1850.  Tentative  infrui; tueuse  du  U'  Livingstono  et 
de  M.  Oswell  pour  pénétrer  au  M.  K,  du  lac  de  N'ga- 
mi.  Voyage  des  deux  exploraleurs  i  la  vallée  du 
Liambye,  I85i.  Séjour  à  Seskvicé  et  à  Linyanti. 

185Ï  k  [SSk.  La  D'  Livings^one  |>art  du  Cap,  dé- 
cembre I8Ô3,  arrive  II  Linyanti  en  1853,  excursion 
dans  la  vallée  d«  Baiolsé  (valliie  de  Zambèze)  ;  il  se 
dirige  vers  le  14.  0.  et  arrive  k  Loanda,  le  31  mai 
18S4, après  avoir  reconnu  que  îe  lac  Uilolo  est  le 
point  de  jonction  du  bassin  du  Zambâze  qui  va  se 
]eter  dans  l'océan  Indien,  et  du  bassin  au  Congo 
qui  porte  ses  eaux  à  l'océan  Atlanti,{ue. 

1S54-1836.  Le  D*  Liyiagilone  part  de  Loanda  le 
30  septembre  IBSt,  se  rend  à  Linyanti,  y  séjourne 
en  ISàB  et  se  dirige  &r£.  Il  arrive  ITËté,  lelm^rs 
18b6.  sur  le  Zambèze,  au  Monomotapa  et  à  Quili- 
mané,  le  26  mai ,  après  avoir  travervé,  de  l'B.  à  l'O., 
l'Afrique  Australe,  entre  le  9'  et  le  I9>]at.S.,  entre 
le  IC  et  le  35'  méridien  E.  de  Paris. 

ÉTATS  POUTIQUES  ET  PAÏ8  DE  L'AFRIQUE. 

!•  Ëtata  dépendanis,  à  des  degrés  dilféienls,  de 
l'empire  tare  :  viee-royauté  d'Éa'mie  (voy.  la  carie 
et  le  Ubleau  81)  ;  2*  la  régence  àt  Tripoli  ;  3'  ' 
régente  de  Jiinù. 

3*  L'rmpiVe  du  Maroc. 

3'  L'ÀlgérU  franfaite  (voy.  carte  et  tab.  b9). 

4*  La  Sénigambte  avec  les  élabiitiemenU  [tan- 
çait, oniflaw  et  porlugaw  (voy.  la  carie  et  le  ta- 
bleau n*8î). 

5°  La  G^iinée  leptentrionale  ou  OvaniMra,  corn- 
prenant  les  iiablissBjnentt  francaii,  analait  et  hol- 
landais) —  la  république  de  Libéria,  Vichaiiti,  le 


11*  La  Cafrerie  avec  la  «4I«  de  Moxambiqve  ii\ 
les  /la()/i<i«inmtiparlugatidecespaiagps:  Inham 
bala,  Sofala,  Quilimané,  Hozambique  et  Quérimba, 
'  si  '|ue  lit  républiques  indépendantes  et  les  côn- 
es voisines  de  l'iotérieur. 

12'  La  c&le  de  Zan^uefur  avec  les  établtstemenU 
araba  d»  l'irnan  de  Mateate  sur  cette  cAte  :  Zanzi- 
bar, MonRa,  Monbaïa.  Brava,  Uagadoio. 

la'  L'Élat  bhre  de  Kodojajeor,  cap.  Tananariic, 
ec  les  éiabiitiemenii  françait  et  anglaii  de  ces 
parafes. 

U"  Les  Qes  eipagnoltt  (les  Canaries,  Fernando- 
Pfl,  Annoboo);  portugaiiei  (Açores,  MaJèie,  Cap- 
Verl,Biasa!(09,  I.  du  Prince  et  St-Thomas);  et  a»' 
gidiMf  (de  l'Océan  :Ste-Helène,  Ascension). 

De  ces  quatorze  divisions  qui  comprennent  tuiile 
l'Afrique  aujourd'hui  connue,  nous  ne  passerons  en 
revue,  dans  ce  tableau,  que  celles  qui  ne  sont  pas 
l'objet  d'un  examen  spécial  dans  les  labl.  et  les 
1&9,  81,  8Ï  et  83. 


Dahonuy,  le  Jibu,  le  Bénin,  le  Calabar  (voy.  la 
carte  atle  tabl.  n'83). 

6°  Le  Soudan  ou  Higrilie,  comprenant,  au  S.  du 
désert  do  Sajab  un  grand  nombre  d'ÊUts  nJgres, 
musulmans  pour  la  plupart,  répartis  surtout  entre 
les  Touaregs,  au  N.,  et  lesFellatelis  au  3.:  La  Ouaday 
ou  Waday,  le  Baghermi,  le  Eanem,  le  Somou, 
d'Adamaoua,  le  Damerymi,  l'oa^ii  d'Aiben,  Vem- 

rire  du  Sakatou,  Vllaotista,  le  Borghou  et  Tom- 
auclou  (voy.  le  tabl.  el  la  carte  SI,  el  surtout  le 
résumé  du  voyage  de  Bartli,  tabl.  83). 
T  Le  Darfour. 

8*  L'empire  d'Abyiiinie  avec  les  pays  qiû  l'entou- 
rent {loy.  carte  et  labi.  81). 

9-  Le- Guinée  inférieure  :  Loango,  Congo  Angola, 
fMtjrue'a  avec  les  établisiemetM  porlvgaii  de  cc"- 
côtB  ;  SaiTit-Faul  de  Luanda  el  Soin(-bi.;jiupe 

10*  La  Colonie  anglaise  du  Cap,    f,  -,  (m- 

tanniqttt  et  PorlUatal.  Ensemble  :  K^fl^'miHes 
carrés  angl.  de  superlicie;  populatiuu  î'iîé*.  [ib- 
—  Le  pafs  des  Uuiteutois  'tr..  (ffi 


I.  BêccBce  **  vrlpwll. 

Dépendance  immédiate  de  l'empire  tu 


par  un  pacha  ;  obligée  de  fournir  di 
contingent  armé.  —  14  000  carrés  géogr.  'de  «w- 
per/icie;  —  population  évaluée  i  1  500000;  —  reli- 
gion musulmane  ;  —  divisée  en  3  provinces  :  le  IW- 
poli,  cap.  Tripoit,  et  la  Barcah,  cap.  Bengali .  suv 
la  coie;  et  le  Km  Jan,  formant  une  grande  oasis  dans 
■'intérieur,  cap,  Mourïouk  (voy.  le  Voy.  du  U'Barlh, 
abl.  83.) 

■■.  KéseaBe  4«  TnaU, 

Ëiat  presque  indépendant.  Le  souverain  est  héré- 

•'■-■— \  depuis  170àj  ne  paye  pas  de  tribut  à  la  Porte. 


n  cbef  S| 


taîi  bommage  au  sultan  c< 

à  l'avènement  ;  la  prière  se   djl  . 

et  la  monnaie  est  frappée  à  son  non.  Le  Bey 
d'ailleurs  reconnu  comme  prince  souverain  et 
Iraité  comme  tel  par  les  États  européens.  —  Super- 
:  3710  milles  carrés  géogr.;— poputalioneva- 
3000000  dbab.  —  Religion  musulmane;  ~ 
arm^e,  en  partie  mobile,  15000  b.  environ;  cap. 
Tuni4,  150000  hab.  environ,  avec  son  port  de  la 
Goiiletle,  près  des  ruines  de  Carlbage;  v.  pr.:  Kal- 
roan,  v.  sainte:  Bizarte,  Le  Kef,  dans  l'intérieur^ 
Hamamat,  Monastir,  Sousa,  GabLs  et  l'Ile  Glierba. 
—  Pavs  autrefois  tr.  fertile  et  qui  peut  le  redevenir  ; 
céréales  abondantes,  coton,  troupeaux.  —  Industrie 
développée  pour  ceriaines  branctius,  confectiju  d'é- 
toffes de  laine  et  de  soiti. 


III. 

État  il  idij  pendant.  &'uper^te.-T&3000kil.  carrés; 

—  populolion,  évaluée  à  SâOOOOO  bab.;  —  gouver- 
nement absolu  ;  --  religion  musulmane  ;  —  armée, 
16000  b.  doi.t  8000  caval,;  —  culure  et  produilt: 
Grande  fertilité,  3  récoltes  par  an  dans  leTell;  tabac, 
sol'in  .surtout  céréales  |le  Maroc  nourrit  une  partie 
le  l'Espagne,  et  pourrai!  nourrir  une  partie  de  l'Eu- 
ope).  abondance  incroyable  de  bestiaux:  nombre 

des  moutons  èVJlué  k  40  millionsi  cbèvres,  1!  mil- 
;  bosu^s  ut  vaches,  6  millions  ;  Inès  et  mulets, 
lions;  chai  eaux,  600000;  chevaux  400000; 

—  ditijion*;  6  pays  :  1"  le  Fez;  2'  le  Maroc  propre- 
nentdil;  3*  le  Tafilet,  oasis;  4'  le  Ouad-Noun  et 
j*  les  possessions  espagnoles  de  Ceiita.  Hcllila,  Al- 
hucemas .  EX  Pefiou-de-velez.  L'empire  du  Maroc  c^l 
divisé  admiiiistratir.  en  32  gouvern.  ou  Amalalz  : 
15  au  Maroc,  lô  au  Fez,  3  au  Tafilel.  —  ViUes: 
Fez,  40000  h.;  Hcquinei,  Maroc,  cap.  30  000  hab., 
résidence  du  souverain,  ilogador,  bombardés  par 
lea  FraugMs  en  1844. 


IV.  itabllMcaaeata  frMafala. 

Aux  environs  de  Madagascar:  Ile  de  la  Béunion 
(anciennement  Ile  Bourbon),  évéché,  cour  impériale 
I et 2  Irib.  4e  1"  instance,  lycc»  impérial,  î  acrond.: 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICA.TIOIf  DBB  CARTB8. 

'AnglMena,  pour  l'Ji^MJtUMi 


VilLe  :  S.-D«Bn.  Comnerce  iraportaol  de  produc-jU  d 

liun  :  nicre,  coton,  caré,  sic.,  poar  l'eiporUtioii,  |  uw 
et  des  ot)j«t9  maaubotur«i,  deorées,eic.,ae  fnactikou 


loitCMaiSu-MaHe. 


CARTE    N''  81. 

BASSIN   DU   NIL.   —   VlCt-BOTAUTÉ    D'ÉGVPTE.  —  EMPIRE    ABYSSIN. 


■iiHilB  tm  Ml.  —  Lei  eiplorati 
puis  quu&nle  aos  aurlout,  onl  amena  l'éclairclase- 
ment  du  grand  prohiènw  lonographiqus  relatif  au 
cours  9uptrieur  du  Nil,  Si  i'ou  d  esl  pai  assuré  de 
conniiître   l'origine   du   Heure,  du   motua  sail-oii 
qu'une  Dotalile  partie  de  ses  eaui   sort  du   gnnd 
lie  ^yln<Fa,  ou  Ckéréré,  ou  Victoria;  au'il  existe  deui 
aulros  lacs  dans  la  même  n'giun,  cest-à-ilire  pres- 
que suus  la  ligne  ;  le  lac  Baringo  à  l'K.  et  le  lac 
Nzigé,  à  l'O.,  qui  apportent  la  trup-plein  r*- 
cauï  au  fleuve  Blanc.  C'est  ma  lei  aXilusnl 
qu'il  resW  encore  de  l'inoertitode  ;  c'e«  de 

3u'on  est  porlÂ  à  croire  qui  des  nriàrej  \iu 
ont  la  source  est  peul-éu*  assez  voisine  do  celles 
du  Faro  et  du  Bénoué  de  nirlti,  apportant  de  plus 
loin  un  tribut  plus  abundaul  que  celui  du  lac  Nyania. 
—  Depuis  les  vovagps  célèbres  de  Bruce,  aprts  un 
long  intervalle,  la  reprise  des  ciplorîilioos  scienli- 
fiques  au  Nil  supérieur  eut  lieu,  grâce  aui  encou- 
nigemsnts  de  Mehamst  Ali,  vers  1840.  En  1S39,  le 
Français  Thibaut  remonta  le  Oeuve  Blanc  jusqu'au 
ti*  degri,  au  pays  de  Bhorr.  En  1840,  AmaurI, 
Français,  pénétra  jusqu'à  GonJokoro  ;  Miani,  Italien, 
parvint  jtùqu'à  MaLedo,  au  S.  de  5ondokora,  3'  de- 
gré N,,  tandis  que  Burton  et  Spel^e,  Anglais,  avaient 
po.nétré,  en  I8&3,  en  partant  de  la  cûle  deZanguriiar 
usqu'an  !•  deRr*  S,  et  avaient  reconnu  le  lac 
Nyanaa.  Kn  1861,  ledoeleur  Pèney,  Français,  par- 
vient à  Hakedo  déjà  visita,  mais  il  laisse  un  ei- 
cellent  travail  sur  copays.  La  mime  année  (1861), 
Goillaume  Lejean,  Français,  remonte  te  Uahr-el- 
Cliazal,  fleuve  des  Gaietles,  affluent  du  Nil  Btanc, 
en  flxe  la  topographie  et  eiplore  la  région  du  Dar- 
Tour,  Il  cemome,  en  outre,  le  Nil  Bliuic  c«mme  les 
précédents.  Mlle  Tinné,  Hollandaise,  fait  en  186S, 
une  eiploration  nouvelle  du  Bahr-el-Ghatal,  En 
IHG3,  Speke  et  Grant,  Anglais,  partis  de  la  cdte  de 
Z.inguebar,  eïplorenlle  lac  Nyanza,  cû té  occidental, 
constatent  la  sortie  d'un  grand  fleuve  au  N.  et  re- 
connaissent qne  c'est  le  Nil  Blanc;  mais  ils  le  per- 
dent de  vue  enmarchanl  vers  le  N.  etne  le  retrouvent 
qu'à  Maiedo,  C'est  dans  ce  coude  de  TO.,  non 
ploré  par  eui,  gue  peuvent  se  trouver  des  tt 
d'eau  plus  considéra  oies  que  celui  d<mt  ils 
constaté  l'origine.  —  En  I86,i,  M.  Baker,  Aogtais, 
reconnaît  le  lac  Nzigé,  cjité  oriental. 

Pour  la  topographie  physique  du  Masîn  actuelle- 
ment connu,  vay.  la  carte. 

Tlae-r*r«ulé  d'^syplc.  ~  L'Sgyple,  qui  i 
formé  un  empire  imposant  et  pi'csque  iudépenilant 
avec  Mèhémel-Aii,  est  considérée  comme  province 
de  l'empire  turc,  qui  lui  envoie  tous  les  deu»  ans, 
le  grand  cadi  du  Caire  et  auauel  elle  paye  tribut, 
fouinit  un  contingent  armé  en  cas  de  besoin, 
rend  hommage  et  soumet  toutes  les  mesures  graves 
de  sa  politique.  Le  vice-roi,  absolu  dans  ses  do- 
maines, n'a  aucun  des  droits  de  souverain  en  de- 
hors de  ses  Etats;  il  a  5  ministres.  —  La  religioi 
est  musulmane.  _  PopnUnion,  évaluée  à  5  OjO  DOO 
d'habitant».  —  finortCM,  inconnues,  sauf  du  vice-roi, 

—  irmie,  15000  b.  (scus  Uétiômet  Ali,  80000  h.). 

—  Tlotlt,  nulle.  —  La  culture  fait  la  richesse  de  ce 
pays  comme  autrefbls  :  aujourd'hui  les  principaut 


isoflrirla  sur  11  rtâtlallqaa.pns  k  llnlendiDi:*  du  HriiceakHitaire^'Alaaaadriei 
lionBKi  ^il  BUperituriCairiDiinicBilDiiBdïr,,  l.rjetD  sur  l'Abyaainie,  etc. 

itet  de-    piodaits  soat  :  en  ereml^  ligne,   le  coton,  dont  U. 

(cuplé  depuis  dii  ans ,    le  lAé,   l«  mais, 

,     indigo,  la  canne,   le   rir.  —  Comwurce 

considérable  aveo  l'Angleterre  aartont  et  la  nsnce; 

exportation  du  ooton. 

M^talMia.  —  Les  États  du  vice-roi   sont  âirisés 

î  régions  :  1*  l'ÉgyptB;  î*  le    Soudas  éfypUen 

Nubie  (ce  qui  oomiïrend,  outre  la  Nnhie  propre- 

:nt  dite,  le  TahlLa,  le  Senaar  et  le  Cordofun) .  Ces 

régions  sont  administrées  par   un   certain   nombre 

de  mui^i  ou  préfets,  les   g^ndea    villes  ont  dos 

gnuvarneurs.   Iles  mudyriea  sont   divisées  en   di»- 

Iricls  et  les  districts  comprennent  un  certain  nombre 

lie  villages  gouvernés  par  des  cheiks,  autorité  c' 


vile  presque  absolue.  Les  cadis  sont  à  la  (bis  thèo- 

'  "  1!  consuttanta,  juges  de  paii  et  avocats.  Les 
MS  sont  les  prêtres  d'un  degré    supérretir  qui 

forment,  en  certains  cas,  un  tribuaal.  H  y  a  deni 
urs  d'appel:  i  Janfaetà  Syimt;  enfin  la  juridie- 
n  suprême  du  cadi  do  Caire,  envoyi'  de  Constan- 
lople.  En  somme,   la  justice  est  entre  les  mains 

du  i^rgé  muauhaan,   puisque  le  seul   oode   e*(  '* 


Behcra. 

naherem. 

Tania. 

Dakabtié. 

Galloubieb. 

gagtais.     . 

GbiMh. 

ChitOi. 

Minieh  et  Benimaiar 

Jh'nùA. 

BenisouefetFayoum 

Béni  SoMf. 

Syout. 

SyOM. 

îénâietEanah'. 

Saodj. 

tUa*k. 

Ut  TillM.admmiatréas  àput  pardeagoHvanieius 

Akaxxirie.  30am 

U  Caire.  3W9SS 

DamUiU-tt PortSHi*.  W»» 
»0«MW.  I80M 


Total  pour  TÉgyple 
En  chiffre  rond 

■Xmm 

4MB0M 

lomuH  ftoTPnEH. 

Ilxdyrlat. 
Kbartoum. 
Doogola. 
CcniobD. 
Tahka. 

GtMir«)>*i>i. 
JTfuiMoum. 
Dongota. 
Ot>tid. 

Kaaala,  v.  pr. 
GhtdoMf. 

Les  tribusdu  désert  et  les  oatis. 
Total: 

l.ceiw  madirias-étand  ea  Kubieiiuqii 

O^jMI* 

GÉOGRAPHIB  COHTElfPOItAlNE.  • 


I  *m  Kll. 


La  cAm  deficuakia  Bt 
I  été  donnée  «n  Set  au  TÎte-roi  pir  la  nHni. 

Ouaot  au  Darfowr,  il  «ot  entiËreinaiil  hbce, 

Emylpc  «br^alB-  —  Dana  de«  limites  plus  res- 
serrées, l'Abysalnie  contient  une  population  au 
moins  égale  à  celle  de  la  Tlce-rojauté  d'Egypte  et 
elle  a  i'avanUge  d'Être  compacte. 

GouTBHiiuiiNT.  Absolu.  Empire  héréditaire  fondé 
sur  les  débris  de  plusieurs  monarcli les  par  Tbéodore, 
le  nlgut,  ou  empereur  actuel.  —  Aeligion  chré- 
tienne, rile  oriental,  ne  reconnaissant  pas  le  pape. 
Une  partie  de  la  population  est  copte  et  il  eiiste,  i 
Gondar,  un  archevêque  copte.— Population,  5000000 
d'hab.  eniiron.  —  Armi!»,  80000  h.,  dont  la  (dut 
grande  partie   en  cavalerie,  2h  canons.  —  Cvllun 


1019 

oheTaui, 


anei   praspèrs;    principaux    produits: 
mules,  cËréaies ,  cires,  peau t,  e le. 

DinMORS  :  2  régions  principales  ;  1'  l'initara, 
cap.  Goadar-.  t.  pr.  :  Debra-Tabor,  résidanca  or- 
dinaire du  négus  ;  —  3°  la  t'i«-Toyau(^  du  l'iff)'^, 
administrée  par  un  gouverneur  généra!  au  nom  du 
négus  ;  cap.  Adona,  t.  pr.  Axoum,  ville  sainlc. 

pasacBiilwia  «uropéruB^H.  —  Les  PrànciMS 
ont  aohetÉ  C^ok,  à  l'eDtrée  de  la  mer  RouRe;  — 
Zottia  {anaenne  Adulis.iâ  célébropif  l'inscription 
grecque  de  ce  nom),  tXDessie,  lie  en  hce  de  Zoula, 
sur  la  mer  Rouge. 

Les  ÂNGius  )loss^dent,  en  Aiahie,  Aden,  ville 
importante,  fortifiée;  puis,  vers  l'entrée  de  la  mer 
Rouge  ;  Perym ,  Missan  et  Camaran. 


CARTE  N»  82. 

SOUDAN  OCCIDENTAL,  StNÉGAL  ET  GUINÉE. 


Celte  [laitie  de  l'Afrique  a  élé  l'objet  de  récoites 
exjdorstiona  dans  rinlérieur  des  terres,  et  des  6ta- 
bLsiements  européens  se  sont  maltipliés  sur   les 

1°  iNrtBiBDB.  LesToyagesdeCallII»,  deLaiag.el, 
plus  récemment,  du  U'  Bartfa,  ent  penms  de  con- 
naître toute  la  région  intérieure  qui  s'étend  à  l'O, 
du  lac  Tchad  et  qui  est  désignée  sons  le  nom  de 
Suudan  ou  l^rour.  Lrs  races  sont  k«  Teuaregi  xa 
K.  et  les  Ftllalaht  au  S.  et  les  autres  divisions  de 

"  la  race  nÈgre  proprement  ditp.  L?b  pays  principaux, 
dont  quelques-uns  sont  des  Eats  politiques  av<^  un 
chef  absolu  ou  sultan,  suivant  la  religion  musul- 
mane, et  toujours  en  guerre  les  uns  avec  les  autres, 
sont  :  l'Oasis  d'dhirou  Asbtn;  ÏNamada;  le  Da- 
nur^ou;  le  itornou,  cap  ITmiki',  àl'O.du  lacTcfaad, 
ï.  pr,  Zindrt-,  Moikena,  DudJii;  le  Kimem  au  N. 
du  lac;  le  Baghermi,  ap.Katéna,  au  S.  E,  du  lac: 
VAdamaoua,  cap.  folo,' le  Snbtfou,  le  plus  puissant 
de  cos  filatB  musulmans,  comprenant  plusit^urs  pays 
tribulaires,  Y.  Sahatou,  Wurno,  Yacoba,  Xono, 
Kaschna;  le  Borghou,  cap.  Boiuta;  enfin  l'ËLat 
dont  Tnmbouctov,  la  ville  sainte,  est  capitale.  Tels 
sont  les  principaux  Etais  au  N.  des  monts  de  Kong 
qui  séparent  la  Guinée  du  Soudan.  —  Au  9.,  à  l'O. 
et  au  N.  0.  de  ceito  chaîne,  on  trouve  la  Sénégam- 
biei  le  pays  de  Foula:  VÀchaati,  ca.f.  Koumassiile 
rorfiiJoft;le  Beain  et  le  Dahomty,  v.  pr.  Abomey, 
Etats  nègres,  suivant  le  félicbisme  et  connus  pitr 
leurs  mœurs  fÉcoccs,  surtont  dans  ic  Lahomey.  — 

'  La  ville  d'AbbeoikuIa  estdevenuc,  sous  la  protection 
des  Eurupéens,  le  centre  d'une  réaction  conlre  la 
barbarie  et  les  axcii  des  souverains  de  l'intérieur. 


I  colonie  a  prospéré, 


gr&ce  surtout  k  l 


rquable  adminisi 


du 


colonel  (auj.  général)  Faidlierl»  :  Poriendtk,  Samt- 
LOLiis,  cap.  ave^  toute  la  cAte  à  l'emboucb.  du 
Sénégal)  Busqué,  Portudal,  l'Ile,  la  v.  et  le  Tort  de 
Corée:  puis,  en  remontant  le  cours  du  5éni^g.tl, 
Hicbara-Tolt,  Dagniia,  Podor,  jr(ila«,daiisleFouta 
central;  le  Ton  Bnktl,  AT<inilon,Makanna.  SéiUM- 
i>(bou,dans  le  Galtam,  Kenieba  avec  ses  mince 
d'or,  près  de  ^altalou,  dans  le  BambouL.  —  A  l'em- 
boucb. de  ta  riv.  Cas:imance  :  Diomté,  Scdhiou, 
Carabaiu,  Gtiiembfrin.—  Sur  la  cSie  de  Guinée, 
Aisinie  at  Grand  Boitam,  k  l'emboucb.  de  la  liv. 
de  ce  nom;  W^doA  du  moitié  avec  les  Angl.  ddus 
le  Dahomey  ;  —  dans  la  Guinée  méridionale  l'éla- 
bliss.  du  Gabon  i  l'entrée  de  li  lîv.  de  ce  nom. — 
II.  Aaclala  :  Au  Sénégnl,  Dalhurci,  cap.  ;  A^eda, 
le  fort  SaiM-Jamfi  et  Pisania,  à  l'emboucb.  de  la 
Uambiej  — sur  la  cfite  de  Sierra-l.eo&e,  les  lia  de 
Lois,  Freelaum,  York  et  l(l«  Sherboro;  —  En 
Guinée  :  Harper,  sur  b  cdlc  d'ivoire;  Dixcove-Ctulle, 
Cape-Cotstt-Castlc  au  Cap  Corie,Aaamabou,  le  fort 
Janui,  Accra,  Chriitiamborg,  Prampram,  Adda 
sur  la  c6ted'0r;  Quiiu,  Badagru,  Lagos  ou  Eko  el 
ITAydoh,  de  moitié  avec  les  Franc.,  sur  Ij  cûle  du 
Dabomey.—  III.  vorlasala.  Les  iiei  du  Cap  rerl; 
au  Scn^al  :  Zingkor,  Cacheo,  Biaao  et  Céda,  a 
l'emboucb. delà Ceba.etrarchipcl  des  Bissagos;lei 
'iesduPrincf  et.Sarnl-Thomat. —  IV.  EopaBuola. 
Iles  Fen>aada-P6  et  Annobon.  —  V,  MoIIbb- 
*KtM.  sur  la  cdte  d'Or,  Saint-Gtorgts  àe  la  Mine  et 
Axim;  et  sur  la  cAledu  Dahomey,   Grand  Popo. 

République  de  Uharl»,  oap.  Monrovia,  Etat  créé 
sous  le  pruteclorat  dee  États-Unis  par  las  noirs 
d'Amérique  rendus  i  la  liberté  et  ft  leur  paya.   ' 

Cette  oaile  donne  une  portioa  de  l'ilméraire  du 
D-Barth. 


CARTE  N»  83. 


EXPLORATIONS   DU   SOUDAH. 

ITmeHAlRES  survis  par  les  voyageurs  qui  ont  pénétré  DANS  LE  SAHAH. 


->n  angiaii*  formé»  daift  le  but 
d  encourager  el  d'activer  les  découvertes  tnAfriiluB. 
En    1813,    le   Ueut.   Clapperl*),       ^   0lj. 


venkan    et   le  doct.  Oa4**T  anfvent  sa  Ue 

Tchad. 
Eq  iKlîi,  V  vuyt^e  de  ClappetloD  sut  le  Nigat. 
Eu  l&ie,  le  maj.  IMImm  pénétra  à  TomboMtoui 


1C20 


GÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  GABTES. 


Kn  1S28,  le  Français  Callllé  pénètre  ï  Tom- 
buucUiu  par  le  SénégiU. 

Eu  1845,  eiploration  de  James  McharéB*a 
dans  1m  oaiia,  au  S.  de  la  Tunisie,  et  i  l'O,  du 
Fczzan.  11  arrête  le  plan  de  U  grande  exploration 
du  Soudan. 

De  ISâOilHJDVOïaga  de  Barth ,  Rlch«MrdB*a , 


et  a 


wr». 


Richardsoii,  ni  en  1809  a  Boslon  (Lincoliisliire), 
le  D'  Barlh,  né  en  1831  i  Hambourg,  Ad.  Over- 
weg,nâ,  en  183!,  à  Hambourg,  pirtenl  deMaiscille 
pour  Inpoli,  que  les  deui  dumiers  quiit^riinl,  le 
3  révrier,  pour  explorer lesmuDlagnes,à93  kil.  s.  do 
cette  ville.  —  Départ  pour  le  Bornuu,  le  110  mars, 
avec  40  cbameaui  et  un  grand  nombre  de  o^grei; 
arrivée  au  Charian,  3  jours,  pays  des  anciens  I  ro- 
glodyles(l'lin.Hifl.  nul.  III,  vj  ;  —  Mizdab,  3  jours; 
ruines  romaines  à  Ghariah;  —  plateau  d'Hamada; 
3G  airili  Edri  (51  degrés  ceniig.  de  chai);  — 
Djcrma  (ancienne  Oarama,  cap.  des  Garamanies)  ; 
—  6  mat.  à  Uourzoulc,  cap.  au  Feziao,  u9  jouls 
a)>ros  le  départi  tO  districts,  IfîOOOIiab.  ;  Hourzouk, 
ÎOOO  hab.;  séjour  jusqu'au  lî  juin;  —  départ  pour 
Gtiat;  à  Telissareh,  sculptures  égyptiennes  (41  de- 
grés cenligr.  i  l'ombre);  Kasr-Jajioon,  demeure 
5 ,_-., jg  rocbers,  I5juillet; 


limée),  qui  commenceàT.igbradjit;  — 4sept.,ï  Tin- 
Teltusl,  450  bab.,  l'oasis  d'Asbcn  a  400  kil.  ;  séjour 
de  3  mois;  —  excursion  du  D'  Barlh  à  Aghados, 
SOOO  hab.,  résidence  du  sultan  d'Abir  :  jusque-là, 
la  race  dominante  est  celle  des  Touaregs,  Berbers  ; 
séjour  du  docleurds  10  jours;  retour  aupri's  de  ses 
compagnons,  le  6  qot,  —  Les  3  voyageurs  se  diri- 
gent >ur  le  Uamergou  ;  —  traver;<^e  du  plateau 
d'Hamadab;  —  3  janvier  IS&t,  village  de  Tegima; 
—  le  6  janvier,  entrée  dans  le  Uamerauu  à  Tagelat: 
300  villages,  pays  Teililc,  grenier  de  T'A.sben.  I>eau- 
coup  de  girafes,  tâ0001iaj>.  noirs  sous  ladominalion 
des  Touaregs,  cap.  Uialoal. — Séparation  des3VQya- 
geun  :  Darth  se  rend  à  Kano,  au  S.  ;  Overweg,  i 
Maradi,  à  l'O.;  Richardson.  à  Zinder,  i  l'E.  ;  le 
rendez-vous  était  à  Kouka,  sur  les  bords  du  lac 
Tchad.  —  Zinder  (20000  hab),  cap.  du  Damergou, 
dépend  de  l'empire  du  Boriiou,  cap.Kjiuka;  Ri- 
chardson séjoiiine  jusqu'au  9  février  à  Zender;  le 
14,  à  Gourai  (1000  bab.)   séjour  jusqu'au  19  lévr.: 


Tripoli.  —  Le  IK  Barth,  qui  s'ctalt  séparé  de 
'1  compagnons  à  Tagetat,  d.ius  le  Damer^u,  prend 
la  direction  de  Kascbna,  vers  le  S.;  —  il  traverse 
Olaloal,  arrive  i  Kaschoa,  puis  i  Cano;  séjour  d'un 
mois  (tévr.  I8âl)|  pays  des  Felians  ou  l'oullanes, 
territoire  fertile,  bien  cultivé,  tributaire  du  sultan 
de  Sakaloulqui  aencoresoussadépendanceïakoba, 
Zegreg,  Yola,  Hadéja,  Kaschna,  Katagoum,  Ues- 
sawa,  Ncenawa,  Shera,  Uoberu,  Daura,  Itakura. 
Arasa,  Noufî).  —  3  mars,  départ  du  D'  Barlli  pour 
KouLa:  .— arivée  au  Burnou,  12  mars;  —  il  tra- 
verse Masbeua,  se  rend  à  Ungurulua,  en  apprenanl 
la  mort  de  Richardson  et  arrive,  le  2  avril,  à  Kouka. 
—  Eicuraions  sur  les  bords  du  Tchad,  du  calé  de  la 
grande  rivière  Chary.  —  Arrivée  d'Overweg  à 
Kouka,  T  mai.  —  Overveg  avait  quitté  ses  compa- 
gaous  k  Taguelat  ou  Tagelat;  il  marche  vers  l'O., 
arrive  i.  Tassava,  v.  frontière  du  Bornou  et  du  Da- 
mergou, visita  Hariadi  et  Gouber,  frontières  de 
l'empire  fellan  de  Sokatou.  Uariaili  est  paiaime 
(eiceplion  unir^ue  dans  celte  partie  de  l^Mrique 
musulmane]  ;  race  mélangée  de  Touareg*  et  de  nè- 
gres; —  il  gagne  Zender  et  Kouka.  —  Barth  entre- 
prend un  voyage  1  i'Adamaua,  au  S.  du  T'ciiad;  tra- 
verse le  paysduMarghi,Jedistrict  d'Ujé:  popoiilion 
noire,  de  petite  taille,  idolâtre;  —  arrive  il  Uba; 
traverse  plusieurs  grandes  villes;  éléphants  eu 
abondance  dons  I'Adamaua  Et  U  Baya,  à  13  j.  au  S. 


dernier  payselque  B»rlh  D«  Yisiu  point.   — 

!lnl  le  condueut  du  Bénoué,  affluenl  du  Niger, 
le  Faro  rivières  pleines  de  crocodile»  ;  —  le 
in.  i  Yola,  cap.  de  I'Adamaua;  —  22  juillel, 
r  à  Kouka.  —  Overweg,  resté  i  Madu»ri,  sur 
les  bords  du  Tchad,  visite  te  lac,  Immense  marais 
rempli  de  crorodiles  el  d'hippopotames,  parsemé  de 
100  llos  environ  (il  a  150  kil,  de  large;  pnpulallon 
des  lles.idolïlres;  langue  du  Bornou  mélce  d'arabe. 

—  Le  15  septembre,  Barih  et  Overweg  quittent 
Kouka.  suivent  les  bords  du  Tchad  vers  le  N.,  pas- 
sent le  ïéou  i  son  embouchure,  gagnent  DizEi,  au 
N.  du  lac,  pays  riche  en  éir.plianis,  et  se  dirigent, 
avec  l'armée  des  OuIedSolcjman,  sur  Uaw,  cap  du 
Kancm,  contrée  où  l'on  parle  ;irajie,  ou  N.  du  Tchad; 

—  retour  à  Kouka,  U  novembre.  —  Ils  ne  purent 
piplorer  la  Waday  qui  sépare  celle  contrée  du  Dar- 
four,  i  cause  de  la  giierre.  Le  Kanem  esl  habile  par 
Tlesl'ibbous.  —  l départ  pour  le  Uandara,  au  S.  du 
lac  de  Tchad,  avec  l'armée  que  le  sultan  du  Bor- 
nou envoyait  pour  chîtier  c-^  pays,  ih  nov.  ;  —  îÏb 
laissent  le  Uanilara  à  droite,  el  marcbent  vers  le 
pays  des  Husgos,  gagnent  Wulia.  Ils  revienneot 
avec  l'armée  à  Kouka  (l'Têvr.  [B5jJ.  —  Baiih  part 
de  Kouka  pour  le  pays  du  Bagirmî  (iin  de  mars)  ; 
empfcbé  à  Alsou,  pr  s  de  Kernake,  par  les  habitants, 
il  gagne  cependant  Haséna,  la  cap.  du  Basirmi  ; 
3  mois  de  séjour;  —  retour  4  Kouka  (ÎO  aoû<)-  — 
Pendant  ce  temps,  son  compagnon  avait  cherché  à 
pénijtrer  dans  le  pays  des  Fellalaha,  auS.  O.du  Bor- 
"""  ;  il  pénétra  jusqu'i  Fiko  et  se  dirigea  ensuit*^ 

le  Marghi,  plusàl'E.  el  pénélrajusqu'à  Koduk- 
.  et  regagna  Kouka,  le  2î  mai.  Tout  le  pays 
qu'il  visita  est  fertile,  babllé  par  une  population 
noire,  paienne,  tributaire  du  Bornou.  —  Overweg 
meurt,  k  Idaduari,  sur  le  lac.  de  la  fièvre,  le  3  7  sep- 
tembre IS51. 

—  Le  D'  Barth  quitte  Kouka,  le  35  nov.,  pcmr  se 
rendre  à  Tombouclou:  —  le  l"  janvier  1853,  à  Zin- 
der; du  Ëau3l  marSiiKaschna,  Sakatou,  DU  mieui, 
Sâkoto,  33000  hab.,  et  Vourno,  15000  bab.;  rési- 
dence du  sultan  de  l'empire  de  S6kolo;  —  en  mai 
1B53,  à  Gando,  cap.  d'un  roy.  ;  airivée  à  Say,  sur  le 
Niger;  —  en  juillet,  arrivée  k  Dore,  cap.  du  Lilita- 
kou,  —  Le  1  sept.  I8.i3,  arrivée  à  Tomliouctou 
(^20000  hab.,  musulmans],  fondée  en  l!13,  cap. 
d'un  royaume  important  disputé  par  les  Touaregs 

et  les   Felians;  séjour  de  7    i — '■--         ■" ^~ 

30  m:u-s.  —  Retour  en  suivai 
jusqu'à  Say  ;  quitte  Vourno  (5  oct.  185i)  ;  . 
par  Gando  el  Kâminora.  — 11  rencontre  le  D'  Vogel 
près  de  Boundi  (r'dëc.};  ilrega^e  Kouka;  —  dé- 
part pour  Uouczouk  et  TripoU  (IT  mai  (1S&5).  — 
It  relient  à  Mourzouk  par  une  route  différente  de 
celle  qu'il  avait  suivie,  ~  Arrivée  &  Tripoli,,  le 
37 août  1855,  5  aiis  et  5  mois  après  l'avoir  quittée. 

De  1853  i  1855,  voyage  du  D'  vocel  dans  l'A- 
trique  centrale. 

VogeL  est  ni  i  Leipzig,  le  7  mars  IB39.  1833,  dé- 
part de  Londres.  Le  but  était  de  rejoindre  le 
D'  Baith  au  Soudan  et  de  revenir  ensemble  du  lac 
Tchad  i.  rocéjn  indien,  en  Iras^rsmi  le  Waday.  — 
Vogel  part  de  Tripoli,  le  38  juin  1853  ;  il  se  rend  a 
Mourzouk,  BU  Fezzan,  uu'il  quille  le  13  oct.  Détails 
sur  la  statistique  et  la  division  éi<  Fetian  en 
15  districts  (54000  hab.)  ;  tnbut  au  sultan  :  150  UOOfr. 

—  De  Houritouk,  il  gagne  le  lac  Tchad  en  traver 
sint  le  grand  licsert  en  35jours.— Arrivée*  «ouU. 
Le  Bournou  «Uil  en  révolution  et  en  guerre  avec 
ses  voisins.  —  Vogel  accompagne  le  sultan  du  llof* 
nou  dans  une  eipédition  au  pays  des  Uusgos.  — 
ExploialioQ  du  D'  Vogel  à  l'O.  du  Tcbad  :  il  pinèue 
i  ïakobai,  après  avoir  rencontré  le  D'  Barth  a 
Boundi;  il  revieotàKouka.  Il  partit  pour  le  Bagirmi  - 
et  le  Waday  il  l'K  du  Tchad,  d'où  il  ne  reriui  pa>- 

Pour  \t  grand  et  ri.:enl  lejage  de  B 


•s  au  Niger 
;  puis  Kauo 
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II,  Tcr^C   «ceAwpHii  Mis   C*Btréca 
valalnca  de  l'&l«érlc. 

(Eilroi'i  det  rapporlt  of^elt.) 


18S0.  —  M.  Berbrura*''  entreprit  un  ïoyags 
dans  l'est.  Il  se  rendit  en  Tunisie  par  Sonkhura;, 
rflïinl  par  le  sud,  visita  le  Djérid,  le  Souf  et  rOued- 
K'ir,  les  oasis  de  Nefta  et  Touggourt;  enfin  il  rega- 
gna Alger  avec  beaucoup  de  renwignemenls  gt;o- 
graphiquesel  archéologiques  sur  ces  régions. 

1B53.  —  H.  Renou  re<;ul  une  miasioa  pour  par- 
courir le  ll'Zab  M  en  visits  les  oasis. 

18»6.  —  Vovage  du  cap.  BonnemaîD  à  Ghadamès. 

1857.  —  ll.lNiiaeiBouderba,iDterprtteaubureau. 
arabe  de  Laghouat,  suivit  la  direction  de  Guerrara 

gl'iabj,  et  N'gouça  eu  laissant  Ouargla  k  VE.  A 
-Biod ,  il  sortit  de  la  région  dea  dunes,  qu'il 
traveis:>it  depuis  M'gouça.  Aprts  une  marcbe  totale 
de  3a  ioura,  il  parvint  devant  Gbit.  ~  Les  études 
lie  H.  Bouderba  sur  Ghftt  concordent  avec  cellesdu 
docteur  Barlh,  dont  elles  confinnent  l'eiactitude. 
lBâ9.  —  H.  Henri   Duveyrier,  agissant  avec  ses 


propres  ressources,  s'avança  par  Hetlili  jusqu'à  El- 
Golèa,  da;i9  le  but  de  pénétrer  jusqu'au  Toual; 
mais  le  fanalisTne  des  habilants  arrêta  ses  projeta. 

18i:0.  —  Le  command.  Colonieu  et  lo  licul.  Burin 
sont  envolés  pojr  étudier  l'âlat  commercial  des 
oasis  du  fouat,  k  Timimoun  et  i  l'Ouguerout. 

En  IBGO,  M.  »B*eyrler  se  rendit  àT'oasis  de  Te- 
macio,  de  là  i  Ghadamès,  explora  la  Tripolitaine, 
revint  à  Ghadamfcs,  et  en  râriit  pour  Gbit.  — 
N'ayant  pu  pénétrer  i  Gh9t,  H.  Duveyrier  paivlnt 
à  Muurïout;  de  là  ii  se  rendit  i  Tripoli,  puis  à 
Alger.  Trés-lieau  voyage  et  très-productif. 

Les  lignes  de  caravanes,  ioiliquées  par  le  rapport 
officiel  déjà  mentionné,  sont  : 

1"  Celle  de  GbadamÈsiKooka  [BoTnou)ou  àKano, 
par  Gb&t  et  le  pays  d'Air  ;  route  très-sûre  et  déjà 
parcourue  par  IJ'  le  Bartb,  Ricbardson  et  Overwcg  ; 

1°  Celle  de  GhadamÈs  à  Insaiah;  route  fréq.  i 

3'  Celle  d'insalab  à  Tornbouctou  ou  à  Arouan; 
souv.  interrompue  par  les  dissensions  dee  Touaregs; 

V  Celle  d'insalab  au  pays  d'Air,  momentanément 
dangereuse,  à  causedes  troubles  du  Hoggar; 

&■  Celle  d'lnsal3h  à  GbSt,  roule  fréquentée  ; 
6'  Celle  de  Tombouctou  à  TaSlel,3CUvent  coupée  ; 

V  Celle  de  Tripoli  au  Bomou,  par  Hounout  et 
Bilma,  toute  pénible  mais  Biîr 


AMÉRIQUE. 
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AMÉRIQUE  DU  NORD. 


Cette  carte  d'ensemble  compr.'Tid  :  1°  le  Groin- 
lanietl'hkmde,  possessions  danoises;—  2°  V Amé- 
rique nue;  —  y  la  Ifouvelk-ttreiagne,  i  l'Angle- 
terre ;  —  4*  les  Élaii-Unû. 

Ce  dei-jier  État,  for.nant  l'objet  spécial  de  la 
carte  n°  g5,  nous  n'en  parlerons  pas  ici, 

GtocaAPius  PHYSIQUE,  Voy.  la  carte.  Nous  avons 
résumé  les  découvertes  faites  dans  les  mers  polaires 
depuis  300  ans,  el  nous  y  avons  bit  figurer  en  par- 
ticulier les  résultats  des  eiplorations  de  Franklin, 
de  MacClure,  de  Kane.  (Voy,  aussi  la  carte  et  le 
tabi,  39,  pour  l'histoire  de  ces  découvertes). 

I.  «traSBltuid.  Les  établissements  danois  du 
Groenland  figurent  pour  1K6  milles  carrés  de  super~ 
ficie  et  9880  habitants,  vivant  de  la  pêche,  de  la 
cbaase  et  du  commerce  des  fourrures.  (Voy.  les 
villes  el  établissements  principaux  sur  Ja  cai-te). 

II.  L'An^ri^iie  m>ae  a  été,  jusqu'en  1S63, 
lapropriété  d'une  compagnie  particulière,  et  ce  pa^s 
n'a  pas  encor,^  reçu  du  gouvernement  son  or^ani- 
ealion  admiuislrative.  HSmei  ressources  qu'au 
Groenland,  Ville,  Nouvslle-Arkaogel  dansllle  Sitka. 

III.  K*aTelle-Brctaca«.  Ce  vaste  territoire, 
— profendém^nt  creusé  au  ^,  par  la  baie  d'Hudson, 
arrosé  par  les  lacs  Supérieur,  Huron,  Érié,  Onta- 
rio, par  le  Saint- Laurent  qui  les  traverse  ;  par  1  •■  lac 
Wlnuipeg  ol  le  Nelson,  enfin  par  la  Uackensie  avec 
son  système  de  lacs:  lacs  des  Rennes,  des  Mon- 
tagnes, Wollaalon,de  l'Esclave,  du  Grand-Ours, — 
appartient  k  l'Angleterre,  se  divise  administrati- 
vemenl  en  9  parties,  et  comprend  en  outre  un  vaste 
territoire  qui  eoto  re  la  baie  d'Hudson  et  qui  est 
abandonné  t  la  compignie  de  ce  nom  pour  la 
grande  chasbe.  Le  revenu  de  cette  coiQ[iagnie  — 
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3173 

80S59 

Terre-Neuve. 

40ÎOO 

ni63N 

Colombie  britannique. 

300000 

le  Vancouver. 

UOOO 

— 

Colonies  dans  l'Amérique 

du  N.  68ÏI69  3Î99563 

IlesBermudes  14  114f>0 

La  population  des  deux  Canada  s'élève  ainsi  & 
2  506  755,  La  population  immigrée  s'est  montée  à 
58g  978.  les  babitanlâ  nés  diins  le  pays  étalent  au 
nombre  de  1917777:  dont  1037070  d'origine  bri- 
tannique, 880  607  d'origine  française  et  lî  717  In- 
diens. Le  nombre  des  habitants  parlant  la  tangue 
angUise  sétail  accru  de  40  pour  100  dans  la  der- 
nière décennie.  Les  catholiques  étaient  au  nombre 
de  120091,ii  (942  744  dans  le  Bas-Canada,  558141 
dans  le  Haut-Canada.)  Au  Nouveau-Brunswick  on 
comptait  85138  catboliques,  et  la  population  in- 
dienne ne  s'y  élevait  plus  i\u'k  1112  individus. 

Les  villes  les  plus  consid<;rablas  sont,  dans  le 
Bas-Canada  :  Montréal,  90323  hab.;  Québec,  51 100 
bab.  Dans  le  Haut-Canada:  Toronto.  44  811  bab,  ; 
HamUltm,  19  096  tiab.  ;  Kingium,  13  743  hab.  ;  Ot- 
tawa, 14  696  hab.;  Londrei.  IUâ5  hab. 

RecBTTB  ET  nârENSE  onniNAiBRS,  Les  receltes  or- 
dinaires et  exiraordtnaim  s'élèvent  environ  ï 
790OOQ0,  M  les  dépenses  ordinaires  et  eitrtordi- 
nnires  ilWQOOOlW.  sterl. 


QÉOâRAPHIB. 


■  EXPLICATION  DES  CARTES. 


lE.  Grande  importauM  de  11  pc'che  dei  mo- 1  commerce.  ?luus  avons  donné  la  division  des  tcrri- 
Terre-rieuve.  I  (oires  iccupéa  purU  compagnie  de  la  bais  d'Hud- 

nuira  du   sol  et  commbuck.  Le»  principani    son  en  districts. 

Is  aont  le  bols  de  construction,  les  Taurrurps       BtaMIns^w.  trum^mlude  St-Pierre  «tàelÊigue- 
lacB  qui  sont  aussi  les  principaux  arljclpa  de  '  (on,  près  de  Terre-Neuve,  pour  la  pCctwdel» morue. 


CARTE  y  88. 


is  avons  con<^<^rvé  i  celte  carte  l'aspect  hlslo- 
qu'elle  avait  pendant  la  su*mi  cau-à-dire 
loua  avons  induiuè  par  des  couleura  dilTé- 
I  les  Éiais  à  esclaves,  <{ui  ataienc  embrassa, 
ande  partie  dii  moins,  la  caus«du  !Jud  ou  des 
Irrés;  —  les  Etats  stn9  esclaves,  qai  s'i'tiieni 
■es  pour  le  Word,  pour  les  dfrensciirs  de  la 
Liution  ou  rédéiaux;  el  les  temtoir<?s  milieu 

•gramme  pHral^av.  La  carte  Miffit  à  la  raiie 
rendre  et  fournit  les  principaux  noms. 
■tfyMi  «■tuwla.  Faunt  :  Bannis  sauvages, 
,  chats  des  nioniagnei,  aigles,  vautours,  boas, 
iils  k  sonnettes;  poissons  iris-variis  sur  les 
maritimes  et  dans  les  lîeuves.  —  Fiore;  Coton 
lu  S,  et  lE.  ;  furêls  riches  en  essences  ïariLCs, 
iiges immenses,  cériales.  —  Miiuraiix  :  houille 
■■  versant  occidental  des  monts  Alléghaniensel 
la  bassin  du  Hississipi;  le  fer  distiibaé  dani 
limes  gisements;  or  en  Calirornie,  au  Kon^. 
|ue,  eu  Virginie,  dans  les  CaroUnes,  la  Génrgie 
l'ennessée-,  on  trouve  encoio  aui  Etils-Unis 
lomb,  du  cuivre,  du  zinc  et  du  manganèse; 
i  dans  l'Etat  de  New-ïork;  maiira  dans  le 

■■rrflcl*.  Voy.  le  tableau  des  Élat«  plus  boa. 
liBaçrapkle.  M.  Scb  olcralt  a  Tait  une  slaits- 
dètaillée  de  la  répartition  des  Aborigènes  d'A- 
lue  dans  les  Etats  de  l'Union.  Elle  ne  s'élevait 
chiffre  de  3bil  OOOenviron.  La  Iris-grande  ma- 
de  la  population  est  donc  d'origine  euro- 
3e,  el  pour  la  plupart  anglaise  et  alleaiande. 
euples  dits  Aborigènes  comprennent  un  grand 
re  de  familles  distinctes  :  les  SioQX,  les  Chi- 
Ifs,  les  Uenoinénes,  les  Wineb^os,  les  Otogd- 
les  Saques,  les  Ayonas,  les  Iticaras,  les  Shos- 
es,  les  Mahaws,  les  Osiges,  les  Kan'Bi,  les 
.  les  Tèlans,  les  Arikaras  les  Clieyeniiex,  les 
iba.'i,  les  Apaches,  les  Comunches. 
inverncuieiit.  Depuis  la  Sa  de  La  guerre 
.),  iln'yaplusqu'uu  suiil  gouvernement.  Ladè- 
liou  de  l'indépendance  îles  Etats  cjui  Turma^ent 
lasle  colonie  — '■"   -  '  '-    '     -  "-■  ■         '- 


a  première  partie  de  l'année.  —  La  guerre 
Etats  sécenionnistea  et  les  Buts  fidfles  à 
LitioQ  a  édaté  le  12  avril  IBSl.  Elle  a  été 
par  la  vloloire  des  fédénui  [1865)- 
Le  ministère  est  composé  de  K  membzcs  (Snanocs. 
uerre,  marins,  intérieur),  d'un  secrétaire  dïiai, 
u  directeur  gênerai  des  postes  a  de  l'attomey  gè- 
le Con|ir4(9eoompe<ieduS^aieti]e  laChamftre 
da  njyrimttanli,  —  Le  Séoatrst  orme  de  1  mem- 
pour  eliaque  Ëtat,  quelle  que  so'l  sa  nopula- 
,  nommés  pour  G  an^  par  les  autorités  législt- 
tlves  de  chacun  de  ces  Etats.  Tous  les  deux  ans  le 
Ile  par  tiers.  —  Les  rçjirèseiitants 
If  1  ans  d'après  le  chiDie  de  la po- 
ilation.  Ainsi  l'Etat  de  Mew-V  ork  a  31  députés,  le 


de  i'Ktat 


i,du7dèc.  1787.  Ce^e^^i  répartit  les  pou- 

d'Etat  inJoperdanu 

pouvoir  fitculif  (h 


lent),  pouvoir  législalif(le congrès),  le  pouvoir 
iairc  (la  cour  suprême  etc.).  —  CapiuJe"  " 
;  Washington,  district  de  Colombie.  — 

de  la  vickiîre  que  le  parti  rèpublic^iin  (parti 
lionniste)  remporta  au  moisde  navemlne  IBeO, 
élections   préliminaires   pour  l'occupation  du 

de  la  présidence  au  mois  de  mars  1861,  les 
.  k  esclaves  suivants  :  la  (Praline  du  Sud, 
1860,  le  Hississipi,  la  Floride,  l'Alabama. 
jie,  la  Louisiice  en  janvier  1H3I,  sortirent  de 
ou,  el  se  consli tuèrent,  le  9  février,  provisoire- 
,  et  le  19  février  18GI  déiiiiilivEment  à  Hont- 
iry  (Aiabama)  coDimp  :  '■  Etats  coofWérôs  de 
brique,  "  Les  autres  Etals  à  oaolava  (à  l'exccp- 
de  belaware  et  Uaryland  qui  sont  nttéa  dans 

""'    'r  ;  le  TeiM,  l'Arkansas.  la  Caroline 

le  TennesMe,  la  Virginis,  la  Kenlu- 


Zi.- 


une  partie  du  Missouri,  se  jaigBrmU  à  <• 


«uBlIcF.  Il  be  faut  pas  canFondre  les  tribunaux 
i  rUoioa  avec  ceux  de  chaque  Etat.  Les  juges  ledë- 
lUï  sont  nommés  à  lie  par  le  prés'dent  et  ne  relÈ- 
inl  que  du  Congrès  :  Cour  lupréme  à  Washington, 
composée  de  I  juge  suprême,  de  9  juges  adjoints  et 
du  procureur  général;  circuit  couru,  ou  cours  de 
cerâe;  10  cerwes  de  juridiction  pour  tous  lesElats- 
:;  dans  chaque  cercle  est  une  cour;  cnHn  couri 
de  diiiricti  pour  chaque  Ëtat  en  particulier  ;  quel- 
(pies-uns  en  ont  î  ou  3. 

M*IIbI«b.  Séparation  complète  de  l'Eglise  et  de 
'Etat;  la  majorité  est  proteslante  de  diverses  com- 
Jiunions,  surtout  preahytériens.  Les  archevéquet 
cathohr|ues  sont  ceux  de  Daltimore.  Cincinnati, 
Francisco,  ât-Louis,  NouvellS'Orléaas,  New* 
York,  On'gon. 

diillaii'. 
«MsAsM.  Recettes  ann.  environ  ;  800000  000 
Dépenses  —  900  000000 

DeUe  :  1 71^.000000  da  dolliM. 
Avant  la  guerre,  la  dette  était  de  G6  000  000  de 
dollars  seulement. 
Ar^éK.  Armée  pwmanelite,  4SO00t.; 


jusqu'à  la  Un  de  la  guerre,  le  ohllTre  des  en- 
rrjlemeets  s'est  élevé  à  '2  îW  000  h. 

U  terriloire  dos  Etats-Unis  est  divisé  en  1!  dèpar- 
lemenlsmitilnres,  doit  leequartlersgënérauisont  : 
^iw-r-rt,  BaUimorr,  Waaliingfnn,  Kiltrm-Heaé, 
jn/fl-OrMwi»,  St-Pavl  (Minesotal,  Cinoi'finofi,  Cuwi- 
btrtand  et  Tmttfmee,  Sl-Louii,  Sta  Fé  (Nout.. 
Italique),  S.-FTa»cùco. 

mmMbc  (d-après  VAknanach  natiomi  da  Philo- 
ddpfti«  de  1864)  : 

Vapeurs  (liéllces)  I96arméSd6US4canons 

Vapeurs  (aubes)  193      —     lolî     — 

Navires  cuiTasaés  87      —        196      — 

—      3S«Î     — 


Goo»^lc 


GÉOGRAPHIE  COMTEUPORAINE. 


-  N<  M.  AtMa-Unla. 


10S3 


TTttvaas  pobUcB.  Voyez  sur  U  carte  le  Ixaeé 
du  chemin  de  fer. 

C»Bweree  et  BaTlsottcB.  Eiportation  aa- 
Duslle  de«  produits  nitionaux  e(  étrangers,  avant  la 
guerre  :  350  millloiu  do  dolUn. 

ImportatioD  umuelle 
aTaiit  la  pierre  335       —  — 

Exportation  umuella 
pendant  ta  guerre  210       —  — 

La  destination  d'Angleterre  figure  &  elle  aeule 
pour  105  millions  de  dollars,  et  la  destination  de  la 
France  pour  20  miUiuna  de  dûliais. 

Notice 


MouvtnienI  de  la  naKigaiion  marchaadt  aniivelU 
avant  la  guerre. 

Sorties  31  000  nav.  tonnage  115000,  dont  moitié 
S0U9  pavillons  américains. 

Entrées  :  même*  à  peu  pt^s> 

En  sembl  e  d  u  mouve  men  1 :  43  000  n  av .  1 4  000  000  lu  n . 

La  capacilé  de  la  Qiarine  roarcliande  des  Ëtats- 
Unis  sérail  de  SOOOOÛO  de  tonneaux,  dont  580000 
lonn.  sur  nav.  k  vapeur. 

M*1b1«k*.  Il  y  a44  Ëtats  en  comprenanl  les  ter- 
ritoires nonvellement  anneiéa.  Ils  se  réputissent 
de  U  maaiire  suivante  : 


I.  Élatt  dits  tibree.  —  Btats  de  la  Kouveila- Angleterre. 

Euis                            lltllu  carr^  Fopuliiioo         Dépi 

Cl  UrïiloliM.                            uéu^r.  en  IBW.       an  Cou 

1.  Haine                                   U94  638719             b 

î-  New  Hampshire                    437  3Î68T3 

3.  Vermont                                 426  3I509B 

4.  Hassachusells                        3G7  1 231  OSE 

5.  Hhodc-Island                           49  174  620 

6.  Conncclicut                           221  460 141             4 

États  moyens. 

7.  New-ïork                          2376  38B0135          31 

8.  New-Jersey                            391  6JÎ035             5 


9.  Pensjlïanfe 

2164 

Î90(ill5 

États  du  Ngrd-Ouest 

10.  Ohio 

1880 

2339  50Î 

II.  Hichigan 

2646 

749113 

12.  Indiana 

1590 

1350  42« 

13.  Illinois 

2606 

1711961 

14.  Wisconsin 

2536 

775  e»i 

15.  Jowa 

3395 

67494» 

16.  Hinneaola 

3822 

173855 

17.  Kansai 

3689 

107  206 

Ëtau  pacilhiues. 

18.  Californie 

7314 

379694 

19.  Orégnn 

3763 

52  46â 

11.  Était  meùnnnum  d  esdawi.  — 

Étals  frontièrei 

ÎO.  Delaware 

100 

112216 

11.  Marjland 

523 

687049 

„,  1  Virginie  orionble 
''^■Ivirgini- occidentale» 

1945 

I  261  397} 

94 1 

3349211 

Î3.  Caroline  du  Nord 

2117 

992  632 

24-  Kcntucky 

1772 

1  155684 

25.  Tennessee 

2i4r. 

I  100801 

26.  Missouri 

3I6'J 

1  181 012 

27.  Arkansas 

tu& 

435  4M 

Étals  ma 

ritimes  du  Sud. 

28.  Caroline  du  Sud 

1410 

703  708 

29.  Géorgie 

2728 

1057  286 

30.  Floride 

2788 

140415 

31.  Alahama 

2386 

964201 

32.  Mtsslssipi 

2218 

791305 

33.  Louisiane 

1941 

708001 

34.  TVxae 

11171 

604215 

Jl'- 

:t5.  Nout.-Meïiqu- 
36.  Utah         ^"« 

10Î4S 

em 

93516 

40213 

37.  Neiirasti 

5738 

28841 

38.  Wasilugiofl 

B185 

11594 

Goo<^lc 


r.ÉOGRAPHIE.  —  EXPLICATION  DES  CABTES. 


39.  Colorado 

40.  Nevada 

41.  DukoU 

43.  Di3tr.  de  Colombie 


HtllM  ttnéi  PoiinUtlon 

fio^T.  en  («M. 

iflïT  34277 

!1&5  6857 

14963  4  837 


Toul,  Etais-Unis  131630,8    3144.^0) 


TtTTiMru  nMBtltininil  organlii:  Â 
du  NomeiB-ltatque,  <i  en  lorme  !■  pi 
Idaho,  orginiié  le  1  mars  IH),  >  loe  au 


Total  des  Euls  :  ii. 


orgtni««  m  tsrrlloirs  le  M  fétrlBr,  iltg,  ■  fiit  p»r«B  iDaqu'alors 
plua  mtndtonile,  Il  cniaprand  tn'iron  Ijoloo  m.  carrés  îniriai* 
d'envlroo  SM  )T0  (d'aprïa  d'muirea  donné»  1)3  loo),  m.  c  ■ruFtaro 
a^hLnvIDn  fl  An  1*OnWnn.  dA  ta  mniiU  r^fli^un'mta  A,t  baha^-k.    ^ 


Ville*         (But) 
New  York  (N.  Y.) 
Philadelphie  (Pens.) 
Brooklïn  (N.  Y.) 
Baltimore  (Harjl.) 
Boston  (Hassacb.) 
N .-Orléans  (Louis.) 
Cincinnati  (Ob:o) 


Newark  (N.  ï.) 
Lauisïille  (Kent.) 
Albany  (N.  Y^ 
Wa^ingtOD  (Del.) 
Providence  (Rb.  isl.) 
Piltaburg  (Pensylv.) 
Rûchester  (N.  Y.) 
Délroit  (Michia,) 
Uilwaubee  {Wisc.) 
Cleieland  (Ohio) 
CharlestOD  (C.  du  S.) 


63367 
61133 
G0666 
492 17 
4S304 
4&619 
45146 
Wil7 
Whn 
39Î67 


:oDnect.] 
Aiiegnany  Cily  (Ps.) 
Syraruse  [N.  ï.j 
Porlland  (llaine) 
Cambridge  (Mass.) 
Roibury  (Hass  ) 
Charlestown  (Uass.) 
■Worcester  (Mass  ) 
Reading  (Pens.) 
MemphTs  (Tenn.) 
DUca  (N.  J.) 
Savannah  (Géorgie) 
Salem  (Hassacb  ) 
Wilmington  (Del.) 
Trenton  (N.  J.) 
Hancheiter  (N.  H.) 
Dayton  (Ohio) 


39131 

37910 
36817 
35901 
29268 
Ï92Î6 
19154 
18701 
3S1I9 
16341 
16060 
16137 
15063 
24960 
13161 
2!  623 
Î2529 
ÎÎ19! 
22  là! 
11508 
10118 
20109 
30081 


CARTE  N"  86. 

EMPIRE  DU    MEXIQUE.   AMÉRIQUE    CENTRALE.    LES   CINQ   RÉPUBLIQUES. 

LES  ANTILLES. 

I.  EMPIRE  DU  MEXIQUE. 


(.  SS'-llO*  long,  E  ,  15-33'  lat.  N. 
SUPBRF.  1613127  kil.  carrés. 
Etbnogh.  PapulalioQ  milite.  Indieus  Pcaux-Rou- 

Ses,  ToK.  ques  et  Aztèques  ou  Meiicains  proprement 
ils,  et  Européens,  surtout  Espagnols.  Lamoilii  de 
la  population  eaviron  est  de  race  indienne. 

FoHBilHON   HISTORIQUE   Dï  L'ÉTAT  ACTUEL,  SOUmiS 

par  Femand  fortes  au  roi  d'Espagne,  16Î3.  —  Le 
peuple  meiicain  se  souiève  contre  la  domination 
espagnole  en  1810.  — Indépendance  reconnue  (traité 


d'Aquala),  53  août  1831-  — Augustin  I",  empereur, 
18«;—  il  abdique,  1813.  — République  fédéralive, 
18'3,  —  Benversemenldu  général  Comonfort,  1858. 
—  Juarez  proclamé  président  par  le  parti  radical,  et 
Miramon  par  le  parti  clérical  ;  guerre  ciTile, —  In- 
tervention de  l'Angleterre,  de  la  France  et  de  l'Es- 
pagne, 31  oct,  1861  ;  —  débarquement  des  troupes 
alliées,  déc.  1S61,  janv,  1861;        '        ' 


Espngne 
jnf.  d'Ori 


Il  (irait 


izaba,  9  avril  1861); 


•AngleU     . 

deSole(tBil,19  tév.  1863; 

la  France  wutient 


OËOGRAPBIË  CONTEMPORAINE. 

seule  la  guerre;  — Juarexso  relire  iS.-Luisde  Po- 
tosi;  — enti^edes  Frunçais  à  Mexico.  Bjuin  1863; 
-~  TéunioD  de  la  Junie  des  notables  [Ihd  mecabresj. 
R  juillet  1863;  gouvernement  provisoire  de  3  mem- 
bres ; la  junte  dtcide  que  la  forme  du  gouverne- 
ment sera  un  empire  héréditaire,  et  l'archiduc  Uui- 
milien  d'Autriche  est  désigné,  10  juillet  1863;  —  il 
accepte,  10  avril  1864;  —  !8  mai,  arrivée  de  l'eai- 
pereur  Maxlmilien  1". 

PoçDuTion.  8  L3TDCI0  habitants. 

GoDViaNSiiBHT.   Empire  héréditaire,  quatre  mi- 

Relioion.  Culte  catholique.  Trois  archevêchés  : 
Meiico,  Miclwiatan ,  Guadalaxara;  huit  évêchés  : 
Puebla,  YuaUan,  Oajaca,  Potoii,  Durango,  Jïucto 
Lam,  Chiapas,  Sonora,  Chiapat. 

IReulM.  piastres  8  500  000  (I  piasire 
'=6-40). 
Dipema.  13  1!G  339 

Dttlt.  133  524  000 

Les  recettes  proviennent  des  douanes  et  des  im- 
pâts  indirects,  car  il  n'y  a  point  d'impAls  fonciers  ; 
mais  on  évalue  ï  3  ou  4  millions  de   piastres  le 

troduït  qui  pouniit  filro  réalisé  cliaque  année  par 
i  vente  des  terres  publiques.  En  1860,  le  seul  bu- 
reau des  douanes  de  Vera-Crui  a  donné  3  440000 
piastres. 

Quant  à  la  dette ,  elle  s'est  notablement  accrue 
dans  ces  derniers  temps,  car,  d'une  part,  tes  récla- 
mations des  puissances  étrangères  s'élèvent  i 
40  800  000  piastres  ;  d'aulre  pan,  le  remboursement 
des  Trais  de  guerre  porte  la  dette  envers  la  France 
seule  a  42  696  000  piastres.  La  nouvel  emprunt 
meiicnin  est  de  301  600  000  francs. 

AauËE.  L'armée  Indigène  ne  s'élève  qu'à  16000 
hommes.  Outre  les  troupes  françaises  qui  sont  pro- 
visoirement établies  au  Meiique,  il  se  forme  des 
corps  de  volontaires  belges  et  autrichiens. 

DlTtalsna  MlailBlatralItea  et  ■ullltalm. 
—  Le  journal  officiel  a  publié  deux  décrets  de  l'em- 
pereur Nuimilten,  en  date  des  3  et  16  mars  ie6&, 
qui  divisent  comme  suit  le  territoire  Je  l'empire, 
au  point  de  vue  politique  et  militaire. 

I.  Divisions  poutiqiies. 

1- Le  territoire  de  l'empire  est  formé  parles  ÉUla 
ou  départements,  territoires  et  Iles  de  l'Océan  At- 
lantique, de  l'océan  Pacifique  et  du  golfe  de  Cortès, 
qui,  àû  fait  et  de  droit,  constituaient  le  territoire  de 
la  ri'publique  mexicaine. 

Au  nord ,  il  est  séparé  des  i!tats-Unls  par  les  li- 
mites tracées  dans  le  traité  de  Guadalupo  Hidalgo, 
du  2  février  1848 ,  et  moliHées  plus  tard  par  le 
traité  de  la  Hesllla,  en  date  du  30  décembre  I8â3. 

Au  sud,  sas  limites  avec  les  républiques  du  Cen- 
tre-Aqiérï  que  seront  définitivement   fixées  par  un 

2°  Le  territoire  de  l'empire  est  divisé  en  50  dé- 
parlements, de  la  manière  suivante. 
L'ancienne  division  étiit  en  27  déparlemenls 
H*       DéputeœeDl*.         Cipitilesel  lilleipri.cipales 

1    Tucalao Hcrida. 

ï    Campécbe Campèchc. 

3  LaLaguna F:1  Carmen. 

4  Tabasco San  Juan  Dautista. 

5  Chiapas San   Cristobai,  ruints  df 

Palmque. 

6  Tehuanlepec Suclii. 

7  Uajaea Oajaca. 

8  Ejutla. EjulU. 

9  Teimsrolulj Teposcolula. 

10  Ver^Cnii Vera-Ctui,  Sofidad,  yn- 

11  Tuxpun Tu.vpaii'. 

lï    l'uclila i-ucMa 

13    Tiaicala Tlaicala. 
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H"  DéptrleniDati.  Ciplialei  etTlllHprincipataa. 

14  Valle  de  Mexico.  Mexico. 

i.ï    Tulancingo Tulanoingo. 

16    Tula Tula. 

IT    Toluca Toluca. 

18    Iturbide Tasco. 

ID    tjuaretaro Queretaro. 

20    Guerrero Chilpancingo. 

!1    Acapulco Acapulco. 

12    Uichoacan Morelia  (ValladoUd). 

23  Taocilaro. Tancilaro. 

24  Coalcoman Coalcoman. 

25  Colima Colima. 

26  Jallsco GuadalajaiS. 

2T    Auttan Autlan. 

38  Nayarit Acaponela. 

39  Guanajualo Guanajuato. 

30  Aguascalientcs . .  Aguascal  lentes. 

3!  Zacatecas Zacatecas. 

32  Fresnilio Fresnillo. 

33  S.  Luis  Potosi..  San-Luis. 

34  Hatebuala Matehuala. 

35  Tamaulipas. ....  Ciudad  Victoria,  Tampico. 

36  Uatamoios Mnlamoros. 

3T  Nuevo-Lson Uonierey. 

38  Coaliuila Sallillo. 

39  Hapiml S.-Pem,  do  Rosas 

40  Mazallan .-  Mazatlan. 

41  Cinaloa Cinaioa,  Cutiacan. 

42  Durango Durango. 

43  Mazas Indee. 

44  Alamos Alamos.  • 

ih    SoDora Ures, 

46  Aritona El  Altar. 

4T  Kuejuqutlla Jimenei. 

48  Balopilas Hidalgo. 

49  Chihuahua Chihuahua. 

50  Californie La  Paz. 

11.  Divisions  UILITÂIBES. 

Art.  I".  Le  territoire  de  l'empire  est  partage  en 
huit  divisions  mllilaires: 
La  première  comprend  les  déparlemenls  du  Valle 
I  Mexico,  d'Ilurbida,  de  Tocula,   Guerrero,  Aca- 

Sulco,  Micnoacan,  Tula  et  Tulancingo.  La  chef-lieu 
e  cette  division  est  Toluca. 
La  seconde,  ceux  de  Vcra-Cruz,  Tuxpan,  Piiebla, 
TlaxcalB,  Teposcolula.  Oajaca,  Tehuanlepec,  Ejutla. 
Le  chef-lieu  est  Puebla. 

IroislËme,  ceux  de  Fresnillo,  Hatehuala,  Ta- 
maulipas, Potosi,  Querelaro,  Guanajuato.  ha  chef- 
'su  est  ^n-Luis  Potosi. 
La  qualcicme,  ceux  do  Nayarit,  Zacatecas,  Agua- 
alienles,  Jallsco,  Autlan,  Cobma ,  Coalcoman  et 
incitaro.  Le  chef-lieu  est  Guadalajara. 
La  cinquième,  ceux  de  Cohabuila.  Mapimi,  Nuevo 
Léon  et  Matamores.  Le  chef-lieu  est  Monterey. 

sixième,  ceut  de  Durango,  Nazas,  Chihuabita, 

llitopllas  et  Huejuquilla.  Le  chef-lieu  est  Durango. 

LaseptISme,   ceux   do  Campèche,   ïucatan,   la 

Laguna,  Tabasco  et  Chiapas.  Chef-lieu  est  Mcrida. 

La  huitième, ceux  de  Mazatlan.  Sinaloa,  Alamos, 

Sonora,  Arizona  et  Californie.  Chef-1.  Culiacan. 

Marine.  Les  forces  navales  du  Mexique  s'élèvent 
i  9  hStimenls  armés  portant  35  canons. 

l'n  récent  décret  vient  d'organiser  tes  préfectures 
miritimes  et  les  capitaineries  de  port.  Les  préfeclu- 
ics  sont  au  nombre  de  trois  :  Vera-Crui,  dana  le 
guKe  du  Mexique,  Acapvko  et  Mtuatlan,  dans  la 

CuLTORi!.  11  existe  au  Heiiquo  1 007  000  fanegas 
de  terres  en  culture  (I  fanega=G4  ares26  c-).Lcs 
pTÎncipaui  produits  sont  le  mais,  le  frement,  les 
liaricnis,  la  cochenille,  la  vanille  el  l'élève  des 
bestiaux.  ^  j  ç 
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De  lichM  capilatiïtos  da  Sui-Fnmci>co  Tiennent 
de  former  uDe  camiiagnie  pour  cultiver,  sur  une 
grande  échelle,  le  coluii  sur  la  cûlf  do  l'otéan  Pa- 
cifique ,  siiccialemcnt  daiis  les  timiics  des  muiii- 
ci))u.liléà  de  ^u  Bloj  «1  de  Sujilïugo,  dang  le  terri' 
loire  de  Tépic,  uù  l'ou  trou>e  dc:  terrains  ïrrasùs 
e>trËmement  ravur.ilile3  il  ce  genre  de  culture,  m 

Ïii  ne  le  cidcut  point  i  ceux  des  terres  chaiidu^i, 
OaJDca  et  de  Coliuia,  Celle  der[ii<>re  vdle  va  se 
relier,  par  uDfl  ruiUe  et  \>ni  une  lignt>  tËlégmtild- 
que,  d'un  eOté  à  Valladolid  et  II  Gundïlajara,  el  de 
l'suire  à'I'eicellcnt  port  du  Manzanillo.  Par  sa  po- 
sition, il  peut  aiiiémont  approvisionner  tes  ricUcs 
et  populeuses  provinces  dit  la  nouvelle  Gilice  et  du 
UictiDacan. 

La  création  d'un  consulat  de  France!  Hazallan, 
l'occupalion  de  San-Blas  et  celle  de  Guaymas  iloi- 
veDl  Tavoriser  les  opérations  commerciales  sur  cette 
cOtQ.  Le  port  de  tiuaymaa  est  excelleni  ;  il  reçoit 
les  produits  de  la  magnifique  province  de  la  So- 
nera, doDl  les  rjcbe»ses  agricoles  peuvent  &i  bien 
lutter  avec  le  produit  de  ses  mines, 

iHQUsTRiE.L^explijîtatiun  de  mines  d'or  el  d'argent 
est  1  peu  près  la  seule  industrie  florissanle.  Le 
rendement  est  d'environ  lOÛOOU  000  fr.  par  an.  Les 
huit  hdiels  des  monnaies  sont  :  Mexico,  Gunna- 
Jtiata,  Zacatfou,  Culiacan,  S -Luù  de  Pototi,  Gua- 
dataxara,  Chihuahua  et  Darango;ili  frappent  eu- 
semble  pour  800000000  fr.  par  an. 

CoHHERCB  ET  NAVIGATION.  I^ntrécs  Cl  sorlies  : 
IDOO  navires,  jaugeant  ensemble  lOOOOO  tonneaux. 
Le  ponde  la  Vem-Cruz  a  reçu,  en  1860,  421  nivirrs 
jaugeant  6999T  wuiietuï,  dont  258  navires  de  ca- 
botage jaugeant  2^  293  lonn.  —  Le  port  de  'lam- 
K'co  a  reçu,  en  ISBI,  119  navires  jaugeant  19864 
nn.  —  Le  commerce  de  la  Vera  Cruz  a  clé,  eu 
18eO,  pour  l'imporuiion,  do  65  991  390  fr.,  et  pour 
l'exporialioD,  de  34422  805  fr.,  c'est-i-dîre  moilié 
du  premier.  —  Le  commerce  de  Tampico  a  donné 
98M000ft.àrimponation,  el32eiOOUO  Ir.  il'ei- 
portation. 

Dans  rimportalion ,  l'Angleterre  figure  pour 
32  702  000  fr.,  U  France  pour  15  096  000  fr.,  les 
ÉUla- Unis  pour  10862  000  fr. ,  les  Villes-Hanséati- 
ques  pour  9612000  tt.,  l'Espagne  seulement  pour 
1  TOO  000  fr.  —  Dans  l'eiporUtion  ,  l'Anglclerre 
figure  pour  26716100  fr.,  les  Étals-Unis  pour 
5903000  fr.,   la   France   seulement  pour  921000 

Voici  les  ports  mexicains  ouverts  au  commerce 
Étranger,  dans  le  golfe  du  Ucilque  : 

tiisàl,  Campècbe,  Tabasco,  Vera-Crui,  Tampico, 
Hatamoros,  Isla  del  Carmen. 

Au  commerça  de  cabolage  : 

Goatiacoalcos,  Alvarado,  Tecolutla,  Tuipan,  San- 
tecomapan. 

Dans  la  mer  Pacifique  et  le  golfe  de  Cortès,  sont 
ouveila  au  commerce  étranger  : 

Acapulco,  Manzanillo,  San-Blas  Mazatlaa,  Guay- 

Sont  ouverts  au  commerce  de  cabotage,  dans  le 
golfe  de  Californie  : 
Cap  de  San-Lucas,  La  Pu,  Kavachlste,  Altala. 
Dans  l'océan  Pacifique  : 
Zihuatanejo,  La  Escondida,  Tooala,  Zapalata. 

U.  LES  CINQ  HEPUBUQUES. 

a°  CMttéfbi,  république  indépendante  depuis 
le  21  mars  1H4T,  avec  un  président  i  vie  et  quatre 
ministres.  —  Religion  catholique  ;  archevéclié  A 
GuaUmola  ;  —  ime  Ctiambre  de  représentants,  une 
Cour  suprême.  —  194  456  Itil.  car.  de  superflcie.  — 
Population  ;  environ  1 000  OUO  d'babitauls.  —  Capi- 
tal*, CuoCemala.  —  17  déparlemeuis  :  CuaUmala, 
Sluallepte,  S.-Marco,  Chimaltenango,  Suchiltepec, 


ChiquimtUa,  Vera-Pax,  Salama,  Iiabat. —  Pdu» 
CES.  BeceUet  eu  1859  :  1 3X3  ^94  dollars.  Dépensn . 
1272î8ii  dollars.  Délie  inicrieure:  700  000  di.L; 
aterieun  :  nOOOOO  dotl.  —  Asats  :  3200  homn» 
— CuxMEMB.  Imporlalion  anuuelle  :  1  450OOO  dui. 
cX|>oiliition  :  1970  OUO  doU.  Les  deui  porLs  s.jni. 
S.-Jiisi  et  I^abal.  L'Angleterre  entre  dans  l'imr-ir- 
laiion  pour  714000  dull.  et  la  France  pour  205  9dC' 

—  Naviuatioii.  Sunt  entriis,  en  |gtj3,  dans  le  p-  n 
d'IxabU  (Atlantique),  5!  navires  jaugeaot  2:>11 
lonneaux;  dans  le  port  de  S.-Jose  (côtes  du  Pacfi- 
ilue],  91  miï.jaug.  26044  Ion. 

»'  Maadana,  republinue  avec  un  président  â; 
pour  4  ans,  une  cbambre  léKislalive  de  1 1  dëpuléa. 
un  sénat  de  7  membres,  des  ministres  et  un  cunseil 
d'Ëtat.  —  Heligiiin  catholique  :  un  évéquâ  à  Ta- 
mayagua.  —  Superficie  de  (,(J310  kil.  car.  —  Po- 
pulation de  350000 habit.  — Capitale,  Comayagua 
(18<J00hab.)  —  7  départements:  Comayaffva,  Ht- 
jucigalpa,  Choiuteca,  Sanfa-Barbara ,  Graciât, 
YoTo,  Olancho  —  Recettes  ;  250000  do!l.  —  Com- 
merce, imporution  ;  750  000  d.  (la  majeure  partie 
avec  l'Angleterre).  —  ËiporiatioD  :  82â  000  doU.— 
Port  d'Omoa. 

*'  «■■-■»I*adar,  république  avec  un  prési- 
dent élu  pour  sii  ans,  une  chambre  législative  (k 
24  députes,  sénat  de  12  membres  et  î  ministrei: 
un  évéque  i  S.'Satvador.  —  Superficie  :  41 900  Vu 
carrés;  — population:  600000  hab.  ;  —  cap.  S.-Sal- 
lador;  —  S  départements  ;  S.-Miguel,  S.-Vieenu, 
La  Pai,  Ctueatian,  S.-Salvador,  SoruonaU,  Santa- 
Ana,  Ciudanlenango:  — recettes  annuelles  :  560000 
doll.;  di'penset,  605000;  —  armée,  5000  h.  dont 
1000  permanents  ;  —  commerce,  ImportaliOD  : 
13200(;0  doll.j  eiporution  ;  2340000doll.  ;  — ujrj- 
gation:  40  gros  navires,  jaugeant  24554  touiiBauz, 
entrés  à  S.-Salvador 

4*  Nle«p«snB.  BépublJque  (constitution  du 
19  noûl  1858)  avec  un  président  nommé  pour  quatre 
ans,  une  chambre  législative  et  un  sénat,  de  plus 
4  ministres;  un  évéque  à  Sicaragua.  —  Superficie: 
119462  kil.  carrés  {Greytowti  et  les  Uosquitos,  en 
grande  partie,  sont  réunis  au  Kicaiagua)  ;  —  nouv. 
C3p[t.:  Managua,  10000  hab.;  anc.  capit.:£^6n, 
35000  hab.:  —  SdèpartemenU  .  Rttiu,  Granada, 
Léon,  Ségone,  Matagalpa  ;  —  population  :  400000  h.; 

—  recettes,  annuelles:  385  000  doU.;  dépenses, 
379000  doU,;  -dette,  400000  doll. 

*■  Ce>M-Blc«.  République  avec  un  président 
(lu  pour  trois  ans,  un  sénat  de  25  membres,  une 
thambie  des  députés  de  29  membres  et  3  ministres; 

—  une  cour  de  jusdce  à  8. -José,  trois  instances  ;  — 
unévéqLieàS,-Jo(^;  —  superficie  :  58  743  kil.  tarr.; 

—  population,  1Ï6750  hab.;  —  capitale  S.-Jott, 
30  000  hab.  ;  —  6  provinces  :  S.  Joie.  Cartagc,  Ue- 
rtdia,  Àltijuela,  Moracia,  Punla-Ârenat;—  recettes 
annuelles,  en  moyenne,  I  million  de  piastres;  — 
le  mouvement  d'importation  dans  le  port  de  PutUa- 
Arenai,  en  1859,  911000  piastres;  exportation, 
1373940  piastres;  —  entrée  et  sortie  du  port  de 
Punta-Areoas  et)  1859: 118  navires  jaugeant  53159 
lODti.;  —  milices,  gOOOh. 

llL  ANTILLES.—  COLONIES  EUROPEENNES. 

t.  ctlanlca  mm^almtm.  I.  Sua  le  cONTtnEHT: 
HonduTOt  Britannique.  Balise  el  territoire,  auper- 
ficie  :  17000  milles  carrés  anglais;  — 155026  bab.; 

—  recettes,  35000 liv.  sieri.;  dépensa»,  38000  liv. 
sterl.  :  —  un  lieutenant  gouverneur. 

IL  ILES.  Les  Bahama,  3522  milles  carr.  angi.; 
35 289 hab.;  —  recettes: 40 000  liv-  st.;  dépenses: 
49  000  1.  stj—  gouverneur  coauBandant  en  chef, 

LesU«  Tura  et  Caiquea.  4372 hab.;  — racetles, 
8000  l.  st.  ;  dépenses  :  9000  1.  si.  ;  —  on  président 
du  conseil. 

Crande  AiUille.  La  Janiaique.  6400  m.  c.  angl. 
. de  superficie i  —  441 355  hab.;—  racettasi  376000 
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■Ki,  374000  1.  »t.; -^  un  gouTemew en 
chef-,  —  capiUie  Kinçttoim;  rille   prioEip,,  ^m- 

Inûhloipn(SaDliago);  ■"      ""'"     "  "  "-■''"• 


3  comtà  1  Cormeatt,  MiMU- 


;  1  évêctid  i  la  Baïu-Ttrre;  I  cour  Impériale  à 
la  Aont-rem; 3  trLbunauide  l"m3tanca:  £<um- 
Terre;  PoinU-à-PUra ,  Marù-GalanUi   tiibunaui 


Petite!  ÂntOUt  :  1*  HeMomJe-eent,  Uei  Yiergtt. 
4  principales  :  Tortola,  Antgnàa,  Yirgin-Gorda , 
Jnonilia,  94  m.  c.  angU;  6051  hab.  ;  3000  lit. 
Bl.  de  recelle»;  2000  i.  M.  de  dépeoses.  un  prési- 
dent; —  ne  Saint-ChTiiimhe,  106  m.  c,  sngl-  ; 
54440  h»b.;  ÎOOOOi.st.de  recettes  ;  ÎIOOOI.  at. 
de  dépenses;  lieutenant  gouTsmeur  ;  —  liieces, 
50  m.  c.  angL;  98Î2  hab.;  6000  1.  it.  de  re- 
cettes; 6000  de  dépenses;  un  président ;— lies 
AMigoaei.  Barboude,  163  m,  c.iuigl.  i  37mhab.: 
3JO0Û  1.  SI.  de  recettes;  38 OOO  1.  st.  lie  dépenses: 
résidence  du  gouverneur  généial  commaudoct 
en  cher  les  Iles-ïous-le-vent.  —  Jfonfierrat,  47  m.  c. 
Mgl.;  7645  bal).;  4000  1.  al.  de  recelles  et  de  liè- 
denses.—  i'omintgui,  291  m.c.asgl.;  15  065  hab.; 
13000  1.  st.  de  recettes;  13000  t.  Bt.  de  dépenses; 
lieutenant  gouTernaur. 

2°  Htt-tut-le-vtnl.  SawU-lud» ,  VA  m.  c.  angl.; 
26705  hab.  ;  14000 1.  st.  recettes  et  dépenMa;  lieut. 
Rouvemeur.  —  SaiTU-Vincent,  131  m.  c.  ac^l.  ; 
31 755  hab.  ;  25000 1.  al.  recettes  el  dépenses;  heu- 
lenant  gouverneur,  —  Sarbadt,  166 .m.  c.  angl., 
152  727  hab.;  9«000  1.  at.  de  recettes,  1150001.  st. 
de  dépenses;  gouverneur  et  commandant  en  chef 
des  Iles-iua-le-TeDt.  —  Crenode  el  GrtnadiUe. 
133  m.  e.  a.;  3Ï26S  babil.i  16000  liv.  recettes; 
II)  000  liv.  dépenses;  un  lieutenaalrgouverneur. — 
Tabago,  97  m.  c.  R.;  15  410  hab.;  80(10  liv.  recettes 
«t  dépenses;  un  lieutenantgouvemeur. —  Triniti^ 
I  754  m.  c.  a.;  84  43S  bab.;  171 000  liv.  de  receltes: 
I8SO0O  de  dépenses;  un  lieutenant-gouverneur. 

Produits  des  colomes  ;  rhum,  sucre,  café,  coton 

■*  caUBlM  fTMifalMa.  —  PettWf  inliUu,  2 

gouvernements. 

I"  Gouvernement  :  Jfarfint'gw  (i  laFrance  depuis 
1635);  superficie,  987S2  hectares;  popu].,  135  991 
bab.;i  contre-amiral  ODl  capitaine  de  vaisseau,  gou- 
verneur à  Fort-de-Fraitee,  avec  un  conseil  privé,  I 
conseil  général,  1  escadron  de  gendarmerie.  I  d'arUl- 
lerie,  1  compagnie  du  génie,  1  régiment  d'infan le- 
rie  de  marine;  I  évéque  catholique  à  Saint-Pierre; 
I  cour  impériale  \  Fort-de-Franct  ;  tribunaux  de 
1"  instance  ;  Fort-de-France  et  Sat'nX- Pierre  ;  tri- 
bunaux de  paii  :  f orf-de-fVanM ,  Saini-Efpn'i, 
AntuSirWt,  la  Marin,  le  Lamenlin;  — le  iTouil- 
Jiifle(Sainl-Pierre),for(-Soini-Pierre,fla»ïe-PotnM, 
TrinUi.  —  1  commissaire  de  la  marine  ordonna- 
teur; 1  directeur  des  affaires  de  l'intérieur,  dont 
dépendent  les  muoici  pâli  tés;  1  directeur  des  doi 
nés;  2  chaaibrea  de  commerce,  Sainl^Pitrre 
FoTt-dt-Fraïux. 

II*  Gouvernement  :  Guaàelottne  (l  la  France  de- 
puis 1635)  et  déiiendauees  ;  Detirade,  las  SainUi, 
Marit-Calaniâ  (li>47)  et  la  moitié  de  Saim-Hartin, 
164S  (partagé  avec  les  Hollandais).  —  Ensemble, 
108  590  hectares  de  superT.;  138069  hab.;  —  1  gé- 
nérai de  brigade  gouverneur  i  la  Ptuie- Terre 
conseil  privé,  conseil  général;  —  1  direction 
L'artitlene  ;  1  aous-direction  du  génie  ;  1  escadron 
d'artillerie^  1  escadron  de  gendarmerie;  1  compa 
1  régiment  d'infanterie  de  mari- 


i>H,  Ponl-I«uif ,  le  ifouU,  Saint-FraaçoiM,  Jfarie- 
Galanle;  —  1  commissaire  de  la  marine  ordoune- 
1  directeur  de  l'intérieur  ;  1  directeur  des 
es;  3  ohandires  de  commerce  ;  Batt»-Tfrrt, 
Pûijite-à-Piire. 

Produit!  dei  Anttttet  {ranfaùe*  :  Coton,  caMj 

cre,  tafia,  tabacs. 

»'  CoIskIm  eapaffn«lca.  3  capitaineries  géné- 
rales :  peapitainerie  générale  de  l'ile  de  Cuba:  su- 
perBde,  3309  milles  carrés  géogr.;  population  : 
I  449  461  bab.;  la  fleal  audiencia,  rend  la  justice; 
iribunaui  de  commerce  :  La  Havane,  Malaniai, 
Saii-Iago;  3  districU  r  1'  La  Havan»  ;  2°  Puerio- 
Prineipe;  3*  San-Iago;  ce  sont  aussi  des  départe- 
ments mililaires  el  des  intendances  floancières,  — 
1  archevêché  :  San-Ioffo;  I  évêché  r  la  Havaw.— 
-  ceUes  :  60000000  fr.;  12  000  hom.  de  troupes. 
Commère»!  tabacs,  sucre,  cacao,  coton,  métaui, 
hoidlle,  etc.  L'exportation  est  double  de  J'imporla- 
tion ;  importation,  162  millions;  exportât.,  224  ndl- 

V  Capitainerie  générale  de  Porto-HiM  .■  IW  mil- 
les carrés  géogr.;  380  000  bab. 

Les  petites  Iles  voisines,  Titrget  mamuitt,  dé- 
pendent de  la  capitainerie.  —  £véché  \  sotn^/eon 
de  Porto-Bieo. 

Les  Espagnols  ont  abandonné  Saint-DtHoiiDgue, 
qui  avait  été  un  insUnt  k  eux,  1861-1865- 

4,  Cala>le>  k*ll»Bdal*ca  i  Saint-  Marti»  (de 
moitié  avec  les  Pranfais),  Soba  et  les  Des  ûtuées 
au  nord  du  Veneiuela  :  GaUinat,  .ireuba,  Cvratao. 

tt*  cM*b1n  «aBcUeaiSainie-Craw,  cap.  Fri- 
derichftacU,  Baint-Etulaehi ,  SaiM-Jeon,  SaitO- 
nmuu. 

t  Ile  Soïnt-BonMInty. 


[•lU.  —  Mvisée  en  deui  ËUU  :  la  fiipubUqiu 
lïHaUiei  ta  République  dominicaine. 

I,  Riptûiliinie  Haitienne.  —460  milles  carr.  géog.  ; 
popul.  572000  hab.;  1  préaident  à  Porl-au-Prince, 
capitale;  T  ministres;  une  Chambre  des  représen- 
tants de  50  membres  élus  pour  5  ans:  les  sénateurs 
(36  memlû-es)  élus  pour  9  ans  par  la  chambredesre- 

E résentants  ;  une  CoursuprêmeiPorl-au-Prino»,  7  tri- 
unaui  civils,  mminels  et  correctionnels  i  PoTl-iiu- 
PrinM,  Aux-Cauei,  Cap-Eaiti,  Lt$  Cimàiiet,  Joe- 
mal  Jérimie,  Port-de-Poii;  — archevêque  i  Port- 
au-Pn'n«e-  —  Recettes  :  1  457680  piastres  ;dépenses  ; 
13î6160piasl,;  —  dette  i  150  millions.  —  Armée  : 
60000  homme*.  —  Commerce  aoDual  :  import.  : 
38000000  fr.;  eipoct,:  43000  000.  —  LeiEuts-Unis 
et  la  France  tiennent  le  t"  rang  dans  les  relations 
commerciales  de  cet  £tat.  Produiu  :  Bois,  sucre, 
café,  tabac,  etc. 

II.  Répiibli<iut  Dominieaine.  —  Cette  république 
s'était  donnée  i  l'Espagne  en  1881;  mais  let  E^ 
gBols  n'ont  pu  la  conserver  ;  l'abandon  eut  lieu  «d 
1865,  et  aujourd'hui  la  constlUitiou  de  cet  Etat  n'eet 
pas  encore  fliéa  défluitlveaieal.  Villes  ;  San^-Do- 
minjo,  Saïa-IoQO,  SamaMi.  avec  sa  bmeuse  baie, 
nu  des  plus  beaux  ports  naturels  du  monde. 


GABTE  N'  «7. 

AMÉRIQUE    MÉRIDIONALE. 

GËooKApuiE  pursioDi.  La  carte  sufSt  ai»  leas^'  I  ^^'^  politiques  suivants  :  3  Ëuts  formés  du  di- 

gnemeats  généraux  :  »»•— -    i  membrement  de  l'ancienne   Colombie,  affianctaie 

StMa.  L'&mérique   méridiooale   coiiik      a    Vo^t  par  Bolivar  IQnov.  IBLS:  T  KBpublmubm  L'SQUa- 


OâOORAPBIE.  —  EXPUCi^TION  DBS  CARTES. 


TOJl,  2*  RiPDBUODB  I>t  NOOVKLl  G»E»*DI,  3*  R*- 

FDBLiOPa  D«  Venezuela.  — 4*1» GuTANNiAKOHŒt, 
5*  laGuTiiNKE  Houandabb;  6*  la  GurAUtrE  Filui- 
ÇABK ;  T  l'EypiHK  DU  BrMil-  8'  la  R4poblioue  du 
Pfitou,  9*  la  RSPUBUO'IE  DE  BoLiviB,  10"  la  HÉPU- 

BUODI  DO  PaHAOUAÏ,  1 1'  la  REPUBLIQUE  AROEKTINE 

ou  de  la  PLiw,  II"  la  RSpobuoo»  ue  l'Uiaouaï; 
13*  laRÉPUBuouE  Dn  Caïuet  H'ieiéwbliasementî 
Anglais  des  Iles  Maloulnbs  au  Famland. 
!•  R<^rBkll«»i  *e  l'B^natcar,  cap.  Quito, 

ruvemée  par  un  présidenl.  —  ArcheTêque  cathol. 
Ouito;— .Super^;ie.-  13400  mille)  carrés  géogr. 

—  Population;  1041  OOOhab.  dont  600000  blanc». 

—  Finança.  Revenus  :  1  million  do  piastre» 
(lpiastre  =  5ft.  30)  eaTiron;  dépenses:  id.;  dette: 
3  millions  àe  t  environ  ;  —  pa»  d'année  ni  do  ma- 
rine. —  Commerce:  importation  annuelle,  envi- 
ron :  36  millions  de  fr.  Eiporlation  20  millions. 
Port  principal  :  GuaïaquiU—  Divisions  :  3  dfparto- 
menls  :  Quito,  Gua/aquil,  Assuay.  V.  priocip.  ; 
Ouilo,  leOOOhab.,  Guajaquil,  Cuenca,  Rio  Bamba, 
Conception.  —  U  vaste  territoire  des  Maynaa  et  la 
province  de  Loreto  sont  l'objet  de  conte»tations  entra 
cet  Ëtat  al  le  Pérou. 

»'  KéyaklI^Be  «le  naaTclle  «lFeBB4c,cap. 
Santa-Fi-de-Bogola  :  GmtvernemerU  :  Une  révolu- 
tion a  changé, en  1860,  l'ancienne  constitution;  U 
constitution  ictuella  date  du  8  mai  1863.  Cet  Etal 
forme  aujourd'hui  une  fédération  de  9  Elato  ou  pro- 
tinces  gouvernées;  1*  par  une  chambre  de  66  re- 
présentants, élus  à  raison  de  1  député  par  M)  000 
Lab.,  un  sénat  de  ïl  membres  (3  pour  chaque  Etat)  ; 
2- par  un  président  qui  est  élu  pour  4  ans  par  les 
Etals  assisté  de  4  ministres.—  A  Bogota,  cour 
saprSme  do  justice  et  archevêché.  Population.- 
J793400hab.  —  Suptrfieit  13313  myriam.  carrés; 

—  Finança;  recettes:  1B30000  piastres  (  1  pias- 
t.-e  =  5fr.)idépenses:îl3T000p.idette;  44  mil- 
lions de  piastre»  environ.  —  Armé*:  3000  h.  — 
Commerce;  importation  annuelle:  14500000  P-; 
Exportation:  lî5000l»p.-  Grand  commerce  do 
transit  par  le  chemin  de  fer  de  Panama.  —  Divi- 
uons  :  9  ÉlÀls  ou  provinces  :  1*  Anliquiora,  cap. 
du  même  nomj  3*  Bolivar,  cap.  Carthagène,  port; 
3°  Bojaca,  cap.  Tunja;  4*  Cauca,  cap.  Popayan; 
5"  Cumdinamarca,  cap,  Kunza;  6°  Magdalcna,  c«p. 
Santa-Maiia;  T'  Panama,  cap.  Panama,  port; 
8"  Sanlander,  cap.  Pamplona  ;  9°  Tollma,  cap. 
Purification. 

L'État  de  Panama  peut  être  considéré  comme 
-  petite  république  indépendante  et  ne  partici- 
pas à  la  confédération.  Mais  elle  n'est  pas 
iinue  et  n'a  pu  d'agents  consulaires  étrangers. 
a*  KépakU^iie  lie  veacmnela,  cap.  Caracat. 
Elat  séparé  duresledala  Colombie  î 839, république 
fédéraUve  depuis  1863,  avec  un  président,  4  minis- 
tres, I  archeïiîque,  à  Caracas.  .SMper|Sei> 20091  mil- 
le» carrés  géogr.;  —  fiipuWion.'  1570000  hab.; 

—  Fûutneca  ;  dépenses:  8  millions  de  dollars; 
recettes  :  3  millions  environ  ;  dette  :  30  millions  de 
dollars  environ,  —  Commerce,  ensemble  des  échan- 
ges annuels  :  \h  millions  de  dollars.  —  Divisions. 
Avant  la  révolution ,  la  République  comptait  1 3  pro- 
vinces :  Apure,  Barquisimelo,  Vannas,  Barcelone, 
Carabolo,  Camcm,  Coro,  Cumana,  Guayana.  Mara- 
calbo,  Mat^arita,  Merida,  TruiiUo.  Aujourd'hui  les 

Îrovinces  sont  réunies  deuï  à  deux  pour  former  les 
Etals  de  La  nouvelle  république  Kdérale. 

4>  aajanne  ajbkI*I>c,  prise  aux  Hollandais 
par  les  Anglais  en  1808.  Supcr/icte.-  7600O  milles 
carré»  angl.:  populalion  ;  148000  hab.;  ReceKei: 
300  mille  £  ;  dépenses  335  mille  t.  Cap.  Ceorgetouiii 
ou  SU^rrok..  !  gouvernements. 

5*  «sraBne  Hollandaise,  ou  ■■rlaaai,  en- 
levée par  les  Hollandais  aux  Anglais  en  1667,  reprise 
par  ces  demier3,et  rendue,  dans  ses  limites  acluel- 


)es.eal803,àlapaii  d'Amiens;  populotùm.*  SïOOS 
jhaD.:  tuperiIcM.'  115000  kil.  carrés,  cap.  Par»- 

I     **  «urasBe  rraaçaUe,  occupée  par  Isa  Fran- 

,_._  dès  1604.  prise  par  le»  Anghii  1654,  par  les 
Hollandais,  1676;  par  les  Portugais,  1809;  rendue 
l  la  France,  1817.  SuperjUie,  lâOOOO  kil.  carrés, 
population,  15  000  bab.  gouverneur  :  1  général  de 
brigade  d'intant.  de  marine,  1  directeur  da  l'inlé- 
rieur;  cour  impér.;  tribun.de  1"  instance;  collage; 
cap.  Coyenne,  ville  :  Sinnamari,  Oyapot. 
!•  Empire  4a  Brésil,  colonisé  par  les  Porto- 
lis  au  ivi*  siècle,  et  perdu  pareui  en  1830,  époqne 
.1  le  pays  forma  un  empire  indépendant.  Couver- 
nemtnl  :  monarchie  représentative  et  héréditaire  ; 
iDseil  d'Ëlat;  sénat  de  56  membres;  Chambre  des 
_Jputé3  de  m  membres.  —  Superjîcie  ;  147  634 
maies  carrés  géog.—  PopuJofion.- 187?  000  hab.  — 
CuiW  catholique,  archevêché,  Babia;  —  évêchés  ; 
Korlaleiza,  Cuyaba,  Diamantina,  Goyas,  HaraDhâo, 
Minas-Geraes  (Ouro-Preto),  Para,  Pemambouc,  Hio- 
de-Janeiro,  Rio-Grande-do-9ul,  Saint-Paulo.  — 
Finança  :  Recettes  annuelles  :  50700000  mille 
reis  (350  reis  =:  I  fr.J,  dépenses  :  56600000; 
dette:  13000000  £  environ.  —  Jrm^.- 33000  h, 
—  noUe  ;  33  navires  i  vapeur;  16  k  voiles.  — 
Juttice  :  Cour  suprême  i,  Rio-Jaoeiro  ;  —  4  tribu- 
naux d'appel  :  Rio~Janeiro,  Bahia,  Pernambouc, 
Haranbïo.  —  Dans  les  mêmc^  villes  sont  des  tri- 
bunaux de  commerce.  —  Commerce.  Eiportati^xi 
annuelle  :  137395000  mille  reis;  itnportaUon: 
119300000-  Ces  chiffres  sont  de  Vannée  du  maxi- 
mum. Depuis  10  ans.  la  moyenne  serait  lOOOOO  OOO 
mil  reis  —  Navigation  :  Entrée  :  3760  navires  jau- 
geant 878590  tonneaux;  sortie,  3470,  Jaugeanl 
904  000  tonneaux.  —  Port*  princip.;  Bio-Janeiro, 
Bahia,  Pernambouc,  Para,  etc.— Cap.  Hto-JaMclra. 
Divisions.  Le  Brésil  est  divisé  adminiatrativemenl 
en  38  provinces  qui  sont  : 


pant  I 


ProriDCSi 
Pari. 

Maranh&o. 

Piauhy. 

Ciarà. 


1 


Dép.         Cbetslienx 
3      Par&. 
6      Maranhio. 
3      Therezina. 
Fortaleia. 


...  Gr.  del  Norle.    1  3      Natal. 

Parahjba.  ï  5      Parahyba. 

Pentambouc.         6  13     Pemambouc. 

Alagéas.  3  5     AtagAas  (Macejoj, 

Ser^pe. 

fiahia. 

Espiritu-Santo 

Rio  de  Janeiro. 

Sanlo-Paulo. 

Sta-Catbai 


14  Saji-Salvador. 

3  Vltioria. 

13  BIOOEIANEIHC 

9  Santo-Paulo, 

2  Deatero. 


cap. 


S. -Pedro  do  Sul. 


1 


G  Porto  Alegre. 

20  Outo  Preto. 

2  Cuyaba. 
a  Goyai. 

3  Manaos(Rio-Negro) 
3  Curitiba. 


S-  Ré»aUI«ae  dn  rér^a.—  Le  Pérou  con- 
quis par  les  Espagnols  au  ïvl-  siècle,  saffranobit 
en  1831.  Bolivar,  Sucré,  Saint-Martin  et  Cochrane 
consolidèrent  cette  indépendance  par  leursïicloires. 
Les  deux  portions  du  Pérou  se  divisèrent  et  formè- 
rent deux  républiques  distinctes.  Courememenl  : 
présidenlélu  pour6an3  par  le  suffrage  dirœt  ;  con- 
grès ■  un  sénat  de  35  membres,  deut  membres  par 
département:  une  chambredesdéputés  de86  mem- 
breTri  député  élu  par  ÏOOOO  hab.)  ;  —  Cuùe  ca- 
tholique :  Archevêché  à  Lima;  -  Juittct  .■  Cour 
suorime  i.  Lima,  tribunaux  d'appel  :  Lima,  Cusco, 
Araquipa,  Truiillo,  Avacucho  et  Pono.  —Tribu- 
naux de  première  instance  dans  les  districU.  — 
Suptrfieie.  —  !3  940  milles  carrés  géographique*  ;— 


OËOORAPHIB  CONTEMPORAINE.  - 

popuUUiim  :  !  500  000  bab.  ;  —  Finaneet  :  recettes  : 
ïl 246 000  dollars;  dépenses;  Î1446  00O;  dette: 
34  millions  de  dollars.  —  Armit  .-16  000  h.;  — 
Flotte  :  18  navires  dont  8  à  rapeur  :  90  canons.  — 
Commerce  :  impaitatian  annuelle  :  !T  miUioQs  de 
dollars;  exportation  :  33  millions  doU.  Le  principal 
article  d'eiporiaiian  est  le  gunno.  Les  ports  mar- 
chands, dans  leur  ordre  d'Importance,  sont  :  CoUao 
(port  de  Lima),  Arien,  tsiay,  Iquique ,  Huanchaco, 
rayta,  San-Jose  —  L'elfectir  de  la  marine  mar- 
chande est  de  110  faiii monts, jaugeant  24000  ton- 

Divisions  :  le  Pirou  est  tdministrativement  di- 
visa en  16  provinces:  l"Lima,  cap.  Lm*,  100 000 h. 
2'  Amazones,  cti.-l  Chacbapoyas;  3°  Cajamarca, 
ch.-l.  id.  ;  4*  Libertad,  ch.-l.  Truiillo;  5°  Ancas, 
ch.-l.  Huaras  ;  6'  Junin,  cli.-t.  Kt-Ccrro-de-Pasco  ; 
7*  Guancaviica,  ch.-l.  id,  ;  8*  Ayacucho,  ch.-L  id. 
vicl.  de  Bolivar  1814;  9*  Cuzco,  ch.-l.  id.,  anc. 
cap.  des  Incas,  antiauités  dans  celta  province; 
I(r  Arequipa,  ch.-l.  id.;  11°  Hoquegs,  cap,  Tacna; 
lî-  Puno,  ch.-l.  id.  i  13*Piiira,  ch.-l.  id.  ;  14°Caliao, 
ch.-L  id.;16°ïca,  cb.-l.  id.;16*Territoir8  doLorelo. 

••  m«vBfell«ia«  d«  n»ll«le  ou  Haut-Pëhoi]. 
AiTranchie  par  Bolirar,6août  1824.  Séparée  du  Pé- 
rou, 1 1  août  1825,  cap.  Chuquisac*  ou  la  Plata.  — 
Gouvemem.  :  Président,  assemblée  siégeant  à 
Oniro  ;  —  CvlU  :  catholique  ;  1  aichev£que  i  la 
Plata,  évéques  k  Cochabamba,  à  Santa-Crui  et  i  la 
Paij  —  Superfieie  :  24  000  milles  carrés  géogr.  ; 

—  Population  .- 1 987 000 hab.  dont  245 000 Indiens; 

—  Armit,  1500  h.';  —  Flotls  :  3  nsTlres.  —  R- 
nanett,  recette  :  1 976  000  piastres.  Dépenses 
1  739  000  p.  Dette,  pas  de  dette  eitérieure  ;  —  Com- 
merce :  importation  7000000  de  francs.  Un  seul 
port  marchand  :  Cobija;  38  navires  marchands.  — 

Divisions  :  9  départements  :  l*  La  Paz,  î*  Co- 
chabamba,  3*  Polosi,  4°  Cbuqulsaca,  cap.,  ch.-l,  du 
dép.  Sucre;5*  Oruro,  résidence  de  TAssemblée; 
6°  Santa-Cruï  7*  Tanja.  8°  Veni,  ch.-l.  Trinidad: 
9-Atacama,  eh.-l.  Cobija. 

!•■  ««PDklIqne  «n  p>r>ca«r.  Ancienne- 
ment Etat  Tonde  par  les  jésuites  :  il  passa  aux  Es- 
pagnols, puis  am  Portugais,  indépendant  en  1811; 
gouvernement  dictatorial  d'abord,  avec  Lopei.  Le 

S  résident,  à  vie,  désigne  son  successeur.  —  Siiper- 
cit:  11113  lieues  carrées  de  20  au  degré,  —  [La 
renteignemenU  tur  a  payt  lonl  tTii-incompUti, 
irù-indécii,  ton  ittadue,  ton  gtmxernemmt  et  ton 
inUpendance  méms  tant  muet  en  qutttxon.)  Cap. 
Attomption,  évôché.  Le  vaste  territoire  de  Chaco 
lui  est  enlevé  aujourd'hui  par  la  Bolivie  et  tout  le 
pays  est  menacé  par  le  Brésil  et  la  République  Ar- 
gentine. 

!■■  ■épaklI^Bc  ArcmtlMe,  Gouvernement  : 
Etat  fédéral,  d'après  la  constitution  de  1853,  révisée 
en  1860;  un  président,  2  chambres;  38  sénateurs 
et  M  députés;   Superficie  :  2b b30   mille»   carré» 
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Çéographiques  ;  PoimlaliDn  .- 1  172000  h,  —  Culle  : 
evéchès  de  Parana,  Cordoua  ,  Tucuman  ,  Cuyo, 
Saila,  Bueynos-Ayres.  —  Finaneei.  Recettes  éva- 
luées k  9  milLons  de  piastres,  provenant  ■  des 
douanes.  —  Armée  :  lOOUO  h.  —  Flotte  ;  17  petits 
bâtiments  dont  7  i.  vapeur.  —  Commeru  ;  impor- 
talion  :  4  millions  2  ports  principaui  ;  Buenos- 
Ayres  et  Rosario, 
Divisions  ;  14  provinces  subdivisées  en  1*3  dé- 


ment»    ou    districts.    La 

cap.   est    Buen 

I.-  120000  h. 

Provinces.           Dépin. 

ChefE-ticix. 

Juiuï. 

9 

Jmuj. 

Salla 

16 

Salta. 

TjiUmarca. 

8 

CaUmarca. 

9 

Tucuœui. 

S.-lago  del  Estero. 

8 

San-lago. 

Corrientes. 

17 

Concepcion. 

La  Rioja. 

7 

U  Rioja. 

Cordava. 

14 

Cordova. 

SanU-Fé.    ' 

4 

Sanla-Fé. 

Entre-Bios. 

10 

Parana. 

San  Juan. 

4 

.San-Juan. 

San  Luis. 

8 

San-Luls. 

Mandoïa. 

8 

Hendou. 

Buenos-Aircs 

51 

Buenos- Aires 

173 
■»■  séFakll*i«e  *e  l'Vr«(aBr.  État  indépen- 
dant  (depuis  !e   25    août   1825,    constitution  du 
18  juillet,  1830);  président,  corps  législatif,  sénat; 

—  Superficie  :  3375  milles  carrés  ^ographiques; 

—  PopuUition  :  241 000  h.  —  Armée  ;  2800  n.  et 
20000  h.  de  garde  nationale;  — t/FH'wMtl^àMonto- 
video;  —  Finance»  .■  recettes  et  dépense»  : 
16  000  000  fr.  ;  —  Commerce  :  importation  annuelle  : 
9642  000  piastres;  oiporUtion:  7580000  piastres. 


w  KéFafeii«w>  da  ckiii.  État  indépendant 

depuis  le  18  septembre  1810;  conslilulion  de  1833  : 
un  président  quinquennal,  conseil  d'Etat,  sénat  de 
20  membres   élus  pour   9   ans;  ch.   des  députés 


—  Population  ;  1  560000  h.  ;  - 
et  dépenses:  7600  000  piastres;  — Xrm(!«.-3000h., 
garde  nationale  :  30  000  h.  ;  —  Commerce  :  impor- 
tation annuelle  :  27  millions  de  piastres:  eiport.  ; 
25  millions  p.  —  Narine  marchande  :  26T  navires 
jaugeant  60000  lonneaui. 

Divisions  :  14  provinces  :  Alacama  Coquimbo, 
Aconcagua,  Valparaiso,  port  principal,  San-Iaça; 
cap.  Colchagua,  ou  Curico,  Taica,  Baule,  Nubie, 
Conception,  Anuoo,  Valdivia,  Chiloé,  Llanquihué 

U*  IIM  MMlwalKM.  Aux  Anglais  :  600  k. 


Goo»îlc 


afiOORAFHIB.  —  EXPLICATION  DES  CARTES. 


OGÉANIE. 


CARTE   K"  88. 

OCÉAItrE. 

Noos  avona  adopM  la  d[Ti9ioQ  ea  quatre  parties  :  { b'  partie  du  monde,  m  unt  les  dtcouTeries  et  Im 
1'  Mftlaisie,  î"  Helanésie,  comprenant  le  continent    établissemeola  des  Européena. 
— ._>■__.  ».  ». ,_._.  ..  ■..i_;.:^  ,,  lii«l«lBle.  fVoy.  pour  les  races  :  le  tablaaual 

?  cette  I  U  carte  n*  41). 
Tilte  principale  Batama  dans  Itle  JSTa,  grand  commerce. 


Sumatra    (cAte  ouest). 
Benkulen. 
Lampongs. 
Palembang. 


La  nombra  des  Xnrapéan*  itiUîi  dan*  la  co 


I30I9I08    Bornéo  cOte  occidentale.     331409 


1  079  743        —     cOte  sud  e 

126  Î63  Célèbes. 

90487  Holuqucs.  Uenado. 
.=i02:iO  —  Teroate. 
Î6 185  —  Amltoine. 
53  lU        —        Banda. 

1 3  771  Timor. 

Bail  elLombok. 


653343 
!6G  030 
177361 

63370 
161760 
III  t9& 
907146 

32170 


nlw  d«a  Indu  cécrlUMUiBn  l'élère  à  30  7S>, 


POSBBSnOM 

bleau  69).  Iles  PhllipplDes  :  Èaniile,  Uindanao. 

PDiSBSSIOKS  »HTDO*IS«»  {IdStO.) 

PossBSECons  AROUISEB.  lÀpttUt  tU  Lobuan. 
•*  HélaBéal*,  qui  GOmprendl'Auslra]ie,décou- 
Terle  pat  les  Espagntds,  reconnue  par  les  HoUao- 


Hib. 


^cmières  auuËes  et  travenâ  deux  Cois  du  N.  aa  S. 
Xes  possesûons  anglaises  se  divisent  en  sii  parties 
et  sept  avec  la  NouTelle  Zélande  qui  appartient  k 
la  Polynésia  : 


Nouvelle  Gallw  dn  Sud.  333  437  365  635  34  comtés,  v.  priac.  Sidney. 

(^eensland.  678  000  56  0<XI  détachée  en  1859  de  la  pr«c«d.,  (»[i.  Brlstane. 

Victoria  ou  Austr.  heureuse.  S6  631  54S  944  33comlés.  cap.  Melbourne. 

Australie  m^ndionale.  383  338  136  830  8  comtés,  cap.  Adélaïde. 

Australie  occidentale.  918  009  J5  69]  36  comtés,  cap.  Perth. 

Tasmaaie.  36315  90311  11  comtés,  cap.  Hobartown. 

Nouvelle  Zélande.  106  259  155  070  3  régions  :  Ikanamauwl,  Tawaï-Pounamou. 

Total.,.,  2B83070  I35838I 


Possession  praususes.  fioavtUe  CaUdonie  et 
flei  dei  Pint. 

S*  Mleraaéslc.  PossEaaiONS  sapÂOnoLES.  (Voj. 
tableau  69). 

4,'  ralyn^ale.  PossEsaionayiiAHGiiiSEs,  ou  lies 
placées  S0U9  le  protectoiat  de  la  France.  (Elles  sont 
indiquées  sur  la  carte.) 


Wou!  renvoyons  i  la  Carte  pour  les  autres  grou- 
pes d'Iles  et  au  lableau  39  pour  l'histoire  des  (iô- 
couverles  dons  ces  parages. 

Les  Iles  Hatooy  ouSondtrttft  forment  aujourd'hui 
un  État  indépendant  avec  une  oODititution  presque 
européeuiie.  Cap.  Hoaoloulou. 
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TABLE   DES   MATIERES 


.CHRONOLOGIE. 


NOTIOHB  FRELIKni*mB3 

Tablo  chronolocioues  cnivERgELLES  : 

Temps  anciens 

Hoyen  Ige 

Tempa  modernes 


GÉNÉALOGIE. 


I-VII.  Histoire  sur 

VilI-IX.  Utthologib  n 

x-xr. 

XTl-XVIl.  —      CHECOUB ■ 333 

XVllI-XXXVI.      HlBTOIBK    ORBCQOB 339 

XXXVII-XLV.  —       BOMiwi! 363 

XLVI-Ull.  —      BmnirM 376 

LIV-LV.  HcsToiiiB  DE  FfiANCB.  1.69  HéroTmgî«iii 388 

LVI-LVI1 .  —  Les  Carloyingiens 39! 

LVIII-LXVII.  —  Les  Capétienï 396 

LXVI1I-LX1X.  —  Les  Napoléons 414 

I.XX-CXIL  —  Grands  feudiUires  : 

—  Àlenfoa 4)8 

—  -fnjM* MO 

—  Armagnac 4î2 

—  .Irtot* 4JÇ 

~  iuwrjne 438 

—  Bowgognê 436 

—  Brttagne 44g 

—  Champagn«  el  Bloù. 453 

—  Condé 45e 

—  ConH 4^8 

—  Flandre 460 

—  Guienne  et  Po*Ii«ri , 466 

—  .  Lorraine  et  Bar 468 

—  Ifontpenrier 47« 

—  Nacarrf... 


Norf^- 


londie.. 
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fl**dnuhletui.  riBr*. 

LXI-CXII.  HiSTOiBG  DE  Phàuck.  Grands  feiidatairM  : 

—  Orange 486 

—  pTownee 490 

—  Toulmue 49J 

—  TtndAme 496 

—  riatitoit .■ 600 

CXIII-CXXIir.              HiSTOiiK  d'Adgletbbrb ytî 

CXXIV-CXX  VUI .                —        D'Ecosse 5Î4 

CXXIX.                               —        DE  Beloiqub 534 

CXXX-CIXXI.                 ■  —        DE  HOLLAWBE 536 

CXXXII-CXXXII.             —       M  Russie MO 

cxL-CïLiv.                 —      DB  PowwKE ûae 

l.XLV-CLIV.                    —       DB  Suède 566 

CLV-CLVI.                         —        DE  NORWÈOE 586 

CLVII-CLXI.                       —        DE  DtMEtf AacK 590 

CLXII-CLXIX.                     —       d'Allikaohb 600 

CLXX-CLXXVI.                  —        D'AuTBICHii 616 

CLXXVlI-CLXXXIt.            —        DE  Hongrie 630 

CLXXXlIi-CLXXXVI.         —        DE  BoaSHE 641 

CLXXXVII-CLXXXIX.       —  '     DE  Prusse 650 

CXC-CXCIV.                       —        DE  B«.vitHG 656 

CXCV-CXCVll.                   —        DE  Hahoïbe 666 

CXCVIII-CC.                    —       de  Saxe 67î 

CCI-CCIV.                          —       DE  Wubtehbbbo 67S 

CCV-CCJCIX.  -        D'IIALiE  : 

5arai> 686 

Sardaigne ■ 688 

Baymime  àHtalie 690 

fomlunlie. 69! 

Pout'Ut  et  CtMrrt. 694 

SiciU 694 

ffflpira 696 

Daa-Siciltt TOfi 

ToKaiiï 110 

CCXX-CCXXX.              HiSTOiBB  d'Espaoite 116 

CCXXXI-CCXXXIV.               —          DE  PORTUBAL    ET    DB  BBÉSH, 738 

CCXXXV-CGXIXVn.         —        de  Chtpre  et  de  JÉRDBALEir 746 

CCXXXVm-CCXL,            —       dOeieht  {Ut  CaXifu). 751 

CCXLI-CCXUII.                 —        DE  Pbbsb 756 

CCXUV-CCXLV.                —       DE  Tdbqdie 76* 

ÉLÉMENTS  DE   L'ART   HÉRALDIQUE. 

BlaEOB ■■ , T6« 

Dbafkavx  et  p 
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TABLE  DBS  HATIËRES. 

GÉOGRAPHIE. 
CARTES  ET  EXPLICATION  DES  CAHTES. 


V-  GÉOGRAPHIE    ANCIENNE.  p«k~ 

dmcartai.  de  l'cipliuiia 

1.  Lb  monde  comm  des  àhcibns.... T 

2.  Les  PMNCIPAUX  SYST&UES  OeOCBAPBlQUBS  DBS  ANCIENS 7! 

3.  Dispersion  dss  peuples,  d'Aprti  la  GanèM - T 

4.  L*  panissule  oa  SinaI  avec  la  marche  des  laraélites  dans  le  disert  et  dans  la  terre  de 

Chanaan,  —  Topographia  du  Sinaj.  —  Carte  pirticuliÈre  des  royaumes  de  David  et  de 
Satomon 1' 

h.    Là  Palestine  divibëe  en  IS  tribus.  —  Carte  particulière  des  pays  TÎiités  par  J.  C,  avec 

ses  ilinérairei Plan  de  Jérusalem  au  temps  da  I.  C 7' 

G.  ÉOTPTB  ANOENNï.  —  1  carlBs  acccssoires:  1*  L'empire  égyptien  sons  Toulmès  III  le  Grand 
et  sous  Ramsés  II  (Sésosiris).  —  Plan  de  Memphis.  —  Plan  de  Thèbes.  —  Plan 
d'jUeiWrie 7 

T.  Ias  anciens  empires  db  l'Orient.  Étendue  des  royaumes  d'Assyrie,  de  Babylone,  de 
Lydie ,  da  Mëdie  el  d'Egypte  avant  la  conquête  des  Perses  sous  Cyrus.  La  monarcbie 
periane  soua  Darius  I"  avec  tadirisloD  de  son  empire  eo  20  satrapies 8 

5.  Grëcb  sipTENiBioNALE.  —  GrKcla  superior. 8 

9.    Gbècb  hErjdionale.  —  Grmùa  inferior 8 

10.  EupiBB  d'Albzahdhb.  —  Imperium  Aleiandrl 8 

11.  Itaue  ANaEHNB,  partie  du  t4ord.  —  Italla  superior.  Carte  particulière  des  11  régions  de  i 

ritalie,  créées  ptu-  Auguste I 

11.  Italie  ahcibhnb.  partie  du  Sud.  —  Italia  Inrerior.  Carie  particulière  des  environs  de  I 
Pouuoles  el  de  Naplss ' 

13.  Ancien  Latiuk.  —  Lalium  velus.  Les  environs  de  l'ancienne  Rome 8 

14.  Le  HomiB  ahcieh  a  l'epoqdb  ob  la  prise  de  Cartbaoe.  Géographie  poUtique  et  écono- 

mique   8 

15.  Ancienne  Rohs.  —  Urbs  Roma. 8 

le.    Gadlb  ancienne,  partie  du  Nord.  —  Gallia  superior i 

17.  Gaule  ancienne,  partie  du  Sud.  —Gallia  inrerior >  g 

18.  Gadlb  ancienne,  partie  sud-est.  —  Alpes  Cottta,  Mariiim»,  eic 1 

19.  EsPAOHE  AHCIERNE  el  MAURITANIE.—  Hispaola  et Haurelania 8 

10.  Afrique  et  Mukidib.  —  Arrica  et  Numidia 8 


21.  L'empire  hohaih  a  la  koet  d'Adgcste.  —  Imnerium  romanum  ad  mortem  Augusti, 
anno  14  p.  1.  C.  La  texte  expose  la  taiérarchie  admlnislrallve  de  l'empire  et  l'élat 
des  provinces  à  trois  époques  :  en  31  av.  J.  C,  en  14  apr.  J.  C.  et  à  la  mort  de  Trajan. 

32.  L'BUnHE  ROMAIN  SOCS  DiocLETiEH  ET  CONSTANTIN,  d'sprcs  la  découverte  et  le  mémoire  de 

M.  Hommsea.  —  Imperium  romanum  sub  Uiocleliano  et  Cooslanlïno 

33.  Le  uobde  romain  et  le  monde  bahbabe  en  395,  &  la  mort  de  Théodose  1" 

GÉOGRAPHIE    MODERNE. 


24-    La  Gadlb  penoant  l'époque  h 

3â.  La  Gadlb  hEbovinoienne  a  odatrb  epoocts  (4  cartes):  en  SU,  k  la  mort  de  Ctovis; — 
en  bfi6,  i  la  mort  de  Caribert;—  en  638,  ï  la  mort  da  Da^bert  1  j  —  en  714,  i  la 
mon  de  Pépin  d'Héristal 

36.    L'Rdropb  A  l'avénehent  de  JosTuc^jf  ■''  imites  de  l'eupirb  de  ce  prince  à  sa  mort. 

27.  L'Edeope  et  l'empire  hdsuluan  jk  l^i  époque  du  ebautat  de  Cosdobe 

28.  L'ehpirk  de  Cbarlehagne  en  ^i,  jg  sa  mort,  avec  les  divisions  de  cet  empire, 

d'après  le  Capitulure  de  TbJQ.^;  (J9*^  806,  et  le  partage  de  Verdun  en  843 

39.    La  Fbangb  soos  Loujs  XT,  â  j^     l|jfl         gnlet  àsa  mort;  tableau  de  la  Franco  féodale.. 
L'Anoletehhb  BiswaionE,  doo-  "  B^é**^  ua  Uew  célèbres  dans  l'histoire  de  ca  pays  ai 
la  date  des  événements  7111  j  ^«  ^     ^3    pnt ■ 


'^'  it.  Si  ^C^        Jépsr»«nenu.  Deux  es 


E  FB««CAis  M  1813,  a,  ^"(  V.ef     .AnarlemenU.  Deux  cartes  accessoires  fo 
naître  les  aanexJODSsu-    ""■   ^  >  -^    - '»«''     -     -  -■    -- 


\9 


lOSfe  TABLE  DES  UATIËRES. 

M-  ff» 

dw  ttnat.  de  rrapiiculon. 

32.  L\  France  BistomouE  :  Ba.>iïin$  d«  U  &«Ine,  de  U  Heiiie  «t  de  l'Eacftut,  btbc  tous  les 

lieui  historiques 877 

33.  "  Bassins  de  lu  Loire  et  de  11  Cturcnte 879 

34.  —  Bassias  de  taGaroane  st  da  l'Adour 881 

3&.  —  Bassins  du  Rbâne  et  des  petits  fleuves  de  la  Héditerranée 8g2 

36.  —  Bassin  du  Rhin 883 

31.  —  Bassins  de  la  Bretagne 883 

38.  Cartk  HiSTomouB  des  diocèses  se  France.  (Le  teste  donne  les  dates  de  TwidatioD  et 

de  suppression  de  tous  les  évécbËs  Mstoriques  avec  les  docus  des  premiers  èvSqiies  et 

les  siÉges  métropolitains.) , BU 

39.  FUMJSFBtBB  POUB   L'iNTELUOEHCB  DES  SeCOirVBBTBS  otoOUPBU)DE9   HODIUIKS,   depUlS  là 

X*  siècle  jusqu'à  nos  jours 8S9 

GÉOGRAPHIE    CONTEMPORAINE. 

iO.    Li  IUppehomdk. 893 

41.  Divtuoa  DE  l'espèce  BoitAmi  EN  ounnis  RiCBS. 194 

42.  L'EUHOPB 89i 

43.  L»  FtUNCB  PHlsiOim B9à 

44.  Li  Fbahce  QEouMitQDa 896 

Le  teite  fait  connaître  leedifférenu  ser- 
vices administratllï  groupés  suivant  les 

,   ministères  :  affaires  étrungùrei,  finances, 
4j.    La  Fbikgs  àdmuust&AUvb,  partis  du  14.  0.1  imineur  ( prérec turcs ,  gous-fHétecluret, 
putie  du  N.  E   )  cantons) ,   commerce  et  travaux   publics 
■    j    a    n'\   (loua  les  canaui  et  voies  navigables,  etc.). 
pwtie  du  3.  O.  \  _  voy.  plus  bas  les  cartes  spéciales  pour 
putie  du  S.  E.  J  les  ministères  de  la  guerre,  de  la  marine, 
f  de  la  jusiice,  de  riailrucCian  publique,  et 
pour  une  rraclion  du  serTics  des  travftui 
,   pubUcs,  agriculture  et  commerce 896-919 

49.  tk  fUMCÈ  inuTÀiRB.  Grands  commandements  militaires,  divisions  et  subdivisions;  corn- 

mandements  et  directions  d'arliiierie:  directions  et  subdivisions  du  génie;  places  fortes, 

leur  classement  d'aprts  les  derniers  décrets,  la  zone  militaire,  ete ■ 919 

50.  tk  Frauce  kcclësustioce.  Provinces,  diocèses,  séminaires  grands  et  petits,  nombre  des 

cures  et  des  succursales.  {Le  lei[«  donne  aussi  les  dirisioDs  coocemaiil  le*  autres 
cultes.) 93Ï 

il.    La  Fhancb  laniciAiEiE.  Ressorts  des  Cours  impériales,  indicalioD  des  Cours  d'assises,  des 

tribunaux  de  1"  instance,  des  tribunaux  de  commerce  el  des  conseils  de  prud'hommes..  934 

42.  La  France  univebsitaibb.  Ressorts  des  IS  académies;  indication  des  sièges  de  Facultés, 
des  lycées,  des  collèges  communaux,  des  écoles  proressionoelles  et  des  écoles  normales 
primaires 938 

b3.    La  Fbahce  HARinME.  Les  5  arrondissements,  les  sous'-arrondissemenls,  les  cbefs-lieui  de 

Juarliers  ei  les  syndicats;  indications  de  tous  tes  ports  de  France,  classas,  au  texte, 
'après  leur  importance,  le  nombre  de  leurs  bâtiments,  les  entrées  et  les  sorties  an- 
nuelles   939 

Indiquant  tes  zones  de  culture, 
les  mines  avec  leur  senice  admi- 
nistratif; le  service  des  forets,  tes 
ctiambres  de  commerce,  celles  dV 
I   gricuJture;  les   dépfits  d'Étalons, 
I  les  &Mles  d'agriculture  et  les  fer- 
La  FaiHCB  AOKICOLB  ET  iNDUGtEiELLE ,  partie  du  N.  )  mes-écoles;  les  vignobles,  avec 
partie  du  S.  \  ""«  ""«  spéciale  pour  la  CÛie- 
'^  1  d'Or;  les  centres  lodustnels,  les 

F  diverses  branches  d'industrie  clas- 
'  ses  géographiquement.  (Le  texte 
donne  la  mouvement  annuel  du 
commerce  euirieur  et  de  la  navi- 

\  giUou.) 944-9i7 

ïS.   Lbi  caiMU»  DE  rEB  ruBçus • 9i9 

S7.  Gabtb  des  eadi  irinEEju.Bg  de  l'Eubofb.  (Le  tette  donne,  par  ordre  alpbaUliqua  :  1*  les 
nomsdeseaui,  leur  situation,  leur  compoiilion  cbimîque,  leur  tempAialurei3*l«  bains 
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dei-  larlci.  de  l'cipUcuion. 

68.  Envulons  de  Paris .' 966 

59.    L'ALCÉiiiB.  Ses  divisions  milittires  et  adminislrativsa,  places  foiies,  lieux  historiques,  etc.  96T 

GO.    L'Angleterre,  avec  3  cartes  par liculi Eres  :  pour  les  euvlioni  df  Londres,  pour  le  Lan- 

caibire,  pour  les  environs  d'Ëdimboui^. 968 

61.     LJ>  SuAuE,  la  IfOBWËGB  Et   LE  Daiieiurck 913 

01.    Lt  Russie,  avec  une  carte  particulière  pour  les  enviions  do  S^Ql-P£tersbourg 976 

63.  La  Hollande  et  la  Belgioub 980 

64.  La  CoNFioËBATiON  OBRMANiouB,  putle  du  Nord "i 

65.  —  partie  du  Sud j 

66.  Lb  boïAUMB  DE  PnussE 9S4 

67.  L'khpibe  d'Autriche 986 

ce.  La  Suisse 991 

69.  L'Esfaokb  et  le  Portugal 994 

70.  L^lTAUB  AVANT  1859 997 

71.  L'iTALi»  ACTOBLiE,parlie  du  Nord 1 1000-1008 

72.  —  partie  du  Sud ( 

73.  La  Turquie  n'BURorE 1008 

74.  La  Gbëcb  et  les  Iles  Ionienhes 1009 

M.  m.  r»mr  ekamiB  ates  Étata  p«UU«ae*  4e  l'EarcpCi  les  <Kr(«B  et  le  texte 
eiylleatll  ■•■(  cenaallre,  anlant  «no  cela  eat  peadklc  :  la  aéa(rapble  pky- 
■■«ue  ,  la  raue,  la  llare,  Ira  j^radueUaB*,  les  bIbck,  la  aapcrflcle,  la  vapola- 
(loB,  le  (OBveFBeaieBt ,  la  rellsloa,  l'arfaulBallea  ulUlalre,  InaBelère  e( 
adulBlatrallre,  le  BianteBieBt  du  naBiiorrcc  «t  4e  la  BavIsalleB)  TcITectlf 
et  le  Biade  4e  raBmleBicBt  4e  l'arma,  ■•  dette,  lea  4lvlaloBa  aillltalrcB, 
lea  dlTialana  Judiciaire*,  lea  aalTcralte*,  lea  (HvIslaBa  palltiqaeaf  lea  *ltle« 


15.    L'Asie 

76.  L'IriDE  ANOLAI».  Pramière  carie  iodiquaiit  les  réunions  successives  des  territoires  Tot- 

mant  les  possessions  immédiates  de  l'Angleterre 

77.  L'Inde  amolaisb.  Deuii^me  carte  iikdiquant  l'état  actuel  des  possessiom  immédiates,  mé- 

diates, des  colonies  européennes  et  des  pays  libres 

78.  LaTurquib  d'Asie,  Arabie,  Perse,  Tubkestan,  Afbhaiqstah,  Beloutchistah 

79.  La   COCHINCHIBE  FRANÇAISE 

80.  L'AFâjQDE 

81.  Bassin  du  Nil^  vicB-ROYAUTd  d'Ëgiptb,  empire  abissik.  {Les  Douvelles  découvertes  faites 

dans  la  région  supérieure  du  Nil  sont  indiquées.) 

82.  Lb  Soudam  occidental,  Senboal  et  Guinée 


83.  EiPLORAiiONS  DU  SooûAN,  cattcs  et  tableaui   dressés  pour  l'intelligence  des  voyages 

accomplis  dans  l'Afrique  cenirale  depuis  60  ans;  itinéraires  des  principaui  voyageurs  : 
Clapperlon,  Caillié,  Barth,  Ovcrweg,  Richardson,  Wogel,  Beurmann,  elo 

84.  L'AkÉBiauE  DU  KoRD.  (Les  demiérea  découvertes  dans  les  me«  polaires  sont  indiquées.) 

85.  Las  États-Unis 

86.  L'eufire  DU  Ueiioub,  l'Amérique  crnteale  avec  les  ë  bëpubuqubs  et  les  Antilles,. 

87.  L'AbERIQUE   HiRJDIOHALE 

88.  L'OcEanié 
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